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PATROLOGLE 


CURSUS COMPLETUS, 


SEU BIBLIOTHECA UNIVERSALIS, INTEGRA, UNIFORMIS, COMMODA,OECONOMICA, 


0XMUM SS. PATRUN, DOCTORUI SCIIPTORUNQUE ECCLESIASTICORUM, 


SIVE LATINORUM, SIVE GR/ECORUM, 


QUI AB JEFO APOSTOLICO AD TEMPORA CONCILII TRIDENTINI (ANNO 1545) PRO LATINIS, 
ET CONCILII FLORENTINI (ANN. 1459) PRO GIUECIS FLORUERUNT : 


RECUSIO CHRONOLOGICA 


OMNIUM QU/E EXSTITERE MONUMENTORUM CATHOLICAE TRADITIONIS PER QUINDECIM PRIMA 
ECCLESLE S/ECULA ET AMPLIUS, 

JUXTA EDITIONES ACCURATISSIMAS, INTER SE CUMQUE NONNULLIS CODICIBUS MANUSCRIPTIS COLLATAS, PERQUAM DILIGEN- 
TER CASTIGATA ; DISSERTATIONIRUS, COMMENTARIIS, VARIISQUE LECTIONIBUS CONTINENTER ILLUSTRATA ; OMNIBUS 
OPERIBUS POST AMPLISSIMAS EDITIONES QU/E£ TRIBUS NOVISSIMIS S/E£CULIS DEBENTUR ABSOLUTAS DETECTIS, AUCTA ; 
INDICIBUS PARTICULARIDUS ANALYTICIS, SINGULOS SIVE TOMOS SIVE AUCTORES ALICUJUS MOMENTI SUBSEQUENTI- 
BUS, DONATA ; CAPITULIS INTRA IPSUM TEXTUM RITE DISPOSITIS, NECNON ET TITULIS SINGULARUM PAGINARUM 
MARGINEM SUPERIOREM DISTINGUENTIBUS SUDJECTAMQUE MATERIAM SIGNIFICANTIBUS, ADORNATA ; OPERIBUS 
CUM DUBIIS, TUM APOCRYPHIS, ALIQUA VERO AUCTORITATE IN ORDINE AD TRADITIONEM ECCLESIASTI- 

CAM POLLENTIBUS, AMPLIFICATA ; 

DUCENTIS ET AMPLIUS LOCUPLETATA INDICIDUS AUCTORUM SICUT ET OPERUM, ALPIIADETICIS, CHRONOLOGICIS, STATI- 
STICIS, SYNTHETICIS, ANALYTICIS, ANALOGICIS, IN QUODQUE RELIGIONIS PUNCTUM, DOGMATICUM, MORALE, LITUR- 
GICUM, CANONICUM, DISCIPLINARE, HISTOR!CUM, ET CUNCTA ALIA SINE ULLA EXCEPTIONE; SED PRAESERTIM 
DUOBUS INDICIBUS IMMENSIS ET GENERALIBUS, ALTERO SCILICET RERUM, QUO CONSULTO, QUIDQUID 
NON SOLUM TALIS TALISVE PATER , VERUM ETIAM UNUSQUISQUE PATRUM, NE UNO QUIDEM QMISSO, 

IN QUODLIDET THEMA SCRIPSERIT, UNO INTUITU CONSPICIATUR ; ALTERO SCHIPTURAZE 
SACILE, EX QUO LECTORI COMPERIRE SIT OBVIUM QUINAM PATRES ET IN QUIDUS OPERUM 
SUORUM LOCIS SINGULOS SINGULORUM LIBRORUM S. SCIRIPTURJE VERSUS, A FINO 
GENESEOS USQUE AD NOVISSIMUM APOCALYPSIS, COMMENTATI SINT: 

EDITIO ACCURATISSIMA, CAETERISQUE OMNIDUS FACILE ANTEPONENDA, 81 PERPENDANTUR CIIARACTERUM NITIDITAS, 
CHART.E QUALITAS, INTEGRITAS TEXTUS, PERFECTIO CORRECTIONIS, OPERUM RECUSORUM TUM VARIETAS, 

TUM NUMERUS, FORMA VOLUMINUM PERQUAM COMMODA SIBIQUE IN TOTO PATROLOGLE DECURSU CONSTANTER 
SIMILIS, PRETII EXIGUITAS, PIUESERTIMQUE ISTA COLLECTIO, UNA, METIODICA ET CHRONOLOGICA, 
SEXCENTORUM FRAGMENTORUM OPUSCULORUMQUE HACTENUS HIC ILLIC SPARSORUM , 

PRIMUM AUTEM IN NOSTRA BIBLIOTIIECA, EX OPERIDUS ET MSS. AD OMNES /ETATES, 

LOCOS, LINGUAS FORMASQUE PERTINENTIBUS, COADUNATORUM, 


SERIES GRJECA PRIOR, 


IN QUA PRODEUNT PATRES, DOCTORES SCRIPTORESQUE ECCLESIE GR/EC/E 
A S. BARNABA AD PHOTIUM, 


AGCURANTE J.-P. MIGNE, 
I Bibliotheco Clerl umiverso, 
SIVE CURSUUM COMPLETORUM IN SINGULOS SCIENTUE ECCLESIASTIC/E RAMOS FDITORE. 


4 


PATROLOGIA, AD INSTAR IPSIUS ECCLESIE, IN DUAS PARTES DIVIDITUR, ALIA NEMPE LATINA, ALIA GR.ECO-LATINA. 
LATINA, JAM PENITUS EXARATA, QUOAD PRIMAM SERIEM, VIGINTI-QUINQUE ET DUCENTIS VOLUMINIBUS MOLE SUA 
STAT, MOXVE POST PERACTOS INDICES STADIT, AC. QUINQUE-VIGINTI-CENTUM ET MILLE FRANCIS VENIT. GRUECA 
DUPLICI EDITIONE TYPIS MANDATA EST. PRIOR GRUECUM TEXTUM UNA CUM VERSIONE LATINA LATERALIS AMPLE- 
CTITUR , ET AD NOYEM ET CENTUM VOLUMINA PERVENIT, SED SINE INDICIBUS ; POSTERIOR AUTEM HANC VERSIONEM 
TANTUM EXIIIBET, IDEOQUE INTRA QUINQUE ET QUINQUAGINTA VOLUMINA RETINETUR ; UTRAQUE VIGESIMA QUARTA 
DIE DECEMBRIS 1860 OMNINO APPARUERAT. UNUMQUODQUE VOLUMEN GRJECO-LATINUM OCTO, UNUMQUODQUE MERE 
LATINUM QUINQUE FRANCIS SOLUMMODO EMITUR : UTROBIQUE VERO, UT PRETII IlUJUS BENEFICIO FRUATUR EM- 
PIOR, COLLECTIONEM INTEGRAM SIVE GRJECAM SIVE LATINAM, 926 VOLUMINIBUS PRO AMPLIORI EDITIONE ET 272 
PRO MINORI ABSQUE INDICIBUS CONSTANTEM, COMPARET NECESSE ERIT, SECUS ENIM CUJUSQUE VOLUMINIS AMPL!- 
TUDINEM NECNON ET DIFFICULTATES VARIA PRETIA JEQUABUNT. ATTAMEN, SI QUIS. EMAT INTEGRE ET SEORS!M 
COLLECTIONEM GILECO-LATINAM, VEL EAMDEM EX GRECO LATINE. VERSAM, TUM QUODQUE VOLUMEN PRO NOVEM VLL 
PRO 8EX FRANCIS ODTINEDIT. ISTJE CONDITIONES SERIEDBUS PATROLOGLE NONDUM EXCUSIS APPLICANTUR. 


PATROLOGIA GRJECAE TOMUS XLVI. oU . 
" δὶ ^ 
$. GREGORIUS NYSSENUS. τῷ 


— Tam m s 
^ EXCUDEDBATUR ET VENIT APUD J.-P. MIGNE EDITOREM, FMLIPS 
IN VIA DICTA D'AMBOISE, OLIM PROPE PORTAM LUTETLE PARISIORUM VULGO D'ENFER 
NOMINATAM, SEU PETIT-MONTROUGE, NUNC VERO INTRA MOENIA. PARISINA. 
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μωΤῆς —— o. Qe mu 


En AVIS. IMPORTANT. 
D'aprés uné deslois providentielles qui régissent le monde , rarement les ceuvres au-dessus de l'ordinaire se font 
sans contradielions plus ou moins fortes et nombreuses. Les Ateliers Catlioliques ne pouyaient guére échapper ἃ ce 
cachet divin de leur utilité. Tantót on a nié leur existence ou leur importance ; tantót on a dit qu'ils étaient fermés 
ou qu'ils allaient l'étre, Cependant ils poursuivent leur carriere depuis 21 ans, et les productions qui en sortent 
deviennent de plus en plus graves et soignées : aussi parait-il certain qu'à moins d'événements qu'aucune prudence 
humaine ne saurait prévoir ni empécher, ces Ateliers ne se fermeront que quand la Bibliothéque du Clergé sera 
terminée en ses 2,000 volumes in-i^ Le passé parait un sür gar«nt de l'avenir, pour ce qu'il y a à espérerou à 
raindre. Cependant, parmi les calomnies auxquelles ils se sont. trouvés en butte, il en est deux qui ont été conti- 
suellement répélées, parce qu'étant plus capitales, leur effet. entrainait plus de conséquences. De petits et ignares 
voneurrents se sont done acharnés, par leur correspondanee ou leurs voyageurs, à répéter partout 16 nos Editions 
Ctaient mal eorrigées et mal imprimées. Ne pouvant attaquer le fond des Ouvrages, qui, pour la plupart, ne sont 
que les chefs-d'eeuvre du Catliotieisme reconnus pour tels dans tousles temps et dans tous les pays, il fallait bien 
se rejeter sur 1a forme dans ee qu'elle a de plus sérieux, la correction et l'imoression; en effet, Jes chefs-d'eeuvre 
mme n'auraient qu'une demi-valeur, si le texte en était inexaet ou illisible. 

ll est trés-vrai que, dans le principe, un succes inoui dans les fastes de la Typographie ayant foreé l'Editeur de 
recourir aux mécaniques, afin de marcher plus rapidement et de donner les ouvrages à moindre prix, quatre volumes 
du double Cours d'Ecriture sainte et de T héologie lurent tirés avec la correction insuffisante donnée dans les impri- 
meries à presque tout ce qui s'édite; il est vrai aussi qu'un certain nombre d'autres volumes, appartenant à diverses 
Publications, furent. imprimés ou trop noir ou trop blanc. Mais, depuis ces temps éloignés, les mécaniques ont 
οὐκ le travail aux presses à bras, et l'impression qui en sort, sans étre du luxe, attendu que le luxe jurerait dans 
iles ouvrages d'une telle nature, est parfaitement convenable sous tous les rapporls. Quant à la correction, il est 
de fait qu'elle n'a jamais été portée si loin dans aucune édition ancienne ou contemporaine. Et comment en serait-il 
autrement , aprés loutes les peines et Loutes les dépenses que nous subissous pour arriver à purger nos épreuves de 
ioutes fautes? L'habitude, en typographie, méme dansles meilleures maisons, est de ne corriger que deux épreuves 
et d'en conlérer uue troisiéme avec la seconde, sans avoir préparé en rien le manuscrit de l'auteur. 

Dans les Ateliers Catholiques ἴὰ dillérenee est presque incommensurable. Au moyen de correcteurs blanchis sous 
le harnais et dont le coup d'al typographique est sans pitié pour les fautes, on commence par préparer la copie d'un 
bout à l'autre sans en excepter un seul mot. On lit ensuite en premiere épreuve avec la copie ainsi préparée. On lit 
en seconde de la méme maniére, rais en eoliationnant avec la premiere. On fait la méme chose en tierce, en colla- 
tionnant avec la seconde. On azit de méme en quarte, en collationnant avec la tierce. On renouvelle la méme opé- 
ration en quinte, enu coflationnant avec la quarte Ces collationnements ont pour but de voir si aucune des fautes 
signalées a1 bureau par MM. les correeteurs, sur]la marge des épreuves, n'a échappé à MM. les corrigeurs sur le 
marbre etle métal. Aprés ces cinq lectures entiéres conteólées l'une par l'autre, ei en dehors de la préparation 
ci-dessus mentionnée, vient une révision, et souvent il en vient deux ou trois; puis l'on cliche. Le clichage opéré, par 
conséquent ia pureté du texte se trouvant immobilisée, on fait, avec la copie, une nouvelle lecture d'un bout de l'é- 
preuve à l'antre, on se livre à une nouvelle révision, et le tirage n'arrive qu'aprés ces innombrables précautions. 

Aussi ya til à Montrouge des correcteurs de toutesles nalions et en plus grand nombre que dans vingt-cinq 
imprimeries de Paris réunies ! Aussi eucore, la correction y coüte-t-elle autant que la composition, tandis qu'ailleurs 
elle ne eoüte que le dixieme ! Aussi enfin, bien que l'assertion puisse paraitre téméraire, l'exaetitude obtenue par 
lant de frais et de soins, fait-elle que la plupart des Editions des Ateliers Cat/ioliques laissent bien Join derriere elles 
celles m&me des célebres Dénédielins Mabillon et Montfaucon et des célebres Jésuites Pelau et Sirmond. Que l'on 
compare, en effet, n'importe quelles feuilles de leurs éditions avec celles des nótres qui leur correspondent, en grec 
comme en Ian, on se convoincra que l'invraisemblable est une réalité. 

D'ailleurs, ces savants émiuents, plus préoceupés du sens des textes que de la. parlie typographique et n'étant 
point eorrecteurs de profession, lisaien!, non ce que portaient les épreuves, mais ce qui devait s'y trouver, leur 
haute intelligence supplóant aux fautes de l'édition. De plus les Bénédictins, comme les Jéswites, opéraient presque 
toujours sur des manuserils, cause perpétuelle de la rmultiplieité des fautes, pendant que les Ateliers. Catholiques, 
dont le propre est surtout. de ressusciter la Tradition, n'opérent le plus souvent que sur des imprimés. 

Le R. P. De Buch, Jésuite Boliandiste de Bruxelles, nous cerivait. il y a quelque temps, n'avoir pu trouver en 
dix-huit mois d'étude, 16e seule faute dans notre Patrologie latine. M. Denzinger, professeur de "Théologie à l'Uni- 
versité de Wurzbourg, et M. Reissmaun, Vicaire Général de la méme ville, nous mandaient, à la date du 19 juillet, 
n'avoir pu également surprendre une seule faute, soit dans le latin soit dans le grec de notre double Patrologie. Enfin, 
le savant P. Pitra, Bénédietin de Solesme, et M. Bonetty, directeur des Annales de philosophie chrétienne, mis au 
déli de nous convaincre d'une seule erreur Lypographique, ont été foreés d'avouer que nous n'avions pas trop 
présumé de notre parfaite correction. Dans le Clergé se trouvent de bons latinistes et de bons hellénistes, et, ce qui 
est plus rare, des hommes tres-positifs et tiés-praüques, eh bien ! nous leur promettons une prime de 25 cenlimes 
par chaque faute qu'ils découvriront dans n'importe lequel de ros volumes, surtout dans les grecs. ^ 

Malgré ce. qui précede, l'Editeur des Cours complets, sentant de p'us en plus l'importance et méme la nécessité 
d'une correction. parfaite pour qu'un ouvrage soit véritablement utile et estimable, se livre depuis plus d'un an, et 
est résolu de se livrer jusqu'à la fin à une opération longue, pénible et eoüteuse, savoir. la révision entiére et 
universelle de ses innombrables clichés. Ainsi chacun de ses volumes, au fur et à mesure qu'il les remet sous presse, 
est corrigé mot pour mot d'un bout à l'autre. Quarante hommes y sont ou y seront occupés pendant 10 ans, et une 
somme qui ne saurait étre moindre d'un demi million de franes est consacree à cel Important contróle. De cette 
maniere, les Publications des Ateliers Catholiques, qui déjà se distinguaienL entre toutes par la supériorité de leur 
correction, n'auront de rivales, sous ce rapport, dans aucun temps ni dans aucun pays; car quel est l'éditeur qut 
pourrait et voudrait se livrer APRES COUP. à des travaux si gigantesques et d'un prix si exorbilant? Il faut 
certes étre bien pénétré d'une vocation divine à cet effet, pour ne reculer ni devant la peine ni devant la dépense, 
surtcut lorsque l'Europe savante proclame que jamais volumes n'ont été édités avec tant d'exactitude que ceux de 
la Bibliotheque universelle d Clergé. Le présent volume est du nombre de ceux révisés, el tous ceux qui le seront 
à l'avenir porteront cette note. En conséquence, pour juger ies productions des Ateliers Catholiques sous le rapport 
d« la correction, il ne faudra prendre que ceux qui porteront en téte l'avis ici trace. Nous ne reconnaissons que cette 
éd.tion et celles qui suivront sur nos planches de métal ainsi corrisées. On eroyait autrefois que la stéréotvpie 
immohilisait les fautes, attendu qu'un cliché de métal n'est point élastique; pas du tout, il introduit la perfection, 
car on ἃ trouvé le moyen de le corrirer jasqu'à extinetion de fautes. L'Hébreu ἃ été revu par M. Drach, le Grec 
jar des &recs, le Latin et le l'rancais par les premiers correcteurs de la capitale en ces langues. j 

Nous avons la consolation de pouvoir finir cet avis par les réflexions suivantes : Enfin, notre exemple z fini par 
epranler les grandesspublications en Italie, en Allemagne, en Belgique et en France, par les Canons grecs «e. Wome, 
ie Gerdil de Naples,,le Saint TIiomas de Parme, l'Encyclopédie religieuse de Munich, le recueil des üéclarctions des 
rites de Druxelles, les Boliandistes, le Suarez et le Spicilége de Paris. Jusqu'ici, on n'avait su réimprimer que des 
ouvrages de courte haleine. Les 1n-4^, οὐ s'engloutissent les in-folio, faisaient peyr, eL on nosait y toucher, par 
«rainte de se noyer dans ces abimes sans fond et sans rives; mais on a lini par se risquer à nous imiter. Dien plus, 
sous notre impulsion, d'autres Editeurs se préparent au Bullaire universel, aux Décisiois de toutes les Congrézatious, 
à une Biographie et à une Histoire générale, etc., ete. Malheureusement, la plupart des éditions déjà faites ou qui se 
font, sont sans autorité, parce qu'elles sont sans exactitude ; la correction semble en avoir été faite par des aveugles. 
sot qu'on n'en aiL pas senti la gravité, soit qu'on ait reculé devant les frais; mais patience: une reproductier 
correcte. surgira bientól, ne fül-ce qu'à la lumiere des écoles qui se sont faites ou qui se feront. encore. 


TRADITIO CATHOLICA 
i: SJECULA 1V-V, ANNUS 501. 


TOY EN ATIOIX IIATPOX HMON 


LPHIOPIOY 


EHIXKOIHOY NYXXHE 


TA EYPIXKOMENA IIANTA. 


S. P. N. GREGORII 


EPISCOPI NYSSENI 


OPERA QUJE REPERIRI POTUERUNT OMNIA. 


( Ed. Morell. 1653.) 


NUNG DENUO CORRECTIUS ET ACCURATIUS EDITA ET MULTIS AUCTA. 


ACCURANTE J.-P. MIGNE, 


BIDLIOTHEC/E CLERI UNIVER SL/E, 
SIVE 


CURSUUM COMPLETORUM IN SINGULOS SCIENTIJ ECCLESIASTICE RAMOS EDITORE, 


——————MM ám a a ἧ΄᾿.ςςρ-ς-ςς-ς.-ς- 


TOMUS TERTIUS. 


VENEUNT TRIA VOLUMINA 99. FRANCIS GALLICIS. 


EXCUDEBATUR ET VENIT APUD J.-P. MIGNE EDITOREM, 
IN VIA. DICTA. D'AMBOISE, OLIM PROPE PORTAM LUTETI PARISIORUM VULGO D'ENFER 
NOMINATAM, SEU PETIT-MONTROUGE, NUNC. NERO JNTRA. MOENIA PARISINA, 
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AUCTORUM ET OPERUM QUI IN HOC TOMO XLVI CONTINENTUR. 


Quae stellula pranotantur, ea nunc primum inter opera Gregorii N usseni comparent, 


S. GREGORIUS, 


ScniPTA poaMATICA (continuatio). 


De anima et resurrectione Dialogus qui 
inscribitur Macrinia ex editione Joan- 
nis Christiani Wolfii, collata cum ea 
quam anno 1840 Landishuti dedit Joan. 
Georgius Krabingerus. e 

De infantibus qui premature abripiuntur. 


DoGMaATICA DUPIA. 


* Testimonia adversus Judios, interprete 
et scholiaste Laurentio Zacagnio. 

De sancta Trinitate, quod Spir tus sanctus 
sit Deus. Est epistola 189 S. Basilii. 
De differentia essenti& et hypostaseos. 

Est epistola 38 S. Basilii. 
Deanima ad Tatianum. Exstat inter opera 
S. Gregorii Thaumaturgi. 


ASCÉETICA ET MISCELLANEA. 


De professione Christiana. 

De perfecta Christiani forma. 

De instituto Cliristiano 

Adversus eos qui castigaliones agre fe- 
runt. 

De virginitate, Epistola exhortatoria ad 
frugi vitam. 

Adversus eos qui baptismum differunt. 

ORATIONES. 


Contra usurarios. 

I. De pauperibus amandis. 
i1 De pauperibus amandis. 
Contra fornicarios. 


* * E! 
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IRADITIO CATHOLICA. S 
S/ECULA 1V-V, ANNUS 01. 
^ 3 
ELENCHUS 
NYSSENUS EPISCOPUS. 
De mortuis. 498 
Adhortatoria ad penitentiam. 539 
In principium jejuniorum. 539 
In apostolos Petrum et Paulum. 539 
Contra Manichaos. 541 
11 ἴῃ suam ordinationem. 543 
161 De deitate Filii et Spiritus saneti. 55A 
In Baptismum Christi. 9TT 
In Christi Resurrectionem orat. quinque. 599 
In Ascensionem Christi. 690 
192 De Spiritu sancto. 695 
In $. Stephanum protomartyrem. 102 
935 [ἢ eumdem. 122 
L De S. Theodoro martyre. 735 
935 In XL martyres. 749 
In eosdem. 114 
935 ΠῚ laudem fratris Basilii. 781 
"* De Vita S. Patris Ephreem Syri. 819 
De Meletio episcopo. 851 
931 In funere Pulche:ria. 863 
551 1n funere Placillae imp. 878 
9s; De Vita B. Gregorii Thaumaturgi. 893 
zi De Vita S. Maerinee, 959 
307 v Epistole. 999 
Fragmenta ex operibus deperdilis. 1107 
s Dunia. 
In diem Natalem Domini. 1123 
De occursu. Domini, de Deipara Virgine 
ny et de justo Joseph. 16] 
A54 Variorum nota, 1182 
490 Index analyticus. 1250 


Vide ad calcem hujus tomi collationem ordinis novi cum veteri, 


———— ————— — 


Parisiis, — Ex Tvpis J.-P. MIGNE. 


& ι; 


IN OPUSCULUM SEQUENS 


MONITUM 


(Jo. Christ. Worr, Anecdota Greca sacra et profana, tom. Hl, Hamburgi 1722, in-8*.) 


Dialogus qui inter Gregorium Nyssenum et Maerinam, sororem ejus, de Anima et Resurrectione , facta 
ex obitu Dasilii M. occasione, intercessisse fingitur, semper lectu dignus mihi visus est, ob industriam 
et doctrinam, quam ad argumenti hujus tractationem Pater optimus attulit. Perspexi autem, totam com- 
mentationem pluribus locis in utraque editione Parisiensi, imprimis vero in priore, pessime acceptam 
et habitam esse. Quod ut appareret, partem illius totam cum versione Latina pristina notisque meis 
exhibendam | censui, deinde vero satis me fecisse putavi, si varielates lectionum tantum subindicarem. 
Ceterum ips ille varietates exhibentur a me ex duobus diversis codicibus, iisque bon: note, et 
w; plurimum, saltem in iis, quz alicujus sunt momenti, secum invicem conspirantibus. Alter corum 
ornamentum est insignis Dibliothecz,, quam illustris Zacharias Conradus ab Uffenbach, Reipublieze 
Moeno-Francofurtan:s seuator meritissimus, statorque rei litterari:e. hodie pr:ecipuus, non tam sibi 
servat, quam eruditis quod ad usum communem esse jubet. Scriptus is est seculo xiv in charta, formam- 
que refert quarti ordinis, preut describitur a doctissimo J. Henrico Maio, in Bibliotheca Uffenbaehiana 
msta parte αι, pag. 425. Folio codicis illius 157 incipit hzc disputatio et decurrit usque ad p. 257. 
EL hic (verba habes Cl. Maii) addite marginibus sunt varietates lectionum, calligraphi primam. manum 
calamwmque agnoscentes. Ad calcem disputationis, nempe [olio 951, b, occurrunt ποαρασημειώσεις τι- 
vég , scholia qu:edarn, ad hunc ipsum tractatum. Horum scholiorum aliqua e regione textus poni ceperunt, 
mox cum marginis spatium. non caperet omnia, 1ejecta ad. hunc. postremum. [uere locum. Denique paulo 
post monetur, scholia ipso codice esse recentiora, et. sero addita. Atque istud quidem exempluin cum 
edito, cel. Uffenbachii precibus adductus, contulit illustris Steinhelius, serenissimi Poloniarum regis 
minister residens in urbe ad Moenum Francofurtana, eaque opera pro singulari, qua pollet, harum 
omnisque generis litterarum notitia et. dexteritate diligenter et feliciter. defunctus est, raro omnino 
xOslra z»tate exemplo, et. vel ideo ad posteritatem omnino memorando., Ego vero pari virorum incom- 
parabili non minus meo, quam publico, nomine pro isto litteras provelendi studio gratias decenter et 
offieiose persolvo. Alter codex pervenit ad me heneficio Rev. Zacharize Hasselmanni, verbi divini apud 
Oldenburgenses in Wagria ministri solertissimi dexterrimique, qui ejus mihi copiam liberaliter fecit. 
Est ille, meo judicio, ejusdem et :etatis et formie cum priore, in. charta diligenter et eurate exaratus, 
mque id habens priecipuum, quod, eum commentatio h:ee disputationis formam referat, colloquentium 
sermones descriptis rubro colore disputantium Gregorii et. Maerin nominibus, ἃ se invicem distin- 


suantur. Qu:e quidem res subinde contextus. seriem cgregie illustrat, quemadinodum vel ex specimine 
quod ipse dedi, patebit. 


PATROL. Gn. XLVI, 


11 S. GREGORII NYSSENI 
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TOY EN ATIOIX '? ΠΑΤΡῸΣ HMON 


l'PHrTOPIOY 


EIITZKOIIOY NYXXHZ 


IIEPI VYXHX ΚΑΙ ANAXTAXEQX O AOTOX 


O AETOMENOX 


ΤᾺ MAKPINIA. 


S. P. N. GREGORII 


EPISCOPI NYSSENI 


DE ANIMA ET RESURRECTIONE DIALOGUS 


QUI INSCRIBITUR 


MACRINIA. 


(Textum contulimus cum editiode Joan. Georgii Krabingeri, qu:e prodiit Landishuti, 1840, in-8". Epi ) 


Cum ingens ille inter sanctos Dasilius ex humana A 


vita ad Deum migrasset, et communis eausa luctus 
Ecclesiis exstitisset, atque etiam nune soror et 
magistra vitze superstes esset, ego quidem studiose 
ibam, ut cum illa communicarem calamitatem, 
morte fratris acceptam. Ae mihi, tanto accepto 
detrimento , animus vehementer anxius atque do- 
lore confectus erat, et aliquem socium lacrymarum 
requirebam qui xqué magnum :egritudinis onus 
susciperet atque ego. Ut autem alter alteri fuimus 
in conspectu, mihi quidem magistra visa refricuit 
animi dolorem: etenim jam etiam ipsa mortifero 
morbo correpta erat. At illa quemadmodum equo- 
rum regendorum artis periti facere solent, cum 
permisisset mihi ut impetu doloris paulisper trans- 


versus agerer, postea oratione me reprimere atque p 


(1) Τοῦ ἂν ἁγίοις. Wnscriptio cod. ms. A, sive 
Uffenbachiani,cum ea quie in editis comparet, consen- 
Lit, nisi quod pro Νύσσης legitur ΝΝυσσαέως, eodem 
sensu, nec preter scriptorum ecclesiasticorum mo- 
rem, qui sepe Gregorium nostrum τὸν Νυσσαέα ab 
episcopatus sede appellant. Deinde desunt ibidem 
verba extrema, ὁ λεγόμενος λόγος τὰ Μαχρίνια. Ti- 
tulus in ms. B. seu Jlassehnaniano obvius, alio 
modo conceptus, ita habet : Διάλεξις τῆς ὁσίας 
Maxplvnc μετὰ τοῦ ἰδίου à6gAgoU τοῦ ἁγίου I'pn- 
γορίου περὶ ψυχῆς. Eodem modo Suidas refert, 
Gregorium nostrum scripsisse μαχρόν τινα χαὶ περι- 
χαλλῇ πρὸς τὴν ἀδελφὴν Μαχρίνην περὶ ψυχῆς λό- 
γον. Ex quo etiam manifestum est, quod eL res ipsa 
credere jubet, dialosum hunc non quidem revera 
inter Gregorium οἱ Macrinam babitun, sed instar 
dissertationis a Gregorio conscriptum esse. 


Ἐπειδὴ τοῦ ἀνθρωπίνου βίου πρὸς Θεὸν μετέστη ὁ 
πολὺς ἐν ἁγίοις Βασίλειος, χαὶ χοινὴ πένθους ἀφορμὴ (2) 
ταῖς Ἐχχλησίαις ἐγένετο, περιῆν δὲ ἔτι τῷ βίῳ ἣ 
ἀδελφὴ xoX διδάσχαλος, ἐγὼ μὲν ἧειν (5) χατὰ σπου- 
δὴν χοινωνήσων ἐχείνῃ τῆς ἐπὶ τῷ ἀδελφῷ συμφορᾶς. 
Καί μοι (A) περιώδυνος ἣν ἣ Ψυχὴ, πρὸς τοιαύτην 
ζημίαν ὑπεραλγοῦσα, xal τινα τῶν δαχρύων χοινω- 
νὸν ἐπεζήτουν τὸν ἶσον ἔχοντά μοι τῆς λύπης ἄχθος. 
Ὡς δὲ ἐν ὀφθαλμοῖς ἦμεν (D) ἀλλήλων, ἐμοὶ μὲν 
ἀνεχίνει τὸ πάθος προφανεῖσα τοῖς ὀφθαλμοῖς ἡ δι- 
δάσχαλος " xoi γὰρ ἤδη χαὶ αὐτὴ τῇ πρὸς θάνατον 

. - ? c. 
ἀῤῥωστίᾳ συνείχετο. 'H δὲ κατὰ τοὺς τῆς ἱππιχῆς 
ἐπιστήμονας ἐνδοῦσά μοι πρὸς ὀλίγον παρενεχθῆναι 
τῇ ῥύμη (0) τοῦ πάθους, ἀναστομοῦν ἐπεχείρει μετὰ 
ταῦτα τῷ λόγῳ, χαθάπερ χαλινῷ τινι τῷ ἰδίῳ λογισμῷ 
τὸ ἁταχτοῦν τῆς ψυχῆς (T) &meuÜUvouca , xoi ἣν 

(2) ᾿Αφορμή. Ma. rescripsi pro χαὶ ὁρμή, quod in 
editis erat, auctoritate ms. utriusque, sicut et versio 
Latina eamdem vocem recte expressit, quod eliam 
auas fieri observavi. E 

(5) "Het. Ma recte ms. utrumque pro edito εἴην. 

(4) Mov agnoscit neuter codex, quod tamen lo- 
cum habere potest. - 

(5) "Hyper. |a omnino scribendum est, pr:eeunte 
utroque ms. pro ἡμῶν, quod edita exhibent. 

(0) 'Pópg. Permutavi hoc eum lectione edita 
ῥώμη, ad exemplum ms. utriusque. De affectus 
enim impetu, de quo hic sermo est, rectius hasc 
quidem vox usurpatur, quam altera illa ῥώμη. 

(7) Τῆς ψυχῆς. Hoe rationes grammatieze requi- 
runt pro vulgata lectione τῇ Ψυχῇ, quam τὸ ἀτα- 
χτοῦν, Cui vox illa jungitur, non admittit. 
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αὐτῇ τὸ ἀποστολιχὸν λόγιον (8) προφερόμενον (9), A cohibere conabatur rationibus suis, tanquam aliquo 


τὸ μὴ δεῖν ἐπὶ τῶν χεχοιμημένων λυπεῖσθαι" μόνων 
γὰρ τοῦτο τῶν οὐχ ἐχόντων ἐλπίδα (10) τὸ πάθος 
εἶναι. 
oporteat propter illos, qui obdormiverunt ἢ solis 
Δ. Κἀγὼ περιζεούσης ἔτι μοι τῆς χαρδίας τῇ λύπῃ 
(1)Πῶς ἔστιν, εἴπον,ἐν ἀνθρώποις τοῦτο χατορθωθῇ- 
vat, οὕτως ἐν ἐχάστῳ φυσιχοῦ τινος πρὸς τὸν θάνατον 
τῆς διαδολῆς ὑπαρχούσης, χαὶ οὔτε τῶν ὁρώντων 


T 


ποὺς ἀποθνήσχοντας (19) εὐχόλως χαταδεχομένων τὴν 
ἕαν, οἷς τε ἂν προσίῃ (15) ὁ θάνατος ἀποφευγόντων 


e 


ἐφ᾽ ὅσον οἷόν τε ; ᾿Αλλὰ xay τῶν ἐπιχρατούντων νόμον 
ἔσχατον ἐν ἀδιχίαις χαὶ ἔσχατον ἐν τιμωρίαις τοῦτο 
χρινόντων; τίς μηχανὴ τὸ μηδὲν ἡγεῖσθαι τὴν τοῦ ζῇν 
ἀναχώρησιν, χαὶ ἐπὶ τῶν ἕξω τινὸς (14) μὴ ὅτι γε τῶν 
ἐπιτηδείων, ὅταν τοῦ βίου λήγωσιν; Ὁρῶμεν δὲ, εἶπον, 
xai πᾶσαν τὴν ἀνθρωπίνην σπουδὴν (15) πρὸς τοῦτο 
βλέπουσαν, ὅπως ἂν ἐν τῷ ζῇν διαμένοιμεν (16). Διὰ 
τοῦτο γὰρ χαὶ οἶχοι πρὸς διαγωγὴν (M) ἡμῖν ἐπινενόην- 
ται (18), ὡς ἂν μὴ τῷ περιέχοντι (19) διὰ Ψύξεως ἣ 
θερμότητος χαταπονοῖτο τὰ σώματα. Γεωπονία δὲ τί 
ἄλλο χαὶ οὐχὶ τοῦ ζῇν ἐστι παρασχενή ; Ἡ δὲ τῆς ζωῆς 
φροντὶς πάντως διὰ τὸν τοῦ θανάτου φόθον γίνεται (20). 
'H δὲ ἰατριχὴ πόθεν τιμία τοῖς ἀνθρώποις ἐστίν ; Οὐχ 
ἐπειδὴ μάχεσθαί πως διὰ τῆς τέχνης δοχεῖ πρὸς τὸν 
θάνατον ; Θώραχες δὲ, καὶ θυρεοὶ (21), χαὶ χνημῖδες, 
χαὶ χράνη, χαὶ τὰ ἀμυντήρ!α (22) τῶν ὅπλων, χαὶ αἱ 
τῶν τειχῶν περιθολαὶ͵ χαὶ σιδηρόδετοι πύλαι, xal f 
τῶν τάφρων ἀσφάλειχ χαὶ τὰ τοιαῦτα, τί ἄλλο πλὴν 
διὰ τὸν τοῦ θανάτου γίνεται φόθον (25) ; Οὕτως οὖν 
ὄντος φοθεροῦ φυσιχῶς (294) τοῦ θανάτου, πῶς ἕστι 


ῥᾳδίως πεισθῆναι τῷ χελεύοντι ἄλυπον (25) διαμέ- 

(8) Λόγιον. Ms. A in textu habet θαῦμα. In. priori 
omnino est aequiescendum. 

(9) Προφερόμεγον. Ms. A praemittit εὐθύς, i. e. 
e vestigio, statim, non. inconcinne quidem, sed ta- 
men preter necessitatem. 

(40) ᾿Εὐπίδα. Ms, B. addit ἀναστάσεως. Fortasse 
Gregorius explicationis loco addidit. Paulus enim, T 
"Thess. 1v, 15, qui locus hie respicitur, non diserte 
memorat resurrectionem, sed tamen procul dubio 
respicit. Fortasse olim glossema fuit, et ex margine 
in textum hie irrepsit. 

(M) ΤῊ Aózm in testu ms. A. desideratar, at. in 
margine restitulLur. 

(12) ᾿Αποθγήσκοντας. Ms. B pro composito siin- 
plex habet θνήσχοντας. 

(15) προσίῃ. Wa scripsi auctoritate ms. utriusque, 
cum in editis legatur zgocfist. Quo quidem varietas 
ex pronuntiatione, diversas vocales eodem modo 
cfferente, orta est. 

(14) ᾿Επὶ τῶν ἔξω τινός. In extremo : ita versio 
Latina an. 1615 edita, non interpretis, sed librarii 
aut typographi vitio, qui pro externo, quod restitui, 
obvio errore legit extremo. Eadem emendatio facta 
est inedit. Paris. an. 1658. 

. (05) Exovéiiv. 1n utraque editione legitur ζωήν, 
in versione. autem. vertitur per studium, adeoque 
exprimitur τὸ σπουδήν, quod fide utriusque ms. in 
lextumi. recepi. Fortasse sequens verbum. ζῇν hu- 
jus erroris occasio fuit librario. 

.. (10) Aiagiévorper. Wa utrumque ms. in textu. At 
in margine τοῦ A legitur δια μένοιεν, i. e. permaneant. 
Utraque lectio locum tueri potest. Placet tamen 
non parum lectio margiualis. 

(47) Are. lta. uterque codex. At margo. τοῦ 
À exhibet διαμονήν, prieter rem. διαγωγή enim de 


freno incompositum, indecorum et inordinatum 
animi dirigens affectum, ac proferebat aposto- 
licum illud dictum, quod non angi et merere 


enim iis qui spem non haberent, id accidere solere. 


G. Atqueego cum cor mihi :egritudine atque do- 
lore etiam tunc undique ferveret et :wstuaret, 
Quo pacto, inquam, potest id inter homines pr:e- 
stari, cum adeo naturalis quiedam unicuique ad- 
versus morlem calumnia atque querela insita sit, 
ac neque qui vident morientes, spectare facile 
sustineant, et, quibus mors imminet, quoad cjus 
fieri potest, eam refugiant? Quin etiam cum leges, 
quibus utimur ae regimur, uL in malefieiis, ita in 
supplieiis hane extremam judicent, quo pacto, qui- 
busve rationibus effici potest, ut quis vel in externo 
et alieno aliquo vitz? separationem et recessum pro 
nihilo ducat, nedum in propinquis ac necessariis, 
vitam finientibus ? Videmus autem, inquam, omine 


B quoque studium hominum eo spectare, utin vita per- 


maneamus, Nam ideirco domicilia quoque a nobis, 
ne vel per :stum vel frigus ab aere circumfuso corpus 
affligeretur et conficeretur, ad inhabitandum excozi- 
tata sunt. Agricultura vero quid est aliud, quam vitze 
apparatus et subsidium? Nam cura atque sollicitudo 
vitze metu mortis prorsus adhibetur. Quid item me- 
dicina ? qua de causa ab hominibus in honore ha- 
betur? Annon propterea quia pugnare quodam- 
modo eum morte ea ars videtur? Thoraces vero, 
loricz, clypei, ocreze, gale; et innumera arma 
quibus vim homines ἃ eorpore propulsent, muro- 
rum item ambitus, porte ferrez, fossarum muni- 


vit: rationibus οἱ statu usurpari solet, quo hie re- 
spicitur.  Criticus, quicunque is fuit, antecedente 
verbo διαμένειν, ad hanc emendationem suscipien- 
dam perduci se passus est. 

(48) "Exwwevénvcat. Edit. Paris. 1615, mendose 
labet ἐπινενόηται, quod in altera anni. 1658 recte 
emendatum est. 

(19) Περιέχοντι. Sic rescripsi ex A et D, pro 
περιόντι, quod est in editis : scilicet τὸ περιέχον, 
etiam sine addito, usurpari solet de aere circuin[uso, 
ceu Latina versio recte expressit. Loca velerum lege 
in notis Gatakeri ad. Marci Antonini lib. iv, 8 59, 
ubi legis οὐδὲ μὲν ἕν τινν τροπῇ xai ἑτερώσει τοῦ 
περιέχοντος. Idem Marcus lib. vin, ὃ δά. phrasin 
ellipiicam supplet, ubi legis τὸν περιέχοντα ἀέρα. 
Ita noster paulo μοϑι ἕως ἂν περιχρατῆται τὸ πνεῦμα 
τῷ περιέχοντι. 

(20) Διὰ τὸν τοῦ θανάτου céCov γίνεται. [ἃ 
recle editio anni. 1658 consentiente nis. utroque, 
pro eo quod in altera illa anni 1613 legitur, διὰ τὸν 
τοῦ θανάτου ; γίνεται. Τί δὲ ἰατρικὴ φόδον πόθεν, etc. 
Scilicet vox φόθον αι statim post τί δὲ ἰατριχῆ s 
quitur, locum suum, nescio quomodo, mutavit, qua 
proprize sedi vindicata e:tera bene fluunt. 

(21) Θυρεοί. Moc restitui prieunte cod. D. pro 
χυραῖοι. 

(22) Δμυγτήρια. Cod. A in margine exhibet 
μυρία ἀμυντήρια. 

(25) Διὰ τὸν τοῦ θαγάτου γίγνεται φόξον. Ma 
recte editio anni 1653, pro eo quod illa anni. 1615 
liabet διὰ τῶν --- gó€or. Eadem phrasis proxime an- 
tecedens una cum codd. mss. nostram hane vindicat. 

(24) Φυσικῶς. 1n textu cod, À omittitur, in mar- 
gine vero restituitur. 

(28) "AAvaorv. Codex A legit. ἀλύπως ἄλυπον, 
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liones, c:teraque ejusdem modi qua alia de causa A νεῖν ἐπὶ τοῦ χατοιχομένου τὸν περιόντα; — M. Τί δὲ, 


fiunt, preterquam metu mortis? Cum igitur natu- 
raliter mors adeo terribilis ac formidabilis sit, qui 
facile obtemperari potest ei, qui jubeat superstitem 
ob alterius. mortem expertem :zgritudinis perma- 
nere? — M.Quid veroqua maxime de causa tibi, 
inquit magistra, ipsa per sese mortis necessitas 
acerba atque molesta videtur ? Non enim satis est 
ad ecriminandum et conquerendum consuetudo 
eorum, qui ratione minus utuntur.—6G- Quid enim- 
vero , annon res digna mceroris est, ad eam inquam 
ego, eum videmus eum, qui paulo ante vivebat et 
loquebatur, sine spiritu, sine voce, immobilem 
repente factum, omniaque ei sensuum naturalia 
vasa et instrumenta. exstincta, non oculis, non au- 


ribus, non alio quoquam eorum, quorum appre- B 


hensionem, subsidium atque auxilium sensus habet, 
operante atque officium suum faciente? cui sive 
ignem sive ferrum admoveas, sive gladio corpus 
incidas, sive carnivoris feris objicias, sive humi 
defodias, ad omnia similiter jacens efficitur. Cum 
igitur in his consistere mutatio videatur, vitalisque 
ila causa, quicunque tandem illa erat, repente 
visui subducta atque exstineta incertum quo con- 
cesserit, ubi vel lateat, quemadmodum in lucerna 
exstincta fit, cum flanima, qux modo in ea accensa 
erat, neque in ellychnio manet, neque alio quopiam 
transit ac recedit, sed ad extremum interitum et 
aboltionem redisitur atque transmigrat, qui fieri 
pessit, ut tantam mutationem, qui nulla re certa 
confirmetur, sine animi dolore ferre possit? Exitu 
enim anim:e audito, quod quidem relictum est, vi- 
demus, quod autem separatum atque disjunctum 


est, tum ipsum quid tandem secundum naturam sit, tum in quid concesserit, 


ignoramus, non aere, non terra, non 


proter rem, et vitio librarii, qui priorem vocis 
ejusdem formam incondite scriptam delere ne- 
glexerat. 

(26) Τὸ τοῦ θανάτου. Ma lege cum ms. utroque 
sine voce ἀναγχαῖον, quam edita habent. Neque 
enim hic ad necessitatem mortis simpliciter, sed 
ad ea, quze. mortis sunt in universum, respicitur. 

(21) BA£zcopev. Ita utrumque ms. pro βλέπομεν. 

(28) Καὶ ἄναυδον. lta ms. utrumque, quod et 
versio Latina recte expressit, quamvis in Greco 
edito non exstet. 

(29) *Q uterque codex habet in editis omissum, 
quod tamen versio Latina habet. 

(50) ᾿Αγατέμῃς. Ms. A ἀνατέμνῃς. Prius przfe- 
rendum suadent sequentia verba ejusdem teinporis 
προθῇς et ἐγχρύψης. 

(91) Προθῇς. Wa ex ms. DB οἱ ex lectione margi- 
nali τοῦ A, qui in textu exhibet προσθῇς minus 
recte. Nam de rebus in cibum propositis non προσ- 
τίθημι, sed προτίθημι usurpatur; v.c. apud. Sophio- 
clem : 

Προθέντ᾽ ἀδειφῷ δεῖπνον οἱκείων τέκνων. 


(52) Ἅπαντα. ιἱοάοχ A habet ἅπαν. 

(95) Ὁ κείμενος ἔχει. Posteriorem vocem ex 
uwiroque cod. restitui. Eam enim sensus omnino 
requirit. 


(94) Βιέπηται. Mà Merum. pro. βλέπεται, quod 


φησὶν 1| διδάσχαλος, τί cot μάλιστα λυπηρὸν αὐτὸ 
ἐφ᾽ ἑαυτοῦ, τὸ τοῦ θανάτου (26) δοχεῖ ; οὐ γάρ lxa- 
νὸν εἰς διαδολὴν 7| τῶν ἀλογωτέρων συνήθεια.- —T. 
Τί μὲν οὖν οὐχ ἔστι λύπης ἄξιον, πρὸς αὐτὴν εἶπον 
ἐγὼ, ὅταν βλέπωμεν (27) τὸν τέως ζῶντά τε xo 
φθεγγόμενον, ἄπνουν καὶ ἄναυδον (28) xo ἀχίνηϊον 
ἀθρόως γενόμενον, xoi πάντα αὐτῶν σδεσθέντα cà 
φυσιχὰ αἰσθητήρια, οὐχ ὄψεως, οὐχ ἀχοῆς ἐνεργού- 
σης, οὐχ ἄλλου τινὸς ὧν ἣ αἴσθησις τὴν ἀντίληψιν 
ἔχει; Ὧ (29) χἂν πῦρ προσενέγχῃς, χἂν σίδηρον, 
χὰν ἀνατέμῃς (50) διὰ ξίφους τὸ σῶμα͵, χἂν τοῖς 
σαρχοδόροις προθῇς (51), x&v ἐγχρύψῃης χώματι, 
πρὺς ἅπαντα (53) ὁμοίως ὁ χείμενος ἔχει (55). “Ὅταν 
οὖν ἐν τούτοις βλέπηται (54) ἡ μεταθολὴ, τὸ Oi 
ζωτικὸν ἐχεῖνο αἴτιον, ὅ τί ποτε ἦν, ἀφανές τε xaX 
ἄδολον ἀθρόως γένηται (95), χαθάπερ ἐπὶ λύχνου 
σθεσθέντος τῆς τέως ἑξαπτομένης ἐφ᾽ ἑαυτοῦ (50) 
φλογὸς οὔτε ἐπὶ τῆς θρυαλλίδος μενούσης, οὔτε ἑτέ- 
ρωθί που μεθισταμένης, ἀλλ᾽ εἰς ἀφανισμὸν παντελῇ 
μεταχωρούσης, πῶς ἂν γένοιτο τὴν τοσαύτην μετα- 
θολὴν ἐνεγχεῖν ἀλύπως μηδενὶ, προδήλως ἐπερειδό- 
μενον (57); "Εξοδον γὰρ ψυχῆς (58) ἀχούσαντες, τὸ 
μὲν ὑπολειφθὲν (39) ὁρῶμεν, τὸ OE χωρισθὲν ἀγνοοῦ- 
μεν, αὐτό τε ὅ τί (40) ποτε χατὰ τὴν φύσιν ἐστὶ, 
xaX εἰς ὅ vt μεταχεχώρηχεν, οὐ γῆς. οὐκ ἀέρος, οὐχ 
ὕδατος, οὐχ ἄλλου τινὸς τῶν στοιχείων ἐν ἑαυτῷ 
δειχνύντος ἐχείνην τὴν (41) δύναμιν τὴν τοῦ σώμα- 
τος ἐχχωρήσασαν " ἧς ὑπεξελθούσης νεχρόν ἐστι τὸ 
ὑπολειφθὲν (42) xai πρὸς διαφθορὰν (5) ἤδη ἐχχεί- 
μενον (^4). 


atque redactum sit, 


aqua, non alio quopiam elemento in sese ostendente illam 


est in edito. 

(55) Pórncai. Ms. B habet γεγένηται. 

(56) Ἐφ᾽ ἑαυτοῦ. Sic lego pro edito αὐτοῦ cum co- 
dicibus A et B, quorum hic lectionem istam in ipso 
textu, hie vero. in. margine exhibet, cujus loco in 
contextu mendose legitur ἐπ᾿ αὐτῶν. 

(91) Mn8evl προδήνως ἐπερειδόμενον. Hanc le- 
ctionem restituo ex ms. utroque, pro editis μὴ 
προδήλως ὑπερειδόμενον. in quibus sensum frustra 
quieras. Imo ipsa versio Latina eamdem expressit ita 
reddens : qui nulla re certa confirmetur. Loquitur 
enim. Gregorius de lugente. ejusmoli, qui nullum 
habet spei priesidium. 

(98) Ψυχῆς. hestitui ex utroque cod., sicut et 
versio Latioa exprimit. 

(59) "YzxoAetg0£r. Sic legendum pro ὑποληφθέν, 
quod estin edit. 4615, jubente ms. B et postulantibus 
grammatice: rationibus, imo emendante edit. anni 
1618. Derivari enim debet ex ὑπολείπω, non ex ὑπο- 
λαμθάνω. 

(40) Αὐτό τε ὅ τι. “Ὅτι non. agnoscit A, quo ta- 
men ad sensum perficiendum opus est. 

(41) Tov. Interserui ex ms. utroque. à 

(42) 'YzxoAergü£v. lta. scribo iterum pro ὑπολη- 
q0£v, quod estin edit. 1615. 

(45) Διαφθοράν. Codex A habet. simplex φθοράν. 

(44) "Euxelpgsrov. Ms. B habet ἐγχείμενον men- 
dose. 
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vin, que exeesserit e corpore : qua egressa atque subducta, quod relinquitur, mortuum est et cor- 


ruptioni jam expositum. 


T. Ταὐταδέμου διεξιόντος (49) μεταξὺ χατασεί- A δ. ΠΟ cum ego dixissem, manu interim silentio 


: 
caca. (46) τῇ χειρὶἡ διδάσχαλος ---Δ. Mf, τίς σε τοιοῦ- 
ὑ χαὶ συνέχει (AT) 


0$, φησὶ, φόδος ὑποταράσσει 
ἣν διάνοιαν, ὡς οὐ διαμενού της εἰς ἀεὶ (48) τῆς ψυ- 
χῆς, ἀλλὰ συγχαταληγούσης τῇ διαλύσει τοῦ σώμα- 
τος; —T. ᾿Ἐγὼ δὲ (xa γὰρ οὔπω τοῦ πάθους τὸν λογι- 
σμὸν ἀνεδεξάμην) (49) θρασύτερόν πως ἀπεχρινάμην, 
οὐ πάνυ περισχεψάμενος τὸ λεγόμενον. Εἶπον γὰρ 
ἐπιτάγμασιν ἐοικέναι τὰς θείας φωνὰς, δι᾽ ὧν τὸ μὲν 


εἶν πε 


e 


τεῖσθαι τὴν Ψυχὴν εἰσαεὶ διαμένειν ἀναγχα- 
ζόμεθα, οὐ μὴν λόγῳ τινὶ τῷ τοιούτῳ προσήχθημεν 
δόγματι. ᾿Αλλ᾽ ἔοιχεν ἡμῖν (50) δουλικῶς ἔνδοθεν ὁ 
νοῦς φόθῳ τὸ χελευόμενον δέχεσθαι, οὐχ (Ὁ 1) ἑχουσίᾳ 
τινὶ ὁρμῇ τοῖς λεγομένοις συντίθεσθαι. “Ὅθεν xal 
βαρύτεραι ἡμῖν ἐπὶ τῶν χατοιχουμένων αἱ λύπαι 
γίνονται[οὐχ] ἀχριθῶς ἐπισταμένων (52) ἡμῶν, εἴτ᾽ ἔτι 
ἐστὶ (95) xa0' αὑτὸ τοῦτο τὸ ζωοποιὸν αἴτιον, xo 
, χαὶ ὅπως, εἴτε οὐχ ἔστιν οὐδαμῇ οὐδαμῶς. 
Ἴσας (D4) γὰρ ποιεῖ τοῦ ἀληθῶς ὄντος ἀδηλία (55) 
τὰς ἐφ᾽ ἑχάτερον ὑπολ . Καὶ πολλοῖς μὲν τοῦτο, 

C ( οχεῖ. Καὶ εἰσί γέ τινες 
παρὰ τοῖς Ἕλλησιν οὐ μιχρὰν ἔχοντες ἐπὶ φιλοσο- 

7) τὴν δόξαν, οἱ ταῦτα ᾧήθησάν τε xo ἀπ- 
εφήναντο. — M. "Ea, φησὶ, τοὺς ἔξωθεν λήρους, ἐν 
οἷς ὁ τοῦ ψεύδους εὑρέτης ἐπὶ βλάθῃ τῆς ἀληθείας 
€ τὰς ἡπατημένας ὑπολήψεις συντίθησιν " σὺ 
ς τοῦτο βλέπε, ὅτι τὸ οὕτως περὶ Ψυχῆς ἔχειν, 
οὐδὲν ἄλλο ἐστὶν ἣ ἀλλότριον (58) πρὸς τὴν ἀρετὴν 
ἔχειν, καὶ πρὸς τὸ παρὸν ἡδὺ μόνον βλέπειν " τὴν δὲ 
τοῖς αἰῶσιν (59) ἐνθεωρουμένην ζωὴν ἀπ᾽ ἐλπίδος 
τοιεῖσθαι., xa ἣν μόνη (60) ἡ ἀρετὴ τὸ πλεῖον ἔχει. 
—F. Καὶ πῶς, ἔφην, γένοιτ᾽ ἂν ἡμῖν παγία (01) τις 
χαὶ ἀμετάθετος ἣ περὶ τοῦ διαμένειν τὴν ψυχὴν δόξα; 


(48) Διεξιόντος. Hoc malim cum ms. B pro ἐξ- 
tóyxoc, quod est in editis. Διεξιέναι enim de enarra- 
lione rerum copiosa et luculenta usurpari solet. 
Vide B. Godolr. Olearii notas ad Philostratum 1,20, 

2 De Vitis sophistarum, et Ludov. Cresollium in 
Theatro rhetorum 1n, c. 17. 

(46) Kacaceíicaca. Sic seribendum puto cum cod. 
Δ qui in textu hanc lectionem diserte, in margine 
vero xazactYácaca exhibet, quod posterius explicat 
alterum illud. Utrumque enim silentium infert, et 
nostra quidem lectio tale, quod quis, facto per ma- 
num indicio, vel suadet vel imperat. Vide Actor. 
xiu, 17; xin, 16, etc. et confer Lambert Dos, ad 
Nov. Testam. p. 79. Codex B in ipso textu legit 
χατασιγάσασα. 

(1) Xvréyet. Codex À habet συγχεῖ, eodem fere 
sensu. 

(48) Διαμενούσης εἰσαεί. Codex A legit μενούσης 
cicaci* B vero μενούσης ἀεί. 

(49) Ἀγεδεξάμην. Codex. uterque legit ἄνελε-- 
ξάμην, quod malim. Videtur etiam interpres Latinus 
hoc verbum nte oculos habuisse. Vertit enim, 
collegeram. 

(50) 'Hy deest in codice D. 

(^1) Οὐχ. Malo hoc, quam οὐδέ, quod est in 
editis. Alterum illud tuetur ms. utrumque. 

(52) ᾿Επ:σταμένων. Editio anni 1615, mendose 
ἐπισταμένως, quod in altera anni 1658 emendatum, 
probante ms, utroque. 


imperato, magisira, — M. Nunquid ejusmodi, iu- 
quit, metus te perturbat, eL mentem tuam angit, 


1951, anima non semper maneat, sed una cum dis- 


solutione corporis ipsa quoque esse desinat? — G. 
Ego vero (etenim nondum ab wgritudine et pertur- 
batione rationem. collegeram) audacius protervius- 
que quodammodo, quid diceretur, non admodum 
considerans, respondi. Dixi enim, divinas voces 
proceptis et edictis esse similes, quibus credere 
quidem cogamur, animam oportere in perpetuum 
permanere , non autem aliqua ratione ad ejusmodi 
sententiam. adducamur. Sed videtur nobis mens 
intra nos servilem in medum metu probare quod 
jubetur, non voluntario quodam motu iis, qui di- 
cantur, assentiri. Unde etiam fit, ut gravius mor- 
tuorum nomine doleamus, cum plene et exacte non 
sciamus , sitne adhue per sese hiec vivifica causa , 
et ubi, et quomodo, an vero nusquam sit ullo mo- 
do. Nam incertitudo ejus, quod revera est, pares 
efficit in utramque partem opiniones. Ac multis qui- 
dem hoc, multis vero contrarium videtur: et sunt 
sane apud Grecos quidam non in parva propter 
philosophiam existimatione, qui hxc et opinati 
sunt eL pronuntiaverunt, —M. Mitte, inquit, exter- 
nas nugas, in quibus mendacii inventor in de- 
trimentum veritatis probabiliter falsas opiniones 
componit. Τὰ vero hue respice, quod ita de aninia 
sentire nihil est aliud, quam a virtute alienum 
esse, eL id quod in prisentia suave et jucundum 
est, solum spectare, eam autem vitam, qua in 
infinitis szeulis consideratur, per quam sola 
virtus eminet atque superior est, desperare.—G, Et 


(53) Eic ἔτι. ἐστί. Hanc lectionem et ms. & sug- 
gerit, et sensus requirit pro εἴτε τί ἐστι quod est in 
editis. Huic enim opponitur in sequentibus εἴτε ovx 
ἔστιν. Varietas orta est ex duabus vocibus εἴτ᾽ ἔτι 
οἱ εἴτε «t facile inter legendum inter se permutan- 
dis. Versio Latina nostram lectionem sequitur. 

(54) "Icac. Ma. scribere jubet et ms. utrumque. 
et sensus pro ἴσως, quod est in editis. 

(55) 'AO0mJía. lloc reposui ex ms. utroque pro 
ἢ δειλία, quam vocem edita maleexhibent. Interpres 
Latinus per incertitudinem. vertens, vel eamdem 
vocein prie oeulis habuit, vel coniectura assecutus 
est. 

(56) TO ἐναντίον. Ms. B legit τοὐναντίον. 

(DX) ᾿Επὶ φιλοσοφίᾳ. Ma scripsi ex cod. B pro 
ἐπὶ φιλοσοφίαν quod estin edit. auni 1615. Nam ea 
qui estanni 1658, mendosam scriptionem emenu- 
davit, 

(58) "AAAócpiov. Ms. A habet ἀλλοτρίως, idque 
melius. 

(59) Τοῖς αἰῶσιν. Ms. ^in margine τοῖς ἄτελευ- 
τήτοις αἰῶσιν. 

(60) Μόνη. ὅ16 Βουῖρβὶ pro μόνην. ex ms. A. Virtuti 
enim soli hzec prserogativa hocloco vindicatur. 

(61) Haa. ta recie ms. utrumque, ul et editio 
anni 1658, pro πλαγία, quod estin edit. anni 
1615. Derivatur enim a zfy[vout, et soliditatem 
infert. 


19 


S. GREGORII NYSSENI 


90 


quo pacto, inquam, firmam aliquam, stabilem , A Δἰσθάνομαι (02) γὰρ xa αὐτὸς, ὅτι τοῦ χαλλίστευ 


fixam et immobilem habere possimus opinionem, 
qua animam credamus permanere? Nam et ipse 
sentio, quod re omnium pulcherrima in vita ( de 
virtute loquor ) vita hominum caritura fuerit, nisi 
2liqua certa et. non ambigua de hae re fides in 
nobis firmata (uerit. Quomodo enim virtus habere 
locum possit in iis, qui id quod est, presenti vita 
circumscribi sibi persuasum habent, et post eam 
nihil ampliussperant? —M. Ergo quzrere, magi- 
stra inquit, oporteL, unde nobis conveniens et ido- 
neum de hae quistione prineipium oratio sumere 
possit. Ae, si placet , abs te contrariarum opinio- 
num atque sententiarum propugnatio atque defen- 
sio suscipiatur. (Nam video quod etiam animus tibi 
imoLus est , ae gestit eas tibi deferri partes.) Deinde 
lioc modc post oppositionem veritatis ratio requi- 
retur. — G, posteaquam autem ita facere jussit, de- 
precotusab ea, ne, qux a nobis contradicerentur, 
idcirco proferri, ut doctrina de anima firmiter 
intentionem solutis : 

Nonne, inquam, hzc dixerint qui contra- 
riam opinionem defendunt, quod corpus, cum 
eompositum sit, prorsus, ex quibus constat, in 
ea dissolvatur ? Soluta autem ea qui est in cor- 
pore, elementorum coalitione atque concretione , 
unumquodque, ut par est, ad proprium fertur, 
vergit et inclinat, ipsa natura elementorum per 
attractionem quamdam necessariam ei, quod est 
ejusdem generis, suum reddente. Nam et cum ca- 
lido rursus unietur id quod in nobis est calidum, 
et cum solido ac duro terreum ; atque ex reliquis 
unumquodque ad cognatum redigitur οἱ recedit. 
Anima ergo postmodum ubi erit? Nam siquidem 
aliquis dicat cam in elementis esse, eamdem illam 
esse cum his necessario concedet, atque assen- 
tietur. Non enim aliqua eum alieno mistio fieri 
possit ejus, quod est diverse nature, et sj hzc 
ità sint, varia quzedam prorsus videbitur, ut que 
cum contrariis sit mista qualitatibus : quod autem 


(62) ΑἸσθάνομαι. Sie vescripsi pro αἴσθομαι utrius- 
que editionis, vi lingue et auctoritate utrius- 
que ms. 

(65) TOv xarà τὴν ζωήν. |ta scripsi τῶν pro 
τόν quod habet editio anni 1615. 

(64) ᾿Αναμφίδοος. Hane vocem pro ἀμφίθο- 
λος, quod est'in utraque editione, requirit et sensus 
Οἱ ms. utrumque. 

(05) Περιγράφειν' τὸ elvat. Wa editio Paris. 1658, 
melius quam altera ubi legis περιγραφεῖν, qua: tamen 
in eo rectius habet, quod pro. ζωήν ponit ζωή. In- 
terim aliam et ut puto, veriorem lectionem exhibet 
ms. utrumque, ubi ita babent verba : Ἢ παροῦσα 
ζωὴ cpi pat τοῦ εἶναι ὑπείληπται. Sensus utrin- 
que idem est, sed posterior phrasis Grecismo ac- 
commodatior. 

(66) Λάδῃ. Ms. utrumque λάθοι, 

(61) Πρὸς τοιαύτην. Mss. A D πρὸς τὴν τοιαύτην. 

(08) Hag ἡμῶν. Hoc restitui pro παρ᾽ ἡμῖν vulgato. 
Consentit ms. utrumque, et rationes grammaticae 
requirunt. 

(69) Τῶν ἀντιπιπτόντων.. Arüculum premisi au- 
coritate iss, 


B 


C 


τῶν χατὰ τὴν ζωὴν (03) (τῆς ἀρετῆς λέγω) ὁ τῶν 
ἀνθρώπων χηρεύσει βίος, εἰ μή τις ἀναμφίθολος (04) 
ἡ περὶ τούτου πίστις ἐν ἡμῖν χρατυνθείη. Πῶς γὰρ 
ἔστι τὴν ἀρετὴν χώραν ἔχειν ἐφ᾽ ὧν fj παροῦσα ζωὴ 
περιγράφειν τὸ εἶναι (63) ὑπείληπται, καὶ πλέον 
ἐλπίζεται μετὰ ταύτην οὐδέν ; —M. Οὐχοῦν ζητῆσαι 
χρὴ, φησὶν ἡ διδάσχαλος, ὅθεν ἂν ἡμῖν τὴν δέουσαν 
περὶ τούτων ἀρχὴν ὁ λόγος λάδῃ (66). Καὶ εἰ δοχεῖ, 
παρὰ σοῦ γενέσθω τῶν ἐναντίων δογμάτων fj συμ- 
payta* ὁρῶ γὰρ ὅτι σο! χαὶ ὑποχεχίνηται πρὸς τοιαύ- 
τὴν (07) χαταφορὰν ἡ διάνοια. E10' οὕτως ὁ τῆς ἀλη- 
θείας μετὰ τὴν ἀντίθεσιν ἀναζητηθήσεται λόγος.--Τ. 
Ἐπειδὴ τοῦτο ἐχέλευσε, παραιτησάμενος αὐτὴν μὴ 
χατὰ ἀλήθειαν οἰηθῆναι τὰ παρ᾽ ἡμῶν (08) ἀντιλέ- 
γεσθαι, ἀλλ᾽ ὑπὲρ τοῦ βεθαίως χατασχευασθῆναι τὸ 
περὶ ψυχῆς δόγμα, τῶν ἀντιπιπτόντων (09) πρὸς τὸν 
σχοπὸν τοῦτον ὑπεχλυθέντων (70)- 

pro seria ae vera contradictione acciperet, sed 
constitueretur, ac probaretur, oppositis ad hane 


"H mou (71), ἔφην, ταῦτα ἂν εἴποιεν ol τῷ 


ἐναντίῳ παριστάμενο" λόγῳ, ὅτι τὸ σῶμα σύνθετον ὃν, 


πάντως εἰς τὰ, ἐξ ὧν συνέστηχε, διαλύεται; Λυθείσης 


τὸ οἰχεῖον ἐν (75) ἑκάστῳ γίνεται χατὰ τὸ εἰχὸς ἣ 
ῥοπὴ αὐτῆς φύσεως τῶν στοιχείων, δι᾽ ὁλχῆς (74) τινος 
ἀναγχαίας τῇ ὁμογενεῖ τὸ οἰχεῖον ἀποδιδούσης. Τῷ τε 
γὰρ θερμῷ πάλιν τὸ ἐν ἡμῖν (75) ἐνωθήσεται, xa 
τῷ στεῤῥῷ τὸ γεῶδες, χαὶ τῶν λοιπῶν ἑχάστῳ (70) 


πρὸς τὸ συγγενὲς ἡ μεταχώρησις γίνεται. Ἡ οὖν 
Ψυχὴ μετὰ τοῦτο ποῦ ἔσται ; Εἰ μὲν γὰρ (17) ἐν τοῖς 
στοιχείοις εἶναί τις λέγοι, τὴν αὐτὴν εἶναι τούτοις 
xaz' ἀνάγχην συνθήσεται. Οὐ γὰρ ἂν γένοιτό τις τοῦ 
ἐροφυοῦς πρὸς τὸ ἀλλότριον μίξις, χαὶ, εἰ ταῦτα 
τεροφύοῦς πρὸς 
? 4 - ».- 
εἴη, ποιχίλη ste πάντως ἀναφανήσεται ἡ πρὸς τὰς 
οὐχ ἔστιν, ἀλλ᾽ ἐν συνθέσει θεωρεῖται πάντως. Πᾶν 
δὲ τὸ σύνθετον χαὶ διαλυτὸν ἐξ ἀνάγχης " dj δὲ διάλυ- 


σις φθορὰ τοῦ συνεστῶτός ἐστι. Τὸ ὃὲ φθειρόμενον 


(10) '"YzexAv6O£vzov. Sic legendum omnino est 
pro edito ὑποχληθέντων jubente ms. utroque. Idem 
expressit interpres Latinus, et possim observes, 
genuinam lectionem in versione exstare, non autem 
in textu. νὴ 

(71) Ἦ που. Ad hic verba in margine codicis A 
hiec leguntur : "Ev0a ἄρχεται ὡς ἀπὸ τῶν ἐναντίων ὁ 
ἐπίσχοπος, πρὸς τὴν οἰχείαν ἀδελφὴν διαλέγεσθ. 
i. e. Hic incipit episcopus tanquam. in contrariam 
sententiam contra sororem suam disputare. 

(72) Evugvtac. Codex A in textu habet. συμφο- 
pic, mendose : at in margine restituitur lectio ge- 
nuina. 

(75) Ἐν delet ms. utrumque : 
est. ᾿ 

(ΤῊ) Av. ὁλκῆς. Sie scribere sensus jubet, et La- 
lina quoque versio expressit. Habet vero etiam ms. 
uirumque. Aged : 

(15) Ἐν ἡμῖν. Wa recte ed. anni 1658, pro men- 
doso alterius ἐν ὑμῖν. 

(16) 'Exdcro. Pro ἑχάστου edito, probante no- 
strum ms. utroque. 

(17) Γάρ. Addidi ex ms, A. 


neque eo opus 
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οὐκ ἀθάνατον" 3| οὕτως γε ἂν (78) xaX ἡ σὰρξ ἀθά- A varium est, simplex non est, sed in compositione 


νᾶτος λέγοιτο, εἰς τὰ, ἐξ ὧν συνέστηχε, λυομένη. El 
ὃὲ ἄλλο τί που παρὰ ταῦτά ἔστι, ποῦ λόγος αὐτὴν 
εἶναι ὑποτίθεται, ἐν μὲν τοῖς στοιχείοις διὰ τοῦ ἕτε- 
ροφνῶς αὐτὴν (79) ἔχειν οὐχ εὑρισχομένην, ἄλλου 
δὲ οὐδενὸς ἐν τῷ χόσμῳ ὄντος (80), ἐν ᾧ γένοιτ᾽ ἂν 
ἡ Ψυχὴ καταλλήλως (81) τῇ ἰδίᾳ φύσει ἐμθιοτεύουσα ; 
Ὃ δὲ μηδαμῇ (82) ἐστιν, οὐδέ (83) ἐστι πάντως. 


prorsus consideratur. Quidquid autem compositum 
est, necessario quoque dissolubile est. At disso- 
lutio corruptio est ejus, quod compositum est ; 
quod autem corrumpitur, non est immortale ; nam 
alioquin caro quoque immortalis diceretur, ut qua 
solvatur in ea ex quibus constat. Sin autem ali- 
quid diversum est ab elementis, ubinam ratio eam 


esse ponit, quie in elementis quidem propterea, quod diverse atque alterius naturze sit, non invenia- 
Qr, aliud autem. nihil sit in mundo, in quo esse auima possit, convenienter et ad suam naturam 
aecommodate vivens ? Quod autem. nusquam est, ne prorsus quidem est. 


Μ. Καὶ ἡδιδάσχαλος ρέμα τοῖς ῥηθεῖσιν ἐπιστε- 
νάξασα, Τάχα που ταῦτα xol τὰ τοιαῦτα, φησὶ, 
πρὸς τὸν ᾿Απόστολον ἐν ᾿Αθήναις ποτὲ 
προέφερον (84) Στωϊκχοί τε χαὶ Ἐπιχούρειοι. Καὶ γὰρ 
ἀχούω πρὸς ταῦτα μάλιστα τὸν Ἑπίχουρον ταῖς 
ὑπολήψεσι φέρεσθαι, ὡς (85) τυχαία (80) τις xol 
αὐτόματος ἡ τῶν ὄντων ὑπενοήθη (87) φύσις, ὡς οὐ- 
δεμιᾶς προνοίας (88) διὰ τῶν πραγμάτων διηχού- 
σης (89). Καὶ διὰ τοῦτο χατὰ τὸ ἀχόλουθον xa τὴν 
ἀνθρωπίνην ζωὴν πομφόλυγος (90) δίκην ᾧξτο πνεύ - 
uat τινι (91) τοῦ σώματος ἡμῶν περιταθέντος (92), 
ἕως ἂν περιχρατῆται τὸ πνεῦμα τῷ περιέχοντι, τῇ 
δὲ διαπτώσει τοῦ Üxou χαὶ τὸ ἐναπειλημιμένον (95) 
συγχατασθέννυσθαι. Ὅρος γὰρ τούτῳ (94) τῆς τῶν 
ὄντων φύσεως (95) τὸ φαινόμενον (96) 1», καὶ μέτρον 
τῆς τοῦ παντὸς χαταλήψεως ἐποιεῖτο τὴν αἴσθησιν (97), 


^ 


μεμυχὼς παντάπασ: và τὴς ψυχῆς αἰσθητήρια, xat 


πρὸς οὐδὲν τῶν νοητῶν τε χαὶ ἀσωμάτων βλέπειν οἷός C 


) 
τε ὧν (98), ὥσπερ ὁ (99) οἰχίσχῳ τινὶ καθειργμένος 
τῶν οὐρανίων θαυμάτων ἀἁθέατος μένει, τοῖς τοίχοις 
xai τῷ ὀρόφῳ πρὸς τὴν τῶν ἔξω θέαν (1) ἐμποδιζό- 
μενος. ᾿Ατεχνῶς γὰρ γήϊνοί τινές εἰσι τοῖχοι τὰ αἷ- 
σθητὰ πάντα, ὅσα ἐν τῷ 


τῶν νοητῶν θεωρίαν ὃ: 


παντὶ χαθορᾶται, πρὸς τὴν 
, 


ἑαυτῶν τοὺς μιχροψυχοτέ- 


(18) Οὕτως ye ἄν. Ms. Ain margine exhibet 
οὕτω γὰρ ἅν. 

(19) Αὐτὴν delet ms. utrumque. 

. (80) "ΑΜου δὲ obOgvÓc ἐν τῷ χόσμῳ ὄντος. 
Elit. anni 1615 habet ὄντως, male. Ms. B legit : 
ἀλλ᾽ οὐδὲ οὐδενὸς ὄντος tv τῷ χόσμῳ. 

(81) Kaca.L.ti].Aoc. Ms. B legit χατάλληλος. Utrum- 
que recte. 

(82) Μηδαμῆ. Ms. A μηδαμοῦ, B οὐδαμοῦ. 

(85) Οὐδέ. Ms. B legit οὐδέν eodem sensu. 

I Δ : 

(84) Προέφερον. Ms. A προσέφερον, sensu non 
dissimili. 

(85) “ὥς, Sie rescripsi pro ᾧ, jubente ms. ulro- 
Que. 

(86) Τυχαία. Ita recte edit. anni 1658, male al- 
lera ταχαία. 

(87) “Ὑπεγοήθη. Ms. À ἐπενοήθη. 

(88) Προνοίας. Ms. A mendose παρανοίας in textu : 
δ΄ recte in margine προνοίας. 

(89) Aumxobvcnc.Ma scribendum est cum edit. 
1658 et mss. pro διοιχούσῃς prioris illius. Sermo 
enim hie est de providentia divina, oinnia per- 
meante. 

(90) Πομφόλυγος. In calce cod. ms. ἃ παραση- 
μειώσεις τινές seu ποία leguntur, inter quas ad 
hane vocem ista occurrunt : Ἡ πομφόλυξ οὕτω γίνε - 
ται. Πνεύματι τὸ ὕδωρ περιτείνεται, οὗ περιῤῥηγνυμέ- 
vao διαφορεῖται τὸ πνεῦμα, xol ἣ πομφόλυξ ἀφανί- 
ζεται, τοῦτ᾽ ἔστιν ἡ Ψυχή. Video idem hoc scholion 


M. Et magistra, ubi paululum dictis ingemuis- 
set : lhec talia fortassis adversus Apostolum, 


συστάντες p inquit, olim Athenis coeuntes Stoici et Epicurei 


proferebant. Etenim audio in hane sententiam Epi- 
curum maxime in opinionibus ferri et inclinari, 
quod casu ac fortuito concursu quodam per se ex- 
stiterit atque effecta sit. rerum natura, quasi nuila 
providentia per res pertranseat ct permect ; et id- 
circo per consequens humanam quoque vitam in 
modum bulle putabat spiritu quodam corpore no- 
stro inflato, esse tandiu, quandiu cohiberetur et 
coerceretur spiritus ab aere, quo continetur : si- 
mul autem atque tumor ille collapsus et dissolutus 
esset , id quod intus cohibitum et interceptum fuis- 
set, exstingui. Terminus enim ci ac finis rerum 
naturze id , quod appareret, erat, οἱ modum com- 
prehensionis rerum universitatis sensum esse pu- 
tabat, et cum clausa penitus et obtusa hapeat 
anima sensuum vasa atque instrumenta , et nihil 
eorum , quie incorporea sunt, et mente percipiun- 
tur, intueri possit, domunceula quadam coercitus 
et abstrusus , expers spectaculi coelestium miraeu- 
lorum manet, parietibus el tecto contemplari ex- 
terna peoliibitus. Nam terrei quidam plane parie- 


ad marginem editionis anni 1638 ita Latine exhi- 
beri : Bulla ita exsistit : [[atuaqua undique intendi- 
tur, qua rumpente flatus. dissipatur, et bulla. eva- 
nescit. Ma. alie quoque annotatiunculie in sequenti- 
bus ex cod. A afferentur, quarum plerzeque ad oram 
editionis Latin: exstant. 

91) Turri addidi ex ms. B. 

92) Περιταθέντος. Sie scribendum putavi pro zz- 
ριτεθέντος. Sermo enim est de eorpore spiritu. quo- 
dam inflato, et sic extenso ac dilatato. Vocem ipsam 
ex περιταννύω vel περιτάννυμι. derivatam constat. 
Edita habent περιτεθέντος. Ms. B παρατεθέντος. 
Utrinque mendose. 

(95) ᾿Εγαπειλημμένον. Va. recte ed. 1658, pro 
ἐναπειλημμένην in priore. 

(04) Τούτῳ. Sic scripsi ex ms. B pro edito 
τοῦτο. 

(95) Τῶν: ὄντων φύσεως. Sie scripsi ex ms. B 
pro τῆς ὄντως φύσεως quod est in editione anni 
1615. Posterior legit ὄντων, sed sinearticulo. 

(96) Τὸ φαινόμενον. Ms. A in textu habet γινό- 
μενον, in margine vero genuinam illam lectionem. 

(97) Τὴν αἴσθησιν. |n margine cod. A scholii 
loco legitur : τουτέστιν 7j Ψυχή. 

(98) Oléc τε ὄν. Sicscribere jubet ms. utrumque. 

(99) 'O inserui ex mss. 

(D Πρὸς τὴν τῶν ἕξω θέαν. Ms. ἃ πρὸς τὴν 
ἔξωθεν, mendose, 


25 S. GREGORII. NYSSENI 94 


4 


tes sunt omnia, qui in universitate rerum sub A ρους (2) διατειχίζοντες. Γῆν ὁ τοιοῦτος βλέπει μό- 


sensum eadentia conspiciuntur, minus alto animo 
praeditis quasi pariete per sese objecto earum re- 
rum, qui mente atque intelligentia cernuntur, 
causa contemplationi ollicientia et obstantia. Ter- 
ram, qui Lalis est, aquam , aerem, ignem duntaxat 
intuetur; unde autem horum unumquodque sit , 
aut per quod , aut a quo coerceatur, comprehen- 
datur et contineatur, perspicere pr» animi exi- 
guitate non potest. Ae vestem quidem aliquis con- 
spicatus, rationibus eo adducitur, ut textorem 
agnoscat ; per navem fabricatorem ejus intelligit , 
itemque simul atque zedificium conspectum fuerit , 
manus opifieis spectantium menti obversatur : isti 
vero dum mundum intuentur, ad eum, qui per il- 
lum Jeclaratur, czeeutiunt. et. hallueinantur. Unde 
fit, ut scita ista acuta ab iis, qui interitum et abo- 
lionem anim:e suis decretis tradunt, proferantur, 
corpus nimirum ex elementis, et elementa esse 
€x corpore, item animam per sese esse non posse, 
nisi vel horum aliquid , vel in his sit, Nam si pro- 
pterea nusquam eam esse adversarii opinantur, 
quod anima non sit ejusdem generis et naturz 
cum elementis : hi primum quidem etiam , que in 
carne degitur, vitam inanimam esse tradant (non 
enim aliud quidquam corpus est, atque concursus 
elementorum ), ergo nec in his quidem animam esse 
dicant, quie per sese vivificet eam concretionem 
atque commistionem : siquidem fieri posthae non 
potest, quemadmodum opinantur, ut manentibus 
elementis etiam anima sit, quo efliciatur, ut nihil 
aliud, quam mortuam esse vitam nostram demon- 
sirent. Sin autem nunc in corpore animam esse 
non dubitant, quo pacto corpore dissoluto in ele- 
menta animam aboleri atque interire censent ac 
wradunt? Deinde vero adversus divinam quoque 
naturam paria audeant obloqui et oblatrare. Quo- 
modo enim dicent invisibilem , incorpoream, ma- 
lerie expertem, et eam qui mente sola percipi- 
tur, naturam in humida molliaque et calida atque 


νὴν (3) , καὶ ὕδωρ, καὶ ἀέρα, καὶ πῦρ" ὅθεν δὲ τού- 
των ἕχαστον, ἣ ἐν τίνι ἐστὶν, ἢ ὑπὸ τίνος (4) περι- 
χρατεῖται, διιδεῖν ὑπὸ μιχροψυχίας οὐ δύναται. Καὶ 
ἱμάτιον μέν (5) τις ἰδὼν τὸν ὑφάντην ἀνελογίσατο, 
xai διὰ τῆς νηὸς (0) τὸν ναυπηγὸν ἐνενόησεν, ἥ τε 
αὐτοῦ οἰχοδόμου χεὶρ ὁμοῦ τῇ τοῦ οἰχοδομήματος (7) 
ὄψει τῇ διανοίᾳ τῶν θεωμένων ἐγγίνεται. Οἱ δὲ πρὸς 
τὸν χόσμον ὁρῶντες πρὸς τὸν διὰ τούτων (8) δηλού- 
μενον ἀμθλυωποῦσιν (9), ὅθεν τὰ σοφὰ (10) ταῦτα 
καὶ δριμέα παρὰ τῶν τὸν ἀφανισμὸν Ψυχῆς δογματι- 
ζόντων προφέρεται" σῶμα Ex στοιχείων, καὶ στοιχεῖα 
ἐχ σώματος, «χαὶ τὸ μὴ δύνασθαι τὴν ψυχὴν xa? 
ἑαυτὴν εἶναι, εἰ μήτε τούτων τι εἴη, μήτε ἐν τού- 
τοις. Εἰ γὰρ ὅτι μὴ ὁμοφυὴς τοῖς στοιχείοις ἐστὶν ἣ 
Ψυχὴ, διὰ τοῦτο (11) οὐδαμοῦ εἶνα: αὐτὴν οἱ ἀντιλέ- 
γοντες οἴονται" οὗτοι πρῶτον μὲν xai τὴν ἐν σαρχὶ 
ζωὴν ἄψυχον εἶναι δογματιζέτωσαν. Οὐ γὰρ ἄλλο c: 
τὸ σῶμά ἔστιν, εἰ μὴ συνδρομὴ τῶν στοιχείων * μὴ 
τοίνυν μηδ᾽ ἐν τούτοις τὴν ψυχὴν εἶναι λεγέτωσαν δι᾽ 
ἑαυτῆς ζωοποιοῦσαν (19) τὸ σύγχριμα" εἴπερ οὐχ 
ἔστι μετὰ ταῦτα δυνατὸν, χαθὼς οἴονται, τῶν στοι- 


χείων ὄντων χαὶ τὴν Ψυχὴν εἶναι, ὡς μηδὲν ἄλλο 3 
νεχρὰν τὴν ζωὴν ἡμῶν παρ᾽ αὐτῶν ἁποδείχνυσθαι. 
Ei ὃΣ νῦν ἐν τῷ σώματι τὴν ψυχὴν εἶναι (15) οὐκ 
ἀμφιθάλλουσι, πῶς τοῦ σώματος (14) εἷς τὰ στοι- 
χεῖα τὸν ἀφανισμὸν αὐτῆς δογματίζουσι,, ἔπειτα δὲ 
xa χατὰ ταύτης (19) τῆς θείας φύσεως τὰ ἴσα τολ- 
μάτωσαν. Πῶς γὰρ ἐροῦσι τὴν νοεράν τε (10) xol 
&üXov χαὶ ἀειδὴ φύσιν εἰς τὰ ὑγρά τε xoi μαλαχὰ 
xa στερέμνια διαδυομένην (17) ἐν τῷ εἶναι: συνέχειν 
τὰ ὄντα, οὔτε συγγενῶς ἔχουσαν πρὸς τὰ ἐν οἷς γίνε- 
ται, οὔτε διὰ τὸ ἑτερογενὲς ἐν αὐτοῖς εἶναι ἀδυνατοῦ- 
σαν ; Οὐχοῦν ἐξηῃρήσθω (18) χαθόλου τοῦ δόγματος αὖ- 
τῶν xa αὐτὸ τὸ Θεῖον, ᾧ διαχρατεῖτα!: τὰ ὄντα. ---Τ'. 
Αὐτὸ 6E (19) τοῦτο, εἶπον (20) ἐγὼ, πῶς ἂν τοῖς ἀντι- 
λέγουσιν ἀναμιφίόδολον γένο!το, τὸ ἐχ Θεοῦ elvat τὰ 
σθαι τὰ ὄντα,, T] xa 


πάντα, χαὶ ἐν αὐτῷ περιχρα 


ὅλως τὸ εἶναί τι Θεῖον τῆς τῶν ὄντων ὑπερχείμενον 


φύσεως; 


dura penetrantem in essentia conlinere res universas, qu: sunt: cum neque cognita ejusdemve ge- 
neris cum iis sit, in quibus versatur, neque propterea quod alterius ac diversi generis sit, in eis 
esse non possit? Ergo penitus ex eorum doctrina eximatur etiam ipsum divinum Numen, quo res 


(2) Μικροψιυχοτέρους. Ms. B legit. μικροψύχους. 

(5) μόνην. Ms. utrumque μόνον, eodem sensu. 

(ἢ) Er τίνι ἐστὶν, ἢ ὑπὸ τίνος. lta ms. utrunque 
ditio anni 1658 pro mendosa lectione ἐν τινί 

πό τινος editionis prioris. 

5) Mév deest ms. A. 

(6) INqcc. Ms. B legit νεώς. , 

(1) Οἱκοδομήματος. Sic utrumque legit ms. pro 
oixoünu.fisausos,quod edita habent. Latinus interpres 
genuinam hanc lectionem expressit. l 

(8). Τούτων". Sic et utrumque ms.; at codex À. in 
margine legit τούτου, quod przestat, quia sermo est 
je mundo, per quem creator ejus demonstratur. 

(9) 'Au£Avwzovcw. Ms. utrunque ἀμολυώττου - 
5ty Sensu eodem. 

(10) Σορά. Sic utrumque ms. pro σαφά in editis; 
pavlo post δριμέα recte edit. 1658, pro δριμαῖα, 
quod est in prio:e. 1 Ns 
. (M) Διὰ τοῦτο. Hoo rescripsi ex mss. pro διὰ 


τούτων quod est in editis. 

(12) Ζωοποιοῦσων. la recte editio an. 1658, 
pro ζωοποιοῦσα, prioris, consentientibus mss. - 

(15) Elrat inserui ex mss. Peest enim in. editis 
male. 

(14) Τοῦ σώματος deest in ms. utroque, quis 
scilicet ex antecedentibus facile intelligi poterat. 

(15) Κατὰ ταύτης. Ms. utrumque xav' αὐτῆς, 
rectius, uL puto. à 

(16) Νοεράν τε. Ms. B addit hie vocem φύσιν, 
quam in editis post àztóy, invenis. ^ 

(17) Διαδυομένην. Sic lego ex mss. pro διαλυο- 
μένην quod est in editis. De penetratione enim, 
non autem solutione, sermo est. 

(18) ᾿Εξῃρήσθω. Hoc malim ex mss. pro &&at- 
ρέσθω quod editum est. 

(19) A£. Ms. B legit in textu δῆ, ^ vero in mar- 
gine idem habet. 

(20) Eixor. Ms. B εἰπών, 
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DE ANIMA ET RESURRECTIONE, 


"niverse continentur, atque conservantur. —G.Dehocipsonimirum, inquam ego, quomodo 
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ad- 


versari non ambigere, nec dubitare possint, quod ex Deo omnia sint, et per eum contineantur et 
conserventur res universe ; aul sitne aliquod omnino Numen, quod in superis priesit. rerum 


nature ? 

M. Ἡ δὲ σιωπᾷν μὲν (21) v, φησὶν, ἐπ 
τοιούτοις ἁρμοδιώτερον, μηδὲ ἀξιοῦν ἀποχρίσεως τὰς 
μωράς «s χαὶ &csÓsig τῶν προτάσεων (22), ἐπεὶ χαί 
ίνεσθαι 
ἄφρονι ἐν τῇ ἀφροσύνῃ (25) αὐτοῦ" ἄφρων δὲ πάντως 
ἐστὶ, χατὰ τὸν Προφήτην, ὁ μὴ εἶναι λέγων Θεόν. Ἔπε 
δὲ χρὴ 
ἐμὸν (24) οὐχὶ, 


τις τῶν θείων ἀπαγορεύει λόγος μὴ ἀποχρ 


χαὶ τοῦτο εἰπεῖν, ἐρῶ σοι, φησὶ, λόγον, 
ἀλλ᾽ (25) οὐδὲ ἄλλου τινὸς ἀνθρώπου * 
μιχρὸς γὰρ οὗτος, ὅστις (26) δ᾽ ἂν ἢ (271): ἀλλ᾽ αὐτὸν (28) 
ὃν ἡ χτίσις τῶν ὄντων διὰ τῶν ἐν αὐτῇ θαυμάτων 
διέξεισιν, ἀχροατὴς ὀφθαλμὸς γίνεται, διὰ τῶν φα!- 
νομένων, ἐνηχοῦντος τῇ χαρδίᾳ τοῦ σοφοῦ τε χαὶ 
χνιχοῦ λόγου. Βοᾷ γὰρ &wwxpu (29) τὸν ποιητὴν ἣ 
χτίσις, αὐτῶν τῶν οὐρανῶν, χαθώς φησιν ὁ Προφή- 
τῆς (50), ταῖς ἀλαλήτοις (51) φωναῖς τὴν δόξαν τοῦ 
Θεοῦ διηγουμένων (53). Τίς γὰρ βλέπων τὴν τοῦ 
παντὸς ἁρμονίαν, τῶν τε οὐρανίων χαὶ τῶν χατὰ 
γῆν θαυμάτων, χαὶ (53) ὡς “ἐναντίως ἔχοντα πρὸς 
ἄλληλα τὰ στοιχεῖα χατὰ τὴν φύσιν, πρὸς τὸν αὐτὸν 
τὰ πάντα σχοπὸν διά τινος ἀῤῥήτου χοινωνίας συμ- 
πλέχεται, τὴν παρ᾽ ἑαυτοῦ δύναμιν ἕχαστον πρὸς τὴν 


τε- 


ποῦ παντὸς διαμονὴν συνεισφέροντα, xal οὔτε τὰ 
ἄμικτά τε xai ἀχοινώνητα χατὰ τὴν ἰδιότητα τῶν 
ποιοτήτων (54) διαχωρεῖ ἀπ᾽ ἀλλήλων, οὔτε ἐν ἀλλή- 
λοις φθείρεται χαταχιρνάμενα πρὸς ἄλληλα ταῖς ἐναν- 
τίαις ποιότησιν, ἀλλὰ χαὶ οἷς ἀνωφερής ἐστιν ἡ φύ- 
σις, ἐπὶ τὰ χάτω φέρετα!, τῆς ἡλιαχῆς θερμότητος 
διὰ τῶν ἀχτίνων χαταῤῥεούσης " τά τε ἐμθριθῇ τῶν 
σωμάτων ἀναχουφίζεται διὰ τῶν ἀτμῶν λεπτυνόμενα, 
ὡς χαὶ τὸ ὕδωρ παρὰ τὴν ἑαυτοῦ φύσιν ἀνωφερὲς 
γίνεσθαι, δι᾽ ἀέρος ἐπὶ πνευμάτων ὀχούμενον (53) , 
xaX τὸ αἰθέριον πῦρ πρόσγειον γίνεσθαι, ὡς xoi τὸ 
βάθος μὴ &potpziv (56) τῆς θερμότητος, ἐπιχεομένην 
τῇ γῇ τὴν ἐκ (97) τῶν ὄμόρων ἰκμάδα μίαν οὖσαν 
πῇ φύσει, μυρίας γεννᾷν βλαστημάτων διαφορὰς 
t 


χατάλληλον (38) τοῖς ὑποχειμένοις ἐμφυομένην * 
τὴν τε ὀξυτάτην τοῦ πόλου περιφορὰν (59) χαὶ τῶν 


(21) M£v deest in ms. B. 

(22) Προτάσεων". Wecteita editio anni 1658, pro 
προτέσεων in priore. 

. Q3) "Er τῇ ἀφροσύνῃ. Ms. utrumque χατὰ τὴν 
ἀφροσύνην. 

(9) μόν. Ms. utrumque addit. μέν. 

(25) "AAA" omittit uterque codex. 

(26) “Ὅστις. "Ocoz habet A et B non paulo melius 
altero illo. Agitur enim hic de rationis pondere 
qualicunque. 

(21) *H. Codex B habet εἴη. 

(28) Αὐτόν", Mta seripsi ex mss. pro οὐ τόν, quod 
est in editis pessime. 

(29) "Avzixpv. "Avexpuc ἃ et D. 

(90! Αὐτῶν» c. οὐ. z. 9. ὁ προφήτης desunlL in 
ins. B mendose. 

(51) "A4acorc. Ms. B mendose ἀλάλοις. 

(32) Δωηγουμένων, Ms. B. mendose διηγουμένη, 
ex ingenio forte librarii, qui cum τῶν οὐρανῶν omi- 
sissel, nec videret, quo illud διηγουμένων referen- 
dum esset, ad vocem φύσις lioc verbum accommo- 
dandum putavit. 


τοῖς A 


C 


—M. Atillo,Commodiusetconvenientius, inquit» 
esset super lalibus silere, ac non dignari re- 
sponso stullas pariler et impias propositiones : 
quippe divinum etiam quoddam dictum vetat re- 
spondere dementi juxta dementiam suam. Stultus 
auiem et insipiens, ul ait Propheta, prorsus est 
is, qui Deum esse negat. Sed quoniam oportet 
etiam de his dicere, dicam tibi rationem, in- 
quit, non meam nec alterius hominum eujusquam 
(quippe exigua hie quicunque tandem fuerit), 
sed eam quam creatura rerum per ea, quie in ea 
sunt miracula, explicat eL enarrat, eujus crea- 
Quri auditor est oculus, per ea, quie apparent, 
resonante , in corde solerte pariter et artifice ser- 
mone. Clamore enim palam ereatra indicat faete- 
rem, ipsis eclis, ut inquit Propheta, ineffabili- 
bus vocibus gloriam Dei enarrantibus. Quis enim 
intuens et animadvertens harmoniam (id est. con- 
spirantem , consentienlem et quasi concinentem 
copulationem atque coagmentalionem) rerum uni- 
versitalis ccelestiumque ac terrestrium. miraculo- 
rum, et quemadmodum elementa natura inter sese 
contraria ineffabili et occulta quadam societate at- 
que communione ad eumdem omnia scopum atque 
intentionem. unumquodque suam vim ad rerum 
universitatis permansionem , durationem et inco- 
lumitatem simul conferentia atque. contribuentia 
conferuntur, implicantur et connectuntur ; eunique 
juxta qualitatum proprietatem. neque commisceri 
neque consociari possint, non tamen secedunt ab 
invicem , neque. contrariis qualitatibus inter sese 
comniista atque contemperata aliud per aliud. cor- 
rumpuntur, sed et illa, quibus ea natura est, ut in 
sublime ferantur, deorsum vergunt atque feruntur, 
calore solis per radios deorsum fluente ; corporaque 
gravia ac ponderosa sublevantur et attolluntur per 
vapores extenuata, ut et aqua preter sui naturam 


(53) Kat. Addidi ex ms. utroque partieulam hanc, 
ab interprete Latino recte ex pressam. Codex A post- 
ponit eam τῷ ὡς minus recte, at τό B proemittit. 

(54) Ποιοτήτων. Ms. B legit ἰδιοτήτων., male. 
Librarii memoria adhuc in pracedente voce :0:5- 
τῆς occupata erat. A. 

(85) ᾿Επὶ πνευμάτων ὀχούμενον. Ita scripsi ex 
utroque codice pro editis ἐπουρανίων ὀχουμένων. 
Scilicet τὸ ἐπουρανίων ex compendio scriptionis 
ἐπι πνὼν natum videtur. Latina versio lectionem 
nostram etiam hic repreesentat. 

(56) ᾿Αμοιρεῖν. Ma recte editio anni 1658, pro 
ἀπομοιρεῖν, quod est in edito. 

(57) "Ex omittit ms. B mendose. . 

(58) Κατά.1.1η.1ον». Uterque codex habet χαταλ- 
λήλως, idque rectius. 

(59) Too πόλου περιφοράν". Wn calce ms. À ad has 
voces hoc legitur scholion : Πόλος καλεῖται τὸ ob pá- 
νιον σῶμα, παρὰ τὸ πολεῖσθαι, τουτέστι στρέφεσθαι. 
Τοῦτό φησιν ἐχ πλειόνων συγχεῖσθαι σφαιρῶν, ὧν 
z*y μὲν ἐξωτέραν xaX τὰς λοιπὰς περιέχουσαν τὴν 
àz ἀνατολῶν ἐπὶ δυσμὰς χινεῖσθαι κίνησιν, τὰς ὅς 
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ad supera feratur, per aerem flatibus vecta, et zethe- 
reus ignis ad terram deferatur, adeo ut et. infimo 
partes caloris expertes non sint, et terrze superfusus 
imbrium humor, cum unus natura sit, innumeras 
germinum producat dilferentias omnibus subjectis 
apte atque accommodate inhzrens, atque insidens ; 
celerrimam item axis in orbem circumque rotundum 
conversionem atque revolutionem , interiorumque 
circulorum in contrarium motionem , subjectiones- 
que et congressus coitusve atque concinnas, aptas, 
ratas, constantes , convenientes et :equales digres- 
siones distantiasque siderum : hiec. si quis oculis 
intelligenti:: atque aeie mentis intuetur, annon 
aperte per ea qux? apparent , docetur quod divina 
vis artificiosa solersque im rebus universis appa- 


ἐντὺς κύκλων τὴν ἐπὶ τὸ ἔμπαλιν. χίνησιν, τάς τε 
ὑποδρομὰς χαὶ τὰς συνόδους, xal τὰς ἐναρμονίους 
ἀποστάσεις τῶν ἄστρων" ὁ ταῦτα βλέπων τῷ δια- 
νοητιχῷ τῆς ψυχῆς ὀφθαλμῷ, ἄρα οὐχὺ φανερῶς £x 
τῶν φαινομένων διδάσχεται, ὅτι θεία δύναμις ἔντεχνός 
τε χαὶ σοφὴ τοῖς οὖσιν ἐμφαινομένη, xa διὰ πάντων 
ἥχουσα τὰ μέρη (40) συναρμόζει τῷ ὅλῳ, καὶ τὸ ὅλον 
συμπληροῖ ἐν τοῖς μέρεσι, χαὶ μιᾷ τινι περιχρατεῖ- 
ται δυνάμει τὸ πᾶν (41), αὐτὸ ἐν ἑαυτῷ μένον [χαὶ 
περὶ ἑαυτὸ χινούμενον] (42), χαὶ οὔτε λῆγόν ποτε τῆς 
κινήσεως, οὔτε εἰς ἄλλον τινὰ τόπον παρὰ τὸν, ἐν ᾧ 
ἔστι, μεθιστάμενον:---Γ. Καὶ πῶς, εἶπον, ἣ περὶ τὸ εἶναι 
τὸν Θεὸν πίστις, χαὶ τὴν ψυχὴν εἶναι τὴν ἀνθρωπίνην 
συναποδείχνυσιν ; Οὐ γὰρ δὴ ταὐτόν ἐστι τῷ Θεῷ 1j 
Ψυχὴ, ὥστε εἰ τὸ ἕν ὁμολογοῖτο (40) εἶναι συνομολο- 


rens, alque per omnia pertinens ac fusa cum D γεῖσθαι πάντως χαὶ τὸ λειπόμενον. 


partes accommodat et adaptat toti, tum totum partibus explet, atque una quadam vi rerum univer- 
sitas coercetur et continetur, dum ipsa in se ipsa manet, et circum se ipsa movetur, ac moveri nun- 
quam desinit, neque in alium quemdam locum, jweler cum, in quo est, transmigrat?—6G. Et quo 
pacto, inquam , argumentum , quo Deum esse fides fit , simul etiam animam humanam esse demonstrat ? 


Non enim utique eadem cum Deo res anima est, ut si unum esse concedatur, prorsus etiam de altero 


non dubitetur. 


M. Atilla :Dieitur, inquit, a sapientibus homo 
parvus quidam esse mundus, qui in sese hzc 
elementa contineat, ex quibus rerum universitas 
constat atque completa est. Quod si h:ee opinio 
vera est, ul esse videtur, forsitan non opus ha- 
buerimus alio auxilio ad confirmandam eam quam 
de anima concepimus opinionem : censemus au- 
len eam per sese proditam esse natura propria, 
peculiari, eximia, diversa atque alia quam corpus 
quod ex crassis partibus constat. Ut enim univer- 
sum mundum auxilio sensuum cognoscentes, per 
ipsam nos'rorum sensuum actionem atque elficien- 
Liam deducinur ad considerationem notionemque 
rei, opinionis et intellectus sensum superantis, 
atque oculus nobis exsistit interpres omnipotentis 
sapientie, qux in rerum quidem universitate cer- 
nitur, eum vero, qui per ipsam solus res univer- 
sas undique comprehendit atque complexus est, 
per sese indicat : ita dum eum quoque, qui in 
nobis est, mundum intuemur, haud parva subsidia 
habemus per ea qux apparent, etiam ad id quod 


M. Ἡ δὲ, Λέγεται (44), φησὶ, παρὰ τῶν σοφῶν 
μικρός τις εἶναι χόσμος ὁ ἄνθρωπος, ταῦτα περι- 
ἔχων ἐν ἑαυτῷ τὰ στοιχεῖα, οἷς τὸ πᾶν συμπε- 
πλήρωται. Εἰ δὲ ἀληθὴς οὗτος ὁ λόγος (ἔοιχε δὲ), τάχα 
οὐχ ἂν ἑτέρας ἐδεήθημεν (45) συμμαχίας εἰς τὸ βε- 
θαιωθῆνα: ἡμῖν ὃ περὶ ψυχῆς ὑπειλήφαμεν (46). Ὑπει- 
λήφαμεν δὲ τὸ εἶναι αὐτὴν καθ᾽ ἑαυτὴν ἐν ἐξηλλαγμένῃ 
τε χαὶ ἰδιαζούσῃ φύσει, παρὰ τὴν σωματιχὴν παχυ- 
μέρειαν. Ὥς γὰρ πάντα τὸν χόσμον διὰ τῆς αἰσθητι- 
χῆς ἀντιλήψεως ἐπιγινώσχοντες, OU αὐτῆς τῆς χατὰ 
τὴν αἴσθησιν ἡμῶν ἐνεργείας εἰς τὴν τοῦ ὑπὲρ αἴ- 
σθησιν πράγματος (41) χαὶ νοήματος ἔννοιαν ὁδηγού- 
μεθα (A8), χαὶ γίνεται ἡμῖν ὁ ὀφθαλμὸς ἑρμιηνεὺς 
τῆς παντοδυνάμου σοφίας, τῆς τῷ παντὶ μὲν ἐνθεω- 
ρουμένης, τὸν δὲ xav' αὐτὴν (49) τοῦ παντὸς περιδε- 
δραγμένον δι᾽ ἑαυτῆς μηννούσης," οὕτω xa πρὸς τὸν 
ἐν ἡμῖν βλέποντες χόσμον, οὐ μιχρὰς ἔχομεν ἀφορμὰς 
πρὸς τὸ διὰ τῶν φαινομένων xal τοῦ χεχρυμμένου (50) 
χαταστοχάσασθαι. Κέχρυπτα! δὲ ἐχεῖνο, ὃ ἐφ᾽ ἑαυτο" 
ὃν νοητόν τε (51) xat ἀειδὲς διαφεύγει τὴν αἰσθητιχὴ" 


χατανόησιν. 


occultum est, conjectura perveniendi. Id autem in sese occultum et absconditum est, quod et meite 
eL intellisentia percipitur formaque expers est, quod sensuum effugit animadversionem. 

G. Atqueego: Verum sapientia quidem, inquam, D T. Κἀγὼ εἶπον" ᾿Αλλὰ τὴν (59) τοῦ παντὸς ὑπερ- 
qu: in superis partibus quasi in arce rerum χειμένην σοφίαν διὰ τῶν ἐνθεωρουμένων τῇ φύσει τῶν 


(44) Ἡ δὲ, Λέγεται. In. calce codicis A hanc in- 
venis nolam, ἐντεῦθεν τὰς περὶ ψυχῆς ἀποδείξεις 


ἄφει 


ντίαν. --Περιφοράν. Ταῦτα πάντα δια- 

ἐσιν χινήσεων xaX σχέσεων πρὸς ἄλληλα τῶν 
(45) Ἐδεήθημεν. A. B δεηθείημεν., : 
(46) Ὑπειλήφαμεν,, etc. D. ὑπειλήφαμεν * ὑπει- 

λήφαμεν δὲ ἑαυτὴν ἐξηλλαγμένη. 

4T) Πράγματος. A B πράγματός τε. 

ἢ 

1c 

Á 


(40) Τὰ μέρη. Ms. utrumque τά τε. 

(41) δυνάμει τὸ πᾶν. Wa recte editio anni 1658. 
Aliter habet interpunctio in editione 4615, sed 
inendose. Codex B pro sequenti αὐτό legit male αὐτῷ, (. 

(42) Περὶ ἑαυτὸ κινούμενον. la scripsi ex ms. ( 
À pro edito περὶ αὐτὸ γινόμενον. Cod. B mendose ( 
περὶ ἑαυτοῦ. Cilera consentit, 

(43) 'Opno.lovorco. Ya uterque codex pro eo 
quod editio 1658 liabet. ὡμολογεῖτο, et altera prior ) 
ὠμολόγοιτο. (952 


1 
8) ᾿δηγούμεθα. B ποδηγούμεθα. 
49) Kaz' αὐτήν. A χαθ᾽ ἑαυτόν. 4 Ἶ 
(50) Τοῦ κεχρυμμένου. ln calce codieis ἡ τῆς 
ψυχῆς δηλονότι. 
(51) Ὃν γοητόν cs. ὃ νοητόν τε. 
"AAA& τήν. A B ἀλλὰ τὴν μέν. 
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ὄντων σοφῶν τε xat τεχνιχῶν λόγων, £v τῇ ἁρμονίᾳ (55) A presidet universitati per eas, qu: spectantur in 


ταύτῃ xaX διαχοσμήσει δυνατόν ἐστιν ἀναλογίσασθαι " 
ψυχῆς δὲ γνῶσις διὰ τῶν χατὰ τὸ σῶμα δειχνυμένων 
τίς ἂν γένοιτο τοῖς ἀπὸ τῶν φαινομένων τὸ χρυπτὸν 
ἀνιχνεύουσιν; —M. Καὶ μάλιστα (54) μέν τοι, φησὶν 
ἡ παρθένος, τοῖς χατὰ τὸ σοφὸν ἐχεῖνο παράγγελμα 
γινώσχειν ἑαυτοὺς ἐπιθυμοῦσιν * εἰ χἂν ἡ (55) διδά- 
σχαλος τῶν περὶ ψυχῆς ὑπολήψεων αὐτὴ ἡ ψυχὴ, ὅτι 
ἄϊλός τις (Ὁ0) χαὶ ἀσώματος, χαταλλήλως τῇ ἰδίᾳ 
φύσει ἐνεργοῦσά (57) τε καὶ κινουμένη, καὶ διὰ τῶν 
σωματιχῶν ὀργάνων τὰς ἰδίας χινήσεις ἐνδειχνυμένη. 
ἯἩ γὰρ ὀργανιχὴ τοῦ σώματος αὕτη διασχευὴ, ἔστι 
μὲν οὐδὲν ἧττον καὶ ἐπὶ τῶν ἀπονεχρωθέντων (58) 
διὰ θανάτου, ἀλλ᾽ ἀχίνητος (59) μένει xal ἀνενέρ- 
γῆτος, τῆς ψυχικῆς δυνάμεως ἐν αὐτῇ μὴ οὔσης. Κινεῖ- 
ται δὲ τότε ὅταν T, τε (00) αἴσθησις ἐν τοῖς ὀργάνοις T, 
χαὶ διὰ τῆς αἰσθήσεως ἡ νοητὴ δύναμις διήχῃ (01) 
ταὶς ἰδίαις ὁρμαῖς συγχινοῦσα πρὸς τὸ δοχοῦν τὰ 
ópyavix αἰσθητήρια. —L. Τίοῦν, εἶπον, ἐστὶν ἡ ψυχή; 
εἰ δυνατὸν λόγῳ τινὶ τὴν φύσιν ὑπογραφῆναι, ὡς ἄν 
τις γένοιτο ἣ μῖν τοῦ ὑποχειμένου διὰ τῆς ὑπογραφῆς 
χατανόησις. Καὶ ἡ δ'δάσχαλος,---Μ." Ἄλλοι μὲν ἄλλως, 
φησὶ, τὸν περὶ αὐτῆς ἀπεφήναντο λόγον, χατὰ τὸ 
δοχοῦν ἕχαστος ὁριζόμενοι, Tj δὲ ἡμετέρα περὶ αὐτῆς 
δόξα οὕτως ἔχει" Ῥυχή ἐστιν οὐσία γεννητὴ (03), 
οὐσία ζῶσα, νοερὰ, σώματι ὀργανιχῷ χαὶ αἰσθητιχῷ, 
δύναμιν ζωτιχὴν καὶ τῶν αἰσθητῶν ἀντιληπτιχὴν δι᾽ 
ἑαυτῆς ἐνιοῦσα (03), ἕως ἂν ἢ δεχτικὴ τούτων συν- 
ἔστηχε (04) φύσις: Καὶ ἅμα ταῦτα λέγουσα 6s 
τῇ χειρὶ τὸν ἰατρὸν τὸν ἐπὶ θεραπείᾳ τοῦ σώματος 
αὐτῇ προσχαθήμενον, xai φησιν: Ἐγγὺς ἡμῖν τῶν 
εἰρημένων ἡ μαρτυρία. Πῶς γὰρ, εἶπεν (05), οὗτος 
ἐπιδαλὼν τῇ ἀρτηρίᾳ τὴν τῶν δαχτύλων ἁφὴν, ἀχούει 
τρόπον τινὰ διὰ τῆς ἁπτιχῆς αἰσθήσεως τῆς φύσεως 
πρὸς αὐτὸν βοώσης, χαὶ τὰ ἴδια πάθη διηγου μένης, 
ὅτι ἐν ἐπιτάσει ἐστὶ τῷ σώματι τὸ ἀῤῥώστημα, χαὶ 
ἀπὸ τῶνδε τῶν σπλάγχνων ἣ νόσος ὥρμηται, χαὶ 
ἐπὶ τοσόνδε παρατείνει τοῦ φλογμοῦ 4 ἐπίτασις ; 
Διδἄάσχεται δὲ xal ὑπὸ τοῦ ὀφθαλμοῦ ἄλλα τοιαῦτα, 
πρός τε τὸ σχῆμα τῆς χαταχλίσεως βλέπων, χαὶ πρὸς 
τὴν τῶν σαρχῶν τηχεδόνα. Καὶ ὡς ἐπισημαίνει τὴν 
ἔνδον διάθεσιν, τό τε εἶδος τοῦ χρώματος, ὕπωχρόν 
τε ὃν χαὶ χολῶδες, χαὶ ἡ τῶν ὀμμάτων βολὴ περὶ 


γυσι 


τῶν λυπούντων (66) χαὶ ἀλγύνον αὐτομάτως ἐγχλι - 
νομένη. Ὡσαύτως δὲ xa ἡ ἀχοὴ (07) τῶν ὁμοίων 


διδάσχαλος γίνεται, τῷ δὲ (68) πυχνῷ τοῦ ἄσθματος, 
χαὶ τῷ συνεχδιδομένῳ μετὰ τῆς ἀναπνοῆς στεναγμῷ 
τὸ πάθος ἐπιγινώσχουσα. Εἴποι δ᾽ ἄν τις μηδὲ τὴν 
ὄσφρησιν τοῦ ἐπιστήμονος ἀνεπίσχεπτον εἶναι τοῦ 
πάθους, ἀλλὰ διὰ τῆς ποιᾶς τοῦ ἄσθματος ἰδιότητος 


ἐπιγινώσκειν τὸ ἐγχεχρυμμένον τοῖς σπλάγχνοις ἀῤ- 


Ἁρμονίᾳ etc. ἐναρμονίῳ ταύτῃ διαχοσμήσει. 
Μάλιστα. Β μάλα. à 

El κἂν ἡ. A B ixavfj. 

"Αὔδός cic.  Β δῦλός τίς ἐστι. 
᾿Ενεργοῦσα. B ἐνεργουμένη. 
Ἀπογεχρωθέντων. A ἀποναρχωθέντων. 
᾿Ἀκίνητος. Α B ἀχίνητός τε. 

60) Ὅταν ij «s. B ὅτ᾽ ἂν 1) τε. 

61) Anjxn. A διήχηται. 

62) Γεγγητή. B γενηπῆ. 


goto 


6o Ξὶ δ. Di p. 


natura rerum, solertes et. arlificiosas rationes, in 
hac apta, coneinna, consentienti atque conspiranti 
distinetione, descriptione atque digestione potest 
animadverti atque zestimari : aniuxe vero cognitio 
per ea quz in corpore ostenduntur, quisnam con- 
tingere possit iis qui per apparentia quod oc- 
cultum est, investizant?M. Atque. admodum sane, 
inquit virgo, vel ipsa anima, juxta scitum illud prz- 
ceplum, seipsos noscere cupientibus, opinionum 
atque persuasionum. de anima satis idonea sulfi- 
ciensque magistra est, nempe quod expers materie 
οὐ incorporea quiedam sit, quie ad suam naturam 
accommodate et operetur et moveatur, et per in- 
strumenta corporalia suas motiones ostendat. 


B Instrumentorum enim corporis h:ec digestio atque 


apparatus est quidem nihilominus in morte perem- 
ptis et exstinetis, sed quod animze visin ea non sit, 
expers manet et motionis et actionis. Movetur auteni 
tune, eum et sensus instrumenti est, el per sen- 
sum intelligendi vis atque facultas pertinet atque 
pervadit una eum suis conatibus et. appetitionibus 
quo visum fuerit, simul movens sensuum instru- 
menta. —6. Quidisitur,inquam.estanima? si forte 
polest aliqua ratione natura ejus designari atque 
describi, ut ex ipsa delineatione atque descri- 
ptione aliquo modo quod propositum es!, anim- 
advertatur etcognoscatur.—M.Et magistra, Alii 
quidem aliter, inquit, rationem ejus ediderunt, 
prout cu&que videretur, definientes : nostra vero 
de ea sententia talis est : Anima est essentia 
generata, essentia vivens, intellectualis, corporeis 
sensuum insirumentis vivendi, atque ea qui ca- 
dunt sub sensus percipiendi facultatem ac vim 
per sese suggerens et immittens, quandiu capax 
earum rerun) natura constare videatur. Et simul 
hic dicens, medicuin, qui ei curandi corporis 
causa assidebat, manu ostendit, et ait: Prowsto 
nobis est eorum qux dicta sunt testimonium. Quo- 
nam enim modo, inquit, hic tactu digitorum ad 
arteriam adhibito, per tangendi sensum quodam - 
modo audit ad ipsum clamantem naturam, suasque 
affectiones et :xgritudines enarrantem, quod in 
incremento nimirum et in intentione corporis in- 
firmitas sit, et ab his visceribus morbus exortus 
sit, et tandiu prorogetur ac duret ardoris vehe- 
mentia? Atque alia quoque talia discit ab oculo, 
dum vel ad figuram et habitum decumbentis, vel 
ad carnium tabem atque collapsionem respicit. Et 
quemadmodum et species coloris vel subpallidi 
vel biliosi, et oculorum ictus ad habitum doloris 

(65) ᾿Ενιοῦσα. A B ἐνιεῖσα. 

(04) Συγέστηκε. A in margine συνεστηκυῖα φαί- 
νοῖτο. 


(05) Πῶς γὰρ εἶπεν. ἴῃ calce codicis A hane 
notara invenies : Σημείωσαν ὅπως ἰατρὸν εἰς μαρ- 


τυρίαν χαλεῖ. 

(00) Τῶν AvzoUrzovw, ete. A B τὸ λυποῦν τε χαὶ 
ἀλγεινόν. 

(67) 'H ἀκοή. B ἡ βοή. 

(08) Τῷ δέ. Β τῷ τε. 


e 


$1 


iudicem atque tristi: sua. sponte inclinans inter- 
nim significat allectionem, atque itidem auditus 
quoque similium megister exsistit, tum ex fre- 
quenti ae crebra anhelatione, tum ex gemitu simul 
cum respiratione edito zgritudinem cognoscens. 
Lixerit autem aliquis, ne odoratum quidem periti 
non posse animadvertere et notare morbum, sed 
pcr certam quamdam anhelitus qualitatem agno- 
cere in visceribus latentem infirmitatem. δ Nunquid 
igitur hoe fieri. possent, nisi aliqua vis qui mente 
cernitur et sub intelligentiam eadit, wnicuique 
sensuum adesset instrumento? Quid nos manus 
ab se ipsa docere potuisset, nisi cogitatio mentis 
et intellizentia ad subjecti cognitionem tactum 
deduceret? Quid item auditus a mente sejunctus, 
aut oculus, aut nasus, aut aliquod aliud sensuum 
instrumentum ad cognitionem rei qussit:e adjuva- 

» 51 per sese solum horum unumquodque esset? 
Sed omnium est verissimum, quod quidam exter- 
nis litterisae. disciplinis eruditus przeclore ac recte 
dixisse memoratur, mentem esse nimirum quie 
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A ῥώστημα. "Ap! οὖν εἰ μή τις δύναμις ἣν νοητὴ ἡ 
ἐχάστῳ τῶν αἰσθητηρίων παροῦσα ; Ti ἂν ἡμᾶς ἡ 
χεὶρ ἀφ᾽ ἑαυτῆς ἐδιδάξατο, μὴ τῆς ἐννοίας. πρὸς δὲν 
τοῦ ὑποχειμένου γνῶσιν τὴν ἁφὴν ὁδηγούσης ; Τί ὃ 
ἂν ἡ ἀχοὴ ἔς διανοίας διεζευγμένη, T] ὀφθαλμὸς, 
3 μυχτὴρ ( 
γνωσιν τοῦ FE συνήργησεν, ci ἐφ᾽ 
ϑόνου τούτων ἕχαστον ἣν ; 


), ἣ ἄλλο τι αἰσθητήριον πρὸς τὴν ἐπί- 
ἑχυτοῦ 
᾿Αλλ᾽ ὃ πάντων ἐστὶν ἁλη- 
θέστατον (71), ὃ καλῶς τις τῶν ἔξω πεπαιδευμένων 
εἰπὼν μνημονεύεται, τὸν νοῦν εἶναι τὸν ὁρῶντα (72), 
χαὶ νοῦν τὸν ἀχούοντα. Ei γὰρ μὴ τοῦτο δοίη τις (10) 
ἀληθὲς εἶναι, πῶς, εἰπὲ σὺ, πρὸς τὸν ἥλιον βλέπων, 
χαθὼς ἐδιδάχθης παρὰ τοῦ διδασχάλου βλέπειν, οὐχ 
ὅσος φαίνεται τοῖς πολλοῖς, τοσοῦτον αὐτὸν φὴς εἶναι 


τῷ μεγέθει τοῦ χύχλου, ἀλλ᾽ ὑπερθαλεῖν πολλαπλά- 


Β RON OE VEU EE UR 


cix. (74) τῷ μέτρῳ πᾶσαν τὴν γῆν ; Οὐχ ἐπειδὴ τῇ 
S ors 
ποίᾳ χινήσει, xal τοῖς χρονιχοῖς τε xal τοπιχοῖς δια- 
; 
στήμασι,͵ xo ταῖς ἐχλειπτικαῖς αἰτίαις τῇ διανοί 


διὰ τῶν φαινομένων ἀχολουθήσας, θαῤῥῶν ἀποφαί- 
νων (75) τὸ οὕτως ἔχειν; 


videat, mentem item qui audiat. Nam misi quis 


hoc dederit esse verum, quo pacto, dic tu, cum solem intucris, quemadmodum ἃ magistro intueri 
dilicisti, non quantus vulgo hominibus apparet, tantum eum esse ais, sed amplitudine ae magni- 
tudine orbis multis partibus superare terram universam? annon quod certum quemdam motum, 


temporumque pariter ac locorum 


distantias eL intervalla, 


defectionumque causas per apparentia 


mente secutus sis, confidenter pronuntias atque censes, ila se rem habere ? 


Atque etiam lure diminutionem et incremen- 
tum cum vides, per eam quze apparet in ele- 
mento fizuram alia discis, videlicet eam et ex 
sui natura splendoris expertem esse et circum 
terrz? proximum orbem versari atque vagari ; lucem 
autem atque splendorem accipere ab radiis solis, 
quemadmodum naturaliter fieri solet in. speculis, 
qui solem in sese recipientia non proprios red- 
dunt splendores, sed luminis solaris, quod lu- 
men ex levi glabreque ac nitido corpore in 
contrarium reflectitur atque reverberatur. Quam 
rem, qui sine serutatione atque judieio intuentur, 
ex ipsa luna splendorem exsistere arbitrantur, 
Quod autem id ita non sit, hinc demonstratur, 
quod ex diametro quidem e regione solis facta 
loto qui ad nos spectat orbe illuminatur ; in bre- 
viori autem et angustiori suo loco citius lustrato 
cireulo in quo versatur. priusquam sol semel 


(69) 'H ἀκοή. A xo ἀχοή. 
(10) Μυκτήρ. A & μυχτήρ. 
ὙΠ "A AnÜéccacov. B. ἀληθέστερον. 
(12) Τὸν γοῦν εἶναι τ. ὁρῶντα. n 
€is Α itla : οἶμαι: τὸν Μένανδρον εἶναι. 
(15) rod δοίη τις. Aon 


calce codi- 


τις ποῦτο. 


(14) 'Yzxep6adeir zoAAazA. A B ὑπερδάλλειν 
7 ECL foyt. 
(19) ᾿Αποραίνων. A ἀποφαίνῃ. B ἀποφαίνητο. 


(16) Σελήν nc. In margine ποῦ A scholii loco : 
᾿Ἐπείσαχτον £x, τοῦ ἡλίου τὸ φῶς ἡ σελήνη 
προσγείως περιπολεῖ. In calce vero ejusdem codicis 
eadem fere observatio, mulatis aliquantulum ver- 

recurrit ita : Σημείωσαι περὶ σελήνης, ó ὅτι προσ- 
γείως περιπολεῖ. Ἐν ms τῇ ἐνδοτέρᾳ σφαίρᾳ, ἥτις 
προσγειο: foa, φασὶν εἶναι xol xt cista: τὴ" σε- 
λήνην 


bis, 


€ (16) μείωσίν τε χαὶ αὔξησιν βλέ- 
"us t (n διὰ τοῦ po περὶ τὸ 
εἶναι αὐτὴν 


πολεῖν * λάμπει (19) δὲ (80) ἀπὸ τῶν ἡλιαχῶν jd. 
νων, i ἐπὶ τῶν χατόπτρων γίνεσθαι πεφυχέναι (81) 
τὸν ἥλιον, ἐφ᾽ ἑαυτῶν δεχόμενα οὐχ (82) ἰδίας αὐγὰς 
ἀντιδίδωσιν, PS (85) τοῦ ἡλιακοῦ φωτὸς ἐχ τοῦ λείου 
xat στίλθοντος σώματος εἰς τὸ ἔμπαλιν ἀναχλωμένονυ. 


Ὥσπερ (84) τοῖς ἀνεξετάστως βλέπουσιν ἐξ αὐτῆς 
Onxci τὸ σελήνης εἶναι τὸ φέγγος. Δείχνυται δὲ τὸ 
μὴ ἔχειν (85), ὅτι γινομένη (80) μὲν ἀντιπρόσωπος 
τῷ ἡλίῳ χατὰ διάμετρον ὅλῳ τῷ πρὸς ἡμᾶς βλέποντι 


χύχλῳ χαταφωτίζεται ἐν ἐλάττον: δὲ τῷ χατ᾽ αὐὖ- 
τὴν (81) τόπῳ θᾶττον περιοῦσα (88) τὸν ἐν ᾧ ἔστι 
χύχλον, πρὶν ἅπαξ τὸν ἥλιον περιοδεῦσαι τὸν ἴδιον 


δρόμον, πλέον ἣ δωδεχάχις αὐτὴ (89) τὸν χατ᾽ αὐ- 


D τὴν (90) περιέρχεται. Διὸ συμθαίνει μὴ ἀεὶ πεπλη 


) Διδάσκει. B διδάσχῃ. 
Σχημάτων. A B σχήματος. 
Λάμπει. A λάμπειν. 
A&. B 6£ αὐτήν. τὴ 
Πεφυκέναι, eic. A πέφυχεν " & τοῦ ἡλίου ἐφ 
ἑαυτῶν. B πέφυχεν &. 

(82) Οὐκ deesi b. 

(85) 'AJ4A& deest D. 

(84) “Ὥσπερ. A ὅπε 

(85) Μὴ ἔχειν. A B μὴ οὕτως ἔχειν, 

(86) Pur ομέγ' q. À γενομένη. 

(87) Κατ᾽ αὐτήν. B. χαθ᾽ ἑαυτήν. À in margine 
χαθ᾽ ἑαυτήν. b 

(88) Περιοῦσα. B περιιοῦσα. 

(89) Αὐτή. B αὕτη. 

(900 Kac αὐτήν». A et B xa0' ἑαυτὴν. 
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DE ANIMA ET RESURRECTIONE. 


δι 


ρῶσθαι φωτὸς (91) τὸ στοιχεῖον " οὐ γὰρ μένεϊ ἐν τῷ A suum conficiat eursum, ipsa suum ampiius duo- 


πυχνῷ τῆς περιόδου διηνεχῶς ἀντιπρόσωπος (92) 
θέσις, ἅπαν τὸ πρὸς ἡμᾶς τῆς σελήνης μέρος διὰ τῶν 
ἡλιαχῶν ἀχτίνων πεφωτισμένον ἐποίησεν, 
ὅταν ἐπὶ τὰ πλάγια γίνεται (95) 
xav αὐτὸν γινομένου (94) τῆς σελήνης ἡμισφαιρίου 
διαλαμθανομένου τῇ τοῦ (95) ἀχτίνων περιθολῇ, τὸ 
πρὸς ἡμᾶς xav! ἀνάγκην ἀποσχιάζεται, ἀντιμεθιστα- 
μένης τῆς λαμπηδόνος ἀπὸ τοῦ μὴ δυναμένου πρὸς 
τὸν ἥλιον βλέπειν μέρους ἐπὶ τὸν (90) ἀεὶ χατ᾽ ἐχεῖ- 
νον γινόμενον, ἕως ἂν ὑπούᾶσα (97) χατ᾽ εὐθεῖαν τὸν 
ἡλιαχὸν χύχλον χατὰ νώτου τὴν ἀχτῖνα δέξηται, xal 
οὕτω τοῦ ἄνωθεν ἡμισφαιρίου περιλαμφθέντος ἀόρα- 
τον ποιεῖ τὸ πρὸς ἡμᾶς μέρος, τὸ εἶναι (98) χαθόλου 
«ἢ ἰδίᾳ φύσει ἀφεγγὲς xal ἀφώτιστον " ὅπερ δὴ παν- 
τελὴς τοῦ στοιχείου μείωσις λέγεται. Εἰ ὃὲ παρέλθῃ 
πάλιν τὸν ἥλιον χατὰ τὴν ἰδίαν τοῦ δρόμου χίνησιν, 
χαὶ ἐχ πλαγίου γένοιτο τῇ ἀχτῖνι, τὸ πρὸ ὀλίγου 
ἀλαμπὲς ὑπολάμπειν ἄρχεται (99) , τῆς ἀχτῖνος ἀπὸ 
τοῦ πεφωτισμένου πρὸς τὸ τέως ἀφανὲς (1) μετιούσης. 


οὕτως 
τοῦ ἡλίου τοῦ ἀεὶ 


b 


decies complet orbem. (uainobrem accidit, ut non 
semper elementum lun: plenum luninis sit; nam 
qui suum cursum exiguo temporis spatio swpo 
confieit, erebro circuitu ei, qui longo temporis 
intervallo suum orbem lustrat, adversa perpetuo non 
manet, sed quemadmodum directe soli adversus lunae 
situs efficit utomnis illius ea pars, qux ad nos spectat, 
à radiis solis lumen accipiat atque collustretur : ita 
ubi ex transverso soli fuerit opposita, quoniam ea di- 
midia globi lunaris pars, (0 semper ipsi soli oppo- 
sita esiamplexu radiorum intercepta collucet ; altera, 
qui ad nos pertinet, umbra necessario obducitur, 
transeunte nimirum splendore ab ea parte quz solem 
aspicere non potest, ad illam partem qux semper illi 
est adversa, donec directo subiens orbem solisa tergo 
radium accipiat, atque ita collustrata ea dimidia parte 
splierze, quse supra est, illam qui ad nos spectat, 
quoniam ex sui natura prorsus splendoris et luminis 
expers est, visui subducit : quod nimirum plena 


atque perfecta. ipsius elementi diminutio dicitur. Quod si rursus sui cursus motu solem prztevierit, 


el ex transverso radio fuerit opposita, quod paulo ante lumine carebat, 


lucere incipit, transeunte radio 


ab illuminata parte ad eam, qui hactenus splendoris expers erat. 


Ὁρᾷς οἷόν (2) cot γίνεται ἡ ὄψις διδάσχαλος, οὐχ 
ἄν σοι παρασχομένη δι᾽ ἑαυτῆς τῶν τοιούτων τὴν 
θεωρίαν (5), εἰ μή τι οὖν (4) τὸ διὰ τῶν ὄψεων 
βλέπων (5) , ὃ τοῖς xav αἴσθησιν γινωσχομένοις οἷόν 
τισιν ὁδηγοῖς χεχρημένον διὰ τῶν φαινομένων, ἐπὶ 
τὰ μὴ βλεπόμενα (6) διαδύεται ; Τί δεῖ προστιθέναι 
τὰς γεωμετριχὰς ἐφόδους διὰ τῶν αἰσθητῶν χαρα- 
Ὑμάτων, πρὸς τὰ ὑπὲρ αἴσθησιν ἡμᾶς χειραγωγού- 
σας, xal μυρία ἐπὶ τούτοις ἄλλα, OU ὧν συνίστα- 
ται (7) διὰ τῶν ἐν ἡμῖν σωματικῶς ἐνεργουμένων 
τῆς ἐγχεχρυμμένης (8) τῇ φύσει ἡμῶν νοερᾶς οὐσίας 
τὴν χατάληψιν γίνεσθαι ; —TV. Τίδὲ, εἶπον, εἰ ὥσπερ 
χοινὸν μέν ἐστιν ἐπὶ τῆς αἰσθητῆς τῶν στοιχείων 
φύσεως τὸ ὑλῶδες, διαφορὰ δὲ χατὰ τὸ ἰδίαζον ἐν 
ἑχάστῳ εἴδει τῆς Dine 


CER 


ἐσ 


ποῦ BE ἐπὶ τοῦ (9) χάτω βρίθοντος, τὸ δὲ (10) εἶδος 
o) τὸ αὐτὸ, xa ἡ ποιότης διάφορος ἔν τινι), τού- 
τῶν (11) χατὰ τὸν λόγον συνουσιωμένην τις εἶναι 
έγοι δύναμιν, τὴν τὰς νοητιχὰς ταύτας φαντασίας 
τε xa χινήσεις, £x φυσιχῆς ἰδιότητός τε χαὶ δυνά- 
πολλὰ βλέπομεν ὑπὸ τῶν 


psog ἐνεργοῦσαν ; Οἵα δὴ 
μηχανοποιῶν ἐνεργούμενα, ἐφ᾽ ὧν ἡ ὕλη τεχνιχῶς 


mn Πεπιηρῶσθαι φωτός. ln calee codicis A 
anc lego annotationem : Ὅτι ἐλάττονα τόπον τοῦ 
ταχοῦ τοσοῦτον ἢ σελήνη περιπολεὶ, ὥστε ταύτην 
ὲν χατὰ μῆνα τὸν ἴδιον ἐχτελεῖν τόπον, τὸν ἥλιον δὲ 
ἐνιαυτοῦ. 
(92) Ἀντιπρόσωπος. Post hane vocem in mss. A 
et B sequuntur ista in editis omissa DO διὰ 
πολλοῦ περιιόντι τὸν ἴδιον πόλον ἣ δι᾽ ὀλίγου πολλόχις 
τὸν ἑαυτῆις περιθέουσα " ἀλλ ὥσπερ i| xav εὐθς 
ὡς πρὸς πὸν ἥλιον ἀντιπρόσωπος θέσις. 

(93) T'irectt. A γένηται. 

(94) Pwrouérov. B γενομένου. 

(99) Τῇ τοῦ. Β τῇ τῶν. 

(96) "Exi τόν. Α in textu ἐπεὶ τό, 
ἐπὶ τό. 


in margine 


C 


D 


Videsne qualium rerum tibi visus magister sit, 
qui per sese talium rerum tibi considerationem 
atque cognitionem non probuisset, nisi aliquid 
esset quod per oculos cerneret, quod iis quae sensu 
percipiuntur tanquam — ducibus quibusdam utens 
per apparentia penetraret ad ea, quie non ap- 
parent ? Quid opus est addere instrumenta geo- 
metrica, quie per sensibiles figuras ad ea qui 
supra sensum sunl, nos quasi manuducunt, ac 
preter hzc alia sexcenta, quibus ostenditur at- 
que probatur per ea quie corporaliter in nobis 
operantur, comprebensionem atque perceptionem 
fieri iutellectualis et invisibilis essenti:e, quie in 
natura nostra infusa , immista, contemperata 
alque abscondita est? G. Quid vero, inquam, si, 
g«emadmodum materiale quidem commune est 
insensibili elementorum naturis, differentia 
tem singulatim in unaquaque specie materi 
magna ( motus enim iis contrarius cst, eum aliud 
quidem sursum feratur, aliud vero deorsum ver. 
gat, species ilem non eadem et qualitas diver- 
sa), si quis his elementis vim quamdam ratione 
alque proportione contemperatam , insitam et 


au- 


97) 'Yzxo6aca. B Ὑποδᾶσαν. 
93) Τὸ εἶναι. A τῷ τὸ εἶναι. B τῷ 
99) Ἄρχεται. B ἄρχεται 
᾿Αφαγές. ΑΒ ἀφεγ 
Οἷον". & B οἵων. 
Θεωρίων. B. θεραπ 
Οὖν. B ἣν. 
BA£zov. AB £ βλέπον. 

Μὴ βιεπόμεν E Μή deest B. 

Xvviccacut. B συνίσταται τό. 
᾿Εγχεκρυμμένης. À in margine ἐγχεχρα- 


εἶναι. 


“τὸ 
ποτε. 
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Ἐπὶ τοῦ. ἃ B ἐπὶ τό. 
0) Τὸ δέ. ^ B τός VS. 
1) Ἔν cort , τούτων. 


———— 


A B £y τιν. τούτων, 


- — 


$5 S. 


cat, qui hae, que mente percipiuntur, visa 
atque moliones ex naturali proprietate atque fa- 
cultate efficiat? qualia multa nimirum a machi- 
narum artificibus effici videmus, ubi materia 
arte disposita naturam imitatur, non in forma 
solum similitudinem ostendens, verum etiam in 
motu versatur, et. fictam quamdam vocem repra- 
sentaL, resonante machina in parte vocali: ae 
non uuique vim quamdam intelligentia przeditam 
in iis qui: fiunt inesse animadvertimus, qua 
quasque res efíficiat et operetur, fi- 
speciem, sonum, motum. Si hwe dica- 
mechanieo nature nostre fieri 


nulla separatim , quze. mente cer- 


singulatim 
guram, 
mus etiam in hoc 
iustrumento , 


natur, natura 


GREGORIL NYSSENI 26 
quasi incorporatam atque consubstantiatam esse di- A διατεθεῖσα μιμεῖ 


ἴται τὴν φύσιν, οὐχ iy τῷ σχήματι 
μόνῳ (12) δειχνῦσα τὸ ὅμοιον, ἀλλὰ (15) χαὶ ἐν xtwf- 
σει γίνεται, xo. φθόγγον τινὰ ὑποχρίνεται, ἠἢχοῦντος 
ἐν τῷ φωνητιχῷ μέρει τοῦ μηχανήματος, xat οὐδέ 
mou (14) νοητήν τινα δύναμιν γινομένοις (19) ἔνθεω- 
ροῦμεν τὴν xaf' ἕχαστον (16) ἐργαζομένην τὸ σχῇ- 
pa, τὸ εἶδος ([0“), τὸν ἦχον, τὴν κίνησιν. Εἰ ταῦτα, 
λέγομεν (17) καὶ περὶ τὸ μηχανιχὸν τοῦτο τῆς φύσεως 
ἡμῶν ὄργανον, μηδεμιᾶς χατὰ τὸ ἰδιάζον νοητῆς οὐ- 
σίας ἐγχεχραμένης (18) γίνεσθαι, ἀλλά τινος τῇ 
φύσει τῶν ἐν ἡμῖν στοιχείων χινητιχῆς δυνάμεως 
ἐγχειμένης, xa τὴν τοιαύτην ἐνέργειαν ἀποτέλεσμα 

εἶναι (19) ἐφ᾽ ἑαυτῆς " τὴν νοητὴν ἐχείνην καὶ ἀσώ- 
ματον τῆς ψυχῆς οὐσίαν ἀποδειχνύοιτο, Tj τὸ μιηδόλως 
εἶναι ; 


infusa, sed quadam facultate movendi insita nature corum qu» in nobis sunt 


clementorum, urgente, atque ejusmodi actionem esse rei effectum, qux» nihil aliud est quam mo- 


ius quidam impulsivus, qui versatur 


M. At illa: Cumsimilitudo, inquit, 
que defendit nostram orationem , tum structura 
atque compositio omnis ex adverso nobis illatze 
contradictionis. non parum conferet ad senten- 
lie nostre confirmationem. —6., Qui hoc dicis ? in- 
quam. —M. Quoniam, inquit, ita scire, tractare, dis- 
ponere et accommodare materiam inanimam, ut 
ars, quie. ad machinas adhibita est, loco anim: 
propemodum materie sit , propterea quod et 
motum, et sonum, et figuram et talia repre- 
sentat, satis fuerit ad demonstrandum , quod sit 
aliquid. in homine tale quod per contemplati- 
cem et inventricem facultatem cum naturaliter 
possit hzc in seipso considerare, mente conci- 
pere et animadvertere , tum ante cogitatione 
instituere ac preparare machinas, atque ita de- 
inde eas per artem. ad actionem perducere ac per 
materiam ostendere mentis conceptum. Primum 
enim quod ad vocem edendam spiritu opus sit 
animadvertit ; deinde quo pacto machin: spiritus 
excogitaretur, considerata elementorum natura , 
ratione ante perpendit , quod nimirum nihil va- 
euum sit in rerum natura, sed comparatione 
cum graviori, leve vacuum putetur atque dica- 
τ, quoniam eL ipse aer in sese sui nalura so- 
lidus ae plenus est. Vacuum enim vas dicitur 
per abusionem, cum ab humore vacuum fuerit , 
nihilominus aeris plenunf eruditus etiam hoc es- 


(12) Μόνῳ. À in margine μόνων. 

(15) "A.L1d. À ἀλλὰ γάρ. 

(14) οὐδέ που. A Οὐ δήπου. 

(18) Puwogérotc. B τοῖς γινωσχομένοις. 

(16) Ka ἕκαστον. B Τὸ xa0' ἕχαστον. 

(16) Té σχῆμα, τὸ εἶδος. x τὸ εἶδος, τὸ σχῆμα. 
(17) Λέγομεν. B 2 λέγοιμε 
([8, ᾿Εγκεχραμένης. B E: 


x pug. μένης. 


(19) ᾿Αποτέλεσμα εἶναι. A et B postea h;e ex- 
hibet 


Ἢ οὐδὲν ἄλλο 7| κίνησίς τίς ἔστιν ὁρμητιχὴ 
L τὴν γνῶσιν τῶν σπουδαζομένων ἐνεργουμένη. 
Τί ἂν μᾶλλον διὰ τούτου (διὰ τούτων A) ul τὸ εἶναι. 


(20) Μεταχειρίζεσθαί τι. B. μεταχειρίζεσθαί τε, 


et occupatur circa cognitionem earum rerum, quibus stu- 
demus et. operam damus : utrum magis per hoc, essene illam in 
que participem et incorpoream anim: naturam, an ne prorsus quidem esse, 
adjuvat at- ἢ 


sese rationalem intelligenti:e- 
demonstretur ? 

M. 'Hà5, Συμμαχεῖ, φησὶ, τῷ λόγῳ xoi τὸ ὑπό- 
δειγμα, καὶ ἣ χκατατχευὴ πᾶσα τῆς ἀνθυπενεχθείσης 
ἡμῖν ἀντιῤῥήσεως 23 μικρὰ συντελέσει πρὸς τὴν 
τῶν νοηθέντων ἡμῖν βεθαιότητα. ---Π, Πῶς οὖν τοῦτο 
λέγεις; —M."0ztzot, φησὶ, τὸ οὕτως εἰδέναι μεταχειρί- 
ζεσθαΐί τι (230) χαὶ διατιθέναι τὴν ἄψυχον ὕλην, ὡς 
τὴν ἐναποτιθεῖσαν (21). τοῖς μηχανήμασι τέχνην 
μικροῦ δεῖν ἀντὶ τῆς ψυχῆς τῇ ὕλῃ γίνεσθαι, δι᾽ ὧν 
χίνησίν τε xal ἦχον, καὶ σχήματα, καὶ τὰ τοιαῦτα 
χαθυποχρίνεται, ἀπόδειξις ἂν εἴη τοῦ εἶναί τι τοιοῦ- 
τον (92) ἐν τῷ ἀνθρώπῳ, ᾧ ταῦτα (25) πέφυχε διὰ 
τῆς θεωρητιχῇς καὶ ἐφευρετιχῆς δυνάμεως κατανοεῖν 
τε ἐν ἑαυτῷ (24) xal προχατασχενάζειν τῇ διανοίᾳ 
τὰ μηχανήματα, εἶθ᾽ οὕτως εἰς ἐνέργειαν διὰ τῆς 
τέχνης ἄγειν, χαὶ διὰ τῆς ὕλης δειχνύειν τὸ νόημα. 


C Hun Y&p ὅτι πνεύματός ἐστι χρεία πρὸς τὴν ἐχ- 


φώνησιν, χατενόησεν " εἶθ᾽ ὅπως ἂν ἐπινοηθείη πνεῦ- 
Ua τῷ μηχανήματι τῷ λογισμῷ T poceft, 


τᾶσε, τὴν τῶν 
στοιχείων. φύσιν ἐπισχεψάμενος, ὅτ: οὐδὲν χενὸν ἐν 
τοῖς οὖσίν ἐστιν, ἀλλὰ πρὸς (25) τὸ βαρύτερον παρᾶς 


θέσει χενὸν τὸ χοῦφον νομίζεται, ἐπεὶ χαὶ αὐτὸς ἐφ 
YT E $ 


ἑαυτοῦ xav' ἰδίαν ὑπόστασιν μεστός τε ὁ ἀὴρ xoi 
πλήρης ἐστί (20). Διάχενον γὰρ τὸ ἀγγεῖον &x. xaza- 
χρήσεως λέγεται. “Ὅταν γὰρ τοῦ ὑγροῦ χενὸν 1. 
οὐδὲν ἧττον (27) μεστὸν ἀέρος πεπαιδευμένος (98) 
χαὶ τοῦτο λέγει. Σημεῖον δὲ τὸν ἐπαχθέντα τῇ λίμνῃ 
ἀμφορέα (39) μὴ εὐθὺς πληροῦσθαι τοῦ ὕδατος, ἀλλ᾽ 
ἐπιπολάζειν τὰ πρῶτα, τοῦ ἐναπειλημμένου ἀέρος 


(21) Ἐναποτιθεῖσαν. A in textu ἐνατ mon gOet- 
ca», in màrgine ἐναποτεθεῖσαν. B ἐναποτεθεῖσαν. 

(22) Τι τοιοῦτον. B τοιοῦτόν xt. 

(25) Ὧ ταῦτα. A ὃ ταῦτα. 

is 4) Ἔν ἑαυτῷ. B ἐν αὐτῷ. 

(259! Πρός. B τῇ πρός. 

(26) Μεστός ce ὁ ἀὴρ x. π. ἐ. Δ ὁ ἀὴρ ναστός τε 
xoi πλήρης. B eumdem ordinem servat, sed pro 
ναστός retinet μεστός. 

(21) Οὐδὲν ἧττον. A B οὐδὲν δὲ ἧττον. 

(28) Πεπαιδευμέν oc. À B ὁ πεπαιδ. 

(29) ᾿Αμφορέα. B τὸν ἀμφ. Α in textu idem ha- 
bet, in margine vero τὸν χεοαμέα. 


51 DE ANIMA ET RESURRECTIONE. οὐ 


ἐπὶ τὸ ἄνω τὸ χοῖλον ἀνέχοντος, ἕως ἂν πιεσθεὶς ὁ A se dieit. Cujus rei signum est, quod amphora 


ἀμφορεὺς τῇ χειρὶ τοῦ ἀρυομένου ἐν τῷ βάθει γίνε- 
ται (50), xaX τοῦτο (51) δέξηται τῷ στόματι (53) τὸ 
ὕδωρ" οὗ γινομένου δείκνυται τὸ μὴ χενὸν αὐτὸν 
εἶναι xai πρὸ τοῦ ὕδατος. Μάχη (5) γάρ τις περὶ 
τῷ στόματι (54) τῶν δύο στοιχείων ὁρᾶται, τοῦ μὲν 
ὕδατος ὑπὸ βάρους ἐπὶ τὸ χοῖλον βιαζομένου τε χαὶ 
εἰσρέοντος, τοῦ δὲ ἀέρος τοῦ ἐναπειλημμένου τῷ 
χοίλῳ διὰ τοῦ αὐτοῦ στόματος (55) ἐπὶ τὸ ἔμπαλιν 
συνθλιδομένου περὶ τὸ ὕδωρ, xal ἀναῤῥέοντος, ὡς 
καὶ (50) ἀναχόπτεσθαι διὰ τούτου (57) χαὶ ἀναχοχλά- 
ζειν (98) τὸ ὕδωρ περιαφρίζον (59) τῇ βίᾳ τοῦ πνεύ- 
ματος. Ταῦτα (40) οὖν κατενόησε, χαὶ ὅπως ἂν ἐν- 
τεθείη πνεῦμα τῷ μηχανήματι διὰ τῆς τῶν στοιχείων 
φύσεως ἐπενόησε. κοῖλον γάρ τι (41) ἐκ στεγανῆς 
ὕλης χατασχευάσας, χαὶ πανταχόθεν τὸν ἐν αὐτῷ 
ἀέρα περισχὼν ἀδιάπνευστον, ἐπάγει τὸ ὕδωρ διὰ 
στόματος (42) τῷ χοίλῳ, χατὰ τὸ μέτρον τῆς χρείας 
τὸ ποσὸν συμμετρήσας τοῦ ὕδατος, εἴθ᾽ οὕτως ἐπὶ 
τὸν παραχείμενον αὐλὸν δίδωσι χατὰ τὸ ἀντιχείμενον 
τῷ ἀέρι τὴν δίοδον, ἐχθλιθόμενος δὲ τῷ ὕδατι βιαιό- 
τερον ὁ ἀὴρ πνεῦμα γίνεται" ὅπερ ἐχπίπτον (43) τῇ 


χατασχευῇ τοῦ αὐλοῦ τὸν ἦχον ποιεῖ. 
ducit, deinde sic ad oppositam fistulam ex 
hementius et elisus ab aqua 
in stracturam fistule sonum edit. 
"Ap οὐ (44) φανερῶς δείκνυται διὰ τῶν φαινομέ- 
νων, ὅτι ἔστι τις ἐν τῷ ἀνθρώπῳ νοῦς ἄλλο τι (48) 
παρὰ τὸ φαινόμενον, ὁ τῷ (10) ἀειδεῖ τε χαὶ νοερῷ 
τῆς ἰδίας φύσεως ταῦτα ἐν ἑαυτῷ προχατασχευάξων 
ταῖς ἐπινοίαις, εἶθ᾽ οὕτως διὰ τῆς ὑλικῆς ὑπηρεσίας 
εἰς τὸ ἐμφανὲς ἄγων τὴν ἔνδον συστᾶσαν διάνοιαν ; 
Ei γὰρ ἣν χατὰ τὸν ἀντιτεθέντα λόγον ἡμῖν τῇ φύσει 
τῶν στοιχείων τὰς τοιαύτας θαυματοποιίας λογίζε- 
σθαι (A7) , αὐτομάτως ἂν ἡμῖν συνέστη πάντως τὰ 
μηχανήματα " καὶ οὔτε ὁ χαλχὸς τὴν τέχνην ἀνέμε- 
γεν εἰς τὸ γενέσθαι ἀνδροείχελον (48) , ἀλλ᾽ εὐθὺ (49) 
ἂν τοιοῦτος Ex φύσεως (50) ἦν * οὐδ᾽ ἂν τοῦ αὐλοῦ 
πρὸς τὸν ἦχον ὁ ἀὴρ ἐδεήθη, ἀλλὰ πάντοτε ἂν ἐφ᾽ 
ἑαυτοῦ (1) ἤχει χατὰ τὸ συμόδν (52), ῥέων τε xot 
χινούμενος " τοῦ τε (53) ὕδατος οὐχ ἂν ἣν βεθιασμένη 
διὰ σωλῆνος, ἡ πρὸς τὴν ἀναφορὰν (54) τῆς τέχνης 
ἐχ πιεσμάτων εἰς τὸ παρὰ φύσιν ἀναθλιδούσης τὴν 
κίνησιν " ἀλλ᾽ αὐτομάτως ἀνίη (55) τὸ ὕδωρ πάντως 
πρὸς τὸ μηχάνημα, τῇ ἰδίᾳ φύσες ἐπὶ τὸ ἄνω ὀχετὴ - 
γούμενον. Εἰ δὲ τούτων χατὰ τὸ αὐτόματόν ἐστιν οὐ- 
δὲν ὑπὸ τῆς τῶν στοιχείων φύσεως ἐνεργούμενον, 
ἀλλὰ τέχνῃ πρὸς τὸ δοχοῦν ἕχαστον ἄγεται d δὲ 


Γίνεται. AB γένηται. - 
Τοῦτο. A B τότε. 

Τῷ στόματι. & B τῷ στομίῳ. 
Μάχη. B. μηχανή. 

Τῷ στόματι. ἃ B τὸ στόμιον. 
Στόματος. A B στομίου. 

Ὡς χαί. Kat deest A. 

Αἰὰ τούτου. B διὰ τοῦτο f. 
"'Aruxoy Adtgur. A B ἀναχογχυλιάζειν. 
59) Περιαφρίζον. B περιαφρίξοντι. 
40) Ταῦτα. A B ταῦτά τε. 

A1) KorAov γάρ τι. B. delet γάρ. 
42) Στόματος. Δ B στομίου. 
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"ceptus. deprehenditur, 


adverso transitum 
violentius aer, spiritus fit: qui 


admota stagno non statim aqua repletur, sed 
primum, coacto ac deprehenso intus aere concavum 
sursum tollente, innatat , quoad bhaurientis ma- 
nu amphora pressa in fundo fuerit, ac tunc per 
0s accipiat aquam: quo facto ostenditur, quod 
nec antequam aqua repleretur , vacua esset, 
Nam pugna quedam duorum circa os elemen- 
lorum cernitur, dum aqua quidem propter gra- 
vitatem et ponderositatem vi in. concavum influit 
atque irrumpit: aer vero, qui in concavo inter- 
per 3dem os in contra- 
rium circa aquam coarctatus dilabitur ac retro 
fluit, adeo ut. per hunc aqua quasi interrumpa- 
tur et impediatur, ac vi spiritus refracta reci- 
procataque aec. spumans quasi e conchylio sonum 
edat. Et hoc igitur animadvertit , et. quomodo 
spiritus. machinis immittatur, per clementorum 
naturam excogitavit, Nam concavo quodam ex so- 
lida duraque materia facto, atque aere intus 
concluso undique cohibito atque compresso ne 
exspiret, aquam, pro modo presentis usus quan- 
titatem ejus dimensus, per os in concavum in- 
aeri dat, expressus autem  vc- 
Spiritus. irruens et. incunibens 


Annon igitur per ea qui apparent manifesto 
ostenditur quod sit quaedam in homine mens 
aliquid aliud. atque apparet, qua invisibili atque 
informi et intelligentia prodita natura sua hac 
intra seipsam excogitata proparans, sic deinceps 
per materiale ministerium in propatuium atque 
apertum educit intus agitatam et conflatam in- 
telligentiam ? Nam si juxta oppositam nobis ora- 
lionem elementorum mature talia mirifica opera 
ascribere atque assignare liceret, sua sponte ca- 
suque fortuito nobis prorsus machin: conderentur ; 
ac neque as artem exspeclaret ad hoc ut statua 
virilis evaderet, sed protinus ἃ natura tale esset, 
neque ad sonum edendum aer tubo opus haberet, 
sed semper per sese resonaret, quippe qui fortuito 
casu flueret et. moveretur, neque aque per fistu- 
lam cursus in sublime, arle motum przter na- 
turam per expressiones ad supera elidente atque 


p cogente, ut conficeretur, sed sponte sua prorsus 


aqua ad machinam ascenderet, quippe sui natura 
sursum evecta. Sin autem horum nihil sua sponte 
ab elementorum natura eflicitur, sed arte, quor- 


) Ἐχπίπτον. À B ἐμπίπτον. 

) "Ap! οὐ. A in margine ἄρ᾽ οὖν οὐ. 

) "AJAAo ci. B ἄλλος τις, 

) Ὁ τῷ. Α ὃς τῷ. 

) Λογίζεσθαι. A ἴῃ margine χαταλογίζεσθα!, 
) ᾿Αγδροείκε.ϊον. A ἀνδρείχελον. 

) Εὐθύ. A B εὐθύς. 

) Τοιοῦτος ἐκ φύσεως. DB £x φύσεως τοιοῦτο. 
) Ἂν ἐφ᾽ ἑαυτοῦ. 'Eg' ἑαυτοῦ ἄν. 

) Συμδαν. B συμθάν. 

) Τοῦ τε. Β τοῦ δέ. 5 

) ᾿Αναφοράν. ἃ Β τὸ ἄνω φορά. 

(99) ᾿Αγέη. Ain testu ἂν εἴη in marg., fizt. B ἀνείςι, 
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sem visum fuerit unumquodque ducitur : 
tem est intellisentia. quxdam stabilis ac. firma, 
qua ad aliquod propositum et institutum per ma- 
teriam exercetur, atque intelligentia mentis quidam 
proprius motus et efficientia est, nimirum etiam 
esse mentem, consequentia dictorum demonstravit. 


M. Ego vero: Hoc quidem, inquam, etiam ipse 
dico ita se habere, quod nimirum id quod non 
apparet, non idem sit cum eo quod apparet: non 
lamen in hae oratione video id quod queritur : 
non&/um enim mihi liquet quid tandem existimare 
oporteat illud esse quod non apparet, sed quod 
materiale quidem aliquid non sit, didici ex ser- 
mone : nondum autem cognovi quid de eo dicere 
conveniat, Ego hoc maxime desiderabam discere, 
non quid non sit, sed quid sit. —M. Atilla : Multa, 
inquit, etiam de multis ita discimus, du:n dici- 
mus non hoe aliquid esse ipsam essentiam rei 
quresite, quidnam tandem ea res sit signifieantes. 
Cum enim ἀπόνηρον, Ἰὰ est non pravum vel haud 
malum dicimus, bonum ostendimus ; cum item ἄναν- 
ὃρον, id est, non virum nominaverimus, timidum 
designavimus, ac multa his similia atque ejusdem 
modi diei possunt, per qua vel benigniorem per 
malorum negationem excipimus intellectum, ve] 
contra ad deteriorem opinionem deflectimus, ad- 
emptione bonorum id quod pravum et malum est 


indicantes, Ad hunc. igitur modum si quis ex presenti quoque questione rem eonsideraverit, 
quaerendum et scrutandum proposita requirit. atque 


ea cogitatione atque opinione quam res ad 


desiderat, non aberrabit. 


Quiritur autem, quid mentem esse oporteat 
arbitrari secundum ipsam essentiam. Qui igitur 
qun sit quidem id, de quo quaestio: est, propter 
cam, quse ab ipso nobis ostenditur, efficientiam, 
non dubitat hoc quid sit, scire si vult, abunde 
ac suflicienter id assequi poterit. Nam si didicerit 
id non esse hoc. quod sensu percipitur, non co- 
lorem, non figuram, non duritiem, non gravitatem, 
ron quantitatem, non eam, quze in tria fit, divisio- 
nem, non in loco positionem, neque quidquam 
prorsus eorum quie circa materiam deprehendun- 
tur, novit quod aliud adque lizecsit.—G. Ego autem 
ejus interpellato sermone, Nescio, inquam, Si 
omnia h:e ex sermone detrahantur, qui fieri 
possit, ut non una cum his tollatur et aboleatur 
id quod queritur. Quidnam enim absque his per- 
cipiendi cura atque sedulitas amplectatur, cui in- 


hireat, mea quidem opinione, nondum apparet. 


56) Post διάνοια in A et B sequuntur ista : ἐστὶν 


ἀσφαλὴς πρός τινα σχοπὸν Eve ργουμένη διὰ τῆς ὕλης, 
Y (in margine 5 ) διάνοια νοῦ τίς ἐστιν οἰχεία 
ς cce, ón margine ἐστὶ ποιὰ χίνησίς τε. In B 


" ἀσφαλὴς fj δὲ διάνοια νοῦ. Pro ποία idem 

legit ποιά. 

(51) ICH T da A B πα 
(8) Tc ὑτοις. B « οιούτοις t$. 

(99) 'A2 ποιράσεως: A in margine ἀπε μφά 

« 60) Τὸ δὲ ὅτι. À in margine τοῦθ" 


(01) Εὕροιτο. A B εὕροι τό. 


ἀρεστήσαυεν. 
σεως. 


ὅτι. 


S. GREGORII NYSSENI 


ars au- A τέχνη διάνοιά (56) τ 


40 
le E 


ἰς ἐστι ποία χίνησίς τε xot Evép- 
γεια, ἄρα xai διὰ τῶν ἀντιθέτων ἡμῖν τὸ ἄλλο τι 
παρὰ τὸ φαινόμενον εἶναι τὸν νοῦν ἣ ἀχολουθία τῶν 
εἰρημένων ἀπέδειξεν. 

per opposita nobis aliquid aliud atque apparet, 


T. Ἐγὼδὲ, Τοῦτο μὲν οὕτως ἔχειν φημὶ xol αὐ 
τὸς, τὸ μὴ ταὐτὸν εἶναι τῷ φαινομένῳ τὸ μὴ φαινόμε- 
vov οὐ μὴν τὸ ζητούμενον ἐν τῷ λόγῳ τούτῳ βλέπω, 
οὕπω γάρ μοι δῆλόν ἐστιν, ὅ τί ποτε χρὴ νομίζειν 
ἐχεῖνο εἶναι: τὸ μὴ φαινόμενον, ἀλλ᾽ ὅτι μὲν ὑλικόν τι 
οὐχ ἔστιν ἐδιδάχθην τῷ λόγῳ * οὐδέπω δὲ ἔγνων, ὅ 
τι περὶ αὐτοῦ προσήχει λέγειν " ἐγὼ δὲ τοῦτο μάλι- 
στὰ ἐδεόμην μαθεῖν, οὐχ ὅτι οὐχ ἔστιν, ἀλλ᾽ ὅπερ 
ἐστίν. —M. Η δὲ, Πολλὰ, φησὶ, xaX περὶ πολλῶν οὕτω 


Β μανθάνομεν ἐν τῷ μὴ τόδε τι λέγειν εἶναι αὐτὸ τὸ 


C 


D 


εἶναι τοῦ ζητουμένου, 6 τί ποτέ ἐστι Gtepumvstovssc. 
᾿Απόνηρον γὰρ εἰπόντες τὸν ἀγαθὸν παρεστήχα- 
μὲν (97), xaX ἄνανδρον ὀνομάσαντες τὸν δειλὸν 
ἐγνωρίσαμεν, χαὶ πολλὰ τούτοις (58) ἔστιν εἰπεῖν 
ὁμοιότροπα. Av ὧν ἣ τὸ χρηστότερον ἀναλαμθάνομεν 
νόημα διὰ τῆς τῶν πονηρῶν ἀποφάσεως (59), ?| τὸ 
ἔμπαλιν ἐπὶ τὸ χεῖρον ταῖς ὑπονοίαις τρεπόμεθα, τῇ 
τῶν χαλῶν ἀφαιρέσει τὸ πονηρὸν ἐνδειξάμενοι. Οὕτω 
ποίνυν xai ἐπὶ τοῦ παρόντος τις λόγου κατανοήσας, 
obx ἂν τῆς δεούσης περὶ τὸ ζητούμενον ἐννοίας 
ἀποσφαλείη. 

ab 


Ζητεῖται δὲ τί χρὴ τὸν νοῦν οἴεσθαι xav αὐπὴν 
τὴν οὐσίαν. Ὁ τοίνυν τὸ μὲν εἶναι: τοῦτο, περὶ οὗ ὁ 
λόγος ἐστὶ, διὰ τῆς παρ᾽ αὐτοῦ δειχνυμένης ἡμῖν 
ἐνεργείας μὴ ἀμφιδάλλων, τὸ δὲ ὅ τί (00) ἐστι γνῶ- 

βουλόμενος; ἱκανῶς ἂν εὕροιτο (61), μὴ τοῦτο 
μαθεῖν εἶναι αὐτὸ ὃ χαταλαμδάνει ἡ αἴσθησις, μὴ 
χρῶμα, μὴ σχῆμα, μὴ ἀντιτυπίαν, μὴ βάρος, μὴ 
p E μὴ τὴν εἰς τρία διάστασιν, μὴ τὴν ἐπὶ 

που θέσιν (02), μηδέ τι (05) τῶν περὶ τὴν ὕλην 
|o ὅλως μηδὲν ἴδῃ (64), τί ἄλλο παρὰ 
ταῦτά ἔστιν. Ἐγὼ oi μεταξὺ διεξιούσης,--Γ, Οὐκ 
οἶδα, ἔφην, πῶς ἔστι, πάντων τούτων ἀφαιρουμέ- 
νων (08) τοῦ λόγου, μὴ συνεξαλειφθῆναι τούτοις χαὶ 
τὸ ζητούμενον. Τίνι γὰρ προσφυῇ (00) δίχα τούτων f 
χαταληπτιχὴ περιεργία,, 
οὕπω ὁρᾶται. Πανταχῇ (07) ἴσῃ ἐν τῇ τῶν ὄντων 
ἀναζητήσει διὰ τῆς ἐξεταστιχῆς διανοίας ὅσον τε (68) 
τυφλοὶ διὰ τοίχων ἐπὶ 


χατά γε τὴν ἐμὴν ὑπόληψιν 


τὸ ζητούμενον, ὥσπερ τινὲς 


^ né Bp. 189. Α ὅμως μηδὲν εἰ δή τι. 
B μηδέν. Εἰ δή τι. In margine τοῦ A lot» illa senten- 
lia ita scribitur : θέσιν * μηδέ τι τῶν περὶ τὴν ὕλην 
καταλαμβανομένων ὅλως μηδὲν οἶδεν, ὅτι ἄλλο παρὰ 
ταῦτά ἐστιν. 

(65) Αφαιρουμένων.. B ἀφαιρουμένου. 

(00) Προσφυῇ. & προσφυῆς. B ἂν προσφυῇ. 

(07) Havcayn. ^in margine Πανταχοῦ. 

(08) "Ocov ce. A B ἀφάσσοντες. 


1 

τὴν θύραν χειραγωγούμενοι, 
πάντως θιγγάνομεν (09), ἣ χρῶμα εὑρίσχοντες, 7| 
σχῆα, ἣ πηλιχότητα, Tj τι τῶν παρὰ σοῦ νῦν ἀπη- 
ριθμημένων ἕτερον" ὅταν δὲ τούτων μηδὲν εἶναι λέ- 
γηται ἂν (70), εἰς τὸ μηδόλως τι εἶναι οἴεσθαι ὑπὸ 
μικροψυχίας περιαγόμεθα. 


DE ANIMA ET RESURRECTIONF. 


ἑνὸς τῶν εἰρημένων A Nam ubique in rerum investigatione examinatrice 


1d 
42 


atque scrutatrice intelligentia, quasi pal!pantes id, 
quod quiritur, tanquam exei quidam ducibus pa- 
rietibus ad ostium tendentes, prorsus unum ex 
dictis attingimus, vel colorem, vel fizuram, vel 
quantitatem, vel aliquid aliud eorum quie abs te 


enumerata sunt offendentes : cum autem dicitur nihil borum esse, prz» animi exiguitate co redigimur ut 


ne prorsus quidem aliquid esse putemus. 

M. Ἡ δὲ σχετλιάσασα μεταξὺ τοῦ λόγου, Φεῦ τῆς 
ἀτοπίας, φησὶν, εἰς οἷον (71) χαταττρέφει πέρας ἣ 
μικροφυὴς αὕτη χαὶ χαμαίξηλος περὶ τῶν ὄντων χρί- 
σις! Εἰ γὰρ ἐξῆρηται τοῦ ὄντος ἅπαν ὃ μὴ τῇ αἷ- 
σθήσει γνωρίζεται, οὐδ᾽ ἂν αὐτὴν τὴν τοῦ παντὸς 
ἐπιστατοῦσαν χαὶ περιδεδραγμένην τῶν ὄντων δύνα- 
μιν ὁμολογοίη (712) πάντως 6 τοῦτο λέγων, ἀλλὰ τὸ 
ἀσώματόν «s καὶ ἀειδὲς περὶ τῆς θείας φύσεως δι- 
δαχθεὶς, τὸ μὴ εἶναι αὐτὴν ὅλως Ex τῆς τοιαύτης 
πάντως (19) ἀκολουθίας λογίζεται (74). Εἰ δὲ ἐχεῖ τὸ 
ταῦτα μὴ εἶναι περιγραφὴ (15) τοῦ εἶναι οὐ γίνεται, 
πῶς ὃ ἀνθρώπινος νοῦς τοῦ ὄντος ἐχθλίδεται τῇ 
ἀφαιρέσει τῶν σωματιχῶν ἰδιωμάτων συνδαπανώμε- 
νος; —T. Οὐχοῦν, εἶπον, ἐξ ἀτόπων (16) μεταλαμθάνο- 
μεν ἕτερον ἅτοπον διὰ τῆς ἀχολουθίας ταύτης. Περί- 
χειται γὰρ ὁ λόγος ἡμῖν εἰς τὸ ταὐτὸν οἴεσθαι (77) 
«Tj θείᾳ φύσει, καὶ τὸν νοῦν τὸν ἡμέτερον, εἵπερ τῇ 
ὑπεξαιρέσει τῶν χατ᾽ αἴσθησιν εὑρισχομένων voci- 
ται (78) ἑχάτερον.---Μ. Μὴ ταὐτόν (19) εἴπης, φησὶν ἡ 
διδάσχαλος (ἀσεθὴς γὰρ χαὶ οὗτος ὁ λόγος), ἀλλ᾽ ὡς 
ἐδιδάχθης παρὰ τῆς θείας Γραφῆς (80), ὅμοιον εἰπὲ 
τοῦτο ἐχείνῳ. Τὸ γὰρ xac! εἰχόνα (81) γενόμενον διὰ 
πάντιον ἔχει πάντως τὴν πρὸς τὸ ἀρχέτυπον (82) 
ὁμοιότητα, νοερὰν τοῦ νοεροῦ, XO τοῦ ἀσωμάτου 
ἀσώματον, ὄγχου τε παντὸς (85) ἀπηλλαγμένον ὥσ- 
περ ἐχεῖνο, xa πᾶσαν ἐχφεῦγον διὰ σημαντιχὴν (84) 
χαταμέτρησιν ὁμοίως ἐχείνῳ * ἄλλο δέ τι παρ᾽ 
ἐχεῖνο χατὰ τὴν τῆς φύσεως ἰδιότητα. Οὐχέτι γὰρ 
ἂν εἴη εἰχὼν, εἰ ἐχείνῳ 80 ἁπάντων (88) εἴη ταὐτὸν (80), 
ἀλλ᾽ ἐν οἷς ἐν τῇ ἀχτίστῳ φύσει χκαθορᾶται ἐχεῖνο, 
ἐν τοῖς αὐτοῖς ἡ χτιστὴ φύσις δείχνυσι τοῦτο" xal 

ὥσπερ πολλάκις ἐν μιχρῷ Ψήγματι ὑελίνῃ (87), ὅταν 
τύχῃ πρὸς ἀχτῖνα χείμενον, ὅλος ἐνορᾶται τοῦ ἡλίου 
ὁ χύχλος, οὐ χατὰ τὸ ἴδιον μέγεθος αὐτῷ ἐμφαινό- 
μενος, ἀλλ᾽ ὡς χωρεῖ βραχύτης τῶν τοῦ ψήγματος 
τοῦ χύχλου τὴν ἔμφασιν * οὕτως ἐν τῇ βραχύτητι 
τῆς ἡμετέρας φύσεως τῶν Shin ἐχείνων τῆς 
θεότητος ἰδιωμάτων αἱ εἰχόνες ἐχλάμπουσιν, ὥστε 
διὰ τούτων τὸν λόγον χειραγωγούμενον, μήτε ἀπο- 


(69) Θιγγάνομεν. In textu A. additur ἀπτόμεθα, 
in margine vero monetur : Λείπε: τὸ ἁπτόμεθα. 

(10) Δέγηται ἄν. A ei B delent ἄν. 

tro) Εἰς οἷον. A in textu εἰς ov, sed in margine 
εἰς οἷον. 

(12) Ὁμοιλογοίη. À ὁμολογείη. 

(15) Πάντως delet B. 

(74) Λογίζεται. A λογίσεται, quod et habet editio 
anni 1615, 

(15) ) Περιγραφή. A. ποραγραφή. 

(16) Ἐξ ἀτόπων. B ἐξ ἀτόπου. 

(11) Οἴεσθαι. A in margine νοεῖσθαι. 

(18) Νοεῖται delet D. 

(19) Μὴ ταὐτόν. "AY ἣ ταὐτὸν εἴπης. 


PATROL. Cn. XLVI. 


C 


M. Ar illa, dum hiec dicerem indignata, Proh res 
importuna, inquit, et absurda! ad quem finem 
redigitur ac desinit exigui ingenii, pusillanimum- 
que et abjectum istud de rebus qux: mente noscun- 
tur judicium ! Nam si ex rerum natura exemptum 
est quidquid sensu non cognoscitur, ne ipsam qui- 
dem rerum universitatis rectricem atque priefectan:, 
quie res universas complexa est, vim atque po- 
testatem confiteri prorsus potuerit is qui hoc dicit : 
sed ubi incorpoream, informem et invisibilem esse 
divinam acceperit naturam, non esse eam penitus, 
ex hujusmodi prorsus consequentia existimabit. 
Sin autem illie propterea quod hic non sint, 
ipsius essentiw preseriptio atque peremptio non 
exsistit, quo paeto mens humana ex natura rerum, 
ut que unà cum ademptione corporalium proprie- 
tatum eonsumatur, eliditur atque excluditur?—G. Ergo 
ex absurdo, inquam, per hane consequentiam, 
aliud invicem arripimus absurdum; nam eo nobis 
oratio redacta est, ut nostram quoque menteni 
eamdem rem esse cum divina natura putemus, 
siquidem subtractione eorum quie sensu deprehen- 
duntur, intelligitur utrumque.—M. Ne idem dicas, in- 
quiL magistra (impia enim haze quoque oratio est), 
sed quemadmodum a divina voce doctus es, simile 
esse hoc illi die. Nam quod seeundum imaginem 
factum est, per omnia penitus principalis exem- 
plaris atque forms similitudinem habet; intelle- 
€tualem, ejus quod est intellectuale ; ineorpoream, 
incorporei; atque ab omni mole corporea liberum 
est itidem, ut illud ; et omnem intervallarem dimen- 
sionem effugit similiter atque illud : sed est aliquid 
aliud atque illud quod ad natur: attinet proprieta - 
tem. Non enim amplius imago fuerit, si per omnia, 
per intellectualem, incorpoream, intervalli expertem 
naturam idem cum illo esset, sed per qux in. natura 
non creata illud perspieitur, per eadem natura creata 
hoc ostendit ; et quemadmodum in parvo scpe frusto 
vitri, eum ad radium expositum jacet, totus solis 


(80) Γραφῆς. AB φωνῆς. 

(81) Τὸ γὰρ κατ᾽ εἰκόνα. Yn calce codicis A hiec 
jta explicantur, "Ost ὅμοιος μέν ἐστι τῷ Θεῷ ὁ ἡμέ- 

τερος νοῦς, οὐχέτι ὃὲ ὁμοούσιος. 

(82) Τὸ üpyéc. A τὸν ἀρχέτυπον. 

(8o) "Oyxov τε παντός. αὶ ὄγχου πάντως [sic| et A 
habet ὄγχου. 

(84) Διὰ σημαντικήν'. & οἱ B διαστηματιχήν. 

(85) AV ἁπάντων. B διὰ πάντων». 

(86) ᾿Εχείνῳ. ln A additur, ἐν τῷ 
ἀσωμάτῳ χαὶ ἀδιαστάτῳ. 

(81) Ὑελίνῃ. A B ὑελίνῳ. 

(88) Βραχύτης. B ἡ | βραχύτης. 
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orbis conspicitur, non pro sua magnitudine in eo A πίπτειν τῆς xazX τὴν οὐσίαν τοῦ νοῦ χαταλήψεως, 


apparens, sed prout brevitas frusti circuli simu- 
laerum atque representationem capit et admittit: 
Sic in exiguitate nostrae natur? /inexplieabilium 
illarum deitatis proprielatum imagines elucent, ut 
per hae manu quasi ducta ratio neque excidat 
el aberret ab natur: mentis deprehensione atque 


ἀποχαθαιρομένης ἐν τῇ ἐξετάσει τοῦ σχέμματος τῇ: 
σωματιχῆς ἰδιότητος “ μηδ᾽ αὖ πάλιν εἰς ἶσον (89) 
ἄγειν τῇ ἀορίστῳ τε (90) χαὶ ἀχηράτῳ φύσει, τὴν 
μικρὰν xal ἐπίχηρον * ἀλλὰ νοητὴν μὲν οἴεσθαι τὴν 
οὐσίαν " ἐπειδὴ xal νοητῆς οὐσίας ἐστὶν εἰχὼν, μὴ 
μέντοι τὴν αὐτὴν τῷ ἀρχετύπῳ τὴν εἰχόνα λέγειν. 


cognitione, si in esaminatione quaestionis corporalis proprietas excernatur et rejiciatur; neque rursus ex 
diverso eamdem cum invisibili simul et immortali natura parvam mortalemque naturam esse ducat, sed 
ralione et intellizentia quidem cerni naturam ejus existimet : quoniam etiam mente comprehensibilis 
nature imago est, non tamen eamdem cum principali et originali forma imaginem esse dicat. 


Ut igitur per arcanam et ineffabilem Dei sapien- 
liam qua in universitate rerum apparet, divinam 
naturam pariter ac potestatem in rebus universis 
esse non dubitamus, ut in sua omnia maneant 
essentia (quanquam si quis natur: rationem exigat 
et exquirat, longe plurimum natura Dei distat 
alque diversa est a singularibus rebus qua in 
creatura et ostenduntur et intelliguntur : attamen 
in his esse constat id quod natura distat atque 
diversum est), ita nullo modo ineredibile est animze 
quoque naturam qua: per sese aliquid aliud est 
(quodeunque tandem etiam esse putatur), non 
impediri quin sit, etiamsi ea qux in mundo tan- 
quam elementa considerantur, ei, ratione naturz, 
non conveniant : quemadmodum enim jam ante 
diclum est, nec in viventibus quidem corporibus, 
quorum natura constat ex elementorum contem- 


peratione, simplici pariter et informi invisibilique (; 


anima ratione natur:e, aliqua cum crassa corporum 
congerie atque concretione communitas est; ve- 
rumtamen vitalem anime efficientiam ratione qua- 
dam humanam animadversionem atque cognitionem 
superante, permistam ac diffusam in his esse non 
dubitatur. Ergo ne resolutis quidem in sese, qux 
in corpore sunt, elementis, periit id quod per vi- 
talem efficientiam ea colligat atque connectit. Sed 
quemadmodum, constante ac durante adhuc ele- 
mentorum concrelione, omnes pariter atque simi- 
liter partes corpus complentes atque constituen- 
105. anima penetrante, singulatim unumquodque 
animatur, neque aliquis vel solidam esse animam 
dixerit ac duram, quie cum terreo commista atque 
contemperata sit, vel humidam, vel frigidam aut 
frigido opposita qualitate preditam, qui in his 
universis sit, et unicuique vim vitalem immittat : 
ita soluta quoque illa coagmentatione et ad pro- 
prias cognatasque res iterum redacta, simplicem 
el incompositam illam naturam unicuique parti 
eliam post dissolutionem adesse, atque eam quae 


89) Εἰς ἴσον. B εἰς £v. 

90) ᾿Αορίστῳ τε. A ἀοράτῳ τε, B ἀρίστῳ τε. 

(91) Ei delet b. 

(92) Φύσεως. Ain margine: φύσεώς τις ἀπαιτοίη 
λόγον, B φύσεως € ἀπαιτοίη λόγον. 

(95) Παμπιχήθως. A B παμπληθές. 

(94) Aer zóc B6 1 

(95) Οὐδέ. A B οὐδὲ Yá( 

(96) Heg vpeptiar.  τνλχομέρειαν, 


Ὥσπερ οὖν διὰ τῆς ἀποῤῥήτου σοφίας τοῦ Θεοῦ 
τῆς τῷ παντὶ ἐμφαινομένης τὴν θείαν φύσιν τε χαὶ 


Β δύναμιν ἐν πᾶσι τοῖς οὖσιν εἶναι οὐχ ἀμφιθάλλομεν, 


ὡς ἂν ἐν τῷ εἶναι τὰ πάντα μένοι " xal τοί γε εἰ (91) 
τὸν τῆς φύσεως (92) ἀπαιτοίης λόγον, παμπλήθως (95) 
ἀπέχει οὐσία Θεοῦ πρὸς τὰ χαθ᾽ ἕχαστον ἐν τῇ χτί- 
σει δειχνύμενά τε χαὶ νοούμενα " ἀλλ᾽ ὅμως ἐν τού- 
τοις εἶνα! τὸ διεστὸς (94) χατὰ τὴν φύσιν ὁμολογεῖ- 
ται" οὕτως οὐδὲν ἄπιστον χαὶ τὴν τῆς ψυχῆς οὐσίαν, 
ἄλλο τι xa0' ἑαυτὴν οὖσαν, ὅ τί ποτε xai εἶναι εἰχά- 
ζεται, μὴ ἐμποδίζεσθαι πρὸς τὸ εἶνα!, τῶν στοι- 
χειωδῶς ἐν τῷ χόσμῳ θεωρουμένων οὐ cuu6atvóvztov 
αὐτῇ χατὰ τὸν λόγον τῆς φύσεως * οὐδὲ (95) ἐπὶ τῶν 
ζώντων σωμάτων, χαθὼς ἤδη προείρηται, οἷς ἡ 
ὑπόστασις Ex τῆς τῶν στοιχείων ἐστὶ συγχράσεως, 
χοινωνία τις κατὰ τὸν τῆς οὐσίας λόγον ἐστὶ τῷ ἁπλῷ 
τε χαὶ ἀειδεῖ τῆς ψυχῆς πρὸς τὴν σωματιχὴν παχυ- 
μερίαν (96) * ἀλλ᾽ ὅμως τὸ ἐν τούτοις εἶναι τὴν ζω- 
τιχὴν τῆς ψυχῆς ἐνέργειαν, οὐχ ἀμφιθάλλεται, λόγῳ 
τινὶ χρείττονι τῆς ἀνθρωπίνης χατανοήσεως ἀνα- 
χραθεῖσαν. Οὐχοῦν οὐδὲ ἀναλυσάντων πρὸς ἑαυτὰ 
τῶν ἐν τοῖς σώμασι (97) στοιχείων, τὸ συνδέον αὐτὰ διὰ 
τῆς ζωτικῆς ἐνεργείας ἀπόλωλεν. ᾿Αλλ᾽ ὥσπερ συν- 
εστῶτος ἔτι τοῦ τῶν στοιχείων συγχρίματος ψυχοῦ- 
ται xal τὰ (98) xa0' ἕχαστον, ἴσως τε xai ὁμοίως 
πᾶσ! τοῖς μέρεσι τοῖς συμπληροῦσι τὸ σῶμα τῆς ψυ- 
χῆς ἐνδυομένης (99), xal οὐκ ἄν τις εἴποι, οὔτε 
στεῤῥὰν αὐτὴν χαὶ ἀντίτυπον εἶναι, τῷ γεώδει συγ- 
χεχραμένην, οὔτε ὑγρὰν, ἣ ψυχρὰν ἣ τὴν τῷ ψυχρῷ 
ἀντιχειμένην ποιότητα, τὴν ἐν πᾶσιν (1) οὖσαν τού- 
τοις) χαὶ ἑχάστῳ τὴν ζωτιχὴν δύναμιν ἐνιοῦσαν (2}" 
οὕτω, xal λυθέντος τοῦ cuyxplpavoc, χαὶ εἰς τὰ 
οἰχεῖα πάλιν ἀναδραμόντος, τὴν ἁπλῆν ἐχείνην xot 
ἀσύνθετον φύσιν ἑχάστῳ παρεῖναι τῶν μερῶν, χαὶ 
μετὰ τὴν διάλυσιν οἴεσθαι, οὐδὲν τοῦ (5) εἰκότος 
ἐστὶν * ἀλλὰ τὴν ἅπαξ ἀῤῥήτῳ τινὶ συμφνεῖσαν λό- 
γῳ τῷ τῶν στοιχείων (4) συγχρίματι (5) , χαὶ εἰσαεὶ 
παραμένειν, οἷς χατεμίχθη, μηδενὶ τρόπῳ τῆς γινο- 
μένης ἅπαξ αὐτῇ συμφυΐας ἀποσπωμένην. Οὐ γὰρ 


( 
(2) Ἐγιοῦσαν. ᾿Ενιεῖσαν. 
(5) Οὐδὲν τοῦ. A B οὐδὲν ἔξω. 
(4) Τῷ τῶν cc. B διὰ τῆς. 
(5) Συγχρίματι. B συγχράσεως. 
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ἐπειδὴ λύεται τὸ συγχείμενον, κινδυνεύει (0) συν- A simul occulta atque ineffabili quadam ratione cum 


διαλυθῆναι τῷ συνθέτῳ τὸ μὴ συγχείμενον. 


elementorum concremento coaluerit etiam in per- 


petuum permanere cum iis quibus commista est, neque ullo modo ab ea coalitione atque concretione, quae 
semel ei contigerit, avelli putare, nullo modo est a verisimilitudine atque probabilitate alienum. Non enim 
quia solvitur compositum, inde etiam necessario consequitur una cum conposito dissolvi il quod compo- 


situm non est. 

T. Κἀγὼ εἴπον, ᾿Αλλὰ τὰ μὲν στοιχεῖα συμπίπτειν τε 
πρὸς ἄλληλα (7), xai πρὸς ἀλλήλων διαχρίνεσθαι, 
χαὶ τοῦτο εἶναι τὴν τοῦ σώματος σύστασίν τε χαὶ 
διάλυσιν, οὐδεὶς ἂν ἀντείποι. ᾿Επειδὴ δὲ πολὺ τὸ 
μέσον ἑκάστῳ (8) νοεῖται τοῦτο τῶν (9) ἑτερογενῶς 
ἐχόντων πρὸς ἄλληλα, χατά τε τὴν τοπιχὴν θέσιν, 
χαὶ τὴν τῶν ποιημάτων (10) διαφοράν τε χαὶ ἰδιότητα, 
συνδεδραμηκότων μὲν (11) ἀλλήλοις περὶ τὸ ὑποχεί- 
μένον τῶν στοιχείων, τὴν νοερὰν ταύτην xat ἀδιάστα- 
τον φύσιν ἣν χαλοῦμεν (12) ψυχὴν, ἀχόλουθον συμ.- 
φυῶς πρὸς τὸ ἡνωμένον ἔχειν * εἰ δὲ ἀπ᾽ ἀλλήλων 
διαχριθείη ταῦτα, χἀχεῖσε (15) γένοιτο, ὅπηπερ ἂν 
ἕχαστον ἡ φύσις ἄγοι (14), τὶ πείσεται (15) ἡ Ψυχὴ 
πολλαχῇ τοῦ ὀχήματος αὐτῇ διασπαρέντος " ὥσπερ τις 
ναύτης τῆς ὁλχάδος ἐν ναυαγίῳ διαλυθείσης ἀδυνα- 
τῶν πᾶσι τοῖς τοῦ πλοίου μορίοις ἄλλοις ἀλλαχῇ τοῦ 
πελάγους ἐσχεδασμένοις xaz' αὐτὸν (10) ἐπινήξασθαι 
(παντὸς (17) γὰρ τοῦ ἐπιτυχοῦντος (18) λαθόμενος 
τὰ λοιπὰ φέρειν (19) χαταλείψει τοῖς χύμασι), τὸν 
αὐτὸν τρόπον ἡ ψυχὴ (20) τῇ διακρίσει τῶν στοιχείων 
συνδιασχισθῆναι τὴν φύσιν οὐχ ἔχουσα, εἴπερ δυσ- 
απαλλάχτως ἔχει τοῦ σώματος, ἑνί τινι πάντως προσ- 
φυεῖσα στοιχείων (21), τῶν ἄλλων ἀποσχισθήσεται, 
χαὶ οὐδὲν μᾶλλον ἀθάνατον αὐτὴν διὰ τὸ ἐν ἑνὶ ζῆν, 
3| θνητὴν, διὰ τὸ ἐν τοῖς πλείοσι μὴ εἶναι, ἡ ἀχολου- 
θία τοῦ λόγου δίδωσιν οἴεσθαι. 


Β 


G. Atque ego : Verum elementa quidem, inquam, 
inter sese tum coire et coh:rescere, tum alterum 
ab altero separari atque disjungi, et id corporis 
esse tum constitutionem tum dissolutionem, nemo 
contradixerit, Quoniam autem multum interesse 
intelligitur. inter unumquodque horum, qui tum 
secundum localem positionem, tum qualitatum dif- 
ferentiam pariter ac proprietatem diversi inter sese 
generis sunt, siquidem circa subjectum inter sese 
coneurrerint elementa, consentaneum est, intelle- 
ctualem hanc dimensionisque expertem naturam, 
quam animam vocamus, coh:rere atque conjun- 
€tàm esse cum eo, quod (ita) unitum est; sin 
autem hzc alterum. ab altero separata atque illo 
redacta fuerint, quocunque unumquodque natura 
ducit, patietur etiam anima, in multas partes pas- 
sim vehiculo ejus disjecto : et quemadmodum ali- 
quis nauta, ubi naufragio dissoluta fuerit navis, 
ad omnes ejus partes, aliis in aliam pelagi partem 
dissipatis, eodem tempore adnare non potest (nam 
si quidquid primum occurrerit et obviam fuerit, 
apprehenderit, reliqua fluctibus ferri plane permit- 
tel), eodem modo anima qua ea natura przdita 
non est, ut una cum separatione elementorum 
scindatur, siquidem a corpore liberari atque expe- 
diri non potest, si uni alicui prorsus inh:serit ele- 


mento, ab aliis avelletur et intercludetur, et ut nihilo magis immortalis qui in uno vivat, quam mortalis 
putetur quie in. pluribus non sit, consequentia sermonis dat. 


M. ᾿᾽Αλλ᾽ οὔτε συστέλλεται, φησὶν, οὔτε διαχεῖται τὸ 
νοητόν τε χαὶ ἀδιάστατον (σωμάτων γὰρ ἴδιον συστολὴ 
χαὶ διάχυσις), ἐπίσης δὲ χατὰ τὴν ἰδίαν φύσιν τὴν 
ἀειδ xaX ἀσώματον τῇ τε συγχρίσει τῶν στοιχείων 
περὶ τὸ σῶμα χαὶ τῇ διαχρίσει πάρεστιν, συνεσφι- 
γμένων (22) ἐν τῷ συγχρίματι τῶν στοιχείων στενο- 
χωρουμένη, οὔτε ἀποφοιτησάντων ἐπὶ τὰ συγγενῆ (25), 
xal χατὰ φύσιν αὐτοῖς ἀπολιμπανομένη, χἂν πολὺ τὸ 
μέσον εἶναι δοχεῖ τὸ τῆς ἑτερότητος (24) τῶν στοι- 
χείων ἐνθεωρούμενον. Πολλὴ γὰρ ἣ διαφορὰ (25) τοῦ 
ἀνωφεροῦς τε xal χούφου πρὸς τὸ βαρὺ xai γεῶδες, 
ποῦ θερμοῦ (36) πρὸς τὸ Ψυχρὸν, καὶ τοῦ ὑγροῦ πρὸς 
τὸ ἐναντίον " ἀλλ᾽ ὅμως οὐδεὶς πόνος τῇ νοερᾷ φύσει 


(6) Κωδυγεύει. Καὶ χινδ. 

(1) Πρὸς à.AAiA. Δ B ἀπ᾽ ἀλλή 
(8) Εκάστῳ. Δ B ἑχάστου. 

(9) Τοῦτο τῶν". AB τούτων. 
(10) Ποιημάτων. A B ποιοτήτων 
(11) Μέν deest A. 

(12) Ἣν «aA. À τὴν xai. 

1 

( 


^. 


Κἀκεῖσε. B xaX ἐχεῖσε. 

"Aqot. ἃ ἄγει, B ἄγη. 

Πείσεται. À in margine . "Ayzzz: 
x2 1j ψυχή. 

10) IKaz' αὐτό. À xazX ταὐτόν. 

17) Hoycóc. Δ πάντως. 


M. At neque. contrahitur, inquit, neque diffunditur 
id quod et mente noscitur, cogitationeque perci- 
pitur, et disjunctionis separationisque expers est 
(corporum enim contrahi atque diffundi proprium 
€st), sed zqualiter juxta sui naturam, qui et in- 
visibilis, informis et incorporea est, cum coalitis 
atque coneretis cirea. corpus elementis, tum Sepa- 
ratis atque disjunctis adest, ac neque constrictis in 
concretione elementis premitur alque coarctatur, 
neque ad cognata sibique naturalia reversis, relin- 
quitur, etiamsi magnum illud discrimen esse videa- 
tur, quod cernitur et animadvertitur in elemento- 
rum diversitate; magna enim differentia est. inler 


(18) Ἐπιτυχοῦντος. A B ἐπιτυχόντος. 

(19) Φέρειν. A in margine : Τοῖς χύμασ! χαταλεί 
t φέρεσθαι. 

Es Ἡ ψυχή. Β χαὶ ἡ Ψυχή. 
(2 
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Συνεσφιγμένων.. A οἱ D premittunt οὔτε. 
Συγγεγῆ. B συγγενῇ τε. 
Δοκεῖ τὸ τῆς ἑτερότητος. A D δοχῇ τῇ ἑτερό- 


DATE 


—— 


tS t5 EZ- 


da 
-— 

vit 

E 


.. (35) 'H διαφορά, A in textu ἀναφορά, in margine 
διαφορά. 
(26) Τοῦ θερμοῦ. D xax τοῦ θερμοῦ. 
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d quod cum leve sit, sursum fertur, et grave ter- A ἑχάστῳ παρεῖναι, οἷς ἄπαξ ἐνεφύη, διὰ χράσεως (97) 


reumque : item inter calidum et frigidum, humidum- 
que et ei contrarium, attarüien nullo negotio intel- 
lectualis natura, eaque quie mente sola. constat et 
cogitatione percipitur, adest unicuique eorum, qui- 
bus semel inhiserit, nec per refusionem, discus- 
sionem ae distractionem una cum contrarietate 
scinditur elementorum. Non enim quia dispositione 
loci certaque quadam proprietate, procul hzec inter 
Sese distare existimantur, idcirco inseparabilis, 
disjunctionisque ae spatii expers natura magno ne- 
golio ac difficulter conjungitur cum iis qu:e. loco 
distant, quoniam etiam nune mens simul et ccelum 
contemplari, et ad terminos mundi curiosa inqui- 
silione extendi potest; ae non divellitur contem- 
plativa anim: nostr: pars, dum ad tantas disten- 
ditur longitudines. Ergo nihil impedit animam, 
quin zqualiter corporis adsit. elementis, tum per 
concursum contemperatis, tum per discussionem, 
distractionem, atque disjuncetionem resolutis. Quem- 
admodum enim auro et argento colliquefactis, 
artificiosa vis quzedam cernitur, qui malerias eas 
conflaverit; et si rursus per liquefactionem alterum 
ab altero separatum fuerit, nihilominus .ratio artis 
in utroque manet ; ac materia quidem divisa fuerit, 
ars autem. una cum materia non dissecatur ; quo- 
nam enim modo dividi poterit individuum ? eadem 
ratione ea qui? mente constat, atque cogitatione 


μὴ συνδιασχιζομένη τῇ τῶν στοιχείων ἐναντιότητι, 
Οὐ γὰρ ἐπειδὴ χατὰ τὴν τοπιχὴν διάστασιν, καὶ τὴν 
ποίαν (28) ἰδιότητα, πόῤῥωθεν ἀλλήλων ταῦτα (29) 
νομίζεται, διὰ τοῦτο χάμνει ἣ ἀδιάστατος φύσις τοῖς 
τοπιχῶς διεστηχόσι συναπτομένη, ἐπεὶ χαὶ νῦν ἔξεστι 
τῇ διανοίᾳ ὁμοῦ τε τὸν οὐρανὸν θεωρεῖν, χαὶ ἐπὶ τὰ 
πέρατα. τοῦ χόσμου ταῖς πολυπραγμοσύναις ἐχτείνε- 
σῆαι " χαὶ οὐ διασπᾶται πρὸς τοσαῦτα pfxr τὸ θεω- 
ρητιχὸν τῆς ψυχῆς ἡμῶν διατεινόμενον. Οὐχοῦν οὐδ- 
ἐν ἐμπόδιόν ἐστι τῇ ψυχῇ χατὰ τὸ ἴσον παρεῖναι τοῖς 
τοῦ σώματος στοιχείοις, xoà συγχεχραμένοις διὰ τῆς 
συνδρομῆς, καὶ ἀπολυομένοις διὰ (50) τῆς ἀναχρά- 
σεως. Καθάπερ γὰρ χρυσοῦ χαὶ ἀργύρου συντετηχό- 
τῶν ἐνθεωρεῖταί τις τεχνιχὴ δύναμις ἣ τὰς ὕλας 
συντήξασα" χαὶ εἰ πάλιν ἀποταχείη τοῦ ἑτέρου τὸ 
ἕτερον, οὐδὲνιἔλαττον ὁ τῆς τέχνης λόγος ἐν ἑχατέρῳ 
μένει" καὶ ἡ μὲν ὕλη διεμερίσθη, ἣ δὲ τέχνη οὐ συν- 
διετμιήθη τῇ ὕλῃ" πῶς γὰρ ἂν διαυρεθείη τὸ ἄτμητον ; 
χατὰ τὸν αὐτὸν λόγον xo ἡ νοερὰ τῆς ψυχῆς φύσις, 
χαὶ τῇ συνδρομῇ τῶν στοιχείων ἐνθεωρεῖται, καὶ δια- 
λυθέντων (51) οὐχ ἀποχρίνεται, ἀλλὰ xoi ἐν αὐτοῖς 
μένει χαὶ ἐν τῷ χωρισμῷ αὐτῶν συμπαρεχτεινομένη 
οὐ διαχόπτεται, οὐδὲ πρὸς τὸν ἀριθμὸν τῶν στοιχείων 
εἰς μερικὰ (52) τμήματα χαταχερματίζεται (93). 
Τοῦτο γὰρ ἴδιον τῆς σωματιχῆς χαὶ διαστηματιχῇς 


τὰ Ex διαστάσεως οὐχ ἀναδέχεται πάθη. 


percipitur, animae natura, et. in concursu elementorum cernitur, et resolutis iis, non secernitur nec 
segregatur; sed et monet in iis, eL una cum separatione eorum extensa non interciditur, nec inter- 
rumpitur, neque pro numero elementorum in partes et frusta conciditur : id enim corpore pariter 


et intervallaris naturz:?. proprium est : 


at incorporea intellectualisque et. invisibilis pariter, atque divi- 


sionis dimensionisque expers natura passiones et casus ex distantia atque intervallo contingentes non 


recipit, neque admittit, 


Ergo anima est in iis in quibus semel fuit, nulla C Οὐχοῦν ἐστιν ἐν αὐτοῖς ἡ ψυχὴ, ἐν οἷς ἅπαξ ἐγέ- 


necessitate eam a cohzrentia, qua cum illis con- 
juncta est atque conerevit, avellente. Quid igitur 
in his triste, acerbum atque animi. demissione di- 
gnum est, si id quod videtur, eum invisibili com- 
mutatur? Et cujus rei gratia adeo mens tua morti 
infensa est? — ἃ, Ego vero, ubi definitionem anime, 
quam in superiori sermone fecerat, animo revol- 
vissem atque repetivissem, dixi non satis mihi con- 
cideranti atque animo reputanti potentias et vires, 
quas in anima cernuntur, illam orationem esse de- 
monstratam : quie dicit eam intelleetualem esse na- 
turam, et in instrumentario corpore vitalem vitn ad 
sensuuni efficientiam atque adjectionem ingenerare. 
Nam non solum circa eam mentis nostra agitatio- 
nem, quà scientias percipimus ac speculamur, efli- 
caX el actuosa anima nostra est, per eam quie 
"nente constat et intelligentia. sux naturae vim talia 


(27) Διὰ χράσεως. A BU ἀναχράσεως. 

(98) Ποίαν. V Ποιάν. 

(29) Ταῦτα deest b. 

(90) ᾿Αποιϊυομένοις διά. B ἀπολ. ὃ. τῆς συνδρο- 
μῆς χαὶ ἀπολλυμένης. 

(51) Δια.τυθέντωγν. A in margine, ἀναλυθέντων. 

(32) Μερικά. B μέρη at. 


yevo, οὐδεμιᾶς ἀνάγχης τῆς πρὸς ἐχεῖνα συμφυΐας 
αὐτὴν ἀποσπώσης. Τί οὖν τὸ σχυθρωπὸν ἐν τούτοις 
ἐστὶν, εἰ τοῦ ὁρωμένου τὸ ἀειδὲς ἀνταλλάσσεται ; χαὶ 
ὑπὲρ τίνος οὕτω διαθέθληταί σοι πρὸς τὸν θάνατον 1] 
διάνοια; ---Τ', ᾿Εγὼ δὲ, ἀναλαθὼν (54) τῇ διανοίᾳ τὸν ὁρι- 
σμὸν, ὃν ἐν τοῖς πρὸ τούτου λόγοις περὶ Ψυχῆς ἐποι- 
ἤσατο, οὐχ ἱχανῶς εἶπον ἐνδεδεῖχθαί xov τὸν λόγον 
ἐχεῖνον τὰς ἐνθεωρουμένας τῇ Ψυχῇ δυνάμεις (59) * 
ὅς φῆσι νοερὰν αὐτὴν εἶναι οὐσίαν, xal τῷ ὀργανιχῷ 
σώματι ζωτιχὴν δύναμιν πρὸς τὴν τῶν αἰσθήσεων 
ἐνέργειαν ἐμποιεῖν * οὐ γὰρ μόνον περὶ τὴν ἐπιστημο- 
νιχήν τε xaX θεωρητιχὴν διάνοιαν ἐνεργός ἐστιν ἡμῶν 
ἡ Ψυχὴ, ἐν τῷ νοερῷ τῆς οὐσίας τὸ τοιοῦτον ἐργαζο- 
μένη, οὐδὲ τὰ αἰσθητήρια μόνα πρὸς τὴν χατὰ φύσιν 
ἐνέργειαν οἰχονομεῖ" ἀλλὰ πολλὴ μὲν ἡ χατὰ ἐπιθυ- 
μίαν (50), πολλὴ δὲ χαὶ fj χατὰ θυμὸν χίνησις ἐν- 
θεωρεῖται τῇ φύσε: - ἑχατέρας (51) 0E τούτων γενι- 


(55) Κατακερμαωτίζεται. B. χαταμερίζεται. 

(54) ᾿Εγὼ δὲ ἀνακαξών". Scholia in calce codicis 
A explicant, Γρηγόριος ἐπίσχοπος ὡς ἐν ἀντιθέσει. 
In margine seribitur Παραθέσει. 

(55) Δυνάμεις. A addit ἔννοου μένῳ. 

(560) Κατὰ ἐπιθυμίαν. 1» χατ᾽ &mup. 

(97) 'ΕἙκατέρας. A ἑχατέρον. 
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κῶς ἡμῖν ἐνυπαρχούσης (58), εἰς πολλάς τε χαὶ A efficiens, neque sensoria vasa instrumentaque sola 
t 


ποιχίλας διαφορὰς ὁρῶμεν προϊοῦσαν παῖς ἐνεργείαις 
ἀμφοτέρων τὴν κίνησιν. Πολλὰ μὲν γὰρ ἔστιν ἰδεῖν, ὧν 
τὸ ἐπιθυμητιχὸν χαθηγεῖται" πολλά γε (59) πάλιν.ἃ τῆς 
θυμοειδοῦς αἰτίας ἐχφύεται, χαὶ οὐδὲν τοῦτο σῶμά 
ἔστι (40), τὸ δὲ ἀσώματον νοερὸν πάντως " νοερὸν δέ 
τι (4) τὴν ψυχὴν ὁ ὁρισμὸς ἀπεφήνατο, ὥστε δυοῖν 
ἀτόποις τὸ ἕτερον kx τῆς ἀχολουθίας ἀναχύπτειν τοῦ 
λόγου, ἣ xa τὸν θυμὸν χαὶ τὴν ἐπιθυμίαν ἄλλας ἐν 
ἡμῖν εἶναι ψυχὰς, xoà πλῆθος ψυχῶν ἀντὶ μιᾶς xa0- 
ορᾶσθαι, 1| μηδὲ τὸ διανοητιχὸν τὸ ἐν ἡμῖν ψυχὴν 
οἴεσθαι. Τὸ γὰρ νοερὸν ἐπίσης πᾶσιν ἐφαρμοζόμε- 
νον, ἣ πάντας (42) ψυχὰς ἀποδείξει ταῦτα, ἣ ἕκαστον 
τούτων Ex τοῦ ἴσου τοῦ (43) ἰδιώματος τῆς Ψυχῆς 
ἐξαιρῆσει. 


ad naturalem efficientiam, operationemque guber- 
nat; sed multus quidem cupiditatis, multus ilem 
iracundize quoque motus cernitur in ejus natura ; 
cum autem horum utrumque generaliter in nobis 
insit, in multas pariter ac varias differentias actio- 
nibus, eflicientiisque amborum progredi motum 
videmus. Nam multa quidem videre licet, quorum 
concupiscendi vis auctor ac dux est; rursus item 
multa a eausa ir: coneitatriee nascuntur, ac nullum 
horum corpus est; quod autem incorporeum est, 
intelleetuale prorsus cst, solaque mente constat ; 
porro intellectualem quamdam solaque meute con- 
stantem. et. comprebensibilem rem esse auimam 
definitio deelaravit, ut duorum absurdorum alterum 


ex consequenlia orationis exsistat atque emergat, aut ut iracundia quoque atque cupiditas alie in 
nobis animi sint, et pro una multitudo | animarum deprehendatur atque animadvertatur, aut ne. mentis 
quidem agitatrix et intelligendi vis in nobis, anima esse putetur. Nam intellectuale solaque mente con- 


stans et comprehensibile :equaliter omnibus accommodatum, aut omnia hzc. animas 


esse denonstra- 


bit, aut unumquodque horum ex :quo eximet atque excipiet ex hac animi proprietate. 


Μ. Ἡδὲ Πολλοῖς φησὶν, (44), ἤδη xai ἄλλοις ἐζητη- B 


μένον τὸν λόγον τοῦτον ἀχολούθως xa αὐτὸς ἐπιζη- 
«sig (45), 6, τι (46) ποτὲ χρὴ ταῦτα νομίζειν εἶναι τὸ 
ἐπιθυμητιχὸν (417) xaY τὸ θυμοειδὲς, εἴτε 


συνουσιυ- 


μένα τῇ Ψυχῇ, xai παρὰ τὴν αὐτὴν (43) εὐθὺς τῇ 
χοτασχευῇ συνυπάρχοντα, εἴτε τι ἄλλο παρ᾽ αὖτ 

ὄντα χαὶ ὕστερον ἡμῖν ἐπιγινόμενα (19). Τὸ μὲν γὰρ 
ἐνορᾶσθαι τῇ ψυχῇ ταῦτα, παρὰ πάντων ἐπίσης ὁμο- 
λογεῖται" τὸ δὲ ὅ, τι χρὴ περὶ αὐτῶν οἴεσθαι, οὕπω δι᾽ 
ἀχριθείας εὗρεν ὁ λόγος, ὥστε βεθαίαν τὴν περὶ τοὐ- 


των ὑπόληψιν 


ysw, ἀλλ᾽ ἔτι πεπλανημέναις οἱ πολλοὶ 
xat διαφόροις ταῖς περὶ τούτων δόξαις ἐπιδιστάζου- 
χληθῶς (50) 

E MNT dos : δὲ 
Ἦν ἡ ἔξω φιλοσοφία, ἡ τεχνιχῶς περὶ τούτων διαλα- 


θοῦσα, περιττὸν ἂν ἣν ἴσως τὸν περὶ Ψυχῆς λόγον 


σιν. Ἡμῖν δὲ εἰ μὲν ἱχανὴ πρὸς ἀπόδειξιν 


προτιθέναι (51) τῷ σχέμματι. "EneY (52) δὲ τοῖς μὲν 
χατὰ τὸ φανὲν ἀχόλουθον χατ᾽ ἐξουσίαν προῆλθεν ἣ 
περὶ ψυχῆς θεωρία - ἡμεῖς ὃὲ τῆς (55) ἐξουσίας ἄμοι- 
ροι ταύτης ἐσμὲν, τῆς λέγειν (54) φημὶ ἅπερ βου- 
λόμεθα, χανόνι παντὸς δόγματος (53) xat νόμῳ χε- 
xonuévo τῇ ἁγίᾳ Γραφῇ (56): ἀναγχαίως πρὸς 
ταύτην βλέποντες, τοῦτο δεγόμεθα μόνον, ὅ, τι περ ἂν 


f συμφωνοῦν (57) τῷ τῶν γεγραμμένων σχοπῷ. Οὐχ- 
οὖν παρέντες τὸ Πλατωνιχὸν ἅρμα (58), καὶ τὴν 
ὑπεζευγμένην αὐτῷ ξυνωρίδα τῶν πώλων, οὐχ ὁμοίως 
ταῖς ὁρμαῖς πρὸς ἀλλήλους ἐχόντων, χαὶ τὸν ὑπὲρ 
τούτων ἡνίοχον, δι᾿ ὧν ἁπάντων τὰ τοιαῦτα περὶ 


(98) Ἐνυπαρχούσης. A ἐνυπάρχοντος. 
59) Πο.1.λά γε. ^ B πολλὰ δέ. 

40) Τοῦτο σῶμά ἔστι. B. τούτων σῶμά ἐστι. 

(44) Δέ τι. B δέ τι χρῆμα. 

(42) Πάντας. A Β πάντα. 

(43) Ἴσου τοῦ. Δ Ὁ ἴσου τούτου. 

(44) Ἡ δὲ xoAAotc. In calee codieis A hoc habes 
scholion, Ἡ διδάσχαλος ἀπαντᾷ τῇ ἀντιθέσει, γραφι- 
χῶς τὸ ἄπορον θεραπεύουσα. 

(45) ᾿Επιζητεῖς. ἃ B ἐπεζήτησας. 

(46) Ο, τι. B ὅτι. 

(17) ᾿Επιθυμητικόν. À D ἐπιθυμητιχόν τε. 
ms Παρὰ τὴν αὐτήν. A B παρὰ τὴν πρώτην. 

ἢ Ἐπιγινόμενα. B ἐπιγενόμενα. 
(90) "Ixayh πρὸς ἀπόδ. ἀληθῶς. D. πρὸς ἀπάδ, 


M. Atque illa, Hanc, inquit, rationem jam a multis 
étiam aliis quisitam, consequenter ipse quoque 
requisivisti, quidnam tandem hie esse oporteat 
existimare , τὸ ἐπιθυμητικόν, id est, vim. concupi- 
scendi; τὸ θυμοειδές, id est, vim ire concitatricem : 
simulne insita in anim:e natura et quasi coessentia 
atque consubstantia, et ab initio eum ea sint, atque 
a principio statim una cum creatione et constitu- 
tione ejus exstiterint, an etiam aliquid aliud. atque 
ipsa sint, et posterius nobis accesserint? Nam quod 
he quidem in anima. cernantur, ex σι constat 
inter omnes ; quid autem de eis existimare opor- 
teat, nondum plene 2tque perfecte ratio assecuta 
est, ut firmam de his habeat opinionem, sed vulgus 
ctiam nune vagis, falsisque ac diversis opinionibus 
de his ambigit. Nobis vero, siquidem sufficiens 
esset ad. demonstrationem veritatis externa philo- 
sophia, qux? de his rebus artificiose disputavit, at- 
que tractavit, supervacaneum forsitan esset illorum 
commentationi de anima adjicere sermonem. Sed 
quoniam ab illis quidem prout consequens et. con- 
sentaneum visum esset, ex licentia atque ad arbi- 
trium prodita est de anima commentatio: nos au- 
tem hujus licentiz expertes sumus, dicendi, inquam, 
qui volumus ; quippe qui regula prorsus divini 
doctrina et pro lege utimur sancta Scriptura, atque 
ad hanc necessario respicimus, hoc solum recipi- 


ἀληθείας ἱχανῆ. ἃ ἀληθείας pro ἀληθῶς. 

(91) Προτιθέναι. Β περιτιθέναι. 

(52) Ἐπεί. B ἐπειδή. 

(53) Ἡμεῖς δὲ τῆς, ete., hic verba in ealee codi- 
cis A ita. illustrantur,"Oct xazà τὸν τῆς θείας Γρα- 
φῆς σχοπὸν ἡ περὶ ψυχῆς διδασχαλία τῷ συγγραφεῖ 
μεμελήτηται. 

(54) Τῆς A£yew. B τῆς τοῦ λέγειν. 

(55) Δόγματος. Ἀ θείου δόγματος. 

(56) Κεχρημ. τῇ ἁγίᾳ Dp. B τῇ ἁγίᾳ χεχρημ. 
Γραφῇ. 

(51) Συμφωγοῦν. Β σύμφωνον. 

(58) Πιατωνικὸν ὥρμα. Wn calce codicis ἃ hoc 
legitur scholion, Διάλογον ὁ Πλάτων ἐποιήσατο περὶ 


ψυγῆς, ὃν Φαίδωγα ἐπέγραψεν, ἐν ᾧ τὸ μὲν Πυμοτιδὲς 
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inus et approbamus, quodcunque eum Sceripturz A Ψυχῆς φιλοσοφεῖ δι 


convenerit et concordaverit intentione. Igitur omis- 
so Platonis curru, eique subjunctis bijugis pullis 
equorum, non eadem inter se affectione et impetu 
preditis, iisque prefecto auriga, quibus omnibus 
ile per :nigma atque involucrum talia de anima 
philosophatur (a); omissis item iis, quze tradit is 
qui post eum philosophus fuit, qui res apparentes 
artificiose persequitur, eaque qu: nunc nobis pro- 
posita sunt diligenter examinans ac tractans, mor- 
talem per h:ec animam esse censuit atque pronun- 
tiavit; relictis item omnibus iis qui et ante et post 
hos fuerant, qui vel prosa. solutaque, vel numero 
quodam ac mensura astricta oratione res philoso- 
phicas tradiderunt, divinitus proditam Seripturam, 
quo spectet et intendat, 
quique divina Seriptura statuit, ut nihil in anima 


orationi proponamus, B 


A 


αἰνίγματος * ὅσα θ᾽ ὁ (59) μετ 
ἐχεῖνον φιλόσοφος ὁ τεχνιχῶς (00) τοῖς φαινομένοις 
ἀχολουθῶν, xaX τὰ νῦν ἡμῖν προχείμενα δι᾽ ἐπιμε- 
λείας χατεξετάζων, θνητὴν εἶναι διὰ τούτων τὴν ψυ- 
χὴν ἀπεφήνατο, χαὶ πάντας τούς τε πρὸ τούτων, χαὶ 
ποὺς ἐφεξῆς, τούς τε χαταλογάδην χαὶ τοὺς ἐν 
ῥυθμῷ (61) τινι χαὶ μέτρῳ φιλοσοφήσαντας χαταλι- 
πόντες, σχοπὸν τοῦ λόγου τὴν θεόπνευστον Γραφὴν 
ἣ ψυχῆς ἐξαίρετον μηδὲν νομίζειν 
εἶναι νομοθετεῖ, ὃ μὴ xoi τῆς θείας φύσεώς ἐστιν 
ἴδιον. Ὃ γὰρ ὁμοίωμα Θεοῦ τὴν ψυχὴν εἶναι φή- 
σας (03), πᾶν ὃ ἀλλότριόν ἐστ: Θεοῦ, ἐχτὸς εἷναι τοῦ 
ὅρου τῆς ψυχῆς ἀπεφήνατο. Οὐδὲ γὰρ (04) ἂν ἐν τοῖς 
παρηλλαγμένοις διασωθείη τὸ ὅμοιον. Οὐχοῦν ἐπειδὴ 
τοιοῦτον οὐδὲ τῇ θείᾳ (65) συνθεωρεῖται φύσει, οὐδὲ 
τῇ ψυχῇ συνουσιοῦσθαι (00) ταῦτα χατὰ λόγον ἄν τις 
ὑπονοήσειε. 


ποιησώμεθα (62), 


esse putemus eximium et insigne, quod non etiam divin: nature proprium sit. Qui enim similitudinem 
Dei animam esse dixit, quidquid a Deo alienum est, extra definitionem anima esse declaravit. Etenim 
in diversis ac differentibus similitudo conservari non possit. Ergo quoniam ejusmodi nihil cum divina 


cernitur natura, ne anim: quidem hzc insita et quasi coessentiata esse recte quis existimaverit. 


Jam vero dialectica quidem arte, per rationum et 
argumentorum collectricem ac resolutricem scien- 
liam, nostra quoque dogmata atque decreta confir- 
mare : quod hujusmodi species orationis ad demon- 
strandam veritatem, tum debilis, tum suspecta sit : 
recusabimus ac pretermittemus. Patet enim omni- 
bus ac liquet quod dialectica curiosa subtilitas pa- 
res in utramque partem vires habeat, vel ad ever- 
Sionem veritatis, vel ad mendacium judicandum. 
Unde etiam ipsam veritatem, ubi hujusmodi aliqua 
adhibita arte profertur, swpenumero suspectam 
habemus, quasi harum artium subtilitas atque 
versutia mentem nostram seducat, et in fraudem 
impellat atque a veritate avertat, Sed si quis in- 
compositam et inconditam, atque ab omni velamine 
et amictu nudam admittat orationem, dicemus, ut 
poterimus, juxta seriem et contextum Seripturze 
traditionis, commentalionem de his rebus inferentes. 
Quid igitur est quod dicimus? Quod hoc rationis 
particeps animal homo, nimirum intelligentize atque 
scientie capax sit, vel eorum qui a ratione nostr 
fidei atque religionis alieni sunt, testimonio com- 
probatum est : quippe non ita naturam nostram de- 
scriptura ae designatura definitio fuisset, si quidem 


Τὸ piv οὖν χατὰ τὴν διαλεχτιχὴν τέχνην διὰ συλ- 
λογιστιχῆς τε xa ἀναλυτιχῆῇς ἐπιστήμης βεθαιοῦσθαι 
χαὶ τὰ ἡμέτερα δόγματα, ὡς σαθρόν τε χαὶ ὕποπτον 
εἰς ἀπόδειξιν ἀληθείας τὸ τοιοῦτον εἶδος τοῦ λόγου 
παραιτησόμεθα. Πᾶσι γάρ ἔστι πρόδηλον τὸ τὴν δια- 
λεχτιχὴν περιεργίαν ἴσην ἐφ᾽ ἑκάτερα τὴν ἰσχὺν ἔχειν, 
πρός τε τὴν τῆς ἀληθείας ἀνατροπὴν, χαὶ πρὸς τὴν 
τοῦ ψεύδους χατηγορίαν (07). “Ὅθεν xal αὐτὴν τὴν 
ἀλήθειαν, ὅταν μετά τινος τοιαύτης τέχνης προάγη- 
ται, δι᾽ ὑποψίας πολλάχις ποιούμεθα, ὡς τῆς περὶ 
τούτης (08) δεινότητος παραχρουομένης ἡμῶν τὴν 
διάνοιαν, χαὶ τῆς ἀληθείας ἀποσφαλείσης (09). Εἰ δέ 
τις τὸν ἀχατάσχευόν τε xal γυμνὸν πάσης περιθολῇς 
προσίοιτο λόγον, ἐροῦμεν ὡς ἂν (70) οἷόν τε ἢ χατὰ 
τὸν εἱρμὸν τῆς γραφιχῆς ὑφηγήσεως τὴν περὶ τούτων 
θεωρίαν προσάγοντες. Τί οὖν ἔστιν ὅ φαμεν (71) ; Τὸ 
λογιχὸν τοῦτο ζῶον ὁ ἄνθρωπος νοῦ τε xal ἐπιστή- 
pns δεχτιχόν εἶναι, ἣ (12) παρὰ τῶν ἔξω τοῦ λόγου 
τοῦ xaÜ' ἡμᾶς μεμαρτύρηται, οὐχ ἂν οὕτω τοῦ ὁρι- 
σμοῦ τὴν φύσιν ἡμῶν ὑπογράφοντος, εἴπερ ἐνεώρα 
θυμόν τε xal ἐπιθυμίαν xai τὰ τοιαῦτα πάντα συν- 
ουσιωμένα τῇ φύσει. Οὐδὲ γὰρ ἐπ᾽ ἄλλου τινὸς ópov 
ἄν τις ἀποδοίη τοῦ ὑποχειμένου, τὸ χοινὼν ἀντὶ τοῦ 
ἰδίου λέγων. 


Οὐ iracundiam , et concupiscentiam et hujusmodi omnia cum nostra natura unita et quasi coessentiata 


xo ἐπιθυμητιχὸν τῆς ψυχῆς μέρος συζυγίᾳ πώλων 
ἀπείχασε, τὸ δὲ διανοητιχὸν, ἤγουν τὸν νοῦν, ἡνιόχῳ. 
Ibidem ad verba textus, quae paulo post sequuntur, 
ὁ μετ᾽ ἐχεῖνον φιλόσοφος, legis, ᾿Αριστοτέλης. 

(59) “Ὅσα θ᾽ ὁ. B ὅσα τ᾽ οὖν. 

(00) Τεχγικῶς. B τεχνιχός. 

(01) Ῥυθμῷ τινι z. qi. B εὐρύθμῳ τινὶ μέτρῳ. 

(02) Ποιησώμεθα. B ποιησόμεθα. 

(65) Φήσας. B εἰπών. 

(04) Οὐδὲ γάρ. Β οὐ γάρ. 


(a) Scholion in Grz:co appositum : Plato de anima 
dialogum. fecit, quem Phoedonem | inscripsit : in quo 
eas quidem animar partes, in quibus et concupiscendi 
vis e trarum ardor exsistit, pari pullorum equino- 


(05) Οὐδὲ τ. 0. B οὐδὲν τ. 0. 

66) Συγουσιοῦσθαι. B συνουσιῶσθαι. 

67) Τὴν c. V. xacnry. B τὴν χατηγ. v. Ψ. 

(68) Περὶ ταύτης. A B περὶ ταῦτα. 

(09) ᾿Αποσφαμείσης. AB ἀποσφαλλούσης. 

(10) Ὡς ἄν. A Bc ὅπως ἄν. 

(71) Τί cbr ἐστιν" ὅ φαμεν. Wn calce codicis À hane 
invenis notam, ὀρισμὸς τ τῆς οὐσίας. 

(72) Ἤ. B xai. 


mentem autem. seu illam 
cogitamus et 
Hoc autem iu 


rum currui subjunctorum : 
anima vim, qua et animo. agitamus, 
animadvertimus, auriga assimilavit. 
Phidone non sunt, scd in Phaedro. 
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atque consubstantiata esse videret. Nam nec in ulla quidem alia re, loco proprii eommune ponens, 


subjecti quisquam ediderit definitionem. 


Ἐπεὶ οὖν τὸ ἐπιθυμητικόν τε xai θυμοειδὲς χατὰ A — Quoniam igitur et concupiscendi et irascendi 


τὸ ἴσον xal ἐπὶ τῆς ἀλόγου τε xai λογιχῆς φύσεως 
χαθορᾶται, οὐχ ἄν τις εὐλόγως Ex τοῦ χοινοῦ yapaxzn- 
ρίζει (75) τὸ ἴδιον. Ὃ δὲ πρὸς τὴν τῆς φύσεως ὑπο- 
γραφὴν περιττόν (74) τε καὶ ἀπόθλητον, πῶς ἔν- 
ἐστιν (75) ὡς μέρος τῆς φύσεως, ἐπ᾽ ἀνατροπῇ (16) 
τοῦ ὄρου τὴν ἰσχὺν ἔχειν; Πᾶς γὰρ ὁρισμὸς οὐσίας 
πρὸς τὸ ἴδιον τοῦ ὑποχειμένου βλέπει. "O, τι δ᾽ ἂν ἔξω 
τοῦ ἰδιάζοντος ἧ, ὡς ἀλλότριον παρορᾶται τοῦ ὄρου. 
᾿Αλλὰ μὴν ἡ κατὰ θυμόν τε xo ἐπιθυμίαν ἐνέργεια 
χοινὴ πάσης εἶναι τῆς λογιχῆς τε xo (77) ἀλόγου 
φύσεως ὁμολογεῖται. Πᾶν δὲ τὸ χοινὸν, οὐ ταὐτόν ἐστι 
τῷ ἰδιάζοντι. ᾿Ανάγχη ἄρα διὰ τούτων ἐστὶ, μὴ ἐν 
τούτοις εἶναι ταῦτα λογίζεσθαι, ἐν οἷς χατεξαίρε- 
τον (78) ἣ ἀνθρωπίνη χαραχτηρίζεται φύσις. ᾿Αλλ᾽ 
ὥσπερ τὸ αἰσθητιχὺν χαὶ τὸ θρεπτικὸν χαὶ αὐξητιχὸν 
ἐν ἡμῖν τις ἰδὼν οὐχ ἀναλύςι διὰ τούτων τὸν ἀποδο- 
θέντα τῆς ψυχῆς (79) ὅρον (οὐ γὰρ ἐπειδὴ τοῦτό ἐστιν 
ἐν τῇ ψυχῇ, ἐχεῖνο οὐχ ἔστιν), οὕτω χαὶ τὰ περὶ τὸν 
θυμὸν xai τὴν ἐπιθυμίαν χατανοῆσας τῆς φύσεως 
ἡμῶν κινήματα, οὐχ ἂν (80) εὐλόγως τῷ ὅρῳ μάχοιτο, 
ὡς ἐλλειπῶς (81) ἐνδειξαμένῳ τὴν φύσιν. 


B 


vis :equaliter quoque tam in rationis experte quam 
rationis compote cernitur natura, nulla ratione 
nee reete quis per communem notam, id quod pro- 
prium est designaverit. Quod autem ad naturx 
designationem supervacuum aec rejiciendum est, 
quo pacto tanquam pars nature, polest ad ever- 
sionem definitionis vires liabere? Omnis enim deli- 
nitio substantize, proprium subjecti spectat. Quid- 
quid autem extra peculiaritatem. ac proprietatem 
fuerit, tanquam ἃ definitione alienum despicitur 
atque contemnitur. Atqui tam irascendi | quam 
coneupiscendi vim atque elflicientiam cum omni 
natura tam rationali quam irrational commune 
esse constat. Quidquid autem. commune est, non 
idem cum peculiari est. Necessario igitur per hec 
sequitur ut. hzee in illis non esse existimemus per 
quie przecipue designatur humana natura. Sed quem- 
admodum si quis sentiendi, nutriendi et augendi 
vim in nobis conspicatus, per hzc non resolvit 
anima demonstratam definitionem (non enim quo- 
niam hoe est in anima, illud non est), codem modo 


si quis natur nostre circa iracundiam et concupiscentiam motus animadvertit, non etiam recte 
definitionem oppugnet, ut qux» minus suflicienter naturam ostenderit. 


T. Τί οὖν χρὴ περὶ τούτου (82) γινώσχειν, εἶπον πρὸς 
τὴν διδάσκαλον ; Οὕπω γὰρ οἷός τέ εἰμι χατιδεῖν ὅπως 
προσήχει τὰ ἐν ἡμῖν ὄντα, ὡς ἀλλότρια τῆς φύσεως 
ἡμῶν ἀποποιεῖσθαι. —M. Ὁρᾷς, φησὶν, ὅτι μάχη τίς 
ἔστι τοῦ λογισμοῦ πρὸς ταῦτα, χαὶ σπουδὴ τοῦ μονω- 
θῆναι τὴν ψυχὴν τούτων, ὡς ἂν οἷόν τις (85) ἧ. Καί 
εἰσί γέ τινες οἷς χατώρθωται ἡ σπουδὴ, χαθάπερ ἐπὶ 
τοῦ Μωῦσέως ἀχούομεν, ὅτι κρείττων ἣν θυμοῦ τε καὶ 
ἐπιθυμίας ἐχεῖνος, ἀμφότερα μαρτυρούσης αὐτῷ 
τῆς ἱστορίας, ὅτι (84) πρᾷος ἣν παρὰ πάντας ἀνθρώ- 
ποὺς (ἐνδείκνυται δὲ τὸ ἀόργητον διὰ τοῦ πράου, χαὶ 
τὴν πρὸς τὸν θυμὸν ἀλλοτρίωσιν), χαὶ ὅτι οὐχ ἐπε- 
θύμησε τούτων τινὸς, περὶ ἃ ὁρῶμεν ἐν τοῖς πολλοῖς 
τὸ ἐπιθυμητιχὺν ἐνεργούμενον. “Ὅπερ οὐχ ἂν ἐγένε- 
xo (85), εἰ φύσις ἣν ταῦτα, χαὶ εἰς τὸν λόγον τῆς οὐσίας 
ἀνήγετο. Οὐ γάρ ἐστι δυνατὸν τὸν ἔξω γεγονότα τῆς 
φύσεως ἐν τῷ εἶναι μένειν. ᾿Αλλὰ μὴν εἰ Μωσῆς (80) 
χαὶ ἐν τῷ εἶναι ἣν, xal ἐν τούτοις οὐχ ἣν, ἄλλο τι 
ἄρα παρὰ τὴν φύσιν ἐστὶ ταῦτα, xo οὐχὶ φύσις. El 
γὰρ (87) ἀληθῶς φύσις τοῦτό ἐστιν (88), ἐν ᾧ τὸ εἶναι 
τῆς οὐσίας χαταλαμθάνετα!. τούτων δὲ Tj ἀλλοτρίωσις 
ἐφ᾽ ἡμῖν χεῖται, ὡς μὴ μόνον ἀζήμιον, ἀλλὰ xax Ent- 
χερδὲς (89) εἶναι τῇ φύσει τὸν ἀφανισμὸν τῶν τοιού- 
των. Δῆλον οὖν ὅτι τῶν ἔξωθεν ἐπιθεωρουμένων ἐστὶ 


(13) Χαραχτηρίζει. B χαραχτηρίζοι. 

(14) Περιττόν. Ἀ περιττόν ἐστι xat. 

(15) Ἔνεστιν. B ἐστίν. 

(76) Ἐπ᾿. Δ B ἐπί. 

ἘΝ Τῆς «Ἰογικῆς τε καί delent A B. 

18) Κατεξαίρετον. D xav" ἐξαίρετον. 

(19) Τῆς ψυχῆς. Min textu. περὶ 
margine τῇ ψυχῇ. 

ἮΝ Οὐκ ἅν. A in margine οὐχ ἔτ 

(51) ᾿ΕἸλειπῶς. A B ἑλλιπῶς. 


τ ν 


αν. 


G. Quid igitur, inquam ad magistram, de his sta- 
tuere et sentire oportet? nondum enim animadver- 
lere possum quo pacto conveniat ea qua in nobis 
insunt, tanquam aliena ἃ natura nostra segregare 
atque repudiare.—M. Vides, inquit, quod pugna quie- 
dam rationis adversus hzc sit,et stadium, quoad ejus 
fieri possit, animam ab his separandi atque segre- 
gandi. Ae sunt sane nonnulli, quibus hoc studium 
prospere successit, quique id quod quizsiverunt 
assecuti sunt, quemadmodum de Moyse audivi- 
mus, quod is nec ab ira nec a concupiscentia vinci 
ac superari posset, utriusque rei Llestimonium ei 
perhibente historia, quod et lenis mitisque esset su- 
pra omnes homines (per lenitatem autem et clenien- 
tiam γα vacuitas el ab iracundia alienus animus 
ostenditur), et quod non concupiseeret quidquam 
eorum circa quz iu. plerisque hominibus vim con- 
cupiscendi oceupatam esse videmus. Quod non ei 
contingeret, si natura hzee essent, et ad rationem es- 
senti;e referrentur. Fieri enim non potest, ut extra 
naturam constitutus in esse maneat. Atqui si Moyses 
et in esse erat, et in his non erat, aliud ergo quid- 
piam atque natura, haee sunt, et non. natura. Que 
enim vere natura est, hoc est, in. quo ipsum esse 


(82) Περὶ τούτου. B περὶ τούτων. 

(85) Οἷόν τις. A οἷόν τι, D οἷόν τε. 

(84) “οτι. B ὅτι τε. 

(88) Ὅπερ οὐκ ür ἐγένετο. 1n calce A ad. hiec 
verba ista leguntur, Uc: οὐ φυσιχός ἐστιν ἐν τῷ ἀν- 
θρώπῳ ὁ θυμὸς xax Tj ἐπιθυμία. 

(86) Μωσῆς. A B Μωυσῆς. 

(83) Ei γάρ. B ἣ Yóp. 

(88) Τοῦτό ἐστιν. A τοῦτ᾽ ἔστιν. 

(89) Ἑπικερδές. Δ ἔπικερδῇ, 
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substantix deprehenditur ; horum autem alienatio A ταῦτα τὰ πάθη τῆς φύσεως ὄντα xal οὐχ οὐσία. 'H 


in nobis sita est, ut non solum non noceat, verum- 
etiam lucrosa atque quzstuosa nature talium 
motuum abolitio sit. Palam est ergo quod ex iis 
qui extrinsecus in rebus considerantur, hac sint 
üffeclus et perturbationes naturs, et non natura. 
Nam h:e quidem est, quod est; iracundia autem 
vulgo fervor sanguinis, qui circa cor esl, esse 
plerisque videtur. Aliis vero, appetitio ulciscendi 
eum, ἃ quo lacessitus et ante lesus sis. Sed, ut 
nos arbitramur, iracundia est appetitio nocendi ei 
qui eoncitaverit et ad iram provocaverit. Horum 
autem nihil convenit animi definitioni. Itemque si 
per sese concupiscentiam definiamus, appetitio- 


μὲν γάρ (90) ἐστιν ὅπερ ἐστίν" θυμὸν δὲ ζέσιν εἶναι 
τοῦ περὶ χαρδίαν αἴματος τοῖς πολλοῖς δοχεῖ. “τε - 
got δὲ (91), ὄρεξιν (99) τοῦ. ἀντιλυπῆσαι τὸν προχατ- 
άρξαντα (95). Ὡς δ᾽ ἂν ἡμεῖς ὑπολάδοιμεν (94), 
θυμός ἐστιν ὁρμὴ τοῦ χαχῶσαι τὸν παροξύνοντα. Ὧν 
οὐδὲν τῷ περὶ ψυχῆς ὅρῳ συμθαίνει. Κἂν τὴν ἐπιθυ- 
μίαν (95) ἐφ᾽ ἑαυτῆς διορισώμεθα (90), ἔφεσιν λέ- 
ξομεν τοῦ ἐνδέοντος, ἢ πόθον τῆς χαθ᾽ ἡδονὴν ἀπο- 
λαύσεως, ἣ λύπην ἐπὶ τῷ μὴ xav. ἐξουσίαν ὄντι κατα- 
θυμητιχῷ (07)* fj τινα mpbg τὸ ἡδὺ σχέσιν, οὗ μὴ 
πάρεστιν ἣ ἀπόλαυσις. Ταῦτα γὰρ πάντα xai τὰ 
τοιαῦτα τὴν μὲν ἐπιθυμίαν ἐνδείχνυται, τοῦ δὲ ὁρι- 
σμοῦ τοῦ περὶ Ψυχῆς οὐ προσάπτεται. 


nem esse dicemus ejus quod deest, vel desiderium fruendi voluptatis, vel dolorem ob id quod non poti- 
mur eo quod cordi est, atque animo gratum et acceptum, aut aliquam affectionem ad id quod est suave 
et jucundum, quo frui non licet. H:ec enim et ejusdem modi omnia cupiditatem quidem ostendunt, ad 


definitionem autem anim: non pertinent. 


Quinetiam alia quoque qui circa animam cer- p 


nuntur, quz sibi invicem ex adverso posita viden- 
tur, veluti timiditas et audacia, dolor οἱ voluptas, 
metus el contemptus, et quicunque talia sunt, 
quorum unumquodque cognatum quidem esse vide- 
tur cum irascendi atque concupiscendi vi, peculiar! 
autem definitione suam designat naturam. Nam 
et audacia et contemptio demonstrationem ac re- 
presentationem indicat ad iram propense appeti- 
tionis, diminutionem vero quamdam et remissionem 
hujus ejusdem, is qui per timiditatem et metum 
ingeneratur habitus et affectus. Dolor autem ex 
utroque materias habet. Nam et ir» inefficacia, 
dum non potest quis ulcisci eos a quibus ante le- 
sus sit, dolor et exsistit et est; itemque de- 


speratio eorum qux concupiscuntur, privatioque (ἃ 


eorum qu: cordi sunt atque placent, tristem. hane 
ac tetricam in mente ingenerat affectionem. Atque 
etiam id quod contrarium dolori videtur, volupta- 
tis sensum dico, similiter et in iram et concupis- 
centiam dividitur. Voluptas enim utriusque horum 
ex quo principatum tenet. (α) Qu:& omnia, eum 
circa animam sunt, tum anima non sunt, sed ve- 
luti quzedam verruca ex cogitatrice parte animi 


(90) Εἰ μὲν γάρ. B ἣ μὲν γάρ. 

(91) Ἕτεροι δέ. ΔΑ B ἑτέροις δέ. 

(92) "Ops&£tw. A ὄρεξις. 

(95) Προκατάρξαντα. B παροξύναντα. 

(94) "Ὑποιλάζξοιμεν, Α ὑπολαμθάνοιμεν. 

(95) Κἂν τὴν ἐπιθυμίαν. ἴῃ calee A ὼς nota 
occurrit, ὄρος ἐπιθυμίας. 

(96) Δεορισώμεθα. B ὁρισώμεθα. 

(97) Καταθυμητικῷ. & B χαταθυμίῳ. 

(98) Δειλίαν. Δ δειλία---λύπη, qó6oc xa χαταφρό- 


^T 


νησις. 

(99) Καί. Delet B. 

(1) Kat. Delet B. 

(2) Συγγενῶς. A B συγγενῶς μέν. 


(a) Scholion : Vitium quoddam in cute corporis 
uostri exsistit, quod veruca vocatur. Carnosum 
enim parvum quoddam tuberculum exsistit in. culte 
quod cutis quidem pars esse videtur, quippe ei in- 


᾿Αλλὰ χαὶ ὅσα ἄλλα περὶ ψυχὴν χαθορᾶται, τὰ ἐξ 
ἀντιθέτου ἀλλήλοις ὁρώμενα, οἷον δειλίαν (98) xa (99) 
θράσος, λύπην καὶ ἡδονὴν, φόθον xoY καταφρόνησιν, 
χαὶ (1) ὅσα τοιαῦτα, ὧν ἕχαστον συγγενῶς (2) ἔχειν 
δοχεῖ πρὸς τὸ ἐπιθυμητιχὸν (5) T] θυμοειδὲς, ἰδιάζοντε 
δὲ ὅρῳ τὴν ἰδίαν ἀνυπογράφει (ἀ) φύσιν. Τό τε γὰρ 
θράσος χαὶ ἣ χαταφρόνησις ἔμφασιν ὑποσημαίνει τινὰ 
τῆς θυμώδους ὁρμῆς * ἐλάττωσιν δέ τινα χαὶ ὕφεσιν 
ποῦ αὐτοῦ τούτου J| χατὰ δειλίαν χαὶ φόθον ἐγγινο- 
μένη σχέσις. 'H δὲ λύπη ἐξ ἀμφοτέρων (5) ἔχει τὰς 
ὕλας. Ἥ τε (0) γὰρ--τοῦ θυμοῦ ἀτονία, ἐν τῷ τοῦ 
ἀμύνασθαι τοὺς προλελυπηχότας ἀδυνάτῳ (7) λύπη 
γίνεται" χαὶ ἡ ἀπόγνωσις τῶν ἐπιθυμουμένων, xal 
ἡ στέρησις τῶν χαταθυμίων, τὴν σχυθρωπὴν ταύτην 
ἐμποιεῖ τῇ διανοίᾳ διάθεσιν. Καὶ τὸ ἀντιθεωρούμενον 
τῇ λύπῃ, τὸ χαθ᾽ ἡδονὴν λέγω νόημα, ὁμοίως τῷ 
θυμῷ τε χαὶ τῇ ἐπιθυμίᾳ ἐπιμερίζεται. Ἡδονὴ γὰρ 
ἑχατέρου τούτων χατὰ τὸ ἴσον ἡγεμονεύει. "A. (S) 
πάντα Xa περὶ τὴν ψυχὴν ἐστι, χαὶ ψυχὴ οὐχ ἔστιν, 
ἀλλ᾽ οἷον μυρμιηχίαι τινὲς τοῦ διανοητιχοῦ μέρους τῆς 
Ψψυχῇς ἐχφυόμεναι (9). "A. μέρη μὲν αὐτῆς εἶναι διὰ 
τὸ προσπεφυχέναι νομίζεται, οὐ μὴν ἐκεῖνό εἰσιν (10), 
ὅπερ ἐστὶν ἡ Ψυχὴ xac οὐσίαν. --- T. Καὶ μὴν ὁρῶμεν, 
φημὶ πρὸς τὴν παρθένον, o9 μιχρὰν Ex. τούτων γινο- 


v ER ADU ERE: Ain margine, ἐπιθυμητικόν τε 
xa θυμοειδές. 
(4) "Αγυπογράφει. Α B ὑπογράφει. 

(b) 'H δὲ λύπη ἐξ ἀμφοτέρων. ἴπ calce τοῦ A 
hoc legitur scholion, Περὶ δειλίας xat θράσους, xai 
φόθου xal χαταφρονήσεως, xai λύπης xov ἡδονῆς, 
xaX ὅτι πάντα περὶ τὸ θυμοειδὲς χαὶ τὸ ἐπιθυμητικὸν 
συνίστανται. 

(0) Εἴτε. B fj τε. 1014. Ἐν τῷ. B ἐν τῇ. 

(7) ᾿Αδυγνάτῳ. B. ἀδυναμίᾳ. 

(8) "A. A B ἅπερ. 

(9) Ἐχφυόμεναι. B ἐχφυόμενα. 

(10) Eictr. A in margine εἶναι. 


hcrescens : revera tamen ita. se res non habet. Unde 
si quis curare velit, opus est ut tollatur. Hac simili- 
tudine ad. rem propositam. adinodum commoda usus 
est, à 
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μένην τὴν πρὸς τὸ χρεῖττον συνεισφορὰν τοῖς ἐναρέ- A enascentes. Quae partes quidem ipsius csse, eo quod 


τοις. Τῷ «v: γὰρ Δανιὴλ ἔπαινος ἣν ἡ ἐπιθυμία * 
xai ὁ Φινεὲς τῷ θυμῷ τὸν Θεὸν ἱλεώσατο (11) * χαὶ 
ἀρχὴν σοφίας φόθον ἐμάθομεν, χαὶ τῆς χατὰ Θεὸν 
λύπης σωτηρίαν εἶνα! τὸ πέρας (12) 
λου ἡχηύσαμεν" τῶν τε 


παρὰ τοῦ Παύ- 
εινῶν τὴν χαταφρόνησιν νου- 
θετεῖ (13) ἡμῖν τὸ Εὐαγγέλιον - xal τὸ μὴ φοθεῖσθαι 
πτόησιν οὐδὲν ἄλλο ἣ τοῦ θράσους ἐστὶν boy pacer) * 
ὅπερ ἐν ἀγαθοῖς ὑπὸ τῆς Σοφίας χατείλεχται (14). 

είχνυσι τοίνυν διὰ τῶν τοιούτων (15) ὁ λόγος, τὸ μὴ 
πάθη τὰ τοιαῦτα (16) δεῖν (17) οἴεσθαι - οὐ γὰρ ἂν 
πρὸς ἀρετῆς χατόρθωσιν συμπαραληφθείη (18) τὰ 
πάθη. 


agnatz sint, non tamen id esse existimantur quod 
anima ex sui natura atque essentia est. — G. Atqui, 
non parvum, inquam ad virginem, virtute przeditis ab 
his afferri videmus ad bonum. adjumentum. Nam 
et Danieli laudi cupiditas erat ; et Phinees ira Deum 
placavit ; etinitium sapientize, timorem esse didici- 
mus : atque ejus, qui secundum Deum est doloris 
finem a Paulo audivimus; et rerum adversarum 
atque asperarum contemptum. Evangelium. nobis 
prasseribit: et non expavescere ad res terribiles et 
casus adversos, nihil est aliud quam audaci pr:e- 
scriptio : qu:e audacia in bonis a Sapientia con- 


numeratur, Ostendit igitur Seriptura per haec, quod non existimandum sit, talia affectiones esse atque per- 
turbationes : non enim ad virtutis actionem perturbationes una adhibitze essent. 


M. Καὶ ἡ διδάσχαλος, "Eoo, φησὶ, τῆς τοιαύτης τῶν 
λογισμῶν συγχύσεως αὐτὴν (49) τὴν αἰτίαν παρέχειν, 
μὴ διαχρίνασα τὸν περὶ τούτου (0) 
τάξιν ἀκόλουθον ἐπιτεθῆναι τῇ θεωρίᾳ. 


᾿όγον, ὥστε τινὰ 
χ. Νῦν οὖν, ὅπως 
ις τῷ σχέμματι, 
ὡς ἂν 6€ ἀχολούθου προϊούσης τῆς θεωρίας, μὴ xa0* 
ἡμῶν (31) αἱ τοιαῦται τῶν ἀντιθέσεων (22) ἔχοιεν 
χώραν. Φαμὲν γὰρ τῆς ψυχῆς τὴν μὲν θεωρητιχήν τε 
χαὶ διαχριτιχὴν χαὶ τῶν ὄντων ἐποπτιχὴν δύναμιν 
οἰχείαν εἶναι χαὶ χατὰ φύσιν αὐτὴν (25), καὶ διὰ (24) 
τῆς θεοειδοῦς χάριτος, διὰ τοῦτο (25) σώζειν ἐν αὐὖ- 
τῇ (26) τὴν sixóva. Ἐπεὶ xaX τὸ Θεῖον, ὅ, τί ποτε 
χατὰ τὴν φύσιν ἐστὶν, ἐν τούτοις ὁ λογιαμὸς εἶναι 
στοχάζεται " ἐν τῷ ἀφορᾷν (21) τε τὰ πάντα xal δια- 
χρίνειν τὸ χαλὸν ἀπὸ τοῦ χείρονος. “Ὅσα δὲ τῆς ψυ- 
χῆς ἐν μεθορίῳ χεῖται πρὸς ἑχάτερον τῶν ἐναντίων 
ἐπιῤῥεπῶς χατὰ τὴν ἰδίαν φύσιν ἔχοντα (28): ὧν ἡ 
παία (29) χρῇσις, 1| πρὸς τὸ χαλὸν 1| πρὸς τὸ ἕναν - 
τίον ἄγει τὴν ἔχθασιν, οἷον τὸν θυμὸν, ἣ τὸν φόθον, 
ἢ εἴ τι τὸ τοιοῦτον (50) τῶν ἐν τῇ ψυχῇ χινημάτων 
ἐστὶν, ὧν ἄνευ οὐχ ἔστιν 


Lt 


ἂν οἷόν τε Tj, ἐπινοηθήσεταί τις τάξ 


τιν ἀνθρωπίνην θεωρηθῆναι φύ- 
ταῦτα ἔξωθεν ἐπιγενέσθαι (51) αὐτῇ λογιζό- 
μεθα (52), διὰ τὸ 


σιν" 
τῷ ἀρχετύπῳ χάλλει μηδένα τοιοῦ- 
τὸν ἐνθεωρηθῆναι: (55) χαραχτῆρα. 'O δὲ δὴ περὶ 
τούτων λόγος ἡμῖν (54) ὡς ἐν γυμνασίῳ προχείσθω, 
ὡς ἂν διαφύγοι τῶν συχοφαντιχῶς ἀχουόντων. τὰς 
ἐπηρείας, ὁδῷ τινι χαὶ τάξεως ἀχολουθίᾳ πρὸς τὴν 


ἀνθρωποποιῖαν ὁρμῆσαι τὸ Θεῖον διηγεῖται ὁ λόγος 


1) ᾿11εώσατο. A ἐξιλεώσατο. 

12) Τὸ πέρας delet B. 

3) Νουθετεῖ. À B νομοθετεῖ. 

4) Kace(Aexcat. B. καταλέλειχται. 
15) Τῶν τοιούτων. B τούτων. Ceterum ad. hx»c 
verba in ealce codicis A hane notam invenis : 


Aoxct 
ἐν τῷ χειμένῳ ἐλλείπειν, οὗπέρ ἔστιν d$ mde 
Πάθος τι περὶ τὸ δέρμα τοῦ σώματος ἡμῶν γίνετ 
ὃ μυρμηχὰν [μ ιυρμηχία] χαλεῖται " σαρχώδης γάρ τις 
ἐπίφυσις μιχρὰ ἐπανίσταται τῷ δέρματι, f, τις δοχεῖ 
μὲν μέρος εἶναι τοῦ δέ ἑρματος, ὡς προσπε φυχυῖα αὐτῷ, 
οὐ μὲν xa ἀλήθειαν οὕτως ἔχει, ὅθεν xo τὴν ἄρσιν 
πρὸς τὴν θέραπ lav ἐπιζητεῖ. Τούτῳ ὑποδείγμα- 
τι ἐχρήσατο πρὸς τὸ προχείμενον σφόδρα χαταλ- 
λήλῳ. 

(46) Τὰ τοιαῦτα δεῖν οἴεσθαι. A in textu ταῦτα 
δεῖν οἴεσθαι, in margine τὰ τοιαῦτα διανοεῖσθα:. 

(V1) Δεῖν delet B. 


M, Et maeistra, Videor, inquit, talis rationum con- 
fusionis ipsa causam prebere, qui non distinxe- 
rim ac discreverim sermonem de hae re, quo ali- 
quis ordo consentaneus speculationi atque tracta- 
Uni adhiberetur, Nunc igitur quoad ejus fieri 
poterit, excogitabitur aliquis ordo commentationi, 
ut per consequentiam. procedente speculatione, ta- 
les contradictiones amplius locum inter nos non ha- 
beant. Dicimus enim anim: quidem speculatricem 
et dijudicatricem, rerumque inspectricem vim ejus 
propriam esse ac naturalem, ejusque gratie qua 
Deo similis est, per ha:c. illam in sese imaginem 
conservare. Quoniam ratiocinatione et conjectura 
colligitur divinum quoque numen (quodcunque 
tandem id ex sui natura est) in hisoccupatun esse, 
nempe tum in inspiciendo omnia, tum in discer- 
nendo bonum a malo. Quzcunque autem in anime 
confinio posita sunt ad alterutrum. ex contrariis 
propensionem et inclinationem juxta sui naturam 
habentia: quorum certus quidam usus vel ad id 
quod bonum vel bono contrarium est ducit. even- 
tum, veluti ira vel metus, ac si quid ex motibus, 
qui in anima sunt, ejusmodi est, sine quibus hu- 
mana natura considerari non potest : 
Secus ei accessisse existimamus, propterea quod 
in principali et originali pulchritudine nullum ejus- 
modi signum cernatur, Ac disputatio sane de his 
rebus a nobis interim tanquam in gymnasio pro- 


hie extrin- 


) XvuzapaAnc0£ov. B οὐ συμπαραλ. 
) Αὐτήν. Β αὐτή. 
) Τούτου. B τούτων. 
) Μὴ καθ᾽ ἡμῶν. A B μηχέθ᾽ ἡμῖν. 
) ᾿Αγειθέσεων. À in margine ἀντιῤῥήσεων. 
) Φύσιν αὐτήν. À φύσιν αὐτῇ. 
) Διά delent A D. 
) Διὰ τοῦτο. B διὰ τούτων. 
) Ἐν αὐτῇ. À in margine ἑαυτῷ. 
᾿Αφορᾷν. B ἐφορᾶν. 
Φύσιν ἔχον τὰ, p: ἔχοντα φύσιν. 
(39) Ποία. Β ποιά. 
(50) Τὸ τοιοῦτον. Τό delent A B. 
(91) Ἐπιγεγέσθαι. A in margine ἐπιγεγενῆ- 
c02:, B idem in textu. 
(5 52) Λογιζόμεθα. B διαληγι ιζόμε θα. 
(33) ᾿Ενθεωρηθῆι "αἰ. B 0: εἰῥεῖν, 
(54) Ἡμῖν. Δ B ἡμῖν τέως 
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ponatur, ut effugere possit eorum qui calumniandi 
causa auseultant incursus et offensiones, via qua- 
dam et ordinis consequentia ad creationem hominis 
divinum numen accessisse Scripturadocet. Postea- 
quam enim condit: sunt res universe, quemad- 
modum historia dicit, non utique statim homo 
exstitiL in terra, sed hunc quidem ratione caren- 
lium natura prgcessit; ante illa vero germina ac 
plantz fuerunt. Ostendit, opinor, per hzec Scriptura, 


S. GREGORII NYSSENI 


GO 

A Ἐπειδὴ γὰρ συνέστη τὸ πᾶν, καθὼς ἡ ἱστορία φη- 
σὶν, οὐχ εὐθὺς (35) ὁ ἄνθρωπος ἐν τῇ γῇ γίνεται, 
ἀλλὰ τούτον piv fj τῶν ἀλόγων προηγήσατο φύσις " 
ἐχείνων δὲ τὰ βλαστήματα. Δείχνυσιν, οἶμαι, διὰ 
τούτων ὁ λόγος, ὅτι ἣ ζωτιχὴ δύναμις ἀχολουθίχᾳ 
τινὶ τῇ σωματιχῇ χαταμίγνυται φύσει, πρῶτον μὲν 
τοῖς ἀναισθήτοις ἐνδύουσα (0), χατὰ (57) τοῦτο δὲ 
ἐπὶ τὸ αἰσθητιχὸν προϊοῦσα, εἶθ᾽ οὕτως πρὺς τὸ vos- 
ρὸν χαὶ λογιστιχὸν (58) ἀναθαίνουσα. 


quod vis vitalis ordine ac vicissitudine quadam corporali commiscetur nature, primum quidem in 
sensu carentia sese penetrans et infundens, postea vero ad sensu prxditum progrediens : ita deinceps 
ad id quod mente atque intelligentia przditum rationisque particeps est, ascendens. 


Igitur eorum qui? sunt, aliud quidem corpo- 
reum, aliud vero mente atque intelligentia prz- 
ditum prorsus; corporeum autem aliud quidem 
inanimum , aliud vero animatum est. Animatum 
aulem dico .quod vite particeps est. Alque eo- 
rum quis vivunt, alia quidem in sensu vivunt, 
alia vero ejus expertia sunt, Rursus sensu pra- 
ditorum alia quidem ratione predita, alia vero 
rationis expertia sunt. Quoniam ergo sensu prze- 
dita vita absque materia consistere non possit , 
ei quod mente preditum est aliter in corpore 
esse nequeat, nisi vi sentiendi inhzerescat, hac de 
causa homo postremo loco conditus esse tradi- 
tur, ut qui omnem vitalem speciem , et eam quae 
in germinibus, et eam qui: in brutis animadver- 
litur, in sese complexus sit. Nam ali quidem et 
augescere atque crescere , ex vita plantarum et 
slrpium habet: licet. enim tale quiddam ctiam 
in iliis videre, quippe cum et attrahatur. nutri- 
mentum per radices, et per fructus simul ac 
folia excernatur et rejiciatur : quod autem sensu 
gubernatur, a brutis et ratione carentibus habet. 
Δι vis cogitandi ac ratiocinandi in hae natura 
nulla admistione concreta, sed peculiaris est, 
qui per se separatim consideratur. Sed. quemad- 
iodum necessariorum  altractricem vim natura 
habet a vita materiali, quz vis si in nobis fue- 
rit, appetitus dicitur. Eam autem vim de planta- 
rum vite specie esse dicimus : quippe cum et in 
ilis liceat. videre tanquam facultates. quasdam 
naturaliter vim suam exercentes, dum et replentur 
eo quod euique proprium et commodum fuerit, et 
impelluntur ac turgent ad crescendum et germinan- 
dum : eodem etiam modo quicunque ratione ca- 
rentis natur propria sunt, hzec intelligentia prz- 
dite anime parti permista sunt. Hine, inquit, est 


(55) Εὐθύς. B. εὐθὺς δέ. 
(36) 'Evóvovca. A B ἐνδύνουσα. 

(51) Κατά. B μετά. 

(58) Πρὸς τὸ γοερὸν καὶ 1ογισ. A πρὸς τὸ λογι- 
χόν τε χαὶ νοερόν, D πρὸς τὸ νοερόν τε λογιχόν. 

(59) Zoóvzov. B ζῴων. 

(40) Συζῇ. A ζῇ, τὰ δέ. 

(41) Αἰσθητικῷ. B αἰσηητιχῶς. 

(42) "ExzepievAnzózoc. B ἐμπεριειληφ. 

43) Τρέφεσθαι, B γὰρ τρέφ 

44) 


E 
Αὔξεσθαι. A χαὶ αὖξ. B xa αὐξάνεσθαι. 
(45) 
(46) 


an RE e 


Ἰδιάζον. A B χαὶ ἰδιάζον. 
“ἙΕαυτῃ. A ὃ ἑαυτοῦ. 


Οὐχοῦν τῶν ὄντων τὸ μὲν σωματιχὸν, τὸ δὲ νοερόν 
ἔστι πάντως " τοῦ ὃὲ σωματικοῦ, τὸ μὲν ἔμψυχόν 
ἐστι, τὸ δὲ ἄψυχον. "ἼἜμψυχον δὲ λέγω τὸ μετέχον 

p Serie" τῶν δὲ ζώντων (39), τὰ μὲν αἰσθήσει συζῇ (40), 
τὰ ἀμοιρεῖ ταύτης. Πάλιν τῶν αἰσθητιχῶν, τὰ μὲν 
λογιχά ἐστι, τὰ δὲ ἄλογα. ᾿Επεὶ οὖν fj αἰσθητιχὴ ζωὴ 
οὐκ ἂν δίχα τῆς ὕλης συσταίη, οὐδ᾽ ἂν τὸ νοερὸν 
ἄλλως ἐν σώματι γένοιτο, μὴ τῷ αἰσθητιχῷ (M) ἐμ- 
φυόμενον, τούτου χάριν τελευταία ἣ τοῦ ἀνθρώπου 
χατασχευὴ ἱστορεῖται, ὡς πᾶσαν ἐχπεριειληφότος (42) 
τὴν ζωτιχὴν ἰδέαν, τήν τε ἐν τοῖς βλαστήμασι xal 
τὴν ἐν τοῖς ἀλόγοις θεωρουμένην. Τὸ μὲν τρέφε- 
σθαί (45) τε αὔξεσθαι (44) Ex τῆς φυτικῆς ἔχει ζωῆς" 
ἔστι γὰρ τὸ τοιοῦτον χαὶ ἐν ἐχείνοις ἰδεῖν, ἑλχομένης 
τε χαὶ διὰ ῥιζῶν τῆς τροφῆς xal ἀποποιουμένης διὰ 

χαὶ φύλλων " τὸ δὲ xaz' αἴσθησιν olxovo- 
τῶν ἀλόγων ἔχει. Τὸ δὲ διανοητιχόν τε καὶ 
λογιχὸν ἄμικτόν ἐστι ἰδιάζον (45), ἐπὶ ταύτης τῆς 

( φύσεως ἐφ᾽ ἑαυτῇ (40) θεωρούμενον. ᾿Αλλ᾽ ὥσπερ τὸ 
ἐφελχτιχὺὸν τῶν ἀναγχαίων πρὸς τὴν ὑλιχὴν (A7) 
ζωὴν ἡ φύσις ἔχει, ὅπερ ἐν ἡμῖν γενόμενον ὄρεξις λέ- 
γεται. Τοῦτο δέ φαμεν τοῦ φυσιχοῦ (48) τῆς ζωῆς 
εἴδους εἶναι" ἐπεὶ δὲ (49) xat ἐν ἐχείνοις ἔστιν ἰδεῖν, 
οἷόν τινας ὁρμὰς (DU) φυσικῶς ἐνεργουμένας ἐν τῷ 
πληροῦσθαί τε τοῦ οἰχείου καὶ ὀργᾷν (51) πρὸς τὴν 
ἔχφυσιν * οὕτω xaX ὅσα τῆς ἀλόγου (52) φύσεώς ἐστιν 
ἴδια, ταῦτα τῷ νοερῷ τῆς ψυχῆς χατεμίχθη. Ἐχεί- 
νων, φησὶν, ὁ θυμὸς, ἐχείνων ὁ φόθος, ἐχείνων τὰ 
ἄλλα πάντα ὅσα χατὰ τὸ ἐναντίον ἐν ἡμῖν (53) £veg- 
γεῖται, πλὴν τῆς λογικῆς τε xal διανοητικῆς δυνά- 
μεως" ὃ δὴ μόνον τῆς ἡμετέρας ζωῆς (54) ἑξαίρετον 
ἐν ἑαυτῷ (55), χαθὼς εἴρηται, τοῦ θείου χαραχτῆρος 
ἔχον τὴν μίμησιν. "AX ἐπειδὴ κατὰ τὸν ἤδη προ- 
αποδοθέντα (D6) λόγον, οὐχ ἔστιν ἄλλως τὴν λογι- 

Ὁ χὴν δύναμιν ἐγγενέσθαι τῇ σωματιχῇ ζωῇ, μὴ διὰ 
τῶν αἰσθήσεων ἐγγινομένην (Ὁ) ἡ δὲ αἴσθησις ἐν 


χαρπῶν τε 
μεῖσθαι Ex 


(A1) Ὑλλικήν. Wn margine τῆς ὑλιχῆς ζωῆς. 

(48) Φυσικοῦ. Δ φυτιχοῦ. 

(49) ᾿Επεὶ δέ. A B ἐπειδή. 

50) 'Opudc. A in margine ἀφορμάς. 

n 'OpyQr. A in margine ὁρμᾷν. 

(52) Τῆς ἀλόγου. B καὶ τ. ἀλ. 

(55) "Ev ἡμῖν. A delet ἐν. 

(54) Ζωῆς. A B addunt ἐστίν. 

55) "Ev ἑαυτῷ. B ἐν αὐτῷ. 

(S) Προαποδοθέντα. ^ in margine Tpoaxo- 
δειχθέντα. 

(57) ᾿Εγγινομένην, B. ἐγγινομένη. 
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τῇ τῶν ἀλόγων προὐπέστη φύσει" ὡς (58) ἀναγχαίως A ira, ex illis metus, hinc omnia alia quxecunque in 


διὰ τοῦ ἑνὸς χαὶ πρὸς (58*) τὰ συνημμένα τούτων (59) 
γίνεται τῆς ψυχῆς ἡμῶν ἡ χοινωνία. 


contrarium a nobis exercentur, excepta rationis par- 
tieipe atque cogitandi facultate : quie sola nimirum 


procipua vite. nostrz? pars est in sese divin: figure , sicuti dietum est, imaginem continens, Sed quo- 
niam juxta jam ante. redditam rationem, ratione prodita vis corporez vite non aliter inesse polest, uisi 
per sensus insit, atque sensus in bruta atque r rationis experte natura ante substitit atque constitutus est, 
necessario per unum etiam eum colierentibus huie atque conjunctis anime nostrae communio exsistit. 


Ταῦτα δέ ἐστιν ὅσα ἐν ἡμῖν γινόμενα πάθη λέγε- 
ται, ἃ οὐχὶ πάντως ἐπὶ xax τινι τῇ QM 
συνεχληρώθη ζωῇ * ἢ (00) γὰρ ἂν ὁ Δημιουργὸς τ 
χαχῶν τὴν αἰτίαν ἔχῃ (01), εἰ ἐχεῖθεν αἱ τῶν πλημ- 
μελημάτων ἦσαν ἀνάγχαι συγχαταθεθλημένα: τῇ 
φύσει " ἀλλὰ τῇ mot χρήσει τῆς προαιρέσεως, ἣ ἀρε- 
«ἧς, ἣ καχίας ὄργανα τὰ τοιαῦτα τῆς ψυχῆς χινήμα- 
τα γίνεται. Καθάπερ ὁ σίδηρος χατὰ γνώμην τοῦ 
τεχνίτου τυπούμενος, πρὺς ὅπερ ἂν ἔθετο (03) τοῦ 
πεχνιτεύοντος Tj ἐνθύμησις, πρὸς τοῦτο xa σχηματί- 
ζεται, ἣ ξίφος, f, τι (65) γεωργιχὸν ἐργαλεῖον γινόμε- 
νος (04). Οὐχοῦν εἰ μὲν ὁ λόγος, ὃ δὴ τῆς φύσεώς (05) 
ἔστιν ἐξαίρετον, τῶν ἔξωθεν (00) ἐπεισχριθέντων τὴν 
ἡγεμονίαν ἔχον, καθὼς χαὶ δι᾿ αἰνίγματος ὁ τῆς Γρα- 
qs παρεδήλωσε λόγος, ἄρχειν ἐγχελευόμενος πάντων 
τῶν ἀλόγων, οὐχ ἄν vt πρὸς χαχίας ὑπηρεσίαν τῶν 
τοιούτων χινημάτων (07) ἡμῖν ἐνεργήσειε, τοῦ μὲν 
φόθου τὸ ὑπήχοον ἐμποιοῦντος, τοῦ δὲ θυμοῦ τὸ ἀν- 
δρεῖον, τῆς δειλίας ὃὲ τὴν ἀσφάλειαν, τῆς δὲ ἐπιθυ- 
μητιχῆς ὁρμῆς τὴν θείαν τε καὶ ἀκήρατον ἡμῖν ἧδο- 
νὴν προξενούσης. Εἰ δὲ ἀποθάλοι (08) τὰς ἡνίας 
ὁ λόγος, χαὶ οἷόν τις ἡνίοχος: ἐμπλαχεὶς τῷ ἅρματι 
χατόπιν ὑπ᾽ αὐτοῦ σύροιτο, ἐχεῖ (09) ἀπαγόμενος 
ὅπουπερ ἂν ἡ ἄλογος χίνησις τῶν ὑπεζευγμένων φέ- 
pet (10), τότε sig πάθος αἱ ὁρμαὶ χαταστρέφονται, 
οἷον δὴ xaX ἐπὶ τοῖς (11) ἀλόγοις ἔστιν ἰδεῖν. Ἐπεὶ (72) 
γὰρ οὐχ ἐπιστατεῖ λογισμοῖς (15) τοῖς φυσιχῶς αὐ- 
τοῖς ἐγχωμιαζομένης (14) χινήσεως, τὰ μὲν θυμώδη 
τῶν ζώων ἐν ἀλλήλοις φθείρεται (15) τῷ θυμῷ στρα- 
τηγούμενα " τὰ δὲ πολύσαρχά τε xai δυνατὰ εἰς οὐ- 
ἐν οἰχεῖον ἀγαθὸν» ἀπώνατο τῆς δυνάμεως, χτῆμα 
ποῦ λογιχοῦ διὰ τὴν ἀλογίαν γινόμενα - 1j τε τῆς ἐπι- 
θυμίας xal τῆς ἡδονῆς ἐνέργεια περὶ οὐδὲν τῶν ὑψη- 
λῶν (16) ἀσχολοῦται (77) οὔτε ἄλλο τι τῶν ἐν αὐ- 
τοῖς (78) θεωρουμένων λόγῳ τινὶ πρὸς τὸ λυσιτελοῦν 
διεξάγεται. Οὕτω χαὶ ἐν ἡμῖν εἰ μὴ πρὸς τὸ δέον 
ἄγοιπο τοῦτα διὰ τοῦ λογισμοῦ, ἀλλ᾽ ἐπιχρατοίη τῆς 
τοῦ νοῦ δυναστείας τὰ πάθη, πρὸς τὸ ἅλογόν τε χαὶ 
ἀνόητον μεταθαίνων (19) ὁ ἄνθρωπος, ἀπὸ τοῦ δια- 
νοητιχοῦ χαὶ θεοειδοῦς τῇ ὁρμῇ τῶν τοιούτων παθη- 


(58) 'Qc delent A B. 

(587) Kal πρός. Kat delet D. 

(59) TRUE Α τούτῳ. 

ΤΟ ΙΗ Βὲ 

(61) "E. χη. A in textu εἶχεν, in margine ἔχο 

(8) "Eo A B iD." de 

65) Ἢ τί. B f, τι. 

(04) Pimvóusroc. B γινόμε νον. À in textu. χινοηύ- 
μένος, in margine γινόμενος. 

(65) Φύσεως. ΔΒ addunt ἡμῶν. 

(66) “Εξωθεν. δ addit ἡμῖν. 

(61) κινημάτων. B νοημάτων ἐν. 

(03) ᾿Αποδά.1οι. A ἀποθάλλοι, 


IEec autem sunt, quicunque in nobis existentia, 
πάθη, id est affectus, passiones, sive perturbationes, 
et molus dicuntur : quie non omnino mali alicujus 
causa humani contributa natur: sunt. (nam alio- 
qui Creatori causa malorum assignari posset, οἱ il- 
line peceatorum necessarize caus:e simul in naturam 
collatz:r essent ), sed certo quodam usu voluntatis 
et arbitrii, vel virtutis vel vitii instrumenta tales 
animi motus exsistunt. Quemadmodum ferrum dum 
ex sententia artificis euditur, quocunque ferramen- 
Qum artificis animo voluntas destinaverit, ad id 
etiam formatur, et. vel. gladius vel rustici alicujus 
operis instrumentum fit. Ergo siquidem ratio quae 
proeipua nimirum naturg nosue pars est eorum 
qui extrinsecus nobis superinducta el insinuata 
sunt principatum obtineat (quemadmodum ctiam 
Scripturz sermo per :nigma tectamque orationem 
subinnuit, omnibus brutis et rationis expertibus 
proesse jubens), nullus ejusmodi motus nolis ad 
vitii ministerium eflicax fuerit : metu quidem obe- 
dientiam, ira vero fortitudinem ; timiditate cautio- 
nem atque securitatem ingenerante ; cupiditatis 
item impetu divinam simul et immortalem nobis 
voluptatem coneiliante. Sin autem ratio habenas 
amittat et tanquam auriga aliquis implicitus cur- 
rui retro ab eo trahatur, illoque abripiatur quo- 
cunque eum ralionis expers motus jumentorum 
auferat, tune in perturbationem appetitiones con- 
verluntur, quale nimirum etiam in brutis viderc 
licet, Quoniam enim ratio maluraliter eis insitze 
motioni non pr:est, ea quidem animalia, qu: ad 
iram prona atque proclivia sunt, ira ducente atque 
concitante sese invicem conficiunt; quie autem 
carnosa sunt ac viribus pollent, dum propter 
rationis defectum ratione praediti quasi mancipia 
ae prod fiunt, nullum proprium suarum — virium 
commodum sentiunt; cupiditatis quoque alque 
voluptatis efficientia in nulla re sublimi occupa- 
1a est; neque aliud. quidquam eorum quz in iis 
animadvertuntur, ratione aliqua ad id quod pro- 


(€9) "Exe. B ἐχεῖθεν 

(70) Φέρει. A B eie 

ὙΠ Ἐπὶ τοῖς. AB & 

(12) ᾿Επεί. B ἐπειδή. 

(13) Aon tC uoc. b λογισμός. 

(ΤῊ ᾿Εγκωμιάαζομ. A V ? ἐγχειμένης. 

(15) Φθείρεται. B φέρεται. 

(10) Ὑψη Τῶν. A in margine ὑψηλοτέρων. 

(11) "Ac zo. λοῦται. A b ἀσχολεῖτ αι. 

(18) Αὐτοῖς. À in margine ἑαυτοῖς. 

(19) MecaCatvoy. D μεταθαίνει. A in margiue 4:z- 
θαΐνει, 
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Sit et expediat deducitur. lüdem in mobis nisi A μάτων àtoxznvodgevog.—T. Ἐγὼ δὲ χαὶ σφόδρα (80) 
per rationem hzc ad id quod res postulat, ae περὶ τὰ εἰρημένα διατεθεὶς, Apxst (81) piv, ἔφην, 
rectum est ducantur, sed potentatum mentis su- παντὶ τῷ γε νοῦν ἔχοντι ψιλῶς οὑτωσὶ xa ἀχατα- 
perent affectus ac perturbationes, ab cogitatrice σχεύως δι᾽ ἀχολούθου προελθὼν ὁ λόγος, εὖ ἔχειν δό- 
atque divina natura, dum impetu et ardore ejusmodi ξαι χαὶ μηδαμοῦ παρεσφάλθα: τῆς ἀληθείας. 

affectuum atque perturbationum, in pecudem degenerat et efferatur, ad rationis expertem, stultam et amen- 
lem naturam homo transit atque. transformatur. — G. Ego vero admodum bene erga ea qui dicta 
erant aflectus, Suflicit quidem, inquam, cuivis certe cordato ita nude atque simpliciter, nulla adhibita 
probatione, per consequentia consenlaneaque progressa oratio, ut reeta esse, et nusquam a veritate 


aberrare videatur. 

Sed quoniam iis qui in artium quidem compen- 
diis atque instrumentis artificiosis argumentis 
exercitati sunt, ratio demonstrationum ad fidem 
faciendam sufficere videtur : nobis vero dubium 
non est, quin omnibus artificiosis conclusionibus 
ad fidem faciendam magis idoneum sit, ac plus 
virium habere debeat id, quod per saera  Seriptu- 
ri documenta apparet : practer ea. quz dicta sunt, 
quarendum esse opinor, an divinitus suggesta ac 
tradita doctrina concordet atque ab iis non dis- 
crepet. —M. Atqueilla : Ecquis, inquit, contradixerit, 
quin in eo solo, cui Seripturarum testimonii ad- 
est sigillum, veritas ponenda sit? Quocirca si 
oportet etiam evangeliez? doetrinze nonnihil ad 
patrocinium atque defensionem hujus dogmatis 
atque sententiz: adhibere, non intempestiva nobis 
fuerit zizaniorum similitudinis consideratio. Spar- 
gebat enim illie paterfamilias bonum semen ( nos 
autem familia plane sumus) ; observato autem tem- 


pore quo homines dormireut, inimicus in eo, quod C 


aptum erat ad nutriendum, interjecto inter fru- 
mentum zizanio, semen inutile sparsit. Eaque se- 
mina alterum una cum altero simul germinaverunt 
et enata sunt. Fieri enim non poterat, ut semen, 
quod inter ipsum frumentum conjectum erat, una 
cum illo non exsisteret ac germinaret. Vetat au- 
tem preses et inspector segetis ministros evellere 
id quod inutile erat, propterea quod in radice 
contraria inter se coaluissent atque concreta es- 
sent, ne una cum alieno id quod ad nutriendum 
aptum esset evelleretur. Tales enim anim: appe- 
titus οἵ bona semina Seripturam 
ostendere putamus : quorum seminum unumquod- 
que si ad bonum duntaxat excoleretur, virtutis 
Iructum nobis prorsus produceret. Sed quoniam 
juxta haie inspersus est error circa judieium boni 


impetus per 


(80) Καὶ σφόδρα. Kat delent A B. 

(81) "Apxet. ἃ B ἀρχεῖν. 

(82) 'Ixavéc. A ixxvoz. 

(85) " E&ic πιστότερον. A D deus 

(84) 'QuoAoreizo. A B ὁμολογεῖτ 

(85) Τῆς Γραφῆς. B delet. 

(86) Τούτοις. A D delent. 

(81) Συμφέρεται. A in margine ἐμφέρεται. 

(88) Ἢ δέ. Δ εἰ δὲ χαί τις ἄν, in margine ἣ δὲ xat 
τις. B delet ἄν, 

(89) Τιθέσθω. D τίθεσθαι. 

(90) * D. À in Le xt Oc, in margine o. 

(91) Τῆς γραφικῆς. Ὁ &x τῆς γρ. 

(92) Ὁ οἴκος. A in margine ὁ χόχχος. 


πιστότερον. 


Ἐπεὶ ὃὲ τοῖς μὲν τὰς τεχχινὰς ἐφόδους μεμελε- 
τηχόσι τῶν ἀποδείξεων, ὁ συλλογισμὸς ἱχανὸς (82) 
εἰς πίστιν δοχεῖ᾽ ἡμῖν ὃὲ πάντων τῶν τεχνικῶν oup 
περασμάτων ἕξις (85) πιστότερον εἶναι ὧμολο- 


D γεῖτο (84) τὸ διὰ τῶν ἱερῶν τῆς Γραφῆς (85) δι- 


δαγμάτων ἀναφαινόμενον " ζητεῖν οἶμαι δεῖν ἐπὶ τοῖς 
εἰρημένοις, εἰ dj θεόπνευστος διδασχαλία τούτοις (80) 
συμφέρετα! (87). —M. Ἡ δὲ (88), Καὶ τίς àv ἀντείποι, 
φησὶ, μὴ οὐχὶ ἐν τούτῳ μόνῳ τὴν ἀλήθειαν τιθέ- 
σθω (89), ᾧ (90) σφραγὶς ἔπεστι τῆς γραφιχῆς (91) 
μαρτυρίας; Οὐχοῦν εἰ χρή τι xaX τῆς τοῦ Εὐαγγελίου 
διδασχαλίας πρὸς τὴν τοῦ δόγματος τούτου συνηγορίαν 
παραληφθῆνα:, οὐχ ἀπὸ χαιροῦ "QR ἂν ἡμῖν τῆς 
παραθολῆς τῶν ζιζανίων ἡ θεωρία. "ἔσπειρε γὰρ 
ἐχεῖ τὸ χαλὸν σπέρμα ὁ οἰχοδεσπότης ( ἡμεῖς δὲ πάν- 
τως ὁ οἶχός [99] ἐσμεν) * καθεύδοντας δὲ τοὺς ἀνθρώ- 
πους ἐπιφυλάξας ἐνέσπειρεν ὁ ἐχθρὸς τῷ τροφίμῳ τὸ 
ἄχρηστον, αὐτῷ τῷ σίτῳ χατὰ τὸ μέσον ἐνθεὶς τὸ ζι- 
ζάνιον. Καὶ συνεθλάστησαν (95) ἀλλήλοις τὰ σπέρ-- 
ματα. Οὐ γὰρ ἣν δυνατὸν τὸ αὐτῷ τῷ σίτῳ ἐντεθὲν 
σπέρμα (94) μὴ σὺν ἐχείνῳ βλαστῆσαι. Κωλύει δὲ τοὺς 
ὑπηρέτας ὁ τῆς γεωργίας ἔφορος μὴ (95) ἀποτίλλειν 
τὸ ἄχρηστον διὰ τὴν ἐν τῇ ῥίζῃ τῶν ἐναντίων συμ- 
φυΐαν, ὡς ἂν μὴ τὸ ἀλλότριον (90) συνεχτίνει (97) 
τὸ τρόφιμον. Τὰς γὰρ τοιαύτας τῆς Ψυχῆς ὁρμὰς διὰ 
τῶν χαλῶν σπερμάτων οἰόμεθα τὸν λόγον ἐνδείχνυ- 
σθαι, ὧν ἔχαστον, εἰ μόνον πρὸς τὸ ἀγαθὸν ἐγεωρ- 
γεῖτο, τὸν τῆς ἀρετῆς ἐν ἡμῖν (98) χαρπὸν πάντως 
ἐθλάστησεν. Ἐπειδὴ (99) δὲ παρενεσπάρη τούτοις ἡ 
περὶ τὴν τοῦ xaloU χρίσιν OU ἁμαρτίαν (1), χαὶ τὸ 
ὄντως χαὶ μόνον χατὰ τὴν ἰδίαν φύσιν χαλὺν, διὰ τοῦ 
συναναφυέντος βλαστοῦ τῆς ἀπάτης ἐπεσχοτίσθη ΩΣ 
(τὸ γὰρ ἐπιθυμητιχὸν οὐ πρὸς τὸ φύσε: (5) καλὸν οὗ 


D χάριν (&) χατεσπάρη ἡμῖν ἐφύη (b) τε xai ἀνέδρα- 


μεν, ἀλλὰ πρὸς τὸ χτηνῶδες χαὶ ἄλογον τὸν βλαστὸν 
ετεποίησε τῆς περὶ τὸ χαλὸν ἀχρισίας, πρὸς τοῦτο 


(95) Συνεδιλάστησαν. A D συνεθλάστησεν. 

(94) Σπέρμα delet D. 

(95) Μή. A μὴ χαὶ σὺν, D μὴ οὐ σύν. 

(96) Τὸ ἀ.1. Ἰότριον. A τῷ ἀλλοτρίῳ. 

(97) Συγνεκχτίνει. A in Lextu συγχαταλύῃ, in mar- 
gine συνεχτελῇ. B συνεχταλαίῃ. 

(98) "Ev ἡμῖν. ἡ ἂν ἡμῖν. 

(99) Ἐπειδή. B ἐπεί. 

(1) Δι’ ἁμαρτίαν. A B διαμαρτία. 

(3) Ἐπεσκοτίσθη. A in textu ἐπεσχοτώθη, in 
margine ἐπεσχοτίσθη. 

(5) 10 φύσει. A πὸ xav τῇ φύσει, D τὸ τῇ φύσει, 

(4) Οὗ χάριν. Boo χαὶ χάριν. 

(5) "Egon. Ὁ ἐνεφύη. 
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τὴν τῆς ἐπιθυμίας ἐνεγχοῦταν (6) ὁρμήν. 
xaX τὸ τοῦ θυμοῦ σπέρμα οὐ πρὺς ἀνδρείαν ἐστόμω- 
σεν (7), ἀλλὰ πρὸς τὴν τῶν (8) ὁμοφύλων μάχην 
ἐξώπλισεν T] τε τῆς ἀγάπης δύναμις τῶν νοητῶν (9) 
ἀπέστη, περὶ τὴν τῶν αἰσθητῶν ἀπόλαυσιν πέρα τοῦ 
μέτρου ὁλομανήσασα (10), καὶ τὰ ἄλλα τὸν αὑτὸν (1) 
τρόπον, τοὺς χείρονας βλαστοὺς ἀντὶ τῶν χρειττόνων 
ἐξήνθησεν ") τούτου χάριν ἀφίησιν ὁ σοφὸς γεωργὸς 
τὸ ἐμφυὲν τῷ σπέρματι βλάστημα ἐν αὐτῷ εἶναι, 
προμηθείᾳ τοῦ μὴ γυμνωθῆνα: τῶν χρειττόνων ἡμᾶς, 
χαθόλου τῆς ἐπιθυμίας τῷ ἀχρήστῳ βλαστῷ συνεχρι- 
ζωθείσης. Εἰ γὰρ τοῦτο πάθῃ (12) ἡ φύσις (15), τί 
ἔσται τὸ ἐπαῖρον ἡμᾶς πρὸς τὴν τῶν ἐπουρανίων (14) 
συνάφειαν; ἣ τῆς ἀγάπης ἀφαιρεθείσης (Ὁ), τίνι 
πρόπῳ πρὸς τὸ Θεῖον συναφθησόμεθα ; Τοῦ δὲ θυμοῦ 
χατασχενασθέντος (10), ποῖον ὅπλον χατὰ τοῦ προσ- 
παλαίοντος ἕξομεν ; Ἐφίησι (17) τοίνυν τὰ νόθα τῶν 
σπερμάτων ἐν ἡμῖν ὁ γεωργὸς, οὐχ ὡς ἀεὶ (18) χατα- 
χρατεῖν τῆς τιμιωτέρας αὐτὴν τὴν 
ἄρουραν ( οὕτω γὰρ τὴν χαρδίαν τροπιχῶς (19) 2vo- 
μάζει) διὰ τῆς ἐγχειμένης αὐτῇ φυσιχῆς (20) δυνά- 
usus, ἥτις ἐστὶν ὁ λογισμὸς, τὸ μὲν ξηρᾶναν τῶν 
βλαστημάτων, τὸ δὲ χάρπιμον χαὶ εὐθαλὲς ἀπεργά- 
σασθαι. Ei δὲ μὴ τοῦτο γένοιτο, τῷ πυρὶ τὴν τῆς 
γεωργίας διάχρισιν ταμιεύεται. 


σπορᾶς, ἀλλ᾽ ὡς 


Ὡσαύτως A et honesti, atque id. quod reipsa ac solum ex sui 


natura bonum ac rectum est, per germen fraudis 
eterroris, quod una excrevit, obtenebratum et 
obscuratum est : (mam concupiscendi vis non ad 
id, quod natura bonum et honestum est, cujus 
gratia nobis etiam insita est, enata est et excrevit, 
sed ad bestialem pecorinamque et rationis exper- 
lem. naturam, eo appetitum et imperium cupidi- 
latis. rapiente, pravo cirea bonum ac rectum  ju- 
dicio, germen iransmutavit. Itidem ire quoque 
semen non ad fortitudinem exacuit, sed ad pu- 
gnandum cum popularibus ae proximis nos arma- 
vit; itemque dilectionis vis ab iis, qu: mente 
pereipiuntur, discessit, et in fruendo rebus sub 
sensum eadentibus et. materialibus ultra. modum 
insanivit atque. debaechata est, exteraque. eodem 
modo pejora pro melioribus germina produxe- 
runt:) idcirco prudens agricola germen innatum 
semini in co inesse sinit, id providens atque ca- 
vens ne melioribus nudemur, si una cum inutili 
germine cupiditas penitus fuerit exstirpata. Si 
hoc enim acciderit human:e naturz, quid erit quod 
nos erigat et incitet ad. eclestium. conjunctionem 
atque propinquitatem? aut sublata. dilectione, qua 
ratione cum divino numine copulabimur et conjun- 


gemur? lra item exstincta, quibus armis adversus reluctantem utemur? Relinquit igitur in nobis agri- 
cola semina adulterina, non ut semper pravaleant adversus pretiosioreu segetem, sed ut ipsa tellus (ita 
enim allegorice ac per moduni translationis eor nominat ) per insitam ei vim naturalem, qu:e est ratio, 
aliud quidem germen arefaciat et exsiceet, aliud vero floridum atque frugiferum efficiat : quodsi id factum 
nou fuerit, igni discrimen agri proventus faciendum reservat. 


Οὐχοῦν εἰ μέν τις τούτοις κατὰ τὸν δέοντα ypf- c — Quocirca si quidem aliquis his recte et ita ut ratio 


σαι (21) λόγον, £v αὐτῷ (22) λαμθάνηται (25) ἐχεῖνα, 
xaX μὴ αὐτὸς ἐν ἐχείνοις, ἀλλ᾽ (24) οἷόν τις βασιλεὺς 
vj πολυχειρίᾳ 
χατορθώσει (3 
δὲ ἐχείνοις (20 

ῷ 


τῶν ὑπηχόων συνεργῷ χρώμενος, ῥᾷον 
B) τὸ xav' ἀρετὴν σπουδαζόμενον. Εἰ 
) γένοιτο, EUER p δούλων τινῶν ἐπα- 
ξ ὧν δραποδισθείη (27) 


(^ 


ναστάντων» τῷ χεχτημένῳ, xa ἐξ 
«aig δουλιχαῖς ἐπινοίαις (28) TL E ὑποχύψαι (29), 
xoi χτῇμα γένοιτο τῶν ὑπεζευγμένων xac τὴν φύ- 
σιν αὐτῷ, πρὸς ἐχεῖνα χατ᾽ ἀνάγχην μετατεθήσεται, 
πρὸς ἅπερ ἂν ἡ ἐπιχράτησις τῶν χαθηγουμένων 
βιάζεται (50). EL δὲ (51) ταῦτα τοῦτον ἔχει τὸν τρό- 
πον, οὔτε ἀρετὴν, οὔτε χαχίαν ἐφ᾽ ἑαυτῶν ταῦτα ἀπο- 
φανούμεθα, ὅσα χινήματα τῆς Ψυχῆς ὄντα ἐπὶ τῇ 
ἐξουσίᾳ τῶν χρωμένων χεῖται, ἣ χαλῶς ἣ ἑτέρως (52) 
ἔχειν. 'AXM ὅταν μὲν αὐτοῖς πρὸς τὸ χρεῖττον ἡ 


(6) Ἐγεγχοῦσαν. A B ἐνεγχούσης. 

(7) ᾿Εστόμωσεν". B ἀνεστόμωσεν. 

(8) Τὴν τῶν. Τὴν delet A. 

(9) Tov γοητῶν delet B. 

(10) 'O-4ogavicaca. A B ὑλομανήπασα. 

(11) Τὸν αὐτόν. A eL D praemittunt xazá. 

(12) Πάθη. πάθοι. 

(15) Ἢ φύσις. A addit ἀνθρωπίνη. 

(14) Ἐπουραγίων. Δ οὐρανίων. 

(15) ᾿άφαιρεθ. A ἀναγρεθείσης. 

(10) Κατασχευασθέντος. Ain Vextu χατασῦε- 
σθέντος, in margine ἀποσθεσθέντος. 

(11) "Eginct. Α ἀφίησι. 

(18) ᾿Αεί. A εἰσαεί. 


(19) Τὴν καρδ. τροπ. D τροπιχῶ; τ. χαρδ. 


postulat utatur, et in sese quidem recipiat ea, non 
autem ipse in potestatem illorum redigatur, sed 
lanquam rex aliquis magna manu subditorum | ad- 
jutrice utatur, facilius assecutus fuerit id quod 
cum virtute efficere conetur. Sin autem quemad- 
modum fieri solet, cum servi aliqui adversus do- 
minum insurgunt, illis obnoxius fuerit, et. servili 
arrogantis atque confidenti: degeneri abjectoque 
animo succumbens, servus et mancipium eorun: 
facetus sit, quie natura ei subjecta sunt, ad cà ne- 
cessario traducetur, quo vis regentium eum impu- 
lerit. Quod si hzc ita sunt, neque virtutem neque 
vitium per sese hic esse pronuntiabimus, quie 
cum anims motus sint, in potestate eL. arbitrio 
ulentium situm est, rectine an pravi sinl, Sed 


(20) Αὐτῇ φυσικῆς. ΔΛὑτῷ φυσιχῶς. 
(21) Χρήσαι. Δ in textu χρήσεται, in margine χρῆ- 
62110. 
(82) Ἐν αὐτῷ. À ἐν ἑαυτῷ. 
(25) Λαμδάνγ" εται. A B λαμθάνων. 
(24) "AAA". Β γενόμενος. 
)) Κατορθώσει. A in margine χαρτορθώσοι. 
) "Exeivotc. B ἐπ᾿ ἐχείνοις. 
21) 


Ἐξ ὧν δραποὃ. A ἐξανδραποδισθείη xat, D 2 


obo ποδισθείη. 

(28) ᾿Επιγοίαις. A ἀπονοίαις. 
(29) ᾿Υποχύψαι. A B ὑποχύψας. 
(50) Βιάζεται. A. βιάζηται. 

(51) Δέ. B δή. 
( 


32) 'Ecípoc. A profigit ὡς. 
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quando motus eorum ad bonum inclinat, 
materia exsistunt, ut Danieli cupiditas ae. deside- 
rium, et ira Phineeso, eique qui recte luget, dolor. 
Sin autem ad deterius. propendent, tune affectus 
ac perturbationes et sunt et nominantur. — G. Ego 
vero, cum his expositis quievisset, el exiguum 
quiddam spatii intercedere sermoni passa esset, 
atque ipse mente collegissem ea quz dicta erant, 
rursus ad priorem consequentiam sermonis cu- 
curri, quo asserebatur fieri posse ut dissoluto cor- 
pore anima esset in elementis ; atque ita ad ma- 
gistram : Ubi est, inquam, illud quod vulgo passim 
jaetatur Orci et inferni nomen : quod multum 
quidem in consuetudine vite, multum item in 
scriptis tum externis tum nostris circumfertur; 
in quem infernum tanquam in quoddam recepta- 
culum omnes hinc putant animas transmigrare ? 
Non enim elementa Orcum et infernum dixeris. 
—M. Ac magistra : Videris, inquit, non admodum at- 
tendisse, et animum sermoni adhibuisse. Cum enim 
dicerem translationem animi ex eo quod videtur, 
fieri ad id quod non videtur, nihil putabam me 
pretermisisse quod de inferno quzreretur. Nec 
enim aliud quidpiam mihi videtur tum in externo- 
rum libris, tum in divina Seriptura per hoc no- 
men significari, in quo animas esse dicunt, prz- 
lerquam in id quod et obscurum est et non vide- 
tur, transitionem.—G. Et qua ratione subterraneum, 
inquam, locum nonnulli ita diei existimant, atque 


laudum A κίνησις 7], ἐπαίνων γίνεσθαι (53) ὕλην, ὡς τῷ Δανιὴλ 


τὴν ἐπιθυμίαν, χαὶ τῷ Φινεὲς τὸν θυμὸν, καὶ τῷ 
χαλῶς πενθοῦντι τὴν λύπην. Kl δὲ πρὸς τὸ χεῖρον 
γένοιτο ἣ ῥοπὴ, τότε πάθη γίνεσθαι ταῦτα xal ὀνο- 
μάζεσθαι .54).---Γ, Ἐγὼ(55), ταῦτα διεξελθούσης (56), 
ἐπειδὴ παυσαμένη βραχύ τι ἔδωχε τῷ λόγῳ διαλιπεῖν, 
χαὶ συνελεξάμην τῇ διανοίᾳ τὰ εἰρημένα, πάλιν ἐπὶ 
τὴν προτέραν διέδραμον (57) ἀχολουθίαν τοῦ λόγου, 
ἐν ᾧ κατεσχευάζετο, μὴ ἀδύνατον εἶναι τὴν ψυχὴν. 
διαλυθέντος τοῦ σώματος Ev τοῖς στοιχείοις εἶναι. 
Καὶ τοῦτο εἶπον πρὸς τὴν διδάσχαλον (38): Ποῦ ἐχεῖνο 
τὸ πολυθρύλλητον τοῦ ἅδου ὄνομα " πολὺ μὲν ἐν τῇ 
συνηθείᾳ τοῦ βίου, πολὺ ὃὲ ἐν ταῖς συγγραφαῖς ταῖς 
τε ἔξωθεν χαὶ ταῖς ἡμετέραις περιφερόμενον, εἰς ὃ 
πάντες οἴονται καθάπερ δοχεῖον (59) ἐνθένδε τὰς ψυ- 
χὰς μετανίστασθαι ; Οὐ γὰρ ἂν τὰ στοιχεῖα τὸν ἅδην 
λέγοις. —M, Καὶ ἡ διδάσκαλος (40), Δῆλος f (41), φησὶ, 
μὴ λίαν προσεσχηχὼς τῷ λόγῳ. Τὴν γὰρ ἐχ τοῦ 
ὁρωμένου πρὸς τὸ ἀειδὲς μετάστασιν τῆς Ψυχῆς εἰ- 
ποῦσα, οὐδὲν ᾧμην ἀπολελοιπέναι (42) εἰς τὸ περὶ 
τοῦ ἅδου ζητούμενον. Οὐδὲν (45) ἄλλο τί μοι δοχεῖ 
παρά ve τῶν ἔξωθεν xal παρὰ τῆς θείας Γραφῆς τὸ 
ὄνομα τοῦτο διασημαίνειν, ἐν ᾧ τὰς ψυχὰς γίνεσθαι 
λέγουσι, πλὴν (44) εἰς τὸ ἀειδὲς xal ἀφανὲς (45) 
μετέχουσιν. --- T. Καὶ πῶς, εἶπον (46), τὸν ὑποχθό- 
νιον χῶρον οἴονταί τινες οὕτω λέγεσθαι, χαὶ ἐν αὐτῷ 
χαχείνων (V1) τὰς ψυχὰς πανδοχεύειν, χαθάπερ τι 
χώρημα τῆς τοιαύτης φύσεως δεχτιχὸν τὰς ἀποπτά- 
σας ἤδη τῆς ἀνθρωπίνης ζωῆς πρὸς ἑαυτὸν ἐφελκχό-- 


ilum in sese animas quasi hospitio excipere, tan- € μένον; 
quam receptaculum quoddam ad recipiendum ejusmodi naturam aptum et idoneum, quod eas quz jam ex 


humana vita evolaverint, ad se attrahat ἢ 

M. At nihilo magis, inquit, magistra, per hanc opi- 
nionem sentenlia atque doctrina nostra infirma- 
bitur et kedetur, etiamsi vera tua oratio est. Nam 
propterea quod vertex ccelestis secum continuus 
et indissolubilis est, omnia intra suum circulum 
et ambitum cohibens atque coercens, et terra 
quaque cirea eam animadvertuntur in medio sus- 
pensa sunt, et omnium qui in orbem volvuntur 
motus circa id quod stabile firmumque ac solidum 
est fit, omnino necesse est, inquit, ut quidquid 
unicuique elementorum cirea superam partem 
lerrze accidit, id etiam circa oppositam contingat, 
quippe cum una eademque natura cireum totam 


92) Γίγεσθαι. A γίνεται. 

) Ὀγομάζεσθαι. du tr 

) "Evo. B ἐγὼ δέ. 

ἢ Διεξελθούσης. A in margine διεξιούσης. 

) Διέδραμον. Α in textu ἀνέδραμον, in margine 

ἔδραμον. 
) 


cres ζ- 9. B “πρὸς ὦ. ὃ. 


χαὶ εἰ i δῆλος εἶ μὴ 


e: 

( 
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fa, n margine x2. 4 διδάσχαλος φησὶ, ΔΉλος εἰ μὴ 
α 
( 
W 
i 
( 
( 


1) Ἧ. Β εἶ, ubi et deest EOS ens ci. 


FA πλὴν τή ν. 
5) Εἰς τὸ ἀ. xal d. 
&stosg μεταχώρησιν. 


A B εἰς τὸ ἀφανές τε xat 


Β φανέντος ἐπὶ 


M. ᾿Αλλ᾽ οὐδὲν μᾶλλον, φησὶν ἡ διδάσχαλος, τὸ δόγμα 
διὰ τῆς ὑπονοίας ταύτης παραθλαθήσεται (48), χἂν (49) 
ἀληθὴς ὁ λόγος ὃ χατὰ σέ. Εἰ γὰρ συνεχῆ (50) τε 
πρὸς ἑαυτὸν xaY ἀδιάσπαστον εἶναι τὸν οὐράνιον πόλον 
τῷ ἰδίῳ κύχλῳ πάντα ἐμπεριέχοντα, χαὶ ἐν τῷ μέσῳ 
τὴν γῆν χαὶ τὰ περὶ αὐτὴν αἰωρεῖσθαι, χαὶ πάν- 
τως (51) χυχλοφορου μένων τὴν κίνησιν περὶ τὸ ἑστὼς 
χαὶ πάγιον γίνεσθαι, ἀνάγκη πᾶσα, φησὶν (53) , ὅτι- 
περ ἂν ἑχάστῳ (99) ἐχ τῶν στοιχείων ἧ f| xax 
τῆς γῆς μέρος, τοῦτο (54) χατὰ τὸ ἀντιχείμενον εἷ- 
vat, μιᾶς τῆς οὐσίας (55) ὅλον αὐτῆς τὸν ὄγχον ἐν χύ- 
χλῳ περιθεούσης. Καὶ ὥσπερ ὑπὲρ (56) τοῦ ἡλίου 


(1) ἡ 


τὸ ἄνω 


τὸ ὑποχείμενον αὐτῆς στρέφεται 


(10) Εἴπον. A addit ἐγώ. 

(41) Ἔν αὐτῷ MC D χἀχεῖνον ἐν αὐτῷ. lta 
et À qui in margine habet, ἐν ἑαυτῷ τε χἀχεῖνον τὰς 
ψυχὰς πανδοχεύειν. 

(48) Παραδιαδήσεται. B 

(49) κἄν. A B εἰ γάρ. 

(50) Εἰ yàp συνεχῆ. A τὸ coveyn. 

(51) Πάν τως. À B πάντων τῶν. 

(52) Φησίν. B qnc. 

(55) Ἑκάστῳ delent A B. A in margine ἑχάστῳ 
στοιχείων. 

(54) Τοῦτο. À τοῦτο xat. 

(35) Obc(ac. À xa τῆς αὑτῆς. 

(50) "Y. πέρ. A ὑπὲρ γῆς in Lextu ; in margine ὑπὲρ 
γῆν, quod idem habet et B, 

(51) Erpégecau. A τρέπεται, B 


napa 607. 


τρέφεται, 
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σχιὰ τοῦ σφαιροειδοῦς σχήματος, οὐ δυναμένου χατ᾽ A ejus molem feratur atque volvatur. Et quemad mo- 


αὐτὸν (58) ἐν κύχλῳ διαληφθῆναι τῇ τῆς ἀχτῖνος πε- 
ριθολῇ, ἀλλὰ χατὰ πᾶσαν ἀνάγχην, καθ᾽ ὅπερ ἂν τῆς 
γῆς μέρος προσθάλλῃ (59) ταῖς ἀχτῖσιν ὁ ἥλιος, χατά 
τινος χέντρου πάντως ἐπὶ τῆς σφαίρας γινόμενος, 
πρὸς τὴν (00) εὐθεῖαν διάμετρον χατὰ τὸ ἕτερον πέ- 
pag σχότος ἔσται" xal οὕτω χατὰ τὸ διηνεχὲς, τῷ 
ἡλιαχῷ δρόμῳ (01) ἐπὶ τὸ ἀντιχείμενον τῇ τῆς ἀχτῖνος 
εὐθείᾳ συμπεριοδεύει τὸ σχότος, ὥστε χατὰ τὸ ἶσον, 
τόν τε ὑπέργειον, χαὶ τὸν ὑπόγειον τόπον ἀνὰ μέρος 
γίνεσθαι ἐν φωτί τε xal σχότει (62): οὕτως εἰχὸς 
xai τἄλλα (00) πάντα ὅτιπερ ἂν στοιχειωδῶς ἐν τῷ 
xa0' ἡμᾶς ἡμισφαιρίῳ τῆς γῆς θεωρεῖται, τὸ αὐτὸ 
χαὶ περὶ τὸ ἕτερον εἶναι μὴ ἀμφιθάλλειν. Μιᾶς δὲ 
χαὶ τῆς αὐτῆς οὔσης χατὰ πᾶν (01) τῆς γῆς μέρος 
τῆς τῶν στοιχείων περιθολῇς, οὔτε ἀντιλέγξιν, οὔτε 
συναγορεύειν οἶμαι δεῖν τοῖς περὶ τούτων ἐνισταμέ- 
νοις, ὡς δέον ἣ τοῦτον, ἣ τὸν χαταχθόνιον τόπον ἀπο- 
τετάχθαι οἴεσθαι ταῖς τῶν σωμάτων ἐχλυθείσαις du- 
χαῖς. "Ἕως γὰρ ἂν μὴ παραχινοίη τὸ προηγούμενον 
δόγμα ἡ ἔνστασις περὶ τοῦ εἶναι μετὰ τὴν ἐν σαρχὶ 
ζωὴν τὰς ψυχὰς, οὐδὲν περὶ τόπου ὁ ἡμέτερος λόγος 
διενεχθήσεται, μόνον (03) σωμάτων ἴδιον εἶναι τὴν 
ἐπὶ τόπου θέσιν χαταλαμθάνων * ψυχὴν δὲ ἀσώματον 
οὖσαν, μηδεμίαν ἀνάγχην ἔχειν ἐχ φύσεως τόποις 
τισὶν ἐγχατέχεσθαι. 


dum super terram apparente sole, ad subjectam et 
infernam ejus partem. umbra versatur, propterea 
quod globosa figura non possit undique eodem 
tempore ab radii amplexu comprehendi, sed pror - 
sus necesse est ut ad quamcunque terrae partem 50} 
radio admoverit, in quodam puncto prorsus in 
globo terri versans, ad rectam lineam demetien- 
tem, quie διάμετρος dicitur, circa alteram terrae 
extremitatem tenebra: sint; atque ila perpetuo 
una eum cursu solari supra oppositam rectze radii 
linez: partem tenebrie vagentur, adeo ut zequabili- 
ter et inferus et superus terr: locus. invicem Lum 
tenebris obducti, tum luce illustrati. sint : ita par 
et consentaneum est non dubitare quinetiam in 
exteris omnibus quodcunque juxta naturam ele- 
mentorum in nostro hemisphario terri animad- 
vertitur, idem etiam in altero quoque hemisph:zerio 
sit. Cum autem per omnem partem terrze unus et 
idem amplexus elementorum sit, neque contradi- 
cendum, neque patrocinandum arbitror iis qui 
hane quiestionem urgent, quod oportet existimare 
vel hunc, vel subterraneum locum destinatum et 
attributum esse animis corpore solutis. Nam quan- 
diu urgendo et instando primariam precipuamque 
doctrinam, nempe quod post vitam quie in carne 


degitur, animie sint, pervertere ac labefactare non conabitur, nullam de loco controversiam nostra 
movebit oratio, quie corporum duntaxat propriam esse in loco positionem comprehendit, animam vero 
qui incorporea sit, nulla natura: necessitate certis quibusdam locis detineri. 

T. Τί οὖν, εἶπον, εἰ τὸν ᾿Απόστολον ὁ ἀντιλέγων CQ — G. Quid igitur, inquam, si Apostolum adversarius 


προθάλλοιτο (60), πᾶσαν λέγοντα τὴν λογιχὴν χτίσιν 
ἐν τῇ τοῦ παντὸς ἀποχαταστάσει πρὸς τὸν τοῦ παντὸς 
ἐξηγούμενον βλέπειν, ἐν οἷς (07) καταχθονίων μνη- 
μονεύει τινῶν δι’ Ἐπιστολῆς πρὸς Φιλιππησίους εἰ- 
πών ὅτι Αὐτῷ πᾶν γόνυ γάμψει ἐπουρανίων χαὶ ἐπι- 
γείων χαὶ καταχθονίων; --- M. Ἐπιμενοῦμεν τῷ δόγ- 
past, φησὶν ἣ διδάσχαλος, χὰν ταῦτα λεγόντων ἀχούω- 
μεν, περὶ μέντοι (08) τοῦ εἶναι τὴν ψυχὴν χαὶ τὸν ἀν- 
τιλέγοντα σύμψηφον ἔχοντες, περὶ τόπου (09), χαθὼς 
ἐν τοῖς φθάσασιν εἴρηται, οὐχ ἐνιστάμενοι. --- T. Τοῖς 

τῇ 
φωνῇ ταύτῃ (71) διάνοιαν, τί ἄν τις εἴπῃ, εἴπερ τῆς 
τοπιχῆς σημασίας ἀποχινοίης (72) τὴν λέξιν; ---Μ. Ἡ 


οὖν ἐπιζητοῦσιν, εἶπον, τὴν ἀποστολιχὴν (10) ἐν 


δὲ, Οὔ μοι δοχεῖ, φησὶν, ὁ θεῖος ᾿Απόστολος, τοπιχῶς 
πὴν νοερὰν διαχρίνων οὐσίαν, τὸ μὲν ἐπουράν!ον, τὸ 


ὃξ ἐπίγειον, τὸ δὲ χαταχθόνιον ὀνομάσαι (75). ᾿Δλλ᾽ 


ἐπειδὴ τρεῖς τῆς λογιχῆς φύσεώς εἰσι χαταστά 


5 


ἡμῖν (74), ἐξ ἀρχῆς τὴν ἀσώματον λαχοῦσα: 
ζωὶ τὴν σά 


ἣν, ἣν ἀγγελιχὴν ὀνομάζομεν * ἡ δὲ πρὸς 


Ὃ 
b 
Ei 


(98) Kac' αὑτόν. A xazX ταὐτόν. 

(59) Προσδά,1.1ῃ. A B 7056423. 

(60) Πρὸς τήν. B ἐπὶ τήν. 

(01) To JLaxQ δρόμῳ. B χατὰ τὸν ἡλιαχὸν 
δρόμον. 

(02) Σχότει. A et B σχότῳ. 

(05) Td.A4a. A τὰ ἄλλα. 

(64) Πάν. B πάντα. 

(65) Μόνον". B μόνων, A in margine μόνων. 

(66) IIpo6d.A.Aotzo. A B προθάλοιτο. 

(07) "Ev οἷς. A £v οἷς xat. 


producat, dicentem quod omnis creatura particeps 
rationis in restitutioneuniversitatis pr:esidem univer- 
sarum rerum observatura sit : ubi etiam subterra- 
neorum nonnullorum Epistola ad Philippenses me- 
minit his verbis : Ipsi omne genu flectetur, coelestium, 
terrestrium et subterraneorum ?—M. Permanebimus 
ac perseverabimus, inquit magistra, in certa stabili- 
que sententia, etiamsi audiamus hzec dicentes, quippe 
cum de eo quidem quod anima sit, etiam adversa- 
rium concordantem et assentientem habeamus, de 
loco autem ubi versatura sit, sicut in superioribus 
dietum est, non repugnemus. — G. Quid ergo re- 
quirentibus, inquam, apostolieam in hae voce sen- 


p tentiam aliquis dixerit, an quod attinet ad loci si- 


guilicationem, dictionem renioveat? — M. llla vero : 
Non videtur mihi divinus, inquit, Apostolus ra- 
lioneloci naturam mente atque intelligentia przedi- 
tam discernens atque distinguens, aliud quidem eoe- 
leste, aliud vero terrestre, aliud item subterraneum 


(08) Μέντοι. À μέν. 

(69) Περὶ τόπου. A περὶ δὲ τοῦ τόπου ὅπου χαθὼς. 
D itidem habet δέ, 

(70) Ἀποστοιτικήν. B praemittit αὐτήν. 

(11) Ταύτῃ. B ταύτην. 

(72) "Azoxivolnc. A B ἀποχινοΐη. 
(75) Ὠγνόμασται. B ὀνομάσα:. 

(74) Ἥμιν. ΒΑ ἡ μέν. 

(15) Λαχοῦσαι. D λαχοῦσα, À in textu τὸ ἀσῴμ' 757 
ἔχουσα, in margine λαχοῦσα. 
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nominasse. Sed quoniam naturse ratione predite A συμπεπ 


tres slatus atque. conditiones sunt : una quidem, 
cui ab initio vita contingit incorporea quam ange- 
licam nominamus; altera vero cum carne conserta 
atque connexa, quam humanam dicimus; alia au- 
tem per mortem ἃ carnalibus absoluta. Quz res in 
animabus animadvertitur, hoc opinor, altitudine 
sapienti: videntem divinum Apostolum, eum qui 
aliquando futurus est, universe ratione przditze 
natur: in bono consensum significare ; ac coeleste 
quidem vocare, angelicum et. incorporeum ; ter- 
restre vero, implicitum et consertum cun corpore ; 
subterraneum autem id quod jam a corpore sepa- 
ratum atque disjunctum sit, aut. certe si alia quo- 
que pr:ter enumeratas natura, inter ratione przdi- 
tas animadvertitur; quam sive quis diemonas, sive 
spiritus, sive aliquid aliud tale voluerit denomi- 
nare, non contendemus, sed susque deque feremus. 
Persuasum est enim tam ex communi opinione, 
quain ex Scripturarum traditione, esse quamdam na- 
luram extra talia corpora, quz recto atque honesto 
adversa contrariaque sit, et in human: nature 
detrimentum | atque perniciem incumbat, qua 
sponte sua a meliore sorte exciderit atque defluxe- 
rit, et in locum boni et honesti, a quo defecit, id 


λεγμένην (16) ἀνθρωπίνην φαμέν" ἡ δὲ διὰ 
θανάτου τῶν σαρχιχῶν (71) ἀπολελυμένη. Ὅπερ ἐν 
ψυχαῖς θεωρεῖται, τοῦτο οἶμαι, τῷ βάθει τῆς σοφίας 
βλέποντα τὸν θεῖον ᾿Απόστολον, πάσης τῆς λογιχῇς 
φύσεως τὴν ἐν τῷ ἀγαθῷ ποτε γενησομένην συμ- 
φωνίαν ἀποσημαίνειν * ἐπουράνιον μὲν χαλοῦντα τὸ 
ἀγγελικὸν χαὶ ἀσώματον " ἐπίγειον δὲ τὸ συμπεπλε- 
μένον τῷ σώματι" 
νον (78) ἤδη τοῦ σώματος, ἣ δὴ τις (79) xa ἄλλη 
παρὰ τὰ εἰρημένα φύσις ἐν λογιχῇ (80) θεωρεῖται, 
ἣν εἴτε δαίμονας εἴτε πνεύματα, εἴτε τοιοῦτον (81) 
ἐθέλοι τις χατονομάζειν, οὐ διοισόμεθα. Πεπίστευ- 
ται (82) γὰρ ἔχ τε τῆς χοινῆς ὑπολήψεως, xa Ex τῆς 
τῶν (85) Γραφῶν παραδόσεως, εἶναί τινα φύσιν ἔξω 
τῶν τοιούτων σωμάτων ὑπεναντίως πρὸς τὸ χαλὸν 
ἀνθρωπίνης ζωῆς, 
ἑχουσίως τῆς χρείττονος ὑπολήψεως (84) ἀποῤῥυεῖσαν᾽ 
χαὶ τῇ ἀποστάσει τοῦ χαλοῦ τὸ ἐχ τοῦ ἐναντίου νοού- 
μένον ἐν αὐτῇ (88) ὑποστήσασαν " ἥνπερ φασὶ χατα- 
χθονίοις ἐναριθμεῖν τὸν ᾿Απόστολον, τοῦτο ἐν ἐχεί- 


χαταχθόνιον δὲ τὸ διαχεχρυμμέ- 


διαχειμένην, χαὶ βλαπτιχὴν τῆς 


νῳ (80) τῷ λόγῳ σημαίνοντα, ὅτι τῆς χαχίας ποτὲ 
ταῖς μαχραῖς τῶν αἰώνων περιόδοις ἀφανισθείσης, 
οὐδὲν ἔξω τοῦ ἀγαθοῦ χαταλειφθήσεται. ᾿Αλλὰ χαὶ 
παρ᾽ ἐχείνων ὁμοφώνως (87) ἣ ὁμολογία τῆς τοῦ 
Χριστοῦ χυριότητος ἔσται. 


quod ex contrario intelligitur, in sese substituerit : quam aiunt Apostolum inter subterranea et inferna 


numerare , 


id illo sermone significantem quod vitiositate longis s:culorum anfractibus et circuitionibus 


aliquando abolita atque exstincta, nihil preter bonum relinquetur. Sed etiam daemones concorditer et 


consentienter dominationem Christi confitebuntur. 


Quocirca cum hae ita sint, nemo nos coegerit Τούτων (88) οὕτως ἐχόντων, obxéz 


subterraneorum et infernorum nomine subterra- 
neum intelligerelocum, quippe cum aer zequaliter 
undique terr: circumfusus sit, ut nulla ejus pars 
ab aeris amplexu vacua ac nuda deprehendatur. 
—G. Hec ubi magistra exposuit, paulisper cunctatus, 
Nondum, inquam, satis quaisivi, nee mihi quzxerenti 
satisfactum est: sed eliam nunc super iis quie 
dicta sunt mens ambigua mihi quodammodo manet, 
ac rogo, ut omissis quidem iis de quibus jam con- 
venitinter nos, ad eamdem consequentiam iterum 
oratio mihi reducatur. Nam haud difficulter arbitror 
eos, qui non admodum duriae pervicaces sint, per ea 
qua dieta sunt inductum iri, ne post corporum dis- 
solutionem, animam ducant ad interitum οἱ aboli- 
tionem, neu, quod ab elementorum natura diversa 
est, idcirco affirment, eam nusquam in rebus uni- 
versis esse posse. Licet enim. cum elementis non 
congruat alque conveniat intelligenti: particeps et 
materie expers natura, esse tamen in eis non 
prohibetur : quippe duplici ratione nobis hic opi- 
uio confirmatur, tum ex eo quod nunc in hac vita, 


(16) Συμπεπ. terit A B συμπεπλεγμένη, fjv. 
(T1) Eapxixov. A ca0zv. 

(18) Διακεχρυμμέν ον. A B διαχεχριμένον, 
(79) Ἢ δή τις. B εἰ 
(80) Λογικῇ. B λογιχοῖς. 

(81) Τοιοῦτον. B 3030 τι τοιοῦτ. 
(82) Πεπίστευται. Ἀ πέπεισται. 
(85) Τῆς τῶν. A delet τῆς. 
(84) ᾿Υποιήνεως. À λήξεως. 


Φ᾽" 
€» ,, 


τις. 


D ἑτεροειδῶς (91) ἔχειν πρὸ 


τις ἡμᾶς 
ἀναγχάζοι τῷ τῶν καταχθονίων ὀνόματι DN. ὑπόγειον 
ἐννοεῖν χῶρον ἐπίσης τοῦ ἀέρας, πανταχόθεν περιχε- 
χυμένου τῇ γῇ, ὡς μηδὲν αὐτῆς μέρος γυμνὸν τῆς περι- 
θολῆς τοῦ ἀέρος χαταλαμόάνεσθαι. ---Ἰ᾿. Ταῦτα δὲ (89) 
διεξελθούσης τῆς διδασχάλου, μικρὸν ἐπισχὼν, Οὔπω 
(ω, qp, τοῦ ζητουμένου ἀλλ᾽ ἔτι μοι τοῖς 
εἰρημένοις ἐπιδιστάζει πως ἣ διάνοια, καὶ δέομαι πά- 
λιν ἐπαναχθῆναί μοι πρὸς τὴν αὐτὴν ἀχολουθίαν τὸν 
λόγον, τῶν μὲν ἤδη συμθιθασθέντων ἡμῖν ἀπαλλα- 


γέντα. Μέτριον (90) γὰρ οἶμαι διὰ τῶν εἰρημένων 
τοὺς μὴ λίαν ἀντιτύπως ἔχοντας ἐναχθήσεσθαι μὴ εἰς 
ἀναίρεσιν χαὶ ἀνυπαρξίαν τὴν ψυχὴν μετὰ τὴν διά- 
3 - 5 3 ^ Lx. 
^usty τῶν σωμάτων ἄγειν, μηδὲ χατασχενάζειν μη- 
δαμοῦ δύνασθαι αὐτὴν ἐν τοῖς οὖσιν εἶναι διὰ τὸ 
ς τὴν τῶν στοιχείων οὐ- 
σίαν. Κἂν μὴ συμθαίνῃ γὰρ τούτοις Tj νοερά τε χαὶ 
ἄϊλος φύσις, τὸ εἶνα!: αὑτοῖς (02, οὐ χωλύεται, δι- 
χό iUm UM Ene ΒΟ Οὔ, ἕ 
χόθεν ἡμῖν τῆς ὑπολήψεως ἧς βεθαιουμένης, Ex 
τε τοῦ νῦν ἐν τῇ ζωῇ ταύτῃ τὴν ψυχὴν ἐν τοῖς σώ- 
μᾶσιν εἶναι, ἄλλο τι παρὰ τὸ σῶμα χατὰ τὴν οὐσίαν 


ὑπάρχουσαν, χαὶ ἐχ τοῦ τὴν θείαν φύσιν ἀποδεῖξα: 


(85) "Ev αὐτῇ. B ἐν ἑαυτῇ. A in margine ἑαυτῇ. 
(86) "Ev. ἐκείνῳ. Ἔν delet B. 

(87) 'Ouogorwoc. A in margine ὁμόφωνος, 

(88) Τούτων. D τούτιυν οὖν. 

(89) Ταῦτα δέ. ^£ delent A D. 

(90) Mécpiov. A B μετρίως. 

(91) ἙἙτεροειδῶς. A B ἑτεροφνῶς. 

(92) Eirat αὐτοῖς. Ἀ εἶναι ἐν αὐτοῖς. 


78 DE ANIMA ET RES 


SURIRECTIONE, τὰ 


τὺν λόγον, ἄλλο τι παντάπασιν οὖσαν τῆς αἰσθητιχῆς A cum natura aliud quiddam anima atque corpus sit, 


τε xal ὑλιχῆς οὐσίας * ὅμως 0b ἑχάστου τῶν ὄντων 
διήχειν, καὶ τῇ πρὸς τὸ πᾶν ἀναχράσει συνέχειν ἐν 
τῷ εἶναι: τὰ ὄντα, ὡς διὰ τούτων χατὰ τὸ ἀχόλουθον 
μηδὲ τὴν ψυχὴν ἔξω τῶν ὄντων οἴεσθαν ἀπὸ τῆς 
ἐν (93) εἴδει θεωρουμένης ζωῆς εἰς τὸ ἀειδὲς μετα- 
στᾶσαν. 

mista est, in essentia continere 
monis Ostendit , 


Pa qui sunt inrerum natura, 
existimandum sit, ne animam quidem extra res universas esse, cum ex ea vila» 


in corporibus tamen est; tum ex eo quod oratio de- 
monstravit, divinam naturam, licet omnino alia 
sit alque ea qui? sensus materi:que particeps est, 
tamen per ununiquodque eorum qua sunt in rerum 
natura, fundi, permeare atque permanare, eaque 
v] qua cum universitate contemperata atque coni- 
uL per hac, prout consequentia ser- 


qui in forma ac specie animadvertitur, ad eam qui conspici non potest transmigraverit. 


᾿Αλλὰ πῶς, εἶπον, τῆς τῶν στοιχείων ἑνώσεως 
ἕτερόν τι διὰ τῆς πρὸς ἄλληλα μίξεως εἶδος (94) 
ἀναλαθόντων (95), πρὸς ἃ (90) τῆς ψυχῆς γέγονεν 
ἡ οἰχείωσις (97), ἐπειδὰν τῇ διαλύσει τῶν στοιχείων 
χατὰ τὸ εἰχὸς συναφανισθῇ χαὶ τὸ εἶδος ; Τίνι ση- 
pei χαταχολουθήσει ἣ ψυχὴ μετὰ τοῦ (98) ἐγνωσμέ- 
νου μὴ παραμείναντος: --- Μ΄. Ἡ δὲ μικρὸν ἐπισχοῦσα, 
Δεδόσθω μοι, φησὶ, xav' ἐξουσίαν (99) πλάσαι τινὰ 
λόγον ἐν ὑποδείγματι, πρὸς τὴν τοῦ προχειμένου 
σαφήνειαν, χἂν ἔξω τοῦ δυνατοῦ δοχῇ τὸ λεγόμενον. 
Δεδόσθω γὰρ δυνατὸν εἶναι τῇ τοῦ ζωγράφου τέχνῃ, 
μὴ μόνον μιγνύειν ἐξ ἐναντίου τὰ χρώματα, χαθὼς 
ἔθος ποιεῖν αὐτοῖς πρὸς τὴν τῆς μορφῆς ὁμοιότητα, 
ἀλλὰ xai διαχρίνειν τὰ μεμιγμένα, xal τὴν χατὰ 
φύσιν πάλιν ἑχάστῳ τῶν χρωμάτων ἀποδιδόναι βα- 
φήν. Οὐχοῦν τὸ λευχὸν, xo τὸ μέλαν, ἣ τὸ ἐρυθρὸν, 
xai τὸ χρυσοειδὲς, ἣ εἴ τις ἄλλη βαφὴ πρὸς τὴν 
ὁμοιότητα τοῦ προχειμένου συγχρίνεται (1), εἰ πάλιν 


ἀποχριθείη τῆς πρὸς ἕτερον (9) μίξεως, χαὶ ἐφ᾽ C 


ἑτέρου (5) γένοιτο, οὐδὲν ἧττον γινώσχεσθαι ὑπὸ τοῦ 
τεχνίτου φαμὲν αὑτὸ τὸ εἶδος τοῦ χρώματος, xo μὴ 
μίαν (4) ἐγγίνεσθαι λήθην αὐτῷ, μήτε τοῦ ἐρυθροῦ 
ἦτε τοῦ μέλανος, εἰ (8) ἑτερόχρωα (60) χατὰ τὴν 
ποῦ (7) πρὸς ἄλληλα μίξιν γινόμενα (8), πάλιν εἰς 
τὴν χατὰ φύσιν ἐπανέλθῃ (9) βαφήν * μεμνημένου (10) 
ὃὲ τοῦ τρόπου τῆς πρὸς ἄλληλα τῶν χρωμάτων συγ- 
χράσεως * élBivat 7 ποῖον ἔν τινι (14) γινόμενον (12) 
οἷον ἀπειργάσατο χρῶμα, χαὶ ὅπως ἐχθληθέντος (13) 
Ex τοῦ ἀπολυθῆναι τοῦ ἑτέρου πάλιν εἰς τὸ οἰχεῖον 
ἐπανέδραμεν ἄνθος, χαὶ εἰ πάλιν 
τὸ ἴσον ἐργάσασθαι, 


cT 


t διὰ τῆς μίξεως 
ἀπονωτέρα ἔσται αὐτῷ à χατα- 
σχευὴ ἐν τῇ προλαθούσῃ δημιουργίᾳ μελετηθεῖσα. 
Εἰ δέ «t (14) ἀχόλουθον ἐν τῷ ὑποδείγματι, φησὶν, ὁ 
στέον ἤδη ἡμῖν αὐτὸ τὸ προχείμενον. 
γραφικῆς τέχνης (15) iig τῶν στοιχείων 
νοείσθω ἐρεῖς (10), ἢ δὲ μίξις 
τεροχροούντων pa ἧς, xo 
xa 


ποικίλης τῶν 
e πάλιν ἣ δοθεῖσα ἡμῖν 
ὑπόθεσιν εἰς τὰ οἰχεῖα τούτων ἐπάνοδος, τὴν 
συνδρομήν τε χαὶ διάστασιν τῶν στοιχείων ὑπογρα- 
(95) Τῆς ἐν. B τῶν ἐν. 
(94) Ei£oc delet D. 
(95) AvaJAa6órcov, B ἀναλαμθανόντων. 
90) Πρὸς à. AB phe ὅ. 
91) Οἰκείωσις. B. διοίχησις. 
(98) Μετὰ τοῦ. D. μετὰ τοῦτο τοῦ. 
(99) Kac' ἐξουσίαν». A χοτεξουσίαν. 
(1) Συγκχρίνεται. A Ὁ συγκιρνᾶται. 
e Πρὸς uper: A b πρὺς τὸ ἕτερον. 
"Eg! ἑτέρου. A ἐφ᾽ ἑαυτοῦ. 
4) Μὴ μίαν. A B μηδεμίαν. 
5) Ei delet A. 
PATROL, Gn. XLVf. 


Sed quo pacto, inquam, eum elementorum unitio 
per mutuam mistionem aliam quamdam speciem 
assumpserit, cum qua anima conciliata atque con- 
sociata fuit, posteaquam una cum elementorum dis- 
solutione, species quoque, ut est verisimile atque 
consentaneum, abolita atque deleta fuerit? quod si- 
gnum anima posthac sequetur, cum id quod notutn 
fuerat, non permanserit ? — M. H:ec vero paulum mo- 
rata : Detur, inquit, mihi ut ad arbitrium commini- 
scar ac fingam aliquam similitudinis atque exempli 
gratia rationem ad propositze quzestioais perspicuita- 
tem atque declarationem, etiamsi quod dicetur, fieri 
non posse videatur. Detur enim fieri posse per ar- 
tem pingendi, ut. non solum colores ex contrariis, 
quod pictores facere solent ad similitudinem forme 
misceantur, verumetiam misti separentur, ac rur- 
sus unicuique colori naturalis tinctura. reddatur. 
Si igitur albus et niger, aut ruberet fulvus color, 
aut si qua alia tinctura ad similitudinem argumenti 
lemperatus , rursus ἃ commistione qua cum 
altero colore contemperatus est, secretus ac 
per se singulatim separatus fuerit, nihilominus 
ipsam speciem coloris ab artifice agnosci dicimus, 
nullamque ei oblivionem obrepere vel rubri vel ni- 
gri, si diversi colores invicem commisti rursus ad 
naturalem redacti fuerint tincturam : itemque | si 
modi colorum ad invicem contemperandorum et 
commiscendorum recordetur , scire , quis cui color 
permistus quem colorem effecerit, et quo pacto altero 
eluto atque secreto, rursus ad proprium florem re- 
dactus sit : ac si rursus permistione opus sit idein 
efficere, minore cum negotio atque labore conficiet 
id, quod in priore compositione meditatus exercue- 
rat. Si igitur aliquid in similitudine consentaneum, 
inquit, oratio habet, scrutanda atque perpendenda 
jam nobis eril proposita quiestio. Nam pro parte 
pingendi, anima orationi proposita sit; et loco co- 
lorum artis, intelligatur elementorum natura : mistio 
aulem varie diversorum colorum 


lincturg, ac 


(0) 'Ecepóypoa. A B ἑτερόχροα. 

(7) Τὴν ccv. Τοῦ delet Α. ' 

(8) Pivéueva. A γενόμενα. 

(9) ᾿Επανέλθῃ. B ἐπανέλθοι. 

(10) Μεμυημένου. B μεμνημένον. 

(11) "Er τινι. B ἐν τίνι. 

(12) Γινόμεγον. & B γενόμενον. 

(43) 'Ex6An0ércoc. A B ἐχπλυθέντος το 

(14) Εἰ δέ τι. A εἰ δή τι. 

.09) Τέχνης. B. jungit haec : Ἢ Ψυχὴ προχείοθω 
τῷ λόγῳ, καὶ ἀντὶ χρωμάτων τῆς τέχνης, 

(16) Φύσις delet A. 


75 


S. GREGORII NYSSENI 


τὸ 


rursus exempli gratia nobis data horum ad propria A φέτω. “Ὥσπερ οὖν φαμεν (17) ἐν τῷ ὑποδείγματι μὴ 


cujusque redaetio, tum concursum, tum diremptio- 
nein elementorum designet. Ut igitur in similitudine 
dicimus artificem non ignorare coloris tincturam, 
qui post mistionem rursus ad proprium florem re- 
dacta sit, sed agnoscere tum rubrum, tum nigrum, 
el si quis alius color per certam quamdam cum 
diversi generis colore communionem, formam effe- 
cit, qualis quidem esset in commistura, qualis item 
nunc sit, cum sux naturali tincturz restitutus est : 
qualis item futurus sit, si eodem modo rursus co- 
lores inter se. misceantur : ita animam elemento - 
rum qui coierint ad constitutionem corporis cui 
ipsa inhzserit, etiam post dissolutionem eorum na- 
iuralem scire proprietatem censemus. Ac tametsi 
natura procul ab invicem abstrahat elementa propter 
insilas contrarietates, unumquodque eorum arcens 
a commistione contrarii, nihilominus cognoscendi 
et explorandi vi proprium amplectens anima, apud 
unumquodque erit ac manebit, donec rursus in idem 
voneursus diremplorum ad instaurationem dissoluti 
corporis ex elementis coacti factus fuerit, quie 
proprie resurrectio et est et nominatur. 

G. Atqueego: Videris, inquam, egregie miüi obiter 
et in transitu defendisse doctrinam et fidem resur- 
reclionis. Arbitror enim per hac sensim adduci 
posse eos qui eam fidem oppugnant, ne putent fieri 
non posse ut rursus elementa inter se coeant, et 
eumdem hominem efficiant.— M.Nerpehoc vere, in- 
quit magistra, dicis. Licet enim audire dicentes eos 
qui huie opinioni adversantur, Cum in universita- 
tem pro cujusque cognatione elementorum resolu- 
tio fiat, qui fieri polest ut calor, qui in hoc est, 
ubi ad universitatem redactus fuerit, rursus nulla 
admistione cum eo quod est ejusdem generis con- 
crelus, segregetur et abstrahatur, ad constituen- 
dum hominem, qui vita defunctus reficiatur et 
instauretur?. Nam nisi perfecte. proprium redierit, 
sel pro peculiari aliquid aliud ex eodem genere as- 
sumptum fuerit, alterum pro altero fiet, atque id non 
item resurrectio fuerit, sed novi hominis creatio. 
Quod si eumdem rursus ad seipsum reverti oportet, 
penitus ac. prorsus eumdem secum esse convenit, 
omnibus elementorum partibus recipientem pristi- 
nam naturam.—G. Ergo, sicut dixi, etiam adversus 
hane, inquam, oppositionem et contradictionem 
ejusmodi de anima nobis opinio suffecerit : nempe 


(17) Φαμεν. B ἔφαμεν. 
(18) Tov χρώματος. D. τῶν χρωμάτων. 
(19) Μετά. Ρ μετὰ τήν. 


(20) Τότε. Τό «c B. 
(21) Οἷον' μέν. AB οἷον μὲ v ἦν. 
(22) Οἷον. ΔΑ οἷον δέ. 


(25) Γινομένῳ. Β γινόμενον. 

(24) Ὁμοιοτρό πως. Δ B ógos( ρόπως. 
(25) Ἢ ἐγεφύη. ι ᾧ ἀνεφύ An. 

(26) Ἐπιμιξίας. B ἐπιμοιρίας. 

21) Eic ταὐτό. A B εἰς ταὐτόν 

ὃ }8) Καὶ ἐγώ. ἢ χἀγώ. 

(39) Τὸ παρόν. A B πάροδον. 

(59) Συμμεμαχηχέ Aqu, B συμυευιχέναι. 
(91) Καί. B vat. 


ἀγνοεῖν τὴν βαφὴν τοῦ χρώματος (18) τὸν τεχνίτην, 
μετὰ (19) μίξιν πάλιν εἰς τὸ οἰχεῖον ἄνθος ἐπανελ- 
θοῦσαν, ἀλλ᾽ ἐπιγινώσχειν τό τε (20) ἐρυθρὸν καὶ τὸ 
μέλαν, καὶ εἴ τι ἕτερον διὰ τῆς ποιᾶς πρὸς τὸ ἑτερο- 
γενὲς χοινωνίας τὴν μορφὴν ἀπειργάσατο, οἷον 
μὲν (21) ἐν τῇ μίξει, οἷον (22) xa νῦν ἐστιν ἐν τῷ 
χατὰ τὴν φύσιν γινομένῳ (95) " οἷον δὲ πάλιν ἔσται, 
εἰ ὁμοιοτρόπως (24) αὖθις ἀλλήλοις ἀναμιχθείη τὰ 
χρώματα " οὕτως εἰδέναι τὴν ψυχὴν τῶν συνδραμόν- 
των στοιχείων πρὸς τὴν τοῦ σώματος χατασχευὴν, ᾧ 
ἐνεφύη (25), χαὶ μετὰ τὴν διάλυσιν αὐτῶν τὴν φυσι- 
γὴν ἰδιότητα. Κἂν πόῤῥωθεν ἀπ᾽ ἀλλήλων αὐτὰ ἡ 
φύσις ἀφέλχῃ διὰ τὰς ἐγχειμένας ἐναντιότητας, ἕχα- 
στον αὐτῶν τῆς πρὸς τὸ ἐπιμιξίας (30) 

D ἀπείργουσα, οὐδὲν ἧττον παρ᾽ ἑχάστῳ ἔστα: τῇ γνω- 
στιχῇ δυνάμει τοῦ οἰχείου ἐφαπτομένη, χαὶ παρα- 
μένουσα ἕως ἂν εἰς ταὐτὸ (27) πάλιν ἡ τῶν διεστώ- 
τῶν γένηται συνδρομὴ πρὸς τὴν τοῦ διαλυθέντος 
ἀναστοιχείωσιν, ὅπερ ἀνάστασις χυρίως χαὶ ἔσται χαὶ 
ὀνομάζεται. 


ἐναντίον 


Γ. Καὶ ἐγὼ (38) εἶπον, Ἄριστά μοι δοχεῖς χατὰ τὸ 
παρὸν (29) συμμεμαχηχέναι (50) τῷ λόγῳ τῆς ἀνα- 
στάσεως. Δύνασθαι γὰρ ἂν διὰ τούτων ἠρέμα προσ- 
αχθῆναι τοὺς ἀπομαχομένους τῇ πίστει, πρὸς τὸ μὴ 
οἴεσθαι: τῶν ἀδυνάτων εἶναι πάλιν ἀλλήλοις συνελθεῖν 
πὰ στοιχεῖα, χαὶ τὸν αὐτὸν ἀπεργάσασθαι, ἄνθρωπον, 
— M. Καί (51) φησιν ἡ διδάσχαλος"᾿Αληθὲς τοῦτο λέ- 
γεις. Ἔστι γὰρ λεγόντων ἀχούειν τῶν (52) πρὸς τὸν 
λόγον τοῦτον ἐνισταμένων, ὅτι Εἰς τὸ πᾶν (55) χατὰ τὸ 
συγγενὲς γινομένης τῶν στοιχείων τῆς ἀναλύσεως (54): 
τίς μηχανὴ τὸ ἐν τῷδε θερμὸν ἐν τῷ χαθόλου γενό- 
μενον συμμιγὲς (55), τοῦ συγγενοῦς πάλιν ἀποχρι- 
θῆναι πρὸς τὸ συστῆναι τὸν ἀπαλλασσόμενον (50) 
ἄνθρωπον ; Εἰ γὰρ μὴ ἀχριθῶς τὸ ἴδιον ἐπανέλθοι, ἐκ 
δὲ τοῦ ὁμογενοῦς ἀντὶ τοῦ ἰδιάζοντός τι παραλη- 
φθείη (51) " 
τι ἂν εἴη τὸ τοιοῦτον ἀνάστασις, ἀλλὰ χαινοῦ ἀν- 


ἕτερον ἀνθ᾽ ἑτέρου γενήσεται, xal οὐχ- 


θρώπου δημιουργία. Εἰ δὲ χρὴ τὸν αὐτὸν εἰς ἑαυτὸν 
πάλιν ἐπανελθεῖν, δι᾽ ὅλου (58) εἶναι προσήχει τὸν αὐ- 
τὸν, ἑαυτοῖς (39) πᾶσι τοῖς τῶν στοιχείων μέρεσι τὴν 
ἐξ ἀρχῆς ἐπαναλαθόντα (40) φύσιν. —T. Οὐχοῦν, 
ps (41) εἶπον, αὐτάρχης ἡμῖν πρὸς (42) ταύτην τὴν 
ἔνστασιν ἡ τοιαύτη περὶ τῆς ψυχῆς ἂν εἴη ὑπόληψις “τὸ 
οἷς ἐξ ἀρχῆς ἐνεφύη στοιχείοις τούτοις (45), χαὶ μετὰ 


(53) ᾿Αχούειν τόν. A B ἀχούειν τῶν. 
(55) Hav. B πᾶσαν. 
(94) Ἀγνωύσεως. A in textu ἀναχύσεως " in 


may gine τῆς τ τῶν στοιχείων ἀναλύσεως. 
(55) Συμμιγές. A. B ἀμιγές. 
(56) "AzaA.Aaccouévov. A DB ἀναπλασσόμενον. 
(97) HapaAng0etn. Παραλειφθείη. 
(58) Δι’ ὅλου. B δι’ ὅλων. 
(59) Αὐτὸν: ἑαυτοῖς. A B αὐτὸν ἑαυτῷ. 
(40) "EzavaAaGórza, |n margine ἐπαναλαμθά- 
γοντας: 
(41) Ὡς delet D. 
(42) Ἡμῖν πρός. A ἡμῖν ἡ χαὶ πρός. 
(453) Στοιχείοις τούτοις. B. Στοιχείοις, τούτοις, 
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τὴν διάλυσιν παραμένειν, οἷον cl φύλακα τῶ 
χείων (44) χαθισταμένην, xa ἐν τῇ ἀναχράσει τῇ 
πρὸς τὸ ὁμόφυλον οὐ διαφιεῖσαν (45) τὸ ἴδιον " τῷ 
λεπτῷ τε xal εὐχινήτῳ τῆς νοερᾶς δυνάμεως, οὐδε- 
ulav ἐν τῇ λεπτομερίᾳ τῶν στοιχείων ὑπομένουσαν 
πλάνην * ἀλλὰ συνδιαλύεσθαι (40) τοῖς ἰδίοις χαταμι- 
γνυμένοις (ἀ1) πρὸς τὸ ὁμόφυλον, χαὶ μὴ ἁτονεῖν 
συνδιεξιοῦσαν αὐτοῖς, ὅταν πρὸς τὸ πᾶν ἀναχέων- 
ται (48), ἀλλ᾽ ἐν αὐτῷ (49) ἀεὶ μένειν ὅποιπερ (50) 
αὐτὰ, καὶ ὅπως παρασχευάσῃ ἣ φύσις. 


Εἰ δὲ γένοιτο πάλιν παρὰ τῆς τὸ πᾶν οἰχονομούσης 
δυνάμεως τοῖς διαλυθεῖσι πρὸς τὴν συνδρομὴν τὸ ἐν- 
δόσιμον " τότε Haie εἰ μιᾶς ἀρχῆς (51) &&a. 
σχοῖνοι διάφοροι, ὁμοῦ (83) xaY xax' αὐτὸν αἱ πᾶσαι 
τῷ ἐφελχομένῳ συνέπονται * οὕτως ἐν μιᾷ τῇ τῆς (90) 
ψυχῆς δυνάμει, τῆς τῶν στοιχείων διαφορᾶς EAxo- 
μένης, ἀθρόως ἐν τῇ συνδρομῇ τῶν οἰχείων, ἡ τοῦ 
σώματος ἡμῶν σειρὰ διὰ τῆς ψυχῆς συμπλαχήσεται, 
χαταλλήλως ἑχάστου πάλιν πρὸς τὸ ἀρχαῖον xol 
σύνηθες πλαχουμένου (84), χαὶ περιπτυσσομένου τὸ 
γνώριμον (55).—M. ᾿Αλλὰ χαὶ τοῦτο (50) τὸ ὑπόδειγμα, 
φησὶν ἡ διδάσχαλος (57), εἰχότως ἂν προστεθείη τοῖς 
ἐξητασμένοις (58) εἰς ἀπόδειξιν τοῦ μὴ πολλὴν εἶναι 
τῇ ψυχῇ τὴν διδασχαλίαν (59) ἐν τοῖς στοιχείοις δια- 
χρίνειν (00) τοῦ ἀλλοτρίου τὸ ἴδιον. Προχείσθω γὰρ 
τῷ χεραμεύοντι (01) πηλὸς χαθ᾽ ὑπόθεσιν, πολὺς δὲ 
οὗτος εἶναι δεδόσθω, οὗ τὸ μέν τοι πρὸς τὴν τῶν 


ἦν ol- Δ quod in quibus elementis ab inilio inhzserit, apud 


ea post dissolutionem quoque permaneat, quasi 
custos :dium, quie in resolutione elementorum in 
suum cujusque genus, per sublilitatem et agilita- 
lem. intelligentia. przedit:e. facultatis proprium non 
dimittat, nec erroris quidquam in exilitate atque 
tenuitate elementorum sustineat, sed una cum 
propriis, dum cum suo quoquegenere commiscetur, 
penetret ac permeet, nee deficiat una eum eis per- 
means, dum in rerum naturam universam refun- 
duntur, sed semper in eis maneat, quocunque loci 
ac quomodocunque ea natura redegerit. 


Quod si rursus ab ea potentia atque virtute, 
qui rerum universitatem "gubernat, dissolutis ele- 


φθεῖεν p mentis ad concursum, signum atque occasio data 


fuerit, tunc quemadmodum fit, si ab uno principio 
diversi funes suspensi sint, ut. simul eodemque 
tempore cuncti attrahentem sequantur : eodem 
modo, dum per unam virtutem et potentiam animae 
diversa trahuntur elementa , repente unoquoque 
momento statim per coitionem atque concursum 
propriorum, eorporis nostri catena per animam 
conseretur, atque concinnabitur, et unumquodque 
Sc commode rursus ad pristinum et consuetum 
applicabit, et tanquam sibi notum amplectetur. 


' —M. Quin etiam h:ec quoque similitudo, magistra in- 


quit, haud immerito adjungi possit. iis quz quze- 
sita, traclata atque examinata sunt ad demon- 
strandum, quod haud magno negotio anima possit 


σχευῶν ἀπεργασίαν (02) ἤδη τετύπωται, τὸ δὲ μέλ- C inter elementa suum ab alieno discernere. Propo- 


λον (05). Τὰ δὲ σχεύη πάντα μὴ ὁμοειδῶς (64) ἀλλή- 
λοις διεσχηματίσθω, ἀλλὰ τὸ μὲν πίθος, τὸ ὃὲ ἀμφο- 
ρεὺς, ἕτερον δὲ πινάχιον, ἣ τριδλίον, ἣ ἄλλο τι τῶν 
χατὰ τὴν χρῆσιν ἐπιτηδείων ἔστω, ταῦτα δὲ πάντα 
ἤσθω, ἀλλ᾽ ἴδιον ἐχάστου (65) δεσπότου, 


ὑποχείσθω τῷ λόγῳ. 


vis aliud sit ex iis 45 ad usum apta ac necessaria sunt, 


suus cujusque dominus orationi proponatur. 


Οὐχοῦν. ἕως ἂν συνεστήχει, ταῦτα φανερά «e (06) 
γίνεται: χἂν συντριθείη πάλιν, οὐδὲν 
ἧ γνώριμα (01) ἀπὸ τῶν (08) συντριμμάτων 
τοῖς χεχτημένοις ἔσται, τὸ μὲν (69) τὸ ἐχ τοῦ 
πίθου, ποῖον 0E (70) τὸ £x τοῦ ποτηρίου τρύφος 
ἐστίν. Εἰ ὃὲ xai πρὸς τὸν ἀχυτέργαστον χαταμιι- 


τοῖς ἔχουσι 
ἧττον 


natur enim exempli gratia figulo lutum, idque 
multum esse detur, cujus alia quidam pars ad 
vasorum confectionem jam formata, alia vero for- 
manda sit, vasa autem omnia non eadem forma 
sint, sed aliud quidem dolium, aliud vero am- 
phora, aliud autem scutella, vel patella, aut quid- 
atque hic omnia non unus possideat, sed 


Quandiu igitur h:ee constiterint et integra fue- 
rint, haud difliculler a suis dominis agnoseuntur. 
Atque etiamsi collisa confraetaque fuerint, rur- 
sum nihilominus ex fragmentis note signaque pos- 
sessoribus exstabunt, quibus judicare possint quod 
frustum ex dolio, quod ex poculo sit. Quod si 


48stq πηλὸν, πολὺ μᾶλλον ἀπλανὴς d διάγνωσις τῶν p eliam. cum rudi massa luti commista fuerint , 


ἤδη χατειργασμένων ἀπ᾽ ἐχείνου γίνεται. Οὕτως οἷόν 


(44) Οἱκείων. ἃ οἰχιῶν, 

(43) Διαριεῖσαν. B διαφυεῖσαν. 

(468) Xvréi oec at. A συνδιαδύεσθα!. 

(41) Καταμιγγυμέγοις. B xoY οὐ μιγνυμ. 
(48) Avayéorcat. A in margine ἀναχέηται, 
(49) "Ev αὐτῷ. A B £v αὐτοῖς. 

(50; “οποιπερ. A B ὅποιπερ ἄν. 

(51) Ἀρχῆς. Bi ξ ἀρχῆς. 

(52, 'Ouov. X ὁμοῦ τε. 

(55) Τῇ τῆς. Delet A τῇ. 

(54) Πιακουμένγου. B πλεχομένου τε. 

(55) Propiuor. Β γνώρισμα. 

( ᾿Αλλὰ xal τοῦτο delet B. 

D) Ἡ διδάσκακϊος delet A. 
"E&£qcacuérocc. ἃ in textu ἐξισταμένοις, in 


multo magis certa dijudicalio eorum quie jam 2d 


margine ἐξητασμένοις. 
(59) Ai&ac xa Atav. A D δυσχολίαν. 
60) Διακρίνειν". A τοῦ διαχρίνειν. 
) Κεραμεύοντι. 

02) Ἀπεργασίαν' 
5) Μέλλον. B p. 
4) Ὃμοειδῶς. À in margine ὁμοιοειδῶς. 
ib) Ἴδιον ἑχάστου δεσπότου. M ἴδιος ἑχάστις 
πότης. D ἰδίως ἐχ ότης. 
τοῦ) Φαγερά τε. B φανερά. 
07) Γνώριμα. B. γνώρισμα. 
ρισμα. 

(08) ᾿Απὸ τῶν. Α Β χαὶ ἀπὸ τῶν. 

(09) Τὸ μέν. Ὁ τί μέν. 

(10) Ποῖον δέ. ^ in margine τι. 


- 


A in margine γνώ- 


τὸ 
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opus redacta fuerint ex rudi materia fit. Ita tan- A τι σχεῦος, ὁ xa0' Exaczóv ἐστιν ἄνθοωπος, ἐχ τῆς 


quam vas quoddam homo quisque singularis est, 
ex elementorum coneursu à communi materia for- 
matus, peculiari prorsus figura multum differens 
ab eo quod ejusdem generis est. Quo dissoluto, 
nihilominus etiam ex reliquiis anima quie possidet 
vas, proprium agnoscit, neque in communione 
atque confusione fragmentorum, neque si eadem 
cum rudi elementorum materia commisceatur, a 
proprio discedens, sed semper sciens suum, quale 
esset tum cum in forma consisteret, et post dis- 
solutionem ex signis qu: in reliquiis manserunt, 
circa proprium non errans.—G. Ego vero approbatis 
iis quie. dieta erant, ut apposite, apte atque ac- 
commodate ad propositum argumentum inventa, 
ll:c quidem, 
credi rectum et ::quum est, sed si quis narrationem 
Domiui cam, quz est in Evangelio de iis qui sunt 
in inferno, adversus ea qui dieta sunt proferat, 
quasi non congruentem et convenientem cuim 
praeparare nos ad responsionem oportet ? 

M. At illa, Ad corpus quidem accommodatius, in- 
quit, sermo narrationem exponit, multas tamen 
inspergit materias οἱ causas, per quas ad subti- 
liorem. speculationem | invitat, si quis accurate 
exquisiteque rem intellexerit, Nam qui hiatu vasto 
malum a bono dirimit atque discludit, qui guttam 
aliquam qui per digitum admoveatur, desideran- 
tem fecit eum qui cruciabatur, qui patriarch:ze 
sinum ei qui per hane vitam malis et incommodis 
vexatus fuerat, ad quietem proposuit, qui item 
antea mortuos eos 
suit, non parum avocat eL abducit ab ea senten- 
tia qux in promptu est eum qui haud stulte et 
imperite, sed inlelligenter verba sequatur. Quos 
enim oculos attollit in inferno dives ille, qui car- 
neos oculos in sepulcro reliquerat? Quo pacto 
item flammam sentit id quod incorporeum est? 
Quam vero linguam refrigerari per guttam cupie- 
bat, cum ei carnea lingua non adesset? quis au- 
tem ille digitus, qui preferret ei guttam? Ipse 
item sinus requietis, quis? Cum enim corpora 
essent in sepulcris, anima vero neque in corpore 
esset, neque ex partibus constaret, difficile fuerit 
narrationis structuram, prout pronus ac prima 
fronte | intelligitur , 
nisi quis singulatim quxque verba a. corpore tra- 
ducat ad eam quae mente percipitur speculationem, 
ut hiatus, qui dirimit atque disjungit. communio- 


iis 


(14) ᾿Αγατετυπωμένος. Δ in margine τετυπωμέ- 
νης, B in textu. 

(12) Διωλυθέντος. A in textu διαγνωσθέντος, in 
margine 612). υθέντος. 

(72) Οὕτε cl. Ei delet D. 

(74) Συνεστώς. B συνετῶς. 

(75) ᾿Απομειγάντων. A ἔναπομε 

(16) Προσφέροι. B προφέρει. 

(11) ᾿Εξητασμένοις. A in textu 
margine ἐξητασμένοις. 


(18) Ἡ διδάσχα. loc. 


ινάντων. 
Σξισταμένοιε. in 
ἐξισταμένοις, ii 


A D delent, 


inquam, hoc modo tum dici, tum p 


ac sepulturz traditos expo- C 


ad veritatem accommodare , D 


συνδρομῆς τῶν στοιχείων ἀπὸ τῆς χοινῆς ὕλης &va- 


τετυπωμένος (71), ἐν ἰδιάζοντι πάντως τῷ σχήματι 
πολλὴν πρὸς τὸ ὁμογενὲς τὴν διαφορὰν ἔχων. Οὗ 


διαλυθέντος (72) οὐδὲν ἧττον xoi ἀπὸ «τῶν λευψάνων 
ἡ χεχτημένη τὸ σχεῦος ψυχὴ τὸ οἰχεῖον ἐπιγινώσχε:, 
οὔτε ἐν (15) τῇ χοινωνίᾳ τῶν συντριμμάτων, οὔτε εἰ 
πρὸς τὸ ἀχατέργαστον τῆς τῶν στοιχείων ὕλης χατα- 
μιχθείη, τοῦ οἱἰχείου ἀφισταμένη, ἀλλ᾽ ἀεὶ ἐπιστα- 
μένη τὸ Ὅν; οἷόν τε συνεστὼς (74) ἐν τῷ σχήματι 
ἣν, xol μετὰ τὴν διάλυσιν Ex. τῶν ἀπομεινάντων (79) 
px volg λευψάνοις οὐ πλανωμένη περὶ τὸ ἴδιον. 
r. Ἐπιδεξά μενος δὲ τὰ εἰρημένα ὡς προσφυῶς τε 
χαὶ οἰχείως πρὸς τὸν προχείμενον εὑρεθέντα σχοπὸν, 
Ταῦτα μὲν οὕτως, εἶπον, λέγεσθαί τε xa πιστεύεσθαι 
χαλῶς ἔχει" εἰ δέ τις τὸ ἐν τῷ Εὐαγγελίῳ τοῦ Κυρίου 
περὶ τῶν ἐν δου διήγημα πρὸς τὰ εἰρημένα προσ- 
φέροι (16), ὡς οὐ συμθαῖνον τοῖς ἐξητασμένοις (11), 
πῶς χρὴ παρασχευάσασθαι πρὸς τὴν ἀπόχρισιν ; 
qui examinata atque perpeusa sunt, quo pacto 


Μ. Ἠ διδάσχαλος(18) δὲ, Σωματυκώτερονμὲν, φησὶν» 
λόγος ἐχτίθεται τὸ διήγημα, πολλὰς 0s χατασπείρει 
τὰς ἀφορμὰς, δι᾿ ὧν εἰς λεπτοτέραν θεωρίαν Exxa- 
ἐξεταστὴν (79) ἐπαΐοντα. γὰρ χά- 
σματι (80) μεγάλῳ διείργων τὸ xaxby Ex τοῦ χρείτ- 
τινος δαχτύλῳ (81) χομιζομένης 
ποιήσας τὸν ὀδυνώμενον, xal πατριάρχου 
χόλπον τῷ διὰ τῆς ζωῆς ταύτης χεχαχωμένῳ ὑποθεὶς 
2), πρὸ τούτων δὲ xa τὸ τεθνᾶναι αὐὖ- 


ο- 


πονος, σταγόνος τέ 


ἀνάπαυσιν (82 
ποὺς, xal ταφῇ δοθῆναι διηγησάμενος, οὐ μιχρῶς 
ἀφίστησι τῆς χατὰ πρόχειρον (85) διανοίας. τὸν μὴ 
ἀσυνέτως (84) τοῖς λεγομένοις ἑπόμενον. Ποίους γὰρ 
ὀφθαλμοὺς ἐπαίρει ἐν τῷ ἄδῃ ὁ πλούσιος, τοὺς τῆς 
σαρχὸς ἐναφεὶς (85) τῷ τάφῳ; Πῶς 65 φλογὸς 
ἠσθάνετο (80) τὸ ἀσώματον ; Ποίαν δὲ γλῶσσαν χατα- 
Ψψυχθῆναι διὰ τῆς σταγόνος ἐπιθυμεῖ, τῆς σαρχίνης 
αὐτῷ μὴ παρούσης; Τίς δὲ ὁ διαχομίζων αὐτῷ τὴν 
ῥανίδα δάχτυλος ; Αὐτὸς δὲ ὁ χόύλπος τῆς ἀναπαύσεως, 
τίς; Τῶν γὰρ σωμάτων ἐν τάφοις ὄντων, τῆς δὲ 
ψυχῆς οὔτε ἐν σώματι οὔσης, οὔτε ἐχ μερῶν συν- 
εστώσης, ἄπορον ἂν εἴη τὴν τοῦ διηγήματος διασχευὴν 
χατὰ τὸ προχείρως νογύμενον ἐφαρμόσαι τῇ ἀληθείᾳ, 
εἰ μή τις μεταλάθῃ (87) τὰ χαθ᾽ ἕχαστον εἰς νοητὴν 
θεωρίαν * ὥστε χάσμα τὸ διεῖργον τῶν ἀμίχτων τὴν 
χοινωνίαν, μὴ γῆς διάστασιν (68) οἴεσθαι: τῷ γὰρ ἀσω 
μάτῳ xal νοερῷ, τίς πόνος διαπτῆναι τὸ χάσμα, xa 
εἰ μήχιστον ἣν; Διότι τὸ νοερὸν τῇ φύσει, ἐν ᾧπερ 
ἂν ἐθέλῃ ἀχρόνως γίνεται. --- T. Τί οὖν ἂν εἴη, φημὶ, 


(79) Ἐξεταστήν. A B ἐξεταστιχῶς. 

(80) Χάσματι. Α ἴῃ textu σχήματι, in margine 
χάσματι. 

(81) Δαχτύλῳ. A B διὰ δαχτύλου. 

(82) ᾿Αγνάπαυσιν. A B εἰς ἀνάπαυσιν. 

(85) Πρό ἰχειρον. A B pravcfigit τό, 

(84) Ἀσυγέτως. A B συνετῶς. 

(85) ᾿Εναφείς. B ἀφείς. 
(86) "Heüáveco. D ἐπαισθάνε 
(87) Meca Adm. A μεταλάθοι. 


(88) Ade cactr, À in margine διάστημα, 


ται. 
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τὸ πῦρ, ἣ τὸ χάσμα, ἢ τὰ λοιπὰ τῶν εἰρημένων, ἢ A nem corum, inter quos nulla societas intercedere 


μὴ (89) ἃ λέγεται (00) ; — M. Ἐμοὶ δοκεῖ, φησὶ, δό- 
γὙματά τινα περὶ τῶν κατὰ ψυχὴν (91) ζητουμένων δι᾽ 
ἐχάστου τούτων ὑποσημαίνειν τὸ Εὐαγγέλιον. Προει- 
πὼν (92) γὰρ πρὸς τὸν πλούσιον ὁ πατριάρχης, ὅτι 
᾿Απέσχες τῷ διὰ σαρχὸς βίῳ τῶν ἀγαθῶν τὴν μοῖ- 
ρᾶν, χαὶ περὶ τοῦ πτωχοῦ τὸ ἶσον εἰπὼν, ὅτι Καὶ 
οὗτος ἀπέπλησΞε παρὰ τὸν βίον τῆς τῶν xaxov μετου- 
σίας λειτουργίας (95) * εἶθ᾽ οὕτως ἐπαγαγὼν περὶ τοῦ 
χάσματος, ὡς ἀπ᾽ (94) ἀλλήλων διατειχίζονται, μέγα 
τι (95) διὰ (90) τούτων ἔοιχεν ὑποδειχνύειν τῷ λόγω. 
quias cirea animam quieruntur, per unumquodque 
ita ad divitem patriarcha. ante dixisset : Recepisti 
norum, atque eodem niodo de mendico dixisset : 


in vita, quam in carne transegisti, 
Et hie in vita malorum et incommodorum partici- 


potest, non terrz spatium ct intervallum existime- 
Qr; nam quid negotii fuerit ei quod incorporeum 
et sola mente praeditum est, transvolare hiatum, 
eiiamsi vastissiuus sit, quippe cum id quod natura 
tale est, ut mente sola constet, ubicunque esse velit 
nullo temporis intercedente spatio, illo penetret at- 
que evadat? — G. Quid igitur fuerit, inquam, ignis, 
vel hiatus, vel e:etera quae dicla. sunt, si non sunt^ 
ea qui dicantur? — M. Mihi quidem, inquit, 
certas stabilesque quasdam sententias de iis rebus 
borum Evangelium significare videtur. Cum enim 


portionem — bo- 


pationis munere functus est; et. sie deinceps subjecisset de hiatu, quo alteri. ab alteris discluderentur, 
magnam quamdam doctrinam, certamque ae stabilem sententiam per hzec verba orationis significare 


videtur. 


Τὸ δὲ δόγμα, xaz& γε τὸν ἐμὸν λόγον, τοιοῦτόν 
ἔστι" Μονοειδὲς (97) ἣν ἡ τῶν (98) ἀνθρώπων ζωὴ, 
μονοειδὲς ὃὲ (99) λέγω τὴν ἐν μόνῳ τῷ ἀγαθῷ 
ὁρωμένην (1), xaX πρὸς τὸ χαχὸν ἀνεπίμικτον. Τὸν δὲ 


δείσῳ χαλῶν ἄφθονον τῷ ἀνθρώπῳ τὴν μετουσίαν, 
ἀπείργων δὲ μόνου ἐχείνου ᾧ σύμμιχτος ἣν Ex τῶν 


ἐναντίων ἡ φύσις, τοῦ χαχοῦ πρὸς τὸ χαλὸν συγχε- 
χραμένου, θάνατον ἐπιθεὶς τῷ παρανομήσαντι τὴν 
ζημίαν. 'AXX ἐχουσίως ὁ ἄνθρωπος ἐν τῷ αὑὐτεξου- 
σίῳ χινήματι χαταλιπὼν τὴν ἀμιγῆ τοῦ χείρονος 
μοῖραν, τὴν Ex τῶν ἐναντίων σύγχρατον ζωὴν ἐπ- 
ἐσπάσατο. Οὐ μὴν ἀφῆχεν d θεία προμήθεια τὴν 
ἀθουλίαν ἡμῶν ἀδιόρθωτον. ᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ τοῖς παρα- 


^ 


θεθηκόσι τὸν νόμον ὁ χριθεὶς ἐπ᾿ αὐτῷ θάνατος 
ἀναγχαίως ἐπηχολούθησε, διχῆ μερίτας τὴν ἀνθρω- 
πίνην ζωὴν, εἴς τε τὴν διὰ σαρχὸς ταύτην, χαὶ εἰς 
τὴν ἔξω τοῦ σώματος μετὰ ταύτην, οὐ χατὰ τὸ ἶσον 
μέτρον τοῦ διαστήματος, ἀλλὰ τὴν μὲν βραχυτάτῳ 
«ινὶ τῷ χρον:χῷ πε 
ναξ (5) εἰς τὸ ἀΐδιον, ἐξουσίαν ἔδωχεν ὑπὸ φιλαν- 


ὃ 
θρωπίας, ἐν ᾧ τις βούλεται, 


ιγράψας ὅρῳ τὴν δὲ παρατεί- 


Y 
A^ 
τοῖον 


& 


τούτων ἑχάτερον ἔχειν 
τε ἀγαθὸν λέγω χαὶ τὸ χαχὸν), ἣ κατὰ τὸν βραχὺν 
ον xa ὠχύμορον βίον, ἣ χατὰ τοὺς ἀτελευτήτους 


χείνους αἰῶνας, ὧν πέρας ἢ ἀπειρία ἐστίν. Ὅμω- 


τοῦ τε ἀγαθοῦ xal τοῦ χαχοῦ, 
ἑχατέρου τούτων (4) 


ζομένου (πρὸς νοῦν τε 


πρὸς διπλῆν ἕννοιαν μερι- 
λέγω xa αἴσθησιν), χαὶ τῶν 
μὲν τοῦτο ἐν ἀγαθοῦ μοίρᾳ χρινόντων ὅπερ ἂν ἡδὺ 
τῇ αἰσθήσει δόξῃ * τῶν δὲ μόνον τὸ χατὰ διάνοιαν (5) 
θεωρούμενον πεπιστευχότων ἀγαθὸν εἶναι: xa ὀνο- 


μάζεσθαι. Οἷς μὲν ἀγύμναστός ἐστιν ὁ λογισμὸς, καὶ 


(89) Ἢ μή. A εἰ μή. 


Ἢ Λέγεται. A addit ἐστίν. 
(91) Κατὰ ψυχήν. B χατὰ τὴν Ψ. 


(92) Προειπών. À προσειπών. 
(95) Λειτουργίας. A B τὴν λειτουργίαν, 
(94) Ὡς ἀπ᾽. A ᾧ ἀπ᾿. 

(95) Μέγα τι. Δόγμα addit D. 

(7) Διά, À διὰ δόγμα. 

(97) Μογοειδές. A μονοειδῇ. 


D 


ΠΡΟ autem sententia, mea quidem opinione, 
lalis est : Ab. initio vita humana simplex et uni- 
formis erat. Simplicem autem et uniusmodi dico 
eam qui in solo bono animadvertitur, et. nullius 
mali communione perinista est. Talem autem opi- 
nionem prima lex divina testimonio suo compro- 
bat, quie eum omnibus quidem bonis, qui erant in 
paradiso, hominem abunde frui et uti permisisset, 
ab iilo solo prohibebat, cujus, cum malum cum 
bono contemperatum esset, commista ex contrariis 
erat natura, mortemque ci, qui contra hanc legem 
lecisset, poenam apposuit. Sed homo sponte sva 
propriaque voluntate et arbitrio relicta sorte, qui 
à malo integra erat, eam qui ex contrariis con- 
lemperata erat, vitam ascivit et amplexus est. Sed 
non absque correctione et. emendatione temera- 
rium et stolidum illud consilium nostrum divina 
providentia reliquit. Sed quoniam transgressores 
legis pena. morlis, qu: legi judicio latoris et au- 
ctoris ejus apposita erat, necessario consecuta est, 
posteaquam vitam humanam bifariam partitus es- 
sect, et in hane qui per carnem transigitur, et in 
ilam qui post hanc extra corpus degitur, non 
pari intervalli modo atque mensura, sed illam qui- 
dem brevissimo quodam termino temporis et spa- 
tio cireumseripsit; hane vero ad :eternitatem usque 
extendit atque produxit, ac benigno atque humano 
consilio usus, potestatem dedit, ut in utra quis 
vita velit, borum alterutrum habeat (bonum in- 
quam et malum), vel per brevem lianc fluxamque et 
caducam vitam, vel per illa sempiterna secula, 
quorum terminus cst inlinitus. Cum autem :qui- 
voce dicatur et bonum et malum, atque horum 


(98) Ἢ τῶν. B τὸ κατ᾽ ἀρχὰς ἣ τῶν. 

(99) Μονοειδὲς δέ. A B μονοειδὴ δέ, 

(1) Ὁρωμένην. A B θεωρουμένην. 

(2) Μαρτυρεῖται. A Β μαρτύρεται. 

(5) Παρατείγας. A in textu παραγράψας, in 
margine παρατείνας. 

(4) Τούτων. B τούτου. 

(9) Διάγνοιαν. & addit, ὅπερ ἂν ἣν θεωρούμενον. 
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utrumque in. duplicem intellectum dividatur (tum A τοῦ βελτίονος ἀνεπίσχεπτος, οὗτοι ὑπὸ λαιμαργίαν (0) 


in mentem, inquam, tum in sensum), atque alii 
quidem, quod sensui suave et jucundum visum 
fuerit, id loco boni habeant: alii vero, id solum 
bonum et esse et nominari credant, quod. cogita- 
lione ac mentis agitatione animadvertitur et con- 
sideratur, quibus quidem inexercitata ratio est, 
ut quid melius sit considerare non possint, hi, per 
ingluviem et intemperantiam, in carnali vita eam 
qui — nature debetur boni sortem 
posthac futura est vitam  reservantes 


ante tempus 


ἐν τῷ σαρχίνῳ βίῳ τὴν χρειωστουμένην τῇ φύσε! τοῦ 
ἀγαθοῦ μοῖραν προαναλίσχουσιν, οὐδὲν τῷ μετὰ 
ταῦτα βίῳ ταμιευόμενοι " οἱ δὲ λογισμῷ διαχριτιχῷ 
«c xai σώφρονι τὴν ἑαυτῶν οἰχονομοῦντες ζωὴν, ἐν 
τῷ βραχεῖ τούτῳ βίῳ, διὰ τῶν τὴν αἴσθησιν λυπούν- 
τῶν ἀνιαθέντες, τῷ ἐφεξῆς αἰῶνι τὸ ἀγαθὸν ταμιεύον- 
ται, ὥστε αὐτοῖς τῇ ἀϊδίῳ ζωῇ τὴν κρείττω λῆξιν 
συμπαρατείνεσθαι. 

consumunt atque profundunt, nihil in eam qua 


el comparcentes; alii vero ratione sana ac dijudicatrice 


suam vitam gubernantes, in hac brevi vita perea qua sensum laedunt contristati atque vexati, in 
futurum seeulum bonum compareunt atque recondunt, utsibi una cum sempiterna vita melior 


sors extendatur atque prorogetur. 


Mic igitur, ut mea quidem opinio fert, hiatus 
ille est, qui non terra. discedente atque diducta fit, 
sed quem judicium per hane vitam in contraria 
studia atque instituta divisum atque diductum 
facit. Nam qui semel quidquid in hac vita suave ac 
jucundum est elegerit, nec poenitentia ductus sto- 
lidum ae temerarium suum consilium corrigit 
atque emendat, inaccessum et invium sibi locum 
bonorum posthac efficit, cum hane inevitabilem, 
quie Ltransiri non possit, necessitatem, tanquam 
barathrum quoddam. vastum et invium, qua trans- 
iri non possit, adversus sese perfoderit. Quam- 
obrem bonum quoque anim: statum, in quo pa- 
tientie athletam. sermo requiescere facit, sinum 
Abrahz nominasse mihi videtur. Primus enim hic 
patriarcha ex iis qui olim. fuerunt, cum spe futu- 
rorum, prisentium commodorum usum atque vo- 
luptatem commutasse memoratur, qui quidem om- 
nibus nudatus, in quibus ei vita ab initio consiste- 
bat, inter alienos conversabatur, et domicilium 
habebat, pev afflictiones et. incommoda presentis 
vite, eam quae speratur beatitudinem quarens. Ut 
igitur certam aliquam pelagi partem eircumscri- 
ptam, per abusum quemdam, sinum. nominamus, 
ita mihi sermo nomine sinus immensorum illorum 
nostrorum bonorum demonstrationem significare 
videtur : in quo sinu bono omnes, qui per virtu- 
lem presentis vite cursum conficiunt, cum hinc 
solverint, tanquam in portu non obnoxio flucluum 
procellis, animas appulsas ac quasi subductas sta- 
tuunt. Reliquis autem. eorum. qui? bona videntur 
eis ejectio privatioque flamma animam perurens 
exsistit, gultam aliquam ex pelago bonorum, qui- 
bus sancti affluunt et abundant, ad. consolationem 
desiderans, et non 'adipiscens. Porro cum linguam 
et oculum et. digitum, reliquaque nomina ad cor- 
pus pertinentia in colloquio incorporeorum anim- 


(6) Aeipaprlar. A B λαιμαργίας. 

(1) "AAA ἡ. Α ἀλλ᾽ ὃ ἡ. 

(8) Ἑ.-Ἰκόμεγος. A B ἑλόμενος. 

(9) Θεραπεύσας. A in textu θεραπεύσας &x μετα- 
Θουλίας ἄθατον " in margine : xol μὴ £x μετανοίας 
θεραπεύων τὴν ἀδουλίαν. 

(10) Τὴν χώραν. A B τὸν χῶρον. 

(11) Οὕτω, A B οὕτω μον. 


Β 


C 


D 


Τοῦτο οὖν ἔστιν, ὥς γε ὁ ἐμὸς λόγος, τὸ χάσμα, 
ὃ οὐχὶ γῆς διασχούσης γίνεται, ἀλλ᾽ ἡ (7) παρὰ τὸν 
βίον χρίσις πρὸς τὰς ἐναντίας προαιρέσεις διασχι- 
σθεῖσα ποιεῖ. Ὁ γὰρ ἅπαξ τὸ ἡδὺ χατὰ τὸν βίον 
τοῦτον ἑλχόμενος (8), xaY μὴ θεραπεύσας (9) ἐχ με- 
ταμελείας τὴν ἀθουλίαν, ἄθατον ἑαυτῷ μετὰ ταῦτα 
τὴν τῶν ἀγαθῶν χώραν (10) ἐργάζεται, τὴν ἀδιάδα- 
τον ταύτην ἀνάγχην, χαθάπερ᾽ τι βάραθρον ἀχανές 
τε xal ἁπαρόδευτον χαθ᾽ ἑαυτοῦ διορύξας. Διό μοι 
δοχεῖ xoi τὴν ἀγαθὴν τῆς ψυχῆς χατάστασιν, ἐν jj 
τὸν τῆς ὑπομονῆς ἀθλητὴν ἀναπαύει ὁ λόγος, χόλπον 
ποῦ ᾽᾿Αθραὰμ. ὀνομάσαι. Πρῶτος γὰρ οὗτος ὁ πα- 
τριάρχης τῶν πώποτε γεγονότων ἱστόρηται τὴν 
ἐλπίδα. τῶν μελλόντων τῆς ἀπολαύσεως τῶν παρόν- 
των ἀνταλλαξάμενος, ὅς γε πάντων γυμνωθεὶς, ἐν 
οἷς ἣν αὐτῷ χαταρχὰς tj ζωὴ, ἐν ἀλλοτρίοις εἶχε τὴν 
ἰαιταν, διὰ τῆς παρούσης χαχοπαθείας, τὴν ἐλπ:- 


τὰ 


ομένην εὐχληρίαν ἐμπορευόμενος. “Ὥσπερ οὖν τὴν 


1 


7 


οιἱὰν τοῦ πελάγους περιγραφὴν ἐχ χαταχρήσεώς 
τινος ὀνομάζομεν χόλπον, οὕτω (11) Goxct τῶν ἀμε- 
τρήτων ἐχείνων ἀγαθῶν τὴν ἔνδειξιν ὁ λόγος τῷ τοῦ 


χόλπου διασημαίνειν ὀνόματι, ᾧ 


(p πάντες οἱ δι᾽ ἀρετῆς 
oy, ὅταν ἐντεῦθεν ἀπαί- 
ἐν ἀχαταχλύστῳ 
ἀγαθῷ χόλπῳ τὰς ψυχὰς ἐνορμίζονται (15), τοῖς δὲ 
λοιποῖς ἣ τῶν φαινομένων αὐτοῖς ἀγαθῶν στέρησις 
φλὸξ γίνεται τὴν ψυχὴν διατμύχουσα (14), ῥανίδος τι- 
ybg ἐχ τοῦ πελάγους τῶν τοὺς ὁσίους περιχλυζόντων 
ἀγαθῶν εἰς παραμυθίαν προσδεομένη, χαὶ οὐ τυγχά- 
νουσα. Γλῶσσαν δὲ xol ἀφθαλμὸν, χαὶ δάχτυλον, xol 
τὰ λοιπὰ τῶν σωματικῶν ὀνομάτων ἐν τῷ διαλόγῳ 
τῶν ἀσωμάτων βλέπων, τὸν χαταστοχασμὸν (15), 
ἡμῖν ἤδη νοηθέντι περὶ ψυχῆς λόγῳ συμφώνως 
ἔχειν ὁμολογήσεις, ἐπισχεψάμενος τῶν ῥητῶν (16-17) 
τὴν διάνοιαν. “Ὥσπερ γὰρ (18) ὅλου τοῦ σώματος ἣ 
τῶν στοιχείων συνδρομὴ ποιεῖ τὴν οὐσίαν, οὕτως 


τὸν παρόντα διχπλέοντες 


ρωσιν (12), ὥσπε λιμένι τῷ 


εἰχὺς xoi τῶν ἐν τῷ σώματι μερῶν Ex τῆς αὐτῆς 


(19) ᾿Απαίρωσιν. & ἢ ἀπόρωσιν. 

(13) ᾿Ενορμίζονται. Δ in margine ἐνορμίζουσι, 

(14) Διασμύχουσα. ἃ διασμήχουσα. 

(18) Τὸν χαταστοχασμόν, etc. A B τῷ χατὰ στο- 
χασμὸν ἤδη νοηθέντ'. 

(16-17) ἹΡητῶν. B ῥημάτων. 

(18) “ὥσπερ γάρ. Ν ὼς γάρ. 
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αἰτίας (19) συμπλυηροῦσθαι τὴν φύσιν. Εἰ οὖν máp- A adverlis, si verborum sententiam inspeseris, eum 


ἐστιν ἡ ψυχὴ τοῖς £x τοῦ σώματος στοιχείοις πρὸς τὸ 
πᾶν ἀναμιχθεῖσιν (20), οὐ μόνον τὸ πλήρωμα τῶν 
εἰς ὅλον τὸ σύγχριμα συνδεδραμηχότων γνωρίσει, 
χαὶ ἐν αὐτοῖς Éoxat* ἀλλ᾽ οὐ τὴν (21) ἰδιάζουσαν 


ἑχάστου τῶν μερῶν σύστασιν ἀγνοήσει, διὰ ποίων 


τῶν ἐν τοῖς στοιχείοις μορίων ἀποτελεσθῇ (22) τὰ ἐν 
ἵν μέ 
ἡμῖν μέλη. 


reversis, non modo congeriem 


dam concurrerunt. agnoscet, et in eis erit; sed ne peculiarem quidem cujusque 


opinione quam jam per conjecturam de anima 
mente eoncepta exposuimus convenire non nega- 
bis. Ut enim coneursus elementorum totius corpo- 
ris elfieit naturam : ita probabile est, etiam par- 
tium. corporis ex eadem causa compleri naturam. 
Si igitur anima adest elementis ex corpore disso- 
luto ad rerum universam naturam refusis atque 


et complementum eorum quie ad totam eoagmentationem constituen- 


paris. constitutionem 


οἱ coneretionem ignorabit, per quas nimirum particulas elementorum membra nostra absoluta sint. 


Τὴν οὖν (23) ἐν παντὶ οὖσαν τῷ τῶν στοιχείων 
πληρώματι, xal ἐν τοῖς xa0' ἔχαστον εἶναι, οὐδὲν 
ἔξω τοῦ εἰχότος ἐστίν" χαὶ οὕτω πρὸς τὰ στοιχεῖά 
τις βλέπων, οἷς ἐνυπάρχει τῇ δυνάμει τὰ χαθ᾽ ἕχα- 
στον μέλη τοῦ σώματος, δάχτυλόν τε περὶ αὐτὴν 
εἶναι χαὶ ὀφθαλμὸν καὶ γλῶσσαν, χαὶ τὰ ἄλλα πάντα 
μετὰ τὴν διάλυσιν τοῦ συγχρίματος τὴν Γραφὴν λέ- 
γειν ὑπονοῶν, τοῦ εἰχότος οὐχ ἁμαρτήσεται. Εἰ οὖν 
τὰ χαθ᾽ ἔχαστον ἀπάγει (24) τὸν νοῦν τῆς σωματιχῆς 
περὶ τοῦ διηγήματος ὑπολήψεως, εἰχὸς δήπου χαὶ 
τὸν μνημονευθέντα νῦν ἄδην μὴ τόπον τινὰ οὕτως 
ὀνομαζόμενον οἴεσθαι, ἀλλά τινα κατάστασιν ζωῆς 
ἀειδῆ xal ἀσώματον, f, τὴν ψυχὴν ἐμόιοτεύειν παρὰ 
«ἧς Γραφῆς ἐχδιδασχόμεθα (25). ᾿Λλλὰ καὶ ἕτερον 
ἐν τῷ xavà τὸν πλούσιον xal πτωχὸν διηγήματι 
δόγμα μανθάνομεν, ὃ πολλὴν ἔχει (20) πρὸς τὰ ἐξη- 
τασμένα τὴν οἰχειότητα. 'Emotnssv ἐχεῖνον τὸν ἐμ- 
παθῇ xai φιλόσαρχον, ἐπειδὴ τὸ ἄφυχτον εἶδε τῆς 
παρ᾽ ἑαυτοῦ (27) συμφορᾶς, φροντίδα τῶν ὑπὲρ γῆς 
αὐτῷ χατὰ τὸ γένος προσεχτῶν (28) ἔχειν, καὶ τοῦ 
"A6pay. εἰπόντος μὴ ἀπρονόητον εἶναι τῶν ἐν σαρχὶ 
ζώντων βίον (29), ἀλλὰ χατ᾽ ἐξουσίαν προχεῖσθαι 
αὐτοῖς τὴν ix τοῦ νόμου xal τῶν προφητῶν χειρ- 
αγωγίαν" ἔτι παραμένειν προσλιπαροῦντα τὸν δί- 
χάϊον (50), ὅπως ἂν £x τοῦ παραδόξου πιθανὸν αὖ- 
τοῖς τὸ χήρυγμα γένοιτο, ὑπό τινος ἐχ τῶν νεχρῶν 
ἀναθεθιωχότο: χαταγγελλόμενον. 


Quocirca quie in universo elementorum complo- 
mento fit, eam etiam in singularibus esse, nullo 
modoa probabilitate ae. verisimilitudine alienum 
est; atque ita si quis spectet ad elementa, in qui- 
bus singularia membra corporis insunt ipsa poten- 
tia, atque Seripturam dicere arbitretur, et digitum 
cirea ipsam animam esse et oculum οὐ linzuanr, 
cxteraque omnia etiam. post dissolutionem | con- 
creti, a probabilitate ae verisimilitudine non aber- 
rabit. Si igitur singularia mentem abducunt ab eo 
qui ad corpus refertur narrationis intellectu, par 
el consentaneum nimirum est, ut etiam modo me- 
moratum infernum, non locum qui sie nominetur 
esse putemus, sed quemdam vit:e statum incorpo- 
reum, qui videri non possit, in quo animam vitam 
degere a Seriptura docemur. Atque etiam aliam 
in narratione απ ad divitem et mendicum pertinet, 
certam firmamque discimus sententiam, qu: ma- 


€ gnam eum iis que scrutlati sumus et. excussimus, 


affinitatem habet. Facit. illum humanis affectibus 
ac perturbationibus obnoxium, carnisque studiosum 
divitem, posteaquam ex sua calamitate se non 
posse expediri et effugere animadvertit, euram ha- 
bere eorum qui super terram eum genere contin- 
gebant; eumque Abraham negasset eorum qui in 
carne vivérent vitam provisionis expertem esse, sed 
abunde eis propositam esse doctrinam atque insti- 


tutionem legis ae prophetarum ; adhue perseverare divitem instantem ac flagitantem, ut ex improviso 
et inopinato, credibilis eis przdicatio fieret, qux» ab aliquo qui ex mortuis revixisset  annuntia- 


retur. 

T. Τί οὖν, εἶπον, ἐν τούτοις ἐστὶ τὸ δόγμα (51); 
— M. Ἐπειδὴ, φησὶ, τοῦ μὲν Λαζάρου πρὸς τοῖς πα- 
ροῦσιν ἄσχολός ἐστιν ἡ ψυχὴ, καὶ πρὸς οὐδὲν τῶν χα- 
ταλειφθέντων ἑαυτὴν ἐπιστρέφει, ὁ δὲ πλούσιος οἷο- 


νεὶ (52) ἰξῷ τινι τῇ σαρχίνῃ ζωῇ xat μετὰ θάνατον 
ἔτι προσίσχεται (55), ἣν οὐδὲ παυσάμενος τοῦ ζῇν χα- 
θαρῶς ἀπεδύσατο, ἀλλ᾽ ἔτι αὐτῷ διὰ φροντίδος ἐστὶν 
ἡ σὰρξ χαὶ τὸ αἷμα (δι᾽ ὧν γὰρ τοὺς χοινωνοῦντας 


αὐτῷ τοῦ γένους ἐξαιρεθῆναι τῶν χαχῶν δεῖται, δή- 
λός ἔστι μήπω τῆς σαρχιχῆς (54) ἐχλυθεὶς προσπα- 


(19) Αὐτῆς αἰτίας. B οὐσίας. 
(20) ᾿Αγαμιχθεῖσιν. A in textu ἀνελθοῦσιν" in 
margine : ἀναχθεῖσι. B ἀνασχεθεῖσι, 
(21) Οὐ τήν. 4 B οὐδὲ τήν. 
(22) "AxozeAec On. A ἀπετελέσθη. 
Τὴν οὖν. Δ τί οὖν. 
᾿Απάγει. Α ἀπάγειν. 
(39) Ἐχδιδασκόμεθα. A διδασχόμεθα. 
) Ἔχει. A B ἕξει. 


G. Quinam igitur in his, inquam, sententia est? 
— M. Quoniam, inquit, Lazari quidem anima circa 
presentia occupata est, et ad nullam earum rerum 
quas reliquerat sese couvertit; dives autem, tan- 
quam visco cuidam, carnali vit:e etiam post mor- 
tem adhue adhiret : quam nec eum vivere quidem 
desiisset penitus exuerat, sed adhuc ei curze caro 
et sanguis erat (per hoc enim quod rogat ut illi qui 
communione generis eum contingebant, malis exi- 
merentur, perspicuum est quod nondum carnali 


(27) Παρ᾽ ἑαυτοῦ. A xax ' αὐτόν. 
(98) Προσεχτῶν. A B προσηχόντων. 
(29) Βίον. A τὸν βίον. 

(50) Δίκαιον, πλούσιον. 

(51) Τὸ δόγμα. B. delet τό. 

(52) Οἱονεί. A B οἷον. 

(55) Προσίσχεται. A προσέχεται. 
(54) Σαρκικῆς. B aapxivne.- 


81 8. 
existimamus censere Dominum quod oporteat eos 
qui in carnevivunt, quam maxime seeundum virtu- 
tem vivendo, quodammodo separari et expediri ab 
alfectu carnis, ne post. mortem alia morte rursus 
opus habeamus, quz reliquias carnalis glutinis se- 
paret, excernat et expurget; sed tanquam vineulis 
cireum animam ruptis, nulla eorporea molestia eam 
ad sese attrahente, celer et expeditus ei cursus. ad 
bonum contingat, Nam si quis mente carnalis peni- 
tus totus redditus fuerit, et omni animi motu atque 
efficientia in voluntatibus carnis occupetur, is nec 
si extra earnem quidem evaserit, ab affectibus ac 
perturbationibus ejus recedit, sed quemadmodum 
illi, qui in feetidioribus locis diutius commorati 
sunt, nec si in purum quidem, suavem et amoenum 
aerem transierint, integri ac vacui sunt ab illo in- 
grato et injucundo odore quem propter diuturnio- 
rem in eo commorationem contraxerunt! : ita ne 
ium quidem, cum carnalis vita, cum subtili et in- 
visibili commutata fuerit, fieri possit quin carnis 
amantes prorsus attrahant aliquid ex graveolentia 
atque feetore carnali. Unde gravioreis dolor exsistit , 
cum ex hujusmodi cireumstantia anima magis ma- 
lterialis evaserit. Videtur autem aliquo modo cum 
hujusmodi opinione concinere atque convenire, 
quod sz:penumero a nonnullis dicitur, conspici vide- 
licet circa conditoria atque repositoria corporum 
umbratilia quaedam spectra mortuorum. Nam si 
revera ita fit, areumentum est animam ultra modum 
nunc in hae vita fuisse erga carnalem vitam affe- 
ctam, adeo ut ne carne quidem extrusa plane ab ea 
velit avolare, neque concedere ut absoluta figura 
ad id quod conspici non potest et form: expers 
est, transmutatio fiat, sed circa speciem postquam 
species dissoluta fuerit etiam nunc maneat, et cum 
jam extra eam evaserit, illius desiderio materi 
locis oberret, cireumque ea versetur atque va- 
getur. 


G. Ego vero paululum commoratus, repetita senten- 
lia eorum quie dieta erant, Videtur, inquam, milii 
ex lis que modo dicta sunt, exsistere quiddam con- 
trarium iis quz de affectibus ae perturbationibus 
antea excussa atque examinata sunt. Nam si ex ea 
qui cum brutis est cognatione tales in nobis anime 
motus effici putantur, quales superior enumeravit 


(55) Τοῦτο delet A. 
(36) Τὰ Aghf*. Δ τοῦ τὰ λείψ. 
(51) ᾿Αποκαθαίρογτος. A in margine ἀποδιιστῶν- 
-ο3 
(58) Τὴν μυχήν. A B τῇ ψυχῇ. 
(59) Αὐτόν. b αὐτήν. 
(40) ᾿Α.1γηδόγνος. B ἀχθηδόνος. 
(M) Age Ἰχούσης. B ἐφελχούσης. 
(13) Καθάπερ. A B ἀλλὰ χαθάπερ. 
(45) ᾿Αγναμίξαντο. A B ἀνεμάξαντο. 
(44) ᾿Αηδῆ. ΔΑ B ἀειδῆ. 
(45) "A6Aezcov. Δ. 
(46) "'Ag£Axectut. 
(41) Σαὰρ "πῆς. B 


(48) ^^ ᾧ 
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affectu exsolutus erai), per has, inquit, narrationes A θείας), £x τούτων, φησὶ, 


b 


88 
τῶν διηγημάτων οἰόμεθα 
τοῦτο (35) δογματίζειν τὸν Κύριον, τὸ δεῖν ὅτι μά- 
λιστα τοὺς ἐν σαρχὶ βιοτεύοντας, διὰ τῆς χατὰ ἀρε- 
τὴν ζωῆς, χωρίζεσθα!ί 
αὐτὴν σχέσεως, ἵνα μετὰ τὸν θάνατον μὴ πάλιν ἄλ- 
λου θανάτου δεώμεθα, τὰ λείψανα (50) τῆς σαρχώ- 
δους χόλλης ἀποχαθαίροντος (57) ἀλλὰ χαθάπερ 
δεσμῶν τὴν ψυχὴν (58) περιῤῥαγέντων, χοῦφος αὐτῇ 
χαὶ ἄνετος ὃ πρὸς τὸ ἀγαθὸν γένηται δρόμος, οὐδε- 
μιᾶς αὐτὸν (59) σωματικῆς ἀλγηδόνος (40) πρὸς 
ἑαυτὴν ἀφελχούσης (41). Ὡς εἴ τις 
ἀποσαρχωθείη τῇ διανοίᾳ, πᾶσαν Ψυχῆς χίνησίν τε 


πως xal ἀπολύεσθαι τῆς πρὸς 


ὅλος OU ὅλων 


χαὶ ἐνέργειαν ἐν τοῖς θελήμασι τῆς σαρχὸς ἀσχο- 
λῶν, ὁ τοιοῦτος οὐδὲ τῆς σαρχὸς ἕξω γενόμενος τῶν 


χατ᾽ αὐτὴν παθημάτων χωρίζετα:, χαθάπερ (42) οἱ 
ἐπὶ πλέον ἐνδιατρίψαντες τοῖς δυσωδεστέροις τῶν 


τόπων, οὐδὲ εἰ πρὸς τὸν εὔπνουν ἀέρα μετέλθοιεν 
χαθαρεύουσι τῆς ἀηδείας, ἣν διὰ τῆς χρονιωτέρας ἐν 
αὐτῇ διαγωγῆς ἀναμίξαντο (5) - οὕτως οὐδὲ πρὸς 
τὸν ἀτδῇ (14) χαὶ ἄθλεπτον (45) βίον τῆς μεταθολῆς 
γενομένης, δυνατὸν ἂν εἴη τοὺς φιλοσάρχους μὴ 
ἀφέλχεσθαί (46) τι πάντως τῆς σαρχικῆς (47) δυσ- 
ωδίας, δι ὧν (18) πλέον αὐτοῖς dj ὀδύνη βαρύνεται, 
ὑλωδεστέρας £x τοιαύτης (49) περιστάσεως τῆς ψυ- 
χῆς γινομένης (80). Δοκεῖ δέ πως πρὸς τοιαύτην (91) 
ὑπόληψιν συνάδειν ὃ παρά τινων λέγεται (52), πολ- 
λάκις ὁρᾷσθαι τὰς περὶ (5) τῶν σωμάτων θέσεις, 
σχιοειδῇ τινα τῶν χατοιχομένων φαντάσματα. Ei 
γὰρ τοῖόν τι (BA) γίνεται, οὕτως ἐλέγχεται τῆς ψυχῆς 
ἡ πέρα τοῦ δέοντος γινομένη (55) νῦν πρὸς τὸν σαρ- 
χώδη βίον προσπάθεια, ὡς μηδὲ ἐξωσθεῖσαν τῆς 
σαρχὺς χαθαρῶς αὐτὴν (56) ἐθέλειν ἀφίπτασθαι (57), 
μηδὲ συγχωρεῖν τὴν παντελῆ γίνεσθαι (58) πρὸς τὸ 
ἀειδὲς τοῦ σχήματος μεταποίησιν, ἀλλὰ παραμένειν 


ἔτι τῷ εἴδει μετὰ τὸ λυθῆναι τὸ εἶδος, xal ἔξω γε- 
νομένην ἤδη τούτου πόθῳ τοῖς τῆς ὕλης ἐπιπλανᾶσθαι 


τόποις, χαὶ περὶ αὐτοὺς ἀναστρέφεσθαι. 


T. Ἐγὼ 05 μιχρὸν ἐπισχὼν καὶ ἀναλαθὼν τὴν τῶν 
εἰρημένων διάνοιαν, Δοχεῖ μοι, εἶπον, τοῖς περὶ πα- 
θῶν (59) προεξητασμένοις ἀναχύπτειν ἐχ τῶν εἰρη- 
μένων τις ἐναντίωσις. Εἰ γὰρ ἐχ τῆς πρὸς τὰ ἄλογα 
συγγενείας ἐνομίσθη τὰ τοιαῦτα τῆς ψυχῆς ἐν ἡμῖν 
ἐνεργεῖσθαι χινήματα, ὅσα προσλαθὼν (60) ὁ λόγος 
ἀπηριθμήσατο, θυμόν τε xal φόδον, xot ἡδονὴν καὶ 


(49) Τοιαύτης. Β τῆς τοιαύτης. 
50) Τιμομένης. À γενομένης. 
ἘΠ Πρὸς τοιαύτην. A πρὸς τὴν, τοιαύτην. 
(52) Ὃ παρά τινων «1έγεται. B. τὸ m. τ. λέγε- 
σθαι. Δ in margine τὸ πολλάχις παρά τινων λεγόμε- 
νον ὁρᾶσθαι. 
IRR 5) Τὰς περί. A B περὶ τάς. 
(5 Τοῖόν τι. B τῷ ὄντι γίνεται οὕτως. 
(55) ) l'wopérn. ^ γενομένη. 
(56) Αὐτήν. B αὐτῆς. 
51) Ἀφίπτασθαι. Α ἐφίπτασθαι. 
58) Γίνψεσθαι. B γενέσθαι. 
(59) Παθῶν. A B τῶν παθῶν. 
(60) HpocAu6or, A προλαθών. 
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ἐπιθυμίαν, xoi τὰ τοιαῦτα " εἴρηται O5 τὴν μὲν ἀγα- A oralio, iram videlicet et ^netum, et. cupiditatem, 


θὴν τῶν τοιούτων χρῆσιν ἀρετὴν εἶναι, διὰ δὲ τῆς 
ἐσφαλμένης τὴν χαχίαν γίνεσθαι (61) προσέθηχε 
δὲ ὁ λόγος ἑκάστου τε τῶν ἄλλων τὴν πρὸς τὸν χατ᾽ 
ἀρετὴν βίον συνεισφορὰν, ὅτι δι᾽ (02) ἐπιθυμίαν (05) 
πρὸς τὸν Θεὸν ἀναγόμεθα, οἷόν τινα σειρὰν (04) 
χάτωθεν πρὸς αὐτὸν ἀνελχόμενοι, δοχεῖ πως, ἔφην, 
ἐναντιοῦσθα: πρὸς τὸν σχοπὸν ὁ λόγος. — M. Πῶς 
τοῦτον (03) λέγεις; φησίν. --- T. Ὅτι τοι, εἶπον, τῆς 
ἀλόγου πάσης χινήσεως μετὰ τὴν χάθαρσιν ἐν ἡμῖν 
ἀποσθεσθείσης, οὐδὲ τὸ ἐπιθυμητικὸν πάντως ἔσται * 


τούτου. δὲ μὴ ὄντος οὐδ᾽ ἂν ἡ τοῦ χρείττονος ἔφεσις 


εἴη, μηδενὸς ὑπολειφθέντος τῇ Ψυχῇ τοιούτου χινήμα- 
τος, τοῦ πρὸς τὴν ὄρεξιν (00) τῶν ἀγαθῶν ἐπεγείρον - 
z02. — M. ᾿Αλλὰ πρὸς τοῦτο, φησὶν (07), ἐχεῖνό φαμεν, 
ὅτι τὸ θεωρητιχόν τε χαὶ διαχριτιχὸν ἴδιόν ἐστι τοῦ 
θεοειδοὺῦς τῆς ψυχῆς, ἐπεὶ xa τὸ Θεῖον ἐν τούτοις χα- 
ταλαμθάνομεν. Ei τοίνυν εἴτε &x τῆς νῦν ἐπιυελείας, 
εἴτε ἐχ τῆς μετὰ ταῦτα καθάρσεως (08) ἐλευθέρα 
ἔνοιτο ἡμῖν ἡ ψυχὴ τῆς πρὸς τὰ ἄλογα τῶν παθῶν 
συμφυΐας, οὐδὲν πρὸς τὴν τοῦ χαλοῦ θεωρίαν ἐν- 
αποδισθήσεται (09). Τὸ γὰρ χαλὸν ἑλχτιχόν πως (10) 
χατὰ τὴν ἑαυτοῦ (71) φύσιν παντὸς τοῦ πρὸς Excivo 
βλέποντος. Εἰ οὖν πάσης χαχίας ἣ ψυχὴ χαθαρεύ- 
σειεν, ἐν τῷ χαλῷ πάντως ἔσται. Καλὸν δὲ τῇ ἑαυ- 
τοῦ φύσει τὸ Θεῖον πρὸς ὃ διὰ τῆς χαθαρότητος τὴν 
συνάφειαν ἕξει τῷ οἰχείῳ συναπτομένη. 


οἱ voluptatem, eieteraqueejusdem modi,atqui dietum 
est bonum quidem horum usum virtutem esse, 
per pravum vero vilium exsistere : adjecit. item 
oratio cum e:eterorum ad eam vitam qu eum vir- 
Lute transigeretur eontributionem. et adjumentum, 
tum quod. per concupiscentiam ad Deum tollimur 
atque erigimur, veluti catena quadam ex | inferiori 
loco sursum ad. eum attracti, videlur nimirum, in- 
quam, aliquo modo oratio sibi contraria esse atque 
proposito adversari. — M. Quo pacto hoc dicis? in- 
quit magistra. — G. Quoniam omni rationisexperte, 
inquam, motu post purgationem in nobis exstincto, 
ne coneupiscendi quidem vis prorsus erit : qua de- 
ficiente, nusquam boni desiderium fuerit, cum nul- 
lus ejusmodi motus anime relictus sit qui excitet ad 
appetitum bonorum. — M. At adversus hioc, inquit, 
illud dicimus, quod speeulandi ac dijudicandi vis 
propria est ejus animae partis quie Deo similis est, 
quoniam etiam divinum numen per hiec comprehen- 
dimus. (a) Si ergo vel nune adhibita cura atque dili- 
gentia, vel posthac perignis purgationem anima nostra 
libera fuerit ab ea conjunctione qua cumratione ca- 
rentibus affectibus coaluit atque conerevit,nulla re ad 
boni et honesti contemplationem impedietur : bonum 
aulem et honestum eam vim ex sui natura habet, ut 
quidquid in illud intueatur, id ad se quodammodo 


attrahat. Si igitur anima ab omni vitiositate pura fuerit, in bono et honesto prorsus erit. Bonum autem 
el honestum ex sui naiura numen divinum est, cum quo per puritatem anima conjunctionem habebit, 


quippe cum proprio coh:erens atque coalescens. 


Εἰ οὖν τοῦτο γένοιτο, οὐχέτι ἔσται χρεία τῆς κατ᾽ 
ἐπιθυμίαν κινήσεως, ἣ πρὸς τὸ καλὸν (712) ἧγεμο- 
νεύσει. ὋὉ γὰρ ἐν σχότει τὴν διαγωγὴν ἔχων, οὗτος 
ἐν ἐπιθυμίᾳ τοῦ φωτὸς ἔσται" εἰ δὲ ἐν τῷ φωτὶ 
γένοιτο, τὴν ἐπιθυμίαν ἐχδέξεται ἡ ἀπόλαυσις, ἡ δὲ 
ἐξουσία τῆς ἀπολαύσεως ἀργὴν χαὶ ἕωλον τὴν ἐπιθυ- 
υἱαν ἐργάζεται. Οὐχοῦν οὐδεμία τις ἔτται διὰ τούτων 
ζημία πρὸς τὴν τοῦ ἀγαθοῦ μετουσίαν, εἰ τοιού- 
τῶν (15) fj ψυχὴ χινημάτων ἐλευθέρα γένοιτο, πρὸς 
ἑαυτὴν πάλιν ἐπανελθοῦσα, χαὶ ἑαυτὴν ἀχριθῶς εἰ- 
δοῦσα (74), οἵα τῇ φύσει ἐστὶ, χαὶ οἷον ἐν χατόπτρῳ 
χαὶ εἰχόνι διὰ τοῦ’ οἰχείου χάλλους πρὸς τὸ ἀρχέτυπον 


βλέπουσα. ᾿Αληθῶς γὰρ ἐν τούτῳ ἔστιν εἰ 


Ü 


πεῖν τὴν 
ἀχριθὴ πρὸς τὸ Θεῖον εἶναι ὁμοίωσιν, ἐν τῷ 


μιμεῖ- 


(01) Γίνεσθαι. B γενέσθαι. 

(02) Ὅτι 6v. B xax ὅτι δι΄. A ὅτι zat. 
(05) ᾿Επιθυμίαν. Β ἐπιθυμίας. 

(64) Tivà σειράν. A B τινὶ σειρᾷ. 
(65) Πῶς τοῦτον. A πῶς τοῦτο. 

(66) "Ops£uw. B ὄρεξιν λέγω. 

(607) Φησίν. & φησὶν ἡ διδάσχαλος. 


(a) Σ χόλον. Ne de omnibus hoc eum dixisse e:ci- 
stimes, sed de illis in quibus parve. quedam vitio- 
δῷ vite. fuerint reliquie, que propter. infirmitatem 
carnis venia digne sint: à quo. animas purgari ait : 
quemadmodum — etiam alii quidam Patres censent : 
in quibus est etiam. Dionysius Areopagita. ltem 
Diadochus Photica episcopus. Nisi enim id intellexeri- 
mus, et omnibus aliis doctoribus, et sibi ipsi contra- 


Si igitur hoc acciderit, non amplius cupiditatis 
motus opus erit, qui nobis praeatac dux sit ad id 
quod bonum ethonestum est: nam qui in lenebris 
vitam dezit, is lucem desideraverit, qui siin lucem 
pervenerit, eaque frui ac potiri coeperit, concu- 
piscere atque desiderare desinet. Facultas enim 
atque potestas potiendi atque fruendi vanam et in- 
utilem efficit cupiditatem. Quocirea per hzc nullum 
detrimentum accidet ad boni participationem, si 
rursus ad sese anima reversa, ac plene sese nascens 
qua natura pr:dita sit, et velut in speculo et ima- 
gine per propriam pulchritudinem ad principalem 
respiciens, a talibus moribus libera fuerit. In hoc 
enim verelicet dicere plenam et absolutam esse di- 


) Καθάρσεως. A in margine πυρώσεως. 

) Ἐναποδισθήσεται. A B ἐμποδισθήσεται. 
) Ἑάλχτικόν πως. A addit ἐστί. 
) 
) 


cec 


A Ol) -—- C coco 


'Eavcov. B αὐτοῦ. 

Πρὸς τὸ xaAcv. A et B addunt ἡμῖν. 
Τοιούτων sequitur in A τῶν. 

Ei&oUca. A B ἰδοῦσα. À in margine εἰδυῖα. 


( 
( 
( 
( 
( 
( 


Pbi 


( 


ria dicentem ostendemus. Dicebat enim ante hec in- 
vium. et inaccessum peccatoribus esse bonorum usum 
[ructum, atque etiam cum. divinis verbis pugnare de- 
monstrabitur , quibus ostenditur illorum ponam fine 
cavere. Erit igitur peccatoribus eorum bonorum, que 
justis recondita sunt. usus (ructus, ezpertibus abolilis 
viliositate desiderium boni, Memento supra dicto- 
rum. 
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; 


vini numinis similitudinem, nempe si anima nostra A σθαί πὼς τὴν ἡμετέραν ζωὴν (15) τὴν ὑπερχειμένη» 


quodammodo superam rerumque universarum prze- 
sidem naturam imitetur. Nam natura qui superat 
omnem intellectum, procul ab iis qu: in nobis 
cernuntar sita, alio quodammodo suam exigit vi- 
tam, et non quemadmodum nos nunc, dum vivimus, 
agimus. Nam homines quidem propterea quod 
prorsus in motu semper natura est, quocunque im- 
petus voluntatis inclinaverit, illó rapimur : cum 
non similiter anima ab anteriore sui parte, ut aliquis 
dixerit, atque a posteriore affecta sit. (a) Nam spes 
quidem precedit motum, qui ulterius tendit atque 
progreditur; memoria vero excipit atque subsequi- 
tur motum ad spem progredientem, ae si quidem 
ad id quod natura bonum et honestum est. spes 
animam ducat, 
rie imprimit motus voluntatis: sin autem ab eo 
quod melius et priestabilius est aberratum et olffen- 
sum fuerit, cum simulacro quodam pulehritudinis 
spes animam deceperit ae frustra fuerit qu:e rem 
actam consecuta fuerit recordatio, pudor efficitur. 
Atque ita bellum hoec intestinum in. anima confla- 
tur, memoria adversus spem pugnante, quod male 
voluntati praierit, Nam ejusmodi quemdam animi 
sensum aperte indicat affectus pudoris, cum peeni- 


jucundum quasi vestigium memo- 5 


οὐσίαν (76). Ἢ γὰρ ὑπεράνω παγτὸς νοήματος φύσις 
πόῤῥω τῶν ἐν ἡμῖν θεωρουμένων ἀφιδρυμένη, ἄλλῳ 
τινὶ τρόπῳ τὴν ἰδίαν ἐξοδεύει ζωὴν, χαὶ οὐ χαθὼς 
ἡμεῖς νῦν ἐν τῷ ζῇν (77) ἐσμεν. "Ανθρωποι μὲν γὰρ, 
διὰ τὸ ἀεὶ πάντως ἐν χινήσει τὴν φύσιν εἶναι (78), 
bM (79) ἂν f$ Fus τῆς προαιρέσεως γένηται, 

" ἐχεῖνο φερόμεθα, οὐχ ὁμοίως τῆς Ψυχῆς xac 
τὶ "puto αὐτῆς (80), ὡς ἂν εἴποι τις, xoY τὸ 
Ἐλπὶς μὲν γὰρ χαθηγεῖται τῆς 
ἐπὶ τὸ πρόσω χινήσεως, μνήμη δὲ δέχεται (81) πρὸς 
τὴν ἐλπίδα προϊοῦσαν τὴν χίνησιν " ἀλλ᾽ εἰ μὲν πρὸς 
τὸ φύσει χαλὸν ἡ ἐλπὶς τὴν ψυχὴν ἄγοι, φαιδρὸν ἐν- 
σημαίνεται τῇ μνήμη τὸ ἴχνος ἣ τῆς προαιρέσεως 
χίνησις " εἰ δὲ διαψευσθείη τοῦ χρείττονος, εἰδώλῳ 
τινὶ χαλοῦ, (82) παρασοφισαμένης τὴν Ψυχὴν τῆς 
ἐλπίδος, 1j ἐπαχολουθοῦσα (85) τοῖς γινομένοις μνῆμη 
αἰσχύνη γίνεται. Καὶ ἐμφύλως (81) οὗτος ὁ πόλε- 
pog ἐν τῇ Ψυχῇ συνίσταται, μαχομένης τῇ ἐλπίδι 
τῆς μνήμης, ὡς χαχῶς χαθηγησαμένης τῆς προαι- 
ρέσεως. Τοιοῦτον γάρ τινα νοῦν ἑρμιηνεύει σαφῶς 
τὸ xav' αἰσχύνην πάθος, ὅταν δάχνηται πρὸς τὸ 
ἀποθὰν ἣ ψυχὴ, οἷόν τινι μάστιγι τῇ μεταμελείᾳ χαθ- 
ἀπτομένη τῆς ἀθδουλήτου ὁρμῆς, χαὶ εἰς συμμαχίαν 
χατὰ τοῦ λυποῦντος ἐφελχομένη τὴν λήθην. 


ὀπίσω διαχειμένης. 


tentia tanquam flagello quodam inconsultum ac. temerarium impetuni) perstringens et incessens, ani- 


mà mordetur propler eventum, et in auxilium adversus id quod angit et 


asciscit. 


Sed nobis quidem propterea quod boni egena C 
est natura, semper fertur atque contendit ad id 
quod deest, ac desiderium ejus quod delticit, ipse 
naturx nostro concupiscendi affectus est, qui vel 
aberrat propter sinistrum judicium ab eo quod vere 
bonum et honestum est, vel etiam consequitur et 
adipiscitur id quo potiri bonum est. At ea quie 
superat omnem bonam cogitationem natura, qui- 
que super omnem polentiam eminet, ut. qux nul- 


15) Ζωήν. A B ψυχήν. 
16) Οὐσίαν. À ἴῃ margine φύσιν. 

(71) Ἐν τῷ ζῇν. B ἐν τῇ ζωῇ. 

(78) Φύσιν εἴνωι. A inserit. ἀχίνητος γάρ ἔστιν ὁ 
& ὑθρώπιγος νοῦς, χαθάπερ. 

(19) Καθάπερ. B xa0' ὅπ 

(80) Αὐτῆς. Β ἑαυτῆς. Cot ad hoc verba : 
οὐχ ὁμοίως τῆς ψυχῆς χατὰ τὸ ἔμπροσθεν, liec in ealee 
codicis A inter notas leguntur : Μὴ ἐπὶ πάντων τοῦτο 
νοήσῃς αὐτὸν € ἰρηχέναι, ἀλλ᾽ ἐπ᾽ ἐχείνων, ἐν οἷς μικρά 
τινα τῆς ἐμπαθοῦς ζωῆς ἣ νέα λείμματα, διὰ τὴν 
σαρχιχὴν ἀσθένειαν συγγνώμης ἄξια, ὧν χαθαίρ:- 
σθαι τὰς ψυχάς φησι, χαθὰ xa ἄλλοις τισὶ τῶν Π|α- 
τέρων δοχεῖ, ὧν χαὶ Διονύσιος ὁ ᾿Αρεοπαγίτης, χαὶ 
Διάδοχος ὁ Φωτιχῆς ἐπίσχοπός ἔστιν. Εἰ γὰρ μὴ 
οὕτω νοήσωμεν, χαὶ πᾶσι τοῖς ἄλλοις διδασχάλοις χαὶ 
τῷ τὰ ἐναντία λέγειν δείξομεν. Ἔφη γὰρ ἔμπρο- 
σθεν, τον χαὶ ἀπαρόδεν τον slyat τοῖς ἁμαρτωλοῖς 
τὴν τῶν ἀγαθῶν ἀπόλαυσιν, χαὶ τοῖς θείοις δὲ ῥήμασι 
μαχόμενος ἀποφανθῇ, ἀπέραντον εἶναι τούτοις τὴν 
κόλασιν ἀποφαινόμενος. "Ἔσται γοῦν τοῖς ἁμαρτωλοῖς, 
ἀφανισθείσης τῆς χαχίας, τοῦ ἀγαθοῦ T] ἔφεσις, τῆς 


(a) Ey&.uor. Reprehendit et incusat memoria qui- 
dem spem per reputationem et estimationent actorum : 
spes autem fraudem ad de[ensignem producit, uL qua 


offendit oblivionem 


"AX ἡμῖν μὲν, διὰ τὸ πτωχὴν (85) εἶναι τοῦ xx- 
λοῦ, ἡ φύσις ἀεὶ πρὸς τὸ ἐνδέον ἵεται (80), καὶ ἡ τοῦ 
λείποντος (87) ἔφεσις αὕτη ἐστὶν ἡ ἐπιθυμητιχὴ τῆς 
φύσεως ἡμῶν διάθεσις, ἤτοι σφαλλομένη δι᾿ ἀχρισίαν 
τοῦ ὄντος (88) χαλοῦ, ἣ χαὶ τυγχάνουσα οὗ τυχεῖν (89) 
ἀγαθόν. 'H δὲ ὑπερέχουσα πᾶσαν ἀγαθὴν ἔννοιαν 
φύσις, χαὶ πάσης ὑπερχειμένη δυνάμεως, ἅτε μηδε- 
νὸς ἐνδεῶς ἔχουσα τῶν πρὸς τὸ ἀγαθὸν νοουμένων, 
αὕτη (90) τῶν ἀγαθῶν οὖσα τὸ πλήρωμα, οὐδὲ χατὰ 


NER 


τῶν ἀποχειμένων «οἷς διχαίοις ἀγαθῶν ἀπολαύσεως 
ἀμετόχοις " μέμνησο τῶν ἔμπροσθεν. 

"(81) Δέχεται. À B διαδέχεται. In calce A scholion 
legitur istud : ὁμοιώματι xal οὐ xaz' ἁλήθειαν ὄντι, 

(82) Καιοῦ. A B χάλλους. 

(85) Ἐπακοιϊουθοῦσα. A in margine £xaxoAou- 


D θήσασα. 


.(84) Καὶ àpgóAoc, elc. Καὶ οὕτως ὁ ἐμφύλιος 
οὗτος πόλ. Ad h: nc verba in calce codicis Δ ista le- 
gis : Mé ἐμφεται p. iy d| pf μὴ τὴν ἐλπίδα ἐπὶ τοῖς 
ἀναλογισμοῖς τῶν ᾿πεπραγμὲ ἔγων ἡ ὃὲ ἐλπὶς τὴν ἀπά- 
τὴν εἰς ἀπολογίαν προθάλλετα:, ὑπὸ τοῦ “φαινομένου 


χαλοῦ σοφισθεῖσα, xai zav' ἀλήθειαν αὐτὸ προελο- 
μένη. 

(85) Πτωχήν. A B πτωχή. 

(86) "Iecat. B ἵσταται. 

(87) Λείποντος. B λοίποντος [sic]. 

(88) "Orzoc. A ὄντως. 

(89) Τυχεῖν. A praefigit xai. 

(90) Αὕτη. B αὐτή. Ain textu αὐτῆς in margine 
αὐτό. 


ab eo quod bonum et honestum appareret decepta sit, 
idque pro eo quod. vere bonum est elegerit. 


95 DE 


μετοχὴν χαλοῦ τινος ἐν τῷ χαλῷ χινουμένη (91), ἀλλ᾽ 


A 
αὐτὴ οὖσα ἡ τοῦ χαλοῦ φύσις, Ó τί ποτε xaX εἶναι τὸ 
χαλὸν ὁ νοῦς ὑποτίθεται, οὔτε τὴν EX 
ἐν ἑαυτῇ δέχεται. Πρὸς γὰρ τὸ μὴ τ 
ἐνήργητα: (92) μόνον. Ὃ δὲ ἔχει 
φησὶν ὁ ᾿Απόστολος (05). Οὔτε τῆς μνημονευτιχῆς 
ἐνεργείας πρὸς τὴν τῶν ὄντων ἐπιστήμην ἐπιδεῆς 
ἐστι" τὸ γὰρ βλεπόμενον τοῦ ioc (94 οὐχ 

ἐπιδέεται. 
reminiscendi ae recordandi 
datione non indiget. 

Ἐπεὶ (95) δὲ (96) οὖν παντὸς ἀγαθοῦ ἐπέχεινα ἡ 
θεία φύσις, τὸ δὲ ἀγαθὸν ἀγαθοῦ φίλον πάντως, διὰ 
τοῦτο ἐν ἑαυτῇ (97) βλέπουσα, χαὶ ὃ ἔχει θέλει, xat 
ὃ θέλει ἔχει, οὐδὲν τῶν ES 


E& δὲ αὐτῆς οὐδὲν, ὅτι 


ἰστιχὴν χίνησιν 
παρὸν ἡ ἐλπὶς 
τις, τί χαὶ ἐλπίζει; 


eíficientia ad rerum 


θεν εἰς ἑαυτὴν δεχομένη, 
μὴ ἣ καχία μόνη, ἥτις, εἰ 
xà» (98) παράδοξον εἰπεῖν, ἐν τῷ μὴ εἶναι τὸ εἶναι 
ἔχει " οὐ γὰρ ἄλλη τίς ἐστι χαὶ χαχίας (99) γένεσις, 
εἰ μὴ τοῦ ὄντος (99) στέρησις. Τὸ δὲ χυρίως ὃν ἣ 
τοῦ ἀγαθοῦ φύσις ἐστίν. Ὃ οὖν ἐν τῷ ὄντι οὐχ ἔστιν, 
ἐν τῷ μὴ εἶναι πάντως ἐστίν. (Ἐπειδὰν οὖν xa jj 
Ψυχὴ πάντα τὰ ποιχίλα τῆς φύσεως ἀποσχευασα μένη 
κινήματα θεοειδὴς γίνεται: (1), χαὶ ὑπερθᾶσα τὴν 
ἐπιθυμίαν ἐν ἐχείνῳ T], πρὸς ὃ ὑπὸ τῆς ἐπιθυμίας 
τέως rero (2), οὐχέτ' τινὰ (5) σχολὴν δίδωσιν ἐν 
ἑαυτῇ, οὔτε τῇ ἐλπίδι, οὔτε τῇ (4) μνήμη, τὸ γὰρ (5) 
ΠΠΘΝΝΤΝ ἔχει" ἡ δὲ (6) περὶ τὴν ἀπόλαυσιν τῶν 
ἀγαθῶν ἀσχολία τὴν μνήμην STA τῆς διανοίας") 
χαὶ οὕτω τὴν ὑπερέχουσαν μιμεῖται ζωὴν τοῖς ἰδιώ- αὶ 
μασι τῆς θείας φύσεως ἐμμορφωθεῖσα, ὡς μηδὲν 
ὑπολειφθῆναι τῶν ἄλλων αὐτῇ, πλὴν τῆς ἀγαπητιχῆς 
διαθέσεως, φυσιχῶς τῷ χαλῷ προσφυομένης. Τοῦτο 
γάρ ἐστιν ἡ ἀγάπη, Tj πρὸς τὸ χαταθύμιον ἐνδιάθε- 
τος σχέσις. Ὅταν οὖν fj ἁπλῇ (7) καὶ μονοειδὴς xal 
ἀχριθῶς θεοείχελος (8) ἡ Ψυχὴ γινομένη (9) εὕροιτο 
ὁληθῶς ἁπλοῦν τε χαὶ ἄῦλον ἀγαθὸν, ἐχεῖνο τὸ μόνον 
τοιόν τι (10) ἀγαπητὸν xat ἐράσμιον προσφύεταί τε 
σνναναχιρνᾶται (11). διὰ τῆς ἀγαπητῆς 
χινήησεώς τε xaX ἐνεργείας, πρὸς τὸ ἀεὶ χαταλαμθα- 


αὐτῷ xai 


νόμενόν τε χαὶ εὑρισχόμενον ἑαυτὴν μορφοῦσα" χαὶ 


) Kiwovpérn. À B γινομένη. 
2) ᾿Ενήργηται. A B ἐνεργεῖται. 
) ᾿Απόστοιος. A priemittit θεῖος. 
Mrnporsvünrat. A B (yn μονεύεσ σθαι. 
9: )) 'Eael. A in margine ἐπειδὴ οὖν, 
96) A& delet B. 
97) "Ev ἑαυτῇ. A B ἑαυτήν. 
(98) Ei κἄν. Ei delet B. Ceterum ad. verba, ἥτις 
εἰ xal παράδοξον εἰπεῖν, in calce collicis A ista legas: : 
Joi τινα, ἄπερ οἱ ἔξω φασὶν ἐν τῷ γίνε εσθαι E ἔχε ιν τὸ 
ναι, οὐχ ἐν τῷ γεγονέναι, ὥσπερ τὴν σχιὰν τῶν σω- 
pis Αὕτη γὰρ χωρισθεῖσα τῆς ποιούσης αἱτίας, 
ἀφανὴς γίνεται, οὐ χαθάπερ αἱ οὐσίαι χαὶ τῶν ποι- 
οὐντων αἰτίων χωρισθέντων μένουσι " τοιαύτ τη xaX ἡ 
χαχία ἐν τῷ γίγνεσθα! χαὶ πράττεσθαι μόνον ἔχε! τὸ 
εἶναι, ὅπερ ταὐτόν ἐστι τῷ μὴ εἶναι. 


(a) Σχόλιον. Sunt nonnulla que dicuntur ab 
externis, in eo quod fiant essentiam habere, non 
in eo quod [acta sint; quemadmodum umbram cor- 
porum. llec cnim remota causa efficiente evanescit, 


ANIMA ET RESURRECTIONE. 


Scientiam opus habet. 


92 
qui cirea bonuu: et 
honestum intelliguntur, cum ipsa sit bonorum ple- 
nitudo, neque tanquam particeps alicujus boni et 
honesti i in bono versetur, sed ipsa sit ipsius boni 
t honesti natura (quodeunque tandem etiam bo- 
num et honestum esse mens ponit),neque sperandi 
motum in sese admittit (spes enim ad id quod non 
adest duntaxat adhibetur, quod autem quis habet 
cur etiam speret ? inquit divinus Apostolus), neque 
Quod enim videtur 


lius indigeat. earum rerum 


recor- 


Quoniam igitur divina natura supra omne bo- 
num est, ac bono bonum prorsus amicum est, 
idcirco eum seipsam intuetur, et quod habet vult, 
et quod vult habet, nihil externum in sese ad- 
mittens. Extra eam. autem nihil preterquam. sola 
vitiositas est, qux, etsi dictu absurdum et a vulgari 
opinione alienum est, in eo quod non est, suum 
esse habet. Non enim ulla alia generatio vitiositas 
est, quam ejus quod est privatio (a). Quod autem 
proprie est, boni natura est. Quod igitur in ente 
non est, in eo quod non est prorsus est; Postquam 
igitur anima quoque, segregalis omnibus variis 
naturz:: molibus, Deo similis effecta fuerit, atque 
superata eupiditate in illo fuerit, ad quod olim 
ἃ cupiditate erigebatur et. incitabatur non amplius 
consistendi locum in sese dat, neque spei, neque 
recordationi , nam quod quidem sperabatur habet; 
occupatione autem fruendorum bonorum memo- 
riam à mente removet ac missam facit; atque ita 
vitam superam et excelsam, informata divin: 
natura proprietatibus imitatur, adeo ut nihil aliud 
ei relinquatur prieterquam dilectionis affectus, qui 
naturaliter οἱ quod bonum et honestum est 
adhi;ret. Id enim dilectio est, animo, videlicet, 
insitus habitus et affectus ad id quod placet atque 
cordi est. Cum igitur simplex et uniformis ac plane 
similis Deo anima facta, nacta fuerit illud vere 
simplex et materi: dolique expers bonum, quod 
solum revera dignum quod diligatur et amabile est, 


2) Kal κακίας. Ka! delet A et B. 
Y) Tov ὄντος. A ἣ τοῦ ὄντος. 

) l'ivezat. B γεγένηται. 

) Ὑυπήρετο. B ἐπῇρετο. 

) Tirá B delet, 

4) delet B. 

᾽) .Β τὸ μὲν γάρ. 

) τῇ δέ. 

) 'H ánAn. Ἢ delet A et B. 

) ᾿Αχριδῶς OsosixeAoc. In calce codicis A Προ 
annotatio. legebatur : Καθ᾿ ὁμοίωσιν δηλονότι χαὶ 

μετοχὴν, οὐ xav οὐσίαν γινομένη. 
E Γινομένη. A et B γενομένη. 
(10) Toió» ct. B τῷ ὄντ 

(1 1) Συγανακιργᾶται. A B συναναχίρναται. 


nom sicut substantie remotls etiam. causis e[ficien- 
tibus manent. Talis etiam  vitiositas in 60 quod 
fit. et agitur. duntaxat. esscütiam. habet, quod. idein 
cum eo est quod mon cest. 


05 S. 
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cum ἀἀπογοὶ eidem, tum. uaa commiscetur atque αὶ τοῦτο γινομένη διὰ τῆς τοῦ ἀγαθοῦ ὁμοιότητος, ὅπερ 


contemperatur, per dilectionis motum οἱ actio- 
nem, ad id quod semper et comprehenditur et 
invenitur sese formans, atque id per similitudi- 
nem boni evadens quod ejus quod participatur 
atque percipitur, natura est: cum autem in illo 
cupiditas non sit, propterea quod nee ullius qui- 
dem boni defectus in eo sit, consequens fucrit, 
etiam animam, cum eo evaserit, ubi rei nullius 
motum atque affectum, qui tunc duntaxat exsistit, 


Talis autem. doctrinze atque sententi:e. divinus 
quoque nobis Apostolus auctor est. Cum enim 
omnium rerum quarum nunc in nobis boni quo- 
que causa studia vigent abolitionem et quietem 
quamdam atque sedationem et finem futurum ante 
denuntiasset, solius dilectionis et charitatis Ler- 
minum non invenit. Nam prophetix abolebuntur, 
inquit, et cognitiones et scientie quiescent, et 
finem. habebunt; charitas autem ac dilectio nun- 
quam excidit, Quod perinde est ac si dixisset, 
Semper eadem est; quin etiam cum fidem et spem 
una cum charitate atque dilectione permanere di- 
ceret, rursus eam etiam illis praefert atque pr:e- 
ponit, neque injuria. Nam spes interim movetur, 
dum non licet frui atque potiri iis rebus quie 
sperantur. Et itidem fides sustentaculum ac fir- 
mamentum est incertitudinis earum rerum quiae 
sperantur. Nam et ita eam definivit, cum diceret : 
Est autem fides rerum, qua sperantur, substantia. 
Cum autem venerit id quod speratur, aliis omnibus 
quiescentibus, charitatis ae dilectionis efficientia 
manet, quippe eum non inveniat quod eam ex- 
cipiat eLin locum ejus succedat. Quamobrem etiam 
universarum actionum qui? cum virtute perficiun- 
Qur atque etiam legis praeceptorum principatum 
tenet. Si igitur ad hune finem aliquando anima 
pervenerit, aliarum rerum non erit egena, quippe 
rerum nimirum universarum plenitudinem com- 
plexa, per quam solam quodammodo ipsius divin 
beatitudinis in sese conservare insigne videlur. 
Nam Οἱ vita supere nature claritas atque di- 
lectio est, quoniam quod bonum et lionestum est, 


(129) "E πιθυμίας. A B ἐπιθυμίας δέ. 

(15) Pirouérny. B γενομένην. 

(14) "H. B ἢ. 

(15) “Ὅταν. Δ ὅτ᾽ ἅν. 

(16) Δέ delet A. 

(11) Eoópór. A in margine εὗρε, 

(13) l'roceic. B γλῶσσαι. 

(19) Πίπτει. A B ἐχπίπτει. 

- 420) Συμπαραμεμεγηκέγαι. A in margine σύν- 


ραμηχέναι. 

NU Hapeín. A B παρῇ 3. 

(22) Καὶ ἡ πίστις. Ad hiec. verba. in calee co- 
dicis A ista legebantur, Ὅτι πᾶσαι τῆς 

πρὸς πὸ XQ y ἐνέ ἔργειαι παύσονται" i 
μνήμη, xai ὅσαι τοιαῦται, πλὴν τῆς ἀγατ 
γήσε ως. 

(25) Εὐτηρεμόγντων. A in textu dzpzp. 
margine ἠρεμούντων. 

E m "Evépyeta. B. ἐνέρη (ειαν. 
25) Εὑρίσκουσαγν. A B εὑρίσχουσλ. 


μούντων, in 


egeslas est, 
cum non adfuerit id quod desideratur. 


ἡ τοῦ μετεχομένου φύσις ἐστὶν, ἐπιθυμίας (19) ἐν 
ἐχείνῳ μὴ οὔσης διὰ τὸ μηδέ τινος τῶν ἀγαθῶν ἔν- 
δειαν ἐν αὐτῷ εἶναι, ἀχόλουθον ἂν εἴη χαὶ τὴν ψυχὴν 
ἐν τῷ ἀνενδεεΐ γινομένην (15) ἐχθάλλειν Gg! ἑαυτῆς 
χαὶ τὴν ἐπιθυμητιχὴν χίνησίν τε χαὶ διάθεσιν, ἣ (14) 
τότε γίνεται μόνον, ὅταν (15) μὴ παρῇ τὸ ποθού- 
μένον. 

ex sese ejicere quoque concupiscendi 


Τοῦ δὲ τοῦ τοιούτου δόγματος χαὶ ὁ θεῖος ᾿Απόστο- 
λος ἡμῖν χαθηγήσατο, πάντων τῶν νῦν ἐν ἡμῖν xal 
ἐπὶ τῷ χρείττονι σπουδαζομένων παῦλάν τινα xa 
γαταστολὴν προαγγείλας, μόνης ὃὲ (16) τῆς ἀγάπης 
οὐχ εὑρὼν (17) τὸν ὅρον. Προφητεῖαι γὰρ, φησὶ, χατ- 
ἀργηθήσονται, χαὶ γνώσεις (18) παύσονται: dj δὲ 
ἀγάπη οὐδέ ποτε πίπτει .19)" ὅπερ ἴσον ἐστὶ τῷ ἀεὶ 
ὡσαύτως ἔχειν" ἀλλὰ χαὶ πίστιν χαὶ ἐλπίδα συμπα- 
ραμεμενηχέναι (20) τῇ ἀγάπῃ λέγων, πάλιν καὶ τού- 
των αὐτὴν ὑπερτίθησιν εἰχότως. Ἧ γὰρ ἐλπὶς μέχρι 
ἐχείνου χινεῖται, ἕως ἂν μὴ παρείη (21) τῶν ἐλπιζο- 
μένων ἀπόλαυσ!ς, χαὶ ἣ πίστις (22) ὡσαύτως ἔρεισμα 
ἧς τῶν ἐλπιζομένων ἀδηλίας γίνεται. Οὕτω γὰρ 
αὐτὴν χαὶ ὡρίσατο λέγων: Ἔστι δὲ πίστις ἐλπιζο- 
μένων ὑπόστασις. Ἐπειδὰν δὲ ἔλθῃ τὸ ἐλπιζόμενον, 
τῶν ἄλλων εὐτηρεμόντων (25) πάντων, ἡ χατὰ τὴν 
ἀγάπην ἐνέργεια (34) μένει, τὸ διαδεχόμενον αὐτὴν 
οὐχ εὑρίσχουσαν (25). τῶν τε 
xa' ἀρετὴν χατορθουμένων ἁπάντων, xai τῶν τοῦ 
νόμου παραγγελμάτων. Εἰ οὖν ἐπὶ τοῦτό ποτε τὸ τέ- 
λος φθάσειεν ἣ ψυχὴ, ἅτε 
δὴ τοῦ πληρώματος περιδεδραγμένη τῶν ὄντων, χαὶ 
δοχεῖ (20) μόνη πως αὐτῆς (27) τῆς θείας μαχαριό- 
8) σώζειν τὸν χαραχτῆρα. Ἢ τε γὰρ 
ζωὴ τῆς ἄνω φύσεως ἀγάπη ἐστὶν, ἐπειδὴ τὸ χαλὸν 
ἀγαπητὸν (29) πάντως ἐστὶ (50) τοῖς γινώσχουσι" γι- 
νῴσχε! δὲ αὐτὸ (51) τὸ Θεῖον" ἣ δὲ γνῶσις ἀγάπη γί- 


a 
"A ἢ 


Διὸ χαὶ προτερεύει 


ἀνενδεῶς ἕξει τῶν ἄλλων, 


τητος ἐν αὐτῇ (3 


τῇ φύσει τὸ γινωσχό- 


Aide (53) καλοῦ ὁ ὑδριστὴς οὐ προσ- 
14): χόρου δὲ τὴν ἀγαπητιχὴν πρὸς 
οὐ διαχόπτοντος, ἀεὶ dj θεία 
ἀγάπης ἐνεργηθήσεται, ἣ χαλή τε χατὰ φύ- 


νετα!. Διὸ τὸ (52) χαλόν ἐστ! 
D 


e» 
^ 
g. 


μένον, τοῖ 
ἀπτεται 


(26) Kal δοχεῖ. A in margine χαὶ &. 

(27) Αὐτῆς. A in margine αὐτή. B αὕτη. 

(28) Ἐν αὐτῇ. A B ἐν ἑαυτῇ. 

(29) ᾿Αγαπητόν. B ἀγαπητόν ἐστ!. 

(50) Πάντως ἐστί. Ἔστ t delet B. 

(91) Αὐτό. B ἑαυτό. 

(52) Διὸ τό. B διότι. Ad verba διότι χαλόν ἔστι in 
calce codicis  h:ec notantur : Ὅτι xópoy οὐχ ἔχει ἡ 
πρὸς τὸν Θεὸν τῶν ἁγίων ἀγαπητιχὴ σχέσις. Λῆρος 
οὖν ἐστιν ὁ παρ᾽ ᾿Ωριγένους ἀναπλασθεὶς τῶν νόων χό- 
ρος, χαὶ E ἐχ τούτου χατάπτωσις αὐτῶν xa ἀνάχλη σίς, 

ἀφ᾽ οὗ τὸ πολυθρύλλητον δόγμα τῆς τῶν ψυχῶν προ- 
υὑπάρξεώς τε χαὶ ἀποχαταστάσεως ἀστάτῳ φορᾷ περι- 
φερομένων χατασχευάζει τὰ 'Ελληνιχὰ μυθεύματα τῇ 
ἐχχλησιαστικῇ ἀληθείᾳ ὡς χαχῶν παστιγχκάπηλος 
προσμίξα. σπουδάπας. 
(55) "AJ. B ἀληθοῦς. 
En οὐ προσάπτεται x. B χόρος οὐ προησάπτεται. 

(55) Πρὸς τὸ καϊὸν σχέσιν. Β σχέσιν πρὺς τὸ 
χαλόν. 
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σιν ἐστὶ, χαὶ ὀγαπητιχῶς πρὸς τὸ χαλὸν Ex φύσεως A prorsus ab iis qui id cognoscunt dilectione di- 


Éye:, xaX ὅρον (56) τῆς χατὰ τὴν ἀγάπην ἐνεργείας ^ gnum habetur cognoscitur autem id numine 
οὐχ ἔχει, ἐπειδὴ οὐδὲ τοῦ χαλοῦ τι πέρας χαταλαμ- divino; notitia vero in dilectionem convertitur, 


βάνεται, ὡς συναπολήγειν τῷ πέρατι τοῦ χαλοῦ τὴν — propterea quod natura bonum et honestum est 
ἀγάπην * μόνῳ γὰρ τῷ (91) ἐναντίῳ τὸ χαλὸν περα- — id quod cognoscitur ; id autem quod vere 


τιοῦται ." οὗ δὲ (58) ἣ φύσις ἀνεπίδεχτός ἐστι τοῦ 
χείρονος, πρὸς τὸ ἀπέραντόν τε χαὶ ἀόριστον τὸ ἀγα- 
θὸν προελεύσεται (99). 


el honestum est, non interrumpente, divina vita 


bonum et honestum est, à pelulanti atque pro- 
terva satietate non attingitur. Porro satietate di- 
lectionis; habitum et. affectum ad id quod bonum 
semper per charitatem ae dilectionem | exigetur, 


quie vita cum natura bona atque honesta est, tum erga id quod bonum et honestum est, dilectionis 
aflectu. natura. prodita est, ac terminum et saüetatem diligendi actionis non habet, quoniam nec boni 
et honesti quidem aliquis finis deprehenditur, ut una eum fine boni et honesti charitas atque dilectio 
quoque desinat. Nam solo contrario bonum atque honestum terminatur atque finitur. Cujus autem 
boni ea natura est, quie deterius non. admittat, id in infinitum ct. indeterminatum usque progredietur, 


Ἐπεὶ οὖν ἑλχτικὴ τῶν οἰχείων πᾶσα φύσις 


οἰχεῖον δὲ πως τῷ Θεῷ τὸ ἀνθρώπινον, ἅτε δὴ φέρον 
ἐν ἑαυτῷ τοῦ ἀρχετύπου μιμήματα (40), ἕλχεται 


χατὰ πᾶσαν ἀνάγχην πρὸς τὸ θεῖόν τε χαὶ συγγενὲς 
ἡ ψυχή. Δεῖ γὰρ πάντη χαὶ πάντως τῷ Θεῷ ἀποσω- 
θῆναι τὸ ἴδιον: ἀλλ᾽ εἰ μὲν χούφη χαὶ ἀπέριττος 
τύχῃ (ἀ1), μηδεμιᾶς σωματικῆς ἀχθηδόνος αὐτὴν 
πιεζούσης, ἡδεῖα xa εὔχολος αὐτῇ (A2) ἡ πρὸς τὸν 
ἐπισπώμενον προσχώρησις γίνεται. Εἰ δὲ τοῖς τῆς 
προσπαθείας ἥλοις εἰς τὴν πρὸς τὰ ὑλώδη σχέσιν (45) 
χαταπαρῇ (44), οἷόν τινα (45) πάσχειν εἰχὸς ἐν τοῖς 
συμπτώμασι τῶν σεισμῶν, τὰ ἐμπιεσθέντα τοῖς χώ- 
pact σώματα - προχείσθω ὃὲ xa0' ὑπόθεσιν τὸ 
μὴ (46) βεθαρῆσθαι μόνον αὐτὰ τοῖς συμπτώμασιν, 


ἀλλὰ xaX διαπεπερονῇσθαί τισιν ὀθελοῖς ἣ ξύλοις τοῖς C 


ἐνευρεθεῖσι (47) τῷ χώματι (48)* ὅπερ οὖν εἰχὸς 
ὑπομεῖναι τὰ οὕτω διαχείμενα σώματα, παρὰ τῶν 
οἰχείων τῆς συμπτώσεως ὁτίας (49) ἕνεχεν ἐξελχό- 
μενα" ξανθήσεται γὰρ πάντως, xoi σπαραχθήσετα’, 
xal πᾶν ὁτιοῦν τῶν χαλεπωτάτων πείσεται, τοῦ χώ- 
μᾶτος αὐτὰ χαὶ τῶν ἥλων διὰ τὴν τῶν ἐφελχομένων 
βίαν χαταξαινόντων * τοιοῦτόν τί μοι δοχεῖ xal περὶ 
τὴν ψυχὴν γίνεσθαι πάθος, ὅταν ἡ θεία δύναμις ὑπὸ 
φιλανθρωπίας ἐχ τῶν ἀλόγων τε καὶ ὑλιχῶν συμ- 
πτωμάτων ἐφέλχηται (50) τὸ ἴδιον. Οὐ γὰρ (51) μι- 
σῶν οὐδ᾽ ἀμυνόμενος ἐπὶ τῇ χαχῇ ζωῇ, κατά γε τὸν 
ἐμὸν λόγον, ἐπάγει τοῖς E ten. αρτηχόσι τὰς ὀδυνηρὰς 
διαθέσεις ὁ Θεὸς, (52) ὁ ἀντιπ' 
ἑαυτὸν ἕλχων πᾶν ὅτιπερ αὐτοῦ χάριν ἦλθεν εἰς γέ- 
νεσιν * ἀλλ᾽ ὁ μὲν τὸ τῷ χρείττ 
πὸν, ὅς ἐστι πηγὴ πάσης ἀπε τε τες: , mon 
τὴν ψυχήν (55): ἐπ ps δὲ χατ᾿ ἀνάγχην [d 
ἀλγεινὴ διάθεσις τῷ ἑλχομένῳ. 

causa, mea quidem opinione, Deus 


οιούμενός τε xal πρὸς 
* 


τᾶται 


iis qui 


(56) "Opov. A B χόρον. 

(97) Μόνῳ γὰρ τῷ, ete. B μόνον γὰρ τὸ ἐναντίον 
τῷ χαλῷ περατοῦται. Α περατοῦται, 

(53) Οὗ δέ. A B οὐδέ. 

(59) Προεεύσεται. B προσελεύσεται. 

(40) Μιμήματα. B. μίμημα. 

UU Τύχη. A B τύχοι. Cieterum. ad verba, ἀλλ᾽ εἰ 
μὲν χούφη, in margine codicis 5 hiec erant notata : 
Ὁ μαχάριος Γερμανὸς ὠδέλισε μέοος τῶν ἔμπροσθεν, 
ὡς νόθα. 

(42) Αὐτῇ. B αὕτη. 


ἐστὶν, p — Quoniam igitur 


νι σχοπῷ πρὸς ἑαυ- ἢ 


peccaverint. dolorem 
el apprehendit et vindicat, et ad se trahit quidquid ipsius gratia provenit in rerum naturam; 


cujusque natur? ea vis est, 
ut affinia, propria, atque cognata altrahat, pro- 
pinquum auten quodammodo atque conjunctum 
Deo genus humanum est, quippe ferens in se ni- 
mirum imaginem principalis figurz:,, necessarium 
plane est ut anima trahatur ad. id quod divinum 
simul atque cognatum est (oportet enim usque- 
quaque penitus ae prorsus Deo suum reservari ); 
sed si quidem levis, expedita atque sincera fuerit, 
et nihil redundantie superfluitatisque in se ha- 
buerit, nulla corporea molestia eam premente, 
jucundus ac facilis ei ad attrahentem accessus fit. 
Sin autem affectionis clavis ad eum habitum qui 
cum materialibus conjunctus est et aflinitatem 
habet affisa fuerit : quale quiddam terre motu 
collapsis *difieiis, corporibus mole atque aggere 
oppressis atque obtritis, accidere par ac verisimile 
est (ponatur autem exempli gratia, non solum ea 
gravata esse molibus, ruina, atque labe locorum, 
verumetiam verubus quibusdam, aut clavis et li- 
gnis in ruinis et aggeribus inventis trajecta atque 
transfixa esse) ; quod igitur ita affecta corpora suf- 
ferre DUE est, dum, ut parentetur eis ac 
justa exsequiarum persolvantur, a propinquis et 
necessariis ex labe atque ruina extrahuntur (la- 
cerabuntur enim prorsus dilaniabunturque, et quam 
atrocissime acerbissimeque t1raetabuntur, aggere 
simul et clavis eapropter vim attrahentium dila- 
cerantibus) : ejusmodi quoddam incommodum circa 
animam quoque mihi aecidere videtur, cum hu- 
inanitate mota divina potentia ex rationis exper- 
libus et materialibus quod suum est attrahit rui- 
nis. Nec enim odio ae vindicand:e vitae 
facientes adhibet affectiones, qui 
sed 


pravae 


(43) Εἰς τὴν... σχέσιν. B τῇ... σχέσει. 
(44) Καταπαρῇ. B χαταπαρείη. 

(45) Tiva. B τι. 

(46) Τὸ μή. B τῷ μή. 

(41) Ἐνευρεθεῖσι. B εὑρεθεῖσι. 

(48) Τῷ χώματι. ἃ ἐν τ΄ X. 

(49) σίας. B τῆς ὁσίας. 
(50) ᾿Εφέ. κηται. A ἐφέλχ 
(51) Οὐ γάρ. Β οὐδὲ γάρ. 
(52) Ὃ Θεός B delet. 
(85) ᾿Επισπᾷται τὴν v. B τ᾿ d. ἐπισπ, 
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ille quidem meliore animo atque consilio ad sese, qui omnis beatitudinis fons est, 
ila affectio acerba. 


ex necessitate autem οἱ quod attrahitur accidit 


100 
animam attrahit ; 


Ac quemadmodum illi, qui auro materiam im- A Καὶ ὥσπερ τὴν ἐμμιχθεῖσαν τῷ χρυσίῳ (54) ὕλην 


mistam per ignem expurgant, non solum id quod 
adullerinum est igne liquefaciunt, sed omnino 
necessarium est, ut purum quoque una cum adul 
terino, improbo atque corrupto liquefiat, atque hoc 
consumpto illud maneat: eodem modo plane necesse 
est, ul dum vitiositas purgatorio igni absumitur, 
anima quoque, qui cum vitiositate unita est, in 
ignesit, donec id quod inspersum est adulterinum, 
materiale atque fucatum et corruptum totum abo- 
leatur igne consumptum. [tem quemadmodum si 
cui fuuieulo lutum tenacius penitus cireumlinatur, 
deinde per quoddam angustum foramen initium 
funis trajiciatur, ac violenter aliquis introrsus a 
summitate funem attrahat, omnino necesse est ut 
funis quidem sequatur attrahentem, lutum. vero 
circumlitum ex violenta tractione extra foramen 
maneat, a fune detersum et abrasum, eique causa 
exsistit, ut cum eo in transitu non commode 
agatur, sed violentam sufferat ab altrahente ex- 
tensionem : tale quiddam mihi videtur circa ani- 
mam quoque cogitari atque intelligi oportere, eam 
videlicet. materialibus atque terrenis affectibus in- 
volutam laborare atque distendi, dum Deus qui- 
dem quod suum estad sese trahit : quod autem 
aljenum est, propterea quod cum anima quo- 
dammodo coaluerit, violenter abraditur et abstergi- 
tur, acresque ei atque intolerabiles affert dolores. 
— G. Ergo judicium, inquam, divinum, ut videtur, 
non ex causa principali atque przcipua cruciatum 
adhibet iis qui deliquerunt, sed illud quider, ut 
oralio demonstravit, bonum duntaxat, dum id a 
malo secernit et eximit, et ad rommunienem 
beatitudinis attrahit, operatur; divulsio autem 
coalitionis et coagmentationis ei quod trahitur do- 
lorem facit.— M. Idem, inquit magistra, ego quoque 
sentio, et quod pro quantitate viliositatis quae 
in unoquoque fuerit, cruciatus ac. doloris modus 
adhibeatur. Non enim par est utrumque, tum eum 
qui in malis vetitis tandiu versatus sit, tum eum 
qui in mediocria delicta quidam inciderit, per 
purgationem vitiosi habitus ex :equo discruciari 
alque dolere, sed pro modo ac quantitate mate- 
rie, vel longiore vel breviore temporis spatio illa 


(54) Χρυσίῳ. B χρυσῷ, 
ἘΠ ᾿χχαθαρο ὑγτες. B ἐχχαθαίροντε e. 

(56) A£ delet B. Ad. verba, χἀχείνου ὃς δαπανημέ- 
νου, in calce codicis A hxc notantur ; Κατὰ τὴν ἀνω- 
τέρω παρ᾽ ἡμῖν λεχθεῖσαν διάταξιν, ἔνθα περὶ τῆς 
ἀφανιο σθείσης χαχίας διαλαμθάνει, ᾿νοητέον χαὶ τὰ 
παρόντα xai τὰ ἑξῆς. ᾿Ανά γνωθ: ταῦτα χἀχεῖνα ἐπι- 
pe Ag. 

(51) ᾿Ακοιμήτῳ. A in textu χαθαρσίῳ, in mar- 
gine ἀχοιμήτῳ. B xabapato. 

(58) 'Üc ἄν. Α ἕως ἄν. 

(59) ᾿Απαγα.ωθῇ. A in textu ἅπαν ἀναλωθείη, 
in margine ἀναλωθῇ. 

(60) “Αἰωνίῳ delet A. 

(01) Biatac. À in textu fz6at 


ωσις τῶν Emi, in 


οἱ διὰ πυρὸς ἐχχαθαροῦντες (59) οὐ μόνον τὸ νόθον 
τῷ πυρὶ τήχουσιν, ἀλλὰ χατὰ πᾶσαν ἀνάγχην χαὶ τὸ 
χαθαρὸν τῷ χιδδήλῳ συγχατατήχεται, χἀχείνου δὲ (50) 
δαπανωμένου τοῦτο μένει " οὕτω xal τῆς χαχίας τῷ 
ἀχοιμήτῳ (57) πυρὶ δαπανωμένης, ἀνάγκη πᾶσα xat 
τὴν ἑνωθεῖσαν αὐτῇ ψυχὴν ἐν τῷ πυρὶ εἶναι, ὡς 
ἂν (58) τὸ χατεσπαρμένον νόθον χαὶ ὑλῶδες, xa xí- 
601109 ἀπαναλωθῇ (59) τῷ αἰωνίῳ (60) πυρὶ δαπανώ- 
μενον. Καὶ χαθάπερ εἴ τινι σχοινίῳ πηλὸς τῶν χολ- 
λωδεστέρων διὰ βάθους περιπλασθείη, εἶτα διά τινος 
λεπτοῦ χωρήματος ἡ ἀρχὴ διεξαχθείη τῆς σχοίνου, 
χαὶ βιαίως (01) τις ἐπὶ τὰ ἐντὸς ἐχ τοῦ ἄχρου τὴν 
σχοῖνον ἐφέλχοιτο, ἀνάγχη πᾶσα τὴν μὲν ἕπεσθαι τῷ 
ἐπισπωμένῳ, τὸν δὲ παραπλασθέντα (02) πηλὸν ἐκ 
τῆς βιαίας ὁλχῆς ἔξω τῆς τρυμαλιᾶς μένειν τῆς σχοί- 
vou ἀποξυόμενον, xo αἵτιον αὐτῇ γίνεσθαι (63) τοῦ 
μὴ εὐοδοῦσῆαι χατὰ τὴν πάροδον, ἀλλὰ βιαίαν ὑπο- 
μένειν Ex τοῦ ἐφελχομένου τὴν τάσιν" τοιοῦτόν τί μοι 
δοχεῖ χαὶ τὸ περὶ τὴν ψυχὴν ἐννοεῖν ταῖς ὑλιχαῖς τε 
χαὺ γεώδεσι προσπαθείαις ἐνειληθεῖσαν, χάμνειν 
xaX διατείνεσθαι, τοῦ μὲν Θεοῦ τὸ ἴδιον πρὸς ἑαυτὸν 
ἕλκοντος " τοῦ δ᾽ ἀλλοτρίου, διὰ τὸ συμφυΐναί πως 
αὐτῇ, βιαίως ἀποξυρομένου (64-65), χαὶ τὰς δριμείας 
αὐτῇ χαὶ ἀνυποστάτους ἀλγηδόνας ἐπάγοντος. — T. 
Οὐχοῦν, εἶπον, οὐχ ἡ θεία (00) κρίσις, ὡς ἔοικε, xac 
τὸ (67) προηγούμενον, τοῖς ἐξημαρτηχόσιν ἐπάγει τὴν 
χόλασιν, ἀλλὰ τὸ μὲν (08) ὡς ὁ λόγος ἀπέδειξεν (09), 

ἀγαθὸν ἐνεργεῖ μόνον τοῦ χαχοῦ ἀποχρίνουσα, χαὶ 


C πρὸς τὴν τῆς μαχαριότητος xovaviay ἐπισπωμένη * ὁ 


δὲ τῆς συμφυΐας διασπασμὸς ὀδύνη τῷ ἑλχομένῳ γίνε- 
παι. --- M. Οὕτω, φησὶν fj διδάσχαλος, χαὶ ὁ ἐμός ἐστι 
λόγος, χαὶ ὅτι μέτρον τῆς ἀλγηδόνος ἣ τῆς χαχίας ἐν 
ἑχάστῳ ποσότης ἐστίν. Οὐ γὰρ εἰχὸς ἐχ τοῦ ἴσου τὸν εἰς 
τοσοῦτον (10) £v ἀπηγορευμένοις γεγονότα χαχοῖς, xa 
τὸν μετρίοις (11) συνενεχθέντα πλημμελήμασιν, ἐν 
τῇ χρίσει (72) τῆς μοχθηρᾶς ἕξεως ἀνιαθῆναι. ᾿Αλλὰ 
παρὰ τὸ ποσὸν τῆς ὕλης, T| πλεῖον ἣ ἔλαττον (73) ἣ 
ὀδυνηρὰ ἐχείνη φλὸξ ἐξαφθήσεται, ὡς ἂν (14) τὸ ὑπο- 
τρέφον T. "Q τοίνυν πολὺς ὁ ὑλώδης ἔπεστι φόρτος, 
πολλὴν ἀνάγχη χαὶ διαρχεστέραν ἐπ᾽ αὐτῷ (79) γί- 
νεσθαι τὴν ἀναλίσχουσαν φλόγα" ᾧ δὲ ἐπ᾽ ἔλαττον ἣ 
τοῦ πυρὸς δαπάνη ἐγχαταμέμιχται, τοσοῦτον ὑποχᾶ - 


p ταῦδαίνει τῆς σφοδροτέρας τε χαὶ δριμυτέρας ἐνεργείας 


margine βιαίως. 
(02) Παραπιϊασθέντα. A περιπλασθέντα. 
(65) Γίνεσθαι. B γενέσθαι. 
(04-65) ἈΑποξυρομένου. A B ἀποξνομένου, 
(60) Οὐχ ἡ θεία. A delet οὐχ. 
(07) Κατὰ τό. A οὐ κατά. 
᾿Αλλὰ τὸ μέν. Δ B ἀλλ᾽ ἢ. 
᾿ ᾿Απέδειξεν. B ὑπέδειξεν. 
) Εἰς τοσοῦτον B delet. 
) Μετρίοις. B addit τισίν. 
) Κρίσει. Β χαθάρσει. 
IAsgior n ἔλαττον. B πλείων ἣ ἐλάττων. 
ü ἢ Ὡς ἄν. Δ B ἕως ἄν. 


(79) Ἐπ᾿ αὐτῷ. A B ἐπ᾽ αὐτοῦ. 
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ἡ χόλασις, ὅσον ἠλάττωται τῷ τῆς χαχίας μέτρῳ τὸ A flamma dolorifica, quandiu fuerit id quod eam alat, 


ὑποχείμενον. Χρὴ yàp πάντη xoi πάντως ἐξαιρεθῆ- 
ποτε τὸ χαχὸν ἐκ τοῦ ὄντος, xal ὅπερ ἐν τοῖς 
0) μὴ ὃν, μηδ᾽ εἶναι (17) 


vat 

φθάσασιν εἴρηται, τὸ ὄντως (7 
Ἐπειδὴ γὰρ ἔξω τ 

εἶναι φύσιν οὐχ ἔχει, ὅταν 


ὅλως. ἧς προαιρέσεως T] χαχία 
πᾶσα προαίρεσις (18) ἐν 
τῷ Θεῷ γένηται, εἰς παντελῇ ἀφανισμὸν f χαχία μὴ 


χωρήσει (79). τῷ μηδὲν αὐτῆς ὑπολειφθῆναι δοχεῖον. 


accendetur. Cui igitur magnum inhoserit. onus 
materiale, in eo necesse est magnam ac diutius 
durantem esse flammam, quie materiam eam con- 
sumat : in eo vero, eui minori spatio temporis 
ignis ille. consumens admovetur, tantum de vehe- 
mentiore atque aeriore operatione poena remittit, 
quantum, quod ad modum vitiositatis attinet, sub- 


jectum. fuerit diminutum. Oportet enim penitus ac prorsus aliquando malum eximi ex eo quod est 


et quod in superioribus dictum est, 
enim ea vitii nequiti:eque natura est, 
luntas et omne arbitrium in. Deo fuerit, ad 


id quod 


reipsa non est, 
ut extra voluntatem et. arbitrium 
absolutam atque perfeetam οἱ 


ne esse quidem omnino. Quoniam 
non sit, cum omnis vo- 


extremam — abolitionein 


el interitum. vitiositas redigetur, ut nullum ejus receptaculum relinquatur. 


T. ᾿Αλλὰ τί χέρδο- (80) τῆς χρηστῆς ἐλπίδος (81), εἷ- 
πον ἐγὼ, τῷ λογιζομένῳ ὅσον ἐστὶ xaxby xa ἐνιαὺ- 
σιαίαν (82) μόνην ὑποσχεῖν ἀλγηδόνα, εἰ δ᾽ εἰς αἰώ- 
νιόν τι διάστημα ἣ ἄπχετος ἐχείνη ὀδύνη παραταθείη, 
τίς Ex (83) τῆς ὕστερον ἐλπίδος ὑπολέλειπται (84) πα- 
ραμυθία, ᾧ πρὸς ὅλον αἰῶνα συνδια μετρεῖται ἡ χό- 
λασις; — M. Ὥστε (85) προνοητέον ἢ καθόλου τῶν τῆς 
χαχίας (86) μολυσμάτων φυλάξαι τὴν ψυχὴν ἀμιγῆ τε 
χαὶ ἀχοινώνητον " ἣ εἰ τοῦτο πάντη ἀμήχανον διὰ 
τὸ ἔμπαθες (87) τῆς φύσεως ἡμῶν, ὡς ὅτι μάλιστα 
ἐν μετρίοις τισὶ xal εὐθεραπεύτο!ις τὰ τῆς 
ἀρετῆς ἀποτεύγματα. Οἷδε γὰρ fj εὐαγγελιχὴ διδα- 
σχαλία xa μυρίων ὀφειλέτην τινὰ ταλάντων (88-89), 
χαὶ πενταχοσίων δηναρίων, xai πεντήχοντα, xa χο- 
του τινὸς (90), ὅπερ τὸ ἔσχατόν ἐστιν (91) ἐν 
σμασι * τὴν δὲ τοῦ Θεοῦ διχαίαν χρίσιν διὰ πάν- 
των 0: 3 £yat, χαὶ τῷ βάρει τοῦ ὀφλήματος συνεπι- 
τείνουσαν τὴν ἀνάγχην τῆς ἀπαιτήσεως, χαὶ οὐδὲ (92) 

πῶν σμιχροτάτων ὑπερορῶσαν. Τὴν δὲ ἀπόδοσιν τῶν 


τ 
ειναι 


δράντου 
νομίσμι 


ὀφλημάτων τὸ Εὐαγγέλιον εἶπεν οὐχ ἐχ χρημάτων 
διαλύσεως γίνεσθαι, ἀλλὰ παραδίδοσθαι τοῖς βασανι- 
σταῖς τὸν ὑπόχρεων, 
ὀφειλόμενον " ὅπερ οὐδὲν ἕτερόν ἐστιν, ἣ διὰ τῆς βα- 
σάνου τὴν ἀναγχαίαν ὀφειλὴν ἀποτίσαι, τὸ ὄφλημα τῆς 


ἕως ἂν, φησὶν, ἀποδῷ πᾶν τὸ 


τῶν λυπηρῶν μετουσίας, ὧν (95) παρὰ τὸν βίον ὑπό- 
χρέως ἐγένετο, ἀμιγῆ τε καὶ ἄκρατον τοῦ ἐναντίου τὴν 
ἡδονὴν ὑπὸ ἀθουλίας ἑλόμενος, xaX οὕτως, ἅπαν (04) 


ἀποθέμενος τὸ ἀλλότριον ἑαυτοῦ, ὅπερ ἐστὶν ἣ ἁ 
τία, χαὶ τὴν £x τῶν ὀφλημάτων αἰσχύνην ἀποδυσάμε- 
νος, ἐν ἐλευθερίᾳ τε χαὶ παῤῥησίᾳ γένηται. Ἡ δ᾽ ἐλευ- 
θερία ἐστὶν fj πρὸς τὸ ἀδέσποτόν τε xal αὐτοχρατὲς 
ἐξομοίωσις, ἡ xav ἀρχὰς μὲν ἡμῖν παρὰ Θεοῦ (95) 
δεδωρημένη, συγχαλυφθεῖσα τῇ τῶν ὀφλημάτων αἰσχύ- 
vr. Πᾶσα δ᾽ ἐλευθερία μία τίς Ea τῇ 


μαρ- 


D 


φύσει xa πρὸς 
ἑαυτὴν οἰχείως ἔχει. ᾿Αχολούθως οὖν πᾶν (90) τὸ ἐλεύ- 
θερον τῷ ὁμοίῳ συναρμοσθήσετα!: * 


(16) 
(11) 
18) 
(19) 
(80) 
(81) 
(82) 
(85) 
(81) 
(85) 
(36) 


Τὸ ὄντως. A B τῷ ὄντι. 

Εἴναι delet D. 

Πᾶσα προαίρεσις delet D. 

Μὴ χωρήσει. A B μεταχωρήσε!ε, 
Κέρδος. A B τὸ χέρδος. 
Ἐλπίδος. A B ταύτης ἐλπίδος. 
'Eviavciatar. B ἐνιαύσιον. 

Τίς ἐκ. À τίς 1] £x. 
"YxoAéAgux zat. B ὑπολε 
Ὥστε. B ὅτ'. 
Τῆς καικίας. Τῆς 


ται. 


delet A, seJ DB habet £z 


G. Sed quod lucrum et operi pretium est, 1nquam 
ego, hujus bonz spei reputanti quantum sit malum, 


D vel annuum solum sustinere cruciatum, quod si 


usque ad zeternum quoddam intervallum. intolera- 
bilis ille dolor prorogetur , quaenam ex posterius 
futura spe consolatio relinquitur ei eui ad totam 
slernitatem pen:z modus ae mensura redigitur ὃ 
—M. ltaque providendum fuerit üt vel penitus et in 
universum ab inquinamentis vitiositalis integra 
atque omnis cognationis expers anima conservetur ; 
aut si id propter affectus et vitia, quibus natura 
nostra obnoxia est, nulla ratione prorsus expediri 
ac fieri polest, ut in quam maxime mediocribus 
quibusdam curatuque faeilibus delietis consistant 
virtutis incommoda atque. detrimenta. Novit enim 
evangelica doctrina et decies mille talentorum, et 
quingentorum denariorum et quinquaginta, et qua- 
drantis alieujus, quod in moneta extremum est, 
quemdam debitorem : ac justum Dei judicium om- 
nia persequi, proque magnitudine zris alieni pro- 
rogare et extendere necessitatem solutionis, ac ne 
minima quidem despicere ac praeterire. Solutionem 
aulem debitorum non ex pecuniarum decisione ac 
dissolutione fieri Evangelium dixit, sed tradi tor- 
toribus obzeratum, donee solverit, inquit, quidquid 
debet ( quod nihil aliud est, nisi per tormentum 
necessariuni :es alienum solvere, debitum, inquam, 
partieipationis rerum tristium et acerbarum, qua- 
rum participationis per tempus vit:e debitor factus 
est, cum meram contrariique admistione non tem- 
peratam voluptatem consilii stoliditate expetivit 
atque elegit), atque ita ubi quidquid a se alienum 
est, id est peccatum deposuerit et. abjecerit, pudo-- 
remque, quem ex debitis contraxerat, exuerit, in 
libertate simul et fiducia versetur. Porro libertas 
est assimilatio el ex:equatio cum eo quod domi- 


χαχίας. 
(87) "Εμπαθες. A B. ἐμπαθές. 


(88-89) Tivà ταλάντων. B ταλάντων τινά. 


(90) Τινός. B 'Evgc. 

(91) Ὅπερ τὸ Éc y. &. B ὅπερ ἐστὶ τὸ ἔσχατον. 
(92) Οὐδέ. B Οὐδέν. 

(95) "Qv. B ᾧ. 

(94) “Ὅταν delet B. M 

(95) Παρὰ Θεοῦ. A B ὑπὸ τοῦ Θεοῦ, 

(96) Ha» delet B. 


τὴῦ 


quie libertas ab initio quidem nobis a Deo data est: 
Sed una cum pudore 
quidquid liberum est, cum sui 
habet. 


Atqui divina natura omnis virtutis fons est. In 
hac igitur erunt, qui a vitiositate expediti ac liberati 
fuerint, ut, quemadmodum inquit Apostolus, Deus 
sit omnia in omnibus. Hzc enim vox quz dicit, et 
in omnibus, et loco omnium esse Deum, aperte 
ac plane confirmare mihi videtur ante excussan ac 
disquisitam sententiam. Nam cum vita quam in 
presentia tránsigimus varie pariter ac multifariam 
a nobis exigatur, et multze quidem res sunt qua- 
rum participes sumus, uL temporis, ut aeris, ut 
loci, cibique ac potus, ut tegumentorum, et solis, 
lucernarumque, ut aliarum rerum multarum ad 
usum vit:e necessariarum, quarum rerum nulla 
Deus est ; beatitudo vero, qu: exspectatur, nullius 
quidem harum rerum egena est, omnia aulem no- 
bis locoque omnium erit divina natura, ad omnem 
usum ac necessitatem illius vit:e sese convenienter 
el apte impartiens. (a) Atque id planum ac mani- 
festum est ex sacris oraculis, quod Deus et locus 
exsistiL iis, qui digni sunt, et domus, et indumen- 
ium, et cibus, et potus, et lumen, et divitie, et 
regnum, ac quidquid vel mente concipi, vel nomi- 
nari polest, quod nobis conferat et conducat. ad 
bonam vitam. Porro qui omnia exsistit, etjam in 
omnibus exsistit. Atque in hoe mihi videtur per- 
feetum et absolutum interitum vitiositatis ac ne- 
quitiz tradere Scriptura. Si enim in omnibus rebus 


(97) ᾿Αδέσποτον y. τ. &. A et B delent. 

(98) Τῆς ἀρετῆς. Τῆς delet D. 

(99) "Apa. B ἄρα. Οἱ delet B. Ad verba : ἐν 
τούτῃ ἄρα, eie. lizee notat codex A in. cale : "Amr- 
λαγμένοι μὲν ἔσονται οἱ “μηδὲ ἐνεργεῖν τ' χαχὸν δυ- 
νάμενοι, ἀλλ᾽ οὐ πάντες ἔξω χολάσεως, ἕως ὃ διάξουσιν, 
ἣ τῆς βασι) ίας τῶν οὐρανῶν ἀπολαύσουσιν. ᾿Ανά- 
γνωθι τὰ ἑξῆς, xal ual am, τί ἔστι τὰ πάντα ἐν 

πᾶσι Θεὸς, χαὶ μέμνησο τῶν εἰρημένων περὶ τῆς χα- 


xlaz. 

^n( Eic πάντα ἃ B delet. 

(2) Γεγέσθαι. A B. γίνεσθαι. 

(5) Kal σκεπασμ. Kot delet D. 

(4) Μακαριότης. B addit τούτων. 

(B) Λόγων. A B λογίων. 

(6) Πρός delet B. 

(7) Ἡμῖν delet b. 

(8) Ὁ δέ. B ὁ δὲ τά. 

(9) Ἔν τούτῳ δέ μοι δοκεῖ. In. calce. codicis A 


scholii loco hiec lezas : 
ἁμαρτωλοῖς ἀνθρώποις 
τοῖς διχαίοις ἐπίσης χὰ 


Οὐχοῦν χαὶ ἐν δαίμοσι xal ἐν 
σται. Καὶ ποῦ τὸ δίχαιον, εἰ 
ziyot τύχωσι τἀγαθοῦ ; 'AXX 


(a) ExéAwov. Ergo etiam in demonibus et homini- 
tus peccatoribus erit. Et ubi justitia , si illi quoque 
aque alque justà bonum assequen!ur ? Sed non. simili- 
ter, dixerit aliquis, sed el longe diversa ratione, Ubi 
enim ponemus supplicii penas ? ignem, qui non exstin- 
guatur, vermenm, qui non emoriatur, et similia? atque 
adeo in duas partes equales. dissec lionem? quod nihil 
aliud esse opinor, quam a Deo sejunctum. atque re- 
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num non habet, ae sui juris et in sua potestate est: A τον. Οὐχοῦν ἐν ταύτῃ γενήσεται πᾶν τὸ 


ἐλεύθερον, 
ἀδέσποτον γὰρ τὸ ἐλεύθερον (97). 


ob debita contraeta in occultum sese abdidit atque recessit. Omnis autem ]li- 
bertas una quidam natura secumque conveniens, conjuncta atque cognata est. 
simili copulabitur 
Ereo in hae versabitur quidquid liberum fuerit : 


Consequenter igitur 
atque conjungetur: porro virtus dominum non 
dominum enim libertas mon habet. 

᾿Αλλὰ μὴν ἣ θεία φύσις f; πηγὴ πάσης ἐστὶ τῆς 
ἀρετῆς (98). "Ev ταύτῃ ἄρα (99) οἱ τῆς χαχίας ἀπηλ- 
λαγμένοι γενήσονται, ἵνα, χαθώς φησιν ὁ ᾿Απόστολος, 
ὁ Θεὸς Αὕτη γὰρ ἡ φωνὴ σαφῶς 
μοι δοχεῖ βεθαιοῦν τὴν προεξητασμένην διάνοιαν, ἣ 
λέγουσα, xo εἰς πάντα (1) γενέσθαι (2) τὸν Θεὸν, xa 
ἐν πᾶσι, Τῆς γὰρ ἐν τῷ παρόντι ζωῆς ποιχίλως τε 
χαὶ πολυειδῶς ἡμῖν ἐνεργουμένης, 


τὰ πάντα Ey πᾶσιν. 


πολλὰ μέν ἐστιν 
ὧν μετέχομεν, οἷον χρόνου xaX ἀέρος χαὶ τόπου, βρώ- 
σεώς τε xa πόσεως, χαὶ σχεπασμάτων (5), χαὶ ἡλίου, 
χαὶ λύχνου, χαὶ ἄλλων πρὸς τὴν χρείαν τοῦ βίου 
πολλῶν, ὧν οὐδέν ἐστιν ὁ Θεός - ἣ δὲ προσδοχωμένη 
μαχαριότης (4) μὲν οὐδενός ἐστιν ἐπιδεὴς, πάντα δὲ 
ἡμῖν xoà ἀντὶ πάντων ἡ θεία γενήσεται φύσις, πρὸς 
πᾶσαν χρείαν τῆς ζωῆς ἐχείνης ἑαυτὴν ἁρμοδίως 
ἐπιμερίζουσα. Καὶ τοῦτο δῆλόν ἐστιν ἐχ τῶν θείων 
λόγων (5), ὅτι χαὶ τόπος γίνεται ὁ Θεὸς τοῖς ἀξίοις, 
χαὶ οἶχος, xai ἔνδυμα, xa τροφὴ, xai πόσις, xal 
φῶς, χαὶ πλοῦτος, χαὶ βασιλεία, χαὶ 
χαὶ ὄνομα τῶν πρὸς (0) τὴν ἀγαθὴν ἡμῖν (7) συντε- 
λούντων ζωήν. Ὁ δὲ (8) πάντα γινόμενος χαὶ ἐν 
πᾶσι γίνεται. "Ev τούτῳ δέ μοι δοχεῖ (9) τὸν παντελῆ 
τῆς χαχίας ἀφανισμὸν δογματίζειν ὁ λόγος. Εἰ γὰρ 
ἐν πᾶσι τοῖς οὖσιν ὁ Θεὸς ἔσται, ἡ χαχία δηλαδὴ ἐν 
τοῖς οὖσιν οὐχ ἔσται. Εἰ γάρ τις ὑπόθοιτο χἀχείνην 
εἶναι, πῶς σωθήσεται τὸ ἐν (10) πᾶσι τὸν Θεὸν εἶναι ; 


'H γὰρ ὑπεξαίρεσις ἐχείνης, ἐλλιπῆ τῶν πάντων πο!ιεξ 


πᾶν νόημά τε 


οὐχ ὁμείως, φήσειεν ἄν te, ἀλλὰ xo λίαν ὃ διαφορώτε- 

go». Ποῦ γὰρ θήσομεν τὰ πῆς χολάσεως ἐπιτίμια, 
πῦρ ἄσθεστον, xal ἀτελεύτητον σχώληχα, χαὶ τὰ 
cuu xai γὰρ τὴν διχοτόμησιν εἶναι οἶμαι μηδὲν 

ἕτερον, ἣ τὸ χεχωρῖσθαι Θεοῦ. Οὐχοῦν ἐν πᾶσ! μὲν 
Ἐξ αι δοξαζόμε νος, χαὶ προσ σχυνούμενος ὁ Bes ἀλλὰ 
τοῖς μὲν ἀπόλαυτις τῆς βασιλείας, τοῖς δὲ τῆς χολά-- 
σεως. Εἰ γὰρ μὴ τοῦτο δῶμεν, xo τῇ θείᾳ Γραφῇ 
xai τοῖς ἄλλοις Πατράσι μαγησόμενον δείξομεν τὸν 
διδόσχαλον, χαὶ μὴν xal ἑαυτῷ. Δείκνυται γὰρ ἐτέ- 
ρωθι χόλασιν αἰωνίαν διδάξας, χαὶ μηδεμίαν πόρ- 
0n ἔχειν τοὺς ἁμαρτωλοὺς εἰς τὰ τῶν δικαίων ἀγαθά. 
Τί δέ φαμεν ἑτέρωθι; ; χὰν τῷ παρόντι διαλόγῳ (ὡς 
ἐν τοῖς ἔμπροσθεν ἔγνωμεν), ἢ τοίνυν χατὰ τὸν λε- 
χθέντα νοῦν τὰ προειρημένα νοητέον, ἣ ὅτι πᾶρεν- 
ετέθη ταῦτα ὑπὸ παραχαραχτῶν τινων τῇ ἀληθείᾳ μὴ 
πειθομένων, ἣ ἀλλόχοτος ὁ διδάσχαλος φανεῖται. ὅπερ 
εἶπε v (lege εἰπεῖν) ἄτοπον. Οὐχοῦν ἐχείνως πάντως 
ἐχλειπτέον τὰ παρόντα. ᾿Ανάγνωθι τὰ ἑξῆς “ μέμνησο 
τῶν προτέρων. 

(10) Τὸ ἐν. Τὸ delet B. 


motum esse. Ergo in omnibus quidem glorificabitur 
et adorabitur Deus, sed his quidem regno [ruentibus, 
illis vero supplicium sufferentibus. Nam nisi hoc de- 
mus, et. cium divina Scriptura, et cum aliis Patribus, 
alque adeo secum pugnantem. doctorem. ostendemus. 
Ostenditur enim alibi supplicium. cecternum . docuisse, 
et quod nullum aditum peccatores habeant ad boua 


justorum. 


γ0ῦ 

τὴν περίληψιν. ᾿Αλλ᾽ ὁ ἐν τοῖς 
μὴ οὖσιν οὐχ ἔσται. --- T. Τί οὖν χρὴ λέγειν, 
πρὺς τοὺς μικροψύχως ταῖς συμθολαῖς (11) Wee 
c, φησὶν ἡ διδάσχα- 


* 
εἶπον, 


H 


νους ; — M. ὔπωμεν πρὸς αὐτο 
λος, ὅτι Μάτην, ὦ οὗτοι, δυσανασχετεῖτε χα'. δυσχεραί- 
νετς τῷ εἱρμῷ τῆς ἀναγχαίας πραγμάτων (12) ἀχο- 
λουθίας, ἀγνοοῦντες πρὸς ὄντινα σχοπὸν τὰ χαθ᾽ Exa.- 
στον ἐν τῷ παντὶ οἰχονομούμενα - πάντα 
χρὴ τάξει 
χαθηγεμόνος σοφίαν τῇ θείᾳ προσοιχειωθῆναι φύσει, 


φέρεται, ὅτι 


«tW xa ἀχολουθίᾳ χατὰ τὴν τεχν!χὴν τοῦ 
'Toózou γὰρ ἕνεχεν ἡ λογιχὴ φύσις ἦλθεν εἰς γένεσιν, 
ὡς τὸν (15) πλοῦτον τῶν θείων ἀγαθῶν μὴ ἀργὸν εἶναι" 
ἀλλ᾽ οἷον ἀγγεῖά τινα προαιρετιχὰ (14) τῶν ψυχῶν (15) 
δοχεῖα, παρὰ τῆς τὸ πᾶν συστησαμέγης σοφίας χατ- 
εἐσχάσθη (10), ἐφ᾽ ᾧτε εἶναί «t χώρημα δεχτιχὸν ἀγα- 
θῶν, τὸ ἀεὶ τῇ 
γινόμενον. 


προσθήχῃ τοῦ εἰσχεομένου μεῖζον 


dum artifieiosam creatoris et. auctoris sapientiam 


idcirco ratione — praedita natura provenit in 
otios:e 
cula a sapientia, 


DE ANIMA ET RESURRECTIONE. 


πᾶσιν ἐσόμενος, ἐν τοῖς A Deus erit, vitiositas nequitiaque nimirum in rerum 


atque inutiles essent, sed quasi vasa quidam et libero arbitrio praedita animarum 
quie condidit el constituit. rerum naturam universam, 


166 


natura non erit. Nam si quis viliositatem etiam et 
nequitiam esse posuerit, quomodo servabitur ea 
sententia qua dieitur quod in omnibus Deus sit? 
Mlius enim, videlieet vitiositalis nequiti:eque exem- 
ptio atque subtractio, imperfectam ac non plenam 
efficit omnium. comprehensionem. Verum qui in om- 
nibus erit, in iis quie non sunt non erit. — G. Quid 
igitur oportet dicere, inquam, ad eos qui calami- 
tates et incommoda parvo ac demisso animo ferunt? 
— M. Dicamus ad eos, inqui magistra, lleus. vos! 
frustra vos afflictatis et excruciatis atque offendimini 
et angimini serie necessarite rerum vicissitudinis et 
consequenti: ignorantes ad. quodnam propositum 
atque consilium singulatim res quieque. referantur, 


D quie in universitate administrantur, quoniam opor- 


101 omnia ordine ac vicissitudine quadam secun- 


divine conciliari atque conjungi natur. — Nam 
rerum naturam, πὸ divitixe divinorum bonorum 


recepta- 


parata sunt, ut esset aliquod 


vas el conceplaculum capax bonorum, quod semper accessione ejus quod infunderetur, mojus ellice- 


retur. 
Τοιαύτη γὰρ ἣ τοῦ θείου ἀγαθοῦ μετουσία, ὥστε 
μείζονα χαὶ δεχτιχώτερον ποιεῖν τὸν ἐν ᾧ γίνετα:, 


ἐχ δυνάμεως (17) χαὶ μεγέθους ms pocOfpeny ἀναλαμ.- 


θανομένη τῷ δεχομένῳ, ὡς ἂν (18) αὔξεσθαι τὸν 
τρεφόμενον, χαὶ μὴ λήγειν ποτὲ τῆς αὐξήσεως. Τῆς 


γὰρ (19) πηγῆς τῶν ἀγαθῶν ἀνέχλειπτα πηγαζού- 


σῆς, ἡ τοῦ μετέχοντος φύσις, διὰ τὸ μηδὲν τοῦ λαμ- 
θανομένου περιττωματιχόν τε (20) εἶναι χαὶ ἄχρη- 
στον, ὅλον τὸ εἰσρέον προσθήχην τοῦ ἰδίου ποιουμένου 
(21) μεγέθους, ἑλχτιχωτέρα τε ἅμα τοῦ χρείττονος, 
ταὶ πολυχωρητοτέρα Ἔα d ME ἀλλήλοις συν- 
επιδιδόντων, τῆς τε ομένης δυνάμεως ἐν τῇ (92) 
τῶν ἀγαθῶν Mu T ρὸς τὸ μεῖζον ἐπιδιδούσης, zal 


ς yo0 B τῇ τῶν αὐξανομένων (23) 
cm) Y "m 9] 
υμπλημμυρούσης (24). 


τοιοῦτον ἀναθήσεσθα: μέγεθος, ἐφ᾽ ὃν (25) ὄρος οὐδεὶς 


Ἔστιν οὖν εἰχὸς εἰς 


ἐπιχόπτει (26) τὴν αὔξησιν. Εἶτα τοιούτων fj uiv προ- 
γειμένων, χαλεπαίνετε διὰ τῆς τεταγμένης ἡμῖν ὁδοῦ 
πρὸς Οὐ 
Xp ἔστιν ἄλλως ἐπέχεινα (27) γενέσθαι τὸν δρόμον 


τὸν ἴδιον σχοπὸν προϊούσης τῆς φύσεως ; 


"m - ΔῸΣ E oe λέ 
ἡμῖν, μὴ τοῦ βαροῦντος ἡμᾶς, τοῦ &p6piÜouc λέγω 


κούτ 


ou χαὶ γεώδους φορτίου, τῆς ψυχῆς ἡμῶν ἀπο- 


πρὸς αὐτὸ συμπαθείας, ἣν ἐν τῷ- 
μελείας 
ἐγχαθαρθέντας (29), ἐν τῷ χαθαρῷ δυνηθῆναι προσ- 
οἰχειωῦτνα: E ὅμοιον. Εἰ δέ aot τις χαὶ πρὸς τὸ σῶμά 


χήχαμεν, διὰ χρεξίττονος 


t, xal λυπεῖ oz ἢ τοῦ ἤγαπημένου (50) 


(11) Συμδολαῖς. A συμφοραῖς. B. πρὸς τὰς συμ- 
gopác. 
(12) IIpaypázor. A, B τῶν πραγμ. 
t [3 


(15) Ὡς τόν. À, B ὥστε τόν. 

Ilpo αἱρετικά. N, B χαὶ προα!ρ. 
Τῶν vt. B τὰ τῶν d. 
Κατεσκχάσθη. ἹΚατεσχευάσθαι. 
'Ex δυγνάμι. A,B εἰς δυνάμ. 
"Av. B ἀεί. 
(19) Τῆς γάρ. Bx 
(20) Περιττωματικόι 


Parnor, ( 


τε DBo- 


XR. ΚΟΥ 


ττωματιχόντι. 


Hujusmodi enim est divini boni participatio, ut 
majorem atque capaciorem faciat eum in quo 
exsistil, dum ad potentie magnitudinisque incre- 
mentum sumitur a recipiente, uL semper crescat is 
qui alitur, et nunquam crescere desinat, Nam fonte 
bonorum conlinenter et indesinenter scaturiente 
atque manante, natura participantis, quia nihil ex 
60. quod sumitur, excrementosum et inutile est, 


C dum quidquid influit, sus magnitudini adjicit, si- 


mul et ad. attrahendum quod melius est aptior et 
ad id capiendum | spatiosior fit, utroque. invicein 
altero una cum altero crescente, tum virtute, quie 
alitur propter eopiam ei abundantiam bonozum in 
majus proficiente, tum vi alimentorum suppedita- 
lrice una eum incremento atque profectu crescen- 
tium abundante. Est igitur verisimile in eam. eva- 


suros esse magnitudinem, in qua nullus terminus 


interrumpat et impediat incrementum. EL cum talia 
nobis proposita sint, indignamini, si per ordinatam 
certamque viam quo destinavit, natura nostra pro- 
greditur? Non enim aliter ad illa cursum nobis in- 
tendere atque instituere licet, quam si id quo. gra- 
vamnr, hoe molestum inquam ac terreum onus, 
ab anima nostra exeusserimus, ut per meliorcimn 
curam ae diligentiam expurgati atque expiati ab 
ca, quam in hae vita eum illo onere habuimus, 


convenientia, conjunclione atque consensu per puri- 


(81) Ποιουμέγου. A, B ποιουμένη. 

(39) Ἔν τῇ. A, B ἐπὶ 

(25) Av&avo μένων. A δύο ΝΟΥΣ 

(24) Συμπ. Mire oócnc.B. συμπλημμερούσης. 
(25) Ἐφ᾽ ὅν. A, Big ὧν. 

(20) ᾿Επικόπτει. B ἐπισχόπτει. 

(21) ἙἘπέκεινα. Α ἐχεῖνα 

(28) Τῷ δὲ τῷ. B τῷ 

(29) ᾿Εγχαθαρθέν'" τας. ἊΣ Bi ἐχχαθαρθέντ ας. 

(50) ᾿ηγαπημέγνου. A in m: wgine ἀγαπωμένους. 


B in textu eodem modo. 
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Quod si aliqua tibi etiam ad hoc corpus affectio est, 
et angit te ae. male babet, quod disjungeris ab eo 
quod diligis, ne hoc quidem spem tibi adimat. 
Videbis enim corporeum hoe amiculum, quod nunc 
morte dissolutum fuerit, ex iisdem rursus contexsi 
atque componi, non hac crassa gravique textura, 
sed ad aeriam tenuitatem atque subtilitatem filo 
reconeinnato atque refeeto, ut et adsit tibi quod 
diligis, eL in meliori atque amabili magis pulchri- 
tudine denuo restitu2tur. —6G. Ac videtur, inquam , 
ex serie atque continuatione dictorum nobis doctrina 
resurrectionis quodammodo in orationem irrepsisse, 
de qua mihi non dubitandum quidem esse videtur, 
quin vera et ex doctrina Seripturarum credibilis et 


explorata sit; sed quoniam human:e mentis infir- D 


mitas rationibus, quas capere possimus, magis 


S. GREGORII NY: 


tatem cum simili possimus conciliariatque conjungi.  διάζευξις, μηδὲ τοῦτό σοι ἀπ 
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᾿ ἐλπίδος ἔσται (51). 
Ὄψει (52) γὰρ τοῦτο τὸ σωματιχὸν περ:θόλαιον τὸν 
νῦν (53) διαλυθὲν τῷ θανάτῳ Ex τῶν αὐτῶν πάλιν 
ἐξυφαινόμενον, ob χατὰ τὴν παχυμερῆ ταύτην xal 
βαρεῖαν χατασχευὴν, ἀλλ᾽ ἐπὶ τὸ λεπτότερόν τε χαὶ 
ἀερῶδες μεταχλωσθέντος τοῦ νήματος (54), ὥστε cot 
xai παρεῖναι τὸ ἀγαπώμενον, xal ἐν ἀμείνονι χαὶ 
ἐρασμιωτέρῳ χάλλει (55) πάλιν ἀποχαθίστασθαι. 
— T. ᾿Αλλ᾽ ξοιχέ πως, εἶπον, ἐξ ἀχολουθίας ἡμῖν τὸ 
δόγμα τῆς ἀναστάσεως ἐπεισεληλυθένα: (50) τῷ λόγῳ, 
ὅ μοι δοχεῖ ἰδεῖν (21) ἀληθὲς μὲν καὶ πιστὸν Ex τῆς τῶν 
Γραφῶν διδασχαλίας, ἵνα μὴ ἀμφιθάλλῃ (58) " ἐπει- 
δὴ (39) πῶς ἡ ἀσθένεια τῆς ἀνθρωπίνης διανοίας, τοῖς 
χωρητοῖς (40) ἡμῖν λογισμοῖς, μᾶλλον πρὸς τοιαύτην 
(41) πίστιν ἐπιστηρίζεται, χαλῶς ἂν ἔχοι μηδὲ τοῦτο 
τὸ μέρος παραδραμεῖν ἀθεώρητον. Τί οὖν χρὴ λέγειν, 


περισχεψώμεθα (43). 


quodammodo ad hujusmodi ΔΊ] ἃ eredendum confirmatur, haud alienum fuerit, ne hanc quidem partem 
indiscussam et inexplicatam preeterire.Quid igitur dicere oporteat, videamus. 


M. Ae magistra : Qui a nostra quidem , inquit, 
philosophia alieni sunt, in diversis opinionibus 
alius aliler ex parte quadam de resurrectione 
doctrinam attigerunt, nec plàne cum nostris sen- 
üenles, nec penitus ab ejusmodi spe aberran- 
tes. Nam nonnulli quidem. rem. communicando 
contumelia afficiunt, ae dehonestant humanum ge- 
nus, camdem animam censentes invicem tum ho- 
minis, tum ratione carentis, ac bruti fieri ami- 


malis , alia post alia subinde corpora induentemt, (; 


el ad id quod placeat semper transeuntem, vel 
volatile, vel aquatile, vel terrestre animal post 
hominem (eri, ac rursus ab his ad humanam: 
redire naturam. Alii vero etiam ad frutices ejus- 
modi deliramentum extendunt, ut etiam arbo- 
ream ae ligneam ei vitam convenientem atque 
accommodatam esse putent. Nonnullis vero hoc so- 
lum videlur, videlicet quod ex homine semper 
alium. hominem invicem sumat, et per easdem 
omni tempore humana vita exigatur atque rega- 
tur: cum nune quidem in his, rursus item in 
aliis. ezedem in perpetuum anim? sint. Nos au- 
lem commodissimum esse censemus , ut ab ec- 
clesiastieis sententiis atque decretis exordientes, 
iisque quasi fundamentis nixi, tantum dun- 
taxat de opinionibus eorum , qui hx:ec philosophico 
more tractaverunt , accipiamus , quantum satis 
sit ad demonstrandum eos aliquo modo convenire 


) Ἔσται. A, D ἔστω. 
) Ὄψει. B ὄψῃ. 

Τὸν vov. B τὸ νῦν. 

Τοῦ νήματος. Β ποῦ νοήματος. 
(55) Κάλει. B τῷ χάλλει. 


(56) ᾿ΕἘπεισε.Ἰη.υϑέναι. B ἐπειολλυθέναι. 
(51) ᾿Ιδεῖν. ) δεῖν. 


(58) “Ἴνα μὴ ἀμριξάλιλῃ. A εἶναι (sic et B) μὴ 
ἀμφιθάλλε ιν. 

(59) ᾿Επειδή. A, B ἐπειδὴ δέ. 

(40; Χωρητοῖς.  χωρητιχοῖς. 

(M) Τοιαύτην. B τὴν τοιαύτην. 


D cojos (90) διάλυσιν τὴν ψυχὴν, οὐ λίαν ἁπάδ 


M. Καὶ ἡ διδάσχαλος, Οἱ μὲν ἔξω, φησὶ, τῆς καθ᾽ 
ἡμᾶς φιλοσοφίάς ἐν διαφόροις ὑπολήψεσιν, ἄλλος ἄλ- 
λως(ἰδ)μέρει(44) τινὶ τοῦ χατὰ τὴν ἀνάστασιν ἐφήψαντο 
δόγματος, οὔτε δι᾽ ἀχριδείας τοῖς ἡμετέροις συνενεχθέν- 
τοιαύτης ἀποσφαλέντες ἐλπίδος. 
τι τὸ ἀνθρώπινον, 


πες, οὔτε πάντη τῆς 
Τινὲς μὲν γὰρ ὑθρίζουσι τῇ χοινότη 
τὴν αὐτὴν ἀνὰ μέρος ἀνθρώπου τε Νὰ ἀλόγου ψυχὴν 
διοριζόμενοι γίνεσθαι, μετενδυομένην τὰ σώματα, χαὶ 
πρὸς τὸ ἀρέσχον ἀεὶ μεταδαίνουσαν, ἣ πτηνὸν, ἣ Ev- 
υδρον, J| χερταῖόν τι ζῶον γινομένην μετὰ τὸν ἄν- 
θρωπον, καὶ πάλιν ἀπὸ τούτων πρὸς τὴν ἀνθρωπίνην 
ἐπανιέναι φύσιν. Ἕτεροι δὲ μέχρι τῶν θάμνων τὸν 
τοιοῦτον λῆρον ἐχτείνουσιν, ὡς χαὶ τὸν ξυλώδη βίον 
αὐτῇ χατάλληλόν τε χαὶ οἰχεῖον νομίζειν. Τοῖς δὲ 
τοῦτο δοχεῖ μόνον τὸ ἐξ ἀνθρώπου (45) ἕτερον ἄνθρω- 
πον ἀεὶ μεταλαμθάνειν, χαὶ διὰ τῶν αὐτῶν πάντοτε 
τὸν ἀνθρώπινον διεξάγεσθαι βίον, νῦν μὲν ἐν τούτοις, 
πάλιν δὲ (46) ἐν ἑτέροις τῶν αὐτῶν ψυχῶν εἰς τὸ διηνε- 
χὲς γινομένων. Ἡμεῖς δὲ καλῶς ἔχειν φαμὲν, Ex τῶν 
ἐχχλησιαστιχῶν δογμάτων ὁρμώμενοι, τοσοῦτον πα- 
ραδέξασθαι μόνον τῶν τοιαῦτα πεφιλοσοφηχότων, ὅτον 
συμφωνοῦντας αὐτοὺς τρόπον τινὰ δεῖξαι τῷ τῆς ἀνα- 
στάσεως δόγματι. Τὸ γὰρ λέγειν αὐτοὺς πάλιν τισὶν 
(4'1) ἐπεισχρίνεσθαι δόγμασιν (48) μετὰ τὴν (19) ἀπὸ 
et 


ἐλπιζομένης ἡμῖν ἀναθιώσεως, ὅτι (51) γὰρ ἡμέτερος 
λόγος Ex τῶν τοῦ χόσμου στοιχεΐων, νῦν τε γε ἰδεῖ: 


θ0ιξ τὸ σῶμα ἡμῶν συνίστασθαι λέγει, xal τοῖς 


) Περισκεγ". A, B ἐπισχεψόμεθα, 
5) "A4A4oc. B ἄλλῳ. 

4) Mipei A ἐν μέρει. 

45)" Ἐν ἀγθρώσων: Δὲ ἐξ ἀνθρ. πάντοτε. 

)) Πάλιν δέ. Α πάλιν νῦν δέ. 

AT) Πάλιν τισίν. A πάλιν αὐτὴν τισιν. 

48) Δόγμασιν. Δ, B σώμασιν. 

49) Μετὰ τήν. A in textu : Μετὰ τὴν ἀπὸ τούτων 
διάλυσιν τὴν Ψυχὴν λίαν ἀπάδει" in margine, ποῦ 
σώματος διάζευξιν οὐ λίαν ἀπάδει. 

(50) Τούτου. Β τούτων. 
(51) "Ozi. A, Β ὅτε. 
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θεν τὸ ἴσον δοχεῖ. Οὐ γὰρ (52) ἄλλην τινὰ τοῦ σώματος A Cum doctrina. resurrectionis. Nam quod dicunt , 
ἐπινοήσεις (53) φύσιν ἔξω τῆς δρομῆς (94) τῶν ozot- — animam postquam ἃ corpore disjuneta. fuerit , rur- 
χείων. Διαφέρει δὲ τοσοῦτον, ὅσον παρ᾽ ἡμῶν μὲν τὸ — sus penetrare, et insinuare se in aliqua corpora , 
αὐτὸ λέγεσθα: πάλιν περὶ τὴν ψυχὴν (59) συμπήγνυσθαι ποι admodum diserepat ab ea. quam. speramus 
σῶμα, Ex τῶν αὐτῶν στοιχείων συναρμοζόμενον " ἐχεί- — resurrectione, quoniam et nostra quoque scriptura 
νους δὲ οἴεσθαι πρὸς ἄλλα τινὰ σώματα λογικά τε x3Y — dicit, ex elementis mundi et. nunc constare no- 
ἄλογα, xaX ἀναίσθητα τὴν ψυχὴν χαταπίπτειν (20) * — strum corpus, et in. posterum. conflatum et. con- 
οἷς τὸ μὲν ἐκ τῶν τοῦ χόσμου μερῶν εἶναι τὴν σύ- — stitulum iri : et idem externis philosophis placet. 
στασιν ὁμολογεῖται, διαφωνεῖ δὲ τὸ μὴ Ex τῶν αὐτῶν — Non enim aliunde conflari corpus excogitare pos- 
οἴεσθαι τῶν κατ᾽ ἀρχὰς (DI) ἐν τῇ διὰ σαρχὸς ζωῇ «ij sint, quam ex concursu elementorum. Differen- 
ψυχῇ προσφυέντων. Οὐχοῦν τὸ μὲν μὴ ἔξω τοῦ cixó- tia autem οἱ controversia in eo consistit. quod 
τος εἶναι τὸ πάλιν τὴν Ψυχὴν ἐν σώματι (58) γενέ- ἃ nobis quidem dicitur, idem rursus circa ani- 
σθαι, παρὰ τῆς ἔξω φιλοσοφίας μεμαρτυρήσθω "τὸ mam eamdem concrescere corpus, quod ex iis- 
δὲ ἀσύστατον τοῦ ἐχείνων δόγματος (59) χαιρὸς àv — dem elementis eocat et concinnetur ; illi vero 
εἴη διασχορπίσασθαι (00), xoY δι᾽ αὐτῆς δὲ (01) τῆς — putant, ad alia qusedam corpora, tum ratione 
χατὰ τὸ εὔλογον ἀναχυπτούσης ἡμῖν ἀχολουθίας, φα- D pridita, tum rationis atque adeo sensus expertia 
νερῶσαι ῥᾳδίως ἐστὶ (62) δυνατὸν τὴν ἁλήθειαν. animam redigi atque transire : qui quidem cor- 
pora quin ex partibus mundi conflentur non dubitatur, nec de ea re controversia est; sed in eo 
dissensio est, quod illi non putant ex iisdem partibus ca conflari qu: partes ab initio in carna- 
li viia. animz adhzserant. Ergo veri. quidem non absimile esse quod anima rursus in corpore ex- 
sistat, externos philosophiz testimonio comprobatum esto. Quod autem eorum doctrina  consi- 
slere non. possit, tempestivum fuerit. dispicere , atque per eam qui ex recta ratione. nobis esx- 
sislit consequentiam , quoad ejus fieri potest, ostendere ac declarare veritatem. 

Τίς οὖν ὁ περὶ τούτων λόγος ; Ol πρὸς διαφόρους Ουκοπαπὶ igitur hisce de rebus oratio est ? Qui- 
φύσεις τὴν Ψυχὴν μετοιχίζοντες, συσχεῖν (05) μοι — bus ad diversas naturas animam transire atque 
δοχοῦσι τὰς τῆς φύσεως ἰδιότητας " χαὶ πάντα χρὴ — migrare placet, hi mihi proprietates naturae con- 
(84) χαταμιγνύειν τε xal ἀναφύρειν πρὸς ἄλληλα, τὸ fundere videntur ; onmesque res inter sese con- 
ἄλογον, τὸ λογιχὸν, τὸ αἰσθητιχὸν (65) , τὸ ἀναίσθη- ς fundere atque couimiscere, ratione carens, ratione 
τον * εἴπερ ἐν ἀλη οι: ταῦτα γένοιτο, μηδέ τινι (00) ^ proditum, sensu praeditum, sensu carens; siqui- 
ἄπτωτον ἀπ᾿ ἀλλήλων — dem hzc invicem aliud in alio sint, nullo natu- 


διαστοιχ'ζόμενα (07). Τὸ γὰρ τὴν αὐτὴν Ψ ΝΟΥΣ re quasi carcere. οἱ claustro. immutabiliter. alte- 


φύσεως εἱρμῷ χατὰ τὸ ἀμε 


νῦν μὲν λογικήν τε χαὶ διανογτιχὴν, διὰ τῆς τοιᾶσδε. vum ab altero dirempta. Nam eamdem animam 
τοῦ σώματος περιθολῆς γίνεσθαι" πάλιν δὲ μετὰ τῶν dieere nune quidem et ratione et intelligentia 
ἑρπετῶν φωλεύειν (08), | τοῖς ὀρνέοις συναγελάξε- — alque cogitandi vi pr:editam, per talem. quemdam 
σθαι, ἣ ἀχθοφορεῖν, ἣ σαρχοθορεῖν, ἘΣ corporis amictum fieri; rursum vero eum repti- 
εἶναι, ἢ xat πρὸς τὸ ἀναίσθητον μεταπίπτειν, ῥιζου- — libus in cavernis latitare , aut cum  aviculis con- 


μένην ve xaY ἀποδενδρουμένην, xai χλάδων ἐχφύ- —gregari, aut sareinas gestare, aut. crudis carni- 
σεις (69) ἀναδλαστάνουσαν. χαὶ ἐν τούτοι: ἣ ἄνθος,Ἠ — bus vesci, aut submersam esse, aut etiam in sensu 
ἢ ἀχάνθην (10), ἣ τρόφιμόν τι φυομένην, ἣ δηλητήριον, — carentem naturam degenerare , ut vel radices 


; V 
οὐδὲν ἕτερόν ἐστιν, ἣ ταὐτὸν ἡγεῖσθαι τὰ πάντα, xal — agal, vel arbor evadat, ramorumque germina pro- 
μίαν ἐν τοῖς οὖσιν εἶνα! τὴν (71) φύσιν ἐν συγχεχυμέ- — ducat, et in his vel flos, vel spina, vel aliquid 
νῇ τινὶ xal ἀδιαχρίτῳ χοινωνίᾳ πεφυρμένην (12), μηδε- — nutriendi. vi preditum , vel noxium fiat. atque 


μιᾶς ἰδιότητος τὸ ἕτερον τοῦ ἑτέρου ἀποχρινούσης.. Ὃ p evadat, nihil aliud est, nisi omnia idem esse pu- 
ὑτὸ ἐν παντὶ γίνεσθαι, οὐδὲν ἕτερον, — are , unamque in rebus universis esse naturam , 
. ἢ ἕν εἶναι τὰ πάντα βούλεται, τῆς ἐμφαινομένης δια- — inconfusa quadam et indislincta. atque indiscreta 
φορᾶς τοῖς οὖσιν οὐδὲν πρὸς (15) ἐπιμιξίαν τῶν ἄχοι- communione secum. commistam , nulla proprie- 
νωνήτων ἐμποδιζούσης ὡς ἀνάγχην εἶναι, χἄν τι tate alterum. ab altero secernente. Qui enim di- 


γὰρ λέγων τὸ α 


τῶν ἰοθόλων, χαὶ σαρχοθόρων (14) θεάσηται, ὁμόφυ- — cit idem in universa natura rerum fieri , nihil 
(52) Οὐ γάρ. B οὐ γὰρ ἄν. χρήματα, in margine πάντα τὰ ἰδιώματα. 
(95) ᾿Επινοήσεις. A, B ἐπινοήσαιεν. (65) Αἰσθητικόγν". B αἰσθητόν. 
(54) Δρομῆς. B συνδρομῆς. (00) Mn8£ τίγι. A, Ὁ μηδενί τι. 
(55) Ῥυχήν. Β αὐτὴν ψυχήν. (07) Διαστοιχιζύμενα. A, B διατειχιζόμενα. 
(56) Καταπίπτειν. A,B pesa min τειν. (08) Φω.Ἰεύειν. À in margine ἐμφωλεύειν. 
(57) Kaz ἀρχάς. A χαὶ xa &py. (09) Ἐχφρύσεις. B ἐμφύσεις. 
(58) Σώματι. À τῷ σώματι. (10) Ἀχάνθην. B ἄχανθαν. 
(59) Ἐχείγων δόγματος. A, B χατ᾽ αὐτοὺς δόγμ. (ΤΊ Εἴναι τήν. Εἶναι delet A. 
(00) Διασκορπίσασθαι. A, B διασχοπήσασθαι. (12) Κοινωνίᾳ πεφ. A, B χοινότητι πρὸς ἑαυτὴν 
(04) A£. Delet A, D. πεφυρμένην. B συμπεφυρμένην. 
(62) ἹΡᾳδίως ἐστί. Δ ὡς ἐστί. : (15) Πρός. B πρὸς τήν. 
(05) Συσχεῖν. Β συγχέειν. Α συγχεῖν. (14) Καὶ capxo6. B ἣ σαργοῦ. 
(04) Πάντα χρή. 1} πανταχῆ. A in textu. πάντα 


Ἅ11 


aliud, 
rebus universis nullo modo 
earum rerum, quibus inter se nullà communio est, 
permistionem | impediente, ut necesse sit, ut 
etiamsi aliquam bestiam venenatam et carnivo- 


apparet differentia 


ram videat, sui generis atque cognatum sibi pu- 
let id, quod videtur, neque cicutam quidem is 


taüquam alienam a sua natura aspiciet : si qui- 


dem etiam in plantis cernit humanam maturam, ae ne tali quidem suspicione de ipso 
rebit, qui racemus ad usum vite producitur. Etenim is quoque de genere germinum, 
enascentium atque provenientium est ; 


ac plantarum ex terra 
fruges spicarum , quibus nutrimur. 


Quomodo igitur faleem ad movebit spieis secandis ? 
Quomodo item exprimet racemum, aut ex arvo spi- 
nam elfodiet, aut florem decerpet, aut aves venabi- 
Lur, aut ex lignis rogum accendet, cum incertum 
sit anne cognatis, auL parentibus, aut popularibus 
manus afferantur, et. per eorum corpus vel ignis 
accendatur, vel erater Llemperetur, vel cibus paretur? 
Nam si quis putet animam hominis per unumquod- 
que horum plantam vel animal fieri, ac nulla appo- 
sila esse signa quibus notetur qualis quidem sit ex 
homine planta vel animal, quale item id quod aliter 
factum sit, adversus omnia pariter et eodem mo- 
do, qui ejusmodi persuasionem prcceperit, affectus 
et animatus erit, ut etiam necessario, vel adversus 
eos quoque qui in. rerum natura vivunt homines, 
asper et immitis sit, aut siquidem natura adversus 
propinquos et populares ad humanitatem propensus 
et inclinatus est, eodem modo adversus omne ani- 
matum affectus sit, sive id inter reptilia, sive inter 
feras fuerit : quinetiam siin silvam arborum per- 
veneritis qui hanc. doctrinam amplexus sit, ccetum 
atque conventum hominum arbores existimabit. 
Quinam ergo vite ratio est ejus qui vel adversus 
omnia propler necessitudinem ae propinquitatem 
quam subesse putet pius, officiosus ac sollicitus, vel 
eiiam adversus homines, propterea quod inter cos 
ceterasque res nihil interesse existimet, asper, im- 
mitis, inhumanus et inofficiosus sit? Ergo, ut ex 
jam dictis apparet, rejicienda fuerit ejusmodi oratio 
alque doctrina, multis etiam aliis rebus haud im- 
merito nos abducentibus ab hujusmodi opinione. 
Nam audivi ex. iis qui talia tradunt, quod nationes 
quasdam animarum esse ponant in. peculiari qua- 
dam civitate, antequam ad corpoream vitam deve- 
niant, viventes ἢ qu:e in tenui atque agili sua natura 
una eun revolutione atqueconverstone universitatis 


(75) "Οὐεται. A in Agi pec ὄψεται. 

(16) Kai αὐτός. A, 

111) Apezármv. A, B τ 

115) Δρέψει. A, B δι 

(19 ) Κιργᾶται. A, B 

(80) Ποῖον. Α ἕτερον γε 09, ποῖον OX τὸ ἐτέ- 
p»s ({ εν ον. 

(8) 1 τοιαύτῃ. Τῇ delet B. 

(82) Ὡς κατ΄. ἃ ὡς χαὶ xac. 

(85) ἂν ἐν ἑρπετοῖς. Delet B. 

(84) Γίνεται. D. γένηται. 


(85) Oincecat. 1 


(80) Τοιοῦτος. : 


S. GREGORII NYSSENI 


2 uus : * AUN : E. 
quam omnia unum esse vult, ea qua in A λον νομίζειν ἑαυτῷ xai συγγενὲς «b φαινόμενον, 


D 
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οὐδὲ «b χώνειον ὁ τοιοῦτος ὡς ἀλλότριον τῆς ἰδίας 
t (75) φύσεως " εἴπερ βλέπει χαὶ ἐν φυτοῖς τὸ 


ἀνθρώπινον * ἀλλ᾽ οὐδὲ πρὸς «αὐτὸν ἀνυπόπτως ἕξει 
τὸν βότρυν τὸν ἐπὶ τῇ χρείᾳ τῆς ζωῆς γεωργούμενον. 
Koi γὰρ χαὶ αὐτὸς (16) τῶν φυομένων ἐστίν - φυτὰ 
δὲ ἡμῖν xo τὰ τῶν ἀσταχύων γεννήματα, δι᾽ ὧν τρε- 
φόμεθα. 


z 
ὄψ εται 


racemo ca- 
stirpium 


germina autem etiam nobis sunt 


Πῶς ob v£ná£ctcny δρεπάνην (17) ἀσταχύων τομῇ ; 
πῶς δὲ ἀποθλίψει τὸν βότρυν, ἣ ἀνορύξει τῆς ἀρού- 
ρᾶς τὴν ἄχανθαν, ἣ τὸ ἄνθος δρέψει (78), ἣ θηρεύσει 
τοὺς ὄρνιθας, ἣ ἀπὸ ξύλων ἀναχαύσει πυρὰν, ἄδηλον 
ὃν εἰ μὴ χατὰ συγγενῶν, ἣ προγόνων, ἣ ὁμοφύλων, 
3| χεὶρ φέρεται, χαὶ διὰ τοῦ σώματος αὐτῶν ἣ τὸ πῦρ 
ἀνάπτεται, ἣ ὁ χροτὴρ γχιρνᾶται (79), ἣ fj τροφὴ 
παρασχενάζεται ; Τὸ γὰρ οἴεσθαι δι᾽ ἑκάστου τούτων 
τὴν Ψυχὴν τοῦ ἀνθρώπου γίνεσθαι φυτὸν ἣ ζῶον, ση- 
μεῖα δὲ μὴ ἐπιχεῖσθαι, ποῖον μὲν τὸ ἐξ ἀνθρώπου 
φυτὸν ἣ ζῶον, ποῖον (80) δὲ τὸ ἑτέρως γινόμενον, 
πρὸς πάντα χατὰ τὸ ἴσον ὁ τῇ τοιαύτῃ (81) προει- 
λημμένος ὑπολήψει διατεθήσεται, ὡς xa" (82) ἀνάγ- 
χὴν, ἣ xal xav αὐτῶν τῶν ἐν τῇ φύσει ζώντων 
ἀνθρώπων ἀπηνῶς ἔχειν, ἣ εἴπερ ἐπὶ τῶν ὁμοφύλων 
πρὸς φιλανθρωπίαν Ex φύσεως ῥέποι, ὁμοίως αὐτὸν 
διαχεῖσθαι πρὸς πᾶν ἔμψυχον, κἂν ἐν ἑρπετοῖς (85), 
χἂν ἐν θηρίοις τύχοι" ἀλλὰ χἂν ἐν ὕλῃ δένδρον γίνε- 
ται (84), ὁ τὸ δόγμα τοῦτο παραδεξάμενος, δῆμον ἀν- 
θρώπων τὰ δένδρα οἱήσετα: (85). Τίς οὖν ὁ τοιοῦτος (86) 
Es 3| πρὸς πάντα εὐλαθῶς διὰ τὸ ὁμόφυλον, ἣ xat 
ρὸς τοὺς ἀνθρώπους ἀπηνῶς διὰ τὴν ἐπὶ τῶν ἄλλων 
ἀφορίαν. ἔχοντος ; Οὐχοῦν ἀπόδλητος Ex τῶν εἰρη- 
εἴη λόγος, πολλῶν καὶ ἄλλων τῆς 


πὶ k 
E 
μένων ὁ τοιοῦτος ἂν 
τοιαύτης ἡμᾶς ὑπολήψεως χατὰ τὸ εὔλογον ἀπαγόν- 
των. Ἤχουσα γὰρ τῶν τοιαῦτα δογματιζόντων, ὅτι 
ἔθνη τινὰ τῶν ψυχῶν ἀποτίθεται (87) ἐν ἰδιαζούσῃ 
τινὶ (88) πολιτείᾳ πρὸς τὴν (89) ἐν σώματι ζωὴν (90) 
βιοτεύοντα (91), ἐν τῷ λεπτῷ τε xoi εὐχινήτῳ τῇς 
φύσεως ἑαυτῶν (93) τῇ τοῦ παντὸς συμπεριπολοῦν- 
τος (95) δινήσει, ῥοπῇ δέ τινι τῇ πρὸς χαχίαν πτε- 
ροῤῥοούσας (94) τὰς Ψυχὰς ἐν σώματι (95) γίνεσθα!:" 
πρῶτον μὲν ἀνθρώποις (96), εἶθ᾽ οὕτως διὰ τῆς πρὸς 
τὰ ἄλογα τῶν παθῶν ὁμιλίας, μετὰ τοῦ (97) ἀνθρω- 
πίνου βίου ἐγχώρησιν (98) ἀποχτηνοῦσθαι, χἀχεῖθεν 
μέχρι τῆς φυσιχῆς ταύτης xai ἀναισθήτου χαταπί- 


(87) ᾿Αποτίθεται. A B ὑποτίθενται. 

(83) Tut. B τῇ. 

(89) Ip: ὃς τήν. Β πρὸ τῆς. 

(90) Ἔν σώματι ζωήν. A ἐν σώμασι Conc, B ἐν 
σι ὑμᾶτ t ζωῆς. 

(91) Βιοτεύοντα. A in margine ἐμδιοτεύοντα. 

(92) 'Eavcóv. Δ αὐτῶν. 

(95) Συμπεριποιϊοῦντος. A B συμπεριπολοῦνται. 

(94) Πτεροῤῥ ooócac. B πτεροῤῥυούσας. 

(95) Σώματι. B. σώμασι. 

(96) ᾿Αγθρώποις. B ἀνθρωπίνοις. 

(97) Μετὰ cov. À μετὰ τὴν £x. τοῦ, 

(98) ᾿Εγχώρησιν. Δ Ὁ ἐχχώρησιν, 


Β μετὰ τὴν τοῦ. 
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πτειν ζωῆς, ὡς τὸ τῇ φύσει. λεπτὸν xal εὐχίνητον, 
ὅπερ. ἐστὶν ἡ ψυχὴ, πρῶτον μὲν ἐμθριθές τε καὶ 
χατωφερὲς γίνεσθαι τοῖς ἀνθρωπίνοις σώμασι διὰ 
χαχίας εἰσοιχιζόμενον " εἶτα τῆς λογικῆς δυνάμεως 
ἀποσδεσθείσης τοῖς ἀλόγοις ἐμόθιοτεύειν * ἐχεῖθεν δὲ 
xai τῆς τοιαύτης (99) τῶν αἰσθήσεων χάριτος ἀφαι.-- 
ρεθείσης, τὴν ἀναίσθητον ταύτην ζωὴν τὴν ἐν φυτοῖς 
μεταλαμθάνειν" ἀπὸ τούτου δὲ πάλιν διὰ τῶν αὐτῶν 
GONE βαθμῶν, xal πρὸς οὐράνιον (1) χῶρον dmoxa0- 
ίστασθαι. 


humana propter vitium. atque. nequitiam. immigrans 


carentibus. vitam degere ; 


RESURRECTIONI 
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A vagentur atque oberrent, propensione vero quadam 


ad vitium atque nequitiam, quasi delluentibus penuis 
animas intra eorpora redigi, primum quidem huina- 
πὰ, deinde eodem modo propter consuetudinem ra- 
lione carentium affectuum ac perturbationum, post- 
quam e vita humana excesserint, in pecora dego- 
nerare, atque inde usque ad bane plantarum sensi- 
que carentem vitam delabi, adeo ut natura tenue 
atque agile, sicut anima est, primum quidem pon- 
derosum ac deorsum vergens elliciatur. in corpora 

: deinde ratione predita vi exstincta, in ratione 


illine vero sensuum quoque dono adempto hane plantarum vitam, quie 


Sensus expers est, invicem suscipere, ac postea rursus per eosdem gradus ascendere, et restitui in 


loeum coelestem. 

'(Tàó δὲ τοιοῦτον δόγμα τοὶς xoY με 
ἐπεσχεμμένοις αὐτόθεν ἐλέγχεται, μηδεμίαν ἔχειν (2) 
ἐν ἑαυτοῖς (2*) στάσιν. Εἰ γὰρ ἀπὸ τῆς οὐρανίας ζωῆς 
διὰ χαχίας (9) ἐπὶ τὸν ξυλώδη βίον ἡ ψυχὴ κατασύ- 
ρεται, ἀπὸ τούτου δὲ πάλιν δι᾽ ἀρετῆς ἐπὶ τὸν οὐράνιον 
ἀνατρέχει, εὑρίσχεται ὁ λόγος αὐτῶν ἀπορῶν, ὅ τι (4) 
προτιμότερον οἴεται (5), εἴτε τὴν ξυλίνην, εἴτε τὴν 
οὐρανίαν ζωήν. Κύχλος γάρ τίς ἐστι διὰ τῶν ὁμοίων 
περιχωρῶν, ἀεὶ τῆς ψυχῆς, ἐν ᾧπερ ἂν ἧ, ἀστατού- 
σης. Εἰ γὰρ ἐκ τῆς ἀσωμάτου ζωῆς πρὸς τὴν σωμα- 
τιχὴν ἀναπίπτει (0), xal ἐχ ταύτης πρὸς τὴν ἀναί- 
σθητον- ἐχεῖθεν δὲ πάλιν πρὸς τὴν (7) ἀσώματον 
ἀνατρέχει, οὐδὲν ἕτερον ἣ ἀδιάχριτος χαχῶν τε χαὶ 
ἀγαθῶν σύγχυσις παρὰ τοῖς ταῦτα δογματίζουσιν 
ὑπονοτῖται. Οὔτε γὰρ ἡ οὐρανία διαγωγὴ ἐν τῷ μαχα- 
ρισμῷ διαμένει, εἴπερ χαχία τῶν ἐχεῖ ζώντων (8) 
χαθάπτεται (9)* οὔτε τὰ ξύλα τῆς ἀρετῆς ἀμοιρή - 
ξι (10), εἴπερ ἐντεῦθεν μὲν ἐπὶ τὸ ἀγαθὸν παλιν - 
δρομεῖν οἴονται τὴν ψυχὴν, ἐχεῖθεν OE τοῦ χατὰ χα- 
χίαν ἀνάρχετθαι (11). Εἰ γὰρ ἐν τῷ οὐρανῷ (12) ἣ 
Ψυχὴ συμπεριπολοῦσα τῇ χαχίᾳ συμπλέχεται, xal 
διὰ ταύτης ἐπὶ τὸν ὑλώδη χαθελχυσθεῖσα βίον, ἀν- 
ωθεῖται πάλιν ἐντεῦθεν ἐπὶ τὴν ἐν ὕψει διαγωγήν * 
ἄρα τὸ ἔμπαλιν παρ᾽ ἐχείνων χατασχευάζετα:, τὸ τὴν 
μὲν ὑλιχὴν ζωὴν χαχίας εἶναι χάθαρσιν (15), τὴν 
ὃΣ ἀπλανῆ περιφορὰν χαχῶν ἀρχηγὸν χαὶ αἰτίαν ταῖς 
ψυχαῖς γίνεσθαι, ἐντεῦθεν (14) δι᾽ ἀρετῆς πτε 
ροφυήσασαι μετεωροποροῦσιν (15), ἐχεῖθεν (10) δὲ 
διὰ χαχίας τῶν πτερῶν ἐχπιπτόντων χαμαιπετεῖς 
πρόσγειοι (11) γίνονται, τῇ παχύτητι τῆς ὑλικῆς 
χαταμιγνύμεναι φύσεως. Καὶ οὐ μέχρι τούτων ἴστα- 


vy 
εἴπε 
εἰπε 


(99) Τοιαύτης. Delent A D. 

1) Οὐράνιον. &, B τὸν οὐράνιον. Πρὸς τὸν οὐρά- 
νιον χῶρον. Sub asterisci signo in margine codicis 
A ad calcem profigitur οὐ. Τάχα xo τὰ τοιαῦτα 
Ὠριγένης ἐν τοῖς οἰχείοις ἀνεπλάσατο συγγράμμασιν, 
ὡς πᾶσιν ὑπάρχει σαφὲς τοῖς χἂν πρὸς βραχύτατον 
αὐτοῖς ἐπισχήψασιν. 

2) "Ἔχειν. B ἔχον. 

4) *Eavcoic. A, B ἑαυτῷ. 

(9) Kaxiac. A χαχίαν. 

(4) “ τι. Β ὅτι. 

(8) Οἴεται. B οἱῆσε 
A 
T 


—— 


ea 
cm 


1 1 ^ , 
ἐρέται, &X Oz τῶῦυτ 


(6) ᾿Δνατίπτει. 
(7) Πρὸς τήν. A 


ἧς: 


τρίως χρίνειν D 


Alque ejusmodi doctrina ab iis qui. vel medio- 
criter exercitato judicio fuerint, ex seipsa facile 
deprehenditur, nullum in sese stabile firmamentum 
habere. Nam si a coelesti vita propter vitium et 
nequitiam ad ligneam | vitam anima detrahitur ; ab 
ea vero rursus propter virtutem ad. ecelestem re- 
currit, reperitur eorum oratio dubitare quid. pre- 
stabilius, magisque przferendum. putet, ligneam»e 
an ccelestem vitam. Cireuitus enim et quasi orbis 
quidam est, qui per similia peragitur atque conficitut 
animasemper, ubicunque fuerit, nullum firmum cer- 
tumque consistendi locum habente. Nam si ex incor- 
porea vita ad corpoream delabitur,et ex illa ad eam quie 
sensu caret; itemque illine rursus ad incorpoream re- 
currit, nihil aliud nisi indistincta atque indisereta tum 
malorum tum bonorum confusio ab iis, qui hie tra- 
dunt, finitur. et existimatur. Neque enim celestis 
vita in beatitudine permanebit, siquidem vitiositas 
illic viventes invadit : neque ligna. ac stipites vir- 
tutis expertes erunt, siquidem hinc ad bonum recur- 
rere, illinc. vero vitiose vit:e initium sumere ani- 
mam putant, Nam si anima,qui una cum ccelo versa- 
tur cum vitio atque nequitia eon(lictatur, ac proptez 
vitiositatem ad materialem ae silvestrem vitam detrusa 
rursus hinc subvehitur, ut vitam degat in sublimi : res 
nimirum inversa ab illis asseritur atque affirmatur, 
nempe quod materialis quidem vita viliositatis expia- 
iricem vim contineat : stellarum vero inerrantium 
coloque inhierentium conversio atque revolutio, ma- 
lorum causa atque principium animabus existat, si- 
quidem hine per virtutem alas adepta sublimes 
abeunt atque coelestia contemplantur; illinc vero 
per vitium atque nequitiam quasi alis amissis, hu- 


(8) ᾽Εκεῖ ζώντων. B ζώντων &xet. 

(9) Ka0dzcecat. B. χαταθάπτεται. 

(10) ᾿Αμοφήσει. B ἀμοιρήσειεν. ji 

(41) ᾿Αγάρχεσθαι. A in textu. ἄρχεσθαι βίου, in 
margine ἀπάρχεσθα!. B ἄρχεσθαι βίου. ὅδε, 

(12) Ἐν τῷ οὐρανῷ. A n margine εἰ γὰρ τῷ οὐὖ- 
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miles et abjecti fiunt, 
crassitudine materialis naturze commiseentur. Atque 
hactenus. nondum consistit ejusmodi sententiarum 
atque doctrinarum absurditas, ut in contrarium in- 
versie sint opiniones. Sed ne h:ec quidem perpetuo 
certa stabilisque eis imaginatio opinioque permanet. 
Nam si immutabilem dicunt celestem esse naturam, 
quo pacto in immutabili passio et affectio locum 
habet? itemque. si affectibus et vitiis obnoxia est 
inferna natura, quo. pacto in eo quoil affectibus 
obnoxium est, passionum atque affectuum vacuitas 
et abolitio confici atque expediri potest? Verum 
permiscent ea qua misceri non possunt, atque 
uniuntea quibus inter se nulla. communio est ; 


. GREGORII NYSSENI 


et ad terram depressi cum A αὐτὴ (19) 
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παγία διαμένει μέχρι πάντων (20) αὐτοῖς 
ἡ ὑπόνοια. Ei γὰρ ἄτρεπτον τὴν οὐράνιον (21) λέγουσι 
φύσιν (32), πῶς χώραν ἔχει (35) ἐν τῷ ἀτρέπτῳ τὸ 
πάθος : Καὶ εἰ ἐμπαθὴς (24) ἡ χάτω φύσις, πῶς ἐν 
τῷ παθητῷ κχατορθοῦται ἡ ἀπάθεια : ᾿λλλὰ φυ- 
ροῦσι (25) τὰ ἄμιχτα, xal ἑνοῦσι τὰ ἀχοινώνητα, ἐν 
πάθει τὸ ἄτρεπτον, χαὶ ἐν τῷ τρεπτῷ (26) πάλιν 
χαθορῶντες τὴν ἀπάθειαν. Καὶ οὐδὲ τούτοις (27) εἰσαεὶ 
διαμένουσιν (28)- ἀλλ᾽ S τὴν Ψυχὴν διὰ xaxtac 
ἀπῴχησαν (29), ἐχεῖσς πάλιν αὐτὴν ὡς ἀσφαλῇ (50) 
ze ἀχήρατον ζωὴν Ex τοῦ ὑλιχῆς ἀνοιχίζουσιν., 

ὥσπερ ἐπιλαθόμενοι τὸ ἐχεῖθεν αὐτὴν ἡ χαχία (51) 
βρύσασα (32, τῇ χάτω χαταμιχθῆναι φύσει. 


in affectione immutabilitatem, in mutabili rursus pas- 


sionum et affectuum abolitionem et vacuitatem imaginantes. Ac ne in his quidem semper permanent 
àe perseverant; sed unde animam per vitium et nequitiam deduxerunt, illo rursus eam tanquam | in 


tutam et immortalem vitam ex materiali reducunt, 
pennis amissis infer:e commista naturz sit. 


Itaque obtrectatio et vituperatio hujus vite, cce- B 


lestiumque ae superorum laus inter sese confundun- 
tur et commiscentur, quippe cum illa quidem vita 
quz male audit et infamia laborat, boni (ut illorum 
opinio fert) auctor et dux sit ; quz autem pro meliore 
habetur, propensionis ad malum ansam et occa- 
sionem animi det. Quocirca ejicienda ex doctrina 
veritatis omnis falsa pariter et instabilis de hujus- 
modi rebus persuasio est : ae. ne illos quidem se- 
quamur, quibus animas ex muliebribus corporibus 
8d virilem vitam transire placet ; aut contra a vi- 
rilibus corporibus separatas animas  iutra mu- 
lieres redigi, aut etiam ad viros ex viris transire, 
et ex mulieribus rursus fieri mulieres, sed illos, ut 
eos qui a veritate aberraverint, missos faciamus. 
Nam prior quidem opinio, non solum quod et in- 
stabilis et fallax sit, reprobata est, cum ipsa per 
sese propter contrarias opiniones evertatur, verum 
eliam quod impia est, ut qu:? tradat, nihil in rerum 
naturam produci, nisi vitiositas principium cujus- 
que nature det. Nam si neque homines, neque 
plante, neque pecora, nisi superne in hzc anima 
delapsa fuerit, nascuntur, lapsus autem is propter 
vitiositatem fit, utique vitium ac nequitiam przesse 
putant rerum creationi. Ac circa idem quodammo- 
do tempus utraque accidunt, ut et homo ex nuptiis 
procreetur, et animad delapsus cum nuptiarum stu- 


δ᾿ Οὑδὲ αὐτή. À οὐδὲ αὕτη. 
20) Πάντων. A,B παντός 
(21) Τὴν οὐράνιον. B τὸ o οὐράνιον. 
22) Φύσιν Delet B. 
24 Χώραν ἔχει. B ἔχει χώραν. 
128 Εἰ ἐμπαθής. Δ ἡ ἐμπαθής, 
(25) Φυροῦσι. Δ, B φύρουσι. 
(96) Τρεπτῷ. 3 ἀτρέπτῳ. 
(21) Τούτοις. B ἐν τούτοις. 
(28) Διαμέγουσιν. Β παραμένουσιν. 
(29) ᾿ἈΑπῴχησαν. A, B ἀπῴχι σαν. 
(50) 'AcgaAR. B εἰς ἄσφ. 
(951) 'H xaxa. ἃ, B ἐν χαχίλ. 
(92) Βρύσασα. Ad βρίσασαν. B, βρύσασαν. 
(35) Obpavlov. B ἐπουρανίων. 
(54) ᾿Αγωφεροῦν ται. A Β ἂν φύρονται. 
(99) Πρὸς κρείττογος. A B πρὸς τὸ χρεῖττον, 


quasi obliti quod 


vitiositate gravata illinc quasi 
Ἥ τε οὖν διαθολὴ τοῦ τῇδε βίου, xai ὁ τῶν οὐρα- 
νίων (55) ἔπαινος ἐν ἀλλήλοις συγχέονται, xa &vto- 
φεροῦνται (54), τοῦ μὲν διαθεθλημένου χατὰ τὴν 
ἐχείνων δόξαν πρὸς τὸ χαλὸν χαθηγουμένου ’ τοῦ δὲ 
πρὺς χρείττονος (33) ὑπειλημμένου τὴν ἀφορμὴν ἐνδι- 
δόντος (50) τῇ ψυχῇ τῆς πρὸς τὸ χεῖρον ῥοπῆς. Οὐκχ- 
οὖν ἐχθλητέα τῶν τῆς ἀληθείας δογμάτων πᾶσὰ πε- 
πλανημένη τε xal ἁστατοῦσὰ περὶ τῶν τοιούτων ὑπό- 
ληψις μήθ᾽ ὅσοι (37) χαταθαίνειν ἐχ (58) γυναι- 
χείων σωμάτων πρὸς τὴν ἀνδρώδη ζωὴν τὰς ψυχὰς 
δοχείη (59) τὸ ἔμπαλιν ἐν γυναιξὶ γίνεσθαι τὰς τῶν 
ἀνδρικῶν σωμάτων χωρισθείσας ψυχὰς, ἣ χαὶ πρὸς 
ἄνδρας ἐξ ἀνδρῶν μεταθαίνειν, χαὶ γυναῖχας Ex γυ- 
ναιχῶν γίνεσθαι λέγουσιν (40), ὡς τῆς ἀληθείας ἔστο - 
χασμένους ἀχολουθήσωμεν (41). Ὃ μὲν γὰρ πρότερος 
b μόνον τῷ (11) ἄστατος (42) καὶ ἁπατηλὸς εἶναι 
ἀπεδοχιμάσθη ὁ λόγος (45), αὐτὸς ἐν ἑαυτῷ (44) πρὸς 
τὰς ἐναντίας ὑπολήψεις περιτρεπόμενος, ἀλλ᾽ ὅτι xaX 
ἀσεθῶς ἔχει, μηδὲν τῶν ὄντων εἰς γένεσιν ἄγεσθαι 
δογματίζων, xot χαχίας (45) τῇ ἑχάστου φύσει τὴν 
ἀρχὴν ἐνδιδούσης. Εἰ γὰρ οὔτε ἄνθρωποι, οὔτε φυτὰ, 
οὔτε βοσχήματα, μὴ ψυχῆς ἄνωθεν ἐπὶ ταῦτα ἐμπε- 
σούσης (46) φύονται (A1)* ἡ δὲ πτῶσις διὰ χαχίας 
γίνεται, ἄρα χατάρχειν οἴονται τὴν χαχίαν τῆς τῶν 
ὄντων συστάσεως. Καί πως συμθαίνει χατὰ τὸν αὖ- 
τὸν χρόνον ἀμφότερα (A8), xa ἄνθρωπον ἐχ γάμου 
φύεσθαι, καὶ τῆς Ψυχῆς τὴν χατάπτωσιν τῇ τοῦ γά- 


40) ᾿Ενδιδόγντος. B ἐνδιδόντες. 

(51) Μήθ᾽ ὅσοι. A ἀλλὰ μηδ᾽ ὅσοις μεταθαίνειν. B 

iic modo, nisi quod omittit ἀλλά, 
58) 'Ex. B ἐχ τῶν. 

(59) Aox£(m. A, B δοχεῖ ἣ τὸ ἔμπαλιν. 

(40) Λέγουσιν. ΔΑ λέγειν πάλιν ὡς τῆς ἀληθείας 
ἠστοχηχέναι. B λέγειν, ὡς τῆς ἀληθ. ἐστοχασμέ- 
νοις. 

(41) ᾽Αχο. lovüic: oper. B ἀχολουθήσομεν. 

(44*) Οὐ μόνον τῷ. Οὐ μόνον à τό. 

(42) "Accacoc. B ἄστατός τε. 

(45) Ὃ Acyoc. ὁ delet A. 

(^4) 'Eavcó. B αὐτῷ. 

(49) Καὶ κακίας. A, B μὴ χαχίας. 

(46) ᾿Εμπεσούσης. A, B πεσούσης. 

(41) Φύονται. B. φύοντας. 

(48) Xoórov àpgócepau. B ἀμφότερα χρόνον. 
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γώτερον (49), εἴ ἔαρι τὰ πολλὰ τῆς ἀλόγου φύσεως 
συνδυάζεται. "Ag! οὖν ἔστιν εἰπεῖν ὅτι χαὶ τῇ ἄνω 
περιφορᾷ τὸ ἔαρ ἐμφύεσθαι, τὴν χαχίαν ποιεῖ, ὥστε 
συμθαίνει (DO) ὁμοῦ τε τοῦ κακοῦ τὰς ψυχὰς πληρου- 
μένας πίπτειν, καὶ τὰς γαστέρας τῶν ἀλόγων χυΐϊ- 
σχεσθαι; ΤΊ δ᾽ ἂν εἴπῃ τις (51) περὶ τοῦ γεωπόνου (52) 
τοῦ χαταπηγνύοντος (bo) τῇ γῇ τὰς τῶν φυτῶν ἄπο- 
σπάδας; Πῶς ἡ τούτου χεὶρ συγχατέχωσε τῷ φυτῷ 
τὴν ἀνθρωπίνην ψυχὴν, συντρεχούσης πτεροῤῥυή- 
σεως (δ) τῇ τοῦ ἀνθρώπου πρὸς τὴν φυτείαν ὁρμῇ ; 
Τὸ αὐτὸ τοίνυν ἄτοπον xal ἐπὶ τοῦ ἑτέρου τῶν λό- 
γων (B3), ἐπὶ τὸ οἴεσθαι τὴν ψυχὴν τὰς συνόδους ἐν 
συζυγίᾳ (DO) ζώντων περιεργάσασθαι (57), ἣ τὰς λο- 
χείας ἐπιτηρεῖν, ἵνα τοῖς φυομένοις σώμασιν ἐπεισχρι- 
θῶσιν (58). Εἰ δὲ ἀπείποι 6 ἀνὴρ τὸν γάμον, fj δὲ 
γυνὴ ἑαυτὴν τῆς τῶν ὀδυνῶν (59) ἀνάγχης ἐλευθερώ- 
dete? &p' ob βαρήσει τὴν ψυχὴν ἡ χαχία ; Οὐχοῦν 
ὁ γάμος τῇ ἄνω χαχίᾳ τὸ χατὰ τῶν ψυχῶν ἐνδώσι- 
μον (00) δίδωσιν, T] χαὶ δίχα τούτου χαθάπτεται τῆς 
ψυχῆς ἡ πρὸς τὸ ἐναντίον σχέσις. Οὐχοῦν ἄοιχος ἐν τῷ 
μέσῳ xoi ἀλῆτις ἣ Ψυχὴ πεπλανήσεται, τῶν piv 
οὐρανίων ἀποῤῥυεῖσα - σώματος δὲ ἂν οὕτω τύχοι 
πρὸς ὑποδοχὴν ἀμοιρήσασα. Εἶτα xoi πῶς διὰ τού- 
των ἐπιστατεῖν τὸ Θεῖον τῶν ὄντων ὑπονοήσουσι, τῇ 
τυχχίᾳ ταύτῃ xal ἀλόγῳ τῶν ψυχῶν χαταπτώσει πὰς 
ἀρχὰς τῆς ἀνθρωπίνης ἀνατιθέντες (01) ζωῆς ; 
᾿Ανάγχη γὰρ πᾶσα τῇ ἀρχῇ xot τὰ (62) μετὰ ταύ- 
τὴν (65) συμφώνως ἔχειν. El γὰρ ἐκ συντυχίας αὖ- 
πομάτου «πινὸς ὁ βίος ἤρξατο, τυχέα (04) πάντως xal 
$ κατ᾽ αὐτῶν (65) διέξοδος γίνεται. αὶ μάτην τῆς 
θείας δυνάμεως οἱ τοιοῦτοι τὰ ὄντα ἐξάπτουσιν, οἱ μὴ 
βουλήματι θείῳ τὰ ἐν τῷ χόσμῳ φύεσθαι λέγοντες 


RONA ; 
ἀλλ᾽ εἰς πονηράν τινων (00) συντυχίαν τὰς ἀρχὰ 


ιν ἡ 


«Ov γινομένων ἀνάγοντες, ὡς οὐχ ἂν συστάσης τῆς 
ὄνθρωπίνης ζωῆς μὴ τοῦ χαχοῦ δόντος τῇ ζωῇ τὸ 
ἐνδόσιμον. Εἰ οὖν f; ἀρχὴ τοῦ βίου τοιαύτη, δηλαδὴ χαὶ 
τὰ ἐφεξῆς κατὰ τὴν ἀρχὴν κινηθήσεται. Οὐ γὰρ ἄν τις 
ἐχ χαχοῦ χαλὸν, οὐδὲ ἐξ ἀγαθοῦ τὸ ἐναντίον φύεσθαι 
λέγοι. ᾿Αλλὰ κατὰ τὴν τοῦ σπέρματος φύσιν, χαὶ τοὺς 
χαρποὺς ἀναμένομεν (67). Οὐχοῦν πάσης τῆς ζωῆς 
ἡ ἐπυτομν τος αὕτη χαὶ συντυχιχὴ χίνησις ἦγεμο- 
νεύει (08), μηδεμιᾶς προνοίας διὰ τῶν ὄντων οἰχού- 
ans (69). 


DE ANIMA ET RESURRECTIONE. 


» ^ μι » τ MM , : : * 
μου συμῦδαίνειν σπουδῇ. Καὶ τὸ ἔτι τούτου παραλο- A dio conveniat οἱ concurrat. 


b 


C 
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Et quod absurdius est 
et adliue. magis abhorret. ἃ communi sensu atque 
opinione, vere. pleraque animalia rationis experti 
natura praedita coeunt et conjunguntur. Ergone diei 
potest quod. ver efficiat ut. superi quoque revolu- 
tioni atque conversioni vitiositas innascatur, uL con- 
tingat simul et animas vitio compleri atque delabi, 
et uteros brutorum animantium concipere ? Quid au- 
tem dixerit aliquis de agricola. resectos el avulsos 
plantarum surculos in terram defigente ? quo pacto 
manus hujus una cum planta enimam humanam 
terra obruit atque defodit, concurrente cum hominis 
studio plantandi defluxione pennarum, quibus ani- 
ma spolietur ? Eadem item absurditas est etiam in 
altera opinione, si quis putet animas coitus eoruni 
qui in eonjugio vivunt, explorare atque rimari, vel 
pariendi tempus observare, ut in corpora nascentia 
seseinsinuent. Quod si vir nuptias recusaverit, mu- 
lier item se ab necessitate pariendi liberaverit, an- 
non animam vitiositas gravabit? Quocirca. nuptize 
superm vitiositati ansam et occasionem adversus 
animas dant : aut. eliam. absque nuptiis alfectas 
adversus id. quod contrarium est, animam invadit. 
Ergo domicilio carens interim et vagabunda anima 
oberrabit, cum e celestibus quidem defluxerit et 
exciderit, corporis vero (si ita acciderit) recepta- 
culi expers sit. Et quomodo deinde per hoec pra - 
esse rehus universis divinum Numen in animum 
inducent, qui huic fortuitz et ratione carenti. ani- 
morum delapsioni principia vite human assignant? 
Prorsus enim necesse est, ut. id quod principium 
consequitur, etiam cum ipso conveniat. Si enim ὃ 
casu aliquo temerario vita alicujus initium ceperit, 
fortuitus etiam omnino cursus el exitus ejus exsi- 
stit. Ac stulte et inepte atque absurde ab divina po- 
tentia tales homines res universas pendere volunt 
divina res mundanas produci ac 
sed ad pravum quemdam casun 


quinon voluntate 
provenire dicunt, 
referunt principia eorum qua nascuntur, quasi vita 
humana constitui et conflari non potuisset, nisi 
vitium occasionem et initium vite dedisset. Quo- 
vitz tale est, consequentia 
movebuntur. 


cirea si principium 
quoque nimirum sicuti. principium 
Non enim aliquis dixerit ex malo bonum, ueque ex 


bon "ari i i ΤῊ ; 
ὁ contrarium nasci. Sed prout fuerit seminis natura, ità fructus quoque exspectare solemus. Ergo 


temerarius hie atque fortuitus motus omni vitz przeerit atque przibit, nulla 


pertinente atque permeante. 


» ANS MM NP z D 
Ἄχρηστος δὲ παντάπασι xa fj τῶν λογισμῶν ἔσται D 


προμήθεια : τῆς δὲ ἀρετῆς χέρδος οὐδὲν, xa πρὸς 
«b (70) χαχὸν ἀλλοτρίως ἔχειν ἀντ᾽ οὐδενὸς ἂν εἴη. 


(49) HapaAoyózepov. A in marg. παραδοξότερι 
(50) Συμξαίγει. ju 5 συμθαίνειν. βρη 
(54), Εἴπῃ τις. B εἴποι τις. 

(52) Γεωπόνου. B γεηπόνου. 

(35) Καταπηγγύοντος. ^, B χαταπηγνῦντος. 

(54) Πτεροῤῥυήσ. Δ, B τῆς ψυχιχῆς mie. 

(55) TOv Avor. A, B τ. λόγ. ἐστί. 

(56) Ἐν συζυγ. B. τῶν ἐν συζυγ. 

δ Περιεργάσασθαι. Δ, B περ 
58) Ἐπεισχριθῶσιν. A, B εἰσχριθῶσιν. 
(59) ᾿οδυνῶνγ. B. ὠδίνων. ; 


providentia per res universas 


Inutilis item prorsus erit rationibus nixa pru- 
dentia, cautio atque cura : virtutis emolumentum 


nullum ; et a vitio integrum ct alienum esse pro 


(60) 
(61) 
(62) 


Ἐγδόσιμον. B ἐν δόγμασιν. 
Ἀγατιθέγτες. Ὁ ἀνατίθενται. 
Τά. B. τό. 

(05) Μετὰ ταύτην. ^ μετ᾽ αὐτήν. 
(64) Τυχέα. ^, B τυχαία. 

(65) Kaz' αὑτῶν. A, B xov αὐτόν. 
(66) Πονηράν' τινῶν". Πονηράν τινα. 
(67) ᾿Αγαμένομεγ. A ἀναμένοιμεν. 
(08) ᾿Πγεμογεύει. ἃ ἡγεμονεύσει. 
(69) Οἰχούσης. A, B ἡχούσης, 

(70) Καὶ πρὸς τό. B «ox τὸ πρὸς τό. 
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nihilo ducetur. Nam omnia prorsus in potestate Α Πάντα γὰρ πάντως ἐπὶ τῷ φέροντι χείσεται, xol 


temere rapientis et auferentis fortun:z sita. erunt ; 
neque vita quidquam dilTeret a navibus guberna- 
lore carentibus, armamentorumve expertibus, quie 
fortuitis casibus tanquam fluctibus quibusdam alias 
ad alium bonorum malorumve casum quasi traji- 
ciatur atque traducatur. Non enim lucrum, quod ex 
virtute contingit, inesse polest iis quorum natura 
ex contrario principium habet. Nam siquidem vita 
nostra divinitus gubernatur, dubium non amplius 
esse polerit quin viliositas vile nostrze non. prze- 
sit. Sin autem per vitium ac nequitiam nascimur, 
penitus ac prorsus viliose ae nequiter vivemus. 
Quocirca nugx ac deliramenta per hic esse de- 
imonstrabuntur post hane vitam futura judicia, et 
pro merito compensatio atque remuneratio, et 
quicunque alia ad tollendam vitiositatem dicuntur 
et creduntur. Nam qui fieri potest ut homo nequi- 
lie vitiique expers sit, qui per vitiositatem natus 
sit? Quomodo item alacritas animi quzdam stu- 
diumque ad vitam cum virtute agendam homini 
innasci possit, cujus natura a vitiosilate, ut aiunt, 
principium habet ? Ut enim nullum ex brutis ani- 
inalibus hominum more loqui conatur, ac naturali 
consuetaque et in qua innutrita sunt voce ulentia, 
nihil sibi detrimenti accidisse putant, si orationis 
ac sermonis expertia sint : eodem modo etianilli , 
qui vitium ac nequitiam existimant esse principium 
οἱ causam vile, ad expetendam virtulem , utpote 
quie extra naturam eorum sit, adduci non pos- 
sinl. Atqui omnes qui rationibus animam purga- 
tam habent, vitam qux cum virtute transigatur, 
suinmo studio appetunt atque concupiscunt. Ergo 
per hoe aperte demonstratur vitiositatem vita an- 
tiquiorem non esse : neque illine primam originem 
naturam habuisse, sed vit:e naturz? auctorem οἱ 
causam esse sapientiam Dei , quze rerum naturam 
universam administrat atque gubernat. Cum autem 
anima quemadmodum creatori placet, in rerum 
naturam provenerit, tunc ad arbitrium eam eli- 
gere, quod placeat atque cordi sit, ey quidquid 
per facultatem eligendi arbitrarium esse voluerit , 
id etiam evadere. Hanc autem sententiam discere 
possimus ab siniilitudine oculi, qui ut videat qui- 
* dem a natura habet, ut autem non videat, ex arbi- 
trio ac pracedente voluntate, vel etiam ex vitio 
atque. calamitate. Pro natura enim aliquando fieri 
polest eliam id quod prater naturam est, aut vo- 


"Aveppaziczov. ^ in margine ἀχυθερνήτων. 
ἘΞ "Αλλοεε. Β ἄλλο τι. 
(15) Σὺν τύχῃ. A, B συντυχίαν. 

74) ᾿Αρετῆς. B ἀρχῆς. 

75) Tov ἐγαγτίων. A, B τοῦ ἐναντίου. 
16) Τὸ δέ. A,B τὸ μηδέ. 

11) Ἡ πρός. AL: πρός. 

18) ᾿Ἀγταπόδοσις. B ἀνταποδόσεις. 
(19) Πεπίστευται. B. πιστεύεται. 
(80) Δὲ xal. A B δ᾽ ἂν xal. 
(81) ᾿Εγένετο. A, B ἐγγένοιτο. 

(82) "'AAÓvOv. A, b. addunt ζῴων. 
(55) Τῷ AóvQ. A, B τοῦ λόγου. 


οὐδὲν ὁ βίος διοίσει τῶν ἀνερματίστων (71) πλοίων, 
ταὶς αὐτομάτοις συντυχίαις, οἷόν τισι χύμασιν, ἄλ- 
λοτε (72) πρὸς ἄλλην καλῶν ἣ φαύλων σὺν τύχῃ (75) 
μεθορμιζόμενος. Οὐ γὰρ ἔστι τὸ ἐξ ἀρετῆς (14) ἐγγε- 

νέσθα: χέρδος, οἷς ἡ φύσις Ex τῶν ἐναντίων (75) τὴν 
ἀρχὴν ἔχει. Ei μὲν γὰρ θεόθεν οἰκονομεῖται ἡμῶν ἡ 
ζωὴ, τὸ δὲ (76) κακίαν κατάρχειν τῆς ζωῆς ἡμῶν 
συνομολογεῖται. Εἰ δὲ δι᾽ ἐχείνης φυόμεθα, πάντη τε 
xai πάντως xav' αὐτὴν βιοτεύσομεν. Λῆρος οὖν διὰ 
τούτων ἀποδειχθήσετα!, τὰ μετὰ τὸν τῇδε βίον δι- 
χαιωτήρια " χαὶ ἣ πρὸς (17) ἀξίαν ἀνταπόδοσις (78), 
χαὶ ὅσα ἄλλα πρὸς ἀναίρεσιν τῆς χαχίας λέγεται χαὶ 
πεπίστευται (79). Πῶς γὰρ δυνατὸν ἔξω ταύτης εἶναι 
τὸν ἄνθρωπον τὸν δι᾽ ἐχείνης φύντα ; Πῶς δὲ xa (80) 
ὁρμή τις ἐγένετο (81) προαιρετιχὴ τῷ ἀνθρώπῳ 
πρὸς τὸν xav' ἀρετὴν βίον, οὗ ἡ φύσις Ex χαχίας, 
ὡς λέγουσι, τὴν ἀρχὴν ἔχει; Ὡς γὰρ οὐχ ἐπιχειρεῖ 
τι τῶν ἀλόγων (82) ἀνθρωπιχῶς φθέγξασθα!ι, τῇ δὲ 
συντρόφῳ xal χατὰ φύσιν χεχρημένα φωνῇ, οὐδε- 
μίαν ἡγεῖται ξημίαν ἀμοιροῦντα τῷ λόγῳ (85) * χατὰ 
τὸν αὐτὸν τρόπον, χαὶ οἷς ἡ χαχία (84) νομίζεταν 
εἶναι τῆς ζωῆς ἀρχὴ (85) χαὶ αἰτία, οὐχ ἂν εἰς ἐπι- 
θυμίαν ἔλθοιεν τῆς ἀρετῆς, ὡς ἔξω τῆς φύσεως αὐὖ- 
τῶν οὔσης. ᾿Αλλὰ μὴν πᾶσι τοῖς χεχαθαρμένοις ἐχ 
λογισμῶν τὴν Ψυχὴν διὰ σπουδῆς τε χαὶ ἐπιθυμίας ὁ 
xav (80) ἀρετὴν βίος ἐστίν (S7). "Apa διὰ τού- 
των (88) σαφῶς ἀποδείχνυται, τὸ μὴ πρεσδυτέραν 
εἶναι τῆς ζωῆς τὴν χαχίαν, μήτ᾽ (89) ἐχεῖθεν τὰς 
πρώτας ἀρχὰς ἐσχηχέναι τὴν φύσιν, ἀλλὰ χατάρχειν 
ἡμῶν τῆς ζωῆς τὴν τὸ πᾶν οἰχονομοῦσαν τοῦ Θεοῦ 
σοφίαν. Ἐλθοῦσαν δὲ εἰς γένεσιν τὴν ψυχὴν χατὰ 
τὸν ἀρέσχοντα τρόπον τῷ χτίσαντι, τότε χατ᾽ ἐξου- 
σίαν αὐτὴν αἱρεῖσθαι τὸ χατὰ γνώμην ἐχ τῆς (90) 
προαιρετιχῆς δυνάμεως, ὅ τί περ ἂν ἐθέλει (91) τοῦτο 
καὶ γινομένην. λίάθοιμεν δ᾽ ἂν τὸν λόγον Ex τοῦ τῶν 
ὀφθαλμῶν (92) ὑποδείγματος, ᾧ τὸ μὲν ὁρᾷν ἐστιν Ex 
φυσεως τὸ ὃς μὴ ὁρᾷν Ex προαιρέσεως ἣ χαὶ πάθους. 
Γένοιτο γὰρ ἄν ποτε xai τὸ παρὰ φύσιν (95) ἀντὶ 
τῆς φύσεως, ἣ ἐχουσίως τινὸς τὸν ὀφθαλμὸν μύοντος, 
3| £x πάθους στερηθέντος τῆς ὄψεως. Οὕτως ἔστιν 
εἰπ ji xaX τῇ ψυχῇ θεόθεν μὲν εἶναι τὴν σύστα- 
σιν (94), μηδεμιᾶς δὲ νοουμένης περὶ τὸ Θεῖον χα- 
χίας, ἔξω τῆς xav αὐτὴν ἀνάγχης εἶναι" γενομένην 
δὲ οὕτως τῇ ἰδίᾳ γνώμῃ πρὸς τὸ δοχοῦν ἄγεσθαι, ἣ 
ἐχ προαιρέσεως πρὸς τὸ χαλὸν ἐπιμύουσαν, ἣ ἐξ ἐπι- 
θουλῆς τοῦ συνοιχοῦντος ἡμῶν τῇ ζωῇ πολέμου (95) 
τὸν ὀφθαλμὸν βλαπτομένην, χαὶ ἐν τῷ τῆς ἀπάτης 


(84) 'H κακία. B χαχία. 

(85) ᾿Αρχή. Δ ἡ ἀρχή. 

(86) Ὃ xac .Βὲστὶν ὁ χατ᾽. 

(87) ᾿Εστίν. Delet B. 

(38) MARIA A, B τούτου. 

(89) Mic : Kp: μηδέ. 

(90) 'Ex E A in margine διά, 

(91) 'E0£Aei. A, B £02 2 

(32) Τῶν ἐφθαλμῶν. A, B χατὰ τὸν ὀφθαλμόν, 
(95) “Ῥύσιν. A τὴν φύσιν. 

(94) Σύσταστιν. Δ, B σύστασιν αὐτῆς. 
(95) Ho.léuov. Δ, B. πολεμίου. 


122 


DE ANIMA ET RESURRECTIONE. 
aw xaüa- A luntate sua oculos aliquo elaudente , aut ex inlor- 
tunio atque calamitate usu oculorum adempto. ita 
dici polest de anima, a Deo quidem eam conditam 
eam extra vilio- 


124 
βιοτεύουσαν (90) σχότει, χαὶ τὸ (97) ἔμπα 
ρῶς πρὸς τὴν ἀλήθειαν βλέπουσαν, πόῤῥω γίνε- 
σθαι (98) τῶν σχοτεινῶν παθημάτων. 

alque ereatam esse, ac cum nulla vitiositas cirea divinum numen animadvertatur, 
sitatis esse necessitatem. Cum autem hae conditione ereata sit, sua voluntate atque 
eam quo visum fuerit, aut ex libera voluntate ad bonum et honestum oculos claudentem , aut ex. in- 
sidiis vitae nostrae cohabitantis hostis, vitium et jacturam oculorum sustinentem , eLin. fraudis tenebris 
viventem : aut etiam ex contrarió pure in veritatem intuentem procul a tenebrosis affectibus et. vi- 


arbitrio | duci 


Lis abesse. 


Πότε οὖν ἐρεῖ τις γινομένην (99), xa zz; ᾿Αλλὰ 
τὴν μὲν ζήτησιν τὴν περὶ τοῦ πῶς τὰ (1) xa0' ἕχᾳ- 
στον γέγονεν, ἐξαιρετέον πάντη τοῦ λόγου. Οὔτε γὰρ 
ξίρων duty εἰς κατανόησιν, ὧν τὴν 
ἀντίληψιν δι᾿ αἰσθήσεως ἔχομεν, δυνατὸν ἂν γένοιτο f 
τῷ διερευνωμένῳ λόγῳ, τὸ πῶς ὑπέστη τὸ φοινόμε- 
νὸν χατανοῆσαι, ὡς μήτε τοῖς θεοφορου μένοις xa 
ἁγίοις ἀνδράσι τὸ τοιοῦτον ληπτὸν νομισθῆναι. Πί- 
στει γὰρ νοοῦμεν, φησὶν (2) ὁ ᾿Απόστολος (3), χατ- 
τρτίσθαι τοὺς αἰῶνας ῥήματι Θεοῦ, τὸ μὴ ἐμ- 
φαινομένων (4) τὰ ὁρώμενα (8) γεγονένα:" οὐχ ἂν, 
ὡς οἴομαι (6), τοῦτο εἰπὼν (7), εἴπερ ᾧετο γνωστὸν, 
τ ἐδ ον δα - : 
εἶναι διὰ τῶν λογισμῶν τὸ ζητούμενον. ᾿Αλλ᾽ 
μὲν θελήματι θείῳ χατήρτισται αὐτός τε ὁ αἰὼν, xal 
πάντα ὅσα ἐν αὐτῷ γεγένηται (ὁστισοῦν ἂν εἴη (8) 
T - ; ; 
οὗτος ὁ πᾶσα ὁρατῇ τε xol 
ἀόρατος χτίσις), τοῦτο πεπιστευχένα!: φησὶν ὁ ᾿Από- 
στολος, γὰρ 

f 


περὶ τῶν προχ 


tic 
εἰς 


TN T - 
αἰὼν, Q παραθεωρεῖται 


τὸ δὲ πῶς ἀφῆχεν ἀδιερεύνητον. Οὐδὲ 


ἐφιχτὸν τὸ τοιοῦτον οἶμαι τοῖς ἀναζητοῦσιν εἶναι, 


πολλὰς ἀμηχανίας τοῦ πεοὶ 


τούτων ζητ τήματος ἣ 
ἑστώσης φύσεως τὸ χι- 


ἡ ἵν ὃ 
τὴς 


χαὶ ἀδιαστάτου τὸ διαστη- 


"Aga (9) ἐξ αὐτῆς τῆς 


ποοδειχνύντος, πῶς ἐχ 


νούμενον £x. τῆς ἁπλῆς τε 


τε 


ματιχόν χαὶ σύνθετον: 
ὑπερχειμένης οὐσίας ; 
γενὲς (10) ἔχειν πρὸς 
πόθεν (14). Καὶ μὴν οὐδὲν ἔξωθεν τῆς θείας queste 
ὁ λόγος βλέπει, "H γὰρ ἂν διασχισθείη πρὸς δια- 
φόρους ἀρχὰς ἣ ὑπόληψις, εἴ τι τῆς ποιητιχῆς αἰτίας 
παρ᾽ οὗ ἣ τεχνικὴ σοφία, τὰς πρὸς 
τὴν χτίσιν παρασχευὰς ἐρανίζεται. Ἐπεὶ οὖν ἕν μὲν 
οὐχ ὁμογενῆ δὲ τῇ ὑπερχει- 
μένῃ φύσει τὰ δι᾽ ἐχείνης παραχθέντα εἰς γένεσιν * 
ἴση δὲ χαθ᾽ ἑχάτερον (12) ἐν 
ἀτοπία, τό τε Ex τῆς 


Ἀλλ᾽ οὐχ ὁμολογεῖ τὸ 
ἐχείνην τὰ ὄντα, ἀλλ᾽ Ex ἐρῶθεν 


δι 
ί 
ἔξω νομισθείη, 
τῶν ὄντων τὸ αἴτιον, 
τοῖς ὑπονοουμένοις ἣ 
φύσεως τοῦ Θεοῦ τὴν χτίσιν 
οἴεσθαι, xaY τὸ ἐξ ἑτέρας οὐσίας ὑποστῆνα: τὰ 
πάντα " ἣ γὰρ χαὶ (16) τὸ Θεῖον ἐν τοῖς τῆς χτίσεως 
ἰδιύμασιν εἶναι ὑπονοηθήσεται, εἴπερ ὁμογενῶς (14) 
πρὸς τὸν Θεὸν ἔχοι (15) τὰ γεγονότα: Tj τις ὑλιχὴ 
φύσις ἔξω τῆς θξίας οὐσίας ἀντεξαχθήσεται (10) τῷ 


D 


τινὸς 


(96) Βιοτεύουσαν σκότει. A, B βιοτ. σχότῳ f. 
(97) Καὶ τό. A ἣ χαὶ τό. E 
(98) Γίνεσθαι. Β γενέσθαι. 

(99) Piropérnr. n γενομένην. 

(1) Πῶς τά. À πῶς τό. 

Νοοῦμεν, φησίν. A, B φησὶ, νοοῦμεν. 

Ὁ Ἀπόστολος. Delent A, B. 

"uz zv opérov. A, B ἐχφαινομένων. 
Ὁρώμενα. A in margine 8c πόμενα. 

Οἴομαι. X in margine οἶμαι τοῦτ᾽. 

Εἰπών. B gts 

Ὅσα, elc. A, B τὰ ἐξ £x 


Quando igitur dicet aliquis eam nasci , aut quo- 
modo ? Atque ea quidem quiestio, qua scire desi- 
deratur, qua ratione unaquaeque res faeta sit, ex 
oratione penitus eximenda est. Neque enim de iis, 
quie nobis animadversu cognituque facilia et ex- 
pedita sunt, quorum perceptionem per sensum 
adipiscimur, fieri possit, ut scrutatrix. et 
quomodo id quod apparet, in rerum 


ratio 
inquisitrix , 
naturam productum sit, animadvertat atque co- 
gnoscat, adeo ut nec spiritu. quidem ae numine 
divino raptis et afllatis sanctisque viris id compre- 
hensibile esse existimetur. Fide enim intelligimus 
composita ac perfecta esse s:ecula. verbo Dei, in- 
quit Apostolus, ut ex non apparentibus ea que con- 
spiciuntur atque cernuntur, facta esse intelligan- 
tur. Non, ut opinor, hoe dieturus, si quidem per 
ratiocinationes , id quod quiritur, cognosci posse 
putaret. Sed quod voluntate quidem divina , tum 
ipsum s:eulum, tum omnia que ex illo facta sunt , 
composita atque perfecta sint ( quodcunque tac- 
dem etiam seculum est, cum quo uno intelligitur 
omnis et visibilis et invisibilis creatura ), 
credere dicit Apostolus, sed quomodo composita 
atque perfecta sint, scrutari atque investigare pri- 
Lermisit. Neque enim arbitror id quemquam inve- 
stigando assequi atque comprehendere posse, cum 
multas nobis quistio de his rebus prima fronte 
difficultates ac perplexitates ostendat : 
ex consistente ac stabili natara id quod movetur, 
exstiterit? Item ex simplici pariter id quod dimen- 
sionibus intervallisque obnoxium et compositum 
est? Nunquid ex ipsa suprema natura? AL non 
conceditur neque constat, propterea quod diversi 
generis ab illa res czeter:z sint, aliunde. ali- 
cunde. Atqui nihil extra divinam naturam ratio 
cernit. Nam scissa nimirum ae divisa esset opitiio 
in principia diversa, si quid extra causam eflectri - 
cem esse existimaretur , a quo artificiosa sapientia 
apparatus ad creandum sumeret et corrogaret. 


hoc se 


quo paeio 


an 


ποτε xo ἔστιν. 

(9) Ἄρα. A in Busen ἄρα. 
10) Ἑτερογεγές. A 1 
τερογενῶς ἔχειν. 

(11) Ἑ τέρωθεν πόθεν. B ἑτέρωθέν ποθεν. 


^ : 
19) 'Exdcspov. A in textu ἕτερον, in margine 
f ὃ 


iuba Qn. 


{}.} Ἢ γὰρ xat. A ὴ γὰρ ἂν xat. 


in margine ὁμολογεῖτα! τῷ 


— 


14) 'Ομογεγῶς. A ὁμοιογενῶς. 
15) "E got. B ἔχει. : 
16) "Arce? ξαχθήσεται. A in textu ἀντεισαχθήσε- 


^2:, in margine ἀντεξετασθήσετα!. 
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Quoniam igitur una. quidem rerum universarum A Θεῷ xazX τὸ ἀγέννητον (17) τῇ ἀϊδιότητι τοῦ ὄντος 


Causa est, nec ejusdem cum suprema natura gene- 
ris sunt ea qui per illam proereata sunt : pàr ni- 
mirum utriusque opinioris absurditas est, sive 
quis putet ex natura Dei creaturam, sive ex alia 


παρισουμένη * ὅπερ δὴ xa Μανιχαῖοι φαντασθέντες 
χαί τινες τῆς ᾿Βλληνιχῇς φιλοσοφίας (18) ταῖς ἴσαις 
ὑπονοίαις συνενεχθέντες, δόγμα τὴν φαντασίαν ταύ- 
τὴν πεποίηνται. 


quapiam essentia res eunetas in rerum naturam productas esse : aut enim Numen. quoque. divinum 
proprietatibus naturz? proditum. esse existimabitur, siquidem ejusdem cum Deo generis sunt ea quz 
faeta atque ereata sunt : aut aliqua natura materialis extra divinam. essentiam. adversus Deum in- 
lroducetur, et eum eo comparabitur, quz» ratione non. genite proprietatis, cum sempiternitate ejus 
qui est, adzequetur: quod nimirum etiam Manichzi iaginati, et. nonnulli ex Grocaniea sapientia 
eisdem opinionibus assensi, pro certa stabilique sententia liane imaginationem habuerunt. 


Ut ergo maxime effugiamus et evitemus eam quae 
ex utraque parte exsistit absurditatem in quistione 
de rebus universis, exemplo Pauli, rationem , quo- 
modo unumquodque creatum sit, explorare atque 
scrutari prattermittamus, tantum obiter duntaxat 
indicantes, quod motus divinz voluntatis ac de- 
stinationis, cum voluerit, res fit et voluntas ad es- 
sentiam et effectum redigitur, protinus natura eva- 
dens, quia quodcunque divina potestas sapienter 
pariter et artificiose voluerit, id voluntatem vanam , 
ineflicacem et absque effectu esse non patitur. Vo- 
luntatis autem exsistentia atque substantia , essen- 
tia est. Cum autem bifariam divise sint res uni- 
verse, tum in intelleetuale ( quod cum mente sola 
constat et intelligens est, tum mente sola atque 
intelligentia cernitur et comprehenditur ), tum in 
corporale, intelleetualium. quidem creatura non 


videtur aliquo modo discrepare ae diversa esse ab € 


incorporei natura , sed esse ex propinquo, quippe 
cum id, quod visum et tactum, dimensionem atque 
intervallum effugit, ostendat. Quod utique si quis 
etiam de suprema natura suspicetur, non errabit. 
Porro cum corporea creatura inter eas proprieta- 
tes quie nullam cum divino Numine communionem 
habent, spectetur atque consideretur , eaque po- 
lissinum magnam illam diffieultatem ac perplexi- 
latem rationi ingeneret , qua ratio perspicere atque 
animadvertere non petest, quo pacto ex invisibili 
exstiterit id quod videtur? ex eo quod tactum elffu- 
git, solidum atque durum ; ex indefinito definitum ; 
ex eo quod et quantitatis et magnitudinis expers 
est, id quod omnino mensuris quibusdam, qui 
per quantitatem intelliguntur, continetur ? Et quae- 
cunque alia singulatim circa corpoream naturam 
comprehenduntur de quibus tantum dicimus, quod 
nihil earum rerum , qu:& circa corpus consideran- 
lur, per sese corpus est, non figura, non color, 


(47) ᾿Αγένγητον. B. ἀγένητον. 

(18) Φιλοσοφίας. A in margine σοφίας. 

(19) Ἀφ᾿ ἑκατέρου. A, B ἐφ᾽ ἑχάτερον. 

(20) Κατὰ τὸ τοῦ ᾿Αποστό.,. B χατὰ τὸν ᾿Λπό- 
στολον. 

(21) Παρασημαινόμεγοι. ἃ παρασημαινάμενοι. 
D παρασημιηνάμενοι. 

(22) 'E0£Aei. Δ, B ἐθέλῃ. 

(25) DoJAgvga. ^, B. βούλημα. 

24) 'H φύσις. Ἢ delent A, B. 

(os) "E0ÉAn. A, B ἐθελήσῃ. 

(26) Auuxpirogu£r ovr. B διηρημένων. 


B τοῦ 


Ὡς ἂν μάλιστα οὖν ἐχφύγοιμεν τὴν ἀφ᾽ Exací- 
ρου (19) ἀτοπίαν ἐν τῇ ζητήσει τῶ; ὄντων, χατὰ τὸ 
ποστόλου (90) ὑπόδειγμα, ἀπολυπραγμόνητον 
τὸν λόγον τὸν περὶ τοῦ, πῶς ἕχαστόν ἐστιν, χατα- 
λείψομεν, τοσοῦτον παρασημαινόμενοι (21) μόνον, 
ὅτι fj ὁρμὴ τῆς θείας προαιρέσεως, ὅταν ἐθέλει (22), 
πρᾶγμα γίνεται, χαὶ οὐσιοῦται τὸ βούλευμα (25) 
ὑθὺς 4j φύσις (24) γινόμενον, τῆς παντοδυνάμου 
ουσίας, ὅπερ ἂν σοφῶς τε χαὶ τεχνιχῶς ἐθέλῃ (25), 
μὴ ἀνυπόστατον ποιούσης τὸ θέλημα. Ἡ δὲ τοῦ θε- 
λήματος ὕπαρξις οὐσία ἐστί. Auf] δὲ διαχρινομέ- 
νων (26) τῶν ὄντων, εἰς τὸ νοερόν τε χαὶ σωματιχόν᾽ 
ἣ μὲν τῶν νοερῶν χτίσις οὐ δοχεῖ πὼς ἀπάδειν τῆς 
τοῦ ἀσωμάτου φύσεως, ἀλλ᾽ ἐχ τοῦ σύνεγγυς εἶναι τὸ 

ς τε xal ἀναφὲς xaY ἀδιάστατον δειχνύουσα (37). 
Ὅπερ δὴ xa περὶ τὴν ὑπερχε:μένην φύσιν ὑπονοῶν 
τις οὐχ ἁμαρτήσεται. Τῆς 0& σωματιχῆς χτίσεως ἐν 
ἀχοινωνήτοις ὡς πρὸς τὸ Θεῖον τοῖς ἰδιώμασι θεωρου- 
μένης" χαὶ ταύτην (28) μάλιστα τὴν πολλὴν ἀμη- 
χανίαν ἐμποιούσης τῷ λόγῳ, μὴ δυναμένου χατιδεῖν, 
πῶς ἐχ τοῦ ἀοράτου τὸ ὁρώμενον ; &x τοῦ ἀναφοῦς τὸ 
στεῤῥὸν xa ἀντίτυπον, Ex. τοῦ ἀορίστου τὸ ὡρισμένον, 
Ex τοῦ ἀπόσου τε χαὶ ἀμεγέθου (29) τὸ πάντως μέτροις 
τισὶ τοῖς (50) χατὰ τὸ ποσὸν θεωρουμένοις περιειρ- 
γόμενον ; Καὶ τὰ xa0' ἕχαστον ὅσα περὶ τὴν σωματι- 
χὴν χαταλαμθάνεται φύσιν, περὶ ὧν τοσοῦτόν ςαμεν, 
ὅτι οὐδὲν ἐφ᾽ ἑαυτοῦ τῶν περὶ τὸ σῶμα θεωρουμένων 
σῶμά ἐστιν, οὐ σχῆμα, οὐ χρῶμα (91), οὐ βάρος, οὐ 
διάστημα, ob πηλιχότης (2), οὐχ ἄλλο τι τῶν ἐν 
ποιότητι (55) θεωρουμένων οὐδὲν, ἀλλὰ τούτων ἕχα - 
στον (54) λόγος ἐστίν" ἡ δὲ πρὸς ἄλληλα συνδρομὴ 
τούτων xal ἕνωσις σῶμα γίνεται. "Emnci οὖν αἱ συμ- 
πληρωματιχαὶ τοῦ σώματος ποιότητες νῷ (55) xa- 
ταλαμθάνονται χαὶ οὐχ αἰσθήσει, νοερὸν δὲ τὸ Θεῖον, 
τίς πόνος (50) τῶν νοητῶν τὰ νοήματα χατεργάσα- 
σθαι; Ὧν ἡ πρὸς ἄλληλα συνδρομὴ τὴν τοῦ σώματος 
ἡμῖν ἀπεγέννησε φύσιν. ᾿Αλλὰ ταῦτα μὲν ἔξω τοῦ 


(23) Δειχγύουσα. Δ delet. B. habet. δεικνύουσαι, 

(28) Ταύτην. ^, D ταύτης. 

(29) ᾿Αμεγέθου. A ἀμεγέθους. 

(50) Toic. B τοῦ. 

(51) Οὐ σχῆμα, οὐ χρῶμα. B οὐ yg., οὐ oy. 

(92) Ob πηικότης. Δ ἣ πηλιχότης. 

(55) "Er ποιότητι. A sddil καταλαμιθανομένων. 

(54) “Εκαστον". B ἑχάστῳ. 

(55) Νῷ. B ἐν νῷ. " NU 

(50) Τίς πόνος. A, B. τίς πόνος τῷ νοητῷ và νοητὰ 
χατεργ. 
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προχειμένου παρεξετάσθη (1). Τὸ ὃὲ ζητούμενον ἣν, A non gravitas et pondus , non dimensio atque inter- 


εἰ (58) προῦφεστήχασιν αἱ ψυχαὶ τῶν σωμάτων, πότε 
ἣ πῶς γίνονται. Καὶ τούτου χέρον ἡμῖν περὶ (59) 
τοῦ πῶς ζήτησιν ὡς ἀνέφιχτον οὖσαν ἀπολυπραγμό- 
νητον ἀφῆχεν ὁ λόγος. Περὶ τοῦ (40) πότε τὰς ἀρχὰς 
αἱ ψυχαὶ τῆς ὑπάρξεως ἔχουσιν, ὡς 
τοῖς προεξητασμένοις, ζητεῖν καταλείπεται. Εἰ γὰρ 
δοθείη τὸ πρὸ τοῦ σώματος ἐν ἰδιαζούσῃ τινὶ χατα- 
στάσει τὴν Ψυχὴν βιοτεύειν “ ἀνάγχη πᾶσα τὰς ἀτό- 
πους ἐχείνας δογματοποιίας ἰοχὺν ἔχειν νομίζειν (44) 
τῶν διὰ χαχίας τὰς ψυχὰς εἰσοικιζόντων (42) τοῖς 
σώμασιν. ᾿Αλλὰ μὴν ἐφυστερίζειν τὰς ψυχὰς (45) 
Sv γένεσιν, xal νεωτέρας (A4) τῆς τῶν σωμάτων 
εἶναι συμπλάσεως (45), οὐδεὶς ἂν τῶν εὖ φρονούν- 
τῶν ὑπονοήσειεν, φανεροῦ 
ἀψύχων χινητιχήν τε χαὶ αὐξητιχὴν ἐν αὐτῷ (46) δύ- 
ναμιν ἔχει. Τῶν δ᾽ ἐν νηδύϊ (417) ἐ 
ἡ αὔξησις, οὔτε 
θολος. 

alque expedire non posset, curiose 


ἀχόλουθον ὃν 


πᾶσιν ὄντος ὅτι οὐδὲν τῶν 


ἐντρεφομένων, οὔτε 
ἡ τοπιχὴ χίνησίς ἔστιν (48) ἀμφί- 


investigare otque scrutari 


vallum , non quantitas , nou aliud quidquam pror- 
sus eorum, qui per qualitatem comprehenduntur, 
aut intelliguntur, sed unumquodque horum ratio 
atque proportio est, horum autem inter sese eon- 
cursus atque unitio, corpus fit. Quoniam igitur ew 
qualitates, ex quibus corpus constat, mente, non 
sensu comprehenduntur, atque intellectuale ae 
mente constans, menteque comprehensibile, Numen 
quid negotii est ei quod et. mente 
efficere 


divinum est : 
constat, et intelligentia 
ea qui» mente cernuntur. et intelliguntur ? quorim 


comprehenditur , 


inter ipsa concursus corporis nobis generavit, na- 
turam. Sed hie quidem extra propositum | obiter 
examinata, explicata atque exeussa Questio 
aulem erat, annon anim: ante corpora ewstite- 
rint, et in rerum naturam product: sint, quando, 
et quomodo exsistant, atque ideireo. cam. quiestio- 
nem, quomodo hz exsisterent, ut quam assequi 
oratio nostra przeternisit. Restat 


sint. 


aulem secundum ca, qu:e anleliae examinavimus, ut quieratur, quando anime principia sui ortus et 
exsistenti habeant ? Nam si datum fuerit quod ante corpus in peculiari quadam statione anima 


vivat, omnino uecesse est ut absurdas illas sententias et fictas opiniones eorum — qui propter vitio- 
sitatenr animas in. corpora deduci volunt, vires habere putemus. Enimvero posteriorem esse ori- 


ginem animarum, ipsasque recentiores esse corporum compositione nemo sana mento proditus in 
animum induxerit, cum manifestum ac perspieuum sit omnibus quod nihil ex inznimis babeat 
in sese vim movendi pariter atque crescendi. At eorum qui in utero. nutriuntur, neque augmentum 
et incrementum, neque de loco ad locum motus controversus et ambiguus est 
Λείπεται οὖν μίαν xai τὴν αὐτὴν ψυχῆς τε x21 (5 Relinquitur igitur, ut putemus, 


unum et. idem 


σώματος ἀρχὴν τῆς συστάσεως οἴεσθαι. Καὶ ὥσπερ 
τῆς ῥίζης τὴν ἀποσπάδα λαδοῦσα παρὰ τῶν γεηπό- 
νων ἡ γῆ δένδρον ἐποίησ. 
ἐνθεῖσα τῷ τρεφομένῳ δύναμιν, ἀλλὰ μόνον τὰς πρὸς 
" κει στ seca dde i bean E 
τὴν αὔξησιν ἀφορμὰς ἐνιεῖσα τῷ ἐχχειμένῳ (49): οὕτω 
φαμὲν, xai τὸ Ex τοῦ ἀνθρώπου ἁποσπώμενον πρὸς 
ἀνθρώπου φυτείαν, xal αὐτὸ τρόπον τινὰ ζῶον εἶναι 


ἐν, οὐχ αὖτ n τὴν αὔξη τιχὴν 


ἐξ ἐμψύχου ἔμψυχον, ἐκ τρεφομένου τρεφόμενον. Ei 
δὲ μὴ πάσας τὰς τῆς ψυχῆς ἐνεργείας χαὶ χινήσεις 
ἡ βραχύτης ἀποσπάδος (50) ἐχώρησε; θαυμαστὸν οὐ- 
δέν. Οὐδὲ γὰρ (51) ἐν τῷ σπέρματι σῖτος εὐθὺς χατὰ 
τὸ φαινόμενον στάχυς ἐστὶ ( πῶς γὰρ (99) τοσοῦτον 
ἐν τοσούτῳ χωρήσειεν); ἀλλὰ τῆς γῆς αὐτὸν ταῖς 
χαταλλήλοις τιθηνουμένης τροφαῖς, στάχυς ὁ σἴτος 
γίνεται, οὐχ ἐξαλλάσσων (85) £v τῇ βολῇ (84) τὴν φύ- 
σιν, ἀλλ᾽ ἐμφαίνων (55) ἑαυτὸν καὶ τελειοῦν (56) τῇ 
τῆς τροφῆς (5T) ἐνεργεία. “Ὥσπερ οὖν ἐπὶ τῶν φυομέ- 
νων σπερμάτων χατὰ λόγον (58) ἡ αὔξησις ἐπὶ τὸ 
τέλος (99) πρόεισι " τὸν αὐτὸν τρόπον χαὶ ἐπὶ τῆς 


(37) Παρεξετάσθη. 
ητάσθη. 
(58) Εἰ. A, B εἰ μή. Αἱ ψυχαὶ τῶν ctp. DB. τῶν 


ἮΣ αἱ ψ. 
ἣν Περί. Β τὴν περί. 


A παρεξετάσθω. DB παρεξ- 


υχῶν. 

νεωτέραν. 

15) EZuyua. dde soc. A διαπλάσ. 

(40) "Er αὐτῷ. A, B £y ἑαυτῷ. 

(41) Δ᾽ ἐν γηδύϊ. A τῇ νηδύϊ, B δὲ τῇ νηδύϊ, 


nnimc et corporis constitutionis principium esse. 
Ae quemadmodum terra si surcu'um ab radice 
avulsum, ab agricolis acceperit, arborem inde elli- 
cit, non. ipsa vim augescendiei quod nutritur in- 
jiciens, sed inerementi duntaxat materiam atque 
subsidium sibi insito immittens : ita dicimus etiam 
id quod ex homine avellitur ad hominis sationem, 
ipsum quoque aliquo modo animal esse, ex anima- 
t0 animatum, ex eo quod nutritur id quod nutritur. 
Quod si non omnis anim: eflicientias pariter ac 
motus exiguitas sureuli avulsi. capere potuit, nihil 
mirum. Neque enim in semine. frumentum, quod 
quidem appareat, 
pacto tantum in tantillo loeum habere poterit ἢ), 


protinus spiea est ( nam quo 


sed terra frumentum convenientibus et aptis nu- 
wiente alimentis, in spieam frumentum evadit, 
non immulans in gleba naturam, sed exserens ae 
prodens, et absolutum ac perfectum sese reddens 
auxilio nutrimenti, Quemadmodum igitur in na- 


(48) Κίνησίς ἐστιν. Κίνησίς 
μός τε χαὶ ἀμφί. 
(49) ᾿Εκκειμένῳ. ΑΔ, B ἐγχειμένῳ. 
᾿Αποσπάδος. ἃ τῆς ἀποσπ. 
Οὐδὲ γάρ. À, B οὐδὲ γὰρ ὁ. 
(52) Πῶς γάρ. A, B πῶς γάρ ἂν τό. 
(55) "E£aAAdccoov. B ἐξαλλάττων. 
(54) BoAq. ^, B EOM: 
j) "Euzalrov. In ἐχφαίνων. 
( Τειειοῦν. Δ, ΝΣ ειῶν. 
(57) Τροφῆς. À in margine φύσεως συνεργίᾳ. 
(58) Κατὰ Aóyor. A, B xax! ὀλίγον. 
(99) Tédog. A, B τέλε! 


ἐστιν ἀμφρισθητήσι- 


427 


fectionem progreditur : eodem modo in hominum 
quoque formatione atque constitutione pro ratione 
ac proportione corpore: magnitudinis, anim:e quo - 
que potentia apparet atque elucet : primum quidem 
per vim alendi simul atque augendi iis qu: in utero 
eflinguntur, sese insinuans atque innascens (a); 
post hiee. vero donum sentiendi in lucem productis 
i inducens, atque ita deineeps quasi fructum. quem- 
| dàm, aucta jam planta mediocriter exserens ac pro- 
dens ratione pr:editam vim, non. universam simul 
in unum conductam repente, sed una cum sur- 
gente el. exerescente planta, per consentaneum et 
cempetentem progressum atque profectum crescen- 
iem et augescentem. Quoniam igitur id. quod ab 
animatis ad materiam et causam. animati consti- 
tutionis avellitur, mortuum esse non potest (mor- 
talitas enim per onim: privationem fit; uon autem 
privatio habitum. anUcipaverit), ex his deprehen- 
dius communem et in unum idemque tempus col- 
latum. ingressum et aditum ad essentiam  patefieri 
€i coagmentationi atque coalitioni, qux ex ambo- 
bus (corpore scilicet et anima) constat et coalescit : 
neque hoe prius exsistente, neque illa posterius 
aceedente. Porro ratio necessario futurum provi- 
det, ut aliquando incrementum. animarum numeri 
consistat, nee ullerius progrediatur, ne perpetuo 
fluat natura, semper in eas, quz alize post alias exsi- 
stant, manans ulterius acnunquam moveri desinens. 
Causam autem cur nostram quoque prorsus ali- 
quando naturam stabilem fieri oporteat, hanc esse 
putamus, quod cum omnis natura quz sensus effu- 
giens mente sola comprehenditur, in suo comple- 
mento ac plenitudine consistat, probabile ae par 
est humanum quoque aliquando genus ad finem esse 
perventurum (nam ne hoc quidem ab ea natura, 
qui non sensu, sed mente cernitur, alienum est), 
ne semper in defectu conspici existimetur. Nam 
aliorum post alia subinde exsistentium semper ac- 
cessio arguit naturam esse imperfectam. Cum igitur 
genus humanum ad suam plenitudinem pervenerit, 
consistet omnino fluxus hie natur: motus, quippe 
necessarium finem assecutus ; 


S. GREGORII NYSSENI 
scentibus seminibus inerementum paulatim ad per- ἀνθρωπίνης συστάσεως, «x 


B. συγχρίματι, τὴν εἰς 


atque alius. quidam status vitam excipiet, 
generationem atque eorruptionem invicem exigitur. 
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ς λόγον (60) τῆς σωμα- 
τιχῆς ποσότητος, xa ἣ tiic ψυχῆς διαφαίνεται δύνα- 
Uie πρῶτον μὲν διὰ τοῦ θρεπτιχοῦ xo αὐξητιχοῦ 


τοῖς ἔνδοθεν πλασσομένοις ἐγγινομένη. Μετὰ ταῦτα 
δὲ τὴν αἰσθητιχὴν χάριν τοῖς εἰς φῶς προελθοῦσιν 


ἐπάγουσα, εἶθ᾽ οὕτω, χαθάπερ τινὰ χαρπὸν, αὐξηθέν- 
τος ἤδη τοῦ φυτοῦ, μετρίως (61) τὴν λογιχὴν ἐμφαί- 
vouca δύναμιν, οὐ πᾶσαν χατὰ τὸ ἁθρόον, ἀλλὰ τῇ 
ἀναδρομῇ τοῦ φυτοῦ δι᾽ ἀχολούθου προχοπῆς συναυ- 
ξανομένην (62). Ἐπειδὴ τοίνυν τὸ Ex τῶν ἐμψύ- 
χων εἰς ἀφορμὴν ἐμψύχου (05) συστάσεως ἀποσπώ- 
μενον, νεχρὸν siyat οὐ δύναται: (ἡ γὰρ νεχρότης χατὰ 
ψυχῆς στέρησιν (osos οὐχ ἂν δὴ (64) προσλάθη 
(08) τὴν ἕξιν dj στέρησ'ς ) Ex τούτων χαταλαμῦδά- 
νομεν τὸ χοινὴν τῷ ἐξ ἀμφοτέρων (66) συνισταμένῳ 
τὸ εἶναι πάροδον γίνεσθαν (67), 
οὔτε τούτου προτερεύοντος, οὔτ᾽ ἐχείνου ἐφυστερί- 
ζοντος - στᾶσιν δέ ποτε τῆς τοῦ ἀριθμοῦ τῶν ψυχῶν 
αὐξήσεως, ἀναγχαίως προορᾷ ὁ λόγος. 
παντὸς ῥέοι ἣ φύσις, ἀεὶ ὃ 
τὸ πρόσω χεομένη, χαὶ οὐδ 
σα. Τὴν δὲ 


Ὡς ἂν μὴ δια- 
ΘΟ [eu 
τῶν ἐπιγινομένων ἐπὶ 


τῆς χινήσεως λήγου - 
EY: τως στάσιμόν move xat 
τὴν ἡμετέραν γίνεσθαι φύσιν, ταύτην οἰόμεθα, 
πάσης τῆς νοητῆς φύσεως ἐν τῷ 
ἐπε φηορ 


αἰτίαν τοῦ δεῖν 
ὅτι 
ἰδίῳ πληρώματι 

εἰχός move χαὶ τὸ ἀνθρώπινον εἰς πέρας 
ἐλθεῖν, οὐδὲ γὰρ τοῦτο τῆς νοητῆς ἤλλοτρίωται φύ- 
μὴ πάντοτε δοχεῖν ἐν τῷ λείποντι (08) 
χαθορᾶσθαι. Ἡ γὰρ ἀεὶ τῶν ἐπιγινομένων προσθήχη, 
χατηγορία τοῦ ἐλλείποντος (69) ἔχειν τὴν φύσιν γί- 
νεται. Ἐπειδὰν οὖν εἰς τὸ οἰχεῖον πλήρωμα τὸ &v- 
θρώπινον φθάσῃ, στήσεται πάντως Tj ῥοώδης (70) 
αὕτη τῆς φύσεως χίνησις, εἰς τὸ ἀναγχαῖον χαταντῆ- 
caca πέρας, xal τις ἑτέρα κατάστασις τὴν ζωὴν δια- 
δέχεται (71), τῆς νῦν ἐν γενέσει χαὶ φθορᾷ διεξαγο- 
μένης χεχωρισμένη. Μὴ οὔσης γὰρ γενέσεως, χατὰ 
πᾶσαν ἀνάγχην οὐδὲ τὸ φθειρόμενον ἔσται. Εἰ γὰρ 
πρὸ τῆς διαλύσεως σύνθεσις (72) ἄρχεται, σύνθεσιν 
δέ φαμεν τὴν διὰ γενέσεως πάροδον * ἀχόλουθον πάν- 
τως μὴ χαθηγουμένης τῆς συνθέσεως, μηδὲ τὴν διά- 
λυσιν ἕπεσθαι. Οὐχοῦν ἑστῶσά τις (75) χαὶ ἀδιάλυτος 
ἡ μετὰ ταῦτα ζωὴ δι᾿ ἀχολουθίας (74) προφαίνεται: 
(15), οὔτε ὑπὸ γενέσεως, οὔτε ὑπὸ φθορᾶς ἀλλοιου μένη. 
diversus ab eo, qui nune per 
Ubi enim ortus et generatio non erit, omnino necesse 


σεως" ὡς 


est ut ne sit quidem quod intereat et corrumpatur. Nam si dissolutionem | compositio precedit (com - 


positionem autem dicimus, aecessum per generationem), omnino consequitur, quod, non precedente com- 


positione, nec dissolutio quidem sequatur. Ergo stabilis quidam, ae dissolutionis expers post hancz 


futura (prout credere par est) vita prisignatur, quae neque per ortum, neque per interitum immutetur « 


ὯΝ Πρὸς Aóyov. B πρὸς ἀνάλογον. D 


(70) Ῥοώδης. A in margine, in textu autem ρι- 
) Μετρίως. Delet p. z 


yir 
&conc. 


(62) Xvv αὐξανομένην". À συναυξανομένη. (11) Διαδέχεται. A, B διαδέξεται. 
(65) "Eja (yov. A ἔμψυχον. (12) Σύνθεσις. A. p ἡ σύνθ. 
(64) Δή. B δέ. 


(75) Οὐκοῦν ἑστῶσά τις. In calce codicis A, hane 
invenio observationem : Ὅτι xazà τὴν τοῦ Ebar- 
γελίου ἀχολουθίαν ἣ μέ ἐλλοῦσα e ζωὴ ἀπέραντος ἕσται. 

(74) Ac ἀκοιουθίας. X, Bor ΟΝ 

(15) Προφαίνεται. Δ, B addunt πίστεως. 


(65) IIpoc Ad. 
(66) Τὸ κοινὸν τῷ ἐξ ἀμφ. Delet D. 
(607) Γίνεσθαι. À γενέσθαι. 

(68) Λείποντι. A ἐλλείποντι. 

(69) Ἐ.λ11είποντος. A ἐλλιπῶς. 


A f: po. à6r. 


(a) Scholion. Unde nec redit quidem. unquam privatio ad habitum : 


veluti caecitas ad. visum: contra namque 
habitus, privatione antiquior est, ac solet eum privatio mutare 
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DE ANIMA ET RESURRECTIONE. 


V. Ἐγὼ δὲ ταῦτο διεξελθούσης διδασχάλον (62), ἐπε:- A 


δὴ ποῖς πολλοῖς παρακαθημένοις (77) ἐδόχει τὸ προσ- 
Ὦχον ἐσχηχέναι πέρας ὁ λόγος, φοθηθεὶς μὴ οὐχ 
ἔτι ὁ διαλύων (18) ἡμῖν τὰ περὶ τῆς ἀναστάσεως 
παρὰ τῶν ἔξωθεν προφερόμενα, εἴ τι ἐχ τῆς ἀῤῥω- 
στίας ἡ διδάσχαλος πάθοι, ὃ δὴ χαὶ ἐγένετο (19) " 
οὕπω, φημὶ, χυριωτάτου ($0) κατὰ 
δόγμα (81) ζητουμένων ὁ λόγος ἥψατο. Φησὶ γὰρ 
ἢ θεόπνευστος Γραφὴ, χατά τε τὴν νέαν xal àp- 
χαίαν (82) διδασχαλίαν, 


τοῦ τῶν 


πάντως ποτὲ τάξει τινὶ 
χαὶ εἱρμῷ τῆς φύσεως ἡμῶν χατὰ τὴν παροδι- 
χὴν (85) τοῦ χρόνου χίνησιν διεξιούσης, στήσεσθαι 
μὲν τὴν ῥοώδη ταύτην φορὰν τὴν διὰ τῆς τῶν ἐπι- 
γινομένων (84) διαδοχῆς προϊοῦσαν, τῇ 
τὸς συμπληρώσεως μηχέτι ΕἸ ἐπὶ τ » (85) 
ἐπαύξησιν προδεχομένης (806), τῶν ψυχῶν 
πλήρωμα, πάλιν ἐχ τοῦ ἀειδοῦς E ἐπι (87) 


πρὸς τὸ συνεστὸς xal φαινόμενον ἐπανελεύσεσθαι, τῶν 


n Ποῦ παν- 


ς 
bz 
τὸ 


αὐτῶν στοιχείων χατὰ τὸν αὐτὸν 
πάλιν ἀναδραμόντων. 'H δὲ τοιαύτη τῆς ζωῆς χατά- 
στασις, τῆς θείας διδασχαλίας Γραφῶν (88) 
λέγεται, τῇ τοῦ γεώδους ἀνορθώσει, 
τῶν στοιχείων κινήσεως συνονομαζομένης. 


εἰρμὸν πρὸς ἄλληλα 


περὶ τῶν 
ἀνάστασις 
πάσης τῆς 
— M. Τί οὖν, φησὶ, τούτων ἀμνημόνευτον ἐν τοῖς 
εἰρημένοις ἐστίν ; — T. Αὐτὸ, φημὶ, τὸ δόγμα τῆς 
ἀναστάσεως. 


mine ejus quod terreum est , 


doctrina resurrectionis. 


erectionis Οἱ instauralionis omni 
— M. Quid igitur horum, inquit, est, cujus in supradictis mentio facta non sit? — 


M. Καὶ μὴν πολλὰ, φησὶ, τῶν νῦν διεξοδιχῶς εἰρημέ- C 


νων, πρὸς τοῦτον τὸν σχοπὸν φέρει. — T. Οὐ γὰρ οἷ- 
δας, εἵπον, ὅσον (89) παρὰ τῶν ἀντιτεταγμένων ἡμῖν 
παρὰ τῆς (90) ἐλπίδος ταύτης ἀντιθέσεως (91) ἀνθυπο- 
φέρεται σμῆνος ; Καὶ ἅμα λέγειν ἐπεχείρουν, ὅσα 

πρὸς ἀνατροπὴν τῆς ἀναστάσεως παρὰ τῶν ἐριστιχῶν 
— M. Ἡ δὲ, Δοχεῖ μοι, φησὶ, χρῆναι 
τοράδην Ee «ns θείας Γραφῆς περὶ 
τούτου τοῦ δόγματος ἐχτεθέντα (99) δι᾿ ὀλίγων ἐπι- 
δραμεῖν, ὡς ἂν ἐχεῖθεν ἡμῖν ἢ χορωνὶς ἐπιτεθείη τῷ 
λόγῳ. Ἤχουσα τοίνυν (93) τοῦ Aa618 ὑμνολογοῦντος 
ἐν θείαις ᾧῳδαῖς, ὅτε τοῦ παντὸς διαχόσμησιν 


duplo t. 


, 1 


πρότερον τὰ GT. 


τὴν 
ὑπόθεσιν τοῦ ὕμνου πεποιημένος ἐν ἑχατοστῷ τρίτῳ 
Ψαλμῷ πρὸς τῷ τέλει τῆς ὑμνῳδίας τοῦτό φησιν, ὅτι 
« ᾿Αντανελεῖς (94) τὸ π 
χαὶ 
τὸ Πνεῦμά σου, 


MS αὐτῶν, xat ἐχλείψουσι, 
εἰς τὸν χοῦν αὐτῶν ἐπ Ἐξαποστελεῖς 
χαὶ NA xai ἀναχαινιεῖς 


(16) Διδασκάλου. & B, τῆς διδασχ. In. scholiis ad 


calcem codicis A, hie lego : Περὶ τῆς ἀναστάσεως 
πάλιν διαλέγεται, 
(11) Ia, axa0nuér otc. N, B τῶν παραχαθημένων. 
(18) Ὁ δια.ῖ. Β ἢ ὁ διαλ. 
(19) Ἐγένετο. B γέγονε. 


"st Κυριωτάτο v. B χαιριωτ. 
(81) Δόγμα. B. τὸ δόγμα. 
(82) 'Apzaiav. A, B τὴν ἀρ Y- 
$83) Παροδικήγν. A περιοδιχνι 
(84) Τῶν ἐπιγιν. B τὴν τῶν 
(85) Τὸ πιλεῖον. B. πλέον. 
(80) Προδεχομένης. B 205202500. 


D 
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G. Ego vero , eum hic magistra exposuisset , ac 
plerisque eorum qui assidebant , 
fidem oratio adepta esse videretur, veritus ne, si 
ex morbo magistree humanitus aliquid accideret 
(quod nimirum etiam accidit), non amplius esset 
qui dissolveret ea quie ab externis nobis de resur- 
rectione objiciuntur : Nondum, inquam, id quod 
est maxime proprium atque procipuum, maxime- 
que ad rem pertinet ex iis. qu:e circa hane senten- 
tiam atque doctrinam queruntur, attigit oratio. 
Dicit enim. divinitus prodita Scriptura, et secun- 
dum novam et secundum antiquam. doctrinam, cum 
natura nostra ordine quodam ac serie per trans- 
itorium et in. orbem redeuntem temporis motum, 
expedita atque explicita fuerit, prorsus aliquando 
fore, ut fluxus quidem hic cursus per successionein 
et conlinuationem aliorum post. alios. invicem 
exsistentium et exorientium progrediens consistat ; 
complemento autem rerum universarum natura 
non amplius incrementum in majus admittente, 
universam plenitudinem et ceetum animarum rur- 
sus ex invisibili ac dissipato statu ad eum statum, 
in quo collectus consistere stabilisque permanere 
atque apparere et conspici possit, rediturum esse, 
iisdem elementis, per eamdem seriem rursus aliis 
ad alia vegressis. Talis autem vitze status ab divi- 
nix doctrinz Seripturis resurrectio dicitur, sub no- 
elementorum motu comprehenso. 
G. Ipsa, inquam, 


convenientem 


Atqui multa, inquit, ex iis qu: nunc fuse, 
prolixe atque copiose dieta sunt, ad eam pertinent 
sententiam, — 6G. Annon nosti, inquam, quan- 
Qum ab adversariis de hac spe nobis oppositio- 
num et subjectionum quasi examen inferatur? ae 
simul dicere conabar, quxcunque ad eversionem 
resurrectionis homines contentiosi comminiscun- 
tar. — M. At illa, Opus esse mihi videtur, inquit, ea, 
qui passim ae sparsim ab divina Scriptura de hac 
senlentia atque docirina exposita sunt, paucis 
prius percurrere, ut inde nobis finis orationi impo- 
natur. Audivi igitur. divinis cantionibus Davidem 
laudes Dei predicantem, cum sumpta occasione 
prsdieandi ab rerum universarum nature dige- 
stione et administratione ; in centesimo tertio psalmo 
circa finem cantionis ita ait: « Auferes spiritum eo- 
rum, et. deficient, et. in pulverem suum conver- 


(87) ᾿Εσκεδεισμέγου. B διεσχεδασμ.. 

(88) Περὶ τῶν τῆς 0. δ. y. Δ περὶ τῆς θείας 
τῶν Γραφῶν. B παρὰ τῆς θείας τῶν Τ᾽ραφῶν διδα- 
σχαλίας. 

(89) Ὅσον». B νόσον. 

(90) Παρὰ τῆς. Β περὶ τῆς. 

(91) "Avziüéceoc. A, D ἀντιθέσεων. 

(99) ᾿Εντεθέγτα. B ἐχτεθέντα. 

(95) "Hxovca τοίνυν. Scholiastes in calce co- 
dicis A ila, περὶ πῆς χατὰ τὸν Δαδὶδ ἀναστάσειυς 

(94) "AvzareAsic. A ila in margine; in iextu 
vOTO, ἀνατελεῖς. 
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tentur, Emittes Spiritum tuum, et. creabuntur, et A τὸ πρόσωπον τῆς γῆς. » Πάντα (95) ἐν πᾶσιν (96) 


renovabis faciem terr». » Omnia in omnibus ope- 
rantem virtutem spiritus eos, in quibus fuerit vivi- 
ficare dicens, contraque. vita privare eos a quibus 
abfuerit. Quoniam igitur recedente quidem spiritu 
viventium. defectum; accedente autem eo atque 
pzwesente eorum qui defecerint, renovationem fieri 
dieit : et in ordine orationis, eorum qui renovan- 
tur, defeetus precedit, hoc. ipso dicimus myste- 
rium resurrectionis Ecclesi: annuntiari, spiritu ac 
munere prophetico hanc gratiam Davide predi- 
cente. Atque etiam. alibi dieit idem hie Propheta, 
rerum universarum naturz Deus, rerum cunetarum 
Dominus apparuit nobis, ut constitueremus festum 
nostrum inter tegentes et ornantes, festum taber- 
naculorum fixionis indieans per ejusmodi vocem 
τοῦ πυχασμοῦ, id est, teclionis, et ornationis et com- 
positionis : quod olim. quidem ex traditione Mosis 
institutum erat : prophetarum, opinor, inore futura 
legislatore pridieente, eum autem semper fieret, 
nondum factum erat. Nam. prosignifieabatur. qui- 
dem veritas typice atque figurate per x:nigmata at- 
que involucra eorum qu» fiebant; ipsum autem 
verum labernaculorum  fixionis festum nondum 
erat, sed hae de causa justa propheticum sermo- 
nem, Deus summ: rerum ae Dominus seipsum 
ostendit nobis, ut. constitueretur humanc naturae 
dissoluti nostri domicilii scenopegia, hocest, taber- 
naculorum [ixio, quie rursus per coitionem et con- 


cursum elementorum corporaliter componeretur el ornaretur, Amictum enim et ambitum 


ἐνεργοῦσαν τοῦ πνεύματος δύναμιν, ζωοποιεῖν τε 
λέγων, οἷς ἂν ἐγγένηται, χαὶ ἀφιστᾷν τῆς ζωῆς πάλιν 
ὧν ἂν (97-98) ἀπογένηται. Ἐπεὶ οὖν τῇ (99) ἀναχω- 
ρήσει τοῦ πνεύματος τὴν τῶν ζώντων (1) ἔχλειψιν, 
τῇ ὃὲ τούτου (2) παρουσίᾳ τὸν τῶν ἐχλειπόν- 
των (3). ἀναχαινισμὸν γίνεσθαι λέγει, προηγεῖται δὲ 
χατὰ τὴν τοῦ λόγου τάξιν τῶν ἀναχαινιζομένων ἡ 
ἔχλειψις" τούτῳ ἐχείνῳ φαμὲν τὸ χατὰ τὴν ἀνάστα- 
σιν χαταγγέλλεσθαι τῇ Ἐχχλησίᾳ (4) μυστήριον, τῷ 
προφητιχῷ πνεύματι (5) τοῦ Δαθὶδ τὴν χάριν ταύτην 
προεχφωνήσαντος. ᾿Αλλὰ χαὶ ἑτέρωθέν (6) φησιν ὃ 
αὐτὸς οὗτος (7) προφήτης, ὅτι ὁ τοῦ παντὸς Θεὸς, ὁ 
τῶν ὄντων Κύριος ἐπέφανεν ἡμῖν ἐπὶ τῷ (8) συστή- 
σᾶσθαι τὴν ἑορτὴν ἐν τοῖς πυχάζουσι τὴν τῶν Σχηνο- 
πηγίων (9) ἑορτὴν διὰ τῆς (10) τοῦ πυχασμοῦ λέξεως 
ἑρμηνεύων, ἣ πάλαι piv Ex τῆς παραδόσεως τοῦ 
Μωύῦσέως νενόμιστο᾽ προφητιχῶς, οἶμαι, τὰ μέλλοντα 
ποῦ νομοθέτου προαγορεύοντος" ἀεὶ δὲ γενόμενος (1), 
οὕπω ἐγεγόνει. Προεδηλοῦτο μὲν γὰρ τοῖς τῶν γινο- 
μένων αἰνίγμασι τυπιχῶς ἣ ἀλήθεια " αὕτη δὲ ἡ ἀλη- 
θὴς σχηνοπηγία οὔπω Ty, ἀλλὰ τούτου χάριν (12), 
χατὰ τὸν προφητ'ιχὸν λόγον, ὁ Θεὸς τῶν ὅλων xol 
Κύριος ἑαυτὸν ἐπέφανεν ἡμῖν, ὡς ἂν συσταίη (15) τῇ 
ἀνθρωπίνῃ φύσει ἡ τοῦ διαλυθέντος ἡμῶν οἰχητηρίου 
σχηνοπηγία, πάλιν διὰ τὴς συνόδου τῶν στοιχείων 
σωματιχῶς πυχαζομένη. Τὴν γὰρ περιθολὴν χαὶ 
τὸν Ex ταύτης χόσμον ἣ τοῦ πυχασμοῦ λέξις χατὰ 
πὴν ἰδίαν ἔμφασιν διασημαίνει. 

ejusque 


cultum. et ornatum propria significatione vox πυχασμός, id est, tectio compositioque designat. 


Dietio autem psalnodize ad bune modum sese C 


liabet : Dominus Deus et apparuit nobis ad consti- 
tuendum festum inter tegentes et componentes us- 
que ad cornua altaris : quibus verbis per :enigma, 
loc est, per involucra et quasi integumenta verbo- 
rum, prodicere mihi videtur unum festum constitui 
omni ratione praditz:e. creatur, inferioribus una 
cum eminentibus et excellentibus in eeetu et con- 
ventu bonorum choreas ducentibus. Quandoquidem 
enim in figurata ac mystica templi fabrieatione non 
omnibus, qui foris erant, permissum erat intra am- 
bitum parietum | penetrare, sed ab. ingressu prohi- 
bebantur quicunque gentiles, et alterius generis et 
nationis erant : itemque ex iis qui ingressi erant, 
non omnes ex aquo jus ad interiorem locum acee- 


(95) Πάντα. B τὴν τὰ πάντα. Α τὴν πάντα. 
(96) Πᾶσι». B ἅπασιν. 

(91-98) "Qr ür. B ὡς ἄν. Δ delet ἄν. 

(99) Τῇ. A,Badd. p. 
(1) Zorzov. À ζῴων. 

(2) Τούτου. Delet B. 

(95) ᾿Εκ.λειπόντων. Δ ἐχλ 
(4) Τῇ &xxAnctq. À τῆς 
(5) Πνεύματι. Ain margine y 
(6) ᾿Ετέρωθεν. A, B ἑτέρωθι. 

(7) Οὗτος. Uclet B. 

(8) Ἐπὶ τῇ. A in margine ἐν τῷ. 
(9) Σχηγοπηγίων. B Σχηνοπηγιῶν. 
(10) Διὰ τῆς. A διὰ τῆς τοιαύτης. 
(41) Γενόμεγος, A, B. γινομένη. 


Ἔχει δὲ σις τῆς Ψαλμῳδίας τοῦτον τὸν τρό- 
χ ἢ 1 Dtposde 

πον" Θεὸς Κύριος xal ἐπέφανεν ἡμῖν συστήσασθαι 
ἑορτὴν ἐν τοῖς πυχάζουσιν ἕως τῶν χεράτων τοῦ θυ- 

p) ^ 3 bl 

σιοιστηρίου. “Ὅπερ δοχεῖ μοι προαναφωνεῖν δι᾽ αἰνί- 
γμᾶτος, τὸ μίαν ἑορτὴν πάσῃ τῇ λογικῇ χτίσει συν- 
ίστασθαι τῶν ὑποδεεστέρων τοῖς ὑπερέχουσιν ἐν τῇ 


τῶν ἀγαθῶν συνόδῳ (14) συγχορευόντων. Ἐπειδὴ 
γὰρ ἐν τῇ τυπιχῇ τοῦ ναοῦ χατασχευῇ, οὐ (15) πᾶσιν 
ἐφεῖτο τῆς ἔξωθεν περιθολῆς ἐντὸς γενέσθαι, ἀλλὰ 
περιχέχριτο (10) τῆς εἰσόδου πᾶν ὅτον ἐθνιχὺν xal 
ἀλλόφυλον, τῶν τε αὖ ἐντὸς γινομένων (17), οὐ με- 
τὴν (18) ἐχ τοῦ ἴσου πᾶσι τῆς ἐπὶ τὸ ἐνδότερον παρ- 
ὀδου, μή τινι χαθαρωτέρᾳ διαίτῃ, χαί τισι περιῤῥαν- 
τηρίοις ἀφαγνισθεῖσι (19)* πάλιν δὲ xol ἐν αὐτοῖς 
τούτοις οὐ πᾶσι βάσιμος ἣν ὁ ἕνδον ναὸς, ἀλλὰ 


(12) "AA.4é τούτου χάριν. Nota hoe scholion co- 
dieis A : Σημείωσαι : διὰ τὴν τοῦ σώματος ἡμῶν 
ἀνάστασιν τὴν ἐνανθρώπησιν τοῦ Κυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ 
γεγενῆσθαι. 

(15) Συσταίη. A in textu ἐνσταίη. 

(14) Συνόδῳ. A, B συνοδίᾳ. 

(15) Κατασκευῇ, οὐ. Delet B. Inter scholia eodi- 
cis A. ista oceurrebant ad has voces, Ὅτ: οὐ πᾶσιν 
ἐφετὸν ἐντὸς τοῦ ναοῦ γενέσθαι, xa διάφορος ἣν ἡ ἐν 
τούτῳ πάροδος. 

(16) ᾿Α.11ὰ περικέχριτο. A, B ἀλλ᾽ ἀπεχέχοιτο. 

(17) Γινομένων. Ἀ γενομένων. 

(18) Μετὰ τήν. B. μετῆν. 

(19) Αφαγγισθεῖσι. B ἀφοαν:σθεῖσι. 
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τοῖς (20) 
ρουργίας ἐντὸς τοῦ χαταπετάσματος 
ἀπόχρυφόν τε xal ἄδυτον τοῦ ναοῦ, ἐν ᾧ τὸ Üucta- 
προσθολαῖς (21) x:xaÀ- 
τοῖς ἱερεῦσιν ἀνεπίθατον ἦν, 


ἱερεῦσι μόνοις 
γίνεσθαι, τὸ δὲ 
στήριον ἵδρυτο χεράτων τισὶ 
λωπισμένον, χαὶ αὐτοῖς 
πλὴν ἑνὸς τοῦ προτεταγμένον τῆς ἱερωσύνης, ὡς (22) 
ὅπαξ τοῦ ἐνιαυτοῦ χατά τινα νόμιμον ἡμέραν, μόνος 
ποῤῥητοτέραν τινὰ χαὶ μυστιχωτέραν προσάγων 
«ερουργίαν ἐπὶ τὸ ἐντὸς παρεδύετο. Τοσαύτης οὖν οὔ- 
σης (25) περὶ τὸν ναὸν τοῦτον διαφορᾶς, ὅτι τις (24) 
ἰκὼν (25) xat μίμημα τῆς νοητῆς ἣν χαταστά- 
τες, τοῦτο τῆς σωματιχῆς παρατηρήσεως διδασχού- 
Ὡς, ὅτι οὔτε πᾶσα ἡ λογιχὴ φύσις τῷ ναῷ τοῦ 
ϑεοῦ, τουτέστι τῇ ὁμολογίᾳ τοῦ μεγάλου Θεοῦ mpos- 
εγγίζει " 
πλανημένοι ἐχτός εἰσι τοῦ θείου περισχοινίσματος. 
Τῶν δὲ διὰ τῆς ὁμολογίας ἐντὸς γεγενημένων προτι- 
μβοτέρων (26) τῶν ἄλλων, οἱ περιῤῥαντηρίοις xol 
ἁγνείαις προχαθαιρόμενοι (27), καὶ τούτων οἱ ἀφιε- 
ρωθέντες ἤδη τὸ πλέον ἔχουσιν, ὥστε τῆς ἐσωτεριχῆς 
ἀξιοῦσθαι μυσταγωγίας, ὡς δ᾽ ἄν τις ἐπὶ τὸ φανερώ- 
πτερὸν προάγοι (28) τὴν τοῦ αἰνίγματος ἔμφασιν, 
ὙῬαῦτα ἔστι μαθεῖν τοῦ λόγον διδάσχοντος, ὅτι τῶν λο- 
γικῶν δυνάμεων, αἱ μέν πινές εἰσιν οἷον τὸ ἅγιον θυ- 
σιαστήριον ἐν τῷ ἀδύτῳ τῆς θεότητος χαθιδρυμέναι" 
αἱ δέ τινες πάλιν χαὶ τούτων ἐν ἐξοχῇ θεωροῦνται, 
χεράτων δίχην προδεθλημέναι, xal ἄλλαι περὶ ἐχεί- 
νας χατά τινα τάξεως ἁχολουθίαν προτερεύουσί τε 
(29) xaY δευτερεύουσι. Τὸ δὲ τῶν ἀνθρώπων γένος διὰ 
τὴν ἐγγινομένην χαχίαν ἔξω τῆς θείας περιθολῇς 
ἀπεώσθη ὅπερ τῷ περιράντρῳ (50) λουτρ 
ράμενον ἐντὸς γίνεται 


ἀλλ᾽ οἱ πρὸς τὰς ψευδεῖς ὑπολήψεις πε- 


ω 


χαθη- 


cat:e, nonnulli? vero rursus etiam ex. his in excellentia conspiciantur 


C 
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νόμιμον ἣν χατὰ χρείαν ἱε- A dendi habebant, nisi puriore. quadam victus ratio- 


ne, ac quibusdam aspersionibus essent expiati ; ae 
rursus etiam ex his ipsis non ommnibus internum 
templum ingredi licebat, sed sacerdotibus duntaxat 
sacrifiecandi causa intra. velum versandi jus erat : 
occultus vero et. arcanus templi locus ( quem ἄδυ- 
τὸν vocant), in quo altare collocatum cornuum qui- 
busdam prominentiis adornatum erat, ipsis sacer- 
dotibus inaecessus erat, prieterquam uni qui sacer- 
dotio praepositus erat, qui semel in anno legitimo 
quodam, certo atque solemni die, solus, ut arcanum 
et reconditum quoddam magis ct occultum sacrifi- 
cium offerret, introibat. Cum igitur tanta esset 
cirea hoc templum differentia, quod imago pariter 
ac simulaerum ejus, qui mente comprehenditur, 
status erat, hoe. nimirum docente corporali obser- 
valione, quod non omnis creatura ratione praedita 
templo Dei, hoc est confessioni magui Dei appro- 
pinquet ; sed qui falsis opinionibus ac persuasioni- 
bus seducti sunt, prohibeantur a septis divinis 
atque cancellis. Ex iis autem. qui. per confessio- 
nem intro admissi fuerint, czteris anteferantur ac 
prastent qui aspersionibus, puritate et a venereis 
abstinentia ante fuerint expiati, atque his | illi qui 
sacrificiis destinati sunt, exinde jam meliore con- 
ditione siní, ut interiorum sacrorum administra- 
lione ac przsulatu digni habeantur. Sed prout. ali- 
quis ad evidentiorem ae magis perspicuam expli- 
cationem :enigmatis atque involucri significationem 
proferre possit, hzec discere licet. docente ratione, 
quod ex ratione preditis virtutibus alie. quidem 
veluti sanctum altare sint. in adyto Deitatis collo. 
cornuum instar prominentes, 


atque aliz rursus circa illas competenti consentaneoque quodam ordine tum primum, tum secun- 


dum locum obtineant. 


Genus autem humanum propter vitiositatem innatam 


extra parietum  divi- 


norum ambitum summoveatur : quod ubi conspersorio lavaero expiatum fuerit, intro mittatur. 


᾽Αλλ᾽ ἐπειδὴ μέλλει ποτὲ τὰ μετὰ (91) ταῦτα πα- 
ραφράγματα λύεσθαι, δι᾿ ὧν (52) ἡμᾶς fj χαχία πρὸς 
πὰ ἐντὸς τοῦ χαταπετάσματος ἀπετείχισεν, ὅταν σχη- 
νοπηχθῇ (55) πάλιν διὰ τῆς ἀναστάσεως ἡμῶν ἡ φύ- 
σις, xa πᾶσα ἡ χατὰ χαχίαν ἐγγινομένη (54) διαφθο- 
ρὰ ἐξαφανισθῇ τῶν ὄντων, τότε χοινὴ συστήσεται ἣ 

περὶ τὸν Θεὸν ἑορτὴ τοῖς διὰ τῆς ἀναστάσεως πυχα- 
, ὡς μίαν τε καὶ τὴν αὐτὴν προχεῖσθαι πᾶσι 
τὴν εὐφροσύνην: μηχέτι διαφορᾶς τινος τῆς τῶν 
ἴτων μετουσίας, τὴν λογιχὴν φύσιν διατεμνούσης, 
ἀλλὰ τῶν νῦν ἔξω διὰ τὴν χαχίαν ὄντων ἐντὸς τῶν 
ἀδύτων τῆς θείας μαχαριότητός ποτε γενησομένων, 
xal τοῖς χέρασι τοῦ θυσιαστηρίου, τουτέστι, ταῖς 
ἐξεχούσαις τῶν ὑπερχοσμίων δυνάμεσιν ἑαυτοὺς (55) 


σθεῖσιν 


(20) 'AAA4à τοῖς. A, B ἣ τοῖς. 

(21) Προσδοιλαῖς. N, B προθολαῖς. 

(92) Ὡς. B óc. 

(25) Τοσαύτης oov οὔσης. Ad hxc scholion illud 
legebam in calee codicis A : Ὅτι τύπος ἣν xaX εἰχὼν 
τῆς νέας ταύτης χαταστάσεως ἣ τῆς ἐν τῷ ναῷ εἰσ- 
ὁδου διαφορά. 

(24) Ὅτι τις. A, B ἥτις. 

(25) Εἰκών.  εἰχών τε. 


(20) Προτιμοτέρων. A, B προτιμότεροι- 


Sed quoniam Ὁ in medio opposita septa, per 
(qui vitiositas nos ab eo loco qui intra velum est 
dirimit, aliquando solventur, cum per resurrectio- 
nem natura nostra rursus quasi tabernaculum fixa, 
alque omnis per vitiositatem innata corruptio, ex 
rerum natura abolita atque sublata fuerit, tunc. iis 
qui per resurrectionem tecti, ornati atque compo- 
siti fuerint, commune festum circa Deum consti- 


D tuetur, ut omnibus una atque eadem Letitia propo- 


natur, nulla amplius differentia ratione pr:editam 
naturam à participatione zqui juris atque eoruni- 
dem bonorum dirinente, sed iis qui nunc. propter 
vitiositatem extra sunt, tandem aliquando intra 
adyta divinze beatitudinis futuris, et cornibus alta- 


(QT) Προχαθαιρόμενοι. A in margine προχαθη- 
ράμενοι. 

(38) Προάγοι. Β προσάγοι. 
Προτερεύουσί τε. D curd 
Περιράν' τρῳ. A, B περιῤῥαντηρίῳ 
Μετά. Β μέσα. 

Δι’ ὧν. B τὰ δι᾽ ὧν. 
Σχηγνυπηχήῇῃ. A, B σχηνοπαγηθῇ, 
4) ᾿Εγγινομένη. Δ ἐγγ 
Ἑαυτούς. B ἐν ἑαυτοῖς. 


δὲ 


a 
(o 


σι 


180 


ris, hoc est, excellentibus supramundanis virtuti- A συναπτόντων. 


bus conjuneturis. Quod nimirum apertius 
dicit Apostolus, universitatis eum bono concordiam 
atque consensum significans, nempe quod ei omne 
genu flectetur eclestium, terrestrium et inferno- 
rum, atque omnis lingua confitebitur, quod. Domi- 
nus Jesus Christus sit in eloria Dei Patris: pro 
cornibus quidem angelicum atque celeste genus 
dicens 2, per reliquos vero eam qui post illos 
intelligitur ereaturam, nos videlicet significans, qui 
omnes in uno concordi atque consentienti festo 
erinius occupati. Festum autem est ejus qui revera 
est tum confessio, tum. cognitio. Possunt autem, 
inquit, alia quoque multa sancte Scripture loca 
colligi ad commendationem et confirmationem ejus 
qui circa resurrectionem doctrina atque sententia 
certa stabilisque habetur. Nam et. Ezechiel prophe- 
iico spiritu omne quod in medio tempus est, quod- 
que inter hoe intercedit. intervallum transgressus, 
in ipso articulo ae. puncto resurrectionis pr:no- 
scendi virtute. consistit, et futurum tanquam jam 
presens conspiciens, narrando oculis subjicit. 
Campum enim ingentem, et in infinitum et immen- 
sum exporrectum atque patentem vidit, ossiumque 
in eo multorum cumulum et acervum, aliorum 
alibi, fortuito casu disjectorum, qui deinde divina 


sese 
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Ὅπερ δὴ γυμνότερόν (50) φησιν ὃ 
᾿Απόστολος, τὴν τοῦ παντὸς πρὸς τὸ ἀγαθὸν συμφω- 
νίαν διερμηνεύων, ὅτι αὐτῷ πᾶν γύνυ χάμψει ἐπου- 
ρανίων χαὶ ἐπιγείων χαὶ χαταχθονίων, χαὶ πᾶσα 
γλῶσσα ἐξομολογήσεται, ὅτι Κύριος Ἰησοῦς Χριστὸς 
εἰς δόξαν Θεοῦ Πατρός * ἀντὶ μὲν τῶν χεράτων λέγων 
τὸ ἀγγελικόν τε xal ἐπουράνιον, διὰ δὲ τῶν λοιπῶν 
σημαίνων τὴν μετ᾽ ἐχείνους νοουμένην χτίσιν ἡμᾶς, 
ob; πάντας (57) μία χαὶ σύμφωνος (58) ἑορτὴ χατα- 
χρατήῆσε!. Ἑορτή ἔστιν (59) fj τοῦ ὄντως (40) ὄντος 
ὁμολογία τε (4|) καὶ ἐπίγνωσις. Ἔστι (42) δὲ, φησὶ, 
xai ἄλλα πολλὰ τῆς ἁγίας Γραφῆς πρὸς σύστασιν τοῦ 
χατὰ τὴν ἀνάστασιν δόγματος ἀναλέξασθαι. Ὅ τε γὰρ 
Ἐζεχιὴλ (43) τῷ προφητιχῷ 
μέσῳ πάντα χρόνον, χαὶ τὸ ἐν τούτῳ διάστημα ὑπερ- 
βὰς, ἐπ᾽ αὐτοῦ ἵσταται τοῦ χαιροῦ τῆς ἀναστάσεως 
πῇ προγνωστιχῇ δυνάμει χαὶ τὸ ἐσόμενον ὡς: ἤδη (44) 
τεθεαμένος ὑπ᾽ ὄψιν ἄγει τῷ διηγήματι. Πεδίον (45) 
μέγα xaYclg ἄπειρον εἶδε διηπλωμένον, ὀστέων (46) 
σωρείαν ἐπὶ τούτῳ (47) πολλὴν, ἄλλων ἀλλαχῇ πρὸς 


πνεύματι τὸν ἐν τῷ 


τὸ συμδὰν διεῤῥιμμένων * εἶτα θείᾳ δυνάμει πρὸς τὰ 
συγγενῇ χαὶ ἴδια συγχινουμένων, χαὶ ταῖς οἰχείαις 
ἁρμονίαις ἐμφυομένων. Εἶτα νεύροις χαὶ σαρξὶ χαὶ 
δέρμασι χαλυπτομένων (ὅπερ ἣ ψαλμῳδία πυχαζο- 
μένων λέγει), xal πνεῦμα ζωοποιοῦν τε xol διεγεῖρον 
ὅπαν τὸ χείμενον (48). 


potentia ad cognata propriaque una moverentur, et propriis conuvenientibusque compagibus inh:zre- 


Scerent, postea nervis, c 


carnibus, pellibus integzerentur et operirentur 


(quod psalmodia, tegerentur 


sive corporarentur et constiparentur per verbum πυχάζεσθα!, dicit) et spiritum vivificantem simul 


et exsuscitantem quidquid iaceret. 


Porro Apostoli eorum quie circa resurrectionem αὶ 


exsistent, miraculorum deseriptionem, ut quz ex- 
pedita, facilis et in. promptu legentibus sit, quid 
aMinet aliquem. exponere, quemadmodum cun 
hortatu quodam et tubarum. sono Seriptura. dicat 
in momento temporis mortuos atque jacentes 
universos repente in immortalis nature. statum 
immutatum iri. Quinetiam evangelicas voces, ut 
qui cunctis manifeste sint, protermittam. Non 
mortuos resurrecturos 
esse dicit, verum etiam ipsam quoque resurrectio- 


nem repraesentat ac prostat ab iis, qua nobis 


enim verbo solo Dominus 


(56) Γυμ»"ό τερον", n DO νότερόν πως. 

(51) Obc πάντας. Δ, B ὧν πάντων. 

(58) Mía xai có Mes Ὃς. Ad has voces ita in 
calee codicis A seribebatur, Ποίαν εἶναί cns τὴν 
λουσαν ἀὔλων ἑορτὴν ἀγγέλων xa ἀνθρώπων ; Τὸ 
πάντας συμφώνως ὁμολογεῖν, εἶναι Θεόν * οὐχοῦν περὶ 
μὲν τὴν θεογνωσίαν πάντες ὁμογνωμονήσουσιν ἁμαρ- 
τωλοὶ χαὶ Bixatot, οὐ μὴν δὲ μιᾶς ἔσονται χαταστά- 
Ἐπεὶ ποῦ τὸ δίχαιον ; ᾿Αλλ᾽ οἱ μὲν ἐν ἀπολαύ- 
τῶν οὐρανῶν γενήσονται βασ ἰλείας, οἱ δὲ 
«τὸς χατὰ τὴν ᾿Αποστολιχὴν ἀπόφασιν. 


σε Ξως. 


"rir. B δὲ ἔστιν. 
(40) “Ὄντως. Delet B. 
Ἠ | ᾽Θὁμοιτογία τε. B ὁμολογία δέ, 


42) Ἔστι. Β ἔσται. 


& Scholion. 
uuum Deum confiteantur, 
catores et justi : 


regno ealorum [ruentur : illi autem, 


Tiv δὲ τοῦ ᾿Αποστόλου χατὰ (49) τὴν ἀνάστασιν 
θαυμάτων διασχευὴν, ὡς πρόχειρον οὖσαν τοῖς ἐν- 
τυγχάνουσιν, τί ἄν τις λέγοι (80); Ὅπως ἐν χελεύ- 
σματί τινι χαὶ σαλπίγγων ἤχει (51) φησὶν ὁ λόγος ἕν 
ἀχαρεὶ τοῦ χρόνου ἅπαν ἀθρόιυς τὸ τεθνηχός τε χαὶ 
χείμενον, εἰς ἀθανάτου φύτιν (3) ὑπαμειφθή- 
σεσθαι (55); ᾿Αλλὰ xal τὰς ἀγγελιχὰς (84) φωνὰς, 
ὡς προδήλους ἅπασιν (55) οὔσας, παρήσαμεν (56). Οὐ 
γὰρ μόνῳ λόγῳ (57) φησὶν ὁ Κύριος τοὺς νεχροὺς 
ἀναστήσεσθαι, ἀλλὰ χαὶ αὐτὴν ἐνεργεὶ τὴν ἀνάστασιν, 
ἀπὸ τῶν ἐγγυτέρων ἡμῖν καὶ ἧττον ἀπιστεῖσθα. δυ- 
ναμένων τῆς θαυματοποιίας ἀρξάμενος. Πρῶτον μὲν 


) ᾿Εζεκιη. B. Ἴεζε OV 

) Ὡς ἤδη. A ὡς ἤδη παρόν. 

) Πεδίον. A πεδίον γάρ. 

) Ὃστέων. À ὀστέων τε. 

) Τούτῳ. A in margine τούτου. 

8) Νείμενον.. A n margine χινούμενον. 

) Κατά. A, Β τῶν χατά. 

) Λέγοι. p λέγειν. 

) Ἤχει. A ἠχῇ. B ἤχῳ. 

) Φύσιν. A φύσεως. 
) Ὑπαμειφῦ, A addit χατάστατιν. 
) 'AyreAixác. B εὐαγγελικάς. 

55) "Azacir. Delet. B. 

56) Παρήσαμεν. παρήσομεν. 

51) Móro Aóyo. B λόγῳ μόνῳ. 


—— ——— ———— 


Ἐς ἘΞ pee gem -ν 
ΠῚ 
-- 


Quale [uturum. ail. festum. angelorum οἱ hominum, wl omnes concorditer οἱ consentienter 
Ergo circa cognitionem. quidem. Dei. omnes consentient et. concordabunt pec- 
verumlamen non erunt ejusdem status et conditionis (nam ubi justitia?); sed hi quidem 
juxta Apostolicam senientiam, ab hoc. arcebuntur, 
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ζωοποιὸν δείκνυσι δύναμιν, ἀπελαύνων προστάγματι 
χαὶ λόγῳ (59) τὰ πάθη" εἶτα ἀρτιθανὲς ἐγείρει (60) 
παιδίον, εἶτα νεανίαν τοῖς τάφοις ἤδη προσχομιζόμε- 
νον τῆς σηροῦ διαναστήσας τῇ μητρὶ δίδωσι" μετὰ 
τοῦτο διαπεπτωχότα ἤδη τετραημέρῳ χρόνῳ τὸν Λά- 
ζαρον νεχρὺν ἐξάγει (01) τοῦ τάφου (62) φωνῇ (63) 
xal προστάγματι ζωοποιήσας τὸν χείμενον " εἶτα τὸν 
ἑαυτοῦ ἄνθρωπον (04) ἥλοις xo λόγχῃ διαπεπαρμέ- 
νον Ex νεχρῶν διὰ τρίτης ἡμέρας διανίστησι (02), 
ποὺς τύπους τῶν ἥλων χαὶ τὴν πληγὴν τῆς λόγχης 
εἰς μαρτυρίαν (00) τῆς ἀναστάσεως ἐπαγόμενος (07). 
Περὶ ὧν οὐδὲν οἶμαι χρῆναι διεξιέναι, μὴ μιᾶς (08) 
ἀμφιθολίας ἐν τοῖς τὰ προγεγραμμένα (09) παραδε- 
δειγμένοις εἰπούσης (70). 


Γ. ᾿Αλλ᾽ οὐ «0020 (71); εἶπον ἐγὼ, τὸ ζητούμενον fv 
τὸ γὰρ ἔσεσθαί ποτε τὴν ἀνάστασιν, xol τὸ ὑπαχθή- 
σεσθαι τῇ ἀδεχάστῳ χρίσει τὸν ἄνθρωπον, διά τε τῶν 
γραφικῶν ἀποδείξεων, χαὶ τῶν ἤδη προεξητασμένων, 
οἱ πολλοὶ τῶν ἀκουόντων συνθήσονται. "Y πόλοιπον (12) 
ἂν εἴη σχοπεῖν, φησὶν, εἰ ὥσπερ τὸ νῦν (15) xa τὸ 
ἐλπιζόμενον ἔσται. “Ὅπερ εἰ ὄντως (74) εἴη, φευ- 
χτὸν (15) εἶπον τοῖς ἀνθρώποις τὴν ἐλπίδα τῆς ἀνα- 
στάσεως εἶνάι (76). Εἰ γὰρ οἷα γίνεται, ὅταν λήγε- 
ται (17) τοῦ ζῇν τὰ ἀνθρώπινα σώματα, τοιαῦτα τῇ 
ζωῇ πάλιν ἀποχαθίσταται * ἄρα τις ἀτέλεστος συμ- 
φορὰ διὰ τῆς ἀναστάσεως τοῖς ἀνθρώποις ἐλπίζεται. 
Τί γὰρ ἂν ἐλεεινότερον γένοιτο θέαμα, ἣ ὅταν ἐν 
ἐσχάτῳ γήρᾳ καταῤῥιγνυθέντα (18) τὰ σώματα μετα- 
ποιηθῇ πρὸς τὸ εἰδεχθές τε χαὶ ἄμορφον, τῆς μὲν 
σαρχὸς αὐτῆς (19) ἀναλωθείσης τῷ χρόνῳ, ῥυσοῦ δὲ 
τοῖς ὀστέοις περιεσχληχότος (80) τοῦ δέρματος; Τῶν 
δὲ δὴ νεύρων συνεσπασμένων διὰ τὸ μηχέτι τῇ φυ- 
σιχῇ ἰχμάδι ὑποπιαίνεσθαι, καὶ διὰ τοῦτο παντὸς συν- 
ελχομένου τοῦ σώματος, ἄτοπόν τι xax ἐλεεινὸν θέαμα. 
γίνεται, τῆς μὲν χεφαλῆς ἐπὶ τὸ γόνυ συγχεχλιμένης " 
τῆς δὲ χειρὸς ἔνθεν χαὶ ἔνθεν πρὸς μὲν τὴν χατὰ φύ- 
σιν ἐνέργειαν ἀπραχτούσης, ἐντρομῆς (81) δὲ χατὰ 
τὸ ἀχούσιον (82) ἀεὶ γραδαινομένης. Οἵα δὲ πάλιν 
τῶν ταῖς χρονίαις νόσοις ἐχτετηχότων τὰ σώματα ; 
"A τοσοῦτον διαφέρει τῶν γυμνωθέντων ὀστέων, ὅτον 
ἐπιχαλύφθαι δοχεῖ λεπτῷ, χαὶ ἐχδεδαπανη μένῳ ἤδη 


τῷ δέρματι (85). Οἷα δὲ (84) χαὶ τῶν ἐν ταῖς ὑδερι- 


(58) ᾿Επιθαγνασίοις. À ἐπιθανατίοις. 

(59) Καὶ Aóyo. A καὶ λόγου. B λόγου. 

(00) ᾿Εγείρει. & in margine ἀνεγείρει. 

(61) Ἐξάγει. A B ἐξάγει ζῶντα. 

e Tov τάφου. A τῶν τάφων. 

63) Φωνῇ. À φωνῇ τε. 

(64) Εἶτα τὸν ἑαυτοῦ ἄνθρωπον. ἴῃ calee. codi- 
cis A ista leges, Ὅτι διὰ πίστεως τῆς τοῦ σώματος 
ἀνασπάσεως τὰ σημεῖα τοῦ ἰδίου πάθους εἴασεν ἐν τῷ 
ἰδίῳ σώματι ὁ Κύριος. 

(65) Δεανέστησι. B ἀνίστησι. 

(00) Μαρτυρίαν. Β μαρτύριον. 

(67) ᾿Επαγόμεγος. À B ἐπαγόμενον. 

(68) Μὴ μιᾶς. & D μηδεμιᾶς, 

(09) Προγεγραμμένα. & B γεγραμμένα. 

(70) Παραδεδειγμένοις ὑπ. Mapaüsocvruévnz ὑπού- 
σης. B παραδεδειγμένα ὑπούσης. 

(71) Οὐ τοῦτο. Β οὐδὲ τοῦτο. 


P^TrnOr, Gn. XLVI, 


DE ANIMA ET RESURRECTIONE. 58 


γὰρ Ew τοῖς ἐπιθανασίοις (58) τῶν νοσημάτων τὴν A propinquiora sunt, quibusve fides minus abrogari 


ac detrahi poss't, hujus mirifici operis initio facto. 
Nam primum quidem in mortiferis morbis viviii- 
cam vim demonstrat, jussu ac. verbo abigens ἈΠῸ 
cliones ; deinde paulo ante mortuam puellam re- 
suscitat, postea. adolescentem qui jam ad sepul- 
erum. efferebatür exeitatum e loeulo matri. dat ; 
post hunc, Lazarum qui jam quatridui tempore 
mortuus diffluebat ct olebat, vivum educit ex se- 
pulcro, voce pariter ac jussu vivificans jacentem ; 
postea suum ipsius hominem clavis ae lancea 
transfixum tertio die resuscitat, vestigia clavorum 
ac lances in testimonium resurrectiónis adducen- 
tem. De quibus nihil arbitror opus esse dicere, 
cum nullà subsit ambiguitas inter eos qui ea. qua 
scripta sunt acceperunt οἱ approbaverunt. 


p G. Verum non hoc erat, inquam ego, quod quaere- 


batur an resurrectio aliquando futura sit, et quod 
homo incorrüpto judicio sisletur, cum propter 
Seripturarum  demónstrationes, tum propter ca 
qui jam ahte exquisita atque excussa sunt, ple- 
rique audientium assentientur ; reliquum | autem 
fuerit considerare an prout est id quod nunc est, 
ita etiam quod speratur futurum sit. Quod si. ita 
fuerit, fugiendam dixerim hominibus esse spem 
resurrectionis. Nam si qualia evadunt humana 
corpora dum vivere desinunt, tália rursum vitz 
restituuntur : nimirüm perpetua quidam calami- 
15. ab ómnibus per resurrectionem speratur. Quod 
enim miserabile magis spectáculum fuerit, quon: 
cum in extrema senectute incurváta atque contra- 
cia corpora ad turpitudinem ac deformitatem. re- 
dacta füerint, carne quidem eorum tempore con- 
summata, rugosa autem et arida cule ossibus 
adhorente? Etenim nervis, quod natufali nimirum 
non amplius humore imbuantur àc pinguc(ian!, 
convulsis, et idéirco tota. corpore contracto, res 
quidam isfirma ac spectatu. miserabilis exsistit, 
cum caput quidem in genua inclinatum 51} ; manus 
autem ulrinqüe ad naturalem quidem usum inva- 
lid:e sint, pre tremore vero semper invit:e micent 
ae moveantur. Qualia vero rursus eorum corpora 
sunt qui diuturnis ac longinquis morbis extabaue- 
runt? quie corpora hoc differunt a nudatis ossibus, 


(72) "Υπόλοιπον. B ὑπόλοιπον δ᾽ ἄν. Hxc in calce 
codicis A ita illustrabantur : "Ev0zv ἄρχεται ὡς : 
ξαυτοῦ ἀνθυποφέρειν τὰς περὶ τῶν τῇ ἀναστό 
χομένων ἀντιθέσεις. 

(15) “Ὥσπερ τὸ νῦν. Δ πρὸς τὸ νῦν ὄν. 

(14) "Ὄντως. Δ οὕτως. 

(15) Φευκτόν. A B φευχτήν. 

- (76) Εἴναι. Delet B. 

TI) "Ocav .1ήγεται. A B λήγονταϊ. 

18) Καταῤῥιγγνυθέντα. ἃ B χαταριχνωθέντο 

μι Αὐτῆς. Α Β αὐτοῖς. 

80) Περιεσκιηκότος. B περισχληκότος. 

(81) Ἐντρομῆς. A ἐν τρόμῳ. B ἐν τρόπῳ. 
(82) "Axovctor. B ἐχούσιον. m 
(85) “Ὅσον ἐπικεκαιύφθαι. Usque ad τῷ δέρμα 

deleta sunt in. Ms. A et in margine lezitur σχόλια. 

(84) Ola δέ. Ad hiec verba in ealce codicis A hax 
nota aseripta erat, ζήτησις z:ph τῶν Qvo zivtot 
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videntur. Qualia item. eorum qui aque. intereutis 
morbo intumuerunt ? Quae vero oratio. indecoraimn 
eorum jacturam ae detrimentum, qui sacro morbo 
correpti sunt, ante oculos ponere possit uL eis 
omnia metbra, tam instrumentaria quam sensoria 
paulatim putredo. progrediens depascat? qualia 
i'em eorum corpora sint, qui in terr: motibus, 
vel bellis, vel ex alia causa quapiam mutilati sunt, 
et ante mortem aliquo tempore post eam calamita- 


tem acceptam adhue vivunt, aut eorum qui ἃ nativitate 


S. GREGORII NYSSENI m 


qued tenui ae jam consumpta cute obteeta esse A χαῖς (85) ἀῤῥωστ 


ίαις ἐξῳδηχότων (86), τῶν & τῇ 
ἱερᾷ νόσῳ χεχρατημένων τὴν ἀσχήμονα λώθην τίς ἂν 
ὑπ᾽ ὄψιν ἀγάγοι λόγος, ὡς xax' ὀλίγον αὐτοῖς πάντα 
τὰ μέλη τὰ ὀργανιχά τε χαὶ αἰσθητὰ προσιοῦσα (87) 
ἡ σηπεδὼν ἐπιθόσχεται ; τῶν δὲ ἐν σεισμοῖς, ἢ πολέ- 
μοις, 3| ἐξ ἑτέρας τινὸς αἰτίας ἡπιροτηριασμένων, xol 

πρὸ τοῦ θανάτου χρόνον τινὰ ἐν τῇ συμφορᾷ ταύτῃ 
ἐπιθιούντων, ἣ τῶν ἀπὸ γενέσεως λώθῃ τινὶ συναπο- 
τελεσθέντων ἐν διαστρόφο!ς(88)τοῖς μέλεσι, περιὸν (89), 
vl ἄν τις λέγοι; 


adverso aliquo easu kesi ac vitiatli cum 


distortis membris adeleverunt, et ad. :etatem perfectam evaserunt, quid opus est dicere? 


De modo genitis autem. infantibus, qui vel 
exponuntur, vel suffoeantur, vel fortuito casu 
pereunt, quid existimandum est, si rursus tales ad 
vitam reducantur, utrum in. infantia remanebunt, 
et quid miserius, an ad. cetatis modum perfectum 
evadent, et quali lacte natura rursus eos enutriet ? 
liaque si quidem. per omnia idem nobis corpus 
vursum reviviscet, calamitas et incommodum est id 
quod exspectatur ; sin autem non idem, alius atque 
is qui jacet mortuus, erit ille qui resuscitetur atque 
resurgat. Nam si jacuit quidem puellus, resurgit au- 
tem homo perfectze :tatis,aut contra, quo pacto dicere 
possumus ipsum qui jaceret excitatum esse atque 
exsurrexisse, cum quod attinet ad differentiam zeta - 
tis, is qui occidisset, immutatus sit? Si quis enim pro 
puello adultum, et pro sene, in. vigore. zetatis ac 
flore constitutum videt, alterum pro altero conspi- 
catur, pro mutilato quoqueet aliquo vitio labo- 
rante integrum ac sanum, pro macie confecto 
corpulentum, cet in ceteris omnibus eodem modo, 
ne si quis omnia singulatim commemorare velit, 
inolestiam ac tzedium orationi inducat? Nisi igitur 
rursus lale corpus revixerit quale erat cum terrae 
imandaretur, non id quod mortuum fuisset resur- 
get, sed in alium hominem terra rursus formabi- 
tur. Quid igitur ad me resurrectio pertinet, si pro 
me alius reviviscet? Nam qua ratione ipse me 
agnovero, si non eernam iu meipso meipsum ὃ 
Non enim ego revera fuero, nisi per omnia idem 
mecum sim. Quemadmodum enim in presenti 
vita, si cujus memoria teneam figuram, ponatur 


σωμάτων, εἰ ofa τῶν τελευτώντων ἐστὶ τὰ c δώματα; 
τοιαῦτα καὶ ἀνίσταται χατὰ τὸν τῆς ἀναστάσεως χαι- 
ρόν ; χαὶ διάφοροι ἐπαπορήσεις πρὸς τὸ τῇ aU 


σεως δόγμα. — B οἷα δή. 

(85) Ὑδερικαῖς. B ὑδριχαῖς. 

(86) ᾿Εξοιδηκότων. B ἐξῳδηχότων. 

(87) Αἰσθητὰ προσιοῦσα. À B αἰσθητήρια προῖ- 
οὔσα. 

(88) Διαστρόφοις. Β διαφόροις. 

(89) Περιόν. Delet A. 

(90) Περὶ τῶν. A περὶ δὲ τῶν. Cieterum ad. haec 
verba in calce codicis A inter scholia hec leguntur : 
᾿Αντίθεσις " ὅτι οὐ ταὐτὸν ἀναστήσεται τὸ σῶμα, ἣ 
ἄλλο παρὰ τὸ si μὴ τὰς ἐπισυμθάσας αὐτῷ 
διαφόρους ἀλλοιώσεις ἔχον ἐγείρεται. Τοίνυν δὶς χατὰ 

ταὐτὸν τῆς φλογὸς θίγοντα ὥσπ p τὸ μὲν ἐπίῤῥυτον 
ὃ: ὰ τῶν τροφῶν Y yt νεται ^t «post με ὦν τῇ 6 a ἡμῶν 
ἀντὶ τοῦ διαφορηθέντος μέρους αὐτῆς. T5 δὲ ἀπόῤῥυ- 
τον ὑπὸ τοῦ περιέχοντο: ἡμᾶς ἀέρος &x διαφοροῦντος 


πεσὸν, 


C 


Περὶ τῶν (90) ἀρτιγενῶν νηπίων τῶν τε ἐχτιθεμέ- 
νων, xal τῶν χαταπνιγομένων, χαὶ τῶν χατὰ τὸ αὐ- 
τόματον ἀπολλυμένων, τί ἐστι λογίσασθαι, εἰ τὰ 
τοιαῦτα (91) πάλιν πρὸς τὴν ζωὴν ἐπανάγοιτο, ἄρα 
ἐναπομένῃ (92) τῇ νηπιότητι, xat τί ἀθλιώτερον ; 
ἀλλ᾽ ἐπὶ τὸ ἄχρον (95) ἥξει τῆς ἡλικίας, χαὶ ποίῳ 
γάλαχτι πάλιν ἡ φύσις αὐτὰ τιθηνήσεται ; “Ὥστε εἰ 
μὲν διὰ πόντων ταὐτὸν ἡμῖν τὸ σῶμα πάλιν ἀναθιώ - 
σετα!, συμφορὰ ἔσται τὸ προσδοχώμενον " εἰ ὃὲ μὴ 
ταὐτὸν, ἄλλος τις ὁ ἐγειρόμενος ἔσται παρὰ τὸν χεί- 
μενον. Εἰ γὰρ πέπτωχε μὲν τὸ παιδίον, ἀνίσταται δὲ 
τέλειος (94), ἣ τὸ ἔμπαλιν, πῶς ἔστιν εἰπεῖν αὐτὸν 
ἀνωρθῶσθαι τὸν χείμενον, ἐν τῇ τῆς ἡλικίας διαφορᾷ 
Ξςπτωχότος ὑπηλλαγμένου ὄντος" ἀντὶ γὰρ τοῦ 
παιδίου τέλειον, xa ἀντὶ τοῦ πρεσθυτέρου τὸν ἀχμη- 

ὃν (95) τίς ὁρῶν, ἕτερον ἀνθ᾽ ἑτέρου τεθέαται, xat 


ποῦ 


ἀντὶ τοῦ λελωθη μένου τὸν ἄρτιον, χαὶ ἀντὶ τοῦ ἐχτετη- 


χότος τὸν εὕὔσαρχον, καὶ τὰ ἄλλα πάντα ὡσαύτως, ἵνα 
μὴ» τὰ καθ᾽ ἕκαστόν τις διεξιὼν, ὄχλον ἐπεισάγη(ϑ0) τῷ 
λόγῳ ; Εἰ μὴ οὖν (97) τοιοῦτον ἀναδιώσῃ (98) τὸ σῶμα 
πάλιν, οἷον ἣν ὅτε τῇ γῇ χατεμίγνυτο, οὐ τὸ τεθνηχὸς 
ἀναστήσεται, ἀλλ᾽ εἰς ἄλλον ἄνθρωπον ἡ γῆ διαπλα- 
σθήσεται. Τί οὖν πρὸς ἐμὲ ἡ ἀνάστασις, εἰ ἀντ᾽ ἐμοῦ τις 
ἄλλος ἀναδιώσεται ; Πῶς γὰρ ἂν ἐπιγνοίην αὐτὸς 
ἐμαυτὸν, βλέπων (99) ἐν ἐμαυτῷ (1) οὐχ ἐμαυτόν; Οὐ 
γὰρ ἂν εἴην ἀληθῶς ἐγὼ, εἰ μὴ διὰ πάντων εἴην ὁ αὐτὸς 
ἐμαυτῷ. Καθάπερ γὰρ χατὰ τὸν παρόντα βίον εἴ 
τινος ἔχοιμι διὰ μνήμης τὸν χαραχτῆρα,, ὑποχείσθῳω 
δὲ χατὰ τὸν λόγον ψεδνὸς ὁ τοιοῦτος εἶναι, προχειλὴς, 
ὑποσιμὸς (2), λευχόχρους (5), γλαυχόμματος, ἐν πο- 
X τῇ τριχὶ, xot ῥυσῷ τῷ σώματι " εἶτα ζητῶν τὸν 


ἐχδήλως οὐχ ὁλί Tov τῆς οὐσίας τοῦ σώματος ἡμῶν, 
ἀμφότερα δὲ ἀπ᾽ ἀλλοιώσεως γίνεται, τοῦτο μὲν τῶν 
τροφῶν ἀλλοιουμένων, ἐν τῷ νεύρῳ νεύρων, χαὶ ἐν 
πῷ ὀστῷ ὀστῶν, τοῦτο δὲ πάντων τῶν ἐν ἡμῖν ὑγρῶν 
τε xal στερεῶν σωμάτων ὑπὸ τ τῆς ἐμφύτου s ρμασίας 
διὰ παντὸς ἀλλοιουμένων, χαὶ οὕτω διαφηρουμένων. 
(91) Τὰ τοιαῦτα. À ταῦτα B τοιαῦτα. 
(05) "Apa ἐναπομένῃ. A B ἄρ᾽ ἐναπομένει. 
(95) "Axpov. A μέτρον. 
(94) TéAetoc. A ὁ τέλειος. 
(95) ᾿Αχμηστόν. A B ἀχμαστήν. 
ἮΝ ᾿Επεισάγῃ. A in margine ἐπισυνάγοι. 
(97) Μὴ οὖν. ^ μή. 
(98) ᾿Αγαδιώσῃ. À B ἀναθιώῃ. 
(99) Βιλέπων. & in marg. οὐ Plenus £v ἐμαυτῷ 
ἐμαυτόν π. γὰρ ἂν εἴην ἀληθῶς ἐγὼ, εἰ μὴ διά, 
(1) Epaveo. B ἑαυτῷ. 
(2) 'Yxocipéóc. B. ὑπόσιμος. 
(9) Aeuxózpovc. Δ λευχόχρως. 
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ποιοῦτον, ἐντύχοι μι νέῳ, χομήτῃ (4), γρυπῷ, μελανο- A verbi gratia is essevaro capillo, labiis prominen- 


χροῖ (5), xai τὰ λοιπὰ πάντα τοῦ χατὰ τὴν μορφὴν 
χαραχτῆρος ἑτέρως ἔχοντι. "Apa τοῦτον εἰδὼς (6) 
ἐχεῖνον οἰήσομαι ; μᾶλλον δὲ τί χρὴ ταῖς ἐλάττοσι τῶν 
ἐνστάσεων ἐνδιατρίδειν τὸν ἰσχυρότερον (T) ἀφιέμε- 
vov (8) ; Τίς γὰρ οὐχ οἶδεν, ὅτι ῥοῇ τινι προσέοιχεν 
ἡ ἀνθρωπίνη φύσις, ἀπὸ SISSE εἰς θάνατον ἀεὶ 
διά τινος Χινήσεως προϊονσάν ὁτε τῆς χινήσεως λή- 
γουσα, ὅταν xa τοῦ εἶναι παύσεται (9) ; 

instantium. oppositionibus immorari ? 
assimiletur, ab nativitate ad mortem 
nens, cum etiam esse desierit ? 

*H δὲ χίνησις αὕτη οὐ τοπιχὴ τίς ἐστι μετάστασις (10) 
(οὐ γὰρ ἐχθαίνει ἑαυτὴν ἥ φύσις), ἀλλὰ δι᾽ ἀλλοιώσεως 
ἔχει τὴν πρόοδον. Ἢ δὲ ἀλλοίωσις ἕως ἂν ἢ τοῦτο 
ὃ λέγεται, οὐδέποτε ἐπὶ τοῦ αὐτοῦ μένει - (πῶς γὰρ 
ἂν ἐν ταὐτότητι φυλαχθείη τὸ ἀλλοιούμενον ; ) ἀλλ᾽ 
ὥσπερ τὸ ἐπὶ τῆς θρυαλλίδος πῦρ, τῷ μὲν δοχεῖν 
ἀεὶ. τὸ αὐτὸ φαίνεται (τὸ γὰρ συνεχὲς ἀεὶ τῆς χινή- 
σεως ἀδιάσπαστον (11) αὐτὸ xat ἡνωμένον πρὸς ἐαυ- 
τὸ (12) δείκνυσι), τῇ 65 ἀληθείᾳ πάντως (15) πάντοτε 
ἑαυτὸν (14) αὐτὸ (15) διαδεχόμενον, οὐδέποτε αὐτὸ 
βένει (ἡ γὰρ ἐξελχυσθεῖσα διὰ τῆς θερμότητος ἰχμὰς, 
ὁμοῦ τε ἐξεφλογώθη χαὶ εἰς λίγνην (16) ἐχχαυθεῖσα 
{τε που θη) χαὶ ἀεὶ τῇ ἀλλοιωτιχῇ δυνάμει ἡ τῆς 
φλογὸς κίνησις (17) ἐνεργεῖται, εἰς λίγνην (18) δι᾿ 
ἑαυτῆς ἀλλοιοῦσα (19) εν ὑποχείμενον) * ὥσπερ τοί- 
νυν (20) δὶς χατὰ ταὐτὸν τῆς φλογὸς θίγοντα, οὐκ 
ἔστι τῆς αὐτῆς. τὸ δὶς ἅψασθαι " (τὸ γὰρ ὀξὺ τῆς ἂλ- 
λοιώσεως οὐχ ἀναμένει τὸν Ex δευτέρου πάλιν ἔπι- 
θιγγάνοντα, χὰἂν ὡς τάχιστα τοῦτο ποιῇ), ἀλλ᾽ ἀεὶ 
xatvfj τε xal πρόσφατός ἐστιν dj φλὸξ πάντοτε γινο- 
μένη (21), χαὶ ἀεὶ ἑαυτὴν διαδεχομένη, χαὶ οὐδέποτε 
ἐπὶ τοῦ αὐτοῦ μένουσα " τοιοῦτόν τι καὶ περὶ τὴν τοῦ 
δώματος ἡμῶν φύσιν ἐστί. Τὸ γὰρ ἐπίῤῥυτον (92) 
τῆς φύσεως ἡμῶν, xal τὸ ἀπόῤῥυτον διὰ τῇς ἀλλοιω- 


Quisnam 
per motum 


τιχῆς χινήσεως ἀεὶ πορευόμενον (23), τότε χινούμε- 
voy ἴσταται, ὅταν χαὶ τῆς ζωῆς ἀπολήξη " ἕως δ᾽ ἂν 


ἐν τῷ ζῇν ᾧ, στάσιν οὐχ ἔχει. Ἢ γὰρ πληροῦται, Tj 
ὀιαπνέεται (24), ἣ δι᾽ ἐχατέρων D: διεξά- 
γεται. Εἰ τοίνυν οὐδὲ τῷ χθιζῷ τις ὁ αὐτός ἔστιν, ἀλλ᾽ 
ἕτερος τῇ ἀπαλλαγῇ (95) γίνεται, ὅταν ἐπαναγάγῃ 
πάλιν «τὸ σῶμα ἡμῶν πρὸς τὴν ζωὴν ἡ ἀνάστασις, 
δῆμός τις 
μηδὲν ἐλλείποι τοῦ ἀνισταμένου τὸ βρέφος, τὸ νήπιον, 
ὁ παῖς, τὸ μειράχιον, ὁ ἀνὴρ, ὃ πατὴρ, ὁ πρεσθύτης, 
καὶ τὰ διὰ μέσου πάντα. Σωφροσύνης δὲ χαὶ ἀχολα- 
δίας διὰ σαρχὺς ἐνεργουμένης, τῶν δὲ (20) ὑπομε- 


ἄντως εἰσαεὶ 
ἀνθρώπων πάντως ὃ εἷς γενήσεται, ὡς ἂν 


(8) Κομήτῃ. ^ in margine χομῶντι. 
) Με. vedi AB μελανόχροῖϊ. 
(o. Εἰδώς. À ἰδὼν ἐχεῖνον εἶναι. D ἰδὼν ἐχεῖνον 
νοήσαιμι. 
1) Τὸν ἰσχυρότερον. A B τῶν ἰσχυροτέρων. 
(8) ᾿Αφιέμεγον. Δ ἀφέμενον. 
9) Παύσεται. A B παύσηται. 
) Mecáczacic. A ἣ μετάστασις. 
11) ᾿Αδιάσπαστον. ἃ ἀδιάστατον. 
12) 'Ἑαυτό. A ἑαυτῷ. 
3) Πάντως. Uclent. A B, 
(14) Ἑαυτόν. A B ἑαυτό, 
(45) Αὐτό. B τὸ αὐτό. 


C se subjectum. immutans ): 


libus. atque demissis, naribus nonnihil pressis, 
albus, c:siis oculis, cano capillo, corpore rugoso ; 
deinde si quaerens eum incidam in juvenem, capil- 
Jatum, adunco nàso, nigrum, et in ceteris. omni- 
bus, quod attinet ad form figuram ac lineamen- 
(à, diversum , nunquid hune conspicatus illum 
esse putabo? Enimvero quid opus est, validioribus 
omissis, minoribus ac levioribus urgentium ct 


enim ignorat quod flumini cuipiam humana natura 


quemdam semper progrediens, tunc moveri desi- 


Porro motus hie non est de loco ad locum 
iransitus atque translatio ( non enim natura seip- 


p 52m excedit), sed per alterationem | ac. muta- 


lionem progressum habet. At mutatio quandiu 
id fuerit. quod. dicitur, nunquam in eodem ma- 
net ( nam quo pacto in eodem statu conservari 
poterit id. quod  alteratar. et. immutatur ? ) sed 
quemadmodum ignis, qui est in ellychnio, prout 
videtur quidem, semper idem apparet ( continuus 
enim semper motus, mulo intervallo didu- 
ctum atque diremptum, sed eum secum unitum 
reddit ), revera aetem ipse sese semper exci- 
piens, nunquam. idem manet ( humor enim , quí 
per calorem extractus fuerit, simul et in flam- 
mam convertitur, exustus in. fumum ac fulizi- 
nem redigitur ; ac semper alterativa vi motus 
flamma peragitur in fumum ae fuliginem per se- 
quemadmodum igitur 
si quis bis simul flammam contingat, non pós- 
sit eamdem tangere bis (celeritas enim altera- 
lionis atque mutationis non exspectat eum qui 
flammam iterum rursus attingat, etiamsi quain 
celerrime id faciat); sed flamma semper nova ac 
recens est, omni lempore nascens, ac semper 
seipsam exeipiens, et nunquam in eodem manens: 
hujusmodi quiddam eirca naturam nostri quoque 
corporis est. Nam cum tum influens, tum efflu- 
eus natura nostra per alterandi motum semper 
el ambulet et moveatur, tunc consislet , cuin 
etiam vivere desierit; quandiu vero in vita fue- 
rit, statum et locum consistendi non habet. Aut 
enim impletur aut difflatur otque evanescit et ex- 
inanitur, aut per utrumque in perpetuum pror- 
sus Lransigitur. Si igitur nec qui natus quiden: 
est, interim dum vivit, ilem est, 
qui heri. fuisset, 


nec is manct 
sed per immutationem alius ev2- 


(16) Λίγγην. A B λιγνῦν. 

(17) κίνησις. Delet B. 

(18) ΔΩ nv. B λιγνῦν. 

(19) ᾿Αμοιοῦσα. B ἀλλοτριδῦσα. 

(20) Τοίνυν δίς. Α «ivt τις. 

(21) Γιρομέγη. Ain textu γενησομένη, in malgiie 
γεννωμένη, B γενωμένη. 

(22) ᾿Επίῤῥυτον. A ἐπίῤῥητον. 

(25) Πορευόμεγον. A Bin margine πορενόμεξ 
τε χαὶ χινούμενον τότε ἵσταται. 

(ἢ Διαπνέεται. B δι απνεῖται. 

(25) ᾿Απα..1αγῇ. A B ὑπαλλαγῇ. 
(86) τῶν δέ. & D τῶν τε, 


τ 

ἀπο : cum 
ad vitam re!userit, populus. quidam. hominum 
prorsus unus evadet, ut nihil absit ab co qui 
resurgit, infans videlicet, pusio, puer, adolescen- 
Qulus, vir, pater, senex, et omnia qui& inter hiec 
intercedunt. Porro cum continentia atque incon- 
linentia. per carnem exerceatur, tum propter 
pietatem gravia atque acerba supplicia sustinen- 
Hum, tum animi 


resurrectio — corpus 


mollitia refugientium hzc at- 
que vitantium , et per sensum corporeum horum 
utrumque designantium : qui fieri potest, ut id 
quod justum est, in judicio servetur ? Aut. cum 
idem nunc quidem peccaverit, postea vero per 
penitentiam :sese expiaverit, ac fortasse rursus in 
peccatum ae delictum lapsus sit, cum item per 
natura? vicissitudinem, tum inquinatum, tum ab 
inquinatione vacuum corpus immutatum | fuerit ; 
el neutrum horum in perpetuum  sulffecerit at- 
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nostrum rursus A vóvztoy ὑπὲρ τῆς εὐσεθείας τὰς ἀλγεινὰς (27) τῶν 


χολάσεων, τῶν τε αὖ μαλαχιζομένων πρὸς ταῦτα (98) 
διὰ τῆς σωματιχῆς αἰσθήσεως, ἑκατέρων (29) τούτων 
ἐπιδειχνυμένων, πῶς ἔστι παρὰ τὴν (00) xptoty δια- 
σωθῆναι τὸ δίχαιον (51) ; Ἢ τοῦ (53) αὐτοῦ νῦν μὲν 
πεπλημμεληχότος, αὖθις δὲ διὰ μεταμελείας ἑαυτὸν 
ἐχχαθάραντος (55), xàw οὕτω τύχῃ πάλιν ἐπὶ τὸ 
πλημμελὲς ὁλισθήσαντος, ὑπαμειφθέντος δὲ χατὰ τὴν 
ἀχολουθίαν τῆς φύσεως, xat τοῦ μεμολυσμένου xal 
τοῦ ἀμολύντου σώματος, xo μήθ᾽ ἑτέρου (54) τούτων 
εἰς τὸ διηνεχὲς ἐξαρχέσαντος, ποῖον τῷ ἀχολάστῳ 
σῶμα συγχολασθήσεται, τὸ ῥιχνωθὲν ἐν τῷ γήρᾳ 
πρὸς τῷ θανάτῳ ; ᾿Αλλ᾽ ἕτερον ἣν τοῦτο παρὰ τὸ τὴν 
ἁμαρτίαν χατειργασμένον (35), ἀλλ᾽ ὅπερ χατεμο- 
λύνθη τῷ πάθει; xai ποῦ ὁ πρεσθύτης ; Ἢ γὰρ οὐχ 
ἀναστήσεται οὗτος, xol οὐχ ἐνεργὸς ἡ ἀνάστασις * ἣ 
οὗτος ἐγερθήσεται, xaX διαφεύξεται τὴν δίχην ὁ ὑπο- 
χείμενος. 


que duraverit, qualenam eorpus una cum intemperante, atque incontinonte. punietur ; utrum — iid 


quod in senectute morti vicinum contractum οἱ incurvatum. fuerit ? At 


quod peceatum perpetraverit an id quod vitio 


hoc aliud esset atque id 


coinquinatum fuerit? Et ubi senex ? Nam aut. hie 
non resurget, et resurrectio non representabitur , nec ad 


effectum deducetur, sed ineffieax erit ; 


aut hic resurget , et judicium ae pcenam etfugiet obnoxius atque subjectus. 


Dicam ctiam aliquid ex iis qui objiciuntur 
nobis ab illis qui hane doctrinam non approbant. 
Nihil, inquiunt, ex partibus et membris corporis 
otiosum et sine aliquo officio atque usu. natura fe- 
cit. Nam alia quidem vivendi causam in nobis 
ae vim continent, sine. quibus fieri non potest , 
ut.vita quam in carne transigimus consistat: uL 
cor, jecur, cerebrum, pulmo, venter, et reli- 
qua viscera; alia vero sentiendi motui destinata 
atque attributa sunt; alia item agendi ae trans- 
eundi officio funguntur; alia item ad. successionem 
posterorum idonea atque accommodata sunt. Si 
igitur per eadem quidem nobis vita, qu: post 
hae erit, excercebitur atque transigetur, ad nihil 
waductio atjue immultatio fiL; sin aulem vera 
est oratio ( u£ nimirum véra est) qux neque ma- 
trimonium in ea vita qua resurrectionem exce- 
ptura sit amplius locum habere affirmat, neque 
cibo ac potione eam vitam qui tune futura sit 
conservari: quis erit usus corporis partium, cum 

.non amplius ea propter quae nune membra ha- 
bemus per illum vitam sperentur ? Nam si nu- 
ptiarum causa sunt ea membra, qui ad matri- 
monium pertinent, cum nuptià non fuerint , nihil 
opus habemus iis qua ad illas parata sunt. Sic 
ad opus manus, ad cursum pedes, ad sumptio- 


(27) "AAvem dc. B ἀλγηδόνας. 

(28) Ταῦτα. À ταῦτα xal. B ταύτας. 
(29) Ἑκατέρων. A ἑχάτερον. 

(50) Παρὰ τήν. A in margine περὶ τῆν. 
(51) Τὸ δίκαιον. B τὸν δίχαιον. 

(52) Ἢ cov. B. εἰ ἐπὶ τοῦ. 
Ἐκκαθάραντος. Δ. ἐχχαθήραντος. 
(54) μήθ᾽ ἑτέρου. B. μηδ᾽ ἑτέρου. 

(55) Καθειργασμένον. A χατεργασάμενυν. 
56) Φησίν. A in margiue φασίν, 

(97) Διά. A D τὴν διά. 


Εἴπω τι καὶ ἄλλο τῶν προφερομένων ἡμῖν παρὰ 
τῶν οὐ δεδεγμένων τὸν λόγον. Οὐδὲν, φησὶν (50), 
ἄπραχτον τῶν ἐν τῷ σώματι μορίων ἡ φύσις ἐποίησε. 
Τὰ μὲν γὰρ τὴν τοῦ ζῇν αἰτίαν xal δύναμιν ἐν ἡμῖν 
ἔχει, ὧν ἄνευ συστῆνα! διὰ (51) σαρχὺὸς ζωὴν ἡ μῶν (8), 
οὐχ ἐνδέχεται, οἷον, χαρδία, ἧπαρ, ἐγχέφαλος, πνεύ- 
μων, γαστὴρ, xal τὰ λοιπὰ σπλάγχνα " τὰ δὲ τῇ ai- 
σθητιχῇ χινήῆσει ἀποχεχλήρωται " τὰ δὲ τῆς παρεχτ!- 
χῆς (99) xai μεταδατιχῆς ἐνεργείας ἐστίν. ἄλλα δὲ 
πρὸς τὴν διαδοχὴν τῶν ἐπιγινομένων ἐπιτηδείως ἔχει. 
Εἰ μὲν οὖν ἐν τοῖς αὐτοῖς ἡμῖν ὁ μετὰ ταῦτα βίος 
ἔσται, πρὸς οὐδὲν ἣ μετάστασις γίνεται" εἰδὲ ἀληθὴς 
ὁ λόγος (ὥσπερ οὖν ἐστιν ἀληθὴς), ὁ μήτε γάμον ἐμ- 
πολιτεύεσθαι τῷ μετὰ τὴν ἀνάστασιν βίῳ διοριζόμε- 


νος, μήτε διὰ βρώσεως xal πόσεως τὴν τότε διαχρα- 
τεῖσθαι ζωὴν, τίς ἔσται χρῆσις τῶν μερῶν τοῦ σώμα- 


τος, οὐχέτι τῶν δι᾽ ἃ νῦν ἐστι τὰ μέλη χατὰ τὴν ζωὴν 
ἐχείνην ἐλπιζομένων ; Εἰ γὰρ τοῦ γάμου χάριν τὰ πρὸς 
τὸν γάμον ἐστὶ μέλη (10), ὅταν (41) ἐκεῖνος μὴ 3, 
οὐδὲ τῶν πρὸς ἐχεῖνον (42) δεόμεθα. Οὕτω (45) πρὸς 
τὸ ἔργον αἱ χεῖρες, χαὶ πρὸς τὸν δρόμον οἱ πόδες, χαὶ 
πρὸς τὴν παραδοχὴν (44) τῶν σιτίων τὸ στόμα, χαὶ 
οἱ ὀδόντες πρὸς τὴν τῆς τροφῆς ὑπηρεσίαν, καὶ πρὸς 
τὴν πέψιν τὰ σπλάγχνα, χαὶ πρὸς τὴν ἀποθολὴν τῶν 
ἀχρΞξιωθέντων οἱ ἐξοδιχοὺὶ (45) τῶν πόρων (46). “Ὅταν 


D 


οὖν (47) ἐχεῖνα μὴ fj, τὰ δι᾽ ἐχεῖνα γινομένα πῶς ἣ 


t 


(583) Ἡμῶν". Delet D. 

(39) Παρεχτικῆς. A B. πραχτιχῆς. 
(40) Mé.4n. Delent A B. 

Im Οὐδέ. A οὐδέν. 

(42) ᾿Εκεῖγον. A B ἐχεῖνο. 

(45) Οὕτω. A B οὕτω xat. 

(44) Παραδοχήν. B παραδρομιὴν- 
(45) Ἐξοδιχοί. A B διεξοδικόν. 
(46) πόρων. B. zópyov. 

(43) Obr. Delet B. 
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ὑπὲρ τίνος ἔσται, ὡς ἀνάγχην εἶναι, εἰ μὲν (18) εἴη A nem ciborum os, dentes ad. ministerium alimenti, 


περιττὰ và σώματα πρὸς οὐδὲν πρὸς τὴν ζωὴν Exci- 
νὴν συνεργεῖν μέλλοντα, μηδὲ (49) εἶναί τι τῶν (50) 
νῦν συμπληρούντων ἡμῖν (Ὁ1) τὸ σῶμα (ἐν ἄλλοις γὰρ 
ἡ ζωὴ), καὶ οὐχέτι (52) τὸ τοιοῦτον ἀνάστασιν ὀνο- 
μάσειε, τῶν καθ᾽ ἕχαστον μελῶν διὰ τὴν ἐχείνῃ (53) 
τῇ ζωῇ ἀχρηστίαν οὐ συνανισταμένων τῷ σώματι; 
El δὲ διὰ πάντων ἔσται τούτων ἐναργὴς (54) ἡ ἀνάστα- 
σις, μάταια ἡμῖν καὶ ἀνόνητα (09) πρὸς τὴν ζωὴν 
ἐχείνην δημιουργήσει ὁ ἐνεργῶν τὴν ἀνάστασιν. ᾿Αλλὰ 
pij καὶ εἶναι πιστεύειν χρὴ τὴν ἀνάστασιν, xa μὴ 
ματαίαν εἶναι. Οὐκοῦν προσεχτέον τῷ λόγῳ, ὅπως (56) 
ἂν ἡμῖν διὰ πάντων ἐν τῷ δόγματι τὸ εἰχὺς διασώ- 
ζοιτο. 


cuu corpore resurgant? Sin aulem per hoc 


àd concoctionem atque digestionem viscera , et 
ad rejectionem et exeretionem. eorum quie cor- 
rupta atque inutilia faeta sunt , meatus illi per 
quos transeunt et exeernuntur, — Cum igitur ill; 
non fuerint ea. quie propter illa faeta. sunt, quo 
modo cujusve gratia erunt, uL necesse sit, si qui- 
dem circa eorpus non fuerint ea , quie nihil. adju- 
menti jis qui ad illam vitam pertinent, allatura 
sint, nihil fore eorum qui corpus nostrum nunc 
constituunt et. complent ( in aliis enim. vita. fu- 
eriL), idque non amplius 
nominaveri , cum — singularia quaeque 
propter eorum in ila vita inutilitatem, 
ommia resurrectio — reproesentabitur , 


aliquis. resurrectioneni 
membra 
non una 
€t, exerce- 


bitur, vana. nobis et inutilia. ad illam vitam procreabit is qui resurreciionem exercet atque re- 


praesentat. 
diligenter animus aitendendus erit , 
quod. probabile et 


quo per 
consentaneum est, 


ἡ διδάσχαλος, χατὰ τὴν λεγομένην ῥητοριχὴν τῶν τῆς 
ἀναστάσεως δογμάτων χατεπεχείρησας (51), πιθανῶς 
τοῖς ἀνασχευαστιχοῖς τῶν λόγων ἐν κύχλῳ περιδραμὼν 
τὴν ἀλήθειαν, ὥστε τοὺς μὴ λίαν ἐπεσχεμιμένους τὸ 
τῆς ἀληθείας μυστήριον παθεῖν ἄν πως (58) τὸ χατὰ 
τὸ εἰχὸς πρὸς τὸν λόγον, χαὶ οἰηθῆναι μὴ 
τος ἐπῆχθαι (99) τοῖς εἰρημένοις τὴν ἐπαπόρησιν ((0). 
Ἔχει δὲ οὐχ οὕτω, φησὶν, ἡ ἀλήθεια, χἂν ἀδυνάτως 
ἔχωμεν ἐκ τῶν ὁμοίων ἀντιρητορεύειν τῷ λόγῳ, ἀλλ᾽ 
ὁ μὲν ἀληθὴς περὶ τούτων λόγος ἐν τοῖς ἀποχρύφοις 


ἔξω τοῦ δέον - 


σοφίας (01) θησαυροῖς τεταμίευται, τότε εἰς τὸ ἐμ.- 
φανὲς ἥξων, ὅταν ἔργῳ τὸ τῆς ἀναστάσεως διδαχθῶμεν 
(υστήριον, ὅτε οὐχέτι δεήσει ῥημάτων ἡ μῖν πρὸς τὴν 
ἐλπιζομένων (62) φανέρωστιν. ᾿Δλλ᾽ ὥσπερ ἐν νυχτὶ 
πολλῶν χινουμένων τοῖς διαγρυπνοῦσι λόγοις (05) 
περὶ τῆς τοῦ ἡλίου λαμπηδόνος, οἵα ἐστὶν, ἀργὴν 
“πποιεὶ τὴν τοῦ λόγου ὑπογραφὴν προφανεΐῖσα μόνον τῆς 
ἀχτῖνος ἣ χάρις, οὕτω πάντα λογισμὸν στοχαστιχῶς 
τῆς μελλούσης χαταστάσεως ἐφαπτόμενον, ἀντ᾽ οὐδε- 
νὸς ὑποδείχνυσιν, ὅτε (64) γένηται ἡμῖν ἐν τῇ πείρᾳ 
τὸ προσδοχώμενον, ᾿Επειδὴ (605) δὲ χρὴ (00) μὴ παν- 
τάπατιν ἀνεξετάστους (07) ἐαθῆναι τὰς ἀντυπεν. 
εχθείσας “μιν ἐνστάσ τὸν περὶ τούτων λό- 
γον διαληψόμεθα (68). Νοῆσαι χρὴ πρῶτον τίς ὁ σχο- 
Tho τοῦ χατὰ τὴν ἀνάστασιν δόγματος, xat (09) ὅ 


ς, οὑτωσὶ 


ὅτου 
χάριν. χαὶ εἴρηται τοῦτο παρὰ τῆς ἁγίας φωνῆς (10) 
xai πεπίστευται. ΟΘὐχοῦν, ὡς ἄν τις ὅρῳ τινὶ τὸ 
τοιοῦτον (71) περιλαθὼν ὑπογράψειεν, οὕτως ἐροῦ- 


(48) Ei μέν. Δ εἰ μὲν μὴ εἴη περὶ τὸ σῶμα τὰ 
πρὸς οὐδὲν τῶν πρὸς τὴν ζωῆν. B εἰ μὲν μὴ οὐδὲν 
τῶν. 

(49) Νηδέ. A μηδέν. 

(00) Ti τῶν. ΤῈ delet D. 

(5t) "Hir. & in margine ὑμῶν. 

(52) Οὐκέτι. M οὐκ £V ἄν τις. 

(53) Ἐκείνῃ. A ἐν ἐχείνη. 

(94) '"Erapyó c. A ἐνεργός. 

(553) ᾿Αγόνητα. ἃ ἀνόνητα ἅ. 

(56) “Ὅπως. A in margine ὡς. 

(57) Κατεπεχείρ. 1} χατενεχείρ 

(58) "Av πως. A B ἄν m κατά, 


Aliqui οὐ esse resurrectionem ct non frustra. eam 
omnia 
Coiservetur. 
M. Ἰπμοῦ δὲ ταῦτα διεξελθόντος, Οὐχ ἀγεννῶς, φησὶν p 


esse credere oportet. 
hae sententia aque 


Ergo orationi 
uobis iu doctrina — 1d, 

M. lis a me expositis, Egregie salis atque praeclare, 
inquit magistra, per eam artem, quie oratoria di- 
citur, sententiam atque doctrinam resurrectionis 
aggressus atque adortus es, probabiliterque. re- 
futatoriis verbis et argumentis undique veritatein 
cireumeundo tentasü, uL non mirum fuerit, si i 
qui non admodum: veritatis mysterium. considera- 
tum atque perspectum. habuerint, aliquo modo per 
ista verba atque argumenta pro eorum probabi- 
litate atque verisimilitudine commoveantur, ac pu- 
lent non absurde neque abs re iis, qux dicta sunt, 
inductam esse dubitationem. Veritas autem, inquit, 
non ita sese habet, etiamsi contra possirius 
à similibus argumentis oflicio oratoris in hace 
disceptatione fungi, sed vera quidem ratio harura 
rerum in abditis et oceultis areanisque sapientia: 
ihesauris recondita eouservatur, tune in propa- 


noi 


tulum ct apertum ventura, cum reipsa didicerimus 
mysterium resurrectionis, cum verbis nobis non 
amplius opus fuerit, ad earum rerum qui Spe- 
rantur manifestationem. Sed quemadmodum nultas 
quistiones de splendore solis, qualis is sit, mo- 
ventibus iis qui noctem pervigilem traducunt, radii 
decor procul duntaxat apparens frustratur, vanain- 
que et otiosam atque inutilem efficit. propositam 
disputationem : eodem modo omnis ratio per con- 
jeeturas futurum statum attingens, pro nililo essc 


p 9stendetur, cum reipsa experti. fuerimüs, id quod 


exspectatur. Quoniam autem ex adverso. objecta 


(59) Ἐπῆχθαι. A ἐπαχθῆναι. 

(00) Ἐπαπόρησιν. B ἀπόρησιν 

(01) Τῆς σοφίας. Uclet B. 

(02) 'EAziCog. B τῶν ἐλπιζομ. 

(63) AB A B) λόγων. 

(04) ᾿"γΥποδείκνυσιν ὅτε. A B. ἀποδείχνυσιν ὅταν. 
(65) ἐπειδή. A ἐπεί. 

(65) Δὲ χρή. Delet B. 

(07) ᾿Αγεξετάστους. A ἀνεξετάστως. 

(68) Διαϊτηψόμεθα. Ἀ διαληψώμεθα. 

(09) καἰ. Uclet b. 
(10) Φωνῆφ. A in margine pa 
(11) Τοιοῦτον. Ἀ τοιοῦτο, 


φῇς. B dele 
B τῷ τοιούτῳ 


i 


examinata przeterniittere oportet, ita disceptationem 
de his rebus disponamus. Considerare atque in- 
lelligere primum oportet quo pertineat ac spectet 
resurrectionis doctrina, eujusve rei gratia a sancta 
Scriptura prodita, introducta et. credita sit. Quo- 
circa, prout aliquis definitione quadam talem 
qu:estionem complexus designaverit, ita dicemus: 
resurrectio est naturz nostr» in antiquum statum 
restitutio. At in prima. vita cujus Deus ipse creator 
fuit, neque senectus, ut probabile ae verisimile 
est, neque infantia erat, neque ea. quze per varias 


8. GREGORII NYSSEN: 
nobis argumenta non penitus inexeussa atque in- A μεν" ὅ 


148. 
τι ἀνάστασίς ἐστιν ἡ εἰς τὸ ἀρχαῖον τῆς φύ- 
σεως (12) ἡμῶν ἀποκατάστασις. 'AX ἐν τῇ πρώτῃ 
ζωῇ, ἧς αὐτὸς γέγονε δημιουργὸς ὁ Θεὸς, οὔτε (15) 
γῆρας ἣν, ὡς εἰχὸς, οὔτε νηπιότης, οὔτε χατὰ (74) 
τὰς πολυτρόπους ἀῤῥωστίας πάθη, οὔτε ἄλλο (15) τῆς 
σωματιχῆς ταλαιπωρίας οὐδὲν (70) (οὔτε γὰρ εἰχὸς ἦν. 
τὰ τοιαῦτα (77) δημιουργεῖν τὸν Θεὸν), ἀλλὰ θεῖόν τι: 
χρῆμα ἣν fj ἀνθρωπίνη φύσις πρὶν ἐν ὁρμῇ γίνεσθα: 
τοῦ χαχοῦ τὸ ἀνθρώπινον. Ταῦτα δὲ πάντα τῇ εἰσόδῳ 
τῆς χαχίας ἡμῖν συνεισέθαλεν. Οὐχοῦν οὐδεμίαν, 
ἀνάγχην ἕξει ὁ ἄνευ χαχίας βίος ἐν τοῖς διὰ ταῦτα (18) 
συμθεθηχόσιν εἶναι. 


infirmitates ac morbos accidunt incommoda, neque ulla molestia atque zerumna corporea (neque enim 
decebat ae. par erat, Deum ejusmodi res creare), sed divina quzdam res erat humana | natura, priug- 


qvam genus humanum vitium appetere coepisset. 


in nos invaserunt et irruperunt. Ergo vita vitiositalis expers in Jis quie propler 


versari nullo modo necesse habebit. 


Quemadmodum enim per gelu ac glaciem iter B 


facienti aecidit, ut corpus ejus frigore laboret, 
calidos radios inambulanti, ut facies ac 
summa cutis aduratur atque nigrescat ; sin autem 
extra horum utrumque -fuerit, protinus ab adustione 
atque refrigeratione prorsus liberatur, ac nulla 
probabili ratione quispiam requisiverit id quod 
ex aliqua causa contingit, causa non exstante : 
eodem modo natura nostra passionibus, vitiis, per- 
turbationibus atque affectibus obnoxia faeta iis quie 
patbilem vitam necessario consequuntur, con- 
flietata est. Übi autem ad eam, qui a perturba- 


aut per 


ionibus, vitiis, passionibusque vacua est, bea- 
itudinem  recurrerit. non. amplius conflietabitur 
iis qu vitiositatem | consequuntur. Quoniam 


igitur quicunque ex ea quz rationis expers est 
vita humanx natura commist sunt, non prius 
in nobis erant, quam in affectiones ac perturba- 
üones per vitiositatem delapsum esset humanum 
genus, necessario relictis affectionibus ac pertur- 
bationibus, etiam ómnia qu:eeunque cum iis cer- 
nuntur, simul relinquemus. Itaque non recte nulla- 
que probabili ratione quis in illa vita quzesiverit 
ea que ex affectione ac vitio nobis posterius 
acciderunt. Quemadmodum enim si quis lacera 
iuniea cireumdatus, eo amictu nudatus sit, non 
smplius in sese abjecti turpitudinem ae dedecus 
indumenti videt : eodem modo eum mos quoque 
exuerimus mortuam ac turpem illam tunicam, ex 
ralione carentibus pellibus nobis injectam (pelles 

(12) Φύσεως. A in margine πίστεως. 

(13) Οὕτε. Α addit τί ἄλλο. 

(14) οὔτε κατά. A οὔτε τὰ χατά. 

(19) Οὔτε ἄ.1.1ο. A οὔτε τι ἄλλο. 

(76) οὐδὲν οὔτε. A in margine οὐδέ. 

(T ) Τὰ τοιαῦτα. B delet τά, 

(78) Διὰ ταῦτα. M B διὰ ταύτην. 

1 ἀκτίνων. A B θερμῆς &xsivoc. 

0) "Ezróc. À in textu £x τοῦ, in margine ἐχτός, 

(81) XvrazaAAayicezai. B συναπαλλαγῇ. Bouv- 

SALE 


n) θερμῶν 


(82) "Ex τινος. b ἐχ τίνος. 
(85) Γεγομένη. | γινομένη. 
(84) * AvaSpa poU a. a. B & ἰναδραμούσης, 


(85) 'ExaxoAov0ovci. DB & παχολουθέμασ! ] 


H:ec autem omnia una cum ingressu viliositatis 


lane acciderunt; 

“Ὥσπερ γὰρ ἐπαχολουθεῖ τῷ διὰ χρυμῶν ὁδοιπο- 
ροῦντι τὸ Ψύχεσθαι τὸ σῶμα, ἣ τῷ διὰ θερμῶν ἀχτί- 
νων (79) πορευομένῳ τὸ μελαίνεσθαν τὴν ἐπιφάνειαν᾽ 
εἰ δὲ ἐχτὸς (80) ἑχατέρου γένουτο τούτων συναπαλλα- 
γήσεται (81) πάντως xol τοῦ μελασμοῦ χαὶ τῆς ψύ- 
ξεως, χαὶ οὐχ ἄν τις εὐλόγως ἐπιζητοίη τὸ ἔχ τι- 
νος (83) αἰτίας συμθαῖνον, τῆς αἰτίας οὐκ οὔσης * o0- 
τως ἡ φύσις ἡμῶν ἐμπαθὴς γενομένη (85), τοῖς ἀναγ- 
χαίως ἐπαχολουθοῦσι τῇ παθητιχῇ ζωῇ συνηνέχθη. 
Πρὸς δὲ τὴν ἀπαθῆ μαχαριότητα πάλιν ἀναδρα- 
μοῦσα (84), οὐχέτι τοῖς ἐπαχολουθοῦσι (85) τῆς χα- 
χίας συνενεχθήσεται. Ἐπεὶ οὖν ὅσα ἐκ τῆς ἀλόγου 
ζωῆς τῇ ἀνθρωπίνῃ χατεμίχθη φύσει, οὐ πρότερον ἣν 
ἐν ἡμῖν πρὶν εἰς πάθος διὰ χαχίας (80) πεσεῖν (867) τὸ 
ἀνθρώπινον, ἀναγχαίως χαταλιπόντες τὸ πάθος, xaX 
πόντα ὅσα μετ᾽ αὐτοῦ χαθορᾶται συγχαταλείψομεν, 
“Ὥστε οὐχ ἄν τις εὐλόγως ἐν τῷ βίῳ ἐχείνῳ τὰ Ex τοῦ 
πάθους ἡμῖν συμδεθηχότα (87) ζητήσειεν. “Ὥσπερ γὰρ 

τις ῥωγαλέον (88) περὶ αὐτὸν (89) ἔχων χιτῶνα, 
γυμνωθείη τοῦ περιθλήματος, οὐχέτι ἂν τὴν τοῦ 
ἀποῤῥιφέντος ἀσχημοσύνην ἐφ᾽ ἑαυτοῦ βλέποι, οὕτω 
χαὶ ἡμῶν ἀποδυσαμένων τὸν νεχρὸν ἐχεῖνον xa ci- 
δεχθῇ χιτῶνα, τὸν Ex τῶν ἀλόγων δερμάτων ἡμῖν 
ἐπιθληθέντα (δέρμα (90) ὃΣ ἀχούων τὸ σχῆμα τῇς 
ἀλόγου φύσεως νοεῖν μοι δοχῶ, ᾧ (91) πρὸς τὸ πάθος 
οἰχειωθέντες (92) περιξελήθημεν),. πάντα ὅσα (95) 
τοῦ ἀλόγου δέρματος περὶ ἡμᾶς ἣν ἐν τῇ ἀπεχδύσει 
τοῦ χιτῶνος συναποθαλλόμεθα (94). "Eczt δὲ ἃ προσ- 
ἐλαῦεν (95) ἀπὸ τοῦ (90) ἀλόγου δέρματος, ἡ μίξις, ἢ 
αὐλληψις, ὁ τόχος, ὁ ῥύπος, ἣ 0n^T, ἡ τροφὴ, Tj &x- 

(86) Aux χακίας. Delet B. A legit χαχίαν. 

(86*) Πεσεῖν. D παθεῖν. 

(87) Συμδεδηκότα. B ἐπισυμθεθηχότα, quod et 
ps A in margine, 

88) Ῥω) ὠλέον. A in margine addit διε σχισμένον 

rt) Αὐτόν. A B ἑαυτόν. 

(90) Δέρμα. A δέρματα. 

(91) "p. B ὁ. 
(92) Οἰκειωθέντες. A ὁ οἰχειωσάμενος. 
(Ὁ: 3) Πάντα ὅσα. Δ xa πάνθ᾽ ὅσα. ᾿ 

(04) XvvazoCaAAóue0a. A Ma in margine : iu 
textu. autem συναπεχδυθήσεται, quod et habet B. 

(95) IpocéAa6ev. & B προσελάθομεν. 

(96). ᾿Απὸ cov. ἀπὸ δέ γε: 
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ποίησις, ἡ xav! ὀλίγον ἐπὶ τὸ τέλειον αὔξησις, ἡ A autem. audiens, figuram ac habitum ratione. ἐὰ τ 
ἀχμὴ, τὸ γῆρας, ἡ νόσος, ὁ θάνατος (97). El οὖν rentis nature, quo cum affectione ae vitio con- 
ἐχεῖνο περὶ ἡμᾶς οὐχ ἔσται, πῶς ἡμῖν τὰ ἐξ ἐχείνου — juncti alque consociati cireumdati fuimus, mihi 
ὑπολειφθήσεται (98); “Ὥστε μάταιον ἄλλης τινὸς — videor intelligere), etiam omnia, quicunque de 
χαταστάσεως χατὰ τὴν μέλλουσαν ζωὴν ἐλπιζομένης, rationis experte pelle circà nos erant, una cum 
διὰ τῶν μηδὲν αὐτῇ χοινωνούντων ἐνίστασθαι πρὸς —exulione tunicx simul exuentur. Sunt autem hiec 
τὸ δόγμα τῆς ἀναστάσεως. ea qu sumpsimus a pelle rationis experte, mistio 
corporum, conceptio, partus, sordes, mamma, cibus, egestio, quod paulatim fit, ad adultam 
atque perfectam .ztatem incrementum, summus vigor :üatis, senectus, morbus, mors. Si igitur 
pellis illa cirea nos non erit, quomodo in nobis, qua ex illa exstiterunt, relinquentur? Itaque, cum 
alius quidem status in futura vita speretur, si quis per ca qui nihil cum illa vita commune 
habent, contra doctrinam resurrectionis nitetur, frustra et in vanum laboralit. 

Τί γὰρ χοινὸν ἔχει ἡ ῥιχνότης (99) xoY πολυσαρχία αὶ Quid enim incurvatio et corpulentia, macies 
xat τηχεδὼν, xat πληθώρα, xaY εἴ τι ἄλλο τῇ ῥευστῇ οἱ tabes, et abundantia humorum, ae si quid aliud 
φύσει τῶν σωμάτων ἐπισυμθαίνει πρὸς τὴν ζωὴν — flux corporum accidit. nature, commune habet 
ἐχείνην, ἣ τῆς (1) ῥοώδους τε xai παροδιχῇς τοῦ βίον — cum illa vita συ a fluxie pariter atque. transi- 
διαγωγῆς ἠλλοτρίωται ; "Ev ζητεῖ μόνον ὁ τῆς ἀνα- toria; vite. ratione. aliena. est? πὰ | duntaxat 
στάσεως λόγος, τὸ φυῆναι διὰ γενέσεως (2) ἄνθρω- ralio. resurrectionis. quierit, ut. productus homo 
moy * μᾶλλον δὲ, xo χαθώς (3) φησι τὸ Εὐαγγέλιον, videlicet per nativitatem sit : imo vero, ut inquit 
cl ἐγενήθη (4) ἄνθρωπος εἰς τὸν χόσμον, τὸ 6t μα- Evangelium, ut homo natus sit in mundo, lon- 
χρόθιον 1, ὠχύμορον, ἣ τὸν τοῦ θανάτου τρόπον τοιῶσ- ginquitatem autem vite, aul mortis ac fati. cele- 
δὲ (5) ἣ ἑτέρως συμδεθηχέναι, μάταιον τῷ τῆς àva- ritatem, aut. modum mortis an taliter vel aliter 
στάσεως λόγῳ συνεξετάζειν. Ὅπως γὰρ ἂν τοῦτο COnligerit, una cum ratione resurrectionis exqui- 
δῶμεν καθ᾽ ὑπόθεσιν ἔχειν, ἐν τῷ ὁμοίῳ πάντως ἐστὶν, — rere, vanum et ineptum est, ac nihil pertinet ad 
οὔτε δυσχολίας, οὔτε (0) ῥᾳστώνης ix τῆς τοιαύτης — rem. "Nam quomodocunque id sese exempli gratia 
διαφορᾶς περὶ τὴν ἀνάστασιν οὔσης. Τὸν γὰρ τοῦ dederimus habere, in idem omnino res redit, ac 
ζῇν ἀρξάμενον, ζῆσαι χρὴ πάντως, τῆς ἐν τῷ μέσῳ nihil refert, cum neque difficultas et. incommodi- 
διὰ τοῦ θανάτου συμθάσης αὐτῷ διαλύσεως tv τῇ las, neque commoditas, atque. facilitas. ex tali 
ἀναστάσει διορθωθείσης. Τὸ δὲ πῶς ἣ πότε ἡ διάλυ- — dillerentia cirea resurrectionem sit. Nam eum qui 
σις γίνεται, τί τοῦτο πρὸς τὴν ἀνάστασιν; Πρὸς vivere coeperit, vivere prorsus oportet, ea quie 
ἕτερον γὲρ σχοπὸν βλέπει ἡ περὶ τούτου σχέψις, οἷον — medio tempore per morlem ci contigerit dissolu- 
χαθ᾽ ἡδονήν τις ἐδίω, ἢ ἀνιῴμενος, xav! ἀρετὴν ἢ lione per resurrectionem correcta atque emendata. 
xaxlav, ἐπαινετὸς (1) ἣ ὑπαίτιος (S), ἐλεεινῶς ἣ μα- — Caeterum qua ratione. aut quando dissolutio fiat, 
χαρίως παρῆλθε τὸν χρόψον. Ταῦτα γὰρ πάντα xai — quid hoc ad resurrectionem? Ad aliud enim propo- 
τὰ τοιαῦτα ἐχ τοῦ μέτρου τῆς ζωῆς xal ἐχ τοῦ εἴ- situm spectat hujus rei consideratio, verbi gratia, 
δοὺς (9) χατὰ τὸν βίον εὑρίσχεται, xoa οὕτω πρὸς ἴῃ voluptate, vel in tristitia. atque dolore aliquis 
τὴν χρίσιν τῶν βεθιωμένων, ἀναγκαῖον ἂν εἴη τῷ — vixit, secundum virtutem vel vitiose, cuin laude, 
χριτῇ πάθος xaX λώθην, xa νόσον, xaX γῆρας, xo — vel crimini obnoxius, miserabiliter, vel beate tem- 
ἀχμὴν, xo νεότητα, xo πλοῦτον, xoi πενίαν Otepsu- — pus transegit. ΠΡΟ enim atque ejusmodi omnia 
νᾶσθαι " ὅπως τις OV ἑχάστου τούτων ζενόμενος, ἢ ex mensura modoque atque ex genere vile depre- 
εὖ 3| καχῶς τὸν συγχληρωθέντα βίον παρέδραμε, xaY — henduntur, et quantum. attinet ad. faciendum acte 
ἢ (10) πολλῶν ἐγένετο δεχτιχὸς ἀγαθῶν, ἣ καχῶν (11), p vit: judicium, necessarium judici fuerit, de vitio, 
ἐν μαχρῷ τῷ χρόνῳ, ἣ οὐδὲ τὴν ἀρχὴν ὅλως ἑχατέρου — de jactura ac detrimento, de morbo, de senectute, 
τούτων ἐφήψατο, ἐν ἀτελεῖ τῇ διανοίᾳ τοῦ ζὴν παυ- de :etatis vigore, de juventute, de divitiis, de 
σάμενος; Ὅταν δὲ πρὸς τὴν πρώτην τοῦ ἀνθρώπου — paupertate inquirere atque sciscitari : quo pacto 
χατασχευὴν δι᾽ ἀναστάσεως ὁ Θεὸς ἐπανάγῃ (12) τὴν — quis per horum unumquodque versatus bene an 
φύσιν, ἀργὸν (13) ἂν εἴη τὰ τοιαῦτα λέγειν, χαὶ τὸ — male vite, quam | sortitus sit, cursum. confecerit, 
διὰ τῶν τοιούτων ἐνστάσεων (14) οἴεσθαι τὴν τοῦ οἱ an multorum capax bonorum, vel. malorum 
Θεοῦ δύναμιν πρὸς τὸν σχοπὸν ἐμποδίζεσθαι. fuerit, tempore longinquo, an nec ab initio quidem 
prorsus horum utrumque attigerit, quippe nondum mente atque ingenio perfecto vita defunctus? Cum 
autem ad primam fabricationem et. constitutionem hominis per resurrectionem Deus maturam rc 


(97) Ἢ ἀκμή - ὁ θάνατος. Delet B. (0). Οὔτε - οὔτε. A οὐδὲ - οὐδέ. 

(98) Ὑπο.Ἰειφθήσεται. B ἀπολειφθ. (1) Ἐπαινετάς. A D ἐπαινετῶς. 

(99) Ἢ δικγότης. ^ delet ἡ. (8) Ὑπαίτιος. A D ὑπαιτίως. 

(1) ^H τῆς. ἃ Ἢ τῆς τις. (9) Εἴδους. A addit τοῦ. 

(2) l'evéceoc. Δ γεννήσεως. (10) Kal ἤ. ἃ καὶ ci. 

(5) Καὶ καθώς. Kat delet A. (11) Ἢ κακῶν. Delect B. 

(ἢ) El ἐγενήθη. & in margine ὅτι. (12) "Exardyn. A.in margine ἐπαναγάγῃ 
(9) Toroc δέ. A in margine εἰ τοιῶσδς ἣ ἑτέοως (15) 'Apyóv. B ἔργον. 


συμθέδηχς. (14) Ἑναστάσεων,. B συστάσεων, 
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duxerit, otiosum, vanum et inutile fuerit talia dicere ac putare, quod — per. hujusmodi objeeta argu- 
prohibeatur atque impediatur. 


menta potentia Dei ἃ suo proposito atque consilio 

Porro propositum atque consilium ejus hoc unum 
cst, uL omni natur: nostrae plenitudine. singulatim 
per quosque homines jam perfecta atque absoluta, 
cum alii quidem jam statim per hane vitam a vitio- 
sitate expiati, alii vero posthac, convenientibus 
temporibus per ignen eurati fuerint, alii autem ex 
$quo boni simul ae mali scientiam alque expe- 
rientiam per hane vitam non habuerint, omnibus 
proponat participationem et usum bonorum, qui 
inipsosunt, quis bona Scriptura neque oculum 
neque aures accepisse, neque cogilatio- 
nibus et ratiocinationibus assequi atque compre- 
hendi posse dicit. Id autem nihil est aliud, ut mea 
quidem opinio fert, quam in ipso Deo esse; bonum 
enim quod superat auditum et oculum et cor, id 
fuerit quod in superis naturze rerum proesidet. uni- 
verse. Porro dilferentia vite, qux:e vel cum virtu- 
to, vel eum nequitia vitioque transigitur, posthac 
maxime per hoc ostenditur, quod citius aut tar- 
dius quis beatitudinis qua: speratur, particeps fiet. 
Nam pro modo unicuique insit:e vitiositatis propor- 
lione respondens acecommodabitur prorsus etiam 
productio medicinz. Medicina autem animae fue 
rib vitiositatis expiatio; ea vero sine dolorifica 
allectione perfici non potest, quemadmodum in 
superioribus qui&situm atque ostensum est. Magis 
autem superfluitatem, ineptitudinem et inconvenien- 
iiam objeetorum argumentorum agnoverit, si quis 
profunditatem | apostolieze sapienti | contemplatus 
luerit. Nam Corinthiis mysterium hujus rei decla- 
rans, cum et illi ipsi eadem forsitan objicerent, 
que nune ab illis qui hane. doctrinam oppugnant, 
ad eversionem fidei eorum qui credunt, proferun- 
tur, sua auctoritate illorum imperite atque in- 
scitis coereens. audaciam, ita dicit: «Dices igitur 
nihi: Quo modo mortui resurgunt? quali item 
corpore venient? Stulte,» inquit, « tu quod seminàs, 
non vivificatur, nisi mortuum fuerit, et id quod 
seminas, non quod nascetur, corpus seminas, sed 
nudum granum, verbi gratia, tritici, aut alicujus 
ex celeris seminibus. Deus autem dat οἱ corpus, 
"t vult. Hicenim mihi os obturare, atque silentium 
imponere iis videtur, 


vidisse, 


qui proprias mensuras natu- 
ro ignoraut, et cum suis viribus divinam ex adverso 
comparant potentiam, existimant. tantum 
Deum posse, quantum humanum ingenium 


atque. comprehendere pos:it : 


atque 
capere 
quod autem supra 
nos sit, etiam divinam potentiam praecedere atque 
superare. Qui enim interrogaverant Apostolum, qua 

ὅ5 | Cor. xv. 25 sqq. 

(15) Ἢ διά. A B ἤδη διά. 

(10) Διὰ τοῦ πυρός. A in margine τῷ αἰωνίῳ 
πυρὶ χαταδιχασῃέντων τῶν δὲ ἐπίσης τοῦ χαλοῦ τε. 

(47) ᾿Εφικτόν. A ἐφιχτά. 

(18) Σχοαιότερον. A in margine σχολαίτερον. 

(19) ᾿ΕΥ1 γένομ. B ἔγγινομ.. 

(20) A» a Aoc. A IU ἀναλογήσει, 

(21) Τὸ τῆς. À τὸ ἀπὸ τῇ 

(22) Τάχα ταῦτα. A B 


ται. 


Α 


ἸΣχοπὸς δὲ αὐτῷ εἷς, τὸ τελειωθέντος ἣ διὰ (15) 
τῶν xa0' ἔχαστον ἀνθρώπων, παντὸς τοῦ τῆς φύσεως 
ἡμῶν πληρώματος, τῶν μὲν εὐθὺς ἤδη χατὰ τὸν 
βίον τοῦτον ἀπὸ χαχίας χεχαθαρμένων, τῶν ὃὲ μετὰ 
ταῦτα διὰ τοῦ πυρὸς (16) τοῖς xaÜfxouct. χρόνοις 
ἰατρευθέντων, τῶν δὲ ἐπίσης χαὶ τοῦ χαλοῦ χαὶ τοῦ, 
χαχοῦ τὴν πεῖραν παρὰ τὸν τῇδε βίον ἀγνοησάντων, 
πᾶσι προθεῖναι τὴν μετουσίαν τῶν ἐν. αὐτῷ. καλῶν; 
ἅπερ φησὶν ἣ Γραφὴ, μήτε ὀφθαλμὸν ἰδεῖν, μῆτε 
ἀχοὴν δέξασθαι, μήῆτς λογισμοῖς ἐφιχτὸν (117) γενέ- 
Τοῦτο 0E οὐδὲν ἄλλο ἐστὶ, χατά γε τὸν ἐμὸν 
τὸ γὰρ ἀγα- 


σθαι. 
λόγον, ἣ τὸ ἐν αὐτῷ τῷ. Θεῷ γενέσθαι - 
θὸν τὸ ὑπὲρ ἀχοὴν xo ὀφθαλμὸν. χαὶ καρδίαν, αὐτὸ 
ἂν εἴη τὸ τοῦ παντὸς ὑπερχείμενον. 'H δὲ τοῦ xac 
ἀρετὴν ἣ χαχίαν βίου διαφορὰ ἐν τῷ μετὰ ταῦτα χατὰ. 
τοῦτο δειχθήσεται μάλιστα, ἐν τῷ θᾶττον ἣ σχολαιό- 
τερον (18) μετασχεῖν τῆς ἐλπιζομένης μαχαριότητος. 
'Tó γὰρ μέτρῳ τῆς ἐγγενομένης (19) ἑχάστῳ χαχίας 
πάντως χαὶ ἣ τῆς ἰατρείας παρά- 
. Ἰατρεία δὲ ἂν εἴη ψυχῆς τὸ τῆς (21) χαχίας 
τοῦτο δὲ ἄνευ ἀλγεινῆς διαθέσεως χατορ- 
ue ἐν τοῖς προλαθοῦσιν 
ἐξήτασται. Μᾶλλον δὲ ἄν τις ἐπιγνοίη τῶν ἐνστάσεων 
πὸ περιττὸν καὶ XM τὸ βάθος τῆς ἀποστο- 
Τοῖς γὰρ Κορινθίοις τὸ περὶ 


ἀναλογήσεται (30) 
πασις e 
χαθάρσιον * 


θωθῆνα: οὐχ οἷόν τε, 


εἰς 


Ans διαχύψας σοφίας. 
τούτων σαφηνίζων μυστήριον, τάχα ταῦτα (22) 


προτεινόντων αὐτῷ χἀχείνων, ἃ παρὰ τῶν νῦν χατ- 


C 


b 


ἐπιχειρούντων τοῦ δόγματος ἐπὶ ἀνατροπῇ τῶν πε- 
πιστευμένων προφέρεται, τῷ ἰδίῳ ἀξιώματι τὸ τῆς. 
ἀμαθίας αὐτῶν ἐπικόπτων (25) θράσος, οὑτωσὶ λέγει. 
« Ἐρεῖς οὖν yov: Πῶς ἐγείρονται οἱ νεχροί ; (*) Ποίῳ && 
σώματι ἔρχονται; ; "Agptv, » φησὶ, « σὺ ὃ σπείρεις οὐ 
ζωοποιεῖται ἐὰν μὴ ἀποθάνῃ, χαὶ à σπείρεις, οὐ τὸ 
αὥμα τὸ γενησόμενον σπείρεις, ἀλλὰ γυμνὸν κόκχον, 
εἰ τύχο! σίτου, ἣ ἄλλου τινὸς τῶν σπερμάτων ’ ὁ δὲ 
Θε ὃς δίδωσιν αὐτῷ σῶμα χαθὼς ἠθέλησεν.» Ἐνταῦθα 
γὰρ ἐπ 
μέτρα τῆς φύσεως, xoi πρὺς τὴν ἑαυτῶν ἰσχὺν τὴν 
θείαν ἀντεξετάζοντας δύναμιν, xaX οἰομένους τοσοῦ- 
πον εἶναι τῷ Θεῷ δυνατὸν, ὅσον (24) χωρεῖ χαὶ (25) 1$ 
τὸ δὲ ὑπὲρ ἡμᾶς ὃν, χαὶ τοῦ 
Θεοῦ παριέναι τὴν δύναμιν. Ὁ γὰρ ἐρωτήσας τὸν 
᾿Απόστολον τὸ πῶς (26) ἐγείροντα! οἱ νεχροὶ, ὡς 
ἀμήχανον ὃν τὸ ἐσχεδασμένων τῶν τοῦ σώματος στοι- 
χείων εἰς συνδρομὴν πάλιν ἐλθεῖν ἀποφαίνεται * xal 
ks τούτου μὴ δυναμένου, ἄλλου δὲ (27) σώματος παρὰ 
ἣν (28) c συνδρομὴν τῶν στοιχείων οὐχ ὑπολειπομένου, 
τοῦτό ν φησι χατὰ τοὺς δεινοὺς τῶν διαλεγομένων 
& τινος ἀχολουθίας ἄπερ ὑπέθετα" 


στομίζειν μοι δοχεῖ «οὺς ἀγνοοῦντ ας τὰ οἱἰχεῖα 


ἀνθρωπίνη χατάληφψις * 


(i^) 


συμπεράνας (29) διά 


(925) Ἑπικόπτων. .A in margine ἐπισχήπτων, 
(5) Ἐρεῖς - οἱ vexpot. Delet B. 

(24) “Ὅσον. A ὅσον xat. 

(25) Kat. Delet U. 

(26) Τὸ πῶς. A in margine ὅπως. 


(21) "A. 1λου δέ. B ἀλλ᾽ οὐδέ. 
(23) Παρὰ τήν. B πρὺς τῆν. E 
(29) Συμπεράγας. A. addit λόγῳ. 
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DE ANIMA ET RESURRECTIONE. 
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oec bee 1 : : 
ὃ σῶμά ἐστι συνδρομὴ στοιχείων, τούτων δὲ ἀμή- A ratione mortui resurgerent, quasi fleri non posso 


χανος (50) Ex δευτέρου ἡ σύνοδος. ποίῳ χρήσονται 
σώματι οἱ ἀνιστάμενοι ; Τοῦτο τοίνυν τὸ δοχοῦν διά 
τίνος τεχνιχῆς σοφίας αὐτοῖς συμπεπλέχθαι, ἀφρο- 
σύνην ὠνόμασε, τῶν μὴ χατιδόντων ἐν τῇ λοιπῇ 
χτίσει τὸ ὑπερέχον τῆς θείας δυνάμεως. Καταλιπὼν 
γὰρ τὰ ὑψηλότερα τοῦ Θεοῦ θαύματα (51), δι᾿ ὧν ἣν 
εἰς ἀπορίαν ἀγαγεῖν τὸν ἀχούοντα, οἷον, τί τὸ οὐρά- 
νιον σῶμα, καὶ πόθεν, τί δὲ τὸ ἡλιαχὸν, T] τὸ σεληναῖον, 
3| τὸ ἐν τοῖς ἄστροις φαινόμενον, ὁ αἰθὴρ, ὁ ànp, τὸ 
ὕδωρ, 1j γῇ ; ἀλλ᾽ Ex (52) τῶν συντρόφων ἡμῖν xol 
χοινοτέρων ἐλέγχει τῶν ἐνισταμένων τὸ ἀνεπί- 
σχεπτον. 


censerent, ut eorporis elementa dissipata rursum 
veniant ad concursum ; et eum hoe quasi fieri. non 
posset, nec aliud preter id quod e» coneursu 
confletur elementorum, corpus relinqueretur, 
more eorum qui subtiliter et callide disserunt 
ae disputant, per quamdam consequentiam ea quie 
proposuerat, oratione concludens, hoe dieit: Si 
corpus est. concursus elementorum, 3€ fieri non 
potest, ut iterum ea coeant et conveniant: quo cor- 
pore utentur ii qui resurgunt? Hoc igitur, quod per 
artificiosam quamdam calliditatem ab iis connexum 
et concinnatum. videbatur, stultitiam. nominavit, 


qui non animadvertissent in reliqua creatura prostantiam et excellentiam potenti: divine, Omissis enim 


sublimioribus miraculis Deiperquie ad dubitationem ac perplexitatem. adduci poterat auditor , 
quidnam sit corpus coleste, aut unde sit, quidnam | item corpus solis aut lunze, aut id quod 
bus apparet, quid other, quid aer, quid aqua, terra, per ea, qui frequenti consuetudine 


veluti, 
in sideri- 
nobis 


nota magisque communia sunt, arguit in. considerantiam adversariorum. 


Οὐδὲ ἡ γεωργία σε διδάσχει, φησὶν, 
ἐστιν ὁ πρὸς τὸ ἑαυτοῦ μέτρον τῆς θείας δυνάμεως τὸ 
ὑπερέχον στοχαζόμενος ; πόθεν τοῖς σπέρμασι τὰ 
περιφυόμενα σώματα; τί δὲ χαθηγεῖται τῆς βλάστης 
αὐτῶν ; οὐχὶ θάνατος, εἵπερ θάνατός ἔστιν ἢ τοῦ 
συνεστηχότος διάλυσις; Τὸ γὰρ σπέρμα μὴ ἀνέλ- 
θοι (33) εἰς ἔχφυσιν μὴ διαλυθὲν ἐν τῇ βώλῳ (54), 
xal γενόμενον ἀραιὸν (55) xal πολύπορον, ὥστε 
καταμιχθῆναι πρὸς τὴν παραχειμένην ἰχμάδα τῇ 
οἰχείᾳ ποιότητι, χαὶ οὕτως εἰς ῥίζαν χαὶ βλάστην 
μεταποιηθῆναι, χαὶ μηδὲ ἐν τούτῳ (56) μεῖναι, ἀλλὰ 
μεταδαλεῖν εἰς χαλάμην, τοῖς διὰ μέσου γόνασιν, 
οἷόν τισι συνδέσμοις ὑπεζωσμένην, πρὸς τὸ δύνασθαι 
φέρειν ἕν ὀρθίῳ τῷ σχήματι τὸν στάχυν τῷ χαρπῷ 
βαρυνόμενον. Ποῦ τοίνυν ταῦτα περὶ τὸν σῖτον ἢν 
πρὸ τῆς ἐν τῇ βώλῳ αὐτοῦ διαλύσεως ; ᾿Αλλὰ μὴν 
OU τοῦτό ἐστιν, Ei γὰρ μὴ ἐχεῖνο πρότερον ἦν, 
οὐδ᾽ ἂν (31) ὁ στάχυς ἐγένετο. “Ὥσπερ τοίνυν τὸ χατὰ 
τὸν στάχυν σῶμα (58) ἐκ τοῦ σπέρματος φαίνε- 
«at (59), τῆς θείας δυνάμεως ἐξ αὐτοῦ ἐχείνου τοῦτο 
φιλοτεχνούσης, χαὶ οὔτε δι᾽ ὅλου (40) ταὐτόν ἐστι 
τῷ σπέρματι, οὔτε παντάπασιν ἕτερον " οὕτω, φησὶ, 
DA τὸ μυστήριον τῆς ἀναστάσεως ἤδη σοι διὰ τῶν 
ἐν τοῖς σπέρμασι θαυματοποιουμένων προερμηνεύ- 
τας (41), ὡς τῆς θείας δυνάμεως ἐν τῷ περιόντι τῆς 
ἐξουσίας, οὐ μόνον ἐχεῖνο τὸ διαλυθέν σοι πάλιν ἀπο- 
διξούτης, ἀλλὰ (43) μεγάλα τε χαὺ χαλὰ προστιθεί- 
cni, δι᾽ ὧν σοι πρὸς τὸ (45) μεγαλοπρεπέστερον ἣ 
φύσις χατασχευά « Σπείρεται, » φησὶν, « ἐν 


ετᾶι. 


P - ' , 
φθορᾷ, ἐγείρεται Ey ἀφθαρσίᾳ" σπείρετα: ἐν ἀσθενείᾳ, 


H 


ἐγείρεται ἐν δυνάμε!:" σπε 


, 
πνευματιχόν. Ὥς γὰρ καταλιπὼν μετὰ τὸ διαλυ- 


(50) 'Auriyavoc. A addit ἐστὶν f. 

(91) Τοῦ O0. 6«óp. Ῥῶν τοῦ Θεοῦ θαυμάτων. B 
δογμάτων. [ 

(33) "AAA ἐκ. Delet. A. 

(33) Μὴ àvéAQot. A B οὐχ ἂν ἔλθοι. 

(34) Dé.lo. B βώλῳ. 

(59) Γενόμ. ἀρ. R γεινόμενον ἀραιόν. 

(50) 'Ev τούτῳ. ἃ ἐν πούτοις.. 


ὅτι μάταιός Β An nec agricultura quidem 1e docet, inquit, 


quod stultus et ineptus sit is qui ex modo ae men- 
sura suarum virium divin: potentize zestimat exeel- 
lentiam ? unde seminibus ea qux nascuntur, COr- 
pora? quid item pr:ecedit, eorum germinationem ? 
an non mors, si quidem mors est, compacti atque 
coaementati dissolutio ? Nam semen non perveniret 
ad germinationem, nisi in gleba dissolutum, molli- 
Lum et rarum effectum, atque in. plures meatus dif- 
fusum fuerit, ut sua propria qualitate permisceatur 
cum adjacente humore, atque ita in radicem οὐ 
germen 1ransmutetur, ac ne in his quidem 
maneat, sed in medio enatis geniculis, veluti 
quibusdam nodis et vinculis, succinctum — in 
culmum mutetur, uL in figura ardua atque 
ereeta spicam. fruge gravalam ferre possit. Ubi 
igitur hee qui circà frumentum conspiciuntur 
erant, antequam id in gleba dissolutum ac diffusum 
esset? Atqui illine hoc ortum est. Nam nisi illud 
prius fuisset, ne spica quidem naàtà esset, Quem- 
admodum igitur corpus spice ex semine prove- 
nit, divina potentia ex illo ipso hoc efficiente, ae 
neque penitus idem cum semine, neque omnino 
ab eo diversum est: eodem modo, inquit, myste- 
rium quoque resurrectionis jam tibi per ea, quie 
mirabiliter fiunt in seminibus prxsignifieatur, quod 
divina nimirum potentia per su: potestatis excel- 
lentiam non solum illud dissolutum tibi denuo red- 
dat, verumetiam alia tibi magna atque preclara 
adjieiat, per quie. tibi natura. ad augusliorem et 
ampliorem decorem instruitur et exornatur, t Se- 
minatur enim,» inquit, cin corruptione, resurgit 
in incorruptibilitate ; seminatur in infirmitate, re- 


(57) Οὐδ᾽ dr. οὐδέν. 

(58) Τὸ- σῶμα. Ὁ τὰ σώματα. 

(59) Φαίνεται. A Β φύεται. 

(40) Δι’ &Jov. B δι’ ὅλων. 

(41) Προερμηγεύεται. D προηρμήνευται. 

(42) "A.4A& οἷα. Δ B ἀλλά σοι xoX ἕτερα μεγάλα. 
(15) Πρὸς τό. Τό delet A. 

(M) Σπείρεται. Δ addit γάρ. 
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git in gloria; seminatur corpus animale, re- 


surgit corpus spirituale. » 9" Ut enim  postea- 
quam in gleba dissolutum ae diffusum triticum 
fuerit, relicta ea qu in quantitate. considera- 


tur exiguilate, et ea qu in qualitate. specta- 
tur figure sus proprietate, seipsum non dimittit, 
sed in seipso manens spica evadit, longe pluri- 
mum ipse sese et magnitudine, et pulchritudine, 
et varietate, et figura superans atque pr:ecedens : 
ita natura quoque humana omnibus suis in morte 
relictis proprietatibus, quas per affectionem ac dis- 
positionem passionibus, motibusque et animi per- 
Wrbationibus obnoxiam acquisiverat, dedecore, 
inquam, et ignominia, corruptione, infirmitate, 
ietatum differentia, seipsam non dimittit, sed. tan- 
quam in spieam quamdam, in incorruptibilitatem. 
immutatur, in gloriam, in honorem, in potentiam, 
et in omni re perfectionem, et in eam conditionem, 
ut vita.ejus non. amplius naturalibus proprietati- 
bus administretur, sed in spiritualem quemdam, et 
a passionibus et animi motibus perturbationibusque 
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surgit in potentia; seminatur in ignominia, resur- A θῆναι (45) ἐν τῇ βώλῳ σῖτος 


156 
τὴν ἐν τῷ ποσῷ fpa- 
χύτητα, xa τὴν ἐν τῷ ποιῷ σχήματος (0) αὐτοῦ 
ἰδιότητα, ἑαυτὸν οὐκ ἀφῆχεν, ἀλλ᾽ ἐν αὐτῷ (AT) μένων 
στάχυς γίνεται, πάμπολλα (A8) διαφέρων αὐτὸς 
ἑαυτοῦ, μεγέθει, χαὶ χάλλει, χαὶ ποικιλίᾳ, xo σχῆ- 
ματι (49) " χατὰ τὸν αὐτὸν τρόπον xax ἡ ἀνθρωπίνη 
φύσις ἐναφεῖσα τῷ θανάτῳ πάντα τὰ περὶ αὐτὴν (D) 
ἰδιώματα, ὅσα διὰ τῆς ἐμπαθοῦς διαθέσεως ἐπεχτή- 
σατο, τὴν ἀτιμίαν λέγω, τὴν φθορὰν, τὴν ἀσθένειαν, 
τὴν χατὰ τῆς (Ὁ1) ἡλικίας διαφορὰν, ἑαυτὴν οὐχ 
ἀφίησιν, ἀλλ᾽ ὥσπερ εἰς στάχυν τινὰ πρὸς τὴν ἀφθαρ- 
σίαν μεθίσταται, χαὶ τὴν δόξαν, χαὶ τὴν τιμὴν, xal 
τὴν δύναμιν, χαὶ τὴν ἐν παντὶ τελειότητα, χαὶ τὸ 
μηχέτι τὴν ζωὴν αὐτῆς οἰχονομεῖσθα: τοῖς φυσιχοῖς 
ἰδιώμασιν, ἀλλ᾽ εἰς πνευματικήν τινα xa ἀπαθῇ με- 
ταθῆναι χατάστασιν. Αὕτη γάρ ἐστιν ἡ τοῦ ψυχιχοῦ 
σώματος ἰδίοτης, ἀεὶ (52) διά τινος jor χαὶ χινή- 
σεως ἀπὸ τοῦ ἐν (p ἐστιν ἀλλοιοῦσθαι, χαὶ μεταῦάλ- 
λειν εἰς ἕτερον. "A γὰρ οὖν (53) οὐχ ἐπ᾽ (54) ἀν- 
θρώποις μόνον ὁρῶμεν, ἀλλὰ χαὶ ἐν φυτοῖς χαὶ ἐν 
βοσχήμασι (55), τούτων οὐδὲν ἐν τῷ τῷδε (56) βίῳ 
ὑπολειφθήσεται. 


immunem statum transeat. H;ec. est enim animalis corporis proprietas, ut semper per fluxum quem- 


dam et motum ab eo in quo versatur, 


diversum fiat, et in. aliud. immutetur. 


Nam quae nune non 


solum in hominibus, sed etiam in plantis ot stirpibus atque pecoribus bona videmus, horum nihil in 


ila quiz tune erit vita relinquetur. 


Videtur autem. mihi per omnia sermo quoque 
apostolicus cum nostra de resurrectione opinione 
concordare, atque id ostendere, quod etiam nostra 
continet. definitio, qui dicit, nihil aliud esse re- 
surrectionem, quam in antiquum statum et condi- 
lionem nature nostre restitutionem. Quoniam 
enim in prima origine mundi, hoe a Scriptura di- 
dicimus, quod primum graminis herbam terra pro- 
duxit, ut in narratione continetur, deinde ex ger- 
mine semen provenit: quod postquam in terram 
defluxisset, eadem rursus species ejus quod ab 
initio provenerat, enata est: id nimirum divinus 
Apostolus in resurrectione quoque fieri dieit, Non 
solum autem hoc ab eo docemur, videlicet quod 
humanum genus ad magnilicentiorem οὐ augustio- 
rem statum et conditionem immutetur; verum etiam 
quod nibil aliud sit id quod speratur, nisi id quod 
erat in principio. Quoniam enim ab initio non 
spica ex semine, sed ex illa semen provenit : postea 
vero deinceps semini spica accrescit, consequentia 
similitudinis aperte ostendit, quod ubi omnis per 
resurrectionem nobis beatitudo repullulaverit, in 
antiquam gratiam atque decorem restituetur. Cum 


€ T. Cor; xvi 49; 


Διαιυθῆγαι. 


A διαλυθῆναι ὁ. 
y 


12) 
A46) Σχήματος. A τοῦ ay. 

V) "Ey αὑτῷ. A B ἐν ἑαυτῷ. 
48) IlápzoAAa. Α πάμπολυ. 

49) X Σχήματι Ain textu χάριτι. 
50) He αὐτήν. A πε τήν. 
51) Κατὰ τῆς. A U χατὰ τάς. 
52) "Ael. A U τὸ ἀεί 

525) Obr. ἃ νῦν. 
54) ' A U ἐν 


CX 


ἐρῶμεν, A addit zzz 


C 


Δοχεὶ δέ μοι χαὶ διὰ πάντων συναγορεύξιν ὁ ἀπο- 
στολιχὸς λόγος τῇ καθ᾽ ἡμᾶς ὑπολήψει τῆς ἀνα- 
στάσεως, Xo τοῦτο δειχνύειν ὅπερ ὁ ἡμέτερος ὁρυ- 
σμὸς περιέχει λέγων, Μηδὲν ἕτερον εἶναι ἀνάστασιν, 
J| τὴν εἰς τὸ ἀρχαῖον τῆς φύσεως ἡμῶν ἀποχατά- 
στασιν. Ἐπειδὴ γὰρ ἐν τῇ πρώτῃ χοσμογονίᾳ τοῦτο 
παρὰ τῆς Γραφῆς μεμαθήχαμεν, ὅτι πρῶτον ἐθλά- 
στησεν 1j γῇ βοτάνην χόρτου, χαθὼς ὁ λόγος φησὶν, 
εἶτα ix τῆς βλάστης σπέρμα (51) ἐγένετο, οὗπερ 
ἐπὶ τὴν γῆν χαταῤῥυέντος, τὸ αὐτὸ πάλιν εἶδος τοῦ 
ἐξ ἀρχῆς φυέντος ἀνέδραμε * φησὶ δὲ τοῦτο ὁ θεῖος (58) 
᾿Απόστολος xa ἐπὶ τῆς ἀναστάσεως γίνεσθαι. Οὐ 
μόνον δὲ (59) τοῦτο παρ᾽ αὐτοῦ διδασχόμεθα, τὸ πρὸς 
τὸ μεγαλοπρεπέστατον (00) μεθίστασθαι τὸ ἀνθρώ- 
πινον, ἀλλ᾽ ὅτι τὸ ἐλπιζόμενον οὐδὲν ἕτερόν ἐστιν, ἣ 
ὅπερ ἐν πρώτοις ἣν. Ἐπειδὴ γὰρ τὸ χατ᾽ ἀρχὰς οὐχ 
ὡς (01) στάχυς ἀπὸ τοῦ σπέρματος, ἀλλ᾽ ἐχεῖθεν τὸ 
σπέρμα - μετὰ ταῦτα δὲ οὗτος τῷ σπέρματι περι- 
φύεται, fj τοῦ ὑποδείγματος ἀχολουθία σαφῶς ἐπιδεί- 
χνυσι (62), τὸ πᾶσαν τὴν διὰ τῆς ose) Ar ἀνα- 
θλαστήσουσαν ἡμῖν μαχαριότητα, πρὸς τὴν ἐξ ἀρχῆς 
ἐπανιέναι χάριν. Στάχυς γὰρ ὄντες 
τρόπον τινὰ χαὶ ἡμεῖς, ἐπειδὴ (04) τῷ χαύσωνι τῆς 


χαταρχὰς (05) 


(55) Εὐδοσκχήμασι. R delet. 

(56) Τῷ δέ. Α τότε. 

(57) Σπέρμα. A B τὸ σπέρμα. 

(58) Ὁ θεῖος. B. χαὶ ὁ θεῖος. 

(59) Δέ, delet ^. 

(60) Μεγαοπρεπέστατον. B μεγαλοπρεπέστερο". 
(61) Οὐχ ὡς. A οὐχ ὁ. B οὐχί. 


(62) ᾿Επιδείκνυσι. δ ὑποδείχνυ 5, 
(65) Kacepydác. ^ B τὸ zazapy. 
(0) Ἐπειδή. θεῖοι D. 
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καχίας xaz εξηράνθημεν, ὑπολαθοῦσα (03) ἡμᾶς (60) A cnim spica quodammodo nos quoque ab initio esse- 


ἡ γῆ διὰ τοῦ θανάτου (07) λυθέντας, πάλιν χατὰ τὸ 
ἕαρ τῆς ἀναστάσεως στάχυν ἀναδείξει τὸν γυμνὸν 
τοῦτον χόχχον τοῦ σώματος, εὐμεγέθη vs xa ἀμφι- 
λαφῇ καὶ ὄρθιον, καὶ εἰς τὸ οὐράνιον ὕψος ἀνατεινό- 
μενον, ἀντὶ χαλάμης ἣ ἀνθέριχος (08) τῇ ἀφθαρσίᾳ 
xaX τοῖς λοιποῖς τῶν θεοπρεπῶν γνωρισμάτων Opai- 
ζόμενον. « Δεῖ γὰρ (69) τὸ φθαρτὸν τοῦτο ἐνδύσασθαι 
ἀφθαρσίαν. » Ἡ δὲ ἀφθαρσία, χαὶ ἡ δόξα, χαὺ ἡ 
τιμὴ, χαὶ ἡ δύναμις, ἴδια τῆς θείας φύσεως εἶναι 
ὁμολογεῖται, ἅπερ πρότερόν τε περὶ τὸν xav εἰχόνα 
γενόμενον ἦν, χαὶ εἰσαῦθις ἐλπίζεται. 'O γὰρ πρῶτος 
στάχυς ὁ πρῶτος ἄνθρωπος Tv ᾿Αδάμ, (70). ᾿Αλλ᾽ 
ἐπειδὴ τῇ τῆς χαχίας εἰσόδῳ εἰς πλῆθος 1j φύσις 
χατεμερίσθη, χαθὼς γίνεται ὁ χαρπὸς ἐν τῷ στάχυϊ" 
οὕτως οἱ χαθ᾽ ἔχαστον γυμνωθέντες τοῦ χατὰ τὸν 
στάχυν ἐχεῖνον εἴδους, 
πάλιν ἐν 


xal τῇ γῇ χαταμιχθέντες, 
τῇ ἀναστάσει, χατὰ τὸ ἀρχέγονον χάλλος 
ἀναφυόμεθα, ἀντὶ ἑνὸς τοῦ πρώτου στάχυος ἀνάπε:- 
got (71) μυριάδες τῶν ληΐων γενόμενοι (12)» 


Ὁ δὲ xav ἀρετὴν βίος ἐν τούτῳ πρὸς τὴν χαχίαν 
τὸ διάφορον ἔχει (75), ὅτι οἱ μὲν ἐνταῦθα παρὰ τὸν 
ϑίον δι’ ἀρετῆς ἑαυτοὺς γεωργήσαντες, εὐθὺς ἐν 
πελείῳ τῷ στάχυϊ φαίνονται (74) * οἷς δὲ διὰ χαχίας 
ἐξίτηλός τε (75) χαὶ ἀνεμόφθορος ὁ χόχχος γέγονε 
παρὰ τὸν βίον τοῦτον ἡ ἐν τῷ Ψυχιχῷ σπέρματι δύνα- 
Uie, χαθάπερ (76) τὰ λεγόμενα χεράσθολα (71) οἱ 
τῶν τοιούτων ἐπιστήμονες λέγουσι γίνεαθαι * οὕτω 
xa οὗτοι (78), χἂν φύωσι (19) διὰ τὴς ἀναστάσεως, 
πολλὴν (79) ἀποτομίαν παρὰ τῷ χριτῇ ἕξουσιν, ἅτε 
δὴ οὐχ ἰσχύοντες ἀναδραμεῖν ἐπὶ τὸ εἶδος τοῦ στά- 
χυος, xai γενέσθαι ἐχεῖνο (80) ὅπερ ἦμεν πρὸ τῆς 
ἐπὶ τὴν γῆν χαταπτώσεως. Ἡ δὲ θεραπεία τοῦ ἐπι 
στατοῦντος τῶν. γεννημάτων, Tj τῶν ζιζανίων τε xol 
τῶν ἀχανθῶν ἐστι συλλογὴ, τῶν συναναφυέντων τῷ 
σπέρματι, πάσης τῆς ὑποτρεφούσης τὴν 0 δυνά- 
uet πρὸς τὸν νόθον (81) μεταῤῥυείσης, δι᾽ ὧν ἄτρο- 
φόν τε χαὶ ἀτελεσφόρητον τὸ γνήσιον ἔμεινε σπέρμα 
τῇ παρὰ φύσιν βλαστῇ (82) συμπεπλεγμένον (85). 
Ἐπειδὰν οὖν πᾶν ὅσον νόθον τε χαὶ ἀλλότριον ἔχτι- 
Mj (84) τοῦ τροφίμου, χαὶ εἰς ἀφανισμὸν ἔλθῃ, ταῦ 
πυρὸς τὸ παρὰ φύσιν ἐχδαπανήσαντος τῷ αἰωνίῳ 

πυρὶ παραδοθὲν (85), τ 
φύσις, χαὶ εἰς m ἁδρυνθήσετ 
τοιαύτης ἡ ΟΝ $, μαχραϊς 
χοινὸν εἶδος τ &py 
λαθοῦσα. roni ὃ 


ὁτε χαὶ τούτοις din ἡ 
a. (86) ὃ 


ποτε 


TT 
τῆς 
: 


me p δοι $ ^40 
χῆς ἡμῖν θεόθεν ἐπιύληθὲν ἀπο- 
εἰσιν (87) οἷς εὐθὺς τὸ 


(05) Ὑποιϊαδοῦσα. B ὑπολαῦ, δέ. 
(00) Ἥμαος. Delet B. 
(07) Θαγάτου AvO£rrac. B ἀναλυθέντας. 
(08) ) ᾿Αγθέρικος. ΑΒ ἀνθερίχων. 
(09) Δεῖ γάρ. A B addunt φησί. 
UE ᾿Αδάμ. D. delet. A ὁ ᾿Αδάμ. 
11) ᾿Αγάπειρον. A οἱ ἄποροι. B αἱ ἄπειροι. 
(12) Γέγόμεγοι. b γινόμενοι. 
(15) Ἔχει. A B ἕξει. 
(14) Φαίγνονται. B. φύονται. 
(15) ᾿Εξίτηνϊός τε. A B ἐξίτηλός τις, 
(10) Καθάπερ. B χαθάπερ γάρ. 
(11) Κεράσδοιῖϊα. " χε ρασθόλα: ᾶ. 
(18) Οὕτω καὶ οὗτοι. À ἴῃ margine οὗτοι 


d 
" 
£ 


τέλειον 


XX 


mus, posteaquam :estu vitiositatis exaruimus, ex- 
Ceplos nos terra per mortem dissolutos rursus in 
vere resurrectionis, hoe nudum corporis granum 
spicam efficiet proceram, ingentem et copiosam, 
arduam et erectam, et ad altitudinem usque caeli 
pertingentem, pro culmo vel aristis, incorruptibi- 
litate reliquisque divinis et augustis insignibus con- 
spicuam οἱ ornatam. «Oportel. enim,» inquit, 
corruptibile hoc induere incorruptibilitatem. » Con- 
stat autem. quod incorruplibilitas, et honor, et 
gloria, et potentia, propria divinae natura sint, 
qui cum prius aderant ei, qui ad imaginem factus 
est, tum in posterum reditura sperantur, Nam 
prima spica, primus homo Adam erat ; sed postea- 
quam. per introitum vitiositatis in multitudinem 
natura divisa est, sicut in spica fructus exsistit, 
ita singulatim unusquisque homo illius spiez forma 
nudati et cum terra commisti, rursus in. resurre- 
ctione in antiquam pulchritudinem renascimur, pro 
una illa prima spica, infinita milia segetum ef- 
fecti. 

Porro vita qu:e per virtutem transigitur, in hoc 
differt a vitiosa vita, quod illi qui in hac vita per 
virtutem sese excoluerint, statim in perfecta spica 
apparent : quibus autem propter vitiositatem exilis, 
evanida, adulterina, ignava, ventorumque injurize 
obnoxia vis per hanc vitam in animali semine fuit, 
quemadmodum ea, qui χεράσθολα, id est dura at- 
que immitia dicuntur, talium rerum periti nasci 
dicunt : hi etiamsi per resurrectionem nati fuerint, 
magnam duritiam et severitatem judicis esperien- 
tur, ut qui nimirum non valeant excrescere et sur- 
gere ad formam spicis, et. evadere illud quod era- 
mus antequam in terram delapsi essemus. Porro 
curatura atque remedium, quod adhibet is qui ger- 
minibus pr:eest, hoc est, ut nimirum zizania simul 
ac spinas colligat, qui: una cum semine enatoe 
fuerint, omni vi radicem subtus alente in adulteri 
nam naturam transfusa : quibus rebus aecidit ut et 
genuinum ae germanum semen non nutriretur, et 
idcirco, quod ab eo germine quod prater naturam 
juxta enatum esset, suffocaretur, nihil unquam per- 
fecti producere posset. Posteaquam igitur quidquid 
non sincerum ae germanum, sed adulterinum οἱ 
alienum est, ex eo quod sincerum est, ac vim nu- 
triendi habet, evulsum et ad. interitum redactum 
fuerit, atque ignis id quod naturale non est, assum- 
φυῶσ! διὰ τῆς ἀναστάσεως πολλὴν ἀποτομίαν. 

(79) Φύωσι. Β φυῶσι. : 

(79 Πολλὴν - χρόνοις. D ΙΙολλῆς τῆς παρὰ τοῦ 
γεωργοῦντος θε ἐραπείας προσδέονται πρὸς τὸ μόλ.- 
ποτὲ τοῖς χαθήχουσι χρόνοις. 

(80) Ἐκεῖνο.  ἐχεῖνον. 

(81) Τὸν γόθον. A B τὸ νόθον. 

(82) D.laccij. B. βλάστῃ. 

(83) Συμπεπιλεγμέγον. A B συμπεπνιγμ. 

(84) 'Exzt. H. B ἐχταλῇ. 

(85) Τῷ a. a. z. delent ἡ b. 

(80) 'A6pvr "Ὁ. ᾽Ἄνδρυνθ. 

(87) Δέ εἰσιν. A B delent εἰσιν. 
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pseri, tune etiam horum natura copioso nutri- A χάλλος τῶν ἀσταχύων συνανατελεὶ (88) τοῖς (89) quo- 
mento aecepto grandescet, ae fruetum producere μένοις διὰ τῆς ἀναστάσεως. , ᾿ 

iaturabit per ejusmodi curam longo tandem circuitu temporum, communi specie qua ab initio nobis 


a Deo impressa atque attributa est, recuperata. Deati autem, quibus per resurrectionem nascentibus 


proünus simul perfeeta atque absoluta spicarum pulchritudo exorietur. 


Hiec autem. dieimus, non quod ulla corporalis in 
resurrectione differentia apparitura sit in iis qui 
cum virtute. vel vitio nequitiaque vitam wransege- 
runt, ut alium quidem, quod ad corpus attinet, 
imperfectum putemus, alium autem perfectionem 
habere existimemus ; sed quemadmodum per hane 
viam et vinetus et. solutus. simili quidem ambo 
corporis habitu sunt, multum autem inter utrum- 
que quantum ad voluptatem et dolorem attinet, 
iuterest, eodem modo puto in futuro posthac tem- 
pore differentiam bonorum pariter ac malorum 
sstimari oportere. Nam perfectio corporum ex 
semente renascentium eum ineorruptibilitate pari- 
ter ac gloria, cum honore ac potentia futura dici- 
tur ab Apostolo ; harum vero rerum diminutio, non 
corporalem quamdam renati mutilationem  signifi- 
cat, sed uniuseujusque corum qux per bonum | in- 
lelliguntur, privationem simul et alienationem. 
Quoniam igitur alterum circa nos prorsus esse 
oportet eorum qua per oppositionem intelliguntur, 
vel bonum, vel malum, perspicuam est quod, cum 
aliquis non in bono versari dieitur, prorsus eum in 
malo versari demonstratur. Atqui circa vitiositatem 
non honos, non gloria, non incorruptibilitas, non 
potentia est. Prorsus igitur necesse est ut circa 
quem hzc mon sint, huie ea qux ex opposito in- 
telliguntur, adesse non dubitetur, in(irmitatem sci- 
licet, ignominiam, corruptionem, ct quiecunque 
ejus generis sunt, cujus in superioribus scriptis 
mentionem fecimus, eum diceremus quod ii qui ex 
vitiosilate contraeti sunt. anime morbi atque aífe- 
ctus, cum per cam totam diffusi coaluerint, et cum 
ea uniti. fuerint, ejusmodi evadunt, ut difficulter 
tolli atque. aboleri possint. Talibus igitur cura 
conveniente expurgalis et expiatis, quidquid in 
corum  succedet, incorruptibilitas, vita, honor, 
modi vel 
Ei eloria in sieeula, Amen. 


(88) ZvvavazsAci. B συνανατέλλει. 
(89) Τοῖς. A B delent. 

90) Μεταξύ. A B μετά. 

ἮΝ Διάφορον. A ἀδιάφορον. 

(92) Τελείωσις. B τελειότης. 

(95) Δυνάμει. B δυναστείᾳ. 

(94) Γενέσθαι. Δ D γίνεσθαι. 

(95) Noovpuércov. B νοουμένου. 
(96) Πάντως. A B addunt εἶναι. 
(97) Πᾶσα. A πᾶσα οὗν. 

(98) Τὰ τούτοις. A in margine τούτῳ. 
(99) Τοιούτου. Ἀ τοῦ τοιούτου. 


p οὕτως οἶμαι χρῆναι τῶν 


Ῥὰῦτα δέ φαμεν οὐχ ὡς σωματικῆς τινος διαφορᾶς 
ἐν τοῖς κατ᾽ ἀρετὴν ἢ κακίαν βεθιωχόσιν Ev τῇ &va- 
στάσει φανησομένης, ὡς τὸν μὲν ἀτελῆ χατὰ cpm 
νομίζειν, τὸν δὲ τὸ τέλειον ἔχειν οἴεσθαι * ἀλλ᾽ ὥσπερ 
παρὰ τὸν βίον ὁ δεσμώτης τε χαὶ ἄνετος, ἔχουσι d 
ἀμφότεροι παραπλησίως τῷ σώματι, πολλὴ δὲ μεταξὺ 
ἀμφοτέρων dj χαθ᾽ ἡδονὴν τε χαὶ λύπην διαφορά" 
ἀγαθῶν τε καὶ χαχῶν ἐν τῷ 
μεταξὺ (90) ταῦτα χρόνῳ λογίζεσθαι τὸ διάφορον (91). 
ἯἩ γὰρ τελείωσις (92) τῶν &x τῆς φθορᾷς ἀναφυο- 
μένων σωμάτων ἐν ἀφθαρσίᾳ τε xol δόξῃ, χαὶ τιμῇ, 
xat δυνάμει (95) παρὰ τοῦ ᾿Αποστόλου γενέσθαν (94) 
λέγεται * dj δὲ τῶν τοιούτων ἐλάττωσις οὐ σωματιχήν 
τινα τοῦ φυέντος διασημαίνει χολόθωσιν, ἀλλ᾽ ἑχάστου 
τῶν xavà τὸ ἀγαθὸν νοουμένων (99) στέρησίν τε xoi 
ἀλλοτρίωσιν. Ἰδπεὶ οὖν ἕν τι χρὴ πάντως περὶ ἡμᾶς 
εἶναι τῶν xav' ἀντίθεσιν νοουμένων, ἢ ἀγαθὸν, ἣ 
χαχὸν, δηλονότι τὸ ἐν τῷ ἀγαθῷ τινα λέγειν μὴ εἶναι, 
ἀπόδειξις γίνεται τοῦ ἐν τῷ χαχῷ πάντως (90). ᾿Αλλὰ 
μὴν περὶ τὴν χαχίαν, οὐ τιμὴ, οὐ δόξα, οὐχ ἀφθαρ- 
σία, οὐ δύναμις. ᾿Ανάγχη πᾶσα (97), περὶ ὃν μὴ ἣν 
ταῦτα, τὰ τούτοις (98) ἐξ ἀντιθέτου νοούμενα παρεῖ- 


€ ναι, μὴ ἀμφιθάλλειν, ἀσθένειάν, ἀτιμίαν, φθορὰν, 


χαὶ ὅσα τοιούτου (99) γένους ἐστὶν, ἃ (1) ἐν τοῖς 
ἔμπροσθεν εἴρηται λόγοις, ὅσα (8) δυσαπάλλαχτα γί- 
νεται τῇ Ψυχῇ và ἐχ χαχίας πάθη, 0v ὅλης αὐτῆς 
ἀναχραθέντα χαὶ συμφυέντα, xai ἕν πρὸς ἐχείνην 
γενόμενα. Τῶν τοιούτων οὖν (S) ταῖς διὰ πυρὸς (4) 
ἰατρείαις ἐχχαθαρθέντων τε καὶ ἀφανισθέντων, ἕχα- 
στον τῶν πρὸς τὸ χρεῖττον νοουμένων ἀντεπελεύσε- 
ται (5), 3j ἀφθαρσία, 3; ζωὴ (0), ἡ τιμὴ, ἡ χάρις, ἡ 
δόξα, ἡ δύναμις (7), χαὶ εἴ τι ἄλλο τοιοῦτον (8) Ev τε 
τῷ Θεῷ (9) ἐπιθεωρεῖσθαι εἰχάζομεν, xol τῇ εἰχόνι 
αὑτοῦ, ἥ τίς ἐστιν ἡ ἀνθρωπίνη φύσις (10). 
meliorem partem. intelligitur, invicem et in. locum 
gratia, gloria, potentia: et si quid aliud. ejusdem 


in ipso Deo, vel in imasine ejus qui est humana natura cerni conjicimus οὐ existimamus. 


(1) "A. Α ἅπερ. 

(2) Ὅσα. X B-óvt. ὃ 

(5) Τῶν τ. οὖν. B τῶν οὖν τ. ; 

(4) Ταῖς διὰ πυρός. A in margine τῇ προσηχούσῃ 
ἐπιμελείᾳ ἐχχαθαρθέντων. à 

(Ὁ) Ἀντεπελεύσεται. A B ἀντεισελεύσεται, 

n Ἢ! ζωή. in B. sequitur ἡ δύναμις. 

(1) Ἢ δύναμις. Delet B. 

Ἢ Τοιοῦτον. Ὁ τοιοῦτο, 
(9) Ἔν τε τῷ 0. B αὐτῷ τε τ. 0. Tn 
(10) B Αὐτῷ ἡ δόξα εἰς τοὺς alorac. "Ajo. 


461 DE INFANTIBUS. QUI PRUEMATURE. ABRIPIUNTUR. 162 
E ——M———— 


TOY AYTOY 


HEPI 


TON NHIIION 


ΠΡῸ OPAX APAPHAZOMENON, 


ΠΡΟΣ IEPION 


EJUSDEM 
DE INFANTIBUS 


QUI 


PR/EMATURE 


ABRIPIUNTUR, 


AD HIERIUM. 


Laurentio Si[ano interprete. 


Σοὶ μὲν, ὦ ἄριστε, πάντες σοφισταί τε xol λογο- A — Dicendi quidem vim, qua quisque przeditus fue- 


γράφοι τὴν τοῦ λέγειν πάντως ἐπιδείξονται δύναμιν, 
οἷόν τινι σταδίῳ τῷ πλάτει τῶν σῶν θαυμάτων ἐνδια- 
θέοντες. Καὶ γάρ πως οἷδεν μεγαλοφωνότερον ποιεῖν 
τὸν λόγον γενναία τις ἀμφιλαφὴς προτεθεῖσα xotc δυ- 
ναμένοις ὑπόθεσις, περὶ ἣν ὑψοῦται ὁ λόγος, τῷ μὲ- 
γέθει τῶν πραγμάτων συνεπαιρόμενος. Ἡμεῖς ὃ 
χατὰ τοὺς γηραιοὺς τῶν ἵππων ἔξω τοῦ σταδίου τῆς 
ὑποθέσεως μένοντες, τὸ οὗς μόνον ταῖς ἐπὶ σοὶ τῶν 
λόγων ἁμίλλαις διαναστήσομεν, εἴ πού τις χαὶ μέχρις 
ἡμῶν φθάσειεν ἦχος, τῷ σφοδρῷ τε xal συντετα- 
μένῳ τῷ ἅρματι διὰ τῶν σῶν θαυμάτων τὸν λόγον 
ἐλαύνων. Ἐπειδὴ δὲ συμθαίνει χἂν ὑπὸ γήρως ἔξω 
μένῃ τῶν ἀγώνων ὁ ἵππος, πολλάκ:ς αὐτὸν τῷ χτύπῳ 
τῶν χαταχροαινόντων εἰς προθυμίαν διεγειρόμενον, 


τὴν τὲ χεφαλὴν ἀνέχειν, χαὶ ὁρᾷν ἐναγώνιον, πνέειν 


τε θυμῶδες xal ὑποχινεῖν τοὺς πόδας πυχνῶς τῷ 
É 

τοὺς ἀγῶνας ἐστὶν, ἣ δὲ τοῦ τρέχειν δύναμις προαν- 
ηλώθη τῷ χρόνῳ τὸν αὐτὸν τρόπον xa ὁ ἡμέτερος 
λόγος ἐξαγώνιος μένων διὰ τὸ γῆρας, xaX παραχωρῶν 
τοῦ σταδίου τοῖς ἀχμαίοις χατὰ τὴν παίδευσιν, μόνην 


δάφει τὰς ὁπλὰς ἐπαύσσοντα, ᾧ προθυμία μόνη πρὸς 
ο 


σοι δείχνυσι τὴν προθυμίαν τοῦ ἐθέλειν ἂν χαὶ ἐπὶ 
σοῦ ἀγωνίσασθαι, εἴπερ ἡδῶσιν οἱ χατὰ τοὺς νῦν τοῖς 
λόγοις ἀχμάζοντες. “Ὅση δέ μοι τῆς προθυμίας ἐστὶν 
ἡ ἐπίδειξις, οὐκ ἐν τῷ διηγεῖσθαΐ τι τῶν σῶν. Τούτον 
γὰρ μόγις ἂν χαὶ ὁ σφριγῶν τε χαὶ συντεταμένος τύχοι 
λόγος, ὡς μὴ πολὺ χατόπιν τῆς ἀξίας ἀπολειφθῆναι, 
6 τὴν ἀμήχανον ταύτην ἁρμονίαν τοῦ ἤθους διερ- 
μηνεύων ἐχ τῶν ἐναντίων συγχεχραμένην. Πῶς χα- 
θάπερ ταῖς τῶν βλεφάρων προδολαῖς τὸ τῶν ἀχτί- 
νων ἄχρατον ἣ φύσις ἐπισχιάζουσα, χεχραμένον 
προσάγει τὸ φέγγος τοῖς ὄμμασιν, ὡς ἂν προσ- 
ηνὴς ὁ ἥλιος γένοιτο, πρὸς τὴν ἐχ τῶν βλεφάρων 
σχιὰν συμμέτρως τῇ χρείᾳ χαταχιρνάμενὸς, οὕτως 
τὸ σεμνόν τε χαὶ μεγαλοφυὲς τοῦ ἤθους τῇ ἐμμέτρῳ 


ταπεινοφροσύνῃ χαταμιγνύμενον, οὐκ ἀποστρέφε: τὰς 


rit, omnes et oratores et. rerum scriptores haud 
diffieulter tibi, o vir optime, veluti in stadio quo- 
dam per amplitudinem miraculorum tuorum dis- 
currentes. utique demonstrabunt : etenim proecla- 
rum et egregium eopiosumque dicendi peritis pro- 
positum argumentum erigere, et una cum magni- 
iudine rerum quasi in altum tollere, et magis 
quodammodo grandiloquam atque sonoram efficere 
solet orationem. Nos vero tanquam equi veluti 
extra stadium àrgumenti manentes, aurem. dun- 
laxat iis quie. propter te fiant, orationum certami- 
nibus prebebimus, si forte etiam ad nos usque 
vehementi impetu et incitato curru per tua mira- 
cula agitans orationem aliquis sonus pervenire 
possit. Sed quoniam accidit ut, etiam si propter 
senectutem extra certamina maneat equus, s:epe 
tamen fremitu pulsuque ae sonitu lascivientium 
insultantiumque ad alacritatem erectus et caput 
tollat, et. veluti in certamine versans, tum ardo- 
rem in oculis, tum in spiritu flatuque animos 
ostentet, et crebro motu pedum ungulas identidem 
solo illidat, cui sola alacritas ad certamina adest, 
faeultas autem currendi ante lapso tempore ab- 
sumpta est: eodem modo nostra quoque oratio 
propter senectutem extra certamina manens, stadio 
cedens eruditione florentibus, solam tibi alacrita- 
tem et voluntatem in gratiam tuam certandi osten- 
dit, siquidem ita floreret, ut. qui nunc eloquentia 
vigent. Sed quam ostendo prompta voluntas et 
animi propensio, non eo pertinet, uL ex tuis rebus 
aliquid exponere velim. ld enim vehemens, copio- 
saque et elaborata vix assequatur oratio, quin 
mulla non assequatur qu: pro dignitate rei nor 
tractet, qux» immensam et omni imitatione supe- 
riorem hane morum et ingenii concordantiam «t 
consonantiam ex contrariis rehus compositam ei 
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cto, sicut palpebrarum prominentibus pilis, quasi 
vallo objecto, puritatem et vehementiam radiorum 
natura obumbrans et frangens, temperatum ac di- 
lutum splendorem oculis infert, quo placidus sol 
pro eo modo quem usus poscit, cum umbra quam 
palpebrze faciunt, contemperatus exsistat, ita mo- 
rum gravitas atque majestas cum moderata animi 
demissione commista, non avertat oculos intuen- 
tium, sed jucundum efficiat obtutum, ut. neque 
gravitatis ac severitatis splendor obscuretur, ne- 
que latens in animo vis propter humilitatem de- 
spiciatur, sed alterum aequaliter in utroque, tum 
in celsitudine ae sublimitate comitas et humani- 
tas, lum. in humilitate vice versa gravitas οἱ se- 
verilas animadvertatur. Alius haec exponat, et 
animum istum compluribus oculis insignitum , 
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contemperatam susceperit explicandam. Quo pa- A ὄψεις τῶν προσορώντων, ἁλλὰ OU ἡδονῆς 


D 
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βλέπειν 
παρασχευάζει, ὡς μήτε τῆς σεμνότητος τὴν μαρμα- 
ρυγὴν ἀμαυροῦσθαι, μήτε διὰ ταπεινότητος χατα- 
φρονεῖσθαι τὸ ἐνδιάθετον, ἀλλὰ xav τὸ ἴσον ἐν Exa- 
τέρῳ θεωρεῖσθαι τὸ ἕτερον, ἔν τε τῷ ὑψηλῷ τὴν χοι- 
νότητα, xot ἐν τῷ ταπεινῷ τὸ ἔμπαλιν τὴν σεμνότητα. 
λλλος ταῦτα διεξερχέσθω, καὶ τὸ πολυόμματον τῆς 
ψυχῆς ἀνυμνείτω. Ἰσάριθμοι ταῖς θριξὶ τάχα τῆς 
χεφαλῆς οἱ τῆς ψυχῆς ὀφθαλμοὶ, πανταχόθεν ἑπίσης 
ὀξύ τε xal ἀπλανὲς δεδορχότες, ὥστε πόῤῥωθέν τε 
προϊδεῖν * xal μὴ ἀγνοεῖν Ex τοῦ σύνεγγυς, μηδὲ 
τὴν πεῖραν ἀναμένειν τοῦ λυσιτελοῦντος διδάσχαλον * 
ἀλλὰ τὸ μὲν τοῖς τῶν ἐλπίδων ὀφθαλμοῖς προορᾷν, τὸ 
δὲ θεωρεῖν διὰ τῆς μνήμης, ἄλλο ts δὲ κατὰ τὸ ἐνέ- 
στὼς ἐν χύχλῳ περιαθρεῖν, πάντα δὲ xavà ταὐτὸν ἐν- 
ἐργεῖν ἀσυγχύτως πάσαις ταῖς τοιαύταις ἐνεργείαις 
τὸν νοῦν καταλλήλως ἐπιμερίζοντα. 


laudibus prosequatur. Forsitan enim pilos capitis numero zequant animi oeuli, undique pariter et. ex 
iquo certum et acutum cernentes, ut et ex longinquo  prospiciant, nihilque fugiat ac lateat eos 


ex propinquo, nec experientiam utilitatis et 


rommodi magistram exspectent; sed 


aliud quidem 


oculis spei provideant, aliud vero per memoriam cernant, aliud item in presentia undique circum- 
que circa animadvertant, omnia vero simul et eodem tempore omnibus hujusmodi actionibus abe- 


que confusione convenienter el apte mens sese 

Venerandas item paupertatis divitias admire- 
tur, si quis nostra zetate est qui ejusmodi rem cum 
laude et admiratione celebrare sciat. Ac forsitan 
etiamsi prius non erat, at nunc propter te pauper- 
talis quoque desiderium florebit, tuaque tenui- 
tas atque frugalitas ingentibus Cresi auri ponde- 
ribus beatior habebitur. Quemnam enim vel terra 
vel mare ambo suos proventus benigne impartien- 
tes ita beatum reddiderunt, ut tuam vilam animus 
iste materialium facultatum et mundanarum opum 
contemptor? Ut enim illi qui a. ferro rubiginem 
abstergunt et. abradunt, splendidum id et ad ar- 
genti decus accedens afficiunt, ita tibi vite ra- 
dius, dum semper a rubigine pecuniarum diligen- 
ter expurgatur, clarior evasit. Hc quoque elo- 
quentibus ac dicendi facultate praeditis relinquan- 
iur; et quod pulehre calles, in quibus rebus ex 
sumptione et acceptione, quam ex abstinentia 
lucri plus laudis ac glorie quis ferre possit. Li- 


ceat enim mihi cum bona venia tua dicere, quod p 


non omnia lucra despieis atque contemnis, sed quae 
hemo superiorum adhuc attingere et assequi po- 
tuit, ea ambabus manibus solus complexus es. Pro 
veste enim aliqua pretiosa, pro mancipiis, pro 
pecuniis ipsas hominum animas. captas, et in di- 
lectionis thesauro depositas tenes. Hec scriptores 
eL oratores, quibus hujusmodi res pulchre de- 
scribere ornamento est, exponant; nostra autem 
senilis oratio tantum sese moveat οἱ excitel, uL 
pedetentim. persequatur ἃ tua sapientia nobis pro- 
positam quzstionem, nempe quid statuere et judi- 
care oporteat de iis qui przemature abripiuntur, in 
quibus nativitas morti propemodum conjungitur. 
Quas res etiam sapiens ille inter externos Plato, 
cum multa ex persona ejus, quí. revixisset, de ju- 
dieiis quxe illic apud. inferos exerceantur; philoso- 


distribuens accommodansque efficiat et operetur. 

Τόν τε σεμνὸν τῆς πενίας πλοῦτον θαυμαζέτω Τά: 
λιν ἐχεῖνος, εἴ τίς ἐστὶν ἐν τῷ χαθ᾽ ἡμᾶς βίῳ εἰδὼς 
τὸ τοιοῦτον ἐν ἐπαίνῳ ποιεῖσθα: xaX θαύματι. Τάχα 
δὲ εἰ xàY μὴ πρότερον ἣν, ἀλλὰ νῦν διὰ σὲ χαὶ πενίας 
ἀνθήσει πόθος, χαὶ πρὸ τῶν πολυταλάντων τοῦ K pot- 
σου πλίνθων, ἡ σὴ πλινθότης μαχαρισθήσεται. Tiv3 
Y&p μαχαριστὸν οὕτως ἀπέδειξε γῇ τε xal θάλασσα, 
παῖς ἰδίαις ἑκατέρα προσόδοις δεξιουμένη, ἣ ὡς τὸν 
σὸν βίον ἡ πρὸς τὴν ὑλιχὴν περιουσίαν ἀποδιάθεσις ; 
Ὡς γὰρ οἱ τοῦ σιδήρου τὸν ἰὸν ἀποξέοντες, στιλ- 
πνὸν αὐτὸν xal ἀργυροειδῇ χατεργάζονται, οὕτως aot 
φανερωτέρα γέγονεν ἣ τοῦ βίου ἀχτὶς, ἀεὶ δι᾽ ἐπιμε- 
λείας τοῦ ἰοῦ τῶν χρημάτων χαθαιρομένη. Καὶ ταῦτα 
παρείσθω τοῖς εἰπεῖν δυναμένοις, xal ὅτι xaX ἐπί- 
στασαι ἐν τίσιν ἐστὶ τὸ λαθεῖν τοῦ χαθαρεῦσαι λῆμ- 
μῶᾶτος ἐνδοξότερον. Δὸς γάρ μοι μετὰ παῤῥησίας εἰ- 
πεῖν, ὅτι οὐ πάντων ὑπερορᾷς τῶν λημμάτων, ἀλλ᾽ 
ὧν οὕπω τις ἄψασθαι τῶν προλαδόντων δεδύνηται, 
μόνος περιεδράξω διπλῇ τῇ χειρί. ᾿Αντὶ γὰρ ἐσθῆτός 
τινος ἣ ἀνδραπόδων ἣ χρημάτων, αὐτὰς τῶν ἀνθρώ- 
πων τὰς ψυχὰς λαδὼν ἔχεις, τῷ θησαυρῷ τῆς ἀγάπης 
ἐναποθέμενος. Ταῦτα λογογράφοι xaX σοφισταὶ διεξί- 
τωσαν, οἷς χόδμος χαλῶς τὰ τοιαῦτα γράφειν" ὁ δὲ 
γήρειος ἡμῶν λόγος, τοσοῦτον ἑαυτὸν ὑποχινείτω, 
ὅσον βάδην ἐπεξελθεῖν τῷ προτεθέντι ἡμῖν παρὰ τῆς 
σῆς σοφίας προύλήματι, τί χρὴ γινώσχειν περὶ τῶν 
πρὸ ὥρας ἀναρπαζομένων, &g' ὧν μιχροῦ δεῖν ἡ γέ- 
νεσις τῷ θανάτῳ συνάπτεται" xol ὁ σοφὸς ἐν τοῖς 
ἕξω Πλάτων πολλὰς ἐκ προσώπου ἀναθεδιωχότος 
(tegi τῶν ἐχεῖθεν διχαστηρίων φιλοσοφήσας, ἀφῆχεν 
ἀπόῤῥητα, ὡς χρείττονα ὄντα δηλαδὴ, T| ὥστε ὑπὸ 
λογισμὸν ἀνθρώπινον ἐλθεῖν. Εἰ μὲν οὖν τι τοιοῦτον 
ἐν τοῖς ἐξητασμένοις ἐστὶν, ὡς λύειν τὰς τοῦ προδλή- 
μᾶτος ἀμφιθολίας, δέξῃ δηλαδὴ τὸν εὑρεθέντα λόγον " 
εἰ δὲ μὴ, συγγνύσῃ πάντως τῷ γήρᾳ, μόνην τὴν προθυ- 
μίαν ἡμῶν εἰς τὸ παρασχεῖν τί σοι τῶν χεχαρισμένων 
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ἀποδεξάμενος, Καὶ γὰρ τὸν Ξέρξην ἐχεῖνον τὸν πᾶσαν Mbiieo more. dissernisset, reliquit inexplicatas, ut 
ςάμενος γὰρ ρΞὴ , 


τὴν ὑφ᾽ ἡλίῳ μιχροῦ δεῖν ἕν στρατόπεδον ποιησάμενον, 
xal πᾶσαν ἑαυτῷ συγχινοῦντα τὴν οἰχουμένῃν, ὅτε 
χατὰ τῶν Ἑλλήνων ἐστράτευσε, μεθ᾽ ἡδονῆς δέξασθαί 
φησιν ὁλόγος πένητός τινος δῶρον. “Υδωρ δὲ τὸ ξένιον 
ἦν, καὶ τοῦτο οὐχ ἐν χεράμῳ φερόμενον, ἀλλ᾽ ἐν τῷ 
χοίλῳ τῆς τῶν χειρῶν παλάμης περιεχόμενον. Οὕτως 
οὖν xal σὺ χατὰ τὴν προσοῦσάν σοι μεγαλοφυΐαν 
μιμήσῃ πάντως ἐχεῖνον, ᾧ δῶρον ἐγένετο ἡ προαίρε- 
σις, εἴπερ ἡμῶν βραχύ τε χαὶ ὑδατῶδες εὑρεθείη τὸ 
δῶρον. Ὥσπερ ἐπὶ τῶν οὐρανίων θαυμάτων ὁρᾷ μὲν 
ἐπίσης τὰ φαινόμενα χάλλη, κἂν πεπαιδευμένος, χἂν 
ἰδιώτης τύχῃ τις ὧν ὁ πρὸς τὸν οὐρανὸν ἀναθλέπων᾽" 
διανοεῖται OE τὰ περὶ αὐτῶν οὐχ ὁμοίως, ὅτι ἀπὸ 
φιλοσοφίας ὁρμώμενος, χαὶ ὁ μόναις ταῖς αἰσθήσεσι 
τὸ φαινόμενον ἐπιτρέπων. Οὗτος μὲν γὰρ ἣ ταῖς 
ἀχτῖσιν ἥδεται τοῦ ἡλίου, ἣ τὸ χάλλος τῶν ἄστρων 
θαύματος ἄξιον χρίνει, ἣ τὸν ἀριθμὸν τοῦ σεληνιαίου 
δρόμου ἐπὶ τοῦ μηνὸς παρετήρησεν. 

si nostrum donum et exiguum et aqueum fuerit 
apparentes pulehritudines ex :quo quidem videt, 


quie majores videlicet essent, quam quz sub. ra- 
liocinationem. οὐ eonjeeturam. humanam — cadere 
possent. Si igitur aliquid quidem tale est in iis 
quie perpendimus atque serutati sumus, quod sol- 
val proposite quaestionis ambiguitates, amplecte- 
ris et approbabis, nimirum inventam rationem : 
sin minus, senectuti prorsus ignosces, solamque 
animi nostri propensionem, qua tibi gratum facere 
cupimus, approbabis. Etenim Xerxem illum, qui 
universam propemodum qui sub sole est. terram 
una castra fecit, et omnem terrarum orbem se- 
eum movit, cum adversus Graicos expeditionem 
fecit, tenet. fama pauperis cujusdam munus eum 
voluptate accepisse. Id autem donum aqua erat, 


B eaque non in fictili vase ferebatur, sed in cava 


manuum palma continebatur : sic ergo tu. quoque 
pro ea, qua pr:editus es animi magnitudine, pror- 
sus illum imiLaberis, cui pro munere voluntas fuit, 
inventum. Quemadmodum in coelestibus miraculis 
sive eruditus, sive rudis et idiota fuerit, is qui in 


colum suspicit : sed aliter de illis cogitatis, qui a philosophia ad contemplationem earum venit, ali- 


ler item. is qui solis sensibus id quod apparet permittit. Hic 


enim vel radiis solis delectatur, wel 


pulchritudinem siderum miraculo dignam judicat, vel numerum lunaris cursus in mense observat. 


Ὁ δὲ διορατιχὸς τὴν ψυχὴν, xal διὰ παιδεύσεως 
πρὸς τὴν χατανόησιν τῶν οὐρανίων χεχαθαρμένος, 
χαταλιπὼν ταῦτα δι᾽ ὧν εὐφραίνεται τῶν ἁλογωτέρων 
ἡ αἴσθησις, πρὸς τὴν τοῦ παντὸς ἁρμονίαν βλέπει, 
xal Ex τῆς ἐγχυχλίου χινήσεως τὴν ἐχ τῶν ἐναντίων 
εὐαρμοστίαν ἐπισχοπεῖ, πῶς τῇ ἀπλανεῖ περιφορᾷ οἱ 
ἐντὸς χύχλοι πρὸς τὸ ἔμπαλιν ἀνελίσσονται " πῶς τὰ 
ἐν αὐτοῖς θεωρούμενα τῶν ἄστρων πολυειδῶς σχημα- 
ἰζεται ἐν προσεγγισμοῖς τε va ἀποστάσεσι, χαὶ ὑπο- 
ρομαῖς τε χαὶ ἐχλείψεσι, xax ταῖς ἐπὶ τὰ πλάγια πα- 


ραδρομαῖς, τὴν ἀδιάλειπτον 


t 
ὃ 

ἐχείνην ἁρμονίαν ἀεὶ 
χατὰ τὰ αὐτὰ χαὶ ὡσαύτως ἐξεργαζόμενα, οἷς οὐδὲ 
τοῦ βϑραχυτάτου τῶν ἄστρων ἡ θέσις ἀθεώρητος περι- 
ορᾶται, ἀλλὰ πάντα τὴν ἴσην παρέχει φροντίδα τοῖς 
διὰ τῆς σοφίας 


ET 


τὰ ἄνω τὸν νοῦν μετοιχίσασι. Τὸν 
αὐτὸν τρόπον χαὶ σὺ, ὦ τιμία μοι κεφαλὴ, τὴν ἐν 
τοῖς οὗτι τοῦ Θεοῦ οἰχονομίαν βλέπων, ἀφεὶς ἐχεῖνα 
περὶ ἃ τῶν πολλῶν ἄσχολός ἐστιν ἡ διάνοια (πλοῦτον 
λέγω καὶ τύφον, χαὶ δόξης ἐπιθυμίαν χενῆς, ἅπερ ἄν- 
τιχρυς ἀχτίνων δίχην περιαστράπτοντα τοὺς ἀλογω- 
τέρους ἐκπλήττειν εἴωθεν), οὐδὲ τὰ δοχοῦντα μιχρότερα 
τῶν ἐν τοῖς οὖσι θεωρουμένων ἀνεξέταστα χαταλεί- 
πεις, ἀνερευνῶν τε χαὶ διασχοπούμενος τὴν ἀνωμαλίαν 
τῆς ἀνθρωπίνης ζωῆς " οὐ μόνον τὴν χατὰ πλοῦτον 
χαὶ πενίαν θεωρουμένην, 7] τὰς χατὰ τὰ ἀξιώματα χαὶ 
τὰ γένη διαφορὰς ( οἷδας γὰρ ἀντ᾽ οὐδενὸς εἶναι τοῦτα 
οἷς τὸ εἶνα! οὐ χαθ᾽ ὑπόστασιν οἰχείαν ἐστὶν, ἀλλ᾽ ἐν 
τῇ ματαίᾳ ὑπολήψει τῶν τοῖς μὴ οὖσιν ὡς ὑφεστῶσι 
προσχεχηνότων * εἰ οὖν τις ἀφέλοιτο τοῦ λαμπρυνο- 
μένου τῇ δόξῃ τῶν εἰς αὐτὰ βλεπόντων τὴν μύησιν, 
οὐδὲν ὑπολειφθήσεται τῷ μεγαλοφρονοῦντι ἐπὶ τῷ δια- 
χένῳ φυσῆματι, χἂν πᾶσα χρημάτων ἡ ὕλη παρ᾽ 
αὐτῷ χατορωρυγμένη τύχῃ), ἀλλά σοι διὰ φροντίδος 
ἐστὶ γνῶνα: τά τε ἄλλα τῆς θείας οἰχονομίας πρὸς ὅ 
τι τῶν γινομένων ἕχαστον βλέπει, χαὶ τίνος χάριν τῷ 


AL is qui animo perspicax et per eruditionem ad 
contemplationem celestium purgatus et excultus 
est, omissis his quibus ratione minus ulentium 
sensus delectatur, rerum universarum harmoniam, 
loc est consentientem et quasi concinentem con- 
spiratienem, copulationem atque coagmentationenm 
intuetur, et ex circulari atque in orbem redeunte 
motu eam qua ex contrariis fit, aptitudinem et 
congruentiam contemplatur : quo pacto orbes inte- 
riores revolutione motuque contrario, atque iner- 
rantium celoque inhzrentium et infixaruim stel- 
larum ambitus rotundus, retro versentur alque 
ferantur; quomodo sidera quie. in iis conspiciun- 
tur, multiformiter fieurentur, tum in appropinqua- 
tionibus, aecessibus, congressibusve, tum recessi- 
bus, digressibus, distantiis, elongationibusve, tum 
subjectionibus atque defectibus, et obliquis trans- 
cursibus indeficientem, indesinentem, stabilem, 
perpetuamque illam concordantiam et harmoniam 


p Semper squaliter et eodem modo efficientia, a qui- 


bus ne minimi quidem sideris situs quem non con- 
lempletur pr:etermittitur, sed omnia parem cu- 
ram probent iis qui per sapientiam ad supera 
mentem traduxerunt : eodem modo tu quoque; 
0 charum mihi caput,cum administrationem Dei ir: 
rebus universis consideras omissis illis cirea quie 
vulgi mens occupata est (de divitiis loquor, el deli^ 
Ciis, el van: glori: cupiditate, qu:e res plane ra- 
diorum i& modum quasi fulgure pr:iestringentes eos 
qui ratione minns utuntur, obstupefacere, atque per- 
culsos, attonitos et. consternatos reddere solent), 
nec ea quidem, qui minima videntur, ex iis quie 
in rebus. universis considerantur, inexcussa relin- 
quis, considerans, dispiciens et scrutans inzequali- 
fatem humanze vit:e : non eam duntaxat, quie cirea 
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divitias eL paupertatem consideratur, vel dignita- A μὲν εἰς γῆρας μαχρὸν παρατείνεται ἡ ζωὴ, ὁ δὲ co- 


tum et generum differentias (nosti enim. hi;ee pro 
nihilo esse, quibus essentia non est secundum pro- 
priam subsistentiam, sed in vana opinione eorum 
qui rebus nonentibus, quasi subsistentibus inhiant : 
nam si quis adimat ei qui gloriz splendore inflatus 
est, opinionem et existimationem eorum qui has 
res intueri solent, nihil relinquetur ei qui magnos 
sibi ob res vanas spiritus sumit, et inepte. inflatus 
est, eliamsi vel universa pecuniarum materia 
penes eum sit). Sed tibi cure est 
Scire, cum reliqua divinze administrationis, quo 
quidque spectet eorum quze fiunt, tüm qua de causa 
alii quidem in longam senectutem vita prorogetur, 
alius vero. hactenus vitz: particeps sit, quatenus 
per respirationem aerem hauriat, et protinus vi- 
tam finiat. Nam si nihil eorum quz in mundo sunt, 
non a Deo est, sed omnia a divina voluntate pen- 
dent, ae sapientia providendique virtute pr:ditum 
numen divinum est, prorsus etiam his aliqua ratio 
subest, quie sapienti:e Dei simul et ejus curz, qua 
prospicitur ac providetur rebus universis , insiguia 
ferat. Quod enim. temere ac sine ratione fit, opus 
Dei non fuerit. Dei namque proprium est, quemad- 
modum inquit Scriptura, omnia cum sapientia 
facere, Quod igitur sapienter factum in illo ? Pro- 
diit homo per nativitatem in vitam ; hausit aerem, 
a gemitu vitam inchoavit, lacrymas naturz muneris 
vice impendit, primitias vitze solvit et libamina 


defossa 


σοῦτον μετέχει τοῦ ζῇν, ὅσον OU ἀναπνοῆς τὸν ἀέρα 
σπᾶσαι, xal εὐθὺς χαταλῆξαι τὸν βίον. Εἰ γὰρ οὐδὲν 
ἀθεεὶ τῶν ἐν κόσμῳ ἐστὶ, πάντα δὲ τῆς θείας ἐξῆπται 
βουλήσεως, σοφὸν δὲ xo προνοητιχὸν τὸ θεῖον, πάν- 
τως τις ἔπεστι xal τούτοις λόγος, τῆς σοφίας ἅμα 
ποῦ Θεοῦ χαὶ τῆς προνοητιχῆς ἐπιμελείας và qvo 
ρίσματα φέρων. Τὸ γὰρ εἰχῇ τε xat ἀλόγως γινόμενον, 
οὐχ ἂν ἔργον εἴη Θεοῦ. Θεοῦ γὰρ ἴδιον, καθώς φησιν 
ἡ Γραφὴ, τὸ πάντα ἐν σοφίᾳ ποιεῖν. Τί οὖν τὸ σοφὸν 
ἐν ἐχείνῳ ; Παρῆλθε διὰ γεννήσεως εἰς τὸν βίον ὁ 
ἄνθρωπος, ἔσπασε τὸν ἀέρα, ἀπὸ οἰμωγῆς τὸ ζῇν 
ἥρξατο, ἐλειτούργησε τῇ φύσει τὸ δάκρυον, ἀπήρξατο 
τῷ βίῳ τῶν θρήνων, πρίν τῖνος μετασχεῖν τῶν χατὰ 
τὸν βίον ἡδέων, πρὶν τονωθῆναι τὴν αἴσθησιν, ἔτι 
λελυμένὸς ταῖς τῶν μελῶν ἁρμονίαις, ἁπαλός τε χαὶ 
διαχεχυμένος, καὶ ἀδιάρθρωτος, xa τὸ ὅλον εἰπεῖν, 
πρὶν γενέσθαι ἄνθρωπος (εἴπερ ἀνθρώπου ἴδιον ἡ 
λογικὴ χάρις ἐστίν" ὁ δὲ οὕπω ἐν ἑαυτῷ τὸν λόγον 
ἐχώρησεν), οὗτος ὁ μηδὲν πλέον ἔχων, τοῦ ἐν τῇ μη- 
«po. vno: ᾿συνεχομενοῦ; πλὴν τὸ ἐν ἀέρι γενέσθαϊ, 


ἐν τούτῳ τῆς ἡλικίας ὧν, διὰ θανάτου λύεταϊ, ἣ ἐξ- 


A Y 


τεθεὶς, ἢ χαταπνιγεὶς, ἣ κατὰ τὸ αὐτόματον δι᾽ ἀῤ- 
τοῦ ζῆν παυσάμενος, τί χρὴ περὶ αὐτοῦ 
ἐννοεῖν ; Ἰῶς περὶ τῶν οὕτω τετελευτηχότων ἔχειν ; 
ἤρψεται ἄρα χἀκείνη Tj ψυχὴ τὸν χριτὴν, παραστήσε- 
παν μετὰ τῶν ἄλλων τῷ βήματι, ὑφέξει τῶν βεδιω- 
μένων τὴν χρίσιν, λήψεται τὴν χατ᾽ ἀξίαν ἀντίδοσιν, 
ἣ πυρὶ χαθαιρουμένη χατὰ τὰς τοῦ Εὐαγγελίου qu- 


fecit de fletu, priusquam alicujus rei in vita jucund:ze C vc, ἣ τῇ δρύδῳ τῆς εὐλογίας ἐναποψύχουσὰ ; 


partieeps fuisset, priusquam sensibus vegetatus et firmatus essel : 
atque coagmentalione solutus, tener ae diffusus, 


étiani nune membrorum compage 
inarticulatus, artubus nondum compositis atque 


formatis, οὐ αἰ summatim dicam, priusquam homo fáctus esset, siquidem hominis proprium donum rationis 
sí; at hic rationis nondum eapax erat, hie qui wihilo plus babebat quam is qui niaterno. utero con- 


tinetur, prterquam quod in aere fuit, in eà ztaté cum 5it per mortem solvitur, 
suffocatus, vel sponte per infirmitatem vivere desinens, 
de iis qui hune exitum vitze habuerunt sentire? An. illa 


aliis sistetur, subibit acte vite judicium, 


vel expositus, vel 
quid de eo cogitare oportet? Quomodo item 
quoque anima judicem videbit, tribunali cum 


accipiet pro merito retributionem et compensationem, vel igni 


purgata, juxta Evangelii verba, vel in rore benedicuonis refrigerata atque refocillata ? 


EXPLICATIO. 

Hinc plane manifestum est quod purgatorium ignem 
Pater hic tormenta. cruciatusque dicit, quibus post 
mortem quisque eorum qui peccaverunt et ante mor- 
tem, non uL. dignum. et par erat, penitentiam ege- 


runt in. flamma a[ficiuntur, juxta parabolam Evange- 


licam dé divite οἱ Lazaro. ". Perspicuum est enim p 


quod hujus hic parabole meminit dum dicit, vel igne 
purgata (hoc propter divitem), vel inrore benedictionis 
refrigerata, (hoc propter Lazarum). At illa justi judicii 
sententia, « Abibunt hi quidem | ad eternum suppli- 
cium, justi vero ad vitam eternam : 
judicium locum habet in his. " 

Sed haud scio quomodo hiec de. hujusmodi ani- 
1 cogitare oporteat. Nomen enim retributionis et 
remunerationis aliquid oportere prorsus ante prze- 
bitum essesignificat ;at ei qui omnino non vixit ma- 
teriaaliquid praebendi pri repta est. In quibus autem 


! Lue, xvr, 19 sqq... ? Matth. xxv, 46. 


*» nondum ante 


᾿Εντεῦθεν OnAov cparvóc, ὅτι καθάρσιον πῦρ 
ὁ Πατὴρ, τὰς μετὰ τὴν τειϊευτὴν éxáccov τῶν 
ἡμαρτηκότων, καὶ μὴ μεταγοησάντων ἀξίως πρὸ 
τεευτῆς, ἐν gAoyl βασάνους φησί" κατὰ τὴν ὃν 
τῷ Εὐαγγελίῳ παραθδο.ϊὴν, περί τε τοῦ πιϊουσίου, 
καὶ τοῦ Λαζάρου. Δῆλον γὰρ ὅτι ταῦτα ὧδε μέμγη- 
ται τῆς παραδοιϊῆς τῷ εἰπεῖν, ἣ πυρὶ καθαιρομένη 
(τοῦτο διὰ τὸν πλούσιον), 1| τῇ δρόσῳ τῆς εὐ.ϊο- 
yíac ἐναποφύχουσα (τοῦτο διὰ τὸν Λάζαρον). 
'H δὲ ἀπόφασις τοῦ δικαίου χριτοῦ, «᾿Απειϊεύσον- 
ται οὗτοι μὲν εἰς αἰώγιον κόλασιν, οἱ δὲ δίκαιοι 
εἰς ζωὴν αἰώγιογν" νοὔπω πρὸ τῆς κρίσεως χώραν» 
ἔχει ν τούτοις. 

'AXM οὐχ οἶδα πῶς χρὴ ταῦτα περὶ τῆς τοιαύτης 
ἐννοῆσαι ψυχῆς. Τὸ γὰρ τῆς ἀντιδόσεως ὄνομα, “τὸ 
χρῆναϊ vv πάντως προπαρασχεθῆναι σημαίνευ, τοῦ δὲ 
μὴ βεθιωχότος ὅλως, ἡ ὕλη τοῦ τι παρασχεῖν παραφή- 
(mui, Ἐφ᾽ ὧν δὲ δόσις οὐχ ἔστιν, οὐδὲ ἀντίδοσις χυρίως 


169 
ὀνομοισθήσεται. Μὴ οὔσης δὲ τ 
ὑόν ἐστιν οὔτε χαχὸν τὸ κατ᾽ ἐλπίδα προχείμενον. Τὸ 
γὰρ ὄνομα τοῦτο, τῶν χαθ᾽ ἑ nud £p0V νοουμένων τὴ! 
ἁμοιδὴν ἐπαγγέλλεται" 


τὸ ὃὲ μήτε ἐν ἀγαθῷ μήτε ἐν 
xxx εὑρισκόμενον, ἃ ἐν οὐδενὶ πάντ ὡς ἐστίν 5 ἄμεσος 


θοῦ χὰ τοῦ χαχοῦ, ΡΝ ὧν i MR ἔσται 
θατέρου χατάρξαντι. Τὸ οὖν ἐν μηδενὶ ὃν οὐδὲν ct ἮΝ τις 
εἴποι ὅλως. Εἰ δέ τις τὸ τοιοῦτον xai εἶναι λέγοι, χαὶ 
ἐν ἀγαθοῖς εἶναι, διδάνις ος, οὐχ ἀπ τοδιδόντ ος τοῦ Θεοῦ 
' πὰ ἀγαθὰ τοῖς τοιούτοις, ποίαν λέγει τῆς ἀποχληρώ- 

σεως 


ταύτης αἰτίαν ; Ποῦ τὸ δίκαιον συναποδείξε: 


τῷ λόγῳ ; Πῶς δὲ ταῖς Εὐαγγελιχαῖς φωναῖς σύμφω- 
νον δείξει τὸ νόημα; "Exet συναλλαγματιχὴν τινα τῆς 
βασιλείας τὴν ἐμπορίαν τοῖς 


"ὦ v 


^£ 


ἀξιουμένοις προσγίνεσθαι 
βπειδὴ γὰρ τὸ χαὶ τὸ, φησὶ, 


βασιλείαν ἀντιλαθεὶν ἐστε δίκαιοι. 


πεποιήχατε, τὴν 

Ἐνταῦθα δὲ μηδε- 
ὑπούσης, τίνα 
χαιρὸν ἔχει χαὶ τούτοις παρὰ τοῦ Θεοῦ γίνεσθαι λέ- 
γειν τὸ ἐξ ἀμοιδῆς ἐλπιζόμενον ; εἰ δέ τις ἀθασανί- 
στως τὸν τοιοῦτον δέξεται λόγον, ὡς πάντως ἐν ἀγα- 
θοῖς ἐσομένου τοῦ παρελθόντος οὕτως ἐπὶ τὸν βίον, 

£x τούτου μαχαριστότερον ἀναφανήσετα: τῆς ζωῆς 
τὸ μὴ μετέχειν ζωῆς, εἴπερ ἐχείνῳ μὲν ἀναμφίόδολος 
ἡ τῶν ἀγαθῶν μετουσία, xXv βαρθάρων τύχῃ γονέων, 
xai μὴ νενομισμένῳ χυηθῇ γάμῳ ^ τῷ δὲ βεδιωχότι 
τὸν χωρητόν τε χαὶ νόμιμον τῇ φύσει χρόνον, πάν- 
Ttc ἣ πλέον j| ἔλασσον ὁ τῆς χαχίας μολυσμὸς τῇ 
ζωῇ χκαταμίγνυται " T, εἰ UE παντελῶς τῆς πρὸς 
πὸ χαχὸν χοινωνίας ἐχτὸς εἶναι, πολλῶν αὐτῷ δεῖ[ν] 
ἑδρώτων πρὸς αὐτὸ τοῦτο χαὶ πόνων. Οὐ γὰρ ἀχμητὶ 
κατορθοῦται: τοῖς μετιοῦσιν ἀρετὴ [ν], οὐδὲ ἅπονός ἔστι 
τοῖς ἀνθρώποις ἡ τῶν xa ἡδονὴν ἀλλοτρίωσις, ὥστε ἑνὶ 
τῶν ἀνιαρῶν ἐξ ἀμφ 


, 


μιᾶς, μήτε πράξεως, μήτε προαιρέσεως 


πα 
, 
οτ 


τέρων συνενεχθῆναι δεῖν πάντιυς 
τὸν μετασχόντα τοῦ χρονιωτέρου βίου, ἣ νῦν τῷ ἐπιπόνῳ 
τῆς ἀρετῆς ἐναθλοῦντα, ἣ τότε διὰ τὴν ἐν χαχίᾳ ζωὴν 


τῇ ἀντιδόσει τῶν ἀλγεινῶν LA RAREAT * ἐπὶ δὲ τῶν 


ἀζρων τοιοῦτόν ἐστιν οὐδέν" ἀλλ᾽ ε 


f ὡς ἡ ἀγαθὴ 
λῆξι: τοὺς ἐν ἀωρίᾳ μεταστάντας seb, εἴπερ 
ἄλη τῶν οὕτως ὑπειληφότων ὁ λόγος. Οὐχοῦν ἐχ 


τοῦ ἀχολούθου χαὶ τοῦ λόγου προτιμοτέρα δειχθῆσε- 

ται ἡ ἀλογία, xa ἡ ἀρετὴ οὐδενὸς ἀξία διὰ τούτων 

ἀναφανήσεται. Εἰ γὰρ μηδεμία γέγονε ζημία πρὸς 

ἣν τῶν ἀγαθῶν μετουσίαν τῷ μὴ μετασχόντι τῆς 
Tis. μάταιον ἂν εἴη τὸ περὶ 


—— 


ταύτην πονεῖν χαὶ 
ἢτον, vi; ἀλόγου χαταστάσεως ἐν τῇ τοῦ Θεοῦ 


ἄνόν 
ipti προτερευούσης. 
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ς ἀντιδόσεως, οὔτε ἀγα- A datio non est, nec compensauo quidem et relribu - 


tio proprie nominabitur. Ubi autem retributio non 
est, neque bonum neque malum, quod vel spere- 
tur, vel metuatur, propositum est, Id enim nomen 
eorum, quae in alterutram partem intelliguntur, coin- 
pensationem οὐ retributionem promittit; quod au- 
lem neque in bono neque in malo invenitur, in nul!a 
re prorsus est : sine medio est enim ejusmodi oppo- 
sitionis contrarie 
neutrum 


as, boni et mali inquam, quorum 
continget ei. qui non alterius exempium 
et specimen przebuerit. Quod igitur in nulla re est, 
ne esse quidem prorsus aliquis dixerit. Quod si quis 
tale et esse et in. bonis esse dicat, Deo bona tali- 
bus dante, non reddente, quam hujus atiributionis 
causam afferet? ubi justitiam in hae attributione 
sinul inesse oratione demonstrabit? Quomodo au- 
tem hane opinionem cum Évangelicis vocibus con- 
cordantem ostendet? Illic quidem tanquam ex nego- 
tio contracto regnum eos qui digni habentur con- 
seculuros esse dicit. Quoniam enim hoc et hoe, in- 
quit, fecistis, :equum est, ut regnum loco remune- 
rationis accipiatis. Hic vero cum nullum neque fa- 
ctum neque voluntas subsit, qua ratione et oeca- 
sione quis dicet etiam his a Deo contingere id quod 
ex retributione et compensatione speratur? Quo.! 
Si quis sine ulla excussione et examinatione hujus- 
modi opinionem amplectetur, quasi prorsus in bo- 
nis futurus sit is qui hoc modo prodierit. in vitam, 
ex hae opinione meliore conditione leatiorque esse 
videbitur qui vitze particeps omnino non est, quain 
qui vivit, si quidem ille procul dubio bonorum par- 
liceps erit, etiam si Darbaros parentes habeat οἱ 
justis legitimisque nuptiis conceptus non sit ; iliius 
autem vitz, qui id quod natura capit atque cou- 
suevit, vivendo tempus exegerit, prorsus vel major 
vel minor coinquinatio vitiositatis admiscebitur; 
aul si penitus a communionemali vaeuus erit, mul- 
lis ei ad hoe. ipsum sudoribus et laboribus opus 
erit. Non enim absque negotio qui virtuti student 
eam assequuntur ; neque absque labore hominibus 
contingit, ut a malis voluptatibus alieni sint, adco 
ut prorsus oporteat eum qui diulius in vita futurus 
Sit, allero ex duobus molestis implicatum conti - 
ciari, vel nunc in laborioso exercitio virtutis decer- 
tantem, vel tune propter vitimi per malitiam et ne- 
quitiam (Lransactam, in retributione tristium ct 


D acerbarum rerum cruciatus et dolores tolerantem : 


in prematuris autem nihil est ejusmodi. Sed protinus eos, qui immatura το αἴ ex hac vita translati sui t, 
si modo vera eorum qui ita suspicantur et credunt, opinio est, bona sors atque conditio excipit. 


Ergo ex 


consequenti rationis carentia etiam ipsa ralione esse prestantior et optabilior ostendetur , 


et virtus nullius pretii per hzc apparebit. Nam si nullum damnum ae detrimentum, quantum ad 
usum et participationem bonorum aitinel, aecidit ei qui particeps virtutis non fuit, vanum et inutiie 
ejus studium fuerit, cum status et. ordo rationis expers priores partes in judicio Dei obtineat. 


Ταῦτα σὺ πάντα xoi τὰ τοιαῦτα διανοούμενος, 
ετάσαι τὸν΄ περὶ τούτου λύγον διεχελεύσω, ὡς ἂν 
πί τινος βεθαίου 
ín διάνοια. ᾿Εγὼ δὲ 


Es nu τοῦ uui: vvog fiuiv σχέυμα- 


ποὺς τ' 


τος βλέπων, δρμόζειν μὲν οἷμαι xo τὴν τοῦ 
ParnoL. Ga. XLVI. 


Hac et ejusmodi omnia, eum animo 
hortatus es me, ut hujus rei rationem serutarer, uz 
per consequentem et consentaneam quaestionem aec 


agiares, 


disputationem nobis in aliqua firina opinione de hac 

re mens statuerctur. Ego vero animadvertens quauia 

diffieullas ac perplexitas insit. in ea quie nobis ad 
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considerandum et contemplandum proposita qu:e- A στόλου φωνὴν τῷ παρόντι λόγῳ, ἣν bmi τῶν Aysp- 


stio est, convenire. quidem opinor etiam presenti 
commentationi apostolicam vocem, qua ille usus 
est in arduis et mentis cogitationi inaccessis et in- 
comprehensibilibus quzstionibus. « O altitudo, » 
inquiens, « divitiarum οἱ sapienti: et. cognitionis 
Dei ! Quam inserutabilia judicia ejus, et investiga- 
biles viz ejus ! Quis enim cognovit mentem Do- 
mini *? » Sed quoniam rursus Apostolus ait *, pro- 
prium spiritualis esse omnia scrutari, indagare, 
exquirere et examinare , atque commendat eos qui a 
divina gratia in omni ratione omnique cognitione 
ditati sunt, recte me facturum esse censeo, si, 
quoad ejus fieri poterit, inquisitionem et investi- 
gationem non neglizam, neque quod in his quze- 
ritur, ita despiciam atque contemnam, ut id absque 
serutatione atque contemplatione pr:etermittam ; 
ne ad similitudinem argumenti propositze quzestio- 
nis, oratio quoque de ea re imperfecta evanescat, 
vel etiam ante. tempus veluti infans aliquis. modo 
natus, priusquam in lucem prodeat et augescat, 
'anquam morte quadam, in questione veritatis 
deicientium ignavia atque socordia intereat at- 
que corrumpatur. Haud igitur incommodurn existi- 
mo, non statim ἃ fonte et. initio more oratorum 
in judiciis decertantium eum oppositionibus inipli- 
cari atque confligere, sed quodam orationi imposito 
ordine, per consequentiam propositze qu:zestionis 
producere commentationem. Quisnam igitur est ille 
ordo ? Nosse primum unde natura humana, et cujus 
rei gratia proereata sit. Si enim hiec. nos. non fu- 
gerint, nec a proposita quidem nobis conmmentatione 
aberraverimus. Jam vero supervacuum fuerit ora- 
tione probare, quod quidquid secunduni Deum | in 
Terum natura, tum mente percipitur, tun: videtur, 
ex ipso Deo essentiam habeat : cum nemo, opinor, 
eorum qui uteunque rerum veritatem contemplati 
fuerint, hujusmodi opinionem oppugnaturus sit. 
Constat enim inter omnes es una causa pendere 
res universas, nullamque rem ipsam ex sese essen- 
tiam. habere, neque sui ipsius principium et. cau- 
Sam esse, sed unam quidem esse naturam non 
creatam Οἱ sempiternam, qu:e semper similiter 
et eodem modo sese habeat, omni intervallari in- 
tellectu. superior, incrementi diminutionisque ex- 
pers, qu: ultra omnem terminum esse conspiciatur 
et intelligatur : eujus opus sit et tempus et locus 
eL his consequentia omnia, ac si quid ante hxc co- 
gitatio comprehendit, tum sola mente comprehen- 
sibile, tum supramundanum. Unum autem ex iis 
qui facta sunt, naturam. quoque humanam esse 
dicimus, oratione quadam divin: doctrine duce 
ad hoc utentes : qu: ait, omnibus a Deo ad genera- 
lionem productis, hominem quoque super terram 
creatum esse, cujus natura ex diversi generis rebus 
contemperata sit, divina intelleetualique natura ad 
sam qui cujusque elementi ei contributa est, por- 

! Rom. xi, 55. 


"Corm, 0: 


ἔκτων ἐχεῖνος πεποίηται λέγων" « Ὦ βάθος πλούτου 
xaY σοφίας χαὶ γνώσεως Θεοῦ ! Ὡς ἀνεξερεύνητα τὰ 
ND αστοι αἱ ὁδοὶ αὐτοῦ ! Τίς 
γὰρ ἔγνω νοῦν Κυρίου ; » "Eme? δὲ πάλιν ὁ "Amó- 
στολος ἴδιον τοῦ CAE qnot τὸ ἀναχρίνειν τὰ 
πάντα, xal Dish Un τοὺς παρὰ τῆς θείας χάριτος 
ἐν παντὶ λόγῳ xal πάσῃ γνώσει" χα- 
λῶς ἔχειν φημὶ μὴ κατολιγωρῆσαι τῆς δυνατῆς ἐξ- 
ετάσεως, μηδὲ περιιδεῖν τὸ ζητούμενον ἐν τούτοις 
ἀνερεύνητόν τε χαὶ ἀθεώρητον, ὡς ἂν μὴ χαθ᾽ 
ὁμοιότητα τῆς τοῦ προδλήματος ὑποθέσεως, χαὶ ὁ 
περὶ αὐτοῦ λόγος ἀτελὴς ἀφανισθείη, ἣ χαὶ ἄωρος, 
χαθάπερ τι νήπιον τῶν ἀρτιτόχων « φῶς 
προελθεῖν xa ἁδρυνθῆναι, οἷόν τινι θανάτῳ τῇ ῥᾳ- 
θυμίᾳ τῶν πρὸς τὴν ζήτησιν τῆς ἀληθείας ἀτονούν- 
τῶν διαφθειρόμενος. Φημὶ τοίνυν χαλῶς ἔχειν μὴ 
ῥητοριχῶς τε χαὶ ἀγωνιστιχῶς εὐθὺς χατὰ στόμα 
πρὸς ἀντιθέσεις συμπλέχεσθαι, ἀλλά τινα τάξιν 
ἐπιθέντας τῷ λόγῳ, δι᾿ ἀχολούθου προάγειν τὴν περὶ 
τοῦ προθλήματος θεωρίαν. Τίς οὖν ἡ τάξις; Τὸ 
γνῶναι πρῶτον ὅθεν ἣ ἀνθρωπίνη φύσις, xai ὅτου 
χάριν ἦλθεν εἰς γένεσιν. Εἰ γὰρ τούτων μὴ διαμάρ- 
τοιμεν, οὐδὲ τῆς προχειμένης ἡμῖν θεωρίας ἡμαρ- 


χρίματα αὐτοῦ, χαὶ 


πλουτισθέντας 


ly εἰς 


τηχότες ἐσόμεθα. Τὸ μὲν οὖν ἐχ Θεοῦ πᾶν ὅ τί πέρ 
ἔστι μετ᾽ αὐτὸν ἐν τοῖς οὖσιν ἐν τῇ φύσει νοούμενόν 
τε χαὶ ὁρώμενον τὸ εἶναι ἔχειν, περιττὸν ἂν εἴη 
υάζεσθαι, οὐδενὸς, οἶμαι, τῶν ὁπωσοῦν 
ἐπεσχεμμένων τὴν τῶν ὄντων ἀλήθειαν πρὰς τὴν 
τοιαύτην ὑπόληψιν ἐνισταμένου. Ὁμολογεῖται γὰρ 
παρὸ πάντων, μιᾶς αἰτίας ἐξῆφθαι τὸ πᾶν, xaX οὐ- 
δὲν τῶν ὄντων αὐτοῦ ἐξ ἑαυτοῦ τὸ εἶναι ἔχειν, οὐδὲ 
ἑαυτοῦ εἶναι ἀρχὴν χαὶ αἰτίαν, ἀλλὰ μίαν μὲν φύσιν 
ἄχτιστον χαὶ ἀΐδιον, ἀεὶ χατὰ 
ὡσαύτως ἔχουσαν, παντὸς διαστηματιχοῦ νοήματος 
ὑπερχειμένην, 


λόγῳ xazxc 


εἶνα!: τὰ αὐτὰ χαὶ 


ἀναυξῇ τινα χαὶ ἀμείωτον, χαὶ παν- 


τέχεινα θεωρουμένην " ἧς ἔργον, xo χρό- 
νος, χαὶ τόπος, χαὶ τὰ ἐπὶ τούτοις πάντα, χαὶ εἴ τι 


τὸς ὄρου Ex 


πρὸ τούτων χαταλαμθάνε. J| ἔννοια νοητόν τε xal 
ὑπερχόσμιον. "Ev δὲ τῶν γεγονότων xa τὴν ἀνθρω- 


πίνην φύσιν εἶναί φαμεν, λόγῳ τινὶ τῆς θεοπνεύστου 
διδασχαλίας ὁδηγῷ πρὸς τοῦτο συγχρώμενοι" ὅς φησι 
πάντων παρὰ τοῦ Θεοῦ παραχθέντων εἰς γένεσιν, χαὶ 
τὸν ἄνθρωπον ἐπὶ τῆς γῆς ἀναδειχθῆναι, ἐξ ἑτερο- 
γξνῶν SEC MS D τὴν φύσιν, τῆς θείας τε xaX 
νοερᾶς οὐσίας, πρὸς τὴν ἑχάστου τῶν στοιχείων αὑτῷ 
συνερανισθεῖσαν μοῖραν χαταμιχθείσης " 
τοῦτον παρὰ τοῦ πεποιηχότος, ἐφ᾽ 
θείας τε xal ὑπερχειμένης δυνάμεως ἔι 
ὁμοίωμα. βέλτιον δ᾽ ἂν εἴη xoi αὐτὴν παραθέσθαι 
τὴν λέξιν ἔχουσαν οὕτως " « Καὶ Exo 


γενέσθαι δὲ 
ᾧτε εἶναι τῆς 


ψυχόν τ' 


ίησε, » φησὶν, 
« ὁ Θεὸς τὸν ἄνθρωπον - xav εἰχόνα Θεοῦ ἐποίησεν 
αὐτόν. ν Τὴν δὲ αἰτίαν τῆς τοῦ ζώου τούτου χατα- 
σχενῆς, τῶν πρὸ ἡμῶν τινες ταύτην ἀποδεδώχασιν, 
ὅτι διχῇ διῃρημένης τῆς χτίσεως πάσης, χαθώς 
φησίν ὁ ᾿Απόστολος, εἰς τὸ ὁρατόν τε xal ἀόρατον" 


σημαίνετα! διὰ μὲν τοῦ ἀοράτου, το νοητὸν χαὶ ἀσώμα- 
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τον" διὰ δὲ τοῦ ὁρατοῦ,τὸ αἰσθητόν τε xai σωματῶδες. A tionem adinista : hune autem. idcirco faetum esse 


ἃ Creatore, uL essel divinas atque. superze virtutis animatum quoddam. simulacrum. Cosmodius auteni 


fuerit etiam ipsam in medium afferre dictionem, quae talis est : « Et fecit, » inquit, « Deus hominem, se- 
cundum imaginem Dei fecit eum ?. » Porro causam creationis hujus animalis, quidam eorum qui ante 
nos fuerunt, hane reddiderunt, quod euni bifariam divisa sit omnis creatura, quemadmodum | inquit 
Apostolus, in visibile scilicet et. invisibile : per invisibile quidem, id. quod mente percipi potest, οἱ 
incorporeum ; per visibile autem sensibile et corporeum significatur. 


Εἰς δύο τοίνυν ταῦτα διῃρημένων πάντων τῶν ὄν- 
των, εἴς τε τὸ αἰσθητὸν, λέγω, xal εἰς τὸ xav ἔννοιαν 
θεωρούμενον xal τῆς μὲν ἀγγελικῆς ve xol ἀσωμά- 
του φύσεως, ἥτις τῶν ἀοράτων, ἐν τοῖς ὑπερχοσμίοις 
πε χαὶ ὑπερουρανίοις διαιτωμένης, διὰ τὸ χατάλληλον 
εἶναι τῇ φύσει τὸ ἐνδιαίτημα (fj τε γὰρ νοερὰ φύσις 
πτῇ vg xal χαθαρὰ χαὶ à6apnc χαὶ εὐχίνητος, 

€ οὐράνιον σῶμα λεπτόν τε xol χοῦφον χαὶ ἄει- 
χίνητον) * τῆς δὲ γῆς, ὃ δὴ τῶν αἰσθητῶν ἐστιν ἔσχα- 
τον, οἰχείως τε χαὶ χαταλλήλως πρὸς τὴν τῶν νοητῶν 
ἐν αὐτῇ διαγωγὴν οὐχ ἐχούσης (τίς γὰρ ἂν γένοιτο 
ποῦ ἀνωφεροῦς ve xal χούφον πρὸς τὸ βαρύ τε xaX 
ἐμόριθὲς χοινωνία;) ὡς ἂν μὴ τελείως ἄμοιρός τε 
xat ἀπόχληρος ἡ γῆ τῆς νοερᾶς τε xat ἀσωμάτου δι- 
αγωγῆς εἴη, τούτου χάριν προμηθείᾳ χρείττονι τὴν 
ἀνθρωπίνην συστῆναι γένεσιν, τῇ νοερᾷ τε xal Oct 
τῆς Ψυχῆς οὐσίᾳ τῆς γηΐνης μοίρας περιπλασθείσης, 
ὡς ἂν τῇ πρὸς τὸ ἐμόριθές τε χαὶ σωματῶδες συμφυΐᾳ 
χαταλλήλως ἡ Ψυχὴ τῷ στοιχείῳ τῆς γῆς ἐμδιοτεύοι, 
ἐχούσης τι πρὸς τὴν τῆς σαρχὸς οὐσίαν συγγενὲς 
xat ὁμόφυλον. Σχοπὸς δὲ τῶν γινομένων ἐστὶ, τὸ ἐν 
πάτῃ τῇ χτίσει διὰ τῆς νοερᾶς φύσεως τὴν τοῦ 
παντὸς ὑπερχειμένην δοξάζεσθαι δύναμιν, τῶν τε 
ἐπουρανίων χαὶ τῶν ἐπιχθονίων διὰ τῆς αὐτῆς &vep- 
γείας (λέγω δὲ διὰ τοῦ πρὸς τὸν Θεὸν βλέπειν) ἀλλή- 
λοις πρὸς τὸν αὐτὸν σχοπὸν συναπτομένων. Ἧ δὲ 
ἐνέργεια οὐδὲν ἄλλο 


τὰ σώματα γήϊνα ὄντα, ταῖς 
διαχρατεῖται τροφαῖς, xai τι σωματῶδες 
ζωῆς εἶδος ἐν τούτοις χαταλαμθάνομεν, ὁμοίως ἐν 
creed - LA » tr ap gm 
ἀλόγοις τε χαὶ λογιχοῖς ἐνεργούμενον - οὕτως εἶναί 

, ; E ἊΝ AND 
τινα χρὴ καὶ νοητὴν ζωὴν ὑποτίθεσθαι, δι’ ἧς ἐν τῷ 
ὄντι συντηρεῖται ἣ φύσις. Εἰ δὲ ἣ τῆς σαρχὸς τροφὴ, 
ἐπίῤῥυτός τις οὖσα xat ἀποῤῥέουσα, δι᾽ αὐτῆς παρ- 
63009 δύναμίν τινα ζωτιχὴν ἐναποτίθετα! οἷς ἂν γένη- 
ται" πόσῳ μᾶλλον ἣ μετουσία τοῦ ὄντιυς ὄντος, τοῦ 
ἀεὶ μένοντος χαὶ πάντοτε ὡσαύτως ἔχοντος, ἐν τῷ 
εἶναι φυλάσσει τὸν μετασχόντα ! Εἰ οὖν αὕτη ἐστὶν 
ἡ οἰκεία τε xal χατάλληλος τῇ νοερᾷ ψύσε: ζωὴ, τὸ 
ποῦ Θεοῦ μετέχειν, οὐχ ἂν διὰ τῶν ἐναντίων γένοιτο 
ἢ μετουσία, εἰ μὴ τρόπον τινὰ συγγενὲς εἴη τῷ ópe- 
γομένῳ τὸ μετεχόμενον. Ὡς γὰρ ὀφθαλμῷ γίνεται 
τῆς αὐγῆς ἢ ἀπόλαυσις τῷ φυσιχὴν αὐγὴν ἐν ἑαυτῷ 
πρὸς τὴν τοῦ ὁμογενοῦς ἀντίληψιν ἔχειν, χαὶ οὔτε 
σώματος 


5 


άχτυλος, οὔτε ἄλλο τι τῶν μελῶν τοῦ 
νεργεῖ τὴν ὅρασιν, διὰ τὸ μηδεμίαν ἐκ φύσεως αὐὖ- 
γὴν ἐν ἄλλῳ τινὶ τῶν μελῶν χατεσχευάσθαι : οὕτως 
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τῆς τοῦ Θεοῦ μετουσίας εἶναί 
τι συγγενὲς πρὸς τὸ μετεχόμενον ἐν τῇ φύσει τοῦ 


5 Gen. 1, 97. 


Cum igitur in he duo divisa sint. omnia qux 
sunt, in sensibile, inquam, et in id quod per 
mentis agitationem οὐ cogitationem consideratur 
et intelligitur, atque angeliea quidem et iucorpo- 
rea natura, qui ex invisibilibus est, in supra- 
mundanis et superecelestibus partibus. domieiliuni 
habeat, proplerea quod ea sedes illi natur: con - 
veniens et aecommodata sit (nam sieut natura 
intellectualis tenuis quzdam, pura, ponderis expers 
et agilis est, ita corpus quoque ccleste, tenue. 
leve el semper mobile est) : terra autem, quie ex- 
wemum nimirum ex sensibilibus est, cum ad hoc 
apta atque accommodata non sit, ut in ea degar:t 
ea qui sola mente comprehenduntur : (quam enim 
communionem habeat id quod leve est ae sursun: 
fertur, cum eo quod grave ae ponderosum est?) 
ne terra penitus expers ac vacua esset ab in- 
tellectuali et / incorporea conversatione, idcirco 
providentia meliori, cum intelleetuali divinzeque 
anima naturze terrena portio circumdata et 05- 
ducta esset, aiunt humanam conflatam esse na- 
turam, ut per eam qua cum pondere corporis 
coaluit conjunctionem, apte atque accommodate 
viverel anima in elemento terre, quie nonnihi! 
cognationis et affinitatis habet eum natura carnis. 
]ec autem omnia hue spectant, ut nimirum i 
omni creatura per intellectualem naturam  glori- 
ficaretur el. celebraretur ea virtus et potestas quze 
supra praesidet rebus universis, tum  ccelestibus, 
tum terrestribus, per eamdem efficientiam (dico 
autem per hoe, ut ad Deum respiciant) ad eam- 
dem intentionem inter sese conjunctis. Porro etli- 
cientia. respiciendi ad Deum, nihil est aliud quam 
vita intellectuali naturz conveniens et aecommo - 
data. Quemadmodum enim terrena corpora terrenis 
conservantur cibis, ac corpoream quamdam in his 
vitze speciem deprehendimus, quae in brutis pariter 
eL ratione przeditis exercetur : ità ponere oportet 
esse quamdam etiam. mentis intellectu comprehen- 
sibilem et invisibilem vitam, per quam in sua 
essentia natura conservatur. Quod si carnis ali- 
mentum 2ffluere ae defluere solitum, per transi- 
tum ipsum vim quamdam vitalem subministrat 
quibus ingestum fuerit, quanto magis participa- 
lio ejus qui revera est, qui semper manet atque 
eodem modo semper se habet, in sua essentia 
conservat eum qui particeps ejus fuerit! Si igitur 
h:ec propria conveniensque intellectuali naturz vita 
est, si Dei particeps sit, nequaquam per contraria 
participatio contigerit, nisi aliquo modo id cujus 
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participatio est cognatum luerit οἱ quod appetit  ἀπολαύοντος. Διὰ τοῦτό φησιν ἡ Γραφὴ, κατ᾽ elxóvo. 


eL particeps esse eupit. Ut enim oculo usus atque 
fruitio splendoris contingit ex co quod natura- 
lem in. sese splendorem habet ad apprehensionem 
ae perceptionem ejus quod ejusdem generis est; 
ac neque digitus, neque aliud ullum corporis 
membrum visum exercet, propterea quod nullus 
in alio quopiam membrorum a natura inditus sit 
splendor : ita plane necesse est etiam in partici- 
patione Dei quiddam cum eo cujus fruitio atque 
participatio est cognatum esse in natura fruentis. 
Ideirco. Scriptura dicit, secundum imaginem Dei 
hominem esse factum, ut per id quod simile est, 
simile, opinor, :videret. Deum autem videre, vita 


anima est, quemadmodum in precedentibus dictum est Quoniam 


Θεοῦ γεγενῆσθαι τὸν ἄνθρωπον " ὡς àv, οἶμαι, τῷ 
ὁμοίῳ βλέπειν τὸ ὅμοιον. Τὸ δὲ βλέπειν τὸν Θεὸν, 
ἐστὶν ἡ ζωὴ τῆς Ψυχῆς, χαθὼς ἐν τοῖς φθάσασιν 
εἴρηται. Ἐπεὶ δέ πως ἡ τοῦ ἀληθῶς ἀγαθοῦ ἄγνοια 
χαθάπερ τις ὁμίχλη τῷ διορατιχῷ τῆς ψυχῆς ἐπ- 
εἐσχότησεν, παχυνθεῖσα δὲ ἡ ὁμίχλη νέφος ἐγένετο, 
ὥστε διὰ τοῦ βάθους τῆς ἀγνοίας, τὴν ἀχτῖνα τῆς 
ἀληθείας μὴ διαδύεσθαι - ἀναγχαίως τῷ χωρισμῷ τοῦ 
φωτὸς χαὶ ἣ ζωὴ αὐτῆς συνεξέλιπεν. Ἑΐρηται γὰρ 
τὴν ἀληθῆ ζωὴν τῆς ψυχῆς ἐν τῇ μετουσίᾳ τοῦ ἀγα- 
θοῦ ἐνεργεῖσθαι, τῆς δὲ ἀγνοίας πρὸς τὴν θείαν 
χατανόησιν ἐμποδιζούσης ἐχπεσεῖν τῆς ζωῆς τὴν 
Ψυχὴν τὴν τοῦ Θεοῦ μὴ μετέχουπαν. 

autem ejus, quod vere bonum 


est, ignorantia, veluti nebula quzedam perspective anime facultati tenebras offudit; nebula vero den- 
sata nubes faeta est, adeo ut per profunditatem ignorantixw radius veritatis penetrare non possit, 


necessario una 


cum privatione lucis etiam vita ipsius defecit. Dictum est enim veram anim: 


vitam per boni participationem exerceri, ignorantia vero Dei contemplationi atque cognitioni of- 
fi-iente vita excidisse animam qu: Dei particeps non sit. À 


Porro nemo nobis necessitatem imponat originem D 


ignoranti: exponendi, unde hzc inquiens, eta quo; 
sed ex ipsa significatione nominis intelligat quod 
scientia atque ignorantia indicent animam aliquo 
:0do sese ad aliquid habere. Nihil autem eorum 
qui ad aliquid et intellisuntur et. dicuntur, sub- 
stantiam exprimit atque demonstrat. Alia enim est 
ejus quod ad aliquid dicitur, et alia substantiz 
ratio. Si igitur scientia substantia non est, sed 
mentis circa aliquam rem actio, multo magis certum 
alqueextra controversiam est ignorantiam longe ab- 
esse ab eo ut substantia sit. Quod autem secundum 
substantiam non est, nec omnino quidem est, Absur- 
dum igitur et vanum fuerit de eo quod non est, 
unde sit, curiose inquirere. Quoniam igitur vitam 
quidem anim: Dei participationem esse sermo 
dieit, eaque participatio in eo versatur, ut quan- 
Qum ei licet et capit, scientia predila sit; igno- 
rantia autem non alicujus substantia, sed ejus quae 
per scientiam fit, actionis interitus atque perem- 
ptio est; ac necessario consequitur, ut ubi par- 
ticipatio Dei non exercetur, privatio et alienatio 
vit» sit (id autem. malorum fuerit extremum) : 
consequenter omnis boni factor curationem mali 
in nobis operatur. Dona enim res curatio esi; at 
modum curationis prorsus ignorat, qui non respi- 
cit ad mysterium Evangelicum. Cum igitur malui 
esse demonstratum sit, si a Deo, qui est vita, 
alienati simus, curatio ejuscemodi infirmitatis erat, 
Deo rursus conjungi atque conciliari, et in vila 
versari. Cum ergo hac vita per spem human 
natura proposita sit, non proprie dici potest re- 
munerationem eorum qui beue vixerunt, partici- 
pationem et usum vitze fore, et supplicium vice 
versa. Sed quod dicitur simile est ei quam de 
oculis in medium aíferimus similitudini. Neque 
enim ei qui oculos purgatos habet, praemium quod- 
dam et honorarium e:se dicimus eorum quie eerni 
possunt animadversionem : aut oculis laboranti con- 


Μηδεὶς δὲ γενεαλογεῖν ἡμᾶς ἀναγκαζέτω τὴν 
ἄγνοιαν, πόθεν αὕτη λέγων xal ἀπὸ τίνος - ἀλλ᾽ ἐξ 
αὐτῆς νοείτω τῆς τοῦ ὀνόματος σημασίας, ὅτι ἡ γνῶ- 
σις xai ἡ ἄγνοια τῶν πρός τί πως ἔχειν τὴν ψυχὴν 
ἐνδείχνυται. Οὐδὲν ὃὲ τῶν πρός τι νοουμένων τε xal 
λεγομένων, οὐσίαν παρίστησιν. "AXAoc γὰρ ὁ τοῦ πρός 
τι, χαὶ ἕτερος ὁ τῆς οὐσίας λόγος. Εἰ οὖν ἡ γνῶσις 
οὐσία οὐχ ἔστιν, ἀλλὰ περιττὴ τῆς διανοίας ἐνέργεια " 
πολὺ μᾶλλον ἡ ἄγνοια πόῤῥω τοῦ χατ᾽ οὐσίαν εἶναι 
ὡμολόγηται. Τὸ δὲ μὴ χατ᾽ οὐσίαν ὃν, οὐδὲ ἔστιν 
ὅλως. Μάταιον τοίνυν ἂν εἴη περὶ τοῦ μὴ ὄντος, τὸ 
ὅθεν ἐστὶ περιεργάζεσθαι. Ἐπειδὴ τοίνυν ζωὴν μὲν 
Ψυχῇς τὴν τοῦ Θεοῦ μετουσίαν ὁ λόγος εἶναί φησι, 
γνῶσις δὲ χατὰ τὸ ἐγχωροῦν ἐστιν dj μετουσία * ἣ δὲ 
ἄγνοια οὐχί τινός ἐστιν ὕπαρξις, ἀλλὰ τῆς χατὰ τὴν 
γνῶσιν ἐνεργείας ἀναίρεσις * τῷ δὲ μὴ ἐνεργεῖσθαι 
τοῦ Θεοῦ τὴν μετουσίαν ἡ τῆς ζωῆς ἀλλοτρίωσις 
ἀναγχαίως ἐπηχολούθησεν (τοῦτο δ᾽ ἂν εἴη τῶν χαχῶν 
τὸ ἔσχατον)" ἀχολούθως ὁ τοῦ παντὸς ἀγαθοῦ ποιητὴς 
τὴν τοῦ χαχοὺῦ θεραπείαν ἐν ἡμῖν χατεργάζεται. 
᾿Αγαθὸν γὰρ ἢ θεραπεία, τὸν δὲ τρύπον τῆς θερα- 
πείας ἀγνοεῖ πάντως ὁ μὴ πρὸς τὸ Εὐαγγελιχὸν βλέ. 
πων μυστήριον. Καχοῦ τοίνυν ἀποδειχθέντος τοῦ ἀλ- 
λοτριωθῆναι Θεοῦ, ὅστις ἐστὶν ἡ ζωὴ, ἡ θεραπεία τοῦ 
τοιούτου ἀῤῥωστήματος ἣν τὸ πάλιν οἰχειωθῆνα: 
Θεῷ, xoY ἐν τῇ ζωῇ γενέσθαι. Ταύτης οὖν τῆς ζωῆς 
προχειμένης τῇ ἀνθρωπίνῃ φύσει, οὐχ 
ἔστιν εἰπεῖν χυρίως ἀντίδοσιν τῶν εὖ βεδιωχότων 
γενέσθαι τὴν τῆς ζωῆς μετουσίαν, xa τιμωρίαν τὸ 
ἔμπαλιν. ᾿Αλλ᾽ ὅμοιόν ἔστι τῷ χατὰ τοὺς ὀφθαλμοὺς 
ὑποδείγματι τὸ λεγόμενον. Οὐδὲ γὰρ τῷ χεχαθαρμένῳ 
τὰς ὕψεις ἔπαθλόν τί φαμεν εἶναι xo πρεσθεῖον τὴν 


χαταδίχην τινὰ χαὶ τιμωρητιχὴν ἀπόθασιν τὸ μὴ 
μετέχειν τῆς ὁρατιχῆς ἐνεργείας. ᾿Αλλ᾽ ὡς ἀναγκαίως 
ἕπετα! τῷ χατὰ φύσιν διαχειμένῳ τὸ βλέπειν, τῷ τε 
ἀπὸ πάθους παρενεχθέντι τῆς φύσεως, τὸ μὴ Evep- 
γεῖν τὴν ὅρασιν" τὸν αὐτὸν τρόπον χαὶ ἡ μαχαρία 


ζωὴ συμφυής ἐστι χοὶ οἰχεία τοῖς χεχαθαρμένοις τὰ 
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ΕΝ "Ur -4 B “αἷς TES , . 
τῆς ψυχῆς αἰσθητήρια " ἐφ᾽ ὧν δὲ καθάπερ τις λήμη A tra, condemnationem quamdam et paomalem sen- 


τὸ κατὰ τὴν ἄγνοιαν πάθος ἐμπόδιον πρὸς τὴν μετου- 
cíay τοῦ ἀληθινοῦ φωτὸς γίνεται, ἀναγχαίως ἕπεται 
τὸ μὴ μετέχειν ἐχείνου, οὗ τὴν μετουσίαν ζωὴν εἶναί 
φαμεν τοῦ μετέχοντος. 


tentiam, quod non compos est efficientiz videndi. 
Sed ut necessario consequitur, ut is qui secundum 
naturam dispositus est videat, is vero cujus ex 
morbo natura vitiata ac. depravata est, visionem 


non exerceat : eodem modo beata quoque' vita €ognata ac propria eorum est quibus anim sen- 


Soria purgata sunt 


vitam esse dicimus participantis. 

Τούτων τοίνυν οὕτως ἡμῖν διῃρημένων, χαιρὸς ἂν 
εἴη διεξετάσα. τῷ λόγῳ τὸ προτεθὲν ἡμῖν πρόθλημα " 
τοιοῦτον δέ τι λεγόμενον ἣν" Εἰ χατὰ τὸ δίχαιον γί- 
νεται τῶν ἀγαθῶν ἡ ἀνταπόδοσις, ἐν τίσιν ἔσται ὁ ἐν 
νηπίῳ τελευτήσας τὸν βίον, μήτε χαχὸν ἐν τῇ ζωῇ 
παύτῃ χαταθαλόμενος, μήτε ἀγαθὸν, ὥστε διὰ τούτων 
γενέσθαι αὐτῷ τὴν κατ᾽ ἀξίαν ἀντίδοσιν; ὯὯ mr 
τὴν ἀχολουθέαν τῶν ἐξητασμένων ὁρῶντες ἀποχρινού- 
μεθα ὅτι τὸ προσδοχώμενον ἀγαθὸν, οἱἰχεῖον μέν ἐστι 
χατὰ φύσιν τῷ ἀνθρωπίνῳ γένει, λέγεται δὲ χατά 
τινα διάνοιαν τὸ αὐτὸ χαὶ ἀντίδοσις ^ ὃὲ αὐτῷ 
ὑποδείγματι πάλιν τὸ νόημα τοῦτο σαφηνισθήσεται. 
Δύο γάρ τινες ὑποχείσθωσαν τῷ λόγῳ ἀῤῥωστήμαοτί 
τίνι χατὰ τὰς ὄψεις συνενεχθέντες, τούτων δὲ ὁ μὲν 
σπουδαιότερον ἑαυτὸν ἐπιδιδότω τῇ θεραπείᾳ, πάντα 
ὑπομένων τὰ παρὰ τῆς ἰατριχῆς προσαγόμενα, χἂν 
δὲ πρὸς λουτρά τε χαὶ οἰνοφλυγίας 
ἀκρατέστερον διαχείσθω, μηδεμίαν τοῦ ἰατρεύοντος 
συμδουλὴν πρὸς τὴν τῶν ὀφθαλμῶν ὑγίειαν παρα- 
δεξάμενος. Φαμὲν τοίνυν, πρὸς τὸ πέρας ἑκατέρου 
βλέποντες, ἀξίως ἀντιλαθεῖν ἑχάτερον τῆς προαιρέ- 
σεως αὐτοῦ τοὺς χαρπούς ᾿ τὸν μὲν τὴν στέρησιν 
ποῦ φωτὸς, τὸν δὲ τὴν ἀπόλαυσιν. Τὸ γὰρ ἀναγχαίως 
ἑπόμενον, ἀντίδοσιν ἐχ χαταχρήσεως ὀνομάζομεν. 
Ῥαῦτα xaY ἐπὶ τῶν νηπίων ζητουμένων ἔστιν εἰπεῖν, 
ὅτι ἡ τῆς ζωῆς ἐχείνης ἀπόλαυσις, οἰχεία μέν ἔστι τῇ 


ἀνθρωπίνῃ φύσει " τῆς δὲ χατὰ τὴν ἄγνοιαν νόσου, 
πάντων σχεδὸν τῶν ἐν τῇ σαρχὶ ζώντων ἐπιχρατού- 
σης, ὁ μὲν τοῖς χαθηχούσαις θεραπείαις ἑαυτὸν ἐχ- 
χαθάρας, χαὶ οἷόν τινα λήμην τοῦ διορατιχοῦ τῆς 
Ψυχῆς ἀποχλύσας τὴν ἄγνοιαν, ἄξιον τῆς σπουδῇς 
ἔχε: τὸ χέρδος, ἐν τῇ ζωῇ τῇ κατὰ φύσιν γενόμενος" ὁ 
6$ τὰ διὰ τῆς ἀρετῆς φεύγων χαθάρσια, καὶ δυσίατον 
ἑχυτῷ διὰ τῶν ἀπατηλῶν ἡδονῶν χατασχευάζων τῆς 
ἀγνοίας τὴν νόσον, παρὰ φύσιν διατεθεὶς, ἠλλοτρίω- 
τᾶι τοῦ χατὰ φύσιν, χαὶ ἀμέτοχος γίνεται τῆς οἰχείας 
ἡμῖν xat χαταλλήλου ζωῆς. Τὸ 0E ἀπειρόκαχον νήπιον 
μηδεμιᾶς νόσου τῶν τῆς ψυχῆς ὀμμάτων πρὸς τὴν 
τοῦ φωτὸς μετουσίαν ἐπιπροσθούσης, ἐν τῷ χατὰ 
φύσιν γίνεται, μὴ δεόμενον τῆς ἐχ τοῦ χαθαρθῆναι 
ὑγιείας, ὅτι μηδὲ τὴν ἀρχὴν τὴν νόσον τῇ ψυχῇ παρ- 
εδέξατο. 

ram dispositus et affectus alienus est ab. eo quod 


:in quibus autem ignoranti: vitium, quasi quzedam lippitudo participationi veri 
luminis offieit, necessario sequitur, ut non participes sint ejus cujus participationem 


οἱ usum 


Mis igitsr a nobis hoc modo distimetis et expli- 
catis, tempestivum fuerit propositam nobis oratione 
tractare atque discutere. quistionem : hujusmodi 
aulem quiddam erat quod proponebatur : Si pro 


p 9? quod justum est, bonorum renumeralio atque 


retributio fit, in. quibus versabitur is qui infans 
in tenera xtate vitam finivit, neque boni in hae 
vita neque mali quidquam conatus et exorsus, ut 
per hie ei pro merito retributio fiat? Cui ad con- 
sequentiam eorum quz examinata sunt respicientes 
respondebimus quod bonum, quod exspeclatur, 
secundum naturam quidem humani generis proz 
prium est : dicitur autem secundum quemdam 
intellectum, idem etiam retributio : atque eadem 
rursus similitudine sensus hic explieabitur. Po- 
nantur enim in oratione mostra duo quidam, qui 
in morbum quemdam inciderint oculorum, quorum 
wnus majori cum studio magisque sedulo sese 
curationi permittat, omnia quie ab arte medica 


C adhibeantur, quantumvis etiam dolorem facientia, 


sustinens : alter vero a balneis et nimio vini usu 
sese minus abstinere possit, nullum medie? con- 
silium quod ad sanitatem oculorum pertineat 
admittens. Dicimus igitur ad finem et eventura 
ulriusque spectantes, ulrumque sus voluntatis 
dignos recipere fructus ; hunc quidem privationem, 
illum vero usum et fruitionem lucis. Quod enim 
necessario sequitur, id per abusionem, retribu- 
tionem et compensationem nominamus. Hzc etiam 
ad ea qui de infantibus quieruntur dici possunt, 
quod illius vite usus atque fruitio, propria qui- 
dem humans mature sit, sed cum ignorantie 
morbo omnes propemodum qui in carne vivunt 
correpti sint : qui quidem idoneis et competentibus 
curationibus sese expurgaverit, et veluti lippitudi- 
nem quamdam a perspectiva vi anim: ignoran- 
Viam quasi derivaverit, abluerit atque susltulerit, 
dignum studio lucrum consecutus in ea qui se- 
cundum naturam est, vita versatur; qui autem 
ea qu per virtutem adhibentur, purgatoria fugit 
remedia, euratuque diflicilem sibi per fallaces vo- 
luptates ignorantie morbum eflicit, prater natu- 
seeundum naturam est, et expers fit ejus vite 


qui nobis proprie convenit et accommodata est. At puellus infans simplex omnisque maliti:e | ex. 
pers, nullo etiam nune oculorum animi morbo participationi lucis officiente, in eo quod naturale 
est versatur, sanitate quz per purgationem contingit, non indigens, quippe qui nec ab initio 
quidem prorsus in animum morbum admisit. 

Ac mihi prisens vit:e ratio per quamaam con- 
venientiam atque proportionem affinis eU propinqua 
esse videtur ei vitie quam exspectamus, Quemad- 


Καί po: δοχεῖ διά τινος ἀναλογίας οἰχείως ἔχειν ὁ 


παρὼν τοῦ βίου τρόπος τῇ προσδοχωμένῃ ζωῇ. Καθ- 


&xco γὰρ θηλῇ καὶ γάλαχτ' ἡ πρώτη τῶν 


νηπίων 
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modum enim prima infantium zttas mamma ae lacte A ἡλικία τιθηνουμένη ἐχτρέφεται * εἶτα διαδέχεται ταύ- 


nutrità educatur; deinde alius conveniens ei cui 
adhibetur excipit cibus, qui idoneus ac proprius 
sit ejus qui enutritur, donec ad perfectam perve- 
nerit :tatem : ita opinor etiam animam per ea quze 
semper competentia sibi atque accommodata sint, 
ordine atque consequentia quadam participem fieri 
ejus vit:e, quz secundum naturam est, quantam 
capit ae polest, de iis qu: in beatitudine proposita 
sunt, partem capientem, quemadmodum etiam id 
a Paulo didicimus, aliter nutriente eum qui jam 
per virtutem ereverit, aliter infantem et imperfe 
€tiorem : nam ad hujusmodi quidem dicit: « Lactis 
potu vos alui, et non cibo ; nondum enim potera- 
tis *. » Ad eosautem qui jam impleverant mensuram 
sÜalis, quie ratione ac. mente percipitur : « Perfe- 
ctorum autem est, » inquit, «solidus cibus ?,» qui 
per babitum sensoria habent exercitata. Quemad- 
modu: igitur dici non potest, in similibus esse 
virum et infantem, etiamsi neuter eorum morbo 
aliquo implicetur : (quo pacto enim in paribus ver- 
sari delieiis possint, qui earumdem rerum partici- 
pes non sunt?) sed morbo quidem nullo affligi, et 
in hoc et in illo similiter dicitur, quandiu passio- 
nis et afflictionis uterque expers est, sed fructus 
deliciarum non amplius ab iisdem similiter perci- 
pitur (nam huie quidem licet vel orationibus dele- 
clari, vel rebus preesse, vel cum laude ac gloria 
magistratus gerere, vel benefaciendo hominibus 
egenlibus clarescere, vel si res ita tulerit, cum 
uxore, qux& cordi sit, matrimonio junctum esse, 
ac domui praesse; ae si qua alia per hane vitam 
waa cum his jucunda lieet invenire, tum acroamata, 
tum spectacula, venationes, lavacra, gymnasia, 
convivales animi delectationes, ac si quid aliud 
ejusmodi est: at infanti delicize sunt lae, nutricis 
ulnze, quieta ae placida motio, qu:e somnum invitet 
et demulceat ; nam imperfect:e :etatis ea natura est, 
ul qui? superet hanc oblectationem non capiat): 
eodem modo, qui per virtutem in hae vita animas 
nutriverunt, et, ut inquit Apostolus, mentis sua 
sensuum instrumenta exercuerunt, si ad incorpo- 
ream illam vitam traducantur, pro ratione habitus 
ac potentie, quie in ipsis insit, divinarum delicia- 
rum participes erunt, vel majorem vel minorem 
secundum presentem cujusque potentiam proposi- 
lorum partem capientes. At anima quie virtutem 
nondum gustavit, eorum quidem malorum qua ex 
improbitate ac nequitia oriuntur, ut qux& ab initio 
prorsus in malitie morbum non inciderit, expers 
manet ; illius autem vite, quam Dei tum cognilio- 
nem tum participationem esse oratio superior de- 
finivit, tantam in initio partem capit, quantze capax 
convenienti et accommodato ad contemplationem 
capax efficiatur, largiter et abunde pro arbitrio 

Ad hic respicientes malorum quidem, qua ex 
improbitate »c nequitia exsistunt, pariter expertem 

* J Cor. 11,29. * Hebr. v, 44. 


1 


τὴν χατάλληλος ἑτέρα τῷ ὑποχειμένῳ τροφὴ, οἰκείως 
πε xal ἐπιτηδείως πρὸς τὸ τρεφόμενον ἔχουσα, ἕως 
ἂν ἐπὶ τὸ τέλειον φθάσῃ * οὕτως οἶμαι καὶ τὴν ψυχὴν 
διὰ τῶν ἀεὶ χαταλλήλων τάξει τινὶ χαὶ ἀχολουθίᾳ 
μετέχειν τῆς χατὰ φύσιν ζωῆς, ὡς χωρεῖ xot δύναται 
τῶν ἐν τῇ μαχαριότητι προχειμένων μεταλαμβάνου- 
ca, χαθὼς xo παρὰ τοῦ Παύλου τὸ τοιοῦτον ἐμάθο- 
μεν, ἄλλως τρέφοντος τὸν ἤδη διὰ τῆς ἀρετῆς αὐξη- 
θέντα, xal ἑτέρως τὸ νήπιον καὶ ἀτελέστερον. ᾿Ἰρὸς 
μὲν γὰρ τοὺς τοιούτους φησὶν, ὅτι «Γάλα ὑμᾶς 
ἐπότισα, οὐ βρῶμα * οὕπω γὰρ ἠδύνασθε- » πρὸς δὲ 
τοὺς πεπληρωχότας τὸ μέτρον τῆς νοητῆς ἡλιχίας, 
€ Τελείων δέ ἐστι, » φησὶν, « ἡ στερεὰ τροφὴ, » τῶν 
διὰ τὴν ἕξιν τὰ αἰσθητήρια γεγυμνασμένα ἐχόντων. 


Β Καθάπερ τοίνυν οὐχ ἔστιν ἐν τοῖς ὁμοίοις εἰπεῖν εἶναι 


τὸν ἄνδρα τε χαὶ τὸ νήπιον, χἂν μηδεμία νόσος 
ἑχατέρῳ τούτων προσάπτηται " ( πῶς γὰρ ἂν Ev τῷ 
ἴσῳ τῆς τρυφῆς γένοιντο, οἱ τῶν αὐτῶν μὴ μετ- 
ἐχοντες :) ἀλλὰ τὸ μὲν μὴ χαχοῦσθαι νόσῳ τινὶ, καὶ 
ἐπὶ τούτου xai ἐπ᾽ ἐχείνου λέγεται παραπλησίως, 
ἕως ἂν ἔξω πάθους ἑχάτερος Tj" τῶν ὃὲ χατὰ τρυφὴν 
ἡ ἀπόλαυσις οὐχέτι ὁμοίως παρὰ τῶν αὐτῶν ἕνερ- 
(τῷ μὲν γὰρ ὑπάρχει xai διὰ λόγων ci- 
φραίνεσθαι, καὶ πραγμάτων ἐπιστατεῖν, χαὶ εὐδοχί- 
pog ἀρχὰς μετιέναι, xat ταῖς τῶν δεομένων εὐεργε- 
σίαις λαμπρύνεσθαι, γαμετῇ τε συνοιχεῖν, ἂν οὕτω 
τύχῃ χαταθυμία, xai οἴχου ἄρχειν, χαὶ ὅσα xoc 
ποῦτον ἔστιν ἡδέα τὸν παραθατὸν lov εὑρεῖν, ἀχροά- 
ματά τε χαὶ θεάματα, θῆραι χαὶ λουτρὰ, xo γυμνά- 
σια, χαὶ συμπόσια, χαὶ θυμηδίαι, χαὶ εἴ τι τοιοῦτον 
ἕτερον " τῷ δὲ νηπίῳ dj τρυφὴ, τὸ γάλα ἐστὶ, xa] 
τῆς τιθήνης ἀγχάλη, καὶ ἠρεμαία κίνησις τὸν ὕπνον 
ἐφελχομένη τε xal ἡδύνουσα * τὴν γὰρ ὑπὲρ τοῦτο 
εὐφροσύνην, τὸ ἀτελὲς τῆς ἡλικίας χωρῆσαι φύσιν 
οὐχ ἔχει) * τὸν αὐτὸν τρόπον οἱ διὰ τῆς ἀρετῆς ἐν τῷ 
; : E ἢ TN EDEN 
τῇδε Bip τὰς ψυχὰς θρέψαντες, καὶ, xac oc γον ὃ 
᾿Απόστολος, χαταγυμνάσαντες ἑαυτῶν τὰ νοητὰ al- 
σθητήρια, εἰ πρὸς τὴν ἀσώματον ἐχείνην μετοιχι- 


ψουται, T πλείονος, ἣ ἐλάττονος, χατὰ τὴν παροῦσαν 
ἑχάστου δύναμιν τῶν προχειμένων μετέχοντες. 'H δὲ 
ἄγευστος τῆς ἀρετῆς ψυχὴ, τῶν μὲν ἐκ πονηρίας 
χαχῶν, ἅτε μήτε τὴν ἀρχὴν συνενεχθεῖσα τῇ τῆς χα- 
χίας νόσῳ, διαμένει ἀμέτοχος τῆς ζωῆς ἐχείνης, ἣν 
Θεοῦ γνῶσίν τε xai μετουσίαν ὁ πρὸ τούτων λόγος 
ὡρίσατο, τοσοῦτον μετέχει παρὰ τὴν πρώτην, ὅσον 
χωρεῖ τὸ τρεφόμενον, ἕως ἂν, χαθάπερ τινὶ τροφῇ 
χαταλλήλῳ τῇ θεωρίᾳ τοῦ ὄντος ἐναδρυνθεΐσα, χωρη- 
τιχὴ τοῦ πλείονος γένηται, ἐν δαψιλείᾳ τοῦ ὄντως 
ὄντος χατ᾽ ἐξουσίαν μετέχουσα. 


est id quod enutritur, quoad tanquam cibo quodam 


ejus, qui revera est, grandis effecta majoris partis 
partem capiens ejus qui revera est. 
Πρὸς ταῦτα βλέποντες, ἔξω piv τῶν Ex πονηρίας 


χαχῶν ὁμοίως εἶναί φαμεν τὴν Ψυχὴν, τοῦ τε διὰ 
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πάσης ἀρετῆς ἥχοντος, xal τοῦ μηδὲ ὅλως μετεσχη- A animam esse dicimus tum ejus qui per omnem 
χότος τοῦ βίου. Οὐ μὴν ἐν τῷ ὁμυίῳ τὴν ixacípou — virtutem progressus faeit, tum ejus qui ne vilae 
τούτων διαγωγὴν ἐννοοῦμεν. 'O μὲν γὰρ ἤχουσε, quidem penitus particeps fuit, non tamen in eodem 
χαθὼς ὁ Προφήτης φησὶ, τῶν οὐρανίων διηγημάτων, — satu atque conditione pari utriusque horum. con- 
δι᾽ ὧν ἡ δόξα τοῦ Θεοῦ χαταγγέλλεται, xxi διὰ τῆς — versationem vit:eque traductionem esse intelligi- 
χτίσεως πρὸς τὴν χατανόησιν ὡδηγήθη τοῦ Δεσπότου — mus. llic enim caelestes, ut ait Propheta, narratio- 
πῆς χτίσεως, xal διδασχάλῳ τῇ ὄντως σοφία ἐχρή- nes, per quas gloria Dei annuntiatur, audivit, et 
σατο, τῇ ἐν τοῖς οὖσι θεωρουμένῃ σοφίᾳ, τό τε τοῦ — per creaturam ad considerationem Domini creature 
φωτὸς τούτου χάλλος χατανοήσας, ἀναλογιχῶς τὸ τοῦ (ἰοὐποίι5. est, οἱ ad cognoscendam eam qui vere 
ἀληθινοῦ φωτὸς χάλλος ἐνόησε, xo ἐν τῷ παγίῳ τῆς —sapienlia est, magislra usus est ea sapientia quae 
γῆς τὸ τοῦ πεποιηχότος αὐτὴν ἀμετάθετον ἐπαιδεύθη" in rebus universis consideratur, et inesse intelli- 
xai τὸ ἀμέτρητον τοῦ οὐρανοῦ μέγεθος χατανοῆσας,  gilur, atque hujus lacis pulchritudine animadversa, 
πρὸς τὸ ἄπειρόν τε χαὶ ἀόριστον τῆς ἐμπεριεχούσης — per convenientem similitudinem ae proportionem, 
τὸ πᾶν δυνάμεως ὡδηγήθη, τάς τε ἀχτῖνας ἰδὼν vow — vere lucis pulchritudinem consideravit et iutelle- 
ἡλίου Ex τῶν τοσούτων ὑψωμάτων μέχρις ἡμῶν — xit; et per soliditatem ac firmitudinem terrz, ejus 
διηχούσας, τὸ μὴ ἀτονεῖν τὰς νοητιχὰς τοῦ Θεοῦ ἐν- D qui fecit eam, didicit immobilitatem ac stabilitatem. 
ἐργείας πρὸς ἕχαστον ἡμῶν ἀπὸ τοῦ τῆς θεότητος — Immensa quoque coli magnitudine animadversa, 
ὕψους χατιέναι διὰ τῶν φαινομένων ἐπίστευσεν. Εἰ — ad infinitam et indeterminatam potentiam res uni- 
γὰρ εἷς ὧν φωστὴρ xoti, τε τὸ ὑποχείμενον ἅπαν τῇ — versas in se continentem deductus est ; conspectis- 
φωτιστιχῇ δυνάμει διαλαμθάνει, xoY πᾶσι τοῖς μετ- — que radiis solis e tantis altitudinibus ad nos usque 
ἐχουσιν ἑαυτὸν ἐπινέμων, ὅλος ἑκάστῳ xal ἀδιαίρετος — pertinentibus, per ea quie apparent, providentiae 
πάρεστι" πότῳ μᾶλλον ὁ τοῦ φωστῆρος δημιουργὸς. — divine eflicientiis facultatem non deesse credidit, 
xal πάντα ἐν πᾶσι γίνεται, χαθώς φησιν ὁ 'Amó- αι ab altitudine deitatis ad unumquemque nostrum 
στολος, xal ἑχάστῳ πάρεστι, τοσοῦτον ἑαυτὸν διδοὺς, — descendat. Nam si unum iuminare et. communiter 
ὅσον τὸ ὑποχείμενον δέχεται ᾿Αλλὰ χαὶ στάχυν τις — quidquid subjectum est illuminatrice vi occupat et 
ἰδὼν ἐπὶ γῆς, xol τὴν Ex φυτοῦ βλάστην, καὶ βότρυν — comprehendit, et omnibus utentibus atque fruen- 

ὕριμον, xal τὸ τῆς ὀπώρας χάλλος, ἣ £v χαρποῖς, 3 libus seipsum impertiens, totus unicuique ct in- 
ἐν ἄνθεσι, χαὶ τὴν αὐτόματον πόαν, xa ὄρος ἐπὶ «b — divisus adest, quanto magis luminaris fabricator, 
αἰθέριον ὕψος ἀπὸ τῆς ἄχρας ἀνατεινόμενον, xal τὰς — et omaia in omnibus, ut Apostolus inquiL*, exsi- 
ἐν ὑπωρείαις πηγὰς, μαζῶν δίκην ἐχ τῶν λαγόνων , SliL et unicuique adest, tantum sese exhibens, 
τοῦ ὄρους ἐπιῤῥεούσας, ποταμούς τε διὰ τῶν χοίλων “ quantum subjectum capit! Quinetiam si quis vel 
ῥέοντα:, καὶ θάλασσαν ὑποδεχομένην τὰ πανταχόθεν — spicam super terram conspexerit, vel ex planta 
ῥεύματα, καὶ ἐν τῷ μέτρῳ μένουσαν, χύματά τε τοῖς — germen enatum, vel racemum maturum, vel au- 
αἰγιαλοῖς ὁριζόμενα, καὶ οὐχ ἐπεξιοῦσαν ὑπὲρ τοὺς —Qumni pulchritudinem, tum in fructibus tuni. ín 
τεταγμένους ὅρους χατὰ τῆς ἠπείρου τὴν θάλασσαν" floribus, vel sponte provenientem herbam, vel 
ταῦτα χαὶ τὰ τοιαῦτα βλέπων, πῶς οὐχ ἅπαντα 0.4- — montem ad ztheream altitudinem a cacumine per- 
λάθοι τῷ λόγῳ, δι᾽ ὧν γίνεται ἡ διδασχαλίο τοῦ ὄντος, —Vinentem, et fontes in locis depressis uberum in 
εἰ μικρὰν ἑαυτῷ δύναμιν πρὺς τὴν μετουσίαν τῆς — modum ex lateribus et hiatibus montis affluentes, 
τρυφῆς ἐχείνης παρεσχευάσατο; "Iva ὃὲ παρῶ τὰ tum amnes per concava loca fluentes, tum mare 
μαθήματα, ὅθεν θήγεται πρὸς ἀρετὴν ἡ διάνοια, γεω- — quod el omnia undique flumina excipit, et in sua 
ετρίαν τε xai ἀστρονομίαν, xat τὴν διὰ τοῦ ἀριθμοῦ — mensura manet, fluctusque littoribus terminat, et 
κατανόησιν τῆς ἀληθείας, πᾶσάν τε μέθοδον ἀποῦξι- ὀ non ultra constitutos fines in continentem marc 
τικὴν τῶν ἀγνοουμένων xaX βεθαιωτιχὴν τῶν χατει- — erumpeüs: hie et hujusmodi si quis consideret, 
λημμένων, xoi mp6 γε τούτων, τὴν τῆς θεοπνεύστου quo pacto non omnia ratione comprehendat, per 
Γραφῆς φιλοσοφίαν, τελείαν ἐ πάγουσαν χάθαρσιν τοῖς p qui theologis cognitio exsistit ejus qui est? Nuu- 
δι᾿ αὐτῆς τὰ θεῖα πεπαιδευμένοις μυστήρια. quid parvam sibi vim ad. participationem illarum 
deliciarum comparavit? Ut omittam interim disciplinas, quibus mens ad virtutem | acuitur, gceome- 
Viam, astronomiamque, et eam quie per numerum contingit cognitionein veritatis, atque. omnem ratio- 


nem ac viam demonstrativam eorum quie ignorantur, et confirmativam eorum qui comprehensa et 
intellecta. sunt: ad bzc item divin: Seripture philosophiam, qu:e perfectam iis qui per eam di- 
vina fuerint edocti mysteria, affert purgationem. 

Ὁ δὲ μηδενὸς τούτων ἐν γνώσει γενόμενος, μηδὲ At is qui harum rerum nullius cognitionem ade- 

χε!ραγωγηθεὶς διὰ τοῦ χόσμου πρὸς τὴν τῶν ümceg- pius est, neque per mundum ad cognitionem supra- 
adii ἀγαθῶν χατανόησιν, ἁπαλός τις xol ἀγύμνα- — mundanarum rerum quasi manu ductus est, sini- 
στος xaX ἀτριθὴς τὴν διάνοιαν παρελθὼν τὸν βίον, — plex adeo, tener et inexercitatus menteque incultus 
ἔχεῖνος οὐχ ἂν ἐν τοῖς αὑτοῖς εἴη, ἐν οἷς ὁ λόγος τὸν — vilam transiens, non in iisdem versetur, in quibus 
προλαθόντα ἀπέδειξεν, ὡς μηχέτι διὰ τοῦτο μαχαρ! superiorem illum versaturum oratio demonstravit, 


B TION xv. 98. 


183 


S. GREGORII NYSSENI 184 


ut ideireo non amplius [χα prolatam ἃ. nobis A στότερον ἀποδείχνυσθαι, xac τὴν προενεχθεῖσαν ἡμῖν 


oppositionem beatior esse ostendatur is qui vitz 
particeps non fuit, eo qui pr:clare particeps ejus 
fiit. Nam. eo quidem qui cum vitio nequitiaque 
vixit, non modo simplex, vitiique ac malitiz expers, 
verumetiam is forsitan | qui nec prorsus quidem ab 
initio prodiit in vitam, beatior fuerit. Tale enim de 
Juda quoque per Evangelicam vocem didicimus v5 
quod in talibus is qui penitus in rerum natura non 
est, eo qui cum vitiositate pervenit in rerum natu- 
ram, meliore conditione sit. Nam illi auidem ob 


ἀντίθεσιν, τὸν μὴ μετασχόντα τοῦ βίου τοῦ μετασχόν- 
τος χαλῶς. Τοῦ μὲν γὰρ χαχίᾳ συνεζηχότος οὐ μόνον 
ὁ ἀπειρόχαχος ἂν εἴη μαχαριστότερος, ἀλλὰ χαὶ ὁ 
μηδὲ τὴν ἀρχὴν παρελθὼν εἰς τὸν βίον. Τοιοῦτον γὰρ 
χαὶ περὶ τοῦ Ἰούδα διὰ τῆς Εὐαγγελιχῆς φωνῆς ἐδιδά- 
χθημεν, ὅτι ἐπὶ τῶν τοιούτων χρεῖττον τοῦ κατὰ 
χαχίαν ὑφεστῶτός ἔστι τὸ παντελῶς ἀνυπόστατον. 
Τῷ μὲν γὰρ διὰ τὸ βάθος τῆς ἐμφυείσης κακίας εἰς 
ἄπειρον παρατείνεται fj διὰ τῆς καθάρσεως χόλασις, 
τοῦ ὃὲ μὴ ὄντος πῶς ἂν ὀδύνη χαθάψοιτο ; 


profunditatem innatz vitiositatis in infinitum prorogatur ea qu: per purgationem fit poena, eum vero 


qui non est, quomodo dolor attingere possit ? 


Quod si quis comparat immaturam infantium B ΕἸ δέ τις πρὸς τὸν xav ἀρετὴν βίον χρίνο! τὸν νη- 
4 P e pev 


vitam eum ea qui secundum virtutem agitur, is 
revera infans et importunus est, qui hujusmodi 
Judicio de rebus utatur. Interrogas ergo cujus rei 
gratia in ea :etate quis e vilà subducitur, quid per 
hoc divina sapientia providendo cavet ? Quod si de 
lis quidem dieas quz illegitimum partum arguunt, 
ct idcirco a parentibus de medio tolluntur, im- 
merito malitie operum a' Deo rationem reposcas, 
qui ea quie. in hae parte non recte facta. sunt, in 
julieium adducit. Sin autem aliquis, etiamsi dili- 
genter edücetur et curetur a parentibus, votaque ab 
Hisdem pro eo studiose suscipiantur, vitze tamen 
particeps non est, morbo ad mortem usque inva- 
lescente (quod solius haud dubie causz est), hanc 


de talibus. conjecturam facimus, quod perfcetze € 


providentie sit, non modo morbos contractos cu- 
Tire, verum etiam ne ab initio quidem prorsus ali- 
quis in rebus vetitis versetur, providere. Verisimile 
enim est eum qui id quod futurum est sque atque 
preteritum cognovit, progressum vilze infantis ad 
perfectionem prohibere, ne quod vi przsscia malum 
animadversum est in co qui ita victurus fuisset, 
perficiatur, atque ei qni ea. voluntate arbitrioque 
victurus fuisset, vitii nequitixeque materia vita fiat. 
Atque hune intelleetum similitudine quadam facile 
füerit exprimere atque reprwsentare. Sit enim, 
exempli gratia, ex omni genere ciborum opiparum 
quoddam ae dubium convivis epulum propositum ; 
huic presit ex convivis is qui exacte cujusque 
nature proprietatem. noverit, quid tali quidem 
temperamento atque complexioni commodum, quid 
iiem noxium et. incommodum sit, addita sit item 
huie cum auctoritate potestas et officium quoddam, 
ut ad suum arbitrium alium quidem uti et. frui 
2ppositis sinat, alium vero prohibeat, et omnia 
faciat ad hoe, quo quisque suo temperamento 
atque complexioni commoda convenientiaque at- 
tingat, ne vel morbo obnoxius per esculenta mate- 
rium morbo adjieiens conficiatur, vel rohustior 
incommodo cibo molestiam ex humorum abundan- 
tia contrahat atque laboret; in his aliquis vinolen- 
li addietus, vel ex medio convivio educatur, vel 
cum incipiat inebriari, vel in finem usque perma- 


Matth. xxvi, 24. 


πιώδη καὶ ἄωρον, ἄωρος ὁ τοιοῦτός ἐστι τοιαύτῃ xpl- 
σει περὶ τῶν ὄντων χρώμενος. Ἔρωτᾷς οὖν ὅτου 
χάριν ἐν τούτῳ τῆς ἡλιχίας ὧν τῆς ζωῆς ὑπεξάγε- 
ται, vb διὰ τούτου τῆς θείας σοφίας προμηθουμένης. 
᾿Αλλ᾽ εἰ μὲν περὶ τηύτων λέγοις, ὅσα τῆς παρανόμου 
κυήσεως ἔλεγχος γίνεται, xai διὰ τοῦτο παρὰ τῶν 
γεννησαμένων ἐξαφανίζεται, οὐχ εἰχότως ἂν τῶν τῆς 
χαχίας ἔργων τὸν Θεὸν ἀπαιτοίης τὸν λόγον, τὸν τὰ 
μὴ χαλῶς ἐπὶ τούτῳ γεγενημένα εἰς χρίσιν ἄγοντα. 
Εἰ δέ τις xo ἀνατρεφομένων τῶν γεννητόρων, χαὶ δι᾽ 
ἐπιμελείας θεραπευόντων, καὶ δι᾽ εὐχῆς σπουδαζύν-- 
των, ὅμως οὐ μετέχε: τοῦ βίου, χαταχρατοῦντος μέ- 
χρι θανάτου τοῦ ἀῤῥωστήματος (ὃ μόνης τῆς αἰτίας 
ἀναμφιθόλως ἐστὶ), ταῦτα περὶ τῶν τοιούτων εἰχά- 
ζομεν, ὅτι τελείας ἐστὶ προνοίας, οὐ μόνον γεγονότα 
θεραπεύειν τὰ πάθη, ἀλλ᾽ ὅπως ἂν μηδὲ τὴν ἀρχήν 
τις τοῖς ἀπηγορευμένοις ἐγγένοιτο προνοεῖν. Τὸν γὰρ 
ἐγνωχότα ἐπίσης τῷ παρεληλυθότι τὸ μέλλον, ἐπι- 
χωλύειν εἰχὸς τὴν ἐπὶ τὸ τέλειον τῆς ζωῆς τοῦ νηπίου 
πρόοδον, ὡς ἂν μὴ τῇ προγνωστιχῇ δυνάμει τὸ χατα- 
νοηθὲν χαχὸν ἐπὶ τοῦ μέλλοντος οὕτως βιώσεσθαι 
τελειωθείη, χαὶ γένηται τῷ τῇ τοιαύτῃ προαιρέσει 
συζήσεσθαι μέλλοντι ὕλη χαχίας ὁ βίος. Ὑποδείγματι 
δέ τινι ῥάδιον ἂν εἴη παραστῆσαι τὸ νόημα. “Ἔστω γὰρ 
γαθ᾽ ὑπόθεσιν παντοδαπή τις εὐωχία προχειμένη τῷ 
συμποσίῳ, ἐπιστατείτω δέ τις τοιοῦτος τῶν δαιτυμό- 
νων, οἷος ἀχριθῶς εἰδέναι τὰ τῆς ἐχάστου φύσεως 
ἰδιώματα, χαὶ τί μὲν κατάλληλον τῇ τοιαύτῃ χράσει. 
τί δὲ ἐπιθλαδὲς καὶ ἀνοίχειον * προσχείσθω δὲ τούτῳ 
xat αὐθεντιχή τις ἐξουσία, τοῦ χατὰ τὸ ἴδιον βούλημα 
τὸν μέν τινα μετέχειν τῶν προχειμένων ἐᾷν, τὸν δὲ 
ἀποτρέπειν, χαὶ πάντα ποιεῖν, ὡς ἂν χατὰ τὴν ἑαυ- 
τοῦ χρᾶσιν ἕχαστος τῶν χαταλλήλων προσάπτοιτο, 
iua μήτε ὁ νοσώδης ἐπιτριθείη, προσθεὶς ὕλην διὰ 
τῶν ἐδωδίμων τῇ νόσῳ, μῆτε ὁ εὐρωστότερος χάμοι, 
εἰς πληθωριχὴν ἀηδίαν ἐχπίπτων τῇ χαταλλήλῳ τρο- 
φῇ" ἐν τούτοις ἣ μεσοῦντος τοῦ συ μπροτουπαίογκῦν 
τῇ οἰνοφλυγίᾳ προσχειμένων ἐξάγηται, ἣ E ἀρχῇ ὧν 
τῆς μέθης, 7] μέχρι τέλους παραμένῃ Nn δείπνῳ, 
ταῦτα τοῦ ἐπιστάτου οἰχονομοῦντος, ὡς ἂν εὐσχημε- 
νοίη διαρχῶς ἣ τράπεζα τῶν ἐκ πληθώρας χαὶ pégns, 
χαὶ παραφορᾶς χαχῶν χαθαρεύουσα. "Ὥρπερ οὖν τῆς 
τῶν ἡδυσμάτων κνίσης ἁποσπώμενος οὐχ ἐν ἡδονῇ 


185 DE 
ποιεῖται τῶν χαταθυμίων τὴν στέρησιν 

τινὰ τοῦ ἐπιστατοῦντος χαταγινώσχει, ὁ 
χαὶ οὐ προνοίᾳ τῶν προχειμένων ἀπεί 


ν, ἀλλ᾽ ἀκρι 
ὡς φθόνῳ HN 
Ei 6t 


pyYouxos. 
πρὸς τοὺς ἔτι ἀσχημονοῦντας τῇ παρατάσει τῆς μέθης 


βλέποι ἐν ἐμέτοις χαὶ χαρηδαρίαις καὶ τῷ παραφθέγ- 


qsa0aí τι τῶν οὐ δεόντων, χάριν ὁμολογεῖ τῷ πρὸ τοῦ 


τοιούτου πάθους τῆς ἀμέτρου πλησμονῆς ἁποστῆ- 
σαντι. Ei δὴ νενόηται ἡμῖν τὸ ὑπόδειγμα, ῥάδιον ἂν 
εἴη προσαγαγεῖν τὸ ἐν τούτῳ χαταλητθὲν ἡμῖν θεώ- 
ρημα τῷ προχειμένῳ νοήματι. Τ (γὰρ τὸ προχείμενον 


; Ὅτου χάριν ὁ Θεὺς, πολλῆς οὔσης τοῖς πατράσι 
σπουδῆς λας ἑαυτοῖς τὸν τοῦ βίου διάδοχον, 


ἄωρον πολλάχις p τέλει τῆς ἡλικίας ἐᾷ τὸ τεχθὲν 
ἀναρπάζεσθα!: ; Il 2 
ἐχεῖνο ὑπόδειγμα, ὅτι τῆς τοῦ βίου τραπέζης πολλὴν τε 
ἣν ἐχού- 


ὀψαρτυτιχὴν ἐμπειρίαν μὴ 
t τὰ τοῦ βίου χαταγλυχαί- 


ἐν τ 


οὺς ὙΡΈΗ τὸ συμποτιχὸν 


xaX παντοδαπὴν τῶν ἐδωδίμων τὴν ma pao? 


μοι χατὰ τὴν 
πάντα τῷ τῆς ἡδονῆς μέλιτ 


νέεσθαι, ἀλλ᾽ ἔστιν ὅπου xal τοῖς αὐστηροτέροις τῶν 
συμπομάτων τὴν ζωὴν sies οἷα δὴ φιλοτεχνοῦ- 
σιν οἱ τῶν περὶ γαστέρα καὶ θοίνην ἡδονῶν τεχνῖται, 
τος δριμυτέροις, ἣ ἁλμῶσιν, ἣ παραστύφουσιν τὰς 
ὀρέξεις τῶν jt EE ἀναῤῥιπίζοντες )" ἐπεὶ οὖν οὐ 
διὰ πάντων ἐστὶ τῶν πραγμάτων μελιειδὴς ὁ βίος, ἀλλ᾽ 
ἔστιν ἐν οἷς ἅλμη τὸ ὄψον ἐστὶν, T] στύψις, ἣ ὀξώδης, 
ἢ δηχτιχή τις xol δριμεῖα ποιότης ἐντριύδεῖσα τοῖς 
πράγμασι, δύσληπτον ποιεῖ τὴν χαρυχείαν τοῦ βίου, 


ΟῚ 


πλήρεις δὲ οἱ τῆς ἀπάτης χρατῆρες παντοδαποῦ χρά- 


μᾶτος" ὧν οἱ μὲν τὸ φυσῶδες πάθος διὰ τοῦ στύφου τῆς 
ἀπάτης ἐμποιοῦσιν, οἱ δὲ εἰς παραφορὰν τοὺς ἐμπιόν- 
τὰς ἐξεχαλέσαντο, ἄλλοις ὃὲ τῶν πονηρῶς χτηθέντων 
τὸν ἔμετον διὰ τῆς αἰσχρᾶς ἀποτίσεως ἀνεχίνησαν. 
Ὡς ἂν οὖν μὴ ἐπιχρονίζοι τῇ τοιαύτῃ τῆς τραπέ- 
ζης παρασχευῇ ὁ μὴ δεόντως τῷ συμποσίῳ χρησά- 
μένος, θᾶττον ἐξάγεται τοῦ τῶν δαιτυμόνων πληρώ- 
ματος, χερδαίνων τὸ μὴ ἐν ἐχείνοις γενέσθα:, ὧν ἡ 
ἀμετρία τῆς ἀπολαύσεως τοῖς λαιμαργοῦσι πρόξενος 
γίνεται. Τοῦτό ἐστιν ὅ φημι τελείας εἶνα! προνοίας 
χατόρθωμα, τὸ μὴ μόνον συστάντα θεραπεύειν τὰ 
πάθη, ἀλλὰ χαὶ χωλύειν πρὸ τῆς συστάσεως. Ὃ δὴ 
χαὶ περὶ τοῦ θανάτου τῶν ἀρτιτόχων ὑπενοήσαμεν, 
ὅτι ὁ λόγῳ τὰ πάντα ποιῶν ὑπὸ φιλανθρωπίας ἀφ- 
ΠΕΣ Lr χαχίας τὴν ὕλην, μὴ διδοὺς χαιρὸν τῇ 
i$ προγνωστιχῆς δυνάμεως γνω- 
ἐξοχῇ δειχθῆναι 
Πολ- 
σοφισμένην τῆς φιλαργυρίας ἀνάγχην 
διὰ τῶν τοιούτων ἐλέγχει ὁ συνισ 


διὰ uy EUM ἐν χαχίας 

οἵα ἐστὶν, ὅταν πρὸς τὸ χαχὸν τὴν ὁρμὴν ἔχοι. 
λάχις. ὃὲ τὴν ceo 
τῶν τὸ τοῦ βίου συμ.- 
πόσιον, ὡς ἂν, οἶμαι, γυμνὸν τῶν εὐπροσώπων προ- 
χαλυμμάτων τὸ τῆς φιλαργυρίας ἀῤῥώστημα φαί- 
νοιτο, μηδενὶ παραπετάσματι πεπλανη μένῳ συσχια- 
ζόμενον. Φασὶ γὰρ οἱ πολλοὶ διὰ τοῦτο ταῖς τοῦ πλείονος 
ἐπιθυμίαις ἐπιπλατύνεσθαι, ὡς ἂν πλουσιωτέρους τοὺς 
ἐξ αὐτῶν γεγοψότας ποιήσαιεν, ὧν ἐλέγχει τὴν νόσον 
ἰδίαν οὖσαν, οὐχ ἐξ ἀνάγχηρε ἐγγινομένην, ἢ "Un 
στος τῶν ἀτέχνων πλεονΞ 


ξία. Πολλοὶ γὰρ οὔτε ἔχοντες 


διαδαχὴν ἐπὶ πολλοῖς οἷς ἐμόχθησαν, οὔτε ἐν ἐλπίσι τοῦ 
σχεῖν ὄντες, ἀντὶ μυρίων τέχνων πολλὰς ἐπιθυμίας ἐν 


ἑχυτοῖς παιδοτροφοῦσιν, οὐχ ἔχοντες ποῦ τὴν ἂν 
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ἂν A neat in. eoena, liec. ita. priefecto administrante, 


136 
ut 
abundantia atque ebrietate mentisque 


TUR, 


nullum ex 
depravatione malum exsistens in. medio. relinqua- 
Qur, sed perpetuus. decor et. honestas in mensa 
servetur. Quemadmodum igitur ei qui a nidore 
condimentorum avellitur, privatio eorum qua cordi 
suat, ingrata atque injueunda est, atque importu- 
nitatis ae temeritatis eujusdam przfectum condem- 
nat, quasi. invidia quadam et non providentia ab 
appositis arcentem. Sed si ad eos qui. prorogatio- 
ne ebrietatis vomendo, caputque gravatum jactan- 
do, ac temere que. non. decet. proferendo, etiam 
nunc se turpiter respiciat, gratiam habet 
ei qui, antequam talia sibi aceciderent, ab. immode- 
rata repletione eum prohibuerit. Si igitur simili- 
facile fuerit in ea com- 


gerentes 


tudo ἃ nobis intellecta est, 
prehensam a nobis speeulationem ad propositum 
sensum accommodare. Quid enim erat propositum? 
Cujus rei gratia, cum plurimum studii parentes in 


hoe ponant, ut suarum sibi facultatum | successor 
reservetur, Deus sape ante tempus ac. premature 


in imperfecta :etate abripi sinit id quod natum est ? 
His qui ita. interrogant, referemus convivalem ii- 


lam similitudinem, quod cum multum ac. varium 


 eseulentorum apparatum vitz: mensa. habeat (in- 


telligeautem mihi secundum peritiam rei culinaria 
artisque condiendorum ciborum, non omnes vile 
partes. voluptatis melle dulcescere, sed alicubi 
etiam acerbioribus casibus vitam condiri, qualia 
nimirum artifices voluptatuni ad epulas et ventrem 
pertinentium excogitant et tractant, vel acrioribus, 
vel salsuginosis, vel astringentibus appetitus con- 
vivarum excitantes) : quoniam ergo non per omnia 
negotia officiaque vita suavis et jucunda est, sed 
in aliquibus etiam. salsamentum  obsonium est, vel 
astrictiva, vel acetosa, vel mordax quiedam et acris 
qualitas ingesta, et rebus inlrita sumptu dillici- 
lem efficit vite cibum conditum, pleni item. varize 
misturz fraudis crateres sunt quorum alii 
quidem inflationis vitium per fastus fraudem inge- 
nerant, alii vero in temeritatem ac vecordian: 
devocant eos qui imbiberint, aliis item male quie- 
sitorum vomitum per turpem solutionem movent. 
Ne ergo in tali mens: apparatu diutius immore- 
tur, qui non recte ac decenter convivio utatur, ci- 
lius educitur ex coetu alque consessu convivarum, 
id lucri faciens, quod in illa molestia atque tur- 
pitudine non versetur, quarum rerum immoderata 
sumptio helluonibus conciliatrix exsistit. Hoe est, 
quod dico perfecte atque absolute providentie 
opus esse, non solum contractos curare morbos, 
verum etiam prohibere antequam contrahantur, 
Quam adeo opinionem etiam de morte infapntiuta 
modo natorum habemus, quod is qui raiione 
omnia facit, humanitate adductus vitiis materiam 
aufert, spatium temporis voluntati per vim prze- 
sciom ποία! et animadverse non dans, ul per 
opera in nequilize vitiique excellentia ostendatur 
qualis sit, cum ad malum impetum habeat et effe- 
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ctum. 
casus simulatam atque pretensam avariti: neces- 
sitatem arguit is qui vit:e convivium constituit, ut, 
opinor, nudatus speciosis pr:etextibus ac velamen- 
lis avariti:e morbus 
mento obumbratus. 


appareat nullo falso tegu- 
Nam vulgo plerique aiunt, 
idcirco se cupiditati rem. augendi indulgere, ut 
ditiores ex sese natos reddant, quorum morbum 
proprium esse, et ex necessitate non innasci arguit 
inexeusabilis. avaritia eorum qui liberis carent. 
Multi enim. eum nec habeant multorum labore 
partorum bonorum successores, nec aliquando 
habituros esse se sperent, pro infinitis liberis mul- 
las intra. sese cupiditates alunt, non habentes in 
quos conferant hujus morbi necessitatem. Quod si 
qui male in vita versantur, ac dedita opera consul- 
toque crudeles, truces atque tyranniei sunt, omni- 


Swpenumero autem per hujusmodi etiam A χὴν τῆς ἀῤῥωστίας 
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ταύτης ἐπανενέγχωσιν. Εἰ δέ τινες 
χαχῶς ἐπιδημοῦντες τῷ βίῳ, τυραννιχοί τε χαὶ πι- 
χροὶ τὴν προαίρεσιν, πάσαις ἀχολασίαις δεδουλωμέ- 
vot, θυμῷ παραπλῆγες, φειδόμενοι τῶν ἀνηχέστων 
χαχῶν οὐδενὸς, λῃσταὶ xal ἀνδροφόνοι, xax πατρίδων 
προδόται, ἣ εἴ τι τούτων ἐστὶν ἐναγέστερον (οἷον 
παπτροφόνοι ve xal μητρολῷαι, xal παιδοχτόνοι, xal 
ταὶς παρανόμοις μίξεσιν ἐπιλυσσῶντες), οἱ τοιοῦτοί 
τινες ὄντες, ἐν τῇ χαχίᾳ ταύτῃ γηράσχουσιν" πῶς 
ἐρεῖ τις συμύαίνειν ταῦτα τοῖς προεξητασμένοις ; El 
γὰρ τὸ πρὸ ὥρας ἀνάρπαστον, ὡς ἂν μὴ εἰς τέλος 
χατὰ τὸ ὑπόδειγμα τοῦ συμποσίου τοῖς πάθεσι τῆς 
ζωῆς ταύτης ἐλλαιμαργήσειεν, προνοητιχῶς ὑπεξ- 
ἄγεται τοῦ βϑιωτιχοῦ συμποσίου * τίνος χάριν ὁ τοι- 
οὗτος μέχρι γήρως ἐμπαροινεῖ τῷ συμποσίῳ, πονη- 
ρὰν ἑαυτῷ τε χαὶ τοῖς συμπόταις τὴν τῶν χαχῶν 
ἑωλοχρασίαν ἐπισχεδάζων ; 


bus libidinibus obnoxii, iracundia prwcipites, a nullo incurabili malo abstinentes, latrones, homicide, 
patri: proditores, ac si quid his est detestabilius, magisve nefarium et exsecrandum ( veluti parricid:e, 
matrum pulsatores, liberorum interfectores, et quadam quasi rabie mentis legibus vetitos concubitus 
sectantes : qui cum tales adeo sint, in hac nequitia atque vitiositate consenescunt : quomodo dicet 
aliquis hzee congruere et convenire eum iis qu: supra quisita atque tractata sunt? Nam si is qui pre- 
mature abripitur, ne juxta similitudinem convivii ad finem usque in vitiis hujus  vit:e. quasi. helluetur 
atque debaechetur, provida quadam cautione ae benevolentia ex vitali subducitur convivio : qua de 
causa, qui talis est, usque ad senectutem in convivio debaechatur, noxiam tum sibi, tum compotoribus 


et convivis malorum crapulam offundens ἢ 

Sed cur, prorsus inquis, hunc quidem provida 
benevolentia subducit ex vita priusquam per 
malum voluntas perficiatur, illum vero relinquit 
lalem fieri, ut melius ipsi esset penitus natum non 
esse? Ad hoc item ejusmodi quamdam benignio- 
ribus et :equioribus rationem reddemus, quod s:- 
penumero vita eorum qui bene vixerint, etiam iis 
qui ex ipsis nali sunt, causa melioris conditionis 
est. Atque sexcenta horum ex divina Seriptura 
testimonia sunt, quibus aperte docemur ejus curze 
beneficiique quod digni a Deo consequuntur, etiam 
ex ipsis progenitos una participes esse. Haud con- 
temnenda autem sors fuerit etiam alicui impedi- 
mento fuisse ad malitiam et nequitiam qui juxta 
illani omnino vieturus fuisset. Sed quoniam hic 
in rebus incertis oratio conjecturis utitur, nullus 
omnino reprehendet, si in multas partes conje- 
ctura mentem diducit. Non solum enim auctoribus 
generis gratificantem Deum dixerit aliquis ex im- 
proba vita subducere eum qui in ea victurus fuis- 
set, verum eliam si nihil ejusmodi sit in iis, qui 
premature abripiuntur , haud absurdum fuerit 
opinari atrocius ae periculosius illos sese in vitiosa 
vita gesturos fuisse, quam illorum quemquam, qui 
ob vitam nequam atque improbam nobilitati fue- 
rint. Nam nihil fieri sine Deo ex multis rebus di- 
dicimus : rursum vero non fortuita esse, nec 
ralione carere ea quie divinitus administrantur, 
nemo non concesserit, sciens quod Deus ratio ac 
sapientia est, et omnis virtus ac veritas. Nihil 
autem rationis, ratione caret, neque sapientis ali- 
quid insipiens est, neque tum virtus, tum veritas 
admiserit atque sustinuerit id quod cum virtute 


᾿Αλλὰ διὰ τί, πάντως ἐρεῖς, τὸν μὲν προνοητιχῶς 
ὑπεξάγει τοῦ βίου πρὶν τελειωθῆναι διὰ τοῦ χαχοῦ τὴν 
προαίρεσιν, τὸν δὲ eec ποιοῦτον, ὡς 
ἄμεινον αὐτῷ εἶναι τὸ μὴ γενέσθαι ὅλως ; Πρὸς δὲ τοῦτο 
τοιοῦτόν τινα τοῖς εὐγνωμονεστέροις ἀποδώσομεν 
λόγον, ὅτι πολλάκις ἣ ζωὴ τῶν εὖ βεδιωχότων χαὶ 
τοῖς ἐξ αὐτῶν αἰτία τυῦ βελτίονος γίνεται. Καὶ μυρίαι 
τούτων Ex τῆς θεοπνεύστου Γραφῆς αἱ μαρτυρίαι, 
δι᾽ ὧν σαφῶς διδασχόμεθα τῆς παρὰ τοῦ Θεοῦ γενο- 
μένης τοῖς ἀξίοις κηδεμονίας καὶ τοὺς ἐξ αὐτῶν συμ.- 
μετέχειν. ᾿Αγαθὸν δ᾽ ἂν εἴη χεφάλαιον χαὶ τὸ ἐμπο- 
δών τινι πρὸς χαχίαν γενέσθαι τῷ μέλλοντι πάντως 
xax ἐχείνην βιώσεσθαι, Ἐπεὶ ὃὲ τῶν ἀδήλων ὁ λό- 
γος ἐνταῦθα χαταστοχάζεται, πάντως οὐδεὶς αἰτιάσε- 
ται, πολλαχῇ τοῦ στοχασμοῦ τὴν διάνοιαν ἄγοντος. 
Οὐ μόνον γὰρ τοῖς χαθηγουμένοις τοῦ γένους εἴποι 
τις ἂν τὸν Θεὸν χαριζόμενον ὑπεξάγειν Ple χαχῆῇς 
' εἰ καὶ μηδὲν 
εἴη τοιοῦτον ἐπὶ τῶν πρὸ ὥρας ἀναρπαζομένων, οὐ- 


ζωῆς τὸν χατ᾽ αὐτὴν βιωσόμενον, ἀλλ 


δὲν ἀπειχὸς οἴεσθαι, τὸ χαλεπώτερον ἂν ἐχείνους ἀν- 
τιλαμθάνεσθαι τοῦ χατὰ χαχίαν βίου, ἣ τούτων ἕχα- 
στον τῶν ἐπὶ πονηρίᾳ γνωρισθέντων παρὰ τὸν βίον. 
Τὸ γὰρ μηδὲν ἀθεεὶ γίνεσθαι, διὰ πολλῶν ἐγνώχαμεν " 
τὸ ὃὲ αὖ πάλιν uf τυγαῖά τε χαὶ ὅλο" H X θεό- 
τὸ δὲ αὖ πάλιν μὴ τυχαῖά ve xaX ἄλογα εἶναι τὰ Oc 


θεν οἰχονομούμενα, πᾶς ἂν ὁμολογήσειεν, εἰδὼς ὅτι 
ὁ Θεὸς λόγος ἐστὶ, χαὶ σοφία, χαὶ πᾶσα à ετὴ xol 
gu. e τὸ μὴ ἑνάρετόν τε xoi ἔξω τοῦ ἀληθοῦς 

ταδέξαιτο. Εἴτε οὖν xavX τὰς εἰρημένας αἰτίας 
κι δὴ τινες ἀναρπάζονται, εἴτε τι χαὶ ἕτερον παρὰ 
τὰ εἰρημένα ἐστὶ, τὸ πάντως ἐπὶ σχοπῷ τῷ βελτίονι 
ταῦτα γίνεσθαν συνομολογεῖσθαι προσήχει. Οἶδα δέ 
τινα χαὶ λόγον ἕτερον παρὰ τῆς τοῦ ᾿Αποστόλου σο- 
φίας μαθὼν, δ'᾽ ὄν τινες τῶν κατὰ χαχίαν ὑπερθαλ- 
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λύόντων χατὰ τὴν ἑαυτῶν προαίρεσιν ζῆσαι ἀφείθη- A conjunctum, ae veritatis particeps non fuerit. Sive 


cav. l'upv&sag γὰρ ἐπὶ πλέον τὴν τοιαύτην διάνοιαν 
ἐν τῷ πρὸς Ρωμαίους λόγῳ, καὶ ἀνθυπενεγχὼν ἑαυτῷ 
τὸ ἐχ τοῦ ἀχολούθου ἀντιτιθέμενον, 
ἐν αἰτίᾳ τὸν xaxby ἔτι γενέσθαι, εἴπερ θεόθεν ἔχει 


τὸ μὴ ἂν εὐλόγως 


τὸ καχὸς εἶναι, οὐχ ἂν γενόμενος πάντως, ρἀθού- 
λητον ἦν τῷ ἐπιχρατοῦντι τῶν ὄντων οὕτως ἀπαντᾷ 
τῷ λόγῳ, διὰ βαθυτέρας τινὸς θεωρίας τὴν ἀνθυπο- 
φορὰν ὑπεχλύων. Φησὶ γὰρ τὸν Θεὸν ἐχάστῳ τὸ κατ᾽ 
ἀξίαν νέμοντα, ἔστιν ὅπου xa τῇ χαχίᾳ διδόναι χώραν 
ἐπὶ σχοπῷ τῷ βελτίονι. Τούτου γὰρ ἕνεχεν εἴασε γενέ- 
σθαι, χαὶ τοιοῦτον γενέσθαι τὸν Αἰγύπτιον τύραννον, 
ὡς ἂν τῇ ἐχείνου πληγῇ ὁ Ἰσραὴλ παιδευθείη, ὁ πο- 
λὺς ἐχεῖνος λαὸς. xa πᾶσαν τὴν ἐξ ἀριθμοῦ περίλη- 
Ἵσως γὰρ τῆς θείας δυνάμεως διὰ 
πάντων Ὑνωριζομένης, xal πρὸς τὸ εὐεργ 
ἐπεὶ δὲ πάντως 


ᾧιν διαθαίνων. 


τοὺς 


ἐχρὴν ἀποι- 
ἂν μή 


γένοιτο τῶν Αἰγυπτίων χαχῶν χατὰ τὴν 


ἀξίους ἱχανῶς ἐχούσης * 
πίσθῆνα: τῆς Αἰγύπτου τὸν λαὸν ἐχεῖνον, ὡς 
πις αὐτοῖς 
τοῦ βίου πλάνην χοινωνία, τούτου χάριν ὁ θεομάχος 
ἐχεῖνος ὁ ἐπὶ m 
τῶν εὐεργετουμένων συνανέσχεν τε χαὶ συνήχμασεν, 


ντὶ χαχῷ ὀνομαστὸς Φαραὼ τῇ ζωῇ 
ὡς ἂν τῆς διπλῆς τοῦ Θεοῦ ἐνεργείας ἐφ᾽ ἑχατέρων 
μεριζομένης ἀξίως τὴν γνῶσιν τῶν δύο λάθῃ ὁ Ἰσραὴλ, 
τὸ μὲν χρεῖττον ἐφ᾽ ἑαυτοῦ διδασχόμενος, τὸ δὲ σχυ- 
θρωπότερον ἐπὶ τῶν διὰ χαχίαν μαστιγουμένων δοῶν, 
ὡς τῷ ὑπερθδάλλοντι τῆς σοφίας εἰδότος τοῦ Θεοῦ xal 
τὸ χαχὸν τῇ τοῦ ἀγαθοῦ συνεργίᾳ μεταχειρίζεσθα 


EM 


xii διὰ τῶν fg. 


ρῶν λόγων βεθαιωθῆναι), χρεία τοί- 


* 


υν τῷ διὰ τῆς τέχνης πρός τι τῶν βιωφελῶν ἐργα- 
λξίων τυποῦντι τὸν σίδηρον, οὐ μόνον τοῦ εὐκόλως τῇ 


τέχνῃ εἴχοντος ἔχ τινος φυσιχῆς ἁπαλότητος, ἀλλὰ 


xà» λίαν ἀντίτυπος ὁ σίδηρος f, χἂν μὴ ῥᾳδίως διὰ 
πυρὸς ἐχμαλάσσητα:, xai πρὸς τὸ σχεῦος τῶν χρησί- 
μὼν τοῦ βίου τυπωϑῆναι τῷ ἀνυπείχτῳ τε χαὶ στεῤῥῷ 
μὴ οἷός τε Tj, καὶ τούτου ἡ τέχνη ἐπιζητεῖ τὴν συν- 
εργίαν. ΓΛχμονι γὰρ χρήσεται τῷ τοιούτῳ, ὡς ἕν 
ἐπὶ τούτου πληγαῖς τὸν ἐνεργῆ ve xol ἁπαλὸν πρός τ 
τῶν χρησίμων ἀποτυποῦσθαι. 

nodare sciat. Opus 


oportet ), 


ρεία γὰρ τῷ τεχνίτῃ (el χρὴ τὸν ἀποστολιχὸν λόγον. 


enim erat arliliei (si eliam nostris verbis apostolicum 
opus igitur erat per artem excudenti ferrum ad utile. quoddam vit:e. instrumentum, nog 


igitur, secundum jam dictas causas, pr:emature ct 
ante tempus aliqui abripiuntur, sive quid etiam 
aliud przeter ea quie dieta sunt, est , assentiri con- 
venit, h:ec intentione atque prorsus consilio fieri 
meliore. Novi autem quamdam etiam aliam ratio- 
nem, quam a sapientia Apostoli didici, per quam 
nonnullis, qui nequitia excellerent, ad arbitrium 
suum vivere permissum fuit. Cum tractasset enim 
diutius ejusmodi sententiam in Epistola ad Roma- 
nos, et ex adverso subjecisset sibi id quod ex 
consequentia opponebatur, non jam amplius recte 
accusari malum, siquidem divinitus habeat, ut 
malus sit, qui prorsus futurus non fuisset, si no- 
luisset is qui potitur rerum universarum : sic oc- 
currit orationi per profundiorem quamdam speeu- 
lationem, oppositionem solvens. Ait. enim Deum 
cuique id quo dignus sit, tribuentem , alicu'i 
nequiti:: quoque intentione atque consilio quodam 
meliore locum dare. ldcireo enim passum esse 
nasci, atque adeo talem masei /7Egvptium illum 
tyrannum, ut illius plaga Israel multus ille popu- 
lus omnemque ex numeris collectam comprehen - 
sionem excedens, erudiretur et institueretur. Nam 
cum :equaliter divina potentia per. omnia cogno- 
scatur, et ad benefaciendum iis qui digni sunt, 
sufliciens sit, ct ad punitionem  nequiti:e facultas 
ei non desit, quoniam omnino oportebat populum 
illum deduci ex ZEgypto, ne qua eis. Zigyptiorum 
malorum, quod ad vite errorem attinet, communio 
contagioque aecideret, idcirco adversarius ille Dei 
propter omnem nequitiam nominatus et nobilitatus 
Pharao, in vita eorum quibus bene fiebat, el exor- 
tus est, et floruit, ut. dupliei efficientia Dei in 
utrisque distributa justam utriusque cognitionem 
Israel acciperet, dum id quidem, quod melius erat 
in seipso disceret, tristius. aulem in iis qui ob 
nequitiam et. malitiam flagellabantur, videret, cum 
excellentia sapienti: sue Deus nimirum etiam 
malum ad adjuvandum bonum tractare et accom 
sermonem confirmari 


Solum eo quod ex naturali quadam teneritate ae mollitudine facile arti cederet, verumetiam: si ad- 


1n10dum durum, 


aliquod vite necessarium instrumentum ob renitentiam ac 


rigidum atque resistens ferrum sit, etiamsi non facile per ignem mollescat, et ad 


firmitudinem suam excudi ac formari 


non possit, etiam hujus ars adjumentum requirit. Nam pro ineude tali utetur, uL ictibus in. ea ferrum 
tenerum et ad opus aptum ad aliquod utile instrumentum excudatur et efformetur. 


᾿Αλλ’ ἐρεῖ τις, ὅτι οὐ πάντε 
τῆς ἑαυτῶν μοχθηρίας ἀπέλαυσαν " οὐδὲ γὰρ oi xa 
ἀρετὴν βιοτεύοντες ἐν τῇ ζωῇ ταύτῃ τῶν τῆς ἀρετῆς 
ἱδρώτων ἀπώναντο. Τί οὖν, φησὶ, τούτων εἶναι τὸ 
χρήσιμον ἐπὶ τῶν ἐν χαχίᾳ ἀτιμωρήτως βεθιωχότων ; 
Παραθήσομαί cot χαὶ πρὸς τοῦτο λόγον, τῶν ἀνθρω- 
“πίνων λογισμῶν ὑψηλότερον. Φησὶ γάρ που τῆς ἑαυτοῦ 
προφητείας ὁ μέγας Aa616, μέρος τι τοῖς ἐναρέτοις 
εὐφροσύνης χαὶ τὸ τοιοῦτον εἶναι, ὅταν ἀντιπαραθεω- 
ρῶσ! τοῖς οἰχείοις ἀγαθοῖς τὴν τῶν χαταχρίτων ἀπ- 
ὠλειαν. « Εὐφρανθήσεται » γὰρ, φησὶ, « éixatoc, ὅταν 


ἴδῃ ἐκδίχησιν ἀσεθοῦς, τὰς χεῖρας αὐτοῦ νίψεται ἐν 


παρὰ τὸν βίον τοῦτον D — Sed dicet aliquis, quod non omnes in hac vità 


sua nequiti:e poenas dent : nam nee qui secundum 
virtutem quidem vivunt, in hac vita virtutis sudo- 
rum fructus capiunt. Quam ergo, inquit, in his 
utilitatem qui in nequitia impune vixerunt esse 
dicemus? Adducam libi in medium rationem etiam 
ad hoe humanis cogitationibus ac ratiocinationi- 
bus sublimiorem. Ait enim magnus David in quo- 
dam loco su: prophetize, partem quamdain Letitize 
hoc quoque virtute przditis esse, si e regione suo- 
rum bonorum opposita damnatorum pernicie utra- 
que considerent et inter se comparent atque con- 
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tendant, € Lotabitar » enim, inquit, « justus, cum A τῷ αἵματι τοῦ ἁμαρτωλοῦ * » οὐχ ὡς ἐπιχαίρων ταῖς 


viderit ultionem impii; manus suas lavabit in san- 
guine peccatoris δ : » non quod insultet doloribus 
nmeerentium, sed quod tune maxime cognoscat et 
animadvertat id quod ex virtute dignis accedit. 
Siguilicat enim per dicta verba, quod contrariorum 
ex adverso comparatio aecessio lztitiz atque inere- 
mentum virtute praeditis exsistit, Nain per id, quod 
dixit, « Manus in sanguine peccatoris lavat, » hu- 
jusmodi nobis probet sententiam, quod puritas 
ejus in vita actionis in perditione peccatorum 
demonstratur. Nam lavandi dictio puritatis spe- 
ciem et. imaginem significat. In. sanguine autem 
nemo lavatur, sed polluitur et. inquinatur : itaque 
per hcc planum fit, quod rerum. acerbarum ex ad- 
verso comparatio virtutis beatitudinem. demon- 
Strat. Contrahenda est igitur oratio in capita, ut 
intelleetus atque sententiz,, quas traetavimus atque 
scrutali sumus, memori: haud dilliculter mandari 
possint. Nam immatura mors. infantium neque in 
doloribus ae maestitia esse eum qui sic vivere desiit, 
intelligendum esse nobis suggerit, neque in pari 
ipsum et eadem conditione ac sorle versari eum 
iis qui per omnem virtutem in hae vita purgati 
sunL, providentia meliori exsuperantiam vitiorum 
prohibente Deo in iis qui ila. vieturi fuissent. Quod 
autem nonnulii malorum diutius vivunt, id reddi- 
tam sententiam non subvertit. Nam in gratiam pa- 
rentum malum in illis impeditur ae prohibetur : 
quibus autem nullus a parentibus ad. Deum aditus 
erat, ne ad eos quidem qui ex ipsis prognati sunt, 
amplius ejusmodi bene(íicii genus una transmitti- 
iur; aut multo sevior et atrocior illis qui ob ne- 
quitiam nobiles sunt, visus fuisset is qui per mor- 
tem malus fieri prohibitus est, siquidem liberam, 
expeditam, et non przclusam nequitiam habuisset : 
aut si qui eliam ad summum nequiti:& modum 
progressi sunt, apostolica contemplatio rem, de qua 
quaerimus, consolatur, quod nimirum is qui omnia 
cum sapientia faeit, etiam per malum aliquid boni 
efficere sciat. Quod si quis etiam in nequitia atque 


τῶν ἀνιωμένων ὀδύναις, ἀλλ᾽ ὡς τότε μάλιστα γνωρί- 
παραγινόμενον. Ση- 
μαίνει γὰρ διὰ τῶν εἰρημένων, ὅτι προσθήχη τῷς εὐ- 
φροσύνης χαὶ ἐπίτασις τοῖς ἐναρέτοις γίνεται Tj τῶν 
ἐναντίων ἀντιπαράθεσις. Τὸ γὰρ εἰπεῖν, ὅτι « Τὰς 
χεῖρας 
τοιαύτην παρίστησι τὴν διάνοιαν, ὅτι τὸ χαθαιρόμενον 


Gov τὸ ἐξ ἀρετῆς τοῖς ἀξίοις 


ἐν τῷ αἴματι τοῦ ἁμαρτωλοῦ νίπτεται, » 
αὐτοῦ τῆς χατὰ τὴν ζωὴν ἐνεργείας, ἐν τῇ ἀπωλείᾳ 
τῶν ἁμαρτωλῶν διαδείχνυται. 'H γὰρ τοῦ νίψασθαι 
ξις, πβοεβοηθας ἔμφασιν διερμηνεύει. "Ev αἵματι 
διὰ τού- 
του δῆλον γενέσθαι, ὅτι ἡ τῶν σχυθρωποτέρων ἄντι- 


& οὐχὶ νίπτεταί τις, ἀλλὰ μολύνετα: * ὥστε 


παράθεσις τὴν τῆς ἀρετῆς μαχαρ!ότητα δείχνυσιν. 
Συναπτέον τοίνυν ἐπὶ χεφαλαίῳ τὸν λόγον, ὡς "ἂν 
εὐμνημόνευτα γένοιτο τὰ ἐξητασμένα νοήματα. Ἢ 
γὰρ ἄωρος 
εἶναι τὸν οὕτω τὴν ζωὴν παυσάμενον νοεῖν ὑποτίθε-- 


τελευτὴ τῶν νηπίων οὔτε ἐν ἀλγεινοῖς 


ται, οὔτε χατὰ τὸ (coy τοῖς διὰ πάσης ἀρετῆς χατὰ 
τὸν τῇδε βίον χεχαθαρμένοις γίνεται, προμηθείᾳ 


] 


χρείττονι τοῦ Θεοῦ τὴν τῶν χαχῶν ἀμετρίαν χωλύον- 
τος im τῶν μελλόντων οὕτω βιώσεσθαι. Τὸ δὲ ἐπι- 
θιῶναί τινας τῶν χαχῶν, οὐχ ἀνατρέπει τὴν ἀποδο- 
θεῖσαν διάνοιαν. Τῇ γὰρ πρὸς τοὺς γεννησαμένους 
χάριτι τὸ καχὺν ἐπ᾽ ἐχείνων ἐνεποδίσθη" οἷς δὲ οὐχ ἦν 
τις ἐχ γονέων πρὸς τὸν Θεὸν παῤῥησία, οὐδὲ τοῖς ἐξ 
ἐχείνων τὸ τοιοῦτον ἐπὶ τῆς εὐεργεσίας εἶδος συμ- 
παρεπέμφθη Tj πολλῷ χαλεπώτερος τῶν ἐπὶ χαχίᾳ 
γνωρίμων ὁ χωλυβθεὶς διὰ τοῦ θανάτου γενέσθαι χαχὸς 
ἐφάνη ἂν, εἴπερ ἀχώλυτον ἔσχε τὴν πονηρίαν " ἣ εἴ 
τινες xal εἰς τὸ ἀχρότατον τῆς πονηρίας μέτρον 

οσεληλύθασιν, ἣ ἀποστολιχὴ θεωρία παραμυθεῖται 
τὸ ζήτημα, ὡς εἰδότος τοῦ πάντα ἐν σοφίᾳ ποιοῦντος 
χαὶ διὰ τοῦ χαχοῦ τι τῶν ἀγαθῶν χατεργάσασθαι. 
χαὶ ἐν πονηρίᾳ τὸ ἄχρον ἔχει, xai ἐπ᾽ οὐ- 
δενὶ χρησίμῳ, χατὰ τὸ ῥηθὲν ἡμῖν ὑπόδειγμα, παρὰ 
τῆς τοῦ θεοῦ τέχνης χατεχαλχεύθη, τοῦτο προσθήχη 
τῆς εὐφροσύνης τῶν εὖ βεδιωχότων γίνεται, χαθὼς 


" - * , eel. reel * YF 
ἡ προφητεία νοεῖν ὑποτίθεται, ὅπερ οὐ μικρὸν ἐν 
ἀγαθοῖς ἄν τις λογίσαιτο, οὐδὲ τῆς τοῦ Θεοῦ mpopm 


ΠΣ ἀνάξιον. 


improbitate fastigium ac verticem tenet, et juxta propositam a nobis similitudinem, ad. nullum. usum 


ab arte Dei 
quemadmodum 


fabricatus est, 
providentia Dei indignum. 


e psalSpvir. 


hoc Letiti:à: eorum qui bene 


prophetia intelligendum proponit, quod in bonis haud parvum quis existimaverit, nec 


vixerunt appendix et additamentum — exsistit, 
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Μετά τιγος ἐπεξεργασίας περὶ τῆς ἁγίας Τριάδος " ὅτι Λόγον, xal Πγεῦμα ἔχει ὁ Θεὸς, κατὰ τὰς 


Γραφάς" Λόγον ἐνυπόστατον καὶ ζῶντα, καὶ Πνεῦμα ὡσαύτως. 


Sb. N. 


3REGURII 


EPISCOPI NYSSENI 


DELECTA TESTIMONIA ADVERSUS JUD/EOS “ 


EX VETERE TESTAMENTO 


Cum adjecta quadam uberiori probatione de sancta Trinitate; quod nempe Verbum et Spiritum habeat Deus 


secundum. Scripturas, Verbum. subsistens alque vivens, et Spiritum. similiter. 


(Interprete et scholiaste Laurentio Zacagnio v. el.— Gailand., Vet. Bibl. Patr. t. VI, p. 578.) 


Αέγει A615 ἐν δευτέρῳ xax τριαχοστῷ Ψψαλμῷ" À — Dicit David in psalmo tricesimo secundo : « Verbo 


« Τῷ Λόγῳ Κυρίου οἱ οὐρανοὶ ἐστερεώθησαν, χαὶ τῷ 
νεύματι τοῦ στό ς αὐτοῦ πᾶς δύναμις αὐ- 
Πνεύματι τοῦ στόματος αὐτοῦ πᾶςα ἡ δύναμις α 
τῶν. ν Οὐ Λόγος οὖν ὑπάρχει ἀέρος τύπωσις σημαν- 
cud] διὰ φωνητιχῶν ὀργάνων ἐχφερομένη, οὔτε 
νεῦμα στόματος ἀτμὸς, & ὧν ἀναπνευστιχῶν με- 
Πνεῦμα στόματος ἀτμὸς, ἐκ τῶν ἀναπνευστιχῶν με 
ρῶν ἐξωθούμενος, ἀλλὰ Λόγος μὲν ὁ πρὸς Θεὸν ἐν 
ἀρχῇ, καὶ Θεὸς ὥν: Πνεῦμα δὲ στόματος Θεοῦ, τὸ 
Πνεῦμα τῆς ἀληθείας, ὃ παρὰ τοῦ Πατρὸς ἐχπορεύε- 
και. Τρία τοίνυν νόει, τὸν προστάττοντα Κύριον, τὸν 
δημιουργοῦντα Λόγον, τὸν στερεοῦντα, τουτέστι τὸ 
Πνεῦμα " τὴν γὰρ στερέωσιν, τὸν ἁγιασμὸν εἶπε xa 
τὴν συμπλήρωσιν. Ἵνα δὲ μάθῃς ὅτι οὐ τούτῳ λέγει 


τῷ προφυριχῷ, ἀλλὰ τῷ ἐνυποστάτῳ, ὁ αὐτὸς ἀλλα- 
χοῦ λέγει" € ᾿Αποστελεῖ τὸν Λόγον αὐτοῦ, xal τῇ 
αὐτά" πνεύσει τὸ Πνεῦμα αὐτοῦ, καὶ ῥυήσεται ὕδατα.» 
Λόγος δὲ ἀνυπόστατος οὐκ ἀποστέλλεται. Καὶ πά- 


λιν" € ᾿Απέστειλε τὸν Λόγον αὐτοῦ, χαὶ ἰάσατο αὐ- 


ἔξει 
vet 


τοὺς, xaX ἐῤῥύσατο αὐτοὺς £x τῶν διαφθορῶν αὐτῶν. » 


1 Psal.xxx11,.0:; (* Psal; cxrvir, A8. 

(1) Exstat hoc. Nysseni opus in duobus Vatican 
bibliothecze codicibus signatis num. 451 et. num. 
1907, quorum primus ducentis circiter abhinc 
annis scriptus est, et cum Sifani versione in om- 
τ nibus fere concordat; olter vero sexcentos et am- 


Domini ceci firmati sunt, et Spiritu oris ejus om- 
nis virtus eorum * » Igitur Verbum non est aeris 
pereussio, rei cujuslibet significativa, quie per 
instrumenta vocis edatur, neque Spiritus est oris 
anima, qui ex partibus respirationis servientibus 
emittatur, sed Verbum quidem est id quod in prin- 
cipio erat apud Deum, et Deus est ; Spiritus vero 
oris Dei, Spiritus veritatis, qui a Patre procedit. 
Tria igitur intellige, jubentem et imperantem Do- 
minum, creans Verbum , (irmantem et solidanter, 
nempe Spiritum ; firmare enim dixit pro sanctifi- 
care, et complere. Ut autem scias Davidem di- 
cere, colos non hoe verbo, quod in pronuntia- 
tione consistit, firmatos esse, sed eo quod reipsa 
subsistit, idem alibi ait, « Emittet Verbum suum, 
el liquefaciet ea ; spirabit Spiritus ejus, et fluent 
aqui ?. » Verbum autem , quod subsistentia caret , 
non emittitur. Et rursus, « Misit Verbum suum , et 


plius annos antiquitate superat. Itaque horum quie 
dem primum in Notis nostris recentiorem vocans; 
secundum vero vetustiorem ; nam ad utriusque 
codicis fidem, editionem versionemque nostram eon- 
Ciunavimus, 
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sanavil eos, et eripuit eos de corruptelis eorum *.» A Kai πάλιν € Ἐξαποστελεῖς τὸ Πνεῦμά σου, xz 
Et rursus, € Emittes Spiritum tuum, et ereabuntur, DRE ee xaX ἀναχαινιεῖς τὸ πρόσωπον τῆς γῆς.» 
et renovabis faciem terra *. » « Quis stetit in fir-.— ε«ὙΨίς ἔστη ἐν ὑποστηρίγματι (2) Κυρίου, xa εἶδε τὸν 
mamento Domini , et vidit Verbum ejus 5?» At νον. Λόγον αὐτοῦ; » Λόγος δὲ ἀνθρώπου οὐ θεωρεῖται. 
bum hominis non cernitur. Vides a Davide Verbum Ὁρᾷς, ὅτι οὐκ ἀχουστὸν, ἀλλ᾽ ὁρατὸν Λόγον λέγει, 
dici, non quod auditu, sed quod visu percipitur, δῆλον τὸν ἑνυπόστατον, ὁπότε «ατὰ τὸν εἰχότα λογι- 
nimirum, quod reipsa subsistit, quandoquidem σμὸν, οὐδὲ χώραν ἔχεν ἐπὶ Θεοῦ τὸ τοῦ ἀνυποστάτου 
verbum substantia carens, locum, ut par est, θη. λόγου. Ἡμᾶς γὰρ ἐκόσμησεν ὁ Δημιουργὸς ᾿λόγῳ, 
Deo nequit habere. Nos enim sermone ad mutuam διὰ τὰς πρὸς ἀλλήλους συνουσίας, xai τὸ γινώσχειν 
consuetudinem Creator instruxit, et ut per sermo- ἡμᾶς 
nem alter alterius mentem intelligevemus. Confert χαὶ τ 


τὰ ἀλλήλων διὰ τοῦ λόγου. Συντελεῖ δὲ f ἡρῖν 
à πνεῦμα πρὸς τὴν τοῦ σώματος σύστασιν, διὰ 


autem nobis spirilus ad corporis quoque constitu- τὸ προσίεσθαι, xaX πάλιν ἀπωθεῖσθαι αὐτό" ἐπὶ δὲ 
tionem conservandam , dum nempe attrahitur atque Θεοῦ, τοῦ xat μόνου ἀσωμάτου, οὐ δυνατὸν ὑπολαδεῖν 
hauritur, idemque respiratur ac redditur ; verum 491a. « "Ἔτη τελεῖς, ὁ θεὸς, τῇ δυνάμει σου. Χριστὸς 


de Deo, qui solus incorporeus est, non possumus ὃὲ Θεοῦ δύναμις, χαὶ Θεοῦ σοφία. » "Ex προσώπου 
hujusmodi quidpiam opinari. « Annos perficis, Deus, Β τῆς Σοφίας, τουτέστι τοῦ Yioo, « Ἡνίχα ἡτοίμαζε τὸν 
virtute. tua. Christus aulem Dei virtus, Deique οὐρανὸν, συμπαρήμην αὐτῷ xai ἐγὼ ἤμην, f 
sapientia est 5. » Ex persona Sapientiz, id est Filii; ἔχαιρε (3)* xa0' ἡμέραν ηὐφραινόμην τῷ προσώπῳ 
« Cum pararet. ccelum , aderam illi : et ego eram, αὐτοῦ.» 

qua delectabatur : quotidie oblectabar facie ejus " 

Quomodo h:e stare poterunt , si non subsistens Ποίαν οὖν ἔχει χώραν ταῦτα, εἰ μὴ ἣν ἐνυπόστατον 
revera facies erat? neque enim alius esse potest, πρόσωπυν ; Οὐ γάρ ἔστιν ἄλλος, πρὸς ὃν διαλεχθῇ “ 
cum quo collocuta fuerit: « Quis enim cognovit ε Τίς n: ἔγνω νοῦν Κυρίου, ἣ τίς σύμδουλος αὐτοῦ 
mentem Domini,aut quis consiliarius ejus fuit 8?» ἐγένετο; » "AX ἤρχεσεν αὐτῷ μόνη βούλησις εἰς τὴν 
Sed saiis fuit ei sola voluntas ad omnium rerum τῶν ΠΕΣ δημιουργίαν. Εἴρηται γάρ" « Καὶ Πνεῦμα 
creatienem. Ait enim Seriptuva , « Et Spiritus Do- θεοῦ ἐπεφέρετο ἐπάνω τῶν ὑδάτων. » Τὸ ἐνυπόστατον 
mini ferebatur super aquas ?. » Quibus verbis sub- τοῦ ἁγίου Πνεύματος θάλποντος xot ζωογονοῦντος εἰς 
sistentiam Spiritus sancti omnia foventis, et ad τὴν μέλλουσαν γονὴν τὰ πάντα, τῆς Γραφῆς δηλούσης. 
futuram generationem vivificantis, Scriptura si- Ὧν οὕτως ἐχόντων, σαφὴς ἡ τῆς ἁγίας Τριάδος, Πα- 
φαϊῆοαι. Quie. cum. ita se habeant, perspicua et n τρὺς, enu, καὶ YioU, καὶ ἁγίου Πνεύματος ἀπόδειξις. 
clara est Sancte. Trinitatis, Patris, inquam, et Δύὕτη γοῦν πρὸς ἑαυτὴν Tj ἁγία xot ὁμοούσιος Τριὰς 
Filii, et Spiritus saneti demonstratio. Quippe hu- τὸ, « Ποιήσωμεν ἄνθρωπον κατ᾽ εἰκόνα ἡμετέραν xai 
jus sanete οἱ consubstantialis Trinitatis, seipsam — xa0' ὁμοίωσιν. Καὶ ἐποίησεν ὁ Θεὸς τὸν ἄνθρωπον " 
alioquentis, est illud: « Faciamus hominem ad ima- — xa' εἰκόνα Θεοῦ ἐποίησεν αὐτόν. » Μεμορφώμεθα 
ginem nostram et ad similitudinem, Et fecit Deus γὰρ νοητῶς πρὸς τὴν εἰκόνα τοῦ Μονογενοῦς. Ka 
hominem , ad imaginem Dei fecit eum δι ν Formati πάλιν" « Ἰδοὺ ᾿Αδχμ γέγονεν ὡς εἷς ἐξ ἡμῶν.» "Oc: 
enim sumus, prout intelligentia percipi potest, ad δὲ διὰ τοῦ Λόγου τὰ πάντα ἐδημιούργησεν ὁ Θεὸς, 
imaginem Unigeniti. Et rursus:« Ecce Adam fa- σαφὲς ἀφ᾽ ὧν ἐπὶ ἑχάστου τῶν δημιουργημάτων 
clus est tanquam unus ex nobis !*. » Deus autem. γέγραπται τὸ, « Καὶ εἶπεν ὁ Θεός - Γενηθήτω, » τῆς 
omnia per Verbum creasse, ex eo manifestum est, Γραφῆς σημαινούσης τὴν διὰ τοῦ Λόγου δημιουργίαν" 
quod singularum rerum creationibus aseriptum est εἰ γὰρ μὴ τοῦτο ἣν, ἤρχει εἰπεῖν * Ka ἐποίησεν ὁ 
illud : « Et dixit Deus, Fiat; »quo loquendi genere, θεὸς οὐρανὸν, χαὶ γῆν, xai τὰ λοιπά" χαὶ πάλιν" 
eam quie per Verbum facta est, creationem Scerip- Προστάξαντος τοῦ Θεοῦ ἐγενήθη τὸ στερέωμα " xo 
tura significat; nisi enim hoe esset, satis fuisset πάλιν, Διεχώρισεν ὁ Θεός. Καὶ ὅταν ἀχούσῃς τὸ, 
dicere, Et fecit Deus ccelum et terram, et reliqua ; p* Εἶπεν ὁ Θεὸς, » εὐθὺς τῇ ἐννοίᾳ σύναγε τὸν ἀχού- 
et rursus, Jussu Dei factum est firmamentum ; et — σαντα τοῦ εἰπόντος" « Kal εἶπεν ὁ Θεός" ενηθήτωσαν 
εν ὁ Θεὸς. τοὺς φωστῆρας. » 
σε; Καὶ ἐπὶ πλείοσι τόποις 


rursus , Divisit Deus. Przterea cum audieris, « Di- φωστῆρες. Καὶ ἐποίησ 
xit Deus ,» statim animo simul concipe eum, qui Τίς εἶπε, καὶ τίς ἤχοι 
obaudiverit dicenti : « Et dixit Deus, Fiant lumi- τῆς Παλαιᾶς ἔστιν εὑρεῖν, t pipa. ὑποδεικνυμένης τῆς 
naria. Et fecit. Deus luminaria '*. » Quis dixit, et ἁγίας Τριάδος τὴν ὑπόστασιν χαὶ τὸ ὁμοούσιον αὐτῆς * 
quis dicto obediens fuit? Quin et in pluribus Ve- οἷον ὡς ἐπὶ τοῦ ᾿Αὐραάμ᾽ « "Ὥφθη » γὰρ, φησὶν, 
teris Testamenti locis subobscure indicatam repe- — « αὐτῷ ὁ Θεὸς πρὸς τῇ δρυῖ τῇ Μαμθρῇ, χαθημένου 


? Psal. cvr, 20, * Psal.cur, 20, ὅ Jerem. xxn, 48, juxta LXX. 51 Cor. 1, 34. τ Prov. viu, 50. 
* ]sa xr, 15; Rom. xi, 54. ? Gen. 1, 2. 19 ibid. 96, 27. 11 Gen. 11, 99. !* Gen. 1, 14. 


2) "Yzoeenptyqtaci. LXX, Jer. xxttt, 18, ὑποστή- cmo αὐτοῦ. Quam lectionem sequuntur etiam Ire- 
Quem in loeum Nobilium adire juverit. nius Adversus heveses lib. 1v, cap. 97 ; Cyprianus 
"si Ponona LXX Interpretum editio cum Ju-.— lib. i Testim. adversus Jud., c. 4; et Tertullianus 
stino Martyre in. Dialogo cum. Tryphone Judeo, — adv. Hermogenem, cap. 48. 
pag. 284, legit, f, προπέχαιρεν, οἱ mox, ἐν mpoz- 
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αὐτοῦ ἐπὶ τῆς θύρας τῆς σχηνῆς αὐτοῦ μεσημύρίας. A ries sancte. Trinitatis subsistentiam ejusque con- 
᾿Αναθλέψας δὲ τοῖς ὀφθαλμοῖς, clüs* χαὶ ἰδοὺ τρεῖς — subslantialitatem , quemadmodum in Abrahamo ; 
ἄνδρες παρε!στήχεισαν ἐπάνω αὐτοῦ " xal ἰδοὺ προσ- — mam inquit, « Apparuit ei Deus ad quercum Mam- 
ἐᾶραμεν (4) εἰς συνάντησιν αὐτῶν, xal προσεχύνηστεν — bre, cum ille sederet in ostio tabernaculi sui in 

ἐν (4) ei 
ἐπὶ τὴν γῆν. Καὶ εἶπε: Κύριε, εἰ εὗρον χάριν £vav- — meridie. Et respiciens oculis suis vidit ; ct ecce tres 
τίον σου, μὴ παρέλθῃς τὸν παῖδά σου. » Καὶ μεθ᾽ — viri asiabant super eum ; et ecce procurrit obviam 
ἕτερα " « Εἶπε 6E πρὸς αὐτόν" Ποῦ Σάῤῥα ἢ γυνή σου; illis, et adoravit pronus in terram. Et dixit : Do- 
Ὁ δὲ εἶπεν " Ἰδοὺ ἐν τῇ σχηνῇ. Εἶπε δέ - "Emavasspií- mine, si inveni gratiam ante te , ne pr:etereas ser- 
vum tuum δι » Et post alia , « Dixit autem ad eam: 
xai ἕξει υἱὸν Σάῤῥα ἣ γυνή cou. » Ἰδοὺ δὴ φησὶν — Ubi est Sara uxor tua? Ille autem dixit 
ὀφθῆναι μὲν αὐτῷ τὸν Θεὸν, εἶναί γε μὴν τρεῖς &v- 


φων ἥξω πρὸς σὲ, χατὰ τὸν χαιρὸν τοῦτον εἰς ὥρας, 
: Éece in 
tabernaculo. Dixit autem : Revertens veniam ad te 
in tempore hoc in horas, et. habebit filium Sara 
uxor tua !*. » En utique refert Scriptura apparuisse 
quidem Abrahamo Deum ; et sane tres exstitisse 


ὃρας τοὺς ἑωραμένους᾽ αὐτὸν OE πάλιν οὐχ ὡς τρισὶν 
εἰπεῖν - Κύριοι, εἰ εὔρηχα χάριν ἐναντίον ὑμῶν, μὴ 
παρέλθητε τὸν παῖδα ὑμῶν. Κύριον δὲ μοναδιχῶς 


τοὺς τρεῖς ὀνομάζοντα, χαὶ ὡς ἕνα χαταίρε 


ιν ἀξιοῦντα, — viros illos, quos conspexit , ipsum vero non quasi 
xa ὡς εἷς φωνεῖ * Ἥξω. "Opa οὖν τοὺς ὀφθέντας τρεῖς p tribus dixisse : Domini, si inveni gratiam coram 


vobis, ne pritereatis puerum vestrum ; sed tres, 
tanquam unus essent, nominasse, et tanquam 
unum, ut apud ipsum diverlerent rogasse, iique 
tanquam unus dixere, Veniam. Vides igitur illos , 
qui apparuerunt tres quidem exstitisse, et eorum 
singulos in propria hypostasi substitisse ; sed con- 
substantialitatis ratione in unum fuisse contractos , 
et tanquam unum collocutos fuisse. Quisnam au- 
tem, et ad. quemnam dicebat, « Venite, descen- 
dentes confundamus linguas eorum !^ ?» Num eum 
allocutum fuisse constat, ad quem dixit: « Ex 
utero ante luciferum genui te !*;»et, «Ante so- 
lem nomen ejus, et ante lunam ?'; » et. rursus, 
« Dominus dixit ad me: Filius meus es tu, ego 
hodie genui te. Postula a me, et dabo tibi gentes 
hzereditatem tuam , et possessionem tuam terminos 


lerrze 15: » et rursus, « Ego ero ei in Patrem, et 
ipse erit mihi in Filium '?? » Quid item illud, « Dominus pluit ignem οἱ sulphur a Domino ???» Quid 


vero ex persona Dei etiam. illud, « Et omnis qui effuderit sanguinem hominis, pro sanguine ejus 
effundetur, quia in imagine Dei feci hominem ?!?» Vides Deum in imagine Dei fecisse ? 

Τὸ δὲ ἐν τῇ Ἐξόδῳ πῶς νοητέον" « Καὶ ópfpicac 
Μιωῦσῆς ἀνέῤη εἰς τὸ ὄρος τὸ Σινᾶ, χαθότι συνέταξεν 


μὲν ὄντας, χαὶ ὑφεστῶτας ἰδιοσυστάτως ἕχαστον " 
τῷ γε μὴν τῆς ὁμοουσίας λόγῳ συνειλημμένους εἰς 
ἕνα, χαὶ τὰς διαλέξεις ποιησαμένδυς. Τίς δὲ πρὸς τίνα 
ἔλεγεν" « Δεῦτε, χαταθάντες συγχέωμεν τὴν γλῶσσαν 
αὐτῶν; » Ἢ δῆλον πρὸς ὃν εἶπεν: « "Ex γαστρὸς πρὸ 
ἑωσφόρου ἐγέννησά cs * ». χαὶ, « [Ιρὰ τοῦ ἡλίου τὸ 
ὄνομα αὐτοῦ (5), xal πρὸ τῆς σελήνης" » xoi πάλιν " 
« Κύριος εἶπε πρός pe^ Υἱός μου εἰ σὺ, ἐγὼ σήμερον 
γεγέννηχά σε. Αἴτησαι παρ᾽ ἐμοῦ, καὶ δώσω σοι ἔθνη 
τὴν χληρονομίαν cou, xal τὴν χατάσχεσίν cou τὰ 
πέρατα τῆς γῆς" » xol πάλιν, € Ἐγὼ ἔσομαι αὐτῷ 
εἰς Πατέρα, καὶ αὐτὸς ἔσται μοι εἰς Υἱόν ; » Τί δὲ τὸ, 
« "Εόρεξε Κύριος πῦρ xal θεῖον παρὰ Κυρίου ; » Τί 
0: τὸ ἐχ προσώπου τοῦ Θεοῦ (6), « Καὶ πᾶς ὁ ἐχχέων 
αἷμα, ἀντὶ τοῦ αἵματος αὐτοῦ ἐκχυθήσεται, ὅτι ἐν C 
εἰχόνι Θεοῦ ἐποίησα τὸν ἄνθρωπον; » Ὁρᾷς ὅτι ὁ 
Θεὸς ἐν εἰκόνι τοῦ Θεοῦ ἐποίησε ; 


Quoinodo autem intelligendum est illud, quod in 
Exodo seriptum est : « Et mane surgens Moyses 
ascendit in montem Sina, sieut pricepit ei Domi- 
nus. Et sumpsit. Moyses tabulas lapideas. Et de- 
scendit Dominus in nube, et astitit illie, et locu- 
tus est nomine Domini. Et transiit Dominus a fa- 
cie Domini ??? » Quis erzo Dominus locutus est in 
»omine Domini. et quis Dominus transivit a facie 
Domini ? Quid etiam sun vuit illud quod ad Jacob 


αὐτῷ Κύριος. Kat ἔλαθε Μωῦσῆς τὰς πλάχας τὰς 
λιθίνας. Καὶ χατέδη Κύριος ἐν νεφέλῃ, χαὶ παρέστη 
Excel, χαὶ ἐλάλησε (7) τῷ ὀνόματι Κυρίου. Καὶ παρ- 
50s Κύριος ἀπὸ προσώπου Κυρίου (8). » Ποῖος ἄρα 
ἐλάλησε Κύριος ἐν ὀνόματι Κυρίου; xa ποῖος παρ- 
Ὧλθε Κύριος ἀπὸ προσώπου Κυρίου ; Τί δὲ τὸ πρὸς 
Ἰαχὼθ (9) εἰρημένον, « Ἐγώ εἰμι ὁ ὀφθείς σοι ἐν 


!3 Gen. xvi, 1-ὖ,; !'* ibid. 9, 10. 156. Gen. xi, 7., 25 Psal. cix , 5. 


17 Psala Exx15117., δ Psal. yt 
7,8. '* IL Reg. vit, 14. ** Gen. xix, 94. Ἢ Gen. 1x , 6. 


?*? Exod. xxxiv, 4-6. 


(ἢ) Romana LXX Interpretum editio et Justinus — quitur. 
Martyr legit, εἰστήχεισαν ἐπάνω αὐτοῦ, xa ἰδὼν 
προσέδραμεν. 1ἃ etiam legit Euseb. Dem. evangel. 
lib. v, c. 9, et alii. 

(5) In Romana LXX Interpretum editione est tan-— reperiatur. 
ium, Ante. solem permanebit nomen ejus. Vel ut alii (1) Romana LXX f[nterpretum eaitio. iegit, ἐχά- 


codd., Nobilio teste, legunt, permanet; sed ineditione λεσε" sed et Eusebium Ciesariensem, ἐλάλησε, le- 
illa Psalterii.ex eorumdem LXX interpretum trans- 


gisse notat ibidem Nobilius. 
latione, quam Romanam vocant, et. lta antiquis- (8) Eadem editio, xo) παρῆλθε Κύριος πρὸ προσ- 
sinue versionis partem esse credunt, legitur, Ante ὦπου αὐτοῦ. Et transiit. Dominus anle (aciem. ejus. 
solem permanebit nomen ejus: οἱ ante. [unam sedes (9) In Vaticano codice recentiori, et in alio, quo 
ejus, uL videre est in duplicis Psalterii editione a — usus est Siphanus, scribitur, πρὸς 'A6pazáu, mani- 
carissimo viro Josepho Maria Caro, alias Thomasio 


festo librarii errore; nam hic loeus in iis Gene- 
procurata. Hanc itaque lectionem Nyssenus se- 5605 capitibus, in auibus de Abrahamo sermo est, 


(6) In Vaticano codice est, &x προσώπου τοῦ Θεοῦ, 
xaX τὸ, xai πᾶς, elc. : nos postremum illud, zo τό, 
delendum censuimus, cum nec in Siphani versione 
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dixit,« Ézo sum, qui apparui tibi in loco Dei ?*2» A τόπῳ Θεοῦ ; » Πῶς δε τὸ, « Προσχυνησάτωσαν αὐτῷ 
Quomodo item illud,« Adorent eum omnes angeli πάντες ἄγγελοι Θεοῦ; » Τίνι, xaX ποίου Θεοῦ; Λέγει 
Dei ?* ? » Quem , et cujus Dei ? Dieit Moyses : « τ Μωσῆς" « Καὶ ἔδωχε Κύριος ὅρον, λέγων: Ἐν τῇ αὖ- 
dedit Dominus terminum, dicens: Cras faciet Do- ριον ἡμέρᾳ ποιήσει Κύριος τὸ ῥῆμα τοῦτο ἐπὶ τῆς 
minus verbum hoe super terram ?*; » et rursus, γῆς" » xa πάλιν" « Ἴσχυε, Ζοροθάθελ, διότι ἐγὼ μεθ᾽ 
«Confortare, Zorobabel, quoniam ego vobiscum ὑμῶν cipi, xat ὁ Λόγος μου ὁ ἀγαθὸς, χαὶ τὸ Πνεῦμά 
sum, et Verbum meum bonum, et Spiritus meus — (xou ἐν μέσῳ ὑμῶν.ν Ttg οὖν χρεία τριῶν μνησθῆναι, 
in medio vestrum ?*. » Quid opus erat triuin meu-— ei μὴ ἕχαστον ἐν ἰδίᾳ ὑποστάσει ; Καὶ πάλιν" « Ka 
tionem faeere, nisi unumquodque in propria per- — eixs Κύριος πρὸς Μωῦσῆν᾽ Καταδὰς διαμάρτυραι 
sona subsisteret ? Et rursus: «Dixit Dominus ad τῷ λαῷ, καὶ &[wtcov αὐτοὺς σήμερον xai αὔριον, 
Moysem: Descendens testare populo, et purifica — x4 πλυνάτωσαν τὰ ἱμάτια αὐτῶν, xol ἔστωσαν ἕτοι- 
illos hodie et cras, et lavent vestimenta, el sint μοι εἰς τὴν ἡμέραν τὴν τρίτην. Τῇ yàp ἡμέρᾳ τρίτῃ 
parati in diem tertiam. Tertia autem die descendet χαταθήσεται Κύριος ἐπὶ τὸ ὄρος τὸ Σινᾶ, ἐναντίον 
Dominus in montem Sina coram omni populo ?'. » παντὸς τοῦ λαοῦ. » Καὶ οὐχ cimc* Καταθήσομαι. 
Non dixit, Descendam. « Et erit in novissimis die- — « Kai ἔσται ἐν ταῖς ἐσχάταις, ἡμέραις, λέγει Κύριος, 
bus, dicit Dominus : effundam de Spiritu meo su- b ἐχχεῶ ἀπὸ τοῦ Πνεύματός μου ἐπὶ πᾶσαν σάρχα, 
per omnem carnem, et prophetabunt filii vestri, ^ xoi προφητεύσουσιν oi υἱοὶ ὑμῶν, χαὶ αἱ θυγατέρες 
el filie vestr:e. somnia somniabunt ?*.» Et post ὑμῶν ἐνύπνια ἐνυπνιασθήσονται. » Καὶ μετά τινα" 
nonnulla : « Sol convertetur in tenebras, et luna in — « Ὁ ἥλιος μεταστραφήσεται elg σχότος, χαὶ ἡ σε- 
sanguinem , antequam veniat dies Domini magnus — λήνη εἰς αἷμα, πρὶν ἐλθεῖν τὴν ἡμέραν Κυρίου τὴν 
et illustris ??.» Non dixit, Diem meum. «Et erit, qui- μεγάλην χαὶ ἐπιφανῇ. » Οὐχ εἶπε" Τὴν ἡμέραν μου. 
cunque invocaverit nomen Domini , salvus erit ??. »— Καὶ ἔσται, ὃς ἂν ἐπιχαλέτηται «b ὄνομα Κυρίου, 
Non dixit, Nomen meum. Et rursus, « Dominus de σωθήσεται. » Καὶ οὐχ εἶπε" Τὸ ὄνομά μου. Καὶ πάλιν" 
covlo in terram aspexit, ut videret gemitum compe- ς Κύριος x τοῦ οὐρανοῦ ἐπὶ τὴν γῆν ἐπέδλεψε, τοῦ 
ditorum ; ut solvat filios mortificatorum; ut annun- ἰδεῖν (10) τὸν στεναγμὸν τῶν πεπεδημένων, τοῦ λῦσαι 
tieL in Sion nomen Domini ?!, » Non dixit, Nomen — τοὺς υἱοὺς τῶν τεθανατωμένων, τοῦ ἀναγγεῖλαι ἐν 
ejus. Et rursus , « Qui habitat in ccelis irridebit eos, Σιὼν τὸ ὄνομα Κυρίου. » Οὐχ εἶπε" Tb ὄνομα αὐτοῦ. 
ev Dominus subsannabit eos 33 ,[pt iterum, «Ad Καὶ πάλιν: « 'O χατοιχῶν ἐν οὐρανοῖς ἐχγελάσεται 
te, Domine, clamabo , et ad Deum meum depreca- αὐτοὺς, χαὶ ὁ Κύριος ἐχμυχτηριεῖ αὐτούς. » Καὶ πά- 
bor ?*. Quis igitur Dominus apud Deum? Ex per- λιν" « Πρὸς σὲ, Κύριξ, χεχράξομαι, xal πρὸς τὸν 
sona Dei , « Subverti vos, sicut subvertit Deus So- (. Θεόν μου δεηθήσομαι. » Τίς οὖν ὁ Κύριος παρὰ τῷ 
domam, et Gomorrham ?*, [Et 1saias] quando vi- Θεῷ; 'Ex προσώπου τοῦ Θεοῦ" « Κατέστρεψα ὑμᾶς, 
dit gloriam ejus ?" (11). Domine, quis credidil au- καθὼς χατέστρεψεν ὁ Θεὸς Σόδομα xo Τόμοῤῥο,, ὅτε 
ditui nostro ? et brachium Domini cui revelatum εἶδε τὴν δόξαν αὐτοῦ. Κύριε, τίς ἐπίστευσεν τῇ ἀχοῇ 
est 38. Non dixit, Et brachium tuum. En, Deo }1- ἡμῶν; xai ὁ βραχίων Κυρίου, τίνι ἀπεχαλύφθη ; » 
vaute, hypostases sanctze et substantialis Trinita- Οὐχ εἶπε" Καὶ ὁ βραχίων σου. Ἰδοὺ ἀποδέδειχται 
tis, pluribus sunt demonstratze. σὺν Θεῷ διὰ πλειόνων τῆς ἁγίας xa ὁμοουσίου Τριά- 
δος αἱ ὑποστάσεις. 

li. Ejusaem. alia de adventu. Domini in carne. Β΄. Τοῦ αὑτοῦ ἕτερα περὶ τῆς ἐνσάρκου cov Κυρίου 

παρουσίας. 

« Hie est Deus noster, et. non z:estimabitur alius « Οὗτος ὁ Θεὸς ἡμῶν * οὐ λογισθήσεται: ἕτερος πρὸς 
ad eum. Adinvenit omnem viam scientie , οἱ αὐτόν. Ἐξεῦρε πᾶσαν ὁδὸν ἐπιστήμης, xol ἔδωχεν 
dedit eam Jacob puero suo, et Israel dilecto suo. p αὐτὴν Ἰαχὼθ τῷ παιδὶ αὐτοῦ, xai Ἰσραὴλ (12) τῷ 
Post hic autem in terris visus fuit, et eum ho- ἠγαπημένῳ αὐτοῦ. Μετὰ δὲ ταῦτα ἐπὶ τῆς γῆς ὥφθη, 
minibus conversatus est?.» ltem, « Deus ma- χαὶ τοῖς ἀνθρώποις cuyavsovpágn. » — « Ὁ Θεὸς ἐμ- 
nifeste veniet, Deus noster, et non silebit 9. » φανῶς ἥξει, ὁ Θεὸς ἡμῶν, xoY οὐ παρασιωπήσεται. » 
Et rursus, « Videbitur Deus deorum in Sion ?.» Καὶ πάλιν" « Ὀφθήσετα: ὁ Θεὸς τῶν θεῶν ἐν Σιών. » 

33 Gen. xxxi, 13. ν᾽ Psal. xcvi, 7; Hebr. 1,6. “Ὁ Exod ix, 5. ?* Aggei n, 5, 6. *' Exod. 


xix, 10, 11 25 Joel n, 28. ?? ibid. 51. ?? ibid. 32. ?! Psal. ct, 20, 32. 9* Psal. 11. 4. 3? Psal, 
xxix, 9. ?* Amos iv, 11. ὅ5 Joan. xii, 41. 99 Isa. Li, d... 9" Baruch i1, 56-58. 9? Psal? xix, 5. 


29 Psal. rxxxii, 8. 
non reperitur; nos autem mendum istud sustu- — codice, quo utebatur; sed ex conjectura a se fuisse 


limus, ex Gen. cap. xxxt, 15, in quo hc verba — addita, — Zaeagnio minime. assentior, cui verba 
Dominum Jacobo dixisse legimus. hee, Quando. vidit gloriam ejus, nil ad rem facere 
(10) Eadem editio, τοῦ ἀχοῦσαι, uL audiret. viso sunt. Ea enim S. Pater desumpsit ex Joan. xir, 


(11) Hzc verba nil. ad rem facere videntur. Si- 4, ubi sic : Ταῦτα εἶπεν 'Hoatac, ὅτε εἶδε τὴν δόξαν 
phanus in sua versione sic habet, Subvertüi vos, αὐτοῦ “αἱ proinde recte Siphanus iis przmiserit 
quemadmodum subvertit Deus Sodomam, et Gomor- — in sua versione, Et Isaias, quie in textu librario 
ram. (Et Isaias) quando vidit gloriam ejus; sed — exciderint. 
quia Isai: nomen semicirculis includit, clare satis (12) Romana editio, eodem sensu remanente , 
indicare videtur, verba illa non exstitisse in seriplo — nounibil variat in verbis. 
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Καὶ πάλιν, € Θεὸς Κύριος xaX ἐπέφανεν ἡμῖν. » A Et rursus, « Deus Dominus et illuxit. nobis 


« Ἑξχαίφνης ἥξει εἰς τὸν ναὸν ἑαυτοῦ Κύριος, ὃν 
ὑμεῖς ζητεῖτε, xay ὁ ἤλγγελος τῆς διαθήχης, ὃν ὑμεῖς 
θέλετε. » Χαῖρε σφόδρα, θύγατερ Xubv* χήρυσσε, θύ- 
γατερ Ἱερουσαλήμ., Ἰδοὺ ὁ Βασι)εύς σου ἔρχετα! σοι 


ἐπὶ 


πραῦς, xal ἐπιθεθηχὼς ἐπὶ ὑποζύγιον καὶ πῶλον 
ὄνου (15). » Τίς δέ ποτε τῶν βασιλέων, ὄνῳ χαθῆμε- 
νος, εἰς Ἱερουσαλὴμ εἰσῆλθε; Καὶ πάλιν, « Τέρπου 
χαὶ εὐφραίνου, θύγατερ Σιὼν, διότι ἐγὼ ἔρχομαι, καὶ 
χατασχηνώσω ἐν μέσι» σου, λέγει Κύριος. Ka χατα- 
φεύξονται ἔθνη πολλὰ ἐπὶ τὸν Κύριον ἐν τῇ ἡμέρᾳ 
ἐχείνῃ, xal ἔσονται: αὐτῷ εἰς λαόν. » Καὶ πάλιν, 
τὸν ἄγγελόν pov πρὸ mpos- 


IN 


« Ἰδοὺ ἐγὼ ἀποστέλλω 
ὦπου σου, ὃς κατασχευάσει τὴν ὁδόν cou ἔμπροσθέν 
σου (14). » Καὶ πάλιν, « Στήσονται οἱ πόδες αὐτοῦ ἐν 
τῇ ἡμέρᾳ ἐχείνῃ ἐπὶ τὸ ὄρος τῶν Ἰἐλαιῶν,τὸ χατέναντι 
» Καὶ μετὰ βραχέα, 


Ἱερουσαλὴμ. ἐξ ἀνατολῶν. 
« “δειξέ μοι Κύριος τὸν Ἰησοῦν (13), τὸν ἱερέα τὸν 
μέγαν, ἑστῶτα πρὸ προσώπου ἀγγέλου Κυρίου " χαὶ 
ὁ διάθολος εἰστήχει Ex δεξιῶν αὐτοῦ τοῦ ἀντιχεῖσθαι 
αὐτῷ. Καὶ εἶπε Κύριος πρὸς τὸν διάθολον " ᾿ἔπιτι- 
μήσαι Κύριος ἐν σοὶ, διάδολε. Καὶ διεμαρτύρατο ὁ 


ἔἕνψει 
ξγξι 


ἄγγελος Κυρίου πρὸς τὸν Ἰησοῦν, λέγων " Τάδε 
Κύριος παντοχράτωρ " Ἐὰν ταῖς ὁδοῖς (10) μου πο- 
ρεύσῃ, καὶ ἐὰν τὰ προστάγματά μου φυλάξῃ, xo 
σὺ διαχρινεῖς (17) τὸν οἶχόν μου. Καὶ πάλιν, 
« ἤλχουε δὴ, Ἰησοῦς, ὁ ἱερεὺς ὁ μέγας. » Ἡσαΐας, 
« Ἐμφανὴς ἐγενόμην τοῖς ἐμὲ μὴ ζητοῦσι (18), 
xa εὑρέθην τοῖς ἐμξ μὴ ἐπερωτῶσι (19). » (Καὶ 
πάλιν, « Καὶ βασιλέα μέγαν ὕψεσθε. » Θεὸν δὲ 
οὐδεὶς ὁρᾷ.) Καὶ πάλιν. » Ἐπιφανήσεται Κύριος E77 
αὑτοὺς, xaY ἐξολοθρεύσει πάντας τοὺς θεοὺς τῶν 
ἐθνῶν. » Καὶ πάλιν: « Ἰδοὺ πάρειμι τῷ ἔθνει, οἱ οὐχ 
ἐπεχαλέσαντο τὸ ὄνομά μου.» Δαθιδ, « Ὁ χαθήμε- 


νος ἐπὶ τῶν χερουθὶμ. ἐμφάνηθι. Ἐξέγειρον τὴν δὺ - 


ναστείαν σου, xal ἐλθὲ εἰς τὸ σῶσαι ἡμᾶς. » Καὶ 
πάλιν, « Καταθήσεται ὡς ὑετὸς ἐπὶ πόχον. » Τὸ ἀτά- 
βᾶχον xaX ἄνευ ψόφου τῆς χαταδάσεως σημαίνων" 


, 


S 
Ψόφον ποιεῖ" ἐπὶ 
Μιχαίας, « Καὶ 


EH 
ἐπὶ γὰρ τὴν γὴν ὑετὸς καταδαίνων, 
0t πόχον ἐρίου χαταθαίνων, οὐ ποιεῖ. 


σὺ, Βηθλεὲμ γῆ Ἰούδα, οὐδαμῶς ἐλαχίστη εἶ ἐν τοῖς 


ἡγεμόσιν Ἰούδα“ &x γὰρ σοῦ ἐξελεύσεταί μοι ἡγούμε- 


νος, (20) ὃς ποιμανεῖ τὸν λαόν μου τὸν Ἰσραήλ" χαὶ 


*? Psal.cxvu, 27. "! Malach. nir, 4. 
x1, 40: 95 Zachexiys d. 7 58Zacb:z- 15:1, 9; 
5! Sophz 15544.) ! ** Isa; 1xv, 4- 


,. (05) Tta et apud Justinum Martyrem legitur; sed 
.in editione LXX Interpretum est, πῶλον νέον, pul- 
hun. novum, atque ita etiam. legitur apud Euseb. 
Demonstr. evang. lib. v, c. 2, n. 98. Justini tamen 
lectionem sequi videtar lrenzus lib. 1v. Adversus 
heres. cap. 66, et Cyprianus lib. u, Testim., c. 99. 
(14) Hic incipit antiquior Vaticanus codex nuni. 
1907. ? 

(15) Male recentior codex Vaticanus, ἔδειξέ με 
τὸν Ἰησοῦν. 

(16) Codex antiquior, ἐὰν ἐν ταῖς ὁδοῖς, quam 
lectionem in aliquibus codicibus, et apud Hierony- 
mum quoque reperiri notat Nobilius. 

(17) Male recentior codex, xaX σὺ δὲ διαχρινεῖς. 


PamRor. Gn. XLVI. 


5*Psalgnxxix, 95:5: 


C 


"? Zach. 1s, 
9T ibid. 6: 


S ipsal 


D 


9? 


TESTIMONIA ADVERSUS JUD/EOS. 202 
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Item , « Subito veniet in. templum. suum  Domi- 
nus quem vos quirilis, et Angelus testamenti 
quem vos vultis *!.» ltem, « Gaude vehementer, 
filia Sion , predica, filia Jerusalem. Ecce Rex tuus 
venit tibi mansuetus, et ascendens super subju- 
galem et pullum asin:e V. » Quis vero regum un- 
Hierosolymam — ingressus 
est? Et rursus, «Litare et gaude, filia Sion , 
quia ego venio, et habitabo in medio tui, dicit 
Dominus. Et confugient gentes multze ad. Domi- 
num in die illa, et erunt ei in populum **. » Et 
rursus, « Ecce ego mitto angelum meum ante fa- 
ciem tuam, qui przparabil viam tuam ante te **. » 
Et rursus , « Stabunt pedes ejus in die iila super 
montem olivarum, qui est contra Ilierusalem ab 
Oriente 9. » Et post pauca, « Ostendit mihi Do- 
minus sacerdotem magnum stantem ante 
faciem angeli Domini ; et diabolus stabat a dex- 
teris ejus, ut. adversaretur ei. Et dixit. Dominus 
ad diabolum : Increpet. Dominus in te, diabole ἐδ, 
Et contestabatur angelus Domini ad Jesum, 
dicens: llee dicit Dominus omnipotens : Si viis 
meis ambulaveris, et precepta mea custodieris , 
οὐ tu judicabis domum meam *, » Et rursus, « Au- 
di ergo, Jesu sacerdos magne ^^. » Isaias, « Ma- 
nifestus factus sum non quzrentibus me; inven- 
Qus sum ab his qui me non interrogabant 9. » 
(Et rursus : « Et. Regem magnum videbitis ὅδ,» 
Deum autem nemo videt.) Et rursus, « Appare- 
bii Dominus super eos, et disperdet omnes deos 
gentium *'. » Et. rursus, « Ecce adsum genti, qui 
non invocaverunt nomen meum ὅδ, » David , « Qui 
sedes super Cherubim, appare . Excita potentiam 
Quam, et veni, ut salvos facizs nos "?, » Et rursus, 
« Descendet sicut pluvia in vellus **. » Quibus 
verbis significat descensionem ejus fore quietam , 
aec sine strepitu ; pluvia enim super terram. de- 
scendens, strepitum facit, secus vero, si super la- 
n:$ vellus. descendat. Michzeas, « Et tu, DBethle- 
hem terra Juda, nequaquam minima es in priu- 
cipibus Juda ; ex te enim exibit milii dux , qui 
pascat populum meum lsrael ; et. egressus ejus 


quam asino insidens, 


Jesum 


^^ Malach. tir, 1; Matth. 
5o IS3. xxxi, 17. 


48 7.26). uw, 10, 14. 
isubide 8. "vIsaiwEsv, 4. 
Lxxi, 6. 


(18) In Romana LXX Interpretum editione priore 
loco est, ἐπερωτῶσιν, posteriore, ζητοῦσιν, secus 
atque legit Justinus Martyr in Dialogo cum Tryphone 
pag. 242; D. Hieronymus, οὐ S. Cyprianus lib. 1 
Testimon. adversus Jud«os cap. 21; itemque Ire- 
neus lib. i1 Adversus haereses, cap. 9, qui cum 
Nysseuo concordant. 

(19) Quze semicirculis incluauntur, desunt in re- 
centiori Vaticano codice, et in alio, quo usus est 
Siphanus. Videtur autem respicere Nyssenus ad lo- 
cum, ni fallor, Isaize xxxin, 17, ubi ait, Hegem cun 
gloria videbitis. 

(20) Comrina istud usque ad illa verba, za* ἔξοδοι, 
non habetur in Romana LXX Interpretum editione, 


γι 
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ab initio, ex diebus saculi 9. » Moyses, « Pro- A ἔξοδοι αὐτοῦ ἀπ᾿ ἀρχῆς ἀφ᾽ ἡμερῶν αἰῶνος (21). » 


phetam suscitabit vobis Dominus Deus vester ex 
fratribus vestris, sicut me ; ipsum audietis juxta 
omnia, quaecunque locutus fuerit vobis : οἱ 
erit, quieunque. non audierit prophetam | illum , 
disperdetur 5?, » 

Multi prophet: suscitati sunt. De quo ergo 
eorum loquitur ? Qui vero suscitabitur, legem ne 
Moysis docebit, an aliam? Si Moysis quide le- 
gem, ad quid supervacanea alterius suscitatio, 
cum Moyses sulliciat? Sin autem aliam, dicant 
quie sit, et quisnam ejus doctrina, et quinam 
Propheta ipse? Nemo enim alienigena quidquam 
earum rerum qui ad legem pertinent, vcl petiit, 
ve] edoctus fuit ab eis. Quin et universi Deus 
prodietionem de semetipso factam 
dum inquit, « Recte omnia locuti. sunt. Prophe- 
tam eis suscitabo ex inedio fratrum ipsorum, sic- 
uL te : et dabo verbum meum in ore ejus 7, » 
Perpende igitur vim hujus dicti ; neque enim alii 
prophete dixit se dedisse verbum ; nam illi ser- 
vorum more ministrantes ,. dicebant : « Hzc dicit 
Dominus. » Hic vero eadem , qua Pater, aucto- 
ritate leproso dicebat, « Volo, mundus esto **. » 
Mortuis quoque dicebat, « Adolescens, tibi dico, 
surge ?,» et, « Lazare, veni foras *?. » Commina- 
tur mari; et spiritibus cum potestate dicit, « Ta- 
ce, obmutesce *'. » Quid autem sibi velit illud , 
« Prophetam sicut te,» si Moysislegem cum Chri» 
sli lege comparaverimus, nullo negotio intellige- 
mus, simulque eorum verborum mentem  asse- 
quemur, qui Moyses in lege protulit, dum ait, 
Non licere ad ejus mandata quidpiam adjicere, 
nec ab eisdem auferre 9*. Preterea dum ait, 
v Ipsum audietis juxta. omnia, quicunque locu- 
tus fuerit vobis **, » significat excellentiain. ejus 
de quo prizdieebatur. Isaias , « Ecce Deus noster, 
ecce Dominus cum fortitudine venit, et. brachium 
cum dominatione **. » David , « Juravit Dominus 
David veritatem, et non frustrabitur eam : De fru- 
ctu ventris tui. ponam super sedem tuam "". » Et 
rursus, « Disposui testamentum electis meis. Jura- 
vi David servo meo : Usque in. ciernum prepa- 
ràbo semen tuum, et :xdificabo in. generationem, 


confirmavit, B 


Μωσῆς, ε Προφήτην ὑμῖν ἀναστήσει Κύριος (22) ὁ 
Θεὺς ἡμῶν ἐκ τῶν ἀδελφῶν ὑμῶν, ὡς ἐμέ" αὐτοῦ 
ἀχούσεσθε χατὰ πάντα, ὅσα ἂν λαλήσει πρὸς ὑμᾶς" 


xai ἔσται, ὃς ἂν μὴ ἀχούσῃ τοῦ προφήτου ἐχείνου, 
ἐξολοθρευθήσεται. » 

Πολλοὶ ἀνέστησαν προφῆται. "Apa περὶ ποίου αὖ- 
τῶν λέγει; Οὗτος δὲ ὁ ἀναστησόμενος, ἄρα τὰ Μω- 
σέως διδάξει, Tj ἕτερα; Εἰ μὲν τὰ Μωσέως, τί τὸ 
περ Μωσέως; 


Ei 


H3 

| δὲ ἕτερα, εἰπάτωσαν, xaX ποῖα ἣν τὰ διδάγματα 
αὐτοῦ 
0 


εὶ 


οὔ, χαὶ τίς ὁ προφήτης ; τῶν γὰρ νεναμισμένων 
ὑδεὶς ἔξωθεν, ἣ ἐδίδαξεν, ἢ ἤτησε παρ᾽ αὑτῶν τι. 
Καὶ αὐτὸς δὲ ὁ τῶν ὅλων Θεὸς ἐχύρωσς (253) τὴν περὶ 
ἑαυτοῦ προφητείαν, εἰπὼν, « ᾿Ορθῶς πάντα ἑἐλάλη- 
σαν * Προφήτην αὐτοῖς ἀναστήσω ἐχ μέσου τῶν ἀδελ- 
φῶν αὐτῶν, ὥσπερ σέ" xai δώσω τὸ ῥῆμά μου ἐν τῷ 
στόματι αὐτοῦ. » Σχόπει οὖν τὴν δύναμιν τοῦ ῥητοῦ. 
Οὐδὲ γὰρ ἄλλῳ προφήτῃ εἶπε δεδωχέναι ῥῆμα" αὐτοὶ 
γὰρ δουλοπρεπῶς διαχονουῦντες ἔλεγον " « Τάδε λέγει 
Κύριος. » Αὐτὸς OE χατὰ τὸ πατριχὸν ἀξίωμα, ἔλεγε 
τῷ λεπρῷ, « Θέλω, χαθαρίσθητι. » Τοῖς τεθνεῶσι, 
« Νεανίσχε (24), σοὶ λέγω, ἐγέρθητι"ν xol, « Λάξαρε, 
δεῦρο ἕξω, » Τῇ θαλάσσῃ ἐπιτιμᾷ, καὶ τοῖς πνεύμασιν 
ἐν ἐξουσίᾳ, λέγων, « Xubma, πεφίμωσο, » Τί δὲ τὸ, 
« Προφήτην ὥσπερ σέ; »᾿Αντιπαραθέντες τὰ Μωσέως 
τοῖς Χριστοῦ (25) εὑρήσομεν ἐπὶ σχολῆς, xoi αὐτὸ 
δὲ τὸ εἰρημένον ὑπὸ Μωσέως ἐν τῷ νόμῳ, ὅτι οὐκ 
ἔστιν ἐπ᾽ αὐτῶν προσθεῖναι, χαὶ οὐχ ἔστιν ἀπ᾿ αὐτῶν 
ἀφελεῖν. Εἶτα χαὶ εἰπὼν, « Αὐτοῦ ἀχούσεσθε χατὰ 
πάντα, ὅσα ἃν λαλήσῃ πρὸς ὑμᾶς, » σημαίνει τὸ 
ὑπέροχον (26) τοῦ προφητενομένου, ᾿Π σαῖας (21), 
« Ἰδοὺ ὁ Θεὸς ἡμῶν (28): ἰδοὺ Κύριος μετὰ ἰσχύος 
ἔρχεται, χαὶ ὁ βραχίων μετὰ χυρίας. » Δαθὶδ, 
« "Quose Κύριος τῷ Δαθὶὸ ἀλήθειαν, xo οὐ μὴ ἀθε- 
κήσει αὐτὴν (29): Ἔχ καρποῦ τῆς χοιλίας σου θῆςο- 
μαι ἐπὶ τοῦ θρόνου σου. » Καὶ πάλιν, « Διεθέμην 


διαθήχην τοῖς ἐχλεχτοῖς μου. "Ὥμοσα Δαθὶδ τῷ δούλῳ , 


μου * Ἕως τοῦ αἰῶνος ἑτοιμάσω τὸ σπέρμα σου, χαὶ 
οἰχοδομήσω εἰς γενεὰν χαὶ γενεὰν τὸν θρόνον σόν. » 
"Ev τοῖς Παραλειπομένοις" « Καὶ ἔσται ὅταν πληρω-- 
θῶτιν αἱ ἡμέραι σου, καὶ χοιμηθήσῃ μετὰ τῶν πα- 
τέρων σου. Καὶ ἀναστήσω τὸ σπέρμα σου μετὰ σὲ. 
ὃ (50) ἔσται Ex τῆς χοιλίας σου, xai ἑτοιμάσω τὴν 


el generationem sedem tuam 9*, » In Paralipome- p βασιλείαν αὐτοῦ. Αὐτὸς οἰχοδομήσει μοι οἶχον " xol 


$5 Mieh. v, 9. ^ Deut. xvi, 15, 19. 
80 Joan. x1, 42. δ᾽ Marc. 1, 23. ** Deut. xii, 52. 
*5 Psal, Lxxxvin, 4, 5. 


nec apud Cyprianum lib. n Testim. adversus Ju- 
dimos, cap. 12, sed nihilominus exstant apud Jusii- 
num in Dialogo cum. Tryphone pag. 205, et Tertul- 
lianum Adversus Judas, cap. 15. Caeterum antiquior 
Vaticanus codex ante verbum, ἔξοδοι, articulum 
ponit. "t εἰ ἶ 
. (24) Codex recentior, ἕως αἰωνος. Tta ct Siphani 
codex. Σ 

(22) Παῖς de Christo prophetia diversis verbis 
exprimitur in Romana LXX Interpretum editione; 
sed Nyssenus lectionem sequitur, quae habetur Act. 
1y, 22. ] sto Thi 

(23) Codex recentior, τὴν περὶ αὐτου, quo pacto 


vU Deut. xvitr, 15, 13. 
53 Deut, xvii, 48. 


- 


"B Matth. vint, 3... Luc. vir, 14. 
*'[sa. xp, 10... 9" Psal. cxxxi, 44. 


et Siphanus legit. ; à 

(24) In eodem codice deest, νεανίσχε, nec ista 
vox in Siphani versione apparet. 

(25) Codex antiquior, τοῖς τοῦ Κυρίου. 

(26) Codex vetustior, ὑπερέχον. 
(27) Mate recentior codex, Σοφονίας. . 
(28) Siphani codex, ὑμῶν, vester, juxta LXX In- 
terpretum. editionem, d nid 

(29) Codex recentior, et Siphanus legit, αὐτόν, 
ut etiam legitur apud lrenzum lib. i1 Adversus πὼς 
reses cap. 9. 

(20) In editione LXX Interpretum est, ὅς, gui. 
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ἀνορθώσω τὴν βασιλεία 
Ἐγὼ ἔσομαι αὐτῷ εἰς Πατέρα, xai αὐτὸς € 


ται μοι 
εἰς Υἱὸν, χαὶ τὸ ἔλεός μου οὐχ ἀποστήσω ἀπ᾽ αὐτοῦ, 


χαθὼς ἀπέστησα ἀπὸ τῶν ἔμπροσθέν σου. Καὶ πι- 


«στώσω αὐτὸν ἐν οἴχῳ μου * xaX ἡ βασιλεία αὐτοῦ (52) 
θωμένος 


ἀνὼρ 


t 


ἕως αἰῶνος" xai ὁ θρόνος αὐτοῦ ἔστα 


ἕως αἰῶνος. » Σολομὼν, « Καὶ νῦν, Κύριε ὁ Θεὸς 
Ἰσραὴλ, πιστωθήτω δὴ τὸ ῥῆμά σον τῷ Δαδὶδ τῷ 
ὁ Θεὸς μετὰ 


ἀνθρώπων ἐπὶ τῆς γῆς. » Ἱερεμίας, « Καὶ ἄνθρωπός 


Πατρί μου" εἰ ἀληθῶς (55) χατοιχήσει 
ἐστι, χαὶ τίς γνώσεται αὐτόν ; » "Ape € Ἐπικαλεῖ- 
στο (54) τὸν Θεόν σου" ἑτοιμάζου, ἹἹερουσαλὴμ., ὅτι 
ἐγὼ στερεῶν βροντὴν, χαὶ χτίζων πνεῦμα, χαὶ ἀπο- 
στέλλων εἰς ἀνθρώπους τὸν Χριστόν μου (99), ποιῶν 
ὄρθρον, χαὶ ὁμίχλην, χαὶ ἐπιθαίνων ἐπὶ τὰ ὑψηλὰ τῆς 
γῆς. » Μιχαίας, « ᾿Αχούσατε, λαοὶ πάντες, λόγον, 


χαὶ προσεχ 
ἐν abc" χαὶ ἔσται Κύριος ἐν ἡμῖν εἰς μαρτύριον, 


τω ἡ γῇ (56), xaX πάντες οἱ χατοιχοῦντες 


Κύριος ἐχ ναοῦ ἁγίου αὐτοῦ, διότι ἰδοὺ Κύριος ἐχπο-’ 
ρεύεται: Ex τοῦ τόπου αὐτοῦ, χαταδήσεται ἐπὶ τὰ 


or) T7 vTC 
ὑψηλὰ τῆς γῆς. » 


TESTIMONIA ADVERSUS JUD.EOS. 


ς τὸν αἰῶνα (51). A nis, « Et erit, quando impleti fuerint dies tui, 
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et dormieris cum patribus Luis, et. suscitabo se- 
men tuum post te, quod erit. de ventre tuo, et 
parabo regnum ejus. Ipse zedificabit. mihi domum, 
el erigam regnum ejus in secula : Ego cro ei 
in Patrem, et ipse 'erit mihi in Filium, et. mise- 
ricordiam meam non removebo ab eo, sicut re- 
movi ab iis qui erant ante te. Et fideliter sta- 
tuam eum in domo mea; et regnum cjus usque 
in seculum : et thronus ejus erit erectus usque 
in seculum *?, » Salomon , « Et nunc. Domine 
Deus Israel, fidele sit qu:esso verbum tuum Da- 
vid patri meo : si vere habitavit Deus, cum ho- 
minibus. super terram *^, » Jeremias, « Et homo 
est, et quis cognoscet eum?* ?» Amos, «Invoca Deum 


DB tuum : priparare, Jerusalem, quoniam ego fi- 


mans tonitruum, et creans spiritum, et. mittens 
ad homines Christum meum, faciens mane et 
nebulam, et ascendens super excelsa terre"?. » 
Mich:eas, « Audite, populi omnes, verba, et au- 
Sscullet terra, et omnes qui habitant in ea. Et erit 


Dominus in vobis in testimonium , Dominus ex templo sancto suo ; quoniam ccce Dominus egre- 
ditur deloco suo, et descendet super excelsa terrz *!, » 


Ὁ "Iazi6 ἐν ταῖς ἐντολαῖς, « Οὐχ ἐχλείψει ἄρχων 
ἐξ Ἰούδα xal ἡγούμενος £x τῶν μηρῶν αὐτοῦ, ἕως 
οὗ ἔλθῃ (517) ᾧ ἀπόχειται. Καὶ αὐτὸς προσδοχία ἐθνῶν.» 
Βαλαὰμ, « ᾿λνατελεῖ ἄστρον ἐξ Ἰακὼδ, χαὶ ἄνθρω- 
ς ἐξ εἰ τοὺς 
χαὶ προνομεύσει τοὺς υἱοὺς Σή0 (58)* χαὶ ἔσται Ἐδὼμ. 
(59) τούτων οὐ περιεγέ- 


πο Ἰσραὴλ, xoi θραύσ ἀρχηγοὺς Mo, 


χληρονομία ἐθνῶν.» Δαθὶδ δὲ 


νετο. Ei δὲ πε 
ἄστρα ἐξ Ἰαχὼδ, χαὶ ἡγούμενο: ἐξ Ἰσραήλ. Ἡσαΐας, 
« Ἰδοὺ ὁ δεσπότης Κύριος Σαθαὼθ συνταράξει τοὺς 


ἐνδόξους μετὰ ἰσχύος, xol οἱ ὑψηλοὶ τῇ ὕθρει συν- 


θὰ τῶν ἐξ αὐτοῦ ἔδει εἰπεῖν, ᾿Ανατελοῦσιν 


φῶ ν 


-“π-ει 
πεν 


τριθήσονται, καὶ ταπεινωθήσονταϊ οἱ ὑψηλοὶ, xat πε- 


7 


σοῦνται μαχαίρᾳ. 'O δὲ Λίῤανος σὺν τοῖς ὑψηλοῖς 
σεῖται. Καὶ & 


ύσεται ῥάθδος Ex. τῆς ῥίζης Ἰεσσαὶ, 
Us 


D 


xal ἄνθος ἐχ τῆς ῥίζης ἀναδήσεται, xal ἀναπαύσεται 


)λὰ χρινεῖ (40) ταπεινῷ χρίσιν, xai ἐλέγξει τοὺς ἐν- 


611 Paral. xvii, 41, 14. 88 II Paral. vi, 17, 18. 
7! Mich. 1, 25. ΤΡ Gen. xrix, 10. 

(51) Cedex antiquior, ἕως εἰς τοὺς αἰῶνας. 

(92) Editio Romana LXX Interpretum, xai ἐν βα- 
σιλείᾳ αὐτοῦ, el in reqno ejus. 

(55) Eadem editio, ὃ ἐλάλησας τῷ παιδί σὸν τῷ 
Δαδὶδ, ὅτι εἰ ἀληθῶς, quod locutus es puero tuo Da- 
vid, quoniam si, elc. 

(54) Codex recentior, et Siphanus, ἐπικαλεῖσθαι, 
ut el sacer textus, qui habet, ἑτοιμάζου τοῦ ἐπιχα- 
λεῖσθα: τὸν Θεόν σου, Ἰσραήλ * διότι ἰδοὺ ἐγώ, etc. 
Prepara le ut invoces Deum tuum, Israel. Quia ecce 
ego, eic. 

(55) In LXX Interpretum editione legitur. xa 
ἀπαγγέλλων εἰς ἀνθρώπους τὸν Χριστὸν αὐτοῦ " el 
annuntians in homines Christum suum, quam lectio— 
nem sequitur Tertullianus «adversus. Ifermogenein 
€ap. 232, adversus Marc. lib. 11, c. 6, et alihi, 

(56) Locus iste Michize:e variat nonnihil in editis, 
prasertim in fine, ubi legunt edita, zat χαταθήσε- 


ω- 


ὑστ' 


C 


73 Num. xxiv, 17, 18. 


Jacob in mandatis, « Non deficiet princeps ex 
Juda, nec dux de femoribus cjus, donec veniat cui 
repositum est. Et ipse est exspectatio gentium 7?, » 
Balaam, « Orietur stella ex Jacob, et homo ex Is- 
rael : et pereutiet duces Moab, οἱ przedabitur filios 
Seth, et erit Edom hreditas gentium 7? » David 
aulem. hos non devicit. Quod si de ejus posteris 
hec intellisenda essent dicere oportebat, Orien- 
tur sidera ex Jacob, et duces ex Israel. Isaias, 
« Ecce dominator Dominus Sabaoth conturbabit 
glorosos cum fortitudine, et excelsi superbia 
conterentur, et sublimes humiliabuntur , et ca- 
dent gladio. Libanus autem cum excelsis ca- 
det "*. Et egredietur virga de radice Jesse, et 
flos de rodice ascendet: et requiescet. super 
eum Spiritus Dei, spiritus sapientie et intellectus, 
spiritus consilii et fortitudinis , spiritus. scientiz 
et pietatis : replebit eum spiritus timoris Dei. Non 
secundum opinionem judicabit, neque juxta ser- 
monem arguet; sed judicabit humili judicium , 


$5 Jer. xvir, 9, juxta LXX, 


d " Amos 1v, 12, 45. 
U^ Is2.X340,:54. 


ται, xài ἐπιδήσεται, el descendet, et. ascendet super 
excelsa terra. 

(57) Codex Siphani, et Vaticanus recentior ὃ ἀπό- 
χεῖται, quod reservatur, quam lectionem in Theodo- 
reti scriptis codicibus servari testatur doctissimus 
Nobilius in notis ad hune locum. 

(58) Codex recentior Vaticanus, et alius Siphani 
codex, τοὺς υἱοὺς Σούρ * sed hanc lectionem nec 
Vulgaia, nec LXX Interpretes probant. 

(59) Male codex recentior, περὶ τούτων οὐ mxp- 
ἐγένετο, quam lectionem secutus est Siphanus: ver- 
tit enim, David autem de liis rebus non advenit. 

(40)! πὰ antiquior codex Vaticanus, et LXX In- 
terpretum editio. In recentiori, et apud Siphanum 
est, ταπεινῶν. Sed mox LXX habent, ἐλέγξει τοὺς 
ταπεινοὺς τῆς γῆς. lrenseus tamen lib. nr Adversus 
haveses, cap. 10, legit, Judicabit humili judicium, ct 
arquet. gloriosos terri. 
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ei arguet gloriosos terre, οἱ perculiet terram 
verbo oris sui, et in spiritu per labia interficict 
impium. Et erit justitia. cinctus. lumbum suum , 
et veritate involutus costas suas ὅς » Et post pauca, 
« Et erit in. die illa radix Jesse, et qui consur- 
git, uL princeps sit. gentium ; in ipso gentes spe- 
rabunt, et. erit requies ejus honor?5. » David, 
« Sedes tua, Deus, in s:eculum saculi ; virga di- 
rectionis virga regni tui. Dilexisti justitiam , et 
odisti iniquitatem ; propterea unxit te Deus, Deus 
tuus, oleo. exsultationis prx participibus tuis ?7. » 
Vides a Deo. Deum ungi; humana enim carne 
assumpta, lactus est « pontifex et. apostolus coa- 
fessionis nostre 75. ». Et paulo post , « Et tu, Do- 
mine, terram fundasti, et opera marum tuarum 
sunt coli. Ipsi peribunt, tu autem permanes ; 
el omnes sicul vestimentum veterascent. Εἰ si- 
cut opertorium volves cos, et multabuntur. Tu 
avtem idem ipse es: et anni tui non deficient ??, » 
qui, videlicet , unctus es. 


Ill. De nativitate ejus ex. Virgine. 


Isaias, « Ecce virgo in utero habebit, οἱ pariet 
filium, et vocabunt nomen ejus Emmanuel *?, » 
quod interpretatur Nobiscum Deus 5'. « Et prius- 
quam cognoscat patrem, vel matrem, tollet vir- 
tutem Damasci, et spolia Samarie comedet 9?. » 
Et Salomon prophetice, « Puer eram ingenio- 
sus, el sortitus sum animam bonam : magis au- 
tem eum essem bonus, veni ad corpus incoinqui- 
natum 5*, » (Quis igitur ante nalivilatem bonus 
erat, et quis venit in corpus incontaminatum ?) 
Isaias, « Et cupient, si fiant igne combusti. Quia 
parvulus natus est nobis, filius ct datus est nobis, 
cujus prineipatus super humerum ejus, et vocatur 
nomen ejus magni consilii Angelus, Admirabilis , 
Consiliarius, Deus fortis, potens, Priiceps pa- 
cis, Pater futuri seculi ὅς, » Et rursus, « Ecce 
juvenca peperit et non peperit. » Hoe autem vir- 
ginem denotat. Et rursus, « Butyrum, et mel co- 
medet 55, » His enim rebus alebatur, cum descen- 
deret mater ejus à censu; nam postea abundavit 
laete, Et. rursus, « Sic dieit Dominus Sabaoth : 
Laboravit ZEgyptus et negotiatio /Ethiopum ; et 


75 [sa. x1, 1-5. 75 ibid. 10. 


e" Mato 199. 9:152. VIT, 45 


Ti Psalz XEy;. 7,79: 
83 Sap. viu, 19, 20, 


(41) Codex recentior, ἀσεθεῖς. 

(42) Male in vetustiori codice Vaticano πῶς 
fun. 

(45) Qux» semicireulis includuntur, desunt in 
velustiori codice Vaticano, librarii errore mani- 
festo. 

(44) In recentiori codice Vaticano, et in eo, quo 
usus est Siphanus, za χαλεῖται τῆς μεγάλης" βου- 
λῆς ἄγγελος, Θεὸς ἰσχυρός " sed velustioiis Vaticani 
codicis lectionem, quam secuti sumus, plerique co- 
dices, eu non pauci antiqui Patres exhibent. Vide 
Nobilium in adnotationibus ad eum loeum. 

(45) Locum hune non memini ime legisse apud 
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fic, xot πατάξει τὴν 
στόματος αὐτοῦ, xa 
&ae61, (41)* καὶ ἔσται: διχαιοσύνῃ ἐζωσμένος τὴν ὀσφὺν 
αὐτοῦ, xai ἀλήθειαν ἤλειμμένος τὰς πλευρὰς αὖ- 
τοῦ. » Καὶ μετ᾽ ὀλίγα' « Καὶ ἔσται ἐν τῇ ἡμέρᾳ 
ἐχείνῃ ἡ ῥίζα τοῦ Ἰεσσαὶ, χαὶ ὁ ἀνιστάμενος ἄρχειν 
ἐθνῶν ἐπ᾽ αὐτῷ ἔθνη ἐλπιοῦσι, χαὶ ἔσται ἡ ἀνάπαυ- 

tg αὐτοῦ ctf. » Δαθὶδ, « 'O θρόνος σον, ὁ Θεὸς, 
εἰς τὸν αἰῶνα τοῦ αἰῶνος " ῥάδδος εὐθύτητος, 7j ῥάδδος 
τῆς βασιλείας σου. ᾿ηγάπησας διχαιοσύνην xoi ἐμί- 


ὀόξους τῆς YA» τῷ λόγῳ τοῦ 


ἐν Πνεύματι διὰ χειλέων ἀνελεῖ 


σῃ 


σον, ἔλαιον ἀγαλλιάσεως περὶ τοὺς μετόχους σου. » 
Ὁρᾷς ὅτι ὁ Θεὸς χρίεται παρὰ τοῦ Θεοῦ " ἐνανθρω- 
πίσας γὰρ γέγονεν « ἀρχιερεὺς, xal ἀπόστολος τῆς 
ὁμολογίας ἡμῶν. » Καὶ μετ᾽ ὀλίγα, « Καὶ σὺ, Κύριε, 
τὴν γῆν ἐθεμελίωσας, χαὶ ἔργα τῶν χειρῶν σου 


ἀπολοῦνται, σὺ δὲ διαμένεις " 
σεὶ 


σας ἀνομίαν, διὰ τοῦτο ἔχρισέ σε ὁ Θεὸς, ὁ Θεός 


ν 


εἰσὶν οἱ οὐρανοί. Αὐτοὶ 
xal πάντες ὡς ἱμάτιον παλαιωθήσονται, xal ὦ 
περιθόλαιον ἑλίξεις αὐτοὺς, xal ἀλλαγήσονται. Σὺ δὲ 
ὁ αὐτὸς εἶ, χαὶ τὰ ἔτη σου οὐχ ἐχλείψουσιν, ν τοῦ χρι- 


σθέντος δηλαδή. 
I'. Περὶ τῆς γεγγήσεως αὑτοῦ τῆς ἐκ Παρθέγου. 


Ἡσαΐας, « Ἰδοὺ ἡ παρθένος ἐν γαστρὶ ἕξει, χαὶ 


τέξεται υἱὸν, xal χαλέσουσι τὸ ὄνομα αὐτοῦ ἜΓ[μ]μα- 
voufj » ὃ ἑρμηνεύεται, Μεθ᾿ ἡμῶν ὁ Θεός" « Καὶ 


ἐπιγνῶναι πατέρα, ἣ μητέρα, λήψεται δύνα- 
τὰ σχῦλα Σαμαρείας ἔδεται.» 
A 


4 


μιν Δαμασχοῦ, xa 
Καὶ Σολομὼν προφητιχῶς, (49) « Παῖς μην εὐφυὴς, 
Ψυχῆς τε ἔλαχον ἀγαθῆς" μᾶλλον δὲ ἀγαθὸς ὧν, 
Ἦλθον εἰς σῶμα ἀμίαντον. » (45) (Tig οὖν πρὸ γεννή- 
σεως ἣν ἀγαθός ; χαὶ τίς ἦλθεν εἰς σῶμα ἀμίαντον :) 
Ἡσαΐας, « Καὶ θελήσουσιν εἰ ἐγενήθησον πυρίχαυ- 
στοι, ὅτι παιδίον ἐγεννήθη ἡμῖν, υἱὸς xa ἐδόθη ἡμῖν, 
οὗ 1j ἀρχὴ ἐπὶ τοῦ ὥμου αὐτοῦ, (4X) xa χαλεῖται τὸ 
ὄνομα αὐτοῦ μεγάλης βουλῆς "Αγγελος, Θαυμαστὸς, 
Σύμθουλος, Θεὸς ἰσχυρὸς, ἐξουσιαστὴς, "Apyov εἰ- 
ρήνης, Πατὴρ τοῦ μέλλοντος αἰῶνος. Καὶ πάλιν, 
« Ἰδοὺ ἡ δάμαλις τέτοχε, xo οὐ τέτοχε (45). » Τοῦτο 
δὲ δηλοῖ τὴν Παρθένον. Καὶ πόλιν, « Βούτυρον, xav 
μέλι φάγεται (46). » Τούτῳ γὰρ ἐτρέφετο χατιούσης 
τῆς μητρὸς αὐτοῦ ἀπὸ τῆς ἀπογραφῆς " ὕστερον γὰρ 
εὐπόρησεν γάλαχτος. Καὶ πάλιν, « Οὕτως λέγει Κύ- 
ριος Σαθαώθ- Ἐχοπίασεν Αἴγυπτος, y 


στε 


Δἰθιόπων * χαὶ οἱ Σαθαεὶμ ἄνδρες 


19 Psal, οἱ, 26-98. 
$5 Isa, vii, 15. 


Hebr. m, 1. 89. [52 vl ds 


ΒΟ ρα uix. ToO. 


Isaiam, aut alium. quempiam prophetam. Δάμα- 
λις autem vox, pro juvenca, sepe reperitur apud 
LXX Interpretes, Quare mirum est velid ignorasse 
Siphanum, vel legendnm censuisse δύναμις * nam 
alieno prorsus sensu interpretatus est virtus. ἱ 

(46) Similia habet Nyssenus in oratione in illud 
Apostoli, Quando sibi subjecerit omnia, tunc ipse 
quoque filius subjicietur ei : ubi non longe ab initio 
liec inquit, Et quomodo cum esset infans, in[antileim 
accipit. cibum, butyrum. et mel comedens ; ita etiam 
cum processisset ad adolescentiam, non recusavit id 
quod huic etati eral congruens et convexiens, 


€0) 


" 
δήτονται (47), xaX σοὶ ἔσονται δοῦλοι, xat ὁ 


ἀχολουθήσουσι δεδεμένοι χειροπέδαις, χαὶ διαθήῆτσον- 
vat πρὸς σὲ, xa! προσχυνήσουσέ cot χαὶ ἐν σοὶ προσ- 


εὔξονται ὅτι ὁ Θεὸς ἐν σοί ἐστι, καὶ οὐκ ἔστι Θεὸς 


Ισραὴλ Σωτήρ (48). » Ἰεζεκιὴλ, « Καὶ ἐπέτρεψέ 
s Κύριος χατὰ τὴν 
ἀγα 


ἣν ὁδὸν τῆς πύλης τῆς βλεπούσης 
xazà ἀνατολὰς, xal αὕτη ἦν χεχλεισμένη" χαὶ εἶπε 
Κύριος πρὸς μέ" Υἱὲ ἀνθρώπου, ἡ πύλη αὕτη χε- 
χλεισμένη ἔσται, xaX οὐδεὶς οὐ μὴ διέλθῃ δι᾽ αὐτῆς, ὅτι 
Κύριος ὁ Θεὸς Ἰσραὴλ εἰσελεύσεται (49), καὶ ἐξελεύ- 
σεται δι᾽ αὐτῆς, xai ἔσται χεχλεισμένη. » Ἡσαΐας, 
« Ἐχ χοιλίας μητρὸς ἐχάλεσα τὸ ὄνομα αὐτοῦ Μάχαι- 
ρᾶν ὀξεῖαν (50). » Δανιὴλ, « Ἰδοὺ ἐτμήθη λίθος ἄνευ 
χειρῶν, xaX ἐπάταξε τὸν ἀνδριάντα, χαὶ ἐγένετο εἰς 


ὄρος μέγα, xal ἐπλήρωσε τὴν οἰχουμένην. » Ὁ οὖν 


τμηθεὶς λίθος ἄνευ χειρὸς, ἔστιν ὁ γεννηθεὶς ἄνευ 
σπορᾶς ἀνδρός. Ἡσαΐας πάλιν, « "Axouz, ᾿οὐρανὲ, 
xat ἐνωτίζου, ἡ γῆ, ὅτ' Κύριος ἐλάλησεν " ΥἹἱοὺς 
ἐγέννησα, xai ὕψωσα, αὐτοὶ δέ με ἠθέτησαν. "Ἔγνω 
βοῦς τὸν χτησάμενον, καὶ ὄνος τὴν φάτνην τοῦ χυ- 
píou αὐτοῦ" Ἰσραὴλ δέ με οὐκ ἔγνω, οὐδὲ ὁ λαός με 
συνῆκξ. » Καὶ πάλιν, « Λάδε τόμον χαινοῦ χάρτου 
μεγάλου (51), xaX γράψον ἐν αὐτῷ γραφίδι ἀνθρώπου, 
τοῦ ὀξέως προνομὴν ποιῆσαι σχύλων. Καὶ προσῆλ- 
0oy πρὸς τὴν προφῆτιν, xal 


ἐν γαστρὶ ἔλαύδε, xol 


T M 3 ἐς 
χεν utioy* xate 


pot Κύριος " Κάλεσον τὸ ὄνομα 
αὐτοῦ, Ταχέως σχύλευσον, Ὀξέως προνόμευσον. » 
"Tóuov οὖν καινὸν νοοῦμεν τὴν Παρθένον" ὥσπερ γὰρ 
ὁ χάρτης καινός ἐστι χαθαρὸς, ἄγραφος ὧν, οὕτως 
χαὶ ἡ Παρθένος ἁγία ἀμύητος ἀνδρός. Καὶ πάλιν (52), 
« Πᾶν ἄρσεν διανοῖγον μήτραν, ἄγιον τῷ Κυρίῳ 
χληθήσεται. » Οὐδὲν δὲ ἄρσεν Otavolvet μήτραν, ἀλλ᾽ 
ἡ χοινωνία ἀνδρὸς πρὸς γυναῖκα. Τὸ γοῦν εἰρημένον 
περὶ τοῦ Kupíou νοητέον. Συμβαίνει δὲ πολλοὺς τῶν 
πρωτοτόχων εἶναι: ἀσεθεῖς, xa ἁμαρτωλούς. Πῶς 
οὖν οὗτοι ἅγιοι τῷ Κυρίῳ, διὰ τοῦτο 
e. 


& τί δὲ μὴ xa πᾶν θῆλυ ; Δῆλον οὖν, ὅτι αὐτὸς 


ἐγεννήθη ἐν αὐτῇ, 
xai αὐτὸς ἐθεμελίωσεν αὐτὴν ὁ Ὕψιστος. » 
et inculpatuin.. David, « Mater Sion dicet : Homo 
tissimus ?*. » 
A. Περὶ θαυμάτων, ὧν £usAAe ποιεῖν" ἐναγθρω- 
πίσας ὁ Κύριος. 
Ἱερεμίας (54), « Ἰδοὺ τέθειχά oc εἰς διαθήχην γέ- 
νους, χαὶ εἰς φῶς ἐθνῶν, τοῦ χαταστῆσαι τὴν 
δοηβαοι χῆνς 14; 15... 97 Ezech. xbv, 1, 9... 9^ Isa; 
?*]sa. vin, 1-3. ** Exod. xim,9; Num. vni, 47. 


(41) Codex recentior, χαταθήσοντα!. ]a et Si- 
phani codex. 

(48) lidem. codices legunt Θεὸς τοῦ Ἰσραὴλ xo 
Σωτήρ. 

(49) Romana LXX  Interpretum editio, εἰσελεύ- 
σεται Ov αὐτῆς, ingredietur per eam; cetera. de- 
sunt. 

(50) Romana LXX Interpr. editio aliter legit, Ex 
ulero matris mec vocavit nomen meum, et posuit os 
meum quasi gladium. acutum. : 

(51) Hane lectionem ἃ LXX  Interpr. editione 
diversam in quibusdam coicibus reperiri testatur 
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xXLix, 1. 


911) 


σῷ σοῦ À Sabaim viri excelsi ad te wansibunt, et tui erunt 


servi, et post te sequentur vincti manicis, et 
transibunt ad te, et adorabunt te, et in te orábunt, 
quoniam in te Deus est, et non est. Deus absque 
te. Tu enim Deus es, et nesciebamus, Deus Israc! 
Salvator **, ; Ezechiel, « Et convertit me Dominus 
ad viam porte respicientis ad Orientem, et hxc 
erat elausa. Et dixit Dominus ad me : Fili hominis, 
porta h:;ee elausa erit, et nemo transibit per eam, 
quoniam Dominus Deus Israel ingredietur, ct egre- 
dietur per eam, et erit clausa ". » Isaias, « Ex 
utero matris vocavi nomen ejus gladium acu- 
tum 9?, » Daniel, « Ecce. abscissus est lapis sine 
manibus, et percussit statuam *??, et. faetus est in 
montem magnum, et implevit universam — ter- 
ram*?. » Lapis igitur abscissus sine manibus, i!- 
lum utique significat qui genitus est absque viri 
semine. Isaias iterum, « Audi, ccelum, et auribus 
percipe, terra, quia Dominus locutus est : Filios ge- 
nui et exaltavi, ipsi autem spreverunt me. Cogno- 
vit bos possessorem, et asinus praesepe domini 
sui; Israel autem me non cognovit, et populus me 
non intellexit ?*. » Et rursus, « Sume tibi tomum 
novi charte magne, et scribe in eo hominis 
slylo, ut velociter depredationem faeiat spolio- 
rum. Et accessi ad prophetissam ; et in utero 
concepit et peperit filium. Et dixit Dominus mihi : 
Voca nomen ejus, Cito spolia, Velociter deprze- 
dare ?, » Tomum igitur novum de Virgine intelli- 


C gimus ; quemadmodum enim nova charta pura est, 


cum nihil in ea seriptum est, ita et sancta Virgo 
viri consuetudinis expers est. Et iterum, « Omne 
maseulinum adaperiens vulvam, sanctam Domino 
vocabitur "**. » Nullus autem. masculus aperit vul- 
vam, sed consuetudo viri cum muliere : igitur di- 
ctum illud de Domino est intelligendum. Contingit 
autem ut primogeniti non pauci impii sint et pec- 
eatores. Quomodo igitur omnes ii sanct; crunt 
Domino, et propterea inculpati? Cur item non 
omne etiam femininum sanctum Domino vocabitur ? 
Manifestum igitur est, ipsum solum sanctum esse, 
et homo natus est in ea, et ipse fundavit eam — Al- 


D IV. De miraculis, que humana carne assumpta. Do- 


minus editurus erat. 
Jeremias, « Ecce posui ie in testamentum ge- 
neris, in lucem 2entium, ut conslitueres terrani, 


8?Dan. uw, 94. ?* ibid. 35. *'lsa. 1, 2, 3. 


** Psal. pxxxvi, 5. 


Nobilius in notis ad hunc locum. 

(52) Exodi locum iisdem prope verbis laudat 
Tertullianus in lib. De carne Christi, eap. 22. 

(53) Codex recentior, ἄγιος μόνος. lta et Siphani 
eodex. 

(54) Locus iste non Jeremie, sed Isai est; 
eum tamen pro Jeremix loeo accepisse Nyssenum, 
vel inde patet, quod Baruch: testimonium, tanquam 
unius ejusdem. prophetze subjungat: Baruch autent 
sepe ab antiquis sub Jeremi:e nomine laudari so- 
let. 
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el possideres hzreditatema deserti, dicens his. qui A χαὶ χληρονομῆσαι xXnpovopiaw (55) ἐρήμον, λέγων 


in vinculis sunt : 
Revelamini 55, » 


Exite; et his, qui in tenebris, 
hee autem. de puro putoque ho- 
mine ab ipso non dici, inde patet quod ipse erat 
qui dixit, « Ilic est Deus noster, et non zestimabi- 
Quralius ad eum ?9, » Isaias, « Confortamini, 
mafus remisse et genua dissoluta; consolamini 
vOs, pusillanimes mente, confortamini, nolite ti- 
mere ὅτι Ecce Deus noster. Ecce Dominus eum for- 
titudine venit ?*. » Et rursus, « Tunc aperientur 
oeuli ezecorum, et aures surdorum audient; tunc 
saliet claudus, sicut cervus, et expedita erit lingua 
balborum **. » Et rursus, « Spiritus Domini super 
me, propter quod unxit me; evangelizare pauperi- 
bus misit me, predicare captivis remissionem et 
cxcis visum. » 
V. De proditione. 
David, « Qui comedebat panes meos, magnifica- 
vib super me supplantationem *. » 


VI. De Passione, 

* Popule meus, qui beatos vos dicunt. decipiunt 
vos, el semitam pedum vestrorum turbant. Sed 
nunc stabit in judicio Dominus, et statuet ad judi- 
cium populum suum. Ipse Dominus ad judicium 
veniet cum senioribus populi, et cum principibus 
ejus *. » David, « Quare fremuerunt gentes, et 
populi meditati sunt. inania? Astiterunt reges ter- 
rs, et principes convenerunt in unum adversus 
Dominum et adversus Christum ejus?. » Iiere- 
mias, « Spiritus faciei nostri? Deus Dominus captus 
estin corruptionibus ipsorum, de quo diximus: 
In umbra ejus vivemus in gentibus*, » Isaias, « Ip- 
se peccata nostra portat, et prc nobis dolet, et nos 
reputavimus eum esse in labore, et in plaga, et in 
afflictione. Ipse autem vulneratus est propter pee- 
cata nostra, et infirmatus est propter iniquitates 
nostras. Disciplina pacis nostre super eum : livore 
ejus nos sanati sumus. Omnes quasi oves erravi- 
mus; unusquisque a via sua aberravit. Et Doniinus 
iradidit ipsum prop!er peccata nostra: et jpse 
propter afflictionem non aperit os. Sicut ovis ad 
victimam ductus est, et. sicut agnus coram ton- 
dente se mutus, sie non aperit os suum in humi- 
Jiatione ejus, quia tollitur. de terra. vita ejus; ab 


55. "XP1X, 0-85 Dar. 01, οὐ: SS [Sa XXXV; ἡ, 4- 


17 —*5Ps3l^ x0, 40: * Psal. n, 4 


31:59 


3198. 117, 12-14. 


(55) Codex recentior, zinoovopíav, λέγων. Ma et 
Siplani codex. Sed in editione LXX Interpr.. est, 
χληρονομίος ἐρήμους, hereditates desertas. 

(56) Codex antiquior, μογιλάλου. 

(91] Codex antiquior, τὸν λαὸν εἰς χρίσιν. 

(58) Codex recentior, itemque codex quo. usus 
est Siphanus, liabet ἡμῶν Κύριος * sed in editione 
ILXX interpr. est, Χριστὸς Κύριος, quam lectio- 
uem Justinus, Irenzeus, Cyprianus, et Tertullianus 
seuinuntur. 

(59) In editione LXX Interpretum est, ἄνθρωπος 
τῇ ὁδῷ αὐτοῦ, el mox, παρέδωχεν αὐτὸν ταῖς ἁμαρ- 
zizie ἡμῶν : lectionem utramque sequitur Justinus 
Martyr in Apol. 2, paz. 86, et in Dialogo cum Try- 
phone, pag. 250, iteinque alii; sed posteriori simi- 


9 


D 


«oig ἐν δεσμοῖς, Ἐξέ) χαὶ τοῖς ἐν τῷ σχότει, 


zcc* 


᾿Αναχαλύφθητε. » Καὶ ὅτι οὐ περὶ Ψιλοῦ ἀνθρώπου 


ἐγει, αὐτὸς ἣν ὁ εἰπὼν, « Οὗτος ὁ Θεὸς ἡμῶν, οὐ 
᾿ογισθήσεται ἕτερος πρὸς αὐτόν. » Ἡσαΐας, « Ἰσχύ- 
σατε, χεῖρες ἀνειμένα: χαὶ γόνατα παραλελυμένα" 
, ^ ÉERO^ , 4 , 

παραχαλέσατε,, ol ὀλιγόψυχοι τῇ διανοίᾳ " ἰσχύσατε, 
μὴ φοθεῖσθς. Ἰδοὺ ὁ Θεὸς ἡμῶν, ἰδοὺ Κύριος μετ 
ἰσχύος ἔρχεται. » Ka πάλιν, « Τότε ἀνοιχθήσονται 
ὀφθαλμοὶ τυφλῶν, χαὶ ὦτα χωφῶν ἀχούσονται " τότε 
ἁλεῖται, ὡς ἔλαφος, ὁ χωλὸς, χαὶ τρανὴ ἔσται γλῶσσα 
μογιλάλων (56). » Καὶ πάλιν, « Πνεῦμα Κυρίου ἐπ᾽ 
ἐμὲ, οὗ εἴἵνεχεν ἔχρισέ με΄ εὐαγγελίσασθαι πτωχοῖς 
ἀπέσταλχέ pe, χηρύξαι αἰχμαλώτοις ἄφεσιν xal τυ- 
φλοῖς ἀνάθλεψιν. 


Ε΄. Περὶ προδοσίας. 

Δλαθὶδ, « 'O ἐσθίων ἄρτους μου, ἐμεγάλυνεν ἐπ᾽ 
ἐμὲ πτερνισμόν. » 

G'. Περὶ Πάθους. 

« Λαός μου, οἱ μαχαρίζοντες ὑμᾶς πλανῶσιν ὑμᾶς, 
xoi τὴν τρίδον τῶν ποδῶν ὑμῶν ἐχταράσσουσιν. 
᾿Αλλὰ νῦν καταστήσεται Κύριος εἰς χρίσιν, καὶ στή- 
σει τὸν λαὸν αὐτοῦ εἰς χρίσιν (91). Αὐτὸς Κύριος εἰς 
χρίσιν ἥξει μετὰ τῶν πρεσθυτέρων τοῦ λαοῦ, χαὶ 
μετὰ τῶν ἀρχόντων αὐτῶν. » Δαθὶδ, « Ἵνα τί ἐφρύα- 
ἔαν ἔθνη, xa λαοὶ ἐμελέτησαν χενά ; Παρέστησαν οἱ 
βασιλεῖς τῆς γῆς, καὶ οἱ ἄρχοντες συνήχθησαν ἐπὶ 
τὸ αὐτὸ χατὰ τοῦ Κυρίου xal χατὰ τοῦ Χριστοῦ αὖ- 
τοῦ. » Ἱερεμίας, « Πνεῦμα προδώπου ἡμῶν θεὸς 
Κύριος (58) συνελήφθη ἐν ταῖς διαφθοραῖς αὐτῶν, οὗ 
εἴπομεν: Ἐν τῇ σχιᾷ αὐτοῦ ζησόμεθα ἐν volg ἔθνε- 
σιν. ν Ἡσαΐας, « Αὐτὸς τὰς ἀνομίας ἡμῶν φέρει, 
χαὶ περὶ ἡμῶν ὀδυνᾶται xal ἡμεῖς ἐλογισάμεθα αὖ- 
τὸν ἐν πόνῳ, χαὶ ἐν πληγῇ, xai ἐν χαχώσει, Αὐτὸς 
ὃὲ ἐτραυματίσθη διὰ τὰς ἁμαρτίας ἡμῶν, xo μεμα- 
λάχισται διὰ τὰς ἀνομίας ἡμῶν. Παιδεία εἰρήνης 
ἡμῶν ἐπ᾽ αὐτὸν, τῷ μώλωπι αὐτοῦ ἡμεῖς ἰάθημεν. 
ὃς πρόθατα ἐπλανήθημεν" ἕχαστος τὴν ὁδὸν 
ἐπλανήθη. Καὶ Κύριος παρέδωχεν αὐτὸν 
διὰ τὰς ἁμαρτίας ἡμῶν " χαὶ αὐτὸς διὰ τὸ χεχαχῶσθα: 
οὐχ ἀνοίγει τὸ στόμα, Ὡς πρόθδατον ἐπὶ σφαγὴν 
ἤχθη, χαὶ ὡς ἀμνὸς ἐναντίον τοῦ χείραντος αὐτὸν 
ἄφωνος, οὕτως οὐχ ἀνοίνεν τὸ στόμα (60) αὐτοῦ ἐν 
93 758. LXX, 


?7]sa. xt, 9, 10. 9? Isa. xxxv, 5, 6. 


*"Phren. iv, 90. 


lem lectionem ex. Hieronymo οἱ Cypriano lib. τ 
Testim. adversus Judaeos, cap. 45, refert, Nobilius 
in notis ad hunc loeum. Czeterum in recentiori Va- 
licano, et in alio Siphani codice male legitur, z0- 
ἔξζωχεν ἑαυτόν. n" 

(60) Hoc in loco longe diversa est LXX Inter- 
pretum editio, qui ita se habet, οὕτως οὐχ &votret 
τὸ στόμα. Ἔν τῇ ταπεινώσει dj χρίσις αὐτοῦ ἤρθη. 
Sic non aperit os. In humilitate. judicium ejus sub- 
latum est. Mane autem lectionem sequuntur Justi- 
nus Martyr, lren:us, Tertullianus et. Cyprianus 
cieterique, nisi quod habent, οὐχ ἀνοίγει τὸ στόμα 
αὐτοῦ, Non aperit os. suum. Sed. Nyssenus videtur 
hie in epitouen redegisse Isaiw verba. 


χαὶ τοὺς πλουσίους ἀντὶ τοῦ θανάτου αὐτοῦ, ὅτι ἀνο- 
μἱὰν οὐχ ἐποίησεν, οὐδὲ εὑρέθη (01) δόλος ἐν τῷ 


* δι - P t L] - JU h 
στόματι αὐτοῦ. » Kat μετά τινα, » Διὰ τοῦτο αὐτὸς 


μεριεῖ 


σχῦλα, ἀνθ᾽ ὧν παρεδόθη εἰς θάνατον ἣ ψυχὴ αὐτοῦ, 


χληρονομήσει πολλοὺς, χαὶ τῶν ἰσχυρῶν 


ὅτ' ἀνομίαν οὐκ ἐποίησε, χαὶ ἐν τοῖς ἀνόμοις ἐλογί- 
σθη χαὶ αὐτὸς ἁμαρτίας πολλῶν ἀνήνεγχε, xa διὰ 
τὰς ἁμαρτίας αὐτῶν παρεδόθη. » "Ex τούτων (62) 
δῆλον ὅτι οὐ περὶ τοῦ λαοῦ τοῦ ἀπαχθέντος ἐν Βα- 


θυλῶνι ὁ Προφήτης λέγει, ὥς τινες ὑπέλαδον. Πῶς 
γὰο ἂν ὁ λαὺς, ἀπὸ τῶν ἁμσρτιῶν τοῦ λαοῦ ἤχθη εἰς 


θάνατον; ἣ ποῖος λαὸς, χαὶ ποίου λαοῦ ; Καὶ πάλιν, 
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dabo malos pro sepultura ejus, et divites pro morte 
illius, quia iniquitatem non fecit, neque dolus in- 
ventus est in. ore suo 5. » Et paulo. post, « Pro- 
pterea. ipse possidebit, multos, et fortium dividet 
spolia, pro eo quod tradita est. ad mortem anima 
ejus quoniam iniquitatem non fecit, et in iniquis 
reputatus est: et ipse peccata multorum tulit, et 
propter iniquitates eorum traditus est *. » Ex. his 
patet prophetam non loqui de populo, qui in Daby- 
lonem adductus est, sient nonnulli suspicati sunt. 
Quomodo enim populus propter peccata populi 
ductus est ad mortem, aut quis populus, et ob cu- 
jus populi peccata id passus est ? Et iterum, « Dor- 
sum meum dedi ad flagella, et genas meas ad 


« Τὸν νῶτόν μου ἔδωχα εἰς μάστιγας, τὰς 05 σιαγόνας B alapas, et faciem. meam non averti a confusione 


δὲ πρόσωπόν 


μου εἰς ῥαπίσματα, τὸ μου οὐχ ἀπ- 
ἐστρεψα ἀπὸ αἰσχύνης ἐμπτυσμάτων. » Καὶ πάλιν, 
« Οὐχ εἶχεν εἶδος, οὐδὲ χάλλος, ἀλλὰ τὸ εἶδος αὐτοῦ 


ἄτιμον, ἐχλεῖπον παρὰ τοὺς υἱοὺς τῶν ἀνθρώπων. » 


αὶ πάλιν ὁ ταῦτα εἰπὼν, εἶπε, « Τὴν δὲ γενεὰν αὐτοῦ 
«ἰς διηγήσεται; ν» Δαβὶδ, « Ὅτι ἐχύχλωσάν με χύ- 
νες πολλοί " συναγωγὴ πονηρευομένων περιέσχον με. 
"Opufaw χεῖράς μου, xal πόδας μου" ἐξηρίθμησαν 
πάντα τὰ ὀστᾶ μου. Αὐτοὶ 6E χατενόησαν, χαὶ ἐπεῖδόν 
ἐπὶ τὸν 


με’ διεμερίσαντο τὰ ἱμάτιά μου ἑαυτοῖς, xat 


ἱματισμόν μου ἔθαλον χλῆρον. » Ἱερεμίας, « Ἐγὼ 
ὃὲ ὡς ἀρνίον ἄχαχον ἀγόμενον τοῦ θύεσθαι, οὐχ 
ἔγνων. ν Καὶ πάλιν, € Δεῦτε, χαὶ ἐμθάλλωμεν ξύλον 
εἰς τὸν ἄρτον αὐτοῦ * χαὺ ἐχτρίψωμεν αὐτὸν ἀπὸ τῶν 
ζώντων (05), xaY τὸ ὄνομα αὐτοῦ οὐ μὴ μνησθῇ ἔτι.» 
Ζαχαρίας, « Καὶ ἔλαθον 
τιμὴν τοῦ τετιμημένου, 


5 


τὰ τριάχοντα ἀργύρια τὴν 
ὃν ἐτιμήσαντο ἀπὸ υἱῶν 
αὐτὰ εἰς τὸν ἀγρὸν τοῦ χερα- 
μέως, χαθὰ συνέταξέ μοι Κύριος. » 


Ἰσραήλ: xo ἔδωχαν 


Ζ'. Περὶ τοῦ σταυροῦ, xal τοῦ γεγομέγου σκό- 
τους. 

: τὴν ζωὴν ὑμῶν χρεμαμένην ἀπ- 

ν ὀφθαλμῶν ὑμῶν, χαὶ οὐ μὴ πιστεύσητε, 

| ὑμῖν. Τὸ πρωΐ ἐρεῖς" Πῶς ἐγένετο 


ὃ ἑσπέρας" Πῶς ἐγένετο πρωΐ; » ᾿Αμὼς, 
δι 7 z le-h hiec C - f zA- 
ἐν τῇ ἡμέρᾳ ἐχείνῃ, λέγει Κύριος ὁ Θεὸς, 


£ 
Δύσεται ὁ ἥλιος μεσημόρίας, xaX συσχοτάσει EV 


τῆς ἡμέρας. » Ἡσαΐας, « Ὅλην τ 
διεπέτασα τὰς χεῖράς μου πρὸς λαὸν ἀντι- 
λέγοντα, χαὶ ἀπειθοῦντα. » Καὶ πάλιν, ε 


p2» 


n 


αὕτα συντελεσθήσεται, λέγει 


Κύριος, ὅταν ξύλον 
ξύλων χλιθῇ, xai ἀναστῇ, χαὶ ὅταν Ex ξύλου αἷμα 


V iISa. nmt, 4-0. Isa. Lu, 12. " Isa. 1, 6. 
xn 19. !*jbid. !? Zach. xi, 12; Matth. xxvri, 10. 
i1 ISa.mxv, 9, 19. 19 ]sa- zx11, 405» $Zachzxiv; (6 

L ᾽ , 


(61) Verbum, εὑρέθη, deest in editione LXX In- 
terpretum, sed habetur apud Justinum, et apud 
250s, quos laudat Nobilius in notis, quibus adde 
'Fertullianum Adversus Judeos, cap. 10. 

(62) Codex antiquior, £z τούτου. 

(62) Editio LXX Interpr.. ἀπὸ γῆς ζώντων, quam 


8 Isa. rur, 9. 


1: 


sputorum ?, » Et rursus, « Non habebat speciem, 
neque decorem, sed species cjus inhonorata, et 
deficiens pre. filiis hominum ?. » Et rursus cum 
hie dixisset, ait, « Generationem ejus quis enar- 
rabit ? ? « David, « Quoniam circumdederunt. me 
canes multi, concilium malignantium obsedit me. 
Foderunt manus meas, et pedes meos ; dinumera- 
verunt omnia ossa mea. lpsi vero consideraveruünt 
et inspexerunt me; diviserunt sibi vesUmenta 
mea, et super vestem meam miserunt sortem 1^, » 
Jeremias, « Ero autem quasi agnus innocens du- 
ctus 3d immolandum, non cognoscebam !'. » Et 
rursus, « Venite, et mittamus lignum in panem 
ejus, et exteramus eum. e viventibus, et nomen 


C ejus non memoretur amplius ". » Zacharias, « Et 


acceperunt triginta argenteos pretium. appretiati, 
quem appretiaverunt a filiis Israel; et dederunt 
eos in agrum figuli, sicut constituit mihi Do- 
minus ??.» 


VII. De cruce, et tenebris que in Christi morte [a- 
cle sunt. 


« Videbitis vitam vestram pendentem ante oculos 
vestros, et non credetis, si quis enarraverit vobis. 
Mane dices : Quomodo facta est. vespera? Et ve- 
speri : Quomodo factum est mane !*? » Amos, « Ft 
erit in die illa, dicit Dominus Deus, Occidet sol me- 
ridie, et contenebrescet in die lux !5. » Jeremias, 
« Occidit sol, eum adhuc medius dies esset!*. » 


D Isaias, « Tota die expandi manus meas ad populum 


incredulum, et contradicentem 7. » Et rursus, 


« Levate signum in gentes !?, » Et rursus, « Et tunc 
hiec consummabuntur,dicit Dominus, quando lignum 
lignorum inclinatus fuerit, et resurget, et quando e 
ligno sanguis distillabit 15.» Zacharias, «Ft erit, in die 


1 Jer. 
xv, 9. 


3ijbid, 8. — !? Psal. xxt, 17-19 
1 Deut, xxviri, 66, 07. 1? Amos vint, 9. Jer. 


lectionem sequuntur Justinus in Dialog. cum Try- 
phone, pag. 299, Tertullianus, Cyprianus et ali. 

(64) Diversa est hujus loci lectio tam in editione 
LXX Interpretum, quam apud Justinum, Tertu - 


lianum ΟἹ alios. 
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ilia non erit lux : et dies illa nota Deo: et non dies, A στάξει (65). ν Ζαχαρίας, « Καὶ ἔσται, ἐν τῇ ἡμέρᾳ 


neque nox ; ad. vesperam erit lux. » David,« Et sus- 
linui, qui simul eontristaretur, et qui consolaretur, 
δὲ non inveni, et. dederunt in escam meam fel, et 
insiti mea. potaverunt me aceto ??, » Quorum om- 
nium nihil Davidi contigisse possunt ostendere, Et 
rursus , « Posuerunt me in lacu infimo ?', ». Zacha- 
rias, « Framea, consurge super pastorem, et in vi- 
rum populi mei, Percute pastorem meum, et dis- 
pergentur oves gregis **. » Et rursus, « Et in die 
ila erit, quod super frenum equi est sanctum 
Domino ??, » 


VIE. De Christi. resurrectione. 


David resurrectionem ejus providens dicebat, 
* Exsurge, quare obdormis, Domine? exsurge, et 
ne repellas in finem ?*. » Et rursus, « Exsurge, 
Domine, salvum me fac, Deus meus *5. » Et iterum, 
« Exsurge, Domine, adjuva nos, et redime nos 
propier nomen tuum *5, » Et rursus, : Exsurge, 
Domine, judiea terram ; quoniam tu hzereditabis 
in omnibus gentibus ?7. » Isaias, « Nunc exsur- 
gam, dicit Dominus, nunc glorificabor, nunc exal- 
tabor, nune videbitis, nunc salvabimini. Vana erit 
fortitudo spiritus vestri ??. » Osee, « Et quzerent 
faciem meam iu tribulatione sua, et mane vigi- 
libunt ad me, dicentes : Eamus, et revertamur ad 
Dominum Deum nostrum, quia ipse rapuit, et sa- 
nabit nos; percutiet, et. curabit nos; sanos nos 


*"Psal, pxvmn 91,92. 


"Psal ptxxxvn, 7. 5 
35 ΒΦ] ΤΠ 11. 25 P. 


sal. xum, 56. | *! Psal; 1 xxxi; 


(65) In. Vaticano recentiori, et in alio Siphani 
codice legilur, λέγει Κύριος, ὅτι £x ξύλων αἷμα 
στάξει. Dicit Dominus, quia de lignis sanguis stil- 
labit. Ceteram hie locus apud Jeremiam non le- 
gitur; sed verba illa, Et deliqno sanguis distillabit, 
reperiuntur. in Esdrze lib. IV, cap. v, 5. An autem 
Nyssenus ad hunc Esdrz locum respexerit, videant 
eruditi. Antiquos sane Patres quartum. Esdrz li- 
brum fusiorem, quam nune sit, habuisse, ex locis 
quos ex eodem libro laudat Ambrosius in libro 
De bono mortis, lucide apparet. 


(65) Codex antiquior, xaX οὐχὶ νύξ. Sequitur in 
editione LXX Interpretum, καὶ πρὸς ἑσπέραν, atque 
iia Cyprianus quoque legit, 


(67) In recentiori Vaticano, et apud Siphanum 
male, παραχαλοῦντας, xai οὐχ εὗρον * ἔδωχαν. 

(08) In vulgata LXX Interpr. editione legitur, ἐπὶ 
τοὺς ποιμένας μου, xoX ἐπὶ ἄνδρα. πολίτην pov Su- 
per pastores meos, et super virum civem meum. Sed 
apud Theodoretum, et alios ἃ Nobiljo in notis 
memoratos, legitur ut. hie, ἐπὶ τὸν ποιμένα pou, οἱ 
H0X, πάταξον τὸν ποιμένα. Justinus autem in. Dia- 
logo cum Tryphone pag. 275 habet, Ῥομφαία,ἐξεγέρ- 
θητι ἐπὶ τὸν ποιμένα μου, ἐπ᾽ ἄνδρα τοῦ λαοῦ 
pou, etc. πάταξον τὸν ποιμένα χαὶ διασχορπισθή- 
οὐύατα αὑτοῦ " qum lectio similis est le- 
ctioni, quai hie sequitur Nyssenus, nisi quod ha- 
het, τὰ πρόδατα τῆς ποίμνης " Hieronymus quoque 
legit, Dispergentur. Nyssenus tamen in Antir- 
1lietico adversus Apollinarem cap. 18, legit, Framea 
suscitare super pastorem meum, et super virum con- 


Zach. xur, 7. 


ἐχείνῃ οὐκ ἔσται φῶς " xo i| ἡμέρα ἐχείνη γνωστὴ 
τῷ Κυρίῳ " χαὶ οὐχ ἡμέρα, καὶ οὐ νὺξ (60): τὸ πρὸς 
ἑσπέραν ἔσται φῶς. » Aa630, « Καὶ ὑπέμεινα συλλυ- 
πούμενον, χαὶ οὐχ ὑπῆρξε, xai παραχαλοῦντα, χαὶ 
οὐχ εὗρον " xaX ἔδωχαν (01) εἰς τὸ βρῶμά μου χολὴν, 

τὴν δίψαν μου ἐπό 
ἔχουσι ἐπὶ 


τισάν με ὄξος.» Ὧν οὐδὲν 
Δαδὶδ δεῖξαι γενόμενον. Καὶ πάλιν, 
« "Εθεντό με ἐν λάχχῳ γχατωτάτῳ. » Ζαχαρίας, 
« Ῥομφαία,, ἐξεγέρθητι ἐπὶ τὸν ποιμένα, xol ἐπ 
ἄνδρα ποῦ λαοῦ μου (08) * πάταξον τὸν ποιμένα μου, 
χαὶ διασχορπισθήσονται τὰ πρόθατα τῆς ποίμνης. Ro 
πάλιν, « Καὶ ἐν τῇ ἡμέρᾳ ἐχείνῃ, ἔσται τὸ ἐπὶ τὸν 
χαλινὸν (09) τοῦ ἵππου ἅγιον τῷ Κυρίῳ. ν 


Η΄. Περὶ ἀναστάσεως Χριστοῦ. 


Δαθὶδ τὴν ἀνάστασιν αὐτοῦ προορῶν ἔλεγεν" 
« ᾿ξξεγέρθητι, ἵνα τί ὑπνοῖς, Κύριξ ; ἀνάστηθι, xal 
μὴ ἀπώσῃ εἰς τέλος. » Καὶ πάλιν, € ᾿Ανάστα, Κύ- 
ριξ σῶσόν με, ὁ Θεός μου. » Καὶ πάλιν, « ᾿Ανάστα, 
Κύριε, βοήθησον ἡμῖν, xaX λύτρωται ἡμᾶς ἕνεχεν 
ποῦ ὀνόματός σου. » Καὶ πάλιν, « ᾿Ανάοτα, Κύριε, 
χρῖνον τὴν γῆν, ὅτι σὺ χαταχληρονομήσεις ἐν πᾶσι 
ποῖς ἔθνεσι. » Ἡσαΐας, « Νῦν ἀναστήσομαι, λέγει 
Κύριος, νῦν δοξασθήσομα:!, νῦν ὑψωθήσομαι, νῦν 
ὄψεσθε, νῦν σωθήσεσθε (70)* ματαία ἔσται ἣ ἰσχὺς 
τοῦ πνεύματος ὑμῶν. » "Ozni, « Καὶ ζητήσουσι τὸ 
πρόσωπόν pou ἐν θλίψει αὐτῶν, χαὶ (11) ὀρθριοῦσι 
πρὸς μὲ, λέγοντες, Πορευθῶμεν χαὶ ἐπιστρέψωμεν 
πρὸς Κύριον τὸν Θεὸν ἡμῶν, ὅτι αὐτὸς ἥρπαχε, xa 
ἰάσεται (72) ἡμᾶς" πατάξει, χαὶ μοτώσει ἡμᾶς" 


3 7Δ0}). xiv, 20. ?* Psal, 


55. ξα: χχχ Ὁ" 40, d. 


xLu, 93. 


tribulem meum, hoc est, σύμφυλόν μου, quod post- 
remum verbum ex Aquile versione desumptum 
est. 

(09) M.le in reeentiori Vaticano, et apud Sipha- 
num ἐπὶ τῶν χαλινῶν. 

(10) Codex Siphani et Vaticanus recentior ha- 
bent νῦν ὑψωθήσομαι, νῦν σωθήσεσθε. Sed in edi- 
tione LXX Interpr. est, νῦν ὑψωθήσομαι, νῦν hbsaüc, 
νῦν αἰσθηθήσεσθςε. In nonnullis autem libris, ait Nobi- 
lius, est, αἰσθήσεσθε. In uno est, αἰσχυνθήσεσθς, 
cui lectioni sulfragatur Hieronymus. Sed Cyprianus 
lib. 11. Adversus Jiudeos, cap. 26, utramque. reti- 


p nuit; legit enim, Nunc videbitis, nunc intelligetis, 


nunc con[undemini. Sed lectio quam hie sequitur 
Nyssenus, nescio an apud alium quempiam scri- 
plorem reperiatur. : 

(11) In. editione LXX Interpr. deest xai, et in- 
terpungitur ante, ἐν θλίψει, quibus verbis incipit 
caput 6. Tertullianus tamen lib. 1v Adversus Marc. 
c. 49, Nysseni interpunctionem sequi videtur; nam 
legit, Ut quaerant. faciem meam, ante lucem vigi- 
labunt, etc. : 

(72) In recentiori Vatieano codice, el apud Si- 
phanum est, ὅτι αὐτὸς πέπαιχε, χαὶ ἰάσατο. Postrema 
vox librarii videtur error; sed, πέπαιχε, licet cum 
Mehraiea lectione non eoncordet, in cxteris tanten 
libris ita seribi testatur Nobilius. Tertullianus al- 
teram lectionem. exprimit in lib. Adversus Judaos 
cap. 45; scribit enim, Quoniam ipse eripiet, et 
liberabit nos. Nide eumdem in lib. 1v Adversus Marc., 
e, 42, 
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ὑγιάσει ἡμᾶς μετὰ δύο ἡμέρας " ἐν τῇ jj 
τρίτῃ ἀναστησόμεθα ἐνώπιον αὐτοῦ, xal γνωσόμεθα, 


ῴώξωμεν τοῦ γνῶναι τὸν Κύριον (15), ὡς ὄρθρον 
ἔτγιμον εὑρήσομεν (T4) αὐτόν. ν Aa610, « 


f 
δι 
"Oc οὐχ 
ἐγχαταλείψεις τὴν ψυχήν μου εἰς ἄδην, οὐδὲ δώσεις 
τὸν ὅσιόν σου ἰδεῖν διαφθοράν. » Kay πάλιν, « Ἔγε- 
νήθην ὡσεὶ ἄνθρωπος 
θερος. » Τίς δὲ ἐλεύθερος θανάτου, 
Γέγονε γὰρ ὡσεὶ ἄνθρωπος ἀθοήθητος, ταπεινώσας 
τὴν ἑαυτοῦ σάρχα μέχρι θανάτου, θανάτου δὲ 
σταυροῦ, Ἡσαΐας, « Ἰδοὺ (75) τίθημι ἐν Σιὼν λίθον 
ἀχρογωνιαῖον, ἐχλεχτὸν, ἔντιμον * 


ἀδοήθητος, ἐν νεχροῖς ἐλεύ- 
εἰ μὴ ὁ Θεός ; 


χαὶ ὁ πιστεύων εἰς 
αὐτὸν οὐ χαταισχυνθήσεται. ν Γέγονε γὰρ « εἰς χεφα- 
λὴν γωνίας, » ἑτέρας δηλαδὴ οἰχοδομῆς (10) τῆς χατὰ 
τὴν Ἐχχλησίαν, ἥτις ἐστὶ (77) θαυμαστὴ ἐπὶ ὀφθαλ- 
pots ἡμῶν. 

Θ΄. Περὶ τῆς ἀναιήψεως. 

Δαθὶδ, « ᾿Ανέθη ὁ Θεὸς ἐν ἀλάλαγμῷ, Κύριος ἐν 
φωνῇ σάλπιγγος. » “Ὅτι δὲ περὶ τοῦ Σωτῆρος ἡμῶν 
λέλεχται, Δανιὴλ Xét, « Ἐθεώρουν, » φησὶ, « xax ἰδοὺ 
θρόνοι ἐτέθησαν, χαὶ Παλαιὸς ἡμερῶν ἐχάθητο. » 
Καὶ μετά τινα, « Koi ἰδοὺ μετὰ τῶν νεφελῶν τοῦ 
οὐρανοῦ, ὡς Υἱὸς ἀνθρώπου ἐρχόμενος * xa ἕως τοῦ 
Παλαιοῦ τῶν ἡμερῶν ἔφθασε, xoi προσήχθη (18) 
αὐτῷ ἐδόθη ἡ τιμὴ, xal Tj ἀρχὴ, καὶ ἡ βασιλεία " xol 
πάντες οἱ λαοὶ, φυλαὶ, 
αὐτῷ" ἡ ἐξουσία αὐτοῦ, ἐξουσία αἰώνιος", ἥτις οὐ 
παρελεύσει, χαὶ ἡ βασιλεία αὐτοῦ οὐ διαφθαρήσε- 
ται. ν Καὶ ἀλλαχοῦ Δαθὶδ, « Εἶπεν ὁ Κύριος τῷ Κυρίῳ 
μου" Κάθου £x δεξιῶν μου, ἕως ἂν θῶ τοὺς ἐχθρούς 


χαὶ γλῶσσαι δουλεύσουσιν 


σου ὑποπόδιον τῶν ποδῶν σου. » 
- Περὶ τῆς δόξης τῆς "ExxAnctac. 
Δα d [ Παρέστη ἡ βασίλισσα Ex δεξιῶν σου, 
ἐν ἱματισμῷ διαχρύσῳ, περιθεθλημένη, πεποικιλ- 


IA'. Περὶ τῆς περιτομῆς 


" 


πάντες οἱ Ἰουδαῖοι, ὅτι Ei τὸν αὐτὸν 


» τί μὴ περιτέμνεσθε, ἣ ζῶα προσφέ- 
, ἣ σαθδθατίζετε, τῶν Γραφῶν περὶ 
τούτων διαγορευο Jer ὅτι ἣ 
περιτομὴ οὐχ ἣν ἐξ ἀρχῆς, ἀλλ᾽ ἐν χρόνῳ tredca, 
ὡς xai ἐν χρόν τ ik got * ἔπειτα, ὅτι ὁ Θεὸς δια- 


ταξάμενος τοῖς 


᾿Αχούσοντα: οὖν (79), 


πατράσι τὴν περιτομὴν, αὐτὸς εἶπεν, 
« Ἰδοὺ MES ἔρχονται λέγει Κύριος, χαὶ διαθήσομαι 
5 οἴχῳ (80) Ἰσραὴλ διαθήχην χαινὴν, οὐ χατὰ τὴν 
ιαθήχην, ἣν διεθέμην τοῖς πατράσιν αὐτῶν (81), 
ἐπιλαθομένου μου τῆς χειρὺς αὐτῶν, 


τῷ 
ὃ 


ποῦ ἐξαγαγεῖν 
x ἐνέμειναν τῇ 
διαθήχῃ μου, χἀγὼ ἠἡμέλησα αὐτῶν, λέγε: Κύριος. 1 
Καὶ πάλιν αἰτιώμενος τοὺς Ἰουδαίους λέ 


αὐτοὺς ἐχ γῆς Αἰγύπτου, ὅτι αὐτοὶ οὐ 


£t, « Πάντα 


?? Osee v, 15; νι, 1-5. 
*5 Psal. xLvi, 6. 


39 Psal, xv, 10. 
35 Dan. vir, 9. 


3! psa], 
36 fan. 15, 14. 


(15) Siphani codex el Vaticanus recentior, ἐν- 
ὦπιον αὐτοῦ δίώξωμεν. 

(74) Cod. antiquior Vatic. χαὺ εὑρήσομεν. 

(15) ln editione LXX Interpr. diversa sunt hujus 
loci verba; sed idem fere sensus. 

(16) Codex Siphani, et Vaticanus recentior, οἶχο- 
voy.tac. 

(17) Codex antiquior, 


ἥτις xaX ἔστι. 


TESTIMONIA ADVERSUS JUD 
ἡμέρᾳ τῇ A faeiet post dies duos; 


A08. 913 
in die tertio resurgemus 
coram eo, et sciemus. Persequamur ut. cognosca- 
mus Dominum, quasi mane paratur inveniens 
eum ??, » David, « Quoniam non derelinques ani- 
mam meam in inferno : 
videre corruptionem ??. » Et rursus, « Factus sui 
sicul. homo sine adjutorio inter mortuos liber ?!. » 
Quis vero liber à morte nisi Deus? Factus est 
enim sicut homo auxilio destitutus, cum humiliavit 
carnem suam usque ad mortem, mortem autem 
crucis, Isaias, « Ecce ego poso in Sion lapidem 
summur angularem, electum, honorabilem ; et qui 
crediderit in eum, non eonfundetar ??, » Factum 
est enim «in caput anguli ?? », alterius videlicet 


neque dabis sanctum tuum 


wüifieii. Ecclesie quie est mirabilis in oculis 
nostris. 
IX. De Ascensione. 
David, « Ascendit Deus in jubilo, Dominus in 


voce tub: ?*. » ΠΡΟ autem de Salvatore nostro 
asseri, ex eo ^olligitur, quod Daniel dicat, « Ecce 
throni positi sunt, et Antiquus dierum sedit ?5. » 
Et paulo post, « Et ecce cum nubibus cceli quasi 
Filius huminis veniens, et usque ad Antiquuni 
dierum pervenit et adductus est. Ipsi datus est 
lonor, principatus, ct regnum, et omnes populi, 
iribus, et lingua: ipsi servient. Potestas ejus, po- 
testas sempiterna, qui non perteonsibit: et regnum 
ejus non eorrumpetur ?*. « Et alicubi David, « Dixit 
Dominus Pomino ineo : Sede a dextris meis, donec 
ponam inimicos tuos scabellum pedum tuorum “ἦν 


X. De gloria fcclesia. 


David, « Astitit regina a. dextris tuis in vestitu 
deaurato, circumamicta, variegata ?*. » 
. 


XI. De circumcisione. 

Dicent autem Judaei omnes : Si eumdem ac nos 
Deum veneramini, cur non cireumcidimini, anima- 
lia non offertis ad. sacrificium, nec Sabbatum ce- 
lebratis, cum Scripture de his rebus expresse 
priecipiant ? Sciant igitur cireumcisionem non fuisse 
ab initio, sed certo tempore institutam fuisse, ut 
que etiam certo tempore finem habitura esset; 
deinde Deum, qui patribus, ut cireumciderentur, 
mandaverat, ipsum dixisse : « Ecce dies veniunt, 
ait Dominus, et disponam domui Israel testamen- 
ium. novum, non juxta testamentum quod disposui 
patribus. eorum, cum apprehendi ego manuum 
eorum ad educendum eos de terra. ZEgypti, quia 


ipsi non mauserunt in Leslamento meo, et eso 
txxxvir 0. ?*Isa. xxvii, 10... 9? Psal, cxvir, 22, 98. 
3! Psa4]. cix, 4. ?5 Psal. xriv, 10. 


(78) In editione LXX Jnterpr. est προσηνέχθη, 
oblatus est ; sed Nobilius in notis praefert lectionem 
quam hic Nyssenus sequitur. 

(19) Codex recentior, γοῦν. 

(80) Codex antiquior, ἐν τῷ οἴχῳ. 

(81) Siphani codes, et recentior Vaticanus, ὑμῶν. 
Sed mox anüuquior codex legit, ἐπιλαθόμενος τῆς 
χειρύς. 
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neglexi eos, ait Dominus ??. » Et rursus incusans A 


τὰ ἔθνη ἀπερίτμητα σαρχὶ, ὁ δὲ λαοὺς οὗτος τῇ xap- 
Judaos ait, « Omnes gentes incircumcise carne, δίῳ. » Καὶ πάλιν, « Περιτέμνεσθε τὴν χαρδίαν 
populus autem iste incireumcisus est corde **', » — ὑμῶν, xot μὴ τὴν σάρχα τῆς ἀχροθυστίας ὑμῶν (82). » 
Et rursus, « Circumcidite eor vesuwum, et non car. Kot πάλιν (85), « Νεώσατε ἑαυτοῖς νεώματα, xo 


nem preputii vestri. » Et iterum, « Novate vobis μὴ σπείρετε ἐπ᾽ ἀχάνθαις (84)* ἀλλὰ περιτέμνεσθε 
novalia, et nelite serere super spinas; sed cir- 
cumcidite duritiam cordis vestri. » Jeremias, « Et 
circumcidite Deo praputium cordis vestri. » Porro 
per cireumcisienem neminem justificari, ex his 
perspicuum est; Abraham incireumcisus placuit 
Deo; nam prius visus est gratus et acceptus Deo 
esse, et. Lune. demum ipsi circumcisionem dedit. 
Qui etiam. in deserto quadraginta annorum spatio 
nat! sunt, et ipsi circumcisione caruerunt; quique 
ab Adam usque ad Abrahamum Deo placuerunt, 
similiter omnes incireumcisi erant; nam quia po- ἢ 
pulus gentibus immisceri debebat, idcirco data est 
cirewmeisio, llujus autem rei ratio manifesta est. 
Cireumeisionis quippe usus ab Abrahamo initium 
Dabuit, quem eum Deus supra omnes illius ztatis 
homines dilexisset, ex ipso Christum quoque se- 
cundum carnem nasci przdestinavit. Itaque ut id 
quod fieri voluerat, posset etiam sincere et lezi- 


τὸ σχληρὸν τῆς χαρδίας ὑμῶν. » Ἱερεμίας (83), 
« Καὶ περιτέμνεσθε τῷ Θεῷ τὴν àxpo6uciiav τῆς 
χαρδίας ὑμῶν. » Ὅτι δὲ οὐδένα διχκαιοῖ d) πέριτομὴ, 
δῆλον £x τούτων" ᾿Αὐραὰμ. ἀπερίτμητος εὐηρέ- 
στῆσε (86) τῷ Θεῷ πρῶτον γὰρ ὥφθη εὐαρεστῶν, 
xo τότε αὐτῷ τὴν περιτομὴν δίδωσι. Kol οἱ ἐν τῇ 
ἐρήμῳ δὲ γεννηθέντες, ἐν τοῖς τεσσαράχοντα ἔτεσιν 
ἀπερίτμητοι ἦσαν" xai οἱ ἀπὸ ᾿Αδὰμ ὁμοίως ἕως 
'A6paày. εὐηρέστησαν τῷ Θεῷ, πάντες ἀπερίτμητοι 
ἦσαν" διὰ γὰρ τὸ ἐπιμίγνυσθαι τὸν λαὸν εἰς τὰ ἔθνη, 
ἐδόθη $ περιτομὴ, xat ἢ αἰτία δήλη * εἴληφε γὰρ τὴν 
ἀρχὴν τὰ τῆς περιτομῆς Ex. τοῦ ᾿Αθραὰμ., ὃν ἀγαπή- 
cag ὑπὲρ πάντας τοὺς τότε ὁ Θεὺς, ἐξ αὐτοῦ γεννη- 
θήσεσθαι χαὶ τὸν Χριστὸν χατὰ σάρχα προέθετο. Ἵνα 
οὖν (81) ὅπερ ἐθουλήθη, χαθαρῶς γενέσθαι δυνηθῇ, 
χαὶ ἀνοθεύτως, τούτου χάριν ἐδέησς (88) περιτομῆς, 
χαὶ τῆς περὶ τὰ λοιπὰ γένη ἁμιξίας, ἵνα ὥσπερ τι 
διάφραγμα, τῶν λοιπῶν αὐτοὺς ἀνθρώπων χωρίζῃ (89) 
time fieri, ideireo opus fuit circumcisione et se- ὁ νόμος. "Ὅθεν χαὶ τεχθέντος τοῦ δι᾽ ὃν ταῦτα γέγονε, 
gregatione a reliquis gentibus, ut veluti quodam λοιπὸν ὡς περιττὰ τῷ Θεῷ τὰ παρὰ τὴν ἀρχαίαν 
septo lex ipsos a ceteris hominibus separaret. ξενίζοντα χατάστασιν ἐχϑέθδληνται. 

Quamobrem eo nato ob quem hzc facta sunt, tunc utique illa abrogata fuere, απ ἃ Deo. prxter 
antiquum rerum ordinem instituta fuerant. 


XH. De sacrificiis. ID'. Περὶ θυσιῶν. 


Similiter Deus clamat, dicens, « Vivo ego, dicit ὦ Ὁμοίως ὁ Θεὸς βοᾷ, λέγων « Ζῶ ἐγὼ, λέγε: Κύ- 
Dominus, quoniam de sacrificiis et holocausüis non ρίος, ὅτι περὶ θυσιῶν, χαὶ ὁλοχαυτωμάτων οὐχ ἐν- 
mandavi patribus vestris, ex quo die reduxi eos ετειλάμην πρὸς τοὺς πατέρας ὑμῶν, ἀφ᾽ ἧς ἡμέρας 
dc terra Egypti et usque ad hune diem "ἢν ν Isaias, ἀνήγαγον αὐτοὺς ἐχ γῆς Αἰγύπτου, xaX ἕως τῆς ἡμέ- 
« Nunquid ego procepi patribus vestris exeuntibus ρᾶς ταύτης. » Ἡσαΐας (90), « Μὴ ἐγὼ ἐνετειλάμην 
e terra ZEgypti, ut offerrent mihi holocausta et τοῖς πατράσιν ὑμῶν, ἐχπορενομένοις Ex γῆς Αἰγύ- 
sacrificium ?» Et rursus, «Quo mihi multitudinem πτοὺ προσενεγχεῖν (91) pot ὁλοχαυτύματα xa θυ- 
saerificiorum vestrorum, dicit Dominus?Plenussum σίαν; » Koi πάλιν, « Τί pot πλῆθος τῶν θυσιῶν 
holocaustis arietum, et adipem agnorum, et san- ὑμῶν, λέγει Κύριος ; πλήρης εἰμὶ ὁλοκαυτωμάτων (99) 
guinem taurorum, et hircorum nolo: neque ve- χριῶν, καὶ στέαρ ἀρνῶν xo αἷμα ταύρων, xat τρά- 
niatis, ut appareatis mihi. Quis enim quasivit hec — 1v οὐ βούλομαι" οὐδ᾽ ἂν ἔρχησθε ὀφθῆναί μοι. Τίς 
de manibus vestris? Caleare atrium meum non γὰρ ἐξεζήτησε ταῦτα £x τῶν χειρῶν ὑμῶν ; πατεῖν 
apponetis. Si afferatis similam ; vanum incensum τὴν αὐλήν μου ob προσθήσεσθε. 'EXv φέρητέ pot 
abominatio mihi est. Neomenias vestras, et sab- σεμίδαλιν, μάταιον θυμίαμα βδέλυγμά, μοι ἐστί (95). 
bata vestra, et diem. magnum non fero ; jejunium, Τὰς νεομηνίας ὑμῶν, xa và Xà66a:x ὑμῶν, xaY 
ct otium, et festivitates vestras odit anima mea **,» ἡμέραν μεγάλην οὐχ ἀνέχομαι" νηστείαν, χαὶ ἀργίαν, 
Et rursus, « Lavamini, mundi estote, auferte mala — xa τὰς ἑορτὰς ὑμῶν, μισεῖ ἡ Ψυχή μου. » Καὶ πά 
ex animabus vestris **. » David, « Non comedam car- ἢ) λιν (94), « Λούσασθε, xoX χαθαροὶ γίνεσθε, ἀφέλετε 


89 Jer. xxx1, 01, 92 apud LXX ; e. xxxvnr — 90€ Jer, ix, 96. — *? Jer. viz, 99. 9 Isa. i, 11, 44. 
δε ibid. 16. * 


(82) Locum hune in sacro Textu non reperi. (90) Locum hune apud Esaiam me legisse non 
Vide an respiciat ad locum Deut. x, 10. memini ; similia habentur apud Jeremiam cap. vit, 
(35) In recentiori codice additur, Ἱερεμίου. 22, ex quo etiam loco pracedentia verba sumpta 
(84) Codex recentior, ἐπ᾿ ἀχάνθας. fuisse videntur. 
(85) Jeremiz: nomen deest hie in recentiori co- (91) Codex antiquior προσενέγχαι., 
dice Vaticano. Videan sit locus Deut, x, 16; nam (92) Male idem codex, ὁλοχαυτώματα. —— 
apud Jeremiam hxc verba me legisse non memini. (95) Siphani codex, et Vaticanus recentior, μά- 
(86) Idem. codex et Siphanus, ἐδούλευσεν. ταιόν pot βδέλυγμα ἐστί. Siphanus vertit, Vana 
(87) In recentiori codice deest οὖν. mihi, et abominatio est. 
(88) Idem codex ἐδεήθη. (94) Codex antiquior, xai μετ᾽ ὀλίγα. 


(89) Idem codex διαχωρίζη. 
CO p'sT| 
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τὰς πονηρίας à 
φάγομαι κρέα ταύρων, ἣ alua τράγων πίομαι. » Kol 


πάλιν, « Οὐ δέξομαι £x. τοῦ οἴχου σου μόσχους, οὐδὲ 
Ex τῶν ποιμνίων σου χιμάρους. » Καὶ πάλιν, « Θὺ- 
σον τῷ Θεῷ θυσίαν αἱνέ 


τως (95). » ᾿Αμὼς, « ien 
( [96] καὶ οὐ μὴ 
ὀσφρανθῶ ἐν ταῖς πανηγύρεσιν ὑμῶν (97)" διότι xal 
ἐὰν ἐνέγχητέ μοι ὁλοχαυτώματα χαὶ θυσίας ὑμῶν,) 


σηχα, ἀπῶσμαι τὰς ἑορτὰς ὑμῶν, 


οὐ προσδέξομαι αὐτὰ, χαὶ σωτηρίου ἐπιφανείας 
ὑμῶν (98) οὐκ ἐπιδλέψομαι. Μετάστησον ἀπ᾽ ἐμοῦ 


Ὦχον (àv σου, xaX ψαλμὸν ὀργάνων οὐκ ἀχούσομα:ι. 

(99) Μαλαχίας, « οὐχ ἢ ἔστι μου θέλημα ἐν ὑμῖν, ins 
Küptog παντοχράτωρ, xax θυσίαν οὐ προσδέξομαι Ex 
τῶν χειρῶν ὑμῶν, Bd ἀπὸ ἀνατολῶν ἡλίου, xo) ἕως 
δυσμῶν eu ὄνομά μου ὃ 


δεδόξασται: ἐν τοῖς ἔθνεσι, χαὶ 


ἐν παντὶ τόπῳ VE προσφέρεται (1) τῷ ὀνόματί 
μου, χαὶ ἐν: & χαθαρά" διότι μέγα τὸ ὄνομά μου ἐν 


τοῖς ELA. έγει Κύριος παντοχράτωρ. » 


II'. Περὶ τοῦ Σαδῥατίζειν. 

Τὸ Σάδθατον ἐδόθη αὐτοῖς, τοῦ χαταπαῦσαι (9) τὴν 
φιλοχοήματον αὐτῶν ἐπιθυμίαν. Τοῦ λαοῦ γὰρ πενο- 
μένου, ἐξελθόντος ἐχ τῆς Αἰγύπτου (5), καὶ μηδὲν ἔχον- 
τος, πλὴν ὧν ἐχρήσαντο παρὰ τῶν Αἰγυπτίων, σπου- 
δὴν ἐποιεῖτο ἔχαστος διὰ τοῦ ἀνενδότου πόνου πλοῦτον 
ἑαυτῷ περιποιῆσαι. Διὸ λέγει, « ξ ἡμέρας ἐργᾷ' 
τῇ δὲ ἡμέρᾳ τῇ E οὐ ἥσεις πᾶν 
ἵνα ἀναπαύσῃ σὺ, 
xata υἱός σου, xa ἡ θυγάτηρ σου, 


ἔργον ἐν 
αὐτῇ. ν Καὶ a 
xai 3j γυνή σου, 


xaX ὁ Fig σου, ὁ βοῦς σου, xal τὸ ὑποζύγιόν σου. 
Ἐπε! τοι τίνος ἕνεχεν ὁ Ἰησοῦς ὁ τοῦ Ναυῇ χυχλῶν 
τὴν T ὦ μετὰ σαλπίγγων ἐπὶ ἑπτὰ fju£paz , οὐχ 
ἐσχόλασε τῷ Σαδθάτῳ; Πῶς δὲ τῇ ὀγδόῃ ἡμέρᾳ πε- 
ριτέμνετα: παιδίον; Διὰ τί Oi ἐν ἡμέρᾳ Xa66ácou 
πἰχτε'; γυνή ; Πῶς δὲ χαὶ οἱ uA πᾶσαν θυσίαν ἐν 


Xa66àz:0 ποιοῦσι: Πῶς ὃ 


[a 


ἄστρα τὸν ὡρισμένον δρόμον ἐχτελ 
θάτῳ ; 
IV. Περὶ τοῦ κατασφραγίζεσθαι. 
Δαδιὸ (A4), « Ἐσημειώθη ἐφ᾽ ἡμᾶς τὸ φῶς το οὔ προ 
) Καὶ 


xai 


πάλιν, « Ποΐησον μετ 


mn 


ἰδέτωσαν oi μισοῦντ 


ὦπου σου, Κύρ!ε 
c ἀγαθόν" πές με, 
χαὶ αἰσχυνθήτωσαν, ὅτι σὺ, Κύριε, ἐδοήηθησάς μοι 
"Ἔδωχας τοῖς 


σημεῖον εἰ 


xaX παρεχάλεσάς ps. » Καὶ πάλωῳ 
«a παρεχάλεσάς με. αἱ πάλιν, € 


35 Psal. xpix, 15... ** ibid. 9; 
δυο ς ὟΝ 10. Psal. Iv, 7. 


7 jbig. 14 


55 Psal. Lxxxv, 


TESTIMONIA ADVERSUS JUD/EOS, 


τῶν ψυχῶν ὑμῶν. ν Δαθὶδ, « Οὐ A nes traurorum, aut sanguinem hircorum potabo *5. » 


p 


55 Amos. v, 21-95. 
17: 
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Et rursus, « Non. accipiam de domo tua vitulos, 
neque de gregibus tuis hireos *^.» Et rursus, «lin- 
mola Deo sacrificium laudis ". » Amos, « Odio 
habui, repuli festivitates vestras ( nec odorabor in 
conventionibus vestris. Quia, si obtuleritis mihi 
holocausta, et sacrificia vestra), non suscipiam 
ca, et salutare prosenti: vestri, non respiciam., 
"Transfer a me sonitum carminum tuorum: et 
psalmum organorun tuorum non audiam **, » Mala- 
chias, « Non est voluntas mea in vobis, dicit Do- 
minus omnipotens: et saerificium non suscipiam 
de manibus vestris, quia ab ortu solis, et usque ad 
occasum clarificatum est nomen meum in gentibus, 
et in omni loco incensum offertur nomini meo, et 
saerificium mundum, quia magnum est nomen meum 
in gentibus, dieit Dominus omnipotens **. 


XIII. De Sabbati celebratione. 


Sabbatum datum. est eis ad sedandum nimium, 
quo tenebantur, pecunizte studium. Nam cum po- 
pulus pauper egressus esset ex /Egypto, et nihil 
haberet preter ea quie commodato acceperat ab 
JEsyptiis, unusquisque operam dabat, ut conti- 
nenti atque assiduo labore sibi divitias pararet. 
Quamobrem ait, « Sex diebus operaberis ; die 3u- 
tem septimo non facies ullum opus in eo9?.» Causam- 
que subdit, ut requiescas Lu, eL uxor tua, et filius 
tuus, et filia tua, et puer (uus, ct ancilla tua, bos 
tuus, et subjugale tuum. Alioqui cujus rei gratia 
Jesus filius Nave?! septem diebus cireumdans Jericho 
cum tubis, in Sabbato feriatus non est ? Quomodo 
die octava cireumeiditur puer ? Cur in die Sabbati 
mulier parit? Quomodo etiam sacerdotes omne 
sacrificium in Sabbato faciunt? Quomodo item 
sol, et luna et astra definitum cursum etiam in 
Sabbato conficiunt ? 


XIV. De signi impressione. 


David, « Signatum est. super nos lumen vultus 
tui, Domine ?, » Et. rursus, «Fac mecum signum 
in bono, et videant qui oderunt me, et confundan- 
tur, quoniam tu, Domine, adjuvisti me, et conso- 
latuses me ?,» Et rursus, « Dedisti metuentibus te 


*9 Exod. xx, 10* 


*3 Malach. r, 10, 11. 


(95) Codex recentior et alius Siphani , διχαιτοσύ- D ronymus, ut. scite Nobilius advertit, habent σωτη- 


νης. ut videatur loeus esse Psalmi iv, 6. 

(96) Qui semieireutis includuntur librarii, ut 
patet, errore deerant in Siphani codice, nee. etiam 
habentuz in recentiori Vaticano, licet in utroque 
codiee quxdam ex his loco non suo inserantur. 

(97) In editione LXX Interpretum additur vox, 
θυσίας, quie tàmen non habetur nec apud Justinum 
in Dialogo cum Truphone pag. 258, nec apud. "Ter- 
tullianum, qui. in lib. v Adr. Marcionem habet, 
Non odorabor in frequentiis vestris. 

(98) Siphani codex et Vaticanus recentior, soz "- 
ρίους ἐπιφανείας αὐτῶν" postrema vox videtur esse 
τ fibrarii error. Priorem vocem habet etiam. vulgata 
LXX Interpretum editio; sed alii codices et D, Hie- 


ρίους quibus addendus est Justinus modo laudatus. 

(99) Que semicirculis includuntur. nonhabentur 
in recentiori Vaticano, nec apud Siphanum. 

(1) In Romana LXX Interpretuimn editione est, 7005- 
ἀγεται " sed apud Justinum in Dialogo cum Try- 
phone, pag. 246, legitur, θυσία προσφέρεται" verum 
πὰ 'rius pag. 260 cum Nysseno tegit UNE a0. προσ 

φέρεται. Cyprianus lib. 1 Adv. Jud., c. 36 : Odoies 
incensi offeruntur. 

(2) Codex antiquior, zz95 

(5) Idem eodes, πενομένου. ἐχ γῆς Αἰγύπτου. 

(ἢ) Codex Vaticanus antiquior, Aa πρῶτος, 


GM 
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signilicalionem, ut fugiant a facie areus **. « Eze- A φοθουμένοις σε σημείωσιν, τοῦ φυγεῖν ἀπὸ προσ- 


chiel, «Fili hominis, transi mediam Jerusalem, et 
da signum super frontes virorum. gementium, et 
delentium super iniquitatibus, qu: fiunt in medio 
ipsorum 5. » EL rursus, «Sex viri veniebant a 
porta excelsa, quie respicit ad aquilonem, et unius- 
cujusque securis in manu ejus. Audientes, ite. in 
civitatem, et pereutite, et non parcite oculis vestris, 
et non miseremini ; senem, et adolescentem, et 
virginem, et parvulos, et mulieres interficite ad in- 
lernecionem. Super omnes autem, super quos est 
signum meum, ne appropinquetis **, ». Sacrifieia 
autem illis facienda przscripsit, non quod Deus 
sacrificiis holocaustisque indigeret, sed quia cum 


Levitica tribus sortem in promissionis terra non p 


haberet, quippe quod ipse Deus sors ejus erat, 
hane eis alimenta sibi comparandi rationem tri- 
buit ; nolebat enim eos qui sacerdotio fungerentur, 
lahore manuum, negotiatione aliisque fraudulentis 
artibus ali. 


XV. De Evangelio. 


David, « Dominus dabit verbum evangelizantibus 
virtute multa ὅτ. » Et rursus, « Quam speciosi pedes 
evangelizantium pacem 59! » 

XVI. De incredulitate Judaorum, et Ecclesia 
gentium. 

Isaias Dei nomine, «Neque nosti, neque scisti, 
neque a principio aperui aures tuas : noveram enim 
quoniam przvaricans provaricaberis *?. » Et rursus, 
« Magnum nomen ejus in gentibus, et in omni loco 
incensum offertur nomini meo, et sacrificium mun- 
dum 9?,» Michzas, «Et erit in novissimis dierum 
manifestus mons Domini, preparatus super ver- 
iices montium, et elevabitur super colles ; et festina- 
bunt ad eum populi, et ibunt gentes multe, et di- 
cent: Venite, ascendamus ad montem Domini, et 
1 domum Dei Jacob ; et illuminabunt nos viis ejus, 
quia de Sion exiet lex, et verbum Domini de Jeru- 
salem **, ». Jeremias, «Et. dixit Dominus ad me: 
Écce dedi verba mea in os tuum ; ecce constitui te 
hodie super gentes et super reges, ut eradices, et 
detrances, et disperdas, et rexdifices et plantes 9*. » 
Si hee de Jeremia dieta sunt, eequiae regna iste 
evertit, aut. quas gentes perdidit? Verum de Do- 


ΕΟ 


(oou τόξου. » Ἰεζεχιὴλ, « ΥἹΣ ἀνθρώπου, δίελθε μέ- 
σον τὴν Ἱερουσαλὴμι, xo δὸς τὸ σημεῖον ἐπὶ τὰ μέτ- 
o2. (5B) τῶν ἀνθρώπων, τῶν στεναζόντων, χαὶ xaz- 
ὠδυνωμένων ἐπὶ ταῖς ἀδιχίαις, ταῖς γινομέναις ἐν 
μέσῳ αὐτῶν. » Καὶ πάλιν, € "EZ ἄνδρες ἤρχοντο ἀπὸ 
τῆς πύλης τὴς βλεπούσης πρὸς βοῤῥᾶν, καὶ ἑκάστου 
ἢ πέλυξ ἐν τῇ χειρὶ αὐτοῦ (6): 
σθε εἰς τὴν 7 πόλιν; χαὶ xóm 
ὀφθαλμοῖς ὑ 


ἀχούοντες (1) πορεύε- 
τετς, xat μὴ φείσασθε τοῖς 
ὑμῶν, xai μὴ ἐλεήσητε" πρεσθύτερον, 
xa νεανίσχον, xaX παρθένον (8), xoX νήπια, χαὶ γυ- 
vatxac ἀποχτείνατε (9) εἰς ἐξάλειψιν: ἐπὶ δὲ πάντας, 
ἐφ᾽ οὖς ἔστι τὸ σημεῖόν μου, μὴ ἐγγίσητε. ν Περὶ δὲ 
ποῦ θύειν αὐτοὺς εἴρηται, οὐχ ὅτι ὁ Θεὸς ἐδεῖτο θυ- 
σιῶν, A ὁλοχαυτωμάτων, ἀλλ᾽ ἐπειδὴ ἡ Λευϊτιχὴ φυλὴ 
οὐχ εἶχε χλῆρον ἐν τῇ γῇ τῆς ἐπαγγελίας, ὅτι αὐτὸς 
ὃ Θεὸς χλῆρος αὐτῆς, ταύτην ἔδωχεν αὐτοῖς εἰς τὸ 
τρέφεσθαι πρόφασιν" οὐχ ἐδούλετο γὰρ αὐτοὺς ἱερα- 
πεύοντας, ἀπὸ πόνου χαὶ πραγματείας, ἥγουν χαπη- 
λείας, τρέφεσθαι. 
IE'. Περὶ τοῦ Εὐαγγελίου. 

Aa618, « Κύριος δώσει ῥῆμα τοῖς εὐαγγελιζομέ- 
νοις δυνάμει πολλῇ. » Καὶ πάλιν, .« Ὡς ὡραῖοι οἱ 
πόδες τῶν εὐαγγελιζομένων εἰρήνην ! » 
π΄. Περὶ τῆς ἀπιστίας cov Ιουδαίων, καὶ περὶ 

τῶν ἐθγῶν ᾿Εκχιϊησίας. 

'Haatac Ex προσώπου τοῦ θεοῦ, « Οὔτε ἔγνως, οὔτε 
ἠπίστασο (10), οὔτε ἀρχῆς ἥνοιξά (11) σου τὰ 
ὦτα" ἤδειν γὰρ, ὅτι ἀπειθῶν ἀπειθήσεις (12). » Καὶ 
πάλιν, « Μέγα τὸ ὄνομα αὐτοῦ ἐν τοῖς ἔθνεσι (15) χαὶ 
ἐν παντὺὴὸ τόπῳ θυμίαμα προσφέρεται τῷ ὀνόματί 
μου, xai θυσία χαθαρά. » Μιχαίας, « Καὶ ἔσται ἐπ᾽ 
ἐσχάτων τῶν ἡμερῶν ἐμφανὲς τὸ ὅρος Κυρίου, ἕτοι- 
μον ἐπὶ τὰς χορυφὰς τῶν ὀρέων, χαὶ μετεωρισθήσε- 
ται ὑπεράνω τῶν βουνῶν: χαὶ σπεύσουσι (14) πρὸς 
αὐτὸ λαοὶ, χαὶ πορεύσονται ἔθνη πολλὰ, χαὶ ἐροῦσι, 
δεῦτε ἀναθῶμεν εἰς τὸ ὄρος Κυρίου, χαὶ εἰς τὸν οἶχον 

ποῦ Θεοῦ Ἰαχώδ᾽: χαὶ φωτιοῦσιν ἡμᾶς ταῖς ὁδοῖς 
αὐτοῦ (15): ὅτι &x Σιὼν ἐξελεύσεται νόμος, xat λόγος 
Κυρίου ἐξ Ἱερουσαλήμ. » Ἱερεμίας (16) , « Καὶ εἶπε 
Κύριος πρός με, ἰδοὺ δέδωκα τοὺς λόγους μου ἐν τῷ 
στόματ 
xa βασιλεῖς 


ἰ σου" ἰδοὺ χατέστησά cs σήμερον ἐπ᾽ ἔθνη, 
ἐχριζοῦν, χαὶ χαταχόπτειν, καὶ ümol- 
λύειν, χαὶ ἀνοιχοδομεῖν, χαὶ καταφυτεύειν. ν» Καὶ εἰ 


5* Psal. Lix, 6. δ Ezech. ix, 4. ὅδ 1υ14. 2, 5." Psal. nxvu, 12. 9? Isa. rir, 7; Rom. x, 15. ? [sa. 
xLvi, 8. 80 Malach. 1,11. 9! Mich. 1v, 4, 2. δ᾽ Jer. 1, 10. 
(Ὁ) Siphani codex, et Vaticanus recentior ἐπὶ τὸ D (10) Romana editio ἠπίστω. ἢ 


λξτώπον. 

(6) Male in recentiori Vaticano, xx: 
ἐστὶ τῇ χειρὶ αὐτοῦ. Siphanus legit ἐχάστ ῳ. 

(7) llic multum discrepat editio Romana, qua ha - 
het, xai τούτοις εἶπεν ἀχούοντός μου. Apud Ter- 
tullianum tamen adv. Jud. cap. 11 legitur, Et in 
his dixit ad audientem. 

(8) Codex antiquior zoX z200£vouc* sed in sin- 
gulari, παρθένον, habet eliam Tertull. adv. Jud. 
cap. 11 , Cyprianus adv. eosdem lib. n, cap. 22 et 
alibi. 

(9) Siphani codex et recentior Vat. xal ἀποχτεί- 

νατε * sed eam particulam nec editio LXX Interpr., 
nec Tertullianus, nec Cyprianus habent. 


(11) Siphani codex, et Vaticanus recentior, ἤνοι-᾿ 
ξας, aper uisti. 

(12) Editio Romana LXX Interpr. ἔγνων γὰρ ὅτ! 
ἀθετῶν ἀθετήσεις. 

(15) Codex. Vaticanus recentjor, ἐπὶ τοῖς ἔθνεσι, 
Mox in vetustiori deest τόπῳ, librarii, ut videtur, 
errore. 

(14) Male codex antiquior σπείσουσι. 

(15) tà. et. Justinus legit in Dial. cum Tryphone 
pag. m sed habet τὴν ὁδὸν αὐτου. 

[10)1 ;ocus iste Jeremie paulo diversis verhis, 
sed eodem fere sensu legitur in Romana LXX In- 
terpretum editione, 
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ταῦτα περὶ Ἱερεμίου, ποίας Bacon 
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mota, ἔθνη ἀπώλεσεν ; ᾿Αλλὰ περὶ τοῦ Κυρίου εἴρηται, 


ἐχριζώσαντος ἀπὸ πάσ νυχῆς πιστευούσης 
ψυχῆς i$ 


τὴν βασιλείαν τοῦ ᾿Αντιχειμένου, ὃς κατέστρεψε τὰ 
οἰχοδομήματα τῆς χαχίας, χαὶ τῶν μοχθηρῶν δογμά- 


τῶν (17), χαταφυτεύσας τὰ χρείττονα. Δαθὶδ, « Ὑῦ- 
cal με ἐξ. ἀντιλογίας λαοῦ, καταστήσεις με εἰς χε- 


φαλὴν ἐθνῶν. Λαὸς, ὃν οὐχ ἔγνων, ἐδούλευσέ 

ἀχοὴν ὠτίου ὑπήχουσέ μου" υἱοὶ ἀλλότριοι ἐψεύσαντό 

μοι (18) * υἱοὶ ἀλλότριοι ἐπαλαιώθησαν χαὶ ἐχώλαναν 
i χ 


μου" εἰς 


ἀπὸ τῶν τρίθων αὐτῶν. » Μωῦσῆς Ex προσώπου τοῦ 
Θεοῦ πρὸς "A6paXp., « Καὶ ἐνευλογηθήσοντα: ἐν σοὶ 
πᾶντα τὰ πέρατα (19) τῆς γῆς.» Καὶ πάλιν, € "Amno- 
στρέψω τὸ πρόσωπόν μου ἀπ᾽ αὐτῶν, xo δείξω τί 
ἔσται αὐτοῖς 
μένη ἐστίν. Υἱ 

παρεζήλωσάν (21) 


" ἐσχάτων (20), ὅτι γενεὰ ἐξεστραμ- 
οἱ οἷ 


ς οὐχ ἔστι πίστις ἐν αὐτοῖς" αὐτοὶ 
με ἐπ᾽ οὐ Θεῷ, παρώργισάν με ἐν 
τοῖς εἰδώλοις αὐτῶν, χἀγὼ παραζηλώσω αὐτοὺς ἐπ᾽ 

ἔθνει 


οὐχ ἔθνει" ἐπ ἀσυνέτῳ παροργιῶ αὐτούς. » Καὶ 


2) Δώσει,» φησὶν, « τοὺς πονηροὺς ἀντὶ τῆς 
Ἡσαΐας (2 


g 

IL 
IÍ 
ι 5 
»». 

9 

c 

- 

— 0 
Lg 55] 


9), « "Ep. gavit; ἐγ 


ενόμην 
᾿ 5 L 
σιν. ([24] Εἶπα, ᾿Ιδοὺ πάρειμι ἔθνει (25), ot οὐχ ἐπ- 
εχαλέσαντο τὸ ὄνομά μου. ν) Δαθὶδ, « ᾿Απηλλοτριω- 


τοῖς ἐμὲ μὴ ζητοῦσιν, εὑρέθην τοῖς ἐμὲ μὴ ἐπερωτῶ- 


μένος ἐγενήθην τοῖς ἀδελφοῖς uou, χαὶ ξένος τοῖς 
υἱοῖς τῆς μητρός μου. » Περὶ δὲ τῶν ἐθνῶν λέγει, 
€ ᾿Απαγγελῶ (20) τὸ ὄνομά σου voi; ἀδελφοῖς μου, 
ἐν μέσῳ 
« 


ἙἘχχλησίας ὑμνήσω σε. » Περὶ Ἰουδαίων, 
Av ὑμᾶς βλασφημεῖται τὸ ὄνομά μου διὰ παντὺς ἐν 


y 
ul», λέγει Κύριος παντοχράτωρ. » ([27] Περὶ "E0vóv 
£, € Ὅτι ἀπὸ ἀνατολῶν ἡλίου μέχρι δυσμῶν τὸ ὄνομά 
δεδόξασται ἐν τοῖς "Eüvsct, λέγει Κύριος παν- 
) «xal ἐν παντὶ τόπῳ θυμίαμα προσ- 
ἀγεται τῷ ὀνόματί μου, xa μέγα τὸ ὄνομά μου ἐν 
τοῖς "Εθνεσι, λέγει Κύριος παντοχράτωρ. » ( Περὶ δὲ 
Ἰουδαίων λέγει,) « Ὑμεῖς ὃξ βεθηλοῦτε αὐτό. » Δα- 
610, « Αἴτησαι παρ᾽ ἐμοῦ, xal δώσω σοι ἔθνη τὴν 
χληρονομίαν σου, χαὶ τὴν χατάσχεδίν Go. πέρατα 
«ἧς γῆς. » Μωῦσῃς (28), « 


τ 
"Eacóv με ἐξαλεῖψαι τὸν 
λαὸν τοῦτον, χαὶ δώσω Got ὶ 


ἔθνος μέγα, xa 


$3 Psal. xvi, 44-460. 9" 


EXvUJ; 9. 9? Psa]. xxi, 23. 
ὅδ᾽ Ex ou.ixxx1),140.. 16 Isa: 1.40. 


Gen. xii, 5. 
Torfsa spips 52 
7i ibid. 15-16. 


TESTIMOMA ADVERSUS JUD.EOS. , 


$5"Dent. xxxi, 20. 21. 
7! Malach. 1. 10. 


(17) In recentiori codice Vaticano est δομημά- D 


τῶν, inepta lectio. Siphanus legiss» videtur, βλα- 
στημάτων, vertit enim stolones et malleoli ; sed lezen- 
dum, δογμάτων iuxta vetustiorem Vaticanum codi- 
cem. 

(18) In antiquiori Vaticano, μέ. 

(19) In Romana editione, πᾶσαι αἱ φυλαί, quem- 
admodum etiam legit Justinus in Dial. pag. 548, 
€t Cyprianus. 

(20) Romana LXX  Interpr. editio, ἐπ᾿ ἐσχάτων 
ἡμερῶν. Sed Justinus in Dial. cum Tryph. pag. 547, 
non habet ἡ μερῶν, neque etiam Tertul, adv. Marc. 
lib. 1v, c. 51. 

(21) Ita Justinus quoque modo relatus legit, atque 
it lezisse videtur Tertullianus; nam habet hie pro- 
- vocaverunt, et mox provocabo: sed in editione Roma- 

- pa LXX Interpretum est παρώξυναν. 
(22) De hae lectione vide Nobilium in Notis. 
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iclac ἐξεῤῥίζωσεν, ἢ A mino dieta sunt, qui in omni fideli anima adver- 


sarii regnum evertit, qui malitizte molimina destruit, 
et perversorum loco meliora dogmala plantat. 
David, «Erue me de contradictionibus populi ; 
constitues me in caput gentium. Populus quem 
non cognovi, servivit milii; in auditu auris obedt- 
vit mihi. Filii alieni mentiti sunt mihi ; filii alieni 
inveterati sunt et claudicaverunt a semitis suis ?.» 
Moyses Dei nomine ad Abraham, « Et benedicentur 
in te omnes termini terrze 5*.» Et rursus, « Avertan 
faciem meam ab eis; et ostendam quid erit eis in 
novissimis, quoniam generatio perversa est. Filii 
quibus non est fides in eis ; ipsi ad zelum provoca- 
verunt me in non Deo, exacerbaverunt me in idolis 
suis, et ego provocabo eos ad zelum in non gente : 
in gente stulta irritabo illos *, » Et alibi, « Dabit, » 
inquit, « pessimos pro sepultura ejus "*.» Isaias, 
« Manifestus factus sum non quierentibus me: in- 
ab his, qui me non interrogabant. 
adsum genti, qui non invocaverunt 


ventus suni 
(Dixi, Ecce 
nomen meum) *"".» David, «Alienatus factus sum 
fratribus meis, et hospes filiis matris mez *^. » De 
gentibus autem ait, « Annuntiabo nomen tuum fra- 
tribus meis, in medio Ecclesi: laudabo te 9.» 9e 
Judzis, «Propter vos blasphematur nomen meum 
semper in gentibus ??. » Malachias, « Non est vo- 
]untas mea in vobis, dicit Dominus omnipotens "!.» 
(De Gentibus autem, « Quia a solis ortu usque ad 
occasum clarificatum est nomen meum in gentibus, 
dicit Dominus omnipotens :) et in omni 10co incen- 
sum offertur nomini meo, et magnum est. nomen 
meum in Gentibus, dicit omnipotens ??.» /De Ju- 
d:eis autem dicit,) « Vos autem contaminatisillud ^.» 
David, «Postula a me, et dabo tibi gentes haredi- 
latem tuam, et possessionem Luam terminos terrae?*. » 
Moyses, «Sine me delere populum hune, ct dabo 
tibi gentem magnam, et multo magis quam hzc ὅδ,» 
Isaias de Judzis, «Audite verbum Domini, filii 
Sodomorum ; attendite legi Dei populus Gonmor- 
rhe 79, ». Et rursus, «Sabbata vestra, et neomenias 
vestras odit anima mea ; vota vestra non exaudiam. 


8T 'T64. ταν 1.. 99 Psal. 
Te psalz ὙΠ, 8. 


$6 [sa. rri, 9. 
Te3pid 2T, 9315107 49; 


(25) De hoc Isaiz: loco vide supra in Notis ad 
Cap. 2, n. 5: 


(24) Quse semicirculis includuntur. desunt in 
recentiori Vatieano, sed habentur apud Sipha- 
num. 


(25) In Vaticano cod. est ἔθνου, manifesto librarii 
errore, Editio Romana, et alii legunt, ἰδοὺ cipi 
ἔθνει, et Justinus in Dialego cum Tryph. pag. 242, 
εἰμὶ ἔθνεσιν. 

(26) Editio Romana, διηγήσομαι, eamque lectio- 
nem sequuntur Tertullionus et Cyprianus. 

(27) Qu: tam híc, quam infra semicireulis inclu- 
duntur desunt in recentiori Vaticano et apud Sipha- 
num. 


(28) Videtur Nyssenus respicere ad locum 
Exod. xsxr, 10, ejusque referre sensum, nón 
verba. 
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Lavamini, puri estote. Manus vestra inquinatz? A μᾶλλον τούτου. » Ἡσαΐας περὶ Ἰουδαίων, ». 'Axousze 


sunt sanguine 7. » Et cum lex aperte dicat non 
oportere festum extra Jerosolymain ac templum 
celebrare, juxta illud, « Te decet hymnus, Deus 
;el tibi reddetur votum in Jerusalem 7? ; » 
nibilominus scriptum est, «Adorabunt Dominum 
unusquisque de loco suo ??. » Et rursus Propheta, 
: Magnum nomen ejus in Gentibus, et in omni loco 


in Sion 


incensum offertur nomini ejus, et sacrificium mun- - 


dum.» « Vos autem interficiet Dominus , servien- 
Ulus autem mihi vocabitur nomen novum, cui 
benedicetur super omnem terram ὅν » At quid ma- 
gis novum, quam nomen Christianorum ? Et David, 
c Annuntiabunt justitiam ejus populo qui nascetur, 
quem fecit Dominus *'. » Cum autem David ait, 
«Deus inhabitare facit unius moris in domo *?,» 
morem illum significat, quo Mosaic legi addicti 
ceterarum gentium consortia vitabant. Isaias, 
« Implebitur omnis terra cognitione Domini, ut aqua 
multa ad operiendum mare *?.» David, « Memores 
erunt, et convertentur ad Dominum omnes termini 
terrsé, eLadorabunt coram eo omnes patri: Gentium, 
quoniam Domini est regnum, et ipse dominatur in 
Gentes 5*5.» Haud. alienum. autem fuerit. sciscitari 
etiam a Judzis, quz nune forte lex vigeat ; Mosaica 
ne, qua obsolevit, atque negligitur, propterea quod 
nec templum nune sit, nec locus, nec propheta, 
qui futurorum quidpiam prznuntiet ; nec arca, in 
qua legis tabulke atque Decalogus servabantur, in 
quibus tres illas solemnes celebritales peragere 
et non alibi. Jtem, «Quia auferetur a 
Jud:is regnum Dei, et dabitur genti facienti fru- 
clus ejus 55.» [lec autem. non alia fuerit, quam 
Christianorum gens, que vite legis divinz institutis 
consonc fruetus exhibet. David, «Confessio et 
magnificentia opus ejus, et justitia ejus manet in 
seculum  szeuli 55.» Confitetur. autem Patri 
Sua ipsius peceata, qui innocens est, sed eorum 
peccata, qui in ipsum eredunt: nam cum dicat 
David, «Dixit Dominus Domino meo, sede ἃ dex- 
wis meis 7, » et. reliqua, Isaias clarius ait, «Dicit 
Dominus Christo meo Cyro ὅδ.» Aiunt autem haec 


oportebat, 


non 


de Cyro Persarum reze dicta esse, sed ridicula est 
liujuscemodi opinio. Quomodo enim reliqua Cyro 


conveniunt? : Apprehendi dexteram. tuam ; obe- 
dient ante faciem ejus gentes; et fortitudinem 


regum disrumpam ; aperiam ante eum jaànuas, et 


civilales non claudentur. Ante te ibo, et montes 


77* Psal. rxiv, ὃ, 75 Soph. ri, 11. 7? Malach. 
LXvI, /;- **153.x1,9)^ 5*Ps3l. Sr 28,99. 
* 


(23) In editione Romana, et apud alios est. ἄρχον- 
Σοδόμων, post. quie ve rha codex Siphaui et Va- 
us recentior addunt zzí. Sequentia vero pro- 
w verba in epitomen redégit Nyssenus. 

(503 In vetustiori Vaticano " deest, Éxaczozg' sed 
biabebatur in Siphani codice, 2 in editione Romana. 
Eusebius Dem. Evang. lib. t, c. 6, pag. 19, Éxa- 
στος bx τοῦ τόπου αὐτῶν, Vide eumdem lib. iu, 


phe 


, nui. 16. 


(91) Codex recentior Vaticanus, χαλῦψαι, 


1; 11: 
86 Matth. xx!, 45. 


λόγον Kupíou υἱοὶ Σοδόμων (29): προσέχετε νόμον 


Θεοῦ, λαὸς Γομόῤῥας. ν Καὶ πάλιν, « Τὰ Σάδόατα 


ὑμῶν, χαὶ τὰς νεομηνίας 


μισε 


Df Ψυχή μον’ χαὶ τὰς 
* λούσ 


ὕσασθε, χαθαροὶ γί- 
) Καὶ 
ὅτι τοῦ νόμου σαφῶς διαγορεύοντος τὸ μὴ δεῖν ἔξω 


εὐχὰς ὑμῶν οὐ προσδέξομαι 
^ I - 


νεσθε" αἱ ΑΕΗ ὑμῶν μεμολυσμέναι αἴματι. 


Ἱερουσαλὴμ. xal τοῦ ναοῦ ἑορτάζειν χατὰ τὸ, « Σοὶ 
πρέπει ὕμνος, ὁ Θεὸς, ἐν Σιών" xa σοὶ ἀποδοθήσετα!: 
εὐχὴ ἐν ᾿Ιερουσαλὴμ, » γέγραπται, « “Ὅτι προσχυνήῆ- 
σουσι τῷ Κυρίῳ £x τοῦ τόπου αὐτοῦ ἕχαστος (50). » 
ΚΚαὶ πάλιν ὁ Προφήτης, « Μέγα τὸ ὄνομα αὐτοῦ ἐν 
τοῖς Ἔθνεσι, χαὶ ἐν παντὶ τόπῳ θυμίαμα προσφέρε- 
ται τῷ ὀνόματι αὐτοῦ, χαὶ θυσία χαθαρά. » « Ὑμᾶς 
OE ἀνελεῖ Κύριος" τοῖς OE δουλεύουσί μοι χληθήσε- 
ται ὄνομα χαινὸν, ὃ εὐλογηθήσεται ἐπὶ πάσης τῆς 
γῆς. » Τί ὃδὲ χαινότερον τοῦ τῶν Χριστιανῶν ὀνόμα- 
τος ; Kai ὁ Δαδὶδ, « ᾿Αναγγελοῦσι τὴν διχαιοσύνην 
αὐτοῦ λαῷ τῷ τεχθησομένῳ, ὃν Ead ὁ Κύριος. » 
Καὶ ὅτι μὲν τὸ εἰπεῖν τὸν Δαθὶδ τὸ, « Ὁ Θεὸς χατ- 
οιχίξει μονοτρόπους ἐν οἴχῳ, » σημαίνει: τὸ πρὸς τὰ 
"E0vr τὸ τῶν ὑπὸ νόμον ἄμιχτον. ἩΗσαΐας, « Πληρω- 
θήσετα: πᾶσα ἣ γῆ τοῦ γνῶναι τὸν Κύριον, ὡς ὕδωρ 
πολὺ χαταχαλῦψαι (01) θάλασσαν. » Δαῤὶδ, « Mvyn- 
σθήσονται χαὶ ἐπιστραφήσονται πρὸς Κύριον πάντα 

τῆς γῆς, χαὶ προσχυνήσουσιν ἐνώπιον 
αὐτοῦ πᾶσαι αἱ πατριαὶ τῶν ἐθνῶν, ὅτι τοῦ Κυρίου 
ἡ βασιλεί 


δὲ χαὶ τὸ πυθέσθαι τῶν Ἰουδαίων, τίς ὁ χρατῶν ἔστι 


τὰ πέρατα 
α, καὶ αὐτὸς δεσπόζει τῶν ἐθνῶν. » Καλὸν 


νῦν ἄρα (22), πότερον ὁ Μωσαϊχὸς νόμος, οὗ παρά- 
χαὶ οὐ τήρησις, διὰ τὸ μηδὲ τὸν ναὸν, 


ἣ τὸν τόπον εἶ 
μελλόντων, T, τὴν xi6ozby, ἐν ἧ αἱ πλάκες, xal ἡ Δε- 
χάλογος, ἐν οἷς ἔδει (29) τὰς τρεῖς ἑορτὰς πληροῦν, 
xai οὐχ ἀλλαχοῦ. Καὶ; « Ὅτι ἀρθήσετα: () 
βασιλεία τοῦ Θεοῦ, xal δοθήσεται ἔθνει 


xt, 1 προφήτ τῊν προμιηνύοντά τ τι τῶν 


Ἰουδαίων ἣ 
ποιοῦντι τοὺς καρποὺς αὐτῆς. » Τοῦτο δ᾽ ἂν εἴη τὸ 
Χριστιανῶν ἔθνος, τοὺς προσήχοντας χαρποὺς τῆς 
χατὰ Θεὸν πολιτείας ἐπιδειχνύμενον. Δαθὶδ, « Ἐξ- 


ομολόγησις χαὶ μεγαλοπρέπει α πὸ ἔργον αὐτοῦ, xa ἡ 


διχαιοσύνη αὐτοῦ μένει εἰς τὸν αἰῶνα τοῦ αἰῶνος. » 
οὐ τὰς ἑαυτοῦ ἁμαρτίας 
πιστευόντων" ὅτι 

τῷ Κυρίῳ μου" 


Ἐξομολογεῖται δὲ τῷ Πατρὶ, 
ὁ ἅμωμος, ἀλλὰ τὰς τῶν ἐπ᾽ αὐτῷ 
τοῦ Δαθδὶδ εἰπόντος, « Εἶπε 22 Κύριος 
Κάθου ἐχ δεξιῶν μους, » xai τὰ λοιπὰ, Ἡσαΐας σα- 
ει, «€ Λέγει ; ps ρῶ τῷ Χριστῷ μου 


Rupe τὸν Πέρσην cipn- 


φέστερον λέ 
Κύρῳ (54). » Λέγουσι δὲ εἰς 


σθαι ταῦτα. Γελοῖον δέ" ὰρ ἁρμόζει Κύρῳ τὰ 
ΒΟ 1 χν». 10. 10. ΠΡΌΣ ὙΤΝ 592: 253 Psal» 
ΒΕ  χ o. S7SPSATP CIN S S ΥΒΆ ΣΝ, ἢν 


(32) In. recentiori Vatieano est, τοὺς Ἰουδαίους, 
τίς ὁ χρατῶν ἐστιν ἄρα, alque ita etiam legisse vi- 
detur Siphanus; vertit enim, Quid nunc igitur obti- 
net. 

(55) Hiec verba subjungenda esse videntur post 
praecedentia illa, διὰ τὸ μιηδὲ τὸν ναὸν, ἣ τὸν τόπον 
εἶναι. 

(54) Hunc Isaizte locum intelligendum esse de 
Christo Tertuilianus quoque adv. Judaeos c. 7, et 
Cyprianus lib. 1 Testim., cap. 21, autumant, nomen, 
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λοιπὰ, € Expávnoa τῆς δεξιᾶς (3) σου * ἐπαχούσου- A complanabo, porlas iereas conteram, et vectes 


σιν ἔμπροσθεν αὐτοῦ ἔθνη, χαὶ ἰσχὺν βασιλέων διαῤ- 
ῥήξω" ἀνοίξω ἔμπροσθεν αὐτοῦ πύλας, χαὶ πόλεις οὐ 
συγχλεισθήσονται * ἔμπροσθέν σου πορεύσομαι, χαὶ 
ὄρη ὁμαλιῶ θύρας χαλχᾶς συντρίψω, xoY μο- 
χλοὺς σιδηροῦς συνθλάσω, χαὶ δώσω σοι θησαυροὺς 
σχοτεινούς; » Πῶς οὖν ἁρμόσει ταῦτα Κύρῳ, τῷ μι- 
χρὸν ὕστερον εἰς Μασαγέτας αἰσχρῶς ἀναιρεθέντι χαὶ 
εἰς ἀσχὸν ἐχδαρέντι ; χαὶ μετὰ μιχρὸν (57) ἑρμηνεύει 
αὐτὰ ὁ αὐτὸς προφήτης, λέγων ἐχ προσώπου τοῦ Θεοῦ, 
(98) « Ἐγὼ Κύριος ὁ Θεὸς ὁ χαλέσας σε ἐν διχαιοσύνῃ" 
ἐχράτησα τῆς χειρός σου, χαὶ ἰσχύσω σε, xax δώσω σε 
εἰς διαθήχην γένους, εἰς φῶς ἐθνῶν, ἀνοῖξαι ὀφθαλ- 
μοὺς τυφλῶν, xai ἐξαγαγεῖν ἐχ δεσμῶν πεπεδημέ- 
νους (59), χαὶ ἐξ οἴκου φυλαχῇῆς χαθημένους (40) ἐν 
σχότει. » Καὶ πάλιν ὁ αὐτὸς Ἡσαΐας, (41) « Καὶ ci 
μοι, Μέγα σοι τοῦτο, χληθῆναι παῖδά μὴν, xo στῆσαι 


τὰς φυλὰς τοῦ Ἰαχὼό, χαὶ τὴν διασπορὰν τοῦ Ἰσραὴλ 
ἐθνῶν, τοῦ εἶναί σε εἰς σωτηρίαν ἕως ἐσχάτου τῆς 


IZ'. Ὅτι πρὸ τῆς τοὺ Κυρίου δευτέρας παρουσίας 
ἐϊεύσεται ᾿Ημίας, 

Μαλαχίας ὁ προφήτης λέγει, « Ἰδοὺ ἐγὼ ἀπο- 
στέλλω (42) ὑμῖν Ἡλίαν τὸν Θεσόίτην (45), πρὶν 
ἐλθεῖν τὴν ἡμέραν Κυρίου τὴν μεγάλην xat ἐπιφανῇ 
ὃς ἀποχαταστήσει χαρδίας πατρῶν πρὸς υἱοὺς, xol 
χαρδίαν ἀνθρώπου πρὸς τὸν πλησίον αὐτοῦ, μὴ ἐλ- 
θὼν πατάξω (A4) τὴν γῆν ἄρδην. » 


iS 
B 
x 
E 


IH'. Ὅτι κιϊιηθησόμεθα Χριστιανοί. 


Ἡσαΐας λέγει, « "Ὄψονται ἔθνη τὴν δόξαν (4b) 
σου, xal πάντες οἱ βασιλεῖς τὴν διχαιοσύνην cou, 
xai χαλέσει σε τὸ ὄνομα τὸ χαινὸν, ὃ ὁ Κύριος Óvo- 
μάσει αὐτό. » Καὶ πάλιν, « Τοῖς δὲ δουλεύουσί μοι 
χληθήσεται ὄνομα χαινὸν, ὃ εὐλογηθήσεται ἐπὶ τῆς 
γῆς. » Ὦσηὲ, (40) « Καὶ ἔσται ἐπ᾽ ἐσχάτον τὸ ὄνομα 
αὐτοῦ ἐπιφανὲς ἐν πάσῃ τῇ γῇ, xal τῷ ὀνόματι αὖ- 
τοῦ ἐπιχληθήσονται λαοὶ πολλοὶ, xol κατὰ τὰς ὀδοὺς 
αὐτοῦ πορΞυθέντες, ζήσοντα: ἐν αὐταῖς. » 


89 [ς 1-5. 11 153: xix, 6. 


45, 16. 


0. [sa, ΠῚ: 6. 7. 


Κῦρον, Dominum  iuterpretantes. Idem facit Theo- 
plilus Alexandrinus in disputatione adhuc inedita 
cum Simone Judzo. Sed de hac veterum Patrum 
opinione, vide Hieronymum in Comm. ad hune lo- 
€um. 

(35) In recentiori Vatieano additur, τῆς χειρός, 
quie vox eliam in Siphani codice reperiebatur. 

(96) Verba illa, χαὶ εἰς ἀσχὸν ἐχδαρέντι, non ex- 
stant in recentiori codice Vaticano, nec in Siphani 
versione leguntur. 

(31) Labitur memoria Nyssenus ; hzec enim verba 
pracedunt, capite videlicet quadragesiuo se- 
cundo. 

(53) Locus iste nonnihil variat. in editione Ro- 
mana, in qua Latine legitur, Ego Dominus Deus 
vocavi te in. justitia, el tenebo dexteram tuam et con- 
fortabo te, ei dedi te in. testamentum generis, etc. 
Hane autem lectionem. coumprobant Justinus. in 
Dial. cum Tryphone Judeo pag. 245, 290 et 550, 
Cyprianus aliique. 


(99) Ha etiam legit Justinus modo laudatus. In 


C Et rursus, « Servientibus 


ferreos confriugam. Et dabo tibi thesauros tene- 
brosos **.» Quomodo igitur hzc Cyro convenient, 
qui paulo post apud Massagetas turpiter interfectus 
est, et ex ejus detraetà. pelle uter eonfectus? Et 
paulo post idem propheta verborum suoruni sensum 


explicat, dicens ex persona Dei, «Ego Dominus 
Deus, qui vocavi te in justitia; tenui dexteram 
tuam, οὐ confortabo te, et dabo te in testamentum 
generis, in lucem gentium, ad aperiendum oculos 
cexcorum, ad educendum de vinculis vinctos, et de 
domo carceris sedentes in tenebris *?, » Et rursus 
idem Isaias, « Et dixit mihi : Magnum tibi hoc, vo- 
arb puer meus, et suscitare tribus Jacob, et dis- 
persionem Israel convertere. Et posui te. in testa- 
mentum generis, in lucem gentium, ut sis in salutem 
usque ad extremum terrae ?!.» 


στρέψαι" xai τέθειχά σε εἰς διαθήχην γένους, εἷς φῶς 


γῆς.» 
XVI. Quod ante secundum — Domini aaventum 
venturus sit. Elias. 
Malachias propheta dicit, « Ecce ego mitto 


vobis Eliam  Thesbiten , antequam veniat. dies 


Domini magna ct illustris, qui convertel cor pa- 
irum ad filios, ct cor hominis ad proximum 
suum, ne forte veniens , percutiam terram pen 
tus ?*, » 


XVII. Quod vocandi Christiani, 


Isaias dicit, « Videbunt gentes gloriam tuam, 
et omnes reges justitiam tuam , οὐ vocabit te 
nomen novum, quod Dominus nominabit illud ?*. » 
autem mihi vocabitur 
nomen novum, eui benedicetur super terram **. » 
Oseas, « Et erit in extremo nomen ejus clarum 
in omni terra, et nomine ejus eognominabuntur 
populi multi, etin viis ejus ambulantes, vi- 
vent in cis.» 


93 Malach. 1v, 5. 6. ?* Isa. υχ]1, ἢ. ?* Isa. Lv, 


editione Romana est, iz δεσμῶν δεδεμένους. 

(40) In eadem editione Roinana legitur, xai xa- 
θημένους. Nobilius adnotat illud, xaí, abesse ἃ 
nonnullis, et ἃ Cyrillo. Adde Justinum — pag. 
245-995, Cyprianum lib, 11 Testim. cap. 7, Tertull. 
adversus Judeos cap. 12, Euseb. Dem. Evang. 
lib. 1v, e. 51. 

(41) Et hie. locus nonnihil variat in editione Ro- 
mana, in qua Latine legitur, Magnum tibi est ut 
voceris puer meus, ul susciles tribus Jacob, et disper- 
sionem Israel convertas. Ecce. dedi te in. testamen- 
lum, ete. Similem huic leetionem exhibet Tertull. 
adversus Prax. cap. 11. 

(42) In. editione Romana, ἀποστελῶ, mittam. 

(45) Codex Siphani, et Vaticanus recentior, τὸν 
προφήτην. 

(44) In. editione Romana est, μὴ ἔλθω, xaY πα- 
τάξω, Ne [orte veniam, el percutiam. 

(43) In editione Romana priore loco est, óuxato- 
σύνην, posteriore, δόξαν. 

(46) Locum hunc apud Oseam non reperio. 
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XIX, Quod futurum erat. ut turbaretur. Herodes , A IG'. Ὅτι ταραχθήσεται ᾿Ηρώδης, xal οἱ μετ᾽ αὐ- 


εἰ omnes qui cum ipso erant. 
Jeremias ait, « In die illa, dicit Dominus, pe- 
ribit cor regis, ct cor principum, et obstupescent 

sacerdotes, et prophet: mirabuntur *5, » 


XX. De Baptismate. 


Ezechiel , « Et dixit. Dominus ad Aqua 
qui egreditur in. Galilaeam, sanctificabit aquas. 
Et erii, ommis anima ad quam  supervenerit 
aqua ista, vivet οὐ sanabitur **, » Jeremias , « Ec- 
ce quasi leo ascendens de medio Jordanis ?". » 


me: 


XXI. 
Isaias dicit, « Ecce Dominus sedet super nu- 
bem levem , et veniet in. ZEgyplum , et. coneu- 
tientur omnia manufacta. ZEgypti **. » Et rursus , 
« Notus erit Dominus ZEgypliis , et timebunt. Do- 
die illa **. » 


ΧΧΙΙ. De Spiritu sancto. 


lsaias, « Et tunc Dominus misit me, et Spi- 
ritus ejus !'. » Ex Exodo, « Et dixit Dominus 
Moysi : Adduc mihi septuaginta seniores , et su- 
mam de spiritu qui est in te, et lundam super 
eos, et suscipiam te?. » David, « Cor mundum 
crea in me, Deus, et Spiritum rectum innova in 
visceribus meis ; οἱ Spiritum sanctum tuum ne 
auferas a me: οἵ Spiritu principali confirma 
me?. » Et rursus, « Quo ibo a Spiritu tuo *?» 
Job, « Spiritus divinus, qui fecit me *. » Et. rur- 
sus, « Spiritus est in. hominibus ; spiratio. autem 
Cmnipotentis est, qua docet me*?. » Et. rursus 
« Vivit Deus, qui sie me judicavit, et. Omnipo- 
tens, qui affecit amaritudine animam meam. Spi- 
ritus autem. divinus , qui circa me est in na- 
ribus ". » Zacharias «Ego sum in vobis, et Spi- 
ritus meus stetit in. medio vestrum ?. » Saloinon , 
« Spiritus Domini replevit orbem terrarum ? 


De Domini in ZEgyptum | descensu. 


minum in 


ε} 


9. 96 Ezech. ΧΩ, 8. 57 Jer. xxix 
: ; 

* Num: xi, 40:9 ΣΙ Psalz5n, 49-14; 5 

2,9. S,Agg. 1, 6. 5 Sap..1, 7. 


*5 Jer. 1v, 
xtv, 16. 
? Job xxvii, 

(41) Adnotat ad su: versionis marginem Sipha- 
nus, multa hic librarii negligentia, aut errore omissa 
fuisse in exemplari faedissime corrupto et mulilato, 
quo usus fuerat; nam qui deinceps sequuntur, ait, 
parum aut nihil cum titulo conveniunt. Recentior 
quoque Vaticanus codex cum Siphani exemplari 
concordat, sed in alio ejusdem Bibliothec:e vetu- 
stiori, et optimz not» scripto codice, non modo nil 
eorum reperitur, qu: ab hoe loco usque ad. finem 
operis leguntur in altero recertiori, et in Siphani 
editione; verum etiam quatuor subjunguntur ge- 
nuina capitula, quie integrum absolutumque Nys- 
seni opus nobis exhibent. Non est itaque ut opus 
hoe Nysseno abjudicent quotquot de ecclesiasticis 
scriptoribus tractarunt, si eo tantum. argumento 
nitantur, quod in hujus operis calce quedam. ex 
Chrysostomo desumpta legantur, qui post Nysseni 
tempora floruit; nam, ut diximus, qux a capite 19 
usque ad finem operis in Siphani editione conti- 
uentur. non Nysseni verba, sed pannum esse ex 


19 apud LXX. 
Psal. cxxxvin, 7. 


D 


τοῦ πάγτες. 

Ἱερεμίας φησὶ, (1) « Ἐν τῇ ἡμέρᾳ ἐχείνῃ, λέγει 
Κύριος, ἀπολεῖται ἡ χαρδία τοῦ βασιλέως, καὶ ἡ καρ- 
δία τῶν ἀρχόντων, χαὶ οἱ ἱερεῖς ἐχστήσονται, χαὶ οἱ 
προφῆται: θαυμάσονται. » 

K'. Περὶ τοῦ Βαπτίσματος. 
» 5 PS AM , , "n^ 

Ἰεζεχιὴλ, (48) « Καὶ εἶπε Κύριος πρός ue: » Tb ὕδωρ 
τοῦτο τὸ ἐχπορευνόμενον εἰς τὴν Γαλιλαίαν, ἁγιάσε: 
ἵ Καὶ ἔσται, πάσῃ Ψψυχ 
"Je - 


τοῦ 
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e 
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λθῃ τὸ ὕδωρ τοῦτο, ζήσεται χαὶ ἰαθή 
Ἰδοὺ ὡς λέων ἀναδήσετ 
Ἰορδάνου. » 
KA'. Περὶ τῆς εἰς Αἴγυπτον τοῦ Κυρίου καθόδου. 
Ἡσαΐας λέγει, (49) « Ἰδοὺ Κύριος χάθητα: ἐπὶ 
νεφέλης χούφης, χαὶ ἥξει εἰς Αἴγυπτον, χαὶ σεισῆή- 
σεται πάντα τὰ χειροποίητα Αἰγύπτου, ν Καὶ πάλιν 
, 
« Γνωσθήσεται Κύριος τοῖς Αἰγυπτίοις, xax φοδηθή- 
σοντα! Κύριον ἐν τῇ ἡμέρᾳ ἐχείνῃ. » 


ΚΒ', Περὶ τοῦ ἁγίου Πνεύματος. 


Ἡσαΐας, « Καὶ νῦν Κύριος ἑξαπέσταλχέ (50) us, 
χαὶ τὸ Πνεῦμα αὐτοῦ. » Τῆς ᾿Εξόδου (51), « Καὶ εἶπε 
τῷ Μωῦσεϊ᾽ ᾿Ανάγαγέ μοι ἑθδομήχοντα πρεσθυτέ- 
ρους, χαὶ λήψομαι ἀπὸ τοῦ ἐπὶ c& Πνεύματος, χαὶ 
ἐχχεῶ ἐπ᾿ αὐτοὺς, xol ἀντιλήψομαί σε. » Δαβὶδ, 
« Καρδίαν χαθαρὰν χτίσον ἐν ἐμοὶ, ὁ Θεὸς, χαὶ Πνεῦ- 
μὰ εὐθὲς ἐγχαίνισον ἐν τοῖς ἐγκάτοις μον, xol τὸ 
Πνεῦμά cou τὸ &ytoy μὴ ἀντανέλῃς ἀπ᾽ ἐμοῦ, xol 
Πνεύματι ἡγεμονιχῷ στήριξόν με. ν Καὶ πάλιν, 
« Ποῦ πορευθῶ 


à τοῦ Πνεύματός σου; » Ἰὼδ, 


ἀπ' 
τὸ ποιῆτάν με. ν Καὶ πάλιν, « Πνεῦ- 
πνοὴ δὲ Παντοχράτορός ἐστιὺ ἡ 


» Καὶ πάλιν, « Ζῇ Κύριος, ὃς 


« Πνεῦμα θεῖον 
μά ἐστιν ἐν βροτοῖς, 

διδάσχουσά με (52). 
οὕτω με χέχριχε, χαὶ ὁ Παντοχράτωρ, ὁ πιχράνας 
μου τὴν Ψυχήν. Πνεῦμα δὲ θεῖον τὸ περιόν μον ἐν 
fiot (55). » Ζαχαρίας, « Ἐγώ εἰμι (54) ἐν ὑμῖν, χαὶ 
τὸ Πνεῦμά μου ἐφέστηχεν ἐν μέσῳ ὑμῶν. » Σολομὼν, 
« Πνεῦμα Κυρίου πεπλήρωχε τὴν οἰχουμένην. » 


99ibid. 91.098 88: 
5 Job xxxii, 8. 


987183: XIX ἢν 
* Job xxxi, 4. 


aliorum scriptis Nysseni operi ab antiquis librariis 
assutum, vel sola Vaticani vestustioris codicis fide 
atque auctoritate" comprobatur. 

(48) Hunc. Ezechielis locum in epitomen rede- 
gisse videtur Nyssenus. 

(49) Nyssenus refert hie partim sensum, parti 
ipsamet Isai: verba. 

(50) Romana LXX lnterpretum editio, Κύριος Ko- 

τον ἀπέστειλε. 

(51) Locus iste ad librum Numerorum cap. ΧΙ, 
xvi, pertinere videtur; sed ibi tuin in verbis, tum 
in sensu nonnihil diversus est. 

(52) Pronomen, μέ, non exstat in vulgata LXX 
Interpretum. editione. 

(53) Editio Romana LXX Interpretum, ἐν ῥινέ " 
sed proprior Hebraicz lectio, quam sequitur Nys- 
senus, et Augustinus a. Nobilio memoratus. 

(D4) Locus est Aggsi n, 6, non Zachariz, sed 
in Romana edit. est, μεθ᾽ ὑμῶν ἐγώ εἶμι. 
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"Hsotag* « Παρώξυναν τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον, xoi A|dsaias : « Exacerbaverunt Spiritum sanctum, et 
ἐστράφη αὐτοῖς εἰς ἔχθραν. — Ὁ οἶχος τοῦ Ἰαχὼθ — conversus est eis in inimicitiam δι, — Domus Jacob 
παρώξυναν τὸ Πνεῦμα Κυρίου. » "Inf: « Καὶ ἔσταν exacerbavit Spiritum Domini 9. ». Joel : « Et erit 
ἐν ταῖς ἐσχάταις ἡμέραις, ἐχχεῶ ἀπὸ τοῦ Πνεύματός — in ultimis diebus, effundam de Spiritu meo su- 
μου ἐπὶ πᾶσαν σάρχα,» δηλαδὴ τὴν πιστεύουσαν, € xà) — per omnem carnem, » credentium videlicet, « et 
ἐπὶ τοὺς υἱοὺς ὑμῶν, xal ἐπὶ τὰς θυγατέρας ὑμῶν,» — Super filios vestros, et super filias vestras δ᾽,» 
xai τὰ ἑξῆς. Ἡσαΐας" « Πνεῦμα Κυρίου ἐπ᾽ ἐμὲ, οὗ οἱ reliqua. Isaias : « Spiritus Domini super me, 
εἵνεχεν ἔχρισέ με (55),» καὶ, c Ἐπαναπαύσεται ἐπ᾿ a9- — propter quod unxit me *?, » Et, « Requiescent su- 
τὸν ἑπτὰ πνεύματα. ν Καὶ, « Κατέθη Πνεῦμα Κυρίου, per eum septem spiritus *?. » Et , « Descendit 
xal ὡδήγησεν αὐτούς. » Καὶ, « Πνεῦμα ἐπιστήμης — Spiritus Domini et dux eorum fuit *. » Et, « Spi- 
ἔπλησε Βεσελεὴλ τὸν ἀρχιτέχτονα τῆς σχηνῆς" Πνεῦμα — ritus sapientie implevit Beseleel tabernaculi ar- 
παροξυνόμενον, χαὶ Πνεῦμα ἐξᾶραν λίαν ἐν &p- chitectum 9*, Spiritus incitans Eliam, eumque 
pact, xa ζητηθὲν παρ᾽ Ἐλισσαίου διπλάσιον. » Καὶ, tollens in currum, qui duplex ut in se fieret Eli- 
« Πνεῦμα παρ᾽ ἐμοῦ ἐξελεύσεται, xal πνοὴν πᾶσαν — Seus postulat 9". » Et, « Spiritus e me egredietur, 
ἐγὼ ἐποίησα. » Καὶ, « Ἰδοὺ ὁ παῖς μου ὁ ἐχλεχτὸς, ὁ et flatum. omnem ego feci *7. » Et , « Ecce puer 
ἀγαπητός μου, εἰς ὃν εὐδόχησεν ἣ duyf, μου, θήσω D meus electus, dilectus meus, in quo bene com- 
«b Πνεῦμά μου ἐπ᾽ αὐτόν. » Καὶ, « Οὐαὶ, τέχνα ἀπο- — placuit anima mew, ponam spiritum meum su- 
στάται, τάδε λέγει Κύριος :- Ἐποιήσατε βουλὴν ob — per eum **. » Et, « Ve, filii desertores , hzc dicit 
δι᾽ ἐμοῦ, xaY συνθήχην (50) οὐ διὰ τοῦ Πνεύματός — Dominus : Fecistis consilium, non per me; et 
μου. » Καὶ, « Ἐχεῖ συνήντησαν ἔλαφοι, xai εἶδον — pactum, non per Spiritum meum *?. » Et, «. Ibi 
τὰ πρόσωπα ἀλλήλων" ἀριθμῷ παρῆλθον, xoi μία —OCcurrerunt cervi, et viderunt facies inter se; 
αὐτῶν οὐχ ὑπελείφθη (DT), διότι Κύριος ἐνετείλατο — numero transierunt, et. una ipsarum non reman- 
αὐταῖς, χαὶ τὸ Πνεῦμα αὐτοῦ συνήγαγεν αὐτάς (58). ».— sit : quia Dominus eis mandavit, .et Spiritus ip- 
Kat ὅτι ἡ ἀνάστασις διὰ τοῦ Πνεύματος ἐνεργεῖται, — sius congrezavit eas "^. » Cxetlerum resurrectionem 
Δαθὶδ Aévev e ᾿Αντανελεῖς τὸ πνεῦμα αὐτῶν, χαὶ ἐχλεί- — quoque Spiritus effieit; David enim ait, « Auferes 
Qouct, χαὶ εἰς τὸν χοῦν αὐτῶν ἐπιστρέψουσιν. Ἐξ- — spiritum — eorum , οἱ deficient , et. in pulverem 
αποστελεῖς τὸ Πνεῦμά σου, xai χτισθήσονται, xoi — suum revertentur. Emittes Spiritum tuum , ct 
ἀναχαινιεῖς τὸ πρόσωπον τῆς γῆς. » creabuntur, et renovabis faciem terri 7!. » 


2i 3 ΠΝ LXIUH, i me Mich. m 7. 51 Joel τι, 28. 5? Isa. txt, 1. 9? Isa. ΧΙ, 9. " Isa. rxu, 44. 
Exod. xxxi, 4. V Reg. 1, 10, 41... 9 [sa. ,xvir, 16. 55 Isa. xpi, 1; Matth. xij, 18. 6? UX 
δος, xxxiv, 13, 4θ, τὰ Psal. cin, 29,80. LUE A ETE: 


(55) Respicere videtur ad Isaie locum in cap. xt, θήχας, quemadmodum etiam legit Irenzeus lib. 1v 
2: Εἰ requiescet super eum. Spiritus Dei, spiritus — Adv. har., cap. 23. Sed Cyprianus in ep. 55 cum 
sapientig, et intellectus, spiritus. consilii, et [forti- — Nysseno concordat; legit enim, fecistis. conventio- 
tudinis, spiritus scientie, οἱ pietatis; replebit eum — nem. 


spiritus timoris Domini. Septem enim spiritus hic (57) Eadem Romana editio, οὐχ ἀπώλετο, mcn 
BüPputan rur, eliam a Tertulliano lib. v Adversus — periit. 
arc., cap. 17. (98) Eadem editio, αὐτά. 


(96) In Romana. LXX Interpr. editione est, συν- 
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TOY AYTOY 
ΠΕΡῚ THX ATIAX TPIAAOX 


ΚΑΙ ΚΑΤᾺ TON IINEYMATOMAXQN, OTI ΘΕΟΣ TO ΠΝΕΥ͂ΜΑ TO ATION, 


ΠΡΟΣ ΕΥ̓́ΣΤΑΘΙΟΝ. 


EJUSDEM 8. GREGORII 
DE SANCTA TRINITATE 


ET IN ADVERSARIOS SPIRITUS SANCTI, QUOD SPIRITUS SANCTUS SIT DEUS 
AD EUSTATHIUM. 


Legitur inter Epistolas S. Basilii Magni, ep. 189 edit. Maurin. (Patrologiz tom. XX XII, col. 685). Lucubra- 
lionem istant codices mss. alii Basilio, alii Gregorio. Nysseno ascribunt. Cf. Prudentius Maranus, Vita 
S. Basilii, c. 51, n. 2, in [fronte operum S. Basilii nostre editionis. 


TOY AYTOY 


ΠΡῸΣ IIETPON TON IAMION ΑΔΕΛΦΟΝ 


ΠΕΡῚ AIAPOPAX OYXIAX ΚΑΙ YHOXTAXEOX. 


EJUSDEM 


AD PETRUM FRATREM SUUM 


DE DIFFERENTIA ESSENTLE ET HYPOSTASEOS 
ID EST SUBSTANTUIE SIVE SUDSISTENTLE., 


Est Basilii Magni Epistola 98 ed. Maurin. Vide Opp. Basilii editionis nostre, Patcologzie tom. XXXII, 
.col 526. Cf. Prudentii Marani nota ibid. 


TOY ΑΥ̓ΤΟΥ͂, IIEPI YYXHZ 


ΠΡΟΣ TATIANON. 


EJUSDEM, DE ANIMA 


AD TATIANUM. 


Ezstat inter Opera S. Gregorii Thaumaturgi nostra editionis, tom. X hujusce Patrologi: Graece, col. 1159, 
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PARS III. 


ASCETIGCA ET MISCELLANEA. 


TOY AYTOY FPPHPTOPIOY 


HEPI TOY 


TI TO XPIXTIANON ONOMA ἢ EHATTEAMA 


ΠΡῸΣ APMONION. 


EJUSDEM S. GREGORII 


AD HARMONIUM x 


QUID NOMEN PROFESSIOVE CHRISTIANORUM 


SIBI VELIT. 


Laurentio Sifano interprete. 


Ὅπερ ποιοῦσι πρὸς τοὺς χρατοῦντας oi τοῖς ἡμε- À 


ρινοῖς ὑποχείμενοι φόροις, εἰ πλειόνων ἡμερῶν ἐλ- 
λειφθείη τὸ χρέος, ἀθρόως τῶν χατὰ μέρος ὀφλημά- 
τῶν ἀποτιννύντες ἐν χεφαλαίῳ τὸ ὄφλημα, εἴ τινος 
ἐπιτύχοιεν εὐπορίας, τοῦτο ποιήσω xal αὐτὸς ἐπὶ 
πἧς σεμνότητός σου. Χρεωστῶν γάρ cot τὸ συνεχῶς 
ἐπιστέλλειν (διότι τοῖς Χριστιανοῖς 1) ἐπαγγελία χρέος 
ἐστὶ), τὴν ἐν τῷ παρελθόντι χρόνῳ τῶν γραμμάτων 
ἔλλειψιν, ἣν ἀχουσίως πεποίημαι, νῦν ἀποπληρῶσαι 
βούλομαι, τοσοῦτον ἐχτείνας τῆς ἐπιστολῆς τὸ μέτρον, 
ὥστε xal πρὸς τὰ συνήθη μέτρα τῶν γραμμάτων 
διαιρουμένην, ἀντὶ πολλῶν νομισθῆναι. Ὡς δ᾽ ἂν μὴ 
μάτην ἀδολεσχοίην τῷ μήχει τοῦ γράμματος, χαλῶς 
ἔχειν ἡγοῦμαι“ διὰ τῆς ἐπιστολιμαίου ταύτης φωνῆς 
τὴν χατὰ πρόσωπον ἡμῶν συνουσίαν μιμήσασθαι. 
Μέμνησαι γὰρ πάντως, ὅτι τῶν πρὸς ἀλλήλους πάν- 
ποτε ἡμῖν λόγων αἱ ἄφορμαὶ, μελέται πρὸς ἀρετὴν 
xai γυμνασίαν πρὸς θεοσέῤειαν ἧσαν, σοῦ μὲν ἐπι- 


Quod apud magistratus et eos qui rerum potiun- 
tur, faciunt. ii qui quotidianis vectigalibus obnoxii 
sunt, ut si complurium dierum zs alienum ab ipsis 
persolutum non sit, in unam summam coactum sin- 
gularium debitorum :es alienum dependant, si quam 
forte nacti fuerint pecuniz facultatem, id etiam ipse 
faciam apud tuam amplitudinem. Nam cum debeam 
crebras ad te mittere litteras, quippe cum Chri- 
stianis promissio debitum sit, quam in preterito 
tempore invitus feci litterarum | intermissionem, 
nune explere et compensare volo, in tantum epistole 
modum excedens, ut si ad consuetum modum litte- 
rarum dividatur, loco multarum epistolarum haberi 
possit. Verum ne frustra litterarum prolixitate lu- 


n dam, ae nugando tempus teram, recte mihi factu- 


rüs esse videor, si per epistolarem hanc vocem 
imitatus fuero consuetudinem qua coram inter. nos 
uli solemus, Meministi enim, sat scio, quod semper 
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srgumenta sermonum, quibus inter nos uti soleba- A στατιχῶς ἀεὶ τοῖς Ac 
mus, meditationes virtutis erant, et ad Dei cultum * 


atque pietatem exercitationes, eum tu quidem pr:x- 
ceptoris ae magistri more semper iis quze dicebantur 
ex adverso subjiceres et opponeres nihilque, quod 
dieeretur absque excussione atque examinatione 
admitteres; nos vero qui :tate pra::cederemus, que 
per consequentiam sermonis identidem requireren- 
tur, dissolveremus. Si igitur nune etiam ita fieri 
possel, ut a tua prudentia omni sermoni occasio 
daretur, niliil eo melius ac przstabilius accidere 
posset. Duplex enim utrique nostrum lucrum exsi- 
steret, tum ex mutuo conspectu, (quo quid in vita 
mihi dulcius? ) tum ex eo quod plectri in modum a 
tua prudentia nostra vetusta. cithara suscitaretur. 
Sed quouiam vite necessitas facit, ut corpore ab 
invicem disjuneti simus, etiamsi animis semper 
conjungamur, necessarium fuerit, sicubi contradi- 
ctio aliqua nobis exsistere visa fuerit, per conse- 


γομένοις ἀνθυποφέροντος, xol 
παραδεχομένου τῶν λεγομένων * 
ἡμῶν δὲ διὰ τὸ προήχειν τῷ χρόνῳ τὰ ἑχάστοτε παρὰ 
τῆς τοῦ λόγου ἀχολουθίας 


οὐδὲν ἀνεξετάστως τ 


ἐπιζητούμενα διαλυόντων. 

Εἰ μὲν οὖν ἣν δυνατὸν χαὶ νῦν γίνεσθαι οὕτως, ὥστε 
παρὰ τῆς σῆς συνέσεως δίδοσθαι λόγῳ τὴν ἀφορμὴν, 
ro παντὶ χρεῖττον ἂν ἣν τὸ τοιοῦτον. Διχόθεν γὰρ ἂν 
πῆρχεν ἀμφοτέροις τὸ χέρδος, ἔχ τε τοῦ προσηρᾷν 
λα uc, (οὗ τί γλύχιον τῶν χατὰ τὸν βίον ἐμοί :) xat 
το παρὰ τῆς σῆς φρονήσεως, πλήχτρου δίχην, 
τὴν γηραιὰν ἡμῶν ἀναχινεῖσθαι χιθάραν. Ἐπεὶ δὲ ἣ 
τοῦ βίου ἀνάγχη διεστάναι ἡμᾶς παρασχευάζει τῷ 
σώματι, X&y εἰ τὰς ψυχὰς συναπτώμεθα, ἀναγκαῖον 
ἂν εἴη ,-xal τὸ σὸν πρόσωπον ὑποδύεσθαι, εἴ πού τις 
ἀντίῤῥησις πρὸς τὸν λόγον, χατὰ τὸ ἀχόλουθον, 
ἀναφανείη. 


ἡμῖν 
Καλῶς δ᾽ ἂν ἔχοι ὑπόθεσίν τίνα τῶν 
Ψυχωφελῶν προθεῖναι τῷ τῶν γραμμάτων σχοπῷ., 
εἶθ᾽ οὕτω πρὸς τὸ προχείμενον ἀσχοληθῆναι τῷ λόγῳ. 
Οὐχοῦν, ὡς ἐν προθλήματι, ζητείσθω παρ᾽ ἡμῶν" : 


quentiam adversus sermonem etiam tuam subire personam. Commodum autem fuerit primum argumentum 
quoddam, unde aliquaad animum utilitas pervenire possit,proponere quasi scopum litterarum, quo specteats 
deinde sic ad rem propositam sermoni operam dare, Igitur à] querendum a nobis propositum esto : 


Qua sil Christiani hominis pro[essio ? 


Fortassis enim haud inutilis erit hujus rei consi- 
deratio. Nam si plene atque exacte inventum fuerit 
id quod per hoe nomen declaratur, magnum adju- 
mentum adepti fuerimus ad vitam eum virtute trans- 
igendam, si id quod nominamur, per subliniem quo- 
que vit:e rationem vere esse. studeamus. Quemad- 
modum enim si quis medicus, vel orator, vel geo- 
metra vocari desiderasset, non admitteret, ut propter 
imperitia:n cognomen reprehenderetur, si facto pe- 
riculo is non inveniretur, cujus nomine appellaretur, 
sed qui vere harum alicujus professionum nomine 
appellari vellet, ne falso sumpta appellatio con- 
vincatur, ipso studio atque exercitio fidem faceret 
appellationi : eodem nos quoque modo,si verum homi- 
nis Christiani professionis scopum scrutando invene- 
rimus, nolimus non esse id quod illud nomen pro 
nobis pollicetur, ne in nos etiam quadret id quod 
ab externis et infidelibus de simia vulgo narratur. 
Aiunt enim quemdam in urbe Alexandria circulato- 
rem et przestigiatorem exercuisse ac docuisse simiam, 
ut agilitate quadam in formam et habitum saltatri- 
cis sese componeret, eique saltatricis apposuisse 
personam, ae vestem circumdedisse exercitio con- 
venientem ; et cum chorum ei adhibuisset, pla- 
cuisse ac celebratum hominum sermone in pretio 
fuisse propter simiam, qui ad cantilenze modos ac 
numerum 5656 flecteret contorqueretque, ac per 
omnia que et faciebat et facere videbatur, naturam 
occultaret. Cum. autem capti essent rei novitate 
spectatores,quemdam c:zeteris astutiorem ibi fuisse, 
qui ludo quodam inhiantibus spectaculo ostenderit 
simiam esse simiam, Acclamantibus enim cunctis et 
applaudentibus agilitati simie, ad cantum et modu- 
lationem apte se moventis et circumagentis, pro- 
jecisse eum aiunt in orcliestra e. bellariis ea qua ta- 


Τί τοῦ Χριστιανοῦ τὸ éxdyyeAga; 

Τάχα γὰρ οὐχ ἔξω τοῦ λυσιτελοῦντος ἣ περὶ τούτου 
σχέψις γενήσεται, Εἰ γὰρ ἀχριθῶς εὑρεθείη τὸ διὰ 
τοῦ ὀνόματος τούτου δηλούμενον, πολλὴν ἂν λάθοιμεν 
πρὺς τὸν κατ᾽ ἀρετὴν βίον συνεργίαν * ἀληθῶς, ὅπερ 
ὀνομαζόμεθα,, τοῦτο xal εἶναι διὰ τῆς ὑψηλῆς πολι- 
τείας σπουδάζοντες. “Ὥσπερ γὰρ εἴ τις ἰατρὸς. ἣ ῥὴ- 
τωρ, ἢ γεωμέτρης χαλεῖσθαι ποθήσειεν, οὐχ ὃν δέξαιτο 
τῇ ἀπαιδευσίᾳ τὴν ἐπωνυμίαν ἐλέγχεσθαι, μὴ εὑρι- 
σχόμενος ἐπὶ τῆς πείρας ὃ ὀνομάζεται, ἀλλ᾽ ὁ κατὰ 
ἀλήθειάν τι τούτων προσαγορεύεσθαι θέλων, ὡς ἂν 
μὴ ψευδώνυμος ἡ χλῆσις ἐλέγχοιτο, αὐτῷ τῷ ἐπιτη- 
δεύματι τὴν προσηγορίαν πιστώσηται: τὸν αὐτὸν xal 
ἡμεῖς τρόπον, εἵπερ τὸν ἀληθῆ σχοπὸν τοῦ Χριστια- 
νοῦ ἐπαγγέλματος ἐξετάζοντες εὕρομεν * οὐχ ἂν ἑλοί- 
μεθα μὴ εἶναι τοῦτο, ὅπερ τὸ ὄνομα ὑπὲρ ἡμῶν ἐπαγ- 
γέλλεται * ᾿ξ ἂν μὴ τὸ περὶ τοῦ πιθήχου διήγημα τὸ 
παρὰ τοῖς ἔξω περιφερόμενον χαὶ ἡμῖν ἐφαρμόσειε. 
Φασὶ γάρ τινα τῶν θαυματοποιῶν ἐπὶ τῆς ᾿Αλεξάν- 
ὅρου πόλεως ἀσχήσαντα πίϑηχον διά τινος εὐστρο- 
φίας ὀρχηστιχῶς σχηματίζεσθαι, χαὶ περιθεῖναι αὐτῷ 
πρόσωπον ὀρχηστιχὸν, xaX ἐσθῆτα τῷ ἐπιτηδεύματι 
πρόσφορον " xaX χορὸν αὐτῷ περιστήσαντα, ἐνευδοχι- 
μεῖν τῷ πιθήχῳ πρὸς τὸν τοῦ μέλους ῥυθμὸν ἑαυτὸν 
ἐχλυγίζοντι, χαὶ διὰ πάντων ἐπιχρυπτομένῳ τὴν φύ- 
σιν, οἷς ἐποίει τε χαὶ ἐφαίνετο. Ἰζατεχομένου δὲ τοῦ 
θεάτρου πρὺς τὸ χαινοπρεπὲς τοῦ θεάματος, παρόντα 
τινὰ τῶν ἀστειοτέρων παιδιᾷ τινι δεῖξαι τοῖς προσχε- 
χηνόσι τῷ θεάματι, πίθηχον ὄντα τὸν πίθηχον. Ἐπι- 
ὑοώντων γὰρ πάντων, χαὶ ἐπιχροτούντων ταῖς τοῦ 
πιθήχου περιστροφαῖς, εὐρύθμως πρὸς τὴν ᾧδὴν xol 
v) μέλος συγχινουμένου, ῥίψαι φασὶν αὐτὸν ἐπὶ τῆς 
ὀρχήστρας τῶν τραγημάτων ἐχεῖνα ὅσα τὴν λιχνείαν 
τῶν τοιούτων θηρίων ἐφέλχεται * τὸν δὲ μηδὲν μελλή- 
σαντα, ἐπειδὴ διασπαρέντα εἶδε πρὸ τοῦ χοροῦ τὰ 


ἀμύγδαλα,, ἐχλαθόμενον τῆς τε ὀρχήστρας, καὶ τῶν 
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χρότων, χαὶ τῶν τῆς ἐσθῆτος χαλλωπισμῶν, ἐπιδρο- A lium bestiarum ingluviem attraliunt atque invitant; 


μεῖν τε αὐτοῖς, xal ταῖς τῶν χειρῶν παλάμαις συλλέ- 


ἴη τὸ 


προσωπεῖον τῷ στόματι, περιαιρεΐσθαι χατὰ σπουδὴν 


γειν τὰ εὑρισχόμενα " χαὶ ὡς ἂν μὴ ἐμποδὼν ε 


ἑαυτοῦ τοῖς ὄνυξι τὴν σεσοφισμένην μορφὴν περιθρύ- 
αὐτὸν ἀθρόως γέλωτα τοῖς 
τῶν ἐπαίνων τε χαὶ θαύματος, εἰδ- 


πτοντα, ὥστε 
θεαταῖς, ἀντὶ 


χινῆσαι 


εχθῶς xal γελοίως &x τῶν τοῦ προσωπείου λειψάνων 
διαφαινόμενον. “Ὥσπερ οὖν οὐχ ἐξήρχεσεν ἐχείνῳ τὸ 
σεσοφισμένον σχῆμα πρὸς τὸ νομισθῆναι ἄνθρωπον, 
ἀπελεγχθείσης ἐν τῇ λιχνεία τὸν τραγημάτων τῆς 
φύσεως" οὕτως οἱ μὴ ἀληθῶς αὐτὴν τὴν φύτιν ἑχυτῶν 
τῇ πίστει μορφώσαντες, ῥᾳδίως ἐν ταῖς τοῦ διαθόλου 
λιχνείαις ἀπελεγχθύσονται ἄλλο τι ὄντες παρ᾽ ὃ ἐπαγ- 
γέλλονται. ᾿Αντὶ γὰρ ἰσχάδος, ἣ ἀμυγδάλης, ἣ τῶν 
τοιούτων τινὸς, τὸ χενόδοξον χαὶ φιλότιμον, χαὶ τὸ 
φιλοχερδὲς χαὶ φιλήδονον, χαὶ ὅσα ἄλλα τοιαῦτα ἡ 
χαχὴ τοῦ διαθόλου ἀγορὰ, τοῖς Hs τῶν ἀνθρώπων 


ἀντὶ τραγημάτων προτιθεῖσα, ῥχδίως εἰς 


γχον ἄγει 
τὰς πιθηχώδεις ψυχὰς, οἱ διὰ Ἐπ σεως ς ἐσχηματι- 
σμένης τὸν Χριστιανισμὸν ὑποχρίνονται, τὸ τῆς σω- 
φροσύνης ἣ τὸ τῆς πραότητος, Tj τινος ἄλλης ἀρετῆς 
προσωπεῖον ἐν τῷ χαιρῷ τῶν παθημάτων ἑχυτοῖς 
ἀφανίζοντες. Οὐχοῦν ἀναγχαῖον ἂν εἴη νοῆσαι τοῦ 
Χριστιανισμοῦ τὸ ἐπάγγελμα " τάχα ἂν τοῦτο γενοί- 
μεθα, ὅπερ τὸ ὄνομα βούλεται, ἵνα μὴ Ψιλῇ τῇ ὁμο- 
λογίᾳ, χαὶ τῷ προσχήματι τοῦ ὀνόματος μόνου χατα- 
μορφούμενοι, ἄλλο τι παρὰ τὸ φαινόμενον ὄντες, τῷ 
τὰ χρυπτὰ χαθορῶντι ἐπιδειχθείημεν. 
it 


illam vero nihil eunctatam, ut viderit ante torum 
dispersa  amygdala, oblitam et saltalicnis, et plau- 
Suum, el vestis ornamentorum, aecurrisse ad. ea, 
et manuum palmis collegisse quie inveniret, et ne 
impedimento esset, personam ori delraxisse cele- 
riter, atque unguibus suis assimulatam formam cor- 
rupisse atque dilacerasse, atque ita pro laudibus 
et admiratione risum. abunde spectatoribus movis- 
se, ut qu:e turpis ac ridicula ex persona reliquiis 
se conspiciendam pr:eberet. Quemadmodum igitur 
illi non satis fuit falsa atque assimulata adscitaque 
forma, ad hoe ut homo existimaretur, deprehensa 
per ingluviem bellariorum natura : ita qui non vere 
ipsam naturam suam fide formaverint, facile. per 
diaboli escam et iugluviem convincentur, quod 
aliud sint atque prz? se ferant ac. profiteantur. Pro 
carieis enim vel amygdalis, aut. hujusmodi aliquo 
cibo, vana gloria, ambitio, lucri voluptatisque stu- 
dium et quecunque sunt. alia hujusmodi mala, dia- 
boli annona loco bellariorum avidis homiuibus 
proposita, simiarum similes animos facile produnt, 
qui per fietam. imitationem. Christianismum simu- 
lant, temperanti;e, mansuetudinis, aut alicujus. al- 
terius virtutis personam in tempore afflictionum et 
calamitatum sibi detrahentes et, amoventes. Jgitur 
necesse fuerit considerare et. intelligere Christia- 
nismi professionem : fortassis enim fieri possimus 


C id. quod nomen illud sibi vult, ne dum nuda pro- 


fessione ac specie pr:etextuque solius nominis insignimur, aliud atque videamur esse ab eo. qui occulta 


intuetur * demonstremur. 


Τί τοίνυν ὁ Χριστιανισμὸς ἐξ αὐτῆς τῆς προσηγο- 
ρίας νοεῖται, πρῶτον ἐπισχεψώμεθα. "Eovt μὲν οὖν 


D 
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παρὰ τῶν σοφωτέρων μείζονά τινα xoY μεγαλοφυε- 
πέραν πάντως ἐξευρεθῆναι διάνοιαν, συνεπηρμένην 

ρ ς ἐξευρενῃ ᾽ ip pev 
τῷ ὑψηλῷ τοῦ ὀνόματος. "A δὲ ἡμεῖς χωροῦμεν περὶ 
τούτου τοῦ ὀνόματος, ταῦτά ἔστι" Τὸ τοῦ Χριστοῦ 
ὄνομα, εἰ πρὸς τὸ σαφέστερόν τε χαὶ γνωριμώτερον 


ῥῆμα μετενεχθείη, τὸν βασιλέα σημαίνει, τῆς ἁγίας 
Γραφῆς τὴν βασιλιχὴν ἀξίαν τῇ τοιαύτῃ φωνῇ κατά 


T0 S OMS ταν ; ECCO IE 
«wa. ἰδιάζουσαν χρῆσιν ἐνδειχνυμένης. ᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ, 


χαθώς φησιν d$ Γραφὴ, ἄφραστόν ἔστι τὸ Θεῖον xo 
Ὁ v rh T 


ἀχατάληπταν, πάσης ὑπερχείμενον χαταληπτιχῆς 


ἐπινοίας, ἀναγχαίως οἱ τῷ ἁγίῳ Πνεύματι θεοφορού- 
μενοι προφῆται χαὶ ἀπόστολοι, πολλοῖς ὀνόμααί τε 
χαὶ νοήμασιν ἐπὶ τὴν σύνεσιν τῆς ἀφθάρτου φύσεως 
ἡμᾶς χειραγωγοῦσιν * ἄλλου πρὸς ἄλλο τι τῶν θεο- 
πρεπῶν νοημάτων ἡμᾶς διευθύνοντος, ὥστε τὴν μὲν 
ἐπὶ πάντων ἐξουσίαν τῷ τῆς βασιλείας ὀνόματι πα- 
Quom οὔσθαι " τὸ ὃὲ πάθους παντὸς xaX χαχίας πάσης 

ἀμιγὲς χαὶ ἐλεύθερον τοῖς τῆς 
μάζεσθαι, ἑκάστης πρὸς 


ἀρετῆς ὀνόμασιν ὀνο- 
τὸ χρεῖττον yoouHeyme τε 
χαὶ λεγομένης" ὥστε τὸ αὐτὸ δικαιοσύνην τε εἶναι, χαὶ 
σοφίαν, χαὶ δύναμιν, χαὶ ἀλήθειαν, ἀγαθότητά τε, 


x 


xaX ζωὴν, xaX σωτηρίαν, xa ἀφθαρσίαν, xol τὸ ἀμε- 


ὃ 
τἀθλητόν τ' 


€ xaX ἀναλλοίωτον, xa πᾶν ὅ τί πέρ ἔστιν 


' Matth, vi, 6. 


Quamobrem imprimis quid ex ipsa appellatione 
per Christianismum | intelligatur consideremus. 
Fieri igitur potest, ut a sapientioribus quidem 
major plane et amplior intellectus, qui sublimitati 
nominis respondeat, excogitetur. Qui autem nos 
capere et intelligere de hoe nomine possuinus, 
hxc sunt : Christi nomen, si ad dilucidius magisque 
perspicuum et. intellectu. facilius verbum transfe- 
ratur, regem significat, quippe eum sanctaSeriptura 
hujusmodi voce peculiari quodam usu regiam in- 


D dicet. dignitatem. Sed quoniam, ut ait. Seriptura, 


numen divinum verbis explicari ac percipi non po- 
test, quippe eum omnem superet excogitationem et 
comprehensionem, necessario qui Spiritus | sancti 
nomine divinitus rapiebantur prophetze atque apo- 
stoli, multis nominibus, notionibus et considera- 
tionibus ad. intelligendum incorruptibilem naturam 
nos quasi manu ducunt, alius ad aliam considera- 


tionem et intellectum Deo convenientem nos diri- 


gentes, ut ipsa quidem omnibus. imposita potestas 
regni nomine declaretur; ea vero vis quie oninis 
allectus perturbationisque expers, et ab omui vi- 
liositate ae malitia vaeua ac libera est, virtutis 
nominibus designetur; ita ut unaquaque virtus de 
natura excellentiore tum dicatur, tum intelligatur; 
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atque idem sit et justitia, et sapientia, et potentia, A ὑψηλὸν νόημα διὰ τῶν τοιούτων ὀνομάτων δηλού- 


et veritas bonitasque et vita, tum salus, incorrupti- 
bilitas immortalitasque, tum immutari ae. variari 
nescia virtus, et quicunque sublimis est intellectus, 
qui per hec nomina declaretur, omnia nihil aliud 
quam Christus et sint et dicantur. Si igitur omnis 
sublimis intellectus in Christi nomine comprehendi 
intelligitur (sublimiori enim significatione reliqua 
quoque continentur, ita ut ezeterorum. unumquod- 
que nomen in notione et inlellectu regni conside- 
retur), fortasse per consequentiam aliquo modo quid 
per Christianismum significetur, animadvertere et 
intelligere possimus. Si enim ejus quod excellit 
inter ea nomina quibus incorruptibilis et immortalis 
natura explicatur, nominis participes sumus, qui 
per fidem in eum cum ipso conjungimur : omnino 
necesse est, ut. quicunque una cum hoc nomine 
cirea immortalem illam naturam considerantur in- 
lellectus, per consequentiam cum illis quoque no- 
bis communio nominis sit. Ut enim participatione 
Christi, Christiani appellationem adepti sumus : 
ita per consequens convenit omnium quoque subli- 
mium nominum nos asciscere communionem ac 
societatem. Ac quemadmodum in catena qui eam, 
qus in extremitate est, curvaturam attraxerit, eas 


μένον, πάντα τὸν Χριστὸν xai εἶναι xat λέγεσθαι. 
Εἰ τοίνυν περίληψις παντὸς ὑψηλοῦ νοήματος ἐν τῷ 
τοῦ Χρ!στοῦ νοεῖται ὀνόματι (τῷ γὰρ ὑψηλοτέρῳ τῶν 
σημαινομένων xal τὰ λοιπὰ περιέχεται, ὡς ἕχαστον 
τῶν ἄλλων τῇ ἐννοίᾳ τῆς βασιλείας ἐνθεωρεΐσθαι), 
τάχα δι᾽ ἀχολούθου γένοιτο ἄν τις ἡμῖν τῆς τοῦ Χρι- 
στιανισμοῦ ἑρμηνείας ἣ χατανόησις. Εἰ γὰρ τῷ 
ὑπερέχοντι τῶν τῆς ἀφθάρτου φύσεως ἑρμηνευτιχῶν 
ὀνομάτων συνονομαζόμεθα οἱ διὰ τῆς εἰς αὐτὸν πί- 
στεως πρὸς αὐτὸν συναπτόμενοιν, ἀνάγχη πᾶσά ἐστ', 
χαὶ ὅσα μετὰ τοῦ ὀνόματος τούτου περὶ τὴν ἄφθαρ- 
τον ἐχείνην θεωρεῖται φύσιν νοήματα, χαὶ πρὸς ἐχεῖνα 
ἡμῖν τὴν ὁμωνυμίαν xav τὸ ἀκόλουθον γίνεσθαι. Ὡς 
γὰρ τῇ μετοχῇ τοῦ Χριστοῦ τὴν τοῦ Χριστιανοῦ προσ- 
ἡγορίαν ἐσχήχαμεν, οὕτω προσήχει χατὰ τὸ ἀχό- 
λουθον, καὶ πάντων ἡμᾶς τῶν ὑψηλῶν ὀνομάτων τὴν 
χοινωνίαν ἐφέλχεσθαι. Καὶ χαθάπερ ἐπὶ ἁλύσεως à 
τὴν κατὰ τὸ ἄχρον ἀγχύλην ἐπισπασάμενος, τὰς 
συμφυῶς ἐχομένας ἀλλήλων διὰ τῆς μιᾶς ἂν ἐφελχύ- 
σαιτο" οὕτως, ἐπειδὴ τῷ τοῦ Χριστοῦ ὀνόματι συμ.- 
φυῶς ἔχει καὶ τὰ λοιπὰ τῶν ἑρμηνευτιχῶν τῆς ἀφρά- 
στου χαὶ πολυειδοῦς ἐχείνης μαχὰριότητος, ἐπάναγ- 
χες ἂν εἴη τὸν τοῦ ἑνὸς δραξάμενον, xal τὰ λοιπὰ τῷ 
ἑνὶ συνεφέλχεσθαι. 


qux continenter inter se coh:rent, per unam attraxerit : ita quoniam Christi nomini reliqua quoque 
quibus ineffabilis ac multiformis illa beatitudo explieatur, natura coh:erent atque conjuncta sunt, necesse 
fuerit eum qui unum arripuerit, una eum ipso reliqua quoque attrahere. 


Si quis igitur nomen quidem Christi sumat, quie 
vero una eum hoc nomine considerantur, vità non 
exprimat neque repraesentet : is nomen ementitur, 
juxta propositam a nobis similitudinem personam 
inanimam human: figuri? conformatam et assi- 
nmilatam simi:x apponens. Fieri enim non potest 
quin Christus sit et justitia, et puritas, et veritas, 
atque cujusvis mali vitatio, neque Christianus esse 
potest (qui quidem vere Christianus sit), qui non 
illorum nominum quoque communionem et socie- 
tatem in sese ostendat. Quocirea sicut definitione 
aliquis quid per Christianismum significetur, decla- 
raverit : dicemus quod Christianismus sit imitatio 
divine natur. Ac nemo definitioni tanquam im- 
modiee nostreque humilitatem natur: superanti 
obtrectet : non enim excessit ea naturam. Nam si 
quis primam hominis conditionem et statum consi- 
deraverit, deprehendet ex documentis Scriptura, 
quod definitio extra modum nostr:e. naturze egressa 
non sit. Nam et. prima hominis fabricatio ad imi- 
tationem. Dei similitudinis erat, Moyse de homine 
ita philosophante, dum ait, « Fecit Deus hominem, 
secundum imaginem Dei fecit eum ** : » et Chri- 
stianismi professio est, ut homo reducatur ad 
pristinam et antiquam felicitatem. 

Si igitur antiquitus homo Dei similitudo erat, 
forsitan haud. absurdam et a proposito alienam 

, fecimus. definitionem, qui imitationem divina na- 
ture Christianismum esse pronuntiamus, Professio 


** Gen. 1, 27. 


Ei τοίνυν τὸ μὲν ὄνομά τις τοῦ Χριστοῦ ὑποδύοιτο, 
ὅσα δὲ τῷ ὀνόματι τούτῳ συνθεωρεῖται μὴ δειχνύοι 
τῷ βίῳ, καταψεύδεται τοῦ ὀνόματος ὁ τοιοῦτος, χατὰ 
τὸ προτεθὲν ἡμῖν ὑπόδειγμα, προσωπεῖον ἄψυχον, 
ἀνθρωπίνῳ χαραχτῆρι μεμορφωμένον, περιθεὶς τῷ 
πιθήχῳ. Οὔτε γὰρ τὸν Χριστὸν ἔστι μὴ δικαιοσύνην 
εἶναι, χαὶ χαθαρότητα, καὶ ἀλήθειαν, χαὶ καχοῦ παν- 
τὸς ἀλλοτρίωσιν, οὔτε Χριστιανὸν ἔστιν εἶναι ( τόν 
γε ἀληθῶς Χριστιανὸν), μὴ χἀχείνων τῶν ὀνομάτων 
τὴν χοινωνίαν ἐν ἑαυτῷ δειχνύοντα. Οὐχοῦν, ὡς ἄν τις 
ὅρῳ τοῦ Χριστιανισμοῦ τὴν διάνοιαν ἑρμηνεύσειεν, 
οὕτως ἐροῦμεν, ὅτι Χριστιανισμός ἔστι τῆς θείας 
φύσεως μίμησις. Καὶ μηδεὶς ὡς ὑπέρογχον χαὶ ὑπερ- 
θαίνοντα τὴν τῆς φύσεως ἡμῶν ταπεινότητα διαδαλ- 
λέτω τὸν ὅρον" οὐ γὰρ ἐξέῤη τὴν φύσιν ὁ ὅρος. Ei 
γάρ τις τὴν πρώτην κατάστασιν τοῦ ἀνθρώπου λο- 
γίσαιτο, εὑρήσει διὰ τῶν Γραφιχῶν διδαγμάτων, ὅτι 
οὐκ ἐξῆλθε τὰ μέτρα τῆς φύσεως ἡμῶν ὁ ὄρος. Ἥ τε 
γὰρ πρώτη τοῦ ἀνθρώπου χατασχευὴ χατὰ μίμησιν 
τῆς τοῦ Θεοῦ ὁμοιότητος ἣν (οὕτω τοῦ Μωῦσέως περὶ 
τοῦ ἀνθρώπου φιλοσοφήσαντος, ἐν οἷς φησιν, ὅτι 
« Ἐποίησεν ὁ Θεὸς τὸν ἄνθρωπον" χατ᾽ εἰχόνα Θεοῦ 
ἐποίησεν αὐτὸν »), χαὶ ἣ τοῦ Χριστιανισμοῦ ἐπαγγελία 
ἐστὶ τὸ εἰς τὴν ἀρχαίαν εὐχληρίαν ἐπαναχθῆναι τὸν 
ἄνθρωπον. 

Ei δὲ τὸ ἀρχαῖον Θεοῦ ὁμοίωμα ὁ ἄνθρωπος ἣν, 
τάχα οὐχ ἔξω τοῦ σχοποῦ τὸν ὁρισμὸν πεποιήμεθα, 
μίμησιν θείας φύσεως τὸν Χριστιανισμὸν εἶναι ἀπο- 
φηνάμενοι. Ἢ μὲν οὖν ὑπόσχεσις τῆς προσηγορίας 
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οὕτω μεγάλη. Καιρὸς δ᾽ ἂν εἴη διασχοπῆσαι, εἰ τὸ A igitur. appellationis ita magna est, Non alienum 


μὴ οὕτως ἔχειν χατὰ τὸν βίον, ἀχίνδυνόν ἐστι τῷ 
προθαλλομένῳ τὸ ὄνομα. Γένοιτο δ᾽ ἂν ἐξ ὑποδειγμά- 
των σαφὲς τὸ ζητούμενον: Ὑποχείσθω τις γραφιχὴν 
ἐπαγγελλόμενος τέχνην, γενέσθω δὲ τούτῳ πρόσταγμα 
τοῦ χρατοῦντος, τοῖς πόῤῥωθεν ἀπῳχισμένοις χαρά- 
ξαι τὴν τῆς βασιλείας μορφήν. Εἰ τοίνυν εἰδεχθές τι 
xaY δύσμορφον εἶδος ἐπὶ τοῦ πίναχος διαχαράξας, εἰ- 
χόνα. βασιλέως τὴν ἀσχήμονα ταύτην μορφὴν ὀνομά- 
Seu * ἄρα οὐχ elxbg ἀγαναχτῆσαι τὴν ἐξουσίαν, ὡς 
τοῦ ἀρχετύπαυ κάλλους διὰ τῆς χαχῆς ἐχείνης γραφῆς 
Bv. sole. ἀγνοοῦσιν ὑδριζομένου ; Οἷον γὰρ ἐπὶ τῆς 
εἰκόνος τὸ εἶδος δείχνυτα:, τοιαύτην ἀνάγχη xa τὴν 
ἀρχέτυπον νομισθῆναι μορφήν. El οὖν Θεοῦ μίμησιν 

E τὸν Χριστιανισμὸν ὁ ὅρος φησὶν, ὁ μήπω δεξάμενος 
τοῦ βυστηρίου τὸν λόγον, οἷον ἂν ἡμῖν ἴδῃ τὸν βίον 
τὸν κατὰ μίμησιν Θεοῦ χατορθοῦσθαι πεπιστευμένον, 
τοιοῦτον ἡμῶν xal τὸ Θεῖον οἰήσεται. “ὥστε εἰ μὲν 
παντὸς ἀγαθοῦ. ὑποδείγματα βλέποι, ἀγαθὸν τὸ Θεῖον 
εἶναι πιστεύσει τὸ παρ᾽ ἡμῶν σεδαζόμενον᾽ εἰ δέ τις 
ἐμπαθὴς εἴη χαὶ θηριώδης, ἄλλοτε πρὸς ἄλλα πάθη 
μεμορφωμένος ηηρίων ἐν τῷ ἤθει μορφὰς (θηρία γὰρ 
Marcus ἔστιν ἰδεῖν ταῖς τῆς φύσεως ἡμῶν mapa po- 
maig ἐμμορφούμενα ἡ, ἔπειτα Χριστιονὸν ἑαυτὸν ὁ 
τοιοῦτος ὀνομάζοι, φανεροῦ πᾶσιν ὄντος, ὅτι fj ὑπό- 
σχεσις τοῦ ὀνόματος μίμησιν Θεοῦ ἐπαγγέλλεται" 
ψεχτὸν ἐν τῷ ἰδίῳ βίῳ τὸ πεπιστευμένον παρ᾽ ἡμῶν 
Θεῖον ἕν τοῖς ἀπίστοις ποιήσει. Διὸ χαὶ ἀπειλήν τινα 
φοδερωτέραν 3| Γραφὴ τοῖς τοιούτοις ἐπαγγέλλεται, 
λέγουσα" « Οὐαὶ, δι᾽ οὃς τὸ ὄνομά μου βλασφημεῖται 
ἐν τοῖς ἔθνεσι! » Καί μοι δοχεῖ πρὸς ταύτην μάλιστα 
τὴν διάνοιαν ὁδηγῶν ἡμᾶς ὁ Κύριος, τοῦτο πρὸς τοὺς 
ἀχοῦσαι δυναμένους εἰπεῖν, ὅτι « Γίνεσθε τέλειοι, ὡς 
χαὶ ὁ lazo ὑμῶν ὁ οὐράνιος τέλειός ἐστιν. » Ὁ γὰρ 
Πατέρα τῶν πεπιστευχότων, τὸν ἀληθινὸν ὀνομάσας 
Πατέρα, βούλεται πρὸς τὴν ἐν ἐχείνῳ θεωρου μένην τῶν 
ἀγαθῶν τελειότητα χαὶ τοὺς Ov αὐτοῦ γεννηθέντας 
ὁμοίως ἔχειν. Ἐρεῖς οὖν μοι: Καὶ πῶς ἂν γένοιτο ἀν- 
θρωπίνην ταπεινότητα πρὸς τὴν ἐν τῷ Θεῷ χαθορωμέ- 
νὴν μαχαριότητα ἐπεχτείνεσϑαι, ὡς αὐτόθεν τῷ mpos- 
τάγματι τῆς ἀμηχανίας προφαινομένης; Πῶς γὰρ ἂν 
γένοιτο δυνατὸν, πρὸς τὸν ἐν οὐρανοῖς ὁμοιωθῆναι τὸν 
γήϊνον, αὐτῆς τῆς χατὰ τὴν φύσιν διαφορᾶς δει- 
χυυούσης τὸ ἀνέφιχτον τῆς μιμήσεως; Ἐπ᾿ tonc γὰρ 
εἶναι ἀμήχανον, τῷ ve οὐρανίῳ μεγέθει χαὶ τοῖς ἐν 
αὐτῷ χάλλεσι τὴν ὄψιν παρισάζεσθαι, χαὶ τὸν Ex γῆς 
ἄνθρωπον τῷ οὐρανίῳ ὁμοιοῦσθαι Θεῷ. ᾿Αλλὰ σαφὴς 
ὁ περὶ τούτου λόγος " ὅτι οὐ τῇ φύπει τῇ θείᾳ τὴν 
φύσιν τὴν ἀνθρωπίνην συγχρίνεσθαι χελεύει τὸ Εὐ- 
αγγέλιον, ἀλλὰ τὰς ἀγαθὰς ἐνεργείας, χαθὼς. ἂν j| 
δυνατὸν, μιμεῖσθαι τῷ βίῳ. Τίνες οὖν εἰσιν αἱ παρ᾽ 
ἡμῶν ἐνέργειαι πρὸς τὰς τοῦ Θεοῦ ἐνεργείας ὁμοίως 
ἔχουσαι ; Τὸ πάσης χαχίας ἀλλοτριοῦσθαι, χαθὼς ἂν 
ἢ δυνατὸν, ἔργῳ τε χαὺὶ λόγῳ χαὶ διανοίᾳ τῶν παρ᾽ 
αὐτῆς μολυσμῶν χαθαρεύοντας" τοῦτο μίμησίς ἔστιν 
ὡς ἀληθῶς τῆς θείας τε χαὶ τῆς περὶ τὸν οὐράνιον 
Θεὸν τελειότητος. 


*]sa. 111, 5. ? Matth. v, 48. 


aulem etintempestivum jam fuerit dispicere, an 
nihil in hoc periculi sit ei qui hoc nomen pr:eten- 
dit, si ejus vita talis non sit. Ex. similitudinibus 
autem planum nobis ac perspicuum fuerit id quod 
qurimus, Ponatur aliquis esse, qui artem. pin- 
gendi profiteatur, atque huie imperari a magi- 
stratu, ut iis qui proeul habitant, regis imaginem 
seulpat. Si igitur turpem aliquam ac deformem 
speciem in Labula seulptam imaginem regis inde- 
coram eam formam nominaverit, an non verisimile 
est indignaturam esse potestatem, quod pulchri- 
tudo. principalis. propter malam illam picturam 
vituperetur. inter ignaros ? Qualis enim in imagine 
species ostenditur, talem. etiam formam principa- 


D qom existimari necesse est. Quocirca si definitio 


Christianismum Dei imitationem esse dicit, qualem 
vitam, quam juxta imitationem Dei traduci creditum 
est, inter nos viderit is qui. nondum mysterii ra- 
lionem aeceperit, tale nostrum quoque nuuen esse 
existimabit. Itaque. siquidem omnis boni exempla 
viderit, bonum credet esse numen, quod venera- 
mur; sin autem aliquis affectibus obnoxius ac 
bestiarum similis fuerit, atque alias in alios iden- 
tidem affectus transformetur, multasque ferarum 
formas morum atque ingenii immanitate induat 
el repriesentet (feras enim. plane videre licet. na- 
turp nost. depravatz vitiis informari), deinde 
Christianum is se nominet, nemine ignorante, 
quod ejus nominis professio imitationem Dei pol- 
liceatur, per vitam suam efliciet, ut quod. a nobis 
creditur esse numen, vituperetur ac reprehendatur 
inter infideles. Quamobrem Seripturà quoque tali- 
bus acriores ae terribiliores quodammodo minas 
denuntiat, dum dicit : « Vae, propter quos nomini 
meo obtrectatur inter gentes?. » Ac mihi videtur 
ad hane maxime sententiam et intellectum. nos du- 
cens Dominus illud dixisse ad eos qui audire pote- 
rant : « Sitis perfecti, sicut et Pater vester coelestis 
perfectus est ?. » Qui enim Patrem eorum qui cre- 
diderunt, verum patrem nominavit, vult etiam eos 
qui per ipsum geniti sunt, bonorum perfectioni quie 
in illo spectatur similes esse. Dices igilur mihi, Et 
qui fieri possit, ut humilitas humana ad eam, quie 
in Deo conspicitur beatitudinem enitatur, quasi 
in ipso videlicet. proecepto, rei quz fieri nequeat, 
perplexitas atque dillicultas emineat et appareat? 
Qui enim fieri possit, ut terrenus similis fiat ei qui 
in ccelis est, cum ea qus in natura consistit dif- | 
ferentia ostendat fieri non posse, uL imitando quis 
eo usque evadat? /Eque enim fieri non posse, ut 
vel colesti magnitudini, et ei que. inibi est, pul- 
chritudini facie quispiam adzequetur, vel homo ter- 
renus coelesti Deo assimiletur. Sed perspicua haec 
de re oratio est, nimirum quod non cum natura 
naturam, humanam inquam, cum divina comparari 
jubeat, Evangelium, sed bonas actiones, quoad 6113 


Ll 


S. GREGORII NYSSENI 


2:8 


fieri possit, vivendo imitari. Qu:enam igitur à nobis proficiscuntur actiones, quie Dei actionum similes 
sunt? Abomni vitiositate atque malitia, quoad ejus fieri possit, esse alienos, atque ab ejus inquinationibus, 
Lim opere, tum sermone, tum mente vacuos ac puros esse, id revera divin: et ejus qua circa celestem 


Deum spectatur, perfectionis imitatio est. 


Non enim mihi videtur Evangelium. elementum A Οὐ γάρ μοι δοχεῖ τὸ στοιχεῖον τοῦ οὐρανοῦ, χαθά- 


celi tanquam separatum quoddam domicilium Dei 
dicere, dum jubet nos ita perfectos esse sicut. cee- 
lestis Pater perfectus est, quippe cum numen divi- 
num in omnibus ex iquo sit, et per omnem itidem 
creaturam permeet atque pervadat, et nihil, quod 
ab ente separatum sit, in essentia manere possit, 
sed iquabiliter parique. ratione ac. modo unam- 
quamque rem natura divina ainplectatur et. attin- 
881, omnia vi comprehensiva intra se continens 
elque coereens : quemadmodum Propheta quoque 
lioe docet, dicens : Sive mente. fuero in colo, sive 
subterranea cogitatione penetrans scrutatus fuero, 
sive ad terminos rerum vim anime cogitativam et 
imaginativam extendero, omnia video dextera tua 
comprehendi. Dictio autem ad hune modum sese ha- 
bet : « Si ascendero in coelum, tu illic es; si descen- 
dero in infernum, przsto es; si sustulero alas meas 
ad diluculum, et divertero ad extrema maris, etenim 
ilie manus tua deducet me, et dextera tua me de- 
tinebit *. » Igitur ex his discere possumus quod non 
peculiariter ccelestis habitatio Dco Separata ac 
destinata sit. Sed quoniam superna matura a vi- 
Viositate et malitia pura esse solet (multis in locis 
hoc Seriptura sancta nobis significante per amba- 
ges et involuera), et ab hac inferna, qui ex cras- 
siori materia conflata est vita, ea qu: ex vitiosi- 
tate exsistunt mala designantur, cum hic inventor 
viliositatis anguis circa vilani terrenam serpat at- 
que volvatur, quemadinodum de eo per verba tecta 
involutaque dicit Seriptura, quod. super pectus ac 
' ventrem ambulet, et terra vescatur semper * ( hoc 
autem tum figura motus, tum genus cibi nobis ex- 
plicat, quod hze terrena et inferna. vita sit, quiae 
reptationem multiformis vitiositatis in sese admit- 
tit, et cibus irrepentis in eam bestize fit) : igitur qui 
celestem Patrem jubét imitari, a terrenis affectibus 
vacare ac purum esse jubet : quorum vitatio non 
mutatione loci, sed ex libera voluntate ac sola 
animi destinatione fit. Quocirca si matura ita 
comparatum est, ut solo motu mentis et appetitu a 
malo alienemur, nihil laboriosum nobis praecipit 
evangelieus sermo. Neque enim labor conjunctus 
est affectioni et ardori mentis, sed licet nobis abs- 
que ullo negotio quocunque velimus per eogita- 
Uones accedere. Itaque volenti facile est, ccelestem 
vite traduetionem vel in terra habere, si. quemad- 
modum Evangelium przescribit, ccelestia sapiamus, 
caelestibus afficiamur, et in thesauris coelestibus 
virtulis divitias deponamus. Inquit enim. « Ne 
congerite vobis thesauros in terra, sed congregate 
thesauros in cclis ubi neque tinea neque zrugo 
corrumpit, neque fures perfodiunt et furantur ^. ν 


Psal. cxxxvin, 8 sqq. ? Gen. ur, 14, 


C 


περ τι χεχωρισμένον ἐνδιαίτημα Θεοῦ λέγειν τὸ Εὐσγ- 
γέλιον, ἐν οἷς προστάσσει τελειοῦσθαι ἡμᾶς, κατὰ 
τὸν ἐπουράνιον Πατέρα " διότι τὸ Θεῖον χατὰ τὸ ἴσον 
ἐν πᾶσίν ἐστι, χαὶ διὰ πάτης ὡσαύτως διήχει τῆς 
τίσεως, χαὶ οὐδὲν ἂν χωρισθὲν τοῦ ὄντος ἐν τῷ εἶναι 
μένοι, ἀλλ᾽ ὁμοτίμως ἑχάστου τῶν ὄντων ἡ θεία φύ- 
σις ἐφάπτεται, πάντα τῇ περιεχτιχῇ δυνάμει ἐντὸς 
ἑαυτῆς περιεέργουσα " χαθάπερ χαὶ Προφήτης τοῦτο 
παιδεύει λέγων, ὅτι Kàv ἐν τῷ οὐρανῷ γένωμαι τῇ 
διανοίᾳ, xXv τὰ ὑπόγεια τῷ λογισμῷ χαταδυεὶς ἐξ- 
ετάσω,χἂν ἐπὶ τὰ πέρατα τῶν ὄντων τὸ διανοητιχὸν τῆς 
ψυχῆς ἐπεχτείνω, πάντα ὁρῶ τῇ δεξιᾷ σου περιχρατού- 
μενα. ἔχει δὲ ἡ λέξις τοῦτον τὸν τρόπον "«ε ᾽Εὰν 
ἀναθῶ εἰς τὸν οὐρανὸν, σὺ εἶ ἐχεῖ" εἰ χαταθῶ εἰς τὸν 
ἅδην, πάρει. Εἰ ἀναλάδοιμι τὰς πτέρυγάς μου xav 
ὄρθρον, xoi χατασχηνώσω εἰς τὰ ἔσχατα τῆς θαλάσ- 
σης ᾿ xal γὰρ ἐχεῖ ἡ χείρ σου ὁδηγήσει με, xo χαθ- 
ἐξει με ἡ δεξιά σου. » Οὐχοῦν Ex τούτων ἔστι μαθεῖν, 
τὸ μὴ ἀφωρίσθαι κατ᾽ ἐξαίρετον τῷ Θεῷ τὴν οὐράνιον 
οἴχησιν. ᾿Αλλ᾽ ἐπεί γε ἐπίσταται καθαρεύειν κακίας 
ἡ ἄνω λῆξις (τοῦτο πολλαχῆ τῆς ἁγίας Γραφῆς πα- 
ρασημηναμένης ἡμῖν δι᾽ αἰνίγματος), χαὶ τῇ χάτω 
ταύτῃ τῇ ὑλωδεστέρᾳ ζωῇ τὰ χατὰ χαχίαν ἐνεργεῖται 
πάθη, ὧδε τοῦ εὑρέτου τῆς χαχίας ὄφεως περὶ τὸν 
γήϊνον βίον ἰλυσπωμένου χαὶ ἕρποντος, χαθώς φησιν 
ὁ λόγο: περὶ αὐτοῦ ἐν αἰνίγματι, ὅτι ἐπὶ τὸ στῆθος 
χαὶ τὴν χοιλίαν πορεύεται, xaX γῆν σιτεῖται διαπαν - 
πός. Τοῦτο δὲ τό τε σχῆμα τῆς χινήσεως ἡμῖν ἑρμη- 
νεύει, xat τὸ τῆς βρώσεως εἶδος * ὅτι γήϊνος οὗτος καὶ 
χατῳχισμένος βίος ἐστὶν, ὃς τὴν ἑρπηδόνα τῆς meis 
τρόπου χαχίας ἐφ᾽ ἑαυτοῦ δέχεται, xo τροφὴ τοῦ 
ἐφέρποντος αὐτὸν θηρίου γίνετα!. Οὐχοῦν ὁ τὸν οὐ- 
ράνιον μιμεῖσθαι χελεύων Πατέρα, τῶν γηΐνων mo: 
0v χαθαρεύειν χελεύει, ὧν dj ἀπόστασις οὐ διὰ 
τοπιχῇῆς μεταθάσεως, ἀλλὰ διὰ προαιρέσεως Evsp- 
γεῖται μόνης. Εἰ οὖν ἐν μόνῃ τῆς διανοίας ὁρμῇ dod 
ορθοῦσθα: πέφυχεν dj τοῦ χαχοῦ ἀλλοτρίωσις, οὐδεν 
ἐπίπονον ἡμῖν ὁ εὐαγγελιχὸς ἐγχελεύετα: λόγος. Οὐδὲ 
γὰρ συνέζευχται χόπος τῇ τῆς διανοίας ὁρμῇ, ἀλλ᾽ 
ἕξεστιν ἡμῖν ἀπραγματεύτως, ὅπουπερ ἂν θέλοιμεν, 
à! ἐνγυμήσεων παραγίνεσθαι : ὥστε τὴν οὐράνιον 
διαγωγὴν ῥάδιον εἶναι τῷ βουλομένῳ xoi ἐπὶ γῆς 
ἔχειν, χαθὼς ὑφηγεῖται τὸ Εὐαγγέλιον, ἐν τῷ φρονεῖν 
τὰ οὐράνια, xai τοῖς ἐχεῖ θησαυροῖς τὸν τῆς ἀρετῆς 
πλοῦτον ἐναποτίθεσθαι. « Μὴ θησαυρίζετε » γὰρ, 
φησὶ, « θησαυροὺς ἐπὶ τῆς γῆς, ἀλλὰ θησαυρίζετε 
θησαυροὺς ἐν οὐρανοῖς, ὅπου οὔτε σὴς, οὔτε βρῶσις 
ἀφανίζει, οὔτε χλέπται διορύσσουσι καὶ χλέπτουσιν.» 
᾿ἸΕνδείχνυται δὲ διὰ τούτων, τὸ μηδεμίαν τῇ ἄνω ζωῇ 
φθαρτιχὴν τῆς μαχαριότητος ἐμπολιτεύεσθαι δύνα- 
βίου πολυειδῶς τὴν 
ἀνθρωπίνης ζωῆς 


μιν. Ὁ γὰρ ἐπὶ λύμῃ τοῦ τῇδε 
ποιχίλην ἑαυτοῦ χαχίαν χατὰ τῆς 


* Matth, vi, 19; Luc. xir, δῦ, 
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ἐνεργῶν, ἤτοι σητὸς τρόπον ταῖς διανοίαις ἐντίχτεται, A Quibus verbis ostendit quod nulla. vis, quie beau- 


1 - , κι ^ - v ^ Y. - 

ἀχρειῶν τὸ μέρος ᾧπερ ἂν ἐμφυῇ " ἤτοι διὰ τῆς βρω- 
τιχῆς τε χαὶ ἀφανιστιχῆς δυνάμεως, εἰ μὴ ταχέως 
ἀποτιναχθείη τοῦ μέρους, πρὸς τὰ παραχείμενα 
μεθέρπων, διαφθορᾶς ἔχνος, οἷς ἂν ἐμπελάσῃ, διὰ 
τῆς χινήσεως ἐνσημαίνεται " T], εἴπερ τὰ ἐντὸς ἀσφα- 


φὸ ἃ 


λῶς ἔχοι, διὰ τῶν ἔξωθεν περιστάσεων ἐπιθουλεύει. 
ΤΕ ΑΔ, ἘΡΊΣ ΣΝ z ^I 

H γὰρ δι᾽ ἡδονῆς τὸν θησαυρὸν τῆς χαρδίας ἐτοιχω- 
ρύχησεν, ἣ δι᾽ ἑτέρου πάθους χενὸν τῆς ἀρετῆς τὸ 
SERA MUERE RASEN DARII URE ΤΡ 
τῆς Ψυχῆς δοχεῖον ἐποίησε, θυμῷ ἣ λύπῃ ἣ ἄλλῳ 
τινὶ τοιούτῳ πάθει τὸν λογισμὸν ὑποχλέψας. Ἐπεὶ 
d. s E ἘΝ - " 
οὖν ἐν τοῖς ἄνω θησαυροῖς, οὔτε σητά φησιν, οὔτε 
βρῶσιν ὁ Κύριος γίνεσθαι, οὔτε τὴν ἀπὸ τῆς χλεπτι- 
χῆς χαχίαν διδάσχουσαν ταῦτα, ἄπερ ὑπενοήσαμεν" 


ἐχεῖ μεταθετέον τὴν ἐμπορίαν, ἐν ἧ τὸ θησαυρίσαι οὐ 
ἀλλὰ 


ργά- 


μόνον ἄσυλόν τε xal ἀμείωτον εἰς ἀεὶ διαμένει: 


χαὶ σπερμάτων δίχην, ἐπὶ τὸ πολλαπλάσιον χατε 
ζεται τὴν ἐπαύξησιν. Χρὴ γὰρ πάντως τῇ φύσει τοῦ 
τὴν παραχαταθήχην δεχομένου μεγαλύνεσθαι τὴν ἀν- 
τίδοτιν. “Ὥσπερ γὰρ ἡμεῖς xax τὴν ἑαυτῶν ἐνεργοῦ- 
μὲν φύσιν, πτωχὰ προσάγοντες διὰ τὸ πεφυχέναι 
τοιοῦτοι" οὕτως εἰχὸς, τὸν ἐν παντὶ πλούσιον ὄντα, 
ἃ πέφυχεν ἔχειν, ταῦτα τοῖς προδεδωχόσιν ἀντιχαρί- 
ζεσθαι. Μηδεὶς οὖν ἀθυμείτω, τὰ χατὰ τὴν ἑαυτοῦ 
δύναμιν τοῖς θείοις θησαυροῖς συνεισφέρων, ὡς πρὸς 
τὸ μέτρον, ὧν δέδωχε, χομιούμενος, ἀλλ᾽ ἀναμενέτω, 
χατὰ τὴν ἐπαγγελίαν τοῦ εἰπόντος ὅτι μεγάλα τῶν 
μικρῶν ἀντιχαταλλάξεται, οὐράνια μὲν τῶν γηΐνων, 
ἀΐδια δὲ τῶν ὠχυμόρων διαμειθόμενος " ἃ τοιαῦτα τῇ 


φύσει ἐστὶν, ὡς μήτε διανοίᾳ δυνατὸν εἶναι ληφθῆ- 
ναι, μῆτε εἰς ἑρμηνείαν. λόγου ἐλθεῖν, περὶ ὧν ἣ 
ξόπνευστος διδάσχει Γραφὴ, ὅτι « Οὔτε ὁ ὀφθαλμὸς 


- 


εἶδεν, οὔτε o)c ἤχουσεν, οὔτε ἐπὶ χορδίαν ἀνθρώπου 
ἀνέθη, ἃ ἡτοίμασεν ὁ Θεὺς τοῖς ἀγαπῶσιν αὐτόν. » 
Ταῦτά σοι, ὦ τιμία χεφαλὴ, οὐ μόνον ὑπὲρ τῶν ἐλ- 
λειφθέντων γραμμάτων ἀνεπληρώσαμεν, ἀλλὰ χαὶ τὰ 
μετὰ ταῦτα γινόμενα ἐλλείμματα προεξητάσαμεν. 
Σὺ δέ μοι πράττοις ἐν Κυρίῳ χαταθυμίως. Τοῦτο δέ 
σοι εἴη διαπαντὸς χαταϑύμιον, ὃ χαὶ τῷ Θεῷ χεχα- 
ρισμένον ἐστὶ, χαὶ ἡμῖν χαταθύμιον. 


ID 


tudinem illam corrumpere possit, in superna vita 
versetur, Nam ille. qui ad. corruptelam. et perni- 


ciem hujus vite multifariam — multisque. modis 
variam suam malitiam adversus humanam — vitam 


exercet, vel tine: in modum mentibus innascitur, 
partem. euicunque inhzserit inutilem reddens ; vel 
per vim corrosivam et. corruptivam , nisi celeriter 
de parte quam invaserit, excussus fuerit, ad pro- 
xima quique serpendo progrediens, quacunque 
movendo se conligeril, iis vestigium corruptio- 
nis imprimit ; vel si interiora firma ac. tuta sint, 
perexternas circumstantias insidiatur. Aut enim 
voluptate perfodiendo cordis thesaurum invadit, 
aut per alium affectum ex anima receptaculo virtu- 
tem eximit, vel ira, vel tristitia et angore, vel alia 
simili quapiam perturbatione et affectu. rationem 
subducens. Quoniam igitur Dominus in supernis 
thesauris neque. tineam. neque zrueinem innasci 
dicit, neque ab arte furandi malitiam inesse, quae 
doceat ea quie commemoravimus, illuc transferenda 
nezotiatio est, ubi non. modo compilationi atque 
diminutioni non obnoxii thesauri semper perma- 
nent, verum etiam seminum in modum multiplex 
efficiunt incrementum, Oportet enim prorsus ex na- 
tura depositarii magnam fieri remunerationem. 
Quemadmodum enim nos ex natura nostra faci- 
mus, ut tenuia. offeramus, quippe cum natura si- 
mus tales , ità consentaneum est eum qui in omni 
re dives est, iis quie. ex natura. habet eos qui sua 
ante dederint, esse remuneraturum. Ne quis igitur 
se animo demittat, dum quie pro viribus suis po- 
test, divinis infert thesauris, quasi pro modo eo- 
rum qui dederit recepturus ; sed. speret. juxta pol- 
licitationem. ejus qui dixit, quod. magna parvis sit 
comparaturus, cclestibus quidem terrena, sempi- 
ternis vero cito peritura permulans, quie talia. na- 
tura sunt, ut neque mente percipi, neque sermone 
explicari possint, de quibus divina docet Scrip- 
tura, quod neque oculus viderit, neque auris au- 


diverit, neque in cor hominis ascenderint, qui proparaverit Deus diligentibus se 7. His tibi, o charum 
caput, non solum pr:ctermissas litteras resarcivimus et compensavimus, veruin etiam quie posthae przeter- 
mittentur ac reliqua fient, perargumentum quserere anticipavimus. Tu vero mihi vivas in Domino ex animi 
tui sententia. Hoc autem semper tibi cordi sit atque probetur, quod et Deo gratum et nobis jucundum est. 
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ΧΡῊ EINAI TON XPIXTI/ 


ΠΡῸΣ OX YMHION MONAXON. 


EJUSDEM 
DE PERFECTIONE 


ET QUALEM OPORTEAT ESSE CHRISTIANUM , 


AD OLYMPIUM MONACHUM. 


Francisco Zino interprete. 


Quzris qua ratione vita ex virtute possit insti- A Πρέπουσα τῇ προαιρέσει fj σπουδὴ περὶ τοῦ γνῶ- 


tui, ut omnibus officiorum numeris absoluta atque 
perfecta nullis reprehensionibus sit obnoxia; digna 
profeeto professione tua postulatio. Mihi vero ni- 
hil esset optatius quam ut eorum qu: eupis exem- 
pla possem ex mea vita tibi depromere, ut do- 
ctrinam abs te. quisitam factis potius quam ver- 
bis explicarem. Ea enim demum bene vivendi in- 
stitutio digna est, cui fides habeatur, cum docentis 
vita eongruit orationi. Cieterum. quoniam me id 
quod opto nondum assecutum video, ut orationis 
loco possim vitam ostendere, ne imperfectus om- 
nino videar et a signo pro inscitia penitus aber- 
rare, brevem tibi recte vivendi formulam tradam ; 
atque illius quidem hine jam mascitur exordium. 
Bonus Dominus noster Jesus Christus nos, qui 
ju ipsum credimus, adorandi nominis sui pattici- 
pes fecit, ut. sive divites, sive nobiles, sive ob- 
scuri, sive inopes, sive doctrin:e aut dignitatis in- 
signibus exornati simus, nulla tamen ex re quie 
nobis adsit nominemur, sed his omnibus rejectis, 
de uno nomine ipsius proprie appellemur Chri- 
sUani. Cum igitur hane nobis e colo gratiam 
allulerit, opere pretium est ut prius muneris 
magnitudinem consideremus, quo meritas largi- 
tori Deo gratias habeamus. Deinde tales in omni 
vita nos przstemus, quales requirit hujusce nomi- 
nis excellentia. Quanta sit hujus muneris magni- 
tudo, quod illius qui vite nostre Dominus est 
nomine nuncupemur, nobis perspicuum fiet si quid 
nomern ipsum ἃ Christo deductum significet anim- 
advertemus, ut intelligamus quando universi Do- 
minum in nostris precationibus hac voce nomina- 
mus, quam animis nostris notionem concipianius, 
aut quid per hoc nomen cogitantes apte credamus 
ipsum appellare, ld ubi compertum habuerimus, 


ναι πῶς ἄν τις διὰ τοῦ xav' ἀρετὴν βίου τελειωθείη, 
ὥστε διὰ πάντων χατορθωθῆναί σου τῇ ζωῇ τὸ ἀμώ- 
μητον. Ἐγὼ δὲ περὶ παντὸς μὲν ἂν ἐποιησάμην, ἐν 
τῷ ἐμῷ βίῳ τῶν σοὶ σπουδαζομένων εὑρεθῆναι τὰ 
ὑποδείγματα, ὥστε τοῖς ἔργοις πρὸ τῶν λόγων ἔπι - 
ζητουμένην ὑπὸ σοῦ παρασχεῖν διδασχαλίαν. Οὕτω 
γὰρ ἂν ἀξιόπιστος ἣν τῶν ἀγαθῶν ἡ ὑφήγησις, τοῦ 
βίου τοῖς λάγοις συμφθεγγομένου. Ἐπειδὴ δὲ τοῦτο 
μὲν εὔχομαι γενέσθαι ποτὲ, νῦν δὲ οὔπω τοιοῦτον 
ἐμαυτὸν βλέπων, ὡς ἀντὶ τοῦ λόγου προδειχνύειν 
τὸν βίον, ἵνα μὴ χαθόλου δοχοίην ἀσυντελὴς εἶναί 
σοί τις πρὸς τὸν σχοπὸν χαὶ ἀνόνητος, ἐφ᾽ ὃ δεῖ συν- 
τεῖναι τὸν ἀχριθῇ βίον, ὑποθέσθαι διενοήθην, ἐντεῦ- 
θεν τοῦ λόγου τὴν ἀρχὴν ποιησάμενος: Τοῦ ἀγαθοῦ 


B Δεσπότου ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ χαρισαμένου τὴν 


χοινωνίαν ἡμῖν τοῦ προσχυνουμένου ὀνόματος, ὥστε 
ἡμᾶς Ex μηδενὸς ἄλλου τῶν περὶ ἡμᾶς ὀνομάζεσθαι, 
χὰν πλούσιός τις ὧν τύχῃ, χαὶ εὐπατρίδης, χἂν Ouc- 


γενὴς ἢ ἣ πένης, καὶ ἐξ ἐπιτηδευμάτων τινῶν ἣ 
ἀξιωμάτων τὸ γνώριμον ἔχη, πάντων τῶν τοιούτων 


ὀνομάτων ἀργούντων, μίαν εἶναι χυρίαν χλῆσιν τοῖς 
εἰς αὐτὸν πεπιστευχόσι δεδώρηται, τὸ Χριστιανοὺς 
ὀνομάζεσθαι. Ταύτης ἄνωθεν ἡμῖν ἐπιχυρωθείσης 
τῆς χάριτος, ἀναγχαῖον ἂν εἴη πρῶτον τῆς δωρεᾶς 
νοῆσαι τὸ μέγεθος, ὥστε xav ἀξίαν εὐχαριστῆσαι τῷ 
τὰ τηλικαῦτα δωρησαμένῳ Θεῷ. "Ἔπειτα δὲ τοιούτους 
ἑαυτοὺς διὰ τοῦ βίου δεῖξαι, οἷον ἐπιζητεῖ ἡ τοῦ με- 
γάλου τούτου ὀνόματος δύναμις. Τὸ μὲν οὖν μέγεθος 
τῆς δωρεᾶς, ἧς διὰ τοῦ συνονομασθῆναι τῷ Δεσπότῃ 
τῆς ζωῆς ἡμῶν ἠξιώθημεν, οὕτως ἂν γένοιτο δῆλον 
ἡμῖν, εἰ αὐτὸ τὸ σημαινόμενον τοῦ κατὰ τὸν Χριστὸν 
ὀνόματος ἐπιγνοίημεν, ὥστε συνεῖναι, ὅταν διὰ ταύ- 
τὴς τῆς φωνῆς τὸν τοῦ παντὸς Κύριον ἐν ταῖς εὐχαῖς 


προσχαλώμεθα, ποίαν ταῖς ψυχαῖς ἡμῶν ἀναλαμ.- 


E 


θάνομεν ἔννοιαν, ἣ τί διὰ τοῦ ὀνόματος τούτου χα- 
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τανοοῦντες, εὐσεθῶς αὐτὸν ἐπικαλεῖσθαι πιστεύομεν. ἃ ipso nomine ut magistro οὐ duce ad bene beate- 


Ἐπειδὰν δὲ 
οἵους προσήχει ἡμᾶς διὰ τῆς περὶ τὸν βίον σπουδῆς 
ἐπιδειχθῆναι, σαφῶς μαθησόμεθα, διδασχάλῳ χαὶ 
ὁδηγῷ πρὸς τὸν βίον τῷ ὀνόματι χρώμενοι. Οὐχοῦν 
τὸν ἅγιον Παῦλον πρὸς τὰ δύο ταῦτα χαθηγεμόνα 


τοῦτο νοήσωμεν, τότε δι᾽ ἀχολούθου, xal 


ποιούμενοι, ἀσφαλεστάτην ἕξομεν ὁδηγίαν πρὸς τὴν 
τῶν ζητουμένων σαφήνειαν. Οὗτος γὰρ μάλιστα 
πάντων ἀχριθῶς, xai τί ἐστιν ὁ Χριστὸς χατενόησε, 
xài οἷον εἶναι χρὴ τὸν ἐπονομαζόμενον αὐτῷ, δι᾽ ὧν 
ἐποίησεν, ὑφηγήσατο" οὔτως ἐναργῶς αὐτὸν μιμη- 
σάμενος, ὡς ἐν ἑαυτῷ δεῖξαι τὸν ἑαυτοῦ Δεσπότην 
μεμορφωμένον, διὰ τῆς ἀχριθεστάτης μιμήσεως, 
μεταθληθέντος τοῦ τῆς ψυχῆς αὐτοῦ εἴδους πρὺς τὸ 
πρωτότυπον, ὡς μηχέτι Παῦλον εἶναι δοχεῖν τὸν ζῶντά 
τε χαὶ φθεγγόμενον, ἀλλ᾽ αὐτὸν τὸν Χριστὸν ἐν αὐτῷ 
ζῇν χαθώς φησιν ὁ χαλὸς τῶν ἰδίων ἀγαθῶν ἐπαι- 
σθόμενος, ὅτι « Εἰ δοχιμὴν ζητεῖ 


τε τοῦ ἐν ἐμοὶ λα- 
λοῦντος Χριστοῦ. » Ka, ὅτι « Ζῶ δὲ ἐγὼ οὐχ ἔτι, ζῇ 


δὲ ἐν ἐμοὶ 


Οὗτος οὖν τοῦ χατὰ Χριστὸν ὀνομάζοντος ἐγνώρι- 
σεν ἡμῖν τὸ σημαινόμενον, εἰπὼν, ὅτι Χριστός 
ἔστι Θεοῦ δύναμις χαὶ Θεοῦ σοφία, ἀλλὰ χαὶ εἰρήνην 
αὐτὸν ἐχάλεσε, χαὶ φῦ 
ἁγιασμόν τε χαὶ 


0g ἀπρόσιτον, Ev 


Pc vn uid ἀρχιερέα τε μέγαν, 


x 


-— m 5 
xai Πάσχα, ἱλαστήριον ψυχῶν, ἀπαύγασμα δόξης, 
χαραχτῆρα ὑποστάσεως, xal ποιητὴν αἰώνων, βρῶμα 
πνευματιχὸν χαὶ πόμα, χαὶ πέτραν, 


μέλιον πίστεως, χαὶ γωνίας κεφαλὴν, καὶ Θεοῦ τοῦ 


χαὶ ὕδωρ, θε- 
ἀοράτου εἰχόνα, xai μέγαν Θεὸν, χεφαλῆν τε τοῦ 
τῆς Ἐχχλησίας σώματος, καὶ τῆς χαινῆς χτίσεως 

πρωτότοχον, χαὶ ἀπαρχὴν τῶν χεχοιμημένων, πρω- 
ἀδελ- 
ἀνθρώπων, χαὶ Υἱὸν 


πότοχον Ex νεχρῶν, xat πρωτότοχον ἐν πολλοῖς 
φοῖς, χαὶ μεσίτην Θεοῦ xal à 
μονογενῆ δόξῃ xax τιμῇ ἐστεφανωμένον, χαὶ Κύριον 
τῆς δόξης, χαὶ ἀρχὴν τῶν ὄντων (οὕτως εἰπὼν περὶ 
αὐτοῦ" Ὅς ἐστιν ἀρχὴ), βασιλέα τε διχαιοσύνης 
πρὸς τούτοις, βασιλέα εἰρήνης, χαὶ βασιλέα 
ἁπάντων, ἀπερίγραπτον ἔχοντα τῆς βασιλείας τὸ 
χράτος. Καὶ ἄλλα τοιαῦτα 


τῶν 


πολλὰ, ὧν οὐχ ἔστι τὸ 
πλῆθος ῥᾳδίως ἐξαριθμήσασθαι - ἅπερ πάντα συν- 

τεθέντα πρὸς ἄλληλα, τῆς ἑχάστου τῶν ἐπωνύμων 
διανοίας, τὸ παρ᾽ ἑαυτῆς εἰς ἔνδειξιν τοῦ σημαινο- 
μένου συνεισφερούσης, ἔμφασίν τινα τῆς σημασίας 
«00 xavà Χριστὸν ὀνόματος ἣμῖν ἐμποιεῖ, ὅσον 
χωροῦμεν τῇ Ψυχῇ χατανοῆσαι, τοσοῦτον τὰ τῆς 
ἀφράστου μεγαλειότητος ἡμῖν ἐνδειχνύμενα. Ἐπειδὴ 
τοῖνυν πάσης ἀξίας τε χαὶ ἐξουσίας χαὶ δυναστείας 
χειταν τὸ τῆς βασιλείας ἀξίωμα, τῇ δὲ τοῦ Xpt- 
στοῦ προσηγορίᾳ χυρίως χαὶ πρώτως τὸ βαδιλ τὸν 
διασημαίνεται χράτος (προηγεῖτο γὰρ, χαθὼς ἐν 
ταῖς ἱστορίαις ἐμάθομεν, τῆς βασιλείας ἡ χρίσις), 
τῇ δὲ ga πᾶσα ἣ τῶν λοιπῶν ἐμπεριέχεται δύ- 
99 χάριν ὁ τὰ περι exóysva χατανοήσας, 
χὴν τῶν χατὰ μέρος συγχατενόησε 


ἧς ἐνδειχτιχὼν 


boss 4s τιν. Οὐχοῦν ἐπέιδὴ 


t Jj Cor. xim, 9. ? Galat. i1, 20. 


oixst ὁ Θεὺς;’ 


D qui verbis esplicari. nequit, 


que vivendum utentes, quie nobis vite studia. se- 
quenda sint, facile cognoscemus. Ad hire autem 
duo quie investigamus pereipienda tutissimum adi- 
tum habebimus, si nobis D. Paulum itineris ducem 
propósuerimus. Ilic enim maxime omnium exqui- 
site, et qui Ghristus sit novit, et qualem esse 
oporteat, qui ab eo nomen accepit, ex iis quie 
gessit ipse, declaravit : nam adeo accurate illuin 
imitatus est, ut in se Dominum ipsum expressum 
ostenderit, quippe qui diligentissima | imitatione 
formam animi sui ita. transtulit in ipsum exem- 
plar, ut non amplius, qui loquebatur, Paulus, sed 
Christus esse videretur, quemadmodum ipsemet 
dieit, qui. propria bona pulchre sentiebat : « Quo- 
niam experimentum, » inquit !, « quieritis ejus qui 
in me loquitur Christus. » Et, « Vivo ego jam 
non ego, vivit autem in me Christus ?. » 


Hie igitur nobis et quam vim nomen hoc Chri- 
stus habeat patefecit, cum diceret Christum esse 
Dei virtutem et. Dei sapientiam, eumque et. pacent 
ipsum nominaret et. lucem inaccessibilem, in qua 
Deus inhabitat, expiationem, et redemptionem, et 
sacerdotem magnum, et Pascha, et propitiationem 
animarum, splendorem glori:z et figuram substantie, 
et effectorem seculorum, cibum ac potum spiritua- 
lem, petram el aquam, fundamentum fidei, et anguli 
caput, et Dei invisibilis imaginem, et magnum Deum, 
caput corporis Eeclesiz, et novi creature primogeni- 
tum, et primitias eorum qui dormierunt, et primoge- 
nitum ex mortuis, et primogenitum in multis fratri- 
bus, et mediatorem Dei et hominum, et Filium unige- 
nitum gloria et. honore coronatum, et Dominum 
glorise, et rerum principium, et regem justilie, ad 
hoe et vegem pacis, et regem omnium, imperium 
regni nullis terminis circumsceriptum obtinenten. 
Mis et aliis id genus. nominibus eum appellavit, 
quie tam multa sunt ut. pre multitudine haud fa- 
cile numero comprehendi possint. Qu» quidem 
omnia si inter se componantur, et singulorum col- 
ligantur significationes, mirabilem liujus 
nominis Christi vim aperient, et majestatis illius 
tantum. ostendent, 
quantum animis et cogitatione capere valuerimus. 
Verum, quoniam omni dignitati, et potentiz, ΟἹ 
principatui regia przcellit amplitudo, Christi au- 
tem nomine regium significatur imperium (nam ul 
ex historiarum libris didicimus, prius unguntur, 
qui futuri. sunt reges), regno aulem omnis reli- 
quorum nominum vis continetur; co fit ut qui e3 
quie comprehenduntur cognoscit, simul etiam illa 
compleetentem intelligat potestatem. Hoc autem 
regnum est, quod. quidem regnum Christi appel- 
latione indicatur. Quamobrem cum omnium maxi- 
mum et divinissimum, et primum nomen Domini 


nobis 
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nostri bonitas nobis impertiverit, ut Christi cogno- A τοῦ μεγίστου τε xai θειοτάτου xal πρώτου τῶν Óvo- 


mine decorati appellemur Christiani, necesse est 
ut omnia nomina, qua vocem hane interpretantur, 
in nobis item  conspiciantur expressa, ne falso 
vocati Christiani videamur, sed ex vita testimo- 
nium habeamus. Neque enim ex appellatione res 
fiunt, sed earum subjecta: natura, quicunque tan- 
dem illa sit, apti nominis signifieatione declaratur. 
Exempli gratia, si avbori, aut petrie hominis vo- 
cabulum tribuamus, ideone planta, aut. lapis crit 
homo? Minime vero; sed oportet ut homo sit 
prius, deinde congrua ipsius. naturw. appellatione 
nominetur : ae ne. illis quidem, quie similitudinem 
aliquam. habent inter se, idem proprie 
convenit, uL si. quis statuam hominem diest, aut 
equum, illius imaginem, sed ut aliquid proprie et 
veré nuncupetur, germanam omnino appellatio- 
nem natura demonstrabit. Si quid autem ars in 


nomen 


re, aub marmore, aut alio ejusmodi subjecto 
imitabitur, id ipsius materie nomen obtinebit. 

ἂν οὖσα τύχῃ, τοῦτο χαὶ ὀνομάζεται, χαλχὸς, T, λίθος, 
πρὸς τὸ δοχοῦν σχηματίσασα, 

Quapropter qui se nominant Christianos, id prius 
oportet ut sint, quod exigit ipsum nomen, deinde 
eam sibi appellationem aecommodent. Ac quemad- 
modum si quis verum hominem ab homine scul- 
pto velit sejungere, ex utriusque proprietatibus id 
faciet, alterum asserens animal rationale atque 
judieio praditum, alterum. vero materiam inani- 
matam, qu:e imitatione formam induerit : sie etiam 
vere Christianum hominem ab eo qui Christiani 
lantum speciem habet, ex propria utriusque forma 
distinguenmus. Veri Christiani formam exprimunt 
illa omnia, qu: de Christo commemoravimus. Ex 
quibus ea, quie capere possumus, imitamur : quie 
vero in naturam nostram ad imitandum non ca- 
dunt, ea veneramur et colimus. Quamobrem, ut 
aliquis sit perfectus homo Dei, ut inquit Aposto- 
lus?, nullo modo per malitiam perfectionem. im- 
minueus, oporlet, uL omnia nomina, qua Christi 
significationem explicant, in ejus vita partim imi- 
talione, partim. veneratione colluceant. Quemad- 
modum enim qui commentitia fabularum monstra 
vel oratione vel pictura confingunt, bucephalos 
quosdam, aut bippocentauros, aut anguipedes, aut 
quidpiam aliud ex diversis generibus componentes, 
non ad exemplar nature dirigunt. imitationem, 
sed perversa illa inventione naturam pr:etereuntes, 
non hominem, sed aliud quiddam effingunt ; quippe 
qui ex eo quod videtur, id formant quod non est, 
cujus licet aliqua. pars cuipiam humani corporis 
parti similis videatur, nemo tamen id quod ab- 
surda illa compositione conflatum est, hominem 
dieat : eodem pacto haud. recte perfectus Christia- 
ras appellbitur, qui vel a ratione abhorrens 
«aput. obtineat, id est ipsum universi corporis ea- 
pat, quod Verbum est, fide non habeat, quamvis 


* Hr Timoth, iir, 17. 


p 


μάτων γέγονε παρὰ τοῦ ἀγαθοῦ Δεσπότου ἡμῖν xot- 
νωνία, ὥστε τοὺς τῇ ἐπωνυμίᾳ τοῦ Χριστοῦ τιμη- 
θέντας Χριστιανοὺς ὀνομάζεσθαι " ἀναγχαῖον ἂν εἴη, 
πάντα τὰ ἑρμηνευτιχὰ τῆς τοιαύτης φωνῆς ὀνόματα 
xai ἐν ἡμῖν χαθορᾶσθαι, ὡς μὴ ψευδώνυμον. ἐφ᾽ 
ἡμῖν εἶναι τὴν χλῆσιν, ἀλλ᾽ Ex. τοῦ βίου τὴν bopcur 
ρἷαν ἔχειν. Οὐ γὰρ &x τοῦ χαλεῖσθαξ τι τὸ εἶναι γίνε- 
(AA ἡ ὑποχειμένη φύσις, οἵα 0' ἂν οὖσα τύχῃ, 


ται: 

διὰ τῆ: προσφυοῦς τοῦ ὀνόματος συμασίας γνωρί- 
ζεται. Οἷόν τι λέγω" Εἰ δένδρῳ τις ἣ πέτρᾳ προσ- 
ηγορίαν ἀνθρώπου χαρίσαιτο, ἄρα ἄνθρωπος. ἔσται 
διὰ τὴν χλῆσιν, ἣ τὸ φυτὸν, ἣ ὁ: λίθος ; Οὐχ ἔστι 
ταῦτα * ἀλλὰ χρὴ πρῶτον εἶναι ἄνθρωπον, εἶθ᾽ οὕτως 
ὀνομασθῆνα: τῇ προσηγορίᾳ τῆς φύσεως. Οὐδὲ 1&2 
Y τῶν ὁμοιωμάτων αἱ χλήσεις ἔχουσι τὸ χύριον, 
ἄνθρωπον λέγει τὸν ἀνδριάντα, ἣ ἵππον. 


ὡς εἴ τις τς 
τὸ μίμημα - ἀλλ᾽ εἰ μέλλοι τι χυρίως xol ἀψευδῶς 
ἘῈ Ἐπ τς BEER ες ἢ 
ὀνομάζεσθαι, ἀληθῆ δείξει πάντως τὴν προσηγορίαν 
ἣ φύσις. 'H δὲ ἀναδεξαμένη τὴν μίμησιν ὕλη, ὅπερ. 
-Ξ [ ^T t ie E: Uu y: το 
τι τοιοῦτον ἕτερον, ᾧ ἐπέθαλεν ἢ τέχνη τὸ εἶδος 
* - d - δία 
Οὐχοῦν τοὺς ἀπὸ τοῦ Χριστοῦ ἑαυτοὺς ὀνομάζον- 


τας, πρῶτον γενέσθαι χρὴ ὅπερ τὸ ὄνομα βούλεται, 
εἶθ᾽ οὕτως ἑαυτοῖς ἐφαρμόσαι τὴν χλῆσιν. Καὶ ὥσπερ 
εἴ τις διαχρίνοι ἀπὸ τοῦ ὄντος ἀνθρώπου τὸν ὁμωνύ- 
pos ἐπὶ τῆς εἰχόνος λεγόμενον, ἐχ τῶν ἰδιωμάτων 
ποιήσεται τὴν διάχρισιν (τὸ μὲν γὰρ ζῶον λογιχὸν’ 
διανοητιχὸν ὀνομάσει, τὸ δὲ ἕτερον ὕλην ἄψυχον διὰ 
μιμήσεως ὑπελθοῦσαν τὸ εἶδος)" οὕτω xol τὸν: Χρι- 
στιανὸν, τόν τε ἀληθῶς ὄντα xal τὸν δοχοῦντα, διὰ 
τῶν ἐπιφαινομένων τοῖς χαραχτῆρσιν ἰδιωμάτων 
ἐπιγνωσόμεθα. Χαραχτῆρες δὲ τοῦ ὄντως Χριστιανοῦ 
πάντα χὰἀχεῖνά ἐστιν, ὅσα περὶ τὸν Χριστὸν ἐνοῆσαμεν. 
"Qv ὅσα μὲν χωροῦμεν, μιμούμεθα " ὅσα δὲ οὐ χωρεῖ 
ἡ φύσις πρὸς μίμησιν, σεθόμεθά τε xat προσχυνοῦ- 
μεν. Οὐχοῦν πάντα τὰ ἑρμηνευτιχὰ τῆς τοῦ Χρίρποῦ 
σημασίας ὀνόματα ἐπιλάμπειν χρὴ τῷ Χριστιανῷ 
βίῳ, τὰ μὲν διὰ μιμήσεως, τὰ δὲ διὰ προσχυνήσεως, 


ct a 
εἰ μέλλοι ἄρτιος εἶναι ὁ τοῦ Θεοῦ ἄνθρωπος, καθώς 


φησιν ὁ ᾿Απόστολος, μηδαμοῦ διὰ τῆς χαχίας ἀχρω- 
τηριάζων τὴν ἀρτιότητα. “Ὥσπερ γὰρ οἱ τὰς μυθικὰς 
τερατείας ἣ διὰ τῶν λόγων ἣ διὰ τῆς γραφιχῆς πλάσ- 
σοντες τέχνης, βουχεφάλους τινὰς, ἣ ἱπποχενταύ- 
ρους, ἣ δραχοντόποδας, ἣ ἄλλο τι τοιοῦτον ἐξ ἑτερο- 
γενῶν συντιθέντες, οὐ πρὸς τὸ τῆς φύσεως ἀρχέτυπον 
τὴν μίμησιν ἄγουσιν, ἀλλὰ διὰ τῆς παραλόγου. ταύ- 
τῆς ἐπινοίας τὴν φύσιν ἐμφαίνοντες, ἄλλο τι πλάασ- 
σουσι, xal οὐχ ἄνθρωπον., σχηματίζοντες πρὸς τὸ 
δοχοῦν τὸ ἀνύπαρχτον: xal οὐχ ἄν τις ἄνθρωπον 
εἴποι τὸ πεπλασμένον διὰ τῆς ἀλλοχότου ταύτης 
συνθέσεως, χἂν μέρει τινὶ τοῦ ἀνθρωπίνου σώματος 
προσεοιχὸς τύχῃ τὸ μέρος τοῦ πλάσματος * οὕτως 
οὐδ᾽ ἂν Χριστιανὸς ἀχριθῶς ὀνομασθείη ὁ τὴν χε- 
φαλὴν ἄλογον ἕχων, τουτέστιν, ὁ τὴν τοῦ παντὸς "χε- 
φαλὴν, ἥτις ὁ Λόγος ἐστὶν, ἐν τῇ πίστει μὴ ἔχων, 
χὰν ἐν τοῖς ἄλλοις ἄρτιος fj, ἣ ὁ τῇ χεφαλῇ τῆς πί- 
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seo μὴ κατάλληλον ἐνδειχνύμενος τῆς πολιτείας τὸ A cxteris partibus absolutus sit, vel eo capite praedi- 


σῶμα, ἣ δραχόντων θυμοῖς cup quópevoz , xal xa" 
h E τὰ 3. 


ὁμοιότητα τῶν ἑρπετῶν τούτων ἐχθηριούμενος, ἣ τὸ 
θηλυμανὲς τῶν ἵππων τῷ ἀνθρωπίνῳ χαραχτῆρι συμ- 
θάλλων, χαὶ διφυῆς τις ἱπποχένταυρος Ex λογικοῦ τε 
χαὶ ἀλόγου γινόμενος. 'Τοιούτους δὲ πολλοὺς ἔστιν ἰδεῖν 
ἐν μόσχου χεφαλῇ, τουτέστιν ἐν τῷ τῆς εἰδωλολατρείας 
δόγματι, τὸν εὐσχήμονα χατορθοῦντας βίον (οἷον τὸν 
Μινώταυρον γράφουσιν), οἱ ἐν Χριστιανῷ προσώπῳ 
θηριωδῶς ὑφαρμόζοντες τῷ βίῳ τὸ σῶμα, οἵους τοὺς 
χενταύρους ἣ τοὺς δραχοντόποδας πλάττουσιν. Ὡς 


E 


ἂν τοίνυν, καθάπερ ἐπὶ 


σώματος ἀνθρώπου, ὁ 
Χριστιανὸς γνωρίζοιτο, πάντων προσήχει τῶν κατὰ 
τὸν Χριστὸν νοουμένων ἀγαθῶν τὸν πιστὸν ἐνσημαί- 
νεσθαι τῷ βίῳ τοὺς χαραχτῆρας. Τὸ γὰρ ἕν τινι μὲν 
εἶναι τοιοῦτον οἷον τὸ ὄνομα βούλεται, ἐν ἑτέροις δὲ 
πρὸς τὰ ἐναντία ῥέπειν, οὐδὲν ἕτερόν ἐστιν, ἣ εἰς 
πολεμίου τάξιν αὐτὸν πρὸς ἑαυτὸν διατέμνεσθαι, δι᾽ 
ἀρετῆς χαὶ χαχίας ἐν ἑαυτῷ στασιάζοντα, ἄσπονδον 
αὑτὸν αὑτῷ xa ἀσύμθατον τῷ βίῳ γινόμενον. « Τίς 
γὰρ χοινωνία φωτὶ πρὸς oxóvog; » φησὶν ὁ ᾿Από- 
στόλος. & 
tui vicem obtinens in teipsum dividaris, quod cam 
nulla ratione tibi ipse in vita placari conciliarique 
ut inquit Apostolus *. 

Ἐπεὶ οὖν ἄμιχτος τῷ φωτὶ xal ἀμεσίτευτός ἔστιν 
ἡ ἐναντίωσις * ὁ ἀμφοτέρων ἐχόμενος, χαὶ μὴ θάτε- 
ρον αὑτῶν μεθιεὶς, τῇ τῶν ἀντιστοιχούντων ἀλλήλοις 
ξναντιότητι xal αὐτὸς χατ᾽ ἀνάγχην συνδιασχίζεται, 
φῶς χατὰ ταὐτὸν χαὶ σχότος ἐν τῷ συμμίχτω βίῳ 
γινόμενος " τῆς μὲν πίστεως τὸν φωτισμὸν ἐνιείσης, 
τοῦ 6E σχοτεινοῦ βίου τὴν £x τοῦ λόγου λαμπηδόνα 
καταμελαίνοντος. Ἐπεὶ οὖν ἄμιχτός ἐστι xai ἀσύμ.- 
θατος τῷ φωτὶ πρὸς τὸ σχότος f| χοινωνία, ὁ ἑχα- 
πέρου τῶν ἐναντίων περιεχόμενος, αὐτὸς ἑαυτῷ πο- 
λέμιος γίνεται, διχῇ μερισθεὶς πρὸς ἀρετὴν χαὶ 
χαχίαν, χαὶ ἑαυτῷ πρὸς ἀντίπαλον τάξιν ἀντιχαθιστά- 
ϑψένος. “Ὥσπερ δὲ οὐχ ἔστιν ἐν δύο πολεμίοις ἀμφοτέ- 
ρους νιχητὰς χατ᾽ ἀλλήλων γενέσθαι (ἣ γὰρ τοῦ ἑνὸς 
νίχη θάνατον τοῦ ἀντιχειμένου πάντως ἐργάζεται), 
οὕτω xal ἐπὶ ταύτης τῆς ἐμφυλίου μάχης, τῆς διὰ 
τοῦ συμμίχτου βίου συνισταμένης, οὔ πως ἔστι νιχῆ- 
σαι τὴν χρείττονα παράταξιν, μὴ πανωλεθρίᾳ τῆς 
ἄλλης διαφθαρείσης. Πῶς γὰρ ὁ τῆς εὐσεθείας στρα- 
τὸς χρείττων τῆς χαχίας γενήσεται, τῆς πονηρᾶς 
φάλαγγος τῶν ἐναντίων ἀντιθαινούσης ; ἀλλ᾽ εἰ μέλ- 
λοι νιχᾷν τὸ κρεῖττον, φονευθήσεται πάντως τὸ ἀν- 
τυκείμενον. Καὶ οὕτως ἣ ἀρετὴ χατὰ τῆς χαχίας 
ἕξει τὰ νιχητήρια, ὅταν πᾶν τὸ πολέμιον αὐτῇ διὰ 
τῆς τῶν λογισμῶν συμμαχίας μεταχωρήσῃ πρὸς τὸ 
ἀνύπαρχτον. Καὶ τότε πληροῦται τὸ ἐκ προσώπου 
«00 Θεοῦ διὰ τῆς προφητείας λεγόμενον, ὅτι « Ἐγὼ 
ἀποχτενῶ, χαὶ ζῆν ποιήσω. » Οὐ γὰρ ἔστιν ἄλλως 
τὸ ἐν ἐμοὶ ἀγαθὸν ζῆσαι, μὴ τῷ θανάτῳ πολεμίου 
ζωοποιούμενον. Ἕως δ᾽ ἂν τῶν δύο περιεχώμεθα, 
ἑκατέρᾳ χειρὶ τῶν ἐναντίων ἁπτόμενοι, ἀδύνατον 
χατὰ ταὐτὸν τῶν ἀμφοτέρων ἔχειν τὴν μετουσίαν. 


* ]l Cor. vi, 14. 


5 Deut. xxxi, 59. 


tus reliquas corporis partes aut capiti aut inter se 
minime convenientes possideat, hoe est vivendi 
rationem a fide alienam instituat, cum et. draco- 
num furiis imbutus ira excandescat, atque instar 
liorum serpentium humi repat, et equinam rabiem 
apponens humano forme feminarum amoribus in- 
saniat, et. ex duplici natura, humana videlicet et 
ferina, veluti hippocentaurus coalescat. Ejusmodi 
autem hominum genera passim licet inlueri, qui 
vel in vituli capite, in idololatrie videlicet. disci- 
plina, decore vitam ofliciis excultam agunt (qualem 
simulant esse minotaurum), vel Christian: persone 
belluz:e corpus, id est flagitiosum vivenci genus 
adjiciunt, quales hippocentauros, aul anguipedes 


B fingunt, Consentaneum 3gitur est ut, quemadmo- 


dum in corpore humano singule partes conve- 
niunt, sic tota Christiani vita omnibus, qua in 
Christo ex fide considerantur, bonis insigniatur. 
Nam si una quidem ex parte talis sis qualem Chri- 
stianum requirit nomen, ex altera vero in contra- 
rium declines, nihil aliud faeias, quam si hostis 


seditionem in te per virtutem et vitium concites, ut 
possis. « Etenim quz societas luci ad 


lenebras ? » 


Cum igitur luci adeo contrari: sint tenebrze. ut 
nullo modo commisceri nulloque medio conjungi 
possint : qui in utrisque versatur, nec alterutram 
negligit partem , illis inter se contrariis pugnanti- 
bus, ipse quoque necessario scinditur, siquidem 
eodem tempore in ea permistus confusione et lux 
et tenebrz efficitur, cum et fides lucem immittat , 
et vie malitia rationis splendori tenebras olffun- 
dat. Quoniam igitur nulla inter lucem et tenebras 
amicitia , nulla potest esse conjunctio , qui utrum- 
que contrarium suscipit, ipse sibi hostis evadit , 
cum ad virtutem et vitium ut duas in partes divi- 
sus inclinet, et more hostili tanquam instructa 
acie se ipsum oppugnet. Ac quemadinodum illi, 
qui capitali odio dissidentes dimicant, utrique vi- 
etores esse nequeunt ; unius enim victoria alteri 
victo prorsus inleritum affert: sic in domestico 
intestinoque dissidio, quod ex vite permistione 
nascitur, pars melior sine alterius internecione 
vietrix esse non potest. Qui enim fiet ut pietatis 
exercitus superior sit, vitiorum multitudine veluti 
phalange hostium contra pugnante, nisi hae uti 
debilior a pr:sstantiore penitus deleatur ? Tunc au- 
tem virtus de malitia victa triuniphabit, cum ratio- 
nis auxiliis superati omnes tibi cedent adversarii ; 
tune implebitur id quod ex persona Dei in prophe- 
tia dictum est, « Ego occidam et vivere faciam ?. » 
Nullo enim pacto id quod in nobis est bonum po- 
test vivere , nisi ex adversarii morte vita illi coin- 
paretur. Quandiu autem duobus inhzremus, alter- 
utra manu contraria complectentes, fieri nequit 
ut utrumque cousequamur. Quantum enim ex una 
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parte maliti:e capimus, tantum ex altera virtutis A Τοῦ yàp περιδραξαμένου τῆς χαχγᾶς, 3| ἀρετὴ τῆς 


amittimus. Sed, ut eo unde digressa est, rever- 
tatur oratio, unà est ad puram divinamque vitam , 
virtutem amantibus via,ut cognoscant quid Christi 
vocabulum significet , eique vivendi rationem ex vi 
sanctorum nominum virtute expolitam οἱ concin- 
nam aeeommodent. Quicunque igitur verba ex 
sancta Pauli doetrina Christi significationem expli- 
cantia orationis initio recensuimus , ea si nobis ita 
proponamus, ut partim , quemadmodum diximus, 
imitemur, partim colamus, tutissimum nobis ad 
bene beateque vivendum aditum muniemus. A pri- 
mis igitur, eum servantes ordinem , quem series eo- 
rum, qui jam enumeravimus, suggerit, incipiamus: 
Christus Dei virtus et sapientia *. Ex his discimus 


ea quie divinitati conveniunt, ex quibus Christi no- B 


men nobis venerandum efficitur. Etenim quia res 
omnes, qu:e vel sensu percipiuntur, vel sensus su- 
perant cognitionem , per ipsum elffect:e sunt, et in 
ipso consistunt, necessario ad definiendam nominis 
ilius, qui cuncta procreavit, significationem, sa- 
pientia et virtus conjunguntur. Nam ex duabus his 
vocibus ita copulatis id intelligimus ; neque enim 
essent h:ee magna et qui nulla ratione explicari 
possunt creaturarum miracula, nisi et sapientia 
eorum procreationem excogitasset , et virtus , quie 
per sapientiam excogitata fuerant, confecisset ; 
per virtutem enim ipsius sapientiw cogitationes 
opera sunt. 


λαδῆς ἐξωλίσθησεν. Οὐχοῦν πάλιν τὸν ἐξ ἀρχῆς 
ἀναλάθωμεν λόγον, ὅτι μία πρὸς τὴν χαθαράν τε χαὶ 
θείαν ζωήν ἐστι τοῖς φιλαρέτοις ὁδὸς, γνῶναι τί ση- 
μαίνει τοῦ Χριστοῦ τὸ ὄνομα, ᾧ χρὴ xo τὸν ἡμέ- 
τερον συμμορφωθῆναι βίον, διὰ τῆς τῶν λοιπῶν ὀνο- 
μάτων ἐμφάσεως εἰς ἀρετὴν ῥυθμιζόμενον. “Ὅσα 
τοίνυν ἐν τοῖς προοιμίοις τοῦ λόγου ῥήματά τε χαὶ 
ὀνόματα παρὰ τῆς ἁγίας τοῦ Παύλου φωνῆς ἑρμη- 
γευτιχὰ τῆς τοῦ Χριστοῦ σημασίας συνελεξάμεθα, 
ταῦτα προθέντες εἰς τὴν προχειμένην ἡμῖν σπου- 
δὴν, ἀσφαλεστάτην ὁδηγίαν εἰς τὸν βίον τὸν xax ἀρε- 
τὴν ποιησόμεθα, τὰ μὲν μιμούμενοι, χαθὼς ἐν τοῖς 
φθάσασιν εἴρηται, τὰ δὲ προσχυνοῦντες xal σεδαζό- 
μένοι. Γενέσθω δὲ ἡμῖν τάξις τῶν εἰρημένων ἡ ἀπ- 
αρίθμησις. Οὐκοῦν ἀπὸ τῶν πρώτων ἀρξόμεθα: Χρι- 
στὺς, φησὶ, Θεοῦ δύναμις χαὶ Θεοῦ σοφία. Διὰ τούτων 
πρῶτον μὲν τὰς θεοπρεπεῖς ἐννοίας διὰ τῆς τοῦ 
Χριοτοῦ προσηγορίας μανθάνομεν, δι’ ὧν σεδάσμιον 
ἡμῖν τὸ ὄνομα γίνεται. Ἐπειδὴ γὰρ πᾶσα ἣ χτίσις, 
ὅση τε τῇ αἰσθήσει γινώσχεται, xal ἡ τῆς αἰσθητιχῆς 
ὑπερχειμένη χατανοήσεως, δι᾽ αὐτοῦ γέγονε, χαὶ ἐν 
αὐτῷ συνέστηχεν, ἀναγχαίως πρὸς τὸν ὁρισμὸν τῆς 
τοῦ Χριστοῦ παρουσίας τοῦ τὰ πάντα ποιήσαντος, ἣ 
σοφία τῇ δυνάμει συμπλέχεται. Τοῦτο νοούντων ἡμῶν 
διὰ τῆς τῶν δύο τούτων φωνῶν συζυγίας, τῆς δυνά- 
μεώς τε λέγω χαὶ τῆς σοφίας, ὅτι οὐχ ἂν ἣν τὰ με- 
γάλα ταῦτα xa ἄφραστα τῆς χτίσεως θαύματα, 
μὴ σοφίας μὲν τὴν γένεσιν αὐτῶν ἐπινοούσης, δυνά- 


μεως δὲ τῇ σοφίᾳ παρομαρτούσης πρὸς τὴν τῶν νοηθέντων τελείωσιν, δι᾽ ἧς ἔργα τὰ νοήματα γίνεται. 


Christi igitur significatio in hanc duplicem vim , C 


sapientiam scilicet. virtutemque , dividitur, ut, 
quando rerum universitatis magnitudinem aspici- 
mus, ex ea immensam Dei virtutem cognoscamus. 
Quando autem consideramus quonam modo ea qui 
nulla fuerant, genita sint, tam multiformi natura 
iu rebus per divinum. Spiritum exsistente , incre- 
dibilem ipsius qui illa excogitarit sapientiam ado- 
remus et suspiciamus , cujus cogitata ipsa sunt fa- 
cta: neque vero ignava erit hzc fides, qua Chri- 
stum esse virtutem et sapientiam credimus, sed ad 
boni dijudicationem nobis erit adjumento. Quod 
enim quis supplicans appellat, id ad seipsum obse- 
crando trahit et ducit; atque interiorem hominem 
virtute :ta corroborat, ut Apostolus ad virtutem 


respiciens dicit: Christus autem est Dei virtus. D 


Et sapiens fit, ut in Proverbiis patet, qui sapien- 
tiam invocat, qu:e omnino Dominus esse intelligi- 
tur 7. Quare ille, qui nomen habet a Christo , qui 
virtus est et sapientia, virtus etiam cum eo appel- 
latur, cum adversus peccatum strenue ac fortiter 
pugnat : dum vero id quod melius est eligit, in 
seipso sapientiam ostendit. Qua quidem sapienti: 
virtutisque conjunctione vita perfecta constituitur 4 
altera enim, qui? recta honestaque sunt, perspi- 
cimus ; altera , que perspecta habemus , exsequi- 
mur et confirmamus. Jam vero Christum esse pa- 


51 Cor. 1, 24. 7 Prov. ui, 2 sqq. 


Μερίζεται τοίνυν χαταλλήλως εἰς διπλῆν ἔμφασιν 
τὸ τοῦ Χριστοῦ σημαινόμενον, εἰς τὴν σοφίαν τε xat 
τὴν δύναμιν, ἵν᾽ ὅταν μὲν πρὸς τὸ μέγεθος τῆς τῶν 
ὄντων συστάσεως ἀποδλέψωμεν, τὴν ἄφραστον αὐτοῦ 
δύναμιν διὰ τῶν χαταλαμδανομένων νοήσωμεν. “Ὅταν 
δὲ λογιζώμεθα ὅτι τὰ μὴ ὄντα παρῆλθεν εἰς γένεσιν, 
τῆς πολυειδοῦς ἐν τοῖς οὖσι φύσεως διὰ θείου νεύ- 
μᾶτος οὐσιωθείσης, τότε τὴν ἀκατάληπτον σοφίαν 
τὸν Χριστὸν πιστεύειν. Ὃ γάρ τις ἐπιχαλεῖται προσ- 
εὐχόμενος, xaY πρὸς ὃ βλέπει τῷ τῆς ψυχῆς ὀφθαλ- 
μῷ, τοῦτο πρὸς ἑαυτὸν διὰ τῆς εὐχῆς ἐπισπᾶται " 
χαὶ οὕτω δυνάμει τε χραταιοῦται πρὸς τὸν ἔσω ἄν- 
θρωπον, χαθώς φησιν ὁ ᾿Απόστολο:, ὁ πρὸς τὴν 
δύναμιν βλέπων (Χριστὸς δέ ἔστιν ἡ δύναμις), καὶ 
σοφὺς γίνεται, χαθὼς ἡ Παροιμία φησὶν, ὁ τὴν σο- 
φίαν ἐπιχαλούμενος, ἥτις πάλιν νοεῖται ὁ Κύριος. 
Οὐχοῦν ὁ τῷ Χριστῷ συνονομαζόμενος, ὅς ἐστι δύνα- 
pig τε χαὶ σοφία, καὶ τῇ δυνάμει συνονομάζεται, 
δυναμωθεὶς χατὰ τῆς ἁμαρτίας, χαὶ τὴν σοφίαν ἐν 
ἑαυτῷ δείξει, τῇ ἐχλογῇ τοῦ βελτίονος. Σοφίας δὲ χαὶ 
δυνάμεως ἐν ἡμῖν δειχνυμένων, τῆς μὲν τὸ χαλὸν 


αἱρουμένης, τῆς δὲ δυνάμεως τὸ νοηθὲν βεθαιούσης, 
χατορθοῦται τοῦ βίου τὸ τέλειον δι᾽ ἀμφοῖν συμπλε- 
χόμενον. Ούτω xal εἰρήνην τὸν Χριστὸν νοήσαντες, 
ἀληθῆ τοῦ Χριστοῦ τὴν χλῆσιν ἐφ᾽ ἑαυτῶν ἐπιδείξο- 
μεν, ἐὰν διὰ τῆς ἐν ἡμῖν εἰρήνης τὸν Χριστὸν τῷ 
βίῳ ἐπιδειξώμεθα, Ἐχεῖνος τὴν ἔχθραν ἀπέχτεινε , 
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χαθώς φησιν ὁ 'Απόστολος. Οὐχοῦν μηδὲ ἡμεῖς ἐν A cem cogitantes, veram Christiani appellationem 


ἑαυτοῖς ταύτην ζωοποιήσωμεν, ἀλλὰ νεχρὰν αὐτὴν ἐν 
τῷ ἡμετέρῳ δείξωμεν βίῳ. Μήποτε τὴν καλῶς ἐπὶ 
σωτηρίᾳ ἡμῶν παρὰ τοῦ Θεοῦ νεχρωθεῖσαν, ἡμεῖς 
tx ὀλέθρῳ τῶν ψυχῶν ἡμῶν, δι᾽ ὀργῆς xot μνησι- 
xaxíag xaÜ' ἑαυτῶν ἀναστήσωμεν, πονηρὰν ἀνάστα- 
σιν τῆς χαλῶς ἀποθανούσης κατεργασάμενοι. ᾿Αλλ᾽ 
εἰ τὸν Χριστὸν ἔχομεν, ὅς ἐστιν ἣ εἰρήνη, χαὶ ἡμεῖς 
ἐν ἑαυτοῖς τὴν ἔχθραν νεχροποιήσωμεν, ἵν᾽ ὅπερ ἐν 
ἐχείνῳ πιστεύομεν, τοῦτο χαὶ ἐν τῷ ἡμετέρῳ χκατορ- 
θώσωμεν βίῳ. Ὡς γὰρ ἐχεῖνος τὸ μεσότοιχον τοῦ 
φραγμοῦ λύσας, τοὺς δύο ἔχτισεν ἐν ἑαντῷ εἰς ἕνα 
χαινὸν ἄνθρωπον, ποιῶν εἰρήνην ᾿ οὕτω xa ἡμεῖς 
εἰς χαταλλαγὰς ἀγάγωμεν οὐ μόνον τοὺς ἔξωθεν ἡμῖν 
προσμαχομένους, ἀλλὰ xa τοὺς ἐν ἡμῖν αὐτοῖς στα- 
σιάζοντας, ἵνα μηχέτι ἡ σὰρξ ἐπιθυμῇ κατὰ τοῦ 
πνεύματος, τὸ δὲ πνεῦμα χατὰ τῆς σαρχός " ἀλλ᾽ 
ὑποταγέντος τοῦ σαρχώδους φρονήματος τῷ θείῳ 
νόμῳ, εἰρηνεύωμεν ἐν ἑαυτοῖς, εἰς ἕνα τὸν χαινόν τε 
χαὶ εἰρηνικὸν ἄνθρωπον ἀναστοιχειωθέντες, xal εἷς 
οἱ δύο γενόμενοι. Εἰρήνης γὰρ ὅρος, ἡ τῶν διεστηχό- 
των ἐστὶν ὁμοφωνία. Ὅταν οὖν ἐξαιρεθῇ τῆς φύσεως 
ἡμῶν ὁ ἐμφύλιος πόλεμος, τότε χαὶ ἡμεῖς, ἐν ἑαυτοῖς 
εἰρηνεύσαντες, εἰρήνη γινόμεθα, ἀληθῆ xaX χυρίαν 
ἐφ᾽ ἡμῶν τοῦ Χριστοῦ τὴν ἐπωνυμίαν ἐπιδειχνύοντες. 
Φῶς δὲ ἀληθινὸν xaX τῷ ψεύδει ἀπρόσιτον νοήσαντες 
τὸν Χριστὸν, τοῦτο μανθάνομεν, ὅτι χρὴ xal τὸν 
ἡμέτερον βίον ταῖς τοῦ ἀληθινοῦ Πατρὸς ἀχτῖσι χατα- 
φωτίζεσθαι. ᾿Αρεταὶ δέ εἰσιν αἱ ἀχτῖνες τοῦ ἡλίου τῆς 
διχαιοσύνης, εἰς φωτισμὸν ἡμῶν ἀποῤῥέουσαι, δι᾿ ὧν 
γίνεται τὸ ἀποθέσθαι τὰ ἔργα τοῦ σχότους, χαὶ ὡς 
ἐν ἡμέρᾳ περιπατεῖν εὐσχημόνως, χαὶ ἀπειπάμενον 
τὰ χρυπτὰ τῆς αἰσχύνης, καὶ πάντα ἐν φωτὶ ποιοῦν- 
τα, χαὶ αὐτὸν φῶς γενέσθαι, ὥστε χαὶ ἄλλοις λάμ- 
πεῖν διὰ τῶν ἔργων, ὅπερ φωτός ἐστιν ἴδιον. Κἂν 
ἁγιασμὸν τὸν Χριστὸν εἶναι νοήσωμεν, τῷ πάσης βε- 
θήλου χαὶ ἀκαθάρτου πράξεως χαὶ ἐννοίας, οὐχὶ ῥή- 
ματι τοῦ ἁγιασμοῦ τὴν δύναμιν ὁμολογοῦντες, ἀλλὰ 
τῷ βίῳ. -- 
nominis vere partieipes ostendemus, quippe qui 
lionis virtulem prz nobis feramus. 
᾿Απολύτρωσιν δὲ εἶναι τὸν Χριστὸν μαθόντες, τὸν 
ἑαυτὸν δόντα λύτρον ὑπὲρ ἡμῶν, τοῦτο διὰ τῆς τοι- 
αὐτὴς φωνῆς παιδευόμεθα, τὸ μαθεῖν ὅτι χαθάπερ 
τιμήν τινα τῆς ἐχάστου ψυχῆς παρασχόμενος ἡμῖν 
τὴν ἀθανασίαν, κτῆμα ἴδιον τοὺς Ex τοῦ θανάτου παρ᾽ 
αὐτοῦ διὰ τῆς ζωῆς ἐξαγορασθέντας ἐποίησεν. El τοί- 
νυν δοῦλοι τοῦ λυτρωταμένου γεγόναμεν, πρὸς τὸν 
χυριεύοντα πάντως ὀψώμεθα, ὡς μηχέτι ἡμᾶς ἑαυ- 
- τοῖς ζῇν, ἀλλὰ τῷ χτησαμένῳ ἡμᾶς διὰ τοῦ τῆς ζωῆς 
ἀνταλλάγματος. Οὐχέτι γὰρ ἑαυτῶν ἐσμεν χύριοι, 
ἀλλ᾽ ὁ ὠνησάμενός ἐστι Κύριος, ἡμεῖς ὃὲ αὐτοῦ τὰ 
τήματα. Οὐχοῦν νόμος ἔσται τῆς ἡμετέρας ζωῆς, 
^5 τοῦ χυριεύοντος θέλημα. Ὥσπερ γὰρ τοῦ θανά- 
τοῦ Χχρατοῦντος ἡμῶν, ὁ τῆς ἁμαρτίας ἐν ἡμῖν νόμος 
ἐπολιτεύετο" οὕτως ἐπειδὴ τῆς ζωῆς χτῆμα γεγό- 


* Ephes. ri, 14. 
1* ] Cor. vi, 20. 


9114. 10 Joan. 1, 9. 


!! Rom. xui, 12, 15. 


ostendemus , si per eam pacem , qu:e in nobis est, 
Christum vita nostra expresserimus. Ille interfecit 
inimicitiam , ut inquit Apostolus *. Ne igitur ean 
in nobis ullo modo reviviscere patiamur, sed plane 
mortuam esse declaremus. Ne przeclare pro salute 
nostra interfectam a Deo, nos in nostrorum per- 
niciem animorum irascentes, et injuriarum remi- 
niscentes excitemus, eam , quz: bene mortua jacet , 
improbe in vitam revocantes. Sed cum habeamus 
Christum , qui est pax, nos item inimicitiam occi- 
damus, ut, quod in ipso credimus, id in nostra 
vita prosequamur. Ut ille enim. medium parietem 
maceriw solvens duos condidit in semetipso in uno 
homine faeiens. pacem *, sic et nos reconciliemus 
non eos tantum qui nos extrinsecus oppugnant, 
sed illos etiam qui in nobis ipsis seditiones com- 
movent, ut ne concupiscat amplius adversus spi- 
ritum caro, et spiritus adversus carnem ; sed pru- 
dentia carnis legi divine subjecta , in unum novum 
et pacificum hominem rezdificali, et ex duobus 
unus effecti in nobis ipsis pacem habeamus. Πα 
enim est pacis definitio, ut dissidentium concordia 
esse dicatur. Quamobrem , quando natur: nostra 
bellum intestinum sublatum est, in nobis pacem 
colentes , pax ellicimur, et veram ac propriam in 
nobis hane Christi appellationem declaramus. At 
Christum esse lucem veram "5, et a mendacio re- 
motissimam considerantes, discimus vitam quoque 
nostram verz lucis radiis illustrari oportere. Solis 
autem justiti: radii sunt ipse virtutes, quz ad nos 
illuminandos emanant , ut abjiciamus opera tene- 
brarum , et tanquam in die honeste ambulemus ', , 
et repudiantes abscondita turpitudinis , atque om- 
nia in luce facientes, ipsi quoque lux evadamus , 
et quod proprium est lucis, aliis per opera splen- 
deamus. Quodsi Christum ut sanctificationem con- 
siderabimus 33, ab improbis et impuris omnibus 
tum factis tum cogitationibus abstinentes, nos ejus 


non verbis, sed vite nostrae. actionibus sanctifica- 


Porro cum redemptionem esse Christum disci- 
mus, qui seipsum uL nos redimeret, pretium de- 


D dit, ea voce intelligimus, eum tanquam mercedem 


cujusque animi, praebendo nobis immortalitatem, 
nos e morte a se per vitam coemptos propriam sibi 
possessionem effecisse **. Quodsi ejus qui nos rede- 
mit effecti sumus, Dominum ita sequamur, omnino 
ut non amplius nobis vivamus, sed illi, qui nos vitze 
su: pretio comparavit !*: non enim amplius nostri 
ipsorum domini sumus, sed ille qui nos coemit 
Dominus est, nos autem ejus dominio mancipati. 
Jllius ergo voluntas nobis prolege vivendi propo- 
sita sit. Ut enim cum mors impotenti dominatu nos 
premeret, peccati lex in nobis omnia adminisia- 
bat, sic, quando vitz:e jam addicti sumus, par πε} 
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que sit, ut ipsius rerum potientis arbitrio guberne- A νᾶμεν, ἀναγχαῖον ἂν εἴη, πρὸς τὴν χρατοῦσαν μεθ- 


mur, ne quaudo ἃ vit:e voluntate per peccatum re- 
cedentes, rursus ad improbum mortis in. animos 
nostros ultro delabamur. lla vero 
cogitatio nos astringet Domino '5, si eum a Paulo 
tum Pascha !'5, tum. sacerdotem. appellatum esse 
audiverimus: pro nobis enim vere. Pascha immo- 
latus est Christus, sacerdos autem sacrificium ob- 
tulit Deo. idem ipse Christus. « Seipsum enim, » 
inquit, « tradidit oblationem et hostiam pro no- 
bis ". » Qui quidem nobis documento sunt, ut 
qui Christum Deo se oblationem et hostiam dedis- 
se, et factum esse Pascha videt, ipse quoque cor- 
pus suum Deo hostiam viventem, sanctam, bene 
placentem exhibeat, rationabile obsequium fa- 
ctus δ: sacrificandi autem modus est, ut ne con- 
formetur huic s:culo, sed transformetur in. reno- 
valionem mentis sus, ut probet. quie sit. voluntas 
Dei bona, et beneplacens, et perfecta !. Neque 
enim in carne, bona Dei voluntas ostendi potest, 
nisi ex spiritus lege sacrificata sit: quandoquidem 
prudentia carnis inimica est Deo, et legi Dei non 
est subjecta ??. Quocirca, nisi prius caro mortifi- 
catis membris, quz» sunt super terram ?', quibus 
obsequimur appetitui, per hostiam viventem sacri- 
ficetur, beneplacens et perfecta Dei voluntas sine 
impedimento non potest in vita credentium. obser- 
vari. Sic etiam dum Christus in proprio sanguine 
propitiatio consideratur, edocemur, ut nos item 
nobis ipsis propitiatio simus, et. membra mortifi- 
cantes animos reddamus immortales. Quando autem 
glorixw splendor et figura substantize Christus dici- 
lur **, his verbis adorandam ejus majestatem 
menle concipimus. Paulus enim divino Spiritu 
afflatus, et. vere doctus a Deo, qui in altitudine 
divitiarum et sapienti: el scienti: Dei divinorum 
mysteriorum arcana el recondita serutalus {π|6-- 
rat ?*, cum ad divinitus sibi ostensos splendores 
earum rerum qu:e indagari investigarique nequeunt 
declarandos lingua imbecillior esset, quatenus 
suam ipsius in mysterio intelligentiam aures exci- 
pientium caperent, significationibus quibusdam 
subindicavit, tantum videlicet loquens, quantum 
cogilationi serviens oratio poterat explicare. 
Nam eum omnia qui in naluram €t potentiam 
humanam cadunt de natura divina cognovisset, 
suprem: jllius essenti:& rationem nullis huma- 
nis cogitationibus capi comprehendique posse 
demonstrat. 


dominatum 


Itemque cum ea qui de ipsa considerantur, pa- 
cem nimirum, virtutem, et vitam, et justitiam, et 
lucem, et veritatem, et id genus alia perseque- 
retur, rationem ipsius omnino posse concipi ne- 
gavit: Deum enim nec visum unquam fuisse, nec 
visum iri. « Quem nullus » inquit, « hominum 


15 Il .Gor:2y, 17; 


16 Jfebr. vir, 11 sqq. 
? Rom. vir, 6. 


31 Coloss. 11, ὃ. 35 Hebr. 1, 5. 
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7 [ Timoth. n, 6; Ephes. v, 2. 
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αρμοσθῆναι ἡμῶν τὴν πολιτείαν, μή ποτε τῆς ζωῆς 
παρατραπέντες θελήματος, πάλιν πρὸς τὸν πονηρὸν 
τῶν ψυχῶν ἡμῶν τύραννον, τὸν θάνατον λέγω, διὰ τῆς 
ἁμαρτίας αὐτομολήσωμεν. Ἢ δὲ αὐτὴ διάνοια. προσ- 
οἰχειώσει ἡμᾶς τῷ Χριστῷ, xày Πάσχα αὑτὸν elvat, 
χὰν ἀρχιερέα, παρὰ τοῦ Παύλου ἀχούσωμεν. ᾿Ετύθη 
γὰρ ὡς ἀληθῶς ὑπὲρ ἡμῶν τὸ Πάσχα Χριστός " ἀλλ᾽ 
ὁ ἱερεὺς, προσάγων τῷ Θεῷ τὴν θυσίαν, οὐχ ἄλλος 
τίς ᾿ αὐτὸν τὸν Χριστόν. « ἙἙαυτὸν γὰρ, » 
φησὶ, « ἀνήνεγχε προσφορὰν xat θυσίαν ὑπὲρ ἡμῶν.» 
Ü 


ἐχεῖνον βλέπων, τὸν ἑαυτὸν προσαγαγόντα προσφορὰν 


χαὶ θυσίαν, Πάσχα γενόμενον, καὶ αὐτὸς ἑαυτὸν παρα- 
στήσει τῷ Θεῷ θυσίαν ζῶσαν, ἁγίαν, εὐάρεστον, λο- 


γικὴ λατρεία γενόμενος " ὁ δὲ τρόπος τῆς ἱερουργίας 
ἐστὶ, τὸ μὴ συσχηματίζεσθαι τῷ αἱῶνι τούτῳ, ἀλλὰ 
μεταμορφοῦσθαι τῇ ἀναχαινώσει τοῦ νοὺς αὐτοῦ, ἐν 
τῷ δοχιμάζειν, τέ τὸ θέλημα τοῦ Θεοῦ τὸ ἀγαθὸν, xat 
εὐάρεστον, χαὶ τέλειον. Οὐ γὰρ ἔστι ζώσης τῆς 
σαρχὸς, χαὶ μὴ χατὰ τὸν πνευματιχὸν ἱερουργηθείσης 
νόμον, τὸ ἀγαθὸν τοῦ Θεοῦ θέλημα ἐν αὐτῇ δειχθῇ- 
ναι" διότι τὸ φρόνημα τῆς σαρχὸς, ἔχθρα εἰς Θεὸν, 
χαὶ τῷ νόμῳ τοῦ Θεοῦ οὐχ ὑποτάσσεται. Οὐδὲ γὰρ 
δύναται, ἕως ἂν ζῇ ἡ σὰρξ, ἧς διὰ τῆς ζωοποιοῦ 
θυσίας ἱερουργηθείσης, διὰ τοῦ νεχρῶσαι τὰ ἐπὶ γῆς 
μέλη, δι’ ὧν ἐνεργεῖται τὰ πάθη, ἀνεμποδίστως τὸ 
εὐάρεστον χαὶ τέλειον θέλημα τοῦ Θεοῦ ἐν τῇ ζωῇ 
αὐτῷ πεπιστευχότων χατορθωθήσεται. Οὕτως χαὶ 
ἱλαστήριον ἐν τῷ ἰδίῳ αἴματι ὁ Χριστὸς νοούμενος, 
διδάσχει τὸν ταῦτα νοήσαντα, αὐτὸν ἕχαστον γενέ- 
σθαι ἑαυτῷ ἱλαστήριον, διὰ τῆς τῶν μελῶν νεχρώ- 
σεως τὴν ψυχὴν ἀφαγνίζοντα. Ὅταν δὲ δόξης ἀπαύ- 
γασμα,, xai χαραχτὴρ ὑποστάσεως ὁ Χριστὸς λέ- 
γῆτα! τῆς προσχυνουμένης αὐτοῦ μεγαλωσύνης διὰ 
τῶν ῥημάτων τούτων τὰς ἐννοίας ἀναλαμθάνομεν. Ὁ 
γὰρ θεόπνευστος ὡς ἀληθῶς xal θεοδίδαχτος Παῦλος, 
ὁ ἐν τῷ βάθει τοῦ πλούτου τῆς σοφίας χαὶ τῆς γνὼ- 
σεως τοῦ Θεοῦ, τὰ ἄδηλα καὶ τὰ χρύφια τῶν θείων 
μυστηρίων διερευνώμενος, τὰς γινομένας αὐτῷ θεό- 
θεν ἑλλάμψεις περὶ τῆς τῶν ἀνεξερευνήτων ve xal 
ἀνεξιχνιάστων κατανοήσεως, ἀτονωτέραν ἔχων τῆς 
διανοίας τὴν γλῶτταν, χαθὼς ἐχώρει ἡ ἀχοὴ τῶν δε- 
χομένων τὴν σύνεσιν αὐτοῦ, τὴν ἐν τῷ μυστηρίῳ, δι᾽ 
αἰνιγμάτων τινῶν ὑπέδειξεν - ὅσον ὑπουργεῖν τῇ δια- 
νοίᾳ δυνατῶς εἶχεν ὁ λόγος, τοσοῦτον φθεγγόμενος. 
Πάντα γὰρ ὅσα χωρεῖ 4 ἀνθρωπίνη δύναμις, χατα- 
νοήσας, ἀνέφιχτόν τε xal ἀνεπίληπτον ἀνθρωπίνοις 
λογισμοῖς τὸν τῆς ὑπερχειμένης οὐσίας προσφέρεται 
λόγον. 

. Διὸ τὰ περὶ αὐτῶν θεωρούμενα λέγων, εἰρήνην, 
xoi δύναμιν, xa ζωὴν, χαὶ διχαιοσύνην, χαὶ φῶς, 
χαὶ ἀλήθειαν, χαὶ τὰ τοιαῦτα tbv περὶ αὐτῆς ἐχεί- 
λόγον, ἄληπτον εἶναι παντελῶς διωρίσατο, εἰπὼν 
μήτε ἑωρᾶσθαί ποτε τὸν Θεὸν, μῆτε 


νης 


“' LES 


« Ὃν εἶδε » γὰρ, φησὶν, « οὐδεὶς, οὐδὲ ἰδεῖν δὶ 
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ται. ν Διὰ τοῦτο ζητῶν, πῶς ὀνομάσει τὸ μὴ δυνά- A vidit, nec potest videre ?**, Idcirco querens. quo- 


μένον λογισμοῖς ληφθῆναι, ὡς οὐχ εὗρεν ἐμφαντιχὸν 
ὄνομα τῆς τῶν ἀχαταλήπτων ἑρμηνείας, δόξαν χαὶ 
ὑπόστασιν ὠνόμασε τὸ ὑπερχείμενον παντὸς ἀγα- 
θοῦ, τὸ μήτε νοούμενον ἀξίως, μήτε φραζόμενον. 
Τὴν μὲν οὖν ὑπερχειμένην τῶν ὄντων οὐσίαν ἀφῖχεν 
ἁκατονόμαστον " τὸ δὲ συναφές τε xal ἀδιάστατον 
τοῦ Υἱοῦ πρὸς τὸν Πατέρα διερμηνεύων, 
ἀορίστῳ τε χαὶ ἀϊδίῳ Πατρὶ ἀορίστως τε 
συνθεωρούμενον, ἀπαύγασμα δόξης χαὶ χαραχτῆρα 
ὑποστάσεως προσαγορεύει. τῷ μὲν ἀπαυγάσματι, 
τὸ συμφυὲς ἐνδειχνύμενος " τῷ ὃὲ χαραχτῆρι, τὸ 
ἱσοστάσιον. Οὔτε γὰρ αὐτῆς πρὸς τὴν ἀπαυγάζουσαν 
φύσιν ἐπινοεῖταί τι μέσον, 
πρὸς τὴν ὑπ᾽ αὐτοῦ χαραχτηριζομένην 

᾿Αλλὰ xo ὁ τὴν ἀπαυγάζουσαν φύσιν 
πάντως χατ- 


xai τὸ τῷ 
zo ἀϊδίως 


οὔτε τις τοῦ χαραχτῆρος 
ἐλάττωσις 
ὑπόστασιν. 
γοῆσας, xol τὸ ἀπαύγασμα ταύτης 
ἐνόησε, Καὶ ὁ τὸ μέγεθος τῆς ὑποσ 
λαθὼν, τῷ ἐπιφαινομένῳ χαρα: «τῆρι πάντως ἐμμετρεῖ 
ἣν τοῦ Θεοῦ λέγει 


τάπεως ἐν νῷ 


πὴν ὑπόστασιν. Διὸ xai- μορῷ τὸν 


il τῆς 


Κύριον, οὐ χατασμι:χρύνων 
Κύριον, ἀλλα τὸ 
ἐνδειχνύμενος, f] 
λειότης, οὐδαμοῦ τῆς ἰδίας 
οὐδὲ ἔξω τοῦ περὶ αὐτὴν χαραχτῆρος 
"Auopgoy γὰρ xa ἀχαλ 


€ μορφῆς &vvola τὸν 


οὺς 


ἐνθεωρεῖται τοῦ Πατρὸς 3| μεγα- 


μορφῆς ὑπερπίπτουσα, 


D 


εὐρισχομένη. 


ὃ μὴ τῇ ὡραιότητι τοῦ Δέονογενοῦς ἐπαγάλλεται" διό 
φησιν ὁ Κύριος, ὅτι « Ὁ ἑωραχὼς ἐμὲ, ἑώραχε χαὶ 
τὸν Πατέρα, » σημαίνων διὰ τούτον, μήτε ἔλλειψίν 


κινα εἶναι, μήτε ὑπέρπτωσιν. ᾿Αλλὰ xal φέρειν 
αὐτὸν λέγων τὰ πάντα τῷ τῆς δυνάμεως ῥήματι, 
λύει τῶν τὰ ἀνεξερεύνητα πολυπραγμονούντων τὴν 
ἀμηχανίαν, οἱ τὸν περὶ τῆς. ὕλης ἀναζητοῦντες Àó- 
γον, οὐδαμοῦ τῆς 
λέγοντες, τῷ ἀΐλῳ ἡ ὕλη ; καὶ πῶς τὸ ποσὸν Ex τοῦ 
ἀπόσου,, χαὶ ἐχ τοῦ ἀσχηματίστου τὸ σχῆμα, xol 
ἐχ τοῦ ἀοράτου τὸ χρῶμα, xal Ex τοῦ ἀορίστου 
πὸ τοῖς ἰδίοις μέτροις ἐμπερατούμιενον ; Καὶ εἰ μη- 
δεμία ποιότης περὶ τὸ ἁπλοῦν χαὶ ἀσύνθετον, πό- 
θεν ἐμπλέχετα: ταῖς περὶ αὐτὴν ποιότησιν ἡ ὕλη; 
Πάντα γὰρ ταῦτα χαὶ τὰ τοιαῦτα τῶν ζητουμέ- 
νων 'λύει ὁ εἰπὼν, ὅτι τὰ σύμπαντα τῷ ῥήματι τῆς 
δυνάμεως αὐτοῦ φέρει ὁ Λόγος ἐχ τοῦ μὴ ὄντος 
εἰς γένεσιν. Πάντα γὰρ, ὅσα τὴν ἄῦλον εἴληχε φύ- 
μίαν αἰτίαν ἔχει τῆς ὑπο 
πῆς ἀφράστου δυνάμεως. Ἐκ 
μεθα τὸ πρὸς αὑτὸ βλέπειν, ὄντων 
ἐστὶν ἢ γένεσις. Ei γὰρ ἐχεῖθεν εἰς τὸ παρ- 


ἤχθημεν, χαὶ ἐν αὐτῷ συνεστήχαμεν, ἀνάγχη πᾶσα, 


πολυπραγμοσύνης ἵστανται, Πῶς, 


ὲ 
» 
&Ü 
σιν, στάσεως, τὸ ῥῆμα 
τούτων παιδευό- 


TOV 
- 
εἰναι 


οὗ 


μηδὲν ἔξω τῆς γνώσεως πιστεύειν εἶναι τοῦ £v (p ἐσμεν, 
χαὶ ἀφ᾽ οὗ γεγόναμεν, χαὶ εἰς ὃν ἀναλύομεν. Ταύτῃ 

πῇ διανοίᾳ συγχατορθοῦται, xavà τὸ εἰχὸς, τὸ 
χατὰ τὴν ζωὴν ἀναμάρτητον. Τίς γὰρ ἐξ αὐτοῦ χαὶ 
: πιστεύων, μάρτυρα τῆς 
ποιήσασθαι τὸν ἐν 


δι᾿ αὐτοῦ xai ἐν αὐτῷ ζῇν 
, ἀπεμφαινούσης ζωῆς τολμήσα!: 
αὑτῷ τὴν ἑχάστου ζωὴν περιέχοντα ; 
πόμα πνευματικὸν ὀνομάζων τὸν Κύριον ὁ θεὲ 


Βρῶμα ὃΣ χαὶ 


toc 


τος 
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modo quei! cogitatio non assequitur nominaret, 
quia non invenit nomen quo ejus excellentiam ex- 
primeret, gloriam et substantiam appellavit id 
quod omnibus partibus superat omne bonum, quod 
neque oculis cerni, nec mente percipi, nec verbis 
explieari potest, atque ita prwstantissimam illam 
rerum substantiam sine-nomine proterivit. Arctis- 
Simam autem necessitudinem, qua cum Patre nullis 
lerminis circumsceripto et. sempiterno Filius ipse 
sine terminis perpetuo conjunctus consideratur, 
splendorem glorix et figuram substantiz appellat; 
splendore naturalem unionem ostendens, figura 
autem indicans cqualitatem. Etenim neque inter 
splendorem et splendentem naturam medium intel- 
ligitur, nec figura. minor illa substantia, quee sub 
ipsa signatur. Sed qui naturam splendentem cozgi- 
tat, siinul etiam omnino. splendorem intelligit. Et 
qui substanti:e magnitudinem animo concipit, eam 
figure in ipsa conspicux prorsus dimetitur zequa- 
lem. Qua de causa et formam Dei Dominum vocat, 
forni notione non imminuens Dominum, sed per 
formam ostendens magnitudinem Filii, qua. intel- 
ligitur Patris amplitudo, qua propriam formam 
non excedit, neque extra figeram, qui circa ip- 
sam est, invenitur. Nihil enim informe, nihil non 
pulchrum in Patre, nihil, quod non Unigeniti de- 
claret pulchritudinem. Quare, « Qui vidit me, » in- 
quit Dominus, « vidit Patrem *, » ex his mhil 
deesse, nihil superesse significans. Quinetiam cum 
€mnia dicat eum portare verbo virtutis sui 35, 
solvit dubitationem eorum qui nimis diligenter et 
anxie vestigant ea qua sciri non possunt: si- 
quidem hi de materia requirentes rationem, nullo 
modo pre nimia curiositate consistunt aut con- 
quiescunt. Unde enini, inquiunt, maleria sit illi 
qui a materia  sejunctus. est? Aut quonam 
paeto ducatur quantum ex eo qui caret quan- 
Vtate? aut ex illo figura, qui figuram non ha- 
bet? aut color ab eo qui videri non. potest? aut 
ab illo qui fine vacat, id quod propriis finibus in- 
cluditur ? Quod si nulla adest qualitas simplici et in- 
composito, unde materia suis qualitatibus est impli- 
cita? Has enim omnes et alias ejusmodi qu:estiones 
Solvit, qui dicil sic verbo virtutis sux Verbum 
omnia portare, uL generentur ex nihilo. Quicunque 
enim materize vel participem vel expertem naturam 
acceperunt, unam substantia causam habent, ver- 
bum virtutis illius. quee nullis verbis diei potest. 
Ex quo admonemur, ut eum, unde res omnes. ortze 
generateque sunt, intueammur. Etenim si ab illo 
procreati sumus, atque in co consisiimus, omnino 
necesse est ut nihil esse credamus, quod ejus qui 
10s procrearit, in quo simus, in quem resolvamur, 
cognitionem effugiat. Qua quidem cogitatione, ut 
equum est, innocentia vite conservatur. Quis enim 
ex ipso, et per ipsum, et in ipso ?' se vivere 


cre- 
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dens, turpis et flagitiose. vite testem habere. velit 
eum, quem uniuseujusque vitam in se continere 
sciat ? Escam autem et potum spiritualem Dominum 
appellans divus Apostolus?* nos commonefacit, ut 
naturam humanam non simplicem, sed ex mente 
sensuque compositam cogitemus, cujus quidem 
utrique parti sit proprius cibus; 
corpus nutritur; 


solida enim esca 
spiritali alimento valetudo animi 
conservatur. Ac quemadmodum in corpore solida et 
humida alimenta inter. se mista naturam nutriunt 
el Luentur, dum mutuo concocta singulis partibus, 
qui in nobis ex elementis coneret:e sunt, commi- 
Scentur : sie mentis alimentum ex proportione di- 
videns Paulus, escam et potum vocat eamdem rem, 
prout apte et proprie ad accipientium usum accom- 
modatur. Nam imbecillis afflictisque panis fit, cor 
hominis confirmans; zegris autem et hujus vitze mi- 
seria laborantibus, ae propterea sitientibus fiL vi- 
num cordi letitiam. afferens ?*. 


Oportet autem per ea qui dicta sunt vim ora- 
lionis intelligere, qua animus ex prisenti usu 
gratiam accipiens alitur, ut. indicat :enigma Pro- 
pletze, qui loco pascuz, et aqua refectionis conso- 
lationem significat ??, qua oratione laborantibus 
et afflietis adhibetur. Sin aliquis etiam ad myste- 
rium respiciens dicat cibum et potum proprie Do- 
minum nominari, ne id quidem a germana signiti- 
catione recesserit: vere enim caro ipsius est cibus, 
et sanguis ejus vere est potus ?', Atque memorata 
quidem significatione, omnibus cum potestate fa- 
cultas datur ut participes sint. Verbi, quod ab iis 
qui requirunt illud. acceptum, fit. cibus οἱ potus 
sine discrimine gustatus. In altera autem  signifi- 
catione non sine probatione aut sine dilectu fit 
ejusmodi cibi potusque participatio, eum A»osto- 
lus ita definierit: « Probet autem, imquit, se. ip- 
sum quisque, el sie de pane iilo edat, et de calice 
bibat. Qui enim indigne manducat et bibit, judi- 
cium sibi manducat et bibit ??, » Πὰς autem  re- 
spiciens evangelista plane videtur eamdem signifi- 
cationem confirinasse, eum mystiez passionis tem- 
pore nobilis ille senator immaculata mundaque 
sindone involvens Domini corpus in novo ct. puro 
(monumento posuit ??. Quamobrem et Apostoli 
procepto etevangelist:te observatione commone- 
mnr, ut saerosanctum Domini corpus pura con- 
scientia suscipiamus. Quod si aliqua. peccati ma- 
cula infecta sit, eam aqua lacrymarum abluamus 
el expurzemus. Verum quia etiam petra dieitur 
Christus **, eam nobis id nomen afferet. utilita- 
tem, ut rectam vivendi rationem firmam ac stabi- 
lem teneamus, et in rebus adversis fortiter per- 
ferendis constantes simus, adversusque omnem 
peccati impelum strenuos atque invictos animos 
prestemus: ex his enim rebus et aliis ejusmodi 


*5 | Cor. x, 16 sqq. 
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᾿Απόστολος, ταῦτα διὸ 
θεται, ὅτι οὐ Pu ἐστιν dj ἀνθρωπίνη φύσις, 
ἀλλὰ τοῦ νοητοῦ πρὸς τὸ αἰσθητὸν συγχεχραμένον, 
ἰδιάζουσα xa ἕτερον τῶν ἐν ἡμῖν θεωρουμένων ἐστὶν 
τῆς μὲν αἰσθητῆς βρώσεως τὸ σῶμα δια- 
πνευματικῆς τροφῆς τὴν Ψυχιχὴν 

᾿Αλλ ὥσπερ ἐπὶ 


— 


τροφῇ" 
χρατούσης, τῆς δὲ 
ἐμποιούσης ἡμῖν εὐεξίαν. 
peo, τὸ στερεόν τε xol Mj τῆς τροφῆς, μετ᾽ 
ἄλλων μιγνύμενα, συντηρητιχὰ τῆς φύσεως γίνεται, 
τῶν Ey ἡμῖν 


ποὺ σώ- 


διὰ τῆς 
στοιχειωδῶς 
τὸν αὐτὸν apum) ἀναλογιχῶς ὁ Παῦλος xaX τὴν 
νοητὴν χαταμερίζει τροφὴν, βρῶσιν ὀνομάζων χαὶ 
πρᾶγμα, πρὸ: τὴν χρείαν τῶν προσ- 


χαταλλήλου πέψεως ἑχάστῳ 
συγχεχραμένων χαταμιγνύμενα * χοτὰ 


πόσιν τὸ αὐτὸ 
φερομένων οἰχείως μεθαρμοζόμενον. Τοῖς μὲν vào 
τονοῦσι χαὶ ἐχλελυμένοις ἄρτος γίνεται, στηρίζων 
χοαρδίαν ἀνθρώπου " τοῖς ὃὲ χεχμηχόσι διὰ τὴν πρὸς 
«bv βίον τοῦτον ταλαιπωρίαν, χαὶ διὰ τοῦτο γενομέ- 
νοις διψώδεσιν, οἶνος γίνεται, τὴν χαρδίαν εἰς e0- 
φροσύνην ἄγων. 

Νοεῖν ὃὲ χρὴ διὰ τῶν εἰρημένων τοῦ λόγου τὴν 
δύναμιν, δὲ οὗ τρέφεται T| ψυχὴ καταλλήλως τῇ 
χρείᾳ, τὴν ἀπ᾽ αὐτοῦ χάριν προσδεχομένη, χατὰ τὸ 
αἴνιγμα. τοῦ προφήτου, ὃς τόπῳ χλόης xol ὕδατος 
Ex τοῦ λόγου γινομένην τοῖς χε- 
διασημαίνει. Εἰ δὲ πρὸς τὸ 
μυστήριόν τις βλέπων, βρῶμα xal πόμα χυρίως 
ὀνομάζεσθαι λέγοι τὸν Κύριον, οὐδὲ τοῦτο τῆς χυρίας 
ἐμφάσεως ἀπεξένωται" ἀληθῶς γὰρ ἡ σὰρξ αὐτοῦ 
βρῶσίς ἐστι, xoi τὸ αἷμα αὐτοῦ ἀληθῶς ἔστι πόσις. 
᾿Αλλ᾽ ἐπὶ τῆς προῤῥηθείσης μὲν διανοίας, πᾶσι xam 
ἐξουσίαν ἐστὶν ἡ μετουσία τοῦ Λόγου, ὃς γίνεται 
προσφερόμενον ἀδιαχρίτως, ὑπὸ 
Ἐπὶ δὲ τῆς 
ἑτέρας ἐννοίας, οὐκ ἔστιν ἀνεξέταστος χαὶ ἀδιόκρι- 
τος dj τῆς τοιαύτης τροφῆς τε xal πόσεως μετουσία, 
οὕτως τοῦ ᾿Αποστόλου 
μαζέτω 05 ἕχαστος ἑαυτὸν, xol οὕτως ἐχ τοῦ ἄρτου 
Ὁ 65 ἀναξίως 


ἀναπαύσεως τὴν 
χρμηχόσι παραμυθίαν 


βρῶμα xa πόμα 
τῶν ἐπιζητούντων αὐτὸν λαμθανόμενος. 


προσδιορίσαντος, ὅτι « Δοχι- 
ἐσθιέτω, καὶ £x τοῦ ποτηρίου πινέτω. 
ἐσθίων χαὶ πίνων, εἰς χρῖμα ἑαυτῷ ERI xaX πίνει. » 
Πρὸς ὅ μοι δοχεῖ ὁ εὐαγγελιστὴς βλέπων, ἢσφαλισμέ 
wg τὸ τοιοῦτο sape qud ἐδ τὴ ὅτι ἐν τῷ χαιρῷ 
ποῦ μυστιχοῦ πάθους ὁ εὐσχήμων ἐχεῖνος βουλευτὴς, 
ἀσπίλῳ xol χαθαρᾷ τῇ σινδόνι τὸ σῶμα τοῦ Κυρίου 
διαλαδὼν, χαινῷ τε xat χαθαρῷ μνύμιατι ἐναπέθετο" 
νόμον πᾶσιν ἡμῖν τό τε τοῦ ᾿Αποστόλου map- 
τὸ τοῦ εὐαγγελιστοῦ παρατῆ- 


ὥστε 
ἀγγελμα γενέσθαι, χαὶ 


ρῆμα, τοῦ χαθαρᾷ τῇ συνειδήσει τὸ ἅγιον ὑποδέ- 
1 ἐξ ἁμαρτίας εἴη χηλὶς, τῷ 
ὕδατι τῶν nt E ντας. ᾿Αλλὰ πέτρα λε - 

εἰ διὰ τοῦ ὀνόματος τού- 
του ἡμᾶς, Ev τῷ TOY ἰῷ τε xai ds ταθέτῳ τῆς xac 
ἀρετὴν ζωῇς, xai ἐν τῷ στεῤῥῶς ἔχειν πρὸς τὴν τῶν 
παθημάτων ὑπομονὴν, χαὶ δ'ὰ τοῦ πρὸς πᾶσαν 
ἀντίτυπον χαὶ ἀνένδοτον τὴν 


γόμενος ὁ Χρισ 


προσθολὴν ἁμαρτίας 
ψυχὴν ἐπιδείχνυσθαι " διὰ τούτων γὰρ χαὶ τῶν xotc3- 


8) Γ Cor. χι, 28, 9? Luc. xxut, 


3! Joan. vi, 56. 


διὰ τῶν λεγομένων νοεῖν ὑποτί-, 


309 
τῶν πέτρα καὶ ἡμεῖς ἐσόμεθα, μιμούμενοι. χαθώς 
ἐστι δυνατὸν, ἐν τῇ τρεπτῇ ν τοῦ 


Te xai ἀμετάθετον. Ei 


ΠΩΣ xai θεμέλ: 


χατ᾿ ἀρετὴν μων συνεισφοῤὰν ἀσυντελὲς f 
δέιχθή 
ἀγαθῆς πολι 
xaX ἐπιτηδεύμ. á (ύ- 
.. ptos: 

πρὸς ἣ 
μενα) ἐχεῖνός ἐστιν, οὕτως ὠνομασμένος 
Παύλου, χαὶ ἡ ἀρχὴ τῆς ὑψηλῆς ταύτης τοῦ βίου 


΄ D *. » ᾿ Y TJ. 
mUpYoxotías, 1j εἰς αὐτὸν γίνεται πίστις, ἐφ᾽ ἧς οἱόν 


πὰ xac Pj σπουδαζό- 


παρὰ τοῦ 


τινα θεμέλιον τὰς ἀρχὰς τοῦ βίου χαταθαλλομένων 
ἡμῶν, χαὶ διὰ χαθημερινῶν κατορθωμάτων τὰς χα- 
θαρὰς ἐννοίας τε χαὶ ἐνεργείας νομοθετούντων, οὕτως 


φαλὴ, 


παντὸς 


22 xai ἡμετέρα γίνεται 
ἧς ἡμῶν: τοίχοις, τοῖς τε 
σῶμα χαὶ τὴν Eom δι᾽ εὐσχημοσύνης xo) χαθαρό- 
τήτος ἐποιχοδομουμένοις, διὰ τῆς ἀγωνίου συμφυΐας 
ἑαυτὴν ἐφαρμόζουσα. Ὡς 
οἰχοδομημάτων, ἤτοι τῆς χατὰ τὸ φαινόμενον εὐσχη- 
μοσύνης τῇ τῆς ψυχῆς χαθαρότητι μὴ συνοιχοδομου- 
μένης, ἣ τῆς Ψψυχιχῆς ἀρετῆς τῷ φαινομένῳ μὴ 


χατὰ τὸ 


ἐὰν ἐλλείπῃ τὸ ἕτερον τῶν 


συ β θανούσης: οὐχ ἂν γένοιτο τοῦ ἡμιτελοῦς τούτου 
βίου χεφαλὴ ὁ Χριδτὸς, ὁ μόνῃ τῇ διπλῇ τε χαὶ ϑια- 


γωνίᾳ οἰχοδομίᾳ ἑαυτὸν ἐφαρμόζων - οὐδὲ γάρ ἐστι 
δυνατὸν, χωρὶς NN τῶν δύο τοίχων συμθολῇς, γω- 
οὖν ἐπ’! 


γίας γενέσθαι. Τότε τεθήσεται τῷ οἰχοδομή- 


E PERFECTA CHRISTIANI T'OtMA. 


$70 


A nOs ilem erimus petra, in natura fragili firmum et 


immutabile Domini robur pro viribus imitantes. 
Quod autem a sapiente architecto *5 fundamentuin 
fidei 9" et anguli caput ?" nuncupatur, id quoque 
nobis ad vitam ex virtute. instituendam | expediet. 
Sie enim bonarum omnium et administrationum 
civilium, et disciplinarum, et institutorum turi 
principium , tum etiam (inem esse Dominum di- 
scimus. Nam et spes, quam pro capite accipimus, 
ad quam recte bhonestque actiones nostrie 
omnes tendunt, ille nominatus est a Paulo ?*; et in 
principio diujusee vite edifici. quod ad ipsum 
dirigitur, fides?*?, qua vite principia Ltan- 
quam fundamenta jaeimus, et quotidianis offi- 
ciis puras tum cogitationes tum actiones h0- 
stras moderamur, atque ita, quod universi est 
caput, nostrum etiam caput efficitur, cum duobus 
vit:e nostrae, corporis videlieet atque animi, muris 
per honestatem et puritatem. construcetis angulari 
conjunctione apte cohaeret. Quod. si altera pars de- 
sit :edificio, ut vel auimi puritas conspicuam ex- 
trinsecus honestatem non habeat, vel hiec quie. vi- 
detur animi virtute vacet, ejus manc inchoat:eque 
vite eaput non erit Christus, quippe qui duplici 
angularique fabrice tantummodo quadrat; neque 
enim, nisi duo concurrant parietes, angulus fieri 
potest. Quare tune imponetur zedifieio nostro sum- 
mi angularis fastigii pulchritudo; cum ex utraque 
parte ad. rectam. virtulis normam duplex vita et 
recta, et constans, et nihil obliqui curvique labens, 


in 


ματι ἡμῶν τοῦ ἀχρογωνιαίου τὸ χάλλος, ὅταν ἀμφο- € perpendieulo concinne erit accommodata. 


πέρωθεν τὸν ὀρθὸν τοῦ βίου χανόνα τῇ τῶν ἀρετῶν σπάρτῳ ἀποταθῇ ἐναρμονίως ὁ διπλοῦς βίος, ὀρθός τὲ 


" xa ἀδιάστροφος, xa οὐδὲν ἔχων ἐν ἑαυτῷ σχολιὸν ἣ χατηγχυλωμένον. 


Εἰχόνα δὲ τοῦ Θεοῦ τοῦ ἀοράτου τὸν Χριστὸν ὁνο- 
μάζων ὁ Παῦλος, τὸν ἐπὶ πάντων Θεὸν χαὶ μέγαν 
Θεόν" καὶ ταύταις γὰρ ταῖς φωναῖς ἀναχηρύσσει τοῦ 
ἀληθινοῦ Δεσπότου τὸ μεγα 
λου Θεοῦ xaY Σὺ 

Ἐξ ὧν ὁ Χριστὸς, 


ον, λέγων * «Τοῦ μεγά- 
Ἶησου Χρισ » xa, 
τὸ χατὰ σάρχα, ὃ ὧν ἐπὶ πάν 


υτῇρος ἡμῶν πόῦ * 


ντων 


Θεὺς, εὐλογητὸς εἰς τοὺς αἰῶνας "» ταῦτα οὖν λέγων 
j ὧν λεγομένων ἡμᾶς, ὅτι ἀεὶ ὧν 


ἐχεῖνο, ὕπερ ὁ ὧν ἐπίσταται 


ἀνθρωπίνης χαταλήψεως, χἂν ἀεὶ 
οὐτῷ διὰ προχοπῆς προσεγγίζη ὁ τὰ ἄνω φρονῶν, 


πάντοτε τῷ ἴσῳ μέτρῳ ὑπερανέστηχεν. Οὗτος τοίνυν 
ὑπερέ; Ἢ σεώς τε χαὶ χαταλήψεως. ὁ 
qM ) 1 SEL s σε 


s xav à 
χαὶ αὐτὸς 
πίας ἐγένετο εἰχὼν τοῦ Sx οὔ τοῦ ἀοράτου ὥστε τῇ 


i» ἣν ἀνέλαδεν, ἐν σοὶ uo in. 


ΤΕΣ δὲ πρὸς τὸν ydpax 
συσίιαςι ισθῆνα: χάλλους Εἰς τ 
ἧς ἐξ ἀρχῆς. 
εἰχὼν τοῦ Θεοῦ τοῦ ἀοράτου, 


Θύὑχοῦν εἰ μέλλοιμεν 


; ἡμῖν τοῦ βίου ὑπόδειγμα τυπουσθάι ζωῆς 
τῆς ἡμῶν τὸ εἶδος " τοῦτο δέ ἐστι 


οσήχε: 


τιν τὸ n ζῶν- 


351 ΠΟΤΕ 11; 
A Tit n 45; 


10. , 3$ Ephes. i1, 20. 
535 Roin. Ix, ὃ: 


D possit, si seeum ipse versetur, 


δ’ ἴδ. χα] 17: 
5 


At vero cum Dei invisibilis imaginem Paulus 
Christum appellat **, et in omnibus Deum et ma- 
gnum Deum ( his enim vocibus veri Domini magni- 
tudinem. predieat, « Magni, » inquiens, « Dei , ct 
Salvatoris nostri Jesu Christi *! ; » et, « Ex. qui 


bus Christus secundum carnem, qui est in 
omnibus Deus benedictus in secula? » ), nos 
docet, eum semper esse, qui est. Es! autem 


ille major, quam ut humana mente comprehendi 
per felicitatem 
eclestia Sentiens , et. zequalem. undique mensu- 
Mie igitur prsstantior , quam ut 
humana cognitione comprehendatur, qui nullis 


ram. longe 


verbis, nulla oratione, nulla vi dici, enarrari, 
declararive potest, ut te prorsus faceret imagi- 
nem Dei, ipse pro sua erga bominem 
lentia. factus est imago Dei invisibilis, hoc est, 
ad hunanz sese demisit, ut 
nos ad divinitatis mensuram extollamur. Ea enim 
fuerit negotiatio Filii Dei , ut. propria forma , 
quam sumpsit, elfectus homo, se rursus ad exem- 
plaris pulehritadinis figuram effingeret, ut esset. id 
quod initio fuerat. Proinde ut nos item simus 


benevo- 


ΤΠ mensuram 


1$ 10r; 5:72 -**'Galz m, 3'$qqé «Col $15, 
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imago invisibilis Dei, ad propositum nobis exem- A τὰς, μὴ κατὰ 


plar vite nostra vivendi ratio exprimenda est : eo 
nimirum pacto, ut in carne viventes, minime viva- 
mas secundum carnem "ὃ, siquidem et princeps illa 
Dei invisibilis imago, qua ad nos per Virzinem ap- 
propinquavit, per omnia ad human: natur: simi- 
litudinem eatenus tentata est, ut nullum peceati 
experimentum susceperit. « Qui peccatum non fe- 
cit, nec inventus est dolus in ore ejus *. » Quem- 
»dmodum igitur si pingendi artem disceremus, ma- 
gisler aliquam nobis puleherrime depictam formam 
in tabula proponeret, cujus in sua quemque pictura 
eporteret pulehritudinem imitari, ut omnium tabulze 
ad propositum pulchritudinis exemplar expoliren- 
lur : sie, quoniam sue quisque vite piclor exsistit, 
artifes autem. hujusce operis voluntas est, colores 
vero ad exprimendam imaginem virtutes sunt, non 
mediocre perieulum est, ne a. pulchritudinis exem- 
plari ad turpem ac deformem aliquam personam 
recedat imitatio, et pro Domini forma effigiem vitii 
sordidis coloribus adumbremus. taque pro nostra 
virili nobis enitendum est, ut virtutum colores puri 
sint, eL scienter periteque ad excipiendam imaginem 
commisceantur, ut imaginis imago simus, et quoad 
ejus fieri potest, imitatione perspicua pulchritudi- 
nis exemplum exprimamus, ut faciebat Paulus, qui 
ex virtute vitam instituens, Christi imitator fuit *5. » 
Quod si clarius ea sigillatim oratione persequi vo- 
Jumus, quibus imitando imaginem reprzsentamus, 
unus color est.humilitas. « Discite, » inquit, « a 
me, 4υ mitis sum el humilis corde ** : » alter est 
patientia, quie quot modis in imagine invisibilis Dei 
€onspicitur? ubi gladii, et fustes, et vincula, ver- 
bera, alapis maxillze percussz, facies sputis oblita, 
humeri verberibus traditi, judicium impium, cru- 
delis sententia, milites subsannationibus, irrisioni- 
bus, contumeliis et calami percussionibus immitem 
sententiam per delicias exacerbantes, clavi, et. fel, 
«b acelum, el gravissima quaque ipsi sine causa 
illata, imo vero pro innumerabilibus beneficiis red- 
dita : tunc iile quo modo ista patrantes ultus esi? 
€ Pater, » inquit, « ignosce iilis, quia nesciunt quid 
faciunt ". » Nonne poterat contra eos superius vel 
colum perfringere, vel ipsos terre hiatibus abo- 
lere, vel dimovere ex propriis tereninis mare, et 
voraginibus terram subimergere, vel. Sodomiticum 
ignis imbrem demittere unico verbo, vel aliquod 
aliud acerbum supplicium irrogare ? 


Attamen hzc omnia mili patientique animo 
pertulit, vitzeque ti per seipsum leges patienti: 
dedit. Sic alia omnia in principe Dei imagine licet 
intueri, ad quam qui respicit, et ad ejus similitu- 
dinem formam exornat suam, ipse quoque fit 
imago Dei invisibilis per tolerantiam expressa. 


Qui autein Ecclesie caput Christum esse didicit *5, 


*5 [tom, 
v, 25. 


vni, [2 5ηη. 1 Patr. 0,793; «5T Cor. 


Iv, 16. 
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σάρχα ζῇν. Koi yàp fj πρωτότυπος 
ἐχείνη τοῦ ἀοράτου Θεοῦ εἰχὼν, ἡ διὰ τῆς Παρθένου 
ἐπιδημήσασα, ἐπειράθη μὲν xav πάντα, χαθ᾽ ὁμοιό- 
τῆτα τῆς ἀνθρωπίνης φύσεως, μόνης δ᾽ οὐ παρεδέξατο 


τῆς ἁμαρτίας τὴν πεῖραν. «Ὃς ἁμαρτίαν γὰρ οὐχ 
ἐποίησε, » φησὶν, « οὐδ᾽ εὑρέθη δόλος ἐν τῷ στόματι 


αὖτ σπερ τοίνυν, εἰ 

μεθα EAS προθέντος ἡ μἷν 
λωπισμένην τινὰ μορφὴν ἐπὶ πίναχος * ἔδει πάντως τὸ 
ἀπ᾽ ἐχείνης χάλλος ἐπὶ τῆς ἰδίας ἔἕχαστον ζωγραφίας 
μιμήσασθαι, ὥστε τοὺς πάντων πίναχας χατὰ τὸ ἐχ- 
χείμενον τοῦ χάλλους ὑπόδειγμα χαλλωπισθῆνδι" χατὰ 


τὴν ζωγραφιχὴν ἐπαιδεὺό- 
ποῦ διδασχάλου χεχαλ- 


πὸν αὐτὸν τρόπον, ἐπειδὴ τῆς ἰδίας ἕχαστός ἔστι 
ζωῆς ζωγράφος, τεχνῖτις ὃὲ τῆς δημιουργίας ταύ- 


τῆς ἐστὶν ἣ προαίρεσις, χρώματα δὲ πρὸς τὴν ἀπ- 


D ἐργασίαν τῆς εἰχόνος αἱ ἀρεταί " χίνδυνος οὐ μιχρὸς» 


μεταχαράξαι τοῦ πρωτοτύπου χάλλους τὴν μίυησιν 
εἰς εἰδεχθές «t χαὶ ἄμορφον πρησωπεῖον, διὰ τῶν ῥυ- 
παρῶν χρωμάτων, ἀντὶ τοῦ Δεσποτιχοῦ εἴδους τὸν 
«ἧς καχίας χαραχτῆρα σχιογραφήσαντας. ᾿Αλλὰ ὡς 
ἔστι δυνατὸν, χαθαρὰ τῶν ἀρετῶν τὰ χρώματα, 
χατά ^a τεχνικὴν μίξιν πρὸς ἄλληλα συγχεχρο- 
μένα, πρὸς τὴν τοῦ χάλλους μίμησιν παραλαμθά- 
νειν, ὥστε γενέσθαι ἡμᾶς τῆς εἰχόνος εἰχόνα, δι’ 
ἐνεργοῦς ὡς οἷόν τε μιμήσεως ἐχμαξαμένους τὸ 
πρωτότυπον χάλλος, ὡς ἐποίει ὁ Παῦλος, μιμητὴς 
τοῦ Χριστοῦ διὰ τοῦ xaz' ἀρετὴν βίου γινόμενος. 
Ei δὲ χρὴ χαὶ τὰ xaÜ' ἔχαστον διευχρινῆσαι τῷ 
ὧν fj τῆς εἰκόνος μίμησις γίνεται, ἕν 
χρῶμα ἣ Samo pog Uy]. « Μάθετε » γὰρ, φησὶν, 
« ἀπ᾽ ἐμοῦ, ὅτι πρᾶός εἰμι, xai ταπεινὸς τῇ χαρ- 
δίᾳ. » “Ἕτερον χρῶμα, ἣ Vianpssó giat ἢ πῶς τῇ 
εἰχόνι τοῦ ἀοράτου Θεοῦ ἐπιφανεῖσα; ΜΙάχαιρά ze. 
xal ξύλα, χαὶ δεσμὰ xoi μάστιγες, σιαγόνες ῥαπι- 
ζόμεναι, πρόσωπον ἐμπτυόμενον, νῶτον πληγαῖς 
ἐχδεδομένον, χριτήριον ἀσεθὲς, ἀπόφασις ἀπηνὴς, 
ἀποφάσεως χατατρυ- 
Y ταῖς Ex 


zu "E 
λόγῳ, Ot 


στρατιῶται τῆς σχυθρωπῆς 


φῶντες, ἐν χλευασμοῖς xai εἰρωνείαις xx 
χαλάμου πληγαῖς, Ὦλοι, χαὶ χολὴ, χαὶ ὄξος xal πάντα 


τὰ δεινότατα, ἄνευ αἰτίας αὐτῷ προσαγόμενα, μᾶλλον 
δὲ ὑπὲρ τῆς πολυτρόπου peste ἀντιδιδόμενα. 
Τίς οὖν χατὰ τῶν ταῦτα ποιούντων f; ἄμυνα; « Πάτερ, 
συγχώρησον αὐτοῖς - ob γὰρ οἴδασι τί ποιοῦσι. » Μὴ 
οὐχ ἣν δυνατὸν ἄνωθεν αὐτοῖς αὐτὸν ἐπιῤῥῆξαι τὸν 
οὐρανὸν, ἣ χάσματι γῆς ἐξαφανίσαι τοὺς ὑδριστὰς, 1| 
ἐπεχθαλεῖν ἔξω τῶν ἰδίων ὅρων τὴν θάλασσαν, χαὶ 
τοῖς βυθοῖς ποιῆσαι τὴν γῆν ὑποθρύχιον, ἣ τὴν Xobop.t- 
ἐπιδαλεῖν τοῦ πυρὸς ἐπομόρίαν, ἣ ἄλλο 
ν σχυθρωπῶν διὰ προστάγματος ; 
ἤνεγχεν ἐν πρᾳότητι xai μαχροθυ- 


τιχὴν αὐτο πὰ 


aUo. 
(3, ὁ τῷ σῷ βίῳ δι’ ἑαυτοῦ νομοθετῶν τὸ μαχρό- 
: : C e 

θυμον. Οὕτω xax τὰ ἄλλα. πάντα περὶ τὴν πρωτότυ- 

mov τοῦ Θεοῦ εἰχόνα ἔστιν ἰδεῖν, πρὸς ἣν ὁ βλέπων, 

xal xaz' ἐχείνην ἐναργῶς χαλλωπίζων τὴν ἑαυτοῦ 

à Lips Y. i) n 

ιορφῦν, εἰχὼν xat αὐτὸς γίνεται τοῦ Θεοῦ τοῦ ἀοοά- 
een 

«ov, διὰ τῆς ὑπομονῆς ζωγραφούμενος. Ὁ 0E χεφα- 

μὰ Eph. 


** Mattb. χι, 29... Luc. xxii, 54. 
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My τῆς ᾿χχλησίας τὸν Χριστὸν εἶνα: μαθὼν, τοῦτο A illud in primis cogitet, unam esse capitis et sub- 


πρὸ πάντων διανοείσθω, ὅτι πᾶσα χεφαλὴ τῷ ὑποχει- 
μένῳ σώματι ὁμοφυής ἔστι xal ὁμοούσιος, καὶ μία 


τίς ἔστι τῶν χαθ᾽ ἔχαστον μελῶν πρὸς τὸ ὅλον συμ- 


Quia, διὰ μιᾶς συμπνοίας χατεργαζομένη πρὸς τὰ 
μέρη τῷ παντὶ τὴν συμπάθειαν. Οὐχοῦν εἴ τι τοῦ 


τὴν χεφαλὴν 


διὰ τούτων 


σώματός ἐστιν ἐχτὸς, τοῦτο χαὶ πρὸς 
f 


πάντως ἀλλοτρίως ἔχει. Παιδεύς. τοίνυν 
pios zy 


D 


At 


ὁ λόγος ἡμᾶς, ὅπερ ἐστὶν ἣ χεφαλὴ χατὰ τὴν φ 
ποῦτο χαὶ τὰ χαθ᾽ ἔχαστον γίνεσθαι μέλη, ἵνα πρὸς 
σὴν χεφαλὴν οἰχείως ἔχῃ. Ἡμεῖς δέ ἐσμεν τὰ μέλη, 
οἱ εἰς τὸ σῶμα τοῦ Χριστοῦ συντ Εἰ τοίνυν 

t$ ἄρας τὸ μέλος τοῦ Χριστοῦ, ποιήσῃ μέλος πόρν 
τὴν ἀχόλαστον λύσσαν, 

πάντως τῆς 
ovr τῆς χα- 


ύσιν, 


ελουντ 


n$ 


ἴόν τινα aya oy ἐμθαλὼν 
διὰ τοῦ πονηροῦ τούτου πάθους τὸ μέλος 
κεφαλῆς ἠλλοτρίωσεν. Οὕτω δὲ xal τὰ λ 


ὧν τὰ μέλη τοῦ 


χίας ὄργανα, μάχα:ραι γίνονται, δι" 

συμφυοῦς ἀποτέμνεται σώματος, xal τῆς 
ἀφορίζεται πάντα, χαθὼς ἂν τὴν τομὴν ἐνεργήσῃ τὰ 
πάθη. “ἵνα οὖν τοίνυν ἐν τῷ χατὰ φύσιν ὅλον διαμένῃ 
πὸ σῶμα, πρὸς τὴν χεφαλὴν οἰχείως ἔχειν προσῆχε: 
xa τὰ xa ἕχαστον μέλη. οἷον χαθαρὰν τῷ λόγῳ τῆς 
ίαν νοοῦ- 


χεφαλῆς 


οὐσίας τὴν χεφαλὴν συντελοῦντα. Εἰ ἀφθαρσ 
μεν τὴν χεφαλὴν, ἐν ἀφθαρσίᾳ χρὴ πάντως συνεστά- 
ναι τὰ μέλη. Οὕτω χαὶ τὰ ἄλλα νοήματα, 63a. ἡ χε- 
φαλὴ νοεῖται, χαὶ ἐπὶ τῶν μελῶν ἀκόλουθόν ἐστι 
χαθορᾶσθαι, τὴν εἰρήνην, τὸν ἁγιασμὸν, τὴν ἀλήθειαν, 
χαὶ πάντα τὰ Eo Διὰ γὰρ τοῦ Υἱοῦ ταῦτα xal 
πὰ τοιαῦτα ἐν τοῖς μέλεσι δείχνυται, τῷ συμφυῶς 
ἔχειν αὐτὰ ἐρᾷν τὴν χεφαλὴν μαρτυρεῖσθαι " οὕτως 
εἰπύντος τοῦ ᾿Αποστόλου, ὅτι ἐχεῖνος μέν ἐστιν ἡ χε- 
φαλὴ, ἐξ αὐτοῦ δὲ πᾶν τὸ σῶμα συναρμολογούμιενον 
xai συμδιθαζόμενον διὰ πάσης ἁφῆς, τῆς xav ἐνέρ- 

stay ἐν μέτρῳ ἑνὸς ἑχάστου μέρους, τὴν αὔξησιν 


τοῦ σώματος ποιεῖται. Καὶ τοῦτο προσήχει διὰ τοῦ 
τῆς χεφαλῆῇς ὀνόματος παιδευθῆναι, ὅτι ὥσπερ ἐπὶ 


τῶν Guy ἐχ τῆς χεφαλῆς ἔστι τῷ σώματι τὸ πρὺς 
τὰς ἐνεργείας ἐνδόσιμον * δ'᾽ ὀφθαλ τ Y&p χαὶ ἀχοῖς 
τὰ xaÜ' ἕχαστον εὐθύνεται, fj τε διὰ ποδῶν χίνησις 
xa ἡ διὰ χειρῶν ἐνέργεια * οὐ γὰρ ἔστιν T] ὀφθαλμοῦ 
ἢ ἐπιστατοῦντος τῶν υδαζομένων, i μὴ 6zyo- 
μένης τῆς ἀχοῆς τὴν ὑφήνησιν, δεόντως 
προχειμένων γενέσθα: - οὕτω χρὴ χατὰ τὴν ὁληθινὴν 
χεφαλὴν xai ἡμᾶς τὸ σῶμα γαταλλήλως χινεῖσθαι 
πρὸς πᾶσαν ὁρμὴν χαὶ ἐνέργειαν, ὅπουπερ ὁ πλάσας 
τὸν ὀφθαλμὸν, ἣ ὁ φυτεύσας τὸ οὖς ᾿χαθηγήσεται. 
Ἐπεὶ οὖν ἡ κεφαλὴ τὰ ἄνω βλέπει, xol τὰ μέλη δεῖ 
πάντως, τὰ ὑφηρμοσμένα. τῇ χεφαλῇ, ἕπεσθαι τῇ τῆς 
χεφαλῆς ὁδηγίᾳ, xal πρὸς τὰ ἄνω τὴν ῥοπὴν ἔχειν. 
Ὅταν δὲ πρωτότοχον τῆς χτίσεως εἶναι αὐτὸν ἀχού - 


σπο 


^U τῶν 


πε 


“σωμεν, χαὶ πρωτότοχον Ex. νεχρῶν, χαὶ πρωτότοχον 
ἐν πολλοῖς ἀδελφοῖς, πρῶτον μὲν τὰς αἱρ:τιχὰς ὑπο- 
λήψεις ἀποπεμπώμεθα, ὡς οὐδεμίαν συνηγορίαν τῆς 

πονηρᾶς αὐτῶν δογματοποιίας ἐχ τῶν προχειμένων 

ῥημάτων ἐχούσας. Μετὰ ταῦτα δὲ xol τὰ πρὸς τὸν 
θικὸν βίον διὰ τούτων ἡμῖν συντελοῦντα χατανοήσω- 
μεν. Ἐπειδὴ γὰρ τὸν Μονογενῇ Θεὸν τὸν τοῦ παντὸς 


*[Cor. v1, 15. *" Ephes, τν, 16. 


C 


L 


-— 


! Psal. xcu, 9. 


jecti corporis naturam, et singula membra cum 
toto naturali quadam necessitudine conjuncta 
esse, qux partes toti ita conciliat, ut miro con- 
sensu inter se conveniant. Ex quo fit ut, si quid 
extra corpus est, id. etiam a eapite omnino sejun- 
ctum sit, Ex hoc igitur intelligimus, quod natura 
caput est, idem fieri singula membra, ut cum ipso 
capite proprie amiceque consentiant. Nos autem 
membra suimus, qui iu Christi corpus eoalescimus. 
Quare si quis membrum Christi tollens, efliciat 
membrum: meretricis ?, hic rabiem improbze illius 
libidinis tanquam gladium arripiens, per hanc 
pravam perturbationem membrum prorsus absein- 
dit à capite. Sie item reliqua malitiz instrumenta 
sunL veluii gladii, quibus membra a proprio cor- 
pore amputantur, et omnia sejunguntur a capite, 
quorum sectionem pertarbationes efficiunt. Ut igi- 
tur totum corpus in naturali amicitia cum capite 
permaneat, quum est ut mutua concordia singula 
se conjungantur. Quamobrem 
integrum 


ga 


purum , 


item membra inter 
eun ipsum caput non modo 
castumque sit, sed ipsa quodam modo puritas, 
integritas et castitas existimelur, quie sub. ejus- 
modi caput. membra concurrunt; ea item pura, 
incorrupta castaque sint consentaneum est. De- 
nique quidquid de capite cogitamus, ut pacem, 
sanctimoniam, veritatem, et alia omnia ejusdem 
generis, in membris quoque conspicienda sunt. 
Per Filium enim hoc et talia. in membris demon- 
strantur, quod. ea naturali necessitudine cum ca- 
pite cohzrere sit testimonio comprobatum : cum 
sic Apostolus dixerit, Christum esse caput, ex 
quo totum corpus compactum et connexum per 
omnem juncturam secundum operationem in men- 
suram uniuscujusque membri augmentum corporis 
facit ??, Iud preterea ex hoe capitis nomine 
discere debemus : quemadmodum in animalibus ex 
eapite provenit eorpori ad agendum occasio atque 
incitatio, siquidem et pedum et manuum motus 
atque opera omnia oculorum et aurium ope diri- 
guntur ; etenim nisi oculi prasint satagenti, et au- 
ris imperium excipiat, nihil eorum qua proposita 
sunt recte fieri potest : sie ex veri capilis senten- 
tia corpus in rebus omnibus modo ad hoe, modo 
ad illud agendum dirigi et moveri oportet, quo- 
cunque ille qui finxit oculum et plantavit aurem *!, 
ducet. Quando igitur caput quz supra sunt respi- 
cil, opus est ul qu:e capiti aple subnexa sunt 
membra, ipsius capitis ductum sequantur, et ad ca 
qui supra sunt tendant. Verum quoniam eum 
esse primogenitum creaturae discimus ** et primo- 
genitum ex mortuis ?*, et primogenitum in multis 
fratribus?*, primum quidem lh:erelicas opiniones 
refutemus, utpote qui& nullum ex propositis verbis 
pravo suo dogmali quarere patrocinium possint; 
deinde vero quie nobis ad vitam el mores ex his 


yia, 22 


*609loss. 1, 15. ibid. 18, "* Rom. 29. 
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conducunt consideremus. Hostes igitur Dei si uni- A δημιουργόν, τὸν ἐξ οὗ, xaX δι᾽ οὗ, xaX ἐν ᾧ τὰ πᾶντα, 


genitum Deum , universi efflectorem, ex quo eL per 
quem et in quo omnia *5, factum esse dicunt et 
creatum ἃ Deo, ideoque ut creaturze fratrem. diei 
ereaturi& primogenitum asserunt, cum temporis 
jue tantummodo przeellat, quemadmodum Ru- 
ben non natura , sed temporis przerogativa propriis 
fratribus preponebatur : illud imprimis contra istos 
dicendum est, eumdem non posse et unigenitum ct 
primogenitum credi : aut enim unigenitus est, aut 
ex fratribus primogenitus : si unigenitus, fratres 
non habet; sin fratrum primogenitus, unigenitus 
neque esse, neque dici potest omnino. 

Quare cum hec. nomina in eodem convenire con- 
jungique nequeant,' quod fieri non possit ut idem 
et unigenitus et primogenitus nominetur, in Seri- 
ptura autem de Verbo illo, quod erat in principio, 
dicatur, unigenitus Deus, et rursus apud Paulum, 
Primogenitus omnis ereaturz : veritatis judicio sie 
oportet hiec nomina separare et distinguere dili- 
genter, ut Unigenitum intelligamus id. Verbum, 
quod est ante. secula; omnis autem creatur in 
Christo facti, Verbum carnem factum esse Pri- 
mogenitum. Quodsi, quo modo iile et. primogeni- 
tus ex mortuis, et primogenitus in multis fratribus 
intelligatur, didicerimus, simul etiam quo modo 
sit creatur: primogenitus, cognoseemus. Est igi- 
iur ex mortuis primogenitus aut primiti& dor- 
mieutium ὅδ factus, ut omni carni ad. resurrectio- 
nem iter aperiret ὅτι Cumque nos, qui natura era- 
mus filii irze, coelesti generatione per aquam eL 
Spiritum filios lucis et diei filios esset. effecturus, 
ejusmodi generatione in Jordanis flumine dux ipse 
processit, ut ad naturze nosirze primitias Spiritus 
gratiam attraheret, id est ut omnes ex spiritali 
regeneratione ad vitam generatos fratres ipse per 
aquam et Spiritum antegenitus constitueret. Ad 
eumdem modum creature in Christo generate 
ipsum primogenitum cogitantes, ab opinione pia 
minime recesserimus. Quoniam igitur vetus crea- 
tura transiit, per peccatum inutilis reddita, neces- 
sario post transitum eorum qu:e deleta sunt, suc- 
cessit nova vit:e creatura, qu:e per regenerationem 
€l resurrectionem ex mortuis constituitur, cujus 
princeps auctorque vit:e primogenitus est et ap- 
pellatur. Atque πρὸ quidem pauca studiosis ad re- 
pellendos adversarios, et ad. perspiciendam verita- 
tem satis erunt. Quare jam quam utilia sint hae 
verba ad virtutem et vitam, breviter percurramus. 
Ruben eorum qui post se geniti sunt fratres, pri- 
irogenitus fuit 55 : eognationem aulem, qua cum 
ipso conjuncti erant, signum quoque in eis perspi- 
cuum primogenito simile testabatur, ut fraterna 
sanguinis conjunctio forme similitudine declarata 
ignorari non posset. Quapropter si nos item eodem 
niodo per regenerationem aqua et spiritus Domini 
fratres geniti sumus, qui propter nos factus est 


Rom. xi. ὅθ, 5€] Cor. xv, 20. 


B 
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ἔργον εἶναι τοῦ Θεοῦ, xoi χτίσμα, καὶ ποίημα, λέ- 
γουσιν οἱ θεομάχοι; χαὶ διὰ τοῦτο πάσης τῆς χτίσεως 
πρωτότοχον αὐτὸν λέγεσθαι, διορίζονται " d, ὡς 
ἀδελφὸν ὄντα τῆς χτίσεως, μόνοις τοῖς τοῦ χρόνου 
τρεσθεῖ ίοις αὐτὸν προτερεύοντα, ὡς τὸν ῬῬουθὶμ τῶν 
ὶ Re ) ἀδελφῶν, οὐ φύσει προτεταγμένον, ἀλλὰ τοῖς 

χρόνου πρεσθείοις προτερεύοντα " πρῶτον μὲν 
τς πρὸς ἐχείνους ῥητέον, ὅτι οὐχ ἔστι τὸν αὐτὸν 
xal μονογενῇ χαὶ πρωτότοχον πιστεύεσθαι. Οὔτε γὰρ 
ὁ μονογενὴς μετὰ ἀδελφῶν νοεῖται " οὔτε χωρὶς 
ἀδελφῶν ὁ πρωτότοχος, ψμονογεν 


οὔτε } 


ἧς πάντως οὔτε ἔστιν, 


ετᾶι. 


LI 
Οὐχοῦν ἀσύμθατά ἔστι vo ἀχοινώνητα ταῦτα 7 πρὸς 
ἄλληλα ἐπὶ τοῦ αὐτοῦ τὰ νοήματα, ὡς ἀδύνατον ci- 
ναι, τὰ δύο τὸν αὑτὸν ὀνομάζεσθαι, χαὶ μονογενῆ xot 
πρωτότοχον. ᾿Αλλὰ μὴν εἴρηται παρὰ τῆς Γραφῆς 
περὶ τοῦ ἐν ἀρχῇ ὄντος Λόγου, ὅτι ὁ Μονογενὴς 
Θεὸς, Πρωτότοχος πάσης χτίσεως. Οὐχοῦν ἐπιμερίσαι 
προσήχει τῷ μυστηρίῳ τῆς ἀληθείας, ἑκάτερον. τού- 
τῶν τῶν ὀνομάτων εὐσεθῶς διαστείλαντα " ὥστε Μο- 
νογενῇ μὲν εἶναι τὸν προαιώνιον Λόγον, τῆς OS μετὰ 
aUva ἐν τῷ Χριστῷ γενομένης χτίσεως πρωτότοχον 
γενέσθαι τὸν Λόγον, σάρχα γενόμενον. Καὶ ὅπερ ἂν 
ἡμῖν ἐγγένηται νόημα, πρωτότοχον αὐτὸν ἐχ νεχρῶν 
εἶναι μαθόντες, χαὶ πρωτότοκον ἐν πολλοῖς ἀδελφοῖς * 
ἐχεῖνο χαὶ ἐπὶ τῷ πρωτοτόχῳ τῆς χτίσεως ἀχολούθως 
νοήσομεν. Οὐχοῦν ἔχ νεχρῶν μὲν πρωτότοχος γίνεται, 
ὁ ἀπαρχὴ τῶν χεχοιμιημένων γενόμενος, ἵνα ὁδοποιή- 
σῃ σαρχὶ τὴν ἀνάστασιν. Ka μέλλων ἡμᾶς διὰ τῆς 
ἄνωθεν γεννήσεως, 0v ὕδατος καὶ Πνεύματος, υἱοὺς 
ἡμέρας χαὶ υἱοὺς φωτὸς ἀπεργάζεσθαι, τοὺς πρότερον 
ὄντας τέχνα φύσει ὀργῆς. αὐτὸς χαθηγεῖται τῇς 
ποιαύτος γεννήσεως, ἐν τῷ ῥείθῥῳ τοῦ Ἰορδάνου, 
ἐπὶ τὴν ἀπαρχὴν τῆς φύσεως ἡμῶν, τὴν τοῦ Πνεύματος 
χάριν ἐπισπασάμενος. Ὥστε πάντας τοὺς Ex vic 
πνευματιχῆς ἀναγεννήσεως εἰς ζωὴν γεννωμένους, 
ἀδελφοὺς χρηματίσαι τοῦ προγεννηθέντος διὰ τοῦ 
ὕδατός τε χαὶ Πνεύματος. Κατὰ τὸν αὐτὸν τρόπον, 
xoi τῆς ἐν Χριστῷ γενομένης χτίσεως πρωτότοχον 
αὐτὸν νοοῦντες, οὐκ ἔξω γωόμεθα τῆς εὐσεθοῦς ὑπο- 
Ἐπειδὴ γὰρ ἡ ἀρχαία χτίσις παρῆλθε διὰ 


εἴσα, ἀνχγχαίως τὴν τῶν ἀφα- 


λήψεως. 
τῆς ἁμαρτίας ἀχρειωῦ 

ν:σθέντων πάροδον διε 
ἀναγεννήσεως καὶ τῆς ἐχ 


» 


ξατο ἡ χαινὴ τῆς ζωῆς χτί- 
νεχρῶν ἀνα- 


στάσξως Scelus * ἧς ὁ ἀρχηγὸς τῆς ζωῆς ἡγη- 
σάμενος, πρωτότοχος τῆς ζωῆς γίνεται χαὶ ὀνομά- 
ζεται. ᾿Αλλ᾽ ὅπως χρὴ πρὸς τοὺς ἀντιτεταγμένους 


ἔχειν, δι᾽ ὀλίγων τῶν εἰρημένων ῥάδιον ἂν γένοιτο 


ποῖς φιλοπονωτέροις, αὐτάρχη συμμαχίαν πρὸς τὴν 
ἂν φανείη συντελοῦντα πρὸς 


ἀλήθειαν. ἔχειν. “Ὅπως δ᾽ 
τὸν χατ᾽ ἀρετὴν βίον τὰ ῥήματα ταῦτα, διὰ βραχέων 
τῶν χατ ρετὴν p (] 18. ᾿ ἐχΞ 


Πρωτότοχος ἦν τῶν μετ᾽ αὐτὸν διὰ 
ὡς ἐμαρτύρει 


ἐπελευσόμεθα" 
γεννήσεως παραχθέντων ὁ Ῥουόίμ," 
τοῖς μετ᾽ αὐτὸν γεννηθεῖσι τὴν πρὸς αὐτὸν συγγέ 


αν ὁ ἐπιφαινόμενος αὑτοῖς χαραχτὴρ, οἰχείως ví 
τὸν πρωτότοχον ἔχων, ὥστε μὴ ἀγνοεῖσθαι τὴν ἀδελ 


Υ, 15. 5 Gen. xxIX; 92. 
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φότητα, διὰ τῆς xac τ 

ρουμένην. Οὐχοῦν εἰ uS X τῆς ὁμοτρόπου ἀναγεννῇ - 
σεως, τῆς δι᾽ ὕδατος καὶ πνεύματος, χαὶ ἡμεῖς ἀδελ- 
qoi τοῦ Κυρίου γεγόναμεν, τοῦ OU ἡμᾶς γενομένου 
πρωτοτόχου ἐν πολλοῖς ἀδελφοῖς " ἀκόλουθον ἂν εἴη, 
διὰ τῶν τοῦ βίου χαραχτήρων ἐπιδειχνύειν τὴν πρὸς 
αὐτὸν ἀγχιστείαν " ἐμμορφαθμε νου τῇ ζωῇ 1, 
πρωτοτόχου τῆς χτί 


ἡμῶν τοῦ 
ίσεως. Τίνα δὲ χαραχτῆρα τῆς 
παρὰ τῆς Γραφῆς μεμαθήχαμεν ; Ὃν 
πολλοῖς εἰρήχαμεν, ὅτι « ᾿Αμαρτίαν οὐχ ἐποίησεν, οὐδὲ 


Exzivou μορφῆς 


εὑρέθη δόλος ἐν τῷ στόματι αὐτοῦ. » Οὐχοῦν εἰ μέλ- 
BAUM ΡΣ ἈΚ Td : HE 
λοιμεν ἀδελφοὶ χρηματίζειν τοῦ χαθηγησαμένου ἡμῶν 
«ἧς γεννήσειυς, τὸ ἀναμάρτητον τῆς ζωῆς ἡμῶν πι- 
στώσεται τὴν πρὸς ἐχεῖνον συγγένειαν, μηδενὸς ῥύ- 
ToU τῆς πρὸς 
ἁἀφορίζοντος. 
πρωτότοχός ἔστι, 


ἣν χαθαρότητα συναφείας ἡμᾶς 
χαὶ διχαιοσύνη χαὶ ἁγιασμὸς ὁ 
xaX à. xo 
τὰ τοιαῦτα. Οὐχοῦν εἰ διὰ τῶν τοιούτων xaX ὁ ἡμέ- 
το βίος, ἐναργῆ παρεξόμεθα τῆς 
&. γνωρίσματα, ὥστε τὸν ταῦτα ἐν 


πὴ, χαὶ ἀπολύτρωσις, 


ρος GR 


τ D 


εὐγενείας ἡμῶν 


τῇ ζωῇ een τῇ ἡμετέρᾳ, vpospapzopstv ἡμῖν 


τὴν πρὸς τὸν Χριστὸν Ἐ Υ γότη τα. Αὐτὸ 


τοῦτο ἀπαρχὴ τῶν χεχοιμ. 
μοῦ, ἐν τῇ ἐσχάτῃ σάλπιγγι " τοῦτο ἔδειξεν, οἷς τε 
νάτου χρατηθέντων, ἐποίησεν. 

Οὐ μὴν ἴση χατάστασις ἐν τῷ μετὰ ταῦτα βίῳ 
πάντας τοὺς Ex τοῦ τῆς γῆς χώματος ἀναστάντας 
ἐχδέξεται, ἀλλὰ « Πορευσόμεθα, » φησὶν, «ol μὲν τὰ 
ἀγαθὰ ποιήσαντες, elg ἀνάστασιν ζωῆς " οἱ δὲ τὰ 
, εἰς ἀνάστασιν χρίσεως. » “Ὥστε εἴ 
πινος m τὴν M ν ἐχείνην χατάχρισιν ὁ βίος 
ει οὗτος, χἂν διὰ τῆς ἄνωθεν γεννήσεως τοῖς 
ἀδελφοῖς τοῦ Κυρίου συναριθμούμενος τύχῃ, χατα- 
ψεύδεται: τοῦ ὀνόματος, ἐν τῇ μορφῇ τῆς χαχίας τὴν 
πρὸς τὸν πρωτότοχον ἀγχιστείαν ἀρνούμενος. Ὁ δὲ 
μεσίτης Θεοῦ χαὶ ὁ δι’ ἑαυτοῦ συνάπτων 
τῷ Θεῷ τὸ ἀνθρώπινον, ἐχεῖνο συνάπτει μόνον, ὅπερ 
ἂν τῆς πρὸς Θεὸν συμφυΐας ἄξιον T. 
ἑαυτοῦ ἄνθρωπον τῇ δυνάμει. τῆς θεότητος ἑαυτῷ 
προσῳχείωσε, μέρος 
μὴν τοῖς πάθεσιν ὑποπεπτωχότα τῆς φύσεως τοῖς εἰς 
ἁμαρτίαν ἐχχαλουμένοις ( «€ 'Apapziav ν γὰρ, φησὶν, 
«οὐχ ἐποίησεν, οὐδὲ εὑρέθη δόλος ἐν τῷ στόματ 


τι 
τῇ 
5 


ἀνθρώπων, 
“Ὥσπερ οὖν τὸν 


£y τῆς χοινῆς φύσεως ὄντα, οὐ 
Π ᾽ 


αὐτοῦ »)* οὕτω xol τοὺς χαθ᾽ ἕχαστον προσάξει τ 
συναφείᾳ τῆς θεότητος, εἰ μηδὲν ἐπόγίοιντο τῆς «pb 
ἀληθῶς εἴη 


€ εἴδωλον xai ἀφίδρυμα ἐν 


«ὃ Θεῖον συναφείας ἀνάξιον. ᾿Αλλ᾽ εἴ τις & 


Θεοῦ ναὸς, μηδὲν xaxí 


ἑαυτῷ περιέχων, οὗτος ὑπὸ τοῦ μεσίτου πρὸς μετου- 
σίαν τῆς θεότητος παραληφθήσεται, χαθαρὸς γενό- 
μένος πρὸς τὴν ὑποδοχὴν τῆς αὐτοῦ χαθαρότητος. 


Οὔτε γὰρ εἰς χαχότεχνον ψυχὴν εἰσελεύσεται: σορία, 


χαθὼς ὁ λόγος φησὶν, οὔτε ὁ χαθαρὸς τῇ χαρδίᾳ ἄλλο 
παρὰ τὸν Θεὸν ἐν ἑαυτῷ βλέπει " ᾧ διὰ τῆς ἀφθαρ- 
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' 
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tag προσχολχηθεὶς, 


[s] 


ἐντὸς ἑαυτοῦ πᾶσαν τὴν ἀγαθὴν 


βασιλείαν ἐδέξατο. Μᾶλλον δ᾽ ἂν γένοιτο ἡμῖν χατα- 
φανὲς τὸ λεγόμενον, εἰ τὴν. τοῦ Κυρίου φωνὴν, ἣν διὰ 


τῆς Μαρίας πρὸς τοὺς ἀποστόλους πεποίηται, πρὸς 


κε ΡΟ ει. 235. ΘΟ Gor xv, 59. 


Si Toanzv, 99. 


ἣν μορφὴν ὁμοιότητος μαρτυ- A primogenitus in multis fratribus, zequum est ut 


vite. signis nostram cum ipso necessitudinem 
ostendamus : vite enim. nostre formam. impressit 
primogenitus ereaturz. Que autem sit ejus forma 
nota, ex Seriptura siepe commemoravimus. « Qui 
peccatum, » inquit, « non fecit, nec inventus est 
dolus in ore ejus ?. » Proinde utrum illius qui 
generatione processit appellari fratres debeamus, 
innocentia vite testimonium dabit, si nulla ma- 
cula à puritatis conjunctione nos separaverit. Prz- 
lerea justitia est. primogenitus, et sanctificatio, et 
charitas, et redemptio, et alia ejusmodi. Quibus 
Si vita item nostra fuerit insignita, adeo pr:eclara 
pribebimus nostra? nobilitatis. indicia, ut, qui illa 
conspexerint in nostra vita, ipsi quoque nos Chri- 


P st fratres esse, sint testes futuri. Ipse enim est 


qui resurrectionis nobis aditum patefecit, et ob id 
primitiz:e dormientium factus est. Nos igitur omnes 
resurrecturos in ietu oculi in novissima tuba *? 
per ea demonstravit, tum qui in seipso, tum qua 
in ezeleris qui a morte tenebantur, effecit. 


ς γάρ ἔστιν .ὁ ἀνοίξας ἡμῖν τὴν θύραν τῆς ἀναστάσεως, xal διὰ 
ἡμένων γενόμενος. “Ὅτι μὲν οὖν πάντες 


ἀνάστηούμεθα ἐν ἀτόμῳ, ἐν ῥοπῇ ὀφθαλ- 


ἐφ᾽ ἑαυτοῦ xal οἷς ἐπὶ τῶν λοιπῶν, τῶν ὑπὸ τοῦ θα- 


Verum in ea quz futura est vita non idem omnes 
eterr:? tumulo surgentes excipit status, sed 
€ lbunt, » inquit, « qui bona fecerunt, in resur- 
rectionem vite, qui vero mala egerunt, in resur- 
rectionem judicii *. » Quamobrem si cujus vita ad 
formidandam illam spectat condemnationem, is 
tametsi per regenerationem ad fratrum Domini 
numerum forte ascriptus sit, nomen ementitur, in 
maliti:e forma nullam cum primogenito cognatio- 
nem pr: se ferens. Mediator autem Dei et homi- 
num, qui per seipsum genus humanum conjungit 
Deo, solum illud conjungit quod ea conjunctione 
sit dignum. Quemadmodum virtute. divina homi- 
nen induit, eatenus quidem human: natur: parti- 
cipem, ut nullis naturze perturbationibus ad pecca- 
tum exeitantibus subjaceret: « Peccatum » enim, in- 
quit, « non fecit, nec inventus est dolus inore ejus: » 
sic homines singulos od divinitatis communionem 
adducet, si niliil ea divinitatis conjunctione in- 
dignum afferant, Si quis nimirum vere sit templum 
Dei, nullumque maliti:e simulaerum: aut. statuam 
contineat, is a mediatore, ut. divinitatis particeps 
fiat, admittelur, cum purus sit et ad puritatem 
ipsius suscipiendam idoneus. Neque enim in ma 
levolam animam, ut scriptum est **, introibit sa- 
pientia, et qui mundus est. corde, nihil in seipso 
przter Deum videus, incorrupteque ipsi coh:rens, 
omne bonum reznunr in se accepit. Cieterum id 
quod dico, magis perspicuum fiel, si verba quie 
Dominus apostolis per Mariam nuntiari voluit, 
considerabimus : « Ascendo, » inquit, « ad Patrem 
meum et Patrem vestrum, et Deum meum et Deum 
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vestrum ὅϑι 
ct abdieatos filios, qui inimicos Dei reconciliavit 
vere et soli Divinitati, Nam quia per peccatuin 
juxta propheticum sermonem alienati sunt homines 
ἃ vivifica vulva, et erraverunt ab utero in quo 
formati fuerant, pro veritate mendacium loquen- 
tes **, ideireo natur: communis primitias per cor- 
pus et animam assumens, easque mulla malitia 
mistas aul. contaminatas in se conservans sanctas 
ellecit : ut eas incorruptas dedicans Patri, simul 
etiam traheret quidquid eis natura et genere co- 
gnatum. esset, et. eos, qui abdicati rejeetique fue- 
vant, fios redderet, et inimicos Dei divinitatis 
ejus parcipes faceret. Üt ergo massze primitiz 
puritate atque innocentia vero Patri et Deo con- 
ciliate sunt : sie etiam nos, qui massa sumus, 
lisdem rationibus cum veritatis Patre conjunge- 
mur, si mediatoris innocentiam et constantiam 
pro viribus imitabimur. Sic enim erimus unige- 
niti Dei corona ex lapidibus pretiosis, honor et 
gloria per vitam effecti. Nam Paulus dicit, quo- 
niam « Minuisti eum paulo. minus ab angelis 95, y 
propter cruciatum mortis. Majores enim nostros 
in spinx naturam ob peccatum conversos sibi ipse 
ex mortis dispositione coronam fecit, et spinam 
in honorem et gloriam patiendo commutavit. Quo- 
circa cum semel mundi peccatum sustulerit, et 
capiti coronam de spinis aeceperit, uL. ex honore 
€t gloria coronam contexeret, non parvum peri- 
culum est, ne aliquo modo propter improbam vi- 
tam tribuli esse et. spin: deprehendamur : atque 
ila in media Domini corona, (ui per communio- 
nem corporis ejus fit, inserti, 
omnino exaudiamus : 


vocem illam justam 
€ Amice, quomodo huc in- 
irasti, non habens vestem nuptialem 55? ; quomodo 
te, cum esses spina, inter eos qui ad coronam 
meam ex honore et gloria conticiendam apti sunt, 
contevuisti? « Quie conventio Christo ad Bolial? 
Quis pars fideli cum intideli? Qui societas 
ad tenebras 9"? , 

γάμου; » Πῶς συνεπλάχης coi 
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ἰς μερὶς πιστῷ μετὰ 

Ne quando igitur vita nostra contra nos ejus- 
modi verbis compelletur, omni studio nobis in 
eam curam est incumbendum, ut spinosa omnia 
tum facta, tum dicta, tum cozitata ex omni nostra 
vita convulsa projiciamus, ut pura innocentique 
vivendi ratione honor et gloria efficiamur, atque 
universi caput nobismetipsis uti re pretiosa co- 
ronemus. Nullius enim rei vilis vult esse Dominus 
ille, qui glorie Dominus est *5, Quisquis igitur 
in homine tum abscondito tum manifesto abhor- 
ret ab omui turpitudine et vanitate, eum, qui 
glori: non ignominiz: Dominus est, sibi principem 
constituit. Proterea principium est : atque adeo 
rerum omnium principium minime alienum 2b iis, 
qui ex ipso consequuntur. Quamobrem si quis vi- 


95ITebr, p, 7. 


κοινωνία Χριστῷ πρὸς Βελίαν ; 


48 Joan. xx, 17. 
8, 10. 


** Psal, ἐνῆν, 4. 
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» IEec enim ait mediator inter Patrem A τὴν σαφήνειαν τῶν εἰρημένων συμπαραλάθοιμεν" 


«ἰΠορεύομαι, » φησὶ, « πρὸς τὸν Πατέρα μου xo 
Πατέρα ὑμῶν, xa Θεόν μου xot θεὸν ὑμῶν. » Ταῦτα 
γὰρ ὁ μεσίτης μεταξὺ τοῦ Πατρὸς χαὶ τῶν ἀποχηρύ- 
χτων φησὶν, ὁ δι᾿ ἑαυτοῦ τοὺς ἐχθροὺς τοῦ Θεοῦ χατ- 
αλλάξας τῇ ἀληθινῇ χαὶ μόνῃ Θεότητι. Ἐπειδὴ γὰρ, 
χατὰ τὸν προφητιχὸν λόγον, ἀπηλλοτριώθησαν τῆς 
ζωοποιοῦ μήτρας διὰ τῆς ἁμαρτίας οἱ ἄνθρωποι, xot 
ἀπὸ τῆς γαστρὸς ἐπλανήθησαν, ἐν fj ἐπλάσθησαν, τὸ 
ψεῦδος ἀντὶ τῆς ἀληθείας λαλήσαντες, τούτου χάριν 
τὴν ἀπαρχὴν τῆς χοινῆς φύσεως ἀναλαδὼν, διὰ ψυχῆς 
τε χαὶ σώματος, ἁγίαν ἐποίησε, πάσης xoxlac ἀμιγῆ 
τε xol ἀπαράδεχτον αὐτὴν ἐν ἑαυτῷ διασώσας “ ἵνα 
ταύτην ἀναθεὶς, διὰ τῆς ἀφθαρσίας, τῷ Πατρὶ τῆς 
ἀφθαρσίας, συνεπισπάσηται δι᾽ αὐτῆς πᾶν τὸ συγ- 
γενὲς χατὰ τὴν φύσιν αὐτῇ χαὶ ὁμόφυλον, χαὶ προσ- 
δέξηται τοὺς ἀποχηρύχτδυς εἰς τὴν υἱοθεσίαν, χαὶ 
τοὺς ἐχθροὺς τοῦ Θεοῦ εἰς τὴν τῆς θεότητος αὐτοῦ 
μετουσίαν. Οὐχοῦν, ὥσπερ ἢ ἀπαρχὴ τοῦ φυράματος, 
διὰ χαθαρότητός τε χαὶ ἀπαθείας φχειώθη τῷ ἀλη- 
θινῷ Πατρὶ χαὶ Θεῷ - οὕτω χαὶ ἡμεῖς τὸ φύραμα, 
διὰ τῶν ὁμοίων ὁδῶν τῷ Πατρὶ τῆς ἀφθαρσίας χολ- 
ληθησόμεθα, διὰ τοῦ μιμήσασθαι, χαθὼς ἂν ἢ δυνα- 
τὸν, τοῦ μεσίτου τὸ ἀπαθές τε χαὶ ἀναλλοίωτον. Οὕτω 
γὰρ ἐσόμεθα τοῦ Μονηγενοῦς Θεοῦ στέφανος Ex λίθων 
τιμίων, τιμὴ καὶ δόξα διὰ τοῦ βίου γενόμενοι. Syst 
γὰρ ὁ Παῦλος, ὅτι «Βραχύ τι αὐτὸν ἐλαττώσας,» διὰ 
τὸ πάθημα τοῦ θανάτου, « παρὰ τοὺς ἀγγέλους. » 
Ῥοὺς πρότερον εἰς ἀχάνθης φύσιν μετατεθέντας διὰ 
τῆς ἁμαρτίας, στέφανον ἑαυτῷ διὰ τῆς χατὰ τὸν θά- 
νατον οἰκονομίας ἐποίησεν, εἰς τιμὴν καὶ δόξαν μετα- 
στοιχειώσας διὰ τοῦ πάθους τὴν ἅχανθαν. Usb 
οὖν o) μιχρὸς, ἅπαξ τοῦ αἵροντος τὴν tiges Ἐν 
χόσμου, τὸν ἐξ ἀχανϑῶν στέφανον ἀνοναθῦντος τὴ 
χεφαλῇ, ἵνα ποιήσῃ τὸν Ex τιμῆς τε xat δύξης GUM- 
πλεχόμενον στέφανον, εὑρεθῆναί τινα S ἄντα 
διὰ τοῦ χαχοῦ βίου χαὶ ἄχανθαν, εἶτα ἐν μέσῳ τῷ 
Δεσποτιχῷ στεφάνῳ διὰ τῆς τοῦ σώματος αὐτοῦ 
xot) ag παρενειρόμενον. Πρὺς ὃν Epsi πάντως ἣ 
διχαία φωνή: « Πῶς εἰσῆλθες ὧδε, μὴ ἔχων ἔνδυμα 


Ac ONE 5 : NNI Re ny cike ms 
όξης τῷ ἐμῷ στεφάνῳ ἐνηρμοσμένοις, ἄχανθα v; $ 


πίστου ; Τί xowby τῷ φωτὺ πρὸς τὸ σχότος ; » 
Ἢ ^ ^ - * , ΤᾺ 
Ὡς ἂν οὖν μὴ τ[οι]αῦτά ποτε ῥήματα xa0' ἡμῶν ὃ 
βίος ἡμῶν ἐχκαλέσαιτο, ἐπιμελητέον ἂν εἴη τοῦ πᾶν 


Ue Ὁ n 
D ἀχανθῶδες ἔργον τε xoi ῥῆμα, xat νόημα, διὰ πάσης 


τῆς ζωῆς τοῦ βίου ἡμῶν pictae lo ἵνα τῇ χα- 
θαρᾷ τε καὶ ἀπαθεῖ πολιτείᾳ τιμὴ zi δόξα tts 
τὴν τοῦ παντὸς χεφαλὴν δι᾽ ἑαύτῶν Dur θυ εν 
ὥσπερ τι χειμήλιον χαὶ χτῆμα τῷ EVA - 
μένοι. Οὐδενὸς γὰρ ἀτίμου καταδέχεται Κύριος eon 
τε xa λέγεσθαι ὁ τῆς δόξης Κύριος. Οὐχοῦν ὁ πάσης 
ἀσχημοσύνης τε χαὶ βδελυρίας ἀλλότριος, ges τε 
τὸν χρυπτὸν χαὶ φαινόμενον ἄνθρωπον, ϑεσπότην 
ἑαυτοῦ ποιεῖται τὸν δόξης χαὶ οὐχ ἀτιμίας Κύριον 
ὄντα τε χαὶ λεγόμενον. "Ἔστι xoi ἀρχή " ἀρχὴ δὲ 
παντὸς πράγματος οὐχ ἀλλοτρίως πρὸς τὰ μεθ᾽ ἑαυ- 
τὴν ἔχει. Εἰ γὰρ ζωὴν τὴν ἀρχὴν εἶναί τις ὁρίσαιτο " 
*' Il Cor. vi, 15. 


66 Matth. xxir, 12. 9? Psal, xxl, 
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ζωὴ πάντως xai τὸ μετὰ τὴν ἀρχὴν ἔσται vooó- A tam prineipium definierit, vita omnino post prin- 


μενον" χαὶ εἰ φῶς ἡ ἀρχὴ, 
ἀρχὴν νοηθήσεται. Τί οὖν διὰ τοῦ πιστεύειν αὐτὸν 
εἶναι ἀρχὴν ὠφελούμεθα ;. Τὸ γενέσθαι τοιούτους 
ἡμᾶς, οἵαν εἶναι τὴν ἀρχὴν ἡμῶν πε 
γὰρ σχότους ἀρχὴ τὸ φῶς ὀνομάζεται " οὐδὲ τῆς ζωῆς 


φῶς χαὶ τὸ μετὰ τὴν 


τεύχαμεν. Οὐ 


εἰς ἀρχὴν τεταγμένης, τὸν θάνατον τὸ συνεχὲς τῆς 
ζωῆς ἐνοήσαμεν. 'AXX εἰ μή τις ὁμοφυῶς πρὸς τὸ 
χαθηγούμενον ἔχοι, δι᾽ ἀπαθείας xal ἀρετῆς τῇ ἀρχῇ 
συναπτόμενος, οὐχ ἂν γένοιτο τούτου ἀρχὴ, ἣ τῶν 
ὄντων ἀρχῇ. Σχοτεινοῦ βίου, ὁ χοσμοχράτωρ τοῦ 
^ - ^5 -- t^ u ΄ E 
σχότους, ἀρχή " τῆς θανατηφόρου ἁμαρτίας, ὁ ἔχων 
ποῦ θανάτου τὸ χράτος. Οὐχ ἔστιν οὖν διὰ μοχθηρᾶς 
ζωῆς ὑπὸ τὴν τοῦ σχότους ἀρχὴν τεταγμένον, τὴν 
παντὸς ἀγαθοῦ ἀρχὴν ἑαυτοῦ εἶναι λέγειν ἀρχήν " τῆς 
A pM Ue 3 , FEMA. 
δὲ αὐτῆς ἔχεται διανοίας, τοῖς πρὸς τὸ ἴδιον ἀγαθὸν 
τὰς θείας φωνὰς ἐχλαμθάνουσι, τὸ xat βασιλέα δι- 
χαιοσύνης τε χαὶ εἰρήνης αὐτὸν ὀνομάζεσθαι. Ὁ γὰρ, 
MRNA 3 z LE el : 
χατὰ τὴν διδασχαλίαν τῆς προσευχῆς, ἐλθεῖν ἐπ᾽ αὐ- 
τὸν τὴν τοῦ Θεοῦ βασιλείαν εὐχόμενος, μαθὼν ὅτι 
διχαιοσύνης τε χαὶ εἰρήνης ἐστὶ βασιλεὺς ὁ ἀληθινὸς 
βασιλεὺς, χατορθώσει πάντως τῷ ἰδίῳ βίῳ τὴν 
διχαιοσύνην τε χαὶ εἰρήνην, ἵνα βασιλεύσῃ, αἰτῶν, ὁ 
«ἧς δικαιοσύνης βασιλεὺς χαὶ τῆς εἰρήνης. Οὐχοῦν 
στρατὸς μὲν νοεῖται τοῦ βασιλέως, πᾶσα ἀρετή " διὰ 
γὰρ τῆς διχαιοσύνης τε χαὶ εἰρήνης πάσας οἶμαι 
δεῖν τὰς ἀρετὰς νοεῖν * εἴ τις οὖν λειποταχτήσας ἀπὸ 
τῆς τοῦ Θεοῦ στρατιᾶς, τῇ παρατάξει τῶν ἀλλοφύ- 
λῶν ἑαυτὸν χαταλέξειε, τοῦ εὑρέτου τῆς χαχίας 
ὁπλίτης γενόμενος, χαὶ ἀποδυσάμενος τὸν θώραχα 
τῆς διχαιοσύνης, xal πᾶσαν τὴν εἰρην:χκὴν παντευ- 
ἢ E piter e ἜΡΟΝ ΤΥ, ; 
χίαν * πῶς οὗτος ὑπὸ τὸν βασιλέα τῆς εἰρήνης ταχθή- 
E TCU Cre JACO STAT) 
σεται, ῥίψασπις τῆς ἀληθείας γενόμενος ; Δῆλον γὰρ, 
ὅτι τὸ ἐπίσημον αὐτοῦ τῆς ὁπλίσεως δείξει τὸν βασι- 
λεύοντα, ἀντὶ τῇ 
χόνος ἐν τῷ χαραχτῆρι τοῦ βίου δειχνύων τὸν χαῦ- 


ς ἐνσχιογραφουμένης ᾿τοῖς ὅπλοις εἰ- 


ἡγούμενον. Ὡς μαχάριος ἐχεῖνος, ὁ ὑπὸ τὴν θείαν 
στρατηγίαν τεταγμένος, χαὶ τοῖς τάγμαςι τῶν ἐν 
μυριάσιν ἀριθμουμένων χατει!λεγμένος, xal μετὰ τῆς 
χαχίας διὰ τῶν ἀρετῶν ὁπλιζόμενος, αἱ τὴν εἰχόνα 
τοῦ βασιλέως, τοῦ ἐνδυσαμένου αὐτὰς, ἐνσημαίνονται. 
KoY τί χρὴ περα!τέρω τὸν λόγον προάγειν, πάσας τὰς 


φωνὰς, αἷς τὸ τοῦ Χριστοῦ διερμὴνξε 
προτιθέντα τῇ ἀχολουθίᾳ τῆς 
ποὺς τὸν xav ἀρετὴν βίον ὁδὴγ 


ται ὄνομα, 


ἐξετάσεως, δι᾽ ὧν ἔστι 


ματος. διὰ τῆς οἱἰχείας ἐμφάσεως, συνεργοῦντός τι 
πάντως ἡμῖν πρὸς τὴν τοῦ βίου τελείωσιν ; ἀλλὰ 
χαλῶς ἔχειν φημὶ τὴν τῶν μνημονευθέντων ἀναχε- 
φαλαιώσασθαι μνήμην ὥστε τινὰ γενέ 


γενέσ 


αγωγίαν ἡμῖν πρὸς τὸν τοῦ λόγου σχοπὸν, ὃ 
ὑπεθέμεθα * ζητοῦντες, πῶς ἄν vig τὸ τέλειον ἐν 
ἑαυτῷ χατορθώσειεν. Οἶμαι γὰρ, εἰ ἀεὶ τοῦτο λογί- 
ζοιτο, ὅτι χοινωνός ἐστι τοῦ προσχυνουμένου ὀνόμα- 
πος, χατὰ τὸ δόγμα τῶν ἀποστόλων Χριστιανὸς χρη- 
ματίζων, ἀναγχαίως xaX τῶν ἄλλων ὀνομάτων, οἷς ὁ 
Χριστὸς νοεῖται, χαὶ ἐφ᾽ ἑαυτοῦ δεῖξαι τὴν δύναμιν, 


χοινωνὸς ἑχάστης χλήσεως διὰ τοῦ βίου γινόμενος. 
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cipium intelligetur. Si lux est principium, οἱ ea 
post principium cogitabitur. Quid igitur eum prim- 
cipium esse credentes assequimur? ld nimirum, 
ut tales simus, quale principium nostrum esse 
credidimus. Neque enim tenebrarum principium 
lux dicitur; neque, cum ad principium vila sit 
instituta atque. directa, eum ordinem et vite con- 
linuationem mortem esse didicimus. Quod si quis 
natur: similitadine non sequatur principium, quod 
pricedit, eique apte innocentia virtuleque coliz- 
reat, ejus principium esse nom poterit ille qui 
rerum. prineipium est. Obscure tenebricoseeque 
vite principium est mundi istius ae. tenebrarum 
princeps ; mortiferi peccati principium est ille, 
qui mortis habet potestatem. Idcirco non potest 
eum, qui bonorum omnium principium est, prin- 
cipium suum esse dicere, qui sub tenebrarum prin- 
cipio flasitiose vitam instituit; qui voces divinas 
ad propriam utilitatem excipiunt, eodem modo ani- 
mis aflicientur, cum justiti;:. pacisque regem no- 
minari Christum intelligent. Etenim qui ex pre- 
candi disciplina obseerat, ut in seipsum veniat 
regnum Domini, cum eum qui vere est rex, justi- 
lim et pacis regem esse cognoverit, justitiam 
prorsus et pacem in propria vita compleetetur, 
ut in se rex justitiz et pacis regnet. Quod si hujus 
regis exereitum virtutes faciunt. ( nam justitia et 
pace arbitror virtutes omnes intelligi), qui Dei 
militiam deserens se tanquam maliti: inventoris 
militem , abjecto justiti:: thorace et omni armatura 
pacifica, in acie adversariorum conslituet, quo- 
modo hic a veritate alienus sub justiti; rege col- 
locabitur ? Ejus enim armaturz insigne plane regem 
ipsius indieabit, quippe qui vivendi ratione tan- 
quam impressa armis imagine ducem ostendat 
suum. Quare beatus ille, qui in divina militia 
constitutus est, eL ordinibus eorum qui in millibus 
millium numerantur adscriptus **, contra malitiam 
virtutibus armatur, quie in eo. qui ipsas induerit 
imazinem regis demonstrant. Cieterum, quid est 
necesse uL eas voces, quibus Christi nomen ex- 
plicatur et. ad rectam ex virtute vivendi rationem 
pervenitur, eum ea nominis propria sit vis, ut 
nobis omnino ad vitze perfectionem conducat, pro- 
ponentes, atque ordine declarantes, longius pro- 
grediamur? cum satis mea quidem sententia sit, 
s) ea, qua commemoravimus, memoria breviter 
repetentes in summam redigamus, quie nobis ad 
eum finem tanquam dux exsistat, quem orationis 
initio proposuimus, eum abs te quaereretur, quo- 
modo quis in seipso perfectum vivendi genus as- 
sequi posset. Si quis enim assidue meditetur et 
cogitet, se adorandi nominis esse participem , 
et ex apostolorum instituto Christianum dici, eum 
ego singularum vitze appellationum compotem fa- 
ctum, necessario etiam. aliorum nominum, quibus 


Christus nuneupatur, arbitror in se ipso ostensurum esse polestatem. 


$ Apoc. vir, 4 sqq. 


€ . 
9$3 


Quod autem dico, sic (ere habet : 
Christiani vitam declarant atque distinguunt, actio, 
S?rmo, cogitatio. Ex his primas obtinet cogitatio ; 
Secundo loco ponitur sermo, qui conceptam et 
impressam animo cogitationem verbis aperit et 
exponit : post cogitationem et. sermonem aetio or- 
dine collocatur, qu:e animo cogitata faetis exsequi- 
tur. Si quid horum igitur nos, ut fil, aut ad 
agendum, aut ad cogitsndum, aut ad loquendum 
ducit; opus est, ut omnia nostra tum dieta, tum 
facta, luin cogitata ad divinam earum notionum, 
quibus Christus declaratur, regulam sic dirigan- 
tur, ut nihil eogitemus, nihil dicamus, uihil facia- 
mus, quod a sublimi earum significatione recedat. 
Nam ut quidquid non est ex fide Paulus pecca- 
tum dicit"*, ita nos eodem modo cogitantes plane 
possumus aflirmare, quicunque non respiciunt 
Christum, seu verba, seu opera sint, seu cogila- 
tones, illa omnia ad id omnino Spectare, quod 
Christo contrarium est. Qui enim. exira Jucem et 
vitam est, is in tenebris prorsus et morte non esse 
non potest. Quamobrem si, quod ex Christo non 
fit, et dicitur et cogitatur, illi, quod est. bono con- 
trarium, conjunctum est: ex hoe. euivis manife- 
stum fuerit, id quod hinc colligitur, scilicet, quod 
relinquat. Christum, qui ab illo Sejunctus est per 
qu: vel cogitat aliquid, vel agit, vel loquitur. Divina 
igitur illa Prophetze verba verissima sunt : : Prae- 
varicantes reputavi omnes peccatores (ΟΡ Τῆς » 
Ut enim qui Christum in persecutionibus negat, 
divini nominis privarieator est; sic eliam, si 
quis veritatem, et justitiam, et Santitafenit et in- 
lezritatem, et si quid aliud. virtuti. conveniens 
cogitatur, negat, et quo tempore contra perturba- 
tiones et vitia fortiter pugnandum est, vie. con- 
stantiam abjicit, is a Propheta pr:evaricator appel- 
latur : in his enim singulis a Christo, qui est illa 
omnia, vita recedit, et. preevaricatur. Quid igitur 
aliud eum oportet facere, qui magno Christi co- 
gnomine dignus effectus est, nisi ut omnia sua 
tum cogitata, tum dieta, tum facta diligenter explo- 
ret, et, utrum eorum singula ad Christum tendant, 
an ab illo sint aliena, dijudicet? Multis autem 
modis fit hee. przeclara dijudicatio, Quidquid enim 


perturbatione aliqua aut agitur, aut cositatur, aut 


dicitur, id cum Christo minime congruit, sed 
adversarii notam et imarvinem gerit, qui animi 


margari:e pro ecno perturbationes admiscet, ut 
pretiosi lapidis splendorem deformet ac deleat, Quod 
vero ab omni turbida affectione vacuum et purum 
est, id ad tranquillitatis auctorem. et prineipem 
spectat, qui Cliristus est, ex quo tanquam ex puro 
incorruptoque fonte, qui suas animi notiones atque 
affectiones haurit et derivat, talem cum principio 
atque origine. similitudinem prz se feret, qualem 
obtinet eum ipso fonte, qu: in rivulo QOUNIO 
quaeque in amphora resplendet aqua. Etenim una 


19 tom. xijv. 119. 
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ta τὰ χαραχτηριζόμενα τοῦ Xpt- 
στιανοῦ τὸν βίον ἐστὶ τς λόγος, ἐνθύμιον. "Apyt 
γὰρ γίνεται λόγου παντὸς ἣ διάνοια " δεύτερον δὲ μετὰ 


τὴν ἐνθύμησιν, ὁ λόγος ἐστὶ, 
ψυχῇ διάνοιαν διὰ τῆς φωνῆς 
δὲ teo ἐπέχει μετὰ τὸν νοῦν χαὶ τὸν λόγον f mpá- 
ὅταν 


τὴν ἐντυπωθεῖσαν τῇ 
ἐχχαλύπτων. Τρίτην 


ςζ. τὸ νοηθὲν εἰς ἐνέργειαν ἄγουσα. Οὐχοῦν, 
εἴς τι τούτων ἡμᾶς ἀχολούθως τῷ βίῳ προσαγάγηται, 
χαλῶς ἔχε: παντὸς χαὶ λόγου xoY ἔργου xa ἐνθυμή- 
μᾶτος τὰ θεῖα ταῦτα νοήματα, δι᾽ ὧν ὁ Κύριος νοεῖται 
χαὶ ὀνομάζεται, δι᾽ ἀχριθείας ἐπισχοπεῖσθα!, μὴ ἔξω 


ὀνομάτων φέρη- 


ziytov 


τῆς δυνάμεως 


τῶν ὑψηλῶν E 


ται ἡμῶν ἣ τὸ ἔργον, ἣ ὁ λόγος, ἣ τὸ LAE Ὡς 
γὰρ ὁ Παῦλός φησιν, ὅτι πᾶν, ὃ μὴ ἐχ πίστεως. ἁμαρ- 
vía ἐστίν: οὕτως. ἔστιν ἔχ τοῦ ἀὐδλούβου νοήσαντα 
σαφῶς ἀποφήνασθαι, ὅτι πᾶν ὃ μὴ εἰς Χριστὸν ἣ 
ῥῆμα, 3 ἔργον, ἣ νόημα, εἰς τὸ ἀντιχείμενον τῷ Χρι- 
στῷ πάντως ὁρᾷ. Οὐ γὰρ ἔστι τὸν- ἔξω φωτὸς ἢ ζωῆς 


γξνόμενον, ud Ev σχότει πάντως ἣ ἐν θανάτῳ εἶναι. Et 
l 

; . m 
τοίνυν τὸ μὴ χατὰ Χριστὸν ἐνεργούμενόν τε xax λαλού 
AMA τ ΤΕ ΕΝ Ὁ NUS 

μενον, καὶ νοούμενον, πρὸς τὸ τῷ ἀγαθῷ ἀντιχείμενον 

ὺς ἔχει" 
μενον, ὅτι 


παντὶ δῆλον ἂν εἴη, τὸ διὰ τούτων ἀνχφαι- 
ἀφίησιτὸν Χριστὸν, ὁ ἔξω ἐχείνου γενό- 
μένος, δι’ ὧν ἣ νοεῖταί τι, ἣ ἣ 
Οὐχοῦν ἀληθεύει ἢ θεία τοῦ προφήτου φωνὴ, T; φησι" 
τοὺς ἁμαρτω- 


πράττει, ἣ φθέγγετα:. 
« Παραδαίνοντας ἐλογισάμην πάντας 
λοὺς τῆς γῆς. » Ὡς γὰρ ὁ τὸν Χριστὸν ἐν τοῖς διω- 
γμοῖς ἀρνησάμενος, παραθάτης ἐστὶ τοῦ mpooxuvou- 
μένου ὀνόματος " οὕτω xaX εἴ τις ἀλήθειαν ἣ τὴν δι- 
χαιοσύνην ἀρνήσαιτο, ἣ τὸν ἁγιασμόν τε χαὶ ἀφθαρ- 
σίαν, ἣ εἴ τι ὄἄλλο τῶν χατ᾽ ἀρετὴν νοουμένων, ἐν 
χα!ρῷ τῆς τῶν παθημάτων ἐπιχρατήσεως, ἀποθάλοι 
τοῦ βίου, παραθάτης ὀνομάζεται ὑπὸ τῆς προφητείας" 
OU ἑχάστου τούτων τὸν ταῦτα ὄντα παραθαίνων τῷ 
βίῳ. Τί οὖν χρὴ πράττειν τὸν τῆς μεγάλης τοῦ Χρι- 
στοῦ ἐπωνυμίας ἀξιωθέντα; τί ἄλλο, ἢ διὰ παντὸς 
φιλοχρινεῖν ἐν ἑαυτῷ τὰ νοῆματά τε χαὶ τὰ ῥήματα, 
χαὶ τὰ ἔργα, εἴτε πρὸς Χριστὸν ἕχοαστον τούτων βλέ- 
ποῦ Χριστοῦ ἠλλοτρίωται; Πολλὴ ὃὲ τῆς 
σεως τῶν τοιούτων ἐστὶν ἡ εὐχολία. "O γὰρ διὰ 
πὸ ἊΣ τινὸς ἐνεργεῖται, ἣ νοεῖται, ἣ λέγεται, τοῦτο 
ει πρὸς τὸν Χριστὸν ρα τῷ ἀλλὰ τὸν 
5 ἀντὶ βορύόρου 


pua τὴν 


πει, εἴτε 


re τοῦ ἁντιχειμένου φέρει, 
πάθη τῷ μαργαρίτη τῆς ψυχῆς AE 


haven να τοῦ τιν λίθου διαλυμαίνετ 


μπαθοῦς ὃ αθέσεως, 


e ἔστιν ὁ Mesum ὲ 
p ἐχ χαθαρᾶς χαὶ ἀφράχτου πηγῆς, 
μενός τις εἰς ἑαυτὸν τὰ νοήματα, τοιαύτην ἑαυτῷ πρὸς 
sv τὴν ὁμοιότητα, οἵα ἐστὶ πρὸς 
ΠΕ A TS Ἔν Ὁ νον ΕΝ ΤῊΣ DIES T AM MAY 
τὸ ὕδωρ τῷ ὕδατι, τῷ τε πηγαίῳ τῷ βρύοντι, i 
τῷ ἐκεῖθεν ἐν τῷ ἀμφορεῖ γεγενημένῳ. M γὰρ 
ἐν Χριστῷ χαὶ 1j £v τῷ 

ΤΑ EATER 
'AXM ὁ μὲν πηγάζει" ὁ δὲ 


οὗ, χαθάπε 


^ 
τὸ πρωτότυπον δε! 


τε 


τῇ φύσει ἡ χαθαρότης, 1j 
μετέχοντι θεωρουμένη. ; TOR 
μετέχων ἀρύεται, μετάγων ἐπὶ τὸν βίον τὸ ἐν τοῖς 
ὥστε συμφωνίαν εἶναι τοῦ κρυπτοῦ 


συμθαινούσης τῆς 


νοήμασι χάλλος 


ἀνθρώπου πρὸς τὸν φαινόμενον, 


285. 
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ERAS ; - " MONET : ; 
τοῦ βίου εὐσχημοσύνης τοῖς χατὰ Χριστὸν χινου μένοις A Οἱ eadem est, qui in Christo, et qux in mentibus 


νοήμασι. 
vor, hiec inde manat et in nos derivatur : 


nostris conspicitur puritas. Sed illa in fonte nasci- 


eam nolionum pulchritudinem ad vitam secum trahens, ut 


assconditi manifestique hominis convenientia el tanquam. concentus quidam appareat, cum vite mo- 
destiam et honestatem notiones ex Christa νον moderentur οὐ moveant. 


Τοῦτο τοίνυν ἐστὶ, χατά 


ἐμὴν χρίσιν, 
πάντων τῶν 
διασημαίνεται ὄνομα, 
πὸ χοινωνίαν ἔχειν ἐν uy τε χαὶ, λόγῳ, 
ποῦ βίου ἐπιτηδεύμασιν, ὥστε ὁλ 


D 


xaxà τὴν 


xal ἐν τοῖς 


n τὸν ey 


acu, 


εὐλογίαν τοῦ Παύλου , ἐν ὁλο- 


ῃ 
, τ 5 
χλήρῳ τῷ σώματι «αἱ τῇ ψυχῇ χαὶ τῷ πνεύματι, 


ἔξω τῆς πρὸς τὸ χαχὸν Expat 


ἄτρεπτος μόνος ὁ τῆς χτίσεως Küp: ρῖος, 
ἀνθρωπίνη 
ἔχει, πῶς οὖν € 
τε χαὶ ἀμετάτρεπτ 


SIUE 
τρεπτὴ δὲ ἣ 
; 


φύσις, χαὶ ποὺς τὰς ἱεταθρλὰς ἐπιτηδείως 


ἐν τῷ ἀγαθῷ πάγιόν 


) 
ατὼν, τὸ Y 


ἢ χατορθωθῆναι 


φύσει" πρὸς τοίνυν τὸν τοιοῦτον 


ὅτι οὐχ ἔστ' στεφανωθῆναΐί τινα τὸν μὴ 


νομίμως 
ἀϑλήσαντα * οὐχ ἂν δὲ γένοιτο νομίμως ἄθλησις, μὴ 


ὄντος τοῦ προσπαλαίοντος. 


EL οὖν μὴ ἣν ὁ ἀντίπαλος, 
οὐδ᾽ ἂν ὁ στέ 1 


avoc ἣν * ἢ νίχη γὰρ xa0' ἑαυτὴν οὐχ 
ἔστιν, ἐὰν μὴ ἣ τὸ five Οὐχοῦν πρὸς αὐτὸ τὸ 
τρεπτὸν τῆς φύσεως ἀγωνισώμεθα, οἷόν τινι 


ἀντιπάλῳ διὰ τῶν ἘΠΕ ἢ συμπλεχόμενοι, οὐ διὰ 


fiv ὧν 


τοῦ χαταθαλεῖν αὐτὴν νιχηταὶ γινόμενοι, ἀλλὰ διὰ 
τοῦ μὴ συγχωρῆσαι πξσε 


. Οὐδὲ γὰρ μόνον πρὸς τ 
χαχὸν ὁ ἄνθρωπος τῇ τροπῇ χρῆται (ἢ γὰρ ἂν ἀμή- 
γανον ἣν αὑτὸν ἐν ἀγαθῷ γενέσθαι, εἰ πρὸς τὸ Evav- 
«lav μόνον τὴν ῥοπὴν εἶχεν ἐχ φύσεως) " νυνὶ δὲ τὸ 
κάλλιστον τῆς τροπῆς ἔργον, ἡ ἐν τοῖς ἀγαθοῖς ἐστιν 
αὔξησις, πάντοτε τῆς ποὸς 


τὸ χρεῖττον ἀλλοιώσεως 
ἐπὶ τὸ θειότερον μεταποιούσης τὸν χαλῶς ἀλλοιούμε - 
νον. Οὐχοῦν τὸ φοδερὸν εἶναι δοχοῦν (λέγω 0t τὸ 
πρεπτὴν ἡμῶν εἶναι τὴν φύσιν). οἷόν τι πτερὸν πρὸ 

πὴν ἐπὶ τὰ μείζω πτῆσιν ὁ λόγος ὑπέδειξεν - ὡς en 
μίαν εἶναι ἡμῖν τὸ μὴ δύνασθαι τὴν πρὸς τὸ x 
τον ἀλλοίωσιν δέξασθαι. MT] τοίνυν λυπείσθω ὁ βλέπων 
ἐν τῇ φύσει τὸ πρὸς τὴν μεταδολὴν ἐπιτήδειον, ἀλλὰ 
πρὸς τὸ χρεῖττον πάντως ἀλλοιούμενος, xaY ἀπὸ δό- 
ρφούμενος, οὕτω τρεπέσθω, διὰ 
χρεΐττων γινό- 


παντοτε 


ΣΎ Thoss, v, 25. 


In. hoc igitur. (meo quidem judicio) Christia— 
ne vite perfectio sita est, ut. nominum quibus 
Christi nomen significatur participes, eorum vin 
et animo, et oratione, et vivendi ingtitutis exprima- 
mus, ut absolutam illam a Paulo commendatam 
sanctitatem suscipienles ??, nos integro et corpore, 
et animo, et spiritu nulla mali permistione conta- 
minatos conservemus., Quod si quis ad. perfectam 
virtitem assequendam difficillimam esse vitaur 6b- 
jiciat, eum ex omni creatura solus immutabilis sit 
Christus, inconstans autem natura humana et ad 
mutationes proclivis, ideoque fieri non posse, ut ad 
eam perveniamus, ibique firmi et immutabiles con- 
sistamus, huie respondebimus, athletam nullum 
coronari, qui non legitime  certaverit 7? ; certamen 
porro non esse lezitimum, si nullus quorum pugnes 
adsit adversarius. Quamobrem si adversarius. non 
est, corona non erit; vieloria enim, nisi aliquid 
victum sit, esse non potest. Cum illo igitur, quod 
in natura nostra mutabile est, tanquam eum adver - 
sario ea ratione compositi decertemus, ut. ipsarm 
non dejicientes, sed cadere non permittentes , 
vielores simus. Neque vero ad malum tantum- 
modo propensionem habet homo : nam si ad. eam 


partem duntaxat natura. proclivis esset, ad bonum 


sese non posset convertere. Nune autem pulcherri- 
mum motionis opus est, ipsum in bonis inerenen- 
tum, cum | impetu illo, quo ad melius trahimur, is 
qui recte movetur, assidue transfertur ad ea quie 
diviniora sunt. Id ergo, quod formidandum videba- 
lur, nempe naturam nostram mutabilem esse, no- 
bis tanquam alas, quibus ad majora volemus, prze- 
bere demonstravimus : damno enim id nobis futu- 
rum fuisse, si mutationem ad meliussuscipere nou 
posseinus. Ne quis igitur vim in natura mutationi- 
bus aptam et idoneam cernens doleat aut conquera- 
tur, sed sese continenter in. melius promovens et 
de gloria in gloriam transferens, quotidianis inere- 
mentis ita vertatur, ut. in dies melior et perfectior 
fiat, nec unquam se ad perfectionis melam perve- 
nisse sibi persuadeat. Ea enim vere perfectio est, 
ut qui augelur in melius, nunquam consistat, 
neque terminis ullis perfectionem existimel esse 
conelusam. 


23] S. 6h 
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ΚΑΙ TOY OIIQX 


ΧΡῊ XYNEINAI AAAHAOIX ΚΑΙ ΣΥΝΑΓΩΝΙ- 


GORII 


DE PROPOSITO SECUNDUM DEUM 


ET EXERCITATIONE JUXTA VERITATEM; 
QUJAESTIONEM, DE PIETATIS SCOPO, ET DE 


ET AD RELIGIOSOS QUI PROPOSUERANT 
RATIONE QUA INTER SE CONVERSA- 


RENTUR ET UNA CONCERTARENT, DESCRIPTIO SUMMARIA. 


Ex interpr. Frederici Morelli, Profess. Reg. Decani. 


Si quis, cogitatione paululum 
juncta, et a perturbationum servitute et. stultitia 
plane liberatus, perspicaci ac sincera mentis acie 
suum ipsius animum intuitus fuerit, in ejus natura 
cum BDeierganos eharitatem, tum opificii. illius 
voluntatem pure conspiciet. Hoc enim modo con- 
Siderans appetitus impetum ad id quod praeclarum 
optimumque est, homini cognatum, et quasi cohze- 
rentem et insitum comperiet ; et intelligibilis illius 
ac beate imaginis, cujus homo siniulacrum 
est, imperturbatum ae. felicem amorem natura co- 
pulatum. Verumerror quidam harum aspectabilium 
rerum et quz semper fluunt per rationis expertem 
affectum, et. voluptatem amaram , instrenuum et 
incautum prz ignavia animum decipiens atque in- 
cantans, ad nefarium vitium trahit e vii deliciis 
procreatum el morlem suis amaloribus gignens. 
Propterea veritatis notitiam, quod salutare melli- 
camentum est animis, Salvatoris nostri gralia iis 
qui cum desiderio percipiunt, largita est, qua sot- 
vitur sane fraus qux hominem incantat ; et igno- 
Lilis fastus carnis exstingwitur et. comprimitur, 
anima quae tam arctam copulam nacta est per veri- 
ad numen divinum et salutem suam 
animum 


tatis lucem 
deducta. Par est igitur, utis qui corpus et 
juxta pietatis legem adducere Deo cogitat, atque 
incruentum etpurum ipsi cultum exhibere, vite 
ducem instituendo piam fidem, quan sanctoruin 
voces per omnem nobis Scripturam clamant, adco 
morigerum eL obsecundantem animum virtutis 
curriculis. exhibere, seipsum a vinculis 
exsolvendo , totum vero se fidei et vitze Dei tantum 
tradendo, dum penitus cognitum planeque perspe- 
ctum habet, οἱ apud. quem pietatis fides ct incul- 


vitae 


ἃ corpore se- A Ei cic 


L 


σμιχρὸν ἀποστήσας τοῦ σώματος τὴν διά- 
παθῶν δουλείας τε χαὶ ἀφροσύνης 

fo xai εἱλιχρινεῖ λογισμῷ τὴν 
ot d t χαθαρῶς £v τῇ 
οὔ τήν τε πεῤὺ ἡμᾶς ἀγάπην xol 
νου δημιουργίας. Εὑρήσει -γὰρ, 
χαὶ 
χαὶ 


νοιαν, χαὶ τῆς p» 
ἔξω γενόμενος, € 
αὐτὸ: ἑαυτοῦ χατί υχῆν * ὄψεται 
ταύτης φύσει: v 
τὸ βούλημα τῆς ἐχεῶ 


τοῦτον τὸν τρόπον ἐπισχοπῶν, συνουσίου μένην τε 


, 
t 


cupmeguxutav τῷ &vÜptozto τὴν ἐπὶ τὸ xaAóv τε 
ἄριστον τῆς ἐπιθυμίας ὁρμήν " vol τῆς νοητῆς ἐχεί- 


νης xal μανγαρίας εἰκόνος. ἧς Ó à ba μίμημα, 


τὸν ἀπαθῆ «aX μαχάριον ἔρωτα συνημμένον τῇ φύσει. 


, 


᾿Αλλὰ πλάνὴ τις τῶν ὁρατῶν τούτων xa ῥεόντων ἀεὶ 
b) 
διὰ πάθους ἀλόγου xoi πιχρᾶς: ἡδονῆς τὴν ἀμελῆ xat 


ἀφύλαχτον ὑπὸ ῥᾳθυμίας ψυχὴν ἀπατῶσα xoi γοη- 


πὸ 
τεύουσα, πρὸς xaxíay ἕλχει δεινὴν, γεννωμένην τε 
Ex τῶν epi τοῦ βίου, xaX γεννῶσαν θάνατον τοῖς 


ἐρασταῖς. Διὰ τοῦτο τὴν γνῶσιν τῆς ἀληθείας, 
ἣ τοῦ Σωτῆρος 


ἑαυτῆς 
τὸ σωτήριον ταῖς ψυχαῖς φάρμαχον, 
ἡμῶν τοῖς πόθῳ ὃ DOCE UE ἐδωρήσατο χάρις" ὑφ᾽ 
ἧςλύετα! μὲν ἢ ἀπάτη ἡ τὸν ἄνθρωπον Yon 
τὸ δὲ τῆς σαρχὸς ἄτι 
τῆς ἀληθείας φωτὶ 
σωτηρίαν ὁδηγουμένης 


Ξ Ξύηυσα z 


uov χατασθέννυται 


φρόνημα, τῷ 
πρὸς τὸ Θεῖόν τε xa τὴν ἑαυτῆς 
τῆς Ψυχῆς, ἣ τὴν ἕνωσιν ἐδέ- 
ξατο. Δεῖ τοίνυν τὸν μέλλοντα ψυχὴν χαὶ σῶμα χατὸ 


τὸν τῆς εὐσεθείας νόμον oS Et xo) τὴν àvat- 


μᾶχτον αὐτῷ xal καθαρὰν ἀποδιδόναι λατρείαν, ἣγε- 


μόνα τε τοῦ βίου τὴν εὐσεθῇ πίστιν ποιούμενον, ἣν αἱ 


τῶν ἁγίων φωναὶ διὰ πάσης ἡμῖν βοῶσι Γραφῆς, οὔ- 


τως εὐπειθῆ xax εὐήνιον τὴν Ψυχὴν τοῖς τῆς ἀρετῆς 
ἐπιδιδόναι δρόμοις" λύοντα μὲν ἑαυτὸν τῶν τοῦ βίου 
δεσμῶν, ὅλον ὃξ τῇ πίστει χαὶ τῷ βίῳ τοῦ Θεοῦ μό- 


νον γινόμενυν, εἰδότα Ws ς ἐν ᾧ πίστις εὐσεθεΐας 
χαὶ kso ἄμεμπτος, ἐχεῖ xal Χριστοῦ πάρεστι δύναμις ' 
χαχίας ἀποφυγὴ. 


ἐν ᾧ 0E Χριστοῦ δύναμις, Exil 
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Μέγα δὴ, μέγα πρὸς χτῆσιν τῶν νοητῶν τοῖς Qó6 A pala vita exsistit, ctiam Christi potentiam adesse ; 


δεχομένοις τὸ ἅγιον βάπτισμα. Th γὰρ πλούσιον xal 
ἄφθονον Πνεῦμα τὸ ῥέον ἀεὶ τοῖς δεχομένοις τὴν χά- 
ριν, ἧς οἱ ἅγιοι πληρωθέντες ἀπόστολοι, ταῖς τοῦ Χρι- 


στοῦ Ἐχχλησίαις τοὺς χαρποὺς ἐπεδείξαντο τοῦ πλη- 
ρώματος, τοῦτο, τοῖς τὴν δωρεὰν εἰλιχρινῶς δεξαμέ- 
νοις κατὰ τὸ μέτρον τῆς ἑχάστου τῶν μετειληφύτων 
πίστεως, συνεργὸν xal σύνοιχον παραμένει, οἰχοδο- 
μοῦν ἐν ἑχάστῳ τὸ ἀγαθὸν πρὸς τὴν τῆς ψυχῆς ἐν 
τοῖς τῆς πίστξως ἔργοις σπουδήν. Χρὴ οὖν ἕχαστον 
ἡμῶν δι᾽ ἀρετῆς προχόπτοντα ἀεὶ προσάγειν ἑαυτὸν 
εἰς ἄνδρα τέλειον, χατὰ τὸν ᾿Απόστολον,, « Μέχρι 
γαταντήσωμεν οἱ πάντες εἰς τὴν ἑνότητα τῆς πίστεως 
xai τῆς ἐπιγνώσεως τοῦ ΥἹἱοῦ τοῦ Θεοῦ, εἰς ἄνδρα τέ- 
t0), εἰς μέτρον ἡλιχίας τοῦ πληρώματος τοῦ Χρι- 
στοῦ.» Ἡ μὲν τοῦ σώματος πρὸς τὸ ἀνελθεῖν ἐπί 
δοσιτ, οὐδὲν ἐφ᾽ ἡμῖν. Οὐ γὰρ τῇ τοῦ ἀνθρώπου γνώμῃ 
χαὶ ἡδονῇ μετρεῖ τὸ μέγεθος ἡ φύσις, ἀλλὰ τῇ αὑτῆς 
ὁρμῇ xal ἀνάγχηῃ. Τὸ δὲ τῆς ψυχῆς ἐν τῇ τῆς γεννή- 
σξως ἀνανεώσει μέτρον xai χάλλος, ἄπερ δίδωσι διὰ 
τῆς τοῦ δεχομένου σπουδῆς ἡ τοῦ Πνεύματος χάρις, 


ὃς ὑμετέρας ἔοτηται γνώμης" ὅ ὰο ἃ 
τῆς ἡμετέρας ἥρτηται γνώμης " ὅσον γὰρ ἐχ 


τοὺς ὑπὲρ τῆς εὖσε 
«ἧς Ψυχῆς συνε» 


είᾳς ἀγῶνας, τοσοῦτον χαὶ τὸ 
ίνεται μέγεθος. Καὶ τὴν μὲν ἀϊδιον 
ζωὴν, χαὶ τὴν ἄῤῥητον ἐν οὐρανοῖς εὐφροσύνην, ἣ τοῦ 
Ἡνεύματος δίδωσι χάρις " τὴν δὲ ἀξίαν τοῦ δέξασθαι 
τὰ δῶρα, χαὶ ἀπολαῦσαι 

τεως παρὰ τοὺς πόνους 


τῆς χάριτος, ὁ διὰ τῆς πί- 


ἔρως ἔχει. 


Προελθοῦσαι δὲ εἰς ταὐτὸν διχαιοσύνη ἔργων χαὶ C 


Ἡνεύματος χάρις, elg ἣν συνῆλθον ψυχὴν, ταύτην 
ζωῆς μαχαρίας μετ᾽ ἀλλήλων ἐνέπλησαν " διαζυ- 
γεῖσαι δὲ ἀπ᾽ ἀλλήλων οὐδὲν τῇ ψυχῇ χέρδος παρ- 
ἐχουσιν. Ἥ τε γὰρ τοῦ Θεοῦ χάρις ψυχαῖς φευγού- 
cat; τὴν σωτηρίαν οὐχ ἔχει ἐπιφοιτᾷν, Tj τε τῆς 
τοῦ ἀνθρώπου ἀρετῆς δύναμις, οὐχ ἐξαρχεῖ χαθ' ἑαν- 
τὴν πρὸς τὸ τῆς ζωῆς εἶδος ἀναθιθάσαι ψυχὰς ἀμοι- 
Qojsag τῆς χάριτος. « Ἐὰν μὴ Κύριος οἰχοδομήσῃ 
οἶχον, xal φυλάξῃ πόλιν, εἰς μάτην οἱ περὶ ταῦτα 
πονοῦσι. ν Κἀντεῦθεν διδασχόμεθα, μὴ δεῖν φρονεῖν 
ταῖς ἀνθρωπίναις σπουδαῖς ὅλον χεῖσθαι τὸν στέφανον" 
᾿ ἀναφέρειν ἐπὶ τὸ τοῦ Θεοῦ θέλημα τὰς περὶ τοῦ ὅ 
λους ἐλπίδας. "Ἔστι δὲ θέλημα Θεοῦ τὸ χαθᾶραι διὰ 


π 
5 
t 


zie Py SEA eden εὖ 
€ χάριτος τὴν ψυχὴν, καθαρὰν αὐτὴν προσαγαγεῖν 


ἣ 


- 
[D 
qov* « Μαχάριοι οἱ χαθαροὶ τῇ χαρδίᾳ, ὅτι αὐτοὶ τὸν 
Θεὸν ὄψονται. » Ὁρᾷς τὸ βραθεῖον τῆς χαθαρότητος ; 
Τί χρεῖττον τοῦ ἰδεῖν τὸν Θεὸν, χαθὼς ἡμῖν ἐγχωρεῖ; 
Διὸ χαὶ ὁ Δαθὶδ αἰτεῖ τοῦτο, λέγων " « Γενέσθω ἡ 
xapüia μου ἄμωμος τοῖς διχαιώμασ! σου, ὅπως ἂν μὴ 
σἱσχυνθῶ. » do6sisÜa. χελεύει τὴν αἰσχύνην χαὶ 
ἀποθέσθα: χελεύει ταύτην, ὡς ἐσθῆτα ῥυπῶσαν. Πάλιν 
δὲ φησι" «Τότε οὐ μὴ αἰσχυνθῶ ἐν τῷ με ἐπιδλέπειν 
ἐπὶ πάσας τᾶς ἐντολάς σου. » Ἐν γὰρ τῷ πληρώματι 
τῶν ἐντολῶν τίθεται τὸ Πνεῦμα τὴν παῤῥησίαν. Καὶ 


πάλιν" « Καρδίαν χαθαρὰν χτίσον ἐν ἐμοὶ, ὁ Θεύς "» 
χαὶ, « Πνεύματ!' ἡγεμονιχῷ στήριξόν με. ν ᾿Αλλαχοῦ 


3Ephesz1v, 19. | *Tsal.cxxvn 1. "Mattis v, 8. 


"B 


) Θεῷ. Τοὺς γὰρ τοιούτους ὁ Κύριος μαχαρίζει, λέ- D 


* Psal. cx vin, 80. 


ubi vero Christi virtus est, ibi vitii fuga est. Magni 
profecto momenti, magni, inquam, est ad rerum 
intelligibilium comparationem in iis qui cum timore 
saneto baptismate Lincti sunt. Nam dives et opulen- 
tus Spiritus, qui semper infunditur in eos qui gra- 
tiam acceperunt, qua sancti apostoli veferti, Christi 
Ecelesiis fructus complementi 
munus sincere admiserunt, pro mensura cujusque 


ostenderunt iis qui 


eorum qui fidei participes fuere, adjuvans et una 
habitans permanet, et bonum in unoquoque con- 
struit, ad anime studium in fidei operibus. Ergo 
par est, ut quisque nostrum semper se in virtute 
proficientem ad. virum perfeetum. adducat, justa 
Apostoli dictum, « Quousque oceurramus omnes ad 
unitatem fidei, et agnitionis Filii Dei, ad virum per- 
fectum, ad mensuram zetatis plenitudinis Christi *.» 
Corporis cerle augmentum ad increscendum non 
iu nobis situm est. Haudquaquam natura ex homi- 
nis sententia et libidine staturam metitur, sed suo 
ipsiusimnet impetu et necessitate. Animi vero in Or- 
Qus renovatione modus et decus, qux Spiritus gra- 
lia largitur, per ejus qui acceptus est, studium, a 
cousilio nostro pendent : nàm quanto magis labores 
pro pietate extendis, tanto etiam magis animi magni- 
tudo simul extenditur. Et sempiternam vitain atque 
iieffabilem quie in coelis est letitiam ejusdem Spiritus 
gratia concedit : accipiendi vero munera dignitatem 
et gratia fruendi, amor per fidem laboribus obtinet. 
Jam vero ad idem progresse operum justitia el 
Spiritus. gratia, in qua anima concurrerunt, eam 
beata vita certatim complent ; seda se invicem dis- 
juncti, nullum. anim: emolumentum exhibent. 
Etenim Dei gratia in animis qui salutem fugiunt, 
non polest frequenter adesse. llominis vero virtu- 
lis vis per se non sufficit ad animos grati: exper- 
tes, ad vit:e formam absolutam extollendos. « Nisi 
Dominus zdificaverit domum, et custodierit eivita- 
tem, in vanum laboraverunt qui zdificant eam ?. » 
Hinc edocemur non esse in mentem inducencum, 
in humano studio totam sitam esse coronam ; verum 
ad Dei voluntatem referendam esse spem de fine 
obtinendo : porro. Dei voluntas est, ut anima. per 
graliam purgetur et pura ac munda Deo offeratur. 
Nam Dominus ejusmodi beatos praedicat, cur ail, 
« Beati mundo corde, quia ipsi Deum videbunt ?. » 
Videsne puritatis premium ? Quid melius est quam 
Deum videre, quatenus nobis concessum est? Ideirco 
eiiam David hoc postulat dicens: « Fiat eor meum 
inculpatum in justificationibus tuis, ut non con- 
fundar *. » Jubet. dedecus metuere, et hoc exuere 
praecipit, tanquam vestem sordidam. Rursus autem 
ait: « Tunc non confundar, cum perspexero ia ome- 
nibus mandatis tuis *. » Nam in mandatorum 
effectu Spiritus libertatem ac fiduciam collocat. 
lterum ait idem : « Cor mundum crea in mo, 
Deus δ ; » et, « Spiritu principali confirma me 7. » 


*jbid. δ. * Psal. 1, 12. " ibid. 14. 
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Alibi vero interrogat : « Quis ascendet in montem A 


Domini? » deinde respondet, « lanocens manibus 
et mundo corde?. » Par est. ergo eum qui appetit 
adjungi alicui, mores illius imilari. Igitur necesse 
est ut anima qua Christi sponsa fieri. desiderat, 
pulehritudini Christi quoad ejus fieri. poterit si- 
inilis fiat : oportet, inquam, ut anima quie advolare 
ad Numen cogitat, et adharere Christo, omne pec- 
catum a se expellat, furtuin dico, et r.pinam, etadul- 
terium, ei avaritiam, et scortationem, et lingue 
virus, et omne manifestum delictorum genus, atque 
etiam occultum, cujusmodi esc Invidia, diffidentia, 
malignitas, fraus, et quicunque alia latentia. vi- 
tiorum examina, qui aeque ae apertum erratorunr 
genus odit Scriptura, et abominatur. Quorum dis- 
sipavit ossa Dominus * ? nonne hominibus plaecre 
studentium ? Quem abominatur Dominus ut facino- 
rosum et sanguinolentum ? nonne subdolum viruin 
et fraudulentum? nam, « Virum sanguinum et do- 
losum abominatur Dominus !?.» Nonne aperte David 
iis « qui loquuntur. pacem cum vicinis suis, mala 
vero in cordibus suis '', » imprecalur ? Ideirco 
etiam in mandatis habemus, ut. neque ab hominibus 
laudes aucupemur, neque ignominiarum ab ipsis 
acceptarum pudeat: etenim eos qui per ostenta- 
tionem. virtutein aliquam exercent Scriptura sacra 
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δὲ ἐρωτᾷ" « Τίς ἀναθήσετα: εἰς τὸ ὄρος τοῦ Κυρίου ; » 
εἶτα ἀποχρίνεται " « ᾿Αθῶος χερσὶ, xol καθαρὸς τῇ 
χαρδίᾳ. » Δεῖ οὖν τὸν ἐπιθυμοῦντα οἰχειωθῆναί τινι, 
κὸν ἐχείνου τρόπον μιμεῖσθαι. Οὐχοῦν ἀνάγχη χαὶ 
τὴν Χριστοῦ ποθοῦσαν γενέσθαι νύμφην Ψυχὴν, τῷ 


- 


τοῦ Χριστοῦ ὁμοιωθῆναι χάλλει τὸ χατὰ δύναμιν. Δεῖ 
τὴν μέλλουσαν ἀνίπτασθαι πρὸς τὸ Θεῖον Ψυχὴν, xol 
χολλᾶσθαι Χριστῷ, πᾶσαν ἐξελαύνειν ἁμαρτίαν ἀφ᾽ 
ἑαυτῆς, χλοπὴν λέγω, χαὶ ἁρπαγὴν χαὶ μοιχείαν, 
χαὶ πλεονεξίαν, xa πορνείαν xoY γλώσσης νόσον, xaX 
πᾶν ὅσον ἐμφανὲς ἁμαρτημάτων γένος, xaX ὅσον λα- 


θραῖΐον, τοῦτό ἐστι φθόνος, ἀπιστία, χαχοήθεια, δόλος, 


xai ὅσον ὕπουλον τῆς χαχίας σμῆνος, ὅπερ ἐξ ἴσου 
τῷ φανερῷ γένει τῶν ἁμαρτημάτων Tj Γραφὴ μισεῖ 
xa βδελύσσεται. Τίνος ἐσχόρπισεν ὀστᾶ ὃ Κύριος ; οὐ 
«Ov ἀνθρωπαρέσχων ; Τίνα βδελύσσετα! ὁ Κύριος, ὡς 
τὸν Eva (T, χαὶ μιαιφόνον ; οὐ τὸν ὕπουλον ἄνδρα xaX 
δόλιον; «᾿Ανδρα ν γὰρ «αἱμάτων χαὶ δόλιον βδελύσσε- 
ται Κύριος.» Οὐ φανερῶς ὁ Aa616 τοῖς λαλοῦσιν εἰρήνην 
ετὰ τῶν πλησίον αὐτῶν, χαχὰ δὲ ἐν ταῖς χαρδίαις 
αὐτῶν, καταρᾶται; Διὰ τοῦτο xal παραγγελλόμεθα, 
μήτε τὰς παρὰ ἀνθρώπων εὐφημίας διώχειν, μῆτέ 
᾿ αὐτῶν ἀτιμίας αἰσχύνεσθαι" τοὺς γὰρ ἐπι- 
δειχτικῶς οἵαν τινὰ ἀρετὴν ποϊοῦντας, ἀποστερεῖ τῶν 
ἐν οὐρανοῖς μισθῶν ἡ Γραφὴ, ὡς ἐνταῦθα τὸν τῶν 
ἀνθρώπων ἀπολοιμθάνοντας ἔπαινον. 


mercede que in elis est privat, utpote qui hic laudationem hominum accipiunt τς 


Sed inquiunt, Et quomodo dicit Dominus : « Sie 
luceat lux vestra coram bLominibus, ut videant 
opera vestra bona, et glovisicent Patrem vestrum 
qui in eclis est ^? » Ergo hoc tibi dicimus, hune 
sermonem praecipere, uLis qui Dei mandatis obtein- 
perat, quidquid facit, in illum intuendo faciat, atque 
huic soli piacere studeat, nullam ab hominibus 
gloriam venaudo : verum fugiat quidem laudes ab 
his tributas, necnon ostentationem, per vitam au- 
tem et opera cognoscatur, ul spectatores horum 
elfecti, non dixit, ostentantem se admirentur, sed 
Patrem vestrum qui in ccelis est glorificent. Nam eo 
gloriam omnem referri jubet, atque ad illius vo- 
luntatem actionem omnem perfici, apud quem etiam 
merces proposita est virtutis operum. Cupidus esto 
laudum, qui in superis consistunt, dicens illud 
Davidis : « Apud te laus mea !'*. » Et, «In Domino 
laudabitur anima mea ὅς, » Eum qui honoris hic 
collati appetens est, Dominus inter infideles recez- 
set. Etenim, « Quomodo vos potestis, » inquit, 
* credere, qui ab hominibus gioriam acceipitis, ct 
gloriam, qua: ἃ Deo solo est, non quaritis !* ? » 
Odium etiam ex occultis erratis est. Proinde audi 
Dominum dicentem : « Qui odit fratrem suum, 
homicida est. Et scitis. quoniam omnis homicida 
non babet vitam :eternam !".» taque expellit a vita 
eum qui odit fratrem suum, tanquam homicidam. 
Jam vero quod nullum discrimen sit inter mala 
intus abdita et ea qui patent, audi Apostolum : 
« Et sicut. non probaverunt, » inquit, « Deum ha- 


8947. XX110795/4. 
xxi, 26. 


9!Psal- NOU 


*"5 Psal. x$£317,9-. 3639an9 94 24. 


G ὅπως ἴδωσι τὰ χαλὰ 


᾿Αλλά φασι" Καὶ πῶς λέγει ὁ Κύριος, « Λαμ- 
Ψάτω τὸ φῶς ὑμῶν ἔμπροσθεν τῶν ἀνθρώπων, 
ἔργα ὑμῶν, xo δοξάσωσι 
τὸν Πατέρα ὑμῶν τὸν ἐν τοῖς οὐρὰνοϊς"; » Λέγομεν 


᾿οὖν σοι, ὅτι χελεύει ὁ λόγος τὸν ἑπόμενον ταῖς 


ἐντολαῖς τοῦ Θεοῦ, πᾶν ὅπερ ἂν ποιῇ, πρὸς ἐχεῖ- 
νον βλέποντα ποιεῖν, xoi τούτῳ μόνῳ ἀρέσχειν, 
μηδεμίαν παρὰ τῶν ἀνθρώπων δόξαν θηρώμενον " 
ἀλλὰ φεύγειν μὲν τοὺς παρὰ τούτων ἐπαίνους, χαὶ 
τὴν ἐπίδειξιν, διὰ δὲ τοῦ βίου xal τῶν ἔργων Yvopt- 
ζεσθαι ms ὅπως θεαταὶ τούτων γενόμενοι, οὐχ εἶπε, 
Θαυμάσωσι τὸν ἐπιδε!χνύμενον, ἀλλὰ, « Δοξάσωσι τὸν 
Πατέρα ὑμῶν τὸν ἐν τοῖς οὐρανοῖς. » Ἐχεῖ yàp xs- 
λεύει πᾶσαν ἀναφέρεσθαι δόξαν, xaY πρὸς τὸ ἐχείνου 
θέλημα πρᾶξιν ἀπαρτίζεσθαι πᾶσαν, παρ᾽ ᾧ xa 
μισθὸς ἀπόχειται τῶν τῆς ἀρετῆς ἔργων. 'Opéyou 
τῶν ἄνω ἐπαίνων, τὸ τοῦ Δαθὶὃ λέγων" « Παρὰ σοὶ ὁ 
ἔπαινός μου. » Καὶ, « "Ey τῷ Κυρίῳ ἐπαινεθήσεται: 
ἡ Ψυχή μου. » Τὸν τῆς ἐνταῦθα τιμῆς ἐφιέμενον τοῖς 
ἀπίστοις ἐγχαταλέγει ὁ Κύριος. « Πῶς » γὰρ ε δύνα- 
σθΞε,» φησὶν, «ὑμεῖς πιστεύειν, δόξαν παρὰ ἀνθρώπων 
λαμθάνοντες " xot τὴν δόξαν τὴν παρὰ τοῦ μόνου Θεοῦ 
οὐ ζητοῦντες; » Τῶν ἀφανῶν ἔστι xal τὸ uico; 
ἁμαρτημάτων. Καὶ ἄχουσον τοῦ Κυρίου λέγοντος " 
« Ὁ μισῶν τὸν ἀδελφὸν αὑτοῦ, ἀνθρωποχτόνος ἐστί. 
Καὶ οἴδατε ὅτι πᾶς ἀνθρωποχτόνος οὐχ ἔχει ζωὴν. 
αἰώνιον. » ᾿Εχύάλλου οὖν τῆς ζωῆς τὸν μισοῦντα τὸν 
ἀδελφὸν, ὥσπερ τὸν ἀνδροφόνον. “Ὅτι δὲ οὐδεμία δια- 
φορὰ τῶν ἔνδον χεχρυμμένων χαχῶν πρὸς τὰ ἐμ- 
φανῇ, ἄχουσον τοῦ ᾿Αποστόλου " « Καθὼς οὐχ ἐδοχί- 


16 1,14. "Psal xxvn, ὅ. 15 Matth. vi, ἅν. 15 Matth. v, 10. 15 Psal, 
17 7 Joan. 111, 15. 


295 D 
μασᾶν, » φησὶ, « τὸν Θεὸν ἔχειν 


ἐδωχεν αὐτοὺς εἰς ἀδόχιμον 
$5 $5 ἔ 


at 
ii ποιεῖν i μὴ 
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sese; χαχίᾳ " μεστοὺς ἐβηόνοῦ, 
ἔριδος, 180359! χαχοηθείας * 


φόνου, 
ψιθυριστὰς, χαταλάλους, 


θεοστυγεῖς, ὑδριστὰς, ὑπερηφάνους, ἀλαζόνας, 
ρέτας χακῶν, γον 


εὖσιν ἀπειθεῖς, ἀσυνέτους, ἀσυνθέ- 


τους, ἀστόργους, ἁσπόνδους, MES δ πιδυαεὶ Otz 


, 
διχαίωμα τοῦ Θεοῦ ἐπιγνόν t οἱ τὰ τοιαῦτα 
πράττοντες ἄξιοι θανάτου ν. » Ὁρᾷς ὅπως τὴν 


χαχοήθειαν χαὶ τὴν ὑπερηφανία 
τὰ λοιπὰ τ 


ὃν δόλον χαὶ 
ὧν χρυπτῶν, 


τῷ φόνῳ xal τῇ πλεονε 


xa τοῖς τοιούτοις πᾶσι συνέταξεν. Οὕτω δέ ἐστι πο- 
νηρὰ xai δυσίατα τὰ ταῖς ψυχαῖς ἐγχεχρυμμένα 
χαχὰ, ὥστε μὴ δυνατὸν εἶναι διὰ μόνης 
πίνης σπουδῆς xal ἀρε 


τῆς ἀνθρω- 


js ἐχτρῖψαι xal ἀνελεῖν, εἰ 
μή τις τὴν τοῦ Πνεύματος δύναμιν σύμμαχον προσ- 
λάδῃ. Διὸ χαὶ ὁ Δαθίδ φησιν € Ἐχ 
pou χαθάρισόν με, xol ἀπ᾿ 
λου σου. » 


τῶν χρυφίων 
" ἀλλοτρίων φεῖσαι τοῦ δού- 
Ἐχ δύο γὰρ ὁ εἷς ἄνθρωπος ἥρμοσται, 
Ψυχῆς vs xal σώματος. Kol τὸ μὲν, αὐτοῦ 
ἔστιν * ἡ δὲ, ἔνδον παρὰ τὸν 


ἔξωθέν 
βίον μένει. Χρὴ οὖν τὸν 
ἄνθρωπον τὸ μὲν ἔξωθεν παραγρυπνεῖν, τηροῦντα 
μὴ τι τῶν σφαλερῶν ἁμαρτημάτων προσπ 
σείσῃ xai διαφθείρῃ. Περὶ o9 xai ὁ 


σὸν, χατα- 
᾿Απόπτολος 
ἀπειλεῖ λέγων: « Τὸν φθείροντα τὸν ναὺν τοῦ Θεοῦ, 
φϑερεῖ ὁ Θεός. » Τὴν ὃὲ ἔνδον διὰ πάσης φρουρεῖν 
φυλαχῆς, μή τις λόγος χαχίας &x βάθους ποθὲν ἀνα- 
χύψας, χαὶ τὸν τῆς εὐσεθείας λογισμὸν διαφθείρας, 
δουλώσηται τὴν Ψυχὴν, πληρώσας 
αὐτὴν λάθρα παθῶν. « Οὐ ζε 


τῶν διελχόντων 


ξεις, » φησὶν ὁ μαχάριος 
Μωῦσῆς, « ἐν τῇ ἅλων! σου ζῶα ἀλλογενῇ ἐπὶ τὸ αὐτό" 
οἷον, ϑοῦν χαὶ ὄνον. Οὐδὲ συνυφανεῖς ἐν ἱματίῳ ἔριον 
λίνῳ. Οὐ γεωργήσεις ἐν τῇ χώρᾳ τῆς γῆς σου δύο 
χαρποὺς ἐπὶ τὸ αὐτό. Οὐδὲ δεύτερον τοῦ ἐνιαυτοῦ. » 


Οὐχ ἐπιθαλεῖς ἑτερογενὲς ζῶον ἐπὶ ἕτερον εἰς γονήν. 


Τί ταῦτα βούλεται τὰ αἰνίγματα ; 


αὐτῇ ψυχῇ χαχίαν χαὶ ἀρετὴν συμφυτ 
α φιλία 
αὐνῆς πρὸς 
τῷ $xpr), ἀπὸ οὖν div du vRosiv; rns Ex 
τῆς πηγῆς ποτίμου xol ἀγαθῆς, χαθαρὰ παραπέμ- 
πεῖν τοῦ βίου τὰ νάματα " μόνα τὰ τοῦ Θεοῦ γεώργια 
εἰδότα, χαὶ τούτοις πονοῦντα διὰ βίου, καὶ παραμέ- 
νοντα “ὅπως χἂν ὑποφύηταί τις ξένος λογισμὸς ἐν τῷ 
τῆς, τοὺς σοὺς ἰδὼν πόνους ὁ πάντα 

ὁρῶν. ταχέως τῇ ἑαυτοῦ δυνάμει τὴν ὕπουλον ῥίζαν 
ς 8) ἐχτεμεῖν. Οὐδὲ vàp 

ἔστιν ἁμαρτεῖν τῆς ἐλπίδος, "οὐδὲ ἀνεχδίχητον μεῖναι 


τὸν ἀεὶ παρεδρεύοντα τῷ Θεῷ. at δὲ τὴν £y τῷ Εὐαγ- 


γελίῳ χήραν, ἣ προσῆγε μὲν γὐ φιλανθρώπῳ adigi 
τὸ τῆς ἀδικίας μέγεθος, ἢ δὲ πολλὴ περὶ τὴν δέησιν 
σχολὴ χαὶ χαρτερία νιχήσασα τοῦ δικαστοῦ τὸν τρό- 
πον, ἐχχαλεῖ πρὸς τὴν τοῦ ἀδιχήσαντος τιμωρίαν" 
μὴ τοίνυν μηδὲ σὺ προσευχόμενος ἀπείπῃς. Εἰ γὰρ 


'5 [tom. 1, 98-59. 


Psal. xvitt, 45, 14. 
*? Deut, xxi, 9. 
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wadidit illos Deus in reprobuu 
sensum, ut faciant ea qu:e non conveniunt, reple- 
tos omni iniquitate, malitia, fornicatione, avaritia, 
nequitia ; plenos invidia, homicidio, 
dolo, malignitate ; susurroues, 
odibiles, 


contentione, 
detractores, Deo 
8, clatos, invento- 
res malorum, parentibus non obedientes, itisipien- 
les, incompositos, sine allectione, absque federe, 
sine misericordia. Qui cum justitiam Dei cogno- 
vissent, uon intellexerunt, quoniam qui talia agunt, 
morte digni sunt !5. » Vides ut. malignitatem, et 
superbiam, et fraudem et extera oeculta vitia cxdi 
et avaritizs, atque ejusmodi malis omnibus adjun- 
xerit ? Ita porro perverse et. sanatu dilficiles sunt 
animis abscondit;ie labes, ut nefas sit solo liumano 
studio ac virtute deleri atque. eximi, nisi si quis 
Spiritus potentiam. opitulalricem assunipserit. Id- 
cireo ait David : « Ab oceultis meis munda me, et 
ab alienis parce servo. tuo ^, » Nam ex duobus 
unus homo connexus est, ex animo videlicet et 
corpore. Atque hoc quidem estra ipsum est: 
animus autem intus propter vilam manet, Qua- 
propter hominem oportet. foris. quidem evigilare, 
observando ne quid ex periculosis delictis incidens 
concutiat et corrumpat. De. quo. etiam. Apostolus 
minitatur, cuim ail: « Si quis templum Det viola- 
verit, disperdet eum Deus *?*?, » Par 
animi sensus intimos omni cautione 


contumcelicsos, superbo 


est etiani 
custouire, ne 
qua vitiositatis ratio alicunde emergeis e protundo, 
deprasato pietatis judieio, animam ad servituteni 
redigat, eum affectibus ipsain occulte divellentibus 
repleverit. « Non. junges, » inquit beatus Moyses, 
€ in area tua diversi generis animalia simul, veluti 
bovem et asinum ?!, Neque contexes in pallio lanam 
lino. Non coles in solo terrz tux duo simul γα πὶ 
geuera, Neque bis per annum ??.» Animal alterius ge- 
neris non facies coire cuin altero ad procreandum *?3, 

Quid hae sibi volunt znigmata? quod in eodem 
animo vitium el. virtutem 
oporteat. 


conserere inter se nor. 
Qui temperanti:? amicitia est cum in- 
continentia ? Quze justiti:e. concordia est cum in- 
justitia ? Alterum semper decedit altero. accedeute. 
Quocirca prudentem. agricolam tanquam e potabili 
€t bono fonte puros transmittere vitze. rivos opor- 
let, quippe qui sola Dei novalia culta novit, at- 
que in his per vitam, 
verat , 


laborem impendere perse- 
ut quamvis externa et alienà. quiedaim 
cogitatio subreperet in occulto virtutis, qui videt 
omnia, tuos ntuitus labores, eito sua ipsius pole- 
State latentem cogitationum radicem anie germen 
exscindat, Neque enim fas est a spe aberrare, ne- 
queinultuii manere eum qui semper Numini adlize- 
ret, Quod si viduam, qui in Evangelio memora- 
tur ?*, ad judicem non. benignum adduxit. injuriz 
magnitudo, et multa mulierculae in precatione 
sedulitas ac perseverantia, judicis moribus supe- 


Deut. xxit, 10. 9? Levit. xix, 19. 


ons S. GREGORII NYSSENI oog 


ratis, ipsum ad punitionem ejus qui injurius. fue- A τὸ ἐχείνης περὶ τὴν δέησιν ἀναιδὲς, ἄρχοντος àv- 


rat excitavit : n 
animum despondeas. Nam si illius vidu:e invere- 
cundia in precando magistratus immitis senten- 
tiam flexit, qui nos in stedio cultus Dei desperare 
conveniL ? Cujus misericordiam spe  poscentes 
antevertere nosti. « Zmulamini, » inquit Aposto- 
lus, « spiritualia charisinata. Et. adhuc his excel- 


e vero lu quoque in orando Do 


lentiorem viam vobis ostendo **. Si linguis homi- 
nun loquar et angelorum, charitatem autem non 
habeam, factus sum velut às sonans, aut. cymba- 
lum tinniens ?*. » Quod vero charitatis lucrum sit, 
hie declarat : « Charitas non :mulatur, non per- 
peram agit, non. inflatur, non est ambitiosa, non 
quarit quie sua sunt, non. irritatur, non cogitat 


malum, non gaudet super iniquitate, congaudet B 


veritati, omnia sulferL, omnia eredit, omnia sperat, 
omnia sustinet. Charitas nunquam excidit ?7, » Quid 
hoe rei est ? Tametsi alia quis obtineat dona, quie 
Spiritus priebet, linguas dico gentium, et. prophe- 
liam, et scientiam et sanationum munera, nondum 
vero pure liberatus fuerit, Spiritus auxilio, ab 
alfectionibus, quie intus perturbant, neque salutis 
perfeetum in animo. medicamentum acceperit ; in 
timore casus adhue consistit, quia charitatem non 
habet, qui stabilit et. confirmat in virtutis statu. 
Quando igitue ad te venerit precationis illius opulen- 
lia, tunc. sensu pauper esto, submittens te semper, 
cL charitatis ornamentum tanquam fundamentum 
aliquod thesauri grati: animo comparans, et ad- 
versus omnem affectu; certans, quousque ad. pie- 
lalis metam. ventum erit, Rursus inquit. Aposto- 
tus : « Si quie in. Christo nova ereatura, vetera 
wransierunt 5. ». Ceterum. novam creaturam. ap- 
pellavit Spiritus. sancti inhabitaiionem, in puro 
et inculpato corde omnique malitia atque improbi- 
late ac dedecore libero, Nam quando animus pee- 
catum odio prosecutus fuerit, ae se pro viribus 
virtutis administrationi tradiderit, atque cum vita 
commutatus Spiritus in se gratiam acceperit , 
novus eflectus est totus, et reparatus atque instau- 
ratus, Quinetiam istud, « Expurgate vetus fermen- 
tum, ut sitis nova conspersio *?, » et hoe quo- 
que, « Epulemur, non in fermento veteri, sed in 
azymis sinceritatis et veritatis *, » Προ, inquam, 
cum iis, quze de nova creatura dieta sunt, conso- 
nant. Enimvero multos tentator anim: nostri 
laqueos tendit: infirmior autem est per se humana 
natura quam uL victoriam ex illo reportare pos- 
sit. ldeirco etiam Apostolus armare nos jubet 
membra armis celestibus : « Induite, » inquit, 
« loricam justiti:?, et caleeate pedes in prapara- 
Lione Evangelii pacis ; et state succincti lumbos 
vestros in veritate. In omnibus sumentes scutum 
fidei, in quo possitis omnia tela nequissimi ignea 
exstinguere ?*, » (Ilic vero sunt impotentes animi 
mo*is.) Deinde galeam salutis assumere hortatur, 


35/1- Cor, | X11y,91.-.. 3^ T; Gor. σῦν x15 4; 
δ 01, 8. ?'Ephes. vi, 15 sqq. 


1 1 Cor. xii, 4-8. 


ἡλεοῦς ἔχλινε γνώμην, πῶς ἡμᾶς χρὴ τῆς περὶ τὸν 
Θεὸν ἀπογνῶναι σπουδῆς; Οὗ τὸ ἔλεος φθάνειν οἷδας 
πολλάχις τοὺς αἰτοῦντας. € Ζηλοῦτε, » φησὶν ὁ ᾿Από- 
στολος, « τὰ πνευματιχὰ χαρίσματα " xal ἔτι xa" 
ὑπερθολὴν, ὁδὸν ὑμῖν δείκνυμι. Ἐὰν ταῖς γλώσσαις 
τῶν ἀνθρώπων λαλῶ χαὶ τῶν ἀγγέλων, ἀγάπην δὲ 
μὴ ἔχω, γέγονα χαλχὸς ἠχῶν, T κύμθαλον ἀλολάζον. ν 
Tí ài τὸ χέρδος τῆς ἀγάπης, ἐντεῦθεν δηλοῖ" « Ἢ 
ἀγάπη οὐ ζηλοῖ, οὐ περπερεύεται, 
ἀσχημονε i, οὐ en πεῖ 


οὐ φυσιοῦται, οὐκ 
ἵἴ τὰ ἑαυτῆς, οὐ παροξύνεται, οὐ 
US τὸ χαχὸν, οὐ χαίρει τῇ ἀδιχίᾳ * συγχαΐρει 
θείᾳ, πάντα στέγει, πάντα πιστεύει, πάντα 
, πάντα ὑπομένει" ἡ ἀγάπη οὐδέποτε ἐχπί- 

τει..» Τί τοῦτό ἔστιν ; El χαὶ τῶν ἄλλων τις τύχοι 
χαρισμάτων, ὧν τὸ Hye παρέχει (γλώσσας λέγω 
γενῶν, χαὶ προφητείαν, καὶ γνῶσιν. χαὶ χαρίσματα 


ἰαμάτων), μηδέπω δὲ λυτρωθῇ χαθαρῶς ἀπὸ τῶν ἔν- 
δὴν ἐνοχλούντων παθῶν τῇ τοῦ Πνεύματος βοηθείᾳ, 
μηδὲ τὸ τέλειον τῆς σωτηρίας ἐν τῇ ψυχῇ δέξηται 
φάρμαχον" ἐν qi χαθέστηχεν ἔτι τῆς πτώσεως, 


τὴν στηρίζουσαν xal βεθαιοῦσαν ἐν τῇ τῆς ἀρετῆς 
στάτει μὴ ἔχων ἀγάπην. Ὅταν οὖν 8 
τῆς δεήσεως ἐχείνης ὁ πλοῦτος, τότε S MER τῷ φρο- 
ατι πένης, ὑποπίπτων ἀεὶ, χαὶ τὸ τῆς ἀγάπης 
χαλὸν, ὥσπερ τινὰ χρηπίδα τοῦ τῆς χάριτος θησαυ- 
πρὸς πᾶν ἀγωνιζόμε- 
νος πάθης, μέχρι τοῦ ἐφικέσθαι τοῦ τῆς εὐσεθείας 
σχοποῦ. Πάλιν φησὶν ὁ ᾿Απόστολος " « Εἴ τις ἐν Χριστῷ 
χαινὴ χτίσ 
ἐχάλεσε τὴν 5 χαθαρᾷ xaX ἀμώμῳ χαρδίᾳ, xat πάσης 
ἀπηλλαγμένῃ χαχίας xol πονηρίας χαὶ αἰσχύνης, 
ἐνοίχησιν τοῦ ἁγίου Πνεύματος. “Ὅταν γὰρ μισήσῃ 
μὲν ἡ ψυχὴ τὸ ἁμαρτάνειν, οἰχειώσῃ ὃὲ αὑτὴν κατὰ 
δύναμιν τῇ τῆς ἀρετῆς πολιτείᾳ, χαὶ δέξηται ueva.- 
πονιηθεῖσα τῷ βίῳ τὴν τοῦ Πνεύματος εἰς ἑαυτὴν χά- 
ριν, καινὴ γέγονεν ὅλη, χαὶ ἀνεχτίσθη. ᾿Αλλὰ χαὶ τὸ, 
« Ἐχχαθάρατε τὴν παλαιὰν ζύμην, ἵνα Ws νέον 
φύραμα" » xoX τὸ, « Ἑορτάζωμεν, μὴ ἐν ζύμῃ πα- 


ροῦ, προσδοχῶν τῇ ψυχῇ, xa 


6, τὰ ἀρχαῖα παρῆλθε. » Καινὴν δὲ χτίσιν 


λαιᾷ, ἀλλ᾽ ἐν ἀξύμοις εἱλιχρινείας χαὶ ἀληθείας, » 
«olg περὶ τῆς χαινῆς χτίσεως εἰρημένοις συμφωνεῖ. 
Πολλοὺς μὲν γὰρ ἵστησιν ὁ πειρατὴς τῇ ψυχῇ βρό- 
yo»g* ἐλάττων ὃὲ xa0' ἑαυτὴν d ἀνθρωπίνη φύσις 
τῆς xav ἐχείνου νίχης. Διὸ xol ὁπλίζειν ἡμᾶς ὁ 
᾿Λπόστολος χελεύει τὰ μέλη τοῖς οὐρανίοις ὅπλοις, 
τὸν θώραχα τῆς διχαιοσύνης, λέγων " « Ἐνδύσασθε, 
xaX ὑποδύσασθε ἐν ἑτοιμασία τῆς εἰρήνης, χαὶ περι- 
ζώσασθε τὴν ὀσφὺν ἐν ἀληθείᾳ. Ἐπὶ πᾶσ: δὲ τὸν θυ- 
ρεὸν τῆς πίστεως ἀναλαθόντες, δυνήσεσθε πάντα τὰ 
βέλη τοῦ Πονηροῦ τὰ πεπυρωμένα σθέσαι" ν ταῦτα 
δέ ἐστι τὰ ἀχόλαστα πάθη. Καὶ τὴν περιχεφαλαίαν 
δέξασθαι τοῦ σωτηρίου παρεγγυᾷ, xaX τὴν ἁγίαν μά- 
χαιραν τοῦ Πνεύματος. Ταύτην δὲ λέγει τὸν ἐν δυνάμει 
Θεοῦ Λόγον, ᾧ χρὴ τὴν δεξιὰν τῆς Ψυχῆς ὁπλίσαντα 
τὰς τοῦ Ἐχθροῦ μηχανὰς ἀποχρούεσθαι. Ὁρᾷς πόσους 
ὑπέδειξέ σοι τῆς σωτηρίας τρόπους ὁ ᾿Απόστολος, εἰς 
μίαν τείνοντας ὁδὺν, χαὶ σχοπὸν ἕνα ; ἐν οἷς xal πλη- 
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ροῦται ῥᾳδίως ὁ πρὸς τὸ &xpov τῶν ἐντολῶν τοῦ βίου A ac sanctum. Spiritus gladium. liunc autem dicit, 
δρόμος. Verbum in virtute Dei, quo decet animze. dextram 
armatam hostis fabrieas diseutere. "Videsne quot salutis modos Apostolus tibi subindicarit, qui ad 
unam viam, eamdemque metam tendunt ; in quibus facile vite. curriculum, quod ad mandatorum Dei 


apicem spectat, expletur. 


Ὁ piv οὖν cxombg τῆς εὐσεθείας τοιοῦτος. Act 
δὲ τοὺς φιλοσοφεῖν ἐγνωχότας, ἀχριθῶς εἰδέναι 


αὐτὸν, ὅπως ῥίψωοι μὲν ᾿'πάντες τὴν αὐθάδειαν, 
xai τὸ μέγα φρονεῖν ἐπὶ τοῖς χατορθώμασι" τὴν τε 
ἑαυτῶν Ψυχὴν μετὰ τοῦ βίου ἀρνησάμενοι, πρὸς ἕνα 
βλέπωσι πλοῦτον * ὃν τῆς εἰς Χριστὸν ἀγάπης ἄθλον 
τοῖς ἀγαπῶσιν ἔδωχεν ὁ Θεὸς, χαθώς φησιν ὁ αὐτὸς 


χωμεν τὸν προχείμε- 
$,op- 


που 


᾿Απόστολος" « AU ὑπομονῆς τ 
νον ἡμῖν ἀγῶνα, ἀφορῶντες εἰς τὸν τῆς 
χηγὸν χαὶ τελειωτὴν Ἰησοῦν. » Νη οὖν 
Πνεύματος δωρήμασιν ἐπαιρώμεθα, χαὶ τῷ χατορθῶ- 
σαί τι δι᾽ ἀρετὴν, ἀφορμὴν λάθωμεν εἰς τὸ φρονεῖν 
xaX σεμνύνεσθαι, πρὶν ἐλθεῖν εἰς τέλος τῶν ἐλπιζο- 
τῆς ὁρμῆς, ἀχρεῖον ἑαυ- 


" 
πίστεω 


τοῖς 


μένων * ἵνα μὴ ἐχπέσωμεν 
τοῖς τὸν προλαθόντα πόνον τῇ αὐθαδείᾳ ποιήσαντες, 
καὶ ἀνάξιοι φανέντες τῆς τελειότητος, εἰς ἣν Tj τοῦ 
Πνεύματος ἡμᾶς εἶλχε χάρις. Τοῦτό ἐστι χατόρθωμα 
μέγα φιλοσοφίας Ws OT OG 
σθαι τῇ xapót2, μὴ 
ἔχειν ἐν τῷ συνειδότι ἄξιον ἑαυτὸν πεποιηχέναι Θεῷ. 
vitam coidemnet , 

Τὰ μὲν δὴ χατὰ τὴν ἐλπίδα τοῦ σχοποῦ volg φιλοσό- 
φως ζῇν αἱρουμένοις ἱχανῶς εἰρῇσθαι νομίζομεν. Δεῖ 
ὃξ λοιπὸν προσθεῖναι τοῖς εἰρημένοις, ὅπως μὲν χρὴ 
συνεῖναι τοὺς τοιούτους ἀλλήλοις" "ὅπως δὲ τρέχειν 
μετ᾽ ἀλλήλων, ἕως ἂν ἐπὶ τὴν ἄνω πόλιν ἀφίχωνται. 
Χρῇ τοίνυν τὸν τὰ τοῦ βίου τούτου σεμνὰ καθαρῶς 
ἀτιμάζοντα, xal ἀρνούμενον πᾶσαν τὴν χάτω δόξαν, 
ἀρνήσασθαι μετὰ τοῦ βίου χαὶ τὴν Mu ψυχήν. "Ap- 
νησις δὲ ψυχῆς, τὸ μηδαμοῦ ζητεῖν τὸ ἑαυτοῦ θέλημα, 
ἀλλὰ τὸ θέλημα τοῦ Θεοῦ" χαὶ τούτῳ VERE χαθ- 
περ ἀγαθῷ χυδερνήτηῃ, τῷ τὸ χοινὸν πλήρωμα τῆς 
ἀδελφότητος μεθ᾽ ὁμονοίας ἐπὶ τὸν λιμένα τοῦ θείου 
θελήματος ἀπευθύνοντι" χεχτῆσθαι δὲ οὐδὲν παρὰ τὸ 
χοινὸν, πλὴν τοῦ τὸ σῶμα χαλύπτοντος ἱματίου. Οὕτω 
προεστώτων 


τὸ μέγαν ὄντα... .. 


χαὶ χαταγινώσχειν τοῦ βίου, 


γὰρ ἑτοιμότερον ἔσται, τὸ παρὰ τῶν ἐπι- 


τασσόμενον μεθ᾽ ἡδονῆς xa ἐλπίδος προθύμως μὸν 
τελεῖν, ὡς δοῦλον Χριστοῦ xat ἠγορασμένον εἰς τὴν 


χοινὴν τῶν ἀδελφῶν χρείαν. Τοῦτο γὰρ καὶ ὁ Κύριος 
βούλεται, λέγων" « Ὁ θέλων ἐν ὑμῖν πρῶτος χαὶ μέγας". 
ἔστω “πάντων ἔσχατος, χαὶ πάντων δοῦλος. » Χρὴ δὲ 
τὴν τοιαύτην δουλείαν παρὰ τοῖς ἀνθρώποις ἄμισθον 
εἶναι, xaX ὀφείλει ὁ τοιοῦτος ὑποτετάχθαι πᾶσι, xol 
γαθάπερ δανείου χρεώστης θεραπεύει τοὺς ἀδελφούς. 
Χρὴ ὃὲ xa τοὺς προεστῶτας τοῦ πνευματικοῦ τού- 
του χοροῦ, τότε μέγεθος τῆς αὑτῶν σχοποῦντας φρον- 
- τίδος, χαὶ τῆς ἐφεδρευούσης τ 


ζομένης τὰς τέχν 


στιν χαχίας * λογι- 


π 
ας ἀξίως We ἐπιστασίας ἁγωνίζε- 


σθαι, xai μὴ πρὸς τὴν ἐξουσίαν αἴρειν τὸ φρόνημα. 
Aci γὰρ ἐν τῇ ἐπιστασίᾳ μείζονα μὲν τῶν ἄλλων τοὺς 


στῶτας πογεῖν ,T 
φρονεῖν, xaY τύ 


πεινοτέρως δὲ τῶν ἀρχομένων 
πον δούλου τὸν ἑαυτῶν βίον παρέχειν 


159; 


Gu. X 


33 Matth. 
EVI. 


3? febr. xit, 11. 


PaTnOr. 


x ὁ Ἦν 
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ltaque ejusmodi est pietatis scopus. 
qui vere sapienti: studio ineumbere decreve- 
runt, probe hanc metam scire oportet, ut omnepi 
fastum. et arrogantiam abjiciant, neque. ob recte 
faeta superbiant; et cum animam suam cum 
vita abnegaverint, ad unam opulentiam oculos 
conjiciant, quam Deus premium charitatis in 
Christum. concessit amantibus, sieut Apostojus 
ipse dicit, « Per patientiam curramus propositum 
nobis certamen , aspicientes in auctorem fidei, et 
counsummatorem Jesum ?". » Ne igitur Spiritus 
sancti muneribus extollamur, et ex eo quod recte 
egerimus per virtutem, occasionem fastus ct su- 
perbi:e sumamus, priusquam ad finem eorum quie 
sperantur veniamus, ut ne excidamus a proposito, 
labore prius exhausto nobis per arrogantiam inutili 
reddito, cum indigni visi fuerimus perfectione, ad 
quam nos Spiritus gvatia trabebat. lloc ingens est 
opere pretium studii sapientiz, si js qui recte fa- 
cis magnus est, submisso et puro corde sit, et 


Eos porro 


neque conscius fuerit, quod seipsum Deo dignum reputaverit. 


Quie igitur pertinent ad spem scopi attingendi iis 
qui pie sapienterque vivere proposuerunt, abunde 
explicata esse censemus. Jam vero reliquum est, 
ut iis quie dieta sunt addamus, quomodo tales con- 
versari inter se oporteat, et quomodo certatim 
currere, donec ad supernam civitatem pervenerint. 
Quocirca opus est eum qui hujus vit:e res pr:ecla- 
ras plane despicit, et. omnem mundanam gloriain 
abnegat, etiam eum vita animam propriam abne- 
gare. Animze vero abnegalio est, voluntatem suam 
nusquam quarere, sed Dei voluntatem, 
veluti bona gubernatrice uti; quie 
fraternitatis coetum eum eoncordia ad portum di- 
vine. voluntatis dirigit ; deinde nihil nisi id quod 
commune est possidere, preterquam vestimentum, 
quod corpus tegat. Sic namque expeditius erit, 
quod a propositis ipnjunctum erit, cuin jucunditate 
et spe alacriter perficere, ut servum Christi, et ad 
communem íratrum usum redemptum. Doc enim 
vult etiam Dominus, cum ait : « Qui. vult 
vos primus et magnus esse, omnium sit postremus, 
et omnium servus ??, » Yerum ejusmodi servituleui 
οἱ qui talis 


caque 
communem 


inter 


apud homines gratuitam esse oportet, 
est, omnibus debet subjici, ac veluti usurge debitor 
Ad hzc cos qui huie spirituali 
magnitudinem sux eur con- 
et 


fratribus inservire 

choro τα τ τς 
siderantes, et maliti:e quie fidei insidiatur, 
losas artes meditatur, pro dignilete su: prizfectu- 
ri sollicitos esse convenit, et non ratione pote- 


do- 


statis magnos spiritus gerere. Etenim. decet in 
prafeetura constitutos, majorem quidem quam 


10 


290 


alii laborem | suspicere, 
subdili se gerere, ac pro servi imagine exemplove 
vitam suam aliis exhibere, dum illos reputant 
depositum esse Dei, qui fidei sux commissi sunt. 
Sie igitur praepositos oportet fratrum. curam. ha- 
bere, ut probi lenerorum educatores Ss puerorum, qui 
ipsis a parentibus traditi sunt. Enimvero hi puero- 
rum habitus considerantes, huic verbera, illi monita, 
alteri laudem, alteri aliquid ejusmodi admovent ; ac 
nihil horum ad gratiam, neque ad odium przestant, 
quemadmodum spirituales quoque pr:epositi facere 
debent. Si ita invicem affecti fueritis, cum sulje- 
cti tum magistri, illi quidem eum gaudio jussis 
ac mandatis obtemperantes, lii vero eum voluptate 
fratres ad. perfectum. statum. provehentes ; et si 
honoribus invicem preveniatis, angelorum in 
terris vitam. degetis. Inducat vero sibi quisque in 
mentem, se non fratre solum cum quo versatur 
inferiorem infirmioremque esse, sed quovis etiam 
homine; hoe enim cogaoscens, discipulus revera 
Christi erit, Cum. ergo humilitatis fructus. sciatis, 
et fastus damnum, imitamini Dominum, et uno in 
corpore atque anima una ad supernam vocationem 
currite, diligentes Deum et vos invicem. Nam 
amor et timor Domini primum legis complemen- 
Ium est. Verumtamen non simpliciter, neque for- 
iuito nohis adversus Deum charitas iudi atque 
inseri solet, sed per labores multos ct magnas 
curas, el cooperationem Christi, prout. dixit. Sa- 
pientia, « Si enim, » inquit, « quisieris eam, 
quasi pecuniam, et sicut thesauros elfoderis illam, 
tune intelliges timorem Domini, ct scientiam. Dei 
invenies **, » Asnitione vero Dei inventa, etiam 
metum facile comprehendes, et quod sequitur 
recle. perficies, charitatem dico in vicinum ; nam 
cum primiim et. magnum labore comparatum est, 
secididum quod minus est, levioris laboris est: 
et ex tota 

Verumenimvero cum maliti; artifex nactus est 
eum qui totam animam Deo non tradit, et vacuus 
est a dilectione illius, facile mancipat et pravis 
cogitationibus pricipitem dat, dum nunc facit ut 
gravia videantur Sceripturze mandata, et onerosum 
ministerium fratribus exhibitum, modo ad super- 
biam et fastum extollit ab ipso in conservos officio, 
ut gloriam ab hominibus quzrat, et honorem a 
fratribus exigat, itaque infidelium acta ambiat et 
prastet. Etenim infidelis est qui humanos pro co- 
lestibus honores venatur, quemadmodum Dominus 
ipse alicubi « Quomodo vos credere. po- 
testis, qui gloriam a vobis invicem accipitis et 
honorem a Deo solo non qu:eritis $5? » Quapropter 
si charitas Deo adfuerit, necessum est reliqua 
ctiam 16 adhzrere, et fraternum. amorem, et 
lenitatem. et. candorem absque fictione, perseve- 
rantiam et sedulitatem in precibus , omnemque in 
Quoniam autem quando magna 


mente, 


dicit : 


genere virtutem. 


3 Prov. 1; 4, 5. 
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submissius vero quam A τοῖς ἄλλοις, παραχαταθήχην Θεοῦ νομίζοντας ἔχειν, 


οὺς ἐπιστεύθησαν. Οὕτως οὖν χρὴ τοὺς προεστῶτας 
ἐπιμελεῖσθαι τῶν ἀδελφῶν, ὡς ἂν χρηστοὶ παιδαγω- 
γοὶ παίδων ἁπαλῶν, οὺς ἐπιστεύθησαν παρὰ τῶν πα- 
τέρων αὐτῶν. Ἐκεῖνοι γὰρ τῶν παίδων τὰς ἕξεις 
σχοποῦντες, τῷ μὲν πληγὰς, τῷ δὲ νουθεσίαν, τῷ δὲ 
ἔπαινον, τῷ δὲ ἄλλο τ: τῶν τοιηύτων προσάγουσιν, 
οὐδὲν οὔτε πρὸς χάριν, οὔτε πρὸς ἀπέχθειαν τούτων 
ποιοῦντες, χαθὼς χαὶ οἱ πνευματιχοὶ προεστῶτες 
ποιεῖν ὀφείλουσιν. ᾿Εὰν οὕτως ἔχητε πρὸς ἀλλήλους, 
οἵτε ὑφεστῶτες χαὶ οἱ διδάσχαλοι, οἱ μὲν πειθόμενοι 
μετὰ pd de τοῖς Ἰαπιταοτο κε στον οἱ δὲ οἱ ἧδοντς 
, χαὶ ταῖς 
uw γε λθὺς moist " τὸν τῶν mes λων ἐπὶ 
τῆς γῆς ζήσεσθε βίον. Πειθέτω δὲ ἕχαστος ἑαυτὸν, ὡς 
οὐ τοῦ συνόντος ἀδελφοῦ μόνον ἐστὶ χαταδεέστερος. 
ἀλλὰ xal παντὸς ἀνθρώπου - τοῦτο γὰρ γινώσχων. 
μαθητὴς ἔσται ὄντως Χριστοῦ. Εἰδότες οὖν τῆς ταπει- 
νότητος τοὺς χαρποὺς, χαὶ τὴν ζημίαν τοῦ τύφου, μυ- 


μήσασθε τὸν Δεσπότην, χαὶ ἑνὶ σώματι χαὶ μιᾷ Ψυχῇ 
χωρεῖτε πρὸς τὴν ἄνω χλῆσιν, ἀγαπῶντες τὸν Θεὸν 


ΝΣ ᾿Αγάπη Mus : φόθος ὁ ὑπρὸὺς Κύριον, 


οὐδὲ anus: ἡμῖν ἣ bte Θεὸν ἀγάπη ἐγγίνεσθαι 
πέφυχεν, ἀλλὰ διὰ πολλῶν πόνων χαὶ μεγάλων φρον- 
τίδων, zal συνεργίας τῆς τοῦ Χριστοῦ, χαθὼς εἴρη- 
x:y ἡ Σοφία. « 'EXv γὰρ ζητήσῃς αὐτὴν, » φησὶν, 
« ὡς ἀργύριον, xal ὡς θησαυροὺς ἐξερευνήσης, 
τότε συννοήσεις φόθον Κυρίου, χαὶ ἐπίγνωσιν Θεοῦ 
εὑρήσεις. » Θεοῦ δὲ ἐπίγνωσιν εὑρὼν, xat φόθον συν- 
νοήσεις ῥᾳδίως, χαὶ τὸ ἐφεξῆς χατορθώσεις, τὸ ἀγα- 
πᾷν, λέγω, τὸν πλησίον τοῦ γὰρ πρώτου χαὶ μεγάλου 
πόνῳ χτηθέντος, τὸ δεύτερον ἔλαττον ὃν, ἀπονώτε ρόν 
στιν" ἐπεὶ ὁ τὸν Θεὸν μὴ SIN τῶν ἐξ ὅλης xapóiag , 
ἐξ ὅλη ἂν ὑγιῶς xaY ἀδόλως ἐπι- 


μελοῖτο Wi «Oy ἀδ:λφ ρῶν ἀγάπης; 


ςδιανοίας, πῶς ἃ 


quandoquidem qui Deum non amat ex toto corde, 
quinam sincere et sedulo charitatis in fratres curam haberet ? 


Τὸν δὲ μὴ τὴν Ψυχὴν ὅλην ἀποδιδόντα Θεῷ, μηδὲ 
UST πάχος bum in ΣΝ - 

πρὸς τὴν ἐχείνου χεχενωμένον ἀγάπην, εὑρὼν ὁ τῆς 
χαχίας τεχνίτης χειροῦται ῥᾳδίως λογισμοῖς πονη- 
ροῖς ὑποσχελίζων, νῦν μὲν βαρέα φαίνεσθαι ποιῶν 
τὰ τῆς Γραφῆς ἐπιτάγματα, χαὶ ἐπαχθῆ τὴν εἰς 
τοὺς ἀδελφοὺς θεραπείαν" νῦν δὲ ἐπαίρων εἰς ἀλα- 
ζονείαν χαὶ τῦφον ἀπ᾿ αὑτῆς τῆς εἰς τοὺς ὁμοδούλους 


p: VM ME ied cse Md nsi 
SUMA , ὡς τὴν παρὰ τῶν ἀνθρώπων δόξαν ζητεῖν, 


τιμὴν παρὰ τῶν ἀδελφῶν ἐπαιτεῖν * xal οὕτω τὰ 
"Ἀπιστος 
τὰς ἀνθρωπίνας ἀντὶ τῶν οὐρανίων θηρεύων 


τῶν ἀπίστων πραγματευόμενος xal ποιῶν. 
γὰρ ὁ 

τιμὰς, ὡς 
cÜc ὑμεῖς πιστεύειν, δόξαν παρ᾽ ἀλλήλων λαμιθάνον-- 
χαὶ τὴν δόξαν τὴν παρὰ τοῦ μόνου Θεοῦ οὐ ζη- 


αὐτός πού φησιν ὁ Κύριος" « Πῶς δύνα- 


τὰ λοιπὰ ταύτῃ συνέπεσθαι, χαὶ τὸ φιλ- 
ἀδελφον, τὸ πρᾶον, τὸ ἀνυπόχριτον, τὸ περὶ τὰς 
εὐχὰς διαρχὲς χαὶ σπουδαῖον, χαὶ ἁπλῶς πᾶσαν &ps- 
Ὡς ὃὲ μεγάλου τοῦ χτήματος ὄντος, μεγάλων 


ἀνάγχη xai 


τῆν, 
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δεῖ πόνων περὶ τὴ 
πων γινομένων, 3x 
πτὰ εἰδότι. Τοῖς δὲ ἀγαπῶσι τὸν Θεὸν cÜxolog xa 
ἡδὺς ὁ πόνος τῶν ἐντολῶν, ἐλαφρὸν χαὶ ἐπέραστον 
ἡμῖν τὸν ἀγῶνα τῆς πρὸς ἐχεῖνον ἀγάπης ποιούσης 
Διὸ χαὶ ὁ Πονηρὺς πάντα ἀγωνίζεται τρόπον ἐχθαλεῖν 
τὸν τοῦ Κυρίου φόθον Ex τῶν ψυχῶν ἡμῶν, χαὶ δια- 
λῦσαι τὴν πρὸς ἐχεῖνον ἀγάπην ἡδοναῖς παρανόμοις, 
Δεινὸς γάρ ἐστιν, εἰ ῥᾳθυμοῦντας εὕροι τοὺς φύλα- 
xag, χλέψαι χαιρὸν, xol ἐπεισελθεῖν τοῖς 
τῆς πόνοις, χαὶ χατασπεῖραι τῷ σίτῳ τὰ αὑτοῦ ζι- 
ζάνια- λοιδορίαν, λέγω, τῦφον, χενοδοξίαν, τιμῆς ἐπι- 


^ 


ig τὸ ἀρέσαι Θεῷ τῷ τὰ χρυ- 


τῆς ἀρε- 


θυμίαν, χαὶ τὰ λοιπὰ τῆς χαχίας δημιουργήματα. 
Ast οὖν ἐγρηγορέναι, καὶ τηρεῖν πάντοθεν τὸν ᾿Εχθρὸν, 
ὅπως χὰν προσθάλῃ 
πρὶν ἅψασθαι τῆς ψυχῆς ἀποχρο οὐσύηνας Μνημο- 
νεύετε δέ μοι συνεχῶς χαὶ τούτου, ὅτι "A6c μὲν 
προσέφερε τῷ Κυρίῳ θυσίαν ἀπὸ τῶν πρωτοτόχων 
προθάτων xal ἀπὸ στεάτων: Κάϊν δὲ ἀπὸ μὲν τῶν 

o6à 

οὐδ 


τινὰ μηχανὴν ὑπ᾽ ἀναισχυντίας, 


χαρπῶν τῆς γῆς, ἀλλ᾽ οὐχ ἀπὸ τῶν προθάτων" t ἐπα 
ἐπεῖδε,» φησὶν, « ὁ Θεὸς ἐπὶ ταῖς θυσίαις cb * 6e * 
ἐπὶ δὲ τοῖς δώροις τοῦ Κἀϊν οὐ προσέσχεν. » ἘΣ 


τοίνυν μαθεῖν £x τῆς ἱστορίας, ὡς εὐάρεστον τῷ Κυ- 
pip πᾶν τὸ μετὰ φύόθου χαὶ πίστεως, οὐ τὸ πολυτελῶς 


ἄνευ ἀγάπης γινόμενον. Οὐδὲ γὰρ ᾿Αθραὰμ ἄλλως 
uis avo τὴν εὐλογίαν παρὰ τοῦ Μελχισεδὲκ, ἀλλ᾽ ἣ 


ἃς ἀπαρχὰς χαὶ τὰ χαίριχ προσήνεγχε τῷ ἱερεῖ τοῦ 
Θεοῦ. Καίρια δὲ λέγει x 
των, αὐτὴν τὴν ψυχὴν χαὶ τὸν νοῦν, 


χαὶ ἀχροθίνια τῶν ὑπαρχόν- 
χελεύων ἡμῖν 
μὴ μυικροπρεπῶς θύειν τῷ Θεῷ τὰς αἰνέσεις xai τὰς 
εὐχὰς, μηδὲ τὰ τυχόντα τῷ Δεσπότῃ π 
εἴ vt χαίριον τῆς Ψυχῆς, μᾶλλον δὲ αὐτὴν τὶ 

Περὶ μέντο: τῶν τῆς ἀρετῆς S eso 
τον ἡγεῖσθα!, xoi πρὸ τῶν ἄλλων ἐπιτη- 
ποῖον 


Redicd Θεῷ. 
ποῖον χρε 
δεύειν, xa τὰ λοιπὰ 


Ec 


τούτου δεύτερον, xal 
ἊΣ 


Enc, οὐχ ἔστιν εἰπεῖν. 


᾿Αλλήλων γὰρ ded 

1» χορυφὴν τοὺς y 

νους ἀνάγουσιν. 'H μὲν γὰρ ἁπλότης τῇ ὑπαχοῇ παρα- 
ς Y s ἢ: 6 


δίδωσιν * 


ἔχονται, xaX 07 ἀλλήλων ἐπὶ τὶ 


ἣ δὲ ὑπαχοὴ, τῇ πίστε! " αὕτη ὃ 
H à 


χαὶ ἡ &£Xwi, τῇ δικαιοσύνῃ * χἀχείνη, τῇ 
xat αὕτη, τῇ ταπεινότητι " παρὰ δὲ EA j 


ποραλαμθάνεται" ἡ δὲ, τῇ χαρᾷ: πρ 


Ο᾽ 

m^ 

Pod 

E 

e 
*O4 RSS 


τῇ ἀγάπῃ" ἐχείνη, τῇ εὐχῇ " χαὶ ὁ dient ἀλλήλων € 
SS 


τημέναι, xai ἑξαρτήσασα: τὸν ἐχόμενον, 
ἀνάγουσ! 


τὴ 
a 
Css 
« 
x 


τοῦ ποθουμένου τὴν χορυφὴν, χαθάπερ 


ἀπεναντίας ἣ πονηρία τοὺς ἑαυτῆς φίλους, διὰ τῶν 
οἰχείων αὐτῆς tsp, PER σχάτην κατάγει xa- 
χίαν. Δεῖ ὃὲ ἡμᾶς τ πλέον προσχαρτερεῖν " 


T ' - - t 
οἷον γὰρ χορυφαῖός «ις οὔ χοροῦ τῶν &pc ἐτῶν αἱ 


«υγχάνει, χαὶ ouy&z 


᾿ ἁγιότητος μὺυ 


πνευματιχῆς ἐνεργείας el διαθέσεως ἀῤ 
τὸν τῇ εὐχῇ προσχαρτεροῦντα" ὃς ζέων τῷ π' 
εὐχῆς οὐχ ε 


jiebatols ται, χᾶτ' 


H 


όθῳ, xó - 


εὑρίσχει “ ἀεὶ ὃὲ τῷ πόθῳ τοῦ 


ε ᾧ 

μένον " € Οἱ τρώγον- 
, ἔτι πεινάσουσι * χαὶ ο 

1o Καὶ ἀλλαχοῦ" ε"Εδωχας εὐφροσύνην εἰς τὴν 

tav μου.» Καὶ ὁ Κύριος" « Ἢ 8 


( 
xa 00 act)sta τῶν οὗ - 


35 Gen. 1v, ἅν 5. 9" Gen. xiv, 18 sqq. 


DE INSTITUTO CIIRISTIANO. 509. 


Dad ipsum verticem optat:e rei. vehunt, 


38 Eccli. xiix, 99. 


χτῆσιν, οὐ mpbg ἔνδειξιν ἀνθρώ- A est possessio, magnis etiam ad eam  acquirendam 


laboribus opus est: non qui ad oslentationem 
hominum suscipiuntur, verum ad placendum Deo, 
qui occulta novit. Atqui Deum amantibus facilis et 
jucundus est labor mandatorum, cum leve et gra- 
Qum nobis certamen efliciat charitas erga. Deum. 
Quapropter malus omni ratione contendit ut. Dei 
metum ex animis nostris expellat, et amorem in 
Deum voluptatibus illegitimis dissolvat. Enimvero 
subtilis est, si torpentes socordia invenerit custo- 
des, in rapienda opportunitate, et sensim invaden- 
dis virtutis laboribus, atque inserendis zizaniis 
suis frumento : convicium dico, fastum, inanem 
gloriam, honoris cupiditatem, et alia. vitii effecta. 
Itaque vigilare oportet, et undique inimicum ob- 


D servare, ut. etiamsi fabricam admoverit aliquam 


pre impudentia sua, antequam animam attingat, 
exculiatur. Hoe. quoque frequenter in. memoriam 
revocate, quod Abel quidem obtulit Domino sacri- 
ficium de primogenitis ovium, et de adipibus : Cain 
autem. ex fructibus quidem terre, sed non ex 
ovibus. « Et. respexit, » inquit, « Deus ad victimas 
Abel, ad munera autem Cain non attendit ?5,. » 
igitur ex historia sacra discere licet quam. acece- 
ptum sit Domino omne quod cum timore et. fide 
fit, non quod suniptuose absque charitate. Neque 
enim aliter Abraham accepisset benedictionem a 
Melchisedec, nisi primitias et proxcipua obtulisset 
sacerdoti Dei ὅτι Przcipua vero dicit, et primitias 


C manubiarum, animam ipsam et mentem, dum prz- 


cipit nobis non sordide sacrificare Deo laudationes 
et preces ; ac neque Domino quivis offerre, sed si 
quid in anima primarium fuerit, imo ipsam totam 
Deo consecrare. Cieterum qua virtutis partes prze- 
stantiores censend:e sint, et quibus primo ante 
alias incumbendum sit, οὐ reliquis deinceps, dici 
non potest. Nam virtutes inter se connex:e. sunt ; 
ae per se invicem. cultores ad cacumen extollunt, 
Etenim simplicitas obedienti: tradit, 
fidei : hzc vero spei, et spes justitiz ; 


obedientia 
justitia. mi- 
nisterio, et ministerium humilitati ; ab hac autem 
clementia assumitur, qui gaudio admovet ; gau- 
dium eharitati ; h:»ec precationi : el sie a se invicem 
pendent, et sublimem eum qui appensus adhieret 
siculi ex 
adverso improbitas amicos suos per proprias partes 
$uas ad extremam deprimit nequitiam. Nobis vero 
amplius orationi insistendum est: siquidem hic 
veluti ehori virtutum antistita quzedam est, et per 
sanctitatem arcanam et spiritualem actionem οἱ 
affectum inenarrabilem, Deo conjungit eum qui in 
prece perseverat ; qui desiderio fervens, satietatem 
precationis non invenit : imo semper a boni appe- 
titu. corripitur juxta id. quod dictum est: « Qui 
edunt me, adhuc esurient, et qui bibunt me, adhuc 
silienL 95. » Atque alibi: « Dedisti Ltitiam in 
corde meo ?. » Et Deminus, « Regnum colorum 


39 Psa]. 1v 


305 

intra vos est ^. 
desuper insitum. animis per spiritum : 
arrhabo sempiterni gaudii, quo tune fruentur san- 
ciorum anima. 

Isitur quoniam declaratum est quis sit. pietatis 
scopus, quem iis propositum esse convenit, qui 
Deo charam instituunt vitam, quie est anim pur- 
gatio, et Spiritus sancti per bonorum operum pro- 
fectum inhabitatio : quisque vestrum anima eo quo 
demonstratum est modo preparata, ae referta 
amore divino, ita seipsum precibus et jejuniis 
iradat, memor ejus qui ad assidue orandum co- 
hortatur, et ad non segniter agendum. Etenim 
sedulitas in precatione, magna nobis largitur : dun- 
l2xat inlenta et recta conscientia faciat hoe quis- 
que; nusquam cogitatione sponte  cireumvagans, 
neque ut. necessitate exortum debitum exsolvens, 
sed animi desiderium atque amorem complens. 
Suggeret etiam Dominus ipse petentibus, quomodo 
preeandun. sit, justa id quod dictum est: Qui pre- 
cem dat precanti. Igitur et. petere oportet, et scire 
eum qui in precatione, qu:& tanti momenti est, 
perseverat, magno studio magnaque virium con- 
lentione, certamen subire. Quoniam vitium insi- 
diatur ejusmodi potissimum , undique studium 
honesti querens evertere. Hinc corporis et animi 
labes, inde mollitia, et incuria et negligentia, οἱ 
cietera, quibus anima profligatur, per partes dire- 
pta, et. ad hostem 
par est rationem, tanquam prudentem gubernato- 
rem, anims presidere, ut ipsam comparet ad 
recta navigandum, et appellendum ad portum qui 
sursum est ; eL eamdem integram reddat Deo, qui 
fidei commisit οὐ repetit. Porro pr:positos una 
opitulari huic decet, atque omni studio et admo- 
nitione precantis cupiditatem in proposito suo 
alere. Etenim eorum qui vere precantur virtutum 
fructus intelligentibus ostensus, non iis modo qui 
progressi fuerint, sed et infantibus adhue, et. di- 
sciplin:z egentibus utilis exsistit, dum ipsos ad. ea 
qui vident imitanda concitat. Caerum pur ac 
sincerx precationis fructus est,simplicitas,charitas, 
humilitas, tolerantia, innocentia : aliaque ejusmo- 
di, quie :eternis fructibus. anteeunt, per studiosi 
vitam... hic pullulant. llisce fructibus decoratur 
precatio : quibus si destituatur, inanem sumit 
laborem ; neque ipsa duntaxat, sed etiam omnis 
philosophie via et ratio, qu:e germen habet ejus- 
modi, justiti:e. reapse est semita et ad rectum 
ducit exitum ; his autem privata, nomen inane 
Ecquis est usus vilis excultze, nisi 
fruclus adsint, quorum gratia labores exantlavit 
agricola ? Quod lucrum est jejunii et orationis et 
pervigilii, si pax et gaudium et charitas, et reliqui 
fructus gratiz spiritus non adfuerint ? quapropter 
labores jejunii el orationis et ezterorum operum, 
cum multa jucunditate et charitate et spe consi- 


(quod est 


relinquitur. 


*? Luc. xvi, 21. 
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ταῖς ψυχαῖς διὰ τοῦ Πνεύματος ἐγγινομένην εὑὐφρο- 
σύνην ἐχάλεσεν, ἥτις ἐστὶν ἀῤῥαθὼν τῆς αἰωνίου 
χαρᾶς, ἧς ἀπολαύσουσι τότε αἱ τῶν ἁγίων ψυχαί. 
Ἐπεὶ τοίνυν δέδειχται, τίς ὁ τῆς εὐσεδείας σχοπὸς, 
ὃν χρὴ προχεῖσθαι τοῖς τὸν θεοφιλή βίον αἱρουμένοις, 
ὅς ἐστι Ψυχῆς χαθαρισμὸς, χαὶ τοῦ Πνεύματος δι᾽ 
ἔργων ἀγαθῶν προχοπῆς ἑνοίχησις ’ ἕχαστος ὑμῶν 
χατὰ τὸν ἀποδειχθέντα τρόπον mapaoxsu&cag τὴν 
Ψυχὴν, χαὶ μεστὴν θείου ποιήσας ἔρωτος, οὕτως ἀπο- 
δότω ἑαυτὸν ταῖς εὐχαῖς χαὶ νηστείαις, μεμνημένος 
τοῦ παραχαλοῦντος, τὸ ἀδιαλείπτως προσεύχεσθαι, 
xol μὴ ἐχχαχεῖν. 'H γὰρ περὶ τὴν εὐχὴν σπουδὴ, 
μεγάλα ἡμῖν χαρίζεται - μόνον συντόνῳ xaX ὀρθῇ 
συνειδήσε: τοῦτο ποιοίτω ἕχαστος, μηδαμοῦ χατὰ τὴν 
διάνοιαν ἑχουσίως περιπλανώμιενος " μηδὲ ὥσπερ ὑπ᾽ 
ἀνάγκης ἀχούσιον χρέος ἀποδιδοὺς, ἀλλ᾽ ἔρωτα χαὶ 
πόθον ἀποπληρῶν τῆς ψυχῆς. Δώσει δὲ xal αὐτὸς ὁ 
Κύριος τοῖς αἰτοῦσιν ὅπως εὔχεσθαι δεῖ, χατὰ τὸ εἰ- 
ρημένον * Ὁ διδοὺς εὐχὴν τῷ εὐχομένῳ. Aci οὖν 
aicely , χαὶ εἰδέναι τὸν τῇ εὐχῇ προσχαρτεροῦντα 
πράγματι τοσούτῳ, μετὰ πολλῆς σπουδῆς καὶ δυνά- 
Ἐπεὶ μάλιστα ἡ χαχία 
πάντοθεν ζητοῦσα περιτρέ- 
qat τὴν σπουδήν. 'Exsiüsy ἄνεσις σώματος xal ψυ- 
χῆς ἐντεῦθεν μαλαχία, χαὶ ἀκηδία, xo ὀλιγωρία, 
χαὶ τὰ λοιπὰ, δι᾽ ὧν ἀπόλλυται ψυχὴ κατὰ μέρος &p- 


pios ἐναθλεῖν τῷ ἁγῶν:. 


τοῖς τοιούτοις ἐφεδρεύει, 
ν 


παζομένη, χαὶ αὐτομολοῦσα πρὸς τὸν ἐχθρὸν αὐτῆς. 
Χρὴ οὖν ἐφεστάνα!: τῇ ψυχῇ χαθάπερ σοφὸν xv6sp- 
νήτην τὸν λογισμὸν, παρασχευάζοντα εὐθυπλοεῖν 


a3 


tpüg τὸν ἄνω λιμένα", χαὶ τὴν ψυχὴν ἀχέραιον &mo- 
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διδόντα τῷ πιστεύσαντι Θεῷ. Καὶ τοὺς προεστῶτας 
δὲ χρὴ συναντιλαμόάνειν τῷ τοιούτῳ, χαὶ διὰ πάσης 
σπουδῆς χαὶ νουθεσίας τρέφειν τὴν περὶ τὸ προχεί- 
μένον τοῦ εὐχομένου ἐπιθυμίαν. Τῶν γὰρ ὄντως εὐ- 
χομένων ὁ χαρπὸς τῶν ἀρετῶν τοῖς συνιοῦσιν ἐπιδει- 
μόνῳ, ἀλλὰ χαὶ τοῖς 
ἔτι νηπίοις xaY δεομένοις διδασχαλίας, χρήσιμος γί- 
τρέπων αὐτοὺς εἰς μίμησιν ὧν ὁρῶσι. Kap- 
πὸς δ᾽ εἰλιχρινοὺς εὐχῆς ἁπλότης, ἀγάπη, ταπει- 
νοφροσύνη, χαρτερία, Gxaxix , xol τὰ τοιαῦτα, ἃ 
πρὸ τῶν αἰωνίων χαρπῶν, παρὰ τὸν βίον ὁ τοῦ 
σπουδαίου .... ἐνταῦθα βλαστάνει. Τούτοις εὐχὴ χαλ- 
τοῖς χαρποῖς * ἀποροῦσα, δὲ 


χνύμενος, οὐ τῷ προχόψαντι 


αν, πρὸ 


τούτων, μά- 
πόνον " xaX οὐχ αὐτὴ μόνον, ἀλλὰ χαὶ πᾶσα 
φιλοσοφίας ὁδὸς RN μὲν ἔχουσα βλάστην, διχαιο- 
σύνης ὄντως ἐστὶν ὁδὸς, χαὶ πρὸς ὀρθὸν ἄγει τέλος * 
τούτων δὲ ἐστερημένη, χενὸν ὄνομα χαταλείπεται. 
Τί ὄφελος ἀμπέλου πεπονημένης, χαρπῶν μὴ παρ- 
ὄντων, ὧν ἕνεχα ὁ γεωργὸς τὸν πόνον ὑπέμεινε ; Τί 
χέρδος νηστείας χαὶ προσευχῆς χαὶ ἀγρυπνίας, εἰ- 
ρήνης ἀπούσης xol χαρᾶς χαὶ ἀγάπης,, χαὶ τῶν λοι- 
πῶν τῆς τοῦ Πνεύματος χάριτος χαρπῶν ; 
τοὺς μὲν πόνους τῆς νηστείας χαὶ τῆς εὐχῆς χαὶ τῶν 
λοιπῶν ἔργων μετὰ πολλῆς ἡδονῆς xa ἀγάπης καὶ 
ἐλπίδος ὑφίστασθαι" τὰ δὲ ἅνθη τῶν πόνων χαὶ τοὺς 
χαρποὺς, τῇ τοῦ Πνεύματος εἷναι πιστεύειν ἐνεργείᾳ. 


Ast οὖν 
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stere. convenit. 
dum est. 

Ei δ᾽ ἂν ἑαυτῷ τις λογίξοιτο ταῦτα, xai τὸ πᾶν 
᾿ἀνατιθείη τοῖς πόνοις, ἀντὶ τῶν ἀχηράτων ἐχείνων 
χαρπῶν, ἀλαζονείας τῷ τοιούτῳ φρόνημα φύεται. 
Διὸ χρὴ τοὺς μὲν ὑπὲρ τῆς ἀρετῆς ἀγῶνας μεθ᾽ ἠδο- 
vns ὑπομένειν * τὴν ὃὲ λύτρωσιν τῆς 
παθῶν τῷ Θεῷ ἀνατιθέναι" 


Ψυχῆς, ἐκ τῶν 
ὡς ἂν οὕτω χρείττων 
ἑαυτῆς ἡ Ψυχὴ γενομένη, χαὶ τ 
τωτάτης χαχίας, οἰχητήριον ἀγαθὸν ἑχυτὴν παρέξει 
τῷ προσχυνητῷ χαὶ ἁγίῳ Πνεύματι, παρ᾽ οὗ τὴν 


ἧς τοῦ ᾿Εχθροῦ δυνα- 


ἀθάνατον τοῦ Χριστοῦ λαθοῦσα εἰρήνην, συνάπτεται 
δι᾽ αὐτῆς, καὶ προσχολλᾶτάι τῷ Κυρίῳ. 
μήπω τὸν τῆς ἄκρας εὐχῆς τόνον ἔχοντες, 
ὀφειλομένην τῷ πράγματι σπουδήν τε χαὶ δύναμιν, 
ἀπολιμπάνονται ταύτης τῆς ἀρετῆς, ἄλλοις 
πληρούτωσαν τὴν ὑπαχοὴν, χατὰ δύ 
τες, προθύμως ἐργαζόμενοι, σπουδαίω 
μεθ᾽ ἡδονῆς, μὴ ἐπὶ μισθῷ τινι, pates τῆς ἀνθρωπί- 
νης δόξης ἕνεχα, μηδὲ ὡς ἀλλοτρίοις σώμασι χαὶ ψυ- 
χαῖς ὑπηρετούμενοι, ἀλλ᾽ ὡς Χριστοῦ δούλοις, ὡς 


Εἰ δέ τινες 
μηδὲ τὴν 
ἐν τοῖς 
ύναμιν διαχονοῦν- 
ς θεραπεύοντες 


ἡμετέροις σπλάγχνοις, χαθαρὸν ἡμῶν χαὶ ἄδολον τὸ 
ἔργον ἀποφανθῇ τῷ Κυρίῳ. Προφασιζέσθω δὲ μηδεὶς 
ἀδυναμίαν εἰς τὴν τῶν χαλῶν ἔργων σπουδήν * οὐδὲν 
γὰρ ὁ Θεὸς ἀδύνατον ἐπιτάττε!:" « Ὃς ἐὰν,ν φησὶ, « πο- 
τίσῃ ποτήριον ψυχροῦ εἰς ὄνομα μαθητοῦ, ἀμὴν λέγω 
ὑμῖν, οὐ μὴ ἀπολέσῃ τὸν μισθὸν αὑτοῦ. » Τί τῆς ἐν- 
τολῆς ταύτης εὐχερέσι τερον ; χαὶ ὁ μισθὸς τοῦ εὐὖ- 
χεροῦς ἔργου, ἐπουράνιος. Καὶ πάλιν * c Ἐφ᾽ ἑνὶ 
τούτων ἐποιήσατε, ἐμοὶ ἐποιήσατε.» Τὸ μὲν ἐπίταγμα 
μικρόν" τὸ δὲ τῆς ΡΤ ες κἐρ Ὥστε οὐὖ- 
. ἀλλὰ χἂν μιχρὸν, 
μέγα ποιῇς, ἕπεταί cox κατὰ τὴν προαίρεσιν ὁ μισθός. 
᾿Βὰν μὲν γὰρ εἰς ὄνομα χαὶ φόθον Θεοῦ, λαμπρὰ χαὶ 
ἀναφοίρετος ἦλθεν ἡ δωρεά" ἑὰν δὲ εἰς ἐπίδει 

En χουσον ὀμνύντος αὐτοῦ τοῦ Κυρίου * « πὰ λέγω 
δ μή τις 
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ὑμῖν, ἀπέχουσι τὸν μισθὸν αὐτῶν.» Ἵνα ὃ 

τοῦτο πάθῃ, παραγγέλλει τοῖς μαθητ 

ἐχείνων ἡμῖν' «Βλέπετε μὴ ποιήσητε τὴν ἐλεημοσύνην 

ὑμῶν, ἣ τὴν εὐχὴν, ἣ τὴν νηστείαν, ἔμιπροσθεν τῶν 

ἀνθρώπων " εἰ δὲ μή γε, μισθὸν οὐχ ἔχετε παρὰ τῷ 
ἐν 


Πατρὶ ὑμῶν, τῷ οὐρανοῖς. ν Αὐτῷ δόξα εἰς 
τοὺς αἰῶνας. ᾿Αμήν. 


*! Matth, x, 42; Marc. ix, 40. 


INSTITUTO CHRISTIANO. 


Flores vero laborum et fructus, A Spiritus sanctissini 


Β viribus 
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operatione adesse creden- 

Quod si quis hiec sibi ipsi imputaverit, et omuia 
Jaboribus suis tribuerit, vice zeternorum fructuum 
illorum, arroganti: spiritus huie homini inseritur. 
Idcirco ob virtutem suscepta certamina eum jucun- 
ditate par est sustinere, et. animi liberationem ab 
affectibus Deo acceptam ferre, ut sic anima semet- 
ipsa melior effeeta, et potentissimi hostis malitia 
superior, domicilium bonum priebeat se. adorando 
sanctoque Spiritui, a quo immortali Christi pace 
accepta copulatur per eam, et aseglutinatur. Do- 
mino. Quod si quidam, qui nondum perfeet:e pre- 
cationis vigorem tenent, neque debitum huic 
negotio studium, et vim obtinent, privati sunt hac 
virlute ; in. exteris compleant obedientiam, pro 
ministrantes, alacriter operantes, sedulo 
cum voluptate cultum in'pendentes, non ob mer- 
cedem ullam, neque human:e glorie causa, neque 
ut alienis corporibus et animis inservientes, sed 
lanquam Christi servis, et. nostris visceribus, ut 
purum et fraudis expers opus nostrum Domino 
pateat. Nemo autem imbecillitatem pr:texat ad 
honestarum actionum studium. Nihil enim Deus 
procipit, quod fieri non possit; quippe cum dicat : 
x Si quis pribuerit poculum aque frigid:e in nomine 
discipuli, amen dico vobis, non amittet mercedem 
suam *'. » Quid hoc mandato facilius ? Atqui mer- 
ces tam levis et expedit:e operc, ccelestis est. Et 
rursus : « Quandiu fecistis uni de his, mihi feci- 
stis *^. » Jussum quidem exiguum est ; obtempe- 
ranti: vero questus ingens. Quare nihil prater 
vives exposcit. Verum sive parvum, sive magnum 
quid facias, sequitur te merces ex proposito. Nam 
51 in nomine et timore Dei fiat, illud et quod eripi 
non possit donum venit; sin autem ad ostenta- 
lionem, audi jurantem ipsum Dominum : « Amen 
dico vobis, receperunt mercedem suam €? » Jam 
ne quis hoe experiatur, precipit discipulis, et per 
illos nobis ** : « Videte ne eleemosynam vestram, 
aut preces aut jejunium faciatis coram hominibus : 
alioquin. mercedem non habebitis apud Patrem 
vestrum, qui in celis est. » Huic gloria in sccula. 
Amen. 


* Matth. vi, 2, 5. ** ibid. 
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TOY AYTOY 
ΠΡῸΣ ΤΟΥ͂Σ AXOOMENOYZ ΤΑΙ͂Σ EIIITIMHXEZI. 


EJUSDEM 
ADVERSUS EOS QUI CASTIGATIONES JEGRE FERUNT. 


(Gentiano Herveto interprete.) 


Sermo Dei ac ratio vere divina res est et sacra, A θεῖον ἀληθῶς χαὶ ἱερὸν χρῆμα ὁ λόγος Θεοῦ, χτῆμα 


eximia possessio, non a'iunde adnata, sed cam 
natura commista, homini munus pretiosissimum 
ab opifice in eum descendens. Itaque et ad simili- 
tudinem Dei fieri dicitur. Etenim hoc etiam ab 
aliis animantibus differt, et divina quadam praro- 
gativa peculiariter insignitur, valde alioqui aliis 
in rebus magna cum pecudibus communicatione 
proditus. Nam oculorum figura, et corporis com- 
positio, eorumque et qu: ad cutem exstant, et. in 
ventre latitant, hominem non nobilitant : quando- 
quidem et terrestres, et aqualiles, et volucres, et 
omnes denique animantes illorum participes cer- 
nantur. Hoc vero principem omnium facit, et bea- 
tissimum demonstrat: quo copiose Deus ditatus 
ejus paulum nobis impertivit, in primis ut illum 
inlueamur, et agnoscamus sermonem sermonis ac 
rationis largitorem, et religiose serviamus ei qui 
lam bene nos sua ipsius gratia exornaverit. Ser- 
mone rationeque nos longe corpore imbecilliores, 
fortiores fortioribus exsistimus, et omnia servituti 
mancipamus, ac usui nostro jubemus obsecundare. 
]ta tauros domamus, et jugo subjicimus, terrani- 
que aratris proscindere apparamus, ae celerem 
equum frenis comprimentes obedientem habemus, 
et Lardum asinum fustibus compellentes facimus 
ccleriorem, durasque mulas vehicula trahere one- 
raque bajulare eozimus ; elephantorum vero effu- 
sam corporis molem, ae camelorum magnitudinem 
ad id quod placet facili arte traducimus. Hinc 
etiam maris profundum trajieimits, et exiguo ligno 
ratione gubernante pelagus immensum lustramus, 
et cum itineris illius indicibus amolis e conspectu 
lerri? abiimus, coelestibus signis tuto proficisci- 
mur, ac nauta ea duce iter facit, ut stella Magi 
ducebantur. Coeli autem latitudines et conforma- 
tiones reperto sunt, et stellarum multitudo, et qua 
quieque sit magnitudine, quoque intervallo, item- 
quelun:e figura, et quid soli accidat, quod certis 
quibusdam temporibus radium abscondat; jam 
vero de terrà quoque commota philosophamur, 
quique fiat ut naturalibus soluta firmanientis ipsa- 


C 


ἐξαίρετον, οὐχ ἄλλοθεν προσγενόμενον, ἀλλὰ συγχε- 
χραμένον τῇ φύσει, ἀνθρώπῳ δῶρον τιμιώτατον 
παρὰ τοῦ δημιουργήσαντος εἰς αὐτὸν ἐλθόν. Διὸ καὶ 
χαθ᾽ ὁμοίωσιν Θεοῦ γεγενῆσθαι λέγεται. Τούτῳ γοῦν 
ἔχει χαὶ πρὸς và ἄλλα ζῶα τὴν διαφορὰν, xol τῷ 
θεοειδεὶ πλεονεχτήματι ἰδιαζόντως χαραχτηρίζεται, 
ὀδρα τοῖς ἄλλοις πολλὴν ἔχων τὴν χοινωνίαν πρὸς 
ιάπλασις, τῶν τε ἐπὶ τῆς ἐπιφανείας, xol τῶν ἐν 
τὸν ἄνθρωπον " 
ἢ χαὶ ἐν χερταίοις, χαὶ ἐνύδροις, xal πτηνοῖς, 
xaX πᾶσιν ἁπλῶς ζώοις fj ἐχείνων μετουσία βλέπεται. 


βοσχήματα. ᾿Οφθαλμῶν γὰρ τύπος, xai σαρχῶν 
π 


Τοῦτο δὲ ἡγεμόνα τῶν πάντων ποιεῖ, xat μαχαριστὸν 
ἀποδείχνυσιν " ὅπερ Θεὸς ἔχων πλουσίως, ὀλίγον ἡμῖν 
ἐχαρίσατο, ἵνα πρῶτον ἐχεῖνον βλέπωμεν, χαὶ γνω- 
ρίζωμεν λόγον τοῦ λόγου δοτῆρα, χαὶ λατρεύωμεν τῷ 
οὕτως ἡμᾶς καλῶς τῇ ἰδίᾳ χατακοσμήσαντι χάριτι. 
Διὰ λόγους ἰσχύομεν τῶν ἰσχυρῶν πλέον ἀσθενεῖς ὃν- 
τὲς τὸ σῶμα, χαὶ πάντα δουλούμεθα, χαὶ ταῖς ἡμετέ- 
pats ὑπηρετεῖσθαι χρείαις χελεύομεν. Οὕτω ταύρους 
δαμάζομεν χαὶ ὑπάγομεν τῷ ζυγῷ, χαὺ γὴν ἀρότροις 
ἀνατέμνειν παρασχευάζομεν, xal ἵππον ταχὺν τοῖς 
ψαλίοις χατάγχοντες ἔχομεν εὐπειθῆ, καὶ τὸν βραδὺν 
ὄνον τοῖς ῥοπάλοις ἐπείγοντες ποιοῦμεν ὀξύτερον, 
χαὶ τὰς σχληρὰς ἡμιόνους ὀχήματα ἕλχειν καὶ ἀχθο- 
φορεῖν ἀναγχάζομεν * ἐλεφάντων δὲ τὴν ἐχχεχυμένην 
πολυσαρχίαν, χαὶ χαμήλων τὸ μέγεθος εὐμηχάνως 
πρὸς τὸ δοχοῦν μεταχειριζόμεθα, ᾿Εντεῦθεν xat βάθος 
περαιούμεθα, χαὶ μιχρῷ ξύλῳ διὰ χυθερνητιχῆς τὰ 
ἄφατα τῶν πελαγῶν ἐφοδεύομεν, xal τῆς πορείας 
ἐχείγης οὐχ ἔχοντες σύμθολα, ὅταν γὴν ἀποχρύψω- 
μεν, τοῖς xav' οὐρανὸν σημείοις ἀσφαλῶς ὁδηγού- 
μεθα, xo ὁδηγεῖ τὸν ναύτην ὡς τοὺς Μάγους ἀστήρ. 
Οὐρανοῦ δὲ πλάτη χαὶ σχήματα ἐξευρέθη χαὶ πλῆθος 
ἔχει, χαὶ δια- 
χαὶ τί πάσχων 


ἀστέρων, χαὶ ὅπως ἕχαστος μεγέθους 
στήματος, χοὶ τὴς σελήνης σημείωσις, 
ὁ ἥλιος χατά τινας χρόνους τὴν ἀχτῖνα χαλύπτετα: * 
ἤδη δὲ χαὶ χατὰ γῆς χινουμένης φιλοσοφοῦμεν, ὅπως 
λυομένη τῶν φυσιχῶν ἐρεισμάτων αὐτή τε ἀναθράσ- 


σετα!, χοὶ τοὺς ἐποίχους μετὰ τῶν ἐπιχειμένων χλο- 


EU Rn ΣΌΝ 
ταρατετηρημένοις χαὶ αὐχμοὺς 


EM EES 
νοῦ. Συμθόλοις δὲ π 


500 
παραθεωροῦμεν, xai ἐπομθρίας 
xal τοῖς Ex γῆς φυομένοις τὸν λόγον προσάγοντες, 
τὰς φύσεις τῶν βοτανῶν ἐξετάζομεν, χαὶ τὴν μὲν τῷ 
τραυματίᾳ σωτήριον ἀπ 
πρὸς ὕπνον 


φαίνομεν, ἄλλην ἐπιτήδειον 
τῷ μὴ χαθεύδοντι, ἑτέραν ἥπατος 
χὴν, χαὶ ἄλλην τὰς ἐπαναστάσεις 


ἰατι- 
ποῦ σπληνὸς χατα- 
στέλλουσαν. Ἐῶ τὰς ἐπιστήμας, ἀφίημι τὰς τέχνας 
τὰς ἀναγκαίας, τὰς πρὸς τροφὴν πᾶσαν, τὴν ποιχί- 
Τὸ ὃὲ τοιοῦτον 
ζῶον, τὸ σοφὸν, τὸ πραχτιχὸν, τὸ δραστήριον, τὸ 
μνημονιχὸν, τὸ ἐνταῦθα ὃν χαὶ τὰ ἀλλαχοῦ βλέπον, 
διὰ τὸ ποιχίλαις ἡδοναῖς x 
ἕλχεσθαι, 


λὴν τῶν ἐπιτηδευμάτων περίοδον. 


xa διαφόροις πάθεσι mspt- 
ἑνὸς ὀλιγώρως ἔχει, τῆς ἀληθοῦς ζωῆς χαὶ 
«ἧς οἰχείας σωτηρίας. Καὶ ὁ προθλέπων 
ἀέρων, τὴν ἀνάστασιν οὐχ ὁρᾷς" 


τροπὰς 
ὁ τὰς μεταθολὰς 
τῶν ἐνιαυτῶν εἰδὼς, τὴν μεταύολὴν οὐ ὃλέ 


ις τοῦ 
βίου: ὁ τὸν ἴδιον δοῦλον ἀπαιτῶν τὰς εὐθύνας ὧν δια- 
πράττεται, τοῦ σοῦ χριτοῦ καὶ Κυρίου τῆς ἐξουσίας 
χαταφρονεῖς. 


Ταῦτα οὐχ ἔστι τοῦ λογιχοῦ, ἀλλ᾽ εἰς μωρίαν τὸ 
λογιχὺν παρατρέποντος. Διχαιοσύνην οὐχ ἀσχεῖς, τὴν 
ἀρετὴν οὐ μαγθόνει εὐχῆς ἀμελεῖς. Kao τοῦτο 


ἐδήλωσεν ἡ χθιζὴ ἡμέρα. Ποίοις γὰρ ὀφθαλμοῖς 


τὴν 
Koptaxny ὁρᾷς, i eu τιμά σας τὸ Xá66az:nv ; Ἦ οὐχ 


CEPS : CIA 
οἷδας ὡς ἀδελφαὶ αὗται αἱ ἡμέραι ; χἂν εἰς 


ραν ἐξυθρίσῃς, - 5 ἐρᾳ προσχρούεις; "ἔχων νοῦν 
χαὶ λόγον, οὐ προορᾷς τὸ πρέπον χαὶ συμφέρον, οὐδὲ 
ἐμμελῶς ποιῇ τῆς σαυτοῦ ἀθανασίας τὴν ἐπιμέλειαν, 
οὐδὲ δια! σἸχέπτῃ τὴν σαυτοῦ φύσιν ὅστις εἶ, χαὶ τί γε- 
νέσθαι δύνασαι" γαστρὶ δὲ χαὶ λαγνείαις, χαὶ ἀργίᾳ, 
xaX ὕπνῳ τοῦ Θεοῦ χαὶ εὐεργέτου προδίδως τὸ δῶρον, 


τὴν ἐτέ- 


ἵνα σοι ἀχρεῖον. χαὶ ἀνωφελὲς xo μάταιον γένηται. 
Αἴσχιστον τοῦτο, χαὶ νηπίας φρενὸς, χαὶ τῆς ἐπαχθοῦς 
χατηγορίας ἄξιον. ἯΙττον δ᾽ ἂν ἣν χαχὸν, εἰ μὴ νοοῦν- 
πες οἴχοθεν xaX παρ᾽ ἑαυτῶν τὸ συμφέρον, ἄλλου Y (00V 
εἰσηγουμένου τὸ χρήσιμον, ἐπειθόμεθα. Τὸ 0i οὐχ 
οὕτως ἔχει, ἀλλὰ χαὶ σφόδρα τοῖς διδασχάλοις ἀχθό- 
μεθα, xoà χαλεπῶς αὐτῶν τὴν νουθεσίαν φέρομεν, 
γαὶ ταῖς συμθουλαῖς βαρυνόμεθα. Ναυτιῶμεν δὲ πρὸς 
τὴν παιδείαν τῶν χαλῶν, ὡς οἱ χαχόσιτοι τῶν ἀῤῥώ- 


στων πρὸς τὰ ὄψα τὰ παρὰ τῶν ἰατρῶν αὐτοῖς ὀρεγό- 
μενα. Κἂν ἐπίπληξις γένηται, χαλεπαίνομεν" χἂν 
τραχυτέρου ἀχούσωμεν ῥήματος, δυσανασχέτουμεν " 
χἂν ἀποχλεισθῶσιν ἡμῖν ἀφορισ 
χλησίας, βλασφημοῦμεν. 
γόντων τρόπος, οὐδὲ ὑπαχοὴ μαθητῶν, ἀλλὰ στα- 


μῷ αἱ θύρα! τῆς ἐχ- 


Οὗτος δὲ οὐχ ἔστι μανθα- 


σιαστῶν xa βαχοβένων erat Παιδίου γὰρ τάξιν 
3| ξπιστήμης 


ἐπιθυμήσει: μιᾶς τῶν ἔξωθεν * ὁ s εὐσέδειοαν ἀσχού- 


ὁ μαθητὴς ἐπέχειν ὀφείλει, ὃς τέχνης 
μενος, μετὰ πλείονος τῆς προσθήχης εἶναι βρέφος 
ὀφείλει! " ἐπειδὴ xa ὁ Κύριος ἐχείνην τὴν ἡλικίαν ὡς 
εὐπειθῆ τοῖς παρ᾽ ἑαυτοῦ ἐπαίνοις ἐσέμνυνε. Τὸ παι- 
δίον τοίνυν οὐχ ἐμθαίνει τοὺς χαραχτῆρας xai τὰς 
γραμμὰς ὅ 
νηται" οὐδὲ στοιχεῖα χαινοτομιεῖ 


ὅσπερ ἂν ὁ διδάσγαλος τῷ χηρῷ ἐνσημή- 
ὑπ᾽ ἐξουσίας ἐμπλή- 
χτου νεωτερίζον περὶ τὰ γράμματα" ἀλλὰ πρώτην 
μὲν τῇ γραφίδι τοῖς τοῦ διδασχάλου τύποις ἐνασχεῖ 


τὴν χεῖρα " ὀνόματα δὲ οὐχ ἄλλα τοῖς στοιχείοις ἐπι- 
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προμαντευόμεθα, A que subsiliat, et incolas quique adjacent. concu- 


liat, ex signis observatis et ;estus perspicimus, ct 
imbres futuros pr:iedicimus. Proterea ad ea qui 
lerra parit rationem admoventes, naturas herbarum 
perquirimus, et hanc saucio salutarem decernimus, 
alteram somno non dorniienti conciliando idoneam, 
aliam jecinori sanando, et aliam lienis tumoribus 
comprimendis. Omitto scientias, artes relinquo, 
tum necessarias, tum quie ad delicias omnigenas 
attinent, varium quoque studiorum orbem. Ciete- 
rum tàle animal, sapiens, ad agendum idoneuin, 
laboriosum, memoria valens, quodque quod hie οἱ 
qui alibi sunt cernit, quia variis voluptatibus ac 
diversis affectibus cireumagitur, unius rei penuria 
laborat, νου vivendi rationis, et su: ipsius salu- 
lis; atque qui aeris commutationes intueris, resur- 
rectionem non vides ; qui annorum conversiones 
nosli, vite mutationem non cernis; qui a. famulo 
tuo administrati rationem exigis, iudicis et Domini 
potestatem contemnis. 

Ile ejus non sunt qui ratione. przditus est, sed 
ejus qui rationem in. insaniam convertit. Justitiam 
non meditaris, virtutem non addiscis, precatione 
negligis: cujus rei hesternus indicio dies est. Qui- 
bus enim oculis diem Dominicum intueris, qui 
Sabbatum dedecorasti ? An hos nescis dies germa- 
nos esse? Ac si in. alterum injurius sis, te in alte- 
rum impingere ? Tu mentis et rationis compos non 
provides quid. deceat et. conducat, nec concinne 
tu curam geris immortalitatis, nec. tuam inter- 
pellas naturam quisnam sis, et quid de te fieri pos- 
sit, sed ventre, libidine, otio, ac somno, Dei et 
benefactoris donum  prodis, ut sit inutile libi, in- 
commodum et inane. Turpissima hoe res est, ei 
juvenilis, id est stulti animi, et gravi accusatione 
digna. Minus autem malum esset, si nos intrinse- 
cus et ἃ nobis ipsis quid expediret non intelligen- 
tes, cum alius quod usui sit, adducit, ei credere- 
mus. ld vero non habet ita, sed etiam valde nos 
masistris et doctoribus indignamur, ac eorum ad- 
monitionem zeere ferimus, et consiliis gravamur. 
Nauseamus vero ad rerum honestarum disciplinam, 
perinde ae zgroti cibum fastidientes ad opsonia 
quie illis. medici porrigunt. Ac si quis increpet, 
exacerbamur ; si asperius verbum audiamus, indi- 
gnamur; sique nobis ad separationem ecclesia 
fores obserantur, ad convicia ferimur, ac blasphe- 
mamus. li non sunt. diseentium mores, neque ohe- 
dientia discipulorum, sed seditiosorum et pugna- 
cium contentio. Puelli enim vicem discipulus subira 
debet, qui artem vel scientiam aliquam de externis 
desideraverit : qui vero pietatem meditatur, majori 
cum aecessione infans esse debet : priesertim cum 
eliam Dominus illam zetatem veluti ad obediendum 
paratam suis ipsius laudibus ornaverit. Atqui 
puellus non insurgit in characteres et lineamenta 
quie praceptor in cera inscripserit, neque nova 
molitur elementa, aliquid. novi in litteris. licentia 


δι: S. GREGORII N 
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praeceptoris manum exercet, nomina vero non alia 
cx elementis colligit quam ea qui audivit, sed 
omni modo, ratione ae opera magistri traditionem 
imitatur. Quod si quando negligentius quid egerit, 
cutis ejus verberibus aflieiatur, plagis contumax 
non efficitur, neque perfraetis tabellis ἃ magistro 
abit, sed aliquandiu dolori amaras instillans laery- 
mas, disciplinis adh:rescit, versaturque acrior in 
meditatione, non autem negligentior evadit. Alias 
rursum si tanquam juvenis ae novus parum rem 
€uret, a cibis abstinere jubetur, et famis poena 
propter socordiam damnatur: permanet vero in 
ludo etiam solus, aliis ad. prandium discedentibus 
pueris, praeceptum religiose observans. Christianus 
aulem non sic, qui audivit, tamen, « Nisi conver- 
tamini, et quasi puelli fiatis, non intrabitis in 
regnum cadlorum '. » Sed si quando asperius sa- 
cerdotem specie ac voce corrigentem erratum per- 
ceperit, palam contradicit, et inter dentes mur- 
murat, et cireumiens forum ac plateas conviciatur. 
Et si ab ecclesia excludatur, orationem contemnit, 
se cum 3 populo, tum à mysteriis sine ulla dissi- 
wulatione. abducens; aut forte. πὸ huie quidem 
aupplieio addictus, se ab. ceclesia submovet, ira 
contra episcopum commotus, ac Deum et Dominum 
aversa!tus. Sed ejusmodi homini dicendum est 
quod Paulo, cum adhuc Saulus esset, dictum est, 
€ Durum tibi est, o homo, contra stimulos calei- 
trare? : » sive a teipso Deum dimiseris, reputato 
quod qui a sole sejunctus est, in tenebris et cali- 
gine vitam degit; sive orationibus ut indignus 
revocato. 

Nihil falsi aut mendacii seriptum est in Evange- 
liis, neque Christi predictio exitum fallacem habet. 
Per Petrum episcopis dedit clavem coelestium ho- 
norum; agnosce quod solutus, solutus es, et li- 
gatus vinculis invisibilibus constrictus es. Si oculi 
libi essent. quibus cerneres animi substantiam, 
ostenderem tibi qui à communione abactus es, 
speciem condemnati, gravissimis vinculis cervice 
depressi, nullum membrorum liberum aut solutum 
habentis. Atque utinam cum vita supplicium ter- 
minaretur ! Nunc vero si quid humanum evenerit, 
et derepente mors accesserit, ut latro de nocte 
scito tibi occlusa qui illie sunt esse. Diligentes 
sunt et qui non ludant illius. regni janitores ; vi- 
dent animam separationis notas ferentem. Quasi 
quemdam fetore et sordibus carceris notatum , 
igunt eam semita qui: ad bona ducit. Non. con- 
tunt vt. ordines justorum cernat, et angelicam 
Ham; misera vero Lui su: se temeritatis ve- 
hementer aecusans, lugensque , ac plorans, et 
neBs in loeum quemdam tristem 


lanquam an- 
ilum abjecta permanebit, luctu nunquam finituro 
insolabili in eternum ponas luens. « Nolite 
icri, » inquit, « sicul equus et mulus, quibus non 


' Matth, xvii, ὅ. * Act. ix, 5. 


Dc ὅταν αὐστὴ 
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, ἀλλ᾽ ἅπερ ἤχουσε" παντὶ δὲ τρόπῳ xal λόγῳ 
ἔργῳ μιμεῖται τοῦ χαθηγητοῦ τὴν παράδοσιν. 

ποὺ xal ῥᾳθυμῆσαν ἀποτυμπανισθῇ τῷ σχύ- 
τει, οὐ θρασύνεται τῇ πληγῇ, οὐδὲ τὰς δέλτους τῷ 
διδασχάλῳ περιῤῥήξαν ἀποφοιτᾷ" ἀλλ᾽ ἐπ᾽ ὁλίγον τῇ 
ἀλγηδόνι πιχρὺν ἐπιστάξαν τὸ δάχρυον, ἔχεται τῶν 
μαθημάτων, καὶ συντονώτερον περὶ τὴν e λέτην, ἀλλ᾽ 
09x ἀμελέστερον γίνεται, λλλοτε πάλιν ὀλιγωρήσας 


ὡς νέος, χελεύετα, μένειν ἀπόσιτος, xa) τῷ λιμῷ τὴν 
ῥᾳθυμίαν χαταδιχάζεται. Παραμένει ὃὲ τῷ διδασχα 


λείῳ χαὶ μόνος, τῶν ἄλλων παίδων PAREN 
ἐπ᾿ ἄριστον, τηρῶν τὸ πρόσταγμα σὺν εὐλαθείᾳ 
πολλῇ. Ὃ Χριστιανὸς δὲ οὐχ οὕτως, ὁ ἀχούσας, 
« Ἂν μὴ στραφῆτε χαὶ γένησθε ὡς τὰ 
μὴ εἰσέλθητε εἰς τὴν βασιλείαν τῶν οὐρανῶν * » ἀλλ᾽ 
ἡρότερον ἴδη τὸν ἱερέα σχήματι xal φωνῇ 
διορθούμενον τὸ πλημμέλημα, προφανῶς ἀντιλέγει, 
xat ὑπ᾽ ὀδόντα γογγύζει, xaX περινοστῶν τὴν ἀγορὰν 
à ἄμφοδα λοιδορεῖται. ἂν τῆς ἐχχλησία: ἀπο- 
χλεισθῇ, χαταφρονεῖ τῆς εὐχῆς, Rae: τοῦ 
200 χαὶ τῶν μυστηρίων ἁἀποτεμνόμενος ᾿ ἣ τυχὸν 
E ὑποδλυθεὶς ταύτῃ τῇ τιμωρίᾳ, ἑαυτὸν τῆς ἐχ- 
χλησίας ἀπάγει, διὰ τὴν ὀργὴν τὴν Lm τὸν ἐπίσχο- 
AR xai τὸν Θεὸν xaX Δεσπότην ἀποστρεφόμενος. 
Λεχτέον 0E τῷ τοιούτῳ τὸ πρὸς Παῦλον λεχθὲν, ἡνίχα 
ἐτ ὑγχόνει « Σχληρόν σοι, ἄνθρωπε, πρὸς 
χέντρα λαχτίζειν. » Εἴτε ἀπὸ σαυτοῦ τὸν Θεὸν ἀφῆ- 
χας, λόγισαι ὅτι ὁ τοῦ ἡλίου χωριζόμενος, ἐν σχότει 
xaX ζόφῳ διάγει τὸν βίον * εἴτε ἀπεόλήθης τῶν εὐχῶν 
ὡς ἀνάξιος, ἀναχάλεσαι 
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τῇ μετανοίᾳ τὴν πρώτην 


C χατάστασιν. 


interdictus sis, per penitentiam primum statum 

Οὐδὲν ψεῦδος ἐν Εὐαγγελέδις γέγραπται, οὐδὲ 
πρόῤῥησις τοῦ Χριστοῦ ἐσφαλμένην ἔχει τὴν Ex6a- 
σιν. Διὰ Πέτρου ἔδωκε τοῖς ἐπισχόποις τὴν χλεῖδα 
τῶν ἐπουρανίων τιμῶν " γίνωσχε ὅτ! λυθεὶς λέλυσαι, 
χαὶ δεθεὶς τοῖς ἀοράτοις δεσμοῖς χατασφίγγῃ. Εἰ 
ὀφθαλμοὺς εἶχες πρὸς τὴν οὐσίαν τῆς ψυχῆς, ἔδειξα 
ἄν cot τῷ ἀφωρισμένῳ σχῆμα χαταχεχριμένον, βαρυ- 
τάτοις δεσμοῖς τὸν αὐχένα πιεζομένου, οὐδὲν τῶν 
μελῶν ἐλεύθερον | ἄνετον ἔχοντος. Καὶ εἴθε τῷ βίῳ ἡ 
τιμωρία περιωρίζετο! νυνὶ δὲ [ἃν] ἀνθρώπινόν τι συμδῇ, 
χαὶ ἀθρόον παραστῇ ἡ τελευτὴ, ὡς χλέπτης ἐν νυχτὶ, 


, D γίνωσχε χεχλεῖσθαί σοι τὰ ἐχεῖ. ᾿Επιμελεῖς εἰσι xoi 


μὴ παιζόμενοι οἱ τῆς βασιλείας θυρωροί" ὁρῶσι τὴν 
ψυχὴν τὰ τοῦ ἀφορισμοῦ φέρουσαν σύμθολα. Ὥς τινα 
ποῦ Beatae pid τῇ χόμῃ xo τῷ ῥύπῳ χατηγορού- 
μενον, ἁπελαύνουσιν αὐτὴν τῆς ἐπὶ và χαλὰ φερού- 
σῆς ὁδοῦ " 
χαίων, χαὶ ἀγγελικὴν εὐφροσύνην. Ἢ δὲ ἀθλία τότε 
πολλὰ τῆς ἀθουλίας ἑαυτὴν χαταμεμφομένη, οἰμώ- 
ζουσα ὃὲ χαὶ ὀδυρομένη, xaX στένουσα, χαὶ σχυθρω- 
πῷ τινι τόπῳ, οἷον γωνίᾳ προσεῤῥιμιμένη διατελέσει, 
τὸν ἄληχτον ὀδυρμὸν χαὶ ἁπαραμύθητον εἰς αἰῶνας 

- ' , * QUU e * 
ἐχτίνουσα. « Μὴ γίνεσθε, » φησὶν, « ὡς Hemos zu 
ἡμίονος, οἷς οὐχ ἔστι σύνεσις " ἐν χημῷ xot χαλινῷ 


παιδία, οὐ - 


οὐ συχχωρήσουσιν ἰδεῖν τὰ τάγματα δι: 
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τὸς σιαγόνας αὐτῶν ἄγξεις. » Τὸν σχληρὺν ὁ ψαλμὸς A est intellectus : in eamo et freno. maxillas. eoruin 


ἁπαλύνων ταῦτά φησι, xal οἷον ἐλαίῳ ἐχμαλάσσων 
ταῖς παραινέσεσι. Κάμψον οὖν τὸν αὐχένα, εἶξον ὡς 
ζυγῷ τοῖς προττάγμασι " τὸ σχληρὸν ἀποῤῥήγνυται, 
τὸ εἶχον χαὶ χαμπτόμενον ὀρθοῦται" xol διδάσχει σε 

τοῖς φυτοῖς πεῖρα. Μὴ τὸν χαλινὸν ἐνδα- 
χὼν ὁρμήσῃς ἐπὶ τὸν χρημνὸν, ἣ τὸ βάραθρον. ἀλλὰ 


περιαχθεὶς τὸν αὐχένα τῇ χειρὶ τοῦ ἀναθάτου, ἐπὶ τὴν 
σῴζουσαν ὁδὸν χατευθύνθητι" ὅταν ἐπιτίμησιν δέξη, 
εἰπὲ ἀπὸ εὐλαθοῦς ψυχῆ: τὸ Δαθιτ xbv, « ᾿Αγαθόν 


μοι, ὅτι ἐταπείνωσάς με, ὅπως ἂν gea τὰ διχαιώ- 
ματά σου. » Μὴ ἐπισχοπικῆς αὐθαδείας εἶνα: τὸν 
ἀφοριαμὸν νομίσῃς " πατρῷος ὁ νόμος, παλαιὸς τῆς 
Ἐχχλησίας χανὼν ἀπὸ τοῦ νόμου ἀρξάμενος xa χρα- 
τυνθεὶς ἐν τῇ χάριτι. Θεώρησον τὸν ἅγιον ἸΙαῦλον 
δι᾽ ἐπιστολῶν τὰς ἀποφάσεις τοῦ ἀφορισμοῦ χατὰ τῶν 
ὑπευθύνων ἐχπέμποντα, χαὶ τὸν Κορίνθιον νεανίσχον 
τῷ τοιούτῳ ἰατρεύοντα φαρμάχῳ, 


τὸν τῇ μητρυιᾷ 


σατανιχῶς ἐπιμανέντα: «€ Ὃν γὰρ ἀγαπᾷ Κύριος 
παιδεύει, μαστιγοῖ δὲ υἱὸν ὃν παραδέχεται. » Οὐ γάρ 


εἰσιν αἱ εἶξαι τῆς παιδείας γλυχεῖαι, ἀλλὰ πικραΐ " 
γαρπὸν δὲ εἰς ὕστερον βλαστάνουσι χηρίων ἡδύτε- 
ρον. Καὶ διὰ τοῦτο χρεία τῷ μὲν ἀσχουμένῳ τοῦ μο- 
χθεῖν, τῷ δὲ ἀσχοῦντι xol πληγῆς xoi τραχύτητος. 
Καὶ τῷ μὲν Μωσαϊχῷ νόμῳ αἱ τέσσαρες δεχάδες μέ- 
χρι νῦν αἱ νομιχκαὶ τῶν πληγῶν παραμένουσιν, οὐ τῷ 
εὐαγγελικῷ δὲ βίῳ * ἐπειδὴ πάντων ὁ λόγος ἐστὶ, χαὶ 
ἔλεος, χαὶ ῥάθδος, χαὶ παράχλησις, xal πληγή. Οὐ 
γὰρ τύπτομέν σε ὡς οἰχέτην, ἀλλὰ παιδεύομέν σε 
ἐλεύθερον" σοὶ γὰρ ἐκ τῆς Σάῤῥας τῆς ἐλευθέρας 


1 


γένος, οὐχ &x τῆς "Λγαρ τῆς δούλης. Λἰδούμεθά σε 
ὡς υἱὸν τῆς € 


τῆς παιδίσχης. Δ 


ἐλευθέρας, οὐκ ἀτιμάζομεν ὡς γέννημα 

τὰ τοῦτο ταῖς ἐλευθερίοις ἐπιτιμήσεσι 
λυποῦμέν cs πλημμελοῶωτα, ob σῶμα ξαίνοντες, ἀλλὰ 
Ψυχὴν ἀνιῶντες. "Av δὲ xal τούτου φειδώμεθα, πῶς 
σε παιδεύσομεν ; Δυσμεταχείριστός ἐστιν ὁ διδασχα- 
λιχὸς λόγος, χαὶ ἣ ἀγωγὴ τῆς ἀρετῆς, xa ποιχίλην 
ἐπιζητεῖ τὴν τῆς ἐπιστασίας οἰχονομίαν , τοῖς ὑπο- 


χειμένοις ἤθεσιν ἑαυτὴν προσαρμόζουσα. "Ecct τις 
εὐπειθὴς καὶ τὴν γνώμην εὐάγωγος ; τούτῳ ὁ πρᾶος 


xaX ἁπαλὸς ἁρμόζει λόγος. ὕλλλος σχληρὸς χαὶ ἀνά- 


, !* "m? ux D ΓΙ 
γωγος ; μαστίγων χρήῆξει. Τί οὖν ποιήσομεν, ἐπειδὴ 


ῥάθδους οὐ μεταχειριζόμεθα; χαταλείψομεν αὐτὸν 


ἀπρονόητον; Οὐχ οὕτως. ᾿Αλλὰ τὸν αὐτὸν λόγῳ με- 


ταῤῥυθμίσομεν εἰς ἄλλο σχῆμα ὑποχειμένῃ χρείᾳ 
χατάλληλον " χαὶ ὥσπερ τὰ ὄψα τῇ μιχρᾷ προσθέσει 


πε 
τῶν ἀρτυμάτων πρὸς τὰς ἐναντίας ποιότητας διὰ 
μείθεται, ἀπὸ τοῦ στύφοντος εἰς τὸ γλυχὺ, χαὶ ἀπὸ 


τοῦ γλυχέος εἰς τὸ στύφον μεταθαλλόμενα " οὕτως χαὶ 
ὁ ἡμέτερος λόγος τῇ προσθήκῃ τῶν σχημάτων πρὸς 
διαφόρους χρείας μετατυποῦται, ἵν᾽ ἐπινοηθῇ ἑκάστου 


τὸ τρόφιμον. - 


Μὴ οὖν ἐν ταῖς γωνία:ς μου χχταλάλει, τραχὺ 6yo- 


μάζων τὸ διδασχαλιχὸν, μηδὲ τοὺς χοινωνοὺς τῶν 


ἁμαρτημάτων χοινωνοὺς τῶν χατ᾽ ἐμοῦ ποιούμενος 


μέμψεων, χαθέζῃ χρίνων ἐπίσχοπον μετὰ τοῦ συν- 


!Psal. xxxi, 9... * Psal. cxvir 71. 


* febr. xi, 


constringes *. » Durum et contumacem psalmus 
emolliens hzc ait, et. veluti oleo. adhortationibus 
mitigans. Incurva ergo cervicem, precepta tan- 
quam jugum subi. Quod durum est confringitur ; 
quod cedit et flectitur, rectum elficitur ; quod te 
eliam in plantis experientia docet. Ne freno den- 
tibus compresso rapiaris in. preecipitium, aul ba- 
rathrum, sed accommodata manui sessoris cervice, 
ad viam qui te servet reeta ducaris ; 
paris, die animo religioso Pavidieum illud : 
num mihi est, quod humiliaveris me, ut. discam 
justificationes tuas *. » Ne segregationem arbitreris 
esse ab episcoporum audacia profectam; paterna 
lex est, antiqua Ecclesie regula, quie a lege traxit 
originem, et ip gratia. obtinuit, Contemplare san- 
ctum. illum Paulum per Epistolas separationis 
paras in obnoxios pronuntiandas mandantem, ei 
Corinthium juvenem ejusmodi medicamento sa- 
nantem, qui satanica rabie percitus, novereie se 
commiseuerat : «Quem enim Dominus diligit, casti- 
gat ; flagello autem ferit quem suscipit *.» Non sunt 
enim radices eruditionis dulces, sed amar:e; fru- 
ctum autem in posterum germinant favis suavio- 
rem. Et ideirco labore quidem ei qui exercetur 
opus est ; οἱ autem qui exercet, et verbere, οἱ 
asperitate. Ac in lege Mosaica decades quatuor 
hucusque plagarum permanent, non autem in evan- 
gelica vita : siquidem omnium sermo est, miseri- 


incre- 
« Do- 


cum 


q cordia et virga, adhortatio et plaga. Non enim tibi 


verbera inferimus ut servo, sed te castigamus ut 
liberum : tibi enim ex Sara libera genus est, non 
ex Agar serva. Reveremur te ut liberz filium, non 
dedecoramus ut ancille. progeniem : ob id liberis 
increpationibus te angimus peccantem, non corpus 
pungentes, sed aninyum  erueiantes. Quod si ab 
hac re abstineamus, quo te paeto castisabimus ? 
Docendi raiio est. tractatu difficilis, institutioque 
virtutis, ac variam requirit administrationis dispen- 
sationem, qu:e se moribus ut sese offerunt accom- 
modet, Est quispiam obediens el ad. instituendum 
animo facilis Ὁ Huic lenis et mitis congruit, sermo. 
Alius durus et indocilis? Verberibus eget. Quid 
igitur faciemus, cum virgie non conceduntur? 


D Eunmne nulla eura, nulla providentia dignabimur ? 


Non ita sane. Sed cum verbis ad aliam accommo- 
dam rei subjectze formam. concinne traducemus : 
ac quemadinodum opsonia condimentorum , exiguo 
additamento ad contrarias qualitates permutantur, 
ex aeri in dufee, et ex dulei in acre conversa : ita 
οἱ noster sermo [ieurarum adjectione ad varios 
usus transformatür, ut quod cujusque educationi 
congruit intelligatur. 

Ne igitur in angulis de me obloquaris, asperum 
nominans docendi genus, neque cum tuorum sce- 
lerum participibus communes mei reprehensiones 
faeiens, assideas episcopum eum vanitatis consessu 


c 
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novum quid passus, si e discipulis meis contuma- 
ciores indignentur. Est enim ea hominum peculia- 
ris quedam affectio, quie ab initio ad finem usque 
vitam comitatur ; ac qui aliis imperat, parentihus 
in Lotum is molestus et gravis est, imo etiam sce- 
leratis et iniquis odiosus : quisquis enim peccatum 
prohibet, :gritudinem parit. Ae me id. przeter eas 
res qui? extrinsecus occurrunt, satis historia ec- 
clesiastica docet. Quis Moyse pastor pr:stantior ? 
Quis princeps ita moderatus ac lenis ? qui omnia in 
populi gratiam factus, nutritor, imperator, sacer- 
dos, verus pater, in bello servaus , in deserto nus- 
quan aul sata, aut aratro culta bona suppeditans, 
jus apte dicens, sine errore dux vie; eti tandem 
tamen seditionibus ut injurius agitatus est, con- 
viciis ut l:edens petitus, ut latrones et fraudatores 
murmure turbatus, maledietis ut imperitus impe- 
rator ac malus prefectus lacessitus, periclitatus 
etiam est neipso funzendi sacerdotii oflicio priva- 
retur, quando Dathan et Abiron filiique Core sedi- 
tiosam secum plebem una rupto fodere ex populo 
abducentes, profani se sacerdotes sanctorum ma- 
gno conatu esse contenderunt, ac feminas qui suf- 
firent elegerunt, et non. multo post sancta attige- 
runt, ignemque mysticum accenderunt, quod ante 
incensum suffientes exussit, Usque adeo populi 
prefectura docendique munus res est offendiculis 
obnosia, ut Mosi ne fratres quidem pepercerint : 
quin et Maria obloquebatur, et. Aaron conviciaba- 
lur: ac imperii onus importunum naturalem con- 
cilaviL. benevolentiam , et amicissimos quosque 
viro laborioso ut insurgerent fecit. Verum nihil ad 
hoc ille, siquidem erat perpetuo Moyses, et nihil 
seipso deterior evadebat. Ab illis. vero peccatorum 
in ducem Deus poenas exegit, quas luerunt. Quid 
qui post eum przefuerunt? Nonne religionem docens 
lsaias serra dissectus est? Nonne Jeremias contra 
cultum idolorum concionans clamore fatigatus est, 
eLlaeus eum et catarrhactarum. supplicia excepe- 
runt? Num Zacharias inter templum et altare bello 
petitus est et trucidatus ? Dominus quoque noster 
ipse nonne pro ovibus pas!or occisus est? nonne 
proiis quos erudiebat, odio habitus cruei suf(ixus 
est ? Quid Paulo caput abscidit? Quid Petrum ad 
crucem sustulit? Quid singulos discipulos variis 
tormentis tradidit? Nonne quod prohiberent pec- 
catum, et docerent justitiam ? Semper enim disci- 
pulis quos reprehendunt, invisi sunt verilalis 
amatores et magistri. Nos autem nondum veritatis 
nomine colaphum ullum passi sumus, neque ad- 
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judieans. Equidem non sgre feram quasi animo A εδρίου τῆς ματαιότητος. 
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Ἐγὼ δὲ οὐ παραχθήσομαι 
τὴν Ψυχὴν χαινόν τι πάσχων, εἰ ἄχθονταί μου τῶν 
μαθητῶν οἱ σχληρότεροι. Πάθος γάρ ἔστι τοῦτο ἀν- 
θρώπινον ἐξ ἀρχῆς εἰς τέλος τῷ βίῳ παρακόλουθον * 
χαὶ βαρὺς μὲν ὁ ἄρχων ὡς ἐπὶ πᾶν τοῖς ἀρχομένοις" 
τοῖς δὲ μιαροῖς χαὶ παρανόμοις χαὶ μίσους ἄξιος. Au- 
πεὶ γὰρ τὴν ἁμαρτίαν κωλύων" χαί με τοῦτο μετὰ 
τῶν ἔξωθεν πραγμάτων ἱχανῶς χαὶ d ἐχχλησιαστιχὴ 
ἱστορία διδάσχει. Τίς χρείττων ποιμὴν Μωσέως ; τίς 
ὃὲ ἄρχων ἐμμελὴς οὕτω xa ἥπιος, 
τῷ λαῷ, 


πάντα γινόμενος 
τροφεὺς, στρατηγὸς, ἱερεὺς, αὐτοπατὴρ. ἐν 
πολέμοις σώζων, ἐν ἐρήμῳ ἄσπαρτα χαὶ ἀνήροτα 
χορηγῶν ἀγαθὰ, διχάζων ἐμμελῶς, ἀπλανῶς ὁδηγῶν; 
χαίτοι ἐπὶ τούτων χατεστασιάσθη ὡς ἀδιχῶν, ὑδρίσθη 
ὡς βλάπτων, χατεγογγύσθη ὡς οἱ χλέπτοντες χαὶ 
νοσφιζόμενοι, ἐθλασφημήθη ὡς ἀνεπιστήμων στρα- 
τηγὸς καὶ ἡροστάτης οὐχ ἀγαθὸς, ἐχινδύνευσε χαὶ 
αὐτῆς τῆς ἱερωσύνης ἀπελαθῆναι, ἡνίχα Δαθὰν χαὶ 
᾿Αθειρὼν χαὶ υἱοὶ Κορὲ δῆμον στασιώδη μεθ᾽ ἑαυτῶν 
τοῦ λαοῦ ἀποῤῥήξαντες, βέθηλοι τῶν ἁγίων ἱερεῖς 
ἐφιλονείχουν εἶναι, χαὶ τὰς θυμιατρίδας μετεχειρί- 
ζοντο, χαὶ ὅσον οὐδέπω 
πῦρ ἀνῆπτον τὸ Veg 
πέφλεξε. 
εὐπρόσχρουστρν a λαοῦ xa τὸ διδασχαλιχὸν 
ἐπιτήδευμα, ὥστε οὐδὲ οἱ ἀδελφοὶ τοῦ Μωῦσέως 
ἐφείσαντο ἀλλὰ xai Μαρία χατελάλει, xol ᾿Ααρὼν 
ἐλοιδόρει, χαὶ τὸ φορτιχὸν τῆς ἀρχῆς τὴν φυσιχὴν 
χαὶ τοὺς οἰχειοτάτους τῷ πολυ- 


τῶν ἁγίων ἥπτοντο, χαὶ τὸ 
ὃ πρὸ x09 θυμιάματος 


τοὺς θυμιῶντας x Καὶ τοσοῦτόν γέ ἐστιν 


παρώξυνεν εὔνοιαν, 
μόχθῳ ἀνδρὶ ἐπανέστησεν. ᾿Αλλ᾽ οὐδὲν περὶ τοῦτο" ὁ 
μὲν γὰρ ἣν Moose, χαὶ οὐδὲν ἑαυτοῦ χείρων ἐγένετο" 
οἱ δὲ τῶν εἰς τὸν ἡγεμόνα πλημμελημάτων παρὰ 
Θεοῦ τὰς δίκας xaX ἀπῃτήθησαν, xaX ἀπέτισαν. Τί οἱ 
μετὰ τοῦτον ; Οὐχ Ἡσαϊας«τὴν εὐσέδειαν διδάσχων 
ἐπρίσθη; Οὐχ Ἱερεμίας τὴν εἰδωλολατρείαν ἀποχη- 
ρύττων χατεθοήθη, xoi λάχχοι αὐτὸν xo τιμωρίαι 
χαταῤῥαχτῶν διεδέξαντο; Οὐ Ζαχαρίας μεταξὺ τοῦ 
ναοῦ χαὶ τοῦ θυσιαστηρίου ἐπολεμήθη χαὶ ἐφονεύθη ; 
Ὁ Κύριος ἡμῶν [Ὁ] αὐτὸς οὐ περὶ τῶν προδάτων, ὁ 
ποιμὴν, ἐσφάγη; οὐ περὶ τῶν παιδευομένων μιση- 
θεὶς ἐσταυρώθη ; Τί Παῦλον τῆς χεφαλῆς ἀπέτεμε ; 
τί Πέτρον ἐπὶ τὸν σταυρὸν ὕψωσε; τί τοὺς χαθ᾽ 
ἕχαστον τῶν μαθητῶν ταῖς ποιχίλαις τιμωρίαις παρ- 
ἐδωχεν;; Οὐ τὸ κωλύειν τὴν ἁμαρτίαν, xaX παιδεύειν 


διχαιοσύνην; "Acl γὰρ ἐχθροὶ τῶν ἐλεγχομένων 
μαθητῶν οἱ τῆς ἀληθείας φίλοι τε χαὶ διδάσχαλοι. 
Ἡμεῖς δὲ οὐδέπω ὑπὲρ τῆς ἀληθείας ἐῤῥαπίσθημεν, 


οὐδέπω τῇ σαρχὶ τὸν κίνδυνον ἐδεξάμεθα. Καὶ τί μέγα 
ἂν γογγυσθῶμεν, οἱ τοῦ σταυρωθέντος διάχονοι ; Ὡς 

Y δέ" TS - zy 
πατὴρ ἣ μήτηρ δέχομαί coo τὰς σχληρότητας xo 
παροξυσμούς. 


z . . CVTS-P, 2e . M T 4 
hue eorporis perieulum subiimus. Ae quid magni murmuremus, qui crucifixi minisuj sumus? Veluti 


pater aut mater tuas insolentias exacerbationesque 


amplector. 
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(Pelro Galesinio interprete. ) 


Ὁ μὲν σχοπὸς τοῦ λόγου ἐστὶν, ἐπι 


A ncc) 4 T 
ἀρετὴν ζωῶς τοῖς 


f ἐντυ Ὑχο νοῦσιν ἐμποιῆσαι" πολλῶν 


δὲ τῷ χοινοτέρῳ βίῳ, χαθὼς ὠνόμασεν ὁ θεῖος ᾿Από- 


AU 9) 
στολος, τῶν περισπασμῶν ἐγχειμένων, ἀναγχαίως ὁ 
λόγος, ὥσπερ τινὰ θύραν χαὶ εἴσοδον τῆς σεμνοτέρας 


S τς €, τὸν τῆς παρθενίας ὑποτίθετα: βίον, ὡς 


οὔτε τοῖς ἐμπλαχεῖσι τῇ τοῦ βίου χοινότητι ῥάδιον τὸ 
χαθ᾽ ἡσυχίαν προσφιλοσοφεῖν τῇ θειοτέρᾳ ζωῇ, xal 
τοῖς ἀποταξαμένοις πάντη τῷ ταραχώδει βίῳ, πολλῇ 
εὐχολίας οὔσης ταῖς ὑψηλοτέραις ἀσχολίαις παρ- 
εδρεύειν ἀπερισπάστως. Καὶ ἐπειδὴ χαθ᾽ ἑαυτήν πως 
ἀργοτέρα 
ἄν τις ῥᾳδίως ὑπαγάγοιτό τινα Ψιλῷ τῷ λόγῳ πρός τι 
τῶν ὠφελούντων ἐγχελευόμενος, εἰ μὴ πρότερον ἀπο- 
σεμνύνειεν ἐχεῖνο, πρὸς ὃ τὸν ἀχροατὴν παρορμᾷ" 
τούτου χάριν ἀπὸ τῶν ἐγχωμίων τῆς παρθενίας ἀρ- 
ξάμενος, οὕτως εἰς τὴν συμθουλὴν χαταλήγει. Μᾶλ- 

λον δέ πως τοῦ Ey ἐχάστῳ χαλοῦ, χαὶ διὰ τῆς 


πρὸς τὸ πείθειν ἐστὶν fj συμθουλὴ, χαὶ οὐχ 


παρα- 
θέσεως τῶν ἐναντίων φανερουμένου, ἀναγχαίως χαὶ 
τῆς δυσχερείας τοῦ χοινοτέρου βίου μνήμη τις γέγο- 
νεν. Εἶτα εὐμεθόδως ὑπογραφῆ τις παρεισήχθη τοῦ 
χατὰ φιλοσοφίαν βίου, χαὶ τὸ μὴ δύνασθαι τούτου 
τυχεὶν τὸν ἐν χοσμικαῖς χατεσχευά- 
σθη. Τῆς δὲ σωματιχῆς ἐπιθυμίας ἀργούσης ἐν τοῖς 
ἀποταξαμένοις, ἀχολούθως ἐπεζητήθη τί τὸ ἀληθῶς 
ἐπιθυμητόν. Οὗ χάριν xax τὴν ἐπιθυμητιχὴν δύναμιν 
παρὰ 


ὄντα φροντίσιν, 


τοῦ Δημιουργοῦ τῆς φύσεως ἡμῶν ἐλάθομεν. 
Τούτου δὲ χαθ᾽ ὅσον οἷόν τε ἣν ἐχχαλυφθέντος, ἐφάνη 
ἀχολούθως xat τινα μέθοδον πρὸς τὸ τυχεῖν τούτου 
ἐπινοῆσαι τοῦ ἀγαθοῦ. Ἐὐρέθη τοίνυν ἀληθὴς παρθε- 
νία, 3j παντὸς τοῦ ἐξ ἁμαρτιῶν μολυσμοῦ χαθαρεύ- 
ουσα, πρὸς τὴν τοιαύτην ἐπίνοιαν ἐπιτηδείως ἔχουσα" 
ὥστε πάντα τὸν διὰ μέσου λόγον, χἂν πρὸς ii 


τινα 8 


£t δοχῇ, πρὸς τὸ τῆς παρθενίας συντείνειν 
ἐγχώμιον. Τὰς ὃὲ μεριχὰς ὑποθήχας τοῦ τοιούτου 
ταύ- 
τὴν ἐπξ δεῆσαν; φεύγων τὴν ἀμετρίαν ὁ λόγος 
παρέδραμε, χαθολιχῶς τε 


βίου, ὅσαι τοῖς ἀχριθῶς μετιοῦσι τὴν σεμνότητα 


διὰ τῶν γενιχωτέρων παρ- 


ιθυμίαν τῆς xaT A — Oratio hwe omnis eo spectat, ut, qui ejus vim 


assequuntur, iis profecto vite honestae, et quae vir- 
tuti maxime conveniat, allatura sit. cupiditatem : 
permulte enim eum sint, ut. divini Apostoli verbo 
ülar, distractiones, qui communi hominum vite 
impendent; necessario h:ec quidem oratio, quasi 
quosdam sanclioris disciplinze aditus, atque fores 
virginalis vit:e rationes constituit: tanquan) neque 
iis, qui in hae vit:e vulgaris societate occupati sunt, 
facile sit otioso animo se divinioris vitae institutis 
tradere, et. illis, qui ab omni turbulente vite con- 
suetudine se removerunt, valde promptum sit ac 
facile, in gravioribus rerum divinarum studiis sine 
ulla. interpellatione ac libere versari. Et. quoniaia 
aliquo modo consilium per se non multam ad per- 
suadendum vim habet, neque qui ad res aliquas 
utiles et salutares adhortatur, facile quempiam 
simplici verborum ratione flectit, nisi illud unum 
ante graviter, et ample exornaverit, ad quod audi- 
torem ipsum impellere studet: propterea oratio 
h:c, quie consilio concluditur et terminatur, a vir- 
ginitatis laudibus exorsa est. Quie autem cuique vei 
laus attribuitur, ea quia rerum inter se pugnantium 
appositione, quasi contentione quadam, illustrior 
fit, non sine causa ἃ nobis molestiarum, ac diflicul- 
latum, quibus humana vita aflicitur, mentio facta 
est. Deinde explieatio quidam, et illa quidem bre- 
vis est introducta vit:e illius, quce philosophiae con- 
sentanea est, illudque sane conclusum est, non 
posse eam vitze rationem quemquam assequi, qui 
in humanis negotiis omnino versatur, Sed cum 
eorum, qui rerum. humanarum curam abjecerunt, 
corporis cupiditas debilitata sit, et quasi languescat 
appetitio, illud item ordine qussitum est, qu: a 
nobis res sit vere appetenda. Cujus rei gratia ab 
eo qui natur: nostrze effector est, ipsam appetitio- 
nis vim naturamque nos accepimus. Qua quidem 
re, quoad fieri potuit, plane explicata, neque etiam 
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propostere visum est, rationem quamdam, atque A ἀγγελμάτων προσαγαγὼν τὴν παραίνεσιν, ἔμπε- 


viam indagare, qua hoe sane bonum assequeremur. 
Vera igitur, et solida virginitas cum nullis peecato- 
rum sordibus obsolescat, ea ad hane ipsam inda- 
gationem. inventa est valde accommodata. Quam- 
obrem quieeunque hac oratione-exposita sunt, etsi 
alio spectare videntur, omnia tamen ad hane virgi- 
nalem laudem plane referuntur. Singula enim hujus 
vite precepta atque instituta, quz diligenter sunt 
et aecuratle. exculta ab iis, qui sanct» vit: hujus 
participes sunt, nimiam verborum copiam effugiens, 
l:c percurrib oratio: ac generatim per commu- 
nia procepta adhortatione producta, res singulas 
ità quodam modo comprehendit, ut neque res ullas 
necessarias pretereat, neque extra modum vage- 
tir. Cum autem in more atque hominum consuc- 
tudine illud positum sit, ut omnes iis potissimum 
sese studiis dent, quorum laude viros illustres ex- 
stitisse viderint, necessario qui colibatus gloria 
floruerunt, eos pie commemoravimus. Et quoniam 
neque rebus narrandis exempla ad virtutis per- 
fectionem tantum quidem momenti habent, quan- 
tum certe habet tum vox viva, tum maxime exempla, 
quie res salutares gignunt : idcirco jure et merito, 


ριείληφε τρόπον τινὰ «à χαθέχαστον’ ὡς μήτε τι παρ- 
ἰδεῖν τῶν ἀναγχαίων, χαὶ τὴν ἀμετρίαν φυλόξα- 
σθα!. "Eüouc δὲ πᾶσιν ὄντος, προθυμότερον ἀντιλαμ.- 
θάνεσθαι παντὸς ἐπιτηδεύματος, εἴ τινας ἐν ἐχείνῳ 
προευδοχιμήσαντας ἴδοι, ἀναγκαίως χαὶ τῶν ἐν ἀγα- 
μίᾳ διαλαμιψάντων ἁγίων μνήμην ἐποιησάμεθα. Καὶ 
ἐπειδὴ μὴ τοσοῦτον τὰ ἕν τοῖς διηγήμασιν ὑποδεί- 
γματα δύνανται πρὸς χατόρθωσιν ἀρετῆς, ὅσον ἣ 
ζῶσα φωνὴ, καὶ τὰ ἐνεργούμενα τῶν ἀγαθῶν ὑπο- 
δείγματα * ἀναγχαίως πρὸς τῷ τέλει τοῦ λόγου, 
τοῦ θεοσεθεστάτου 


ἐπισχόπου xai Πατρὸς ἡμῶν 
ἐπεμνήσθημεν, ὡς μόνου δυνατῶς ἔχοντος τὰ τοι- 
αὔτα παιδεύειν. 'H δὲ μνήμη οὐχ ἐπ᾽ ὀνόματος 
γέγονεν, ἀλλὸ διά τινων γνωρισμάτων τὸ ἐχεῖνον 
εἶναι τὸν δηλούμενον ὁ λόγος ἠνίξατο: ἵνα μὴ τοῖς 
μετὰ ταῦτα χαθομιλοῦσι τῷ λόγῳ ἀνόνητος ἡ συμ- 
θουλὴ εἶναι δόξῃ, τῷ παρελθόντι τὸν βίον προσφοι- 
τᾷν τοὺς νέους ἐγχελεύουτα * ἀλλὰ πρὸς τοῦτο βλέ- 
ποντες μόνον, οἷον εἶναι προσῆχει τὸν τοιούτου βίου 
χαθηγητὴν, ἐχλέγωνται ἑαυτοῖς εἰς ὁδηγίαν τοὺς ἀεὶ 
παρὰ vns τοῦ Θεοῦ χάριτος εἰς προστασίαν τῆς χατ᾽ 
ἀρετὴν πολιτείας ἀναδειχνυμένοις᾽ Y) γὰρ εὑρήσουσι 
τὸν ζητούμενον, ἣ οἷον χρὴ εἶναι οὐκ ἀγνοήσουσιν. 


hac prope extrema oratione, religiosissimi episcopi, et Patris nostri meminimus, quasi unus omnium 
maxime possit hec ipsa qui quorimus docere. Mentio autem ejus non nominatim facta est, sel 
ex quibusdam signis oratio ipsa ostendit eum esse, quem nos signilieamus : ut ne qui postea in hoc 
sermone versantur, id consilium iis videatur inutile, si, qui in hane vivendi viam ingrediuntur, 
se ad juvenes conferre juberentur. At vero hoe solum hi intuendo, nempe qualem esse deceat hujus 
vite moderatorem, delizant cos sibi duces, qui munere ac benignitate Dei instituti sunt, ut honestze 


vite hujus rationibus przsint : 
non ignorabunt. 
CAP. 1. 
Omni laude prestantior virginitas. 

Augusta illa virginitatis quzdam quasi facies, 
que cum in pretio est apud omnes qui de bono 
sincero judiceni, tum iis solis contingit, quibus ad 
preclarum hoe studium Dei gratia benigne opitu- 
letur, vel ex nomine quo compellatur, insignem 
laudem habet: nam incorruptum, qui: vox in vir- 
ginitate de multorum consuetudine dicitur, ejus 
integritatrem significat. Itaque ex co. nomine quod 
tantumdem valeat, intelligere est hujus doni pre- 
stantiam : siquidem, cum multa sint qux cum vir- 
tute gerantur, solum hoe incorrupti appellatione 
ornatum est. Sin autem beneficium hoc Dei Optimi 
Maximi etiam predicandum est, sufficiet ad. ejus 
commendationem divinus Apostolus, qui paucis 
verbis omnem laudum amplificationem obscuret, 
sanctam atque inculpatam eam appellans, qux hoc 
munere ornata sit. Quod si enim august hujus 
virginitatis ea est perfunctio, ut ineulpatus ae san- 
ctus efficiare: ez:s autem voces proprie ae primo 
ad incorrupti Dei gloriam usurpantur: ecquenam 
major esse potest laus virginitatis, quam ostendi 
eam iis rebus castorum suorum arcanorum parti- 
cipes quasi deos efficere, ut socii quidam sint glo- 
riv solius vere sancti atque inculpati Dei, necessi- 
tudine cum eo puritate atque integritete. contra- 


D ρεὰν 


ita enim aut invenient id quod querunt ; aut, quale hoc esse deneat 


C KEPAA. A'. 


Ὅτι χρείττων ἐγκωμίων ἡ παρθενία. 

Τὸ σεμνὸν τῆς παρθενίας εἶδος, ὃ πᾶσι μὲν τίμιόν 
ἐστι τοῖς τὸ χαλὸν ἐν χαθαρότητι χρίνουσι " παραγί- 
eva δὲ μόνοις οἷς ἂν ἢ τοῦ Θεοῦ χάρις εὐμενῶς πρὸς 
τὴν ἀγαθὴν ταύτην ἐπιθυμίαν συναγωνίσηται" αὐτόθ: 
μὲν 
Υ τῆς συνονομαζομένης αὐτῇ. Τὸ γὰρ ἄφθορον χατὰ 
τὴν συνήθειαν τῶν πολλῶν ἐπὶ τῆς παρθενίας λεγό- 
μενον, σημαντιχόν ἐστι τῆς ἐν αὐτῇ χαθαρότητος. 
Ὥστε διὰ τοῦ ἰσοδυναμοῦντος ὀνόματος ἔστιν ἐπιγνῶ- 
ναι τὴν ὑπερθολὴν τοῦ τοιούτου χαρίσματος, εἴπερ 
πολλῶν ὄντων τῶν xax! ἀρετὴν ἐπιτελουμένων, μόνον 
τοῦτο τῇ ἐπωνυμίᾳ τοῦ ἀφθάρτου τετίμηται. Ei δὲ 
χρὴ χαὶ Ov ἐγχωμίων ταύτην τοῦ Μεγάλου Θεοῦ δω- 
ἀποσεμνύνειν, ἀρχεῖ πρὸς εὐφημίαν αὐτῆς ὁ 
θεῖος ᾿Απόστολος,, δι᾽ ὀλίγων ῥημάτων πᾶσαν ἔγχω- 
μίων ὑπερθδολὴν ἀποχρύψας, ὃς ἁγίαν xai ἄμωμον 
τὴν χεχοσμημένην διὰ τῆς χάριτος ταύτης ὠνόμασεν. 
Ei γὰρ τὸ κατόρθωμα τῆς σεμνῆς ταύτης παρθενίας 
ἐστὶ, τὸ ἅμωμόν τινα γενέσθαι xal ἅγιον " ταῦτα δὲ 
τὰ ὀνόματα χυρίως χαὶ πρώτως εἰς δόξαν παραλαμ- 
θάνεται τοῦ ἀφθάρτου Θεοῦ" τίς μείζων ἔπαινος παρ- 
θενίας, ἣ τὸ ἀποδειχθῆναι διὰ τούτων θεοποιοῦσαν 


ἔχει τὸν πρέποντα ἔπαινον, ἀπὸ τῆς προσηγορίας 


* 


τρόπον τινὰ τοὺς τῶν χαθαρῶν αὐτῆς μυστηρίων 
μετεσχηχότας, εἰς τὸ γενέσθαι αὐτοὺς χοινωνοὺς τῆς 
δόξης τοῦ μόνου ὡς ἀληθῶς ἁγίου xo ἁμώμου Θεοῦ, 
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$22 


a 


διὰ χαθαρότητος αὐτῷ xoi ἀφθαρσίας οἰχειουμένους. A henda. Quicunque vero longius orationis digres- 


“Ὅσοι δὲ μαχροὺς ἐπαίνους ἐν διεξοδιχοῖς χατατεί- 
νουσι λόγοις, ὡς διὰ τούτων προσθήσοντές 
ματι τῆς παρθενίας, λελήθασιν ἑαυτοὺς, χα 


ἐμὴν χρίσιν, ἐναντιούμενοι τῷ ἰδίῳ σχοπῷ" OU 


τι τῷ θαύ- 


τὰ Ye τὴν 


: 
ὧν 
ἐξαίρουσιν εἰς uéveüos , ὕποπτον ποιοῦντες διὰ τῶν 
ἐγχωμίων τὸν ἔπαινον. “Ὅσα γὰρ ἐν τῇ φύσει τὸ με- 
γαλεῖον ἔχει, οἴχοθεν τὸ θαῦμα ἐπάγεται, οὐδὲν τῆς 
ἐχ τῶν λόγων συνηγορίας δεόμενα" xa imp ὁ οὐρα- 
νὸς, 3| ὁ ἥλιος, ἢ ἄλλο τι τῶν τοῦ χόσμου θαυμάτων" 
vw *| i *» '| 
«οἷς δὲ ταπεινοτέροις τῶν ἐπιτηδευμάτων ἀντὶ ὑπο- 
6á0pac 


διὰ τῆς τῶν ἐπαίνων περινοίας προστίθησιν. 


ὁ λόγος γινόμενος, μεγέθους τινὰ φαντασίαν 
“Ὅθεν 
πολλάχις τὸ ἐκ τῶν ἐγχωμίων χατασχευαζόμενον 
θαῦμα, ὡς σεσοφισμένον χαθυποπτεύεται ὑπὸ τῶν 
ἀνθρώπων. "Ἔπαινος δὲ μόνος ἱχανὸς 
ἐστὶ, τὸ z( τὴν ἀρετὴν 
δ i vadat , χαὶ τῷ βίῳ θαυμάσαι μᾶλλον ἣ τῷ 
λόγῳ τὴν χαθαρότητα" ὁ δὲ ὑπόθεσιν ἐγχωμίων ταύ - 
τὴν ὑπὸ φιλοτιμίας 


τῆς παρθενίας 
ἐπαίνων εἶνα! 


ziTT, 
zu 


να τῶν 


ποιούμενος, ἔοιχε τὴν σταγόνα 
τῶν οἰχείων ἱδρώτων ἀξιόλογον slg προσθήχην νομί- 
ζειν τῷ ἀπείρῳ πελάγει εσθαι, εἴγε 
λόγῳ δυνατὸν εἶναι τὴν τοσχύτην χάριν ἀποσεμνῦαι 
πεπίστευχεν. Ἢ γὰρ τὴν ἑαυτοῦ δύναμιν ἀγνοεῖ, ἣ 
ὃ ἐπαινεῖ οὐχ ἐπίσταται. 


[evo ἀνθρωπίνῳ 


sionibus hujus rei latius explicant laudes, quasi ex 
hoe aliquid. admirabili huie virginali studio sint 
addituri, hi profeeto mihi seipsos ignorare viden- 
lur, cum su: sententie magnopere ipsi repugnent: 
quibus enim encomiis se rei magnitudinem ampli- 
ficare arbitrantur, iisdem suspectam faciunt laudem. 
Nam qui natura exceellunt, 
afferunt, 


admirationem secum 
neque orationum patrocinio indigent : 
qualia sunt eeelum, sol, ceteraque id. generis, quae 
in omni celo, et terra aliquid admirabile habent : 
humilioribus autem studiis oratio pro fundamento 
proposita aliquam magnitudinis opinionem laudum 
artificio adjungit. Itaque fit plerumque ut admiratio 
qui encomiis comparatur, veluti commentitia ab 
hominibus suspecta habeatur. Ergo hzc laus virgi- 
nitatis egregia est, ut scilicel statuat quis virtutem 
ipsam omni esse laude pr:estantiorem, atque ex ipso 
potius vil? genere, quam ex aliqua oratione casti- 
latem suspiciat atque admiretur; nam qui in hoe 
virginitatis laudandce argumento glorix cupiditate 
adductus versatur, non ab eo plane dissimilis est 
qui aliquam sudoris sui stillam, quam is magni 
faciat, immenso mari putet. fore additamentum, si 
modo hominum sermone crediderit tantum munus 


posse illustrari atque ornari, Aut enim is suarum virium ignarus est, aut id quod laudat non intel- 


ligit. 


ΚΕΦΑΛ. Β΄. 


Ὅτι ἴδιον τῆς θείας τε καὶ ἀσωμάτου φύσεως 
κατόρθωμά ἐστιν ἡ παρθενία. C 


Συνέσεως γὰρ ἡμῖν χρεία πολλῆς, δι᾿ ἧς ἔστι γνῶ- 
ναι τὴν ὑπερθολὴν τῆς χάριτος ταύτης, ἥτις συνεπι- 
νοεῖται μὲν τῷ ἀφθάρτῳ Πατρί ὃ δὴ xax παράδοξον, 
ἐν Πατρὶ παρθενίαν εὑρίσχεσθαι, τῷ τε Υἱὸν ἔχοντι, 
χαὶλ᾿ δίχα πάθους γεννήσαντι" τῷ δὲ Μονογενεῖ Θεῷ τῷ 
τῆς ἀφθαρσίας χορηγῷ συγχαταλαμθάνεται, ὁμοῦ τῷ 
χαθαρῷ χαὶ ἀπαθεῖ τῆς γεννήσεως αὐτοῦ συνεχλάμ- 
ψασα. Πάλιν τὸ ἴσον παράδοξον, Υἱὸς διὰ παρθενίας 
νοούμενος. ᾿Ενθεωρεῖται 0$ ὡσαύτως xo τῇ τοῦ ἁγίου 
Πνεύματος φυσιχῇ χαὶ ἀφθάρτῳ χαθαρότητι. Τὸ γὰρ 
χαθαρὸν χαὶ ἄφθαρτον ὀνομάσας, ἄλλῳ ὀνόματι τὴν 
παῤθενίαν ἐσήμανας: Πάσῃ δὲ τ 
συμπολι 


τῇ ὑπερχοσμίῳ φύσει 
τεύεται, διὰ τῆς ἀπαθείας συμπαροῦσα ταῖς 
ὑπερεχούσαις δυνάμεσιν, οὔτε τινὸς τῶν θείων χωρι- 
ζομένη, χαὶ οὐδενὸς τῶν ἐναντίων προσαπτομένη. 
Πάντα γὰρ ὅσα χαὶ φύσει [καὶ] προαιρέσει πρὸς ἀρετὴν 
νένευχεν, τῷ χαθαρῷ πάντως ἐνωραΐζεται τῆς ἀφθαρ- 
σίας" 
«άξιν, 


xaX ὅσα πάντα εἰς τὴν ἐναντίαν ἀποχέχριται 
τῇ ἀποπτώσει τῆς χαθαρότητος τοιαῦτά ἐστι 
xa ὀνομάζεται. Τίς οὖν ἐξαρχέσε: δύναμις λόγων τῇ 
τοσαύτῃ χάριτι παρισωϑῆναι; Ἢ πῶς οὐ φοθεῖσθαι 
χρὴ, μὴ διὰ τῆς τῶν ἐπαίνων σπουδῆς λυμήνηταί τις 
τὸ μεγαλεῖον τοῦ ἀξιώματος, ἐλάττω τὴν περὶ αὐτοῦ 
δόξαν τῆς προειλημμένης τοῖς ἀκροαταῖς ἐμποιήσας ; 
Οὐχοῦν χαλῶς ἔχει, τοὺς μὲν ἐγχωμιαστιχοὺς λόγους 
ἐπὶ ταύτης ἐᾷν, ὡς ἀμήχανον ταῖς ὑπερθολαῖς τῆς 
ὑποθέσεως συνεπᾶραι τὸν λόγον’ 


ὡς χαὶ ἔστι δυνα- 
τὸν ἀεὶ μεμνῆσθαι τοῦ θείου χαρίσματος, χαὶ ἐπὶ 


CAPUT II. 


Divine et incorpore natura proprium, et perfectum 
virginitatis officium. 


Intelligentia non. parva ezemus , ut cognitionem 
capere possimus hujus excellentis gratize, quae cum 
incorrupto patre comprehenditur. Res admirabilis 
est, atque inusitata, ut virginitas in Patre invenia- 
tur, qui et Filium habet, et Filium absque affectu 
genuit. Cum unigenito autem Deo, qui omnis pudi- 
citize, et incorrupt:e virginitatis auctor est, simul 
cognoscitur, cum in ejus pudiea, atque incorrupta 
generatione pariter eluxerit. Rursusque mirum z:que 
est Filium in virginitate comprehendi. Eademque 
ratione in Spiritus sancti naturali atque incorrupta 
puritate spectantur. Cum enim purum nominas, 
atque incorruptum, virginitatem alio nomine signi- 
ficas: qua in universa denique coelesti natura. si- 
mul versatur, quia cum ab affectibus vacua sit, 
sublimibus illis potestatibus inhxret. Neque vero, 
etsi a nullis rebus divinis sejuncta est virginitas, 
contrariis tamen est rebus adjuncta. Cuncta enim, 
qui et natura et consilio ad virtutem propeusa 
sunt, omnino incorrupta virginitatis, pudiciLia.que 
splendore decorantur; quie vero in contrariam 
virtutis partem. proclivia feruntur, castitatis lapsu 
ealtalia et sunt, et nominautur. Quamobrem quie 
tanta erit dicendi facultas et copia, quie tam magni 
muneris dignitatem laudibus zequare possit? Quove 
pacto non pertimescendum, ut ne studio laudum 
quis dignitatis amplitudinem lzedat, si minorem iis, 
qui audiunt, quam ipsi antea conceperant, opinio- 
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si que in alicujus rei laudibus versantur orationes, 
in hae protereantur: quasi difficile sit orationis 
vim et copiam comparare, qui gravissimo huic 
argumento respondeat : quemadmodum contra illud 
facile est, divinum hoc munus perpetua memoria 
colere, atque id bonum in ore semper habere, quod 
incorporez divinsque nature proprium quidem ac 
precipuum est; Dei tamen benignitate iis etiam, 
qui e carne et sanguine effecti hujus vit:e usura 
fruuntur, datum et tributum est, ut virginitas quasi 
manum munditi: participationem porrigens, ho- 
minum naturam vitiosa affectione abjectam rursus 
erigat, et ad ccelestium contemplationem perducat. 
Ob eam enim causam mihi Dominus noster Jesus 
Christus, a quo veluti fonte quodam omnis casti- 
monia manat, non nuptiarum via quaesita, in hanc 
vitam ingressus videtur, ut ex eo modo, quo car- 
nem humanam assumpsit, admirabile hoc, et ma- 
gaum plane mysterium patefieret: quoniam, quz 
Dei adventum demonstraret, sola castitas idonea 

: quam aliter perfecte omnino pr:estare nemo 
potest, nisi qui ab omni carnis affectu se etiam 


atque etiam totum averterit. Quod enim in Marii « 


Virginis inviolat:» corpore effectum est, perfecta 
Christi divinitate, qux in ipsa Virgine eluxerat : 
hoc ipsum in omni animo contingit, qui sit castitate 
Ornatus, rationemque ducem in virginali vita se- 
quatur. Quoniam non amplius, ut corporis humani 
formam habitumque induat, venturus est Dominus ; 
non enim etiam novimus, inquit, secundum carnem 
Christum ; sed in spiritu veniet, et Patrem seeuim 
ducet, ut quodam loco testatur Evangelium. Quu- 
niam igitur tanta vis virginitatis est, ut et in coelis 
apud spirituum Patrem maneat, et cum coelestibus 
ilis mentibus una exsultet, et. salutem humanam 
attingat; cumque Deum ipsum sua vi ad humane 
vitte communionem ducat, hominemque rursus ad 
eclestium rerum cupiditatem excitet ; atque adeo 
hominum cum Deo familiaritatis vinculum quoddam 
hac cum sit; et ea, quie vicissim natura valde di- 
stant, ipsa concilians in consensum concordiam- 
que redigat: quxe dicendi vis inveniri posset, quae 
mirabilis hujus rei magnitudinem assequatur ? Sed 
quia absurdum plane est mutarum rerum, eL earum, 
qu& sensu carent, similem se esse videri, e duo- 
busque alterum est, ut aut quis virginales laudes 
non agnovisse videatur, aut ad harum cognitionem 
non commotum se neque affectum ostenderit: nos 


hocipso de genere toto pauca qu:edam commemorare proposuimus, quoniam illius, 
erat. Neque vero magnificam verborum ostentationem 


cepit, imperio omnibus in rebus parendum 
quis a nobis requirat : 
negligentibus, przsstare non liceret. Sin 
minus expedit, inesset, 
ralione pr:editus est, 


exteros admirationem sui excitaverit, 


GRECORII 


nem in laudando afferat? Preelare itaque agitur, Α γλώττης ἔχειν vo ἀγαθὸν, ὅπερ 


quandoquidem etiam si nos expeteremus 
autem facultas nobis hujus ostentationis, quie generatim 
in concionum genere eam approbari, hoc nos antiquius habuimus. Nam qui 
ei potissimum querendum esse arbitror, non quibus rebus 
sed quibus cum sibi, tum cxteris adjumentum sit allaturus. 
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ἴδιον μὲν τῆς ἀσω- 
μάτου φύσεώς ἔστι χαὶ ἐξαίρετον" ὑπὸ φιλανθρωπίας 
δὲ Θεοῦ, χαὶ τοῖς διὰ σαρχὸς χαὶ αἴματος λαχοῦσι τὴν 
ζωὴν ἐχαρίσθη, ἵνα χαταύληθεῖσαν τὴν ἀνθρωπίνην 
φύσιν ὑπὸ τῆς ἐμπαθοῦς διαθέσεως, ὥσπερ τινὰ χεῖρα 
τὴν τῆς χαθαρότητος μετουσίαν ὀρέξασα, πάλιν ὁρ- 
θώσῃ,, χαὶ πρὸς τὰ ἄνω βλέπειν χειραγωγήσῃ. Διὰ 

ποῦτο γὰρ οἶμαι xoi τὴν πηγὴν τῆς ἀφθαρσίας, αὐ- 
τὸν τὸν Κύριον ἡμῶν Ἰησοῦν Χριστὸν, μὴ διὰ γάμου 
εἰσελθεῖν εἰς τὸν χόσμον, ἵνα ἐπ δεῖξαι διὰ τοῦ τρό- 
ποὺ τῆς ἐνανθρωπήσεως τὸ μέγα τοῦτο μυστήριον, 
ὅτι Θεοῦ παρουσίαν χαὶ εἴσοδον μόνη χαθαρότης ἱχανὴ 
ἔστι δείξασθαι" ἣν ἄλλως οὐκ ἔστι πρὸς ἀχρίδειαν 
πᾶσαν χατορθωθῆναι, εἰ μὴ παντελῶς τις ἑαυτὸν τῶν 
σαρχιχῶν παθημάτων ἁλλοτριώσειεν. Ὅπερ γὰρ ἐν 
τῇ ἁμιάντῳ Μαρίᾳ γέγονε σωματιχῶς, τοῦ πληρώ- 
ματος τῆς θεότητος ἐν τῷ Χριστῷ διὰ τῆς Παρθένου 
ἐχλάμιψαντος" τοῦτο χαὶ ἐπὶ πάτης ψυχῆς χατὰ λόγον 
παρθενευούσης γίνεται. Οὐχέτι σωματιχὴν ποιουμέ- 
vou τοῦ Κυρίου τὴν παρουσίαν" οὐ γὰρ γινώσχομεν 
ἔτι, φησὶ, κατὰ σάρχα Χριστόν" ἀλλὰ πνευματιχῶς 
εἰσοιχιζομένου, χαὶ τὸν Πατέρα ἑαυτοῦ συνεισάγον- 
τος, χαθώς φησί που τὸ Εὐαγγέλιον. ᾿Επεὶ οὖν το- 
αὐτὴ ἐστὶ τῆς παρθενίας Tj δύναμις, ὡς xaX ἐν τοῖς 
οὐρανοῖς παρὰ τῷ Πατρὶ τῶν μένειν, 
xai μετὰ τῶν ὑπερχοσμίων χορεύειν δυνάμεων, xal 


πνΞευμάτων 
τῆς ἀνθρωπίνης σωτηρίας ἐφάπτεσθαι" τὸν μὲν Θεὸν 
δι’ ἑαυτῆς πρὸς τὴν τοῦ ἀνθρωπίνου βίου χοινωνίαν 
χατάγουσα, τὸν δὲ ἄνθρωπον ἐν ἑαυτῇ πρὸς τὴν τῶν 
οὐρανίων ἐπιθυμίαν πτεροῦσα, χαὶ οἱονεὶ σύνδεσμός 
τις γινομένη τῆς ἀνθρωπίνης πρὸς τὸν Θεὸν οἰχειώ- 
σεως, τὰ τοσοῦτον ἀλλήλοις ἀφεστῶτα τῇ φύσει, τῇ 
παρ᾽ ἑαυτῆς μεσιτείᾳ εἰς συμφωνίαν ἀνάγουσα, τίς 
ἂν εὑρεθείη δύναμις λόγων συνανιοῦσα τῷ θαύματι ; 
᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ ἄτοπον παντελῶς ἀφώνοις ἣ ἀναισθήτοις 
ὅμοιον φαίνεσθαι, χαὶ τῶν δύο τὸ ἕτερον, 1| μὴ ἐπ- 
εγνωχέναι δοχεῖν τὰ τῆς παρθενίας χαλὰ, ἣ ἄπληχτον 
xa ἀχίνητον πρὸς τὴν τῶν χαλῶν αἴσθησιν ἐπιδει- 
χθῆναι" βραχέα τινὰ περὶ αὐτῆς εἰπεῖν, διὰ τὸ δεῖν ἐπὶ 
πᾶσι πείθεσθαι τῇ ἐξουσίᾳ τοῦ ἐπιτάξαντος ἡμῖν, 
προεῦ flores Μηδεὶς 6i τοὺς χομπωδεστέρους 
παρ᾽ ἡμῶν ἐπιζητείτω τῶν λόγων᾽ ἔστι μὲν γὰρ οὐδὲ 
βουλομένοις ἡμῖν ἴσως δυνατὸν τὸ τοιοῦτον, ἀμελε- 
τήτοις οὖσι τῆς τοιαύτης λέξεως. Εἰ δὲ χαὶ παρῆν 
τοῦ χομπάζειν ἡ δύναμις, οὐκ ἂν τοῦ χοινῇ λυσιτε- 
λοῦντος τὸ ἐν ὀλίγοις εὐδοχιμήσα, προετιμήσαμεν. 
Ζητεῖν γὰρ ἐξ ἁπάντων οἶμα! δεῖν τόν γε νοῦν ἔχοντα, 
οὐχ ἐξ ὧν ὑπὲρ τοὺς λοιποὺς θαυμασθήσεται, ἀλλ᾽ 
ἐξ ὧν ἂν χαὶ ἑαυτὸν χαὶ τοὺς λοιποὺς ὠφελήσειεν. 
qui nobis prie- 


hoc fortasse nobis, id orationis genus 


maximam praeter 


οι 
p 
et 


KEQAA. I". 


Μνήμη τῶν ἐκ τοῦ γάμου δυσχερῶν, καὶ ἔνδει- 
£c τοῦ τὸν γεγραφότα τὸν «ἱόγον μὴ ἄγαμον 
εἶναι, 


Εἴθε πως οἷόν τε ἣν χἀμοί τι γενέσθαι πλέον ἐκ 
πἧς τοιαύτης σπουδῆς ὡς μετὰ πλείονος ἂν τῆς 
προθυμίας τὸν περὶ τούτων πόνον ἀνεστησάμην, εἴ- 
περ χατὰ τὸ γεγραμμένον, ἐπ᾽ 
τῶν £x τοῦ ἀρότρου xoa ἀλοητοῦ γεννημάτων, ἔφιλο- 


ἐλπίδι τοῦ μετ 


πόνουν τὸν λόγον. 
ἀνόνητος ἣ γνῶσις ἐμοὶ τῶν 

ὡς τῷ fot τὰ γεννήματα, τῷ | 
φομένῳ τὴν ἅλωνα" ἣ ὡς τῷ διψῶντι τὸ ἀποῤῥέον 


Νυνὶ δὲ τρόπον τινὰ ματαία χαὶ 
τῆς παρθενίας χαλῶν, 


Η 


μετὰ χημῶν ἐπιστρε- 
zv χρημνῶν ὕδωρ, ὅταν ἀνέφιχτον 7j. Μαχάριοι δὲ 
οἷς ἐν ἐξουσίᾳ τῶν βελτιόνων ἐστὶν ἡ αἴρεαις: χαὶ 
οὐχ ἀπετειχίσθησαν τῷ χοινῷ προληφθέντες βίῳ, χαθά- 
οἷόν τινι χάσματι πρὸς τὸ 
χαύχημα διειργόμεθα, πρὸς ἣν οὐχ ἔστιν ἐπανελθεῖν 
ἔτι τὸν ἅπαξ τῷ χοσμιχῷ βίῳ τὸ ἴχνος ἐναπερεί- 


περ ἡμεῖς o τῆς παρθενίας 


σαντα. Διὰ τοῦτο θεαταὶ μόνον τῶν ἀλλοτρίων ἐσμὲν 


γαλῶν ἡμεῖς, xai μάρτυρες τῆς ἑκατέρων μαχαριό- 


5 S ; 
τητος " x&v τι δεξιὸν περὶ παρθενίας νοήσωμεν, ταὐ- 
τὸν πάσχομεν τοῖς ὀψοποιοῖς τε χαὶ ὑπηρέταις, οἱ 
τὴν ἐπιτραπέζιον τῶν πλουσίων τρυφὴν ἄλλοις ἡδύ- 


νουσιν, οὐδενὸς αὐτοὶ τῶν παρεσχευασμένων μετ- 
ἐχοντες * jc μαχάριόν γε ἂν ἣν, εἰ μὴ οὕτως εἶχε, 
μηδὲ τῇ ὑστεροθουλίᾳ τὸ χαλὸν ἐγνωρίσαμεν. Νυνὶ 
Οὲ n. μὲν ὄντως, καὶ πάσης εὐχῆς xai ἐπιθυ- 
μίας ἐπέχεινα 


λαύσεω 


πράττοντες, οἷς d δύναμις τῶν ἀπο- 
τῶν ἀγαθῶν τούτων οὐχ ἀποχέχλεισται. 
Ἡμεῖς à χαθάπερ οἱ τῇ πολιτείᾳ * τοῦ πλούτου τὴν 
ἑαυτῶν παραθεωροῦντες πενίαν, πλεῖον ἀνιῶνται τοῖς 
παροῦσι xal δυσχεραίνουσι" τὸν αὐτὸν τρόπον ὅσῳ 
πλέον τὸν τῆς παρθενίας πλοῦτον ἐπιγινώσχομεν, 
τοσούτῳ μᾶλλον οἰχτείρομεν τὸν ἄλλον βίον, διὰ τῆς 
τῶν βελτιόνων παρεξετάσεως, οἷον xaX ὅσον πτωχεύει 
χαταμανθάνοντες. Οὐ λέγω μόνον ὅσα ὕστερον τοῖς 
xaz' ἀρετὴν βεδιωχόσιν ἀπόχειται, ἀλλὰ xo ὅσα τῆς 
παρούσης ἐστὶ ζωῆς. Εἰ γάρ τις ἀκριθῶς ἐξετάζειν 
ἐθέλοι τοῦ βίου τούτου τὸ πρὸς τὴν παρθενίαν διά- 


φορον, τοσαύτην εὑρήσει τὴν διαφορὰν, ὅση σχεδὸν 


πρὺς τὰ οὐράνια τῶν ἐπιγείων ἐστίν" ἕξεστ' δὲ γνῶ- 
ναι τὴν τοῦ λόγου ἀλήθειαν, αὐτὰ διασχεψαμένους τὰ 
πράγματα. Πόθεν δέ τις ἀρξάμενος ἑπαξίας ἂν τὸν 
βαρὺν τοῦτον ἐχτραγῳδήσειεν: Ἢ πῶς ἄν τις τὰ 
χοινὰ τοῦ βίου ὑπ᾽ ὄψιν ἀγάγοι χαχὰ, ἃ πάντες μὲν 
οἱ ἄνθρωποι διὰ τῆς πείρας γινώσχουσιν, οὐχ οἶδα 
δὲ ὅπως ἐν αὐτοῖς τοῖς εἰδόσιν αὐτὰ λανθάνειν dj φύ- 
σις ἐμηχανήσατο, τῶν ἀνθρώπων ἐν οἷς 
εἰσιν ἀγνοούντων ; Βούλει ἀπὸ τῶν ἡδίσ 


ἑχουσίως 


-—- 
των ἀρξώ- 


τῷ γάμῳ σπου- 


μεθα ; Οὐχοῦν τὸ χεφάλαιον τῶν ἐν 
D 


δαζομένων τὸ χεχαρισμένης 
σεως. Καὶ δὴ ταῦθ᾽ οὕτως 


ἐπιτυχεῖν ἐστι συμδιώ- 
ἐχέτω, χαὶ διὰ πάντων 
μαχαριστὸς ὑπογεγράφθω ὁ γάμος" γένος εὐδόχιμον, 
πλοῦτος ἀρχῶν, ἡλικία συμθαίνουσα, τῆς ὥρας αὐτὸ 


τὸ ἄνθος, φίλτρον 


πολὺ, χαὶ οἷόν ἐστιν ἐν ἑχατέρῳ 
ὑπὲρ τοῦ ἄλλου ὑπονοεῖσθαι: γλυχεῖα ἐχείνη φιλο- 


νεικία τὸ ἑαυτὸν βούλεσθαι νιχᾷν ἐν τῇ ἀγάπῃ Exá- 


bE VIRGINITATE 
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Commemoratio diffieultatwmn, ac molestiarum , qua 
e nuptiis exsisiunt : qua in re demonstratur item 
is, qui orationem. hanc conscripsit, celebs non 
[uisse. 

Uiinam aliquo. modo fieri posset, ut ex hoc stu- 
dio mihi quoque aliquid amplius contingeret, quo 
propensiore animi hoe studii 
genere laborem posuissem : quoniam si ea spe 
ducerer, ut, quemadmodum litteris proditum est, 
frugum quie ex aratione triturave — percipiuntur , 
partem" ego. quoque aliquam. ferrem ; accurate 
sane in hac oratione elaborassem. Nunc vero 
mihi virzinalium laudum cognitio quodam modo 
inanis est ac minime fructuosa, quales solent esse 
terrze fruges qui ore frenis impedito ad 
aream convertitur : id. quod accidit item οἱ qui 
aquam sitit e preruplis saxis defluentem, neque 
eam eapere potest. Proclare. quidem. cum iis agi- 
tur, quibus integrum et liberum est meliora de- 


voluntate, ego in 


bovi , 


quippe cum communi se vite dederint, 
quasi vallo. aliquo circumsep!i non — tenentur : 
quemadmodum nos, qui veluti quodam terrarum 


ligere : 


hiatu. prohibemur, quominus ad banc. virzinalem 
gloriam aecedamus, quam attingere iliis amplius 
licel, qui in human: vite. curriculo vesti- 
gium semel impresserint. Quare nos alienarbm 
laudum spectatores, beatae aliorum vit te- 
stes, licet magnum aliquid, et przeclarum de vir- 
ginitate cogitemus : tamen idem nobis contingit, 
quod conditoribus administrisque convivii usu 
venire solet, qui conquisitissimis cibis ad alio- 
rum voluptatem. divitum mensas condiunt ; ipsi 
vero earum rerum, qui& apparate sunt, nullam 
omnino partem habent : quam beati essemus, 
risi res ita se haberet , nos prapostero 
consilio seroque malum cognosceremus, Certe 
hujusce laudis hi zemulationem revera profitentur, 
ac plus sane, quam cupiunt et. optant, illi qui- 
dem agunt, quibus ad hec /perfruenda 
non est obstructus ditus. Nos vero jam in ea 
porro conditione sumus in qua ii, qui divitia- 
rum, atque opum amplitudine suam cum ipsi 
contemplentur paupertatem, majores ex rerum 
Statu. sibi struunt sollicitudines ,  vehe- 
mentiusque torquentur : ita nos quo magis virgi- 
nitatis divitias cognoscimus , 60. gravius, rebus 
melioribus indagatis, aliud vit:e genus lugemus; 
cum animadvertamus quibus quantisve bonis ca- 
reat, neque iis solum, qui illos manent, qui ho- 
neste casteque vixerunt , sed illis etiam απ 
hujus vite propria sunt. Si quis enim diligenter 
exquirere velit , qux» sit hujus a virginali vita 
dissimilitudo, tantam profecto inveniet, quanta 
ferme est terrenarum rerum a celestibus : iujus- 
que orationis veritatem cognitam , exploratamque 
ii habere possunt, qui res ipsas ratione animo- 
que lustraverint. Unde igitur quis initium. fa- 
ciendo, acerbam hane vitam tvagice satis deplo- 


non 


neque 


bona 


suarum 
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raret ἢ 
moda ob oculos poneret, cum ex usu 
intelligant? Ac nescio quomodo na- 
ut hee ipsa ignola sint iis, qui 


salis hiec 
ipsa omnes 
tura elfecit, 
ea perspiciunt, 


cum homines, in quibus hx res insunt, 


Aut quomodo hz:c communia vite incom- A τερον, Προσέστω τούτοις δόξα xol δυναστεία xol 


περιφάνεια, xol πᾶν ὅ τι βούλει, "AXX ὅρα xal τὴν 
τοῖς ἀπηριθμημένοις χρηστοῖς ἀναγχαίως συμπαρ- 
οὔσαν xai ὑποσμύχουσαν λύπην . 

ultro ignorent. - Sed lubetne 


ut a rebus 


jucundissimis exordiamur? lgitur rerum omnium quas in nuptiis homines expetunt , eaput illud 


est, ut convictum , vilz«que 
habeant,  nuptieque omni ex parte 


test. utriusque 
Accedant ad hae gloria, opes, 
tu velim. videas zgritudinem quamdam , 
bus inest, qui in bonis numerat sunt. 
Proetereo invidiam, qui concitari in eos so- 
let, qui glorie assecuti sunt. splendorem, neque 
commemoro, quam faelle hominum insidiis illud 
expositum sil, cum quis in vita rebus secundis 
uli videlur, quamve paratus sit omnis, cui bo- 
norum :equatio non contingit, naturale quoddam 
odium habere in eum, qui plus adeptus est: 
atque propterea iis, qui optima animi constitu- 
lione esse videntur , propler suspicionem quam- 
dam molestiarum plus vita hec, quam volupta- 
tum affert, Missa hzc facio , quasi contra eos 
omnis languescat invidia. At non facile inve- 
nire quempiam licet, in quo hoe duo simul con- 
venerint, ut secundioribus , quam multi , rebus 
utatur, et. invidiam declinet Sed tamen faciamus 
esse ut ab his omnibus, si videtur, vacua sit, 
et libera hominum vita; videamusque an fieri 
possit, ut qui hoe secundo rerum cursu utuntur, 
tranquillo rectoque animi statu sint. Quid igitur 
erit, inquies, quod molestiam aíferat, nisi floren- 
tissimos homines attigerit invidia? Iloe ipsum 
dixerim, cum illorum vita omnibus circumf(luit bo- 
nis, quod est doloris incitamentum. Nam quam diu 
homo res mortalis est, et caduca ; sepulcraque eo- 
rum, à quibus ortus est intuetur; si paululum modo 
rationis est particeps, in dolore est, qui cum hac 
vita conjunctus separari et. ávelli non potest. Nam 
assidua, quotidianaque morlis exspectatio nullis 
certis, neque definitis signis cognita, sed propter 
incertos casus semper, veluti presens, perterrefa- 
ciens, hanc vite jucunditatem perpetuo turbat, at- 
que rerum, qui sperantur, metu Lltitias omnes 
pervertit. Si enim fieri posset, ut ante periculum 
rerum, quas postea quis est expertus, disceret ; aut 
aliqua alia conjectura is, qui in hac vita versatur, 
res perspicere posset, quantus profecto fieret illo- 
rum concursus, qui ad virginitatem a nuptiis con- 
fugerent ? Quanta cautio provisioque animi adhibe- 
retur, ut inexplicabilibus iis laqueis nunquam se 
irretissent, quorum difficiles nodos non potest alius 
aceurate cognoscere, nisi qui relibus ipsis illaquea- 
tus tenetur? Cerneres enim, si hoc tamen sine pe- 
culo liceret, multam rerum inter se dissimilium 
perturbationem, risum luctu admistuin, maerorem 
cum letitia confusum, semperque iis, qui nali sunt, 
propter spes, quas sibi proponunt, mortem impen - 


societatem jucundissimam  assequantur. Atque 
quam beatissime desceribantur: generis nobilitas , 
rum satis, apta utriusque :elas, pulehritudinis flos, charitas summa, 
erga alterum : dulcis illa contentio, cum alter 
potentia , splendor, et. omne denique, 
qua sensim 


hiec quidem ita 56 
divitia- 
et quanta maxima cogilari po- 
allerum in amore studet vincere, 
quod addi lubet. Attamen 
hominem coníicit, unaque necessario iis re- 


Οὐ λέγω τὸν τοῖς εὐδοχιμοῦσιν ἐπιφυόμενον φθόνον, 
xal τὸ, πρόχειρον εἶναι πρὸς ἐπιθουλὴν τῶν ἀνθρώ- 
πὼν τὸ δοχοῦν εὐημερεῖν ἐν τῷ βίῳ, καὶ ὅτι πᾶς 
ὁ μὴ ἰσομοιρῶν ἐν τῷ χρείττονι, φυσιχόν τι πρὸς 
τὸν ὑπερέχοντα τὸ μῖσος ἔχει" xal διὰ τοῦτο OV ὑπ- 
οψίας τοῖς δοχοῦσιν εὐθυμεῖν ὁ βίος ἐστὶν, πλείω τῶν 
ἡδέων τὰ λυπηρὰ παρεχόμενος. Παρίημι ταῦτα, ὡς 
" ἐχείνων ἀργοῦντος. Καίτοι γε 
οὐ ῥάδιόν ἔστιν εὑρεῖν ὅτῳ τὰ δύο χατὰ ταὐτὸν 
συνηνέχθη, χαὶ ὑπὲρ τοὺς πολλοὺς εὐδαιμονεῖν, xol 
διαφεύγειν τὸν φθόνον. Πλὴν ἀλλὰ πάντων τῶν τοιού- 


χαὶ τοῦ φθόνου χατ 


τῶν ἐλευθέραν αὐτῶν τὴν ζωὴν, εἰ δοχεΐ, ὑποθώμεθα. 
Καὶ ἴδωμεν εἰ δυνατόν ἐστιν εὐθυμεῖν τοὺς ἐν τοι- 
αὐτῃ διάγοντας εὐημερίᾳ. Τί οὖν ἔσται τὸ λυποῦν, 
ἐρεῖς, εἰ μηδὲ ὁ φθόνος τῶν εὐδαιμονούντων χαθ- 
άψεται; Τοῦτο αὐτό φημι τὸ διὰ πάντων αὐτοῖς τὸν 
βίον χαταγλυχαίνεσθαι, τοῦτό ἐστι τὸ τῆς λύπης ὑπ- 
ἐχχαυμα. Ἕως γὰρ ἄνθρωποι ct, τὸ θνητὸν τοῦτο 
xai ἐπίχηρον πρᾶγμα, χαὶ τοὺς τάφους τῶν ἀφ᾽ ὧν 

γεγόνατι βλέπωσιν, ἀχώριστον ἔχουσι χαὶ συνεζευ- 
γμένην 


ἢ ζωῇ τὴν λύπην, εἰ xai μιχρὸν μετέχοιεν 
τοῦ λογίζεσ 
λογίζεσθα 


'H γὰρ διηνεχὴς τοῦ θανάτου προσ- 


τ 
"" 
t 


at. 
δοχία, οὐχ ἐπὶ ῥητοῖς τισι σημείοις ἐπιγινωσχομένη, 
ἀλλὰ διὰ τὴν ἀδηλίαν τοῦ μέλλοντος, πάντοτε ὡς 
ἐνεστηχυΐα φοδοῦσα, τὴν ἀεὶ παροῦσαν εὐφροσύνην 
συγχεῖ, τῷ φόθῳ τῶν ἐλπιζομένων τὰς εὐθυμίας ἔπι- 
ταράσσουσα. Εἰ γὰρ ἣν δυνατὸν πρὸ τῆς πείρας τὰ 
ειραμένων μαθεῖν, εἰ γὰρ ἐξῆν δι᾽ ἄλλης τι- 
γὸς ἐπινοίας ἐντὸς τοῦ βίου γενόμενον, 


τῶν mE T 
ἐποπτεῦσαι 
τὰ πράγματα" πόσος ἂν ἣν ὁ δρόμος τῶν αὐτομολούν- 
τῶν πρὸς τὴν παρθενίαν ἀπὸ τοῦ γάμου ! πόση φυ- 
λαχὴ χαὶ προμήθεια τοῦ μήποτε ἀφύχτοις πάγαις 
ἐγχρατηθῆναι, ὧν τὴν δυσχολίαν οὐχ ἔστιν ἄλλως δι᾽ 
ἀχριδείας μαθεῖν, μὴ ἐντὸς τῶν ἀρχύων γενόμενον ! 
Εἶδες γὰρ ἂν, εἴπερ ἰδεῖν ἀκινδύνως ἐξῆν, πολλὴν 
τῶν ἐναντίων τὴν σύγχυσιν, γέλωτα δαχρύοις ἐμπε- 
φυρμένον, xai λύπην εὐφροσύναις συμμεμιγμένην, 
πανταχοῦ τοῖς γινομένοις συμπαρόντο. διὰ τῶν ἐλπί- 
δὼν τὸν θάνατον, xa ἑχάστου τῶν καθ᾽ ἡδονὴν ἐφ- 
απτόμενον. “Ὅταν ἴδῃ ὁ νυμφίος τὸ ἀγαπώμενον 
πρόσωπον, εὐθὺς πάντως χαὶ ὁ qó6oz 
συνεισέρχεται " 


τοῦ χωρισμοῦ 
χἂν ἀχούσῃ τῆς ἡδίστης φωνῆς, χαὶ 
τὸ μὴ ἀχούσεσθαί ποτε ἐννοήσει" χαὶ ὅταν εὐφρανθῇ 
τῇ θεωρίᾳ τοῦ χάλλους, τότε μάλιστα φρίττει τὴν 
προσδοχίαν τοῦ πένθους " ἐὰν τὰ τίμια τῇ νεότητι, 


xai ὅσα παρὰ τῶν ἀνοήτων σπουδάζεται χατανοΐσῃ" 
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οἷον ὀφθαλμὸν 
περιχεχυμένην τῷ ὄμματι, χαὶ παρειὰν ἐν ἡδεῖ χαὶ 
γλαφυρῷ μειδιάματι, χεῖλος ἐπηνθισμένον τῷ 
φυσιχῷ ἐρυθήματ!, χόμην τε χρυσομ:γῇ χαὶ βαθεῖαν 
τῷ ποιχίλῳ τῆς ἐμπλοχῇς τῇ χεφαλῇ περι 
χαὶ πᾶσαν τὴν 
πάντως, χἂν μιχρὸν αὐτῷ προσῇ 


τοῖς βλεφάροις λάμποντα, xaX 
χαὶ 


στίλθουσαν, 
πρόςχαιρον ἀγλαΐαν ἐχείνην, τότε 


3 


ποῦ λογίζεσθαι 
Y Ψυχῇ ἐννοεῖ, ὅτι τοῦτο τὸ χάλλος οἰχῆσε- 


ενον, οὐδὲν ἴχνος, οὐδὲν μνημόσυνον, p 


ela τοῦ παρόντος ἄνθους ἐπιφερόμενον. 


DE VIRGINITATE, 


ὀφρὺν À dere, ac singula 
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quis in voluptate posita sunt 
attingere. Sponsus honestam faciem, €t amabilem 
eum cernit, continuo eum metus invadit, ne a se 
disjungatur ; cum suavissimam vocem auribus per- 
cipiet, ei in mentem statim veniet, ἃ se nunquam 
amplius auditum iri; formoso et liberali aspectu 
cum delectatus est, tum luctus exspectationem 
horret: ac denique qui adolescentes in pretio οἱ in 
honore habent, quive insani expetunt, si ea intue- 
bitur, verbi causa, oculum  palpebrarum venustate 
insignem, supercilium oculi decore cireumfusum, 
genas forma et leporeeleganti aflluentes, labrum 


naturali rubore. suffusum, comam auro intextam, capitis verticem variis coloribus gemmisque reful- 


gentem, et omnem illum denique venustatis splendorem qui adtempus | manet : 


tum omnino, si vel 


paululum rationis in eo sit, illud simul mente iutuetur, omnem illam venustatem aliquando pror 


sus inleriturain esse, ad ossa deformia, 


autem vestigium, nullum 


σύνῃ βιώσεται ; ἄρα πιστεύσε: τοῖς 
χρηστοῖς, ὡς ἀεὶ παραμένουσιν ; Ἦ 
τῶν, ὅτι χαθάπερ 


παροῦσιν αὐτῷ 


δῆλον ἐχ τού- 
ἐν ταῖς τῶν. ὀνείρων ἀπάτ ὰ 
χανήσει, xal ἀπίστως πρὸς τὸν βίον ἕξε!, ὡς à 


«ρίοις φαινομένοις. Xuvieig πάντως, 
εἴπερ 


ἐν τῷ βίῳ φαινομένων, ὡς ἔστι φαίνεται, ἀλλὰ χατὰ 


προσέχων τοῖς 


ἔχεις τινὰ τῶν ὄντων ἐπίσχεψιν, ὅτι οὐδὲν τῶν 


τὰς ἀπατηλὰς φαντασίας, ἕτερα ἀνθ᾽ ἑτέρων ἡμῖν 


διαπαίζων τοὺς ἐλπίσ 


οἷα 


t πρὸς αὑτὸν χε- 
τῆς τῶν φαινομένων πλάνης συγ- 


προδείχνυσι, 
χηνότας * 
χαλύπτων αὐτὸς 


xa 
ἑαυτὸν, ἕως ἂν ἀθρόως ἐν ταῖς 
ἑαυτὸν, ἕως ἂν ἀθρόως ἐν ταῖς 
μεταθολαῖξ ἐλεγχθείη ἄλλο τ' ὧν παρὰ τὴν ἀνθρωπί- 


νὴν ἐλπίδα, τὴν διὰ τῆς ἀπάτης τοῖς ἀνοήτοις ἐγγι- 
νομένην. Ποίας οὖν ἡδονῆς ἄξια ἘΣ ταῦτα λογιζο- 


μένῳ φανεῖται τὰ ἡδέα τοῦ iov; 


ἀλήθειαν ὁ 


Πότε αἰσθήσεται 


χατὰ ταῦτα φρονῶν, xaY τοῖς δοχοῦσιν 
αὐτῷ Οὐχ ἀεὶ τῷ 
φόθῳ τῆς μεταθολῆς ταραττόμενος, ἄνεπα αἴσθῃ 
ἔχει τὴν τῶν παρόντων ἀπόλαυσιν ; "Eo σημ. 


νείρους, xa χληδόνας, xo τοὺς τοιούτου: 


παρεῖναι χρηστοῖς εὐφρανθήσεται ; 
τον 
f a ρους, 
τα unb us ταίας συνηθείας παρατηρούμενα, xal 
ον ὑτ 


“στῶν 
T. 


᾿Αλλὰ χα: ρὺς ὠδίνων 
παιδὸς γένεσις, 
αὶ 


πόχου ἐλπίζεται " 


ποπιευό βενα. 


τὴν παῖδα pub oe xal οὐχὶ 


ἀλλὰ θανάτου παρουσία τὸ πρᾶγμα νομίζεται, x 


- 


θάνατος τῆς χυοφορούσης δι 
πονηρᾶς 


ὰ τοῦ 
χαὶ τῆς ταύτης μαντείας οὐ 
διεψεύσθησαν, ἀλλὰ πρὶν ἑορτάσαι τὴν γενέθλιον 
ἜΝ πρίν τινας πῶν χατ᾽ ἐλπίδα ἀγαθῶν ἀπογεύ- 

τὴν χαρὰν μεθηρμόσαντο. 
ἔτι τοῖς πόθοις ἀχμάζοντες, 
βίον ἡδίστων λαθόντες τὴν ai- 
σθησιν, ὥσπερ τινὸς ἐνυπνίου φαντασίᾳ, 


οὕπω τῶν χατὰ τὸν 
πάντων 
εὐθέως τῶν ἐν χερσὶν ἐχωρίσθησαν. Τὰ δὲ ἐπὶ τού- 
t μὲν ὑπὸ τῶν οἰχείων ὡς ὑπὸ 
πολεμίων ὁ θάλαμος - χαλλωπίζεται δὲ ἀντὶ τοῦ θα- 
λάμου διὰ τοῦ τάφου ὁ θάνατος" ἀναχλήσεις ἐπὶ 
τούτων ἀνόνητοι, xat μάταιοι χειρῶν χρότοι" ἀναμνή- 
σεῖς τοῦ προτέρου βίου, κατάραι χατὰ τῶν συμθου- 
λευσάντων τὸν γάμον, μέμψεις χατὰ τῶν μὴ χωλυ- 
σάντων φίλων * ἐν αἰτίᾳ πολλῇ οἱ γονεῖς, ἄν τε ida 
ὄντες τύχωσιν, ἄν τε xaX phy ἀγανάχτησις χατὰ 
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τοῖς οἷα ; Πορθεῖτα 


τῆς 


lurpia ac 


C 


foeda. redactam, amissa pristina specie, nullum 


monumentum, nullas hujus floris reliquias afferentem. 
Ei ταῦτα χαὶ τὰ τοιαῦτα διανοοῖτο, ἄρα ἐν εὐφρο- p — Si igitur hzc, 


cxteraque hujusmodi secum quis 
animo reputarit, num jueunde vivet? Num in iis 
quie ipse bona possidet fiduciam spemque ponet, 
quasi illa perpetuo maneant ?Nonne ex his explorà- 
tum habet, se veluti insomniorum fallaeiis incer- 
tum fore, nihil in iis, quie ad hane vitam pertinent, 
se fidei habiturum, cum in easres, qux videntur 
esse, lanquam in. alienas incumbat? Jam plane in- 
telligis, si rerum, quz sunt, aliquam rationem tenes, 
nihil eorum quie in hae vita speciem aliquam 
probent ita, ut est, videri, sed omuia ex opinionis 
errore diversa sese nobis ostendere ; spe eos illu- 
dendo, qui illis intenti sunt, occullandoque sese 
specie quadam eorum quie videntur, dum. evestigio 
in commulationibus aliquid aliud compertum 
sit praeter hominum spem, qu;e stultis errore quo- 
dam innascitur. Ergo qua voluptate ei, qui hec ra- 
lione secum eogitat, digna videntur? Num vit:e ju- 
cunditates is vere sentiet, qui he intelligit,et iis 
rebus, quas putat in bonis habere, omnino gaude- 
bit? non vicissitudinis perpetuo metu affectus, 
gustum, qui ex his rebus capitur, sine sensu volu- 
piatis habebit? Pritereo signa, prodigia, somnia, 
vaticinationes, c:eterasque id generis ineptias : quae 
omnia stulta hominum consuetudine observata in 
pejorem partem conjecturam trahunt. Sed,tempus 
pariendi instat, laborat puella e dolore; neque 
pueri ortus, sed quia mors tum imminel, hoc ne- 
gotium putatur : mors enim prxgnanlis propter in- 
certum partus exitum timetur; eosque sspe lc 
ma!a divinatio non fefellit 
natalem egerint, bonumque ullum, quod in spe 
essel, degustarint, omne gaudium in merorem re- 
pente commutarunt,. Preterea qui amore flagrant 
neque dum rerum, qui in vita jucundissima sunt, 
quasi specie voluptatis aliqua in. somnis oblata, 
sensum ceperunt : hi ab omnibus, quie in manibus 
tenent, subito divelluntur. Ad hac illud etiam, quod 
eorum cubiculum a domesticis, ut ab hosübus, di- 
ripitur : cubiculique loco funeris exsequi: exor- 
nantur : insana in his lamentationes ae plangores, 
inanes manuum percussiones anleacte vit: come 
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: ante vero quam diez: 


951 
rnemorationes, dirce detestationes eorum qui nuptias 
suaserunt : querelie gravissim: de amicis, qui non 
probibuerunt : in magna eulpa parentes, si adsunt, 
sin minus, stomachatio et deploratio human: vitze, 
natureque omnis reprehensio, et contra Dei ipsius 
providentiam criminationes et accusationes multae : 
secum pugna, bellum cum iis qui adhortati sunt : 
nullis aut verbis aut rebus insulsissimis abstinent. 
Quos enim perturbatio mentis superaverit, et qui 
pri dolore siepe mente deseruntur, pejori termino 
sistere minus potuerint. 

Sed hie mittamus, ponamus meliora, laborum 
in pariendo periculum fugit, natus est. ei scitus 
puer, imago ipsa parentum form:e. Vides profecto 
quanto in bono tibi ex argumento ratione gratifice- 
tur oratio. Quid? Estne propterea deploraudi mate- 
ria imminuta, an non polius adaucta? Nam. cum 
superiores illi formidines suslinent, tum hanc 
etiam filii causa assumpserunt ; metuunt enim, ne 
quid in educatione rei acerbxe accidat, ne qua com- 
munis mala fortuna impendeat, neve fortuitus ali- 
quis casus aut morbum, aut febrim, aut periculum 
ei aliquod importet. Atque haee quidem utriusque 
communia; il/a vero, qui& uxoris sunt propria, 
quis commenmoret? ut pritereamus | ea quie in 
promptu sunt, atque omnibus nolissima, veluti 
prognantis molestias, pariendi *periculum, educa- 
lionis labores, et quamdam denique cordis ips'us 
pra amore filii quasi convulsionem. Si vero com- 
plurium liberorum mater est, ejus animus in. toti- 
dem curas distrahitur, quot illi numero sunt, tan- 
quam, qui illis aecidant, ipsius visceribus infixa 
plane hereant. Hzc autem, qui perspecta omnes 
habent, quis oratione. complectatur? Sed. quando 
illa ex divino precepto non est sui juris, verum ab 
ejus voluntate,in cujus arbitrio propter nuptias est, 
omnino pendet : si exiguo tempore est ab eo relicta, 
quasi eapite a. se convulso solitudinem ferre noz 
potest, et tanquam vitze solitudinem, viduitatemque 
exiguam viri separationem interpretatur, continuo 
metus elfficit,ut in nulla sit rerum exspeetatione me- 
liorum. Atque eam ob causam oculus ejus plenus 
perturbationis ae formidinis in sdium aditunt 
ostiumque conjectus est; aures autem susurrationes 
obloquentium observant; rerumque  terribilium 
metu perculsum cor ejus disrumpitur : ante vero 
quam rerum novarum aliquid allatum sit; ostii vel 
solus concrepitus, sive factus, sive cogitatione 
comprehensus, quasi malarum rerum nunlius eve- 
stigio ejus animum commovit : fortasseque nihil 
absenti marito adversi accidit, aut metu dignum ; 
sed animi consternatione, mullo accepto nuntio, 
mentem a jucundis rebus ad. contraria convertit. 
ΠΡΟ est felicium hominum vita, non valde scilicet 
digna : non énim cum virginali libertate comparatur. 
A'qui multa, quie. graviora sunt, percurrens prae- 
terit oratio. Nam szpeilla eum adolescentula est, 
atq[ue in sponse splendore elucet, fortasseque 
adhue sponsi adventu rubet, et puJens limis aspe- 
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A ἀνθρωπίνης ζωῆς, xavnyopla πάσης τῆς φύσεως, 
xav αὐτῆς τῆς θείας οἰχονομίας μέμψεις πολλαὶ xal 
ἐγχλήματα, μάχη πρὸς ἑαυτὸν, πόλεμος χατὰ τῶν 
νουθετούντων " οὐδεὶς τῶν ἁτοπωτάτων ὄχνος, οὔτε 
ῥημάτων, οὔτε πραγμάτων. Πολλάχις δὲ, οἷς ἂν ὑπερ- 
σχῇ τὸ πάθος, καὶ περισσοτέρως χαταποθῇ ὁ λογι- 
σμὸς ὑπὸ τῆς λύπης, εἰς πιχρότερον πέρας ἡ τραγ- 
ῳδία χατέληξεν, οὐδὲ τοῦ περιλειφθέντος ἐπιθιῶναι 
τῇ συμφορᾷ δυνηθέντος. 

eorum Ltragodia sspe conclusa est, cum dolori re- 


᾽Αλλ᾽ οὐχὶ τοῦτο" ὑποθώμεθα OE τὰ βελτίω, ὅτι 
χαὶ διέφυγε τῶν ὠδίνων τὸν κίνδυνον, xal γέγονεν 
αὐτοῖς mac, αὐτὸ τῆς ὥρας τῶν γεννησαμένων τὸ 
ἀπειχόνισμα. Τί οὖν; ἠλαττώθη διὰ τούτων ἡ τοῦ 
λυπεῖσθαι ὑπόθεσις ; ἣ οὐχὶ xoi προσθήχας μᾶλλον 
ἐδέξατο; Τούς τε γὰρ προτέρους ἔχουσι qó6ouc, χαὶ 
τὸν ὑπὲρ τοῦ τέχνου προσέλαθον, μή τι συμθῇ περὶ 
τὴν ἀνατροφὴν ἀηδές " μή τις πονηρὰ συντυχία * μή τι 
σύμπτωμα τῶν ἀθουλήτων, ἣ πάθος, ἣ πήρωσιν, T] κίν- 
δυνον ἐπαγάγῃ τινά. Καὶ ταῦτα μὲν ἀμφοτέρων χοινά" 
τὰ-δὲ τῆς γαμετῆς ἴδια, τίς ἂν ἐξαριθμήσαιτο ; "Iva 
γὰρ ἐάσωμεν τὰ πρόχειρα ταῦτα χαὶ πᾶσι γνώριμα, 
τὸ τῆς χυοφορίας ἄχθος, τὸν ἐν ταῖς ὠδῖσι χίνδυνον, 
τὸν ὑπὲρ τῆς ἀνατροφῆς πόνον, τὸ τὴν χαρδίαν αὐὖ- 
τῆς τῷ τεχθέντι συναποσχίζεσθαι " χἂν πλειόνων 
γενήσηται μήτηρ, εἰς τοσαῦτα χατατέμνεσθαι αὐτῆς 
τὴν Ψυχὴν, ὅσος ὁ ἀριθμὸς τῶν τέχνων ἐστίν" τὸ τῶν 
συμθαινόντων ἐχείνοις τὴν αἴσθησιν ἐν τοῖς ἰδίοις 
σπλάγχνοις δέχεσθαι " χαὶ πάντα τὰ τοιαῦτα γνώ- 
pupa. πᾶσιν ὄντα τί ἄν τις λέγοι; ᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ χατὰ 
πὸ θεῖον λόγιον, οὐχ ἑαυτῆς ἐστι χυρία, πρὸς δὲ τὸν 
διὰ τοῦ γάμου χυριεύσαντα τὴν ἀποστροφὴν ἔχει, 
χὰν mpbg ὀλίγον αὐτοῦ μονωϑῇ, ὡς τῆς χεφαλῆς 
διεζευγμένη, οὐ φέρει τὴν μόνωσιν, ἀλλὰ μελέτην 
τινὰ τῆς ἐν τῇ χηρείᾳ ζωῆς, χαὶ τὴν ἐν ὀλίγῳ τοῦ 
ἀνδρὸς ἀναχώρησιν οἰωνίζεται. Εὐθὺς ὁ φόθος ἀπό- 


Ώ 


γνωσιν ἐμποιεῖ τῶν χρηστοτέρων ἐλπίδων. Kal διὰ 
τοῦτο ὁ μὲν ὀφθαλμὸς περὶ τὴν εἴσοδον πέπηγε, γέμων 
ταραχῆς καὶ πτοήσεως * ἡ δὲ ἀχοὴ τοὺς ὑπολαλοῦντας 
περιεργάζεται" συγχόπτεται 02 d] χαρδία μαστιζομένη 
τῷ φόδῳ, χαὶ πρίν τι προσαγγελθῆναι νεώτερον " χαὶ 
μόνον ψόφος πρὸ τῶν θυρῶν ἣ ὑπονοηθεὶς, ἣ γενό- 
μενος, ὥσπερ τις ἄγγελος χαχῶν ἐξαίφνης τὴν ψυ- 
y χὴν διεχλόνησεν. Καὶ τὰ μὲν ἔξω, δεξιὰ τυχὸν χαὶ 
οὐδενὸς ἄξια φόθου * φθάνεν δὲ ἡ λειποθυμία τὴν ἀγ- 
γελίαν, καὶ ἀναστρέφει πρὸς 
ἡδέων τὴν γνώμην. Τοιοῦτος 


τὸ ἐναντίον ἀπὸ τῶν 
τῶν εὐθυμούντων ὁ 
βίος, οὐ πάνυ ve ἄξιος - οὐ γὰρ τῇ ἐλευθερίᾳ τῆς 
παρθενίας ἀντεξετάζεται. Καίτοι πολλὰ τῶν σχυ- 
θρωποτέρων ὁ λόγος ἐπιτρέχων χατέλιπε. Πολλάχις 
γὰρ χἀχείνη ἕτι νέα τῷ σώματι, ἔτι τῇ νυμφιχῇ 
ἁἀγλαῖᾳ στίλθουσα,, ἔτι τυχὸν ἐρυθριῶσα τοῦ νυμφίου 
σὴν εἴσοδον, xal μετὰ αἰδοῦς ὑποθλέπουσα, ὅτε χαὶ 
θερμοτέρους εἶναι συμθαίνει τοὺς πόθους, ὑπ᾽ ai- 
σχύνης πρὸς τὸ ἐχφανῆναι χωλνομένους, ἐξαίφνης 
χήρα, καὶ ἀθλία, xo ἔρημος, xoi πάντα τὰ φευχτὰ 
μεταλαμθάνει ὀνόματα, xal τὴν τέως λαμπρὰν χαὶ 
λευχείμονα χαὶ περίθλεπτον, ἀθρόως χαταμελαίνεν 
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προσπεσοῦσα ἡ συμφορὰ, xo περιθάλ 


τὸν νυμφιχὸν χόσμον ἀποσυλήσασα" εἶτα ζόφος ἀντὶ 
τῆς ἐν παστάδι λαμπρότητος, χα αἱ θρηνῳδοὶ τὰς οἱ- 
μωγὰς ἐπιτείνουσαι, vt ἴσος xarà τῶν ἐπιχει- 


ρούντων πραὔνειν τὰ πάθη, ἀπέχθεια σιτίων, της 
χεδὼν σώματος, χατήφεια ψυχῆς, ἐπιθυμία θανάτου, 
χαὶ μέχρις. αὐτοῦ τοῦ θανάτου πολλάκις ἰσχύσασα. 
Ἐὰν δὲ χαὶ παυσθῇ 
ἄλλη συμφορὰ, εἴτε ὑπάρχει τέχνα, εἴτε xal μή. 
"Ovza μὲν γὰρ, ὀρφανὰ πάντως ἐστὶ, xal διὰ τοῦτο 
ἐλεεινὰ, xaX δι᾽ αὐτῶν τὸ πάθος & εἰ 


πως τῷ χρόνῳ ἡ συμφορὰ, πάλιν 


ἀναχαινίζοντα * 


δὲ μὴ εἴη, πρόῤῥιζον οἴχεται τὸ τοῦ χατοιχομένου 
μνημόσυνον, χαὶ τὸ χαχὸν ὑπὲρ παραμυθίαν ἐστίν. 


EQ τὰ ἄλλα τὰ τῆς χηρείας ἴδια 
μετὰ ἀχριθείας ἀπαριθμήσαιτο; 
οἰχείους * τοὺς μὲν μθαίνοντας τῇ συμφορᾷ" τοὺς 
δὲ φαιδρυνομένους τῇ ἐρημίᾳ, xai μεθ᾽ ἡδονῆς 
βλέποντας ἐν πικρῷ ὀφθαλμῷ τὸν διαπίπτοντα οἶχον, 
xa soue χαταφρονοῦντας οἰχέτας, xal m 
ὅσα T 


. Τίς γὰρ àv πάντα 
τοὺς ἐχθροὺς, τοὺς 


iT 
ET 


ἀντα τὰ ἄλλα 
ἄρεστιν ἀφθόνως ἐπὶ τῶν τοιούτων δυστυχημά- 
' ὧν αἱ πολλαὶ χαὶ δεύτεραι ὑπ᾽ ἀνάγχης 
τὴν τῶν ὁμοίων χαχῶν παρεδάλλοντο πεῖραν, 
οὐχ ἐνεγχοῦσαι τῶν 


ἐπεγγελώντων πιχρίαν, 


ὥσπερ ἀμυνόμεναι τοὺς λυπήσαντας 
xoig πολλαὶ δὲ τῇ μνήμη τῶν συμόεδηχότων, πᾶν 


ὁτιοῦν ὑπέστησαν μᾶλλον, 


τ τῶν συμφ ρηρῶν ὁμοιότη τι. 


3| ἐμπεσεῖν Ex δευτέρου 
Καὶ εἰ βούλει μαθεῖν 
à δυσχερῆ τοῦ χοινοτ βίου, ἄχουσον οἷα λέγου- 


σιν αἱ 


EY 


τῇ πείρᾳ τὸν βίον SCUOLE ὅπως μαχα- 


ἀρχῆς τὸν ἐν παρθενίᾳ βίον 
à συμφορᾶς μεταμαθόντων 


ρίζουσι τὴν ζωὴν τῶν 
προελομένων; χαὶ μὴ διὰ 
πὸ χάλλιον, ὅτι πάντων τῶν τοιούτων χαχῶν ἀνεπί- 
δεχτός ἐστιν d) 


30 


Xne* ίαν οουρεται" 


παρθενία * οὐχ ὀρφανίαν θρηνεῖ, οὐ 
ἀεὶ σύνεστι τῷ ἀφθάρτῳ νυμφίῳ" 
ἀεὶ ἐν πα ταν τοῖς τῆς εὐσεδείας γεννήμασι " τόν 

€ οἶχον τὸν ἀληθῶς ἴδιον πᾶσι χαλλίστοις ὁρᾷ διηνε- 
χῶς εὐθηνούμενον, διὰ τὸ παρεῖναι χαὶ ἐνοιχεῖν ἀεὶ 
«ὃν τοῦ οἴχου Δεσπότην " ig 
συὸν, ἀλλὰ συνάφειαν τ 


' ἧς ὁ θάνατος οὐ χωρι- 


τοῦ ποθουμένου ποιεῖ ὅταν 
γὰρ ἀναλύσῃ, τότε σὺν Χριστῷ γίνεται, χαθώς φησιν 
ὁ ᾿Απόστολος. 


ab omnibus his malis vacua est virginitas ; 


DE VIRGINITATE. 
zip πένθει, A οἷαι : 


b 


non orbitatem 
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quandoquidem eum animi cupiditates pudore 
quodam comprimuntur, quo minus sese ostendant , 
acriores fieri contingit : tum de improviso viduitas, 
srumna, solitudo : quive horribilia sunt, nomina 
sibi imponit, et ecce, quxe lauta modo erat amictu 
candido ornatuque insigni, repente quie incidit 
calamitas eam pulla veste, atroque habitu induit, 
dilaceratoque sponsz:s ornatu, in. luctum | illam et 
squalorem conjicit ; deinde pro luce in nuptiali cu- 
biculo caligo et tenebrze, luctus, lamentabiles plo- 
ratus atque odium in eos qui dolorem lenire 
conantur ; cibique abstinentia, corporis tabes, con- 
tractio demissioque animi, mortis cupiditas, qua 
siepe ad ipsom usque mortem perdurat. Sin autem 
aliquo modo fit ut. tempore mitigetlur. calamitas, 
rursum alia exoriturzerumna, sive liberos habet, 
sive caret, Etenim si habet, orbi omnino sunt, 
propterea commiseratione digni, atque ex his ipsis 
doloris affectus renovatur; sin omnino caret, mor- 
tui memoria funditus tollitur, graviusque est sola- 
tio malum. Reliqua, qu:e sunt viduitatis propria in- 
commoda, omitto. Quotus enim quisque est, qui om- 
nia accurate enumeret ? ut. inimicos domesticos, 
tum eos qui in calamitatem incidunt, tum illos qui 
ea solitudine gaudent, sensuque quodam oculorum 
iniquo, et cum voluptate labentem domum, servos- 
que omnia negligentes aspiciunt, cunctasque alias 
res adversas, quas multas in iis quidem cernere 
licel : quarum causa non pauci mulieres, cum eas 
deridentium iniquitatem non ferrent, ex necessitate 
iterum se similium malorum periculo objecerunt, 
quasi malis suis poenas petierint ab iis, a quibus 
dolorem acceperint. Complures vero superiorum 
malorum recordatione quidvis sustinere, ac perpeti 
maluerunt, quam in similes rursus calamitates 
incurrere. Sin. autem. communes hujus vite dilfli- 
cultates coenoscere cupis, velim audias qu:e com- 
memorent mulieres, quie illud vite genus experte 
cognoscunt, quam beatissimas eas esse quie vir- 
ginalis vitze rationem delegerunt, neque ex ulla 
calamitate, quid melius esset, didicerunt, quoniam 
luget, non viduitatem lamentatur, unaque 


semper est cum incorrupto sponso, et fructibus pietatis perpetuo gaudet, ac domum vere propriam omnire- 


σ 


rum optimorum 
perest atque 


mors efficit; cum enim dissolvitur, 


genere continenter institutam videt, propterea quod harum sedium Dominus una sem- 
incolit, ubi non sejunctionem, sed conjunctionem 


cum 60, cujus desiderio tenetur, 


inquit Apostolus *, tum est cum Christo. 


᾿Αλλὰ χαιρὸς ἂν εἴη, ἐπειδὴ τὰ τῶν εὐθυμούντων D — Sed quoniam qus ad lotos homines pertinent , 


ἑτέρους ἐποπτεῦσαι 


χα". 


tx μέρους ἐξήτασται, xo τοὺς 


᾿όγῳ, οἷς xaX πενίαι, δυσχληρίαι; xo 


παθῶν συμφοραὶ παραπε- 
f 


v 


ἀνθρωπίνων 


πήγασιν " οἷον πηρώσεις 


xaX ὅσα τοι- 
ἀνθρωπίνῃ ζωῇ συγχεχλήρωται" ἐν οἷς 
: ἅπασιν ὁ μὲν xaÜ' ἑαυτὸν ζῶν, i| διαφεύγει τὴν 
| πεῖραν, ἣ ῥᾷον διαφέρει τὴν συμφορὰν, τοις ἃ 
Ἣν ἔχων περὶ αὐτὸν τὴν διάνοιαν, χαὶ m 

ΕΣ ταῖς φροντίσι περιελχόμενος. Ὁ δὲ dad γυναῖχα 
xaX τέχνα μεμερισμένος, οὐδὲ σχολὴν ἄγε: πολλάκις 


χαὶ νόσοι, 
aoc τῇ 


* Philipp. 1,25. 


sunt aliqua ex parte a nobis indagata , tempus jam 
est, ut hace oratione czleras vit: rationes perse- 
quamur, qui» paupertatibus, rebus adversis , reli- 
quisque malorum humanorum sunt implicat:e pe- 
stibus : quales omnino sunt febres, morbi , et quze- 
cunque id generis human: vitz acciderunt : quorum 
omnium periculum aut declinat, aut eorum calami- 
tatem. zquius fert is, qui sibi vivit, utpote cum 
omnis ejus mentis cogitatio in ipso hzereat , neque 
slienarum rerum curis abstrahatur. Qui vero uxo- 
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ris ae liberorum cogitatione detinetur, propter A 


rerum sibi eharissimarum curam, qui in alienis 
malis animum occupat, sepe nee otium quidem is 
habet ut suis ipse doleat. incommodis. Sed for- 
tasse supe rvacaneum est hic commemorare , quce 
exploratissima sunt: elenim si tantus labor, tantave 
miseria eum iis conjuneta est, qux in rebus opti- 
wis esse videntur, quid aliquis de rebus contrariis 
opinabitur, quandoquidem est veritate inferior 
omnis illa sermonis explicatio, qua quis hane vi- 
tam ob oculos omnium ponere conatur? Attameu 
wultas fortasse hujus vite injueunditates ex paucis 
demonstrari licet : quoniam quibus hoc vitz? genus 
contingiL, si comparentur cum iis, qui beati esse 
videntur, e rebus contrariis dolorem ac moesti- 
tiam capiunt. Nam his qui gaudenti sunt animo , 
aut exspeclala, aut qua jam instat mors pertus- 
pationem affert ; illis. vero calamitas est dilatio 
moris: vitaque eorum inter se contraria est, 
quasique interjeeto diametro distat : utriusque ta- 
men imbecillitas animi eodem termino commi- 
scetur. Quamobrem multiplex et varia est copia 
miolorum, qui a nuptiis exsistunt : dolorem enim 
liberi nati z:que important, ac non nati; et rur- 
sus tam vivi, quam mortui, Hie enim liberorum 
mulütudine gaudet, cum non satis habeat unde 
alat; ille vero hxrede caret facultatum | sua- 
rum , in quibus maxime elaboravit: atque unius 
quidem bona fortuna alterius calamitatem efficit , 
cum sibi uterque illud evenire velit , quo alterum 
cruciari videt. Ac huie mortuus est suavissimus 
puer : illi superat prodigus. Uterque sane commi- 
seratione dignus : unus quidem filii mortem , alter 
vero vitam luget. Pretereo quibus affectibus et 
'alamitatibus suspiciones, et rix:e, vel ex rebus 
veris , vel e falsis cogitationibus exort:e terminen- 
tur. Quis enim omnia diligenter narrare posset? 
'Tu vero si scire vis , ut his rebus vita sit hominum 
implicata, ne mihi repetas antiquas narrationes , 
qu poetis fabularum argumenta prabuerunt ; 
nam propter incredibilem. quamdam  insulsitatem 
fabulie ille quidem putantur: in his enim libero- 
rum edes , ac voracitates , fratrum trucidationes, 
virorum neces, matrum interemptiones, nefarii 
coitus, et varia denique naturx perturbatio , cujus 
commemorationem ii, qui vetera narrant, a nuptiis 
exordiuntur, hujusmodique calamitatibus narratio- 
nem ipsam concludunt. Verum omnibus his prze- 
termissis, tu velim in hujus vite theatro tragee- 
dias spectes , quarum omnino ministra hominibus 
nuptiz sunt. Veni ad judicia, pertracta de his le- 
ges, invenies in illis res de nupüis nefarias : quem- 
almodum enim, cum medicos de variis morbis 
disserentes audieris, animadverterisque quibus , 
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Rua eco ἐπιστενάξαι χαχοῖς, τῆς τῶν φιλτάτων 
ος τὴν χαρδίαν περιεχούσης. Ἢ τάχα περιττόν 


f 
ἐστ! volg ὁμολογουμένοις ἐνδιατρίόειν τῷ λόγῳ " εἰ 


γὰρ τοῖς δοχοῦσι χαλοῖς τοσοῦτος πόνος γαὶ ταλαι- 


πωρία συνέζευχται, τί ἄν τις περὶ τῶν ἐναντίων στο- 
χάσαιτο; “που πᾶσα λόγου 07 το ρατη τῆς ἀληθεί 

ἐλάττων ἐστὶ, τὸν βίον αὐτῶν ὑπ᾽ ὄψιν ἀγαγεῖν i 
χειροῦσα. ᾿Αλλ᾽ ἔστιν ἴσως δι᾽ ὀλίγου τὸ πολὺ τῆς 
χατὰ τὴν ζωὴν ἀηδίας ἐνδείξασθαι, ὅτι ἐναντίως 
πρὸς τοὺς εὐημερεῖν δοχοῦντας συγχεχληρωμένοι τῷ 
βίῳ, χαὶ τὰς λύπας ἀπὸ τῶν ἐναντίων ἔχουσι. Τοῖς 
μὲν γὰρ εὐθυμοῦσι ταράσσει τὸν βίον ὁ προσδοχώ- 
μενος 3| χαὶ παραγινόμενος θάνατος, τούτοις δὲ 
συμφορά ἐστιν ἡ ἀναθολὴ τοῦ θανάτου " χαὶ ὁ μὲν 
βίος αὐτοῖς πρὸς τὸ ἐναντίον διέστηχεν, ἡ δὲ ἀθυμία 
πρὸς τὸ αὐτὸ πέρας ἀμφοτέροις συμφέρεται. Οὕτω 
πολύτροπός ἐστι xai ποιχίλη τῶν Ex τοῦ γάμου χα- 
xv dj χορηγία ᾿ λυποῦσι γὰρ ὁμοίως xo γινόμενοι 
παῖδες xol μὴ ἐλπιζόμενον - καὶ πάλιν ζῶντες xol 
ἀποθνήσχοντες. Ὁ μὲν γὰρ εὐθηνεῖται παισὶν, οὐδὲ 
τροφῆς ἔχων ἱχανῶς " τῷ δὲ οὐχ ὕπεστιν ὁ τοῦ χλήρου 
διάδοχος ἐπὶ πολλοῖς οἷς ἐμόχθησεν, χαὶ ἐν ἀγαθῶν 
ἐχά- 
«cgo; αὐτῶν ἐχεῖνο γενέσθα! βουλόμενος, ἐφ᾽ ᾧ ὃυσ- 


μοίρᾳ τὴν τῶν ἀλλοτρίων ποιεῖται συμφοράν" 


φοροῦντα βλέπει τὸν ἕτερον. Ὧ μὲν γὰρ τέθνηχεν 


yam Ἰμένος παῖς, ᾧ δὲ ἐπεδίω ὁ ἄσωτος " ἐλεεινοὶ δὲ 


- 


ἀμφότεροι" ὁ μὲν τὸν θάνατον τοῦ παιδὸς, ὁ δὲ τὴν 


ζωὴν ὀδυρόμενος. Ἐῶ ζηλοτυπίας χαὶ μάχας, εἴτε 


ἐξ ἀληθῶν πραγμάτων, εἴτε ἐξ ὑπονοιῶν συνισταμέ- 
vac, εἰς οἷα 
γὰρ ἂν πάντα μετὰ ἀχριδείας ἀπαριθμήσαιτο; Σὺ 
ὃὲ εἰ βούλει μαθεῖν, ὅπως ἐμπέπλησται τῶν τοιούτων. 
χαχῶν ἡ ἀνθρωπίνη ζωὴ, μή μοι ἀναλάδῃς τὰ πα- 
λα!ὰ διηγήματα, ἃ τοῖς 
ὑποθέσεις ἔδωχε * 


πάθη χαὶ συμφορὰς χαταλήγουσι. Τίς 


ποιηταῖς τῶν δραμάτων τὰς 
μῦθοι γὰρ ἐχεῖνα διὰ τὴν ὑπερύο- 
ἐν οἷς παιδοφονίαι, χαὶ 
χνοφαγίαι, φόνοι τε ἀνδρῶν, καὶ μητροχτονίαι, xol 
δελφῶν σφαγαὶ, χαὶ μίξεις παράνομοι, xal ἡ παν- 
τοδαπὴ᾽ τῆς φύσεως σύγχυσις ᾿ ἣν οἱ τὰ ἀρχαῖα δι- 
ἡγούμενοι ἀπὸ γάμων ἀρχόμενοι τῆς ἀφηγήσεως, εἰς 
τὰς τοιαύτας συμφορὰς χαταλήγουσιν. ᾿Αλλ᾽ ἐχεῖνα 
πάντα χαταλιπὼν, θεώρησον ἐπὶ τῆς παρούσης τοῦ 
βίου σχηνῆς τὰς ἐν αὐτῷ τραγῳδίας " ὧν χορηγὸς 
; ἀνθρώποις ὁ Ὑρυϑῖα: Ἐλθὲ ἐπὶ τὰ διχα- 


γίνεται τοῖς 

στήρια, ἀνάγνωθι τοὺς περὶ τούτων νόμους, ἐχεῖ 

χατόψει τὰ τῶν γάμων ἀπόλὴ bona. “ sun γὰρ ὅταν 
διεξιόντων, tiv 


ἰατρῶν ἀχούσῃς τὰ ποιχίλα πάθη 
τίνου σώματος, οἵων 


ἀθλιότητα μανθάνεις τοῦ ἀνθρωπ 
χαὶ ὅσων χαχῶν δεχτιχόν ἐστι διδασχόμενος -(ὕτως 


εἰ τῆς ἀτοπίας νομίζονται, 


ἀδε 


ἐπειδὰν τοῖς νόμοις ἐντύχῃς, xal γνῷς τὰς πολυτρό- 
ποὺς τῶν γάμων παρανομίας, χαθ᾽ ὧν ἐχεῖνοι τὰς 
τιμωρίας ὁρίζουσιν, ἀχριθῶς διδάσχῃ τοῦ γάμον τὸ 
ἴδια. Οὔτε γὰρ ἰατρὸς τὰ μὴ ὄντα θεραπεύει πάθη, 
οὔτε νόμος τὰ μὴ γινόμενα θεραπεύει χαχά. ) 


quotve morbis corpus humanum affici potest, illius miserias cognoscis: ita ex legibus, cum per- 
spicias multa, et varia, quz in nuptiis scelera committuntur, quorum poen legibus ipsis definiuntur, ac- 


curate intelligis, quze sunt nuptiarum propria : 


neque enim aut medicus eos, qui non sunt, morbos curat, 


nec delicta item , quie non committuntur, leges puniunt. 
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Ὅτι πάντα τὰ κατὰ τὸν βίον ἄτοπα, τὴν ἀρχὴν 


ἀπὸ τοῦ γάμου ἔχει" ἐν ᾧ καὶ οἷος ὁ κατὰ à i- 

θειαν ἀποταξάμενος τῷ ᾿βίῳ ἐστίν. 

Μᾶλλον δὲ τί χρὴ μιχρολόγως τοῦ τοιούτου βίου 
τὴν ἀτοπίαν ἐλέγχειν, ἐν μόναις μοιχείαις, xal δια- 
στάσεσι, xal ἐπιθουλαῖς περιορίζοντας τὴν τῶν συμ- 
φορῶν ἀρίθμησιν ; Goxst γάρ μοι τῷ ὑψηλοτέρῳ xal 
ἀληθεστέρῳ λόγῳ, πᾶσα ἣ τοῦ ioo xaxia, ἢ πᾶσι 
πράγμασ' χαὶ ἐπιτηδε eng ἐνθεωρουμένη, μηδε- 
μίαν εὑρίσχειν RS χατὰ τῆς 
εἴ τις ἑαυτὸν μὴ ὑπαγάγοι ἘΣ ἀνάγχῃ τοῦ βίου τού- 
του. Οὕτω δὲ ἡμῖν ἡ ἀλήθεια τ 
ται. Ὁ τὴν τοῦ B 


τ 


τοῦ ἀνθρώπου ζωῆς, 


οὔ λόγου φανερωθήσε- 
tou τούτου ἀπάτην χατανοῆσας χα- 
θαρῷ τῷ τῆς Ψυχῆς ὀφθαλμῷ, χαὶ ὑψηλότερος: τῶν 
ἐνταῦθα σπουδαζομένων γενόμενος" χαὶ, χαθώς φησιν 
ὁ ᾿Απόστολος, χαθάπερ τινὰ δυσώδη σχύθαλα πάντα 

περιορῶν, χαὶ τρόπον τινὰ τοῦ βίου παντὸς διὰ τῆς 
τοῦ γάμου ἀναχωρήσεως ἑαυτὸν ἐξοιχίσας, οὐδεμίαν 
τὰ χαχὰ τὰ ἀνθρώπινα * πλεον- 

εξίαν λέγω zal φθόνον, ὀργήν «s xat μῖσος, xav χενῆς 
δόξης ἐπιθυμίαν, χαὶ τὰ ἄλλα ὅσα τοιούτου γένους 
ἐστίν. Πάντων ὃὲ τῶν τοιούτων 


ἔχει χοινωνίαν πρὸς 


τὴν ἀτέλειαν ἔχων, 
xai διὰ πάντων ἐλευθεριάξζων χαὶ εἰρηνεύων τῷ βίῳ, 
οὐκ ἔστιν ἐφ᾽ ᾧτε φιλονειχήσει τοῖς γειτνιῶσι τὸν 
φθόνον, οὐδενὸς τῶν τοιούτων ἁπτόμενος, οἷς ὁ φθόνος 
ἐν τῇ ζωῇ περιφύε 


5 


ἑαυτοῦ ζωὴν ὑπε 


ται " παντὸς γὰρ τοῦ κόσμου τὴν 


ράρας, xol μόνον τ 


( τίμιον ἑαυτῷ χτῆ- 
; EA VETERE E ^ 
μανομίξων τὴν ἀρετὴν, ἄλυπόν τινα χαὶ εἰρηνιχὸν xol 
ἄμαχον βιοτεύσει βίον. Τῆς γὰρ ἀρετῆς 7) χτῆσις, χἂν 
πάντες μετέχωσιν αὐτῆς ἄνθρωποι, κατὰ τὴν ἑαυτοῦ 
δύναμιν ἔχαστος, ἀεὶ πλήρης τοῖς ἐπιθυμοῦσίν ἐστιν " 
οὐ χατὰ τὴν ἐπὶ γῆς χτῆσιν, ἣν D MEE: εἰς τμή- 
ματα, ὅσον ἂν προπσθῶσι τῇ μιᾷ usp 
λοντο τῆς ἑτέρας, χαὶ πλεονασμὸς τοῦ ἑνὸς, ἐλ 
σίς ἐστι τοῦ συμμετέχοντος. “Ὅθεν χαὶ αἱ 
πλείονος μάχαι, διὰ τὸ πὶ 


ἀνθρώποις συνίστανται " ἐχείνου Oz iestobc isa ἐστιν 


πρὸς τὸ ἐλαττοῦσθαι p. 
ἡ πλεονεξία τοῦ χτήματο:, χαὶ ὁ τὸ πλεῖον ἁρπάσας, 
οὐδεμίαν ἥνεγχε ζημίαν τῷ μετασχεῖν ἀξιοῦντι τῶν 
ἴσων " ἀλλ᾽ ὅσον ἑστὲ τις 
ροῦται τῆς ἀγαθῇ: ἐπιθυμίας, xai ὁ πλοῦτος 

ἀρετῶν ἐν τοῖς προλαθοῦσιν οὐ χαταναλίσχεται. Ὁ 
τοίνυν πρὸς τοῦτον ἀποθλέπων τὸν βίον, χαὶ τὴν 
ἀῤετὴν ἑαυτῷ θησαυρίζων, ἣ 
νος περιγράφει, 


χωρητινὸς, a αὐτός vs πλη- 


ν οὐδεὶς ὅρος ἀνθρώπι- 
P 


ἄρα χαταδέ 
ταπεινῶν χαὶ πεπατη μένων 


τὴν ἑαυτοῦ ψυχὴν Emt- 
χλῖναι ; ἄρα θαυμάσεται τὸν γήϊνον πλοῦτον, i] 
δυναστείαν ἀνθρωπίνην, ἣ ἄλλο τι τῶν ὑπ᾽ ἀνοίας 
σπουδαζομένων ; Εἰ μὲν γάρ εἴς: ἕτι περὶ ταῦτ 
χειταῖ ταπεινῶς, ἔξω τοῦ τοιούτου ἂν εἴη χοροῦ, xaX 
ὑδὲν πρὸς τὸν ἡμέτερον ἕξει λόγον * εἰ δὲ τὰ ἄνω 
φρονεΐ, xaX EO ρου πορεῖ τῷ Θεῷ, ὑψηλότερος 
πάντως τῶν τοιούτων ἐστ 
φ 


τ ὟΝ οὐχ pn "ty ^ 


ποῦ γὰρ jen τοὺς ἄλλους θέλειν εἶναι, τὸ fis τὴν 


h ὑπερηφανία, ὃ δὴ μάλιστα σπέρμα 


? Philipp. τας ὃν 


D tur, 
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CAPUT IV. 

Quecunque in hac vita eveniunt. absurda , initium 
ab nuptiis habent. Qualis item esse debeat is qui 
hujus se vite societate abduxerit. 

At vero quid hujus vite. absurditatem brevi 
oratione pr:stringere nos oportet, qui adulteriis , 
dissidiis, dissensionibus , atque insidiis calamita- 
tum enumerationem terminemus ? veriori enim ra- 
tione mihi omnis vit:e improbitas, quie et cunctis 
in rebus , et studiis cernitur, nullum in hominum 
vita imperium habere videtur, nisi quis hujus- 
modi vite necessitatem sibi ipse imponat, Atque 
lioc quidem modo hujus orationis veritas nobis ape- 
rietur. Qui hujus vite fraudes puro mentis sensu 
animadvertit, et altius a rebus, qu:e hic expetun- 
se tollit, omniaque, ut est apud Apostolum, 
quasi putida stercora despicit *, atque ab omni 
vit:e consuetudine, repudiatis nuptiis, quodam 
modo se removit ; nullum omnino habet cum hu- 
manis vitiis, avaritia, inquam, invidia, odio, glo- 
ri:que cupiditate commercium, neque cum ca- 
teris, quie id generis sunt. Qui enim ab omnibus 
his vacuus atque omnino liber est, et quiete vi- 
vit, nihil sane est, in quo plus habere contendat , 
aut contra se alicujus rei gratia vicinorum invi- 
diam commoveat, cum nihil earum sit rerum as- 
secutus, ex quibus in hac vita concitetur invidia; 
xam qui ab omnibus humanis rebus animum suum 
superando abduxit, et virtutem solam , quie magno 
ἃ se seslimetur, possessionem sibi statuit, hic ab 
omni certe dolore vacuam, quietam, atque otio- 
sam vilam deget: virtutis enim possessio, etsi 
homo pro virili quisque aliquam ejus partem te- 
net, oappetentium tamen cupiditates semper ex- 
plet, non ut aliqua. soli possessio, quam qui in 
partes dividunt, quantum uni parti addunt, tan- 
tum de altera detrahunt , atque ita quod uni re- 
dundat, id plane deest alteri, qui socius est. 
Unde de majori cumulatiorique parte contentioncs 
exsistunt ; ex eo enim , quod imminutio facta est, 
conflatum est odium, virtulis vero si quis ma- 
jorem partem occupavit , ab invidia vacuus est,- 
neque vero qui plus ab ea rapuit, ullum ei detri- 
mentum importavit, qui :equas partes ferre di- 
gnum se esse ducit ; sed, ut quisque capax est, 
ita et recta cupiditate expletur, et rebus iis , quas 
supra meminimus, non exhauriuntur virtutum 
divitize, Itaque hanc vitam qui intuetur, atque in 
virtute, quiz nulla hominum definitione describi- 
tur, omnes sibi thesauros constituit , an unquam 81] 
res ullas humiles, et caducas animum suum pro- 
clivem ferri patietur? An terrenas divitias, an 
hominum opes , et potentiam , an aliud quidpiam 
eorum , quie prae stultitia expetuntur, is admirabi- 
tur ? Etenim si quis ita humili est, et abjecto ani- 
mo, ut ad hec ipsa afficiatur, is utique est ab hoc 
cetu alienus, nihilque ad nostrum sermonem ; sin 
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autem colestia cogitat, divinaque simul cum Deo 
contemp'atur, ad sublimiores hic omnino res re- 
licis humilibus contuetur, eum minime nuptiis 
vine tus sit, unde communis exsistit occasio cur in 
ull se aliis praeponere, 

dixerit omnis spin: Ὁ, συ ὃ 
initium maxime habet, 


peccato est, 


Non enim potest plerumque avarus hujus vitii 
liberos aecusare, neque item is, qui pre gloriz 
aviditate insanit, neque qui honoris studio tene- 
tur, ne hujus mali causam ad progeniem ipsam 
referat, ul ne iis, qui ante se nati sunt, ipse 
inlerior videatur, et ut a posteris, aliquam de se 
commemorationem liberis suis relinquendo, ma- 
gnus omnino existimetur : eodemque modo reli- 
qua, qui sunt animi :gritudines, invidia, et 
odium, injuriarum recordatio, si qu: alie sunt, 
ab hac sane causa proficiscuntur. 
omuia in his una insunt , 
runt : 
est, 


llee enin 
qui hane vitam attige- 
ἃ quibus quidem rebus qui remotissimus 
lanquam ex alta aliqua specula hominum 
perturbationes longe prospiciens, eorum dolet 
cxeitatem , qui rebus his fallacibus sese manci- 
parunt, rerumque humanarum prosperitatem ma- 
gnum aliquid esse putarunt. Cum enim hic quem- 
piam hominem rebus, qui? in vita eveniunt, se- 
cundis florentem , honoribusque , aut opibus, aut 
potentia ornatum videt, eorum quidem , qui ha- 
rum rerum studio efferuntur, ridet insaniam, hu- 
manzque vite tempus, ut ἃ Psalmorum auctore 
terminus ejus certus dictus est, quam brevissi- 
mum numerat: deinde infinitis illis sceculis cum 
exiguo hoe vite spatio collaus, mollitiem ejus 
luget, qui ad res hujusmodi sordidas, humiles, 
queque ad tempus manent, animum extollit. Quid 
enim cause est, cur in iis ipsis rebus honos, 
quem plerique expetunt, sit beatitudine dignus ? 
Quoniam quid iis, qui honore affecti sunt, addit 
honor? Atqui ea conditione natus est. ut. moria- 
tur, mortalis hic manet, sive honos ei tribuatur, 
sive non. Aut multa jugera terra possedisse ? Ad 
quem optimum finem hoc perducit eos, qui ista 
possederunt , nisi quis demens arbitretur sua esse 
ea, qui nullo pacto ad se pertinent ; pre multa 
enim inexhausta aviditate, ut verisimile est, hoc 
ignorat, quod Domini est terra, et plenitudo 
ejus *. Rex enim omnis terre Dominus ; homi- 
nibus vero ut rerum, quas possident, domini 
appellentur, falso hoe illis tribuit avaritiz affe- 
ctus. Terra enim, inquit sapiens Ecclesiastes dr 
in &eternum stetit, onmibus :etatibus suppeditans, 
aliosque subinde e se natos nutriens. Neque vero 
homines sui potestatem habent , sed ex voluntate , 
nuluque summi rectoris pendent : cum enim ne- 
! ciunt, in hane vitam ingrediuntur, cum autem 
minime volunt, ex eadem rursus exeunt 
vieissim nascantur et intereant , 


: cumque 
insigni stultitia 


? Psal xxi, 1. ** Eccle. 1, ἃ 
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t$ εἰπὼν ἣ ῥίζαν πάσης τῆς χατὰ τὴν ἁμαρτίαν 
ἀχά UD τοῦ εἰχότος οὐχ ἁμαρτήσεται, τοῦτο μάλιστα 
ἐχ τ 


ς αἰτίας τοῦ γάμου τὴν ΣΝ: ἔχει. 


"e rerum errore quis versetur; nam cum quis 


D 


gravissimus est hic superbi: affectus : quem si quis semen , ἫΝ potius radieem 
non à recto is aberrabit. Hic sane affectus a nuptiarum causa 


ὶ τὸ πολὺ, τὸν mÀcoYfxTmy 
ἄσθαι 5 ny τὸν ἐδ ae χαὶ 


Y 


γεγονότων, xaX ἵνα μέγας τοῖς μετὰ ταῦτα νομίζοιτο, 


χαταλιπών τινα τοῖς ἐξ αὑτοῦ διηγήματα * ὡσαύτως 
ὃὲ xai τὰ λοιπὰ ὅσα Ψυχῆς ἐστιν ἀῤῥωστήματα, φθό- 
νος, xoi μνησιχαχία, χαὶ μῖσος, xoi εἴ τι τοιοῦτον 
ἕτερον, τῆς αὐτῆς αἰτίας ἤρτηται. Πάντα γὰρ ταῦτα τοῖς 
περὶ τὸν βίον τοῦτο[ν] ἐπτοημένοις Sumo 
ὧν ὁ ἔξω γενόμενος, χαθάπερ ἐπί τινος ὑψηλῆς σχο-. 
πόῤῥωθεν πτεύων τὰ ἀνθρώπινα πάθη, οἱ- 
dos ces ; ISIN 
f ἧς τυφλότητος τοὺς τῇ τοιαύτῃ ματαιότητι 
δουλωμένους, χαὶ μέγα χρίνοντας τὴν τῆς σαρχὸς 
ὑπραγίαν. Ὅταν γάρ τινα τῶν ἀνθρώπων ἐπί τινι 
ΣΤ - Ἢ; 
τῶν χατὰ βίον ἴδῃ περίθλεπτον, ἀξιώμασιν, ἣ πλού- 
PN Ce QM 
τοις, ἣ δυναστείαις χομῶντα, χαταγελᾷ τῆς ἀνοίας 
τῶν διὰ ταῦτα πεφυσημένων, χαὶ ἀριθμεῖ τὸν μήχι- 
στον χρόνον τοῦ ἀνθρωπίνου βίου, χατὰ τὴν εἰρημέ- 
προθεσμίαν - εἶτα παραμε- 


τεύεται * 


Em 


En 
ud 


νὴν ὑπὸ τοῦ ἸῬξαλμιῳδοῦ 
τρῶν τοῖς ἀπείροις αἰῶσι τὸ ἀχαριαῖον τοῦτο διάστημα, 
ἐ) τὸν ἐπὶ τοῖς οὕτω γλίσχροις χαὶ 


i τῆς χαυνότ 
ταπεινοῖς χαὶ ἘΠ πα με τὴν Ru ἐπαιρόμενον. 
U τῶν ἐνταῦθα ἡ τιμὴ, 
όμενον ; Ἐπεὶ δὴ τί πλέον 
δι E γὰρ θνητὸς 
Ἢ τὸ πολλὰ πλέθρα 
πέρας χρηστὸν χατα- 


M 


LI 
ἐστι μαχαρισμου 


συ. 


9" 
νοις RE ; 


ΚΡ Ἐς γῆς; ἢ 
λήγει 
τον ἑαυτοῦ εἶναι τὰ μηδὲν προσήχοντα ; ἀγνοεῖ γὰρ, 
ἔοιχεν, ὑπὸ πολλῆς λαιμαργίας, ὅτι τοῦ Κυρίου 


«otc χτησαμένοις, ἐχτὸς τοῦ οἴεσθαι τὸν ἀνόη- 


ως 
μέν ἐστιν ἡ γῇ ἀληθῶς, καὶ τὸ πλήρωμα αὐτῆς. 
Βασιλεὺς γὰρ πάσης τῆς γῆς ὁ Θεός - τοῖς ὃξ ἀνθρώ- 
oig τὸ τῆς πλεονεξίας πάθος ψευδώνυμον τῆς χυ- 
ριότητος τὴν προσηγορίαν δίδωσι τῶν οὐδὲν προσ- 
Ὠχόντων. Ἡ μὲν γὰρ γῆ, χαθώς φησιν ὁ σοφὸς "Ex- 
χλησιαστὴς, εἰς τὸν αἰῶνα ἕστηχε, πάσαις ὑπηρε- 
τοῦσα ταῖς γενεαῖς, χαὶ ἄλλοτε ἄλλους τοὺς χατ᾽ αὖ- 
τὴν γινομένους ἐχτρέφουσα, Οἱ δὲ ἄνθρωπο: οὐδὲ 
ἑαυτῶν ὄντες χύριοι, ἀλλὰ πρὸς τὸ τοῦ ἄγοντος βού- 
λημα, ὅτε οὐχ ἴσασιν, εἰς τὴν ζωὴν περιιόντες, xal 
ὅτε μὴ βούλονται, πάλιν αὐτῆς χωριζόμενοι, ὑπὸ τῆς 
πολλῆς ματαιότητος χυριεύειν οἴονται αὐτῆς, οἱ xaxd 
χαὶ ἀπολλύμενοι, τῆς ἀεὶ μενού- 


: 


χαιροὺς γινόμενοί τε 
σης. Ὁ οὖν ἐπεσχεμμένος ταῦτα, xo διὰ τοῦτο πε- 
T ν c χες, ^ 
ριφρονῶν ὅσα τίμια τοῖς ἀνθρώποις νομίζεται, μό- 
2e x D γα: 
νῆς δὲ τῆς θείας ζωῆς ἔχων τὸν ἔρωτα, ὁ εἰδὼς ὅτε 
yo SEE cen. 
πᾶσα σὰρξ χόρτος, xai πᾶσα δόξα ἀνθρώπου ὡς ἄν 
θος χόρτου, πότε σπουδῆς ἄξιον τὸν χόρτον οἰήσεται 
k a U t ᾿ ΣᾺ - 1d 
τὸν σήμερον ὄντα, xal αὔριον οὐκ ἐσόμενον ; Οἶδε 
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yàp ὁ ἐπεσχεμμένος τὰ θεῖα χαλῶς, ὅτι οὐ τὰ Xv- A se lerr:e dominari credunt, qui semper maneat. 


θρώπινα μόνον οὐχ ἔχει τὸ πάγιον, ἀλλ᾽ ὡς οὐδὲ τοῦ 
χόσμου παντὸς εἰς τὸ διηνεχὲς ἠρεμήσοντος, διὰ 
τοῦτο ὡς ἀλλοτρίας χαὶ προσχαίρου ταύτης ὑπερορᾷ 
τῆς ζωῆς " ἐπειδὴ ὁ οὐρανὸς χαὶ ἡ γῆ παρελεύσεται, 
χατὰ τὴν τοῦ Σωτῆρος φωνὴν, καὶ πάντα τὴν μετα- 
στοιχείωσιν ἀναγχαίως ἐχδέχεται. Διὰ τοῦτο, ἕως 
ἐστὶν ἐν τῷ σχήνει, καθώς φησιν ὁ ᾿Απόστολος, τὸ 
πρόσχαιρον ἐνδειχνύμενος, βαρούμενος τὴν παροῦσαν 
ζωὴν, τῷ μαχρύνεσθαι αὐτῷ τὴν παροικίαν ταύτην 
ὀδύρεται, ὥσπερ χαὶ ὁ Ῥαλμῳδὸς ἐν ᾧδαῖς θείαις λέγων 
πεποίηται. "Ὄντως γὰρ ἐν σχότει βιοτεύουσιν οἱ μετὰ 
τῶν σχηνωμάτων τούτων τῇ ζωῇ παροιχοῦντες. Οὗ 
χάριν στενάξας ὁ Προφήτη: πρὸς τὴν παράτασιν τῆς 
παροιχίας, « Οἴμοι, » φησὶν, « ὅτι ἡ παροιχία μου 
ἐμαχρύνθη ] » Σχότει δὲ τὴν αἰτίαν 
ταύτης ἀνέθηχε. Τὸ γὰρ σχότος τῇ Ἑθραΐδι φωνῇ 
κηδὰρ ὀνομάζεσθαι μεμαθήχαμεν * ἢ γὰρ ὡς ἀληθῶς, 


χαθάπερ ἀορασίᾳ τινὶ νυχτερινῇ χεχρ 


ατημένοι οἱ 


ἄνθρωποι, οὕτω πρὸς τὴν τῆς ἐπίγνωσιν 


ἀμθλυωποῦσιν" οὐχ εἰδότες ὅτι πάντα ὅσα τίμια ἐν τῇ 
ζωῇ ταύτῃ νενόμισται, Tj χαὶ ἄσα πρὸς τὸ ἐναντίον ὑπ- 
είληπται, ἐν μόνῃ τῇ ὑπολήψει τῶν ἀνοήτων ὑφέστη- 


χεν" αὐτὰ "δὲ ἐφ᾽ 


B 
ον 


ἑαυτῶν ἔστιν οὐδαμῇ οὐδέν * 


δυσγένειά τις, οὐχ εὐδοχέμησις γένους, οὐ 
περιφάνεια, οὐ τὰ παλαιὰ διηγήματα, οὐχ ὁ ἐ 
ἐνεστῶσ! τῦφος, οὐ τὸ χρατεῖν ἑτέρων, οὐ τὸ ὑπο- 
xai τρυφαὶ, xoi πενίαι 


χαὶ ἀπορίαι, καὶ πᾶσαι αἱ τοῦ βίου ἀνωμαλίαι, τοῖς 


χείριον εἶναι - πλοῦτοί τε 


Mts siupeci parait; " x - 2 
μὲν ἀπαιδεύτοις πάμπολυ διαφέρειν δοχοῦσιν., ὅταν (: 


ἡδονὴν ποιῶνται τῶν τοιούτων χριτήριον. 


τῆς χατηφείας p 


jrgo qui hiec mente intuetur, haeque de causa pro 
nihilo ea putat, qu:e hominum vulgus in. pretio , 
atque in honore habet , quique coelestis vite solum 
amore ducitur, fenumque esse omnem carnem , 
quasique feni florem omnem hominis gloriam vi- 
det, studione dignum fenum unquam putabit, quod 
hodie est, cras non futurum? Qui enim divina rc- 
cte contemplatur, hic animadvertit non. solum res 
humanas nihil firmi solidique habere, sed, quasi 
neque universus hie mundus in perpetuum sit fu- 
turus, propterea vitam hane quasi alienam , eam- 
que caducam negligit : quoniam, ut voce Domini 
significatum est *, celi et terra transibunt, cun- 
ctaque formie commulationem necessario exspe- 
ctant, Quamobrem quandiu aliquis, inquit. Apo- 
stolus *, in hoe habitaculo est, mortalitatem prz 
se ferens, haeque vita gravatus, prorogari sibi 
hunc ineolatum dolet, ut in divinis eantibus Psal- 
misies cecinit ; vere enim in tenebris vivunt ii, qui 
in his tabernaculis vitam degunt : itaque hujus 
ineolatus prorogationem Propheta his verbis lu- 
get : « Vie mihi, quoniam incolatus meus prolonga- 
tus est *! » Tenebris porro domicilii, et. incolatus 
hujus causam tribuit : Hebrzorum enim voce Cedar 
tenebras appellari a sapientibus didieimus ; aut id 
quidem revera: ut enim quadam noctis caligo 
mortalibus offunditur, sic hi ad erroris cognitio- 
nem obe:ecantur, utpote eum minime videant, qua 
in hae vita summa magnificaque existimata sunt, 
quive in contrariis sunt rebus habita , omnia liaec 


solum insana quadam hominum opinione talia exstitisse : ea vero per se nihil omnino sunt :  nui!a 
ignobilitas , nullum illustre genus, nulla gloria, nullus splendor, nulle de majoribus commenmora- 
tiones, nulla rerum presentium animi elatio, nihilque est in alios dominari, nihilque aliorum im- 
perio teneri: non diviti:e, non paupertas, non egestas, nulle denique hüjus vile inzgquabiles va- 
rietates, qu:e imperitis quidem hominibus, cum hi voluptatem suis sensibus metiantur, muku:in 


eminere videntur. 
Τῷ δὲ ὑψηλῷ τὴν διάνοιαν πά 


ντα ὁμότιμα φαίνε- 
ται, χαὶ οὐδὲν προτιμότερον τοῦ ἕτέ 


τῷ ὁμοίως διὰ τῶν ἐναντίων τὸν 


^ - 24054 . , κι ^ 
τὸ εὖ f| χαχῶς ζῆν δύναμιν ἐνυπάρχειν, διὰ τῶν δε- 


ξιῶν ὅπλων χαὶ ἀριστερῶν, φησὶν ὁ ᾿Απόστολος, διὰ 
δόξης xoi ἀτιμίας " δι᾽ ὧν ὁ μὲν χεχαθαρμένος τὸν 
νοῦν χαὶ ἐπεσχεμμένος τὴν τῶν ὄντων ἀλήθειαν, ὁρ- 


θῶς ὁδεύσει τὴν πορείαν, ἀπὸ γενέσεως μέχρι τῆς D 


ἐξόδου τὸν τεταγμένον αὐτῷ χρόνον διεξερχόμιενος" 
ἀλλὰ χατὰ τὴν τῶν ὁδοιπόρων συνήθειαν τοῦ πρόσω 
ἐχόμενος, ὀλίγον ποιεῖται τῶν προφαινομένων τὸν 
λόγον. Σύνηθες γὰρ τοῖς ὁδοιποροῦσιν ἐπὶ τὸ τῆς 
ὁδοῦ πέρας ὁμοίως ἐπείγεσθαι, ἄν τε διὰ λειμώνων 
χαὶ συμφύτων χωρίων, ἄν τε δι᾽ ἐρημοτέρων xax τρα- 
χυτέρων τόπων διέρχωνται, χαὶ οὔτε τὸ ἡδὺ παρα- 


£7 


χθήσετα!, πρὸς οὐδὲν τῶν παροδίων ἐπιστρεφόμε- 
νος "ἀλλὰ πρὸς μόνον οὐρανὸν βλέπων δια περάσει τὸν 
5 Psal. exis. 5, 


* Matth. xxiv, 99. "lI Cor. v, 4. 


At vero qui magno altoque est. animo, omnia 
hic paria esse, neque rem unam alteri prestare 
putat, quoniam ex rebus inter se contrariis vit:e 
cursus :que conficitur, qualisque in utraque 
vit:e conditione et. bene et male vivendi inest 
faeultas; tam ex rebus dextris, inquit. Aposto- 
lus, quam sinistris , et aque ex. gloria , atque 
ex aliqua ignominia : in quibus quidem rebus 
is, qui pura mente fuit et incorrupta , rerum 
veritatem intuitus est, ab ortu usque ad obitum 
profinitum. sibi tempus percurrendo, recta hunc 
ipsum vite cursum conficit, cum. neque volupta- 
tum blanditiis molliatur, neque rebus gravibus 
debilitetur ae deprimatur, sed viatorum more lon- 
gius progressus, parvam earum rerum, quia se 
illis ostendunt, rationem habet. lllud enim in 
€onsuetudine corum est qui peregrinantur, uL 
sive pratis, sive ,cultis agris , sive vaslis deser- 
tisque locis iter faciant, neque rei ullius oblecta- 
lione, neque re aliqua. molesta impediti, iuneris 
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nec diverticula , neque viarum flexiones respi- 
ciendo, ad iilud quod sihi maxime propositum 
est, omnino perveniet, sed in cadum solum con- 
tuendo, hune. vitie eursum , tanquam aliquis op- 
limus gubernator, conficiet, qui eoleste aliquod 
sidus intuendo ad id navis cursum dirigit. llle 
vero , cui obtusior est mentis acies, inferiora 
respicit, et ad corporis voluptates, tanquam ad 
pabulum pecudes, animum adjicit , 
soli, csterisque ventris 


ventrique 
vitium consequentibus 
rebus deditus vivit; quive a vita divina aversus, 
et a testamentorum promissis alienus , nihil aliud 
dn bonis esse putat, nisi cum quis in corporis 
voluptate est, hic profecto, et omnis homo, qui 
in eo numero est, in tenebris, ut divinis Litte- 
ris seriplum est?', ambulat, cum in vita hujus- 
modi mala introducat: in his enim avaritia , 
animi impotentia, immodica ad voluptates affectio , 
imperii cupiditas , inanis glorie appelitio, ac re- 
liqua inest. earum. quie. sunt hominibus contu- 
bernales, perturbationum multitudo. Ex his eniin 
morbis, alter quodam modo alterius vinculo te- 
netur, et cui unus ex his accedit , reliqui quasi 
naturali quadam necessitate compulsi , ad eum 
coneurrunt: id quod in catena fieri videmus : eius 
enim principio attracto, neque reliqui illius or- 
bes consistere possunt, sed ultimus eaten: or- 
bis cum primo simul motus est, cum ex eorum 
perpetuo ordine qui simul annesi sunt. circulis , 
à primo motio ipsa progrediatur : ita humani 
affectus. impliciti inter se atque connexi sunt, 
S:peque fit, ut, cum unus imperaverit , reliqua 
item morborum turba animum invadat. Atque si 
h:ze quidem ipsa quasi malorum: catena tibi ex- 
plicetur necesse est, fae esse quempiam , qui 
pre voluptate quadam sit inanis glorie affectu 
Superatus ; est huie sane inanis glori: cupiditati 
adjuncta etiam appetitio qu:sdam, ut plus is asse- 


quatur: quoniam non potest quis plus habendi cupiditate teneri , 


mes quidam 
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cursum conficere maturent. Parique ratione hie A βίον, χαθάπερ τις κυθερν 


b 
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νοιαν, xal χάτω βλέπων, xal συγχεχυφὼς τῇ Ψυχῇ 
πρὺς τὰ ἧδέα τοῦ σώματος, καθάπερ πρὸς τὴν νομὴν 
τὰ βοσχήματα, μόνῃ τῇ γαστρὶ χαὶ τοῖς μετὰ γαστέ- 
px ζῶν, ἀπηλλοτριωμένος τοῦ Θεοῦ τῆς ζωῆς, xol 
ξένο: τῶν διαθτχῶν τῆς ἐπαγγελίας, οὐδὲν ἕτερον 
ἀγαθὸν εἶναι νομίζων, ἣ τὸ ἡσθῆναι διὰ τοῦ σώματος, 
οὗτός ἔστιν, χαὶ πᾶς ὁ τοιοῦτος, ὁ ἐν σχότει δια- 
πορΞξυόμενος, χαθώς φησιν ἡ Γραφὴ, ὁ τῶν ἐν τῷ βίῳ 
τούτῳ χαχῶν εὑρέτης " ἐν τούτοις γὰρ χαὶ πλεονεξία, 
xai παθῶν ἀχολασία, χαὶ ἣ πρὸς τὰς ἡδονὰς ἀμε- 
τρία, φιλαρχία τε πὅσα, χαὶ χενῆς δόξης ἐπιθυμία, 
xaX ὁ λοιπὸς ὅμιλος τῶν συνοιχούντων παθῶν τοῖς 
ἀνθρώποις. Ἔχεται γάρ πως ἐν τοῖς χαχοῖς τοῦ 
ἑτέρου τὸ ἕτερον, xaY ᾧπερ ἂν τὸ ἐν παραγένηται, 
χαὶ τὰ λοιπὰ χαθάπερ ὑπό τινος φυσιχῇς ἀνάγχης 
ἑλχόμενα, συνεισέρχεται πάντως. Οἷον ἐν ἁλύσει γίνε- 
ται, τῆς ἀρχῆς ἐπισπασθείσης, οὐδὲ τὰς λοιπὰς ἢρε- 
ἀγχύλας δυνατόν ἐστιν, ἀλλ᾽ ἣ 
: b ἕτερον πέρας τῆς ἁλύσεως ἀγχύλη συνεχι- 
νήθη τῇ πρώτῃ, κατὰ τὸ ἀχόλουθον ἀεὶ xal mpos- 

ἐς ἀπὸ τοῦ πρώτου διὰ τῶν παραχειμένων τῆς χι- 
νήσεως προϊούσης * οὕτως ἐμπέπλεχται xol συμπέ- 
φυχεν ἀλλήλοις τὰ ἀνθρώπινα πάθη, χαὶ δι᾽ ἑνὸς τοῦ 
ἐπιχρατήσαντος, xa ὁ λοιπὸς τῶν χαχῶν ὁλχὸς συν- 
εἰσέρχεται τῇ ψυχῇ. Καὶ εἰ χρή σοι διαγράφειν τὴν 
πονηρὰν ταύτην ὅἄλυσιν, ὑπόθου τινὰ διά τινος ἧδο- 

ς τοῦ χατὰ τὴν χενοδοξίαν ἡττηθῆναι πάθους " 
ἀλλὰ τῇ χενοδοξίᾳ χαὶ ἢ τοῦ πλείονος ἔφεσις συνῆχο- 
λούθησεν" οὐ γὰρ ἔστι πλεονέχτην γενέσθαι, μὴ 


ἐχείνης ἐπὶ τὸ πάθος χειραγωγούσης. Εἶτα ἡ τοῦ 


1 


προέχειν ἐπιθυμία, ἣ ὀργὴν ἐξάπτει 
᾿ 


πρὸς τὸ ὁμόφυλον, ἣ πρὸς 


ἀχόλουθος ἡ ὑπόχμισις γίνεται * ἐχείνης ἡ πιχρία, 
ταύτης 1j μισανθρωπία " τούτων ἁπάντων τὸ τέλος 
χατάχρισις, εἰς γέενναν χαὶ σχότος χαὶ πῦρ χατα- 
λήγουσα. 


nisi hujus affectus dux. et co- 


sit glori aviditas ; deinde sppetitio hzc, qua quis afficitur, ut et opum, et di- 


gnitotis amplitudine e:teris ipse antistet, vel in :quales concitat iram, vel superbiam in inferio- 


res, vel in superiores invidiam, cujus socia 


est 


simultas ; hujus vero comes acerbitas , quam 


odium quoddam hominum consequitur : at. horum omnium postremum est damnatio, in gehennam, 


lenebras, atque ignem desinens. 

Vides horum omnium 
quemadmodum videlicet ab uno voluptatis affectu 
cuncta proficiscuntur ? Quamobrem ubi. ejusmodi 
malorum conjuncta multitudo in. hanc vitam se- 
mel sese conjecit, una est, ut ab his liberemur, 
ratio, quam in divinis Litteris contemplemur : ea 
autem est, ut ab illa vitz disciplina nos avoce- 
mus, qui? rebus gravibus est atque. molestis as- 
tricta ; neque enim, cui Sodomam incolere cordi 
est, ignis imbrem declinare hie potest : nec qui 
Sodomis egressus, iterum ad. urbis excidium se 
convertit, in statuam salis non concrescere , ne- 


*' Joan. xit, 55. 


inidorum quasi viam, D 


Ὁρᾷς τὸν ὀλχὸν τῶν χαχῶν, ὅπως ἑνὸς τὰ πάντα 
τοῦ χατὰ τὴν ἡδονὴν ἐξέρχεται πάθους: Ἐ 


τ Ξιδὴ οὖν 
ὅπαξ εἰσῆλθεν εἰς τὸν βίον fj ἀχολουθία τῶν τοιούτων 
παθῶν, μίαν ὁρῶμεν ἐχ τῆς τῶν θεοπνεύστων Γρα- 
φῶν συμθουλῆς τὴν διέξοδον τούτων, τὸ χωρισθῆναι 
τοῦ τοιούτου βίου, τοῦ συνημμένην ἔχοντος ἐν ἑαυτῷ 
τὴν τῶν ἀνιαρῶν ἀχολούθησιν᾽ οὐχ ἔστ: γὰρ, ἐν Σο- 
δόμοις φιλοχωρήσαντα, διαφυγεῖν τὴν τοῦ πυρὸς 
ἐπομθρίαν - οὐδὲ τὸν ἔξω Σοδόμων γενόμενον, εἶτα 
πάλιν ἐπιστραφέντα πρὸς τὴν ἐρήμωσιν ταύτης, μὴ 
παγῆναι στήλην ἁλός - ἀλλ᾽ οὐδὲ τῆς Αἰγυπτίων δου- 


ἀπαλλαγήσεται, ὁ μὴ χαταλιπὼν τὴν ΛΑἴγυ- 


—DE VIRGINITATE. 
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πτον, τὴν ὑποθρύχιον λέγω ταύτην ζωὴν, χαὶ δια- A que ab /Egyptiorum servitute se. quis vindicabit , 


θὰς οὐχὶ τὴν Ἐρυθρὰν ἐχείνην, ἀλλὰ τὴν μέλαιναν 
ταύτην xaX ζοφώδη τοῦ βίου θάλασσαν᾽ εἰ δὲ, χαθώς 
φησιν ὁ Κύριος, ἐὰν μὴ ἐλευθερώσῃ ἡμᾶς ἡ ἀλήθεια, 
τῷ χαχῷ τῆς δουλείας ἐναπομένομεν, πῶς ἔστιν ἐν 
τῇ ἀληθείᾳ γενέσθαι τὸν ζητοῦντα ψεῦδος, χαὶ ἐν τῇ 
πλάνῃ τοῦ βίου ἀναστρεφόμενον ; πῶς δέ τις τὴν δου- 
λείαν ἀποδράσει, ὁ ταῖς ἀνάγχαις τῆς φύσεως ὑπο- 
χείριον δοὺς τὴν ἰδίαν ζωήν ; Γνωριμώτερος δ᾽ ἂν 
γένοιτο ἡμῖν διά τινος παραδείγματος ὁ περὶ τούτων 
λόγος. “ὥσπερτις ποταμὸς χειμέριος ῥεύματι τραχυνό- 
μενος, χαὶ χατὰ τὴν ἑαυτοῦ φερόμενος φύσιν, ξύλα 
«s χαὶ λίθους, χαὶ πᾶν τὸ παρατυχὸν ὑπολαμθάνων 
τῷ ῥείθρῳ, μόνοις τοῖς κατ᾽ αὑτὸν γινομένοις σφαλε- 
ρὸς xal χινδυνιύδης ἐστὶ, τοῖς δὲ πόῤῥωθεν αὐτὸν 
Φυλασδοβένοις εἰχῇ ῥξῖ " οὕτω xal τὴν τοῦ βίου τα- 
ραχὴν ὁ χατ᾿ αὐτὴν γεγονὼς μόνος 
μόνος ἀναδέχεται xaÜ' ἑαυτοῦ τὰ πόθ 

, 


à ; ἅπερ ἂν ἡ 
φύσις ἀχολούθως ἑαυτῇ ῥέουσα τοῖς ἥ 


δι᾿ αὐτῆς πορενο- 
μένοις ἀναγχαίως ἐπάγεται, διὰ τῶν τοῦ βίου χαχῶν 
ἐπιχλύζουσα. Εἰ δέ τις χαταλίποι τὸν χείμαῤῥον τοῦ- 
“" ᾿ " ^ di 
τον, ὥς φησιν ἢ Γραφὴ, xa τὸ 
ὌΞ τς Ἢ E RS 
ἔξω πάντως ἔσται, χατὰ τὴν τῆς 


ὕδωρ τὸ ἀνυπόστατον, 


ᾧδης ἀκολουθίαν, τῆς 
θήρας τῶν ὀδόντων τοῦ βίου, χαθάπερ στρουθίον τῷ 
τῆς ἀρετῆς πτερῷ διαπτὰς τὴν παγίδα. Ἐπε:δὴ γὰρ, 
χατὰ τὸ ῥηθὲν ἡμῖν 
παντοίαις ταραχαῖς 
ἀνθρώπινος βίος ἀεὶ 


ἐπὶ τοῦ χειμάῤῥου ὑπόδειγμα, 
χαὶ ἀνωμαλίαις πλημμύρων ὁ 

; EN E SIS 
φέρεται, κατὰ τοῦ πρανοῦς τῆς 
φύσεως προχεόμενος, χαὶ οὐδὲν ἕστηχε v " 


NECS MK PISA ES δι : 
σπουδαζομένων, οὐδὲ ἀναμένει τὴν πλησμονὴν τῶν 


ἐπιθυμούντων αὐτῶν * πάντα OE τὰ προσπίπτοντα 
ὁμοῦ τε προσήγγισε, χαὶ θίγοντα παρέδραμε, xal τὸ 


ἀεὶ παρὸν τῷ σφοδρῷ τῆς παρόδου διαφεύγει τὴν αἵ- 


σϑησιν, ὑπὸ τῆς χατόπιν ἐπιῤῥοῆς τῶν ὀφθαλμῶν ἁρ- 
λὲς ἂν εἴη πόῤῥω τοῦ 
τοιούτου ῥεύματος ἑαυτοὺς ἀνέχειν, ὡς ἂν μὴ τῶν 
ἁστάτων περιεχόμενοι, τῶν ἀεὶ ἑστώτων ὀλιγωρήσαι- 

εν. Πῶς γὰρ ἔστι τὸν προσπαθοῦντά τινι τῶν ἐν 
τῷ βίῳ τούτῳ, διὰ τέλους ἔχειν τὸ ποθούμενον ; Τί 


τῶν μάλιστα σπουδαζομένων εἰσαεὶ παραμένει τοι- 
οὗτον; ποία νεότητος ἀχμή; τίς δυνάμεως ἣ qnc 

euo πὸ στε τητο: ἀπ ἢ} τις QUyd μεῶς VY μορφῆς 
εὐμοιρᾷα ; τίς ς 
πάντα τὰ τοιαῦτα μιχρὸν ἀνθήσαντα 


πλοῦτος ; ποία δόξα : τίς δυναστεία : Οὐ 
ἀπεῤῥύς, καὶ πρὸς τὴν ἐναντίαν ἐπωνυμ! 
L 
t; Τίς ἐνεδίω δια παντὸς τῇ νεότητι; τίνι διὴρ- 
χεσΞξ διατέλους ἣ δύναμις; Τὸ δὲ τοῦ χάλλους ἄνθος 
35 09v) 9209 cOV xatd cS É : 
ἄρ᾽ οὐχὶ γαὶ αὐτῶν τῶν χατὰ τὸ ἔαρ προφαινομένων 
ἀπ RD DTE DON J| φύσις ἐποίησε; Τὰ μὲν γὰρ τῆς 
ὥρας ἐπιλαδούσης ἐθλάστησε, καὶ μιχρὸν ἀπανθή- 
σᾶντα χρόνων, πάλιν ἀνέζησε" xal πάλιν ἀπεῤῥύη, 
καὶ πάλιν ἐχόμασε, xaX τὸ νῦν κάλλος καὶ εἰς νεότητα 
ἔδειξε. Τὸ δὲ ἀνθρώ " PE TRUM; 
ἔδειξε, δὲ ἀνθρώπινον ἄνθος ἅπαξ ἣ φύσις 
" zu fre ὡς WE exin 
τὸ tap τῆς νεότητος δείξασα, εἶτα ἁἀπέσδεσε, τῷ 
χειμῶνι τοῦ γήρῳς ἐναφανίσασα * ὡσαύτως xai τὰ 
ἄλλα E ντά πρὸς καιρὸν τὴν τῆς σαρχὸς αἴσθησιν 
ELI VENUE MENSES. ; ^ 
ἀπατήσαντα, εἶτα παρέδραμε xai συνεχαλύφθη τῇ 
ἧς 


λήθῃ. Ἐπεὶ οὖν αἱ τοιαῦται μεταθολαὶ κατά τινα τ 


1joan. v1, 52. * Psal. cxx, 7. 


nisi JEgyptum, id est hanc submersam vitam 
deserat, et non Rubrum illud, sed nigrum hoc et 
obscurum vite mare transeat; si autem 
beraverit nos, ut inquit Dominus ?, veritas, in malo 
servitutis. permanebimus , quomodo potest, qui 
falsum quaerit, quive in hujus vite. erroribus est, 
in veritate versari ? Quove pacto quis hoc jugum 
servitutis dejecerit, qui vitam suam, quasi ser- 
vam, in nature necessitales conjicit? Sed. notior 
quidem nobis proposito aliquo. exemplo erit. de 
his plane oratio. Quemadmodum amnis aliquis , 
qui sua. natura. satis profluens, incitatis aqua- 
rum profluxionibus rapidior fertur , lignaque et 
lapides, et omnia, que sibi obviam fiunt, in al- 
veum rapit, calamitatem hie et periculum iis im- 
portat, qui prope incolunt, illis vero. frustra de- 
fluit, qui longe remoti eum vitant : ita, qui sibi 
hujus vite perturbationem peperit, eam solus 
sustinet, Οἱ solus cos sua. sponte recipit affectus, 
in quos natura, qwe suo quodam cursu fertur, 
cum his vit: malis circumfluat, illos. impellit , 
qui ejus cursum tenent. Sed si quis, ut est in sacris 
Litteris , torrentem hune, intolerabilemque aquam 
relinquit, hic plane liber erit, ut in Psalmo se- 
quitur δ, a eaptione dentium hujus vite, ac. veluti 
passer e laqueis alis virtutis evolabit. Quoniam igi- 
tür, ut illo ipso torrentis exemplo patet, variis per- 
tarbationibus inzquabiiibusque rerum varietatibus 
referta mortalium vita, ad naturze declinationem et- 
fusa semper fertur; ne quidquam consistit. rerum 
quie in ea ambiantur, neque exspectat, dum ii, qui 
cupiditate aliqua. tenentur, satietate expleantur, 
cumque omnia, quie impetu quodam feruntur prope 
simul accesserint, et quie attingunt, cursum con- 
fecerint, quodque semper praesens adest, fluxu 
quodam clandestino ex oculis ereptum, cum sen- 
sum nostrum celeri transitu. effugiat : propterea 
utile sane esset extra hunc vite fluctum longe se 
tenere, uL ne rebus his caducis nos impediti ea quae 
sempiterna sunt. omnino despiciamus. Quo enim 
modo potest his vit:e rebus addictus assidue id hà- 
bere, quod in rebus, quie maxime expeluntur, op- 
tabile est ut perpetuo. maneat? Quod adulte :zta- 


nisi Ji- 


D tis robur, quie virium aut formie integritas, qui 


opes, qu: gloria, quie potentia? nonne omnia hzc 
vel exiguo tempore cum floruerint, rursus dif- 
fluunt, atque in contrariam nominis appellationem 
defluxa coneiderunt? Quis omni tempore in adole- 
scentia ? Cui perpetuo suppeditarunt vires? Annon 
pulchritudinis florem citius vel illis ipsis floribus, 
qui se primo ostendunt, interiturum natura efficit? 
Quie sane tempore suo natura consevil, cum hievi 
tempore floruerint, rursus surgunt, rursus diffluunt, 
rursus frondescunt, atque hanc quidem pulchritw- 
dinis speciem adulta in :etate natura ostendit, 
Quam vero hominum pulchritudinem in adolescen» 


341 
tia, quasi primo vere, plane demonstravit, 
«lutis postea hieme exstinxit; eodemque modo 
reliqua omnia, qux ad quoddam tempus carnis 
, Sensum deceperunt, posteaquam cursum ea perfece- 
runt, oblivione simul oceultata sunt. Quoniam igitur 
ejusmodi commutationes, quie quadam natur: ue- 
cessitate eveniunt, dolore illum aflieiunt qui in affe- 
clione versatur, una certe est horum malorum de- 
clinatio, ut ne ullis rebus, qu: animum concitent, 
sese adjungat, sed, quantum fieri potest, se ab omni 
vite consuetudine avocet, qu:e ad vitiosam  disci- 
plinam, earnique deditam adducat, vel potius ab 
ea convepnienlia, conjunclioneque natur se remo- 
veat, qua suo quisque eorpori astrictus tenetur, 
ut ne vila, quz e carne est, sit. carnis obnoxia 
calamitatibus : hoc aulem est, 
illarum. potestatum, 
est ipsis propositum munus, 


5. GREGORII NYSSENI 


sene- A φύσεως ἀνάγχην συμθαίνουσαι, λυποῦσι 


248 
πάντως τὸν 
ἐν προσπαθείᾳ γενόμενον, μία τῶν τοιούτων χαχῶν 
ἔστιν ἀποφυγὴ, τὸ μηδενὶ τῶν μεταδαλλομένων τῇ 
Ψυχῇ προστεθῆναι, ἀλλ᾽ ὡς ἔστι δυνατὸν, χωρισθῆναι 
τῆς πρὸς πάντα τὸν βίον τὸν ἐμπαθῆ τε xal σάρχινον 
ὁμιλίας " μᾶλλον δὲ χαὶ τῆς πρὸς τὸ σῶμα τὸ ἑαυτοῦ 
συμπαθείας ἔξω γενέσθαι, ὡς ἂν μὴ χατὰ σάρχα 
βιοὺς, ὑπεύθυνος γένηται ταῖς Ex τῆς σαρχὸς συμ- 
φοραῖς " τοῦτο δέ ἐστι τὸ μόνη τῇ Ψυχῇ ζῇν, καὶ 
μιμεῖσθαι χατὰ τὸ δυνατὸν τὴν τῶν ἀσωμάτων 
δυνάμεων πολιτείαν " ἐν fj οὔτε γαμοῦσιν οὔτε γαμί- 
σχοντα! " ἀλλ᾽ ἔργον αὐτοῖς χαὶ χατόρηωμα τὸ θεω- 
ρεῖν τὸν Πατέρα τῆς ἀφθαρσίας ἐστὶ, χαὶ πρὸς τὸ 
ἀρχέτυπον χάλλος τὴν ἰδίαν χκαλλωπίζειν μορφὴν διὰ 
τῆς ἐνδεχομένης μιμήσεως. 


soli animx vivere, ut quis, quantum in se est, institutum imitetur 
quie corporis expertes sunt : ille enim neque nubunt, neque nubuntur; sed hoc 
studium, atque perfectum officium, ut incorrupt: integritatis patrem 


contemplentur, atque, quantum imitatione assequi possunt, ad ipsius pulchritudinis exemplar contuendo, 


suam ipsi ornent formam. 
CAPUT V. 


Animi integritatem, ejusque ab. omnibus affectibus 
vacuitalem, corporis munditiis anteire oportet. 


Hujus igitur mentis, summ:zeque cupiditatis adju- 
torium, ut in divinis Litteris appellari solet, homini 
virginitatem tributam esse diximus: ut enim reli- 
quorum studiorum artes quidam ad illorum qui 
earum studio tenentur, perfectam disciplinam in- 
ventz sunt: sic virginitatis studium mihi ars qu:e- 
dam et faeullas divinioris vite videtur esse, quze 
doceat, quemadmodum ii, qui his corporis vincu- 
lis astricti tenentur, earum rerum, qui corpore 
carent, naturie similes efficiantur, Vit:e enim hujus 
omne studium, atque institutum illud est, ut ne vo- 
luptatum impetu animi deprimatur altitudo, neve 
nos , qui celestia contemplari , quive divina 
animo contueri debemus, ad corporis aifectiones 
delapsi cadamus. Quo enim modo animus noster, 
qui inferiori huie carnis voluptati mancipatus est, 
atque in humanorum affectuum appetitionem totus 
incumbit, potest cognatum illud lumen, quodque 
mente ipsa cernitur, vacuo et libero sensu aspi- 
cere, cum is prava quadam atque inerudita antici- 
patione ad humiles has res, et lutulentas aciem in- 
tendat? Nam ut porcorum oculi natura in terram 
conversi, mirificarum rerum celestium aspectum 
non habent, sic animus corporis luxu perditus, 
cum ad humilia, et ad ea qua sunt pecudum in- 
clinatus sit, non celum amplius, neque reliqua- 
rum rerum convenientiam, et decorem cernere po- 
lerit, Quare at ad voluptatem divinam illam quidem, 
et beatam animus noster quietus, ac liber maxime 
respiciat, ad nullas omnino res caducas, et ter- 
renas se ipse convertet, neque earum voluptatum 
particeps fiet, quie ad communis vit:e indulgentiam 
tomparaLe sunt, sed omnem potius amoris vim a 
rebus corporeis ad eam traducet pulchritudinis 
contemplationem ; 
mente cernitur : 


qni et eorporis expers est, et 
atque ad hane quide animi alfe- 


B 


C 


KEQPAA. Κ΄, 


Ὅτι προηγεῖσθαι χρὴ τὴν τῆς φυχῆς ἀπάθειανγ' 
τὴς ἐν (Gon καθαρότητος. 


Ταύτης οὖν τῆς διανοίας χαὶ τῆς ὑψηλῆς ἐπιθυμίας 
συνεργὸν, χαθὼς τῇ I "gag fj &oxst , xai βοηθὸν τῷ ἀν- 
θρώπῳ τὴν παρθενίαν εἶναί φαμεν. Kat ὥσπερ τῶν 
λοιπῶν ἐπιτηδευμάτων τέχνα! τινὲς πρὸς τὴν ἑχάστου 
τῶν σπουδαζομένων " ἐπεργασίαν ἐπενοήθησαν * οὕτω 
μον δοχεῖ καὶ τὸ τ ἧς παρθενίας ἐπιτήδευμα τέχνη τις 
εἶναι χαὶ δύναμις τῆς θειοτέρας ζωῆς, πρὸς τὴν ἀσώ- 
ματον φύσιν τοὺς ἐν σαρχὶ ζῶντας ὁμοιοῦσθαι: παρα- 
σχευάζουσα. Πᾶσα γάρ ἐστι σπουδὴ τοῦ τοιούτου βίου, 
ὅπως μὴ τὸ ὑψηλὸν τῆς Ψυχῆς διὰ τῆς ἐπαναστάσεως 
τῶν ἡδονῶν ταπεινωθῇ, χαὶ ἀντὶ τοῦ μετεωροπορεῖν, 
χαὶ εἰς τὰ ἄνω βλέπειν τὴν διάνοιαν ἡμῶν, πρὸς τὰ 
σαρχὸς χαὶ αἵματος χατενεχθεῖσαν πάθη πεσεῖν. Πῶς 
γὰρ ἕτι δύναται πρὸς τὸ συγγενές τε xaX νοητὸν 
φῶς ἐλευθέρῳ ἀναθλέπειν τῷ ὄμματι ἣ πρεσηλωθεῖσα 
χάτω τῇ ἡδονῇ τῆς σαρχὸς, xai τὴν ἐπιθυμίαν πρὸς 
τὰ ἀνθρώπινα πάθη ἀπασχολήσασα, ὅταν πρὸς τὰ 
ὑλώδη σχῇ τὴν ῥοπὴν Ex μοχθηρᾶς τινος χαὶ ἀπαι- 


δεύτου EORR ; Καθάπερ γὰρ ol τῶν συῶν 
ὀφθαλμοὶ εἰς τὸ χάτω παρὰ τῆς φύσεως ἐστραμμένοι 


τῶν ὐρλήναν θαυμάτων ἀπείρως ἔχουσιν, οὕτως ἡ 
τῷ σώματι συγχατασπασθεῖσα ψυχὴ οὐχέτι πρὸς 
τὸν οὐρανὸν χαὶ τὰ ἄνω χάλλη βλέπειν δυνήσεται, 
πρὸς τὸ ταπεινὸν xol χτηνῶδες τῆς φύσεως ἐπιχύ- 
πτουσα. Ὥς ἂν οὖν μάλιστα ἡμῖν ἐλευθέρα xo 
ἄνετος Tj ψυχὴ πρὸς τὴν θείαν τε xaX μαχαρίαν ἧδο- 
vn» ἀναθλέποι, πρὸς οὐδὲν τῶν γηΐνων ἑαυτὴν ἐπι- 
στρέψῃ, οὐδὲ τῶν νενομισμένων χατὰ τὴν τοῦ χοινοῦ 
βίου συγχώρησιν ἡδονῶν μεταλήψεται, ἀλλὰ μετα- 
θήσε: τὴν ἐρωτιχὴν δύναμιν ἀπὸ τῶν σωματιχῶν 
πὶ τὴν vont τε xal ἄῦϊλον τοῦ χαλοῦ θεωρίαν, 
πρὸς τὴν τοιαύτην τῆς ψυχῆς διάθεσιν ἡ παρθενία 
τοῦ σύματος ἡμῖν ἐπενοήθη - ὡς ἂν μάλιστα λήθην 
x1 τῇ ψυχῇ 
τῆς φύσεως χινημάτων, μηδεμίαν ἀνάγκην ἐπάγουσα 


ἀμνηστίαν ἐμποιήσειςε τῶν ἐμπαθῶν 


Ἀπ 
ποῦ 
D 


τὰ ταπεινὰ τῆς σαρχὸς ὀφλήματα καταγίνεσθαν. 


51: 
᾿ἘΒλευθερωθεῖσα γὰρ ἄπαξ 
οὐχέτι χινδυνεύει μὴ τῷ χστ᾽ ὀλίγον προσεθισμῷ 


περὶ τὰ δοχοῦντα νόμῳ συγχεχωρῆ- 
χαὶ 


χα- 


“οὐ φύσεως 


σθα!, ἐν ἀποστροφῇ xai ἀγνοίᾳ τῆς θΞξίας 


ἀχηράτου γένηται ἡδονῆς, ἣν μόνη ἡ χαρδίας 
ὑαρότης, τοῦ ἐν ἡμῖν ἡγεμονιχοῦ, θηρεύειν πέφυ- 
xv. 

si videntur, veram 
pira ejus, qui nos regit, animi 

ΚΕΦΑΛ. G'. 
“Ὅτι HAlac xal ᾿Ιωάννης τῆς ἀχριδείας cov βίου 
τούτου ἐπεμειϊήθησαν. 

Διὰ τοῦτό quot δοχεῖ xal ὁ μέγας ἐν προφήταις 
Ἠλίας, χαὶ ὁ ἐν πνεύματι xal δυνάμει ᾿Ηλίου μετ 
ἐχεῖνον ἐπιδημήσας τῷ βίῳ, οὗ μείξων οὐδεὶς ἐν γεν- 

Q τι xal ἕτερον ἡ χατ᾽ αὐτοὺς 
ἱστορία παραδηλοῖ δι᾿ αἰνίγματος, τοῦτο μάλιστα τῷ 
ἰδίῳ δογματίζειν Bip, τὸ χωρισθῆνα: τῆς τοῦ ἀνθρω- 
πίνου βίου ἀχολουθίας τὸν 


νητοῖς γυναιχῶν. Εἴπε 


τῇ θεωρίᾳ τῶν ἀοράτων 
σχολάζοντα - ὡς ἂν μὴ ταῖς τοιαύταις ἀπάταις ταῖς 
διὰ τῶν αἰσθήσεων γινομέναις προσεθισθεὶς, σύγχυ- 
cly τινα χαὶ πλάνην πάθοι περὶ τὴν τοῦ ὄντω: ἀγαθοῦ 


χρίσιν. ᾿Αμφότεροι γὰρ εὐθὺς £x νέων ἀπεξενώθηςαν 
ἧς ἀνθρωπίνης ζωῆς, xai οἷον ἔξω τῆς φύσεως ἑαυ- 
τοὺς ἔστησαν τῇ περὶ τὴν βρῶσιν χαὶ πόσιν ὑπεροψίᾳ 


τῆς συνήθους χαὶ νενομισμένης τροφῆς, χαὶ τῇ χατὰ 


ΤῊΝ Ξ SN REGEM NU oil 
τὴν ἔρημον διαγωγῇ, ὡς xaY τὴν ἀχοὴν ἀπεριήχητον, 
τὴν ὄψιν, χαὶ τὴν 


χαὶ ἀπλάνητον αὐτοῖς φυλαχθῆναι 


γεῦσιν ἁπλῆν τε χαὶ ἀπραγμάτευτον διαμεῖναι, &x 
τοῦ προστυχόντος ἑχατέροις πληρουμένης τῆς χρείας. 


Ἐντεῦθεν εἰς πολλὴν εὐδίαν καὶ γαλήνην ἀπὸ τῶν 


ἔξωθεν θορύδων χατέστησαν, xat διὰ τοῦτο εἰς το- 


σοῦτον μέγεθος 
ὅσον περὶ ἑχατέρο 
μὲν γὰρ χαθά 


τῶν θείων χαρ'σμάτων ἐπήρθησαν, 


οὐ τούτων μνημονεύει ὁλόγος. Ἠλίας 
περ ταμίας τις τῶν τοῦ Θεοῦ δωρεῶν 
χαταστὰς, τὰς ἐχ τοῦ οὐρανοῦ χρείας xac' ἐξουσίαν 
"xaX ἀποχλείειν τοῖς dL ἀνιέναι 
μετανοοῦσι χύριος Tv. τὸν ὃ ὃὲ Ἰωάννην τοιοῦτον μέν- 
το! θαυματοποιῆσα! οὐδέν φησιν ἡ θεία 


c 
T 


μαρτάνουσι, xal à τοῖς 
Y : 
Iozopía 


ρ'σσότερον δὲ ἣ χατὰ πάντα προφήτην τὸ ἐν αὐτῷ 
οι 
f 


χάρισμα παρὰ τοῦ τὰ χρυπτὰ βλέποντος μεμαρτύ- 
ρητα!" τάχα ὅτι χαθαράν τε χαὶ ἀμιγῆ πάσης ὑλιχῆς 


προσπαθείας τὴν ἑαυτῶν ἐπιθυμίαν ἀπ᾽ ἀρχῆς εἰς 
τέλος τῷ Κυρίῳ ἀνέθηχαν, οὔτε εἰς τέχνων στοργὴν, 
οὔτε εἰς γυναιχὸς φροντίδα, οὔτε εἰς ἄλλο τι τῶν ἀν- 
θρωπίνων ἀσχολήσαντες " οἵ γε μηδὲ τῆς καθ᾽ ἡμέραν 
ἀναγχαίας τροφῆς πρέπειν ἑαυτοῖς ὑπολαθόντες τὴν 
VY Ur i 
μέριμναν, τῆς τε τῶν ἐνδυμάτων σεμνότητος χρείτ- 
, ἐχ τῶν ἐπιτυχόντων ἑαυτοῖς τὰς 
5 ὁ μὲν δέρμασιν αἰγείοις, ὁ δὲ 
σχεπαζόμενος " οὐχ ἂν εἰς ἐχεῖνο τὸ 
μέγεθος, ὡς ΣΝ φθάσαντες, εἰ ταῖς τοῦ σώματος 
ἡδυπαθείαις ὑπὸ τοῦ γάμου χατεμαλάχθησαν. Ταῦτα 
ὃὲ οὐχ ἁπλῶς, ἀλλὰ, καθώς φησιν ὁ ᾿Απόστολος, εἰς 


νουθεσίαν ἡμῶν ἀναγέγραπται, ἵνα πρὸς τὸν ἐχείνων 


χαμήλου T. 


βίον xai τὸν ἑαυτῶν χατευθύνωμεν. Τί οὖν ix τού- 
των μανθάνομεν ; Τὸ χαθ᾽ ὁμοιότητα τῶν ἁγίων ἀν- 


δρῶν, μηδενὶ τῶν βιωτ 


χῶν πραγμάτων προσασχο- 
λεῖν τὴν διάνοιαν τὸν ἐπιθυμοῦντα τί 


Ὁ Θεῷ συναφθῇ- 


DE VIRGINITATE. 


illam atque immortalem voluptatem. aversetur 
integritate adhibita, 


b 
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τῶν τοιούτων χρεῶν, A Clionem, studivmque est corporis inventa virgini- 


tas, ut, cum affectionum, quie a natura tribute. vi- 
dentur, oblivionem animo maxime attulerit, nullam 
inducat necessitatem sordidis carnis debitis va- 
candi. Nam ubi semel hisce liberata est debitis, 
non jam amplius periculum est, ne assuetudine 
tandem rerum, quie naturz? quadam lege permis- 
atque fugiat, quam cor. solum, 

capere solet. 

CAPUT VI. 
Elias et Joannes |; diligentem. harum. curam. adhi- 
buerunt. 

Ob eam causam magnus in prophetis mihi vide- 
tur Elias, et is qui postea in spirilu. et virtute 
Ele in vitam venit, quo sane in naiis mulierum 
wemo major exortus est. Qux porro de his ipsis 
narratur historia, etsi. quid aliud obscure, illud 
iamen maxime indicat, quod vite rationem docet, 
ut, qui scilicet contemplandis rebus, quie minime 
sub aspectum cadunt, se dedit, hie ab humans 
vit:e consuetudine alienus fiat, ne hujusmodi fraudi- 
bus, qu: sensibus eoncipiuntur, addictus, pertur- 
batione atque mentis errore in illius judicio aflicia- 
tur, quod re vera bonum est. Hi ambo ab adole- , 
Scentia sese statim ab humana viti? societate re- 
moverunt: cum enim potionis, atque cibi, qui 
ceeteris ad vitzesustentationem est datus, despicien- 
tia, Lum vita, quam ín solitudine egerunt, se quasi 
ἃ natur: alienarunt instituto, uL et aures ἃ stre- 
pitu et oculos. ab luerentur, et gustatu 
simpliei essent , et ad nullam rem parato, nimirum 
cuxn necessitatem victus ex 
utrique obviam fierent, 


errore 


quibusvis rebus, quie 
sane explerent. Quam— 
ebrem ab externis perturbationibus remoti, in sum- 
ma vitze tranquillitate atque otio sese constituerunt 
indeque ad tantam divinorum munerum altitudinem 
elati sunt, quantam h:e de utroque coiz:smemorat 
oratio. Elias enim quasi Dei munerum quiestor 
aliquis, cum. ex potestate quadam celi. admini- 
strationem haberet, illius et peecatoribus obstruer- 
di, et iis, qui penitentiam agendo resipiscerent, 
aperiendi potestatem habuit. Joannem vero tale 
aliquid. miraculum fecisse, nihil divinis est Lit- 
leris proditum: at is, qui res occultas perspicit, 
testatum reliquit, majus illi munus esse tributum, 
quam exteris omnibus prophetis. Hzc fortasse his 
duobus contigerunt, quoniam puram, omnisque 
materialis expertem affectionis suam. in Deo. cupi- 
ditatem posuerunt, neque liberorum amoribus, 
neque conjugun curis, neque c:eteris ullis rebus 
humanis intenti, ne quotidiani quidem, ae neces- 
sarii victus curam ad se pertinere censuerunt: 
vestiumque luxu abjeeto, ex lis que. offerebantur, 
facilesibi necessaria parabant: unus enim. quidem 
caprinis pellibus, alter pilis cameli amictus erat: 
neque profecto, ut arbitror, ad eam magnitudinem 
pervenissent, si nupti: eos. corporis oblectamentis 
delinitos mollivissent. ΠΟ porro non sine causa, 


scl, ut est. apud Apostolum, ad nostram sane 
) ι E 
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doctrinam scripta sunt, nempe ut ad illorum vilae A ναι οὐδὲ γάρ ἐστι δυνατὸν τὸν εἰς 


institutam nos item vitam nostram dirigamus. 
Ergo quid ex his documenti percipimus? Id. sane, 
ut, proposito sanctorum virorum exemplo, 
| adjieiat is qui se cum  Peo junctum esse studet 


iis rebus qu» ad hane vitam pertinent, 
fieri enim non potest, ut 
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το 


πολλὰ τῇ διανοίᾳ 
διαχεόμενον, πρὸς Θεοῦ χατανόησιν xal ἐπιθυμίαν 
εὐθυπορῆσαι. E 
animum ne 


cujus animus. multarum 


rerum curis distrahitur, is in Dei contemplationem, cupiditatemque plane totus incumbat.« 


CAPUT VII. 
Qui mullis rerum. curis distinetur, fieri non potest 
ut hic animo sit per[ecto. 

Mihi sane videtur, quod de his przceptum est, 
exemplo illustrius fieri posse. Ponamus igilur 
aquam, quz a fonte aliquo manat, in diversas fluxio- 
nes, ac rivos, ut fit, dispergi atque dissipari. Quan- 
diu certe ita fertur, ad nullas eas res, qua agri- 
culturz expediant, erit accommodata; cum illius 
aque in multas partes dissipatio exiguum id elffi- 
ciat, quod in singulis partibus tenue est, vixque 
pro tenuitate movetur: sin autem quis omnes ejus 
dispersos rivos colligat, quodve passim dissipatum 
est, in unum alveum concludat, ad multas vit:e 
commoditates, et eas quidem necessarias uberiore 
uteretur aqua, qux? in unum sit locum derivata. 
]3 hominum mens, si. passim. diffunditur, eoque 
potissimum, quo sensuum illecebris rapitur, per- 
petuo diffluit ae dissipatur, nullam plane mihi 
magnam vim habere videtur ad eum cursum, qui 
ad verum bonum pertinet; sed si undique sese 
collegerit, atque in. se receperit, totaque ad eam, 
qui sibi propria est, ac naturalis muneris fun- 
ctionem impellatur, nihil quidem impedimento erit 
quominus ad superiora feratur, alque rerum, 
qua vere sunt, veritatem attingat. Ut enim. magna 
aqua vis aqua ductibus obteeta et conclusa, szepe, 
cum vis illa erumpat, in sublime fertur, quo- 
niam non habet qua diffundatur, idque cum 
motus ejus naturalis ille sit, ut deorsum feratur: 
sic lumana mens quasi angusto quodam aqu:e du- 
ctu, cum undique continentia ipsa comprimatur, 
neque:habeat unde erumpat, agitatione ipsa natu- 
rali ad rerum calestium quodam modo excitabitur 
appetitionem. Nam neque animus, qui perenni agi- 
tatione movetur, consistere potest, eum ab eo, qui 
illum effecit, hujusmodi motus naturam sortitus 
sit : neque, si prohibetur, quominus ad res inanes 
eo motu utatur, dubium est, quin cum undique a 
rebus absurdis repellatur, ad veritatem 
omnino contendat : in multis enim itineribus via- 
tores maxime videmus recta via non aberrare, cum 
reliquorum itinerum errore ante instructi omnino 
caveant, ne aberrent, veluti is, qui in itinere fa- 
ciendo cum se ab incertis, transversisque semitis 
abduxerit, magis in recta se via conservabit: ita 
animus noster a rebus inanibus aversus, in rebus 
quie sunt, veritatem plane agnoscet. Itaque de sum- 


recta 


mis illis prophetis commemoratio nos ad hoc erudire videtur, nt. iis 


tuntur, ne implicemur: 


sunt, atque. principium. 


€ 


in quarum rerum numero sunt nupti:, quie studiorum 


KEPAA. Z. 


Ὅτι τὸν εἰς zoAAà μεριζόμενον ceAevoü var τὴν 
ψυχὴν ἀδύνατον. 


Aoxci δέ μοι δι' ὑποδείγματος ἐναργέστερον ἂν 
παραστῆσαι τὸ περὶ τούτων δόγμα. Ὑ ποθώμεθα γάρ 


τι ὕδωρ ἐκ πηγῆς προχεόμενον, εἰς διαφόρους ἀποῤ- 


ῥοὰς χατὰ τὸ συμύὰν διασχί Οὐχοῦν ἕως ἂν 


Mc - 


οὕτω φέρηται, εἰς οὐδὲν τῶν 


f ν γεωργίαν ypn- 
σίμων ἐπιτήδειον ἔσται, τῆς εἰς πολλὰ διαχύσεως ὁλί- 
1 τὸ ἐν ἑχάστῳ, xal ἀδρανὲ 

ἁτονία- ποιούσης" εἰ δέ c 
ἀποῤῥοὰς συναγάγοι, χαὶ εἰς ἕν De E noy 
τέως ἐσχεδασμένον ἁθροίσειεν, εἰς πολλὰ ἂν τῶν βιω- 
φελῶν xaX χρησίμων ἀθρόῳ χαὶ συντεταγμένῳ τῷ 
ὕδατι χρήσαιτο, Οὕτω μοι δοχεῖ χαὶ ὁ νοῦς ὁ ἀνθρώ- 
woe, εἰ μὲν πανταχοῦ διαχέοιτο, πρὸς τὸ ἀρέσχον 
£i τοῖς αἰσθητηρίοις ῥέων χαὶ σχεδαννύμενος, [κἡ- 
pu αν ἀξιόλογον δύναμιν ἴσχειν πρὸς τὴν ἐπὶ τὸ ὄν- 
ὡς ἀγαθὸν πορείαν “ εἰ δὲ πανταχόθεν ἀναχληθεὶς, 
αὶ περὶ ἑαυτὸν ἀθροισθεὶς, συνηγμένος χαὶ ἀδιάχυτος 


ma 


8 


πρὸς τὴν οἰκείαν ἑαυτῷ xaX xavà φύσιν ἐνέργειαν xt- 
νοῖτο, οὐδὲν τὸ χωλύον αὐτὸν ἔσται πρὸς τὰ ἄνω φέρε- 
σθαι, xaX τῆς ἀληθείας τῶν ὄντων ἐφάπτεσθαι. Καθά- 
περ γὰρ τὸ περιεστεγασμένον διὰ σωλῆνος ὕδωρ ὅρ- 
θιον πολλάκις ὑπὸ τῆς ἀναθλιδοφτης βίας ἐπὶ τὰ ἄνω 
ἐρεται, οὐχ ἔχον EU διαχυθῇ, χαὶ ταῦτα, χαταφε- 
ροῦς αὐτῷ τῆς χατὰ φύσιν οὔσης χινήσεως " οὕτω χαὶ 


ὁ νοῦς ὁ ἀνθρώπινος, οἷόν τινος σωλῆνος στεγανοῦ 
τῆς ἐγχρατείας αὐτὸν ἁπανταχόθεν περισφιγγούσης, 
ἀναληφθήσεταί πως ὑπὸ τῆς τοῦ. χινεῖσθαι φύσεως 
πρὸς τὴν τῶν ὑψηλοτέρων ἐπιθυμίαν, οὐχ ἔχων ὅπου 
παραῤῥυῇ. Οὔτε γὰρ στῆναί ποτε δυνατόν ἐστι τὴν ἀει- 
χίνητον ὑπὸ τοῦ πεποιηχότος εἰληφότα τὴν φύσιν, xol 
εἰς τὰ μάταια χρῆσθαι τῇ χινήσει χωλυόμενον, ἁμῆ- 
χανον μὴ πρὸς τὴν ἀλήθειαν πάντως εὐθυπορῆσαι, 
τῷ πανταχόθεν ἀπὸ τῶν ἀτόπων ἀπείργεσθαι xol 
γὰρ ἐν ταῖς πολυοδίαις οὕτω μάλιστα τοὺς ὁδοιπόρους 
ὁρῶμεν τῆς εὐθείας οὐχ ἁμαρτάνοντας, ὄταν τὴν ἐν 
ταῖς ἄλλαις ὁδοῖς πλάνην προμαθόντες, 
Ὡς ὁ τῶν πεπλανημένων τρίθων ἐν τῷ 66s 


λίνωσιν. 
ξιν ἀνα- 
χωρήσας, ἐπὶ τῆς εὐθείας μᾶλλον ἑαυτὸν φυλάξει " 
ἡμῶν ἡ διάνοια τῇ ἀποστροφῇ τῶν ματαίων 
τὴν ἐν τοῖς οὖσιν ἁλήθειαν ἐπιγνώσεται. 


οὕτως 
"Eotzzv οὖν 
ταῦτα 


παιδεύειν ἡμᾶς τῇ μνήμῃ τῶν μεγάλων προ- 


φητῶν ἐχείνων, τὸ μηδενὶ τῶν ἐν τῷ χόσμῳ σπουδα- 
ζομένων ἐμπλέχεσθαι" ἕν δὲ 
γάμος ἐστίν " μᾶλλον δὲ ἀρχὴ χαὶ 


παίων σπουδῆς. 


ὧν σπουδαζομένων ὁ 
ῥίξα vns τῶν μα- 


in bae vita expe- 
potius 


rebus, qua 
inanium semen 


€——— 


KEQPAA. fi". 
Ὅτι οὐδὲ ὁ γάμος τῶν κατεγγωσμέγων ἐστίν. 


Μηδεὶς 05 διὰ τούτων ἡμᾶς ἀθετεῖν οἰέσθω τὴν οἶχο- 
νομίαν τοῦ γάμου" οὐ γὰρ ἀγνοοῦμεν ὅτι χαὶ οὗτος 
τῆς τοῦ Θεοῦ εὐλογίας οὐχ ἠλλοτρίωτα!:" ἀλλ᾽ ἐπ 
πούτου μὲν αὐτάρχης συνήγορος χαὶ ἡ χοινὴ τῶν ἀν- 
θρώπων φύσις ἐστὶν, αὐτόματον τὴν πρὸς τὰ τοιαῦτα 


^ 
τε ΟἿ 
D 


ῥοπὴν ἐντιθεῖσα πᾶσι volg διὰ γάμου προϊοῦσιν εἰς 
γέννησιν *. ἀντιθαίνε: δὲ πως ἡ παρθενία τῇ φύσει" 
περιττὸν Qv εἴη περὶ γάμου προτροπὴν xa mapai- 
νεσιν φιλοπόνως συγγράφειν, τὴν δυσανταγώνιστον 
προθαλλομένους συνήγορον τὴν ἡδονὴν, πλὴν 
εἰ μὴ τάχα διὰ τοὺς τὰ δόγματα τῆς ᾿Εχχλησίας 
παραχαράπσοντας τῶν τοιούτων χρεία λόγων ἂν εἴη " 
οὗ: χεχαυτηριασμένους τὴν ἰδίαν συνείδησιν ὁ ᾿Από- 
στολος ὀνομάζει * χαὶ χαλῶς ὀνομάζει" ὅτι χαταλιπὸν- 
τες τὴν ὁδηγίαν τοῦ ἁγίου Πνεύματος, διὰ τῆς τῶν 
δαιμόνων διδασχαλίας οὐλάς 


αὐτοῦ 


τινας xal ἐχχαύματα ταῖς 
χαρδίαις αὐτῶν ἐγχαράσσουσι, τὰ τοῦ Θεοῦ χτίσματα 
βδελυσσόμενο! ὡς μιάσματα, χαὶ εἰς χαχὸν φέροντα, 
καὶ xaxov αἴτια, 
᾿Αλλὸ 


xai τὰ τοιαῦτα. προσαγορεύοντες. 
τί μοι τοὺς ἔξω χρίνειν, φησὶν ὁ ᾿Απόστολος ; 
ἔξω γάρ εἰσιν ὡς ἀληθῶς 


ἐχεῖνοι τῆς τοῦ λόγου τῶν 
piov αὐλῆς, οὐχ ἐν τῇ c» 


ἐπῃ τοῦ Θεοῦ, ἀλλ᾽ ἐν 
τῇ μάνδρᾳ τοῦ Πονηροῦ αὐλιζόμενο: * οἱ ἐζωγρημένοι 


μυστη 


εἰς τὸ ἐχείνου θέλημα, χατὰ τὴν τοῦ ᾿Αποστόλου φω- 
νὴν, xa διὰ τοῦτο μὴ συνιέντες, ὅτι πάσης ἀρετῆς Ev 
μεσότητι θεωρουμένης, fj ἐπὶ τὰ παραχείμενα παρα- 
τροπὴ χαχία ἐστίν " ὑφέσεως γὰρ xa ἐπιτάσεως παν- 
παχοῦ τις τὸ μέσον ἐπιλαθὼν, τὴν ἀρετὴν Ex τῆς χα- 
χίας διέχρινε. Σαφέστερος δ᾽ ἂν ἡμῖν ὁ λόγος γένοιτ 
ἐπ᾽ αὐτῶν τῶν πραγμάτων δειχνύμενος - Asa χαὶ 


θράσος δύο χακίαι χατὰ τὸ ἐναντίον pei. ἢ μὲν 
χατὰ ἔλλειψιν, ἢ δὲ χατὰ πλεονασμὸν πεποιθήσεως, 


ὑέσην περιέχουσιν αὑτῶν τὴν ἀνδρ pt 


ρ "πάλιν ὁ εὐ- 
oia ΠΕΡ ἄθεος, οὔτε δεισιδαίμων ἐστίν * ἴσον γὰρ 
οἷν τὸ ἀσέδημα, χαὶ τὸ μηδένα Θεὸν, xai τὸ 


οἴεσθαι. Βούλε: xol δι᾽ ἑτέρων ἐπιγνῶ- 


Ὁ φυγὼν τὸ φειδωλὸς εἶναι χαὶ ἄσω- 


μα; 

τος; ἐν Mn, ἐναντίων παθῶν ἀναχωρήῆσε! τὴν EXsu- 
ϑερίσυπεῖ ᾧ ἤθει χατώρθωσε * τοιοῦτον γάρ τι 1j ἐλευ- 
θερία ἐστὶν, τὸ μήτε πρὸς τὰς ΞΡ ἔτρους xal ἀνωφε- 


pia. ἐστ 

λεῖς δαπάνας εἰχῇ διαχεῖσθαι, μήτε πρὸς τὰ ἀναγχαῖα 
μιχρολόγως ἔχειν. Οὕτω xaX ἐπὶ τῶν λοιπῶν πάντων, 
ἵνα μὴ τοῖς χαθέχαστον ἐπεξίωμεν, τὴν μεσότητα 
τῶν ἐναντίων ἀρετὴν ὁ λόγος ἐγνώρισεν. Οὐχοῦν χαὶ 
ἡ σωφροσύνη μεσότης ἐστὶν, xol φανερὰς ἔχει τὰς 
ἐφ᾽ ἑχάτερα πρὸς χαχίαν παρατροπάς. Ὁ μὲν γὰρ 
ελλεῖς των χατὰ τὸν τῆς ψυχῆς τόνον, xal διὰ τοῦτο 
εὐχαταγώνιστος τῷ τῆς ἡδονῆς πάθει γινόμενος, χαὶ 
μηδὲ προσεγγίσας τῇ ὁδῷ τοῦ xav! ἀρετὴν βίου καὶ 
σώφρονος, εἰς πάθη τῆς ἀτιμίας χατώλισθεν - ὁ δὲ 
παρελθὼν τῆς σωφροσύνης τὸ βάσιμον, χαὶ ὑπερπεσὼν 
τοῦ μέσου τῆς ἀρετῆς, οἷον χρημνῷ τιν: τῇ διδασχαλί 

τῶν δαιμόνων ἐγχατηνέχθη, χαυτηριάζων, χαθώς φη- 
σιν ὁ ᾿Απόστολος, τὴν ἰδίαν συνείδησιν. Ἔν ᾧ γὰρ 


p Timoll. iv, 2. 191. Cor. v, 12. 


DE VIRCINITATE, 


CAPUT VII. 
Nec metrinonium esse in. rebus damnatis. 
Nemo vero ex iis, que. diximus, in. opinionem 
veniat, nos matrimonii 
non enim ignoramus, 


improbare institutionem : 
neque illud a. benedictiore 
Dei fuisse alienum. Sed quoniam hoc ipsum satis 
accurate. defendit communis 
qui sua sponte 
qui matrimonii via quasita ad liberorum procrea- 


lominum natura, 


ad hujusmodi res vim inseril. iis 


naturi enim quodam modo rce- 
ad- 


tionem accedunt: 
sislit virginitas; supervacaneum ulique esset, 
monitiones atque hortationes de matrimonio dili- 
genter conscribere, cum voluptas ipsa ostendat, 
se acerrimum illius. patrocinium suscipere, nisi 
fortasse tamen his sermonibus opus esset propter 
eos, qui Ecclesik precepta atque instituta. cor- 
rumpunt : quos cauleriatlam suam conscientiam 
habentes vocat Apostolus ?, et recte vocat, pro- 
pterea. quod, spiritum. ducem relinquendo, dono 
niorum doctrinis cicatrices quasdam, atque inu- 
stiones cordibus suis imprimunt, res a Deo creatas 
detestautes, quasi impurze illie sint, ad. malumque 
trahant, atque in causa sint, malorum, et h»c at- 
que alia ejusmodi dicentes, At quid ad me extra- 
neos judicare, inquit Apostolus '? ? Extranej enim, 
et alieni re vera sunt illi a. sese domicilioque, in 
quo mysteriorum sermo positus est, qui non in 
Dei presidio, sed in spelunca diaboli ad ejus vo- 
luntatem commorantur, secundum vocem Apostoli : 
proptereaque non intelligunt, cum virtus omnis in 
mediocritate consistat, id, quod in contrarias partes 
convertitur, esse vitium. Qui enim in omnibus re- 
bus et ejus, quod parum, et illius, quod nimiuni 
est, mediocritatem capit, hic vitium a virtule dis- 
tinxit, Quaestio bzee illustrior eril, si rebus ipsis 
demonstretur. Metus et audacia, duo e regione 
posita vitia putantur, hie quidem, quoniani confi- 
denti; modum deserit, illa quia superat, médio- 
critatem continent, que. in fortitudine cernitur. 
lursus, qui pietatem. colit, is neque impius .£st, 
in utroque enim aque inest 
alter quoniam 


neque superstitiosus ; 
impietas : alter, quia Deum negat; 
multos esse opinatur. Visne hoc ipsum ex aliis 
cognoscere? Qui in avaris ac prodigis esse recu- 
sat, contrariis inter se affectibus remotis, libcra- 
litatem habitu quodam recte coluit ; 
ut ne quis in sumptus im- 
utiles temere profuseque 


liberalitas 
enim in co elucet, 
moderatos minimeque 
erogel, neve in rebus necessariis parcus sil ac 
remissus. Atque ita in czeteris omnibus, nesingu!a 
nos persequamur, rerum inter se pugnantium me- 
diocritatem in virtute positam esse ratio definivit : 
itaque temperantia item mediocritas est, atque in 
utraque parte conversiones ad vitium habet per- 
spicuas. Qui enim animi firmitate deseritur, volu- 
piatisque affectu facile vincitur, eamque ob causam 
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ad incorrupte temperalzeque vitze viam prope non A βδελυχτὸν elvat τὸν γάμον ὁρίζετα!, ἑαυτὸν στίζει 


accessit, in ignominiosas hic affectiones delapsus 
incidit; qui vero temperantiz fines transit, et ἃ 
virtu'is mediocritate recedit, hic conscientiam 
suam, inquit Apostolus, cauteriatam habens, in ali- 
quas dxmoniorum doctrine salebras compulsus 


τοῖς τοῦ γάμου ὀνειδισμοῖς- εἰ γὰρ τὸ δένδρον xaxbv, 
χαθώς qnot mou τὸ Εὐαγγέλιον, xoi ὁ χαρπὸς πάν- 
τως τοῦ δένδρου ἄξιος. Εἰ δὴ τοῦ φυτοῦ τοῦ χατὰ τὸν 
γάμον βλάστημα χαὶ χαρπός ἐστιν ὁ ἄνθρωπος, τὰ 
ποῦ γάμου ὀνείδη πάντως τοῦ προφέροντος γίνεται. 


incurrit. Nam quod matrimonium detestabile esse statuit, matrimonium ipsum vituperando, se ipse 
conscindit: si enim arbor mala, ut est quodam loco in Evangelio “ἢ, fructus ejus item est arbore plane 


dignus, matrimonii quasi alicujus. plante germen est, atque fructus homo. Quae igitur ipse in ma- 
irimonium convicia conjicit, in eum illa ipsa recidunt. 


At illi quidem, qui conscientiam notis inustam 
habent, atque ex sententi::. absurditate sunt ci- 
catrice quadam | affecti, ejusmodi rebus eonvin- 
cuntur. Nos vero de matrimonio ita sentimus, 
Oporlere nos rerum divinarum studium. curam- 
que huie matrimonii officio anteferre, neque tamen 
eum despicere, qui temperate illo, ae moderate 
uti potest : qualis patriarcha Isaae fuit, qui non 
florescente :tate, ut affectioni conjugium serviret, 
sed exhausta jam adolescentia, ob Dei in semine 
benedictionem, Rebeccam in matrimonium duxit : 
cui cum usque ad unum partum operam dedisset, 
rursus in rebus, qux? oculis non cernuntur, totus 
fuit, clausis eorporis sensibus. ld enim significare 
mihi videlur historia, quie gravem illius patriar- 
chx oculorum obtutum commemorat. Atque h:ec 
quidem ita se habeant, quemadmodum iis ita se 
habere videntur, qui ejusmodi res perspicere plane 
sciunt, Nos vero, qu: ad orationis perpetuitatem 


pertinent, persequamur. Quid ergo illud est quod C 


dicitur, si licuerit, neque a divina voluntate disce- 
dat, neque nuptias fugiat? qua porro natur: in- 
stitutionem aspernetur, crimineturve id, cui honos 
attribui solet, nulla est oratio : nam ut in eo, 
quod a nobis expositum est, aqui et fontis exemplo 
pàtet : cum in regionem aliquam agricola canalibus 
aquam derivat, in. medioque cursu contingit, ut 
exiguo rivulo opus sit : tantum ille aquze diffluere 
concedet, quantum usus ille moderate exigere vi- 
detur, rursusque paratus est, ut id cum reliquo 
ilerum aqua cursu commisceatur. Sin autem, aqua 
nihil reservando, aditum illi incaute aperiet, peri- 
culum erit, ne tota aquae vis, rectum éursum re- 
linquendo, paludibus ex transverso omnia occupet. 
Pari ratione, quoniam in vita opus est mutua suc- 
cessione, si quis hoc, quod jam contractum est, 
matrimonio ita utetur, ut rebus spiritalibus pra- 
positis, tenui ad. ejusmodi res ac remissa cupidi- 
tate usus sit propter temporis brevitatem, hic 
temperans est, ex Apostoli precepto, agricola, qui 
seipsum sapientiz preceptis excolit, nec in retri- 
buendis illis frigidis debitis sordide semper, ab- 
jecteque occupatus est, sed ex convenientia qua- 
dam munditiam animi in orationum studio con- 
stituit : timet enim, ne ex hac affectione totus 
efficiatur caro, et sanguis, in. quibus non perma- 
net Spiritus Dei. Qui vero ita infirmus cst, ut 


1! Matth. vr, 18. 


᾿Αλλ᾽ ἐχεῖνοι μὲν στιγματίαι τὴν συνείδησιν xal 
χαταμεμωλωπισμένοι τῇ ἀτοπίᾳ τοῦ δόγματος διὰ 
τῶν τοιούτων ἐλέγχονται. Ἡμεῖς δὲ ταῦτα χαὶ περὶ 
τοῦ γάμου γινώσχομεν, ὡς δεῖ προηγουμένην μὲν 
εἶναι τὴν περὶ τὰ θεῖα σπουδήν ve xa ἐπιμέλειαν, 
τῆς δὲ τοῦ γάμου λειτουργίας μὴ ὑπερορᾷν τὸν σω- 
φρόνως τε χαὶ μεμετρημένως χεχρῆσθαι δυνάμενον " 
οἷος ἣν ὁ πατριάρχης Ἰσαὰχ, ὃς οὐχ.ἐν ἀχμῇ τῆς 
ἡλικίας, ἵνα μὴ πάθους ἔργον ὁ γάμος γένηται, ἀλλ᾽ 
ἤδη τῆς νεότητος ὑπαναλωθείσης αὐτῷ δέχεται τὴν 
τῆς Ῥεδέχχας συνοίχησιν, τῆς διὰ τὴν ἐπὶ τῷ σπέρ- 
μᾶτι τοῦ Θεοῦ εὐλογίαν - καὶ μέχρι μιᾶς ὠδῖνος ὑπ- 
ἡρετήσας τῷ γάμῳ, πάλιν τῶν ἀοράτων ὅλος ἦν, μύ- 
σας τὰ σωματιχὰ αἰσθητήρια * τοῦτο γὰρ Tj ἱστορία 
δοχεῖ σημαίνειν, τὴν βαρύτητα τῶν ὀφθαλμῶν τοῦ 
πατριάρχου διηγουμένη. ᾿Αλλὰ ταῦτα. μὲν ἐχέτω, 
ὅπως ἂν ἔχειν δοχῇ τοῖς τὰ τοιαῦτα χαθορᾷν ἐπιστῆ- 
μοσιν. Ἡμεῖς δὲ πρὸς τὰ συνεχῆ τοῦ λόγου προΐω- 
μεν. Τί οὖν ἣν τὸ λεγόμενον ; Ὅτι ἂν ἐξῇ, μήτε τῆς 
θειοτέρας ἐπιθυμίας ἀφίστασθαι, μήτε ἀποφεύγειν 
τὸν γάμον. Οὐδείς ἐστι λόγος ὃ ἀθετῶν τὴν olxovo- 
μίαν τῆς φύσεως, xal ὡς βδελυχτὸν διαδάλλων τὸ 
τίμιον. Καθάπερ γὰρ ἐπὶ τοῦ προῤῥηθέντος ἡμῖν τοῦ 
χατὰ τὸ ὕδωρ χαὶ τὴν πηγὴν ὑποδείγματος, ὅταν 
ἐπί τι χωρίον διοχετεύων ὁ γεωργὸς τὸ ὕδωρ ἐφέλ- 
χεται, γένηται δέ τις χαὶ διὰ μέσου χρεία βραχείας 
οῤῥοῆς, τοσοῦτον μόνον δώσει παραῤῥυῆναι, ὅσον 
ἐπιζητούσῃ χρείᾳ σύμμετρον γενόμενον, πάλιν 
εὐχόλως συναναμιχθῆναι τῷ ὅλῳ" εἰ δὲ ἀπείρως χαὶ 
εὐταμιεύτως ἀνοίξεις τῷ ὕδατι τὴν ἀπόῤῥοιαν, χιν- 
δυνεύσει τῆς εὐθείας ἀφέμενον ἅπαν ἐχχαραδρωθῇ- 
ναν χατὰ τὸ πλάγιον. τὸν αὐτὸν τρόπον, ἐπειδὴ 
χρεία τῷ βίῳ xa τῆς ἐξ ἀλλήλων διαδοχῆς, εἰ μέν 
τις οὕτω χρήσαιτο τῷ γινομένῳ, ὡς προηγουμένων 
τῶν πνευματιχῶν, φειδωλῇ χαὶ ὑπεσταλμένῃ χεχρῇ- 
σθαι τῇ περὶ τὰ τοιαῦτα ἐπιθυμίᾳ, διὰ τὴν τοῦ χαι- 
ροῦ συστολὴν, οὗτος ὁ σώφρων ἂν εἴη γεωργὸς, χατὰ 
τὸ παράγγελμα τοῦ ᾿Αποστόλου, οὐχ ἀεὶ περὶ τὰς 
ἀποδόσεις τῶν ψυχρῶν ἐχείνων ὀφλημάτων μιχρολο- 
γούμενος, ἀλλὰ τὴν Ex συμφώνου χαθαῤότητα τῇ 
σχο) ἢ τῶν προσευχῶν ἀφορίζων, ὁ δεδοιχὼς μὴ διὰ 


πὶ 
ἀνε 
"T 
f 


τῆς τοιαύτης προσπαθείας ὅλος γένηται σὰρξ χαὶ 
αἷμα, ἐν οἷς οὐ χαταμένει τοῦ Θεοῦ τὸ Πνεῦμα. Ὁ 
δὲ ἀσθενῶς διαχείμενος, ὡς μὴ δύνασθαι πρὸς τὴν 
τῆς φύσεως φορὰν ἀνδριχῶς στῆναι, χρείττων ἂν εἴη 
πόῤῥω τῶν τοιούτων ἑαυτὸν μᾶλλον ἀνέχων, ἣ εἰς 


ἀγῶνα χατιὼν μείζονα τῆς δυνάμεως. Κίνδυνος γὰρ 
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ob unes παραχρουσθέντα τὸν τοιοῦτον ἐν τῇ πείρᾳ A waturi onus sustinere nequeat, 


«Rs ἡδονῆς, μηδὲν ἕτερον ἀγαθὸν οἰηθῆναι, ἣ τὸ διὰ 
σαρχὸς μετὰ lina τινὸς λαμθανόμενον, χαὶ 

ἀποστρέψαντα παντελῶς τὸν ἑαυτοῦ νοῦν ἀπὸ τῆς 
τῶν ἀσωμάτων eran ἐπιθυμίας, ὅλον capxixby 
γενέσθαι, τὸ ἐν τούτοις ἡδὺ διαπαντὸς τρόπου θη- 
ρξύοντα " ὡς φιλήδονον εἶναι μᾶλλον αὐτὸν d] φιλό- 
θεον. Ἐπειδὴ τοίνυν διὰ τὸ τῆς φύσεως ἀσθενὲς, οὐ 
παντός ἔστι τῆς εἰς τὰ τοιαῦτα συμμετρίας ἐπι- 
τυγχάνειν, ἐπικίνδυνον δὲ τὸ ἔξω τοῦ μέτρου παρ- 


ἐνεχθέντα sani ἰλὺν βυθοῦ, χατὰ τὸν Ταλμῳδὸν, ἔἐμπα- 


γῆναι" λυσιτελὲς ἂν εἴη, χαθὼς ὑφηγεῖται ὁ λόγος , 

ἐς SMRE OR 
ἀπείρατον τῶν τοιούτων Otax6uovat* ὡς ἂν μὴ τῇ 
προφάσει τ τῶν συγχεχωρημένων εἴσοδον λάθοι χατὰ 


«ἧς ψυχῆς τὰ πάθη. 
figantur : illud maxime expedit, hujusmodi vite 
rerum, qui permisse sunt excusatione adhibita, 


KEQPAA. Q'. 


Ὅτι δυσμετάθετον ἐπὶ παντὸς ἡ συνήθεια. 


ἤλμαχον γὰρ ἐστιν ἐπὶ παντὸς ἡ συνήθεια, πολλὴν 


ἔχουσα δύναμιν τεῆς ἑαυτὴν ἑλχύσαι χαὶ ἐπισπάσα- 
σῦαι τὴν ψυχὴν, xal τινα χαλοῦ παρασχεῖν φαντα- 
σίαν, ἐν ᾧ ἄν τις σχέσιν χαὶ προσπάθειαν διὰ τοῦ 
προσεθισμοῦ τινα χτήσηται" xai οὐδὲν οὕτω τῇ φύ- 
Gzt φευχτόν ἐστιν, ὡς ἐν συνηθείᾳ γενόμενον μὴ χαὶ 
σπουδῆς ἄξιον xal αἱρετὸν νομισθῆναι. ᾿Απόδειξις 


τοῦ λόγου ὁ ἀνθρώπινος βίος, ἐν (p τοσούτων ὄντων 


ἐθνῶν, οὐ τὰ αὐτὰ πᾶσ! σπουδάζεται, ἄλλα δὲ παρ᾽ 
τέροις ἐστὶ χαλά τε χαὶ τίμια, τῆς παρ᾽ ἑχάστου 
συνηθείας τὴν περί τι σπουδὴν τε χαὶ ἐπιθυμίαν 
ποιούσης. Καὶ οὐ μόνον χατὰ τὰ ἔθνη τὴν τοιαὐτὴν 
παραλλαγὴν ἔστιν ἰδεῖν, τῶν αὐτῶν ἐπιτηδευμάτων 


παρά τισι μὲν θαυμαζομένων, διαδαλλομένων δὲ 


βοις " ἀλλὰ xal ἐπὶ τοῦ αὐτοῦ ἔθνους χαὶ 


χαὶ γένους, ἐν οἷς πολλὴν ἔστι 


ix τῆς συνηθείας ἑχάστοις ἐγγινομέ- 


Brest εἰς 

ον ἀπ᾿ ἀλ- 

λήλων ἐσ τ θησαν" τῶν οὕπω τοῦτο θαυμαστόν ' ἐπεὶ 
£z 


ς μιᾶς ὠδῖνος ἀδελφοὶ 


γένεσιν τοῖς ἐπιτηδεύμασι τῷ βίῳ πλεῖ 


ἂν περὶ ἕχαστον ἀπὸ τῆς ΕΗ 


Σ ἘΠΕ τ Καὶ ἵνα 


πράγματος λέγωμεν, πολλοὺς ἡμῖν 


! 
μάλιστ 
& τὴν πρώτην ἣλ 


τῆς σωφροσύνης εὖ- 


ἐγνωρίς σαμεν ἐραστὰς 
ὰ κίαν φανέντας, ἀρχὴν δὲ 
ῥυπαροῦ βίου ποιησαμένους τὴν δοχοῦσαν ἔννομόν τε 
χσὶ συγχεχωρημένην τῶν ἡδονῶν μετουσίαν. Ἐπεὶ 
γὰρ ἅπαξ τὴν τοιαύτην παρεδέξαντο πεῖραν, xax τὸ 
ῥηθὲν ἡμῖν ἐπὶ τοῦ ῥείθρου ὑπόδειγμα, ὅλον πρὸς 
ταῦτα τὸ ἐπιθυμητιχὸν μεταστρέψαντες, χαὶ τὴν ὁρ- 
μὴν ἀπὸ τῶν θειοτέρων πρὸς τὰ ταπεινὰ xol ὑλώδη 
μετοχετεύσαντες, πολλὴν ἐν ἑαυτοῖς τὴν εὐρυχωρίαν 
τοῖς πάθεσιν ἤνοιξαν: ὡς παντελῶς “ἧς ἐπὶ τὸ ἄνω 
φορᾶς λῆξαι χαὶ ἀποξηρανθῆναι τὴν ἐπιθυμίαν, ὅλην 
πρὸς τὰ πάθη μεταῤῥ ὕτο ) 
εἶναι νομίζομεν τοῖς ἀσθε 


1? Psal. rvin, 3 


genus, uli h:ec oratio. monet, 
animi affectionibus aditus patelfiat. 


VIRGINITATE. "Β 


melius agetur, si 
ab iis proeul se abducat, quam in certamen de- 
scendat impar viribus. Periculum enim non leve 
est, ne hie voluptatum usu, quasi esca, deceptus, 
nihil aliud in bonis esse putet, quam illud quod 
cum suavitate quadam carnis percipitur sensibus, 
neve, cum ἃ rerum corpore vacantium cupiditate 
suam mentem plane averterit, in rebus sane cor- 
poreis totus omnino sit, rerumque harum volu- 
ptatem. omni tempore indaget, quasi potius volu- 
ptatis sit, quam Dei amator. Et quoniam proe 
nature imbecillitate non 
harum rerum moderationem assequi, periculosum- 
que est, qui extra modum | positi sunt, ne hi, ut 
est in Psalmorum auctore '*, in limo profundi iu- 
experirj, ne 


cujusvis hominis est, 


minus 


CAPUT IX. 

In omni re non facile commutari polest consuetudo. 

In omni re difficilis est, απο. expugnetur, con- 
suetudo : quoniam cum multam ad attrahendum in 
se animum, afficiendumque vim obtineat, tum in 
eo valet, ut aliquam honesti opinionem afferat ; 
nam si quis ex consuetudine, usuque habitum, et 
aliquam animi affectionem sibi comparaverit, nihil 
vel ipsa natura sic fugiendum est : quod si in con- 
suetudinem abierit, non omni studio dignura expe- 
tendum que videatur. Atque hujus. sententiz testis 
est hominum vita, ia. qua cum infinite exsistant 
nationes, non omnes tamen uno eodemque stu- 
dio ducuntur, sed apud diversas, ex earum cujus- 
que consuetudine, quie studium in aliqua re ct 
cupiditatem gignit, res in honore atque pretio suit. 
Neque apud diversas solum nationes ejusmodi ho- 
rum studiorum variam 
licet, ut apud quasdam gentes in pretio illa sint, 
apud alias improbentur, sed in natione, 
eademque civitate, et. familia hanc, qui: e singu- 
lorum consuetudine nascitur,  dissimilitudinem 
plane cogroscere possumus. Eodemque modo spe 
gemelli fratres diversis vile studiis ex usu con- 
suetudineque affecti sunt, neque hoc sane mirabile 


commutalionem cernere 


eadem 


est : quoniam singuli homines non sepe idem de 
una eademque re sentiunt, sed ita ut. quisque est 
consuetudine affectus. Et ne, quie a re ipsa. valde 
remeta sunt, commemoremus, multos nos quidem 
eognovimus, qui ab ineunte prope 
maxime studiosos 


amatores 
&late se omnis teimperantiz 
ostenderunt; impurz vero vite initium. quoddam 
jecerunt, quod justum permissum videtur esse vo- 
luptatum consortium, postea vero quam lioc semel 
experi sunt, omnem, uL in alvei nos exemplo 
diximus, appetitionis vim eum ad hae ipsa conver- 
terint, eta rebus divinis ad humiles, caducasque 
mentem, et. cupiditatem Lraduxerint ; ita valde sibi 
ad ΔΗ] affectiones. aditum apparue- 


patentem 
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runt, ut ccelestia petere omnino desierint; peneque A ὡς εἰς ἀσφαλές τι φρούριον χαταφεύγειν, xol ph 


illarum ardore arefacti sint, cum omnis eo conflitat 
appetitio. Quamobrem iis qui minus firmi sunt, 
conducere arbitramur, ut ad. virginitatem tanquam 
ad tutissimum quoddam presidium confugiant, ne- 
que ad hujus vite consuetudinem descendentes, 
contra se tentationes provocent, neque ut propter 
hos carnis affectus; illis se maxime rebus impli- 
cent, qui? summopere menlis nostra? repugnant 
rationi, perielitenturque non de przdii finibus, 
nón de pecuniarum jactura, non de ullis denique 
coteris rebus, quie in hae. vita expetuntur, sed de 
ea spe, quie prelucet, Non enim qui ad res huma- 
nas mente, animoque se convertit, atque omnem 
illue curam rejieit, animumque suum in eo occu- 
pat, ut hominibus placeat, is potest primum illud, 
et maximum Dei pr:ceptum explere, quo monenur, 
ul tolo corde, totis viribus Deum diligamus. Quo 
enim pacto fiet, ut toto quis animo Deum diligat, 
cum suum hie animum modo in Deum, modo 

res humanas impellat, debitamque illi soli pieta- 
tem, ac benevolentiam quodam modo eripiens, in 
humanis affectibus exhauriat? cclebs enim ea, 
que Dei sunt, eurat : qui vero. matrimonio vin- 
clus est, in his, quae et. mundi et. hominum sunt, 
curam studiumque adhibet. Sin autem laboriosa 
contra voluptates ac difficilis videtur pugna; fi- 
denti animo quisque sit et forti; non enim parum 


πρὺς τὴν ἀχολουθίαν χατιόντας τοῦ βίου, προσχαλεῖ- 
σθαΐ χαθ᾽ ἑαυτῶν πειρασμοὺς, xai τοῖς ἀντιστρα- 
πευομένοις τῷ νόμῳ τοῦ νοὺς ἡμῶν διὰ τῶν τῆς σαρ- 
χὺς παθημάτων συμπλέχεσθα!, xai χινδυνεύειν οὗ 
περὶ γῆς ὅρων, ἣ χρημάτων ἀποθολῆς, ἣ ἄλλου τινὸς 
τῶν χατὰ τὴν ζωὴν ταύτην σπουδαζομένων, ἀλλά 
περὶ τῆς προηγουμένης ἐλπίδος. Οὐχ ἔστι γὰρ τὸν 
εἰς τὸν χόσμον τοῦτον ἀποστρέφοντα τὴν διάνοιαν xa 
τὴν ἐνθάδε μέριμναν ἀναλαθόντα, xax εἰς ἀνθρωπί- 
νὴν ἀρέσχειαν ἀσχολοῦντα ἑαυτοῦ τὴν χαρδίαν, πλη- 
ρωτὴν γενέσθαι τῆς πρώτης χαὶ μεγάλης ἐντολῆς τοῦ 
Κυρίου, f, φησιν ἐξ ὄλης χαρδίας xaX δυνάμεως τὸν 
Θεὸν ἀγαπᾷν. Πῶς γὰρ ἀγαπήσει τις ἐξ ὅλης χαρδίας 
χαὶ δυνάμεως τὸν Θεὸν, ὅταν χαταμερίσῃ τὴν xap- 
δίαν ἑαυτοῦ πρὸς Θεὸν χαὶ χόσμον, χαὶ χλέπτων τρό- 
moy τινὰ τὴν ἐχείνῳ μόνῳ χρεωστουμένην ἀγάπην, 
ἀνθρωπίνοις αὐτὴν πάθεσι προσαναλίσχῃ ; ὁ γὰρ 
ἄγαμος ge μεριμνᾷ τὰ τοῦ Κυρίου, ὁ δὲ γαμῆσας μερι- 
μνᾷ τὰ τοῦ χόσμου. Εἰ δὲ ἐπίπονος ἡ πρὸς τὰς ἧδο- 
νὰς μάχη δοχεῖ, θαῤῥείτω πᾶς" οὐ 
μιχρὰ ἣ συνήθεια xa «oi 
χοῦσιν, ἡδονὴν τινᾳ διὰ τῇ 


Σ γὰρ πρὸς τοῦτο 


Ῥ 

c ἐπιμονῆς ἐνεργάσασθα:" 

xai ἡδονὴν τὴν χαλλίστην xaY χαθαρωτάτην, ἧς ἄξιόν 

ἐσθαι μᾶλλον, ἣ τῇ 
τῶν μεγάλων xa 


ἔστι τόν γε νοῦν ἔχοντα 


περὶ τὰ ταπεινὰ μιχροπρεπείᾳ 
ἀλήθειαν χαὶ πάντα νοῦν ὑπερε 
σθαι. 


χόντων ἀλλοτριοῦ-- 


in eo consuetudo valet, ut veliis quz difücillima esse videntur, voluptatem quamdam, eamque ho- 
nestissimam et maxime puram ex aliqua perseverantia pariat, cujus quidem voluptatis amore is. 


qui mente preditus est, potius est detinendus 


, quam a rebus vere magnis, quzeve emnem mentem 


excedunt, alienandus ex demissione quadam animi, qu:e in rebus humilibus cernitur. 


CAPUT X. 
Quid. re vera expetendum. 


Quanta enim jactura fiat, eum quis veri honesti 
possessione cadit, qua orationis vis hoc explica- 
ret? quantave mentis esset adhibenda prostantia? 
fYuo enim modo quis id explicando assequeretur, 
quod neque oratione exprimi, neque mente com- 
prehendi potest? Nam si quis ita mentis aciem 
purgaverit, ut aliquo pacto intueri possit, quod in 
beatitudinibus faetum est nobis a Deo promis- 
sum, is omnem hominum vocem reprehendet, quasi 
nulam vim habeat ad rei intellectz:: explieatio- 
nem; si quis autem corporis ita est irretitus alffe- 
ctibus, ut mentis su: acies affectione mala, quasi 
lippitudine quadam obscurata sit, inanis huic est 
et minime fructuosa omnis vis et orationis copia, 
quoniam in illis qui sine sensu sunt, perinde est, 
eleves verbis an amplifices miracula : ut in solis 
radiis, inanis est, atque minime utilis de his ser- 
monis explicatio ei, qui lumen ab ortu non aspexit, 
quoniam luminis radios auribus percipere non 
potest : ita in vero lumine, quod mente cernitur, 
suis cuique oculis opus est, ut illam pulchritudi- 
nem aspiciat, quam qui munere Dei, ac providen- 
tia cernit, incredibili mentis stupore tenetur in eo 
quod exprimi non potest ; qui vero non aspexi!, is 


KE9AA. I'. 
Τί τὸ àAm0üoc ἐπιθυμητόν. 


Ὅση γάρ ἔστιν ἡ ζημία ἐν ἀποπτώσει γενέσθαι 
τῆς τοῦ ὄντως χαλοῦ χτήσεως, τίς ἂν παραστήσειε 
λόγος ; ποίᾳ δ᾽ ἄν τις χρήσαιτο διανοίας ὑπερθολῇ : 
πῶς ἂν ἐνδείξαιτο χαὶ εἰς ὑπογραφὴν ἀγάγοι τὸ xax 
λόγῳ ἄῤῥητον χαὶ νοήματι ἀχατάληπτον; Εἰ μὲν γάρ 


τις ἐπὶ τοσοῦτον τὸ τῆς χαρδίας ὄμμα χεχάθαρται, 


t 


ὡς δυνηθῆναί πως ἰδεῖν τὸ ἐν τοῖς μαχαρισμοῖς ὑπὸ 
τοῦ Κυρίου ἐπηγγελμένον, πάσης χαταγνώσεται ἂν- 
θρωπίνης φωνῆς, ὡς οὐδεμίαν ἐχούσης δύναμιν εἰς 
τὴν τοῦ νοηθέντος παράστασιν " εἰ δέ τις ἔτυ τοῖς 
ὑλιχοῖς ἐγχαθήμενος πάθεσι, χαθάπερ ὑπὸ λήμης 
τινὸς τῆς ἐμπαθοῦς διαθέσεως τὸ διορατιχὺν τῆς Ψυ- 


᾿ χῆς ἐπιπέπλασται, ματαία xaX τούτῳ πᾶσα λόγων 


ἰσχύς “ ἐπὶ γὰρ τῶν ἀναισθήτως ἐχόντων, ἐν τῷ 
ὁμοίῳ χαθέστηχε τό τε ἐλαττοῦν διὰ τοῦ λόγου xo 
τὸ ὑπεραίρειν τὰ θαύματα " ὡς χαὶ ἐπὶ τῆς ἡλιαχῆς 
ἀχτῖνος. τῷ μὴ τεθεαμένῳ τὸ φῶς ἀπὸ πρώτης γε- 
νέσεως ἀργὴ xai ἀνόνητος γίνεται dj διὰ τῶν λόγων 
τοῦ φωτὸς ἑρμηνεία - οὐ γάρ ἔστι δυνατὸν τὴν τῆς 
ἀχτῖνος λαμπηδόνα δι᾽ ἀχοῆς ἐναυγάσαι. Οὕτω xol 
ἐπὶ 
ἐχάστ' 


ῳ 
i 

ὁ μὲν ἰδὼν χατά τινα θείαν δωρεάν τε 

ἀνερμήνευτον ἐν τῷ ἀποῤῥήτῳ τῆς συνειδήσεως ἔχει 


^ 


ὶ τοῦ ἀληθινοῦ xax νοητοῦ φωτὸς, ἰδίων ὀφθαλμῶν 
χρεία, ἵνα τὸ χάλλος ἐχεῖνο θεάσηται, ὅπερ 
xai ἐπίπνοιαν 
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τὴν ἔχπληξιν " ὁ δὲ μὴ τεθεαμένος, 
τὴν ζημίαν ὥν ἀπεστέρηται. Πῶς γὰρ ἄν τις αὐτῷ 
διαπεφευγὸς αὐτὸν ἀγαθὸν παραστήσεις ; πῶς δ᾽ ἄν 
τις ὑπ᾽ ὄψιν ἀγάγοι τὸ ἄφραστον ; Ἰδίας φωνὰς ση- 
μαντικὰς ἐχείνου τοῦ χάλλους οὐ μεμαθήχαμεν " 
ὑπόδειγμα τοῦ ζητουμένου ἐν τοῖς οὖσιν οὐχ ἔστιν 
οὐδέν: Ex συγχρίσεώς γε μὴν αὐτὸ δηλωθῆναι ἀμή- 
χανον. Τίς γὰρ ὀλίγῳ σπινθῆρι προσειχάζει τὸν 
ἥλιον, ἣ ῥανίδα βραχεῖαν πρὸς τὴν τῶν ἀδύσσων 
ἀπειρίαν ἀνθίστησιν ; Ὃν γὰρ ἔχει λόγον πρὸς τὰς 
ἀθύσσους 3| ὀλίγη σταγὼν, ἣ 
ἀχτῖνα τοῦ ἡλίου τὸ μιχρὸν σπινθηράκιον" οὕτω διά- 


πρὸς τὴν μεγάλην 
χεῖται xal πάντα τὰ παρὰ τῶν ἀνθρώπων ὡς χαλὰ 
θαυμαζόμενα 
vov ἀγαθὸν χαὶ τὸ 
ται. Τίς οὖν ἐπίνοια τὸ μέγεθος τῆς ζημίας τῷ πα- 
θόντι τὴν ζημίαν ταύτην ἐνδείξεται ; Καλῶς μοι 
δοχεῖ ὁ μέγας Δαθὶδ τὴν ἀμηχανίαν ἐνδεδεῖχθῆαι ταύ - 
τὴν " ὃς ἐπειδὴ ποτε δυνάμει τοῦ Πνεύματος ὑψωθεὶς 
τὴν διάνοιαν, χαὶ οἷον ἐχθὰς αὐτὸς ἑαυτὸν, εἶδεν 
ἐχεῖνο τὸ ἀμήχανον xai ἀπερινόητον χάλλος ἐν τῇ 
μαχαρίᾳ ἐχστάσει (εἶδε 
δυνατὸν ἰδεῖν, ἔξω τῶν 


πρὸς ἐχεῖνο τὸ χάλλος, ὃ περὶ τὸ πρῶ- 
ἐπέχεινα παντὸς ἀγαθον θεωρεῖ- 


δὲ πάντως: ὡς ἀνθρώπῳ γε 


τῆς σαρχὸς προχαλυμμάτων 


γενόμενος, χαὶ εἰσελθὼν διὰ μόνης διανοία- εἰς τὴν 
τῶν ἀσωμάτων xal νοητῶν θεωρίαν) * ἐπειδή τι xat 


ἐχείνην ἐξ- 
Πᾶς ἄν- 
θρωπος ψεύστης τοῦτο δέ ἐστιν, ὥς γε ὁ ἐμὸς λό- 
0s , ὅτι 
ἀφράστου φωτὸς ἑρμηνείαν, ὄντως ψεύστης ἐστίν * 


εἰπεῖν dO τοῦ ὀφθέντος ἐπεπόθησεν, 


εὐόησε τὴν φωνὴν, ἣν πάντες ἄδουσιν, ὅτι 
- " boss * - 
πᾶς ἄνθρωπος φωνὴ ἐπιτρέπων τὴν τοῦ 


οὐχὶ τῷ μισεῖν αὐτὴν, 
τοῦ νοηθέντος παράστασιν. Τὸ P. γὰρ αἰσθητὸν χάλ- 


ἀλλὰ τῷ ἀσθενεῖν περὶ τὴν 


λος, ὅσον χάτω περὶ τὸν ἡμέτερον ἀναστρέφεται βίον 

piov, 
εἴτε Ev ἀψύχοις ὕλαις, εἴτε xol ἐν σώμασιν ἐμψύχοις 
διά τινος εὐχροίας LOS Mie Uo αὐτάρχης ἡμῶν 


à χατὰ τὴν αἴσθησιν δύναμις xax θαυμάσαι, xol ἀπο- 


δέξασθαι, χαὶ γνώριμον ἑτέρῳ ποιῆσαι, διὰ τῆς τῶν 
λόγων γραφῆς ὥσπερ ἐν εἰχόνι τινὶ τῷ λόγῳ τοῦ 


D 

τοιούτου χάλλους ἐγγραφομένου * οὗ ὃξ τὸ ἀρχέτυπον 

χάλλος διαφεύγει τὴν χατανόησιν, πῶς ἂν ὁ λόγος 
, 


ὑπ᾽ ὄψιν ἀγάγοι, 
γραφῆς, οὐ χροιὰν 
θος, οὐ μορφῆς εὐμοιρίαν,, οὐδέ τινα ὅλως φλυαρίαν 
ποιαύτην; Τὸ γὰρ ἀειδὲς πάντη, καὶ ἀσχημάτιστον, 


οὐδεμίαν μηχανὴν ἐξευρίσχων ὑπο- 
ἔχων εἰπεῖν, οὐ σχῆμα, οὐ μέγε- 


χαὶ πηλιχότητος “πάσης ἀλλότριον, χαὶ πάντων ὅσα 


περὶ σῶμα χαὶ αἴσθησιν θεωρεῖται, πόῤῥωθεν ἰδρύ- 


μενον, πῶς ἄν τις διὰ τῶν μόνη τῇ αἰσθήσει χατα- 
λαμθανομένων γνωρίσειεν; Οὐ μὴν διὰ τοῦτό γε 
ἀπογνωστέον ἡμῖν τῆς ἐπιθυμίας ταύτης, ὅτι ὑψη- 
λοτέρα φαίνεται τῆς χαταλήψεως - ἀλλ᾽ ὅσῳ μέγα τὸ 
ζητούμενον ὁ λόγος ἀπέδειξεν, τοσούτῳ μᾶλλον ὑψοῦ- 
σθαι χρὴ τὴν διάνοιαν χαὶ συνεπαίρεσθαι τῷ μεγέθει 


ἔξω γενέσθαι: τῆς τοῦ 


τοῦ ζητουμένου, p] παντελῶς 


ἀγαθοῦ μετουσίας - χίνδυνος γὰρ οὐ μιχρὺς, μὴ τῷ 


λίαν ὑψηλῷ τε xoi ἀῤῥήτῳ, παντάπασι τῆς περὶ αὐ- 


ποῦ ἐννοίας ἀπολισθήσω; κεν, μηδενὶ τὴ» 


t γνωρ!: fp 


τες 


χατανόησιν αὐτῶν ἐπερείδοντες. Δεῖ τοίνυν τῆς ἀσθε- 


1** Psal. cxv, 14. 


Parnor,. Gn. XLVI. 


DE VIRGINITATE. 


οὐδὲ γνώσεται A neque carum rerum damnum sentiet, quibus orba - 
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tus est. Quomodo enim illi quisquam bonum 
exponeret, quod ab ejus sensu refugit? qua ra- 
tione rem ob oculos poneret, quie sub aspectum 
«0n cadit? nos propria verba, quie illius pulehri- 
tudinis speciem signilieavent, non. didicimus : non 
ullum ejus, de quo. quieritur, exstat exemplum : 
comparatione vero aliqua hoe ipsum illustrari dif- 
ficile sane est, Quis enim parvz scintillulae solem 
comparat, aut parvam stillam eum immensa aqua- 
rum voragine confert? nullam. enim. comparatio- 
nem habet neque eum voragine gutta, neque cum 
solis radiis minima scintilla. Eodem modo se ha- 
bent omnia, quicunque homines tanquam pulchra 
admirantur, comparatione facta cum eo quod omne 
pulehrum atque. bonum excedit. Itaque quie men- 
tis vis est, ut ei, qui hoe damno aflicitur, i!Iud 
ipsum. demonstret ? Recte. mihi quidem hanc difli- 
cultatem. summus ille David demonstrasse vide- 
tur : qui Spiritus vi aliquando mente elatus, qua- 
sique extra se positus, cumque in beata illa 
mentis elatione esset, pulchritudinem illam dilli- 
cilem, quie non mente comprehenditur, ipse vidit, 
ut homini saltem potest contingere, corporis velut 
exutus involucris, sola mente animoque cum ad 
rerum, quie corpore vacant, menteque solum in- 
telliguntur, contemplationem. se. conferret, 
niam aliquid dicere cupierat eo dignum, quod ἃ 
se conspectum erat, ejusmodi verbum protulit, quod 
vulgo dici solet : « Omnis homo meudax !*': » hoe 
est, ut mea fert opinio, homo omnis, qui ineffabilis 
luminis interpretationem. sermoni permittit, hiec 
est re vera. falsus : non quia veritatem odit, sed 
quoniam ad ejas quod mente comprehenditur, 
explicationem infirmus est. Pulchritudinem enim, 


quo- 


qui sensibus pereipitur, quaeve in terris in nostra 
bac vita cernitur, sive illa sit in. rebus inanirmis, 
sive in corporibus animatis, bono alique colore 
salis 
est, ut illam nos aspiciamus, admiremur, demon - 


excositata, vis sensuum nostrorum per se 
stremus aliis, ac sermone, quasi in tabella qua- 
dam sit hujus pulchritudinis expressa species, no- 
tam illam ceteris faciamus; meque enim ejus 
exemplar intelligentiam fueit : quo odo fiet, ut 
ob oculos rem ponat oratio, qua nullam deseri- 
bendi artem comperit, non dicendi colorem, non 
figuram, non magnitudinem, nom integritatem for- 
mi, neque ullas plane id generis nugas habet? 
quod enim ab omni parte obscurum est, neque 


ulla forma expressum, quodve ab omni magnitu- 


dine alienum, 
est, qui 1 
modo aliquis cognitum ex iis rebus bal 


longeque ab his on positum 
corporis sensibus cersuntur, id quo 
eret, quie 
solo sensu comprehenduntur? Non propterea ta- 
men hujus cognitionis, cupiditatisque nos spem 
deponere debemus, quoniam altior 


quam ut mente comprehendi possit ; 


ca apparet, 
sed, quo ma- 
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jus est id, quod quaritur, eo altius animo mente- 
que eflerri, reique ipsius magnitudine magis atque 
nazis nos excitari oportet, ut ne ab ipsius boni 


societate alieni nos plane elliciamur. Periculum enim non 
alfirmaverimus, 


lione hujus intelligentiam capi posse 


5064 


Δ velas ἕνεχεν ταύτης διὰ τῶν τῇ αἱσηήσει γνωρίμων 


χειραγωγεῖν πρὸς τὸ ἀόρατον τὴν διάνοιαν. Ἢ δὲ 
ἐπίνοια γένοιτο ἂν ἡμῖν τοιαύτη * 

parvum est, ne, cum nullius rei cogni- 
propler maguam quamdam et inexplicabi- 


lem magnitudinem nos ejus omnino cognitionem amittamus. ltaque propter hane ipsam | imbecillita- 


tem, ex rebus sensu cognitis mentis vim nos quodammodo ad id traducere oportet, 
Atque in hae quidem contemplatione nos ita versemur. 


los non cadit. 
) CAPUT XI. 

Quemadmodum quis. in consideratione vere honesti 
versari debet. 

Qui exteriores tantum res nulla penitiori con- 
Lemplatione intuentur, cum hominem, aut rem 
aliquam aspiciunt, qux speciem aliquam. pre se 
ferat, nihil sane amplius exquirunt, quam id quod 
sub oculos eadit. Nam dum eorporis molem con- 
templantur, iis satis est, si tolam corporis con- 
stiutionem. comprehendisse se putent. At vero 
qui mente est aeuta et. perspicaci, scientiarumque 
disciplinis instructus, non solum satis habet ocu- 
lorwmn sensu res, quie sunt, intueri ; neque rebus, 
qui videntur, simpliciter aequiescit; neque id 
quod non cernitur, in iis rebus, quie nulle. sunt, 
uumerat; sed omnem etam animi naturam dili- 
genter iuvestigat, corporumque qualitates, quie 
apparent, et universe, et sigillatim considerat : et 
larum unam ab altera prwcipue ralione distin- 
rursusque illaruzi communem concursum et 
conspiranlem quemdam consensum in corporis 
constitulione conteniplatur. Eadem igitur ratio est 


guit : 


in hujus honesti pulchrique indagatione. Qui enim 
mente minus perlecta est, cum aliquid cernit, 
quod speciem pulchritudinis aliquam prz se fert, 
illud ipsum pulchrem sua natura. esse opinabitur, 
quod voluptate quadam ejus sensus alfecerit : ni- 
hilque przter eam requirit. Sed qui integerrimo 
est animi sensu ejusmodique res inspicere polest, 
is materiam relinquens pulehri forme subjectam, 
c0, quod oculis cernitur, quasi fundamento aliquo, 
utetur ad illius pulchritudinis contemplationem, 
quod mente comprehenditur, cujus communione 
cum reliqua honesta pulehraque. sunt, tum etiam 
habentur. Mihi vero difficile videtur, cuin plerique 
obtusa mentis acie sinl, eos, qui sermone mate- 
riam disjungunt, et a pulchritudine illa secernunt, 
quie aspicitur, posse ipsam per se pulchritudinis 
naturam cognitam habere. Ac si quis malarum 
opinionum in erroreque versantium causant aceu- 
rate perspicere velit, non sane euin inve- 
nire arbitror, nisi quod non accurate nos hos 
nostri animi sensus in hoc exercuimus, ut. hone- 
stum. pulchrumve ab eo internosceremus, quod 
neque honesti, neque sane pulehrum est. Quam- 


quod vero bono 


aliam 


obrem cum ab hoc studio, 
consistit, se abluxerint homines, partim in carnis 
amorem delapsi sunt, partim in inaniniatam  pe- 
cuniarum vim cupiditatibus prolapsi inciderunt : 
plerique vere in. honoribus, in glori: splendore, 
in opibus et potentia honestum posuere ; nonnulli 


quod sub ocu- 


ΚΕΦΑΛ. ΙΔ’. 
Πῶς ἄν τις év περινγοίᾳ γένοιτο τοῦ ὄντως καλοῦ. 


Ὥσπερ τοίνυν οἱ μὲν ἐπιπολαιότερον δίχα διανοίας 
τὰ πράγματα βλέποντες, ἐπειδὰν εἴδωσιν ἄνθρωπον 

ἣ ὅπερ ἂν τύχῃ τῶν φαινομένων, πλέον οὐδὲν τοῦ ὁρω- 
μένου περιεργάζονται - ἀρχεῖ γὰρ αὐτοῖς θεασαμέ- 
νοις τὸν ὄγχον τοῦ σώματος, ὅλον νομίσαι τὸν τοῦ 
ἀνθρώπου λόγον χατειληφέναι " ὁ δὲ διορατιχὸς τὴν 
Ψυχὴν, χαὶ πεπαιδευμένος μὴ μόνοις ὀφθαλμοῖς ἐπι- 
τρέπει[ν] τὴν τῶν ὄντων ἐπίσχεψιν, οὐ μέχρι τῶν φαι- 
νομένων στήσεται, οὐδὲ τὰ μὴ βλεπόμενον ἐν τοῖς 
μὴ οὖσι λογίζεται, ἀλλὰ xol ψυχῆς φύσιν περινοεῖ, 
χαὶ τὰς τῷ σώματι ἐμφυομένας ποιότητας, χαὶ χοινῇ 
xal χαθ᾽ ἑαυτὰς ἐπισχέπτεται" ἰδίᾳ τε γὰρ αὐτῶν 
ἐχάστην χωρίζει τῷ λόγῳ, χαὶ πάλιν τὴν χοινὴν a- 
τῶν συνδρομήν τε χαὶ σύμπνοιαν πεοὶ τὴν τοῦ ὑπο- 
χειμένου σύστασιν θεωρεῖ " οὕτως οὖν xa ἐν τῇ τοῦ 
χαλοῦ ζητήσει, ὁ μὲν ἀτελὴς τὴν διάνοιαν, ἐπειδὰν 
ἴδῃ τι πρᾶγμα ᾧ χάλλους τινὸς περιχέχυται φαν- 
πασία, αὐτὸ ἐχεῖνο χαλὸν εἶναι τῇ ἑαυτοῦ φύσει οἱή- 
σεται, ὅπερ ἂν τὴν αἴσθησιν αὐτοῦ δι᾿ ἡδονῆς ἐπισπά- 
χαὶ οὐδὲν ὑπὲρ τοῦτο πλέον περιεργάζεται. Ὁ 
δὲ x xeyaf puis τὸν τῆς Ψυχῆς ὀφθαλμὸν, xal δυνα- 
τὸς τὰ τοιαῦτα DA 
θεθλη μένην 


σηται, 


λέπειν, χαίρειν ἐάσας τὴν ὕλην τὴν 

τῇ τοῦ χαλοῦ ἰδέᾳ, οἷον ὑποθάθρᾳ 

mg τὴν τοῦ νοητοῦ χάλ- 

«ous θεωρίαν, οὗ χατὰ μετουσίαν τὰ ἄλλα χαλὰ γί- 
* fv - ^v, * ἣν. 

νξταί τε eu ὀνομάζεται. Δοχεῖ δέ μοι χαλεπὸν εἶναι, 


ὑποῦ 


ινὶ τῷ ὁ Apo uev χρήσεται, 


στων τῇ τοι αὐτῇ παχύτητι τῆς διανοί ας συ» 


ζώντων, τὸ διατεμόντας τῷ λόγῳ χαὶ χωρίσαντας τὴν 


ὕλην ἀπὸ τοῦ ἐπιθεώρου μένου χάλλους, αὐτὴν ἐφ᾽ 


ἑαυτῆς τοῦ χαλοῦ τὴν φύσιν χατανοῆσαι. Καὶ εἴ τις 


ἀχριθὼς ἐθέλοι τὴν αἰτίαν σχοπεῖν τῶν πεπλανημέ- 
νων χαὺ μοχθηρῶν ὑπολήψεων, οὐχ ἄν pot δοχεῖ ἄλλην 
ἡμῶν γεγυμνάσθαι τὰ τῆς 

τοῦ χαλοῦ χαὶ μὴ τοιού- 
άντες οἱ ἄνηρωποι τῆς 

οἱ μὲν εἰς ἔρωτα 
τὴν ἄψυχον τῶν 
χρημάτων ὕλην ταῖς ἐπιθυμίαι VUSEUE ν᾽ ἄλλοι ἐν tt- 


εὑρεῖν, ἣ τὸ μὴ ἀχριθῶς 1, 

ψυχῆς αἰσθητήρια πρὸς τὴν 
του διάχρισιν. Διὰ τοῦτο ἀποστά 
περὶ τὸ ὄντως ἀγαθὸν σπουδῆς 
σαρχῶν χατωλίσθησαν, οἱ δὲ ἐπ 

; 

μαῖς xaX δόξαις χαὶ δυναστείαις τὸ χαλὸν ὡρίσαντο" 
εἰσὶ δέ τινες οἱ περὶ ES χαὶ ἐπιστήμας ἐπτοήθη- 
σαν" τούτων, λαιμὸν xa 
γαστέρα τοῦ ἀγαθοῦ ποιοῦνται χριτήρια. Οἱ δὲ ἀπη- 
στάντες τῶν ὑλιχῶν νοημάτων, xat τῶν περὶ τὰ φαι- 
ἀνεζήτουν τὴν ἁπλῆν τε χαὶ 


οἱ δὲ &vüpam τοδωδέ στεροι 


νόμενα προσπαθειῶν, 
ἄῦλον χαὶ ἀσχημάτιστον τοῦ χαλοῦ φύσιν, οὐκ ἂν 
περὶ τὴν αἵρεσιν τῶν ἐπιθυμητῶν ἐπλανήθησαν, οὐδ᾽ 
ἂν τοσοῦτον ὑπὸ τῆς τοιαύτης ἀπάτης παρηνέχθησαν, 
ὡς μηδὲ τὸ πρόσχαιρον τῆς ἐν τούτοις ἡδονῆς 8λέ- 
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ποντας, mobs τὴν ὑπεροψίαν τῶν τοιούτων ὁδηγη- A autem sunt, qui in artium scientiarumque. disci- 


θῆναι. 
Sunt his abjectiores vilioresque, hi in gula, 


plinis stupore quodam affecti tenentur : qui. vero 


ac ventre sedem honesti collocant. Verum qui a. rebus 
sub sensum cadentibus, et ab animi affectionibus ad eas res 


propensis, quie speciem aliquam pra- 


bent, sese abduxerint, hi simplicem | ipsius honesti indagarunt naturam, quz materie expers est, 


nullaque figura exprimitur; neque in 
ejusmodi rerum despicientiam deducti venerint, 
Οὐχοῦν αὕτη ἂν γένοιτο ἡμῖν ὁδὸς εἰς τὴν τοῦ xa- 
λοῦ εὕρεσιν ἄγουσα, τὸ πάντα τὰ ἄλλα, ὅσα τὰς ἐπι- 
θυμίας τῶν ἀνθρώπων ἐφέλχεται, χαλὰ εἶναι νομιζό- 
μενα, xai διὰ τοῦτο σπουδῆς τινος xal ἀποδοχῆς 
ἀξιούμενα, ταῦτα ὑπερθαίνοντας ὡς ταπεινά τε χαὶ 
πρόσχαιρα, μηδενὶ τούτων προσαναλίσχειν τὴν ἐπι- 
f ρα, pn f 
θυμητιχὴν ἡμῶν δύναμιν, μήτε μὴν ἀργὴν xaX &xt- 
m Don hash od) à Vat 
νητον ἐν ἑαυτοῖς χαταχλείσαντας ἔχειν, ἀλλ᾽ Exxafá- 
ῥᾶντας αὐτὴν ἀπὸ τῆς 
Excl ἀνάγειν, ὅπου οὐ» 


τῶν ταπεινῶν προσπαθείας, 


ἐφιχνεῖται ἡ αἴσθησις" ὡς μὴτε 
οὐρανοῦ [ἀνθρώπου] χάλλος θαυμάσαι, μήτε φωστῆρος 
αὐγὰς, μήτε ἄλλο τι τῶν φαινομένων χαλῶν ἀλλὰ 
διὰ τοῦ πᾶσι τούτοις ἐπιθεωρουμένου χάλλους χειρ- 
αγωγεῖσθαι πρὸς τὴν ἐχείνου τοῦ χάλλους ἐπιθυμίαν, 
ἧς χαὶ οἱ οὐρανοὶ διηγοῦνται τὴν δόξαν, καὶ στερέω- 
μα, χαὶ πᾶσα d) χτίσις ἀναγγέλλει τὴν γνῶσιν. Οὕτω 
γὰρ ἀνιοῦσα ἣ ψυχὴ, χαὶ πᾶν τὸ πστάλο κθανοβενον 
ὡς μικρότερον τοῦ ζητουμένου χαταλιμπάνουσα, γέ- 
yntxo ἂν ἐν τῆς μεγαλοπρεπείας 
τῆς ὑπεράνω τῶν οὐρανῶν ἐπηρμένης. 'AX 


περινοίαᾳ 


ἄν τις τῶν ὑψηλῶν ἐφίχοιτο, περὶ τὰ ταπεινὰ τὴν 


σπουδὴν ἔχων ; πῶς δ᾽ ἄν 


τις πρὸς τὸν οὐρανὸν ἀνα- 
χαὶ &wo- 
φερὴς χαὶ μετέωρος διὰ τῆς ὑψηλῆς πολιτείας γενό- 


- ; » 
πτείη, μὴ πτερωθεὶς τῷ οὐρανίῳ πτερῷ. 


ϑενὸς ; Τίς ὃὲ οὕτως ἔξω τῶν εὐαγγελικῶν μυστη- 
ρίων ἐστὶν, 
ψυχῇ τῆς 
τῆς καταπτάσης περιστερᾶς ἑαυτὸν ὁμοιῶσαι, ἧς: τὰς 
i5 ᾿Ξ x teen] D 
πτέρυγας γενέσθαι αὐτῷ xaX Aa6:0 ὁ 3 
θησεν ; Οὕτω γὰρ ἐν αἰνίγματι 


ὡς ἀγνοεῖν ὅτι ἕν ὄχημα τῇ ἀνθρωπίνῃ 


ποὺς οὐρανοὺς πορείας ἐστὶ, 


τὸ τῷ εἴδει 


προφήτης ἐπό- 
τὴν τοῦ Πνεύματος 
CM τῇ Γραφῇ σύνηθες ὀνομάζειν’ εἴτε διότι yo- 
λῆς ἐστιν ἄμοιρον τοῦτο τὸ ὄρνεον, 3| ὅτι δυσωδίας 
es χαθώς φᾶσιν οἱ τὰ τοιαῦτα παρατηρήσαντες. 
Οὐχοῦν ὁ πάσης πιχρίας χαὶ σαρχιχῆς δυσωδίας ἑαυ- 
τὸν ἀποστήσας, χαὶ πάντων τῶν ταπεινῶν τε χαὶ χα- 
μαιζήλων ὑπεραρθεὶς, μᾶλλον 0E παντὸς τοῦ κόσμου 
γεγονὼς ὑψηλότερος ἐν τῷ προειρημένῳ πτερῷ, Exci- 
νος εὑρήσει τὸν μόνον ἐπιθυμίας ἄξιον, χαὶ γενήσε- 
ται χαὶ αὐτὸς χαλὸς, τῷ χαλῷ προσπελάσας " χαὶ ἐν 


αὐτῷ γεγονὼς, λαμπρός τε xo φωτοειδὴς ἐν τῇ μ. 
ουσίᾳ τοῦ ἀληθινοῦ φωτὸς χαταστήσεται. “Ὥσπερ γὰρ 
ἐν νυχτὶ τὰς ἀθρόας τοῦ ἀέρος ἐχλάμψεις, οὖς τινες 
διάττοντας χαλοῦσιν ἁστέρας, οὐδὲν ἄλλο φασὶν οἱ 
ταῦτα φιλυσοφῆσ 


ἄντες, ἣ ἀέρα εἶναι ὑπὸ βίας πνευ- 
μάτων τινῶν εἰς τὸν αἰθέριον τόπον ὑπερχεόμενον" 
λέγουσι γὰρ τὸν πυροειδῇ τοῦτον ὁλχὸν, ἐχφλογωθέν- 
πος ἐν τῷ αἰθέρι τῷ οὐρανῷ ἐγχα- 
ράσσεσθαι" “ὥσπερ οὖν ὁ ἐπίγειος οὗτος 


ποῦ πνεύματος, 
ἀὴρ ἀν- 
εὐσθεὶς ὑπὸ τῆς βίας τοῦ πνεύματος, φωτοειδὴς γίνετα!, 
τῷ χαϑαρῷ τοῦ αἰθέρος ἐναλλοιούμενος" ταύτῃ τε δὴ 
χαὶ ὁ νοῦς ὁ ἀνθρώπινος, χαταλιπὼν τὸν θολερὸν τοῦ- 


deligendis iis aberrarunt, quie maxime optabilia sunt; 
ejusmodi sunt erroribus ita cireumventi, ut neque perspecta voluptatis, quie in iis est, 


neque 
brevitate, ad 


Hc igitur nobis quidem via est, qua ad ipsius 
honesti inventionem. ducimur, 
quibus hominum. trahuntur 


ul οὐρα omnia, 
cupiditates , quzeve 
honesta putantur, ea eum pro nihilo habeamus, 
quasi humilia sint, ad tempusque maneant, nul- 
lam in his sane appetitionis nostra: vim nos con- 
sumamus; neque tamen, ul, cum in nobis ipsis 
eam concluserimus, otiosam, ab omnique agita- 
lione vaeuam habeamus, sed cum ab omni rerum 
vilium abjectarumque cupiditate nos illam libera- 
verimus, eo plane referamus oportet, quo sensus 
ipse pervenire non potest, ità ut neque eoi pul- 
chritudinem, neque luminum radios, neque res 
ceteras admiretur ae suspiciat, quie aliquam prae- 
beant pulehri speciem. At ex ipsa, qu: in his 
omnibus spectatur, pulchritudine animus noster ad 
pulchri illius. cupiditatem ducatur oportet, cujus 
gloriam et coeli. et firmamentum enarrant, omnis- 
que creatura: cognitionem ejus annuntiat. Cum 
enim animus sic ascenderit, et quidquid compre- 
hensum sit, velut inferius eo quod inquirit reli- 
querit, tum in illius majestatis, qu:e supra coelos 
$e extulit, contemplatione versabitur, Sed qua ra- 
tione fiet, uL qui rerum humilium studio tenetur, 
res sublimes. divinasque assequatur ? quove modo 
circa.eaum pervolaret is, qui non alis ecelestibus 
sublatus, neque sublimia petit, neque ex sublimi 
quodam instituto eclestia contemplatur? Quis ita 
ab Evangelii mysteriis aversus est, qui ignoret 
illud unum esse itineris vehiculum, quo homiuum 
animus ad celos vehitur, eum quis scilicet seipsum 
cficit. similem columba devolantis, eujus quidem 
alas sibi effici summus etiam propheta David valde 
expelivit. lta enim. Spiritus sancti vim mos est 
in divinis Litteris subobscure Sive quo- 
niam avis hoc felle caret, sive quia est. inimica 
fetori, ut tradunt. hi, qui liae ipsa investigarunt. 
Is igitur qui ab omui acerbitate, et. carnis fetore 
longe refugit, quive a rebus humilibus terrenisque 
altius fertur; vel ab omnibus potius rebus mun- 
danis se illis ipsis, quas diximus, alis sublimius 
tollit, is profecto inveniet, quod est solum appeti- 
lione dignum, eumque ad pulehritudinem ipsam 
prope accesserit, pulcher etiam. ipse efficietur, 
splendidusque in. ea, ac luminosus factus in veri 
luminis societate constituetur. Ut enim nocte fre- 
quentes cceli i 


appellari ; 


ignes, quos micantes stellas vocant, 
nilil aliud esse dieunt hi, qui in hoc studio ver- 
sali sunt, quam aerem qui spirituum quorumdam 
vi in zthereum eolestemque illum sit locuu effu- 
sus : dicunt. enim inflammato in zethere spiritu, 
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igneum hune tractum celo imprimi : ut igitur aer A τὸν xai ἰλυώδη βίον, ἐπειδὰν χαθαρὺς γενόμενος ἐν 


hie, qui omnem terram complectitur, vi spirituali 
in sublime pulsus, eum :etherisque puro splendore 
commulatus , luminosus exsistit : ità hominum 
mens, eum turbulentam hane vitam, ac ceenosam 
deseruit, quoniam spiritus vi jam pura effeeta est, 
cum sublimi illo veroque et. puro. splendore com- 
mista, in illo quodammodo perlucet, radiorumque 
coruscatione impleta est, atque ex Domini pro- 
misso lumen quodammodo eflieitur : promiserat 
enim is justos viros ad solis similitudinem reful- 
gentes fore. Atque id ipsum quidem in terris fieri 
videmus, vel in speculo, vel in aqua, vel in exte- 
ris rebus, quie pie tenuitate relucendi vim habent. 
Cum enim res aliqua ejusmodi radios solis excipit, 
alios rursus in se radios ipsa efficit : quod. utique 
non faetum esset, si pura. illius rei splendidaque 
superficies sordibus quibusdam esset inutilis fa- 
cla. Ergo nos sive terrenis relictis his tenebris in 
sublimi versemur, ibi jam lucidi efficiemur vere 
Christi luci. appropinquantes; seu lux illa. vera, 


B 


τῇ δυνάμει τοῦ πνεύματος, φωτοειδὴς γένηται xai 
ἐμμιχθείη τῇ ἀληθινῇ xa ὑψηλῇ χαθαρύτητι, διαφαί- 
νεταί πως χαὶ αὐτὸς ἐν ἐχείνῃ, χαὶ ἀχτίνων ἐμπί- 
πλαται, xal φῶς γίνεται, χατὰ τὴν τοῦ Κυρίου ὑπό- 
σχεσιν, ὃς τοὺς διχαίους λάμψειν χαθ᾽ ὁμοιότητα 
ποῦ ἡλίου χατεπηγγείλατο. Τοῦτο χαὶ ἐπὶ τῆς 
γῆς ὁρῶμεν γινόμενον ἐπὶ χατόπτρου, ἣ ὕδατος, i 
ἄλλου τινὸς τῶν ἀποστίλθειν διὰ λειότητα δυναμέ-- 
Ὅταν γάρ τι τούτων δέξηται τὴν τοῦ ἡλίου 
ἀχτῖνα, xai ἄλλην ἀφ᾽ ἑαυτῶν ἀχτῖνα ποιεῖ" οὐχ 


νων. 
ἂν ποιήσαντα, εἰ ῥύπῳ τινὶ τὸ χαθαρόν τὲ χαὶ 
στιλπνὸν τῆς ἐπιφανείας ἀχρειωθείη. Εἴτε οὖν ἡμεῖς 
ἄνω γενοίμεθα, χαταλ!πόντες τὸ περίγειον σχότος, 
ἐχεῖ φωτοειδεῖς γενησόμεθα, τῷ ἀληθινῷ φωτὶ τοῦ 
Χριστοῦ ἐμπελάσαντες᾽ εἴτε τὸ φῶς τὸ ἀληθινὸν τὸ 
χαὶ ἐν τῇ σχοτίᾳ λάμπον xaX μέχρις ἡμῶν χαταθαίη, 
xoa ἡμεῖς φῶς ἐσόμεθα, χαθώς φησί που τοῖς μαήη- 
ταὶς ὁ Κύριος" Εἰ μή τις χαχίας ῥύπος τῇ χαρδίᾳ 
προσπεπλασμένος τὴν χάριν τοῦ ἡμετέρου φωτὸς 
ἀμαυρώσε!ε. 


que vel in tenebris lucet, ad nos descendat, etiam nos lux erimus, ut Dominus. quodam loco discipulis 
ait 55: Nisi quibusdam malti impuritatisque sordibus propius cordi admotis, luminis nostri obscu- 


rabitur gratia. 

Atque fortasse quidem hie quz i exemplis 
consistit oratio sensim eo nos adduxit, ut pulemis 
nes in id commutatum iri, quod melius est : de 
monslratamque est, non aliter fieri posse, ut ani- 
mus eum iinmortali incorruptoque Deo junctus sit, 
nisi ipse, quantum fieri potest, int^gritatis, casti- 
tatisque. priesidio. purus, atque incorruptus fiat, ut 
hae similitudine id, quod. simile est, apprehendat ; 
tanquam aliquo speculo adhibito Dei puritati se 
ipse subjicieus, qui: pulehritdinis ipsius esem- 
plari sibi demonstrato, ad illius. sinilitudinem, 
lormam suam exprimat. Sin autem quispiam talis 
est, qui noverit hiec. humana deserere, aut cor- 
pora, aut pecunias, sul scientiarum, artiumque 
Studia, aut quieeunque moribus legibusque prze- 
clara putantur, quoniam in his rebus, quarum 
sensus judex est, de honesto opinionis error ver- 
satur ; hie profecto. et amore, et cupiditate ad il- 
lud ipsum solum honestum, pulelirumve. trahetur, 


quod. non aliunde 


exsis'ere potest, neque ali- 
quando, neque ad. aliquid. ejusmodi refertur, sed 
quod ex se, et per se, et in se honestum est, hoc 
'sane est semper honestum, neque aliquando non 
fuit, aut aliquando. non futurum, sed perpetuo se 
uno eodemque modo habet, neque omnino augeri, 
neque amplilicari, neque ulla permutatione mutari 
polest, Atqui cunctas animi sui potestates omnium 
vitioruin. sordibus qui absterserit, illud. ausim di- 
cere, allirmaremque, perspicuum ei omnino esse id 
quod natura est solum Llonestum, a quo cum ho- 
nesti omnis, tum boni principium, atque causa 
exsistit : ut. enim oculus, qui lippitudinis morbo 


iiberatus est, aperte ea. cernit, quie in. coelo appa- 


15 Matth. v, 44. 


Τάχα τοίνυν ἡμᾶς ἠρέμα διὰ τῶν ὑποδειγμάτων 
ὁ λόγος προσήγαγε τῇ ἐπινοίᾳ τῆς πρὸς τὸ χρεῖττον 
ἡμῶν ἀλλοιώσεως " xol ἐδείχθη μὴ δυνατὸν ἑτέρως 
εἶναι συναφθῆνα: τὴν ψυχὴν τῷ ἀφθάρτῳ Θεῷ, μὴ 
χαὶ αὐτὴν ὡς οἷόν τε χαθαρὰν γενομένην διὰ τῆς 
ἀφθαρσίας" ὡς ἂν διὰ τοῦ ὁμοίου χαταλάθῃ τὸ ὅμοιον, 
otovsi χάτοπτρον τῇ χαθαρότητι τοῦ Θεοῦ ἑαυτὴν ὑπο- 
θεῖσαν' ὥστε χατὰ μετοχὴν xoY ἐμφάνειαν τοῦ πρω- 
τοτύπου χάλλους xai τὸ ἐν αὐτῇ μορφωθῆναι. El δέ 
τις τοιοῦτός ἐστιν, οἷος ἤδη πάντα χαταλιπεῖν τὰ ἀν- 
θρώπινα, εἴτε σώματα, εἴτε χρήματα, εἴτε τὰ ἐν 
τέχναις ἐπιτηδεύματα, ἣ 
ἔθεσι χαὶ νόμοις δεξιὰ θεωρεῖται (περὶ 


E 


ἐπιστήμαις ἣ xai ὅσα Ey 
τὰ τοιαῦτα 
γὰρ ἡ πλάνη τῆς τοῦ χαλοῦ χατανοήσεως, ἐν οἷς fi 
αἴσθησις χριτήριον γίνεται), ὁ τοιοῦτος πρὸς Exclyo 
μόνον ἐρωτιχῶς τε xal ἐπιθυμητιχῶς ἕξει, ὃ οὐχ Exé- 
ρωθεν ἔχει τὸ χαλὺν εἶναι, οὐδὲ τοτὲ, T] πρός τι τοιοῦ- 
τόν ἔστιν " ἀλλὰ ἐξ ἑαυτοῦ xaX δι᾿ ἑαυτοῦ χαλὸν, xo 
χαλὸν 
γενόμενον, T, ποτὲ οὐχ ἐσόμενον, ἀλλὰ πάντοτε ὡσαύ- 


ἐν ἑαυτῷ τοιοῦτον χαλὸν ὃν, χαὶ οὐδὲ ποτὲ 


τως ἔχον, προυτθήχης τε xat αὐξήσεως ὑπεράνω, xaX 
ἀνεπίδεχτον πάσης τροπῆς τε χαὶ ἀλλοιώσεως. Τῷ 
τοίνυν πάσας ἑαυτοῦ τὰς τῆς ψυχῆς δυνάμεις Ex παν- 
τὸς εἴδους χαχίας ἀποχαθάραντι, τολμῶ χαὶ λέγω, ὅτι 
ἐμφανὲς γίνεται τὸ μόνον τῇ φύσει χαλὸν, ὅπερ ἐστὶ 
τὸ παντὸς χαλοῦ τε χαὶ ἀγαθοῦ αἴτιον. Καθάπερ γὰρ 
ὀφθαλμῷ τὴν λήμην ἀπορυψαμένῳ τὰ ἐν τῷ οὐρανῷ 
τηλαυγῶς χαθορᾶται" οὕτως xai τῇ Ψυχῇ διὰ τῆς 
ἀφθαρσίας παραγίνεται ἣ δύναμις τῆς τοῦ φωτὸς 
ἐχείνου χατανοήύσεως, χαὶ ἣ ἀληθινὴ παρθενία, καὶ 
ἡ περὶ τὴν ἀφθαρσίαν σπουδὴ εἰς τοῦτον τὸν σχοπὸν 
χαταλήγει, τὸ Ov αὐτῆς δυνηθῆναι τὸν Θεὸν ἰδεῖν. 
Ὅτι γὰρ τὸ χυρίως χαὶ πρώτως χαὶ μόνως χαλόν τε 
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xaX ἀγαθὸν xal χαθαρὺν ὁ τῶν ὅλων ἐστὶ Θεὸς, οὐδεὶς 
οὕτω τυφλὸς τὴν διάνοιαν, ὡς μὴ ἀφ᾽ ἑαυτοῦ συνιδεῖν. 
᾿Αλλὰ τοῦτο μὲν ἴσως οὐδεὶς ἀγνοεῖ ἐπιζητεῖν δὲ 
εἰχός τινας, εἰ δυνατόν ἐστιν οἷόν τινα μέθοδον χαὶ 
ἀγωγὴν τὴν πρὸς τοῦτο χειραγωγοῦσαν ἡμᾶς ἐξευ- 
ρεῖν. Μεσταὶ μὲν οὖν αἱ θεῖαι Βίόλοι τῇς τοιαύτης 
εἰσὶν ὑφηγήσεως" πολλοὶ δὲ τῶν ἁγίων χαθάπερ τινὰ 
λύχνον τὸν ἑαυτῶν βίον τοῖς χατὰ Θεὸν πορευομένοις 
προφαίνουσιν. ᾿Αλλὰ τὰς μὲν ἐχ τῆς θεοπνεύστου 


Γραφῆς εἰς τὸν προχείμενον σχοπὸν ὑποθήχας ἔξεστιν 
ἑχάστῳ πλουσίως ἐξ ἀμφοτέρων τῶν Διαθηχῶν ἀνα- 
λέξασθαι" πολλὰ μὲν γὰρ ἐν προφήταις xa νόμῳ, 
πολλὰ δὲ ἐν εὐαγγελιχαῖς τε χαὶ ἀποστολιχαῖς πα- 
ραδόσεσι πάρεστιν ἀφθόνως λαθεῖν. “Ὅσα δ᾽ ἂν xot 
ἡμεῖς ὑπονοήσαιμεν, ταῖς θείαις ἀχολουθοῦντες φω- 
ναῖς, ταῦτ᾽ ἐστίν. 


copiose salis colligere licet; nam cum multa 
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A rent : sie animo ex pura integritate, castitateque 


facultas accedit. lucis illius contempland:e. Atque 
vera quidem virginitas incorruptaw[ue castitatis 
studium eo sane refertur, ut illius ipsius ope adhi- 
bita, Deum quis possit intueri. Nam proprie, οἱ 
primum, et solum honestum, purumque Deum 
esse, nemo ita mente e;ca est, quin. por se intelli- 
gat. Sed hoc ipsum fortasse nemo ignorab; at 
asquum [amen est, ut nonnulli, si fieri potest, om- 
nino indagent, quae sane ratio sit ac via, quie nos 
ad illud ipsum honestum ducat. Pleno igitur hu- 
jusee narrationis divin Littere ,, compluresque 
sanctissimi viri vitam suam, quasi lumen aliquod, 
illis ostendunt, qui Deo ambulant. Verum 
pracepta quidem multa, quie ad hoc propositum 


cum 


D pertinent, ex divinis utriusque Testamenti scriptis 
e prophetis, atque lege, tum. plerique. sane, cl ex 


evangelieis, et apostolicis traditionibus abunde percipi possunt. Quie vero nos, divinos imitaii ser- 


mones, commentati sumus, hiec omnino sunt. 
ΚΕΦΑΛ. IB'. 


Ὅτι οὐδ᾽ ἐξ ἀρχῆς, οὐδὲ κατὰ φύσιν συγνγουσιωμέ- 
vor, ἀ.1.. αὐτεξούσιον ἔχει ὁ ἄγθρωπος τὸ xa- 
θητικόν. 


Τὸ λογιχὸν τοῦτο χαὶ διανοητιχὺν ζῶον, ὁ ἄνθρω- 
πος, τῆς 
Uipnpa γεγονώς " οὕτω γὰρ ἐν τῇ Κοσμογενείᾳ περὶ 
αὐτοῦ ἀναγέγραπται, ὅτι « Κατ εἰχόνα Θεοῦ ἐποίη- 


síag τε xal ἀχηράτου φύσεως ἔργον χαὶ 


σεν αὐτόν * » τοῦτο οὖν τὸ ζῶον, ὁ ἄνθρωπος, οὐ κατὰ 
φύσιν οὐδὲ συνουσιωμένον ἔσχεν ἐν ἑλυτῷ παρὰ τὴν 
πρώτην γένεσιν τὸ παθητικόν τε xal ἐπίκηρον. Οὐδὲ 
γὰρ ἣν δυνατὸν τὸν τῆς εἰχόνος διασωθῆναι λόγον, εἰ 
ὑπεναντίως εἶχε τὸ ἀπειχονισμένον χάλλος πρὸς τὸ 
ἀρχέτυπον. ᾿Αλλ᾽ ὕστερον ἐπεισήχθη τὸ πάθος αὐτῷ 
μετὰ τὴν πρώτην χατασχευὴν " ἐπεισήχθη δὲ οὕτως " 
Εἰχὼν ἣν χαὶ ὁμοίωμα, χαθὼς εἴρηται, τῆς πάντων 
τῶν ὄντων βασιλευούσης δυνάμεως  χαὶ διὰ τοῦτο 
xai ἐν τῷ αὐτεξουσίῳ τῆς πρὸς τὸν ἐξουσιάζοντα 
πάντων εἶχε τὴν ὁμοιότητα, οὐδεμιᾷ τινι τῶν ἔξωθεν 
ἀνάγχῃ δεδουλωμένος “ ἀλλὰ τῇ γνώμῃ τῇ ἰδίᾳ πρὸς 
«b δοχοῦν διοιχούμενος, χαὶ τὸ ἀρέσχον αὐτῷ xav 
ἐξουσίαν αἱρούμενος, τὴν συμφορὰν ταύτην, ἧ νῦν 
χεχράτηται τὸ ἀνθρώπινον, αὐτὸς ἐθελοντὴς ἀπάτῃ 
παρενεχθεὶς ἐπεσπάσατο, αὐτὸς τῆς χαχίας εὑρέτης 
γενόμενος, οὐχὶ παρὰ Θεοῦ γενομένην εὑρών" Θεὸς 
γὰρ θάνατον οὐχ ἐποίησεν, ἀλλὰ τρόπον τινὰ χτίστης 
χαὶ δημιουργὸς τοῦ χαχοῦ χατέστη ὁ ἄνθρωπος. 
Καθάπερ γὰρ τοῦ ἡλιαχοῦ φωτὸς χοινὴ μὲν πρόχει- 
ται πᾶσιν ἣ μετουσία, oig 1| τοῦ ὁρᾷν δύναμις πάρ- 
ἐστι " δύνσται δέ τις, εἰ βουληθείη, μύσας τὸν ὀφθαλ- 
μὸν, ἔξω γενέσθαι τῆς τοῦ φωτὸς ἀντιλήψεως, οὐ τοῦ 
ἡλίου ἀποχωροῦντος ἑτέρωθι, χαὶ οὕτως ἐχεῖνο τὸ 
σχότος ἐπάγοντος, ἀλλὰ τοῦ ἀνθρώπου διὰ τῆς ἐπί- 
μύσεως τῶν βλεφάρων τὸν ὀφθαλμὸν ἐχ τῆς ἀχτῖνος 
διατειχίσαντος - τῆς γὰρ ὁρατιχῆς δυνάμεως ἐν τῇ 
ἐπιμύσει τῶν ὀμμάτων ἀργεῖν ἀδυνατούσης, ἀνάγχη 
πᾶσα τὴν ἐνέργειαν τῆς ὁράσεως, σχότους ἐνέργειαν 
γίνεσθαι, ἐχουσίως ἐν τῷ ἀνθρώπῳ διὰ τῆς ἀορασίας 


i5GenoT 97. 
, 


CAPUT XII. 


Neque a principio, nejue natura tmnnate sunt ho- 
inini a[fectiones, sed ex. consilio sibi eveniust. 


Momo, qui rationis particeps, mentisque com- 
pos animal est, et. divin:e incorrupkeque. naturze 
opus, atque simulacrum effectum ; in mandi. enim 
constitutione de eo liis verbis scriptum est : « Ad 
imagiuem Dei fecit eum "^, » hoe, inquam, anima! 
homo, principio non illud sibi natura ingenitum 
habuit, ut affectibus esset, mortique expositus. 
Neque enim (ieri poterat, ut similitudinis conser- 


C vata esset ratio, si contra. se id. haberet, quod ad 


exemplaris imaginem,  similitudinemque. expres- 
sum est. Sed post primam hominis fabricationem 
affectionum vis in eum introducta est; introducta 
est autem hoc modo : Imago erat homo, similitudo- 
que, ul dictum est, ejus potestatis, eujus imperio, 
quieunque sunt, onmia tenentur, ac reguntur : 
idque propterea in. hominis libero consilio, velun- 
lateque. positum. fuit, se illius similitudipem te- 
nere, cujus potestate res universae complectuitur; 
neque ulla. sane rerum externarum necessitate 
servus elfeetus est, sed sua ipse seulentia al id, 
quod sibi visum est, sese affecit: cumque ex. po- 
testate id. elegisset, quod sibi placuerat; ealainitta- 
tem hane, qua hominis genus jam oppressum te- 
netur, sponte ipse fraude eireumventus contravit* 
et ita omuis mali auctor fuit, non a Deo facti in- 
ventor ; mortem. enim Deus non effecit, sed imali 
conditor quodammodo, fabricatorque homo. essti- 
tit : quemadmodum enim solis lux communis pro- 
posita est omnibus qui cernendi vim. habent; po- 
"wst enim quis, si voluerit, clausis oculis cflieere 
ne lucem illam excipiat : non quia sol alio nigret, 
atque ex co tenebras olfundat, sed quia homo ipse, 
clausis palpebris, oculum ἃ radiis sepierit : nam 
cum videndi vis, opertis oculis, suo munere fure 
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non possit, necesse est omnis hie aspectus cessa- A συνισταμένην" j| ὥσπερ εἴ τις οἰχίαν ἑαυτῷ χατα- 


tio tenebras efliciat, quas homo sibi sponte ex eo 
eDundit, quia videre recusat : aut. veluti si quis 
domum sibi zdilicans, nullum luci aditum patefa- 
ciat ad ea, qu domi sunt, is cerle cum ingre- 
diendi viam radiis sponte obstruxerit, in tenebris 
ipse viiam deget: pari ratione primus homo de 
lerra, vel potius is, qui inalum in homine peperit, 
unum quidem natura honestum et bonum undique 
Sibi propositum in potestate habuit : per se tamen 
ullro est ea. molitus, quie eontra. naturam sunt : 
cum mai, vitiique usum, repudiata virtute, suo 
ipse consilio introduxerit. Malum enim exira con- 
silium positum, ac per se constans, in omni na- 
tura nullum est. Nam Dei opus omne bonum, 
neque detestandum, cunctave, qui Deus effecit, 
sunt admodum bona; sed posteaquam eo, quem 
diximus, modo in vitam hominum non sine maxima 
pernicie irrepsit peceandi consuetudo, atque ex 
parva causa, quz in infinita hominum mala latius 
divina illa animi pulchritudo, quie ad 
exeimplaris imitationem fuerat expressa; quasi 
ferrum, rubigine vitii est consumpta, non tantam 
quidem, quanta. certe sibi ex natura. inerat, con- 
servavit imaginis gratiam, sed ad peccandi Lturpi- 
tadinem sese tota eonvertit. Itaque. magnum illud 
tl pretiosum homo, uta Seriptura est appellatus, 
cum a dignitale $ua excidisset, quod accidit iis 
qui in ecenum illapsi sunt, facie omni limo oblita, 
ne a familiaribus quidem agnoscuntur : eodem 
nolo ille in peccati sordes priecipitatus incorrupti 
Dei imaginem perdidit, mutatoque habitu corru- 
ptam quandam peccatique labe inquinatam imagi- 
nem induit, quam 


manavit, 


ratio deponere suadet ei qui 
incorrupta ὙΠ} disciplina se quasi aqua quadam 
abluerit : ut hoc saue terreno abjecto integumento, 
animi rursus appareat pulehritudo. Aliena vero 
abjicere, in 


eo est, ut ad. sua quisque atque ad 


naturam: redeat : quod profecto assequi non aliter 
lalis rursus quis fiat, qualis principio 


effectus es. Non enim nostrum est, 


licet, nisi 
neque faeul- 
tatis hominum cflicium, ut divizitatis similes fiant ; 
sed hoc sane eontingit maximo munere Dei, qui 
largitus. 

AV hominum studii tantum illud sane est, ut quas 
sibi sordes postea ex peccato ipsi contraxerant, 
eas omnino eluant, pulehritudinemque illam illi- 
strent, qua in animo occultata est. Ejusmodi autem 
preceptum in Evanzelio Dominum docere: arbitror, 
cum loquitur ad eos qui sapientiam in nysterio 
loquentem | audire possuit. 
intra vos est. ld enim, opinor, Scriptura signi- 
ficat, non esse divinum bonui à natura nostra 
abjunctum ; nec proeul ab iis abesse, qui illud 
indagare instituant. At in. singulis illud est, inco- 
gnilum tamen atque obscurum, cum Οὐ curis, Οἱ 
vite voluptatibus compressum sit 


Regnum Dei, inquit !^, 


: rursus autem 


t Luc. xvii, 21, 


a 


σχευάζων, μηδεμίαν ἐντέμοι τῷ φωτὶ τὴν ἐπὶ τὰ 
ἔσω πάροδον, ἀναγχαίως ἐν σχότῳ βιώσεται, 


ἀπο. 


ἑχὼν 
σὰς ταῖς ἀχτῖσι τὴν εἴσοδον" οὕτω χαὶ ὁ πρῶ- 


τος ὁ ἐχ γῆς ἄνθρωπος, μᾶλλον δὲ ὁ τὴν χακίαν ἐν 
ἀνθρώπῳ γεννήσας, &v μὲν τῇ φύσει τὸ χαλόν τε 


ἀγαθὸν χατ᾽ ἐξουσίαν ἔσχεν πανταχόθεν 


τῷ 
χαὶ 
προχείμενον" 
ἐθελοντὴς δὲ παρ᾽ ἑαυτοῦ τὰ παρὰ φύσιν ἐγαινοτό- 
μῆσε, τὴν τοῦ χαχοῦ πεῖραν ἐν τῇ ἀποστροφῇ τῆς 
ἀρετῆς τῇ ἰδίᾳ προαιρέσει δημιουργήσας. Καχὸν γὰρ 
ἔξω προαιρέσεως 
θεωρούμενον, ἐν 


μενον, xaX χατ᾽ ἰδίαν ὑπόστασιν 
πῇ φύσει τῶν ὄντων ἐστὶν οὐδέν. 
Πᾶν γὰρ χτίσμα Θεοῦ χαλὸν, χαὶ οὐδὲν ἀπόδλητον, 
ἐποίησεν ὁ Θεὸς χαλὰ λίαν - ἀλλ᾽ 
ῥηθέντα τρόπον εἰσεφθάρη τῇ ζωῇ 
τῶν ἀνθρώπων fj τοῦ ἁμαρτάνειν ἀχολουθία, xaX ἐχ 
μικρᾶς ἀφορμῆς εἰς ἄπειρον τῆς 
θρώπῳ χυθείσης, xai τὸ θεοειδὲς ἐχεῖνο τῆς ψυχῆς 
γάλλος τὸ χατὰ μίμησιν τοῦ πρωτοτύπου γενόμενον, 
οἷόν τις σίδηρος χατεμελάνθη τῷ τῆς χαχίας ἰῷ * οὐχ- 
ἔπι ag τῆς olx 


πάντα ὅσα 
ἐπειδὴ χατὰ 


χαὶ 
πὸν 


χαχίας ἐν τῷ ἀν- 


síag αὐτῷ χατὰ φύσιν elxóvo; 
τὴν χάριν διέσωζεν, ἀλλὰ πρὸς τὸ αἶσχος τῆς ἁμαρ- 
τίας μετεμορφώθη. 
ὁ ἄνθρωπος, ὡς ὑπὸ τῆς Γραφῆς ὠνομάσθη, ἐχπεσὼν 
Ὡς οἰχείας ἀξίας, οἷον πάσχουσιν οἱ ἐξ ὀλισθήματος 


Ὅθεν τὸ μέγα χαὺ τίμιον τοῦτο, 


ἐχθέντες βορθόρῳ, xol τῷ πηλῷ τὴν μορφὴν 
ἑαυτῶν ἐξαλείψαντες, ἀνεπίγνωστοι χαὶ τοῖς συνήϑεσι 


γίνονται - οὕτως χἀχεῖνος ἐμπεσὼν τῷ βορθόρῳ τῆς 
ἁμαρτίας, ἀπώλεσε μὲν τὸ εἰχὼν εἶναι τοῦ ἀφθάρ- 
που Θεοῦ, τὴν δὲ φθαρτὴν xal πηλίνην εἰχόνα διὰ 
τῆς ἁμαρτίας μετημφιάσατο" ἣν ἀποθέσθαι συμθου - 
τινι ὕδατ 
πείας ἀποχλυσάμενον: ὡς ἂν ΤΣ αἱρεθέντος τοῦ 


λεύει ὁ λόγος, οἷόν τῷ χαθαρῷ τῆς πολι- 


ς φανερωθῇ τὸ 
dius ἡ εἰς “τὸ 
ὗ ἀν αν 


γηΐνου 
χάλλος. 
ἑαυτῷ χαὶ 


oixztoy 


ἄλλως οὐκ ἔστι, μὴ οἵος 
πάλιν γενόμενον. Οὐ Y Wi οὐδὲ δυνά- 

εως ἀνθρωπίνης ἐστὶ χατ M f τὸ Deioy 
Opafoote Sud ποῦτο μὲν τῆς τοῦ Θεοῦ μεγαλοδω- 
ἅμα τῇ πρώτῃ γενέσει χαρισαμέ- 


ἴο 
D 
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πρὸς 


d αὐτὸν ὁμοιότητα. 
primo statim ortu nobis sui est similitudinem 
Τῆς δὲ ἀνθρωπίνης σπουδῆς τοσοῦτον ἂν εἴη, ὅσον 
ἐχχαθᾶραι μόνον τὸν ἐπιγενόμενον ἀπὸ χαχίας ῥύ- 
πον αὐτῷ, χαὶ τὸ χεχαλυμμένον ἐν τῇ ψυχῇ χάλλος 
»ωτίσαι. Τὸ δὲ τοιοῦτον δόγμα xal ἐν τῷ Εὐαγγε- 
ιν οἶμαι τὸν Κύριον, λέγοντα τοῖς ἀχούειν 
) μυστηρίῳ λαλουμένης σοφίας, ὅτι 
9 Θεοῦ ἐντὸς ὑμῶν ἐστιν - ν ἐνδείχνυται 


τῆς ἐν 


SUVS HY ἕνοις 
Jugh οἶμα!, ὁ λόγος αὐτῷ, ὅτι τὸ τοῦ Θεοῦ ἀγαθὸν οὐ 
ERE S Ξ 
διώρισται τῆς φύσεως ἡμῶν, οὐδὲ πόῤῥωθέν που τῶν 
ἵν αὐτὸ προαιρουμένων ἀπῴχισται * ἀλλὰ ἐν Ez&- 
, ἀγνοούμενον μὲν χαὶ λανθάνον, ὅταν ὑπὸ 
: 
οιμνῶν πε χαὶ ἡδονῶν τοῦ βίου συμπνίγηται" 
ἐχεῖνο τὴν διάνοιαν 


£G^: 


ρισχόμ, Ξνον δὲ πάλιν, ὅταν εἰς 


ὅτ DE. VIRGINITATE., WA 
ἡμῶν ἐπιστρέψωμεν" εἰ δὲ χρὴ χαὶ OU ἑτέρων τὸν A invenitur cum mentem, animumque nostrum ad 
λόγον πιστώσασθαι, τοῦτο χαὶ ἐν τῇ ἀναζητήτει τῆς — illud converterimus ; sin autem ex aliis quoque 
ἀπολλυμένης δραχμῆς ἡμῖν ὑποτίθεσθα: οἶμαι τὸν — hoe, quod dicimus, confirmatum iri oportet, in 


Κύριον, ὡς οὐδὲν ὄφελος £x : 
δραχμὰς ὁ λόγος ὠνόμασε, xXv πᾶσαι παροῦσαι τύ- 
χωσι, τῆς μιᾶς ἐχείνης ἀπούσης τῇ yn ρευούσῃ Ψυχῇ- 


τῶν λοιπῶν ἀρετῶν, ἃς 


Διὰ τοῦτο πρῶτον μὲν ἅπτειν λύχνον ἐλαίου χελεύει, 
τὸν λόγον τάχα σημαίνων τὸν τὰ χεχρυμμένα φωτί- 
ζοντα εἶτα ἐν τῇ ἰδίᾳ οἰχίᾳ, τουτέστιν, ἐν ἑαυτῷ, ζη- 
τεῖν τὴν ἀπολλυμένην Opa f v. Διὰ δὲ τῆς ζητουμένης 


δραχμῆς τὴν εἰκόνα πάντως τοῦ βασιλέως αἰνίσσεται, 


τὴν οὐχὶ παντελῶς ἀπολλυμένην, ἀλλὰ ὑποχεχρυμμέ- 


νὴν τῇ χόπρῳ. Κόπρον δὲ χρὴ νοεῖν, ὡς oi 
«ἧς σαρχὸς ῥυπαρίαν " ἧς ἀποσαρωθείτης χαὶ àva- 
χαθαρθείσης διὰ τῆς ἐπιμελείας τοῦ βίου, ἔχδηλον τὸ 


ια!, τὴν 


ζητούμενον γίνεσθαι, ἐφ᾽ ᾧ εἰχότως αὐτὴν τε τὴν 


εὑροῦσαν χαίρειν Ψυχὴν, χαὶ εἰς κοινωνίαν τῆς εὐ- 
φροσύνης συμπαραλαμθάνειν τὰς γείτονας. Τῷ ὄντι 
γὰρ πᾶσαι αἱ σύνοιχοι τῆς Ψυχῆς δυνάμεις, ἃς γεί- 
πονας νῦν προσηγόρευσεν. ἐπειδὰν ἀναχαλυφθῇ xai 
ἐχλάμψῃ αὕτη ἡ τοῦ μεγάλου βασιλέως 
ἐξ ἀρχῆς ἐνεσημήνατο ἡμῶν τῇ δραχμῇ 
χατὰ μόνας τὰς χαρδίας ἡμῶν, τότε ἐπὶ 
ἐχείνην χαράν τε χαὶ εὐφροσύνην ἐπ 
τῷ ἀφράστῳ χάλλει 


εἰχὼν, ἣν 


ὁ πλάσας 
: ; 
τὴν θείαν 
πιστραφήσονται, 


τοῦ εὑρεθέντος ἐνατενίζουσαι. 


Συνγυ οήπε GA 7 
Συγχάρητε » γάρ « μοι,» φησὶ ν, «ὅτι εὗρον τὴν ὃρα- 
γμὴν ἣν ἀπώλεσα. ν Αἱ δὲ qeicoyses ἥτοι σύνοιχοι 


τῆς Ψυχῆς δυνάμεις ἐπὶ τῇ εὑρέσει τῆς θείας δραχμῆς 
εὐφραινόμεναι, ἢ λογιχή τε χαὶ ἐπιθυμητιχὴ, xo 1) 
χατὰ λύπην τε xal TU ἐγγινομένη διάθεσις, καὶ 
εἴ τινες ἄλλαι δυνάμε ις περὶ τὴν ψυχὴν θεωρού- 
μεναι, εἰκότως ἂν χαὶ φίλαι εἶναι νομίζονται, ἃς 
πάσας τότε χαΐρειν ἐν Κυρίῳ εἰχὸς, ὅταν αἱ πᾶσαι 


πρὸς τὸ χαλόν τε χαὶ ἀγαθὸν βλέπωσι, καὶ πάντα εἰς 


ἘΞ LE 
δόξαν Θεοῦ ἐνεργῶσι, μηχέτι τῆς 


γινόμεναι, 


ἁμαρτίας ὅπλα 


* n Li 

αἰ οὖν αὕτη ἐστὶν fj ἐπίνοια τῆς τοῦ ζητουμένου 
ἘΝ, 

εὑρήσεως, ἧ τῆς θείας εἰχόνος εἰς τὸ ἀρχαῖον ἀποχα- 


τάστυσις, τῆς νῦν ἐν τῷ τῆς σαρχὸς ῥύπῳ xc 


χαλυμ- 
μένης, ἐχεῖνο γενώμεθα ὃ ἣν παρὰ τὴν 
τοῦ ζωὴν ὃ πρωτόπλαστος. 


πρώτη» ἕαυ- 


Τί οὖν ἐχεῖνος ἣν 


ν: Γυμνὸς 
μὲν τῆς τῶν νεχρῶν δερμάτων ἐπιθολῆς, ἐν παῤῥησίᾳ 
des οὕπω δὲ διὰ γεύ- 
σεως χαὶ ὁράσεως τὸ χαλὸν χρίνων, ἀλλὰ μόνον τοῦ 


δὲ τὸ τοῦ Θεοῦ πρόσωπον βλέπων, 


Κυρίου κατατρυφῶν, χαὶ τῇ δοθείσῃ βοηθῷ πρὸς τοῦτο 
συγχρώμενος, χαθὼς ἐπισημαίνεται ἡ θεία Γραφὴ, 
ὅτι οὐ πρότερον αὐτὴν ἔγνω, πρὶν ἐξορισθῆναι 
παραδείσου, χαὶ πρὶν ἐχείνην ἀντὶ τῆς ἁμαρτίας ἣν 
ἀπατηθεῖσα ἐϑήμαρτει τῇ τῶν ὠδίνων τι 


τοῦ 


E μωρίᾳ κατα- 
χριθῆναι, Av ἧς τοίνυν ἀχολουθίας ἔξω τοῦ παραδεί- 
HR 
σου γεγόναμεν, τῷ προπάτορι συνεχύληθέντες, xaX 
νὺν διὰ τῆς αὐτῆς ἔξεστιν ἡμῖν παλινδρομήσασιν 
ἂν μαχαριότητα. Τίς οὖν ἡ 
Ἡδονὴ τότε δι’ ἀπάτης ἐγγενομένη τῆς 
ἐχπτώσεως ἤρξατο. Εἶτα αἰσχύνη χαὶ φόθος τῷ πάθε: 
τῆς ἡδονῆς 


ξεστ 
ἐπανελθεῖν ἐπὶ τὴν ἀρχαία 
ἀχολουθία ; 


ἐπηχολουῦθησε, xaX τὸ, μηχέτι λοιπὸν ἐν 


!" Τα, αν, 9. !5'Gen; 1v; 1. 
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amissa drachmie indagatione, hoc ipsum nobis 


Dominum pr:cipere censeo, quasi e cwteris vir- 
tutibus, quas drachmas ille vocavit, etiamsi omnes 
adsint, illa tamen una remota sit ab animo viduo, 
nulla exsistat utilitas. Propterea lucernam primum 
quidem aecendijubet : rationem enim fortasse 
significat, qua res occultas, atque obseuras illustrat : 
deinde suze quemque domi, nempe in. seipso amis- 
sam drachmam exquirere vult. Hac sane drachmie 
indagatione summi regis. imaginem tacite intelligi 
oportel, qua non plane amissa, sed sub fimo oceul- 
tata est, Fimum vero, ut arbitror, carnis est inler- 
pretanda. immundities, cujus sordibus purgatis 
atque ablutis perspicuum id fit, quod queritur 
quo invento, par est et ipsum, qui invenit, animunt 
gaudere, atque ad ipsius gaudii societatem vicinas 
asciscere. Omnes enim re vera. contubernales ani- 
mi polestates, quas nuuc vicinas appellavit, cum 
ipsa magni regis patefaeta quam 
initio nostra drachma is significavit, qui separatim 
nostra corda effecerat : tum ret. in- 
vent: pulehritudinem illie attente aspicientes, ad 
divinum illud gaudium ketitiamqne convertentur, 
« Congratulamini, » inquit, « mihi, quia invent 
drachmam, quam perdideram V. » Vicini enim, 
hoc est, contarbernales animi polestates, qua di- 
vina draelima. inventa gaudent, hz merito esse pu- 
tantur , ratio scilieet, appelitio, doloris irweque 
affectiones; et si quie alie intelliguntur animze fa- 
cultates, merito amica etizn credantur, quas qui- 
dem omnes equum est in. Domino tum gaudere, 
cum et ad honestum, et ad. bonum omnes contuen- 
tur : neque peccati amplius arma sunt, sed cuncta 
eflieiunt quie ad Dei gloriam maxime spectant. 
Quamobrem si. ratio lec est. inveniendi id quod 
queritur, ul divinam imaginem, quia carnis sordi- 
bus demersa sit. in integrum restituainus : nos illud 
sane efficiamur, quod principio is fuerat, qui pri- 
mum fabricatus est homo. Quid igitur illud erat ? 
Nudus quidem is, needum mortuis pellibus amictus, 
libere autem Dei faciem cernens, neque adhue ex 
gustatu et aspectu. suavilatem sentiens, sed Domino 
solum delectatus, adjutorioque, quod ad hoe, ut. dt- 
vinz? ostendunt. Litterze, datum ei erat, simul uteus. 
Non enim prius Evam cognovit, quam e paradiso 
expulsus est '5, illaque dolorum partus supplicio 
damnata esset ob peccatum, quod dolo eireumventa 
via e paradiso primi no- 


imago refulsit, 


incredibilem 


admiserat. Érgo qua sane 
stri parentis causa nos ejecti sumus, eadem profe- 
«lo nobis lieet, si rursus in cursu erimus, ad pri- 
stinam. beatitudinem redire. Quie. igitur. via est? 
Voluptas tum quidem. fraude, doloque. inducta, ἃ 
peccato, lapsuve initium 
metus, voluptatis affectum | consecuti sunt, 


deinde pudor, et 
ut non 


habuit; 
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auderent porro in conspectu amplius illius esse, A ὀφθαλμοῖς τολμᾷν εἶναι τοῦ χτίσαντος, ἀλλὰ φύλλοις 


qui eos procreavit, sed foliis, umbrisque sese occu- 
lerent, ac mortuis deinde pellibus se contegerent. 
Atqne ita in pestiferam hane regionem laborumque 
plenam, in qua moriendi solatium est conjugium 
inventum, incolae ambo, atque habitatores mittun- 
tur. Quamobrem si futurum est, ut nos hinc dissol- 
vamur, atque cum Christo simus, ab ultima rursus 
dissolutione expedit nos exordiri. Ut enim qui a 
patria procul peregrinati sunt, cum ad eum ipsum 
locum revertuntur, uude profecti sunt, primo illum 
locum relinquunt, quo postrenio pervenerunt: ita 
quoniam nosire in paradiso vit: separationis po- 
stremum est conjugium, hoc ipsum primum, quasi 
postremum aliquod diversovium, relinquere, hzc 
oratio monet eos qui ad Christum redeunt. : deinde 
a miseria excolend2 terr:e segregari, in qua post 
peccatum homo est collocatus; deinde ut carnisinvo- 
lucra removeamus, et vestes pelliceas, hoc est car- 
nis prudentiam exuamus, et omnia occulta dedecoris 
abdicemus, non acerb:e amplius hujus vitze, quasi 
fici umbris sese occultent, sed depositis abjectisque 
hujus caduca vitze foliorum integumentis, in oculis 
versentur ejus, qui illos procreavit; ao fraudem, 
quae ex gustatu aspeetuque concipitur, eam plane 
repellant ; in consiliumque non amplius venenosum 
serpentem, sed Dei preceptum solum adhibeant. 
Mud enim est, ut honesta duntaxat altingamus; 
gustum vero malarum rerum aspernemur, quasi 


hujusmodi rerum, quie in malis sunt, usus ex eo C 


initium habeat, quoniam malum nos ignorare no- 
luimus. Haque illud primis parentibus preceptum 
est, uL ne una euim bono rerum contrariarum. co- 
gnitionem caperent, sed a scientia et boni, et mali 
abstinerent, puroque et. simp!iei, neque cum ulla 
mali parte conjuncto bono fruerentur : quod sane, 
ui mea fert sentenlia, perinde est, ac solum cuni 
Deo esse, perpetuamque et sempiternam hane de- 
Jectationem habere, nec αὐ ad contrariam partem 
spectant, cum hac ipsa suavitate communicare. At- 
que si confidenti animo loqui decet, fortasse hoc 
ita est, ac si quis a mundo hoe, qui in maligno po- 
Situs est, in paradisum rursus rapiatur, quod Paulus 
sublatus audivit et vidit quie neque exprimi, 
neque cerni possunt, neque fas est hominem loqui ?. 


CAPUT XIII. 


Virginitatem exemptam. esse mortis dominio. 


Et quoniam viventium quidem domicilium est ac 
sedes paradisus, neque eos recipit, qui oh peccatum 
morti addicti sunt; et nos e carne sumus, morta- 
lesque peccato venundati : quomodo in Viventium 
loco esse is potest, qui mortis vi et potestate tene- 
tir? Quem modum, quodve consiliuni hic inveniet, 
ut hac ipsa potestate solutus ac liber fiat? At vero 
ad hoc vel satis omnino est Evangelii doctrina. 
Quiu etiam Dominum audivimus, qui Nicodemum 


? |] Cor. xi, 3 5664 


à 


D 


χαὶ σχιαῖς ὑποχρύπτεσθαι - δέρμασι νεχροῖς μετὰ 
ταῦτα περιχαλύπτονται. Καὶ οὕτως εἰς τὸ νοσῶδες 
τοῦτο xal ἐπίπονον χωρίον ἄποιχοι πέμπονται, ἐν ᾧ 


ὁ γάμος παραμυθία τοῦ ἀποθνήσχειν ἐπενοήθη. EL ᾿ 


οὖν μέλλομεν ἀναλύειν SUBE xa σὺν Χριστῷ 
γίνεσθαι, πάλιν ἐχ τοῦ τελευταίου προσήχει τῆς ἀναά- 
λύσεως ἄρξασθαι: ὥσπερ οἱ τῶν οἰχείων ἀποξενω- 
θέντες, ἐπειδὰν ἐπιστρέφωσιν ὅθεν ὡρμήθησαν, πρῶ- 
voy ἐχεῖνον χαταλείπουσι τὸν τόπον, ᾧ τελευταῖον 
προϊόντες ἐνέτυχον. Ἐπεὶ οὖν τοῦ χωρισμοῦ τῆς ἐν 
τῷ παραδείσῳ [διατριδῆς] ζωῆς τὸ τελευταῖον ὁ γάμος 
ἐστὶ, τοῦτον πρῶτον χαταλιπεῖν, ὥσπερ τινὰ σταθμὸν 
ἔσχατον, τοῖς πρὸς τὸν Χριστὸν ἀναλύουσιν ὑφηγεῖται 
ὁ λόγος " εἶτα τῆς περὶ τὴν γῆν ταλαιπωρίας ἀνα- 
χωρῆσαι, f, ἐνιδρύνθη μετὰ τὴν ἁμαρτίαν ὁ ἄνθρω- 
πος " ἐπὶ τούτῳ ἔξω τῶν τῆς σαρχὸς προχαλυμμάτων 
γενέσθαι, τοὺς δερματίνους χιτῶνας, τουτέστι, τὸ 
φρόνημα τῆς σαρχὸς ἀπεχδυσα μένους “ χαὶ πάντα 
ἀπειπαμένους τὰ χρυπτὰ τῆς αἰσχύνης, μηχέτι τῇ 
συχῇ τοῦ πικροῦ βίου ὑποσχιάζεσθαι, ἀλλ᾽ ἀποῤῥί- 
ψαντας và Ex τῶν προσχαίρων τούτων φύλλων τῆς 
ζωῆς προχαλύμματα, ἐν ὀφθαλμοῖς γίνεσθαι πάλιν 
τοῦ χτίσαντος, τήν τε χατὰ γεῦσιν χαὶ ὄψιν ἀπάτην 
ἀπώσασθα!, σύμθουλον οὐχέτι τὸν ἰοθόλον ὄφιν, ἀλλὰ 
τὴν ἐντολὴν τοῦ Θεοῦ μόνην ἔχειν. Αὕτη δέ ἐστι, τὸ 
τῶν πονηρῶν γεῦ- 
τῶν χαχῶν 


μόνου τοῦ καλοῦ ἅπτεσθαι" τὴν δὲ 
cw ἀπώσασθαι: ὡς ἐχεῖθεν ἡμῖν τῆς 
ἀχολουθίας ἀρχὴν λαθούσης, ἐχ τοῦ μὴ θελῆσαι τὸ 
xaxhw ἀγνοῆσαι. διὸ χαὶ ἀπεῤῥήθη τοῖς πρωτοπλά- 
στοις τὸ μὴ μετὰ τοῦ χαλοῦ xol τὴν τῶν ἐναντίων 
γνῶσιν λαθεῖν * ἀλλ᾽ ἀποσχέσθαι μὲν τοῦ γνωστοῦ χα- 
λοῦ τε χαὶ πονηροῦ, χαθαρὸν δὲ xaX ἀμιγὲς καὶ ἀμέτ- 
oyov τοῦ χαχοῦ τὸ ἀγαθὸν χαρποῦσθαι. “Ὅπερ οὐδὲν 
ἄλλο ἐστὶν, ὥς γε ὁ ἐμὸς λόγος, ἣ μετὰ τοῦ Θεοῦ εἶναι 
μόνον, xaX ταύτην ἄπαυστον ἔχειν χαὶ διηνεχῇ τὴν 
ἀπολαύσει 


τρυφὴν, χαὶ μηχέτι συγχαταμιγνύειν τῇ 
ταύτῃ τὰ πρὸς τὸ ἐναντίον ἀφέλκοντα. Καὶ εἰ χρὴ 
τολμήσαντας εἰπεῖν, τάχα οὕτως ἄν τις ἀπὸ τοῦ χό- 


σμου, ὃς ἐν τῷ πονηρῷ κεῖται, ἁρπαγείη πάλιν εἰς 
τὸν παράδεισον, ἐν ᾧ χαὶ Παῦλος γενόμενος, ἤχουσέ 


ἄῤῥητα καὶ ἀθέατα, ἃ οὐχ ἐξὸν ἀν- 


v 


τε xoi ἴδε «X 


θρώπῳ λαλῆσαι. 


ΚΈΦΑΛ, IT". 


“Ὅτι ἡ παρθενία κρείττων τῆς τοῦ θαγάτου δυνα- | 


τείας ἐστίν. 


"Αλλ᾽ ἐπειδὴ ὁ παράδεισος ζώντων ἐστὶν οἰχητήριον, 
τοὺς διὰ τῆς ἁμαρτίας νεχρωθέντας οὐ προσδεχόμενος * 


ἡμεῖς δὲ σάρχινοι ὄντες χαὶ θνητοὶ, πεπραμένοι ὑπὸ 
τῆς ἁμαρτίας * πῶς ἔστιν ἐν τῇ χώρᾳ τῶν ζώντων 
γενέσθαι τὸν τῇ δυναστείᾳ τοῦ θανάτου χρατούμενον; 
Ποῖον τρόπον χαὶ ποίαν ἐπίνοιαν ἐξεύροι τις ἂν, ὅπως 
τῆς ἐξουσίας ταύτης ἔξω γενήσεται; 'AXX ἀρχεῖ 
πάντως x3 πρὺς τοῦτο ἡ τοῦ Εὐαγγελίου ὑφήγησις. 


Οὐχοῦν ἠχούσαμεν τοῦ Κυρίου πρὸς τὸν Νιχόδημον 


sp] 
vi 


ἐστιν: τὸ δὲ γεγεννημένον ἐχ τοῦ πνεύματος, πνεῦμά 
t E γεγεννημέ € €, πνε 


ἐστιν. » Οἴδαμεν δὲ τὴν μὲν cápxa θανάτῳ διὰ τὴν 
ἁμαρτίαν οὗταν ὑπόδιχον, τὸ δὲ Πνεῦμα τοῦ Θεοῦ xa 
ἄφθαρτον, καὶ ζωοποιὸν, χαὶ ἀθάνατον. “ὥσπερ τοί- 
νυν τῇ χατὰ σάρχα γενέσει συναποτίχτεται πάντως 
xa ἡ διαλύουσα τὸ γεννώμενον δύναμις * οὕτω δηλαδὴ 
xai τὸ Πνεῦμα τοῖς 0€ αὐτοῦ γεννωμένοις τὴν ζωο- 
ποιὸν ἐναποτίθεται δύναμιν. Τί οὖν ἀναχύπτει διὰ 
τῶν εἰρημένων; ᾿Αποστάντας ἡμᾶς τῆς χατὰ σάρχα 
ζωῆς, f| πάντως τοιοῦτος ἐπαχολουθεῖ χαὶ ὁ θάνατος, 
τοιοῦτον ἐπιζητῆσαι βίον, ὃς οὐχέτι τοῦ θανάτου τὴν 
ἀχολουθίαν ἐφέλχεται. Οὗτος δέ ἐστιν ὁ ἐν παρθενίᾳ 
βίος. Καὶ ὡς ἀληθῆ ταῦτα, μικρῶν προστεθέντων 
ἔσται χαταφανέστερον. Τίς γὰρ οὐχ οἶδεν, ὅτι τῆς 
μὲν σωματιχῇς συναφείας τὸ ἔργον σωμάτων θνητῶν 
ἔστι κατασχευὴ. τῆς δὲ πρὸς τὸ πνεῦμα χοινωνίας 
ζωὴ χαὶ ἀφθαρσία τοῖς 
προσγίνεται; Καὶ χαλῶς 
ἐπὶ τούτου, ὅτι «Σύζεται διὰ τῆς τεχνογονίας ταύτης» 


συναφθεῖσιν ἀντὶ τέχνων 
ἔστι τὸ ἀποστολιχὸν εἰπεῖν 


ἡ τῶν τοιούτων τέχνων μήτηρ εὐφραινομένη, χαθὼς 
ἐν θείοις ὕμνοις ὁ αλμῳδὸς ἀνευφήμησεν, εἰπών " 
« Ὁ χατοιχίζων στεῖραν ἐν οἴχῳ μητέρα ἐπὶ τέχνοις 
εὐφραινομένην. » Εὐφραίνεται γὰρ μήτηρ ὡς ἀληθῶς 
ἡ παρθένος μήτηρ, ἣ τὰ ἀθάνατα τέχνα χυοφοροῦσα 
διὰ τοῦ Πνεύματος, στεῖρα διὰ τὴν σωφροσύνην ὑπὸ 
ποῦ Προφήτου ὠνομασμένη. Οὐχοῦν ὁ τοιοῦτος βίος 
προτιμητέος τοῖς γε νοῦν ἔχουσιν, ὃς χρείττων τῆς 
τοῦ θανάτου δυναστείας ἐστίν. Ἡ γὰρ σωματιχὴ παι- 
δοποιία (xaY μηδεὶς δυσχεράνῃ τῷ λόγῳ) οὐ μᾶλλον 
ζωῆς ἣ ἀλλὰ θανάτου τοῖς ἀνθρώποις ἀφορμὴ γίνε- 
παι" ἀπὸ γὰρ γενέσεως 1j φθορὰ τὴν ἀρχὴν ἔχει, ἧς 
οἱ παυσάμενοι διὰ τῆς παρθενίας, ἐν ἑαυτοῖς ἔστησαν 
τὴν τοῦ θανάτου περιγραφὴν, περαιτέρω προελθεῖν 
αὐτὸν δι᾽ ἑαυτῶν χωλύσαντες, χαὶ ὥσπερ τι μεθόριον 
θανάτου xai ζωῆς ἑαυτοῖς στήσαντες, ἐπέσχον αὐτὸν 
«ἣς 
τὴν παρθενίαν ὁ θάνατος, ἀλλ᾽ ἐν αὐτῇ xac 


πὶ τὸ πρόσω φορᾶς. Εἰ οὖν οὐ δύναται παρελθεῖν 


ἥγει 


xai χαταλύεται, σαφῶς ἀποδείχνυται τὸ χρεῖττον 
εἶναι τοῦ θανάτου τὴν παρθενίαν * χαὶ χαλῶς ἄφθορον 
ὀνομάζεται σῶμα, τὸ μὴ ὑπουργῆσαν τῇ τοῦ φθαρτοῦ 
βίου ὑπηρεσίᾳ, μηδὲ τῆς θνητῆς διαδοχῆς ὄργανον 
γξενέσθα: χαταδεξάμενον. 

Ἐν τούτῳ γὰρ διεχόπη τὸ συνεχὲς τῆς τοῦ φθεί- 
ρεσθαι xol ἀποθνήσχειν ἀχολουθίας, ὅπερ ἀπὸ τοῦ 
πρωτοπλάστου χαὶ μέγρι τῆς τοῦ παρθενεύοντος ζωῆς 
διὰ μέσου γέγονεν. Οὐδὲ γὰρ ἣν δυνατὸν ἀργῆσαί ποτε 
τὸν θάνατον, ἐνεργουμένης διὰ τοῦ γάμου τῆς ἀνθρω- 
πίνης γενέσεως: * ἀλλὰ πάσαις ταῖς προλαδούσαις γε- 
νεαῖς συμπαροδεύων, xaX τοῖς ἀεὶ παραγομένοις εἰς 
τὸν βίον συνδιεξερχόμενος, ὅρον τῆς ἐνεργείας ἑαυτοῦ 


D 


ἣν παρθενίαν εὗρεν, ὃν παρελθεῖν τῶν ἀμηχάνων 


τ 
ἐστίν. “Ὥσπερ γὰρ ἐπὶ τῆς θεοτόχου Μαρίας ὁ βασι- 


σὰς ἀπὸ ᾿Αδὰμ μέχρις 


Er 


ἐχείνης θάνατος, ιδὴ 
(3 xav αὐτὴν ἐγένετο, χαθάπερ τινὶ πέτρᾳ τῷ χαρπῷ 

5 f 4 eG 1 
τῆς παρθενίας προσπταίσας, περὶ αὐτὴν συνετρίδη " 


οὕτως ἐν πάσῃ ψυχῇ τῇ διὰ παρθενίας τὴν ἐν σαρχὶ 


"δ Joan, n, 6, 


*! | Timoth. n, 15. ?? Psal. cxi, 9 


DE VIRGINITATE. 


λέγοντος, ὅτι «€ Τὸ γεγεννημένον Ex τῆς σαρχὸς, σάρξ A his verbis. alloquitur. 
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t Quod e carne. natum est, 
caro est; quod e spiritu natum est, spiritus est δον ; 
Et nos novimus, carnem propter peccatum morti ' 
subjectam ; Dei vero Spiritum et. incorruptum εἰ 
vivificum et immortalem esse. Atqui ut quode carne 
genitum est, inh:eret οἱ omnino vis quaedain, quae 
id dissolvit, quod est carne concretum : sic Spi- 
ritus vim quamdam vitalem scilicet iis rebus attri- 
buit, quie a se gignuntur. Quo spectant. hiec. quie 
diximus? Ut sane ab hac nos mortali vita abalie- 
nati, cui omnino comes adjuncta mors est, illud vitae 
genus quaeramus, quie nullam moriendi necessita- 
tem secum trahat, vita autem. ejusmodi in virgini- 
late. consistit. Atque hoec quidem quam vera sint, 
paucis sane propositis, apertiora fient. Quotus , 
enim quisque est, qui ignoret, corporex conjunctio- ^ 
nis opus esse mortalium corporum constitutionem? 
ex spiritali vero. congressu liberorum loco vitam 
et immortalitatem. aequiri : recteque ad. hoe illud 
Apostoli quadrat: « Salvabitur autem per filiorum 
generationem ?* » mater, quie liis filiis gauder, ut in 
divinis hymnis Psalmorum vates his verbis cecinit : 
€ Qui. habitare facit sterilem in domo matrem filio- 
rum letantem ?*. » Vere enim ac solide virgo mater 
gaudet, quie spiritus opere immortales liberos parit, 
sterilis ob. temperantiam. ἃ Propheta appellata. 
Certe. ejusmodi vita, quie mortis. superat, 
potior est. ab iis habenda, qui mente przediti sunt. 
Corporea enim liberorum procreatio non vitze magis . 
(pace omnium dictum sii) quam mortis occasio 
ab ortu initium 


vim 


hominibus exsistit : siquidein 
habet interitus, a quo virginitatis causa qui inimu- 
nes futuri. sunt, mortis in se terminum constitue- 
runt, cum ultva in. se illam progredi prohibuerint, 
el vit:e et mortis se quasi terminos aliquos eum 
slatuerint, eam sane continuerunt, ne ultra. prorum- 
peret. Ergo si virginitatem tors superare non. po- 
test, sed ejus potius presidio illa eoncluditur ae 
dissolvitur, illud inanifesto compertum est, morte 
ip:a virginitatem esse potentiorem : unde recte 
corpusincorruptuar vocatur, quoniam caducce hujus 
vite muncri neque operam prestitit; neque hoc etiam 
admisit, se mortalis posteritatis instrumentum fleri, 

IIoc enim. pacto perpetuum illum et corrumpendi 
et moriendi cursuin interrupit, qui a primo parentc 
usque ad virginalem vitam nunquam est interinis- 
sus. Neque enim fieri poterat, ut hominum genere 
enupliis procreato, mors unquam cessasscet, sed 
superiores omnes hominum :etales  prietergressa, 
cum his etiam qui hanc vitam ingrediuntur, simul 
jam illa pereurrens, virginitatem muneris sul Ler- 
minum invenit, quem porro transilire difficile est: 
tanquam Dei matris Marize tempore ab Adamo us- 
que ad eam regnum mors obtinuerit: posteaque 
sola efficit, ut, cum tanquam ad lapidem aliquem 
virginitatis fructum mors offeuderit, in ea. contrita 
sit : ità omni animo, qui virginitatis prossidio 
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hane carnis vitam cohibet, atteritur quodam modo A 


ae dissolvitur. potentia mortis, quasi non habeat 
quibus ipsius stimulus infigatur. Ut enim igni nisi 
subjecta sint ligna, stramenta, fenum, aut aliud 
id generis, quod igne consumitur, non potest ejus 
nalura consistere: sie neque mortis vis 
quidquam efliciet, nisi ei materiam conjugium sup- 
peditaverit, moriturosque quasi damnatos paraverit. 
Si vero dubitas, id velim animadvertas, unde pro- 
ficiscantur calamitatum nomina, qui? mortis causa 
hominibus imponuntur, ut orationis initio dictum 
est. Num viduitatem, aut orbitatem, aut. filiorum 
jacturam lugere licet. nuptiis non. ante contractis ? 
Exoptaize enim animi voluptates, et letiti:e, et ob- 
lectationes, cunetave, quie in nuptiis jucunda. ex- 
petuntur, his dolorum cruciatibus concluduntur, 
ac terminantur. Nam ut gladii capulus politus ille 
quidem, tactu faeilis, et. ornatu undique cinetus 
2Dparet: reliquum vero ferrum mortis est instru- 
mentam (formidolosum hoec certe est videre: illud 
tamen: formidolosius multo. est, si ad aliquera vel 
pugni, vel e:edis usum adhibetur): hoc in genere 
nuptie sunt, qu: quasi capulum aliquem artificioso 
opere illustratum ,  politam. quamdam | voluptatis 
speciem gustui contrectationique nostrze pr: se fe- 
runt. Cum vero in manibus ejussunt, qui illas at- 
tigerit, luctus, miseriarumque ips: mortalibus cum 
eilectrices exsistant ; rerum omnino gravium, quie 
secum connex:e sunt, aditum aperuerunt. 

lloc miserabilia spectacula, laerytaarumque plena 
edidere. Videmus enim spe liberos immatura 
uale solos relictos, potentiumque hominum pre- 
die propositos, qui ob malorum imperitiam plerum- 
que in rebus adversis rident. Viduitatis vero prin- 
cipium et causa quie alia. est? An non nupti:e? di- 
vortium igitur ab innumerabilibus hisomnibus ma- 
lis vacationem habet, idque non injuria. Cum enim 
dissolvitur peena, qui contra eos, qui deliquerunt, 
imtio statuta — est, quemadmodum 
scriptum est, mon srumiz  multipli- 
cantur, neque dolor hominis ortum praecedit : si- 
mul sublata est penitus calamitas, laeryma ex vul- 
tibus est ablata, ut inquit Propheta : neque in. ini- 
quitatibus amplius conceptio, neque in peccatis 
partus, neque ex sanguine, neque ex voluntate viri, 
neque ex voluntate carnis, sed voluntate Dei pro- 
creatio fit ??, Etenim cum incorruptam spiritus in- 
tegritatem vivo corde quis concipit, sapientiam 
hie, justitiam, sanctimoniam parit, eodemque nmo- 
do redemptionem. Cuique enim licet, se matrem 
esse ejus qui li;ee sit, ut quodam loco ait Dominus; 
quoniam, inquit, « Qui facit voluntatem meam, hic 
et frater, et soror, et mater mea est ?**, » Quem 
igitur locum in his partibus mors habet? Re vera 
in illis ἃ vita mors est absorpta : virginalisque vita 
illius futuri 2vi beatitudinis imago quzdam esse 
videlur, cum multa secum signa illorum bonorum 


vis àc 


lum. etiam, 


mairum 


33 Joan. 1, 13. ** Matth. xij, 50. 
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συντριθήσεταί πὼς xol χαταλύεται 
τοῦ θανάτου τὸ χράτος, οὐχ ἔχοντος τίσι τὸ ἑαυτοῦ 
χέντρον ἐναπερείσηται. Kal γὰρ τὸ πῦρ, εἰ μὴ ἐπι- 
ἐχηθείη ξύλα, xai χαλάμη, xo χόρτος, xoi ἄλλο τι 
τῶν ὑπὸ πυρὸς δαπανωμένων, οὐχ ἔχει φύσιν ἐφ᾽ 
ἑαυτοῦ μένειν" οὕτως οὐδὲ $ τοῦ θανάτου δύναμις 
ἐνεργήσει, μὴ τοῦ γάμου τὴν ὕλην ὑποτιθέντος αὐτῷ, 
χαὶ τοὺς τεθνηξομένους οἷον χαταδίχους τινὰς ἑτοιμά- 
ζοντος. Ei δὲ ἀμφιθάλλεις, ἐπίσχεψαι τῶν συμφορῶν τὰ 
ὀνόματα, ὅσα £x τοῦ θανάτου τοῖς ἀνθρώποις 


παριούσῃ ζωὴν, 


ἐπάγε- 
και, χαθὼς ἤδη xav' ἀρχὰς τοῦ λόγου προείρηται, 
πόθεν τὴν ἀρχὴν ἔχει. "Apa ἔστι χηρείαν f| ὀρφανίαν 
ὀδύρεσθαι, | τὴν ἐπὶ παισὶ συμφορὰν, μὴ mpoXa6óv - 
τος τοῦ γάμου ; Αἱ γὰρ περισπούδαστοι θυμηδίαι, χαὶ 
ὑφροσύναι, χαὶ ἡδοναὶ, χαὶ πάντα ὅσα περὶ τὸν γά- 
μὸν σπουδάζεται, ταῖς τοιαύταις ὀδύναις ἐναπολή- 
γουσιν. Ὥσπερ γὰρ τοῦ ξίφους ἣ μὲν λαδὴ λεία xat 
εὐαφὴς, xai περιεξεσμένη, xaX στίλθουσα, χαὶ τῷ 
τύπῳ τῆς παλάμης ἐμφυομένη " τὸ δὲ λοιπὸν σίδηρός 
ἐστι, θανάτου ὄργανον, φοθερὸν μὲν ἰδεῖν, φούερώτε- 
ρον δὲ εἰς πεῖραν ἐλθεῖν " τοιοῦτόν τι χαὶ ὁ γάμος ἐστὶ, 
χαθάπερ λαθδήν τινα δι᾽ εὐμηχάνου τορείας ὡραϊσμέ - 
νην, τὸ λεῖον xa ἐπιπόλαιον τῆς ἧἡδονῃς προτείνων 
τῇ ἐπαφῇ τῆς αἰσθήσεως " ἐπείδὰν ἐν χερσὶ γένηται 
τοῦ ἁψαμένου, χαὶ τὴν τῶν ἀλγεινῶν παρουσίαν συν- 
ἡμμένως μεθ᾽ ἑαυτοῦ συνήγαγε, πένθους χαὶ συμφο- 


ρῶν δημιουργὸς τοῖς ἀνθρώποις γινόμενος. 


Οὗτος ἔδειξε τὰ ἐλεεινὰ xal 


ινὰ πλήρη δαχρύων θεά- 
α τῆς ἦλι 
ἴς 


, ; 
paca, παῖδας ἐν ἀωρί τῆς λιχίας ἡρημωμένους, 


xal λάφυρον προχειμένους τοῖς δυναστεύουσιν, ἐπιξ 
τῶν χαχῶν ἀγνοίας 


ἰς ἄλλος, χαὶ 


μειδιῶντας πολλάχις ὑπὸ τῆς 
τῷ δυστυχήματι. Χηρείας δὲ γένεσις 
οὐχὶ γάμος ἐστίν ; Οὐχοῦν ἡ ἀναχώρησις 
τῶν ἀθρόως τῶν χαχῶν τούτων λειτουργη μάτων τὴν 
Ὅπου γὰρ à»a- 
AE a aru ez « 
λύεται ἣ ἐξ ἀρχῆς ὰ τῶν λημμελη- 
χότων χατάχρισις (οὐχέτι δὲ θλύνεις τῶν μητέρων, 


τούτου, πάν- 


ἀτέλειαν ἔχει " xal οὐδὲν ἀπειχός. 


ὁρισθεῖσα χατ Τ 
χατὰ τὸ γεγραμμένον πληθύνοντα!), οὐδὲ λύπη τς 
ἀνθρωπίνης προηγεῖται γενέσεως, συνανήρηται πάν- 
τως ἡ ἀπὸ τοῦ βίου συμφορὰ, xo ἀφήρηται τῶν 
προσώπων τὸ δάχρυον, χαθώς φησιν ὁ Προφήτης. Οὐ 
γὰρ ἐν ἀνομίαις ἐστὶν ἡ σύλληφις ἔτι, οὐδὲ ἐν ἁμαρ- 
τίαις ἡ χύησις " οὐδὲ ἐξ αἱμάτων, οὐδὲ £x θελήματος 
ἀνδρὸς xa ἐκ θέλήματος σαρχὺς, ἀλλ᾽ ἐχ Θεοῦ μόνου 
ἡ γέννησις γίνεται. Τοῦτο δὲ γίνεται, ὅταν συλλαμ.- 
θάνῃ μέν τίς ἐν τῷ ζωτιχῷ τῆς καρδίας τὴν ἀφθαρ- 
σίαν τοῦ πνεύματος " τίχτει OE σοφίαν xal διχαιοσύ- 
τὶ γὰρ 
στι μητέρα pro τοῦ ταῦτα ὄντος, χαθώς φησί 
τὸ θέλημά μου ποιῶν, χαὶ 


νην, ἁγιασμὸν ὡσαύτως χαὶ ἀπολύτρωσιν. Παντ 


που ὁ Κύριος, ὅτι « 
ἀδελφὸς χαὶ ἀδελφὴ χαὶ eis μου ἐστίν. » Ttva χώ- 
ἐπὶ τούτων χυημάτων ὁ θάνατος ; θύτως 


ρᾶν ἔχει 
χατεπόθη S ἐχείνοις ὁ θάνατο; ὑπὸ τῆς ζωῆς " xol 
ἔοιχεν εἰκών τις εἶνα! τῆς ἐν τῷ μέλλοντι αἰῶνι. μαχα- 


ἐν παρθενίᾳ βίος, πολλὰ qépuy ἐν ἑαυτῷ 
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τῶν δι᾽ ἐλπίδος ἀποχειμένων ἀγαθῶν γνωρίσματα 
Ἔστι δὲ ἐπιγνῶναι τὴν τῶν εἰρημένων ἀλήθειαν τὸν 
λόγον χατεξετάζοντας * πρῶτον μὲν ὅτι τῇ ἁμαρτίᾳ 
χαθάπαξ ἀποθανὼν, ζῇ τὸ λοιπὸν τῷ Θεῷ οὐχέτι χαρ- 
ποφορῶν τῷ ἠανάτῳ, καὶ ὅσον τὸ ἐφ᾽ ἑαυτῷ συντέ- 
λειαν τῆς χατὰ σάρχα ζωῆς ἀνα- 
μένει λοιπὸν τὴν μαχαρίαν ἐλπίδα χαὶ ἐπιφάνειαν 
τοῦ μεγάλου Θεοῦ, οὐδὲν διάστημα μεταξὺ αὐτοῦ τε 
χαὶ τῆς παρουσίας τοῦ Θεοῦ διὰ 


ἐν ἑαυτῷ ποιήσας, 


τῶν διὰ μέσον γε- 
νεῶν ἐργαζόμενος. Εἶτα ὅ τι ἐξαίρετον τῶν ἐν τῇ ἀνα- 
στάσει χαλῶν, xa ἐν τῷ παρόντι χαρποῦτα! βίῳ, Εἰ 
γὰρ ἰσάγγελος ἡ ζωὴ fj μετὰ τὴν ἀνάστα 

Κυρίου τοῖς διχαίοις ἐπήγγελται " τῆς δὲ ἀγγελικῆς 
φύσεως ἴδιον τὸ ἀπηλλάχθαι τοῦ γάμου ἐστίν * ἤδη 
δέδεχται τὰ τῆς ἐ 


σιν παρὰ τοῦ 


παγγελίας χαλὰ, ταῖς λαμπρότησι 
civ ἁγίων ἀναμιγνύμενος, xal τῷ ἀμολύντῳ τῆς 
ζωῆς τὴν καθαρότητα τῶν ἀσωμάτων μιμούμενος. 
Εἰ οὖν τούτων χαὶ τῶν τοιούτων ἣ παρθενία γέγονε 
πρόξενος, μὲν λόγος ἐπαξίως τὴν χάριν παρ τὴν 
θαυμάσεται ; Τί δὲ ἄλλων τῶν τῆς ψυχῆς ἀγαθῶν 
οὕτω φανήσεται μέγα χαὶ τίμιον, ὡς τῇ τελειότητι 
ταύτῃ παρισωθῆναι διὰ συγχρίσεως ; 


i KEPAA. IAM. 

Ὅτι ἡ ἀιηθὴς παρθενία ἐν xarcl ἐπιτηδεύματι 
θεωρεῖται. 

"AM εἰ χατείληπται ἡμῖν ἡ ὑπερθολὴ τοῦ χαρί- 
σματος, συνιδεῖν προσῆχει xal τὸ ἀκόλουθον, ὅτι οὐχ 
ἁπλοῦν, ὡς ἄν τις οἰηθείη, τὸ χατό 
οὐδὲ μέχρι τῶν σωμάτων lc SARUM. ἀλλ᾽ ἐπὶ πάντα 
διῆχον xai διαδαῖνον τῇ ἐπινοίᾳ, ὅσα χατορθώματα 
ψυχῆς ἔστι χαὶ νομίζεται. Ἡ γὰρ τῷ ἀληθινῷ νυμ- 
φίῳ προσχολληθεῖσα διὰ παρθενίας ψυχὴ, οὐ μόνον 
τῶν σωματιχῶν μολυσμά 


ρθωμα τοῦτό ἐστιν 


1 iy ALS ] 


, 


τῶν ἑαυτὴν ἀποστήσει, ἀλλ᾽ 


ἐντεῦθεν μὲν ἄρξεται τῆς χαθαρότητος, 


ἐπὶ πάντα 
δὲ ὁμοίως χαὶ μετὰ τῆς ἴσης ἀσφαλείας πορεύεται, 


χαὶ δεδοιχυΐα μήπου τῆς χαρδίας 
χλιθείση 


παρὰ τὸ δέον ἐπι- 
Ὡς, πονηροῦ τινος 
χατὰ τὸ μέρος ἐχεῖνο προσδέξηται. 
(πάλιν γὰρ τὸν λόγ 


χοινωνίῳ μοιχικόν τι πάθος 


Οἷόν τι λέγω 


y ἐπαναλήψομαι)" Ἢ τῷ Κυρίῳ 
προσχολληθεῖσα Ψυχὴ εἰς τὸ γενέσθαι πρὸς αὐτὸν ἕν 


πνεῦμα, χαθάπερ ὁμολογίαν τινὰ συμδιωτιχὴν χατα- 


θεμένη τὸ μόνον ἐχεῖνον ἀγαπᾷν ἐξ ὅλης χαρδίας τε 
χαὶ δυνάμεως, οὔτε τῇ πορνείᾳ dn ep 
ἵνα μὴ γένηται σῶμα ἕν πρὸς αὐτὴν - οὔτε ἄλλο 
τῶν ἀντιχειμένων τῇ σωτηρίᾳ προσδέξεται, ὡς μιᾶς 
οὔσης ἐν ἄπασι τῆς τῶν μιχσμάτων χοινότητος " xal 
εἰ δι᾽ ἑνός τινος μολυνθείη, μηχέτι τὸ ἄσπιλον ἔχειν 
ἐν ἑαυτῇ δυναμένη. Ἔστι 0i χαὶ δι 
ξεχιχηριὥσαι τὸν λόγον. "Ὥσπερ τὸ ἐν τῇ erus ὕδωρ 
πέως μὲν λεῖόν ἐστ’ χαὶ ἀχίνητον, εἰ μηδεμία τις τῶν 


ὑποδειγμάτων 


ἔξωθεν ταραχὴ προσπεσοῦσα τὸ σταθηρὸν τοῦ τόπου 
δὲ 


; S & ΞΡ ΡΞ ΕΣ EAS EY x 
διαχινήσεις λίθου τινος ἐμπεσόντος τῇ λίμνη, ὅλον 
t* ὁ μὲν γὰρ ὑπὸ τοῦ βάρους εἰ 
τὸν βυθὸν χαταδύεται - τῶν δὲ περὶ 


συνεχινήθη τῷ μέρ: 
αὐτὸν χυμάτων 


rus GS E. ΡΥ de 
τυχλονερῶς ἐν ἄλλοις τρομένων, 


χαὶ ἐπὶ τὰ ἄχρα 


u 
ποῦ ὕδατος ὑπὸ τῆς ἐν τῷ μέσῳ χινήσεως ἐξωθουμέ- 


(a) Hic locus corruptus est in codice Graco, 


DE VIRGINITATE., 


382 


. A adferat, quie ex spe nobis proposita el parata sunt. 


Ac veritatem eorum 
Oratione. examinanda : 
peccato prorsus moritur, Deo is porro vivit, 


quie diximus, perspicere est 
primum enim quidem qui 
cum 
nullum amplius morti fructum. pariat ; cumque vite 
liujus, quie secundum carnem traducitur pro viri- 
li consummationem perfecerit, beatam porro spen 
atque adventum. magni Dei. exspectat, ullum 
inter se Deique adventum per interjectas generatio- 
nes constituit. intervallum. Deinde quie in 
rectione maxime praecipua sunt, lis in 
vita fruitur. Si enim vita angelorum similis. post 
resurrectionem a Deo justis viris promittitur, illud 


nec 


resur- 


bona hac 


angelorum nàturze pr oprium est, ut sint a nuptiis 
alieni, Jam promissionis primia is accepit, qui 
sanctorum virorum. splendoribus simul eluxit, 
quive nullis vite sordibus eorum, qui corpore ca- 
rent, puram est naturam imitatus. Quamobrem si 
harum cterarumque hujusmodi rerum. virginilas 
conciliatrix est, quie sane 
mirationem satisexcitabit? Quie reliqua animi bona 


oratio hujus muneris ad- 

ita magna, atque adeo perfeeta videbuntur, ut com- 

varatione (acta, perfectioni. huie adequata sint? 
CAPUT &IV. 


In omnibus studiis vera. virginitas spectatur. 


Sed si hujus muneris prstantia a nobis com- 
perta est, illud sane etiam, quod sequitur, expedit 
ut intelligamus, quoniam nor. simplex est, ut alicui 
forte videatur, hoe perfectum virginitatis officium, 
neque in solum eonsistit, 
etiam ad omuia pervenit ac pertinet, 
recta anitai officia et sunt et habentur. Nam virgi- 


corpore sed opinione 


quicunque 


nitatis praesidio animus cum vero sponso conjun- 
clus non a corporeis modo sordibus se ipse remo- 
vebit, sed inde etiam profectus ad munditiem ag- 
gredielur, ad omniaque pari item securitate ibit: 

illud tamen. pertimescendo, ne aliquo modo ad rel 
pravas societatem corde plus, quam par est, incli- 
nato, affectionem aliquam ex ea. parte adulterinam 
capiat. Verbi gratia (sermonem enim rursus repe- 
tam), animus qui eum Domino junctus est, ut 
unus ad eum spiritus elliciatur, eunique tanquam 
aliquod communis vite pactum cum eo fecerit, ut 
τοῖο corde viribusque eum solum diligat, non eum 
fornieatione sese conglutinabit, ne unum cum illa 
corpus fiaL; neque cum ullis rebus, qu saluti re- 
pugnent, societatem inibit, quasi una sil omnibus 
in rebus impuritatum communitas (a): sicque 
unius alicujus sceleris labe contaminatus est, non 
possit eam in se eontraetam labem amplius eluere. 
Atqui exemplis id. quod. dicimus aperte indicare 
licel: veluti in stagno aqua pura atque immobilis 
manet, nisi aliqua. extrinsecus perturbatio ineidit, 
agitet; si autem lapis inciderit 
aliquis, totum una eum parte commovetur; nam 
pra gravitate, οὐ pondere in imum gurgitem ille 


qua illius motum 
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fertur : cumque aqua. fluctus circa eum. in. gyrum A voy, πᾶσα ἐν χύχλῳ περιτραχύνεται τῆς λίμνης ἡ 


mutuo ducantur , medioque motu impulsi in sum- 
mum aqui stum erumpant, omnis summa stagni 
aqua, cum ima pars mota sit, zestuum ambitu agi- 
latur; pari ratione tranquillitas et animi quies, si 
wuuus aliquis affectus in eum invadat, tota simul 
concutilur, et parlis detrimentum una etiam sen- 
ti. Commemorant enim iij, qui hme ipsa inda- 
garunt, virlutes inler se minime disjunctas esse ; 
neque fieri posse, ut qui unius ralionem diligenter 
üccurateque percurrerit, c:eleras quoque non attin- 
gat; sed cui una ex virtutibus inest, reliquas ne- 
tessario eum consequi dicunt. Quin eliam contra 
alicujus rei, qui nos attingit, vitium ad omnem 
honestam vitam pertinet, vereque, ut est apud 
Apostolum *5, totum cum partibus ailicitur; sive 
gloria aliicitur, totum una gaudet. 
CAPUT XV. 

Ut aliquid est a virtute remotum, ita. in. periculo 

versatur, 
Sed innumerabiles in nostra vita sunt peccandi 
vie, variosque hos delinquendi modos multitudinis 
nomine divinz Litterae ostendunt.« Multi enim sunt, 
mquiunt, qui persequuntur me, et tribulant me *9; » 
et, « Multi bellum gerunt adversus meex alto ?7, » At- 
que alia quidem multa ejusmodi sunt. Fortasse igitur 
-ap'e commemorare licet. multos esse, qui adulte- 
rando insidias struant, ut honorabile hoe vere con- 
nubium, et immaculatum torum deturpent : sique 
lios adulteros nominatim enumerare oportet, adul- 
ler ira, adulter avaritia, adulter invidentia, inju- 
riarum recordatio, inimicitia, invidia, et omnia 
denique, quie ab Apostolo colliguntur, tanquam 
adulterorum enumeratio ea omnia sint, que. salu- 
tari doetrinz repugnant. Atqui faciamus in feminis 
unam esse forma integra, quive. digna sit ut ame- 
tur ; ideoque quoniam regis conjugio conveniret, 
à quibusdam impudicis hominibus egregiam ob 
formam ei insidias poni * h:ee sane quandiu in eos 
omnes, qui sibi vitium offerre student, inimico est 
animo, remque ipsam vero marito indicat, mulier 
est pudica, quique solius viri sui honori servit, 
nullumque propterea cum ea loeum habent petu- 
lantium. hominum insidi. Sin autem ex iis qui 
insidiantur uni consentil, non sane ἃ pana illam 
liberat. pudicitia, quam in aliis prz se fert. Ad 
damnationem enim sat est vel unius iabe cubile 
deturpatum. Eodem modo animus is, qui Deo vivit, 
non ullis rebus se oblectaverit, qux sibi ex errore 
quodam non veram honesti speciem pr:ebent ; sin 
ex aliqua affectione vitii maculam cordi contraxerit, 
spiritalis ipse matrimonii jura rescidit ; atque, ut 
in divinis Litteris scriptum exstat, «In. animam 
malevolam non. intrabit sapientia **. » Pari ratione 
nos vere dicere possumus, in animo irarum invi- 
dieque pleno, quive ejusmodi aliquo peccato irre- 
titus tenetur, fieri non posse ut in eo bonus spon- 

35 | Cor 36: psa]; 754]. 


xit, 26, ΟΧΥ 97. Ὁ 


I1, 9. 


ἐπιφάνεια, συνδιατιθεμένη τῷ βάθει - οὕτω xaX τὸ τῆς 
Ψυχῆς γαληναῖον χαὶ ἥσυχον, δι᾽ ἑνός τινος παρεμπε- 
σόντος εἰς αὐτὴν πάθους ὅλον συνδιεσείσθη, καὶ τῆς 
τοῦ μέρους βλάδης συνήσθετο. Φασὶ δὲ xaX οἱ τὰ τοι- 
αὔτα ἐξηταχότες, μὴ ἀπεσχίσθαι τὰς ἀρετὰς ἀλλή - 
λων, μηδὲ δυνατὸν εἶναι μιᾶς τινος ἀρετῆς χατὰ τὸν 
ἀχριθῃ περιδράξασθαι λόγον, τὸν μὴ καὶ τῶν λοιπῶν 
ἐφαψάμενον" ἀλλ᾽ ᾧ ἂν παραγένηται μία τῶν ἀρετῶν, 
ἀναγχαίως ἐπαχολουθεῖν xal τὰς λοιπάς. Οὐχοῦν ἐξ 
ἀντιστρόφου xai περί τι βλάθη τῶν ἐν ἡμῖν εἰς 
ὅλον τὸν xaz' ἀρετὴν διατείνει βίον, χαὶ ὄντως, χαθώς 
φησιν «ὁ ᾿Απόστολος, τοῖς μέρεσι τὸ ὅλον συνδιατί- 
θεται, ἄν τε πάσχῃ μέλος ἕν, συναλγοῦντος τοῦ παν- 
τὸς, ἐάν τε χαὶ δοξάζηται, τοῦ ὅλου συγχαίροντος. 

enin una pars ῬΑ ταν, totum simul dolet; sive 


KEGAA. UE. 
Ὅτι τὸ ὁπωσοῦν ἔξω yerécÓar τῆς ἀρετῆς τὸν 
ἴσον" κίγδυνον ἔχει. 

᾿Αλλὰ μυρίαι χατὰ τὸν βίον ἡμῶν αἱ πρὸς τὴν 
ἁμαρτίαν παρατροπαὶ, χαὶ πολυτρόπως αἱ Γραφαὶ 
τὸ πλῆθος τοῦτο διασημαίνουσι " « Πολλοὶ γὰρ οἱ ἐχκ- 
διώχοντές με xat θλίθοντές με΄ » χαὶ, « Πολλοὶ οἱ πο- 
λεμοῦντές ue ἀπὸ ὕψους » xai ἄλλα τοιαῦτα πολλά. 
Τάχα τοίνυν χυρίως ἔστιν εἰπεῖν ὅτι πολλοὶ οἱ μοιχι- 
χῶς ἐπιθουλεύοντες, πρὸς τὸ διαφθεῖραν τὸν τίμιον 
τοῦτον ὡς ἀληθῶς γάμον xoi τὴν ἀμίαντον χοίτην " 
εἰ δὲ χρὴ καὶ τῷ ὀνόματι τοὺς τ[οι]ούτους ἁπαριθμήσα- 
σθαι, μοιχὸς ἡ ὀργὴ; μοιχὸς Tj πλεονεξία, μοιχὸς ὃ 
φθόνος, ἣ μνησιχαχία, 3j ἔχθρα, ἣ βασχανία, τὸ μῖ- 
σης, πάντα ὅσα παρὰ τοῦ ᾿Αποστόλου χατείλεχται ὡς 
ἀντιχείμενα τῇ ὑγιαινούσῃ διδασχαλίᾳ, μοιχῶν ἐστιν 
ἀπαρίθμιησις. Ὑποθώμεθα τοίνυν εἶναί τινα ἐν γυ- 
ναιξὶν εὐπρεπῆ τε xol ἀξιέραστον, xat διὰ τοῦτο βα- 
σιλεῖ πρὸς γάμον συναρμοσθεῖσαν - ἐπιθδουλεύεσθαι 


NDA 


I" 

δὲ διὰ τὴν ὥραν ὑπὸ ἀχολάστων τινῶν. Οὐκοῦν ἡ 
τοιαύτη ἕως μὲν ἂν πρὸς πάντας τοὺς ἐπὶ φθορᾷ παρ- 
εδρεύοντας ἐχθρῶς ἔχῃ χαὶ χατηγορῇ τούτων ἐπὶ τοῦ 
νομίμου ἀνδρὸξ, σώφρων ἐστὶ, xo πρὺς μόνον τὸν 


νυμφίον ὁρᾷ, χαὶ οὐδεμίαν ἔχουσι γώραν xaT αὐτῦῇ- 
[ 2 X is 


αἱ τῶν ἀχολάστων ἀπάται. Εἰ δέ τινι πρόσθοιτο τῶν 
ἐπιθουλευόντων, οὐχ ἐξαιρεῖται αὐτὴν τῆς τιμωρίας 
ἡ ἐπὶ τῶν λοιπῶν σωφροσύνη. ᾿Αρχεῖ γὰρ εἰς χατά- 
χρισιν xai τὸ δι’ ἑνὸς μιανθῆναι τὴν χοΐίτην. Οὕτως 
χαὶ ἡ τῷ Θεῷ ζῶσα ψυχὴ, οὐδενὶ τῶν δι᾽ ἀπάτης αὐτῇ 
προφαινομένων χαλῶν ἀρεσθήσεται" εἰ δὲ παρσδέ- 
ξαιτο διά τινος πάθους τὸν μιασμὸν τῇ χαρδίᾳ, ἔλυσε 
xaX αὐτὴ τοῦ πνευματιχοῦ γάμου τὰ δίχαια * χαὶ ὥς 
φησιν ἢ Γραφὴ, εἰς χαχότεχνον ψυχὴν μὴ εἰσελεύ- 
σεσῦσι σοφίαν" οὕτως ἔστιν ἁληθῶς εἰπεῖν, μηδὲ 
εἰς θυμώδη χαὶ βάσχανον, ἣ ἄλλο τι ἔχουσαν ἐν ἑαυτῇ 
πλημμελὲς, δυνατὸν εἶναι τὸν ἀγαθὸν νυμφίον εἰσοι- 
χισθῆναι. Τίς γὰρ ἐπίνοια συναρμόσει τὸ τῇ φύσει 


ἀλλότριόν τε xui ἀχοινώνητον ; "Axoucoy τοῦ "Amo- 


" 


4a εἶναι χοινωνίαν φωτὶ πρὺς σχότης 
συνελόντι 


στόλου, μηδε 


E! 


διδάσχοντος, ἣ διχαιοσύνῃ πρὸς ἀνομίαν, T, 


348. Sap. n ὅς 
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ἀντα ὅτα ἐστὶν ὁ Κύριος χατὰ τὴν διαφορὰν A sus inhabitet. Qu:e. enim consilii ratio conciliabit 


585 
φάναι, πὶ : 
τῶν ἐν αὐτῷ θεωρουμένων νοούμενός τε χαὶ ὀνομα- 
ζόμενος, πρὸς πάντα τὰ ἐν χαχίᾳ κατὰ E deer 
νοούμενα. Εἰ οὖν ἀμήχανος τῶν τῇ φύσει Rogo" ^ 
χοινωνία, ἀλλοτρία πάντως χαὶ ἀνετ (τος τῆς τοῦ 
ἀγαθοῦ συνοιχήσεως ἣ ὑπὸ χαχίας 
μένη ψυχή. Τί οὖν ἐχ τούτων μανθάνομε ἶ 
τὴν σώφρονα χαὶ λελογισμένην παρθένον παντὸς πά- 
ϑους χατὰ πάντα τρόπον τῆς ψυχῆς ἁπτομένου χωρί- 
ζεσθαι, xax φυλάσσειν ἑαυτὴν ἁγνὴν τῷ ἁρμοσαμένῳ 
χὐτὴν νυμφίῳ, μὴ ἔχουσαν σπῖλον ἣ ῥυτίδα fj τι τῶν 
τοιούτων. 


τινὸς χατειλημ- 
ν; T5 δεῖν 


virtutis capax est is animus, qui aliquo vitio. irretitus est. 
rationem. vite 


mus? Hoc sane, quod pudicam virginem, quie 
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id, quod natura inter se alienum non cohzerct, ne- 
que ullo societatis jure illigatum est? Tu velim 
audias Apostolum, qui docet, nihil esse luci cum 
tenebris commune, neque :equitati justitizeque. eunt 
iniquitate ?? : atque, ut summatim breviterque dicam, 
omnia quibuscunque et mente comprehensus et 
vocatus est Dominus, ex earum rerum differentia, 
qui in eo cernuntur, h:ee omnibus iis, quie in vitio 
posita sunt, contraria intelligi. Si. igitur difficilis 
est rerum inter se dissimilium societas, remotus 
omnino est a virtutis. contubernio, neque plane 
Ergo quid ex iis documenti nos accepi- 
ducem sequitur, ab omnibus animi 


allectionibus se omnino abducere oportet: ac sponso, qui eam adornabit, integram se atque. adeo puram 


conservare, ut aut sordes, aut rugas, aul aliquid ejusmodi minus contrahat. 


KEPAA. IG. 
“Ὅτι ἀτειϊὴς εἰς τὸ ἀγαθὸν ὁ xal ἐπί zuri τῶν κατ᾽ 
ἀρετὴν ἐλ είπων. 

Mía γάρ ἐστιν ὁδὸς εὐθεῖα, στενὴ τε ὡς ἀληθῶς 
καὶ τεθλιμμένη, χαὶ τὰς ἐφ᾽ ἑχάτερα πα E τροπὰς οὐχ 
Ἐπιδεχομένη, χαὶ τὸ ὁπωσοῦν ἔξω ταύτης Y γενέσ σθαι 
ἴσον ἔχει τὸν τῆς ἀποπτώσεως κίνδυνον. Ei δὴ Kis 
οὕτως ἔχει, διορθωτέον ὡς οἷόν τε τῶν πολλῶν τὴν 
συνήθειαν, ὅσοι πρὸς μὲν τὰς αἰσχροτέρας τῶν ἧδο- 
νῶν ἰσχυρῶς ἀπομάχονται, ἄλλως δὲ τὴν ἡδονὴν ἐν 
τιμαῖς χαὶ φιλαρχίαις θηρεύουσι" παραπλήσιον ποιοῦν- 
τες, ὥσπερ ἂν εἴ τις οἰχέτης ἐλευθερίας ἐπιθυμῶν, 
μὴ ὅπως τῆς δουλείας ἕξω γενήσεται σπεύδοι, ἀλλ᾽ 
ἑναμείόοι τοὺς χεχτημένους, τὴν ἐναλλαγὴν τῶν χε- 
τὴ μένων ἐλευθερίαν οἰόμενος. Δοῦλο:ι γάρ εἰσιν ἐπέσης 
πάντες, χἂν μὴ ὑπὸ τῶν αὐτῶν χυριεύωνται, ἕως ἂν 
ὅλως ἐπιχρατῇ τις αὐτῶν μετὰ δυναστείας ἀρχή. Εἰσὶ 
δὲ πάλιν οἱ τῇ πολλῇ πρὸς τὰς ἡδονὰς μάχῃ, εὐχατ- 
αγώνιστοί πως τῷ ἀντιχειμένῳ πάθει veyóvaot, χαὶ 
ἐν τῇ ἐπιτεταμένῃ τῆς ζωῆς ἀπορεῖ λύπαις, χαὶ 
παροξυσμοῖς, χαὶ μνησιχαχίαις, καὶ τοῖς λοιποῖς πᾶ- 
σιν, ὅσα πρὸς τὸ ἐναντίον τοῦ χατὰ τὴν ἡδονὴν πάθους 
ἀντιχαθέστηχεν, εὐχόλως vs ἁλίσχοντα!, xat δυσχε- 
ρῶς διεχδύνουσι " τοῦτο δὲ γίνεται, ὅταν μὴ ὁ λόγος ὁ 
κατ᾽ ἀρετὴν, ἀλλά τι πάθος τῆς χατὰ τὸν βίον πορείας 
ἡγεμονεύῃ. 'H μὲν γὰρ ἐντολὴ τοῦ Κυρίου σφόδρα 
τηλαυγὴς, ὡς χαὶ νηπίων ὀφθαλμοὺς φωτίσαι, μόνῳ 
τῷ Θεῷ προσχολλᾷσθα!: ἀγαθὸν εἶναι: λέγουσα " ὁ δὲ 
Θεὸς οὔτε λύπη ἐστὶν, οὔτε ἡδονὴ, οὔτε δε:λία, ἣ θρά- 
coc, ἣ φόθος, ἣ ὀργὴ, ἣ ἄλλο τι τοιοῦτον πάθος, ὃ 
πῆς ἀπαιδεύτου χυριεύε: Ψυχῆς - ἀλλ᾽ ὥς φησιν ὁ 
᾿Απόστολος, αὐτοσοφία χαὶ ἁγιασμὸς, ἀλήθειά τε χαὶ 


χαρὰ, χαὶ εἰρήνη, χαὶ ὅσα τοιαῦτα. Πῶς οὖν ἔστι τῷ 


ταῦτα ὄντι προσχολληθῆναι τὸν ὑπὸ τῶν ἐναντίων 


χρατούμενον; Ἢ πῶς οὐχ ἄλογον τὸν τῷ ἑνί τινι 
τῶν παθῶν ὅπως μὴ 
νομίζειν τὸ ἀντιχείμενον ; Οἷον, ἡδονὴν μὲν φυγόντα, 
λύπῃ χατέχεσθαι" τὸ ὃὲ θρασὺ χαὶ προπετὲς διαχλί- 
γοντα: δειλίᾳ ταπεινοῦν τὴν ψυχήν" ἣ θυμοῖς 
τον μένειν ἑσπουδαχότα, χατεπτηχένα: τῷ có6q. Τί 


ὑπαχθείη σπουδάζοντα, ἀρετὴν 


ἀνάλω- 


ς ἐχπεσεῖν, 


Ἀδ ΤΠ ΟΣ: 20 Psal. xvin; 9. "35 Psal 


ΧΧ, 98. 


CAPUT XVI. 
Ad bonwn minime aptus est is, qui aliqua ex parte 
in virtutis officio peccat. 

Via est una recta, angusta illa quidem, et 
trita, qu:e neque alterius vi: flexiones , et diver- 
ticula comprehendit; atque ex hae aliquo sane 
modo deflectere. fortasse periculum est, ne quis 
labatur et concidat. Si hzc ita se habent , multo- 
rum nos consuetudinem , quoad ejus fieri potest, 
moderari oportet : qui enim contra foedissimas 
voluptates pugnacissime se defendunt, eas vero , 
qui in honoribus atque imperii appetitionibus 
exsistunt, voluptates consectantur, hi nihil om- 
nino dissimile faciunt ac si quis servus libertatis 
avidus, mature operam det , non ut a servitute vin- 
dicetur, cum in co libertatem esse putet, si ab eo, 
in cujus potestate fuit, ad alium dominum trans- 
feratur. Servi enim. pari conditione omnes sunt, 
quamvis non eorumdem dominorum imperio pote- 
Staleve teneartur, cum unus aliquis illis domine- 
tur, atque cum potestate imperet. Rursusque sunt " 
plerique qui multo contra has voluptates certa- 
mine, facile quodammodo sunt ab adversario supe- 
rali, atque in accurata beneque constituta vivendi 
ratione, doloribus et animi concitationibus, et 
malorum recordationibus, et exteris denique om- 
nibus qux contra hunc voluptatis affectum resti- 
terunt, cum facile expugnantur, tum difficulter ab 
iis liberantur : hoeque tum accidit, cum non ratio 
virtuti consentanea, sed animi alfectio. quzpiam 
vit:e cursum dirigit. Praeceptum enim. Domini lu- 
cidum valde est *?, ut. vel infantium oculos illumi- 
net, eademque dicit soli Deo adhaerere bonum 
esse ?! : siquidem neque dolor est Dominus, non 
voluptas , non formido, non audacia, aut ira, aut 
aliquis hujusmodi affectus, qui in animo rudi do- 
minatur; at sapientia ipsa est, inquit Apostolus , 
sanctificatio, veritas, pax, et gaudium, omniaque 
alia id generis **, Quoigitur modo huic junctus esse 
polest is, qui contrariis affectibus tenetur ?? ? Aut 
quo modo non absurdum est, eum qui studium in 
32 Ι Cor. 


1, 90... 9 Rom. xiv, 17. 
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eó ponit, ut nulla affectionum vi impeliatur, pu- A μᾶλλον δὲ αὐτοῦ τοῦ Θεοῦ ἔξω γενέσθαι, ὅς ἔστιν ἣ 


tare in eo quod contrarium est, esse virtutem ὃ 
Verbi causa, si qui voluptatem fugit, dolore hie 
vincatur : quive audaciam ac temeritatem declinat, 
pre timiditate is animum proslernat atque. abji- 
ciat, aut qui invieto esse animo studuit, is metu 
fractus ceciderit. Quid enim interest, hoc an illo 
modo quis a virtule cadat, vel potius se ἃ Deo 
ipso removeat, qui virtus absoluta est, ac perfe- 
cta ? Nam in corporalibus :egrotationibus nihil re- 
ferre quis dixeviL, utrum morbi tabes a nimia cibi 
tenuitate sit, an ab inimoderata ingurgitatione, cum 
utriusque immoderatio eodem termino concluda- 
tur. liaque. qui οὐ animi vitze, et salutis euram 
habet, in moderata quadam animi :equitate versa- 
bitur, quoniam in eo permanet , ut nullam eum ea 
repugnantia societatem. habeat, qu sit utrinque 
virtuti opposita. Non mea quidem hzee est, sed vo- 
cis ipsius divine oratio. Aperte Domini doctrinze 
hoc priceptum est, in iis qu: discipulos docet ve- 
lut agnos inter lupos versantes, ut non solum co- 
lumb:e sint, sed aliquid etiam serpentis in moribus 
habeant. Hoe sane est, ut neque quod in simpli- 
citate hominibus laudandum videatur, impensius 
consectentur, quod is habitus ad extremam de- 
mentiam propius aecedat , neque rursum callidita- 
tem ae vafritiem, quam plerique homines 


Re SCRI. MINNS 
παντελὴς ἀρετὴ ; Καὶ γὰρ ἐπὶ τῶν τοῦ σώματος ἀῤ- 
ῥωστημάτων, οὐχ ὃν διαφέρειν τὸ χαχόν τις εἴποι δι᾿ 
ὑπερθαλλούσης ἐνδείας, ἣ ἀπὸ πλησμονῆς ἀμέτρου 
διαφθαρῆναι, εἰς τὸ αὐτὸ πέρας τῆς ἐν ἑχατέροις ἀμε- 
τρίας ληγούσης. Οὐχοῦν xai ὁ τῆς χατὰ ψυχὴν ζωῆς 
τε xa ὑγιείας ἐπιμελόμενος, ἐπὶ τοῦ μέσου τῆς ἀλη- 
θείας ἑαυτὸν τηρήσει, ἀμιγὴς χαὶ ἀμέτοχος διαμέ- 
νων τῆς ἑχατέρωθεν τῇ ἀρετῇ παραχειμένης ivav- 
πιότητος. Οὐχ ἐμὸς ὁ λόγος, ἀλλ᾽ αὐτῆς τῆς θείας 
φωνῆς. Φανερῶς γὰρ τῆς τοῦ Κυρίου διδασχαλίας τὸ 
δόγμα τοῦτό ἐστιν, ἐν οἷς διδάσχει τοὺς μαθητὰς, ὡς 
ἄρνας λύχοις συναναστρεφομένους, μὴ περιστερὰς 
τ ASTE NUI s 

εἶναι μόνον, ἀλλ᾽ ἔχειν τι xaX τοῦ ὄφεως ἐν τῷ ἤθει. 
Τοῦτο δέ ἐστι, τὸ μήτε τὴν ἁπλότητα δοχοῦν ἐπαινε- 
τὴν τοῖς ἀνθρώποις εἰς ἄχρον ἐπιτηδεύειν, ὡς τῇ 
ἐσχάτῃ ἀνοίᾳ τῆς τοιαύτης ἕξεως πλησιαζούσης * μήτε 
τὴν ἐπαινουμένην ὑπὸ τῶν πολλῶν δεινότητα χαὶ 
πανουργίαν, ἀμιζῇ τῶν ἐναντίων xal ἄχρατον ἀρε- 
τὴν νομίζειν" &x OE τῆς δοχούσης ἐναντιότητος μίαν 
τινὰ συγχεχ 


ραμένην ἤθους χατάστασιν ἁἀπεργάζε- 
σθαι, τῆς μὲν τὸ ἀνόητον, τῆς δὲ τὸ Ev πονηρίᾳ 
σοφὸν περιχόψαντας" ὡς ἐξ ἑκατέρων Ev ἀποτελεσθῆ- 
γαι χαλὸν ἐπιτήδευμα, ἁπλότητι γνώμης xat ἀγχινοίᾳ 
συγχεχραμένον. « Γίνεσθς ν γὰρ, φησὶ, « φρόνιμοι ὡς 
οἱ ὄφεις, xoY ἀχέραιοι ὧς αἱ περιστεραί. » 


praedicant, meram atque impermistan contrario virtu- 


tem credant, sed ex adversariis rebus unum aliquod temperatum morum genus conficiant, hinc 
dementia, illine malitiosa sapientia recisa, quasi ex utroque contrario unum perfectum sil hone- 
stum, quod et ex animi simplicitate et solertia conflatum est. « Estole » enim, inquit ?*, « prudentes 


ut serpentes , simplices uL columb:e, 
CAPUT XVII. 
Omnes animi potestates. virtutem spectare 
debent. 

Quod igitur eo loco dictum est a Domino, com- 
mune sit omnis vit:e praceplum, 115. prasertim, 
qui virginitatis studio ad Deum accedunt, ut, cuin 
ad unum aliquod rectum officium respiciant , non 
modo res contrarias caveant, sed quod bonum est 
undique sibi colligant, ut omnibus qu:rendis vi- 
lam in tuto collocent. Neque enim miles , qui ar- 
mis partem aliquam corporis munierit, reliquum 
corpus armis nudum periculo objiciet. Quid enim 
ei lucri est ex parte corporis armata, si in parti- 
bus nudis letha!em plagam accipiat? Quis formo- 
sum eum dixerit, cui ex iis, que ad. formae spe- 
ciem attinent, aliquid est calamitate rescissum ? 
"Tarpitudo enim ae deformitas partis illius trunc:e, 
venustatem inlegrze corrumpit. Quod si, ut quo- 
da; loeo scriptum est ?*, ridiculus est, qui turris 
sdifieium aggressus, atque in fundamentis omne 
quidem studium suum cum posuerit, extremam 
aificii partem non est exsecutus , qui ex hac nos 
parabola aliud cognoscimus, quam ut, proposita re 
aliqua sublimi, finem assequi studeant, qui variis 
mandatorum quasi structuris Dei opus perficiunt ? 
Neque enim lapis unus tota est Lurris sdificatio, 


8. Matth. x, 160. ?" Luc. xiv, 28 sqq. 


KEQAXK. IZ'. 
"Oct χρὴ πάσας τὰς τῆς ψυχῆς δυνάμεις πρὸς 
ἀρετὴν βλέπειν. 

Οὐχοῦν ὄπερ ἐνταῦθα εἴρηται παρὰ τοῦ Κυρίου, 
χοινὺν ἔστω δόγμα τοῦ βίου παντὸς, xal μάλιστα ἐπὶ 
τῶν διὰ παρθενίας τῷ Θεῷ προσιόντων, τὸ μὴ πρὸς 
ἕν τι χατόρθωμα βλέποντας, τῶν ἐναντίων ἀφυλάχτως 
ἔχειν, ὀλλὰ πανταχόθεν ἑαυτοῖς τὸ ἀγαθὸν ἐξευρίσχειν, 
ὡς ἂν διὰ πάντων τὸ ἀσφαλὲς ὑπάρχῃ τῷ βίῳ. Οὐδὲ 
γὰρ στρατιώτης μέρη τινὰ τοῖς ὅπλοις φραξάμενος, 
γυμνῷ χινδυνεύει τῷ λοιπῷ σώματι. Τί γὰρ χέρδος 
αὐτῷ τῆς ἐπὶ μέρους ὁπλίσεως, εἰ κατὰ τῶν γυμνῶν 
τὴν χαιρίαν δέξαιτο ; Τίς δ᾽ ἂν εὔμορφον ὀνομάσειεν 
ἐχεῖνο, ὃ τῶν εἰς εὐμορφίαν τι συντελούντων ἔχ τινος 
συμφορᾶς περιχέχοπται ; Ἢ γὰρ περὶ τὸ λεῖπον al- 
σχύνη χαὶ τὴν τοῦ ὑγιαίνοντος χάριν διελυμήνατο. Εἰ 
δὲ χαταγέλαστός ἔστι, χαθώς φησί που τὸ Εὐαγγέ- 
λιον, ὁ ἐγχειρήσας μὲν τῇ τοῦ πύργου χατασχευῇ. ἐν 
θεμελίοις 


ὃὲ τὴν σπουδὴν ἑαυτοῦ στήσας, χαὶ τοῦ τέο 
λους οὐχ ἐφιχόμενος * τί ἄλλο ἐχ τῆς παραθολῆς ταύ- 
«nc μανθάνομεν, ἣ τὸ πάσης ὑψηλῆς προθέσεως ἐπὶ 
τὸ πέρας φθάνειν ἑσπουδαχέναι, ταῖς ποιχίλαις τῶν 
ἐντολῶν οἰχοδομαῖς τὸ ἔργον τοῦ Θεοῦ τελειοῦντας; 


Οὕτε 


Y, 
09€ 
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λίθος εἷς ἡ πᾶσα οἰχοδομὴ τοῦ πύργου ἐστὶν, 


* 


ἐντολὴ μία πρὸς τὸ ἐπιζητούμενον μέτρον ἄγει 


τὴν τῆς ψυχῆς τελειότητα " ἀλλὰ καὶ τὸν θεμέλιον, 
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ὑποθεθλῆσθαι δεῖ πάντως, χαθώς φησιν ὁ ᾿Απόστολος, A neque preceptum sane unum perfectionem. animi 


[καὶ] τὴν Ex χρυσοῦ xa λίθων τιμίων οἰχοδομὴν ἐπι- 
θέσθαι. Οὕτω γὰρ τὰ ἔργα τῶν ἐντολῶν ὀνομάζεται, 
χατὰ τὸν εἰπόντα Προφήτην, ὅτι « Ἠγάπησα τὰς ἐν- 
τολάς σου ὑπὲρχρυσίον, χαὶ λίθον τίμιον πολύν. ν᾿Ὑπο- 
χείσθω τοίνυν ἀντὶ θεμελίου τινὸς τῷ χατ᾽ ἀρετὴν βίῳ 
ἡ περὶ τὴν παρθενίαν σπουδή " ἐποιχοδομείσθω δὲ 
τῷ θεμελίῳ τούτῳ πάντα τὰ ἔργα τῆς ἀρετῆς. Εἰ γὰρ 
xal σφόδρα τοῦτο τίμιον καὶ θεοπρεπὲς εἶναι πιστεύε- 
ταῦ ὥσπερ οὖν xal ἔστι xol πεπίστευται " ἀλλ᾽ εἰ 
μὴ καὶ ὅλος ὁ βίος τούτῳ Mew. τῷ κατορθώματι, 
ἐπιμολύνοιτο τῇ λοιπὸν τῆς ψυχῆς ἀταξίᾳ, τοῦτό ἐστι 
τὸ ἐνώτιον ἐχεῖνο τὸ ἐν τῇ ῥινὶ τῆς συὸς, T] ὁ μαργα- 
ποσὶ τῶν χοίρων χαταπατούμενος. 
μὲν τούτων τοσαῦτα. 


ΚΕΦΑΛ. 
Μόνη ἡ ἀρετὴ, κἂν τέλειος, οὐδὲν ὠς:ελεῖ τῷ ἐν 
πᾶσι τὴν ἀρετὴν οὐκ ἀσκουμένῳ. 

Εἰ δέ τις παρ᾽ οὐδὲν ποιεῖται τὸ μὴ συνηρμόσθα!: 
τινὶ διὰ τῶν χαταλλήλων τὸν βίον, τὰ ἐν τῷ οἴχῳ ἑαυ- 
τοῦ θεασάμενος παιδευθήτω περὶ τοῦ δόγματος. Δοχεῖ 
γάρ μοι, χαθάπερ ἐπὶ τῆς ἰδίας οἰκήσεως ὁ τοῦ ὀΐχου 
πρεπῇ χαὶ ἀσχήμονα τὰ 
ξιν, 1| χλίνην ἀνατετραμμένην, ἣ 
πλήρη χόπρου τὴν τράπεζαν, ἣ τὰ μὲν 


D 


τίμια τῶν 


σχευῶν ἐν ῥυπαροῖς τισι τόποις ἀπεῤῥιμμένα " ὅσα ὃ 
πρὸς τὰς ἀτιμοτέρους ὑπηρεσίας ἐςτὶν, 


προχείμενα τῶν εἰσιόντων * ἀλλὰ πάντα εὐσχημόνως 
χαὶ χατὰ τάξιν τὴν πρέπουσαν διαθεὶς, xol ἑκάστην 
ἁρμόζουσαν ἀποδοὺς χώραν, θαῤῥῶν ἀποδέχεται τοὺς 
ἐπιξενουμένους: ὡς οὐδεμίαν αἰσχύνην ὀφλήσων εἰ 
φανερὰ γένοιτο, ὅπως αὐτῷ τὰ κατὰ τὴν οἰχίαν ἔχοι" 
οὕτως οἶμαι χρῆναι χαὶ τὸν τοῦ σχηνώματος ἡμῶν 
Hut xo οἰχονόμον, τὸν νοῦν λέγω, πᾶν τὸ 
ἐν ἡμῖν εὖ διατίθεσθαι, ἑκάστῃ ψυχῆς δυ- 
νάμεων, ἃς ἀντὶ ὀργάνων χαὶ σχευῶν ὁ Δημιουργὸς 


πε τῶν τῆς 


ἡμῖν ἐνετεχτήνατο, οἰχείως καὶ πρὸς τὸ χαλὸν χεχρῆ- 
σθαι. Εἰ δὲ μὴ φλυαρίαν τινὰ καὶ ἀδολεσχίαν τοῦ λό- 
γου τις χαταγινώσχοι, εἰρήσεται χαὶ χαθ᾽ ἕχαστον, 
ὅπως ἂν τοῖς παροῦσιν αὐτῷ χρώμενος, πρὸς τὸ συμ- 
φέρον αὐτῷ τὸν βίον οἱχονομήσειε. ΦΈΡ 
μὲν ψυχῆς 

νον ἔχειν, ὥσπερ τι ἀνάθημα ἣ ἀπαρχὴν 
ἀγαθῶν ἐξελόντα Θεῷ, ἀφιερώσαντά τε αὐτὴν ἄπαξ, 
ἀνέπσφόν τε χαὶ χαθαρὰν διχφυλάττειν, μηδαμοῦ τῇ 
χατὰ τὸν Bio» ῥυπαρίᾳ μολυνομένην, Τὸν δὲ θυμὸν, 
μἷσος, καθάπερ χύνας τινὰς 
μόνην ἐγρηγορέναι τὴν τῆς ἁμαρ- 
πίας ἀντίστασιν, xal xavà τοῦ χλέπτου xa πολεμίου 
χεχρῆσθαι τῇ φύσει, ὃς ἐπὶ λύμῃ τοῦ θείου θησαυ- 
ροῦ παρεισδύεται, χαὶ διὰ τοῦτο ἔρχεται, 


τοίνυν τὴν 
ἐπιθυμίαν δεῖν ἐν χαθαρῷ τῆς Ψ ἱδρυσάμε- 


τῶν ἰδίων 


xaX τὴν ὀργὴν, xal τὸ 
πυλωροὺς, πρὸς 


ἵνα XM 
χαὶ θύσῃ χαὶ ἀπολέσῃ " τὴν δὲ ἀνδρείαν χαὶ τὸ DEAL 
ἀντὶ ὅπλου τινὸς διὰ χειρὸς φέρειν, πρὸς τὸ μὴ πτοη- 
Ünvat ποτε πτόησιν ἐπελθοῦσαν, χαὶ ὁρμὰς ἀσεθῶν 


ἐπερχομένας " ἐλπίδι 6 χαὶ ὑπομονῇ ἀντὶ βϑαχτηρίας, 


*5 |. Cor. 11, 19. ?" Psal. ΟΥΥΤΠῚ, 197. 


b 


ad eum ducit, quem nos quzrimus, modum ; sed 
jaetum esse oportet planc fundamentum , atque su- 
per aurum , ut ait Apostolus, et lapides pretio 0s 
adificium. stiruendum est ὅδ : ita. enim. mandato- 
rum opera Propheta appellavit his verbis : « Dilexi 
mandata tua super aurum, et lapidem pretiosum 
multum ὅτι » Atque pro aliquo quidem fundamento 
sit honest: vitze propositum studium virginitatis ; 
et super hoc fundamentum cuncta. virtutis opera 
exstruantur. Etsi enim valde honestum hoc et Deo 
conveniens esse creditur, ut sane et est, et credi- 
ditur : nisi tamen huic przeclaro offieio vita omnis 
respondeat , aut si reliqua animi perturbatione in- 
quinetur ; illud aurium ornamentum est, quod in 
rostro suis, aut margarita , quie sit. porcorum pe- 
dibus proculeata. Sed de his quidem hactenus. 
CAPUT XVIII. 
Sola virtus, etiam perfecta, nihil omnino prodest ei, 
qui in omnibus virtutem non colit. 

Si vero quis pro nihilo putat. vitie sua rationem 
cuipiam invicem accommodare, res suas domesti- 
eas contemplatus ad. iioc proceptum erudiatur, Vt 
enim paterfamilias domi sui passurus mihi non 
videtur, ut res faedas, ae turpes cernat, veluti non 
stratum lectum, aut mensam sordium plenam, aut 
vasa pretiosa qua aliquo conjecta sint, ubi sor- 
dium situs est ; ad usus minus ho- 
nestos aecommo:data in oculis adeuntium illa posita 


quas vero Sunt 


sint; sed apte ille atque ordine recto cuncta collo- 
cando, απ {πὸ cuique rei r0eum tribuendo; eum 
exploratum habeat quo ordine res domi suz sint, 
tum fidenti animo, quasi nullo pudore prohibitus, 
hospites ac. peregrinos excipiet : eodem modo do- 
micilii nostri domino ae moderatori, nempe ratio- 
ni, agendum esse arbitror; ut, qui 1n nobis sun* 
omnia recte iustitual, singulisque animi potestati- 
bus, quas et pro instrumentis et. vasis summus 
nostre naturze opifex fabricatus est, iis apte et ad 
honestatem utatur. At vero jam, nis) quis nugaci- 
tatis et garrulitatis nos condemnet, sigillatim ex- 
plicabinius, quo pacto usus quis insitis sibi rehus 
vitani quam. utilissime componat. Itaque dicimus 
oportere eum appetitum in animi puro dedica- 
Qum, velut. donarium: quoddam ac bonorum. suo- 
rum primitias Deo segregare, et. semel consecra- 
tum intactum porro atque integrum. servare nullis 
vite sordibus contaminatum. Exeandescentiam vero 
et iram et odium quasi canes aliquos ostii custa- 
des ἃ solam peccati repugnantiam in vigilia, et 
statione. manere , adversusque furem et hostem 
natura eum usum esse, qui in divini thesauri per- 
niciem aditum sibi facit, atque ob eam causam ve- 
nit, ut furetur, et mactet, et. perdat ; pro telo ali- 
quo audaciam, el. fortitudinem afferat. oportet, ne 
vlla formidine, qua» incidat, aut. subitis impiorum 
affectibus animus consternetur; spe autem et tole- 
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rantia quasi baeulo inniti, si quando quis tentatio- A εἴποτε τοῖς πειρασμοῖς χάμοι, ὑποστηρίζεσθαι " τὸ δὲ 


nibus defatigatur; in peccatis vero ponitentize 
lempore si usu venerit, doioris remedium parare, 
atque adhibere, quasi neque hoe alias utile sit, ac 
salutare, nisi ad solum hujusmodi poenitentize 
usum. Tum vero reeta horum regula justitia eril, 
quie docet, quid in omnibus et dictis et factis sit 
ἃ peccato alienum, quove modo animi partes in- 
stiui oporteat, quave ratione, quod cujusque pro- 
prium sit, pro dignitate tribuatur. Cupiditatem au- 
tem, quie in plus habendo posita est, multam illam 
quidem et immensam in singulorum animis, si 
quis ad eam, qu:e a Deo est, appetitionis vim ad- 
diderit, is in hae ipsa plus habendi cupiditate bea- 
lissimus erit, illic. vim faciens, ubi laudabile est 
vim facere, Atqui sapientiam, prudentiamque re- 
rum omnium, qui expediant, consultrices vitze- 
que su:& contubernales adhibebit, ut nullo unquam 
lempore aut imperitia, aut imprudentia in errorem 
abducatur; sin autem iis, quas commemoravi, vir- 
tutibus neque ut par est, neque ut earum natura 
postulat, quis usus est, ad idque, quod minime 
decet, carum usum convertit, vel quia 3d res tur- 
pissimas cupiditatem adjicit, vel quia in vicinos 
odium concipit, vel quia iniquitatem colit, vel 
quia se contra parentes acrem ostendit, atque ab- 
surda quaque audet, inaniaque sperat; hie certe 
cum prudentiam el. sapientiam a contubernio suo 
repellat, ingluviem. quamdam, atque. intemperan- 
liam sibi socias adjungit : qui si in reliquis eodem 
modo faeit, insulsus utique est, el monstri simi- 
lis, ita ut ejus absurditas declarari pro dignitate 
non possit. Ut enim si quis perturbate armatus 


galeain invertat, ut et faciem tegat, et conum in 


posteriorem partem jnclinaverit, pedesque in thorace habeat, ocreas pectori accommodet, 

I»va ad dexteram commutet, dexter vero partis armaturam ἴον apponóat : 
, pp 

ia prepostere est armis instructus, hoc ipsum consentaneum est 


sit in militia ut huic eveniat, qui 


τῆς λύπης χτῆμα χαιρῷ μετανοίας ἐπὶ ἁμαρτήμα- 
σιν, εἰ τύχοι, ποτὲ συμθὰν, προχειρίζεσθαι, ὡς οὐδέ- 
ποτε χρήσιμον ὃν ἣ πρὸς τὴν τοιαύτην μόνην ὑπηρε- 
cíav. Ἢ δὲ διχαιοσύνη αὐτῷ χανὼν εὐθύτητος ἔσται, 
τὸ ἐν παντὶ ἅπταιστον λόγῳ τε χαὶ ἔργῳ ὑφηγουμένη, 
ὅπως τε χρὴ τὰ ἐν τῇ ψυχῇ διαχεῖσθαι, χαὶ πῶς ἄν 
τις τὰ xav ἀξίαν ἑχάστῳ νέμοι. Τὴν δὲ τοῦ πλείονος 
ἔφεσιν, ὃ πολύ τε καὶ ἀμέτρητον ἔγχειται τῇ ἑχάστου 
ψυχῇ, τῇ κατὰ Θεὸν ἐπιθυμίᾳ προσθεὶς, μαχάρϊος 
ἔσται τῆς πλεονεξίας, ἐχεῖ βιαζόμενος, ὅπου ἐπαινε- 
τὸν τὸ βιάζεσθαι. Σοφίαν δὲ xot φρόνησιν συμθούλους 
ἕξει τῶν συμφερόντων, xol συνδιοιχούσας αὐτῷ τὴν 
ζωὴν, ὡς μηδαμοῦ ὑπὸ ἀμαθείας ἣ ἀφροσύνης πα- 
ραθλαθῆναι" εἰ δὲ μὴ χατὰ τὸ οἰχεῖον χρῷτο ταῖς εἰ- 
ρημέναις δυνάμεσιν, ἀλλ᾽ ὑπαλλάσσοι παρὰ τὸ δέον, 
τὴν μὲν ἐπιθυμίαν προστιθεὶς τοῖς αἰσχίστοις, τὸ δὲ 
μῖσος ἐπὶ τοὺς ὁμοφύλους προχειριζόμενος - ἀγαπῶν 
δὲ τὴν ἀδιχίαν, χαὺ ἐπὶ τοὺς γονέας ἀνδριζόμενος, 
χαὶ θαρσῶν τὰ ἄτοπα, χαὶ ἐλπίζων τὰ μάταια, φρόνη- 
σιν δὲ χαὶ σοφίαν ἀπελαύνων τῆς μετ᾽ αὐτοῦ συν- 
οἰχήσεως, λαιμαργίαν xaX ἀφροσύνην προσεταιρί- 
ζοιτο * xol περὶ τῶν λοιπῶν ὡσαύτως ποιῶν, ἄτοπος 
ἂν εἴη τις χαὶ ἀλλόχοτος, ὡς μηδ᾽ ἂν εἰπεῖν ἀξίως τινὰ 
δυνηθῆναι τὴν ἀτοπίαν. Καθάπερ γὰρ ἂν εἴ τις ἐναλ- 
λὰξ ἰὀπλιζόμενος; ἀναστρέφοι μὲν τὸ χράνος, ὥστε 
χαλύπτειν τὸ πρόσωπον, χαὶ ὀπίσω νενευχέναι τὸν 
λόφον, τοὺς δὲ πόδας ἔχοι ἐν θώραχι, xat τὰς χνημῖ- 
δας ἐφαρμόζοι τῷ στήθει, xaX ὅσα τὰ τῆς ἀριστερᾶς 
ἔστι τῇ δεξιᾷ μεταλαμθάνοι, τὴν δὲ τῶν δεξιῶν ὅπλι- 
σιν τῇ εὐωνύμῳ προσρίπτοι. “Ὅπερ οὖν παθεῖν εἰχὸς 
ἐν πολέμῳ τὸν τοιοῦτον ὁπλίτην, τοῦτο χαὶ παρὰ τὸν 
βίον πάσχειν εἰχὸς τὸν συγχεχυμένον τὴν γνώμην, 
χαὶ τὴν χρῆσιν τῶν δυνάμεων τῆς ψυχῆς ὑπαμείθοντα. 
quaeve ἃ 
quod igitur verisimile 


illi in. vita aecidere, qui mente ita perturbata est, ut animi virtutum usum pervertat. 


Quin adhibenda est ἃ nobis quxdam diligens in 
his convenienti:  decorique ratio, quam in animis 
nostris vera temperantia inserere solet. Sique per- 
fecta absolutaque hujus virtutis definitio conside- 
randa est, fortasse quidem proprie dicitur ou- 
nium animi motuum bene constituta quidam, et 
cun sapientia, prudentiaque conjuncta moderatio. 
Atque hujuscemodi animi constitutio non ullo am- 
plius labore, neque studio ad rerum subliniium 
colestiumque societatem indigebit, sed nullo sane 
cum id, 


conirariis  rejectis, quod 


leneat, perficiet 


negotio, rebus 


quieritur, naturaliter id, quod 


assequi difficile videtur : qui euim extra tenebras 
longe positus est, eum et in luce omnino versari, 


et qui mortuus non est, illum vivere necesse est. 
Et profecto, nisi quis animam suam in vano acce- 
perit, in veritatis via plane erit: quoniam pruden- 
lia, ac scientia, quam quis adhibet, ne ἃ via decli- 
net, dux sane aliquis diligens est recti itineris. Ut 
liberati, eum operam iis 


potestate Lenebantur, 


enim servi, jam ΒΟΥ ΓΗ 


navare desierint, quorum 


D 


Οὐχοῦν προνοητέον ἡμῖν τῆς ἐν τούτοις εὐαρμο- 
στίας, ἣν ἣ ἀληθὴς σωφροσύνη πέφυχεν ἐμποιεῖν ταῖς 
ἡμετέραις ψυχαῖς. KoY εἰ χρὴ τὸν τελειότατον τῆς 
σωφροσύνης ὅρον ἐπισχοπῆσαι, τάχα τοῦτο σωφρο- 
σύνη χυρίως ἂν λέγοιτο, ἡ πάντων τῶν ψυχιχῶν 

χιγημάτων μετὰ σοφίας xa φρονήσεως εὕταχτος οἶχο- 
νομία. KaY f| τοιαύτη κατάστασις τῆς ψυχῆς οὐχέτι 
πόνου τινὸς οὐδὲ πραγματείας πρὸς τὴν τῶν ὑψηλῶν 
τε xai οὐρανίων μετουσίαν δεήσεται, ἀλλ᾽ ἐν πολλῇ 
ῥᾳστώνῃ τὸ τέως δυσέφικτον εἶναι δοχοῦν χατορθώ- 


σει φυσιχῶς, τῇ ὑπεξαιρέσει τοῦ ἐναντίου τὸ ζητού- 
μένον ἔχουσα " & 

νον, ἐν φωτὶ πάντως εἶναι ἀνάγχη᾽ xol τὸν μὴ τεθνη- 
ps ζῇν. [Καὶ τοίνυν εἴ τις μὴ ἐπὶ ματαίῳ λάθοι 
τὴν ἑαυτοῦ ψυχὴν, ἐν τῇ ὁδῷ τῆς ἀληθείας πάντως 


γὰρ τοῦ μὴ παρατραπῆναι πρόνοιά τε χαὶ 


ὁν τε γὰρ ἔξω τοῦ σχότους γενόμε- 


Lr t4 
ἐπιστήμη, ὁδηγία τίς ἐστιν ἀχριθὴς τῆς ἐπὶ τὴν εὖ- 
θεῖαν πορείας " yo ὥσπερ οἱ ἐλευθερωθέντες οἰχέται 
παυσάμενοι τοῦ τοῖς χρατοῦσιν ὑπηρετεῖν, ἐπειδὰν 
t πρὸς ἑαυτοὺς τὴν 


ἑαυτῶν γένωνται χύριοι, 


* οὕτως οἶμαι xox τὴν ψυγὴν ἐλευθερωθεῖσι 
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ἀπὸ τῆς σωματιχῆς λατρείας, ἐν ἐπιγνώσει 
τῆς οἰχείας ἑαυτῇ xal χατὰ φύσιν ἐνεργείας " ἡ δὲ 
ἐλευθερία ἐστὶ, χαθὼς xaX παρὰ τοῦ ᾿Αποστόλου 
ἐμάθομεν, τὸ μὴ ζυγῷ δουλείας ἐνέχεσθαι, μηδὲ 
χαθάπερ δραπέτην 


Tj καχοῦργον γενόμενον, πεδηθῆῇ- 
δεσμῷ. 
ἐπὶ τὴν αὐτὴν ἀρχὴν ἀνατρέχει, ὅτι οὐχ ἐν τούτῳ 


ναι τῷ τοῦ γάμου ᾿Αλλά μοι. πάλιν ὁ λόγος 
μόνῳ τὸ τέλειον τῆς ἐλευθερίας ἐστὶν, ἐν τῷ ἀποστῆ- 
ναι τοῦ γάμου (μή τις οὕτω μικρόν τε χαὶ εὔωνον 


" 


τὸ τῆς παρθενίας οἰέσϑω, ὥστε ἐν ὀλίγῳ παρατηρή- 

tat σαρχὸς κατορθοῦν νομίζειν τὸ τοσοῦτόν πρᾶγμα)" 

ἀλλ᾽ MAUS EN ὁ ποιῶν τὴν ἁμαρτίαν δοῦλος τῆς 
πηεν 

μᾶτι πρὸς χαχίαν πὰρ n δουλοῦται τὸν &vÜpto- 

moy xai στιγματίαν 


- 


ἁμαρτίας £o τὶ πράγματι xax ἐπιτηδεύ- 
ποιεῖ, μώλωπας αὐτῷ xal ἐχ- 
χαύματα διὰ τῶν τῆς ἁμαρτίας πληγῶν ἐμποιοῦσα" 
ὥστε τὸν τοῦ μεγάλου σχοποῦ τοῦ χατὰ τὴν παρθε- 
νίαν ἁψάμενον, ἐν πᾶσι προσήκειν ἑαυτῷ εἶναι ὅμοιον, 
χαὶ πάσῃ τῇ ζωῇ συνεμφαίνειν τὴν καθαρότητα. Εἰ 
Ot χρὴ χαὶ διά τινος τῶν θεοπνεύστων συνηγορῆσαι 
τῷ λόγῳ, ἀρχεῖ πρὸς τὴν τῆς ἀληθείας βεθαίωσιν 
αὐτὴ fj ἀλήθεια, διὰ παραθολῆς xat αἰνίγματος ἐν 
τῷ Εὐαγγελίῳ τὸ τοιοῦτον ἡμῖν δογματίσασα " τοὺς 
γὰρ χρηστοὺς χαὶ ἐδωδίμους τῶν ἰχθύων ἀπὸ τῶν 
E τε xai δηλητηρίων ἢ ἁλιευτιχὴ τέχνη ἀπο- 
χωρίζει, ὡς ἂν μή τινος τῶν ἐναντίων συνεισπεσέντος 
τοῖς ἀγγείοις, χαὶ ἣ τῶν χρησίμων ἀπόλαυσις ἀχρειω- 
θείη. Τοῦτο χαὶ τῆς ἀληθινῆς σωφροσύνης ἔργον 
ἐστὶ, τὸ ἐχ πάντων τῶν ἐπιτηδευμάτων τὸ χαθαρόν 
«s χαὶ ὠφέλιμον ἐχλεγομένην, ἐν παντὶ τὸ ἀπεμφαῖνον 
ἀποποιεῖσθαι ὡς ἄχρηστον, καὶ ἐναφιέναι τοῦτο τῷ 
χοινῷ χαὶ χοσμιχῷ βίῳ, θαλάσσῃ τροπιχῶς ὑπὸ τῆς 
πιαραθολῆς ὠνομασμένῳ * ἐπεὶ xay ὁ Ψαλμῳδὲς διδά- 
σχαλον ἐξομολογήσεως ἔν τινι τῶν ψαλμῶν ἡμῖν ὑφ- 
Ἡγούμενος, τὸν ἄστατον τοῦτον xax ἐμπαθῇ xat ταρα- 
χώδη βίον, ὕδατα ψυχῆς ἁπτόμενα, χαὶ βάθη θαλάσ- 
σης xa χαταιγίδα χαλεῖ" ἐν f| πᾶσα μὲν ἀποστατιχὴ 
διάνοια, χαθ᾽ ὁμοιότητα τῶν Αἰγυπτίων, ὡς λίθος εἰς 
τὸν βυθὸν χαταδύεται. “Ὅσον δὲ Θεῷ φίλον xaX διορα- 
παρὰ 
ἱστορίας ὠνόμασται, τοῦτο μόνον ὡς ξηρὰν αὐτὴν 


πιχὸν τῆς ἀληθείας ἐστὶν, ὅπερ Ἰσραὴλ τῆς 


διεξέργετ, 26 Ὁ TT- »0ud- x94 TT à) ^t 
οιεζέρχεται, 0960.00 τὴς πιχρίᾶς χα! vns ἄλμης των 


βιωτιχῶν χυμάτων σὺυνξ φαπτόμε γον οὕτω TUT τιχῶς 


ὑπὸ χαθηγεμόνι τῷ νόμῳ" τύπος δὲ ἣν ὁ Μωσῆς τοῦ 
ἀλασσα 


νόμου" xai ὁ Ἰσραὴλ τὴν 0. ν διεπέρασεν ἅθρο- 
χος, xal τούτῳ συνδιαπερῶν ὁ Αἰγύπτιος ὑποδρύχιος 
ἦν, ἑχάτερος ὑπὸ τῆς συμπαρούσης αὐτῷ διαθέσεως, 


ὁ μὲν χούφως διεξιὼν, ὁ δὲ εἰς βυθὸν χαθελχόμενος " 
πχοῦφον μὲν γάρ τι καὶ ἀνωφερὲς πρᾶγμα ἣ ἀρετή. 
Πάντες γὰρ oi xaT αὐτὴν ζῶντες ὡς νεφέλαι πέτον- 
και, χατὰ τὸν Ἡσαΐαν, καὶ ὡς περιστεραὶ σὺν νεοτ- 
οἷς " βαρὺ ὃὲ ἣ ἁμαρτία, χαθώς φησί τις 
φητῶν, ἐπὶ τάλαντον μολίθδου χαθεζομένη. 
βεθιασμένη xai ἀπροσχόλλητος ἣ τοιαύτη τῆς στο- 
ρίας ἐχδοχὴ φαίνεται, χαὶ οὐ δέχεται πρὸς ὠφέλεισν 
ἡμῶν τὴν διὰ τῆς θαλάττης θαυματοποιίαν ἀναγεγρά- 


τῶν προ- 
Εἰ δέ τινι 


ὁ Joan. vin, 52. * Matth. xir, Δ7 sqq. 
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γενέσθαι A postquam sui juris sunt, omne studium atque ope- 


D 


C 


? Psal. Lxvii, 


594 


ram in se ipsi convertunt. Sie animum servili cor- 
poris obsequio liberatum in illius versari arbitror 
aclionis cognitione, qux sibi propria est ac na- 
Luralis : siquidem libertas, ut ab Apostolo didici- 
mus, in eo est, ut ne quis rursus servitutis jugo 
iligetur, neque tanquam servus fugitivus, aut ve- 
terator faetus, nuptiarum compedibus vinctus sit. 
Sed ad ipsum initium hic mea redit oratio, quo- 
niam non in eo solum perfecta est libertas, ut a 
nuptiis abstineatur : ne quis ita exiguum et vile 
putet hoc virginitatis officium, tanquam parvo car- 
nis solum reprimend: praecepto se perfecte agere 
arbitretur. Sed quoniam quisquis peccatum facit, 
servus est. peccati ! ; illa in omni re studioque pra- 
và ad vitium propensio hominem quodam modo 
servituti subjicit, vitiique notam ei inurit, cum ci- 
catrices atque inustiones peecati plagis illi obdiu- 
cat. Quare qui summum hoc virginale institutum 
assequi vult, eum et omnibus in rebus sui simi- 
lem esse, et puram in omni vita integritatem ca- 
sitatemque pre se ferre oportet. Atque si ex ullis, 
qui ἃ divino Spiritu sunt, litteris huie orationi 
patrocinium quzrere oportet, ad veritatis confir- 
malionem per se salis est veritas ipsa, quie in 
Evangelio aliquid hujusmodi ex parabola quadam 
nobis prxcipit? : optimos atque esui aptos pisces ἃ 
malis ae venenatis ars piscandi secernit, ut ne, 
cum pestiferi ex illis aliqui in vasculum irrepse- 
rint, optimorum piscium usus inutilis fiat. Hoc item 
verz temperantize munus est, ex omnibus studiis, 
quod purum utileve est, id in omni re deligere; 
quod vero obscurum est an expediat, hoe tanquam 
inutile rejicere, illudque communi et mundana vi - 
te relinquere, que mare quoddam est parabola- 
rum modo appellata, quandoquidem Psalmistes 
etiam psalmo quodam nobis confessionis doctri- 
nam cum exponat, eaducam hanc, et. affectionibus 
expositam, turbulentamque vitam, aquas animam 
atüingentes, et. profundum maris, et preeellas ap- 
pellat? : in qua sane vita omnis perversa mens ad 
AEgyptiorum similitudinem, quasi lapis aliquis de- 
mergitur. Quod vero est Deo gratum, et ad verita- 
iem perspiciendam vim habet, quod lsraelis no- 
mine est ab historia appellatum, hoc solum, quasi 
exsiccalis aquis, mare transit, cum nullam rerum 
humanarum acerbitatem, quasi salsuginem, lege 
duce attingat* : adumbratio enim legis Moses erat. 
Atque populus quidem Israeliticus mare exsiccatis 
aquis transivit, ZEgyptii vero cum illud ipsum 
transirent, omnes summersi sunt : horum uterque 
populus, sua quisque a(fectione ducebatur. llic 
quidem facile et celeriter mare transmittit, ille 
aquis imis demergitur : celer enim atque expedita 
aliqua res quz in sublime fertur, virtus est, quan- 
doquidem omnes, qui virtuti congruenter vivunt, 


16. * Exod. xiv, 21 sqq. 
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quasi nebuke volant, juxta I:aiam*, et quasi co- A ciat, ἀχουσάτω τοῦ 'Λποστ 
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Οὐ" ὅτι ἐχείνοις ουν- 


ἐόθαινε μὲν τυπιχῶς, ἐγράφη 


ut unus ex prophetis ait, plumbi talento insidet δ, Sed si cuipiam difficilis hxc historie. explicatio, 
et quasi vi quadam οἱ id sententia adducta videlur neque quod in maris illa transmissione fac- 
Qum est miraeulum, id ad. utilitatem nostram litteris consignatum esse putat, Apostolum hie in con- 
silium adhibeat : quod enim illis evenit, et adumbrationem nost discipline babuit, et ad no- 


stram institutionem conscriptum est". 
CAPUT XiX. 

Marie Aaronis si eji 

hujus per[ecti officii rationem. uerit. 


Meutio 


Nobis yero, ut hoe ipsa comrmentaremur , oc- 
casionem dedit prophetissa Maria, que exsiccato 
mari transmissoque, mulierum choro stipata eum 
esset, canoro Lympano proeinit*: fortasse enim 
illa histori: commemoratio tympano tacite sigui- 
ficare videlur virginitatem, qux primum a Maria 
exculla est, per quam crediderim Dei genitricem 
Mariam presignatam. Nam tympanum omni aqui 
prenore purgatum , aridumque, magnum sonum 
emittit : ita virginitas eum nullum hujus vite hu- 
uorem in se colligat, clara et illustris exsistit. Si 
itaque mortuum quidem corpus illud tympanum 
fuit, quod manibus Maria tractabat, corporisque 
affectuum interitus quidem virginitas est : fortasse 
signum hoe non valde remotum est, prophetissam 
hane virginem esse. Sed hee nos quidem conjec- 
turis quibusdam et opinionibus , non certa de- 
monstratione ita esse putavimus, prophetissam 
Mariam virginum ecetui profuisse, licet vlri docti 
multi eam. ccetibem fuisse aperte. pronuntiarint , 
quoniam in nullis historiarum monumentis de 
ejus mateimonio, aut. liberorum proereatione me- 
iaorie proditum est. Alioqui non a fratre ejus 
Aarone, sed a viro, si habuisset, nominata csset : 
quia non fraler, sed vir uxoris eaput. nominatur. 
At vero si ἃ quibus in. benedictionis parte libe- 
rorum procreatio expetebatur , iis etiam legitima 
fuit el honesta virginitatis gratia ; quomo:o nos, 
qui secundum carnem divinas benedictiones non 
exaudivimus, erga illam affeetos esse decet? Di- 
vinis. enim sermonibus apertum et patefactum 
est, quando et concipere et parere salutare sit, 
quodve mu!t:e prolis genus a sanctissimis Dei viris 
expeteretur. Nam et propheta Isaias, et divinus 
Apos!olus hzc ipsa aperte. sapienterque significa- 
runt: unus quidem his verbis: « ἃ timore tuo, 
Domine, in utero accepimus, et parturivimus, et 
peperimus?:» alter vero de sobole omnium nu- 
merosissima se jaetans, ut et civitates integras 
ΟἹ nationes pepererit : eum non Corinthios so- 
lum Galatasque suis laboribus ad lucem adduxe- 
vit et ad. Dei religionem informaverit, sed ab Je- 
rosolyma undique illas omnes continentis regio- 
nes usque in lllyricum suis liberis expleverit !^, 
quos Evangelii virtute Domino genuit. Ita heatus 
in Evangelio pridicatur sanete Virginis venter, 
qui fmmaculato partui ministravit : quia neque 


5.154. Ex, 8... * Zacharo v; ει τ BON XN; e 


sororis quasi ejus, que 


D 


KEPAA. θ΄. 
Μνήμη Μαρίας τῆς ἀδεϊφῆς Aapir, oc ἀρξαμέ- 
γῆς τούτου τοῦ κατορθώματος. 
Ἡμῖν δὲ δίδωσι τὰ τοιαῦτα ὑπονοεῖν xax ἣ προφῇ- 
τις Μαριὰμ, εὐθέως μετὰ τὴν θάλασσάν ξηρὸν xol 


εὔηχον μεταχειριζομένη τὸ τύμπανον, xat τοῦ χοροῦ ' 


τῶν γυναιχῶν προπομπεύουσα " τάχα γὰρ διὰ τοῦ 
τυμπάνου τὴν παρθενίαν ἔοικεν ὁ λόγος αἰνίττεσθαι, 
ὑπὸ τῆς Μαρίας-πρώτης χατορθωθεῖσαν, δι" ἧς οἶμαι 
χαὶ τὴν θεοτόχον προδιατυποῦσθαι Μαρίαν. “Ὥσπερ 
γὰρ τὸ τύμπανον πολὺν τὸν ἦχον ἀφίησι πάσης 
ἰκμάδος χεχωρισμένον, χαὶ ξηρὸν εἰς ἄχρον γενόμε- 
νον * οὕτω xat ἡ παρθενία λαμπρά «s xa περιδόητος 
γίνεται, μηδὲν ἐν ἑαυτῇ τῆς ζωτιχῆς ἐχμάδος χατὰ 
τὸν βίον τοῦτον προσδεχομένη. Εἰ οὖν νεχρὸν μὲν 
τύμπανον, ὅπερ ἡ Μαρία μετεχειρίζετο * 
ὃς σώματος ἡ παρθενία ἐστί " τόχα οὐ πολὺ 
«90 εἰχότος 
ἐσγοίνισται. 


σῶμα τὸ 
νέχρωσις 
τὸ παρθένον εἶναι τὴν προφῆτιν ἀπ- 
᾿Αλλὰ ταῦτα μὲν στοχασμοῖς τισι καὶ 
ὑπονοίαις, οὐχ ἐκ φανερᾶς ἀποδείξεως οὕτως ἔχειν 
ὑπενοήσαμεν, τὸ τὴν προφῆτιν Μαρίαν τοῦ χοροῦ 
τῶν παρθένων ἡγήσασθαι" εἰ χαὶ πολλοὶ τῶν ἐπ- 
εσχεμμένων ἄγαμον αὐτὴν σαφῶς ἀπεφήναντο, Ex τοῦ 
μηδαμοῦ τῆς ἱστορίας γάμον xaX πάιδοποιίαν αὐτῆς 
βνημονεῦσαι, Ἦ γὰρ ἂν οὐκ £x τοῦ ἀδελφοῦ αὐτῆς 
᾿Ααρὼν, ἀλλ᾽ ἐχ τοῦ ἀνδρὸς, εἴπερ ἣν, ὠνομάζετότε καὶ 
ἐγνωρίζετο᾽ ἐπειδὴ χεφαλὴ γυχαιχὺς, οὐχ ὁ ἀδελφὰς, 
ἀλλ᾽ ὁ ἀνὴρ προσηγόρευται. Καΐτοι map" οἷς ἐν εὖλο- 
γίας μέρεν τὸ παιδοποιεῖν ἑσπουδάζετο χαὶ νόμιμον 
Ἦν, εἰ φανείη τίμιον τὸ τῆς πάρθενίας χάρισμα, miog 
mposf;xceu xai περὶ ταύτην ἔχειν τοὺς p] χατὰ 
σάργχα τῶν θείων εὐλογιῶν ἐξαχούοντας ; ᾿Αλπεχα- 
λύφθη γὰρ διὰ τῶν θείων λογίων πότε, τὸ χυοφορεῖν 
τὸ xai τίχτειν ἀγαθόν ἐστι, xal ποῖον εἶδος τῆς 
πολυτεχνίας παρὰ τοῖς ἁγίοις τοῦ Θεοῦ ἐσπουδάζετο. 
Ὅτε γὰρ προφήτης Ἡσαΐας, xoi ὁ θεῖος ᾿Απόστολος 
ἐναργῶς ταῦτα χαὶ σοφῶς διεσήμαναν" ὁ μὲν λέγων" 
€ "Amb τοῦ φόδου σου, Κύριε, ἐν γαστρὶ ἐλάθομεν") 


Ὦ ὁ ὃὲ χαυχώμενος ἐπὶ τῷ πάντων γενέσθαι πολυ- 


γονώτατος, ὡς πόλεις ὅλας χαὶ 


ἔθνη χυοφορῇσαι * ob 
μόνον Κορινθίους χαὶ Γαλάτας διὰ τῶν οἰχείων ὠὧδί- 
νων εἰς φῶς ἀγαγὼν, xaX ἐν Κυρίῳ μορφώσας, ἀλλὰ 
xa ἀπὸ Ἱερουσαλὴμ. χύχλῳ, χαὶ μέχρι τοῦ Ἰλλυριχοῦ 
χαταπληρώσας τῶν ἰδίων τέχνων τὴν οἰχουμένην, 
ἅπερ ἐν Χριστῷ διὰ τοῦ Εὐαγγελίου ἐγέννησε. Τούτῳ 
μαχαρίζεταν χαὶ ἐν τῷ Εὐσγγελίῳ ἡ τῆς ἁγίας Iap- 


ἧς 
ὑπηρετήσασα " ὡς 


θένου χοιλία, ἡ τῷ ἀχράντῳ τόχῳ 
οὔτε τοῦ τόχου τὴν παρθενίαν λύσαντος, οὔτε τῆς 


ἐμποδὼν γενομένης. 


παρθενίας τῇ τοιαύτῃ xvogopta 


πνεῦμα σωτηρίας γεννᾶται, κχα(ὼς 


9 Isa.oxXwp, 18. 1 «Roma, 19; 


r 
€ πρὸς νουθεσίαν ἡ μῶν." 
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*Haatac φησὶν, ἄχρηστα πάντως τῆς σαρχὺς θελῆ- A partus virginitatem dissolvit, neque víroinitas huic 


ματα. Ἔστι δέ τις καὶ παρὰ τῷ ᾿Αποστόλῳ τοιοῦτος 
λόγος, ὡς ἄρα διπλοῦς ἡμῶν ἐστιν ὁ χαθ᾽ ἕχαστον ἄν- 
θρωπος " ὁ μὲν ὁρώμενος E ἔξωθεν, ᾧ τὸ διαφθείρεσυαι 
χατὰ φύσιν ἐστίν " ὁ δὲ χατὰ τὸ χρυπτόμενον τῆς 
χαρδίας νοούμενος, ὃς ἐπιδέχεται τὸ NOE SCR 
Ei οὖν ἀληθὴς ὁ λόγος ( πάντως δέ ἐστιν ἀληθὴς διὰ 
τὴν ἐν αὐτῷ λαλοῦσαν ἀλήθειαν), οὐ jo ἀπειχὸς, χαὶ 
γάμον διπλοῦν ἐννοεῖν, ἑχατέρῳ τῶν ἐν ἡμῖν ἀνθρώ- 
mt) πρόσφορόν τε xo χατάλληλον᾽ χαὶ τάχα ὁ τολμή- 
σας εἰπεῖν τὴν σωματικὴν παρθενίαν τοῦ ἔνδοθεν χαὶ 
oisi γάμου συνεργόν τε xai πρόξενον γενέ- 
σθα!, οὐ πόῤῥω τοῦ εἰχότος ἀποτολμήσει. 
SONNEN qui dicere audebit , 


tricem atque hospitem esse, 
KEPAA. K'. 


“ὑτι. ἀδύνατον ὁμοῦ ταῖς σωματ. τικαῖς ὑπηρετεῖν 
ἡδοναῖς. καὶ τὴν κατὰ Θεὸν εὑφροσύγην zap- 
ποῦσθαι. 


Ὡς γὰρ οὐχ ἔστι χατὰ ταὐτὸν δύο τισὶ τέχναις 
ὑπηρετεῖν διὰ τῆς τῶν χε:ρῶν ἐνεργείας" οἷον γεωρ- 
γοῦντα ὧν γαυτιλὴ λόμενον, δὴν ps 


«ἧς ἑτέρας ἐκ ταὶ αὐτῷ * 
προχειμένων γάμων, τοῦ A διὰ PUE ἐπιτελου- 
μένου, τοῦ ὃὲ διὰ πνεύματος, ἡ περὶ τὸν ἕνα σπουδὴ 
τὸν τοῦ ἑτέρου χωρισμὸν ἀναγχαῖον ποιεῖ. Οὔτε γὰρ 
δύο χατὰ ταὐτὸν ὀφθαλμὸς ἰδεῖν ἱχανός ἐστιν, εἰ μὴ 
ἀνὰ μέρος καὶ ἰδίᾳ ἑχατέρῳ τὸν 3oietu ἐπερεί- 
Gstev* οὔτε ἡ γλῶσσα διαφόροις ὑπηρετήσει φωναῖς, 


"E6paíov τε ῥήματα χαὶ Ἑλλήνων ἐν τῷ αὐτῷ φθεγ- (c 


γομένη * πραγμότων χαὶ 
διδαχτι l1 γὰρ 
διαφορὰ τῆς φωνῆς, εἰ μὲν ἀνὰ μέρος ἀχούοιτο, 


οὔτε ἡ ἀχοὴ διηγήσεώς τε 
χῶν λόγων χατὰ ταὐτὸν ἀχροάσετα!. 
ἐνσημαίνεται τοῖς ἀχροωμένοις τὴν ἕννοιαν" εἰ δὲ 

* 

χατὰ ταὐτὸν μιχθεῖσα περιηχοίη τὴν ἀχοὴν, σύγ’ 
χυσίς και, τῶν ση- 
μαινομένων ἐν ἀλλήλοις συγχεομένων. Κατὰ τὸν αὖ- 
τὸν λόγον xaX τὶ 


τις ἀδιάχριτος τὴν διάνοιαν λήψε 


ἐπιθυμητικὸν ἡμῶν φύσιν οὐχ ἔχει: 


ὁμοῦ ταῖς σωματιχαῖς ἐξυπηρετεῖν ἡδοναῖς, χαὶ τὸν 


πνευματιχὸν μετιέναι! γάμον. Οὐδὲ γὰρ ξιὰ τῶν 
ὁμοίων ἐπιτηδευμάτων δυνατόν ἔστιν τ ον τον τῶν 
σχοπῶν λαθέσθαι - τοῦ μὲν γὰρ ἐγχράτε!:α, xa σώ- 


pazog νέχρωσις, xal τῶν χατὰ σάρχα πάντων ὑπερ- 
οψία πρόξενο! γίνονται" τῆς δὲ σωματιχῆς ἘΣ ΤΕΣ 
πάντα τὰ ἐναντία. Οὐχοῦν ὥσπερ δύο χυρίων ἐν αἱρέ- 
cet προχειμένων, ἐπειδὴ χατὰ ταὐτὸν οὐκ ἔστιν ἀμ- 
gov γενέσθαι ὑπήχοον (οὐδεὶς γὰρ δύναται δυσὶ 


κυρίοις ϑουλε εν)" τὸν ὠφελιμώτερον ὁ εὖ φρονῶν 
ἐπιλέξεται" οὕτως ἡμῖν xa δύο προχειμένων γάμων, 
Enc E 


πειδὴ οὐχ ἔστιν ἐν ἀμφοτέροις εἶναι (ὁ γὰρ ἄγαμος 
& τὰ τοῦ Κυρίου, ὁ δὲ γαμήσας μεριυνᾷ τὰ 
ποῦ χόσμου), σωφρονούντων ἄν φημι μὴ διαμαρτεῖν 
«ἧς ἐχλογῆς τοῦ συμφέροντος" ἀλλὰ μὴτε τὴν ἐπὶ 

τοῦτον ἄγουσαν ὁδὸν ἀγνοήσαι, ἣν οὐχ ἔστιν ἄλλως ἣ 
διά τινος ἀναλογίας μαθεῖν. Ὡς γὰρ ἐν τῷ σωματιχῷ 
γάμῳ ὁ μὴ ἀπούλητέος γενέσθαι σπουδάζων, χαὶ 


1t ΤῸ οτ. τν, 10. 


partui impedimento fuit. Cum enim spiritus sali- 
tis. nascitur, ut inquit Isaias , inutiles omnino 
sunt carnis voluntates. Alque in hane senten- 
üam est aliquis. apud Apostolum sermo. No- 
strum quisque. duplex homo est “ἢν, unus quidem 
qui extrinsecus de&nitur, cui à natura est datum 
ut corrumpatur ; alter vero qui ex. occulto cordis 
intelligitur , qui renovationem capit. Si igitur 
verus sermo (is autem verus est propter verita 
tem qui in eo loquitur), minime absurdum est, 
duplex in utroque, qui in nobis est, homine pu- 
tare matrimonium mutuum elt conveniens -esse : 


corporis virginitatem spiritalis atque interioris matrimonii adju- 
is a recto non aberrabit. 


CAPUT XX. 


Fieri non potest, ut corporis voluptatibus. simul 
quis serviat, οἱ temperantiam, que Deo grata sit, 
assequatur. 


Quemadmodum non possimus manuum mtnere 
actioneque duas simul artes exercere ,. veluti οἵ 
agriculturze οὐ navigationi simul operam dare, 
ferrariamque simul et lignariam facere , . sed si 
quis uni recte sese daturus est, alieram deserat 


' necesse est: ita cum bin: nobis propositze sint 


nuptie, quarum uns carnis opere conficiuntur, 
altere vero in spiritu. consistunt, studium, quod 
in unis ponitur, ab aiteris nos necessario sepa- 
rat. Neque enim oculus salis est , qui res duas 
simul videat, nisi separatim ae per se in earum 
rerum alleram, quie. cerni possunt, se conjiciat : 
neque lingua diversarum voeum sonis simul ser- 
viet, ut. Hebreas et Groecas voces eodem tem- 
pore simul exprimat : nee aurium item senstts 
οὐ rerum explicationem, et verborum, que ad 
docendum apposita sunt , orationem perci- 
piet. Dissimilis enim sermo est, qui si separa- 
tim auditur , sententiam auditori imprimit : si 
vero confuse exprimitur , aurium sensum per- 
Qurbat, atque iis, qux significantur, confuse pro- 
latis , quadam non distincta confusio mentem 
occupabit. Pari ratione appetitio nostra naturam 
non habet, ut corporeis simul voluptatibus ser- 
viat et spirituales nuplias ambiat. Neque enim 
similibus studiis utriusque rei propositum asse- 
qui licet: unius enim ratione et continentia, et 
corporis affectuum interitus, et eorum omnium, 
quie e carne exsistunt, despicientia nohis conci- 
liantur: e corporea aulem coitione omnia lis 
coniraria appareng. Veluti igitur cum de duobus 
dominis ad deliberandum própositum est, quo- 
niam fieri non potest, ut utriusque imperio quis 
simul pareat: nemo enim polest duobus dominis 
servire : is, qui recle sapit, utiliorem ex his do- 
minum deliget : ita si bin:e proposite sunt nu- 
ptix, quia in utrisque esse non licet : czelebs enin, 
qui divina sunt, curat, qui vero nuptiis junctus 


una 
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est, in rebus mundanis studium ponit: tempe- À τῆς τοῦ σώματος εὐεξίας, xaX τοῦ πρέποντος χαλλω- 


rantium. hominum est, non aberrare in eo deli- 
gendo, quod utile est, neque viam ignorare quie 
ad bonum ducit : quam quidem viam nemo aliter, 
nisi aliquo ejusmodi exemplo cognoscere potest. 
Ut enim qui in corporeis nuptiis cupit non vilis 
el abjectus esse, cum appetat optinium corporis 
habitum, decorum ornatum, divitiarum copias, 
et omnem aut ex vita, aut ex genere Lurpitu- 
dinem vitet, magnamque in hoe curam ponat : hoc 
enim pacto id assequitur, quod maxime vulL : ita 
qui spirituale matrimonium contrahere cupit, pri- 
ium quidem mentis renovatione juvenem se et 
ab omni senectute remotum, deinde divitem se os- 
tendet, el. copiosum. earum rerum, quibus abun- 
dare maxime beatum est, non his terrenis opibus 
extolli, sed. ccelestibus thesauris ornari. Generis 
vero nobilitatem non ex fortuna quadam, qu ca- 
su advenit, qualis plerisque vel pessimis homini- 
Lus contingit, ille se habere contendet, sed eam, 
qui et labore et studio ex suis recte factis com- 
paratur, quam ii soli ostentant, qui sunt lucis 
et Dei filii, et a solis ortu. nobiles ob. splendidas 
suas res gestas vocantur. Fortitudinem autem 
atque optimum corporis habitum , neque corpus 
exercendo, ueque carnem saginando efficiet: sed 
contra potius vim spiritus. imbecillitate corpo'is 
perficiet, Qu:e vero harum nuptiarum sponsalia 
munera adhibentur, non ea sunt que his falla- 
cibus hominum sunt pecuniis elaborata, sed quie 
ex animi divitiis dono data sunt. Si munerum 
horum nomina audire cupis, audi Paulum opti- 
mum nuptiarum instructorem de quibusdam, qui 
divites in omnibus faeti sunt, in quibus cum al»a 
iiulta et magna dicat, illud etiam, « In castitate ,» 
addit. Rursusque quieeunque alibi in spiritualibus 
fructibus numerantur , omnia harum nuptiarum 
doua sunt. Ae si quis Salomoni fidem audhibitu- 
rus est, ut et contubernalem sibi el vite sociam 
veram sapientiam adjungat, de qua is ait: « Dilige 
cam, et custodiet te, honora eam ut *? complectatur 
16, » hic pro hujus cupiditatis dignitate stola pura or- 
natur, eum iis, qui nuptiis his gaudent diem festum 
agendo, ut ne foras ejiciatur : qui enim festi diei 
celebritatis participem se esse dignum putat , 
nuptialem. vestem non induit. Perspicuum vero 
est, et in viris et in feminis communem ad hujus- 
modi nuptiarum studium esse rationem : quia. ut 


πισμοῦ, xal πλούτου περιουσίας, χαὶ τοῦ μηδὲν, μήτε 
ἐχ τοῦ βίου, μήτε Ex τοῦ γένους ἐπάγεσθαί τι ὄνειδος, 
πολλὴν ποιήσεται πρόνοιαν (οὕτω γὰρ ἂν τύχη μάλιστα 
τῶν χατὰ γνώμην)" τὸν αὐτὸν τρόπον χαὶ ὁ τὸν πνευμα- 
τικὸν γάμον ἑαυτῷ μετιὼν, πρῶτον μὲν νέον ἑαυτὸν χαὶ 
πάσης παλαιότητος χεχωρισμένον τῇ ἀναχαινίσει τοῦ 
νοὸς ἐπιδείξει - εἶτα πλούσιον γένος, (p τὸ πλουτεῖν 
ἔστι περισπούδαστον " οὐ τοῖς ἀπὸ γῆς σεμνυνόμενον 
χρήμασιν, ἀλλὰ τοῖς οὐρανίοις θησσυροῖς χομῶντα. 
Γένους δὲ σεμνότητα, οὐ χατὰ τὴν αὐτόματον συντυ- 
χίαν, πολλοῖς χαὶ τῶν φαύλων προσοῦσαν, χἀχεῖνος 
ἔχειν φιλοτιμήσεται, ἀλλὰ τὴν πόνῳ xal σπουδῇ δι᾽ 
οἰχείων χατορθωμάτων προσγινομένην, ἣν μόνοι αὖ- 
χοῦσιν οἱ τοῦ φωτὸς υἱοὶ, χαὶ τέχνα Θεοῦ, χαὶ τῶν 
ἀφ᾽ ἡλίου ἀνατολῶν εὐγενεῖς διὰ τῶν ἔργων τῶν φω- 
πεινῶν χρηματίζοντες " ἰσχὺν δὲ χαὶ εὐεξίαν, οὐ 
σῶμα ἀσχῶν, οὐδὲ χαταπιαίνων τὴν σάρχα περ!:- 
ποιήσεται, ἀλλὰ πᾶν τοὐναντίον, ἐν τῇ τοῦ σώματος 
ἀσθενείᾳ τελειῶν τὴν τοῦ πνεύματος δύναμιν. Οἶδα 
δὲ xal τὰ ἕδνα τοῦ γάμου τούτου οὐχ ἀπὸ φθαρτῶν 
χρημάτων πεποιημένα, ἀλλ᾽ ἐχ τοῦ ἰδίου πλούτου τῆς 
Ψυχῆς δωροφορούμενα. Βούλει μαθεῖν τὰ τῶν δώρων 
ὀνόματα; ἄχουσον Παύλου τοῦ χαλοῦ νυ μφοστόλου, ἐν 
τίσι πλουτοῦσιν οἱ ἐν παντὶ συνιστῶντες ἑαυτούς" ἐν 
οἷς ἄλλα τε πολλὰ χαὶ μεγάλα εἰπὼν, « Καὶ ἐν ἁγνό- 
τητι » φησίν. Καὶ πάλιν ὅσα ἑτέρωθεν ἐν τοῖς τοῦ 
πνεύματος xapmois ἀπαριθμεῖται, πάντα τοῦ γάμου 
τούτου δῶρά ἐστι" χαὶ εἴ τις μέλλει πείθεσθαι τῷ Σο- 
λομῶντι, xal τὴν ἀληθινὴν σορίαν σύνοιχόν τε xo 
βίου χοινωνὸν ἑαυτῷ λαμθάνειν ( περὶ ἧς φησιν, ὅτι 
« Ἐράσθητι αὐτῆς, xa τηρήσει σε" τίμησον αὐτὴν, 
ἵνα σε περιλάδῃ »)' ἐπαξίως τῆς ἐπιθυμίας ταύτης 


παρασχευάσεται ἐν χαθαρᾷ τῇ στολῇ τοῖς ἐν τῷ γάμῳ 
συνευφραινομένοις συνεορτάζειν" ἵνα μὴ ἀπόδλητος 
γένηται, τῆς μὲν ἑορτῆς συμμετασχεῖν ἀξιῶν, τὸ δὲ 
ἔνδυμα τοῦ γάμου μὴ περιχείμενος. Δῆλον δὲ ὅτι 
χοινὸς ὁ λόγος ἐστὶν, ἐπί τε ἀνδρῶν χσὶ γυναιχῶν 
ὁμοίως, εἰς τὴν περὶ τῶν τοιούτων γάμων σπουδήν * 
ἐπειδὴ γὰρ, χαθώς φησιν ὁ ᾿λΛπόστολος, « Οὐχ ἔνι 
ἄρσεν καὶ θῆλυ " πάντα δὲ xoi ἐν πᾶσι Χριστός" » 
εἰχότως ὁ τῆς σοφίας ἐραστὴς τὸν ἔνθεον ἔχει τῆς 
ἐπιθυμίας σχοπὸν, ὅς ἔστιν dj ἀληθὴς σοφίχ᾽ χαὶ ἡ 
τῷ ἀφθάρτῳ νυμφίῳ προσχολληθεῖσα ψυχὴ, τῆς ἀλη- 
θινῆς σοφίας ἔχει τὸν ἔρωτα, ἧτις ἐστὶν ὁ Θεός. ᾿Αλλὰ 
τί μὲν ὁ πνευματικὸς γάμος ἐστὶ, καὶ πρὸς τίνα βλέ- 
πει σχοπὸν ὁ χαθαρός τε χαὶ οὐράνιος ἔρως, μετρίως 
ἡμῖν ἐκ τῶν εἰρημένων ἀναχεχάλυπται. 


est apud Apostolum !? ; « Non est masculus , neque femina, sed omnes et in omnibus Christus,» merito 
qui sapienti? amore ducitur, hic. in omni cupiditate propositum sibi divinum. scopum habet, qui 
vera sapientia est, atque animus is. qui cum incorrupto sponso sese jungit, vere sapientie , quae 
Deus est, amore tenetur. Quid sit autem spirituale matrimonium, quove purus coelestisque 
amor spectet, ex iis sane que. commemoravimus, satis est a nobis demonstratum. 


CAPUT XXI. 
Qui accuratam. hanc. vivendi rationem tenere. insti- 
tuii, ab omni corporis voluptatum genere se ab- 
dicare debet. 


Quoniam sane manifesto compertum est, non 


12 Prov, 1v, 06. !? Coloss, i1, 11. 


KEPAA. KA'. 


“Ὅτι χρὴ τὸν ἀχριδῶς ζῇν zxposAÓpevor, πρὸς πᾶν 
εἴδος σωματικῆς ἡδονῆς ἀήλοτρίως ἔχειν. 


Ἐπειδὴ ὃὲ τῇ καθαρότητι τοῦ Θεοῦ προσεγγίσαι, 
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μὴ αὐτὸν τινα πρότερον τοιοῦτον ζενόμενον, ἀδύνατον A posse quempiam ad Dei puritatem accedere, uisi 


χατεφάνη" ἀναγχαῖΐον ἂν εἴη μεγάλῳ τινὶ καὶ ἰσχυρῷ 
διατειχίσματι πρὸς τὰς ἡδονὰς ἑαυτὸν διαστῆσαι" 
ὡς ἂν μηδαμοῦ τῷ προσεγγισμῷ τούτῳ τὸ χαθαρὸν 
τῆς χαρδίας ἐπιμολύνοιτο. Τεῖχος δέ ἐστιν ἀσφαλὲς, 

τελεία πρὸς πᾶν τὸ ἐμπαθῶς ἐπιτελούμενον ἀλλο- 
ρίωσις. Μία γὰρ οὖσα τῷ γένει ἡ ἡδονὴ. 
ἀχούειν ἔστι τῶν σοφῶν, ὥσπερ τι ὕδωρ Ex μιᾶς 
πηγῆς 
τῶν αἰσθητηρίων 
Οὐχοῦν ὁ διὰ μιᾶς τινος τῶν αἰσθήσεων τῆς ἐγγινο- 
μένης αὐτῷ ἡδονῆς ἡττηθεὶς, ἐχεῖθεν ἐτρώθη τὴν 
γαρδίαν" χαθὼς διδάσχει ἡ τοῦ Θεοῦ φωνὴ, ὅτι τῶν 
ὀφθαλμῶν τὴν ἐπιθυμίαν ὁ πληρώσας, £v τῇ χαρδίᾳ 
τὴν βλάθην ἐδέξατο. Οἶμαι ὃὲ ἀπὸ μέρους ἐνταῦθα 
προειρηχέναι τὸν Κύριον " 


χαθὼς 


εἰς διαφόρους ὀχετοὺς μεριζόμενον, δι᾽ ἑχάστου 
φιληδόνοις ἐγχαταμίγνυται. 


τοῖς 


περὶ παντὸς αἰσθητηρίου 

ὥστε ἀχολουθοῦντας ἡμᾶς 
προσθεῖναι, ὅτι ὁ ἀχούσας 
ὁ Hn μενος, xai ὁ 


τῷ E cd βδλῶς ἂν 


πᾶπαν 


DI nes σίαν ἡδονῆς χατασπάσα. πῇ χαρδίχ dress 


τεν. Ἵνα οὖν μὴ τοῦτο γένη ναι, χανόνι χρη στέον τού- 


τῳ πρὸς τὸν ἴδιον βίον τῷ σώφρονι, τῷ μήποτε προσ- 


A NI, 


θέσθα!: τινὶ χατὰ ψυχὴν, ᾧ δέλεάρ τι ἡδονῆς χαταμέ- 
μικται" 
νὴν 


πὼς αὕτη δοχεῖ εἶναι, xal οἱονεὶ μήτ 


πρό γε πάντων τὴν ἐπὶ τῆς γεύσεως ἦδο- 


διαφερόντως φυλάσσειν, προσεχ, 


VS 


&£ τέρα 

τῆς ἀπηγο- 
σιν ἡδοναὶ, 
πλεονάζουσαι τῶν ἐδωδίμων τὴν ἀμετρίαν, ἀνάγχην 
ἐμποιοῦσι 


ρευμένης " αἱ γὰρ χατὰ βρῶσιν χαὶ 


τῷ σώματι τῆς τῶν ἀδουλήτων χαχῶν 
πλησμονῆς, ὡς τὰ πολλὰ ien ἀνθρώποις ἐντιχτούσης 
Ὡς ἂν οὖν μάλιστα γαληνιαῖΐον 
ἡμῖν διαμένοι τὸ σῶμα, μηδενὶ τῶν Ex τοῦ χόρου πα- 
θημάτων ἐπιθολούμενον, προνοητέον τῆς ἐγχκρατεστέ- 


τὰ τοιαῦτα πάθη. 


pas διαγωγῆς, μέτρον μὲν χαὶ ὅρον τῆς ἀπολαύσεως 
οὐ τὴν ἡδονὴν, ἀλλὰ τὴν ἐφ᾽ ἑχάστῳ χρείαν ὁρίζειν. 
Εἰ δὲ τῇ χρείᾳ χαὶ τὸ ἧδος πολλάκις συγχαταμέμι- 
x:Xt (πάντα γὰρ οἷδεν ἐφηδύνειν dj ἔνδεια, τῷ σφο- 
δρῷ τῆς ὀρέξεως τὸ τῇ χρείᾳ παρευρεθὲν ἅπαν χατα- 
γλυχαίνουσα ), 


οὐχ ἀπωστέον τὴν χρείαν διὰ τὴν 
ἐπαχολουθοῦσαν ἀπόλαυσιν" οὔτε μὴν χατὰ προηγού- 
μένον μεταδιωχτέον τὴν ἡδονήν " ἀλλ᾽ Ex πάντων ἐχ- 
λεγομένους τὸ χρήσιμον, 


αἰσθήσεις εὖ 


ὑπερορᾷν προσήχει τοῦ τὰς 
φραίνοντος. 


α 


talis ipse prius factus est, illud cerle. necessarium 
est, uL se magno aliquo firmoque interjecto muro, 
ut nullo quidem pacto 
liac appropinquaiione cordis inquinetur. mundities : 
murus vero lirmissimus est quzedam ab affectuum 
imperio abalienatio. Cum enim voluptas, ut ἃ sa- 
pientibus intelligi licet, genere sit, veluti 
aqua aliqua, quie ab uno. fonte manans in varios 
rivulos partitur : sic illa per singulas sensuum vias 
sese in voluptatum amatores infundit. lgitur qui 
ex uno aliquo ejus voluptatis seusu, quie sibi in- 
hiret, vietus est, ex ea parte, ut voce. Dei mone- 
muv, plagam in corde accepit, 
lorum sensu cupiditatem explevit, corde is peccati 
labem concepit. Quod vero de parte illie est ἃ Do- 
mino pr:dictum, id de universis sensibus. intelligi 
arbitror, quasique nos illud, quod dictum est imi- 
tando, recte hiee addamus : Qui ad concupiscendum 
audivit, qui tetigit, qui denique omnem, quie in 
nobis est, facultatem ad aliquem voluptatis usum 
kssolvit, is corde peceavit. Quare ut ne hoc eve- 
niat, regula est hiec adhibenda ad vitie temperan- 
tiam accommodata, ut animum ne ad aliquid un- 
quam quis adjungat, in quo aliqua permista est 
voluptatis cupiditas , 
eam maxime caveat, que gustatu. percipitur, quo- 
niam antiquior quodam modo quasique vitii ma- 
ter videtur. Quie enim e cibo atque potione exsi- 
stunt. voluptates, cum modum plus justo excedant, 
gravium malorum necessitatem corpori imponunt , 
quoniam immoderata cibi satietas multos admodum 
hujusmodi morbos mortalibus parit. Ergo, ut nulla 
potissimum horum malorum turba corpus pertur- 
batum in nobis tranquillum maneat, continentior 
vite disciplina quiedam | est diligenter. procuranda 
adhibendaque, ut non voluptatem, sed necessarium 
in singulis usum deleetaiionis modum et terminum 
constituamus. Quamvis autem eum necessitate 
jucunditas sepe commista sit : quoniam solet in- 
digentia euneta condire, quie vehementi cibi appe- 
titione id. quod ad necessarium usum inventum 
est, suavitate eondit : non tamen oporlet propler 


à voluptatibus removeat : 


una 


quoniam qui ocu- 


alque. imprimis voluptatem 


oblectationem quie consequitur, necessitatem rejicere, neque voluptatem | principaliter | persequi, sed 
ex omnibus id quod utile est deligendo, qu: sensus oblectant, negligere debemus. 


KEQAA. ΚΒ'. 

" x ENT ier ᾿ ἢ 
Oct οὐ δεῖ πέρα τοῦ δέοντος ἀσκεῖν τὴν éyxpá- 
τειν. 

' UENIRE EAS AN YS - 

i Dguusy 6t χαὶ τοὺς γεωργοὺς ἀναμεμιγμένον τῷ 

σίτῳ τὸ ἄχυρον τεχνιχῶς διαχρίνοντας " ὡς ἂν ἑκάτερον 
αὐτῶν εἰς προσήχουσαν χρείαν παραληφθείη, τὸ μὲν 

τῶν 


ἀνθρώπων ζωὴν, τὸ δὲ εἰς χαῦσίν τε 


m 
LI 1 
2 

Yam 
x 


Οὐχοῦν xo ὁ 
ὠφροσύνης ἐργάτης διαχρίνων τῆς ἡδονῆς τὴν 
ἰαν, ὥσπερ ἀχύρου τὸν σῖτον, τὴν μὲν ἀποῤῥίψ 

' ἀλογωτέροις, ὧν τὸ τέλος εἰς χαῦσιν, ὥς φησιν 
δ Voies τῆς δὲ χρείας αὐτῆς χατὰ τὸ ἐνδέον εὖ- 


τὴν τῶν ἀλόγων τροφήν. 


πῆς σ 


* Hebr. v1, 8. 


D 


CAPUT XXII. 


Continenliam. exercere non debemus plus quam 
oportet. 


Videmus autem quemadmodum et agricole. pa 
leas frumento commistas artificiose secernant, it 
uLex his utrumque ad usum suum, hoc quidei: 
ad hominum vitam, illas vero et ad combustione: 
et ad bestiarum pastum assumant. lgitur et. qu: 
temperantiam colit, a voluptate necessitatem, qua s 
a paleis frumentum sejungit, ut voluptatem quid. 
bardis objiciat, quorum consummatio est, ut à: 
Apostolus, in combustionem ** ; necessitatem vcro 
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quoniam prerique in alterum immoderat;onis genus 
delapsi inciderunt, studiumque in eo, quod sibi 
propositum habent, ipsi adhibentes, ex nimia qua- 
dam diligentia in res contrarias venerunt, atque 
alio quidem modo ἃ rebus coelestibus ae divinis 
animum removentes, in oceupationes et curas hu- 
miles ceciderunt, cum ita ad harum rerum, qui 
torporez sunt, observationes mentem adjecerint, 
ut neque celestia illis, neque divina liberum sit 
animo contemplari, sed ad hoc inclinati sint. ut 
carnem exagitent atque aflligant : przelare certe 
sgeretur hujus etiam rei curam adhibere, atque 
hanc utramque immoderationem equaliter. refu- 
gere, uL neque corporis obesitate mentem quasi 
aggeribus circumsepiant, neque rursus inductis 
imbecillitatibus tenuem illam et humilem efficiant, 
el ad corporis labores prorsus inutilem , memine- 
rintque illud praeceptum sapientis viri, qui prohi- 
bet, ut ne quis ad dexteram, neque ad sinistram 
declinet. Audivi equidem medicum quempiam artis 
su pricepta disserentem dicere, corpus nostrum 
quatuor non ejusdem generis elementis , sed di- 
verse inter se affectis coneretum esse , calidumque 
frigido misceri ac temperari , humid:eque. naturze 
temperationem quamdam ex arida siccaque prater 
opinionem fieri, mediaque quadam rerum, qu: con- 
veniunt, cognatione adhibita cum contrariis cohz- 
rere. Atque subili hujusmodi arte. ille, qui in. hoc 
indagandz natur: studio versatur, rationem demon- 
eiat, aitque singula hzee ab oppositis naturaliter, 
quasi medio interjecto, disjuncta, quadam quali- 
tatum  propinquarum affinitate cum — contrariis 
convenire, Cum enim frigus et calor zequaliter cum 
humore siccitateque cohzreant, rursusque humor 
et ariditas equali caloris et frigoris temperatione 
componantur : hiec qualitatum eadem aequalitas, 
qui in contrariis apparet, rerum inter se contra- 
riarum convenientiam per se gignit. Sed quid ad 
me singula diligenter explicare attinet, et quomo- 
do hxc ob natur? repugnantiam invieem disjun- 
gantur, et rursus ob qualitatum cognationem mu- 
luo temperata conjungantur ? Verum eam ob cau- 
sam nos de iis, quz diximus, mentionem fecimus, 
quoniam, qui his rebus animadversis corporis na- 
turam commentatus. est, hic monuit :qualem eam 
qualitatum potentiam omni ratione eurari oportere , 
quia in hoc sita est bona valetudo, ut nihil eorum, 
qu:xin nobis insunt, ab aliis superetur. Igitur nos 
hujusmodi eorporis constitutionem, si quid veri 
earum rerum comniemoratio habet, ad valetudinem 
pérpetuo tuendam curare debemus, ut ad nullam 
partem eorum, ex quibus compacti sumus, neque 
nimium neque parum ex inzquali vietus. ratione 
addamus. Ut enim vehiculi rector si forte equulos 
non consentienles concordesque regit, neque ccie- 
rem verberibus incitat, neque tardum habenis re- 
primit, neque rursus perversum, effrenatum et. in- 
domitum suis illum incitationibus in ordinis pertur- 


ium, quatenus oportet, ipse sumet : sed ἃ χαριστῶν μεταλήψεται. 


᾿Αλλ ἐπειδὴ πολλοὶ ἐπὶ τὸ 
ἕτερον εἶδος τῆς ἀμετρίας χατολισθήσαντες, διὰ τῆς 
Bre θαλλούσης ἀχριδείας, ἔλαθον ὑπεναντία σπου- 
δ ες τῷ ἰδίῳ σχοπῷ, xax ἄλλῳ τρόπῳ τῶν ὑψηλῶν 
*& χαὶ θειοτέρων τὴν ψυχὴν ἀποστήσαντες, εἰς τα- 
πεινὰς φροντίδας χαὶ ἀσχολίας χατήγαγον, πρὸς τὰ 
σωματιχὰ παρατηρήματα τὴν διάνοιαν αὐτῶν χλίναν- 
τες ὡς μηχέτι αὐτοῖς ἐὺ ἐλευθερίψ μετεωροπορεῖν 
τὸν νοῦν, xol τὰ ἄνω βλέπειν, ἀλλ᾽ ἐπὶ τὸ πονοῦν 
xoi συντριθόμενον τῆς σαρχὺς ἐπιχλίνεσθαι - χαλῶς 
ἂν ἔχοι χαὶ τούτου ποιεῖσθαι τὴν ἐπιμέλειαν, χαὶ τὰς 
ἐξ ἑχατέρων ἐπιμετρίας ἐπίσης παραφυλάπτεσθαι, 
pie διὰ πολυσαρχίας χαταχωννύντας τὸν νοῦν, 
μηδ᾽ αὖ πάλιν ταῖς ἐπεισάχτοις ἀσθενείαις ἐξίτηλον 
αὐτὸν xal ταπεινὸν ποιεῖν, καὶ περὶ τοὺς σωματιχοὺς 
πόνους ἢσχολημένον * μεμνῆσθαι OE τοῦ σοφοῦ παρ- 
αγγέλματος, τοῦ ἐπίσης ἀπειρηχότος τὴν τε ἐπὶ τὰ 
δεξιὰ χαὶ τὰ ἐναντία παρατροπήν. "ἤχουσα δέ τινος 
ἰατριχοῦ τὰ Ex τῆς τέχνης διεξιόντος, ὅτι Ex τεσσά- 
ρων ἡμῖν οὐχ ὁμοειδῶν στοιχείων, ἀλλ᾽ ἐναντίως χει- 
ids τὸ σῶμα συνέστηχε * Üsppóv τε χαὶ Ψυχρὸν 
συγχεχρᾶσθαι " xa ὑγροῦ πρὸς ξηρὸν εἶναι τὴν μίξιν 
παράλογον, τῇ διὰ μέσου τῶν συζυγιῶν οἰχειότητο 
πρὸς τὰ ἐναντία συναπτομένων. Κα' τινι λεπτουργίᾳ 
τοιαύτῃ τὸν λόγον φυσιολογῶν ἀπεδείχκνυς,, φάσχων 
ἑχάστου τούτων ἐχ διαμέτρου πρὸς τὸ ἀντιχείμενον 
ἀφεστὼς τῇ φύσε: διὰ τῆς συγγενείας τῶν mapaxst- 
μένων ποιοτήτων τοῖς ἐναντίοις συνάπτεσθαι. ToU 
γὰρ Ψυχροῦ xai τοῦ θερμοῦ κατὰ τὸ ἴσον ὑγροῖς τε 
xat ξηροῖς ἐγγινομένων, χαὶ τὸ ἔμπαλιν τοῦ ὑγροῦ τε 
χαὶ ξηροῦ ἐν τοῖς θερμοῖς τε χαὶ ψυχροῖς ὁμοίως 
συνισταμένων * ἢ τῶν ποιοτήτων ταυτότης ἐπίσης 
τοῖς ἐναντίοις ἐμφαινομένη, δι᾿ ἑαυτῆς ποιεῖ τῶν ἀν- 
τιχειμένων τὴν σύνοδον. ᾿Αλλὰ τί μοι τὰ χαθ᾽ ἕχαστον 
δι᾽ ἀχριθείας ἐξιέναι, ὅπως “ταῦτα χαὶ τέτμηται ἀπ᾽ 
ἀλλήλων τῇ ἐναντιώσει τῆς φύσεως, xaX πάλιν ἥνωται 
τῇ συγγενείᾳ τῶν ποιοτήτων ἀλλήλοις συναναχιρνά- 
μενὰ ; Πλὴν οὗ χάριν τῶν εἰρημένων ἐμνήσθημεν, 
ὅτι συνεθούλευεν ὁ τὴν τοῦ σώματος φύσιν τῇ θεωρίᾳ 
ταύτῃ κατανοήσας προνοεῖν, ὡς οἷόν τε. τῆς ἰσοχρα- 
τείας τῶν ποιοτήτων * ἐν τούτῳ γὰρ εἶναι τὸ ὑγιαί- 
γεῖν, ἐν τῷ μηδὲν ὑπὸ τοῦ ἑτέρου τῶν ἐν ἡμῖν δυνα- 
στεύεσθαι. Οὐχοῦν punctum ἡμῖν τῆς τοιαύτης 
ὑγείας διαμονὴν, εἴπερ 

αὐτῶν ὁ λόγος ἔχει, μηδενὶ μέρει τῶν ἐξ 
μὸν ἣ ἐλάττωσιν ἐχ τῆς 


χαταστάσεως πρὸς τὴν τῆς 
σι ἀληθὲς 
ὧν συνεστήχαμεν ἣ πλεονάσι 
χατὰ τὴν δίαιταν DOS ἐπάγοντες * ὥσπερ γὰρ 
ὁ τοῦ ἄρματος ἐπιστάτης, εἰ μὴ συμφωνούντων ἐπι- 
στατοίη τῶν πώλων, οὔτε τὸν ὀξὺν ἐπισπέρχει τῇ 
μάστιγι, οὔτε τὸν βραδὺν χατάγει ταῖς 

αὖ πάλιν τὸν ἐνδιάστροφον ἣ δυσήνιον ἄνετον ἐᾷ ταῖς 


E 


ἡνίαις, οὐδ 
iz 


οἰχείαις ὁρμαῖς εἰς ἀταξίαν ἐχφέρεσθαι, ἀλλὰ «by 
μὲν εὐθύνει, τὸν δὲ ἀναχόπτει, τοὺς ὃὲ χαθιχνεῖται 
a 
διὰ τῆς μάστιγος, ἕως μίαν. τοῖς πᾶσι τὴν πρὸς τὸν 
τὸν αὐτὸν τρόπον χαὶ 
ἡνίας ἐφ᾽ ἑαυ- 


δρόμον σύμπνοιαν ἐμποιήσῃ᾽ 
ὁ ἡμέτερος νοῦς ὁ τὰς τοῦ σώματος ἡ 
τὸν ἔχων, οὔτε πλεονάζοντι τῷ θερμῷ χατὰ τὸν χαι- 
ρὸν τῆς νεότητος τὰς τῆς πυρώσεως προσθήχας ἐπι- 
νοήσει, οὔτε χαιςψυγμένῳ διὰ πάθος 3| χρόνον, τὸ, 
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ψύχοντα χαὶ τὰ μαραΐνοντα 
λοιπῶν ποιοτήτων ὁμοίως 

ἵνα μήτε ὁ 


πλεονάσει 
τῆς Γραφῆς ἀκούσεται " 
τὸ πολὺ πλεονάσῃ, μήτε ὁ τὸ ὀλίγον EX 

τονήσῃ ἀλλὰ τὸ ἐν ἑχατέρῳ ἄμετρον Ἀννὼν ἐπε 
τῆς τοῦ ἐνδέοντος προσθήχης ἐπιμελήσεται, καὶ ἐπ- 
lonc τὴν ἐφ᾽ ἑκάτερα τοῦ σώματος ἀχρηστίαν φυλάξε- 
ται" μήτε δι᾽ ὑπερθαλλούσης εὐπαθείας ἄταχτον xot 
δυσήνιον τὴν σάρχα ἑαυτοῦ ἐπασχήσας, μήτε διὰ 
τῆς ἀμέτρου χαχοπαθείας νοσώδη xd λελυμένην καὶ 
ἄτονον πρὸς τὴν ἀναγκαίαν ὑπηρεσίαν 
* οὗτος 


παρασχευά- 
ς ὁ πελειότατος τῆς ἐγχρατείας σχοπὸς, 
οὐχὶ πρὸς τὴν τοῦ σώματος βλέπειν χαχοπάθειαν, 


λλὰ πρὸς τὴν τῶν Ψψυχιχῶν διαχονημάτων εὐχολίαν. 


corporis incommoditatem zqualiter in utroque. cavebit, 
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εὐ χαὶ ἐπὶ τῶν A bationem efferri sinit, 


sed hune dirjgit, illum re- 
frenat, et. alium flagello impellit, quoad. unam oni- 
nibus ad eurrendum conspirationem effecerit : eo- 
dem modo mens nostra, αὐτὸ corporis habenas in 
se habet, non ignis additamenta excogitabit ardori, 
qui adulta zetate vehementior sane est, quam opor- 
teL : neque quod aut tempore, aut affectu. refrixe- 
rit, màgis ea aecendet, qua frigida οἱ exstincta 
sunt: atque in reliquis quidem qualitatibus pari 
ratione id audiet, quod divinis litteris scriptum 
st: Ne qui multum, abundet ; qui parum, uiinus 
habeat: sed quod in utroque immoderatum est, 
àmpulans, augere id curabit, in quo deest : et 
ne vel pra» abundantia deliciarum ita per- 


turbata sit caro, ut regi non possit, vel pr» immoderata. afflictatione male affecta, tenuis ct ad usus 


vite necessarios infirma efficiatur 


: hae ratione illud perfectissimum est continenti?» propositum, ut non 


ad corporis afüictationem, sed ad commodas animi functiones spectet. 


KEPAA. KI*, 


Ὅτι ὁμοίως. ἐγαντιοῦται τῇ 3 υχῇ͵ πρὸς τὴν τε- 
«είωσιν, ἢ τε ποϊυσαρκία καὶ ἡ ἄμετρος κακο- 
πάθεια. 


Τὰ δὲ χαθ᾽ Éxacvov, ὅπως τε χρὴ βιοτεύειν τὸν ἐν 
φιλοσοφίᾳ ταύτη ζῆν προελόμενον, χαὶ τίνα φυλάτ- 
τεσθαι, xal τίσιν ἐπιτηδεύμασιν ἀσχεῖν ἑαυτὸν, ἐγ- 
χρατείας μέτρα, χαὶ διαγωγῆς τρόπον, χαὶ πάντα 
τὸν ἐπιθάλλοντα τῷ τοιούτῳ σχοπῷ βίον, ὅτῳ φίλον 
δι᾽ ἀχριδείας μαθεῖν, εἰσὶ μὲν χαὶ ἔγγραφοι διδασχα- 
λία: ταῦτα διδάσχουσαι " ἐνεργεστέρα ὃὲ τῆς £x τῶν 
λόγων διδαχῆς ἡ διὰ τῶν ἔργων ἐστὶν ὑφήγησις᾽ χοὶ 
οὐδεμία πρόσεστι δυσχολία τῷ προστάγματι, ὡς δεῖν 
ἢ μαχρὰν ὁδοιπορίαν, ἣ ναὑτιλίαν πολλὴν ὑποστάντας, 
ἐπιτυχεῖν τοῦ παιδεύοντος" ἀλλ᾽ ἐγγύς σου τὸ ῥῆμα, 
φησὶν ὁ ᾿Απόστολος " ἀπὸ τῆς ἑστίας 5 χάρις" &v- 
ταῦθα τὸ τῶν ἀγαθῶν ἐργαστήριον, ἐν ᾧ τὸ ἀχρότα- 
τὸν τῆς ἀχριθείας ὁ τοιοῦτος βίος 
στιν ἐξουσία xaX σιωπώντων ἐνταῦθα 
χαὶ φθεγγομένων τὴν οὐράνιον ταύτην πολιτείαν διὰ 
τῶν ἔργων διδάσχεσθαι" ἐπεὶ xal πᾶς λόγος δίχα 
τῶν ἔργων θεωρούμενος, χἂν ὅτι μάλιστα χεχαλλω- 
πισμένος τύχῃ, εἰχόνι ἔοιχεν ἀψύχῳ, ἐν βαφαῖς χαὶ 
χρώμασιν εὐανθῇ τινα χαραχτῆρα προδειχννούσῃ " 
ὁ 


$E ποιῶν xal διδάσχων, χαθώς πού φησι τὸ Εὐαγ- 


M ds ^n 
προϊὼν ἐχχεχάθαρ- 
και" xaX πολλή E ξ 


γέλιον, οὗτος ἀληθῶς ζῶν ἐστιν ἄνθρωπος, xaY ὡραϊος 
τῷ χάλλει, χαὶ ἐνεργὸς 
πούτῳ προσφῳ 


» XQ χινούμενος. Ὀὐχϑῦν 
ὑτητέον ἐστὶ τὸν μέλλοντα xaX τὸν 
ἐροῦντα λόγον τῆς παρθενίας ἀνθέξεσθα: * χαθάπερ 
γὰρ ὁ φωνὴν ἔθνους τινὸς ἐχμαθεῖν προθυμούμενος, 
οὐχ ἔστιν αὐτάρχης ἑαυτῷ διδάσχαλος, ἀλλὰ παρὰ 
πῶν ἐπισταμένων παιδεύεται, καὶ οὕτω γίνεται τοῖς 
ἀλλογλώσσοις ὁμόφωνος. Οὕτως οἶμαι: xa τοῦ βίου 
πούτου μὴ χατὰ τὴν ἀχολουθίέαν προϊόντος τῆς φύσεως, 
ἀλλ᾽ ἀπεξενωμένου τῇ χκαινότητ: τῆς διαγωγῆς, μὴ 
ἄλλως τινὰ μαθεῖν τὴν ἀχρίθειαν, | παρὰ τοῦ χατ- 
ὠρθωχότος χειραγωγούμενον " xoY τὰ ἄλλα 05 πάντα 
Ὅσα χατὰ τὸν βίον ἐπιτηδεύομεν, μᾶλλον χατορθω- 

sin τῷ μετιόντι, εἰ παρὰ διδασχάλοις τις ἑχάστου 
τῶν σπουδαζομένων ἐχμάδοι τὴν ἐπιστήμην, ἣ εἰ 


15 ἢ 921.:3,:8;, 19 Matth. 


v$^ 19. 


C Jonginquum iter, 


CAPUT XXIII. 


Ad animi per[ectionem. tam. impedit corporis obesi- 
tas, quan afflictatio immoderata. 


Qui vero philosophie deditus est, quem vitae 
cursum in singulis rebus tenere eum oporteat, et in 
quibus versari, et qui» cavere, et ad quie studia 
animum adjungere, quieve sit continenti ratio, 
qui discipline modus, qui denique vite cursus 
omnis, qui ad hoc propositum spectat, cuieunque 
gratum est diligenter cognoscere, pr:cepta quident 
multa literis consignata sunt, quibus hzc ipsa 
traduntur : sed minorem vim haber illa precepto- 
rum explicatio, que verbis potius, quam factis 
demonstratur, nullaque rei difficultas iuest, ut aut 
aut multam navigationem nos 
subire oporteat, ut proceptorem hujusque disci- 
plinze magistrum assequamur, sed prope te verbum 
est, inquit Apostolus f^, et in praesenti. gratia. Hoc 
loco virtutum officina est, in. qua. bujusmodi vita 
ad summam quamdam "integritatem progressa , 
sordibus purgata est. Multa etiam hoe loco eum iis 
qui Lacent, tum illis, qui loquuntur, proposita est 
facultas, ut ex factis ipsis ccelesti hoe vite insti- 
tuto erudiantur, quoniam oratio omnis, quz nuliis 
faelis perspicua est, etsi ornatu; mullo perpolita, 
ad inanimate imaginis similitudinem prope ac- 
cessit, lineamentisque et coloribus quasi floren- 
tem aliquam formam pr: se feret. Namque qui 
facit et docet , ut quodam loco est in Evangelio'*, 
hie vere homo et pulchritudine insignis. ltaque 
hie ei frequeutandus est, qui, ut littere loquuntur, 
virginitatem sit apprehensurus. Ut enim qui ali- 
eujus nationis sermonem discere instituit, minime 
perse satis est, uL a se ipse erudiatur, sed ab iis, 
qui illius sermonis periti sunt instituitur , atque 
hoc paeto brevi ex audiendi consuetudine progres- 
sus, peregrini sermonis particeps eflieitur : sic 
opinor, si h»c vita non mature via progreditur, 
sed novo quodam instituto aberrat, eam perfecte 
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a nemine posse percipi, nisi optimo viro duce A ἀφ᾽ ἑαυτοῦ χατεπιχειροίη τοῦ πράγματος" οὐ γὰρ 


utatur: atque alia omnia, quicunque huie vite 
studia proposita sunt, rectius ab eo perficerentur, 
qui illis deditus est, si a doctoribus magistrisque 
scientiam illarum rerum perciperet, quarum studio 
lenetur, quam si per se ad rem aggrederetur. 
Non enim perspicuum est institutum istud, sic ut 
necesse sit judicium eorum qui in rem nostram 
futura sunt, nobis permittere: quandoquidem re- 
rum ignotarum experientiam tentare periculo non 
caret. Quemadmodum enim medicinam prius inco- 
gnitam ex usu rerum homines invenerunt, quibus- 
damque observationibus ejus praecepta brevi pate- 
fecerunt, ut eum rerum, quarum periculum factum 
est, exemplo esset cognitum quid prodesset, quid- 
ve noceret, id hoc modo in artis rationem reda- 
ctum sit, quodve a majoribus ea de re pr:ceptum 
fuit, id sit postea diligenter observatum, nunc vero 
qui ad hanc artem se contulit, non necesse habet 
suo periculo medicamentorum vim cognoscere, 
num venenum sit, an remedium, sed cognitas res 
cum ab alio discat, ipse medendi munere perfecte 
fungetur : pari ratione de animorum medicina di- 
cendum est. H:ec autem philosophia est, ex qua 
omnis affectionis, qux animum attingit, curatio- 
nem cognovimus. Non necesse igitur est, conje- 
«turis quibusdam atque commentationibus scien- 
iiam persequi, sed cognitionis ejus facultas multa 
in eo est, qui diuturna multave consuetudine 
adeptus est habitum. Periculosa est enim plerum- 
que vel in omni negotio consiliorum moderatrix 
adolescentia , neque facile quispiam aliquid ea- 
rum rerum qui studio dign: sunt, recte ab eo 
factum comperit, a quo non est senectus in con- 
silii societatem adhibita : quanto enim quod nobis 
propositum est, reliquis studiis gravius majusque 
apparet, tanto diligentius nos periculum cavere 
debemus, Nam adolescentia quidem, quz? non con- 
silio regitur, in reliquis rebus aut facultatibus 
suis damnum  importavit, aut aliquo mundana 
laudis splendore aut dignitate spoliata est : in hac 
vero cupiditate magna illa quidem ac divina, non 
pecunie in periculum veniunt, non gloria mun- 
dana, unius diei spatio deficiens, non alize denique 
ulle res, quie aliunde nos consequuntur: quas 
quidem res ego sane despicio, exiguamque harum 
tanquam extrinsecus venientium rationem moderati 
ac temperantes homines habent: sed consilii te- 
meritas ipsum animum commovet: atque hujus 
detrimenti periculum est, non illius sane, quo 
cum quis afficitur, fortasse fieri posse videtur, ut 
illud ipsum resarciat, sed illud quidem, ut ne se 
ipsum quis perdat, atque animze sux? damnum im- 
portet. Qui enim patria bona consumpsit, non 
fortasse desperat, quandiu in vita est, quibusdam 
adhibitis cogitationibus , se ad pristinas rursus 
posse pervenire bonorum copias: qui vero a vita 
ipsa cecidit, omnem simul spem abjicit posse se 
2d meliora redire. faque, quoniam adolescentes ct 
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ἐναργές ἔστι τὸ ἐπιτήδευμα τοῦτο, ὥστε xav' ἀνάγ- 
χὴν ἑαυτοῖς ἐπιτρέπειν τῶν χυσιτελούντων τὴν χρί- 
σιν * ὅτε δὴ xa τὸ χατατολμᾷν τῆς τῶν ἀγνοουμένων 
πείρας οὐχ ἔξω χινδύνου χαθίσταται. Καθάπερ δὲ τὴν 
ἰατρικὴν πρότερον ἀγνοουμένην διὰ τῆς πείρας ἐξ- 
εῦὔρον οἱ ἄνθρωποι, παρατηρήμασί τισι xav ὀλίγον 
ἐχχαλυφθεῖσαν, ὥστε xal τὸ ὠφελοῦν χαὶ τὸ βλάπτον 
διὰ τῆς τῶν πεπειραμένων μαρτυρίας ἐπιγνωσθὲν, 
οὕτως εἰς τὸν τῆς τέχνης λόγον παραληφθῆναι, xaY 
παράγγελμα πρὸς τὸ μέλλον τὸ παρατηρηθὲν τοῖς 
προλαθοῦσι γίνεσθαι " νῦν δὲ ὁ πρὸς τὴν τέχνην ταύ- 
τὴν ἑσπουδαχὼς, οὐχ ἔχει ἀνάγχην τῇ χαθ᾽ ἑαυτὸν 
πείρᾳ διαγινώσχειν τῶν φαρμάχων τὴν δύναμιν, εἴτε 
δηλητήριον, εἴτε ἀλεξιτήριόν vi ἐστιν " ἀλλὰ τὰ ἐγνω- 
σμένα παρ᾽ ἑτέρων μαθὼν, αὐτὸς τὴν τέχνην χατώρ- 
θωσε * τὸν αὐτὸν τρόπον xa τῆς τῶν ψυχῶν ἰατρικῆς, 
τῆς φιλοσοφίας λέγω, δι᾽ ἧς παντὸς πάθους τοῦ τῆς ψυ- 
χῆς ἁπτομένου τὴν θεραπείαν μανθάνομεν, οὐχ ἔστιν 
ἀνάγχη στοχασμοὶς τισι καὶ ὑπονοίαις μετιέναι τὴν 
ἐπιστήμην, ἀλλ᾽ ἐξουσία πολλὴ τῆς μαθήσεως παρὰ 
ποῦ διὰ μαχρᾶς τε xal πολλῆς τῆς πείρας χτησαμέ- 
νου τὴν ἕξιν. "Ecvt μὲν γὰρ ὡς ἐπὶ τὸ πολὺ xal ἐπὶ 
παντὸς πράγματος σύμθουλος 1| νεότης, xal οὐχ ἄν 
τις εὕροι ῥᾳδίως χατωρθωμένον τι τῶν σπουδῆς ἀξίων, 
ᾧ μὴ πολιὰ συμπαρελήφθη πρὸς χοινωνίαν τοῦ σχέμ- 
ματος" ὅσῳ δὲ μεῖζον τῶν λοιπῶν ἐπιτηδευμάτων ὁ 
προχείμενος voig μετιοῦσίν ἐστι σχοπὸς, τοσούτῳ 
χαὶ μᾶλλον προνοητέον ἡμῖν τῆς ἀσφαλείας ἐστίν. 
Ἐπὶ μὲν γὰρ τῶν λοιπῶν 1| νεότης οὐ χατὰ λόγον 
διοιχουμένη εἰς χρήματα πάντως τὴν ζημίαν ἤνεγ- 
xsv, fj τινος χοσμιχῆς περιφανείας, ἣ χαὶ ἀξιώματος 
ἐχπεσεῖν χατηνάγχασεν " ἐπὶ ὃὲ τῆς μεγάλης τε xal 
ὑψηλῆς ταύτης ἐπιθυμίας, οὐ χρήματα τὸ χινδυνευό- 
μενόν ἐστιν, οὐδὲ δόξα χοσμιχὴ χαὶ ἐφήμερος, οὐδ᾽ 
ἄλλο τι τῶν ἔξωθεν ἡμῖν παρεπομένων, ὧν καὶ χατὰ 
γνώμην, χαὶ ὡς ἑτέρως διοιχουμένων ὀλίγος τοῖς 
σωφρονοῦσιν ὁ λόγος" ἀλλ᾽ αὐτῆς ἅπτεται τῆς ψυχῆς 
1j ἀθουλία, καὶ ὁ κίνδυνος τῆς τοιαύτης ζημίας ἐστὶν, 
οὐ τὸ ἄλλο τι ζημιωθῆναι, οὗ τυχὸν xal δυνατὴ φαί- 
νεται ἢ ἐπανάληψις, ἀλλὰ τὸ, αὐτὸν ἀπολέσθαι χαὶ 
ζημιωθῆναι τὴν ψυχὴν τὴν ἰδίαν. Ὁ μὲν γὰρ τὴν 
πατρῴαν χαταναλώσας οὐπίαν, οὐχ ἀπελπίζει τυχὸν 
ἐπινοίαις τισὶ πάλιν ἐπὶ τὴν ἀρχαίαν ἐπανελθεῖν 
εὐπορίαν, ἕως ἂν ἐν τοῖς ζῶσιν 3] ὁ δὲ τῆς ζωῆς 
ταύτης ἐχπεσὼν, πᾶσαν ἐλπίδα τῆς πρὸς τὸ χρεῖττον 
μεταθολῇς συναφήρηται. Οὐκοῦν ἐπειδὴ νέοι ἔτι χαὶ 
ἀτελεῖς τὴν διάνοιαν οἱ πολλοὶ τῇς παρθενίας ἀντι- 
λαμθάνονται, τοῦτο πρὸ πάντων αὐτοῖς ἐπιτηδευτέον 
ἂν εἴη, τὸ ζητῆσαι τῆς ὁδοῦ ταύτης χαθηγούμενόν τε 
xaX διδάσχαλον ἀγαθὸν, μή που διὰ τὴν ἄγνοιαν τὴν 
οὖσαν ἐν αὐτοῖς, ἀνοδίας τινὰς χαὶ πλάνας ἑαυτοῖς 
ἀπὸ τῆς εὐθείας χκαινοτομήσωσιν. ᾿Αγαθοὶ γὰρ δύο 
ὑπὲο τὸν ἕνα; φησὶν ὁ Ἐχχλησιαστής " εὐχαταγώ- 
νιστος δὲ ὁ εἷς τῷ ἐχθρῷ τῷ κατὰ τὰς θείας ὁδοὺς 
ἐνεδρεύοντι * χαὶ ὄντως « Οὐαὶ τῷ ἑνὶ ὅταν πέσῃ, ὅτι 
οὐχ ἔχει τὸν ἀνορθοῦντα: » "Hór γάρ τινες ὁρμῇ μὲν 
τοῦ σεμνοῦ βίου ἐπιθυμίαν ἐχρήσαντο" 
προελέσθαι, χαὶ τελειότητος ἐφ- 


Cte eei. 
δεξιᾷ πρὺς τὴν 


ὡς δὲ ὁμοῦ τῷ 
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αψάμενοι, ἑτέρῳ πτώματι διὰ τοῦ τύφου ὑπεσχελί- A mente infirma plerique se ad virginitatis studium 


cünsav, διά τινος φρενοθλαθείας ἑαυτοὺς ἐξαπατή- 
σαντες ἐχεῖνο ἡγεῖσθαι χαλὸν, ἐφ᾽ ὅπερ αὐτῶν 
ἡ διάνοια ῥέψῃ. "Ex τούτων εἰσὶν οἱ παρὰ τῆς 
σοφίας ὀνομασθέντες ἀεργοὶ, οἱ τὰς ὁδοὺς αὐτῶν 
ἀχάνθαις στρώσαντες * οἱ βλάθην ἡγούμενοι τῆς ψυ- 
χῆς τὴν περὶ τὰ ἔργα τῶν ἐντολῶν προθυμίαν * οἱ 
παραγραψάμενοι τὰς ἀποστολιχὰς παραινέσεις, xal 
μὴ τὸν ἴδιον ἄρτον εὐσχημόνως ἐσθίοντες, ἀλλὰ τῷ 
ἀλλοτρίῳ προστετηχότες, τέχνην βίου τὴν ἀργίαν 
ποιούμενοι * ἐντεῦθεν οἱ ἐνυπνιασταὶ, οἱ τὰ: ἐχ τῶν 
ὀνείρων ἀπάτας πιστοτέρας 
μάτων ποιούμενοι, χαὶ ἀποχαλύψεις τὰς φαντασίας 


τῶν εὐαγγελιχῶν διδα- 


προσαγορεύοντες ( ἀπὸ τούτων εἰσὶν οἱ ἐνδύνοντες εἰς 
τ χοιλίας )" χαὶ πάλιν ἄλλοι οἱ τὸ ἄμιχτόν τε xa θηριῶ- 
ἀρετὴν νομίζοντες, 
ταπεινοφροσύνης τὸν χαρπὸν ἐπιστάμενοι. Kat τίς 
ἂν διεξέλθοι πάντα τὰ τοιαῦτα πτώματα, εἰς ὅσα 
τῷ μὴ θέλειν τοῖς κατὰ Θεὸν εὐδοχιμοῦσι 
Ἐχ τούτων γὰρ ἔγνωμεν χαὶ τοὺς 


οὐδὲ τῆς μαχροθυμίας τε χαὶ 


δες 
ες 


1 


ἐχφέρεται, 
προστίθεσθαι ; 
τῷ λιμῷ μέχρ" 
ταῖς τοιαύταις 
ἄλλους £x διαμέτρου πρὸς τὸ ἐναντίον ἁποστατήσαν- 
τας " oi μέχρις ὀνόματος τὴν ἀγαμίαν ἐπιτηδεύσαν- 
τες, οὐδὲν διαφέρουσι τοῦ χοινοῦ βίου * οὐ μόνον τῇ 
γαστρὶ τὰ πρὸς ἡδονὴν χαριζόμενοι, ἀλλὰ γυναιξὶ 
χατὰ τὸ φανερὸν συνοιχοῦντες, xat ἀδελφότητα τὴν 
τοιαύτην συμθίωσιν ὀνομάζοντες, ὡς δὴ τὴν πρὸς τὸ 


θανάτου ἐγχαρτεροῦντας, ὡς τοῦ Θεοῦ 
εὐαρεστουμένου θυσίαις ’ χαὶ πάλιν 


χεῖρον ὑπόνοιαν ὀνόματι σεμνοτέρῳ περιχαλύπτοντες. 


Δι ὧν xal σφόδρα τὸ σεμνὸν τοῦτο xai χαθαρὸν 


ἐπιτήδευμα βλασφημεῖται παρὰ τῶν ἔξωθεν, 


conferunt, illud in primis studiose eis curandum 
est, uL optimum hujus vit:e ducem ac magistrum 
quierant, ne quando propter rerum ignorationem, 
quie in illis est, transversas quasdam sibi vias at- 
que ἃ recta. aberrantes. muniant. Boni enim duo 
supra unum, inquit Ecclesiastes : facile vero vin- 
citur unus àb adversario, qui Dei via cursum te- 
net: reque vera « Ve soli, quando cadit, quoniam 
non habet, qui eum erigat !7. » Jam enim nonnulli 
ad gravis vit» cupiditatem laudabili impetu ala- 
criter usi sunt, et hoc consilio simul perfectionem 
asseculi, ex superbia altero lapsu in terram dejecti 
sunt, cum ipsi dementia sua decepti, illud puta- 
verint honestum, ad quod eorum mens vergeret. 
Ex his illi sunt, qui pigri atque inertes homines a 
Sapientia vocati sunt : qui suas vias spinis strave- 
runt ; qui illam ad mandatorum Dei opera propen- 
sionem, animo existimarunt. detrimentum ;. qui 
apostolorum pr:xeeepta traditionesque abrogarunt, 
nec suo pane honeste vescuntur, sed ad alienum 
intendunt, cum vivendi artem in desidia ignaviaque 
ponant: unde somniatores sunt, qui somniorum 
deceptiones probabiliores faeiunt, quam evange- 
lica. precepta, revelationesque species rerum in 
somnis oblatas putant : ab his exsistunt qui domos 
ingrediuntur : rursusque alii qui immanem et fe- 
ram virtutem opinantur, dilectionisque pro»ceptum 
ignorant, neque beneficenti;e, neque animi mode- 
stie fructum cognoscunt. At sane quis omnes hu- 
jusmodi casus prolapsionesque pereurreret, in 


quos aliquis fertur, cum ad eos se conferre recusat, qui Deo probati sunt ? Cognovimus enim nos ex his 


nonnullos, qui famem usque ad obitum patienter tulerunt, quasi his sacrificiis placetur Deus : 
alios, qui quasi e regione oppositi ad contrariam rem se adjunxerunt, 
profitentes, ἃ communi vivendi consuetudine non longe absunt, 
indulgeant, sed etiam cum feminis aperte contubernii societatem habeant : 
vivendi eonsuetudinem fraternz cognationis nomine appellant, 


rursusque 
nomineque duntaxat ezelibatum 
utpote qui non ventris solum voluptati 
haneque cum iis familiarem 
nempe honestiori nomine suam occul- 


jantes mentem, qui? ad. pejora proclivis est, Atque ab his quidem grave hoc admodum purumque virgi- 


nitatis studium vituperatur »pud gentiles. 
ΚΕΦΑΛ. KA. 

Ὅτι χρὴ τὸν cv ἀκρίδειαν τοῦ βίου μαθεῖν 
βου.Ἰόμενον, παρὰ τοῦ κατορθώσαντος διδά- 
σκχεσθαι. 

Οὐχοῦν λυσιτ ἂν εἴη μὴ νομοθετεῖ 
νέους τὴν τοῦ βίου τούτου ὁδόν" οὐ γὰρ διέ: 


τοὺς 
λοιπε τὴν ζωὴν ἡμῶν τὰ τῶν ἀγαθῶν ὑποδείγματα * 
ἀλλὰ χαὶ σφόδρα νῦν, εἴπερ ποτὲ, ἡ σεμνότης ἥν - 
θησε, χαὶ ἐπιχωριάζει τῷ βίῳ ἡμῶν, πρὸς τὸ &xpó- 
τατον ταῖς xav ὀλίγον προσθήχαις ἀχριθωθεῖσα - ἧς 
ἔξεστι μετασχεῖν τὸν τοῖς τοιούτοις ἴχνεσι περιπα- 
τοῦντα, xal τῆς ὀσμῆς τοῦ μύρου τούτου χατόπιν 
ἑπόμενον, τῆς εὐωδίας τοῦ Χριστοῦ ἀναπίμπλασθαι. 
Ἐαθάπερ γὰρ μιᾶς ἐξαφθείσης λαμπάδος, εἰς πάντας 
τοὺς πρησεγγίζοντας λύχνους dj τῆς φλογὸς διάδοσι 
γίνεται, οὔτε τοῦ πρώτου φωτὸς ἑλαττουμένου, xal 
τοῖς διὰ μεταλήψεως φωτιζομένοις χατὰ τὸ ἴσον 
προσγινομένου * οὕτω χαὶ Tj τοῦ βίου τούτου σεμνό- 


' 


? Eccle, tv, 10, 
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CAPUT XXIV. 


Qui accuratam. hanc vite rationem assequi vult, a 
per[ecto viro erudiatur necesse est. 


Utile igitur est adolescentes hujus sibi vite 
modum non preeseribere, quoniam nostra h:ee :etas 
bonorum exemplis abundat : quin etiam si unquani 
alias, morum gravitas hoc tempore floret, atque in 
vita versatur, paulatim ita aucta ut. ad summum 
pervenerit. Cujus quidem morum sanctitatis fieri 
participem ei contingit, qui in "àpsius curriculo 
vestigia imprimit : illum autem, qui hujus unguenti 
odorem secutus sit, optimo Jesu Christi odore per- 
fundi. Ut enim, lampade una aecensa, in reliquas 
omnes propinquas lucernas flamma derivatur, 
neque tamen primus ignis imminuitur, etsi cum 
iis zequaliter adjungitur, qui ex illa luminis deri- 
vatione elucent: ita hujus ὙΠ gravitas ab eo qui 


ἀϊι 


iliam recte peregit, in eos derivatur, qui proximi A τῆς ἀπὸ τοῦ χατωρθωχότος αἱ 


sunt. Verus est enim is Propbetie sermo 55 : Qui 
cum sancto et innocenti homine egregioque versa- 
tur, taleni unumquemque fieri. Sin autem. docu- 
menta quiris, quorum przsidio non licet ab opti- 
mo exemplo aberrare, facilis hiec. est explicatio ; 
nam si hominis vilam perspicis, qui in medio 
mortis et vit:e cursu sit, quodque utrinque est ad 
Sopienti: stadium utile deligat, ut neque quod in 
morle est actionis expers eL otiosum in studio ex- 
sequendi mandata in se recipiat, neque in vivendi 
slalu pleno gradu incedat, quod a s:eeularibus cu- 
piditatibus sit alienus, in quibus carnis vita de- 
prehendatur, in his minus agat quam mortui ; ad 
virlutis autem opera, ex quibus qui sunt St 
ferventes agnoscuntur, vere animatum et effica- 
cem et valentem se przbeat : hunc sane virum tux 
vite amussim intuere : liie tibi divine vite scopus 
SiL propositus, ut gubernatoribus, qua semper 
apparent stellae : hujus et senectutem et adolescen- 
tiam imitare, vel potius hujus in adolescentia se- 
nectutem, contraque in decursa aetate illius adole- 
Scentiam imitari debes; neque enim ejus animi 
virtutem eursumque ingravescente jam zeate. Lem- 
pus restinxit, neque hujus adolescentia in iis rebus 
actuosa fuit, in quibus adolescentia, quia versatur, 
cognoscitur; sedin utraque illius ztate quzdam 
fuil contrariarum rerum  temperatio, vel potius 
aliqua proprietatum permutatio, utpote cum ad bo- 
num agendum acta zlate vis et natura in eo juve- 
nililer posset, florescente vero :e!ate ad pravas 
acliones minime valeret. Sin autem illius :tatis 
amores investivas, tu velim tibi proponas summum 
illum et ferventem divinum sapienti: amorem, cui 
ab infantia addictus usque ad senectutem perman- 
sit. Atsi ad hunc minime contueri potes, quales 
ii qui infirmiore sunt oculorum obtutu ad. aspicien- 
dum solem, in sanctorum illorum hominum intuere 
€cum, qui ab eo institutus est, aLque illos imitare, 
qui vite splendore illustres singularum :etatum 
hominibus ad imitandum propositi sunt. Hunc vitze 
nostri? scopum proposuit Deus. Multi in his ado- 
lescentes in simplici temperantia conseuuerunt, 
rationeque cum senectutem praripuerint, et. mo- 
ribus temporis cursum anteverterint, hi solum sa- 
pienti:/ amorem cognoverunt: non quod nalura 
dissimiles essent ( in omnibus enim caro adversus 
spiritum | concupiscit 9), sed quoniam recte eum 
audierunt, qui recte dixit, vite lignum quoddam 
iemperantiam esse iis qui in illius studium in- 
hoe ligno, quasi navi aliqua, illi flu- 
vtuosum adolescentix mare praterveeti, ad portum 
divin: voluntatis appulerunt: jamque animo tran- 
quillo sunt, otioso atque ab omnibus fluctibus 
remoto, hacque felici navigatione illi beatissimi 
quidem, quoniam cum in optima spe, quasi in 
tulissimo aliquo portu, anchoris jaclis res suas 


cumburnt : 


18 P553], xvi. 1? Galat. 
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αὐτὴν ἐπὶ τοὺς προσεγ- 


γίζονιας διαδίδοται " ἀληθὴς γὰρ ὁ προφη $5 
τὸν μετὰ ὁσίου xai ἀθώου xa ἐχλεχτοῦ διάγοντα, 
τοιοῦτον γίνεσθαι. Εἰ δὲ ζητεῖς τ cua, δι᾽ 


ἃ γνωρίσ; 
ὧν οὐχ ἔστιν ἁμαρτεῖν τοῦ ἀγαθοῦ ὑποδεί 
εὔχολος ἣ ὑπογραφή. Ἐὰν ἴδῃς βίον ἂν 

ἑστῶτα τὸ ἑχατέρυ 


θανάτου χαὶ ζωῆς 
εἰς φιλοσοφίαν αἱρούμενον, 


f 0p 
286p χρήσιμον 
zb ἄπρακτον τοῦ 
θανάτου χαταδεχόμενον ἐν τῇ περὶ τὰς ἐντολὰς προ- 
θυμίᾳ, οὔτε ὅλῳ τῷ ποδὶ ἐπὶ τῆς ζωῆς fs θηχότα διὰ 
τὴν τῶν χοσμικῶν ἐπιθυμιῶν ἀλλοτρίωσιν, ἐν οἷς Ἐν 
σαρχὺς ζωὴ δοχιμάζεται, τῶν νεχρῶν ἀπραχτότερο 

μένοντα, πρὸς δὲ τὰ τῆς ἀρετῆς ἔργα, δι᾽ ὧν οἱ τῷ 
πνεύματι ζῶντες ἐπιγινώσχονται, ἀληθῶς ἔμψυχον 
χοὶ ἐνεργὸν xaX ἰσχύοντα, πρὸς τοῦτον βλέπε τὸν xa- 
νόνα τοῦ βίου - οὗτος ἔστω cot σχοπὸς τῆς θείας 
ζωῆς, καθάπερ τοῖς χυθερνήταις οἱ ἀειφανεῖς τῶν 
xai νεότητα * 


οὔτε 


ἀστέρων, μίμησαι τούτου χαὶ πολιὰν, 
μᾶλλον δὲ μέμησαι αὐτοῦ τὸ ἐν μειραχίῳ γῆρας, χαὶ 
τὴν ἐν τῷ γήρᾳ νεότητα " οὔτε γὰρ τὸ ῥωμαλέον ab- 
τοῦ τῆς ψυχῆς δραστήριον ἤδη πρὸς γῆρας ἐπιχλι- 
stone τῆς ἡλικίας ὁ χρόνος ἡμαύρωσεν, οὔτε ἡ νεό- 
τῆς ἐνεργὴς ἣν ἐν οἷς νεότης ἐνεργὴς γνωρίζεται * 
ἀλλά τις ἣν μίξις θαυμαστὴ τῶν ἐναντίων ἐν ἑχατέρχ 
ἡλικίᾳ, μᾶλλον ὑπαλλαγὴ τῶν ἰδιωμάτων. "Ev γίρᾳ 
μὲν τῆς δυνάμεως πρὸς τὸ ἀγαθὸν νεαζούσῃς, ἐν 
μειραχίῳ OE τῆς νεότητος πρὸς τὸ χαχὸν ἀπραχτού- 
σης. Εἰ δὲ καὶ τοὺς ἔρωτας τῆς ἡλικίας ἐχείνης ἀνα- 
ζητήσεις, μέμησαι τὸ σφοδρὸν xaX διάπυρον τοῦ θείου 
τῆς σοφίας ἔρωτος, à &x νηπίας συνηυξήθη, xal 
μέχρι: γήρως διήρχεσεν. Εἰ 6E ἀδυνατεῖς πρὸς αὐτὸν 
ὁρᾷν, χαθάπερ πρὸς τὸν ἥλιον οἱ τοὺς ὀφθαλμοὺς 
ἐμπαθέστεροι" σὺ ὃὲ ἀπόδλεψον εἰς τὸν ὑπ᾽ αὐτῷ 
τεταγμένον τῶν ἁγίων χορὸν, τοὺς πρὸς μίμησιν, τῶν 
χαθ᾽ ἡλικίαν γενομένων τῷ βίῳ λάμποντας. Τοῦτον 
πέθειχε σχοπὸν ὁ Θεὸς τῇ ἡμετέρᾳ ζωῇ. Ἐν 
οἷς πολλοὶ ταῖς ἡλικίαις νεάζοντες, ἐν τῷ χαθαρῷ 
τῆς σωφροσύνης ἐπολιώθησαν, φθάσαντες τῷ λογισμῷ 
τὸ γῆρας , χαὶ τρόπῳ παρελθόντες τὸν χρόνον * 
οἱ τὸν τῆς σοφίας ἔρωτα μόνον ἐγνώρισαν, οὐχ ὅτι 
φύσεως ἑτέρως εἶχον (ἐν ἅπασι γὰρ ἣ σὰρξ ἐπιθυ- 
μεῖ χατὰ τοῦ πνεύματος), ἀλλ᾽ ἐπε:δὴ καλῶς ἤχουσαν 
τοῦ εἰπόντος, ὅτι f] σωφροσύνη ξύλον ἐστὶ ζωῆς πᾶσι 
τούτου ξύλου 


d 
VO 


τοῖς ἀντεχομένοις αὑτῆς - ἐπὶ τοῦ τὸν 
τῆς ζωῆς χλύδωνα ὥσπερ ἐπὶ σχεδίας τινὸς διαπλεύ- 
σαντες, εἰς τὸν λιμένα τοῦ θελήματος τοῦ Θεοῦ χαθ- 
ὠρμίσθησαν. Καὶ νῦν ἐν εὐδίᾳ i γαλήνη τὴν ψυ- 
χὴν ἀχύμαντον ἔχουσι, μαχαριστοὶ τῆς 
πὸ χαθ᾽ ἑαυτοὺς ἐπὶ τῆς ἀγαθῆς ei , ὥσπερ ἐπί 
τινος ἀσφαλοῦς TOR n βεδαιωσάμενοι, πόῤῥω τῶν 
χυμάτων τῆς ταραχῆς ἀτρεμοῦντες, καθάπερ πυρ- 
σούς τινας ἀπὸ ὑψηλῆς φρυχτωρίας, τὴν τῶν ἰδίων 
βίων λαμπρότητα τοῖς ἑπομένοις προέθηχαν. Οὐχοῦν 
ἔχομεν πρὸς ὃν ἀποθλέποντες ἀσφαλῶς τὸν χὰ ὕδωγα 
τῶν πειρασμῶν διαφυγεῖν. Τί gov πολυπραγμονεῖς εἴ 
τινες τῶν ταῦτα διανοηθέντων ἡττήθησαν, χαὶ διὰ 


τοῦτο ἀπογινώσχεις ὡς ἁμηχάνου τοῦ πράγματος ; 


despues ana 
&£u TATUS “οἱ 
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Πρὸς τὸν χατωρθωκότα βλέπε, χαὶ θαῤῥῶν κατατόλ- A constituerint, abomni fluctuum perturbatione longe 


μησον τῆς ἀγαθῆς ναυτιλίας τῇ ἐπιπνοίᾳ τοῦ ἁγίου 
Πνεύματος, ὑπὸ κυδερνήτῃ τῷ Χριστῷ ἐν τῷ πηδα- 
λίῳ τῆς εὐφροσύνης εὐθυνόμενος. Οὐδὲ γὰρ οἱ χατα- 
θαίνοντες eig ϑάλατσαν ἐν πλοίοις, χαὶ ποιοῦντες ἐρ- 
γασίαν ἐν ὕδασι πολλοῖς, τὸ συμθάν τιν: ναυάγιον 
κώλυμα πῶν ἐλπίδων πεποίηνται * ἀλλὰ τὴν ἀγαθὴν 
ἐλπίδα ἑαυτῶν προθαλλόμενοι, ἐπὶ τὸ πέρας τοῦ χατ- 
ορθώματος σπεύδουσιν. Ἧ οὐχὶ πάντων ἀτοπώτατον 
ἂν εἴη, τὸ μὲν σφαλῆναΐ τινα ἐν τῷ ἠχριθωμένῳ πο- 
νηρὸν τίθεσθαι, ὅλον δὲ τὸν βίον χαταγηρῶντας ἐν 
σφάλμασιν ἄμεινον ἡγεῖσθαι βουλεύεσθαι ; Εἰ γὰρ 


D 
^Y 


δεινόν ἐστιν ἅπαξ προσεγγίσαι τῇ ἁμαρτίᾳ, καὶ διὰ 
ποῦτο ἀσφαλὲς εἶναι νομίζεις τὸ μηδὲ ἐγχειρεῖν τῷ 
ὑψηλοτέρῳ σχοπῷ " πόσῳ χαλεπώτερόν ἐστιν ἐπιτή- 
δευμα βίου τὴν ἁμαρτίαν ποιήσασθαι, xal διὰ τοῦτο 
ἄμετοχον χαθόλου τῆς χαθαρωτέρας διαμεῖναι: ζωῆς ; 
Πῶς ἀχούῃς τοῦ ἐσταυρωιένου, ὁ ζῶν, τοῦ ἀποθανόν- 
πος τῇ ἁμαρτίᾳ, ὁ xav' αὐτὴν ὑγιαίνων, τοῦ χε- 


λεύοντος τὴν ἀχολούθησιν ὀπίσω αὐτοῦ, ὥσπερ τι 


σ 
πρόπαιον χατὰ τοῦ ᾿Αντιχειμένου τὸν σταυρὸν 
f 


τοῦ σώματος φέροντος, ὁ μὴ σταυρούμενος τῷ xó- 
epp , χαὶ τὴν νέχρωσιν τῆς σαρχὺς μὴ δεχόμενος; 
Πῶς πείθῃ τῷ παραχαλοῦντί σε Παύλῳ, παραστῇ- 
σα! τὸ σῶμά cou θυσίαν ζῶσαν, ἁγίαν, εὐάρεστον τῷ 
Θεῷ, δ᾽ συσχηματιζόμενος τῷ αἰῶνι τούτῳ, χαὶ μὴ 
μεταμορφούμιενος τῇ ἀναχαινώσει τοῦ νοός σου, μηδὲ 
ung ἐν τῇ χαινότητι τῆς ζωῆς ταύτης, ἀλλ᾽ 
ἔτι τὴν ἀχολουθίαν τῆς τοῦ παλαιοῦ ἀνθρώπου ζωῆς 
περιέπων ; Πῶς ἱερατεύεις Θεῷ, χαίτοι εἰς αὐτὶ 
ποῦτο χρισθεὶς, εἰς τὸ προσφέρειν δῶρον τῷ Θεῷ, 
δῶρον δὲ οὐχ ἀλλότριόν t πάντως, οὐδὲ ὑπούολι- 
μαῖον £x τῶν ἔξωθέν σοι παρεπομένων, ἀλλὰ τὸ ἁλη- 
θῶς σὸν, ὅπερ ἐστὶν ὁ ἔσω ἄνθρωπος, τέλειός τε χαὶ 
ἄμωμος εἶναι ὀφείλων, χατὰ τὸν περὶ τοῦ ἀμνοῦ νό- 
pov, πάσης χηλίδος τε xo χώδης ἀπηλλαγμένον ; 
Πῶς οὖν ταῦτα προσοίσεις Θεῷ, ὁ μὴ ἀχούων τοῦ 
: ἄσθαι τὸν ἄναγνον ; Εἰ ὃὲ xa τὸν Θεὸν 
ἐπιφανῆναΐ cou ποθεῖς 


, τί οὐχ ἀχούεις τοῦ Μωσέως, 
DRE IS 163 33 ed S Ht E rS " 
χαθαρεύειν ἀπὸ γάμου τῷ λαῷ παραγγέλλοντος, ἵνα 


χωρήσωσι τοῦ Θεοῦ τὴν ἐμφάνειαν ; Εἰ ὃὲ μικρά σοι 


ἑαῦτα δοχεῖ, τὸ συσταυρωθῆναι Χριστῷ, τὸ παρα- 


ν θυσίαν spía γενέσθαν τοῦ 


) 


ἤναι * τί σοι τούτων ἐπινοήσωμεν ὑψη- 
A SR RM YI - 
Q σοι μιχρὰ xol τὸ ἀπὸ τούτων δόξει ; 


τοῦ συσταυρωθῆναι, χαὶ συζῆσαι, xol 
T HAE PU ; 
συνδοξασϑήναι, χαὶ συμθασιλεῦσαι προσγίνεται" £x 
EDU Σου nU EQ eO da nord 

i τοῦ ἑαυτὸν παραστῆσαι τῷ Θεῷ, ἀπὸ τῆς ἀνθρω- 


πίνης φύσεως xaX ἀξίας, εἰς τὴν. ἀγγελιχή 


ἐστι με- 
τατάξασθαι. Οὕτω γάρ «no: χαὶ ὁ Δανιὴλ, ὅτι Aet 
AP χιλιόδες παρΞειστήχεισαν αὐτῷ. » Ὁ ὃὲ τῆς ἀλη- 
0ivis ἱεριυσύνης λαθόμενος, xai τῷ μεγάλῳ &oyts- 
ps: ἑαυτὴν συντάξας, μένε; πάντως χαὶ αὐτὸς ἱερεὺς 
εἰς τὸν αἰῶνα: “οὐχέτι θανάτῳ παραμένειν εἰς τὸ δι- 
ἡνεχὲς χωλυόμενος. Τοῦ ὃὲ τὸν Θεὸν εἰπεῖν χαταξιω- 
θῆνα: ἰδεῖν, οὐχ ἄλλος τίς ἐστιν Ó χαρπὸς, ἣ αὐτὸ 


?? Dom, xit, 1, 


positi secure quiescunt, suique vite lumen se- 
quentibus tanquam aliquas celestis splendoris 
flammas protendunt, lgitur habemus, quo nos cum 
respexerimus, tentationum fluctuationes tuto per- 
tansibimus. Quid curiose a me queris, an ii, qui 
liec ipsa animadverterunt, aliquando superati sint? 
atque propterea desperas, quasi res hic. dillicilis 
sit ? Contuere ad. eum qui perfectus est, fortique 
ac fidenti animo te. optim:e huie navigationi, gu- 
bernatore Christo, Spiritus sancti afflatu, tempe- 
rantieque navigio vectus committe, Neque enim 
qui mare navigant, mereaturamque mari exercent, 
hi ab instituto spei cursu desistunt, naufragio de- 
territi, quod. quispiam fecerit : sed bona sua spe 
ipsi excitati ad. perfeeti muneris finem festinant. 
Annon maxime omnium absurdum esset, qui in 
errorem ineidat in exquisitissima vivendi ratione 
improbum eum pulare, qui vero in omni vita in 
viliis consenescit, opinari eum melius consulere ? 
Si enim grave est semel peccatum admittere, pro- 
ptereaque tutissimum esse statuis, sublimius ali- 
quod institutum | non aggredi : quanto pejus 
est, si quis vil: studium in peccato adhibeat, 
eamque ob causam puriorem vitam omnino non 
experiatur? Quomodo qui vivil, crucifixum, qui 
peecato vegetus est, peceato mortuum audiet prz- 
cipientem ut ipsum sequatur, eruceiu velut hostile 
tropeum. corpore ferentem , is qui neque. mundo 
crucifixus, neque carnem morlifieare dignatus 
est? Quomodo Paulo, qui te his verbis adhorta- 
tur?9: c Exhibe corpus tuum hostiam vivente, 
sanctam, Deo placentem , » obtemperas, qui hujus 
sxeuli habitum induis; qui neque meni:s Lue re- 
novatione immutatus, neque novam hujus vitae 
viam ingressus veteris hominis vile institutum 
persequeris ? Quomodo Dei sacerdotio fungeris , 
qui ad hoc ipsum, ut munus offerres, unctus es? 
Munussane non omnino alienum, ueque supposi- 
tum ex lis, qui tibi extrinsecus eveniunt, sed re- 
vera tuum, quod est homo tuus interior, qui tan- 
quam agnus innocens, ci perfectus esse debet, ab 
omnique maeula ac sordibus remolus. Quomoao 
hoc ipsa Deo offeres, qui legi non obiemperas 


D prohibenti, ne sacra impurus faciat ? Ac. si Deum 


libi apparere expetis, quid causc est, cur Moysem 
non audias, qui populo edicit, ut a nuptiis purus 
sit, quo Dei aspectum comprehendat? Sin exigua 
hzc tibi videntur, cum Christo simul crucifixum 
esse, se ipsum hostiam Deo exhibere, sacerdotem 
üeri Altissimi, magaoque illo Dei splendore di- 
gnum haberi : quie altiora nos tibi eommentabimur; 
si qux ex iis consequantur, levia etiam putabis ? 
Ex eo enim quod simul eruciligare, una eliam vi- 
vere ae gloria florere et regnare acquiritur ; ex 
eó aulem, quo! seipsum Peo quis exhibuit, ab 
humana natura dignitateque licet in angelicam 
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commutari. Ita enim Daniel : « Millies ὅλ mille asti- A τοῦτο τὸ χαταξιωθῆναι τὸν Θεὸν ἰδεῖν. Πάσης γὰρ 


terunt ei. » Qui autem est ab eo acceptus, qui verum 
sacrificium est, summoque sacerdotum principi se 
ipsum constituit, manet omnino et ipse sacerdos 
in z;ternum, nec ἃ morte in. sempiternum perma- 
nere prohibetur. Illius vero, qui dignum se Deum 
videre putavit, non aliquis alius fructus est, quam 
hoc ipsum, nempe quod Deum videre dignus ha- 
bitus est, Omnis enim spei summa, omnis cupidi- 
tatis perfectio, omnis et beneficentiz, et promissi 
divini, et ineffabilium bonorum, qui neque sensu, 
neque cognitione percipi posse credita sunt, finis 
hic est atque caput. Hoc Moyses expetivit, hoc multi 
prophet, hoc et reges videre cupierunt: soli 
vero hi digni putantur, qui corde puri, qui ob 
hoc ipsum beati sunt et. habentur, quoniam ipsi 
Deum videbunt ?* ; ex quibus te unum fieri volu- 


ἐλπίδος dj χορυφὴ, xaX πάσης ἐπιθυμίας, εὐλογίας 
τε Θεοῦ, ἐπαγγελίας πάσης, χαὶ τῶν ἀῤῥήτων ἀγα- 
θῶν, τῶν ὑπὲρ αἴσθησίν τε xa γνῶσιν πεπιστευμέ- 
νων, τὸ πέρας χαὶ τὸ χεφάλαιον τοῦτό ἐστιν, ὃ xal 
ὃ Μωσῆς ἰδεῖν ἐπεπόθησε, xai πολλοὶ προφῆται χαὶ 
βασιλεῖς ἐπεθύμησαν - ἀξιοῦνται δὲ μόνοι οἱ χαθαροὶ 
τῇ χαρδίᾳ, οἱ διὰ τοῦτο ὄντως μαχάριοι χαὶ ὄντες xat 
ὀνομαζόμενοι, ὅτι αὐτοὶ τὸν Θεὸν ὄψονται - ὧν ἕνεχα 
χαὶ σὲ βουλόμεθα γενέσθαι συσταυρωθέντα Χριστῷ, 
παραστάντα τῷ Θεῷ ἁγνὸν ἱερέα, xaX χαθαρὺν θῦμα 
γενόμενον, ἐν πάσῃ χαθαρότητι διὰ τῆς ἁγνείας ἑαυ- 
τὸν ἑτοιμάσαντα τῇ τοῦ Θεοῦ παρουσίᾳ" ἵνα xal αὐ- 
τὸς ἴδῃς τὸν Θεὸν ἐν χαθαρᾷ τῇ χαρδίᾳ, χατὰ τὴν 
ἐπαγγελίαν τοῦ Θεοῦ χαὶ Σωτῆρος ἡμῶν Ἰησοῦ 


Β Χριστοῦ, ᾧ ἡ δόξα εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. 


Ἀμήν. 


mus, qui cum Christo una crucifixus, te purum sacerdotem Deo exlilbeas : quive omni pura inte- 
grilate sacrilicium purum factus castlatis, ipsius presidio te ad adventum Domini pares, ut tu quo- 
que puro corde Deum aspicias, ut promissio nobis facta est a Deo Servatoreque nostro Jesu Christo, 
cum quo gloria omnipotenti Deo, una cum Spiritu sancto in sempiterna si:ecula. Amen. 


*! Daniel. vit, 10. ?? Matth. v, 8. 
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ΠΡῸΣ ΤΟΥ͂Σ BPAAYNONTAX EIX TO BAIITIXMÁ. 


EJUSDEM S. GREGORII 
ADVERSUS EOS QUI DIFFERUNT BAPTISMUM ORATIO. 


Gentiano Herveto interprete. 


Hujus mundi reges, cum leges scripserint, quz ἃ Ot τῆς οἰχουμένης ταύτης βασιλεῖς, ἡνίκα ἂν νόμους 


hominum vite certam regulam constituunt, eas 
tradentes magistratibus, per illos eas jubent pu- 
blicari civibus, ut quie jussa fuerint, sic serventur 
inviolata. Dedit autem magnus quoque Deus leges 
Ecclesiarum ducibus, quas singulis annis certis 
temporibus proferentes, vobis legimus, et qui 
scripta sunl jubemus servare pro viribus. Ecce 
ergo bonus universorum dispensator, qui annos 
revocat et temporum gubernat ambitum, diem 
adduxit salutarem quo solemus vocare hospites ad 
adoptionem in filios, egenos ad gratiw participa- 
tionem, ad peccatorum emundationem eos qui sunt 
inquinati sordibus peccatorum. Et hzc est vetus 
ila praedicatio, quie fuit paulo antequam appare- 
ret Servator : « Vox. clamantis in deserto : Parate 
viam Domini, rectas facite semitas ejus ?*. »Quod si 


?! 154. x1, 05; Matth; 15 3. ; Mare. 1, 9. ; Joan. 


συγγράψωσι τοὺς τῶν ἀνθρώπων βίους χαλῶς xa- 
νονίζοντας, τοῖς ἄρχουσιν αὐτοὺς ἐγχειρίζοντες, δι᾽ 
ἐχείνων χελεύουσι τοῖς ὑπηχόοις δημοσιεύεσθαι,, ἵν᾽ 
οὕτως ἀπαράδθατα τὰ προστεταγμένα φυλάττοιτο. 


Ἔδωχε δὲ ὁ μέγας Θεὸς νόμους τοῖς τῶν Ἐχχλη- - 


σιῶν ἡγεμόσιν, o0c χαθ᾽ ἔχαστον ἐνιαυτὸν ἐν τοῖς 
χαθήχουσι χρόνοις προφέροντες, ὑπαναγινώσχομεν 
ὑμῖν, καὶ τηρεῖν εἰς δύναμιν τὰ γεγραμμένα χελεύο- 
μεν. Ἰδοὺ τοίνυν ὁ τῶν ὅλων ἀγαθὸς οἰχονόμος, ὁ 
τοὺς ἐνιαυτοὺς ἀναχυχλῶν xal χυθερνῶν τὴν τῶν 
χρόνων περίοδον, ἤγαγεν ἡμέραν σωτήριον, καθ᾽ ἣν 
σύνηθες ἡμῖν καλεῖν εἰς υἱοθεσίαν τοὺς ξένους, εἰς χά- 
«oc μετουσίαν τοὺς πενομένους, εἰς χάθαρσιν ἁμαρ- 
τιῶν τοὺς ἐῤῥυπωμένους τοῖς πλημμελήμασι. Καὶ 


D τοῦτό ἐστι τὸ ἀρχαῖον ἐχεῖνο χήρυγμα, τὸ προλαδὸν 


ὀλίγον τοῦ Σωτῆρος τὴν ἐπιφάνειαν" « Φωνὴ ϑοῶντος 


a 
j, 23. 


ὑτοιμάσατε τὴν ὁδὸν Κυρίου, εὐ- 
e ἰόους αὐτοῦ.» Εἰ δὲ μήτε Ἰωάν- 
ἐγὼ, ἀλλὰ d] ταπεινότης τοῦ ὑπ- 


ὦ τοῦ Δεσποτιχοῦ νόμου τὴν δύνα- 
τε γὰρ τοὺς γραμματέας τῶν νόμων αἰδούμε- 
νοι τοῖς διηγορευμένοις πειθόμεθα " ἀλλὰ δεδοιχότες 
τοῦ Νομοθέτου τὴν ἐξουσίαν, ὑποχύπτομεν τοῖς προσ- 
τάγμασιν. Ἦλθε χάοις βασιλιχὴ δυσὶ τάγμασι θλι- 
θομένοις χαριζομένη τὴν ἄνεσιν " τοῖς δεσμώταις λύ- 
σιν, τοῖς ὀφειλέταις συγχώρησιν. Καὶ διὰ τοῦτο χἀγὼ 
ἀμφοτέροις τοῖς τάγμασιν, τὰ χατάλληλα ἰατρεῖα 
ἀνοίγω * xal μετὰ πολλῆς πεποιθήσεως ὑπισχνοῦμαι 
τὴν Ex τῆς ἐπιμελείας βοήθειαν. 

Ἵνα δὲ μὴ νομίσῃ τις πολυδάπανον τὴν θεραπείαν, 
αὐτὰ προλέγω τὰ φάρμαχα οἷς ἐξιῶμαι τοὺς χάμνον- 
τας. Τοῖς μὲν γὰρ δι᾽ ὕδατος καὶ λουτροῦ ἐγγυῶμαι 
τὴν ὑγείαν, τῶν δὲ OU ὀλίγων δακρύων ἐξαλείφω τὴν 
νόσον. ᾿Απλῇ γὰρ ἡ μεταχείρησις, χαὶ θεόπεμπτος 
ἡ δωρεὰ, xol μεγάλη ἀληθῶς 1) ἐπιτυχία, χωρὶς χαύ- 
σεως ἣ Ad χρονίων ἀπαλλαγῆναι τραυμάτων, ἃ 
χαχῶς ἐπ "EX- 
θετε οὖν, πρὸς τὴν ἑχυτῶν ἐπι 
λ πρᾶγμα. ΝΝόσος γὰρ 
παλαιωθεῖσα χαὶ ἐγχρονίσασα, τέχνης θεραπείας γί- 
νετα: χρείττων. Οἱ πένητες 


άθομεν ἐχ τῶν δηγμάτων τοῦ ὄφεως. 
οἱ χεχαχωμένοι, 


αν. xai μὴ ῥᾳθυμίᾳ δότε τ 

χαὶ ἐνδεεῖς, σπεύσατε 
πρὸς τὴν διανομὴν τῶν βασιλιχῶν χαρισμάτων " τὰ 
πρόθατα, πρὸς τὴν σφραγῖδα xax τὸ σημεῖον τοῦ σταυ- 
ροῦ τὸ τῶν χαχῶν ἀλεξητήριον. Δότε μοι τὰ ὀνόματα, 
ἵνα ἐγὼ μὲν αὐτὰ ταῖς αἰσθηταῖς ἐγχαράξω βίόδλοις, 
χαὶ γράψω τῷ μέλανι" 
Bw ἐνσημήνηται, δαχτύλῳ γράψας ἰδίῳ, 
τοῖς 'E6paíotz τὸν νόμον. 


Θεὸς δὲ ταῖς ἀφθάρτοις πλα- 


ὥς ποτε 


« Προσέλθετε πρὸς αὐτὸν xai φωτίσθητε, χαὶ τὰ 


f 
πρόσωπα ὑμῶν οὐ μὴ γχαταισχυνθῇ. Λούσασθε, 


ἀφέλεσθε τὰς ἁμαρτίας ὑμῶν. » Ταῦτα ἐγράφη πρὸ 
πολλοῦ * οὐχ ἐπαλαιώθη δὲ τῶν γραμμάτων ἡ δύνα- 
um ἀλλ᾽ ἀχμάζει xa xa0' ἡμέραν ἰσχύει. Ἐξέλθετε 


οὔ δεσμωτηρίου, παραχαλῶ. Μισήσατε τὰ τῆς ἁμαρ- 


E σχοτεινὰ οἰχητήρια. dc τὸν διάθολον, ὡς 


ἐσμοφύλαχα, Ex τῆς 


συμφορᾶς τῶν ἁμαρ- 

ρ Ὡς γὰρ θεὸς 
εὐφραίνεται ταῖς διχαιοσύναις ἡμῶν, οὕτως ἐφήδεται 
παραπτώμασιν ὁ 


ρεφόμενον χαὶ χερδαίνοντα. 
τοῖς τῆς ἁμαρτίας αἴτιος. "Ἔξω 
τοῦ παραδείσου τυγχάνεις, ὁ χατηχούμενος, χοινω- 
γῶν τῆς ἐξορίας τῷ ᾿Αδὰμ. τῷ προπάτορι. Νὺν δέ σοι 
τῆς θύρας ὑπανοιγομένης, εἴσελθε ὅθεν ἐξῆλθες, xal 
μὴ ϑραδύνῃς, μήπου θάνατος παρεμπεσὼν ἀποφρά- 
ξῃ τὴν εἴσοδον. 'H χεφαλὴ λοιπὸν λευχαίνεται, τοῦ 
βίου τὸ θέρος ἐγγὺς, τάχα ἀχονᾶται xa0' ἡμῶν ἣ 
δρεπάνη, xal δέδοιχα, μὴ χαθευδόντων ἡμῶν χαὶ 
ἐνασχολουμένων ταῖς ματαίαις ματαιότγσιν, ἀθρόον 
ἐπιστῇ φοθερὸς ὁ τέμνων. "AXX ἐρεῖς ὁ νέος - Οὐδέ- 
πω γεγήραχα. Μὴ τοίνυν ἀπατηθήσῃ " θάνατος γὰρ 
προθεσμία:ις ἡλικιῶν οὐχ ὁρίζεται, οὐδὲ φοθεῖται τοὺς 
ἐν ἀχμῇ, χατὰ δὲ γερόντων μόνον ἔχει τὸ χράτος. 
ἴραν διδάσχα- 
λον. Ὁρᾷς γὰρ τὴν χλίνην τῆς ἐχφορᾶς, ὅπως ἀνω- 


Καὶ τούτου μάθε΄ τὴν χαθημερινὴν πε 


?: Psal. xxxi, ὁ. ?5 Isa. i, 16, 


DE BAPTISMO. 


A ego nee sum Joannes, nec. David : 


48 


at servi humi- 
litas legi Dominic: non afferat detrimentum. Neque 
enim legum scriptores reveriti, paremus iis qu:e 
ab ipsis jubentur ; sed legislatoris timentes pote- 
statem, jussis nos submittimus. Venit gratia regis, 
duobus afflictis ordinibus concedens remissionem, 
nempe vinctis liberationem, debitoribus debiti re- 
missionem. Et ideo ego quoque ambobus ordinibus 
convenientem aperio medicinam; et cum magna 
fiducia polliceor quod ex diligentia procedet. auxi- 
lium. 


Ne quis autem existimet, medicinam esse magnae 
impense, pr:wdico ipsa medicamenta, qua sunt 
adhibenda laborantibus. Nam illis quidem promitto 
sanitatem per aquam et lavacrum , horum autem 
per paucas lacrymas deleo morbum. Est enim sim- 
plex applicatio, et à Deo missum donum, et ma- 
gnus revera eventus, absque ustione et sectione a 
diuturnis liberari vulneribus, qui: passi sumus ἃ 
morsu serpentis. Venite alfecti 
estis, ad vestram curationem, neque rem negliga4 
tis. Morbus enim diuturnus et. inveleratus artem 
superat el curationem. Pauperes et egentes, festi- 
uate ad distributionem donorum regalium ; oves, 
ad signaculum et signum crucis, quod malis opem 
fert et remedium. Date mihi nomina, ut ego ea 
imprimam libris sensilibus, et scribam atramento; 
Deus autem ea signet in tabulis, iu quas non cadit 
interitus, scribens proprio digito uL olim legem 
Ilebrzis. 

« Accedite ad eum et illuminamini, et vultus vestri 
minime pudore alficiantur **. Lavamini, auferte pec- 
cata vestra ?*. » [lec quidem longo tempore ante scri- 
pta sunt: scriptorum autem vis minime est. anti- 
quala , sed viget et in dies invalescit. Exite e car- 
cere, vos rogo. Odio habete tenebrosa vitii habi- 
tacula. Fugite diabolum, tanquam acerbum eorum 
qui sunt in. vinculis, custodem, qui ex peccatorum 
calamitate nutritur et. quistum | faeit. Quomodo 
enim justitiis nostris letatur Deus, ita gaudet de- 
lietis is, qui est auctor peceati. Es extra paradi- 
sum, catechumene, socius exsilii Ad:e primi nostri 


ergo, qui malis 


D parentis. Nunc autem ostio libi aperlo ingredere 


unde es egressus, el ne tardes, ne si forte mors 
inciderit, ea tibi obstruat aditum. Caput jam ca- 
nescit: prope est zstas vile: in nos forte. falx 
acuitur, et timeo, ne nobis dormientibus, et in una 
spe occupatis, repente accedat messor terribilis. 
Sed, dices tu, qui es juvenis : Nondum  consenui. 
Noli ergo decipi. Non definitur mors certo tempore 
statis, neque timet eos qui sunt in ipso flore aetatis, 
in solos autem senes obtinet. dominatum. Hujus 
autem accipe magistram quotidianam experientian. 
Vides enim, quo mortui efferuntur, feretrum, quam 
inzqualiter, et ut contigit, omnem effert atate, 


4i9 


Scenlem, paulo post eum cui coeperat apparere 
lanugo : rursus. virum robustum et valentem viri- 
bus, et rursus vetulam simul et virginem. Hec a- 
spicientes nos muniamus, ut non simus metu vacui, 
Non magno eveniet negotio ut exinaniatur uter 
spiritus, si os parum fuerit apertum, neque est 
difficile hominem momento temporis animam 
emittere. 

Video, quando aliquis terr: motus in mundo 
exortus fuerit, aut fames pestisve savierit, aut 
irruptio facta sit inimicorum, festinare omnes ad 
baptisterium, ne vaeui gratia excedant ab homini- 
bus. Quid vero? Annon alii varii et inopinati ca- 
sus eamilem vim habent quam illa mala ? Apople- 
Xi? , syncops , inopinatze suffocationes , ventorum 
irruentes procellze? Nonne videmus, eos qui currunt, 
cadere, et qui comedunt, plane cessare a nutri- 
mento, et qui dormiunt duci ad mortem somni 
sororem ? Confirma et stabili vitae instabilitatem 
et incertitudinem. Noli negotiari, aut cauponari 
graliam, ne a dono excidas. Tantum debe , quan- 
tum possit condonari, et quod non possit exclu- 
dere regis benignitatem. Terre enim principes, 
quando aliquem acceperint, qui publica supra 
modum appetierit, et se regia pecunia etiam supra 
satietatem impleverit, desperant quidem fore ut 
reddat, acerbe autem puniunt, poena contenti pro 
pecunia. Multum temporis dedisti voluptati, da 
etiam aliquid philosophizs. Exue veterem homi- 
nem lanquam vestem sordidam , quz est plena 
probro et dedecore, qui: ex peccatorum conflata 
est multitudine, et consarcinata ex miserabilibus 
pannis iniquitatis. Accipe autem indumentum in- 
corruptionis, quod explicatum et extensum tibi 
Christus porrigit ; nec repelle donum , ne injuria 
sÍficias eum, qui dedit. In luto diu es volutatus ; 
festina ad meum Jordanem , non Joanne vocante , 
scd Christo adhortante, Fluvius cnim gratiz fluit 
ubique, non fontes habens in Palxstina, ct vici- 
num mare influens, sed totum orbem terrarum 
cireumiens, et ingrediens paradisum , fluens ex 
adverso illorum quatuor, qui illine effluunt, et in 
paradisum longe pretiosiora inferens, quam qua 
illine exportantur. Nam illi quidem ferunt aro- 
mata, agriculturam et germen terre; hie autem 
infert homines a Spiritu generatos. Quocunque tra- 
xeris, iliuc trans(luit ; derivatur in totum orbem 
terre, et non consumit fluentum in iis in quie di- 
viditur. Fontem enim divitem habet Christum, et 
ex illo fluens inundat mundum universum. Ilic est 
dulcis et potabilis, nihil injucundx salsuginis 
attrahens. Duleis enim redditur adventu Spiritis , 
ut fons Mara attactu ligni **. Is a piis facile potest 
transmitti, profanis autem perprofundus, et nec 
ab iis quidem potest adiri. Imitare Jesum Nave. 
Porla Evangelium, sicut ille arcam ; dimitte de- 
25, 


! Exod. xv 


S. GREGORII. NYSSENI 


holie senem, eras florentem. et elegantem adole- ὁ μάλως, xoi ὡς 


490 
ἔτυχε, πᾶσαν ἡλικίαν ἐξάγει, afjfcz- 
pov τὸν quoque αὔριον τὸ ἀνθοῦν χαὶ χαρίεν μει- 
ράχιον, μετ᾽ ὀλίγον τὸν αὐξανόμενον τοῦ ἰούλου, πά- 
λιν τὸν ῥωμαλέον, καὶ ἀχμόζοντα, αὖθις τὴν γραῦν. 
ὁμοῦ τὴν χύρην. Ταῦτα ὁρῶντες, τὴν ἀδηλίαν ἀσφα- 
λισώμεθα Οὐ γάρ ἐστιν ἐργῶδες, ἵνα ἀσχὸς χενωθῇ 
τοῦ πνεύματος, μιχρὸν ὑπανοιγέντος τοῦ στόμα- 
πος, οὐδὲ δύσχολον ἄνθρωπον ἐν ἀχαρεῖ τὴν ψυχὴν 

προέσθαι. 

Ὁρῶ ὅταν ποτὲ σεισμὸς ἐπιγένηται τῷ βίῳ, 
λιμὸς, ἣ πολεμίων χαταδρομὴ, πάντας ἐπειγμένως 
ἐπὶ τὸ βαπτιστήριον σπεύδοντας, ἵνα μὴ χενοὶ τῆς 
χάριτος ἐξ ἀνθρώπων ἀπέλθωσιν. Τί οὖν; τὰ ἄλλα 
τὰ ποιχίλα πάθη χαὶ ἀπροσδόχητα οὐχ ἰσοδυναμεῖ 
xotg χαχοῖς ἐχείνοις ; ᾿Αποπληξίαι, παραχοπαὶ, πνί- 
ἕξεις ἀδόκητοι, πνευμάτων ἐνστάαεις, χαὶ τὰ τούτων 
ἀχόλουθα ; Οὐ βλέπομεν τοὺς ἐν τῷ τρέχειν πίπτον- 
τας, ἐσθίοντας xaX τελείως τῆς τροφῆς, παυομένους, 
χαθεύδοντας xai λανθανόντως τῷ ἀδελφῷ τοῦ ὕπνου 
τῷ θανάτῳ προσαγομένους ; ᾿Ασφάλισαι τὸ ἀστάθμης- 
τὸν xal ἄδηλον τοῦ βίου. Μὴ ἐμπορεύου τὴν χάριν, 
ἵνα μὴ ἐκπέσῃς Tcov, 
ὅσα δυνατὸν xaY coyytopnÜTjvat, ὅσα xol τὴν φιλαν- 
θρωπίαν τοῦ βασιλέως οὐχ ἀποχλείσει. Kao γὰρ οἱ 
τῆς γῆς ἄρχοντες ὅταν τινὰ λάδωσιν ὑπεράγαν σπα- 
θήσαντα τὰ δημόσια, χαὶ τῶν βασιλιχῶν χρημάτων 
ὑπὲρ χόρον χατατρυφήσαντα, τῆς μὲν ἀποδόσεως 
ἀπογινώσχουσ! " χολάζουσι δὲ πιχρῶς, ἀντὶ τῶν χρη- 
μάτων ταῖς τιμωρίαις ἀρχούμενοι. Πολλοὺς χρόνους 
ἐχαρίσω τῇ ἡδονῇ“ δὸς χαὶ τῇ φιλοσοφίᾳ σχολήν. "Amó- 
δυσαι τὸν παλαιὸν ἄνθρωπον, ὡς ἱμάτιον ῥυπαρὸν, τὸ 
αἱσχρὸν, τὸ γέμον αἰσχύνης τὸ Ex τοῦ πλήθους τῶν 
ἁμαρτιῶν πολυχόλλητον, τοῖς οἰχτροῖς ῥαχίοις περι- 
χεχεντημένον τῆς ἀνομίας. Δέξαι δὲ τὸ τῆς ἀφθαρσίας 
ἔνδυμα, ὅπερ ὁ Χριστός σοι διαπλώσας προτείνεται, 
χαὶ μὴ ἀπώσῃ τὴν δωρεὰν, ἵνα μὴ ὑδρίσῃς τὸν δωρη- 
σάμενον. Ἐπὶ μαχρὸν ἐνεχυλίσω τῷ βορθύρῳ * σπεῦ- 


τῆς δωρεᾶς. Τοσαῦτα χρεώστ 


σον, ἄνθρωπε, ἐπὶ τὸν ἐμὸν Ἰορδάνην, οὐκ Ἰωάννου 
χαλοῦντος, ἀλλὰ Χριστοῦ προτρέποντος. Ὁ γὰρ τῆς 
χάριτος ποταμὸς ῥεῖ πανταχοῦ, οὐχ ἐν τῇ Παλαι- 
στίνῃ τὰς πηγὰς ἔχων, καὶ εἰς τὴν γείτονα χαλυπτό- 
μένος θάλασσαν, ἀλλὰ πᾶσαν τὴν DENS χυχλῶν, 
χαὶ εἰσθάλλων εἰς παράδεισον - ἀντιπρόσωπος 
ῥέων τῶν τεσσάρων τῶν ἐχεῖθεν ἀποῤῥεόντων, χαὶ 


τὸν 
πολὺ τιμιώτερα εἰσάγων εἰς τὸν παράδεισον τῶν ἐχεῖ- 
θεν ἐχφερομένων. Οἱ μὲν γὰρ φέρουσιν ἀρώματα, 
γεωργίαν, xaX βλάστημα γῆς. Ὁ δὲ ἀνθρώπους εἰσ- 
à STRA M 

ρει γεννήματα πνεύματος. “Ὅπου δ᾽ ἂν ἑλχύσῃς, 
ἐχεῖ μεταῤῥεῖ, πρὸς πᾶσαν τὴν οἱχουμένην ἔξοχε- 
j x3 ob δαπανᾷ ἐν τοῖς μεριζομένοις τὸ ῥεῖ- 


B] 


BL 
κπξυξταῖ, 


* P] ^ 


θρον. Πηγὴν γὰρ ἔχει πλουσίαν τὸν Χριστὸν, xo 
ἀπ᾿ ἐχείνου ῥέων, σύμπαντα πελαγίζει τὸν χόσμον. 
TÀuxbg οὗτος χοὺ πότιμος, οὐδὲν τῆς ἀηδοῦς ἄλμης 
Ἡδύνεται γὰρ τῇ ἐπιφοιτήσει τοῦ 
ἡ Μεῤῥὰ πηγὴ τῇ θήξει τοῦ ξύλου, 
εθέσι, τοῖς δὲ βεθήλοις ἀγχιθαθὴς 
ΜΙμῆσαι τὸν Ἰησοῦν τὸν Ναυή. Βά- 


πιαυρόμενος. 
πνεύματος ὡς 
διαθατὸς τοῖς εὖσ 


χαὶ 0031107. 
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στασον τὸ Εὐχγγέλιον, ὡς Exclvog τὴν χιθωτόν " 
ἄφες τὴν ἔρημον, τὴν ἁμαρτίαν " inp δὴ τὸν 


Ἰορδάνην" σπεῦσον εἰς τὴν κατὰ Χριστὸν πολιτείαν, 
εἰς τὴν γῆν τὴν γόνιμον τῶν εὐφραινόντων χαρπῶν, 
«hw ῥέουσαν, χατὰ τὴν ἐπαγγελίαν, μέλι xol γάλα" 
κατάλυσον Ἱεριχὼ, τὴν παλαιὰν 

μὴ ἀφῇς αὐτῆς ὀχύρωμα: ἐχ θεμελίων λῦσον τῶν 
ἁμαρτωλῶν λογισμῶν τὴν μητέρα" ποίησον τοὺς 


τὴν συνήθειαν, 


δολεροὺς Γαθαωνίτας οἰχέτας τοῦ Ἰσραὴλ, τουτέστι, 
δούλους τοὺς πονηροὺς λογισμοὺς τοῦ χατὰ τὸ Εὐαγ- 


γέλιον βίου - λιθοβολείσθω ὁ σοφισ ἐν πλεον- 
ἔχτης "Ayap* ὁ τὴν TOY τὴν χρυ 
Οὗτος δέ ἐστιν ἐκεῖνος ὁ ὁ τῆς τιμίας 

πὴν τήρησιν. Πάντα ἐχεῖνα τύπος ἡμέτερος, πάντα 


προμηνύματα τῶν νῦν φαινομένων πραγμάτων. 


᾿Απόλυσον λοιπὸν τοῦ βίου σου τὸν γαστρίμσρ- 
Ὑον xópaxa* δὸς τῇ περιστερᾷ χαιρὸν ἐπιπτῆναί 
σοι" ἣν πρῶτος Ἰησοῦς τυπιχῶς ἐξ οὐρανοῦ χατ- 
ἤγαγε, τὴν ἄδολον, τὴν πραὐτάτην, τὴν πολύγονον" 
ἥτις ἐπειδὰν εὕρῃ ἄνδρα χεχαθαρμένον ὡς πύριον 
χαλῶς ἠσχημένον, εἰσοιχίζεται͵ καὶ ἐπυάξουσα πυροῖ 


τὴν ζυχὴν, καὶ πολλὰ τίχτει xai εὐχαρῆ τὰ ἑαυτῆς 
«ἐχνα. 125 € χοαὶ λόγοι σε- 


διχαιοσύνη, σωφροσύνη» 
Ταῖτα πέχνα τοῦ πνεύματος, 
Μέχρι πότε μαθητὴς τῶν πρώ- 
τῶν στοιχείων ; γἈνοιξόν σοὺ τὴν Ψυχὴν ὡς δέλτον, xo 
συγχώρησον ἡμῖν ἐγχαράξαι μάθημα τέλειον" μὴ ἀεὶ 
pera τῶν παίδων ψελλίζου- μὴ vrmusórs τὴν φρένα. 
"Eguüp.o ὑπὲρ σοῦ, ὅτι γηράσας λοιπὸν μετὰ τῶν 
χατηχουμένων ἐχθάλλῃ, ὡς παιδάριον ἄνουν καὶ 
cox ἐχέμυθον, μέλλοντος βυστηρίου λαλεῖσθαι. 
θητι τῷ μυστιχῷ Xa χαὶ μάθε λόγους ἀποῤῥήτους. 
φθέγξαι μεθ᾿ ἡμῶν ἐχεῖνα, ἃ καὶ τὰ ἑξαπ Rigo 
Σεραφὶμ μετὰ τῶν iov Χριστιανῶν ὕμνο 
λέγει. Ἐπιθύμησον τροφῆς ἐνδυναμούσης. Ψυχήν" 
γεῦσαι πόματος χαρδίαν εὐφραίνοντος - ἐράσθητι 
μυστηρίου εἰς νεότητα τοὺς παλαιοὺς ἀοράτως ἀμεί- 
6ovzoc. Μίμησαι τὸν Αἰθίοπα τὸν εὐνοῦχον τῆς ζεού- 
eng ἐπιθυμίας. Καὶ γὰρ ἐχεῖνος ἐπειδὴ τὸν Φίλιππον 
προπαχθέντα παρὰ τοῦ Πνεύματος σύνεδρον ἐπὶ τοῦ 
ἅρματος ἔλαδεν, ὁδοῦ. ὃξ πάρεργον ἔμαθε μὴ ἀνα- 
τινώσχειν μόνον, ἀλλὰ xai γινώσχειν τὸν 
Ἡσαΐαν " ἐγεύσατο δὲ διὰ τῆς ἑρμηνείας ὡς 


"Ew- 


κε 
τε 


ντα 


σοφὸν 


ἀγαθὸς 


σχύλαξ τοῦ αἵματος xal τοῦ οϑαγεντος ἀμνοῦ" σφο- D 


Opi τοῦ Φιλίππου χαθυλάχτησεν, μέχρις οὗ πρὸς τὴν 


«ελείαν αὐτὸν θήραν τῆς ἐν χερσὶ προφητείας ὡδή- 
Ὑησεν᾽ μα ζητήσας Bofey, 


οὔτε χαταγωγίαν ἀναμε fvac, 


αὐτοσχέδιον ὃὲ τὸ ϑάπτισ 
οὔτε πόλιν ἣ χώμην, 
ipud λογισάμενος δὲ 


U Ac 


^ot μα τίσματος χρείαν, 


πὸν τόπον & 
σωφρόνως, ὅ Ξ σπότου, χαὶ 
“πᾶν ὕδωρ ἐπιτήδειον εἰς 


μόνον ἐὰν εὔρη π 


ἄνοντ᾽ 0$, xoi εὖλο- 


γίαν τοῦ ἁγιάζοντος παροξύνης τὸν βα- 


πτιστὴν βραδύνων, 


δ μηδ 
ἐς ἡμέρας ἀναθαλλόμενος, x 


*t Gen, vrr, 6. 7. 35 Matth. ut, 15; Marc. 1, 


? 
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A sertum, nempe peccatum; transi Jordanem ; fe- 
stina ad. vite institutionem, quie est ex Christo, 
ad terram qui fert fructus. Letitiam afferentes , 
que convenienter promissioni fluit melle ct lacte, 
Everte Jericho, veterem nempe consuetudinem , 
ne dimittas eam munitam. Dirue a fundamentis 
"matrem peecantium cogitationum. Dolosos Gabao- 
nitas fae servos Israelis, hoc est, malas cogita- 
liones servas vite Evangelicze : lapidibus obruatur 
qui sibi usurpabat, et alieni appetens erat Achar , 
qui linguam suffuratus est auream. Is autem ille 
est , qui honorandi pr:ecepti delevit observationem. 
Omnia illa nostra sunt figura. Omnia sunt. przesi- 
gnificaliones eorum , qu: nunc apparent. 


A vita tua solve voracem corvum ?7. Da eolumlize 
lempus ut ad te advolet , quam primus Jesus typice 
e ccelo deduxit??, quie est doli nescia, mansuetis- 
sima et fertilissima : qu:e postquam invenerit vi- 
rum purgztum , ut argentum recte exercitum et 
expolitum, in eo lubenter habitat, et animam 
igne tanquam ova fovens, niultos ei parit et do- 
nat filios. Ii autem sunt bon: actiones , et honesti 
sermones , fides , pietas, justitia , teinperantia , ca- 
Stitas, puritas. Hi sunt filii Spiritus, nostrx au- 
tem possessiones. Quousque eris discipulus primo- 
rum elementorum ? Aperi animam tuam tanquam 
tabulam, et concede nobis, ut imprimamus per- 
fectam disciplinam, non semper balbutiens cum 


C pueris, non mente infans. Me tui pudet, quod eum 


consenuefis, adhue cjiciaris cum catechumenis , 
lanquam insipiens puellus, et qui arcana non po- 
test. celare, cum dicendum sit mysterium. Unire 
populo mystico, et arcanos disce sermones. Elo- 
quere nobiscum illa , quz sex alas habentia Sera- 
phim euan perfectis Christianis dieunt hymnos ca- 
nentia. Desidera cibum qui confirmat animam ; 
gusta potum qui cor exhilarat ; ama mysterium, 
quod eo modo, qui non cadit sub aspectum, vete- 
res transmittit ad. juventutem. lmitare ZEthiopem 
eunuchum ferventis desiderii, Etenim ille post- 
quam Philippum a sancto Spiritu adductum as- 
sumpsit in curru consessorem ; in via àutem aliud 
agens, non animádverlit, se sapientem Isaiam 
non solum legere, sed ctiam intelligere. Gustavit 
autem interpretationem , tanquam bonus eatulus 

sanguinis el agni occisi, vehementer allatravit 
Philippum, donec eum deduxit ad perfectam vo- 
nationem propheti;:, quam habebat in manibus, 
et minime operosum a se petitum baptisma aece- 
pit , nec exspectans diversorium , neque civitatem 
aut vicum , aut loeum sanctificationis *?, prudenter 
autem reputans quod omnis locus est communis 
Domini, et omnis aqua est apta ad usum bapti- 
smatis, si modo invenerit fidem ejus, qui id ac- 


cepit, et. benedictionem sacerdotis sanctificantis, 
? Act. vii, 27 sqq. 
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Noli nimis tardando irritare baptizatorem , nec A σεσι τὸν ῥέοντα γρόνον, μήποτέ σου ταῖς ὁμοίαις 


eum ad iram provocare, diem de die differens, et 
tempus quod eflluit in promissis consumens , ne te 
iisdem vocibus insectetur, quibus Joannes, te fe- 
tum viperz: nominans ὅδ, et surdam aspidem, quie 
elleratur ad vocem incantatoris *! ; vel acutam, vel 
splendentem tibi ostendat. securim, sitam juxta. ar- 
borem et minantem amputationem **, In electione 
malorum magis est eligendum, ut quis salutare 
lavacrum assecutus , rursus sit in peccato, quam 
ut gratie expers vitam finiat. Nam peccatum qui- 
dem veniam fortasse consequetur, aut clementiam , 
cujus magna cst spes apud bonos; alteri autem 
est omnino vetita salus ex certa et definita sen- 
tentia. Nam cum audiero vocem qui non menti- 
ταν, dicentem : « Amen, amen dico vobis : nisi quis 
nalus fuerit desuper, non potest videre regnum 
Dei ??, » nihil boni possum exspectare iis qui my- 
steriis non sunt initiati. Quamnam enim revera 
veniam aquum esL eis impertiri, qui regis gra- 
tiam affecerunt contumelia, :xris alieni non ad- 
mittentes rescissionem , nec amplectentes liberta- 
tem, qui sua sponte ad eos e ccelo descendit , 
per doni auteni contemptum, eum qui donavit 
probro et dedecore afficientes? Animam minime il- 
luminatam, et regenerationis gratia non ornatam , 
nescio an angeli suscipiant , postquam fuerit a cor- 
pore separata. Quomodo enim, cum non sit obsi- 
gnata, nec ullum ferat signum sui Domini? lnio 
est verisimile per aerem ferri errantem et vagan- 
tem, et minime quisitam, ut quze Domino careat, 
quirentem quietem et locum, in quo maneat, et 
non invenientem , frustra deflentem et inutiliter 
penitentem , non seeus atque divitem qui indue- 


φωναῖς Ἰωάννου χαθίχηται, γέννημά σε ὀνομάζων 
ἐχίδνης, ἣ ἀσπίδα χωφὴν, πρὸς τὴν φωνὴν τοῦ ἐπ- 
ἄδοντος ἀγριαίνουσαν, ἣ τὴν ἀξίνην σοι δείξῃ τεθη- 
μένην xai στίλθουσαν, παραχειμένην τῷ δένδρῳ, 
xoi τὴν τομὴν ἀπειλοῦσαν. Αἱρετώτερον ἐν χαχῶν 
ἐχλογῇ ἀξιωθέντα τινὰ τοῦ σωτηρίου λουτροῦ, γενέ- 
σθαι πάλιν ἐν ἀμαρτήματι, ἣ τῆς χάριτος ἀμέτοχον 
τελευτῆσαι τὸν βίον. Τὸ μὲν γὰρ πλημμέλημα τυ- 
χὺν χαὶ συγγνώμης ἣ φιλανθρωπίας ἀξιωθήσεται, 
ἧς πολλὴ παρὰ τῶν ἀγαθῶν ἐλπίς: τὸ δὲ παντά- 


φωνῇς λεγούσης, « ᾿Αμὴν, ἀμὴν λέγω σοι" ἐὰν μή 
τις γεννηθῇ ἄνωθεν, οὐ δύναται ἰδεῖν τὴν βασιλείαν 
τοῦ Θεοῦ, » οὐδὲν δύναμαι τοῖς ἀμυήτοις προσδοχῇ- 
σαι χρηστόν. Τίνος γὰρ ὄντως συγγνώμης δίχαιον 
τοῖς τοιούτοις μεταδιδόναι, οἱ τὴν βασιλικὴν χάριν 
ἐνύθρισαν, μὴ δεξάμενοι τὰς ἀποκοπὰς τῶν χρεῶν, 
μηδὲ προσχυνήσαντες τὴν ἐλευθερίαν χαὶ ἀσπασάμε- 
νοι, αὐτεπάγγελτον πρὸς αὐτοὺς ἑλθοῦσαν ἐξ οὐρα- 
νῶν - διὰ δὲ τῆς χαταφρονήσεως τοῦ δώρου, τὸν δω- 
ρησάμενον ἀτιμάσαντες ; Ῥυχὴν ἀφώτιστον xa τῇ 
χάριτι τῆς παλιγγενεσίας μὴ χοσμηθεῖσαν, οὐχ οἶδα 
οὐδὲ εἰ ἄγγελοι μετὰ τὸν χωρισμὸν τοῦ σώματος 
ὑποδέχονται. Πῶς γὰρ τὴν ἀσφράγιστον, τὴν μηδὲν 
τῆς δεσποτείας ἐπίσημον φέρουσαν ; ^H εἰχὸς ἐμφέρε- 
σθαι τῷ ἀέρι πλανωμένην xal ἀλητεύουσαν, xo ἀζή- 
«1:09, ὡς ἀδέσποτον " ἐπιθυμοῦσαν ἀναπαύσεως xal 
μονῆς, χαὶ μὴ εὐρίσχουσαν ὀδυρομένην ἀνόνητα, xoY 
μεταμελομένην ἄπραχτα" ὁμοίαν τῷ πλουσίῳ, ἕν 
πορφύρα, xo βύσσος ἡμφίαζεν, τρυφὴ δὲ παντοία 
χαὶ ἀπόλαυσις ἁθροδίαιτος ἔτρεφεν, ὕλην τοῦ ἀσθέ- 
στου πυρός. 


batur purpura et bysso, quemque lautus et delicatus omnis generis cibus alebat, materiam ignis, 


qui non potest exstingui ?*. 

Volo autem vobis etiam narrare quemdam ser- 
monem viri infelicis, qui magnam spem non erat 
assecutus, et aquam quierebat in tempore, quo aqua 
deficiebat. Nuper enim, quando Scytharum no- 
madum incursio plurimum agri simul eum habita- 
toribus diripuit et. evertit, in hae Comanorum 
civitate vicina suburbanis barbarorum, quidam 
juvenis nobili loco natus, Archias nomine, quem 
ego sciebam :egerrime ferre et. privata et comnu- 
nia mala patrie, egressus esL ex civitale el ex 
presidio, ut diligenter. specularetur, quotl erant, 
qui priedas agebant barbari, et. quaenam erant ea 
que contingebant, et. cum incidisset in hostes, 
sagittis fuit appetitus. Qui cum cecidisset et ad 
mortem properaret, quam maxima poterat voce 
exclamabat (erat enim baptismi sacramento non- 
dum initiatus) : Montes et silv;e, baptizate; arbores, 
et rupes, et. fontes, date gratiam! Et. has misera- 
biles voces edens, vitam fiuiit, Quas cum rescivis- 
sel civilas, eas magis deflevit, quam casum belli. 
lluic similes sunt ii quoque, qui a morbis repente 
?! Psal, Lvi1, 5. 


20. Matth, 11, 7. ?! Luc. u1, 9. 


38. 1 Joan, ur, 5. 


Ἐθέλω δὲ ὑμῖν εἰπεῖν τινα χαὶ λόγον ἀνδρὸς 
ἀθλίου, ἀποτυχόντος τῆς μεγάλης ἐλπίδος, xal ζη- 
τοῦντος ὕδωρ ἐν ἀνύδρῳ χαιρῷ. Πρώην γὰρ ἡνίχα 
ἡ χαταδρομὴ τῶν νομάδων Σχυθῶν, πολλὴν σὺν τοῖς 
οἰχοῦσι χώραν ἠφάνισεν, ἐπὶ τῆς Κομαναίων πόλεως 
ταύτης ἀστυγείτονος τὰ προάστεια τῶν βαρθάρων 
ληϊζομένων, ἀνήρ τις νέος τῶν εὐπατριδῶν, ᾿Αρχίας 
ποὔνομα, ὃν xol αὐτὸς ἀχριθῶς ἠπιστάμην περιαλ- 
γεῖν τοῖς τε ἰδίοις καὶ χοινοῖς τῆς πατρίδος χαχοῖς 
ἐξῆλθε τῆς πόλεως χαὶ τοῦ φρουρίου, ὡς χατοπτεῦ- 
σαι ἀχριθῶς, πόσοι μὲν οἱ λῃοῦντες βάρθαροι, τίνα 
δὲ τὰ συμθαίνοντα πάθη " xal περιπεσὼν τοῖς πολε-- 
μίοις χατετοξεύθη. Πεσὼν δὲ χαὶ πρὸς τὸν θάνατον 
ἐπειγόμενος, ὡς εἶχε δυνάμεως, ἀνεθόα (χαὶ γὰρ ἣν 
τῶν ἀμνήτων)" "Ὅρη xat νάπαι, βαπτίσατε * δένδρα, 
χαὶ πέτραι, χαὶ πηγαὶ, δότε τὴν χάριν. Καὶ ταῖς 
οἰχτραῖς φωναῖς ταύταις ἐπετελεύτησεν. "Ag χαὶ ἣ 


πόλεμον ἀπεθρήνησεν. Παραπλήσιοι ὃὲ τούτῳ χαὶ οἱ 
παρὰ τῶν νότων ἀθρόως πιεζόμενοι. Ὅταν γὰρ ὁ 


χθὲς ὑγιαίνων χαὶ μαχροὺς ἑαυτῷ τοὺς χρόνους τῆς 
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ζωῆς διαγράφων πάθῃ τὸ τοῦ παλαιοῦ ματαιόφρονος, A opprimuntur. Cum enim ei, qui heri erat sanus, et 


χαὶ λεχθῇ πρὸς αὐτὸν Ex τῆς ἀπογνώσεως, ὅτι ταύτῃ 
τῇ νυχτὶ ἡ Ψυχή σου τοῦ σώματος λύεται, τότε θό- 
pu6og καὶ χραυγή " xai πάντα ἐν fon 
ζητεῖται, τὰ σχεύη, τὸ ὕδωρ, ὁ ispelic, 5 λόγος ὁ πρὺς 
τὴν χάριν προευτρεπίξων, ὃν ἀπαιτεῖ μὲν ἡ χρεία, 
ἐπισχοτεῖ δὲ ἡ νόσος, σφοδρὸν καὶ ἀνένδοτον ἐργαζο- 
μένη τὸ ἄσθμα. Καὶ ποιεῖ τὸν θόρυθον τῆς χατὰ 
πόλεμον συνοχῆῇς οὐχ ἐλάττονα " πάντες δὲ οἱ κατὰ 
τὴν οἰκίαν ἀλλήλοις ἀπαντῶντες ἐχρήγνυνται" xot 
ὠθισμός ἔστι, xol ταραχὴ, xa θρόος γοώδης xal 
ἄσημος, ὥσπερ ἐν νυχτομαχίᾳ ἀλλήλοις ἐμπλεχομέ- 
νων, δούλων, συγγενῶν, φίλων, τῶν παίδων, τῆς 
γαμετῆς. Ὡς ἕτι τοίνυν χαιρὸς εἰρήνης, τὰ χαθ᾽ ἑαυ- 
τοὺς σωφρόνως διαθώμεθα. "Ev σχολῇ χαὶ γαλήνῃ τοῦ 
βίου δέξασθε τὴν τοῦ Χριστοῦ δωρεὰν, ὅτε χαὶ ὁ λαμ- 
θάνων τὴν ὑψηλὴν xai ἀσύγχριτον εὐεργεσίαν μεθ᾽ 
ἡδονῆς τῷ καταλόγῳ τῶν υἱοθετουμένων συναριθμεῖ- 
ται, xai οἱ γνώριμοι πάντες τὴν ἐχείνου 
ον μεταποίησιν ἐξαίρετον χαρὰν xal εὐφροσύ- 


πρὸς τὸ 
χρεῖττ 


νην ποιοῦνται. 


᾿Αλλὰ δέδοιχα, φησὶ, τὸ τῆς φύσεως 


ἁμαρτίαν εὔχολον, xat διὰ τοῦτο πρὸς 


ἡμῶν εἰς 
τὴν χάριν τῆς 
παλιγγενεσίας βραδύνω. Εὐπρόσωπον μέν σου τῆς 
δειλίας τὸ πρόσχημα, καὶ χαλῶς σαυτὸν χατασχημα- 
τἰζεις τῷ τῆς εὐλαδείας πλάσματι: ἀλλά σοι σύν- 
πομος ἐρώτησις προσαχθεῖσα ἀρχέσει προγυμνῶσαι 
πὴν σχηνὴν εὐχόλως. Ἐπεὶ γὰρ, ὁ δεδοιχέναι λέγων τὴν 
ἁμαρτίαν, χατηχούμενος ὑπάρχεις, τίνα ἄρα ζῇς βίον 
ἀχατηγόρητ 
τίαις ; Εἰ μὲν γὰρ τὸν ἀναμάρτητον, τί δειλιᾷς τὸ βά- 
πτισμα, χαὶ πρὸ ἐχείνου τηρῶν τὴν νομοθετημένην 


ν, ἣ τὸν ἀναμάρτητον, ἣ τὸν ἐν ἁμαρ- 


ἀχρίθειαν ; Εἰ δέ σοι ἀχάθαρτος xax ἀφύλαχτος ἣ ζωὴ 
βραδύνων ἐν ἀνομίαις, χοὶ τῇ μαχρᾷ συνηθείᾳ ἕξιν 


«τώμενος τοῦ χαχοῦ, πρόδηλον ὅτι τὴν ἐσχάτην ἀνα- 
μένεις ἀναπνοήν" ἵνα τῷ βαπτίσματι παραληφθέντι 


χατὰ τὴν τελευταίαν ὥραν συντελεσθῇ ἡ ζωή. Τοῦτο 
δέ ἔστι χαινὴ xal παράδοξος ἐμπορία, οὐ χρυσοῦ xaX 
ἐσθῆτος, ἀλλὰ πλήθους ἀνομιῶν χαπηλεία περίεργος 
τῆς χατὰ ψυχὴν καθάρσεως. Καὶ χαθάπερ οἱ χοῖροι 
πηλὸν Ex πηλοῦ μετέρχονται, aX τὸν βόρθορον Éyou- 
σιν αὑτοῖς ἐνδιαίτημα " οὕτως ol ταῖς ἀκαθαρσίαις 
συζῶντες συνάπτουσιν ἐπαλλήλους τὰς ἀνομίας. Ἢ 
γὰρ τῇ πορνείᾳ μολύνονται, ἣ τὴν δυσώνυμον μοι- 
χείαν τεχνάζουσιν, ἣ τὴν μέθην ἀσχοῦσι τὸ τῶν πο- 
νηρῶν ἐπιθυμιῶν ὑπέχχαυμα, ἣ τὰς ἀδελφὰς τούτων 
xai συγγενεῖς ἁμαρτίας ἐπιτηδεύουσ!. Φοθοῦνται δὲ 
τὸ βάπτισμα, ὡς τῶν ἡδονῶν χώλυμα, χαὶ τῶν μια- 
ρῶν ἀπολαύσεων ἀποχήν. “Ὅταν οὖν λέγε: ὁ προφα- 
z : ἀρ » - 
σιζόμενος προφάσεις ἐν ἁμαρτίαις, ὅτι Φοθοῦμαι, 
πρόδηλός ἐστιν οὐ τὴν ἁμαρτίαν εὐλαθούμενος, ἀλλὰ 
μαχρὰν αὐτῷ γενέσθαι βουλόμενος, τὴν ἐν 
ἁμαρτίαις ἀναστροφήν. Οἱ δὲ ταύτην ἔχοντες ἐν τῷ 
βάθει τὴν πονηρὰν γνώμην, πρῶτον μὲν οὐδὲ ἀξιοῦν- 
ται τῆς χάριτος 002 
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vite sibi longum tempus dimetiebatur, acciderit 
id quod illi qui olim vana cogitabat, et ei dietum 
fuerit ex desperatione : Hac nocte anima tua sol- 
vitur a. corpore '*, tunc magnus oritur tumultus 
et clamor; et omnia momento temporis acriter 
quieruntur, vasa, aqua, sacerdos, sermo qui prz- 
paret ad. gratiam, quem usus quidem postulat, in- 
terrumpit autem. morbus, qui efficit, ut vehemens 
et frequens sit anhelitus, et facit non. minorem 
perturbationem, quam qu:e est, cum urget bellum ; 
omnes autem qui sunt. domi, sibi invicem occur- 
rentes erumpunt; estque protrusio, tumultus, mur- 
murque et susurrus flebilis, et incertus tanquam 
in prelio navali, se invicem implicantibus servis, 
cognatis, amicis, filiis, uxore. Donec est ergo tem- 
pus pacis, in otio et vite tranquillitate res nostras 
componamus. Accipite Christi donum, quando is 
qui altum et incomparabile accipit beneficium, cum 
voluptate refertur in numerum eorum qui ado- 
ptantur in filios ; et omnes noti et familiares, ex illa 
mutatione in melius summam  voleptatem capiunt 
et letitiam. 

Sed timeo, inquis, natur: nostre ad vilium 
proclivitatem, et ideo differo accedere ad gratiam 
regenerationis. Speciosus est quidem Luus pretex- 
tus timiditatis, et diligentis cautionis speciem re- 
cte prz te fers; sed brevis tibi proposita interro- 
gatio sufficiet. ad scenam facile aperiendam. Dic 
enim, qui dicis te timere peccatum, cum 515 cate- 
chumenus, quemnam dicis vivere vitam, in quam 
nulla cadit reprehensio? eumne, qui non peccat, 
an eum qui est in peccatis? Si enim eum, qui non 
peceat, qui times baptismum, cum etiam ante eum dj- 
ligenter observes id quod est lege constitutum ? Sin 
autem tibi est vita immunda et nullam adhibens 
eautionem, cum diu moreris in iniquitatibus, et 
longa consuetudine mali habitum possideas, per- 
spicuum est quod ultimuin exspectas auhelitum, ut 
cum baptismo ultima hora suscepto vita simul fi- 
niatur. Hoc autem est vana et mirabilis mercatura, 
non auri et vestium, sed multitudinis iniquitatum, 
el supervacanea ac curiosa cauposwatio animie pur- 
galionis; et quo modo porci a luto in lutum trans- 


D eunt, et inluto jucunde et lubenter vitam agunt : 


ita qui vivunt in immunditia, scelera ae flagitia 
invicem conjungunt. Aut enim. polluuntur scorta- 
tione, aut abominandum machinantur adulterium, 
aut exercent. ebrietatem, fomitem malarum cupi- 
ditatum, aut his affinia, et cognatione conjuncta 
exercent peccata. Timent autem baptisnrum, ut qui 
prohibeat voluptates, et abstinere faciat a. nefariis 
deliciis. Cum ergo dixerit, qui quirit. excusa- 
tiones in peccatis, timere, perspicuum est eum non 
vereri, aul cavere peccatum ; sed velle se quaii 
diutissime versari in flagitiis. Qui autem in pro- 
fundo malam hanc habent inentem, primum qui- 


- 
ΞΟ 


421 


ipsos pascentes, prater opinionem abducuntur abs- 
que strepitu et repente, tanquam insidias siruente 
fure, opprimente morte. Sin autem Deus suam 
verius eflundens clementiam et bonitatem, in ul- 
timo die eum, qui delectatur peccato, mysteriis sit 
dignatus, non est eis ex negotiatione tantum lucri, 
quantum existimant, Putant. enim. futurum, ut 
eis regnum statim aperiatur, accipiant autem | ali- 
quem loeum plenum bonis admirabilibus, et eos- 
dem asseculuros esse honores quos justi. Hoc autem 
est quaedam spes inanis, falsa opinione prastringens 
oeulos animas. Nam, ut mihi videtur, trifariam di- 
viduntur res hominum, in ea qu: exspectatur vita, 
ut inlerim magis generatim ea persequar absque 
subdivisionibus. EL primus quidem erit ordo eo- 
rum qui sunt laudabiles et justi ; secundus autem, 
eorum qui neque honorantur nec puniuntur ; ter- 
lius aulem eorum qui pro peccatis dant poenas. 
Ubi ergo eos ponemus qui in exsequiis acceperunt 
lavacri beneficium ? Num perspicuum est quod in- 
ter secundos, idque cum venia, ut sint heredes 
per Dei propriam benignitatem. Qui enim per so- 
cordiam et negligentiam prodidit, qui recte et ex 
virtute fiunt, non. est liber ἃ pena et damnatione : 
siquidem. velle. malum est affine eriminationi, et 
bona odisse, aperte jusimulatur. improbitatis. Quid 
ergo magni lueraberis, si a regno excidas, et ab 
illis promissis quà? nee oculus vidit, nee auris au- 
divit? Non punior, iuquit, neque timeo minas ; satis 
autem habeo, si neque grave quid patiar, neque 
pr:eclarum aliquid fecisse renuntier. Hoc. est mali 
servi institutum, qui pistrini et vinculorum et fla- 
grorum solum studet vitare supplicia ; liberalem 
autem gloriam et honorum splendorem ne tantil- 
lum quidem sibi vindicat. His est inimica et con- 
traria vox omnium sanctorum, qui fuerunt ab devo. 
illi enim omnes pro fiducia in Deum et libera fidei 
confessione pericula dilexerunt, et praebuerunt 
corpus volentibus secandum et varie occidendum : 
nec ulla ve aspera fracti sunt ac. molliti, sanguinis 
et rerum przelare gestarum premium exspectan- 
tes, honorem, qui est in. regno celorum. Propter 
illum jussus Abraham filium sacrificavit ; et Moses 
aboravit in asperis deserti difficultatibus, et Elias 
in solitudine vitm egit asperam et austeram; el 
omnes prophete vixerunt in ovinis et caprinis pel- 
ibus, afflicü el vexati. Pro illo evangeliste passi 
sunt stigmata pro Evangelio, et martyres decerta- 
runt adversus tormenta tyrannorum. Et quicunque 
est vere ratione przeditus, et Dei imago, et habens 
cognationem cuim iis qua sunt excelsa et coelestia, 
ne vult quidem esse, neque simul suscitari cum 
hominibus, qui reviviscunt, nisi sit a Deo laudan- 
dus ut bonus servus, aliquibus dignus censendus 
honoribus. Propter hoc institutum David quoque 
Cervi sitim accipit !*, ut ostendat, quantum sit suum 
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ἀδοχήτως ἀπάγονται, ἀψοφητὶ xal 
ἀθρόον ὡς ἐπιθούλου χλέπτου τοῦ θανάτου χατα- 
λαμόάνοντος. ᾿Αλλὰ xa πλεονάσας ὁ Θεὸς τὴν ol- 
χείαν μαχροθυμίαν xal ἀγαθότητα, χαταξιώσας τῶν 
μυστηρίων τὸν φιλαμάρτητον ἐπὶ τῆς ἐσχάτης ἡμέ- 
ρας, οὐχ ἔστιν αὐτοῖς τοσοῦτον τῆς πραγματείας τὸ 
χέρδος, ὅσον νομίζουσιν. Οἴονται γὰρ εὐθὺς μὲν 
ὑπανοιχθήσεσθαι τὴν βασιλείαν αὐτοῖς - λήψεσθαι δέ 
τινα χῶρον ἀγαθῶν γέμοντα θαυμαστῶν. χαὶ τῶν ἴσων 
ἀξιωθήσεσθαι τοῖς δικαίοις τιμῶν. Τὸ δὲ χενή τίς 
ἔστιν ἐλπὶς, δόξῃ ψευδεῖ τὴν ψυχὴν γοητεύουσα. Ὡς 
γὰρ ἐμοὶ φαίνεται, τριχῇ τὰ τῶν ἀνθρώπων διαιρε- 
θήσεται ἐπὶ τῆς προσδοχωμένης ζωῆς, ὡς γενιχώτε- 
pov τέως χωρὶς ὑπομερισμῶν διελθεῖν. Καὶ τὸ μὲν 
πρῶτόν ἐστι τάγμα τῶν ἐπαινετῶν χαὶ διχαίων- 
δεύτερον, τῶν οὔτε τιμωμένων, οὔτε χολαζομένων * 
τρίτον τῶν διδόντων δίχας ὑπὲρ ὧν ἐπλημμέλησαν. 
Ποῦ τοίνυν τάξομεν τοὺς ἐντάφιον λαθόντας τοῦ 
λουτροῦ τὴν εὐεργεσίαν; Ἢ πρόδηλον, ὡς ἐν τοῖς 
δευτέροις, χαὶ τοῦτο μετὰ συγγνώμης, ἵνα χατὰ τὴν 
οἰχείαν τοῦ Θεοῦ φιλανθρωπίαν χληροδοτήσωμεν. Ὁ 
γὰρ ὄχνῳ προδοὺς τὰ τῆς ἀρετῆς χατορθώματα, οὐκ 
ἐλεύθερος ζημίας χαὶ χαταγνώσεως, εἴ γε τὸ ἐθελο- 
χαχεῖν ὑπὸ κατηγορίαν ἄγεται, καὶ τὸ μισεῖν τὰ χαλὰ 
πρόδηλον ἔχει τῆς πονηρίας τὸν ἔλεγχον. TU τοίνυν 
μέγα χερδανεῖς ἔξω πίπτων τῆς βασιλείας, 
ἐπαγγελιῶν ἐχείνων, ἃς ὀφθαλμὸς οὐχ εἶδε 


χαὶ τῶν 
xal οὗς 
οὐχ ἤχουσεν; Οὐ χολάζομαι, φησὶν, οὐδὲ φοθοῦμαι 
τὰς ἀπειλάς" ἀρχοῦμαι δὲ τῷ μὴ παθεῖν τι δεινὸν, 
μήτε ὡς χατορθώσας τι γενναῖον ἀποδειχθῆναι. "Av- 
δραπόδου πονηροῦ ἣ προαίρεσις" μύλωνος ἀξίου xal 
δεσμοῦ xal μαστίγων, ἐχδῦναι μόνον τὰς τιμωρίας 
σπουδάζοντος " ἐλευθερίου δὲ δόξης xai τῶν Ex λαμ- 
πρότητος τιμῶν, οὐδὲ χατὰ μιχρὸν ἀντιποιουμένου. 
Ἐχθρὰ πάντων αὐτὴ τῶν ἁγίων φωνὴ, ἐναντία τῶν 
ἀπ᾽ αἰῶνος ὁσίων. ᾿Εχεῖνοι γὰρ ἅπαντες τοὺς ὑπὲρ 
παῤῥτοίας κινδύνους ἠγάπησαν, xal παρεῖχον τοῖς 
βουλομένοις τέμνειν xal φονεύειν ποιχίλως τὸ σῶμα, 
xai πρὸς οὐδένα ὠδινόντων ἐμολαχίσθησαν ἄθλον, 
τοῦ αἵματος xai τῶν ἀνδραγαθημάτων, τὴν ἐν τῇ 
βασιλείᾳ τῶν οὐρανῶν προσδοχῶντες τιμήν. Δι’ 
ἐχείνων ᾿Αὐραὰμ τὸν υἱὸν προσταχθεὶς ἔθυσε “ xal 
Μωῦσῆς ἐνεμόχϑει τοῖς δεινοῖς τῆς ἐρήμου  χαὶ 
Ἠλίας τὸν ἔρημον ἔζη βίον καὶ ἀθεῤάπευτον " xal 
πάντες προφῆται διῆγον ἐν μηλωταῖς, ἐν αἱγείοις 
δέρμασιν, θλιδόμενοι, χαχουχούμενοι. Ὑπὲρ ἐχείνης 
εὐαγγελισταὶ τὰ ὑπὲρ τοῦ Εὐαγγελίου ἔπασχον στί- 
γματα, χαὶ μάρτυρες ταῖς χολάσεσι ταῖς παρὰ τῶν 
τυράννων ἐνηγωνίσαντο, χαὶ πᾶς, εἴ τις ἀληθῶς λο- 
γιχὸς χαὶ εἰχὼν τοῦ Θεοῦ, χαὶ συγγένειαν ἔχων πρὸς 
τὰ ὑψηλὰ καὶ οὐράνια, οὐδὲ εἶναι βούλεται οὐδὲ συν- 
ἐγερθῆναι τοῖς ἀναθιωσοιμένοις ἀνθρώποις - εἰ μὴ 
μέλλοι ἐπαινεῖσθαι παρὰ τοῦ Θεοῦ ὡς ἀγαθὸς δοῦ- 
λος, χαί τίνων ἀξιοῦσθαι γερῶν. Ἐπὶ ταύτῃ τῇ 
προαιρέσει χαὶ ὁ Δαδὶδ τῆς ἐλάφου τὴν δίψαν οἰχεῖον 
ὑπόδειγμα ποιεῖται τῆς ἑαυτοῦ πρὸς Θεὸν ἐπιθυμίας " 
ἵν εὔχεται τὸ πρόσωπον τοῦ Θεοῦ, ἵνα ταῖς 
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ἐχδυσάμενος τὴν σάργα ὡς xv. βαρὺ xo φορτιχὸν 
ἱμάτιον, ἀναλῦσαι χαὶ σὺν Χριστῷ εἶναι" πάντως 
ἀμφότεροι φανταζόμενοι τὴν μαχαρίαν εὖ ὑφροσύνην 
χαὶ ετάθλητον. Εἰ ὃὲ ἐχείνης ἔρως οὐδεὶς, πάντα 


ἀληθῶς τὰ ἄλλα, κατὰ τὸν Ἐχχλησιαστὴν, ματαιό- 
τῆς ματαιοτήτων. 


LE 
paviou μέτοχοι, πᾶσαν ἔννοιαν ςοιαύτην λῃστῶν χαὶ 
τοῦτο μαχαριστὸν ἡγήσησθε 
ἀλλ᾽ δωρεῶν χαὶ 
ς ἀθληταῖς τῆς διχαιοσύνης 


ύγετε τοίνυν, ἄνδρες Χριστιανοὶ, χλή σεως ἐπου- 


χαχούργων ἀξίαν, μηδὲ 
τὸ φεύγειν τιμωρίαν, 
στεφάνων " οὺς ὁ Θεὸς τοῖς 
ηὐτρέπισεν- ἐπιθυμήσατε βαπτίσματος ἀδόλως" λά- 
θετε p τάλαντον, xa πρόσθετε τὴν ἐργασίαν" οὕτως 
γὰρ χατὰ τὴν παραθολὴν ἡγεμόνες δέχα Yet 
πόλεων. Ὁ δὲ συνταφεὶς τῷ βαπτίσματι, ἔχρυψεν εἰς 
γῆν τὸ τάλαντον, χαὶ ἀντως ἐχείνων ἀχούσει τῶν 


ἐράπσπθητε Ὧν 


πάν 
πρὸς τὸν δοῦλον er λε ^n ντων χαὶ ῥάθυμον. Κα- 


λῶς ὁ νεοφώτιττος ἂν τῇ πίστει συνάψη τὴν ἐντολὴν, 
ἐπὶ πλεῖον οὐδὲν ἔχε d pede Δεσμώτης 


ἐτύγχανεν μυρίοις ἐγχλήμασιν ὑπεύθυνος, δεδοιχὼς 
«b χριτύριον ; Mas πῶν εὐθυνῶν τὸν xatQóv. 
Ἥλθεν ἀθρόον βασιλέως φιλανθρωπία, ἤνοιξε τὸ 
ὋὉ μὲν δοὺς 
mpoaxuvetoDus ὡς ἀγαθό- 


δεσμωτήριον, ἀφῆχε τοὺς πονηρούς. 


πὴν χάριν, ὑμνείσθω χαὶ 


τητος περιουσίᾳ σώσας τοὺς τὴν ζωὴν οὐχ ἐλπίζον- 
τας" ὃ δὲ γνωριζέτω ἑαυτὸν, ἐν ταπεινότητι δι- 
αγέτω" μὴ ὡς κατορθώσας τι διαχείσθω, ἐπειδὴ τῶν 


δεσμῶν ἐλύθη: "Acsstg γὰρ ἐγχλημάτων τὸν ἔλεον 
πρὸ τῷ συγχωρήσαντ', οὐ μὴν εὐδοχιμή- 
σειν τῷ ἀφεθέντι. Ὁ λαδὼν τὸ τῆς παλιγγενεσίας 
λουτρὸν, ὅμοιος στρατιώτῃ vétp ὑπόγυιον ἐναριθμη- 


οσ 


μαρτυρεῖ 


t 


θέντι τοῖς ὁπλιτιχοῖς χαταλόγοις, μηδέπω Oi μηδὲν 


ἐπιϑδεδειγμένῳ στρατιωτιχὸν J| γενναῖον. "Ὥσπερ οὖν 


ἐχεῖνος ἀνελόμενος τὴν ζώνην, xoi τὴν χλανίδα ἐμ- 
πορπησάμενος, οὐχ εὐθὺς ἑαυτὸν ἀριστέ νομίζει, 


οὐδὲ προσιὼν μετὰ παῤῥησίας τῷ βασιλεῖ ὡς γνώρι- 
μος διαλέγεται, οὐδὲ χάριτας αἰτεῖ τὰς τῶν χαμόντων 
xai πονεσάντων * οὕτως μηὸξ σὺ τυχὼν τῆς χάριτος, 


οἴου τοῖς διχαίοις συζήσεσθαι, xa πρὸς τὸν ἐχείνων 


DE BAPTISMO. 


νοηταῖς ἐνευφρανθῇ δεξιώσεσ!. Καὶ Παῦλος εὔχεται A in Deum desiderium ; 


D 


C 
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ct optat videre Dei vultum, 
ut exhilaretur amplexibus, qui cadunt. sub intelli- 
gentiam, Et Paulus optat. exuta. carne. tanquam 
&ravi el molesta dissolvi et esse eum 
Chliristo !5 : aibo omnino. cogitantes beatam οἱ 
immutabilem Letitiam. Quod si nullus sit ejus 
amor, omnia alia, ut. vere dicit. Ecclesiastes, sunt 
vanitates vanitatum '5. 

Fugite ergo, viri Christiani, participes coelestis 
vocationis, omnem hane eogitationem, latronibus 
dignam et. maleficis, neque beatum existimate fu- 
gere supplicium ; sed dona amate et coronas, quas 
Deus paravit. athletis justice ; expetite baptismuni 
sine fraude, accipite talentum, et. curate. ne. Sit 
ità enim, ut. να] parabola, ellieiemial 
duecs decem civitatum ". Qui ergo sepultus fuit 
simul eum baptismo, talentum abscondit in terra, 
et omnino illa audiet, quie dicta sunt. servo otioso 
ct negligenti '5, ἔροιο is, qui. est recens. illumina- 
Uis, Si fidei non amplius mandatum conjunxit, ni- 
hil habet quod non sit affine. criminationi. Fuit 
vinctus, innumerabilibus criminibus obnoxius, 
Umens judieium, horrens tempus reddend:e ratic- 
nis. Venit repente regis benignitas, aperuit carce- 
rem, dimisit malos. Qui dedit. quidem. gratiam, 
laudibus celebretur, et qui sua bonitatis abun- 
dantia conservavit eos, qui. non. sperabant vivere. 
lpse aulem seipsum cognoscat, et degat in humi - 
litate : non ita sit. affectus, tanquam. aliquid. prze- 
clarum gesserit, quoniam solutus est viaculis. Cri- 
minum enim rermissio testatur. misericordiam ejus 
qui eoneessit, non autem quod se recte gesserit is, 
qui fuit dimissus. Is qui lavacrum accepit regene- 
rationis, est similis novo mi'iti, qui nuper fujt re- 
latus in numerum militum, nondum autem quid- 
quam egit przeclarum aut forti. milite dignum. Qio- 
modo ergo ille zona accinctus, et ehlamyde indutus, 
non se statim. existimat virum fortem, neque con- 
fidenter accedens ad regem, eum alloquitur. tan- 
quam faniliaris, neque petit. beneficia, quie. qui 
laboraverunt, et se. streniue gesserunt; ita 


veste , 


otiosuni : 


nec Lu, 


ἀχθήσεσβαι xXmoov, ὃν μὴ πολλοὺς ὑπομείνης ὑπὲρ — gratiam assecutus, putes fore ut vivas cum justis, 
εὐσεδείας χινδύνους. xai πολεμήσῃ: τῇ Sad xa  etad illorum ducaris hiereditatem, nisi pro pietate 
μετ᾽ ἐχείνης τῷ διαθόλῳ, xai γενναΐως ἀντισχῇς — multa adeas pericula, et cum carne bellum geras, 
πρὸς πάντα τὰ τῶν πονηρῶν πνευμάτων τοξεύματα. D οἱ simul cum illa, cum diabolo Fortiter resistas 
Μᾶλλον δὲ εἰ c αὐτὴν τὴν τοῦ Κυρίου φωνὴν τὴν — omnibus jaculis malignorum spirituum. ΠΟ vero si 
μέλλουσαν ἐπὶ τῆς χοινῆς ἐχφέρεσθαι χρίσεως, MÁ- — videtur, accipiamus ipsam Domini vocem, quie est 
θωμεν τοῦ προχειμένου διδάσχαλον, Tí γάρ φησι; — proferenda in ipso. communi judicio, et. est magi- 
€ Δεῦτε, oi εὐλογημένοι τοῦ Πατρός μου, x^npovo- stra ejus quod proponitur. «Venite, benedicti Patris 
μῆσατε τὴν ἡτοιμασμένην ὑμῖν βασιλείαν. » Διὰ SÍ; — mei, estole h:redes parati vobis regni a constiiu- 
Οὐχ ὅτι τὸ ἱμάτιον ἐνεδύσασθε τῆς ἀφθαρσίας, οὐδ — lione mundi '*. » Quamobrem? Non quoniam in- 
ὅτι τὰς ἁμαρτίας ὑμῶν ἀπελούσασθε, ἀλλ᾽ ἐπειδὴ — duli estis veste incorruptionis, neque quoniam 
χατωρθώσατε τὴν ἀγάπην. Καὶ εὐθὺς ὁ χατάλογος peccata vestra abluistis, sed quoniam in charitate 
ὑποτέταχται τῶν τραφέντων, τῶν ποτισθέντων, τῶν — vos recte gessistis. Et statim sequitur. catalogus 
ἐνδυθέντων. Καὶ εἰχότως ὁ ἀπαραλόγιστος χριτὴς — corum qui sunt. nutriti, potati, induti. Et. jure qui 
οὕτως διχάζε:. "H χάρις μὲν γὰρ τοῦ Δεσπότου δῶρον" — falli non potest judex ita. judicat. Nam gratia qui- 
ἡ δὲ πολιτεία,“ τοῦ τιμηθέντος χατόρθωμα. Χάριτος — dem estdonum Domini, Ex vit:e autem administra- 
55-Philipp;1,95. 15 Eccle. 1, 2. '""Luc. xis, 16, 17. !* Matth, xxv, 24 sqq. — '? ibid. 54 


(οὶ S. GREGORIT 


tione est recte factum ejus, qui est honoratus. Gra- A 


ti:? autem quam accepit, nemo petit mercedem ; sed 
contra est. debitor. Et ideo quando baptismo fue- 
rimus illuminati, benefactori debemus benevolen- 
liam. Nostra autem in Deum benevolentia est, 
quam in conservos exercemus liberalitas, salus 
nostra, et virtutis cura. Deponite ergo vestram 
inanem sententiam, qui baptismum reservatis ad 
exsequias, scientes quod fides suam requirit. soro- 
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δὲ ἧς ἔλαθεν οὐδεὶς μισθὸν ἀπαιτεῖ, ἀλλὰ τὸ ἐναντίον 
ὀφείλει. Καὶ διὰ τοῦτο, ὅταν τῷ βαπτίσματι φωτισθῶ- 
μὲν, χρεωστοῦμεν τῷ εὐεργέτῃ τὴν εὔνοιαν. Εὔνοια 
δὲ ἡμετέρα πρὸς Θεὸν ἡ περὶ τοὺς ὁμοδούλους εὐ- 
γνωμοσύνη, ἣ σωτηρία ἡμῶν αὐτῶν, xat ἡ τῆς ἀρε- 
τῆς ἐπιμέλεια. ᾿Απύθεσθε τοίνυν τὴν ματαίαν γνώμην, 
οἱ ἐντάφιον τηροῦντες τὸ βάπτισμα, εἰδότες, ὡς ἡ 
πίστις τὴν ἀδελφὴν ἑαυτῆς, τὴν ἀγαθὴν πολιτείαν 
πιζητεῖ. ἧς ἀξιωθείημεν ἀγαθῇ προαιρέσει xol 


E 
rem, spem, nempe qui estex charitate vite in- βοηθείᾳ Θεοῦ, ᾧ πρέπει προσχύνησις νῦν xal εἰς 
stitutionem. Qua quidem digni sumus Dei volun- τοὺς αἰῶνας. ᾿Αμήν. 
tate et ope : quem decet adoratio nunc et semper, 
et in secula seculorum, Amen. 


PARS IV. 


ORATIONES ET EPISTOLJE. 
I. ORATIONES. 


MONITUM IN ORATIONEM SEQUENTEM ^^. 


Primus hanc Orationem edidit ex uno codice Monacensi Jacob. Gretserus, Soc. Jesu Theol., in Ap- 
pendice ad S. Gregorii Nysseni Opera, Paris. 1618, in-fol., p. 225-251. Paulo post repetita est in altera 
editione Paris. 1658, in-fol., tom. 1l, p. 225-254. Accuratius inspecta editione utraque, descriptisque 
verbis Grecis ex exemplari Gretseriane Appendicis, orationem Grzecam S. Patris erroribus omnis generis 
tam deformatam, versionemque Latinam tam parum accuratam esse reperi ut. mihi ad codicem refu- 
giendum esset. Litteras dedi ergo ad J. G. Krabingerum, bibliothecze Regize Monacensis custodem, virum 
celeberrimum et de his nostris litteris egregie imeritum, codicis illius collationem novam ab amico 
petens libere et candide. Annuit lubentissime precibus meis Krabingerus, dieque 10 Nov. 1859 Monachio 
ad me transmisit lectionum varietatem plenam et in minimis quoque accuratam, qua. item hie in Adno- 
tatione mea fidissime usus sum, neglectis tantum orthographicis vitiis apertis. Est. autem codex ille Mo- 
nacensis; quem litteris Mon. designavi, unicus in quo hxc homilia servatur ; nec Vindobon:, Venetiis, 
aut Florentize alterum reperiri Krabingerus mihi scripsit, nec ego Parisiis inveni, nec Matriti asservari 
puto. Contentus ergo esse debui codice illo Monacensi 47, chartaceo, seculi xvr, in-fol., cujus ope emen- 
dare et supplere potui plurima. Mirum est Gretserum, uti Krabingero videtur, tam multa ascripsisse, 
correxisse, subinde corrupisse, ut ego quidem meo jure eum, preter Monacensem, alio codice usum 
fuisse putem. Plura egomet correxi, monito ubique lectore; quod an perverse egerim, me doctiores judi- 
cabunt ; interpunctio autem tota mea est. 


(a) Ludov. de Sinner, in fronte editionis sux orationis sequentis, qux: anno 1858 apud Goume 
fratres prodiit in-12. 
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S, P. N. GREGORII 


EPISCOPI NYSSENI 


ORATIO CONTRA USURARIOS. 


Jacobo Gretsero Soc. Jesu tieologo interprete. 


Τῶν φιλαρέτων ἀνθρώπων, τῶν ξῇν (1) xazà λό- A 


γὸν προαιρουμένων, νόμοις ἀγαθοῖς ὁ βίος καὶ προσ- 
τάγμασι χεχανόνισται" ἐν οἷς χαθορᾶται τοῦ Νο- 
μοθέτου jj γνώμη πρὸς δύο γενικῶς ἀποτεινομένη 
σχοπούς " ἕνα μὲν, τῶν ἀπειρημένων τὴν ἀπαγόρευ- 
σιν ἔχοντα " ἕτερον δὲ, τὸν πρὸς τὴν ἐνέργειαν τῶν 
χαλῶν χατεπείγοντα. Οὐ γὰρ ἔστιν ἄλλως εὐπολί- 
τευτον βίον χατορθωθῆναι xaY σώφρονα, εἰ μή τις 
φεύγων ὡς ἔχει δυνάμεως τὴν χαχίαν, διώξειεν ὡς 
υἱὸς μητέρα (2) τὴν ἀρετήν. Συναχθέντες τοίνυν xal 
σήμερον (5) ἵνα Θεοῦ. προσταγμάτων ἀχούσωμεν, 
ἠχροώμεθα τοῦ Προφήτου φονεύοντος τὰ μοχθηρὰ 
τῶν δανειτσμάτων τέχνα, τοὺς τόχους, ἐξαιροῦντος δὲ 
τοῦ βίου τὴν ἐπ᾽ ἐργασίᾳ χρῆσιν τῶν νομισμάτων * 
δεξώμεθα δὲ εὐπειθῶς τὸ παράγγελμα" ἵνα μὴ ἣ 


πέτρα (A) ἐχείνη γενώμεθα, ἐφ᾽ ἣν καταπεσὼν ὁ B 


σπόρος, ξηρὸς καὶ ἄγονος ἔμεινεν, μηδὲ λεχθῇ πρὸς 
ἡμᾶς ἅ ποτε πρὸς τὸν δυσάγωγον Ἰσραήλ" "Axom 
ἀκούσετε, χαὶ οὐ μὴ συνῆτε, καὶ βλέποντες 
βιέψετε, καὶ οὐ μὴ ἴδητε. 


Παραιτοῦμαι δὲ τοὺς ἀχουδομένους μηδαμῶς θρα- 
σύτητός μου ἣ ἀνοίας χαταψηφίσασθαι, εἰ ἀνδρὸς 
^oqábog χαὶ ὀνομαστοῦ χατὰ φιλοσοφίαν, πάντων δὲ 
λόγων ἀσχηθέντος παιδείαν, ἐπὶ τῆς ὑποθέσεως αὐὖ- 
τῆς εὐδοχιμήσαντος, καὶ καταλιπόντος (5) τὸν κατὰ 

1 Luc. un, 15. 5. [sa. vi, 10. 

(4) Ζῇν. Cod. Mon. £f» (sic). Πίναξ nescio cujus 
codicis qui servatur in. libro ms. Suppl. bibl. Re- 
gie n? 599, primamque tantum hujus orationis 
exhibet lineam, diserte habet ζῆν. Ed. τήν. 

(2) Ὡς υἱὸς “μητέρα. Xa Mon. Ὡς οἷος μάλιστα 
"d. 

(3) Kal σήμερον. ta Mon. ᾿Επισήμερον, vocem 
nmhili, dat Ed. Mox inter ἀχούσωμεν et Tix pocou.s0a. 
lacunula est in. Mon. Alludit noster ad Ezech. xxn, 

À 12: τόχον χαὶ πλεονασμὸν ἐλαμδάνοσαν ἐν coi, 

X1À., quse lecta fuerant in ecclesia ante orationem. 

De forma Alexandrina &Aap6ávosav pro ἐλάμθα- 


Hominum virtutis studiosorum, et qui mores ex 
rationis przescripto formant, vita continetur bonis 
legibus et preceptis, in quibus videre est legisla- 
torem duo generatim speclare : alterum, ut mala 
vetet; allerum, ut ad honestas actiones singulos 
incitet. Non enim fieri potest, uL quis in societate 
civili vitam ad recti et temperanti:e normam com- 
ponat, nisi totis viribus improbitatem fugiat, vir- 
tutemque maximo studio persequatur. Coacti igi- 
tur hodie quoque in unum, ut divinis mandatis 
audiendis operam demus, audivimus quomodo 
propheta, pestifera fenoris germina, usuras in- 
quam, succidat, et ex hominum consortio funditus 
evellat pecunize ad usuram eloeationem. Nostrarum 
partium erit, morem gerere prophet: monitis, ne 
efficiamur illa petra, supra quam cum semen ceci- 
disset, exaruit, nullumque fructum protulit ἡ, ne 
forte audiamus quod olim ad preíractos οὐ intra- 
ctabiles Israelitas dictum est : Auditu. audietis, et 
non intelligelis, et videntes. videbitis, nec tamen vi- 
debitis ὃ. 

Rogo autem omnes, quicunque audituri sunt, ut 
me audacis et insipienti:e. non condemnent, quod 
cum vir disertus, et in rebus ad divinam philoso- 
phiam spectantibus, magni nominis et in omni 
dicendi genere admodum exercitatus, et in hac 


νον v. Burnouf, $241; Winer, Gramm. N. T. $9, 
5 ; Buttinann, t. 1, p. 546. 

(4) Ἡ πέτρα. Artieulum om.  Ed., supplevit 
Mon. Locum ad quem hic alludit Nyssenus, S. Lu- 
c: est in parabola de seminante, c. vui, 5 sqq. 

(5) Kaza.Aizérzoc. Ex his fortasse inferes hanc 
Orationem a S. Gregorio Nysseno habitam esse 
post obitum S. Basilii dilectissimi fratris. Decessit 
enim Ciesarez archiepiscopus anno 579, die primo 
mensis Januarii ;: S. Gregorius Nyss. autem, anno 
594. V. tamen infra, c. 40, in fine Orationis. Mon. 
χαταλιπῶντος τῶν χατατοχιστῶν, unde avticulum 
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ipsa maleria preclare versatus, orationem contra À τοχιστῶν λόγον xvi ua. τῷ βίῳ, κἀγὼ πρὸς τὴν αὐτὴν 


feneratores instruend:e vitze reliquerit, ego in eam- 
cem arenam descenderim, junctis boum aut asino- 
rum paribus, quibus eontendam cum equis victo- 
riw corona redimitis ; senper enim. eum grandio- 
ribus v;suntur nonnulla humiliora ; nam sole splen- 
dente splendet nonnihil et luna : et onerariam 
navem, quie millenis mercibus referta, a. ventis 
hine inde impellitur, sequitur exigua quidam 
cymbula, idem secans z;wquor : virisque. athletico 
more et ritu depugnantibus, eadem lege digla- 
diantur et pueri. Hzc igitur nostra sit petitio. 

Tu vero, quem alloquor, quisquis es, odio ha- 
b^to mores cauponum, cum homo sis. Ama ho- 
mines, non pecuniam; obsiste tantisper peccato. 
Insona aliquando gratissimis tibi usuris vocem il- 
lam Joannis Baptiste : Genimina viperarum ?, abite 
à me. Pernicies estis iis qui. vos retinent, et ac- 
cipiunt. Paululum oblectationis affertis; sed tem- 
poris progressione virus a vobis sparsum, conver- 
ütur anims in acerbum maleficium. Viam vit; 
obsepitis; regni celestis fores clauditis. Modicum 
quidem oculos aspectu, tinnituque vestro aures 
recreatis; interim terni doloris causa et origo 
estis. Hoe ubi dicta, valedic superflue rerum 
copie et usuris, pauperumque amorem in te excita, 
Et illum, qui mutuum petit, ne averseris *. Ob ino- 
piam tibi fit supplex, foribusque tuis assidet: cum 
egens sit, confugit ad tuas copias, ut ab eo ege- 
statein depellas. At tu contrarium facis, opitulator 
verteris in hostem : non enim opem fers, ut ex 
illa qua premitur inopia evadat et ab usuris pen- 
dendis liberetur; sed seris afll.cto. mala, nudum 
exuens, vulneratumque denuo vulnerans, curas 
curis accumulans, doloresque doloribus addens. 
Nam qui pecuniam cum fenore reddendam accipit, 
pignus et arrham paupertatis accipit, specie bene 
ficii exitium. domum  reportans. Quemadmodum 
enim is, qui precibus vietus febricitanti, et quem 
vehementissimus calor, silisque nimio exagitat, 
meri poculum porrigit, exhilarat quidem :egrum 
perbrevi tempore, dum poeulum exhaurit; sed 
non longe post acerbissimam et decuplo gravio- 


3 Matth. n, 7. 5 Matth. v, 42. 


τόν inserui. — Loquitur de Basilio magno fratre 
Suo, qui contra usurarios orationem habuil et 
edidit. ᾿ 

(6) Γεγγήματα ἐχιδ»ῶν. Sunt ex S. Matth. vi, 15 
S. Luc. πὶ, 7: extera autem more suo παραφρά- 
ζει noster, 

(7) Mon. ἀπόταξε πλεονασμῷ. Ed. ἀπόταξαι πλεο- 
νάτμασι. Recte. quidem πλεονασμῷ : « Vox enim 
πλεονασμός in sacris Litteris significat id quod prze- 
ler sortem accipitur. Vide eap. xi Ezechielis. » 
Garnier. ad S, Basil. Homil. in feneratores, c. 9, 
supra, p. 14, I. 12. Πὰ noster infra, c. 9, μὴ μετὰ 
τόνων, μιηδξ πλεονασμῶν. De synouymia vocum τό- 
zog οἱ πλεονασμός 96 habet Biel Thesaur. philol. 
in LX X, s. v. πλεονασμός : « Balsamo ad. Gregorii 
Nysseni Epistolam canonicam : Πλεονασμὸς οὖν 
ἔστιν, ὡς ὅταν τις δῷ τινι σΐτον, ἣ οἶνον, ἣ ἔλαιον, 


ἅμιλλαν χαθῆχα, ὄνων 1| βοῶν ἅρμα πρὸς τοὺς στεφα- 
νίτας ἵππους ζευξάμενος * παραφαίνεται γὰρ ἀεὶ τὰ 
μικρὰ τοῖς μεγάλοις * xa λαμπομένη σηλήνη, ἡλίου 
φαίνοντος " πλεούσης δὲ μυριοφόρου νηὸς, xol τῇ 
σφοδρότητι τῶν ἀνέμων ἐλαυνομένης, ἐπαχολουθεὶ 1 
μικρὰ πορθμὶς τὸν αὐτὸν περαιουμένη βυθόν - ἀν- 
δρῶν δὲ πάλιν ἀγωνιζομένων νόμοις ἀθλητιχοῖς, 
ἐγχονίζονται τῷ αὐτῷ xol παῖδες. ὯΩδε μὲν οὖν 
ἐχέτω τῆς γνώμης ἡ αἴτησις. 


“ 


Σὺ 0i, πρὸς ὃν ὁ λόγος, ὄστις ποτ᾽ ἂν ἧς, μίσησον 
τρόπον γχαπηλιχὸν, ἄνθρωπος (v. ᾿Αγάπησον ἀνθρώ- 
πους, χαὶ μὴ ἀργύριον" στῆσον μέχρι τούτου τὴν 
ἁμαρτίαν. Εἰπὲ τοῖς ποτέ σου φιλτάτοις τόχοις τὴν 
Ἰωάννου τοῦ Βαπτιστοῦ φωνὴν : Γεννήματα ἐχι- 
δνῶν (6), πορεύεσθε ἀπ᾽ ἐμοῦ. "Ὄλεθροι τῶν ἐχόντων 
ὑμεῖς xoi λαμθανόντων ἐστέ" τέρπετε πρὸς ὀλίγον, 
ἀλλὰ χρόνοις ὕστερον ὁ ἀφ᾽ ὑμῶν ἰὸς πικρὸν γίνεται 
δηλητήριον τῇ ψυχῇ ἀποφράττετε ζωῆς ὁδόν χλείετε 
τῆς βασιλείας τὰς θύρας: μιχρὸν τέρψαντες τὴν ὄψιν, 
χαὶ τὴν ἀχοὴν περιηχήσαντες, αἰωνίου λύπης γίνεσθε 
πρόξενοι. Ταῦτα εἰπὼν ἀπόταξαι πλεονασμῷ (7) xot 
τόχοις, σύνταξαι δὲ φιλοπτωχίᾳ, Καὶ τὸν θέλοντα 
δανείσασθαι μὴ ἀποστραφῇς. Διὰ πενίαν σε ἱχε- 
τεύει χαὶ ταῖς θύραις προσχάθηται" ἀπορῶν χατα- 
σὼν πλοῦτον, ἵνα γένῃ αὐτῷ τῆς 
OE τοὐναντίον ποιεῖς " ὁ σύμ- 
μᾶχος γίνῃ πολέμιος: οὐ γὰρ αὐτῷ συμπράττεις, 
ὅπως ἂν (8) χαὶ τῆς ἀνάγχης ἐλευθερωθείη τῆς ἐπι- 
xai σοὶ ἀποπληρώσῃ τὸ δάνεισμα, ἀλλὰ 
στενουμένῳ χαχὰ, τὸν γυμνὸν ἀπεχ- 
τετρωμένον ἐπιτραυματίζων, φροντίδας 

ς 


φεύγει πρὸς τὸν 
χρείας ἐπίχουρος. Σὺ 
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ἐπισυνάπτων ταῖς φροντίδι, xol λύπας τῇ λύπῃ. 
Ὃ γὰρ ἔντοχον χρυσὸν ὑποδεχόμενος, ἀῤῥαθῶνα 
πενίας λαμθάνει ἐν προσχήματι εὐεργεσίας, ὄλεθρον 
ἐπεισάγων τῇ οἰχίᾳ. “Ὥσπερ γὰρ ὁ πυρεταίνοντι, 
χαιομένῳ παρὰ τῆς θέρμης, δίψῃ δὲ σφοδροτάτῃ τῆς 
ἐχομένῳ, xai ἠναγχασμένως αἰτοῦντι τὸ πόμα, 
διδοὺς οἶνον δῆθεν ὑπὸ φιλανθρωπίας, εὐφραίνει μὲν 
πρὸς ὀλίγον τὴν χύλιχα ἐφελχόμενον, ὀλίγου δὲ χρό- 
νου παρελθόντος, σφοδρὸν χαὶ δεχαπλασίονα τῷ 


ἣ ἄλλο τι, ἐπὶ τῷ λαδεὶν ὁμοιογενὲς πλέον τοῦ δοθέν- 
τος. Πλφονασμός quidem est, cum, si quis alicui mu- 
tuo dederit [rumentum, vel vinum, vel oleum, vel 
aliud quid, plus similis generis accipit, quam dedit, 
Subjieit paulo post : Ὁ δὲ τόκος λέγεται: ἐπὶ νομι- 
σμάτων. Τόχος autem dicitur de usura pecunie. Cf. 
Salmasium De mod. usur. p. 520, ubi verisimile 
esse putat, quod, ubicunque in sacra Seriptura 
du: lie voces τόχος οἱ πλεονασμός simul posite re- 
periantur, allera pecuniw usura, : altera. frugum 
significetur. V. et Ez. Spanhemii Not. ad Aristoph. 
Nub. v. 4991. » (Aristoph. ed. Scehütz., t. 1, 
part. n, p. 440 sq.) Cf. Biel. l. I. s. v. τόχος. — 
lafra, Καὶ τὸν... ἀποστραφῇς 5. Maithaei sunt, v, 42. 

(8) "Av addidi ex Mon., cui debetur etiam καὶ σοὺ 
ἀποπληρώσῃ. Ed. xaY μὴ ἀπ. 
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χάμνοντι τὸν πυρετὸν ἀπεργάζεται" 
ἔχων πένητι: γέμοντα (9-10) [ 
παύει τὴν ἀνάγκην, ἀλλ᾽ 


νίας χρυσὸν, οὐ 
ἐπιτείνει τὴν συμφοράν. 
Μὴ τοίνυν ζήσῃς μισάνθρωπον βίον ἐν φιλανθρω- 
πίας προσχήματι, μηδὲ γένῃ ἰατρὸς ἀνδροφόνος, τὸ 
πρόσχημα μὲν τοῦ σώζειν ἔχων διὰ τὸν πλοῦτον, ὡς 
ἐχεῖνος διὰ τὴν τέχνην" τῇ προαιρέσει δὲ χεχρημένος 
εἰς ἀπώλειαν τοῦ ἑαυτόν σοι χαταπιστεύσαντος. 'Ap- 
γὸς xai ὁ πλεονεχτικὸς (11) βίος ὁ τοῦ τοχίζοντος. 
Οὐχ οἷδε πόνον γεωργίας, οὐχ 
ἐφ᾽ ἑνὸς δὲ τόπου χάθηται, τρέφων ἐπὶ 
θηρία. "Aszapsa (12) αὐτῷ βούλεται τὰ πάντα xal 
ἀνήροτα φύεσθαι" ἄροτρον ἔχει τὸν κάλαμον" χώγων, 
τὸν χάρτην (15)" σπέρμα, τὸ μέλαν" ὑετὸν, χρόνον, 
αὐξάνοντα αὐτῷ λανθανόντως τὴν τῶν χρημάτων ἐπι- 
χαρπίαν. Δρέπανόν ἐστιν αὐτῷ ἣ ἀπαίτησις" Gov, 
ἡ οἰχία, ἐφ᾽ ἧς λεπτύνει τὰς τῶν θλιδομένων οὐσίας. 
"T& πάντων ἴδια βλέπει. Εὔχεται τοῖς ἀνθρώποις ἀνάγ- 
xac xai συμφορὰς, ἵνα πρὸς αὐτὸν ἠναγχασμένως 


ἐπίνοιαν ἐμπορίας " 


τῆς ἑστίας 


ἀπέλθωσι. Μισεΐ τοὺς ἑαυτοῖς ἀρχοῦντας, xai τοὺς 
μὴ δεδανεισμένους (14) ἐχθροὺς ἡγεῖται. Προσεδρεύει 
voi; δικαστηρίοις, ἵνα εὕρῃ τὸν στενούμενον τοῖς 
ἀπαιτηταῖς, xal τοῖς πράχτορσιν ἀχολουθεΐ, D 
παρατάξεσι xal τοῖς πολέμοις οἱ γῦπες. Περιφ 
τὸ βαλάντιον, χαὶ δείχνυσι τοῖς πνιγομένοις τῆς θή- 
ρας (15) δέλεαρ, ἵν᾽ ἐχείνῳ διὰ τὴν χρείαν περιχή- 
vavvsc, συγχαταπίωσι τυῦ τόχου (10) τὸ ἄγχιστρον. 
Ka0' ἡμέραν ἀριθμεῖ τὸ χέρδος, καὶ τῆς ἐπιθυμίας 
οὐχ ἐμπίπλαται. "Λχθεται πρὸς τὸν χρυσὸν τὸν ἐπὶ τῇς 
οἰκίας ἀποχείμενον, διότι χεῖται ἀργὸς χαὶ ἄπραχτος. 
Μιμεῖται τοὺς γεωργοὺς τοὺς ἀπὸ τῶν σωρῶν ἀεὶ 
σπέρματα αἰτοῦντας (17). Οὐχ ἀνίησι τὸν ἄθλιον χρυ- 
σὸν, ἀλλ᾽ ἐκ χειρῶν εἰς χεῖρας μετάγει (18). BX 
γοῦν τὸν πλούσιον xal πολύχρυσον πολλάχις μηδξ Ev 
νόμισμα ἔχοντὰ ἐπὶ τῆς οἰχίας 419), ἀλλ᾽ ἐν χάρταις 
τὰς 
ἔχοντα χαὶ πάντα χατέχοντα" πρὸς τοὐναντίον τοῦ 
ἀποστολιχοῦ γράμματος (20) χεχρημένον τῷ Bip, 
πάντα διδόντα τοῖς αἰτήσασιν, οὐ διὰ φιλάνθρωπον 
γνώμην, ἀλλὰ διὰ φιλάργυρον τρόπον. Αἱρεῖτα:. γὰρ 
τὴν πρόσχαιρον πενίαν, ἕνα, ὡς δοῦλος ἐπίμοχθος, ὁ 
χῥυσὰς ἐργασάμενος, μετὰ τῶν μισθῶν ἐπ 


ἐλπίδας, ἐν ὁμολογίαις τὴν ὑπόστασιν, μηδὲν 


νέλθῃ. 
Ὁρᾷς, ὅπως ἡ τοῦ μέλλοντος ἐλπὶς χενοῖ τὴν οἰχίαν, 


χαὶ ποιεῖ τὸν πολὺν χρυσὸν ἀχτήμονα πρόσχαιρον. 
Τούτου δὲ τίς ἡ αἰτία ; Ἡ ἐν τῷ χάρτῃ γραφὴ, ἣ ὁμο- 


(9-10) Γέμοντα. Mon. γένοντα, unde Ed. γεν- 
νῶντα ; sed et sie regimen verbi deest. Accen- 
tus ratione ductus seripsi γέμοντα lacunulammqué 
supplevi addito πενίας, e pracedentibus. Possis 
supplere zóxov seu τόχων, ex mente Gretseri ; aut 
legere γελῶντα χρυσόν, sine ullo supplemento; sed 
accentus non concinit. 

(11) "Apyéc xal ὁ zA. Articulüs forsan hic de- 
lendus, aut saltem post πλεονεχτίκός transponen- 
dus est. ; 

(12) "Aezapca... ἀνήροτα. Alludit ad. Homer. 
Odyss. x, 109, ubi v. Boissonad., coll. Duport. 
Gnomologia Homerica, p. 196 sq., vel, si mavis, 
notula nea ad Lucian. De mercede conductis, p. 6. 

(13) Τὸν: χάρτην. Ma Mon. Ed. τὴν χάρτην. 

(14) Mon. μηδεδανεισμένους, una voee. Ed. μὴ- 
δὲν δανειζομένους. 
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οὕτως ὁ παρ- A rem febrim misero parit; sic et qui egeno pecunion 


sub fenore commodat, necess:tatem illius non sub- 
levat, sed calamitatem potius auget. 

Ne vixeris igitur. specie humanitatis vitam in- 
humanam et efferatam, neque esto medicus, qui 
perimat, nomen quidem et formam prie te ferens, 
quasi serves ob divitias, sicut et. ille propter ar- 
tem; voluntate. autem tua et animo ad alterius, 
qui se tibi committit, perniciem abutens. Segnis 
et insatiabilis est vita. usurarii. Nescit laborem 
agrorum colendorum, mercaturam mon exercet; 
sed uno in loco considens immanes domi 560» 
feras nutrit, Vult. omnia sibi sine satu, et inarata 
progigni, cui quidem aratrum est calamus; ager, 
charta; semen, atramentum; pluvia, tempus, 
quod illi peeunize fructus occultis. incrementis 
adauget et educat. Falx filli est. repetitio; area, 
domus, in qua miserorum fortunas ventilat, Et 
que omnium sunt, propria sui ipsius videt. Im- 
precatar hominibus calamitates, ut coacti ad 
ipsum confugiant; odit, quibus res su:e sufliciunt, 
el quos mutuum sub usura petere non conspieit, 
in hostium numero babet. Assidet. euriz et foro, 
ut inveniat, quem sors adversa affligit; exactores 
οὐ procuratores suos semper sequitur, ut vultures 
castra et. acies. Cireumfert autem loculos, ut imi- 
seris escam ostendat, ut ei ob necessitatem inhian- 
tes, devorent. simul usurze hamum. Quotidie nume- 
rat lucrum, suamque cupiditatem minime explet. 
Dolet ob argentum domi repositum, quod otiosum 
est et infructuosum. lumitatur colonos, qui ex 
acervo frumenti semper semen petunt. Non reliu- 
quit miserandum aurum intactum, sed ex manu in 
manum transfert. Aspicis igitur opibus divitiisque 
abundantem sspe domi sux: me unum quidem 
nummum habere, sed omnes spes ejus in charta 
sitas, omnesque fortunas in pactis et. conventis, 
qui nibil habet, et omnia possidet : contrario mod» 
apostolicis monitis vitam inslituens, qui omnia 
largitur petentibus, non humanitatis, sed eupidita- 
tis gratia. Eligit enim. pauperiem ad nonnullum 
tempus, ut pecunia instar laboriosi servi operans, 
cum mercede ad ipsum revertatur. Vides, ut spes 
futuri lucri exinaniat domum, efficiatque ut. inops 
sit, cui alioquin multum auri suppetit. Hujus vero 


(15) Τῆς θήρας. Ia Gretseri Appendix. Ed. 1653 
τὰς θήρας, quod et Mon. habere videtur. 

(16) Συγχαταπίωσι τοῦ τόκου. Sic Ed. Mon. 
συγχαταπίωσιν τῶν τόχων (e corr. τῷ τόχῳ,, utro- 
que v deleto). Mox Mon. χαθημέραν. 

(l7) "Ael σπέρματα aicovrzac. Loco horum 
verborum, quie desunt. in Mon., recentior manus 
asteriscum posuit ibidem. 

(18) Μετάγει. Mon. μετετειμ (sic 3), in marg. a 
manu, ut videtur, Gretseriana, μετάγει, 

(19) Verba πολλάκις μηδὲ £v (sie) νόμισμα Eyovza 
ἐπὶ τῆς οἰχείας (sic). utpote omissa, alia manus iu 
marg. Mon. supplevit. 


- (20) Tov ἀποστολικοῦ γράμματος. Quo alludat 


hie noster, latere me fateor. Credas, ad S. Matih. 
v, 42 ; τῷ αἰτοῦντί σε, δίδου. AL non est. apostoli- 
cuim, sed ipsius Salvatoris lioc prieceytum. 
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quenam eausa? Scriptura in papyro consignata, A λογία τοῦ στενωθέντος. Δώσω μετὰ τῆς ἐργασίας, 


el pactio 568 promissio afllicti. Reddam cum fe- 
nore. Restituam cum lucro sortem. Deinde insto et 
admoneo ut ne fidem fallat. Et debitor quidem, 
liect. inops, fidem facit ob syngrapham. Deus au- 
tem, qui dives est, licet multa polliceatur clara et 
sonora voce, non tamen auditur. Da, et ego red- 
dam, clamat in Evangeliis, in publico totique ter- 
rarum orbi noto chirographo, quod quatuor, loco 
el vice unius scripserunt, cujus testes omnes 
Christiani a temporibus part salutis exstiterunt. 
lHahes paradisum pignus, pignus. utique dignum, 
quo fidenter nitaris. Quod si ct hic aliquid quzris, 
10tus mundus probi debitoris possessio est. Cu- 
riose cireumspice copiam, qua abundat is, qui 
beneficium abs te petit, et invenies ipsius divitias. 
Nam omnes auri argentique fedinz debitoris pos- 
sessio sunt. Omne melallum argenti et sris, et id 
genus aliorum, dominio et imperio ipsius subjicitur, 
Respice in totum colum, qua patet ; mente con- 
cipe maris infinitatem ; cogita terre latitudinem; 
numera, quas nutrit/feras; omnia subjeeta sunt 
illius potenti, cujus tu. paupertatem contemnis. 
Moderatus et :zquus esto. Ne injuria affeceris 
Deum ; ueque zstimes Deum inferiore et inhono- 
ratiore loco esse quam trapezitas, quibus si 
spondeant, absque dubio credis. Da sponsori im- 
mortali. Crede chirographo inaspectabili quidem, 


ὑποτελέσω μετὰ τοῦ γινομένου. Εἶτα, παραχαλῶ, 
6 μὲν χρεώστης, καὶ ἄπορος ὧν, διὰ τὴν συγγρα- 
φὴν (21) πιστεύεται!" ὁ δὲ Θεὸς, πλούσιος ὧν χαὶ 
ἐπαγγελλόμενος, οὐχ ἀχούεται. Abg, xol ἐγὼ ἀπο- 
δώσω (22), βοᾷ γράψας ἐν Εὐαγγελίοις, ἐν χειρογράφῳ 
δημοσίῳ τῆς οἰχουμένης, ὃ τέσσσαρες ἔγραψαν εὐαγ- 
γελισταὶ, ἀνθ᾽ ἑνὸς συμθδολ[αι]ογράφον, οὗ μάρτυρες 
πάντες οἱ Ex. τῶν χρόνων τῆς σωτηρίας Χριστιανοί. 
Ἔχεις ὑποθήχην τὸν παράδεισον, ἐνέχυρον ἀξιόπι- 
τον. Εἰ δὲ χαὶ ἐνταῦθα ζητεῖς, ὅλος ὁ χόσμος τοῦ 
εὐγνώμονος χρεώστου χτῆμα. Περιέργασαι σαφῶς 
τὴν εὐπορίαν τοῦ ζητοῦντος τὴν εὐεργεσίαν, χαὶ εὑ- 
ρήσεις (23) τὸν πλοῦτον. Πᾶσα γὰρ χρυσῖτις τοῦ χρεώ- 
στοῦ τούτου χτῆμα. Πᾶν μέταλλον ἀργυρίου xal 
χαλχοῦ χαὶ τῶν ἑξῆς ὑλῶν τῆς ἐχείνου δεσποτείας 
μέρος. ᾿Απόδλεψον εἰς τὸν μέγαν οὐρανόν" χατάμαθε 
τὴν ἄπειρον θάλασσαν" ἱστόρησον τὺ πλάτος τῆς γῆς᾽ 
ἀρίθμησον τὰ ἐπ᾽ αὐτῆς τρεφόμενα ζῶα" πάντα 
δοῦλα χαὶ χτήματα, οὗ σὺ ὡς ἀπόρου (24) χαταφρο- 
νεῖς. Σωφρόνησον, ἄνθρωπε. Μὴ χαθυδρίσῃς τὸν 
Θεὸν, μηδὲ ἡγήσῃ τῶν τραπεζιτῶν ἀτιμότερον, οἷς 
ἐγγυωμένοις ἀναμφιδόλως πιστεύσεις. Δὸς ἐγγυητῇ 
μὴ ἀποθνήσχοντι. Πίστευσον χειρογράφῳ μὴ βλεπο- 
μένῳ μηδὲ σπαρασσομένῳ. Μὴ ἐπερωτήσῃς τὴν ἐρ- 
γασίαν, ἀλλὰ δὸς ἀχαπήλευτον τὴν εὐεργεσίαν, καὶ 
ὄψει σοι τὸν Θεὸν μετὰ προσθήχης ἀποδιδόντα τὴν 
χάριν. 


sed ejusmodi tamen, quod perdi nequeat. Ne exigas lucrum, sed impende beneficium sine spe 
(questus, videbisque Deum non sine additamento rependere gratiam. 


Quod si hzc oratio tibi peregrina et proeter opi- C 


nionem accidit, in promptu habeo testimonium, 
quo perspicuum fit Deum pie sumptus et impensas 
facientibus multis variisque modis reponere vicem. 
Petro enim interrogante et dicente : Ecce nos re- 
liquimus omnia et secuti sumus te, quid ergo erit 
nobis? Amen dico vobis, inquit, omnis qui relique- 
rit domos, aut [ratres aut sorores, aut patrem, aut 
matrem, aut uxorem, aul filios, aut agros, centu- 
plum accipiet, et vitam aeternam possidebit ". Vides 
liberalitatem? Vides bonitatem? Et valde quidem 
impudens fenerator laborat, ut sortem duplicet ; at 
Deus sponte sua, ei qui fratrem suum non oppri- 
mit, centuplum reddit, Obtemperato igitur Deo 
consulenti, usurasque peccato non obnoxias refe- 
res. Cur te haud sine scelere curis conficis, dies 


* Matth. xix, 27, 28. 


(21) Verba διὰ τὴν συγγρ... πλούσιος ὧν ab alia 
manuin marg. habet. Mon. 

(22) Δὸς... ἀποδώσω. Non ad certum locum 
Evangeliorum hic respicere Nyssenum e plurali ἐν 
εὐαγγελίοις fere patet : cf. tamen S. Matth. vi, 5, 4. 

(23) Εὑὐὑρήσεις. Ed. εὑρήσης Correxi barbari 
smum.Subjunetivus tamen verborum αὐθυποτάχτων, 
velut εὕρῃς, λάθῃς, sim., pro futuro adhibetur a 
scriptoribus przcipitat:e Groeitatis, quo de usu 
vide prestantissimam notam C. B. Hase, Ind. in 
Leon. Diacon. s. v. Conjunctivus. De verbis αὐθυπο- 
τάχτοις, « verbis scilicet quae fiunt subjuifetiva per 
$e, » interprete Boissonad. Anecd. Gr., t.1 p. 461, cf. 


Ἂν δὲ ξενίζῃ σου τὴν ἀχοὴν ὁ παράδοξος [ὁ] λό- 
γος (23), πρόχειρον ἔχω τὴν μαρτυρίαν, ὅτι τοῖς εὐ- 
σεθῶς δαπανῶσι χαὶ εὐεργετοῦσι πολυπλασιάζων ὁ 

εὸς τὴν ἀμοιθὴν ἀποδίδωσι. Πέτρου γὰρ ἐρωτῶντος 
xaY λέγοντος: Ἰδοὺ ἡμεῖς ἀρήχαμεν πάντα, καὶ 
ἠκοιουθήσαμέν σοι, τί ἄρα ἔσται ἡμῖν; ᾿Αμὴν 
«έγω ὑμῖν, φησί" Πᾶς ὅστις ἀ:»ῆκεν οἰκίας, ἣ ἀδε.ῖ- 
φοὺς, ἢ ἀδελφὰς, ἣ πατέρα, ἣ μητέρα, 7) γυγαῖκα, 
ἢ céxva, ἢ ἀγροὺς, &xacovcaaAactova 1ήψεται, καὶ 
ζωὴν αἰώγιον' κιηρογομήσει. 'Opic τὴν φιλοτιμίαν ; 
βλέπεις τὴν ἀγαθότητα; Ὁ σφόδρα ἀναίσχυντος δα- 
νειστὴς κάμνει, ἵνα διπλασιάσῃ (20) τὸ χεφάλαιον" ὁ 
Θεὸς ὃὲ αὐθαιρέτως τῷ μὴ θλίθοντι τὸν ἀδελφὸν τὸ 
ἑχατονταπλάσιον δίδωσι. Πείθου (27) οὖν τῷ Θεῷ 
συμθουλεύοντι, χαὶ λήψῃ τόχους ἀναμαρτήτους. Ἵνα 
τί μετὰ ἁμαρτίας μερίμναις σαυτὸν ἐχτήχεις, τὰς 


Bast. Lettre critique, p. 90 sqq. (p. 127 sqq. vers. 
Wiedeburg.). — Mox Mon. χρεὼς «ou σου (sic). » 

(24) Ὡς ἀπόρου. Inserui ὡς e Mon. Ante οὗ 
suppl. ἐχείνου scil: Θεοῦ. 

(25) Ὃ παράδοξος ὁ Aóyoc. Vitiatam lectionem 
emenda scribendo οὗτος ὁ παράδοξος λόγος, aut ὁ 
παράδοξος οὗτος λόγος, coll. Woll. ad Demosth. 
Leptin. p. 226 ed. Bremi; aut ante λόγος dele arti- 
culum quem uncinis inclusi. 

(20) Διπιϊασιάσῃ. Sie correxi editum διάπλα- 
ctc. 

(21) Πείθου. Mon. πίθντι (sic). Librarius forsan 
scripturus erat πείσθητι. 
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ἡμέρας ἀριθμῶν, τοὺς μῆνας ψηφίζων, τὸ χεφάλαιον A numerans, menses computans, sortem animo re- 


ξΣννοῶν, τὰς προσθήχας ὀνειροπολῶν, φσθούμενος τὴν 
προθεσμίαν, μὴ ἄχαρπος παραγένηται ὡς θέρος χα- 
λαζωθέν. Περιεργάζεται ὁ δανειστὴς τοῦ χρεώστου 
τὰς πράξεις, τὰς ἐχδημίας, τὰ χινήματα, τὰς μετα- 
θάσεις, τὰς ἐμπορίας (28)* xàv φήμη τις παραγένη- 
ται σχυθρωπὴ, ὅτι λησταῖς ὁ δεῖνα περιέπεσεν, ἣ 
ἔχ τινος περιστάσεως εἰς πενίαν αὐτῷ μετεθλήθη (29) 
ἣ εὐπορία, χάθηται, τὼ χεῖρε συνδήσας, στένει συν- 
εχῶς, ὑποδαχρύει πολλά" ἀνελίττει τὸ χειρόγραφον, 
θρηνεῖ ἐν τοῖς γράμματι τὸν χρυσὸν, προχομίζων τὸ 
συμθόλαιον, ὡς ἱμάτιον υἱοῦ τελευτήσαντος" ἀπ᾽ ἐχεί- 
νου θερμότερον ἐγείρει τὸ πάθος. "Av δὲ καὶ ναυτιχὸν 
3j τὸ δάνεισμα, τοῖς αἰγιαλοῖς προσχάθηται, τὰς χι- 
νήσεις μεριμνᾷ τῶν ἀνέμων, συνεχῶς διερωτᾷ τοὺς 
χαταίροντας (50), μὴ που ναυάγιον ἠχούσθη, μή ποὺ 
πλέοντες ἐχινδύνευσαν. Παχνοῦται τὴν ψυχὴν ἐχ τῶν 
λειψάνων τῆς μεθημερινῆς φροντίδος. Πρὸς δὴ τὸν 
τοιοῦτον λεχτέον᾽ Παῦσαι, ἄνθρωπε, μερίμνης ἐπιχιν- 
δύνου. ᾿Ανάπαυσαι ἀπὸ ἐλπίδος τηχούσης" μὴ τόχους 
ζητῶν σαυτῷ τὸ χεφάλαιον διαφϑείρῃς. Παρὰ πένη- 
τος ζητεῖς προσόδους χαὶ προσθήχας πλούτου, παρα- 
πλήσιον ποιῶν ὡς εἴτις ἀπὸ χώρας αὐχμῷ θερμοτάτῳ 
ξηρανθείσης λαθεῖν θελήσειε σίτου θημωνιὰς (51), ἣ 
πλῆθος βοτρύων ἐξ ἀμπέλου μετὰ νέφος χαλαζηφόρον, 
T| τέχνων τόχον ἀπὸ στείρας γαστρὸς, ἣ γάλαχτος 
τροφὴν ἐξ ἁτόχων γυναικῶν. Οὐδεὶς ἐγχειρεῖ τοῖς 
παρὰ φύσιν χαὶ ἀδυνάτοις " ἐπεὶ πρὸς τῷ μηδὲν χατ- 
ορθοῦν, προσοφλισχάνει γέλωτα. Μόνος ὁ θεὸς παν- 
ποδύναμος, ὃς Ex τῶν ἀπόρων εὑρίσχει τοὺς πορι- 
σμοὺς, καὶ τὰ παρ᾽ ἐλπίδα καὶ προσδοχίαν δημιουργεῖ, 
νῦν μὲν χελεύων πέτρας πηγὴν ἀποῤῥεῖν, αὖθις δὲ 
βρέχων ἐξ οὐρανοῦ ἄρτον ἀσυνήθη χαὶ ξένον, χαὶ 
πάλιν γλυκαίνων (52) τὴν πιχρὰν Μεῤῥὰν ἐπαφῇ ξύ- 
λου" xa τῆς στείρας Ἐλισάδετ εὕὔτοχον ποιῶν τὴν 
γαστέρα, xal διδοὺς τῇ "Avya τὸν Σαμουὴλ, xaY τῇ 
Μαρίᾳ τὸν ἐν παρθενίᾳ πρωτότοχον. Ταῦτα μόνα τῆς 
παντοδυνάμου χειρὸς ἔργα. 
ligni : praterea Elisabeth: infecundum uterum 
primogenitum donans. Hoe solius Omnipotentis 
Σὺ δὲ χαλχοῦ xal χρυσοῦ, τῶν ἀγόνων ὑλῶν, μὴ 
ζήτει τόχον, μηδὲ βιάζου πενίαν τὰ τῶν πλουτούντων 
ποιεῖν, μηδὲ διδόναι πλεονασμοὺς τὸν τὸ χεφάλαιον 
προσαιτοῦντα. Ἦ (55) γὰρ οὐχ οἷδας, ὡς δάνους 
χρεία εὐπρόσωπός ἐστιν ἐλέου αἴτησις: Διὸ χαὶ ὁ vó- 
poc, τὸ εἰσαγωγιχὸν τῆς εὐσεύείας γράμμα, παντα- 


(28) Εμπορίας. Mon. ἐμπορείας. At cf. Thesaur. 
Stephani Didot. s. v. ἐμπορία. 

(29) Μετεδιλήθη. Sic correxi editum μετεχλήθη. 
Littere enim 6 et x sepius confunduntur in. codici- 
bus. V. Bast. Lettre critique , p. 254 (p. 92 sq. 
vers Lat.). Appendix p. 25 sq., Commentat. pa- 
leograph. ad calcem Gregorii Gorinthii ed. Schie- 
fer. p. 708. Contrarius error deforinabat olim Eu- 
nap. Vit. /Edesii, p. 29, |. 20, ubi vitiosum Plan- 
lini μετεθλήθη, Junii conjectura et codicibus fretus, 
Boissonade (cujus v. annot. p. 229) mutavit in pzz- 
εχλήθη, quod lego etiam in Genevensi repetitione 
(1616) editionis Commelini, p. 45, l. 12. — Ad 
pronum τὼ χεῖρε notandum est dualem τὰ χεῖρε 
cre nunquam legt in codicibus (4011. Boissorad. 


feeundans, Annzque Samuelem, et 
dexterz sunt opera. 


volvens, incrementum somnians, metuensque diem 
prostitutam, ne infruetuosa veniat, instar illius 
wstatis, qua grando íruges contudit. Curiose et 
anxie inquirit fenerator in. omnes debitoris actio- 
nes, in peregrinationes, in egressum, mercaLu- 
ram; et si fama oriatur infaustior, quod scilicet 
quidam in latrones inciderit, vel eventu aliquo 
inops ex opulento evaserit, sedet junctis manibus, 
assidue gemit, saepius plorat, volvit chirographum, 
lamentatur in litteris illis aurum, efferens contra- 
ctus tabulas, non secus atque vestem | filii mortui, 
acerbioremque adhue illarum aspectu resuscitat 
dolorem. Si autem mutuum fuerit nauticum, litto- 
ribus assidet, deflet ventorum procellas et tempe- 
states, perpetuo examinat euntes et redeuntes, 
num quid alicubi de naufragio sit inauditum, nuu 
qui alicubi perieulum audierint. Constringit et 
angit quotidiana sollicitudine animum. fuic igitur 
dicendum est : Desiste, o homo, ἃ periculosa 
cura. Abjiee spem ewxeruciantem, ne fenus quie- 
rens amittas et sortem. À paupere exigis reditus et 
augmenta tuarum divitiarum : similiter facis ac si 
quis ex agro calore ingenti exsiccato vellet. fru- 
menti acervum, aut uvarum multitudinem ex vinea 
post immissam grandinem, vel liberorum proven- 
tum ab infecundo. ventre, vel lactis nutrimentum, 
a feminis qu:xe non pepererunt. Nullus conatur ea, 
qui sunt preter naturam et inipossibilia : nam 
praeterquam quod nihil efficeret, aliis etiam risui 
et ludibrio esset. Solus Deus adeo est omnipotens, 
ut ex rebus desperatis et depositis elicere possit 
non parum emolumenti, quippe qui facit ea quie 
proter omnium spem οἱ exspectationem esse so- 
lent : modo quidem imperans, ut ex rupibus aqua 
profluat, rursus ex colo, quasi pluviam, dimittens 
panem insolitum et novum : iterumque dulcem εἷς 
ficiens amaram illam Myrrham [Maram] contactu 
Marie — Virgini 


Tu vero sris et auri, rerum parere non solita- 
rum, ne quiere fetum, neque coge paupertatem ea 
quie divitum sunt prostare, neque usuras pendere 
illum qui sortem petit. An nescis quam mutui 
exposeendi necessitas digna sit nijsericordia ? Qua- 
propter divina quoque Scriptura, qua nos ad 


D Anecd. Gr. t1, p. 255), quin. duales τὰ et ταῖν et 


forsan etiam ταύτα e gramuiaticis expellendos esse 
viros monuisse doctos quos exscripst in notà mea 
ad Xenoph. Mem. Socr, 2, 5, 18, p. 45. j 

(50) Kacatporcac. Mon. κατέροντας, suprae scri- 
pto t. à : 

(51) Θημωνιάς. ἘΠ). θημονίας. V. Biel. Thesaur. 
philolog. V. T. e& Thesaur. Stephan. Didot. s. v. 0n- 
μωνιά. Θημωνιαὺ acervi sunt manipulorum. 

(532) PAvxairov. Mon. πιχραίνων. Sed manus 
Gretseri, ut. videtur, margini adscripsit γλυχαίνων. 
De Μεῤῥᾷ historiam legas in Exod. xv, 25-25. 

(55) H. Ed. ci, vitio manifesto quod correxi. — 
De οἷδας, lorma lorica et communi pro cio0a, v. 
Sauppe et Küliner ad Xenoph. Mem. Socr. &, 6, 9. 
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omnem pietatem informat, ubique usuras prohi- A χοῦ ἀπαγορεύει τὸν τόχον. Ἐὰν δανείτῃς ἀργύριον 


bet. δὲ fratri tuo mutuam. dederis pecuniam, non 
urgebis illum. Accedit quod ipsa gratia, quie om- 
nis omnino bonitatis abundantissimus fons est, 
reniissionem debitorum lege sancit quam liberalis- 
sime his verbis : Non dabitis mutuum his ἃ qui- 
bus speratis recipere vicem ; et alibi sub specie 
parabole, durum et immitem servum graviter pu- 
niit, quod conservi procidentis non fuerit miser- 
Qus, neque remiserit centum denarios, exiguum 
videlicet. debitum, qui decies mille talentorum 
condonationem consecutus *. Salvator porro noster 
omnisque honestatis magister, cum discipulis suis 
modum orandi nihil supervacanei continentem 
praseriberet, hunc etiam adjecit preeandi formulae 
articulum, quasi qui maxime valeat ad exorandum 
Deum : Et dimitte nobis debita nostra, sicut et nos 
dimittimus debitoribus nostris*. Hioc quomodo a 


* Exod. xxu, 39. 7 Matth. xviii, 28. sqq. 

(54) Kal... àxoAaCeiv. Alludit ad S. Luc. vi, 55: 
xa δανείζετε, μηδὲν ἀπελπίζοντες. ---- Ἔν zapatoM,. 
Lege S. Luc. xxv, 14 50. — Juncturz et oppositio- 
nis ὅπου μέν cum xax ἀλλαχοῦ nullum quidem pos- 
sum afferre exemplum, sed ex sequentibus, ὁ δὲ 
Σωτήρ, scribendi ratio Nostri patebit. 

(55) Δεῖν... δυσωπῆσαι Θεόν. Ed. δυσωπήσας, 
vitium manifestum. Placebat statim δεῖν mutare in 
δέον : al δεῖν pro δέον (ut πλεῖν pro πλέον) Atticismus 
est, testibus grammaticis veteribus, quos onines attu- 
lit Dindorf in Thesaur. Stephan. Didot, s. v. δέω, p. 
1056, DC, ubi consentit cum Koenio, ad Gregor. Co- 
rinth. De dialect. Attic. $ LXXII, statuente δεῖν in 
Atticoruai scriptis ssepe abindoctis librariis oblitera- 
tum fuisse; quamvis ohloquatur Buttmann, Gr. gr. t. 
l, p. 492:sq. Usum quidem SS. Patrum non bene me- 
mini;at e bons note scriptoribus , posteriorum 
licet temporum, sz:eculi xit et xiv, sed Atticismorum 
appetentissimis, Nicephoro Chumno et Theodoro 
Hyrtaceno, ἃ Boissonadio primum vulgatis in Anec- 
dotis Grecis, exempla petam quibus hunc Atticis- 
mum abunde firmabo. Numeri met hie sunt tomo- 
rum el paginarum libri DBoissonadii. Dicitur δεῖν 
εἶναι (pro δέον εἶναι), subsequente aut. praecedente 
alio infinitivo. lta. Niceph. Chumn., t. H, p. 78, 
]. 1: δεῖν εἶναι νομίζειν. 14. Epist. 25 : δεῖν εἶναι 
εὐχαριστεῖν. 4, Epist. 60 : δεῖν εἶναι χρίνειν. Id. 
Epist. 65, οἱ τ. V, p. 286, 1. 20: δεῖν εἶναι φεύγειν, 
Id. t. V, p. 299, I. 15 : δεῖν εἶναι θρηνεῖν. Id. t. II. 
p. 162,1. 15: εὐθύνειν δεῖν εἶναι. 14. t. V, p. 297 : 
τοῦτο ὃεῖν εἶναι νομίζιυ, , ubi ante τοῦτο pricesse- 
runt infinitivi tres. Omittitur εἶναι, Theod. Hyrtac. 
t. HI, p. 54, l. 5 et t. UI, p. 46, I. ὃ : δεῖν εἰθίσθαι. 
Id. Ep. 74 med. πρὸς ταῦτα τίνα με δεῖν Ψυχὴν 
ἔχειν; ld. Ep. 67 , init. : ἀντισηχοῦν δεῖν ἀλλήλοις 
τὰ φάρμαχα. Dicitur δεῖν ἣν pro δέον ἣν. Theod. 
flyri. Epist. 14. : ἐσίγων μὲν ὅτε δεῖν ἣν. Et δεῖν 
ἐστιν ἐρεῖν, id. t. Ml, p. 47, 1. 4; id. t. I, p. 264, 
l. 14: ἀλλὰ νῦν δεῖν ἐστι... ὀδύρεσθαι, Utriusque 
scriptoris exempla ex epistolis petita habes in notis 
Boissonadii ad t. ἢ, p. 78; t. IIl, p. 47. — Restat 
ut ad illustrandum sensum verbi δυσωπεῖν apud 
Patres Grzecos afferam Tib. Hemsterhusii doctissi- 
mam annotationem qui primum prodiit ad calcem 
tomi H, Raphelii Annotationum in S. Scripturam, 
ed. Lugd. Dat. 1747, qui liber cum ad manus mihi 
non sit, Dindorf. autem in Thes. Steph. Didot. 
Hemsterhusii verba detruncaverit, annotationem 
describam integram qualem Theob. Fix. exscripsit 
ad S.J. Chrysost. t. XI, p. 849 ed. Gaum. S. Chry- 
&ostomi, Homil. 2 in Épist. ad Philemonem, p. 119, 


B 
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τῷ ἀδελφῷ cou, οὐχ ἔσῃ αὐτὸν χατεπείγων. Καὶ ἣ 
χάρις, τῇ πηγῇ τῆς ἀγαθότητος πλεονάζουσα, τῶν 
ὀφλημάτων νομοθετεῖ τὴν συγχώρησιν" ὅπου μὲν χρη- 
στευομένη xal λέγουσα " Καὶ οὐ δανείζετε παρ᾽ ὧν 
ἐλπίζετε ἀπολαδεῖν (54)" χαὶ ἀλλαχοῦ ἐν παραθολῇ 
τὸν σχληρὺν οἰχέτην πιχρῶς χολάζουσα, ὃς τῷ ὁμο- 
δούλῳ προσχυνοῦντι οὐχ ἐπεχλάσθη, οὐδὲ ἀφῆχεν 
ἑχατὸν δηναρίων εὐτελὲς χρέος, αὐτὸς τῶν μυρίων 
ταλάντων λαθὼν τὴν συγχώρησιν. Ὁ ὃὲ Σωτὴρ ἡμῶν, 
χαὶ τῆς εὐσεθείας διδάσκαλος εὐχῆς χανόνα, χαὶ τύ- 
πὸν ἀπέριττον τοῖς μαθηταῖς εἰσηγούμενος, ἕν xa 
τοῦτο τῆς ἱχεσίας λόγοις ἐνέθηχεν, ὡς μάλιστα δεῖν 
χαὶ πρῶτον ἀρχοῦν δυσωπῆσαι θεόν (55) Καὶ ἄφες 
ἡμῖν τὰ ὀφειϊήματα ἡμῶν, καθὼς καὶ ἡμεῖς ἀφ- 
ἠκχᾶμεν' τοῖς ὀφειμέταις ἡμῶν. Πῶς οὖν προσεύξῃ, 
ὁ τοχογλύφος (50); Μετὰ ποίου συνειδότος αἴτημα 
ἀγαθὸν ζητήσεις παρὰ Θεοῦ, ὁ πάντα λαμθάνων, xoX 


5 Matth. vi, 12. 


C, ed. Montfaucon,, hzc sunt. verba : Οὐδὲν οὕτω 
δυσωπεῖ, ὡς τὸ τὰς ἑτέρων εὐεργεσίας προφέρειν. 
Adqui Hemsterh. hzc : « Hie plurimisque aliis in 
locis. Chrysostomus usurpat iilud δυσωπεῖν, quod 
varie solet ἃ recentioribus adhiberi prier more 
veterum, ut monent Phrynichus [p. 190, ed. Lobeck], 
Merodianus |p. 475, ad caleem Phrynich. Lob.], 
Harpocration et Thomas Magister in v. Sepe si- 
gnificat non tantum simpliciter Orare et. Exorare, 
sed supplicando invidiam facere, sic ut prae pudore 
quis precibus concedere cogatur. Egregie Gregor. 
Nyss. t. ll, p. 259, € [Append. Gretser.: Ὁ yàp 
φιλάνθρωπος [Σωτὴρ] ἔχρησεν αὐτοῖς τὸ ἴδιον πρόσ- 
ωπον, ἵνα δι᾽ ἐχείνου δυσωπῶσι τοὺς ἀσυμπαθεῖς 
χαὶ μισοπτώχους, ὥσπερ οἱ τὰς βασιλιχὰς εἰχόνας 
χατὰ τῶν βιαζομένων αὐτοὺς προθαλλόμενοι, ἵν᾽ ἐκ 
τῆς μορφῆς τοῦ χρατοῦντος, τὸν χαταφρονητὴν δυσ-- 
ωπήσωσιν.} Schol. Apollon. Rhod. ad 1. 5, 694, 
ἀντιάσειε exponit παραχαλέσειε, δυσωπήσειε, ut 
Hesych. χαταδυσωπῆσαιν, παραχαλέσαι. Utraque 
junguntur ab Heliodoro, 1. 1, c. 10, [p. 591, e]. 
Coray: ἥχειν οὖν ὑμᾶς εἰς τὸν εἰωθότα τόπον xol 
παραγαλῶ, χοαὶ δυσωπῶ], quemadinodum δυσωπεῖν 
οἱ ἐντρέπειν ἃ Chrysostomo, et Sexto Empirico 
Pyrrhon  Hypotypos, 5, 16, p. 161, quanquam 
paulo diversa potestate: τοὺς Σχεπτιχοὺς ἐντρέπου- 
σι μὲν οἱ λόγοι, δυσωπεῖ Ob xa fj ἐνέργεια. Hinc 
infra, [Chrys. Homil. l. c. c. 2] δυσωπητιχά, Que 
vim habent exorandi atque animum ad. preces [le- 
ctendi, el. ἀδυσώπητος, Rigidus et. Qui exorari se 
non patitur : Diogenian. Centur. 6, 79. Ephrem. 
Syr. p. 21: ὁ χριτὴς ἰσχυρὸς, xai τὸ διχαστήριον 
ἀδυσώπητον. Ideo Suidas interpretatur. ἀπροσωπό- 
ληπτον. Sententi:e repugnat hoe vocabulum, pra- 
vamque interpretationem peperit apud. Joseph. De 
bello Judaico, |. vi, c. 2, 8 10: nam quod mss. 
praebent εὐδυσώπητον omnino probandum. Non- 
nunquam ponitur pro Victum aliquem argumentis 
inruboreni dare, atque adeo refutare; qui virtus 
in Sexto Empirico frequens : p.262, l. 1; p. 2506, 
1. 27; p. 555, 1. 30 ; p. 644, 1. 44. Hinc ἀδυσώπη- 
τοι ἔλεγχοι, Invicta. documenta, Cyrill, Hierosol. 
Catech,. p. 275, D. Interpretes si. consulas, appare- 
bit non raro, vim verbi parum illis fuisse perspe- 
ctam.» —Sequeutia, Καὶ ἄφες... ὀφειλέταις ἡμῶν, 
S. Mattliei suni vi, 12. 

(56) 'O zozoyAvgoc. De hoc Hebraismo, quo no- 
minativo cum articulo utuntur pro vocativo scri- 
ptores saeri, vide exemplorum | Novi Testamenii 
copiam congestam a Pasore, Grammatica Greca 
sacra Novi Testamen'i, Groning:e, 1655, p. 664 sq. 
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μὴ μαθὼν τὸ διδόναι; Ἢ οὐκ οἷδας, ὅτι dj προσευχή A Deo postulabis, o fenerator? Qua conscientia voti 


σου ὑπόμνησις μισανθρωπίας ἐστίν; Τί συνγεχώρη- 
σας, xal συγγνώμην αἰτεῖς ; Τίνα ἠλέησας, χαὶ χα- 
λεῖς τὸν ἐλεήμονα; "Av ói χαὶ δῷς ἐλεημοσύνην, 
μισανθρώπου φορολογίας, οὐχ ἀπὸ συμφορῶν ἀλ)ο- 
τρίων δαχρύων γέμοντα (57) χαὶ στεναγμῶν; Εἰ 
ἐγνώριζεν ὁ πένης πόθεν ὀρέγεις τὴν ἐλεημοσύνην, 
οὐκ ἂν ἐδέξατο, ὡς ἀδελφιχῶν σαρχῶν γεύεσθαι μέλ- 
λων, xui αἵματος τῶν οἰχείων " εἶπε δ᾽ ἂν πρὸς σὲ 
λόγον γέμοντα σώφρονος παῤῥησίας" Mf, με θρέψῃς, 
ἄνθρωπε, ἀπὸ δαχρύων ἀδελφιχῶν. Μὴ δῷς ἄρτον 
πένητι γενόμενον ἀπὸ στεναγμῶν τῶν συμπτώχων. 
"AvA ; 1 EQ ED 
Ανάλυσον πρὸς τὸν ὁμόφυλον ὃ χαχῶς (98) ἀπήτη- 
σας, κἀγὼ ὁμολογήσω τὴν χάριν. Ti ὠφελεῖς, πολ- 
λοὺς πτωχοὺς ποιῶν, χαὺ ἕνα παραμυθούμενος : Ei 
μὴ πλῆθος ἣν τοχιστῶν, οὐχ ἂν ἣν τὸ πλῆθος τῶν 
πενομένων. Λῦσόν σου τὴν φατρίαν (59), xat πάντες 
ἕξομεν τὴν αὐτάρχειαν. Πάντες τῶν τοχιστῶν χατ- 
τγοροῦσι, χαὶ οὐχ ἔστι τοῦ χαχοῦ θεραπεία νόμος, 
προφῆται, εὐαγγελισταί. Οἷα γοῦν ὁ θεσπέσιος ᾿Αμὼς 
λέγει" ᾿Αχούσατε (A0), οἱ ἐκτρίδογτες εἰς τὸ πρωΐ 
πένητα, καὶ καταδυναστεύοντες πτωχοὺς ἐπὶ τῆς 
γῆς" οἱ λέγοντες, Πότε διελεύσεται ὁ μὴν, καὶ 
ἐμποιήσομεν ; Οὐδὲ 
ἐπὶ τῇ γεννήσει τῶν παίδων, ὡς οἱ τοχίζοντες 
φραίνονται τῶν μηνῶν πληρουμένων. 


γὰρ πατέρες οὕτω χαίρουσιν 


ξυ- 


Ιζαλοῦσι 5E τὴν ἁμαρτίαν σεμνοῖς ὀνόμασι" φιλάν- 
θρωπον τὸ λήμμα προσαγορεύοντες, χατὰ μίμησιν 
Ἑλλήνων, οἱ (41) δαίμονάς τινας μισανθρώπους xat 
φονώσας, ἀντὶ τῆς ἀληθοῦς χλήσεως, Εὐμενίδας (42) 
προσαγορεύουσιν. Φιλάνθρωπός γε ; Οὐ γὰρ fj τόχου 
εἰσφορὰ οἴχους ἐχτρίθουσα, πλούτους δαπανῶσα (15) , 
τοὺς εὖ γεγονότας χεῖρον ζῇν τῶν δούλων παρασχευά- 
ζουσα, πρὸς ὀλίγον τέρπουσα ἐν ἀρχαῖς, χαὶ πιχρὸν 
τὸν ἐς ὕστερον βίον παρασχευάζουσα; 'Oc γὰρ τὰ 
πτηνὰ τὰ (A4) παρὰ τῶν ὀρνιθξευτῶν ἐπιδουλευόμενα 
ἥδεται, ῥαινομένων τῶν σπερμάτων αὐτοῖς, xal φίλην 
ποιεῖται xaX συνήθη διαγωγὴν τὴν ἐν ἐχείνοις τοῖς 
τόποις, ἐν οἷς δαψιλὴς αὐτοῖς ἡ τροφὴ γίνεται, μι- 
χρὸν δὲ ὕστερον ἐνσχεθέντα τοῖς θηράτροις διόλλυ- 
παι" οὕτως οἱ τὰ ἕντοχα τῶν δανεισμάτων λαμόά- 
νοντες, ὀλίγον εὐπορήσαντες χρόνον, ὕστερον αὐτῆς 
τῆς πατρικῆς ἑστίας ἐχπίπτουσιν. "Ἔλεος δὲ ἐξοιχεῖ- 
τα! τῶν μιαρῶν xat φιλαργύρων Ψυχῶν (43), 
ποντες αὐτὴν τὴν οἰχίαν τοῦ ὀφείλοντος ὥνιον mpo- 
χειμένην, οὐχ ἐπικλῶνται, ἀλλὰ καὶ μᾶλλον τὴν πρᾶ- 
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? Amos vii, 4, ὃ. 


(57) Γέμοντα. De hoc parücipio plur. neutr. 
v. Matthize ὃ 441. 

(98) Ὃ xaxóoc ἀπήτησας. Mon. ὁ χαχῶς ἀποτί- 
σας. 

(59) Φατρίαν. Ed. φατριάν, scribitur autem φα- 
τρία, παροξυτόνως, Leste Arcadio, p. 100, 6. Forma 
antiqua est φρατρία. Φατρίαν, hic cum contemptu 
dictum, docte illustrat Coray ad Heliodor. t. ll, 
p. 324. 

(40) ᾿Ακούσατε. Verbum ἀκούσατε, omissum in 
Ed., suppeditat Mon. Vertit tamen Gretserus, 

(41) Οἵ. Ità recte Mon. Ed. oi. 
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tui à Deo particeps fieri cupis, qui omnia accipis, 
οὐ nihil dare nosti? An nescis preces tuas nihil 
esse aliud quam. inhumanitatis tu; repetitionem ? 
Quid remisisti, quod remissionem petis? Cujus 
misertus es, quod misericordiam imploras? Et si 
des eleemosynam, inhumanitatis tu: exactiones, 
an non plena est alienarum calamitatum, laeryma- 
rum et. gemituum? Quod si. inops sciret, undenam 
largiaris eleemosynam, utique non acceptaret, 
refugiens videlicet gustare fraternas carnes, ct 
sanguinem suorum familiorium , teque sermone 
moderata quadam libertate pleno cohortaretur : Ne 
me, o homo, alas fraternis lacrymis. Ne dederis 
panem pauperi confectum. ex gemitu egenorum 
meorum sodalium. Redde fratri tuo a quo injuste 
subripuisti, et grates aram. Quid utilitatis alfers, 
dum multos efficis inopes, et unum consolaris? Si 
non esset tanta. multitudo usurariorum, non esset 
tanta copia pauperum. Dissolve tribum ei sodali- 
tium tuum, omnibusque suppetent res necessari. 
Omnes accusant feneratores, nec malo huic me- 
deri queunt : lex, prophete, evangeliste, Qualia 
divinus Amos intonat : Audite, qui conteritis mane 
pauperem et opprimitis egenos terrm, dicentes : 
Quando transibit mensis, et venundabimus merces 2? 
Neque euim patres tantopere letantur generatione 
fiiiorum, quantum feneratores fine mensium. 
Quin et scelus suum  pulehris obvelant. nomi- 
nibus, humanum censum seu quaestum appelli- 
tantes. Ethnicorum instar, qui deas quasdam 
odio in cunctos inflammatas , hominumque inter- 
fectrices, non vero sed miti nomine vocant Euimne- 
niles. Itane vero humanus. census? An non exa- 
ctio usurz est, qua domos evertit, divitias dissipat, 
efficitque, ut qui honesto et. nobili loco nati sunl, 
deteriorem vitam vivant quam servi, qua quidein 
initio nonnihil delectat, posteriores vero vite 
partes acerbo dolore complet? Quemadmodum 
enim aves, quibus aucupes insidias tendunt, de- 
lectantur prineipio quidem sparsa illis esca , illa- 
que loca frequentant, in quibus uberem et copiosum 
cibum reperiunt, paulo post autem retibus capte 
intereunt : sic et qui fenebrem pecuniam aceipiunt, 
perbrevi temporis spatio abundant, postea vero pa- 
ternis sedibus excidunt. Coterum omnis miseri- 
cordia exsulat ab usurariorum perditis et sceleva-- 
lis animis, cumque ipsam debitoris domum vena- 


(42) Εὐμενίδας. V. Schol. ad. Soph. /Ed. Col. 
42. et presertim. OQ. Mueller. ad ;Eschyl. Ewmen. 
168 sqq.. c:1l. Stephan. Thesaur. s. v. 

(45) HAevzovc δαπαγῶσα. Vevieret hac Gr - 
serus, sed omissa suntin Ed. Supplevit Mon. — Ir- 
fra Ed. χείρων, male. 

(44) Τὰ πτηνά. Sic Mon. Ed. πετεινά. — Paulo 
post, Mon. male διαγωγῶν. 

(45) "E.1£0c... ψυχῶν. Mon. ἔλεως δὲ ἐξοιχεῖ τὰς 
τῶν μιαρῶν xa φυλαργύρων (leg. 0t.) ψυχάς. Que 
lectio forsan praestat. Dindorf. in. TAiesaur.. Steph. 
Didot. de hoc loco silet prorsus, 


4}1 


S. GREGORII NYSSENI 


448 


lem prostare aspiciunt, non moventur ulla com- A σιν xaze ξΞίγουσιν, ἵνα θᾶττον τὸ χρυσίον ὑποδεξάμε- 


"üseratione, quin potius venditionem importu- 
nius adhuc urgent, ul citius argento accepto alium 
|uemdam miserum fenoris nexibus astringant, 
more indefessorum et insatiabilium. venatorum , 
qui unà valle retibus circumdata, omnibus qua 
in eo latent feris captis, ad vicinas valles retia 
transferunt, et ab his ad alias, et ita deinceps , 
quoad omnia loca venatione sua peragrarint. Qua- 
libus ergo oculis tu qui talis es , in ccelum respi- 
cis? Quomodo petis remissionem peccatorum ? 
Num forte ob stuporem illud quoque oras , quod 
nos Salvator docuit : Et dimitte nobis debita nostra , 
sicut et. nos dimitlimus. debitoribus nostris? Quam 
multi ob usuras laqueo sese interemerunt, vel 
precipites in fluvios dejecerunt, tolerabiliorem 
rati mortem , quam feneratorem , relictis filiis or- 
phanis, quibus paupertas noverca haud benigna 
€t facilis esse ccepit. At. vero przclari scilicet isti 
usurarii, ne orbe quidem domus miserentur , sed 
trahunt, rapiuntque hzredes, quibus forte prieter 
laqueum hzreditatis nihil obtigit, aurumque po- 
Scunt eos, qui victum sibi ex aliorum liberalitate 
comparant. Cum autem debitoris mors illis, ut 
par est, exprobratur , eumque nonnulli ut erube- 
scant. laquei mentionem faciunt, nullo penitus pu- 
dore ob hoc facinus afficiuntur, neque animo 
expavescunL, sed potius ex pectore exulcerato 
verba fundunt plena impudenti:z : et num moribus 
nostris, aiunt, ascribetur, si miser ille et inops 
mentis, infelici sidere natus, necessitate fati 
compulsus , violentas manus sibi intulerit ? Philo- 
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νοι, ἄλλον ἄθλιον δανείσματι χαταδήσωσιν' χατὰ τοὺς 
σπουδαίους xal ἀπλήστους τῶν θηρευτῶν, οἱ (40) 
μἱἷαν χοιλάδα τοῖς διχτύοις χυχλώσαντες, xal πάντα 
τὰ ἐν αὐτῇ σαγηνεύσαντες θηρία, πάλιν ἐπὶ τὴν γεί- 
τονα φάραγγα μεθιστᾶσι τὰς στάλιχας (AT) χαὶ ἀπ᾿ 
ἐχείνης ἐπὶ τὴν ἄλλην, καὶ μέχρι τοσούτου, μέχρις 
ἂν τὰ ὄρη τῶν θηρευμάτων χενώσωσιν. Ποίοις οὖν 
ὀφθαλμοῖς ὁ τοιοῦτος ἀναθλέπεις εἰς οὐρανόν ; Πῶς δὲ 
αἰτεῖς ἄφεσιν ἁμαρτήματος ; Ἢ τάχα ὑπ᾽ ἀναισθη- 
σίας χαὶ τοῦτο λέγεις εὐχόμενος, ὅπερ ἐδίδαξεν ὃ 
Σωτὴρ, Ἄφες ἡμῖν τὰ ὀφειχήματα ἡμῶν, ὡς καὶ 
ἡμεῖς ἀφήκαμεν τοῖς ὀφειλέταις ἡμῶν; "Q πό- 
σοι (ἀ8) διὰ τόχον ἀγχόνης ἥψαντο, χαὶ ῥεύμασι πο- 
ταμῶν ἑαυτοὺς ἐξέδωχαν, χαὶ χουφότερον ἔχριναν τοῦ 
δανειστοῦ τὸν θάνατον, ἀφῆχαν δὲ παῖδας ὀρφανοὺς, 
χαχὴν μητρυιὰν ἔχοντας τὴν πενίαν ! Οἱ δὲ χρηστοὶ 
τοχογλύφοι οὐδὲ τότε τῆς ἐρήμου φείδονται οἰκίας, 
ἀλλ᾽ ἕλχουσι τοὺς χληρονόμους, τάχα τὴν σχοῖνον 
μόνην τοῦ βρόχου χληρονομήσαντας, χαὶ χρυσίον 
ἀπαιτοῦσι τοὺς τὸν ἄρτον ἐξ ἐράνου ποριζομένους. 
᾿Ὀνειδιζόμενοι (49) δὲ, ὡς εἰχὸς, ἐπὶ τῷ θανάτῳ τοῦ 
χρεώστου, xai τινων πρὸς δυσωπίαν μεμνημένων τοῦ 
βρόχου, οὐδὲ ἐγχαλύπτονται πρὸς τὸ. δρᾶμα, οὐδὲ 
πλήττονται τὴν Ψυχήν" ἀπὸ πικρᾶς δὲ γνώμης λόγους 
λέγουσιν ἀναιδεῖς. Καὶ (50) ἠθῶν ἀδίχημα τοῦτο ἣμε- 
τέρων, εἰ ὁ καχοδαίμων xal ἀγνώμων ἐχεῖνος, μο- 
χθηρᾶς γενέσεως λαχὼν, τῇ ἀνάγχῃ τῆς εἱμαρμένης 
πρὺς τὸν βίαιον ἤχθη θάνατον ; Καὶ γὰρ xoY φιλοσο- 
φοῦσιν οἱ τοχογλύφοι, χαὶ τῶν μαθηματικῶν Αἰγυ- 
πτίων γίνονται μαθηταὶ, ὅταν δεήσῃ ὑπὲρ τῶν ἐν- 
αγῶν αὐτῶν πράξεων χαὶ τῶν φόνων ἀπολογήσασθαι, 


sophantur enim usurarii quoque et. mathematicorum ZEgyptiorum discipuli fiunt, cum opus est ut 
apologiam instituant, pro piaculis et exsecrandis facinoribus et homicidiis suis. 


Talis igitur hoe sermone compellandus est : 
Tu ille infaustus ortus es, et illa infelix siderum 
necessitas. Si enim curam levasses, et partem 
quidem partis dimisisses, partemque accepisses 
cum remissione, non utique odisset lucem tan- 
quam odiosam, neque sui ipsius carnifex exsti- 
tisset. Et quibusnam oculis tempore resurrectio- 
nis intueberis interfectum? venietis enim ambo ad 
Christi tribunal, ubi non. usur: computabuntur , 
sed vitz ratio acta judicabitur. Ecquid responde- 
bis accusatus incorrupto judici, quando tibi di- 
xerit: Habuisti legem, prophetas, evangelicas 
preceptiones. Omnes audivisti simul ingeminan- 
les unà voce charitatem et humanitatem, his 
quidem monentibus : Fratri tuo non feneraberis !^. 


1? Deut, xxii, 14 


(46) Ot. Ita Mon. Ed. οἱ. — Infra, articulus τὰ 
post πάντα eidem Monacensi debetur. 

(47) Στάλικας. Doricum esse στάλιξ pro cza- 
;ís affirmant Lexica, nescio quibus auctoribus. 
Noster certe Dorismum non aucupat. 

(48) Ὦ πόσοι. Sic scripsi ductus a Monacensis 
lectione ὦ πόσο!. Ed. ὁπόσοι. 

(49) ᾿Ογειδιζόμενοι. Ya Mon. Ed. ὀνειδιζόμενος. 

(5U) Kal... θάνατον. Nerba sunt ista feneratorum 


sese excusantium. Junge χαὶ cuam τοῦτο, Pro ἢμε- 
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Λεχτέον οὖν πρὸς ἕνα τῶν τοιούτων" Σὺ ἡ μοχθηρὰ 
γένεσις, σὺ J| χαχὴ τῶν ἀστέρων ἀνάγχη. Εἰ γὰρ 
ἐπεχούφισας τὴν φροντίδα, χαὶ μέρος μὲν ἀφῆχας 
τοῦ μέρους, μέρος δὲ ἐχομίτω μετὰ ἀνέσεως, οὐχ ἂν 
τὴν ἐπίμοχθον ζωὴν ἐμίσησεν, οὐδὲ αὐτὸς ἑαυτοῦ 
ἐγένετο δήμιος. "Apa: (51) ποίοις ὀφθαλμοῖς χατὰ τὸν 
χαιρὸν τῆς ἀναστάσεως ὄψει τὸν φονευθέντα (52); 
Ἥξετε γὰρ ἀμφότεροι πρὸς τὸ τοῦ Χριστοῦ βῆμα, 
ἔνθα οὐ τόχοι ψηφίζονται, ἀλλὰ βίοι κρίνονται. Τί δὲ 
λέξεις ἐγχαλούμενος τῷ ἀδεχάστῳ χριτῇ, ὅταν σοι 
λέγηται" Εἶχες νόμον, προφήτας, εὐαγγελιχὰ παραγ- 
γέλματα. Πάντων ἤχουες ὁμοῦ βοώντων μιᾷ φωνῇ 
πὴν ἀγάπην, τὴν φιλανθρωπίαν" χαὶ τῶν μὲν λεγόν- 
των: Οὐκ ἐκτοκιεῖς τῷ ἀδεήϊφῷ cov (59): τῶν δὲ, Τὸ 
ἀργύριον οὐκ ἔδωκεν ἐπὶ τόκον" ἄλλων, Ἐὰν δα- 


τέρων Mon. ἡμέτερον. : 

(91) "Apa. Ed. ἄρα, quod correxi; malim ta- 
men ποίοις ἄρα, transpositis vocibus. 

(52) Τὸν. φογευθέντα. Nrticulum addidi e Mon. 

(53) Οὐκ ἐκτοκιεῖς τῷ dósAgQ σου. Deutero- 
nom, xxim, 19. Quo sequuntur, τῶν δὲ... ἀδελφῷ 


"σοὺς supplevit Monac. ; exciderant quidem in Ed., 
'sed Gretserus verterat, Verba, Τὸ ἀργύριον... τό- 


xo», sunt Psalm. xiv, ὃ; Ἐὰν... χατεπείγων, Exo- 


di xxi, 25. 
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vele nc τῷ ἀδειφρῷ cov, οὐκ ἔσῃ αὑτὸν κατεπεί- A Aliis vero: Pecuniam suam non dedit ad usuram "". 


yov. Ματθαῖος δὲ ἐν παραθολαὶς ἔχραξεν λέγων, 
Δεσποτιχὸν λόγον ἀπαγγέλλων" Δοῦ.16 πογηρὲ, πᾶσαν. 
τὴν ὀφειϊὴν ἐκείνην ἀρῆκά σοι, ἐπεὶ zapexáde- 
các με. Οὐκ ἔδει καὶ σὲ ἐλεῆσαι τὸν cóvóovAOv 
σου, ὡς καὶ ἐγώ c& ἠϊέησα; Καὶ ἐργισθεὶς ὁ 
Κύριος παρέδωχεν αὐτὸν τοῖς βασαγισταῖς, ἕως 
οὗ ἀποδῷ πᾶν τὸ ὀφειδόμεγον αὐτῷ. Τότε σε χα- 
ταλήψεται ἡ ἀνόνητος (54) μεταμέλεια * στεναγμοὶ δὲ 
καταλήψονται βαρεῖς, χαὶ χόλασις ἀπαραίτητος. Οὐ- 
δαμοῦ δὲ χρυσὸς βοηθῶν, οὐχ ἄργυρος ἐπαμύνων. 
Πιχροτέρα δὲ χολῆς ἡ τῶν τόχων ἀνάδοσις. Ταῦτα οὐ 
ῥήματα φοθοῦντα, ἀλλὰ πράγματα ἀληθῆ, πρὸ τῆς 
πείρας τὸ χριτήριον διαμαρτυρόμενα, ἃ φυλάξασθαι 
τῷ σωφρονοῦντι χαλὸν, καὶ ᾧ τοῦ μέλλοντος πρόνοια. 


Ἵνα δὲ μεταξὺ τῶν τοῦ Θεοῦ χριμάτων xai τι (59) 
τῶν ἐν τοῖς χαθ᾽ ἡμᾶς χρόνοις συμθάντων ἐν οἰχίᾳ το- 
χογλύφου διηγησάμενος ὠφελήσω τι τοὺς ἀχούοντας, 
ἀχούσατε τοῦ λόγου, xal τάχα οἱ πολλοὶ τὴν ὑπόθεσιν 
ὡς γνώριμον ἐπιγνώσεσθε, 


"Avfp τις ἣν ἐπὶ τῆσδε τῆς πόλεως (οὐχ ἐρῶ δὲ 
τοὔνομα, κωμῳδεῖν ὀνομαστὶ τὸν τελευτήσαντα φυ- 
λαττόμενος), τέχνην ἔχων τὰ δανείσματα, χαὶ τὴν ἐχ 
τῶν μιαρῶν τόχων ἐπιχαρπίαν. Τῷ πάθει δὲ συν- 
ἐχόμενος τῆς φιλαργυρίας, φειδωλὸς ἣν χαὶ περὶ τὴν 
ἰδίαν δαπάνην ( τοιοῦτοι (0) γὰρ οἱ φιλάργυροι), οὐ 
τράπεζαν αὐτάρχῃ παρατιθέμενος, οὐχ ἱματίων συν- 
ἐχειαν (57) , ἣ χατὰ χρείαν, ἀμείδων, οὐ τέχνοις 
παρέχων τὴν ἀναγχαίαν τοῦ βίου διαγωγὴν, οὐ λου- 
τρῶν ταχέως μεταλαμθάνων, φόδῳ τοῦ μισθοῦ χαὶ 
τῶν τριῶν 660AQv* πάντα ὃὲ τρόπον ἐπινοῶν, ὅθεν ἂν 
πλέον τὸν ἀριθμὸν προαγάγοι τῶν χρημάτων. Οὔτε 
μὴν ἀξιόπιστόν τινα φύλαχα τοῦ βαλαντίου ἐνόμιζεν, 
οὐ τέχνον, οὐ δοῦλον, οὐ τραπεζίτην, οὐ χλεῖν, οὐ 
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σφραγῖδα, ταῖς δὲ τῶν τοίχων ὀπαῖς τὸ χρυσίον ἐμ- - 


θάλλων, χαὶ τὸν πηλὸν ἔξωθεν ἐπαλείφων, ἄγνωστον 
πᾶσιν εἶχεν τὸν θησαυρὸν, τόπους Ex τόπων ἀμείδων, 
χαὶ τοίχους ἐχ τοίχων, χαὶ τὸ λανθάνειν πάντας σο- 
φιζόμενος εὐμηχάνως. ᾿Αθρόον ἀπῆλθε τοῦ βίου, οὐ- 
δενὶ τῶν οἱχείων ἐξαγορεύσας, ἔνθα ὁ χρυσὸς χατ- 
ὡρυχτο (58). Κατωρύχθη μὲν οὖν χἀχεῖνος τὸ χρύψαι 
χερδάνας. Οἱ δὲ παῖδες αὐτοῦ, πάντων ἔσεσθαι τῶν 
ἐν τῇ πόλει λαμπρότεροι διὰ πλοῦτον ἐλπίσαντες, 
ἠρεύνων πανταχοῦ, παρ᾽ ἀλλήλων Ote πυνθάνοντο, τοὺς 
οἰχέτας ἀνέχρινον, τὰ ἐδάφη τῶν οἴχων ἀνώρυττον, 
ποὺς τοίχους ὑπεχένουν, τὰς τῶν γειτόνων χαὶ γνω- 
ρίμων οἰχίας ἐπολυπραγμόνουν, πάντα δὲ λίθον (59), 
τὸ τοῦ λόγου, κινήσαντες, εὗρον οὐδ᾽ ὀδολόν. Διάγουσ!: 


1l Psal, x1V, 5». | 23 Exod. σαί Ὁ» 


(54) 'Avóvncoc. Sic correxi vitium Ed. ἀνώνη- 
τος. 

(53) Καί τι.“ ἘΠ᾿ χαὶ τὶ cum asterisco post τὸ, 
lacun: signo Mon. xa τῆ. 

(56) Τοιοῦτοι. Mon. τοιοῦτο. 

(57) Xvrézsuav. Mon. συνεχῶς. 
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Aliis : Si mutuum dederis fratri tuo , non urgebis 
illum ^. At Matthieus in. parabolis clamans, Do- 
minique mandatum annuntians, ait: Serve nequam, 
omne debitum tibi remisi, quia rogasti me : nonne 
oportebat et te. misereri conservi tui, utet ego tui 
misertus sum? Et. iratus. Dominus tradidit. illum 
tortoribus , quousque persolverit omne. debitum "5. 
Tunc sera et infructuosa. penitentia duceris, lu- 
ctusque gravissimus te incesset, et poena. inevita- 
bili punieris. Nec tibi adjumento erit aurum , nee 
opem feret argentum. Amarior felle erit fenoris 
acceptio. Hzc non sunt. nuda verborum terricula- 
menta, sed ipsa rei veritas , quie judicium futu- 
rum prius testatur, quam experientia cognosca- 
tur , quod proinde vir prudens, et cui cura futuri, 
sedulo cavere studebit. 


Ut vero utilitatis aliquid audientibus afferam , 
narrando quiddam quod :evo nostro in :xdibus cu- 
jusdam feneratoris ante illud Dei judicium con- 
tigit, attendite: elsi fortassis multi vestrum id, 
quod commemoraturus sum, jam exploratum ha- 
beatis : 


Erat vir quidam in civitate N. ( nomen reticebo, 
ne videar mortuum nominatim traducere velle ) ; 
huie. fenerare, lucrique aliquid ex  detestandis 
usuris capere , unica ars erat. Correptus autem 
hoe avariti:& morbo, tenax et sordidus in seipsum 
suosque evasit ( ut solent avari), quippe qui in 
mensa neque satis cibi apponeret, neque vestes 
unquam nisi summa necessitate coactus mutaret, 
neque liberis suis necessaria ad victum suppedi- 
taret, nec balneis u!eretur metu mercedis trioho- 
laris; perpetuo in id unum intentus, quomodo 
semper magis atque magis pecunie numerum au- 
geret. Neque quemdam satis fidum crumen:e sui 
custodem 2arbitrabatur, non filium, non servum , 
non trapezitam, non clavem, non sigillum , in 
parietum angulis et recessibus, luto superillito , 
invisas divitias, et ignotum asservabat thesauruni, 
deque loco ad locum et de pariete ad parietem, 
sine intermissione transferebat, ut hac ratione 
omnes lateret. Porro derepente ex hae vita de- 
cedens familiarium nemini indicavit , ubinam 
aurum defossum esset. Defossus igitur est οἱ ipse, 
hoc unum scilicet lucratus , ut et ipse defossus 
occultaretur. At liberi ipsius cum sperarent, se 
omnium civium fore dilissimos, omnia perscru- 
tabantur, ex aliis sciscitabantur, famulos exa- 
minabant, pavimenta zdium fodiendo aperiebant, 
parietes evacuabant, vicinorum et familiarium 


15. Matth, xvui, 22. sqq. 


(58) Κατώρυκτο. Mon. χατώρυχτο, inter ὦ et p 
suprascripto po a recentiore manu , Gretseri, u* 
videtur, qui emendabat χατωρόρυχτο. Αἱ v. Butt- 
mann. Gr. t. T, p. 527, ett. 1, p. 260. 

(59) Πάντα Aíüov... κινήσαντες. Proverbium 
explicui ad S. Basil. De leg. libr. Gentil. p. 36 fin. 
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domos frequentes obibant, omnemque lapidem , A & τὸν βίον ἄοιχον, ἀνέστιοι, πένητες, ἐπαρώμενοι, 


ut dieitur, movebant, neque tamen vel obolum 
inveniebant, Vivunt autem ἴῃ presenti 
patris stultitiam  detestantes. 

Talis igitur, usurarii, vester amicus et socius 
fuit, qui. digno moribus fine vitam conclusit , fe- 
nerator ventosus et levis, qui cum innumeris mo- 
lestiis ipsaque fame conflictatus, sibi quidem zeter- 
nas panas, quasi horeditario jure comparavit , 
liberis autem suis inopiam reliquit. Nescitis, mi- 
Seri, cui opes corradatis et. congregetis. Eventus 
rerum varii sunt, impostores infiniti , insidiatores 
et praedones terram. turbant. et mare , videte ne 
amisso auro potissimum vestrum lucrum sit pec- 
calum. Sed oratio hzec, aiunt , nobis odiosa est et 
gravis. Novi et ego vestrum murmur. dentiumque 
fremitum, etsi vos ex hoe loco superiore s:xpius 
in recta sententia firmare coner. Invidet, in- 
quiunt, iis, qui beneficiis afficiuntur et ezentibus. 
Ergo a mutuo dando supersedebimus. Et. quam 
vitam agent inopes et afllicti ? Digna. profecto mo- 
ribus istorum oratio , conveniensque objectio iis 
qui divitiarum tenebris obnubilati sunt. Neque 
enim mentis judicium satis firmatum habent, ut 
qu:e dicuntur intelligere possint. Hine monita reete 
suadentium in contrariam partem aecipiunt : ut 
enim me perorante minantur, se pauperibus non 
daturos mutaum, sic non sine murmure minantur, 
egenis venientibus sese ocelusuros januam. Ego 
quidem primum. dandum et donandum esse pr:e- 
dico et annuntio. Deinde ad mutuum quoque ex- 
donationis species est mu- 


hortor. Altera. enim 


tuum ; sed addo hoc dandum esse sine fenore et 
exactione usuraria, eoque modo quo id divina ora- 
cula precipiunt. 4que enim obnoxius est poen: , 
qui non dat mutuum, et qui dat sub conditione 
usur. lilius. namque inhumanitas, hujus vero 
cauponarius quisstus merito condemnatus est. At 


isti ultro ad alterum extremum sese conferunt , 


πολλὰ καθ᾽ ἑχάστην τῇ τοῦ πατρὸς ματαιότητι. 


vitam extorrem, domusque el foci expertem, quotidie 


ἢ φίλος ὑμῶν xal ἑταῖρος, ὦ τοχισταὶ, 
ἀξίως τοῦ τρόπου χαταστρέψας τὸν βίον, 
ἀνεμιαῖος χρηματιστὴς, ὀδύνῃ χαὶ λιμῷ μοχθήσας, 
συναγαγὼν δὲ χληρονομίαν ἑαυτῷ μὲν τὴν αἰώνιον 
χόλασιν, τοῖς δὲ ἐξ αὐτοῦ τὴν πενίαν. Οὐχ ἴστε δὲ 
ὑμεῖς τίνι ἀθροίζετε ἣ μοχθεῖτε. Αἱ περιστάσεις πολ- 
λαὶ, οἱ συχοφάνται μυρίοι, ἐνέδρευταὶ xal λησταὶ 
γῆν διενοχλοῦσι xai θάλασσαν ὁρᾶτε μὴ xal τὰς 
ἁμαρτίας χερδανεῖτε, χαὶ τὸν χρυσὸν μὴ κατά- 
σχητε (00). ᾿Αλλ᾽ ἐπαχθὴς ἡμῖν οὗτός ἐστι, qao v 
(οἶδα γὰρ ὑμῶν τοὺς ὑπ᾽ ὀδόντων γογγυσμοὺς, xaX 


Ὁ μὲν ὃ 
τοιοῦτος" ἃ 


D συνεχῶς ὑμᾶς (01) στηρίζων ἐπὶ τοῦ βήματο:)" ἐπι- 


θουλεύει τοῖς εὐεργετουμένοις χαὶ χρήζουσιν. Ἰ᾿Ιδοὺ 
γὰρ οὐχέτι προησόμεθα δάνεισμα. Καὶ πῶς διάξου - 
σιν οἱ στενούμενοι : Λξιοι τῶν πραγμάτων οἱ λόγοι, 
πρέπουσα ἢ ἀντίῤῥησις τοῖς τῷ ζόφῳ τῶν χρημάτων 
ἐσχοτωμένοις. Οὔτε γὰρ τὸ τῆς διανοίας χριτήριον 
ἔχουσιν ἐῤῥωμένον, ὡς συνιέναι τῶν λεγομένων (02). 
Ἡρὸς τοὐναντίον δὲ τῆς συμθουλῇς τῶν νουθετούντων 
ἀκούουσιν: ὡς γὰρ, ἐμοῦ λέγοντος, ἀπειλοῦσι τοῖς 
δεομένοις μὴ χρῆναι δανείζειν, οὕτως ὑπογογγύζοντες 
ἀπειλοῦσι τοῖς δεομένοις ἀποχλείσειν (65) τὰς θύρας. 
"Exyé πρῶτον μὲν τὸ δωρεῖσθαι χηρύσσω χαὶ παραγ- 
γέλλω. "Ἔπειτα χαὶ τὸ δανείζειν παρακαλῶ. Δεύτερον 
γὰρ εἶδος δωρεᾶς δάνεισμα. Ποιεῖν δὲ τοῦτο μὴ μετὰ 
πόχων μηδὲ πλεονασμῶν, ἀλλὰ χαθὼς ἡμῖν ὁ θεῖος 
διετάξατο λόγος. Ὁμοίως γὰρ ἔνοχος τιμωρίᾳ, xat 
ὁ μὴ διδοὺς δάνεισμα, xai ὁ μετὰ τόχων διδούς. 
Ἐπειδὴ τοῦ μὲν τὸ μισάνθρωπον, τοῦ δὲ τὸ χα- 
πηλιχὸν χαταχέχριται. Οἱ ὃὲ πρὸς τὴν ἐναντίαν 


δόσιν ἐπαγγελλόμενοι. "Ἔστι δὲ τοῦτο ἀνοιδὴς ἔνστα- 
σις (04), πρὸς τὸ δίκαιον φιλονειχία μανιώδης, πρὸς 
Θεὸν ἔρις χαὶ πόλεμος. Ἢ γὰρ οὐ δώσω, φησὶν, ἣ 
δανείζων ἔντοχον θήσομαι τὸ συνάλλαγμα. 


omnique modo a dando abstinere volunt. Quod sane impudens est propositum, et contra jus fas- 
que furiosa contentio, lisque et bellum contra Peum. Vel enim. non dabo, inquit, vel mutuum 


dans eontractum faciam feneratitium. 

Contra usurarios igitur satis hactenus dictum 
esto, et aceusatlionis capita perspicue tanquam 1: 
foro et coram judiee demonstrata sunt. Deus lar- 
giatur eis poenitentiam  malefactorum. Ad illos 
autem, qui prompte dant mutuum , usurarumque 
Lamis sese aflixerunt, nullum verbum faciam , 
su'licere ratus consilium , quod divinus dedit Ba- 
silius in propria de hoc argumento concione, 
illis agens , qui inconsulte dant 
avaritiae id. faciunt. 


pluribus. cum 


mutuum, qam qui causa 


(60) Kacdcynce. Ed. χατασχῆτε. At. v. Butt- 
mann. Gr. gr. t. Hl, p. 187 sqq. 

(61) “μᾶς. Mon. et Ed. anni 1658, ἡμᾶς minus 
bene, si quid video. Paulo ante, Mon. ὑπ᾽ ὀδόντα. 

(62) 'Qc... Aeropévovr. Mac. verba ἃ correctoris 
manu in margine habet Mon. 

(65) 'AxoxAstcew. Mon. ἀπολέσειν. Mox id. ἐγὼ 


Πρὸς piv οὖν τοὺς τοχογλύφους ἱχανῶς ὁ λόγος 
διηγωνίσατο, χαὶ αὐτάρχως μοι τὰ τῆς χατηγορίας, 
ὡς ἐν δικαστηρίῳ, δείχνυται, Καὶ δοίη ὁ Θεὸς αὐτοῖς 
ποῦ χαχοῦ μεταμέλειαν. Πρὸς δὲ τοὺς προχείρως 
δανειζομένους χαὶ τοῖς ἀγχίστροις τῶν τόχων ῥιψο- 
χινδύνως ἑαυτοὺς περιπείροντας, οὐδένα ποιήσομαι 
λόγον, ἀρχεῖν αὐτοῖς χρίνας τὴν συμθουλὴν, ἣν ὁ θε- 
σπέσιος Πατὴρ ἡμῶν Βασίλειος ἐν τῷ ἰδίῳ συγγράμ- 
μαπι σοφῶς ἐξεπόνησε, πλείονα πρὸς τοὺς ἀθούλως 
δανειζομένους, ἣ τοὺς 


ποιησάμενος λόγον. 


πλεονεχτιχῶς δανείζοντας 


μὲν πρῶτον μὲν τὸ ὃ. De particula μὲν falso repe- 
tita v. Bast. Epist. crit. p. 125. sq. ed. Lips. Kr. 
Mox Mon. a prima manu διαχηρύσσω. Quo deleto 
correctoris manus margini apposuit χηρύσσω. 

(64) Mon. non post ἔνστασις, sed post δίχοατον 
distinguit. 
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ORATIO 1. (a). 


Petro Francisco 


Ὁ τῆς 
ἀπλανοῦς 
διδάσχαλοι, πολλὴν ἔχουσι πρὸς τοὺς 
χαὶ τοὺς παιδευτὰς τῶν πρώτων στοιχείων τὴν ὁμοιό- 
τητα. Ὥσπερ γὰρ ἐχεῖνοι τοὺς νηπίους xol ψελλι- 
ζομένους ἔτι παῖδας παρὰ τῶν πατέρων δεξάμενοι, 
οὐχ εὐθὺς ἐπὶ τὰ τελειότερα τῶν μαθημάτων ἄγουσιν, 
ἀλλὰ πρότερον ἐν τῷ χηρῷ τὸ ἄλφα χαράξαντες, χαὶ 
ὰ ἑ τῶν στοιχείων, τά τε ὀνόματα αὐτῶν εἰδέναι 
διδάσχουσι, χαὶ τοῖς 


εὐσεδείας xol τῆς κατ᾽ ἀρετὴν πολιτείας 
γραμματιστὰς 


Enc 


T 
τύποις τοῖς γραφοῖσιν ἐνασχοῦσι 
: 3 A EUN E E AAA ; 

τὴν yxeipa* μετὰ δὲ τοῦτο ταῖς cuXAa6ate mpo6t6à- 
ἑξῆς παιδεύουσι τὴν ἐχφώ- 
χαὶ τῆς ἐχχλησίας χαθηγεμόνες τοῖς 
πρῶτον τῶν μαθημάτων προσάγοντε 


παρέχουσι τῶν τελειωτέρων τὴν γνῶ- 
ἐν à 


Couct, xai τῶν ὀνομάτων 
νησιν * οὕτως 
στοιχ[ει]ώδεσι 
τὸν ἀχροατὴν, 
σιν. 


Ἐπειδὴ τοίνυν ἐν δύο ταῖς προλαθούσαις ἡμέραις, 
ς φάρυγγος χαὶ τῆς γαστρὸς τὴν φιληδονίαν ἐσω- 
ονίσαμεν, μὴ με οἰηθῆτε xot σήμερον τὰ συνήθη 


p" 


M 


tv, ὡς χαλὸν χαταφρονῆσαι χρεῶν, xai ἀποσχέ- 
a: τοῦ φιλογέλωτος οἴνου χαὶ βαχχευτοῦ" ἐπισχεῖν 


[72 e o 


e 


τοὺς μαγείρους, xaX πᾶσαν τοῦ olvoyóoU τὴν χεῖρα 
χάμνουσαν. Ταῦτα γὰρ ἐμοί τ 
διὰ πραγμάτων ἐνεργὸν τὴν συμδουλὴν 
Mes A n δὲ poo μάθημα ἀσχηθεῖσιν 


ἱκανῶς εἴρηται, xa 
τῶν 


προσαγωγῆς μεταδοῦναι! 
τῶν jussis xai ἀνδριχωτέρων λοιπὸν διδαγμάτων. 
hoe documentum excolitis, opere pretium est, 
qp progrediamur. 

στι τοίνυν χαὶ ἀσώματος νηστεία, xal ἄῦλος ἐγ- C, 
χράτεια ἡ περὶ Ψ 
δι᾽ 


ut 


Ψυχὴν στρεφομένη ἀποχὴ τῶν χαχῶν * 
θετήθη ἡ ἀποχὴ 
ποίνυν ἀπὸ χαχίας" 


H 


ίνην ἡμῖν xaX αὕτη ἔνομο 
τῶν βρωμάτων. Νηστεύσατ 


ἔχε 


xai 


τε EY 


(a) Grzece edita ex mss. Ciesareze Viennens. 
cura P. Jac, Siriiondi correct 


d, 


bibliotheca, 


Zino interprete. 


Ἐχχλησίας ταύτης πρόεδρος, xaX οἱ τῆς A — Qui huie Ecclesi: prosidet, atque adeo omnes, 


qui se ver pietatis et ejus vivendi rationis, qu: 
ex virtute est, magistros profitentur, hominibus 
illis sunt admodum similes, qui grammaticam do- 
cent, et prima tradunt elementa litterarum. Etenim 
quemadmodum hi puerose parentum manibus sus- 
ceptos adhue infantes et balbutientes non proti- 
nus abditis disciplinarum prxceptionibus onerant, 
sed primo litterarum formas insculpunt in ceris, 
earumque nomina declarant, et ipsorum manus 
per impressos illos litterarum. ductus agunt ct 
exercent; mox eos ob syllabarum cognitionem pro- 
vehunt, atque ita deinceps ad verborum expres- 
sionem perducunt ; sie Ecclesi: duces initio doeu- 
menta, quie sint. instav elementorum, auditoribus 
proponunt, deinde gradatim ea, qua perfectiora ma- 
gisque recondita sunt, patefaciunt. 

Quoniam igitur duobus superioribus diebus ?u- 
piditatem illam, quie guke ventrisque voluptatem 
sectatur, castigavimus, hodierna item die iisdem 
de rebus me verba facturum ne existimetis, quod 
videlicet conveniat et carne non vesci, οἱ ἃ vino, 
cujus fere risus, et insania comites sunt, abstinere, 
et cohibere coquorum studium; et pipcernarum 
manus miscendis porrigendisque poculis fatisatas 
comprimere. De his enim et. nos satis multa. dixi- 
mus, el vos consilium admonitionemque nostram 
reipsa et factis comprobavistis. Quare dum primum 
ad ea vobis tradenda qu: majora gravioraque 


Est igitur jejunii et. abstinentie genus, quod a 
corpore et materia sejunctum es'; eunique. ani- 
mam dun!axat respiciat, ea re perficitur, ut a vi- 
liis temperemus: atque hujus quidem jejunii gra- 


el cx apographo ex Vaticama exscr pto, 
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tia, illud indictum est, 
Quod eum ita sit, a malitia jejunate, cohibete re- 
rum alienarum cupiditatem, à lurpi οὐ injusto 
quaestu vobis temperate. Avaritiam Mammon:ze fame 
interficite. Nihil domi reconditum habete, quod 
sit per vim et rapinas comparatum. Quid enim pro- 
non attingere, si maledicentia 
fratrem laceras? Quienam erit utilitas, si, dum tua 
non comedis, qui pauperis sunt, per injuriam 
subripueris? Qux porro pietas ista, si aquam bibens 
struas fraudem, consuas dolos, et ex improbitate 
sanguinem sitias? Quid? Nonne Judas etiam cum 
undecim jejunabat ? attamen quia mores avaritie 
deditos non refrenavit, nihil ad salutem illi. jeju- 
nium profuit. Quid? quod diabolus cum spiritus 
sit corporis expers, nihil unquam edit omnino, et 
tamen propter improbitatem e sublimi illo cecidit 
dignitatis gradu. Eademque ratione nullus dzemo- 
num est, qui, quod aut se obsoniis ingurgitet, aut 
immodice bibat, ebriosusve sit, aecusari possit. 
Natura enim a bibendi edendique necessitate li- 
beri sunt. Neque tamen idcirco vel die, vel nocte 
peraera oherrare unquam cessant, flagitiorum aucto- 


derit ore carnem 


res οἱ ministri. Nobis autem omni studio moliuntur insidias. "Quippe livore liquefiunt, 


ut a cibis abstineamus. A χρατεύσασῦς ἀπὸ τῆς τῶν ἀλλοτρίων ἐπιθυμίας" 
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ἀπό- 
σχεσθε χέρδους ἀδίχου" λιμοχτονήσατε τοῦ Μαμωνᾶ 
τὴν φιλαργυρίαν: μηδὲν ἐπὶ τῆς οἰκίας ἔστω χειμῆ- 
λιον, Ex. βίας καὶ ἁρπαγῆς. Τί γὰρ ὄφελος, ἂν χρέας 
μὴ προσενέγχῃς τῷ στόματι, χαὶ δάχνῃς τῇ χαχίᾳ τὸν 
ἀδελφόν ; Ἢ τίς ὄνησις ἂν τὰ σὰ μὴ φάγῃς, χαὶ λά- 
θῃς τὰ τοῦ πένητος ἀδίχως ; Τίς δὲ αὕτη εὐσέόεια, ἂν 
ὕδωρ πίνων, ῥάψῃς δόλον, xal αἵματος δυψήσῃς ἐκ 
πονηρίας ; Ἐνήστευσε πάντως μετὰ τῶν ἕνδεχα xal 
Ἰούδας * ἀλλὰ τὸν φιλάργυρον μὴ δαμάσας τρόπον, 
οὐδὲν εἰς σωτηρίαν ὠφελήθη παρὰ τῆς ἀσιτίας. Καὶ 
ὁ διάθολος οὐχ ἐσθίει" πνεῦμα γάρ ἐστιν ἀσώματον" 
ἀλλὰ διὰ χαχίαν τοῦ ὕψους ἀπέπεσεν. Ὁμοίως χαὶ 
τῶν δαιμόνων ἕκαστος, οὔτε ὄψα προσφέρεται, οὔτε 
πολυποσίας, ἣ μέθης δέχεται χατηγόρημα. Φύσις γὰρ 
αὐτοὺς τῆς τῶν βρωμάτων μετουσίας ἐχώρισεν. 
"AX" ὅμως χαὶ νύχτωρ xol μεθ᾽ ἡμέραν, ἐμπλανώ- 
μενοι τῷ ἀέρι, χαχίας εἰσὶ ποιηταὶ xoi ὑπηρέται, 
xai τὰς μεθ᾽ ἡμῶν ἐπιδουλὰς ἐνεργοῦσι σπουδαίως. 
Φθόνῳ δὲ χαὶ βασχανίᾳ τήχονται, ἃ χαὶ φεύγειν χαλὸν, 
εἰ μέλλοιμεν ἄνθρωποι πρὸς Θεὸν συγγενῶς ἔχειν, 
ἐχείνων ἐχπεσόντων τῆς πρὸς τὸ ἀγαθὸν οἰχειό- 
τητος. 
et tabescunt 


invidia, quod ad cam nos homines necessitudinis conjunctionem cum ipso Deo, et felicitatis posses- 


sionem, e qua ipsi dejecti sunt, simus perventuri. 

Honestis igitur ae bonis moribus instruatur 
Christianorum vita. Eorum animi declinent et fu- 
giant maliti:e detrimentum. Nam si vino et carne 
temperantes, obstrictos vitiis animos habuerimus, 


nihil quidquam nobis, cum aliter animo quam c 


extrinsecus affecti simus, aut. aquam, aut olera, 
aut mensas sine sanguine siruetas profutura prz- 
dico atque tesüificor. Propter munditiam anim: 
sunt indicla jejunia. Qui si tum. voluntate, tum 
factis coinquinantur, quid frustra, quam bibimus, 
aquam insumimus? Cur ingens hoc cceenum, quod 
elui expurgarique non potest, excolitur? Quid confert 
jejunium corporis, nisi mens pura mundaque sit? 
Nihil enim. prosit, currum validum ac strenuis 
quadrigis instructum esse, si auriga insaniat : nulla 
erit bene fabricat:e navis utilitas, si ebrius sit ipse 
gubernator. Jejunium virtutis fundamentum est. 


Quemadmodum autem navium caring, et funda- - 


menta domus licet ingentia subjicias, inutilia vana- 
que sint, nisi reliquas item partes perite eL scien- 
ter exzedificaveris: sic istius abstinenti:e. nullum 
erit emolumentum, nisi alive justiti:e partes aeces- 
serint. Timor Dei erudiat linguam ea qu:e decet lo- 
qui, tacere contraria, temporis occasionem animad- 
vertere, modum observare: fari necessaria: apte 
respondere : modeste dicere, ne verborum veluti 
grandine eolloquentes obruat. ldcirco enim et te- 
nuis illa membranula, quz? cum ipsa lingua men- 
tum inferius devincit, frenum dicilur, ne inepte 
loquatur, et inconcinne. Laudibus igitur, non con- 
viciis utatur; cantibus, non maledictis, commen- 
dationibus, non obtrectationibus. Manus petulans 
Dei memoria tanquam catena vincta cohibeatur. 


Παιδαγωγείτω τοίνυν τὸν βίον τῶν Χριστιανῶν 
τρόπος ( λόσοφος: Καὶ fj ψυχὴ φευγέτω τῆς χαχίας 
τὴν βλάθην. "Av γὰρ οἴνου χαὶ χρεῶν ἀπεχόμενο:, 
τοῖς κατὰ πρόθεσιν ἁμαρτήμασιν ὦμεν ὑπεύθυνοι, 
προλέγω, χαὶ προμαρτύρομαι, ὡς οὐδὲν ἡμᾶς ὀνήσει 
ὕδωρ χαὶ λάχανα χαὶ ἀναίμαχτος τράπεζα, ἀνόμοιον 
τῆς ἔξωθεν ἐπιφανείας τὴν ἔνδοθεν διάθεσιν ἔχοντας. 
Διὰ χαθαρότητα ψυχῆς ἐνομοθετήθη νηστεία. Εἰ δὲ 
ἐχείνη τῇ προαιρέσει χαὶ ταῖς ἄλλαις ἐνεργείαις μο- 
λύνεται, τί μάτην προσδαπανῶμεν τὸ πινόμενον ὕδωρ; 
Τί ἀνέχπλυτον xai πολὺν γεωργοῦσι τὸν βόρθδορον ; 
Τίς ὄνησις τῆς σωματιχῆς νηστείας, ἂν μὴ καθαρεύῃ 
ὁ νοῦς; Οὐδὲν γὰρ ὄφελος, ἐὰν τὸ ἀργύριον ἰσχυρὸν 
ὑπάρχῃ καὶ τὸ τέθριππον εὔταχτον, μαινομένου τοῦ 
ἡνιόχου. Τί ὃὲ ὄφελος τῆς εὖ ἡρμοσμένης νεὼς, ἐὰν 
μεθύῃ ὁ χυδερνήτης; Νηστεία θεμέλιος ἀρετῆς. Ὥσπερ 
δὲ θεμέλιος οἰκίας χαὶ τρόπις πλοίου ἄχρηστα χαὶ 
ἀνόνητα, χὰν σφόδρα χαρτερῶς ὑποθληθῶσιν, ἂν μὴ 
τὰ ἑξῆς αὐτοῖς τῶν ἐπιστημόνως ἐποιχοδομηθῇ * o0- 
τως χαὶ τῆς ἐγχρατείας ταύτης οὐδὲν ὄφελος, ἂν μὴ 
τὴν ἄλλην δικαιοσύνην προσφυῇ xal ἀχόλουθον δέξη- 
ται. Φόθος Θεοῦ διδασχέτω τὴν γλῶτταν φθέγγεσθαι 
ἃ προσήχει, μὴ λαλεῖν τὰ μάταια, εἰδέναι χαιροὺς 
xaX μέτρα χαὶ λόγον ἀναγχαῖον, χαὶ ἀπόχρισιν εὕστο- 
xov * μὴ λαλεῖν ἀῤῥύθμως * μὴ χαλαζοῦν τοὺς ἐντυγ- 
χάνοντας τῇ σφοδρότητι. Διὰ τοῦτο γὰρ χαὶ ὁ λεπτό- 
τατος ἐχεῖνος ὑμὴν, ὁ ὑποδεσμῶν αὐτῇ γλώττῃ τὴν 
χάτω γένυν, χαλινὸς λέγεται, ἵνα μὴ ἄταχτα χαὶ ἀνοι- 

χονόμητα φθέγγηται. Εὐλογείτω χαὶ μὴ λοιδορείτω" 
Ψαλλέτω xai μὴ βλασφημείτω" εὐφημείτω xoi μὴ 
χαταλαλείτω᾽ d χεὶρ ἡ προπετὴς τῇ μνήμῃ τοὐθεοῦ, 
ὡς ἁλύσει δεσμείσθω. 


Διὰ τοῦτο νηστεύομεν, ὅτι τὸν 


ἀμνὸν τὸν ἡμέτερον, λοιδορίαι καὶ ῥαπίσματα, πρὸ 
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τῶν fy, καθύθρισαν. Μὴ τοίνυν τὸν Ἰουδαϊχὸν vpó- A Mas enim. ob causas jejunamus, quoniam Agnus 


moy ζηλώσωμεν, οἱ τοῦ Χριστοῦ μαθηταί. 


Ἐὰν γὰρ οὕτως ὧμεν διαχείμενοι, λέξει ἡμῖν 
'Maotag - Ἵνα τί εἰς κρίσεις καὶ μάχας γηστεύετε, 
καὶ τύπτετε πυγμαῖς ταπειγόν ; Παρὰ τοῦ αὐτοῦ 
προφήτου διδάχθητι τὰ τῆς ἀδόλου χαὶ χαθαρᾶς νη- 
στείας ἐνεργήματα" Λύε πάντα σύνδεσμον ἀδι- 
xl«c* Au&Ave στραγγαιὰς βιαίων c'ovaAAaypá- 
των. Διάθρυπτε πειγῶγτι τὸν ἄρτον σου, xal 
πτωχοὺς ἀστέγους εἰσάγαγε εἰς τὸν οἶχόν cov. 
Πολλὴν δὲ ἡμῖν ἀφθονίαν τῶν γυμνῶν χαὶ τῶν ἀστέ- 
yov, ὁ νῦν ἤνεγχε χρόνος. Πλῆθος γὰρ αἰχμαλώτων 


πρὸς ταὶς θύραις ἑχάστου. 


Καὶ ὁ ξένος χαὶ μετανάστης οὐ λείπει " χαὶ τὴν 
ζητοῦσαν χεῖρα, πανταχοῦ τεταμένην ἔστιν ἰδεῖν. 
Τούτοις oixog μὲν ὕπαιθρος ὁ ἀήρ. Καταγώγια δὲ 

τοαὶ, xai ἄμφοδα, xai τὰ τῆς ἀγορᾶς ἐρημότερα. 
Κατὰ δὲ τοὺς νυχτιχόραχας χαὶ τὰς γλαῦχας ταὶς 
ὁπαὶς ἐμφωλεύουσιν. ᾿Εσθὴς αὐτοῖς τὰ περιχεχεντη- 
μένα ῥάκια" γεωργία, τῶν ἐλεούντων Tj γνώμη" τροφὴν, 
εἴ τι ἂν ἐχ τοῦ προστυχόντος ἐμπέσῃ " ποτὸν, ὡς τοῖς 
ἀλόγοις αἱ χρῆναι" ποτήριον, τῶν χειρῶν T χοιλότης " 
ταμιεῖον, ὁ χόλπος, χαὶ οὗτος ἂν μὴ διεῤῥυηχὼς i, 
ἀλλὰ στέγων τὰ ἐμδαλλόμενα- τράπεζα, | τῶν γο- 
νάτων συνέρεισις “ χλίνη, τὸ ἔδαφος " λουτρὸν, πο- 
cape ἣ λίμνη, ὃ ὁ Θεὸς χοινὸν πᾶσι χαὶ ἀχατάσχευον 
ἔδωχεν. ᾿Αλητιχὸς αὐτοῖς ὁ βίος xaX ἄγριος, οὐ 
τοιοῦτος ὧν ἐξ ἀρχῆς, ἀλλ᾽ ἐκ τῆς συμφορᾶς xa τῆς 
ἀνάγχης γενόμενος. 


Τούτοις, ὁ νηστευτὴς, ὑπάρχεσον. Περὶ τοὺς ἀτυ- 
χοῦντας τῶν ἀδελφῶν, γενοῦ φιλότιμος. Ὃ τῆς σῆς 
ὑφεῖλες γαστρὸς, τῷ πεινῶντι πρόσθες. Γενέσθω ὁ τοῦ 
Θεοῦ φόδος δίχαιος ἐξισωθείς. Θεράπευσον ἐγχρατείᾳ 
σώφρονι δύο πάθη ἐναντία ἀλλήλοις " τὸν σὸν χόρον, xa 
ποῦ ἀδελφοῦ τὸν λιμόν. Οὕτω γὰρ ποιοῦσι καὶ ἰατροί᾽ 
ποὺς μὲν xsvoüct* τοὺς δὲ πληροῦσι, ἵνα τῇ προσ- 
θήχη xa ὑφαιρέσει ἡ περὶ ἕκαστον οἰχονομιηθῇ ὑγεία. 
Πείσθητε χαλῇ παρα:νέσει. ᾿Ανοιξάτω ὁ λόγος τῶν 
εὐπορούντων τὰς θύρας. Εἰσαγέτω ἡ συμθουλὴ τὸν 
πένητα πρὸς τὸν ἔχοντα. Μία δὲ λέξις μὴ πλουτι- 


πάτω τοὺς στένοντας. Δότω αὐτοῖς xal οἰχίαν, xa 


τοῖς σοῖς χτήμασ!. Πρὸς τούτους ἄλλοι πτωχοὶ ἀσθε- 


νοῦντες xai χαταχείμενοι. Ἕχαστος περιεργαζέσθω 


παραχείμενον. 

Περίπτυξαι τὸν χαχούμενον ὡς χρυσόν. Ἐναγχά- 
λισαι τὸν χεχαχωμένον ὡς σὴν ὑγείαν, ὡς σωτηρίαν 
γυναιχὸς, τέχνων, οἰχετῶν, χαὶ πάσης τῆς οἰχίας. 


158: χη: 4,:6-7. 


(α) Uneis inclusa desunt in Graeco textu. 
PaTnor. Gn. XLVÍ. 


noster priusquam clavis affigeretur cruci, contu- 
meliis affectus, et alapis exsus est. Mores Judài- 
cos non imitemur, nos Christi discipuli. 

Alioqui si eo pacto fuerimus alfecti, verbis illis 
nos lsaias increpabit: Cur ad lites et contentiones 
jejunatis, et pugnis pauperem perculitis? Disce ab 
eodem propheta sinceri purique jejunii opera : Solve 
omnem nexum iniquitatis. Dissolve obligationes vio- 
lentorum contractuum. Frange esurienti panem tuum ; 
εἰ egenos sine tecto induc in domum tuam. (a) | Cum 
videris nudum, operi eum, et carnem (uam nec de- 
spexeris| '. Multam nobis hoc tempus alfert nudo- 
rum vagorumque copiam. Magna enim cujusque 
fores frequentat captivorum multitudo. 


Hospites exsulesque non desünt. Ubique licet 
protensas opem implorantium manus aspicere. His 
aer sub dio tectum pr:ebet. Porticus et bivia, et 
partes fori magis desert:e sunt hospitia. Nycticora- 
cum et noctuarum more in cavernis latitant. Pan- 
nosis, attritis et laceratis teguntur indumentis. 
Agriculturze fructus est illis miserantium animi 
benignitas. Cibus, si quid ab aecedente quopiam 
impetraverint ; potio eadem, quz rationis experti- 
bus animantibus, nimirum fontes. Pocula manuum 
vole. Penu, sinus ipse, nisi plane diffluat, sed 
possit ea απ injieiuntur operire. Mensa, contracta 
genua; leciulus, solum ; balneum, id quod Deus 
omnibus commune et sine industria constructum 
dedit, flumen aut palus, Vagam et agrestem tradu- 
cunt vitam, non quod initio sie instituerint, sed quod 
ad eam calamitatibus et necessitate compulsi sint. 

His necessaria victui suppedita tu, qui iejunas. 
Erga fratres calainitosos benignus esto. Quod ventri 
subtrahis, tribue esurienti. Exzquet omnia justus 
Dei timor. Duas inter se contrarias affectiones, tuam 
videlicet satietatem, et fratris famem, modesta con- 
tinentia tempera atque moderare. Sic enim faciunt 
et medici : alios exinaniunt, alios replent, ut acces- 
sione decessioneque uniuscujusque sanitas conser- 
vetur. Honest: admonitioni obtemperate. Aperiat 
ratio pauperibus divitum fores. Consilium inopi ad 
locupletem aditum faciat. Egentes ne locupletet hu- 
mana ratiocinatio, sed illis et domum οἱ lectum, 
et mensam tribuat Dei verbum sempiternum. Dul- 
ci et humana oratione usui necessaria ex tuis fa- 
cultatibus subininistra. Apud te multitudo paupe- 
rum atque languentium sibi profugium inveniat. 
Quisque diligenter vicinorum curam gerat. Stu.lium 
promerendi de propinquis tibi ab alio preripi ne 
permittas. Cave, ne capiat alius thesaurum reposi- 
tum tibi. 

Calamitate affectum ut aurum. complectere. In- 
firmam pauperis valetudinem ita fove, utin ea et 
sanitatem tuam, et salutem uxoris, «t filiorum, 
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servorum, et totius denique familie positam pu- A Ὃ πένης xoY ἄῤῥωστος διπλοῦς ἔστι πτωχός. Ol 


tes. Nam cum omnes pauperes fovendi adjuvandi- 
que sunt, tum illi qui zegrotant praecipue sunt 
compleetendi. Qui enim egens et. :ger est, duplici 
laborat paupertate. Inopes enim, qui valenti sunt 
corpore, ex hoe ad illud ostium accedentes, qui 
aliquid dent, aliquando tandem inveniunt. Preterea 
sedent in triviis, et praetereuntes omnes interpel- 


piv yàp ὑγιαίνοντες ἄποροι, zal θύραν Ex θύρας 
ἀμείθουσι, xal βαδίζουσι πρὸς τοὺς ἔχοντας. Καὶ ταῖς 
τριόδοις ἐπιχαθήμενοι, πάντας ἀναχαλοῦσι τοὺς δι- 
οδεύοντας. Οἱ δὲ παρὰ τῆς νόσου πεπεδημένοι, ἐγχαθ- 
εἰργμένοι τοῖς στενοῖς χαταλύμασι xal ταῖς στεναῖς 
γωνίαις, ὡς ὁ Δανιὴλ τῷ λάχχῳ, σὲ τὸν εὐλαθῇ xat 
φιλόπτωχον ὡς τὸν ᾿Αμθαχοὺμ. ἀναμένουσι. 


lant, opem implorantes. At illi pauperes, qui adversa przditi valetudine, angustoque hospitiolo, imo 
vero angustis hospitioli angulis conclusi sunt, uti Daniel in lacu, te benignum et pauperum studio- 
sum atque amantem, tanquam flabaeue. exspectant. 


Quamobrem per eleemosynam prophete socius 
ellicere ; celeriter et impigre ad alendum egentem 
accede. Nullam faeies in promerendo jacturam. 
Ne verearis. Multiplex enim et copiosus gignitur 


Γενοῦ τοῦ Προφήτου δι᾽ ἐλεημοσύνης ἑταῖρος * ταχὺς 
τροφεὺς χαὶ ἀόχνως τῷ δεομένῳ παράστηθι. Οὐχ 
ἔστι ζημία ἡ δόσις. Μὴ φοδηθῇς * πολύχους βλαστάνει 
ὁ τῆς ἐλεημοσύνης χαρπός. Σπεῖρον διδοὺς, καὶ πλη- 


fructus ex eleemosyna. Sere beneficium, ut metere D ρώσεις τῶν ἀγαθῶν δραγμάτων τὴν οἰχίαν. 


possis fructum, et bonis manipulis domum replere. 


Αἱ enim te queque pauperem dices. Fac sis; at- 
tamen dato. Da quod habes. Neque enim supra 
vires tuas quidquam abs te requirit Deus. Da tu 
panem, ille poculum vini, alius vestimentum dabit; 
atque ita ex multorum benignitate unius calamitas 
sublevabitur. Ne Moses quidem id, quod impendit 
in tabernaculum, ab uno. tantum. homine accepit, 
sed ab universo populo ?. Alii enim aurum, argen- 
tum alii, ut magis minusve divitiis affluebant, obtu- 
lerunt. Pauperes vero vel pelles, vel etiam capra- 
rum pilos, si quis gravins inopia premebatur. 
Nonne vides pauperis etiam illius. vidu: quadran- 
tem divitum munera superasse? illa enim quidquid 
habebat, exhausit; cum ex horum copiis vix pu- 


'AXX ἐρεῖς - Πένης xà à. "Ectto. Δεδόσθω. Abc ὃ 
ἔχεις. Οὐ γὰρ τὰ ὑπὲρ δύναμιν ζητεῖ ὁ Θεός. Σὺ &g- 
τον, ἕτερος ποτήριον οἴνου, ἄλλος ἱμάτιον, xoX οὕτως 
ἐχ συνεισφορᾶς Tj τοῦ ἑνὸς λύεται συμφορά. Οὐδὲ 
Μωσῆς τὴν δαπάνην τῆς σχηνῆς παρὰ ἑνὸς ἔλαθε 
λειτουργοῦ, ἀλλὰ τοῦ δήμου παντός. Ὃ μὲν γὰρ χρυ- 
σὸν ἤνεγχεν ὁ πλουτῶν ἐχείνῳ, ἄλλος ἄργυρον, ὁ πέ- 
νης δέρματα, ὁ τοῦ πένητος πενέστερος τρίχας. Ορᾷς, 
ὡς xal ὁ τῆς χήρας χοδράντης, ὑπερέθαλε τῶν πλου- 
σίων τὰ ἀναθήματα ; 'H μὲν γὰρ ὃ εἶχεν ὄλον ἐχέ- 
νωσε΄" τῶν δὲ, ὀλίγον ἐξέπεσε. Μὴ χαταφρονήσῃς τῶν 
χειμένων ὡς οὐδενὸς ἀξίων. “Λόγισαι, τίνες εἰσὶ, χαὶ 
εὑρήσεις αὐτῶν τὸ ἀξίωμα" τοῦ Σωτῆρος ἡμῶν τὸ 
πρόσωπον ἐνεδύσαντο. 


sillum quildam exciderit ?. Jacentes pauperes tanquam nullius pretii sint, ne despexeris. Considera 
quinam sint, et eorum cognosces dignitatem : Servatoris nostri personam induerunt. 


* . H t . ^ 
Propriam enim benignus ille personam eis lar- » 


gitus est, ut, quemadmodum illi, qui adversus vim 
inferentes tanquama propugnaculum regias pre- 
tendunt imagines, quo principis effigie, irruentium 
impetus frangatur et retardetur ; sic ipsi eos, qui 
nulla moventur commiseratione, quique pauperes 
odio prosequuntur, per illam flectant, mitigenL et 
exorent. Hi bonorum quie et exspectamus sunl 
promicondi. Hi janitores regni ccelorun, qui forurn» 
aperiant benignis et bonis, oecludant malis et in- 
humanis. Hi et vehementes sunt accusatores, el 
optimi patroni. Accusant autem et. defendunt, non 
oratione, sed aspectu ipso, dum conspiciuntur a 
judice. Qui enim in eos fiunt, apud eum qui corda 
scrutatur, qui cogitationes hominum omnes atque 


intimos animi sensus novit, quovis przcone clarius, 


'O γὰρ φιλάνθρωπος ἔχρησεν αὐτοῖς τὸ ἴδιον πρόσ- 
tV, ἵνα δι᾿ ἐχείνου δυσωπῶσι τοὺς ἀσυμπαθεῖς χαὶ 
μισοπτώχους, ὥσπερ οἱ τὰς βασιλιχὰς εἰχόνας χατὰ 
τῶν βιαζομένων αὐτοὺς προθαλλόμενοι, ἵν᾽ Ex τῆς 
μορφῆς τοῦ χρατοῦντος, τὸν χαταφρονητὴν δυσωπή- 
σωσιν. Οὗτοί εἰσιν οἱ ταμίαι τῶν προσδοχωμένων 
ἀγαθῶν: οἱ θυρωροὶ τῆς βασιλείας, οἱ ἀνοίγοντες τὰς 
θύρας τοῖς χρηστοῖς, xax χλείοντες τοῖς δυσχόλοις xal 
μισανθρώποις. Οὗτοι, χαὶ χατήγοροι σφοδροὶ, χαὶ 
συνήγοροι ἀγαθοί. Συνηγοροῦσι δὲ xoi χατηγοροῦ- 
σιν, οὐ λέγοντες, ἀλλ᾽ ὁρώμενοι παρὰ τοῦ Κριτοῦ. Τὸ 
γὰρ περὶ αὐτοὺς γινόμενον ἔργον παρὰ τῷ χαρδιο- 
γνώστῃ βοᾷ, παντὸς xfjpuxog εὐσημότερον. Διὰ τού- 
τοὺς ἡμῖν xai τὸ φοθερὸν ἀνεγράφη διὰ τῶν ἀγγέλων 
τοῦ Θεοῦ διχαστήριον, οὗ πολλάκις ἠχούσατε. 

apertius, significantius voeiferantur el clamant. 


Propter hos nobis et formidandum illud judicium, quod spe audivistis, perscriptum est. 


llic enim. video Filium hominis venientem e 
colis, per aera non secus atque per terram ince- 
dentem innumerabilibus stipatum millibus angelo- 
rum. Deindegloriz: thronum erectum in sublime, 
atque in eo considentem Regem. Tunc omnis ho- 
minum tribus, omnes gentes, nationes omnes, qua 


» 


* Exod. xxxvi, ὃ- 7. ? Marc. xii, 42-44. 


Εἶδον γὰρ ἐχεῖ τὸν Υἱὸν τοῦ ἀνθρώπου ἐρχόμενον ἐξ 
οὐρανῶν, χαὶ τὸν ἀέρα ὡς γῆν πεζεύοντα, xal ταῖς 
μυριάσι τῶν ἀγγέλων δορυφορούμενον. 
πειτα θρόνον δόξης ἀνυψούμενον, χαὶ πᾶν φῦλον 
ἀνθρώπων ὅσον παρῆλθεν εἰς γένεσιν χαὶ ἡλίῳ χατ- 
ελάμφθη, χαὶ τούτου τοῦ ἀέρος ἀνέσπασεν, ἐν δύο 


πολλαῖς 


" 


| 
| 
1 
Hd 


$i 


μέρεσιν ἀποχεχριμένο 


xa προξ 


"ExaXoUvzo δὲ οἱ μὲν ἀρνειοὶ, ὅσοι ἐχ δεξιῶν * ἐρί- 


φους δὲ τοὺς ἐπὶ θάτερον ἤχουσα, Ex τῆς ὁμοιότητος 


τῶν τρόπων, ἐφ᾽ ἑαυτοὺς τὰς προσηγορίας ἑλχύσαν- 
κας. Καὶ διαλέξεις ἐχεῖ τοῦ διχαστοῦ πρὸς τοὺς Xpt- 


νομένους, χαὶ ἀποχρίσεις τῶν εὐθυνομένων πρὸς τὸν 


Βασιλέα. ᾿Απεχληρηῦτο δὲ ἑχάστοις τὰ ng MN 
Toig μὲν τὸν ἄριστον βεθιωχόσι βίον, βασιλείας ἀπό- 
λαυσις " τοῖς δὲ μισανθρώποις χαὶ πονηροῖς El 


πυρὺς, xaY αὕτη διαιωνίζουσα. Γράφει δὲ πάντα Ext- 
ἀμελῶς, χαὶ ἀχριδὲς- ἡμῖν τὸ διχαστήριον ἀνεζωγρα- 


φήθη παρὰ τοῦ λόγου, 


οὐχ ἄλλου του χάριν, ἣ τοῦ 
μαθεῖν ἡμᾶς εὐποιίας χρηστότητα. Αὕτη γάρ. ἐστιν, 
ἡ τὸν βίον συνέχουσα, μήτηρ τῶν πενομένων, διδά- 
σχάλος τῶν πλουσίων, ἀγαθὴ χουροτρόφος, πρεσόυ- 
πέρων γηροχόμος, ταμεῖον τῶν δεομένων, χοινὸς τῶν 
ἀτυχούντων λιμὴν, πάσαις ἡλικίαις καὶ συμφοραῖς 
τὴν ἀφ᾽ ἑαυτῆς μερίζουσα πρόνοιαν. 
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ὺς τοῦ χρ:τηρίου. A in hane vitam ingressw sint, qui hune spiritu aera 


duxerint, quie hane. solis lucem. aspexerint, duas 
in partes segregatas ad tribunal judicis aslitissc. 
Audio eos, qui a dextra sunt, agnos vocari : heedos 
qui a sinistra. Nam ex morum similitudine sumunt 
appellationem. Audio illie eos interrogantem | judi- 
cem, et rationes conficientem. Audio quid ipsi rc- 
spondeant Regi. Denique pro suis quemque meritis 
ornatum cerno. llis qui boni beniguique fuerint, 
atque optime vitam egerint, summa el perpetua 
quies tribuitur in regno celesti : inhumanis autem 
et improbis ignis supplicium, idque sempiternum. 
H»c omnia ibi diligenter, ut scitis, sunt explicata. 
Non alia autem de causa judicium illud tam aecu- 
rata oratione tanquam penicillo depietum | nobis 
ante oculos positum esse crediderim, nisi ut per- 
discamus beneficentiam , et benignitatem comple- 
ctamur. Hec enim est qui continet. vitam. ΠΟ 


est pauperum mater, magistra divitum, bona pupillorum nutrix, conservatrix senum, egentium penu, com- 
munis miserorum portus, omaium zetatum curam gerens, omnibus zerumnis et calamitatibus consulens. 


Ὥς 


ὡς γὰρ οἱ ἀγωνοθέται τῆς ματαιότητος, ὑπὸ σάλ - 
πιγγος τὴν ἑαυτῶν φιλοτιμίαν σημαίνοντες, πᾶσι τοῖς 
τῆς παλαίστρας τὴν τοῦ πλούτου διανομὴν ἐπαγγέλ- 
Aovza: * οὕτως ἡ εὐποιία, ἅπαντας πρὸς ἑαυτὴν χαλεξ 
τοὺς ἐν δυσχολίαις χαὶ περιστάσεσιν, οὐ πληγῶν τι- 
μὰς τοῖς προσιοῦσιν, ἀλλὰ συμφορῶν θεραπείας με- 
ρίζαυσα. "Ἔστι δὲ αὔτη, πάσης ἐπαινουμένης πράξεως 
ὑψηλοτέρα, Θεοῦ πάρεδρος, τοῦ ἀγαθοῦ φίλη, χαὶ 
πολλὴν πρὸς αὐτὸν τὴν οἰχείωσιν ἔχουσα. Οὕτω τοι 
πρὸ πάντων τὰς ἀγαθὰς χαὶ φιλανθρώπους πράξεις, 
αὐτὸς ὁ Θεὸς ἡμῖν αὐτουργῶν ἀναφαίνεται * τὴν γὰρ 
χτίσιν τῆς γῆς, xai τὴν τοῦ οὐρανοῦ διαχόσμησιν, 
χαὶ τὴν εὔταχτον ἐναλλαγὴν τῶν ὡρῶν, χαὶ ἡλίου 
θερμότητα, χαὶ χρυστάλλου γένεσιν Ψψύχουσαν, xat 
πάντα τὰ χαθ᾽ ἕχαστον, οὐχ αὐτὸς ἑαυτῷ ὁ Θεὸς 
(ἀπροσδεὴς γὰρ τῶν τοιούτων ἐχεῖνος), ἀλλ᾽ ὑπὲρ ἡμῶν 
διηνεχῶς ἐνεργεῖ γεωργὸς ἀόρατος τῆς τῶν ἀνθρώ- 
πων τροφῆς, σπορεὺς εὔχαιρος καὶ ὀχετηγὸς ἐπιστή- 
μων. Οὗτος γὰρ, χατὰ τὸν Ἡσαΐαν, δίδωτι σπέρμα 
σπείροντι, χαὶ τὸ ὕδωρ ἐκ νεφελῶν, νῦν μὲν ἢρε- 
μαῖον ἐπιῤῥαίνει τῇ γῇ, πάλιν δὲ Aá6pov χαταχεῖ 
τῶν αὐλάχων. Ὅταν δὲ αὐξηθῇ τὰ λήϊα χαὶ παρέλθῃ 
τὸ χλοαινόμενον, τὰς νεφέλας ἀποσχεδάζων τοῦ οὐ- 
ρανηῦ παντὸς, τότε προχαλύμματος γυμνὸν αὐτοῖς 
ἐφίστησι τὸν ἥλιον, θερμὴν καὶ ἔμπυρον διατείνοντα 
τὴν ἀχτῖνα, ἵνα ὡραῖοι γένωνται πρὸς τομὴν οἱ στά- 
χυες. 
iinmittit solem, ut ealidis atque 


τῷ 


ardentibus 
opportunas ad metendum spicas exhibeant. 
Ῥρέφει xaX ἄμπελον, ταῖς ὥραις τῷ διψῶντι τὸ πο- 
τὸν εὐτρεπίζων " xai ἀγέλας ἡμῖν τρέφει διαφόρων 
γενῶν, ἵνα ὑπάρχῃ τοῖς ἀνθρώποις ἄφθονον ὄψον, xaX 
τῶν μὲν αἱ δοραὶ, Ων γξωργοῦσαι, τὴν σχέπην παρ- 
ἔχωσι, τῶν 0t, τὰ ὑποδήματα ἡμῖν ἀπεργάζωνται. 
Ὁρᾷς ὅτι πρῶτος ἐραστὴς εὐποιίας ὁ Θεὸς, οὕτω 
Eu φων τὸν πεινῶντα, xal ποτίζων τὸν διψῶντα, χαὶ 


ἀμφιεννὺς τὸν γυμνὸν, ὡς προείρηται. 


α 


D At ubi 


ipsius 


Quemadmodum enim illi, qui in. vanitatis certa- 
minibus premia proponunt, tuba liberalitaten: 
suam significantes, omnibus in palestra decertan- 
tibus peeunize largitionem pollicentur atque denun- 
tiant; sie ipsa beneficentia omnes in miseriis ct 
calamitatibus positos ad se vocat, non vulnerum 
et plagarum priemia, sed zerumnarum et incommo- 
dorum remedia et curationem accedentibus imper- 
tiens. ΠΟ est omnium laudatarum actionum pro- 
stantissima. Hee assidet Deo, et magna est cum 
ipso necessitudine conjuncta. Sie autem Deum 
ipsum nobis omnium, qu: recte benigneque faci- 
mus, imprimis auctorem effectoremque esse constat. 
Siquidem et terram procreavit et ornatum cceli fa- 
bricatus est, et temporum vicissitudines statuit, οἱ 
solis calorem et glaciei refrigerantem naturam, 
omnia denique Deus ipse, non sibi, cum nullius 
horum indigeat, sed nobis continenter pr:estat et 
conservat : nam mirabili quadam ratione mortalium 
aciem effugiente przebet, hominibus alimenta, se- 
minans opportune, et scienter irrigans. Ipse enim, 
ut scribit Isaias ^, dat semen serenti, et ex nubi- 
bus nunc sensim imbrem emittit in terram, nunc 
autem sulcorum latera et toros abunde perfundit. 
segetes creverint, et viriditas accesserit, 
tunc disjectis dissipalisque nubibus, ab omnibus 
integumentis nudum et apertum ipsis ostentat et 
maturitatem, et 
- 


radiis lepefactze perveniant ad 


Quid? quod vitem etiam enutrit, atque ita idoneo 
tempore sitientibus potum tribuit. Quid ? quod va- 
ria item alit animalium genera, ut hominibus ct 
earnes ad vescendum, et pelles, quae. lanam. sup- 
peditant ad protezendum, et ad vestes conficiendas, 
et ad consuendos calceos prabeant. Cernis quo- 
modo primus beneficentize auctor et origo sit Deus, 
esurientem nutriens, sitienti largiens potum, et 
nudum operiens, ut ante diximus. 


105 


Si vis autem intelligere, quomodo morbo labo- A 
rantes, male affectos, atque afflictos curet, audi. 
Quis apem docvit ceras et mella conficere? Quis e 
pinu, quis e terebintho, juis e mastiches arbore 
pingues illos resin succos destillare fecit? Quis 
Indorum regionem constituit. siccorum | atque fra- 
grantium fructuum; et odorum suavium matrem ? 
Quis oleam corporis laboribus et. doloribus opitu- 
lantem proereavit ? Quis nobis radicum et herba- 
rum notitiam, quis qualitatum et virium, qu: in 
ipsis sunt, peritiam tribuit ? Quis effectricem con- 
servatricemque sanitatis medicinam reperit ? Quis 
calidarum aquarum fontes eduxit e terra, ut earum 
vi tum frigidis et. humidis, tum aridis et adustis 
affectionibus et morbis medeamur ? Merito igitur et 
opportune poteram verba Baruch usurpare: Hic 
adinvenit omnem viam discipline, οἱ tradidit. illam 
Jacob puero suo, et Israel dilecto suo 5. 

Per hune artes omnes, qui vel igne vel sine 
igne, vel in aquis exercentur, inventz ; per hunc 
scienti:e innumerabiles excogitatze, ut nihil omnino 
desit hominibus, quod ad transigendze vit:e neces- 
sitatem et commoditatem pertineat. Ac Deus qui- 
dem hoc modo beneficentiz et liberalitatis inven- 
tor et fons omnia quz» nobis necessaria sunt di- 
tissimus ipse benigne subministrat. í 

Nos autem, qui singulis divinz:e Seripturz verbis 
ad l'ominum et proereatorem nostrum imitandum 
( quatenus mortalis beatum et immortalem imitari 
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Εἰ δὲ θέλεις ἀχοῦσαι, πῶς xat θεραπεύει τὸν χεχα- 
χωμένον, μάνθανε * Τίς ἐδίδαξε τὴν μέλισσαν ἐργά- 
ζεσθαι τὸν χηρὸν, χαὶ σὺν ἐχείνῳ τὸ μέλι; Τίς τὴν 
πίτυν xal τερέδινθον, xai τῆς μαστίχης τὸ δένδρον, 
τὸν λιπαρὸν ἐχεῖνον χυμὸν ἀποστάζειν ἐποίησεν ; Ἢ 
τίς τὴν Ἰνδῶν χώραν ἐδημιούργησε ξηρῶν χαρπῶν 
χαὶ εὐωδῶν μητέρα ; Τίς τὴν ἐλαίαν ἔφυσε, πόνων σω- 
ματιχῶν xal ἀλγηδόνων ἐπίχουρον; Τίς ἔδωχεν 
ἡμῖν ῥιζῶν χαὶ βοτανῶν διάγνωσιν, χαὶ τῶν ἐν αὖ- 
ταῖς ποιοτήτων μάθησιν ; Τίς τὴν ποιητιχὴν τῆς 
ὑγείας ἰατριχὴν συνεστήσατο ; Τίς ἀνῆχεν Ex τῆς γῆς 
θερμῶν ὑδάτων πηγὰς, τὰς μὲν τὸ ψυχρὸν xaX ὑγρὸν 
ἡμῶν ἰωμένας" τὰς δὲ τὸ ξηρὸν ἣ πεπυχνωμένον 
λυούσας ; Καὶ προτῆχεν εὐκαίρως εἰπεῖν xal τὸ τοῦ 
Βαρούχ * Οὗτος ἐξεῦρε πᾶσαν ὁδὸν ἐπιστήμης, 
καὶ ἔδωκεν αὐτὴν ᾿Ιαχὼδ τῷ παιδὶ αὐτοῦ, καὶ 
Ἰσραὴν τῷ ἠγαπημέγῳ ὑπ᾽ αὐτοῦ. 


Διὰ τοῦτο τέχναι ἔμπυροι, καὶ πυρὸς χωρὶς, χαὶ 
ἄλλαι ἔνυδροι, χαὶ μυρίαι τῶν ἐπιτηδευμάτων εὑ- 
ρέσε!:ς, ἵνα ταῖς τοῦ βίου χρείαις ἀνενδεὴς ἡ διαχονία 
γένηται. Καὶ ὁ μὲν Θεὸς οὕτως, ὁ πρῶτος τῆς εὐ- 
ποιίας εὑρετὴς χαὶ τῶν ἡμῖν ἀναγχαΐίων πιλούσιος 
ὁμοῦ χαὶ συμπαθὴς χορηγός. 


Ἡμεῖς δὲ οἱ χαθ᾽ ἕχαστον γράμμα τῆς Γραφῆς 
παιδευόμενοι, ζηλοῦν τὸν ἑαυτῶν Κύριον χαὶ Δη- 
μιουργὸν, xaÜ' ὅσον τῷ θνητῷ ἡ τοῦ μαχαρίου xal 


potest ) instituimur, ad utilitatem nostram omnia ( ἀθανάτου μίμησις ἐφιχτὴ, πάντα παρασύρομεν πρὸς 


rapimus, omnia voluptatibus nostris metimur, et 
alia quidem vitze nostr» deliciis elargimur, alia 
recondimus heredum aviditati. Miserorum vero 
nulla habetur ratio, nulla pauperum idonea cura, 
nulla sollicitudo. O crudeles animos ! O mentes ab 
omni misericordia alienas ! 

Homo hominem videt egentem pane, non haben- 
iem alimenta vite necessaria, neque tamen illi 
prompto alacrique animo subvenit, et salutem prz- 
bet; sed illum despicit, et tanquam virentem plantam 
aquarum penuria sinit arescere : praesertim cum 
maximis inundet ipse, atque circumfluat copiis, ut 
ex sua abundantia facile multorum inopiam reficere 
et reereare possit. Quemadmodum enim ex uno 
fonte profluens aqua multas camporum longe late- 
que protensas planities fecundas et uberes reddit ; 
sic unius domus opulentia multitudinem pauperum 
ex egestatis angustiis eripere potest et sustentare, 


τὴν οἰχείαν ἀπόλαυσιν" χαὶ τὰ μὲν τῇ ἑαυτῶν àmo- 
χληροῦμεν ζωῇ, τὰ δὲ χληρονόμοις ταμιενόμεθα. Τῶν 
δὲ δυσπραγούντων λόγος οὐδεὶς, οὐδὲ τῶν πενομένων 
SUME E UN: 1 
ἀγαθὴ μέριμνα. "Q τῆς ἀνηλεοῦς γνώμης! 


“Λλνύρωπος ἄνθρωπον ὁρᾷ, ἄρτου πενόμενον, xal 
τὴν ἀναγχαίαν ζωπύρησιν τῆς τροφῆς οὐχ ἔχοντα" 
οὐχ &xapxst δὲ προθύμως, χαὶ ὀρέγει τὴν σωτηρίαν, 
ἀλλὰ περιορᾷ, οἷόν τι φυτὸν εὐθαλὲς ὑδάτων ἀπορίᾳ 
ἐλεεινῶς ξηραινόμενον * xai ταῦτα πλημμυροῦσαν 
ἔχων τὴν ἀφθονίαν, καὶ πολλοῖς ἐποχετεύειν δυνά- 
μενος τὴν ἀπὸ τῶν ὑπαρχόντων παραμυθίαν. Ὡς γὰρ 
μιᾶς πηγῆς ἐπιῤῥοὴ, πολλὰς πεδιάδας ἀνηπλωμένας 
πιαίνει" οὕτως xal μιᾶς οἰχίας εὐπορία, δήμους 
πενήτων ἐξαρχεῖ διασώσασθαι, μόνον ἐὰν μὴ γνώμῃ 
φειδωλὸς χαὶ ἀχοινώνητος, ὡς λίθος ἐμπεσοῦσα τῇ 
διεξόδῳ, τὴν ἐπιῤῥοὴν ἀναχρούσηται. 


inodo ne parcus et avarus animus veluti prolapsus lapis venas et rivulos e benignitate, tanquam e 


fonte publice defluentes, avertat atque intercipiat. 


Ne vivamus carni in rebus omnibus: in aliqua 
vivamus et Deo. Delici;e enim epularum, quie in 
ventrem. ingrediuntur, tantulum voluptatis carni 
duntaxat afferre possunt, quantulum est illud spa- 
tium, quo fauces continentur, Nam simul atque in 
ventrem delaps:e sunt, pulrescunt, et per inferio- 
respartes secedunt. Misericordia vero et beneficen- 


* Baruch. i, 27. 


Μὴ πάντα τῇ ca pxí* ζήσωμέν τι xaX τῷ Θεῷ. Τρο- 
cns μὲν γὰρ αἴσθησις xaX ἀπόλαυσις, ὀλίγον τῆς 
σαρχὸς μόριον θεραπεύει, τὴν φάρυγγα᾽ τῇ γαστρὶ 
δὲ τὰς ὕλας ἐνσήψασα, τέλος ἔχεν τὸν ἁἀφεδρῶνα. 
Ἔλεος δὲ xa εὐποιία, Θεῷ τέ εἰσι πράγματα φίλα, 
χαὶ ᾧπερ ἂν ἐνοιχήσωσιν ἀνθρώπῳ, θεοῦσιν αὐτὸν, 
xaX πρὸς μίμησιν ἀποτυποῦσι τοῦ ἀγαθοῦ, (va 
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ὑπάρχῃ εἰχὼν τῆς πρώτης xal ἀχηράτου xai πάντα A Lia virlules sunt Deo gratissimg: quae si eujus ani- 


νοῦν ὑπερθαινούσης οὐσίας. Trj; δὲ σπουδῆς τὸ πέρας 
ὁποῖον ἐγγυῶνται ; 

1e illius atque immortalis et mentem omnem sup 
dii iauoriaque finem pollicentur? 


Ἐνταῦθα μὲν χαλὴν ἐλπίδ 
φραίνουσαν " 


«a, γαὶ προσδοχίαν εὐ- 
ἐν δὲ τοῖς ἔπειτα, ὅταν τὴν «ῥέουσαν 
ταύτην ἀποσχευασάμενοι σάρχα, τὴν ἀφθαρσίαν μετ- 
ενδυσώμεθα, μαχαρίαν ζωὴν, ἄληχτον χαὶ ἀνώλε- 
θρον, ἐν θαυμασταῖς τισι χαὶ νῦν οὐ γινωσχομέναις 
ἡμῖν εὐπαθείαις ηὐτρεπισμένην. 


Οὐχοῦν οἱ λογιχοὶ χτισθέντες, xaX τὸν νοῦν ἔχοντες 
τῶν θείων ἑρμηνέα χαὶ παιδευτὴν, μὴ τοῖς προσχαί- 
ροις δελεσσθῆτε. Κτήσασθε ὃὲ τὰ μηδέποτε χαταλιμ- 
πάνοντα τὸν χτησάμενον " ὁρίσατε μέτρα τῇ χρήσει 
τοῦ βίου. Μὴ πάντα ὑμέτερα " ἀλλὰ μέρος ἔστω χαὶ 
τῶν πενήτων τῶν ἀγαπητῶν τοῦ Θεοῦ. Πάντα γὰρ 
τοῦ Θεοῦ τοῦ χοινοῦ Πατρός. Ἡμεὶς δὲ ἀδελφοὶ ὡς 
ὁμόφυλοι" ἀδελφοὺς δὲ, τὸ μὲν ἄριστον χαὶ δικαιότερον, 
xa iion SP ν τοῦ χλήρου. Ἐν E τάξει 
τὸ γοῦν ENDO TOY οἱ pita Ei "n "vie 
χαθόλου χύριος εἶναι τῶν πάντων ἐθέλοι, χαὶ αὐτῆς 
τῆς τρίτης ἣ πέμπτης μοίρας ἐξείργων τοὺς ἀδελ- 
φοὺς, οὗτος πιχρὸς Dien. bia ua ἀδιάλλαχτος, 
θηρίον ἄπληστον, μόνον ἡδέως περιχαῖνον τῇ θοίνῃ, 
μᾶλλον δὲ xal αὐτῶν Heros τῶν θηρίων * εἴγε 
λύχος μὲν τὸν λύχον εἰς βορὰν παραδέχεται, χαὶ χύνες 
ἐν ταὐτῷ πολλοὶ ἕν σπαράττουσι σῶμα * ὁ δὲ ἄπλη- 
στος οὐδένα τῶν ὁμοφύλων εἰς τὴν μετουσίαν παρα- 
λαμδάνει τοῦ πλούτου. ᾿Αρχεῖ cot ἣ σύμμετρος τρά- 


πεζα. Μὴ πρὸς τὸ πέλαγος τῆς ἀχολάστου πανδαι-- 


σίας ἐχπέσῃς. Χαλεπὸν γὰρ τὸ Extx. νον ναυάγιον, 


οὐ πέτραις περιῤῥηγνύον ὑφάλοις, ἀλλ᾽ εἰς τὸ σκότος 
ἐξωθοῦν τὸ βαθύτατον, ὅθεν οὔποτε ὁ ἐμπεσὼν ἐχ- 


θήσετα!. 


erantis 


mum incoluerint, eum divinum efficiunt, et summo 
illi bono quam simillimum reddunt, adeo ut pri- 


At qualem  stu- 


΄ 


nature decoretur imagine. 


Nune quidem przclaram spem, et laeutize plenam 
exspectationem ; post autem quando istius assidue 
fluentis carnis spoliis exuti immortalitatem indue- 
rimus, vitam beatam, nullum finem habituram, 
nullis malis obnoxiam, in summis et. admirandis, 
quique hic a nobis cognitione comprehendi non 
possunt, versantem gaudiis et. voluptatibus. 

Vos igitur, qui ratione praediti, et mente. verum 
divinarum interprete ae magistra decorati estis. ne 


B (quiso) vos rerum fluxarum ΟἹ caducarum  blan- 


ditiis deliniri, et tanquam esca illici et capi patia- 
mini. Compleetimini eum, qui possidentem se 
nunquam est derelicturus ; usui vite modum im- 
ponite. Ne omnia vestra existimate. Sit pars etiam 
pauperum, et amicorum Dei. llus enim vere sunt 
omnia, quem habemus Patrem. Nos autem fra!res 
sumus. Quapropter ut genere conjunctos ac fratres 
melius quidem ae justius erat zquis partibus 
cernere hireditatem : verum quando id faetum 
non est, sed unus aut alter plus intervertit, reliqui 
partem. unam saltem accipiant: quod si quis oni- 
nium prorsus esse dominus et universan vult. hie- 
reditatem avertere, et tertia aut quinta parte fra- 
tres excludere, ille frater non est, sed acerbus 
tyrannus, immitis barbarus, imo vero inexplebilis 
fera, que hianti ore sola suaves devoret dapes, vel 
potius ipsis etiam feris scvior et. agrestior ; siqui- 
dem et lupus ad. devorandam przdam lupum sihi 
socium adjungit, et canes multi nonnunquam simul 
idem dilaniant corpus. At iste divitiarum suaruin 
nullum ejusdem generis hominem participem facit. 
Moderata mensa sufücit tibi, Ne te in. illud luxu- 


rie pelagus demittas, ut. convivia omni genere ciborum instructa velis. Illic enim gràve naufra- 
gium fit, quo non scopulis sub salo latentibus collideris, sed in altissimam et obscurissimam — vora- 
ginem detruderis, in quam qui semel incidit, nunquam emerget. 


Χρῆσαι, μὴ παραχρήσῃ cvo)co γάρ os xo Παῦ- 
Aog ἐδίδαξεν. "Avec σαυτὸν ἀπολαύσει μεμετρημένη. 
Μὴ βαχχεύσης ταῖς ἡδοναῖς. Μὴ πάντων ἁπλῶς ζώων 
ὄλεθρος ἔσο, τετραπόδων, 
θων, ἰχθύων, τῶν εὐπορίστων, τῶν σπανίων, τῶν εὑ- 


μεγάλων, μιχρῶν, ὁρνί- 
ὦνων, τῶν πολυτίμων. Μὴ πολλῶν θηρευτῶν ἱδρῶτι 
υἱ͵ἱαν πλήρου γαστέρα, ὥσπερ τι φρέαρ βαθύτατον 
πολυχειρίᾳ τὴν χωννύντων μὴ γεμιζόμενον. Διὰ τοὺς 
τρυφῶντας οὐδὲ ὁ βυθὸς τῆς θαλάσσης ἀνενόχλητος 
μένει. Οὐδὲ τῷ ὕδατι νηχόμενοι ἰχθύες, μόνοι ἀγρεύον- 
ται, ἀλλὰ xat ὅσα ἄθλια ζῶα τῇ ὑποστάθμῃ τῶν 
ὑδάτων ἐμφέρεται, 

τὸν ἀέρα τοῦτον : 
ὀστρέων οὐχ ἔλαθε, χα 


χαὶ ταῦτα πρὸς τὴν ἤπειρον χαὶ 
Οὕτως τὰ γένη τῶν 


ὁ ἐχῖνος ἀγρεύεται, xal f 


σηπία ἕρπουσα σαγηνεύεται, xaX ὁ πολύπους ταῖς 
πέτραις προσπεφυχὼς ἀπο piper ὶ 


χαὶ οἱ χοχλίαι τῶν 
κατωτάτων βυθῶν ἀπ z 


γένη 


καὶ πάντα 


€I Cor. vn, 5. - 


Utere igitur, utere, ne abutaris : sic enim Paulus 
eliam edocuit *. Modesta oblectatione te recrea. 
Temperanter animum relaxa. Ne te delicic sie 
Oobruant, ut nimia Letitia geslias, et insanis volu- 


p Patibus debaccheris. Ne sis animalium plane 


omnium pernicies, ingentium, mediocrium, minu- 
torum, gradientium, volantium, nàtantium, sive 
inventu facilia, sive difficilia sint, seu magno seu 
vili pretio veneant. Multorum venantium sudore 
ventrem unum ne repleas, Ne sint fauces ἴα ve- 
luti vorago, aut gurges, aut vaslissimus ac pro- 
fundissimus puteus, ad quem obruendum multo- 
rum laborent manus. Propter hominum luxuriam 
atque delieias, non modo mare profundum turba 
tur ; non aquis solum innatantes capiuntur pisces ; 
sed alia, quxeunque animalia in aquis degunt, 
inde in terram et eclum hoc extrahuntur. Si2 
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ostreorum genera non 'atuerunt; sic captus echi- A 
nus; sic serpentes irrelit: sunt sepi: ; sie polypus 
saxis quibus inhx»rebat avulsus; sic ex locis altissi- 
mis extracta conchylia. Nullum denique est anima- 
lium genus, zuod vel summis, vel infimas partes 
maris incom, quod non humana fraus deceptum, 
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ζώων, ὅσα τοῖς τῆς ἐπιφανείας χύμασιν ἐπινήχεται, 
χαὶ ὅσα τὸν πυθμένα τῆς θαλάσσης ἔλαχε χατοιχεῖν, 
πρὸς τὸν ἀέρα τοῦτον ἐχφέ 


ect, τῆς τῶν φιληδόνων 
μηχανῆς ποιχίλα xaT! ἐχείνων σοφιζομένης τὰ θή- 
ρατρα. 


ad hane ecli lucem aspiciendam eduxerit. Adeo 


hominum voluptates: undique captantium. ingenia ad varias insidias et dolos reperiendos | elaborarunt. 


Sed qualianam delicias ejusmodi consequuntur? 
Necesse est ut luxuria, ubi semel radices egerit, 
et coaluerit, reliquam secum nequiti: materiam 
trahat. Quamobrem, qui molliter et delicate vivere 
instituerunt, necessario ad excogitandos magnifi- 
cos :difieiorum apparatus alliciuntur. In his con- 


Sstruendis et exornandis maxima vis pecuniarum p 


profunditur. Ad hiec coetus hominum libenter con- 
vocant, et invitant, splendidam vestem et variam 
supellectilem studiose comparant. Mensas pretio- 
sissimas ex argento conflandas curant, alias levi- 
late. politissime exaquatas, alias vero artificio 
sculptas et fabrefactas, ut liceat convivis simul et 
gulam epulis delinire, et oculos intuendis et legzen- 
dis historiis oblectare. llic mihi deinceps tute 
reliqua considera, crateras, tripodas, cados, gut- 
turnia, lances, innumerabilia poculorum genera, 
scurras, mimos, citharistas, poetas, oratores, canto- 
res, cantatrices, saltatores, saltatrices, totum deni- 
que pelulantize ludum ; pueros comis effeminatos, 
puellas inverecundas, quas propter immodestiam me- 
rito sorores llerodiadis appelles, Joannem, id est 
animum e medio tollentes. 

Atque dum hoc intus geruntur, assident ad ve- € 
stibuli fores innumerabiles Lazari, partim ulceri- 
bus pleni, partim oeulis orbati, partim pedibus 
mulili. Quidam ipsorum, quamvis sint omnibus 
fere membris spoliati, serpere tamen audent, et 
utcunque progrediuntur. Concelamant aulem, nee 
tamen exaudiuntur. Impedit enim tibiarum strepi- 
tus et carmina, quie ab ipsis cantoribus concinun- 
tur, et solute ridentium caehinnatio. Quod si pau- 
peres paulo vehementius fores pulsaverint, immi- 
lis ac sevus alicunde prosiliens domini janitor, 
eos baculo propellit, et canes appellans, verberibus 
plagas infligit et vulnera. Abeunt igitur Christi 
amici, in quibus sita est mandatorum summa, cum 
nec panis frustum, nec obsonii quidquam accepe- 
rint; sed potius contumelias et verbera lucrati 
sint. Intus autem in officina Mammon:e, alii, tan- 
quam nimis onusta navigia, revomunt cibum, aiii, 
presentibus poculis, indormiunt mens:. Duplex 
autem in turpi domo exercetur peecatum : unuin 
propter ebriorum satietatem, alterum propler ex- 
pulsorum pauperum famem. 

Si Deus hiec aspicit, uti plane aspicit, quam 
vile commutationem, quem exitum fore cogitatis 
vos pauperum inimici? Dicite, quaso, vos, an 
nescitis, horum causa in sacro Evangelio poni et 
commemorari exempla omnia horrenda et terri- 
bilia? Nonne graves illius cruciatus et. gemitus 
recensentur, qui in. bysso fuerat enutritus, et. in 


Οἷα δὲ xol τὰ ἑξῆς vOv τρυφώντων ; Ἑπάναγχες 
γὰρ τὴν χαχίαν, ὅπου ποτ᾽ ἂν ἣ νόσος ἐνσχήψῃ. τὰς 
ἀχολούθους ὕλας ἐφέλχεσθαι. Διὸ xal οἱ τὴν &6po- 
δίαιτον χαὶ Συδαριτιχὴν παρατιθέμενοι τράπεζαν, 
ἕλχονται πρὸς ἀνάγχην εἰς χατασχευὰς μεγαλοφυῶν 
οἰχοδομημάτων, χαὶ τὴν πολλὴν εὐπορίαν δα πανῶσιν 
Ἐπὶ τού- 
τοις, τὰς χλισίας φιλοχαλοῦσιν, ἐσθῆτος ἀνθινῇς χαὶ 
πάσης πεποιχιλμένης. πληροῦντες. Τραπέξας πολυ- 
ταλάντους- ἀργύρου χαλχεύονται, τὰς μὲν εἰς λειό- 


eig μέγεθος οἴχων χαὶ χόσμον περίεργον. 


τῆτας ἐληλαμένας." τὰς δὲ πεποιχιλμένοας τῇ γλυ- 
πτιχῇ, ὡς ἐξ ὁμοῦ τῇ φάρυγγι xoi τὴν ὄψιν 
εὐωχεῖσθαι ταῖς ἱστορίαις. ᾿Επιλόγισαί μοι τὰ ἑξῆς, 
χρατήρας, τρίποδας, κάδους, τὰ πρόχοα σχεύη, τὰ 
ὀψοφόρα, ἐχπωμάτων γένη μυρία, γελωτοποιοὺς, 
μίμους, κιθαριστὰς, δοὺς, χομψολόγους, μουσιχοὺς, 
μουσιχὰς, ὀρχηστρίδας, πάντα τῆς ἀσελγείας τὸν ὁρ- 
μαθὸν, παῖδας θηλυνομένους ταῖς χόμαις, χόρας 
ἀναιδεῖς, ἀδελφὰς τῆς Ἡρωδιάδος εἰς ἀχοσμίαν, 
ἀναιρούσας Ἰωάννην, τὸν ἐν ἑχάστῳ θεοειδῇ χαὶ φι- 
λόσοφον νοῦν. 

divinum in unoquoque, sapientieque studiosum 


Τούτων πάντων ἐπὶ «ἧς οἰχίας τελουμένων, προσ- 
εδρεύουσι τῷ πυλῶνι μυρίοι Λάζαροι " οἱ μὲν ἧλκω- 
μένοι χαλεπῶς, ἄλλοι τὸν ὀφθαλμὸν ἐχχεχομμένοι, 
ἕτεροι λώθην στένοντες τῶν ποδῶν" τινὲς ὃὲ αὐτῶν 
ἕρποντες παντελῶς, χαὶ πάντων τῶν μελῶν στέρησιν 
ὑπομείναντες. βοῶντες ὃξΣ οὐχ ἀχούονται. Ἱζωλύει γὰρ 
αὐλῶν T, ἠχὴ, xoa τὰ μέλη τῶν αὐτομάτων δῶν, xax 
ὁ τοῦ πλατέος γέλωτος χαγχασμός. "Av δέ mou χαὶ 
ἐπιπλέον διοχλήσωσι τὰς θύρας, ἀνα"τηδήσας ποθὲν 
ἀνηλεοῦς δεσπότου θρασὺς πυλωρὸς ἀπελαύνει ῥά- 
ὅδοις, ἀναιδεῖς χύνας ἀποχαλῶν, xai μάστιξιν ἕπι- 
ξαίνων τὰ τραύματα. ᾿Απέρχονται δὲ οἱ τοῦ Χριστοῦ 
φίλοι, τῶν ἐντολῶν τὸ χεφάλαιον, οὐχ ἄρτου βρα- 
χέος, οὐχ ὄψου μετασχόντες, ὕόθρεις δὲ χαὶ πληγὰς 
προσχερδάναντες. "Ἔνδον δὲ ἐν τῷ ἐργαστηρίῳ τοῦ 
Μαμμωνᾶ, οἱ μὲν ὡς ὑπέραντλα πλοῖα τὴν τροφὴν 
ἀποθλύζουσιν᾽ ἄλλοι τῇ τραπέζῃ ἐπιχαθεύδουσι παρ- 
εστώτων τῶν ἐχπωμάτων. Διπλῇ δὲ ἁμαρτία xac 
τὴν ἀσχήμονα οἰχίαν ἐμπολιτεύεται " ἡ μὲν, ἐπὶ τῷ 
χόρῳ τῶν μεθυόντων, ἣ δὲ ἐπὶ τῷ λιμῷ τῶν ἐλαθέν- 
των πτωχῶν. 


Ταῦτα εἰ ἐποπτεύειν Θεὸς, ὥσπερ οὖν ἐφορᾷ, τίνα 
τοῦ βίου χαταστροφὴν ἑννοεῖτε, οἱ μισόπτωχοι ; Εἴ- 
πατε, ἢ οὐχ ἴστε, ὅτι πάντα τὰ φριχώδη χαὶ φοθερὰ 


ὑποδείγματα τῶν τοιούτων χάριν τὸ ἱερὸν Εὐαγγέ- 


w 


be * - ΄ r L1 * 
(ον &x 603 xal μαρτύρεται ; Καὶ ἀναγέγραπται μὲν, 
βαρέα βρυχόμενος καὶ στένων ὁ ἐν τῇ βύσσῳ τραφεὶς, 


xai ἐν τῇ ἀθύσσῳ τῶν καχῶν συνεχόμενος " ἄλλος 
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δὲ πάλιν ὁμότροπος τούτον, χατεδιχάσθη θάνατον A malorum abysso deseribitur coerceri ^ ? Quid? 


ἀπροσδόχητον, ἐν τῇ ἑσπέρᾳ τὴν ἑωθινὴν τροφὴν 
βουλενόμενος, xaX τοῦ ὄρθρου μὴ χαταλαθὼν τὴν 
ἀχτῖνα. Μὴ θνητοὶ τὴν πίστιν, χαὶ ἀθάνατοι τὴν 
ἀπόλαυσιν. Οὕτως γὰρ ἔχομεν γνώμης, οἱ τὰ πάντα 
θέλοντες τῇ τῆς σαρχὸς χολαχείᾳ χαρίζεσθαι, ὡς 
ἀδιάδοχοι οἰχοδεσπόται, ὡς διηνεχεῖς τῶν ἐπὶ γῆς 
χύριοι, ἐν τῷ θέρει τὴν σπορὰν μεριμνῶντες, χαὶ ἐν 


πῇ σπορᾷ τὴν τοῦ θερισμοῦ θυμηδίαν € 
φυτεύοντες τὴν πλάτανον, χαὶ τοῦ ὑψηλοῦ δένδρου 
τὴν σχιὰν ἐλπίζοντες: χαταπηγνύντες τὸν πυρῆνα 
τοῦ φοίνιχος, χαὶ τὴν γλυχύτητα τῶν χαρπῶν ἀνα- 
μένοντες. Καὶ ταῦτα πολλάκις ἐν πολιᾷ, ὅτε ἐγγὺς 
τοῦ θανάτου χειμών" λείπουσι δὲ τῇ ζωῇ, οὐ χύχλος 
ἐνιαυτῶν, ἀλλὰ τρεῖς ἣ τέτταρες ἡμέραι. 


5» 


τίς ον 


Iluie alter ille similis, nonne cum vesperi. de ma- 
tutinis deliciis cogitaret, tam inexspectata, et re- 
pentiua damnatus est morte, ut ne orientis qui- 
dem solis radium potuerit intueri*? Proinde cum 
mortale& simus, (idem ne ahjiciamus, neve frua- 
mur voluptatibus ut. immortales, Sie enim fere 
affecti sumus, quieunque genio indulgere, et carni 
in omnibus obsequi volumus. Tanquam patresfa- 
milias suecessorem nunquam habituri, et perpetui 
rerum humanarum domini, messis tempore se- 
mentem facimus, et quando seminandum est, 
speramus letitiam messis. Platanum serimus, et 
procerze arboris umbram speramus. Palma semen 
terre committimus, et fructuum dulcedinem exspe- 


ctamus. Hec autem fere in ipsa senectute, quando jam adest :etatis autumnus, et mortis hiems ad- 
vental, eL. vite residuum tempus est non series annorum, sed tres aut quatuor dies. 
Λογισώμεθα τοίνυν ὡς λογιχοὶ, ὅτι παροδιχὺς ὁ B —Cogitemus igitur nos, qui ratione przditi sumus, 


βίος ἡμῶν, xai ῥέων ὁ χρόνος, ἄστατός τε χαὶ ἄσχε- 
τος, ὥσπερ tl ῥεῦμα ποταμοῦ, πᾶν τὸ ἐν αὐτῷ τυγ- 
χάνον ἐλαύνων πρὸς τὸ τῆς φθορᾶς τέλος " xa εἴθε, 
βραχὺς ὧν χαὶ ἐπίχηρος, ὑπῆρχεν ἀνεύθυνος! Τοῦτο 
δέ ἐστι τὸ ἐπιχίνδυνον, τὸ ἑχάστης. ὥρας, οὐ μὴν 
ἀλλὰ χαὶ τῶν λόγων, ὧν φθεγγόμεθα, τῷ ἀδεχάστῳ 
διχαστηρίῳ τὴν ἀπολογίαν ὀφείλειν, Διὸ χαὺ ὁ μαχά- 
ριος Ἑαλμῳδὸς, πρὸς ὁμοίαν τῶν νῦν λεγομένων £v- 
νοιαν ἑαυτὸν ἀναφέρων, ἐπιθυμεῖ γνῶναι τοῦ ἰδίου 
τέλους τὴν προθεσμίαν. Ἐχλιπαρεῖ δὲ τὸν Θεὸν τῶν 
ἐπιλοίπων ἡμερῶν διδαχθῆναι τὸν ἀριθμὸν, ἵνα πρὸς 
τὰ ἔργα τῆς ἐξόδου παρασχευάσηται. Μὴ ταραχθῇ δὲ 
ἀθρόως ὡς ἀνέτοιμος ὁδοιπόρος μεταξὺ βαδίζων, καὶ 
τὰ ἀναγχαῖα τῶν ἐφοδίων περιζητῶν. Φησὶν οὖν" 


Ivópicóv μοι, Κύριε, τὸ πέρας μου, καὶ τὸν ἀρι- c 


θμὸν cov ἡμερῶν μου, τίς ἐστιν" ἵνα γνῶ, τί 
ὑστερῶ ἐγώ. ᾿Ιδοὺ παιϊαιστὰς ἔθου τὰς ἡμέρας 
μου, καὶ ἡ ὑπόστασίς μου ὡσεὶ οὐδὲν ἐνώπιόν 
σου. Βλέπε ψυχῆς συνετῆς μέριμναν ἀγαθὴν, xal 
ταῦτα. ἐν βασιλιχῷ ἀξιώματι. "Evonzpitezat γὰρ τὸν 
Βασιλέα τῶν βασιλέων xa τὸν Κριτὴν τῶν χριτῶν᾽ 
xaX ζητεῖ, τὸν τέλειον χύσμον τῶν ἐντολῶν χομισά 


μενος, ἀπελθεῖν ἄρτιος τῆς ζωῆς τῆς ἐχεῖσε πολίτης" 


ἧς γένοιτο πάντας ἡμᾶς ἐπιτυχεῖν χάριτι xax φιλαν- 
- Donee D o diae gs 
θρωπίᾳ τοῦ Κυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ, ᾧ ἡ 965 


εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 


quam fragilis fluxaque sit vita nostra, quam velo- 
citer labatur tempus, ut sisti cohiberique non pos- 
sit, ut fluminis cursus omnia qux? metitur, ad 
interitum. ducat. et. trahat, Atque utinam breve 
tantum esset spatium vit, modo reddendi ra- 
Lioni non essemus obnoxii. Nune autem illud 
merito torquere nos debet, quod et singulis horis 
instat perieulum, et incorruptus alque integer 
adeundus est judex, apud quem non 'solum 
eorum, qui fecimus, sed omnium, que diximus, 
reddenda nobis ratio. Quamobrem hzc secum ipse 
animo volvens beatus ille vates avet intelligere 
prafinitum terminum vitz. Itaque Deum precatur, 
ut sibi numerum dierum, qui reliqui sunt, an- 
nuntiet, quo accingat sese ad ea, quie ad exiturm 
pertinent, ne tanquam viator improvidus, dum 
iter facit, et viaticum necessarium qusrit, re- 
pente turbetur. Sie igitur inquit : Notum fac mihi, 
Domine, finem meum, et numerum dierum meorum, 
quis est, ul sciam quid desit mihi. Ecce mensurabi- 
les posuisti dies meos, el substantia mea tanquam 
nihilum ante te?. Cernis animx bon: prudentem 
sollicitudinem, idque in homine in regia dignitate 
constituto. Nee mirum : intuetur enim Regem re- 
gum, et judicum Judicem. Illud autem obsecrat, 
ut absoluta mandatorum observantia decoratus 


discedaL integer ei perfectus ccelestis illius patri civis, quam nos item omnes ut assequamur et 
Oplo et spero, per gratiam et benignitatem Domini nostri Jesu Christi, cui gloria in sternum. Amen. 


? Luc. xvi, 19 sqq. * Luc. xir, 20. 


? Psal. xxxvii, 5, 6. 
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ORATIO 1]. 


Francisco Zino interprete. 


In ea Evangelii verba : Quatenus uni ex hisfecistis**, À Λόγος elc có ῥητὸν τοῦ Εὐαγγελίου" 


et qua sequuntur. 


Adhuc in formidolosi magni illius regis adventus 
nobis ab Evangelio descripti contemplatione deti- 
neor. Adhuc attente consideranti metum, quem in- 
Jicit ea. commemoratio, refugit horretque animus. 
Nam ccolestem ipsum regem in throno majestatis, 
ut ibi describitur, terribili quodam modo prewsiden- 
tem mihi videor intueri. Magnifieum illum thronum, 
quicunque tlironus illesit, eum qui nullo coercetur 
loco, continentem cerno. Innumerabilia angelorum 
regem constipantium millia video. Magnum quin 
etiam ipsum aec formidandum regem aspicio, ex 
immensa gloria in naturam humanam despicientem, 
et universa genera hominum, quicunque ex eo tem- 
pore, quo primum generari homines coeperunt, 
usque ad metuendi illius adventus diem reperian- 
tur,ad se congregantem, singulisque ex institutze 
et anteacbze vit:e ratione et meritis, vel premia dan- 
lem, vel irrogantem supplicia, illis qui recte san- 
cteque vixerint, ad dexteram partem, ut dictura 
est, collocatis : qui vero flagitiose et improbe, ad 
sinistram positis, et condemnatis. Utrosque autem 
diversa tamen ratione appellantem audio. Alios 
enim dulcissimis illis ae faustissimis verbis allo- 
quitur: Venite, benedicti Patris mei ; alios horribili 
ac metuenda illa comminatione : 1{6, maledicti, in 
ignem elernum. Sic autem mihi hzec legenti et con- 
sideranti affectus et perlerrefactus est animus, ut 
[ea non legi, sed fieri, non pronuntiari, sed agi 
quodammodo existimem, jamque non audire, sed | 
plane rebus ipsis interesse mihi videor, Itaque pr:e- 
sentium nihil amplius sentio, nec menti vacat respi- 
cere ad aliud quidqvam eorum, qui mihi ad 
explorandum et contemplandum proposita sunt, 


** Matth. xxv, 40. sqq. 


Ἐφ᾽ óz0v 
ἐποιήσατε ἑνὶ τούτων, xal cà ἑξῆς. 

Ἔτι πρὸς τῷ θεάματι τῆς φοδερᾶς τοῦ βασιλέως 
ἐπιφανείας εἰμὶ, ἣν ὑπογράφει τὸ Εὐαγγέλιον. "Ext 
ἣ ψυχὴ, πρὸς τὸν φόθον τῶν εἰρημένων 
ἐνατενίζουσα - ὡς χαθορῶσα τρόπον τινὰ αὐτόν τε 
τὸν οὐρανῶν βασιλέα, χαθώς φησιν ὁ λόγος, ἐπὶ τοῦ 


χατέπτηχεν 


θρόνου τῆς δόξης φοθερῶς προχαθήμενον " xal τὸν 
μεγαλοπρεπῆ θρόνον ἐχεῖνον " ὅστις ποτὲ χαὶ ὁ θρό- 
vog ἐστὶν ὁ χωρῶν ἐν ἑαυτῷ τὸν ἀχώρητον" τάς τε 
ἀπείρους τῶν ἀγγέλων μυριάδας ἐχείνας, ἐν χύχλῳ 
τὸν βασιλέα περιεστώσας" αὐτόν τε τὸν μέγαν xoi 
φοθερὸν βασιλέα, Ex τῆς ἀφράστου δόξης ἐπὶ τὴν 
ἀνθρωπίνην καταχύπτοντα φύσιν, xal πᾶν γένος 
ἀνθρώπων τῶν ἀφ᾽ οὗ γεγόνασιν ἄνθρωποι, καὶ μέ- 
χρι τῆς φοθερᾶς ἐμφανείας ἐχείνης εὑρισχομένων, 
ἀθροίζοντά τε πρὸς ἑαυτὸν, xoi χατὰ τὴν ἀξίαν τῶν 
βεδιωμένων ἑχάστῳ τὴν χρίσιν ἐπάγοντα, τοῖς μὲν 
δεξιᾷ τῇ προαιρέσει συξήσασι τὰ δεξιὰ, καθὼς εἴς 
ρηται, χαριζόμενον, τοῖς δὲ σχαιοῖς τε xal ἀποθλή- 
τοις, τὴν κατάλληλον τοῖς βεθιωμένοις ἀποχληροῦντα 
ψῆφον * ἐπιλέγοντα ἑχατέροις, τοῖς μὲν τὴν γλυχεῖαν 
χαὶ ἀγαθὴν ἐχείνην φωνὴν, ὅτι Δεῦτε, οἱ εὐ.1ογη- 
μένοι τοῦ Πατρός μου" xotg δὲ τὴν φριχώδη χαὶ 
φοθερὰν ἀπειλὴν, ὅτι Πορεύεσθε, οἱ κατηραμένοι. 
Οὕτω δέ μοι τῆς ψυχῆς πρὸς τὸν τῶν ἀνεγνωσμένων 
φόθον διατεθείσης, ὡς " πρὸς αὑτοῖς δοχεῖν εἶναι 
τοῖς πράγμασι. Καὶ τῶν παρόντων ἐπαισθάνεσθαι 
μηδενὸς, οὐδεμίαν ὁ νοῦς ἄγει σχολὴν, πρὸς ἄλλο 
τι βλέπειν τῶν προχειμένων εἰς ἐξέτασίν τε xai 
θεωρίαν τῷ λόγῳ χαίτοι γε οὐ μιχρὰ ταῦτά ἔστιν, 
οὐδὲ ὀλίγης ζητήσεως ἄξια, τὸ γνῶναι πῶς ἔρχεται 
ὁ ἀεὶ παρών. Ἰδοὺ γὰρ, φησὶ, μεθ᾽ ὑμῶν εἶμι 
πάσας τὰς ἡμέρας " καὶ εἰ μεθ᾽ ἡμῶν εἶναι πε- 


πίστευται, πῶς ἥξειν ὡς οὐ παρὼν ἐπαγγέλλεται ; εἰ 
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γὰρ ἐν αὐτῷ ζῶμέν τε καὶ κιγούμεθα καὶ ἐσμὲν, A quamvis ea profecto nec parva sint, nee exiguam 
χαθώς φησιν ὁ ᾿Απόστολος, οὐδεμία μηχανὴ τοῦ — indagationem requirant ; quomodo videlicet. venire 
περιδεδραγμένου τῶν πάντων τοὺς ἐν αὐτῷ xaveyo- — intelligatur, qui semper adest, presertim cum ipse 
μένους τοπιχῶς ἀποστήσει" ὥστε ἣ νῦν μὴ παρεῖναι dicat : Ecce vobiscum sum omnibus diebus (usque ad 
τοῖς ἐμπεριεχομένοις, ἣ χρόνοις ὕστερον παρέσεσθαί — consummationem seculi **| ; et si nobiscum. «sse 
ποτε προσδοχῆσαι. Τίς δὲ xal ἢ τοῦ ἀσωμάτου χαθ- — creditur, quomodo venturus, tanquam non adsit, 
£üpa; καὶ ἡ τοῦ ἀοράτου ἐμφάνεια ; xol ἢ ποῦ existimelur ? Si enim in ipso (ut inquit Apostolus) 
ἀσχηματίστου μορφή; xat Tj τοῦ ἀχωρήτου ἐν τῷ vivimus , movemur , et sumus *^, nullo modo fieri 
θρόνῳ περιγραφὴ; xai πάντα τὰ τοιαῦτα, ὡς μεί- potest, ut ab illo, qui complectitur omnia, ii, quos 
Cova 3| χατὰ τὸν παρόντα χαιρὸν, ὑπερθήσομαι. — ipse comprehendit, loco discludantur, ità ut. aut 
Ὅπως δ᾽ ἂν μὴ εἰς τὴν τῶν ἀποθλήτων ἀπωσθείημεν — nunc minime adsit his qui ab ipso continentur, 
τάξιν, πρὸς τοῦτο, χαθὼς ἂν οἷός τε ὦ, πρὸς τὸ aut post aliquod tempus adfuturus exspectetur, 
χοινὸν χέρδος τρέψω τὸν λόγον. Σφόδρα γὰρ, ἀδελφοὶ, —Proterea, quie possit esse illius aut sedes, aut. proc- 
σφόδρα. πρὸς τὴν ἀπειλὴν χατεπτόημαι" xal οὐχ — sentia, aut forma , aut in. throno circumscriptio, 
ἀρνοῦμαι τῆς ψυχῆς μου τὸ πάθος. ᾿Εδουλόμην à' qui et corpore caret, et. videri non potest, et for- 
ἂν xol ὑμᾶς μὴ καταφρονητιχῶς ἔχειν τῶν φόθων. D mam nullam habet, et ubique sie adest, ut nusquam 
Μαχάριος γὰρ ὃς καταπτήσσει πάντα δι᾽ εὐλάθειαν. — concludi secludive possit. Hzc igitur et czlera id 
Ὁ δὲ χαταφρονῶν πράγματος, χαταφρονηθήσεταν genus tanquam majora, quam ut ἃ nobis in prz- 
ὑπ᾽ αὐτοῦ, φησί mou τῆς σοφίας ὁ λόγος. Οὐχοῦν sentia explicari valeant, omittemus, et. communis 
πρὸ τῆς ὥρας τῶν xaxQv, τὸ μὴ ἐν πείρᾳ τῶν σχυ-  ulilitatis gratia illuc orationem nostran converte- 
θρωπῶν γενέσθαι φροντίσωμεν. Τίς 85 ἡ ἀπαλλαγὴ — mus, ut, quo. pacto fieri possit, ne redigamur in 
τῶν qo6zpOv; Τὸ ταύτην τοῦ βίου τὴν ὁδὸν ἑλέσθαι, — reproborum ordinem, pro viribus ostendamus. 
ἣν νῦν ὑπέδειξεν ἡ μῖν ὁ λόγος, τὴν πρόσφατον ὄντως — Equidem, ut ingenue fatear perturbationem. animi 
χαὶ ζῶσαν. mei, vehementer, o fratres, vehementer illa com^ 
minatione conterritus sum. Hoc autem timore vos item aflici velim. neque eum ulla ratione de- 
spiceere, Deatus enim vir qui veretur omnia per metum, ut quodam loco inquit Sapiens ὅν qui 
autem contemnit rem, contemnetur ab ea. Priusquam igitur irruant. mala, demus operam diligenter, 
ne nobis hxc t1ristia necesse sit experiri. Verum quonam modo ea declinabimus? hoc. nimirum, ut 
eam vivendi rationem et viam, quam in prasentia Seriptura nobis ostendit, quze nune vigel, et vere 
vivit, ingrediamur. 

Τίς δὲ ἡ ὁδός ; Ἐπείνων,, ἐδίψων, ξένος ἤμην, xal (;/— Quonam est. haze ratio ? quzenam hze. via ? Esu- 
γυμνὸς καὶ ἀσθενὴς, xal ἐν φυλακῇ. Ἐφ᾽ ὅσον rivi, sitivi, hospes eram, et nudus, οἱ infirmus, οἱ in 
ἐποιήσατε ἑνὶ τούτων τῶν ἐϊαχίστων, ἐμοὶ éxon]- — carcere. Quatenus unieorum fecistis, mili. fecistis. Id- 
cace. Καὶ διὰ τοῦτο, φησὶ, Δεῦτε, ol εὐυογημένοι — circo, Venitejinquit, benedicti Patris mei. Quid ex his 
τοῦ Πατρός μου. Τί διὰ τούτων μανθάνομεν: "Oct — discimus? Benedictionem ac summum bonum in di- 
εὐλογία μέν ἐστιν, ἡ τῶν ἐντολῶν ἐπιμέλεια - χατ- — ligentia , et observantia mandatorum positum esse ; 
ἀρα 6i, ἡ περὶ τὰς ἐντολὰς ῥᾳθυμία. ᾿Αγαπήσωμεν — maledictionem et. malorum extremum ex desidia 
πὴν εὐλογίαν, xai φύγωμεν τὴν χατάραν. Ἐφ᾽ ἡμῖν — mandatorumque despicientia proficisci. lllam igi- 
γάρ ἔστιν ἑλέσθαι ἣ μὴ ἑλέσθαι xav ἐξουσίαν &xá- — iur amplectamur, hanc fugiamus, quando in nostra 
*epov “πρὸς ὅ τι γὰρ ἂν τῇ προθυμίᾳ ῥέψωμεν, ἐν — manu situm est, ut, utram. volumus, adipiscamur. 
ἐχείνῳ ἐσόμεθα. Οὐχοῦν οἰχειωσώμεθα τὸν τῆς εὖὐλο- — Ad quod enim egregia aniini alacritate propende- 
γίας Κύριον, τὸν ἑαυτῷ τὴν περὶ τοὺς δεομένους rimus, in eo futuri sumus. Quare benedictionis 
σπουδὴν λογιζόμενον" χαὶ μάλιστα νῦν, ὅτε πολλὴν — Dominum, qui perinde nobis acceptum laturus est 
ἔχει χατὰ τὸν παρόντα βίον ὕλην ἡ ἐντολή. Ko — quidquid studii et officii in pauperes contulerimus, 
πολλοὶ μὲν οἱ τῶν ἀναγχαίων EvOssig* πολλοὶ δὲ xai — ac si in ipsum contulissemus, conciliemus nobis ct 
αὐτοῦ τοῦ σώματος ἔχουσιν ἐνδεῶς, Ex τῆς πονηρᾶς D obstringamus, priesertim hoc tempore, quo nobis, 
ἀῤῥωστίας δαπανηθέντες. Οὐχοῦν ἐν τῇ περὶ τούτους — dum vivimus, magna exsequendi mandat: facultas 


Len 

σπουδῇ, τὴν ἀγαθὴν ἐπαγγελίαν ἑαυτοῖς χατορθώ-  prebelur, multique sunt, qui rebus necessariis , 
σωμεν λέγω δὲ σαφῶς οὑτωσὶ περὶ τῶν Ex τῆς yo- — multi, qui et. ipso corpore indigeant, ab ipsa vi 
λεπῆς νόσου διαλωδηθέντων. “Ὅσῳ γὰρ μείζων ἐστὶ — morbi confecti atque consumpti. Sic igitur nos in 
πούτων J| ἀῤῥωστία,, τοσούτῳ δηλονότι χαὶ πλείων fj hac re, hoc est, ut planius loquai, /n iis qui 
εὐλογία τοῖς τὸ ἐπίπονον τῆς ἐντολῆς χατορθώσασι. morbo gravissimo mutilati sunt, fovendis Curan- 
"i οὖν χρὴ πράττειν; Μὴ ἀντιθαίνειν τῇ διατάξει — disque studiose diligenterque geramus, ut pr:cla- 
ποῦ Πνεύματος. Αὕτη δέ ἐστι, vb μὴ ἀλλοτριοῦσθαι — rum illud. promissum praemium assequamur. Quo 
τῶν χοινωνούντων τῆς φύσεως" μηδὲ μιμεῖσθαι τοὺς — enim gravior in his morbus reperitur, eo majus 
bv τῷ Εὐαγγελίῳ χατηγορηθέντας ἐχείνους, τὸν — premium laboriosum illud mandati munus obeun- 
ἱερέα λέγω xai τὸν Λευΐτην, ἀσυμπαθῶς παραδρα- — tes manet. Quid igitur faciendum est? illud utique 


*5 Matti. xxvii, 30. 99 Act, xvi, 38. 97 Prov. xxvini, 14. 
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i ἀπὸ 


ut saneti Spiritus voluntati ne resistamus; ea au- A μόντας τὸν ἐλέου δεόμενον ἐχεῖνον, ὄν φησι τὸ δι- 


lem est, ut eos, qui eadem natura proditi sunt, 
12nquam alienos non evitemus, neque imitemur 
reprehensos illos in Evangelio, sacerdotem et levi- 
12m dico, qui miserabilem illum, quem historia a 
latronibus semimortuum relictum tradit, nulla 
commoti commiseratione prtevierunt 9. Nam 5] 
coarguuntur illi quod ad plagas in nudo corpore 
intumescentes non. respexerint , quomodo nos, qui 
reos illos imitamur, non in. eamdem reprehensio- 
nem incurremus? nequé enim. profecto tam mise- 
randum spectaculum. priebuit ille, qui in. latrones 
inciderat, ut probent hi, qui ejusmodi oppressi 
sunt calamitete. Vides hominem ex improbitate 
morbi in quadrupedis formam. commutatum, et 
ungule atque unguium loco ligna manibus induisse, 
atque iia novum vestigii genus humanis semitis 
imprimentem. Quis ex ea forma queat agnoscere, 
hominis gressu ejusmodi esse facta vestigia? Homo 
eo corporis habitu et figura formatus, ut rectus in 
ccelum aspiciat, cui manuum instrumentum ad res 
agendas natura dedit, incurvatur in terram, et 
quadrupes fit, et parum abest quin rationis 
expers esse videatur. Cum difficultate spiritum tra- 
hit, irraucescit, et ex intimis visceribus. fremitus 
elicit, ipsis etiam rationis expertibus animalibus 
effectus (liceat. audacter id dicere) calamitosior : 
siquidem illa, quam ab ipso ortu formam accepe- 
runt, eam ad finem usque conservant; nec ullum 
ex iis propter aliquem morbum ex ea forma in 
aliam convertitur. Ilic autem, tanquam commu- 
tatà natura, non id amplius, quod erat, sed aliud 
quoddam animal videtur esse. Pedum illi munere 
funguntur manus ; genua praebent plantarum usum. 
Nam ips plant: naturales, et tali, aut plane defi- 
ciunt, aut veluti scaph:e. quiedam: extrinsecus te- 
mere navibus admot;e, fortuito trahuntur. In his 
tu hominem cernis, nec sanguinis conjunctionem 
revereris? nec miseraris propinquum ? sed aver- 
saris calamitatem, et odio supplicem prosequeris ? 
llominis accessum tanquam ferz alicujus impetum 
declinas ? Atqui, ne id faceres, debebas vel ea co- 
gitalione prohiberi : nempe angelum a corpore 
materiaque liberum, te, quamvis sis homo, tamen 
attingere, nec carne et sanguine mistum atque 
concretum aspernari. Quid autem angelos dico? 
cum ipse Dominus angelorum, ipse coclestis beati- 
tudinis rex propter te factus sit homo, et sordidas 
istas abjectasque carnis exuviolas una cum anima, 
qui ipsis erat induta, sibi circumdelerit, ut atta- 
€tu suo tuis :egritudinibus mederetur? Tu vero, 
qui natura idem es cum :grotante, fugis ejusdem 
generis hominem. Ne tibi, frater, ne, obsecro, pla- 


fynga ὑπὸ τῶν λῃστῶν ἡμιθανῇ γενέσθαι. Ei γὰρ 
ἐχεῖνου ὑπαίτιοι, μὴ ἐπιστραφέντες πρὸς τὰς πληγὰς 
ἐν γυμνῷ τῷ σώματι διοιδούσας mg ἡμεῖς. ἀνεύ- 
θυνοι, τοὺς ὑπαιτίους μιμούμενοι: χαίτοι τί τοσοῦ- 
vov ἣν ἐπὶ τοῦ τοῖς λῃσταῖς παραπεπτωχότος θεά- 
σασθα!ι, οἷόν ἔστιν ἐπὶ τῶν ἑαλωχότων τῷ πάθει τὸ 
θέαμα; Ὁρᾷς ἄνθρωπον, διὰ τῆς πονηρᾶς ἀῤῥω- 
στίας εἰς τετραπόδου σχῆμα μεταπλασσόμενον, ἀντὶ 
ὁπλῆς χαὶ ὀνύχων, ξύλα ταῖς παλάμαις ὑπολαμθανό- 
μένον, χαινὸν ἴχνος ταὶς ἀνθρωπίναις ὁδοῖς ἐπιθάλ- 
λοντα" τίς ἂν Ex τοῦ ἔχνους ἐπιγνοίη, ὅτι ἄνθρωπος 
τοὺς τοιούτους τύπους ἐνεσημήνατο τῇ πορείᾳ ; "Δν- 
θρωπος, ὁ τῷ σχήματι ὄρθιος, ὁ εἰς οὐρανὸν βλέπων, 
ὁ τὰς χεῖρας πρὸς τὴν τῶν ἔργων ὑπηρεσίαν παρὰ 
τῆς φύσεως ἔχων, οὗτος εἰς “τὴν γῆν χλίνεται, χαὶ 


εἶναι, Ἐν δασεῖ xoi βρἁγχῶντι τῷ ἄσθματι, βιαίως 
ἔνδοθεν ἀπὸ τῶν σπλάγχνων ὑπούρυχόμενος * μᾶλλον 
δὲ, εἰ χρὴ τολμήσαντα εἰπεῖν, καὶ τῶν ἀλόγων γινό- 
μενος ἀθλιώτερος. Τὰ μὲν γὰρ τὸν ἀπὸ γενέσεως 
χαραχτῆρα μέχρι παντὸς ὡς τὰ πολλὰ διεσώσατο" 
xaX οὐδὲν τούτων ἔχ τινος συμφορᾶς τοιαύτης, εἰς 
ἕτερόν τινα χαραχτῆρα μετεχινήθη. Οὐτοσὶ δὲ, ὥσπερ 
ἀλλαχθείσης τῆς φύσεως, ἄλλο τι φαίνεται, xal οὐ 
τὸ σύνηθες ζῶον " αἱ χεῖρες αὐτῷ. τὴν τῶν ποδῶν 
χρῆσιν καταλαμθάνουσι" τὰ γόνατα βάσις γίνονται, 
αἱ δὲ κατὰ φύσιν βάσεις, χαὶ τὰ σφυρὰ, ἣ παντελῶς 
ἀποῤῥέουσιν, ἢ ὥς τι τῶν ἔξωθεν ἐφολχίων εἰχῇ 
παρηρτημένα, χατὰ τὸ συμδὰν ἐπισύρεται. Ἐν τοιού - 
τοις τοίνυν βλέπων «by ἄνθρωπον, οὐχ αἰδῇ τὴν 
συγγένειαν ; οὐκ ἐλεεῖς τὸν ὁμόφυλον ; ἀλλὰ βδε- 
λύσσῃ τὴν συμφορὰν, χαὶ μισεῖς τὸν ἱχέτην, ὥσπερ 
θηρίου τινὸς προσθολὴν τὸν προσεγγισμὸν ἀποφεύ- 
yov; Καίτοι ἔδει εὐγνωμόνως ἀναλογίζεσθαι,, ὅτι 
σοῦ τοῦ ἀνθρώπου ἄγγελος ἅπτεται, χαὶ ἀσώματός 
πε xal ἄϊλος ὧν, τὸν σαρχὶ xo αἵματι ἐγχεχραμέ- 
voy οὐχ ἐθδελύξατο. Τί δὲ ἀγγέλους λέγω; αὐτὸς ὁ 
τῶν ἀγγέλων Κύριος, ὁ τῆς οὐρανίας μαχαριότητος 
βασιλεὺς διὰ σὲ ἄνθρωπος γέγονε, χαὶ τὸ δυσῶδες 
τοῦτο χαὶ ῥυπαρὺν σαρχίον, μετὰ τῆς ἐνδεδεμένης ἐν 
αὐτῷ ψυχῆς, ἑαυτῷ περιέθηχεν, ἵνα τὰ σὰ πάθη διὰ 
τῆς ἰδίας ἐπαφῆς ἐξιάσηται ; Σὺ δὲ ὁ αὐτὸς ὧν χατὰ 
τὴν φύσιν τῷ ἀῤῥωστήσαντι, φεύγεις τὸν ὁμογενῆ. Μὴ, 
ἀδελφὲ, μὴ ἀρεσάτω σοι f βουλὴ 1) χαχή. Γνῶθι τίς ὧν, 
περὶ τίνων βουλεύῃ" ὅτι περὶ ἀνθρώπων, ἄνθρωπος, 
οὐδὲν ἰδιάζον ἐν σεαυτῷ παρὰ τὴν χοινὴν χεχτη μένος 
φύσιν. Μὴ προαποφαίνου τοῦ μέλλοντος. Ἐν ᾧ γὰρ 
χαταψηφίζῃ τοῦ πάθους, τέως ἐν ἀλλοτρίῳ σώματ!: 
φαινομένου, ἀόριστον χατὰ πάσης τῆς φύσεως Ex- 
φέρεις ἀπόφασιν - μετέχεις δὲ xal σὺ τῆς φύσεως 
παραπλησίως τοῖς πᾶσιν. Οὐχοῦν ὡς ὑπὲρ χοινοῦ τοῦ 
πράγματος ὁ λόγος ἔστω. . 


ceat tibi consilium. pravum. Qui sis, et de quibus consulas, considera : homo nimirum, de homini- 
bus, qui nihil in te proprium, et a natura communi sejunctum obtines. Futuris de rebus me pra- 


judicium faeias. Dum euim affectionem 


in alieno corpore conspicuam dammas, incertam de totà 


natura sententiam pronuntias. Ejus autem nalurz tu quoque particeps es, ut reliqui. omnes. Quapro- 


pter tanquam communi de re consulatur. 


δ Luc x, ὅθ sqq. 


ATI DE. PAUPERUM 
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Διὰ τί τοίνυν οὐδείς σοι τῶν φαινομένων Beer A  Curigitur, qui in aliis vides misera et calami- 


εἰσέρχεται; ᾿θρᾷς ἐμέ αδμας νομάδας ὡσπερεὶ τὰ 
βοσχήματα 

νοὺς "ῥαχία πε 
ἕν᾿ ταῖς χερσὶ 
δαχτύλοις χατεχομένη, ἀλλά τισιν ὀχάνοις πρὸς τὰς 


Y 
παλάμας συνδεδεμένη " Algen ῥωγαλέα, xo ἄρτου 


πρὸς τὴν 
ριχεχτ iuda τοῦτο ἣ ἐσθής * βαχτηρία 


τροφῆς χρείαν ἐσχεδασμέ- 


, τοῦτο ὅπλον, τοῦτο ὄχημα" οὐδὲ αἱ 


τρύφος" εὐρῶτι χαὶ σηπεδόνι διεφθαρμένον " ἣ ἐστί 

6 οἶχος, ἡ στιθὰς, ἡ χλίνη, τὸ ταμιεῖον, ἡ biis 
πᾶσα ἡ τοῦ βίου παρασχευὴ, ἡ πῆρα ἐστίν. Εἶτ 
λογίζῃ, τίς ὁ ἐν τούτοις ὥν; Ὅτι ἄνθρωπος, ὁ xav εἰ- 
κόνα Θεοῦ γεγονὼς, ὁ χυριεύειν τῇ 
ὁ ὑποχείριον τὴν τῶν ἀλόγων ὑπὴ Ἰβεοίαν ἔχων * 
εἰς τοῦτο συμφορᾶς χαὶ μεταθολῆς προΐλθεν, ὥστε 
ἁμοίθδολον τὸ φαινόμενον εἶναι, οὔτε ἀνθρώπου xa- 


t, οὐ 


ς γῆς τεταγμένος, 
οὗτος 


θαρῶς, οὔτε τινὸς ἄλλου τῶν ζώων ἐναργῆ φέρων 
&g' ἑαυτοῦ τὰ γνωρίσματα. Ἐὰν πρὸς ἄνθρωπον 
εἰχάσῃς, ἀρνεῖται τὴν ἀμορφίαν ὁ χαραχτὴρ᾽ ὁ àv- 
θρώπινος" ἐὰν πρὸς τὰ ἄλογα τρέψῃς τὴν cixa- 
σίαν, οὐδὲ ἐχεῖνα τὴν ὁμοιότητα τοῦ φαινομένου 
προσίεται. Μόνοι τοιοῦτοι πρὸς μόνους ἑαυτοὺς βλέ- 
ποντες, xal μετ᾽ ἀλλήλων ἀγελαζόμενοι, διὰ τὴν 
βόα δρανν ἊΝ πάθους" οἱ τοῖς μὲν ἄλλοις βδε- 
λυχτοὶ γινόμενοι, ἀλλήλους ἃξ ὑπ᾽ ἀνάγχης οὐ βδε- 
λυσσόμενοι. Πανταχόθεν γὰρ ἐξειργόμενοι, ἴδιος 
γίνεται δῆμος, πρὸς ἀλλήλους συῤῥέοντες. Ὁρᾷς 
τοὺς ἁτερπεῖς χορευτὰς, τὸν γοερὸν xal χατεστυ- 
γνσσμένον τοῦτον χορόν; Πῶς ἐμπομπεύουσι τοῖς 
ἑαυτῶν δυστυχήμασι; Πῶς θεατρίζουσιν ἐν αὐτοὶς 
ἀσχημονοῦσαν τὴν φύσιν, ὥσπερ τινὲς θαυματο- 
ποιοὶ τὰς πολυτρόπους ἀῤῥωστίας τοῖς συνιοῦσιν 
ἐπιδειχνύμιενοι ; Ποιηταὶ γοερῶν μελῳδημάτων, μελο- 
ποιοὶ τῶν πονηρῶν ἐχείνων ἀσμάτων " τραγῳδοὶ τῆς 
χενῆς ταύτης χαὶ δυστυχοῦς τραγῳδίας, οὐχ ἀλλοτρίοις 
τραγῳδήμασι πρὸς τὰ πάθη χρώμενοι - ἀλλὰ διὰ τῶν 
οἰχείων χαχῶν τὴν σχηνὴν πληροῦντες. Οἷα τὰ σχή- 
ματα! οἷα τὰ διηγήματα | Τί δὲ λεγόντων ἀχούομεν ; 
Πῶς παρὰ τῶν γεννησαμένων ἀπώσθησαν ἐπ᾽ οὐδενὶ 
ἀδικήματι; Πῶς ἀπελαύνονται συλλόγων χοινῶν, ἑορ- 
τῶν τε χαὶ πανηγύρεων, ὥσπερ ἀνδροφόνοι τινὲς, ἣ 
πατραλοῖαι, τῇ ἀειφυγίᾳ HECEGOR RUE μᾶλλον OE xà- 
χείνων παραπολὺ δυστυχέστερο: " εἴγε τοῖς ἀνδροφό- 
vote μὲν ἔξεσ' 
cV ζῇν᾽ οὗτοι δὲ μόνοι τῶν πάντων ἀπανταχόθεν 
ἀπείργονται, ὡς χοινοί τινες ἀποδεδειγμένον πολέ- 
piot* οὐ στέγης μιᾶς, οὐ τραπέζης χοινῆς, οὐ χρή- 
σξως σχευῶν ἀξιούμενοι. Καὶ οὕπω τοῦτο δεινόν" 
ἀλλ᾽ οὐδὲ πηγαὶ βρύουσι τούτοις πρὸς τοὺς ἀνθρώ- 
ποὺς xotaY, οὐδὲ ποταμοὶ πιστεύονται οὐδὲν ἐφέλ- 


τίν, ἀλλαχοῦ μεταστᾶσιν μετὰ ἀνθρώ- 


χεσθαι τοῦ τῆς ἀῤῥωστίας μολύσματος. Κἂν χύων 
λάψῃ τοῦ ὕδατος τῇ αἱμοθόρῳ γλώσσῃ, οὐχ ἐνομίσθη 
βδελυχτὸν διὰ τὸ θηρίον τὸ ὕδωρ" ἐὰν ὁ ἄῤῥωττος 
προσεγγίσῃ τῷ ὕδατι, εὐθὺς ἀπεχηρύχθη χαὶ τὸ 
ὕδωρ διὰ τὸν ἄνθρωπον. Ταῦτα διεξέρχοντα:, 
ὀδύρονται" διὰ τοῦτο ῥίπτουσιν ἑαυτοὺς χατ᾽ ἀνάγ- 
χὴν πρὸς τῶν ἀνθρώπων οἱ δείλαιοι, ἱκέται παντὸς 
ποῦ παρατυγχάνοντος γινόμενοι. Πολλάχις ἐπεδά- 
χρυσα τῷ σχυθρωπῷ τούτῳ θεάματι; 
αὐτὴν τὴν φύσιν ἀπεδυσπέτησα " χαὶ νῦν πρὸς τ 


ταῦτα 


πολλάχις πρὸς 


tosa, non ea te :eque ad commiserandum adducunt, 
acsi in te ipso conspiceres? Vides homines no- 
mades et vagos, tanquam pecora ad comparanda 
cibaria dissipatos. His vestimenta sunt lacerata, 
ex attritis centonibus consuta, in manibus baculus, 
non ab ipsis digitis comprehensus, sed loris qui- 
busdam ad palmas alligatus. Hoc illi pro. gladio, 
hoc pro vehiculo utuntur : sacculus adest, et. fru- 
stum panis situ carieque confectum. Pera rimosa ; 
in hae illis et focus, et domus, et stragulum, et 
leetulus, et penu, et mensa, omnis denique sup- 
pellex vit:e in hae pera consistit. At tu. liec. aspi- 
cis, et quis in illis sit, minime cogitas. Hic enini, 
si nescis, est homo, factus ad imaginem Dei. Huic, 
ut terr? dominetur concessum est ; huic in reli- 
qua animalia datum imperium. £o lamen calami- 
tate redactus est, atque sic inversus est, ut, quid- 
nam sit, ambigatur. Nam neque hominis plane, 
neque aliorum animantium cujusquam indicia prz 
se fert. Si cum homine conferas, effigies humana 
respuit eam deformitatem; si. eum rationis exper- 
tibus animalibus, ea quoque similitudinem ejus- 
modi non admittunt. Soli igitur ad se ipsos solos 
respiciunt, et miserie similitudine inler se con- 
gregantur. Qui ab aliis despiciuntur, se ipsi pra 
necessitate non despiciunt. Undique expulsi con- 
fluant unum in locum, et. proprium quemdam po- 
pulum conficiunt. Vides homines injucundos fle- 
bilem tristemque chorum cflicientes. At vero ut 
ipsis sese quodammodo jactitant calamitatibus? Ut 
in se ipsis naturam ostentant deturpatam? Ut 
varios convenientibus tanquam przestigiatores qui- 
dam morbos demonstrant? Poetz carminum lu- 
ctuosorum, tristium narrationum inventores, gra- 
vium illarum modulatores cantionum, auctores 
novi istius misereque tragodi», in qua non ex 
alienis, sed ex propriis calamitatibus exempla su- 
munt ad permovendos animos, atque ita sibi au- 
dientiam faeiunt : Ὁ qui figurze, bone Deus, qui 
narrationes! quid ipsos dicentes audimus? Quo- 
modo ab illis, qui ipsos procrearunt, nulla sua 
culpa rejeeti sunt? Quomodo expelluntur e civi- 
tatibus? Quomodo ex colloquiis communibus, ex 
publicis festisque conventibus extruduntur, tan. 
quam homicidze, tanquam parricidze exsilio perpe- 
iuo muletati, imo quam illi longe infeliciores! 
Siquidem homicidis solum vertentibus licet alibi 
cum hominibus vivere. At isti omnium soli tan- 
quam communes declarati hostes undique extur- 
bantur ut canes. Quid? quod eodem tecto, eadem 
mensa, eodem vasorum usu judicantur indigni? 
Quid? quod quasi hze satis gravia non sint, arcen- 
tur a fontibus, qui reliquis hominibus sunt com- 
munes? Ipsa quin etiam flumina creduntur ipsorum 
wgritudine coinquinari. Si lingua cruenta canis 
aquam lamberit, non eam idcirco respuunt homi- 
nés τ at si ad illam zeger. accesserit, continuo pro- 
pter hominem ipsa quoque aqua detestabilis pra 
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dicatur. [lec enarrant, hie deplorant : 
cessario se ad hominum pedes abjiciunt miseri, et 
omnibus occurrentibus supplicant. S:epe tristi spe- 
ctaculo illacrymavi; siepe de natura conquestus 
sum, et ea me recordatio memoriaque nunc etiam 
wiovet atque perturbat. Vidi z:gritudinem mise- 
randam; vidi spectaculum. plenum lacrymarum ; 
juxta vias celebres, et ἃ pritereuntibus frequen- 
tatas jacent homines, imo ne homines quidem, sed 
infeliees hominum reliquis, signis et. indiciis :i- 
quibus indigentes, ut se homines esse fidem fa- 
ciant. Neque enim ex naturz notis quidquam est 
reliquum, ut 'agnosci possint. Hi soli ex omnibus 
se ipsos oderunt, soli diem suum natalem exse- 
craniur, ac jure quidem detestantur illum diem, 
qui talis vite principium fuit. Homines qui se 
communi appellatione nominare erubescunt, ne ex 
ipsa nominis communione naturam communem 
dedecorent. Semper in miseriis vitam degunt; per- 
petuam luctus materiam habent. Quandiu enim se 
ipsos aspiciunt, tandiu lugendi habent occasionem. 
Dubitant autem quas magis deplorent corporis 
partes, easne, qu:& non adsunt amplius, an illas, 
qui supersunt. Quas morbus absumpsit, an que 
morbo relictz: sunt absumendze. Dolendumne magis 
sit, quod in se ipsis eas miserias cernant, an quod 
cas adempta etiam morbo videndi faceltate, in- 
tueri non possint. Quod talia de se narrare queant, 
an quod sibi ab ipso morbo erepta etiam voce, ne 
illa quidem valeant explicare. Quod tali vescantur 
cibo, an quod ne iilo quidem commode vesci pos- 
sint, impedita propter oris corruptas a morbo 
particulas edendi potestate. Quod sentiendo ea quae 
mortuorum sunt propria, perpetiantur, an quod 
ipsis eiiam sensibus spoliati sint. Ubi enim illis 
àut videndi, aut odorandi, aut tangendi vis? Ubi 
reliquorum sensuum sedes, quas paulatim depa- 
scente morbo ulcus arrodit? Per omnia igitur va- 
gantur loca, ad uberiorem pastum, ut animalia 
rationis expertia, identidem se transferentes. Qc- 
casionem ad negotiandum comparandaque cibaria 
circumferunt calamitatem, et supplicationis loco 
morbum omnibus ostendunt. Propter zegritudinem 
2ulem ministris egent, a quibus manu ducantur, 
sed ob inopiam sese vicissim confirmant. Sie enim 
alter alterius utitur membris pro iis qux sibi de- 
sunt, ut, qui per sesinguli sunt imbecilli, mutua 
illa aecessione fuleiantur. Itaque in hominum con- 
spectum sigillatim non veniunt, sed (adeo egestas 
eliam ad parandum victum ingeniosos et solertes 
facit) universi atque inter se congregati conspici 
volunt. Inde fit, ut, cum. singuli miserabiles sint, 
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ob h:e ne- A μνήμη συγχέομαι. E 


ἶδον πάθος ἐλεεινὸν, εἶδον θέαμα 
δαχρύων πλῆρες " πρόχεινται χατὰ τὰς ὁδοὺς τῶν 
παριόντων ἄνθρωποι" μᾶλλον δὲ οὐχέτι ἄνθρωποι, 
ἀλλὰ τῶν ποτε ἀνθρώπων ἄθλια λείψανα, συμθόλων 
τὸ πιστευθῆναι δεόμενοι. 
τῆς φύσεως χαραχτήρων 
ἐπιγινώσχεσθαι ἄνθρωποι, μόνοι τῶν πάντων ἑαυ- 
μισοῦντες, μόνοι τὴν γενέθλιον ἡμέραν διὰ 
χατάρας ἄγοντες, μισοῦσι γὰρ εἰχότως τὴν ἡμέραν 
ἐκείνην, τὴν ἄρξασαν αὐτοῖς τῆς τοιαύτης ζωῆς. 
ἤλνθρωποι, οἱ xai ὀνομάζειν ἑαυτοὺς ἀπὸ τῆς χοι- 


* 


τινῶν χαὶ γνωρισμάτων εἰς 
Οὐ γὰρ ἔχουσιν ἀπὸ τῶν 


ποὺς 


νῆς προσηγορίας αἰσχύνοντα: * ὡς ἂν μὴ τῇ χοινωνίᾳ 
τοῦ ὀνόματος τὴν χοινὴν φύσιν OU ἑαυτῶν xa v6pt- 
σειαν " ο᾽'μωγαῖς ἀεὶ συζῶντες, ἄπαυστον τῶν θρή- 
νων τὴν ὑπόθεσιν ἔχοντες. Ἕως γὰρ ἂν ἑαυτοὺς 
βλέπωσιν, ἀεὶ τὰς τοῦ θρηνεῖν ἔχουσιν ἀφορμάς " 
ἀποροῦντες, ὅτι χαὺ μᾶλλον ὀδύρονται, τὰ μηχέτι 
ὄντα τοῦ σώματος, ἣ τὰ λειπόμενα " ὅσα προανήλω- 
σεν ἡ νόσος, ἣ ὅσα τῇ νόσῳ λείπεται" ὅτι βλέπου- 
σιν ἐφ᾽ ἑαυτῶν τὰ τοιαῦτα, ἣ ὅτι οὐδὲ βλέπειν ἰσχύου- 
σιν, ἁἀμαυρωθείσης ἐν τῷ πάθει τῆς ὄψεως ὅτι 
τοιαῦτα ἔχουσι περὶ ἑαυτῶν διηγεῖσθαι, ἣ ὅτι οὐδὲ 
διηγεῖσθαι τὰ πάθη δύνανται, τὴν φωνὴν Ex τοῦ πά- 
θους ἀφῃρημένοι" ὅτι τοιαύτῃ χρῶνται τροφῇ, ἣ 
ὅτι οὐδὲ ἐχείνην εὐχόλως 3| νόσος τῇ διαφθορᾷ τῶν 

περὶ τὸ στόμα μορίων ἐμποδιζούσης τῆς βρώσεως "" 
ὅτι ἐν αἰσθήσει τὰ τῶν νεχρῶν δυστυχοῦσιν, ἣ ὅτι 


χαὶ τῶν αἰσθήσεων αὐτῶν προσαφήρηνται. Ποῦ γὰρ 
PICWUR du du E E ER 
παρ᾽ ἐχείνοις ἡ ὅρασις ; Ποῦ ἡ ὄσφρησις ; Ποῦ δὲ ἡ 


ἁφή ; Ποῦ δὲ τὰ λοιπὰ τῶν αἰσθητηρίων, ἃ xav' ὁλί- 
γον νεμομένου τοῦ πάθους ἡ σηπεδὼν ἐπιθόσχεται ; 
Διὰ ταῦτα χατὰ πάντας ἀλῶνται τοὺς τόπους, χαθά- 

περ τὰ ἄλογα πρὸς τὴν ἀφθονωτέραν m μετεξ- 
ανιστάμενοι " ἐφόδιον τῆς χατὰ τὴν τροφὴν ἐμπορίας, 
τὴν συμφορὰν περιφέροντες, χαὺ πᾶσι τὶν νόσον ἀνθ᾽ 
ἰχετηρίας προτείνοντες. Καὶ τῶν χειραγωγούντων 
δι᾿ ἀῤῥωστίαν δεόμενοι, καὶ ἀλλήλους διὰ τὴν ἃπο- 
ρίαν ὑποστηρίζοντες. Καθ᾿ ἑαυτὸν γὰρ ἕχαστος ἀσθε- 
νοῦντες, ἔρεισμα τῷ ἑτέρῳ γίνονται τοῖς ἄλλῆλων 
μέλεσιν ἀντὶ τῶν λειπόντων χρώμενοι. Οὐ γὰρ E 
ἕνα φαίνονται " ἀλλά τι ἔχει χαὶ Tj ταλαιπωρία σοφὸν 
εἰς τὴν τοῦ βίου ἐπίνοιαν, τὸ μετ᾽ ἀλλήλων αὐτοὺς 
θέλειν ὁρᾶσθαι. "Ὄντες γὰρ χαὶ xaÜ' ἑαυτοὺς ἕχαστος 
ἐλεεινοὶ, ὡς ἂν μᾶλλον συμπαθεστέρους τοὺς ἀνθρώ- 
ποὺς ποιήσειαν, προσθήχη τοῦ πάθους ἀλλήλοις γί- 
νονται, τὸν πονηρὸν τῷ χοινῷ συνεισφέροντες ἔρανον, 
ἄλλος δι᾿ ἄλλης τινὺς συμφορᾶς ἔλεον ἑαυτοῖς ἐρανί- 
ζοντες. Ὁ μὲν χεῖρας ἠχρωτηριασμένας προτείνων, 
ἄλλος γαστέρα προδειχνύων φλεγμαίνουσαν, χαὶ πρόσ- 
ὠπον Ἰχρειο μένον; ἔτερῦς:; χαὶ ἄλλος τὸ σχέλος ἀπο- 
σηπόμενον * ὁ δὲ ὃ ἂν τύχοι τοῦ σώματος ἀπογυμνώ- 
σας, ἐν ἐχείνῳ τὸ πάθος ἔδειξεν. 


hominibus ita conjuncti magis miserandi coadjuvandique videantur. Aliquid enim quisque in com- 


mune confert, et alius. ex alia calamitate misericordiam comparat. Hie praetendit mutilatas 


ma- 


nus; ille tumidum ventrem ostendit, alius dilaniatam faciem: crus putrescens alius. Qua deuique 
quisque z»grotaL corporis parte, eam denudat, et suam miseriam ostentat. 


Quid ergo faciendum est nobis, ut nihil in na- 
ture legem peccasse videamur? salisne sit, eorum 
allectiones deplorare , et oratione morbum extollere 


TLo3v ; ἄρα ἐξαρχεῖ τοσοῦτον πρὸς xb μηδὲν εἰς τὸν 
τῆς φύτεως νόμον ἐξαμαρτεῖν, αὐτὸ τοῦτο τὸ τραγῳδεῖν. 
τὰ πάθη τῆς φύσεως, καὶ λόγῳ διασχευάζειν τὴν νόσον, 
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καὶ πρὸς τὴν μνήμην παθαίνεσθαι; 
ἔργου χρεία τοῦ ἐπιδειχνυμένου πρὸς τοὺς τοιούτους 
τὸ συμπαθὲς xa φιλάλληλον ; Ὃ γάρ εἰσιν αἱ σχιογρα- 
«iat πρὸς τὰ ὄντως πράγματα. τοῦτο οἱ λόγοι διεζευ- 
Ὑμένοι τῶν ἔργων. Οὐ γὰρ ἐν τῷ λέγειν φησὶν ὃ 
Κύριος εἶναι τὴν σωτηρίαν " ἀλλ᾽ ἐν τῷ ποιεῖν τὰ 
ἔργα τῆς σωτηρίας; Οὐχοῦν ἀντιληπτέον ἡμῖν αὐτοῖς 
τῆς πων αὐτῶν ἐντολῆς: Μὴ γὰρ ὦ τοῦτο ἃε ee 


" LIIS 


θείας ἀπόδε Sm ἔχει" ἀλλά τις Miete ἔστιν ἐπί- 


νοια, τοῦ παντελῶς τοὺς ἀνθρώπους τῆς ἡμετέρας 
ἐξορισθῆναι ζωῆς. Εἶτα οὐχ αἰσχυνόμεθα τὸν ἡμῶν 


αὐτῶν βίον, εἰ χοίρους, xa χύνας ὁμωροφίους ποιού- 
μεθα; Οὐδὲ τῆς χοίτης ἑαυτοῦ πολλάχις ἀπείργει ὁ 
χυνηγέτης τὸν σχύλαχα. Olós χαὶ φιλήματι τὸν μό- 
σχον ὁ γεωργὸς δεξιώσασθαι. Καὶ οὕπω τοῦτο πολύ" 
ἀλλὰ ταῖς ἰδίαις χερσὶ νίπτει τοὺς πόδας τοῦ ὄνου ὁ 
ὁδοιπόρος, xal βάλλει τὴν χεῖρα. χαὶ ὑποχαθαίρει τὴν 
χόπρον, xai τῆς εὐνῆς ἐπιμελεῖται" τὸν δὲ ὁμογενῆ 
χαὶ ὁμόφυλον, ἀτιμότερον χαὶ τῶν ἀλόγων αὐτῶν 
ποιησόμεθα ; Μὴ ταῦτα, μὴ, ἀδελφοί " μὴ χυρωθήτω 
αὕτη κατὰ τῶν ἀνθρώπων ἡ Ψῆφος. Μνησθῆναι 
ἤχει, 


προσ- 
τίνες ὄντες περὶ τίνων βουλευόμεθα " ὅτι περὶ 
ἀνθρώπων, ἄνθρωποι, οὐδὲν ἰδιάζον παρὰ τὴν χοινὴν 
φύσιν ἐφ᾽ ἑαυτῶν ἔχοντες. Μία πᾶσιν ἐπὶ τὸν βίον 
ἡ εἴσοδος" εἷς ὁ 
πόσις" 


τῆς ζωῆς ἅπασι τρόπος, βρῶσις χαὶ 
ἡ τοῦ ζῇν ἐνέργεια ὁμοιότροπος * ἣ χατασχευὴ 
τῶν σωμάτων μία, xal ἡ χαταστροφὴ τοῦ βίου ἅπαν 
τὸ σύνθετον εἰς διάλυσιν ἔρχεται. Οὐδὲν τῶν συνεστώ- 
ty παγίαν ἔχει τὴν σύστα 


E σιν᾽ πομφόλυγος δίχην 
ἐπ᾿ ὀλίγου ἡμῶν τῷ πνεύματι περιτεθέντος τοῦ σώ- 
μᾶτος" εἶτα ἀπέσθημεν, οὐδὲν ἴχνος τοῦ προσχαίρου 
πούτου φυσήματος χαταλιπόντες τῷ βίῳ. "Ev στήλαις 
χαὶ λίθοις χαὶ ἐπιγραφαῖς τὰ μνημόσυνα" χαὶ οὐδὲ 
ταῦτα εἰσαεὶ διαρχοῦντα. Ταῦτα τοίνυν ἐπὶ σεαυτοῦ 
λογιζόμενος, Μὴ bem Aozpóver, καθώς φησιν ὁ ᾿Από- 
στόλος, ἀ.1.1ὰ 20600 * ἄδηλον εἰ μὴ σαυτῷ νομοθετεῖς 
τὴν ἁἀπήνειαν. Φεύγεις, εἰπέ μοι, τὸν ἀῤῥωστήσαντα ; 
Τί ἐγχαλεῖν ἔχων; Ὅτι διέφθαρται τὸ ὑγρὸν ἐν ἐχείνῳ, 
xai τις σηπεδονιύδης χυμὸς ἐγχατεσπάρη τῷ αἴματι, 
τῆς μελαίνης χολῆς τῷ ὑγρῷ παρεγχεθείσης ; Ταῦτα 
γὰρ ἔστιν ἰατρῶν ἀχούειν, φυσιολογούντω ων τὰ πάθη. 
ἘΚ EAE 

Τί οὖν ἀδικεῖ ὁ ἄνθρωπος, εἰ ῥευστὴ οὐσία οὖσα ἡ 
φύσις χαὶ ἄστατος, ἐπὶ τὸ εἴδος τοῦτο τῆς ἀῤῥωστίας 
παρωλίσθησεν ; Σὺ δὲ οὐχ ὁρᾷς xal ἐπὶ τῶν ὑγιαινόν- 
των σωμάτων, ὅτ τις εὐπαθῶν, φλυχτίδι πολ- 
λάχις ἣ dy SUA ἢ τινι τοιούτῳ συνηνέχθη πάῦει, 
ἐνἢε: z comi T-n!ifznu-n- YA 2 
ἐχθερμανθείσης πέρα τοῦ δέοντος: περὶ τὸ μέρος τῆς 
ὑγρασίας, χαὶ διὰ τοῦτο φλεγμονήν τε xa ἔρευθος 
χαί τινα πυαλώδη διαφθορὰν παθούσης ; Τί οὖν ; Μὴ 
πολεμοῦμεν τῷ ἀῤῥωστήσαντι τῆς σαρχὸς μέρε: ; Τὸ 
: Hop RE EET 2 NC , 
ἐναντίον μὲν οὖν, ἄπαν τὸ ὑγιαῖνον τοῦ σώματος πρὸς 
τὴν τοῦ νενοσηχότος τρέπομεν θερατ 


τὸ πάθος βδελύχτόν. 


ίαν. Οὐχοῦν οὐ 
Ἢ γὰρ ἂν χαὶ ἐφ᾽ ἡμῶν αὐτῶν, 


z ; T 325 - 2 
τοῦ μέρους πονέσαντος, τὸ ὑγιαῖνον ἠλλοτριοῦτο τῆς 


*? Matth.ir, 22; Luce. vi, ἀ0. sqq. 7? Sap. vir, 


DE PAUPERIBUS AMANDIS. 


"H τινος ἡμῖν xax A atque ipsa commemoratione commoveri ? an necesse 


. niam deductis alimenta suppeditentur. 


. 
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est, ut faeto. etiam aliquo misericordiam et bene- 
volentiam erga illos nostram declaremus ? Sie est 
profecto. Nam quie proportio est inter res veras et 
adumbratas pieturas, eamdem obtinent verba, si 
ab operibus sejungantur. Non enim in verbis sa- 
lutem consistere dicit Dominus, sed in salutis 
operibus faciendis 9". Quamobrem, quod nobis 
ipsorum causa mandatum est, id oportet ut ipsimet 
exsequamur. Neque enim illud omnino quispiam 
dicat, esse satis, si procul à nobis in extremam 
aliquam nostr: regionis partem , tanquam in eolo- 
£a namque 
sententia nullam verx: clementi:e et. commiseratio- 
nis significationem habet, sed sub ea misericordie 
specie illud eonsilium latet, ut homines e vita no- 
stra prorsus exterminentur. Deinde nostre nos vi- 
vendi consuetudinis non pudet? qui sues, et canes 
contubernales habeamus, adeo ut ne suo quidein 
lectulo venator catulum arceat, et agricola vitulum 
exosculetur : et propriis manibus viator asini pedes 
lavet, et eurandis vulneribus medicas manus adhi- 
beat, stereusque auferat, e£ cubile substernat, eos 
aulem, qui generis necessitudine nobis conjuncti 
sunt, ipsis etiam rationis expertibus animalibus 
postponamus? Ne fiant hoe, quzso, ne fiant, ὁ 
fratres. Ea sententia adversus homines rata ne ha- 
beatur. Opere pretium est meminisse, qui sumus , 
de quibus consilium capiamus. Nempe de homini- 
bus homines, qui nihil proprium, et a natura conie 


muni sejunctum possidemus, Unus omnibus in hanc 
vitam. introitus, idem omnibus vit:e modus edendi, 
bibendi, vivendi similis ratio, eadem corporum 
constructio, idem e vita exitus ἴον Omnia enim com- 
posita dissolvuntur, et ad interitum veniunt. Nihil 
eorum quie mista coneretaque sunt, semper eodem 
statu. manet, Exiguum ad tempus bullarum instar 
spiritui nostro cireumjectum est corpus. Mox autem 
exstinguimur, nullo hujus tumoris in vita relicto 
vestigio, in columnis, et lapidibus, et titulis monu- 


menta, ac ne illa quidem sempiterna. lec ἔκταν 
leeum ipse reputans , Noli altum. sapere , scripsit 


Apostolus, sed time **. Incertum est, an in te ipsum 
statuas sacvitite legem. /Egrotantemne fugis? Die, 
amabo, ecquid protexens, id. facis? An quia in illo 
corruptus est humor, et putridus quidam succus, 
atra bile eum ipso humore confusa, 
fecit? ias enim causas medici, 
afferre solent. Quodnam igitur est hominis 
erimen, si natur: materia mobilis et inconstans 
ad illud :gritudinis genus defluxit? Tu vero non 
cernis in ipsis etiam valentium corporibus swpe 
contingere, ut qui eztera sanus est, inflammatione, 
aut earbunculo, aut ejusmodi aliquo morbo corripia- 
tur, incensa supra quam opis sit, cirea membrum 
aut partem. aliquam materia humida et idcirco iu 
et ruborem , et putridam. sanieur con- 


sanguinem in- 
cum de morbis dis- 
serunt, 


tumoren , 


Rom. xi, 20, 


485» 


partem igrotantem aversamur, an cóntra potius 
reliquas corporis partes sanas omnes ad illius la- 
borantis curationem convertimus ? Non 
testabilis est morbus 


igitur de- 
: alioquin in nobis etiam ipsis 
ab ea parte curanda , quie morbo affecta est, sanze 
partes abhorrerent. Quid ergo nos ab illis disjun- 
gi? quid tandem est? Illud profecto, quod non ti- 
memus minas illius, qui dicit : 
ignem elernum : 


Discedite a me in 
quatenus enim. uni ex his non [eci- 
stis, nec mihi fecistis. Si enim hoc ita habere arbi- 
irarentur, nunquaa adduci in eam sententiam pos- 
sent, ut :egrotantes ἃ se repellerent , nec studium, 
quod in calamitosos impenderetur, vite nostrae 
contagium existimarent. Quamobrem si fidelem 
eum qui promisit, arbitramur, mandatis illius, sine 
quibus digni promissis ejus esse non possumus, 
obtemperemus, Hospes, nudus, indigens cilo, infir- 
mus,in cercere clausus, et omnia quz commemo- 
rantur in Evangelio, in hoc misero tibi proposita 
sunt. Vagus oberrat et nudus, infirmus, et propter 
inopiam, qu: morbum ipsum consequitur, rerum 
egens necessariarum. Qui enim nec domi habet 
unde alatur, nec aliunde labore potest qu:estum fa- 
cere, huic utique desunt ea , quae vit:e usus requi- 
ri. Vinctus autem propterea est, quoniam morbi 
vinculis constringitur. Itaque mandatorum omnium 
summani in hoc expletam habes, et ipsum omnium 
Dominum ob ea qu:e benigne ipsi priestiteris, obstri- 
ctum et obligatum ??, Cur igitur in tuz vitze perniciem 
niteris ? Qui enim rerum omnium Dominum amicum 
habere non vult, is sibi ipse gravis est inimicus. 
Quemadmodum autem mandati observantia conci- 
liatur, sic. abalienatur crudelitate. Tollite (inquit ) 
jugum meum super vos '?. Mandatorum observantiam 
jugum appellat; jubenti pareamus. Efficiamur ju- 
mentum Christi, induentes vincula charitatis. Tale 
jugum ne detrectemus , ne excutiamus, suave est, 


leve est. Subeuntis cervicem non atterit, sed demulcet. 
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versa? Quando igitur sic affecti sumus, eamne carnis A θεραπείας τοῦ χάμνοντος. 


NYSSENI 48) 
᾿Αλλὰ τίς ἐστιν αἰτία, dy 
τῶν τοιούτων ἡμᾶς ἀφιστῶσα; Τίς αὕτη; Τὸ μὴ φο- 
θεῖσθαι τὴν ἀπειλὴν τοῦ εἰπόντος, ὅτι Πορεύεσθε 
ἀπ᾿ ἐμοῦ εἰς τὸ πῦρ τὸ αἰώγιογ" ἐφ᾽ ὅσον γὰρ οὐκ 
ἐποιήσατε éyl τούτων", φησὶν, οὐδὲ ἐμοὶ ἐποιήσατε. 
Εἰ γὰρ ταῦτα οὕτως ἔχειν ᾧοντο, οὐχ ἂν τοιαύτην 
ἔσχον περὶ τῶν ἀῤῥωστούντων γνώμην, ὥστε ἀπ- 
ωὠθεῖσθαι ἀφ᾽ ἑαυτῶν, χαὶ μολυσμὸν οἴεσθαι τοῦ ἣμε- 
πέρου βίου, τὴν περὶ τοὺς ταλαιπωρουμένους σπου- 
δήν. Οὐχοῦν εἰ πιστὸν ἡγούμεθα τὸν ἐπαγγειλάμενον, 
ἀντιληπτέον ἂν εἴη τῶν ἐντολῶν, ὧν ἄνευ οὐχ ἔστι 


— 
πτε 


τῶν ἐλπιζομένων ἀξιωθῆναι. Ξένος, χαὶ γυμνὸς, χαὶ 
τροφῆς ἐνδεὴς, ἀσθενῶν χαὶ χατάχλειστος, χαὶ πάντα 
σοι οὗτός ἐστιν, ὅσα ἐν τῷ Εὐαγγελίῳ προείρηται" 
ἀλήτης xat γυμνὸς περιέρχεται, γυμνὸς δὲ xal τῶν 
ἀναγχαίων Baa , διὰ τὴν ἐπαχολουθοῦσαν τῷ πά- 
θει πενίαν. Ὃ γὰρ μῆτε τι τῶν οἴχοθεν ἔχων, μήτε 
μισθωτὸς γενέσθαι δυνάμενος, ἐξ ἀνάγχης πάντως 
ἄπορος τῶν πρὸς τὴν ζωὴν. ἐπιτηδείων ἐστίν" δεσμώ- 
τῆς τε ὑπὸ τῆς ἀῤῥωστίας πεπεδημένος. Οὐχοῦν 
ὅλον τὸ πλήρωμα τῶν ἐντολῶν ἐν τούτοις ἔχεις πλη - 
ρούμενον, καὶ αὐτὸν τὸν τῶν ὅλων Κύριον ὑπόχρεών a0: 
διὰ τῆς εἰς τοῦτον φιλανθρωπίας γινόμενον. Τί οὖν 
φιλονειχεῖς χατὰ τῆς ἰδίας ζωῆς; Τὸ γὰρ σύνοιχον ἑαυτῷ 
τὸν Θεὸν τῶν ὅλων μὴ ἐθελῆσαι ἔχειν, οὐδὲν ἄλλο ἐστὶν, 
3| χαθ᾽ ἑαυτοῦ τινα ἰσχυρὸν γενέσθαι. Ὡς γὰρ διὰ τῆς 
ἐντολῆς εἰσοικίζεται, οὕτω διὰ τῆς ἀπηνείας ἀπο- 
χωρίζεται. "Ἄρατε, φησὶ, τὸν ζυγόν μου ἐφ᾽ ὑμάς" 
Cv ὃν δὲ λέγει, τὴν τῶν ἐντολῶν ἐργασίαν. Ὑ παχού- 


σωμεν τῷ χελεύοντι, γενώμεθα τοῦ Χριστοῦ ὑποζύ- 
γιον. ταῖς ζεύγλαις τῆς ἀγάπης ἑαυτοὺς ἐνδήσαντες. 
Μὴ ἀποσεισώμεθα τὸν τοιοῦτον ζυγόν" χρηστός ἔστιν, 


ἐλαφρός ἐστιν" οὐ τρίθει τὸν αὐχένα τοῦ ὑπελθόντος, 
ἀλλὰ λεαίνει. Σπείρωμεν ἐπ᾿ eb Aoylatc, φησὶν ὁ Παῦ- 
lo;, ἵνα καὶ ἐπ᾽ εὐογίαις θερίσωμεν. Πολύχους 
στάχυς Ex τῆς τοιαύτης ἀναθλαστήσει σπορᾶς. βαθὺ 
τῶν ἐντολῶν τοῦ Κυρίου τὸ λήϊον: ὑψηλὰ τὰ τῆς εὐ- 
λογίας. γεννήματα. 

Seminemus in benediclionibus, inquit Apostolus; 


ub etiam. in benedictionibus metamus "*,. Multiplex spica ex tali semente pullulabit. Ampla | est. Domini 


mandatorum seges, sublimes benedictionis stirpes. 

Vis intelligere, in quantam altitudinem extollatur 
harum stirpium incrementum? Ipsos cceli vertices 
attingunt, Quidquid enim in hos contuleris, in coeli 


Βούλει μαθεῖν εἰς ὅσον ἀνατείνεται ὕψος τῶν yev- 
νημάτων ἡ αὔξησις ; Αὐτῶν τῶν οὐρανίων ὑψωμάτων 
qt. Ὅσα γὰρ ἂν τούτοις ποιήσῃς, τοῖς οὐρα- 


ἐφάπτετ 
; 


thesauris conditum invenies. Ne diffidas iis qux νίοις θησαυροῖς χαρποφορεῖς. Μὴ ἀπελπίσῃς τῶν λεγο- 
dicta sunt, neve horum amicitiam contemnendam Re μὴ εὐχαταφρόνητον λογίσῃ τῶν τοιούτων τὴν 
putes. Manus quidem ipsorum sunt mutilat:e, sed p» φιλίαν. Ἢ χεὶρ ἠχροτηρίασται, ἀλλ᾽ ob πρὸς cuu- 
3d ferendum auxilium non imbecillke. Pedes inutiles μαχίαν. Ὃ ποῦς ἠχρείωται, ἀλλὰ πρὸς τὸν Θεὸν οὐ 
effecti sunt, sed currere ad Deum non prohibentur. χωλύεται τρέχειν. 'O ὀφθαλμὸς ἐξεῤῥύη, ἀλλὰ βλέπει 


Effluit lux oculorum , sed animo cernunt illa bona 
quie oculorum acies intueri non potest. Quamobrem 
corporis deformitatem ne despicias 


Parumper ex- 
specta, et quod superet omnis miraculi fidem, in- 
tueberis. Non enim quxcunque materix (luxz con- 
tingunt, eadem in perpetuum manent; sed quando 
anima hujus caduci terrenique carceris nexu soluta 


est, (uic propria splendet pulchritudine. Ice au- 


79 ἔχον. xix, 17... 7? Matth, xi, 29... .7*.]I Cor. 


διὰ τῆς ψυχῆς τὰ ἀγαθὰ τὰ ἀθέατα. Μὴ τοίνυν τὴν 
ἀμορφίαν κατανόει τοῦ σώματος. Μιχρὸν ἀνάμεινον, 

xa ὄψει τὸ παντὸς θαύματος ἀπιστότερον. Οὐ γὰρ ὕσα 
περὶ τὴν ῥευστὴν φύσιν συμδέθηχε, ταῦτα xa εἰσαεὶ 
παραμένει. ᾿Αλλ᾽ ὅταν ἐλευθερωθῇ τῆς πρὸς τὸ φθαρ- 
τόν τε χαὺ γήϊνον συμπλοχῆς ἡ Ψυχὴ, τότε τῷ ἰδίῳ 
ἐνωραΐζεται. exte δὲ, οὐχ ἐδδελύξατο 
πτωχοῦ τὴν χεῖρα μετὰ 


ἀλλει 


Ν 


τοῦ 7 τὰ τὸν βίον τοῦτον ὁ τρυφη- 


ix, 6. 
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τὴς ἐχεῖνος 


I 


πλούσιος" ἀλλ᾽ ἢ 
ποτε διεφθορότα τοῦ πτωχοῦ δάχτυλον, τῆς τοῦ ὕδατος 
σταγόνος διάχονον" ἐπιθυμῶν αὐτῇ τῇ γλώσσῃ τὴν 
περὶ τὸν δάχτυλον ἰχμάδα τοῦ πτωχοῦ περιλάψαι 


οὐχ ἂν τοῦτο ἐπιθυμήσας, εἰ τὴν Ex τοῦ σύματος 
ἀηδίαν τῷ χαραχτῆρι τῆς ψυχῆς ἐνεώρα. "Osa εἰχὸς 
ἣν μάτην παλινῳδεῖν ἐν τῇ μεταθολῇ τοῦ βίυυ τὸν 
πλούσιον" πόσα μαχαρίζειν τῆς ἐν τῇ ζωῇ ταύτῃ δυσ- 
χληρίας τὸν πένητα * πόσα καταμέμφεσθαι τὴν ἑαυ- 
“οὐ λῆξιν, ὡς ἐπὶ χαχῷ τῆς ψυχῆς ἀποχληρωθεῖσαν 
τῷ πλούτῳ * εἰ δὲ 5n xa E Hase πάλιν ἐξῆν, ἐν 
"Ap' ἐν τοῖς χατὰ 
«bv βίον τοῦτον εὐλάέμβνοσειν: ἣ δυσχληροῦσιν ; ᾿Αλλ᾽ 
οὐκ ἄδηλον ὅτι προετίμησε τῶν δυσημερούντων τὸν 
χλῆρον. 'A&wi γὰρ γοϑέσθαι μηνυτὴν τοῖς ἀδελφοῖς 
Ex τῶν νεχρῶν τινά: ὡς ἂν μὴ χἀχεῖνοι τῇ ὑπερη- 
φανίᾳ τοῦ πλούτου βλαθέντες, ἐν τῇ τρυφῇ τῆς σαρ- 
χὸς ἐπὶ τὸ αὐτὸ χάσμα τοῦ ἄδου χατενεχθῶσι, 


λείου τῆς ἡδονῆς ὀλισθῆσα 


διὰ τοῦ 


τες. Τί οὖν οὐ σωφρονι- 
ζόμεθα τοῖς τοιούτοις τῶν διηγημάτων ; Τί οὐχ ἐμπο- 
ρευόμεθα τὴν χαλὴν ἐμπορίαν, ἣν συμθουλεύει ὁ θεῖος 
᾿Απόστολος; Τὸ ὑμῶν περίσσευμα, φησὶν, εἷς τὸ 
ἐχείνων' ὑστέρημα * ὡς ἂν τὸ περισσὸν τῆς ἐκεί- 
ror ἀγέσεως, ἐν τῷ μετὰ ταῦτα βίῳ καὶ ὑμῖν 
πρὸς σωτηρίαν ἀρκέσειεν. El τοίνυν βουλόμεθα λα- 
θεῖν τι χρηστὸν, 
εθῆναι μετὰ 


παρ᾽ αὐτῶν 


προλαθόντες παράσχωμεν" εἰ ἀν- 
ταῦτα, νῦν ἀναπαύσωμϑν᾽" εἰ δεχθῆναι 
εἰς τὰς αἰωνίους 


σχηνὰς, νῦν αὐτοὺς ἐν 
ταῖς ἡμετέραις χαταδεξώμεθα" εἰ θεραπευθῆναι τῶν 
ἁμαρτιῶν τὰ τραύματα, τοῦτο χαὶ αὐτοὶ τοῖς σώμασι 
τῶν χεχαχωμένων ποιήσωμεν. Μακάριοι γὰρ οἱ &Aen- 
μογες, ὅτι αὐτοὶ éAenüncovcat, 

strorum vulnera curari, illorum. corporum plagis 
ipsi misericordiam consequentur 18, 

"AXX ἴσως ἐρεῖ vae, ἀγαθὴν. μὲν εἰς ὕστερον εἶναι 
νυνὶ δὲ μετάδοσίν τινα χαὶ χοινωνίαν 
τοῦ πάθους διευλαύεῖται " χαὶ διὰ τὸ μὴ παθεῖν τι τῶν 
ἀδουλήτων, φεύγειν οἴεται χρῆναι τὸν προσεγγισμὸν 
πῶν τοιούτων. Λόγοι ταῦτα, xaX προράσεις, 
σμαᾶτα, χαὶ τῆς περὶ τὰς ἐντολὰς 
εὐπρόσωπά 


τὴν ἐντολήν * 


χαὶ πλά- 
τοῦ Θεοῦ ῥᾳθυμίας 
τινα προχαλύμματα. Τὸ δ᾽ ἀληθὲς, οὐχ 
"T L4 ᾽ν» 3 
οὕτως ἔχει. Οὐδεὶς γὰρ ὕπεστι τῇ "τολῆς 
ἐργασία. Μηδεὶς χαχῷ τὸ χαχὸν θεραπει 


φόθος τῆς ξ 


ευέτω. Πόσους 

SE Be nd: ΤΕΣ : E 

γὰρ ἔστιν ἰδεῖν &x νεότητος xai μέχρι γήρως ταῖς θε- 

ραπείαις τούτων ἀποσχολάζοντας, xol οὐδέν 
e δε ΕΙΣ A00 ΠΣ απ Bro cm , 

χατὰ φύσιν εὐεξίας τοῦ σώματος διὰ τῆς «τοιαύτης 

σπουδῆς ἁμαυρώσαντας ; Οὐδὲ γὰρ ε τι γενέ- 


σθαι ταῦτα. ᾿Αλλ᾽ ἐπειδή τινα. τῶν νοσημάτων, οἷον 


ἰχός ἐσ 


͵ 


τ 
αἱ λοιμώδει: ἐπιφοραὶ, xal ὅσα τοιαῦτα τῆς ἔξωθεν 


αἰτίας ἤρτημενα; ὅταν ἐχ διαφθορᾶς ἀέρος ἣ ὕδατος 
γίνηται, ὕποπτα τοῖς πολλοῖς ἔστιν, ὡς ἐχ τῶν προ-- 


εαλωχότων xat πρὸς τοὺς προσεγγίζοντας διαθαίνοντα, 
οὐδὲ ἐχεῖ τοῦ πάθους, ὡς οἶμαι, τῷ 


ἀῤῥωστίαν Ex διαδόσεως ἐμποιοῦντος " 


ὑγιαίνοντι τὴν 
ἀλλὰ τῆς χοι- 
vhs ἐπιφορᾶς τὴν ὁμοιότητα τοῦ ἀῤῥωστήματος 
ἀγούσης, ἔσχεν αἰτίαν ἣ νόσος Ex τῶν πρηοξεαλωχότων 


Ἐνταῦθα δὲ E 


ἐπ- 


zai εἰς τοὺς λοιποὺς διαθαίνουσα. ἔνδο- 


πον xvi, 19 sqq... *5 HM Gor. vut, 14. ** 


DE PAUPERIDUS AMANDIS, 


ἰου γενέσθαι αὐτῷ τόν A tem vel inde conjicito, quod post hanc 


ASQ 
vitam non 
despexit pauperis manum voluptarius ille dives, 
quin etiam optavit, ut, qui olim corruptus erat, 
pauperis digitus, sibi aquie guttam  ministraret, 
cupiens ipsa lingua stillantem ipsirs ligitum cir- 
cumlambere?", id neutiquam desideraturus, si ex 
corpore provenientem tristem illam turpitudinem 
in animze quoque forma conspexisset, Quam multa 
in ea vite commutatione verisimile est. divitem re« 
cantasse? Quam multis nominibus beatum existi- 
masse pauperem illum propter angustias, quibu. 
oppressus fuerat in hac. vita? Quot modis fortunam 
suam, cui in perniciem anime divite date. fue- 
rant, ineusasse ? Quod si reviviscere licuisset, 
quidnam data optione fuisse creditis electurum? In 


B corumne esse numero, qui in hae vita beati cen- 


sentur, an in eorum potius, qui miseri judicantur? 
Non est dubium, quin infelicium conditionem fue- 
rit accepturus ; orat enim, ut ad. fratres nuntius ex 
mortuis mittatur aliquis, ne ipsi quoque divitiarum 
splendore elati ae tumidi, et propter lubricum vo- 
luptatis prolapsi, in eumdem inferni hiatum atque 
voraginem detrudantur. Cur igitur ejusmodi exem- 
plis admoniti nondum resipiscimus? Cur pr:eclarum 
illud negotiationis genus, ut consulit Apostolus, non 
exercemus? Vestra, inquit?*, copia eorum inopiam 
sustentet, ut eorum opes in ea qua post seculura est 
vita, vobis ad salutem. opitulentuz. Si quid igitur 
benignitatis percipere volumus, bene merendo an- 


( tevertamus ; si posthzee relici, eos in presentia re- 


creemus; si ab illis in zterna recipi tabernacula", 
nune eos in nostra recipiamus ; si peccatorum no- 


idem prostemus. Beati enim misericordes, quoniam 


At aliquis fortasse dicet, utile quidem in poste- 
rum esse mandatum : sed hoc tempore sibi adhi- 
bendam esse cautionem, ne ejusdem morbi conta- 
gione contaminetur. Atque ita ne temeritalis poenas 
det, et aliquid eorum, qua nollet, perpetiatur, sibi 
corum congressum ac consuetudinem vitandam pu- 
tat. Nugie sunt hie, et exeusationes ficte ac com- 
mentitie , quibus veluti quibusdam .integumentis 
inertia ad conficienda mandata Dei protegitur. Non 
autem ita se res habet, Nullus enim in exsequendo 
mandato timor inest. Nemo malo malum euret. Quot 


p enim homines licet videre, qui jam inde a pueritia 


ad ipsam usque senectutem suam in ejusmodi cu- 
ratione operam collocarunt, neque tamen ob id stu- 
dium bona ipsorum habitudo corporum naturalis 
est ullo modo faeta deterior? Neque vero ulla pro- 
babili ratione id [fieri potest. C:eterum. quoniam 
aliquando szviunt quedam morborum genera, ut 
pestilentiz, et alia ejusmodi, quie ex causis exter- 
nis pendent, qu:e. videlicet aere aquave corrupta 

generantur; hac autem tanquam ab illis, qui prius 

correpti sunt, eos qui appropinquent, invadant at- 

que coinquinent, multis suspecta sunt : quanquam 
Dues xvi, 9208 


Matth. v, 7 
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meo quidem judicio neque affectio illa ex suceces- A 


sed eommunis 
morbi similitudinem afferente 
morbus inde generatus est, et ab illis qui primi 
correpti sunt ad reliquos serpsit. At hic quoniam 
allectionis vis intus contrahitur et consistil, et ex 
labificorum. humorum — permistione quodammodo 
sanguis corrumpitur, in zegrotante solum hzeret et 
cireurascribitur affectio. Hoc autem sie habere, il- 
lud indicium sit. Qui morbo laborant, aliquidne 
melioris habitudinis aequirunt ex consuetudine et 
familiaritate eorum, qui commoda feruntur valetu- 
dine, quamvis curentur ab eis diligentissime? Nihil 
omnino. Sic igitur e contrario fieri par est, ut 
nihil ex :grotantibus ad recte valentes incommodi 
perveniat. Quare, cum tanta mandati utilitas sit, 
exercendo nullum periculum, ut eorpus detrimenti 
nus ipsum charitatis mandatum excolatur? 


sione sanis morbum disperlitur, 
pestilenti:e. sevitia 


Diflicile, et magni laboris est, inquies, ut homi- B 


nes ad hoe, a quibus naturaliter et instinclione 
quadam animi abhorrent, amplectenda pertrahan- 
tur. Delle, rationem admitto, et laboriosum esse 
confiteor. Verum quidnam eorum quie ex virtute 
perficiuntur, a labore vacuum ostendes? Sudores 
et labores multos rerum coelestium spei lex divina 
proposuit, arduamque ad vitam ducentem viam 
hominibus demonstravit, eamque laboriosissimis ac 
difficillimis quibusque documentis peranguste re- 
ferciens undique coarctavit. Angusta enim est porta, 
et arcla, inquit, est via qua ducit ad vitam??. Quid 
ergo? lllamne summi boni spem idcirco contemne- 
mus, quod ad illud ignavis et inertibus aspirare non 
licet? Interrogemus adolescentes, utrum laboriosius 
sit, sobrie, caste et continenter vivere, an re- 
laxare habenas cupiditati, et solute ac libere con- 
quisitis undique voluptatibus frui; et hiec an illa 
vivendi ratio suavior, et magis optanda videatur. 
Quid ipsi sint responsuri nemini dubium est. Nos 
ergo propterea id , quod jucundum et facile est 
complectemur ; virtute autem, quod difficilis labo- 
riosaque si', per ignaviam deficiemus ? Atqui illi 
qui vitz leges tulit, ista non probantur. Proinde 
spitiosa illa deorsum ad perniciem tendente nobis 
interdicta via. Intrate, inquit, per angustam et ar- 
clam portam. Unum iegitur ex illis institutis, quae 
reete per laborem exercentur, et hoc existimemus, 
ut rejectum e vita atque exoletum mandatum in 
consuetudinem inducamus, et naturalem offensio- 
nem, atque fastidium animi, quo ab illo abhorre- 
mus, exercitationis assiduitate leniamus, et emen- 
demus. Magna enim est consuetudinis vis, et rebus 
etiam diflicilioribus solet 
Quamobrem ne 


voluptatem. quamdam 
quis amplius mandatum 
esse diflicile ae laboriosum ΟΡ] οἶα! ; sea potius 
omnes utile ae fructuosum illud recte oLeuniibus 
fateantur. Et. quoniam apparet lucri megnitudo, 
labor omnis alacriter suscipiatur. Nam quod prin- 


asperzere. 


7 Matth. vir, 14 sqq. 
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θεν συνισταμένης τῆς τοῦ τοιούτου πάθους χατα- 
σχευῆς, xal τινα τοῦ αἴματος ἐχ τῆς παρεγχύσεως 
τῶν φθοροποιῶν χυμῶν διαφθορὰν ὑπομένοντος, ἐν 
τῷ χάμνοντι τὸ πάθος περιορίζεται" χαὶ ὅτι ταῦτα 
οὕτως ἔχει, πάρεστι χαὶ ἀπὸ τούτου μαθεῖν. Μή τις 
πὸ τῶν εὐεχτούντων τοῖς ἀῤῥωστοῦσι χοινωνία τῆς 
κρείττονος ἕξεως γίνεται, 


θεραπείᾳ 


χἂν σφόδρα λιπαρῶς τῇ 
προσμένωσιν ; Οὐχ ἔστι ταῦτα. Οὕτως οὖν 
εἰχὸς xoY τὸ ἔμπαλιν, μηδὲ ἀπὸ τῶν ἀσθενούντων 
πρὸς τοὺς εὐεχτοῦντας μεταθαίνειν τὸ πάθος. Ei 
τοίνυν τὸ μὲν xépüog τῆς ἐντολῆς τοσοῦτον, ὥστε 
βασιλείαν οὐρανῶν δι᾽ αὑτῆς ἑτοιμάζεσθαι, ζημία δὲ 
πρόσεστιν αὐτοῖς οὐδεμία τῷ σώματι τοῦ θεραπεύον- 
τος τί τὸ χωλύον ἐστὶ λοιπὸν, ἐνεργὸν εἶναι τὴν ἐν- 
τολὴν τῆς ἀγάπης; 


ut inde regnum ecelorum comparetur; in eo autem 
quidquam accipiat, quid impedimento est, 


quomi- 


᾿Αλλ᾽ ἐπίπονον λέγεις εἶναι τὸ βιάσασθαι φυσικῶς 
τὰ τοιαῦτα μυσαττομένην τῶν πολλῶν τὴν ἕξιν; Κα- 
λῶς " συντίθεμαι τῷ λόγῳ, ὅτ: ἐπί 
τῶν χατ᾽ ἀρετὴν τελουμένων ΣΝ 


πόνον. Τί δὲ ἄλλο 
εἰς ; πολλοὺς 
ίδων προσέταξε 
νόμος, καὶ δυσπόρευτον τὴν ἐπὶ τὴν ζωὴν ὁδὸν τοῖς 
ἀνθρώποις ὑπέδειξε, τοῖς ἜΣ xa τραχυτέροις 
τῶν ἐπιτηδευμάτων ἁπανταχόθεν ἀποστενώσας. Στενὴ 
γὰρ καὶ τεθλιμμένη, φησὶν, ἡ ὁδὸς ἡ ἀπάγουσα εἰς 
τὴν ζωήν. Τί οὖν; Διὰ τοῦτο τῆς ἐλπίδος ἐχείνης 
τῶν ἀγαθῶν ἀμελήσωμεν, ὅτι μὴ μετὰ ῥᾳστώνης 
ἔξεστι χτήσασθαι ; ἙἘρωτήσωμεν τὴν νεότητα, εἰ μὴ 
ἐπίπονος ἣ σωφροσύνη δοχεῖ, ἣ τὸ ἀναίδην ταῖς ἐπι- 
θυμίαις κεχρῆσθαι, τῆς ἐγχρατοῦς διαγωγῆς μὴ πολὺ 
ποθεινότερον. "Ap' οὖν διὰ τοῦτο τὸ μὲν ἡδύ τε καὶ 
εὐπετὲς ἀνθεξόμεθα, πρὸς 0E τὸ τραχὺ τῆς ἀρετῆς 
ἀποχνήσομεν ; Οὐ ταῦτα δοχεῖ τῷ τῆς ζωῆς νομοθέτῃ, 
τῷ τὴν πλατεῖαν xol χατωφερῇ χαὶ εὐρύχωρον ὁδὸν 
χατὰ τὸν βίον χωλύσαντι. ElcéAQece γὰρ, φησὶ, διὰ 
τῆς στενῆς καὶ τεθλιμμένης. Οὐκοῦν xo ἐνταῦθα 
ἕν τῶν διὰ πόνου κατορθουμένων χαὶ τοῦτο νομίσω- 
μεν, τὸ ἀγαγεῖν εἰς συνήθειαν ἀποξενουμένην τυῦ 
βίου τὴν ἐντολὴν, καὶ τὴν φυσικὴν τῶν ὑγιαινόντων 
ἀποστροφὴν τῇ ἐπιμονῇ τοῦ πράγματος θεραπεύσω- 
μὲν. Δεινὴ γάρ ἐστιν ἡ συνήθεια xoY τοῖς δυσχολω- 
τέροις εἶναι δοχοῦσιν ἡδονήν τινα διὰ τῆς ἐπιμονῆς 
ἐνεργάσασθαι. Μὴ τοίνυν λεγέτω τις, ὡς ἐπίπονον, 
ἀλλ᾽ ὅτι ἐπωφελὲς τοῖς μετιοῦσι τὸ κατορθούμενον. 
Καὶ ἐπειδὴ μέγα τὸ χέρδος, ὑπεροπτέον τοῦ πόνου, 
διὰ τὸ χέρδος. Ἡδὺ δὲ χρόνῳ τὸ τέως ἐπί- 
πόνον διὰ συνηθείας γενήσεται. Εἰ δὲ δεῖ χαὶ 
τοῦτο προσθεῖναι τοῖς εἰρημένοις, ὅτι χαὶ παρ᾽ αὐτὸν 
τοῦτον τὸν βίον ἐπωφελής ἔστι τοῖς ὑγιαίνουσιν ἧ 


ἱδρῶτας χαὶ πόνους τῶν εὐρανίῶν Ex 


τῷ 


“2. 
vs 


πρὸς ἀτυχοῦντας συμπάθεια " χαλὸς γάρ ἔστι τοῖς 
νοῦν ἔχουσιν ἔρανος ἐλέου, ἐν ταῖς ἑτέρων δυσπρα- 
qiie προαποχείμενος. Ἐπειδὴ γὰρ μιᾷ φύσει διοι- 
χεῖται πᾶν τὸ ἀνθρώπινον, xa οὐδὲν ἔχε: οὐδεὶς τῆς 
διηνεχοῦς εὐπραγίας βέθαιόν τι παρ᾽ ἑαυτῷ τὸ ἐνέ- 
χυρον᾽ διὰ παντὸς προσήχει μεμνῆσθαι τοῦ εὐαγγε- 


jen 
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λιχοῦ παραγγέλματος, τοῦ δυμθουλεύοντος, ἅπερ ἂν A cipio molestum et arduum videtur, id ipsa dies et 


φέλωμεν ἵνα ποιῶσιν ἡμῖν οἱ ἄνθρωποι, ταῦτα ποιεῖν. 
"Ἕως τοίνυν εὐπλοεῖς, ὄρεξον χεῖρα τῷ ναναγήσαντι. 
Κοινὴ ἡ θάλασσα, χοινὸν τὸ χλυδώνιον, χοινὴ τῶν 
χυμάτων ἡ ταραχή" ὕφαλοι xal σπιλάδες xal σχόπε- 
λοι, χαὶ τὰ λοιπὰ τῆς τοῦ βίου ναυαγίας χατὰ ἶσον 
παρέχει τοῖς ναυτιλλομένοις τὸν φόθον. Ἕως ἀπαθὴς 
εἶ, ἕως ἀχινδύνως διαπλέεις τοῦ βίου τὴν θάλασσαν, 
μὴ παρέλθῃς ἀνηλεῶς τὸν προσπταίσαντα. Τίς ἐγγυη- 
τῆς σοι τῆς διηνεχοῦς εὐπλοῖας ; Οὔπω χατῆρας εἰς 
τὸν λιμένα τῆς ἀναπαύσεως" οὕπω τῶν χυμάτων ἐχτὸς 
ἕστηχας οὕπω σοι βέθηχεν ἐπὶ σταθεροῦ ἡ ζωή. "Ἔτι 
φέρῃ διὰ τοῦ βίου πελάγιος. Οἷον σεαυτὸν δείξεις τῷ 
δυστυχήσαντι, τοιούτους παρασχευάσεις σεαυτῷ τοὺς 
συμπλέοντας. ᾿Αλλὰ πάντες χαταντήσαιμεν εἰς. τὸν 
λιμένα τῆς ἀναπαύσεως, τῷ ἁγίῳ Πνεύματι πρὸς 
τὴν προχειμένην τοῦ βίου ναυτιλίαν διευδιάζοντες. 
Παρείη δὲ ἡμῖν ἡ διὰ τῶν ἐντολῶν ἐργασία, καὶ τὸ 
τῆς ἀγάπης πηδάλιον" δι᾽ ὧν εὐθυνόμενοι, χαταλά- 
θωμεν τὴν γῆν τῆς ἐπαγγελίας, ἐν f] ἡ πόλις ἐστὶν 
ἡ μεγάλη, ἧς τεχνίτης χαὶ δημιουργός ἐστιν ὁ Θεὸς 
ἡμῶν, ᾧ ἡ δόξα χαὶ τὸ χράτος εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν 
αἰώνων. ᾿Αμῆν. 


listi 9^, Nondum extra 


fluctuum periculum es constitutus. 
vita. Adhue in vit» pelago jactaris. obnoxius tempestati. 


consuetudo faeile ac jueuridum efficiet. Jam vero si 
iis, qua dicta sunt, volumus aliquid adjungere, mi- 
sericordiam erga calamitosos in hae item vita. fru- 
giferam esse reperiemus. Nemo est enim qui sapiat, 
quin tanquam egregium praemium ante reconditum 
putet id, quod in alterius calamitatibus humaniter 
et benigne confertur. Quoniam enim humana omnia 
moderatur una eademque natura; eL sibi perpetuo 
prosperas et secundas res fore, certum est nemini z 
in omni vita evangelicum illud praeceptum expedit 
meminisse, ut, qui volumus faciant nobis homi- 
nes, eadem faciamus. Quandiu ergo feliciter 
navigas, illi manum porrigito , qui. naufragium 
feci commune est mare, tempestas communis; 
communis fluctuum perturbatio, saxa sub undis 
latentia, syrtes, scopuli , et omnia denique hujus 
vite navigationis incommoda parem cunctis navi- 
ganlibus metum injiciunt. Dum integer es, dun 
vite pelagus tulo pertransis , ne. inhumane pro- 
tereas eum qui prius navem illisit. Quis ibi 
sponsor, ut felicem navigationem perpetuo sis 
habiturus ? Nondum in portum quietis. appu- 
Tibi nondum in loco tuto conslitit 
Qualem erga naufragum te prestiteris 


(ales erga. te. eos, qui simul navigant, experieris. Omnes igitur in quietis portum secundo sancti. Spi- 


ritus afflatu provehi contendamus. 


Adsit diligens mandatorum exercitatio, et gubernaculum  chari- 


tatis! Quibus adjuti tandem promissionis terram assequamur, in qua sita est magna illa civitas, cu^ 
jus architectus et :edificator est Christus Deus noster, eui gloria in zeternum. Amen. 
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0 AE IIOPNEYON, ΕΙΣ TO IAION ΣΩ͂ΜΑ ΑΜΑΡΤΑΝΕΙ͂ (1). 


EJUSDEM 5. 


GREGORII 


IN ILLUD 


QUI FORNICATUR, IN PROPRIUM CORPUS PECCAT. 


Gentiano Herveto interprete. 


Φοδερὰ τῆς ἀποστολιχῆς παραγγελίας ἡ σάλπιγξ, A —— Terribilis tuba apostolici precepti, mülta qui- 


πολλὰ μὲν χαὶ ἄλλα τῆς εὐσεύδείας μαρτυρουμένη 
στρατὸν, μάλιστα δὲ τῶν τῆς αἰσχρότητος βαράθρων 


(1) Graecus textus editus est ex apographo C:esa- 
rez bibliothec:e cum altero Patricii Junii oblato 


Parnor. Gg. XLVI. 


dem etiam alia testificans exercitu: pietatis, οἵ 


maxime eos expellens ἃ baratiro turpitudinis , c! 


nunc et emendato, cujus vari: lectiones in textu 
inter uncos inclus:e. 
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in. fine etiam addens militare proceptuin : 
inquit, fornicationem. Omne peccatum, quod. fece- 
ril homo, est extra. corpus *. Sensibilium. enim 
bellorum milites, nunc quidem adversis frontibus 
pugnam capessentes , nunc autem fuga utentes , 
acies instruunt. Est etiam animarum bellum, quod 
el resistendo. et fugiendo prudenter geritur. Hoc 
sciens Paulus, qui per utramque instruendze aciei 
artificiosam rationem ducit exercitum , nunc qui- 
dem praecipit ut ad pugnam committendam stent 
fortiter. State accinctà. lumbos. vestros in veritate? ; 
nune autem fuga consulit decipere inimicos, Fu- 
gile , inquiens, fornicationem. Si irruat. bellum 
incredulitatis, utile est illi resistere. Sed si dolo 
nobis minetur acies, contra hos adversarios pul- 
chrum est locare insidias, 


'Tenditur arcus calumniz: utile est adversa fronte 
congredi eum mendacio. Quando autem jacit telum 
forma meretricia, honestum est tergum vertere, ct 
adversum vultum fugere. In oculos enim telum diri- 
git fornicatio : eL oportet meminisse pr:cepti impe- 
ratoris : Fugite fornicalionem. Habet enim aliquid 
magis timendum, quam alia scelera. Nam alia quidem 
peccata videntur abstinere a carne eorum qui ipsa 
admittunt ; et quod actum est, in eo solo se sistit, 
quod suscipit actionem : ut in rapinis, eorum est 
solum damnum, quibus est raptum. In vitio in- 
vidi, id erumpit in eos solum quibus invidetur. 
In sycophantiis et. calumniis, si eis fides habea- 
Qur, is solus vocatur in periculum , qui eis appe- 
titur. !n iis quoque similiter , qui edem fece- 
runt, ejus est, in quem facta est, infortunium. Si 
quis nefariorum factorum persequatur actiones, 
inveniet eorum quidem, qui faciunt. injuriam, par- 
tàn lucrari ; eorum autem, quibus fit injuria, da- 
mnum accipere, Fornicatio autem non suscipit 
ejusmodi divisionem : nec ejus, qui passus esL, 
actionem separat ab eo qui egit, sed utrumque 
simul evertit, et colligat communi vinculo pollu- 
lionis, Possunt avari, cum alium damno affe- 
cerint, ipsi nullo damno affici. Fornicatores 
aulem non possunt corpus probro et dedecore affi- 
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Fugite, A ἐλαύνουσα, καὶ δὴ xay στρατιωτιχὸν ἐν τῷ τέλει παρ- 
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άγγελμα [στρατιωτικὴν πρὸς τῷ τέλει παραγγελίαν] 
προστιθεῖσα. Φεύγετε γὰρ, φησὶ, τὴν πορνείαν. 
Πᾶν ἁμάρτημα, ὃ ἐὰν ποιήσῃ ἄνθρωπος, ἐκτὸς τοῦ 
σώματός ἐστιν. Οἱ xoX [γὰρ] τῶν αἰσθητῶν στρατιῶ- 
ται πολέμων, νῦν μὲν ἀντιπροσύπῳ συμθολῇ, νῦν 
δὲ φυγῇ χεχρημένοι, τὰς παρατάξεις σοφίζονται. 
Ἔστι χαὶ πόλεμος ψυχῆς, ἀντιστάσει xoY φυγῇ σοφι 
ζόμενος. Τοῦτο ὁ Παῦλος εἰδὼς, ὁ τῆς εὐσεδείας τα- 
χτιχῶν δι᾿ ἀμφοτέρας ἄγων τὸν στρατὸν ἐντεχνίας 
[εὐτεχνίας], νῦν μὲν τὴν [πρὸς τὴν] péynv ἐπιμονὴν 
παραγγέλλει" Στῆτε, περιζωσάμενοι τὴν ὀσφὺν 
ὑμῶν ἐν ἀνηθείςι * νῦν δὲ φυγῇ σοφίζεσθαι τὸ πολε- 
μοῦν συμθουλεύει" Φεύγετε τὴν ποργείαν. El πόλε- 
μος ἀπιστίας προσθάλῃ, χρήσιμος πρὸς ἐχεῖνον ἀν- 
τίστασις. Εἰ ὃὲ δολερὰ [ἂν δόλων] ἀπειλεῖται παρά- 
ταξις, χαλὴ dj πρὸς τούτους ἀνταγωνιστὰς προσέδραᾳ 
[προσεδρεία]. 

'Av οὖν συχοφαντιῶν ἐπιφέρεται τόξον, λυσιτε- 
Asi ἡ ἀντιπρόσωπος συμδολὴ πρὸς τὸ ψεῦδος. 
Ὅταν OE μορφὴ πορνιχὴ τοξεύῃ, νῶτα διδόναι xol 
τὴν ἀντιπρόσωπον φεύγειν. Κατατοξεύει γὰρ xav 
ὀφθαλμῶν ἢ πορνεία " διὸ μεμνῆσθαι δεῖ τοῦ στρατη- 
γοῦ παραγγέλλοντος * Φεύγετε πορνείαν. “Ἔστι γάρ 
«t τῶν ἄλλων πονηρευμάτων φοθερώτερον [φέυχτό- 
τερον]. Τὰ μὲν γὰρ ἄλλα τῆς ἁμαρτίας χαχὰ φείδε- 
σθαι δοχεῖ τῆς τῶν πραττόντων σαρχὺς, χαὶ τὸ 
πραχθὲν εἰς μόνον τὸν τὴν πρᾶξιν ἐνδεχόμενον ἵστη- 
σιν" οἷον ἐν ἁρπαγαῖς, τῶν ἁρπασθέντων τὸ ξζημίωμα 
μόνον" ἐν τῇ τῶν φθονουμένων ἰσχύϊ, περὶ τοὺς 
φθονουμένους τὸ πάθος ἐχρήγνυται " ἐν ταῖς συχο- 
φαντίαις, ὅταν τύχωσι πίστεως, μόνος [μόνων] αὖθις 
τοῦ συχοφαντουμιένου [τῶν συχοφαντουμένων] ὁ χίν- 
δυνος" ἐν δὲ φονεῦσι, τοῦ φονευθέντος τὸ δυσπρά- 
Ynpa^ xai πᾶσαν τῶν ἔργων ἀδίχων ἐπερχόμενος 
πρᾶξιν, εὑρήσει τις [ἄν τις] τοὺς μὲν ἀδιχοῦντας, 
χερδαίνοντας, ζημιουμένους δὲ τοὺς ἀδικουμένους. 
Πορνεία δὲ τὴν τοιαύτην οὐχ οἷδε διαίρεσιν " οὐδὲ 
χωρίζεν τὴν τοῦ παθόντος Ex τοῦ δράσαντος πρᾶξιν, 
ἀλλὰ συγχαταστρέφει μὲν πρὸς ζημίαν ἐπιχοίνῳ 
συνάπτουσα [ἐπίχοινον" συνάπτει δὲ] δεσμῷ μολυσμοῦ 
τὸν πόρνον xaX τὴν πόρνην, καὶ χαταισχύνας τὸ σῶμα, 
τῷ χαταισχυνϑέντι συγχαταισχύνεται " τοὺς φονεύον- 
τας, ἐν τῷ χτείνειν, ἐνδέχεται μὴ συναποθνήσχειν 


cere , quin eliam simul cum eo qui probro est ἢ) τοῖς φονευθεῖσιν " ὁ Ob μολύνας τὴν σάρχα, συναπο- 


affectus, ipsi quoque probro afficiantur. [li qui oc- 


)aóst τοῦ μολυσμοῦ, 


cidunt, ccdem facientes, fieri potest, ut non simul occidantur cum iis qui sunt interfecti.] Fornicatoribus 
autem, si carnem inquinaverint, non licet esse mundis ab inquinamento. 


Considera autem mihi hac in re Pauli subtili- 
tatem. Fugite, inquit, fornicationem. Cur ? quo- 
niam omae peccatum, quod [ecerit. homo, est extra 
corpus ( nempe corporis non corrumpens naluram, 
et non consistens ad membrorum ignominiam, οἵ 
non completum inquinamento corporis, sed effe- 
cium exira. damnum corporis, quod id egit ); qui 
autem fornicatur, in proprium corpus peccat, non 


* 1 Cor. vi, 18, * Ephes. vi, 44. 


Καὶ σχόπει μοι τὴν εἰς τοῦτο τοῦ Παύλου λεπτο- 
λογίαν. Φεύγετε, φησὶ, τὴν πορνείαν. Διὰ τί; ὅτι 
Πᾶν ἁμάρτημα, ὃ ἐὰν ποιήσῃ ἄνθρωπος, ἐκτὸς τοῦ 
σώματός ἐστι (τῇ τοῦ σώματος μὴ λυμαινόμενον 
φύσει" ἀλλ᾽ ἔξω τοῦ τὴν βλάθην πράξαντος σώματος 
ἐνεργεῖται)" ὁ δὲ πορνεύων, εἰς τὸ ἴδιον σῶμα ἁμαρ- 
τάνει * οὐχ ὥσπερ ὁ φονεὺς εἰς ἀλλότριον, ἄτρωτον 
ἑαυτοῦ σῶμα συντηρῶν οὐχ ὥσπερ ὁ πλεονέχτης εἰς 
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ἕτερον, τὴν τῆς ἰδίας capxbz 
ἀλλ᾽ αὐτὸς ἑαυτοῦ διαφθορεὺς ὁ πόρνος, αὐτὸς ἑαυτῷ 
τὸ τῆς ἀτιμίας περιπείρει βέλος. Ὁ χλέπτης 
θρέψη τὸ σῶμα, τολμᾷ τὴν χλοπήν" ὁ τ 
t λῃστείᾳ. Τὸν 


" 
[A 


πόρνος ὃ: τῇ 


τῆς ἰδίας σαρχὸς προσεδρει πλεον- 
ἐχτὴν, πρὸς ἁρπαγὴν ἐρεθίζει φιλοχερδ[ε]ίας [φίλοχερ- 
δὴς] λογισμός - πορνεία δὲ, ζημία περὶ τοῦ [χαὶ τοῦ] 
σώματος σεμνότητος. Τῷ βασχάνῳ χατασχευάζει τὸ 
πάθος δοξαζόμενος ἕτερος᾽ ὁ πόρνος δὲ τὴν ἰδίαν αὐτ- 
ουργεῖ ἀδοξίαν [τῆς ἰδίας ἐστὶν αὐτουργὸς ἀδοξίας]. 
Τί γὰρ ὀτιμότερον σχενοφόρου πορνείας ; Πᾶσα μὲν 
ἄδοξος τῆς ἁμαρτίας δουλεία * ἀτιμοῖ γὰρ [τῆς] ψυ- 
χῆς τὴν εὐγένειαν. Ὃ δὲ πόρνος ἁμαρτίας ἀδοξότε- 
ρος δοῦλος. Βόρθορον γὰρ ἀντλεῖν παρ᾽ αὐτῆς τετα- 
Ὑμένος, μολυσμοῦ συνάγει σωρὸν, χαὶ ἀχάθαρτον 
λειτουργεῖ ἐργασίαν. Ἢ οὐ δεινὸν ἐγχυλίεσθαν πηλῷ, 
αἰσχρότητι τρίθεσθαι, ῥάχους ἔχειν τὸ σῶμα οὐ διαλ- 
λάττον; Ποία γὰρ ῥάχους xai πόρνου διαφορά ; Τοῦ 
τῆς Ἐχχλησίας ἀποσχίζεται σώματος" φθείρεται 
χαθημερινῇ σηπεδόνι ταῖς τῆς ἁμαρτίας ἡδοναῖς, ὡς 
ἄχρηστον ἐναποῤῥίπτεται ῥάχος, χεῖται πᾶσι χατα- 
πάτημα τοῖς δαίμοσιν. Eig αὐτὸν ὁ διάθολος τὴν ἰδίαν 
ἀπομάσσεται σῆψιν. 
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φυλαττόμενος BAá6nv* A sicut homicida in alienum, invulneratum suum cor- 
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pus conservans : non sicul avarus in. alterum, 51:0 
carnis cavens offensionem : sed ipse sui corru- 
ptor, fornieator configitur ipse telo sux infami. 
Fur ut alat corpus, audet aggredi facinus. For- 
nieator autem sus carni parat insidias , ut. eam 
depreedetur. Avarum. ad rapinam incitat. lueri ap- 
petens cogitatio : lio- 
nestalis corporis. Invidia struit facinus , et glo- 
riam alteri affert : fornicator autem sibi suam ope- 
ratur jgnominiam. Quid est enim fornicatione , 
qui ranquam lixa fert impedimenta , turpius et 
ignominiosius? Omnis enim servitus peccati tur- 
pis est et ignominiosa : 
mi nobilitatem. Fornicator autem peccati servus 
Lurpior et ignominiosior cui datum est ab eo ne- 
gotium , ut conum hauriat, et. sordium congerit 
cumulum, atque immundo munere fungitur. An non 
est res gravis, et tetra, volulari in πο, turjitus 
dine atteri, habere corpus non differens a panno ? 
Quinam enim est panni et fornicatoris differentia ? 
Eo quod ab Ecclesie sit abscissus corpore, quoti- 
diana corrumpitur putredine; projectus jacet tan- 


fornicatio autem. damnum 


afficit enim ignominia ani- 


quam pannus inutilis, et ab omnibus conculeatur d:emonibus. In eo diabolus suam subigit el imprimit 


putrefactionem. 


Τῆς ὃὲ νοητῆς τοῦ πόρνου χαχοπραγίας ἣ πρόδηλος 
οὐχ ἐλάττων. Ἔστι γὰρ φευχτέος οἰχίας [φευχτὸς οἱ- 
χίαις], 
τοῖς ἐχθραίνουσιν ὄνειδος, συγγενέσιν αἰσχύνη, συνοί- 
χοις ἑπάρατος, ἀθυμία γονεῦσιν, οἰχέταις θεατρισμὸς, 
γέλως χαὶ διήγημα [γελώμενον διήγημα ] γείτοσιν, 
γῆμαι σπουδάζων ἀπόδλητος, ὕποπτος μετὰ γάμον 
νυμφίος. Τοσούτου πλήθους τὴν πορνείαν μητέρα ὁ 
Παῦλος θεώμενος, τὴν νιχητήριον φυγὴν ἐγχελεύεται" 
φεύγετε τὴν ποργείαν. 
consiliarius, largiens ingratus, petens ingratior, 
multitudinis matrem videns Paulus fornicationem, 
bat: Fugite fornicationem. 


Δὐτὴ fj φωνὴ νέανίσχου με νῦν ἀνέμνησε σώφρονος, 
xaz' Αἰγυπτιαχῇς πορνείας διὰ φυγῆς ἀριστεύσαν- 
πος. Καίτοι πολλὰ τῷ νεανίσχῳ τὴν πειθὼ χατ- 
εσχεύαζεν, ἡλικία φιλήδονος, δουλείας ζυγὸς, δεσποί- 
νης ἐρωτιχὴ χολαχεία. ᾿Εγένετο γὰρ τοιαύτη τις 
ἡμέρα, φησὶ, καὶ εἰσῆιθεν ᾿Ιωσὴφ εἰς τὴν οἰκίαν" 
ποιεῖν τὰ ἔργα αὐτοῦ, καὶ οὐδεὶς ἣν τῶν ἐν τῇ 
οἰκίᾳ ἔσω, καὶ ἐπεσπάσατο ἡ κυρία τῶν ἱματίωγ' 
αὐτοῦ, Aévovca * Κοιμήθητι μετ᾽ ἐμοῦ. Μέγα τὸ 
«ἧς σωφροσύνης ἀξίωμα * τοῦ δούλου τὴν δέσποιναν 
χατεσχεύασε δούλην. Πεπυρωμένον τῆς πορνείας τὸ 
βέλος, ἀλλ᾽ ὕλην ψυχῆς χαιομένης οὐχ εὗρε, εἰς 
ἐσθῆτα δὲ τὴν διάλυσιν ἔσχεν [χαιομένην]. Ἢ μὲν 
ἔλεγε " Κοιμήθηνι μετ᾽ ἐμοῦ - ἀντεχήρυττε Oi ἣ 
σωφροσύνη τῷ vé: Γρηγόρησον μετ᾽ ἐμοῦ " xaX τοῖς 
ἔργοις ἐχεῖνος ἔδήλου τὸ ἄγρυπνον. Οὐ γὰρ ἐνύσταξε 
παῖς χολαχείαις ὁ τόνος. Οὐχ ὕπνωσεν ἡ γνώμη ταῖς 
ἐπῳδαῖς - ἀλλὰ ἣν αὐτῷ πιχροτέρα λοιδορίας τῆς 


?* Gen. xxxix, 11, 12 sqq. 


ἀπευχτὸς auyvuy (atc, τοῖς πλησιάζουσιν ὕόρις, C 


mortuus magis laborans 
victricem nobis 


Ea aulem, qui cadit sub intelligentiam forni- 
caloris miseria et infelicitate, non est major ea 
quie est aperta et. manifesta, Est enim in sedibus 
fugiendus, in congressibus abominandus , contu- 
melia appropinquantibus , inimicis opprobrium , 
cognatis probrum, ae dedecus iis qui simul habi- 
tant, exsecrandum, dolor parentibus, famulis pu- 
blicum ludibrium, vicinis ridicula narratio. Si velit 
uxorem ducere , rejiciendus. In matrimonio sus- 
pectus sponsus. Pater filiis odiosus , despicabilis 
Tant: malorum 
prcipiens fugam, clama- 


infamia. 
modo 


Vox Pauli nune nobis revocavit in memoriam 
pudicum adolescentem qui se fortiter gessit adver- 
sus /Egyptiacam fornicationem. Atqui multa erant 
quie adolescentem faeile movere poterant, ut per- 
suaderetur : ztas libidini obnoxia, juzum servitutis, 
domin amatori blandititj, de impudico amore 
perpetuus sermo, ad concubitum clam facta ad- 
hortatio. Fuit enim inquit, quidam dies, et ingres- 
sus est Joseph in. domum, ut. faceret opera sua, et 
nemo erat ex iis qui domi erant, intus; et vestes 
ejus altraxit. domina, dicens: Dormi mecum δ᾽ 
Magna est dignitas temperantiam : dominam reddi- 
dit servam servi. [ Nam illi quidem supplicabatur, 
lh:ec vero supplicabat : Dormi mecum.] lgnitum est 
telum fornieationis ; sed quie cremaretur, non in- 
venit materiam, imo vero in veste fractum fuit. et 
dissolutum. [Qu:e fornicationis cireumdata impu- 
dentia, clamabat : Dormi mecum. Fornicatorii desi- 
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derii mugiit famem; sed pudici magis obstruebat A δεσποίνης ἡ φωνὴ xecevoóens  Κοιμήθητι μετ᾽ 
aures (2).] Nam illa quidem dicebat, Dormi mecum ; ἐμοῦ. 

adolescenti autem contra proclamabat temperantia : Vigila mecum : et. reipsa ostendit vigilantiam. Non 
enim blanditiis cedens, dormitavit robur constantiz. Non fuit mens sopita incantaüionibus; non fuit 
somno oppressa temperanti:e sobrietas; non iis qu:e implicatum tenebant incommodis fuit dissoluta, non 
elegantis forme capta est illecebris; non amatoriorum verborum fracta fuit blandiliis : sed omni calu- 


mnia ipsi erat acerbior vox domin: blandientis et dicentis : Dormi mecum. 


Paratus stabat. diabolus adulterii pronubus, et 
simul eum fornicatricestringebat vestem, et socius 
erat ansarum quas jpsa apprehendebat; sed ne- 
sciebat, se luctari eum veterano athleta. pudicitiae, 
et qui ab illius ansis se facile exuebat. Relictis 
enim, inquit, suis vestibus in manibus ejus, fugit, et 
foras exivit. O nudatis sanctior indumentis! Quid 
igitur ZEgyptiac:e impudiciti:: rabies? sua ipsius 
mala in Josephum confert. Et ad maritum accur- 
rens, inquit: Adduzisti nobis puerum Hebraum, ut 
nobis illuderet, οἱ dixit uxori twv, qua hucusque 
pudice conservavit tuum cubile : Dormiam tecum. 
Postquam autem sustuli vocem, et exclamavi, dimisit 
apud me vestes suas, fugitque et egressus est foras. 

Rursus Joseph per vestem appetitur calumnia. 
Fratres prius accepta ejus veste, per illam improbe 
calumniabantur, fuisse eum a fera devoratum : nunc 
autem ipsa tunica ejus accepta accusat tanquam 
fornicatorem. Josepho convenit vox Domini, Divi- 
serunt sibi vestimenta mea, et. supra vestem. meam 
miserunt. mendacium ?. Pudicorum exercitui dulce 
est id quod dicitur a pudicitia; sed id imbecillitati 
carnis durum est et laboriosum. O justam, quam 
Deus Josephi curam gessit ! Ante tentationes Jose- 
plum non honoravit, sed per somnia ostendit fu- 
turum, doceus quod longo ante tempore justis 
paravit gloriam : permisit autem tentationibus pro- 
bare adolescentem, aures occludens iis qui dele- 
ctantur probris ac maledictis. Si enim non dedisset 
Josepho probationem, dixissent maledici, ἃ cica 
Loc fieri fortuna. Inter /Egyptios regnat Joseph, 
barbaris dominatur adolescentulus. Quamnam 
ostendit virtutem ? Pro quanam est virtute 
hoc assecutus? Ne ergo hzc de Joseplo dice- 
rentur, in eum permittit tentationes, uL ez justo 
viro ferrent testimonium, et obstruerent ora male- 
dicorum, Aversemur ergo, qux a forma meretri- 
«ia in nos jaciuntur jacula. Claudamus oculos la- 
&civi&, a nobis rideantur voluptates inofdinatz, 
carnem custodiat temperantia, in membris inhabi- 
tet puritas. Versemur in cogitationibus honestis, 
bonorum operum splendeamus fulgoribus: expur- 


Ἕτοιμος εἱστήχει τῆς μοιχείας νυμφαγωγὸς ὁ διά 
τοιμος εἱστήχει τῆς μοιχείας νυμφαγωγὸς ὁ διά- 
ὄολος, χαὶ συνέσφιγγε τὴν ἐσθῆτα τῇ πόρνῃ, xol 
τῶν παρ᾽ ἐχείνης συνεχοινώνει λαθῶν" οὐχ ἥδε: δὲ 
τεχνίτῃ παλαίων ἀθλητῇ σωφροσύνης, xat χαλῶς τὰς 
ἐχείνης ἀπεχδυομένῳ λαθάς. Κατα.1λιπὼν γὰρ, φησὶ, 
τὰ ἱμάτια αὐτοῦ εἰς τὰς χεῖρας αὐτῆς, ἔφυγε, καὶ 


Β ἐξῆλθεν ἔξω. "Q γυμνότης | ἁγιωτέρα] δικαιοτέρα 


ἐνδύσεως ! Τί γοῦν τῆς Αἰγυπτιαχῆς ἀχολασίας 1j 
λύσσα; Τὰ ἑαυτῆς χαχὰ τῷ Ἰωσὴφ παρατίθησι " χαὶ 
δραμοῦσα πρὸς τὸν ἄνδρα, φησί" Εἰσήγαγες ἡμῖν 
παῖδα 'E6paiov ἐμπαίζειν ἡμῖν " eixé μοι γάρ" 
Κοιμηθήσομαι μετὰ σοῦ. Ὡς δὲ ὕψωσα τὴν go- 
γὴν καὶ àre6ónca, ἀφῆχε τὰ ἱμάτια παρ᾽ ἐμοὶ, 
καὶ ἔφυγε. 

Πάλιν Ἰωδὴφ δι᾽ ἐσθῆτος συχοφαντεῖται. ᾿Λδελφοὶ 
πρότερον αὐτοῦ τὸν χιτῶνα λαθόντες ὡς θηριόθρω- 
τον αὐτὸν δι᾽ ἐχείνου ἐσυχοφάντουν χαχούργως " νῦν 
αὐτὸν τὸν χιτῶνα λαϑοῦσα διαδάλλει πορνείας. Πρέ- 
πουσα τῷ Ἰωσὴφ 1j τοῦ Δεσπότου φωνὴ, Διεμερίσαγτο 
τὰ ἱμάτιά μου ἑαυτῆς [ἑαυτοῖς]. ᾿Αλλ᾽ ὦ τῆς δι- 
χαΐας ἐπὶ τῷ Ἰωσὴφ παρὰ Θέοῦ προστασίας! Πρὸ 
γὰρ τῶν πειρασμῶν τὸν Ἰωσὴφ οὐχ ἐτίμησεν, ἀλλ᾽ 
ἔδειξε δι᾽ ὀνειράτων τὸ μέλλον, διδάσχων ὅτι πόῤῥω- 
θεν διχαίοις τὴν δόξαν ηὐτρέπισε * συνεχώρησε δὲ 
τοῦ πειρασμοῦ δοχιμάσαι τὸν νέον, τὰς τῶν φιλοψό- 
γῶν ἀποχλείων φωνάς. Δοχιμὴν γὰρ μὴ δεδωχότος 
τοῦ Ἰωσὴφ, οἱ φιλόψογοι ἂν ἔλεγον, συντυχίας εἶναι 
τυφλῆς τὰ πράγματα Αἰγυπτίων. Ἰωσὴφ βασιλεύει, 
χαὶ βαρθάρων δεσπόζει παιδάριον. Ποίαν ἀρετὴν ἐν- 
δειξάμενον; ὑπὲρ ποίας τούτου ἔτυχεν ἀρετῆς ; 
Ἵνα οὖν ταῦτα περὶ τοῦ δικαίου μὴ λέγηται, προ- 
λαμθάνων ὁ Θεὸς τοὺς ἐπ᾽ αὐτὸν πειρασμοὺς συγ- 
χωρεῖ, ὥστε τὴν ἐπ᾽ ἐχείνῳ τῷ διχαίῳ μαρτυρίαν 
γενέσθαι, χαὶ ῥάψαι τῶν φιλοψόγων τὰ στόματα. 
᾿Αποστρεψώμεθα τοίνυν τὰς Ex μορφῆς πορνιχῆς 
ἐπερχοριένας βολάς. Κλείωμεν ἀσελγήμασι τὸ βλέμμα, 
φρουραρχείτω τὴν σάρχα σωφροσύνη, χαθαρότης 
ἐνοιχείτω τοῖς μέλεσιν, ἵνα οὕτως εἴη τὸ σῶμα τοῦ 
Πνεύματος οἰχητήριον " ἐπιγράφψωμεν αὐτὸ ἐπίγραμ- 
μα [ἐπιγράμματι]), τὴν φοθερὰν τοῖς ἀχολάστοις παρ- 
αγγελίαν βοῶν [βοῶντι) Εἴ τις τὸν γαὸν τοῦ Θεοῦ 
φθείρει, φθερεῖ τοῦτον ὁ Θεός. 


gala vita eniteamus ; conservemus mundum corpus habitationi sancti Spiritus, ei ascribamus hoc pra- 
ceptum formidabile iis qui sunt impudiei : Si quis templum. Dei perdit, perdet. eum Deus *. [Verum ἃ 
nobis ne tantillum quidem sejungi vult. Quid enim patri est jucundius, quam versari cum  charis 
fiis? Sed quoniam nos vocat Verbum ad certamina pietatis, oportet nos currere ad septa Eccle- 
si:e, ascitis preeum auxiliis. Caeterum illud vestram adhortor charitatem, ecclesiasticum ordinem. con- 
servate, et si aliqui irruant. tumultus, eos patientia vincite, et lenitate. Futurum enim est, ul pro- 


3 Joan. xix, 24. * I Cor. ni, 17. 


(2) Uncis inclusa non sunt iu Groco cod. Vienn. 
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pediem corrigantur iste turbo. Nolite perturbari rumoribus, nugis ne moveamini, sed nobiseum, 
qui sumus in via comites, preces ad Deum emittite, ut vestris confirmati precibus, dicamus omni tein- 
pore, divinis adjuti viribus : Omnia possum in Christo, qui me corroborat δ, Cui gloria in. secula saeu- 


lorum. Amen.] 


* Philip. 1v, 15. 


TOY. AYTOY AOTl'OX 


ΠΡῸΣ ΤΟΥ͂Σ HENOOYNTAX ἘΠῚ ΤΟΙ͂Σ AIIO TOY ΠΑΡΌΝΤΟΣ BIOY ΠΡῸΣ TON AIAION 
MEOIXZXTAMENOIX. 


EJUSDEM ORATIO 


QUA DOCET, NON ESSE DOLENDUM OB EORUM OBITUM QUI IN FIDE OBDOR- 
MIERUNT. 


Petro Francisco Zino interprete. 


Οἱ τὴν ἀναγκαίαν τῆς φύσεως ἡμῶν ἀχολουθίαν Ev A — Qui necessarium nature nostre ordinem in iis 


τοῖς ἐξιοῦσιν ἀπὸ τοῦ βίου συμφορὰν ποιούμενοι, xal 
βαρυπενθοῦντες ἐπὶ τοῖς μεθισταμένοις ἀπὸ τοῦ τῇδε 
βίου πρὸς τὸν νοερὸν χαὶ ἀσώματον, οὔ μοι δοχοῦσιν 
ἐπεσχέφθαι τὴν ζωὴν ἡμῶν ἥτις ἐστὶν, ἀλλὰ τὸ τῶν 
πολλῶν πάσχειν, οἱ διά τινος ἀλόγου συνηθείας τὸ 
παρὸν αὐτοῖς ὡς καλὸν ἀγαπῶσιν, οἷον δ᾽ ἂν εἴη. Καί- 
τοι γε τὸν λόγῳ χαὶ διανοίᾳ τῆς ἀλόγου φύσεως προ- 
τεταγμένον, πρὸς τοῦτο μόνον τὴν ῥοπὴν ἔχειν προσ- 
fxev, ἵν᾽ ὃ τῇ τοῦ λόγου χρίσει χαλόν τε xaX αἱρετὸν 
ἀναφαίνεται, χαὶ μὴ τοῦτο πάντως αἱρεῖσθαι, ὅπερ 
ἂν αὐτοῖς Ex συνηθείας τινὸς xal ἀχρίτου προσπα- 
θείας ἡδύ τε χαὶ χαταθύμιον φαίνεται. Διό μοι δοχεῖ 
χαλῶς ἔχειν ἐπινοίᾳ τινὶ τῆς πρὸς τὸ σύνηθες αὐτοὺς 
διαθέσεως ἀποστήσαντας, μεταγαγεῖν, ὡς ἔστι δυνα- 
τὸν, ἐπὶ τὴν ἀμείνω τε χαὶ πρέπουσαν τοῖς λελογι- 
σμένοις διάνοιαν. Οὕτω γὰρ ἂν ἐξορισθείη τῆς ἀνθρω- 
πίνης ζωῆς ἡ σπουδαζομένη περὶ τὰ πάθη τοῖς πολλοῖς 
ἀλογία. Γένοιτο δ᾽ ἂν ἡμῖν ἀχόλουθος dj τοῦ λόγον 
σπουδὴ πρὸς τὴν προχειμένην ὑπόθεσιν, εἰ πρῶτον 
μὲν τὸ ἀληθῶς ἀγαθὸν, οἷόν ἐστιν, ἐξετασθείη * ἔπειτα 
δὲ τὸ ἴδιον τῆς ἐν σώματι ζωῆς θεωρήσαιμεν * πρὸς 
E εἰ διὰ συγχρίσεως ἀντιπαρατεθείη τοῖς 
ὰ δι᾿ ἐλπίδος ἡμῖν ἀποχείμενα. Οὕτω γὰρ ἂν 
προέλθοι πρὸς τὸν σχοπὸν τοῦ λόγου fj θεωρία, ὥστε 
μετατεθῆναι τῶν πολλῶν ἀπὸ τοῦ συνήθους ἐπὶ τὸ 
χαλὸν τὴν διάνοιαν. Ἐπειδὴ γὰρ πᾶσιν ἀνθρώποις 


φυσιχή τις πρὸς τὸ χαλὸν ἔγχειται σχέσις, xal πρὸς 


κοηύτοις 
Gg 


παροῦσι 


ποῦτο χινεῖται πᾶσα προαίρεσις, τὸν τοῦ χαλοῦ σχο-. 
πὸν πάσης τῆς χατὰ τὸν βίον σπουδῆς προθαλλομένη᾽ 
τούτου χάριν Ty περὶ τὸ ὄντως χαλὸν ἀχρισία, τὰ 
πολλὰ τῶν ἁμαρτανομένων εἴωθεν ἐξεργάζεσθαι. Ὡς 
εἴ γε πρόδηλον πᾶσιν ἣν τὸ ἀληθῶς ἀγαθὸν, οὐκ ἂν 
ἐχείνου ποτὲ διημάρτομεν, ᾧ φύσις ἡ ἀγαθότης ἐστίν" 
οὐδ᾽ ἂν ἐχουσίως τῇ τῶν xaxov συνηνέχθημεν πείρᾳ, 


qui e vita discedunt, calamitatem existimant, et 
eos qui ex hoc mundo migrant ad caelestem patriam, 
dolore et laerymis prosequuntur, non videntur 
mihi hujusce viue conditionem considerasse , sed 
ita affecti esse, ut plerique e vulgo, qui consuetu- 
dine quadam homine indigna, quacunque illis 
adsunt, ut bona diligunt, qualiacunque sint. Quos 
tamen ut ratione cogitationeque cseteris animanti- 
bus prestantes, ad ea tantum propensos esse opor- 
teret, quie rationis judicium honesta expetendaque 
proponeret, nec illa prorsus appetere, qua: con- 
suetudine, et inconsiderata quadam affectione ju- 
cunda ac suavia videntur. Quamobrem oper: pre- 
tium mihi videor esse facturus, si operam dabo, 
ut eos liberem ab hoc opinionis errore, quo so- 
liti sunt perturbari, et ad meliorem homineque di- 
gniorem cogitationem pro viribus traducam. Quod 
quidem si erimus assecuti, temerarium illud do: 
lendi moerendique studium, quo multi tenentur, 
ex hominum vita depelletur. Recte autem atque 
ordine quod proposuimus, persequemur, si primum, 
quid vere sit bonum, exquiremus ; deinde propriam 
vitze, quam in corpore agimus, conditionem consi- 
derabimus; postremo res przsentes conferemus 
cum iis quas per spem nobis reconditas exspe- 
ctamus. Sic enim disputatio finem propositum as- 
sequetur, ut multorum animi ab opinione vulgari 
ad rectam de vero bono sententiam traducan- 
tur. Nam cum omnibus hominibus insita sit 
naturalis quaedam ad bonum propensio, ad il- 
ludque consequendum semper omni studio con- 
tendant, fit ut ex. veri boni ignorantia omnia fere 
peccata committant. Quod si cuncti verum. bonum 
perspectum et. cognitum haberent, nunquam ab eo, 
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in quo natura bonitatem sitam esse scirent, aber- A 


rantes, malis, quie falsam boni speciem prz se fe- 
runt, experiendo ultro sese implicarent. In primis 
igitur hac oratione, quid vere bonum sit, explice- 
mus; ne illius inscitia malum unquam pro bono 
compleetamur. Oportet enim illius, quod quri- 
inus, definitionem ac descriptionem quamdam pro- 
poni, cujus tanquam indicio tuta veri boni sit no- 
bis investigatio. Ecquod autem. erit. indicium veri 
boni? lllud nimirum, mea quidem sententia, ut quod 
non ad unam tantum. aliquam. rem utilem, neque 
quod alio tempore commodum, alio incommodum, 
neque quod ita cuipiam prosit, ut alii obsit, sed 
quod et per se ae propria natura sua, et omnibus 
et semper bonum sit, id sine ulla dubitatione 
verum bonum esse judicemus. Quod enim nec 
omnibus, nec semper, nec per se sine ulla externa 
alterius adjunetione bonum est, proprie boni natu- 
ram non habet. Quamobrem multi minus conside- 
rate res explorantes, in elementis mundi bonum 
falso esse sunt suspicati; si quis enim diligenter 
consideret, nuilum eorum nec per se, nec semper, 
nec omnibus bonum inveniet. Nam quod in uno- 
quoque eorum ulile est, contrarium aliquid admi- 
stum habet. Ut aqua salutaris quidem est. animan- 
libus in ipsa degentibus, perniciosa autem medi- 
erraneis, si demergantur. Aer contra in ipso natura 
viventibus prodest, aquatilibus autem in eo ex- 
positis exitium affert. Sic etiam ignis aliquem no- 
pis usum prebet, sed longe plura invehit detri- 
menta. Quid? quod ne ipse quidem sol utentibus, 
wbique aut semper, aut in omnibus prodest : 
quippe qui et nimio nonnunquam ardore vehemen- 
ter noceat, et, qux»: sibi objecta sunt, immodera- 
tius exsiccet, et morborum persepe causa sit, οἱ 
lppientibus, atque oculis imbecillioribus officiat, 
et ex humidorum corruptione damna molestiamque 
viventibus im»ortet. 


Proinde, quemadmodum diximus, id solum ex 
omnibus bonum oportet existimare, quod semper 
et omnibus aque exhibet naturam boni, nec pro 
ratione eorum quz extrinsecus objiciuntur, immu- 
tatur. Nam quie ex prava quadam opinione viden- 
tir hominibus bona, ut qux? ad corpus, ad res ex- 
ternas, ad robur, ad pulehritudinem, ad. splendo- 
vem, ad opes, ad potentiam et gloriam pertinent, 
et alia ejusdem generis, cum per se perspicua sint, 
silentio. praetereunda censeo, ne tot rebus ex se 
«laris enumerandis frustra laborem insumam. Quis 
enim ignorat, quam celeriter formz dignitas de- 
florescat, quam brevi corporis robur exstinguatur, 
quam faeile principatus dominum mutent, quam 
caducus et fragilis sit glori:? splendor, quam stul- 
tum ac vanum hominum in cumulanda pecunia 
studium, qui ob inanem quamdam raramque spe- 
ciem, in tam 3bjectis rebus bonum esse positum 
arbitrentur? His ita constitutis, considerandum 
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εἴπερ μὴ ἐπεχέχρωστο τὰ πράγματα διεψευσμένῃ 
τινὶ τοῦ χαλοῦ φαντασίᾳ. Οὐχοῦν πρὸ πάντων τούτων 
τῷ λόγῳ χατανοήσωμεν, τί τὸ ἀληθῶς ἀγαθὸν, ὡς ἂν 
μὴ τῇ περὶ τούτου πλάνῃ σπουδασθείη ποτὲ τὸ yci- 
ρον ἀντὶ τοῦ χρείττονος. Φημὶ τοίνυν χρῆναι χαθάπερ 
ὁρισμόν τινα xa χαραχτῆρα τοῦ ζητουμένου προῦπο- 
θέσθαι τῷ λόγῳ, δι᾽ οὗ γένοιτ᾽ ἂν ἡμῖν ἀσφαλὴς ἡ τοῦ 
χαλοῦ χατανόησις. Τίς οὖν ὁ χαραχτὴρ τῆς ἀληθινῆς 
ἀγαθότητος ; Ἰὸ μὴ μόνον πρός τι τὸ ὠφέλιμον ἔχειν, 
μηδὲ xax& χαιρούς τινας, ἣ ἐπωφελὲς ἣ ἄχρηστον φαί- 
νεσθαι" μηδὲ τινὶ μὲν εἶναι χαλὸν, ἑτέρῳ δὲ οὐ τοιοῦ- 
πον" ἀλλ᾽ ὅπερ xat ἐφ᾽ ἑαυτοῦ χατὰ τὴν ἰδίαν φύσιν 
ἐστὶ χαλὸν, χαὶ παντὶ, xal πάντοτε ὡσαύκως ἔχει, 
οὗτός ἐστι, χατά γε τὴν ἐμὴν χρίτιν, τῆς τοῦ χαλοῦ 
χρίσεως ὁ χαραχτὴρ ἀπλανῆς τε χαὶ ἄψευστος. Ὃ γὰρ 
μῆτε πᾶσι, μῆτε πάντοτε, μήτε ἐφ᾽ ἑαυτοῦ δίχα τῆς 
ἔξωθεν περιστάσεώς ἐστι χαλὸν, οὐχ ἂν χυρίως ἐν τῇ 
τοῦ χαλοῦ χρίνοιτο φύσει. Διόπερ πολλοὶ τῶν ἀνεξ- 
εἐτάστως προσεχόντων τοῖς οὖσιν, ἐν τοῖς τοῦ χόσμου 
στοιχείοις εἶναι τὸ χαλὸν ἐφαντάσθησαν: ὧν οὐδὲν 
εὕροι τις ἂν διεξετάζων xal ἐφ᾽ ἑαυτοῦ, καὶ πάντοτε, 
χαὶ παντὶ χαλὸν εὑρισχόμενον. Μέμιχται γὰρ τῷ ἐφ᾽ 
ἑχάστου τούτων χρησίμῳ, καὶ ἡ πρὸς τὸ ἐναντίον 
ἐνέργεια. Οἷον, τὸ ὕδωρ σωτήριον μὲν τοῖς ἐν αὐτῷ 
τρεφομένοις ἐστὶν, ὀλέθριον δὲ τοῖς χερσαίοις, el ἐπι- 
χλύσειεν. Ὡσαύτως δὲ καὶ ὁ ἀὴρ, τοῖς μὲν ἐν αὐτῷ 
ζῇν πεφυχόσιν, ἐστὶ σωτήριος, τοῖς ὃὲ τὸν ἕνυδρον 
εἰληχόσι βίον, φθαρτιχὸς εὑρίσχεται xoi ὀλέθριος, 
ὅταν ἐν αὐτῷ τις γένηται τῶν ὑποθρυχίων. Οὕτω χαὶ 
τὸ πῦρ πρός τι χρήσιμον ἡμῖν γινόμενον, φθαρτιχόν 
ἔστι τοῖς πλείοσι. Καὶ αὐτὸν 0E τὸν ἥλιον εὕροι τις 
ἂν, οὔτε παντὶ, οὔτε πάντοτε, οὔτε χατὰ πάντα χαλὸν 
τοῖς μετέχουσιν. Ἔστι γὰρ ἐν οἷς xal σφόδρα γίνεται 
βλαπτιχὸς, ὑπερζέων τε τοῦ χαθήχοντος μέτρου, χαὶ 
ξηραίνων ἐν ἀμετρίᾳ τὸ ὑποχείμενον, χαὶ νοσώδεις 
αἰτίας πολλάκις ἐξεργαζόμενος, χαὶ τοῖς ἐμπαθεστέ- 
ροις τῶν ὀφθαλμῶν προσεπιτρίθων τὴν νόσον, xaX 
διὰ τῆς σήψεως τῶν ὑγρῶν, BAa6epá τε χαὶ ἀηδῇ τινα 
ζωογονῶν “ἐν τῇ χατεφθαρμένῃ τῶν ὑγρῶν σηπε- 
δόνι. 

Οὐχοῦν, καθὼς εἴρηται, μόνον Ex πάντων ὡς χαλὸν 
προαιρεῖσθαι χρὴ. ὃ πάντοτε χαὶ πᾶσιν ὁμοίως ἐν τῇ 
ποῦ χαλοῦ χαθορᾶται φύσει, ἀεὶ τοιοῦτον ὃν, χαὶ οὐ 


πρὸς τὰς ἔξωθεν περιστάσεις μεταθαλλόμενον. Περὶ: 
γὰρ τῶν ἄλλων ὅσω χατά τινα πρόληψιν ἀλογωτέραν 


χαλὰ τοῖς ἀνθρώποις δοχεῖ, περὶ σῶμά τέ φημι xo 
τὰ ἔξωθεν, οἷον ἰσχύς τε χαὶ χάλλος χαὶ γένους λαμ- 
mpovnc, χρήματά τε xo δυναστεῖαι xax περιφάνειαι, 
χαὶ πάντα τὰ τοιαῦτα, ὡς αὐτόθεν πᾶσιν ὄντα φανερὰ, 
σιωπᾷν οἶμαι χρῆναι, xaX μὴ μάτην διὰ τῶν ὁμολο- 
γουμένων ὄχλον ἐπεισάγειν τῷ λόγῳ. Τίς γὰρ οὐκ 
οἷδε τοῦ χάλλους τε χαὶ τῆς δυνάμεως τὸ ὠχύμρρον, 
ἣ τῆς δυναστείας τὸ εὐμετάπτωτον, ἣ τῆς δόξης τὸ 
ἀνυπόστατον, ἣ τὴν ματαίαν πρὸς τὰ χρήματα τῶν 
ἀνθρώπων προσπάθειαν, παρ᾽ ὧν διὰ τὸ εὔχρουν τε 
xai τὸ σπάνιον, ἐν ποιαῖς ὕλαις τὸ χαλὸν ἐνομίσθη ; 
Τούτων δὲ οὕτως ἡμῖν διηρθρωμένων, σχεπτέον ἂν εἴη 
περὶ τῆς παρούσης ζωῆς, ταύτης φημὶ δὴ διὰ σαρχὸς 
ἐνεργουμένης, εἴτε τοιοῦτόν ἔστιν ὡς ἐν τῷ χαρα- 
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χτῆρι τοῦ χαλοῦ θεωρεῖσθαι, εἴτε χαὶ ἑτέρως ἔχει" 
v) γὰρ εὑρισχύμενον περὶ αὐτῆς ὑπὸ τοῦ λόγου, 
ὁδηγήσει πάντως τὴν τῶν ἐπεσχεμμένων διάνοιαν, 
ὕπως χρὴ περὶ τὴν ἐνθένδε μετανάστασιν ἔχειν. "ἔστι 
τοίνυν ἡ τοῦ σώματος ἡμῶν ζωὴ, πλήρωσίς τε χαὶ 
χένωσις διχόθεν ἐνεργουμένη * ἡ μὲν διὰ βρσεώς τε 
χαὶ πόσεως, ἡ δὲ διὰ τῆς τοῦ ἀέρος ὁλχῇς τε xai 
ἀποποιήσεως, ὧν ἄνευ ἡ χατὰ σάρχα ζωὴ συστῆναι 
φύσιν οὐχ ἔχει. Τότε γὰρ τοῦ ζῇν ὁ ἄνθρωπος παύε- 
ται, ὅταν dj τῶν ἐναντίων τούτων διαδοχὴ μηχέτι 
διοχλῇ τὴν φύσιν. Ἵσταται γὰρ μετὰ τοῦτο χαθόλου 
ἡ τοιαύτη ἐνέργεια, οὐδενὸς τῶν ἔξωθεν ἐν τοῖς vexpto- 
θεΐσιν οὔτε εἰσρέοντος, οὔτε ἀπογινομένου, ἀλλὰ πρὸς 
τὰ συγγενῆ στοιχεῖα τοῦ ἐκ τούτων συνεστηχότος σώ- 
ματος διαχριθέντος καὶ ἀναλύσαντος, tpe uet τὸ λοι- 
πὸν δι᾽ ἡσυχίας ἡ φύσις, τῷ οἱἰχέίῳ στοιχείῳ προσ- 
αναπαύσασα τὸ συγγενὲς χαὶ ὁμόφυλον, τῇ γῇ τὸ 
γεῶδες, xaY τῷ ἀέρ: τὸ ἴδιον, χαὶ τῷ ὑγρῷ τὸ οἰχεῖον, 
Y τῷ θερμῷ τὸ χατάλληλον. Μηχέτι γὰρ τοῦ ὄγχου 
τοῦ ix τῶν ἑτερογενῶν συνεστηχότος, βιαίως τε xol 
χατηναγχασμένως συμπεπλεγμένον, ἀλλὰ χατ᾽ &Eou- 
σίαν ἑχάστου τῶν ἐν ἡμῖν πρὸς τὴν οἰχείαν ἑστίαν 
ἐπανελθόντος, παύεται ἀπὸ τούτου 1| φύσις, cuv- 
ἔχουσα βιαίως ἐν αὐτῇ τῶν ἀλλοφύλων τὴν συμφυΐαν. 
Εἰ δέ τις xo τὸν ὕπνον, καὶ τὴν ἐγρήγορσιν πρὸς τ 
τῆς ζωῆς ταύτης εἶδος μετὰ τῶν εἰρημένων παρα- 
λαμθάνει, οὐχ ἔξω τῆς ἀληθείας τὸν λόγον ποιήσε- 
ται. Κάμνει γὰρ χαὶ διὰ τούτων 4 φύσις, ἀεὶ πρὸς 
τὰ ἐναντία μεθελχομένη, χαὶ νῦν μὲν λυομένη τῷ 


ὕπνῳ, πάλιν δὲ τονουμένη διὰ τῆς ἐγρηγόρσεως, δι᾿ C 


ὧν ἀμφοτέρων πρὸς τὲ χενοῦσθαι xo πληροῦσθαι πα- 
ρασχευάζεται. Εἰ τοίνυν πλήρωσίς τε χαὶ χένωσις τῆς 
ζωῆς ἡμῶν ἐστι τὸ ἰδίωμα, καλῶς ἂν ἔχοι τὸν προῤ- 
ῥηθέντα περὶ τῆς τοῦ χαλοῦ χρίσεως χαραχτῆρα νῦν 
VEN &cat τοῖς τῆς ζωῆς ἰδιώμασιν, ὥστε κατιδεῖν 

b ἀληθινόν ἐστιν ἀγαθὸν ἣ ζωὴ αὕτη, εἴτε xal 
τι παρὰ τοῦτο. "Oct μὲν οὖν χαθ᾽ ἑαυτὴν ἡ πλή- 
ρωσις οὐχ ἂν εἰχότως ἐν τῇ τοῦ καλοῦ φύσει χριθείη, 
πᾶσι δῆλον τὸ τοιοῦτόν ἐστιν, ἐχ τοῦ χαὶ τὸ ἐναντίον 
αὐτῇ, λέγω δὲ τὸ χενοῦσθαι, καλὸν εἶναι νομίζεσθαι. 
Ἐπὶ γὰρ τῶν ἀλλήλων £x τοῦ ἐναντίου ἀντιχαθεστη- 
χότων, οὐχ ἔστι δυνατὸν τὸν τοῦ χαλοῦ λόγον ἐπίσης 
τοῖς ἀντιχαθεστῶσιν ἁρμόζεσθαι - ἀλλ᾽ εἰ τοῦτο χα- 
λὸν εἴη χατὰ τὴν ἑαυτοῦ φύσιν, τὸ ἀντιχείμενον αὐτῷ 
abad ἔσταν χαχῦν. ᾿Αλλὰ μὴν ἐνταῦθα ἐπίσης παρ᾽ 
ἑχατέρου τούτων τὸ χρήσιμον fj φύσις ἔχει. 
τὸν τοῦ sadi ὁρισμὸν δέξασθαι δυνατῶς ἔχει, οὔτε 
ἢ πλήρωσις, οὔτε ἡ χένωσις. Οὐχοῦν ἄλλο τι παρὰ 
τὸ ἀγαθὸν ἀποδέδειχται εἶναι ἢ πλήρωσις. Οὔτε γὰρ 
παντὶ, οὔτε 


πάντοτε, οὔτε χατὰ πᾶν εἶδος αἱρετὸν 
εἶναι τὸ τοιοῦτον παρὰ πάντων ὡμολόγηται. Οὐ μόνον 
ES x 
γὰρ ἐν τοῖς βλαπτιχοῖς γενέσθαι τὸν χόρον ἐστὶν ὀλέ- 
θριον, ἀλλὰ xa τὸ ἐν τοῖς χαταλλήλοις παρελθεῖν τῇ 
» Ξ , , , ; 
ἀμετρίᾳ τὸ χρήσιμον, κινδύνων πολλάχις xa διαφθο- 
ρᾶς αἴτιον γίνεται. Καὶ εἴ ποτε πληθωριχῆς χατα- 
τάσεως ἐπιζητούσης τὴν χένωσιν, ἄλλη τις πληθώρα 
3 ΔΕ P , , - 
τὴν οὖσαν ἐπιφορτίσειεν, σωρεία γίνεται χαχῶν τὸ 
τοιοῦτον, εἰς ἀνήχεστα προϊοῦσα πάθη. Οὐχοῦν οὔτε 
παντὶ, οὔτε πάντως ἀγαθόν ci ἐστιν ἡ 
ὸ 


ἀλλὰ χαὶ πρός τι, χαί πότε, καὶ ? 


DE MORTUIS 


A videtur, an prosens hiec vita, quam in carne degi- 
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mus, Lalis sit, ut ei nota boni conveniat, an con- 
tra: quod enim de ipsa disputando reperietur, 
considerantium. animos erudiet. quomodo in eo- 
rum discessu qui ex illa migrant, affici oporteat. 
Est igitur nostri corporis vita, repletio atque ex- 
inanitio, qu: quidem dupliciter fiunt, tum. per 
cibum et potum, tum per aeris attractionem et emis- 
sionem. Sic enini natura comparatum est, ut. sine 
his in carne vivere nequeamus. Nam tune hominem 
vita deserit, quando horum contrariorum succes- 
sio naturam non movet. Talis enim actio cessat 
universa, cum nihil extrinsecus in defunctis nec 
influat, nec effluat; cumque singulie cadaveris par- 
tes in cognata sibi elementa recedant ac dissolvan- 
tur, natura deinceps conquiescit, suas cuique ele- 
mento cognatas ae similes partes restituens, terre, 
quod terrenum est; quod aereum, aeri; aqua, 
quod ex aqua constat; et igni, quod illius est pro- 
prium. Etenim cum illa corporis moles, quie per 
vim ex diversis generibus coacta concretaque erat, 
non amplius consistat, sed. omnes illius. partes ad 
suas qux:eque sedes revers? sinl, nalura, qui& ex 
illa constabat, violentamque diversorum generum 
conjunctionem continebat, finem habet. Si quis au- 
tem post illa quze dicta sunt, huie generi vite s0- 
mnum et vigiliam adjunxerit, a veritate non aberra- 
bit. Nam his quoque natura laborat, assidueque 
in contraria distrahitur, dum vel somno solvitur, 
vel vigilia rursum confirmatur : hae enim vicis- 
situdine ad exinaniendum, replendumque dis- 
ponitur. Quamobrem si vit: nostre proprium 
illud est, ut a repletione, exinanitioneque pendeat, 
non alienum erit ut boni notam et indicium cum 
his qua istius vitze propria sunt, conferamus, dis- 
piciamusque utrum ipsa sint verum bonum, an 
aliud quidpiam ab illis diversum. Quod autem ipsa 
per se repletio boni naturze non quadret, omnibus 
vel ex actione illi contraria perspicuum fit, exina- 
nitionem dico, quam sque bonam arbitrantur. 
Nam boni ratio ac definitio talis est, ut duobus in- 
ier se contrariis nequeat convenire, sed si uni 
quadret ut bono, ab altero. tanquam malo prorsus 
abhorreat. Hic autem in utroque natura suam uti- 


D litatem habet. Quare boni definitionem nee reple- 


tio suscipit, nec exinanitio. Quocirca aliud quiddam 
quam ipsum bonum, est ipsa repletio; cum nec 
ubique, nec. semper, nec in omnibus omne genus 
ipsius ἃ cunetis expetendum judicetur. Non soluu 
enim noxiis cibis expleri perniciosum est, sed etiam 
in bonis et convenientibus mediocritatis usum 
transilire, plerumque perieulum et damnum affert. 
Quod si cum corpus repletum est, levarique desi- 
derat, alio adhue oneretur cibo, tum vero contracto 
malorum cumulo in morbos incidit desperatos et 
insanabiles. ltaque nec. semper, nee plane bonum 
est repletio, sed ad aliquid, et aliquando usui est, 
et in quantitate qualitaleque consistit ejus uti: 


xai τὸ ποιὸν, τὸ ἐξ αὐτοῦ γίνεται χρήσιμον. 
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Eodem paeto et contrariam huic exinanitionem A Οὕτω δ᾽ ἄν τις εὕροι xal τὸ ἐξ ἐναντίου νοούμενον, 


reperies. periculosarà iis qui a moderato ejus usu 
recesserint, non inutilem tamen, si prudenter adhi- 
beatur, et eatenus fiat, quatenus ratio quantitatis, 
el qualitatis, et temporis postulabit. Constat igitur 
ex iis qui dieta sunt, cum boni nota non congruere 
vitam istam, quam vivimus : ex quo sequitur, disces- 
sum ab ea non esse sejunctionem ab ullo bono. Nam 
id, quod vere, et proprie, et primo bonum dicimus, 
nec repletio est, necinanitio, quas aliquando, et ad 
aliquid, etin quibusdam tantum utiles demonstra- 
vimus, quibus vere boni nota non convenit. 
χένωσίς ἐστιν, οὔτε πλήρωσις " ἅπερ xai move, xal 
ἔπεστιν ὁ τοῦ ἁληθινῶς ὄντος ἀγαθοῦ χαραχτήρ. 
Quamobrem eum vere bonum ei quod non est 
vere bonum, ita contrarium sit, ut nullum inter 
ea medium detur, consentaneum est eos qui a 
non vero discedunt bono, ad verum illud bonum 
accedere , quod semper, et omnibus , et omnino 
811 bonum, nec pro tempore , aut aliqua ex parte, 
aut in quibusdam, aut propter aliquid, sed sem- 
per, in eisdem, et eodem modo sese habeat. Ad 
hoc igitur anima humana a vita corporea profici- 
scitur, et ἃ przsenti diversum vitz statum asse- 
quitur : quem nos, qui cum carne conjuncti sumus, 
plane intueri non possumus, ex comparatione ta- 
men istius vit:e, conjectura quxdam illius fieri po- 
test. Neque enim erit concreta aliqua corporis 
crassitudo, nec ulla contrariorum concurrens 
&qualitas elementorum , quorum zequalis ac. mu- 
iua pugna constitutionem nostram , valetudinem- 
que conservat. Nam si eorum aliquod vel redun- 
det, vel deficiat, natura perturbatur, ac. morbis 
afficitur. llla autem vita nec inedia laborat, nec 
eruditate, nec frigore, coloresve aut alias aeris 
injurias sentit, eL illic agitur, ubi ab omnibus 
istis laboribus necessariis liberi erimus. Neque 
enim aut agro colendo, aut navigando defatigabi- 
jur; non mercatura, non ullo quistu coinqui- 
nabimur: sed ab «zdifieandi, texendi, omnique 
sordidarum artium miseria vacui tranquillam , ut 
Paulus ait, ac quietam agemus vilam ; non terra, 
non mari pugnabimus ; non equitatu , non pedi- 
iatu manus conseremus ; in apparitibus bellicis 
in occupabimur , non exigemus tributa; non 
fessa, non muro nos muniemus ; sed ab omnibus 
ejusmodi laboribus et molestiis remotissimi, nec 
habebimus ullum ipsi negotium, nec exhibebimus 
alteri. Hlie enim nec servitus, nec dominatus, 
nee paupertas , nec divitize, nec generis splendor , 
aut obscuritas , nee privatorum humilitas , nec di- 
gnitas magistratuum , nec ulla talis fortun:ze, con- 
ditionis, et ordinis differentia locum habet. Et- 
enim omnium ejusmodi rerum necessitatem. exclu- 
dit illa vita, quze materi: expers nulla re eget, 
in qua naturam animi non ex sicco humidoque 
constare, scd ex divine mature cegnitione, et 
&ujusce spiritus aerii loco, vero illo sanctoque 
Spiritu frui non ambigimus. Qui quidem bona non 


τὸ χατὰ τὴν χένωσιν λέγω, χαὶ χινδυνῶδες τοῖς ὑπο- 
μένουσιν, εἰ παρέλθοι τῇ ἀμετρίᾳ τὸ χρήσιμον, xax 
πάλιν οὐχ ἀνονήτως γινόμενον, εἰ πρός τι τῶν ὠφε- 
λούντων συμθαίνει, τοῦ τε χαιροῦ χαὶ τοῦ ποσοῦ χαὶ 
τοῦ ποιοῦ συμπαραλαμθανομένου πρὸς τὸ τῆς χενώ- 
σεως χρήσιμον. Ἐπειδὴ τοίνυν οὐ συμθαίνει πρὸς τὸν 
τοῦ χαλοῦ χαραχτῆρα τὰ τῆς ζωῆς ταύτης εἶδος, ᾧ 
βιοτεύομεν " ὁμολογούμενον ἂν εἴη διὰ τῆς τῶν εἰρη- 
μένων ἀχολουθίας, ὅτ: οὐδενὸς ἀγαθοῦ χωριαμός ἐστιν 
ἣ £X τοῦ τοιούτου βίου μετάστασις. Φανερὸν γὰρ ὅτι 
τὸ ἀληθινῶς χαὶ χυρίως χαὶ πρώτως ἀγαθὸν, οὔτε 


πρός τι, χαὶ ἐπί τινων ἀποδέδειχται χρήσιμα, οἷς οὐχ 


Ἐπεὶ οὖν τῷ ἀληθῶς ἀγαθῷ πρὸς τὸ μὴ ἀληθῶς 
ἀγαθόν ἔστιν 1j ἀντίθεσις, ἄμεσος δὲ τῶν δύο τούτων 
ἡ ἐναντίωσις" ἀχόλουθον ἂν εἴη τοῖς χωρ:ζομένοις τοῦ’ 
μὴ ἀληθῶς ὄντος χαλοῦ, πρὰς τὸ τῇ φύσει χαλὸν ἐν- 
θένδε πιστεύειν τὴν μετάστασιν γίνεσθα!, ὃ πάντοτε 
xal παντὶ xa διὰ πάντων ἐστὶν ἀγαθὸν, οὔτε χατὰ 
καιροὺς, οὔτε ἐπί τινων, οὔτε διά τι, ἀλλ᾽ ἀεὶ χατὰ 
τὰ αὐτὰ xai ὡσαύτως ἔχον. Πρὸς τοῦτο τοίνυν μέτει- 
σιν ἀπὸ τῆς σαρχώδους ζωῆς ἡ ἀνθρωπίνη ψυχὴ, ἄλ- 
λὴν τινὰ βίου χατάστασιν ἀντὶ τῆς παρούσης μετα- 
λαμθάνουσα, ἣν δι᾽ ἀχριθείας μὲν ἰδεῖν, ἥτις ἐστὶ, 
πῇ σαρχὶ συγχεχραμένοις ἀμήχανον * £x. δὲ τῆς χατὰ 
τὸν βίαν τοῦτον γνωριζομένων ὑπεξαιρέσεως δυνατόν 
ἐστι στοχασμόν τινὰ δι᾽ ἀναλογίος ἀναλαθεῖν. Οὐχέτι 
γὰρ ἔσται σωματιχῇ παχύτητι συμπεπλεγμένη, οὔτε 
τῇ ἰσοχρατείᾳ τῶν ἀντιστοιχούντων ἐμθιοτεύουσα, 
ὧν ἡ ἰσόῤῥοπος πρὰς ἄλληλα μάχη, τὴν σύστασίν τε 
ἡμῶν xol τὴν ὑγίειαν ποιεῖ. 'O γὰρ πλεονασμὸς τῶν 
ἐναντίων τινὸς χαὶ ἡ ἔλλειψις, πάθος χαὶ ἀῤῥώστημα 
τῆς φύσεως γίνεται * ἐν f; οὐδὲν οὔτε συστέλλεται χε- 
νούμενον, οὔτε δυσφορεῖ φορτιζόμενον " ἀλλὰ xal τῶν 
£x τοῦ ἀέρος ἀηδῶν ἔξω παντάπασι γίνεται, χρύους 
τε λέγω xal θάλπους, xai πάντων τῶν χατὰ τὸ ἐναν- 
τίον νοουμένων ἀπηλλαγμένη ἐν ἐχείναις δὲ γινο- 
μένη, ὅπου πάντων τῶν ἀναγχαίων χαμάτων ἐλευ- 
θέρα τε xa ἄνετός ἐστιν dj ζωή " οὐ διὰ γεωργίας 
χαχοπαθοῦσα, οὐ τοὺς διαποντίους ὑπομένουσα πό- 
νους, οὐ διὰ τῆς ἐμπορικῆς χαπηλείας ἀσχημονοῦσα * 
οἰχοδομιχῆς τε χαὶ ὑφαντιχῆς, χαὶ τῆς τῶν βαναύσων 
τεχνῶν ταλαιπωρίας χεχωρισμένη, ἥρεμόν τινα xat 


ἡσύχιον διάγει βίον, χαθὼς ὁ Παῦλός φησιν, οὐχ 


ἱππομαχοῦσα, οὐ ναυμαχοῦσα, οὐ συστάδην διὰ τῆς 
πεζιχῆς παρατάξεως συμπλεχομένη, οὐ πρὸς χατα- 
σχευὴν ὅπλων ἀσχολουμένη, οὐ φόρους ἐχλέγουσα, 
0) τάφρους xal τείχη χατασχευάζουσα, ἀλλὰ πάντων 
τῶν τοιούτων ἀτελής τίς ἐστι χαὶ ἐλευθέρα, Μήτε 
ἔχουσα πρᾶγμα, μήτε παρέχουτα, ἐν fj δουλεία τὲ 
χαὶ χυριότης χαὶ πενία, εὐγένειά τε χαὶ δυσγένεια, 
xaX ἰδιωτιχὴ ταπεινότης, xat ἀξιωματιχὴ δυναστεία, 
xai πᾶσα τοιαύτη ἀνωμαλία χώραν οὐκ ἔχει. Παρ- 
αἱρεῖται γὰρ πάντων τούτων xal τῶν τοιούτων τὴν 
ἀνάγχην, τὸ ἀνενδεὲς τῆς ζωῆς ἐχείνης xal ἄῦλον, ἐν 
fj τὸ διαχρατοῦν τῆς ψυχῆς τὴν ὑπόστασιν, οὐ ξηροῦ 
τε χαὶ ὑγροῦ τινός ἐστι μετουσία, ἀλλ᾽ ἡ τῆς θείας 
φύσεως χατανόησις, ἀντὶ δὲ τοῦ ἐναερίου πνεύματοξ, 
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ποῦ ἀληθινοῦ τε xai ἁγίου Πνεύματος εἶναι τὴν xot- A immutantur ad similitudinem eorum qui sunt in 


νωνίαν οὐχ ἀμφιθάλλομεν. Ὧν ἡ ἀπόλαυσις οὐχ 
ἐνηλλαγμένη καθ᾽ ὁμοιότητα τοῦ τῇδε βίου διὰ τῆς 
ἕξεως χαὶ στερήσεως γίνεται, εἰσχρινομένη τε χαὶ 
ἀποποιουμένη, ἀλλ᾽ ἀεὶ πληρουμένη χαὶ οὐδέποτε 
περιγράφουσα χόρῳ τὴν πλήρωσιν. ᾿Αθαρὴς γὰρ ἡ 
νοερὰ τρυφὴ, χαὶ ἀπλήρωτος πάντοτε ταῖς ἐπιθυ- 
μίαις τῶν μετεχόντων ἀχορέστως ἐπιπλημμυρίζουσα. 
Διὰ τοῦτο μαχαρία τίς ἐστιν ἐχείνη ἡ ζωὴ καὶ ἀχή- 
ρᾶτος, μηχέτι ταῖς τῶν αἰσθητηρίων ἡδοναῖς πρὸς 
τὴν τοῦ χαλοῦ χρίσιν ἐμπλανωμένη. Τί τοίνυν ἐστὶ 
σχυθρωπὸν ἐν τῷ πράγματι, δι᾽ ὃ τῇ μεταστάσει τῶν 
ἐπιτηδείων ἐπιστυγνάζομεν; εἰ μὴ τοῦτό τις ἄρα λυ- 
πηρὸν ἡγεῖται, ὅτι πρὰς τὸν ἀπαθῇ τε χαὶ ἀνενόχλη- 
τον βίον αὐτοῖς ἡ μετάστασις γίνεται, ὃς οὔτε πληγῶν 
ὀδύνας προσίεται, οὐ πυρὸς δέδοιχεν ἀπειλὴν, οὐ τὰ 
διὰ σιδήρου τραύματα, οὐχ ἀπὸ σεισμῶν χαὶ νανα- 
γίων χαὶ αἰχμαλωσιῶν συμφορὰς, οὐ τὰς τῶν ὠμο- 
θόρων θηρίων προσθολὰς, οὐ τὰ τῶν ἑρπυστιχῶν τε 
xal ἰοθόλων χέντρα καὶ δήγματα. Ἐν ᾧ οὐδεὶς οὔτε 
ἐξογχοῦται τῷ τύφῳ, οὔτε πατεῖται ἐν ταπεινότητι, 
οὔτε ὑπὸ θράσους ἐχθηριοῦται, οὔτε ὑπὸ δειλίας xa- 
ταπτοεῖται, οὔτε τῇ ὀργῇ περιοιδαίνει, ζέων τῷ θυμῷ 
χαὶ μαινόμενος, οὔτε χλονεῖται ὑπὸ τοῦ φόθου, ἀν- 
τιεχεῖν πρὸς τὴν τοῦ χρατοῦντος ὁρμὴν οὐ δυνάμενος. 
Ἐν ᾧ φροντὶς οὐχ ἔστιν οἷα τῶν βασιλέων τὰ ἤθη * 
τίνες αἱ νομοθεσίᾳι, οἷοι τῶν τρόπων οἱ ἐπὶ τῶν 
ἀρχῶν τεταγμένοι, οἷα τὰ διαγράμματα, πόσος ὁ 
ἑτήσιος φόρος " οὔτε εἰ πολλὴ γέγονεν ἐπομθρία, χα- 
ταχλύζουσα τῇ ἀμετρίᾳ τὸ γεωργούμενον, οὔτε εἰ 
χάλαξα τὰς ἐλπίδας τῶν γεωπόνων ἠχρείωσεν, οὔτε 
εἰ αὐχμὸς ἐπιχρατήσας ἀποξηραίνει πᾶν τὸ φυόμε- 
νον. ᾿Αλλὰ χαὶ τῶν λοιπῶν τοῦ βίου χαχῶν πᾶσαν 


ἄδειαν ἔχει. ᾿θρφανίας τε γὰρ τὸ σχυθρωπὸν οὐ λυ- 
πεῖ τὴν ζωὴν ἐχείνην, τὰ ἐχ χηρείας χαχὰ χώραν 
τοῦ σώματος 
ἀῤῥωστίαι, οἵ τε χατὰ τῶν εὐημερούντων φθόνοι, 
χαὶ αἱ χατὰ τῶν δυσπραγούντων ὑπεροψίαι, χαὶ 
πάντα τὰ τοιαῦτα τῆς ζωῆς ἐχείνης ἐξώρισται" ἰσ- 


οὐχ ἔχει" ἀργοῦσι δὲ χαὶ αἱ πολύτροποι 


ἡγορία δέ τις xol ἰσονομία διὰ πάσης ἐλευθερίας εἰρηνιχῆς, τῷ τῶν ψυχῶν δήμῳ συμπολιτεύεται" 


C 


hae vita , dum ea vel assequimur , vel amittimus , 
dum injicimus, vel ejicimus ; sed nunquam explent, 
nunquam satiant. Animi namque delieite non. sunt 
graves, nec fruentium desiderio ullam unquam affe- 
runt satietatem. Ideoque beata est illa vita , atque 
immortalis, quippe quie sensuum libidine non 
fallitur in bonis dijudicandis. Quid igitur est in 
ipsa re mali, quamobrem amicorum et familiarium 
obitu. doleamus? nisi quis dolendum existimat , 
quod ad vitam perturbationum ac miseriarum exper- 
tem proficiscuntur, in qua plagarum dolores non 
metuunt , non ignis minas , non ferri vulnera , non 
terr: motus, aut naufragii , aut servitutis calami- 
tates, non immanium ferarum impetus , non vene- 
natos ac pestiferos serpentium aculeos morsusque 
reformidant. In qua nemo inflatur superbia , nenio 
humilitate deprimitur, nemo effertur audacia, 
nemo timore coneutitur, nemo nec iracundia 
wstuans et insaniens exeandescit, nec superantis 
impetum sustinere non valens metu contremiscit. 
In qua nulla sollicitudo est, quales sint regum 
mores, a quonam ferantur leges, quibusve magi- 
slratus committantur , qu:e decreta fiant , quie 
quotannis imponantur tributa, aut ne immoderata 
imbrium multitudo sata deprimat, grandove labo- 
rum susceptorum spem auferat, aut siccitate, quae 
nata sunt, exarescant. Aliorum item malorum , 
qui hie sunt, apud eos nullus est timor. Neque 
aut orbitatis tristitia , aut viduitatis molestia per- 
tarbantur. Illic ex tam multis morborum generibus 
quibus corpora nostra vexantur, nullus adest. 
Illic nee felicibus invidetur, nec despiciuntur ca- 
lamitosi, Omnes ha denique, et id genus alise 
miserie absunt ab illa vita quam longissime. 
Contra vero juris et legum z:equabilitas cum summa 
libertate et pace in eo animorum populo versatur, 
cum illud quisque habeat, quod cujusque voluntas 
exoptat, 
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ἑχάστου ἔχοντος, ὅπερ ἂν ἑαυτῷ ἑτοιμάσῃ &x προαιρέσεως. 


Ei δέ τι χεῖρον ἔχ τινος ἀθουλίας ct. παρασχευα- 
σθῇ ἀντὶ τοῦ χρείττονος, ἀναίτιος τῶν τοιούτων ὁ θά- 
νατος, xav' ἐξουσίαν τὸ δοχοῦν ἑλόμενος τῆς προαι- 
οέσεως. Ὑπὲρ τίνος οὖν δυσχεραίνουσιν οἱ θρηνοῦν- 
τες τὸν ἀποιχόμενον ; Καὶ μὴν εἰ παντάπασιν ἐχαθά- 
ρξυεν πάσης ἐμπαθοῦς διαθέσεως ὁ συναποδυσάμενος 
τὴν ἡδονήν τε χαὶ τὴν λύπην μετὰ τοῦ σώματος" 
ἐχεῖνος ἂν διχαιότερον τοὺς περιόντας ἐθρήνησεν, οἱ 
ταὐτὸν πάσχουσι τοῖς ἐν δεσμωτηρίῳ διάγουσιν" οὺς 
ἡ πρὸς τὰ σχυθρωπὰ συνήθεια, xaX ἣ συντροφία τοῦ 
ζόφου, προσηνές τε χαὶ ἄλυπον τὸ παρὸν νομίζειν 
ἐποίησεν. Καὶ τυχὸν χἀχεῖνοι τοῖς τῆς φυλαχῇς ἐχθαλ- 
λομένοις ἐπιστυγνάζουσιν, ἀγνοίᾳ τῆς φαιδρότητος 
τῆς ἐχδεχομένης τοὺς ἀπαλλαγέντας τοῦ ζόφου. Εἰ 
γὰρ ἤδεσαν τὰ ἐν τῷ ὑπαίθρῳ θεάματα, τό τε αἴθριον 
χάλλος, xx τὸ οὐράνιον ὕψος, xat τὰς τῶν φωστήρων 
αὐγὰς, τὴν τε τῶν ἀστέρων χορείαν, χαὶ περιόδους 
ἡλιακὰς, χαὶ τὸν σεληναῖον δρόμον, χαὶ τὴν πολυειδῆ 


Quod si quis ob inopiam consilii, ac stultitiam 
suam pro bono malum amplexus sit, nullam ejus 
rei mors culpam sustineat, cum liberum cuique 
fuerit, quod vellet eligere. Cur igitur moerent, qui 
obeuntes lamentationibus prosequuntur ? Certe nisi 
ab omni perturbatione liberi essent, qui una. cum 
corpore voluptatem et dolorem | exuerunt, zquius 
illi superstites miserarentur, cum non aliter alfecti 
sinl, quam ii. qui in carcere conclusi vivunt. Mu- 
iua enim res asperas perpetiendi, in tenebrisque 
vivendi consuetudine devincti, deceptique, molesta 
et injueunda non putant, qui perferunt. Itaque si 
qui ejieiantur e earcere, eorum vicem fortasse 
reliqui dolent, ignorantia splendoris illius ad quem 
veniunt, qui ab eorum tenebris discedunt. Etenim 
si qux»: sub die spectacula cernuntur, cognovissent, 
si pulchritudinem ztheris, si cceli sublimitatem, 5] 
nitorem siderum, stellarum choreas, solis ambi- 
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tam varia pulehraque genera, si jucundum maris 
aspectum, cum nullis ventorum flatibus turbatur, 
sed leniter crispatur, et tanquam pulchre depictum 
splendet : si pulehra tum privata tum publica zdifi- 
cia, quibus magnifieze ac splendid: civitates ex- 
ornantur: hzc, inquam, et his similia si cogno- 
vissent, qui in carcere continentur, non dolerent 
vicem eorum, qui priores e custodia dimissi sunt, 
tanquam a bono aliquo discessissent : contra potius, 
qui egressi essent, miseram infelicium inclusorum 
vitam commiserarentur. Eodem modo qui istius 
vile carcere liberati sunt, si fieri potest, ut dolendo 
lacrymandoque suam erga calamitosos misericor- 
diam ostendant, videntur mihi lamentationibus et 
lacrymis commiserari conditionem illorum, qui in 
istius vit:e molestiis ae doloribus detinentur, quod 
res illas pulcherrimas, et a materia remotissimas , 
qui supra mundum hune sunt, non conspiciant, 
nempe thronos, principatus, dominationes, ange- 
lorum exercitus, piorumque coetus, ac supremam 
illam civitatem, celeberrimumque supra colum 
conventum illorum, qui in ea descripti sunt. Nam 
ila, quz his omnibus priestat, pulehritudo, quam 
ab iis, qui mundo sunt corde !, perspici asseruit 
qui non mentitur, major est, quam ulla spe con- 
jecturave concipi valeat. Neque vero id solum in 
nobis gemitu, doloreque dignum putant, qui hine 
decesserunt, sed multo magis, quod cum tam multis 
srumnis miseriisque referta sit, mortalium vita, 
lamen eas perferendi consuetudine sic affecti sunt, 
ut vivendi moram mon jam sibi ut necessariam 
tolerandam existiment, sed omni studio conten- 
dunt, et exoptant, ut perpetua sit. Nam cupiditas 
principatus, et opum, et voluptatum, et si quid 
ἈΠῸ preterea est, quamobrem arma capiantur, 
gerantur bella, czedes fiant, omnesque miseriz vo- 
luntari? contingant, et fraudes admittantur, quid 
aliud sunt, nisi cumulus quidam calamitatum, 
quem vitz: per se miseri voluntate, studio, ac 
libidine sua infelices adjungunt? Ceterum nec. la- 
crymandi vis, nec ulla ejusmodi affectio adest iis 
qui ex bae vita migrarunt : et qui a carne et san- 
guine sejuncli sunt, non mole, sed mente consi- 
stunt. Itaque non ea jam est ipsorum natura, ut 
nos oculis cernere, aut per se monere mortales 
queant, quo a falsa, quam de rebus babent, opi- 
nione desistant. Quamobrem eorum munere mens 
nostra fungatur, nosque commoneat. Ab ipsis cor- 
poribus, quoad fieri potest, cogitatione atque ani- 
mo recedamus, exuentesque nos ea affectione, qua 
carnem complectimur, ita nos ipsi compellemus : 
O homo, qui naturz particeps es, quemadmodum 
Moses przecepit, attende tibi, nosce te ipsum, ani- 
moque diligenter considera, quinam vere sis tu, 
ei qua circa te videantur, ne quando , quie extra 
te Sunt, aspiciens, putes te ipsum intueri. Disce a 


" Matth. v, 8. 
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tum, lunzque eursum ; si eorum, qu: terra gignit, 4 τῆς 
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γῆς ἐν τοῖς βλαστήμασιν ὥραν, xa τὴν ἡδεῖαν 
τῆς θαλάσσης ὄψιν, ἐν λειοειδεῖ τῇ αὐγῇ δι᾽ ἠρεμαίου 
τοῦ πνεύματος γλαφυρῶς ἐπιφρίσσουσαν, τῶν τε 
χατὰ τὰς πόλεις οἰχοδομημάτων τὰ χάλλη, τά τε ἴδια 
χαὶ τὰ δημόσια, δι’ ὧν αἱ λαμπραί τε xai πολυτελεῖς 
τῶν πόλεων χαλλωπίζονται" εἰ ταῦτα τοίνυν ἤδεσαν 
xal τὰ τοιαῦτα οἱ ἐνταχθέντες τῷ δεσμωτηρίῳ, οὐκ 
ἂν τοὺς ἐχ τῆς φυλαχῆς προαγομένους ὡς ἀγαθοῦ 
τινος χωριζομένους ἀπωλοφύροντο" ὅπερ οὖν εἰχὸς 
τοὺς ἔξω τοῦ δεσμωτηρίου περὶ τῶν ἕτι χαθειργμέ- 
γων διανοεῖσθαι, ὡς ἐλεεινῇ προσταλαιπωρούντων τῇ 
ζωῇ. Οὕτω μοι δοχοῦσι χαὶ οἱ τῆς τοῦ βίου τούτου 
φυλαχῆς ἔξω γινόμενοι, εἴπερ ὅλως δυνατὸν ἣν αὐὖ- 
τοῖς διὰ δαχρύων ἐνδείξασθαι τὴν πρὸς τοὺς χαχο- 
παθοῦντας συμπάθειαν, θρηνεῖν χαὶ δαχρύειν τὸν ἐν 
ταῖς ὀδύναις τοῦ βίου τούτου παρατεινόμενον, ὅτι μὴ 
ὁρῶσι τὰ ὑπερχόσμιά τε χαὶ ἄῦλα χάλλη, θρόνους τε 
χαὶ ἀρχὰς, ἐξουσίας, χαὶ χυριότητας, χαὶ στρατιὰς 
ἀγγελιχὰς καὶ ἐχχλησίας, χαὶ τὴν ἄνω πόλιν, χαὶ τὴν 
ὑπερουράνιον τῶν ἀπογεγραμμένων πανήγυριν. Τὸ 
γὰρ ὑπερχείμενον τούτων χάλλος, ὃ τοὺς χαθαροὺς 
τῇ χαρδίᾳ βλέπειν ὁ ἀψευδὴς ἀπεφήνατο λόγος, χρεῖτ- 
τὸν τε πάσης ἐλπίδος ἐστὶ, xal τῆς Ex στοχασμῶν 
εἰχασίας ἀνώτερον. Οὐ τοῦτο δὲ μόνον στεναγμῶν τε 
xaX λύπης ἄξιον ἐφ᾽ ἡμῖν τοῖς μεταστᾶσιν ἂν ἐνο- 
μίσθη, ἀλλ᾽ ὅτι τοσούτων ἀλγεινῶν περιχειμένων τῷ 
βίῳ, τοσαύτη τις ἐντέτηχεν αὐτοῖς Tj περὶ τὰ μοχθηρὰ 
συνδιάθεσις, ὅτι οὐχ ὡς ἀναγχαίαν τινὰ λειτουργίαν 
τὴν προσδολὴν αὐτῶν φέρουσιν, ἀλλ᾽ ὅπως ἂν εἰς τὸ 


C διηνεχὲς παραμένοι ταῦτα, τὴν σπουδὴν περιποιοῦν- 


ται. Ἢ γὰρ περὶ τὰς δυναστείας τε καὶ πλεονεξίας, 
χαὶ τὰς ἀπολαυστιχὰς ταύτας λαιμαργίας ἐπιθυμία, 
χαὶ εἴ τι ἄλλο τοιοῦτον σπουδάζεται, ὧν χάριν χαὶ 
ὅπλα, χαὶ πόλεμοι, χαὶ ἀλληλοφονίαι, καὶ πᾶσα ἣ 
ἐχουσίως ἐνεργουμένη ταλαιπωρία χαὶ δολιότης. οὐ- 
δὲν ἄλλο, ἣ σωρεία τίς ἐστι συμφορῶν, &x προαιρέ- 
σεως μετὰ σπουδῆς τε καὶ προθυμίας ἐπεισαγομένη τῷ 
βίῳ. ᾿Αλλὰ δαχρύων μὲν ἐν τοῖς χατοιχομένοις πάθος 
02x ἔστιν, ὅτι μηδ᾽ ἄλλο τι πάθος, νοῦς δὲ χαὶ πνεῦμα 
τυγχάνοντες, οἷα σαρχὸς ἀπηλλαγμένοι καὶ αἵματος, 
τοῖς τῇ παχύτητι τοῦ σώματος ἐγχεχωσμένοις óg07- 
ναι φύσιν οὐκ ἔχουσιν, οὐδὲ νουθετῆσαι δι᾽ ἑαυτῶν 
ποὺς ἀνθρώπους ἀποστῆναι τῆς πεπλανημένης περὶ 
τῶν ὄντων χρίσεως. Οὐχοῦν ὁ νοῦς ἡμῖν ὁ ἡμέτερος 
ἀντ᾽ ἐχείνων διαλεχθήτω, χαὶ εἴπωμεν ὡς ἔστι δυνα- 
τὸν ἔξω τῶν σωμάτων τῇ διανοίᾳ γενόμενοι, xax τῆς 
πρὸς τὴν ὕλην προσπαθείας τὴν ψυχὴν ἀποστήσαν-- 
τες, ὅτι Ὦ ἄνθρωπε, πᾶς ὁ μετέχων τῆς φύσεως, 
πρόσεχε σεαυτῷ, χατὰ τὸ Μωσέως παράγγελμα, χαὶ 
γνῶθι σεαυτὸν ἀχριθῶς, τίς εἶ, διαστείλας τῷ Atte 
σμῷ, τί μὲν ἀληθῶς cl σὺ, τί δὲ περὶ σὲ χαθορᾶται" 
μήποτε τὰ ἔξω σοῦ βλέπων, σεαυτὸν Rond νομί- 
σης μάθε παρὰ τοῦ μεγάλου Παύλου τοῦ δι’ ἀκρι- 
βείας ἐπεσχεμμένου τὴν φύσιν, ὅς φησι, τὸν πεν 
ἔξωθεν ἡμῶν εἶναι ἄνθρωπον, τὸν δὲ ἔσωθεν, χάχείγου 
φθειρομένου τοῦτον ἀναχαινίζεσθαι. Μὴ ect τὸν 
φθειρόμενον βλέπων, σεαυτὸν οἰηθῇς βλέπειν. Ἔσται 
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παλιγγενεσίᾳ τὸ θνητόν τε χαὶ εὐδιάλυτον μετασχευα- 
σθῇ πρὸς τὸ ἀθάνατόν τε χαὶ ἀδιάλυτον. ᾿Αλλὰ τό γε 
νῦν ῥέει καὶ διαπίπτει καὶ φθείρεται τὸ ἔξωθεν ἡμῶν 
προφαινόμενον. Οὐχοῦν οὐ πρὸς τοῦτο χρὴ βλέπειν, 
ὅτι μηδὲ πρὸς ἄλλο τι προσήχει τῶν βλεπομένων ὁρᾷν. 
Οὕτως εἰπόντος τοῦ Παύλου, ὅτ: μὴ σχοπούντων 
ἡμῶν τὰ βλεπόμενα " τὰ γὰρ βλεπόμενα πρόσχαιρα, 
τὰ δὲ μὴ βλεπόμενα αἰώνια: ἀλλ᾽ ἐπὶ τῶν ἀοράτων 
ἐν ἡμῖν τρέψαντας τὴν θεωρίαν, ἐχεῖνο πιστεύειν 
ἀληηῶς εἶναι ἡμᾶς, ὃ διαφεύγει τὴν αἰσθητιχὴν χατα- 
νόησιν. 


DE MORTUIS. 


μὲν γάρ ποτε χἀχεῖνο φθορᾶς ἐλεύθερον, ὅταν Ev τῇ A magno 


510 
Paulo, qui naturam hominis plane perspe- 
ctam et cognitam habebat. Ait enim, unum homi- 
nem exteriorem, alterum interiorem, eumque cor- 
rumpi, hunc renovari *. Quare cum illum, qui cor- 
rumpitur, cernis, teipsum aspicere me arbitreris. 
Et ille quidem aliquando erit a corruptione liber, 
cum in regeneratione mortalis et. qui. dissolvitur 
homo, cum immortali, et qui non dissolvitur, 
conjungetur. Nunc autem qui extra nos videtur, 
fluit, concidit, atque corrumpitur. Hic ergo spe- 
etandus non est, quando ne reliqua quidem, αι 
cernuntur, spectanda sunt. Quoniam, ut Paulus in- 


quil, neque oportet considerare qui videntur; qux enim videntur temporaria sunt, qua autem non 
videntur, zeterna?. Oportet autem, ut. cogitationem ad ea, quie in nobis non videntur, convertamus, idque 
nos vere esse credamus, quod sensus cognitionem effugit. 

Γενῴμεθα τοίνυν, xac τὸν παροιμιώδη λόγον, ἑαυ- αὶ Nos igitur ipsos, ut proverbium jubet, cogno- 


τῶν γνώμονες. Τὸ γὰρ ἑαυτὸν γνῶναι, χαθάρσιον τῶν 
Ex τῆς ἀγνοίας πλημμελημάτων γίνεται. ᾿Αλλ᾽ οὐχ 
ἔστι ῥάδιον ἑαυτὸν χατιδεῖν βουλόμενον, μή τινος ἐπι- 
νοίας δυνατὸν ποιούσης ἡμῖν τὸ ἀδύνατον. “Ὅπερ γὰρ 
ἐπὶ τῶν σωματιχῶν ὀφθαλμῶν ἡ φύσις ἐποίησεν, οἵ 
πάντα τὰ ἄλλα βλέποντες, ἑαυτῶν ἀθέατοι μένουσιν" 
τὸν αὐτὸν τρόπον xal ἣ Ψυχὴ, πάντα τὰ ἄλλα διερευ- 
νωμένη, xal τὰ ἔξω ἑχυτῆς πολυπραγμονοῦσα xal 
ἀνιχνεύουσα, ἑαυτὴν ἰδεῖν ἀδυνάτως ἔχει. Οὐχοῦν 
ὅπερ ἐπὶ τῶν ὀφθαλμῶν γίνεται, τοῦτο χαὶ ἣ ψυχὴ 
μιμησάσθω. Καὶ γὰρ χἀχεῖνοι, ἐπειδὴ οὐχ ἔστιν αὐὖ- 
τοῖς ἐχ φύσεως δύναμις πρὸς τὴν ἑαυτῶν θεωρίαν 
τὴν ὀπτιχὴν ἐνέργειαν ἀναστρέψα:, καὶ ἑαυτοὺς χατ- 
ἰδεῖν, κατόπτρῳ τὸ εἶδός τε καὶ τὸ σχῆμα τοῦ ἰδίου 


θεασάμενοι χύχλου, διὰ τῆς εἰχόνος ἑαυτοὺς xa0- 
ορῶσιν. Θὕτω χρὴ xai τὴν ψυχὴν πρὸς τὴν ἰδίαν 


ἀπιδεῖν εἰκόνα, χαὶ ὅπερ ἂν ἴδῃ ἐν τῷ χαραχτῆρι, ᾧ 
ἀφωμοίωται, ὡς ἴδιον ἑαυτῆς τοῦτο θεάσασθαι. ᾿Αλλὰ 
μικρὸν ὑπαλλάξαι τι προσήχει τοῦ ὑποδείγματος, ἵνα 
οἰχειωθῇ τῷ λόγῳ τὸ νόημα. "Ezi μὲν γὰρ τῆς ἐν τῷ 
χατόπτρῳ μορφῆς, ἢ εἰχὼν πρὸς τὸ ἀρχέτυπον σχη- 
ματίζεται" ἐπὶ OE τοῦ τῆς Ψυχῆς χαραχτῆρος, τὸ 
ἔμπαλιν νενοήχαμεν" χατὰ γὰρ τὸ θεῖον χάλλος, τὸ 
τῆς Ψυχῆς εἶδος ἀπειχονίζεται. Οὐχοῦν ὅταν πρὸς τὸ 
ἀρχέτυπον ἑαυτῆς βλέπῃ ἡ ψυχὴ, τότε δι᾽ ἀχριθείας 
ἑαυτὴν χαθορᾷ. Τί τοίνυν ἐστὶ τὸ Θεῖον, ᾧ ἡ ψυχὴ 
προσωμοίωται; Οὐ σῶμα, οὐ σχῆμα, οὐχ εἶδος, οὐ 
πηλιχότης, οὐχ ἀντιτυπία, οὐ βάρος, οὐ τόπος, οὐ 
χρόνος, οὐκ ἄλλο τι τοιοῦτον οὐδὲν, δι᾽ ὧν ἣ ὑλιχὴ 
χτίσις γνωρίζεται" ἀλλὰ πάντων τούτων xal τῶν 
τοιούτων ὑφαιρεθέντων, νοερόν τι xal ἄῦλον, χαὶ 
ἀναφὲς, χαὶ ἀσώματον, χαὶ ἀδιάστατον χρὴ πάντως 
νοεῖν τὸ λειπόμενον. El τοίνυν τοιοῦτος ὁ χαραχτὴρ 
τοῦ ἀρχετύπου χαταλαμθάνεται, ἀχόλουθον πάντως 
χατὰ τὸ εἶδος ἐχεῖνο μεμορφωμένην τὴν ψυχὴν διὰ 
πῶν αὐτῶν χαραχτήρων ἐπιγνωσθῆναι" ὥστε xal 
ταύτην ἄϊλόν τε εἶναι χαὶ ἀειδὴ χαὶ νοερὰν χαὶ ἀτώ- 
ματον. Λογισώμεθα τοίνυν πότε μᾶλλον τῷ ἀρχετύπῳ 
χάλλει προσεγγίζει ἡ ἀνθρωπίνη φύσις, ἐν τῷ διὰ 
σαρχὸς ζῆν, ἣ ὅταν ἔξω ταύτης γενώμεθσο. ᾿Αλλὰ 
παντὶ δῆλον τὸ τοιοῦτόν ἔστιν, ὅτι ὥσπερ fj σὰρξ 
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scamus. Hac enim cognitione expiantur peccata, 
qui ab ignorantia proficiscuntur. At non est facile, 
wt etiam is, qui vere atque ex animo cupit seipsum 
cognoscere, id assequatur. Nulla enim ratio tribuit, 
ut, quod fieri nequit, efliei possit, Nam quod na- 
tura eorporeis oculis datum est, ut cum reliqua 
videant, seipsi nequeant intueri, idem animo con- 
tingit, ut, cum cztera omnia exploret, οἱ quae ex- 
tra se sunt, diligenter inquirat, et pervestiget, se 
ipse videre non possit. Itaque hac in re animus 
oculos imitetur, ac quemadmodum illi, cum ἃ na- 
tura non habeant eam facultatem, ut. semetipsos 
in se convertentes aspiciant, speciem ac. formam 
proprii orbis in speculo conspicati, per imaginem 
illam sese conspiciunt: sie etiam ipse ad propriam 
imaginem se convertat, et quod in exemplari, ad 
cujus similitudinem factus est, viderit, idipsum ut 
proprium contempletur, et suum. Ab exemplo ta- 
men hoe paululum est discedendum, ut res ipsa 
proposito eongruat. Nam imago, qus in speculi 
forma conspicitur, ad oculi exemplar effingitur ; 
in animi vero imagine contra fit. Ipsius enim species 
ad divinze pulchritudinis formam efficta, expressa- 
que est. Itaque tum vere seipse perspicit animus, 
cum exemplar intuetur sui. Quid igitur Deus est, 
eujus similitudinem animus refert ? non corpus, 
non figura, non species, non qualitas, non moles 
aspera, non pondus, non locus, non tempus, non 
aliud quidpiam eorum, ex quibus ea qu: ex mate- 
ria sunt procreata, cognoscuntur. Sed his omnibus 
earumque similibus rebus submotis, est quiddam, 
quod mente constat, materieque est expers, nec 
νοὶ potest, et corpore vacat, et omni dimensione 
caret. Quocirea cum exemplar sit ejusmodi, con- 
sequens est, ut, qui ad ejus similitudinem forma- 
Qus est animus, eisdem cognoscalur notis. Expers 
igitur materi est, cerni non polest, mente sola 
percipitur, caretque corpore. Quie cum ila sint, 
age, consideremus quando propius ad exemplaris 
pulchritudinem accedat humana natura, cum in 
carne vivimus, an cum ab illa separati sumus. Ne- 
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concretaque vite jsti crassz conjuncelior est, sic 
animus tunc vere vivat vitam illam ἃ materia re- 
motam, quie mente sola comprehenditur, quando 
materiam sibi eireumjectam excusserit, et abjecerit. 
Quodsi in corpore verum ipsum bonum consiste- 
ret, nobis profecto dolendum esset, cum ἃ carne 
distrahimur, quoniam discedentes ἃ corpore, ab 
ipsa boni conjunctione discederemus. Nune autem 
quoniam bonum illud, quam cogitari possit, longe 
prastantius, ad cujus similitudinem facti sumus , 
corporis expers est, menteque sola perspicitur : 
nobis autem persuasum esse debet, quando per 
mortem corpus relinquimus, ad naturam illam, 
qui ab omni corporea crassitudine remota est, 
appropinquare, et carnis exuvias tanquam perso- 
nam quamdam nobis impositam deponentes, ad eam 
redire pulehritudinem, quam initio, cum ad exem- 
plaris imaginem creati sumus, habuimus. Ea co- 
gitatio letitiam nobis, non tristitiam deberet affer- 
re, cum intelligimus hominem necessario peregri- 
nationis perfunctum munere, non amplius in alie- 
nis regionibus vivere, sed singu!is elementis, quod 
ab utroque ipsorum mutuaverat, reddito, ad pro- 
priam sibi naturalemque domum, puram, ac eocele- 
stem illam sedem revertisse. Hospitium enim profe- 
cto, alienumque domicilium est nature illi materia 
carenti corpus hoc, cui mens in ista vita a condi- 
tione ipsius prorsus abhorrenti necessario conjun- 
cta, conflietatur. Nam mutua h:ec elementorum 


conjunctio est veluti hominum variis et linguis et ( 


moribus utentium, qui ex diversis gentibus in 
unum confluxerint, violenta qu:edam societas at- 
que dissentiens, cum a sua unumquodque natura 
ad proprium cognatumque-genus distrahatur. Ani- 
mus autem, qui non est compositus, sed simplici 
alque wnius eeneris natura constat, inter h:c 
tanquam hospes ac peregrinus vivit, nec cum cle- 
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mini dubium est, quin ut caro ex materia coacta A ὑλώδης οὖσα τῇ 
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ὑλικῇ ταύτῃ ζωῇ προσῳχείωτα:, 
οὕτω χαὶ fj ψυχὴ τότε μετέχει τῆς νοερᾶς χαὶ ἀὔλου 
ζωῆς, ὅταν τὴν περιέχουσαν αὐτὴν ὕλην ἀποτινάξη- 
ται. Τί οὖν ἐν τούτοις συμφορᾶς ἐστιν ἄξιον; εἰ μὲν 
γὰρ σῶμα ἣν τὸ ἀληθῶς ἀγαθὸν, δυσχεραίνειν ἡμᾶς 
ἔδει πρὸς τὴν τῆς σαρχὸς ἀλλοτρίωσιν, ὡς ἐχπιπτόν- 
των ἡμῶν ἐχείνου, συναποθδαλλομένης πάντως μετὰ 
τοῦ σώματος xal τῆς πρὸς τὸ ἀγαθὸν οἰχειότητος. 
Ἐπειδὴ δὲ νοερόν τε χαὶ ἀσώματον τὸ ὑπὲρ πᾶσαν 
ἔννοιαν ἀγαθὸν, οὗ κατ᾽ εἰχόνα γεγόναμεν * ἀκόλουθον 
ἂν εἴη πεπεῖσθαι, ὅταν διὰ τοῦ θανάτου πρὸς τὸ ἀσώ- 
ματον μεταθαίνωμεν, προσεγγίζειν ἐχείνῃ τῇ φύσει, 
ἣ πάσης σωματιχῆς παχυμερείας χεχώρισται, xal 
οἷόν τι προσωπεῖον εἰδεχθὲς τὴν σαρχώδη περιθολὴν 
ἐχδυομένους, εἰς τὸ οἰχεῖον ἐπανιέναι χάλλος, ἐν ᾧ 
xav ἀρχὰς ἐμορφώθημεν, κατ᾽ εἰχόνα τοῦ ἀρχετύ- 
ποὺ γενόμενοι. Ἡ δὲ τοιαύτη διάνοια, εὐφροσύνης, οὐ 
χατηφείας γένοιτ᾽ ἂν τοῖς λεγομένοις ὑπόθεσις, ὅτι 
τὴν ἀναγχοαίαν ταύτην λειτουργίαν ἀποπληρώσας ó 
ἄνθρωπος, οὐχέτι ἐν ἀλλοτρίοις ζῇ, ἀποδοὺς μὲν 
ἑχάστῳ τῶν στοιχείων τὸ ἴδιον, ὃ παρ᾽ αὐτῶν ἢρα- 
νίσατο, εἰς δὲ τὴν οἰχείαν αὐτῷ xal χατὰ φύσιν ἐπ- 
ἀνελθὼν ἑστίαν, τὴν χαθαρὰν χαὶ ἀσώματον. Ξένη 
γάρ τίς ἐστιν ὄντως χαὶ ἀλλοδαπὴς τῇ ἀσωμάτῳ φύ- 
σει ἣ τοῦ σώματος ὕλη, f κατ᾽ ἀνάγχην ὁ νοῦς ἐν τῇ 
ζωῇ ταύτῃ συμπεπλεγμένος, ἐνταλαιπωρεῖ τῷ ἀλλο- 
φύλῳ βίῳ συνδιαιτώμενος. Τῆς γὰρ τῶν στοιχείων 
πρὸς ἄλληλα συμπλοχῆς, ὥσπερ τινῶν ἀλληλογλώσ- 
σων τε χαὶ ἀπεξενωμένων τοῖς ἤθεσιν ἀνθρώπων, Ex 
διαφόρων ἐθνῶν ἕνα δῆμον ἀναπληρούντων, βεῦια- 
σμένη τε χαὶ ἀσύμφωνος γίνεται T] χοινωνία, ἑκάστου 
πρὸς τὸ συγγενὲς χαὶ οἰχεῖον ὑπὸ τῆς ἰδίας φύσεως 
ἀφελχομένου. Ὃ δὲ νοῦς ὁ τούτοις ἐγχεχραμένος, 
ἀσύνθετος ὧν ἐν ἁπλῇ τε χαὶ μονοειδεῖ τῇ φύσει, Ev 
ξένοις καὶ ἀλλοτρίοις ζῇ, ἀσύμφυλος ὧν τῷ περιέχοντι 
αὐτὸν ἐκ τῶν στοιχείων δήμῳ, ὃς τῇ πολυμερείᾳ τῇ 
σωματικῇ δι’ ἀνάγχης τινὸς ἐνσπειράμενος τὴν ἑαυ- 
τοῦ φύσιν βιάζεται, τοῖς ἀλλοφύλοις ἑνούμενος. 


mentorum, uL ita dicam, populo potest congruere. Is enim necessitate quadam ex multiplicibus 
corporeisque partieulis coactus naturam suam cogit, et ex contrariis generibus copulatur, atque 


unum efficitur. 

Verum cum elementa naturaliter. inter se dis- 
sentianL, ae. dissolvantur, et ad suum proprium- 
que genus singula contendant, in ea concentus 
dissolutione sensus angitur necessario, et una 
cum ipso sensu cruciatur animus : qui licet ab 
ipso corpore semper afficiatur molestia, in il- 
lud tamen ob consuetudinis necessitudinem pro- 
pensus est. Quamobrem tunc animus angi crucia- 
rique desinit, cum a pugna , qui ex contrariorum 
elementorum conjunctione consurgit, evaserit. 
Etenim eum vel frigidum ab exsuperante calido 
victum fuerit, vel calidum vi frigidi superatum , 
vel sieci potentize humidum suceubuerit , contrave 
siecum ipsum, humiditatis copia dissolutum , 
cesserit, tunc bello per mortem confecto , animus, 
relicto dimicationis campo, id est, ipso corpore , 
pace utitur, et extra acies instructas egressus, vi- 
ribusque suis, qui» complexu corporis afflicte la- 


Τῶν ὃὲ στοιχείων πρὸς τὴν τῶν ἀπ᾿ ἀλλήλων διάλυ- 
σιν φυσιχῶς ἐπὶ τὸ συγγενές τε χαὶ οἰχεῖον ἀφελχο- 
μένων, ἀνιᾶται, xax! ἀνάγχην λυομένης τε xol σχι- 
ζομένης τῆς συμφυΐας, J| αἴσθησις “ συνίσταται δὲ 
τῇ αἰσθήσει τὸ διανοητιχὸν τῆς ψυχῆς πρὸς τὸ ἀεὶ 
λυποῦν ἐχ συνηθείας ἐπιχλινόμενον. Τότε οὖν ὁ νοῦς 
δυσφορῶν τε χαὶ ἀνιώμενος παύεται, ὅταν ἔξω γέ- 
νηται τῆς μάχης τῆς ἐν τῇ συμπλοχῇ τῶν ἀντιστοι- 
χούντων συνισταμένης. Ἐπειδὰν γὰρ ἣ τὸ Ψυχρὸν 
ἡττηθῇ τοῦ θερμοῦ χατισχύσαντος, ἣ τὸ ἔμπαλιν 
φεύγῃ τὸν πλεονασμὸν τῆς Ψύξεως f| θερμότης, τῷ 
τε ξηρῷ διὰ τῆς ἐπιχρατήσεως τὸ ὑγρὸν ὑποχωρήσῃ, 
ἢ διαλυθῇ τοῦ ξηροῦ τὸ πάγιον ἐν τῷ πλεονασμῷ 
τῆς ὑγρότητος, τότε τοῦ ἐν ἡμῖν πολέμου διὰ τοῦ 
θανάτου λυθέντος, εἰρήνην ὃ νοῦς ἄγει, χαταλιπὼν 
τὸ τῆς μάχης μεταίχμιον, τὸ σῶμα λέγω, xal τῆς 
τῶν στοιχείων πρὸς ἄλληλα παρατάξεως EL γενό- 
μενος, χαθ᾽ ἑαυτὸν ζῇ, πεπονηχυΐαν ἐν τῇ τοῦ σώ- 
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ματος συμπλοχῇ τὴν ἰσχὺν ἑαυτοῦ δι᾿ ἡσυχίας ἀνα- A borabant, per otium. reeuperatis, secum ipse vi- 


λαμθάνων. Ταῦτα τοίνυν xa τὰ τοιαῦτα τοῖς ἐν τῷ 
σώματι ζῶσιν ὁ νοῦς διαλέγεται, μονονουχὶ φωνὴν 
ἀφιεὶς, ὅτι Ὦ ἄνθρωποι, οὔτε ἐν οἷς ἐστε, ἀχριθῶς 
οἴδατε, χαὶ εἰς ὅ τι μεταχωρήσετε, οὕπω ἐπίστασθε. 
Τὸ μὲν γὰρ παρὸν οἷον τῇ φύσε: ἐστὶν, οὕπω ἐξευρεῖν 
ὁ λόγος δεδύνηται, ἀλλὰ πρὸς μόνην τὴν τοῦ ζῇν 
συνήθειαν βλέπει, μὴ δυνάμενος γνῶναι, τίς ἢ τοῦ 
σώματος φύσις " τίς ἡ τῶν αἰσθήσεων δύναμις " τίς 
ἡ τῶν ὀργανιχῶν μελῶν διασχευή᾽" τίς ἢ τῶν σπλάγ- 
χνων οἰχονομία " τίς ἣ αὐτοχίνητος τῶν νεύρων 
ἐνέργεια " πῶς τῶν ἐν ἡμῖν, τὸ μὲν εἰς ὀστέου πῆ- 
ὕνυται φύσιν, τὸ δὲ εἰς τὴν φωτοειδῇ τοῦ ὀφθαλμοῦ 
αὐγὴν οὐσιοῦτα!, πῶς Ex τῆς αὐτῆς τροφῆς xal τοῦ 
αὐτοῦ πόματος, τὸ μὲν εἰς τρίχας λεπτύνεται, τὸ δὲ 
εἰς ὄνυχας τοῖς ἄκροις τῶν δαχτύλων ἐπιπλατύνεται, 
ἢ πῶς ἀεὶ τὸ ἐγχάρδιον ἀναφλέγεται πῦρ, διὰ τῶν 
ἀρτηριῶν ἐφ᾽ ἅπαν τὸ σῶμα διαφερόμενον " 7 
πῶς τὸ πινόμενον, ἐπειδὰν 
μεταθάλλει χαὶ τὸ εἶδος χαὶ 


ἐν τῷ ἥπατι γένηται" 
τὴν ποιότητα διά τινος 
ἀλλοιώσεως αὐτομάτως ἐξαιματούμενον. ὯΩΟν ἁπάν- 
τῶν ἡ γνῶσις, μέχρι τοῦ παρόντος ἐστὶν ἀπόῤῥητος" 
ὡς ἀγνοεῖν ἡμᾶς τὴν ζωὴν ἐν fj βιοτεύομεν. Τὸν δὲ 
τῆς αἰσθήσεως χεχωρισμένον βίον, οἱ τῇ αἰσθήσει 
συζῶντες, ἀδυνατοῦσι χαθόλου θεάσασθαι" πῶς γὰρ 
ἄν τις δι᾿ αἰσθήσεως ἴδοι τὸ ἔξω τῆς αἰσθήσεως ; "Ap- 
φοτέρων τοίνυν τῶν βίων ὁμοίως ἀγνοουμένων, τούτου 
μὲν διὰ τὸ πρὸς μόνον τὸ φαινόμενον βλέπειν ὑμᾶς " 
ἐχείνου δὲ, διὰ τὸ μὴ χαθιχνεΐσθαι τὴν αἴσθησιν. Τί 
πεπόνθατε, ἄνθρωποι, τούτου μὲν ὡς ἀγαθοῦ περιεχό- 
μένοι, χαίτοι ἀγνοουμένου: ἐχεῖνον δὲ δεδοιχότες 
xai φρίττοντες, ὡς χαλεπὸν xal φόδου ἄξιον" δι᾽ 
οὐδὲν ἄλλο, ἣ διὰ τοῦτο μόνον, ὅτι ἀγνοεῖτε οἷόν ἐστι; 
Καίτοι πολλὰ xoi ἄλλα χαὶ τῶν χατ᾽ αἴσθησιν ἡ μῖν 
προφαινομένων xaX ἀγνοουμένων οὐ δεδοίχαμεν. Τίς 
γὰρ ἡ φύσις τῶν xav' οὐρανὸν φαινομένων, ἣ τί τὸ 
περιάγον τὸν πόλον ἐξ ἐναντίου τὴν κίνησιν, ἣ τί τὸ 
ἐρεῖδον τὴν τῆς γῆς παγιότητα mOg δὲ d ῥευστὴ 
τῶν ὑδάτων φύσις ἀεὶ γίνεται Ex τῆς γῆς, xa οὐ 
δαπανᾶται ἡ γῇ " καὶ ἄλλα τοιαῦτα πολλὰ οὔτε ἐγνώ- 
χαμεν, οὔτε φόδων ἀξίαν τὴν ἄγνοιαν χρίνομεν. 
᾿Αλλὰ χαὶ αὐτὴν τὴν πάντα νοῦν ὑπερθαίνουσαν 
φύσιν, τὴν θείαν τε χαὶ μαχαρίαν χαὶ ἀχατάληπτον, 
ὅτι μὲν ἔστι, πεπιστεύχαμεν, ἐν τίνι δὲ αὐτῆς τὸ 
εἶναι χαταλαμθάνεται, οὕπω τις εὑρέθη διὰ στοχα- 
σμοῦ χατανόησις, χαὶ ὅμως ἀγαπῶμεν τὸ ἀγνοούμε- 
νον ἐξ ὅλης χαρδίας τε χαὶ ψυχῆς χαὶ δυνάμεως τὸ 
χαταληφθῆναι τοῖς λογισμοῖς οὐ δυνάμενον. Διὰ τί 
τοίνυν ἐπιπόνου τοῦ μετὰ τὴν ζωὴν ταύτην ἐχδεχο- 
μένου ἡμᾶς βίου, ὁ ἄλογος οὗτος συνίσταται φόθος, 
διὰ μόνην τὴν ἄγνοιαν δεδοιχότων ἡμῶν ὃ 
μεν, χαθάπερ Ex τῶν νηπίων γίνεται τῶν 
ἀνυποστάτους ὑπονοίας δειματουμένων ; Ὁ γὰρ πρὸς 
τὴν ἀλήθειαν τῶν ὄντων ἐθέλων βλέπειν, πρῶτον ἐν 
περινοίᾳ τοῦ πράγματος γίνεται " εἶτα οἷόν ἐστι xax 
πὴν φύσιν ἐπιλογίζεται, εἴτε τι χρήσιμον χαὶ εὐ- 
πρόσιτον, εἴτε χαλεπόν τ! χαὶ ἀποτρόπαιον. Τὸ δὲ 
ἄδηλον χαθόλου χαὶ ἀγνοούμενον, πῶς ἄν τις 
νοῦν ἐχόντων χαλεπὸν εἶναι χρίνοι, τὴν τῆς συνηθείας 


οὐχ οἴδα - 


πρὸς τὰς 
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vit, His igitur mens ae similibus verbis in corpore 
viventes alloquitur, talemque propemodum vocem 
emittens : Vos , inquit, homines , nec plane nostis 
ubinam sitis ; et, quo proficiscendum sit vobis , 
nondum inteligitis : nam et eorum, qua hic sunt, 
naturam nulla adhuc ratio potuit. indagare : ita- 
que solam vivendi consuetudinem spectatis, nec 
intelligere potestis, quie sit. corporis natura : quie 
sensuum vis: quz:e membrorum , quibus ut instru- 
mentis utimini, structura : quie nervorum per se 
moventium actio, quo modo eorum, quie in nobis 
sunt, aliud in ossis naturam, aliud in lucidum oculi 
splendorem coalescat; quo modo ejusdem cibi , 
potusque pars extenuetur in capillos, pars in un- 
gues ad summos digitos dilatetur; quo modo, 
qui semper in pra:cordiis ardet ignis per arterias 
in totum corpus emanet ; quomodo id, quod bibi- 
tis, cum ad hepar aecesserit, speciem qualita- 
temque commulet, el in sanguinem convertatur. 
Illorum vos omnium ad hoc usque tempus cognitio 
latuit, ut eam ipsam, inqua versamini , vitam 
ignoretis, nedum illam , qux à sensibus est re- 
motissima , eum sensibus conjuncti cernere valea- 
tis. Quomodo enim quispiam per sensum; id 
quod sensu superius est , intuebitur? Utraque igi- 
Qur vita a vobis pariter ignoratur, et presens liec, 
quoniam id solum , quod apparet , inspicitis; οἱ 
altera illa, quia sensus ad eam vestigando perve- 
nige non potest. Quz cum ita se habeant, cur, 
o mortales, sic affecti estis? cur hanc, licet in- 
cognitam , ut bonam compleetimini, illam autem 
ut horribilem ac metuendam formidatis? non aliam 
utique ob causam id agitis, nisi quia , qualis ipsa 
sit, non cognoscitis. Quis tamen non est justa 
causa meluendi, cum multa sint vel sensibus 
exposita , vel ab eis remota , qu: licet ignoretis , 
non pertimescitis. Nam et quie sit eorum natura , 
qui in celo conspicitis, el quid circa polum 
cursu contrario motum cieat, quidve lerre soli- 
ditatem sustentet, aut quo modo fluxa aquarum 
natura assidue gignatur e terra, nec ipsa terra 
deficiat, ignoratis, nec tainen ob inscitiam hanc 
exhorrescitis. Quid? quod divinam ac beatam il- 
lam naturam rerum omnium prestantissiman , 


D quie nec cogitatione , nec animo , aut. mente plene 


comprehendi potest , esse quidem ereditis, in quo 
autem consistat, quidve ipsa sit, nulla adhue τὰς 
tione conjicere potuistis, atque eam tamen , quam 
nullis rationibus valetis intelligere, toto corde, 
animo , virtuteque diligitis ? Cur igitur hzec stulta 
timoris ratio valet in. illa sola, qui& nos post 
hane exceptura est, vita, ut, qui? non novimus 
puerorum instar, qui inanibus opinionum figmen- 
tis deterrentur, formidemus ? Qui enim rem ali- 
quam habere cupit perspectam et cognitam , pri- 
mum operam dat, ut, qu: sit ejus natura , dili- 
genter consideret , atque ita, utrum commoda , 
et admittenda , án gravis avertendaque sit , intelli- 
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gat. Quod autem incertum omnino, et incogni- A ἀναχώρησιν μόνην, ὡς πυρός τινος, 3| θηρίου mpoc- 


tum est, quis eorum , qui sapiunt, ob id solum 
quod ab usu et consuetudine remotun sit , fugien- 
dum putet, et ut ignis, aut fer: cujuspiam impe- 
Qum suspicetur? cum ipsa nos vita doceat, ne 
semper usum et consuetudinem altendamus, sed 
ad ea, qui recta honestaque sunt, animos ac 
studia nostra convertamus. Neque enim eadem 
semper hominibus est vita, sed, dum in visceri- 
bus fetus formantur , propriam illis et convenien- 
tem in ulero vitam natura tribuit. Nec cum ex 
ulero egressi fuerint, semper inh:rent mamma, 
sed quandiu imperfectze illorum :etatuke id con- 
gruit et prodest; post autem ad alia convertuntur , 
nec ubera semper ob consuetudinem appetunt. Post 
autem, cum infantiam exuerint, alia adolescentuli, 
alia jam z:etate provectiore sequuntur studia, et sine 
molestia simul cum zelate consuetudinem mutant. 

Quemadmodum igitur qui in materno ventre nu- 
iritur fetus, si voeis usum haberet aliquem, dum 
in ipso ortu e visceribus expellitur , conquere- 
retur , seque gravia pati clamaret, quod a jucunda 
distraheretur vivendi consuetudine , id quod 
etiam facit , dum simul ae primum respirat in 
hane vitam ingressus , lacrymas fundit, el. quo- 
dam modo indignatur, et dolet, quod a solita vita 
discesserit: sic mihi videntur facere, qui moerent 
in istius vite commutatione , dum instar eorum, 
qui in utero sunt, volunt semper in angustis ac 
tetris ipsius in materia demersc vit:e. locis versa- 
ri. Posteaquam enim mortis tanquam partus do- 
lores quasi obstetricem acciverint, ut in alleram 
vitam homines educantur , ipsi quidem , cum ad 
illam lucem processerint, et purum illum spiri- 
tum hauserint, experimento cognoscunt, quantum 
illa vita ab ista differat. At illi, qui in humida 
putridaque istius vite feeditate relinquuntur, ut 
plane fetus quidam in utero, non autem homines, 
dolent vicem illius , qui prior ex istis, que nos 
ambiunt, angustiis egreditur, tanquam ab aliquo 
bono discedat, nescientes ei , ad similitudinem 
infantis, qui per partum in lucem hanc editur, 
oculos aperiri, oculos, inquam, animi, quibus ve- 
ritatem. rerum intuetur ; aurium sensum patetieri, 
quo exaudit arcana verba , qu:e non licet, ut ait 
Apostolus , homini loqui*; os patefieri, quo pu- 
rum, ἃ materiaque alienum haurit. spiritum, per 
quem ad verba coelestia, verumque sermonem 
edendum confirmatur, cum sanctorum cauentium, 
et choros celebrantium numero admistus fuerit : 
divinum item gustandi sensum tribui, quo, ut in 
Psalmis proditum est^, percipit, bonum esse Domi- 
num : odoratum preterea talem dari, quo Christi 
fruatur suavitate : eamque tangendi vim, qua ve- 
riatem animus apprehendit, et. Verbum ipsum 
contreetat, ut Joannes testatur". Quod si hie, 
€Lalia ejusmodi post mortis partum. homiribus 
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θολὴν ὑποπτεύων; Καίτοι παιδευόμεθα διὰ τοῦ βίου 
σαφῶς, μὴ πάντοτε πρὸς τὴν συνήθειαν βλέπειν, 
ἀλλὰ πρὸς τὸ χαλὸν ταῖς ἐπιθυμίαις ἀεὶ μετατίθε- 
σθαι. Οὔτε γὰρ διὰ παντὸς ἐν ἐμθρύῳ τοῖς πλαοσο- 
μένοις ἐστὶν ἣ ζωὴ, ἀλλ᾽ ἕως ἂν ἐν τοῖς ome vote 
ὥσιν, ἡδεῖαν αὐτοῖς χαὶ χατάλληλον ἡ φύσις ποιεῖ 
τὴν ἐν τῇ νηδύϊ ζωήν" οὔτε ἐπειδὰν ἔξω γένωνται, 
τῇ θηλῇ διὰ παντὸς παραμένουσιν, ἀλλ᾽ ἐφ᾽ ὅσον τῷ 
ἀτελεῖ τῆς ἡλικίας xaAby τὸ τοιοῦτόν ἐστι xaX χατάλ- 
ληλον. Μετὰ τοῦτο δὲ, πρὸς ἄλλην ἀχολουθίαν βίου 
μετέρχονται, οὐδὲν ὑπὸ τῆς συνηθείας πρὸς τὸ μαζῷ 
συμπαραμένειν ἀναπειθόμενοι. Εἶτα μετὰ τὴν νη- 
πιώδη χατάστασιν, ἄλλα τῶν μειραχίων, χαὶ ἄλλα 
τῶν παρηλιχεστέρων ἐπιτηδεύματα γίνεται, πρὸς ἃ 


p μεταθαίνει δι᾽ ἀχολούθου ὁ ἄνθρωπος, ἀλύπως συμ- 


C 


μεταθάλλων ταῖς ἡλικίαις xo τὴν συνήθειαν. 


Ὥσπερ τοίνυν εἰ φωνή τις ἣν τῷ τρεφομένῳ ἐν τῇ 
μητρῴᾳ νηδύϊ, ἠἡγανάχτησεν ἂν διὰ γεννήσεως τῶν 
σπλάγχνων ἐξοιχιζόμενος, xal δεινὰ πάσχειν ἐθόα 
τῆς χαταθυμίου διαγωγῆς ἀποσπώμενος, ὅπερ δὴ 
χαὶ ποιεῖ, τῇ πρώτῃ ἀναπνοῇ συνεχθάλλων ἅμα τῇ 
γεννήσει τὸ δάχρυον, ὥσπερ ἀγαναχτῶν τε xal ὀδυ- 
ρόμενος ἐπὶ τῷ χωρισμῷ τῆς συνήθους ζωῆς " οὕτω 
pot δοχοῦσιν οἱ πρὸς τὴν μεταδολὴν τοῦ παρόντος 
δυσχεραίνοντες βίον, τὸ τῶν ἐμθρύων πάσχειν, ἐν 
τῷ διὰ παντὸς ἐθέλειν τῷ χωρισμῷ τῆς ὑλιχὴς ταύτης 
ἀηδίας ἐμθιοτεύειν. Ἐπειδὰν γὰρ ἡ ὠδὶς τοῦ θανάτου 
πρὸς ἕτερον βίον τοὺς ἀνθρώπους μα!εύηται, αὐτοὶ 
μὲν ὅταν εἰς τὸ φῶς ἐχεῖνο μετέλθωσιν, xal τοῦ καθα- 
ροῦ σπάσωσι πνεύματος, τῇ πείρᾳ γινώσχουσιν ὅσον 
ἧς ζωῆς ἐχείνης πρὸς τὴν νῦν τὸ διάφορον. Οἱ 
δὲ ὑπολειφθέντες τῷ ὑγρῷ τούτῳ xol πλαδῶντι βίῳ, 
ἔμόθρνα ὄντες ἀτεχνῶς, χαὶ οὐχ ἄνθρωποι, ταλανίζουσι 
τὸν προεξελθόντα τῆς περιεχούσης ἡμᾶς συνοχῆς, ὡς 
ἀγαθοῦ τινος ἔξω γενόμενον’ οὐχ εἰδότες ὅτι xa 
ὁμοιότητα τοῦ τεχθέντος βρέφονς, ἀνοίγεται μὲν ὁ 
ὀφθαλμὸς, ὅταν ἔξω τοῦ νῦν συνέχοντος γένηται 
(νοεῖν 6E χρὴ πάντως τὸν ὀφθαλμὸν τῆς ψυχῆς, ᾧ 
διορᾷ τὴν τῶν ὄντων ἀλήθειαν) ἀνοίγεται δὲ τὸ 
ἀχουστιχὸν αἰσθητήριον, δι᾽ οὗ τῶν ἀῤῥήτων ἐπ- 
αχούει ῥημάτων, ἃ οὐχ ἐξὸν ἀνθρώπῳ λαλῆσαι, χαθώς 
φησιν ὁ ᾿Απόστολος" ἀνοίγεται δὲ τὸ στόμα, xaX ἕλχει 


Ὦ τὸ χαθαρόν τε xai ἄϊδλον πνεῦμα, δι᾽ ὃ τονοῦται 


πρὸς τὴν νοητὴν φωνὴν χαὶ τὸν ἀληθινὸν λόγον, 
ὅταν χαταμιχθῇ τῷ ἤχῳ τῶν ἑορταζόντων ἐν τῷ 
τῶν ἁγίων χορῷ οὕτω ὃὲ xai γεύσεως ἀξιοῦται 
εἰας, 0v ἧς γινώσχει χατὰ τὴν ψαλμῳδίαν, ὅτι 
χρηστὸς ὁ Κύριος" xat διὰ τῆς ὀσφραυτιχῆς ἐνεργείας 
τῆς τοῦ Χριστοῦ εὐωδίας ἀντιλαμθάνεται - xal τὴν 
ἁπτιχὴν προσλαμθάνε: δύναμιν, ἐφαπτομένη τῆς ἀλη- 
θείας 1j ψυχὴ, xxi Ψηλαφῶσα τὸν Λόγον, κατὰ τὴν 
Ἰωάννου μαρτυρίαν. Εἰ ταῦτα τοίνυν xoi τὰ τοιαῦτα 
μετὰ τὸν διὰ τοῦ θανάτου viaov τοῖς ἀνθρώποις ἀπό- 
χεῖται, τί βούλεται τὸ πένθος, xai ἡ σχυθρωπόιης, 
χαὶ ἡ χατήφεια ; Nov ἡμῖν ὁ πρὸς τὴν τῶν πραγμά- 
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τῶν φύσιν βλέπων ἀποχρινέσθω, ci προτιμότερον À reposita sunt, quid sibi vult luetus , et moeror , et 


οἴεται τὸ τοῖς σωματιχοῖς αἰσθητηρίοις περὶ τὴν τοῦ 
χαλοῦ χρίσιν διαπλανᾶσθαι, τοῦ γυμνῷ τῷ τῆς ψυχῆς 
ὀφθαλμῷ πρὸς αὐτὴν τὴν τῶν πραγμάτων βλέπειν 
ἀλήθειαν. Ἐνταῦθα γὰρ ἀνάγχη τις ἔπεστι τῇ ψυχῇ 
ἀλλοτρίᾳ χρίσει δουλεύειν ἐν τῇ περὶ τοῦ καλοῦ ὑπο- 
vola. Ἐπειδὴ γὰρ ἡ τελεία τῆς ψυχῆς δύναμις ἀχώ- 
ρητός ἐστιν ἐπὶ τῷ νηπιάζοντι σώματι, ἣ δὲ τῶν 
αἰσθητηρίων. ἐνέργεια εὐθὺς τελεία τῷ βρέφε' συν- 
αποτίχτεται " τούτου χάριν προλαμθάνεται ὑπὸ τῆς 


αἰσθήσεως ἡ διάνοια ἐν τῇ τοῦ χαλοῦ χρίσει, καὶ τὸ 
ἵναι χαλὸν, 


xai διὰ συνηθείας προξιλημμένον, ἀθασανίστως δέ- 


τοῖς αἰσθητηρίοις φανὲν ἤδη χαὶ νομισθὲν e 


χεται ἡ ψυχὴ ἐχεῖνο, χαλὸν εἶναι πεισθεῖσα, ὅπερ ἂν 


προλαθοῦσα προσμαρτυρήσῃ ἡ αἴσθησις, ἐν χρώμασί 


τισι xal χυμοῖς xal τοῖς τοιούτοις λήροις τὸ χαλὸν 
θεωροῦσα ὧν μηχέτι προφαινομένων μετὰ τὴν Ex 
τοῦ σώματος ἔξοδον, ἀνάγχη πᾶσα τὸ ἁληθῶς ἀγαθὸν 
τῇ Ψυχῇ φανῆναι, πρὸς ὃ χατὰ φύσιν ῳχείωται. 
Οὔτε γὰρ πρὸς τὸ εὔχρουν ἔτι ἡ ὄψις δελεασθήσεται, 
τοῦ ὀφθαλμοῦ τούτου μηχέτι ὄντος - οὔτε πρὸς ἄλλο 
τι τῶν χαταγλυχαινόντων τὰ αἰσθητήρια ἡ ἰσοῤῥοπὴ 
τῆς προαιρέσεως ἔσται, πάσης σωματικῆς αἰσθήσεως 
ἀποσθεσθείσης " μόνης δὲ τῆς νοερᾶς ἐνεργείας ἀύλως 
τε xal ἀσωμάτως τοῦ νοητοῦ χάλλους ἐφαπτομένης, 
ἀχωλύτως ἡ φύσις τὸ ἴδιον ἀπολήψεται ἀγαθὸν, ὃ 


παρέρχεται. Τί οὖν, ἴσως ἐρεῖ τις δυσχεραίνων πρὸς 
τὴν παροῦσαν ζωήν ; ἵνα τί "τὸ σῶμα, χαὶ ἀντὶ τίνος 
ἡμῖν, εἴπερ ἄμεινον ὁ χωρὶς τούτου βίος ἀπεδείχθη 
τῷ λόγῳ ; Πρὸς ὃν ἐροῦμεν, ὅτι οὐ μιχρόν ἔστι τὸ Ex 


τούτων χέρδος τοῖς δυναμένοις εἰς πᾶσαν βλέπειν τὴν 


ἐπ᾿ 

οἰχονομίαν τῆς φύσεως. Μαχάριος μὲν γὰρ ὄντως 
ἐκεῖνος τῶν-ἀγγέλων ὁ βίος, ὁ μηδὲν τοῦ σωματιχοῦ 
προσδεόμενος βάρους. Οὐ μὴν οὐδὲ οὗτος ἀσυντελὴς 
ὡς πρὸς ἐχεῖνόν ἐστιν. δὸς γὰρ πρὸς τὸ ἐλπιζόμε- 
νον ὁ παοὼν γίνεται βίος. Καϑάπερ ἐπὶ τῶν βλα- 
στημάτων ἔστιν ἰδεῖν" ἐφ᾽ ὧν ὁ χαρπὸς ἀπὸ τοῦ 
ἄνύους ἀρξάμενος, δι᾽ αὐτοῦ πρόεισιν εἰς τὸ γενέσθαι 
χαρπὸς, χἂν μὴ χαρπὸς ἢ τὸ ἄνθος. ᾿Αλλὰ χαὶ τὰ 
λήϊα τῶν σπερμάτων ἐχφυόμενα, οὐκ εὐθὺς ἐν τῷ 
στάχυϊ φαίνεται, ἀλλὰ χόρτος τὸ πρῶτον γίνεται 
βλάστημα, εἶτα ἀπὸ τούτου χαλάμη συνίσταται, 
περιφθαρέντος τοῦ χόρτου " xal οὕτω τῇ χεφαλῇ τοῦ 
ἀσπτάχυος ὁ χαρπὸς ἐμπεπαίνεται. 

Πλὴν οὐχ αἰτιᾶται τὴν ἀναγχαίαν ταύτην περίοδόν 
πε xaX ἀχολουθίαν ὁ γεηπόνος, Διὰ τί, λέγων, πρὸ τοῦ 
χαρποῦ xai ἄνθος ; ἣ ὑπὲρ τίνος ὁ Ex τοῦ σπέρματος 
προανατέλλων χόρτος, εἴ γε xal τὸ ἄνθος ἀποῤῥέει, 
χοὶ ὁ χόρτος μάτην ξηραίνεται, πρὸς οὐδὲν συντελῶν 
τῇ ἀνθρωπίνῃ τροφῇ ; Οἵδεν yàp ὁ πρὸς τὴν θαυμα- 
ποποιίαν βλέπων τῆς φύσεως, ὅτι οὐχ ἂν ἄλλως ἐχ 
τῶν σπερμάτων τε χαὶ βλαστημάτων ὁ χαρπὸς τε- 
λειωθείη, μὴ τῆς 
ποιούσης αὐτοῦ τὴν τελείωσιν. Οὐ γὰρ ἐπειδὴ πρὸς 
ἀπόλαυσιν ἡμετέραν ὁ προεχθαλλόμενος Ex τῶν σπερ- 


τεχνικῆς ταύτης ἀχολουθίας ὁδο- 


μάτων χόρτος ἀχρήστως ἔχει, διὰ τοῦτο περιττόν τε 
xa παρέλχον ἐστὶ τὸ γινόμενον. Ὁ μὲν γὰρ τῆς τρο- 


squalor ? Respondeant hie nobis qui rerum natu- 
ram explorant, utrum melius pulent, in bono 
dijudicando corporeis sensibus decipi, an oculis 
animi veritatem ipsam aspicere. Hie enim, ni bo- 
num ipsum animus discernat , 
gitur inservire. Etenim cum perfectam ipsius 
vim corpus recens compactum , ac pueriliter 
agens capere nequeat, perfecta autem sensuum 
actio simul cum infante nascatur, fit ut in judi- 
cando bono sensus animum pr:evertant, et, quod 
sensibus bonum apparuerit, animo quoque videa- 
tur. liaque propter institutam — consuetudinem 
animus inconsiderate ut bonum amplectitur id , 
quod sensus colore, et succo, et aliis ejusmodi 
illecebris bonum  dimetiens testimonio suo com- 
probarit. Quibus post discessum a corpore subla- 
lis, necesse est, ut animus id vere bonum exi- 
stimet, quod proprium ipsi et natura conjun- 
ctum est. Neque enim amplius pulchra coloris 
specie illicietur obtutus, ademptis jam oculis : nec 
aliud. quidquam eorum, qu: sensum demulcent , 
eligetur, omnibus corporeis sensibus ablatis , re- 
lietaque sola mentis actione materiz et corporis 
experte, divinam pulchritudinem comprehendente, 
sine ullo impedimento natura proprium bonum 
percipiet, quod nec color est , nec figura , nec in- 
tervallum, nec quantitas , sed omnem conjectura 
similitudinem superat. Cur igitur, inquiet aliquis 
prosentis vite miseria dolens, factum est corpus, 
aut cur nobis datum, siquidem , ut ostendit ora- 
Vio tua, vita ab illo sejuncta prstantior est ? Huic 
respondebimus, non parvum ex illo lucrum acce- 
dere, si quis omnem naturze. ordinem consideret. 
Beata quidem est illa angelorum vita, quz nullo 
eget corporis pondere. Attamen neque hzc, qua- 
tenus ad illam dirigitur, est imperfecta. Est. enim 
prosens vita tanquam via qu:edam mos ducens 
ad id quod speramus. Ut in arboribus videmus : 
in quibus cum fructus a flore principium ducat, 
per ipsum florem eo progreditur, ut. fructus fiat, 
licet flos non sit fructus. Et ipss segeles , qui ex 
seminibus proveniunt, non stalim spicam osten- 
tant, sed herba primum enascitur, deinde cu!- 
mus herba corrupta consurgit, tum in summa 
spica granum perlicitur. 

Qu:e cum fiunt , necessarium hunc ordinem, et 
seriem non accusat agricola, nec ait, Quorsum 
flos ante fructum ? aut cur herba nascitur prius, 
quam ipsum granum , cum et flos defluat, et herba 
inaniter exarescat, humanoque victui nihil prosit? 
Novit enim , qui mirabile naturze artificium intue- 
tur, aliter fieri non posse, ut ex seminibus plan- 
tisque fructus gignatur, nisi ad ejus perfectionem 
artifieioso hoc ordine natura viam muniat. Neque 
enim, quoniam herba, qui prius emittitur, in- 
utilis est, eaque non vescimur, idcirco id quod fit 
est inane ac supervacuum, Nam qui indiget cibo, 
nihil aliud uisi utilitatem considerat suam ; naturz 
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vero unum illud propositum est, ut instituto or- A φῆς χρήζων, πρὸς τὴν ἑαυτοῦ χρείαν ὁρᾷ " ὁ δὲ τῆς 


dine fruetum. ad absolutionem perducat. Ita multi- 
plex primum e jacto semine radix emittitur, qua 
ex humore nutrimentum attrahatur. Tum herba 
pullulat, que radicem operit, ne ab aere detri- 
mentum accipiat; ae licet, ipsa fructus non sit, 
viam tamen prabet quodammodo , et affert auxi- 
lium quo fructus perficiatur. Etenim cum insitam 
semini vim sic expurgat natura, herbam tanquam 
fructus excrementum projieiens, tum ea radicem 
protegit defenditque ab aeris injuriis, qui vel ex 
frigore, vel ex calore proveniunt. At cum radi- 
Cibus in imo firmius munitum est semen , neglecta 
deinceps herba, quod radix non egeat amplius 
defensione, tota vis ad culmum extollendum ac 
perficiendum incumbit. Natura enim artificiosa 
quadam sapientia sublimem fabrieam machinatur, 
qua germen directum mutuis in circuitu distingui- 
tur tunicis : iu quibus principio culmus humidus, 
ac tener indolescat necesse est, et, quo tutior sit, 
geniculis per medium tanquam vinculis muniatur : 
ubi autem ad congruentem altitudinem ascendit , 
ita frugem emittit, ut extrema tunica ex se spicam 
edat, qua aristarum multitudine tanquam capillo- 
rum vallo distincta frugem tegit, et imis aristarum 
receptaculis innutritur. Cum igitur non indignetur 
agricola nec ob stirpium fibras, nee propter her- 
bam, nec propter spicarum aristas, qux» quidem 
omuia proveniunt ex semine, sed in his singulis 
usum quemdam perspicit necessarium , quo natura 
artificiose progrediens, et abjiciens quie sunt in- 
utilia, frugem perficit et absolvit ; ne tibi quidem 
iniquo ferendum est animo, quod natura nostra 
necessarias persequens vias ad proprium finem 
perveniat. Sed ut in exemplo seminum cernis , de- 
bes existimare, qued praesens est, ad utile et ne- 
cessarium aliquid omnino referri ac dirigi, neque 
illud esse cujus gratia geniti sumus. Neque enim 
fetum creator noster formavit, ut in matris utero 
permaneremus ; neque inde nos educit , ut in in- 
fantia, aut iis, qua deinceps subsequuntur :eta- 
libus, natura semper aliam post aliam induente, 
ct formam corporis commutante , degeremus ; ne- 
que uL corpus ipsum accedente morte dissolve- 
retur, sed ut per hzc et alia ejusmodi , quz sunt 
lanquam partes illius vie, per quam incedimus, 
ad statum nostrum pristinum, hoc est, ad simili- 
tudinem Dei perveniamus. Ac quemadmodum ad 
perficiendum spicam ex nature instituto herbam 
ostendimus esse necessariam ; nec tamen propter 
ipsam herbam , nec propler tunicas, aut aristas, 
aut culmum instituitur agricultura, sed propter 
frugem victui accommodatam , ad cujus perfectio- 
nem natura per illa progreditur : sie exspectatus 
hujus vitze finis est beatitudo. Qu:e vero nunc cor- 
pori eveniunt, ut mors, senectus , juventus, infan- 
tia, formatio fetus in utero, ut herbx», et arista , 
et culini , sunt. veluti vie, per quas ad perfectio- 
nem speratam contendimus. Quam tibi ipse pro- 


φύσεως λόγος οὐ πρὸς ἄλλο τι βλέπει, ἀλλ᾽ ὅπως ἂν 
προσαγάγοι τὴν χαρπογονίαν διὰ τῆς τεταγμένης 
ἀχολουθίας ἐπὶ τὸ τέλειον. Διὸ πρῶτον πολυμερῶς 
διὰ ῥιζῶν τοῦ ὑποχειμένου ἐμφύεται, δι᾿ ὧν ἕλχει 
τὴν κατάλληλον ἑαυτῷ διὰ τῆς ἱχμάδος τροφήν" εἶτα, 
χόρτον βλαστάνει, διὰ τὴν Ex τοῦ ἀέρος βλάθην, 
προχάλυμμα τῆς ῥίζης τὴν πόαν ποιούμενος " ὅπερ 
χαρπὸς μὲν οὐχ ἔστι, συνεργία δέ τις χαὶ ὁδὸς γίνε- 
ται τῆς τοῦ χαρποῦ τελειώσεως. Πρῶτον μὲν ἐχχα- 
θαΐρῳων δι᾽ ἑαυτοῦ τὴν ἐγχειμένην τῷ σπέρματι δύ- 


De 


vapiw , οἷόν τι περίττωμα τοῦ καρποῦ τὸν χόρτον 
προαποσχεναζομένης τῆς φύσεως, σχέπασμα γίνεται 
πῇ ῥίζῃ πρὸς τὰς ἐκ τοῦ ἀέρος βλάδας, τὰς διὰ 
χρύους τε χαὶ θάλπους ἐγγινομένας. Εὐτονώτερον δὲ 


s 
B ἤδη διὰ βάθους ἐν ταῖς ῥίζαις ὑποσχευασθέντος τοῦ 


σπέρματος, τότε τοῦ χόρτου λοιπὸν ἀμεληθέντος, διὰ 
τὸ μιηχέτι δεῖσθαι τὴν ῥίζαν τοῦ προχαλύμματος, 
πρὸς τὴν τῆς χαλάμης ἀναδρομὴν πᾶσα συνδίδοται 
δύναμις, μηχανιχῇ τινι σοφίᾳ τὴν αὐλοειδῇ χάτα- 
σχευὴν φιλοτεχνούσης τῆς φύσεως, ἧς εὐθντενὴς μὲν 
ἡ βλάστη, χιτῶσιν ἐπαλλήλοις ἐν χύχλῳ διειλημμένή. 
Χρὴ γὰρ τούτοις ὑγρὰν οὖσαν χαὶ ἄτονον τὴν χαλά- 
μὴν παρὰ τὴν πρώτην ἐντρέφεσθαι, τοῖς διὰ μέσου 
συνδέσμοις ἀσφαλείας χάριν ὑπεζωσμένην. Εἰ δὲ πρὸς 
τὸ σύμμετρον ἀναδράμοι μῆχος, τότε χομᾷ T) χαλά- 
μὴ. τοῦ τελευταίου χιτῶνος ἀφ᾽ ἑαυτοῦ τὸν στάχυν 
προδείξαντος, ὃς εἰς πολλοὺς ἀθέρας τριχοειδῶς 
διαιρούμενος, χρύπτει τὴν χόμην χατὰ τὴν βάσιν 
τῶν ἀθέρων τοῖς ἐλύτροις ὑποτρεφόμενος. Εἰ τοίνυν 
οὔτε πρὸς τὰς ῥίζας τῶν σπερμάτων ὁ γεωργὸς δυσ- 
χεραίνει, οὔτε πρὸς τὸν προεχθαλλόμενον Ex τοῦ 
σπέρματος χόρτον, οὔτε εἰς τοὺς ἀθέρας τοῦ στάχυος, 
ἀλλ᾽ ἐν ἑχάστῳ τούτων ἐνθεωρεῖ τινα χρείαν ἀναγ- 
χαίαν, δι’ ἧς τεχνιχῶς T] φύσις ὁδεύουσα, προάγει τὸν 
χαρπὸν εἰς τελείωσιν, διὰ τῆς τῶν ἀχρείων ἀποποιή- 
σεως τὴν γόνιμον ἐχχαθαίρουσα δύναμιν" ὥρα xal 
σοὶ μὴ δυσχεραίνειν διὰ τῶν ἀναγχαΐων ὁδῶν προϊού-- 
σῆς ἡμῶν τῆς φύσεως ἐπὶ τὸ ἴδιον τέλος, ἀλλ᾽ ἡγεῖ- 
σθαι χατὰ τὴν ἐν τοῖς σπέρμασιν ἀναλογίαν, τὸ ἀεὶ 
παρὸν πρός τι πάντως χρησίμως τε χαὶ ἀναγχαίως 
ἔχειν, οὐ μὴν τοῦτο εἶναι οὗ χάριν εἰς γένεσιν fA00- 
μεν. Οὐ γὰρ ἐπὶ τὸ ἔμόρυον γενέσθαι παρὰ τοῦ 67- 
μιουργήσαντος ἡμᾶς ὑπέστημεν, οὐδὲ πρὸς τὸν βρε- 


D φώδη Blow ὁ σχοπὸς τῆς φύσεως βλέπει, οὐδὲ πρὸς 


τὰς ἐφεξῆς ἡλιχίας ὁρᾷ, ἃς ἀεὶ διὰ τῆς ἀλλοιώσεως 
μετενδύεται τῷ χρόνῳ τὸ εἶδος συνεξαλλάσπουσα, οὐδὲ 
πρὸς τὴν ἐπιγινομένην διὰ τοῦ θανάτου λύσιν τῷ 
σώματι * ἀλλὰ πάντα ταῦτα xài τὰ τοιαῦτα τῆς ὁδοῦ 
δι’ ἧς πορευόμεθα μέρη ἐστίν - ὁ δὲ σχοπὸς xat τὸ 
πέρας τῆς διὰ τούτων πορείας, ἡ πρὸς τὸ ἀρχαῖον 
ἀποχατάστασις, ὅπερ οὐδὲν ἕτερον, ἣ ἣ πρὸς τὸ Θεῖόν 
ἔστιν ὁμοίωσις. Καὶ ὥσπερ ἐπὶ τῆς χατὰ τὸν στάχυν 
εἰχόνος, ἀναγχαῖος μὲν ἐφάνη τῷ λόγῳ τῆς φύσεως 
χαὶ ὁ προεχθαλλόμενος χόρτος " οὐ μὴν δὲ δι᾽ ἐχεῖνόν 
ἔστιν ἡ γεωργία, οὐδὲ χιτῶνες, χαὶ ἀθέρες, xaX xa- 
λάμη, χαὶ ὑποζώματα πρόχεινται τῇ τῆς γεωργίας 
σπουδῇ, ἀλλ᾽ ὁ τρόφιμος χαρπὸὺς ὁ διὰ τούτων προϊὼν 
εἰς τελείωσιν * οὕτω χαὶ τῆς ζωῆς τὸ μὲν προσδοχώ - 
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μενον πέρας μαχαριότης ἐστίν. Τὰ δὲ ὅσα περὶ τὸ A ponens, si sapis, nec propler hoc indignaberis, 


σῶμα νῦν χαθορᾶται, θάνατος, χαὶ γῆρας, xal veó- 
τῆς, xal νηπιότης, xai ἡ ἐν ἐμθρύῳ διάπλασις, 
πάντα ταῦτα οἷόν τινες χόρτο. χαὶ ἀθέρες xol χάλα- 
μοι, ὁδὸς χαὶ ἀχολουθία χαὶ δύναμις τῆς ἐλπιζομένης 


ἐστὶ τελειώσεως" πρὸς ἣν βλέπων. ἐὰν εὑὐφρονῇς » 
οὔτε ἀπεχθῶς ἕξεις πρὸς ταῦτα οὔτε μὴν ἐμπαθῶς 


τε χαὶ ἐπιθυμητικῶς διατεθήσῃ, ὡς ἢ χωριζόμενος 
αὐτῶν ἀνιᾶσθαι, ἣ αὐτομολεῖν πρὸς τὸν θάνατον. Εἰ 
ὃὲ χρὴ προσθεῖναι xaX τοῦτο τῷ λόγῳ, οὐχ ἄχρηστον 
ἴσως ἐστὶ, χὰἂν ἔξω τῆς ἀχολουθίας εἶναι δοχῇ.. ὅτι 
ἐμμελετᾷ τῷ θανάτῳ διὰ παντὸς ἡ φύσις, χαὶ συμ- 
πέφυχε διὰ τοῦ χρόνου προϊούσῃ τῇ ζωῇ πάντως ὁ 
θάνατος. Πρὸς γὰρ τὸ μέλλον τοῦ παρῳχηχότος τῆς 
ζωῆς πάντοτε χινουμένης, xol οὐδέποτε πρὸς τὸ 
χατόπιν ἀναλυούσης, θάνατός ἐστι τὸ πάντοτε τῇ 
ξωτιχῇ ἐνεργείᾳ συνημμένως ἑπόμενον. Ἐν γὰρ τῷ 
παρῳχηκχότι τοῦ χρόνου, παύεται πάντως πᾶσα χίνη- 
σις ζωτιχὴ χαὶ ἐνέργεια. Ἐπεὶ οὖν ἴδιόν ἐστι τοῦ 
θανάτου τὸ ἄπραχτόν τε χαὶ ἀνενέργητον τοῦτο δὲ 
χατόπιν ἀεὶ τῇ ζωτιχῇ ἐνεργείᾳ πάντως ἐφέπεται * 
οὐχ ἔξω τῆς ἀληθείας ἐστὶ τὸ συμπεπλέχθαι τῇ ζωῇ 
ταύτῃ τὸν θάνατον λέγειν. Καὶ ἄλλως δ᾽ ἄν τις εὕρο: 
τὸ τοιοῦτον νόημα διὰ τῆς ἀληθείας ἡμῖν χρατυνόμε- 


nec ullo modo sic animo aflicieris, ut vel ab. hac 
vita decedens angaris, vel sponte morlem przeri- 
pias. Jam illud , licet à proposito nostro alienum 
esse videatur, fortasse non erit inutile ut adjunga- 
ius, nempe naturam assidue in mortem incum- 
bere, vitzeque tempore antecedenti mortem pror- 
sus instare atque inhorere. Etenim cum vita prze- 
leriens semper ad futuruim contendat , nec ad prze- 
teritum unquam revertatur, quid aliud est, quam 
mors , id , quod vitalem aetionem usque subsequi- 
tur ? Quare cum in tempore, quod ante fluxit, desi- 
nat motus omnis et actio vitalis, mortisque pro- 
prium sit , res ad interitum , nihilumque redigere ; 
quod quidem semper actioni priterit:e. omnino 
contingit, non mentitur, qui huic vit:e mortem 
dicit esse conjunctam, Hoc autem res ipsa verum 
esse confirmat, quandoquidem, quod ad subje- 
clàm materiam pertinet, homo non est idem ho- 
die, qui heri fuit. Aliquid enim ex eo momentis 
singulis moritur, et fetet, et corrumpitur, et abji- 
citur : cum tetrum natura feterem ex corpore, 
tanquam funus ex aliqua domo, efferat, et quod 
vitalem facultatem jam exuit , terrze tradat. 


vov, αὐτῆς τῆς πείρας μαρτυρούσης τῷ δόγματι, ὅτι οὐχ ὁ αὐτός ἐστ! τῷ χθιζῷ ὁ σήμερον ἄνθρωπος χατὰ 


τὸ ὑλιχῶς ὑποχείμενον, ἀλλά τι πάντως 


αὐτοῦ διὰ παντὸς νεχροῦται, χαὶ ὄζει, χαὶ διαφθείρεται, xat 


ἐχδάλλεται, καθάπερ οἰχίας τινὸς τῆς τοῦ σώματος λέγω χατασχευῆς τὴν νεχρώδη δυσωδίαν ἐχφερούσης 
- 4 - c L3 39 ^ - - ^ ᾿ zu 12 - E 
τῆς φύσεως, xol τῇ γῇ παραδιδούσης vb ἤδη τῆς ζωτιχῆς δυνάμεως ἔξω γενόμενον. 


Διὸ χατὰ τὴν τοῦ μεγάλου φωνὴν Παύλου xa 
ἡμέραν ἀποθνήσχομεν, οὐχ οἱ αὐτοὶ διὰ παντὸς ἐν 
τῷ αὐτῷ διαμένοντες οἴχῳ τοῦ σώματος, ἀλλ᾽ ἐχά- 
στοτε ἄλλοι ἐξ ἄλλου γινόμενοι διὰ προσθήχης τε xat 
ἀποποιήσεως, ὡς πρὸς χαινὸν σῶμα διὰ παντὸς ἀλ- 
λοιούμενοι. Τί οὖν ξενιζόμεθα πρὸς τὸν θάνατον, οὗ 
χθη μελέτη διηνεχὴς, χαὶ γυμνάσιον ἡ διὰ σαρ- 
χὺς οὖσα ζωή ; Κἂν τὸν ὕπνον εἴπης χαὶ τὴν ἐγρή- 
γόρσιν, ἄλλην θανάτου λέγεις πρὸς τὴν ζωὴν συμ- 


mÀoxhw , ματασθεννυμένης ἐν τοῖς χαθεύδουσι τῆς 
αἰσθήσεως, χαὶ πάλιν τῆς ἐγρηγόρσεως ἐνεργούσης 
ἡμῖν ἐν αὐτῇ τὴν ἐλπιζομένην ἀνάστασιν ; ᾿Αλλ᾽ οὔπω 
τὸ προχείμενον ἡμῖν εὐσαφηνίσθη διὰ τῶν εἰρημέ- 
νων, τοῦ ἐπεισοδίου νοήματος πρὸς ἑτέραν θεωρίαν 
i 9 ehe 
τιαρχγαγόντος τὸν λόγον. 
Πάλιν τοίνυν τὸ προτεθὲν ἀναλάθωμεν, ὅτι οὐχ 
l , 
ἀχρήστως πρὸς τὴν προσδοχωμένην τῶν ἀγαθῶν ἐλ- 
πίδα., οὐδξ ἡ τοῦ σώματος φύσις ἔχει. Εἰ μὲν γὰρ 
ς ς ἔχ f 
Ὦμεν ὅπερ ἐξ ἀρχῆς ἐγενόμεθα, οὐχ ἂν πάντως τοῦ 
δερματίνου χιτῶνος προσεδεήθημεν, ἐπιλαμπούσης 
ἡμῖν τῆς πρὸς τὸ Θεῖον ὁμοιώσεως. Ὁ δὲ θεῖος χα- 
ραχτὴρ ὁ ἐπιφαινόμενος ἡμῖν τὸ xav' ἀρχὰς, οὐ ποιοῦ 
σχήματός τινος J| χρώματος ἦν ἰδιότης, ἀλλ᾽ οἷς τὸ 
θεῖον θεωρεῖται 
ὁ ἄνθρωπος, δι᾽ ἀπαθείας τε χαὶ μαχαριότητος xol 
τὴν ἀρχέτυπον χάριν ἀπομιμούμενος. 


χάλλος, τοιούτοις ἐκαλλωπίζετο xal 


πάτης τοῦ ἐχθροῦ τῆς ζωῆς ἡμῶν, 
ἄλογον ἑχουσίως τὴν ῥοπὴν 
μὲν ἄχοντας ἀποστῆνα!: τοῦ 


1 Cor. xv, 51. 


ParnOL. Gn, XLVI, 


Quamobrem , ut Paulus ait, quotidie morimur ? : 


C quippe qui non iidem semper manemus in ipso cor- 


poris doinieilio , sed accessione decessioneque con- 
tinua alii ex alio reddimur, et in novum assidue 
corpus immutamur. Quid igitur cum morte nos ut 
hospites peregrinosque gerimus, cum demonstratum 
sit, vitam hane quam jn carne degimus, nihil aliud 
esse, nisi perpetuam mortis commentationem ac 
studium? Quid ? ipse somnus atque vigilia, quid 
aliud sunt, nisi mortis vit:eque complexus atque 
conjunctio? cum et dormientes tanquam exstinctos 
sensus nos deserat, et excitatos vigilia sperat 
resurrectionis admoneat? Verum digressioue hac 
ad alia consideranda nos adducente, quod propo- 
suimus nondum esplicavimus. 

Quare ad propositum revertamur, ostendamus- 
que ne corporis quidem naturam inutilem esse ad 
spem bonorum, quie ἃ nobis exspectantur. Etenim 
si tales mansissemus, quales initio fuimus procre- 
ati, Dei similitudine in nobis elucente, pellicea 
tunica neutiquam indiguissemus. Divina enim quae 
prineipio iu nobis cernebatur nota, non in qua- 
lieunque figurze colorisve proprietate consistebat , 
sed quibus insignibus Dei pulchritudo conspici*zr, 
iisdem homo decoratus per beatitudinem :egri- 
tudinis et corruptionis expertem exemplaris gra- 
tiam exprimebat. Sed posteaquam ἃ vit:e nostrae 
inimico dolis deceptus ad bestiarum rationique 
contrariam vitam | amplectendam | voluntate sua 
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propensior evasit, inconsideratius fortasse rem A χείρονος, χαὶ πρὸς τὸ χρεῖττον ἀναγχαστιχῶς μετα- 


expendentibus videretur utile, ut a malo discede- 
remus inviti, coactique ad bonum revertemur. At 
humans nature effeetori inutile visum est atque 
iniquum , ut ob eam dispositionem natura maximi 
boni jacturam faceret. Nam eum Deo similis, bea- 
tusque ea re esset homo, quod libera przditus 
erat voluntate ( juris enim esse sui, et nullius sub- 
jectum imperio, divin: est beatitudinis proprium), 
si necessitate illum, et vi ad aliquid impulisset, 
ea spoliasset ipsum dignitate. Qui enim sponte 
motuque voluntario naturam suam ad aliquid 
eorum, qua non conveniunt, converterunt, si 
per vim ab iis, quie sibi ipsi delegerunt , desistere 
cogantur, bonum illis adimitur, quod habebant 
prius: eaque res est privatio divini honoris. Li- 
berum enim voluntatis arbitrium est honor di- 
vino xqualis. Quamobrem ut simul et humane 
natur: relinqueretur dignitas liber: voluntatis , 
et ipsum auferretur malum, hane divina sapien- 
lia rationem excogitavit , ut in iis hominem esse 
sineret, quie sibi ipse elegisset, quo gustatis ma- 
lis, que concupiverat, experiendoque discens, 
qui quibus commutasset, ea cupiditate rursum 
incenderetur, ut vitiorum perturbationumque , qua 
rationi inimies sunt, onere deposito, et vel in 
presenti vila precibus sapienti:eque studio purga- 
tus, vel post obitum per expurgantis ignis forna- 
cem expiatus, ad pristinam vellet redire felicita- 
tem, Ut enim si quis medice facultatis , et eorum 
quie valetudini vel prosint vel obsint, perilissimus, 
adolescentulo quidem consuleret salutaria, sed ei 
tamen propter ztatis prudeniieque imbecillitatem 
consilio suo persuadere non posset, quominus a 
fructu, aut herba aliqua perniciosa temperaret , is 
cum omne remediorum genus in promptu haberet, 
permitteret filio, ut re noxia vesceretur, quo morbi 
molestia aut dolore aliquo affectum, reque ipsa 
paterui consilii utilitatem agnoscentem, valetudi- 
nisque cupidiorem medicamentis suis in pristinum 
reduceret statum , unde propter stultam cibi pesti- 
feri cupiditatem excidisset : sie human: naturz 
dulcissimus atque optimus paler, quie salutaria , 
quive perniciosa essent homini, plane noverat: 
itaque illum admonuit, ne perniciosa contingeret. 
Verum cum rei delerioris cupiditate vietus esset , 
medicamentis non indiguit, quibus eum ad pristi- 
nam sanitatem revocaret. Etenim cum corpoream 
istam voluptatem animi letitize przetulisset, visus 
est quodammodo Deus permittere, hominem eo im- 
petu ferri, propter tunicam illam pelliceam , quarn 
ob ejus propensionem ad malum induit ilium, qua 
quidem tunica naturz ratione vacantis proprietates 
homini admistz: sunt. Sapientia enim illa qu:e per 
contraria , quod melius est, disponit , naturz& ra- 
tione pradite bestiarum indumentum confecit, 
Nam tunica illa pellicea secum ferens omnes pro- 
prietates, quas ex bestiarum matura continet, 
nempe voluptatem , iracundiam, gutturis ven- 
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θεῖναι, τοῖς μὲν ἀνεξετάστοις χρήσιμον εἶναι δοχεῖ" 
τῷ δὲ mÀácvr τῆς φύσεως ἀλυσιτελὲς ἐφάνη xal 
ἄδιχον, τὴν τοῦ μεγίστου τῶν ἀγαθῶν ζημίαν διὰ 
τῆς τοιαύτης οἰχονομίας ἐμποιῆσαι τῇ φύσει. Ἐπειδὴ 
γὰρ θεοειδὴς ὁ ἄνθρωπος ἐγένετο, χαὶ μαχάριος τῷ 
αὐτεξουσίῳ τετιμημένος (τὸ γὰρ αὐτοχρατές τε χαὶ 
ἀδέσποτον ἴδιόν ἐστι τῆς θείας μαχαριότητος ), τὸ 
δι᾿ ἀνάγχης αὐτὸν ἐπί τι μεταχθῆναι βιαίως, ἀφαί- 
ρεσις τοῦ ἀξιώματος Tv. Ei γὰρ ἐχουσίως τὴν ἀν- 
θρωπίνην φύσιν κατὰ τὴν αὐτεξούσιον χίνησιν ἐπί 
τι τῶν οὐ δεόντων ὁρμήσασαν, βιαίως τε χαὶ xaz- 
ἡναγχασμένως τῶν αἰρεδάντων ἀπέστησεν, ἀφαίρεσις 
ἂν ἣν τοῦ προέχοντος ἀγαθοῦ τὸ γινόμενον, χαὶ τῆς 
ἰσοθέου τιμῆς ἀποστέρησις. ἸΙσόθεον γάρ ἐστι τὸ αὖτ. 
εξούσιον. Ὡς ἂν οὖν χαὶ ἡ ἐξουσία μένοι τῇ φύσει, 
χαὶ τὸ χαχὸν ἀπογένοιτο, ταύτην εὗρεν ἡ σοφία τοῦ 
Θεοῦ τὴν ἐπίνοιαν, τὸ ἐᾶσαι τὸν ἄνθρωπον ἐν οἷς 
ἐδουλήθη γενέσθαι, ἵνα γευσάμενος τῶν χαχῶν, ὧν 
ἐπεθύμησεν, χαὶ τῇ πείρᾳ μαθὼν, οἵα ἀνθ᾽ otov ἠλ- 
λάξατο, παλινδρομήῆσῃ διὰ τῆς ἐπιθυμίας ἑχουσίως 
πρὸς τὴν ἡρώτην μαχαριότητα, ἅπαν τὸ ἐμπαθές τε 
xai ἄλογον, ὥσπερ τι ἄχθος ἁποσχευάσας τῆς φύ- 
σεως, ἦτο! χατὰ τὴν παροῦσαν Cons, διὰ προσευχῆς 
τε χαὶ φιλοσοφίας ἐχχαθαρθεὶς, ἣ μετὰ τὴν ἐνθένδε 
μετανάστασιν, διὰ τῆς τοῦ χαθαρσίου πυρὸς χωνείας. 
“Ὥσπερ γὰρ εἴ τις ἰατριχὸς ὧν, xal πᾶσαν ἐπιστή- 
μὴν τῶν τε σωτηρίων, xal τῶν δηλητηρίων £x τέχνης 
ἔχων, συμθουλεύων τῷ μειραχίῳ τὰ δέοντα, μὴ δυ- 
νηθείη διὰ συμθουλῆς χωλῦσαι τὸν ἀτελῇ χατὰ τὴν 
ἡλικίαν τε χαὶ τὴν φρόνησιν, ἐπιθυμητιχῶς πρός 
τινα φθοροποιὸν χαρπὸν ἢ πόαν διατεθέντα, ἔχων δὲ 
παντοίαν τῶν ἀλεξιφαρμάχων παρασχευὴν,, ἐπιτρέ- 
eie τῷ παιδὶ μετασχεῖν τῶν βλαπτόντων, ἐφ᾽ ᾧ τε 
διὰ τῆς τῶν ἀλγεινῶν πείρας τὸ χρήσιμον τῆς πα- 
τρῴας συμθουλῆς μαθόντα, xai ἐν ἐπιθυμίᾳ τῆς 
ὑγιείας γενόμενον, πάλιν διὰ τῶν ἀλεξητηρίων ἐπ- 
αναγάγῃ πρὸς εὐεξίαν τὸν παῖδα, ἧς διὰ τῆς ἀτόπου 
τῶν δηλητηρίων ἐπιθυμίας ἐξέπεσεν * οὕτως ὁ γλυχύς 
τε χαὶ ἀγαθὸς τῆς φύσεως ἡμῶν πατὴρ, ὁ εἰδὼς χαὶ 
ἂν ὧν σωζόμεθα, ἐγνώρισε μὲν τῷ ἀνθρώπῳ τὸ δη- 
λητήριον, xaX τὸ μὴ μετασχεῖν συνεθούλευσεν * χρα- 
τησάσης δὲ τῆς ἐπιθυμίας τοῦ χείρονος, οὐκ ἢπόρησε 
τῶν ἀγαθῶν ἀντιφαρμάχων, δι᾽ ὧν ἐπαναγάγῃ πάλιν 
πρὺς τὴν τῆς ἀρχῆς εὐεξίαν τὸν ἄνθρωπον. Τὴν γὰρ 
ὑλιχὴν ταύτην ἡδονὴν πρὸ τῆς Ψυχιχῆῇς εὐφροσύνης 
τοῦ ἀνθρώπου προελομένου, συντρέχειν μέν πως ἔδο- 
ξεν αὐτῷ τῇ ὁρμῇ διὰ τοῦ δερματίνου χιτῶνος, ὃν 
διὰ τὴν πρὸς τὸ χεῖρον αὐτῷ ῥοπὴν περιέθηχεν, δι᾽ 
οὗ τῆς ἀλόγου φύσεως ἐπεμίχθη τῷ ἀνθρώπῳ τὰ 
ἰδιώματα, ὧν τῶν ἀλόγων ζῴων τῆς λογικῆς φύσεως 
ἔνδυμα χατεσχευάσθη τῇ σοφίᾳ τοῦ διὰ τῶν ἐναντίων 
οἰχονομοῦντος τὰ χρείττονα. Πάντα γὰρ φέρων ἐν 
ἑαυτῷ τὰ ἰδιώματα ὁ δερμάτινος χιτὼν, ὅσα εἴγε 
περιέχιων τὴν ἄλογον φύσιν, ἡδονήν τε χαὶ θυμὸν χαὶ 
γαστριμαργίαν, χαὶ ἀπληστίαν, xaX τὰ ὅμοια, ὁδὸν 
δίδωσι τῇ ἀνθρωπίνῃ προαιρέσει τῆς χαθ᾽ Exázspov 
ῥοπῆς, εἰς ἀρετήν ve χαὶ χακίαν ὕλη γινόμενος. Τού- 


ποις 


€ γὰρ ἐμδιοτεύων χατὰ τὸ" τῇδε βίον ὁ ἄνθρωπος 


DE 


τοῦ ἀλό 
οὐ τὸ ἴδιον, xal πρὸς ἑαυτὸν βλέποι διὰ τῆς ἁστειο- 
η P i5 
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τῇ αὐτεξουσίῳ χινήσει, εἰ μὲν διαχρίνοιτο 
τέρας ζωῆς, καθάρσιον τῆς ἐμμιχθείσης χαχίας τὸν 
παρόντα βίον ποιήσεται, χρατῶν διὰ τοῦ λόγου τῆς 
ἀλογίας" εἰ δὲ πρὸς τὴν ἄλογον τῶν παθημάτων ῥο- 
πὴν ἐπιχλιθείη, τῷ τῶν ἁλόγων δέρματι συνεργῷ 
χρησάμενος πρὸς τὰ πάθη, ἄλλως μετὰ ταῦτα βου- 
λεύσεται πρὸς τὸ χρεῖττον, μετὰ τὴν ἐχ τοῦ σώμα- 
τος ἔξοδον γνοὺς τῆς ἀρετῆς τὸ πρὸς τὴν χαχίαν διά- 
φορον, ἐν τῷ μὴ δύνασθαι μετασχεῖν τῆς θειότητος; 
μὴ τοῦ καθαρσίου πυρὸς τὸν ἐμμιχθέντα τῇ Ψυχῇ 
ῥύπον ἀποχαθήραντος. 
ter virtutem. οἱ vitium differentia est, 
mistas purgatorius ignis abstulerit. 
Ταῦτά ἔστιν ἃ τὴν τοῦσώματος χρείαν ἀναγχαίαν 
ἡμῖν ἐποίησεν, δι᾿ οὗ τὸ τε αὐτεξούσιον σώζεται, χαὶ 
ἡ πρὸς τὸ ἀγαθὸν πάλιν 
τῇ 


em 


νοδος οὐ χωλύεται * ἀλλὰ 
περιοδιχῇ ταύτῃ ἀχολουθίχ,, διὰ τοῦ ἑχουσίου γί- 
πρὸς τὸ χρεῖττον ῥοπὴ, τῶν μὲν ἐντεῦ- 
ἧς ἐν σαρχὶ ζωῆς 
Ξίᾳ χατορθούντων βίον, 
πατριάρχας τε χαὶ τοὺς 
τοὺς σὺν αὐτοῖς τε χαὶ μετ 
χαὶ φιλοσοφίας ἀναδραμόντας 6 


τὸν πνευματιχὸν ἐν 
οἵους γεγενῆσθαι τοὺς 
προφήτας ἀχούομεν, 
n ἀρετῆς 
τέλειον, μαθη- 


χαὶ 


; M 
κείνους Ot 


τὰς λέγω xai ἀποστόλους xai μάρτυρας, xai πάντας 
τοὺς τὴν ἐνάρετον ζωὴν πρὸ τοῦ ὑλιχοῦ τετιμηχότας 


«ἢ 


βίου, οἱ χἂν ἐλάττους o: τῷ ἀριθμῷ τοῦ πλήθους 


ΩΟΝ 
ρον 


τῶν πρὸς τὸ χε 
δυνατὸν 


ποῤῥεόντων, οὐδὲν ἧττον τὸ 


εἶναι διὰ τὴν n χατορθῶσαι 


μαρτυροῦνται" τῶν es λοιπῶν διὰ τῆς εἰς ὕστερον 


ἀγωγῆς ἐν τῷ χαθαρσίῳ πυρὶ PEDIS τὴν πρὸς 
τὴν ὕλην προσπάθειαν, χαὶ πρὸς τὴν ἐξ ἀρχῆς ἀπο- 


χληρωθεῖσαν τῇ φύσει χάριν, διὰ τῆς τῶν ἀγαθῶν 
ἐπιθυμίας Pers ἐπανιόντων. Οὐ γὰρ εἰς ἀεὶ ma- 
ραμένει τῶν ἀλλοτρίων ἣ ἐπ Pis τῇ φύσει " δι ὅτι 
Cist ἑχάστῳ xal προσχ τι τὸ μὴ ἴδιον, 

μὴ xav ἀρχὰς ἔσχεν ἐν ἔπε τὴν χοινωνίαν ἣ φύ- 
σις " μόνον δὲ τὸ συγγενὲς χαὶ ὁ 


1 


xaX ἐράσμιον εἰς 


ἐς 


ὁμόφυλον ποθεινὸν 
ἀεὶ διαμένει, ἕως ἂν ἐφ᾽ ἑαυτῆς ἣ 
φύσις ἀπαράτρεπτος μένῃ" εἰ Us τινα ἐχτροπὴν má- 
θοι διὰ μοχθηρᾶς προαιρέσεως, τότε αὐτῇ τῶν ἀλλο- 
τρίων ἡ ἐπιθυμία ἐγγίνεται, ὧν ἡ ἀπόλαυσις ἡδύνει, 
οὐχὶ τὴν φύσιν, ἀλλὰ τὸ πάθος τῆς φύσεως ἐχχω- 
ρΐήσαντος δὲ τοῦ πάθους, χαὶ T τῶν παρὰ φύσιν ἐπι- 
θυμία συνανεχώρησεν, χαὶ γίνεται πάλιν αὐτῇ τὸ 
οἰχεῖον ποθεινὸν χαὶ χατάλληλον. Τοῦτο δέ ἐστι τὸ 
χαθαρόν τε xal ἄῦλον xaY ἀσώματον, ὅπερ ἴδιον τῆς 
ὑπερχειμένης τ 


( τῶν πάντων θεότητος εἰπών τις οὐχ 
ἁμαρτήσεται. Ὥς γὰρ τοῖς σωματικοῖς ὀφθαλμοῖς 
ῥξτύματός τινος δριμυτέρου τὸ ὀπτιχὸν π' 
σαντος, ἥδίων ὁ ξύφος γίνεται, διὰ τὴν τῆς παχύτη- 
ιαν. Εἰ δὲ δαπανηθείη διά 
τινος θεραπείας τὸ διοχλῆσαν τῷ ence 


νεῦμα θολώ- 


τος πρὸς τὸ σχότος 


πάλιν 


τὸ φῶς οἰχεῖον xaX κατάλληλον γίνεται, τῷ χαθαρῷ τε 
χόρης. χαταμιγνύμενον" τὸν αὐτὸν 
τινος δίχην δι᾽ ἀπάτης τοῦ 
᾿Αντιχειμένου ἐπεῤῥύη τῷ ὁπτιχῷ τῆς Ψυχῆς ἢ 
ἑχουσίως πρὸς 


χαὺ αὐγοειδεῖ τῆς 


τὸν σχοτεινὸν βίον ὁ λογισμὸς Em- 
εχὰλίθη, διὰ τοῦ πάθους οἰχειωθεὶς τῷ ζόφῳ, Πᾶς 


MORTU:S, 


* À trisque 
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vitia, et alia ejusdem generis, homiu's 
proposito praebet oecasionem , ut , ad utrum velit, 
sese convertat, cum virtutis et vitii materia sit, 
in quibus, dum hic vivit, pro arbitratu suo ver- 
satur. Si neglecto, quod bestiarum est, urbanius 
vivendi genus complectetur, ratione vincens, quod 
rationi contrarium est, praesenti hae vita vitium 
sibi admistum expiabit. Sin quo perturbationum 
impetus ducet, inclinabit, bestiarumque pellem ad 
vitia ministram et. adjutricem adhibebit, aliud ei 
deinde ineundum erit consilium , ut ad bonum per- 


veniat cum e corpore egressus, cognita, qua in- 


non poterit divinitatis particeps fieri, nisi maculas animo im- 


Mis de causis corporis usus nobis est neces- 
sarius. Eo namque et liberum nobis adest arbi- 
trium, et reditus non intercluditur, sed ordine et 
versu volentes ad bonum provehimur, aliis qui- 
dem jam inde ab eo tempore, 
vitalem, 


quo vivunt hie spi- 
et ἃ vitiis ac. perturbationibus alienam 
vitam instituentibus, quales intelligimus patriar- 
chas et prophetas exstitisse, et qui una cum ipsis, 
et post ipsos per virtutem et sapientize studium ad 
perfeetionem reverterunt, discipulos, et apostolos, 
etmartyres dico, et quicunque corporeo in mate- 
riaque demerso honestum, et cum virtute conjun- 
ctum vivendi genus anteposuerunt : qui licet nu- 
mero pauciores fuerint, quam illi, qui ad deteriora 
deflexerunt, exemplo tamen ac testimonio suo vir- 
tutem in carne coli compararique posse testan- 
tur; aliis autem. post hane vitam purgatorio igne 
materix labes et propensionem ad malum abster- 
gentibus, el ad gratiam initio natur: concessam 
voluntaria bonorum cupiditate redeuntibus. Alie- 
norum enim cupiditas in nalura perpetuo non 
inh:xret. Quoniam quod naturz non est proprium, 
quodque nullam principio cum ipso societatem 
habebat, unicuique satietatem et fastidium affert, 
solumque id, quod illi cognatum ae simile est, 
optandum ipsi semper amandumque relinquitur. 
Quod si vitio depravate voluntatis aliquo. modo 
degeneravit, tunc inest illi cupiditas rerum exter- 
narum, quibus fruendis non ipsa natura, sed 
naturz affectio delectatur : qua quidem affectione 


D depulsa, rerum etiam externarum cupiditas disee- 


dit; et quod illi suum ac proprium est, rürsum 
amabile manet et expetendum : id autem est 
purum et a materia corporeque sejunctuim , quod 
si quis presstantissimz rerum. omnium divinitatis 
proprium dicat, non errabit. Quemadmodum enim 
corporis oculis, si aculior aliqua distillatio ner- 
vos, videndi spiritum  subministrantes, perturba- 
verit, amic: sunt tenebrz, propter similitudinem, 
quam obtusi jam atque hebetes cum illis habent : 
al si curatione aliqua conficiatur, ac deleatur id, 
quod nervis illis officiebat, lucem oculi rursum ut 
propriam sibique congruentem amant, quiz pupillae 
pure, et per se videnti commiscelur : eodem 
modo, posteaquam inimici fraude vitium instar 
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cujusdam distillationis defluxit in oculos animi, A ὁ τὰ φαῦλα, πράσσων, μισεῖ τὸ φῶς, χαθώς φησιν ἡ 


vitam tenebricosam ut sibi propter egritudinem 
convenientem | adamarunt. Quisquis enim male 
agit, odit lucem, ut vox divina testatur?. Malo 
autem consumpto, et rursus ad. nihilum redacto, 
natura eo depulso, quod animi oculos hebetabat, 
cum voluptate lucem iterum intuetur. Ex his igi- 
Dur qui dicta sunt, patet, carnis naturam iniquo 
animo prosequi, stultum esse. Neque enim ab 
illa pendet malorum causa. Nam si sic esset, 
eamdem haberet in omnes vim, qui corpoream 
sortiti sunt vitam, 

Verum cum ii, quos commemoravimus, sic ex 
virtute vixerint, ut eum in carne essent, nullis 
lamen se vitiis obstringerent, perspicuum est 
Corpus non esse vitiorum causam, sed propriam 
cujusque voluntatem, quie se vitiis contaminat. 
Corpus enim nature su: convenienter movetur, 
ad eaque, quibus statum suum tuetur atque con- 
servat, impulsu proprio fertur et trahitur. Exem- 
pli gratia, cibo potioneque indiget, ut, quod 
deperditur vitium, instauretur itaque cibum po- 
lionemque appetit. Rursus natura corporis, qu;e 
mortalis est, procreationis serie fit immortalis : 
ideirco conveniens illi proereandi appetitus insitus 
est. Ad hie eum idoneo pilorum presidio corpora 
nostra munita non sint, vestimentis extrinsecus 
admotis indigemus; cumque caloris, et frigoris, et 
imbrium vim perferre nequeamus, domos et 
lecta nobis construimus. Qui prudenter necessita- 
iem considerat, ejus habita ratione, hic et alia 
ejusmodi sine sollicitudine comparat, appetitioni- 
que terminum constituit, usum necessarium : do- 
mum igitur, vestimentum , conjugium cibumque 
naturz suppeditat, ut rebus necessariis sustente- 
iur. Qui vero voluptatum est Servus, per neces- 
Ssarios usus viliis aditum aperit, alimentique loco 
delicias querit; pro vestimento sectatur elegan- 
tiam ornamentorum ; pro :edium usu colit amplis- 
sima magnificentissimaque palatia ; pro legitima 
liberorum susceptione, legibus contrarias atque 
nefarias libidines aucupatur. Quibus de causis 
latis portis ingressa est in hominum vitam avari- 
tia, mollities, et otium, et superbia, et ostentatio 
ialtiplexque luxuria. Hzc et horum similia vitia, 
ut stolones, aut rami quidam inutiles, preter vitze 
usus necessarios provenerunt, dum necessitatis 
terminos transilit appetitus, hominesque non cu- 
rant honestis studiis dilatari. Quid enim alendo 
corpori prosunt argentea vasa, auro geminisque 
lanquam floribus distincta atque exornata ? Quem 
usum afferunt vestes aureis purpureisque filis 
contexte, et varia elaborate pictura, qua et pre- 
lia, et. venationes, et. alic res ejusmodi in. tunicis 
et indumentis ab artificibus describuntur? Que 
quidem luxuria semper avaritiam comitem habet. 
Nam ut vires sibi ad haec parent, rerum cupita- 


* Joan, 1n, 50. 


θεία φωνή ἐχδαπανηθέντος δὲ τοῦ χαχοῦ ix «(V 
ὄντων, χαὶ εἰς τὸ μὴ ὃν αὖθις μεταχωρήσαντος, πά- 

λιν μεθ᾽ ἡδονῆς ἀναθλέπει πρὸς τὸ φῶς ἡ φύσις, τοῦ 

ἐπιθολοῦντος τὸ χαθαρὸν τῆς ψυχῆς ἐχχωρήσαντος. 

Μάταιον τοίνυν δέδειχται διὰ τῶν εἰρημένων τὸ δυσ- 

μενῶς πρὸς τὴν τῆς σαρχὸς ἔχειν φύσιν. Οὐ γὰρ 

ταύτης ἤρτηται τῶν χαχῶν ἡ αἰτία. 7H. γὰρ ἂν χατὰ 

πάντων ἐπίσης ἔσχε τὸ χράτος τῶν τὸν σωματιχὸν 

εἰληχότων βίον. 


᾽Αλλ᾽ ἐπειδὴ τῶν ἐπ᾽ ἀρετῆς μνημονενομένων ἔχα- 
στος xai ἐν σαρχὶ ἦν, χαὶ ἐν χαχίᾳ οὐκ ἦν, φανερὸν 
διὰ τούτων ἐστὶν, ὅτι οὐ τὸ σῶμα τῶν παθημάτων αἵ- 
τιον, ἀλλ᾽ ἡ προαίρεσις Tj δημιουργοῦσα τὰ πάθη. Τὸ 
μὲν γὰρ σῶμα χαταλλήλως τῇ ἰδίᾳ χινεῖται φύσει, δι᾿ 
ὧν συντηρεῖται πρὸς τὴν ἑαυτοῦ σύστασιν χαὶ δια- 
μονήν" πρὸς ταῦτα ταῖς ἰδίαις ὁρμαῖς διοιχούμενον. 
Οἷόν τι λέγω’ Βρώσεώς ἐστιν αὐτῷ χρεία χαὶ πόσεως, 
ὥστε τὸ διαπνευσθὲν τῆς δυνάμεως πάλιν ἀντεισαχθῇ- 
yat τῷ λείποντι᾽ πρὸς τοῦτο χινεῖται ἡ ὄρεξις. Πάλιν 
διὰ τῆς τῶν γινομένων διαδοχῆς, θνητὴ οὖσα ἡ τοῦ 
σώματος φύσις ἀθανατίζεται * διὰ τοῦτο xal πρὸς ταύ- 
τὴν τὴν ὁρμὴν ἐπιτηδείως ἔχει, "Ἔτι πρὸς τούτοις 
γυμνὸν τοῦ ἐχ τῶν τριχῶν σχεπάσματος τὸ σῶμα πε- 
ποίηται, οὗ χάριν τῆς ἔξωθεν περιθολῆς ἐδεήθημεν. 
᾿λλλὰ xai πρὸς φλογμόν τε xol χρύος xol ἐπομθρίαν 
ἀντισχεῖν οὐ δυνάμενοι, τὴν Ex τῶν οἰχιῶν σχέπην 
ἐπεζητήσαμεν. Ταῦτα χαὶ τὰ τοιαῦτα ὁ μὲν λελογι- 
σμένως πρὸς τὴν χρείαν βλέπων, δέχεται τούτων ἕχα- 
στον ἀπραγμόνως ὁρῶν, τῆς ὀρέξεως τὸν σχοπὸν τῆς 
χρείας ποιούμενος, otxoy, ἱμάτιον, συζυγίαν, τροφὴν, 
δι᾽ ἑκάστου τούτων θεραπεύων τὸ ἐνδέον τῆς φύσεως. 
Ὁ δὲ τῶν ἡδονῶν ὑπηρέτης, ὁδοὺς παθημάτων τὰς 
ἀναγχαίας χρείας ἐποίησεν " ἀντὶ μὲν τῆς τροφῆς, τὴν 
τρυφὴν ἐπιζητῶν " ἀντὶ δὲ τῆς περιθολῆς, τὸν χαλ- 
λωπισμὸν προαιρούμενος * ἀντὶ δὲ τῆς τῶν οἰκιῶν 
χρείας τὴν πολυτέλειαν * ἀντὶ δὲ τῆς Beers 
πρὺς τὰς παρανόμους τε xaX ἀπηγορευμένας ἡδονὰς 
βλέπων. Διὰ τοῦτο f, τε πλεονεξία πλατείαις ταῖς gs 
λαις τῇ ἀνθρωπίνῃ ζωῇ εἰσεχώμασεν, xaX ἡ μαλαχία, 
χαὶ ὁ τῦφος, χαὶ ἢ χαυνότης, χαὶ ἡ πολυειδὴς ἀσω- 
τία. Ταῦτα χαὶ τὰ τοιαῦτα, ὥσπερ τινὲς ὄζο; χαὶ ξη- 


Ὁ ράδες τῶν ἀναγχαίων χρειῶν παρεθλάστησαν, διὰ τὸ 


παρελθεῖν τοὺς τῆς χρείας ὅρους τὴν ὄρεξιν, ae vot 
ἐπ᾽ οὐδενὶ χρησίμῳ σπουδαζομένοις ἐπιπλατύνεσθαι. 
Τί γὰρ χοινὸν ἔχει πρὸς τὸ τῆς τροφῆς χρήσιμον ὃ 
διάγλυφος ἄργυρος, χρυσῷ, καὶ λίθοις Fuse ucgm 
Ἢ τίνος χάριν ἐπεδεήθη τὸ ἱμάτιον τοῦ vides 
ματος, xax τῆς εὐανθούσης πορφυρίδος, xm τῆς Dudus 
τιχῆς ζωγραφίας, δι᾽ ἧς πόλεμοι, xay θῆρες, xal τὰ 
τοιαῦτα τοῖς χιτῶσί τε χαὶ τοῖς ἐνδύμασι παρὰ τῶν 
φαινόντων ἐνζωγραφοῦνται; Οἷς συμμαχοῦσα ἡ τῆς 
λεονεξίας ἐνεφύη νόσος. Ἵνα γὰρ ἐπιτύχωσι πρὸς 
ταῦτα παρασχευῆς χαὶ δυνάμεως, τὰς gu eng 
μένων ὕλας παρὰ τῆς πλεονεξίας πορίζονται. Ἡ δὲ 


ὑς 
“- 


χατὰ τὸν Σολομῶντα, ὁ τετρημένος πίθος, ἀεὶ τοῖς 
ἀπαντλοῦσι λείπων, χαὶ χενὸς εὑρισχόμενος. Οὐχοῦν 
οὐ τὸ σῶμᾶ τὰς τῶν χαχῶν ἀφορμὰς, ἀλλ᾽ ἡ προαί- 
ρξσις ἐμποιεῖ, τὸν σχοπὸν τῆς χρείας εἰς τὴν τῶν 
ἀτόπων ἐπιθυμίαν ἐχτρέπουσα. Μὴ τοίνυν χαχιζέσθω 
παρὰ τῶν ἀπερισχέπτων τὸ σῶμα, ᾧ μετὰ ταῦτα διὰ 
τῆς παλιγγενεσίας μεταστοιχειωθέντι πρὸς τὸ θειότε- 
ρον ἡ ψυχὴ καλλωπίσεται, τὰ περιττά τε xol ἄχρη- 
στα, ὡς πρὸς τὴν ἀπόλαυσιν τῆς μελλούσης ζωῆς, τοῦ 
θανάτου ἀποχαθάραντος. Οὐ γὰρ πρὸς ἃ νῦν ἐπιτη- 
δείως ἔχει, τὰ αὐτὰ καὶ ἐν τῷ μετὰ ταῦτα χρησιμεύ- 
σει βίῳ, ἀλλ᾽ οἰκεία καὶ κατάλληλος ἔσται τῇ ἀπολαύ- 
σει τῆς ζωῆς ἐχείνης ἡ τοῦ σώματος ἡμῶν παρα- 
σχευὴ, ἁρμοδίως πρὸς τὴν τῶν ἀγαθῶν μετουσίαν δια- 
πεθεῖσα. Οἷόν τι λέγω (κρεῖττον γὰρ ὑποδείγματι τῶν 
γνωρίμων τινὶ διασαφηνίσαι τὸ νόημα)" Ἡ τοῦ σιδήρου 
βῶλος χρησιμεύει τῇ χαλχευτιχῇ τέχνῃ, ἀχατέργα- 
στος ἄχμων γενομένη τοῦ τεχνιτεύοντος. 'AXA' ὅταν 
δεῖ πρός τι λεπτότερον μετεργασθῆναι τὸν σίδηρον, 
πότε δι᾽ ἐπιμελείας τὴν βῶλον τοῦ πυρὸς ἐχχαθήραν- 
τος, ἅπαν ἀποτίθεται τὸ γεῶδες zal ἄχρηστον, ὃ δὴ 
σχωρίαν οἱ τεχνῖται: τῆς ἐργασίας ταύτης χατονομά- 
ζουσι" χαὶ οὕτως ὁ ποτὲ ἄκμων λεπτουργηθεὶς, ἣ 
θώραξ, ἣ ἄλλο τι τῶν λεπτῶν χατασχενασμάτων ἐγέ- 
ετο, τοῦ τοιούτου περιττώματος ἐχχαθαρθεὶς διὰ τῆς 
χωνείας, ὅπερ ἕως ποτὲ ἄχμων ἦν, οὐχ ἐνομίζετο 
πρὸς τὴν τότε χρείαν εἶναι: περίττωμα. Συνετέλει γάρ 
τι xà) ἡ σχωρία πρὸς τὸν ὄγχον τοῦ σιδήρου ἐγκατα- 
μεμιγμένη τῇ βώλῳ. "Ἤδη νενόηται ἡμῖν τὸ ὑπό- 
δειγμα. μεταχτέον ἤδη πρὸς τὸ προχείμενον νόημα 
τὴν ἐν τῷ ὑποδείγματι θεωρηθεῖσαν διάνοιαν. Τί οὖν 
ἔστι τοῦτο; Πολλὰς ἔχει νῦν σχωρεώδεις ποιότητας 
ἣ τοῦ σώματος φύσις, αἱ κατὰ μὲν τὴν παροῦσαν 
ζωὴν, πρός τι χρήσιμον συντελοῦσιν, ἀχρήστως δὲ 
παντάπασι χαὶ ἀλλοτρίως ἔχουσι πρὸς τὴν μετὰ ταῦτα 
προσδοχωμένην μαχαριότητα. “Ὅπερ οὖν ἐν τῷ πυρὶ 
περὶ τὸν σίδηρον γίνεται, τὸ ἄχρηστον ἅπαν τῆς χω- 
yz(ag ἀποποιούσης, τοῦτο διὰ τοῦ θανάτου χατορθοῦ- 
ται τῷ σώματι, παντὸς περιττώματος ἀποποῖου μένου 
διὰ τῆς ἐν τῇ νεχρότητι λύσεως. Φανερὰ μὲν οὖν ἐστι 
πάντως τοῖς ἐπεσχεμμένοις ποῖα ταῦτά ἐστιν, ὧν ἀπο- 
χαθαίρεται τὸ σῶμα εἰς ὕστερον" ἄπερ εἰ μὴ παρείη 
xazX τὴν παροῦσαν ζωὴν, ζημία γίνεται τοῦ. βίου 
τούτου. Πλὴν ἀλλὰ xat παρ᾽ ἡμῶν σαφηνείας χάριν 
δι᾿ ὀλίγων εἰρήσεται. 


Ἔστω, χαθ᾽ ὑπόθεσιν, ἀντὶ μὲν τῆς βώλου, ἡ ὄρεξις 
ἣ φυσιχῶς ἐπὶ πάντων ἐνεργουμένη * ἀντὶ δὲ τῆς σχω- 
ρίας ταῦτα, πρὸς ἃ νῦν τὰς ὁρμὰς ἔχει f] ὄρεξις, ἧδο- 
ναὶ, χαὶ πλοῦτοι, χαὶ φιλοδοξίαι, χαὶ δυναστεῖαι, χαὶ 
θυμοὶ, xal τῦφοι, χαὶ τὰ τοιαῦτα. Τούτων ἁπάντων 
χαὶ τῶν τοιούτων, χαθάρσιον ἀχρ!:δὲς ὁ θάνατος γίνε- 
ται" ὧν γυμνώθεϊσά τε xai χαθαρθεῖσα πάντων ἡ 
ὄρεξις, πρὸς τὸ μόνον ὀρεχτόν τε xaX ἐπιθυμητὸν χαὶ 
ἐράσμιον τῇ ἐνεργείᾳ τραπήσεται, οὐχ ἀποσθέσασα 


* Ecch. xxi, 17. 


DE MORTUIS, 


πλεονεξία τῇ ἀπιστίᾳ τὴν εἴσοδον ἤνοιξεν, ἤτις ἐστὶ A rum materiam avaritia subministrat 
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: eademque 
avaritia infidelitati aditum patefacit : est enim, ut 
ait Solomon?, dolium pertusum, quod qui conan- 
tur implere, frustra laborant, et. vacuum semper 
inveniunt. Corpus ergo non affert malorum causas, 
sed ipsa voluntas, quz necessarium usum ad 
absurdas et inutiles cupiditates detorquet. Nemo 
igitur temere et inconsiderate nostrum accuset 
corpus, quo postea per regenerationem in statum 
diviniorem commutato animus decorabitur, cum ab 
inutilibus illud et supervacaneis sordibus el in- 
commodis mors expurgaverit, uL vita futura per- 
fruatur. Nam qui illi nunc congruentia sunt, iis 
non utetur in altera vita, ad eujus fruenda bona 
fiet apta aecommodataque corporis nostri consti- 
tutio. Non alienum autem erit, ut quod dicimus 
not: pervulgat; que rei cujuspiam exemplo decla- 
remus. Arti zrarix utilis est. ferri infecti. illabo- 
ratique massa, dum ea pro incude faber utitur. 
At cum opus est ferro ad opus aliquod subtilius 
et magis elaboratum conficiendum, tunc igne dili- 
genter expurgantur masse illius terre: atque 
inutiles feces, quas, qui artis ejus periti sunt, 
scoriam appellant. Atque ita quod olim erat in- 
cus rudisve ferri massa, subtiliter elaboratum 
lorica fit, aut aliquod aliud opus egregium et ex- 
politum, supervacaneis in fornace excoctis abje- 
elisque sordibus, qui tamen in ipsa incude aut 
massa considerat:» supervacus non putabantur. 
Confert enim aliquid ad ferri molem etiam scoria 
in massa permista. Perspicuum hoc nobis est 
exemplum : accommodemus nunc presentem con- 
siderationem ad eam qu: in exemplo conspicitur 
intelligentiam : quidnam igitur istud est? hoc ni- 
mirum. Multas nune habet natura corporis sordes, 
ac veluti scoriam, quamdam presenti vite. non 
inutilem illam quidem aliquo modo, sed tamen 
alienam prorsus ab ea felicitate, quam exspecta- 
mus. Quemadmodum igitur in fornace ignis aufert 
et absumit quidquid in ferro est inutile, sie in 
ipsa morte corpus ab omni re supervacanea atque 
inutili per mortalitatis solutionem liberatur. Quie 
autem sint ea, a quibus corpus in posterum ex- 
purgabitur, qui» nisi hiec adessent, pr:sens hoc 
vita damnum faceret, licet cuivis studiose conside- 
ranti facile intelligere : tamen quo planius etiam 
Constet, ut à. proposito exemplo non recedamus, 
breviter a nobis etiam recensebuntur. 

Massa igitur sit appetitio, quie naturaliter. est 
omnibus insita, scoria aulem, et feces, ea, ad 
qu:e nunc impetu ducitur et trahitur appetitio, nem- 
pe voluptates, divitiz:, gloria, principatus, iracun- 
dia, tumor, arrogantia, et id genus alia, a quibus 
omnibus nos expiatos mors ac plane liberos reddit. 
His enim exuta vacuaque appetitio ad id quod solum 
expelendum, optandum, amandumque est, vim 
transfert suam, non exstinzuens penitus insilos 
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ad hzc impetus ἃ natura, sed eos convertens ad A καθόλου τὰς ἐγχειμένας φυσικῶς ἡμῖν ἐπὶ τὰ τοιαῦτο 


illa bona perfruenda, qux a materia sejuncta sunt. 
Nam illic viget verze pulchritudinis amor, qui nun- 
quam exstinguitur. Illie laudabilis adest sapien- 
tie divitiarum cupiditas, et praeclarum ac bonum 
gloriw studium, quod in Dei regni societate con- 
sumitur, honestumque divinarum epularum desi- 
derium, qu: degustat:e nullam. unquam afferunt 
satietatem. Quamobrem qui novit totius orbis au- 
ctorem et opificem Deum opportuno tempore corpo- 
ris molem ac massam in arma bon: voluntati sue 
grata acceptaque conflaturum, et loricam justitiz, 
ut inquit Apostolus δ, gladiumque spiritus, et ga- 
leam spei, atque omnem divinam armaturam per- 
fecturum, diligit corpus suum ex prescripto legis, 
quam tulit Apostolus, nemo, inquiens, proprium 
corpus odit **. Purum igitar ac mundum corpus 
oportet diligere, non autem sordidam ejus scoriam, 
qui repudiatur et abjieitur. Verum est enim, quod 
continet divina Scriptura !?, nos, si terrestris do- 
mus nostra hujus tabernaeuli destruatur, tunc 
ipsam inventuros zdificationem a Deo factam, do- 
mum non manu constructam, :zeternam in coelis 
dignam qux Dei sit domicilium in spiritu. Ac do- 
mus quidem illius non manufactze figuram, et. for- 
mam, et exemplum mihi nemo describat ad simi- 
litudinem earum, quibus proprietate distinguimur. 
Etenim cum divinis oraculis non solum predictum 
sit nobis, nos in vitam esse revocandos, οἱ resur- 
rTecturos, verum etiam promittatur in ipsa divina 
Scriptura per ipsam resurrectionem, immutari at- 
que renovari nos oportere, omnino necesse est, ut, 
in quid immutandi sumus, ideo prorsus ignoremus, 
quod nullum eorum qux speramus, exemplum in 
hac vita simile contuemur, Nunc enim, qua erassa 
et solida sunt, natura deorsum feruntur. Tunc au- 
iem sic immutabuntur, ut sursum tendant. Nos 
enim, ut scriptum est, posteaquam natura per re- 
surrectionem in omnibus in vitam revocatis fuerit 
commutata: Rapiemur in nubibus obviam. Domino 
in aera atque. ita semper cum Domino erimus 13. 
Si igitur qui immutantur, corporis pondus non re- 
tinent, sed diviniorem in statum translati simulcum 
natura incorporea in sublimi versantur ; plane con- 
sentaneum est, ut color, figura, cireumscriptio, et 
veliquz corporis proprietates aliqua ratione divi- 
nitus commutentur. Idcirco tametsi videmus non 
esse necessarium, ut in iis, qui resurrectione im- 
mutabuntur, ulla ejusmodi appareat differentia, 
qualem propter eorum, qui succedunt, ordinem, 
necessario natura nunc habet, non tamen possu- 
mus explicare quales futuri sint in. illa comrnuta- 
tione. Unum quidem fore omnium genus, unumque 
Christi corpus futuros omnes, atque unam omni- 
bus formam imprimendam, divina in cunctis 
imagine qualiter elucente, non ambigimus. Idque, 
quod talium proprietatum loco in nature immu- 


*? Ephes. vr, 1 sqq. !! Ephes, v, 29. 
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ὁρμὰς, ἀλλὰ πρὸς τὴν ἄῦλον τῶν ἀγαθῶν μετουσίαν 
μεταποιήσασα. Ἐχεῖ γὰρ ὁ ἔρως τοῦ ἁληθινοῦ χάλ- 
λους, ὁ ἄπαυστος - ἐχεῖ ἡ ἐπαινετὴ τῶν τῆς σοφίας 
θησαυρῶν πλεονεξία, χαὶ ἡ χαλή τε xal ἀγαθὴ φιλοδο- 
ξία ἣ τῇ χοινωνίᾳ τῆς τοῦ Θεοῦ βασιλείας χατορθου- 
μένη, χαὶ τὸ χαλὸν πάθος τῆς ἀπληστίας, οὐδέποτε 
χόρῳ τῶν ὑπερχειμένων πρὸς τὸν ἀγαθὸν πόθον ἐπι- 
χοπτόμενον. Οὐχοῦν μαθὼν, ὅτι τοῖς χαθήχουσι χρόνοις 
ὁ τοῦ παντὸς τεχνίτης τὴν τοῦ σώματος βῶλον εἰς 
ὅπλον εὐδοχιμίας μεταχαλχεύσει, θώραχα διχαιοσύνης, 
χαθώς φησιν ὁ ᾿Απόστολος, χαὶ μάχαιραν πνεύματος, 
xal περιχεφαλαίαν ἐλπίδος, χαὶ πᾶσαν τὴν τοῦ Θεοῦ 
πανοπλίαν χατεργασάμενος, ἀγαπᾷ τὸ ἴδιον σῶμα 
χατὰ τὸν τοῦ ᾿Αποστόλου νόμον, ὅς φησιν, ὅτι Οὐδεὶς 
τὸ ἑαυτοῦ σῶμα ἐμίσησεν. Τὸ σῶμα δὲ τὸ χεχαθαρ- 
μένον ἀγαπᾶσθαι χρὴ, οὐ τὴν ἀποποιουμένην σχω- 
ρίαν. ᾿Αληθὲς γάρ φησιν, ὥς φησιν tj θεία φωνὴ, ὅτι 
ἐὰν ἡ ἐπίγειος ἡμῶν οἰχία τοῦ σχήνους χαταλυθῇ, 
τότε αὐτὴν εὑρήσομεν οἰχοδομὴν ἐκ Θεοῦ γενομένην 
οἰκίαν ἀχειροποίητον, αἰώνιον ἐν τοῖς οὐρανοῖς, ἀξίαν 
τοῦ εἶναι αὐτὴν Θεοῦ χατοιχητήριον ἐν πνεύματι. Kat 
pot μηδεὶς χαραχτῆρα, χαὶ σχῆμα, xa εἶδος ὑπογρα- 
φέτω τῆς ἀχειροποιήτον ἐχείνης οἰχίας, χαθ᾽ ὁμοιό- 
τητα τῶν νῦν ἐπιφαινομένων ἡμῖν χαραχτῆρων, 
xai διαχρινόντων ἡμᾶς ἀπ᾽ ἀλλήλων τοῖς ἰδιώμασιν. 
Οὐ γὰρ μόνης τῆς ἀναστάσεως ἡμῖν παρὰ τῶν θείων 
λογίων χεχηρυγμένης, ἀλλὰ xai τὸ δεῖν ἀλλαγῆναι 
ποὺς ἀναχαινισθέντας διὰ τῆς ἀναστάσεως, τῆς θείας 
διεγγυωμένης Γραφῆς, ἀνάγχη πᾶσα χεχρύφθαι παν- 
τάπασι xa ἀγνοεῖσθαι πρὸς ὅ τι ἀλλαγησόμεθα, τῷ 
μηδὲν ὑπόδειγμα τῶν ἐλπιζομένων ἐν τῷ νῦν καθορᾶ- 
σθαι βίῳ. Νῦν μὲν γὰρ πᾶν τὸ παχὺ χαὶ στερέμνιον, 
ἐχ φύσεως ἔχει τὴν ἐπὶ τὸ χάτω φοράν. Τότε δὲ πρὰς 
τὸ ἀνωφερὲς 1j μεταποίησις τοῦ σώματος γίνεται, 
οὕτως εἰπόντος τοῦ λόγου, ὅτι μετὰ τὸ ἀλλαγῆναι τὴν 
φύσιν, ἐν πᾶσι τοῖς ἀναθδεθιωχόσι διὰ τῆς ἀναστά- 
Ἁρπαγησόμεθω ἐν vegéAauc eic ἀπάντησιν 
τοῦ Κυρίου elc ἀέρα" καὶ οὕτω πάντοτε σὺν Κύυ- 
οίῳ ἐσόμεθα. El τοίνυν ἐπὶ τῶν ἀλλαγέντων τὸ βά- 
ρος οὐ παραμένει τῷ σώματι, ἀλλὰ συμμετεωροπο- 
ροῦσι τῇ ἀσωμάτῳ φύσει οἱ πρὸς τὴν θειοτέραν 
μεταστοιχειωθέντες χατάστασιν" πάντως ὅτι xal τὰ 
λοιπὰ τῶν ἰδιωμάτων τοῦ σώματος, πρός τι τῶν θειο- 
τέρων συμμετατίθεται, τὸ χρῶμα, τὸ σχῆμα, ἣ περι- 
γραφὴ, καὶ τὰ xa0' ἕχαστον πάντα. Τούτου χάριν 
οὐδεμίαν ἀνάγγχην ὁρῶμεν τοῖς ἀλλαγεῖσι διὰ τῆς ἀνα- 

τάσεως ἐνθεωρεῖσθαι τὴν τοιαύτην διαφορὰν, ἣν νῦν 
διὰ τὴν τῶν ἐπιγινομένων ἀχολουθίαν ἀναγχαίως 
ἔσχεν ἣ φύσις. Οὔτε μὴν, ὅτι οὐχ ἔσται, σαφῶς ἔστιν 


σεως, 


ἀποφήνασθαι, ἀγνοούντων ἡμῶν εἰς ὅ τι ταῦτα διὰ 
τῆς ἀλλαγῆς μεταθήσεται. ᾿ΔΑλλ᾽ ὅτι μὲν γένος ἔσται 
τῶν πάντων ἕν, ὅταν ἕν σῶμα Χριστοῦ οἱ πάντες 
γενώμεθα. τῷ ἑνὶ yapaxz pt μεμορφωμένοι, οὐχ ἀμ- 
φιβθάλλομεν, πᾶσι χατὰ τὸ ἴσον τῆς θείας εἰχόνος ἐπι- 
λαμπούσης. Τί δὲ ἡμῖν ἀντὶ τῶν τοιούτων ἰδιωμάτων 
ἐν τῇ ἀλλαγῇ τῆς φύσεως προσγενήσεται, χρεῖττον 


12} Thess. 1v, 16. 
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εἶναι πάσης στοχαστιχῆς ἐννοίας 
δ᾽ ἂν μὴ χαθ᾽ ὅλου ἀγύμναστος 
λόγος καταλειφθείη, τοῦτό φαμεν, ὅτι εἰς οὐδὲν ἕτε- 


ἡμῖν ὁ περὶ τούτου 


ρον τῆς χατὰ τὸ ἄῤῥεν χαὶ θῆλυ διαφορᾶς συνεργούσης 
πῇ φύσει, πλὴν τῆς παιδοποιίας, τάχα τινὰ στοχασμὸν 
ἔστιν ἀναλαθεῖν τῆς ἐπηγγελμένης τοῦ Θεοῦ τῶν ἀγα- 
θῶν εὐλογίας ἐπάξιον ἐν τῷ περὶ τούτου λόγῳ, ὅτι 
εἰς τὴν ἐχείνου τοῦ τόχου ὑπηρεσίαν μεταθήσεται T) 
γεννητικὴ τῆς φύσεως δύναμις, οὗ μετέσχεν ὁ μέγας 
Ἡσαῖας εἰπὼν, ὅτ: ᾿Απὸ τοῦ φόθου σου, Κύριε, àv 
γαστρὶ &Ad6ogev, xal ὠδινγήσαμεν καὶ ἐτέκομεγ" 
πνεῦμα σωτηρίας σου ἐποιήσαμεν' ἐπὶ τῆς γῆς. Et 
γὰρ ἀγαθὸς ὁ τοιοῦτος τόχος, χαὶ σωτηρίας αἱτίο, γίνε- 
παι ἣ τεχνογονία, χαθώς φησιν ὁ ᾿Απόστολος, οὐδέποτε 
τὸ πνεῦμα τῆς σωτηρίας γεννῶν τις παύεται,ὁ ἅπαξ διὰ 
τοῦ τοιούτου τόχου τὸν πληθυσμὸν τῶν ἀγαθῶν ἑαυτῷ 
τεχνωσάμενος. ᾿Αλλὰ χἂν τὸν χαραχτῆρα λέγῃ τις, Q 
μεμορφώμεθα, πάλιν ἡμῖν ἐντ 
συμπαρέσεσθαι, οὐδὲ πρὸς τοῦτο πρόχειρος ἡμῶν ἐστιν 
ἡ διάνοια, οὕτως ἣ ἑτέρως ἔχειν ὑπονοῆσαι. Εἴτε γὰρ 
ἐπὶ τοῦ αὐτοῦ λέγοι τις εἴδους τὴν ἀναθίωσιν ἔσεσθαι, 
εἰς πολλὴν ἀμηχανίαν ἐχπεσεῖται ὁ λόγος, διὰ τὸ μὴ 


ἢ ἀναθιώσει τὸν αὐτὸν 


τὸν αὐτὸν ἑαυτῷ κατὰ τὸ εἶδος τοῦ χαραχτῆρος πάν- 
ποτε διαμένειν τὸν ἄνθρωπον, ὑπό τε τῶν ἡλιχιῶν al 
τῶν παθημάτων ἄλλοτε πρὸς ἄλλο εἶδος μεταπλασσό- 
μενον. ἔλλλως γὰρ μορφοῦται τὸ νήπιον xol τὸ μει- 
ράχιον * ἄλλως ὁ παῖς, ὁ ἀνὴρ, ὁ μεσῆλιξ, ὁ γηραιὸς, 
ὁ πρέσθυς. Οὐδὲν τούτων ὡσαύτως ἔχει πρὸς τὸ ἕτε- 
pov " ἀλλὰ xaX ὁ τῷ ἱχτέρῳ χατιωθεὶς, χαὶ ἐξῳδηχὼς 


t 


τῷ ὑδέρῳ, ὅ τε ξηρανθεὶς ἐν τηχεδόνι, xo ὁ πολυ- 
σαρχήσας ἔχ τινος δυσχρασίας, ὁ χατάχολος, ὁ αἷἱμα- 
τώδης, ὁ φλεγματίας * ἑχάστου τούτων πρὸς τὴν ἐπι- 
χρατοῦσαν δυσχρασίαν συμμορφουμένου, οὔτε παρα- 
μένειν ταῦτα μετὰ τὸ ἀναδιῶναι χαλῶς ἔχει: λογίσα- 
σθαι, τῆς ἀλλαγῆς πάντα σχευαζούσης πρὸς τὸ θειό- 
περον, οὔτε οἷον ἡμῖν ἐπανθήσει τὸ εἶδος εὔχολόν ἐστιν 
ἀναλογίσασθαι, τῶν χατ᾽ ἐλπίδα ἡμῖν προχειμένων 
ἀγαθῶν, ὑπὲρ ὀφθαλμὸν, χαὶ ἀχοὴν, χαὶ διάνοιαν εἶναι 
πεπιστευμένων. Ἢ τάχα γνωριστιχὸν εἶδος ἑχάστου 
τὴν ποιὰν ἰδιότητα τῶν ἠθῶν εἰπών τις, οὐ τοῦ παν- 
τὸς ἁμαρτήσεται. Καθάπερ γὰρ νῦν ἢ χατά τι παρ- 
αλλαγὴ τῶν ἐν ἡμῖν στοιχείων τὰς τῶν χαραχτήρων 
ἐν ἑχάστῳ διαφορὰς ἐξεργάζεται, χατὰ πλεονασμὸν 
ἢ ἐλάττωσιν τῶν ἀντιστοιχούντων τινὸς σχηματιζο- 
μένου τε χαὶ χρωννυμένου τοῦ χατὰ τὴν μορφὴν ἰδιώ- 
μᾶτος * οὕτω μοι δοχεῖ τὰ εἰδοποιοῦντα τότε τὴν ἐχά- 
στου μορφὴν οὐ ταῦτα τὰ στοιχεῖα γίνεσθαι, ἀλλὰ τὰ 
τῆς χαχίας ἣ τῆς ἀρετῆς ἰδιώματα, ὧν ἡ ποιὰ πρὸς 
ἣ ἑτέρως τὸ εἶδος παρασχευά- 
z 

παρόντος γίνεται βίου, ὅταν ἢ ἔξωθεν τοῦ προσώπου 
διάθεσις τὴν ἐν τῷ χρυπτῷ τῆς ψυχῆς χαταμηνύῃ 
διάθεσιν" ὅθεν ῥᾳδίως ἐπιγινώσχομεν τόν τε τῇ λύπῃ 
χρατούμενον, χαὶ τὸν τῷ θυμῷ διανεστηχότα, χαὶ τὸν 
ἐν ἐπιθυμίᾳ λυόμενον" xa ἐχ τοῦ ἐναντίου, τὸν φαι- 
δρὸν, τὸν ἀόργητον, τὸν τῷ σεμνῷ χαραχτῆρι τῆς σω- 
φροσύνης χαλλωπιζόμενον. 


!* Jsa, xxvi, 18. “51 Tim. 11, 15. 
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quam ut ulla cogitatione conjicere valeamus. Ac 
ne tali in re nostra plane rudis oratio deprehenda 
tur, dicimus, maris et. femin:e differentiam nullum 
natur: usum prebituram ; nisi quamdam veluti 
filiorum susceptionis similitudinem promissa illa 
a Deo bonorum copia dignam intelligamus, ut 
ejusmodi partui gigneudi vis naturalis inserviat, 
qualem sentiebat Isaias, cum diceret: Ex timore 
tuo, Domine, concepimus, et parturivimus, et peperi- 
mus, spiritumque salutis tue fecimus in terra!*, Nam 
si bonus est partus. hujusmodi, salutisque causa 
est procreatio filiorum, ut ait Apostolus !'5, nullus 
unquam illic gignendi salutis spiritum finem faciet, 
qui tali partu sibi copiam bonorum semel pepererit, 
Sin aliquis eandem formam nobis reviviscentibus 
futuram dicat, ego, nec ut ejus sententiae subscri- 
bam, facile adduci queam, nec utrum res aliter ha- 
beat, cogitare. Multa enim absurda illius, qui ita 
sentit, opinionem consequuntur, cum non eadem 
semper in eodem homine species formaque maneat, 


' Sed pro xtatum affectionumque varietate assidue 


D 


commutetur. Etenim qui nunc est adolescens, infans 
puerque fuit, mox erit vir, deinde ad vite medium 
terminum veniet, post illum transibit, fietque. jam 
xtate provectus. et senex. Et qui horum in aliquo 
sunt :tatis gradu, non sunt inter se similes, sed 
alius regio morbo squalidus est, alius aqua. inter- 
cute inflatus, alius confeetus tabe, alius prava car- 
nis redundantia corpulentus, alius bilis, alius san- 
guinis, alius pituite nimia laborat copia: qui 
quidem omnes, ut tales reviviscant, et iisdem cum 
morbis maneant, minime putandum est ; eum om- 
nia tunc in meliorem divinioremque statum immu- 
latione sint convertenda, nec facile rursum est 
explicare, qualis futura sit przeclara illaforma, qua 
decorabimur, eum spe nobis propositasint ea bona, 
quie nec oculis, nec auribus, nec cogitatione pos- 
sumus comprehendere. Quod si quis formam, qua 
dignosci valeamus, in certa morum qualitate di- 
ceret sitam collocatamque fore, is non prorsus for- 
sitan aberraret. Ut. quemadmodum nune quadam 
elementorum in nobis mutatione differentes in uno- 
quoque notas impressas cernimus, prout alicujus 
eorum majore minoreve copia, propria cujusque 
forma eolorque fingitur: ita qus tune propriam 
singulorum formam exprimant, non elementa fu- 
tura sint, sed vitiorum aut virtutum quaedam inter 
se hoc aut illomodo commisto: qua expressa unius- 
cujusque species apparebit. Cujus rei simile quid- 
dam propemodum hic etiam contigit, cum ipse 
vultus intimam animi affectionem indicat, ut hunc 
morore vinci, illum efferri iracundia, alium fla- 
grare cupiditate, aut contra hunc natura letum, 
illum minime iracundum, alium insigni quadam 
modestia proditum, facile eognoscamus. 
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Quemadmodum igitur in hac vita animi affectio 
est veluti forma quiedam in vultu, atque oculis 
expressa, qua, quo modo se intus habeat homo, 
ceclaratur : sie mihi videtur, cum natura hominis 
diviniorem,adepta sitstatun,ex moribus quisque suis 
ellingi, nec aliud esse, aliud videri, sed qualis est, talis 
omnino cognosci, ut qui castus, qui justus, qui 
mansuelus, qui purus, qui benignus, qui pius, 
alque inter hos qui bonis omnibus, aut qui uno 
tanlum aut pluribus ornatus, quique in uno qui- 
dem inferior sit, in alio autem superior constet. 
Ex his enim similibusque magis minusve prostan- 
libus proprietatibus, quz in ipsis conspicu» sunt, 
varia singulorum differenti: distinguuntur, donec 
novissima tandem, ut Paulus ait '?, inimiea morte 
destructa, maloque cunctis e rebus penitus extur- 
bato atque deleto, una in omnibus divina pulchri- 
tudo fulgebit, ad cujus exemplar initio formati 
sumus. Hac aulem est lux, puritas, immortalitas 
vilà et veritas, et alia ejusdem generis. Neque enim 
dedecet, diei lucisque filios et esse et videri. Lucis 
autem, et. puritatis, et immortalitatis nulla muta- 
tio differentiave in eodem genere reperietur, sed 
una gratiain omnibus elucebit, eum filii lucis effecti 
fulgebunt uL sol, quemadmodum voce sua veris- 
sima Dominus ipse denuntiat !' : cumque ex divina 
promissione perfecti erunt, idemque sentient, una 
eademque in omnibus gratia sic effulgente, ut pro- 
ximo quisque suo Letitiam impertiatur. Ex quo 


fiet, ut aliorum alii pulchritudinem contuentes, αὶ 


mutuis inter se gaudiis vicissim affieiantur, nulla 
mali, aut vitii, aut turpitudinis macula decus illud 
in deforinem speciem commutante. Hee nobis mens 
nostra pro decedentibus ex hae vita, voces eorum 
nobis, ut fieri potest, indicans, disseruit. Nos autem 
Pauli verbis utentes, consilium nostrum ad eos 
qui in squalore luctuque versantur concludeinus : 
Nolo vos ignorare, [ratres, de dormientibus, ne con- 
tristemini, sicut eL ceteri, qui spem non habent !*. 


Si quid ergo studio dignum de iis qui dormie- 
runL, didicimus , degenerem istum servilemque 
moerorem amplius ne suscipiamus ; aul si lugens 
dum est, laudabilem illum eompleetamur luctum; 
qui cum virtuie conjunctus est. UL enim. voluptas 
alia pecudibus convenit rationique adversatur, alia 
. pura est, et a malerie sordibus remota; sic id, 
quod voluptati contrarium est, in vitium virtutem- 
que dividitur. Est igitur lugendi genus unum, quod 
beatum vocatur, et in exeolenda parandaque vir- 
tute. non abjicitur, quod quidem ab insana ista 
servilique maestitia longe diversum est.In hae enim 
quicunque versatur, in posterum poenitebit, quippe 
qui e constantiz gradu depulsus se a perturbatione 
superari permiserit. At beatus ille luctus minime 
repudiandam pudendamve tristitiam probet iis, 
qui per illum ex virtute vitam suam instituunt. 


161 Cor. xv, 26. “7 Mattli. xii, 43. 
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“Ὥσπερ τοίνυν χατὰ τὴν ἐνεστῶσαν ζωὴν μορφὴ 
γίνεται. ἡ ποιὰ διάθεσις τῆς καρδίας. xal πρὸς τὸ ἐγ- 
χείμενον πάθος τὸ τοῦ ἀνθρώπου εἶδος ἀπειχονίζεται " 
οὕτω uot δοχεῖ πρὸς τὸ θειότερον ὑπαλλαγείσης τῆς 
φύσεως, εἰδοποιεῖσθαι διὰ τοῦ ἤθους ὁ ἄνθρωπος, οὐκ 
ἄλλο τι ὧν χαὶ ἄλλο φαινόμενος, ἀλλ᾽ ὅπερ ἐστὶ τοῦτο 
χαὶ γινωσχόμενος, ὡς ὁ σώφρων, ὁ δίχαιος, ὁ πρᾶος, 
ὁ χαθαρὸς, ὁ ἀγαπητιχὸς, 6 φιλόθεος, xal πάλιν ἐν 
τούτοις, ἣ ὁ πάντα ἔχων τὰ ἀγαθὰ, ἣ ὁ ἐν ἑνὶ μόνῳ 
χοσμούμενος, ἣ ὁ ἐν τοῖς πλείοσιν εὑρισχόμενος, ἣ ὁ 
ἐν τῷδε μὲν ἐλαττούμενος, πλεονεχτῶν δὲ χατὰ τὸ 
ἕτερον. "Ex τούτων γὰρ χαὶ τῶν τοιούτων τῶν τε χατὰ 
τὸ χρεῖττον zal τῶν χατὰ τὸ ἐναντίον ἐπιθεωρουμένων 
ἰδιωμάτων, εἰς διαφόρους ἰδέας οἱ χαθ᾽ ἕχαστον ἀπ᾽ 
ἀλλήλων μερίξονται, ἕως ἂν τοῦ ἐσχάτου ᾿Εχθροῦ 
χαταργηθέντος, ὥς φησιν ὁ ᾿Απόστολος, χαὶ τῆς χα- 
χίας χαθόλου πάντων τῶν ὄντων ἐξοικισθείσης, ἕν τὸ 
θεοειδὲς χάλλος ἐπαστράψῃ τοῖς πᾶσιν, ᾧ xav" ἀρχὰς 
ἐμορφώθημεν. Τοῦτο δέ ἐστι φῶς, χαὶ χαθαρότης, 
xal ἀφθαρσία, xax ζωὴ, καὶ ἀλήθεια, καὶ τὰ τοιαῦτα. 
Οὐδὲ γὰρ ἀπειχός ἐστιν ἡμέρας τέχνα χαὶ φωτὸς εἶναί 
vs xal φαίνεσθαι - φωτὸς δὲ χαὶ χαθαρότητος xol 
ἀφθαρσίας, οὐδεμία παραλλαγὴ οὐδὲ διαφορὰ πρὸς τὸ 
ὁμογενὲς εὑρεθήσεται" ἀλλὰ μία χάρις ἐπιλάμψει 
«oig πᾶτιν, ὅταν υἱοὶ φωτὸς γινόμενοι λάμψωσιν ὡς 
ὁ ἥλιος, χατὰ τὴν ἀψευδῆ τοῦ Κυρίου φωνήν * ἀλλὰ 
χαὶ τὸ πάντας ἔσεσθα! τετελειωμένους εἰς τὸ Ey xav 
τὴν ἐπαγγελίαν τοῦ Θεοῦ Λόγον, τῆς αὐτῆς ἔχεται 
διανοίας, τὸ μίαν χαὶ τὴν αὐτὴν τοῖς πᾶσιν ἐπιφανή- 
σεσθαι χάριν, ὡς τὴν αὐτὴν εὐφροσύνην ἕχαστον τῷ 
πέλας ἀντιχαρίζεσθαι. AU ὧν ἕχαστος xal εὐφραίνε- 
ται τοῦ ἑτέρου τὸ χάλλος βλέπων, xa ἀντευφραίνει, 
μηδεμιᾶς χαχίας μεταμορφούσης τὸ εἶδος εἰς clóey05 
χαραχτῆρα. Ταῦτα ἡμῖν ὁ νοῦς ὁ ἡμέτερος ἀντὶ τῶν 
χατοιχομένων διείλεχται, τὰς φωνὰς ἐχείνων ὡς δυ- 
νατὸν ἡμῖν ὑποχρινόμενος. Ἡμεῖς δὲ τῇ τοῦ μεγάλου 
Παύλου φωνῇ τὴν πρὸς τοὺς βαρυπενθοῦντας cup.6ou- 
Mn» περιγράψωμεν, ὅτι Οὐ θέλω ὑμᾶς ἀγγοεῖν, 
ἀδεϊφοὶ, περὶ τῶν' κεκοιμημένων, ἵνα μὴ υἱυπῆ- 
σθε, ὡς καὶ οἱ Acuxol, οἱ μὴ ἔχοντες ἐπίδα. 

Εἰ οὖν τι μεμαθήχαμεν σπουδῆς ἄξιον περὶ τῶν 
χεχοιμημένων, δι’ ὧν ἡμῖν ὁ λόγος τὰ περὶ τούτων 
ἐφιλοσόφησε, μηχέτι τὴν δυσγενῆ ταύτην xal ἀν- 
δραποδώδη λύπην παραδεξώμεθα. ᾿Αλλ᾽ εἰ χρὴ xai 
λυπεῖσθαι, ἐκείνην ἑλώμεθα τὴν λύπην, τὴν ἐπαινε- 
τὴν xal ἐνάρετον. Ὡς γὰρ τῆς ἡδονῆς τὸ μέν ἔστι 
χτηνῶδες xal ἄλογον, τὸ δὲ καθαρόν τε χαὶ ἄῦλον " 
οὕτω χαὶ τὸ ἀντιχείμενον τῇ ἡδονῇ πρὸς καχίαν χαὶ 
ἀρετὴν διαστέλλεται. "στιν οὖν τι xal πένθους εἶδος 
μαχαριζόμενον, χαὶ πρὸς xvrjoty ἀρετῆς οὐχ ἀπόδλη- 
τον, ὅπερ ἐναντίως ἔχει πρὸς τὴν ἄλογον ταύτην xal 
ἀνδραποδώδη χατήφειαν. Ὁ μὲν γὰρ ἐν ταύτῃ γενό- 
μενος, ἑαυτοῦ μετὰ ταῦτα διὰ μεταμελείας χκαθάψε- 
ται, ὡς ἔξω τοῦ χαθεστῶτος παρενεχθεὶς, ὅτε τοῦ 
πάθους ἥττων ἐγένετο. Τὸ 65 μαχαριζόμενον πένθος, 
ἀμεταμέλητον xa ἀνεπαίσχυντον ἔχει τὴν σχυθρω- 
πότητα, τοῖς δι᾽ αὐτοῦ τὸν ἐνάρετον κατορθοῦσι βίον. 


!5 | Thess. 1ν,. 19. 
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Πενθεῖ γὰρ ὡς ἀληθῶς ὁ ἐν συναισθήσει τῶν ἀγαθῶν A Dolet enim ex animo, vereque luget is qui illa bona 


ἐχείνων γενόμενος, ὧν ἀποπέπτωχεν, ἀντιπαραθεὶς 
τὴν ἐπίχηρον ταύτην χαὶ ῥυπῶσαν ζωὴν τῇ ἀχηράτῳ 
ἐχείνῃ μαχαριότητι, ἧς ἐν ἐξουσίᾳ ἦν, πρὶν τῇ ἐξου- 
σίᾳ εἰς κακὸν ἀποχρήσασθαι * χαὶ ὅσῳ πλέον ἐπὶ τῷ 
τοιούτῳ βίῳ βαρύνει τὸ πένθος, τοσούτῳ μᾶλλον ἐπι- 
ταχύνειν ἑαυτῷ τὴν τῶν ποθουμένων ἀγαθῶν χτῆσιν. 
Ἢ γὰρ τῆς τοῦ χαλοῦ ζημίας συναίσθησις, τῆς περὶ 
xb ποθούμενον σπουδῆς ὑπέχχαυμα γίνεται. Οὐχοῦν 
ἐπειδή πέρ ἐστι χαὶ σωτήριον πένθος, χαθὼς ὁ λόγος 
ὑπέδειξεν, ἀχούσατε οἱ πρὸς τὸ τῆς λύπης πάθος εὐ- 
χόλως καταφερόμενοι, ὅτι οὐ χωλύομεν τὴν λύπην, 
ἀλλ᾽ ἀντὶ τῆς ox 
λεύομεν. Μὴ λυπεῖσθε τοίνυν τὴν τοῦ χόσμου λύπην 
τὴν χατεργαζομένην τὸν θάνατον, χαθώς φησιν ὁ 
᾿Απόστολος, ἀλλὰ τὴν κατὰ Θεὸν, ἧς τὸ πέρας ἡ τῆς 
ψυχῆς ἐστι σωτηρία. Τὸ γὰρ εἰχῇ καὶ μάτην τοῖς 
χεχοιμη μένοις ἐπιχεόμενον δάχρυον, τάχα χαὶ xaza.- 


εγνωσμένης τὴν ἀγαθὴν συμθου- 


χρίσεως αἴτιον γίνεται τῷ χαχῶς οἰχονομοῦντι τὸ 
χρήσιμον. Εἰ γὰρ ἐπὶ τούτῳ λυπηρὰν ταύτην διάθε- 
σιν ἐνετεχτήνατο τῇ φύσει ὁ αὐτῶ ἐν σοφίᾳ ποιήσας, 
ἐφ᾽ ᾧ τε χαθάρσιον μὲν αὐτὴν εἶναι προχατασχούσης 
χαχίας, ἐφόδιον δὲ τῆς τῶν ἐλπιζομένων ἀγαθῶν 
μετουσίας * τάχα ὁ μάτην χαὶ ἀνωφελῶς ἐχχέων τὸ 
δάχρυον, διαθληθήσεται τῷ ἰδίῳ δεσπότῃ, χατὰ τὸν 
εὐαγγελιχὸν λόγον, ὡς χαχὸς οἰχονόμος διασπείρων 
ἀχρήστως τὸν πιστευθέντα πλοῦτον. Πᾶν γὰρ τὸ ἐπ᾽ 
ἀγαθῷ χρησιμεῦον, πλοῦτός ἐστι τοῖς τιμίοις τῶν 
χειμηλίων ἐναριθμούμενος. Οὐ θέλω οὖν ὑμᾶς ἀγνοεῖν, 
ἀδελφοὶ, περὶ τῶν χεχοιμημένων, ταῦτα ἃ μεμαθήχα- 
μὲν, καὶ εἴ τι ἄλλο πρὸς τούτοις παρὰ τοῦ Πνεύματος 
τοῦ ἁγίου τοῖς τελειοτέ ἐροις ἀποχαλύπτεται μάθημα, 
ἵνα μὴ λυπῆσθε, ὡς χαὶ οἱ λοιποὶ οἱ μὴ ἔχοντες ἐλ- 
πίδα. Μόνων γάρ ἐστι τῶν ἀπίστων τὸ τῷ παρόντι 
βίῳ τὰς τοῦ ζῇν ἐλπίδας περιορίζειν, καὶ διὰ τοῦτο 
συμφορᾶς ἄξιον ποιοῦνται τὸν θάνατον, ὅτι αὐτοῖς τὸ 
πιστευόμενον παρ᾽ ἡμῶν οὐχ ἐλπίζεται, Ἡμεῖς δὲ 
τῷ μεγάλῳ ἐγγυητῇ τῆς Ex νεχρῶν ἀναστάσεως πε- 
πιστευχότες, αὐτῷ τῷ ERU πάσης τῆς χτίσεως, 


" 


ὃς διὰ τοῦτο xai ἀπέθανε χαὶ ἀνέστη, ἵνα τῷ ἔργῳ τὸν 
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ἐρὶ τῆς ἀναστάσεως λόγον πιστώσηται, ἀναμφιθό- 
ως ἔχωμεν τῶν ἀγαθῶν τὴν ἐλπίδα, ἧς παρούσης 1 
ἐ πὶ volg χατοιχομένοις λύπη χώραν οὐχ ἕξει. Ὁ 

Θεὸς ἡμῶν χαὶ Κύριος Ἰησοῦς Χριστὸς, ὁ παραχα- 
λῶν τοὺς ταπεινοὺς, παραχαλέσῃ ὑμῶν τὰς χαρδίας, 
χαὶ στηρίξῃ εἰς τ 
μῶν αὐτοῦ, ὅτι 
αἰώνων. ᾿Αμήν. 


Oo 


τὴν ἑαυτοῦ ἀγάπην διὰ τῶν οἰχτιρ- 
αὐτῷ ἡ δόξα εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν 


'* |[ Cor. virt, 10: ?? Luc. xvi, 4, sqq. 


considerat, a quibus exeidimus, dum mortalem 
istam ae sordidam vitam comparat eum immortali 
illa beatitudine, qua potiebatur antequam potestate 
ad bonum abuteretur, quantoque magis in hae vita 
ejusmodi luetum intendit, tanto celerius ad opta- 
tam bonorum possessionem aspirat. Nam qui boni 
jacturam animadvertit, ad illud recuperandum ar- 
dentiore studio concitatur. Proinde, cum salutare 
lugendi genus, ut ostendimus, inveniatur, animad- 
vertite, qui. ad mcerorem et luctum estis propen- 
Siores, nos non interdicere, quo minus mcereatis 
et lacrymetis, sed vobis consulere, ut pro malo 
damnatoque luctu bonum et laudabilem complecta- 
mini. ftaque. nolite mundi luctum tristitiamque 
suscipere, quze, ut inquit Apostolus '*, mortis cau- 
sam affert, sed eam moestitiam sumite, quie Deo 
placet, cujus finis est animi salus. Etenim inanes 
temereque effuse» pro defunctis laerym:e fortasse 
causa damnationis erunt illi, qui re abutitur bona. 
Nam si tristem hanc animi 
nobis inservit is qui cuncta sapienter egit, ut ἃ 
malo, quod nos invasit, expiaret, et ad ea bona, 
qua speramus, fruenda perduceret : forte qui fru- 
stra atque inaniter lacrymas fundunt, vocabuntur 
in crimen apud dominum suum, ut malus ille villi- 
cus, qui, ut in Evangelio legimus ?^, divitias sibi 
creditas inutiliter. dissipaverat. Quzcunque enim 
ad bonos usus referri possunt, diviti:e sunt in the- 
sauris coelestibus énumeratze. Nolo igitur ignorare 
vos, fratres, αἰ de iis qui dormierunt, didicimus, 
οἱ 51 quid priterea Spiritus sanctus perfectioribus 
patefaeit, ne tristitia  meeroreque afficiamini, ut 
cleri qui spem non habent. Soli enim, qui a fide 
aleni sunt, presentis vite finibus vivendi spem 
terminant et cireumscribunt, ideoque mortem de- 
plorandam putant, quod ea, quie nos eredimus, 
non sperant. Nos autem, qui magno locupletique 
resurrectionis a mortuis sponsori vadique credi- 
mus, ipsi rerum omnium  procreatarum Domino, 
qui ob id mortuus est el resurrexit, ut re ipsa 
resurrecliouis rationem confirmaret et comprobaret, 
certam atque exploratam bonorum spem habeamus, 
qua praesente luctus in eorum obitu, qui ex hac 
vita decedunt, nullum habebit locum. Deus autem 
noster, Dominus Jesus Christus, qui afllictos atque 
humiles consolatur, consoletur animos vestros, οἱ 
misericordia benignitateque sua vos ad se diligendum 
inflammet atque corroboret, quoniam ipsi est gloria 
in secula sceculorum. Amen. 


affectionem | idcirco 
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TOY AYTOY FPPHPOPIOY 
IIPOTPEHTIKOX ITEPI METANOIAX. 


EJUSDEM S. GREGORII 
ADHORTATIO AD P(GNITENTIAM. 


Est Asterii Amaseni, quem vide tom. XL, col. 551. 


TOY AYTOY 
AOPLOX ΕἸΣ ΤΗΝ APXHN TON NHXTEION: 


EJUSDEM 
IN PRINCIPIUM JEJUNIORUM. 


Etiam. ad Asterium pertinet. Vide ibid., col. 510. 


—— -— ——— — 


TOY AYTOY 
ΕΙΣ HPOTAIOXTOAOYZ HETPON ΚΑΙ HAYAON- 


EJUSDEM 
IN PRIMOS APOSTOLOS PETRUM ET PAULUM. 


Il« nc sermonem. sub ne mine Gregorii Niysseni edidit Gretserus Tngc Mstadii, 1020, in-8 (Opera omnia, XIV, 
0^ 5 sed est Maximi Plar«de. Ο[. lF'abricium initio tomi 1 hujus editionis. 
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TOY AYTOY 
ΚΑΤᾺ MANIXAION ΛΟΙῸΣ 


Δώδεχα CvAAoyucquOr, ὅτι τὸ κακὸν, φθαρτὸν καὶ γεννητὸν καὶ ἀγύπαρκτον, καὶ ὁ τούτου δὲ πατὴρ 
διάξοιος οὐκ ἀγέγγητος. 


EJUSDEM 
CONTRA MANICH/EOS ORATIO 


Decem constans. syllogismis, qua probatur, Malum corruptibile esse et creatum et non. subsistens, ejusque 
patrem diabolum increatum non esse (1). 


Εἴ τι ἂν χαχὺν, χολαστέον " οὐδὲν δὲ χολαζόμενον A — Si quid sit malum, puniendum est : nihil autem 


ἄφθαρτον. Οὐδὲν ἄρα χαχὸν ἄφθαρτον. 


Οὐδὲν φθαρτὸν ἀγέννητον " ἔστι δὲ τὸ χαχὸν φθαρ- 
τόν. Τὸ ἄρα χαχὸν οὐχ ἀγέννητον. 

Οὐδὲν κατ᾽ οὐσίαν χαχόν * τῷ τὸ καχὸν ποιὸν εἶναι. 
Οὐδὲν 0b ποιὸν οὐσία. Τὸ ἄρα χαχὸν οὐχ οὐσία. 


Πάντα τὰ ἐναντία ἀλλήλων φθαρτά " τὰ δὲ ἀγέννητα 
ὄντα οὐ φθαρτά. Τὰ ἄρα ἐναντία οὐκ ἄφθαρτα. 


Οὐδὲν ἀγέννητον τρεπτόν' τρέπεται δὲ τὸ ἀγαθὸν 
χρατηθὲν ὑπὸ τοῦ χαχοῦ. Τὸ ἄρα ἀγαθὸν οὐχ ἀγέν- 
νῆτον.. 

, Τὸ ἀγέννητον οὐκ ἔστιν ὀρεχτιχὸν φθορᾶς τινος, 
οὐδέ γε φθαρτιχόν " τὸ δέ γε χαχὸν ὁρεχτιχὸν φθορᾶς. 
Τὸ ἄρα χαχὸν οὐχ ἀγέννητον. 


Αἱ θεῖαι Γραφαὶ ταῖς χολάσεσι παραδίδοσθαι οὐ 
τοὺς ἄλλους μόνους χαχοὺς, ἀλλὰ χαὶ αὐτὸν τὸν 
διάθολον λέγουσι " πᾶν δὲ τὸ χολάσει παραδιδόμενον 
τρεπτόν " οὐδὲν δὲ τρεπτὸν ἀγέννητον. Οὐδὲν ἄρα τῶν 
χαχῶν ἀγέννητον. 

Τῶν δι᾽ ὅλου ἐναντιουμένων, οὐδὲν χοινόν. “Ὥστε 
πᾶσα ἀνάγχη τὸ [ἀγαθὸν] ὑπάρχει, μὴ ὃν ἄρα τὸ 
χαχόν. 

Πᾶς ὁ εὐλόγως ὀρεγόμενός. τινος ἐπιτετευγμένην 
ἔχει τὴν ὄρεξιν, f] εὐλόγως ὀρέγεται " τῶν φθαρτῶν 
ἄρα ἐστὶν ἡ καχία * τῶν φθαρτῶν οὖσα ἀφανισθήσε- 
ται. ᾿Αφανιζομένη δὲ, οὐχ ἔστιν ἀγέννητος. 


᾿λγέννητον τὸ χαχὸν, χατὰ φύ ὑτῷ ὑπάρχε 
γέννητ : φύσιν αὐτῷ ὑπάρχει 
τὸ xaxby εἶναι. Οὐδεὶς 05 χατὰ φύσιν ἐνεργῶν ἁμαρ- 
πάνει" τὸ ἄρα ἀγέννητον οὐχ ἁμαρτάνει. Τὸ μὴ 
ἄμαρτάνον οὐχ ὑπαίτιον " ὑπαίτιος δὲ ὁ Σατανᾶς. Οὐχ 
ἄρα ἀγέννητον. 


(1) Fragmenta hiec S. Gregorio Nyss. abjudicanda 
videntar, quandoquidem integra nec ullo verbo 
mulato in libro Didvmi Alex, Contra Manicheos 


quod punitur incorruptibile est. Nihil igitur malum 
est incorruptibile. 

Nihil corruptibile est increatum : malum. autem 
est corruptibile. Ergo malum non est increatum. 

Nihil secundum substantiam malum est : quod 
malitia sit qualitas. Nulla porro qualitas est sub- 
stantia, malum igitur non est substantia. 

Omnia contraria ἃ se iuvicem. corrumpuntur : 
qui autem inereata sunt, non sunt corrupibilia. 
Ergo contraria non sunt incorruptibilia. 

Nihil incereatum immutabile est : bonum autem 
a malo superatum mutatur. Bonum igitur non est 
increatum. 

Quod increatum est, non est ejusmodi, ut inter- 
itum appetat, aut interitum afferre possit: atqui 
malum interitum appetit. Malum ergo non est in- 
creatum. 

Suppliciis plecti non. alios tantum malos, sed 
ipsum diabolum Seriptur:ze sacro testantur ; quid- 
quid autem supplicio plectitur est. mutabile; nihil 
porro mutabile increatum est. Nihil igitur ex malis 
increatum est, 

Nihil commune est iis, qua penitus sunt con- 
traria. Itaque necessarium omnino est, ut cum 
bonum exsistat, id quod malum est non exsistat. 

Quicunque cum ratione appetit appetitum suum 
expleri ac perfici videt, quatenus cum ratione ap- 
petit : cum autem corruptibilium appetitu teneatur 
malitia, delebitur. Si autem deleatur, non est in- 
creata. 

Increatum si sit malum secundum naturam, eo 
ipso exsistit quod malum est. Atqui nemo secun- 
dum naturam agens peccat : quod ergo increatum 
est, non peccat: quod non peccat, non est obno- 
xium supplicio. Satanas autem est supplicio obno- 
xius. Nen ergo res est increata. 


contineri detexi. Frsstem mstit.. Patr. I, 595, 
not. — Vide Patrclogi hujusce tom. XXXIX, 
col. 1087 C. 


* 
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TOY AYTOY FPPHPOPIOY 


EHIXKOHOY NYEXXHX 


EIX THN EAYTOY XEIPOTONIAN. 


EJUSDEM S. GREGORII 


EPISCOPI NYSSENI 


IN SUAM ORDINATIONEM. 


Fr. Duceo interprete. 


Ad nos etiam spiritualis instruendi convivii sors A ἢλθε xo ἐφ᾽ ἡμᾶς ἡ τῆς πνευματικῆς ἑστιάσεως 


et officium devolutum est, tametsi idonei potius 
simus, ut alienorum participes fiamus bonorum, 
quam ut ipsi nostra largiamur. Equidem omni ope 
conatuque contendi, ut ab ejusmodi pendendis tri- 
bulis propter meam in dicendo penuriam immunis 
essem, prout etiam fert lex quzpiam conviviorum. 
Sic enim accepi homines, qui lauta et. magnifica 
victus ratione utuntur, cum communibus compran- 
soribus omnibus in orbem convivia instruxerunt, 
si quis ex numero convivarum sit angustioris for- 
tun:, solitos eum à communi symbola conferenda 
immunem mensa socium non repudiare. Ita quo- 
que optabam ipse ditiorum epulis tanquam mensa- 
yum assecla adhiberi. Quando autem eximius et 
opulentus hie convivii dominus ne nobis quidem 
vult parcere, sed et ministrare nos jubet: sic agam 
cum illo, Amice, commoda mihi aliquot ex panibus 
tuis ^, panes autem. appello, quod precibus fertur 
auxilium. Quid enim attinet aures vestras, quiae 
spiritualibus istis favis sese oblectarunt, jejuna 
egenaque excipere oratione? Ac fortasse melius se 
habeat, si quemadmodum in gymnicis certaminibus 
illorum est stadium, qui viribus corporis in illis 
valent, ezteri vero decertantium fiunt spectatores: 
ita in hoc spirituale stadium illi soli, qui virtute 
sanctorum ac robore pollent, adversus athletas 
prodeant : si quis autem sit ex iis, quorum unus 
ego sum, cui cani sint crines, fracti:e autem. ob 
vatem vires, tremula etiam et nonnihil claudicans 
oratio, huie permittatur, ut se athletarum contentio- 
nibus spectandis oblectet. Ne igitur longius vobis, 
fratres, sermonis exordium  protrahamus, cuin 
mirificis eorum qui ante. nos dixerunt. orationibus 
operam dederitis; Jam saturati estis, jam divites 
facti estis; a rebus quippe duleibus satietas gigni- 


A DUC. XI Ὁ» 


t 


λειτουργία, μετέχειν μᾶλλον ἑτέρων, ἣ ἑαυτοὺς παρ-- 
ἐχειν ἄλλοις, ὄντας ἐπιτηδείους. Καίτοι γε ᾿ἔγωγς 
xai παντελῶς ἠξίουν ἀτελὴς εἶναι τῶν τοιούτων φό- 
ρων, διὰ τὴν τοῦ λέγειν πενίαν, κατά τινα νόμον συμ- 
ποτιχόν. ᾿Αχούω γὰρ τοὺς ἀχροτέρους τὴν δίαιταν, 
ὅταν Ex περιόδου τῷ χοινῷ συσσιτίῳ τὰς εὐωχίας 
παρασχευάσωσιν, εἴ τις ἐχ τοῦ χαταλόγου τῶν δαιτυ- 
μόνων πενέστερος εἴη, τοῦτον xotg συνθήχης ἀτελῆ 
σύνδειπνον ἔχειν. Οὕτω χαὶ αὐτὸς ἐθουλόμην Emi- 
σίτιος εἶναι τῆς τῶν πλουπτίων τροφῆς - ἀλλ᾽ ἐπειδὴ ὁ 
χαλός τε xal πλούσιος ἑστιάτωρ οὗτος οὐδὲ ἡμῶν 
φείδεται, διακονεῖν OE προστάττει, ἐρῶ πρὸς αὐτὸν, 
dAe, χρῆσόν μοι cv σῶν ἄρτων " ἄρτους δὲ λέγω 
τὴν διὰ τῶν εὐχῶν συμμαχίαν. Πῶς γὰρ ἔστι τοῖς 
πνευματιχοῖς τούτοις χηρίοις τὴν ἀχοὴν ὑμῶν ἐντρυ- 
φήσασαν, πενιχρῷ χαὶ πτωχεύοντι δεξιώσασθαι λόγῳ ; 
Καὶ τάχα καλῶς εἶχεν, ἵν᾽ ὥσπερ ἐπὶ τῶν γυμνιχῶν 
ἀγώνων μόνων γὰρ τῶν ἰσχυόντων ἐν ἐχείνοις ἐστὶ 
τὸ στάδιον, οἱ δὲ λοιποὶ θεαταὶ γίνονται τῶν ἀγωνι- 
ζομένων " οὕτω χαὶ εἰς τὸ πνευματιχὸν τοῦτο στάδιον 
μόνους τοὺς σφριγῶντας ἐν τῇ δυνάμει τῶν ἁγίων πρὸς 
τοὺς ἀγωνιστὰς ἀποδύεσθαι " εἰ δέ τις εἴη τῶν οἷος 
ἐγὼ, ᾧ πολιὰ μὲν ἡ θρὶξ, νωθρὰ δὲ ὑπὸ τοῦ χρόνου ἣ 
δύναμις, ὑπότρομος δὲ χαὶ ὑποσχάζων ὁ λόγος, τοῦ- 
τὸν ἐᾷν τοῖς ἱδρῶσι τῶν ἀγωνιστῶν ἑπευφραίνεσθαι. 
Οὐχ οὖν μηχύνωμεν ὑμῖν, ἀδελφοὶ, τὸ προοίμιον, ἐν- 
ασχολούμενοι τῷ θαύματι τῶν προλαδόντων. "δη 
χεχορεσμένοι ἐστὲ, ἤδη ἐπλουτήσατε * ὁ δὲ χόρος ἀπὸ 
γλυχασμάτων ἐστίν * τούτοις γὰρ ὑμᾶς ὁ προλαθὼν 
λόγος ἐτιθήνατο. Τάχα οὖν ἄχρηστον χόρον ἐπέθαλλε 
χόρῳ ἐπάνω τῶν χρυσῶν λόγων, οἷόν τισι μολυθδίνοις 
νομίσμασι τὴν μνήμην ἐπιφορτίζοντα * πλὴν ὅτι συν- 
τελεῖ πολλάκις εἰς συνέργειαν χάλλους χαὶ ἣ χείρων 
ὕλη χαταμιχθεῖσα τῇ χρείττονι, ἐγγὺς ἡ ἀπόδειξις. 
Ὁρᾷς τὸν ὑπὲρ χεφαλῆς τοῦτον ὄρυφον, ὡς καλὸς 
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ἰδεῖν, ὡς γλαφυρὸς ταῖς γλυφαῖς ἐπανθεῖ τὸ χρυσίον ; A tur: quibus nimirum vos abunde praecedens tracta- 


Οὗτος χρύσεος ὧν ὅλος τὴν ἐπιφάνειαν, χύχλοις τισὶ 
πολυγωνίοις χυανῷ διαχεχρισμένος ὑποχεχάραχται, 
Τί οὖν βούλεται τῷ τεχνίτῃ ἡ χυανός; Ὥς ἂν, οἶμαι, 
τῷ ἐναλλάσσοντι τὰς χρόας ἀντιπαραθεωρούμενος ὁ 
χρυσὸς πλέον ἐχλάμποι. Εἰ οὖν ἡ χυανὸς ἐμμιχθεῖσα 
τῷ χρυσῷ περιχαλλεστέραν τὴν αὐγὴν ἀποδείκνυσιν, 
οὐχ ἄχαιρον ἴσως τῇ λαμπηδόνι τῶν προῤῥηθέντων 
λόγων xal τὴν ἡμετέραν παραγραφῆναι μελάνην. 
Ἔτι ὑμῖν ἐν προοιμίοις ἀδολεσχοῦμεν, ἀλλ᾽ ἀχού- 
ca 


[7] 


tus enutrivit. Itaque jam nihil aliud fortasse agetur, 
quam ut satietas satietati adjiciatur, ac veluti post 
aureos sermones memoriam vestram plumbeis nu- 
mismatibus oneremus; nisi forte, quoniam siepe 
nonnihil ad conciliandam pulchritudinem confert 
eliam materia deterior admista meliori, cujus rei 
demonstratio non longe peti potest. Vides hanc 
concamerationem, quz capitibus nostris imminet? 
quam pulchra sit adspectu, quam affabre factis 
Sculpturis aurum intersplendeat? ΠΟ cum tota. vi- 


deatur aurea, circulis quibusdam multorum angulorum ciruleis picta distinguitur. Quodnam igitur 
fuit. consilium. artifleis, dum cxruleum colorem adjecit? ut efficeret, opinor, dum colores variantur, 
ut aurum alteri collatum illustrius effulgeret. Si ergo color cxruJeus immistus auro efficit! ut multo 
pulehrior ejus splendor emicet, non incommodum, opinor, fuerit, si jam pronuntiatorum sermonum 
fulgori nostrorum color hic miger appingatur. Adhuc procmiis garruli vos  detinemus, sed au- 


dite. 


᾿Αχούω Μωῦσέα τὸν μέγαν, ὅτε τὴν σχηνὴν τοῖς D 


Ἰσραηλίταις ἐπήγνυτο, χαὶ τὸν Βεζελεὴλ ἐχεῖνον, ὃς 
Πνεύματι θείῳ τὴν σοφίαν ἔσχεν τῆς ἀρχιτεχτονιχῆς 
αὐτοδίδαχτον, χοινῇ προθεῖνα!: τὴν φιλοτιμίαν “πλου- 
σίοις χαὶ πένησι, τῶν μὲν πλουσίων χρυσὸν, καὶ πορ- 
φύραν χαὶ τοὺς τιμίους τῶν λίθων ἐχλέγοντας, τῶν 
δὲ πενήτων ξύλα χαὶ δέρματα χαὶ τὰς τῶν αἰγῶν 
τρίχας οὐχ ἀποθάλλοντας. ᾿Αλλ᾽ οὐχ ἄχαιρος τῆς 
ἱστορίας ἴσως ἣ μνήμη " ὃ γάρ μου τὴν χαρδίαν ἐπ- 
ἐδραμε νόημα, βούλομαι χαὶ τῷ χοινῷ παραθέσθαι. 
Πνεύματι θείῳ ὁ Βεζελεὴλ σοφὸς ἐξ ἰδιώτου ἐγένετο " 
οὕτω γὰρ ἣ ἱστορία φησίν. ᾿Αχουέτω τοίνυν ὁ πνεὺυ- 
ματομάχος" ὁ θεῖον εἰπὼν τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον, οὗ ἡ 
ἐπίθασις οἷόν τὶ ἴχνος τὴν τῆς σοφίας χάριν τῇ ψυχῇ 
ἐνσημαίνεται, ἄρα χαθυθοίζει τῇ τοῦ θείου προσ- 
ἡγορίᾳ τὴν ἀξίαν τοῦ Πνεύματος ; ^ Apa μιχρόν τι 
χαὶ ταπεινὸν περὶ αὐτοῦ νοεῖν ὑποτίθεται ; Τί τῶν ἐν 
τῇ χτίσει τῷ ὀνόματι τούτῳ σημαίνεται; Μὴ ἐπί- 
xwvnvov οἴεται τῷ Πνεύματι τὴν θεότητα ; Μὴ δ':- 
πλόην τινὰ χαὶ σύνθεσιν περὶ τὸ ἁπλοῦν χαὶ ἀσύνθετον 
ἐννοεῖ; τάχα οὐχ ἔστι ταῖς τοιαύταις ὑπονοίαις συν- 
ἐνεχθῆναι. ᾿Αλλ᾽ ὁμολογεῖ πάντως θεῖον ὃν τὸ Πνεῦ- 
μα τῇ φύσει τοιοῦτόν τε εἶναι χαὶ λέγεσθαι. (θοᾷς 
ὡς αὐτομάτως ἐχχαλύπτεταί σοι ἡ ἀλήθεια ; πολλὰς 
γὰρ θείας φύσεις τὸ τῶν Χριστιανῶν οὐχ ἐπίσταται 
χήρυγμα * ἐπεὶ ἀνάγχη πᾶσα xai πολλοὺς θεοὺς 
ἀναπλάττεσθαι. Οὐ γάρ ἐστι δυνατὸν πολλοὺς νοηθῆ- 
ναι: θεοὺς, μὴ τῆς χατὰ φύσιν ἑτερότητος τὸ τῶν θεῶν 
πλῆθος διαγγελλούσης. El οὖν μία παρὰ πάντων θεία 
φύσις εἶναι πιστεύεται, θεῖον δὲ τῇ φύσει τὸ Πνεῦμα 
τὸ ἅγιον * τί διατέμνεις τῷ λόγῳ τὸ συνημμένον τῇ 
φύσει ; ᾿Αλλὰ τίς μοι δώσει τὴν δύναμιν τοῦ λόγου 
ἐχείνου, οὗ τὸ τέλος σωτηρία τῶν ἀχουόντων ἦν ; 
Μίαν προήχατο φωνὴν Ἱεροσολυμίταις ὁ Πέτρος, καὶ 
τοσαῦται χιλιάδες ἀνθρώπων τῇ περιθολῇ τοῦ λόγου 
ὑπὸ τοῦ ἁλιέως ἐσαγηνεύθησαν. Τοσοῦτοι E χαὶ τοι- 
οὔτοι παρὰ τῶν διδασχάλων ἐν ἡμῖν τρίθονται, τίς 
γέγονε τῶν σωζομένων προσθήχη ; Τὸ ἐχλεῖπον ἐκχ- 
Δείπει, φησί τις τῶν προφητῶν, τὸ ἀποθγῆσκον 
ἀποθνήσκει * τὸ πεπλανημένον οὐκ ἐπιστρέφει " λέ- 
λυται τῆς ἀγάπης ὁ σύνδεσμος "ἥρπασται τῶν θησαυ- 


^* Exod. xxxi, 3 sqq. st Act, τ, 41. 


Magnum illum Moysem audio, quo tempore ta- 
bernaculum Israelitis erigebat, ac Bezeleelem illum, 
qui divino Spiritu partam sapientiam architectonicie 
non ab alio edoctus sed a se habebat, communi 
quadam zemulatione divites simul ac pauperes pro- 
vocari voluisse, dum divitum quidem aurum et 
purpuram, lapidesque pretiosos seligerent, egeno- 
rum vero ligna pellesque ac pilos caprarum non 
rejicerent, Enimvero haud importona fuerit aut a 
proposito aliena fortassis histori: hujus comme- 
moratio : libet enim quod mihi in mentem venit, in 
medium proferre. Spiritu divino Bezeleel ex im- 
perito sapiens est factus: ita enim narrat bistoria**, 
Audiat ergo qui Spiritui sancto bellum indixit ; is 
qui Spiritum sanctum dixit divinum, eujus ingres- 
sus et quasi vestigium sapienti: gratiam in anima 
designat, num Spiritus dignitatem seu deitatem 
divini appellatione traducit? num suadet, ut aliquid 
exiguum aut humile de ipso concipiamus? Quid, 
quiso, ex rebus creatis hoc nomine significari 
solet? num aequisitam et asceititiam esse putat 
Spiritui divinitatem? num duplicitatem aliquam aut 
compositionem simplici et incomposito attribuit? 
Fortasse non licet ejusmodi opinionibus fidem ad- 
hibere. Atqui plane confitetur Spiritum, qui divi- 
nus est, natura talem dici ac przedicari. Vides ut 
libi veritas ultro reveletur? plures enim divinas 
naturas Christiana nescit religio, quandoquidem 
ila omnino necesse esset plures quoque deos con- 


p fingere. Non enim fieri potest, ut multos intelliga- 


mus deos, nisi hzc deorum multitudo per diversi- 
latem secundum naturam enuntietur. Si ergo una 
ab omnibus natura divina esse creditur, Spiritus 
porro sanctus natura divinus, quid oratione divi- 
dis quod natura conjunctum est? Verum quis illam 
mihi sermonis virtutem concedet, cujus finis salus 
exstitit auditorum ? Unam emisit Hierosolymitanis 
vocem Petrus, et tot hominum millia nuda sermo- 
nis sagena ab illo piscatore sunt capta *'. Tam multi 
vero tantique a doctoribus in nos impenduntur 
sermones:;qui vero ex iis qui salvantur facta est 
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accessio ? Quod deficit. deficit, ait quispiam ex pro- A ρῶν ἡμῶν ἡ εἰρήνη. "D τῶν χαχῶν ! Προάγομαι γὰρ 


phetis 5*, quod moritur moritur : quod aberravit, 
non revertitur; solutum est vinculum charitatis, 
abrepta est pàx ex thesauris nostris. Ὁ rem cala- 
mitosam ! cogit enim me mali ae doloris magnitudo 
ingemiscere; nostra erat olim possessio charitas ; 
paterna nostra hzc hzreditas, quam per discipulos 
suos nobis Dominus thesaurizaverat dicens, Man- 
datum novum do vobis, ut diligatis invicem ^ : istam 
aulem hzreditatem ii quidem, qui deinde secuti 
sunt, successores filii a patribus ordine excipientes 
usque ad patres nostros conservarunt. At hzec pro- 
diga generatio illam minime custodivit. Quomodo 
e manibus nostris elapsze hx institutionis divitis 
pereunL? nos charitatis indigi sumus, et alii bonis 
xostris luxuriant et gloriantur. Zelavi super iniquos : 
Sic ait Psalmista *, Ego vero nonnihil quasi per 
parodiam inflectens dictum illud ita legam, Zelavi 
super iniquos, zelavi pacem peccatorum videns. 
llli inter se junguntur, et nos ab invicem separamur. 
llli quasi testudine facta coeunt inter se, at nos 
testudinem nostram euneumque dissipamus. Furto 
surreptam possessionem nostram animarum praedo 
ad hostes veritatis. delatam projecit, 


ἐπιστενάξαι τῷ πάθει" ἡμέτερον χτῆμα ἦν ἀγάπη - 
ποτὲ πατρῷος ἡμῖν οὗτος ὁ χλῆρος, ὃν διὰ τῶν μα- 
θητῶν ἡμῖν ὁ Κύριος ἐθησαύρισεν εἰπὼν, Ἐντοι]ὴν 
χαιγὴν δίδωμι ὑμῖν, ἵνα ἀγαπᾶτε ἀ,1.1ἠ,Ἰους " 
ἀλλὰ ταύτην τὴν χληρονομίαν οἱ μὲν ἐφεξῆς διάδο- 
χοι παρὰ πατρὸς ἐχδεχόμενοι μέχρι τῶν πατέρων 
ἡμῶν διεσώσαντο᾽ ἡ ὃὲ ἄσωτος αὕτη γενεὰ οὐχ ἐφύ- 
Aa&s. Πῶς οἴχεται τῶν χειρῶν ἡμῶν διαῤῥνεὶς τῆς 
ἀγωγῆς ὁ πλοῦτος ; ἡμεῖς τῆς ἀγάπης πτωχεύομεν, 
χαὶ ἄλλοι ἡμετέροις ἀγαθοῖς ἐναθρύνονται. Ἐζήλωσα 
ἐπὶ τοῖς ἀνόμοις, οὕτως φησὶν ὁ Ψαλμῳδός. Ἐγὼ 
δὲ μικρόν τι παρῳδήσας τὸ ῥηθὲν ἀναγνώσομαι, Ἐζή- 
λωσα ἐπὶ τοῖς ἀνόμοις", ἐζήλωσα εἰρήνην ἁμαρτωλῶν 
θεωρῶν. Ἐκεῖνοι ἀλλήλοις συνίστανται, xol ἡμεῖς 
ἀπ᾽ ἀλλήλων διατεμνόμεθα. "Exetvou ἑαυτοῖς συνασπῖ- 
ζουσι, χαὶ ἡμεῖς τὸν ἡμέτερον συνασπισμὸν διαλύομεν. 
Κλέψας τὸ ἡμέτερον χτῇῆμα ὁ τῶν ψυχῶν λωποδύτης 
τοῖς ἐχθροῖς τῆς ἀληθείας φέρων προσέῤῥιψεν, οὐχ 
ἐχείνους εὐεργετῶν, τοῦτο μηδεὶς οἰέσθω * 6 γὰρ 
τῶν χαχῶν εὑρετὴς εὐεργέτης γενέσθαι o) δύναται " 
ἀλλ᾽ ἵνα χείρους αὐτοὺς ἐν τῇ περὶ τὸ xaxbv συμ- 
πνοίᾳ παρασχευάσῃ. 


non ut beneficio eos afficeret, nemo sie arbitretur : non enim 


polest afficere beneficio inventor malorum : verum, ut eos in malarum rerum concordia deteriores 


efficeret. 


Sed quid mihi de iis qui foris sunt judicare? ut € 


inquit ille . At ego qui possim alienationem fra- 
trum sine lacrymis ferre? quomodo paterna sub- 
stantia derelicta junior hie frater discessit? alter 
ille in Evangelio descriptus, licet canitie corporis 
animi juvenilitatem occultet, quomodo fugitivus a 
file in longinquam regionem secessit? quomodo 
abit et ipse paternis bonis in duas dimidias partes 
divisis, qui dum sublimia dogmata ad humiles et 
suillas opiniones dejecit, cum meretricibus h:zereti- 
cis suas divitias dissipavit 5? Meretrix enim est hze- 
resis, qu: voluptatibus quasi prwstigiis attrahit. 
Quod si quando in seipsum, ut ille, reversus fuerit : 
si quando rursus ad paternorum ciborum cupidita- 
lem exarserit, si ad divitem mensam recurrerit, in 
qua multus supersubstantialis est panis, qui Domini 
mercenarios alit; mercenarii quippe sunt Dei omnes 
isti qui ob spem repromissionis in vinea Dei ope- 
rantur : qualis ad eum fiet non unius parentis, sed 
iam multorum patrum concursus, qui obviam illi 
prodibunt, qui amplectentur, qui osculis illum 
excipient? Prolata est stola fidei prima, quam tre- 
cente octodecim anim: preclara textrina Ecclesize 
contexuerunt. Unde annulus in manu expressum 
fidei sigillum habens, choree, vitulus, symphonia, 
cwlera omnia qu» in Ezangelio commemorantur, 
excepta fratris invidia. Verumenimvero quid fru- 
sira nobis ipsis somnia finrimus? Obdurata sunt 
corda fratrum, et contraria ratione sunt alfecti ; 
communes patres objieiunt, et acceptam ab illis 
hereditatem non admittunt; communem sibi vindi- 
cant nobilitatem, et a nostra cognatione alienantur; 
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Y 


᾿Αλλὰ τί μοι τοὺς ἔξω χρίνειν ; φησὶν ὁ εἰπών. 
Ἐγὼ δὲ πῶς ἀδαχρυτὶ βαστάσω τὴν τῶν ἀδελφῶν 
ἀλλοτρίωσιν ; Πῶς ᾧχετο χαταλιπὼν τὴν πατρῴαν 
οὐσίαν ὁ ἀδελφὸς ὁ νέος οὗτος ; ΓΑλλος ἐχεῖνος ὁ ἐν 
τῷ Εὐαγγελίῳ δηλούμενος, χἂν ὑποχρύπτῃ τῇ πολιᾷ 
ποῦ σώματος τῆς ψυχῆς τὴν νεότητα, πῶς ἀνεχώρη- 
azy εἰς χώραν μαχρὰν δραπετεύσας ἀπὸ τῆς πίστεως ; 
Πῶς οἴχεται χαὶ αὐτὸς ἡμισεύσας τοῦ πατρὸς τὴν 
οὐσίαν ἐν τῷ χαθελχῦσαι τὰ ὑψηλὰ τῶν δογμάτων 
πρὸς τὰ ταπεινὰ xai χοιρώδη νοήματα , ταῖς ai- 
ρετιχαῖς πόρναις προσδαπανήσας τὸν πλοῦτον ; 
Πόρνη γάρ ἐστιν fj αἴρεσις, ταῖς ἡγαπημέναις ἡδοναῖς 
γοητεύουσα. El γὰρ ἔλθοι ποτὲ εἰς ἑαυτὸν, ὥσπερ 
ἐχεῖνος “εἰ γὰρ ἐπιθυμήσειε πάλιν τῆς πατρῴας τρο- 
φῆς " εἰ γὰρ ἐπαναδράμῃ πρὸς τὴν πλουσίαν τρά- 
πεζαν, ἐν fj πολὺς ὁ ἐπιούσιος ἄρτος, ὁ τρέφων τοὺς 
τοῦ Κυρίου μισθίους - μίσθιοι δὲ τοῦ Θεοῦ πάντες 
οὗτοι, οἱ ἐπ᾿ ἐλπίδι τῆς ἐπαγγελίας τὸν ἀμπελῶνα 
τοῦ Θεοῦ ἐργαζόμενοι" οἷος ἂν ἐγένετο πρὸς αὐτὸν ὁ 
δρόμος, οὐχ ἑνὸς πατρὸς, ἀλλὰ τοσούτων πατέρων 
προσαπαντώντων, περ'πλεχομένων, ἀσπαζομένων 
φιλήμασιν; Ἠνέχθη στολὴ τῆς πίστεως ἡ πρώτη, 
ἣν αἱ τριαχόσιαι ὀχτὼ χαὶ δέχα ψυχαὶ χαλῶς ἐρι- 
θέουσαι τῇ Ἐχχλησίᾳ ἐξύφηναν. Ἐχεῖθεν τῇ χειρὶ 
δαχτύλιος ἐχτετυπωμένην ἔχων ἐν ἑαυτῷ τὴν σφρα- 
γἵδα τῆς πίστεως, οἱ χοροὶ, ὁ μόσχος, ἣ συμφωνία, 
τὰ ἄλλα πάντα ὅσα ἐν τῷ Εὐαγγελίῳ χατείλεχται, 
πλὴν τῆς τοῦ ἀδελφοῦ ζηλοτυπίας. ᾿Αλλὰ τί μάτην 
ὀνείρους ἑαυτοῖς ἀναπλάττομεν; Ἐσχλήρυνται xap- 
δία. τῶν ἀδελφῶν, xal ἀντιτύπως ἔχουσι, τοὺς χοι- 
νοὺς πατέρας προθάλλονται, χαὶ τὴν χληρονομίαν 
τὴν ἀπ᾿ αὐτῶν οὐ προσδέχονται, τῆς χοινῆς εὐγενείας 
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ἀντιποιοῦνται, χαὶ τῆς πρὸς ἡμᾶς συγγενείας ἀλλο- A hostibus nostris se opponunt, et hostili animo in 


τριοῦνται * τοῖς ἐχθροῖς ἡμῶν ἀντιχαθίστανται, πρὸς 
5 ἡμᾶς δυσμενῶς ἔχουσιν" ὥσπερ τι μεθόριον ἡμῶν 
τε χαὶ τῶν πολεμίων γενόμενοι, χαὶ ἀμφότερά εἰσι 
χαὶ οὐδέτερον" οὔτε τὸν ὀρθὸν λόγον ὁμολογοῦσι, καὶ 
αἱρετιχοὶ ὀνομάζεσθαι ἀπαξιοῦσιν. "OQ χαινοῦ πρά- 
Ὑματος " xal πρὸς τὴν ἀλήθειαν xal 
ἐπίσης ἐχπεπολέμηται, οἷόν τι δένδρον ἄῤῥιζον, ὧδε 


πρὸς τὸ ψεῦδος 


χαὶ ὧδε πρὸς τὰς ἐναντίας ὁρμὰς εὐχόλως μεταχλι- 


vóusyot, "Ἤχουσα τοῦ εὐαγγελιστοῦ Ἰωάννου ἐν 
ἀποχρύφοις πρὸς τοὺς τοιούτους δι᾽ αἰνίγματος λέ- 


πάντως τῷ πνεύ- 
* "Qogelorv γὰρ 
τὸ δὲ μηθέτερον 


γοντος" ὡς δέον ἀχριθῶς ζέειν μὲν 
ματι, χατεψύχθαι δὲ τῇ ἁμαρτίᾳ 


ἦσθα, φησὶ, ψυχρὸς, ἣ ζεστός " 
πούτων, ἀμφοτέρων δὲ ἐφαπτόμενον ναυτιῶδές ἐστι, 


xai πρὸς ἔμετον ἐπιτήδειον. 1.1 οὖν τὸ αἴτιον, πάλαι B 


Em 


τῶν μαθητῶν διὰ τοῦ Κυρίου πολὺ πλῆθος 
προσάγεσθαι, νυνὶ δὲ τοὺς μαχροὺς 


μὲν 
τῇ Ἐχχλησίᾳ 
χαὶ περιχαλλεῖς τῶν διδασχάλων λόγους παρατρέχειν 
ἀπράχτους; 

"Epzt τις ἴσως, ὅτι τότε συνήργει τοῖς ἀποστόλοις 
τὰ Ex τῶν ἔργων θαύματα, χαὶ τὸ ἀξιόπιστον ὁ λό- 
γος διὰ τῶν χαρισμάτων εἶχε. Φημὶ χἀγὼ μεγάλην 
εἶναι πρὸς τὸ πείθειν ῥοπὴν τὴν £x τῶν ἔργων ἰσχύν " 
νυνὶ δὲ τί χρὴ τὰ γινόμενα ἡγεῖσθαι; Καὶ οὐχ ὁρᾷς 
τὰ ὅμοια τῆς πίστεως θαύματα ; Οἰχειοῦμαι γὰρ τῶν 
ὁμοδούλων ἡμῶν τὰ χατορθώματα, τῷ αὐτῷ πνεύ- 
ματι στοιχοῦντες ἐν τῇ δυνάμει τῶν ἰάσεων, Μαρτυ- 
ροῦσι τῇ ἀληθείᾳ τοῦ λόγου ἄνδρες ἐξ ὑπερορίας 
ἥχοντες, πολῖται τοῦ πατρὸς ἡμῶν ᾿Δόραὰμ,ἐξ Μεσο- C 
ποταμίας ὡρμημένοι, ἐξελθόντες xal οὗτοι &x τῆς 
γῆς xal Ex τῆς συγγενείας αὐτῶν xai τοῦ χόσμου 
παντὸς, πρὸς οὐρανὸν βλέποντες, ἐχδημοῦντες τρό- 
πον τινὰ τῆς ἀνθρωπίνης, ἄνω τῶν τῆς φύσεως πα- 
θημάτων ἱστάμενοι, τοσοῦτον ἐφαπτόμενοι τῆς ζωῆς 
καύτης ὅσον ἐπάναγχες, τῷ δὲ πλείονι μέρει ταῖς 
ἀσωμάτοις συμμετεωροποροῦσι δυνάμεσ!, γηραιοὶ τὸ 
εἶδος, σεμνοὶ πρὸς ἰδέαν, πολιᾷ στίλθοντες, σιωπῇ 
χατησφαλισμένοι τὰ στόματα, λογομαχεῖν οὐχ εἰδό- 
πες, συζητεῖν οὐ μαθόντες * τοσαύτην ἔχουσι χατὰ 
τῶν πνευμάτων τὴν ἐξουσίαν, ὡς θαύματα μόνῳ τῷ 
δοχοῦντι χατεργάζεσθαι, χαὶ ὑποχωρεῖν τὰ δαιμόνια, 
οὗ συλλογισμῶν τέχναις, ἀλλ᾽ ἐξουσίᾳ τῆς πίστεως, 
οὐχ εἰς ἀπορίαν ἀντιφάσεως περιαγόμενα,, ἀλλ᾽ εἰς 
τὸ σχότος τὸ ἐξώτερον ἀπελαυνόμενα, Οὕτως οἶδεν ὁ D 
Χριστιανὸς συλλογίζεσθαι" ταῦτα τῆς πίστεως ἡμῶν 
τὰ χατορθώματα. Διὰ τί οὖν οὐ 
τῶν ἰαμάτων ἡ χάρις; εἰ 
ποῦ λόγου ; Πάντα δὲ ταῦτα ἐνεργεῖ £v καὶ τὸ αὐτὸ 
Πνεῦμα, διαιροῦν ἰδίᾳ ἑκάστῳ καθὼς fovAecat. 
Διὰ τί οὐ γίνεται dj τῶν σωζομένων προσθήχη ; Καὶ 
μηδεὶς ὑπονοείτω μιχρὰν τὴν παροῦσαν ἡγεῖσθαι 
χάριν. θρῶ χομῶσαν τὴν ἄμπελον, εὐθηνουμένην 
ταῖς χληματίσ!, xaX τῷ χαρπῷ πλεονάζουσαν * ὁρῶ 
χυμαινομένην τῷ πλήθει τῶν ἀσταχύων τὴν ἄρουραν" 
ϑαθὺ τὸ λήϊον" ἁδρὸν τὸ δράγμα, πολὺς ὁ σπόρος. 
᾿Αλλὰ τί πάθω; ᾿Απλήρωτον ἔχων ἐν τοῖς τοιούτοις 
τὴν φύσιν τῷ πάθει τῶν φιλοπλούτων χατέχομαι. 


πείθομεν, εἰ πλεονάζει 


εἰ περισσεύει ἣ διδασχαλία 
Ἢ 


57 Apoc. nj, 15. 5 I Cor, xi; 14. 


nos affecti sunt : tanquam confinium inter nos et 
hostes facti, et utraque sunt. et neutrum ; neque 
rectum sermonem confitentur, et. h:eretici appellari 
recusant. O rem inauditam! et veritati simul et 
mendacio pariter bellum indixerunt, tanquam arbor 
quapiam radicibus earens huc et illuc levi momento 
contrariis impulsibus inclinati. Joannem Evangeli- 
stam audivi hujusmodi homines zxnigmatica ora- 
lione in apoeryphis alloquentem : cum oporteret 
exacte. fervere quidem omnino spiritu, frigere au- 
lem peceato. Utinam enim esses, inquit, frigidus aut 
calidus "! quod vero neutrum est Morum, sed 
utrumque attingit, nauseam excitat, et ad vomitum 
est idoneum. Quid igitur caus:e est, cur olim qui- 
dem temporibus discipulorum ad Ecclesiam plurima 
multitudo a Domino aggregaretur, jam vero longae 
et ornate doctorum conciones sine ullo effectu 
protervolent? 


Fortasse dicet quispiam, quod tum apostolos 
miracula ex operibus adjuvarent, et illa divina dona 
orationi fidem conciliarent. Ero vero magnum af- 
ferre ad persuasionem momentum vim operum non 
diffiteor. Verum quid, qu:eso, de iis qui? nunc ge- 
runtur arbitrandum est? nonne paria fidei vides 
miracula ? conservorum enim nostrorum praeclara 
facinora nostra reputo, qui eodem in virtute cura- 
tionum spiritu nobiscum ducuntur. Hujus orationis 
veritati testimonium dicunt viri ab exteris el lon- 
ginquis regionibus advecti, patris nostri Abraham 
cives ex Mesopotamia profecti, qui et ipsi de terra 
οὐ cognalione sua, atque adeo ex toto mundo 
egressi, oculis ad ccelum conversis, et extra hu- 
manam quodammodo peregrinantes naturam, extra 
omnem perturbationum aleam constituti, tantum ex 
hac vita delibant, quantum necesse est ; potiori vero 
sui parte cum incorporeis virtutibus in excelsis 
versantur, senili specie, atque aspectu venerando, 
canitie splendentes, et obsignata silentio tenentes 
ora, qui decertare verbis nesciunt,neque disquirere 
aut disceptare didicerunt, tantamque adversus sji- 
ritus obtinent. potestatem, ut miraeula sola volun- 
tate perficiant, eL ddemonia abscedant non syllozi- 
smorum artificio, sed fidei potentia, non in eas re- 
daeti angustias, ut. nihil contradicant, sed in tene- 
bras exteriores abacti. Sie novit syllogismos texere 
Christianus : ea sunt fidei nostre prwclara faci- 
nora. Cur ergo non credimus, si abundat gratia 
sanitatum , si exuberat doctrina verbi? ἤ ως autem 
omnia operatur unus alque idem Spiritus, dividens 
singulis prout vult 55: cur non fit eorum qui sal- 
ventur accessio? Neque vero in mentem veniat cui- 
quam exiguam przesentem gratiam existimare. Video 
comantem vilem, pampinis et sarmentis silvescen- 
Qem, ae racemis exuberantem, agrum spicis luxu- 
riantem, densam segetem , amplum manipulum , 
multam sementem. Quid ergo est quod me male 
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habet? Inexplebili quadam in ejusmodi rebus natura À Οὐδεὶς περιουσίας ὅρος τὴν ἐπιθυμίαν ἵστησι. Τὸ 


proditus, eodem eum avaris morbo laboro : nullus 
copi et redundanti:e terminus cupiditatem cohibet ; 
id quod in dies accedit, ad plura provocat appeti- 
tum, et in fomitem desiderii majorum opum con- 
vertitur. Me quidem oblectant ea. qu:e versantur ob 
oculos ; presentibus torqueor ; novum perturbatio- 
nis genus ex contrariis commistum animum meum 
occupavit, tanquam voluptate cum tristitia contem- 
perata. Atque in vos quidem si convertam oculos, 
in vobis desiderium nostrum acquiescit ; si vero quod 
deest in memoriam redeat, non habeo quo paeto 
calamitatem deplorem. Homines enim omittentes in 
Domino gaudere, et ex Ecclesi: pace animo capere 
voluptatem, de substantiis nescio quibus argutan- 
tur, el. magnitudines dimetiuntur, Filium ex com- 


paratione cum Patre metiuntur, et. quod excedit | 


mensuram, Patri largiuntur. Quis hoc dixerit illis : 
Quod quantum non est, non mensuratur ; quod in- 
corporeum est, non ponderatur; quod infinitum 
€st, non comparatur ; quod non comparatur, pluris 
aut minoris rationem non admittit : siquidem ex 
rerum inter ipsas comparatione excessum colligi- 
mus. Ejus autem, cujus finis comprehendi mon 
potest, excessum mente contingere nemo potest? 
Memini ego illius psalmi, quem succinentes ac simul 
hymnos personantes ingrediebamur, Magnus Domi- 


nus et magna virtus ejus; et. sapientie ejus non est C 


numerus ?. Quid hoc ergo est? Enumera quze dicta 
sunt, et mysterium intelligis. Magnus Dominus, non 
dixit, quanta sit magnitudo : neque enim fieri pote- 
rat ul diceret quantus esset: sed hoc ipso quod ita 
eam designat, ut non circumseribat aul terminet, 
sensim eo mentem provehit, ut. immensam esse 
cognoscat. Pari modo, Magna, inquit, virtus ejus : 
virtutem vero cum audis, potentiam intellige. Chri- 
stus autem Dei potentia est et Dei sapientia, sed et 


ἀεὶ προσγινόμενον πρὸς τὸ πλέον ἐρεθίζει τὴν ὄρεξιν, 
ὑπέχχαυμα τῆς τοῦ πλείονος ἐπιθυμίας γινόμενον. 
Εὐφραίνει με τὰ ὁρώμενα. Τοῖς παροῦσιν ἀγάλλομαι, 
xa τοῖς ἀποῦσιν ἀλγύνομαι" χοινόν τι πάθος Ex τῶν 
ἐναντίων σύμμιχτον τὴν ψυχὴν περιέχει, ἡδονῆς πρὸς 
λύπην συγχεχραμένης. Ἐὰν πρὸς ὑμᾶς ἀναδλέψω, 
ὑμῖν ἐπαναπαύω τὸν πόθον" Eày τὸ λεῖπον λογίσω- 
μαι, οὐχ ἔχω ὅπως στενάξω τὴν συμφοράν. Καὶ γὰρ 
ἀφέντες οἱ ἄνθρωποι τὸ χατατρυφᾷν τοῦ Κυρίου, xat 
ἐπὶ τῇ εἰρήνῃ τῆς Ἐχχλησίας εὐφραίνεσθαι, οὐσίας 
τινὰς τεχνολογοῦσι, χαὶ μεγέθη χαταμετροῦσιν, Υἱὸν 
Παπρὶ παραμετροῦντες, χαὶ περισσότερον τοῦ μέτρου 
τῷ Πατρὶ χαριζόμενοι. Τίς εἴποι αὐτοῖς - Τὸ ἄποσον 
οὐ μετρεῖται " τὸ ἀειδὲς οὐ δοχιμάζεται " τὸ ἀσώμα- 
τὸν οὐ σταθμίζεται " τὸ ἀόριστον οὐ συγχρίνεται " τὸ 
μὴ συγχρινόμενον τοῦ πλείονος χαὶ ἐλάττονος οὐχ 
ἐπιδέχεται λόγον. "Ex γὰρ τῆς τῶν πραγμάτων πρὸς 
ἄλληλα παραθέσεως τὸ πλέον ἐπιγινώσχομεν. Οὗ δὲ 
τὸ τέλος ἄληπτον, τούτου τὸ πλέον ἀνεπινόητον ; 
Ἤχουσα τοῦ ὑποψάλματος, ὃ χοινῇ πάντες ὑμνολο- 
γοῦντες ἐπήειμεν * Μέγας Κύριος xal μεγάη ἡ 
ἰσχὺς αὐτοῦ, καὶ τῆς συγέσεως αὐτοῦ οὐκ ἔστιν 
ἀριθμός. Τί οὖν τοῦτό ἐστιν ; ᾿λρίθμησον τὰ εἰρη- 
μένα, χαὶ νοεῖς τὸ μυστήριον. Μέγας Κύριος, οὐχ 
εἶπε πόσον μέγεθος." οὐδὲ γὰρ ἣν δυνατὸν εἰπεῖν τὸ 
πόσον, ἀλλὰ τῷ ἀορίστῳ τῆς σημασίας ἐπὶ τὸ ἄπει- 
pov ὁδηγεῖ τὴν διάνοιαν. Ὁμοίως, Μεγάλη, qnoi, 
ἡ ἰσχὺς αὐτοῦ - ἰσχὺν δὲ ἀχούσας, τὴν δύναμιν 
νόησον. Χριστὸς δὲ Θεοῦ δύναμις χαὶ Θεοῦ σοφία " 
ἀλλὰ τῆς συνέσεως αὐτοῦ οὐχ ἔστιν ἀριθμός. 
Ἑρμηνξύει τὴν σύνεσιν Ἡσαΐας σαφῶς λέγων " 
Πγεῦμα σοφίας καὶ συνέσεως. "Hxousa ἐν τοῖς 
μαχαρισμοῖς μαχαριζομένους τοὺς διψῶντας τὸν 
Κύριον. Τάχα οὖν οὐχ ἔξω τοῦ χαιροῦ τὸ ἐνθύμιον " 
xai μοι δέξασθε τὸν λόγον, χὰἂν ἀπηρτῆσθαι τῶν 
παρόντων Goxet. 


sapienti: ejus non est finis. Sapientiam Isaias interpretatur aperte dicens, Spiritus sapientie et pru- 


dentie *?, Audivi inter beatitudines 


eos beatos prwdicar!, qui sitiunt. Dominum : attendite ergo atque 


?ecipite non alienum fortasse ἃ lempore, id quod menti mex nunc observatur, tametsi ab eo. in quo 


versamur, videtur quodammodo dependere. 


Si quis sub meridiem, sole radiis ardentioribus Ὁ Εἴτις διὰ μεσημθρίας ὁδεύων τοῦ ἡλίου θερμοτέραις 


capiti imminente omnemque corporis humorem 
suà flamma torrente, iter habeat, subjecta vero 
sit ejus calceis tellus aspera, via difficilis et admo- 
dum arida, deinde occurrat ejusmodi homini fons 
?liquis, cujus limpida sunt ac perlucida fluenta, et 
affatim refrigerantia, copioseque profluentia : nun- 
quid ante aquam considebit, deque ejus natura phi- 
losophabitur, unde, et quo modo, quaque ex causa, 
ceteraque ejusmodi perquirens, qui ab illis tra- 
ctari solent, qui in ejusmodi nugis occupantur, va- 
porem scilicet quemdam in profundis terrze partibus 
dispersum et prosilientem atque compressum, 
aquam fieri, aut venas, qui in concavitatibus terra 
diffuse sunt, si eis ora laxentur aquam profundere : 
an vero cunctis ejusmodi valedicens incumbit 

5 


Psal c1LY,.5. 39 [82:0 ΧΙ Ὁ: 


παῖς ἀχτῖσι τῆς χεφαλῆς ὑπερζέοντος, xai πᾶν τὸ ἐν 
σώματι ὑγρὸν τῇ φλογὶ καταφρύσσοντος " προχείσθω 
δὲ τῷ ὑποδήματι γῆ τραχεῖα χαὶ δυσπόρευτος χαὶ 
διψώδης " εἶτα ἐπιτύχοι πηγῆς ὁ τοιοῦτος, ἧς χαλὸν 
xaX διαφανὲς τὸ νᾶμα, καὶ προσηνῶς χαταψύχον, χαὶ 
ἀφθόνως ὑπερχεόμενον * ἄρα προσχαθεδεῖται τῷ 
ὕδατι, xaY φιλοσοφήσει περὶ τῆς φύσεως, ὅθεν, χαὶ 
ὅπως, χαὶ διὰ τίνος, χαὶ τὰ τοιαῦτα διεξετάζων, οἷα 
δὴ τοῖς ματαιολογοῦσι σύνηθες λέγειν" ὅτι ἰχμάς τις 
ἐγχατεσπασμένη τῷ βάθει τῆς γῆς, χαὶ διαπηδῶσα, 
xai συνθλιβθομένη, ὕδωρ γίνεται, ἣ ὅτι φλέδες ἐχ- 
χεχυμέναι ταῖς χάτω χοιλότησιν, εἴπερ ἀναστομω- 
θῶσι, τὸ ὕδωρ mpoyéoucty* ἣ πάντα τὰ τοιαῦτα χαί- 
ρειν ἑάσας ἐπιχύπτει τῷ νάματι, καὶ προσθεὶς τὰ 


D ^ 
al 


; : ; PR IE SAT. 
χείλη, θεραπεύςε: τὴν δίψαν xal ἀναψύχει τὴν γλῶσ: 


bE ὈΣΊΙΤΆΤΕ ΕΠ ET 
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σαν, xoi χαταπαύει τὸν πόθον, xai εὐχαριστεῖ τῷ A lluento, et admotis labris sitim sedat, linguam re- 


δεδομένῳ τὴν χάριν ; τὸν δι- 
ψῶντα. Εἰπὲ, Καὶ εἴρηται, χαθὼς εἴρητα: - Μαχάριοι 
οἱ διψῶντες, καὶ καταμαθὼν οἷα χαὶ ὅτα ἀγαθὰ 
πηγάζει τὸ ἅγιον ποίησον τοῦτο τοῦ Προφήτου, Τὸ 
στόμα σου ἄνοιξον xal Élxvcor πνεῦμα" πιά- 
zvvov τὸ στόμα καὶ zAnpocor, ἔχων τὴν ἐξουσίαν 
«Ov χαρισμάτων. Ἰδούλει μαθεῖν ὅσα προχεῖται τῆς τοῦ 
Πνεύματος πηγῆς ἀγαθά; ᾿Αφθαρσία ψυχῆς, ἀϊδιότης 
ζωῆς, οὐρανῶν βασιλεία, εὐφροσύνη ἄληχτος, 
τέλος οὐχ ἔχουσα. ᾿Αλλὰ γὰρ εἰς 
ὀλίγην ποιοῦμαι τὴν ζημίαν τοῦ λείποντος. Πεπλή- 
ρωταί μοι τῶν ἀγαθῶν ὁ οἶχος " πλήρεις οἱ θησαυροὶ 
τοῦ χρυσίου τῆς ᾿Αραθίας " ἥξουσι δὲ τάχα μετ᾽ ὀλί- 
γον) χαὶ πρέσθδεις ἐξ Αἰγύπτου, χαὶ προφθάσωσι χεῖρα 
αὐτῶν Θεῷ, xaY βασιλεῖαι τῆς γῆς μεθ᾽ ἡμῶν τὸν 
ἐπινίχιον ἄσωσιν ὕμνον, τῷ 


Μίμησαι τοίνυν χαὶ σὺ 


χαρὰ 


τὰ παρόντα βλέπων 


πάντας εἰς τὴν αὐτοῦ 
βασιλείαν χαλοῦντι. "Q ἡ δόξα χαὶ τὸ χράτος εἰς 


ς εἰς τοὺς 
αἰῶνας. ᾿Αμήν. 


*! Matth, v, ὃ. 9* Psal. cxviit, 151], 


"in hoc sermone Gregorius summum animi doio- 
rem ὧδ Christianorum discordia testatus, potissi- 
mum refutat eos, qui Spiritus sancti divinitatem ne- 
gabant et Personarum divinarum aequalitatem non 
admittebant. Oratio hiec. de ipsius ordinatione nul- 
Ium omnino verbum continet : unde potius inscriptio 
ejusdem, quam olim adhibuit S. Joannes Damasce- 
nus, Περὶ τῆς ἐν Κωνσταντινουπόλει χαταστάσεως 
τοῦ &Y. l'eny., approbanda videtur. Ex antiquo hoe 
titulo conjicere licet, eam probabiliter habitam fuisse 
in concilio Constantinopolitano a. 381, postquam 
ipse centrum unitatis constitutus fuerat. Cf. Tille- 


0€ IPSAIZEXXX; 


frigerat, cupiditatem exsatiat, et gratias agil ei, 
qui tale donum largitus est ? Imitare igitur tu quo- 
que sitientem : die esse diclum, sicut et. dictum 
est ἃ Domino, Deati qui sitiunt δ᾽ 
qualia quantaque bona e Spiritu sancto velut ex 
fonte manent, fac quod jubet Propheta, Aperi os 
iuum, et attrahe. spiritum. *? : 
imple 9, cum donorum habeas potestate : 
intelligere quanta. ex Spiritus sancti fonte. bona 
profluant? Immortalitas anima, :eternitas vilie, re- 
gnum colorum, letitia semp'terna, gaudium. nullo 
fine conclusum. Verumenimvero dum presentia 
contemplor, exiguam ejus quod deest duco jactu- 
ram. Referta mihi bonis est domus; pleni sunt 
auro Arabie thesauri : quamprimum autem venient. 
ex /Egypto legati, et praevenient. manus ipserum 
Deo, ae regna terre triumphalem. nobiscum hyra- 
num concinent ei, qui omnes ad suum regnum invi- 
τον, Cui gloria et potestas in s:ecula. Amen ἡ: 


: et cum didiceris 


dilata os tuum, ct 


visne 


11 


mont l. c. art. 5. et 16 (p. 566 et 606), cum nota 
1 Ap. 735-54); Ceillier 1. c. ὃ 9, a: 6, 7 (p. 250, 

951); D. Pape broeh. in Actis SS. l. e. n. 94, 35. 
Nec quod Tillemont (1. c.) aliique eum secuti contra 
liane temporis notam opponunt, Gregorium scilice: 
a. 981 nondum adeo provecta :elate fuisse, ut ca- 
nos gestaret. (quod tamen de se ipse testatur initio 
istius Orationis), ullam habet vim, cum idem ὃ. 
doctor lib. 11 Contra Eunomium (edit. 1615, t. Il, 
p. 65) pariter de senili canitie sua loquatur, quem 
tamen certissime a. 581 jam scripserat. (S. lier. 
De Script. eccl. ς. 138.) FEsstEn, Instit. Patr.,V, 615. 


TOY AYTOY 


IIEPI. OEOTHTOX 


Kat ἐγχώμιον 


YIOY ΚΑῚ IINEYMATOX AOTLOX 


εἰς τὸν δίκαιον "A6paáp.. 


EJUSDEM 
ORATIO DE DEITATE FILII. ET SPIRITUS SANCTI 


Cui inserta est laudatio constantis fidei justi Patriarchie Abrahami. 


Laurentio Sifano interprete. 


T ; ἔα n E Ρ : : : : : 
Οἷόν τι πάσχουσ! πρὸς τοὺς πολυανθεῖς τῶν λειμώ- (; Quale quiddam in florentibus pratis accidere 


νων οἱ τῶν τοιούτων φιλοθεάμονες, οἷς οὐ πρὸς ἕν τι 
πῶν φαινομένων διὰ τὸ τῆς ὥρας ὁμότιμον ὁ ὀφθαλμὸς 
ἑπερείδεται, ἀλλ᾽ ἐπὶ πάντα ταῖς ἐπιθυμίαις χεόμε- 
νο: τῷ μηδενὸς ἐθέλειν διαμαρτεῖν, πολλάχις τοῦ 
παντὸς ἀποπίπτοντα! " τοιοῦτόν τι 


PíirROL,. Gn. XLVI 


πέπονθε χὰἀμοῦ 4 


solet iis qui earum rerum spectandarum studio 
tenentur, quorum Oculus propter pulchritudinis 
decus z:squale non in uno aliquo flore, qui. in con- 
spectu sit, defigitur, sed dum nullo non potiri vo- 
lunt, in omnes cupiditate fusi, id quod in eo nego- 


18 


lio summum est sipenumero non assequuntur : 
tale quiddam etiam animo meo pratum Scripturae 
spectantis usu venit. Sententiarum | enim pulchri- 
tudinis varietlasad omnia pariter animum attrabens, 
efficit ut eupiditas ejus, dum in pari decore prze- 
ditis haud facile quod potius sequatur reperire po- 
tst, inconstans sit, ei ab aliis ad alia properet 
utque festinet. Eece enim quomodo per prophetiam 
magni Davidis flores enitent? qualis. vero flos di- 
vinus Apostolus, paradisi οὐ ταν pulchritudinem 
ostendens, ae multam odoris Christi redolens sua- 


S. GREGORI]. NYSSENI 


556 


A διάνοια πρὸς τὸν λειμῶνα τῆς Γραφῆς ἀποδλέποντος. 


ΤῊ γὰρ ποιχίλον τῆς ὥρας τῶν νοημάτων ὁμοτίμως 

ἐπὶ πάντα τὴν Ψυχὴν ἐφελχόμενον, ἀστ 
ἘΣ ; E : x 

τὴν ἐπιθυμίαν, τῷ μὴ δύνασθαι ῥᾳδίως 
ὁμοτίμοις τὸ προτιμότερον. Ἰδοὺ γὰρ πῶς ὑπολάμ- 
mit διὰ τοῦ μεγάλου Δαδὶδ τῆς προφητείας τὰ ἄνθη " 


τεῖν ποιεῖ 


εὑρεῖν ἐν τοῖς 


οἷον δὲ ἄνθος ὁ θεῖος ᾿Απόστολος τῆς τοῦ παραδείσου 
γεωργίας ὑπυσημαίνων τὸ χάλλος, xai πολλὴν àmo- 

πνέων τοῦ Χριστοῦ τὴν εὐωδίαν ! Τῶν ὃὲ εὐαγγελι- 
χῶν λειμώνων τὸ χάλλος «s ἂν ὑπεξέλθοι λόγο: àv- 
θρώπινος ; 


vitatem? Nam. Evangelieorum. pulchritudinem pratorum quinam oratio explicet huniana? 


Verum mihi haud alienum esse videtur, in tem- 
pore proverbialis illius mentionem faeere laudatio- 
quam dieit Seriptura vivibus 
(nunquam enim visa est 


nis, et apem imitari : 
quidem infirmam esse! 
totum colligere florem, et super dorsum ad alvearia 
poriare), sed tenuem illum qui in medio floris quasi 
lanugini adhzeret, alis exeussum pulverem curvatis 
suscipiens eruribus, per illa seitum illud efficit opus 
senis pedum curvaturis numero pares. in directum 
exeitans angulos, ac. per medium levitate alarum, 
quasi quibusdam uncturis, tenues illos in modum 
imnembrana: parietum ordines expoliens. Quod si fu- 
Hurum est ut nostra quoque oratio el regibus οἱ 
privatis hominibus, ut inquit Solomon, ad sanita- 
temi conducat, precibus et votis eam gratiam nobis 
pariter conciliemus et ego et vos. Luerum | enim 
vommune est, imo major pars ejus veslra est : 
quondoquidem aceipere aliquid boni plus affert 
lueri, quam aliquid prebere. Vetat. Evangetium in 
utres veteres. vinum novum | infundere ?: forsitan 
ad hzctempora spectat sermonis tecti. involucrum. 
expressum, propter eum qui 
fervorem , 
ab sese 
sordes. 


Nam vinum recens 
naturaliter 


flatu plenum est, 


exsistit in eo liquoris 
naturali molu limosas 
per spumam exhalans atque rejicieus 
lloc autem. nibil aliud est, ut. mea quidem fert 
opinio, nisi ea qu: de Spiritu sancto traditur 
doctrina, quemadmodum dicit. Apostolus, Spiritu 
[erventes?, uam. putres perfluentesque utres ac prze 
ineredulitate inveterati non continent, sed doetrinze 
majestate rumpuntur. Llcirco si qua sublimis eis ex 
ingenerata fuerit sententia, scinduntur 
ac cuin ipsi quidem 


doctrina 
virea amplitudinem doctrina : 
per rupturam inutiles redduntur, tum efficiunt ut in 
vanum ac frustra eífluat/ gratia Spiritus sancli. 
in animum enim malitiosum sapientia non ingre- 
dietur, quemadmodum inquit Scriptura. *. Imo 
agite, permittite mih) pauperum consuetudinem imi- 
tari : nam et illi solent, cum aliquis eos opipara 
mensa fuerit dignatus, remoto pudore de epulis 
sibi appositis etiam jn posterum diem cibos pro- 
videre. Proinde ego. quoque ex hesterna. magnifi- 
centia exiguis quibusdam depromptis reliquiis, illine 
pro viribus meis conficiam orationem, pleraque eo- 


rem, qua hodie proposita sunt, perfectioribus 


* Eccli. * Matth. ix, 47... ? Rom. xir, 441. 


Xi, 9. 


SACS COPI ΝΣ : z πὶ 

Αλλά μοι δοχεῖ χαλῶς ἔχειν ἐν χαιρῷ μνησθτιναι 
τῆς παροιμιαχῆς ἐπαινέσεως, xal ζηλῶσα! τὴν μέ- 
λισσαν * ἣν φησιν ἡ Γραφὴ τῇ ῥώμῃ μὲν elvat ἀσθενῆ 
(οὐ γὰρ ὥφθη ποτὲ ὅλον δρεψαμένη τὸ ἄνθος, χαὶ 
ὑπὲρ νῶτον ἐπὶ σίμδλα χομίζουσα), ἀλλὰ τὸ λεπτὸν 


καὶ χνοῶδες τῆς ἐν τῷ μέσῳ χόμιης p διὰ 


τῶν πτερύγων ταῖς ἀγχύλαις ὑπολαύδοῦσα, δι᾽ ἐχείνων 


ἐργάζεται τὴν σοφὴν 

λαῖς ἰσαρίθμους quta εἰς ὄρθιον ἀνεγείρουσα, xo 

διὰ μέσου τῇ λειότητι τῶν πτερύγων, οἷόν τισιν 

ἁλοιφαῖς, τοὺς λεπτοὺς ἐχείνους χαὶ ὑμενώδεις [σ]τοί- 

χους ἐπιλεαίνουσα. Ei ὃὲ μέλλοι χαὶ ὁ ἡμέτερο-: λέ- 
λεῦ 


ν ἐργασίαν ἐχείνην, ταῖς ἐξ ἀγχύ- 


Cot τε χαὶ ἰδιώταις, χαθώς φησιν ὁ Σολο- 


(ἰειαν ἐπιτήδειος γίνεσθαι, εὐχῇ τὴν “χάριν 


Miis ἢ ἐγώ τε xal ὑμεῖς παραπλησίως. 


Κοινὸν γὰρ τὸ χέρ 
ἐπείπερ τὸ λαθεΐ 


Boc. μᾶλλον δὲ τὸ πλέον ὑμέτερον" 
τι χαλὸν τοῦ παρασχεῖν τι χερδα- 


λεώτερον. ᾿Απαγορεύει τὸ [ὐαγγέλιον παλαιοῖς ἀσχηΐς 
οἶνον νέον ἐναποτίθεσθαι " τάχα πρὸς τὸν παρόντα 


χαιρὸν βλέπε 
διὰ τὴν φυτιχῶς ἐγγινομένην τοῦ ὑγροῦ ζέσιν, Πνεύ- 


ι πὸ αἴνιγμα. Ὃ γὰρ νεοθλιδὴς οἶνος, 


ματος πλήρης ἐστὶ, διὰ τῆς φυσιχῆς χινήσεως ἐξ- 
ἀφρίζων τὸν ἰλυώδη ῥύπον ἀφ᾽ ἑαυτοῦ. Τοῦτο δὲ οὐδὲν 


ἄλλο ἐστὶ, χατά γε τὸν ἐμὸν λόγον, j| ἡ περὶ τοῦ 
ἁγίου Πνεύματος διδασχαλία, χαθώς φησιν ὁ 'Amó- 
στολος, ὅτι Τῷ Πνεύματι ζέοντες, ἣν οἱ σαθροί τε 
&cxoi, xaX ὑπὸ τῆς ἀπιστίας πε- 
δήγνυντα! τῇ 
μεγαλοφυΐχ τοῦ δόγματος. Διὰ τοῦτο ἐόν τι ὑψηλὸν 
αὐτοῖς ἐχ διδασχαλίας ἐγγένηται νόημα, σχίζονται 


χαὶ αὐτοί γε ἀχρειοῦν- 


xai διεῤῥυηχότες 


ἐν 
παλαιωμιένοι οὗ στέγουσιν, ἀλλὰ πε ρι TA 


τῇ 


περὶ τὸν ὄγχον τοῦ δόγματος * 
ται διὰ τοῦ ῥήγματος, τὴν τε τοῦ Πνεύματος χάριν 
εἰχῆ ῥέειν παρασχευάζουσιν. Εἰς 
ψυχὴν οὐκ εἰσελεύσεται σοφία, χαθώς φησιν ἡ Γρα- 
φῆ. Μᾶλλον δὲ συγχωρήσατέ μιμήσασθαι τὴν 
πενήτων συνήθειαν * ἐπεὶ χἀχείνοις σύνηθες, 


γὰρ xaxóviyvoy 


μοι 
τῶν 
ὅταν ποτὲ πλουσίας ἀξιωθῶσι τραπέζης, ἀνεπαισχύν- 

προτεθέντων αὐτοῖς, χαὶ εἰς τὴν ὑστε- 
ραίαν ἐπισιτίζεσθαι. Κἀγὼ τοίνυν Ex τῆς χθιζῆς πο- 


τω: ἐχ τῶν 1 


λυτελείας μικρόν τι προχειρισάμενος λείψανον, ἐχεῖθεν 
χατὰ τὴν ἐμαυτοῦ δύναμιν ὀψοποιήσω τὸν λόγον, τὰ 
πολλὰ τῶν σήμερον προτεθέντων τοῖς τελειοτέρο:ς 
τῶν δαιτυμόνων ταμιευσάμενος. Τί τοίνυν ἣν τὸ τῇς 
χθιζῆς πανδαισίας ἄθρωτόν 
Ἢ τῶν ἀποστολιχῶν πράξεων ἱστορία τὴν ἐν A07- 


τε xol ἀχατέργαστον: 


* Sap. 
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yag Env τοῦ Παύλου διηγήσατο ἡμῖν 


τῇδε λαοῦ, 


εἰδωλομανοῦντος τοῦ χαὶ ταῖς ἐπιθωμίοις 


χνίσσαις προστετηχότος, τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον ἐν τῷ 
μαχαρίῳ παρωξύνετο Παύλῳ, οἷόν τι ῥεῦμα πλημ- 


μύρον ἐν τῇ ψυχῇ «00 ᾿Αποστόλου στενοχωρούμενον, 


χαὶ μὴ εὑρίσχον ἐν τοῖς ἀναξίοις τὴν διέξοδον. Διὰ 


τοῦτο Στωϊχοῖς τε χαὶ Ἑπιχουρείοις συμπλέχεται, 
χαὶ εἰς 
ὑτοὺς πρὸς τὴν θξογνωσίαν προσάγεται" βωμὸς γάρ 
αὐτοὺς πρὸς τὴν θεογνωσίαν προσάγεται μὸς γάι 
ἐστιν αὐτῷ χαὶ ἐπίγραμμα, 


τοίνυν ἐμνήσθην 


Ἄρειον καταστὰς πάγον, Ex τῶν συνήθων 


τὸ τοῦ λόγου προοίμιον. 
Ὅτι χαὶ 
᾿Αθηναίους, εἰς 


τοῦ ἀναγνώσματος; 
* Σχείνους τοὺς οὐδὲν 
ἕτερον εὐχαιροῦντες, ἣ λέγειν τι xax ἀχούειν χαινό- 
τέρον, χθιζοί τινες χαὶ πρώϊζοι Ex τῶν βαναύσων 
τηδευμάτων ὁρμώμενοι, 
λογίας 


αὐτοσχέδιοί τινες τῆς θεο- 
δογματισταὶ, τάχα τινὲς 
γίαι, xal τῶν δουλιχῶν 


οἰκέται χαὶ μαστι- 
διαχονημάτων δραπέται, 

σεμνῶς ἡμῖν περὶ τῶν ἀλήπτων φιλοσοφοῦσιν. Οὐχ 
ἀγνοεῖτε πάντως, πρὸς τίνας ὁ λόγος βλέ 
γὰρ τὰ χατὰ τὴν 


. Πάντα 
τοιούτων πεπλήρωται, 
οἱ στενωποὶ, αἱ ἀγοραὶ, αἱ πλατεῖαι, τὰ ἄμφοδα" 


πόλιν τῶν 


οἱ τῶν ἱματίων χάπηλοι, οἱ ταῖς τραπέζαις ἐφεστη- 


xóxeg, οἱ τὰ ἐδώδιμα ἡμῖν ἀπεμρπολοῦντες. "Edv 
περὶ τῶν ὀδολῶν ἐρωτήσῃς, ὁ δέ σοι περὶ 


( γεννητοῦ 
xaX ἀγεννήτου ἐφιλοσόφησε " χὰν περὶ 
ἄρτου πύθοιο, Mert ὁ Πατὴρ, & 


Υἱὸς ὑποχείριος. Εἰ ὃ 


τιμήματος 
ἀποχρίνεται, xol ὁ 
. Τὸ λουτρὸν ἐπιτήδειόν ἐστιν, 
εἴποις, ὁ δὲ ἐξ οὐχ ὄντων τὸν Υἱὸν εἶναι: διωρίσατο. 
Οὐχ οἶδα τί χρὴ τὸ xaxby τοῦτο ὀνομάσαι, cpzvizty 
ἣ μανίαν, ἢ τ 


σμῶν τὴν παραφορὰν ἐξεργάζεται. 


t τοιοῦτον xay 


, πῶς Α convivis rceervans. Qui 


δήμιον, ὃ τῶν λογι- C 


sunt igitur licsterni epuli 
reliquis, quas convivie non comederunt neque con- 
coxerunt? Historia actorum apostolicorum, 
nobis narrabat ut. Athenis hospes Paulus 
gereret, quemadmodum populo. illius urbis insano 
simulaerorum cultui dedito,et sacrificiorum nidori- 
bus addicto, Spiritus sanctus in beato Paulo con- 
citarctur, tanquam flumen. quoddam | inundans in 
animo Apostoli coangustalus, et inter indignos non 


quae 
sese 


inveniens locum erumpendi. Quapropter eum Stoi- 
cis et. Epicureis conflictatur, et in colle Martio 
stans, ex illorum | institutis occasione sumpta, ad 
Dei agnitionem eos adducere conatur :- nàm pro 
orationis prommio sumit. altare quoddam, ejusque 
titulum et inscriptionem. Quorsum igitur illius me-- 
mini lectionis? Quoniam nune quoque sunt, qui, 
sicuti Athenienses illi, nulli alit rei vacant, nisi ut 
dicant et audiant aliquid novi, qui vel heri vel paulo 
ante ab sellulariis, plebeiis et. servilibus opificiis 
prodierunt, subitarii atque tumultuarii quidam thoeo- 
logicarum sententiarum auctores, forsitan. famuli 
quidam et verberones à servilibus ministeriis pro- 
fugi, magnifice nobis de rebus incomprehensibili- 
bus philosophontur. Prorsus haud ignoratis ad quos 
oratio speccet. Omnia namque loca urbis talibus re- 
pleta sunt, angiporta, bivia, fora, platew : vesli- 
mentorum institores, mensis argentariis przfecti, 
qui esculenta nobis vendunt. Si quem eorum de 
obolis interroges, ille tibi de geniti et. non geriti 
natura philosophatur; quod si de pretio et zestima- 
lione panis scisciteris, Pater mojor est, inquit, et 


Filius subjeetus : quod si lavaerum commodum esse dixeris, ille ex non entibus Filium esse censet. 


Nescio quo nomine hoe malum 


oporteat appellare, 


phrenesin an furorem , aut. aliquod. ejusmodi 


malum quod in populo erassetur, quod efficiat mentis perversionem. 


Διὰ τοῦτό φημι πρὸς τούτους βλέπειν τὴν χατὰ 
πὸν ᾿Απόστολον ἱστορίαν " ἃ γὰρ περὶ τῶν ᾿Αθηναίων 


τούτων 


ἢ Γραφὴ διεξέρχεται, ταῦτα νῦν ἔστιν ἐπὶ 
χρὴ τἀληθῆ λέγειν, χἀχείνων 


ἰδεῖν: μᾶλλον ὃὲ εἰ 
ἐστὶ τὰ χατὰ τούτους ον Ma E Ot μὲν γὰρ 


οἱονεὶ λήμῃ τινὶ τῇ τ τὰ εἴδωλα 


πλάνῃ τοὺς 


ὀφθαλμοὺς τῆς ψυχῆς χατεχόμενοι, ἰδεῖν αὑτοπροτ- 
ὦπως τὴν εὐσεθῆῇ περὶ τῶν ὄντων ἀδονὰτοῦντος 


ἀλήθειαν " ὅμως οἷον ἐπαφῇ τιν: τῶν λογισμῶν τοσοῦ- 
toy ἐνενόησαν, ὅτι οὐ πάντη χαταληπτὸν τὸ Θεῖόν 
ἔστιν, οὐδὲ οἷον ὁ λογισμὸς οἴεται, 
χείμενον. Διὸ τὸν ὄντως 
ὁμολογήσαντες 


τοιοῦτον τῇ φύσε: 
τὸ ὑπε 


)εὺὸν ἄγνωστον εἶναι 
» βωμῷ χαὶ γράμματι τιμῶσι τὸν 
ἀγνοούμενον" ὅτι γὰρ πρὸς τὸν ὄντως ὄντα Θεὸν 
ξόλεπεν αὐτῶν d διάνοια, μαρτυρεῖ αὐτὸς ὁ ᾿Από- 
στολος, ἐχεῖνον χαταγγέλλων αὐτοῖς τὸν Θεὸν, εἰς ὃν 
εὐσεδεῖν ἐχεῖνοι διὰ τῆς τοῦ βωμοῦ τιμῆς ᾧοντο. 
Πῶς οὖν οὐ χαλεπώτεροι τῶν μνημονευθέντων οἱ 
νῦν ματαιάζοντες; οἱ μὴ συγχωροῦντες ὑπὲρ τὴν 
χατάληψιν αὐτῶν εἶναι τὸ Θεῖον, ἀλλ᾽ οὕτω "ἢ Θεὸν 
; Πῶς 


"d ^ 
γιγνώσχειν μεγαλαυχοῦντες ὡς αὐτὸς Eau 
: ἀξίαν τὴν πήρωτιν τῶν δειλαίων xaza- 


σξιξν, 07 τοσούτου φωτὸς τ ἀληθείας τὴν 
μένην πᾶσαν ἐν τῇ καθ᾽ ἡμᾶς C 


- περιλάμποντος, 


Quapropter Aposto!i historiam ad hos dico perti- 
nere ; nam quie de Atheniensibus narrat Scriptura, 
hzc nunc. in his licel videre : imo vero si oportet 
vera dicere, horum peccatum minore quam illorum 
error, venia dignum est, atque his minus quam illis 
ignosci debet. Quanquam enim illi, quod eorum 
animi oculos tanquam lippitudo quadam  simula- 
crorum cultus error invaserat, recta facie sua piam 
de rebus quibusque veritatem videre non poterant ; 
tamen rationum quasi quadam attrectatione tantum 
intellexerunt, quod numen divinum penitus com- 
prehendi non possit, nec quale cam ratio esse putat 
natura. talis supera divina majestas sit. Quamobrem 
verum Deum cognosci non posse fatentes, ara. at- 
que titulo honorant quem ignorant : nam men'ei 
illorum eum, qui revera Deus est, spectasse, Apo- 
Stolus testatur, dum illum Deum eis annuntiaba!, 
quem pie se colere per honorem altaris existima- 
bant. Qui igitur memoratis non gravius peccant, 
qui nunc stultitiam suam produnt? qui non conce- 
dunt supra captum suum esse numen divinum, sed 
ita Deum sese. cognoscere gloriantur, ut ipse sese 
cognoscit? qui possit aliquis digne talem  misero- 
rum menlis cxcitatem deplorare? qui tanta luce 
universum terrarum orbem in vita nostra per rectam 
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sd veritatis agnitionem , e:eutiunt? an ignoratis 
quam ]ucem in vita nostra dieam abundare ? Nume- 
rate mihi regia luminaria, quie evangelicis luminari- 
Lus numero paria universum propemodum complexa 
mundum in pace atque pietate illustrant : quando fa- 
Οἴου rerum universarum Deus primum illud mundi 
originis opus mirificum imitatur, qui non solum ma- 
gnum luminare constituit in principatu rerum qu:ze 
videntur , verum etiam ei simul conjunxit luminare 
quoque minus, quod a paternis radiis accepto lumine 
una collucet. Et ejusmodi nobis in communi propo- 
sitis commodis, quasi a daemonibus accepta plaga in 
furorem acti, impudenter adversus veritatem senten- 
tiarum seseopponunt? quemadmodum Stoici et Epi- 
cerei illi, cum quibus Paulus apud Athenienses con- 
flictatur. Ac ne putetis per calumniam decurrere ora- 
lionem,ipsas sententias memoratorum consideremus, 
Materiale numen. divinum esse Stoici suspicantur, 
creatum etiam hi unigenitum Filium esse fingunt; 
prorsus autem scitis quanta creato cum materiali 
cognatio sit. Item Epicurei opinantur. nullam supe- 
ram polestatem pr:eesse nec constitulioni nec ad- 
ministrationi sed omnia temere casuque 
fortui:o ferri, nulla providentia res pervadente : et, 
utconcisius ac. brevius errorem eorum indicemus, 
ad ἀθείαν, id est, negationem numinis divini eorum 
spectant opiniones. Videamus igitur an non sint 
imitatores Epieureorum, qui Filium (Dei) ignomi- 
nia afficiunt ? Ac nemo orationi ex adverso opponot : 
Epicurus ncque Patrem. novit, nequc deitatem ejus 
conlitelur; et quomodo :que. impii suut. hi atque 
illi, qui Patris deitatem ron negant nec rejiciunt ὃ 
Paululum enim moratus atque. cunctatus, reperies 
Anomoun alterum. quoque esse Epicurum. Sic au- 
lem rem consideremus. Splendorem glori: Chri- 
stum esse dixit. Apostolus, οἱ expressam imaginem 
substantize?, et potentiam Dei, et sapientiam 5, et 
quveunque sunttalia, quorum unumquodque tan- 
quam in conjunctionibus quibusdam necessariis 
nullo n:odo per sese solum ac separatim intelligitur, 
sed utraque conjunctim et unum cum altero compre- 
henditur. Splendor enim prorsus alicujus rei splendor 
est, item. effigies et imago alicujus rei prorsus el- 
fisies est. Quemadmodum igitur ex lumine splendor 
exsistere non possit non exstante causa collustrante : 

ita splendorem edens natura per sese nisi simul in- 
tellisatur splendor, intelligi non possit. Similiter item 
effisies quoque et imago substantiam ostendit, οἱ 
substantia per imaginem cognoscitur : ita Deiquoque 
po!entia absque Deo esse non potest, ac Deus absque 
potentia intelligi naturaliter non potest. Qui igitur 
unum aliquod eorum, qui per hane eopulationem si- 
gnifieantur, esse negat, una cum poten!ia prorsus 
enam id quod reliquum est tollit. Atqui dicunt. impic- 
Latis propugnatores Filium aliquando non fuisse. Ergo 
si Filius non erat, omnino neque Pater erat; sj non 


rerum, 


5 Kebr. 1, ὅ: *] Cor. 1, 94. 
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fidem collustrarte, soli ad splendorem, quod attinet A γὴν ἀμθλυωποῦ 


C 


D 
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σιν; ποῖον λέ πλεο- 


εγὼ 


νάζειν φῶς ἐν τῇ fj of; ᾿Αριθμήσατέ μοι 
τοὺς βασιλιχοὺς φωστῆρας, ol τοῖς MSS 
ἰσάριθμοι πάντα μιχροῦ δεῖν τὸν χόσμον διαλαθόν- 


τες, OU εἰρήνης xai εὐσεβείας καταφωτίζουσιν " ὅτε 
μιμεῖται ὁ Θεὸς, ὁ 
τῆς χοσμογενείας θαυματουργίαν, 
ya» φωστῆρα εἰς τὴν τῶν ὁρωμένων τάξας ἀρχὴν, 


ποῦ παντὸς ποιητὴς, τὴν πρώτην 


οὐ μόνον τὸν [E 


ἀλλὰ xal συμπαραζεύξας αὐτῷ xai τὸν ἐλάσσω φω- 
στηρᾶς 
ποντα. Εἶτα 


τὸν ταῖς πατριχαῖς ἀχτῖσι συμπαραλαμ- 
τοιούτων ἡμῖν ἐν τῷ χοινῷ τῶν ἀγαθῶν 
προχειμένων, ὥσπερ ὑπὸ δαιμόνων πληγῆς ἔνθου- 
τὴν ἀλήθειαν τῶν δογμάτων 
χατὰ τοὺς Στωϊχούς τε xol 'Emi- 
"A0n- 
ναίοις συμπλέχεται ; Καὶ ἵνὰ μὴ νομίσητε χατατρέ- 
Xsw ἐν συχοφαντίᾳ τὸν λόγον, αὐτὰ τὰ δόγματα τῶν 
μνημονευθέντων ἐπισχοπήσωμεν- Ὑλιχὸν τοῖς Στωΐ- 
χοῖς τὸ Θεῖον εἶναι ὑπονοεῖται, χτιστὸν χαὶ οὔτοι τὸν 
μονογενῇ Yiby εἶναι χατασχευάζουσιν. Ἴστε δὲ πάν- 
τως, ὅση ἐστὶ τοῦ χτιστοῦ πρὸς τὸ ὑλιχὸν d συγγέ- 
νεια. Πάλιν τοῖς Ἐπιχουρείοις οὐδὲν ὑπερχεῖσθαι 
δοχεῖ τῆς τῶν ὄντων συστάσεώς τε χαὶ διοιχήσε 
ἀλλ᾽ αὐτομάτως τὰ πάντα φέρεσθαι, μηδεμιᾶς προ- 


σιῶντες, ἀναιδῶς πρὸς 
ἀντιχαθίστανται, 


χουρείους ἐχείνους, πρὸς οὺς ὁ Παῦλος παρ᾽ 


ὡς» 


voíag διὰ τῶν πραγμάτων ἡχούσης " xal ὡς ἂν συν- 
τομώτερον εἴποιμεν τὴν πλάνην αὐτῶν, πρὸς ἀθεΐαν 


τοῖς βλέπει τὰ δόγματα. Σχοπήσωμεν τοίνυν εἰ 
x ταὶ τῶν Ἐπιχουρείων οἱ τὸν Υἱὸν ἀθετοῦν - 
σί. Καὶ μηδεὶς ἀνθυπενέ ἔγκῇ τῷ λόγῳ, ὅτι 
Ἐπίκουρος οὐδὲ τὸν Πατέρα οἶδεν, οὐδὲ ὁμολογε 
αὐτοῦ τὴν θεότητα, χαὶ πῶς χατὰ τὸ ἴσον ἀσεθηῦσιν 
τοῦ Πατρὸς τὴν θεότητα; 


οὗτοι, οἱ μὴ ἀθετοῦντες 
Μικρὸν γὰρ ἐπισχὼν, εὑρήσεις χαὶ τὸν 
πίχουρον. Οὑτωσὶ δὲ σχοπήσωμβεν" ᾿Απαύ- 
γάσυα τῆς δόξης εἶπε τὸν Υἱὸν ὁ ᾿Απόστολος, xol 
χαραχτῆῇρα τῆς ὑποστάσεως, xal δύναμιν Θεοῦ χαὶ 


᾿Ανόμοιον 


ἄλλον "E 


χαὶ ὅσα τοιαῦτα " ὧν ἕχαστον χαθάπερ ἐν 
οὐδὲν ἀφ᾽ ἑαυτοῦ χα- 


σοφίαν, 
τισὶν ἀναγχαίαις, 
παμόνας νοεῖται, ἀλλὰ συνημμένως ἀμφότερα, χοὶ 
ἀλλήλων χαταλαμθάνεται. Tb γὰρ ἀπαύγασμα 


een 
συζυγία:ς 


zt 


πάντως τινός ἐστιν ἀπαύγασμα, xal ὁ χαραχτὴρν 


τινὸς χαραχτὴρ πάντως ἐστίν. "Ὥσπερ τοίνυν οὐχ ἂν 
ἀπαύγασμα εἴη τὸ φῶς, μὴ οὔσης τῆς χαταυγαζού- 
ang αἰτίας. οὕτως 1j ἀπ υγάζουσα φύσις οὐχ ἂν χαθ᾽ 
ἑαυτὴν νοηθείη, μὴ i idle τοῦ ἀπαυγά- 
σματος. 'Ομοίως ὃὲ χαὶ ὁ χαραχτὴρ τὴν ὑπόστασιν 
zixvust, χαὶ ὑπόστασις διὰ χαρακτῆρος γνωρίζεται" 

οὕτιυ χαὶ ἡ τοῦ Θεοῦ δύναμις χωρὶς Θεοῦ εἶναι 
0) δύναται, χαὶ ὁ Θεὸς χωρὶς τῆς δυνάμεως νοηθῆναι 
φύσιν οὐχ ἔχει. Ὁ τοίνυν ἕν τι τῶν xazà τὴν συξυ- 
γίαν ταύτην σημαινομένων μὴ εἶναι λέγων, συνανεῖλε 
τῇ δυνάμει ᾿Αλλὰ μὴν 
ουσιν οἱ τῆ: ἀσεθείας προστάται, ὅτι ὁ Υἱός ποτε 
πάντως οὐδὲ ὁ Πατὴρ 


πάντως χαὶ τὸ λειπόμενον. 


οὐχ ἦν. Εἰ οὖν οὐχ ἣν ὁ Y tc, 


Ἦν " εἰ οὐχ ἣν τὸ ἀπαύγασμα, οὐδὲ τὸ ἁπαυγάζον ἣν" 
εἰ οὐχ ἣν ὁ χαραχτὴρ, πάντως οὐδὲ ἢ ὑπόσιασις 


ἦν" εἰ οὐχ ἣν ἡ δύναμις, οὐχ ἣν ἡ σοφία’ εἰ δὲ ταῦτα 


961 


DL DEITATZFILILET ΒΡΙ ΤῸΝ SANCTI. 502 


» - ld NS PME * A. * zx ἘΞΑ» -Ξ ad Ἂ H H 1 
οὐχ ἦν, ὧν ἄνευ Θεὸς οὐ ἔστιν, ὁ ἐπὶ πάντων Θεὸς A erat splendor, neque id quod splendorem edit, 


πῶς Tv; χατασχευάζεται γὰρ διὰ τούτων τὴ ε 
Θεόν. Οὐ γὰρ ἔστιν ἐννοῆσαι δόξαν ἀλαμπῆ, οὐχ 
ταν τὰ 2 Aree t S ye ! 
ὑπόστασιν ἀχαραχτήριστον, οὐχ ἄνευ σοφίας σοφὸν, 
οὐκ ἄνευ δυνάμεως δυνατὸν, οὐχ ἄπαιδα Πατέρα. 
Οὐχοῦν ἀποδέδειχται διὰ τῶν εἰρημένων, ὅτι ὁ τὸν 
Υἱὸν ἀθετῶν, συναθετεῖ xai τὸν Πατέρα" ὅπου ὃὲ 
*M-.àCY IR Σ, ΩΣ Y : D SIE , 
οὔτε ὁ Υἱὸς δοξάζεται, οὔτε ὁ Πατὴρ εἶναι πιστεύεται, 


χαθόλου ἡ θεότης ἠθέτηται" τὸ δὲ ἀθε 


ἵν τὴν θςό- 


τητα, οὐδενὸς ἄλλου ἣ Ἑπιχούρου ἐστίν. 


negat, simul etiam. negare Patrem? ubi autem. neque Filius. glorificatur, nee Pater 


eral; si non erat effigies et imago, onmino neque 
substantia erat ; si non erat polentia, non. erat sa- 
pientia : quod si he. non. erant sine quibus Dcus 
non est, is qui est super omnia, Deus qui erat ? per 
hiec enim efficitur Deum. non esse. Non enim cogi- 
tari potest nee gloria sine splendore, nec substantia 
sine effigie, nec sine sapientia sapiens, nec absque 
potentia potens, nee absque Filio Pater. Annon 
per modo dieta demonstratum. est, eum qui Filium 
esse creditur, 


Deitas prersus reprobatur: reprobare vero deitatem nullius alterius atque Epicuri est. 


Οὐχοῦν 'Exixobpztot οἱ νῦν δογματισταὶ τῆς ἁἀπά- 
τῆς ἀναπεφήνασιν, οἱ διὰ τῆς εἰς τὸν μονογενῆ Υἱὸν 
ὕθρεως, τὰς ὑπεροχὰς τῷ Πατρὶ χαριζόμενοι, χαὶ 
λέγοντες ὅτι ὁ μὲν μείζων, ὁ ὃὲ ἐλάττων * ὁ μὲν πέμ- 
πει, ὁ 65 ἀποστέλλ 


εται, εἰ xaí τινα: ῥήσεις x τῆς 
Γραφῆς περὶ τούτου παράγοντες οἱ ἀνόητοι προτεί- 
νονται, xai φασιν αὐτὸν ὁμολογεῖν τὸν Κύριον, ὅτι 


φθὴ παρὰ τοῦ Πατρός. Εἴτα ὅτι μὲν ἐπέμφθη 


Yos ὅτι 


τι δὲ ὁ πέμψας μετ᾽ αὐτοῦ ἐστιν οὐχ 
ἀχήχοα:; Ὁ πέμψας με, φησὶ, μετ᾽ ἐμοῦ ἐστιν" 
xal οὐχ ἐδιδάχθης διὰ τῶν εἰρημένων, ὅτι χαὶ ἀπο- 


ται χαὶ οὐ χωρίζεται; ἀποστέλλεται μὲν γὰρ 
διὰ φιλανθρωπίαν, οὐ χωρίζεται δὲ διὰ τὸ τῆς φύ- 
σεως ἄτμητον. Φασὶ 6i πάλιν παρὰ τοῦ Μονογενοῦς 
ὡμολογῆσθαι, τὸ μείζονα εἶναι αὐτοῦ τὸν Πατέρα, ἐν 
τῷ λέγειν, ὅτι Ὃ Πατήρ μου μείζων uoo ἐστί)". Οὐχ- 
οὖν ἐξετάτωμεν, ἀδελφοὶ, &ox μὴ ψεύδεται ὁ εἰπὼν, 
ὅτι ᾿Εγὼ ἐν τῷ Πατρὶ, καὶ ὁ Πατὴρ ἐν ἐμοί. Ei 
μείζων ὁ Πατὴρ τοῦ Υἱηῦ, πῶς χωρεῖται τὸ μεῖζον ἐν 
τῷ ἐλάττονι; Εἰ ἐλάττων ὁ Υἱὸς τοῦ Πατρὸς, πῶς 
πληροῦται τὸ μεῖζον ὑπὸ τοῦ λείποντος : Ὅ τε γὰρ 
μείζων στενοχωρεῖται πάντως ἐν τῷ ἐλάττονι, χαὶ ὁ 
ἐλάττων ἐπεχταθῆναι πρὸς τὸ ὑπερθάλλον οὐ δύνα- 
ται" ὥστε ἀνάγχην εἶναι λείπειν μὲν ἐν τῷ Πατρὶ 
τὸν Υἱὸν, περ! πσσεύειν δὲ ἐν τῷ Υἱῷ τὸν Πατέρα. Kat, 
φεύδεται ὁ εἰπὼν, ὅτι ᾿Εγὼ év τῷ Πατρὶ (δέον 
εἰπεῖν, εἴπερ ἐλάττων ἐστὶν, ὅτι Ἐγὼ ἐν τῷ μέρει 
ποῦ Πατρὸς), χαὶ Ὁ Πατὴρ ἐν ἐμοί. ᾿Αληθέστερον 
γὰρ ἣν εἰπεῖν, εἴπερ μείζων ὁ Πατὴρ, ὅτ' Μέρος τι 
τοῦ Πατρὸς ἐν ἐμοί: εἰ ὃς ὅλος ὁ Πατὴρ ἐν ὅλῳ τῷ 
Υἱῷ, χαὶ ὅλος ὁ Υἱὸς ἐν ὅλῳ τῷ Πατρὶ, ποῦ τὸ πλέον 


^ 


xal ποῦ τὸ λεῖπον ; xa τί χρὴ πολλὰ λέγειν, δέον 


μιᾷ φωνῇ πᾶσαν αὐτῶν περιγράψαι τὴν φλυαρίαν ; 


«Ὃς ἐν μορφῇ Θεοῦ ὑπάρχων, οὐχ ἁρπαγμὸν ἡγήσατο 
τὸ εἶναι ἴσα Θεῷ. » Εἰπέ μοι, τὸ ἶσον ἀκούσας τὸ μὴ 
σον ἐνόησας; Ὦ χαινῆς διδασχαλίας διὰ τοῦ ἴσου τὸ 
ἄνισον ἑρμηνενούσης ! ᾿Αλλ᾽ ἴσως εἰχός ἐστε χαὶ τῶν 
πολυμαθεστέρων τινὰ τὸν περὶ τούτων λόγον ἐπιζη- 
πεῖν, Πῶς xai μείζων ὁ Πατὴρ τοῦ Υἱοῦ, xa ἶσος ὁ 
Υἱὸς τοῦ Πατρός ; Δοχεῖ γάρ πως μὴ συμθαίνειν ἀλ- 
λήλοις ταῦτα. Οὐχοῦν ἀφεὶς τὸ πρὸς τοὺς πολλοὺς 


ἀντιπάλους διαπληχτίζεσθαι, πατριχῶς ὑμῖν περὶ 
τῶν προχειμένων διαλεχθήσομαι. Οὐ πάσας ὁμοτί- 
μοὺς οἶδα τὰς τοῦ Εὐαγγελίου φωνὰς, ὅσαι τὰ περὶ 

J 


τοῦ Κυρίου διδάσχουσιν, οὐδὲ ἀπὸ τῆς αὐτῇ 


m 
e 
— 
» 
o 


T joan. vin, 99. — *Joan. xiv, 28. ? ibid. 10. 


Ergo Epicurei nobis esse demonsltrati sui! 


fraudis doctores, qui per contumeliam, qua. Filius 


D afficitur, pristantiam: Patri. largiuntur, ac dieu. t 


hune quidem majorem, illum vero minorem esse : 
hune quidem mittere, illum vero mitti : atque etiam 
dicta quxdam ex Seriptura hac de re. proferentes, 
stulte pietendunt, et aiunt Dominum ipsum confi- 
leri se missum esse a Patre. Et quod missum qui- 
dem esse intellizis, eum autem qui misit cum | illo 
esse non audisti ? Qui misil me, inquit, mecunt 
esl" ; et non per ea dicta. edoctus es quod et mit- 
litur et non separatur? Nam mittitur quidem pro- 
pter humanitatem , non separatur autem propter 
natur: individuitatem. Aiunt item. rursus. Filium 
vnigenitum confessum esse quod ipso major sit 
Pater, dum dicit, Pater meus major me est *. |gitur 
excutiamus, fratres, nunquid mentiatur qui. dixil, 
Ego in Patre. sum, et Pater in. me est?.. Si major 
Filio Pater est, qui capitur et locum habet id quod 
majws est in minore? si minor Patre Filius est, qui 
completur id quod majus esta minore? Nam et 
major coaretatur prorsus in minore, et. minor ex 

tendi ad exsuperantiam et exaggerationem. nou 
potest : aeo ut necesse sil deesse quidem in Patre 
Filium, redundare autem in Filio Patrem. Ac 
mentitur qui dixit, Ego sum in Patre ( cum opor- 
teret dicere, si quidem minor est, Ego sum in 
parte Patris ), et Pater in me est : verius eniin erat 
dicere (si quidem major est Pater), pars quadam 
Patris est in me. Quod si totus Pater in íoto Filio 
est, et totus Filius in toto Patre, ubi id quod plus, 
el ubi id quod minus est ? Et quid opus est inulta 
dicere, cum una voce omnem eorum circumscri- 
bere oporteat verborum petulantiam alque garru- 
litatem ? qui cum esset in forma Dei, non existi- 
mavit rapinam esse quod Deo par esset '?. Dic mili 
eum audisti id quod par est, id quod impar est 
intellexisti ? O novam doctrinam, qui per id quod 
par est, id quod impar est interpretatur. Sed for- 
sitan consentaneum est etiam aliquem discendi 
cupidum harum rerum requirere rationem , qui 
fiat ut et Pater. Filio major, et Filius Patri a:equa- 
lis et par sit? Videntur enim hc inter sese nullo 
modo convenire. Igitur omissa decertatione cum 
vulgo adversariorum, de rebus. propositis disseram 


10 Philipp. 11, 6. 
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volis more paterno. Non omnes Evangelii voces, A μένας ἀξίας" al μὲν γὰρ τὸ ὕψος τῆς θεότητος τοῦ 
quecunque res a Domino gestas (mos) docent, ΥἹοῦ τοῦ Θεοῦ μεγαλοφώνως χηρύσσουσιν" αἱ δὲ 


ejusdem arbitror esse conditionis, neque ab eadem πρὸς τὸ ταπεῖϊνὸν τῆς ἀνθρωπίνης συγχαταθαίνουτι ' 


proferri dignitate; nam ali; quidem altitudinem φύσεως. Ὅταν μὲν γὰρ λέγῃ ὁ Κύριος " ᾿Εγὼ ἐπι- 
Filii Dei divinitatis eum verborum majestate de- τάσσω σοι" xaX, Θέλω, καθαρίσθητι" xo, 'O 
clarant ; alite vero sese dimittunt et aecommodant— Πατὴρ ev ἐμοὶ, κἀγὼ ἐν τῷ Πατρί" xo, 'O éopa- 
ad humilitatem human: naturz. Nam ubi Dominus — χὼς ἐμὲ, éopaxe τὸν Πατέρα" xai, ᾿Εγὼ xal ὁ 
quidem dicit: Ego praecipio tibi '; et, Volo, mun- Πατὴρ £r ἐσμεν" xa Οὐδεὶς οἷδε τὸν Υἱὸν, εἰ 
dus esto? ; et, Paler in me est, et ego sum in Ρὰ-ὀ μὴ ó Πατήρ" xoi, Πάντα τὰ ἑμὰ cá ἐστι, καὶ τὰ 
tre !? 5 et, Qui vidit me, vidit Patrem !* ; et, Ego οἱ σὰ ἐμά" χαὶ, Δεδόξασμαι ἐν αὐτοῖς" χαὶ ὅπα 
Pater unum sumus ; et, Nemo Filium novit nisi ποιαῦτα τὴν ἐπέχεινα πάσης φύσεώς τε xol ἐξουσίας 
Pater 5; et, Omnia mea {πα sunt, et tua mea "1: οἱ, ἐνδείχνυτα: δύναμιν. Ἐπειδὰν ὃς πρὸς τὸ ἀσθενὲς 
Glorificatus sum in οἷς δ, et quecunque sunt. ejus- τῆς ἡ 
modi, indicant eam potentiam, qui supra omnem — φθέγγεται" Περίλυπός ἐστιν ἡ ψυχὴ μου» Εἰ δυ- 
51 et naturam et polestatem. Sed eum ad infir- γατὸν, παρειϊθέτω τὸ ποτήριον" Ob δύναται ὁ 
mitatem nostro nature sermonem inclinat, illa b Υἱὸς ἀφ᾽ ἑαυτοῦ τι ποιεῖν" ᾿Εντοιὴν ἔλαθον τί 
pronuntiat : Pertristis est anima mea ; si fieri potest, εἴπω, καὶ τί Ἰαϊήσω: Πορεύομαι πρὸς τὸν Πατέρα 
transeat calix iste? : Filius non. polest ἃ sese [α- μου καὶ Πατέρα ὑμῶν, καὶ Θεόν gov καὶ Θεὸν 
cere quidquam *??, Mandatum accepi quid dicam εἰ ὑμῶν. Ἐν τούτοις τίθει xal τὸ ἐπὶ Λαζάρου δάχρυον, 
quid loquar ?**.. Vado ad Patrem meum οἱ Patrem χαὶ τὸν 2x τῆς ὁδοιπορίας xómov, xal τὴν τῆς τρυφῆς 
vestrim, et ad Deum meum et ad. Deum vestrum 3, ἔφεσιν, xo τὴν τοῦ ὕδατος αἴτησιν, xoi τὸν ἐπὶ τῆς 
ln his pone etiam laerymas super Lazaro profusas, συχῆς δρόμον, xai τῆς τοῦ ᾿φυτοῦ ἀχαρπίας τὴν 
51 lassitudinem ex itinere contraetam, et eibi ap- ἄγνοιαν, xaY τὸν ἐπὶ τοῦ πλοίου ὕπνον. Ταῦτα γὰρ 
petitionem, et aqu: petitionem, et cursum ad. ἢ- πάντα, xoi ὅσα τοιαῦτα, οὐχὶ τοῦ ἐν ἀρχῇ ὄντος 
cum, et quod Dominus ignorabat arborem illam ^ Λόγου Θεοῦ τὴν ἀξίαν, ἀλλὰ τοῦ ταπεινώσαντος ἑαυ- 
fructu carere, οἱ in navigio somnum. Ile enim τὸν £y τῇ τοῦ δούλον μορφῇ τὴν πρὸς τὸ ἀσθενὲς τῆς 
omnia el. quecunque sunt talia. non ejus, quod φύσεως ἡμῶν παραδηλοῖ συγχατάθασιν. 

eral in principio, Verbi Dei dignitatem, sed ejus qui sese in forma servi humiliaverat, ad maturz 
nostrz imbecillitatem declarant aecommodationem atque demissionem. 

Dictum est igitur : Qui misit me, major me est?*. (. Εἴρηται τοίνυν, ὅτι Ὁ πέμψας με, μείζων" μου 
Igitur videamus a quo hze oratio proferatur. Quo- ἐστίν". Οὐκοῦν σχοπήσωμεν παρὰ τίνος ὁ λόγος. 
modo missus est ? An forma Dei proditus, an. for- Πῶς ἐπέμφθη; Ἐν μορφῇ Θεοῦ ὑπάρχων, ἢ μορφὴν 
ma servi accepta? In plena deitate manens, an δούλου λαθών; Ἐν τῷ πληρώματι ὧν τῆς θεότητος, 
cum seipsum in forma servili exinanivisset ? Peni- ἣ χενώσας ἑαυτὸν ἐν τῇ τοῦ δούλου μορφῇ; Πάντη 
lus enim perspicuum esse arbitror, divinam po- γὰρ οἶμαι πρόδηλον εἶναι, ὅτι ἡ θεία δύναμίς τε xal 
lentiam atque naturam, cum ubique sib ae per φύσις πανταχοῦ οὖσα, χαὶ διὰ πάντων διήχουσα, xal 
omnia perlineat atque pervadat,et res universas τοῦ παντὸς περιδεδραγμένη, οὐχ ἂν εἰκότως πέμ- 
amplexa sit, mitti haud recte dici ; non enim extra.— mzo0at λέγοιτο. Οὐ γάρ ἐστί τι χενὸν ἔξω ταύτης, ἐν 
eam aliquid vacuum et inane est, quo, cum prius ᾧ πρότερον μὴ οὖσα, ὅταν πεμφθῇ, παραγένηται" 
ibi non esset, postea quam missa fuerit accedat: ἀλλὰ τῇ συντηρητιχῇ δυνάμει διοιχρατοῦσαι, τὸ πᾶν, 
sed cum conservatrice vi sua res universas coer- οὐχ ἔχει eig ὃ μεταχωρῆσει, αὑτὴ τοῦ παντὸς οὗτα 
ceat atque contineat, non habet quo transeat, eum πλήρωμα. 
ipsa sit rerum universitatis plenitudo. 

Uescensus igitur Filii Dei ad nostram humilitatem Ἡ τοίνυν πρὸς τὸ ἡμέτερον ταπεινόν τε xal ἀσθε- 
οἱ infirmitatem, qui voluntate Patris accidit, missio D vig τοῦ Υἱοῦ τοῦ Θεοῦ χάθοδος, χατὰ γνώμην τοῦ 
dicitur. Nam ab immortali natura ad nostram vi- Πατρὸς γεγενημένη, ἀποστολὴ λέγεται. 'H γὰρ ἐκ 
tam migratio non de loco ad locum motum Domini τῆς ἀχηράτου φύσεως πρὸς τὴν ἡμετέραν ζωὴν μετά- 
significat, sed ab altitudine glori: ad humilitatem στασις 09 τοπιχὴν ποιεῖτοιι τοῦ Κυρίου τὴν χίνησιν, 
carnis indicat descensum. Descendit igitur οἱ ap- ἀλλὰ τὴν ἀπὸ τοῦ ὕψους τῆς δόξης πρὸς τὸ ταπεινὸν 
paruit non nudum Verbum, sed earo factum : πο) τῆς σαρχὸς ἐνδείχνυται χάθοδον. Κατέθη τοίνυν xa 
Dei forina per sese, sed in forma servi apparens. ἐφάνη ob γυμνὸς ὁ Λόγος, ἀλλὰ σὰρξ γενόμενος" οὐχ 
lic igitur est qui dixit se non posse facere quid- ἡ τοῦ Θεοῦ μορφὴ χαθ᾽ ἑαυτὴν, ἀλλ᾽ ἐν τῇ ποῦ δούλου 
guam ak seipso, videlicet, in quantum caro factus μορφῇ θεωρούμενος. Οὗτος οὖν ἐστιν, ὁ εἰπὼν μὴ 
esL; nam non posse, imbecillitatis est. Ut enim δύνασθαί τι ἀφ᾽ ἑαυτοῦ ποιεῖν, δῆλον ὅτι χαθὸ γέγονς 


μετέρας φύσεως ἐπιχλίνῃ τὸν λόγον, ἐχεῖνα 


: 5 , : ὃ nde NDS eon nr c Ee ee Pd POS 

luci tenebrae, et vitae mors, ita potenti:e opponitur — σάρξ τὸ γὰρ μὴ δύνασθαι, ἀσθενείας ἐστίν. Ὡς γὰρ 

nf ; * Che . . nues - MOTO ν ἐβληος δ τος Th CUT ΚΣ οὶ 

infirmitas : atqui Christus Dei potentia atque. Dei τῷ φωτὶ τὸ σχότος, χαὶ ὁ θάνατος τῇ ζωῇ, οὕτω τῇ 
^ c ΑΝ 16 E " 

" Marc. 1x, 94. !? Marc. 1, 44...?. Joan. xiv, 10. !* ibid, ὃ. !* Joan. x, ὅθ... 75 Matth. xr, 27. 
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7 Joan. xvi, 10. 5 ibid, 10. '? Matth. xxvi,58, ὅ9. 35 Jo,n. v, 19. ?' Joan, xir, 49. Joan, xx, 
47. *! Joan. xiv,28. 
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δυνάμει ἀντιδια στέλλεται 
στὸς Θεοῦ δύναμις, καὶ Θεοῦ σοφία" οὐχ ἀδυνατεῖ οὖν 
πάντως ἡ δύναμις. Εἰ γὰρ ἡ δύναμις ἀπθενοίη, τί τὸ 
δυνάμενον; Ὅταν οὖν ἀποφήνηται ὁ Λόγος, ὅτι οὐ 
δύναται ποιεῖν, δῆλον ὅτι οὐχὶ τῇ θεότητι τοῦ Μονο- 


ΣΝ ΕἾ 


JRNCHUS ἢ ; 
γενοῦς τὴν ἀδυναμίαν προστίθησιν, ἀλλὰ τῇ &cOsvcia 


ΡΝ κι τοῶνς τ τνκο γκν ζῶν - Ve 
τῆς ἡμετέρας φύσεως προσμαρτυρεῖ τὸ ἀδύνατον. 


Ασθενὴς δὲ ἡ σὰρξ, χαθὼς γέγραπ τι Τὸ μὲν 
Πνεῦμα πρόθυμον, ἡ δὲ σὰρξ ἀσθενής. Οὐκοῦν δι᾽ 
ἀμφοτέρων ἀληθεύει ἡ θεία Γραφὴ, καὶ τὸ μεῖζον 


ὁμολογοῦσα, xol τὸ ἴσον μὴ ἀρνουμένη. "Ὅταν γὰρ 
f 


πρὸς τὸ ἀνθρώπινον ὁ Λόγος βλέπῃ, μείζονα ὁμολο- 
γεῖ τοῦ διὰ capxbz ἐρωμένου τὸν μὴ ὁρώμενον" ὅταν 


ἘΣ ππρϑεν το θεζοῦ χευδανο KR. Emu: διά àoYet τοῦ 
65 πρὸς τὸ Θεῖον χειραγωγῇ τὴν διάνοιαν, ἀργεῖ τοῦ 


" 


ditvecvyalven eX zoUde PP PERS 
μείζονος xaX τοῦ ἐλάττονος ἣ συγχριτιχὴ αὕτη ἄντι- 
ΘΠ ΣΕ E NA EUER 
s j c Hat ὴρ ἕν" ἐσμεν. Γὰ ὃὲ παρηλλαγμένα χατὰ τὸ 
γισον, ἕν εἶναι οὐ δύναται. "Apa ὑμῖν ὁ λόγος ἡμῶν 
E DERAEQUA Ed τ ΑΝ ΨΉΓῸ δι 
RR iS ἀπολελόγηται, τὴν αἱρετιχὴν ἀνισότητα τῶν 
τῆς εὐσεδείας ἀφορίζων δογμάτων ; 


Ἢ ζητεῖτε 
χαῦ ΑΞ ES , ^. Y i. i 
καθάπερ ἐν διχαστηρίῳ, OLX πλειόνων μαρτύρων βε- 

ἊΝ , JU - P3 3 PA 
θαιωθῆναι τὸν λόγον ; Οὐχοῦν δότε μοι χατ᾽ ἐξουσίαν 
ὑπανιέναι τοῦ ) j 
ὑπανιέναι τοῦ λόγου τὸ σύντομον, μνήμῃ τινὸς τῶν 
κατὰ τὴν παλαιὰν ἱστορίαν. "Ecozat δὲ ἡμῖν ἴσως οὐχ 
Ω “« ΡΣ 3 ; 
ἀπὸ σχοποῦ τὸ διήγημα. ᾿Αχούσατε τῆς ἀποστολι- 
^ "c ἣ ^ f e T * s 
χῆς ἀναγνώσεως τὴν χατὰ τὸν 'A6gaày. ἱστορίαν ἐν 
δλεγτδι YU EE Vn ERE VOTE ᾧ 3 A6 ; 
λίγῳ διηγουμένης, ἐν οἷς φησι" Τῷ ᾿Αδραὰμ ἐπαγ- 
δ ᾿ Ξ οἰκῇ SA HH * : 
γειϊάμεγος ὁ Θεὸς, ἐπεὶ κειτ᾽ οὐδενὸς εἶχε μείζονος 
ἐμόσαι, καθ᾽ ἑαυτοῦ ὥμοσε “έγων ἃ εἴρηχεν 

yf) etel don 


3 
πε δὴ ποίγοῦ Six5 s EVI Í e 
δὴ τοίνυν εἰχὸ : ἄγνωστα εἶναι τοῖς πολλοῖς τὰ 


T ἃς 


ω, Ot- 
σοι ποι! ει τ () " 
01.31. ᾿Απο!χίζει τὸν "Afpaxp. τῶν οἰχείων συγ- 


PON EN ; za ; 
νῶν vs xal τόπιυν διχ προστάγματος ὁ Θεός " xaY 


t f mes, ᾿Ξ ^. os D U E * “- τ 
ἧς ἱστορίας, δι᾽ ὀλίγων ὑμῖν, ὡς ἂν οἷός τε 


Ξ 


2 
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E 


ἀλλοδαπῖς ὁ πατοιάογῃς. Lv m 3 
VM λοδαπῆς ὁ πατριάρχης, ἐγχαρτερῶν τῇ 
λπίδι τῆς ὑποσγέσεως D , Αἰ ju. 
p: ἧς ὑποσχέσεως. Βάσανος προσάγεται τῷ àv- 


τῆς πρὸς τὸν Θεὸν βεδαιότητος, fj χρονία τῶν ἐλ- 


€ ον 


f 

m. : 

à πατέρα 

ἔθνους γενέσθαι τὸν "A6paáu. Χρόνος διέ 
Σ , " " r 

xaY ἡ φύσις τὸ ἴδιον ἔπασχε IS 

τῷ τῆς ἡλικίας ἐπιχλιθείσης, xaY ἔτι ἢ 


ἀπέσθη χατὰ 


τὸ γηραιὸν 


τ: 


σ 


τὸ cixbz ἐν τῷ γηραιῷ τῆς 


i 

jd ὁμοζύγῳ ἢ πρὸς παιδοποιίαν 

ἰσχύς. Καὶ τοῦτο ἀνεπαισχύντως ἢ ἱστορία 
t | 


fjaxíag αὑτῷ τε xa τῇ 


I LS NS Es ; NES 
μαίνεται, ἐχλελοιπέναι φάσχουσα τῆς Σάῤῥας τὰ 
ἐνεργεῖται 


B 


ὑπαναλω- 


, ἢ rt 7 
τούτῳ τίχτεται αὐτοῖς ὁ Ἰσαὰχ ἵνα φανῇ οὐχὶ φύσεως 
à miS 


ἔργον ὁ τόχος, ἀλλὰ θείας δυνάμεως ἀποτέλεσμα. Ἐμ- 
περιχαρεῖς ἧσαν, ὡς εἰχὸς, τῇ τοῦ θεοῦ δῶρεξ" 
ἀνήθησεν αὐτοῖς διὰ τοῦ παιδὸς πάλιν d πολιὰ, a 
ψιλεῖς αἱ τοῦ γάλαχτος 


0 

πηγαὶ τῇ παρήλιχι πρὸς τὴν 

χρξίαν ἐπιῤῥέουσαι" ἐπεῖχεν Tj γεγηραχυΐα τῷ παιδὶ, 
DJ Δ - * LEY “ ] 

τὴν θηλὴν πλημμυροῦσαν. Ἐπηγάλλετο τῷ παρὰ φύ- 
319 θαύματι λέγουσα: Τίς εἴπῃ τῷ ᾿Δέραὰμ ὅτι θη- 


? Matth. xxvi, 41. 99 Hebr, vi, 13. 


DE DEITATE l'ILIE ET SPIRITUS SANCTI. 


E TESTA BOT OY AT TE ; H 1 
ἡ ἀσθένεια" ἀλλὰ μὴν Χρι- À sapientia est: ergo potentia prorsus potentia non 


B 


C jurare, 
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caret, Nam si potentia imbecilla. est, quid est id 
quod potens sit? Cum igitur Verbum dicit se non 
posse, perspicuum est non deilati unigeniti Fiiit 
impotentiam atlribuere: sed imbecillitatem noslra: 
nature impotentem esse lestari, Infirma. autem 
caro est, quemadmodum scriptum est : Spiritus 
quidem promptus est, caro aulem infirma **. Ergo 
per utraque vera dieit. divina. Scriptura, dum et 
majoritatem confitetur, et aequalitatem non negat. 
Nam ubi Verbum humznam spectat naturam, eum 
qui non videtur majorem 60 dicit esse. qui per 
carnem videbatur : sed ubi mentem ad divinitatem 
ducit, cessal hiec. majoris et minoris ex adverso 
opposita comparatio, atque pro his unitas pridi- 
catur, Ego et Pater unum sumus, at ea que per 
insqualitalem. variant, unum. esse non possunt. 
Utrum oratio nostra respondendo vobis satisfecit, 
lisereticam inzqualitatem à pietatis sententiis certis 
Ssegregans alque secernens ? an, quemadinodum in 
judieio requiritis per plures testes confirmari ora- 
tionem ? Igitur permittite mihi ut commemoratione 
geste, quie in historia vetere conti- 
netur, libere ad arbitrium meu nonnihil exteu- 
dam et amplificem orationis brevitatem, forsitan 
autem nobis narratio non erit à proposito aliena. 
Audite apostolicam lectionem, Abrahami historia: 
paucis exponentem, dum dicit : Abrahamo pollici- 
tus Deus, quoniam per neminem majorem poterat 
per seipsum jurat dicens ?9 qux dixit. 


cujusdam rei 


Quoniam igitur verisimile est incognita plerisque 
ea qui continet historia, paucis vobis, quoad 
ejus potero, exponam. Deus jubet Abrahamum 
patria sua, cognatis alque propinquis relictis , 
alibi quierere sedes ; et erat ille patriarcha in terra 
aliena durans in fide promissionis. Constantia fidei 
viri adversus Deum probatur per diuturnam proro- 
galionem earum rerum, quas sperabat ; promissio 
aulem erat, Abrahamum patrem et auctorem fore 
geutis. Multum iemporis intercesserat, €t jam ad 
senectutem tate ejus inclinata, nature id quod 
par est accidebat, atque adhuc spes prorogabatur : 
consentaneum ac verisimile est in senili 


esse 


sicuti 
state, vires ad procreandum liberos tum ipsius, 
tum conjugis ejus erant exslinete, Atque id 
amoto pudore historia signifieat, dum dicit desiis- 
se Sare fieri muliebria per quie conceptio fit: 
ac corpus quidem consumpta juvenili zetate naturze 
parebat ac senectute ineurvabatur, sed erga Deum 
spes quasi senectutis expers in eis vigebat, Inter - 
ea nascitur eis Isaac, uL ipse partus non nature 
opus, sed effectus divina potentiz videretur. Dono 
Dei admodum lzeti erant, ut par est: cani corum 
per fiiium rursus quasi refloruerant, largiter. lactis 
scaturigines ad usum decrepite affluebant: qua: 
senio confeeta erat, lacte abundantem. mammam 
filio admovebat. Letabatur et exsultabat miraculo 
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quod acciderat prieler naturam, dicens : Quis. di- A Adiet τέκνον" ἡ Σάῤῥα; Εἴτα ἡδρύνετο τὸ νήπιον 


αἰδδοὶ Abrahamo Saram filium. lactare 38? Deinde 
infans grandis evadebat, et ad adolescentulorum 
tendebat zetatem, ac jam puer erat in flore :etatis, 
in summo pulchritudinis vigore, jucundum paren- 
tibus spectaculum  pulehritudine proficiens, ad 
summum progrediens zlatis vigorem, una cum 
corporis pulehritudine virtutes augens. Quomodo 
propter eum aff.ctos fuisse parentes verisimile sit, 
vos rem cogitationibus subjectam intra vosipsi 
perpendite atque judicate: ut afficiatur pater lu- 
dentem videns filium, et pakestrz, litteris, disci- 
plinis, jucundissimis zqualium. cetibus operam 
dantem ? Interea exploratur atque periculum fit, 
utrum dilectioni erga Deum patriarcha plus tri- 
bueret, an propensioni erga naturam. Horresco 
dum expono tentationis vehementiam atque peri- 
culi atrocitatem. Deus rursus colloquitur cum illo, 
ac nominatim appellat eumdem ; atque ille baud 


xav ὀλίγον, xaX εἰς τὴν τῶν μειραχίων ἡλικίαν ἔτρε- 
χεν, χαὶ ἤδη παῖς ἣν ἐν ἄνθει τῆς ἡλιχίας, ἐν ἀχμῇ 
τῆς paz, γλυχὺ θέαμα τοῖς γεννησαμένοις, εἰς ὥραν 
ἐπιδιδοὺς, εἰς ἀχμὴν προϊὼν, τὰς τῆς ψυχῆς ἀρετὰς 
συναύξων τῷ χάλλει τοῦ σώματος. “Ὅπως ἔχειν εἰχὸς 
ἐπ᾿ αὐτῷ τοὺς γεννήσαντας, ὑμεῖς τὸ πρᾶγμα τοῖς 
λογισμοῖς ὑποθέντες, ἐν ἑαυτοῖς ἐξετάσατε" ὅπως 
διατίθεται πατὴρ παίζοντα βλέπων υἱὸν, χαὶ σπου- 
δάζοντα ἐν παλαίστραις, ἐν παιδιαῖς, ἐν μαθήμασιν 
ἣ ἐν ταῖς ἡδίσταις τῶν ἡλικιωτῶν συνουσίαις. Ἐν 
τούτοις πεῖρα προσάγεται τῷ πατριάρχῃ xai βάσα- 
νος, τίνι τὸ πλέον νέμει, τῇ πρὸς τὸν Θεὸν ἀγάπῃ, ἣ 
τῇ περὶ τὴν φύσιν ῥοπῇ. Φρίττω μεταξὺ διηγούμενος 
τὸ τῆς πείρας ἀπότομον. Χρηματίζει πάλιν ὁ Θεὸς, 
xai προσχαλεῖται τὸν αὐτὸν ἐξ ὀνόματος * ὁ δὲ προ- 
θύμως ὑπαχούει τῇ χλήσει, ἐξ ὧν ἤδη τετυχήχει 
πάντως προσθήχην δευτέρας χάριτος ἐχδεχόμενος. 
᾿Αλλὰ τὸ ἐπίταγμα, τί; 


cunctanter dicto audiens est vocanti, ex iis qui jam consecutus erat, secundi doni additamentum 


prorsus exspectans. Sed jubetur, quid ? 

Accipe mihi, inquit, filium tuum *". Nondum for- 
(556. cor palris oratio percutit : plane enim ejus- 
modi quid suspicatur, nimirum quod nuptiis filium 
copulare jussurus esset et matrimonium accelerare, 
ut eventum sortiretur benedictio super semine fa- 
cta. Sed videamus quid adjiciatur orationi : Accipe 
mihi, inquit, filium. tuum istum. dilectum , istum 
unigenitum. Vide stimulos orationis, quemadmo- 
dum pungat viscera patris. Ut eliciat flammam 
nature; ul excitet incendium amoris, et filium 
dilectum et unigenitum vocans ; ut per ejusmodi 
nomina effervesceret erga. eum amoris vis. Ft ubi 
accepero, quid faciam ? Offer mihi, inquit. An sa- 
cerdotem constituere jubes, quem offerre praecepi- 
sti ? Non sacerdotem, sed hostiam et victimam, 
qui per sacrificium igni tota absumatur. Of[fer 
mihi, inquit, in sacrificium holocausti in monte, 
quemcunque tibi ronstravero. Quomodo affecti estis 
narrationem audientes, quicunque patres estis οἱ 
amoris erga liberos affectionem ab natura acce- 
ptam habetis ? Nostis plaue ut accipiant aures 
paterne unigeniti filii maetationem. Quis non ob- 
slupuisset et attonitus fuisset ad hane vocem? 
Quis aures non avertisset ? Quis in jusso accipien- 
do potius emortuus non esset, quam in cor admit- 
teret orationem ? An non merito ac jure cum eo 
expostulasset , ipsam naturam pro se patronam 
opponens , ac dixisset, Cur hoe , Domine, jubes ? 
idcircone patrem fecisti, ut filii percussorem red- 
deres 7 ideircone me laijus doni duleedinem gustare 
fecisti, ut mundo fabulam me efficeres? Meis 
ipsius manibus filium trucidabo, et cognatum san- 
guinem tibi libabo ? Et. tu hec jibes, et. talibus 
victimis delectaris? Interficiam filium 
sepultum iri sperav;? Ejusmodine ei construam 
thalamum ? Talemne ei letitiam nuptiarum priepa- 


a quo me 


“ὁ Gen. xxi, 7. "7 Gen. xxr, 2 sqq. 


Λάδε μοι, φησὶ, τὸν υἱόν cov. Οὔπω πλήσσει 
τάχα τοῦ πατρὺς τὴν χαρδίαν ὁ λόγος" πάντως γὰρ 
τοιοῦτον ὑπολογίζεται, ὅτι γάμῳ συναρμόσαι δια- 
χελεύεται χαὶ ἐπισπεῦσαι τὸν θάλαμον, ὡς ἂν εἰς πέ- 
pas ἔλθο: ἡ ἐπὶ τοῦ σπέρματος εὐλογία. ᾿Αλλ᾽ ἴδωμεν 
τὴν προσθήχην τοῦ λόγου" Λάδε μοι, φησὶ, τὸν υἱόν 
σου τὸν ἀγαπητὸν, τὸν μονογενῆ. "Opa τὰ χέντρα 
τοῦ λόγου, πῶς χεντεῖ τοῦ πατρὸς τὰ σπλάγχνα * πῶς 
ἀναῤῥιπίζει τὴν τῆς φύσεως φλόγα" πῶς ἀνεγείρει 
τὸ φίλτρον, xa υἱὸν ἀγαπητὸν χαὶ μονογενῆ xaXov * 
ὡς ἂν διὰ τῶν τοιούτων ὀνομάτων τὸ φίλτρον τὸ πρὸς 
αὐτὸν ἀναζέσειεν. Εἶτα λαδὼν τί ποιήσω ; "Avéveyxé 
μοι, φησί. Μὴ ἱερέα χαταστῆσαι χελεύεις, ὃν ἀν- 
ενεγχεῖν προσέταξας ; Οὐχ ἱερέα, ἀλλὰ θῦμα χαὶ ἐε- 
ρεῖον διὰ θυσίας ὁλοχαυτούμενον. ᾿Αγέγεγχέ μοι, 
φησὶν, εἰς ὁ Ἰοχάρπωσιν ἐπὶ τοῦ ὄρους, οὗ ἐάν σοι 
δείξω, Τί πεπόνθατε ἀχούοντες τοῦ διηγήματος, ὅσοι 
πατέρες ἐστὲ, χαὶ τὴν πρὸς τοὺς παῖδας στοργὴν 
παρὰ τῆς φύσεως ἐδιδάχθητε ; Οἴδατε πάντως ὅπως 
δέχεται πατρὸς ἀχοὴ μονογενοῦς τέχνου σφαγήν. Τί- 
vos οὐχ ἣν χαταπλαγῆναι πρὸς τὴν φωνήν; ἀπο- 
στρέψαι τὴν ἀχοήν ; ἐναποθανεῖν᾽ τῷ προστάγματι 
μᾶλλον 1] τῇ χαρδίᾳ τὸν λόγον δέξασθαι ; Οὐχ ἂν ἐδ:- 
χαιολογήθη πρὸς αὐτὸν, αὐτὴν τὴν φύσιν συνήγορον 
ἑαυτοῦ προστησάμενος, Τί ταῦτα προστάσσεις, λέ- 
γων, ὦ Κύριε; Διὰ τοῦτο πατέρα ἐποίησας, ἵνα παι- 
δοχτόνον ἀπεργάσῃ; Διὰ τοῦτό με τῆς γλυχείας ταύ- 
τῆς ἔγευσα: δωρεᾶς, ἵνα μῦθόν με ποιήσῃς τῷ lo; 
Ταῖς ἐμαυτοῦ χερσὶ χατασφάξω τὸν παῖδα, χαὶ τοῦ 
συγγενοῦς αἵματος σπείσω σοι; Καὶ σὺ ταῦτα χε- 


λε 


, χαὶ τοιαύταις ἐπιτέρπῃ θυσίαις ; ᾿Αποχτείνω 
τὸν υἱὸν, ὑφ᾽ οὗ ταφήσεσθαι προσεδόχησα ; Τοιοῦτον 
αὐτῷ πήξω τὸν θάλαμον; Τοιαύτην αὐτῷ τὴν εὐφρο- 
σύνην παρασχευάσω τοῦ γόμου ; Καὶ ἅψω ἐπ᾽ αὐτῷ 
οὐχὶ λαμπάδα γαμήλιον, ἀλλὰ πῦρ ἐπιτάφιον ; Οὐχ- 
οὖν ἐπὶ τούτοις xa στεφτανώσομαι; Οὕτω; ἔσομαι 
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πατὴρ ἐθνῶν, ὁ μηδὲ παιδὸς συγχωρούμενος; 
τι τοιοῦτον εἶπεν ὁ 'A6paXu, ἣ ἐνενόησεν; Οὕμεν- 
99V. ᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ τὸν σχοπὸν εἶδε τοῦ ἐπιτάγματος, 
πρὸς τὴν θείαν ἀναθλέψας ἀγάπην, εὐθὺς 
ἠγνόησεν, χαὶ οἷόν τι γεῶδες ἄχθος τὰς ἐμπαθεῖς τῆς 
φύσεως διαθέσεις ἀποδυσάμενος, ὅλον ἔδωχεν ἑαυτὸν 
τῷ Θεῷ, xai τοῦ προστάγματος ἣν" χαὶ οὔτε τῇ 
γαμετῇ περὶ τούτου ἀνεχοινώσατο, 
χαὶ λυσιτελῶς ἑαυτῷ, 


χρίνας τὸ θῆλυ. 


τὴν φύσιν 


χαλῶς γε ποιῶν 
ἀναξιόπιστον εἰς συμβουλὴν 
Οὐδὲ γὰρ τῷ ᾿Αδὰμ συνήνεγχξ τὴν 
συμθουλὴν δεξαμένῳ τῆς Εὔας. Διὰ τοῦτο ὡς ἂν μὴ 
πάθη τι γυναιχεῖον xaY μητρῷον ἣ Σάῤῥα, xai τὸ 
σφοδρόν τε χαὶ ἀχραιφνὲς τῆς πρὸς τὸν Θεὸν ἀγάπης 
τοῦ ᾿Αὐραὰμ ἐπιχλάσειεν, λαθεῖν ἐπετήδευσε τὴν 
ὁμόζυγον Πόσα γὰρ Tv εἰχὸς, εἴ τι τοιοῦτον ἔγνω 
γινόμενον, 1 dun τὴν Σάῤῥαν, ἣ πρὸς αὐτὸν ἀπο- 
δύρασθαι; ofa δ᾽ ἂν ἔπαθε περιχυθεῖσα τῷ παιδὶ χαὶ 
ταῖς ἀγχάλαις ἐμπλεξαμένη, εἰ πρὸς τὴν σφαγὴν 
ἔβλεπεν αὑτὸν βιαίως ἑλχόμενον ; οἵοις δ᾽ ἂν ἐχρή- 
σατο λόγοις ; Φεῖσαι τῆς φύσεως, ἄνερ, μὴ γένῃ πο- 
νηρὸν τοῦ βίου διήγημα " μονογενής pot ὁ τόχο: οὗ- 
τος, μονογενὴς ἐν ὠδῖσιν ὁ Ἰσαὰχ, ἐν ἀγχάλαις μό- 
νος " οὗτός μοι τόχος xal πρῶτος xxi ὕστατος. Τίνα 
μετὰ τοῦτον ἐπὶ Τίς 
TG brane μητέ 
θεραπεύσει τὸ γῆρας ; Τίς περιστελ 
νατον:; τι 
ἄνθος τοῦ νέου, ὃ χαὶ ἐν ἐχθρῷ τις βλέπω 
ἂν τὴν ὥραν ἠλέησεν. Οὗτος τῆς μαχρᾶς εὐχῆς ὁ 
χαρπὸς, οὗτος τῆς διαδοχῆς ὁ χλάδος, οὗτος τοῦ γέ- 
νους τὸ λείψανον, οὗτος ἡ βαχτηρία τοῦ γήρως. Ei 


χατὰ τούτου φέρεις τὸ ξίφος, ταύτην μοι δὸς τῇ δει- 
τ 


τραπέζης ὀψόμεθα ; 
μοι τὴν γλυχεῖαν φωνήν ; 


προσερξῖ 
τέρα ; Τίς 
Ü μετὰ τὸν θά- 
$; 'Opüs τὸ 

ων, πάντως 


Τίς ἐπιχώσει τάφον τῷ σώμα 


“τῷ τὴν χάριν * xaz' ἐμοῦ πρῶτον χρῆσαι τῷ ξίφει, 


3i τότε ποίησον τὺ δοχοῦν ἐπὶ τούτου " χοινὸν ἀμ.- 
φοτέρων ἔστω τὸ χῶμα, χοινὴ χόνις ἐπιχαλυψάτω τὰ 
σώματα, χοινὴ στήλη διηγείσθω τὰ πάθη" μὴ ἴδῃ 
Σάῤῥας ὁ ὀφθαλμὸς μήτε '"A6paXp. παιδοχτονοῦντα, 


μὴτε Ἰταὰχ χερσὶ πατρῴαις παιδοχτονούμενον. 


senectutis. Si in hunc gladiuin fers, hanc mili miserz 


DE DEITATE FILI ET 


"ApX A raho? Et ejus nomine aec 
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endam non tedam nu- 
ptialem, sed rogum sepu'cralem ? Ergo super lis 
etiam. coronabor Ὁ ltane. ero pater gentium ,. cui 
neque filii unius esse patrem concessum sit ? Nun- 
quid ejusmodi quippe Abraham dixit aut cogitavit? 
Nihil minus. Sed ubi quo preeeptum — spectaret 
animadvertit, Dei respiciens dilectionem, statim 
natura' oblitus est, et tanquam terrenum | pondus 
vitiosos natur:e excutiens et exuens affectus, totum 
Deo sese permisit, et id. quod jubebatur exsequi 
parabat: ac ne cum uxore quidem hac de re 
communicavit, recte sane sibique utiliter. faciens, 
qui feminam non idoneam judiearet, quam in 
consilium adhiberet, Nam nee Adamo utile atque 
conducibile fuit, quod consilium Evze secutus est. 
Quamobrem ne quid Sara muliebrium. atque ma- 
ternorum affectuum | impulsione committeret, et 
sincere adversus Deum dilectionis Abrahami vehe- 
mentiam infringeret, conjugem suam studio fefel- 
lit, ut ea quod agebatur ignoraret. Nam si quid 
lale agi Sarra rescivisset, quam multa verisimile 
est eam vel facturam, vel apud illum. conquestu- 
ram ae deploraturam fuisse ? Quam vero misera- 
bilibus affectibus cireumfusa filio atque ulnis impli- 
cila fuisset, si eum violenter trahi ad necem anim- 
advertisset ? Quibus item usa verbis esset? Par- 
ce natura, o. vir, ne prava. de te narrandi mundo 
probeas occasionem : unicus hie milii partus est, 
unicus in pariendo Isaac, in ulnis solus : hie mihi 
partus el. primus et postrenius. Quem post hunc 
in mensa conspiciemus ? Quis me dulei illa voce 
appellabit? Quis matrem  nominabit? Quis colet 
alque eurabit senectutem ? Quis mortuam obvolvet 
ad sepulturam? Quis corpori addet sepulcrum ? 
Vides florem juvenis, quem si quis in inimico vi- 
deret, pulchritudinis omnino  misereretur. llic 
longarum precum fructus, hic ramus est. succes- 
sionis, he generis sunt reliquiz, hic baculus est 

veniam da, in me primum wtere glad.o, et 


tunc fae quod videtur in hoc: communis amborum tumulus esto, communis contegat corpora pulvis, 


communis titulus utriusque. cladem prodat, 


ne videat oculus Sarrz nec 


Abrahamum filium suum 


interficere, nec Isaacum filium manibus paternis trucidari. 


Ταῦτα. πάντως 
xc ἐγένετο τῷ ᾿Αὐραὰμ, τὰ ῥήματα, εἴπερ τῶν γινο- 
Li LI Ly D 18. L 


ἂν xa τὰ τοιαῦτα παρὰ τῆς Σάῤ- 


ἕνων προήσθετο. ᾿Αλλ᾽ ὡς ἂν μηδὲν ἐμπόδιον πρὸς 


ἔρησιν γένοιτο, ὄνῳ τὰς σχίδαχας ἐπιθεὶς, xat 
τῖνας τῶν παίδων ἐπαγόμενος, ὅλος τοῦ θείου θελή- 


τὴν EY 


ματος ἣν * εἶτα χαταλιπὼν τοὺς παῖδας, ὡς ἂν μή τι 
ἀγΞξυνέστερον xal ἀνδραποδῶδες ἐχεῖνοι βουλεύσοιντο, 
: 


E 
χωλύσαντες τοῦ παιδὸς τὴν ἱερουργίαν, μόνον ἐπ- 


^ 


ἁγεται τὸν υἱὸν, ἱκανῶς ἤδη πρὸς τὰ βαρύτερα τῶν 


ἘΠ 


ἔργων ὑφ᾽ ἡλιχίας ἀνδριζόμενον. Μετατάξας γὰρ às. 
τῆς ὄνου ἐπὶ τὸν παῖδα τὸ ἄχῆος, ἐχεῖνον ὑπήγαγε 


τῷ φόρτῳ τῶν ξύλων. Πάλιν δριμύσσει τὰ τοῦ πα- 


τρὺς σπλάγχνα T, φωνὴ τοῦ παιδός " ἄλλος οὗτος πει- 


ρασμὸς οὐδὲν τοῦ προλαθόντος φιλανθρωπότερος. 


Προσχαλεῖται τὸν πατέρα ὁ Ἰσαὰκ τῇ γλυχείᾳ ταὐτῃ 


φωνῇ, xal qns, Πάτερ. 'O δὲ οὐ χαταπνίγεται δά- 


zpost, τῷ μιχρὸν ὕστερον μηκέτι ἀχούσεσθα: 


lis prorsus et ejusmodi verbis Sarra adversus 
Abrahamunmi usa fuisset, si quidem quod agebatur 


D przsensisset. Sed ne. quid rem quam agebat im- 


pediret, cum asinum lignis onerassel, et servos 
aliquot assumpsisset, totus divin: voluntati dedi- 
tus erat : deinde relictis servis, ne quod | illi ser- 
vili su:ze conditioni conveniens sordidum consilium 
caperent, prohibituri filii immolationem , solum fi- 
lium secum ducit, qui jam zelate satis firmus erat 
ad opera graviora subeunda. Ab asina enim onere 
in filium translato , illum humeris subire onus li- 
gnorum jussit. Rursus patris viscera filii vulne- 
rat vox : alia. hzec est tentatio nihilo mitior priore. 
Appellat patrem Isaac dulci hace voce et ait, Pater. 
AL ille non suffocatur laerymis, ut qui cogitaret 
[ore ut. paulo post talem non amplius vocem audi- 


ret, neque orationi ingemiscit, ncc lamentabile ac 
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flebile verbum ullum profert, sed sedato, constanti A zotajz τῆς φωνῆς 


atque teauquillo. animo cum filii νόσον accipit 

Un suam inviceni reddit. Ait enim ad. eum, Fili, 
quid est? Hic mihi considera intelligentiam. simul 
et prudentem juvenis moderationem , quo pacto 
cum se negliri a patre putaret, ejus rei absque 
ulla animi offensione ilum. commonefacit , neque 
dementiam patri neque oblivionem exprobrans , 
sed simulando sese velle scire quid ageretur, ne- 
sligent: sui atque. despicienti:: commonefaciens. 
Ecce enim, inquil, ligna , ignis, gladius, sed victi- 
ma ubi est ? At. ille sive animum addere filio vo- 
lens, sive tanq&am vates id. quod futurum | erat 
Deus, inquit, fili, providebit sibi ovem 
in holocaustum. Et. super his etiam nunc tentatio 
atque. exploratio animi patriarchie prorogabatur. 
Pervenit tandem ad loeum sibi pramonstratum, 
wifieat. Deo altare, filius juxta patrem ligna po- 
nebal, parabatur rogus , ae nondum opus prohi- 
betur ne quis pusillanimis dicat, si lucusque 
lentationem consistere ae. permanere contigisset , 
non studio  sacrificandi Abraha- 
diserimini magis 


spondens, 


sui similem in 
permansurum 
appropinquasset. 


mum faisse , 

Post hoe. pater. filium tangit , nec rei gerend;e 
natura adversatur : tradit sese patri filius traetan- 
dum, quemadmodum ille vellet. Utrum | illorum 
duerum plus admirer? hune qui propter dilectio- 
nem erga Deum filio manus injecit, an illum qui 
patri usque. ad. mortem. parebat. et. obediebat ? 
Cerlant inter sese, hie quidem super naturam 
atrocius 
esse ducens adversari atque resistere patri. Dein- 
de prius vineulis filium pater consiringit. S:pe- 


5050 Lollens, ille vero morte gravius et 


minero miserabilis hujus rei imaginem in pictura 
vidi, nec absque lacrymis spectaculum preeterii, 
adeo perspicue atque. evidenter ars pingendi ocu- 
115. rem gestam subjecit. Procumbit lsaac ante 
patrem propter ipsum altare flexis genibus nixus, 
€t manus retrorsum habens adductas: ille vero 
post Senuum curvaturam pedibus insistens , et 
sinistra. manu. capillum ejus ad sese adducens , 
inclinato capite intuetur vultum. iniserabiliter ad 
psum oculos attollentis, ac dexteram armatam gia- 
dio dirigit ad czdem — faciendam ,. ac jam gladii 
muero corpus tangebat, et tune demum | divinitus 
ad eum edilur vox quie rem. agendam prohiberet, 

vox autem ejusmodi quidam erat, Vix. enim quem- 
admodum pullum quemdam equinum contumacem 
et indomitum frenisque et. habenis minus obtem- 
perantem, ac de recto itinere declinantem, multis- 
que gyris et anfractibus ex transverso exsultantem 
rursus in viam rectam. reduximus orationem. lloc 
enim nobis propositum erat ut ostenderemus Apo- 
stolum orationi testimonium perhibere, nempe Pa- 
trem Filio majorem non esse. Hie enim Seriptura 
cum angelum orationi Dei przeposuisset, subjicit 
vocem : Vocavit enim eum angelus Domini et dixi : 


Propterea quod fecisti verbum hoc, et non peperc sti 
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ἐννοήσας, οὗ 
οὐδέ τι θρηνῶδες 


ἐποιμώζει τῷ λόγω 
V 9 à * 


xai γοερὸν ἁποφθέγγεται, ἀλλ᾽ 
ἑστώσῃ χαὶ ἀχλινεῖ τῇ Ψυχῇ, χαὶ δέχεται τοῦ παιδὸς 
; Φησὶ γὰρ πρὸς 


αὐτόν - Τί ἐστι, τέκνον; Ἐνταῦθά μοι χατανόησον 


τὴν φωνὴν, xai τὴν ἰδίαν προΐξται. 
πὸ συνετὸν ἅμα xal λελογισμένον τοῦ νέου, πῶς τὸ 
δοχοῦν παρῶφθαι παρὰ τοῦ Tac τρὸς, ἀπροσχρούστως 
εἰς ὑπόμνησιν ἄγει, οὔτε παράνοιαν, οὔτε λήθην τῷ 
ἀλλ᾽ ἐν προσποιήσει δῆθεν τοῦ θε- 
παροράματος ὑπομιμνήσχων. Ἰδοὺ 
γὰρ, φησὶ, τὰ £a, τὸ πῦρ, ἡ μάχαιρα " τὸ ἱερεῖον" 
ποῦ; 


πατρὶ ὀνειδίζων * 
λῆσαι μαθεῖν, τοῦ 


Ὃ δὲ, εἴτε παραθαῤῥύνων τὸν παῖδα, εἴτε ὡς 
προφήτης τὸ μέλλον Ge γγυώμενος, Ὁ Θεὸς, φησὶν, 
ὄφεται ἑαυτῷ πρόξατον εἰς ὁλοκάρπωσιν, τέκνον. 


Καὶ ἐπὶ τούτοις ἔτι ἡ πεῖρα τῆς τοῦ πατριάρχου Ψυ- 
χῆς παρετείνετο. Καταλαμθάνει τὸν προῤῥηθέντα 


χῶρον αὐτῷ, οἰχοδομεῖ τῷ Θεῷ τὸ θυσιαστήριον, ὁ 
& τὰς ὕλας " ἡτοιμάζετο ἡ 
ὡς ἂν μὴ τις 
είνου συνέθη 


οἱ 


mais παρετίθη τῷ ma 
πορὰ, χαὶ οὕπω τὸ ἔργον χωλύεται * 
pis 
στῆναι τὴν πεῖραν, οὐχ ἂν αὐτὸς διέ 
εἰ μᾶλλον τῷ πάθει ἤγγισεν. 


τῶν μιχροψυχοτέρων εἴποι, εἰ μέ 


ξΞίνεν ὁμοίως, 


"A«sezat μετὰ ταῦτα τοῦ παιδὸς ὁ πατὴρ, χαὶ οὐκ 


ILS 


ἀντιθαίνει τῷ γινομένῳ ἡ φύσις - δίδωσιν ἑαυτὸν τῷ 
πατρὶ ὁ maiz, χρήσασθαι ὅ v. βούλεται. Tiva πλέον 
ἐξ ἀμφοτέρων θαυμάτσω ; τὸν ἐπιδθαλόντα διὰ τὴν 
πρὸς Θεὸν ἀγάπην τῷ παιδὶ τὰς χεῖρας, ἣ τὸν μέχρι 
θανάτου τῷ πατρὶ ὑπαχούσαντα ; Φιλοτιμοῦντα!: πρὸς 
ἀλλήλους, ὁ μὲν τῆς φύσεως ἑαυτὸν ὑπεραίρων, ὁ δὲ 
χαλεπώτερον τοῦ θανάτου τὸ ἀντιτεῖναι τῷ πατρὶ λο- 
γιζόμενος. Ἐντεῦθεν δεσμοῖς πρότερον διαλαμήάνει 
ὁ πατὴρ τὸν παῖδα. Εἶδον πολλάχις ἐπὶ γραφῆς εἰ- 
χόνα τοῦ πάθους, χαὶ οὐχ ἀδαχρυτὶ τὴν θέαν παρῆλ- 
θον, ἐναργῶς τῆς τέχνης ὑπ᾽ ὄψιν ἀγούσης τὴν ἱστο- 
ρίαν. Πρόχειται ὁ à πατρὶ παρ᾽ αὐτῷ τῷ 
θυσιαστηρίῳ, ὀχλά Vnus ἐπὶ xat περιηγμένας 


ὁ Ἰσαὰχ τῷ 
ὶ γόνυ, 
ς χεῖρας * ὁ δὲ ἐπιθεθηχὼς χατό- 


ἔχων εἰς τοὐπίσω τ 
Ty τὼ πόδε τῆς ἽΝ ἥλης, χαὶ τῇ λαιᾷ χειρὶ τὴν xó- 
μὴν τοῦ παιδὸς πρὸς ἑαυτὸν ἀναχλάσας, ἐπιχύπτει 
τῷ προσώπῳ, ἐλεεινῶς πρὸς αὐτὸν ἀναθλέποντι, χαὶ 
τὴν δεξιὰν χαθωπλισμένην τῷ ξίφει πρὸς τὴν σφα- 
TX χατευθύνει, xal ἅπτεται ἤδη τοῦ σώματος ἣ τοῦ 
ρους ἀχμὴ, xat τότε αὐτῷ γίνεται θεόθεν φωνὴ τὸ 
£p; γον χωλύουσα.- Ἢ Oi φωνὴ τοιαύτη τις ἦν. Μόγις 
γὰρ χαθάπερ πῶλόν τινα δυσπειθῇ xaX δυσήνιον, τῆς 
εὐθείας παρατραπέντα, χαὶ πολλοῖς χύχλοις ἐχ πλα- 
γίων διασχιρτήσαντα, πάλιν εἰς τὴν εὐθεῖαν τὸν λόγον 
ἠγάγομεν. Τουτὶ γὰρ ἣν τὸ προχείμενον ἡμῖν, δεῖξαι 
τῷ λόγῳ, ὅτι μείζων 
τοῦ Υἱοῦ ὁ Πατὴρ οὐκ ἔστιν. Ἐνταῦθα γὰρ ἄγγελον 
τοῦ λόγου τοῦ Θεοῦ Tj γραφὴ προτάξασα, ἐπάγει φωνήν" 
ἐφώνησε γὰρ αὐτὸν ἄγγελος Κυρίου χαὶ εἶπεν, ὅτι 

'AvÜ' ὧν ἐποίησας τὸ ῥῆμα τοῦτο, καὶ οὐκ ἐφείσω 
toD viov σθὺ τοῦ ἀγαπητοῖ", κατ᾽ ἐμαυτοῦ ὥμοσα, 
τοῦ λόγου ἔστι 


τὸν ᾿Λπόστολον μαρτυροῦντα 


ποιῆσαι ἅπερ καὶ àv en éxayyeAíQ 
ιν ὁ χρηματίσας τῷ 'A6paap ; 
Y» οὐχ ἂν εἴποις ἄγγελόν τινος 


μαθεῖν. Τίς οὖν ἐσ 


"Apa μὴ ὁ Πατήρ; 


515 DE DEITATE ΕἸΠΕ ET SPIRI TLS SANCTI. 574 
εἶναι τὸν Πατέρα. OuxoUv ὁ μονογενὴς Θεὺς, περὶ οὗ A filio tuo dilecto, per. ime juravi, facturum. me. esse 
ὁ Προφήτης φησὶν, ὅτι KKa.Aeicat τὸ ὄρομα αὐτοῦ ji&-.— omnia lure, quie etiam in orationis promissione co- 
γάλης βουιϊῆς "AyyeAoc. Τοῦτο δὲ οὐχ ἀγνοεῖ πάν- — gnosci possunt. Quis igilur est qui eum Abrahamo | 
τως ὁ Παῦλος ὁ ἐν παραδείσῳ μυηθεὶς τὰ ἀπόῤῥητα, —collocutus est ? Nunquid Pater ? At nequaquam di- 
ὅτι παρὰ τοῦ Μονογενοῦς ἡ fvopxog αὕτη ὑπόσχεσις.  xeris alieujus angelum esse Patrem. Ergo Filius 


Λέγει δὲ ὁ Παῦλος, ὅτι Τῷ ᾿Αδραὰμ &xeyyerláge- — unigenitus is erat, de quo propheta dicit, Vocatur 
voc, ὁ Θεὸς Λόγος, ἐπεὶ κατ᾽ οὐδενὸς εἶχε μείζονος — nomen ejus magni consilii Angelus **. loc. autem 
ὀμόσαι, ὥμοσε xaü' ἑαυτοῦ. Paulus, qui arcanis sacris in p aradiso initiatus et 


institutus est, prorsus haud ignorat , nempe ab unigenito filio jurejurando confirmatam hanc fa- 
ctam esse promissionem. Dicit autem. Paulus, Abrahamo pollicitus Deus (id est, Deus Verbum), quan 
doquidem per neminem majorem poterat jurare , juravit per. semetipsum ??. 

Πῶς οὖν οὗτοι λέγουσι μείζονα τοῦ Υἱοῦ τὸν Πα- Qui igitur isti dicunt Patrem Filio majorem esse, 
πέρα, τοῦ Παύλου λέγοντος ὅτ! οὐχ ἔχει τὸ μεῖζον; — cum Paulus neget eum habere (aliquid) majus? 
᾿Αλλ᾽ ἐπανέλθωμεν πάλιν ἐπὶ τὸν Cod di οἶνον — Sed redeamus rursus ad evangelicum illud vinum 
novum, ut et ipsi per doctrinam spiritus accepto 
τι fervore, idonea vasa alque receptacula talis vini 
d Vis οἱ διχσχιζόμενοι, — fliamus, neque ipsi rumpentes, neque reconditam 
wies τὴν ἐγχεχρυμμένην ἡμῖν χάριν ἔχχέοντες. et abditam in nobis gratiam effundentes. Audivi 
Ἤκουον τῆς ψαλμῳδίας περὶ τῶν παρόντων, οἶμαι, —Scriplorem Psalmorum de presentibus, opinor, 
xxxOv προφητευούσης " λέγει γὰρ περὶ τῶν ἁμαρ- malis vaticiuantem ac predicentem ; dieit enim de 
τωλῶν͵,΄ ὅτι ᾿Απη.ϊ]οτριώθησαν ἀπὸ μήτρας, xal — peccatoribus his verbis : Abalienati sunt. ab. utero 
éxdavüüncar ἀπὸ γαστρός. Μήτραν οἶμαν τῶν — peccatores, et aberraverunt a. υοπίνο δι Uterunt 
xazà Θεὸν γεννωμένων, τὴν Ἐχχλησίαν λέγεσθαι! : — opinor eorum qui secundum Deum nascuntur, 
αὕτη γὰρ χυοφοροῦσα τῇ ἰδίᾳ νηδύϊ τοὺς ἐν αὐτῇ τε- Ecclesiam dici, Hzc enim in utero suo gestans 
λεσφορουμένους, εἰς φῶς διὰ τῆς πίστεως ἄγει. "AY 605 qui ad perfectionem in ea perveniunt, in lucein 
οἱ ἁμαρτωλοὶ χατὰ τὰ ἀμθλωθρίδια τῶν γεννημάτων, — per fidem producit. Sed peccatores quemadmo: 


τοιούτου οἴνου nerfs. 


τῆς μήτρας ἠλλοτριῴθησαν, xal τῆς γαστρὸς τῆς — dum fetus abortivi ab utero abalienati sunt, et ἃ 
γνησίας ἀπεπλανήθησαν * οὐχ ὁρῶ γὰρ ἐν τοῖς py- — vero alque germano ventre aberraverunt : non 
πρῴοις χόλποις. τοὺς ἀποστάτας τῆς πίστεως, xol C enim in materno sinu gremioque video fidei deser- 
λέγω τὴν προφητείαν περὶ τούτων λέγειν, τῶν Oi — Lores, et aio prophetiam de his loqui qui per fraudem 
τῆς ἀπάτης πεπλανημένων, ὅτι ἐπλανήθησαν ἀπὸ sedueti errant, nempe a ventre illos aberrasse, 
γαστρός “ ἐπλανήθησαν τῷ λαλήσαι ψευδῆ. Θιυμὸς erraverunt eo quod locuti sunt falsa, Furor eis, 
αὑτοῖς, φησὶ, κατὰ τὴν ὁμοίωσιν τοῦ ὄφεως, οὐχ inquit, ad similitudinem illius. serpentis 91, non 
ἁπλῶς ὄφεως, ὡς ἂν μὴ πρὸς τὸ θηρίον τοῦτο τὴν — plaue atque simpliciter serpentis, ne cum bestia 
εἰχασίαν σχοῖεν * ἀλλ᾽ ἡ τοῦ ἄρθρου προσθήχη τὸ ἀρ. hac comparari atqre assimilari videantur : sed 
χέτυπον xaxby δι᾽ αἰνιγμάτων δείχνυσιν. ἐλλλ᾽ οὐχ — adjectio articuli originate atque principale malum 
ἄχαιρος ἴσως ἡμῖν fj μνήμη τοῦ ὄφεως, εἰς ἔλεγχον — per snigmata verborumque involucra ostendit. 
τῶν θρασυστομούντων χατὰ τοῦ Πνεύματος. Ἐπειδὴ — Sed fortasse non intempestive ἃ nobis serpentis 
γὰρ οἴονται ταύτην ἰσχυρὰν ἔχειν κατὰ τοῦ Πνεύμα- — est mentio faeta, ad eoarguendum cos qui temere 
τος λαθὴν, τὸ μὴ προσειρῆσθαι Θεὸν τὸ Πνεῦμα παρὰ — et inconsiderate adversus Spiritum. sanctum. lo- 
τῆς ἁγίας Γραφῆς (ὡς αὐτοί γε νομίζουσιν - οὐ γὰρ — quuntur. Quoniam enim hane firmam ac validam 
ἡμεῖς συντιθέμεθα)- xat φασι φύσεως μὲν εἶναι om- — adversus Spirilum sanctum habere se putant re- 
μαντιχὴν τὴν θεότητα, τοῦ δὲ ὀνόματος τούτου Qi] — prehensionem, quod ἃ sancla nimirum Seriptura 
ἐπιχειμένου τῷ Πνεύματι, τὸ μὴ τῆς αὐτῆς φύσεως Ὀ Spiritus sanctus non appelletur Deus (ut ipsorum 
εἶναι τῷ Πατρὶ xoi τῷ Υἱῷ τὸ Πνεῦμα χατασχευά- — saltem opinio fert : non enim nos cum illis con- 
ζουσιν * λαθέτωσαν τῆς ἀνοήτου αὐτῶν βλασφημίας X cordamus), et aiunt. naturze quidem significatricem 
τὸν ὄφιν χατήγορον. Ὡς γὰρ ἡμεῖς φαμεν ὅτι ἡ θεία — esse vocem deitatis; et quod hoe nomen Spiritui 
φύσις ὄνομα σημαντιχὸν ἣ οὐχ ἔχει ἑαυτῆς J| ἡμῖν — sancto impositum non sit, non ejusdem cum Patre 
οὐχ ἔχει - ἀλλ᾽ εἴ τι xal λέγεται εἴτε παρὰ τῆς &v- ac Filio nature Spiritum sanctum. esse fingunt, 
θρωπίνης συνηθείας, εἴτε παρὰ τῆς ἁγίας Γραφῆς, accipiant serpentem illum stulte su: vituperatio- 
τῶν τι περὶ αὐτὴν ἀποσημανθέντων ἐστίν αὐτὴ δὲ ἢ nis ac maledicentize accusatorem : quandoquidem 
θεία φύσις ἄφραστός τε xai avc 


φώνητος ΣΥΝ enim nos dieimus divinam naturam nomen quo 
ὑπερθαίνουσα πᾶσαν τὴν διὰ φωνῆς σημασίαν * εὔ- significetur, aut non habere, aut nobis non h2- 
χαῖρον oium τοῦτο τῆς Γραφῆς ὑμῖν παραθέσθαι τὸ — bere; sed si quod etiain dicitur sive ἃ consuetu- 
μέρος, ὃ πρὸς τὴν Εὔαν διεξῆλθεν ὁ ὄφις, δειχνὺς ὅτι — dine humana, sive a sancta. Seriptura aliquid esse 
τὸ τῆς θεότητος ὄνομα τῆς ὁρατιχῆς ἐνεργείας τὴν — eorumque cirea eam notantur et esse animadvertun- 
σημασίαν ἔχει. Συμδουλεύων γὰρ ἄψασθα. τῶν ἀπ- — dur, ipsam vero divinam naturam inexplieabilem et 
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ineffabilem manere, et omnem quie per vocem fit, su- A ηγορευμένων, τοῦτο τῆς παραχυῆς αὐτοῖς τὸ χέρζος 


perare significationem : tempestivum videtur hanc 
vobis Scriptura? partem proponere, quod ad Evam 
loquitur ille serpens, ostendens deitatis nomen 
videndi efficienti: continere significationem. Sua- 
dens enim eis ut vetitos fructus gustarent, hoc 
ipsos ex inobedientia commodum ac lucrum con- 
secuturos pollicetur. Aperientur , inquit , 
oculi vestri, et eritis sicut dii *, Vides quod vocein 
deitatis in sese cernendi efficienti: significationem 
continere testatur. Non enim potest aliquid cerni 
nisi oculis apertis. Ergo non naturam, sed facul- 
tatem. videndi significat appellatio deitatis. Nonne 
isitur. confitentur Spiritum sanctum. vilere? An 
etiam de hoe contendent? Nam si quidem videt, 
ab efficientia prorsus cognominatur : sin autem hoc 


esse 


etiam ratione atque oratione sese doceri deside- 
rant, etsi supervacuum quidem est. confessis iisque 
rebus de quibus constat immorari, verumtamen 
hane quoque cum animi lenitate ignorantibus ad- 
jiciamus orationem. Quis Anani: sacrilegium. de- 
prehendit? Qui Petrus rescivit. Ananiam ipsum 
rei sum furem fuisse, quod sacrilegium una cum 
conjuge solus in occulto commiserat? Nonne Spi- 
ritus sanctus et in Petro erat, Ananie Satanas 
aderat? Idcirco. dieit Petrus, Cur. implevit Satanas 
cor tuum, ut. mentireris Spiritui sancto ? non. men- 
titus es hominibus, sed Deo**. Quemadmodum igitur 
x qui dicit : Qui animal ratione predituma contu- 
mela afficit, hominem contumelia afficit, non ad 
duos quosdam refert contumeliam, sed ad unam 


χατεπαγγέλλεται, ὅτι ᾿Αγοιγήσογται ὑμῶν ol Cz0aA- 
μοὶ, καὶ ἔσεσθε ὡς θεοί. Ὃρᾷ: ὅτι θεατιχὴν 
ἐνέργειαν προσμαρτυρεῖ τῇ φωνῇ τῆς θεότητος, Οὐ 
γὰρ ἔστι θεάσασθαί τι μὴ τῶν ὀφθαλμῶν ἀνοιγέντων. 
Οὐχοῦν οὐχὶ τὴν φύσιν, ἀλλὰ τὴν θεατιχὴν δύναμιν 
ἡ τῆς θεότητος προσηγορία παρίστησιν. "Ap! οὖν oty 
ὁμολογόῦσι θεάσασθαι τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον: Ἢ xat 
περὶ τούτου ζυγομαχήσουσιν ; Εἰ μὲν γὰρ τεϑέαται, 
τῇ ἐνεργείᾳ πάντως ἐπονομάζεται " εἰ δὲ χαὶ τοῦτο 
ζητοῦσι λόγῳ μαθεῖν, περιττὸν μὲν τοῖς ὁμολογουμέ- 
νοις ἐνδιατρίθειν: πλὴν ἀλλὰ προσθῶμεν τοῖς ἀγνοοῦσι 
χαὶ τοῦτον ἐν μαχροθυμίᾳ τὸν λόγον" Τίς τοῦ 'Ava- 
νίου τὴν ἱεροσυλίαν ἐφώρασεν ; Πῶς ἔγνω Πέτρος 
αὐτὸν ἑαυτοῦ τὸν 'Avaviay χλέπτην γενόμενον, ἣν 
ἐν παραθύστῳ μετὰ τῆς ὁμοζύγου μόνος εἰργάσατο ; 
Οὐ τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον χαὶ ἐν Πέτρῳ Tv, xoi τῷ 
᾿Ανανίᾳ ὁ Σατανᾶς παρῆν; Διὰ τοῦτό φησιν ὁ Πέ- 
τρος᾿ Εἰς τί ἐπιιήρωσεν ὁ Σατανᾶς τὴν καρδίαν σου 
“εύσασθαί σε τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον ; Οὐκ ἐψεύσω 
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ἀνθρώποις, à.AAà τῷ Θεῷ. “Ὥσπερ τοίνυν ὁ λέγων 
ὅτι τὸ λογιχὸν ὑθρίτας, τὸν ἄνθρωπον ὕόρισεν, οὐχ εἰς 
δύο τινὰς φέρει τὴν ὕθριν, ἀλλὰ πρὸς ἕν ἐστι πρόσωπον 
ἡ ἀναφορὰ διαφόροις ἰδιώμασι γνωριζόμενον" οὕτω χαὶ 
ὁ Πέτρος, χαὶ Πνεῦμα χαὶ Θεὸν εἰπὼν παρὰ τοῦ 
᾿Ανανίου διεψευσμένον, ταὐτὸν τὰ δύο τοῖς νοοῦσιν 
εὐσεθῶς ἀποδείχνυσιν. ᾿Αλλὰ γενοίμεθα χαὶ ἡμεῖς 
διορατιχοὶ τῆς ἀληθείας, χαὶ μέτοχοι τῆς θεότητος, 
χατὰ τὴν δωρεὰν τοῦ ἁγίου Πνεύματος ἐν Χριστῷ 


( Ἰησοῦ τῷ Κυρίῳ ἡμῶν, ᾧ ἡ δόξα χαὶ τὸ χράτος εἰς 


τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. "Auf. 


personam qui& diversis proprietatibus cognoscitur relatio fit: ita Petrus quoque, cum et Spiritui 
sauclo et Deo dixisset Ananiam esse mentitum, rem eamdem per duo vocabula pie intelligentibus 
demonstrat. Verum efliciamur etiam nos dono Spiritus sancli perspicaces veritatis invesligatores 
et participes deitatis, per Christum Jesum Dominum nostrum, cui gloria atque imperium in sa- 


cula seculorum. Amen. 


** Gen. in, 5. 9* Acl. v,5. 


24 


IN DAFTISMUM CIIRISTI, 5173 


TOY 


AYTOY 


ΕΙΣ ΤΗΝ HMEPAN TON ΦΩΤΩΝ, 


Ἐν f ἐθαπτίσθη ὁ Κύριος ἡμῶν. 


EJUSDEM 
IN DIEM LUMINUM 


In quo baptizatus est Dominus noster. 


Laurentio Si[ano interpr. 


Ly ven. A5 20V 
μὴν ἀγέλην, σήμερον 


D 


- "Ls, eta 
Νῦν γνωρίζω τὴν & 
σχῆμα τῆς Ἐχχλησίας τὸ σύνηθες, ἡνίχα xal τῶν 
σαρχιχῶν φροντίδων τὴν ἀσχολίαν μισήσαντες, ἀχε- 


ρσίῳ τῷ πληρώματι πρὸς τὴν θεραπείαν τοῦ Θεοῦ 


συνεδράμετε * xal στενοχωρεῖ μὲν ὁ λαὸς τὸν οἶχον, 
εἴσω τῶν ἱερῶν ἀδύτων γινόμενος " πληροῖ δὲ τὸν ἔξω 


χῶρον ἐν ὅσον οὐ χωρεῖται 


παρὰ τῶν ἔνδον, χατὰ τὴν εἰχόνα τῶν μελισσῶν. Αἱ 


τοῖς προτεμενίσμασιν, 
ἐν γὰρ ἔνδον ἐργάζονται, αἱ δὲ ἔξωθεν περιθομθοῦσι 
μὲν γὰξβ Evo9V ργᾶςονται, αἱ oz £500 περιθομο t 
εἴτε, ὦ παῖδες, kal μήποτε 
ze. ᾿ Πάθος γὰρ ὁμολογῶ 


τὸ σμῆνος. Οὕτως οὖν ποι 
ταύτην τὴν σπουδὴν ἀπολίπη 


* zh -- 
καὶ βούλομαι ἐπὶ τῆς ὑψηλῆς 


πάσχων ποιμαντιχὺν, 
ταύτης χαθήμενος σχοπιᾶς, χύχλῳ περ 
δας τῆς χορυφῆς βλέπειν ἠθροισμένον τὸ ποίμνιον * 
χαὶ οὕτως uot συμθαίνει, προθυμίας τε ἐμπίπλαμαι 
θαυμαστῆς, χαὶ κάμνω τὸν λόγον ἡδέως, 


Y τοὺς πρόπο- 


ὡς οἱ ποι- 


μένες τὰ μέλη τὰ νομαΐα. “Ὅταν δὲ ἑτέρως ἔχῃ, χαὶ 

τὴν ἔξω πλάνην ἥτε πλανώμενο:, ὡς ὑπόγυιον ἐπὶ τῆς 
ν ες jv 3 1 
X002 ) λὰ, 


παρελθούσης Κυριαχῆς πεποιήχατε, σχετλιάζω πολ 


τὴν σιωπὴν ἀσπάζομαι" βουλεύομαι δὲ τὴν ἐνθένδ᾽ 
γὴν, xaX ζητῶ τὸν eu τοῦ Πρ rave UU 


xai φιλέρημον. Νῦν δὲ βλέπων ὑμᾶ; σὺν 


γένεσιν ἀϑρόως πανηγυρίζοντας, ὑπομι- 


ὀῤῥωθεν 


5 
τιχοῦ, ὃ πόῤ 


μνήσχομαι λογίου poto Ἡσαΐας 


σνύμνηδε; τὴν εὔτεχνον χαὶ πολύπαιδα προαναφωνῶν 
Ἐχχλησίαν. Τίνες, φησὶν, οἵδε; ὡς vegéAat zécov- 
ται, καὶ ὡς περιστεραὶ σὺν γεοσσοῖς ἐπ᾿ ἐμέ. Οὐ 
μὴν ὀλλὰ πρὸς χἀχεῖνο, Στεγός pot 6 τόπος" 
ποίησον μοι τόπον, ἵνα κειτοικήσω. 


πούυτοις 


ποῦ Πνεύματος δύναμις εἰς τὴν πολυάνθρωπον τοῦ 
Θεοῦ Ἐχχλησίαν Wd onn ἣ χρόνοις ὕστερον ἔμελ- 
λεν ἐπ᾽ ἄχρων τῆς γῆς εἰς 
Ἧκχε 
ὁ χρόνος μνήμην ἁγίων μυστηρίων, 


ἄκρα πληρώσειν τὴν οἱ- 


περιφέρων 


χηυμένην ἅπασαν. τοίνυν ἄγων χαὶ πε 


χαθαιρόντων τὸν 


ἄνθρωπον, ἃ χαὶ τὴν δυσέχνιπτον ἁμαρτίαν ἀποῤῥύ- 
πτε: τῆς Ψυχῆς χαὶ τοῦ σώματος " ἐπανάγει: δὲ ποὺς 
* Isa EXS48:- Ὁ1ςὉ: xrix; 90. 


n 


Ταῦτα γὰρ ἡ C 


βλέπω À — Nunc agnosco meum gregem; hodie video for- 


mam Ecclesi: consuetam, quando etiam carnalium 
curarum posthabito negotio, justa. plenitudine ad 
cullum Dei concurristis, atque τοίου quidem popu- 
lus angustam reddit, intra sacra. adyta. penetrans 
et irrumpens : quotquot autem ab iis qui intus sunt 
non admittuntur, apum in modum locum exter- 
num in vestibulis implent. Nam apum alim qui- 


dem intus in opere occupatze sunt: alie vero 
foris alveare circumstrepunt. Sic igitur facite, o 


filii, et nunquam hoc studiuii deseratis, Alfectu 
enim me pastorali affici fateor; ac volo in hac subli- 
mi specula sedens circa subjeetos vertici colles 
undique congregatum gregem contueri ; et ubi id mihi 
contigerit, cum mira impleor animi alacritate, tum 
Siculi pastores cirea rusticas cantilenas, ila circa 
orationem operam sumo lubenter. Gum autem aliter 
se res habet, et externo gentilium errore occupati 
estis, sicut non ita pridem (nempe) przterita Domi- 
nica fecistis: magna molestia aflicior, et. silentiuim 
leneo : atque binc fugere cupio, ac quiro Elie 
prophetze Carmelum, aut aliquam petram inhabita- 
lam, Amica enim. quodammodo animi :wgritudine 
afleetis fuga. consuetudinis et captatio solitudinis 
est, Nune vero cum video vos una cum ipsis fami- 
liis et. cognationibus catervatim. conventum cele- 
brare, venit mihi in mentem oraculi prophetici : 
quod olim a longe przedieavit Isaias, felicitatem 
Ecclesi: in numerosa atque egregia sobole procre- 
anda predicens. Qui sunt, inquit, isti? ut. nubes 
volant, et ut columba cum pullis ad me*. Qnin etiam 
his adjicit illud : Angustus est mihi locus, fac mihi 
locum ut inhabitem ?. llic enim virtus Spiritus de 
populosa Ecclesia Dei vaticinata est απ posterio- 
ribus temporibus ab extremitatibus terr:e ad extre- 
mitlates omnem terrarum orbem repletura erat. 
Venit igitur agens et in orbem revolvens tempus 


δ19 


menbriam sanctorum  initiorum, 


purgant, qua etiam peccatum, quod difficulter 
eluitur, tum ab anima, tum ἃ corpore abstergunt 


atque depellunt : quie item ad pristinam pulehritu- 
dinem, quam optimus artifex Deus in nobis eflin- 
xerat, reducunt. Atque ideirco vos quidem, qui ex 
hoe populo initiati estis, bona fidei nostrae. experti 
convenistis, atque adducitis etiam expertem adhue et 
imperitani harum rerum multitudinem, tanquam 
boni patres eura atque conciliatione non initiatos 
ad perfectam pietatis. comprehensionem  deducen- 
tes. Ego vero gratulor utrisque: initiatis quidem, 
quod magno dono ditati estis ; non initiatis. vero, 
quod bona futura speratis, judieii seilicel et. paenze 
remissionem, vinculorum solutionem, conciliatio- 
nem et conjunctionem cum Deo, fiduciam ingenuam 
et aditum liberum loco servilis humilitatis, parem 
cum angelis honoris conditionem. ΠΡΟ enim nobis, 
ac si quid his simile est ae affine, lavacri gratia 
spondet et dat. Quamobrem aliis Scripturarum 
materiis el argumentis in alia tempora rejectis in 
proposito argumento | permaneamus, pro viribus 
convenientia atque accommodata. diei festo dona 


S. GREGORII NYSS 


E AMA E PR EO TEN. T 
qui hominem A τὸ ἐξ ἀρχῆς χάλλος, ὅπερ ὁ- ἀριστοτέχνης Θεὸς ἐφ 


Β 


ENI 580 


ἡμῖν διεπλάσατο. Καὶ OX τοῦτο ὁ μύστης 
πεπειραμένοι τῶν ἀγαθῶν τῆς ἡμετέρας πίστεως, 
ἡθροίσθητε " & UE δὲ χαὶ τὸν ἄπειρον ἕτι, οἷα 
τοὶ, μελέτῃ χαὶ προσαγωγῇ ὁδηγοῦντες 
τοὺς ἁμυήτους πρὸς τὴν τελείαν τῆς εὐσεθείας χα- 
τάληψιν. Ἐγὼ δὲ ἀμφοτέροις συνήδομαι " τοῖς μὲν 
τελεσθεῖσιν, ὅτι μεγάλην δωρεὰν ἐπλουτήσατε * τοῖς 
ὃὲ ἀμυήτοις, ὅτι χαλὴν προσδοκίαν ἐλπίζετε(, ἄφεσιν 
εὐθυνῶν, λύσιν δεσμῶν, οἰχείωσιν πρὸς Θεὸν, παῤ- 
ῥησίαν ἐλευθέριον, ἀντὶ δουλιχῆς ταπεινότητος ἰσοτι- 
μίαν τὴν πρὺς ἀγγέλους. Ταῦτα γὰρ ἡμῖν, καὶ εἴ τι 
τούτοις ἀχόλουθον, ἡ τοῦ λουτροῦ χάρις ἐγγυᾶται xal 
δίδωσι, Διὸ τὰς ἄλλας τῶν Γραφῶν ὑποθέτεις τέροις 
χαιροῖς ἀναθέμενοι, τῷ προχειμένῳ σχοπῷ παραμεῖί- 


λαὺς. οἱ 


: 
πατέρες χρὴ 


νωμεν, τὰ οἰχεῖα χαὶ πρόσφορα τῇ ἑορτῇ δωροφο- 
ροῦντες εἰς δύναμιν * φίλον γὰρ ἑχάστῃ ndn τὸ 
ἴδιον. Οὕτω γάμον μὲν ταῖς ἐπιθαλαμίαις (aig δε- 
ξιού μ 


θρήνοις εἰσφέρομεν: ἐν πράγματι στουδαιολογούμε θαι 


μεθα * πένθει δὲ τὰ νενομισμένα τοῖς ἐπιχηδ[ε]ίοις 


ἐν εὐωχίαις λύομεν τῆς Ψυχῆς τὸ πεπυχνωμένον χαὶ 
σύντονον " ἕχαστον δὲ χαιρὸν τηροῦμεν τῶν ἀλλοτρίων 


ἀνεπιθόλωτον. 


offerentes: suum enim et proprium cuique celebritati gratum οἱ acceptum est. ]ta nuptias quidem 
epithalamiis cantilenis celebramus; luctu. vero funebribusque lamentationibus justa mortuis et inferias 


damus; 


in negotio serio loquimur; in conviviis contractionem et contentionem 


animi solvimus, unum- 


quodque tempus ab alienarum rerum confusione atque perturbatione integrum servamus 


Natus igitur est Christus, velut ante paucos dies 
qui ante omnem naturam, tam sensilem quam spi- 
ritualem, natus est. Baptizatur hodie 40 Joanne, 
ul sordidatum et contaminatum expurgaret, spiri- 
tumque superne. adduceret, et hominem in clos 
cxtoileret: ut lapsus erigeretur, et qui dejecerat, 
confunderetur et dehonestaretur. Ac ne admireris 
quod Deo res nostro tanto studio ac curze fuerunt, 
ul ctiam ipse per sese hominis salutem  prostaret 
$c repreesentaret, Sollicitudine enim adhibita male- 
licus nobis insidiatus est, cum cura item creatoris 
servamur. Atque ille quidem invidus et. nequam, 
cum peccatum adversus nos introduceret, dignum 
Suo consilio velamentum serpentem nactus est: 
impurus in similem sese insinuans, voluntate ac stu- 
dio terrenus et subterraneus reptili inhabitans. 
Christus vero, eum illius nequitiam et. improbita- 
tem. corrigeret, hominem perfectum assumit, et 
servat hominem, et omnium nostri forma atque fi— 
gura exsislit, uL uniuscujusque actionis primitias 
sanctificaret, et studium traditionis haud ambiguum 
servis relinqueret — Baptisma igitur peccatorum 
' expiatio est, remissio delictorum, renovationis ct 
regenerationis — cau Regenerationem — autem 
inteilige eam qua: cogitatione cernitur, — oculis 
non videtur. Non enim quemadmodum 
Mebreus — ile Nicodemus alque vero 
crassius intellexerat, senein in pue- 
rum ; neque et canum lenerum et 
juvenem transformabimus, aut iteruur hominem in 


vere 

dixit, 
mutabimus 
rugosum in 
uterum matris reducemus, sed compunetum notis 
peccatorum οἱ malis moribus inveteratum gratia 


ὁ 
D 


Ἐγέννήθη τοίνυν Χριστὸς, ὡς πρὸ ὀλίγων ἡμερῶν, 
ἐπι} b ͵ 

τε χαὶ νοητῆς Ysvvm- 

ἵνα. τὼν 


πρὸ πάσης οὐσίας αἰσθητῆς 


παρὰ Ἰωάννου, 
Vua ὃὲ ἄνωθεν ἀγάγῃ, 
ὑψώσῃ * 
Ψας χαταισχυνθῇ. Καὶ μὴ θαυ- 

μάπῃς, εἰ τοσοῦτον ἐγίνετο τῷ Θεῷ τὸ χαθ᾽ ἡμᾶς πε- 

TA " et : 2 SUE ὃ 

ριππούδαστον, ἵνα χαὶ αὐτουργήσῃ τοῦ ἀνθρώπου τὴν 
σωτηρίαν. Μετὰ μερίμνης γὰρ τῆς τοῦ χαχουργοῦν- 
τος ἐπεθουλεύθημεν, μετὰ φροντίδος δὲ τοῦ Δημιουρ- 


ς. Βαπτίζεται σήμερον 
δυπωμένον ἁποχαθάρῃ, Πνε 


τὸν ἄνθρωπον εἰς οὐρανοὺς &vu ἵνα ὁ πε- 


ὁ iJ 


σὼν διεγερθῇ, χαὶ 


γοῦ σωζόμεθα. Καὶ ὁ μὲν μοχθηρὸς χαὶ βάσχανος 
χατὰ τοῦ γένους ἡμῶν τὴν ἁμαρτίαν χαινοτομῶν, 
ἄξιον τῆς ἑαυτοῦ γνώμης προχάλυμμα vov ὄφιν ἐσύ- 
ρετο, ὁ ἀχάθαρτος τῷ ὁμοίῳ ἐπεισελθὼν, ὁ γήϊνος 
χαὶ χῆηόνιος τὴν προαίρεσιν ἑνοιχήῆσας τῷ ἑρπετῷ. 
Χριστὸς δὲ ὁ τὴν ἐχείνου πονηρίαν ἐπανορθῶν, τέλειον 
ἀναλαμιθάνε: τὸν ἄνθρωπον, χαὶ σώζει τὸν ἄνθρωπον, 

; SAC E oe 
χοὶ γίνεται πάντων ἡμῶν τύπος xai χαραχτὴρ, ἵν 
ἑχάστης πράξεως ἁγιάσῃ τὴν ἀπαρχὴν, χαὶ τὸν ζῆ- 
λον τῆς παραδόσεως ἀναμφίθολον χαταλίπῃ τοῖς δού- 
λοις. Βάπτισμα τοίνυν ἐστὶν ἁμαρτιῶν χάθαρσις, 
ἄφετις πλημμελημάτων, ἀναχαινισμοῦ χαὶ ἀναγεννή- 


σξως αἰτία. ᾿Αναγέννησιν δὲ νόησον, ἐννοίᾳ θεωρου- 
μένην, ὀφθαλμοῖς οὐ βλεπομένην. Οὐ γὰρ ὄντως 


xazX τὸν 'E6poioy Νιχόδημον, χαὶ τὴν ἐχείνου moe 
χυτέραν διάνοιαν τὸν πρεσθύτην ἐναλλάξομεν εἰς παι- 
ῥυσὸν xai πεπολιωμένον εἰς ἁπαλὸν 


πάλιν εἰς τὴν γαστέρα 


δίον οὔτε τὸν 


χαὶ νέον μετασχευάσομεν, ἂν 
τῆς μητρὸς τὸν ἄνθρωπον ἐπανάξομεν " ἀλλὰ τὸν χατ- 

πιτηδεύμα- 
νάγομεν εἰς 
T0X0) παι- 


μένον ταῖς ἁμαρτίαις, xai χαχοῖς & 


ἐστιγμ 


σιν ἐμπαλαιωθέντα χάριτι ux s 


πᾶν 
ἀνεύθυνον. ἡ εὐθύ 


πὸ τοῦ 3 "^ 
τὸ τοῦ jap yo00s 


58] 


1 


δίον ἐλεύθερόν ἐστ 


οὔ τως χαὶ ὁ τῆς ἀναγεννήσεως παῖς οὐχ 


vos 


et περὶ τί 


εἰς 


ἀπολογήσεται, βασιλικῇ δωρεᾷ τῶν εὐθυνῶν ἀφεθ 


Ταύτην δὲ τὴν εὐεργεσίαν οὐ τὸ ὕδωρ χαρίζεται ἣν 
1 1 4 


γὰρ àv πάσης τῆς P ie ὑψηλότερον), ἀλλὰ Θεοῦ 
πρόσταγμα, χαὶ ἡ τοῦ Πνεύματος ἐπιφοίτησις, μὺυ- 


xuxQ- ξργαϊκέντι πρὸς ἐρᾷν ἐλευθερίαν 
στιχῶς ἐρχομένη πρὸς τέραν ἐλευθερίαν. 
Ὕδωρ δὲ ὑπηρετεῖ πρὸς ἔνδειξιν τῆς χαθάρσεως. 


ἰώθαμεν ῥύπῳ xa βορδόρῳ τὸ σῶμα 


"n 


χαθυθρισθὲν ὕδατι νίπτοντες χαθαρὸν ἀποφαίνειν, 


διὰ τοῦτο χαὶ ἐπὶ τῆς μυστιχῆς πράξε 


ὡς αὐτὸ προσ- 


λαμθάνομεν, τῷ αἰσθητῷ πράγματι τὴν ἀσώματον 


δηλοῦντες λαμπρότητα. Μᾶλλον δὲ, εἰ δοχεῖ, χαὶ λε- 
πτότερον προσχαρτερήσωμεν Y τοῦ λουτροῦ 


ἰξνοῖ 


ζητήσει, οἷον Ex πηγῆς τινος à τοῦ Γραφι- 
χοῦ παραγγέλματος"  Eàr μὴ τις γεννηθῇ, φησὶν, ἐξ 
ὕδατος καὶ Πγεύματος, οὐ δύναται εἰσε.ϊθεῖν" elc 
τὴν βασιϊείαν τοῦ Θεοῦ. 
μόνον τὸ Πνεῦμα αὕταρχες ἐνομίσθη πρὸς τὴν συμπλῆ- 


Διὰ τί τὰ δύο, xal οὐχὶ 


νωσιν τοῦ βαπτίσματος ; Σύνθετος ὁ ἄνθρωπος, χαὶ οὐχ 
ἁπλοῦς, ὡς ἀχριδῶς ἐπιστάμεθα " χαὶ διὰ τοῦτο τῷ 
διπλῷ χαὶ συνεζευγμένῳ τὰ συγγενῆ xo ὅμοια φάρ- 
paxx πρὸς θερα 


φαινομένῳ, ὕδωρ “ὃ CI QUA 


c 
VEU 


ἂν ἀπεχληρώθη * σώματι p μὲν τῷ 
ψυχῇ δὲ τῇ ἀοράτῳ, 


Πνεῦμα τὸ ἀφανὲ P πίστει χαλούμενον, 
Τὸ γὰρ Πγεῦμα, ὅπου θέ.ϊει, πνεῖ" 
καὶ τὴν φωνὴν atto οὔ ἀκούεις " ἀ.1..) οὐκ οἶδας 
πόϑεγ' ἔρχεται, καὶ ποῦ ὑπάγει. Ἐὐλογεῖ τὸ σῶμα 
τὸ βαπτιζόμενον, xai τὸ ὕδωρ τὸ as 


χαταφρονήσῃς ποὺ θείου λουτροῦ 


ἀῤῥήτως πα- 
ραγιόμενον. 


Tet 


ἰζον. Διὸ μὴ 


. μηδὲ ὡς χοινὸν 


αὐτὸ ἐξευτελίσῃς, διὰ εν s τοῦ ὕδατος: 
sca [n 


T5 yàp 


,xaiàx οὐ θυ μαστῷ γίνεται τὰ 


ριον τοῦτο ja ἅγιον, 


ν φύσιν χοινὸς 


οὐδὲν δια pfody τῶν ἄλλων πλαχῶν, αἱ ποὺς τοί τοῦς 


ἡμῶν οἱχοδομοῦσι, χαὶ χαλλοπίζουσι τὰ ἐδάφη. 
ὌΞΟΣ χαθιερώθη τῇ τοῦ Θεοῦ θεραπείχ,, χαὶ 
τὴν εὐλογίαν ἐδέξατο, ἔστι τράπεζα ἁγί:, θυσιαστῆ- 


m. 


ριον ἄχραντον, obxézt παρ 
&XAX μόνον τῶν ἱερέων, χα 


πάντων ψηλαφώμενον, 


πούτων εὐλαθουμένων. 


a 
(0. 


Ὃ ἄρτος πάλιν ἄρτος ἐστὶ τέως χοινός * ἀλλ᾽ ὅταν αὖ- 


τὸν τὸ τω ἱερουργήση, σῶμα Χριστοῦ λέγεταί 
τε χαὶ γίνεται. Οὕτως 


τὸ μυστ 
οἶνος ;! ὀλίγου τινὸς ἄξια ὄντα 1 


τιχὸν ἔλαιον, οὕτως ὁ 
πρὸ τῆς εὐλογίας, μετὰ 
τὸν ἁγιασμὸν τὸν τοῦ Πνεύματος, ἑχάτερον αὐτῶν 
ἐνεργεῖ διαφόρως. 

pretii ante benedictionem, 
lenter operatur. 


post sanctificationem, 


Ἢ αὐτὴ δὲ τοῦ λόγου δύναμις, xa τὸν lzpé 


σεμνὸν xat τίμιον, τῇ χαινότητι τῆς εὐλογίας 


πρὸς τοὺς πολλοὺς χοινότητος χωριζόμενον. Χθὲς γὰρ 


ess s 
xai πρώην εἷς ὑπάρχων τῶν πολλῶν xo τοῦ δήμου, 
ἀθρόον ἀπο πρόξτδρ 


γυτα. χαθηγεμὼν, 


002 διδά- 


σχαλος εὐσεθείας, μυστηρίων λανθανόντων μυσταγὼ- 
ὅς xai τα d α ποιεῖ, μηδὲν τὸ τὸς ἣ τῆς 

16s τα ποιεῖ, μηδὲν τοῦ σώματος ἣ τῆς μορ- 
φῆς aps * ἀλλ᾽ ὑπάρχων χατὰ τὸ φαινόμενον 


ἐχεῖνος ὃς ἣν, ἀοράτῳ τινὶ δυνάμει χαὶ χάριτι τὴν 
* ΠῚ à 


3 Joan. in, 5.  *ibid. 8. 


IN DAPTISMUM CHRISTI, 


ιν ἐγχλυμάτων xa τιμωριῶν, A regia eo redigimus, 


D 


S89 


MA 


ut innocens sit sicuti infans. 
Ut enim modo natus puelius à criminibus et poenis 
liber est, ita etiam regenerationis puer non habet 

cujus nomine causam dicat, ut qui regio ('ono 
cause dicioni exemptus, ΟἹ 


l!oe autem beneficium non 


a rationibus vite 
reddendis liberatus sit. 
aqua largitur (esset enim omni ereatura sublimior) 
sed Dei preceptum et Spiritus, qui mystice ad 
nostram libertatem | venit, 
subservit ad ostendendam purgationem. Quoniam 
enim sordibus et cano fedatuim corpus aqua. [ἅτ 
vantes purum reddere solemus, propter: a etiam in 


nmystiea actione eam adlibemus, re sub scusum 


üceessus, Aqua vero 


cadenti incorporeum splendorem significantes. Imo 
vero, 
veremus in quiestone lavacri, tanquam ἃ fonte 
quodam initium pracepti Seripturz facientes. Nisi 
quis, iuquit, natus fuerit ex aqua. et Spiritu, non 
potest intrare in regnum. Dei ὅς Quare bina illa, ct 
non solus Spiritus suiliciens existimatus est ad 


videtur, etiam subtilius explicando perse- 


completionem baptismatis? Compositus est hiomo , 


et non simplex, ut certo scimus. Atque idcirco 
duplici conjunetoque cognata similiaque. medica- 
menta attributa 
sunt : corpori quidem, quod apparet; aqua, quie 
sub sensum cadit; anim: vero, qui: visum effugit, 
Spiritus, qui ron apparet, qui fide vocatur, qui 
ineffabiliter aecedit. Spiritus, enim, ubi vul!, 
T&L, el vocem ejus audis, sed nescis unde veniat, ct 
quo vadat *: corpus quod baptizatur, et aquam quie 
baptizat, benedicit. Quare ne contemnas divinum 
javaerum, neque id tanquam commune propter 
usum aqu: parvi facias, et levi momento ducas. 
Nam id, quod operatur, magnum est, et ab 


nivabiles exsistunt. effectus. Nam et altare 


ad curationem destinata. atqae 


spi- 


110 
hoc 
sancitum, cui assistimus, lapis est natura commt- 
nis, nihil differens ab aliis crustis lapideis, ex qui- 
bus parieles nostri exstruuntur, ΟἹ 
exornantur. Sed quoniam Dei cultui. consecratum 
atque dedicatum est, ac benedictionem accepit, 
mensa saneta, altare immaculatum est, quod non 
avpiius ab omnibus, sed a solis sacerdotibus jis- 
que venerantibus eontrectatur. Panis item, panis 
est initio communis ; sed ubi eum mysterium δας 
crifieaverit, corpus Christi fit et dicitur. Sic my- 
sie vinum, cum sint res exigui 
qui à Spiritu procedit, utrumque | eorum excel- 


pavimenta 


süeum oleum, 


Eadem item verbi vis etiam sacerdotem augu- 
novitate benedictionis 
Cum enim heri 


stum et. honorandum facil, 
à communitate vulgi segregatum. 
ac tempore superiori unus e multitudine ac plebe 
essel, repente redditur przeceptor, prwses, doctor 
pietatis, mysteriorum latentium  prasul : eaque 
contünsunt ei, cum nihil vel corpore, vel forma 
mu:atus, sed quod ad speciem externam attinet, 


ile sit, qui. erat, invisibili quadam vi ac. gratia, 


»* 
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invisibilem animam in melius transformatam ge- A ἀόρατον ψυχὴν μεταμορφωθεὶς πρὸς τὸ βέλτιον, Kat 


rens. Atque ita ad. multas res animuni advertens, 
contemnenda quidem videbis ea, qu: apparent, 
magna vero, quie ab illis efficiuntur : ac maxime 
cum ex veteri. historia cognata atque similia ejus, 
de quo quzritur, argumenti exempla collegeris. 
Virga Movsis, virga erat e nuce seu corylo. Etenim 
quid aliud atque lignum commune, quod a cujus- 
que manu editur et portatur, et. concinnatur ad- 
optaturque ad id quod visum fueril, et igni ad arbi- 
trium. traditur? Ubi autem. Deus voluit. per illam 
efficere sublimia illa, qux:que nulla vi dicendi ex- 
primi possunt, miracula, mutabatur lignum in 
serpentem *. Et. item alibi percutiens aquas, alias 
quidem in sanguinem aquam redigebat* : alias 
vero ranarum fetum infinitum edebat ac. produce- 
bat? : et. rursus. mare scindebai, quod usque ad 
imum fundum diducebatur, et non confluebat 8. 
Similiter unius prophetze indumentum , quod erat 
ex pelle caprina, Eliszeum per totum terrarum 
orbem fama celebratum effecit. Lignum autem 
crucis omnibus hominibus salutare est, cum sit 
pars, ut audio, arboris vilis, contemptiorisque 
quam alie multe sint. Et frutex rubi Moysi 
divinas apparitiones ostendit ?. Item Eliszmi re- 
liqui mortuum. excitaverunt !^; et lutum cz- 
cum ex ulero matris natum illuminavit. Atque 
h»c omnia eum materie sint inanimat:e atque 
sensus expertes, posteaquam vim Dei accepissent, 
magris miraculis media intercesserunt, Ac simili 
consequertia rationum , etiam aqua, cum nihil 
aliud sit quam aqua, superna gratia benedicente 
ei, in eam qu: mente percipitur, hominem reno- 
vat regenerationei. Quod si quis inihi rursus du- 
Litando et ambigendo negotium exhibeat, conti- 
nenter interrogans et sciscitans, qua ratione aqua, 
cà qua per illam peragitur, initiatione regeneret, 
dicani optimo jure ad eum : Ostende mihi modum 
nativitatis, qu:e fit secundum carnem ; et ego tibi 
vim regenerationis, qux secundum animam fit, 
exponam. Dices fortasse quasi quamdam rationem 
reddens : Semen causa hominis effectrix est. Au- 
di igitur contra a nobis, quod aqua quz benedi- 
citur, purgat et illuminat hominem. Quod si. mihi 
rursus contra subjieias, quomodo? Clamabo con- 
trà te vehementius, quomodo humida atque informis 
natura lomo fit? Atque de omni creatura ita ora- 
tio progrediens, in unaquaque re exercebitur, qui 
coelum ? qui terra? qui mare? qui res singulares? 
Ubique enim ratio hominum ad inventionem per- 
plexa haesitans ad hane syllabam confugit, sicuti 
ad sellam, qui ingredi et ambulare non possunt. Et 
ut rem paucis absolvam, ubique divina vis οἱ efli- 
cacitas incomprehensibilis est, nullaque vel ratione, 
vel arte ex plorari potest, ereans quidem atque pro- 
ducens facile quzecunque vult, subtilem vero co- 
guitionem eflicienti:e nos celans. Quare etiam bea- 


tus David cum aliquando animum et mentem adhibuissel ail magnificentiam | creatura, 


δ Exod. 1v, 2 sqq. 


*$ Exod. vii, 47. 
"9 IN Roos χει, 91; 


7 Éxod. vin, 6 


οὕτως ἐπὶ πολλὰ τῶν πραγμάτων φέρων τὸν νοῦν, 
et τὰ φαινόμενα, μεγάλα oi 
τὰ ἀπ᾿ ἐχείνων τελούμενα * χαὶ μάλιστα, ὅταν Ex τῆς 
παλαιᾶς ἱστορίας ἀναλέξῃ τὰ συγγενῆ τοῦ ζητουμέ- 
vou χαὶ ὅμοια. Τοῦ Μωῦσέως ἡ ῥάδδος ἣν χαρυΐνη. 
Καὶ τί γὰρ ἄλλο, ἣ ξύλον χοινὸν, ὃ 
χαὶ φέρει, ῥυθμίζει 

xav' ἐξουσίαν δίδωσιν ; 


εὐχαταφρόνητα μὲν OU 


πᾶσα, χεὶρ χόπτει 
τε πρὸς τὸ δοχοῦν, χαὶ τῷ πυρὶ 
Ἡνίχα δὲ ὁ Θεὸς ἠθέλησεν 
ἐπιτελέσαι δι᾽ ἐχείνης τὰ ὑψηλὰ χαὶ τοῦ λόγου χρείτ- 
τονα θαύματα, μετεθάλλετο τὸ ξύλον εἰς ὄφιν. Καὶ 
πάλιν ἑτέρωθι τύπτων τὰ ὕδατα, ποτὲ μὲν αἷμα τὸ 
ὕδωρ ἐποίει, ποτὲ δὲ βατράχων γονὴν ἀνέθδλυζεν 
ἄπειρον. Καὶ πάλιν͵ τὴν θάλατταν ἔτεμνε μέχρι βυ- 
θῶν διαχοπτομένην χαὶ μὴ συῤῥέουσαν. Ὁμοίως 
ἑνὸς τῶν προφητῶν μηλωτὴ, αἰγὸς οὖσα δέρμα, λό- 
γον τῆς οἰχουμένης τὸν Ἐλισταῖον εἰργάσατο. Τὸ δὲ 
τοῦ σταυροῦ ξύλον, πᾶσιν ἀνθρώποις ἐστὶ σωτήριον, 
μέρος ὃν, ὡς ἀχούω, εὐχαταφρονήτου φυτοῦ, χαὶ τῶν 
πολλῶν ἀτιμοτέρου. Καὶ θάμνος βάτου τῷ Μωῦσεϊζ τὰ 
θεοφάνεια ἔδειξε * χαὶ τοῦ Ἐλισσαίου τὰ λείψανα νεχρὸν 
ἀνέστησε χαὶ πηλὸς τὸν τυφλὸν τὸν Ex χοιλίας ἐφώ- 
τισε. Καὶ ταῦτα πάντα ὕλαι τυγχάνοντα ἄψυχοι χαὶ 
ἀναίσθητοι τοῖς μεγάλοις θαύμασιν ἐμεσίτευσαν, τὴν 
τοῦ Θεοῦ δεξάμενα δύναμιν. Κατὰ δὲ τὴν ὁμοίαν ἀχο- 
λουθίαν τῶν λογισμῶν, χαὶ τὸ ὕδωρ οὐδὲν ἄλλο τυγχά- 
νον ἣ ὕδωρ, ἀναχαινίζει τὸν ἄνθρωπον εἰς τὴν νοητὴν 
UL) τῆς ἄνωθεν χάριτος εὐλογούσης αὐτό. 
"E&vy δέ μοι πάλιν διστάζων τις xal ἀμφιθάλλων πρά- 
γματα παρέχῃ, συνεχῶς ἐρωτῶν χαὶ διαπυνθανόμε- 
νος, πῶς ὕδωρ ἀναγεννᾷ χαὶ dj ἐπ᾽ ἐχείνῳ τελουμένη 
μυσταγωγία, λέξω πρὸς αὐτὸν δικαιότατα " Στησόν 
μοι τὸν τρόπον τῆς γεννήσεως τῆς κατὰ σάρχα " χἀγώ 
σοι διηγήσομαι τῆς χατὰ Ψυχὴν παλιγγενεσίας τὴν 
δύναμιν. "Epsig τυχὸν, ὥς τινα λόγον ἀποδιδούς" 
Σπέρματος αἰτία ποιεῖ τὸν ἄνθρωπον. Αὐτάχονε τοί- 
γυν xa παρ᾽ ἡμῶν, ὡς ὕδωρ εὐλογούμενον χαθαίρει 
χαὶ φωτίζει τὸν ἄνθρωπον. "Av δέ μοι πάλιν &v0- 
υποχρούσῃς τὸ, πῶς; ἀντιθοήσομαί σοι σφοδρότερον" 
Πῶς ἡ ὑγρὰ καὶ ἄμορφος οὐσία, ἄνθρωπος γίνεται ; 
Καὶ χατὰ πάσης τῆς χτίσεως οὕτως ὁ λόγος προῦαί- 
νων ἐφ᾽ ἑχάστῳ πράγματι γυμνασθήσεται" πῶς οὐ- 
ρανός ; πῶς γῆ ; πῶς θάλασσα ; κῶς τὰ χαθέχαστ' ν; 
Πανταχοῦ γὰρ ὁ λογισμὸς τῶν ἀνθρώπων ἀπορῶν 
πρὸς τὴν εὕρεσιν, πρὸς ταύτην χαταφεύγει τὴν συλ- 
λαθὴν, ὡς πρὸς χαθέδραν οἱ τῷ ὑπὸ τὸ ἀδύνατοι. 
Καὶ ἵνα συνελὼν εἴπω, πανταχοῦ dj τ tou δύναμις 
xa ἐνέργεια ἀχατάληπτός ἔστι xal iu s. 
ὑφιστῶσα μὲν εὐχόλως ἅπερ ἂν ἐθέλῃ, τὴν δὲ 
πτομερῆ γνῶσιν τῆς ἐνεργείας ἡμῖν ἀποχρύψασα. Διὸ 
χαὶ ὁ μαχάριος Δαδὶ)δ, ἐπιστήσας ποτὲ τὸν νοῦν τῇ 
μεγαλοπρεπείᾳ τῆς χτίσεως, xoi θαύματος ἀπόρον 
πληρωθεὶς τὴν ψυχὴν, ἐχεῖνο τὸ παρὰ πάντων ἀδό- 
μενον ἀπεφθέγξατο: Ὡς ἐμεγαύγθη τὰ ἔργα σου, 
Κύριε! πάντα ἐν σοφίᾳ ἐποίησας. Τὴν μὲν γὰρ 
σηφίαν ἐνενόησε᾽ τὴν ὃξ τέχνην τῆς σοφίας οὐχ 
εὗρεν. 
animique per- 


? Exod. xiv, 90 sqq. ? Exod. m, 2 sqq. 
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plexitate ob inscrutabilia miracula repletus — esset, 


IN BAPTISMUM CHRISTI 


illud quod ab omnibus canitur notabile dictum 


pronuntiavit : Quanta. magnificentia. perfecta sunt opera tua, Domine ! omnia cum sapientia. [ecisti "i, 


Nam sapientiam quidem animo concepit, 

Καταλιπόντες 
πολυπραγμονεῖν, ἐχεῖνο μᾶλλον ζητήσωμεν, ὃ χαὶ 
μερικὴν ὑποφαίνει χατάληψιν" Τίνυς ἕνεχεν δι᾽ ὕδατης 
ἡ χάθαρσις ; xal πρὸς ποίαν χρείαν αἱ τρεῖς χατα- 
sig παραλαμθάνονται ; Ὃ τοίνυν xal οἱ Πατέρες 
αξαν, χαὶ ὁ ἡμέτερος νοῦς συντιθέμενος χατεδέ- 
ατο, τοῦτο τυγχάνει" Τέσσαρα στοιχεῖα γνωρίζομεν, 
ἀφ᾽ ὧν ὁ χόσμος- ἔχει τὴν σύστασιν, γνώριμα πᾶσι, 
xàv σιωπηθῇ τὰ ὀνόματα. Ei ὃὲ προσῆχε, διὰ τοὺς 
ἁπλουστέρους, χαὶ τὰς προσηγορίας εἰπεῖν" πῦρ xal 
ἀὴρ, γῆ χαὶ ὕδωρ. 
τὴν ὑπὲρ ἡμῶν olxovouíav πληρῶν, τὸ τέταρτον τού- 
T. 


ἴσμα παραλαμθάνοντες, εἰς βίη 


O τοίνυν Θεὸς ἡμῶν χαὶ Σωτὴρ, 


των ὑπῆλθε τὴν γῆν, ἵν᾽ ἐχεῖθεν τὴν ζωὴν ἀνατ 
Ἡμεῖς δὲ τὸ βάπτ 
σιν τοῦ Κυρίου χαὶ διδασχάλου χαὶ χαθηγεμόνος ἡμῶν, 
εἰς γῆν μὲν οὐ θαπτόμεθα (αὕτη γὰρ τοῦ νεχρωθέντος 


παντελῶς σώματος γίνεται σχέπη, τὴν ἀσθένειαν χαὶ 


φθορὰν τῆς φύσεως ἡμῶν περιστέλλουσα) , ἐπὶ ὃ 


συγγενὲς τῆς γῆς στοιχεῖον, τὸ ὕδωρ,ἐρχόμενοι, € 
ἑαυτοὺς ἐγχρύπτομεν, ὡς ὁ Σωτὴρ τῇ γῇ xai τρίτον 
τοῦτο ποιήσαντες, τὴν τριήμερον ἑαυτοῖς τῆς ἀνα- 
στάσεως χάριν ἐξειχονίζομεν: χαὶ ταῦτα ποιοῦμεν οὐ 
σιωπῇ παραλαμθάνοντες τὸ μυστήριον, ἀλλὰ τῶν 
τριῶν ἁγίων ὑποστάσεων ἐπιλεγομένων ἡμῖν, εἰς ἃς 
ἐπιστεύσαμεν, ἐφ᾽ αἷς xai ἐλπίζομεν, 
xal τὸ νῦν εἶνα!, 


ἐξ ὧν ἡμῖν 
χαὶ τὸ πάλιν ἔσεσθαι περιγίνεται. 
Τάχα δυσχεραίνεις ὁ πρὸς τὴν δόξαν τοῦ Πνεύματος 
τολμηρῶς μαχόμενος, xo) ζηλοτυπεῖς τὸν Παράχλη- 
τὸν τοῦ σεθάσματος, ᾧ παρὰ τῶν εὐσεθῶν σέθεται. 
Καταλιπὼν δὲ ἐμοὶ συμπλέχεσθαι, ἀντίστηθι ταῖς τοῦ 
Κυρίου φωναῖς, εἰ δύνασαι, αἱ τὴν ἐπίκλησιν τοῦ βα- 
πτίαματος τοῖς ἀνθρώποις ἐνομοθέτησαν. Τί δέ φησι 
&b τοῦ Δεσπότου παράγγελμα ; Βαπτίζοντες αὐτοὺς 
"ἷὶς τὸ ὄνομα τοῦ Πατρὸς καὶ τοῦ Υἱοῦ καὶ τοῦ 
ἁγίου Πνεύματος. Πῶς εἰς τὸ ὄνομα τοῦ Πατρός ; 
Ἐπειδὴ ἀρχὴ τῶν πάντων. Πῶς εἰς τὸν Υἱόν ; ἐπειδὴ 
δημιουργὸς τῇ τὸ Πνεῦμα τὸ 


εἰς 


εἰς 


εἰς. Ilogz 


E 
Ἐπειδὴ τελ 


LA 
ἅγιον; ᾿εἰωτιχὸν τῶν πάντων. Ὑποχύπτο- 
μὲν οὖν τῷ Πατρὶ, ἵνα ἁγιασθῶμεν: ὑποχύπτομεν 


χαὶ Υἱῷ, ἵνα αὐτὸ τοῦτο LAE * ὑποχύπτομεν xal 


ἁγίῳ Πνεύματι, ἵνα τοῦτο γενώμεθα ὅπερ ἐστὶ xal 
ται. Οὐχ ἔστι Sc ἁγιασμοῦ διαφορὰ, ὡς πλέον 
τοῦ Πατρὸς ἁγιάξονιος, ἔλαττον δὲ τοῦ Υἱοῦ, ἧττον 
TE τῶν δύο τοῦ AP ἐπγεύματος: Διὰ τί οὖν τὰς τρεῖς 
ὄρους φύσεις, 

τρεῖς ἐργάζῃ ERA itis: ἀλλήλων, μίαν 


2 πάντων καὶ τὴν αὐτὴν χάριν δεχόμενος ; 
postases concidis ac dividis in diversas naturas 
el camdem ab omnibus etiam gratiam accipias ? 
Ἐπειδὴ δὲ τὰ ὑποδείγματα ἐμψυχότερον ἀεὶ πρὸς 
τοὺς ἀχούοντας τὸν λόγον ἐργάζεται, εἰχόνι βούλομα: 
παιδεῦσαι τῶν βλασφημούντων τὴν γνώμην, ἐχ τῶν 
poo xax ταπεινῶν δαφηνίζων τὰ μεγάλα, καὶ xac 
ais)nsty μὴ A 


ὄμενα. Ei γάρ aot auvi6n συμφορὰν 


'" Psal cum, 94, 1* Matth, xsvi 1, 19. 
ParnOL. Gg. XL VI. 


IU 


, ac tres efficis Deos inter se dissimiles, 


artem vero sapientize non invenit. 
τοίνυν «b ὑπὲρ δύναμιν ἀνθρωπιχὴν A Omittentes. igitur inquirere atque scrutari 


ea 
quie vires superant humanas, illud potius. quiera- 
mus, quod etiam particularem ostendit. compre- 
hensionem, cujus rei gratia per aquam purgatio 
fiat ? et cur terne immersiones adhibeantur ? Quod 
igitur et Patres docuerunt, et nostra mens. assen- 
sum praebens aecepit, hoc est : Quatuor elementa 
nota habemus, ex quibus mundus constitutus. est: 
qui etiam si nomina silentio pr:etereantur , omni- 
bus nota sunt. Quod si propter simpliciores etiam 
nomina (eorum ) edere ad rem pertinet : ignis 
(est) et aer, terra et. aqua. Cum igitur Deus et 
servator noster pro nobis susceptam administra- 
lionem. impleret , unum ex his quatuor, terram 
(seilicet) subiit, ut illine vitam excitaret. Nos 
vero baptisma assumentes ad imitationem Domini 
et doctoris et proceptoris nostri , in terra quidem 
non sepelimur ( hc. enim infirmitatem et corru- 
ptionem | naturze nosire cooperiens morte penitus 
perempli corporis tegumentum exsistit ), sed a 
terre cognatum. elementum aquam venientes , in 
illa, sicuti Servator in terra , nos abscondimus , 
idque cum ter simul fecimus , triduo peractam 
nobis resurrectionis gratiam effingimus , eaque fa- 
cimüs, non silentio mysierium assumentes, sed 
trium sanctarum hypostaseon, in quas credidimus, 
in quas etiam speramus, ex quibus mobis contin- 
git, ut et nunc simus, et rursus futuri sinus , no- 
minibus super nos pronuntiatis. Forsitan offen- 
deris, qui adversus gloriam Spiritus confidenter 
pugnas, et invides Paracleto venerationem, qua pii 
eum venerantur. Sed oómitte mecum confligere, et 
oppone te, si poles, Domini vocibus, quie invocza- 
lionem et cognominationem baptismatis hominibus 
instituerunt ?, Et. quz sunt verba. Dominici prze- 
cepti? Baptizantés eos in nomen Patris et. Filii et 
Spiritus. sancti. Quomodo in. nomen Patris ? quia 
principium est omnium rerum. Qua ratione in Fi- 
lium ? quoniam conditor creatur est. Quomodo 
in Spiritum. sanctum ? quia. vim. omnia absoluta 
reddendi habet. Submittimus igitur nos Patri, ut 
sanclificemur ; submiltimus item nos Filio, ut hoc 
ipsum fiat ; submittimus nos Spiritui. quoque san- 
clo, ut. id effieiamur , quod (ille) est ac. dicitur. 
Non est differentia quasi Patre 
amplius, Filio minus, et minus quam uterque Spi- 
ritu sancto sanctificante, Cur igitur trinas illas hy- 
cum unam 


sanctificationis , 


Quoniam autem. similitudines semper orationem 
apud auditores magis vividam reddunt : simulacro 
volo maledicentium mentem erudire, per terrena 
atque humilia, magna, queque sensu non cer- 
calami- 


nuntur, declaraus. Nam si ejusmodi tibi 
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tas accidisset, uL Ciplivus esses apud hostes ; ser- A αἰχμαλωσίας ὑπομείναντι εἶναι παρὰ τοῖς πολεμίοις" 


vus autem et afflictus cum gemitu antiquam li- 
bertatem , quam habuisses , desiderares ; atque 
repente noli et cives tres, qui in regionem tuorum 
dominorum ae tyrannorum advenissent, ex :quis 
partibus dato pretio, quo redimereris , sumptuque 
pecuniario qualiter inter se diviso , liberassent 
te ab urgente necessitate : an non hoc beneficium 
consecutus , similiter illos tres pro benefactori- 
bus haberes, et pretii quo redemptus esses com- 
pensationem ex :equis partibus tribueres : cum et 
studium pro te commune , sumptusque communis 
fuisset, si modo justus beneficii wstimator esses? 
Atque h:ee quidem quatenus per exempla rem de- 
monstrare conveniebat : non. enim nunc nobis 
propositum est, rectz fidei tradere rationem. Sed 
ad presens tempus ac propositum argumentum 
recurramus. Nam invenio, quod non solum post 
crucem, Evangelia gratiam baptismatis prowdica- 
verunt, sed et ante incarnationem Domini ubique 
vetus Scriptura regenerationis nostre imaginem 
prafiguravit : non aperte et. evidenter formam os- 
tendens , sed :enigmatibus et involucris humani- 
tatem Dei pramonstrans. Et ut agnus ante prae- 
dicabalur, et crux prophetabatur, ita etiam bapti- 
sma, et verbis et re ipsa indieabatur. At. rediga- 
mus honestarum rerum studiosis in 
fisuras ; exigit enim tempus feriarum ( cam ) tan- 
quam necessariam commemorationem. Agar an- 
cilla Abrahami !?, cujus etiam Paulus ad Galatas 
verba faciens, allegoricam mentionem facit '*, ab 
domo domini sui propter iram Sarre ablegata 
(molesta enim. legitimis uxoribus res est, propter 
dominum suspecta ancilla ), deserta ac destituta 
ferebatur ad terram desertam, laetantem secum ha- 
bens puerum Ismaelem **. Cum autem redacta esset 
ad inopiam rerum necessariarum, ipsaque prope 
mortem, et ante eam adeo puer venisset (quam enim 
in utre aquam habuerat , consumpta. erat: quoniam 
ne fieri quidem poterat, ut Synagoga, qu:e. olim in 
figuris perennis fontis versabatur, sufficientiam 
vite haberet ), angelus in insperato apparet, et os- 
tendit ei puteum aqui viventis: atque inde cum 
hausisse, servat lsmaelem. Vide igitur figuram 
mysticam, quemadmodum statim ab initio per 
aquam viventem, qu:e non prius esset, sed per an- 
gelum dono data esset, pereunti salus contigerit. 
ltem posteriori tempore nuptiis conjungi oporte- 
bat lsaacum '5, propter. quem etiam Ismael una 
cum malre paterna sede pulsus erat. Missus autein 
servus Abrahami pronubus et nuptiarum concilia - 
tor, ut. domino suo sponsam adduceret, invenit 
iebeccam. ad puteum : ac. nuptie, qui Christi 
genus effecturz:e erant, ad aquam initium ac pri- 
mam pactionem conventionemque habuerunt. Quin 
etiam ipse quoque Isaac eum gregibus prefectus 
esset, in omnibus locis solitudinis, puteos fodie- 
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δουλεύειν δὲ xol ταλαιπωρεῖσθα!, xai στένειν τὴν 
παλαιὰν ἐλευθερίαν ἣν εἶχες - ἀθρόον δὲ τρεῖς γνώρι- 
pot καὶ πολῖται Ev τῇ χώρᾳ τῶν σῶν δεσποτῶν xo 
τυράννων γενόμενοι ἢλευθέρωσάν σε τῆς ἐπιχειμένης 
ἀνάγχης, λύτρα δόντες ἐξίσης, xaX τὴν δαπάνην τῶν 
χρημάτων ἐξ ἰσομοιρίας πρὸς ἑαυτοὺς διελόμενοι" 
ἄρα τῆς χάριτος ἐχείνης τυχὼν, οὐχ ἂν ὁμοίως τοὺς 
τρεῖς ὡς εὐεργέτας ἑώρας, καὶ τῶν λύτρων τὴν ἀμοι- 
θὴν ἐξ ἰσομοιρίας εἰσέφερες, χοινῆς ὑπὲρ σοῦ χαὶ 
τῆς σπουδῆς xal τῆς δαπάνης γεγενημένης, ἄν περ 
δίκαιος ὑπάρχῃς τῆς εὐεργεσίας χριτής ; Καὶ ταῦτα 
μὲν ὅσον ἐν ὑποδείγμασιν" οὐ γὰρ νῦν ἡμῖν σχοπὸς 
τὸν τῆς πίστεως ἀπευθύνειν λόγον. Πρὸς δὲ τὸν ἐν- 
εἐστῶτα χαιρὸν xai τὴν προχειμένην ὑπόθεσιν ἀνα- 
δράμωμεν. Εὑρίσχω γὰρ ὅτι τὴν τοῦ βαπτίσματος 
χάριν οὐ μόνον τὰ μετὰ τὸν σταυρὸν ἐχήρυξεν Εὐαγ- 
γέλια, ἀλλὰ καὶ πρὸ τῆς ἐνανθρωπήσεως τοῦ Κυρίου 
πανταχοῦ ἣ HaXotà Γραφὴ τῆς παλιγγενεσίας ἡμῶν 
προετύπωσε τὴν εἰχόνα - οὐ τηλαυγῶς τὴν μορφὴν 
ἐμφανίζουσα, αἰνίγμασι δὲ τοῦ Θεοῦ τὴν φιλανθρω- 
πίαν προῦ ποφαίνουσα. Καὶ ὡς ὁ ἀμνὸς προεχηρύττετο 
xal ὁ σταυρὸς προεφητεύετο" οὕτω χαὶ τὸ βάπτισμα 
πραχτιχῶς χαὶ λογιχῶς ἐμηνύετο. ᾿Αναμνήσωμεν δὲ 
τοὺς φιλοχάλους τῶν τύπων" ἀπαιτεῖ γὰρ ὁ τῆς ἑορτῆς 
χαιρὸς ὡς ἀναγχαίαν τὴν μνήμην. Ἢ "Αγαρ tj παι- 
δίσχη τοῦ 'A6pàu, ἣν xai Παῦλος ἀλληγορεῖ πρὸς 
Γαλάτας διαλεγόμενος, ἐχπεμφθεῖσα τῆς οἰχίας τοῦ 
χυρίου, διὰ τὴν ὀργὴν τῆς Σάῤῥας ( χαλεπὸν γὰρ ταῖς 
νομίμοις γυναιξὶν ὑποπτευομένη δούλη πρὸς τὸν δε- 
σπότην ) ἔρημος ἐφέρετο πρὸς ἔρημον γῆν, ὑπομάζιον 
ἔχουσα βρέφος τὸν Ἰσμαήλ. Ἐπειδὴ δὲ ἐν ἀπορίᾳ 
τῶν ἀναγχαίων γέγονεν, αὐτή τε ἐγγὺς ἦλθε θανάτου, 
χαὶ πρό γε αὐτῆς τὸ παιδίον {τὸ γὰρ ὃν ἐν τῷ ἀσχῷ 
ὕδωρ ἐδαπανήθη " ἐπεὶ μηδὲ οἷόν τε τὴν Συναγωγὴν 
αὐτάρχειαν ἔχειν ζωῆς, τὴν τέως ἐν τοῖς τύποις διά - 
γουσαν τῆς ἀεννάου πηγῆς) " ἄγγελος ἐκ τοῦ παρα- 
δόξου φαίνεται, xal δείκνυσιν αὐτῇ φρέαρ ὕδατος 
ζῶντος " χἀχεῖθεν ἀρυσαμένη, σώζει τὸν Ἰσμαήλ. 
"Opa. τοίνυν τύπον μυστιχόν - ὅπως εὐθὺς ἐξ ἀρχῆς 
' ὕδατος ζῶντος τῷ ἀπολλυμένῳ Tj σωτηρία, οὐ 
πρότερον ὄντος, ἀλλὰ OU ἀγγέλου χατὰ χάριν δοθέν- 


" 


τος. Χρόνοις δὲ ὕστερον πάλιν γάμοις ἔδει χατάαζευ- 
χθῆναι τὸν Ἰσαὰκ, δι᾽ ὃν χαὶ ὁ Ἰσμαὴλ σὺν τῇ μητρὶ 
τῆς πατριχῆς ἑστίας ἠλάθη. ᾿Αποσταλεὶς δὲ ὁ οἰχέτης 
τοῦ "A6paày. προμνήστωρ, ὥστε τῷ χυρίῳ νυμφεύ- 
σασθαι, εὑρίσχει τὴν Ῥεθέχχαν ἐπὶ τοῦ φρέατος " 
χαὶ γάμος, ὁ μέλλων ποιεῖν τὸ γένος Χριστοῦ, ἐπὶ 
ὕδατος ἔλαθε τὴν ἀρχὴν χαὶ τὴν πρώτην συνθήχην. 
Οὐ μὴν ἀλλὰ xol αὐτὸς ὁ Ἰσαὰχ, ἡνίκα ταῖς ἀγέλαις 
ἐφεστήχει, πανταχοῦ τῆς ἐρημίας ὥρυσσε φρέατα, 
ἅπερ ἐνέφραττον wa χατεχώνννυον οἱ ἀλλόφυλοι " εἰς 
τύπον τῶν εἰς ὕστερον ἀσεθῶν, ὅσο: τὴν τοῦ βαπτί- 
ματος χάριν ἐκώλυον χαὶ ἀνεστόμουν, ζυγομαχοῦν- 


9i 
τες πρὸς τὴν ἀλήθειαν. ᾿Αλλ᾽ ὅμως οἱ μάρτυρες za 
οἱ ἱερεῖς φρεωρυχοῦντες ἐνίχησαν, xoi πᾶσαν τὴν 
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οἰχουμένην τὸ τοῦ βαπτίσματος δῶρον ἐπέχλυσε, A bat, quos alienigen:e obstruebant, et aggere obrue- 


Κατὰ τὴν αὐτὴν δὲ τοῦ λόγου δύναμιν σπεύδων χαὶ ὁ 
Ἰαχὼθ ἐπὶ μνηστείαν, ἀδοκήτως ἐπὶ τοῦ φρέατος 
συνήντησε τῇ Ῥαχήλ. Ἐπέχειτο δὲ λίθος μέγας τῷ 
ἊΣ ; tesi ee - 
φρέατι, ὃν πλῆθος ποιμένων συνιὸν ἀπεχύλισεν" εἶθ᾽ 
οὕτως ἑαυτοῖς χαὶ τοῖς προθόποις ὑδρεύοντο. Ὁ δὲ 
Ἰαχκὼδ μόνος ἀποχυλίει τὸν λίθον, καὶ ποτίζει τῆς 
βνηστῆς τὰ πρόθατα. Αἴνιγμα, οἶμαι, τὸ πρᾶγμα 
χαὶ σχιὰ τοῦ μέλλοντος. Τίς γὰρ ὁ ἐπιχείμενος λίθος, 
ἣ αὐτὸς ὁ Χριστός; Περὶ οὗ φησιν 'Hoota * Καὶ 
ἐμξαμῶ εἰς τὰ θεμέλια Σιὼν» A(üor ποιυτευϊὴ, ἔν- 
τιμοῦν", éxAexvóvr. Καὶ Δανιὴλ ὁμοίως" ᾿Ετμήθη Aiüoc 
ἄνευ χειρός" τουτέστιν, γεννήθη Χριστὸς ἄνευ 
ἀνδρός. Ὥς γὰρ καινόν ἔστι xal παράδοξον, λίθον 
πέτρας ἀποτμηθῆναι ἄνευ λιθοτόμου χαὶ ὀργάνων λιθ- 


ουργιχῶν: οὕτω παντὸς ἐπέχεινα θαύματος, ἐξ ἀνυμ- b 


φεύτου παρθένου τόχον ὀφθῆναι. 


noratum, electum !?.. Et Daniel similiter : Sectus. est lapis absque manu ?, id est, 


bant et oceultabant, ad. figuram eorum, qui postea 
fuerunt, impiorum, qui donum baptismatis prohi- 
bebant et impediebant, veritati sese opponentes. 
Verumtamen martyres et sacerdotes puteos fodien- 
165. vicerunt , omnemque terrarum orbem  bapti- 
smalis donum "Inundavit. Per eamdem item Scri- 
pture vim festinans ad sponsalia etiam Jacob, ino- 
pinato ad puteum obviam factus est Racheli ". Impo- 
Situm autem erat puteo saxum magnum , quod ubi 
Cecatus pastorum convenisset, revolvere, ac sie de- 
inde et sibi et ovibus aquam haurire solebant. At 
Jacob solus amovet saxum, ac polu sponse sum 
reficit oves. ZEnigma, opinor, ea res (erat), et um- 
bra futuri. Quis enim. impositus lapis alius. atque 
ipse Christus ? De quo dicit Isaias : Et immit- 
tam. in [(undamenta Sion lapidem pretiosum , ho- 
Natus est. Christus 


absque viro. Ut enim novum, inauditum et inusitatum est, lapidem ab rupe abscindi sine opera latomi, 
atque instrumentis labomicis : ita superat omne miraculum, videri partum 2x virgine innupta. 


Ἐπέχειτο τοίνυν τῷ φρέατι ὁ λίθος ὁ νοητὸς Xpt- 
ατὸς, χρύπτων ἐν βάθει χαὶ μυστηρίῳ τὸ τῆς παλιγ- 
γενεσίας λουτρὸν, Ext χρόνου πολλοῦ δεόμενον εἰς 
ἀποχάλυψιν ὡς σχοινίου μακροῦ. Οὐδεὶς δὲ τὸν λίθον 
ἀπεχύλισεν, εἰ μὴ Ἰσραὴλ, ὅς ἐστι νοῦς ὁρῶν Θεόν. 
᾿Αλλὰ xa ἀνιμᾶται τὸ ὕδωρ, xal ποτίζει τὰ πρόθατα 
τῆς Ῥαχὴλ, τουτέστι, μυστήριον χεχρυμμένον ἀπο- 
χαλύψας δίδωσι ζωτιχὸν ὕδωρ τῇ ἀγέλη τῆς Ἐχχλησίας. 
Ka τὸ τῶν τριῶν ῥάθδων τοῦ Ἰαχὼδ πρόσθες. 'Aq' οὗ 
γὰρ αἱ τρεῖς ῥάθδοι τῇ πηγῇ παρετέθησαν, Ex τότε 
ὁ Λάδαν ὁ πολύθεος, πένης ἐγένετο, πλούτιος δὲ χαὶ 
πολύαρνος Ἰαχώδ. ᾿Αλληγορηθήτω δὲ ὁ Λάθδαν εἰς 
τὸν διάδολον, xaX ὁ Ἰαχὼδ εἰς τὸν Χριστόν. Μετὰ 
γὰρ τὸ βάπτισμα, Χριστὸς πᾶσαν ἣρε τὴν ἀγέλην 
κοῦ Σατανᾶ, χαὶ αὐτὸς ἐπλούτησε. Μωῦσῆς δὲ ὁ μέ- 
γᾶς, βρέφος ὑπάρχων ἀστεῖον xal ὑπομάζιον, ὑπο-- 
πεσὼν τῇ χοινῇ xal σχυθρωπῇ ψήφῳ, ἣν ὁ σχληρὸς 
Φαραὼ. χατὰ τῶν βρεφῶν τῶν ἀῤῥένων ἐξήνεγχεν, 
ἐξετέθη πρὸς ταῖς ὄχθαις τοῦ ποταμοῦ, οὐ γυμνὸς, 
ἀλλ᾽ ἐμθληθεὶς λάρναχι. "Eózt γὰρ εἶναι τυπιχῶς τὸν 
νόμον ἐν χιδωτῷ. Ἐγγὺς ὃὲ χατετέθη τοῦ ὕδατος. 
Γειτνιᾷ γὰρ ὁ νόμος τῇ χάριτι " xa τὰ ἐφήμερα τῶν 
ἙἙΘραίων ῥαντίσματα, ἃ μιχρὸν ὕστερον ἔμελλε τῷ 
τελείῳ χαὶ θαυμαστῷ βαπτίσματι χαλυφθήσεσθαι. Ὡς 
δὲ Παύλῳ τῷ θεσπεσίῳ δοχεῖ, xal ὁ λαὸς αὐτὸς τὴν 
Ἐρυθρὰν περα:ωθεὶς θάλασσαν, τὴν ἐξ ὕδατος σωτη- 
ρίαν εὐηγγελίσατο. Παρῆλθεν ὁ λαὸς, καὶ βασιλεὺς 
ὁ Λἰγύπτιος μετὰ τῆς στρατιᾶς ἐθυθίσθη, xal τοῦτο 
τὸ μυστήριον διὰ τῶν ἔργων προεφητεύετο. Καὶ νῦν 
γὰρ, ἡνίκα ἂν ὁ λαὸς ἐν τῷ τῆς παλιγγενεσίας ὕδατ!: 
γένηται, φεύγων τὴν Αἴγυπτον, τὴν μοχθηρὰν ἁμαρ- 
τίαν, αὐτὸς μὲν ἐλευθεροῦται χαὶ σώζεται, ὁ δὲ διάθο- 
λος μετὰ τῶν ἰδίων ὑπηρετῶν (λέγω δὴ τῶν πνευμά- 
τῶν τῆς πονηρίας) ἀποπνίγεται τῇ λύπῃ xal φθεί- 
ρεται, συμφορὰν ἰδίαν τὴν τῶν ἀνθρώπων σωτηρίαν 
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Impositus igitur erat puteo lapis, qui mente 
cernitur Christus, abscondens in profundo atque 
mysterio lavacrum regenerationis, quod adhuc 
multo tempore, tanquam longo fune, ad revela- 
lionem opus habebat. Nemo autem. lapidem anmo- 
vebat, nisi Israel, quz est mens videns Deum. Quin- 
etiam haurit aquam, et potum probet. ovibus Ra- 
chelis, hoc est, mysterio, quod. absconditum erat, 
reveloto, dat aquam vitalem Ecclesie gregi. Adde 


C hue trium virgarum Jacobi rem gestam. Ex quo 


enim tres ille virg fonti apposit;:s sunt, ex eo 
tempore Laban ille multorum deorum superstitione 
implieitus, pauper evasit; Jacob autem ditari et 
agnis abundare coepit ?*. Allegorico autem sensu 
Laban ad diabolum, Jacob ad Christum referatur. 
Nam post baptisma Christus omnem diaboli gre- 
gem abstulit, et ipse ditatus est, Moyses autem ille 
magnus, cum puer scitus et elegans, atque ctiam 
nunc sub uberibus essct, communi ac tristi senten- 
lie, quam durus ille Pharao adversus infantes 
masculos tulerat, subjeetus, expositus est ad ripas 
amnis, non nudus, sed ciste impositus ?*. Opor- 
lebat enim legem typice et allegoriee esse in arca. 
Prope aquam autem depositus est. Vicina. enim 
grati lex est, el. quotidianze Hebriorum aspersio- 
nes : quie, paulo. post futurum erat ut. perfecto 
atque. admirando baptismate obtegerentur. Atque 
ut divino Paulo videtur??, etiam populus ipse, qui 
Rubrum mare transivit, eam, quz ex aqua contin- 
git, salutem annuntiavit. Transivii populus, et rex 
Agyptius cum exercitu submersus est ??, et myste- 
rium per opera pr:edicebatur. Etenim nunc quando 
populus fugiens /Egyptum, improbum (scilicet) 
peccatum, in aqua regenerationis versatur, ipse 
quidem liberatur et servatur ; diabolus vero cum 
Ὁ Gen. * féxod. 
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quor) animi dolore suffocatur, et conficitur, pro 
sua calamitate hominum salutem ducens. Atque 
etiam hac quidem nobis ad confirmationem propo- 
siti tractatas suffecerint. Verumtamen ne sequen- 
lia quidem honestarum rerum studioso negligenda 
sunt. Multis enim incommodis conflictatus, quep- 
admodum didicimus, Hebreorum populus, et 
laborioso atque molesto solitudinis confecto cir- 
cuitu, non prius terram promissionis recepit, quam 
ducente Jesu, vitamque ejus gubernante ad Jorda- 
nem pervenit ?*, Perspicuum est autem, quod etiam 
Jesus, qui duodecim saxa in flumine deposuit, 
duodecim discipulos ministros baptismatis pra pa- 
rabat ac predestinabat. Porro sacrificium illud 
admirabile, quodque omnem humanam superat 
mentem, Thesbitz illius senis, quid aliud tandem 
atque re ipsa. presignificat fidem in Patrem et Fi- 
lium et Spiritum sanctum, atque. redemptionem? 
Posteaquam enim universus Bebrzorum populus 
patria conculeata pietate, in errorem multorum 
deorum cultus prolapsus erat : et rex Achab ab 
siumulaerorum cultu. deludebatur, cum malam vite 
sociam seelestissimamque impietatis magistram 
haberet infaustam et exsecrandam Jezabelem : 
repletus propheta gratia spirituali, eL eum. Achabo 
congressus, Leste reze, omnique populo sacerdo- 
tibus Daal se opposuit ad certamen ingens et ad- 
mirabile; atque illos, qui proposuerant atque 
professi erant, quod absque igni bovem sacrifica- 
turi essent, ridiculos ac miseros ostendit, frustra 
precantes et invocantes deos, qui nulli sunt. Tan- 
dem ipse suo ac vero Deo invocato, excessibus plu- 
ribus et adjectionibus mirabiliter propositum cer- 
tamen peregit ??. Non enim simpliciter precatus, 
lignis, quae arida essent, ignem e colo. superin- 
duxit, sed cum ministros hortatus esset. ae jussis- 
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suis ministris (de spiritibus nimirum. improbis lo- A ἡγούμενος. Ἱχανὰ μὲν οὖν χαὶ 


$92 

ταῦτα εἰς βεθαίωσιν 
πῆς προχειμένης πραγματείας ἦν. Πλὴν οὐδὲ τῶν ἑξῆς 
ἀμελητέον τῷ φιλοχάλῳ. Πολλὰ γὰρ παθὼν, ὡς ἔδι- 
δάχθημεν, ὁ τῶν Ἑθραίων λαὸς, xai τὴν μοχθηρὰν 
διανύσας τῆς ἐρήμου περίοδον, οὐ πρότερον τὴν γῆν 


H 


τῆς ἐπαγγελίας ἀπέλαδε, πρὶν ὁδηγοῦντος Ἰησοῦ, 
xai τὴν ζωὴν αὐτοῦ χυδερνῶντος, εἰς τὸν Ἰορδάνην 
ἐπεραιώθη. Ἰησοῦς δὲ καὶ τοὺς δώδεχα λίθους ἀπο- 
θέμενος ἐν τῷ ῥεύματι, πρόδηλόν ἐστιν, ὅτι τοὺς δώ- 
δεχα μαθητὰς, τοὺς ὑπηρέτας τοῦ βαπτίσματος, m02- 

ηυτρέπιζεν. Ἡ δὲ θαυμαστὴ ἱερουργία xaX πάντα νοῦν 
ἀνθρώπων ὑπερθαίνουσα τοῦ Θεσδίτου τοῦ γέροντος, 
τί ποτε ἄλλο, ἣ πραχτιχῶς προμηνύει τὴν εἰς Πατέρα 
xaX Υἱὸν χαὶ ἅγιον Πνεῦμα πίστιν, καὶ ἀπολύτρωσιν : 
Ἐπειδὴ γὰρ ἅπας ὁ τῶν Ἑ ραίων λαὸς τὴν πατρῴαν 
πατήσας εὐσέδειαν, εἰς τὴν πολύθεον πλάνην ἐξέπεσε, 
xai ὁ βασιλεὺς 'AyaX6 παρὰ τῆς εἰδωλολατρείας 
ζετο, χαχὴν τοῦ βίου χοινωνὸν χαὶ παμιμίαρον 
είας ἔχων διδάσχαλον τὴν δυσώνυμον Ἰεζά- 

λ΄ πλησθεὶς ὁ Προφήτης τῆς πνευματιχῆς χάριτος, 
ἐλθὼν δὲ εἰς συντυχίαν τῷ "Ayaà6, ὑπὸ μάρτυρι τῷ 
βασιλεῖ χαὶ παντὶ τῷ λαῷ, τοῖς τῆς Βάαλ ἱερεῦσιν 
ἀντιχατέστη πρὸς ἀγῶνα θαυμαστὸν χαὶ ἑξαίσιον. 
Καὶ προδαλλόμενος αὐτοῖς τὸ χωρὶς πυρὸς ἱερουργῆ- 
σαι τὸν βοῦν, χαταγελάστους ἔδειξε καὶ ἀθλίους, μά- 
xoig οὐχ οὖσι θεοῖς. 


ἐπαὶί 


τὴν εὐχομένους xai χράξοντας 
Τέλος, ἐπιχαλεσάμενος αὐτὸς τὸν ἴδιον χαὶ ἀληθινὸν 


Θεὸν, Ἡνηῦ ας ἀν χαὶ προσθήχαις, θαυμα- 
στῶς ἐξετέλε b προδληθὲν ἀγώνισμα. Οὐ γὰρ 
ἁπλῶς εὐξάμενος ἤγαγε τὸ πῦρ ἐξ οὐρανοῦ χατὰ τῶν 


C ξύλων ξηρῶν ὑπαρχόντων, ἀλλὰ τοῖς ὑπηρέταις ἐγχε- 


λευσάμενος καὶ προστάξας ὕδωρ χομίσαι πολύ. Τρίτον 
δὲ τῶν σχιδάχων χαταχέας τοὺς ἀμφορίσχους, εὐχῇ 
τὸ πῦρ ἀνῆψεν ἐξ ὕδατος" ἵνα Ex τῆς quauis τῶν 
στοιχείων ἐναντιότητος, Ex τοῦ παραδόξου συνδρα- 
μόντων εἰς φιλίαν xo συνεργίαν, μετὰ πολλῆς ὑπερ- 
βολῆς τοῦ ἰδίου Θεοῦ τὴν δύναμιν ἐνδείξηται. 


set, ut multam aquam afferent, ac ter in ligna fissa amphoriscos effudisset, oratione ignem accendit ex 
aqua, ul ex repugnantia naturali elementorum, qu: prater spem et opinionem ad concordiam et 
mutuum adjumenlum concurrerant, cum magna exsuperantia atque excessu nature, sui Dei poten- 


tiam demonstraret. 

lloc moo Elias quidem aperte eam, qu:e in po- 
sterum peragenda erat, baptismatis institutionem 
et initiationem, per admirabile illud sacrificium 
nobis praedixit. Aqua en'm ter superinfusa accen- 
sus est ignis, ut significarevar, quod ubi aqua mysti- 
ca est, illic etiam spiritus est. ille vivificans, ar- 
dens, igneus, qui impios comburit, et fideles illu- 
mindt. Quinetiam hujus quoque discipulus Eliszus, 
cum ad eum supplex venisset. Nauman Syrus **, 
qui lepra» morbo laborabat, eum lavisset in Jor- 
dane, purgat zgrolum, et generali usu aque, et 
jai amnis illius immersione aperte praemon- 
«trans futurum, Ex amnibus enim solus Jordanis, 


spec 
ἶ 


cura in se recepisset sanctificationis οἱ benedictio- 
uis primitias, tanquam ex quodam fonte suz figu- 
re in totnm mundum don*«m baptismalis, quasi 


ἂν Jos, 11, 1 sqq. 15 HE Beg. xvii, 22 544. *? 


IV. Keg. 


Ταῦτα piv 6 Ἠλίας σαφῶς τὴν ἐς ὕστερον μέλ- 
λουσαν τελεῖσθαι τοῦ βαπτίσματος μυσταγωγίαν διὰ 
«ἧς θαυμαστῆς ἐχείνης ἱερουργίας ἡμῖν τ προανεφώ- 


νησεν. Ὕδατι γὰρ ἀνήφθη τὸ πῦρ τρίτον ἐπαντλη- 


D ρέντι - ὥττε δηλοῦσθαι, ὅτ! ὅπου ὕδωρ τὸ μυστιχὸν, 


ἐχεῖ xat πνεῦμα τὸ ζωπυροῦν, τὸ θερμὸν, τὸ πυροει- 
ἀσεθεῖς χαῖον χαὶ τοὺς πιστοὺς φωτί- 
di Οὐ μὴν ἀλλὰ x 

QUE oc πρὸς αὐτὸν 
ραν νοσήσαντος, λούσας ἕν τῷ Ἰορδάνῃ, χα- 
at ρει τὸν ἄῤῥωστον xaX τῇ γενικῇ χρήσει τοῦ ὕδα- 
τὸς xaY τῷ ἰδικῷ τοῦ ποταμοῦ βαπτ ίσματι φῶς 
τιροῦποφαίνων τὸ μέλλον. Μόνος γὰρ odis ποτα- 


τοὶ ὁ τούτου μαθητὴς Ἐλισσαῖος, 
ἱχέτου Νεεμὰν τοῦ Σύρου τοῦ 


μῶν ἐν ἑαυτῷ δεξάμενος τοῦ ἁγιασμοῦ χαὶ τῆς εὐ- 
λογίας τὴν ἀπαρχὴν, ὥσπερ ἔχ τινος πηγῆς τ τοῦ ἰδίου 
τὴν τοῦ βαπτίσματος ἐπωχέ- 


τύπου τῷ χόσμῳ παντὶ 


v, 1 56{. 


it 
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πευσε χάριν. Ταῦτα μὲν οὖν ἐνεργὰ xoY πραχτιχὰ À per rivum. et aqueeductum. trausfudit. Atque. hiec 


αηνύματα τῆς διὰ τοῦ λουτροῦ παλιγγενεσίας. Κατ- 
ίδωμεν δὲ λοιπὸν τὰς διὰ λόγων χαὶ φωνῶν προφη- 
πΞίας. Ὁ μὲν οὖν 'Hoatag χέχραγε, λέγων" Λούσα- 
σθε, καθαροὶ γέγεσθε " ágéAece τὰς πονηρίας ἀπὸ 
τῶν ψυχῶν ὑμῶν. Ὃ δὲ Δαδίδ: IIpocéA0ece πρὸς 
αὐτὸν, καὶ φωτίσθητε, καὶ τὰ πρόσωπα ὑμῶν οὐ 
“μὴ καταισχυνθῇ. ᾿Ιξζεχιὴλ δὲ τῶν δύο σαφέστερον 
E λευχότερον γράφων, ὑπισχνεῖται τὴν χαλὴν ἐπαγ- 
deese Καὶ paro ἐφ᾽ ὑμᾶς καθαρὸν ὕδωρ, xui 
παθαρισθήσεσθε ἀπὸ πασῶν τῶν ἀκαθαρσιῶν 
ὑμῶν, καὶ ἀπὸ πάντων cor. εἰδώλων ὑμῶν καθα- 
ριῶ ὑμᾶς, καὶ δώσω ὑμῖν καρδίαν καιγὴν, καὶ 
πνεῦμα καιγὸν δώσω ὑμῖν" καὶ ἀφειῶ τὴν καρ- 
δίαν τὴν Διθίνην ἐκ τῆς σαρκὸς ὑμῶν, καὶ δώσω 
ὑμῖν καρδίαν σαρκίνην * καὶ τὸ πγεῦμά μου δώσω 
ἐν ὑμῖν. Ἐναργέστατα δὲ xal ὁ Ζαχαρίας τόν τε 
Ἰησοῦν προφητεύει τὸν ἐνδεδυμένον τὸ ῥυπαρὸν ἱμά- 
τιον, τὴν δουλιχὴν χαὶ ἡμετέραν σάρχα, ἐχδύων δὲ 
αὐτὸν τῆς σχυθρωπῆς ἐσθῆτος, χοσμεῖ τῇ χαθαρᾷ 
xa λαμπούσῃ στολῇ * διδάσχων ἡμᾶς διὰ τοῦ εἰχονι- 
χοῦ ὑποδείγματος, ὅτι δὴ ἐν τῷ βαπτίσματι τοῦ Ἰη- 
σοῦ πάντες ἡμεῖς ἐχδυόμενοι τὰς ἁμαρτίας ὡς χι- 
τῶνα πτωχιχόν τε xal πολυχόλλητον, τὸν ἱερὸν xol 
χάλλιστον τὸν τῆς παλιγγενεσίας μετενδυόμεθα. Ποῦ 
δὲ θήσομεν κἀχεῖνο τοῦ Ἡσαΐου τὸ λόγιον, πρὸς τὴν 
ἔρημον χράζον- Εὐφράγθητι, ἔρημος διϑῶσα" ἀγα.1- 
«ιάσθω ἔρημος, καὶ ἀνθείτω ὡς κρίνον, καὶ ἐξανγ- 
θήσει καὶ ἀγα. λιάσεται τὰ ἔρημα τοῦ Ιορδάνου. 
Πρόδηλον γὰρ ὡς οὐ τόποις ἀψύχοις καὶ ἀναισθήτοις 
τὴν εὐφροσύνην εὐαγγελίζεται - ἀλλὰ τροπολογεῖ διὰ 
τῆς ἐρήμου τὴν αὐχμώδη ψυχὴν xaX ἀχόσμητον. “Ὥσ- 
περ δὴ xai ὁ Δαθὶδ, ὅταν λέγη" Ἢ ψυχή μου ὡς 
γῆ ἄγυδρός σοι. Καὶ πάλιν: ᾿Εδίψνησεν' ἡ ψυχή 
μου πρὸς τὸν Θεὸν ἰσχυρὸν τὸν ζῶντα. Καὶ αὖθις 
ἐν Εὐαγγελίοις ὁ Κύριος" 'Edv τις διψᾷ, ἐρχέσθω 
πρός με, καὶ πιγέτω. Καὶ πρὸς τὴν Σαμαρεῖτιν " 
Πᾶς ὁ πίνων ἐκ τοῦ ὕδατος τούτου, διψήσει πά- 
JAtr* ὃς Ó' ἂν πίῃ ἐκ τοῦ ὕδατος, οὗ ἐγὼ δώσω 
αὐτῷ, οὐ μὴ διψήσει εἰς τὸν αἰῶνα. Καὶ 1j τιμὴ 
δὲ τοῦ Καρμήλου δίδοται τῇ ψυχῇ τῇ ἐχούσῃ τὴν 
ὁμοίωσιν πρὸς τὴν ἔρημον " τουτέστιν, ἡ διὰ τοῦ 
Πνεύματος χάρις. Ἐπειδὴ γὰρ Ἠλίας μὲν ᾧχει τὸν 
Κάρμηλον (ὀνομαστὸν δὲ τὸ ὄρος ἐγένετο διὰ τὴν τοῦ 
ἐποιχοῦντος ἀρετὴν xa ἀοίδιμον), ὁ δέ ys Ἰωάννης 
ὁ Βαπτιστὴς ἐν τῷ πνεύματι Ἠλίου διαλάμπων, τὸν 
Ἰορδάνην ἡγίαζε" διὰ τοῦτο ὁ Προφήτης ἐθέσπιζε, 
τὴν τιμὴν τοῦ Καρμήλου τῷ ποταμῷ δοθήσεσθαι. Καὶ 
τὴν δόξαν δὲ τοῦ Λιθάνου, ἐκ τῆς παραθολῇς τῶν 
ὑψηλῶν δένδρων, ἐπὶ τὸν ποταμὸν μετήνεγχεν. Ὡς 
dee ἐκεῖνος 6 Ai6ayos ἱκανὴν ἔχει θαύματος ἀφορ- 
μὴν, αὐτὰ τὰ δένδρα ἃ φύει χαὶ τρέφει" οὕτως ὁ 
Ἰορδάνης δοξάζεται, ἀνθρώπους ἀναγεννῶν χαὶ φυ- 
τεύων ἐν τῷ τοῦ Θεοῦ παραδείσῳ" ὧν, κατὰ τὴν ψαλ- 
μιχὴν φωνὴν,ἀνθούντων ἀεὶ xat ταῖς ἀρεταῖς χομών- 


EAMUS SISPUE AE UNDE: t d 
των, τὸ μὲν QU) Xov οὐκ ἀποῤῥυήσεται, τὸν δὲ χαρπὸν 


3] Ξ 116. 
ἄχ, 6, 33P 


:*sPsal. xxxii; θ. 


sal.11,9,. ?* Joan. vui, 97. 
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39 Ezech. xxvi, 25 sqq. 
35 Joan, 1v, 19. 


quidem opere atque re ipsa designata sunt indicia 
regenerationis, que per lavacrum contingit. Videa- 
mus autem deinceps eas, quie per sermones ac 
voces edit:e sunt, prophetias. Igitur Isaias quidein 
clamat dicens : Lavamini, puri estote, auferte ne 
quitias ab animabus vestris . David. autem : Acce- 
dite ad eun, et illuminamini, οἱ vultus. vestri non 
con[undentur ??. Vzechiel autem vtroque aper- 
tius, elarius. et eandidius scribens, pollicetur bo- 
»am promissionem : Et spargam swper vos aquam 
puram, et. purgabimini ab omnibus immunditiis ve- 
stris, et ab omnibus simulacris vestris mundabo vos, 
et dabo vobis cor novum, et spiritum novum. dabo 
vobis, et au[eram cor lapideum de carne vestra; et 
dabo vobis cor carneum , et. spiritum meum in vobis 
dabo ??, Evidentissime autem etiam Zacharias et 
Jesum prophetat indutum pallio sordido ?*, servili 
seilicet, nostraque carne; et exuens eum tristi veste, 
pura splendidaque stola exornat, docens mos per 
imaginariam similitudinem, quod nimirum in ba- 
ptismate Jesu, omnes nos exuentes peccata, lan- 
quam tunicam mendici vilem et ex multis paunis 
consutam , sacram atque puleherrimam , nempe 
regenerationis (vestem ) invicem induimus. Ubi 
vero ponemus etiam illud Isaize oraculum, ad soli- 
tudinem clamantis : Letare, solitudo sitiens; exsul- 
tet solitudo, ac floreat ul. lilium : et efflorescent. et 
exsultabunt. deserta. Jordauis ?'. Perspicuum est 
enim, quod non locis inanimalis et sensu carentibus 
letitiam annuntiat : sed per solitudinem tropice 
et allegorice squalidam et inornatam animam si- 
gnifieat. Quemadmodum sane etiam David, eum 
dicit : Anima mea sitit, sicut terra aquarum penu- 
via laborans ?*. EU. rursus : Sitivit anima. mea. ad 
Deum fortem, vivum ??. emque Dominus in Evan- 
geliis : Si quis sitil,veniat ad ime, ac bibat ?*. Et ad 
Samaritanam : Quicunque bibit ex aqua hac, sitiel 
rursus : αἱ qui biberit ex aqua quam ego dabo ei, 
non sitiel. in elernum ὅς Atque honor etiam Car- 
meli ? datur animo habenti similitudinem | cum 
deserto : hoc est donum, quod contingit per Spiri- 
tum. Quoniam. enim Elias quidem Carmelum inco- 
lebat ( elarus autem mons. propter virtutem inha- 
bitantis et fama celebratus est), Joannes autem 
Baptista in spiritu. Eli: resplendens 77, Jordanem 
sanclificabat : idcirco propheta vaticinabalur ho- 
uorem. Carmeli illi fluvio. datum iri. Atque. etiam 
gloriam Libani ex similitudine procerarum arboruin 
transtulit ad amnem. Ut enim Libanus ille satis 
magnam causam admirationis ipsas avbores habet, 
quas producit et alit : ita Jordanis eelebratur, quod 
homines regeneraret ac plantaret in paradiso Dei, 
quorum, juxta vocem psalmi, semper florentium et 
virtutibus quasi frondentium folium quidem non 
defluet * : fructu autem in tempore. percepto Deus 


3! [sa, xxxv, 12. ?? Psal, 
38 Psal. 1, 8. 


39 Zach. 11], 9. 
36 [s3. xxxv, 2» ?** Luc? 1, 47. 
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kctabitur, tanquam- bonus plantator suis operibus A ἐν καιρῷ δεξάμενος ὁ Θεὸς εὐφρανθήσεται, ὡς ἀγα- 


gaudens, Porro divinus David. etiam vocem przedi- 
cens, quam de celis Pater super Filium, dum bapti- 
faretur, emisit, uL ad naturalem deitatis dignitatem 
deduceret. audientes, qui prius ad eam, qui sub 
sensum cadebat, humanam vilitatem | respiciebant, 
libro Psalmorum suo dictum illud inscripsit : Vox 
Domini super aquas, vox Domini in magnificentia **, 
Verum testiinoniis quidem, ex divina Seriptura in 
medium afferendis, hie finis esto : (progredietur 
enim oratio ad infinitam prolixitatem, si quis volue- 
rit omnia sigillatim electa uni libro mandare.) 

Vos autem omnes, qui dono regenerationis vo- 
bis placetis , ae pro gloria salutarem renovationem 
habetis, ostendite mihi post mysticam gratiam 
morum immutationem, et in melius trausforma- 
lionis differentiam puritate vitze instituti indicate. 
Nam nibil quidem ex iis rebus, qux» sub oculos 
tadunt, immutalur, corporis item signa integ: 
manent, ejusque qui videtur nature figura non 
mutatur. Sed opus est aliqua prorsus evidenti 
demonstratione, per quam agnoscamus hominem 
recens natum , signis quibusdam manifestis, no- 
vum ἃ vetere discernenles : hiec autem signa esse 
opinor eos, qui secundum propositum fiunt, ani- 
mie motus, per quos sese segregans ἃ velere con- 
suetudine, ac novum vit: instituti iter ingrediens, 
aperte familiares docebit, quod alia qu:edam ex 
alia facta sit, nullum post se veteris nequitiz: ve- 
stigium ac signum relinquens. Est autem hic trans- 
formationis modus, si mihi credentes orationem 
prolege servaveritis : Erat. ante. baptisma homo 
protervus, avarus et fraudator, raptor rerum alie- 
narum, convitiator et maledicus, mendax , calum- 
niator, ae si quod his simile (vitium ) est et affine. 
Sit nunc inodestus, sobrius, suis contentus, et ex 
liis paupertate conflictantibus impartiens,, veritatis 
studiosus, honorem libenter aliis deferens , comis 
et affabilis : ut summatim dicam , omnem laude di- 
gnam actionem exercens. Ut enim adventante luce, 
tenebrz discutiuntur, et albo colore illito atramen- 
tum. aboletur : ita etiam vetus homo justitize ope- 
ribus exornatus aboletur. Vides ut etiam Zachzeus 
mutatione vit; instituti publicanum occidit, iis , 
qui damnum injuria acceperant , quadruplum ejus 
quod amiserant , reponens : distribuit item paupe- 
ribus reliqua, quz? prius a pauperibus male extorta 
collegerat *^. Evangelista Matthzeus alius publica- 
nus *! eumdem cum Zachzo questum | faciens, 
eamdenique artem exercens, statim. post vocatio- 
nem tanquam personam quamdam vite mutavit 
instibutum.. Persecutor (erat) Paulus, sed post 
graliam Apostolus *, graves (illas) ferens pro 
Christo catenas ad poenitentiam et purgationem in- 
justorum vinculorum , quz? cum aliquando accepis- 
sel a lege, adversus Evangelia portabat. Talem 
convenit esse regenerationem , ita abolere oportet 


9 Psal. xxvii 2, 4. *? Luc. xix, 8. 


δι) Mattb. Ix, 9. 


θὸς φυτοχόμος τοῖς ἰδίοις ἔργοις ἐπαγαλλόμενος. Ὁ 
δὲ θεσπέσιος Δαθὶδ xol τὴν φωνὴν προφητεύων, ἣν 
ἐξ οὐρανῶν ὁ Πατὴρ ἐπαφῆχε τῷ Υἱῷ βαπτιζομένῳ, 
ἵνα πρὸς τὸ φυσιχὸν τῇς θεότητος ἀξίωμα τοὺς ἀχούον- 
τας ὁδηγήσῃ, πρὸς τὴν αἰσθητὴν τέως τὴν κατὰ τὸν 
ἄνθρωπον εὐτέλειαν βλέποντας, ἐνέγραψεν ἐχεῖνο τῇ 
βίδλῳ, τὸ, Po Κυρίου ἐπὶ τῶν ὑδάτων, φωνὴ 
Κυρίου ὃν μεγαλοπρεπείᾳ. ᾿Αλλὰ τὰς μὲν Ex τῶν 
θείων Γραφῶν μαρτυρίας, μέχρι τούτου παυστέον " 
χωρήσοι γὰρ ὁ λόγος εἰς πλῆθος ἄπειρον, εἴ τις βου- 
ληθῇ τὰ χαθέχαστον ἐχλέγων ἑνὶ παραθέσθα: βιθλίῳ. 


22 


Ὑμεῖς δὲ πάντες, ὅσοι τῷ δώρῳ τῆς παλιγγενεσίας 
ἐγχαλλωπίζεσθε, xal καύχημα φέρετε ἀναχαινισμὸν 
τὸν σωτήριον, δείξατέ μοι μετὰ τὴν μυστικὴν χάριν 
τὴν τῶν τρόπων ἐναλλαγὴν, χαὶ τῆς ἐπὶ τὸ χρεῖττον 
μεταχοσμήσεως τὴν διαφορὰν τῇ χαθαρότητι τῆς πο- 
λιτείας γνωρίσατε. Τῶν μὲν γὰρ ὑποπιπτόντων τοῖς 
ὀφψυαλμοῖς οὐδὲν ἀλλοιοῦται, οἱ δὲ τοῦ σώματος χα- 
ραχτῆρες μένουσιν ἀμετάδλητοι, xal fj τῆς ὁρωμένης 
φύσεως διάπλασις οὐκ ἀμείθεται. Χρεία 65 πάντως 
τινὸς ἐναργοῦς ἀποδείξεως, δι᾽ ἧς ἐπιγνωσόμεθα τὸν 
ἀρτίτοχον ἄνθρωπον, συμόόλοις τισὶ φανεροῖς τὸν 
νέον ἀπὸ τοῦ παλαιοῦ διακρίνοντες. Ταῦτα δὲ οἶμαι 
τυγχάνειν τὰ χατὰ πρόθεσιν τῆς ψυχῆς χινήματα, 
ἀφ᾽ ὧν ἑαυτὴν χωρίζουσ 
νεωτέραν δὲ τέμνουσα τῆς πολιτείας ὁδὸν, διδάξει σα- 
φῶς τοὺς γνωρίμους, ὡς ἄλλη τις ἐξ ἄλλης γεγένη- 
ται, οὐδὲν τῆς παλαιᾶς ἐφελχομένη γνώρισμα. "Ἔστι 
δὲ οὗτος τῆς μεταποιήσεως ὁ τρόπος, ἄν μοι πεισθέν- 


ουσα τῆς παλαιᾶς συνηθείας, 


τὲς τὸν λόγον ὡς νόμον φυλάξητε" "Hv ὁ πρὸ τοῦ βα- 
πτίσματος ἄνθρωπος ἀχόλαστος, πλεονέχτης, ἅρπαξ 
τῶν ἀλλοτρίων, λοίδορος, Ψεύστης, συχοφάντης, χαὶ 
εἴ τι τούτοις ὅμοιον xa ἀχόλουθον. Γενέσθω νῦν χό- 
σμιος, σώφρων, ἀρχούμενος τοῖς ἰδίοις, xa Ex τού- 
των τοῖς ἐν πενίᾳ μεταδιδοὺς, φιλαλήθης, τιμητιχὸς, 
εὐπροσήγορος, πᾶσαν ἁπλῶς ἐπαινουμένην πρᾶξιν 
ἀσχῶν. Ὡς γὰρ τῷ φωτὶ τὸ σχότος λύεται, χαὶ ἀφα- 

ίζεται τὸ μέλαν ἐπιχρωσθείσης λευκότητος " οὕτω 
xaX ὁ παλαιὸς ἄνθρωπος τοῖς τῆς δικαιοσύνης ἔργοις 


ἐπιχοσμηθεὶς ἀφανίξεται. Ὁρᾷς ὅπως χαὶ ὁ Ζαχχαῖος e 


τῇ μεταθολῇ τοῦ βίου τὸν τελώνην ἀπέχτεινε, πρὸς 
μὲν τοὺς ζημιωθέντας ἀδίχως τετραπλῆν ἐπανάγων 
τὴν ἀπόδοσιν " ἐμέριζε δὲ τοῖς πτωχοῖς τὰ χατάλοιπα, 
ἃ πρότερον παρὰ τῶν πτωχῶν θλιθομένων χαχῶς 
ἐθησαύρισεν. Εὐαγγελιστὴς ὁ Ματθαῖος ἄλλος τελώ- 
νης, ὁμότεχνος τοῦ Zaxyalou, εὐθέως μετὰ τὴν χλῆ- 
σιν ὥσπερ τι προσωπεῖον ἥμειψε τὸν βίον. Διώχτης ὁ 
Παῦλος, ἀλλὰ μετὰ τὴν χάριν ᾿Απόστολος, βαρείας φέ- 
ρων τὰς ἁλύσεις ὑπὲρ Χριστοῦ, εἰς ἀπολογίαν χαὶ μετά- 
νοιαν τῶν ἀδίχων δεσμῶν, ἃ παρὰ τοῦ νόμου ποτὲ 
λαδὼν χατὰ τῶν Εὐαγγελίων ἐθάστασε. Τοιαύτην 
προσῆγεν εἶναι τὴν ἀναγέννησιν οὕτως ἐξαλείφειν 
τὴν πρὸς τὴν ἁμαρτίαν συνήθειαν " οὕτω πολιτεύε- 
σθαι τοὺς υἱοὺς τοῦ Θεοῦ " τέχνα γὰρ ἐχείνου μετὰ 
τὴν χάριν ἀχούομεν. Καὶ διὰ τοῦτο προσῆχεν ἀχρ'- 
θῶς ἐπισχοπήσπασθαι τὰ τοῦ γεννήτορος ἡμῶν ἰδιώ- 


"Acl; 1x, 4 sqq. 


- 
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ματα, ἵνα πρὸς ὁμοιότητα 
φοῦντες xal σχηματίζοντες, γνήσιοι φαινώμεθα mai - 
δες τοῦ πρὸς τὴν εἰσποίησιν ἡμᾶς τὴν χατὰ χάριν 
χαλέσαντος. Φαῦλον γὰρ χατηγόρημα ὁ νόθος χαὶ 
ὑποθολιμαῖος, τὴν πατριχὴν εὐγένειαν ἐπὶ τῶν ἔργων 
ψευδόμενος. Διό μοι δοχεῖ xa αὐτὸς ὁ Κύριος 
γελίοις 


ἐν Εὐαγ- 
ποὺς τοῦ βίου χανόνας διατάττων ἡμῖν, ἐχεί- 
νοις χρῆσθαι πρὸς τοὺς μαθητευομένους τοῖς λόγοις, 
Καλῶς ποιεῖτε τοῖς μισοῦσιν ὑμᾶς, προσεύχεσθε 
ὑπὲρ τῶν ἐπηρεαζόντων ὑμᾶς καὶ διωχόντων,, 
ὅπως γένησθε υἱοὶ τοῦ Πατρὸς ὑμῶν τοῦ ἐν οὐ- 
paroic, ὅτι τὸν ἤϊιον αὐτοῦ dvacéAAet ἐπὶ πονη- 
ροὺς καὶ ἀγαθοὺς, καὶ βρέχει ἐπὶ δικαίους καὶ 
ἀδίκους. Υἱοὺς γὰρ τότε 
πατριχῆς ἀγαθότητος τὴν ὁμοίωσιν ἐν τῇ πρὸ: τοὺς 
ὁμοφύλους φιλανθρωπίᾳ τοῖς οἰχείοις λογισμοῖ. 
τυπώσωνται. 


γίνεσθαι λέγει, ὅταν τῆς 


iN BAPTISMUM CHRISTI. 


τοῦ πατρὺς ἑαυτοὺς μορ- A consuetudinem cum peccato, 
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ita filios Dei in vita 
sese gerere decet : filii enim illius post gratiam vo- 
camur. Atque ideirco exacte convenit inspicere ge- 
nitoris nostri proprietates , ut ad similitudinem pa- 
tris nosmet formantes et eflingentes , veri , justique 
ae legitimi filii fiamus ejus, qui nos ad. adoptio- 
nem, quies per gratiam contingit, vocavit. &rave 
enim probrum est, adulterinus , spurius et subdi- 
titius , qui faetis suis. paternam nobilitatem fallat 
atque ludificetur : propterea mihi videtur etiam 
ipse Dominus in Evangeliis vivendi regulas nobis 
priscribens , illis ad discipulos uti verbis :. Bene- 
[acite odio prosequentibus vos, orate pro iis qui 
ledunt ac persequuntur vos, uL sitis filii. Patris 
vestri, qui est in celis , quoniam solem suum exoriri 


ς ἐν- p sinit super malos et bonos , et pluviam mittit. super 


he 


justos οἱ injustos ^. Filios enim tunc fieri dicit , 


cum similitudinem patern:e bonitatis, humanitatem erga populares et proximos prwstando, sensibus 


suis el cogitationibus impresserint. 

Διὰ τοῦτο xal μετὰ τὸ τῆς υἱοθεσίας ἀξίωμα, xa 
^4 διάδολος ἡμῖν ἐπιθουλεύει 
τηχόμενος ὀφθαλμῷ, ὅταν βλέπ 
θρώπου τὸ χάλλος, σπεύδοντο 
πολιτείαν, ἀφ᾽ ἧς ἐχεῖνος ἐξέπεσε " χαὶ πυρώδεις ἡμῖν 
ἐπεγείρει τοὺς πειρασμοὺς, συλῆσαι σπουδάζων χαὶ 
τὴν δευτέραν ἐπιχόσμησιν, ὡς τὸν κόσμον τὸν πρό- 
τερον. 


σφοδρότερον " βασχάνῳ 
τῇ τοῦ νεογενοῦς ἀν- 
ς πρὸς τὴν ἐπουράνιον 


Ἀλλ᾽ ὅταν αἰσθώμεθα τῶν ἐχείνου doni 5 
προησῆχε τὴν ἀποστολιχὴν ῥῆσιν ἑαυτοῖς ἐπιλέγειν 

Ὅσοι εἰς Χριστὸν ἐδαπτίσθημεν, εἰς τὸν θάνατον" 
αὐτοῦ ἐδαπτίσθημεν. Εἰ δὲ σύμμορφοι τοῦ θανάτου 
γεγόναμεν, νεχρὰ πάντως λοιπὸν ἐν ἡμῖν Jj ápap- 
zía, τῷ σειρομάστῃ διελαθεῖσα τοῦ βαπτίσματος, ὡς 
ὁ πόρνος ἐχεῖνος παρὰ ζηλωτοῦ τοῦ Φινεές. Φεῦγε 
τοίνυν ἀφ᾽ ἡμῶν, δυσώνυμε * νεχρὸν γὰρ θέλεις συ- 
λεύειν, τὸν πάλαι σοι συνταξάμενην, τὸν ἀπολέσαντα 
πάλαι πρὸς τὰς ἡδονὰς τὰς αἱσθήσεις. Νεχρὸς σω- 
μάτων οὐχ ἐρᾷ, νεχρὸς οὐχ ἁλίσχεται πλούτῳ, νε- 
χρὸς p? συ χορ τεῦ, γεχρὸς οὐ ψεύδεται, οὐχ ἁρπά- 
ζει τὰ μὴ προσήχοντα, οὐ λοιδορεῖται τοῖς προστυγχά- 
νουσι. Πρὸς ἄλλην μοι ζωὴν ὁ βίος ἐχανονίσθη " 


€t δεύθην τῶν ἔγχοσι μίων χαταφρηνξ 


y, τὰ γήϊνα 
παρατρέχειν, χαὶ σπεύδειν πρὸς τὰ οὐράνια, χαθὼς 
“πὶ Παῦλος διαῤῥήδην μαρτύρεται, 


ὅτι χόσμος 


ἐχείνῳ ἐσταύρωται, χἀχεῖνος τῷ χόσμῳ. Ταῦτα ψυ- 
χῆς ἀληθῶς ἀναγεννηθείσης τὰ ῥήματα " αὗται τοῦ 
νεοτελοῦς ἀνθρώπου φωναὶ, τοῦ μεμνημένου τῆς ol- 
χείας ὁμολογίας, ἣν ἐν τῇ παραδόσει τοῦ μυστη- 
píou πρὸς Θεὸν ἐποιήσατο, πάσης. χαὶ τιμωρίας χαὶ 
ἡδονῆς ὑπὲρ τῆς εἰς αὐτὸν ἀγάπης χαταφρονεῖν 
ὑποσχόμενος. Ταῦτα μὲν οὖν αὐτάρχως πρὸς τὴν 
ἱερὰν τῆς ἡμέρας ὑπόθεσιν, ἣν ὁ χυχλωῤθεὶς ἐνιαυτὸς 
τεταγμέναις πρὸς ἡμᾶς ἥνεγχε περιόδοις. Καλὸν δὲ 
λοιπὸν τῷ φιλανθρώπῳ τῆς τοσαύτης δωρεᾶς χορηγῷ 
προσαναπαῦσαν τὸν λόγον, φωνὴν ὀλίγην ὑπὲρ πρα- 
γμάτων μεγάλων τὴν ἁμοιθὴν ἀντεισφέροντας. Σὺ 
γὰρ ἀληθῶς ὑπάρχεις, Δέσποτα, χαθαρὰ χαὶ ἀένναος 

τῆς ἀγαθωσύνης πηγὴ, ὃς ἀπεστράφης ἡμᾶς διχαίως, 


*? Matth. v, 44, 45. ** Vom. vi, 3. 


*5 Num. xxv, ὃ sqq. 


Ideireo etiam post adoptionis dignitatem , dia- 
bolus nobis vehementius insidiatur, invido oculo 
contabescens, dum recens nati hominis festinan- 
lis ad eodestem. rempublicam , unde ille excidit, 
pulchritudinem intuetur, et acerbas nobis ae vehe- 
mentes excitat tentationes , secundum quoque or- 
namentum sicuti priorem ornatum auferre studens. 
Verum ubi senserimus ejus incursus, convenit apo- 
stolieum dietum nobismetipsis subjicere : Quicunque 
in Christum baptizati sumus, in mortem ipsius bapti- 
zali sumus ἡ". Quod si conformes morti facti su- 


C mus, mortuum prersus deinceps in nobis peecatunt 


est , lancea baptismatis , sicut ille scortator a Phi- 
neeso zelote, qui studio atque Dei flagrabat, 
expulsum ^*, Fuge igitur a nobis, exsecrande atque 
infauste, mortuum euim spoliare vis, qui olim se 
tibi conjunxerat, qui propter voluptates olim sen- 
sum amiserat. Mortuus corpora non amat, mor- 
tuus non capitur divitiis, mortuus non calumnia- 
tur, mentitur, non rapit ea. qua ad 
se non pertinent, non conviciatur sibi obviam fa- 
etis. 
normam ; 
praotereurrere, et 


anore 


mortuus non 


didiei res mundanas contemnere, terreiia 
ad calestia festinare, quem- 
admodum etiam. Paulus palam ac diserle testa- 


D tur *5, quod mundus sibi, et ipse mundo cruci- 


fixus esset. Ic animi vere regeneratze verba ; hae 
recens initiati hominis voces, proprium pactum 
memoria tenentis , quod pactum in traditione 
mysterii cum Deo fecit, cum omnem poenam , cru- 
ciatum et voluptatem pro illius dilectione se negle- 
cturum esse promisit. Atque hiec quidem ad sacrum 
diei argumentum , quem diem in orbem statis cir- 
cuitibus annus actus ad nos retulit, dicta sufli- 
ciant, Haud alienum. deinceps fuerit, ut ad eum, 
qui tantum nobis donum benigne largitus est , con- 
verso sermone , hoc modo finem dicendi faciamus , 
exiguam vocem magnarum rerum compensalionis 


48 Galat. v1, 14. 


Aliam vit:e regulam, aliam morum institul | 
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loco proferentes. Tu enim revera , Domine, purus A xai ἠλέησας φιλανθρώπως. Ἐμίσησας, χαὶ διηλλά- 


àc perennis fons bonitatis es, qui juste nos aver- 
satus, ^c benigne nostri misertus es; odio pro- 
secutus, et reconciliatus es; exsecratus es, et bene- 
dixisti ; exterminasli ex paradiso, et iterum revo- 
casti ; exuisti nos foliis ficulneis, indecoro illo 
legumento,, et cireumdedisti pallio pretioso ; ape- 
ruisti carcerem, ae dimisisti condemnatos ; asper- 
sisti aqua pura, et a sordibus mundasti. Non si 
posthae a te vocetur Adam , erubescet, neque con- 
scientia coarguente, sub luco paradisi latens prz 
pudore se obvelabit. Neque. vero flammeus gladius 
paradisum circumdabit, qui aditu accedentes pro- 
hibeat, et locum efficiat inaccessum, sed omnia 
nobis h:redibus peccati ad etitiam traducta sunt, 
ac paradisus quidem atque ipsum adeo ccelum ho- 
müni patet: ereatura aulem. tam. mundana quam 
supramundana olim inter se dissidens ad amicitiam 
colit, atque reconciliata est, et homines cum an- 
gelis illorum colentes theologiam concordes facti 
sumus atque consensimus. Propter h:c igitur om- 
nia, gaudii hymnum Deo canamus, quem os Spi- 
ritu obsessum olim prophetice magna voce pronun- 
Liavit : Exsultet anima mea in Domino ; induit enim me 
pallio salutari , et tunica letitig circumdedit me; ut 
sponso adaptavit mihi mitram , et ut sponsam exor- 
navit me ornamento ". Ornator autem Spons: pror- 


γῆς " χατηράσω, xai ηὐλόγησας " ἐξώρισας τοῦ παρα- 
δείσου, χαὶ πάλιν ἀνεχαλέσω * ἐξέδυσας τὰ φύλλα τῆς 
συχῆς τὴν ἀσχήμονα σχέπην, xat περιέδαλες ἱμάτιον 
πολύτιμον * ἤνοιξας τὸ δεσμωτήριον, xai ἀφῆχας 
τοὺς χαταχεχριμένους - ἐῤῥάντισας ὕδατι χαθαρῷ, 
xai τῶν ῥύπων ἐχάθαρας. Οὐχέτι χαλούμενος παρὰ 
σοῦ ὁ ᾿Αδὰμ. αἰσχυνθήσεται, οὐδὲ παρὰ τοῦ συνει- 
δότος ἐλεγχόμενος ἐγχαλύψεται, ὑπὸ τῇ λόχμῃ τοῦ 
παραδείσου χρυπτόμενος. Οὔτε μὴν ἡ φλογίνη ῥομ- 
φαία χυχλώσει τὸν παράδεισον, ἀπρόσιτον τοῖς ἐγ- 
γίζουσι ποιοῦσα τὴν εἴσοδον: πάντα δὲ ἡμῖν τοῖς 
χληρονόμοις τῆς ἁμαρτίας μετεσχευάσθη πρὸς εὐ- 
φροσύνην" xai βατὸς μὲν ἀνθρώπῳ παράδεισος, χαὶ 
οὐρανὸς αὐτός " συνηρμόσθη δὲ εἰς φιλίαν ἡ χτίσις, 
ἡ ἐγχόσμιός τε χαὶ ὑπερχόσμιος, πάλαι πρὸς ἑαυτὴν 
στασιάζουσα" χαὶ ἀγγέλοις οἱ ἄνθρωποι ἐγενόμεθα 
σύμφωνοι, τὴν ἐχείνων εὐσεθοῦντες θεολογίαν. Διὰ 
δὴ ταῦτα πάντα, τὸν τῆς χαρᾶς ὕμνον ἄσωμεν τῷ 
Θεῷ, ὃν στόμα τῷ Πνεύματι χάτοχον πάλαι προφη- 
τιχῶς ἐξεθόησεν - ᾿Αγαιϊλιάσθω ἡ ψυχή μου ἐπὶ 
τῷ Κυρίῳ, ἐνέδυσε γάρ με ἱμάτιον σωτηρίου, καὶ 
χιτῶνα εὐφροσύνης περιέδα.ιέ μοι" ὡς γυμφίῳ 
περιέθηκέ μοι μίτραν, καὶ ὡς γύμφην κατεχό- 
σμησέ ue κόσμῳ. Κοσμήτωρ δὲ πάντως τῆς νύμφης 
ὁ Χριστὸς, ὁ ὧν, καὶ προὼν, xat ἐσόμενος, εὐλογητὸς 
νῦν xal εἰς τοὺς αἰῶνας. ᾿Αμήν. 


sus est Christus, qui est, et ante erat , et futurus est, benedictus nunc et in szcula. Amen. 


ὙΠ Isa. LXI, 30. 


TOY AYTOY 
EIX TO ALION IIAXXA 


ΚΑῚ ΠΕΡῚ ΤῊΣ TPIHMEPOY ΠΡΟΘΕΣΜΙΑΣ ΤῊΣ TOY XPIXTOY ANAXTAXEQEX AOTOI HENTE. 


EJUSDEM 
IN SANCTUM PASCHA 


ET DE TRIDUANO FESTO RESURRECTIONIS CHRISTI ORATIONES QUINQUE. 


[Quarum interpretes fuere, prima Petrus Fr. Zinus, secunde, tertie et quarte Laurentius Si[anus , quinte 
Federicus Morellus.] 


ORATIO PRIMA. 


AOTOX A. 


Si qua patriarcharum benedictio divino Spiritu C Εἴ τις πατριαρχῶν εὐλογία θείῳ Πνεύματι τὸ pé- 


confirmata est, si quod in lege premium. vitam ex 
virtute instituentibus promissum, si quid veritatis 
velerum historiarum :enigmata portenderunt, si 
quid boni quod supra naturam sit, prophetarum 
oracula prienuntiarunt, ea omnia hodierno munere 
continentur. Quo nobis non aliter quam si specta- 


θαιον ἔχουσα, εἴ «t τῆς πνευματιχῆς νομοθεσίας 
ἀγαθὸν δι᾽ ἐπαγγελίας τοῖς χατορθοῦσιν ἐλπίζεται, εἴ 
τις διὰ τῶν ἱστορικῶν αἰνιγμάτων τῆς ἀληθείας 
προδιατύπωσις εἶναι πιστεύεται, εἴ τις προφητιχὴ 
φωνὴ τὰ ὑπὲρ φύσιν εὐαγγελίξεται, πάντα ἐχεῖνα 
τῆς παρούσης χάριτός clot, Καὶ ὥσπερ χατὰ τὸ 
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προχείμενον τοῖς ὀφθαλμοῖς ἡμῶν θέαμα, ἕν φῶς A culo nobis aliquo proposito lumen unum ex innu- 


περιαστράπτει τὸ τὰς ὄψεις ix μυρίων λαμπάδων 
ἐρανιζόμενον " οὕτω πᾶσα ἡ τοῦ Χριστοῦ εὐλογία, 
πυρσοῦ δίχην χαθ᾽ ἑαυτὴν λάμπουσα, τοῦτο ἡμῖν τὸ 
μέγα φῶς ἀπεργάζεται, τὸ ἐκ πολλῶν τε χαὶ ποιχί- 
λων τῆς Γραφῆς ἀχτίνων συγχεραννύμενον. ἔξεστι 
γὰρ λαθεῖν ἀφ᾽ ἑχάστου τῶν θεοπνεύστων ἀποδειγμά- 
των τὸ τῆς παρούσης ἱερομηνίας χατάλληλον. Ζητεῖς 
τὴν τοῦ ᾿Αθραὰμ. εὐλογίαν ; "ἔχεις τὸ ζητούμενον, εἰς 
τὰ παρόντα βλέπων. Ὁρᾷς τὰ ἄστρα τοῦ οὐρανοῦ, 
ταῦτα λέγω τὰ ἄστρα, τὰ Ex τοῦ Πατρὸς ἡμῶν ἀρ- 
τίως ἀνατείλαντα, χαὶ οὐρανὸν ἀθρόως τὴν Ἔχχλη- 
σίαν ποιήσαντα, ὧν ἡ τῆς ψυχῆς ἀστράπτουσα χάρις, 
ταῖς τῶν πυρσῶν ἀχτῖσι διασημαίνεται ; χαὶ ταῦτά 
τις εἰπὼν ὄντως τοῦ ᾿Αδραὰμ. εἶναι τέχνα ἐξ ἐπαγ- 
γελίας αὐτῷ γεγενημένα, τὰ τοῖς ἄστροις τοῦ οὐρα- 
νοῦ ὁμοιούμενα, τῆς ἀληθείας οὐχ ἁμαρτήσετα!. Καὶ 
θαυμάζεις τὸν ὑψηλὸν Μωῦσέα, τὸν πᾶσαν τὴν τοῦ 
Θεοῦ χτίσιν διαλαθόντα τῇ δυνάμει τῆς γνώσεως; 
Ἰδού σοι τῆς πρώτης χοσμογενείας τὸ εὐλογημένον 
Σάῤθατον. τοῦ Σαθθάτου 
τοῦτο τὸ Σάθθατον, τὴν τῆς χαταπαύσεως ἡμέραν, 
ἣν εὐλόγησεν ὁ Θεὸς ὑπὲρ τὰς ἄλλας ἡμέρας. Ἐν 
ταύτῃ γὰρ κατέπαυσεν ἀληθῶς ἀπὸ πάντων τῶν 
ἔργων αὐτοῦ ὁ Μονογενὴς Θεὸς, διὰ τῆς χατὰ τὸν 
θάνατον οἰχονομίας τῇ σαρχὶ σαθθατίσας " xal εἰς ὃ 
ἣν πάλιν ἐπανελθὼν, διὰ τῆς ᾿ἀναστάσεως ἅπαν τὸ 
χείμενον ἑαυτῷ συνανέστησε, ζωὴ, χαὶ ἀνάστασις, 
χαὶ ἀνατολὴ, χαὶ ἡμέρα τοῖς ἐν σχότει χαὶ σχιᾷ 
θανάτου χαθημένοις γενόμενος. Πλήρης xot ἡ ἱστο- 
ρία τῆς συγγενοῦς εὐλογίας * ὁ πατὴρ τοῦ Ἰσαὰχ 
ἐχείνου τοῦ ἀγαπητοῦ μὴ φειδόμενος, χαὶ ὁ μονογε- 
νὴς προσφορὰ χαὶ θυσία γενόμενος, χαὶ ἀμνὸς ἀντὶ 
τούτου σφαγιαζόμενος. "Ἔξεστι γὰρ ἰδεῖν ἐν τῇ ἱστο- 
ola πᾶν τὸ τῆς εὐσεθείας μυστήριον. Ὃ ἀμνὸς τοῦ 
ξύλου ἐξήρτηται, Ex τῶν χεράτων χατεχόμενος * ὁ δὲ 
μονογενὴς βαστάζει ἐφ᾽ ἑαυτοῦ τὰ τῆς ὁλοχαρπώσεως 
ξύλα. Ὁρᾷς, ὁ πάντα φέρων τῷ ῥήματι τῆς δυνά- 
μεως, ὁ αὐτὸς xaX τὸ φορτίον φέρει τῶν ἡμετέρων 
ξύλων, xaX ὑπὸ τοῦ ξύλου ἀναλαμθάνεται, βαστάζων 
ὡς Θεὸς, καὶ ἀμνὸς βασταζόμενος " οὕτω τοῦ ἁγίου 


Γνώρισον δι’ ἐχείνου 


Πνεύματος τὸ μέγα μυστήριον τυπιχῶς ἀμφοτέροις 
ἐπιμερίσαντος, τῷ τε γαπημένῳ Υἱῷ, xot τῷ συμ- 
παραδειχθέντι προθάτῳ * ὥστε δειχθῆναι ἐν μὲν τῷ 
προθάτῳ τὸ τοῦ θανάτου μυστήριον, ἐν δὲ τῷ μο- 
νογενεῖ τὴν ζωὴν, τὴν μὴ διαχοπτομένην τῷ θανάτῳ. 
Ei δὲ βούλει xai αὐτὸν τὸν Μωῦσέα λαθεῖν, τῇ τῶν 
χειρῶν ἐχτάσει τὸν σταυρὸν διαγράφοντα, xai ὡς 
τῷ σχήματι τούτῳ τὸν ᾿Αμαλὴχ χαταστρεφόμενον, 
ἔξεστί σοι βλέπειν ἐν τῇ ἀληθείᾳ τὸν τύπον, χαὶ τῷ 
σταυρῷ τὸν ᾿Αμαλὴχ ὑποπίπτοντα. "Ἔχεις xoi τὸν 
Ἡσαΐαν, οὐ μικρά σοι πρὸς τὴν παῤοῦσαν συνεισ- 
φέροντα χάριν. Παρ᾽ αὐτοῦ γὰρ προεδιδάχθης τὴν 
ἀνύμφευτον μητέρα, τὴν ἀπάτορα σάρχα, τὴν ἀνώδυ- 
voy ὠδῖνα, τὸν ἀμόλυντον τόχον" οὕτως εἰπόντος 
τοῦ Προφήτου " Ἰδοὺ ἡ παρθένος ἐν γαστρὶ ἀήψε- 
ται, καὶ τέξεται υἱόν" καὶ καλέσουσι τὸ ὄνομα αὐτοῦ 


τι σδης χχν 4. :3-Isa?nx; 2. 


D 


3 Gen. xxit, 1 sqq. 


merabilibus facibus conflatum pr:zestringeret aciem 
oculorum, omnis Christi benedietio tanquam lux 
per se fulgens, magnum hunc animis nostris splen- 
dorem ex multis et variis Scriptura radiis prove- 
nientem emittit. Licet enim ex singulis ejus divinis 
exemplis mutuum hujusce celebritatis testimonium 
colligere. Quiris Abrah:e benedictionem ? Prosen- 
tia contemplare, et habebis id quod requiris. Coeli 
stellas non vides'? Has, inquam, stellas, quie nu- 
per ex spiritu nobis exortze, statim ΘΟ αὶ | Eccle- 
siam reddiderunt : stellarum enim radiis przeclara 
virorum virtute pietateque. prstantium | gratia 51- 
gnificatur : quos si quis Abrahz filios ex promis- 
sione natos cali sideribus similes dixerit, a veri- 
tate mon aberrabit. Mosem illam eximium admira- 
ris, qui scientie cognitionisque prestantia res 
omnes a Deo procreatas comprehendit? Ecce tibi 
primz mundi: procreationis Sabbatum, eui bene- 
dixit. Deus. Ex illo Sabbato presens hoe Sabba- 
tum agnosce, quietis hune diem, cui supra dies 
alios Dominus benedixit. In hoc enim vere ab om- 
nibus operibus suis Deus Unigenitus conquievit, 
qui divino salutis human:e curand:e consilio, cum 
per mortem. carni quietem probuisset, et in id, 
quod erat, per resurrectionem revertisset, quid- 
quid jacebat secum exsuscitans, vita, et resurre- 
clio, et aurora, et mane, et dies in tenebris et 
umbra mortis degentibus factus est?. Simili bene- 
dictione historia item referta est?. Pater Isaac dilc- 
cto filio non parcens suo, et unigenitus oblatio, et 
victima factus, et agnus loco illius qui immolaba- 
tur. Licet enim totum in hac historia pietatis my- 
sterium. intueri. Agnus e ligno cornibus h:erens 
pendebat. Unigenitus autem holocausti ligna gesta- 
Vat. Cernis quo modo qui cuneta fert verbo virtu- 
iis sus, is et lignorum nostrorum fert onus, et su- 
per lignum extollitur, ferens quidem ut Deus, subh- 
latus autem. tanquam agnus? Sie enim Spiritus 
sanctus utraque re magni mysterii figuram parti- 
tus est, tum dilecto filio, tum simul ostenso agno; 
ut per agnum mortis sacramentum significaret, per 
unigenitum autem vitam morte non ereptam osteu- 
deret. Si vis et Mosem ipsum considerare, ma- 
nuum extensione crucem describentem , eaque 
forma Amalecitas in fugam vertentem, veritate 
firuram expressam, et Amalech cruci cedentem 
animadvertes*. Habes et lsaiam, qui gratiam ho- 
diernam non parum illustrat. Ab ipso enim ma- 
trem innuptam, sine. patre carnem, sine dolore 
puerperium, sine labe partum anle didicisti. Sic 
enim loquitur propheta : Ecce virgo in utero conci- 
piet, et. pariet filium : et vocabunt nomen ejus Em- 
manuel, quie vox. significat, Nobiscum | Deus?. Ft- 
enim sine dolore partum exstitisse, ipsa rei sequi- 
tas te docebit. Nam cum,omnis voluptas dolorem 
conjunctum habeat, necesse est, ut in iis, quie. ita 
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copulata sunt, eum unum abest, alterum etiam A "Eyqiarovill, 6 ἐστι Me0" nr ὁ gcc." Oct δὲ ἀπό- 


hbsit. 


τοῦ ἑνὸς μὴ ὄντος, μηδὲ τὸ ἕτερον εἶναι. 

Itaque cum nulla concipiendi voluptas antecesse- 
rit, ne pariendi quidem dolor est consecutus. lloc 
autem prophete verbis etiam comprobatur, quie sie 
liabent : Antequam veniret dolor partus ejus, e[fu- 
git, et peperit masculum *. Aut, quemadmodum alius 
interpres ait : Antequam dolores sentiret, peperit", 
Ex hac, inquit, Virgine matre Puer natus est nobis, 
et filius datus est nobis. Cujus imperium super hu- 
merum ejus, et vocatur nomen ejus magni consilii 
angelus, Deus fortis, potens, princeps pacis, pater 
futuri seculi. Mic puer, hic filius, Ut ovis ad. occi- 
sionem ductus est, et tanquam agnus coram tondente 
se, obmuluit*. Vel potius, inquit Jeremias, Hic est 
agnus ille mansuetus, qui ad victimam ducitur?. Hic 
est ille panis cui lignum injiciunt, qui panis ligni- 
que sunt hostes '?. Imo vero illud e propheta, quod 
aperlissimum et clarissimum est, et quo myste- 
rium planissime declaratur, accipiamus, Jon: ni- 
mirum exemplum'!!, qui sine offensione in cetum 
ingressus, et sine molestia rursum egressus, cum 
in ejus visceribus tribus diebus et totidem nocti- 
bus permansisset, Domini apud inferos commora- 
tionem indicavit "?. Hz;e et borum similia oportet 
ex singulis. Scripturze locis indagare, atque seli- 
gere. Omnia enim illa ex przsentibus cernis. Et ex 
hodierna Letitia, uL in Evangelio legimus, Tota les 
pendet, et prophete *. Et, quemadmodum Paulus 
ait, omnis Scripture, divino Spiritu dictante 
exaratz, legisque. summa in. hac gratia concludi- 
tur. Hzee enim. et malorum est finis, et bonorum 
principium. Nam exempli causa, Mors regnavit ab 
Adam **, imperii pestiferi ducens initium, et impo- 
tens illius dominatus ad Mosem usque permansit, 
cum ejus vis a lege minime reprimeretur. Venit 
vite regnum, et solutum est mortis imperium. 
Apparuit alia generatio, alia vita, alius vivendi 
modus, ipsius naturze nostre commutatio. Quznam 
generatio? Que non ex sanguinibus, neque ex vo- 
'untale viri, neque ez voluntate carnis, sed ex Deo 
facta est'*, Quinam, inquies, hoc fieri potest? Au- 
di, nam paucis explicabo. Fetus hie per fidem con- 
cipitur, per baptismatis regenerationem in lucem 
editur, nutricem habet Ecclesiam, hujus doctrinam 
eL instituta sugit tanquam ubera, illi ccelestis pa- 
nis est. cibus : xtatis perfectio est sublimis vivendi 
ratio, nupti:e consuetudo sapientiz : liberi, spes; 
domus, regnum; hzreditas et opulentia, delicize 
paradisi; finis non mors, sed vita illa, qu:e dignis 
parata est, beatissima et sempiterna. Hoe in melius 
commutationis initium, videns magnus ille Zacha- 
rias ambigit, quod illi nomen imponat, quomodo 
prossentem gratiam appellet. Etenim, cuim. ea quae 


* sa, Lxv1, 7. " Isa. 1x, 6. 
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vto γέγονεν 1j ὠδὶς, πρῶτον μέν σε τὸ εἰχὸς διδαξάτω. 


τειδὴ γὰρ πᾶσα ἡδονὴ συνημμένον ἔχει τὸν πόνον, ἀνάγχη πᾶσα ἐπὶ τῶν συνημμένως θεωρουμένων, 


“Ὅπου τοίνυν ἡδονὴ τοῦ τόχου οὐ χαθηγήσατο, 
οὐδὲ ὁ πόνος ἐπηχολούθησεν. "Emctza δὲ xa ἡ τοῦ 
Προφήτου λέξις βεθαιοῖ τὸν λόγον, ἔχουσα οὕτω" 
Πρὶν eiceA0eiy τὸν πόνον τῶν ὠδίνων αὐτῆς, 
ἐξέφυγε, καὶ ἔτεκεν ἄρσεν. Ἢ, ὥς φησιν ἕτερος 
τῶν ἑρμηνέων, Πρὶν ὠδιγήσει, ἔτεκεν. "Ex ταύτης, 
φησὶ, τῆς παρθένου μητρὸς Παιδίον ἐγενγήθη 
ἡμῖν, καὶ υἱὸς ἐδόθη ἡμῖν" οὗ ἡ ἀρχὴ ἐγενήθη 
ἐπὶ τοῦ ὥμου αὑτοῦ, μεγάιης βου.Ἰῆς "Αγγειῖος, 
χαὶ τὰ ἑξῆς. Τοῦτο τὸ παιδίον, οὗτος ὁ υἱὸς, Ὡς 


B πρόδατον ἐπὶ σφαγὴν ἤχθη, καὶ ὡς ἀμνὸς &rav- 


τίον τοῦ κείροντος αὐτὸν ἄφωνος" μᾶλλον δὲ, ὥς 
qnoty Ἱερεμίας, Τοῦτό ἐστι τὸ ἀργίον τὸ ἄκακον, 
τὸ ἀγόμενον τοῦ θύεσθαι. Οὗτος ὁ ἄρτος, ᾧ τὸ 
ξύλον ἐμθάλλουσιν οἱ χαὶ τοῦ ἄρτου xaY τοῦ ξύλου 
πολέμιοι. Μᾶλλον E τὸ πάντων γνωριμώτερόν τε χαὶ 
φανερώτερον ἐχ τοῦ Προφήτου λάθωμεν, δι᾿ οὗ προ- 
γράφεται σαφῶς τὸ μυστήριον, τὸν Ἰωνᾶν λέγω, τὸν 
ἀπαθῶς χατὰ τοῦ χήτους χαταδυόμενον, xaX δίχα πά- 
θους Ex τοῦ χήτους ἀναδυόμενον, τὸν xat τρισὶν ἡμέ- 
ραις χαὶ τοσαύταις νυξὶν ἐν τοῖς χητῴοις σπλάγχνοις 
τὴν ἐν ἄδου διατριθὴν τοῦ Κυρίου προδιαγράψαντος. 
Ταῦτα χαὶ τὰ τοιαῦτα δεῖ σε παρ᾽ ἑχάστης Γραφῆς 
ἀναζητεῖν χαὶ ἐχλέγεσθαι. Πάντα γὰρ ἐχεῖνα, διὰ 
τῶν παρόντων ὁρᾷς " χαὶ ἐν τῇ παρούσῃ φαιδρότητι»; 


C "Odoc ὁ γόμος κρέμαται καὶ οἱ προφῆται, χαθώς 


φησί που τὸ Εὐαγγέλιον" χαὶ πᾶς θεόπνευστος λόγος 
xaX νόμος ἐν ταύτῃ ἀναχεφαλαιοῦται τῇ χάριτι, κατὰ 
τὴν τοῦ Παύλου φωνήν. Τοῦτο γάρ ἐστι, xoi τῶν 
σχυθρωπῶν τὸ πέρας, χαὶ τῶν ἀγαθῶν ἡ ἀρχή. Οἷόν 
τι λέγω" Ἐδασίλευσεν ὁ θάνατος ἀπὸ ᾿Αδὰμ, τῆς 
φθοροποιοῦ δυνάμεως λαθὼν τὴν ἀρχὴν, ἀλλὰ xo 
μέχρι Μωῦσέως αὐτοῦ τὸ πονηρὸν χράτος διέμεινεν, 
οὐδὲν τοῦ νόμου τὴν χαχὴν τοῦ θανάτου δυναστείαν 
ἀμθλύναντος. Ἦλθεν ἡ τῆς ζωῆς βασιλεία, χαὶ 
χατελύθη τοῦ θανάτου τὸ χράτος. Καὶ γέγονεν ἄλλη 
γέννησις, βίος ἕτερος, ἄλλο ζωῆς εἶδος, αὐτῆς τῆς 
φύσεως ἡμῶν μεταστοιχείωσις. Τούτου | γέννησις 
Οὐκ ἐξ αἱμάτων, οὐδὲ ἐκ θεϊήματος ἀνδρὸς, οὐδὲ 
ἐκ θειϊήματος σαρκὸς, ἀ.1.1) ἐκ Θεοῦ γενομέγη.Πῶς 
τοῦτο; Σαφῶς σοι παραστήσω διὰ τοῦ λόγου τὴν χάριν. 
Οὗτος ὁ τόχος διὰ πίστεως χυοφορεῖται * διὰ τῆς τοῦ 
βαπτίσματος ἀναγεννήσεως εἰς φῶς ἄγεται" τροφὸς 
τούτου ἣ Ἐχχλησία γίνεται" μαζὸς, τὰ διδάγματα" 
τροφὴ, ὁ ἄνωθεν ἄρτος " ἡλιχίας τελείωσις, ἡ ὑψηλὴ 
πολιτεία " γάμος, Tj τῆς σοφίας συμθίωσις - τέχνα, al 
ἐλπίδες - οἶχοι, ἡ βασιλεία - χλῆρος xal πλοῦτος, f| 
ἐν τῷ παραδείσῳ τρυφή τέλος δὲ, ἀντὶ θανάτου, ἣ 
ἀΐδιος ζωὴ, ἐν τῇ ὑποχειμένῃ τοῖς ἁγίοις μαχαριότητι. 
Ταύτην ὁρᾷ χαὶ ὁ μέγας Ζαχαρίας τὴν ἀρχὴν πρὸς τὸ 
ἀγαθὸν ἀλλοιώσεως, χαὶ ἀμφιθάλλει περὶ τῆς τοῦ 
ὀνόματος χλήσεως, τί χρὴ χυρίως προσειπεῖν τὴν 
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θαύματα διεξελθὼν, xal τοῦτό φησι περὶ τοῦ Ἑαϊρρῦ 
τούτου, ὅτι Οὐχ ἡμέρα, καὶ οὐχὶ vot. Av ὧν ἐν- 
δείχνυται, ὅτι Ἡμέρα μὲν χληθῆναι οὐ δύναται, ἡλίου 
μὴ ὄντος, νὺξ δὲ οὐχ ἔστι τῷ μηδὲ σχότος εἶναι. Τὸ 
γὰρ cxóvog ἐχάλεσεν ὁ Θεὸς νύχτα, χαθώς φησι 
Μωῦσῆς. 

Ἐπεὶ οὖν χατὰ μὲν τὸν χρόνον, νὺξ, 
δὲ τὸ φῶς, ἡμέρα * τούτου ἕνεχέν φησιν 5 Προφή- 
τῆς Καὶ Οὐχ ἡμέρα, καὶ οὐχὶ γύξ. El οὖν μήτε 
νὺξ, χατὰ τὸν Προφήτου λόγον, ὁ 
ἄλλο τι 


d 
ni 
ὩΣ 


χαιρὸς οὗτός ἐστιν, 
πορὰ ταῦτα πάντως ἣ παροῦσα χάρις 
ἐστὶ χαὶ ὀνομάζεται. Βούλεσθε εἴπω ὃ ἐντεθύμημαι ; 
Αὕτη ἐστὶν ἡμέρα ἣν ἐποίησεν ὁ Κύριος " ἄλλη 
παρὰ τὰς ἐν ἀρχῇ ἐστιν αὕτη. Ἐν ταύτῃ γὰρ ποιεῖ ὁ 
θεὸς τῇ ἡμέρᾳ οὐρανὸν χαινὸν, xaX γῆν χαινὴν, 
χαθώς φησιν ὁ Προφήτης. Ποῖον οὐρανόν ; τὸ στε- 


ρέωμα τῆς εἰς Χριστὸν πίστεως * ποίαν γῆν ; τὴν 
ἀγαθὴν χαρδίαν φημὶ, χαθὼς εἶπεν ὁ Κύριος, τὴν 


γὴν τὴν πίνουσαν τὸν ἐπ᾽ αὐτῇ ἐρχόμενον ὑετὸν, xaX 
τὸν πολύχουν στάχυν ἁδρύνουσαν. Ἔν ταύτῃ τῇ χτί- 
σε!, ἥλιος μέν ἐστιν ὁ χαθαρὸς βίος * ἄστρα δὲ, αἱ 
ἀρεταί" ἀὴρ δὲ, ἡ διαφανὴς πολιτεία - θάλασσα δὲ, τὸ 
βάθος ἐστὶ τοῦ πλούτου τῆς σοφίας τε καὶ γνώσεως " 
πόαι χαὶ βλαστήματα, ἡ ἀγαθὴ διδα 
θεῖα δόγματα, ἄπε 


σχαλία χαὶ τὰ 


ς νομῆς, 


τουτέστιν ἣ 
ποίμνη τοῦ Θεοῦ ἐπινέμεται" δένδρα δὲ ποιοῦντα χαρ- 


πὸν, fj τῶν ἐντολῶν ἐργασία. Ἐν ταύτῃ χτίζεται ὁ 
ἀληθινὸς ἄνθρωπος, ὁ χατ᾽ εἰχόνα γενόμενος Θεοῦ 
χαὶ ὁμοίωσιν. ob χόσμος γίνεται fi ἀρχὴ 
αὕτη, Ἢ ἡμέρα, ἣν ἐποίησεν ὁ Κύριος; Περὶ ἧς 
φησιν ὁ προφήτης Ζαχαρίας, ὅτι οὔτε ἡμέρα χατὰ 
τὰς ἄλλας ἡμέρας, οὔτε νὺξ κατὰ τὰς ἄλλας νύχτας. 


ΤΑρά σοι 


Καὶ οὔπω τὸ ἐξαίρετον τῆς παρούσης χάριτος ὁ λόγος 
ἐχήρυξεν. Αὕτη ἔλυσε τὴν τοῦ θανάτου ὠδῖνα. Αὕτη 
τὸν τῶν νεχρῶν πρωτότοχον ἐμαιεύσατο. "Ev ταύτῃ 
συνε xplnons αἱ σιδηραῖ τοῦ θανάτου πύλαι. Ἐν 
ταύτῃ οἱ χαλχοῖ τοῦ &oou μοχλοὶ συνεθλάσθησαν. 
Νῦν ἀνοίγεται τοῦ θανάτου τὸ δεσμωτήριον. Νῦν χη- 
ρύσσεται τοῖς αἰχμαλώτοις 
τοῖς τυφλοῖς 


ἡ ἄφεσις. 
ἢ ἀνάδλεψις. Νῦν τοῖς 
σχιᾷ θανάτου χαθημένοις 


Νῦν γίνεται 
ἐν σχότει χαὶ 
» ἡ ἐξ ὕψους ἀνατολὴ ἐπι- 
σχέπτεται. Βούλεσθέ τι χαὶ περὶ τῆς τριημέρου προ- 
θεσμίας μαθεῖν ; "Apxsi τοσοῦτον μαθεῖν, ὅτι ἐν οὕτω 
ὀλίγῳ τῷ χρονιχῷ διαστήματι, ἤρχεσεν Tj παντοδύνα- 
μος σοφία ἐν τῇ χαρδίᾳ τῆς γῆς γενομένη ὁ Κύριος, 
πὸν μέγαν ἐχεῖνον νοῦν τὸν ἐν αὐτῇ διαιτώμενον χα- 
. ταμωρᾶναι. Οὕτω γὰρ ὁ Προφήτης αὐτὸν χατονομά- 
ζει, μέγαν νοῦν αὐτὸν ἀποχαλῶν xol 


᾿Ασσύριον 
Ἐπεὶ οὖν ἑστία 


τίς ἐστι τοῦ νοῦ ἡ χαρδία (ἐν ταύτῃ 
γὰρ τὸ ἡγεμονιχὸν εἶναι πιστεύεται), διὰ τοῦτο γίνε- 
ται ἐν τῇ χαρδίᾳ τῆς γῆς ὁ Κύριος, ἥτις ἐστὶ τοῦ 
νοῦ ἐχείνου οὐράνιον ἐνδιαίτημα" ὥστε τὴν βουλὴν 
αὐτοῦ Rppdyan χαθὼς ὁ Προφήτης φησὶ, xaX δράξα- 
σθαι τὸν σοφὸν ἐν τῇ 


πανουργίᾳ αὐτοῦ χαὶ περιτρέ- 
Ψαι αὐτῷ 


πρὲς τὸ ἐναντίον τὰ σοφὰ ἐγχειρήματα. 
Ἐπειδὴ γὰρ ἀμήχανον ἣν τὸν ἄρχοντα τοῦ σχότους 
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pertinent, percurrisset, 
de tempore hoe, Neque dies, inquit, neque noz". 
Quibus verbis ostendit, neque diem, eum sol non 
adsit, vocari posse, neque noctem, cum absint te- 


nebre, quas Deus, ut. Moses scribit, noctem nomi- 
navit!s, 


Quamobrem, eum et nox tenebris, et dies sole 
prsseribatur, propheta , Neque dies, inquit, ne- 
que noz. Quod si neque nox , neque dies, tempus 
hoe dici polest, alio nomine profecto prosens 
gratia. est appellanda. Vultis exponam vobis, 
quid ipse sentiam? [Iwc est dies illa, quam fecit 
Dominus!?, ἃ diebus illis longe diversa, qui 
mundi procreationis initio sunt constituti , [ quos 
lemporis cursus dimetitur. Alterius hiec est pro- 
creationis initium. ] In hac enim die caelum no- 
vum facit Deus et terram novam, ut ait Pro- 
pheta *?, Eequod colui? firmamentum ejus quie 
in Christo est fidei. Ecquam terram ? cor bonum, 
inquam , ut dixit Dominus , terram. quae bibit su- 
per se venientem. imbrem, et spicam multiplicem 
parit?', In hac creatione, sol quidem est vita 
munda, stelle, virlut^s ; aer, preclara. eonversa- 
tio; mare, altitudo divitiarum, sapienti: et scien- 
lie ; herb:e et. germina 
que documenta, 


, bona doctrina, divina- 
quia populus paseu:, hoc est, 
Dei. grex carpit, atque depascitur ; arbores feren- 
tes fructum , mandatorum observatio. In hac die 
verus homo proereatur ad imaginem ct similitu- 
dinem Dei. Annon niundus tibi fit hoe principium, 
Ilic dies, quam fecit Dominus ? Quam neque diem 
esse dicit propheta diebus aliis, neque noctem 
aliis noetibus similem? Sed quod in hae gratia 
pristantissimum est, nondum explicavimus. Hec 
mortis dolores dissolvit. I:ee mortuorum  primo- 
genitum edidit. In. hae ferrez:e mortis port:e con- 
fract:e sunt. In hae rei inferorum 
minuti. Nunc mortis carcer aperitur 
vis libertas denuntiatur. 


vectes com- 
.Nune capti- 
Nune ciecis videndi facul- 
tas probetur. Nune. oriens ex alto invisit eos qui 
in tenebris et umbra mortis considebant. WVultis 
eliam de tridui preefinito termino aliquid intelli- 
gere ? lllud dixisse contenti simus, tam exiguum 
temporis spatium (fuisse satis, ut omnipotens. sa- 


D pientia in corde terrz:?. exsistens magnam illam 


mentem in eo habitantem stultam redderet. Sic 
enim illum nominat Propheta, magnam mentem 
illum et Assyrium Quoniam igitur 


domicilium quoddam mentis est cor; in eo enim 


appellans **. 
principatus animi esse ereditur : idcirco Dominus 
manet in corde terrze , ubi est mentis illius ceele- 
ste domicilium, ut consilium ejus stultum reddat, 
ut ait propheta , et apprehendat sapientes in 
astutia eorum ??, et. sapientes ipsorum conatus in 
contrarium. vertat. Nam quia fieri non. poterat ut 
princeps tenebrarum 


meram lucis praesentiam 


30 ]sa. ταν, 17. ?! Isa. υχι, 11, 33 58. 
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attingeret , 
conspexisset , 
nem vidit , 


ideirco, posteaquam divinam car- 
et res admirandas qui per ipsam ἃ 
divinitate effieiebantur, aspexit, speravit, se, si 
morte carnem aífecisset, omnem etiam virtutem , 
qui in ipsa erat, superaturum. IHaque dum in- 
hiansad carnis escam aspirat, divinitatis hamo 
transfixus est, atque ita draco. per hamum ductus 
!est,utait Job, qui per se, quod futurum erat, 
| prienuntians , Hamo, inquit, draconem duces ?*., 
Audiamus autem ἃ propheta, quienam erant ea, 
qui cor istud terri? adversus universum inibat 
consilia, cum adversus Domini carnem fauces 
aperuit. Quid in eum dicit Isaias, illius redar- 
guens cogitata? Tu dixisti in corde tuo : In colum 
ascendam , super astra coli ponam solium meum 
(sedeboin monte. excelso supra mubes conscendam), 
et ero similis Altissimo *". Προ secum | sceleratum 
cor cogitabat. Ante vero, quid magna illa mens 
in malitia, quid improbus ille Assyrius secum 
ipse loqueretur , ex Isai:e item verbis intelligamus : 
Dixi, Foriitudine manus mec faciam , et prudentia 
sapientie meg terminos gentium auferam , οἱ orti- 
tudinem. eorum predabor , et conculiam | urbes ha- 
bitatas , et orbem terrarum universum. tanquam ni- 
cum comprehendam , et tanquam ova. derelicta tol- 
lam, et non erit qui effugiat me, aut contradicat 
mihi**. Hac ille spe deceptus, eum qui propter 
suam erga genus humanum benevolentiam in terris 
nobiscum versabatur, in se suscepit. Verum quze- 
nam illi eorum loco, quz sperabat, evenerint, 
propheta ealamitatem ipsius seclarans aperte si- 
gnificat, Quomodo, inquiens, cecidit e colo Lucifer, 
qui mane oriebatur ? Quomodo contritus est. in ter- 
ram? Super eum strata. est. putredo , indumentum 
ipsius est vermium operimentum?" , et. czetera , qui- 
businteritus ejus describitur, quie cuilibet licet 
ex prophete scriptis intelligere; mihi enim ad 
propositum redeundum est. 

Ob id igitur vera sapientia in arroganti corde 
terra versatur, ut magnam illam in malitia mentem 
deleat, ut tenebr:e discutiantur a luce, ut, quod 
mortale est, absorbeatur a vita *?, et extrenio ini- 
mico, morte nimirum, destrueto, malum evertatur. 
liec tibi praseripto tridui spatio confecta sunt. 
Num tarda videiur hzc gratia? Num nimis longo 
intervallo tantum bonum partum est? Vis eximiam 
virtutem agnoscere, qua tam exiguo temporis spa- 
tio hee. gesta sunt? Omnes mihi hominum tates 
enumera, quie jam inde ab ipso primo malorum 
ortu usque ad corum interitum exstiterunt, quot 
singulis :etatibus homines, quam multa cunctis 
seatibus hominum millia fuerunt. Iniri non poterit 
numerus multitudinis eorum, per quos malitia jure 
quodammodo hzreditario sie propagata est, ut 
make improbitas divite in singulos dispertitze 
singulorum studio et opera auctz sint, atque ita 

*: Job xr, 19. *? ]sa. 


xiv, 45, 14, 35 Isa, x, 14 


nisi partem aliquam carnis in ipsa A ἀχράτῳ προσμίξαι τῇ τοῦ φωτὸς παρουσίᾳ, "ἢ cap- 


xóg τινα μοῖραν θεωρήσαντα ἐν ἑαυτῷ * διὰ τοῦτο 
; S 


ὡς εἶδε τὴν θεοφόρον σάρχα, εἶδε δὲ ὧν τὰ παρ᾽ αὖ- 


τῆς ἐνεργούμενα τῆς θεότητος deus a, ἤλπισεν. cl 
«ἧς σαρχὸς διὰ τοῦ θανάτου χρατήσειε, xal πάσης 
τῆς 


ἐν αὐτῇ χρατήσειν δυνάμεως. Καὶ τούτου χάρι 


πὸ τῆς σαρχὸς δέλεαρ περιχανὼν, τῷ τῆς θεότητος 
ἀγχίστρῳ περιεπάρη, xat οὕτως ἤχθη ὁ δράχων διὰ 
τοῦ ἀγχίστρου, χαθώς φησιν ὁ Ἰὼῤ, ὁ προαναφωνή- 
σας δι᾽ αὐτοῦ τὸ ἐσόμενον, λέγων, ὅτι "ACerc τὸν 
δράκοντα ἐν ἀγκίστρῳ. ᾿Αχούσωμεν δὲ παρὰ τῆς 
τοῦ Προφήτου φωνῆς, τίνα ἦν, ἃ ἣ καρδία τῆς γῆς 
αὕτη κατὰ τοῦ παντὸς ἐθουλεύσατο, ὅτε χατὰ τῆς 
σαρχὸς τοῦ Κυρίου τὸ στόμα ἤνοιξε. Τί λέγει πρὸς 
αὐτὸν Ἡσαΐας ἐλέγχων αὐτόν ; Σὺ εἶπας ἐν τῇ καρ- 
δίᾳ σου" Εἰς τὸν οὐραγὸν ἀναδήσομαι, ἐπάνω 
τῶν γεφεϊῶν θήσω cÓv θρόνον μου, καὶ ἔσομαι 
ὅμοιος τῷ Ὑψίστῳ. Ταῦτα ἣ πονηρὰ χαρδία xaO 
ἑαυτῆς ἐθουλεύσατο. Καὶ ἔτι πρὸ τούτων, ὁ μέγας ἐν 
χαχίᾳ νοῦς, ὁ πονηρὸς ᾿Ασσύριος, οἷα πρὸς αὐτὸν δι- 
εξήει, ἀχούσωμεν πάλιν Ex τῆς Ἡσαΐου φωνῆς " Ἃ 
εἶπε" Τῇ ἰσχύϊ τῆς χειρός μου ποιήσω, καὶ τῇ 
οφίᾳ τῆς συνέσεως ἀφελῶ ὅρια ἐθνῶν, καὶ τὴν 
ἰσχὺν αὐτῶν προνγομεύσω, καὶ σείσω πόϊλεις xaz- 
οἰκουμένας, καὶ τὴν οἱκουμένην éAnv καταλή- 
aot. ὡς voccíar , καὶ ὡς καταμεειμμένα ox 
ἀρῶ, καὶ οὐκ ἔστιν ὃς διαφεύξεταϊί με, T| ἀντείπῃ 
μοι. Μετὰ ταύτης τῆς ἐλπίδος δέχεται ἐν ἑαυτῷ τὸν 
διὰ φιλανθρωπίαν. τοῖς χάτω ἐπιδημήσαντοι. Τί E 
αὐτῷ ἀντὶ τῶν ἐλπ:σθέντων γίνεται, διηγεῖται σαφῶς 
ἡ προφητεία τὸ xav ἐχείνου πάθος λέγουσα: πῶς 
ἐξέπεσεν ἐκ τοῦ οὐραγοῦ ὁ ἑωσφόρος ; Πῶς συν- 
ετρίδη ἐπὶ τὴν γῆν, ᾧ ὑπεστρώθη ἡ σῆψις, à 
ἔνδυμα γίνεται ἡ περιδοιὴ τῶν σχωήκων"; χαὶ 
ὅσα ἄλλα περὶ τοῦ ἀφανισμοῦ αὐτοῦ διεξέρχεται, 
ἅπερ ἔξεστι τῷ βουλομένῳ ἐξ αὐτῶν τῶν γεγραμμέ- 
νων δι᾽ ἀχριθείας μαθεῖν. Ἐμοὶ δὲ πρὸς τὸν σχοπὸν 
ἐπαναχτέον τὸν λόγον. 


Διὰ τοῦτο γίνεται Tj ἀληθινὴ σοφία, ἐν τῇ μεγα- 
λοῤῥήμονι ταύτῃ χαρδίᾳ τῆς γῆς, ἵνα ἐξαφανίστ, ἐξ 
αὐτῆς τὸν μέγαν ἐν καχίᾳ νοῦν, καὶ φωτισθῇ τὸ σχό- 
τος, χαὶ χαταποθῇ τὸ θνητὸν ὑπὸ τῆς ζωῆς, χαὶ τὸ 
χαχὸν εἰς ἀνυπαρξίαν μεταχωρήσῃ, τοῦ ἐσχάτου 
ἐχθροῦ χαταργηθέντος, ὅς ἐστιν ὁ θάνατος. Ταῦτά 
σον ἣ τριήμερος προθεσμία χατείργασται. Μὴ βρα- 
δεῖα dj χάρις; μὴ δι᾽ ἄχρας περιόδου τοσοῦτον ἀγα-- 
θὺν χατώρθωται ; Βούλει γνῶναι τὸ ὑπερθάλλον τῆς 
δυνάμεως, τῶν ἐν οὕτω βραχεῖ χρόνῳ χατορθωθέν- 
των : ᾿Αρίθμιησόν μοι πάσας τὰς μεταξὺ γενεὰς τῶν 
ἀνθρώπων, ἀπὸ τῆς πρώτης τῶν χαχῶν εἰσόδου χαὶ 
μέχρι: τῆς ἀναλύσεως, πόσοι xaD' ἑχάστην γενεὰν ἄν- 
θρωποι ἐν πόσαις ἀριθμούμενοι μυριάσιν. ᾿Αδύνατόν 
ἔστιν ἀριθμῷ διαλειφθῆναι τὸ πλῆθος, ὧν ἐν ταῖς δια- 
δοχαῖς ἣ χαχία συνεπλατύνετο, xai ὁ χαχὸς τῆς 
πονηρίας πλοῦτος εἰς τοὺς χαθ᾽ ἕχαστον μεριζόμε- 
νος, δι’ ἑχάστου μείζων ἐγίνετο, xal οὕτω πολυγα- 
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voüsa συνδιεξήει ταῖς ἀεὶ ἐπιγενομέναις γενεαῖς ἡ A [ecunda malitia :etatibus ordine succedentibus per- 


xaxa. χεομένη τῷ πλήθει πρὸς ἄπειρον, ἕως εἰς τὸ 
ἀχρὕότατον τοῦ χαχοῦ προελθοῦσα, πάσης χατεχρά- 
τὴσε τῆς ἀνθρωπίνης φύσεως * οὕτω τοῦ Τ]ροφήῆτου) 
χαθολιχῶς ἀποφηναμένου, ὅτι Πάντες ἐξέκλιναν, 
ἅμα ἠχρειώθησαν, καὶ οὐχ ἣν ἐν τοῖς οὖσιν οὐδὲν, 
"ὃ μὴ κακίας ὄργανον Tv. Τὴν οὖν τοσαύτην τοῦ χα- 
χοῦ σωρείαν τὴν ἀπὸ χαταθολῆς χόσμου μέχοι κἧῆς 
χατὰ τὸ πάθος τοῦ Κυρίου οἰχονομίας συναθροιοθεὶ- 
σαν, ὁ ἐν τρισὶ διαχέας ἡμέραις, μικράν δοι πεποίη- 
ται τῆς ὑπερθαλλούσης δυνάμεως τὴν ἐπίδειξιν; ἣ 
οὐχὶ πασῶν τῶν ἐν ταῖς ἱστορίαις θαυματοποιῶν 
ἰσχυροτέραν ; “Ὥσπερ γὰρ πλεονάζει τοῦ Σαμψὼν τὸ 
θαῦμα, οὐ χατὰ τὸ χατισχύσαιν μόνον τοῦ λέοντος, 
ἀλλὰ xai τὸ ἀπόνως αὐτὸν διαχειρίσασθαι γυμναῖς 
xai ἀόπλοις χερσὶ τὸν θῆρα χαταπαίζοντα διασπάσα- 
αθαι" οὕτω χαὶ τοῦ δίχα πάσης ἐργωδίας τὸν Κύριον 
τὴν τοσαύτην ἀφανίσαι χαχίαν, ἀπόδειξις μείζων 
ἐστὶ τοῦ τῆς δυνάμεως ὑπερθάλλοντος. Οὐχ ὑδάτων 
ἀπείρων ἐπιῤῥοαὶ Ex τῶν ἄνωθεν χαταραχτῶν τῷ 
ὑποχειμένῳ ἐγχαταπίπτουσαι, οὐδὲ ἄθυσσοι τῶν 
ἰδίων ὄρων ὑπεροιδαίνουσαι, xal τοῖς πελάγεσι τὴν 
γῆν ἐπιχλύζουσαι, οὐδὲ πᾶσα Tj οἰχουμένη νηὸς δίχην 
αὔτανδρος τῷ βυθῷ χαλυπτομένη, οὐδὲ ὄρη γινόμενα 
βύθια, χαὶ χορυφαὶ τῶν ὁρῶν ὑποθρύχιοι" οὐδὲ χαθ᾽ 
ὁμοιότητα Σοδόμων αἱ τῆς φλογὸς ἐπομόρίαι τῷ πυρὶ 
τὸ διεφθορὸς ἐχχαθαΐίρουσαι " οὐδὲ ἄλλο τι τοιοῦτον 
οὐδέν - ἀλλὰ ἁπλῆ τις xal ἀχατάληπτος ἐπιδημία 
μόνη ζωῆς. χαὶ φωτὸς παρουσία, τοῖς ἐν σχότει xaX 
σχιᾷ θανάτου χαθημένοις, ἔχλειψιν παντελῆ xa 
ἀφανισμὸν τοῦ τε σχότους χαὶ τοῦ θανάτου πεποίηται. 
Εἴπω τι πρὸς τοῖς εἰρημένοις xai ἕτερον ; Ἐφύη τὸ 
χαχὸν ἐν τῷ ὄφει - ἡττήθη ἡ γυνὴ τῆς πείρας τοῦ 
δράκοντος * ἡττήθη μετὰ ταῦτα τῆς γυναιχὸς ὁ 
ἀνήρ. Διὰ τριῶν ἔσχε τὸ χαχὸν τὴν γένεσιν. Πρὸς τί 
μοι βλέπει τούτων ἡ μνήμη ; “Ἔστι τινὰ τοῦ ἀγαθοῦ 
τάξιν διὰ τῆς ἐν τῷ χαχῷ τάξεως χατανοῆσαι. Τρία 
βλέπω ταῦτα τοῦ χαχοῦ δοχεῖα " πρῶτον μὲν, ἐν ᾧ 
τὸ πρῶτον συνέστη " δεύτερον, εἰς ὃ μετεῤῥύη τρί- 
τον, ἐν ᾧ μετὰ ταῦτα ἐπεγένετο. Ἐπειδὴ τοίνυν ἐν 
τοῖς τρισὶ τούτοις ἡ xaxla. ἐπλήμμυρε, τῇ διαθολικῇ, 
λέγω, φύσει, xal τῷ τῶν γυναιχῶν γένει, καὶ τῷ 
πληρώματι τῶν ἀνδρῶν " τούτου χάριν ἀχολούθως ἐν 
τρισὶν ἡμέραις ἡ νόσος ἐξαφανίζεται, ἐχ 
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πῶν ἐν xaxia νενοσηχότων μιᾶς ἡμέρας ἀποχληοω- 
θείσης πρὸς ἴασιν - ἐν μιᾷ ἡμέρᾳ οἱ ἄνδρες τῆς νό- 
σου χαθαίρονται" ἐν τῇ δευτέρᾳ, τὸ τῶν γυναικῶν 
- T-IUBf- “ὦ σι R9 “ἢ , ὲ 
θεραπεύεται γένος " ἐν τῇ τελευταίᾳ, ἔσχατος ἐχθρὸς 
ὶ 


καταργεῖται: ὁ θάνατος, καὶ περὶ αὐτὸν ἀρχαί τε, χαὶ 


ἐξουσίαι, xal δυνάμεις τῶν ἀντιχειμένων δυνάμεων 
τεὸ προχαθημένων συναφανίζονται. Μὴ θαυμάσῃς 
i χρονιχοῖς διαστήμασιν ἢ τοῦ ἀγαθοῦ χτίσις 


ἐπιμερίζεται. Ko) γὰρ παρὰ τὴν πρώτην τοῦ χό- 
σμου γένεσιν, οὐκ ἡτόνει ἡ θεία δύναμις ἄπαντα ἐν 
seg. τὰ ὄντα, ἀλλ᾽ ὅμως συμπαραλαμ- 
ἡμιουργίᾳ τῶν ὄντων xaX τὰ χρονιχὰ δια- 


? Psal. xut, ὁ. 29 Judic. xiv, 6. 


fusa creverit in infinitum, donec ad summum mali 
cumulum perveniens totam  naturaim 
occupavit? Sic enim sine exceptione Propheta sen- 


humanam 


tentiam. tulit, Omnes, inquiens ??, declinaverunt, 
simul inutiles facti sunt, adeo ut. nihil inveniretur, 
quod maliti: non esset instrumentum. Tantum 
igitur malorum acervum, ab ipsa mundi constitu- 
lione ad mortem usque Domini cumulatum et. au- 
ctum, qui tribus diebus dissolvit, et evertit, par- 
vamne tibi prostantis polentie, virlulisque  suie 
significationem dediL? Nonne vis ejus, rerum om- 
nium, quie monumentis historiarum. admiranda: 
commemorantur, apparuit excellentissima ? Quem- 
admodum enim Samsonis facinus eo magis admira- 
mur, quod non solum leonem vicit, sed eum sine 
labore superavit, quodque nuda inermique manu 
tantam feram, tanquam ludens occidit et dilaeera- 
vit 9* : sic ea re Domini virtus excelluit, quod nullo 
negotio malitiam delevit. Neque enim. superioribus 
cataracetis patefactis, abyssisque proprios terminos 
transilientibus, et tumefactis, aquarum inmensa 
vis ingruit, quz? terram obruens universam, mon- 
tesque transeendens, et montium fastigia superans, 
orbem tanquam navigium simu) cum ipsis nautis 
atque vectoribus demerserit. Neque, ut Sodoimita- 
rum temporibus contigit, ignis, et flanimarum 
imber, quod corruptum erat, purgans expiavit. 
Neque aliud quidquam accidit ejusmodi. Sed sir- 
plex quzdam et incomprehensa peregrinatio, sola 
vitz: lucisque presentia in tenebris, et. regione um- 
brz mortis considentibus tenebras omnes dispulit, 
et mortem ipsam interfecit. Aliudne quidquam 
adjungam iis quie dieta sunt? In serpente malum 
exortum est, Mulier draconis insidiis decepta fuit. 
Mulieris illecebris vir ipse cessit. Tribus hisce 
gradibus malum emersit. Quorsum bhze spectat 
commemoratio ? Licet ex hoc mali ordine quemdam 
boni ordinem iili respondentem animadvertere. Hec 
tria cerno mali receptacula : primum, in quo primo 
constitit: alterum, in quod defluxit; tertium, in 
quo postea inh:sit. Quare cum in his tribus mali- 
tia redundarit, nempe in natura diabolica, et in 
genere mulierum, et in virorum plenitudine ; con- 
senlaneup) fuit, ut trium dierum spatio morbus 
expelleretur, singulis generibus malitia laboranti- 
bus tributo curationis die, ut uno quidem viri cura- 
rentur, altero. feminarum genus, extremo autein 
extremus hoslis, mors, destrueretur, et qui mortis 
ministri sunt principes, et potestates virtutum ad- 
versariarum et imperantium proflizarentur. Nec 
admireris boni proventum fieri temporis intervallo. 
Nam et in prima mundi procreatione momento 
poterat divina virtus cuncta perficere, attamen 
rerum fabricationi tempora distribuit; ut primo 
quidem die pars earum una constitueretur, secundo 
aulem altera, atque ita deinceps reliqua, donec 
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omnia perfecta sunt, et absoluta, eo dierum. nu- A τελειωθῆναι τὸ μέρος τῆς χτίσεως, £y δὲ τῇ δευτέρᾳ 


mero, qui scriptus est, Deo euncta perficiente : sic 
etiam hic ea sapientize ratione, qu: verbis explicari 
non potest, tribus diebus malum ejicitur, et ex- 
cluditur ab hominibus, mulieribus, et a serpen- 
tium. genere, in quibus primis natura vitii ortum 
liabuit. 


ΠῸῸς de trium dierum numeri causa cogitavimus : 
recte, necne , auditorum judicium esto. Neque 
enim verba nostra certam demonstrationis ratio- 
nem habere volumus, sed ita quzrendo nos exer- 
cemus. Quod si re ipsa profinitum horum dierum 
numerum plane vis perspicere (neque enim illi 
parum deest, si post horam nonam parasceva 
tempus consideres, qua quidem hora Dominus Pa- 
iris manibus spiritum commendavit), paulisper at- 
tende, et fortasse, quod quiris, invenies. Quonam, 
inquies, pacto ? Divin:e potentize magnitudinem con- 
sidera, et quod scire cupis, intelliges. Recordare, 
quid de se Dominus pronuntiarit, et eam ipsius 
esse virlutem eognosces, ut. voluntate, non autem 
natura» necessitate animam ἃ corpore disjungat. 
Nemo enim, inquit, tollit animam meam a. me, sed 
ego pono illam a meipso. Potestatem enim. habco 
ponendi eam, el potestatem habeo iterum. assumes- 
di ?. Moc nobis ita constituto, perspicue patebit id 
quod qu:esitum est. 


Qui enim polestate sua cuncta disponit, non ex 
proditione sibi impendentem necessitatem , nom 
Judzorum quasi przedonum impetum, non iniquam 
Pilati sententiam exspectat, ut eorum malitia sit 
communis hominum salutis principium et causa; 
sed consilio suo antevertit, el arcano sacrificii 
genere, quod ab hominibus cerni non poterat, se- 
ipsum pro nobis hostiam offert, et. victimam im- 
molat, sacerdos simul exsistens, et agnus Dei, ille 
qui mundi peccatum tollit. Quando id. prestitit ? 
cum corpus suum discipulis congregatis edendum, 
ct sanguinem bibendum przbuit, tunc aperte de- 
claravit agni sacrificium jam esse perfectum. Nam 
vielimie corpus non est ad. edendum idoneum, si 
animatum sit. Quare eum corpus edendum, ct 
sanguinem bibendum discipulis exhibuit, jam ar- 
cana et non. aspectabili ratione corpus erat im- 
miolatum, ut ipsius mysterium peragentis potestati 
colibuerat. Et anima in illis erat, in quibus eadem 
ipsa potestas illam deposuit, simulque eum divina 
virtute, quie cum illa erat conjuncta, in ea regione 
cordis versata esL. Itaque si quis inde tempus in- 
cipiat dimetiri, cum sacrificium Deo factum est a 
magno illo Principe sacerdotum, qui ratione, quie 
nec verbis explicari, nec oculis perspici potuit, se- 
ipsum pro communi hominum salute tanquam 
agnum obtulit, non recedet a veritate. Erat enim 
vespera , cum sacrum illud corpus comederunt : 
quam quidem vesperam mox, qui parasceven an- 

39 Joan. x, 18. 
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τὸ Éxcepov* xal ἐφεξῆς ὁμοίως ἐπεραιώθη τὰ ὅντα, 
ῥηταῖς ἡμέραις τοῦ Θεοῦ τὴν χτίσιν ἅπασαν συναρ- 
μόσαντος. Οὕτω χαὶ ἐνταῦθα xac τὸν ἄῤῥητον αὑτοῦ 
τῆς σοφίας λόγον, ἐν τρισὶν ἡμέραις τῶν ὄντων τὸ 
χαχὸν ἐξοιχίξεται, ἐξ ἀνδρῶν, Ex γυναικῶν, xal τοῦ 
γένους τῶν ὄφεων, ἐν οἷς πρώτοις ἣ τῆς χαχίας φύ 
σὶς ἔσχε τὴν γένεσιν. 

᾿Αλλὰ περὶ μὲν τῆς τοῦ ἀριθμοῦ τῶν ἡμερῶν αἱ 
τίας, ταῦτα ὑπενοήσαμεν ^ εἴτε δὲ ὀρθῶς, εἴτε χαὶ 


μὴ, ἐν τῇ χρίσει τῶν ἀχροατῶν χαταλείψομεν. Οὐ 


t 
γὰρ ἀπόφασις ὁ λόγος ἐστὶν, ἀλλὰ γυμνασία xaX ζή- 
τῆσις. Εἰ δὲ ζητεῖς 0v ἀχριθδείας ἰδεῖν ἐν τῷ πάθει 
τῶν ἡμερῶν τούτων τὴν προθεσμίαν (λείπει γὰρ τῷ 
ἀριθμῷ οὐχ ὀλίγον, εἰ μετὰ τὴν ἐννάτην τῆς παρα- 
σχευῆς ὥραν ἀριθμοΐης τὸν χρόνον, ἀφ᾽ ἧς ταῖς πα- 
τριχαῖς χερσὶ τὸ πνεῦμα παρέθετο), μιχρὸν ἐπίσχες, 
χαὶ παρέξει σοι τυχὸν ὁ λόγος τὴν περὶ τούτου ca- 
φήνειαν. Τίς οὖν ὁ λόγος ; ᾿Δνάθδλεψον εἰς τὸ μεγα- 
λεῖον τῆς θείας δυνάμεως, xaY οὐχ ἀγνοήσεις τὸ ἐν 
τόπῳ ζητούμενον. Μνήσθητι τῆς Δεσποτιχῆς ἀποφά- 
ὶ αὐτοῦ ἀποφαίνεται ὁ τοῦ παντὸς ἔξημ- 


H 


σεως, τί πε 
μένος τὸ χράτος * πῶς αὐτοχρατοριχῇ ἐξουσίᾳ, χαὶ 
οὗ φύσεως ἀνἄγχῃ διαζεύγνυσι τὴν ψυχὴν ix τοῦ 
σώματος, ἐν οἷς φησιν, ὅτι Οὐδεὶς αἴρει τὴν ψυ- 
χήν μου, ἀ.1..) ἐγὼ εἰθημι αὐτὴν ἀφ' ἑαυτοῦ. Ἔξ- 
cuciav ἔχω θεῖναι αὐτὴν, καὶ ἐξουσίαν ἔχω πά- 
Aw Δαδεῖν αὐτήν. Τοῦτό μοι στήτω, χαὶ τὸ ζητού- 
μενον σεσαφήνισται. 

'O γὰρ πάντα χατὰ τὴν δεσποτιχὴν αὐθεντίαν 
οἰχονομῶν, οὐκ ἀναμένει τὴν Ex τῆς προδοσίας 
ἀνάγχην, χαὶ τὴν λῃηστριχὴν ἔφοδον τῶν Ἰουδαίων, 
χαὶ τὴν τοῦ Πιλάτου παράνομον χρίσιν, ὥστε τὴν 
ἐχείνων χαχίαν ἀρχηγὸν xol αἰτίαν τῆς χοινῆῇς 
τῶν ἀνθρώπων σωτηρίας γενέσθαι ἀλλὰ mpolau- 
θάνει τὴ οἰχονομίᾳ τὴν ἔφοδον, κατὰ τὸν ἄῤῥητον 
τῆς ἱερουργίας τρόπον, χαὶ τοῖς ἀνθρώποις ἀόρατον, 
χαὶ ἑαυτὸν προσήνεγχε προσφορὰν χαὶ θυσίαν ὑπὲρ 
ἡμῶν, ὁ ἱερεὺς ἅμα, χαὶ ὁ ἀμνὸς τοῦ Θεοῦ, ὁ αἴρων 
τὴν ἁμαρτίαν τοῦ χόσμου. Πότε τοῦτο ; “Ὅτε βρωτὸν 
ἑαυτοῦ τὸ σῶμα εἰς βρῶσιν σαφῶς ἐνδείχνυται πῷ 
ἤδη γεγενῆσθαι ἐντελῆ τοῦ ἀμνοῦ τὴν θυσίαν. Οὐ γὰρ 
ἂν ἣν τὸ σῶμα τοῦ ἱερείου πρὸς ἐδωδὴν ἐπιτήδειον, 
εἴπερ ἔμψυχον fv. Οὐχοῦν ὅτε παρέσχε τοῖς μαθηταῖς 
ἐμφαγεῖν τοῦ σώματος, χαὶ τοῦ αἵματος ἐμπιεῖν, ἤδη 
χατὰ τὸ θελητὸν τῇ ἐξουσίᾳ τοῦ τὸ μυστήριον οἶχο- 
νομοῦντος ἀῤῥήτως τε χαὶ ἀοράτως τὸ σῶμα ἐτέθυτο. 
Καὶ ἡ ψυχὴ ἐν ἐχείνοις ἣν, ἐν οἷς αὐτὴν dj ἐξουσία 
τοῦ οἰχονομοῦντος ἐναπέθετο μετὰ τῆς ἐγχεχραμένης 
αὐτῇ θείας δυνάμεως, τὸν ἐν χαρδίᾳ ἐχεῖνον χῶρον 


1 
z 


περιπολοῦσα. Οὐχοῦν ἀφ᾽ οὗ προσήχθη τῷ Θεῷ ἡ 
θυσία παρὰ τοῦ μεγάλου ᾿Αρχιερέως, τοῦ τὸν ἑαυτοῦ 
ἁμνὸν ὑπὲρ τῆς κοινῆς ἁμαρτίας ἀῤῥήτως τε xat ἀορά- 
τως ἱερουργήσαντος, ἀπὸ τότε τις ἀριθμῶν τὸν χρόνον 
τῆς ἀληθείας οὐχ ἁμαρτήσεται. Ἑσπέρα μὲν γὰρ ἦν 
ὅτε ἑθρώθη τὸ ἱερὸν ἐχεῖνο χαὶ ἅγιον σῶμα. Νὺξ 
δὲ τὴν ἑσπέραν ἐχείνην Tj πρὸ τῆς παρασκευῆς διεδέ- 
ξατο. Εἴτα ἡ τῆς παρασχενῆς ἡμέρα, τῇ ἐπεισάχτῳ 
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νυχτὶ διατμηθεῖσα, εἰς μίαν νύχτα xal εἰς ἡμέρας A tecedit, excepit. Huic successit Parasceve dies, quae 


δύο χαταψηφίζεται. Εἰ γὰρ τὸ oxóvog ὁ Θεὸς ἐχάλεσε 
νύχτα, ἐν δὲ ταῖς τρισὶν ὥρα:ς ἐγένετο σκόξος ἐπὶ 
πᾶσαν τὴν οἰχουμένην * αὕτη ἐστὶν dj χατὰ τὸ μέσον 
τῆς ἡμέρας καινοτομηθεῖσα νὺξ, τὰ δύο τμήματα 
τῶν ἡμερῶν δι᾽ ἑαυτῆς περιγράφουσα, τὸ μὲν ἀπὸ 
τοῦ ὄρθρου ἐπὶ τὴν ἕχτην ὥραν, τὸ δὲ ἀπὸ τῆς ἐννά- 
τῆς ἐπὶ τὴν ἑσπέραν. Ὥστε εἶναι μέχρι τούτου, δύο 
νύχτας xai ἡμέρας δύο. Εἶτα, πρὸ τοῦ Σαθθάτου νὺξ, 
xal μετὰ ταύτην ἡ τοῦ Σαθθάτου ἡμέρα, ἔχεις τὰς 
τρεῖς νύχτας. Ζήτησόν μοι λοιπὸν τὴν ἀναστάσιμον 
ὥραν, χαὶ εὑρήσεις 
Πότε οὖν τοῦτο; 'Oxrà Σαδδάτων, Ματθαῖος βοᾷ. Αὕτη 
τοι ἡ ὥρα τῆς ᾿λναστάσεως χατὰ τὴν τοῦ ἀγγέλου φω- 
γήν. Οὗτος ὄρος τῆς ἐν χαρδίᾳ τῆς γῆς διαγωγῆς τοῦ 
Κυρίου. Ἑσπέρας γὰρ ἤδη βαθείας γεγενημένης (ἀρχὴ 
δὲ ἣν τῆς νυχτὸς ἐχείνης ρᾶ, ἣν διαδέχεται ἢ 
μία τῶν Σαθύάτων ἡμέρα), τότε ὁ σεισμὸς γίνεται. 
Τότε ὁ χαταστράπτων τοῖς ἐνδύμασιν ἄγγελος ἀπο- 
χυλίει τὸν λίθον τοῦ μνημείου. Αἱ δὲ juydixes μικρὸν 
ἐπορθρίσασαι, ὑποφαινούσης ἤδη τῆς ἡ μέρας τὸ φέγ- 
γος, ὡς χαί τινα ἡλιαχὴν αὐγὴν τῆς ἀνατολῆς ὑπερ- 


τὴν ἐν τοῖς εἰρημένοις ἀλήθειαν. 


φαίνεσθαι, τότε ἱστοροῦσι τὴν ἤδη γεγενημένην ἀνά- 
στασιν" αἱ τὸ μὲν θαῦμα ἔγνωσαν, 

ἐδιδάχθησαν. Ὅτι μὲν γὰρ ἠγέρθη, εἶπε πρὸς αὐτὰς 
ὁ ἄγγελος " τὸ δὲ πότε, τῷ ῥήματι οὐ προσέθηχεν. 
᾿Δλλ᾽ ὁ μέγας Ματθαῖος μόνος τῶν εὐαγγελιστῶν 


τὴν ὃὲ ὥραν οὐχ 


πάντων τὸν χαιρὸν δι᾽ ἀχριθείας ἐπεσημήνατο, εἰπὼν 
τὴν ἑσπέραν εἶναι τοῦ Σαθδάτου, τὴν ὥραν τῆς "Ava- 
στάσεως. 


lus ex omnibus evangelistis tempus accurate descripsit, 


bati vesperam, 

Ei δὲ ταῦτα τοῦτον ἔχεν τὸν τρόπον, 
ἡ προθεσμία, ἀπὸ τῆς μετὰ τὴν 
εἰς τὴν τοῦ Xa66áxou ἑσπέραν διαμετρουμένου τοῦ 
χρόνου, τῆς ἐμθολίμου νυχτὸς, inns εἴρηται, τὴν 
παρασχευὴν εἰς ἡμέρας δύο χαὶ νύχτα μίαν χερμα- 
τιζούσης. "Ἔδει γὰρ ἐπὶ τοῦ δεσπόζο 
στείᾳ αὐτοῦ τοῦ αἰῶνος, μὴ τοῖς συντεταγμένοις τοῦ 
χρόνου μέτροις τὰ Epra xav rm συμπαρατεί- 
νεσθαι * ἀλλὰ πρὸς τὴν τῶν ὄντων χρείαν χαινοτομεῖ- 


τ 
“-ἰ 
"VEL 


ici ἑσπέρας, 


ντος ἐν τῇ δυνα- 


σθαι τοῦ χρόνου τὰ μέτρα, χαὶ συντομώτερον τὴν τῶν 
ἀγαθῶν ἐνέργειαν τῆς θείας δυνάμεως ἐπιτελούσης, 
χολοδώτερα τοῦ χρόνου σχεδισισθῆναι τὰ μέτρα " ὡς 
μὴτε ἐλάττονα τῶν τριῶν ἡμερῶν χαὶ τῶν τοσούτων 
νυχτῶν ἀριθμηθῆναι τὸν χρόνον. Ἐπε!:δὴ τοῦτον τὸν 
ἀριθμὸν ὁ μυστιχὸς xal ἀπόῤῥητος ἐπιζητεῖ λόγος, 
ps τὰ συνήθη τῶν ἡμερῶν τε χαὶ νυχτῶν ἀναμέ- 
ὑουσαν διαστήματα πρὸς τὸ τάχος τῆς ἐνεργείας τὴν 
ξίαν ἐμποδίζεσθαι δύναμιν. Ὃ γὰρ ἐξουσίαν ἔχων 
χαὶ θεῖναι ἀφ᾽ ἑαυτοῦ τὴν ψυχὴν xot ἀναλαθεῖν ὅτε 
ἐθούλετο, ἐξουτίαν εἶχεν ὡς ποιητὴς τῶν αἰώνων, 
οὐχὶ δουλεῦσα: διὰ τῶν ἔργων τῷ χρόνῳ, ἀλλὰ ποιῆ- 
σαι χατὰ τὰ ἔργα τὸν χρόνον. "AXX οὕπω τοῦ gets 
στου τῶν χεφαλαίων ὁ λόγος ἥψατο. Ζητεῖν γὰρ τοὺς 
ἐν τῷ χρόνῳ τρισὶν ἑαυ- 
τὸν ὁ Κύριος δίδωσι, τῇ τε χαρδίᾳ τῆς γῆς χαὶ τῷ 


φιλομαθεστέρους εἰχὺς, πῶς 


?! Gen. 1, 5... 3? Maith.. xxvii 43. 


b 


nocte illa propter solis obscurationem interjecta in 
dies duos et noctem unam divisa est. Nam, si 
Deus noctem tenebras appellavit ὅλ, tribus. autem 
horis tenebrze facte sunt super universam terram ?*, 
spatium illud in diei medio constitutum nox fuit, 
quie singulis illius ex utraque parte sectionibus 
binos dies definivit : unum quidem ab ortu solis 
usque ad sextam. horam, alterum. autem ab. hora 
nona usque ad. vesperam, Atque ita duas. jam no- 
ctes habemus, et. totidem dies. Hine Sabbati nox 
est subsecuta, et Sabbati dies. Ex quibus tres dies, 
et noctes itidem tres conficiuntur. Reliquuin est 
ut resurrectionis horam. inquiramus : qua quidem 
inventa, veritas exstabit. Quando igitur surrexit 
Dominus ? Vespere Sabbatorum , tibi Mattheus cla- 
ra voee denuntiat ??, Hec est resurrectionis hora, 
secundum angeli vocem. Hic terminus fuit com- 
morationis Domini in corde terri. Vespera enim 
jam profunda, quie quidem vespera noctis, quam 
una Sabbatorum dies consequitur, principium erat, 
terrzemotus faetus est. Tunc angelus in. vestimen- 
tis fulgens revolvit lapidem monumenti. Mulieres 
autem mane surgentes, cui diei jam lux appareret, 
eL orientis solis splendor cerneretur, tum. visum 
pergunt resurrectionem, qui jam facta erat: el 
miraculum quidem cognoverunt, horam autem qua 
contigisset, non didicerunt. Angelus enim surre- 
xisse quidem Dominum nuntiavit ; quando autem 
surrexerit, non patefecit. At magnus Mattheus so- 
dieens Resurrectionis horam fuisse Sab- 


ἕστηχεν uiv g — Qui cum ita se habeant, constat nobis priefini- 


tum tridui spatium a vespera post quintam usque 
ad vesperam Sabbati tempus resurrectionis iia 
dimetientibus, uL interjecta nox, quemadmodum 
dietum est, connumeretur, qux parasceven in dies 
duos et noctem unam partitur. Decebat enim, ut 
in ejus imperio, qui seculis dominatur, nova ra- 
tione spatia temporis accommodarentur ad. rerum 
utilitatem, non autem res necessario statulis tem- 
poris terminis extenderentur, et divina potentia 
celerius bona nobis ad exitum perducente, termini 
temporis ita contraherentur, ut non pauciores ta- 
men, quam tres dies ct totidem noctes contine- 
rent. Hune enim numerum mystica et arcana ratio 
postulabat, ne solita dierum et noctium spatia cele- 
rem divine virlutis. actionem retardarent, Qui 
enim et ponend:e et rursum sumendae anim, cuin 
vellet, habebat potestatem, poterat etiam, tanquam 
seculorum auctor, effieere, ut actionibus suis tem- 
pus inserviret, non autem actiones tempori. Sed 
rerum maximarum caput nondum attigimus. lllud 
enim a studiosis oportuit investigari, quomodo uno 
eodemque tempore Dominus se tribus his dederit, 
cordi terr, paradiso cum latrone, Patrisque ma- 
nibus. Nam ad phariseos quidem, quemadmodum, 


33 Matth. xxvii, 14. 
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inquit, Jonas. [uit in ventre cet. tribus diebus: sic A παραδείσῳ σὺν τῷ λῃστῇ χαὶ ταῖς πατρῴαις χερσί. 


erit gt Filius hominis in corde terre triduano tempo - 
ris spatio ?*, Ad latronem autem, Hodie mecum eris in 
paradiso?* : ad Patrem vero, In manus tuas conunendo 
spiritum meum ?*. Nemo. enim aut paradisum apud 
inferos esse dixerit, aut inferos in paradiso, ut eodem 
tempore utrobique fuerit, aut his Patris. manus 
indicari. At h:ec pie considerantibus ne quzstione 
quidem fortasse videantur digna. Qui enim divina 
polentia sua ubique est, is et rebus adest omnibus, 
et nullo excluditur loco. Verum ego rationem aliam 
praterea memini me didicisse, quam vobis, si pla- 
cet, breviter explicabo. Quando Spiritus sanctus 
in Virginem venil, eique Altissimi virtus obum- 
bravit?, ut homo. novus in ipsa gigneretur, qui 
propterea vocatus est novus, quod a Deo preter 
hominum eonsuetudinem creatus est, ut Dei esset 
domicilium non manufaetum ; neque enim in ma- 
nufactis, hoc est, hominum opera constructis Al- 
tissimus habitat **, tune Sapientia sibi domum ex- 
izdificante ?, obumbratione tanquam signi forma 
intus :dificio constituto, duabus ills partibus, ex 
quibus humana constat natura ( animum et corpus 
intelligo ), potentia divina conjuncta est, sese 
utrique pariter. commiscens. Oportebat enim, ut, 
cum utraque pars propter peccatum supplicio 
mortis esset obnoxia ( siquidem anim:e mors est a 
vera vita sejunctio, corporis autem mors est ipsa 
corruptio et dissolutio ), oportebat, inquam, ut 


vitze conjunctio ab utraque parte mortem expelle- C 


ret. Itaque. divinitate utrique hominis parti copu- 
lata, in utraque perspicua excellentis naturz indi- 
cia patuerunt. Corpus enim attactu suo morbos 
curans, divinitatem prz se ferebat ; animus autem 
polenti illa voluntate divinam virtutem indicabat. 
Quemadinodum enim tangendi sensus est. corporis 
proprius, sic animi proprius est voluntatis motus. 
Accedit leprosus corpore jam dissolutus atque 
confectus. Quomodo curatur a Domino? Animus 
vult, corpus [ attingit. Utroque modo expellitur 
morbus. Statim enim, ut scriptum est *?, discessit 
ab eo ]lepra. Rursum eum tot hominum millia 
apud se considerent in solitudine, noluit eos jeju- 
nos dimittere. Manibus igitur panes fregit. 


'H φυχὴ θέλει xa τ 
Li An 


σαντας, ἀπολῦσαν μὲν νήστεις οὐ Ücher* ταῖς 


Vides quomodo divinitas utrique parti conjun- D 


C€tà per utramque declaratur, cum et corpus agat, 
ei animus velit 7 Verum non est necesse ut res 
omnes admirandas eodem pacto perfectas recen- 
seanus, Sunt enim omnibus ποῖ, Quamobrem ad 
id, eujus gratia liec commemoramus , revertemur. 
Quomodo. eodem tempore et. apud inferos, et in 


paradiso Dominus fuerit, quaritur. Cujus quidem 
questionis una solutio est, ut dicamus, nihil avium 


aut inaecessum esse Deo, in quo oninia consistunt. 


?* Matth. xir, 40. 
* Mauh. viu, 3. 


35 Lue. XXII, ἡ. 
" Matth. xv, 92 sqq. 


σῶμα ... Tj λέπρα. Πάλιν τοὺς ἐν πολλαῖς χιλι 
χεραὶ δὲ διαχλᾶται 


39 (rdi, ἃ 


Πρὸς τοὺς Φαρισαίους μὲν γάρ φησιν, ὅτι “Ὥσπερ 
Ἰωνᾶς μὲν ἣν ἐν τῇ κοιλίᾳ τοῦ κήτους, οὕτως 
ἔσται xal ὁ Υἱὸς τοῦ ἀνθρώπου ἐν τῇ καρδίᾳ τῆς 
γῆς, χατὰ τὸ τριήμερον τοῦ χρόνου διάστημα - πρὸς 
τὸν λῃστὴν, ὅτι Σήμερον μετ᾽ ἐμοῦ ἔσῃ ἐν τῷ πα- 
ραδείσῳ * πρὸς δὲ τὸν Πατέρα, ὅτι Εἰς χεῖράς cov 
παρατίθημι τὸ πνεῦμά μου. Οὔτε γὰρ ἐν ὑποχῦο- 
νίοις τις ἂν τὸν παράδεισον, οὔτε ἐν παραδείσῳ τὰ 
ὑποχθόνια * ὥστε χατὰ ταὐτὸν ἐν ἀμφοτέροις εἶναι, 
3| χεῖρα τοῦ Πατρὸς λέγεσθαι ταῦτα. ᾿Αλλὰ τοῦτο τὰ 
ἐν τοῖς εὐσεθῶς λογιζομένοις τυχὸν οὐδὲ ξητήσεω 
ἄξιον. Ὁ γὰρ πανταχοῦ ὧν διὰ τῆς θείας δυνά εξ: 
xal παντὶ πάρεστι xal οὐδενὸς ἀπολείπεται. ᾿Εγὼ δὲ 
χαὶ ἕτερον οἶδα λόγον περὶ τούτου μαθὼν, ὃν βουλο- 
μένοις ὑμῖν δι᾽ ὀλίγων ἐχθήσομαι. Ὅτε ἦλθεν ἐπὶ τὴν 
Παρθένον τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον, xaY ἡ τοῦ ὙΨίστου 
δύναμις αὐτῇ ἐπεσχίασεν, ἐπὶ τῷ τὸν καινὸν ἄνθρω- 
moy ἐν αὑτῇ QUOC TE (τὸν διὰ τοῦτο χαινὸν ὠνομα- 
σμένον, ὅτι χατὰ Θὲ 2] ἐχτίσθη, οὐ χατὰ ἀνθρωπίνην 
συνήθειαν, ὥστε γενέσθαι Θεοῦ δοχεῖον ἀχειροποίη- 
τον " οὗ γὰρ χατοιχεῖ ἐν χειῤοποιήτοις, τοῖς ὑπὸ ἀν- 
θρώπων, λέγω, χατεσχευασμένοις, ὁ ὝΨιστος) - τότε 
αὐτοῖς τὸν οἶχον τῆς Σοφίας οἰχοδομούσης, χαὶ τῷ 
τῆς δυνάμεως ἁποσχιάσματι οἱονεὶ τύπῳ σφραγῖδος 
ἔνδοθεν χαταμορφωθέντος, τότε ἀμφοτέροις, δι᾽ ὧν 
ἧ SUUS NT φύσις συνέστηχε (ψυχῇ τε, λέγω, χαὶ 
σώματι), ἡ θεία χαταχιρνᾶται δύναμις, ἑχατέρῳ 
ἀκ: ἑαυτὴν χαταμίξασα.  "Eóct γὰρ τῶν 
δύο τούτων διὰ τῆς παραχοῆς νεχρωθέντων (ἐπειδὴ 
νέχρωσις Tv, τῆς μὲν ψυχῆς ἡ τῆς ὄντως ζωῆς 
ἀλλοτρίωσις * τοῦ σώματος 0E ἣ φθορά τε xal διάλυ- 
σις), ἀμφοτέρων τούτων τῇ ἐπιμιξίᾳ τῆς ζωῇ: ἔξοι- 
χισθῆναι τὸν θάνατον. Πρὸς ἑχάτερον τοίνυν τῶν τοῦ 
ἀνθρώπου τμημάτων χαταλλήλως τῆς θεότητος Ey pa- 
χθείσης, δι᾽ ἀμφοτέρων ἐπίδηλα τῆς ὑπερεχούσης 
φύσεως τὰ γνωρίσματα f». Τὸ μὲν γὰρ σῶμα τὴν 
ἐν αὐτῷ θεότητα διὰ τῆς ἁφῆς τὰς ἰάσεις ἐνεργοῦν 
πεσήμαινε" dj δὲ Ψυχὴ τῷ δυνατῷ ἐχείνῳ θελήματι τὴν 
θείαν ἐνεδείχνυτο δύναμιν. “Ὥσπερ yàp 5j χατὰ τὴν 
ἁφὴν αἴσθησις τοῦ σώματός ἐστιν ἰδία, οὕτω χαὶ τῆς 
Ψυχῆς ἡ χατὰ προαίρεσιν χίνησις. Προσέρχεται ὁ 
λεπρὸς διεῤῥυηχὼς ἤδη xa ἠχρειωμένος τῷ σώματι. 
Κυρίου ἡ ἴασις ; 


τὲ 


Πῶς γίνεται ἐπὶ τούτου παρὰ τοῦ 
ἀσι χατὰ τὴν ἔρημον αὐτῷ προσεδρεύ 
τοὺς ἄρτους. 

Ὁρᾷς πῶς δι᾽ Sup ἐν ἐχατέρῳ συμπαρ- 
ομαρτοῦσα θεότης δημοσιεύεται, τῷ τε ἐνεργοῦντι 
σώματι, xai τῇ ὁρμῇ τοῦ ἐν τῇ ψυχῇ γινομένου θε- 
λήματος. Καὶ τί χρὴ πάντα iab αὐτὰ θαύματα 
ὁμοιοτρόπως ἐπιτελούμενα, ς προδήλοις Su 
"AXX οὗ y 
πρὺς Exelvo xol μετα ata 


λοῦντα τὸν λόγον ; (ἀριν τῶν εἰρημένων' 


ἐμνήσθην, 1 σομαι. Πῶς χατὰ 


ταὐτὸν χαὶ ἐν τῷ ἄδῃ χαὶ ἐν τῷ mapabelot ὁ Ki- 
pte ; Οὗ ζητήματος λύσις ἐστὶ μία, τὸ μιηδὲν ἄθατον 


Ἑτέρα δὲ 


εἶναι Θεῷ, ἐν ᾧ τὰ πάντα συνέστηχεν. 


7 Luc. 1, 55. 38 Act, xvi, 94. ?? Prov. is, 1. 
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πρὸς ἣν νῦν ὁ 
ποῦ Θεοῦ διὰ 
θείαν φύσιν μετασχευάσαντος, ἐν τῷ χαιρῷ τῆς κατὰ 
τὸ πάθος οἰχονομίας οὐ θατέρου μέρους τὸ ἅπαξ ἐγ- 
χραθὲν ἀνεχύρησεν (ἀμεταμέλητα γὰρ τοῦ Θεοῦ τὰ 


€ πρὸς ἑαυτὸν ἀναχράσεως εἰς τὴν 


χαρίσματα)" ἀλλὰ τὴν μὲν ψυχὴν τοῦ σώματος, ἡ 
θεότης ἑκουσίως διέζευξεν, ἑαυτὴν δὲ ἐν ἀμφοτέροις 
μένουσαν ἔδειξεν. Διὰ μὲν γὰρ τοῦ σώματος, ἐν ᾧ 
τὴν ἐχ τοῦ θανάτου χαταφῃορὰν οὐχ ἐδέξατο, χατήρ- 
γησε τὸν ἔχοντα τοῦ θανάτου τὸ χράτος, διὰ δὲ τῆς 
Ψυχῆς ὡδοποίησε τῷ λῃστῇ τὴν ἐπὶ τὸν παράδεισον 
εἴσοδον * xai τὰ δύο xa αὐτὸν ἐνεργεῖται, δι᾿ ἀμφο- 
τέρων τῆς θεότητος τὸ ἀγαθὸν χατορθούσης" διὰ μὲν 
ς τοῦ σώματος ἀφθαρσίας, τὴν τοῦ θανάτου χατά- 
λυσιν * διὰ δὲ τῆς ψυχῆς πρὸς τὴν ἰδίαν ἑστίαν ἐπει- 
γομένης, τὴν 
ἄνοδον. Ἐπεὶ οὖν διπλοῦν μὲν τὸ ἀνθρώπινον σύγ- 


επ 


τὸν παράδεισον τῶν ἀνθρώπων ἐπ- 
χραμα, ἁπλῇ δὲ xai μονοειδὴς T; τῆς θεότητος φύσις, 
ἐν τῷ χαιρῷ τῆς τοῦ σώματος ἀπὸ τῆς Ψυχῆς διαζεύ- 
ξεως, οὐ συνδιασχίζεται τῷ συνθέτῳ τὸ ἀδιαίρετον, 
ἀλλὰ τὸ ἔμπαλιν γίνεται, Τῇ γὰρ ἑνότητι τῆς θείας 
φύσεως τῆς κατὰ τὸ ἴσον ἐν ἀμφοτέροις οὔσης, πάλιν 
πρὸς ἄλληλα τὰ διεστῶτα συμφύεται. Καὶ οὕτω γίνε- 
ται, ὁ θάνατος μὲν, ἐκ τῆς τῶν συμπεφυχότων διαιρέ- 
cet" ἡ ἀνάστασις δὲ, Ex κῆς τῶν διαιρεθέντων ἑνώ- 
σεως. Εἰ δὲ ζητεῖς πῶς ἐν τῷ παραδείσῳ ὧν, ἐν 


ταὶς χερσὶ τοῦ Πατρὸς ἑαυτὸν παρατίθετα!, ἑρμηνεύ- 


cet σοι ὁ ὑψηλὸς Ἡσαΐας 
Εἶπε γὰρ ἐχεῖνος ἐχ προσώπου τοῦ Θεοῦ περὶ πῆς 


τὸ περὶ τούτων ζητούμενον. 


ἄνω Ἱερουσαλὴμ, ἣν οὐχ ἄλλην παρὰ τὸν παράδει- 
σον εἶναι πιστεύομεν, ὅτι Ἔ πὶ cv χειρῶν μου ἐζω- 
γράφησά cov τὰ τείχη. Ei οὖν ἐν ταῖς χερσὶ τοῦ 
Πατρὸς περιγέγραπται ἣ Ἱερουσαλὴμ, ἥτις ἐστὶν ὁ 
παράδεισος, δηλονότι ὁ ἐν παραδείσῳ γενόμενος ταῖς 
πατρῴαις πάντως ἐνδιαιτᾶται παλάμαις, ἐν αἷς ἡ 
θεία πόλις τὴν περιγραφὴν ἔχει. Καὶ ταῦτα μὲν εἰς 
τοσοῦτον. 

"Osa δὲ τῶν Ἰουδαίων ἀχούομεν γχατατρεχόντων 
ἕν σφοδρᾷ χατηγορίᾳ τοῦ δόγματος, ἄξιον ἂν εἴη 
διὰ βραχέων τῷ λόγῳ. Λέγουσι γὰρ ἐν τῷ 
τοῦ Πάσχα λόγῳ τοῖς Ἰουδαίοις νενομοθετῇσθαι 
παρὰ τοῦ Μωῦσέως τὴν τεσσαρεσχα!ιδεχάτην τοῦ σε- 
ληναίου δρόμου περίοδον, χαὶ τῶν ἑπτὰ ἡμερῶν τὴν 


" * ' 


ἀζυμοφαγίαν, xal ὄψην ἐπὶ vot; ἀζύμοις ποιεῖσθαι 
τῶν πιχρίδων τὴν πόαν. Εἰ οὖν ἐπιμελὴς ὑμῖν ἡ τῆς 
τεσσαρεσχαιδεχάτης ἐστὶ παρατήρησις, συμπαραφυ- 
λαττέσθω, φησὶν ὁ Ἰουδαῖος, xa fj πικρὶς xal τὸ 
ἄξυμον. Εἰ δὲ ταῦτα τοῦ παρορᾶσθαι ἄξια, τίς ἡ 
περὶ ἐχείνης σπουδή ; Οὐ γὰρ δὴ τοῦ αὐτοῦ νομο- 
θέτου, τὸ μέν τι δίκαιον xat ψυχωφελὲς, τὸ δὲ ἄχρη- 
στὸν xpivezat χαὶ ἀπόδλητον - ὡς ἐπάναγχες εἶναι, ἣ 
πάντα χατορθοῦσθαι παρ᾽ ἡμῶν, ὅσα περὶ τοῦ Πάσχα 
διηγόρευται, ἣ μηδενὸς ἡμᾶς περιέχεσθαι. Τί οὖν 
ἡμεῖς ; 


σῆαι τὸν ὀνειδισμὸν τῶν ἀνθρώπων, χαὶ τῷ φαυλισμῷ 


Μνησθῶμεν τοῦ παραγγείλαντος, μὴ φοθεῖ- 


αὐτῶν μὴ ἡττᾶσθαι. Οἴδαμεν γὰρ τῶν ἀζύμων τὴν 

ψυχωφελῇ παρατήρησιν, χαὶ τῶν πικρίδων τὸ χέρ- 

9" Rom. σι, 99. 43 Act. 1,97. * Hebr. n, 14. 
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spectat: nempe Deum qui totum hominem per 
suam cum illo conjunctionem. in naturam divinam 
mutaverat, mortis tempore à neutra illius, quem 
semel assumpserat, parle recessisse. Nunquam 
enim illum suorum munerum poenitet **, Divinitas 
ergo voluntate quidem animum a corpore disjunxit, 
sed in utroque tamen se manere demonstravit. 
Nam per corpus, in quo corruptionem ex morte 
provenientem non admisit "5, evertit eum, qui ha- 
bebat mortis. imperium ** : per animum aulem la- 
woni patefecit aditum. in. paradisum :. utrumque 
autem eodem tempore perfectum est, divinitate per 
utramque hominis partem hzc bona praestante, ut 
per corporis incorruptionem mortem ipsam dis- 
Solveret, per animi vero in sede propria con- 
stitutionem hominibus aditum in paradisum aperi- 
ret. Quoniam igitur duplex est hominis conceretio, 
simplex autem atque una divinitatis natura, cum 
homo dirimatur atque distrahatur, divinitas ipsa 
quie individua est, non separatur, sed contra polius 
propter unitatem natur; divinz, quie utrique ho— 
minis parti ex :equo inest, que sejuncta separata- 
que erant, rursum coeunt et. conjunguntur. Atque 
ita ex partium conjunctarum divisione mors se- 
quitur, ex divisarum autem conjunctione resur- 
reclio. Quod si quaris quomodo in paradiso se 
Patris manibus coimmendarit, tibi sublimis Isaias 
respondebit de coelesti Jerusalem, quam nihil aliud 
nisi paradisum esse credimus ex Dei persona : De- 
scripsi muros, inquiens, (uos in manibus meis "^. 
Quare si Jerusalem, hoc est, paradisus, in manibus 
Patris descripta est, constat eum, qui in paradiso 
sit, in Patris manibus, in quibus descriptionem 
habet divina civitas, commorari. Ac de his quidem 
hactenus. 


Verum quia Juda»i vehementer institutum. no- 
strum aceusant, non alienum erit, ut, qu: nobis 
objiciunt, breviter refellamus. Dicunt igitur in 
Paschate celebrando sic a Mose quartumdecimum 
lunc cursus circuitum in lege prescriptum esse, 
uL septem diebus pane sine fermento, et herbis 
amaris pro obsonio vescerentur *^, Quapropter, si 
quartumdecimum , inquiunt, diem observatis, si- 
mul etiam hos cibos comedite. Sin illos respuitis , 
cur in die observando studium  ponitis ? Neque 
enim dicendum est, qu: ab eodem legislatore sunt 
constituta, partim esse tanquam justa atque animis 
ulilia comprobanda , partim ut. injusta et inutilia 
repudianda. Mis argumentis concludunt, aut om- 
nia, quie. in Paschate celebrando jussa. sunt , aut 
nihil observare nos oportere. Quid autem nos ad 
hic? Meminerimus nobis esse mandatum, roe lo- 
minum maledictis et contumeliis suceumbamus “7. 
Novimus utilem panis sine fermento confecti ob- 
servationem, nec amararum herbarum lucrum, aut 


V Matth. v, 59 
20 
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diei quart:edecima usum ignoramus. Lex, ut pau- A 802, xot τῆς τεσσαρεσχαιδεχάτης τὸ χρήσιμον. Ὁ δὲ 


οἷς rationem. hane explicemus , futurorum. bono- 
rum umbram continens ^, unum illud propositum 
habet, ut variis mandatis homo ab immista natu- 
ro sue malitia purgetur. Huc spectat. circumcisio, 
huc Sabbati , hue ciborum, huc vari:e animalium 
immolationis, huc omnium denique legis cremo- 
niarum et institutorum observatio. Longum autem 
esset, ea qui lex. per :enigmata prascribit, mun- 
ditiam animi significantia , sigillatim recensere. 
Quemadmodum igitur per circumcisionem , qu: spi- 
ritui peragitur, natura cupiditates abjiciL, vitam car- 
ni obnoxiam amputans et circumceidens , per Sab- 
batum autem instituimur, ut quiescentes ἃ peccatis 
abstineamus, et animalium | mactatio nos docet, 
uL perturbationes et vitia mactemus, et ciborum 
immundorum interdictio nos monet, ut ab. impura 
immundaque vita recedamus : sic. et liec. celebri- 
las illam. indicat celebritatem, ad quam animus 
per azyma priparatur, dum septem diebus a fer- 
mento jubet abstinere. Septem enim dierum nume- 
rus prastereuntem. hunc temporis cursum  signifi- 
cat, qui per kebdomadas circumvolvitur. Diligenter 
enim quotidie cavendum est, ne dies instans ullas 
hestern;  maliti:e. reliquias. conservet, ne quid 
acerbitatis aut amaritudinis hodierno fermento 
veteris improbitatis mistio pariat. Sol me occidat 
super iracundiam vestram, inquit Apostolus “ἢ, qui 
pricipit, ut diem festum. celebremus, non im [er- 
mento veleri, nec fermento malitie et. nequitic, sed 
in azymis sinceritatis οἱ veritatis ὅς Quod. autem 
de uno maliti: genere didicimus, id simili ratione 
de reliquis maliti:e generibus dictum existime- 
mus. Amaritudo enim e vita torporem et igna- 
viam expellit, et illius loco fortem et duram et 
asperam vivendi rationem introducit, siquidem 
omnis disciplina principio videtur non ketitiam, 
sed molestiam alferre. 


Quare qui vit:e totius hebdomadem nulla veteri 
malitia commistam, sed ab ipsius fermento libe- 
ram transigit , temperantiam in victu. tanquam 
obsonium adhibens, is ab omni tenebricosa mi- 
stione se ipsum avocat, Hoc enim quartedeciinze 
lunzs cursus significat. Nam cum totum ipsius 
cursum novem et. viginti dies cum dimidio confi- 
viant, quo quidem spatio luna tum crescendo cir- 
culum perficit, tum decrescendo minuitur , uL om- 
ni prorsus luce deficiat, fit, ut. horum dierum di- 
midium numeri quatuordecim dies et paulo amplius 
contineat. Cum igitur proprio cursu progrediens 
nocturno spatio sic orbem suum luce compleverit, 
uL diei splendori nitorem adjungat suum, sequi- 
iur, ut neque vesperi, neque mane tenebras ullas 
sinat interponi , quibus continua lucis series in- 
terrumpatur, eum in elementis perpetua luminis 


*5 Hebr. x, 14. ** Ephes. 1v, 96... 5^ [ Cor. v, 8. 
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λόγος οὗτός ἔστιν, ὃν OU ὀλίγων ἐπισχεψόμεθα" Ὁ τὴν 
σχιὰν τῶν μελλόντων ἀγαθῶν ἔχων νόμος, πρὸς ἕνα 
χατὰ τὸ προηγούμενον βλέπει oxomby , ὅπως ἂν διὰ 
τῶν ποιχίλων παραγγελμάτων χαθαρθείη τῆς ἐμμι- 
χθείσης χαχίας ὁ ἄνθρωπος. Τοῦτο ἐν τῇ περιτομῇ, 
τοῦτο ἐν τῷ Σαθθάτῳ, τοῦτο ἐν τῇ τῶν ἐδωδίμων πα- 
ρατηρήσει, τοῦτο ἐν τῇ ποιχίλῃ ζωοθυσίᾳ, τοῦτο ἐν 
τοῖς xa0' ἕχχστον παρατηρήμασι χατορθοῦται τοῦ 
νόμου. Καὶ μαχρὸν ἂν εἴη τὰ περὶ ἑχάστου ἡμῖν 
αἰνιγματωδῶς εἰς τὸ τοῦ βίου χαθάρσιον παρὰ τοῦ 
νόμου δηλούμενα Or ἀχριθείας ἐχτίθεσθαι. “Ὥσπερ 
τοίνυν διὰ τῆς περιτομῆς τῆς πνευματιχῶς ἐπιτελου- 
μένης ἡ φύσις τὸ ἐμπαθὲς ἀποτίθεται, περιαιρουμένη 
τὸν σαρχώδη βίον * διὰ δὲ τοῦ Σαθθατισμοῦ, τὴν ἐν 
τῷ χαχῷ ἁπραξίαν διδάσχεται " ἣ δὲ ζωοθυσία χατᾶ-' 
σφάζει τὰ πάθη, χαὶ ἣ νενομισμένη περὶ τὰ βρώμα- 
τα τῶν ἀχαθάρτων διάχρισις συμθωυλεύε: cot τοῦ 
ρυποῦντός τε xal ἀχαθάρτου βίου τὴν ἀλλοτρίωσιν" 
οὕτω χαὶ ἣ ἑορτὴ σοι αὕτη τὴν ἑορτὴν ἐχείνην ἐν- 
δείχνυται, πρὸς ἣν Tj ψυχὴ διὰ τῶν ἀζύμων παρα- 
σχευάζεται, ἐν ἑπτὰ ἡμέραις τῆς τοῦ ζυμωτοῦ βρώ- 
σεως χαθαρεύουσα, ὧν τὸ αἴνιγμα τοιοῦτόν ἐστιν" 
Ὃ τῶν ἑπτὰ ἡμερῶν ἀριθμὸς τὸν παροδικόν σοι 
τοῦτον χρόνον ἐχδείχνυται, τὸν δι᾽ ἑθδομάδων ἀναχυ - 
χλούμενον, Ἐν ᾧ χρὴ δι᾽ ἐπιμελείας εἰς τὴν ἐνεστῶ- 
cav ἡμέραν μηδὲν τῆς χθιζῆς χακίας λείψανον δια- 
σώζεσθαι, ὡς ἂν μή τινα στύψιν χαὶ ὁξίδα τῷ σῃ- 
μερινῷ φυράματι ἡ τῆς ἑώλου χαχίας ποιήσειεν. 'O 
dAoc μὴ ἀτιδυέτω ἐπὶ τῷ παροργισμῷ ὑμῶν, 
φησὶν ὁ ᾿Απόστολος, ὁ μὴ ἐν ζύμῃ xadaiQ, μηδὲ 
ἐν ζύμῃ κακίας καὶ πονηρίας, àAA ἐν ἀζύμοις εἰ- 
Auxpir£lac καὶ ἀιηθείας ἑορτάζειν ἐγχελενόμενος. 
Ὃ δὲ περὶ τοῦ ἑνὸς τῆς χαχίας εἴδους ἔγνωμεν, ἀνα- 
λόγως τοῦτο περὶ τῶν λοιπῶν τῆς χαχίας εἰδῶν διδα-- 
σχόμεθα - ἡ δὲ πιχρὶς ἐχθάλλει τὸ χαταθεύλαχευ- 
μένον ἐν τῷ βίῳ xal ἔχλυτον - ἀντεισάγει δὲ τὰν 
ἐγχρατῇ χαὶ χατεσχληχότα, xa τῇ αἰσθήσει δύσλη.- 
πτον βίον. Ἐπειδὴ πᾶσα παιδεία οὐ δοχεῖ πρὸς τὸ 
παρὸν χαρᾶς εἶναι, ἀλλὰ λύπης. 

Ὃ τοίνυν διὰ πάτης τῆς τοῦ βίου τούτου ἑθδομά- 
δος ἀνεπίμιχτον παλαιᾶς χαχίας xal ἄζυμον τὴν ἀεὶ 
ἐνεστῶσαν χατορθῶν ἡμέραν, ὄψον τῆς ζωῆς motoU- 
μένος τὴν ἐγχράτειαν, οὗτος ἑαυτὸν πάσης σχοτεινῆς 
ἐπιμιξίας χωρίζει. Τοῦτο γὰρ ἡ τεσσαρεσχαιδεχάτη 
τοῦ σεληναίου δρόμου ἐνδείχνυται. ᾿Επειδὴ γὰρ ἐννέα 
εἰσὶν αἱ πᾶσαι τοῦ σεληναίου δρόμου, χαὶ εἴχοσι χαὶ 
ἡμίσεια, ἐν αἷς Ex. νεομηνίας ἡ σελήνη δι᾽ αὐξήσεως 
πελειωϑεῖσα τῷ χύχλῳ, πάλιν διὰ μειώσεως εἰς τὴν 
ταντελῇ τοῦ φωτὸς ἔχλειψιν ἐπανέρχεται, δηλονότι τὸ 
ἥμισυ τοῦ μνημονευθέντος ἀριθμοῦ τεσσαρεσχαιδε- 
χάτη ἐστὶ, χαὶ μιχρὸν ἔτι πρός. Οὐχοῦν, ὅταν Ev τούτῳ 
τύχῃ οὖσα ἢ σελήνη τῷ σχήματι, ἐπειδὴ συμπροϊοῦσα 
χατὰ τὸν ἴδιον δρόμον τῷ νυχτερινῷ διαστήματι, προσ- 
τὸ λεῖπον τῷ χύχλῳ, ὥστε πληρωθεῖσαν qu- 
ἡμέρας τὰς παρ᾽ ἑαυτῆς λαμπη- 


ὃς ταῖς αὐγαῖς τῆς 
ταμίξαι, ὡς μήτε χατὰ τὴν ἑσπέ- 
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τὸν ὄρθρον, σχότους τινὰ παρενηή- A successio. maneat. Priusquam enim solis occiden- 


ραν, μήτε χατὰ 
χὴν διαχόψαι τοῦ φωτὸς τὴν συνέ 


ety, ἐν τῇ διαδοχῇ 
«ὧν στοιχείων, ἀδια:ρέτου τῆς αὐγῆς μενούσης. Πρὶν 
γὰρ ἀχριθῶς τὴν ἡλιαχὴν ἀχτῖνα χαταδῦναι, ἀντι- 
φαίνεται δι᾽ εὐθείας ἡ σελήνη τῷ ἡλίῳ χατὰ τὸ διά- 
μετρον, xal τῷ ἰδίῳ φωτὶ χατ αλάμπε t τὸ ὑποχείμε- 


νον. Καὶ πάλιν πρὶν πάντως τὸν χύχλον αὐτῆς ὑπελ- 


θεῖν τὸν ὁρίζοντα, τοῖς λειψάνοις τοῦ σεληναίου φωτὸς 
ἡ τῆς ἡμέρας αὐγὴ χαταχιρνᾶται. Καὶ οὕτω τῆς 
πανσελήνου ἐχείνης ἡμέρας τὸ σχότος ἐξαφανίζεται, 
χατά τε τὸν ὄρθρον χαὶ τὴν ἑσπέραν, τῇ τῶν φω- 
στήρων διαδοχῇ λαμπρυνόμενον. “Ὅπερ τοίνυν τῷ 
αἰσθητῷ φωτὶ χατὰ τὴν τεσσαρεσχαιδεχάτην Guu- 
θαίνει, τὸ διὰ πάσης νυχτός vc xoi ἡμέρας ἀπαρά- 
δεχτον εἶναι τῆς ἐπιμιξίας τοῦ σχότους, τοῦτο βού- 
λεται ὁ πνευματιχὺς νόμος, σὐμόολον γενέσθαι τοῖς 
πνευματιχῶς ἑορτάζουσιν, ὥστε διὰ πάσης τῆς χατὰ 
τὴν ζωὴν ἑθδομάδος, ἕν Πάσχα qo χαὶ ἀσχό- 
τιστον ὅλον τὸν χρόνον αὐτοῖς τῆς ζωῆς ἐργάζεσθαι. 
Αὕτη γὰρ τῶν περὶ τὸ Πάσχα παραγγελμάτων τοῖς 
Χριστιανοῖς ἡ κατάστασις. Διὰ τοῦτο πρὸς τὴν τεσ- 
σαρεσχαιδεχάτην βλέπομεν, διὰ τοῦ αἰσθητοῦ τούτου 
χαὶ ὑλιχοῦ φωτὸς, τοῦ ἀΐλου τε χαὶ νοητοῦ τὴν φαν- 
τασίαν ἀναλαμθάνοντες, ὡς τὸ μὲν δοχεῖν σελήνην 
πλήθουσαν ἐπιζητεῖν, τὸ παρ᾽ ἑαυτῆς φέγγος διαρχὲς 
παρεχομένην ἡμῖν παννύχιον, τῇ ὃὲ ἀληθείᾳ, νόμον 
ἡμῖν εἶναι τὸ παρατήρημα τοῦ πάντα τὸν χρόνον, τὸν 
vox χαὶ ἡ 


τεινὸν 


ἡμέρᾳ διαμετρούμενον, λαμπρὸν ἡμῖν 
μιχτον. Ka. DT μὲν τούτων, τοσαῦτα. 
Ὅσα δὲ ὁ σταυρὸς 


e 


ἐμπεριέχει νοήματα, δι᾿ οὗ 
πελειοῦται τὸ περὶ τὸ πάθος μυστήριον, τίς ἂν ῥᾳ- 
δίως τῷ λόγῳ σαφηνίσειε ; Μὴ γὰρ οὐχ σαν μυρίοι 
τρόποι πρὸς θάνατον φέροντες, δι᾽ ὧν ἣν δυνατὸν 
πληρωθῆναι τὴν ὑπὲρ ἡμῶν τοῦ θανάτου οἰχονομίαν ; 
᾽Δλλ᾽ ἐχ πάντων 0020; ὡρίσθη παρ᾽ αὐτοῦ τοῦ ἑαυτῷ 
xav ἐξουσίαν τὸ πάθος de Δεῖ γὰρ, φησὶ, τὸν 
Yiór τοῦ ἀνθρώπου. Οὐχ εἶπ 

ἡ Υἱὸς τοῦ ἀνθρώπου, ὡς ἄν τις 


; Τὰ χαὶ τὰ πείσεται 
ἁπλῶς εἴποι: προαγο- 
ρξεύων τὸ λεγόμενον, ἀλλὰ τὸ ἀναγχαῖον χατά τινα 
λόγον ἀπόῤῥητον γενέσθαι ὀφεῖλον δογματίζει τῷ 
ῥήματι, ἐν τῷ εἰπεῖν, ὅτι Δεῖ τὸν Υἱὸν τοῦ ἀνθρώ- 
που ποιϊλὰ παθεῖν" καὶ ἀποδοκιμασθῆναι, καὶ 
σταυρωθῆναι, xal τῇ τρίτῃ ἡμέρᾳ ἀναστῆναι. 
Κατανόησόν μοι γὰρ τοῦ Δεῖ τὴν διάνοιαν, OU ἧς 
εὑρίσχεται τὸ μὴ δεῖν ἄλλως ἣ διὰ τοῦ σταυροῦ γε- 
νέσθαι πάντως τὸ πάθος τὸ δογματιζόμενον. Τίς οὖν 
ὁ περὶ τούτου λόγος; Μόνου τοῦ μεγάλου Παύλου 
στὶ, τοῦ Ex τῶν ἀῤῥήτων ῥημάτων παιδευθέντος, 
& ἐν τοῖς ἀδύτοις τοῦ παραδείσου μυηθεὶς ἠχροάσατο, 

χοὶ τὸ περὶ τούτου μυστήριον διασαφῆσαι, χαθὼς ἐν 
μέρει διὰ τῶν πρὸς Ἐφεσίους λόγων τὸ χρυπτὸν 
ὑπηνίξατο λέγων " Ἵνα ἐξισχύσητε xacadaóéc at 
σὺν πᾶσι τοῖς üylorc, τί τὸ πιϊάτος καὶ μῆκος, 
τὸ βάθος καὶ ὕψος, 


m. 


γγῶγαί ce τὴν óxepéaAAovcar 
ἀγάπην τῆς γνώσεως τοῦ Χριστοῦ, ἵνα πιϊηρω- 
θὴτςε elc πᾶν τὸ πιϊήρωμα cou Θεοῦ. Οὐ γὰρ ἀρ- 
γῶς ὁ θεῖος ἐχεῖνός ὀφθαλμὸς τοῦ ᾿Αποστόλου, τὸ 


δι Matth. 


xvi, 21 ; Marc. vii, 


, 


διαρχῶς εἶναι, 


G Que vero ad crucem pertinent , 


Luc, 13, 22; Joan. xu, 31 sqq. 


622 
tis radii plane. deficiant, e regions cernitur luna, 
quie luce sua mundum illustrat. Et rursum 
quam hine cursu confecto luna. discedat, lucis 
ejus reliquiis diei splendor adjungitur. Atque ita 
ex illa nocte, qua luna plena est, tenebre. penitus 
excluduntur, mutua solis et lun: tum vesperi 
Qum mane successione. Quod igitur luci. sensibus 
exposit:e quartadecima die contingit, ut per totam 
noctem atque diem nullam tenebrarum mistionerni 
admittat, id spiritualis lex vult. esse documentum, 
ut per totam vitze hebdomadam | proeclarum. unuim 
Pascha et a tenebris remotissimum celebrantes , 
omne temporis spatium in luce transigamus. ΠΟ 
est celebrandi Paschatis apud Cliristianos insti- 


ante- 


P tutio atque observatio. ldcireo. quartamdecimam 


hane diem attendimus, ut ex hae luce, qu:e sensu 
pereipitur et in maleria sita est , lucem a mate- 
ria sejunctam οἱ qui: sola mente comprehenditur, 
intelligamus, et, dum videmur lunam plenam in- 
quirere, qui perpetuum ex se lumen tota nocte 
praebeat, nihil aliud nobis ea re legem  priscri- 
bere existimemus , nisi ut omne tempus , quod 
nox «diesque dimetitur , virtutibus illustratum οἱ 
splendidum, et nullis tenebrosis actionibus per- 
mistum inquinatumve traducamus, Ac de his qui- 
dem satis. 


χαὶ τῶν ἔργων τῶν σχοτεινῶν ἀνεπί- 


per quam pas- 
sionis mysterium perficitur, quis ea facile dicendo 
queat explicare? Annon enim innumerabiles erant 
moriendi rationes, quibus mortis pro nobis obeun- 
d» consilium expleri poterat ? Hanc. tamen ex 
omnibus unam is, qui mortis , quam vellet, opi- 
nionem habebat, sibi delegit atque prwscripsit. 
Oportet enim, inquit , Filium hominis. Non dixit, 
hac et hee Filius hominis patietur, ut aliquis 
futura praenuntians simpliciter dixisset, sed ne- 
Cessarium arcana quadam ratione ac debitum 
esse significat, dum, Oportet , inquit, Filium homi- 
nis multa pati, οἱ reprobari, et crucifigi, οἱ ter- 
lia die resurgere ". Vim enim illius verbi, oportet, 
mihi considera, et invenies id in ea contineri, ut 
significet, lieri aliter non oportere, nisi ut per 
crucem mors oppelatur. Qua hujusee rei causa ? 
Pauli solius est eam exponere, per arcana illa verba, 
quie in adytis paradisi constitutus audivit : solius. in- 
quam, Pauli est, hoc erueis mysterium explanare , 
queinadmodum etiam ex parte aliqua in epistola ad 
Ephesios facit, dum areanum hoc patefaeiens , Ut 
possitis, inquit, comprehendere cum omnibus sanctis, 
qua sit latitudo, et longitudo, et sublimitas, et pro- 
[undum, scire etiam. superemineniem scientie chavi- 
tatem, Christi, ut impleamini in omnem — plenitudi- 
nem Dei 9. Neque enim frustra divinus ille Apostoli 
oculus erucis figuram excogitavit. Sed ca item re 


* Ephes. 111, 48, 19. 
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facile ostendit, se omnibus ignoranti: squamis ab A σχῆμα τοῦ σταυροῦ χατενόησεν * ἀλλ᾽ ἔδειξε χαὶ διὰ 


oculis mentis exeussis , ipsam rerum veritatem 
clare perspexisse. Novit enim, ea figura , quatuor 
cornibus e medio provenientibus descripta, poten- 
liam per omnia commeantem et providentiam 
illius, qui in ipsa manifestatus est , significari, et 
idcirco parles illius singulas propriis nominibus 
appellavit, Eam enim , qu:e à medio deorsum ver- 
git, profundum vocat ; qui autem sursum, subli- 
nitatem; latitudinem vero etlongitudinem illas , 
qua utrinque transverse protenduntur , ut, qui 
hine a medio producitur , lititudo , qu:e autem 
illinc, longitudo nominetur : quibus aperte mihi 
videlur sermone declarare, nihil in rebus creatis 
esse, quod non divina natura incolume Lueatur ^ 
quod est supra colos, quod sub terra, quodque ad 
extrema mundi transversum undique protenditur. 
Nam per altitudinem, id quod est sursum ; per pro- 
fundum, quod subterraneum ; per longitudinem et 
latitudinem in medio posita extrema significat , 
quia à virtute totum hoc universum tuente conti- 
nentur. Potes autem ex iis qux in anima tua fiunt, 
ea quz? de Deo cogitanda sunt declarata eontem- 
plari, Coelum enim suspice, et partes infimas ani- 
mo compleetere, extremosque ac summos orbis 
terininos cogitatione comprehende, atque consi- 
dera, quznam potentia tanquam universitatis vin- 
culum hzc omnia devinciat atque contineat : vi- 
debisque sponte sua in ea divin: potenti: contem- 
platione crueis figuran! exprimi in animo ae mente 
Qua, a superis ad infera, ab extremis ad ex!rema 
protertam atque descriptam. 

Figuram hane magnus etiam David de se loquens 
expressit : Quo ibo, inquit, a spiritu tuo, et quo a 
facie tua [ugiam ? Si ascendero in. celum (hzec est 
sublimitas), tu. illic es. Si descendero. in infernum 
(hoc est profundum), ades. Si sumpsero pennas meas 
diluculo, id est, ad ortum solis (hzec est. latitudo), 
et habitavero in extremis maris ?: sic enim occa- 
sum appellat (hzee est longitudo). Cernis quo modo 
crucis figuram deseribat? Tu es, inquit, qui per 
omnia commeas, qui cuncta devincis, qui in teipso 
comprehendis universa. Tu supra es, tu es infra. 
In hae extrema parte manus est tua, et in altera 
vie dux est dextera tua. Ob id magnus item Apo- 
siolus, cum omnia fide et cognitione repleta fue- 
rint, fore dicit, ut is, qui super omnia est, in no- 
mine Jesu Christi adoretur, et a coelestibus, et a 
terrestribus, et ab infernis "' : quibus verbis per 
crucis figuram dividit Christi adorationem. Coelestis 
enim regio in sublimi crucis parte adorationis cul- 
tum exhibet, mundana in mediis, inferna ad pro- 
fundum pertinet. Idem mea quidem sententia si- 
gnificat etiam iota illud, si cum apice conjunctum 
consideretur,quod et coelo stabilius, et terra firmi 
u$, et omni rerum constitutione certius est, Co- 


lum enim et. terra. transibunt ^, et, Hujus mundi 


9? Psi]. cxxxviu, 7 sqq. "* Philipp. ir, f0. 


τούτου σαφῶς, ovt πᾶς τῆς ἀγνοίας λεπίδας ἀποθαλὼν 
τῶν ὀμμάτων, πρὸς αὐτὴν ὁρᾷ χαθαρῶς τὴν ἀλήθειαν. 
Οἷδε γὰρ ὅτι τὸ σχῆμα τοῦτο τέτταρσι προθολαῖς àctb 
τῆς ἐν τῷ μέσῳ συμθολῆς μεριζόμενον, τὴν διὰ πάν» 

των fixoucay τοῦ ἐν αὐτῷ φανέντος δύναμίν τε xal 
πρόνοιαν διασημαίνε!, χαὶ τούτου χάριν ἑχάστην 
προβολὴν ἰδιαζούσαις χατονομάζξει φωναῖς " βάθος λέ- 
γὼν τὸ Ex τοῦ μέσου χάτω, χαὶ ὕψος τὸ ὑπερχείμε- 
νον" πλάτος δὲ χαὶ μῆχος, τὸ Ex πλαγίου παρατεινό- 
μενον μετὰ τὴν συμδολὴν ἑχατέρωθεν - ὡς τὸ μὲν 
ἔνθεν τοῦ μέσου, πλάτος, τὸ δὲ ἑτέρωθεν, μῆχος προσ- 


μαίνειν τῷ λόγῳ, ὅτι οὐδὲν τῶν ὄντων ἐστὶν, ὃ μὴ 
τῇ θείᾳ διαχρατεῖται φύσει, τὸ ὑπερουράνιον, τὸ 
ὑποχθόνιον, τὸ ἐπὶ τὰ πέρατα τῶν ὄντων πάντοθεν 
Ex πλαγίου παρατεινόμενον. Σημαίνει γὰρ διὰ μὲν 
τοῦ ὕψους, τὸ ὑπερχείμενον' διὰ δὲ τοῦ βάθους, τὸ 
ὑποχθόνιον * τῷ μήχει ὃὲ χαὶ τῷ πλάτει, τὰ διὰ μέ- 
σου πέρατα, τὰ ὑπὸ τῆς πᾶν διαχρατούσης δυνάμεως 
συνεχόμενα. ἔστω δὲ διὰ τῶν ἐν τῇ σῇ Ψυχῇ γινομέ- 
νων ἐν τῇ περὶ Θεοῦ ἐννοίᾳ ἡ τῶν λεγομένων ἀπό- 
᾿λνάθλεψον γὰρ εἰς τὸν οὐρανὸν, χαὶ τὰ χάτω 


tete. 
βάθη τῷ λογισμῷ xavavóncov, ἔχτεινον ἐπὶ τὰ πλάγια 
χαὶ τὰ ἄχρα τῆς τοῦ παντὸς συστάσεως τὴν διάνοιαν, 
χαὶ λόγισαι τίς ἐστιν ἡ ταῦτα συνέχουσα δύναμις, 
οἷόν τις σύνδεσμος τοῦ παντὸς γινομένη. Καὶ ὄψει ὡς 
αὐτομάτως ἐν τῇ διανοίᾳ ἡ περὶ τῆς θείας δυνάμεως 
ἔννοια τὸ σχῆμα τοῦ σταυροῦ ἐγχαράσσεται, Ex τῶν 
ὑψηλοτέρων ἐπὶ τὰ βάθη χαθῆχον, xaX ἐπὶ τὰ πέρατα 
τῶν ἄχρων ἐγχαρσίως παρατεινόμενον. 


Τοῦτο τὸ σχῆμα χαὶ ὁ μέγας Δαθὶδ ἐν τῷ χαθ᾽ 
ἑαυτὸν ὕμνησε λόγῳ: Ποῦ πορευθῶ ἀπὸ τοῦ Πνεύ- 
ματός σου, καὶ ἀπὸ τοῦ προσώπου σου ποῦ φύγω; 
'Eàv ἀγοδῶ εὶς τὸν οὐρανὸν (τοῦτο τὸ ὕψος). 
᾽Εὰν καταθῶ εἰς τὸν ἄδην (τοῦτο τὸ βάθος ). Ἐὰν 
ἀναμλάδοιμι τὰς πτέρυγάς μου κατ᾽ ὄρθρον, ὅ ἔστιν 
ἢ ἀνατολὴ τοῦ ἡλίου (τοῦτο τὸ πλάτο:). Ei xaca- 
σκηγώσαιμι εἰς τὰ ἔσχατα τῆς θαάσσης (οὕτω 
γὰρ τὰς δυσμὰς ὀνομάζει): τοῦτο τὸ μῆχος. Ὁρᾷς 
πῶς διαζωγραφεῖ τὸ τοῦ σταυροῦ σχῆμα διὰ τῶν 
λεγομένων; Σὺ ci, φησὶν, ὁ διὰ πάντων ἥχων, xot 
σύνδεσμος τῶν γινομένων, χαὶ πάντα ἐν ἑαυτῷ δια- 


D λαμθάνων τὰ πέρατα. ἤλνω σὺ ci, χάτω σὺ πάρει, 


ἐν τῷ πέρατι τούτῳ ἡἣ χείρ σού ἐστιν, xal ἐν τῷ 
ἑτέρῳ ἡ δεξιά σου ὁδηγεῖ. Διὰ τοῦτο xal ὁ μέγας 
᾿Απόστολης, ἔνθα πληρωθῇ τὰ πάντα τῆς πίστεως xal 

λέγει τὸν ὑπὲρ πᾶ 


x 


ἐπιγνώσεως, προσχυνεῖσθαι 
ὄνομα ὅντα ἐν τῷ ὀνόματι Ἰησοῦ Χριστοῦ, ὑπό πε 
τῶν οὐρανίων xo τῶν ἐπιγείων χαὶ τῶν χαταχθονίων" 


μερίζει τοῦ σταυροῦ τὴν προσχύνησιν. Ἡ μὲν γὰρ 
ὑπερχόσμιος λῆξις ἐν τῷ ἄνω τοῦ σταυροῦ μέρει τῷ 
Δεσπότῃ πληροῖ τὴν προσχύνησιν" ἡ δὲ ἐγχόσμιος, ἐν 

τοῦ βάθους ἔχεται. 


ἢ δὲ ὑποχθόνιος, 
τὸν ἐμὸν λόγον, τὸ 


μέσοις" 


Τοῦτο χαὶ τὸ ᾿Ιῶτά ἐστι χατὰ 


55 Matth. xxiv, 55. 
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μετὰ τῆς χεραίας θεωρούμενον, ὃ χαὶ τῶν οὐρανῶν ἃ figura praterit **, iota aulem ex lege, οἱ apex. unus 


μονιμώτερον, καὶ τῆς γῆς σταθερώτερον, χαὶ πάσης 
«ἧς τῶν ὄντων συστάσεως διαρχέστερον. Ὃ obpavóc 
καὶ ἡ γῆ παρελεύσεται" χαὶ, "OAov coU κόσμου 
παράγει τὸ σχῆμα: τὸ δὲ loca ἐκ τοῦ γόμου, xal 
ἡ κεραία οὐ παραδέχεται. “Ἢ ἐγχάθετος γραμμὴ, ἣ 
ἄνωθεν ἐπὶ τὸ βάθος χαθήχουσα, ἰῶτα λέγεται * ij δὲ 
ἐγχαρσίως ἀγομένη διὰ πλαγίου, χεραία ὀνομάζεται, 
χαθὼς ἔστι χαὶ παρὰ τῶν ναυτιλλομένων τοῦτο μα- 
θεῖν. Τὸ γὰρ ξύλον τὸ διὰ πλαγίου τῷ ἱστῷ ἐπιχείμε- 
νὸν, οὗ xa τὴν ὀθόνην ἐξαπλοῦσι, χεραίαν λέγουσιν, 
Ex τοῦ σχήματος ὀνομάζοντες. Διό μοι δοχεῖ πρὸς τοῦτο 
βλέπειν ἡ θεία τοῦ Εὐαγγελίου φωνή" ὅτι ἐχεῖνό ἐστιν 
ἐν ᾧ τὰ πάντα συνέστηχε, τὸ τῶν ἐν αὐτῷ περιχρα- 
τουμένων ἀϊδιώτερον, ὃ τὴν ἑαυτοῦ δύναμιν τὴν συν- 
τηρητιχὴν πάντων τῶν ὄντων, οἷον δι᾽ αἰνίγματος 
χαὶ ἐσόπτρου τινὸς τοῦ χατὰ τὸν σταυρὸν σχήματος 
ὑποδείχνυσι. Διὰ δὴ τοῦτό φησιν, ὅτι δεῖ τὸν Υἱὸν 
τοῦ ἀνθρώπου, οὐχ ἁπλῶς ἀποθανεῖν, ἀλλὰ σταυρω- 
θῆναι, ἵνα γένηται τοῖς διορατιχωτέροις θεολόγος ὁ 
σταυρὸς τὴν παντοδύναμον ἐξουσίαν τοῦ ἐπ᾽ αὑτῷ 
δειχθέντος, χαὶ πάντα ἐν πᾶσιν ὄντος, ἀναχηρύσσων 
τῷ σχήματι. Μὴ παρασιωπήσωμεν, ἀδελφοὶ, μηδὲ τὸν 
εὐσχήμονα βουλευτὴν ἐχεῖνον, τὸν ἀπὸ ᾿Αριμαθίας 
Ἰωσὴφ, ὃς δῶρον τὸ ἄχραντον xaX ἅγιον ἐχεῖνο σῶμα 
λαθὼν, χαθαρὰν περιτίθησιν αὐτῷ σινδόνα, xaX χαθα- 
ρῷ μνημείῳ ἐναποτίθεται. Νόμος ἡμῖν ἔστω τὸ τοῦ 


εὐσχήμονος ἐχείνου βουλευτοῦ ἔργον τοῦ χαὶ ἡμᾶς͵ 


ὁμοίως βουλεύεσθαι, ὅταν λάθωμεν ἐχεῖνο τὸ δῶρον 
τοῦ σώματος, μὴ ἐῤῥυπωμένῃ τῇ τῆς συνειδήσεως 
σινδόνι λαμθάνειν, μτς ὁδωδότι ἐξ ὀστέων νεχρῶν 
χαὶ πάσης ἀχαθαρσίας τῷ μνήματι τῆς χαρδίας 
ἐναποτίθεσθα: * ἀλλὰ, χαθώς φησιν ὁ ᾿Απόστολος, 
δρχιμάξειν ἕχαστον ἑαυτὸν, ἵνα μὴ χρῖμα 4 χάρις 
γένηται τῷ ἀναξίως δεχομένῳ τὴν χάριν. ᾿Αλλὰ γὰρ 
μεταξὺ λέγων αἰσθάνομαι τῇ φωτεινῇ στολῇ τοῦ ἀγ- 
γέλου χαταστραπτόμενος, xal μου διασείει ὑφ᾽ ἡδονῆς 
τὴν χαρδίαν ὁ γλυχὺς ἐχεῖνος σεισμὸς, ὁ τὸν βαρὺν 
λίθον τοῦ ἀνθρωπίνου μνήματος ἀποχυλίων, δι᾽ οὗ 
ἀνοίγεται πᾶσιν fj θύρα τῆς ἀναστάσεως. Δράμωμεν 
xai ἡμεῖς ἐπὶ τὴν θέαν τοῦ παραδόξου θεάματος" 
διαγέγονε γὰρ ἤδη τὸ Σάδθατον: μὴ κατόπιν τῶν 
γυναιχῶν ἀπαντήσωμεν. "Eazat xai ἐν ταῖς ἧἡμετέ- 
ρᾶις χερσὶ 


τὰ ἀρώματα, T] πίστις xaX fj συνείδησις. 
Δὕτη γὰρ τοῦ 


τοῦ Χριστοῦ ἐστιν ἡ εὐωδία. Μηχέτι μετὰ 
τῶν νεχρῶν τὸν ζῶντα ζητήσωμεν. Τὸν γὰρ οὕτως 
αὐτὸν ζητοῦντα, ἀπωθεῖται ὁ Κύριος, λέγων" Μή μου 
ἄπεου * ἀλλ᾽ ὅταν ἀναθῶ πρὸς τὸν Πατέρα, τότε aot 


ἕξεστιν à: 


sofas. ᾿Αχούσωμεν τί εὐαγγελίζεται καὶ 
ἣ γυνὴ ἡ προλαδοῦσα τὸν ἄνδρα διὰ τῆς πίστεως, καὶ 
χαλῶς τοῦτο ποιήσασα, ἵνα διὰ τοῦ χατάρξασθαι 


πρὸς τὸ ἀγαθὸν 


περὶ v 
n 


ς τοῦ xaxou αἰτίας ἀπολογή- 
τὸ τῆς γυναιχὸς Εὐαγγέλιον ; "Ov- 
τως οὐχ ἐξ ἀνθρώπων, οὐδὲ δι᾽ ἀνθρώπων, ἀλλὰ διὰ 


ξεστι 


σηται. Τί οὖν 
Ιησοῦ Χριστοῦ. "Axous γὰρ, φησὶν, ὃ ἐντέταλται 
ἡμῖν ὁ Κύριος πρὸς ὑμᾶς εἰπεῖν, ὑμᾶς οὖς xoY ἀδελ- 
φοὺς αὐτοῦ χατονομάζει, ὅτι Πορεύομαι πρὸς τὸν 

36 T Cor. vit, 91. 


95 Matth. v, 18. 


C 


955 | Cor. xy, 28. 


non praterit V, Linea recta e sublimi in imum de- 
scendens iota. dicitur. Oblique autem ad latera 
pertingens apex nominatur, id quod ab ipsis na- 
vigantibus licet discere, qui lignum illud transver- 
sum malo adjaeens, cui vela suspendunt, Griece 
eodem nomine quo apicem nominant, nempe ce- 
riam, Quamobrem divina hzee Evangelii verba mihi 
videntur in crucis figura tanquam :enigmate et spe- 
culo quodam illud ostendere, in quo omnia con- 
stiterunt, quod omnibus, quie in ipso continentur, 
stabilius est, atque zelernum, cujus potentia cun- 
eta moderatur. Proinde Dominus ait, oportere. Fi- 
lium hominis, non simpliciter mori, sed. erucifigi, 
ul crux Deum gestans adversariis omnipotentem illi- 
us,qui in ipsa penderet, vim, quique omnia in omni- 
bus est ὅδ, fizura sua patefaceret. Nobilis ille senator 
Joseph, fratres, ab Arimathiea non est no»issilen- 
tio prietereundus, qui eum immaculati. sanctique 
illius corporis munus aecepisset, sindone. mundo 
illud involvit, et in monumento novo ae. puro col- 
locavit. Quod ab honesto hocsenatore gestum est, 
nobis sit tanquam lex, ut idem. nos quoque pra- 
stemus, cum illud corporis munus suscipimus, ne 
id sordido conscientiz linteo involvamus, neve in 
cordis monumento mortuorum ossibus omnique 
immunditia pleno reponamus, Sed unusquisque, ut 
scribit Apostolus , se ipsum probet, ne munus in- 
digne suscipienti sit in judicium ?. Verum, dum haec 
loquor, lucida angeli stola mentis aciem mihi per- 
stringit, et dulcis ille terrze motus, quo gravis ille 
humani monumenti lapis revolntus est, omnibus- 
que resurrectionis fores patefaetie sunt, pre volu 
ptate cor meum concutit. Curramus et nos ad con- 
spiciendum spectaculum hoe. novum et admirabile. 
Sabbatum enim jam illuxit, Ne permillamus, ut 
mulieres antevertant. Sint etiam in manibus nostris 
aromata fidei purasque  couseientie. In his enim 
consistit bonus odor Christi. Ne quzramus amplius 
viventem eum mortuis. Dominus enim eum à quo 
sic requiritur, rejicit et arcet, dieens : Noli me 
tangere 9. Cum autem ascendero ad Patrem, tunc 
me lieebit attiugere. |ld est, eum non corporeani 
amplius. servilemque formam, sed eum, qui est in 
gloria Patris, qui estin forma Dei, et Deum Ver- 
bum, fide conceperitis, tunc me, non aulem sim- 
plicem servi formam, adoretis.] Audiamus bonun 
nuntium, quem nobis mulier affert, qux fide prior, 
quam vir, accedit, ac merito quidem, ut incipiens 
ipsa ad bonum currere, diluat erimen, in quod in - 
cidit, cum ante eucurrit ad malum. Ecquod igitur 
est hoe mulieris. Evangelium? Non ex hominibus 
profecto, neque per homines, sed per Jesum Chri- 
stum, Audite, inquit, quod mihi Dominus, ut. vo- 
bis quos fratres etiam nominat, nuntiarem, ipse 
mandavit. Ascendo, inquit, ad Patrem meum, ct 
Patrem. vestrum, Deum meum, ct. Deum vestrum "ἡ. 
*! 14. 


9? | Cor. xi, 38. 9 Joan, xx, 17. 
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faetus est homo, is cum sit Unigenitus, quo nos 
fratres efficiat suos, se hominem ad. verum Patrem 
adducit, ut per se ipsum omnes cognatos secum 
trahat, ne possit illis amplius objici, quod eos, 
qui natura dii non sunt, adoraverint. Etenim eum 
ad viventem et verum. Deum adorandum revocati 
sint, ab h:ereditate paterna tanquam rejecti repro- 
batique non. possunt excludi, quoniam Filium. ve- 
rum ipsi per adoptionem filii secuti sunt, Qui multis 
in fratribus primogenitum creatura se per carnein 
efficiens, omnem naturam humanam, cnjus parti- 
ceps esse voluit, assumpt:e carnis necessitudine sibi 
conjunxit, Sed quia panis azymus ante Pascha pro 
obsonio herbas amaras habet, videamus qua ju- 
cunditate post resurrectionem panis efficiatur dul- 
cis. Cernis in manibus Domini Petro piscante pa- 
nem et favum mellis? Inde considera, in quid ama- 
ritudo vite commutetur. Quare nos item ex pisca- 
tu verborum Dei jam ad panem illum celestem 
anccurramus, quem spei favus dulcem reddit in 
Christo Jesu Domino nostro, cui gloria et. poten- 
tia una cum Patre et Spiritu sancto, nunc οἱ sem- 
per, et in szcula seculorum. Amen. 


ORATIO II. 


De resurrectione Domini nostri Jesu Christi, et quod 
nullo modo inter se contrarii evangeliste | diver- 
sis modis memorie prodiderint ea que acciderunt 
in resurrectione Emmanuelis. 


Quanquam ormnes quidem propemodum, dilecti, 
eam quis a nobis in Dominica nocte commode at- 
que competenter introducta est, Evangeliorum ap- 
probant lectionem de resurrectione magni, Dei et 
Servatoris nostri Jesu Christi : nonnulli tamen uti- 
litatem quidem se sensisse non negant, sed quod 
putent se aliquando tectius et obscurius doctos 
esse, de eadem re non eadem, sed contraria et au- 
ditorem magis ad incredulitatem inducentia dicenti- 
bus evangelistis, perturbari se aiunt. Cui enim cre- 
dendum est ? Matthz;eo, qui vesperi Sabbatorum re- 
surrectionem accidisse scribit? an. Joanni, qui hoc 
idem mane, cum adhuc tenebrz essent, contigisse 
memorie prodidit? An Luce et Marco : quorum 
hic ortum solis, ille profundum diluculum eumdem 
articulum temporis, quo illa contigerint, nominavit ? 
Ad solutionem igitur propositi dubii, aliarumque 
circa serutationem dictorum exorientium quzestio- 
ium, excitari nos, licetinfirmos, a Deo, qui resur- 
rexit, et. planam adhibere interpretationem  opor- 
tet, Etenim eum qui. semen lectionis dejecit, eam- 
que in auribus universorum sparsit, z»quum est 
inde quoque ortarum quzsstionum reddere ratio- 
nem. [oc itaque facere etiam, atque ex illis ipsis, 
qui super his dubitantes dicebant, rationem 
inferre conabor. Neque enim sacri Evangeliorum 
Sabbatorum, wel majori 
porte noctis przeterita, vel diluculo rursus, vel post 
solaris radii 


scriptores, vel vesperi 


cmersuns resurrexisse Dominum di- 


ἢ 
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(0v, καὶ 
Θεὸν" ὑμῶν. "Q χαλῶν τε x3 ἀγαθῶν εὐαγγελίων ! 
Ὁ OU ἡμᾶς γενόμενος xa0' ἡμᾶς, ἵνα διὰ τοῦ γενέ- 
σθαι ἡμῖν ὁμογενὴς, ἀδελφοὺς ἡμᾶς ἑαυτοῦ ποιήσῃ, 
προσάγει τὸν ἑαυτοῦ ἄνθρωπον τῷ ἀληθινῷ Πατρὶ, ἵνα 
δι᾽ αὐτοῦ ἅπαν τὸ ὁμογενὲς ἐφελχύσηται, ὡς μηχέτι 
ὄνειδος εἶναι τοῖς δουλεύσασι τοῖς μὴ φύσει οὖσι θεοῖς. 
Διὰ τὸ προσαχθῆναι πάλιν τῷ ζῶντι χαὶ ἀληθινῷ 
Θεῷ, μηδ᾽ ἀπούλήτους xol ἀποχηρύχτους τῆς πα- 
«pius χληρονομίας γενέσθαι, τοὺς τῷ Υἱῷ διὰ τῆς 
υἱοθεσίας ἀχολουθήσαντας * ὁ ἐν πολλοῖς ἀδελφοῖς 
πρωτότοχον διὰ τῆς σαρχὸς ποιήσας ἑαυτὸν, πᾶσαν 
τὴν χτίσιν ἧς ἐχοινώνησε διὰ τῆς ἀναχραθείσης αὖ- 
τῷ σαρχὸς ἐπεσπάσατο. ᾽Λλλ᾽ ἐπειδὴ ὁ πρὺ τοῦ Πάσχα 
σῖτος ὁ ἄζυμος, ὄψον τὴν πιχρίδα ἔχει, ἴδωμεν τίνι 
ἡδύσματ: ὁ μετὰ τὴν ἀνάστασιν ἄρτος ἡδύνεται. Ὁρᾷς 
ποῦ Πέτρου ἁλιεύοντος ἐν ταῖς χερσὶ τοῦ Κυρίου 
ἄρτον χαὶ χηρίον μέλιτος; νόησον τί cot fj πιχρία 
τοῦ βίου χατασχευάζεται. Οὐχοῦν ἀναστάντες χαὶ 
ἡμεῖς ix τῆς τῶν λόγων ἁλείας, ἤδη τῷ ἄρτῳ προσ- 
δράμωμεν, ὃν χαταγλυχαίνει τὸ χηρίον τῆς ἀγαθῆς 
ἐλπίδος, ἐν Χριστῷ Ἰησοῦ τῷ Κυρίῳ ἡμῶν, ᾧ ἡ δόξα 
χαὶ τὸ χράτος σὺν τῷ Πατρὶ χαὶ τῷ ἁγίῳ Πνεύματι, 
νῦν χαὶ ἀεὶ χαὶ εἰς τοὺ: αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 

ΛΟΓῸΣ Β΄. 

Περὶ τῆς ἀναστάσεως τοῦ Κυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ 
Χριστοῦ, καὶ ὅτι κατὰ μηδὲν ἀ.1.λήλοις évar- 
τιωθέντες ol εὐαγγειϊισταὶ, διαφόρως τὰ συμ- 
δεδηκότα τῇ ἀναστάσει τοῦ ᾿Εμμαγουὴ1 ἱστό- 
pncav. 

Πάντες μὲν, ἀγαπητοὶ, ὡς εἰπεῖν, ἀπυδέχονται 
τὴν ἐν τῇ Κυριαχῇ νυχτὶ παρ᾽ ἡμῶν εἰσηγηθεῖσαν 
ἁρμοδίως τῶν ἱερῶν Εὐαγγελίων ἀνάγνωσιν, περὶ 
τῆς ἀναστάσεως τοῦ μεγάλου Θεοῦ χαὶ Σωτῆρος 
ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ. Τινὲς μέντοι τὸ μὲν ὠφελεῖ- 
σθαι ὁμολογοῦσ: " πυχνότερον δέ πως ἀχροᾶσθαι δο- 
χοῦντες, ταράττεσθαί φασι, τῶν εὐαγγελιστῶν μὴ τὰ 
αὐτὰ λεγόντων περὶ τοῦ αὐτοῦ πράγματος, ἀλλ᾽ Eyav- 
τία, χαὶ τὸν ἀχροατὴν μᾶλλον πρὸς τὴν ἀπιστίαν ἐν- 
αγόντων. Τίνι γὰρ πιστευτέον ; Ματθαίῳ γράφοντι 
τὴν ἀνάστασιν ὀψὲ γεγενῆσθαι Σαδθάτων, ἣ Ἰωάννῃ 
ταὐτὸ τοῦτο συμθεθηχέναι πρωὶ ἔτι σχοτίας οὔσης, 
ἱστορηχότι, ἢ Λουχᾷ xa Μάρχῳ" τῷ μὲν ὄρθρον 
βαθὺν, τῷ δὲ ἀνατολὴν ἡλίου τὸν αὐτὸν καιρὸν ὀνο- 
μάσαντι;; Πρὸς οὖν τὴν τοῦ ὑποχειμένου προθλήμα- 
τος λύσιν, χαὶ τῶν ἄλλων τῶν χατὰ τὴν ἐξέτασιν τῶν 
ῥητῶν ἀναφυομένων ζητήσεων, διεγερθῆναι δεῖ παρὰ 
ποῦ ἀναστάντος Θεοῦ, καίπερ ἀσϑενεῖς ὄντας ἡμᾶς, 
καὶ τὴν ἑρμηνείαν παραστῆσαι σαφῆ. Καὶ γὰρ ὁ τὸ 
σπέρμα τῆς ἀναγνώσεως χαταθαλόμενος, xaY ταύτην 
πλατύνας ἐν ταῖς ἁπάντων ἀχοαΐῖς, δίχαιός ἐστι χαὶ 
τῶν φύντων ἐντεῦθεν ἐρωτημάτων ἀποδοῦναι τὸν λό- 

9T 7 
αὐτῶν ὧν 


ἐξ 


γον. Τοῦτο δὴ χαὶ ποιῆσαι πειράσομαι, ἐξ 
οἱ ἑπαπορήσαντες ἔφασαν τὴν λύσιν ἐπαγαγεῖν. Οὐδὲ 
γὰρ εἶπον οἱ τῶν Εὐαγγελίων ἱεροὶ συγγραφεῖς, ὀψὲ 
Σαῤθάτων, ἢ παρῳχηχότος τοῦ πλείονος τῆς νυχτὸς, 
3| ὄρθρου πάλιν. ἣ μετὰ τὴν τῆς ἡλιαχῆς ἀχτῖνος po 
λὴν ἐγηγέρθαι τὸν Κύριον * οὕτω γὰρ ἂν ἐναντίωσις 
ἣν, τὸ Ey πρᾶγμα τῶν συγγεγραφότων οὐχ ἑνὶ μιᾶλ- 


- 
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λον, ἀλλ᾽ ἐν διαφόροις ἱστορησάντων γεγενῆσθα: xat- A 
ροὶϊς " ἀλλὰ τὰς γυναῖχας ἔγραψαν, ἄλλοτε ἄλλως 
ἐπιπαραγενέσθαι τῷ τάφῳ, χαὶ οὐ χατὰ τὸν αὐτὸν 
χαιμόν - πῶς γὰρ τὰς διαφόρως ἐλθούσας, πάσας δὲ 


ὁμοίως ἀχηχοέναι παρὰ τῶν ἀγγέλων περὶ τοῦ Σωτῆ- 

A " ΕἸ * ν κ ὧδε 5 οατεθέ my tet 
ρος. ὅτι "Hyépün, οὐκ ἔστιν" ὧδε, μὴ προστεθέντος 
τοῦ πότε; ὡς κατ᾽ ἐχείνην μὲν ὁμολογουμένως xo 
συμφώνως τὴν θείαν νύχτα τῆς ἀναστάσεως γενομέ- 
vns μηδενὸς ὃὲ τὴν ὥραν ἐπισημηναμένου, τὴν 
πᾶσιν ἄγνωστον, πλὴν τοῦ ἀναστάντος Θεοῦ, xaX τοῦ 
Πατρὸς τοῦ μόνου γινώσχοντος οὕτω τὸν Υἱὸν, ὡς 
αὐτὸς ἔγνωσται τῷ Πατρὶ.... Καὶ τοῦ Πνεύματος τοῦ 
πάντα ἐρευνῶντος, χαὶ τὰ βάθη τοῦ Θεοῦ. Ματθαῖος 
γὰρ ἔφη Ναρίαν τὴν Μαγδαληνὴν καὶ τὴν ἄλλην 
Μαρίαν ὀψὲ Σαθθάτων 
τάφου" σεισμόν τε γεγενῆσθαι μέγαν * ἄγγελον δὲ 
χαταθεθηχέναι ἐξ οὐρανοῦ, τὸ μὲν εἶδος ἀστραπῇ, 


ἐπὶ τὴν θέαν ἐληλυθέναι τοῦ 


b 


χιόνι δὲ τὴν στολὴν παραπλήσιον" ἵνα τῷ μὲν φοδερῷ 
καταπλήξῃ τοὺς φύλαχας (οἱ χαὶ τὴν θέαν οὐχ ἐνεγ- 
χόντες, μιχροῦ χαὶ ἀπώλοντο χαταστάντες τῷ δέε: 
vexpoY), τῷ φαιδρῷ ὃὲ προσχαλέσηται τὰς γυναῖχας, 
xaX ὑάρσος ἐμποιήσῃ ταῖς τὴν φύσιν εὐπτοήτοις xal 
ϑειλαῖς, καὶ τὴν ἀνάστασιν OU αὐτοῦ τοῦ σχήματος 
ἀναγγείλῃ περιχαρῶς. ᾿Ἐξπεὶ xal τούτων χάριν ἀπ- 
^ * ^ ^ T t , 
ἐσταλτο. Τὸν γὰρ λέθον ἀποχυλίσας, εὑρεν ἐγηγερμέ- 
νον τὸν Κύριον, χεχλεισμένον τὸν τάφον, χαὶ ταῖς 
σφραγῖσι χατησφαλισμένον, xal τῇ στρατιωτιχῇ 
φρουρᾷ πεφυλαγμένον, ἀπολιπόντα θεοπρεπῶς, ὃν 
τρόπον χαὶ τῶν θυρῶν χεχλεισμένων εἴσω τοῦ δωμα- 
vou γενόμενος τοῖς μαθηταῖς ἐπεφοίτησε. Διὸ xal 
ἔλεγεν: Οὐκ ἔστιν ὧδε, dAA ἠγέρθη " μηνύων ὁ 
ἄγγελο: τῆς οἰχείας ἀφίξεως προτεθαυματουργῆσθαι 
τὴν τοῦ Σωτῆρος ἀνάστασιν, ἣν ὡς Θεὸς ἰδίᾳ δυνάμει 
πληρώτας, τὴν οἰχονομίαν ἐνήργησεν, ἀγγελιχῆς 
συμμαχίας οὐ δεηθείς. Εἰ γὰρ τοῦτο μὴ Tv, εἶπεν 
ἂν, Ἰδοὺ ἐγείρεται, δηλῶν τὸ παραυτίχα γινόμενον " 
ἐπειδὴ ὃὲ προεγεγόνει τῷ παρεληλυθότι χρόνῳ χρη- 
σάμενος, ἔφησεν" Οὐκ ἔστιν ὧδε, ἀ.1.. ἠγέρθη. 
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xerunt, Sie enim contrarietas esset, si unum fac- 
Ium, non in uno potius, sed in diversis temporibus 
accidisse scriptores memorie prodidissent, Sed 
mulieres seripserunt, alio tempore alias ad sepul- 
crum venisse, et non cirea eumdem temporis arti- 
eulum, (quomodo enim eas, quie diversis tempori- 
bus venerunt ?) omnes vero similiter audivisse ab 
angelis de Servatore, Surrexit, non est hic δ : non 
adjecto. quando. Quasi in illa. divina nocte absque 
controversia, et in hoc omnibus consentientibus 
resurrectio quidem aceideril, nemo vero horam 
notaverit, qu:&. omnibus ignota erat, proeterquam 
cum Deo, qui resurrexit, tum Patri, qui solus ita 
noscit Filium, ut ipse cognitus est a Filio: tum 
Spiritui, qui omnia serutatur, etiam. profunditates 
Dei. Matthzeus enim dixit * Mariam Magdalenam et 
aliam. Mariam vesperi. Sabbatorum | venisse ad. vi- 
dendum sepulerum : terr: motum autem factum 
esse magnum : atque angelum de coelo descendisse, 
cujus aspeetus quidem fulguri, stola vero nivi haud 
dissimilis fuerit, ut ipso terribili quidem habitu 
perterrefaceret, custodes, qui etiam | non ferentes 
visionem, parum abfuit quin. perirent, mortui facti 
metu : candore vero invitaret mulieres, et fiduciam 
injicere natura timidis ae forinidolosis, resurrc- 
ctionenique per ipsum habitum eum ingenti. [Δ 
annuntiaret. His enim de causis missus erat. Cum 
enim lapidem. revolvisset, reperit resurrexisse Do- 
minum, sepulero quod sigillis munitum fuerat, ac 
prosidio militum eustodiebatur, sicut Deum. dece- 
bat, clauso relieto, quemadmodum clausis quoque 
januis penetrans. in. domicilium ad discipulos ac- 
cessit. Quare etiam. dicebat : Nonest hic, sed sur- 
rexit : significans angelus ante suum adventuny 
admirabiliter accidisse resurrectionem. Servatoris, 
quam ut Deus propria virtute exsequens in Iis, quie 
disposita ac destinata erant, peragendis nullum 
angelorum auxilium desideravit. Nisi enim hoc ita 


esset, dixisset : Ecce resurgit, significans id, quod statim fieret; sed quoniam anle factum erat, prà- 
terito tempore utens dixit : (Non est fiic, sed. surrexit. 


Káxsi δὲ ἐχ τούτου δείκνυται σαφῶς, ὡς οἱ ἀπόστο- 
λοι χηρύττοντες τὸ Εὐαγγέλιον, ἔλεγον τὸν Χριστὸν 
ἐγηγέρθαι ὑπὸ τοῦ Πατρὸς, διὰ τὸ τῶν ἀχουόντων 
ἀσθενὲς, εὐπαράδεχτον τὸν λόγον ταύτῃ χατασχευά- 
ζοντες. Ὁ δὲ ἄγγελος τὴν εὐαγγελιζομένην τὴν ἀνά- 

τασιν ῥήξας: φωνὴν, γυμνὴν ἐχφαίνων τὴν θεοπρε- 
πεστάτην ἐξουσίαν τοῦ ἀναστάντος ἐδόα * Οὐκ ἔστιν 
ὧδε, d... ἠγέρθη. Καὶ τὸ ἐγηγέρθαι δὲ αὐτὸν ὑπὸ 
τοῦ Πατρὸς λέγεσθα!, τῶν μὲν ἀχουνόντων, ὡς ἔφην, 
οἰχονομεῖ τὸ ἀσθενές" τὸν ὃὲ αὐτὸν ἔχεν νοῦν, xal 
οὐχ ἕτερον. Ἐν τίνι γὰρ ὁ Πατὴρ ἐνεργεῖ; Ἐν τῇ 
οἰχείᾳ δυνάμει δηλονότι. Τίς δέ ἐστιν fj δύναμις τοῦ 
Πατρός: Οὐδεὶς ἄλλος. ἣ ὁ Χριστός - Χριστὸς γὰρ 
Θεοῦ δύναμις, xa Θεοῦ σοφία. Οὐχοῦν ἑαυτὸν àv- 
ἔστησεν ὁ Σωτὴρ, εἰ χαὶ ὑπὸ τοῦ Πατρὸς ἐγηγέρθαι 


λέγεται. Τὸ δὲ ᾿Οφὲ Σαδδάτων, οὐ τὴν ἑσπέραν τὴν 


XxvX τὴν δύσιν τοῦ ἡλίου δηλοῖ - οὐδὲ γὰρ ἑνιχῶς 


! Mattb. xxsin, 6. ? ibid. 1 s: 


Atque illud etiam ex hoc aperte demonstratur, 
quod apostoli, eum przedicarent Evangelium, propter 
infirmitatem audientium dicebant. Christum resus- 
citatum esse a Patre, aeceptabilem et commenda- 
bilem hoc modo sermonem reddentes. Sed angelus, 
qui primus resurrectionis annuntiatricem vocem rt- 
pit, nudam designans ae majestatis plenissimam 
ideoque maxime convenientem ejus, qui resurrexe- 
rat, potestatem, clamabat : Non est hie, sed surre- 
xil. aque quod dicitur cum resuscitatum esse ἃ 
Patre, audientium quidem, ut dixi, disponebat at- 
que moderabatur infirmitatem, eumdem vero conti- 
net, et non alium intellectum. Nam in quo operatur 
Pater? In. propria potentia videlicet. et virtute. 
Quinam est autem virtus ac potentia Patris? Nemo 
alius preterquam. Christus : Christus Doi 
virtus ac potentia, Deique sapientia cst. Ergo. seip- 


enim 
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sum resuscitavit Christus, elsi a Patre dicilur esse A εἶπεν ὌΨΣ Xa66ázou, ἀλλὰ πληθυντιχῶς, 'Ovrà Σαῦ- 
resuscitalus. C:elerum ὀψὲ Xafióázow, id est, sero -Cdrcow. Σάθθατα 0t τὴν πᾶσαν ἑθδομάδα χαλεῖν 


vel vesperi Sabbatorum,non significat vesperum, qui 
post occasum solis fuit : neque enim singulariter 
dixit, sero Sabbati, sed pluraliter, sero Sabbatorum. 
Sabbata vero omnen septimanam vocare solent IIe- 
bri, Nam ne longius abeas, evangeliste, uno. Sab- 
batorum, inquiunt : eum. dicendum fuisset, Primo 
die septimana. Sie nimirum etiam in communi 
consuetudine vtimur, secundum Sabbatorum et 
tertium. Sabbatorum appellantes secundum | et ter- 
lium diem septimanz. Non dixit igitur, sero Sabba- 
ti, aut vesperi Sabbati, ut. vesperum illius diei si- 
guificaret : sed Sero Sabbatorum, ut tardius, et 
multum distans indicaret. Etenim. aliquando. nos 
quoque ita dicere solemus, ὀψὲ τοῦ xatpo9 Ξαραγέ-- 
Yovac, id. est, sero vel tardius ad tempus venisti : ὀψὲ 
τῆς ὥρας, id est, sero vel tardius ad horam : ὀψὲ 
τῆς χρείας, id est, sero ac tardius, quam usus et 
necessitas postulasset : non vesperam, neque tem - 
pus, quod post occasum solis est, significantes, sed 
tordius, et. post quam usus et necessitas postulave- 
rit aut post tempus commodum ct opportunum [a- 
ctum esse quippiam hoe modo indieantes. Atque ὁψὲ 
Xa66&zov, id est, sero vel vesperi Sabbatorum, lon- 
gius et tardius preterit:e septiman:e. tempus signi- 
ficat. impletur qualibet seplimana occasu solis 
Sabbatum excipiente. Nam etiam. Mattheus cum 


"E6paítotg ἔθος. Αὐτίχα γοῦν ol εὐαγγελισταὶ τῇ Μιᾷ 
τῶν Σαδδάτων" φασὶ δὲ, Τῇ πρώτῃ ἡμέρᾳ τῆς 
ἑθδομάδος, εἰπεῖν. Οὕτω δὴ χαὶ ἐν τῇ συνηθείᾳ χε- 
χρήμεθα,, δευτέραν Σαθθάτων, χαὶ τρίτην Σαθθάτων 
προσαγορεύοντες τὴν δευτέραν χαὶ τρίτην τῆς E600- 
μάδος ἡμέραν. Οὐχ εἶπεν οὖν, ὈΨῈ Xa66ázou, ij, 
Ἑσπέρας Σαθθάτου, ἵνα τὴν ἑσπέραν τῆς ἡμέρας 
ἐχείνης δηλώσῃ " ἀλλ᾽, Ὀψὲ Σαδδάτων, ἵνα τὸ βρά- 
διον xai πολὺ διεστηχὺς ἐμφήνῃ. Καὶ γάρ που xol 
οὕτως ἡμῖν σύνηθες λέγειν: "Oui τοῦ χαιροῦ παραγέ- 
γονας, ὀψὲ τῆς ὥρας, ὀψὲ τῆς χρείας" obyY τὴν 
ἑσπέραν, χαὶ τὸν μετὰ ἡλίου δυσμὰς χρόνον δηλοῦ- 
σιν ἀλλὰ τὸ βράδιον, χαὶ χατόπιν τῆς χρείας, ἣ 
τοῦ χαιροῦ γενέσθαι τὸν τρόπον τοῦτον μιηνύουσι. 
Καὶ τὸ "Ove Σαδδάτων τὸ πόῤῥω καὶ βράδιον τῆς πε- 
ραιωθεΐσης ἑδδομάδος δηλοῖ. Πληροῦται ὃὲ ἑθδομὰς 
ἑχάστη, ταῖς μετὰ τὸ Σάθόατον ἡλίου δυσμαῖς. ᾿Αμέ- 
λει χαὶ τὸ πολὺ διεστηχὸς τοῦ χαιροῦ πρὸς τὸ τέλος 
τῆς πληρωθείσης ἑδδομάδος ὁ Ματθαῖος δηλῶν, xal 
ὥσπερ ἑρμηνεύων ἑαυτὸν, ἐπήγαγε, Τῇ ἐπιρωσκού- 
σῃ εἰς μίαν Σᾳδδάτων. Παρῳχήχει, φησὶν, ἣ νὺξ 
τοσοῦτον, ὡς εἶναι τὸν χαιρὸν τῆς τῶν ἀλεχτρυόνων 
βοῆς, ἥτις τὸ φῶς τῆς μελλούσης ἡμέρας προανα- 
χρούεται. Ταύτῃ τοι, xal τῷ χαιρῷ τούτῳ, xal οὐ τῇ 
μετὰ τὸ Σάδθατον ἑσπέρᾳ καταλύοντες τὰς νηστείας, 
τῆς εὐφροσύνης ἀρχόμεθα, τῆς χατὰ πάντων xpaTn- 


temporis articulum, qui multum distabat a fine C σάσης συνηθείας συνηγορούσης τῷ πράγματι. 
explete septimani, siguilicaret, et quasi seipsum interpretaretur, adjecit, Que illucescit in unam. Sab- 


batorum. — Praeterierat, 


inquil, in tantum mox ut esset. tempus gallorum cantus, qui cantus lucem 


futuri diei. praecedit. Tune. nimirum atque in hoc artieulo temporis, non autem vespera que Sabba- 


tum insequitur, finientes jejunia, incipimus nos 


omnes obtinuit, hane rem comprobante. 

. Cum igitur liie temporis esset articulus, Maria 
Magdalena atque altera ejusdem nominis ad se- 
pulerum venerunt, e& angelum, qui de coelo de- 
scenderat, qucmadmodum dictum est, viderunt : 
qui, revoluto lapide, super eum sedebat : a quo 
eliam invitate viderunt locum, ubi positus erat 
Dominus : et currere jussie, quique acceperant, 
mandata discipulis edere, egressee celeriter e mo- 
numento currebant : itaque currentibus obviam 
factus Jesus appellavit eas, dicens, Avete?. Etenim 
oportebat primum muliebrem sexum et ab angelo 
bonum resurrectionis accipere nuntium, et Domi- 
num videre, et primam ab eo vocem audire, 
Avete. Quoniam mulier quoque prima audiverat 
fraudem sergentis, el contra preceptum viderat 
ligni interdicti fruetum, et pena tristiti:? ae dolo 
ris condemnata fuerat. Quapropter etiam adorare 
Servator et pedes apprehendere et contreclare per- 
mittebat, ut iis quae primz desciverant οἱ alienate 
eranL ab eo, et discipulis gaudium annuntiare ju- 
bebat, cum mulierem, quie tristiti:e ministra 
Adamo (uerat, gaudii nuntiam viris esse vellet, 
contrariis contraria curans. Euntibus autem illis, 


* Maui, xxviii, 9 sqq. 


oblectare atque  Letari, consuetudine, qui apud 

Τοῦ χαιροῦ τοίνυν ὄντος τούτου, ἣ Μαγδαληνὴ 
Μαρία χαὶ ἣ ὁμώνυμος ἐπὶ τάφον ἦλθον, χαὶ τὸν 
ἄγγελον τὸν ἐξ οὐρανοῦ χαταδεθηχότα τὸν προειρη- 
μένον ἐθεάσαντο τρόπον, ἀποχυλίσαντα τὸν λίθον 
xaX ἐπ᾽ αὐτὸν καθεζόμενον, ὑφ᾽ οὗ χαὶ προχληθεῖσαι, 
τὸν τόπον εἶδον, ὅπου ἔχειτο ὁ Κύριος, χαὶ προστα- 
χθεῖσαι τοῖς μαθηταῖς δραμεῖν xat ἀπαγγεῖλαι, ἐξελ- 
θοῦσα: ταχὺ τοῦ μνήματος ἔδραμον * χαὶ δὴ τρεχού- 
σαις προσαπαντήσος ὁ Ἰησοῦς προσεφώνησε " Χαί- 


p £6c5. Καὶ γὰρ ἔδει πρῶτον τὸ γυναικῶν γένος xa 


τὴν ἀνάστασιν εὐαγγελισθῆναι παρὰ τοῦ ἀγγέλου, 
χαὶ τὸν Κύριον ἰδεῖν, xol πρώτην παρ᾽ αὐτοῦ φωνὴν 
ἀχοῦσαν, τὸ, Χαίρετε, ᾿Επεὶ χαὶ γυνὴ πρώτη τῆς 
ἀπάτης τοῦ ὄφεως ἤχουσε, χαὶ εἶδε παρανόμως τὸν 
τοῦ ἀπηγορευμένου ξύλου χαρπὸν, xoi λύπῃ χατεδι- 
χάζετο᾽ διὸ xai προσχυνεῖν ὁ Σωτὴρ xol χρατεῖν 
τοὺς πόδας συνεχώρει, ὡς πρώταις ἀποπεσηύσαις 
χαὶ ἀλλοτριωθείσαις αὐτοῦ, χαὶ τοῖς μαθηταῖς τὴν 
χαρὰν διαγγέλλειν ἐχέλευσε, χαρᾶς ἄγγελον ἀνδράσι 
γυναῖχα γενέσθαι βουλόμενος, τῆς λύπης τῷ ᾿Αδὰμ, 
γενομένην διάχονον, τὰ ἐναντία διὰ τῶν ἐναντίων 
ἰώμενος. Πορευομέγων δὲ αὐτῶν, φησὶν, ἀπαγγεῖλαι 
τοῖς μαθηταῖς, ἰδού τιγες τῆς κουστωδίας ἐλθόν- 
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5 s DOSE Mea - à : T" 4 : 
τες εἰς τὴν xr, ἀπήγγειιαν τοῖς ἀρχιερεῦσιν A inquit, ut mandata. referrent discipulis, ecce qui- 


ἅπαντα cà γεγόμεγα. Kal συναχθέντες μετὰ τῶν 
apec6vcépor, συμδού.ιόν τὸ αδόντες, ἀργύρια 
ixarà ἔδωχαν τοῖς στρατιώταις “έγοντες " Εἴπατε 
ὅτι οἱ μαθηταὶ αὐτοῦ γυχτὸς ἐλθόντες ἔκ. 1εγ}"ει}" 
αὐτὸν ἡμῶν χοιμωμέγων,, καὶ ét ἀχουσθῇ τοῦτο 
ἐπὶ τοῦ ἡγεμόνος, ἡμεῖς πείσομεν αὐτὸν". 
ὑμᾶς ἀμερίμνους ποιήσομεν " οἱ δὲ Ταδόντες 
τὰ ἀργύρια, ἐποίησαν ὡς ἐδιδάχθησαν, καὶ δι- 
ἐφημίσθη ὁ “όγος οὗτος παρὰ Ιουδαίοις μέχρι 
τῆς σήμερον". 


xal 


Ἧ μὲν οὖν ἅλ 
πόχον πιστε 


)n Μαρία (ταύτην δὲ 
ety ἀχόλουθον, ὅτε μηδὲ 


toc 


εἶναι τὴν Θεο- 


ἀπελείφθη τοῦ 
dise τ σαν λύθεν ERU as 
τὸ παρὰ τῷ σταυρῷ, ὡς Ἰωάννης 


Y 


πὰ ^ 


πάθους, ἀλλ᾽ i 
ἱστόρησεν, T] χαὶ ἔπρεπε 
σθαι, ῥίζῃ τῆς χαρᾶς οὔ 

Χαῖρε, 


ἧς χαρᾶς εὐαγγελίσα- 
σῇ, xoi χαλῶς ἀχουσάσῃ vb, 
κεχαριτωμένη, ὁ Κύριος μετὰ cob), τὸ 

μαθηταῖς 


πρόσταγμα τοῦ «Κυρίου πληροῦσα,, «voi 
zv. Οὐ γὰρ ἣν θέμις μὴ πληρωθῆῇ- 


τς 
πάντως: ἀπήγγειλ 
ναι τὸ οὕτω σοφῶς οἰχονομηθέν τε χαὶ προσταχθὲν, 
εἰ xal ἠπίστησαν ol ἀχούσαντες. Ἐπεὶ xal ἕπεται 
τοῦτο πολλάχις τῇ τῶν ἀπαγγελλομένων θαυμάτων 
ὑπερθολῇ. Οὐ γὰρ ἂν ἀργοὶ διέμειναν, εἰ ἐπίστευσαν. 
Ἡ δὲ Μαγδαληνὴ συμπορενομένη τῇ Θεοτόχιου χαὶ 
πρὸς τὴν ἀπαγγελίαν ὁμοίως ἐπειγομένη 


B 


χα" 


4 VEU 


νῇέ τι 
ἀνθρώπινον - χαὶ ὥσπερ ὁ Πέτρος ὑπὸ Ἡρώδου 


ΘΟ τη ον χαὶ διὰ τοῦ ἀγγέλου τῶν ἁλύσεων λυ- 
θεὶς αὐτομάτως, χαὶ τῆς φυλαχῇς ἔξω γενόμενος,χαὶ 


ἐπιπολὺ βαδίσας, ὡς χαὶ «τὴν τῆς πόλεως πύλην 
διελθεῖν, ἀληθὲς οὐχ ᾧξτο τὸ γινόμενον, ἀλλ᾽ ἐνόμι- 


de 
e 


ν ὅραμα βλέπειν * οὕτω χαὶ αὔτη τὴν ὑπερθολὴν 
θαύματος οἱονεὶ ἄχαιρόν τινα λογισαμένη, χαὶ 
μα τῶν φυλάχων ἐπιφθασάντων χαὶ ἀρξαμένων 
τὰ τῶν ἀρχιξρέων 


1 


&: a3 
e 


Es τὴν συχοφαντίαν ὑφαίνειν χατὰ 
τῆς ἀναστάσεως " αἰσθομένη πάντως τοιούτου τινὸς 
ἐπιψιθυριζομένου, τοὺς τῆς ἀμφιθολίας παρεδέξατο 
λογισμοὺς, χἄν τῆς ἀπαγγελίας ὀλιγωρήσας, xat τοῦ 
σωτ guelau προστάγματος, πρὸς τὸν τάφον ἐχώρει 
πρωΐ, σκοτίας ἔτι οὔσης, ὡς Ἰωάννης φησίν. 


- 


“Ὥσπερ γὰρ συνεχώρησεν ὁ Κύριος τὸν Θωμᾶν ἐξ 


à στίας εἰπεῖν 3 


'Eàv μὴ ἴδω ἕν ταῖς χερσὶν ab- 
τοῦ τὸν τύπον τῶν djAov, καὶ βάνω τὸν δάκτυ,1όν 
μοὺ εἰς τὸν τύπον τῶν iov, καὶ βάλω τὴν χεῖρά 
[i00 εἰς τὴν πιϊευρὰν αὐτοῦ, οὐ μὴ πιστεύσω" xal 
διὰ τῆς ἐχείνου πολυπράγμονος ἀπιστίας xax ἐπαφῆς, 

Dr 


στιν ἐθεθαιώθημεν, ἐν ᾧ σώματ' 


ᾧ χαὶ 


Ἐμμανουὴλ, τοὺς 


ἐν αὖτ 


τονῇεν,, ἐγηγέρθαι πιστεύσαντες τὸν 


τῆς δοχήσεως μύθους ἀποπεμψά- 
μένοι" τὸν αὐτὸν τρόπον χαὶ τὴν Mac γδαληνὴν Μαρίαν 
πρὸς ἀπιστίας ὑπονοστήσασαν, xoi μεγαλευχερῶς 
τοῦτο παθοῦσαν (οὐχ ἄδηλον γὰρ τὸ τῆς γυναιχείας 
βὐθλισβον φύσεως ), συνεχώρει διὰ τῆς περιέργου 
ζητήσεως, πιστότερον ἐργάσασθαι τὸ θαῦμα τῆς 
ἀναστάσεως, πίστεως ὑπάρχον πέρα xal παντὸς 
λογισμοῦ. Καὶ μετὰ ταῦτα τῆς ápipt6óA oo διανοίας 
ἐληοῦσα,, xa ἰδοῦσα μόνον τὸν λίθον ἀποχυλισθέντα 

* Maul. xxvizr, 11:1δ. δ Joan. 


xix, 25, *.Luc, 


C 


28. 


dai de custodia in urbem venerunt, ac renuntiave- 
runt principibus sacerdotum omnia, qua acciderant, 
Atque illi coacti, unaque cum senioribus habito con- 
silio satis magnam pecuniam dederunt militibus di- 
centes 
el. subripuerint. eum. vobis dormientibus. Et 
delatum [uerit ad. praesidem, nos persuadebimus ei, 
el vos securos reddemus. Illi autem accepta pecunia, 
[ecerunt. quemadmodum erant edocti : et. divulgatus 
est hic. rumor apud Judaeos usque in hodiernum 


: Dicile, quod discipuli ejus mocle venerint, 


si hoc 


diem *. 

Atque altera quidem. Maria (hane autem Deipa- 
ram fuisse credere consentaneum est : quoniam 
nec ἃ passione quidem abfuit, sed stabat juxta 
crucem, uL Joannes memorie prodidit^, quam 
etiam decebat ea, quie ad gaudium pertinebant, 
annuntiare, ut quie radix gaudii esset, ac praeclare 
audivisset illud, Ave, gratia plena, Dominus te- 
cum*), mandatum Domini exsequens discipulis 
omnino exposuit. Non enim fas erat non adim- 
id, quod ita clare dispositum, administra- 
Lum, et preceptum erat, tametsi non crederent 
qui audiebant. Quoniam hoe quoque spe acci- 
dere solet, dum immensa miracula annuntiantur. 
Neque enim otiosi permansissent, si. credidissent. 
At Magdalenz: una cum Deipara abeunti ct simili- 
ter ad annuntiandum properanti accidit quiddam 
more humano : et quemadmodum Petrus ab. He- 
rode comprehensus, et per angelum solutis ultro 
catenis ex custodia eductus, multumque spatii 
progressus, quo ad portam quoque urbis transiis- 
set, non putabat verum esse quod agebatur, sed 
visionem se videre existimabat : ita etiam hee 
€um excellentiam miraeuli veluti importunum ct 
intempestivum quiddam esse reputaret, et simul, 
posteaquam custodes antevertissent, et cum pon- 
tifieibus ecepissent Lexere calumniam adversus re- 
surrectionem, prorsus tale quiddam subsusurrari 
sensisset, ambiguitatis ac dubitationis cogitationes 
admisst : neglectaque renuntiatione atque salutari 
mandato, ad sepulerum tendebat mane, Cum adhuc 
Lenebrag: essent, ut Joannes aiL7. Quemadmoduni 
enin permisit Dominus, ut ex incredulitate Ti;o- 
Nisi videro in manibus cjus vestigium 


pleri 


mas diceret, 
clavorum, et mittam. digitum. meum in. vestigiun 
clavorum, mittam item manum meam in latus cjus, 
non credam? : ac per curiosam illius incredulita- 
lem et contreetationem, nos in eam fidem confir- 
mali sumus, ut omissis opinionum ae suspicio- 
num fabulis, quo corpore passus est, eodem etiam 
resuscitatum esse credamus Emmanuelem : eodem 
modo Mariam quoque Magdalenam ad inereduli- 
tatem reversam, eum hoc etiam facilius ei acci- 
disset (non ignota est enim muliebris sexus fragi- 
litas et facilitas ad lapsum), per curiosam et su- 
pervacuam inquisitionem, miraculum resurrectio- 
* ibid. 25. 


* joan. xx, 4. 
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nis, quod omnem fidem cogitationemque superat A τῆς θύρας τοῦ μνήματος, οὐ μὴν ἄγγελον ἐπ᾽ αὐτῷ 


atque excedit, credibilius efficere permittebat. Cum 
hae igitur ambigua mente accedens, eum lapidem 
duntaxat ab ostio monumenti revolutum vidissct, 
angelum autem non amplius super eo, ut paulo 
ante, sedentem; ab ineredulitate vinci se passa 
est, imaginationem et alienationem menlis ex pa- 


χαθάπερ ἤδη χαθήμενον, δέδωχε τῇ ἀπιστείᾳ τὸ xpa- 
τεῖν, φαντασίαν οἰηθεῖσα τὴν θέαν xal ἔχστασιν, 
χαὶ οὐχ ὡς ἀληθῆ, ἀλλ᾽ ὡς ψευδῇ " xai δραμοῦσα 
πρὸς τὸν Πέτρον χαὶ τὸν ἄλλον μαθητὴν, ὃν ἐφίλει 
Ἰησοῦς, ἐθόα λέγουσα - "Hpav τὸν Κύριον ἐκ τοῦ 
μνημείου, καὶ οὐκ οἷδα ποῦ ἔθηκαν αὐτόν. 


vore repentino contractam esse existimans id, quod prius viderat, idque non pro vero, sed pro 
falso ducebat : cumque. aceurrisset ad Petrum et ad alium diseipulum, quem diligebat Jesus, cla- 
mabat, dicens : Sustulerunt. Dominum δὰ monumento, et nescio ubi posuerint. eum?. 


Vides quod cum ex iis qu:e post relationem cu- 
stodum noctu apud Jud:eos confieta erant, aliquid 
tale ad aures ejus pervenisset, mente immutata 
atque depravata est : ae putavit adversarios fura- 
10s esse corpus Jesu, ut furtum in apostolos con- 
ferrent. At Petrus et Joannes sine mora surrexe- 
runt, et ad sepulerum cucurrerunt. Non enim 
novum et inopinatum erat quod dicebatur, ut, 
quod ad resurrectionem attinet, fidem non habe- 
rent : imo vero etiam credibile et non discordans 
et alienum erat a malitia Judaica. Intrepide autem 
et absque metu id agebant, cum silentium esset, 
tenebris nondum discussis, Deoque fiduciam eis 
atque animi pr:sentiam subministrante. Sed cum 
eo venissent, manifesta atque evidentia signa. re- 
surrectionis invenerunt. Vident enim in sepulcro 
linteamina jacentia: quod nequaquam accidisset, 
Si corpus furto sublatum fuisset. Primum enim 
furibus mos est vestes detrahere atque spoliare : 
deinde admodum celeriter committere furtum, ne 
in ipso facinore deprehensi pessime mulctentur. 
De corpore autem Jesu in hunc fere modum scri- 
psit Joannes : Obviuzerunt eum linteis cum aroma- 
tibus, prout mos erat Judmis sepelire. (Quomodo 
igitur non multi negotii res furantibus fuisset vin- 
cula solvere, corpusque nudare linteaminibus, quae 


C 


jam adhosissent, et facile avelli non potuissent, 
ac priusquam detracta essent rumperentur? Mistura 
enim aloes et myrrhze, quam attulerat Nicodemus, 
conserta et implicata evant. Quin etiam sudarium, 
quod fuerat in capite ejus, non cum linteaminibus 
positum, sed separatim involutum in unum lo- 
€um, nullius trepidationis, quasi furto sublatum 
corpus fuisset, indicium erat. Qui enim otium, ta- 
lisque securitas furibus fuisset, ut tegumentum 
cliam capitis aple involverent, et separatim de- 
ponerent? Laque hoc etiam manifesto veritatem 
resurrectionis ostendebat ; simul autem etiam my- 
sterium. ἃ divina majestate haud alienum innue- 
bat : nimirum quod caput deitatis locum obtinens 
(juxta. illud, Caput Christi Deus ") ct qui de co 
exstant sermones, manent circa carnis human: 
assumptionem quasi involuti atque indissolubiles : 
etiamsi inferiora, quie cirea dispositionem et ad- 
ministrationem, quam in carne peregit, et circa 
eam, quam cum hominibus in terra. conversatio- 
nem babuit (quarum rerum figura, linteamina 
11 ] Cor. xi, 2. 


9 Joan. xx, 15. ^ Joan. xix, 40. 


Ὁρᾷς ὡς ἐχ τῶν λογοποιηθέντων νύχτωρ παρὰ 
Ἰουδαίοις μετὰ τὴν τῶν φυλάχων παραγγελίαν πε- 
ριηχ! ηθ]εῖσά τι τοιοῦτον, παρηνέχθη τὸν λογισμόν" 
χαὶ ᾧήθη τοὺς ἐναντίους χλέψαι τὸ σῶμα τοῦ Ἰησοῦ, 
ἵνα τὴν χλοπὴν τοῖς ἀποστόλοις ἐπιφημίσωσι. Πλὴν ὁ 
Πέτρος χαὶ Ἰωάννης ἑτοίμως διανέστησαν, χαὶ ἐπὶ 
τὸν τάφον ἔδραμον. Οὐ γὰρ ἣν παράδοξον τὸ λεγόμε- 
νον, ἵν᾽ ὡς ἐπὶ τῆς ἀναστάσεως ἀπιστήσωσι : μᾶλ- 
λον ὃὲ χαὶ πιστὸν χαὶ οὐχ ἀπᾷδον τῆς Ἰουδαΐχῆς 
χαχουργίας. ᾿Αφόθως δὲ τοῦτο ἐποίουν, χαὶ ἧσυχιας 
ὑπαρχούσης χαὶ ἔτι σχότους ὄντος, xal πρὸς τοῦ 
Θεοῦ τὸ θαῤῥεῖν λαθόντες. ᾿Αλλὰ ἐλθόντες εὗρον 
ἐναργῆ τὰ σημεῖα τῆς ἀναστάσεως. Ὁρῶσι γὰρ ἐν 
τῷ μνήματι τὰ ὀθόνια χείμενα " τοῦτο δὲ οὐχ ἄν moss 
ἐγένετο, χλαπέντος τοῦ σώματος. Πρῶτον μὲν γὰρ 
τοῖς χλέπταις φίλον τὸ λωποδυτεῖν " ἔπειτα δὲ, τὸ 
ταχέως ἐνεργεῖν ἄγαν τὴν χλοπὴν, ἵνα μὴ φωραθῶσι 
χαὶ τὰ πάνδεινα πάθωσι. Περὶ δὲ τοῦ σώματος τοῦ 
Ἰησοῦ γέγραφεν ὁ Ἰωάννης ὧδέ πως  Ἔδησαν «- 
τὸ ἐν ὀθογίοις μετὰ cv ἀρωμάτων, καθὼς ἔθος 
ἣν τοῖς Ἰουδαίοις ἐνταφιάζειν. Πῶς οὖν οὐχ ἐρ- 
γῶδες τοῖς χλέπτουσι τὸ λύειν τοὺς δεσμοὺς, χαὶ τὸ 
σῶμα τῶν ὀθονίων ἀπογυμνοῦν, προσχεχολλημένων 
xai δυσαποσπάστως ἐχόντων, χαὶ πρὶν ἀπαμφιασθῇ- 
yat ῥηγνυμένων ; Μίγματι γὰρ ἀλόης χαὶ σμύρνης 
συνεπλέχησαν, ὅπερ ἐχόμ:τε Νικόδημος. ᾿Αλλὰ καὶ 
τὸ σουδάριον, ὃ ἣν ἐπὶ τῆς χεφαλῆς αὐτοῦ, οὐ μετὰ 
τῶν ὀθονίων χείμενον, ἀλλὰ χωρὶς ἐντετυλιγμένον εἰς 
ἕνα τόπον, οὐδένα θόρυθον ὡς ἐπὶ χλεπτῶν ἐδήλου 


"λαθόντων τὸ σῶμα. Ποῦ γὰρ σχολὴν εἶχον οἱ χλέπται 


χαὶ τοιαύτην ἄδειαν, ὡς xal τὸ τῆς χεφαλῆς χάλυμ- 
xoi 
τοῦτο συνίστησι σαφῶς τῆς ἀναστάσεως τὴν ἀλή- 


μα χατὰ τάξιν εἱλεῖν καὶ τιθέναι χωρίς ; “Ὥστε 


Octav * ἅμα δὲ xo μυστήριον παρεδήλου θεοπρεπὲς, 
ὡς ἡ χεφαλὴ τῆς θεότητος τάξιν ἐπέχουσα ( χατὰ τὸ, 
'H χεφαι1ὴ τοῦ Χριστοῦ ὁ Θεὸς), χαὶ οἱ περὶ αὐτῆς 
λόγο: μένουσι 
ἐνειλημ[μ)ένοι χαὶ 
τὴν 


- χἂν τὰ χάτω τὰ περὶ 


ἔνσαρκον οἰχονομίαν, χαὶ τὴν ἐπὶ γῆς μετὰ ἀν- 
θρώπων ἀναστροφὴν (ὧν τύπος ἣν τὰ ὀθόνια), χατὰ 
τὸ δυνατὸν ἡμῖν διαλέλυταί τε χαὶ ἐψηλάφηται. Καὶ 
ταῦτα ἰδόντες οἱ περὶ τὸν Πέτρον ἐπίστευσαν, οὐχ 
ἁπλῶς μόνον, ἀλλὰ χαὶ χρείττονι νῷ χαὶ ἀποστολιχῷ 
θεασάμενοι. Πλήρης γὰρ ἣν ὁ τάφος φωτὸς, ὥστε 
χαὶ νυχτὸς οὔσης ἔτι, διπλῶς θεάσασθαι τὰ ἔνδον, 
χαὶ αἰσθητῶς χαὶ πνευματιχῶς. Εἰ γὰρ φῶς διχαίοις, 
χατὰ τὸ γεγραμμένον, διὰ παντὸς, πολλῷ μᾶλλον 
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τῷ τῶν δικαίων Θεῷ. Οὐχ ἐπίστευσαν δὲ, φησὶν, A erant) acciderunt, quantum cjus fieri potuit ἃ no- 


ἐπεὶ μηδέπω ἤδεισαν' τὴν Dpagiv, ὅτι δεῖ αὐτὸν 
ἐκ γεχρῶν ἀναστῆναι. Καὶ μὴν ἤδεισαν τοῦ Σωτῆ- 
ρος αὐτοῖς πολλάκις προειρηχότος,, ὡς ἀναστήσεται" 
ἀλλ᾽ οὐχ ὡς ἀπὸ τῆς Γραφῆς πεπεισμένοι χαὶ τῶν 
ἐχεῖθεν φερομένων χρησμῶν ( οὗς μὴ ἐχθῆναι τῶν 
ἀδύνατων ἣν), ἀλλ᾽ ἔτι περὶ τὴν πίστιν ὀχλάζοντες. 


tualiter viderent ea. quoe intus erant. Nam si lux justis perpetuo, prout. scriptum est, 


bis dissoluta atque contrectata sint. Atque his 
visis Petrus et comes ejus crediderunt, cum non 
simpliciter solum, verumetiam pr:estantiori mente 
ac sensu apostolico rem spectassent. Plenum enim 
luminis erat sepulerum, ut etiamsi nox adhue es- 
set, dupliciter tamen, tum sensibiliter, tum spiri- 


multo — magis 


justorum Deo. Non crediderunt. autem, inquit, quia nondum noverant. Scripturam, quod oporteret eum a 


mortuis resurgere ?. Atqui sciebant, quia Servator eis siepe 


pradixerat, quod resurrecturus esset : 


sed non tanquam a Seriptura, atque inde pelitis oraculis (quie fieri non poterat, quin cvenirent) 
adducti, sed tanquam circa fidem adhuc labascentes atque celaudicantes. 


Παρίστησι δὲ τὸ γυμνὸν τὸν Ἰησοῦν ἀναστῆναι, 
τῶν ὀθονίων χωρὶς, τὸ μηδαμῶς αὐτὸν ἔτι χατὰ 
σάρχα γνωσθήσεσθαι τροφῆς Y ποτοῦ δεηθησόμενον, 
ἣ ἐνδυμάτων περιθολῆς. Εἰ χαὶ τὴν οἰχονομίαν πλη- 
ρῶν, τούτοις ἑχὼν ὑπέθηχεν ἑαυτὸν, ὡς τῆς αὐτῆς 
φύσεως χοινωνήσας ἡμῖν, ἔπειτα δὲ δηλοῖ χαὶ τὴν 
τοῦ ᾿Αδὰμ εἰς τὸ ἀρχαῖον ἀποχατάστασιν, ὅτε γυμνὸς 
ἣν ἐν τῷ παραδείσῳ za οὐχ ἠσχύνετο. Λοιπὸν γὰρ 
ὡς Θεὸς. εἰ χαὶ σεσαρχωμένος, δόξῃ τῇ θεοπρεπε- 
στάτῃ πεοιεθέθλητο, αὐτὸς ὧν ὁ ἀναθαλλόμενος φῶς 
ὡς ἱμάτιον, ἦ φησιν ὁ προφήτης Aa6l6. ᾿Αλλ᾽ ὁ μὲν 
Πέτρος καὶ Ἰωάννης πιστωθέντες Ex τῶν τεθεαμέ- 
νων, ἀνεχώρουν οἴχαδε " τῇ Μαρίᾳ δὲ εἶπον οὐδέν. 
Ὠχονόμει γὰρ ὃ μόνος σοφὸς, ὡς ἀπιστοῦσαν Ex 
θέας αὐτὴν προσάγεσθαι μᾶλλον, ἣ ἀχοῆς. Εἰστήχει 
τοίνυν πρὸς τῷ μνήματι ἔξω xAalovca, καὶ πα- 
ρακύψασα εἶδεν ἀγγέλϊους δύο «ευκοὺς xal φαι- 
δροὺς τῇ στοιῇ., καθεζομένους ἕνα πρὸς τῇ κε- 
φαλῇ, καὶ ἕνα πρὸς τοῖς ποσὶν, ὅπου ἔκειτο τὸ 
σῶμα τοῦ Ἰησοῦ" xa δέον τὸν ὀδυρμὸν εἰς εὐ- 
φροσύνην μεταθαλεῖν, τῶν δαχρύων οὐχ ἔληγεν, ὥστε 
τοὺς ἀγγέλους οἱονεὶ μετ᾽ ἐπιτιμήσεως εἰπεῖν * Γύ- 
vat, τί κιλαίεις; ὡσανεὶ ἔλεγον : Γυναιχεῖα ταῦτα 
τὰ δάχρυα, οὐχ εὔφρονος νοῦ. Ποῦ γὰρ χώραν ἔχει 
πὸ μετὰ τοιαύτην θέαν ὀδύρεσθαι; Κἀχείνη τῆς αὐ- 
τῆς ἀπιστίας ἐχομένη ( παρετείνετο γὰρ τὸ πάθος, 
ἵνα τοῖς χατὰ μιχρὸν προτιθεμένοις εἰς πίστιν τε- 
λείως ἐκκαθαρθείη), πρὸς αὐτοὺς εἶπεν ὅτι "Hpary 
τὸν Κύριόν μου ἐκ τοῦ μγημείου, καὶ οὐκ cita 
ποῦ ἔθηκαν αὐτόν. Καὶ ταῦτα εἰποῦσα ἐστράφη 
εἰς τὰ ὀπίσω, καὶ θεωρεῖ τὸν Ἰησοῦν ἑστῶτα, 
καὶ οὐκ ἤδει ὅτι Ἰησοῦς ἔστι" ποῦτο μὲν ἐχ τῶν 
δαχρύων ἐπισχοτουμένη, χαὶ οἷον ἀχλύϊ βεθαρημένη, 
τοῦτο δὲ τοῦ Ἰησοῦ οἰχονομοῦντος τὸ μὴ γνωσθῆναι 
αὐτῇ " διὸ xal εἶπε " Γύγαι, τί xAateug ; Τίνα ζη- 
τεῖς; "Exs(ym δοκοῦσα ὅτι ὁ κηπουρός ἐστι, Aé- 
γεἰ αὐτῷ * Κύριε, εἰ σὺ ἐδάστασας αὐτὸν, εἰπέ 
μοι ποῦ ἔθηκας αὐτὸν, κἀγὼ αὐτὸν ἀρῶ. Τάχα 
ὃξ οὐχ ἔξω τοῦ πρέποντος χηπουρὸν ὑπέλαθεν εἶναι 
τὸν Ἰησοῦν * τῷ ὄντ: γὰρ ἣν αὐτὸς ὁ τοῦ παραδείσου 
γεωργὸς ἀληθὴς χαὶ ἀθάνατος, ἐν τῷ τοῦ μνήματος 
χήπῳ χαθάπερ ἐν τῷ παραδείσῳ τὴν γυναῖχα, τὴν 
ἐξ ἀπιστίας τὸν "AóXu. τὸν πρῶτον χηπουρὸν ἁπατή- 
σασαν,διορθούμενος. Οὕτως οὖν ἅπαντα μυστηριώδη, 
“αὶ λόγων ἔμπλεα θειοτέρων χαὺ ὑψηλῶν. 


Ceterum quod. nudus Jesus absque linteaminibus 


D resurrexit, signifieat eum nequaquam posthac cibi 


potusve, aut indumentorum gestaminis alque. ope- 
rimenti egentem in carne cognitum iri, Et si id, 
quod decretum, dispositum ae destinatum. erat, 
exsequens et administrans sponte sua se his rebus 
subjecit, ut. qui ejusdem nobiscum nalurz parti- 
ceps esset : deinde significat etiam Adami in pri- 
stinum statum restitutionem, in quo nudus erat in 
paradiso, et non erubescebat. Nam de cetero tan- 
quam Deus, licet incarnatus, gloria, quie Deum 
maxime decet, cireumdatus erat, cum ipse sit is, 
«ui lumine tanquam pallio induitur, ut inquit pro - 
pheta David ^. Ac Petrus quidem οἱ Joannes, fide 
ipsis ex iis. quie viderant. lacta, domum | reverte- 
runt; Mari: vero nihil dixerunt. Curabat enim et 
operam dabat is, qui solus sapiens est, ul fidem 
non habens per ea quie videret. potius, quam quae 
audiret, ad credendum adduceretur. Stabat igitur 
juxta monumentum foris plorans, et cum inclinasset 
se, vidit angelos duos veste candida insignes el illu- 
sires, sedentes unum ad caput, alterum. ad. pedes, 
ubi jacuerat corpus Jesu'* : et cum lamentationeim 
letitia commutare oporteret, laerymari non desi- 
stebat, adeo ut angeli quasi. eum  increpatione di- 
cerent : Mulier, quid fles? perinde ac si dicerent : 
Muliebres hx sunt laerym: , non Leti animi. 
Qui enim locum habet lamentatio post. tale. spe- 
etaculum? Atque illa in eadem incredulitate per- 
severans (prorogabatur enim. et. extendebatur per- 


p türbatio, ut per ea quie paulatim adjieiebantur, ad 


credendum perfecte expurgaretur) ad eos dixit : 
Sustuleruut. Dominum meum ex monumento. Οἱ me- 
scio ubi posuerint cum. Atque hec. locuta. conversa 
est retrorsum, et videt Jesum stantem, nec sciebat 
quod Jesus esset. Partim quod. prie lacrymis offusa 
tenebris, et quasi caligine gravata esset ; partim 
quod ctiam Jesus. interea rem iia disponeret, uL 
ab ea non agnosceretur. Quamobrem etiam dixit : 
Mulier, quid ploras? Quem queris ? Illa existimans 
quod  hortulanus dicit 
asportasti ewm, dic mihi, ubi posueris eum, atque 
ego eum tollam. Forsitan autem non abs re, neque 
exira decorum, hortulanum esse putabat Jesum: 
sane enim ipse verus et iminortalis agricola para- 


essel, ei : Domine, δὶ tu 


disi erat, in. horto monumenti, sicut in. paradiso mulierem, qu:e Adamum primum hortulanum per- 


i joanexx,95 15 δα. (ΤΠ, 2. 
1 5, 
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incredulitatem deceperat, lapsam corrigens atque emendans. Sie igitur universa mysteriorum plena, 


rationibusque divinisae sublimibus referta sunt. 


Ceterum eum hzee dixisset Maria, et circa scru- A 


lationem. eorporis sollicita h:reret, ac jam etiam 
magis conversa esset ut abiret, salis territam et 
exanimatam conspicatus is, qui penetrat usque ad 
divisionem anims atque Spiritus, artuum quoque 
ae medullarum !5, qui judicare quoque scit de cogi- 
tationibus cordis ae mentis agitationibus, unica 
voce incredulitatem exemit, visumque mulieris 
acuit ad agnitionem, cum dixisset solum ut ipse 
sciebat, cum redargutione et. motu ad reverentiam, 
Maria. Atque illa extemplo conversa, οἱ Rabouni, 
quod dicitur magister, eum appellabat, et divinos 
illos pedes conabatur apprehendere: et audivit, 
Ne me tangas. Nondum enim ascendi ad Patrem 
meum: hoc, inquit, donum jam consecula, quie 
una cum altera Maria et contrectasti me et adora- 
visti, pedesque tenuisti, contempsisti adeo ut etiam 
non credideris, ae nihil magnum de me in animo 
concepisti, sed adliuc cirea monumentum quzerebas, 
qui divinitus supra apud Patrem eram. Ac nunc 
ne me atling2s, si eadem mentis agitatione. ad 
Patrem. ascensionem deesse mihi existimas. JVon- 
Gum enim, ut tu cogitas, ascendi ad Patrem meum ; 
sed vade ad fratres meos, et dic eis: Ascendo ad 
Patrem meum, et Patrem vestrum, et Deum meum, 
ac Deum vestrum. Quoniam, inquit, seeundum 
carnem primogenitus fui inter multos fratres, non 
mihi nune, sed vobis fratribus, corporaliter ascen- 
dam ad Patrem meum, et Patrem vestrum, et Deum 
meum, ae Deum vestrum. Nisi enim Deus meus 
appellatus esset, cum innocentiam humane naturz, 
propterea quod, sicut. in principio generis, peeca- 
tum ignorabam, in me vidit : vester Pater vel Deus, 
utpote eorum qui ab eo abalienati eratis, appella- 
Qus non esset. Quapropter etiam Paulus IHebrzis 
scribens dicebat: Non enim in manu[acta sancta 
introivit Christus, ad similitudinem [acta verorum : 
sed in ipsum colum, ut appareat nunc. in conspectu 
Dei pro nobis '*. Venit igitar Magdatena Maria, et 
annuntiat discipulis, quod vidisset Dominum qui 
hoe dixisset. sibi. Cum venisset autem, alque ea 
annunliasset, rursus invenit Mariam Jacobi, et 
Joannam, et alias nonnullas cum ipsis, cum appa- 
ratu aromatu:n et unguentorum ad sepulerum pro- 
perantes ", discussis tenebris, ac profundo dilu- 
culo (hoc est, justo ae vero, et nunc primum in- 
cipiente), ut. inquit Lucas '5, et adjungens se una 
cum eis ibat, ae propter ardens erga Jesum deside- 
rium dux earum videbatur, ac propter hane clari- 
tatem, quam ex facto adepta est, prima apud evan- 
gelistas numeratur. Cupiebat enim etiau illis non 
ex iis, qux ab sese et ab altera Maria audivissent, 
sed ex illis, ipsis, quie vidissent, vel angelorum 
presentia fidem fieri resurrectionis: et erat cum 
eis prudenter ac dedita opera tacens, nihilque di- 


!5 [Tebr. 1v, 12, !* ITebr. ix, 24. 


U Luc, xxiv, 10 sqq.; Marc. xvi, 1 sqq. 


᾿Αλλὰ ταῦτα τῆς Μαρίας εἰπούσης, xal περὶ τὴν 
ἔρευναν ἐπτοημένης τοῦ σώματος, xol μᾶλλον ἐπι- 
στραφείστης, ὥστε xa πορευθῆναι, βασαν:σθεῖσαν 
ἱχανὼς θεασάμενος ὁ διιχνούμενος ἄχρι μερισμοῦ ψυ- 
χῆς χαὶ πνεύματος, ἁρμῶν τε xal μυελῶν, xai χρι- 
τιχὺς ἐνθυμήσεων xol ἐννοιῶν χαρδίας - φωνῇ μιᾷ 
τὴν ἀπιστίαν ἐξέχοψε, χαὶ τὸ βλέμμα τῆς γυναιχὸς 
ὥξυνε πρὸς ἐπίγνωσιν, εἰπὼν μόνον,ὡς αὐτὸς ἐγίνω- 
σχε, ἐντροπιχῶς “ Μαριάμ. Καὶ παραχρῆμα ἐπι- 
στραφεῖσα, χαὶ, ἹΡαδουνὶ, προσηγόρευσεν, ὃ λέγεται, 
Διδάσκα.1ε, χαὶ τῶν θείων ποδῶν ἐχείνων ἐζήτει 
λαβέσθαι, xoi fixouse* Μή μου ἅπτου. Οὔπω γὰρ 
ἀναξέδηχα πρὸς τὸν Πατέρα μου. Ταύτης, φησὶν, 
ἤδη τῆς φωνῆς τυχοῦσα τῆς δωρεᾶς, χαὶ ἁψαμένη 
μου μετὰ τῆς ἄλλης Μαρίας, χαὶ προσχυνήσασα, χαὶ 
τοὺς πόδας χρατήσασα χατηφρόνησας, ὡς χαὶ ἀπι- 
στῆσαι, χαὶ οὐδὲν μέγα διενοήθης περὶ ἐμοῦ, ἀλλ᾽ 
ἔτι περὶ τὸ μνῆμα ἐζήτεις τὸν ἄνωθεν θεϊχῶς πρὸς 
τὸν Πατέρα ὑπάρχοντα. Kal νῦν μή μου ἅπτου, εἰ 
μετὰ τῆς αὐτῆς διανοίας τὸ πρὸς τὸν Πατέρα ἀνα- 
θῆναι νομίζεις ἐλλείπειν μοι. Οὕπω γὰρ ἀναδέδηκα 
χατὰ σὲ πρὸς τὸν Πατέρα μου" πιῖὴν πορεύου 
πρὸς τοὺς áOgAgoUc μου, καὶ εἰπὲ αὐτοῖς " Ἄγα- 
ξαίνω πρὸς τὸν Πατέρα μου, καὶ Πατέρα ὑμῶν, καὶ 
Θεόν μου, καὶ Θεὸν ὑμῶν. Ἐπειδὴ γέγονα, φησὶ, 
χατὰ σάρχα πρωτότοχος ἐν πολλοῖς ἀδελφοῖς, οὐχ 
ἐμαυτῷ νῦν, ἀλλ' ὑμῖν τοῖς ἀδελφοῖς, σωματικῶς 
ἀναθήπομαι πρὸς τὸν Πατέρα μου, χαὶ Πατέρα ὑμῶν, 
χαὶ Θεόν μου, χαὶ Θεὸν ὑμῶν. Εἰ μὴ γὰρ ἐμοῦ Θεὸς 
ἐχρημάτισας, ἐν EpoY τὸ ἄμωμον τῆς ἀνθρωπίνης 
φύπτεως διὰ τὸ ἀγνοεῖν ἁμαρτίαν, ὡς ἐν ἀπαρχῇ τοῦ 
γένους ἰδὼν, οὐχ ἂν ὑμῶν ἐχλήθη Πατὴρ, ἣ Θεὸς τῶν 
ἀπηλλοτριωμένων αὐτοῦ. Διὸ χαὶ Παῦλος 'E6paiotz 
ἐπιστέλλων ἔλεγεν" Οὐ γὰρ χειροποίητα ἅγια εἰσῆ,1- 
θεν ὁ Χριστὸς ἀντίτυπα τῶν ἀιϊηθινῶν,, ἀ.1.1" εἰς 
αὐτὸν τὸν οὐραγὸνγῦν ἐ πΠρανισθῆγναι τῷ προσώπῳ 
Θεοῦ ὑπὲρ ἡμῶν. "Ἔρχεται οὖν ἣ Μαγδαληνὴ Μαρία 
ἀπαγγέλλουσα τοῖς μαθηταῖς, ὅτι ἑώραχε τὸν Κύριον, 
χαὶ ταῦτα εἶπεν αὐτῇ. Παραγενομένη δὲ χαὶ ἀπαγ- 
γείλασα, πάλιν εὑρίσχει Μαρίαν τὴν Ἰαχώδου, χαὶ 
Ἰωάνναν, xat ἄλλας σὺν αὐταῖς: μετὰ παρασχευῆς 
ἀρωμάτων xai μύρων πρὸς τὸν τάφον ἐπειγομένας, 
τοῦ σχότους ὑποχωρήσαντης, χαὶ ὄρῇρου βαθέος ὄντος 
ιν, ἀχριθῶς, xai ἄρτι πρῶτο" ἀρξαμένου), 
χαθώς φησιν ὁ Λουχᾶς, χαὶ ἀναμίξασα ἑαυτὴν σὺν 
0, διὰ τὸ θερμὸν τοῦ πόθου τοῦ περὶ 
τὸν Ἰησοῦν, ἐξάρχειν αὐτῶν δοχοῦσα, xal πρώτη 
παρὰ τοῖς εὐαγγελισταῖς ἀριθμουμένη, διὰ τὸ ἐν- 
τεῦθεν ἐπίσημον. Ἐπεθύμει γὰρ xal αὐτὰς, οὐχ ἐξ 
p' αὐτῆς χαὶ τῆς ἄλλης Μαρίας ἥχουον, ἀλλ᾽ 

ἐξ αὐτῆς τῆς θείας, ἣ ἀγγέλων ἐπιστασίας πιστωθῇ- 
αι πρὸς τὴν ἀνάστασιν xai συνῆν αὐταῖς συνετῶς 
σιωπῶσα, χαὶ μηδὲν λέγουσα διαπορευομέναις, ἀλλὰ 
τὴν τῶν πραγμάτων ἀναμένουσα Μαρίαν, χαὶ πι- 
τεύουσα χαὶ αὑταῖς αὐτοῖς ὄμμασιν ἰδίαν τινὰ πλη- 
ροφορίαν δοθήσεσθαι, Kot δὴ τὸν λίθον ἀποχεχυλισμέ- 


"5 Luc. xxiv, 1. 
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νον ἰδοῦσαι τοῦ μνήματος, ἔνδον ἐγένοντο, xoY οὐχ A cens, cum admirantes atque dubitantes eam inter- 


εὑροῦσαι xb σῶμα τοῦ Ἰησοῦ, xa ἀπορούμεναι, βλέ- 
ἄνδρας δύο ταῖς στολαῖς 
ἐξαστράπτοντας, xa ἤχουον παρ᾽ αὐτῶν * TI ζητεῖτε 
cóv ζῶντα μετὰ τῶν γεχρῶν'; Οὐκ ἔστιν ὧδε, ἀ.1. Ü 
ἠγέρθη, xai τὰ ἑξῆς. Καὶ ὑποστρέψασαι, φησὶν, 
ὁπὸ τοῦ μνημείου, ἀπήγγειλαν ταῦτα πάντα τοῖς 
ἕνδεχα, χαὶ 
audiverunt : 
ἃ monumedüto 

᾿Αλλ᾽ ὡς πλῆθος ὄντες, μᾶλλον ἠπίστησαν xai c 
᾿Ἐφάνησαν γὰρ 


πόυσιν ἐπιστάντας αὐταὶς 


πᾶσι τοῖς λοιποῖς. 
Quid. quaeritis viventem cum mortuis ? 
nuntiaverunt hic. omnia. undecim 


ἀπαγγελθὲν ἔσχωψαν xal διέπτυσαν. 
ὡσεὶ λῆρος τὰ ῥήματα αὐτῶν, καὶ ἠπίστουν αὐταῖς, 
ὥστε τὸν Πέτρον πρὸς τὴν ἐχείνων ἀπιστίαν διανα- 


στάντα, xal ἠρέμα πως xai αὐτὸν θορυδθηθέντα xo [5 


σαλευθέντα, πάλιν ἐπὶ τὸ μνημεῖον δραμεῖν χαὶ πα- 
ραχύψαι, χαὶ ἰδεῖν πάλιν τὰ ὀθόνια χείμενα, ἅπερ 
εἰσελθὼν ἤδη χαὶ θεασάμενος ἀχριθέστερον, ὅθεν 
ἀρχεσθεὶς τῷ παραχύψαι μόνον, χαὶ μηδὲν ἰδὼν ἀλ- 
λοιότερον, 
γεγονὸς, χαὶ δοξάζων τὸν ταῦτα οἰχονομήσαντα. Καὶ 
πάλιν ἡ Μαγδαληνὴ Μαρία, χαθάπερ ταῖς περὶ 
Ἰωάννην ὄρθρου βαθέος συνεπορεύθη φερούσαις ἃ 
ἦσαν ἑτοιμάσασαι πρὸ τοῦ Xa66ávoo μύρα τε xal 


ἀπῆλθε θαυμάζων χαὶ ἐχπληττόμενος τὸ 


ἀρώματα - τὸν αὐτὸν τρόπον xa τῇ Σαλώμῃ, ξένῃ 
γυναιχὶ παρὰ τὰς ἄλλας τὰς ὠνομασμένας, βραδέως 
μὲν, ὠνησαμένη ὃὲ ὅμως ἀρώματα, ἀλλὰ μετὰ τὸ 
Σάθθατον, ἀόχνως μετὰ τῆς αὐτῆς διανοίας συνέτρε- 
χε, παραλαδοῦσα xoi Μαρίαν τὴν Ἰαχώδου μεθ᾽ 
ἑαυτῆς, ὥστε χαὶ τῇ ἀγορασίᾳ τῶν ἀρωμάτων χε- 
χοινωνηχέναι δοχεῖν. Κοινωνήσασαι γὰρ τῆς ὁδοῦ, τὸ 
πᾶν χοινῶς ἐλογίσαντο σπούδασμα " Καὶ Alav πρωὶ 
τῆς μιᾶς Σαδδάτων ἔρχονται ἐπὶ τὸ μνῆμα. "Ἔτι 
ποῖς ἀχριθεσ ρεται δη- 
αὐτῇ τῶν 


E τῶν QN ἐμφέ 
λοῦν, ὡς πρὺς ταῖς ἤδη γεγενημέναις, xol 


n μνῆμα ἄφιξις γέγονεν. Τὸ 05, Λίων 


γυναιχῶν 1| ἐπὶ 
πρωϊ,παφηνίζων ὁ Μάρχος, 'AvacelAavcoc τοῦ v|ALov, 
προσέθηχεν. Καὶ ἔλεγον, φησὶ, πρὸς ἑαυτάς" Τίς 
üzxoxvicer ἡμῖν τὸν Alüovr ἀπὸ τῆς θύρας τοῦ 
μνημείου ; Καὶ ἀναδιέψασαι θεωροῦσιν ὅτι ἀπο- 
κεκύζισται ὁ Aiüoc. Ἦν γὰρ μέγας σφόδρα. Τῆς 
γὰρ Σαλώμης διχαίως ἀπορουμένης, ὡς: τὸ παράπαν 
μὴ ἐπιδημησάσης τῷ τάφῳ, πρὸς τὸς 
συμθαδιζούσας λεγούσης, ἐχεῖναι σιωπὴν ἄγουσαι 


χαὶ ταῦτα 
xaxX τὸν εἰρημένον ἀνωτέρω τρόπον, χαὶ τοὺς ὁφ- 
θαλμοὺς ἄρασαι, τῷ Pd τὴν ἀπόχρισιν Ene 
σαντο xai γὰρ ὁ λίθος ἀποχεχυλισμένος ὑπ᾽ ὄψιν 
ἐφαίνετο. Διὰ δὲ τὴν χοινὴν χαὶ μίαν ὑδοι πορίον πρὸς 
ἀλλήλας αὐτὰς ἡπορηχέναι χαὶ διτιλέχθαι γέγραπται, 
τῇ ἀληθείᾳ τῆς ἱστορίας χαὶ τῇ φύσε: τῶν πραγμά- 
τῶν ἡμῶν προσεχόντων, χαὶ διαχρινόντων τίνος ἴδιον 
ὑπῆρχε τὸ διαπορεῖν. Τὰς γὰρ ἤδη πολλάχις ἀποχε- 
χυλισμένον θεασαμένας τὸν λίθον, περὶ 
τίζειν ἀπίθανον. ᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ ταῖς παρὰ τῷ Μάρχῳ 
D 


ἄγνου υν τ 


τούτου φρον- 


ταύταις γυναιξὶν, ) τῆς Σαλώμης ἐμφέρε- 
παι s πον, ἀμάχως ὁ λόγος ἔχει τὸ πιθανόν. Ἐπεὶ 


είνων οὐχ ἀχόλουθον τὸ λέγειν" Τίς dxoxvA(cet 


1? Lue, xxiv D. 39 Marc. xvi, 2 sqq. 
: ! 


non est hic, sed surrexit !*, etc. 
illis viris, et e:teris omnibus. 


rogaret ; sed exspectabat rerum gestarum testimo- 
nium, et credebat fore ut etiam illis sigillatim certa 
fides plenaque persuasio per oculorum fieret inspe- 
ctionem. Itaque eum lapidem à monumento revolu- 
lum. vidissent, ingresse sunt, et non invento cor- 
pore Jesu, anxiw atque hisitantes vident astantes 
sihi viros duos stolis quasi elfulgurantes : a quibus 
Et reverse, inquit, 


Sed ut erant. vulgus et multitudo confusa, magis 
ad incredulitatem deflexerunt, 
tum erat, eavillabantur, respuebant et aversaban- 
tur. Videbantur enim. verba earum quasi delira- 
menta, neque fidem illis habebant, adeo ut Petrus 


alque id. quod rela- 


etiam ipse paulatim propter illorum incredulitatem 
aliquo modo perturbatus et fluctuans. surrexerit, 
ac rursus ad monumentum «vueurrerit, atque pro- 
spiciens iterum quoque viderit linteamina jacentia, 
quie jam antea ingressus plenius et exactius inspe- 
xerat, unde solum prospexisse contentus, ac nihil 
à priore statu immutatum conspicatus, abiit con- 
sternatus et admirans id quod. acciderat: ac glori- 
ficans eum qui he ita ordinasset et administrasset. 
Ac Maria Magdalena rursus, quemadmodum una 
cum iis, qu: eum Joanna erant, mulieribus por- 
lantibus quae ante. Sabbatum preeparaverant, 
guenta atque aromata, profundo diluculo profecta 
erat; ita cum Salome quoque muliere peregrina, 
quia praeter nominatas licet tarde, emerat tamen 
aromata, sed post Sabbatum, eadem mente impigre 
currebat, assumpta secum etiam Maria Jacobi, ita 
ut etiam in coemptione aromatum socie fuisse vi- 
deantur.Cum enim soci: essent itineris, totam rem 
gestam commune studium esse existimabant : [t 
valde mane una Sabbatorum veniunt ad. monumen- 


un- 


tum ??, Preterea in exacltioribus ac plenioribus 
exemplaribus continetur id, quod significatur, prze- 
ler jam faetas visitationes etiam hunc mulierum ad 
monumentum conligisse accessum. Quid autem 
λίαν mpwt, id est, valde mane, hie explicans Mar- 
cus, adjecit, orto sole. Et dicebant, inquit, ad invi- 
cem : ()uis revolvet nobis lapidem ab ostio monu- 
menti? et sublatis oculis vident lapidem revolutum., 
Erat enim magnus valde. Cum cnim Salome merito 
dubitaret, ut qu:& omnino ad sepulerum non acces- 
sisset, atque h:ec ad comites suas diceret, illie ta- 
centes, prout superius dictum est, cum sustulis- 
sent oculos, aspeclu ipso responsum dederunt: 
elenim lapis revolutus in conspectu apparebat. 
Quoniam autem una ibant, et commune eis iler 
erat, idcirco inter se dixisse ac dubitasse scriptum 
est, si 
consideremus, ae discernamus, cujus earum pro- 
prium fuerit dubitare. Nam eas, qui jam spe 
lapidem revolutum vidissent, de hoc sollicitas esse, 
probabile non erat. Sed quoniam inter has mulie- 
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res, de quibus est apud Marcum, persona Salome A «ἡμῖν τὸν" A4/0or, «v Ἰουδαίων σφραγισάντων τὴν 


ignara infertur, absque controversia, oratio :proba- 
bilis ae verisimilis est. Nam nec illas consentaneum 
est dixisse, Quis revolvet nobis lapidem, propterea 
quod Jud:i obsignassent aditum sepulcri, adhibita 
custodia militum, et tertius dies instaret. Dixerant 
enim scelerati illi ad Pilatum : Recordati. sumus, 
quod impostor ille dixit, cum adhuc viveret : Post tres 
dies resurgam **, Si mulieres igitur sciebant mira- 
culum, quod per angelum factum erat, et quod 
lapis remotus esset, οἱ custodes expavefacti mor- 
tuisque similes faeti recessissent, quomodo sollicite 
et anxiz de revolutione lapidis. erant? Sin autem 
miraeulum ignorabant, custodiam militum consi- 
derare ae nou de aperiendo monumento cogitare 
oportebat. Verum, ut dixi, Salome et hoc ignora- 
bat, el ipsius solius ea verba erant. Nam Maria 
Magdalena atque altera Maria eum sedissent e re- 
gione sepuleri, quemadmodum memorix predidit 
Matthzeus **, magnoque studio atque industria assi- 
denles id egissent, tum signaeula Jud:orum, tum 
armatorum custodiam oculis suis conspexerant, 
Ingressa- autem Salome cum utraque Maria, vide- 
runt juvenem sedentem à dextris, amictum stola 
candida, et expaverunt omnes ?* : liec quidem, quod 
fide indigeret, ac magis humano more affecta esset : 
ilie vero quod szpius ad monumentum venissent, 
Curioseque ae supra quam necesse atque opus 
essel, deinceps explorare atque investigare resur- 
rectionem viderentur. Nam idcirco etiam juvenis 
apparuit, qui magnitudine perterrefacere ac metum 
injicere posset, ae Lerrori. alacritatem et. l:etitiam 
miscens, per candorem stole, cum propter diem 
scilicet festum, tum ne metu obticescerent, acer- 
bius eas alloquitur, castigans verbis et admonens, 
ne post Lot spectationes euriosz essent, sed potius 
firmze manerent in iis, quie. vidissent: Ite enim, 
inquit, dicite discipulis ejus et Petro (discipulis 
quidem, utpote iis qui sepe non crediderunt : Petro 
vero, uL qui iterum eadem vobiscum curiositate 
adductus a4 monumentum venit) quod precedet 
vos in Galilecam : ibi eum videbitis sicul dixit vo- 
bis **, vobis mulieribus sero Sabbatorum, ea die quae 
lucescit in. primam. Sabbatorum , ut Matth:eus. ?5 
conscripsit. Discipulis enim nunquam apparet eum 
dixisse, quod post resurrectionem ipsis in Galilea 


appariturus esset, nisi forte quis illud dixerit, quod 
mysticam exeuntibus ipsis dieto hymuo in montem Olivarum, ab Servatore 


B 


C παιδεύων αὐτὰς δι᾿ ὧν ἔλεγε μετὰ τοσαύτας 


εἴσοδον τοῦ τάφου, xal τὴν τῶν στρατιωτῶν παρα- 
χαταστησάντων φρουρὰν, χαὶ τῆς τρίτης ἡμέρας ἐν- 
εστώσης. Πρὸς γὰρ τὸν Πιλάτον εἶπον οἱ μιαροί" 
᾿Εμγήσθημεν ὅτι ὁ πήάνος ἐκεῖνος εἶπεν ἔτι 
ζῶν: Μετὰ τρεῖς ἡμέρας ἐγείρομαι. El μὲν οὖν 
ἤδειπαν αἱ γυναῖχες τὸ διὰ τοῦ ἀγγέλου γενόμενον 
θαῦμα, τὴν τε ἀποχίνησιν τοῦ λίθου, χαὶ τὴν τῶν 


, 


φυλάχων ἐχ τοῦ φόθου vi 


ρωσίν τε χαὶ ἀναχώρησιν, 
πῶς διηπόρουν περὶ τοῦ ἀποχυλισθῆναι τὸν λίθον ; 
Εἰ δὲ ἠγνόουν τὸ θαῦμα, τὴν στρατιωτιχὴν φρουρὰν 
ἐννοεῖν ἔδει, χαὶ τὴν ἄνοιξιν τοῦ μνήματος μὴ φαντά- 
ζεσθαι. ᾿Αλλ᾽, ὡς ἔφην, Tj Σαλώμη xa τοῦτο ἢγνόε:, 
x«i αὐτῆς μόνης τὰ ῥήματα ἣν. Μαρία γὰρ ἡἣ Ma- 
γδαληνὴ χαὶ fj ἄλλη Μαρία, χαθεσθεῖσαι τοῦ μνήμα- 
τος ἐξ ἐναντίας, ὡς ὁ Ματθαῖος ἱστόρησε, χαὶ φιλο- 
πόνω: προπεδρεύσασαι, χαὶ τὰς σφραγῖδας τῶν "Iou- 
δαίων, καὶ τὴν τῶν ὁπλιτῶν φυλαχὴν ὄψει παρέἔλαθον. 
Εἰσελθοῦσα δὲ ἣ Σαλώμη σὺν ταῖς Μαρίαις ἀμφοῖν, 
νεανίσχον εἶδον χαθήμενον ἐν τοῖς δεξιοῖς, περιβε- 
ὀλημένον στολὴν λευχὴν, xol ἐπτοήθησαν ἅπασαι " 
ἡ μὲν,ὡς ἐνδεῶς ἔχουσα πίστεως χαὶ ἀνθρωπινώτερον 
διαχειμένη * αἱ δὲ, ὡς ἐπιχωριάζουσαι συχνῶς τῷ 
μνήματι, χαὶ πολυπραγμονεῖν δοχοῦσαι λοιπὸν πέρα 
ποῦ δέοντος τὴν ἀνάστασιν. Διὰ γὰρ τοῦτο xol νεαν’- 
σχος ὥφθη xaxa Sat τῷ μεγέθει χαὶ φόδον ἐμιποιῆ- 
σαι δυνάμενος, χαὶ μιγνὺς τῷ qo6spo τὸ φαιδρὸν, διὰ 
ποῦ λευχοῦ τῆς στολῆς, χαὶ ὡς ἐν ἑορτῇ, καὶ ἵνα μὴ 
παγῶσι τῷ δέει, σφοδρότερον αὐταῖς διαλέγετα!, 
ἐας 
μὴ περιέργως διαχεῖσθα:, βεθαίως δὲ μᾶλλον ἐφ᾽ οἷς 
εἶδον ἑστάναι. Ὑπάγετε γὰρ, φησὶν, εἴπατε τοῖς 
μαθηταῖς αὐτοῦ καὶ τῷ Πέτρῳ (τοῖς μὲν μαθηταῖς, 
ὡς πολλάκις ἠξπιστηχόσι " τῷ 0: Πέτρῳ. ὡς μετὰ τῆς 
αὐτῆς ὑμῖν πολυπραγμοσύνης δεύτερον ἐπὶ τὸ μνῆμα 
ἐλθόντι), ὅτι προάγει ὑμᾶς εἰς τὴν 1) αλιιαίαν', 
ἐχεῖ αὐτὸν ὄψεσθε, καθὼς εἶπεν ὑμῖν" ὑμῖν ταῖς 
γυναιξὶν, ᾽᾿οΟψὲ Σαδθάτων, τῇ ἐπιφωσχούτῃ εἰς μίαν 
Σαθθάτων ἐπιφανεὶς, ὡς ὁ Ματθαῖος συνέγραψεν. 
Τοῖς γὰρ μαθηταῖς οὐδέποτε φαίνεται φήσας, ὡς 
μετὰ τὴν ἔγερσιν αὐτοῖς ἐν τῇ Γαλιλαίᾳ φανήσεται * 
εἰ κήτι γε ἐχεῖνο ἐρεῖ τις, ὅπερ ὁ Ματθαῖος, xaX 
Μάρχος ἔγραψε, μετὰ τὸ δεῖπνον τὸ μυστιχὸν ἐξελ- 
θόντων αὐτῶν εἰς τὸ ὄρος τῶν ᾿Ελαιῶν μετὰ τὸ ὑμνῆ- 


D σαι, ὑπὸ τοῦ Σωτῆρος εἰρημένον ὧδέ πως " Μετὰ δὲ 


τὸ ἐγερθῆγαί με,προάξω ὑμᾶς eic τὴν PaAcatar. 
et Matthaeus, ct Marcus sceripserunt post cenam 
sic quodammodo dictum, 


Postquam autem resurrexero, precedam vos in Galilaam *^. 


Egressie autem e monumento Marix et Salome, 
tremore atque terrore correpte profugiebant, ac 
nemini quidquam dicebant : timebant enim, partim 
quidem propter terrorem adolescentis, partim verc 
quod jam dies progressus esset, et Juda ( ut est 
verisimile ) sursum deorsum obambulantes ad cz- 
dem parati essent. In exemplaribus paulo diligeu- 


7 Matth. xxvi, 65. ?? Matth. xxvirr, 1 sqq. 
15 Mattli, xxvi, 92; Marc. xiv, 21. 


Ἐξελθοῦσαι 0E &x τοῦ μνήματος αἱ Μαρίαι xai ἣ 
Σαλώμη, τρόμῳ χαὶ ἐχπλήξει συνεχόμεναι, φυγάδες 
ἐγένοντο, xaX οὐδενὶ οὐδὲν "moy Ἐφοδοῦντο qp, 
τοῦτο μὲν διὰ τὸ φοθερὸν τοῦ νεανίσχου, τοῦτο δὲ διὰ 
τὸ τὴν ἡμέραν ἤδη προελθεῖν, καὶ τοὺς Ἰουδαίους, 


ὡς εἰχὸς, φονῶντας ἄνω xol χάτω περινοστεῖν. "Ev 


μὲν τοῖς ἀχριθεστέροις ἀντιγράφοις τὸ μετὰ Μάρχον 


3. jid. ἢ.  ?"Matth.. xxviii, 1. 


*s Marc. xvi, 5. 
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Εὐαγγέλιον μέχρι τοῦ, '"Ego6o0rzo γὰρ, ἔχει τὸ A tius et exactius. seriptis. Evangelium. secundum 


τέλος. Ἐν δέ τισι πρόσχειται xal ταῦτα " Ἀγαστὰς 
δὲ πρωΐ πρώτῃ Σαδύάτων ἐφάνη πρῶτον Μαρίᾳ 
τῇ Mayea nr n, ἀφ᾽ ἧς ἐκδεδιχήκει ἑπτὰ δαιμόνια. 
Τοῦτο δὲ ἐναντίωσίν τινα δοχεῖ ἔχειν πρὸς và ἕμ- 
πρησῦεν ἡμῖν εἰρημένα. Ἰς γὰρ ὥρας τῆς νυχτὸς 
ἀγνώστου τυγχανούσης, χαθ᾽ ἣν ὁ Σωτὴρ ἀνέστη, πῶς 
ἐνταῦθα ἀναστῆναι πρωΐ γέγραπται ; ᾿Αλλ᾽ οὐδὲ ἐν- 
αντίον φανήσεται τὸ ῥητὸν, εἰ μετ᾽ ἐπιστήμης &va- 
γνωσόμεθα. Καὶ γὰρ ὑποστίξαι χρὴ συνετῶς, ἀναστὰς 
δὲ, xal οὕτως ἐπαγαγεῖν, Πρωϊ Xa66dzov ἐφ άγη 
πρῶτον Μαρίᾳ τῇ Μαγδαιϊηνῇ ἵνα τὸ μὲν ᾿Αγαστὰς, 
ἔχῃ τὴν ἀναφορὰν συμφώνως τῷ Ματθαίῳ πρὸς τὸν 
προλαθόντα χαιρόν " τὸ δὲ, Πρωϊ, πρὸς τὴν τῇ Μαρίᾳ 
γενομένην ἐπιφάνειαν ἀποδοθείη, πρώτῃ σὺν τῇ ἄλλῃ 
Μαρίᾳ, καὶ πάλιν μόνη θεασαμένη τὸν Κύριον " 
πρωὶϊ γάρ ἐστιν ἅπαν τὸ διάστημα, τὸ μετὰ τὴν τῶν 
ἀλεχτρυόνων βοήν. Τεσσάρων τοίνυν ὄντων χαιρῶν, 
χἀὶ τοσούτων ἀφίξεων, χαθ᾽ ἃς αἱ γυναῖχες ἐπὶ τὸ 
μνῆμα ἦλθον, ἕκαστον εὐαγγελιστὴν ἕνα χαιρὸν 
ᾧχονόμησε γράψαι τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον. Καὶ ὁ μὲν 
Ματθαῖος, τὰς ὀψὲ Xa66ázov παραγενομένας ἐπὶ τὸ 
μνῆμα ἱστόρησε, χαὶ ἄγγελον ἕνα χαταδεθηχότα ἐξ 
οὐρανοῦ χαὶ τὸν λίθον ἀποχυλίσαντα * ὁ δὲ Ἰωάννης, 
Μαρίαν τὴν Μαγδαληνὴν ἐληλυθέναι μόνην ἐν τῷ 
σχότει πρὸ τῆς ἕω συγγέγραφε, χαὶ δύο ἀγγέλους 
ἔνδον τοῦ τάφου θεάσασθαι - Λουχᾶς δὲ, ἄλλας χατὰ 
ταὐτὸν τὸν ὄρθρον: Μάρχος δὲ, ἑτέραν ἀνίσχοντος 
ἡλίου, συναναμεμιγμένων τινῶν xaY τῶν ἤδη παρα- 
γενομένων. Καὶ ταῖς μὲν 600 ἄνδρας ἐπιστάντας αὖ- 
ταῖς * ταῖς δὲ χαθήμενον ἐν τοῖς δεξιοῖς νεανίσχον 
ἰδεῖν * στολαῖς ὃὲ ἅπαντας ἡμφιεσμένους λευχαῖς. 
“Ὥστε δύνασθαί τινα χατὰ τὴν τῶν χαιϊιρῶν τάξιν τὰ 
παρ᾽ ἑκάστου γεγραμμένα συνθέντα, μίαν ἁρμονίαν 
xai £y σῶμα πάσης τῆς ἱστορίας ἐργάσασθαι " χαθά- 
περ ἑνὸς τὸ πᾶν γεγραφότος καὶ οὐ πολλῶν. El 
μὲν γὰρ μιᾶς ἀφίξεως τῶν γυναιχῶν ἐν ἑνὶ χαιρῷ 

ενομένης οἱ τέσσαρες ἐμνημόνευσαν, χαὶ οὐ τοὺς 
αὐτοὺς εἶπον ἀγγέλους ἐπιφανῆναι, ἣ μίαν xal τὴν 
αὐτὴν ἐπιφάνειαν, ἤγουν ὀπτασίαν, ἅπαντες εἰπόντες, 
ταύτην ἔφασαν ἐν διαφόροις γεγενῆσθαι χαιροῖς, οὐχ 
ἑνὸς μνημονεύσαντες ἕχαστος χρόνου, διαφωνίας εἶχε 
μέμψιν ὁ λόγος. Εἰ δὲ καὶ οἱ καιροὶ διάφοροι χαὶ τὰ 
πρόσωπα, xal αἱ τῶν ἐπιφανέντων ὄψεις οὐχ αἱ αὖὐ- 


D 
D 


vat ( τοῦ Θεοῦ βουληθέντος διὰ πολλῶν τρόπων mt- 
στώσασθαι τὸ ἄπιστον θαῦμα τῆς ἀναστάσεως) χαὶ 
τὸ τῷ ἄλλῳ μὴ λεχθὲν ἕτερος ἱστέρησεν εὐαγγελιστής" 
πῶς οὐχ ἔστιν ἣ διήγησις ὅλη χαθαρὰ χαὶ ἐλευθέρα 
πάσης λαθῆς; 


edita, hane in diversis temporibus accidisse dixissent, et non unius 


Marcum hactenus, Timebant enim, finem habet, ln 
nonnullis adjecta sunt etiam hie, Cum surrexissct 
autem mane primo die Sabbatorum apparuit primum 
Marie Magdalena, ex qua ejecerat septem damonia. 
Moc autem contrarium quiddam iis, quie ἃ nobis 
supra dieta sunt, continere videtur. Cum eniin 
lora noctis, qua Servator surrexit, ignota sit, qui 
fit, utin hoc loco, mane cum scri- 
ptum sit? Sed hoc dietum nullo modo contrarium 
apparebit, si apte atque scienter legerimus. Et- 
enim subnotare et subdistinzuere doete atque. in- 
telligenter oportet. Cum surrexisset autem : atque 
ità subjungere consequenter, mane primo die Sa5- 
bati apparuit primum Marie Magdalene : ut verbuim 
quidem ἀναστάς, id est, cum. surrexisset, conve- 
nientem cum Matthaeo ad. superius tempus relatio- 
nem habeat: verbum vero, πρωΐ, id est, mane, 
ei quxe Marie facta. est, apparitioni attribuatur : 
qui prima eum altera Maria, atque iterum so!a 
viderat Dominum 


resurrexisse, 


: mpotí enim, id est, mane, vel 
diluculo, universum illud spatium est, quod post 
gallorum cantum intercedit. Cum igilur quaterna 
temporum sint vices, totidemque accessus, quibus 
mulieres ad monuunientum venerunt, Spiritus san- 
ctus rem ita dispensavit atque ordinavit, ut singuli 
evangeliste singulos temporum articulos conscri- 
berent. Ac Matthaus quidem illas, qui& vesperi 
Sabbatorum venerunt ad monumentum, historia 
comprehendit, et angelum unum descendisse de 
calo, qui lapidem revolvisset *? ; Joannes autem, 
Mariam Magdalenam venisse solam in tenebris 
ante lucem conseripsit, atque angelos duos intra 
monumentum vidisse *5: Lucas alias cirea ipsum 
dilueulum ?*; Mareus vero aliam oriente sole, adjun- 
ctis nonnullis, quz jam etiam antea ad monumen- 
tum fuissent *??, Atque illas quidem duos viros qui 
ipsis aslitissent ; has vero sedentem a destris ju- 
venem vidisse ; atque omnes stolis albis indutos 
fuisse memorie prodiderunt. ltaque si quis ca, 
qux singuli secundum ordinem temporum sceripse- 
runt, composuerit, possit unam consonantiam , 
concordantiamque et unum corpus historiz lotius 
eflieere: perinde ac si unus totam rem gestam, et 
non complures seripsissent. Nam si unius quidem 
adventus mulieruin, qui in uno temporis articulo 
accidisset, omnes quatuor mentionem fecissent, et 
eosdem angelos dixissent apparuisse: vel una at- 
que eadem apparitione sive visione ab universis 


quisque temporis mentionem 


fecissent, discrepanti:e atque dissensionis reprehensionem effugere narratio mon posset. Sin autem 


et person: el tempora diversa fuerunt, et. eorum 


qui apparuerunt, facies non e«dem.: 


cum Deus 


compluribus modis fidem facere voluerit. incredibili miraculo resurrectionis; et quod unus. prietermisit, 
alius historia persecutus est evangelista : qui fieri potest, ut non tota narratio pura et ab omni re- 


prehensione libera sit ? 
Ἐπειδὴ δὲ πολλῶν Μαριῶν ἐν τοῖς 
φέρεται μνήμη, τρεῖς 


Εὐαγγελίοις 


εἶναι τὰς πάσας γινώσχειν 


δ Μαιῖν. xxvin, 1 sqq. 38 Joan. xx. 1 sqq. ? Luc. xxiv, 1 sqq. 


Quoniam autem multarum Mariarum in Evange- 
liis mentio fit, tres numero ornnes esse statuere 


*?? Marc. xvi, 1 sqq. 
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debemus : quas Joannes commprehensim numeravit, A ὀφείλομεν, ἃς ὁ Ἰωάννης συλλήδδην ἠρίθμησε φήσας" 


cum diceret : Stabant aulem juxta crucem Jesu 
mater ejus, et soror matris ejus, Maria Cleopha, et 
Maria Magdalena ὃ". Nam Mariam Jacobi et Jose 
matrem apud alios evangelistas nominatam, Dei- 
param et non aliam esse eredimus. Quoniam enim 
ita dispositum et destinatum erat, ut et. divinus 
partus obumbraretur, et sanguinariis Judiis non 
manifestaretur, quod circa ipsum tempus, quo ad 
lectum jugalem dueenda erat, virgo ex Spiritu 
sancto concepisset : quemadinodum Litteris man- 
datum est, quod et vir hujus et pater Jesu 35:98 
vocatus sit Joseph : codem modo Jose et Jacobi 
filiorum Joseph fabri ex prioribus nuptiis et. prze 


mortua uxore puerilem aatem agentium mater 


Deipara et appellabatur et nominabatur: h:ee ni- iU 


mirum obtrectantes etiam δι οἱ de Servatore di- 
cebant: Am non hic est filius fabri ? Nonne mater 
ejus vocatur Maria, et [ratres ejus Jacobus, et Jo- 
ses, el Simon, et. Judas ?*? Atque idcirco Joannes 
quidem, ut qui libere divinam historiam conscri- 
beret, eam, qua stabat juxta crucem, id quod re- 
ipsa erat, matrem Jesu appellavit : exteri vero 
evanselistz, qui multum eirca dispositionem labo- 
raverunt, certo consilio matrem eam Jacobi et Jose 
appellaverunt ( hi enim primi erant, et insignes, 
filii Josephi ) hoc aperte significante Scriptura, 
quod lae dispositione et ordinatione atque inde 
eoncepta opinione absque periculo Maria passioni 
salutari intererat. Nam si vulgus eam esse virginem 
scivisset, perdita forsitan fuisset ab. invidis δι 15. 
lteperias autem eam etiam unius solius filiorum 
Josephi matrem apud evangelistas nominatam esse 
Mariam Jacobi, et Mariam Josx. Marcas autem 
Jacobi parvi, et Jose matrem eam vocavit, quoniam 
alter erat Jacobus Alphai, magnus idcirco, quia 
duodecim apostolis connumeratus erat, Nam par- 
yus non erat de numero eorum. 


De illo autem aliquis fortassis haud immerito 
addubitaverit : quo pacto Servator discipulis par- 
tim per angelos, partim sua ipsius voce pollicitus, 
quod profeetus in Galilieam eis appariturus esset **, 
visus sit. Zerosolymis quoque promissum pr:estare. 
Nam secundum Lucam quidem in ipsa die resur- 
reclionis ipsis undecim congreyatis ?* : ut Joanrmes 
autem scribit, et in hoc ipso, e* octavo die prestat 
apparitionem stans. in medio ac dicens, Pax vo- 
bis *, atque etiam Thom:e se contreetandum prze- 
bens. Verum hoc liberalitatis et. humanitatis divi- 
tias ostendit, non mendacii crimen continet. Non 
enim dixit Zn Galiliea duntaxat me videbunt, ne- 
que verc ;erosolymis visus, non apparuit in Galilea 
sicul! promiserat ( hoe enim esset suos ser;nones 
falsos reddere mentiendo ), sed si et in Jerusalem 


D 


δ᾽ Joan. vix, 95. 2577? Matth, xv, 19; Luc. 11, 48. 


96 sqq... ?" Joan. xx, 21 sqq. 


Εἱστήκεισαν δὲ παρὰ τῷ σταυρῷ τοῦ Ἰησοῦ, ἡ 
μήτηρ αὐτοῦ, καὶ ἡ ἀδελ,ρὴ τῆς μητρὸς αὐτοῦ, 
Μαρία ἡ τοῦ KAecga xal Μαρία ἡ Μαγδαϊηνγή. 
Μαριὰμ γὰρ τὴν Ἰαχώδον, xoi Ἰωσῇ μητέρα παρὰ 
τοῖς ἄλλοις εὐαγγελισταῖς ὠνομασμένην, τὴν Θεοτό- 
xov εἶναι, χαὶ οὐχ ἄλλην, πεπιστεύχαμεν. Καθάπερ 
γὰρ διὰ τὴν οἰχονομίαν χαὶ τῷ ἐπισχιασθῆναι τὸν 
θεῖον τόχον, χαὶ μὴ φανερωθῆναι τοῖς μιαιφόνοις 
Ἰουδαίοις παρ᾽ αὐτὸ τὸ μέλλειν ἐπὶ τὴν παστάδα 
ἄγεσθαι τὴν Παρθένον £x Πνεύματος ἁγίου συλλαθεῖν 
ἀναγέγραπται" ὡς ἄνδρα ταύτης χρηματίσαι τὸν 
Ἰωσὴφ, χαὶ πατέρα τοῦ Ἰησοῦ - τὸν αὐτὸν τρόπον 
τοῦ "luct χαὶ τοῦ Ἰαχώθου παίδων ὄντων τοῦ τέχτο- 
νος Ἰωσὴφ, παιδιχὴν ἀγόντων τὴν ἡλιχίαν Ex προ- 
ἡγησαμένων γάμων χαὶ προτετελευτηχυίας γυναιχὸς, 
μήτηρ ἡ Θεοτόχος προησηγορεύετό τε xa ὠνομάζετο. 
Ταῦτά τοῦ xoi βλασφημοῦντες χατὰ τοῦ Σωτῆρος 
ἔλεγον οἱ Ἰουδαῖοι - Οὐχ οὗτός ἔστιν ὁ τοῦ τέκτο- 
γος υἱός; οὐχ ἡ μήτηρ αὑτοῦ «Ἱέγεται Μαρία, καὶ 
οἱ ἀδειϊροὶ αὐτοῦ, "Idxo€oc,xal Ἰωσὴ, καὶ Σίμων, 
καὶ Ἰούδας ; Καὶ διὰ τοῦτο Ó μὲν Ἰωάννης, xai 
παρὰ τῷ σταυρῷ ἑστῶσαν, οἷα δὴ μετὰ παῤῥησίας 
θεολογῶν, Ex τῆς ἀληθείας αὐτῆς μητέρα τοῦ Ἰςσοῦ 
προσηγόρευσεν * οἱ δὲ λοιποὶ τῶν εὐαγγελιστῶν τὰ 
πολλὰ περὶ τὴν οἰχονομίαν ἀσχοληθέντες, οἰχονομιχῶς 
αὐτὴν μητέρα Ἰαχώθδου x*Y Ἰωσῇ προσηγόρευσαν 
(οὗτοι γὰρ ἧσαν οἱ πρῶτοι χαὶ ἐπίσημοι παῖδες τοῦ 
Ἰωσήφ)" τοῦτο δηλοῦντος τοῦ λόγου σαφῶς, ὅτι μετὰ 
ταύτης τῆς οἰχονομίας, χαὶ τῆς ἐντεῦθεν ὑπονοίας, 
ἀχινδύνως ἡ Μαρία τῷ σωτηρίῳ πάθει παρῆν. Ei γὰρ 
παρθένος ὑπεγινώσχετο τοῖς πολλοῖς, ὑπὸ τῶν βα- 
σχάνων Ἰουδαίων ἀπώλετο ἄν. "Ecc: δὲ αὐτὴν παρὰ 
τοῖς εὐαγγελισταῖς χαὶ τοῦ ἐνὸς μόνου τῶν παίδων 
τοῦ Ἰωσὴφ ὠνομασμένην εὑρεῖν Μαρίαν τὴν Ἰαχώ- 
609, χαὶ Μαρίαν τὴν Ἰωσῆ. Ὁ ὃὲ Μάρχος, Ἰαχώδου 
τοῦ μιχροῦ xal Ἰωσῇ μητέρα αὐτὴν εἶπεν, ἐπείπερ 
Tv ἄλλος Ἰάχωθος ὁ τοῦ ᾿Αλφαίου, διὰ τοῦτο μέγας, 
ὅτι τοῖς ἀποστόλοις τοῖς δώδεχα συνηρίθμητο. Ὁ γὰρ 
μιχρὸς οὐχ ἣν αὐτοῖς ἐναρίθμιος. 

Ἐχεῖνο δὲ ἄν τις εἱχότως ἑπαπορήσειεν, πῶς ὁ 
Σωτὴρ ὑποσχόμενος τοῖς μαθηταῖς, τοῦτο μὲν χαὶ 
διὰ τῶν ἀγγέλων, τοῦτο δὲ χαὶ διὰ τῆς οἰχείας φωνῆς, 
ὅτι εἰς τὴν Γαλιλαίαν ἀφιχόμενος ὀφθήσεται, ἐφάνη 
τὴν ἐπαγγελίαν χαὶ ἐν Ἱερουσαλὴμ. πληρῶν. Κατὰ 
μὲν τὸν Λουχᾶν ἐν αὐτῇ τῇ ἡμέρᾳ τῆς ἀναστάσεως 
συνηθροισμένοις τοῖς ἕνδεχα * χατὰ δὲ τὸν Ἰωάννην, 
χαὶ ἐν αὐτῇ xoY Ey τῇ ὀγδόῃ ἡμέρᾳ ποιεῖται τὴν ἐπι- 
φάνειαν, στὰς ἐν μέσῳ, χαὶ λέγων, Εἰρήνη ὑμῖν, καὶ 
τῷ Θωμᾷ ψηλαφᾷν ἐνδιδοὺς ἑαυτόν. ᾿Αλλὰ τοῦτο φιλ- 
ανθρώπου φιλοτιμίας πλοῦτον παρίστησιν, οὐ ψεύ- 
δους ἔχει κατηγορίαν. Οὐ γὰρ εἶπεν, Ἐν τῇ Γαλι- 
λαίᾳ με ὄψονται: μόνον, οὔτε μὴν ἐν Ἱερουσαλὴμ. φα- 
νεὶς, οὐχ ὥφθη χατὰ τὴν Γαλιλαίαν ὡς ἐπηγγείλατο 
( τοῦτο γὰρ ἦν τὸ τοὺς οἰκείους ψεύσασθαι λόγους )* 
εἰ δὲ χαὶ ἐν Ἱερουσαλὴμ ἀποχεχλεισμένοις ἐν ξωμα- 

** Marc, v1, 9. 


*5 Matth, xxvii, 7. 9? Luc. xxiv, 
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κίῳ διὰ τὸν φόθον τῶν Ἰονδαίων ἐπεφάνη δεομένοις A propter metum Δι ον ν. conclusis in. domicilio 


τῆς αὐτοῦ παρουσίας, χαὶ τὴν ἐπαγγελίαν ἐπλήρω- 
σεν ἐν τῇ Γαλιλαίᾳ φανεὶς, ἐχφυγεῖν ἔστι πᾶσαν χατ- 
ηγορίαν, ἀμφότερα γινόμενα φιλανθρώπως ἅμα χαὶ 
ἀληθῶς. Ἐμοὶ δὲ δοκεῖ πολλὴν ἔμφασιν ἔχειν τὸ εἰ- 
ρημένον παρὰ τῷ Ματθαίῳ περὶ τῶν μαθητῶν, τὸ, 
"Ira ἀπέλθωσιν εἰς τὴν DadAcatlar, κἀκεῖ μὲ ὄ 
ται. Πολλῶν γὰρ αὐτοῖς ἔσεσθαι ἐπιφανειῶν, 
μίαν ὡς ἐξαίρετον παρὰ τὰς ἄλλας ἀπούλέπει τὰ 
τῆς ἐπαγγελίας, xa0' ἣν ἔμελλεν αὐτοῖς ἐπὶ τοῦ ὄρους 
φανήσεσθαι. Τότε γὰρ προσεληλυθόσιν αὐτῷ χαὶ προσ- 
χεχυνηχόσι, τινῶν ἀμφιθαλλόντων, μετ᾽ ἐξουσίας 
ἔφη θεοποξποῦς, ᾿Εδύόθη μοι πᾶσα ἐξουσία ἐν οὐ- 
ραγῷ καὶ ἐπὶ γῆς. "A γὰρ εἶχε φυσιχῶς ὡς Θεὸς, 
ταῦτα λέγεται λαμθάνειν ὡς γενόμενος ἄνθρωπος 
οἰχονομιχῶς. Διὸ χαὶ ἔλεγε" Δόξασόν μὲ σὺ, Πάτερ, 
παρὰ σεαυτῷ τῇ δόξῃ, ἢ elyov πρὸ τοῦ τὸν κό- 
cpov εἶναι παρὰ σοί. Εἰ γὰρ μὴ εἶχεν αὐτὴν ἰδίαν 
ὡς Θεὸς, τῶν ἀδυνάτων ἣν αὐτὸν ταύτην, ὡς ἀλλο- 
τρίαν λαθεῖν, τοῦ Θεοῦ χαὶ Πατρὸς διὰ τοῦ Προφήτου 
λέγοντος, Τὴν δόξαν μου ἑτέρῳ οὐ δώσω. Καὶ ἐπι- 
φέρει λοιπὸν τὰ ῥήματα, δι’ ὧν ἔμελλον τὴν οἰχουμέ- 
vr» ὅλην σαγηνεύειν, xal ἐν οἷς ἐστιν ἅπαν τὸ τῆς 
εὐσεθείας μυστήριον. Πορευθέντες γὰρ, φησὶ, μα- 
θητεύσατε πάντα τὰ ἔθνη, βαπτίζοντες αὐτοὺς εἰς 
τὸ ὄνομα τοῦ Πατρὸς, καὶ τοῦ Υἱοῦ, καὶ τοῦ ἁγίου 
Πνεύματος, διδάσκοντες αὐτοὺς τηρεῖν πάντα 
ὅσα ἐνετει άμην ὑμῖν. Καὶ προστίθησι λοιπὸν τὰ 
τὸ τέλος τῶν ῥημάτων τούτων xai τὴν ἔχθασιν 
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γυώμενα" Ka) ἰδοὺ ἐγὼ μεθ᾽ ὑμῶν εἰμι πάσας τὰς 
ἡμέρας, ἕως τῆς συγντε.ϊείας τοῦ αἰῶνος. Ἀμήν. 
Διὰ ταῦτα ἔλεγεν - ᾿Απαγγείατε ἑοῖς ἀδἱφροῖς 
μου, ἵνα ἀπέϊυωσιν εἰς τὴν D'adAcAatar, κὠκεῖ με 
ὄψονται. Πρὸς ταύτην τὴν ὄψιν, ὡς ἰδίαν τινὰ xoi 
ἐξαίρετον, ὡς Sony, ἀποτεινόμενος, ἣν αὐτοῖς μᾶλλον 
xai δι᾿ ἑτέρων ῥημάτων προεμήνυεν, ἃ τοῖς εὐαγγε- 
λικοῖς γράμμασιν οὐχ ἐμφέρεται. Εἰ γὰρ μὴ τοῦτο 
ἣν, οὐχ ἂν εἶπεν ὁ Ματθαῖος - Οἱ δὲ ἔνγδεκα μαθηταὶ 
ἐπορεύθησαν εἰς τὴν Γαλιλαίαν εἰς τὸ ὄρος, οὗ 
ἐτάξατο αὐτοῖς ὁ ᾿Ιησοῦς" οὐδαμοῦ τῶν Εὐαγγελίων 

πὶ τοῦ ὅρους ὑποσχομένου τοῦ Κυρίου ποιεῖσθαι τὴν 
ἐπιφάνειαν. Ἐπεὶ πρὸ ταύτης τῆς: θέας τῆς ἐν τῷ 
ὄρει, χαὶ ἐπὶ 
ἥτις ἐστὶ τῆς 
ἑπτά - Πέτρῳ 


τῆς θαλάττης αὐτοῖς τῆς Τιῤθεριάδος, 
Ταλιλαίας, ἐφάνη τὸν ἀριθμὸν οὖσιν 
χαὶ Θωμᾷ, χαὶ Ναθαναὴλ, χαὶ τοῖς 
υἱοῖς Ζεθεδαίου, xaX ἄλλοις δύο τῶν μαθητῶν, ὡς 
Ἰωάννης συνέγραψεν. ᾿Αλλὰ πρὸς τὸ ὅρος &méGAenzv, 
Οὗ ἐτάξατο αὐτοῖς ὁ Ἰησοῦς, τὸ, Κἀκεῖ με ὄψονται, 
δηλαδὴ θεοπρεπῶς ἐντελλόμενος, Πορευθέντες μα- 
᾿θητεύσατε πάντα τὰ ἔθνη, βαπτίζοντες αὐτοὺς εἰς 
τὸ ὄνομα τοῦ Πατρὸς καὶ τοῦ Υἱοῦ καὶ τοῦ dyícu 
Πνεύματος. Καὶ γὰρ οὐδὲ ἀπὸ σχοποῦ μοι δοχεῖ τὸ 
ἐν τῷ ὄρει τῆς Γαλιλαίας xal μὴ ἑτέρωθέ που ταῦτα 
εἰρῆσθαι τὰ ῥήματα. Γαλιλαία γὰρ, ἡ Κατακυκιστὴ 
τῇ Ἑλλάδι γλώττῃ ἑρμηνεύεται. Διὸ καὶ Γελγὲλ ὁ 
τροχὸς ὀνομάξεται. Καθάπερ οὖν ἐξ ὄρους ὑψηλοῦ 


. 88 Matth. xxvin, 7. 
** jbid. 16. 
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adventuque et przssentia sua opus habentibus ap- 
paruit, et promissum prestitit in Galilea quoque 
visus, cum utraque benigne juxta ac vere aecide- 
rint, effugere licet omnem criminationem. Mihi au- 
tem magnam ae latentem videtur in se continere 
significationem, quod apud Matth:eum dictum est 
de discipulis, nempe, Ut abeant in Galileam, atque 
ibi me videbunt ??. Cum enim futurum esset, ut sie- 
pius eis appareret, ad unam tanquam  procipuam 
et preter ezteras eximiam opparitionem spectant 
verba promissionis, juxta quam appariturus erat 
eis in monte. Nam tunc cum accessissent. et ado- 
rassent eum , quibusdam ambigentibus, cum au- 
ctoritate plena majestatis divin dixit : Data est 
uihi polestas omnis in colo etin terra ?,. Nam quae 
naturaliter. habebat tanquam Deus, hzc dicitur 
accipere tanquam homo certo consilio factus. 
Quamobrem etiam dicebat : Glorifica me, Pater, 
apud temetipsum gloria, quam habebam | antequam 
mundus esset apud te ^. Nisi enim hanc propriam 
laberet, ut. Deus, fieri non posset, ut eam tan- 
quam alienam acciperet, Deo ct Patre per prophe- 
tam dicente: Gloriam meam alteri non dabo *.. Ac 
deinde adjungit verba, quibus totum orbem terra - 
rum habitatum capturi et quasi irretituri erant, et in 
quibus consistit universum mysterium pietatis. Eun- 
tes enim, inquit, docete omnes gentes, baplizantes eos 
in nomine Patris, et Filii, et Spiritus sancti, docentes 
eos servare omnia, que pracepi vobis ". Ac dein- 
ceps adjicit ea. quibus finem horum verborum et 
eventum spondet. £Ktecce ego vobiscum sum omui- 
bus diebus usque ad consummationem seculi. Amen. 
Propterea dicebat : Renuntiate [fratribus meis ut 
abeant in. Galileam, atque ibi me videbunt ?. Ad 
lane apparitionem, tanquam propriam quamdain 
atque praecipuam, ut dixi, respiciens : quam magis 
etiam eis per alia verba predixerat, quie in evar. 
gelicis seriptis non continentur. Nisi enim hoe ita 
esset, non dixisset Matthaeus : Undecim autem apo- 
stoli abierunt in Galileam, in montem ubi consti- 
tuerat. eis Jesus** : cum nusquam in Evangeliis 
pollicitus sit Dominus in monte se facturum esse 
apparitionem. Nam ante hanc apparitionem quie in 
monte accidit, etiam ad mare quoque Tiberiadis, 
quod est Galileze, apparuit illis, qui septem nu- 
mero una erant, Petro nimirum, Thom:e, Natlia- 
naeli, et filiis Zebed:ei, aliisque duobus ex disci- 
pulis, ut. Joannes scriptum reliquit. Verum ad 
montent, ubi constituerat eis Jesus, respiciebat illud 
verbum, Ibi me videbunt, divinze majestatis plena 
videlicet oratione mandans et. pricipiens. Euntes, 
docete omnes gentes, baptizantes eos in nomine Patris, 
el Fili, et Spirius sancii. Etenim nec abs re qui- 
dem mihi, nec extra propositum videtur, quod iri 
monte Galilase, et non. aliquo alio loco hzc verba 


* Jsa. xti, ὃ. “5 Mattn. xxvvi, 19, 90. 58 ibid. 7. 
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dicta fuerunt. Nam Galilea lingua. Grieca. xozaxo- 
λιστή, id est, devoluta, sive devolubilis interpreta- 
tur, unde etiam Gelgel Ποία nominatur. ritur velut 
ex monte excelso, Salvatoris videlieet ore prolata 
h:e verba, rote in modum, in orbem terrarum 
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τοῦ Σωτηρίου στόματος προΞξνεχθέντα ταῦτα τὰ ῥή- 
poca, δίκην τροχοῦ χατὰ τῆς οἰχουμένης ἐχυλίσθη, 
xai πᾶσαν ἐπέδραμεν" xal ἐθαπτίσθησαν ἅπαντες, 
xai τὰ ἔθνη xai πόλεις, Elc τὸ ὄνομα τοῦ Πατρὸς 
χαὶ τοῦ Υἱοῦ καὶ τοῦ ἁγίου Πνεύματος. 


liabitatum devoluta sunt, et omnem percurrerunt ; atque universi baptizati sunt, et gentes, οἱ civitates, in 


nomine Patris, et Filii, et Spiritus sancti. 

Cseterum his verbis auditis, discipuli ad nullam 
gentem statim profecti sunt, sed manserunt Jeru- 
salem usque ad Pentecosten , exspeetantes adven- 
"um eL prisentiam Spiritus sancti, qui in igneis 
linguis ad eos accessit, Nam eum ita variis modis 
eis ad quadraginta dies appareret, et congregaret 
in unum, quemadmodum Lucas ait in principio 
libri Actorum "5, precipiebat et mandabat ne αὐ 
Jerosolimis discederent , sed ut exspectarent pronis- 
sum Patris, de quo (inquit) audistis ex me, quoniam 
Joannes quidem aqua baptizavit , vos autem bapli- 
zabimini Spiritu sancto. Admodum autem puichre , 
μὴ χωρίζεσθα!: (id sonat Latine ne separarentur vel 
disjungerentur ), hoc est, ne longe distarent, neu 
procul abessent, non autem dixit, ne prorsus 
exirent ex Jerusalem. Nam qua ratione hoe dictu- 
rus fuisset, qui priceperat eis, ut in Galileam 
venirent ? Quod autem in fine Evangelii Lucz di- 
ctum esL: Et accidit dum benediceret eis, discessit 
ab eis, et tollebatur in celum **. Itemque quod 
apud Mareum scriptum est : Ac Dominus quidem , 
postquam: locutus [uisset eis , assumpius est in ca- 
lum , οἱ sedit a dextris Dei *' : intelligendum est, 
accidisse quadragesimo die, secundum id quod in 
Actis memori:e proditum est. Qu: enim breviter et 
concisim in Evangeliis dixerunt, hzee latiore narra- 
üone explieantur et declarantur, Hec sunt , qua in 
evangelicis lectionibus Dominiez noctis continen- 
tur, que ignorantem perturbare possint, quie etiam 
vobis tanquam debitum dependimus : vos autem qu:e 
faciuri sitis hxc audientes , erubesco dicere, con- 
siderans concursum ad spectaculum , rabiemque 
multitudinis. Praibeat autem nobis Dominus virtu- 
tem ad declinandum a malo et ad bonum facien- 
dum per gratiam atque benignitatem Domini et Dei 
et Servatoris nostri Jesu Christi : cui gloria et im- 
perium. cum [Patre et] Spiritu sancto, nunc el 
semper, et in saeula szeculorum. Amen. 


ORATIO III. 


De sacro [esto Pasche et de lesurrectione , habita in 
magna die Dominica. 


Pauperes homines, qui dies festos amant , et cum 
lubenti ac parato animo, tum habitu cultuque splen- 
dido conventus ae celebritates frequentant, etsi de 
suo sibi suppeditare sumptus ad eam, cui stu- 
dent, elegantiam non possunt, à notis tamen atque 
propinquis omnem magnificum ac pretiosum — or- 
natum corrogantes ,-efficiunt , ut nihil sibi desit 
ad presentem usum. Quod mihi quoque praesenti 


1 4,5. ** Luc. xxiv, 51. 


b 


D 


᾿Αλλὰ τούτων ἀχούσαντες τῶν ῥημάτων ol μαθη- 
ταὶ, πρὸς οὐδὲν ἔθνος ἐπορεύθησαν εὐθέως, ἀλλ᾽ 
ἔμενον ἐν Ἱερουσαλὴμ μέχρι τῆς Πεντηχοστῆς. 
ἀναμένοντες τὴν ἐνδημίαν τοῦ ἁγίου Πνεύματος, ἥτις 
αὐτοῖς ἐν πυρίναις ἐπεφοίτησε γλώσσαις. Οὕτω γὰρ 
αὐτοῖς ἐπὶ τεσσαράχοντα ἡμέρας διαφόρως φαινόμε- 
voc χαὶ συναυλιζόμενος, fj φησιν ἐν ἀρχῇ τοῦ βιθλίου 
τῶν Πράξεων ὁ Λουχᾶς ᾿Ἐνετέλλετο xoi παρήγγελλε 
λέγων, ᾿Απὸ Ἱεροσοζύμων μὴ χωρίζεσθαι, ἀ.1.1ὰ 
περιμένειν τὴν ἐπαγγελίαν τοῦ Πατρὸς, ἣν ἠκού- 
σατέμου, ὅτι Ἰωάννης μὲν ἐδάπτισεν ὕδατι, ὑμεῖς 
δὲ βαπτισθήσεσθε ἐν Πγεύματι ἁγίῳ. Καλῶς δὲ 
ἄγαν τὸ μὴ χωρίζεσθαι, τοῦτό ἐστι μὴ μαχρὰν ἀφ- 
ἔστασθαι, μηδὲ πόῤῥω γίνεσθαι, καὶ οὐκ εἶπε μὴ 
ἐξιέναι τὸ παράπαν τῆς Ἱερουσαλήμ. Πῶς γὸρ 
ἔμελλε τοῦτο εἰπεῖν, ὁ προστάξας αὐτοῖς εἰς τὴν 
Γαλιλαίαν ἐλθεῖν; Καὶ τὸ εἰρημένον δὲ ἐν τῷ τέλει 
τοῦ Εὐαγγελίου τῷ Λουχᾷ Καὶ ἐγένετο ἐν τῷ εὐ- 
“Ἰογεῖν αὐτὸν αὐτοὺς, διέστη ἀπ᾿ αὐτῶν, καὶ ἀγ- 
ἐφέρετο εἰς τὸν οὐρανόν. Ὅμοίως δὲ xoi τὸ παρὰ 
τῷ Μάρχῳ γεγραμμένον: Ὃ μὲν οὖν Κύριος μετὰ 
τὸ λαλῆσαι αὐτοῖς, ἀνεϊήφθη εἰς τὸν obpavóv, 
xal ἐκάθισεν ἐκ δεξιῶν τοῦ Θεοῦ νοητέον ἐν τῇ 
τεσσαραχοστῇ ἡμέρᾳ γεγενῆσθαι, κατὰ τὸ ἐν ταῖς 
Πράξεσιν ἱστορημένον. "À γὰρ ἐπιτεμόντες ἐν Εὐαγ- 
γελίοις εἰρήχασι, ταῦτα τῷ πλάτει τῆς ἱστορίας 
ἐξαπλοῦται χαὶ σαφηνίζεται. Ταῦτά ἐστι τὰ τοῖς 
εὐαγγελιχοῖς ἀναγνώσμασι τῆς Κυριαχῆς νυχτὸς 
περιεχόμενο,, xal üopu6cty τὸν ἀγνοοῦντα δυνάμενα, 
ἃ xol ὡς χρέος ὑμῖν χατεθέμεθα - ὑμεῖς δὲ τένα 
ποιεῖν ὀφείλετε τούτων ἀχούοντες, ἐρυθριῶ λέγειν, 
τὸν ἐπὶ τὰς θέας δρόμον χαὶ τὴν λύσσαν τῶν πολλῶν 
λογιζόμενος. Παράσχοι δὲ ἡμῖν ὁ Κύριος δύναμιν, εἰς 
τὸ ἐχχλίνειν ἀπὸ χαχοῦ, χαὶ πο'εῖν' ἀγαθὸν, χάριτι 
xoi φιλανθρωπίᾳ τοῦ Κυρίου καὶ Θεοῦ xa Σωτῆρος 
ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ " ᾧ ἡ δόξα χαὶ τὸ χράτος σὺν 
τῷ ἁγίῳ Πνεύματι, νῦν χαὶ ἀεὶ χαὶ εἰς τοὺς αἰῶνας 
τῶν αἰώνων. ᾿Αμῆν. 

AOTOX Γ’ 
Εἰς τὸ ἅγιον: Πάσχα, καὶ περὶ τῆς ἀναστάσεως, 
ἐμέχθη τῇ μεγάλῃ Κυριακῇ. 


Οἱ πένητες τῶν ἀνθρώπων, φιλέορτοί τε xaX προ- 
θύμῳ τῇ Ψυχῇ, καὶ γαύρῳ τῷ σχήματι, τὰς πανη- 
γύρεις χατασπαζόμενοι, xXv ἑαυτοῖς μὴ ἐπαρχῶσιν 
εἰς τὴν σπουδαζομένην φα!ιδρότητα, παρὰ τῶν οἰχείων 
χαὶ γνωρίμων πᾶσαν πολυτέλειαν ἐρανιζόμενοι, ἄνεν- 
δεεῖς ἑαυτοὺς εἰς τὴν προχειμένην χρείαν παρασχευά - 
ζουσιν. Ὅπερ δοχῶ πρὸς τὴν παροῦσαν ἡμέραν πά- 
σχειν ἐγώ. Οὐδὲν γὰρ ἔχω" μεγαλοπρεπὲς ἐν ταῖς 
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προχειμέναις εὐφημίαις παρ᾽ ἐμαυτοῦ συντελεῖν πρὸς A die accidere videtur. Cum enim ipse nihil pracla- 


τὴν ἱερὰν δὴν, ἣν ἀρτίως ἤσαμεν, χαταφεύξομαι. 
Ἐκεῖθεν δὲ, ταῖς ἀφορμαῖς χρησάμενος, ἀποτίσω τὸ 
χρέος τῇ Γραφιχῇ λέξει προσυφήνας xat τὰ ἐμὰ, 
εἴ τινα ἄρα χαὶ τυγχάνει παρὰ τῷ πένητι δούλῳ τῆς 
εἰς τὸν Δεσπότην εὐχαριστίας ἐγχώμια. ἴΒλεγε τοί- 
νυν ἀρτίως ὁ Δαθὶδ, καὶ ἡμεῖς μετ᾽ ἐχείνου" Αἰνεῖτε 
τὸν Κύριον, πάντα τὰ ἔθνη, ἐπαιγέσατε αὐτὸν, 
πάντες οἱ 1αοί. Πάντα τὸν ἐξ ᾿Αδὰμ ἄνθρωπον πρὸς 
τὸν ὕμνον χαλεῖ, μηδένα χαταλιμπάνων ἔξω τῆς 


χλήσεως ᾿ ἀλλὰ τοὺς Ἑσπερίους, τοὺς Ἑῴτυς, τοὺς 


παρ᾽ ἑχάτερα, εἴ τις ἄρχτον γείτων χαὶ τῆς μεσημ- 
Θρίας Évotxoc, ὁμοῦ πάντας δημαγωγεΐ τῷ ψαλμῷ. 
Καὶ ἀλλαχοῦ μὲν ἀπὸ μέρους τισὶ τῶν ἀνθρώπων 
προσδιαλέγεται, ἣ τοὺς ὁσίους χαλῶν, ἣ τοὺς παῖδας 
πρὺς ὕμνον ἐγείρων * ἐπὶ δὲ τοῦ παρόντος ἔθνη xal 
λαοὺς τῷ ψαλτηρίῳ συνάγει. “Ὅταν γὰρ, χατὰ τὸν 
᾿Απόστολον, παρελύθη τὸ σχῆμα τοῦ χόσμου τούτου, 
βασιλεὺς ὃὲ χαὶ Θεὸς ἐπεφάνη πᾶσιν ὁ Χριστὸς, πᾶ- 
σὰν ψυχὴν ἄπιστον πληροφορήσας, xa γλῶσσαν βλάσ- 
φήμον χαλινώσας, στήσῃ δὲ Ἑλλήνων τὴν ματαιό- 
τητα, xat Ἰουδαίων τὴν πλάνην, χαὶ τῶν αἱρέσεων 
τὴν ἀδάμαστον γλωσσαλγίαν " τότε δὴ, τότε πάντα 
πὰ ἔθνη καὶ οἱ ἀπ᾽ αἰῶνος λαοὶ ὑποχύψαντες, ἄμα- 
xov τὴν προσχύνησιν ἀναπέμψουσιν, xa θαυμαστή 
τις ἔσται συμφωνία δοξολογίας, τῶν μὲν ὁσίων συν - 
dmg ὑμνούντων, τῶν δὲ àss60v, ἐξ ἀνάγχης ἱχε- 
πευόντων. Καὶ τότε ἀληθῶς ὁ ἐπινίχκιος ὕμνος συμ- 
φώνως παρὰ πάντων ἀσθήσεται, καὶ τῶν χρατη- 
θέντων xal τῶν νιχησάντων᾽ τότε xal ὁ τῆς ταραχῆς 
ὑπαίτιος ὁ τὴν τοῦ Δεσπότου φαντασθεὶς ἀξίαν, μα- 
στιγίας οἰχέτης ὀφθήσεται πᾶσι, παρ᾽ ἀγγέλων πρὸς 
τὴν τιμωρίαν συρόμενος, xal πάντες οἱ τῆς ἐχείνου 
χαχίας ὑπηρέται χαὶ συνεργοὶ, ταῖς πρεπούσαις χο- 
λάδεσι χαὶ δίχαις ὑποδληθήσονται " εἷς δὲ φανήσεται 
βασιλεὺς xal χριτὴς, χοινὸς Δεσπότης παρὰ πάντων 
ὁμολογούμενος - ἡσυχία δὲ ἔσται χατεσταλμένη, ὥσ- 
περ ὅταν ἄρχοντος ἐπὶ βήματος χαθημένου, ὁ μὲν 
κῆρυξ ὑποσημαίνῃ τὴν σιωπὴν, οἱ λαοὶ ὃξ xa ὄψιν 
χαὶ ἀχοὴν συντείναντες,τὴν τῆς δημηγορίας ἀχρόασιν 
ἀναμένωσιν. Διὰ τοῦτο, Αἰγεῖτε τὸν Κύριον, πάντα τὰ 
ἔθνη, ἐπαινέσατε αὐτὸν, πάντες οἱ Aaot. Αἰνέσατε 
ὡς δυνατὸν, ἐπαινέσατε ὡς φιλάνθρωπον "ὅτι πεσόντας 
xai νεχροὺς ὄντας αὖθις ἐζωοποίησε, xai τὸ movi- 
σαν σχεῦος ἀνενεώσατο πάλιν, καὶ τὴν ἐν τοῖς τάφοις 
τῶν λειψάνων ἀηδίαν εἰς ζῶον ἄφθαρτον φιλανθρώ- 
πως ἐμόρφωσε, χαὶ ψυχὴν τὴν πρὸ τεσσάρων χι- 
λιάδων ἐτῶν χαταλιποῦσαν τὸ σῶμα, ὡς Ex μαχρᾶς 

ποδημίας,, εἰς ἰδίαν οἰκίαν ἐπανήγαγεν, οὐδὲν ἀπὸ 
χρόνου χαὶ λήθης ξενιζομένην πρὸς τὸ ἴδιον ὄργανον, 
ἀλλὰ θᾶττον ἐπ᾽ αὐτὸ χωροῦσαν, ἣ ὄρνις ἐπὶ τὴν κα- 
λιὰν τὴν οἰχείσαν χαθίπταται. 
quiarum , quz? in sepulcris 


erant, ad animal 


rum atque magaificum ἃ me ipso possim ad pro- 
positas laudes concelebrandas conferre, ad sacram 
cantionem , quam paulo ante concinuimus, con- 
fugiam : atque inde argumento atque occasione 
sumpta dictioni Seripturie mea quoque conjungens 
οἱ quasi attexens, solvam ies alienum : si modo 
eliam aliqu: pauperi servo ex animi gratitudine 
erga dominum suum profectz laudes suppetunt. 
Dicebat igitur paulo ante David , et nos una cum 
illo : Laudate Dominum, omnes gentes, laudate 
eum , omnes populi *. Omnem hominem ab Adamo 
usque, neminem proetermittens quem non invitet , 
ad hymnum vocat; sed occidentales , orientales , 
et si quis cirea alterutros, vel septentrionibus 
vieinus, vel meridianarum partium incola est, 
simul omnes allicit et invitat hoe. psalmo. Atque 
alias quidem speciatim nonnullos homines appel- 
lat, aut sanctos vocans, aut pueros ad hymnum 
excilans : in pr:esenti vero gentes ac populos psal- 
terio cogit in unum. Cum enim, ut Apostolus ait *, 
figura hujus mundi transierit, rex vero ac Deus 
Christus, omni anima ineredula ad plenam fidem 
ac certam cognitionem traducta, linzuaque male- 
dica cohibita atque frenata, omnibus apparuerit ; 
inhibuerit item. Gracorum vanitatem , et Judico- 
rum errorem, et hxreseop indomitum linguz mor- 
busmn. Tunc nimirum, tunc omnes gentes, et qui ἃ 
seculo usque sunt populi procumbentes consen- 
tientem et concordem adorationem prwstabunt , et 
admirabilis quidam concentus et consensus glorifi- 
cationis erit, sanctis quidem more solito laudes 
dicentibus, impiis autem ex necessitate suppli- 
cantibus. Et tune revera victori: carmen consen- 
Uienter ab omnibus canetur tam victis, quam vi- 
ctoribus, tum etiam servus ille verbero turb:e au- 
ctor, qui sibi domini sui dignitatem imaginatione 
sumpserat el arrogaverat , videbitur omnes admo- 
nens, dum ab angelis ad supplicium trahetur, et 
emnes illius nequitize ministri et socii debitis sup- 
pliciis ac peenis afficientur: unus autem rex ac 
judex apparebit, quem. omnes communem Domi- 
num esse confiteantur : quies item erit atque si- 
lentium , quemadmodum fieri solet, cum pro tri- 
bunali sedente prztore przco silentium indicit, et 
populi auribus et oculis simul intenti concionantis 
vocem exspectant. ldeireo , Laudate Dominum , 
«mnes gentes , laudate eum , omnes populi. Laudate 
lanquam potentem , laudate tanquam benignum et 
humanum : quoniam eos qui cecidezant et mortui 
fuerant, rursus vitze. restituit, vas fractum de in- 
legro renovavit, situm atque injucunditatem reli- 


incorruptibile benigne redegit, animam qu:e ante 


quatuor millia annorum corpus reliquerat, veluti ex longa peregrinatione ad suum domicilium reduxit, 


eunque non pro spatio temporis et oblivione quasi peregrinam erza suum instrumentum affectam, sed 
cilius ad id tendentem, quam avis ad nidum suum devolat. 


Εἴπωμεν γὰρ τὰ οἰχεῖα τῆς ἑορτῆς, ἵνα ἀχολούθως 


* Psal. cxvi, 1... 37 Cor. vui, 21. 


Dicamus enim ea quie. proprie ad. festum. per- 
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tinent, ut ad ipsas res accommodate et couve- A xai προσφυῶς τοῖς πράγμασιν ἑορτάσωμεν, Τὸ γὰρ 


nienter feriemur. Nam quod improprium est et 
alienum , preterquam quod. nihil prodest , res est 
inordinata, incomposita atque absurda, non so- 
lum in iis orationibus , qu:e de religione ac pietate 
habentur, verum etiam in externis, et iis qux ad 
muudanam pertinent sapientiam. Quis enim estora- 
lor ita stultus adeoque ridiculus, qui ad nuptias 
lilaritate et. jucunditate plenas vocatus, relicto 
apto et jucundo genere orationis, quod aecommo- 
datum sit, ac quasi congratuletur hilaritati ac fe- 
slivitati conventus, tristia quidam carmina atque 
iugubria pronuntiet, οἱ ex tragoedia pelitas cala- 
mitates in convivio nuptiali.et in thalamo occinat ? 
AuL ex contrario mortuo alicui justa. exsequi οἱ 
orationem funebrem habere jussus, oblitus prze- 
sentis. casus, jucundum se praebeat et hilarem 
apud moestitia plenum conventum? Quod si in rebus 
mundanis res decora est ordo atque scientia, 
multo profecto magis eam observari convenit in 
rebus magnis atque celestibus. Christus igitur 
nobis resurrexit hodie Deus, calamitatibus et ca- 
sibus amplius non obnoxius, immortalis (Ac sub- 
siste parumper tu, ethnice, omisso petulanti ac pro- 
tervo risu, quoad omnia audiveris) non ad neces- 
sitatem casuum , vel de ccelo descendere coactus, 
vel resurrectionem tanquam inexspectatum ino- 
pinatumve beneficium preter spem adeptus, sed 
qui novisset omnium rerum finem , atque ita ini- 
tium fecisset, ut qui in oculis divinitatis haberet 
propositorum cognitionem , et priusquam de ccelo 
descenderet, videret et. gentium perturbationem et 
duritiam Israelis, et Pilatum pro tribunali sedere , 
et Caipham vestem sibi discindere , eL. seditiosam 
plebem ira inflammari , et Judam prodere, et Pe- 
uum propugnare, et paulo post seipsum per resur- 
rectionem ad gloriam immortalitatis transformare: 
ae quidquid futurum erat, cognitione prescri- 
ptum. habens, non distulit beneficium homini prz- 
stare, neque in longiorem diem contulit. earum 
rerum administrationem , sed quemadmodum illi, 
qui debilem aliquem ab impetu torrentis et. vora- 
vinis rapi vident, licet haud ignorantes quod fieri 
possit, ut.cceno torrentis ipsi quoque involvantur, 
eL lapidum, quos secum aqua rapit atque provehit, 
ictibus ledantur, tamen prx misericordia periclitan- 
tis ingredi non. gravantur : ita Servator noster hu- 
manus ultro ac sponte sua contumeliosa et ignomi- 


ἀνοίχειον xa ἀλλότριον πρὸς τῷ μηδὲν ὠφελεῖν, 
ἅταχτόν ἔστι xal ἀλλόχοτον, οὐχ ἐν τοῖς περὶ θρη- 
σχείας xal εὐσεθείας λόγοις, ἀλλὰ χαὶ ἐπὶ τῶν ἔξωθεν 
χαὶ τῆς τοῦ χόσμου σοφίας. Τίς γὰρ οὕτως ἀνόητος 
3| ὑπεργελοῖος ῥήτωρ, ὡς χληθεὶς εἰς φαιδρότητα 
γάμου ἀποστῆναι μὲν τῶν ἁρμοδίων λόγων χαὶ γλα- 
φυρῶν συνευπαθούντων ταῖς τῆς πανηγύρεως χάρισι, 
γοερὰ δὲ μέλη θρηνεῖν xal τὰ Ex τραγῳδίας χαχὰ 
τῶν παστάδων χατολοφύρεσθαι; ἣ τὸ ἔμπαλιν ἐπι- 
ταχθεὶς ἑνὶ τῶν τετελευτηχότων τὰ νενομισμένα τε- 
λεῖν, ἐπιλαθέσθαι μὲν τοῦ πάθους, φαιδρύνεσθαι δὲ 
πρὸς τὸν κατηφείας γέμοντα σύλλογον ; Εἰ δὲ ἐν τυῖς 
ἐγχοσμίοις χαλὸν ἡ τάξις χαὶ ἐπιστήμη, πολλῷ δήπου 
πλέον ἐν τοῖς μεγάλοις χαὶ οὐρανίοις ἁρμοδιώτερον. 
Χριστὸς τοίνυν ἀνέστη σήμερον ὁ Θεὸς, ὁ ἀπαθὴς, ὁ 
ἀθάνατος (χαὶ μιχρὸν ἐπίσχες ὁ ἐβνιχὸς, παρεὶς τὸν 
προπετῇ γέλωτα, μέχρις ἂν πάντων ἀχούσῃς), οὐ 
πρὸς ἀνάγχην παθὼν, οὐδὲ τὴν ἐξ οὐρανῶν χάθοδον 
βιασθεὶς, οὐδὲ τὴν ἀνάστασιν ὡς ἀπροσδόχητον εὐερ- 
γεσίαν παρ᾽ ἐλπίδας εὑρὼν, ἀλλ᾽ εἰδὼς πάντων τῶν 
πραγμάτων τὸ τέλος, χαὶ οὕτω τὴν ἀρχὴν ποιησά- 
μενος, ἔχων ἐν ὀφθαλμοῖς τῆς θεότητος τῶν προχει- 
μένων τὴν γνῶσιν, χαὶ πρὶν ἐξ οὐρανῶν χατελθεῖν, 
βλέπων χαὶ τῶν ἐθνῶν τὴν ταραχὴν, χαὶ τοῦ Ἰσραὴλ 
τὴν σχληρότητα, χαὶ Πιλάτον προχαθήμενον, καὶ 
Καϊάφαν αὐτῷ τὴν ἐσθῆτα περισπαράσσοντα, καὶ τὸν 
στασιώδη δῆμον φλεγμαίνοντα, xa ᾿Ιούδαν προδι- 
δόντα, χαὶ Πέτρον ὑπερμαχόμενον, χαὶ μετ᾽ ὀλίγον 
ἑαυτὸν τῇ ἀναστάσει εἰς δόξαν ἀφθαρσίας μεταμορ- 
φούμενον " χαὶ πᾶν τὸ μέλλον ἔχων ὑπογεγραμμένον 
τῇ γνώσει, οὐκ ἀνεθάλετο τὴν εἰς τὸν ἄνθρωπον 
χάριν, οὐδὲ ὑπερέθετο τὴν olxovouíav* ἀλλ᾽ ὥσπερ 
οἱ τὸν ἀσθενῃ παρὰ χαράδρας συρόμενον βλέποντες, 
εἰδότες ὡς ἔστι x3Y βορθόρῳ τοῦ χειμάῤῥου ἐνειλη- 
θῆναι, χαὶ τῆς πληγῆς ἀνασχέσθαι τῶν λίθων τῶν 
συνωθουμένων παρὰ τοῦ ὕδατος, ὅμως διὰ τὸ συμ- 
παθὲς τὸ περὶ τὸν χινδυνεύοντα οὐκ ὀχνοῦσι τὴν 
εἴσοδον: οὕτω xa ὃ φιλάνθρωπος ἡμῶν Σωτὴρ, 
ἐθελοντὴς ὑδριστιχὰ χαὶ ἄτιμα κατεδέξατο, ἵνα τὸν 
ἐξ ἀπάτης ἀπολλύμενον σώσῃ, χατῆλθεν εἰς τὸν 
βίον, ἐπειδὴ προΐήδει xa τὴν ἄνοδον ἔνδοξον. ᾽Απο- 
θανεῖν τῷ ἀνθρωπίνῳ ἑαυτὸν συνεχώρησεν, ἐπειδὴ 
χαὶ τὴν ἔγερσιν προεγίνωσχεν. Οὐ γὰρ ὡς εἷς τῶν 
χοινῶν ἀνθρώπων, ῥυψοχινδύνως ἐτόλμα τῇ ἀδηλίᾳ 
τοῦ μέλλοντος ἐπιτρέπων τὴν ἔχύασιν, ἀλλ᾽ ὡς Θεὸς 
ᾧχονόμει τὸ προχείμενον, ἐπὶ ῥητῷ xaX ἐγνωσμένῳ 
τῷ τέλει. 


niosa suscepit, uL eum qui fraude perierat, servaret, descendit in mundum, quoniam pra videbat etiam glo- 
"iosum ascensum. Mori se generi liumano permisit, quoniam resurrectionem quoque prasentiebat, et animo 


praevidebat. Non enim sieuti unus ex vulgaribus hominibus temere sese periculis objiciebat, incertitudini 
futuri eventus rem committens , sed tanquam Deus rem propositam certo destinatoque fine regebat, 


Hc igitur est dies , quam fecit Dominus, exsul- 
temus et. [otemur in ea?, non ebrietatibus et co- 
messationibus, non et debaechationibus 
insanis, sed divinis ac Deo convenientibus cogita - 
tionibus. Hodie universum orbem terrarum videre 


choris 


* P3. cxvit, 94. 


Αὕτη τοίνυν ἡ ἡμέρα, ἣν ἐποίησεν ὁ Κύριος " 
ἀγαλλιασώμεθα καὶ εὐφρανθῶμεν ἐν αὐτῇ, μὴ 
μέθαις χαὶ χώμοις, μὴ χοροῖς xaX παροινίαις, ἀλλὰ 


ταῖς θεοειδέσιν ἐννοίαις. Σήμερον ἅπασαν τὴν οἷχου- 
μένην ἔστιν ἰδεῖν ὡς υἱαν οἰκίαν εἰς συμφωνίαν ἑνὸς 
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πράγματος συγχυθεῖσαν τοῦ χατὰ συνήθειαν mp 


τί 
ματος, μετασχενασθεῖσαν δὲ ἑνὶ συνθήματι εἰς τὴν 
σπουδὴν τῆς εὐχῆς. Δί λεωφέρο: τοὺς ὁδοιπόρους οὐχ 
ἔχουσι" 
ἔρημος "Υ 
εἰς τὸ τοῦ ἑορτάζοντος σχῆμα ἐχαλλωπίσατο" αἱ χα- 


θάλασσα σήμερον ναυτῶν χαὶ πλωτήρων 
γεωργὸς τὴν σχαπάνην χαὶ τὸ ἄροτρον ῥίψας, 


αἱ ὀχλήσεις ἐλύ- 
θησαν, ὡς χειμιὼν ἐπιφανέντος θόρυδοι xa 
παραχαὶ xal ζάλαι τοῦ Plon, τῇ εἰρήνῃ τῆς ἑορτῆς 


πηλεῖαι τῆς ἐμπορίας σχολάζουσιν" 
ἕαρος" 
ὑπεξέστησαν" ὁ πένης ὡς πλούσιος χαλλωπίζεται" ὁ 
πλούσιος τῆς συνηθείας περιφανέστερος δείχνυται " 
ὁ πρεσθύτης ὡς νέος τρέχε: πρὸς τὴν μετουσίαν τῆς 
εὐφροσύνης " ὁ ἀσθενὴς, χαὶ 

παιδίον τῇ ἐξαλλαγῇ τῆς 
ζει, ἐπειδὴ νοητῶς οὐδέτ 
ὑπεργάννυται τὴν ψυχὴν, 


τὴν νόσον βιάζεται" τὸ 
ἐσθῆτος αἰσθητῶ: ἑορτά- 


πω δύναται. Ἡ παρθένος 


πρὰν χαὶ οὕτω τιμωμένην. τὴν ὑ 
ἡ ἔγγαμος ὅλῳ τῷ πληρώματι τῆς οἰκίας ἑορτάξζουσα 
χαίρει" νῦν γὰρ αὐτὴ, xal ὁ. σύνοιχος, χαὶ οἱ παῖδες, 


πόμνησιν βλέπει" 


xaX οἱ οἰχέται, χαὶ πάντες ἐφέστιοι ἀγάλλονται. Καὶ 
ὥσπερ τὸ σμῆνος τῶν μελισσῶν τὸ νέον xol ἀρτί- 
ποχον, πρῶτον τῆς χαταδύσεως Y τῶν χαλαθίσχων 
πρὸς τὸν ἀέρα καὶ τὸ φῶς ἐξιπτάμενον, ἄθρουν ὁμοῦ 
xai συνηγμένον ἑνὶ χλάδῳ δένδρου προσπλάσσεται" 
οὕτως ἐπὶ ταύτης τῆς ἑορτῆς ὁλόχληρα τὰ γένη 
πρὺς τὰς ἑστίας συντρέχει. Καὶ ἀληθῶς τῇ μιμήσει 
πρὸς τὴν μέλλουσαν ἡμέραν ἡ παροῦσα χαλῶς ἀνα- 
φέρεται. ᾿Αθροιστιχαὶ γὰρ ἀνθρώπων ἀμφότεραι, 
ἐγείνη τῶν χαθόλου, αὔτη τῶν ἐπὶ μέρους " ἵνα δὲ 
«b ἀχηθέστερον εἴπωμεν, ὅσον εἰς φαιδρότητα φέρει 
χαὶ εὐθυμίαν, αὕτη τῆς προσδοχωμένης χαριεστέρα, 
ἐπειδὴ prs μὲν ἐπάναγχες xal τοὺς ὀδυρομένους 
ὁρᾶσθαι, ὧν αἱ ἁμαρτίαι ἀποχαλύπτονται - νῦν δὲ 
ἀνεπίδεχτος τῶν σχυθρωπῶν ἐστιν ἡ εὐπάθεια. “Ὃ τε 
γὰρ δίχαιος εὐφραίνεται, xal ὁ τὸ συνειδὸς μὴ χαθα - 
ρεύων ἀναμένει τὴν Ex τῆς μετανοίας διόρθωσιν, xaX 
«3a 1| λύπη ἐπὶ τῆς παρούσης ἡμέρας χοιμίξεται" 
οὐδεὶς 0i οὕτω χατώδυνος, ὡς ἄνεσιν μὴ εὑρέσθαν τῇ 
μεγαλοπρεπείᾳ τῆς ἑορτῆς “ νῦν ὁ δεσμώτης λύεται" 
ὁ χρεώστης ἀφίεται" ὁ δοῦλος ἐλευθεροῦτα: τῷ ἀγαθῷ 
xaX φιλανθρώπῳ τῆς Ἐχχλησίας χηρύγματι, οὐ ῥαπι- 
ζόμενος ἀσχημόνως χατὰ τῆς παρειᾶς, καὶ πληγῇ 
τῆς πληγῆς ἀφιέμενος, οὐδὲ ὥσπερ ἐν πομπῇ τῷ 
δήμῳ δειχνύμενος ἐφ᾽ ὑψηλῷ βήματι, ὕθριν δὲ ἔχων 
xaX ἐρυθριασμὸν τὴν ἀρχὴν τῆς ἐλευθερίας " ἀλλ᾽ 
οὕτω χοσμίως ἀφιέμενος, ὡς γινώσχεται, εὐεργε- 
τεῖται xol ὁ μένων ἐπὶ τῆς δουλείας ἔτι. Εἰ γὰρ xot 
πολλὰ χαὶ βαρέα τὰ ἁμαρτήματα, παραίτησιν ὑπερ- 
θαίνοντα χαὶ συγγνώμην, ulfodusvde ὁ Δεσπότης τὸ 
τῆς ἡμέρας γαληνὸν χαὶ φιλάνθρωπον, 
ἀπεῤῥιμμένον, χαὶ ἐν «ct 


δέχετα! τὸν 
μοις ὁρώμενον, ὡς ὁ 


ς ἀτί 
Φαραὼ τὸν οἰνοχόον Ex τοῦ ὃ 


Ξσμωτηρίου. Οἷδε γὰρ 
προθεσμίαν τῆς ἀναστάσεως, ἧς χαθ᾽ 
ὁμοιότητα τὴν παροῦσαν. τιμῶμεν, χρήζει xai αὐτὸς 
τῆς ἀνε 


ὡς χατὰ τὴν 


ξιχαχίας χαὶ τῆς ἀγαθότητος τοῦ Δεσπότου, χαὶ 


δανείζων ἐνταῦθα τὸν ἔλεον, προσδοχᾷ τὴν ἀπόδοσιν 
ἐν χαιρῷ. Ἠχούσατε, οἱ δεσπόται ; Φυλάξατε τὸν 
λόγον ὡς ἀγαθὸν, διαθάλητέ με παρὰ τοῖς δούλοις 
ὡς ψευδῶς τὴν ἡμέραν ἐγχωμιάζοντα " ἀφέλετε τὴν 
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perinde acsi una domus esset , in unius rei 
de more fieri solite. consensum. àc 
nantiam coiisse atque  coaluisse , unoque 
quasi tessera. accepta. ad studium orationis tra- 
ductum. Vie public: viatoribus carent, mare lio- 
die a nautis el vectoribus desertum : agricola ara- 
tro ac ligone projeeto in. habitum feriantis com- 
positus οἱ exornatus est, cauponie a quiestu vacant: 


quasi conso- 
signo, 


strepitus tanquam-hiems appetente vere cessant: 
tumultus , Lurb:e , vite proeellie paci et quieti. diei 
festi. decesserunt, pauper ut dives exornatur ; 
dives solito splendidior conspicitur ; senex perinde 
ae juvenis aceurrit , ut particeps lLetitie. fiat, in- 
firmus quoque vim. morbo affert : puellus infans 
mutatione vestis sensu externo festum colit, quando- 
quidem interiori animi sensu nondum potest, Virgo 
in animo suo vehementer Letatur , quod suse spei 
recordationem. adeo splendide honorari cernit ; 
materfamilias cum toto grege domus , nemine fa- 
miliarium atque domesticorum absente, festum 
celebrans ketatur : nunc enim ipsa atque maritus 
etliberi, et servi , omnesque domestiei Letantur. 
Ac veluti novum ae. recens editum. examen. apum 
ex latibulis primum et. alvearibus simul coaetum 
atque eonfertum in aerem ae lucem. evolans ramo 
alieujus arboris sese applicat et. considit : haud 
aliter in hoc festo integr: famili» ad sedes quie- 
que suas confluunt. Ac profecto ipsa imitatione 
prosens dies ad futurum recte refertur atque com- 
paratur. Uterque enim hominum congregator est : 
ille universorum, hie singularium : ut autem verius 
dicamus, quantum ad Letitiam pertinet et hilari- 
tatem: hoe quam illa, qu: exspectatur, gratior 
ac jucundior est, quippe tunc quidem necesse 
est etiam lamentantes videri, quorum videlicet pec- 
cata deteguntur; presentis vero diei jucunditas 
niwlos admittit tristes et animo demissos. Nam et 
justus lzetatur, et is qui conscientiam. puram non 
habet , ex resipiscentia sui correctionem sperat , 
atque omnis in presenti die tristitia sopita est: 
nullus autem adeo zegritudine pressus et obnoxius 
est, quin per hujus festi magnificentiam mali 
sui remissionem sentiat atque. levamen : hoc die 
nexi solvuntur : debitor dimittitur ; servus bono 
et humano przconio atque edicto Ecclesi: manu- 
mittitur, nec tamen alapis foede os ejus cwditur , 
plagaque a. plaga liberatur : nee, quemadmodum 
in pompa fieri solet, in edito atque sublimi sug- 
gesto populo ostentaiur, a rubore et contume- 
lia libertatem suam exorsus : sed ita decore ac. ho- 
neste dimittitur, ut notum est; beneficio iiem 
afficitur is; qui adhue in servitute manet. Nam 
etiamsi multa ac gravia. sint delicta, quie. veniam 
ae deprecationem excedant , hujus diei serenitatis 
et humanitatis veneratione Dominus recipit abje- 
ctum, et inter viles et. ignominiosos conspicuum , 
quemadmodum Pharao ex careere pincernam. No- 
vit enim ipse tempore resurrectioni destinato , ad 
cujus similitudinem presentem diem cehonestam uz, 
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Domini, et quasi mutuo misericordiam hic dans 
exspectat in tempore suo relationem et compensa- 


lionem. Audistis, domini : Custodite sermonem 
pro bono, ne traducatis me apud servos, quasi 
falso ae non sincere laudibus celebrem diem, 


dimittite egritudinem afllictis et anxiis animis , 
quemadmodum Dominus corporibus mortificatio- 
nem : traducite infames ad honestatem; restituite 
ignominia notatos in famz integritatem ; traducite 
ad gaudium afllictos , ad libertatem sermonis fi- 
ducia ac libertate carentes. Educite ex. angulo 
lanquam ex sepuleris projectos. Efflorescat et emi- 
neat in omnibus sicuti flos, decor diei festi. Nam 
si natalis dies hominis regis carcerem aperit : dies 


S. GREGORII NYSSENI 


etiam seipsum opus habere lenitate ac bonitate NIE τῶν ὑλιθομένων ψυχῶν, ὡς ὁ Κύριος 
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τῶν 
σωμάτων τὴν véxptosty' μεταμορφώσατε τοὺς ἀτί- 
μους εἰς ἐπιτιμίαν, τοὺς θλιδομένους εἰς χαρὰν, 
τοὺς ἀπαῤῥησιάστους εἰς παῤῥησίαν. Ἐξαγάγετε 
τῆς γωνίας τοὺς ῥιφέντας, ὡς τάφων " ἐπανθησάτω 

τὸ τῆς ἑορτῆς χάλλος ὡς ἄνθος τοῖς πᾶσιν. Εἰ γὰρ 
βασιλέως ἀνθρώπου γενέθλιος ἢ μέρα ἀνοίγει δεσμὼω- 
τῆριον, ἣ ἐπινίκιος ἡμέρα Χριστὸς ἀναστὰς οὐχ 
ἀφήσει τοὺς τεθλιμμένους ; Οἱ πτωχοὶ, τὴν ὑμετέραν 
τροφὸν ἀσπάσασθε * οἱ διεῤῥυηχότες καὶ λελωθημένοι 
τὰ σώματα, τὴν ἰωμένην ὑμῶν τὰς συμφοράς. Διὰ 
γὰρ τὴν ἀπὸ τῆς ἀναστάσεως ἐλπίδα χαὶ ἀρετὴ 
σπουδάζεται χαὶ χαχία μισεῖται, ἐπεὶ ἀναστάσευς 
ἀνῃρημένης, εἷς παρὰ πᾶσι χρατῶν εὑρεθήσεται 
λόγος dáyoper καὶ πίωμεν" αὔριον γὰρ ἀποθγή- 


vietoria celebris et illustris , Christus resurgens B σχομεν. 


afflictos , 


oppressos et constrictos non dimittet? Pauperes, 


amplectimini vestram nutricem : qui 


oblesa , vitiata, corrupta mutilatave corpora habetis, curatricem vestrarum calamitatum | ( diem ) 
salutate, quippe propter spem resurrectionis virtuti studetur, et vitium odio habetur, quoniam sublata 
resurrectione unus apud omnes obtinens sermo reperietur. Edamus et bibamus : cras enim moriemur *. 


Ad hune diem respiciens Apostolus tempora- 
riam vitam contemnit, et futuram desiderat et af- 
fectat, extenuans. autem. ea, qu videntur, Si in 
hac, inquit, vita spem posuimus, mazime omnium 
hominum  miserabiliores sumus. Propter hanc 
diem homines hzredes Dei et. cohzredes Christi 
exsistunt. Propter hunc diem pars corporis, quam 
ante mille annos carnivorz aves comederint, inte- 
gra reperietur, et quam vel canes, vel cete czete- 
raque animalia marina devoraverint, una cum ho- 
müne suscitato resurget : quinetiam quod ignis 
coneremaverit, quod wermis in sepulcris assum- 
pserit; et ut rem in summam conferam, omnia de- 
nique corpora, quotquot post generationem corru- 
ptio aboleverit et e medio sustulerit, integra nulla- 
que sui parte carentia reddentur e terra, et ut 
Paulus docet*, in niomento oculi perficietur resur- 
reciio. Ictus autem. seu momentum oculi clausio 
palpebrarum est. Atque hae velocitate nulla res 
alia celerior:esse possit. Neque humano more pro 
captu tuo reputans descripseris in animo tuo quot 
sint temporum intervalla, primum ut ossa putre- 
facta et in terram redacta in pristinam duritiem et 
levitatem compingantur : unita vero ex ipsa fra- 
clione rursus in aptam et convenientem compagem 
el naturalem coeant juncturam et commissuram ; 
neque vero deinde animadverteres carnium obdu- 
ctionem, et nervorum productas conjunctiones, ve- 
narum arteriarumque tenues et exiles ductus, εἰ 
quasi alveos sub. cute explicatos; animarum ine- 
narrabilium. et innumerabilium multitudinem ex 
arcanis quibusdam habitationibus (evolantem) ea- 
rumque unamquamque suum corpus tanquam ve- 
stem peculiarem  agnoscentem, eL jn hoc rursus 
celeriter inhabitantem, certoque discrimine uten- 
tem in tanta multitudine spirituum generis ejus- 


dem. Cogita enim ab Adam animas, ct ab illo 
41 Cor. xv, 532. "ibid 10, ^ibid. 


C 


Πρὸς ταύτην βλέπων ὁ ᾿Απόστολος. τὴν ἡμέραν, τῆς 
ζωῆς τῆς ἐπικαίρου καταφρονεῖ" ἐπιθυμεῖ δὲ τῆς 
μελλούσης, ἐξευτελίζων δὲ τὰ ὁρώμενά φησιν" Εἰ 
ἐπὶ τῇ ζωῇ ταύτῃ ἠνϊπικότες ἐσμὲν, &Agetvócepot 
πάντων ἀνθρώπων ἐσμέν. Διὰ ταύτην τὴν ἡμέραν 
χληρονόμοι Θεοῦ ἄνθρωποι, χαὶ συγχληρονόμοι Χρι- 
στοῦ. Διὰ ταύτην τὴν ἡμέραν ὅπερ οἱ σαρχοδόροι 
ὄρνιθες ἔφαγον πρὸ χιλίων ἐνιαυτῶν μέρος τοῦ 
σώματος, εὑρεθήσεται μὴ λεῖπον" xo ὅπερ χήτη; 
xaX γύνες, xai τὰ ἐνάλια ζῶα χατεδοσχήθησαν, ἐγει- 
ρομένῳ τῷ ἀνθρώπῳ συναναστήσεται " χαὶ ὅπερ 
διέφλεξε πῦρ, καὶ σχώχηξ ἐν τάφοις χατεδαπάνησε, 
xai ἁπλῶς πάντα τὰ σύματα, ὅσα μετὰ τὴν γένεσιν 
ἠφάνισεν ἡ φθορὰ, ἀνελλιπῇ καὶ ἀχέραια δοθήσεται Ex 
τῆς γῆς ἰχαὺ ὡς Παῦλος διδάσχει, ἐν ῥοπῇ ὀφθαλμοῦ 
τελεσθήσεται ἡ ἀνάστασις. 'Ροπὴ δὲ ὀφθαλμοῦ, ἐπί- 
μυσις βλεφάρων ἐστί, Καὶ 
ἂν ἕτερον ὀξύτερον γένοιτο " οὐδὲ ἀνθρωπιχῶς χατὰ 
τὴν δύναμιν τὴν σαυτοῦ λογιζόμενος, πόσα διαστή- 
ματα χρόνων διαγράφεις ἐν τῇ Ψυχῇ σου" πρῶτον, 
ἵνα τὰ διασαπέντα τῶν ὀστέων χαὶ γεωθέντα εἰς τὴν 
σχληρότητα xal λειότητα συμπαγῇ;, ἑνωθέντα δὲ Ex τῆς 
θρύψετς πάλιν εἰς ῥυθμὸν ἁρμονίας, καὶ τὴν φυσικὴν 
συνέλθῃ συνάφειαν. Εἶτα ἐπινοεῖς τὴν τῶν πηχῶν 
περίπλασιν, χαὶ νεύρων ἀποτεταμένας συνδέσεις, 
xai φλεθῶν xai ἁρτηριῶν λεπτοὺς ὀχετοὺς ὑφ- 
ψυχῶν δὲ ἀμύθητον χαὶ 


τούτου τοῦ τάχους οὐχ 


ἡπλωμένους 
ἀναρίθμητον 
γνωρίζουσαν 


τῷ δέρματι" 
πλῆθος ἔχ τινων ἀποῤῥήτων οἰχήσεων * 
δὲ ἐχάστην ὡς ἱμάτιον ἐξαίρετον τὸ 


ἴδιον σῶμα, τούτῳ πάλιν ἐνοιχοῦσαν ὀξέως, 


χαὶ 
υ τὴν διόχρισιν χατὰ πλήθους vo- 
Ἐννόησον γὰρ τὰς 


ἀπλανῆ, δὲ ἔ 
σούτου eie πνευμάτων. 
ἀπὸ 'AOXy. ψυχὰς, xaX τὰ ἀπ᾽ ἐχείνου σώματα πλῆθος 
χαὶ οἰχοδεσποτῶν ἐχ μα- 
πάντα δὲ παρα- 


τοσούτων οἰχιῶν λυθεισῶν, 
χρᾶς τῆς ἀποδημίας ὑποστρεφόντων, 
δόξως τελούμενα " οὔτε γὰρ  oixía ἀναχτιζομένη 


βραδύνει, οὔτε ὁ Évotxog πλανᾷται χαὶ θυραυλεΐ, ζη- 


661 IN CHRISTI RESURRECTIONEM ORAT. Ill. 


662 


κῶν ποῦ τὰ ἴδια xal ἐξαίρετα " εὐθὺς δὲ ἐπ᾿ αὐτὴν A usque corpora tot numero domibus solutis ac. de- 


χωρεῖ, ὡσεὶ περιστερὰ πρὸς τὸν ἴδιον πύργον, χἂν πολ- 
λοὶ xaY συνεχεῖς περὶ τὸν αὐτὸν τόπον ὧσιν δι᾽ ὁμοίων 
σχημάτων ἐχλάμποντες. Πόθεν πάλιν ἡ ἀνάμνησις 
xai ὁ ἀναλογισμὸς τοῦ προτέρου βίου, xai ἑχάστης 
πράξεως ἔννοια, οὕτως ὀξέως συναπαρτιζομένη τῷ 
ζώῳ πρὸ τοσούτων αἰώνων διαλυθέντι; Καίτο, γε 
χαὶ ἐξ ὕπνου ἄνθρωπος ἀνεγερθεὶς βαθυτέρου, ἐπ᾽ 
ὀλίγον ἀγνοεῖ ὅστις ἐστὶ xal ὅποι διάγει, xa τῶν 
συνήθων ἐπιλανθάνεται, μέχρις ἂν ἡ ἐγρήγορσις τὴν 
νάρχην ἀποσχεδάσασα, πάλιν τὸ μνημονιχὸν χαὶ 
ἐνεργὲς ἀναζωπυρήσῃ. Ταῦτα χαὶ τὰ τοιαῦτα τοὺς 
λογισμοὺς τῶν πολλῶν ὑποτρέγοντα θαύματος ὑπερ- 
Θάλλοντος πληροῖ τὴν διάνοιαν, συνεισάγει δὲ τὴν 
ἀπιστίαν τῷ θαύματι. ᾿Επειδὴ γὰρ ὁ νοῦς οὐχ εὑρί- 
σχει τῶν ἀπορουμένων χαὶ ζητουμένων τὴν λύσιν, 
οὐδὲ δύναται τὴν ἑαυτοῦ πολυπραγμοσύνην εὑρήσει 
καὶ χαταλύσει προσαναπαῦσαι, χωρεῖ πρὸς ἀπιστίαν 
λοιπὸν ἐν τῇ ἀσθενείᾳ τῶν ἰδίων λογισμῶν, ἐχθάλλων 
xoi ἀθετῶν τὴν τῶν πραγμάτων ἀλήθειαν. Μᾶλλον 
δὲ ἐπειδὴ ὁδῷ προθαίνων ὁ λόγος πρὸς τὸ συνεχῶς 
δαλούμενον ἀφίχετο ζήτημα, χαὶ τῆς παρούσης ἕορ- 
τῆς ὑπόθεσις οἰχεία xal συγγενὴς, φέρε μιχρὸν εἰς 
ἀρχὴν πρέπουσαν ἀναγαγόντες τὸ προκείμενον, πλη- 
βροφορίαν ἐμποιῆσαι πειραθῶμεν τοῖς πρὸς τὰ φα- 
νερὰ καχῶς ἀμφιθάλλουσιν. Ὁ τῶν ὅλων δημιουργὸς 
θελήσας χτίσαι τὸν ἄνθρωπον, οὐχ ὡς εὐχαταφρό- 
νητον ζῶον, ἀλλ᾽ ὡς τιμιώτερον πάντων εἰς τὸ εἶναι 
παρήγαγε, χαὶ τῆς ὑπ᾽ οὐρανὸν χτίσεως ἀνέδειξε 
βασιλέα. Τοῦτο προελόμενος, χαὶ τοιοῦτον ἀπαρτίσας 
σοφὸν xat θεοειδῇ, καὶ πολλῇ χαταχοσμήσας τῇ χάριτι, 
ἄρα μετὰ γνώμης τοιαύτης εἰς τὸ εἶναι παρήγαγεν, 
ἵνα γεννηθεὶς φθαρῇ, καὶ τελείαν ὑποστῇ τὴν ἀπ- 
ὠλειαν; ᾿Αλλὰ μάταιος ὁ σχοπὸς, xal σφόδρα ἀνάξιον 
τὴν τοιαύτην ἔννοιαν εἰς Θεὸν ἀναφέρειν. Παιδίοις 
γὰρ οὕτως ἀπειχάζεται, οἰχοδομοῦσι σπουδῇ, xal 
λύουσι ταχέως τὸ χατασχεύασμα, πρὸς οὐδὲν πέρας 
εὔχρηστον τῆς διανοίας αὐτῶν χαταληγούσης. Hàv 
ὃξ τοὐναντίον ἐδιδάχθημεν" ὅτι τὸν πρωτόπλαστον 
ἀθάνατον ἔχτισεν. Ἐπισυμθάσης 05 τῆς παραθάσεως 
xal τῆς ἁμαρτίας, εἰς δίκην τοῦ πλημμελήματος 
τῆς ἀθανασίας ἐστέρησεν" εἶτα ἡ πηγὴ τῆς ἀγαθό- 
σητὸς ὑπερθλύζουσα τὴν φιλανθρωπίαν, xo πρὸς τὸ 
ἔργον ἐπιχλασθεῖσα τῶν ἰδίων χειρῶν, σοφίᾳ χαὶ 


sertis, patribusque familias ex longa quasi peregri- 
natione revertentibus, eaque. omnia perfici. admi- 
rabiliter et extra communem captum : neque enim 
vel domus tarde renovatur et. instauratur, vel in- 
cola oberrat, ac quasi sub dio manet, dum propria 
ac peeuliaria quievit, sed protinus ad eam tendit, 
tanquam eolumba ad suam turrim, etiamsi multe 
atque frequentes circa. eumdem locum fuerint iis- 
dem notis insignes. Unde rursus recordatio et 
prioris vitze expensio retractatioque, atque eujus- 
que actionis cogitatio, qu:e adeo celeriter una cum 
animali ante tot s:eeula dissoluto absolvitur atque 
perficitur? Atqui vel ex somno profundiori excila- 
tus homo paulisper ignorat qui sit, et ubi degat; 
familiarumque et consuetarum reruimn obliviscitur, 
donee vigilia discusso torpore rursus vim memo- 
rie conservatricem et efficaciam | recreaverit, οὐ 
redintegraverit. Hec. et. similia cogitationes vulgi 
subeuntia ingenti mentem implent admiratione, et 
una cum admiratione inducunt incredulitatem. 
Quoniam enim mens eorum de quibus dubitat et 
quirit, solutionem non invenit, neque suam curio- 
sitatem inventione ae dissolutione sedare polest, 
deineeps propter infirmitatem suarum cogitatio- 
num et sensuum tendit ad. incrudelitatem, ejiciens 
et reprobans rerum veritatem. Enimvero quoniam 
cursu suo progrediens oratio ad eam, qui fre- 
quenter tractatur, quiestionem pervenit, atque ar- 
gumentum non alienum, sed proprium hujus diei 
festi est; age paululum ad initium. huie disputa- 
tioni aptum àtque conveniens quiestionem proposi- 
tam revocantes, certam persuasionem inducere ac 
fidem facere conemur iis, qui perperam ambigunt 
de rebus manifestis. Creator rerum. universarum 
cum statuisset hominem creare, non quod facile 
contemni posset, sed quod ceteris omnibus digni- 
late pr:estaret, animal in rerum naturam produ- 
xit, ejusque qua sub calo est, creature re- 
gem designavit. Hoc cum. animo destinasset, οἱ 
talem perfecissel. sapientia formaque divina przedi- 
tum, ac multa gratia atque decore ornatum, num- 
quid eo consilio illum in rerum naturam produ- 
xit, ul genitus corrumperetur, et extreuum subi- 


ἐπιστήμῃ χατεχόσμησεν, ὃς εἰς τὴν ἀρχαίαν ἡμᾶς D ret. interitum? At. vanum id. consilium, ineptum 


εὐδόχησεν ἀναχαινίσαι χατάστασιν. 


propositum et absurda fuisset intentio : ac velie- 


inenter sane indigna res est talem cogitationem ad Deum referre, et hujusmodi quidquam de eo sentire. 
Puerulis enim hae ratione assimilatur studiose zedificantibus, et celeriter structuram solventibus : quippe 
nullum finem utilem mente eorum spectante, Contrarium autem prorsus edocti sumus, quoniam eum quem 
primum finxit, immortalem creavit; verum cum postea accidisset transgressio atque peccatum, in peenam 
delicti eum immortalitate privavit : deinde fons bonitatis exundans humanitate, et ad opus manuum 
suarum flexus, sapientia atque scientia adornavit, donec ita factu commodum οἱ visum est esse, uL. in 


pristinum nos statum restitueret ac renovaret. 

Ταῦτα xaX ἀληθῆ τυγχάνε 
λήψεως ἄξια. Προσμαρτυρεῖ 
αθότηϊζος xa τὴν δύναμιν. Τὸ δὲ ἀπαθῶς ἔχειν 


t, χαὶ τῆς περὶ Θεοῦ ὑπο- 
γὰρ αὐτῷ μετὰ τῆς 
ἡ σχληρῶς πρὸς τὰ ἀρχόμενά τε χαὶ ποιμαινόμενα, 
δὲ ἀνθρώπων ἐστὶ χρηστῶν xaX βελτίστων. Οὕτως 
ὁ ποιμὴν βούλεται ἐῤῥῶσθα: τὸ ποίμνιον αὐτῷ, xaX 


Hoe et vera sunt, et. digna ea quam de Deo ha- 
bere par est opinione. Testantur enim cjus non 
bonitatem solum, verum etiam potentiam. Nam 
non moveri ac durum esse adversus subjecta no- 
sirieque cur: commissa, nee hominum quidem be- 
nignorum et optimorum est. Ma opilio vult valere 
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sibi gregem, ac propemodum immortalem esse : ἃ σχεδὸν ὑπάρχειν ἀθάνατον * χαὶ ὁ βουχόλος παντοδα- 


item bubulcus variis curis boves auget : caprarius 
item capras fetus gemellos quoquo tempore parere 
optaL: et in summa, omnis pastor pecorisque ma- 
gister ad finem quemdam utilem respiciens, cum 
durare atque permanere sibi gregem atque ar- 
mentum desiderat, tum fetura feliciter propagari 
cupit. Hoc cum ita sit, et ex iis quz a nobis modo 
dicta sunt ostensum | sit, maxime decere artificom 
à€ creatorem generis nostri reformare et instau- 
rare corruptum opus : palam est, quod qui czete- 
ris fidem non habent, non ex aliqua. causa pu- 
gnant et adversantur, quam quod arbitrantur fieri 
non posse, ut Deus id, quod mortuum ac dissolu- 
tum est, resuscitet. Mortuorum revera sensuque ca- 
rentium cogitatis, qui existimant aliquid esse, 
quod a Deo perfici et expediri non possit, et suam 
ipsorum infirmitatem majestati omnipotenti assi- 
gnant. Sed ut. argumentis et probationibus eorum 
reprehendamus amentiam, ex presentibus et prz- 
teritis ostendatur id quod futurum quidem est, sed 
futurum esse non creditur. Audisti quod pulvis ad 
formam redactusethomo factus est. Doceigilur me, 
quiso, tu qui tua. sapientia omnia complecti vis, 
qua ratione tenuis pulvis dissipatus coactus sit ; 
quomodo terra caro facta sit, atque eadem materia, 
qua ratione et ossa, et cutem, et adipem, et pilos 
confecerit; quomodo eum una sit Caro, diverse 
cum forma membrorum, tum qualitates et. tactus 
sint; quomodo pulmo tactu mollis, colore lividus, 
jecur solidum, firmum et non cedens ae rubeum ; 
corconstrictum ac durissima partieula carnis; lien 
rarus et niger, omentum album et instar piscato- 
ris retis a natura complicatum. Consideremus et 
illa, quo pacto prima mulier ex parva parte late- 
ris integrum animal simile perfecto ac primo facta 
est; et pars ad omnia suffecit, et exiguum totum 
constituit, costa faeta est caput, manus ct pedes, 
viscerum et intestinorum flexuosa tortuosaque ac 
varia figura atque distinctio : caro, pili, oculus, 
nasus, os, omnia denique ( ne longius orationem 
producam), omnia admirabilia, abhorrentia a com- 
muni opinione et sensu, ac mentis nostrze, qui Deo 
comparati universi exigua qu:epiam | portiuncula 
sumus, captum excedentia : apud Deum vero ra- 
liones fabricationis in promptu sunt et faciles, 
omnemque dubitationem excludentes, et admodum 
certe. Quo igitur pacto sana mente prieiti esse 
videbuntur, qui concedunt. ex una quidem costa 
hominem esse factum, non autem credunt ex in- 
tegri hominis materia eumdem renovari? Non po- 
test fieri, non potest, ut human: mentis agitatio- 


nibus divina vis in rebus efficiendis inquirendo explorari 
nobis percipi comprehendique possen!, non prestaret nobis is qui 


mal; θεραπείαις αὔξει τὰς βοῦς xai τὰς αἶγας διδὺυ - 
μοτόχους ὑπάρχειν ὁ αἱπόλος εὔχεται " xal πᾶς ἀγελ- 
άρχης ἁπλῶς διαμένειν αὐτῷ χαὶ εὐθηνεῖσθαι ποθεῖ 
τὴν ἀγέλην, πρός τι τέλος εὔχρηστον ἀφορῶν. Τού- 
του δὲ οὕτως ἔχοντος, xaX Ex τῶν ἀρτίως ἡμῖν εἰρη- 
μένων δειχθέντος πρεπωδέστατον ὑπάρχειν τῷ δη- 
μιουργῷ xa τεχνίτῃ τοῦ γένους ἡμῶν ἀναπλάσαι τὸ 
φθαρὲν ποίημα, πρόδηλον ὡς οἱ τοῖς ἑξῆς ἀπειθοῦντες 
οὐχ ἄλλοθέν ποθεν ἀπομάγονται, ἣ διὰ τὸ νομίζειν 
ἀδύνατον εἶναι τῷ Θεῷ τὸ τεθνηχὸς χαὶ διαλυθὲν ἀν- 
ἐγεῖραι. Νεχρῶν ἀληθῶς xaX ἀναισθήτων τὸ φρόνημα, 
τὸ ἀδύνατον χαὶ ἀμήχανον ἐπὶ Θεοῦ λογιζομένων, χαὶ 
τὰ τῆς ἰδίας ἀσθενείας ἐπὶ τὴν παντοδύναμον φε- 
ρόντων μεγαλοπρέπειαν. Ἵνα δὲ λόγοις ἐλεγχτικοῖς 
τῆς ἀνοίας αὐτῶν χαθιχώμεθα, £x τῶν γεγονότων 
χαὶ ὄντων ἀποδειχθήτω τὸ μέλλον χαὶ ἀπιστούμενον. 
Ἤχουσας ὅτι ὁ χοῦς ἐπλάσθη, xal ἐγένετο ἄνθρωπος. 
Δίδαξον οὖν με, παραχαλῶ, ὁ πάντα ἀξιῶν τῇ σοφίᾳ 
τῇ ἑαυτοῦ περιδράσσεσθαι, πῶς ὁ λεπτὸς χοῦς ὁ 
ἐσχεδασμένος συνήχθη, πῶς fj γῆ σὰρξ ἐγένετο, xot 
ἡ αὐτὴ ὕλη, καὶ ὀστέα ἐποίησε, χαὶ δέρμα, χαὶ πι- 
μελὴν, xoX τρίχας" πῶς μιᾶς οὔσης τῆς σαρχὸς διά- 
φοροι αἱ ἰδέχι τῶν μελῶν χαὶ αἱ ποιότητες χαὶ ἁφαΐ" 
πῶς ὁ πνεύμων ἁπαλὸς τὴν ἁφὴν, πελιδνὸς «ἣν 
χρόαν" τὸ ἧπαρ στριφ[ν]ὸν καὶ ἐρυθρὸν, ἢ χαρδία πε- 
πιλημένη χαὶ σχληρότατον μόριον ἐν σαρχὶ, ὁ σπλὴν 
ἀραιὸς χαὶ μέλας" ὁ ἐπίπλους λευχὸς, xal δίκτυον 
ἁλιευτιχὸν συμπεπλεγμένον παρὰ τῆς φύσεως. Σχε- 
Ψψώμεθα χἀχεῖνα" πῶς ἡ πρώτη γυνὴ, ἀπὸ μικροῦ 
μέρους τῆς πλευρᾶς, ὑπέστη ζῶον ὁλόχληῤον, ὅμοιον 
τῷ τελείῳ xaY πρώτῳ, χαὶ τὸ μέρος πρὸς πάντα 8v p- 
χεσε χαὶ τὸ ὀλίγον τὸ πᾶν συνεστήσατο, ἣ πλευρὰ, 
ἐγένετο γχεφαλὴ, χεῖρες χαὶ πόδες, ἐγχάτων σχολιὰ 
χαὶ ποιχίλη διάπλασις, σὰρξ, χαὶ τρίχες, ὀφθαλμὸς, 
χαὶ ῥὶς, χαὶ στόμα, χαὶ πάντα ἁπλῶς, ἵνα μὴ μα- 
χρὸν ἀπαγάγω τὸν λόγον, πάντα θαυμαστὰ χαὶ παρά- 
δοξα ἡμῖν τοῖς ὀλίγοις, πρόχειροι δὲ παρὰ θεῷ τῆς 
χατασχευῆς οἱ λόγοι xal λίαν ὁμολογούμενοι. Πῶς 
οὖν σωφρονεῖν δόξουσιν οἱ τὴν μὲν μίαν πλευρὰν 
συγχωροῦντες γενέσθαι ἄνθριυπον, ἀπὸ ὃὲ ὁλοχλήρου 
τῆς τοῦ ἀνθρώπου ὕλης ἀπιστοῦντες τὸν αὐτὸν ἄνα- 
χτίζεσθαι; Οὐχ ἔστιν, οὐχ ἔστιν ἐπινοίαις ἀνθρωπι- 
χαῖς Θεοῦ πολυπραγμονεῖν ἐνεργείας. Εἰ γὰρ πάντα 


Ὁ ἦν ἡμῖν χαταληπτὰ, οὐχ ἂν χρείττων ἣν ἡμῶν ὁ 


χρείττων. Τί λέγω περὶ Θεοῦ ; Οὐδὲ πρὸς τὰ ἄλογα 
τῶν ζώων ἐπί τινων δυνάμεων σύγχρισίν τινα ἔχο- 
μεν, ἀλλὰ χἀχείνων ἀπολειπόμεθα. Αὐτίκα δρόμῳ 
μὲν ἡμᾶς ὑπερθάλλονται ἵπποι, xa χύνες, xai ἄλλα 
πολλά" δυνάμει δὲ χάμηλοι xoY ἡμίονοι" σημειώσει 
6i ὁδῶν, οἱ ὄνον" χαὶ τὸ τῆς δορχάδος ὀξυωπὸν ἐν 


ἡμετέροις ὀφθαλμοῖς οὐχ εὑρίσχεται. 
et investigari possit. Nam si omnia a 
prestat. Quid loquor de Deo? 


Nec cum brutis quidem animalibus, quod ad quasdam attinet potentias et facultates, comparandi 
aliquo modo, sed et illis quoque inferiores sumus. Ne longius abeas, cursu quidem nos equi, jeunes; 
aliaque animalia multa precedunt: viribus item cameli et muli, notationes vero viarum, asini no- 
lis antecellunt , et acumen visus et acies oculorum, qua caprez preitz:e sunt, in oculis nostris non 


reperitur. 
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Διὸ εὐγνωμόνων xaY σωφρονούντων ἐστὶ 
τοῖς παρὰ τοῦ Θεοῦ λεγομένοις " τοὺς 0E τρόπους xaX 
πὰς αἰτίας τῶν ἐνεργειῶν, ὡς ὑπερύαινούσας, μὴ 
ἀπαιτεῖν. Ἐπεὶ λεχθήσεται ἑνὶ τῶν πολυπραγμόνων᾽" 
Δεῖξόν μοι τῷ λόγῳ σου τὴν τῶν ὁρωμένων οὐσίωσιν. 
Εἰπὲ ποίᾳ τέχνῃ τὴν πολύμορφον ταύτην ἐργασίαν 
ἐδημιούργησεν. "Av γὰρ ταῦτα ἐξεύρῃς, cixóxug 
ἁμηχανεῖς χαὶ ἀσχάλλεις, διότι τὴν τῆς παλιγγενε- 
σίας μεταχόσμησιν ἀγνοεῖς, ὁ τῆς γενέσεως τὸν λό- 
γον εἰδώς. Εἰ ὃ ὄναρ σοι ἐχεῖνα χαὶ φαντασία, xal 
εἰ 


τὴν δισρθθοιν 


πανταχόθεν $ ἐπίγνωσις ἄπορος, μὴ 
τὸν λόγον τῆς χατασχευῆς ἀγνοῶν, xal 
ποῦ φθαρέντος οὐ συνορᾷς. Ὁ αὐτὸς τεχνίτης ἐστ 

xai τῆς πρώτης χτίσεως, xal τῆς δευτέρας μεταχο- 
σμήσεως. Οἶδεν ὅπως τὸ ἴδιον ἔργον διάλυσιν ὑπομεῖ- 


ἀγανάχτει, 


ναν συναρμόσει πάλιν εἰς τὴν ἀρχαίαν χατάστασιν. 
Εἰ σοφίας χρεία, ἣ πηγὴ τῆς σοφίας παρ᾽ ἐχείνῳ" 
εἰ δυνάμεως, οὐ χρήζει συνεργοῦ xal συλλήπτορος. 
Οὗτός ἐστιν ὁ χατὰ τὴν φωνὴν τοῦ σοφωτάτου Ilgo- 
φήτου μετρήσας τῇ χειρὶ τὸ ον ΕΣ τοὺ τὸν μέγαν 
χαὶ ἄπλετον οὐρανὸν σπιθαμῇ, xai τὴν γῆν δραχί. 
Θεώρησον εἰχόνας, ἐνεργείας any. T ma peyopévag 
τῆς ἀῤῥήτου δυνάμεως, ἀπόγνωσιν ἐπ οὐσας τοῖς 
λογιπμοῖς ἡμῶν, τοῦ μηδὲν δύνασθαι ἄξιον τῆς τοῦ 
Θεοῦ φύσεως φαντασθῆναι, ΤΠ συτοδύνα μος χαὶ ἔστι 
xaX λέγεται. Τάχα γὰρ οὐ ζυγομαχήσεις b s ποῦτο, 
ἀλλὰ δώσεις . Τῷ δὲ 
Ἔχεις 
πολλὰ τῆς πίστεως ἐνέχυρα ἀναγχαστιχῶς σε σὺυν- 
ἐλαύνοντα πρὸς τὸ συντίθεσθα: τοῖς παρ᾽ ἡμῶν λε- 
vou£votg* πρῶτον μὲν πᾶσαν τὴν ποιχίλην xal πο- 
λυσύνθετον χτίσιν βοῦσαν παντὸς χηρύγματος εὑση- 
μότερον, ὅτι ὁ μέγας χαὶ σοφὸς τεχνίτης; ὁ πάντα 
τὰ βλεπόμενα πεχνησάμενος. Πρὸς δὲ ταύτην mpo- 
μηθὴς ὧν ὁ Θεὸς, χαὶ τὰ 
πόῤῥωθεν χαθορῶν, ἔργῳ τὴν τῶν νεχρῶν Eyspaty 
ἐθεθαίωσεν, πολλὰ σώματα τῶν 
χώσας. Διὰ τοῦτο Λάζαρος τετραήμερος νεχρὸς τῆς 
θήχης ἐξήλατο " χαὶ τῆς χήρας ὁ μονογενὴς ἀπεδόθη 
πῇ μητρὶ, Ex τῆς κλίνης χαὶ τῆς ἐχφορᾶς 
ζῶντας dva): xai ἄλλοι μυρίοι οὺς ἀπαριθμεῖ- 


ὡς συγχξ χωρη μένον χρα 


πάντα δυναμένῳ, οὐδὲν ἄπορον ἣ aliii 


τῶν ἀπίστων ψυχάρια 


τετελευτηχότων ψυ- 


] . 
πρὸς τοὺς 


σθαι νῦν ὀχληρόν. Τί λέγω περὶ τοῦ Θεοῦ χαὶ Σω- 
τῆρος, ὁπότε, ἵνα ἐπιπλέον δυσωπηθῶσιν οἱ ἀμφι- 
Θάλλοντες, xal τοῖς δούλοις αὐτοῦ τοῖς ἀποστόλοις 
τὴν τοῦ ἐγεέρξιν Ἔστιν 
οὖν ἣ ἀπόδειξις ἐναργής. Καὶ διὰ τί, οἱ φιλόνειχοι, 
πράγματα div πὰρ 
ἐξηγηταῖς; Ὡς εἷς ἠγέρθη, οὕτω χαὶ δέχα " 


δέχα, xai τριαχόσιοι " ὡς τριαχόσιοι, xa πολλοί. 


νεχροὺς ἐχαρίσατο δύναμιν ; 


£, ὡς ἀναποδείχτων λόγων 


ὡς οἱ 


'O γὰρ ἑνὸς ἀνδριάντος τεχνίτης, ἔσται ῥᾳδίως 
χαὶ μυρίων δημιουργός. Οὐχ εἴδετε τοὺς μηχανι- 


χοὺς, ὅπως τῶν μεγάλων χαὶ ἐξαισίων οἰχοδομη- 


μάτων ἐν ὀλίγῳ χηρῷ τὰς μορφὰς xal τοὺς τύπους 
προσαναπλάττουσιν; Καὶ ὁ ἐν τῷ μιχρῷ λόγος τὴν αὐ- 


τὴν ἔχει δύναμιν ἐν ταῖς πολλαῖς xa μεγάλαις χατα- 
i . 


σχευαῖς. Μέγας 
γημα. Ἐπειδὴ δὲ λογιχὸν ζῶον ὁ 


ὁ οὐρανὸς, τεχνιχὸν τοῦ Θεοῦ δημιούρ- 
Θεὸς τὸν ἄνθρωπον 


ἘΠ ΟΑΧ 9. v odJoan: x1, 4o. ἡ Luc? vir; 10. 
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πιστεύειν ἃ Quocirca candilos, gratos et sanos homines 
fidem habere decet iis, quie a Deo dicuntur : mo- 

dos autem et causas actionum et operum, tanquam 

nostram intelligentiam excedentes, exquirere non 


oportet. Dicetur enim cuilibet istorum curiosorum : 
Ostende mihi ratione atque oratione tua, quomodo 
ho res, quas videmus, ad essentiaa productze sint. 
Dic qua arte multiforme opus hoe creaverit. Nam si 
hzc excogitaveris et ceompereris, merito perplexus 
et implicitus hiesitas , et suceenses et. indignaris, 
quod regenerationis transformationem nescis, qui 
generationis rationem haud ignores. Quod si illa 
tibi nibil aliud quam somnium et imaginatio sunt 
atque undique cognitio perplexa, inexplicabilis 
et investigabilis est, ne indigneris, si cum ra- 
tionem fabricationis ignores, etiam  correctio- 
nem alque reparationem corrupti non | intelligis. 
ldem artifex est et. prim creationis et. secunde 
transformationis. Novit E suum Opus dis- 
solutum rursus concinnet, et ad pristinum statum 
reducat. Si sapientia opus dis 
apud illum : si. potentia et viribus opus est, non 
indiget socio atque adjutore. Hie est. qui juxta vo- 
cem sapientissimi prophete ", manu sua dimensus 


fons sapienti: est 


est aquam, et magnum et immensum calum pa!mo, 
et terram pugno. Contemplare imagines, evidentia 
signa probentes ineffabilis potentize, cogitationibus 
nostris desperationem inducentes, nihil dignum Dei 
natura posse nos imaginari. Omnipotens el est et 
dicitur. Forsitan. enim non. adversaberis in hoc, 
sed dabis tanquam concessum obtinere, atque ita 
se habere. At ei qui omnia potest, nihil est per- 
plexum, nihil quod explicari aut expediri perficive 
non possit. Multa fidei pignora. habes, qua: neces- 
sario te compellant, ut assentiaris iis, quae a nobis 
dicuntur : primum quidem universam creaturam 
variam οἱ multiplicem, eujusvis prieconis voce cla- 
rius et signifieantius proclamantem, quod etmagntus 
et sapiens artifex sii is, qui ea. qu: videntur, fa- 
bricatus est. Cum autem adversus hane creaturam 
Deus providus sit, atque eliam procul infidelium 
animulas intueatur , ipso opere resurrectionem 
mortuorum confirmavit, multis corporibus mortuo- 
rum anima restituta, Hac de causa. Lazarus quar- 
tum jam diem mortuus exsiluit e sepulero *. Uni- 
cus item ille viduze filius ex lectica, qua eflereba- 
tur, ad vivos revocatus matri su: redditus est? : 
alque alii sexcenti, quos enumerare nunc mole- 
stum fuerit. Quid dico de Deo ae Servatore? quan- 
doquidem, ut magis flectantur et. moveantur illi 
qui ambigunt, etiam servis suis apostolis mortuos 
exeitandi virtutem largitus est. Demonstratio igitur 
evideus est ac manifesta. Et cur nobis negotium exhi- 
betis, contentiosi, quasi sermonum, qui demonstrari 
non possint, auctoribus? Quemadmodum unus ex- 
citatus est, ut 
trecenti, ita etiam plures. Unius enim status arti- 


eodem modo decem, ita et Lrecenti ; 
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detis mechanicos, quemadmodum magnorum et 
ingentium zedificiorum formas et figuras in exigua 
cera speciminis loco eflingunt atque. desiznaunt ? 
Acratio qua in parvoest, eamdem vim habet 
multis ae magnis structuris. Magnum | ccelum, ar- 
tificiosum Dei opifieium est. Ac quoniam Deus 
hominem animal rationale fecit, ut comprehensione 
operum glorificet sapientem et solertem eorum fa- 
bricatorem, videas astronomi spharam parvam 
quidem, sed in manu scientis ita moveri, quemad- 
modum a Deo celum movetur. Ae minima stru- 
ctura magui illius opificii simulacrum est : et 
ratio, quae. in parvis est, declarat immensa, quie 
nostrum sensum et intellectum exsuperant et exce- 
dunt. Sed cur liec exposui? ut intelligas, quod si 
me quoque interrogaveris, quomodo corporum, 
que ab saeculo usque fuerunt, resurrectio futura 


in 


EGORIL 2 


fex vel sexcentarum facile opifex erit. Annon. vi- A ἐποίησ 


NYSSENI 6c3 
ποιημάτων δοξάσῃ 
τὴν, ὄψει τὸ τοῦ ἀστρο- 


σεν, tva. τῇ χαταλήψει τῶν 
τὸν σοφὸν χαὶ εὐμήχανον ποίη 
νόμου σφαιρίον μιχρὸν μὲν, ἐν 6E τῇ χειρὶ κινούμενον 
τοῦ ἐπιστήμονος οὕτως ὡς οὐρανὸς παρὰ τοῦ Θεοῦ, 

αὶ τὸ ἐλάχιστον χατασχεύασμα τοῦ μεγάλου δημιουρ- 
γήματος εἰχὼν γίνεται " χαὶ ἐν τοῖς μικροῖς ὁ λόγος 
ἑρμηνεύει τὰ ὑπέροχα xai τὰ τὴν αἴσθησιν ἡμῶν 
ὑπερθαίνοντα. Ταῦτα ὃὲ πρὸς τί διῆλθον ; ἵνα γινώ- 
σχῃς ὅτι χὰν ἐρωτήσῃης με πῶς ἔσται τῶν ἀπ᾽ αἰῶ- 
νος σωμάτων ἡ ἀνάστασις, ἀνταχούσῃ ταχέως, Πῶς 

τετραήμερος ἢγέρθη Λάζαρος ; Πρόδηλον γὰρ ὡς 
τὴν ἐπὶ τῷ ἑνὶ πληροφορίαν, χὰν τοῖς πολλοῖς ὁμοίως 
σωφρονῶν παραδέξεται. Θεὸν ὑποτιθέμενος τὸν ποι- 
μηδὲν εἵπης ἀδύνατον, μηδὲ τῇ σαυτοῦ ἐν- 


νοίᾳ χαταληπτὴν νομίσῃς τὴν τοῦ ἀχαταλήπτου σο- 


οὔντα, 


D φίαν. Οὔτε γὰρ ἐχείνῳ τι ἄπειρον, χαὶ σοὶ τὰ 


ἀπείρου ἀνεξερεύνητα. 


erit, contra statim. audies : quomodo Lazarus, qui quartum jam diem sepultus erat, resuscitatus est? 
Perspicuum enim est, quod eam fidem et probationem qu:e iu vno fit, etiam in. multis similiter homo 
sanus admiserit. Posito quod Deus sit, qui faciat, nihil dixeris esse, quod fieri non possit : neque 
tua cogitatione percipi posse putes illius, qui comprehendi non potest, sapientiam. Neque enim illi: 
quidquam infinitam : at tibi ea, quie pertinent ad infiniti quasstionem, inscrutabilia et investigabilia 


sont. 


Videbimus autem hanc rationem pulchre, si 
prater ea quie dicta sunt, scrutemur et exquiramus 
modum generationis nostre, non primum et anti- 
quissimum illum, a Deo proditum et institutum, de 
quo in superieribus dieta sunt. hzc; sed eum qui 
usque ad hoe tempus consimi!iter a natura perfici- 
tur, Inexplicabilis enim hie est, et. cogitationi hu- 
mans inaccessus. Nam qua ratione, cum res hu- 
mida, rudis et. informis sit, semen in caput con- 
crescit, tibias et costas durescit et consolidatur, 
cerebrum eflicit tenerum rarumque, et os quo con- 
tinetur, adeo durum ae rigidum, variam denique 
animalis fabricationem et. compositionem, ut bre- 
viter dicam, ac nimius ne sim minutatim singula 
persequendo. Quemadmodum igitur semen, quod 
initio informe est, dum occulta et. ineffabili arte 
Dei tractatur, in speciem redigitur, et in corpora 
grandeseit et adolescit : ita non modo non est 
absonum et absurdum, etiam admodum 
consentaneum atque probabile materiam quie est 
in sepulcris, qu:e quondam erat in. forma, rursus 
in pristinam renovari figuram ac rursus pulverem 
fieri hominem : quemadmodum nimirum ctiam 
iuitio nactus est 


verum 


Concedamus 
quantum valet figulus : 
consideremus, Rude atque in- 


inde generationem. 
Deo, quod tantum possit, 
et quid hic faciat, 
forme lutum acceptum ad formam vasis redigit, 
idque radiis solis expositum siccat ac durat. Est 
autem, verbi eratia, id quod fingitur atque forma- 
tur urceolus, vel scutella, vel dolium, sed si quid 
temere inciderit et subverterit, collapsum contfrin- 
gitur, el rudis et informis terra fit, suamque. spe- 
cem amittit. At artifex, si voluerit, celeriter cor- 
rigit ac reficit id quod casu corruptum est, ac rursus 


C 


D 


᾿ὈΟψΨόμεθα δὲ τοῦτον τὸν λόγον χαλῶς, ἂν πρὸς τοῖς 
εἰρημένοις χαὶ τὸν τρόπον τῆς γενέσεως ἡμῶν δοχι- 
μάσωμεν, οὐ τὸν πρῶτον χαὶ πρεσθύτατον ἐκεῖνον 
τὸν 
ταῦτα, δλλὰ τὸν μέχρι νῦν ἀχηλούθως παρὰ τῆς 


παρὰ Θεοῦ, περὶ οὗ ἐν τοῖς ἔμπροσθεν εἴρηναι 


φύσεως ἐχτελούμενον. "Λπορος γὰρ οὗτος xal λογισμῷ 
ἀνθρωπίνῳ ἀπρόσιτος. Πῶς γὰρ τὸ σπέρμα οὐσία 
οὖσα ὑγρὰ xaX ἅπλαστος χαὶ ἀνειδὴς, εἰς χεφαλὴν 
πήγνυται, καὶ εἰς ἀντιχνήμια χαὶ πλευρὰς στερεοῦ- 
και, χαὶ ποιεῖ ἐγχέφαλον ἁπαλὸν xai μανὸν, καὶ τὸ 
περιέχον αὐτὸν ὀστέον οὕτω σχληρὸν χαὶ ἀντιτυπὲς, 
xa τὴν ποικίλην τοῦ ζώου χατασχευὴν. ἵνα συντόμως 
εἵπω, χαὶ μὴ παρέλχω λε 
ἐχαστα; Ὥς οὖν τὸ σπέρμα ὑπάρχον ἄμορφον ἐν 
ἀρχαῖς, 
ται, τῇ ἀποῤῥήτῳ τοῦ Θεοῦ 
ἀπειχὸς, ἀλλὰ 


πτομερῶς ἐπεξιὼν τοῖς χαῦ- 


εἰς σχῆμα τυποῦται, xal εἰς ὄγχους ἁδρύνε- 
χατασχευαζόμενον τέχνῃ " 


οὕτως οὐδὲν xoi πάνυ ἀχόλουθον, τὴν 


οὖσαν ἐν εἴδει, αὖθις 


ἐν τοῖς τάφοις ὕλην, τῆν ποτε o 
εἰς τὴν παχαιὰν ἀναχαινισθῆναι διάπλασιν, xol πά- 
λιν γενέσθαι τὸν χοῦν ἄνθρωπον * ὥσπερ δὴ xol τὸ 


πρῶτον ἐκεῖθεν ἔσχε τὴν γένεσιν. Συγχωρήσωμιεν 
τῷ Θεῷ δύνασθαι τοσοῦτον, ὅσον ὁ χεραμεὺς ἰσχύει " 
ποιεῖ, λογισώμεθα. Πηλὸν λαδὼν ἄμορ- 


P 
TY 


&p οὗτος 
φον, εἰς σχεῦος ὑδοποιεῖ, χαὶ τοῦτο πρὸς τὴν ἀχτῖνα 
τὴν ἡλιαχὴν προθέμενος ξηραίνει xal στερεὸν ἀπερ- 
Ἔστι δὲ ἀμφορίσχος, ἣ πίναξ, ἢ πίθος τὸ 
τινὸς ἀτάχτως xa 
χαὶ γίνεται 


γάζεται. 
πλαττόμενον " ἀλλ᾽ ἐμπεσόντος 
ἀνατρέψαντος, χατατὶ 
ἀμόρφωτος γῆ. Ὁ δὲ τεχνίτης βουληθεὶς ὀξέως Em- 
ἀνορθοῖ τὸ cup6Xv, xaX πάλιν πηλὸν σχηματίσας τῇ 
τέχνῃ, οὐδὲν χεῖρον τοῦ ποτε ὄντος ἀπεργάζεται τὸ 
σχεῦος. Koi ὁ μὲν χεραμεὺς οὗτος, μικρὸν τῆς τοῦ 
Θεοῦ δυνάμεως χτίσμα, ὁ δὲ θεὸς ἀπιστεῖται ὑπ- 


συντρίθδεται τεσὼν, 
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ισχνούμενος ἀναχαινίζειν τὸν τεθνηχότα ; Πολλῆς A arte lutum fingens nihilo priore deterius vas efficit. 


«αὔτα τῆς ἀνοίας ἐστί. 


Θεωρήσωμεν καὶ τὸ τοῦ σίτου ὑπόδειγμα, ᾧ Παῦ- 
Aog ὁ πάνσοφος παιδεύει τοὺς ἄφρονας, λέγων, Ἄφρον, 
σὺ ὃ σπείρεις, οὐ τὸ σῶμα τὸ γενησόμενον σπεί- 
pec, dAAà γυμνὸν xóxxor, εἰ τύχοι, σίτου, ἤ 
τινὸς cor Aorzov σπερμάτων" ὁ δὲ Θεὸς δίδωσιν 
αὐτῷ σῶμα, καθὼς ἠθέλησεν. ᾿Αχριθῶς προσ- 
ἐχωμεν τῇ γενέσει τοῦ σίτου, χαὶ τάχα τὸν ἀναστά- 
σεως λόγον διδαχθησόμεθα. Ὁ σῖτος ῥίπτεται εἰς 
τὴν γῆν. Διασαπεὶς ὃὲ ἐν τῇ νοτίδι, xal ὡς ἂν εἴποι 
τις τελευτήσας, ἀπολήγει εἴς τινα γαλαχτώδη οὐσίαν, 

τις παγεῖσα μιχρὸν, ὀξὺ xal λευχὸν γίνεται κέν- 
τρον, αὐξηθεῖτα δὲ ὅσον προχύψαι τῆς γῆς, ἐχ τοῦ 
λευχοῦ πρὸς ἡρέμα χλοαινόμενον μεταθάλλεται. Εἶτα, 
γίνεται πόα χαὶ χόμη τῶν βώλων * ἐφαπλωθεῖσα δὲ 
αὑτοῖς χαὶ σχεδασθεῖσα μετρίως, πολυσχιδῆ χάτωθεν 
ὑποτρέφει τὴν ῥίζαν, τῷ μέλλοντι βάρει τὴν ὑποδά- 
θραν προευτρεπίζουσα. Καὶ ὥσπερ οἱ ἱστοὶ τῶν 
πλοίων πλείστοις πανταχόθεν διατείνονται χάλοις, ἵνα 
πάγιοι μένωσιν ἰσοῤῥόποις ταῖς ὀδλχαῖς ἀντισπώμενοι, 
οὕτως αἱ σχο!νοειδεῖς ἀποφύσεις τῆς ῥίζης, ἀντιλα- 
6a τῶν ἀσταχύων γίνονται καὶ ἐρείσματα. Ἐπειδὰν 
εἰς χάλαμον ὁ σἴτος διαναστῇ, xai πρὸς τὺ ὕψος ἐπεί- 
γῆται, γόνασιν αὐτὸν xal χόμθοις ὁ Θεὰς ὑπερείδει, 
οἷον οἰχίαν τινὰ συνδέσμοις ἀσφαλιζόμενος διὰ τὴν 
προσδοχωμένην τῆς χόμης βαρύτητα. Εἶτα, τῆς ἰσχύος 
ἑτοιμασθείσης, τὴν χγάλυχα σχίσας, προσάγει τὸν 
ὄἄσταχυν. Καὶ πάλιν ἐχεῖ θαύματα χρείττονα. Στοιχη- 
δὸν γὰρ ὁ σῖτος αὐτῷ περιφύεται, xol τῶν χόχχων 
ἕχαστος ἑξαίρετον ἔχει τὴν ἀποθήχην " xa τελευταῖοι 
προθέδληνται οἱ ἀνθέριχες ὀξεῖς. xai λεπτοὶ, ὅπλα, 
οἶμαι, κατὰ τῶν σπερμολόγων ὀρνίθων, ἵνα ταῖς 
ἐχείνων ἀχμαῖς νυττόμενοι, τῷ χαρπῷ μὴ λυμαίνων- 
ται. Ὁρᾷς ὅσην εἷς χόχχος διασαπεὶς θαυματουργίαν 
ἔχει, xal μόνος πεσὼν μεθ᾽ ὅσων ἐγείρεται ; "Av- 
θρωπος 6t οὐδὲν προσλαμθάνει πλέον * ὃ δὲ εἶχεν 
ἀπολαμθάνει, χαὶ διὰ τοῦτο τῆς γεωργίας τοῦ σίτου, 
ὁ ἡμέτερος ἀναχαινισμὸς εὐχολώτερος ἀναφαίνεται. 
Ἐντεῦθεν μετάθηθι πρὸς τὴν ἔννοιαν τῶν δένδρων, 
ὅπως ὁ χειμὼν αὐτοῖς χαθ᾽ ἕχαστον ἔτος ἀντὶ θανά- 
του γίνεται. ᾿Αποῤῥύεται γὰρ ἡ ὁπώρα, χαὶ τὸ φύλ- 
λον πίπτειν, χαὶ ξηρὰ μένει τὰ ξύλα πάσης χάριτος 


ἐστερημένα. ᾿Επειδὰν δὲ τοῦ ἔαρος ὁ χαιρὸς ἐπιλάθοι, 


ἄνθος αὑτοῖς χαριέστατον ὑπερφύεται, xal μετὰ τὸ 
ἄνθος ἐπιγίνεται «τῶν φύλλων ἡ σχέπη, χαὶ τότε ὡς 
εὐειδὲς θέαμα ἀνθρώπων τε τὰς ὄψεις ἐφέλχεται, χαὶ 
ἘΝῚ RUE : : M "ἃ 
ὀρνίθων ῴδιχῶν ἐργαστήρια γίνεται, τοῖς πετάλοις 
ἐγχαθημένων, χαὶ θαυμαστή τις περὶ αὐτὰ χάρις 
ἐχλάμπει" ὥστε πολλοὶ χαὶ οἶχον ἀφῆχαν χρυσῷ 
(poc 


χεχοσμημένον, xal λίθῳ τῷ Θεσσαλῷ xaX Λάκχωνι, 


πο ὐνρῖς τς δον ES 
τερπνὴν δὲ μᾶλλον ἑαυτοῖς ἔθεντο τὴν ὑπὸ “δένδρα 
διαγωγήν. Διὸ χαὶ ὁ πατριάρχης ᾿Αθραὰμ. ὑπὸ Oput 


Y ἃ, κα ἡγῇ» 5 A : 
“Ὧν σχῊνῊν εἐπῆζατο, οὐχ οἱχίας πᾶντως 


ἀπορῶν, 


E ARUM d A SPI KE ; 
ἀλλὰ τῆς ὑπὶ τῶν χλάδων ἐπαγαλλόμενος τέρψεως. 


? | Cor. xv, 56-58. 


Atque hie quidem tigulus parva potenti: Dei crea- 
tura est, et Deo non creditur pollicenti se mortuos 
renovaturum ? Multum amentis est ista pronuntiare. 

Consideremus item similitudinem tritici, qua sa- 
pientissimus Paulus insipientes corripit et instituit, 
dicens, Stulte, tu quod seminas, non id. quod nasce- 
tur corpus seminas, sed nudim granum, exempli 
gratia, tritici aut. alicujus. reliquorum. seminum : 
Deus autem. dat ei corpus, quemadmodum voluit ?. 
Diligenter attendamus generationi tritici, et cele- 
riter. resurrectionis rationem. discemus. Triticum 
in terram projicitur, computrefactum autem. hu- 
more, et ut ita dicam, mortuum desinit in laeteam 
quamdam naturam, qui paulatim. concreta atque 
coalita, quasi stimulus quidam fit albus et acutus ; 
aucta deinde in eam magnitudinem, ut lerra. pro- 
minere et exstare possit, ex albo sensim in herbe- 
scentem viriditatem mutatur; postea fit herba et 
coma glebarum τ quibus infusa el leviter sparsa 
compluribus nixam fibris radicem subtus alit, fu- 
turo ponderi sustentaculum. et adminiculum prze- 
parans; ac. quemadmodum navium mali plurimis 
undique funibus distenduntur, ut. firmi stabilesque 
permaneant, zequilibribus tractibus obnixi : ita 
funium in modum ex radice enatze fibre sustenta- 
menta spicarum et retinacula fiunt. Postquam au- 
tem in eulmum erectum triticum in altum tendere 
coeperit, geniculis et. nodis Deus id firmat, veluti 
domum aliquam conjuncturis muniens, propter 
eam, qui speratur eom:ze gravitatem : post Lec 
maturis jam viribus, diductis vaginis, quibus in- 
cludebatur, producit spicam. Atque illie rursus mi- 
racula majora. Ordine enim. porrecto structam un- 
dique videre licet ei frugem adnascendo quasi cir- 
cumfudi ; et singula grana peculiarem et proprium 
folliculum et quasi cellam habent ; postremo prze- 
tenduntur arist:e graciles quaedam et acute, arma, 
opinor, adversus avieulas seminibus insidiari soli- 
tas, ut dum illarum quasi spiculis punguntur, fru- 
gem carpere atque vastare desinant. Vides quantum 
unum granum putrefactum. miraculorum effectum 
in se contineat, ac eum solum ceciderit, quam mul- 
tiplex resurgat. At homo nihil insuper accipit am- 


ς D plius; sed. recipit id quod habebat, ac propterea 


nostri renovatio videtur esse facilior, quam id 
quod in agricultura accidit frumento. Trausi hinc 
ad considerationem arborum, ut hiems eis omnibus 
annis loco mortis sit. Decidunt enim. poma, folia 
defluunt, arida remanent ligna omni decore spo- 
liata. Postquam autem lempus veris appelierit, 
flos eis gratissimus innascitur : florem foliorum 
tegumentum | excipil : at. tunc veluti 
amoenum speetazulum cum nominum oculos in se 


pulchrum et 


convertunt, tum avium cantatricum frondibus in- 
sidentium quasi. officinze exsistunt, et. admirabilis 
quadam cirea eas amoenilas ac gratia relucet, adeo 
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wt multi :des auro et lapide. tum Thessalico, tum A Ὁδηγεῖ με πρὸς συγχατάθεσιν τοῦ προχειμένου λόγου 


πο , et jucundiorem 
sibi sub arboribus habitationem esse duxerint, Id- 
circo patriareha quoque Abraham 5.0 quercu ta- 
bernaculum fixit, non prorsus inopia domicilii, sed 
quia tenebatur ea, qu: ex ramis edebatur, volu- 
ptate. Etiam vilà serpentium me deducit ad. com- 
probationem propositzs rationis. Illorum enim vi- 
vida virtus hiberno. tempore mortificatur, ae men- 
Ses sex in cavernis deliteseunt. penitus immobiles. 
Cum autem. statutum tempus advenerit, et tonitrua 
in mundo exaudita fuerint, quasi quoddam signum 
fragorem (tonitruum) aecipientes, celeriter exsi- 
liunt, et. lonzo interval'o consueta agunt. Qusenam 
hujus rei ratio est? Dieat mihi quisitor arbiter et 
explorator operum Dei, doceatque me, qua ratione 
ceon^edat angues quidem fragore tonitrui mortuos 
resuscitari, homines wero non admittat tuba Dei 


de ecelo resonante animam 


Dp 


χαὶ τῶν ἑρπετῶν ἡ ζωή. Νεχροῦται γὰρ ἐχείνων ὥρῃ 
χειμῶνος ἡ ζώπυρος δύναμις, χαὶ τὸν χρόνον τῶν 
ἐξ μηνῶν ἐν τοῖς φωλεοῖς χατάχειται, παντελῶς ἀχί- 
Ἐπειδὰν δὲ ὅ τεταγμένος ἔλθῃ χαιρὸς, xoi 
βροντὴ χατηχηθῇ τοῦ χόσμου, ὥσπερ τι σύνθημα τῆς 
ζωῆς τὸν χτύπον δεχόμενα ὀξέως ἀναπηδᾷ, χαὶ διὰ 


νητα. 


μαχροὺῦ τοῦ χρόνου ἐνεργεῖ τὰ συνήθη. Τίς ὁ λόγος 
οὗτος ; Λεγέτω μοι ὁ τῶν πράξεων τοῦ Θεοῦ βασανι- 
τῆς xo ἐπιγνώμων, xal διδασχέτω με, πῶς βροντὴ 
μὲν τοὺς ὄφεις διεγείρεσθαι συγχωρεῖ νεχροὺς ὑπ- 
ἄρχοντας, ἀνθρώπους δὲ οὐ δίδωσι ψυχοῦσθαι, τῆς 
τοῦ Θεοῦ σάλπιγγος ἐξ οὐρανῶν ἐπηχούσης, καθὼς ὁ 
θεῖος λόγος φησί " Σαιϊπίσει γὰρ, καὶ οἱ νεχροὶ ἀγα- 
στήσονται. Καὶ ἀλλαχοῦ πάλιν σαφέστερον, Καὶ ἀπο- 
στειϊεῖ τοὺς ἀγγέϊλους αὐτοῦ μετὰ σάλπιγγος 
φωγῆς μεγά,ης, καὶ ἐπισυνάξει τοὺς ἐκιεχτοὺς 
αὐτοῦ. 


recipere οἱ vivificari, quemadmodum divina Senriptura dieit, Canet enim 


tuba, et mortui resurgent", Et alibi apertius, Et emittet angelos suos cum tube voce magna, et. congregabit 


electos suos '*. 


Ne igitur fidem detrahamus mutationibus et re- 
novationibus. Etenim. plantarum et animalium di- 
versorum, atque ipsorum adeo hominum vita nos 
edocet, quod nihil eorum, qu: generationi et cor- 
ruptioni obnoxia sunt, in eodem statu subsistat, sed 
1n alium subinde vertatur atque mutetur. Ac primum 
quidem, si placet, eam, que in statibus nostris 
t, mutationem perpendamus et consideremus. Puel- 
lum lactentem, qualis sit, haud di'Teu:ter agno- 
Scimus. Exiguo spatio temporis przterito, vires ad 
rependum adipiseitur, ac nihil ἃ parvulis catulis 
differt, nisu quaterno sese sustentans. Circa annum 
tertium accidit, ut erectus et arduus ingrediatur, et 
vocem aliquo modo vel balbutientem | vel blzesam, 
et Litubantem impeditamque emittat : deinde arti- 
culate atque nerfecte verba pronuntiat, et lepidus 
adolescentulus et pusio fit: ex illa ztate in impu- 
berem adolescentem evadit: lanugine vero maxil- 
las ac mentum vestiente, barbatus et hirsutus pau- 
latim, et alius ex alio: deinde jam plene adultus 
vir, asper laboriosusque exsistit. Cum autem  pr:e- 
terierint anni quadraginta, initium flexionis adest, 
canitiesque paulatim. caput dealbat, et robur adin- 
firmitatem declinat, et tandem senectus acceit, 
extrema. virium abolitio. Corpus autem flectitur 
et ad terram eurvatur, quemadmodum spice, quae 
nimium exaruerunt: quod exporrectum ac keve fu- 
erat, rugosum et contractum efficitur, et is qui quox- 
dam vigore :etatis ac virium przestabat, infans rur- 
sus evadit, balbutiens, ineptiens, delirans, manibius 
9c pedibus similiter, ut olim, repens. lLec omnia 
quid tibi esse videntur ? Annon alteratio? Num va- 
rie mutationes? Num diverse novitates, qno mor- 
tale animal etiam ante mortem trans(ormant? Quin- 
eliam somnus noster οὐ vigilia quomodo sapienti 


"Gor. xv, 592, !! Matth. Axtv, 51. 


D 


E 


Μὴ τοίνυν ταῖς ἀλλοιώσεσι xaX τοῖς ἀναχαινισμοῖς 
ἀπιστῶμεν. Καὶ γὰρ φυτῶν xai ζώων διαφόρων ὁ 
βίος, χαὶ αὐτῶν γε τῶν ἀνθρώπων ἡμᾶς ἐχπαιδεύει, 
ὡς οὐδὲν ἐν ταὐτότητι τῶν ἐν φθορᾷ, καὶ γενέσει, Ev 
Καὶ πρῶτόν γε, εἰ δοχεῖ, τὴν 
Ξταθολὴν. χαταμάθωμεν" Τὸ 


ἀλλοιώσει δὲ χαὶ τροπῇ. 
ἐν ταῖς ἡλιχίαις ἡμῶν 

παιδίον τὸ ὑπομάζιον, οἷόν ἐστι γνωρίζομεν. Ὀλίγου 
χρόνου. παρελθόντος, τὴν ἑρπυστιχὴν λαμθάνει δύ- 
ναμιν, xol οὐδὲν διαφέρει. τῶν: μιχρῶν: σχυλάχων, 
πέταρσιν ἐρειδόμενον βάσεσιν. Περὶ τὸν τρίτον ἕνι- 
αὐτὸν ὄρθιον. γίνεται, χαὶ φωνὴν ὑποτραυλιζομένην 
xai Ψελλιζομένην προΐεται" εἶτα Qux pO pot τὸν λόγον, 
xaX χαρίεν ἀποτελεῖται μειράκιον " ἀπ᾿ ἐχείνης τῆς 
ἡλικίας πρὸς τὸν ἔφηθον χαὶ νεανίσχον ἐχύαίνει" 
ἰούλου δὲ τὴν παρειὰν χαλύψαντος, γενειὰς λάσιος 
μετ᾽ ὀλίγον, xa ἄλλος ἐξ ἄλλου: εἶτα, ἀνὴρ ἀχμά- 
Cow, τραχὺς xaX τληπαθής. Ἐπειδὰν ὃὲ παρέλθωσι 
τέσσαρες. δεχάδες ἐνιαυτῶν, ἀρχὴ τῆς ὑποστροφῆς 
χαίνει " τὴν χεφαλὴν, χαὶ ἣ ῥώμη πρὸς ἀσθένειαν 
ἀποχλίνει, xoY παραγίνεται τελευταῖον τὸ γῆρας, τέ- 
Astog ἀφανισμὸς τῆς ἰσχύος. Κλίνεται δὲ τὸ σῶμα 
xaY χυρτοῦται πρὸς γῆν, ὡς οἱ λίαν ὑπερξηρανθέντες 
τῶν ἀσταχύων, χαὶ τὸ λεῖον ἀποτελεῖται ῥυσὸν, xal 
πάλιν βρέφος ὅ ποτε νεανίσχος xal ἀριστεὺς, ψελλι- 
ζόμενος, ἀνοηταίνων, ἐπὶ χειρῶν χαὶ ποδῶν ὁμοίως 
ἕρπων, ὡς πάλαι. Ταῦτα πάντα τί σοι δοχεξ ; Οὐχ 
Οὐ μεταθολαὶ πολύτροποι; Οὐ διάφοροι 
χαινότητες τὸ θνητὸν ζῶον μεταμορφοῦσαι χαὶ 7.95 
θανάτου ; Ὁ 0b ὕπνος ἡμῶν xa ἡ ἐγρήγορσις, πῶς 
οὐχ ἂν τῷ σοφῷ γένοιτο διδασχάλιον τοῦ ζητουμένου ; 
Ὃ μὲν γὰρ, εἰχών ἐστι τοῦ θανάτου" ἣ δὲ, τῆς ἀνα- 
στάσεως μίμημα. Διὸ xal τινες τῶν ἔξωθεν σοφῶν, 


ἀλλοίωσις ; 


ἀδελφὸν προσεῖπον τοῦ θανάτου τὸν ὕπνον, διὰ τὴν 
ὁμοιότητα τῶν ἀφ᾽ ἑχατέρου συμθαινόντων παθῶν. 
Λήθη γὰρ ὁμοίως ἐπ᾿ ἀμφοτέρων xal ἄγνοια τῶν 


613 
παρελθόντων xa τῶν μελλόντων, χαὶ τὸ σῶμα χεῖτ 
ἀναίσθητον, φίλον οὐχ εἰδὸς, ἐχθρὸν οὐ γινῶσχον, τοὺς 
περιεστῶτας χαὶ θεωροῦντας μὴ βλέπον, παρει 
νον, νεχρὸν, πάσης ἀμοιροῦν ἐνεργείας, οὐδὲν δια- 


μέ- 
( 

φέρον τῶν ἀποχειμένων ἐν τάφοις xa θήχαις. Οὕτω 
tot συλᾷς ὡς νεχρὸν, εἰ θέλοις, τὸν χαθεύδοντα, χενοῖς 
τὴν οἰκίαν, δεσμὰ προσάγεις, χαὶ οὐδεμία τῶν πρατ- 
τομένων αἴσθησις ἐπιγίνεται. Ὀλίγον δὲ ὕστερον, 
ὅταν ἀνοχὴ τις καὶ λώφησις γένηται τοῦ πάθους, 
ὥσπερ ἄρτι ζωοποιηθεὶς ὁ ἄνθρωπος διανίσταται, 
χατὰ μιχρὸν εἰς συναίσθησιν ἑαυτοῦ xal τῶν πρα- 
Ὑμάτων ἐρχόμενος, χαὶ σχολῇ τὰς ἐνεργείας ἀναλαμ- 
θάνων, καὶ οἷον Ψυχούμενος τῇ ζωπυρήσει τῆς ἐγρη- 
γόρσεως. Εἰ δὲ ὑφεστῶτος ἔτ: τοῦ ζώου χαὶ περι- 


ἀλλοιώσεις, μεταθολαὶ, λῆθαι xol μνῆμαι τῷ 
παραπεπήγασι, λίαν ἀνόητον χαὶ φιλόνειχον, Θεῷ μὴ 
πιστεύειν τὸν ἔσχατον ἀναχαινισμὸν ἐπαγγελλομένῳ, 
τῷ xai τὴν πρώτην πλάσιν δημιουργήσαντι. Ὃ δὲ 
μάλιστα φράττει τοὺς ἀντιλέγοντας, καὶ ἀπιστεῖν 


παρασχευάζει, τοῦτο πρὸ πάντων, ὡς οἶμαι, τὸ 


τὸ 
νομίζειν ἀφανισμὸν παντελῆ γίνεσθαι: τῶν σωμάτων. 
Ἔχει δὲ οὐχ οὕτως. Οὐ γὰρ τέλεον ἀφανίζεται, ἀλλὰ 
διαλύεται εἰς τὰ ἐξ ὧν συνετέθη " xal ἔστιν ἐν ὕδατι, 
χαὶ ἀέρι, γαὶ γῇ, χαὶ πυρί. Τῶν δὲ 
στοιχείων μενόντων, xal τῶν ἀπ᾽ ἐχείνων μετὰ τὴν 
διάλυσιν ἐχείνοις προσχωρησάντων, ἐν οἷς χαθόλονυ 
σώζεται xai τὰ μέρη" Θεῷ δὲ μάλιστα μὲν 


πρωτοτύπων 


εὔπορον 
ἐξ οὐχ ὄντων δημιουργεῖν (χαὶ γὰρ οὕτως ἐν ἀρχαῖς 
ἔλαθε τὰ πάντα τὴν γένεσιν)" τὸ δὲ ἐξ ἀρχῶν τῶν 
οὐσῶν γενεσιουργεῖν πολλῷ δήπου ῥᾷστον χαὶ εὐχολώ- 
πατον. Μὴ τοίνυν τὴν καλὴν ἐλπίδα τῶν ἀνθρώπων 
ἀνέλωμεν, τὴν ἐπανόρθωσιν τῆς ἀσθενείας ἡμῶν, 
χαὶ τὴν δευτέραν, ὡς ἂν εἴποι τις, γένεσιν τὴν 
ἐλευθέραν θανάτου, μηδὲ φιληδονίας ὑπερθολῇ τὴν 
ἀγαθὴν χαὶ φιλάνθρωπον τοῦ Θεοῦ ὑπόσχεσιν χαθ- 
υδρίσωμεν: Ἐμοὶ γὰρ δοχοῦσιν οἱ τῆς προχειμένης 
ὑποθέσεως ἐναντίοι, ἄνδρες εἶναι χαχίας ἑταῖροι χαὶ 
ἀρετῆς ἐχθροὶ, λάγνοι καὶ πλεονέχται, xal ἀχρατεῖς 
ὀφθαλμοῖς, χαὶ ἀχοῇ καὶ ὀσφρήσει, xai πάσαις ταῖς 
αἰσθήσεσιν ῥέουσαν ἐπ᾽ αὑτοῖς τὴν ἡδονὴν εἰσδεχό- 
μένοι. Ἐπειδὴ δὲ ὁ τῆς ἀναστάσεως λόγος προκειμέ- 


βίῤλων ἀχούουσι 


νὴν ἔχει τὴν χρίσιν, χαὶ τῶν ἱερῶν 
λεγουσῶν διαῤῥήδην, ὡς οὐχ ἀνεύθυνος ἡμῶν ὁ βίος" 
ἀλλ᾽ ὅταν πρὸς τὴν δευτέραν ἀναχαινισθῶμεν ζωὴν, 
τε: παραστησόμεθα τῷ βήματι τοῦ Χριστοῦ, ὡς 
ἐχείνῳ χριτῇ τὰς πρὸς ἀξίαν ἁμοιδὰς τῶν βεθιω- 
μένων χομίσασθαι " συνειδότες ἑαυτοῖς πράξεις αἰσχί- 


ἀναιροῦσι χαὶ τὴν ἀνάστασιν. “Ὥσπερ οἱ πονηροὶ τῶν 


^ 


δαπανήσαντες, 
θανάτου δὲ τοῦ δεσπότου χαὶ ἀπωλείας ἑαυτοῖς ὑπο- 
E ? 


δούλων, oi τὴν οὐσίαν τοῦ xupíou 


γράφοντες, xal πρὸς τὴν ἰδίαν ἐπιθυμίαν διαχένους 


λογισμοὺς ἀνατιλάστοντες. 
à Ξ 


IN CHRISTI. RESURRECTIONEM ORAT, IT. 


ΕΑ et acuto homini documentum propositze quzestionis 


D 
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esse non possunt ? llle enim. mortis image, hie 
resurrectionis. imitamentum: est. Quociree etiam 
nonnulli externi sapientes germanum mortis som- 
num vocarunt, propter similitudinem eorum, qui 
in utroque. accidunt, affectus et. perturbationes. 
Oblivio namque pariter et ignorantia przeteritorum 
et futurorum in utroque contingit, corpus sine sensu 
jacet, amieum non novit, inimicum ignorat, cir- 
cumstantes et spectantes. non videt, tabidum, fra- 
clum, languidum, solutum, remissum, modo non 
mortuum, omnis expers efficacize, nibil differens ab 
iis, quie in loculis et sepuleris reposita sunt. Pe- 
rinde nimirum dormientem, si velis, compilas, ac 
si mortuus esset, evacuas et exhauris zdes, vincula 
injicis, ae nullus eorum quze fiunt sensus. interve- 
nit, Paulo post ubi intermissio aliqua aut laxamen- 
tum affectus advenerit, quasi modo vite. redditus 
homo surgit, paulatim ad sui ipsius rerumque re- 
diens sensum, pedetentim eflicacias recipit, tan- 
quam animatus vigiliz reereatione. Quod si exstante 
etiam nunc in rerum nalura atque superstite ani- 
mali, tam mult nocte et interdiu. mentis aliena- 
tiones, alterationes, mutationes, obliviones οἱ me- 
morie vite conjunctze sunt: valde stultum et. con- 
tentiosum est Deo non credere ultimam | renova- 
tionem promittenti, cum etiam primae. formatio- 
nis auctor sit. Quod autem. maxime contradicen- 
tes armat, et. ineredulitatis eorum causa efficiens 
est: hoe, ut opinor, priceipuum est, quod corpo- 
rum extremam fieri abolitionem | et interitum exi- 
stimant. Sed res ita se non habet. Non enim om- 
nino intereunt et abolentur, sed dissolvuntur in 
eas res, ex quibus composita sunt : etsunL in aqua, 
in aere, in terra et in igne. Manentibus aulem 
principalibus elementis, et iis, qu:e. ex illis con- 
stant, post. dissolutionem ad ea accedentibus, in 
quibus prorsus salvz:e manent etiam partes: cum 
Deo maxime quidem facile est vel ex iis, que non 
sunt, creare (etenim sic in principiis rerum universa 
naturam et originem sumpserunt) tum ex principiis 
suppetentibus naturam ellicere longe certe facilli- 
mum et expeditissimum. Ne igitur preclaram 
spem hominum, correctionem et emendationem 
videlicet ac fragilitatis nostre, et 
secundam, ut ita dicam, generationem a morte 
liberam tollamus, neque nimio studio voluptatis 
benignam, studioque et. amore hominum factam 
promissionem Dei sugillemus atque dehonestemus. 
Mihi enim presentis argumenti adversarii videntur 
esse homines vitii atque nequiti: amici, virtutis 
inimici, libidinosi, avari, et oculis. intemperantes, 
tum auditu et olfactu, omnibus denique sensibus 
influentem et obrepentem ipsis voluptatem in sese 


infirmitatis 


almittentes. Quoniam autem tractatus resurrectionis judicium propositum habet, et sacros libros au- 
diunt, in quibus expresse ac diserte continetur, quod nostra vita qu:xstioni et examinationi exempta non sit, 
sed cum ad alteram vitam renovati fuerimus, futuruin, ut omnes ad tribunal Christi sistamur, ut illo judice 
dignas act: vit:e retributiones et compensationes recipiamus : quod sibi conscii sunt turpissimarum &c 
(»dissimarumaetionum, quibus multas poenas meriti sunt, odio judicii tollunt etiam resurrectionem : quem 
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admodum servi mali, qui facultates et bona. domini consumpserunt, et mortem et interitum (interim) do- 
mini sibi proponunt, et pro eo quod cupiunt et optant, vanas cogitationes sibi fingunt. 


Verum nemo sanus ita senlict. Quis est enim A 


utilitas justiti:e ? Quod commodum veritatis, boni- 
tatis eL omnis honestatis? Cujus. rei. gratia. homi- 
nes laborant, et studio sapienti: dediti sunt? Ven- 
tris voluptatem sibi subjugantes, continentiam 
temperantiamque amplexantes, somno ad exiguum 
tempus indulgentes, tempestatem et :stum tole- 
rantes, si resurrectio nou est? Dicamus juxta verba 
Pauli: Eamus et bibamus, cras enim morimur ??, 
Si resurrectio nulla, finis vero vit:e mors est, tolle 
mihi aceusationes atque reprehensiones; permitte 
homicid:, ut absque impedimento sua licentia uta- 
tur; sine adulterum libere insidiari matrimoniis ; 
insultet adversariis dives avarus et alieni usurpa- 
tor, nemo conviciatorem coerceat, jurel assidue 
perjurus: manet enim mors etiam justum, religio- 
sum, ac pium, jurisque jurandi observantem. Men- 
tiatur quivis alius quantum velit : nullus enim ve- 
ritatis fructus , nemo pauperis misereatur ; expers 
enim misericordia mercedis est. llujusmodi sen- 
sus et cogitationes pejorem diluvio inducunt. con- 
fusionem, ei omnem sanam quidem rationem ex- 
pellunt ; furiosorum autem et latronum quaslibet 
cogitationes el consilia acuunt atque. confirmant. 
Nani si resurrectio non est, ne judicium quidem 
erit; sublato autem judicio, etiam timor Dei. simul 
ejicitur. Ubi autem timor non cohibet, nec in officio 
homines continet, ibi cum peccato diabolus tripu- 
diat, atque choreas ducit. Atque admodum  conve- 
nienter et apte adversus tales David illum psal- 
mum scripsit : Dixit amens in corde suo: Non est 
Deus. Corrupti et abominabiles facli sunt in studiis 
el exerciliis suis '*. Quod si resurrectio non est, fa- 
bula Lazarus οἱ dives ille est : item formidabilis et 
horrendus ille hiatus; et ille intolerabilis ardor 
ignis et inflammatio; lingua item ardens: ad hec 
desiderata gutta aqui, digitusque mendici. Palam 
enim est, quod hzc omnia nobis futuram signifi- 
cant resurrectionem. Lingua enim ac digitus non 
incorporea: membra animxe intelliguntur, sed partes 
corporis. Ac nemo putet hiec. jam contigisse, sed 
predictionem esse futuri: evenient. autem tunc, 
cum renovalio animam mortuis reddiderit, et ad 
reddendam acte vite. rationem unugiquemque. re- 
duxerit, compositum eodem modo quo prius, ex 
anima et corpore constantem. Porro Ezechiel divino 
spiritu raptus **, ct magnarum visionum spectas 
tor, ad quam utique sententiam el intellectum 
deducebatur, cum. vidit magnum illum, ac longe 
lateque patentem campum humanis ossibus comple- 
tum, de quibus jubebatur prophetare ? Carnes qui- 
dem illis statim obducebantur : qu? autem soluta ac 
temere nulloque ordine disjecta erant, in aptum con - 
venientemque sibi invicem ordinem et compagem re- 
digebantur atque coalescebant. Annon perspicuum 
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"AXA' οὐδεὶς οὕτω φρονήσει τῶν σωφρονούντων. 
Τί γὰρ ὄφελος δικαιοσύνης, χαὶ ἀληθείας, xot χρηστό- 
πητος, χαὶ παντὸς τοῦ. χαλοῦ ; ὑπὲρ τίνος δὲ μο- 
χθοῦσι χαὶ φιλοσοφοῦσιν ἄνθρωποι, γαστρὸς ἡδονὴν 
δουλαγωγοῦντες, χαὶ ἀγαπῶντες ἐγχράτειαν, χαὶ 
ὕπνου πρὸς ὀλίγον μεταλαγχάνοντες, χαὶ παραταττό- 
μένοι πρὸς χειμῶνα xal πνῖγος, εἰ ἀνάστασις οὐκ 
ἔστιν ; Εἴπωμεν πρὸς αὐτὰ, τὰ ῥήματα Παύλου ; Φά- 
γωμεν καὶ πίωμεν" αὔριον" γὰρ ἀποθνήσκομεν". 
Εἰ ἀνάστασις οὐχ ἔστιν, ἀλλὰ πέρας τοῦ βίου θάνα- 
τος, ἄνελέ μοι χατηγορίας χαὶ ψόγους * δὸς ἀκώλυτον 
τῷ ἀνδροφόνῳ τὴν ἐξουσίαν - ἄφες τὸν μοιχὸν μετὰ, 
παῤῥησίας ἐπιξδουλεύειν τοῖς γάμοις, τρυφάτω xoc 
τῶν ἐναντίων πλεονέχτης, μηδεὶς ἐπιχοπτέτω τὸν 
λοίδορον, ὁμινύτω συνεχῶς ὁ ἐπίορκος " μένει γὰρ θά- 
νατος χαὶ τὸν εὔορχον. Weuüéc0t ἄλλος ὅσα βούλε- 
ται" οὐδεὶς γὰρ τῆς ἀληθείας καρπός. Μηδεὶς ἐλεείτω 
τὸν πένητα " ἄμισθος γάρ ἐστιν ὁ ἔλεος. Ταῦτα τὰ 
φρονήματα, χείρονα ποιεῖ τοῦ χαταχλυσμοῦ σύγχυ- 
σιν * xol πάντα μὲν ἐχθάλλει σώφρονα λόγον, πᾶν δὲ 
νόημα μανιχὸν xaX λῃστριχὸν ἐπιθήγει. Εἰ γὰρ ἀνά- 
στασις οὐχ ἔστιν, οὐδὲ κρίσις " εἰ δὲ χρίσις ἀνύῴρητα!:, 
χαὶ φόθος Θεοῦ συνεχθάλλεται. “Ὅπου δὲ φόθος οὐ 
σωφρονίζει, ἐχεῖ χορεύει μετὰ τῆς ἁμαρτίας ὁ διά- 
θολος. Καὶ λίαν 
ἐχεῖνον ἀνέγραψε τὸν ψαλμόν" Εἶπεν ἄφρων £r xap- 
δίᾳ αὐτοῦ Οὐκ ἔστι Θεός. Διερθάρησαν καὶ 
ἐδδειύχθησαν ἐν ἐπιτηδεύμασιν. Eli ἀνάστασις 
οὐχ ἔστι, μῦθος ὁ Λάζαρος, χαὶ ὁ πλούσιος, χαὶ τὸ 
φριχῶδες χάσμα, xal) τοῦ πυρὸς ἄσχετος φλόγωσις, 
χαὶ dj διαχαὴς γλῶσσα, xol ἡ ποθουμένη σταγὼν τοῦ 
ὕδατος, χαὶ ὁ δάχτυλος τοῦ πτωχοῦ. Πρόδηλον γὰρ ὅτι 


ἁρμοδίως πρὸς τοιούτους ὁ Δαδὶδ 


ταῦτα πάντα, τὸ μέλλον ἐξειχονίζει τῆς ἀναστάσεως. 
Γλῶσσα γὰρ χαὶ δάχτυλος, οὐ τῆς ἀσωμάτου μέλη 
Ψυχῆς νοεῖται, ἀλλὰ μέρη τοῦ σώματος. Καὶ μηδεὶς 
οἰέσθω ταῦτα ἤδη πεπράχθαι, ἀλλὰ προαναφώνησιν 
εἶναι τοῦ μέλλοντος " ἔσται δὲ τότε, ὅταν ἡ μέταχό- 
σμησις, ψυχώσασα τοὺς νεχροὺς, πρὸς τὰς εὐθύνας 
ἕχαστον τῶν βεθιωμένων ἀναγάγῃ, σύνθετον ὄντα 
χαθὼς πρότερον, xal διὰ ψυχῆς χαὶ σώματος συν- 
εστῶτα. Ὁ δὲ θεοφορούμενος Ἰεζεκιὴλ, xal τῶν με- 
γάλων ὁπτασιῶν θεωρὸς, πρὸς ποίαν ἄρα διάνοιαν 
ὁδηγούμενος ἔθλεπε τὸ μέγα χαὶ ἀνηπλωμένον ἐχεῖνο 
πεδίον, τὸ γέμον τῶν ἀνθρωπίνων ὀστέων, καθ᾽ ὧν 
ἐχελεύετο προφητεύειν ; Καὶ σάρχες μὲν ἐχείνοις εὐ- 
τὰ δὲ λελυμένα χαὶ ἀτάχτως δι- 
εῤῥιμμένα, εἰς κάξιν χαὶ ἁρμονίαν ἀλλήλοις συν- 
εχολλᾶτο. Ἢ πρόδηλον, ὡς διὰ τῶν τοιούτων λόγων 


θὺς περιεφύοντο, 


τὶν τῆς σαρχὸς ταύτης ἀναθίωσιν ἡμῖν ἱκανῶς ὑπο- 
δείχνυσιν ; Ἐμοὶ δὲ δοχοῦσιν οἱ πρὸς τοῦτον τὸν λό- 
γον ἐριστιχῶς ἔχοντες, οὐ δυσσεύεῖς μόνον, ἀλλὰ xal 
παραπαίοντες εἶναι. ᾿Ανάστασις γὰρ xai ἀναθίωσις 
χαὶ μεταχόσμησις χαὶ πάντα τὰ τοιαῦτα ὀνόματα, 
πρὸς τὺ σῶμα τὸ τῇ φθορᾷ ὑποχείμενον τοῦ ἀχροω- 


n " 


μένου φέρει τὴν Íwyotay. Ὡς f| γε ψυχὴ αὐτὴ xa0' 


ὅν Ezech. xxxvii, 7 sqq. 


61 

ἑαυτὴν ἐξετ 
τελευτᾷ, ἀλλ᾽ ἄφθαρτός ἐστι χαὶ ἀνώλεθρος. ᾿Αθάνατος 
8: ὑπάρχουσα, θνητὸν ἔχει τὸ χοινωνὺν τῶν πραγμά- 


των" xal διὰ τοῦτο παρὰ τῷ διχαίῳ χριτῇ ἐν τῷ 
χαιρῷ τῶν εὐθυνῶν ἐνοιχήσες πάλιν τῷ συνεργῷ, 


ἵνα μετ᾽ ἐχείνου χοινὰς δέξηται τὰς χολάσεις ἣ τὰς 
Μᾶλλον δὲ (ya xa πλέον ἡμῖν ὁ λόγος ἀχο- 
λουθότερος γένηται, οὕτω σχοπήσωμεν: Τὸν ἄνθρω- 
πον τί φαμεν ; τὸ συναμφότερον, ἣ τὸ ἕτερον ; ᾿Αλλὰ 
πρόδηλον ὡς ἣ συζυγία τῶν δύο χαραχτηρίζει τὸ 
ζῶον. Οὐ γὰρ προσῆχεν ἐν τοῖς ἀναμφιοθητήτοις xol 
Τούτου ὃὲ οὕτως ἔχοντος, χὰ- 
ἃ 
οἷον μοιχείαν, Vind χλοπὴν, καὶ πᾶν εἴ τι 


τιμάς. 


γνωρίμοις παρέλχειν. 
χεῖνο προσλογισώμεθα, πότ πράπτουσιν ἄν- 
θνωποι, 
τούτοις ἑπόμενον, ἣ τοὐναντίον, σωφροσύνην, ἐγχρά- 


ργειαν 


ξρον, 


νά 


«ay, καὶ πᾶσαν τὴν ἀντίθετον τῆς καχίας ἐνέ ἢ 
πῶν δύο φαμὲν ὑπάρχειν ἀποτελέσματα, ἣ τῇ ψυχῇ 
μόνῃ τὰς πράξεις περιορίζομεν ; 


IN CHRISTI RESURRECTIONEM ORAT. Ill. 


ἐξεταζομένη, οὔποτε ἀναστήσεται, ἐπειδὴ μὴ A est quod per hujusmodi nobis scripta carnishujusre- 
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suscitationem abunde satis demonstrat? Mihi vero qui 
adversus hunc. sermonem pertinaciter contendunt, 
non impii. solum, verumetiam insani esse videntur. 
Resurrectio enim et reditus ad vitam, et transforma- 
lio, et omnia talia vocabula ad corpus. corruptioni 
obnoxium cogitationem audientis ducunt, Nam ani- 
ma quidem, si ipsa per sese examinetur et exculia- 
tur, nunquam resurget, quando quidem non mori- 
lur, sed interitus et corruptionis est expers. Cum 
autem sit immortalis, mortalecorpus socium habet 
actionum : atque idcirco apud justum judicem, 
lempore reddendarum rationum, rursus socio suo 
inhabitabit, ut cum illo 
poenas vel praemia. Enim vero quo magis nobis ora- 


communes recipiat vel 


B tio consentanea Sit, hoc modo rem consideremus. 


Hominem quid esse dicimus, utrumque simul, an 
alterum separatim ? At manifestum est, quod. con. 


junctio amborum designat animal. Non enim convenit in rebus notis , ac nihil controversi:e in se conti- 
nentibus, superfluo uti sermone. Cum hoc ita sit, illud quoque insuper consideremus, utrum ea, qu:e com- 
mittunt ac perpetrant homines, verbi gratia, adulterium, czdem, furtum ac quidquid his affine est : aut ex 
contrario, sobrietatem, continentiam, et omnem vitio oppositam actionem, utriusque dicimus esse elle- 


cius, an anime solum circumscribimus actiones ἢ 


᾿Αλλὰ χἂν οὕτω πρόδηλος ἡ ἀλήθεια. Οὐδαμοῦ γὰρ 
ἀποσχίζουσα τοῦ σώματος ἣ ψυχὴ, ἣ τὴν χλοπὴν 
οὐδ᾽ αὖ 


ἐπιτηδεύει, J| τὴν τοιχωρυχίαν nir, 
μύνη τῷ πεινῶντι τὸν ἄρτον δίδωσιν, ἣ v 

διψῶντα, ἣ πρὸς τὸ δεσμωτήριον ἀόχνως ἐπ 
ἵνα θεραπεύσῃ τὸν δεσμωτηρίῳ χεχαχωμένον' ἀλλ᾽ 
ἐπὶ πάσης πράξεως ἀλλήλοις ἀμφότερα συνεφάπτε- 
«και χαὶ συναποτελεῖ τὰ γινόμενα. Πῶς τοένυν τούτων 
οὕτως ἐχόντων, xa χρίσιν τῶν βεθιωμένων ἔσεσθαι 
συγχωρῶν, ἀποσπᾷς τοῦ ἑτέρου τὸ ἕτερον; Καὶ χοι- 
γῶν ὄντων τῶν εἰργασμένων, τῇ ψυχῇ μόνῃ περιορί- 
ζεις τὸ δικαστήριον ; Εἰ δέ τις ἀχριθὴς γένοιτο διχα- 
στὴς τῶν ἀνθρωπίνων πλημμελημάτων, χαὶ σχοπή- 
σξιεν ἐπιμελῶς, πόθεν φύονται αἱ πρῶται τῆς ἁμαρ- 
τίας αἰτίαι, τάχα πρῶτον ἀταχτοῦν ἐν τοῖς ἐγχλήμα- 
σιν εὑρήσει τὸ σῶμα. Ἠρεμούσης γὰρ πολλάχ:ς τῆς 
ψυχῆς, χαὶ γαλήνην ἐχούσης ἀτάραχον, εἶδεν ὁ ὀφθαλ- 
μὸς ἐμπαθῶς ἃ μὴ θεάσασθαι βέλτιον ἦν, καὶ τῇ ψυχῇ 
εἰς χειμῶνα χαὶ χλύδωνα 


παραπέμψας τὴν νόσον, 
τὴν ἡσυχίαν μετέθαλεν. Ὁμοίως αἱ ἀχοαὶ ἀσχημό- 
νῶν τινῶν ἣ παροξυντιχῶν ἐπαχούσασπαι λόγων, οἷον 
διά τινων σωλήνων ἑαυτῶν τὸν τῆς ταραχῆς, ἢ τὸν 
τῆς ἀχοσμίας βόρθορον τοῖς λογισμοῖς ἐπεισρέουσιν. 
Ἔστι δὲ ὅτε χαὶ ἣ ῥὶς διὰ τῆς αἰσθήσεως χαὶ τῶν 
ἀτμῶν μεγάλα τε xal ἀνείχαστα xaxà διατίθησι τὸν 
ἔσωθεν ἄνθρωπον. Οἴδασι χαὶ χεῖρες διὰ τῆς ἐπαφῆς 
χαρτερᾶς ψυχῆς ἐχθηλύνειν στεῤῥότητα. Καί μοι 
χατὰ μιχρὸν οὕτως ἐπιόντι χαὶ σχοπουμένῳ ὑπαίτιον 


£g 


εὑρίσχεται τῶν ΠΟΣΛΟΝ ἀμαρτιῶν τὸ σωμάτιον. Φέρε: 
χαὶ τοῖς ἀγῶσιν 
ἐμμοχθεῖ τῶν γοῦν πυρὶ 
φλεγόμενον, καὶ ξαινόμενον μάστιξι, χαὶ βαρυνόμενον 


δὲ χαὶ τοὺς ὑ ς πόνους, 


πεμνόμενον σιδήρῳ, xal 


πᾶσαν ὑπομένον λώθην, ἵνα 
ὥσ 


ἀργαλέοις δεσμοῖς, xa 


μὴ προδῷ τὴν ἱερὰν φιλοσοφίαν, ὥσπερ τινὰ πόλιν 


υχλωμένην τῷ τῆς χαχίας 7 


^T, ψυχῇ 


χολίπυργον χε) 
Εἰ τοίνυν ἐν κατορθώμασι 


πολέ έμῳ. 


συμμοχθεΐῖ , xal 


C 


At etiam in hoc manifesta veritas est. Nusquam 
enim a corpore separata anima vel furtum commit- 
lit, vel. parietes Beseurpits neque contra sola vel 
panem esurienti dat, vel potuin. sitienti. praebet, vel 
in carcerem haud gravatim concedit ut officium et 
ministerium pra'stet ei qui carcere afiligitur ; sed in 
omni actione ambo sibi invicem conjuncta simul et 
capessunt et perficiunt ea qui aguntur. Qua ratione 
igitur eum hzee ita sint, et ante actorum judicium 
fore concedas, alterum ab altero divellis ? et cum 
alterum alteri in commissis et perpetralis socium 
esse des, anima sola judieium deierminas atque 
cireumscribis? Quod si quis verus delictorum hu- 
manorum judex fuerit, et dilizenter perpenderil, 
unde prima peccati cause oriantur, fortasse prius 
in eulpa. atque crimine corpus inveniet oflicii et 
honestatis fines excedere. Nam quiescente s;penu- 
mero anima, et in tranquillo statu. siae ulla per- 
lurbatione constitulà, oculus commotus videt ea 


«ui non conspexisse melius fuisset, et in animam 
morbum transmittens, in tempestatem ac turbinem 
quietem actranquillitatem convertit. Similiter aures 
inverecundis quibusdam atque exacerbantibus ver- 
bis exceptis, per quasdam quasi sui ipsarum fi- 
stulas, perturbationis aut inverecundie conum 
cogitationibus inferunt* atque. inducunt. Nonnun- 
quam etiam nasus olfaetu el attractu. vaporuin 
magnis ét inconcessis vitiis hominem inficit interio- 
rem. Solent item manus contrectatione | valid;e 
animo robur effeminare. Atque ego paulatim ita 
progrediens atqueconsiderans, magn: peccatorum 
partis corpusculum esse causam invenio. Tolerat 
autem etiam pro virtute labores, et in certaminibus 
honestarum rerum laborat et affligitur, dum νοὶ 
ferro secatur, vel igni crematur, vel flagris ezdi- 
tur, vel gravibus vinculis oneratur, et omnem sus 
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tinet adversitalem. et afflictionem, ne sacram pro- A £v ἁμαρτήμασιν οὐχ ἀπολιμπάνεται" πόθεν ὁρμώμε- 


dat philosophiam, tanquam egregiis turribus orna- 
tam urbem quamdam bello vitiorum atque nequitize 
cireumsessam. Si igitur in prxclaris factis una cum 
anima laborat et allligitur, et in peccatis non 
abest : quibus rationibus et argumentis motus so- 
lam incorpoream in judicium adducis? At neque 
justa neque sanorum hominum oratio est. Si sola et 
nuda peccavit, solam etiam puniet : sin autem ma- 
nifestum habet adjutorem, non hunc justus judex 
dimittet. Ego autem. etiam hoc. Scripturam audio 
prodentem, quod condemnati justis afficientur sup- 
pliciis, igne, tenebris, verme. Quie omnia composi- 
torum, ac ma'erialium corporum ΡΟ crucia- 
tuisque sünt : animam vero per sese separatim ignis 
nunquam attigerit : nee tenebrze quidem ei molestze 
fuerint, utpote qux oculis caret, et videndi instru- 
mentorum expers est. Quid autem vermis effecerit, 
qui corporum non spirituum corruptrieem vim ha- 
bet? Atque idcirco consentaneis his considerationi- 
lus et ratiocinationibus undique compellimur, ad 
comprobandam resurrectionem mortuorum, quam 
convenientibus temporibus Deus perficiet, rebus ipsis 
Suàs promissiones confirmans. Credamus igitur di- 
centi : Canet enim tuba, et mortui resurgent 5; ac yur- 
sus, Venit hora, in qua omnes qui in monumentis sunt, 
adient vocem ejus, et prodibunt, hi qui bona fecerunt, 
in resurreclionem vite ; qui autem mala [aciunt, ia 
resurrectionem judicii *, Non enim promittit solum, 
verum etiam operibus, quie quotidie facit, aperte 
docet quod sit omnipotens. Neque enim in initio 
dum erearet, laboravit ac defatigatus est, neque iu 
transformando sapientia indigebit. Priesentia. con- 
sideremus, et rei futur: fidem non detraheimus. 
Cum enim omnis efficacia. divina comitem habeat 
stuporem et conslernationem : tum magnum et 
inexplicabile miraculum est, cum patrum et proa- 
vorum similitudines plene transire animadvertimus 
in formasliberorum, ac posteros majorum suorum 
quasi exprimere atque referre figuras. Tunc nimirum 
artem pr:estantissimi opilicis ae servatoris Dei om- 
nem solertiam in sese complexam eum ingenti 
stupore admiror, quomodo eoruni, quie nec exstent, 
nec appareant, primorum illorum exemplarium imi- 
lamenta arcano mysterio creentur et. effingantur, 
quasi alteros quosdam eos, qui mortui sunt,per 
efficaciam formarum exeitantia. Sepe. autem mul- 
tarum etiam personarum proprietates simul in uno 
corpore exprimuntur et. effinguntur. Patris nasus, 
avi oculus, patrui incessus, mairis sonus vocis οἱ 
loquel:e, Atque unus homo spectatur tànquam plan- 
ta quedam, quie multarum arborum surculis insi- 
{1115 in se receptis innumera quoque fructuum ge- 
nera decerpentibus et collizentipus pr;ebet. Hiec 
omnia admirabilia quidem sunt, sed quo pacto fiant, 
nolis ignotum est : opifici autem facilia atque ex- 
pedita, et ab eo nullo negotio, utscimus, perficiun- 


ΠΟΥ xv, 52. :* Joan, v, 28, 29. 


vos μόνην τὴν ἀσώματον ἐπὶ τὸ διχαστήριον ἄγεις ; 
᾿Αλλ οὐχ ἔστιν οὔτε δίχαιος οὔτε σωφρονούντων ὁ 
λόγος. Εἰ μόνη χαὶ γυμνὴ διήμαρτε, μόνην χαὶ χο- 
λάσει" εἰ δὲ φανερὸν ἔχει τὸν συνεργὸν, οὐκ ἀφήσει 
τοῦτον ὁ χρ!τὴς δίχαιος (y. Ἐγὼ δὲ χαὶ τοῦτο τῆς 
Γραφῆς ἀχούω λεγούσης, ὅτ' τοῖς χατεγνωσμένοις 
ἐπιτεθήσονται δίκαιαι τιμωρίαι, πῦρ, χαὶ σχότος, χαὶ 
σχώληξ. πάντα τῶν συνθέτων xal ὑλικῶν σωμά-- 
τῶν χολάσεις εἰσίν᾽ ψυχῆς δὲ καθ᾽ ἑαυτὴν οὔ ποτ᾽ ἂν 
ἅψαιτο πῦρ" οὐδ᾽ ἂν σχότος αὐτὴν λυπήσειεν ἀμοιροῦ- 
σαν ὀφθαλμῶν xol τῶν βλεπτιχῶν ὀργάνων. Τί δ᾽ 
ἂν xai σχώληξ πράξειε, σωμάτων ὑπάρχων φθαρτι- 
xhi, οὐ πνευμάτων ; Καὶ διὰ τοῦτο τοῖς ἀχολούθοις 
λογισμοῖς πανταχόθεν συνελαυνόμεθα πρὸς συγχατά- 


B θεσιν τῆς ἐγέρσεως τῶν νεχρῶν, ἣν τοῖς χαθήχουσι 


χρόνοις ἐχτελέσει ὁ Θεὸς, ἔργοις βεθαιῶν τὰς ἰδίας 
ἐπαγγελίας. Πιστεύσωμεν τοίνυν τῷ λέγοντι " Σα.1- 
πίσδι γὰρ, xal οἱ γεχροὶ ἀγαστήσονται" xai 
πάλιν: Ἔρχεται ὥρα, ἐν ἡ πάντες οἱ ἐν τοῖς 
μρημείοις ἀκούσονται τῆς φωγῆς αὐτοῦ, καὶ 
ἐχπορεύσονται οἱ τὰ ἀγαθὰ ποιήσαντες εἰς 
ἀγάστασιν ζωῆς, οἱ δὲ τὰ gabla πράσσοντες 
εἰς ἀνάστασιν χρίσεως. Οὐ γὰρ ὑπισχνεῖται μό- 
νον, ἀλλὰ χαὶ τοῖς ἔργοις, οἷς ἐχτελεῖ χαθ’ ἡμέ- 
pav, διδάσχει σαφῶς ὡς ἔστι παντοδύναμος. Οὔτε 
γὰρ ἐν ἀρχῇ δημιουργῶν ἔχαμεν, οὔτε μεταμορφῶν 
ἀπορήσει σοφίας. Τὰ παρόντα θεωρήσωμεν, χαὶ τῷ 
μέλλοντι οὐχ ἀπιστήσομεν. Πάσης γὰρ ἐνεργείας 
τοῦ Θεοῦ ἀχόλουθον ἐχούσης τὴν ἔχπληξιν, xot 
πολὺ τὸ θαῦμα χαὶ ἄφραστον, ὅταν τὰς τῶν πατέ- 
ρων xal προπάππων ὁμοιότητας χατίδωμεν μετα- 
θαινούσα: ἀχριθῶς εἰς τὰς τῶν ἀπογόνων μορφὰς, 
χαὶ ἐχμαγεῖα γινομένου: τοὺς παῖδας ἀπὸ τῶν προ- 
πατόρων. Τότε δὴ τὴν πάνσοφον τέχνην τοῦ ἀριστο- 
πέχνου Θεοῦ xaX Σωτῆρος ὑπερεχπλήττομαι, πῶς 
τῶν μήτε ὄντων μήτε φαινομένων ἀρχετύπων αἱ μι- 
μήσεις ἐν ἀποῤῥήτῳ μυστηρίῳ δημιουργοῦνται χαὶ 
ἀναπλάσσονται, ἄλλους τινὰς τοὺς τεθνεῶτας διὰ τῆς 
ἐνεργείας τῶν τύπων ἐγείρουσαι. Πολλάχις δὲ xa 
πολλῶν ὁμοῦ προσώπων τὰ ἰδιώματα ἐν ἑνὶ ἐξειχονί- 
ζεται σώματι" τοῦ πατρὸς ἢ ῥὶς, τοῦ πάππου ὁ 
ὀφθαλμὸς, τοῦ θείου τὸ βάδισμα, τῆς μητρὸς τὸ φθέ- 
YU xaX εἷς ἄνθρωπος θεωρεῖται καθάπερ τι φυτὸν 
πολλῶν δένδρων τὰς ἐπιθολὰς δεξάμενον, χαὶ μυρία 
χαρποφοροῦν γένη τοῖς ὁπωρίζουσιν. Ταῦτα πάντα 
θαυμαστὰ piv, χαὶ ὅπως γίνετα: ἡμῖν ἀγνοούμενα,, 
πρόχειρα δὲ τῷ Δημιουργῷ χαὶ μετὰ πολλῆς, ὡς 
ἴσμεν, τῆς ῥᾳστώνης ἐπιτελούμενα. ἤΛτοπον δὲ λίαν 
χαὶ ἁμαθὲς, τὰ μὲν τῶν σαπέντων xal φθαρέντων 
ἤδη σωμάτων γνωρίσματα ἐν τοῖς νῦν χαθ᾽ ἡμέραν 
φυομένοις ἐγείρεσθαι, χαὶ τὰ ἀλλότριο. μεταθαίνειν 
tic ἄλλους, τὰ δὲ ἴδια xa ἐξαίρετα, περὶ αὐτῶν τῶν 
ποτε χεχτημένων ἀνανεοῦσθαι χαὶ ἀναθιώσχεσθαι 
p3 συνομολογεῖν, ἀλλὰ τοὐναντίον ἀχυροῦν xal δια- 
μάχεσθαι, χαὶ μῦθον, οὐ λόγον τὴν ἐπαγγελίαν νομί- 
ζειν, τοῦ πᾶν τόδε τὸ ὁρώμενον συστησαμένου χαὶ 
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χοσμήσαντος ὡς ἠθέλησεν. ᾿Αλλ᾽ ἡμεῖς 


στεύχαμεν τῇ ἀναστάς ἱποντες τῷ 


Πατρὶ χαὶ τῷ Υἱῷ καὶ τῷ ἁγίῳ Πνεύματι, νῦν χαὶ 


ἀεὶ, χαὶ εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 


μὲν πεπί- A tur. Valde autem absurdum et cum multa imperitia 


conjunctum fuerit, si quis putrefactorum quidem et 
corruptorum jam corporum insignia concedat in 
iis, qui nune quotidie nascuntur, excitari, et aliena 


transire in alios; propria autem ac peculiaria in iis qui alias ea habuerunt, renovari ae reviviscere, non 


eliam simul assentiatur, sed contra improbet 


existimet esse. promissionem ejus, qui hoc omme quod videtur, constituit, Οὐ ut voluit, 


atque impuznet, ac. fabulam, 


sermonem 
Nos 


verum 
ornavit. 


non 


vero eredimus resurrectioni, gloriam reddentes Patri el Filio et Spiritui sancto, nunc et semper et in 


secula seculorum. Amen. 
AOTOZ A. 
Εἰς τὸ ἅγιον καὶ σωτήριον Πάσχα. 
Ἧ μὲν ἀληθινὴ τοῦ Σαδθάτου χατάπαυσις, d τὴν 
εν ἀπὸ 


εὐλογίαν τοῦ Θεοῦ δεξαμένη, ἐν f| χατέπαυσ 


τῶν ἑαυτοῦ ἔργων ὁ Κύριος ὑπὲρ τῆς τοῦ χόσμου σω- 
τηρίας τῇ ἀπραξίᾳ τοῦ θανάτου ἐνσαθθατίσας, ἤδη 


χάριν χαὶ ὀφθαλμοῖς 


mé ας Ey (ει χαὶ τὴν ἰδίαν ἔδειξε 
, 
^ 


xa ἀχοαῖς xol καρδίᾳ: διὰ πάντων τούτων τῆς ἑορτῆς 
ἡμῖν τελεσθείσης, οἷς εἴδομεν, οἷς ἠχούσαμεν, οἷς τῇ 
εὐφροσύνην ὑπεδεξάμεθα. Τὸ μὲν γὰρ 
ὁρίύμενον τοῖς ὀφθαλμοῖς, φῶς ἣν τῇ 
φέλῃ διὰ τῶν λαμπάδων ἡμῖν ἐν τῇ νυχτὶ δαδουχού- 
μενον. Ὁ δὲ παννύχιος ταῖς &xoaig προσηχῶν λόγος 
ἐν ψαλμοῖς xat ὕμνοις καὶ ᾧδαῖς πνευματιχαῖς, οἷόν 
ῥξῦμα χαρᾶς δι᾽ ἀχοῆς εἰς τὴν ψυχὴν εἰσρέων, πλή- 
Ἡ δὲ χαρ- 
δία τοῖς λεγομένοις τε χαὶ βλεπομένοις εὐφραινομένη, 


χαρδίᾳ τὴν 


ποῦ πυρὸς νε- 


ρξις ἡμᾶς τῶν ἀγαθῶν ἐλπίδων ἐποίησεν. 


τὴν ἄφραστον ἐτυποῦτο μαχαριότητα, διὰ τῶν φαινο- 
μένων χειραγωγουμένη πρὸς τὸ ἀόρατον. “Ὥστε τῶν 
ἀγαθῶν ἐχείνων, ἃ οὔτε ὀφθαλμὸς εἶδεν, οὔτε οὕς 
ἤχουσεν, οὔτε ἐπὶ χαρδίαν ἀνθρώπου ἀνέδη, εἰχόνα 
εἶναι τὰ τῆς χαταπαύσεως ταύτης ἀγαθὰ, δι' ἑαυτῶν 
ν ἀνεχφώνητον ἐλπίδα τῶν ἀποχειμένων 


πιστού- 
μενα. Ἐπειδὴ τοίνυν φωτεινὴ νὺξ αὕτη, τὰς Ex τῶν 


Ux sibus αὐγὰς ὀρθριναῖς ἀκτῖσι τοῦ ἡλίου συμμί- 


dv »» 
2 £8 


ΐ 
sa, μίαν χατὰ τὸ συνεχὲς ἡ μέραν ἐποίησε, μὴ δια- 
ερισθεῖσα τῇ παρενθήχῃ τοῦ σχότους, νοήσωμεν, 
EU τὴν προφητείαν τὴν λέγουσαν, ὅτι Αὕτη 
Ἐν fj ἔργον 
m τὶν, οὐ βαρύ τι xaX δυσχατόρθωτον, ἀλλὰ χαρὰ xax 
εὖ 


QUIE EE 
[t 


czlv ἡ ἡμέρα, ἣν ἐποίησεν ὁ Κύριος. 


φροσύνη χαὶ ἀγαλλίαμα " οὕτως εἰπόντος τοῦ λόγον" 
ὅτι ᾿Αγωαλλιασώμεθα καὶ εὐφρανθῶμεν ὃν αὐτῇ. 
Ὦ χαλῶν ΤῊΣ γμάτων ! ὦ γλυχείας νομοθεσίας ! Τίς 
τὸ ὑπαχοῦσαι 


περτίθεται πρὸς τοιούτοις 


ὑ 
γμᾶσι; e δὲ οὐχὶ ζημίαν ἡγεῖται xat τὴν ἐν ὀλίγῳ 
τῷ 


Εὐφροσύνη τὸ ἔργον, καὶ 


ὲ PRUGY ΩΝ δι᾿ 


ὧν ἀναλύεται ἢ 
άχρισις, xaX εἰς χαρὰν τὰ λυπηρὰ 


mus NE CAP Xaxtov. 


ἀφανισ πὸ οὐχὶ VOR 'E Βξήλειως χὰρ χαθό- 
Hd | *À rf Led 


99 πᾶν μνημόσυνον τῆς xa0' ἡμῶν χαταχρίτεως. 
Τότε ἐν λύπαις ὁ τοχετός " 


σις. Τότε ἐχ σαρχὸς ἐγεννήθημεν σάρχες 


νῦν χωρὶς ὠδίνων 1 γέννη- 


* γῦν τὸ γεν- 


νηθὲν πνεῦμά ἐστιν ἐχ πνεύματος. Τότε υἱοὶ ἀνθριύ- 


που" νῦν τέχνα Θεοῦ ἐγεννήθημεν. Τότε εἰς γῆν ἀπ᾽ 
31Cor.n,9, :* Psal. cxvn, 24. 
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προστά- D 


ORATIO IV. 
De sancto et salutari festo Pasche. 


Vera quidem Sabbati requies, qu: benedictionem 
Dei accepit, in qua requievit Dominus ab operibus 


B suis, pro salute mundi mortis efficacia fracta feriatus, 


jam finem habet, et gratiam suam cum oculis, tum 
auribus, tum cordi demonstravit, per hiec. omnia, 
quse vidimus, qux audivimus, per quie corde lzetitiam 
recepimus, a nobis festo peracto. Nam quod oculis 
cernitur, lumen nocte nobis per lampades in nube 
ignis pracferebatur, Sermo autem per totam noctem 
aures nostras circumsonans in psalmis, hymnis 
cantionibusque spiritualibus tanquam flumen quod- 
dam gaudii per aures in animum influens, nos op- 
timaspe replevit. Cor vero, dum et iis quz diceban- 
tur et videbantur oblectaretur, inexplicabilis beati- 
tudinis figuram accipiebat, dum per ea quie appare- 
bant, quasi manu duceretur ad eum, qui videri non 
potest. Itaque hujus requietis bona per sese fidem fa- 
cientia ineffabili spei eorum, quz destinata atque 
reposita sunt, imago sunt illorum bonorum,quz ne- 
que oculus vidit, neque auris audivit, neque in cor 
hominis ascenderunt ! . Quoniam igitur hzc lucida 
nox commistis lampadum luminibus cum matutinis 
radiis solis unum continuum nullarum interpositio- 
ne tenebrarum diremptum diem effecit, considere- 
mus et intelligamus, fratres, prophetiam quz di- 
cit * : Hic est dies, quem [ecit Dominus. In quo opus 
propositum est non grave aliquod et effectu difficile, 
sed gaudium, sed lzetitia, sed exsultatio, ita dicente 
Seriptura, Exsultemus et letemur in eo. Ὁ mandata 
praeclara ! O dulcem constitutionem ! Quis sine 
mora atque procrastinatione talibus przeceptis. non 
obtemperabit? Imo quis non in damuo ponet vel 
exiguam jussorum dilationem Ὁ Lzetitia est opus, et 
exsultatio est id quod praecipitur, per qui? propter 
peccatum facta condemnatio rescinditur, et in gau- 
dium tristitia convertitur. 


IIoc est sapienti: notabile dietum, in die letitia 
oblivio atque abolitio malorum. Oblivionem prima 
contra nos sententize pronuntiatze dies hic induxit : 
imo vero abolitionem, non oblivionem. Delevit 
enim et quasi erasit omnem penitus memoriam 
contra nos faet:e. condemnationis. Tunc in dolori- 
bus partus edebatur: nune absque parturitionis 
cruciatibus nativitas exsistit. Tunc ex carne carnes 


nàli sumus : nunc quod natum est spiritus est ex 
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Spiritu, Tunc filii hominum, nune filii Dei nati su- A οὐρανῶν ἀπελύθημεν, νῦν ὁ ἐπουράνιος xoX ἡμᾶς 


mus. Tunc in terram de ccelis relegati sumus 
nuncis qui colestis est, etiam nos coelestes fecit. 


Tunc per peccatum mors regnabat : nunc invicem | 


justitia per vitam recipit imperium. Tunc unus 
morti loeum introeundi dedit : per unum etiam nunc 
contra vita introducitur. Tune per mortem vila 
excidimus : nunc a vita mors deletur. Tune prz 
pudore sub ficu occultati fuimus : nunc per glo- 
riam ligno vite appropinquamus. Tunc propter 
inobedientiam ex paradiso expulsi sumus : nune 
per fidem in paradisum. admittimur. Rursus fru- 
ctus vite ad delicias nobis propositus est ad arbi- 
trium. Rursus fons paradisi quadripartito diductus 
per evangelicos amnes universam Ecclesix€ faciem 
irrigat, adeo ul etiam suleci animarum nostrarum 
inebrientur, quos is quisementem sermoais facit 
aratro doctrine proscidit, ac niultiplicentur germina 
fructusque virtutis. Quid igitur ob hze facere con- 
venit? Quid aliud,quam imitari montes propheticos et 
colles exsultationibus? Montes enim, inquit, exsul- 
taverunt ut arietes, et colles sicut agni. ovium ?. Ve- 
nite igitur, exsultemus Domino, qui fregit vires ct 
potentiam hostis et magnum pro nobis crucis 
trophzeum in. ruina adversarii erexit. ᾿Αλαλάζωμεν, 
id est, jubilemus, ἀλαλαγμιός autem, sive jubilus, 
est in vietoria fausta ac leta aeclamatio, quie a 
victoribus adversus victos excitatur. Quoniam igitur 
prostrata est acies hostis, atque ille ipse, qui im- 
perium nefarii exereitus demonum obtinebat, periit, 
deletus et ad nihilum jam redactus est : dicamus 
quod Deus sit magnus Dominus, et rex magnus 
superomnem terram, qui benedixit coronx anni 
benignitatis sue, et conduxit nos in hunc choruin 
et egitum spiritualem per Christum Jesum Domi- 
num nostrum, cui gloria in secula. Amen. 


ORATIO V. 


In illustrem et sanctam. Domini Deique nostri. ve- 
surrectionem. 


Benedictus Deus. Dicamus bona verba, οἱ cele- 
- bremus bodie unigenam Dei Filium,verum celestium 
procerealorem : qui ex occultis terre sinibus 
emersit, et clarissimis radiis orbem terrarum ope- 
ruit. Celebremus hodie sepulturam Unigeniti, re- 
surrectionem victoris, gaudium mundi et vitam 
gentium mundi. Cclebremas hodie eum qui pec- 
catum induerat. Celebremus hodie Dei Verbum , 
quod mundi sapientiam arguit, prophetarum prze- 
dictionem confirmavit , apostolorum vinculum 
connexuit, Ecclesie vocationem, Spiritus gratiam 
explicavit. Ecce enim nos qui olim alieni a Dei no- 
titia eramus, Deum agnovimus , et olim scriptum 
perfectum est : fteminiscentur, et convertentur ad Do- 
minum ommes [ines lerra : et adorabunt in conspe- 
ctu ejus universe familiz gentium *'*. Cujus rei me- 


? Psal. cxi, 4... ?* Pso.. xx1, 28. 


οὐρανίους ἐποίησε. Τότε διὰ τῆς ἁμαρτίας ὁ θάνατος 
ἐθασίλευσε * νὸν ἀντιμεταλαμθάνει διὰ τῆς ζωῆς ἣ 
διχαιοσύνη τὸ χράτος. Εἷς ἤνοιξε τότε τοῦ θανάτου 
τὴν εἴσοδον" δι᾿ ἑνὸς χαὶ νῦν ἣ ζωὴ ἀντεισάγεται. Ῥότε 
διὰ τοῦ θανάτου τῆς ζωῆς ἐξεπέσαμεν’ νῦν ὑπὸ τῆς 
ζωῆς ἀναιρεῖται ὁ θάνατος. Τότε ὑπ᾽ αἰσχύνης τῇ συχῇ 
ὑπεχρύθημεν' νῦν διὰ δόξης τὸ ξύλον τῆς ζωῆς προσ- 
εγγίζομεν. Τότε διὰ τῆς παραχοῆς τοῦ παραδείσου 
ἐξῳχίσθημεν᾽ νῦν διὰ πίστεως τοῦ παραδείσου εἴσω 
γινόμεθα. Πάλιν ὁ χαρπὸς τῆς ζωῆς εἰς τρυφὴν ἡμῖν 
πρόχειται χατ᾽ ἐξουσίαν. Πάλιν ἡ τοῦ παραδείσου 
πηγὴ, Tj τετραχῇ διὰ τῶν εὐαγγελικῶν ποταμῶν με- 
ριζομένη, ἅπαν ποτίζει τὸ πρόσωπον τῆς Ἐχκλη- 
σίας" ὡς χαὶ μεθύσχειν ἡμῶν τὰς αὔλαχας τῶν ψυ- 
χῶν, ἃς ὁ σπείρων τὸν λόγον τῷ ἀρότρῳ τῆς διδασχα- 
Mag ἀνέτεμς, χαὶ πληθύνειν τῆς ἀρετῆς τὰ γεννή- 
μᾶτα. Τί οὖν ἐπὶ τούτοις προσήχει ποιεῖν ; Τί ἄλλο, 
ἢ μιμεῖσθαι τὰ ὄρη τὰ προφητιχὰ χαὶ τοὺς βουνοὺς 
τοῖς σχιρτήμασι; Τὰ ὄρη γὰρ, φησὶν, ἐσκίρτησαν 
ὡσεὶ χριοὶ, καὶ οἱ Sovrol ὡς ἀρνία προξάτων. 
Οὐχοῦν δεῦτε, ἀγαλλιασώμεθα τῷ Κυρίῳ, τῷ χαθ- 
ελόντι τοῦ πολεμίου τὴν δύναμιν, χαὶ τὸ μέγα τρόπαιον 
τοῦ σταυροῦ ὑπὲρ ἡμῶν ἀναστήσαντι ἐν τῷ πτώματι 
ποῦ ἀντιχειμένου, ᾿Αλαλάζωμεν. ᾿Αλαλαγμὸὺς δέ ἐστιν 
ἐπινίκιος εὐφημία, παρὰ τῶν χεχρατηχότων Eyetpo- 
μένη χατὰ τῶν ἡττημένων. Ἐπεὶ οὖν πέπτωχεν ἢ 
τοῦ πολεμίου παράταξις, xal αὐτὸς ἐχεῖνος ὁ τὸ χρά- 
τος ἔχων τῆς πονηρᾶς τῶν δαιμόνων στρατιᾶς οἴχεται 
xa) ἠφάνισται, χαὶ εἰς τὸ μὴ ὃν ἤδη μεταχεχώρηχεν" 
εἴπωμεν, ὅτι Θεὸς μέγας Κύριος, xat βασιλεὺς μέγας 
ἐπὶ πᾶσαν τὴν γῆν, ὁ εὐλογήσας τὸν στέφανον τοῦ 
ἐνιαυτοῦ τῆς χρηστότητος αὐτοῦ " χαὶ συναγαγὼν 
ἡμᾶς εἰς τὴν πνευματιχὴν ταύτην χοροστασίαν, ἐν 
Χριστῷ Ἰησοῦ τῷ Κυρίῳ, ᾧ ἡ δόξα εἰς τοὺς αἰῶνας. 
᾿Αμήν, 


ΛΟΙῸΣ E. 


Eic τὴν φωτορόρον καὶ ἁγίαν' ἀνάστασιν τοῦ Kv- 
piov καὶ Θεοῦ ἡμῶν, 


Εὐλόγητος ὁ Θεός. Εὐφημήσωμεν τήμερον τὸν Mo- 
νογενῇ Θεὸν, τὸν τῶν οὐρανίων γεννήτορα, τὸν τῶν 
χρυφίων λαγόνων τῆς γῆ: ὑπερχύψαντα, χαὶ ταῖς 


D φαοσφόρυις ἀχτῖσι τὴν ὅλην οἰχουμένην ἐπισχιάσαντα. 


Εὐφημήσωμεν τήμερον τὴν ταφὴν τοῦ Μονογενοῦς, 
τὴν ἀνάστασιν τοῦ νιχητοῦ, τὴν χαρὰν τοῦ χόσμου, 
τὴν ζωὴν τῶν ἐθνῶν τοῦ χόσμου. Εὐφημήσωμεν τῆ- 
μερον τὸν τὴν ἁμαρτίαν ἐνδυσάμενον. Εὐφημήσωμεν 
τήμερον τὸν Θεὸν Λόγον, ὃς τὴν τοῦ κόσμου σοφίαν 
ἤλεγξε: τῶν προφητῶν τὴν πρόῤῥησιν ἐχύρωσε" 
τῶν ἀποστόλων τὸν σύνδεσμον συνήθροισε " τῆς Ἐχ- 
χλησίας τὴν χλῇσιν, τοῦ Πνεύματος τὴν χάριν ἐφ- 
ἤπλωσε. Ἰδοὺ γὰρ ἡμεῖς οἵ ποτε ξένοι τῆς τοῦ Θεοῦ 
ἐπιγνώσεως, τὸν Θεὸν ἐπέγνωμεν " xo τὸ YeYpaq.- 
μένον πεπλήρωται" Μγησθήσονται καὶ ἐπιστρα- 
φήσογται πρὸς Κύριον πάντω τὰ πέρατα τῆς γῆς » 


E 
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xal προσκυνήσουσιν ἐγώπιον αὐτοῦ πᾶσαι αἱ A mores erunt? Antiqui lapsus, eL πονῶ resurrectio- 


λαιὰν πτῶσιν, τὴν νέαν ἀνάστασιν, τὴν ápya 
παράθασιν, xa τὴν ὕστερον διόρθωσιν " τὴν θνῆσιν 
«ἧς Εὔας, τῆς Παρθένου τὴν γέννησιν, τῶν. ἐθνῶν 
τὴν ἐπανόρθωσιν, τῶν ἁμαρτωλῶν τὴν ἄφεσιν, τῶν 


προφητῶν τὴν πρόῤῥησιν, τῶν ἀποστόλων τὸ χήρυ- 


t 

δείσου τὴν εἰσοίχησιν, τῶν οὐρανῶν τὴν ἐπάνοδον, 
πὸν Δημιουργὸν ἀνιστάμενον, τὸν τὴν ἀπρέπειαν ἀπο- 
δυσάμενον, τὸν τῇ θεϊχῇ μεγαλουργίᾳ τὸ φθαρτὸν 
εἰς ἀφθαρσίαν μεταλλάξαντα. Καὶ ποίαν ἀπρέπειαν 
ετο; Ἣν Ἡσαΐας εἶπε, Καὶ εἴδομεν αὐτὸν, 
χαὶ οὐκ εἶχεν εἶδος οὐδὲ xáAAoc. ᾿Αλλὰ 
ὁ εἶδος αὐτοῦ ἄτιμον, ἐκιεῖπον παρὰ τοὺς υἱοὺς 
τῶν ἀνθρώπων. Πότε ἣν ἄτιμος ; “Ὅτε τοῖς ἀλιτη- 
ρίοις Ἰουδαίοις προσωμίλειξ χαὶ Σαμαρείτης, χαὶ 


og 


ἀπέ 


δαιμόνιον ἔχων ἐχαλεῖτο ὅτε Ἰούδας ὁ Ἰσχαριώτης 
χαὶ τὰ τοῦ σχότους γεννήματα, πρὸς φόνον ἐχράτουν 
τὸν ἀχώρητον. Οὐχ ἀσχόπως ἔλεγεν αὐτοῖς Ἰωάννης" 
Γεννήματα ἐχιδνῶν, τίς ὑπέδειξεν ὑμῖν φυγεῖν" 
ἀπὸ τῆς μειλούσης ὀργῆς ; "Ὄντως γὰρ ἡ ὀργὴ 
ποῦ Θεοῦ μενεῖ ἐπ᾽ αὐτούς. Πότε ἣν ἄτιμος ; “Ὅτε 
τὸ βλάστημα τῆς ἐπιειχείας ῥάπισμα διελάμθανεν, 
xai μεθ᾽ ὅρχων ἠρώτων τῶν ὄρχων διχαστὴν ὑπάρ- 
χοντα, Πότε ἣν ἄτιμος; Ὅτε ἐδιχάξετο ὁ διχαστὴς, 
xa ἐχρίνετο ὁ χριτὴς τοῦ χόσμου " ὁ οἰχέτης ἠρώτα, 
δισπότης ἐσιώπα, xal τὸ φῶς ἡσύχαζε, χαὶ σχότος 

d πλάσμα ἐθρασύνετο, xaX ὁ δημιουργὸς 

^ A Y " - t 

Πότε ἣν ἄτιμος ; "O«c οἱ ταῦροι &xzpást- 
μόσχος παρίστατο" ὅτε ὁ λέων ὠρυᾶτο, 
a9pot ἐγαυρύνοντο, γαθὼς γέγραπται" Περιε- 
κύκλωσάν ue μόσχοι zoAAol, ταῦροι πίονες πε- 
ριέσχον με. "Ηνοιξαν ἐπ᾿ ἐμὲ τὸ στόμα αὑτῶν, 
ὡς «έων ἀρπάζων καὶ ὡρυόμεγος. Πότε ἣν ἄτιμος ; 
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Ὅτε οἱ χύνες ὑλάχτουν, xat ὁ Δεσπότης ἢνείχετο" 


ὅτε oi λύχοι ἥρπαζον, xaX τὸ πρόθατον παρίστατο" 
ὅτε λῃστὴς εἰς ζωὴν ἐχαλεῖτο, ἢ δὲ ζωὴ τοῦ χόσμου 


ἐχείνην τὴν ἅταχτον 
xai ὀλέθριον φωνὴν, ^ Apor, ἄρον, σταύρωσον αὐὖ- 
τόν. Τὸ αἷμα αὐτοῦ ἐφ᾽ ἡμᾶς καὶ ἐπὶ τὰ τέχνα 
ἡμῶν. Οἱ Κυριοχτόνοι, οἱ προφητοχτόνο!, οἱ θεομά- 
χοι, οἱ μισόθεοι, οἱ τοῦ νόμου ὑθρισταὶ, οἱ τῆς χά- 
p'xos πολέμιοι, οἱ ἀλλότριοι τῆς πίστεως τῶν πατέ- 
ρων, οἱ συνήγορο: τοῦ διαθόλου, τὰ γεννήματα τῶν 
ἐχιδνῶν, οἱ ψιθυρισταὶ, οἱ χατάλαλοι, οἱ ἐσχοτισμένοι 
τῇ διανοίᾳ, ἢ ζύμη τῶν Φαρισαίων. τὸ συνέδριον 
τῶν δαιμόνων, οἱ ἀλάστορες, οἱ πάμφαυλοι, οἱ λιθα- 
σταὶ, οἱ μισόχαλοι. Εἰχότως γὰρ ἔχραζον: ἾΑρον, 
ἄρον, σταύρωσον αὐτόν. Ἕ Θθάρει γὰρ αὐτοὺς ἢ 
ἐπιδημία τῆς θεότητος μετὰ σαρχὸς, χαὶ ἐλύπει 
τῶν ἐλέγχων ὁ τρόπος " ἔθος γὰρ ἁμαρτωλοῖς μισεῖν 
τὴν τῶν διχαίων συντυχίαν. 
1lóze ἣν ἄτιμος; Ὅτε αὐτὸν ἐφραγέλλωσαν, χαὶ 
τὸ σῶμα αὐτοῦ τὸ ἅγιον ἐθασάνιζον, φέροντα ἐχου- 
σίως πάθος, ἵνα τοὺς 


παλαιοὺς μώλωπας τῶν ἡμετέ- 


pov ἁμαρτημάτων θεραπεύσῃ" ὅτε τὸ ξύλον τοῦ 
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nis, et emendationis qua» postea secuta est: ἔν 
interitus, virginis ortus, gentium restitutionis, de- 
linquentium. absolutionis, prophetarum praedicto - 
nis ; apostolorum pr:edicationis, piscinze regenera- 
tionis, in paradisum introductionis , reditus in ec- 
los, rerum Opificis ad vitam redeuntis, cum inde- 
centiam exuisset, ac divina magnificentia quod 
erat mortale et corruptum, in immortale et incor- 
ruptum commutasset. Qualem vero indecentiam 
deposuit? eam quam dixit Isaias his verbis : Et 
vidimus ipsum, et non. erat. species, nec decor. Sed 
facies ejus erat ignobilis, inferior [forma pre [iliis 
hominum ?. Quando ignobilis erat? quando. cum 
sceleratis Judzeis conversabatur, οἱ Samaritanus et 
dimonio exagitatus dicebatur. Quando Judas Is- 
cariotes et tenebrarum progenies tenebant ad ci- 
dem eum, quem nullus locus capere polest. Non 
abs re dicebat ipsis Joannes; Genimina viperarum, 
quis ostendit vobis [ugere a [utura ira δ᾽ ? Vere enim 
ira Dei manebit super ipsis. Quando fuit ignobilis ? 
"Tum cum nobile germen aequitatis gravi. colapho 
cxsum est, et cum verum jurisjurandi presidem, 
cum sacramento juramenti interrogarent. Quando 
sine honore fuit? Cum judiearelur judex, et arbi- 
ter mundi damnaretur; cum servus inquireret, et 
herus conticesceret ; eum lux quiesceret, et. caligo 
exsultaret; cum. figmentura. audaciam prz se fer- 
ret, et rerum opifex perpeteretur. Quando fuit. in- 
glorius ? Cum tauri cornibus impeterent, et juven- 
cus se submitterot ; cum rugiret leo, et superbirent 
tauri : sicul. scriptum est : Circumdederunt me vi- 
tuli multi, tauri pingues. obsederunt me. Aperue- 
run super me 0$ suum, sicut leo rapiens et rugiens zn 
Quando fuit inhonoratus? Cum canes latrarent ; et 
Dominus patienter ferret ; cum lupi diriperent, et 
ovis consisteret; cum latro vocaretur ad vitam, 
at vita mundi traheretur ad mortem ; eum incorn- 
cinna et exitiosa voce clamarent : Tolle , tolle, cru- 
cifige eum. Sanguis ipsius super mos Εἰ svper fi- 
lios nostros ὃ. Domini exsores, prophetarum occi- 
sores, Dei hostes: Dei osores, in legem injurii, 
grati: adversarii , alieni a fide parentum , patroni 
diaboli, progenies viperarum , susurrones, blatero- 
nes , mente involuta tenebris, fermentum Phari- 
scorum, consessus dmonum. Facinorosi, deterri- 
mi, lapidatores, honestatis osores. Atenim merito 
clamabant - Tolle , tolle, crucifige eum. Gravis enim 
ipsis erat divinitatis cum carne coiiversatio ; el con- 
sueiudo reprehendendi, iafesta erat: uam in mor- 
te positum est peccatoribus, odisse justorum | Cae- 
lum et successum. 


Quando fuit ignobiiis? Cum ipsum flagris inse- 
ctati sunt, et sanctum. ejus corpus torserunt, qui 
lubenter cruciotum perferebat, ut antioquos vibi- 
ces nostrorum animi vulnerum sanaret; quando 
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lignum erucis super humeris gestabat, 
um adversus diabolum; cum coronam e spinis 
imposuerunt ei, qui corona donat eos qui coufi- 
dunt in ipso; quando purpura induerunt eum, 
qui immortalitatem largitur iis, qui regenerantur 
ex aqua et Spiritu sancto *; quando sullixerunt li- 
gno vit:e necisque Dominum?, Quando fuit inglo- 
rius? Cum milites, celestis exercitus imperato- 
rem illudentes triumpharent. Quando fuit ignomi- 
niosus? Cum adjuncta arundini spongia, eaque 
aceto madefacta potum ei dederunt, et. fel. obtule- 
runt ei qui manna. abunde ipsis infuderat ; quando 
petrae dirupt:e sunt, et velum lempli scissum est, 
quasi flagitiosorum audaciam stuperent ; quando 
luxit sol, et caliginem tanquam saccum induit, Ju- 
diorum ruinam deplorans: dies enim ipse lamen- 
tabatur Judiorum s:rumnas; cum in medio latro- 
num vita penderet : altero quidem conviciante , et 
obloquente, altero vero peenitentia paradisum de- 
predante. Quando fuit inglorius ? Quando corpus 
ejus sepulturz traditum est. Quando fuit ignobi- 
lis ?-Cum milites ipsum custodierunt, et terra eum 
abscondit, qui super aquis terram fundaverat : et 
cum apostoli occultarent se, et tentationum maegni- 
tudinem ferre non possent. Sed vide , charissime , 
Dei miracula, et post passionem , lketiti:& succes- 
sus profectusque. lgnobilis in claritatis decus 
mutatus est, οὐ mundi. gaudium immortale excita- 
tum est cum corpore. Tunc parturiit terra, et dies 
concepit, et mors regessit omnium vitam. Non enim 
fieri poterat. ut is a morte detineretur, qui verbo 
tenet. omnia. Celebremus igitur resurrectionem 
tertio die factam , zterpi vit:e conciliatricem. Ut 
enim Maria Dei parens, virginalibus atque innuptis 
partubus non solutis, Dei voluntate et sancti Spi- 
ritus gratia genuit seculorum opificem , ex Deo 
Deum Verbum : sic. etiam terra ex propriis pene- 
talibus, fetu mortis edito, herum Judzorum jussa 
est exserere. Etenim detinere non poterat corpus , 
quod immortalitatis vehiculum exstiterat. Quocirca 
cum propheta David decentis status constitutio- 
nem, mortis solutionem, et quondam servorum li- 
bertatem consideraret, exclamat et enuntiat, JDo- 
minus regnavit , decorem indutus est *. Qualem ce- 


do decorem induit ? Perpeluam integritatem, atque D 


immortalitatem , apostolorum ctum , Écclesiz 
coronam. Non amplius Judas prodit. Non. amplius 
Caiphas minitatur. Non amplius Herodes ad puero- 
rum cedem armatur. Non judicat amplius Pilatus ; 
neque amplius Israelite ipso potiuntur. Enimvero 
quod fragile et caducum erat, factum est incorru- 
pium. Tum qui apud eos censebatur homo nudus, 
Deus verus est demonstratus. ldeirco nos etiam 
clamamus : Übinam tuus est, o mors, aculeus ? Ubi 
tua est, inferne, victoria !? ? Decorem induit: In- 
duit Dominus potentiam , et accinxit se". Poten- 
tiam dicit salutis dispensationem per carnem fac- 

TeTI 0155: 


s Àct; nt, 15, ^ * Psaloxcu, 4. 


uf tropz- Α σταυροῦ ἐπὶ τῶν (p.v ἑἐθάστασε 


1? | Cor, xv, 55. 
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τὸ xazk τοῦ δια- 
θόλου τρόπαιον " ὅτε στέφανον ἐξ ἀχανθῶν περιέθαλ- 
λον τῷ στεφανοῦντι τοὺς πεποιθότας ἐπ᾽ αὐτόν " ὅτε 
πορφύραν ἐνέδυσαν τὸν ἀφθαρσίαν τοῖς ἀναγεννωμέ- 
νοις δι᾽ ὕδατος χαὶ Πνεύματος ἁγίου χαριζόμενον " 
ἦτε προσήλωσαν τῷ ξύλῳ τὸν ζωῆς xaY τοῦ θχνάτου 
Κύριον ὑπάρχοντα. Πότε ἣν ἄτιμος; Ὅτε ἐθριάμ- 
ὄευον ἐμπαίζοντες οἱ στρατιῶται τὸν τῆς στρστιᾶς 
τῶν οὐρανῶν δεσπότην. Πότε ἣν ἄτιμος ; Ὅτε χα- 
λάμῳ περιθέντες σπόγγον, ἐμπλήσαντες ὄξους ἐπό- 
τιζοὸν αὐτὸν, χαὶ χολὴν ἐδίδουν τὸν τὸ μάννα αὐτοῖς 
πομθρήσαντα" ὅτε αἱ πέτραι ἐῤῥήγνυντο, Χαὶ τὸ 
απέτασμα τοῦ ναοῦ ἐσχίζετο, τῶν ἁλιτηρίων τὴν 
τόλμαν Ln πληττόμενα ᾿ ὅτε ὁ ἥλιος ἐπένθει xal τὸ 
σάχχον ἐνεδύετο, πενθῶν τὴν τῶν Ἰουδαίων' 

AE γὰρ ἣ ἡμέρα τὰς Ἰουδαίων 

τε ἐν μέσῳ λῃστῶν ἡ ζωὴ ἐχρέματο " 
τοῦ μὲν ὁνε BEER xai χαταλαλοῦντος, τοῦ ὃὲ τῇ 
μετανοίᾳ ληστεύοντος τὸν παρόδεισον. Πότε ἣν ἄτι- 
μος; Ὅτε τὸ σῶμα πρὸς ταφὴν ἐδίδοτο. Πότε ἣν ἄτι- 
μος; Ὅτε στρατιῶται ἐφύλαττον, χαὶ ἣ YT χατέχρυ- 
πτεν τὸν τὴν γῆν ἐπὶ τῶν ὑδάτων ἑδράσαντα " ὅτε οἱ 
ἀπόστολοι ἐχρύπτοντο, τῶν πειρασμῶν τὸν ὅγχον οὐ 
δυνάμενοι φέρειν. ᾿Αλλὰ ὅρα, ἀγαπητὲ, τοῦ Θεοῦ τὰ 
θαύματα, χαὶ μετὰ τὸ πάθος τῆς χαρᾶς τὰ χατορθώ- 
ματα. Ὃ ἄτιμος εἰς εὐδοξίαν μετεδάλλετο, χαὶ ἡ 
τοῦ χύσμου χαρὰ ἄφθαρτος ἐγήγερται μετὰ τοῦ σώ- 
ματος. Τότε ὥδινεν Tj γῆ, xax ἐχυοφόρησεν ἡ ἡμέρα, 
xal ἀπέπτυσεν ὁ θάνατο: τὴν πάντων ζωήν. Οὐ γὰρ 
ἣν δυνατὸν χρατεῖσθαι ὑπὸ τοῦ θανάτου τὸν πάντα 
λόγῳ χρατοῦντα. Ἑορτάσωμεν τοίνυν τριήμερον ἀνά- 
στασιν, ζωῆς αἰωνίου πρόξενον. “Ὥσπερ γὰρ Μαρία 
ἡ θεοτόχος, παρθενιχὰς χαὶ 
λύσασα βουλήσει Θεοῦ χαὶ Πνεύματος χάριτι ἐγέν- 
νὴσε τὸν τῶν αἰώνων ποιητὴν, τὸν &x Θεοῦ Θεὸν Λό- 
γον" οὕτως καὶ fj γῆ, Ex τῶν οἰχείων λαγόνων τὰς 


ποῦ θανάτου λύσασα, ἀπέπτυσε χελευοσθεῖσα 


ἀνυμφεύτους ὠδῖνας οὐ 


ὠδῖνας 
τὸν τῶν Ἰουδαίων δεσπότην " οὐ γὰρ ἠδύνατο χατ- 
ἐχειν σῶμα, φορεῖον ἀθανασίας γενόμενον. Σχοπῶν 
προφήτης Aa610 τῆς εὐπρεπείας τὴν διόρ- 
θωσιν, τοῦ θανάτου τὴν λύσιν, τῶν ποτε δούλων τὴν 
ἐλευθερίαν, βοᾷ καὶ λέγει: Ὃ Κύριος é6aclAsvcer, 
εὐπρέπειαν ἐνεδύσατο. Ἰϊοίαν εὐπρέπειαν ἐνεδύ- 
σατο; Τὴν ἀφθαρσίαν, τὴν ἀθανασίαν, τῶν ἀποστόλων 
τὴν σύγχλητον, τῆς Ἐχχλησίας τὸν στέφανον. Οὐχέτι 
Ἰούδας προδίδωσιν * οὐχέτι Καῖφας ἀπειλεῖ" οὐχέτι 
Πιλάτος διχάζει, οὔτε Ἰσραηλῖται χρατοῦσι. Τὸ γὰρ 
φθαρτὸν γέγονεν ἄφθαρτον, χαὶ ὁ παρ᾽ αὐτοῖς νομ!:- 
ζόμενος ἄνθρωπος ψιλὸς, Θεὸς ἀποδέδειχται ἀληθινός. 
Διὸ χαὶ ἡμεῖς βοῶμεν: Ποῦ σου, θάνατε, τὸ κέν- 
τρον; ποῦ σου, (On, τὸ vixoc; Ὁ Κύριος ἐδα- 
εὐπρέπειαν ἐνεδύσατο" ἐνεδύσατο 
Κύριος δύναμιν, καὶ περιεζώσατο. Δύναμιν λέγει 
τὴν διὰ σαρχὺς οἰχονομίαν. “Ὅτε γὰρ ἐχείνης δυνα- 
τῶτορον οὐδὲν, διὰ σώματος ὁ ἀσώματος δαίμονας 
χατέθαλε" διὰ στα ΠΟ τὰς ἀντιχειμένας δυνάμεις 


ποίνυν ὁ 


ciAevesvr , 


ὑπειδὴ γὰρ τὰ πρῶτα ἐχλόνει τὴν 


ἐξεπολιόρχησεν. 
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γῆν ἡ ἁμαρτία, ἀναστὰς ὁ Κύριος ἡμῶν Ἰησοῦς A tam. Quandoquidem nihil illa potentius. Per corpus 


Χριστὸς, χαθὼς προεῖπεν, ἐστερέωσεν αὐτὴν τῷ 
ξύλῳ τοῦ σταυροῦ, μηχέτι πρὸς ὄλισθον ἀπωλείας 
βαδίζειν, pute χειμῶσι τῆς πλάνης ῥιπίζεσθαυν, 
Μάρτυρα δὲ τοῦ λόγου τὸν μακάριον Παῦλον ἀγάγω- 
μεν, λέγοντα ἁπλῶς " Δεῖ γὰρ τὸ φθαρτὸν τοῦτο 
ἐνδύσασθαι ἀφθαρσίαν. Διὸ xax ὁ Ῥαλμῳδὸς λόγει" 
Ἕτοιμος ὁ θρόγος σου ἀπὸ τότε * ἀπὸ τοῦ αἰῶνος 
σὺ el: χαὶ, Ἢ βασιϊεία σου, Baciela αἰώνιος, 
ἥτις οὐ διαφθαρήσεται. Καὶ πάλιν: Ἡ βασιιεία 
σου, βασιμεία πάντων τῶν αἰώνων. KoY πάλιν" 
Ὃ Κύριος ἐδασίλευσεν, ἀγα.).τιασθήτω ἡ γῆ, 
εὐφρανθήτωσαν rico xoAAat. “Ὅτι αὐτῷ ἡ δόξα 
xai τὸ χράτος. "Api. 


regnum omnium seculorum !^; acrursus, Dominus. regnavit , exsultet. terra; leetentur insule multg ἡ; 


Q.ia ipsi gloria et fortitudo convenit. Amen. 


i T Gorv;:55, 


ΣΙ Psal xeiri9. 
ΧΟ 4. 


1* Psal. cxLiv, 


enim liber a corpore d:emonas depulit. Per crucem 
oppositas potestates obsedit. Nam quoniam pri- 
mum terram concusserat peecatum, resurgens Do- 
minus noster Jesus Christus, ut praedixerat, stabi- 
livit ipsam ligno crucis, ne ullo unquam lapsu 
preceps in perniciem rueret , neque erroris. tem- 
pestatibus agitarelur. Testem vero dictorum pro- 
ducamus beatum Paulum aientem : Oportet. enim 
corruptibile hoe induere incorruptibilitatem, et mor- 
tale hoc induere immortalitatem **. Ideoque Psalmo- 
graphus ait, Parata est sedes tua ex tunc ; a seculo 
tu es 9: et, Regnum tuum, regnum sempiternum !* ; 


quod non corrumpetur '5 ; et iterum , Regnum tuum, 
17. 


13.15 Dan. x10,,44.. .i*'Psal?cxuv;43.; i^ Psak 
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ΤῊΝ AETOMENHN ΤΩ EIIIXOPIQ TON ΚΑΠΠΑΔΌΚΩΝ EOEI 


THN EIIIXQZOMENHN. 


EJUSDEM 
IN ASCENSIONEM CHRISTI 


QUJE DIES FESTA  CAPPADOCIBUS DICTA EST 


CONSECRATA. 


Francisco Zino interprete. 


Ὡς γλυχὺς συνέμπορος τοῦ ἀνθρωπίνου βίου ὁ (q Quam dulcis hominum comes propheta David in 


προφήτης Δαβὶδ, ἐν πάσαις ταῖς ὁδοῖς τῆς ζωῆς εὑ- 


ρισχόμενος, χαὶ πάσαις ταῖς πνευματιχαῖς ἡλικίαις 
προσφόρως χαταμιγνύμενος, παντὸς τάγματος τῶν 


νηπίοις συμπαίζει, τοῖς 


ἀνδράσι 
- 


πάντα γίνεται, στρατιωτῶν ὅπλον, ἀθλητῶν παιδο- 


πρίθης, γυμναζομένων παλαίστρα, νικώντων στέφα- 
νος, ἐπιτραπέζιος εὐφροσύνῃ, ἐπιχήδειος παραμυθία. 
Οὐκ ἔστι τι ζῶν χατὰ τὸν βίον ἡμῶν τῆς χάριτος 
καύτης ἀμέτοχον. Τίς μὴ 
f ἑορτῆς εὐφροσύνη, μὴ 
τοῦ Προφήτου ταύτην φαιδρύνοντος;: Ὃ δὴ χαὶ 


SUM a SNO 14. RS 
νῦν ἔστιν ἰδεῖν * ὅτι xoY ἄλλως 


προσευχῆς δύναμις, ἧς 


Δαθὶδ συνεφάπτεται; τίς 


μεγάλην ἡμῖν οὖσαν 


NES - ; , 
μείζονα δι᾽ ἑαυτοῦ ὁ Προφήτης ἑποίη- 


i] 


εν, προσφόρως τῇ ὑποθέσει: τὴν £x τῶν Ψαλμῶν 
D t i Li D 


omnibus vit:e itineribus ! quam aptus spiritualibus 
cunclis zetatibus! quam omni proficientium ordini 
conditionique commodus invenitur ! Cum illis, qui 
apud Deum pueri infantesque sunt, colludit. Viris 
in cerlamine et pugna se socium przbet, juven- 
tutem erudit, senectutem confirmat, omnibus om- 
nia fit, militum arma, magister pugilum, palzestra 
certantium, corona victorum, in conviviis hilaritas, 
in funere lugentium consolatio. Nulla denique 
pars humane vite illius munere et gratia vacat. 
Quinam est precationis facultas quam David non 
subministret? Quae celebritas Letiti:e, quam non 
exornet Propheta? id quod in przsentia quoque 
licet intueri. Hodiernam enim celebritatem, satis 
D per se magnam, ipse majorem efficit, dum ilii gau- 
dium e psalmis apposite adjungit. In uno enim 
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illorum ovem te jubet esse, quie ἃ Deo pascaris, et A συνεισενεγχὼν εὐφροσύνην. Ἐν μὲν γὰρ τῷ Ev, πρό- 


omnibus bonorum copiis affluas, ut cui et. herba, 
et pabulum, et aqua refrigerii suppetat !. Tibi et 
cibum, et tabernaculum, et viam, et ducem, et 
omnia se przebet pastor egregius, gratiamque suam 
ad omnem usum apte distribuit. Ex quibus omni- 
bus Eeclesiam instruit, oportere te primum boni 
pastoris ovem fieri per bonam catechesim et initia- 
lionem ad divine doctrine pascua fontesque de- 
ductum, ut eum illo sepeliaris per baptismum in 
mortem, neque tamen mortem ejusmodi reformi- 
dare. Non euim mors est ista, sed mortis umbra et 
similitudo, Nam si ambulavero, inquit, in medio um- 
bre mortis, non timebo, ut malum, id quod accide- 
rit, quoniam tu mecum es *. Deinde spiritus virga 
consolatur. Spiritus enim consolator est. Tum 
mensam mysticam proponit ex adverso mensa dze- 
monum instructam. Per idololatriam. enim homi- 
num vitam afflixerunt dzmores, quibus contraria 
est Spiritus mensa. Ad hzc oleo spiritus caput un- 
git, et vinum, quod Ixtitia cor aflicit?, addens, 
sobriam illam animo ebrietatem injicit, et e cadu- 
cis fluxisque rebus mentem trahit ad sempiternas. 
Etenim qui tali est affectus ebrietate, brevem vitam 
eum immortalitate commutat, et in longitudine 
dierum habitat in domo Domini. H:c nobis in uno 
Psalmorum elargitus, ad majorem et perfectiorem 
in altero, qui proxime sequitur, voluptatem animum 
excitat, cujus sententiam vobis, si videtur, paucis 
explieabo. Domini est terra et plenitudo ejus *. Quid 
igitur. novi contingit, homo, si Deus noster in terra 
visus est, si eum hominibus vixit? Ipse terram 
creavit et condidit, Quare nec inusitatum nec ab- 
surdum est, uL ad propria Dominus veniat. Neque 
enim in orbe versatur alieno, sed in eo quem ipse 
constituit et fabricatus est, qui super maria terram 
fundavit et effecit, ut. secus fluminum decursum 
optime collocata esset. Quam autem ob causam ad- 
venit, nisi ul te ex peccati voragine liberatum, et 
regni eurrum, id est, virtutis institutum in ipso 
ascensu adhibentem, in montem adduceret ? Neque 
enim licet in montem illum ascendere, nisi virtu- 
les tibi comites adjunxeris, et. innocens manibus 
fueris, et nullo scelere coinquinatus, sed mundo 
corde ad nullam vanitatem animum tuum appli- 
cueris, nec dolo proximum tuum deceperis. Istius 
ascensus premium est benedictio, huic repositam 
Deus misericordiam largitur. fec est generatio 
quarentium eum, per virtutem in sublime conscen- 
dentium, et quegrentium [aciem Dei Jacob. 


D 


θατόν σε χελεύει γενέσθαι: παρὰ τοῦ Θεοῦ ποιμαὶνό- 
μένον, χαὶ οὐδενὸς τῶν ἀγαθῶν ὑστερούμενον - ᾧ χαὶ 
πόα νομῆς, xaX ὕδωρ ἀναπαύσεως, xa τροφὴ, χαὶ 
σχηνὴ, xal τρίδος, xoi ὁδηγία, χαὶ πάντα γίνεται 
ὁ ποιμὴν ὁ χαλὸς, πρὸς πᾶσαν χρείαν τὴν ἑαυτοῦ 
χάριν προσφόρως καταμερίζων. Δι’ ὧν ἁπάντων 
παιδεύει τὴν Ἐχχλησίαν, ὅτι χρή σε πρόθατον 
πρῶτον γενέσθαι τοῦ χαλοῦ ποιμένος, διὰ τῆς ἀγαθῆς 
χατηχήσεως πρὸς τὰς θείας τῶν διδαγμάτων νομάς 
«s χαὶ πηγὰς ὁδηγούμενον, εἰς τὸ συνταφῆναι αὐτῷ 
διὰ τοῦ βαπτισμοῦ εἰς τὸν θάνατον, χαὶ μὴ φοδηθήνας 
τὸν τοιοῦτον θάνατον. Οὐ γὰρ θάνατος οὗτός ἐστιν, 
ἀλλὰ θανάτου σχιὰ χαὶ ἐχτύπωμα. ᾿Εὰν γὰρ πορευθῶ, 
φησὶν, ἐγ μέσῳ σκιᾶς θανάτου, οὐ φοδηθήσομαι 
ὡς κακὸν τὸ γιμόμεγον" ὅτι σὺ μετ᾽ ἐμοῦ el. 
Μετὰ ταῦτα παραχαλέσας τῇ βαχτηρίᾳ τοῦ Πνεύ- 
ματος" ὁ γὰρ παράχλητης τὸ Πνεῦμά 
μυστιχὴν προτίθησι τράπεζαν, τὴν ἐξ 
τῶν δαιμόνων τραπέζης ἑτοιμασθεῖσαν. 


ἔστι" τὴν 
ἐναντίου τῆς 
Ἐχεῖνοι γὰρ 
ἦσαν οἱ διὰ τῆς εἰδωλολατρείας τὴν ζωὴν τῶν ἀνθρώ- 
πων ἐχθλίδοντες (v ἐξ ἐναντίου 1| τοῦ Πνεύματος 
τράπεζα. Εἶτα μυρίζει τὴν χεφαλὴν τῷ ἐλαίῳ τοῦ 
Πνεύματος, χαὶ προσθεὶς αὐτῷ οἶνον τὸν τὴν χαρδίαν 
εὐφραίνοντα, τὴν νήφουσαν ἐχείνην μέθην ἐμποιεῖ 
τῇ ψυχῇ, στήσας τοὺς λογισμοὺς ἀπὸ τῶν προσχαίρων 
πρὸς τὸ ἀΐδιον" ὁ γὰρ τῆς τοιαύτης γευσάμενος μέθης» 
διαμείθεται τοῦ ὠχυμόρου τὸ ἀτελεύτητον, εἰς μα- 
χρότητα ἡμερῶν τὴν ἐν τῷ οἴκῳ τοῦ Θεοῦ διαγωγὴν 
παρατείνων. Τοιαῦτα ἡμῖν ἐν τῷ ἑνὶ τῶν ψαλμῶν 
χαρισάμενος, πρὸς μείζονα χαὶ τελεωτέραν εὐφροσύ- 
ξῆς ψαλμῷ τὴν Ψυχὴν ἐπεγείρει" xal, εἰ 


νὴν ἐν τῷ ἑ 
δοχεῖ, xai τούτου τὴν διάνοιαν ὑμῖν παραθώμεθα, 
δι᾿ ὀλίγων ἐπιτεμόμενοι. Τοῦ Κυρίου ἡ γῆ καὶ τὸ 
πλήρωμα αὐτῆς. Τί οὖν ξενίζῃ, ὦ ἄνθρωπε, εἰ ὁ 
θεὸς ἡμῶν ἐπὶ γῆς ὥφθη, χαὶ τοῖς ἀνθρώποις συναν- 
ἐστράφη; κτίσμα γὰρ ἐχείνου ἢ γῇ, διότ' xal ποίημα. 
Οὐχοῦν οὐδὲν χαινὸν, οὐδὲ ἔξω τοῦ πρέποντος, τὸ 
εἰς τὰ ἴδια ἐλθεῖν τὸν Δεσπότην" οὐ γὰρ ἐν ἀλλοτρίῳ 
γίνεται χόσμῳ, ἀλλ᾽ ὃν αὐτὸς συνεστήσατο, ὁ ἐπὶ 
θαλασσῶν θεμελιώσας τὴν γῆν, xoi πρὸς τὴν τῶν 
ποταμῶν δίοδον εὔθετον αὐτὴν εἶναι παρασχευάσας. 
Ὑπὲρ τίνος οὖν ἡ παρουσία; Ἵνα σε τῶν βαράθρων 
τῆς ἁμαρτίας ἐχθαλὼν, ἐπὶ τὸ ὄρος ἀγάγη, βασιλείας 
ὀχήματι πρὸς τὴν ἄνοδον τῇ xax! ἀρετὴν πολιτείᾳ 
χρησάμενον. Οὐ γὰρ ἔστιν ἀνελθεῖν ἐπὶ τὸ ὄρος 
ἐχεῖνο, εἰ μὴ ταῖς ἀρεταῖς συνοδεύσειε " ταῖς μὲν 
χερσὶν ἀθῶος γενόμενος, καὶ μηδεμιᾷ πονηρᾷ πράξει 
ῥυπούμενος, χαθαρὸς δὲ τῇ χαρδίᾳ, πρὸς οὐδὲν μά- 
«atoy τὴν ψυχὴν ἑαυτοῦ φέρων, μηδέ τινα δόλον τῷ 


ΡΒ UE M AD MULA. v e CP OUR, MSS ; TU 
πλησίον ἑξαρτυόμενος. Ταύτης τῆς ἀναθάσεως ἔπαθλόν ἐστιν d εὐλογία" τούτῳ δίδωσι τὴν ἀποχειμένην 


ἐλεημοσύνην ὁ Κύριος" Αὕτη écclv ἡ «v ζητούντων αὐτὸν γεγεὼ, τῶν δι᾽ ἀρετῆς πρὸς ὕψος ἀναθαινόν- 


των, καὶ ζητούντων τὸ πρόσωπον τοῦ Θεοῦ Ἰακώῦδ. 


Hiujusce psalmi pars reliqua forsitan evangelica 
etiam voce doctrinaque sublimior est. Nam Evan- 
gelium. Domini consuetudinem οἱ vitam, quam 
egit in terra, et ejus reditum in ccelum narrat. Hic 


! Psal. xxr, 1 sqq..— !* Psal. ἔχῃ, 4. 


3 psal. crit, 15. 


Τὸ δὲ ἐφεξῆς τῆς ψαλμῳδίας, χαὶ αὐτῆς τάχα τῆς 
διδασχαλίας ἐστὶν ὑψηλότερον. Τὸ μὲν 


D * i * ^ ᾿ Li RE S ΤᾺ» T ᾿Ξ 
χαὶ τὴν ἀναστροφὴν διηγήσατο. Ὁ δὲ ὑψηλὸς οὗτος 


? Psal. xxu, 1 566. 
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προφήτης, ἐχδὸς αὐτὸς ἑαυτὸν, ὡς ἂν μὴ βαρύνοιτο A autem excee]sus Propheta supra se ipsum egrediens, 


τῷ ἐφολχίῳ τοῦ σώματος, xoi ταῖς ὑπερχοσμίοις 
δυνάμεσιν ἑαυτὸν χαταμίξας, τὰς ἐχείνων ἡμῖν φω- 
νὰς διεξέρχεται, ὅτε προπομπεύουσαι τοῦ Δεσπότου 
ἐπὶ τὴν χάθοδον, ἐπαρθῆναι χελεύουσι τῶν περιγείων 
ἀγγέλων, τῶν τὴν ἀνθρωπίνην ζωὴν πεπιστευμένων, 
τὰς εἰσόδους, λέγουσαι" "Apace πύιϊας, οἱ ἄρχοντες, 
ὑμῶν, καὶ ἐπάρθητε, πύ.ϊαι αἰώγιοι, καὶ eiceAeU- 
σεται ὁ Βασιϊεὺς τῆς δόξης. Καὶ ἐπ 


Ξιδὴ εἰς ὃ ἂν 
γένηται ὁ τὸ πᾶν ἐν ἑαυτῷ περιέχων, σύμμετρον Éau- 
τὸν τῷ δεχομένῳ ποιεῖ“ οὐ γὰρ μόνον ἐν ἀνθρώποις 
ἄνθρωπος γίνεται, ἀλλὰ χατὰ τὸ ἀχόλουθον πάντως 
χαὶ ἐν ἀγγέλοις γινόμενος, πρὸς τὴν ἐχείνων φύσιν 
ἑαυτὸν συγχατάγει" διὰ τοῦτο χρήζουσιν οἱ πυλωροὶ 
«09 δειχνύντος" Τίς ἐστιν οὗτος ὁ Βασιιϊεὺς τῆς δό- 
£nc; Οὗ χάριν τὸν χραταιὸν αὐτοῖς xal δυνατὸν ἐν 
πολέμῳ ὑποδειχνύουσι, τὸν μέλλοντα πρὸς τὸν αἰχμα- 
λωτίσαντα τὴν ἀνθρωπίνην φύσιν συμπλέχεσθαι, χαὶ 
χαταλύειν τὸν ἔχοντα τοῦ θανάτου, τὸ χράτος" ἵνα 
ποῦ ἐσχάτου ἐχθροῦ ἀφανισθέντος, εἰς ἐλευθερίαν « 
χαὶ εἰρήνην ἀναχληθῇ τὸ Peu Πάλιν διεξέρ- 
χεται τὰς ὁμοίας φωνάς" πεπλήρωται γὰρ ἤδη τὸ τοῦ 
θανάτου μυστήριον, xoi χατώρθωται χατὰ τῶν mo- 
λεμίων ἡ νίχη, xa ἐγήγερται τὸ χατ᾽ αὐτῶν τρό- 
παιὸν ὁ σταυρός" Καὶ xam ἀγέδη εἰς ὕψος, αἰχμα- 
“1ωτεύων τὴν αἰχμαιϊωσίαν,, ὁ δοὺς τὴν ζωὴν τε xoY 
τὴν βασιλείαν᾽, τὰ ἀγαθὰ ταῦτα δόματα τοῖς 
mote. Καὶ δεῖ 
πύλας αὐτῷ. 


ἀνθρώ- 
πάλιν ἀνοιχθῆναι τὰς ὑπερχειμένας 
᾿Αντιμεταλαμδάνουσι τὴν προπομπὴν 
οἱ ἡμέτεροι φύλαχες, χαὶ ἀνοιχθήναι: αὐτῷ τὰς ὑπερ- 
χειμένας πύλας παραχελεύονται, ἵνα πάλιν ἐν αὐταῖς 
EDI 'AXÀ' ἀγνοεῖται ὁ τὴν ῥυπαρὰν στολὴν τοῦ 
ἡμετέρου βίου περιθαλόμενος, οὗ τὸ ἐρύθημα τῶν 
ἱματίων £x τῆς ληνοῦ τῶν ἀνθρωπίνων χαχῶν. Διὰ 
τοῦτο παρ᾽ ἐχείνων dj ἐρωτηματιχὴ αὕτη φωνὴ πρὸς 
τοὺς προπομιπεύοντος γίνεται" Τίς ἔστιν οὗτος ὁ 
Βασιλεὺς τῆς δόξης; εἶτα, ἡ τούτων ἀπόχρισις, 
Ὁ κραταιὸς καὶ δυνατὸς ἐν ποιέμῳ, ἀλλὰ, 
Κύριος τῶν δυνάμεων, ὁ τοῦ παντὸς ἐξημμένος τὸ 
χράτος, ὁ ἀναχεφαλαιώσας τὰ πάντα ἐν ἑαυτῷ, ὁ ἐν 
πᾶσι πρωτεύων, ὁ εἰς τὴν ji τὴν χτίσιν ἀποχατα- 
στήσας τὰ πάντα, αὐτός ἐστιν ὁ Βασιλεὺς τῆς δόξης. 
Ὁρᾶτε ὅπως ἡμῖν ΡΣ ΤΣ τὴν ἑορτὴν ὁ Δαθὶδ 
ἀπειργάσατο, τὴν. ἰδίαν χάριν τῇ φαιδρότητι τῆς 
Ἐχχλησίας ἐγχατα 
ἡμεῖς τὸν Προφήτην, ἐν οἷς δυνατόν ἐστι χατορθῶσαι 


tanquam corporis onere nihil prematur, infert se 
covestibus potestatibus, et voces earum nobis ex- 
ponii, eum in colum redeuntem Dominum ipsi 
comitantes, angelis, qui versantur in terris, qui- 
busque in humanam vitam ingressus commissus 
est, imperant ad hune modum : Tollite portas, 
principes, vestras, et elevamini, porte eternales, et 
introibit Rex glorie. Et quoniam, ubicunque fuerit 
ile, qui in seipso omnia continet, pro suscipien- 
iium captu se ipsum dimetitur ; neque enim solum 
inter homines homo fit, verumetiam, dum inter 
angelos versatur, ad illorum naturam sese demit- 
(Quis 
est iste Rex glorie ? Respondent ipsis demonstrant- 
que fortem et potentem in prelio, qui pugnaturus 
erat contra illum, qui naturam humanani in servi- 
tute. captivam detinebat, et eversurus eum qui 
mortis habebat imperium *, ut gravissimo hoste 
superato, genus hominum in libertatem ct paceni 
vindiearet. Rursum repetit easdem voces. Comple- 
tum enim jam est mortis mysterium, et victoria de 
hostibus reportata, et contra ipsos excitatum crucis 
tropeum.. Ascendit in altum, captivam ducens capti- 
vitatem *, qui vitam, et regnu m, et preclara liae dona 
hominibus tribuit. Impositze illi rursus patefaciendie 
sunt porte. Occurrunt ei nostri custodes, et por- 
tas jubent recludi, ut in ipsis rursum gloriam asse- 
quatur. Verum non agnoscunt eum, qui sordida v 
vit:: mostre stolam indutus est, cujus rubra sunt 
vestimenta ex humanorum malorum torculari . 
Itaque rursus comites ejus vocibus illis interrogan- 
tur. Quis est iste Rex. glorie ? Respondetur autem 
xon amplius : Fortis, et potens in prelio : sed Do- 
minus virtutum, qui mundi principatum obtinuit, 
qui summatim omnia in se collegit, qui in omnibus 
primas tenet, qui pristinum in statum cuncta re- 
stituit, ipse est Rex gloriz. Ceruitis, quomodo dul- 
eiorem nobis celebritatem David effecerit, dum 
Ecclesi hilaritati gratiam immiscet suam, Proinde 
nos item, quantum possumus, imitemur Prophetam 
in charitate erga Deum, in mansuetudine vite, im 
tolerantia erga illos qui nos odio prosequuntur, ut 
Prophet» doctrina nobis ad bene beateque viven- 


tit : ideirco narrantem | janitores interrogant : 


(Sas. Οὐχοῦν μιμησώμεθα xai D dum dux magistraque sit, in Christo Jesu Domino 


nostro, cui gloria in s:eeula s:eeulorum. Amen. 


τὴν μίμησιν, Ev τῇ πρὸς Θεὸν ἀγάπῃ, ἐν τῇ τοῦ βίου πρᾳότητι, tv τῇ πρὸς τοὺς μισοῦντας μαχροθυμίᾳ " 
ἵνα γένηται ἡ τοῦ Προφήτου διδασκαλία τῆς χατὰ Θεὸν πολιτείας χειραγωγία, &v Χριστῷ Ἰησοῦ τῷ Κυρίῳ 
ἡμῶν, ᾧ ἡ δόξα εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 


* Heb. 1 44... Psal; rxvir, 49. «545a. Exit, 2. 
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Interprete et scholiaste Laurentio Zacagnio V, ,. 


Quodlibet festiv;e celebritatis argumentum per se A 


ipse illustrius efficit David, dum suavissimam illam 
citharam ad id, quod usui est, apte semper accom. 
modat. Quapropter sapientiz fidibus Spiritus ple- 
ciro pulsatis, cantum edens, idem nobis Propheta 
magnam quoque Penteeostes celebritatem illustret. 
Dicat proinde ex divina illa modulatione sua psal- 
mum illum hodierno Dei beneficio congruum : Ve- 
nile, exsultemus Domino *. Primum autem nosse 
oportet quodnam sit hoe Dei beneficium, deinde 
orationis argumento aptanda sunt verba propheti:; 
perque vos mili liceat, quie ad Πα pertinent, ali- 
quo ordine pro viribus explicare. Initio aberrave- 
rant homines a cognitione Dei, relictoque rerum 
omnium Domino, alii mundi colebant elementa , 
zlii daemones. venerandos censebant, plerisque vero 
manufacte etiam. simulacerorum imagines nuuina 
esse videbantur, quibus colendis aras, et templa, et 
sacra , et victimas, et fana, et delubra aliaque id 
genus dedicaverant. Benignis igitur oculis natura 
Dominus corruptam hominum naturam respexit, et 
humanam vitam ab errore ad. veritatis cognitionem 
quibusdam quasi gradibus revocavit. Quemadmo- 
dum enim qui diuturna fame confectos ex medic: 
faeultatis przeseripto reficiunt, eorumdem imbecil- 
litati prospicientes , haud illico eis ad. satietatem 
cibos suppeditant ; sed posteaquam vietu moderato 
vires reeuperarunt, tum demum ipsis ad arbitrium 
sese explendi, potestatem faciunt : sie eliam cum 
horrenda veluti fame humanum genus absumptum 
esset, mysteriorum escam divina illis providentia 
hac ratione dispensavit, ut in dies paulatim, atque 


t Psalzxciv;:1. 
, 


(Y) Garvawp., Vl, 601. — Edita est. hiec. oratio 
Latine tantum. ex versione Francisci Zini : eum 
aulem Graece haberetur in tribus. perantiquis Va- 
tican;e bibliothece codicibus signatis nui. 564, 
14253 et 1907, in quibus o;nia fere Gregorii Nys- 
seni opera continentur, opportunum nobis. visum 
est, cam quoque Graece edere ex codice 1455, ad 


Πᾶσαν ἑορτῆς ὑπόθεσιν φαιδροτέραν ὁ Δαθὶδ δι᾽ 
ἑαυτοῦ ἀπεργάζεται, τὴν πολυαρμόνιον ἐχείνην χιθά- 
pz» προσφόρως ἀεὶ τῇ χρείᾳ μεθαρμοζόμενος. Οὐχ- 
οὖν xai τὴν μεγάλην τῆς Πεντηχοστῆς ἑορτὴν qai- 
δρυνέτω ἡμῖν ὁ αὐτὸς Προφήτης, τῷ πλήχτρῳ τοῦ 
Πνεύματος ἐν ταῖς χορδαῖς τῆς σοφίας τὸ μέλος 
ἀναχρουόμενος. Εἰπάτω τοίνυν Ex τῆς ἐνθέου μελ- 
ῳδίας ἐχείνης, τὸ τῇ παρούσῃ χάριτι πρόσφορον (3), 
ὅτι Δεῦτε, ἀγα. τιασώμεθα τῷ Κυρίῳ. Πρότερον 
χρὴ γνῶναι τὴν χάριν, ἥτις ἐστὶν, εἶθ᾽ οὕτως τὴν 
χατάλληλον £x τῆς προφητείας ἐφαρμόσαι τῇ ὑποθέ- 
cst φωνήν " xal μο: δότε, χαθὼς ἂν Tj δυνατὸν, διά 
τινος ἀχολούθου τάξεως διασαφῆσαι τὸν περὶ τούτων 
λόγον" Πεπλάνητο χατ᾽ ἀρχὰς τὸ ἀνθρώπινον, πρὸς 
τὴν τοῦ Θεοῦ κατανόησιν, xai χαταλιπόντες τὸν τῆς 

τίσεως Κύριον, οἱ μὲν τοῖς τοῦ χόσμου στοιχείοις 
δι᾽ ἀπάτην (Ὁ) ὑπέχυπτον, ἄλλοι ὃὲ τὴν τῶν δαιμό- 
νων φύσιν ἐποιοῦντο σεθάσμιον, πολλοῖς δὲ τὸ Θεῖον 
ἐδόχει χαὶ ἡ χειροποίητος τῶν εἰδώλων μορφὴ, οἷς 
βωμοί τε, χαὶ ναοὶ, χαὶ τελεταὶ, χαὶ θυσία:, καὶ τε- 
μένη, χαὶ ἀφιδρύματα. καὶ πάντα τὰ τοιαῦτα παρ᾽ 
αὐτῶν ἀνετίθετο εἰς θεραπείαν τῶν Ψευδωνύμων 
θεῶν. Εἶδε τοίνυν τῷ τῆς φιλανθρωπίας ὀφθαλμῷ τὴν 
τῆς φύσεως τῶν ἀνθρώπων διαφθορὰν ὁ Δεσπότης τῆς 
φύσεως, χαὶ διά τινος ἀχολουθίας ἀπὸ τῆς πλάνης 
ἐπανάγει τὴν ἀνθρωπίνην ζωὴν πρὸς τὴν τῆς ἀλη- 
θείας ἐπίγνωσιν. “Ὥσπερ γὰρ οἱ τοὺς ἐν λιμῷ χρονίῳ 
συντετηχότας, μετά τινος ἰατριχῆς ἐπιστήμης ἀνα- 
λαμθάνοντες, οὐκ ἀθρόως ἐπὶ τὸν κόρον προάγου- 
σι (4), φειδοῖ τῆς ἀσθενείας αὐτῶν - ἀλλὰ διὰ τῆς 
τροφῆς ἀναληφθείσης αὐτοῖς τῆς δυνά- 


ἀπο" 
συμμέτρου io : ὃ 
συγχωρύυσι zv εζουσιᾶν ἐμφορεῖσθαν 


μεως, τότε 


alios codices collato, addita insuper versione no- 
stra, ut. melius eruditi dignoscere possint, an genur- 
nus sit Nvsseni fetus. 

(2) AMius codex, πρόσφορα. 

(3) Alius codex, δι᾽ ἀπάτης: 

(4) Alius codex, προσάγουσι. 
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πού γόρου" xaX τὸν αὐτὸν τρόπον τῷ φοθερῷ λιμῷ A ordine proficientes, ad perfectionis tandem. apicem 


τῆς ἀνθρωπίνης φύσεως δαπανηθείσης, τεταμιευμένη 


ίνεται pp παρὰ τῆς οἰχονομίας ἣ τῆς τῶν μυστη- 
; 
t 


τὰ 


ρίων τροφῆς μετουσία " ὥστε διά τινος ἀχολούθου 


τάξεως ἀεὶ τὸ τέλειον προσλαμθάνοντας, οὕτως ἐπὶ 
τὸ πέρας φθάσαι τῆς τελειότητος, Τὸ μὲν γὰρ σῶζον 


δύ 


ἡμᾶς ἡ ζωοποιός ἐστι δύναμις, ἐν ὀνόματι Πατρὸς, 
xai Υἱοῦ, xat ἁγίου Πνεύματος πιστευομένη. Οἱ δὲ 
τοῦ παντὸς ἀχώρητοι διὰ τὴν γεγενημένην αὐτοῖς ix 
ποῦ λιμοῦ τῶν ψυχῶν ἀσθένειαν, 
πολυθεΐας ὑπὸ τῶν προφητῶν 
τατεθέντες, εἰς μίαν PARU βλέπειν ἐθίζονται, xaX 
ἐν τῇ μιᾷ θεότητι μόνην τὴν τοῦ Πατρὸς δύναμιν χα- 
τανοοῦσιν, ἀχώρητοι, καθὼς εἶπον, ὄντες τῆς 
προφῆς. Εἶτα διὰ τοῦ Εὐαγγελίου xai ὁ μονογενὴς 
Υίὸς (5) τοῖς διὰ τοῦ νόμου 
χαλύπτεται, μετὰ τοῦτο 


πρότε 


, xa 


pov &x τῆς 


ποῦ νόιϊ t. 
τὸν νομὸν ὑξ- 


^ 


, 
Ξλείας 
δι 


προτετελειωμένοις ἀπο- 
ἡμῖν ἡ τελεί 
RU φύσεως ἡμῶν τροφὴ, τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον, ἐν ᾧ 
τιν ἡ ζωή. Αὔτη τῆς ἑορτῆς fj ὑπόθεσις διὰ ταῦτα 
ut ἔχει, χορευτὰς ἡμᾶς ἡ 
τος, πείθεσθαι 
τῆς (6) χοροστασίας Δαθὶδ τῷ 
ἐστι, καθώς φησιν ὁ 
Σήμερον γὰρ χατὰ 
πεντηχοστῆς 


παραὶ νεται 


Ξνομένους τοῦ Πνεύμα- 


τῷ χορυφαίῳ τῆς πνευματιχῆς ταύ- 


$ 
λ 
τὴν ἐτήσιον τοῦ ἔτους περίοδον 
οὐ πληρουμένην χατὰ τὴν ὥραν 
ύτην, εἴγε περ 


( di, ἣν τρίτην ὥραν τῆς ἡμέρας ἐσμὲν, 
νξτο ἡ ἀνεχδιήγ 


"zog χάρις. Κατεμίχθη γὰρ πάλιν 
ἀνθρώποις τὸ Πνεῦμα, ὅπερ (7) πρότερον διὰ τὸ 
1 ἔσθαι σάρχα τὸν ἄνθρωπον τῆς φύσεω 

ἀπεφοίτησε * καὶ διὰ τῆς βιαίας ἐχείνης πνο 


πνευματιχῶν τῆς πονηρίας 


H 
Ὡς 


δυνάμεων, xol πάντων 


τῶν ῥυπαρῶν δαιμονίων ἀποσχεδασθέντων ἀπὸ τοῦ 
ἀέρος, ἐν τῇ χαθόδῳ τοῦ Πνεύματος, πλήρεις τῆς 
θείας δυνάμεως, ἐν εἴδει πυρὸς, οἱ ἐν τῷ ὑπ put T 
χαταλειφθέντες Evévovzo* οὐδὲ γάρ ἔστι δυνατὸν ἄλλως 


μέτοχον Πνεύματος ἁγίου γενέσθαι τινὰ, μὴ τῷ ὑπερ- 
(ῳ τῆς ζωῆς ταύτης ἐνδιαιτώμενον. “Ὅσοι γὰρ τὰ 
ἄνω φρονοῦσι, μεταθέν 
ρανὸν τὸ πολίτε' 


τες ἑαυτῶν ἀπὸ γῆς εἰς οὐ- 


μα, τοῦ ὑπερῴου τῆς ὑψηλῆς πολι- 


τείας ὄντες οἰχήτορες, ἐν μετουσίᾳ τοῦ ἁγίου Πνεύ- 


μᾶτος γίνονται. Οὕτω γάρ φησιν ἡ ἱστορία τῶν Πρά- 


ES ANS E e 
Estoy, ὅτι συνηγμένων αὐτῶν Ev τῷ ὑπερώῳ, τὸ χα- 
θαρὸν ἐκεῖνο καὶ ἄῦλον πῦρ εἰς εἴδη γλωσσῶν, χατὰ 


τὸν ἁριημὸν τῶν μαθητῶν, διασχ' Ἐχεῖνο: μὲν 
- t 
οὖν Πάρθοις, xaX Μήδοις, χαὶ 


λοιποῖς ἕ 


"Exauisdiss xaY τοῖς 


πᾶσαν 
ἐθνιχὴν γλῶσσαν τὰς ἑαυτῶν φωνὰς μεθαρμόζοντες " 


νξσ: διελέ [v0 χατ᾽ ἐξουσίαν πρὸς 


Ἐγὼ δὲ, καθώς φησιν ὁ ᾿Απόστολος, θέϊω πέντ. 
JAóyovc ἐν "ExxAncia τῷ vot μου “αϊῆσαι, 
xal ἄλλους ὠςτειϊήσω, ἣ μυρίους λόγους ἐν γιώσ- 
cn. 
ἀλλογλώσσο!ς, ὡς ἃ 


vi ra 


Τότε uiv χρήσιμον τὸ ὀβοφώνον γίνεσθαι τοῖς 
ἂν μὴ 
τοῖς ME τῇ φωνῇ τῶν xngy sc 
μένον * νῦν μέϑτοι τῆς χατὰ 


ἀυενέ ἐργητον εἴη τὸ χήρυγμα 


όντων ἐμποδιζό- 


τὴν γλῶσσαν ὁμοφωνία 


3.11 Gor» 3p, 7... 5.1 Cor. xiv, 19... 
(5) Zinus legit Θεός, atque ita etiam. alter. Vatic. 
codex legit. 


(5) Pronomen ταύτης non erat in Zini codice, 


B 


C 


D 


pervenirent. Quod enim nobis salutem impertit , 
vitalis est iJla virtus, in quam in nomine Patris, et 
Filii, et Spiritus sancti eredimus. At cum propter 
animarum imbecillitatem , ex quadam veluti fame 
contraetam, ad percipiendum mysterium illud ho- 
mines nequaquam essent idonei, a multorum prius 
deorum cultu per prophetas , et legem sic revocati 
sunt, ut unam cernere divinitatem, et in una divi- 
nitate solam Patris potentiam agnoscere assuesce- 
rent, quippe qui solidiori, ut diximus, cibo non 
essent idonei. Deinde quos ad pleniorem divinitatis 
cognitionem lex przeparaverat, iis revelatus est per 
Evangelium unigenitus Filius : ac postremo datus est 
nobis perfectus natur: nostre cibus, in quo vila est, 
Spiritus sanctus. Hoc hodiern: celebritatis est ar- 
eumentum ; quamobrem zquum est, ut cum ad cho- 
ros in sancti Spiritus festivitate celebrandos con- 
venerimus , spiritualis hujus chori principi Davidi 
pareamus , dicenti, Venite, exsultemus Domino ; 
Dominus autem, ut. inquit Apostolus, Spiritus est ἦς 


ἐγοντι" Δεῦτε, ἀγαλλιασώμεθα cQ Κυρίῳ: Ὁ δὲ Κύριος τὸ πγεῦμά 


Hodie enim transaetis , Juxta. annui orbis stata 
tempora , quinquaginta a Paschatis festivitate die- 
bus, hac ipsa, tertia scilicet diei bora, donum illud 
hominibus largitus est Deus, quod omnem dicendi 
vim superat. Rursus enim homini admistus est ille 
Spiritus, qui antea, propterea quod homo esset 
caro, a natura nostra recesserat, et spiritualibus 
nequiti: potestatibus per vehementem illum spi- 
ritum disjectis, cunctisque fedis d:emonibus ejus- 
dem adventu ex aere expulsis, divina virtute, spe- 
ciem ienis przs se ferente, repleti sunt, qui in su- 
periore domus parte degebant ; neque enim fieri 
potest, ut quis sancti Spirilus particeps fiat, nis: 
in sublimiori hujus vitze instituto. versetur. Nam 
qui ea, quie sursum stint, sapiunt, et vite conver- 
satione e terra in celum translata, in cceenaculo 
sublimis illius vitze rationis habitant , hi saneti Spi- 
ritus participes fiunt. Congregatis enim in coena- 
culo discipulis, ut in Actuum apostolorum historia 
narratur, ignis ille divinus omnisque materiei ex- 
pers, ad linguarum instar, pro eorumdem discipulo- 
rum numero, divisus est, Illi ergo Parthos, Medos, ct 
Elamitas, ac reliquas gentes alloquebantur, ad qua- 
rumlibet earum linguas voces suas pro libitu ae- 
eommodantes. ΑἹ ego, ut inquit. Apostolus , malo, 
sensu meo quinque verba loqui in Ecclesia , ut. «liis 
etiam prosim, quam decem millia. verborum in lin- 


Verum tunc quidem multum profuit, aposto- 
aplari, ne 


gua 5. 
lorum vocem aliarum gentium linguis 
prieconum linguam ignorantibus Evangelii promul- 
gatio incassum fieret; nunc auiem quoniam una 


nec exstat in wno ex Vaticanis, in eujus tamen 
margine additur manu diversa. 
(1) Alius codex, 5. 
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eademque lingna utimur, igneam debemus Spiritus A οὔσης, ἐπιζητῆσαι χρὴ τὴν πυρίνην γλῶσσαν τοῦ 


linguam exquirere, qua eos qui per errorem in te- 
nebris versantur, illuminemus. Et hic etiam nobis 
prieeat David, sociumque sibi adjungat Apostolum. 
ln hoc enim psalmo, cujus initium nobis exsultandi 
in Domino formam suppeditat , inquiens, Venite, 
exsultemus. Domino, non solum ad Spiritus sancti 
laudes celebrandas adducimur; sed potius ex iis, 
qui postea sequuntur, de ejusdem divinitate edo- 
cemur. Ipsa autein Prophetze verba vobis proferam, 
quibus magnus item Apostolus adstipulatur, sunt 
autem hzc : flodie si vocem ejus audieritis, nolite 
obdurare corda vestra, sicut in exacerbatione secun- 
dum diem tentationis in deserto , ubi tentaverunt me 
patres. vestri *. Horum quippe mentionem faciens 
divinus Apostolus, sie ait, Quapropter. sicut dicit 
Spiritus sanctus? ; atque ita priefatus, hiec Prophetae 
verba statim affert, Spiritus saneti persons illa 
attribuens. Quis isitur est, quem patres ipsorum 
lentaverunt in deserto? Quis est, quem irritave- 
runt? Disce ab eodem Propheta dicente, Tentaverunt 
Deum excelsum ὅς Atqui Apostolus cum Spiritus 
person: mentionem injecisset, has easdem illi voces 
Wibuit, inyuiens : Quapropter, sicut. dicit. Spiritus 
scnetus : Secundum diem tentationis in deserto , ubi 
lextaverunt me patres vestri. 


Quem igitur Deum exeelsum. nuncupavit Pro- 
pheta, hune divinus Apostolus sanctum esse Spiri- 
tum asserit. Quod si autem verum id esse non cre- 
dis, rursum qu:e dicta sunt considera : Quapropter, 
sicut. dicit Spiritus. sanctus, Nolite obdurare corda 


vestra, sicul in exacerbatione secundum diem tenta- 


tionis in deserto, ubi tenlaverunt me patres vestri. Si 
ergo Spiritus sanctus dicit, Tentaverunt me patres 
vestri in deserto; Propheta vero testatur, eum qui 
"tentatus est, exeelsum esse Deum ; obstructa ergo 
sunt illorum ora, qui Spiritum sanctum temere 
oppugnant, et loquuntur iniquitatem adversus Deum, 
€um perspicue tum Apostolus, tum Propheta, in iis 
qui diximus, Spiritus saneti divinitatem praedi- 
cent. Propheta quidem dum ait, Tentaverunt Deum 
excelsum, et tanquam Dei personam indutus lsraeli- 
las verbis illis alloquitur, Ji deserto tentaverunt me 
patres vestri: magnus vero Paulus, dum hzc ea- 
dem verba Spiritui sancto attribuit; ut ex his evi- 
denter pateat, Spiritum sanctum esse Deum excel- 
sum. Videntne erzo qui glorie Spiritus adversan- 
lur, igneam sacrorum eloquiorum linguam, quie 
obscura erant, illustrantem? An nos, ut musto 


* Psal. xciv, δ, 9. ὅ Heb. in, 7. 

(8) Hzec est vera hujus loci lectio, quam Vatica- 
nus codex num. 564 exhibet. In altero Vaticanz 
itidem Bibliothecze eodice num. 1097 male legitur, 
οὗ ἐπείρασάν με oi πατέρες ὑμῶν * ὁ δὲ Προφήτης 
διαμαρτύρεται, ὅτι ὃ ἐν τῇ ἐρήμ.Ὁ πειρασθεὶς ὕψι- 
τός ἐστ' Θεός, Hiec autem lectio in Zini quoque 
codice reperiebatur; vertit enim, Propheta vero 
testatur, eum qui tentatus est in deserto, esse Deum 
excelsum. Male etiam in altero Vaticano codice 


D 


Πνεύματος εἰς φωτισμὸν τῶν δι᾽ ἀπάτης ἐσχοτισμέ- 


νων. Οὐχοῦν xal πρὸς τοῦτο ἡμᾶς ὁδηγησάτω Δαβὶδ, 


συγχορεύοντα λαθὼν ἑαυτῷ τὸν ᾿Απόστολον. "Ev γὰρ 
τῇ ψαλμῳδίᾳ ταύτῃ, ἧς Tj ἀρχὴ τὸ ἀγαλλίαμα ἡμῖν 
τὸ ἐπὶ τῷ Κυρίῳ χαρίζεται, λέγουσα" Δεῦτε, ἀγα.1- 
Διασώμεθα τῷ Κυρίῳ, οὐ διὰ τούτου πρὸς τὴν τοῦ 
ἁγίου Πνεύματος ὁδηγούμεθα δοξολογίαν * ἀλλὰ πολὺ 
μᾶλλον ἐν τοῖς ὑπολοίποις và πεοὶ τῆς θεότητος αὐ- 
ποῦ διδασχόμεθα. Λέξω δὲ ὑμῖν αὐτὰ τοῦ Προφήτου 
τὰ ῥήματα, οἷς συντίθεται χαὶ ὁ μέγας ᾿Απόστολος" 
ἔχει 02 ἡ ῥῆσις οὕτως" Σήμερον ξὰν' τῆς φωγῆς αὖ- 
τοῦ ἀκούσητε, μη σκιηρύνητε τὰς καρδίας ὑμῶν, 
ὡς éy τῷ παραπιχρασμῷ κατὰ τὴν ἡμέραν τοῦ 
πειρασμοῦ ἐν τῇ ἐρήμῳ, οὗ ἐπείρασών με οἱ πα- 
τέρες ὑμῶν. Τούτων μεμνημένος ὃ θεῖος ᾿Απόστολος, 
οὕτω φησί" Διὸ καθὼς «“έγει τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον " 
χαὶ τοῦτο εἰπὼν, ταύτας τοῦ Προφήτου τὰς ῥήσεις 
ἐπήγαγεν, ἐφαρμόζων αὐτὰς τῷ προσώπῳ τοῦ Πνεύ- 
ματος. Τίς οὖν ἐστιν, ὃν ἐπείρασαν οἱ πατέρες αὐτῶν 
ἐν τῇ ἐρήμῳ ; τίς, 0v παρώργισαν ; Μάθε παρ᾽ αὐτοῦ 
τοῦ Προφήτου, ὅς φησιν, ὅτι: ᾿Επείρασων τὸν Θεὸν 
τὸν Ὕψιστον. ᾿Αλλὰ μὴν ὁ ᾿Απόστολος προτάξας τὸ 
πρόσωπον τοῦ ἁγίου Πνεύματος, ἐχείνῳ ταύτας τὰς 
φωνὰς ἀνατίθησι, λέγων" Διὸ, χαθὼς «1έγει τὸ Πνεῦμα 
τὸ ἅγιον, ὅτι κατὰ τὴν ἡμέραν τοῦ πειρασμοῦ ἐν 
τῇ ἐρήμῳ, οὗ ἐπείρασάν με οἱ πατέρες ὑμῶν. 
Οὐχοῦν ὃν ὕψιστον Θεὸν ὁ Προφήτης χατωνόμασε, 
τοῦτον ὁ θεῖος ᾿Απόστολος τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον εἶναι 
ἐγει, Εἰ δὲ ἀπιστεῖς, πάλιν τὸ εἰρημένον ἐπίσχεψαι" 
Διὸ, καθὼς “έγει τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον" Μὴ σκιη- 
pürmce τὰς καρδίας ὑμῶν, ὡς ἐν τῷ παραπιχρα- 
σμῷ κατὰ τὴν ἡμέρων cov πειρασμοῦ ἐν τῇ ἐρὴ- 
μῳ, οὗ ἐπείρασάν με οἱ πατέρες ὑμῶν. El οὖν τὸ 
Πνεῦμα τὸ ἅγιον λέγει, ὅτι" Ἐπείρασάν με οἱ πατέ- 
ες ὑμῶν ἐν τῇ ἐρήμῳ ὁ δὲ Προφήτης διαμαρτύρε- 
ται, ὅτι ὁ ἐν τῇ ἐρήμῳ πειρασθεὶς, ὕψιστός ἐστι 
Θεός (8)" ἐνεφράγη τὰ στόματα τῶν Πνευματομά- 
χων, τὰ λαλοῦντα (9) κατὰ τοῦ Θεοῦ ἀδιχίαν, σαφῶς 
τοῦ vs 'λποστόλου χαὶ τοῦ Προφήτου διὰ τῶν εἰρη- 
μένων τὴν θεότητα κηρυσσόντων τοῦ Πνεύματος " τοῦ 
μὲν εἰπόντος, ὅτι, ᾿Επείρασαν τὸν Θεὸν τὸν Ὕψι- 
στον, xal ὡς παρὰ τοῦ Θεοῦ τοῖς Ἰσραηλίταις προ- 
φέροντος τὴν ῥῆσιν ἐχείνην (10), ὅτι, "Ev. τῇ ἐρήμῳ 
ἐπείρασάν μὲ οἱ πατέρες ὑμῶν" τοῦ δὲ μεγάλου 
Παύλου τῷ ἁγίῳ Πνεύματι ταύτας τὰς φωνὰς ἐφαρ- 
μόσαντος, ὡς διὰ τούτων ἐναργῶς ἀποδειχθῆναι, 
ὅτι Θεὸς ὕψιστος τὸ Πνεῦμά ἐστι τὸ ἅγιον. "Apa, βλέ- 
πουσιν οἱ ἐχθροὶ τῆς δόξης τοῦ Πνεύματος (11) τὴν 
πυρίνην γλῶσσαν τῶν θείων λογίων τὴν τὰ χεχρυμ- 


δ Psal. .xxvu, 56. 


scribitur, Ei οὖν τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον λέγει, ὅτι ἐπεί- 
ρασάν με οἱ πατέρες ὑμῶν ἐν τῇ ἐρήμῳ, ὁ πειρασθεὶς 
“ὙΨιστός ἐστ! Θεός. 

(9) Alius codex, τῶν λαλούντων. 

(10) Zinus aliter legit; nam interpretatus est, 
Ipso Deo verbis illis Israelitas alloquente : In. de- 
serto, etc. 1 , 

(11) Verbum τοῦ Πνεύματος omisit Zinus, nec 
habetur in alio codice. 
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ΤᾺ cS uM. - " AS . 
μένα φωτίζουσαν, ἣ ὡς πεπληρωμένων τοῦ γλεύ- A plenos, irridebunt? Ego vero , quamvis h»c contra 
l 


xoug χαταγελάσουσιν; Ἐγὼ δὲ xàv ταῦτα λέγωσι 
χαθ᾽ ἡμῶν, συμθουλεύω ὑμῖν, ἀδελφοὶ, μὴ φοθηθῆ- 
ναι τὸν ὀνειδισμὸν τῶν τοιούτων, μηδὲ τῷ φαυλισμῷ 
αὐτῶν ἡττηθῆναι. Εἴθε γὰρ γένοιτό (19) ποτε xa 
ἐχείνοις τὸ γλεῦχος τοῦτο, ὁ νεοθλιύὴς οὗτος οἶνος, ὁ 
Ex τῆς ληνοῦ προχεθεὶς, ἣν ἐπάτησε διὰ τοῦ Εὐαγ- 
γελίου ὁ Κύριος, ἵνα σοι πότιμον τοῦ ἰδίου βότρυος τὸ 
z zT EC ANE yos 
αἷμα ποιήσῃ (15). Et0s γὰρ ἐπληρώθησαν xàxcivot 
τοῦ νέου τούτου οἴνου, ὃν γλεῦχος ὠνόμασαν, ὃς τὴν 
διὰ τοῦ αἱρετιχοῦ (14) ὕδατος ἐπιμιξίαν παρὰ τῶν 
χαπήλων οὐχ ἔπαθε " πάντως γὰρ χαὶ τοῦ Πνεύματος 
πλήρεις ἐγένοντο, δι᾽ οὗ τὸ παχύ 
ἀπιστίας οἱ Πνεύματι 


τε xal ἱἰλυῶδες τῆς 
ζέοντες ἀφ᾽ ἑαυτῶν ἐξαφρί- 
ξουσιν (13). 'AXX οὐ δύναντα: οἱ τοιοῦτοι ἐν ἑαυτοῖς 
«b γλεῦχος δέξασθαι, ἔτι τὸν παλαιὸν ἀσχὸν περιφέ- 
ροντες, ὃς περιχρατεῖν τὸν τοιοῦτον μὴ δυνάμενος οἷ- 
νον, αἱρετιχῶς ἀποῤῥήγνυται. ᾿Αλλ᾽ ἡμεῖς (10), 
ἀδελφοὶ, καθώς φησιν ὁ Προφήτης, Δεῦτε, áyaAAua- 
σώμεθα τῷ Κυρίῳ, πίνοντες, χαὶ τὰ τῆς εὐσεθείας 
γλυχάσματα, χαθὼς ὁ "Εσδρας διαχελεύεται, xa 
ταῖς τῶν ἀποστόλων 


κε 
τε 


xaX προφητῶν χοροστασία!:ς 
ἐμφαιδρουνόμενοι, χατὰ τὴν δωρεὰν τοῦ ἁγίου Πνεύ- 
ματος ἀγαλλιασώμεθα χαὶ εὐφρανθῶμεν ἐπὶ τῇ (17) 
ἡμέρᾳ ταύτῃ, ἣν ἐποίησεν ὁ Κύριος, ἐν Χριστῷ 
ἜΑ Σ 

Au. 

'[sa. Lx'u, 3. 5 II Esdr. 1x. 52. 

(12) Zinus videtur legisse, γένοιντο, refraganti- 
bus Vaticanis omnibus codicibus; vertit enim, At- 
que utinam ipsi quoque degustent hoc mustum. 

(13) Videtur aliam lectionem secutus esse Zinus, 
qui interpretatur, Ut nobis tanquam racemài proprii 
corporis sanguinem propinaret. 

(14) Omisit Zinus vocem, τοῦ αἱρετιχοῦ. 


b 


nos dicant, nihilominus auctor vobis sum, fratres, 
ut eorum dicteria nil timeatis, neve eorumdem de- 
risionibus succumbatis. Utinam enim et ipsis ali- 
quando foret hoc mustum, recens, inquam, effusum 
hoc vinum, ac ex toreulari profusum, quod per 
Evangelium. Dominus calcavit", ut tibi proprii ra- 
cemi sanguinem potandum daret. Utinam et ipsi 
repleti fuerint novo hoe vino, quod n:ustum appel- 
laverunt, quod hieretieze aquie admistione non est 
a cauponibus adulteratum : prorsus enim Spiritu 
etiam repleti fuissent, cujus opera, qui co fervent , 
crassam perlidig fecem ex ipsorum animis despu- 
mant, Verum istius generis homines in se ipsis mu- 
stum illud capere non possunt, eum adhuc veterem 
utrem circumferant, qui eum ejusmodi vinum con- 
tinere non valéat, hretiea fractura. disrumpitur. 
Nos autem, fratres, ut ait Propheta, Venite, exsul- 
tenus Domino. Bibamus pietatis dulcedinem, ut 
Esdras przeipit?, et in apostolorum et propheta- 
douo 


rum choris gaudentes, pro. saneti Spirilus 
exsultemus, et letemur in hac die quam fecit Do- 
minus, in Christo Jesu Domino nostro, cui gloria 
in secula. Amen. 


Ἰησοῦ τῷ Κυρίῳ ἡμῶν, ᾧ ἢ δόξχ εἰς τοὺς αἰῶνας. 


(15) Videtur aliter lezisse Zinus, vel potius vim 
Grici textus non esse assecutus; nam vertit, Quo 
quidem [erventes,  crassam. limosanque per[idwg 
spumam ex animis suis e[funderent, et abjicerent. 

(16) Zinus legit, ὑμεῖς. 

(17) Alius codex Vaticanus. £v τῇ. 
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ΤΟΥ 


AYTOY 


ETKQMION 


ΕΙΣ TON AFION ΣΤΈΦΑΝΟΝ TON IIPOTOMAPTYPA. 


EJUSDEM 


ENCOMIUM 


IN SANCTUM STEPHANUM PROTOMARTYREM. 


Lawventio Sifano interprete. 


Ὡς xaX τῶν ἀγαθῶν ἡ ἀχολουθία ὡς γλυχεῖα Q — Quam pulchra bonorum consequentia est! Quam 


τῆς εὐφροσύνης ἡ διαδοχὴ ! Ἰδοὺ γὰρ ἑορτὴν ἐξ 
ἑορτῆς, χαὶ χάριν ἀντιλαμθάνομεν χάριτος. Χθὲ 


"Y 
ἡμᾶς ὁ τοῦ παντὸς Δεσπότης εἱστίασε, σήμερον, ὁ 


jucunda Lketitize successio ! Eece enim diem festum 
ex die festo, et gratiam pro gratia accipimus. Ieri 
Domiuus universi nos pavit, hodie Domini imitator. 
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Quomodo hie, aut. quomodo ille? llle hominem A μιμητὴς τοῦ Δεσπότου, Πῶς οὗτος, ἢ πῶς ἐχεῖνος ; 


pro nobis induens, hie pro illo hominem exuens. 
lile vit:e speluncam propter nos subiens, hic pro- 
pter illum. ex. spelunca excedens. lile pro nobis 
fasciis involutus, hie pro illo lapidatus. llle mor- 
tem interimens, hic morti jacenti insultans. Enim 
vero, fratres, coneurramus etiam nos sermone ad 
theatrum, quo magnus ille athleta laborat, et ad- 
versus improbum human:w vit: adversarium. ad 
certamen accingitur in stadio confessionis. Revera 
enim, juxta vocem Pauli !, mundo et angelis et ho- 
minibus spectaculo fuit magnus ille Stephanus, 
qui primus Stephano, id est, corona confessionis 
redimitus et. ornatus est, martyrum στ αἱ aditum 
fecit; qui primus usque ad sanguinem peccato 
adversatus est. Ac mili videtur supramundanorum 
exercitus omnis, et omnes angelorum legiones, tam 
ministrantium quam assistentium : ae si quid aliud 
dignitate praeditum. in supernis partibus audimus, 
quod in principatibus, et virtutibus et thronis et 
potestatibus et. dominationibus versetur, et omnis 
celestis conventus tunc athletam cum adversario 
confligentem spectaculo sibi proposuisse. Patebat 
enim veluti stadium quoddam decertantibus hu- 
mana vita, tendebant autem ulerque alter alteri 
infesti, hine. quidem improbus humane vite 2d- 
versarius, jam inde ἃ lapsu primo conditorum ho- 
minum, usque ad tempora Stephani, victoriis de 
hominibus partis exercitatus : illinc. vero magnus 


ille fidei atlileta, nihili faciens adversarii incursum. C 


Arina autem ambobus alteri adversus alterum erant; 
inventori quidem mortis, mortis terror; discipulo 
autem vitze, confessio fidei. Quis enim non admira- 
tus esset novam hane certaminis formam, cum ve- 
rias vita ac. morte dijudicabatur, ac documentum 
veritatis mors fuit? Nam przco fidei absconditze 
ac vite, quie ignorabatur, reipsa proedicationem 
hominibus divulgabat : per hoc enim quod haud 
gravete neque cunctanter hane vilam deseruit, 
recte rem. zstimantibus demonstrabatur, quod ea, 
qua relinquebatur vita, przestantiori commularetur. 
Verum haud. incommodum fuerit, tanquam in ta- 
bula, oratione exacte quasi depingere concertatio- 
nem, uL per rerum eestarum seriei commode mi- 
raculorum ratio demonstretur. Nuper enim violen- 
Lus ille ac vehemens flatus superne delatus, dissipatis 
atque disjectis omnibus aeriis ac fallacibus d:emo- 
num copiis, domicilium apostolorum repleverat ; 
et linguarum in modum ignearum divisus pro nu- 
mero donum accipientium Spiritus in unoquoque 
resederat. Ae jam ad inopinatum et inauditum 
vocis ac linguz miraculum eos qui ex omni gente 
profecti, Jerosolymis versabantur, 
confusioque invaserat, 


consternalio 
omnibus qui in varias ac 
diversas linguarum formas divisi fuerant, repente 
cum discipulis ejusdem lingu:e factis; cum nulla 
praecedente disciplina atque. exercitatione, sed ex 


! ] Cor, 1v 


"Exsivog, τὸν ἄνθρωπον ὑπὲρ ἡμῶν ἐνδυσάμενος, 
οὗτος, τὸν ἄνθρωπον ὑπὲρ ἐχείνου ἀτ ποδυσάμενος. 
Ἐχεῖνος, τὸ τοῦ βίου σπήλαιον Qt ἡμᾶς ὑπερχόμενος, 
οὗτος, τοῦ σπηλαίου δι᾽ ἐχεῖνον ὑπεξερχόμενος. Ἐχεῖ- 
νος, ὑπὲρ ἡμῶν σπαργανούμενος, οὗτος,ὑπὲρ Exelyou 
VOS Ἐχεῖνος ἀναιρῶν τὸν θάνατον, οὗτος 
ἐπεμθαίνων τῷ θανάτῳ χειμένῳ. ᾿Αλλὰ γὰρ συν- 
δράμωμεν., ἀδελφοὶ, xai ἡμεῖς τῷ λόγῳ πρὸς τὸ 
θέατρον, ὡς ὁ ἀθλητὴς ὁ μέγας ἐναγωνίσηται, πρὸς 
τὸν πονηρὸν ἀντίπαλον τῆς ἀνθρωπίνης ζωῆς ἐν τῷ 
σταδίῳ τῆς ὁμολογίας ἀποδυόμενος. ᾿Αληθῶς γὰρ, 
χατὰ τὴν Παύλου φωνὴν, θέατρον ἐγενήθη τῷ χόσμῳ 
xa ἀγγέλοις xol ἀνθρώποις ὁ μέγας Στέφανος, πρῶ- 
πος τὸν στέφανον τῆς ὁμολογίας ἀναδησάμενος, πρῶ- 
τος τῷ χορῷ τῶν μαρτύρων ὁδοποιήσας τὴν εἴσοδον, 
πρῶτος ἀντικαταστὰς πρὸς τὴν ἁμαρτίαν μέχρις at- 
ματος. Kal μοι δοχεῖ πᾶσα τῶν ὑπερχοσμίων ἣ 
στρατιὰ, χαὶ πᾶσα: τῶν ἀγγέλων αἱ μυριάδες τῶν τε 
λειτουργούντων xa τῶν παρεστηχότων, xal εἴ τι 
χατὰ τὴν ἄνω λῆξιν τῶν τιμίων ἀχούομεν, ἐν ἀρχαῖς 
τε χαὶ δυνάμεσι xoY θρόνοις χαὶ ἐξουσίαις χαὶ χυριό- 
7131, χαὶ πᾶσα ἢ οὐρανία πανήγυρις, θέαμα ποιεῖ- 
σθαι τότε τὸν ἀθλητὴν, τῷ ἀνταγωνιστῇ συμπλεχό- 
μενον. Ἐφηπλώσατο μὲν γὰρ οἷόν τι στάδιον τοῖς 
ἀνταγωνιζομένοις ὁ ἀνθρώπινος βίος ἀντεφώρμων 
6E ἀλλήλοις ἀμφότεροι * ἔτε πονηρὺς ἀντίπαλος τῆς 
ἀνθρωπίνης ζωῆς ἀπὸ τοῦ πτώματος τῶν πρωτοπλά- 
στων μέχρι τῶν χατὰ Στέφανον χρόνων τῇ χατὰ τῶν 
ἀνθρώπων ἐγγυμνασάμενος νίχῃ , xat ὁ μέγας τῆς 
πίστεως ἀγωνιστὴς, ἀντ᾽ οὐδενὸς χρίνων τοῦ ἀντι- 
πάλου τὴν ἔφοδον. "Ora δὲ xac! ἀλλήλων ἀμφοτέροις 
ἣν, τῷ μὲν εὑρετῇ τοῦ θανάτου ἀξιοῖ τῷ ὃὲ p&- 
θητῇ τῆς ζωῆς, ἡ ὁμολογία τῆς πίστεως. Τίς γὰρ οὐχ 
ἂν ἠγάσθη τὸ χαινὸν τοῦτο τῆς pn εἶδος, ὅτε 
ζωῇ χαὶ θανάτῳ ἡ ἀλήθεια διεχρίνετο, καὶ ἀπόδειξις 
ἐγίνετο τῆς ἀληθείας ὁ θάνατος ; Ὁ γὰρ χήρυξ τῆς 
χεχρυμμένης πίστεως χαὶ ἀγνοουμένης ζωῆς, ἔργῳ 
διήγγελλε τοῖς ἀνθρώποις τὸ χῆρυγμα " τὸ γὰρ ἑτοί- 
μως τοῦτον χαταλιπεῖν τὸν βίον, ἀπόδειξις τοῖς ὀρθῶς 
χρίνουσιν ἦν, τοῦ τὴν προτιμοτέραν ζωὴν ἀντὶ τῇς 
χαταλειπομένης ἀλλάξασθαι. ᾿Αλλὰ καλὸν ἂν εἴη χα- 
θάπερ ἐπὶ πίναχος ἀχριθῶς τῷ λόγῳ διαζωγραφῆσαι 
τὴν ἄθλησιν, ὡς ἂν χαθ᾽ ὁδὸν ἡμῖν διὰ τῆς τῶν γε- 
γονότων ἀχολουθίας ἢ τῶν θαυμάτων τάξις ἐπιδει-᾿ 
χνύητα!. "Apvt μὲν γὰρ ἢ ἄνωθεν βιαία πνοὴ, πᾶσαν 
τὴν ἐναέριον xal ἀπατηλὴν τῶν δαιμόνων διασχεδά- 
caca δύναμιν, ἐπλήρωσε τῶν ἀποστόλων τὸν οἶχον * 
χαὶ πυροειδῶς εἰς γλώσσας CTS τὸ Πνεῦμα, 
χοτὰ τὸν ἀριθμὸν τῶν δεχομένων τὴν χάριν ἐν Exá- 
στῳ ἐγίνετο. "Ηδη δὲ, πρὸς τὸ παράδοξον τοῦ χατὰ 
τὴν φωνὴν χαὶ τὴν γλῶσσαν θαύματος, τοὺς Ex παντὸς 
ἔθνους ἐπιδημοῦντας, ἔχπληξίς τε 
χατειλήφει xaX σύγχυσις" τῶν εἰς ποιχίλας τε καὶ δια- 


Ἱεροσολύμοις 


φόρους γλωσσῶν ἰδέας διεσχισμένων, πάντων ἁθρόως 
x ea 
Ait SS τοῖς μαθηταῖς ὙΠ ee ὅτε οὐχ Ex 


προπαιδεύστως χαὶ μελέτης τινὸς, ἀλλ᾽ ἐξ ἐπιπνοίας 
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τοῦ Πνεύματος, ἁθρόως τοῖς ἀποστόλοις 
σχεδασθείσης τῆς χάριτος, ἣ τοῦ φθέγγεσθαι δύναμις 
προσεγένετο. "Ἔδει γὰρ τοὺς ἐπὶ τῇ γηΐϊνῃ πυργο- 
ποιίᾳ τὴν ὁμοφωνίαν λύσαντας, ἐπὶ τῇ πνευματιχῇ 
πάλιν τῆς Ἐχχλησίας οἰχοδομῇ, εἰς ὁμοφωνίαν ἐλθεῖν" 
xo διὰ τοῦτο χαλῶς ἐντεῦθεν 1 τοῦ ἁγίου Πνεύματος 
ἄρχεται" ὥστε 
ἀνθρώπων εὐεργεσίαν, εἰς πᾶσαν διά 
θρωπίνης καταμερίσαι φωνῆς, ἵνα μὴ μιᾷ γλώσσῃ 
μόνη τὸ χήρυγμα τῆς εὐσεθείας ἐναποχλειόμενον, 
ἄπραχτον τοῖς ἀλλογλώσσοις μείνῃ xat ἀνενέργητον. 


οἰχονομία τῆς χάριτος τε τὴν χοινὴν τῶν 


ἄνοιαν τῆς ἀν- 


Ἤδη τοίνυν τῶν μὲν Φαρισαίων χαὶ ταῖς ἰδίαις 
&xoaig ἀπιστούντων, ἐχπεπληγμένους τὴν 
θαυματουργίαν διεσφάλθαι 


χαὶ τοὺς 


χαταχλευαζόντων, ὡς 
τοὶς 
δὲ Πέτ 
χιλίας ψυχὰς τῷ Rs σαγηνεύσαντος, xal xa- 


εξῆς ἀεὶ τῇ προ 


γλεύχους αὖ 
σαντος " τοῦ 


τὴν τοιαύτην παραφορὰν ἐμποιή- 
09 μιᾷ τοῦ λόγου περιθολῇ τρισ- 


σθήχῃ τῶν σωζομένων τῆς Ἐχχλη- 


σίας εἰς Se ἐπιδιδούσης * xo τοῦ Ex γενετῆς χω- 
λοῦ πάλιν τὴν ὡραίαν τοῦ ἱεροῦ πύλην τοῖς σωζομέ- 
νοις ἀνοίξαντος, fj προσχαθήμενος τῷ χαθ᾽ ἑαυτὸν 


ς eror τοὺς χατὰ ψυχὴν χωλεύοντας 
ξιραγώγησε. Πολλῶν τοίνυν πρὸς τὸ 
στεως GU i εόντων, 
ολυχειρίαν 
τὸν MM ds ἐπιχουρίαν τῶν 


xaX τῆς χρείας 


πιζητούτης τῶν διαχονούν- 


ὁ πολὺς τῇ σοφίᾳ xol 
τῇ ies DAC Καὶ ure τῷ τῆς διαχονίας 
τερεύειν αὐτὸν παρὰ τὴν ἀποστολιχὴν 
ἀξίαν ὑπονοείτω * ἐπεὶ χαὶ Παῦλος ἑαυτὸν οἷδε διάχο- 
νον βυστηρίων Χριστοῦ, καὶ ὁ τοῦ παντὸς Κύριος, ὁ 
διὰ σαρχὸς τὴν ἀνθρωπίνην σωτηρίαν οἰχονομῶν, οὐχ 
ἐπῃσχύνθη τῷ τῆς διαχονίας ὀνόματι, εἰπών " ἐν 
μέσοις εἶναι, ὡς ὁ διαχονῶν, ὁ τὰς διαιρέσεις τῶν 
διαχονιῶν ἐνεργῶν, ὥς φησιν ὁ ᾿Απόστολος. Καθάπε 

γὰρ τὸ πῦρ τῆς ἐπιτηδείας ὕλης δραξάμενον, εἰς 
ὕψος αἴρει τὴν φλόγα, καὶ περιφανεστέραν τὴν αὐγὴν 
ἀπεργάζεται . οὕτω τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον, ἐν τῇ 
Στεφάνου μεγαλοφυΐᾳ γενόμενον, ἐχδηλοτέρας ἐποίει 


τοῦ 


a 


τὰς ἀχτῖνας τῆς χάριτος. Διὸ πάντες πρὸς αὑτὸν 
ἀφεώρων, ἐν ὅσοις ἣν γνώσεώς τινος μετουσία χαὶ 
παιδεύσεως - xa xatà συστάσεις οἱ τῶν λοιπῶν δο- 
χοῦντες πλέον ἔχειν, οἷον εἰς φάλαγγάς τινας δι᾽ ἀλ- 
λήλων χαταπυχνούμενοι, οὕτως ὑποίκενεῖν ἐπειρῶντο 
τοῦ Στεφάνου πὴν προσθολήῆν. Ὁ δὲ πᾶσιν ἐπίσης 
ἄμαχος ἣν, χαὶ πολλοῖς συμμίσγων χατ᾽ αὐτὸν χαὶ 
ἐλάττοσιν. 


Ἐν τούτῳ τοίνυν, τὸ μὲν φαινόμενον, 


᾿Αλεξανδρεῖς xal Λιθερτῖνοι xai Κυρηναῖοι xat oi 
πανταχόθεν ἧσαν ἄνθρωποι πρὸς τὸν τῆς ἀληθείας 
ὁ δὲ διὰ τοῦ φαινομένου 


πατὴρ τοῦ ψεύδους ἣν, δι᾽ ἀνθρωπίνων 


ἀγωνιστὴν συμπλεχόμενο: " 
νοούμενος, Ó 
προσώπων πρὸς τὴν ἐν τῷ Στεφάνῳ λαλουμένην ἀλήῆ- 
ἢ μὲν ἀλήθεια κατὰ 
“τροπαιοφόρος ἣν, χαλῶς τρεψαμένου 
ποῦ ἀριστέως πάντας τοὺς προαγωνιστὰς τῆς ἀπά- 


τῆς ὁ δὲ δίαχονος τῆς ἀληθείας παρὰ τοῦ ἐχθροῦ 


θειαν ἑαυτὸν ἀντεγείρων. ᾿Αλλ 
τοῦ Ψεύδους 


3. Act? 41. 5. Act. nr sqq. Aet. vr, 5; 


IN S. STEPHANUM. 


ταύτης Ey- A inspiratione Spiritus atque repente ex tempore hoc 


5 [ Cor. 1v, 4. 
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dono reprassentato, facultas loquendi apostolis ac- 
cessisset. Oportebnt enim eos, qui in terren:e turris 
exstructione communionem lingua, 
cordiam solverant, in spirituali Ecclesi:e aedilica- 
tione rursus ad commercium linge venire, atque 
idcirco sancti Spiritus dispensatio recte gratiam 
hine orditur, ut comnimne hominum beneficium in 
omnem intellectum human: vocis dispertiretur, 
ne si in unam linguam solam przedicatio pietatis 
includeretur, inefficax et inutilis nominibus divers: 
linguz maneret. 

Jam igitur eum Pharisiei quidem suis etiam ip- 
sorum auribus non crederent, ac miraculo rei ob- 
stupefactos czeleros errare contenderent irridentes, 
quasi mustum talem vecordiam atque furorem apo- 
stolis. ingenerasset3 Petrus autem uno orationis 
complexu, animarum millia tria quasi verriculo 
captas Christo lucrifecisset *, ac deinceps semper 
adjectione eorum, qui salvi fierent, Ecclesia numero 
ae multitudine cresceret : itemque is, qui ἃ nati- 
vitate elaudus fuerat, speciosam portam templi 
rursus iis, qui salvi fierent, aperuisset ?, cui assi- 
deus su: sanalionis miraculo anima claudicantes 
ad fidem adduxerat. Cum multi igitsr ad. przdica- 
tionem fidei confluerent, atque majorem manum 
gratie ministrantium res postularet, tunc sapientia 
ac gratia abundans Stephanus ἃ Spiritu in auxilium 
apostolorum vocatur *. Ac nemo nomine ministerii 
motus, secundum eum ab apostolica dignitate lo- 
cum obtinere suspicetur : quoniam etiam Paulus 
sese ministrum mysteriorum Christi agnoscit? : nec 
universarum rerum Dominum qui per carnem hu- 
manam salutem administrabat, ministerii nominis 
puduit, cum diceret sese in medio esse tanquam 
ministrum, qui divisiones ministeriorum eflicit, ut 
inquit Apostolus ^. Quemadmodum enim ignis apta 
comprehensa meteria, flammam in altum tollit, et 
illustriorem splendorem efficit : ita etiam Spiritus 
sanctus, cum. in magna illa Stephani animi indole 
versaretur, grati: radios clariores cfliciebat. Quam- 
obrem omnes, in quibus eruditionis atque scientia 
nonnihil inerat, in sese convertebat : ex iis qui eze- 
Lleris przstare videbantur, coitione atque conspira- 
tione facta, veluti in phalangas quasdam constipati, 
sic impetum | Stephani sustinere nitebantur. At ille 
omnibus pariter invictus erat, sive cum multis so- 
lus, sive cum paucis congrederetur. Tune igitur 
in speciem quidem Alexandrini, Libertinique ct 
Cyrenenses, quique undique convenerant homines, 
cum veritatis athleta. confligebant. Qui autem per 
id quod. apparebat intelligitur, is pater mendacii 
erat, per figuras humanas adversus eam, quie a 
Stephano proferebatur, veritatem insurgens. Sed 
veritas quidem de mendacio tropxum reportabat, 
cum vir ille strenuus omnes propugnatores fraudis 
in fugam egregie vertisset : minister aulem veri- 


vocisque con- 


* Ephes, 1v, 11; ! Cor. xu, 4 sqq. 
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tatis ab hoste veritatis insidiis petebatur, quasi non ἃ τῆς ἀληθείας ἐπεθουλεύετο, ὡς οὐχὶ φανερῶν τὴν 


patefaceret eam, quie revera esset, sed eam, quae 
non esset, fingeret veritatem. Quid hxc moliris 
adversus prz:conem , ad diabolum dixerim? Si tibi 
aliqu: sunt vires, incommoda veritati, qua: in Ste- 
phano elucet; sin autem illa tuis machinationibus 
sublimior est, quid circa veritatis vas malignitatem 
exerces, atque omisso eo quod continetur, tollis e 
medio id quod continet, non secus ac facere solent 
canes, qui lapides quibus petuntur rictu invadunt, 
et eum à quo petuntur, non attingunt ? Posteaquam 
igitur mendacium per ea qua opponebantur, con- 
futatum atque convictum erat, nec quemquamalium 
improbus ille postea propugnatorem fraudis inve- 
nire poterat, omnibus ad patefactam veritatem 
respicientibus , non obliviscitur sui certaminis, 
atque efficaciam suam tam in accusatores quam in 
judices partitur, cum utrisque sese insinuasset, hos 
quidem, ut falsa adversus Stephanum dicerent, im- 
pulit, illos vero, utanimo irato calumniam admit- 
terent, induxit. Cumque variis modis etiam δι οἷα 
sese inseruisset, omnium adversus Stephanum fun- 
gitur officio, accusatoris, judicis, carnificis, et re- 
liqui totius ministerii mortis, ignorans eum quanta 
ruina post talem adversus Stephanum sententiam, 
praeceps abiturus esset. Quemadmodum enim periti 
atületze subeuntes corpus adversariorum per quam- 
dam artifieiosam agilitatem atque habilitatem, gra- 
viorem lapsum eis struunt: ita magnus quoque 
Stephanus humi prostratus "*, gravem illam contu- 
sionem adversarii confecit. 

Hinc enim in orbem terrarum apostoli currere coe- 
perunt, hoc in omnes partes sermonis divulgationis 
initium est. Nam nisi ab illius ezide populus Judao- 
rum inapostolos sxvissel */forsitan solis Jerosolymis 
Evangelii gratia inclusa esset, nunc vero agitati a 
Judis, alius alio gentium per orbem terrarum dis- 
persi sunt, undique per mysteriorum doctrinam 
diabolum exturbantes. Hoc modo Samaria sermo- 
nem recipit; hoe modo obiter in via salus eunuchi 
a Philippo conficitur ? : ità magnum illud Ecclesize 
instrumentum Paulus ira minisque a diabolo arma- 
tus adversus ipsum armatorem tela vertit !^, ex 
omni eum exterminans orbe terrarum, ut nullum 
relinqueret locum fidei Christi inaccessum. Hinc 
AEgyptii, Syri, Parthi, et Mesopotamite, Itali et 
Galli, Hlyrii, Macedones Christum agnoscunt, et 
omnes undique gentes sermo percurrens ad fidem 
adducit. Vides Stephani athleticam scientiam? quam 
multis ruinis obtritus sit adversarius, cum per ca- 
lumniam adversario superior fuisse videretur? Ve- 
rum ad stadium denuo revertamur. Quibus verbis 
populum concitant calumniatores ? Non desinit, in- 
quiunt, verba contumeliosa loqui adversus locum 
hunc sanclum et legem : audivimus enim ex eo, cum 
diceret, Jesus Nazarenus hic demolietur locum hunc, 
et mulabit inslitula, que nobis tradidit Moyses!!. Ac- 

' Act. vii, 59. 


5 1014. 5 Act. viri, 27 sqq. 


D 


1!0 Act, vit, 57. 


οὖσαν, ἀλλὰ ποιῶν τὴν μὴ οὖσαν ἀλήθειαν. Τί ταῦτσ 
συσχευάζῃ χατὰ τοῦ χήρυχος, πρὸς τὸν διάθολον, εἴ- 
ποιμι ἄν ; Εἰ σοί τίς ἐστι δύναμις, τὴν ἐν τῷ Στε- 
φάνῳ βλάψον ἀλήθειαν " εἰ δὲ ἐχείνη τῶν σῶν μη- 
χανημάτων ὑψηλοτέρα, τί περὶ τὸ σχεῦος τῆς ἀλη- 
θείας ἀπασχολεῖς τὴν χοχόνοιαν, xo ἀναιρεῖς τὰ 
περιέχον, καταλιπὼν τὸ ἐγχείμενον ; οἷόν τι ποιοῦσιν 
οἱ κύνες, τοὺς λίθους οἷς βάλλονται περ!:χαίνοντες, τοῦ 
βάλλοντος οὐχ ἁπτόμενοι; Ἐπειδὴ τοίνυν ἀπηλέγχθη 
διὰ τῶν ἀνθισταμένων τὸ ψεῦδος, χαὶ οὐχέτι οἷός τε 
ἣν ὁ Πονηρὸς ἄλλον τινὰ προαγωνιστὴν τῆς ἀπάτης 
εὑρεῖν, πάντων πρὸς τὴν φανέρωσιν τῆς ἀληθείας 
ἀποδλεπόντων, ἀναμέμνηται τοῦ ἰδίου παλαίσματος, 
χαὶ χαταμερίσας ἑαυτοῦ τὴν ἐνέργειαν εἴς τε τοὺς 
χατηγόρους χαὶ τοὺς διχαστάς " xal ἐν ἀμφοτέρηις 
γενόμενος, τοὺς μὲν λέγειν τὰ ψευδῇ χατὰ τοῦ Στε- 
φάνου προήγετο, τοὺς δὲ μετ᾽ ὀργῆς τὴν συχοφαν- 
τίαν προσδέχεσθαι, Καὶ ποιχίλως ἑαυτὸν τοῖς Ἰου- 
δαίοις ἐγχατασπείρας, πάντα γίνεται τῷ Στεφάνῳ, 
xaX κατήγορος xa δικαστὴς, χαὶ δήμιος, xa πᾶσα ἣ 
λοιπὴ τοῦ θανάτου ὑπηρεσία " οὐχ εἰδὼς οἴῳ πτώ- 
ματι μετὰ τὴν τοιαύτην ἐπὶ Στεφάνῳ Ψῆφον χατενε- 
χθήσεται. Καθάπερ γὰρ οἱ ἔμπειροι τῶν ἀθλητῶν 
ὑπούάντες τῷ σώματι τῶν προσπαλαιόντων, χαλε- 
πώτερον αὐτοῖς διά τινος τεχνιχῆς εὐστροφίας τὸ 
πτῶμα χατασχευάζουσιν * οὕτω xal ὁ μέγας Στέ:’ 
φανος, εἰς γῆν χλιθεὶς, τὸ χαλεπὸν σύντριμμα τοῦ &v- 
πιχειμένου εἰργάσατο. 


Ἐντεῦθεν γὰρ γίνεται τοῖς ἀποστόλοις ἐπὶ τὴν οἷ- 
χουμένην ὁ δρόμος: αὕτη τῆς πανταχοῦ τοῦ λόγου 
διαφοιτήσεως Tj àpyf. Εἰ γὰρ μὴ τῇ κατ᾽ ἐχείνου 
μιαιφονίᾳ ὁ δῆμος τῶν Ἰουδαίων χατὰ τῶν ἀποστό- 
λων ἐμάνη, μόνοις ἂν τάχα Ἱἱεροσολύμοις ἡ τοῦ 
Εὐαγγελίου χάρις ἐναπεχλείετο * νυνὶ δὲ διωχθέντες 
παρὰ τῶν Ἰουδαίων, ἄλλος ἀλλαχῇ τῶν χατὰ τὴν oi- 
χουμένην ἐθνῶν: διεσπάρη, πανταχόθεν τὸν διάθολον 

τῆς τῶν μυστηρίων διδασχαλίας ἐξείργοντες. Οὕτω 
χεται τὸν λόγον ἣ Σαμάρεια " οὕτως ὁδοῦ πάρεργον 
οὔ εὐνούχου σωτηρία παρὰ τοῦ Φιλίππου γίνεται" 
οὕτω τὸ μέγα σχεῦος τῆς Ἐχχλησίας Παῦλος, θυμῷ 
χαὶ ἀπειλῇ παρὰ τοῦ διαθόλου καθοπλισθεὶς, ἐπ᾽ αὐὖ- 


2 cx td 


πλίτην τὰς ἀχίδας, πάσης αὐτὸν 
EDS οἰχουμένης, ὡς μηδένα τόπον χατα- 
λιπ f πίστει τοῦ Χριστοῦ ἀνεπίβατον. ᾿Εντεῦθεν 
rm d Σύροι, Πάρθοι χαὶ Μεσοποταμῖται, Ἰτα- 
λοὶ χαὶ Γαλάται, Ἰλλυριοὶ, Μαχεδόνες, χαὶ τὰ παν- 
ταχόθεν ἔθνη προσάγε: τῇ πί 


PER 


στει διατρέχων ὁ λόγος. 
Ὁρᾷς τοῦ Στεφάνου τὴν ἀθλητιχὴν ἐπιστήμην ; πόσοις 
συνετρίθη πτώμασιν ὁ ἀντίπαλος, δόξας διὰ τῆς 
συχοφαντίας ὑπέρτερος τοῦ προσπαλαίοντος γενέσθαι: 
"AX ἐπανέλθωμεν πάλιν ἐπὶ τὸ στάδιον. Τίσι λόγοις 
ἀναχινοῦσι τὸν δῆμον οἱ συχοφάνται; Οὐ παύεται, 
φασὶ, 1αϊῶν ῥήματα βλάσφημα κατὰ τοῦ τόπον 


τοῦ ἁγίου τούτου καὶ τοῦ νόμου * ἀκηκόαμεν γὰρ 
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αὐτοῦ «έγοντος, ὅτι Ἰησοῦς ὁ Ναζωραῖος οὗτος A cusatio. quidem diaboli oratorum talis est. Sed 


καταλύσει τὸν τόπον τοῦτον, καὶ àAAáEeu τὰ ἔθη 
ἃ παρέδωχεν ἡμῖν Μωσῆς. Ἡ μὲν οὖν χατηγορία 
τῶν τοῦ 8160100 ῥητόρων τοιαύτη. ἯἩ δὲ τῶν 
ἀκουόντων ἄνοια τίς; Ἐπὶ τίνι χαλεπαίνουσι τῷ 
χατηγορηθέντι ; τίνα χκαχίαν ἐν τοῖς εἰρημένοις 
ἐφώρασαν ; Τὰ μὲν γὰρ προφερόμενα χατ᾽ αὐτοῦ, τῶν 
ἐσύστερον ἐχθησομένων ἣν. "ἔφησαν γὰρ αὐτὸν ci- 
ρηχέναι, τὸν τόπον χαταλυθήσεσθαι, xaX τὰ νόμιμα 
τοῦ Μωῦσέως μετατεθήσεσθαι. Τί οὖν ἐν τούτοις ἐστὶ 
τὸ ἀδίχημα, xXv ἀληθεύῃ, χἂν ψεύδηται ; El μὲν γὰρ 
ψεύδεται, τὸ λυποῦν οὐχ ἐκδήσεται * εἰ δὲ ἀληθεύει, 
τί ἀδιχεῖ ὁ λόγος προμηνύων τὴν ἔχθασιν; Τὰ γὰρ 
γινόμενα, πάντως ἐχθήσεται χαὶ σιωπώντων, zal μή " 

ὁ δὲ φόνος τοῦ προμηνύσαντος, 
πούντων διόρθωσιν ; 
ὁ Ναζωραῖος 


τίνα φέρει τῶν λυ- 
Εἶτα, χατηγορεῖται μὲν Ἰησοῦς 
ἣ δὲ τῆς τιμωρίας ψῆφος, ἐπὶ τὸν 
Στέφανον φέρεται. Καί τοι εἰ ὁ ἀδιχῶν χινεῖ τὴν 
ὀργὴν, ἀδίχημα δέ ἐστιν, ἣ τοῦ τόπου χαὶ τῶν ἐθῶν 
μεταποίησις " ταῦτα δὲ οὐ παρὰ Στεφάνου, ἀλλὰ παρὰ 
Ἰησοῦ γίνεσθαί φησιν ὁ χατήγορος, ἐπὶ τὸν χατ- 
ηγορηθέντα πάντως ἔδει συγχινεῖσθοι τὸ δικαστήριον. 
Ὃ τῆς ἀδίχου τῶν ἀχουόντων ψήφου! ἐπειδὴ, φησὶν, 
ὁ Ἰησοῦς μεταποιήσει τοὺς νόμους, χαταλευσθήτω ὁ 
Στέφανος. Πῶς δὲ χαταλύσε:ι τὸν νόμον ὁ Ἰησοῦς, ὁ 
οὕτως ἔχων περὶ τὸν νόμον, ὁ m πάντα πρὺς βεθαίωσιν 
τῶν ἀρχαίων νομοθετήσας, ὁ εἰπών - Οὐχ ἤϊθον 
καταιϊῦσαι τὸν νόμον", dà πιϊιηρῶσαι" ὁ τὸν περὶ 
τοῦ ui φονεῦσαι νόμον, διὰ τοῦ μηδὲ τὴν ἀρχὴν 
ὀργισθῆναι τοῖς μαθηταῖς βεδαιώσας, ὁ τῇ ἐπιθυμίᾳ 
συνεχθαλὼν τὴν μοιχείαν, ὁ διὰ τοῦ μὴ ἀμύνασθαι 
τὸν προλελυπηχότα χελεῦσαι, τὸ μηδὲ ἄρχειν χειρῶν 
ἀδίχων νομοθετήσας, ὁ διὰ τῆς τῶν προσόντων μετα- 
δόσεως τὸ χατὰ πλεονεξίαν πάθος ὑπερορίσας ; 

Πῶς οὖν οὔτε ἐμνημονεύθη ταῦτα, οὔτε συνεξητά- 
σθὴ τῇ χρίσει; ἘΕθουλόμην νῦν παρεῖναί μοι τῶν 
μιαιφόνων ἐχείνων διχαστῶν τὸ συνέδριον, καὶ μα- 
θεῖν περὶ τῶν τόπων ὑπὲρ ὧν χαλεπαίνουσι, ποῦ ὁ 
διώνυμος ἐχεῖνος vabc, ποῦ τὰ ἀπιστούμενα τῶν λίθων 
μεγέθη, ποῦ τὸ χρυσίον &xsivo τὸ τῇ λοιπῇ ὕλῃ περὶ 
τὸν ναὸν μιχροῦ δεῖν ἰσοστάσιον, ποῦ αἱ νόμιμοι 
ἱερουργίαι, ὁ χριὸς, ὁ μόσχος, ὁ ἀμνὸς, ἡ δάμαλις, ἢ 
περιστερὰ, ἣ τρυγὼν, ὁ ἀποπομπαῖος χίμαρος"; Ei 
διὰ τοῦτο θάνατον τοῦ Στεφάνου χαταψηφίζονται, ἵνα 
μηδὲν τῶν σχυθρωπῶν ἐχείνων εἰς πέρας ἔλθο:, δει- 
ξάτωσαν ὅσα διὰ τῆς μιαιφονίας EURO διεσώσαντο. 
Εἰ δὲ οὐδὲν τούτων ἐστὶν, ὑπὲρ οὗ τὴν ψῆφον ἐχείνην 
ἐξήνεγχεν ἀντὶ : "AX 
ἴδωμεν ἐν τοῖς ἐφεξῆς τῶν ἀγώνων, ὅπως ἀμύνετα 
ποὺς μιαιφόνους, ὁ ταῖς νιφάσι τῶν λίθων IUS. 
νύμενος" ποίας ἀντιπέμ. 


1 


ἱπάτωσαν. 
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met βολὰς xazà τῶν ἀφιέντων 
τὰς τῶν λίθων βολίδας. Μαθέτωσαν Ἰουδαίων παῖδες 
τὰ τῶν Χριςτιανῶν ὅπλα, οἷς πρὸς ἄμυναν τῶν λυ- 
πουύντων ἀρησάμενος ὁ μέγας Στέφανος, νόμον τῷ 
βίῳ τὸ ἔργον icai. Οἱ μὲν γὰρ θηριώδει τινὶ 
es ἀπηνεῖ τῇ λύσσῃ χύχλῳ περιστάντες τὸν ἄγιον 


πξπο 


πρὸς ἕνα σχοπὸν οἱ πάντες ἔδλεπον, πᾶν τ 
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quisnam est audientium amentia? Cujus criminis 
nomine in accusatum sieviunt? quam nequitiam in 
his verbis deprehenderunt? Nam quie quidem ad- 
versus eum proferebantur, in posterum eventura 
erant, Aiebant enim eum dixisselocum eversum iri, et 
instituta Mosis commutatum iri, Quod igitur male- 
fieium in his verbis continetur, sive vera, sive falsa 
loquatur ? Nam si quidem mentitur, id quod angit 
et male habet, non eveniet : sin autem vera dicil, 
quanam inest injuria sermoni, quo przdicitur id 
quod eventurum sit? Nam quse fiunt, prorsus eve- 
nient, sive sileamus, sive loquamur : at. czedes prae- 
dicentis quam affert incommodorum correctionem ? 
Deinde accusatur quidem Jesus Nazarenus : sen- 
tentia autem, qua poena atque supplicium decernitur, 
adversus Stephanum fertur. Atqui si is, qui delin- 
quit, iram movet et crimini datur loci et instituto- 
rum mutatio; atque h:ecaecusator non a Stephano, 
sed ab Jesu fieri dicit : adversus accusatum pror- 
sus commoveri judices oportebat. Ο injustam au- 
dientium sententiam! Quoniam, inquit, Jesus mutabit 
leges, lapidetur Stephanus. Quomodo autem legem 
Jesus abrogabit, qui ita affectus erat erga legem, 
qui omnia ad confirmationem anliquarum legum 
instituit, qui. dixit : Non. veni dissoluturus legem, 
sed inpleiurus !*? qui legem de non interficiendo, per 
loc, quod nec prorsus quidem irasci quemquam 
voluit, discipulis confirmavit ? qui adulterium una 
cum libidine atque concupiscentia ejecit? qui per 
id, quod noluit, ut quisquam uleiscatur eum, a quo 
ante lesus esset, ne lacessendum quidem injuria 
quemquam esse sanxit? qui per communi-ationem 
facultatum, avariti:e vitium exterminavit? 

Qui fit igitur, ut hec neque commemorata, neque 
in cognoscendo simul ;quisita atque examinata 
sint? Vellem nunc adesse mihi sanguinariorum il- 
lorum judicum consilium, ac de locis, quorum 
nomine s:eviunt infensi, sciscitari, ubi celebre illud 
ten; plum , ubi ineredibiles lapidum magnitudines , 
ubi aurum illud , quod. reliquam templi materiam 
preüo propemodum «zequabat , ubi legitima sacri- 
ficia, aries, vitulus, agnus, juvenca, columba, tur- 
tur, avertendis malis sacrificari solitus. caper? Si 
idcirco Stephanum capitis condemnant, ut ne quid 
Lristium illarum rerum eveniat, ostendant quzecun- 
que per czdem illam. nefariam sibi conservarint. 
Quod si nihil horum reliquum est, quorum nomine 
sententiam illam tulerunt , dicant cujus rei gratia 
cedes ab ipsis perpetrata sit? Verum videamus in 
reliquo certamine, qua ratione sanguinarios ulci- 
scalur is, qui veluti. nivalibus floccis crebris inci- 
dentibus, ita lapidum quasi grandinis imbre obrue- 
batur, quibus contra jaculis petat eos, qui lapidum 
in eum lela emittebant.. Cognoscant Judzi arma 
Christianorum, quibus injuriam ulciscendo magnus 
Stephanus usus, sui facti exemplo legem vite 
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sanxit. Nam illi quidem ferina quadam atque im- A γενόμενον, ὅπλον χατὰ τοῦ Στεφάνου ποιούμενοι * ὁ 


mani rabie undique sanctum circumstantes, in 
unum illum tanquam scopum omnes intenti erant , 
quidquid ad manum esset, eo vice teli adversus 
Stephanum utentes : hic vero tanquam sacerdos 
quidem, juxta. legem spiritualem , puram hostiam 
iiumolans, non alienum, sed suum altaribus admo- 
vens corpus, et loco libaminis sanguinem spargens, 
per sese Deui, quem in. coelestibus adytis cerne- 
bat, delinquentibus placabat, beneficio nefariam 
cxdem eorum compensans, clamans audientibus 
homicidis,ac dicens : Domine, ne imputes cis hov pec- 
catum ^. Atque hic quidem oratione peccatum eo- 
rum, quod sceleratis manibus suis sanguinarii quasi 
exarabart, delebat; illi vero etiam ad orationem exa- 
sperabantur : ac non prius eum impetere remiserunt, 
quam magnus Stephanus veluti teneris floribus vel 
rore quodam levi circumfusus*in dulcem simul ac 
beatum somnum delatus est. Verum victoria cer- 
tamen prievenit, et ante certamen. atfiletam corona 
victorize decoratum videmus. Antequam enim cer- 
tamen spectaverimus, ad finem certaminis oratione 
provecti sumus. Oportebat enim, opinor, oratione 
non praeterire ea, per quie maxime martyris virtus 
osteadebatur, qualis ad e:dem propensorum con- 
sessus, et quomodo omnibus ex a:equo animus ad 
cedem concitatus , quanta congregatis ad malum 
conspiratio,, qualis cujusque obtutus, qualis habi- 
tus, qualis dentium motus et affectus esset , sicut 
divina Seriptura significat, quod dissecarentur 
cordibus suis, et (renderent dentibus suis in eum "* : 
qui in mediotot ac talium stans, contraque omnem 
vim adversariam , qu:e ἃ sanguinariis illis reprz- 
senlabatur, sese contra exsuscitlans, per omnia 
magnitudine animi atque indolis excellebat, ir: 
quidem lenitatem : minis vero, despicientiam; mor- 
tis terrori, vite contemptum ; odio, dilectionem ; 
malevolentiz::, benevolentiam ; calumniz, veritatis 
predieationem opponens. Non enim uno modo 
victor declarabatur, sed adversus omnem malitize 
speciem , quae tune ab Judwis reprzsentabatur, 
sese per varias virtutes distribuens cum omnibus 
et conflixit et omnes superavit. Ha audio in gym- 
nicis quoque certaminibus eos, qui viribus c:xteros 
antecedunt, adversus totum spe stadium gymni- 
eum sese certamini offerentes et aceingentes , de 
omnibus victore pramia reportare. Talis marty- 
rum stadii princeps erat : qui adversus omnes 
adversarii copias cum se opposuisset, adversus 
omnes victoria clarus designatur. Nam faisam 
sapientiam per Libertinos, Cyrenenses, et Alexan- 
drinos sapientes adversus se luctantem, per veram 
sapientiam devicit; terrorem , per libertatem lo- 
quendi, et ingenuam inerepandi fiduciam ; minas, 
per despicientiam ; s:eviliam , per beneficentiam ; 
mendacium , per veritatem. llli quidem ad. cedem 
speclabant, et jam manus lapidibus armabant, 
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δὲ, χαθάπερ τις ἱερεὺς, κατὰ τὸν πνευματιχὸν νόμον 
εὐαγῆ θυσίαν ἱερουργῶν, οὐχ ἀλλότριον, ἀλλὰ τὸ 
ἴδιον προσάγων copa, χαὶ ἀντὶ τῆς σπονδῆς ἀποῤ- 
ῥαίνων τοῦ αἵματος, OV ἑαυτοῦ τὸν Θεὸν, ὃν ἐν τοῖς 
οὐρανίοις ἀδύτοις ἔόλεπεν, ὑπὲρ τῶν πλημμελούντων 
ἐξιλεοῦτο. Εὐεργεσίᾳ τὴν μιαιφονίαν αὐτῶν ἀμειθό- 
μενος, βοῶν ἐν ταῖς τῶν φονευτῶν ἀχοαῖς, χαὶ λέγων * 
Κύριε, μὴ στήσῃς αὐτοῖς τὴν ἁμαρτίαν ταύτην. 
Καὶ ὁ μὲν, ἐξήλειφεν αὐτῶν δι᾽ εὐχῆς τὴν ἁμαρτίαν, 
ἣν ταῖς παρανόμοις αὐτῶν χερσὶν οἱ μιαιφόνοι ἔχει- 
ρογράφουν * οἱ δὲ xal πρὸς τὴν εὐχὴν παρωξύνοντο, 
χαὶ οὐ πρότερον ἀνίεσαν βάλλοντες, ἕως οὗ ὁ μέγας 
Στέφανος χαθάπερ ἄνθεσιν ἁπαλοῖς, ἣ δρόσῳ τινὶ 
χούφῃ περιῤῥεόμενος εἰς τὸν γλυχὺν χαὶ μαχάριον 
ὕπνον ἐχλίθη. ᾿Αλλ᾽ ἔφθασεν ἣ νίκη τοὺς ἄθλους, xax 
πρὺ. τῶν ἀγώνων ὁρῶμεν τὸν στεφανίτην. Πρὶν γὰρ 
θεωρῆσαι τὴν ἀγωνίαν, πρὸς τὸ πέρας τῶν ἄθλων 
ὑπὸ τοῦ λόγου παρήχθῃμεν. Ἔδει γὰρ, οἶμαι, μὴ 
παραδραμεῖν ἐχεῖνα τῷ λόγῳ, δι᾽ ὧν μάλιστα ἡ τοῦ 
μάρτυρος ἀρετὴ διεδείχνυτο * οἷον ἣν τὸ τῶν φονών- 
τῶν συνέδριον, xol πῶς χατὰ τὸ ἴσον πᾶτι, πρὸς 
τὸν φόνον ὁ θυμὸς διεγήγερτο * ὅτη πρὸς τὸ χαχὼν 
ἣν τοῖς συνειλεγμένοις ἡ σύμπνοια " οἷον ἑχάστου τὸ 
βλέμμα, οἷον τὸ σχῆμα, οἷον τὸ περὶ τοὺς ὀδόντας 
πάθος, χαθὼς παρασημαίνεται dj θεία Γραφὴ, ὅτι 
διεπρίοντο ταῖς χαρδίαις αὐτῶν, xal ἕόρυχον τοὺς 
ὀδόντας ἐπ᾽ αὐτόν. Καὶ ἐν μέσῳ τοιούτων χαὶ τοσού- 
των ἑστὼς," xai πάσῃ τῇ ἀντιχειμένῃ δυνάμει τῇ ἐν 
τοῖς μιαιφόνοις ἐνεργουμένῃ ἑαυτὸν ἀντεγείρων, διὰ 
πόντων ὑπερέσχε τῷ μεγαλοφυεῖ τοῦ φρονήματος" 
ἀντιτιθεὶς τῷ μὲν θυμῷ τὴν μαχροθυμίαν, ταῖς δὲ 
ἀπειλαῖς τὴν ὑπεροψίαν, τῷ δὲ τοῦ θανάτου φόδῳ 
τὴν τῆς ζωῆς χαταφρόνησιν, τῷ δὲ μίσει τὴν ἀγά- 
πὴν τῇ δυσμενείᾳ, τὴν εὐμένειαν᾽ τῇ συχοφαντίᾳ, 
τὴν τῆς ἀληθείας φανέρωσιν. Οὐ γὰρ δι᾽ ἑνὸς τρόπου 
ὁ τῆς ἀληθείας ἀγωνιστὴς ἀπεδείχνυτο * 
ἀλλὰ πρὸς πᾶν εἶδος χαχίας τῆς τότε τοῖς Ἰουδαίοις 
ἐνεργουμένης ἑαυτὸν διὰ τῆς ποικίλης ἀρετῆς χατα- 
μερίσας, χαὶ πᾶσι συνεπλάχη, καὶ χαθυπερέσχε τῶν 
πάντων. Οὕτως ἀχούω χαὶ ἐν τοῖς γυμνιχοῖς ἀγῶσι 
ποὺς πλεονεχτοῦντας χατὰ τὴν δύναμιν, πρὸς ὅλον 
πολλάχις ἀποδυομένους τὸ γυμνιχὸν στάδιον, χατὰ 
πάντων φέρεσθαι τῶν ἀντιπάλων τὰ νιχητήρια. 
Τοιοῦτος ὁ τοῦ σταδίου τῶν μαρτύρων χαθηγησά- 
μενος" ὃς πρὸς πᾶσαν τοῦ ἀντιχειμένου τὴν δύναμιν 
ἑαυτὸν ἀντιτάξας, λαμπρὸς τῇ κατὰ πάντων ἀναδεί- 
χνυται νίχῃ. Τὴν γὰρ ψευδώνυμον σοφίαν, τὴν διὰ 
Λιθερτίνων χαὶ Κυρηναίων χαὶ τῶν ἀπὸ τῆς ᾿Αλεξάν- 
δρου πόλεως σοφῶν αὐτῷ προσπαλαίουσαν, διὰ τῆς 
ἀληθοῦς σοφίας χατηγωνίσατο" τὸν φόθον, διὰ 
τῆς παῤῥησίας * τὴν ἀπειλὴν, διὰ τῆς ὑπερο- 
Ψίας τὴν πιχρίαν, διὰ τῆς εὐποιίας " τὸ ψεῦ- 
δος, διὰ τῆς ἀληθείας. Οἱ μὲν πρὸς τὸν φόνον 
ἔδλεπον, xoi ἤδη τὰς χεῖρας τοῖς λίθοις ἐξώπλι- 
ζον, xo τῷ βλέμματι xai τῷ ἄσθματι xol τῇ 
ὀδόντων συμπτώσει τὴν πιχρίαν ἐπισημαί- 


τῶν 


νοντες " ὁ ὃὲ ὡς ἀδελφοὺς ἑώρα, xai ὡς π 


ἠσπάζετο. 


'᾿Αγδρες γὰρ, πατέρες, 
ἀχούσατέ μου. Οἱ μὲν τὴν συχοφαντίαν πιθανῶς 
συνέπλεχον" τῷ δὲ τὸ τῶν φονώντων συνέδριον, τῆς 
ἀληθείας φροντιστήριον ἦν. Οὐχ ἀπέχοπτε φόθῳ τὸν 


φησὶν, dO&Agol καὶ 


λόγον, οὐδὲ πάρετος πρὸς τὴν ἐλπίδα τῶν χινδύνων 
ἐγίνετο, οὐδὲ πρὸς τὸν θάνατον ἔθλεπεν " ἀλλ᾽ ἐπὶ τὸ 
ὕψος τὴν ψυχὴν ἔχων, xal τὰ ἐν ποσὶ πάντα περ:- 
ορῶν, ὡς παιδία μάτην ἀφραίνοντα, ἐπαιδαγώγει τῷ 
λόγῳ, τοῖς 
ἀπόδειξιν τοῦ πεπλανῆσθαι αὐτοὺς περὶ τῶν δογμά- 
των συγχρώμενος. ᾿Αθραὰμ τῷ λόγῳ παράγεται xal 
ἣ xav αὐτὸν ἱστορία πᾶσα δι᾽ ὀλίγων ὑπ᾽ ὄψιν ἄγε- 


παρ᾽ αὐτῶν ἐχείνων πιστευομένοις εἰς 


ται" εἶτα ἡ τῶν ἐφεξῆς ἁγίων διαδοχήῆ. Μωῦσῆς ἐπὶ 
παιδευόμενος, 
μυσταγωγούμενος: μαστίζων τὴν 
Αἴγυπτον, τὸν Ἰσραὴλ διασώζων, τὸ χατὰ τὸν Ko- 
ριον προμηνύων μυστήριον. Ὃ xaX μάλιστα συγχινεῖ 
τὸ συνέδριον, xal ἀναθερμαίνει τὴν νόσον, ὅτι xol 
Μωῦσῆς, οὗ δὴ προσεποιοῦντο ὑπερσπουδάξειν; συν- 
ἤγορος τοῦ δόγματος ἀπεδείχνυτο. Ἐφ᾽ ᾧ xai διανα- 
στάντες, 


τούτοις τιχτόμενος, ἀνατρεφόμενος, 
ἐπὶ τοῦ ὄρους 


τὸ πέῤας ἐπάγουσιν ἄξιον χαὶ τῆς ἰδίας πι- 
Ὁ μὲν γὰρ 
ἐχθὰς τὴν φύσιν, xal πρὶν ἐχθῆναι τοῦ σώματος 
βλέπει τοῖς χαθαροῖς ὀφθαλμοῖς τὰς οὐρανίας αὐτῷ. 
πύλας διισταμένας, χαὶ τὸ ἐντὸς τῶν ἀδύτων διαφαι- 
νόμενον, αὐτήν τε θείαν δόξαν, χαὶ τὸ τῆς δόξης 
ἀπαύγασμα" καὶ τῆς μὲν Πατριχῆς δόξης, οὐδεὶς ὑπο- 
γράφεται χαραχτὴρ διὰ τοῦ λόγου " τὸ ὃὲ ἀπαύγασμα, 
ἐν τῷ ὀφθέντι τοῖς ἀνθρώποις εἴδει, τῷ ἀθλητῇ, χαθ- 
ορᾶται, ὡς ἣν χωρητὸν τῇ ἀνθρωπίνῃ. φύσει, οὕτω 
φαινόμενον. Ὁ μὲν οὖν ἔξω γεγονὼς τῆς ἀνθρωπίνης 
φύσεως, χαὶ πρὸς τὴν ἀγγελιχὴν μεταποιηθεὶς χάριν, 


χρίας, χαὶ τῆς τοῦ Στεφάνου ἐπιθυμίας. 


ὡς xai αὐτοῖς εἶναι τοῖς μιαιφόνοις. ἐν θαύματι, 
πρὸς τὴν τῶν ἀγγέλων ἀξίαν τοῦ περὶ τὸ πρόσωπον 


εἴδους ἀλλοιωθέντος, xa εἶδε τὰ ἀθέατα, χαὶ τὴν 
ὀφθεῖσαν αὐτῷ χάριν ἐξεθόησεν, Ol δὲ συνέσχον τὰ 
ὦτα, καὶ τὸ διήγημα τῆς ὀπτασίας οὐ παρεδέχοντο j 
χαλῶς τοῦτο γοῦν ἐν πᾶσι ποιήσαντες * οὐδὲ γὰρ ἣν 
ἀξία βεθήλων ἀχοὴ, θείας ἐμφανείας διηγήματα 
δέξασθαι. 
«ἧς χάριτος, εἰς 
ηγήματι, 
τοὺς οὐρανοὺς ἀγεῳγμέγους, καὶ τὸν Yióv τοῦ ἂν- 
θρώπου ἐκ δεξιῶν ἑστῶτι τοῦ Θεοῦ. Οἱ δὲ, χράξαν- 


Ἐχεῖνος μὲν οὖν ἐχοινώνησε τοῖς παροῦσι 


τὸ χοινὸν ἐχεῖνα προτιθεὶς τῷ ὃι- 


τες φωνῇ μεγάλῃ, χαὶ συσχόντες τὰ ὦτα, ὥρμησαν 
ὁμοθυμαδὸν ἐπ᾽ αὐτόν. Καλῶς προσέθηχεν ἡ περὶ 
ἔργοις, ἵνα δείξῃ 
τῆς προαιρέσεως αὐτῶν τὴν πρὸς τοὺς Σοδομίτας 


αὐτῶν ἱστορία τὴν χραυγὴν τοῖς 


συγγένειαν. Καὶ γὰρ τὸ ἐχείνων ἀνόμημα χραυγὴ 
παρὰ τοῦ χρίνοντος ὠνομάσθη. Κραυγὴ γὰρ, φησὶ, 
Σοδόμων καὶ Γομόῤῥας àviA0e πρός ue. "Ἔχραξαν 


τοίνυν xai οὗτο;, ἵνα ἀχουσθῇ xai αὐτῶν ἣ ἐπὶ 


φάνου χραυγή. Οὐ μὴν ἡγνόει ὁ ἀθλητὴς διὰ τῆς 
πιχρίας τῶν υαναιφονούντων εὐεργετούμενος. Τῶ γὰρ 


!5 Acl. v1,9 sqq. !5 ibid. 


ParnoL. Gn. XLVI. 


ὧν xavk μόνας ἠξίωτο, Θεωρῶ, λέγων, p 
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τέρας A obtntu , anhelatione , dentium co'lisione s:evitiani 


proe se ferentes : hie vero tanquam fratres aspicie- 
bat, et tanquam patres salutabat. 

Viri enim fratres, inquit, et patres, audite 9. 1ΠῚ 
quidem calumniam probabiliter confingebant : huic 
vero consilium ad czdem propensiorum pro curia 
veritatis erat. Non metu przecidebat orationem, nor: 
languidus fractusque ac remissus metu periculo- 
rum erat, non mors erante oculos versabatur ; sed 
erecto animo omnia qui ante pedes erant contem- 
nens, tanquam puerulos misere insipientes regebat 
ac moderabatur oratione , ad demonstrandum eos 
in errore doctrinarum versari, simul etiam iis do- 
cumentis, quibus ab illis ipsis fides derogari non 
poterat , utens. Abraham orationi adhibetur, tota- 
que illius historia paucis ante oculos ponitur : 
deinde exteri sancti, qui successerunt. Ad h:vc 
Moyses ut natus, ut educatus, ut eruditus et insti- 
tutus, ut in morte sacrisinitiatus et instructus sit, 
ut ZEgyptum flagellaret, Israelem servaret, myste- 
rium Domini prazediceret. Quod etiam maxime con- 
citat concilium , et morbum incendit, quod etiam 
Moyses, eujus se nimirum vehementer studiosos 
esse videri volebant, patronus doctrinze. hujus de- 
monstratur : quamobrem etiom surgentes finem 
imponunt, qualem et Stephanus desiderabat, et il- 
lorum crudelitatem. decebat. Nam ille quidem na- 
turam egressus,etiam antequam corpore excessisset, 
puris oculis celestes sibi portas apertas videt et id 
quod intra adyta apparebat, cum ipsam divinam glo- 
riam, tum gloriz splendorem conspieatur, ac paternae 
quidem glorie nulla describitur oratione figura : 
splendor vero in ea, qua ab hominibus visus erat , 
forma ab athleta conspicitur, sic apparens, ut hu- 
mana capere poterat natura. Atque hie quidem 
extra naturam humanam constitutus, etin angelicum 
decorem transformatus, ut ipsis, etiam nefariis ho- 
micidis miraculo esset, in angelicam dignitatem 
forma faciei mutata, eum vidit effugientia aspectum, 
tum eam, qui? sibi apparebat, gratiam sublato cla- 
iore significavit. llli vero continuerunt aures, et 
narrationem. visionis non admiserunt, hoe saltem 
ex omnibus recte facientes ; neque enim dign: erant 
profanorum et impurorum aures, qui? divin: ap- 
paritionis acciperent narrationes, atque ille quidem 
gratiam prissentibus. communicabat. narrando, in 
commune proponens ea quorum contemplatione 
solus dignus judicatus erat , Video, inquiens, caos 
apertos, et Filium hominis stantem a dextris. Dei !5, 
Hi vero exclamantes voee magna, et continentes 
aures suas, impetum unanimiter in eum fecerunt. 
Recte adjecit eorum factis historia clamorem , ut 
ostenderet destinatze. voluntatis eorum cum Sodo- 
mitis cognationem. Etenim illorum scelus clamor 
a judicante nominatus est. Clamor enim, inquit, 
Sodomorum et Gomorrhe ad me ascendit  , Clama- 
verunt igitur hi quoque, ut etiam eorum adversus 


[nc 


δι. 
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Stephanum clamor audiretur. Non ignorabat auteni Α περὶ αὐτὸν τῶν χαταλευόντων χύχλῳ στεφανωθεὶς, 


athleta se per crudelitatem e:edem nefariam perpe- 
wantium. beneficium. accipere. Nam orbe lapides 
undique conjicientium quasi corona cinctus , ita 
aecepiL id. quod agebatur, quasi corona victori 
promium in manibus adversariorum necteretur. 
Quare etiam benigna precatione sanguinarios com- 
pensat, rogans ne in contrarios eventus facinus, 
quod in ipso perpetrabatur, divideretur, ut sibi 
quidem vitam, adversariis autem exitium afferret : 
sed quibus ipse dignus judicatus esset, ab iis ne 
hostes quidem, quasi bonorum sibi aliqua ex parte 
auctores, exeluderentur. Sic is, qui Cliristum cer- 
nit, adversus hostes sese gerere novit. Quoniam 
enim patientix legislatorem videbat, recordatus 
est legum ab eo latarum inimicos diligere juben- 
tium, et. benefacere odio prosequentibus , et. pro 
hostilia facientibus orare '?. Verum athleta qui- 
lem non humanis laudibus celebratur, neque in 


οὕτως ἐδέξατο τὸ γινόμενον, ὡς στέφανον νιχητήριον 
ἐν ταῖς χερσὶ τῶν ἐναντίων πλεχόμενον. Διὸ χαὶ εὖ - 
λογίᾳ τοὺς μιαιφόνους ἀμύνεται, οὐχ ἀξιῶν πρὸς τὰς 
ἐναντίας ἐχθάσεις τὴν ἐπ᾽ αὐτῷ πρᾶξιν καταμερίζε- 
σθαι, ὡς ἐχείνῳ μὲν τὴν ζωὴν, τοῖς δὲ ἀντιχειμένοις 
φέρειν τὸν ὄλεθρον * ἀλλ᾽ ὧν αὐτὸς ἠξίωτο χαὶ τοὺς πο- 
λεμίους ὡς ἀγαθῶν αὐτῷ συναιτίους μὴ ἐχπεσεῖν. Οὔ - 
τως οἶδεν ὁ Χριστὸν βλέπων τοῖς πολεμοῦσι προσφέ- 
ρεσθαι. Ἑπειδὴ γὰρ εἶδε τῆς μακροθυμίας τὸν νομο- 
θέτην, ὑπεμνήσθη τῶν νόμων τῶν ἀγαπᾷν τοὺς ἐχθροὺς 
χελευόντων, καὶ χαλῶς ποιεῖν τοῖς μισοῦσι, χαὶ ὑπὲρ 
τῶν πολεμούντων προσεύχεσθαι. ᾿Αλλ᾽ ὁ μὲν ἀθλητὴς, 
οὐχ ἐξ ἀνθρωπίνων ἐπαίνων δοξάζεται. Οὐδὲ γὰρ ὁ 
σχοπὸς αὐτῷ τῆς ἀθλήσεως πρὸς τὴν ἐξ ἀνθρώπων 
ἔθλεπε δόξαν" ἀλλ᾽ ὑπερύὰς πάντα τὸν χόσμον τῇ 
peyologuta τοῦ χατορθώματος, xai τὰ μέτρα τῆς 
ἀνθρωπίνης δυνάμεως συμπαρέδραμε, πᾶσαν ἐγχω- 
μιαστιχὴν δύναμιν χατόπιν ἑαυτοῦ ῥίψας. 


certando gloriam ex hominibus conflatam sibi propositam habebat: sed cum magnificentia facinoris 


egregii. totum mundum  superaverit , humanarum 


omni laudativa facultate post se abjecta. 

Igitur ille quidem in omni humano sermone victo- 
rke pr:mia obtineat ; nos autem historia sua adju- 
vet ad animarum salutem. Quemadmodum enim 
inter corporeos athletas ii, qui in publicis certa- 
minibus contendere desierunt, juvenes athleticis 
exercitationibus per artificiosam quamdam agilitatem 
eL habilitatem assuefaciunt, prehensiones adver- 
sariorum frustrari atque eludere docentes : ita nos 
quoque opinor oportere per magnum Stephanum 
exerceri et assuefieri ad pietatem , ut per eum fu- 
giamus atque evitemus Pneumatomachorum, id est, 
Spiritus sancti hostium , correpliones atque vexatio- 
nes. Aiunt enim illi qui adversus gloriam sancti 
Spiritus insaniunt, su: absurditati et importuni- 
tati Stephanum patrocinari, qui colum intentis 
oculis contuitus, vidit gloriam Dei et Jesum stan- 
lem a dextris Dei "ἢν, Ad eversionem igitur pietatis 
doctrin:e in hune modum dicunt : Si cum Patre et 
Filio Spiritum omnino numerari oportet, qui fit 
ut Stephanus in apparitione una cum Filio Spiri- 
tum quoque non viderit? Quomodo igitur iis, qui 
per hec ipsa verba supplantantur, manum Stepha- 
nus porriget ? Quo pacto certandi arte labascentes 
eriget ? Sane ex eodem loco exsistit auxilium quod 
evertat adversarii incredulitatem. Quaris , o pneu- 
matomache , si gloria Patris apparuit, et Filius a 
dextris stationem obtinens , ubi Spiritus ? Quod si 
in te Spiritus esset, non propositum de eo verbum 
te prietériisset : quemadmodum ii, qui capti sunt 
oculis, aurum ante pedes objectum ignorantes 
pretereunt. At nunc saltem audi, nisi aures forte 
contines , sicuti Jud:i faciebant : Quomodo Stepha- 
nus superccelestem gloriam vidit ? Quis ei portas 
ceglorum patefecit? Nunquid huranarum virium 
id opus erat? Num quis ex angeli. ad illam subli- 


D 


quoque virium modos simul pritergressus est, 


Οὐχοῦν, ὁ μὲν ἐχέτω χατὰ παντὸς ἀνθρωπίνου 
λόγου τὰ νιχητήρια " ἡμῖν δὲ συναγωνιζέσθω τῇ xac? 
αὐτὸν ἱστορίᾳ πρὸς τὴν τῶν ψυχῶν σωτηρίαν. Καθά- 
περ γὰρ ἐν τοῖς σωματιχοῖς ἀθληταῖς, οἱ τῶν 
ἀγώνων παυσάμενοι, παιδοτριθοῦσι τοὺς νέους ταῖς 
ἀθλητιχαῖς γυμνασίαις, διά τινος τεχνιχῆς εὐστροφίας 
ἐχδύνειν τὰς λαθὰς τῶν ἀντιπαλαιόντων διδάσχοντες * 
οὕτως οἶμαι δεῖν καὶ ἡμᾶς διὰ τοῦ μεγάλου Στεφάνου 
παιδοτριθηθῆναι τὴν εὐσέθειαν, ὡς ἂν δι᾽ αὐτοῦ 
φύγωμεν τὰς τῶν Πνευματομάχων λαθάς. Φασὶ γὰρ 
οἱ λυσσῶντες χατὰ τῆς δόξης τοῦ Πνεύματος, συν- 
fivopov εἶναι τῆς ἐχείνων ἀτοπίας τὸν Στέφανον, ὃς 
ἐνατενίσας τῷ οὐρανῷ εἶδε δόξαν Θεοῦ χαὶ Ἰησοῦν 
ἑστῶτα Ex δεξιῶν τοῦ Θεοῦ. Λέγουσι τοίνυν ἐπ᾽ 
ἀνατροπῇ τῶν τῆς εὐσεθείας δογμάτων, ὅτι, Εἰ μετὰ 
Πατρὸς χαὶ Υἱοῦ δεῖ πάντως ἀριθμεῖσθαι τὸ Πνεῦμα, 
πῶς οὐχ εἶδεν ὁ Στέφανος ἐν τῇ ὀπτασίᾳ μετὰ τοῦ 
Υἱοῦ χαὶ τὸ Πνεῦμα ; Πῶς οὖν ὀρέξει τὴν χεῖρα τοῖς 
διὰ τῶν τοιούτων λόγων ὑποσχελιζομένοις ὁ Στέφα- 
νος; πῶς ἀνυρθώσει τῇ ἀἁἀγωνιστιχῇ τέχνῃ τοὺς 
ὑποχλάζοντας ; "H αὐτόθεν ἐστὶν ἡ βοήθεια ἡ ἀνατρέ- 
πουσα τὴν ἀπιστίαν τοῦ προσπαλαίοντος. Ζητεῖς, ὦ 
Πνευματομάχε, ὅτι, Εἰ ἡ δόξα τοῦ Πατρὸς ὥφθη, xa 
ὁ Υἱὸς τὴν ἐχ δεξιῶν στάσιν ἔχων, ποῦ τὸ Πνεῦμα ; 
Εἰ ἣν ἐν σοὶ τὸ Πνεῦμα, οὐχ ἂν προχείμενον τὸν περὶ 
αὐτοῦ λόγον παρέδραμες, ὥσπερ οἱ πηροὶ τὰς ὄψεις, 
τὸ πρὸ τῶν ποδῶν χείμενον χρυσίον ἀγνοοῦντες παρέρ- 
χονται. ᾿Λλλλὰ νῦν γοῦν ἄχουσον, εἴ γε μὴ συνέχεις 
χατὰ τοὺς Ιουδαίους τὴν ἀχοήν. Πῶς εἶδε τὴν ὑπερου- 
ράνιον δόξαν ὁ Στέφανος τίς αὐτῷ τὰς πύλας τῶν 
οὐρανῶν διεπέτασεν ; Λρ᾽ ἀνθρωπίνης δυνάμεως ἣν 
τὸ χατόρθωμα ; ἄρά τινος τῶν ἀγγέλων πρὸς τὸ 
ὕψος ἐχεῖνο τὴν χάτω χειμένην φύσιν ἀναδιθάσαν - 
οὗ γὰρ οὕτως ἡ xav" αὐτὸν 


τος; Οὐχ ἔστι ταῦτα" 


: ; tus ; Sac uiis πε σῶν Mp ΡΝ 
ἱστορία φησὶν, ὅτι Στέφανος δὲ πολὺς χατὰ τὴν δύ 
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νᾶμιν ὧν, ἣ τῆς ἀγγελικῆς βοηθείας πλήρης γενό- A τ απ] infernam. naturam. evexit? Non hiec. ita 


μενος, εἶδεν X εἶδεν. ᾿Αλλὰ τί λέγει; Στέφαγος 08, 
πλήρης ὧν Πνεύματος ἁγίου, εἶδε τὴν δόξαν τοῦ 
Θεοῦ καὶ τὸν μογογεγῆ τοῦ Θεοῦ Υἱόν. Οὐ γὰρ 
ἔστι, χαθώς φησιν ὁ Προφήτης, τὸ φῶς ὀφθτναι, 
μὴ ἐν τῷ φωτὶ χαθορώμενον. "Er γὰρ τῷ φωτί σου, 
φησὶν, ὀψόμεθα φῶς. Εἰ οὖν οὐχ ἐνδέχεται μὴ ἐν 
τῷ φωτὶ γενέσθαι τὴν τοῦ φωτὸς θεωρίαν " πῶς γὰρ 
ἔστιν ἀπιδεῖν εἰς τὸν ἥλιον ἕξω τῶν ἀχτίνων γενό- 
μενον; ἐπεὶ οὖν ἐν τῷ φωτὶ 
ἐν τῷ Πνεύματι τῷ ἁγίῳ τῷ 
τὸ Μονογενὲς χαθορᾶται φῶς διὰ τοῦτο προχαταὺ - 
γασθεὶς τῇ δόξῃ τοῦ Πνεύμαφς, ἐν περινοίᾳ τῆς τοῦ 
Πατρὸς 
εὐαγγελιχὴν ἀπόφασιν ἀληθεύειν φήσομεν, ὅτι Θεὸν 
οὐδεὶς ἑώραχε πώποτε; Mog δὲ τὸν ᾿Απόστολον μὴ 


τοῦ Πατρὸς, τουτέστιν 
ἐκεῖθεν ἐχπορευομένῳ, 


xai τοῦ Υἱοῦ δόξης γίνεται. Ἐπεὶ, πῶς τὴν 


ἐναντία τοῖς ἱστορηθεῖσι βοᾷν, ὅταν λέγει" Οὔτε τις 
εἶδεν αὐτὸν ἀνθρώπων, οὔτε ἰδεῖν δύναται; Εἰ γὰρ 
ἀνθρωπίνῃ φύσει τε xaY δυνάμει, ἡ τοῦ Πατρός τε 
χαὶ τοῦ Υἱοῦ δόξα χωρητὴ κατέστη " Ψευδὴς πάντως, 
ὁ ἀχώρητον ἀνθρώποις ἀποφηνάμενος εἶναι τὸ θεῖον 
θέαμα. ᾿Αλλὰ μὴν οὔτε ἐχεῖνον ψεύδεσθαι, χαὶ τὴν 
ἱστορίαν ἀληθεύειν ἐπάναγχες. "Apa φανερῶς 1) χα- 
χουργία τῶν Πνευματομάχων πεφώραται, ὅτι τῷ 
ὁμοίῳ χαθορᾶσθαι τὰ ὅμοια παρὰ τῆς Γραφῆς με- 
μαρτύρηται. Ὁ γὰρ Στέφανος οὐχ ἐν τῇ ἀνθρωπίνῃ 


φύσει τε χαὶ δυνάμει μένων τὸ Θεῖον βλέπει" ἀλλὰ 
πρὺς τὴν τοῦ ἁγίου Πνεύματος χάριν ἀναχραθεὶς, 
δι᾿ ἐχείνου ὑψώθη πρὸς τὴν τοῦ Θεοῦ κατανόησιν. 


Οὐχοῦν εἰ χωρὶς τοῦ Πνεύματος οὔτε Κύριον Ἰησοῦν 
ἔστιν χαθώς φησιν ὁ ᾿Απόστολος, οὔτε τὴν 
Πατριχὴν δόξαν χατανοῆσαι" δέδειχται σαφῶς, ὅτι 


εἰπεῖν, x 


που τὸ Πνεῦμά ἐστιν, ἐχεῖ xal ὁ Υἱὸς χαθορᾶται, 
xa $ Πατριχὴ δόξα χαταλαμδάνεται. ᾿Αλλ᾽ ἕτερον 
ἡμῖν £x τῶν ἱστορηθέντων ὅπλον ἀσεθείας παρὰ τῶν 
Χριστομάχων προθάλλεται. Φασὶ γὰρ τὸ χαταδς 


εὲς 

Τὸ γὰρ 
τῇ δεξιᾷ τοῦ Πατρὸς, ἀπόξειξιν 
ποιοῦνται τοῦ ὑποχείριον εἶναι τῇ τοῦ Πατρὸς ἐξουσία. 
Τί οὖν ὁ Παῦλος, 
πρὸ ἐχείνου ὁ προφήτης Δαδὶδ, ἀμφότεροι τῇ δι- 
δασχαλίᾳ τοῦ Πνεύματος τὴν τοῦ Μονογενοῦς δόξαν 
ἐχδιηγούμενοι ; Ὅ τε γὰρ Δαδίδ φησιν, Εἶπεν ὁ Κύ- 
ρίος τῷ Κυρίῳ pov: Κάθου ἐκ δεξιῶν μου. Ὃ δὲ 


τοῦ MlovoyevoUg διὰ τούτου σημαίνεσθαι. 
παρεστᾶναι αὐτὸν 


πρὸς αὐτοὺς εἴποιμι ἄν ; τί δὲ χαὶ 


᾿Λπόστολος ἐν δεξιᾷ τοῦ θρόνου τοῦ Θεοῦ χεχαθιχέναι 
λέγει τὸν Κύριον. Εἰ οὖν ἡ στάσις τῆς 
ἡ χαθέδρα πάντως τῆς ὁμοτιμίας ἐσ 


ἐλαττώσεως, 

A 
Tj 
€ μαρτυρίας, 
ὧν τὸ ὑψηλὸν τῆς δεξιᾶς δια σημαίνεται, ἣ καὶ 


«1 


σημεῖον, 
τοίνυν παραγραφέσθωσαν τὰς θεοπρεπ᾿ 
δι᾿ 
ταύτην εὐσεδῶς ἐχδεχέσθωσαν. Εἷς γὰρ ἐφ᾽ ἑχάστου 
τῶν εἰρημένων διδάσχαλος, ἣ τοῦ Πνεύματος χάρ'ς. 
Ὁ μὲν γὰρ Στέφανος, πλήρης ὧν ἘΠ de ἁγίου, 

Ὃ δὲ Δαβὶδ, 
UE λέγει τὸ 
Εὐαγγέλιον. Παῦλος ὃὲ, χαθὼς αὐτὸς ἐχεῖνός φ 


εἶδέ τε ἃ χαὶ ἃ εἶδεν, ἐφθέγξατ 
ἐν Πνεύματι αὐτὸν χαλεῖ Κύριον, 
ἢσιν, 
ὁ ὃδι- 


ἔχων 


εἰς 


ἐν Πνεύματι λαλεῖ τὰ μυστήρια. Εἰ οὖν 


δάσχαλος, οὐδεμίαν πρὸς ἑαυτὸν διαφωνίαν 


10. .5370η: 
MUACUSVID 


?! Psal, χυχν, 
Hebr. 1, 5. 


SO, Αγ OO: 
** Coloss. 1n, 1; 


1, 8. 
8 seqq. 


C 


sunt, non enim ila de co historia dicil, nempe: 
Stephanus autem cum viribus polleret, aut 
abunde ei suppeteret. angelicum. auxilium, vidit 
ea quie vidit, Sed quid dicit? Stephanus autem cum 
esset plenus Spiritu sancto, vidit gloriam Dei et uni- 
genitum Dei Filium *?. Non enim fieri potest, ut in- 
quit Propheta, ut. lumen videatur, nisi per lumen 
conspiciatur. In lumine enim , inquit, tuo videbi- 
Si igitur non nisi per lumen fieri 
luminis contemplatio potest, quomodo si quis extra 
radios versetur, solem contueri potest ? Quoniam 
igitur. per lumen Patris, hoc est, per Spiritum 
sanctum illinc procedentem Unigenitum conspicitur 
lumen : idcirco gloria Spiritus prius illuminatus 
plena mentis comprehensione, et Patris et Filii 
gloriam percipit et. animadvertit. Nam. quomodo 
alioqui dietum evangelicum , Deum nemo vidit un- 
quam ?', verum esse dicemus? qua ratione item 
Apostolum non contraria iis qu: memori: pro- 
dita ac litteris mandata sunt, clamare ? cum dicit, 
Nec quisquam hominum vidit , neque videre potest 33 Ὁ 
Nam si ab humana vi atque natura, et Patris et 
Filii gloria percipi posset, mendax et vanus pror- 
sus esset is, qui dixit, homines divini spectaculi 
capaces non esse. Atqui neque ilium mentiri et 
historiam veram esse necesse est. Ergo malitia Spi- 
ritus sancti hostium manifesto deprehensa appa- 
ret, quia testimonio Scriptur:? probatum est a si- 
mili similia cerni. Nam non in humana natura ac v: 
manens Stephanus numen divinum cernit : sed cum 
gratia sancti Spiritus permistus et contemperatus , 
per illum sublatus et evectus est ad Dei contempla- 
tionem. Quocirca si absque Spiritu neque Domi- 
num Jesum dicere licet , ut inquit Apostolus **, ne- 
que paternam gloriam contemplari : demonstratum 
est aperte, quod ubi Spiritus sit, iilic etiam Fi- 
lius cernitur, et paterna gloria comprebenditur. 
Verum aliud nobis ex iis, qux in historia conti- 
nentur, impietatis telum ἃ Christomachis , id est 
Christi hostibus , objicitur. Aiunt enim inferiorem 
Unigeniti dignitatem per hie significari. Nam per 
hoc, quod assistat ad dexteram Patris, demon- 
strare conantur, eum subditum esse Patris pote- 
stati... Quid igitur Paulus? Dicam ad eos: Quid 
item ante illum etiam propheta David, ambo per 
doctrinam sancti Spiritus Unigeniti gloriam expo- 
nentes ? Nam et David ait: Dixit Dominus Domino 
meo : Sede a dextris meis ὅδ: et Apostolus in dextera 
solii Dei sedere Dominum dicit **. Si igitur statio 
diminutionis, sessio prorsus ejusdem sortis, condi- 
tionis et honoris signum est. Aul igitur augusta 
ac divina rejieiant testimonia, per qua sublimitas 
dextre significatur : hoc pie recipiant. 
Una enim cujusque dicti magistra ae doctrix gratia 
sancti Spiritus est. Nam Stephanus *? quidem cuin 
plenus esset Spiritu sancto, et vidit ea, qux vidit , 


cuni 


mus lumen ?*, 


aul etian: 


13 ] Timoth. vr, 16... ?* [ Cor. xi S... *5 Psal. cix, !. 
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et qui vidit, locutus est: David autem in spiritu A (ὁ γὰρ διδάσχαλός ἔστι τὸ Πνεῦμα τῆς ἀληθείας τὸ ἐν 


Dominum eum vocat, ut inquit Evangelium??, Paulus 
vero, sicut ille ipse dicit, per spiritum loquitur 
mysteria ??, Si igitur unus magister est, qui nullam 
secum discrepantiam habet (magister enim  spiri- 
ius veritalis est, qui fuit in iis qui numine afllati 
alque divinitate rapti fuerunt), qua ratione quis diver- 
sitatem el discrepantiam doctrinarum suspicari pos- 
sit? At aliam sessio, inquit, et aliam statio, prout in 
promptu ac facileest intelligere, sententiam indicat. 
Nec ego nego. Verum non id quod in corporibus ver- 
berum significatio ostendit, hoc etiam in incorporea 
natura fas est existimare. Nam in homine quidem 
sessio, in natibus corporis positionem designat, ne 
semper contentio genuum ac poplitum in sese cor- 
poris pondus sustinens laboret : et contra statio, 
arduum et erectum. super genua hominem signifi- 
cat, non in matibus sedendo quiescentem. In. su- 
perna autem et excellente natura ab hujusmodi 
intellectibus et sessio et slalio vacua atque aliena 
est, utraque pariter ab ea, quam expedite atque. in 
promptu est, intelligere, significatione scparata. 
Nequeenim in popiitibus stationem ejus, quod incor - 
poreum est nequein natibussessionem ejus, quod ex- 
pers fizurze est, accipiemus : sed per utramque vocem 
id quod in omni bono stabile, et in omni bono im- 
mutabile est, pie intelligemus. Namtam is qui stare, 
quam qui sedere numen divinum dicunt, nihil, 
quod ad senlentiam altinet, diversitate verborum 
inter se differunt: illequidem firmiter stare, hie vero 
immutabiliter constitutum et in bono fundatum esse 
numen divinum censentes. Quemadmodum. autem 
propheta David ** et apostolus Paulus ?' in suis uter- 
que scriptis Unigeniti sessionem memorantes, nonin- 
dicarunt, quod Patre stante Filius insede sit, licet so- 
lius sessionis Filii mentionem fecissent : eodem modo 
cum etiam in Stephani historia filii stationem audi- 
veris ?*, nulla de causa nec recte de Patris. ses- 
sione. suspicatus fueris. Quemadmodum. enim in 
Paulo atque Davide. sedere Pawem ex eo quod Fi- 
lius sedeat a dextris simul constat : tametsi sermo 
nihil ante de Patre docuisset : ad eumdem modum 
etiam in historia Stephani , Filii statio idem etiam 
in gloria Patris simul indicat. Sic enim imaginis 
ratio conservari possit, ut quidquid in hae tam 
intelligitur quam conspicitur, idem etiam. in origi- 
nali ac principali forma esse credatur, et ut in bono 
bonum, et in lumine lumen, et in omnibus primi- 
tiva ae principalis pulchritudo per proprias notas in 
imagine desigualur: Ma etiam in sessione Filii, 
quemcunque tandem hoc nomen intellectum. prze- 
bet, Patris quoque sessio comprehenditur, simi- 
liter et in statione slatio, ne ralio imaginis per 
abolitionem proprietatum ab originali ac. primitivo 
alienata intercidat atque dilabatur. Hzc a nobis, 
fratres, ad propositam quastionem, cum visio 
Stephani talem speculationem in orationem intu- 


*9 Mattb. xxi, 44 seqq... ?? I Cor. xiv, 9. 


3! Psal; cix, d. 


τοῖς θεοφορουμένοις γενόμενον): πῶς ἄν τις δια- 
φωνίαν τινὰ τῶν δογμάτων χαθυποπτεύσειεν; ᾿Αλλ᾽ 
ἕτερον ἣ χαθέδρα, φησὶ, xal ἕτερον ἡ στάσις ἐνδεί- 
χνυται νοῦν, χατὰ τὸ προχείρως νοούμενον. dul 
χἀγώ: ἀλλ᾽ οὐχ ὅπερ ἐπὶ τῶν σωμάτων ἡ τῶν ῥη- 
μάτων ἔμφασις δείχνυσι, τοῦτο xoi ἐπὶ τῆς ἀσω- 
μάπου φύσεως εὐαγές ἔστι λογίξεσθαι. "Em" ἀν- 
θρώπου. μὲν γὰρ fj χαθέδρα, τὴν ἐπὶ τῷ ἰσχίῳ τοῦ 
σώματος ὑπογράφει θέσιν᾽ ὡς ἂν μὴ διὰ παντὸς 
χάμνοι τῆς ἀγχύλης ὁ τόνος, ἐφ᾽ ἑαυτοῦ τὸ βάρος 
ἀνέχων τοῦ σώματος. Καὶ τὸ ἔμπαλιν 1j στάσις, ὄρ- 
θιον ἐπὶ γονάτων ἑρμηνεύει τὸν ἄνθρωπον, οὐχ ἐπ᾽ 
ἰσχίῳ διὰ χαθέδρας ἀναπαυόμενον. Ἐπὶ δὲ ὑπερ- 
ἐχούσης φύσεως, χαθαρεύει τῶν τοιούτων νοημάτων 
ἡ χαθέδρα τε xoi ἡ στάσις, ἐπίσης ἑχατέρα τῆς χατὰ 
τὸ πρόχειρον νοουμένης ἐμφάσεως χεχωρ!σμένη. 
Οὔτε γὰρ τὴν ἐπ᾽ ἀγχύλῃ στάσιν τοῦ ἀσωμάτου, οὔτε 
τὴν ἐπὶ ἰσχίῳ χκαθίδρυσιν τοῦ ἀσχηματίστου παραλη- 
ψόμεθα. ᾿Αλλὰ δι᾽ ἑχατέρας φωνῆς τὸ ἐν παντὶ 
ἀγαθῷ στάσιμον, xa ἐν: παντὶ ἀμετάθετον, εὐσεθῶς 
νοήτομεν. Ὅ τε γὰρ ἑστάναι καὶ ὁ χαθῆσθαι τὸ Θεῖον 
λέγων, οὐδὲν πρὸς ἀλλήλους ἐν τῇ τῶν ῥημάτων ἕτε- 
ρότητι περὶ τὸν νοῦν διαφέρονται" ὁ μὲν βεθηχέναι 
παγίως, ὁ δὲ χαθιδρύσθαν ἀμεταθέτως τὸ Θεῖον ἐν 
τῷ ἀγαθῷ δογματίζοντες. Ὥσπερ ὃὲ ὁ προφήτης 
Δαθὶδ, καὶ ὁ ἀπόστολος Παῦλος, τὴν τοῦ Μονογενοῦς 
χαθέδραν ἐν τοῖς xa" ἑαυτὸν ἑχάτερος λύγοις δι- 
ἡγούμενοι οὐχ ἔδωχαν νοεῖν, ὅτι τοῦ Πατρὺς ἑστῶτος, 
ὁ Υἱὸς ἐν χαθέδρᾳ ἐστὶ, καίτοι γε μόνης μνησθέντες 
τἧς τοῦ YioU χαθιζήσεως τὸν αὐτὸν τρόπον xal ἐπὶ 
100 Στεφάνου, τοῦ Υἱοῦ. τὴν στάσιν ἀχούσας, οὐχέτ᾽ 
ἂν εὐλόγως περὶ τῆς τοῦ Πατρὸς χαθέδρας ὑπονοήῆ- 
σειας. Ὡς γὰρ ἐπὶ τοῦ Παύλου χαὶ τοῦ Aa630 τὸ χαθ-- 
σθαι τὸν Πατέρα, διὰ τοῦ χαθίσαι τὸν Υἱὸν ἐκ 
δεξιῶν συνωμολόγηται, χαίτον τοῦ λόγου μηδὲν. περὶ 
ποῦ Πατρὸς προδιδάξαντος xavX τὸν αὐτὸν τρόπον 
χαὶ ἐπὶ τοῦ 
χαὶ ἐπὶ τῆς δόξης τοῦ Πατρὸς συνενδείχνυται. Θύτω 
γὰρ ἂν ὁ τῆς εἰχόνος διασωθείη λόγος, εἰ πᾶν ὅ τί 
πέρ ἐστιν ἐν τούτῳ νοούμενόν τε χαὶ χαθορώμενον, 
τὸ αὐτὸ χαὶ ἐν τῷ ἀρχετύπ'»" πιστεύοιτο. Καὶ ὡς ἐν 
τῷ ἀγαθῷ τὸ ἀγαθὸν, χαὶ ἐν τῷ. φωτὶ τὸ φῶς, χαὶ 
τὸ πρωτότυπον χάλλος διὰ τῶν οἰχείων ἐν 


Στεφάνου, i| τοῦ Υἱοῦ στάσις τὸ ἴσον 


τῇ εἰχόνι χαραχτηρίζεται" οὕτω xal ἐν τῇ χαθέδρᾳ 
τοῦ Υἱοῦ, ὅ τί ποτε νοεῖν τοῦτο τὸ ὄνομα δίδιυσι, xax 
ἣ τοῦ Πατρὸς καθέδρα χαταλαμδάνεται, ὁμοίως xa* 
ἐν τῇ στάσει ἣ στάσις" ὡς ἂν μὴ διαπέσοι τῆς εἰχόνος 
ὁ λόγος, ἐν τῇ ἀπαλλάξει τῶν ἰδιωμάτων τοῦ ἀρχετύ- 
που ἀλλοτριούμενος. Ταῦτα ἡμῖν, ἀδελφοὶ, χατὰ 
πάροδον πρὸς τὸ προχείμιενον ζήτημα τεθεωρήσθω, 
τῆς τοῦ Στεφάνου ὀπτασίας τὴν τοιαύτην θεωρίαν 
ἐπεισενεγχούσης τῷ λόγῳ. Γένοιτο ὃὲ ἡμᾶς, μὴ 
θεατὰς μόνον γενέσθαι τῆς τοῦ Στεφάνου ἀθλήσεως, 
ἀλλὰ χαὶ μετόχους τῆς χάριτος, πληρωθέντας τοῦ 
ἁγίου Πνεύματος, εἰς χαθαίρεσιν τῶν ἀντιδίχων, εἰς 
δόξαν τοῦ Κυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ, ᾧ ἡ δόξα 
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xal τὸ χράτος elg τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 


ALTERA LAUDATIO S. STEPIIANI. 122 


lisset , obiter considerata , discussa alque explicata 


sit. Contimgat autem nobis, ut non solum spectatores Stephani certaminis , verumetiam | repleti. Spi- 
ritu saneto gratize participes simus, ad eversionem adversariorum, ad gloriam Domini nostri Jesu Chri- 
sti , eui gloria, potentia atque imperium in secula. seculorum, Amen. 


TOY AYTOY 


ETEPON EFKOMION 


ΕΙΣ TON ALION 


ETEDANON 


TON IIPOTOMAPTYPA. 


EJUSDEM 


LAUDATIO ALTERA 


S. STEPHANI PROTOMARTYRIS ἡ. 


Interprete et scholiaste Laurentio Zacagnio V. C. 


Ἐπεδήμησε Χριστὸς τῷ κόσμῳ εἰς σωτηρίαν, καὶ A — Christus in mundi salutem advenit, et illico Ec- 


pev αὐτὸν ἐθλάστησαν ol καρποὶ τῆς "ExxAnolac. 
Ἔλαμψεν ὁ μάρτυς τῆς ἁληθείας, χαὶ συνέλαμψαν 
οἱ μάρτυρες τῆς μεγάλης οἰχονομίας. Ἠχολούθησαν 
οἱ μαθηταὶ τῷ Διδασχάλῳ, τοῖς Κυριαχοῖς ἴχνεσιν 
ὁδεύοντες - μετὰ Χριστὸν οἱ Χριστοφόροι " μετὰ τὸν 
ἥλιον τῆς δικαιοσύνης οἱ φωστῆρες τῆς οἰχουμένης" 
xat πρῶτος μὲν ἡμῖν ὁ Στέφανος ἤνθησεν, οὐκ Ex 
τῶν Ἰουδαϊκῶν ἀχανθῶν πλαχεὶς, ἀλλ᾽ ἐχ τῆς ἐχχλη- 
σιαστιχῆς εὐθηνίας πρῶτος χαρπὸς τῷ Κυρίῳ mpos- 
ενεχθείς. Ἰουδαῖοι μὲν γὰρ στέφανον ἐξ ἀκανθῶν πλέ- 
ξαντες, τῇ xia τοῦ Σωτῆρος ἐπέθηχαν, ἀξίους 
τῆς χαχῆς γεωργίας αὐτῶν τοὺς καρποὺς ἐπιδειξά- 
μενοι τῷ Δεσπότῃ τοῦ ἀμπελῶνος, ὡς διὰ τῆς προ- 
φητείας προανεφώνει, λέγων " ᾿Αμπειϊὼν Κυρίου Σα- 
€«90, οἷκος τοῦ Ἰσραή.1 ἐστι, καὶ ὁ ἄνθρωπος Ἰού- 
δα, γεόφυτον ἠγαπημένον. "Ἔμεινα τοῦ ποιῆσαι 
σταφυκὴν, ἐποίησε δὲ ἀκάνθας. Οἱ δὲ τῆς εὐαγγε- 
Aug ἀληθείας ἐργάται πρῶτον προοίμιον εὐσεθείας, 
xai πρώτην ἀπαρχὴν τῆς γεωργίας, Στέφανον τὸν 
ἅγιον ἄνδρα προσφέρουσι τῷ Δεσπότῃ, οἷα δή τινα 
στέφανον ἀληθῶς ἐχ πολλῶν χαὶ διαφόρων ἀρετῶν 
συνηρμοσμένον. Πρῶτον μὲν γὰρ ὁ θαυμάσιος οὗτος 
ἀνὴρ τὴν τῶν χηρῶν ἐπιμέλειαν ἐπιστεύετο, μαρτυ- 


1 sa. v, 7. 


(1) Galland , Vet. Patrum. Biblioth., tom. VI, p. 
595. Hee oratio bis eadem. manu describitur in 
Vaticano codice, num. 446, semel quidem in calce 
ejusdem codicis, iterum vero inter alias Gregorii 
Nysseni orationes, post celebre ejusdem enconiium 
saneti Stephani, typis jam editum, et quod in. fe- 
sto sancti Stephani publice in Ecclesia Graeca reci- 
tari testatur. Typicum. monasterii S. Sabe. Hinc 
itaque faetum est ut “ἕτερον ἐγκώμιον εἰς τὸν ἅγιον 
Στέφανον in co codice inseribatur, lieet. sequenti 
die festo habitum a Nysseno fuisse ex ejiis lectione 


clesie fructus prodierunt. Refulsit testis veritatis, 
simulque magn: dispensationis testes coruscarunt. 
Secuti sunt Magistrum discipuli, Domini vestigiis 
insistentes ; post Christum, Christiferi ; post solem 
justitize, terr:e. lumina: et primus. quidem nobis 
Stephanus, corona scilicet, floruit, nón ex Judaicis 
spinis contexta, sed primus Ecclesie fertilitatis 
fructus Deo oblatus. Quippe Judi spineam coro- 
nam Salvatoris capiti imposuerunt, mala sua di- 
gnos agricultura fructus Domino vine: ostentantes, 
quemadmodum per prophetas olim locutus est, di- 
cens : Vinea Domini Sabaoth, domus Israel est, et 
homo Juda, novella plantatio dilecta. Exspectawi ttt 
faceret uvas, fecit. autem. spinas *. At evangelicie ve- 
ritatis operarii, primum pietatis exordium et agri- 
culture. suze primitias, Stephanum virum sanctum 
Domino offerunt, veluti coronam quamdam ex 
multis diversisque virtutibus vere contextam. Pri- 
mum siquidem liuie admirabili viro viduarum cura 
demandata est, cum ipse tanquam fidelis vir, ac 
Spiritu sancto plenus, et apostoloram judicio atque 
delectu, et postea spiritalis sapientie virtute, com- 
probatus fuisset. Et sane tanti studii atque conatus 


liquido constet, quia, nempe, a S. Stephani laudi- 
bus incipiens, mox ad. celebrandum SS. Petrum, 
Jacobum, et Joannem, apostolos transitum facit. 
Nos autem utramque orationis hujus editionem, in 
Vaticano codice repriwsentatanr, diflicilioribus in 
locis consuluimus, et ex ca nostram expressimus, 
locis tamen, ubi utraque inter se discrepat, indi- 
catis, Cielerum hanc orationem. genuinum. Nysseni 
fetum esse, tum stylus ipse, tum. nonnulli antiqui 
mores in ea memorali, satis superque deimon- 
strant. 


κῷὼ- 


(IO 
specimen 
gelio prebuerat, ut et magna divin; virtutis mira- 
cula ejus praedicationem. comitarentur. Stephanus 
enim, inquit, plenus fide et fortitudine faciebat signa 
magna*. Neque enim viduarum curam ullo sibi 
impedimento fore putavit, sed et hoe onere alaeri- 
ler suscepto, a verbi ministerio nunquam cessavit; 
et hoc ipsum in eo magn: admirationi erat, quod 
animi ad subeundos labores propensi singularem 
plane abundantiam ostenderet. Viduarum curam 
gerebat, et animarum negotiationi incumbebat , 
illas quidem pane nutriens, has vero sermonibus 
instruens ; illis quidem corporalem mensam ap- 
ponens, his vero spirituale epulum parans. Erat 
enim vir probus, et plenus Spiritu sancto, animi 
quidem probitate pauperes alendi munus sustinens, 
loquendi vero libertate, et Spiritus sancti virtute, 
veritatis hostibus ora prcludens. Omnibus itaque 
resistebat, et adversus omnes veritatis praedicatione 
decertabat, adversariorum consilia destruens, et 
omnem altitudinem extollentem se adversus scien- 
tiam. Dei?. Tanta autem dicendi vi atque efficacia 
proditus erat, ut. sacra pagina testante, nemo po- 
Luerit resistere sapientiz et. spiritui, quo loqueba- 
tur *, Sed ad concilium impietatis duetus fuit praeco 
veritatis ; oportet enim nos ila in transcursu, 
debitas Protomartyri laudes reddere, quas heri (2) 
adimplere propter corporis infirmitatem non licuit, 
el hodie debitam sanctis apostolis commemoratio- 
nem peragere. 
neque temporibus sanctorum laudes circumseri- 
bend:? sunt ; nam Im memoria, ait, eterna erit. ju- 
sius". Deinde vero quibus una eademque fuit mens 
atque sententia (3), ii utique laudum quoque de- 
bent esse consortes. Non itaque laudandi sunt sine 
apostolis marlyres, nec sine istis apostoli. Magistri 
enim martyrum apostoli, imagines vero apostolo- 
rum sunt martyres. Illorum itaque imaginem atque 
iusigne, crucem videlicet, beatus prx se ferens 
Stephanus, primus quoque per mortem martyrii 
corona redimitus fuit, Quin et martyrii tolerantia 
magistris gloriam decoremque comparavit; et fa- 
clus est vere Stephanus, hoe est, coroma ; nam 
magistrorum egregiorum corona, non ex celebri- 
'üate nominis ortus honor, sed Ecclesi:e incremen- 
Lum erat, quemadmodum etiam ad Corinthios (4) 
scribens divinus Apostolus inquit: Fratres mei 
charissimi, gaudium mewn , el corona mea, sic 


state *. Sed ad propositum redeamus. 


Ingressus est in Christi occisorum concilium 


vir Christum ferens, ovis in luporum synagogam 


*Act. vi, 8 sqq... ?. II Cor. x, 15. 


(2) Habita est igitur hzc. oratio postridie festi 
S Stephani. 

(5) Hic nonnulla deesse videntur in textu Greco, 
qui& ad antecedentium et subsequentium verborum 
sensum in versione nostra supplevimus. 

(4) Meinoria labitur Nyssenus, nisi veteris libra- 
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B 


Primum siquidem neque dicbus , C 


* Act. vr, 10. 
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χρίσει χαὶ ἐχλογῇ τῶν ἀποστόλων ἀνὴρ εἶναι 
πιστὸς, xal πλήρης Πνεύματος ἁγίου, ἔπειτα δυνάμει 
πνευματιχῆς σοφίας. Καὶ γὰρ τῷ θείῳ λόγῳ τοσαύτην 
ὑπὲρ τοῦ χηρύγματος συνηγορίαν ἐπεδείχνυτο, ὡς 
χαὶ μεγάλα τὰ θαύματα τῆς θείας ἐνεργείας συν- 
τρέχειν αὐτοῦ ταῖς διδασχαλίαις. Στέφανος γὰρ, φησὶ, 
πιήρης πίστεως καὶ δυγάμεως, ἐποίει σημεῖα 
μεγάλα. Οὐ γὰρ ἐδικαίωσεν ἐμπόδιον αὐτῷ τι γενέ- 
σθαι τῇ περὶ τὰς χήρας σπουδῇ, ἀλλὰ xat ταύτης εἴ- 
χετο προθύμως, χἀχείνης οὐχ ἀπελιμπάνετο " xat ἣν 
ἐπ᾽ αὐτῷ μέγα τὸ θαῦμα, xa φιλοπόνου διανοίας πλεον - 
ἐχτημα. Χήρας ἐπιστεύετο, xal ψυχὰς ἐνεπορεύξτο, 
τὰς μὲν ἄρτῳ τρέφων, τὰς δὲ λόγῳ παιδεύων, καὶ 
ταῖς μὲν σωματιχὴν τράπεζαν προτιθεὶς, ταῖς δὲ πνευ- 
ματικὴν ἑστίαν προδαλλόμενος. Ἦν γὰρ ἀνὴρ ἀγαθὸς, 
χαὶ πλήρης Πνεύματος ἁγίου" ἀγαθότητι μὲν τῆς 
γνώμης, τῶν ἀπο: τὴν λειτουργίαν ὑφιστάμενος" 
παῤῥησίᾳ δὲ χαὶ δυνάμει τοῦ Πνεύματος, τοὺς ἐχθροὺς 
τῆς ἀληθείας πιστομίζων. Πᾶσι γοῦν ἀντέχρουε, xot 

πάντας τῷ λόγῳ τῆς ἀληθείας χατηγωνίζετο, λογι- 
χαὶ πᾶν ὕψωμα ἐπαιρόμενον χατὰ 
αὐτῷ ἰσχὺς τοῦ 


Ὡς 


σμοὺς χαθαιρῶν, 
Ὡς γνώσεως τοῦ Θεοῦ, Τοσαύτη δὲ 
ὄγου παρῆν, ὡς χατὰ τὴν μαρτυρίαν τῆς ἁγίας Γρα- 
ene, μάδεγα δύνασθαι ἀντιστῆναι τῇ σοφίᾳ χαὶ τῷ 
πνεύματι, ᾧ ἐλάλει. ᾿Αλλ’ ἐπὶ τὸ συνέδριον ἤγετο τῆς 
ἀπιστίας, ὁ χήρυξ τῆς ἀληθείας " 0st γὰρ ἡμᾶς οὕτω 
παραδυαμόντας τῷ Πρωτομάρτυρι τὴν ὀφειλομένην 
ἣν χθὲς ἀποπληρῶσαι τὸ ἀσθενὲς τοῦ σώ- 


τ 
λό 


ἀποδοῦναι, 
μᾶτος οὐχ ἐπέτρεψε, καὶ σήμερον τοῖς ἁγίοις ἀποστό- 
λοις τὴν οἰχείαν μνήμην ἀποπληρῶσαι. Πρῶτον μὲν 
γὰροὐχ ἡμέραις, οὐδὲ χρόνοις,τὰ τῶν ἁγίων ἐγχώμια 
περιορίζεται * Εἰς μνημόσυνον γὰρ, φησὶν, αἰώγιον 
ἔσται δίκαιος " ἔπειτα δὲ, οἷς οὐ διαιρεῖται τὰ τῆς 
γνώμης. Οὔτε τοίνυν μάρτυρες ἄνευ ἀποστόλων, οὔτε 
πάλιν ἀπόστολοι χωρὶς ἐχείνων. Διδάσχαλοι μὲν γὰρ 
μαρτύρων, ἀπόστολοι" εἰκόνες δὲ τῶν ἀποστόλων, οἱ 
μάρτυρες. Elxóva γοῦν τὴν ἐχείνων χαὶ τὸν χαραχτῆ ρα 
φέρων ὁ μαχάριος Στέφανος, σταυρὸν (3), καὶ διὰ τοῦ 
θανάτου πρῶτος τοῦ μαρτυρίου τὸν στέφανον ἀνεδῇ - 
σατο. ᾿Αλλ᾽ ὅμως διὰ τῆς ὑπομονῆς τοῦ μαρτυρίου 
ποὺς διδασχάλους ἁπεσέμνυνε, xai γέγονεν ἀληθῶς 

τέφανος" στέφανος γὰρ τῶν χαλῶν διδασχάλων οὐκ 
ἦν τιμὴ τῆς εὐφημίας, ἀλλ᾽ ἣν προχοπὴ τῆς "Exxàn- 
σίας, ὥσπερ γοῦν Κορινθίοις γράφων ὁ θεῖος ᾿Απόστο- 


D λός φησιν" ᾿Αδειῖφοί μου ἀγαπητοὶ καὶ ἐπιπόθητοι, 


χαρὰ καὶ στέφανος μου, 'AXY ἐπὶ 


τὸ προχείμενον ἐπανέλθωμεν. 


οὕτω στήκετε. 


Εἰσῆλθεν εἰς τὸ συνέδριον τῶν Χριστοφόνων ὁ Χρι- 


τοφόρος᾽ εἰσεπήδησεν εἰς τὴν συναγωγὴν τῶν λύχων 


" Psal. cxi, 7. δ Philipp. 1v, 1. 


rii error sit ; nam hae verba non in Epistolis ad 
Corinthios , 'sed in Epistola ad Philippenses le- 
guntur. 4 

(5) Vide an verbum σταυρόν supervacaneum Sit ; 
certe sine illo sensus constare potest, 
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E S AECRE SE T SS ERE : suis: - ὃ 
τὸ mpó6azo)* àAX ἣν οὐχ ὡς ἁπλῶς πρόθατον θηρι- A insiluit, non tanquam omnino Ovis à lupo rapta, 


ἅλωτον, ἀλλὰ πρόθατον ὑπὸ Χριστοῦ ποιμαινόμενον, 
χαὶ πρὸς τοὺς λύχους ἀγωνιζόμενον. Οἱ μὲν γὰρ ἐλύσ- 
σων χαὶ διεπρίοντο, ταῖς χατηγορίαις χαὶ ταῖς ἀπει- 
λαῖς τὸ ποίμνιον χαταδάχνοντες * ὁ δὲ μᾶλλον αὐτοὺς 
τοῖς ἐλέγχοις διεσπάραττεν, ἣ ταῖς ἀπειλαῖς χαὶ ταῖς 
χατηγορίαις, ὡς ἐχεῖνοι. Μὴ ψιλῶς, μηδ᾽ ἐπιπολαίως 
παραδράμωμεν τὰ λεγόμενα. Οὗτος γὰρ πρὸς τοσαύ- 
τὴν συναγωγὴν πονηρευομένων, χαὶ πρὸς τοσαύτην 
λύχων ἔφοδον χατὰ τῆς ἀδιχίας ἐθάρσησε παῤῥησιά- 
σασθαι, χαὶ εἰπεῖν μετὰ τὴν πολλὴν ἐχείνην διδασχα - 
λίαν" Xx AnpocpáynAot, καὶ ἀπερίτμητοι τῇ καρδίᾳ 
καὶ τοῖς ὠσὶν, ὑμεῖς ἀεὶ τῷ Πνεύματι τῷ ἁγίῳ 
ἀντιπίπτετε, καθὼς οἱ πατέρες ὑμῶν", xoY τὰ ἑξῆς. 
Οὕτως ὁ ἐπὶ μὲν γῆς φαινόμενος, τὰ δὲ ἐν οὐρανῷ 
χατόπτριζόμενος" xal ἀνθρώπου μὲν φύσιν ἐνδεδυ- 
μένος, ἀγγέλου δὲ ὄψιν καὶ σχῆμα μεταμορφωσάμε- 
νος (xaX τούτων οὐδὲν ἀπειχύς - ἔπρεπε γὰρ ἀληθῶς 
ἐν ἐῷ Πρωτομάρτυρι δειχθῆναι τῶν μαρτύρων τὸ 
ἀξίωμα, χαὶ γνῶναι λοιπὸν ἅπαντας τῆς χαινῆς χά- 
ριτος τὰ ἔργα)" ὁ τοῦ μαρτυρίου πόθος οὐ μόνον 
ἀγγελιχὴν ἀξίαν χαρίζεται, ἀλλὰ χαὶ οὐρανῶν ἀνοίγει: 
πύλας " οὐχέτι θανάτῳ τὰς ψυχὰς παραπέμπων, ἀλλ᾽ 
εἰς χεῖρας Χριστοῦ τὸ πνεῦμα παρατιθέμενος. Ὁ μὲν 
γὰρ Κυριαχὸς ἄνθρωπος τοῦ Σωτῆρος τῷ ἑαυτῷ Πα- 
τρὶ ἐν τῷ σταυρῷ προσεφώνει, λέγων " Πάτερ, εἰς 
χεῖράς σου παρατίθημι τὸ πνεῦμά μου - ὁ δὲ τοῦ 
Χριστοῦ δοῦλος Στέφανος, ἀνατείνας εἰς τὸν Δεσπότην, 
Κύριε, φησὶν, Ἰησοῦ, δέξαι τὸ πνεῦμά μου " ταύτῃ 
τῇ φωνῇ τὴν ψυχὴν ἀποθέμενος. ἤΛγγελοι τὸν ἑαυτῶν 
χορευτὴν ἀπελάμθᾳνον, μᾶλλον αὐτὸν ἄνωθεν βάλλον- 
πες ταῖς εὐφημίαις, ἣ ἐν τοῖς λίθοις χάτωθεν Ἰου- 
δαῖοι. ᾿Αλλ᾽ ὁ μὲν Στέφανος: οὕτω τὸν χαλὸν ἀγωνι- 
σάμενος ἀγῶνα, τὸν ἐν οὐρανοῖς χλῆρον ἐδέξατο. Τῷ 
Στεφάνῳ 6i τούτῳ πάντες ἐξαίφνης οἱ τίμιοι λίθοι 
συνεπλάχησαν, οἱ θειότατοι τῶν Εὐαγγελίων κήρυχες, 
μεθ᾽ οὺς οἱ μάρτυρες, χαὶ μετ᾽ αὑτοὺς πάλιν οἱ σω- 
τηρίῳ ἀρετῇ διαλάμψαντες * προηγουμένως δὲ οἱ 
ἐπὶ τοῦ παρόντος μνημονευόμενοι, πολὺ xal λαμπρὸν 
ἀπαστράπτοντες τὸ χάλλος τῆς εὐσεδείας, λέγω δὴ 
Πέτρος, καὶ Ἰάχωδος, χαὶ Ἰωάννης, οἱ xaX τῆς ἀπο- 
στολιχῇς ἁρμονίας ἔξαρχοι, xaX τῆς ἐχχλησιαστιχῆῇς 
εὐδοξίας στέφανοι. Οὐχ ἀφίσταμαι γὰρ τῆς τοῦ Στε- 
φάνου προσηγορίας" ἀλλὰ πολλάχις χαὶ μυριάχις 
λέγων, ἔτι διψῶν ἐπαναλαμθάνῳ Στεφάνου γὰρ xó- 
ρος οὐχ ἔστι τοῖς τὸ μαχάριον τέλος τῶν στεφάνων 
ἐχδεχομένοις. Οὐχοῦν, εἰ δεῖ φιλαλήθως εἰπεῖν, ἀπὸ 
Στεφάνου πάλιν στεφάνοις εὐωχοῦμεν, χαὶ χοινωνοῦ- 
μὲν αὑτῶν ταῖς μνήμαις, ἐπειδήπερ ἐλπίζομεν xot- 
νωνεῖν, xà μένειν, καὶ συνδοξάσομεν (0) * βεθα:οὐσης 


TAGL. vi ὃ]. * Luc. xxii, 406. * Act, vir, 59. 


(6) In alia editione hujus orationis quie in uno 
codemque Vaticano codice, num. 446 habetur, le- 
gitur xa μένειν συνδοξάζεσθαι. 

(1) Nyssen; Ecclesi: et totius fortasse. Cappa- 
doeum gentis instituto, una eademque die post 
S. Stephani. solemnitatem, apostolorum Petri, Ja- 
cobi, et Joannis festum celebrabatur. Meminit enim 


sed tanquam ovis e Christi grege cum lupis dimi- 
cans. Nam illi (urebant atque. dissecabantur, ac- 
cusationum atque. minarum morsibus gregem di- 
lacerantes ; at hic diverso prorsus more eos argu- 
mentationibus potius suis, quam minis et accusa 

tionibus discerpebat. At non leviter atque summa- 
tim, quie de ipso narrantur , percurramus. Mic 
enim in tanto malignantium concilio et tot lupo- 
rum incursu audacter adversus impietatem. loqui, 
et post egregiam illam fidei. praedicationem dicere 
non timuit : Dura cervice, et incircumcisis cordibus, 
et auribus, vos semper Spiritui sancto resistitis, 
sicut patres. vestri", et quie. sequuntur. Hae ille, 
qui in terra quidem esse videbatur, caelestia vero 
speculabatur, non exuta hominis natura, in anzeli 
faciem, speciemque transformatus ; idque non im- 
merito ; decebat enim, ut. in Protomartyre, mar- 
tyrum dignitas vere appareret, omnesque deinceps 
novas gratiw opera in eo dignoscerent, Martyrii 
quippe desiderium non angelicam inodo dignitatem 
impertit, sed et coelorum aperit portas ; non tra- 
dens animas morti, sed in Christi manus spiritum 
commendans. Nam Dominicus quidem homo Sal- 
vator noster ad Patrem. suum in cruce clamabat, 
dicens : In manus tuas commendo spiritum meum. 
Stephanus vero Christi. servus extensis ad Domi- 
num manibus ait, Domine Jesu, suscipe spiritim 
meum *. Et hzec verba proferens, animam exhalavit. 
Angeli autem coelestis chori socium susceperunt, 
pluribus e ccelo laudibus ipsum cumulantes, quam 
quibus in terra eum Judi lapidibus obruerint. Sed 
Stephanus quidem. bonum hoe pacto certans cer- 
tamen, ewlestis glori: consors est factus. Huic 
autem Stephano, hoc est, corome, illico pretiosi 
lapides agglutinati sunt, divini videlicet Evangelio- 
rum priecones, quos subseculi sunt martyres, ΟἹ 
rursus, qui salutari deinceps virtute coruscarunt ; 
pre cxteris vero omnibus ii, quorum in prosenti 
memoriam agimus, qui longe lateque pietatis 
splendore effulserunt , Petrum aio, Jacobum, οἱ 
Joannem apostolici ordinis principes, et: ecclesia- 
stic:ze glori: coronas (7). Nequeo enim: mihi tempe- 
rare, quominus Stephani (S) nomen. usurpem , scd 
quamvis frequentius ae millies Stephani mentioncin 


D fecerim, attamen propter inexhbaustam hujus vocis 


proferendze aviditatem, Stephani nomen rursus ad- 
hue repeto ; Stephano enim commemorando satiari 
nequaquam possunt, qui virorum Stephano simi- 
lium felicem exitum exspectant. Ieitur. 5i vera fo- 


hujus moris non modo hoc in loco Nyssenus no- 
sler; sed et initio alterius orationis funebris in 
D. Basilium fratrem. 


(8) Nyssenus pluries per hane orationem in vocc 
Giieea, στέφανος ludit, quie Stephanum protomar 
fjrem, et coronam oque significat, nos autem Stc- 
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ubita dicam, Stephanis letamur, eorumque me- 
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πλασιάζεται. 


morie communicamus, quia scilicet, et eorum nos glori participes fieri, cumque ipsis manere spera- 
mus, et revera cum ipsis aliquando glorificabimur ; quandoquidem premissione confirmata, fidei 


coinmunio multiplicatur. 

Sed et rursus nobis, fratres, spiritalibus bonis 
Íruendi datur occasio, dum. una cum martyrum 
commemoratione Dominicus quoque resurrectio- 
nis dies refulget (9). In. hae. enim die illuminatio 
glorie Evangelii Jesu. Cliristi mentes nostras po- 
Ussimum illustravit, in qua lux illa, salutaribus 
justiti; radiis vigens, impietatis tenebras dispulit, 
el animas cognitione veritatis illuminavit. Et vide 
quam admirabile eximiumque sit istud beneficii 
genus. Sol enim iste sensibilis, mane exoriens, et 
radiorum fulgoribus adventus sui pr:enuntiis diem 
exordiens, operit quidem, circeumdatque suo lu- 
mine terram; ceterorum vero astrorum omnium 
choros obscurat atque obruit, ita ut ipsum solum 
per cceli apsides vagari conspiciamus. At Dominus 
noster Jesus Christus oriens nobis ex alto, juxta 
Prophetam de ipso dicentem, In quibus visitavit 
nos Oriens ex alto '^ ; sanctos illos sui pricursores, 
el qui ante adventum ejus stellarum instar reful- 
serunt, non solum non obscuravil, sed iilos potius 
splendidiores reddidit, ae praterea ut nova alia 
luminaria secum orirentur, effecit, Quippe prophe- 
He post ejus adventum coruscarunt; et. quidem 
majore quam antea fulgore. Nam cum  obsceurz 
adhue essent prophetis ob ineptas Seribarum 
digressiones in iis exponendis, qux: ad Evange- 
lium, Christique adventum pertinebant, Salvator 
veniens in mundum, cunctas, per eos qui in Evan- 
geliis narratur, eventus, illustravit, clarasque red- 
didit, complementum legis et prophetarum factus. 


1!? Luc. r, 79. 


phani vocem hie retinuimus, cum ejus allusionis, 
et :equivocationis leporem in interpretatione rcti- 
neri Latinze linguze indoles non patiatur. 

(9) Hinc colligitur Dominica die accidisse festum 


Joannis apostoli eo anno, quo hane orationem ha- 
buit Nyssenus, 

(10) Ἢ ὑπ᾽ οὐρανόν, phrasis est S. Seriptur:e, 
qui terram, vel sublunares regiones significat, ut 
videre est. in libro Job, cap. τ. 7: Περιελθὼν τὴν 
γῆν, xai ἐμπεριπατήσας τὴν ὑπ᾽ οὐρανὸν, πάρειμι. 
Idem cap. 11, 9 : Διαπορευθεὶς τὴν ὑπ᾽ οὐρανὸν, χαὶ 
ἐμπεριπατήσας τὴν σύμπασαν, πάρειμι. Nobilius 
utrobique vertit, Eam, que sub celo est, sed in 
veteri editione Latina secundum LXX Interpretes 
a doctissimis Benedictini apud Gallos ordinis alu- 
mnis nuper vulgata in primo S. Hieronymi operum 
tomo, vertitur, Ea que sub colo sunt. 

(11) Particulam f, sensu. postulante, nos addi- 
dimus, licet in Vaticano codice non habeatur. 

(12) Loeus obscurus, et corruptionis fortasse 
suspectus ; nos tamen nihil mutare ausi, commo- 
idum aliquem sensum ex his Nysseni verbis eruere 
conati sumus. Vult. enim Nyssenus Christum ad- 
ventu suo prophetias adhue obseuras illustrasse. 
Earum autem obscuritatis causam in. Judzeorum 
Seribas conjicit. Seribze autem. primum quidem 
Scripturas in eum, quem videmus, ordinem rede- 
gerunt; deinde vero easdem publice in synagogis 


Πάλιν δὲ ἡμῖν, ἀδελφοὶ, τῶν ἀγαθῶν ἡ ἀπόλαυσις, 
τῷ τὴν Κυριαχὴν τῆς ἀναστάσεως ἡμέραν συλλάμψαι 
τῇ μνήμῃ τῶν μαρτύρων. Ἔν ταύτῃ γὰρ προηγου- 
μένως ἡμῶν τὰς διανοίας χατηύγαπεν ὁ φωτισμὸς 
τῆς δόξης τοῦ Εὐαγγελίου τοῦ Χριστοῦ, ἐν f| τὰς σω- 
τηρίους ἀχτῖνας τῆς διχαιοσύνης ἀνθήσας, 
τος τῆς ἀσεθείας ἠφάνισε, τὰς δὲ Ψυχὰς τῇ ἐπιγνώ- 
cet τῆς ἀληθείας ἐλάμπρυνε. Καὶ ὅρα μοι τὸ θαυμα- 
στὸν τῆς ἐυεργεσίας χαὺ μέγιστον. Ὁ μὲν γὰρ αἰσθη- 
τὺς οὗτος ἥλιος ἀνίσχων ἕωθεν, χαὶ ταῖς προδρόμοις 
τῶν ἀχτίνων αὐγαῖς τὴν ἡμέραν προοιμιαζόμενος, 
χαλύπτει μὲν xai περιθά)λει ταῖς μαρμαρυγαῖς τὴν 
ὑπ᾽ οὐρανόν (10) * ἀποχρύπτει δὲ χαὶ ἀμαυροῖ πάν- 
τας ὁμοῦ τοὺς τῶν ἀστέρων χοροὺς, ὡς μόνον αὑτὸν 
ὁρᾶσθαι περιπολοῦντα ταῖς οὐρανίαις ἁψίσιν. Ὁ δέ 
γε Κύριος ἡμῶν Ἰησοῦς Χριστὸς, ἀνατείλας ἡμῖν ἐξ 
ὕψους, κατὰ τὴν λέγουσαν περὶ αὐτοῦ προφητείαν, 


τὸ μὲν σχό- 


Ἔν οἷς ἐπεσκέψατο ἡμᾶς ᾿Αγνατοιϊὴ ἐξ ὕψους, οὐ 
μόνον οὐχ ἀπέχρυψε τοὺς πρὸ τῆς ἐπιδημίας αὐτοῦ 
δίχην ἀστέρων ἀναλάμψαντας ἁγίους, καὶ προδρόμους 
αὐτοῦ γενομένους, ἀλλὰ χὰἀχείνους λαμπροτέρους 
ἐποίησε, καὶ ἑτέρους ἑαυτῷ φωστῆρας συνανέλαμψε. 
Προφῆται μὲν γὰρ διέλαμψαν μετὰ τὴν ἐχείνου παρ- 
οὐσίαν * μᾶλλον δὲ ἣ (11) πρὸ ἐχείνης. ᾿Αμυδρᾶς γὰρ 
οὔσης ἔτι τῆς προφητείας ταῖς εὐαγγελιχαῖς τῶν 
Γραμματέων ἐχθάσεσιν (19), ὁ Σωτὴρ ἐλθὼν’ εἰς τὸν 
χόσμον, πάντας ἐλάμπρυνε, καὶ διεσάφησε, πλήρωμα 
νόμου χαὶ προφητῶν γενόμενος. Οὐ γὰρ ἦλθε χκατα- 
λῦσαι τὸν νόμον xaX τοὺς προφήτας, ἀλλὰ πληρῶσα!. 
Ἐπὶ δὲ τῆς νέας χάριτος περὶ ἑαυτοῦ λέγων ὁ Σωτὴρ, 


interpretari consueverunt. Porro censere potuit 
Nyssenus, tenebras aliquas in prophetarum scri- 
pla a Seribis inductas fuisse, vel cum diffusis et 
interdum nugacibus explieationibus ea in. synago- 
gis publice explicabant, vel cum eadem in unum 
corpus digesserant nonnulla, scilicet, partim ad- 
dendo, partim tollendo, ut in historicis sacra Scri- 
ptura libris ab eisdem Seribis faetum fuisse pu- 
lant, Sane antiquos Judzorum Sceribas nonnulla, 
qua. emendatione afiqua aut. majore claritate in- 
digebant, in sacris; paginis, prosertim prophetarum 
libris, mutasse, atque interpolasse, constal ex 
paucis illis Seripturze locis in quibus Scribarum 
correctiones continentur, quique ex rabbinorum 
scriptis late praeter alios enumerantur a Raymundo 
Martini in Pugione fidei adversus Judaeos, par. n, 
cap. 5, num. 9, et par. ti, dist. 5, cap. 4, num. 
11, et cap. 46, num. 26; et à. Voisino in Notis ad 
ejusdem operis Procemium pag. 88, et ad caput 
Lertium partis sccund:. Sed nihilominus cum non 
salis constet, an correctiones ist Nysseni :elate 
antiquiores sint, licet Juda in nmgna Synagoga 
Esdroe temporibus habita, illas factas fuisse asso- 
rant; et alioqui. cum. Nyssenus non correctionis, 
aut lectionis, sed ἐχθάσεως nomine utatur ; verosi- 
milius mihi visum cst, eum ad prolixas potius, 
longeque petitas Seribarum interpretationes, quam 
ad eorumdem correctiones biblieas respexisse. 
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4 Εν H (NC e rw je, "use στα Εδνα I : B 
᾿Εγώ εἶμι τὸ φῶς τοῦ κόσμου τούτου, οὐκ ἀπηξυσεν À Neque enim venit solvere legem aut prophetas, sed 


ἡ πηγὴ τῆς ἀγαθότητος ἐξ ἀγαθοῦ Πατρὸς προελθὼν, 


τοῖς αὐτῷ δουλεύουσι μεταδοῦναι τῆς ἑαυτοῦ προσ- 
ηγορίας᾽ ἀλλά φησι πρὸς τοὺς 


Ὑμεῖς ἐστε τὸ φῶς τοῦ κόσμου " καὶ, Λαμψιάτω 


ἑαυτοῦ μαθητάς " 


τὰ ἔργα ὑμῶν ἔμπροσθεν cv ἀνθρώπων. “Ὃ δὲ 
μεῖζον παραγαγεῖν ἔχομεν εἰς ὑπόμνησιν τῶν εἐρη- 
μένων, τοῦτο, χάριτ: Θεοῦ, πάλιν ἐχθησόμεθα" Ἰωάν- 
vne Βαπτιστὴς, λύχνος ὀνομασθεὶς, χαὶ ἐν τοῖς ψαλ- 
μοῖς προαναπεφωνημένος, xal ὑπὸ Κυρίου μεμαρτυ- 
ρημένος. Ὁ μὲν γὰρ Προφήτης, Ex προσώπου τοῦ 
Πατρὸς, φησὶ περὶ αὐτοῦ διὰ τῆς ὑμνῳδίας" 'Hcol- 
μασα «τὐχνον τῷ Χριστῷ μου, τουτέστιν, Ὑπηρέτην 
χαὶ πρόδρομον ἡτοίμασα τοῦ φωτός ὁ δὲ Κύριος 
τὴν Πατροιχὴν βεθχιῶν φωνὴν, Ἐκεῖνος ἦν, φησὶν, 
ὁ λύχνος ὁ καιόμεγος. ᾿Αλλ᾽ ὅμως ὁ λύχνος ὧν, 
τοσοῦτον ἀπέσχε τοῦ ἀμαυρωθῆναι τῇ τοῦ Κυρίου 
παρουσίᾳ, ὃς ἣν ἥλιος διχαιοσύνης, ὥστε val μᾶλλον 
διέλαμψε, κήρυξ ὁμοῦ καὶ θεολόγος αὐτοῦ τοῦ Σωτῇ- 
ρος ὁ Βαπτιστὴς γενόμενος. ᾿Ιωάννης μὲν οὖν διὰ τὸ 
ἕνα μόνον φωτίζειν οἷχον τὸν τοῦ Ἰσραὴλ, λύχνος (15) 
ὠνομάσθη. Οἱ δὲ τοῦ Σωτῆρος ἀπόστολοι, οὐ λύχνοι, 
οὐδὲ ἀστέρες, ἀλλὰ φωστῆρες ἀνηγορεύθησαν, οὐχ ἐν 
ἑνὶ χλίματι, οὐδὲ μιᾷ γωνίᾳ λάμποντες, ἀλλ᾽ ἅπασαν 
τὴν ὑπὸ οὐρανὸν χαταυγάζοντες. "Ἔξαρχοι δὲ τούτων 
xai χορυφαῖοι ὁ Πέτρος, χαὶ ὁ Ἰάχωθος, χαὶ ὁ Ἰωάν- 
νης, οἱ σήμερον ταῖς ὑπὲρ Χριστοῦ μαρτυρίαις σε- 
μνυνόμενοι, συμφώνως μὲν πρὸς τὸ τέλος τοῦ βίου 
δραμόντες, διαφόροις δὲ τοῦ μαρτυρίου τρόποις ἐν- 


αθλήσαντες. Ὁ μὲν γὰρ πρωτοστάτης καὶ χορυφαῖος αὶ 


τῆς ἀποστολιχῆς χορείας ἀναδειχθεὶς, οἰχείαν τῷ 
ἀξιώματι τὴν δόξαν ἀπηνέγχατο, τῇ τοῦ Σωτῆρος 
ὁμοιοπαθεία τετιμημένος * ὁ σταυρῷ (14) γὰρ προσ- 
ἡλωθεὶς, τὴν Δεσποτιχὴν εἰχύνα τοῦ βασιλέως ἐξετύ- 
πωσεν (εἰχόνα δὲ λέγω βασιλιχὴν τὸν σταυρόν)" οὐκ 
αἰσχυνόμενος ἐπὶ τῷ πάθει, ἀλλὰ σεμνυνόμενος ἐπὶ 
τῷ μεγάλῳ τροπαίῳ. Μήτε γὰρ αὐτοῖς, μῆτε ἡμῖν, 
μὖἦτε τοῖς μεθ᾽ ἡμᾶς, μιήτΞ τινὶ ἑτέρῳ, τοῦ Κυρίου 
ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ, καθὼς χαὶ ὁ Παῦλός φησιν (35)... 
οὕτω γὰρ χαὶ Πέτρος φαίνεται διὰ τιμῆς ἔχων τὴν 
σεθάσμιον (16)... Ἠξίου γὰρ κατὰ χεφαλῆς χρεμα- 
σθῆνα!: ὑπὸ τῶν σταυρούντων διὰ πολλὴν εὐλάδειαν, 
ἵνα μὴ ἶσος εἶναι τῷ Σωτῆρι δόξῃ, τῷ ὑπὲρ 
πῆς ἀνθριυπότητος σταυρωθέντι, χαὶ πλατείαις, ὥσπερ 


SAQUE - T ; ; 
ταῖς διὰ τοῦ σταυροῦ, χερσὶ τὴν οἰχουμένην mzpi6a- D 


λόντι. ᾿Ιάχωθος δὲ τὴν χεφαλὴν ἀπετέμνετο, τὴν ὄντως 
αὑτοῦ χεφαλὴν, τὸν Χριστὸν, ἀπολαθεῖν ἐπειγόμενος. 
- * * $2047 σ᾿ “- ; 
Κεφαλὴ yàp ἀνδρὸς ὁ Χριστὸς, κατὰ τὸν ᾿Απόστολον, 
xal πάσης ὁμοῦ χεφαλὴ τῆς Ἐχχλησίας, Ὁ δὲ μα- 
χάριος Ἰωάννης ἐν πολλαῖς καὶ διαφόροις χατὰ τὸν 
βίον ἀθληρας ἀγῶσι, χαὶ ἐν πᾶσι διαπρέψας τοῖς 
χατορθώμασι τῆς εὐσεθείας, χενὸν μὲν εἰς ὕδωρ τοῦτο 
f 


*! Matth. v, 18. “2 Joan. viu, 42. !? Matth. v, 15. 


(15) Vox λύχνος in Vatieano codice deerat; sed 
nos eam, sensu palam poscente, supplevinius. 

(14) Fortasse legendum, τῷ σταυρῷ. 

(45) Hie laeuna est in codice Vaticano, Fortasse 
deest, δόξα συνέθη, Gloria contigit, vel quid simile, 


adimplere '*. At vero novi legis tempore, cum de 
se ipso Salvator dicat: Ego sum [ux mundi hujus !?, 
non dedignatus est fons ille bonitatis, e bono Patre 
emanans, servos suos nominis hujus sui participes 
facere. Sed ad discipulos suos inquit : Vos estis [ux 
mundi; et, Luceant opera vestra coram lomini- 
bus 9, Sed quod ad ea qu;e. diximus, confirmanda 
adduci potest, id, juvante Deo, rursus proferamus : 
Joanni Daptistoe impositum fuit lucernie. nomen, 
juxta id quod in Psalmis de eo antea prienuntiatum, 
et Christi deinceps testimonio comprobatum fuit. 
Propheta enim, Patris personam sustinens, de ipso 
inter canendum ait, Paravi lucernam Christo meo !*, 
hoc est, lucis ministrum et. proeursorem. At Do- 
minus paternze voci robur addens, Ille, inquit, lu- 
cerna erat ardens. Sed quantumvis lucerna solum- 
modo esset, tantum abfuit, ut in Domini adventu, 
qui sol erat justiti:e, obseuraretur, ut clariori po- 
tius lumine refulserit, ipsius Salvatoris, ejusdem- 
que divinitatis preco simul, ae testis effectus. 
Joannes igitur propterea quod unam solam Israelis 
domum illuminavit, lucern:e nomen | accepit. At 
nostri Salvatorisapostoli, non lucerna, non lampades, 
nec sidera, sed luminaria nuncupati fuere, utpote 
qui non in una regione, nec in uno terrarum angulo 
fulsere, sed quidquid sub eclo est illuminarunt. 
Horum vero duces ae principes sunt Petrus, Jaco- 
bus, et Joannes, ob toleratum pro Christi fide 
martyrium hodiern:e festivitatis honorem consecuti, 
qui uno quidem. eodemque proposito ad mortem 
properarunt, diverso autem martyrii genere decer- 
tarunt, Nam. ille, quem. Dominus apostolici chori 
principem et corypheeum designavit, convenienteni 
dignitati sux gloriam obtinuit, martyrii genere, 
Dominice passioni haud absimili, decoratus, quippe 
qui eruci suffixus regiam Domini nostri imaginem 
expressit, Regiam autem imaginem crucem voco, 
non quod passionem erubescam, sed quia de ma- 
gno, quod ab ipsa pependiL, trophzo potius glo- 
rier. Nam nec ipsis, nec nobis, nec posteris nostris, 
nec alii cuipiam Domini nostri Jesu Christi, quem- 
admodum Paulus ait... ita enim et Petrum in 
honore habuisse apparet venerandam.... siquidem 
propter summam venerationem rogavit, ut à cru- 
cifigentibus inverso capite suspenderetur in cruce, 
ne Salvatori pro universo hominum genere cruci 
fixo, et expansis, ut erat in eruce manibus, totum 
terrarum orbem complectenti zequalis esse videre- 
tur. Jacobus vero capite truncatus fuit, Christo, 
qui vere caput cjus erat, potiendi / cupidus. 
Caput enim viri Christus secundum Apostolum '5, 
15 [ Cor. xt, 3. 


1“ Psal. οχχχι, 17... Joan. v, 94. 


(16) Et hic in Vaticano. eodice lacuna est, qui 
fortasse impleri posset his verbis, τὴν σεβάσμιον 
ἐχείνην σταύρωσιν, Venerandum. illud crucifiaionis 
fenus. 
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Ὁ" 


atque itidem, totius Ecclesi caput τι Beatus denique A πέρας... χεχριμένος (17), τῷ χορῷ τῶν μαρτύρων συν- 


Joannes multa atque diversa per totam vitam cer- 
fans certamina , et in omnibus pietatis officiis 
emicans, ferventi. quidem in aqua hunc finem.... 
judicatus, in martyrum choris annumeratur (apud 
wquos enim rerum zestimatores non ex passionis 
evenlu, sed ex desiderio libere eligentis voluntatis 
de martyrio existimatur ) ; et quidem hujusmodi 
fuit illorum mortis genus, qui per mortem apud 
Ecclesias quoque immortalem sui memoriam  reli- 
querunt. Enimvero maxime decebat uno eodemque 
lempore istorum. virorum memoriam celebrari , 
non ea tantum de causa, quod in profitenda pietate 
unà et mente, et voce consenserint, verum etiam 
quod zequali in honore a Christo habiti fuerint. 


πρίθμηται" ( [18] παρὰ γὰρ διχάζουσιν, οὐχ ἀπὸ τῆς 
ἐχθάσεως (19) τοῦ πάθους, ἀλλὰ παρ᾽ αἱρέσεως τοῦ 
πόθου χρίνεται τὸ μαρτύριο")" ᾿Αλλ᾽ ὁ μὲν τοῦ θανά- 
τοῦ τρόπος τοιοῦτος ἦν, τοῖς διὰ θανάτου τὴν ἀθάνατον 
μνήμην καὶ ταῖς Ἐχχλησίαις χαρισαμένοις. "Ἔπρεπε 
δὲ ὡς ἀληθῶς ἐπὶ τὸ αὐτὸ τῶν προειρημένων ἀνδρῶν 
τὰς μνήμας ἐπιτελεῖσθαι, οὐ μόνον διὰ τὸ σύμφωνον 
τῆς εὐσεδείας, ἀλλὰ xal διὰ τὸ ὁμότιμον τῆς ἀξίας. 
Οὗτοι γὰρ μόνοι τῷ Κυρίῳ πάντοτε συσχολάζοντες, 
xa ἐξαίρετον ὥσπερ παρὰ τοὺς λοιποὺς τῶν ἀποστό- 
λων χώραν ἔχοντες. χαὶ παῤῥησίαν, οὐ χατὰ τὴν τῆς 
ἀνθρωπίνης φιλίας πρόσληψιν, ἀλλὰ χατὰ θεϊχὴν ἀλη- 
θείας ἐπίχρισιν. 


Mi etenim soli cum Christo ubique versati sunt, ac 
preterea tum. agendi loquendique libertatem, tum eminentiorem quodammodo pro 


cwteris apostolis 


locum obtinuere, non human: amiciti: ratione, sed divino judicio ad id dignitatis evecti. 


Ipsos itaque solos a Domino, dum przcipua mi- B 


racula  patravit, tanquam fidelissimos et veracis- 
Simos gesterum testes secum assumptos fuisse 
comperimus. Hoc sane factum fuit in visione mon- 
tis '*. Soli enim ibi Petrus, Jacobus, et Joannes 
aderant, cum corpus suum transformans Domi- 
nus, in gloriosam ac splendidiorem divinitatem 
transmutavit, et Moyse, atque Elia sibi adstantibus, 
lucisque nebula obumbrante, eximiam i&am :eterni 
regni imaginem ostendit. Hoc etiam factum est, 
dam Jairi filiam a mortuis suscitavit !?; tunc 
enim hos tantum miraculi illius spectatores ha- 
buit. Quin et sub ipsum passionis tempus, ne in 
singulis quibusque narrandis diutius morer, eos- 
dem viros secum assumpsit, eisque tanquam fide- 
libus constantissimisque discipulis non est. veritus 
dicere, Nunc anima mea turbata est 39, Hec autem 
a nobis dicta sunt, non ut ceteris apostolis detra- 
hamus, sed in eorum virtutis testimonium, quo- 
rum hodie memoriam celebramus ; et ut verius 
dicam in cominunem quoque apostolorum omnium 
iaudem : nam de sanctorum excellentia, deque 
eorum sanctimonixe gradibus quidpiam statuere, 
human:e cognitionis non est, sed judicii divini. Nos 
autem qui digni facti sumus, ut tot tantorumque 
virorum memorim communicemus, gralias ipsis 
agere necesse est, non quantas debemus, hoc enim 
fieri nequit, sed quantas possumus; nam et hoc 
aeceptum est. Siquidem sancti hos ἃ nobis hono- 
res exposcunt, non ut quid commodi nostris e 
laudibus sibi accedat, sed ut nos ex hae commu- 
' Marc. 


"U Fphes. v, 25. 18 Matth. xvii, 1 sqq. 
! , i 


(V7) Etsi. nullum scriptorem legerim, qui Joan- 
nem apostolum in ferventis aqu:e dolium. immis- 
sum fuisse narraverit; nihilominus id aperte, ni 
fallor, colligitur ex corrupto isto Vaticani codicis 
loco, qui commodiorem nullum sensum recipere 
posse videtur, et fortasse ita restituendus est, ut 
legamus, ζεόμενον, vel χαιόμενον εἰς ὕδωρ τούτου 
πέρας βίου ἔχειν" vel λαθεῖν, χεχριμένος, hoc est, 
Et ferventi in aqua, ut mortalem hanc vitam termi- 
naret , tyranni decreto. jussus, in martirum choris 


ἐπε τ οὐ conet EU Rute De tlscoct ey Dad METER 

Εστι γοῦν εὑρεῖν ἐν τοῖς μεγίστοις τῶν θαυμάτων 
μόνους αὐτοὺς παρὰ τοῦ Κυρίνυ παραληφθέντας., ὡς 
πιστοτάτους xol ἁληθεστάτους τῶν γιγνομένων μάρ- 
τυρας" τοῦτο μὲν ἐπὶ τῆς ἐν τῷ ὄρει θεωρίας (μό- 
νος γὰρ ἣν ἐχεῖ Πέτρος, χαὶ "Iáxofog, xat Ἰωάν- 
νης, ὅτε τὸ σῶμα τὸ ἑαυτοῦ μεταμορφώσας ὁ Κύριος, 
θεότητα μετέδαλε, 
Μωῦσέα χαὶ Ἠλίαν ἐν ἑαυτῷ (20) παραστησάμενος, 
χαὶ τῇ νεφέλῃ τοῦ φωτὸς ἐπισχιάσας, τὴν μεγάλην 


εἰς ἔνδοξον χαὶ λαμπροτέραν 


ἐχείνην εἰχόνα τῆς βασιλείας ὑπέδειξε)" τοῦτο δὲ ἐπὶ 
τῆς Ἰαείρου θυγατρὺς, ἣν θανοῦσαν διήγειρε * χαὶ 
γὰρ ἐχεῖ τούτους εἶχεν ἐπόπτας τῆς γενομένης θαυ- 
ματουργίας. "Ἔτι γε μὴν, ἵνα μὴ τὰ χαθ᾽ ἕχαστον 
λέγων διατρίθω, xal χατ᾽ αὐτὸν τὸν χαιρὸν τοῦ σω- 
τηρίου πάθους τοὺς αὐτοὺς ἄνδρας παραλαθὼν, ἐθάῤ- 
ῥησεν εἰπεῖν, ὡς πιστοῖς ἀνδράσι xa βεθαιοτάτοις" 
Νῦν ἡ ψυχή μου τετάρακται. Ταῦτα δὲ ἡμῖν εἴ- 
pnzat, οὐχ εἰς χαθαίρεσιν τῶν λοιπῶν ἀποστόλων, 
ἀλλ᾽ εἰς μαρτύριον τῆς τῶν μνημονενομένων ἀρετῆς" 


εἰ δὲ δεῖ φιλαλήθως εἰπεῖν, χαὶ εἰς χοινὸν τῶν ἀπο- 


στόλων ἐγχώμιον " τὸ γὰρ ὑπεροχὰς χαὶ ἐπιδάσεις ἐν 
τοῖς ἁγίοις ὁρίζεσθαι, οὐκ ἀνθρωπίνης ἂν 3 δοχιμα- 
σίας, ἀλλ᾽ ἐπιχρίσεως καὶ ἁληθείας Θεοῦ. Ἡμᾶς δὲ 
μνήμαις τοιούτων χαὶ τηλιχούτων ἀνδρῶν χοινωνεῖν 
ἀξιωθέντας, εὐχαριστεῖν ἀναγχαῖον, οὐχ ὅσον ὀφεί- 
λομεν, τοῦτο γὰρ ἀδύνατον, ἀλλ᾽ ὅσον ἰσχύομεν, 
τοῦτο γὰρ εὐαπόδεχτον. ᾿Απαιτοῦσι δὲ ταύτας οἱ 
ἅγιοι παρ᾽ ἡμῶν τὰς τιμὰς, οὐχ ἵνα τι χερδάνωσιν 
εὐφημούμενοι, ἀλλ᾽ ἵνα ἡμεῖς χοινωνήσωμεν εὑερ- 
γετούμενοι. Ἐχεῖνο δὲ πάλιν οὐδένα τῶν εὐσεθῶν 
ἀγνοεῖν οἴομα!, ὡς οὐ μόνον Πέτρου, χαὶ Ἰαχώῤου, 


νγ:ό 1... 30. ΦΟΔῊ ὙΧΙ 9. 


annumeratur. Sed de hac conjectura nostra erudi- 
lorum judicium esto. 

(18) Qui semicirculis comprehenduntur, desunt 
in posteriori hujus orationis editione, quam unus 
idemque Vaticanus codex exhibet. — : 

(19) lta. corrigendum censeo Vaticanum codi- 
cem, in quo, manifesto librarii errore, perperam 
scribitur, οὐχ ἀποτίσει £x βάσεως. : 

(20) Alia hujus orationis editio, qui in fine Va- 
ticani codicis exstat, habet ἐν αὐτῷ. 
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xai Ἰωάννου, ἀλλὰ χαὶ πάσης ὁμοῦ τῆς ἀποστολιχῆς A nione beneficiis prosequantur. Porro neminem piunt 


ἁρμονίας τὰς μνείας ἐπιτελοῦμεν. El yàp κατὰ τὴν 
τῶν δογμάτων ἀλήθειαν, μελῶν τάξιν ἐπέχοντες, ἑνὸς 
σώματος ἀποπληροῦσι σχῆμα, δηλονότι δοξαζομένου 
μου (21) μέρους ἑνὸς, ὥς φησιν ὁ ᾿Απόστολος, Xvv- 
δοξάζεται πάντα τὰ qué, xaX μάλιστα ἐπ᾽ ἐχεί- 
νων τῶν μαχαρίων xai τελειοτάτων ἀνδρῶν, οἷς 
πάντα συμφωνεῖ πρὸς ἀλήθειαν, χαὶ ὁ τρόπος ὁμό- 
Ὕνωμος, xaX ἡ πίστις ὁμόδοξος, χαὶ ὡς 
τῆς εὐσεθείας πλεονεχτήματα τούτων, 


χοινὰ τὰ 
χοινὰ χαὶ τὰ 
παρὰ τῆς ἀληθείας σεμνολογήματα. Τίς ὃὲ οὐχ ἂν 
εὐλόγως ἡσθείη, χαὶ αὐτοῦ τοῦ ἁγίου Πνεύματος 
πληρωθείη, ἀποστολιχῷ χορῷ χοινωνεῖν ἠξιωμένος, 
τῷ πᾶσαν τὴν οἰχουμένην πρὸς τὴν ἐπίγνωσιν τῇ 
ἀληθείας ὁδηγήσαντι, τῷ χατὰ πάσης τῆς οἰχουμέ- 
νης ἁπλώσαντι τὰ τῆς εὐσεθείας δίχτυα, καὶ παντα- 
χοῦ πήξαντι τὰ τῆς ἀληθείας θήρατρα, ἵνα συλλαθό- 
μένοι πᾶσαν ὁμοῦ τὴν ἀνθρωπότητα, 
χαχίας 


τὴν ὑπὸ τῆς 
ἠγριωμένην προσαγάγωσι τῷ ἐξημεροῦντι 
χαὶ σώζοντι; Εἰς πᾶσαν γοῦν τὴν γὴν ἐξῆιθεν ó 
φθόγγος αὐτῶν. Οἱ θεμέλιοι τῆς Ἐχχλησίας, οἱ 
στύλοι χαὶ τὰ ἑδραιώματα τῆς ἀληθείας, οὗτοί εἰσιν αἱ 
ἀένναοι πηγαὶ τοῦ σωτηρίου, αἱ πολὺ, xai πλούσιον, 
xaX θεοειδὲς νᾶμα τὸ τῆς 


Ἐπὶ τούτους ἡμᾶς xol 


διδασχαλίας προχέουσιν. 
ἡ προφητιχὴ παραπέμπει 
φωνὴ , λέγουσα  ᾿Αγτιήσατε ὕδωρ μετ᾽ εὐφροσύ- 
γῆς ἐκ τῶν πηγῶν τοῦ Σωτηρίου. 

fluunt. Ad hosce nos ire jubet propheta cum 
Salvatoris **. 


Μνημονεύετ MU χεφαλὴ τῶν ἀποστόλων, 
xa sovotites ται io) αὐτῷ τὰ λοιπὰ μέλη τῆς 'Ex- 
χλησίας * ἐπιστηρίζεται à ἡ Ἐχχλησία τοῦ Θεοῦ. 


Οὗτος γάρ iu χατὰ τὴν δοθεῖσαν αὐτῷ παρὰ τοῦ 
Κυρίου δωρεὰν Jj ἀῤῥαγὴς χαὶ ὀχυρωτάτη πέτρα, 
ἐφ᾽ ἣν τὴν Ἐκ χη σαν ὁ Σωτὴρ ᾧῳχοδόμησε. Μνημο- 
νεύξεται πάλιν "láxo6og χαὶ Ἰωάννης, χαὶ ὡς υἱοὶ 
βροντῆς ὑπὸ τοῦ Σωτῆρος 


προσ α ΟρευΟ ΚΕ νοις πάσας 
ἑαυτοῖς τὰς ὁμθροτόχους 


νεφέλας συνεπιφέρονται * 
ῥηγνυμένης γὰρ τῆς βροντῆς, ἀνάγχη χαὶ τὰς νε- 
φέλας συναθροίζεσθαι. Νεφέλας μὲν οὖν τοὺς ἀπο- 
στολιχοὺς χαὶ προφητιχοὺς λόγους ὑποληπτέον, ὧν 
εἰ χαὶ διάφοροι τοῦ χηρύγματος οἱ χρόνοι, ἀλλὰ σύμ- 
φώωνοι τῆς εὐσεύείας οἱ νόμοι" ἐξ ἑνὸς γὰρ αὐτοῖς 
χαὶ τοῦ αὐτοῦ πνεύματος ὥρμηται τὰ χαρίσματα. 
᾿Αλλὰ τί τοῖς ἀδυνάτοις ἐπεξιέναι τολμᾷν, 
ἀποστολικῆς ἀρετῆς ἐπαξίως πειρᾶσθαι 


χαὶ τῆς 
μνημονεύειν; 
Οὐ πρὸς Σίμωνα ἡμῖν, τὸν ἀπὸ τῆς ἁλείας γνωριζό- 
μένον, f τῶν ἐπαίνων φιλοτιμία, ἀλλὰ πρὸς τὴν ἐχεί- 
νου πίστιν τὴν στερεὰν, χαὶ πάσης ὁμοῦ τῆς Ἐχχλη- 
σίας τὸ στήριγμα. Οὐδὲ πάλιν πρὸς τοὺς υἱοὺς Ζε- 
θεδαίου τὸν λόγον ἔχομεν, ἀλλὰ πρὸς τοὺς Βοανερ- 
γεῖς, τοὺς ἑρμηνενομένους, υἱοὺς βροντῆς. Ποῦ νῦν 
φανήσεται ἣ βραχυτάτη τοῦ λόγου φωνὴ, τοσαύτης 
χαὶ τηλικαύτης βροντῆς τὰς πάντων ἀχοὰς περι - 
ηἡχούσης ; Οὐχοῦν αὐτὸ τοῦτο μόνον τὴν πρὸς τοὺς 
ἁγίους εὐγνωμοσύνην ἀποπληρῶσαι σπεύσαντες, ἐπὶ 

*!9pEGor.xu,96.  **Psal.xvui, 5. 


(21) Delendum hie videtur pronomen μου. 
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ignorare arbitror, nos hae die non solum Petri, 
Jacobi et Joannis, sed et omnium simul apostolo- 
rum memoriam celebrare. Si enim quod ad do- 
gmatum veritatem attinet, 
positi, 


membrorum instar dis- 
unius corporis formam exprimunt, et, si 
unum membrum gloriatur, ut ait Apostolus δ, omnia 
simul membra gloriantur, id utique 
que illis atque sanctissimis viris priecipue locum 
habet, quibus cuncta. cum veritate concordant, 
morum nempe similitudo, et in una eademque fide 
mira consensio ; et quemadmodum communia sunt 
eorum egregia pro pietate gesta, ita et. communcs 
sunt, qui ipsis ob verz fidei praedicationem. imper- 
liuntur honores. Ecquis letitia non merito per- 


in beatis quo- 


D fundetur. et Spiritus sancti gaudio plenus non 


exsultabit, dum se dignatum cogitat apostolorum 
choro communicare, qui orbem totum ad veritatis 
cognitionem perduxere, qui per totum terraruxa 
orbem pietatis retia expliearunt, et ubicunque lo- 


corum veritatis fixere venabula, ut omne simul 
humanum genus malitia efferatum, ad. eum qui 


mansuefacit illud atque salvat, adducerent : [n 
omnem itaque Lerram exivit sonus eorum ?*. ΠῚ sunt 
Ecclesi: fundamenta, et veritatis columnz atque 
fuleimenta. Mi sunt perennes salutis fontes, c 
quibus abundantissimi divin: doctrine latices pro- 
inquit , 


llaurietis aquam — cum. gaudio de [ontibus 


C Celebratur Petri. memoria, qui apostolorum est 


caput, et una quidem cum ipso cclera Ecclesize 

membra glorificantur; Dei vero Ecclesia in ipso 
solidatur. Hie enim, juxta prerogativam sibi ἃ 
Domino concessam, firma et solidissima petra est, 
super quam Salvator Ecclesiam zedificavit. Meno- 
ria denique celebratur Jacobi, οἱ Joannis, et ut 
filii tonitrui, quemadmodum eos Dominus appel- 
lavit, omnes secum imbriferas nubes trahunt ; 
tonitru enim aerem rumpente, necesse est nubes 
congregari, Nubes itaque apostolieos, et prophe- 
licos sermones significare censendum est, quorum 
elsi proeconii diversa. sunt tempora, concordes ta- 
men, ae plane similes pietatis sunt leges, eum cx 
uno eodemque spiritu ipsis charismata promana- 


D rint, Sed quid opus nobis est ea, quie explicari 


"nequeunt, audacter prosequi, atque eniti ul di- 
gnam apostolica virtute commemorationem facia- 
mus? Non ad Simonem piscatione notum nostra- 
rum laudum studia pertinent; sed ad firmam 
cjusdem fidem, et totius simul Ecclesi:e firmamen- 
tum. Nec rursus Zebedzi filios alloquimur; sed 
Boanerges, quod interpretatum. sonat, tonitrui fi- 
lios. Qualem nam exilis noster sermo sonum edet, 
dum tale tantumque tonitru. omnium aures cir- 
cumsonat? Quapropter quantumvis nostrum erga 
sancios studium ae bonam nostram erga illos vo- 
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luntatei; explere, ea saltem ratione. magnopere A «hv ἀκίνδυνον σιωπὴν χαταφεύγομεν,, ἐχεῖνο χαλῶς 
cuperemus, ad silentium tamen periculi expers con- εἰδότες, ὡς ἑνὶ τούτῳ (22) ταῖς μνείαις τῶν ἁγίων 
fugimus, quippe qui optime novimus, nos tum de- χοινωνεῖν ἀξιούμεθα, Ev τῷ τὰς ἐχείνων ἀρετὰς pa- 
mum dignos fore, qui sanctorum memorie com- μεῖσθαι xol ζηλοῦν: οὐχ ἐν τῷ λόγῳ περιφέροντες 
municemus, si eorum virtutes. imitemur alque αὐτῶν τὸν ϑίον, ἀλλ᾽ ἐν τῇ γνώμῃ διασώζοντες αὐτῶν 
smulemur; non ipsorum gesta sermonibus cele- τὸν τρόπον. ᾿Αποδείξει γὰρ ἡμᾶς ἐχείνων γνησίους 
brantes, sed eorum mores ita animo complecten- βαθητὰς, οὐ συνήθεια μετὰ ἀλογίας, ἀλλ᾽ εὐσέθδεια 
ies, ut eos elabi nunquam, ac excidere patiamur. μετὰ εὐλαθείας, χαὶ ὁ βίος ὁμόδοξος, xo ὃ τρόπος 
Nos enim veros eorum discipulos esse non festa ὁμόζηλος. Τιμᾷς μαρτύρων τὴν μνήμην ; τίμησαι 
inconsiderate et pro consuetudine celebrata; sed — xai τὴν γνώμην" χοινωνία γὰρ τῆς μνήμης ἣ συμ- 
religiosa pietas, eademque vivendi ratio, et morum φωνία τῆς γνώμης. Μὴ yàp ἐχείνοις μόνοις ἐπέλαμι- 
similitudo demonstrabit. Veneraris martyrum me- 
morias, eorumdem quoque propositum venerare : 


--" 
dco 


ψεν ὁ φωτισμὸς τῆ: γνώσεως τῆς δόξης τοῦ ὐαγγε- 
Mou τοῦ Χριστοῦ ; μὴ γὰρ ἐχείνοις μόνοις dj χάρις 


lune nanque sanclorum) menioriis vore commu- ἐξαπεστάλη ; Αἱ ἐντολαὶ χοιναὶ, ὁ τρόπος χοινὸς» εἷς 
nicamus, cum eorum vile instituta sectamur. Non ὁ τῶν πόνων ἀγωνοθέτης, ἕν τὸ βραθεῖον τῆς dm. 
enim illis solis illuminatio scienti: claritatis Evan- Β θείας, οὗ γένοιτο πάντας ἡμᾶς ἀξιωθῆναι. εὐχαῖς 


gelii Jesu. Christi refulsit 2*. Non illis tantummodo 
gratiam largitus est. Deus : 


xai πρεσθείαις τῶν μνημονευθέντων ἁγίων, χάριτι 
κοῦ Κυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ, ᾧ ἡ δύξα χαὶ τὸ 
xpáxog εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 


praecepta. eommunia 
sunt, communis quoque lex morum ; unus est, 
qui certantibus. laborum przmia distribuit, unum veritatis praemium, cujus faxit Deus, ut nos om- 
nes digui efliciamur, precibus et in'ercessionibus sanctorum, quorum memoriam celebramus, et 
gralia Domini nosti Jesu Christi, cui gloria et potentia in sxcula seculorum. Amen. 


3v ID Gor. 1v, 4, Ὁ 


(92) In alia hujus orationis editione, qux» habetur in fine Vaticani codicis legitur, ὡς ἑνὶ τούτων. 
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ΕΙΣ TON MELCAN MAPTYPA ΘΕΌΔΩΡΟΝ. 


EJUSDEM 


ORATIO LAUDATORIA 


SANGTI AC MAGNI MARTYRIS THEODORI 


Eodem Sifano interprete. 


Vos, qui populus Christi, qui grex sanctus ac ( 
regale estis sacerdotium, qui undique et ex urbibus 
et ex agris catervatim confluxistis, unde signo iti- 
neris accepto ad hune sacrum locum venistis? Quis 
vobis hue veniendi adeo seriam aec quasi prostitu- 
!am necessitatem imposuit? Hocque tempore hie- 
inis, quo el a bello quies est, et. miles armaturam 
amovet, et nauta gubernaculum supra fumum ponit, 
ct agricola aratores boves in pr:esepio curans quie- 


Ὑμεῖς ὁ τοῦ Χριστοῦ λαὸς, ἡ ἁγία ποίμνη, τὸ 
βασίλειον ἱεράτευμα, οἱ πανταχόθεν ἀστιχοί ve xal 
χωριτιχοὶ συῤῥεύσαντες δῆμοι, πόθεν λαθόντες τὸ 
σύνθημα τῆς ὁδοῦ, πρὸς τὸν ἱερὸν τοῦτον ἐδημαγωγή- 
θητε τόπον ; Τίς ὑμῖν τῆς ἐνθάδε σπουδαίαν οὕτω χαὶ 
ἐμπρόθεσμον ἀνάγχην ἐπέθηχεν ; xat ταῦτα ὥρᾳ 
χειμῶνος, ἡνίκα xol πόλεμος ἠρεμεῖ, xat στρατιώ- 
τῆς τὴν πανοπλίαν ἀποδσχενάζεται, χαὶ πλωτὴρ ὑπὲρ 
χαπνοῦ τίθησι τὸ πηδάλιον, χαὺὶ γειυγρὸς ἡσυχάζει 


scit? An palam est, quod sanctus martyr ex mili- 
taribus ordinibus tuba cecinit, et multos ex diversis 
regionibus excitatos ad suze requietis locum ac sc- 
dem vocavit, non ad bellicum instruens apparatuni, 


Spo M - 2M TA E. m 
τοὺς ἀροτῆρας βοῦς θεραπεύων Emi τῆς φάτνης ; Ἢ 
πρόδηλον, ὡς ἐσάλπισε μὲν Ex τῶν στρατιωτιχῶν 
χαταλόγων ὁ ἅγιος μάρτυς " κινήσας ὃὲ πολλοὺς Ex 
διαφύρων πατρίδων πρὸς τὴν οἰχείαν ἀνάπαυσιν καὶ 
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ἑστίαν ἐκάλεσεν, οὐχ εἰς 7 
ρασχευὴν, ἀλλὰ πρὸς τὴν γλυχεῖαν χαὶ μάλιστα δὴ 
Χριστιανοῖς πρέπουσαν συνάγων εἰρήνην ; Οὗτος γὰρ, 
ὡς πιστεύομεν, xal τοῦ παρελθόντος ἐνιαυτοῦ τὴν 
βαρθαρικὴν ζάλην ἐχοίμισε, χαὶ τὸν φρικώδη, τῶν 


ig ἐπισεί- 


ἀγρίων Σχυθῶν ἔστησε bre δεινὸν! αὐτ 
σᾶς χαὶ φοθερὸν ἤδη f 
οὐ χράνος τρίλοφον, οὐδὲ ξίφος εὖ 
πρὸς τὸν ἥλιον ἀπο στίλθων, ἀλλὰ 

παντοδύναμον σταυρὸν τοῦ Xprocod, d ὑπὲρ οὗ χαὶ αὐὖ- 


λεπομένοις χαὶ πλησιάσασιν, 
ρος μένον, χαὶ 


by ἀλεξίκαχον χαὶ 


τὸς παθὼν, τὴν δόξαν ταύτην ἐχτήσατο. Καί μοι λοι- 
πὸν τὸν νοῦν ἐπιστήσαντες διασχέψασθε,, οἱ τῆς χα- 
θαρᾶς ταύτης θρησχείας ὑπηρέται χαὶ φιλομάρτυρὲξς, 
ἡλίκον χρῆμα δίχαιος, χαὶ ὅσων ἀξιοῦται τῶν ἁμοι- 
60v ( τῶν ἐγχυσμίων τε, λέγω, xol τῶν παρ᾽ ἡμῖν " 
τῶν γὰρ ἀοράτων οὐδεὶς ἱχανὸς λογίσασθαι τὴν με- 
γαλοπρέπειαν) " xol διορίσαντες τὸν τῆς εὐσεδείας 
χαρπὸν, ζηλώσατε τῶν οὕτω προτιμωμένων τὴν γνώ- 
μὴν. Ἐπιθυμήσατε δὲ τῶν γερῶν ἃ Χριστὸς πρὸς 
ἀξίαν διανέμει τοῖς ἀθληταῖς. Καὶ τέως, εἰ δοχεῖ, τῆς 
ἀπολαύσεως τῶν μελλόντων ἀγαθῶν σχολαζούσης, ἣν 
ἐλπὶς ἀγαθὴ ταμιεύεται τοῖς διχαίοις, ἡνίκα ἂν ὁ 
τῶν ἡμετέρων βίων δικαστὴς ἐπιφοιτήσῃ,, τὴν παρ- 
οὔσαν ἴδωμεν τῶν ἁγίων χατάστασιν, ὅπως χαλλίστη 
ἐστὶ xal μεγαλοπρεπής. Vuyn μὲν γὰρ ἀνελθοῦσα 
περὶ τὸν ἴδιον χλῆρον ἐμφιλοχωρεῖ, xai ἀσωμάτως 
xotg ὁμοίοις συνδιαιτᾶται " σῶμα δὲ τὸ σεμνὸν χαὶ 
ἀχηλίδωτον ἐχείνης ὄργανον, οὐδαμοῦ τοῖς ἰδίοις πά- 
θεσι βλάψαν τῆς ἐνοιχησάσης τὴν ἀφθαρσίαν, μετὰ 
πολλῆς τιμῆς xal θεραπείας περισταλὲν, σεμνῶς ἐν 


ἱερῷ τόπῳ χατάχειται, πρδτὶ τι χειμήλιον πολυτί-. 


πα 
πα 


ὕητον τῷ χαιρῷ τῆς παλιγγενεσίας τηρούμενον, πολὺ 


πρὸς τὰ ἄλλα. τῶν σωμάτων, ἃ 
λύθη θανάτῳ, χαὶ ταῦτα ἐν 
ὁμοίᾳ ὕλῃ τῆς φύσεως. Τὰ μὲν γὰρ ἄλλα τῶν λειψά- 
νων, χαὶ βδελυχτὰ τοῖς πολλοῖς ἐστι, xo οὐδεὶς ἡδέως 


τὸ ἀτύγχριτον ἔχον 
χοινῷ xai τῷ τυχόντι διξ 


παρέρχεται τάφον, ἣ xaX ἀνεῳγότι τυχὼν Ex τοῦ πα- 
ραδόξου, ἐπιθαλὼν δὲ τὴν ὄψιν τῇ ἀμορφίᾳ τῶν ἐγ- 
χειμένων, πάσης ἀηδίας πληρωθεὶς, xai βαρέα xaxa- 
στενάξας τῆς ἀνθρωπότητος παρατρέχει. Ἑλθὼν δὲ 
εἴς «t χωρίον ὅμοιον τούτῳ, ἔνθα σήμερον ὁ ἡμέτερος 
σύλλογος, ὅπου μνήμη. διχαίου χαὶ ἅγιον λείψανον" 
πρῶτον μὲν τῇ μεγαλοπρεπείᾳ τῶν ὁρωμένων ψυχ- 
αγωγεῖται, οἶχον βλέπων ὡς Θεοῦ ναὸν, ἐξησχημένον 
λαμπρῶς τῷ μεγέθει τῇς οἰχοδομῆς, χαὶ τῷ τῆς 
ἐπιχοσμήσεως χάλλει, ἔνθα χαὺ τέχτων si; ζώων 
φαντασίαν τὸ ξύλον ἐμόρφωσε, xaY λιθοξόος εἰς ἀρ- 
γύρου λειότητα τὰς πλάχας ἀπέξεσεν. Ἐπέχρωσε 
xal ζωγράφος τὰ ἄνθη τῆς τέχνης ἐν εἰχόνι διαγρα- 
ψάμενος, τὰς ἀριστείας vou μάρτυρος, τὰ: ἐνστά- 
σεις, τὰς ἀλγηδόνας, τὰς θηριώδεις τῶν τυράννων 
μορφὰς, τὰς ἐπηρείας, τὴν φλογοτρόφον. ἐχείνην χά- 
μινον, τὴν μαχαριωτάτην 


δὲ 


τελείωσιν τοῦ ἀθλητοῦ, 
τοῦ ἀγωνοθέτου Χριστου τῇς ἀνθρωπίνης μορφῆς τὸ 


ἐχτύπωμα,, πάντα ἡμῶν ὡς ἐν βιδλίῳ τινὶ γλωττο- 


φόρῳ διὰ χρωμάτων τεχνουργησάμενος, σαφῶς δι- 
ηγόρευσε τοὺς ἀγῶνας τοῦ μάρτυρος, χαὶ ὡς λειμῶνα 
λαμπρὸν τὸν νεὼν χατηγλάϊσεν " οἷδε γὰρ xal γραφὴ 


σιωπῶσα ἐν τοίχῳ λαλεῖν, χαὶ τὰ μέγιστα ὠφελεῖν" 


DE S. THEODORO MARTYRE. 


πολεμιχὴν εὐτρεπίζων πα- A sed ad dulcem. ae maxime Christianos utique de- 


B 
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centem pacem cogens? llic enin, ut credimus, 
etiam anno preterito barbarieam tempestatem se- 
davit, et horrendum ferorum et. immanium. Scytha- 
rum bellum. inhibuit atque. repressit, terribilem 
atque formidabilem illis jam visis et. appropin- 
quantibus obvibrans non galeam trinis ΟΥ 5115. ct 
conis insignem, neque gladium bene acutum et. ad 
solem resplendentem, sed malorum propulsatricem 
et omnipotentem erucem Cliristi, pro qua et. ipse 
mortem Ac 
mihi deinceps animum. attendentes considerate, qui 
hujus puri. cultus ministri ac martyrum studiosi 
estis, quanta res sit justus, quamque multas con- 
sequalur remunerationes (de iis loquor remunera- 
lionibus, qu:e in mundo, et apud. nos przstantur : 
nam earum, quis visum effugiunt, magnificentiae 
nemo satis idoneus zslimator est), et cognito pie- 
latis fructu, imitamini consilium, et aspirate δὲ 
animum et voluntatem eorum, qui ita pr:e. ceteris 
honorantur, atque concupiscite et affectate ea prze- 
mia, quie. Christus. athletis pro merito. cujusque 
distribuit, Atque in presentia si placet, cessante 
futurorum bonorum fructu, quem bona spes justis 
in illud rejicit tempus, quo rerum in vita nostra 
actarum judex advenerit: prosentem sanctorum 
statum. inspiciamus, quàm prieclarus magnificus- 
que sit, Nam anima quidem ex quo sublimis abiit, 
in suo loco aequiescit, et corpore soluta cum sui 
similibus una vivit; corpus vero venerandum ct 
immaculatum illius instrumentum, quod suis vitiis 
et affectibus illius. inhabitantis incorruptibilitatem 
non Lkesit, eum multo honore et cultu eonipositum 
atque ornatum in augusto sacroque loco situm es! : 
quod veluti res chara magnique zslimata atque 


perpessus hane gloriam acquisivit. 


recondita in tempus regenerationis reservatur, mul- 
tis singularibus et eximiis rebus przxditum, propter 
quas ad alia eorpora, qua communi ae vulgari 
morte dissoluta sunt, ne comparandum quidem est, 
idque in simili materia natur;e. Nam czeterze quidem 
reliquie etiam. abominabiles plerisque sunt; ac 
nemo lubenter sepulerum przterit, aut. si ex in- 
epinato apertum ostendit, deformitate nimirum 
earum rerum quz inibi jacent, faciem operiens 
omni injucunditate repletus, et human: nature 
conditioni graviter ingemiscens prztercurrit. Quod 
si venerit ad aliquem locum similem huic, ubi ho- 
die noster conventus habetur, ubi memoria justi, 
sancteque reliquie sunt. : primum quidem. earum 
rerum magnificentia, quas videt, oblectatur, duin 
adem ut templum Dei et magnitudine structura, 
et adjecti ornatus decore splendide elaboratum 
intuetur, ubi et faber in animalium figuram lignum 
formavit, et latomus ad argenti levitatem crustas 
lapideas expolivit. Induxit autein etiam — pictor 
llores artis in imagine depictos, fortia facta mar- 
tyris, repugnantias, cruciatus, efferatas ct imma- 
nes tyrannorum formas, impetus violentos, flam- 
meum il]um fornacem, beatissimam | consumma- 
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tionem athlete, certaminum praesidis Christi hu- A καὶ ὁ τῶν ψηφίδων συνθέτης, ἱστορίας ἄξιον ἐποί 


mane form effigiem, omnia nobis tanquam in. li- 
bro quodam, qui linguarum 
atque 


interpretationes contineat, 
labores martyris nobis expressit, ac tanquam pratum amcenum et floridum templum exornavit; 
, 


τ ποιτ σῦς 


τὸ πατούμενον ἔδαφος. 
coloribus artifieiose depingens, certamina 


solet enim etiam pictura Lacens in pariete loqui, maximeque prodesse; lapillorum item concinnator 
lhistori:e par opus in pavimento, quod pedibus calcatur, effecit. 


llis igitur arte elaboratis. operibus qu: sensui 
evsposita sunt, ubi oculos oblectavit, cupit deinceps 
etam ipsi conditorio appropinquare, sanctificatio 

contrectationem — ejus 
quis etiam — pulverem, 
martyris corpus quie- 
pro munere 
pulvis accipitur, ae tanquam res magni pretii. con- 
denda terra colligitur. Nam ipsas attingere reli- 
quias, si quando aliqua ejusmodi prospera fortuna 
contingat, uL id facere lieeat, quam id sit multum 
desiderandum et optandum, ac summarum precum 
donum, sciunt experti, et ejus desiderii compotes fa- 
cti. Quasi corpus enim per se vivens et florens, qui 
intuentur, amplectuntur, oeulis, ori, auribus, omni- 
bus sensuum instrumentis adhibentes, deinde officii 
et affectionis lacrymas martyri, quasi integer esset 
et appareret, superfundentes, ut pro ipsis depre- 
cator intercedat, supplices preces offerunt tinquam 
satellitem Dei orantes, quasi accipientem donacum 
velit, Ex his omnibus, o popule pie, 
discite, quod pretiosa ac honorata coram Domino 
sit mors sanctorum ejus. Nam unum quidem et idem 
corpus omnium hominum est, ex una massa con- 
flatum : verum id, quod simplici morte dissolutum 
est, uL res quilibet vilis projieitur. At quod. mar- 
Lyrii 
bile, jucundum, et a multis desideratum et. expe- 
litum, ut. superior Quocirca 
propter ea, qui opparent, iis, quie visum effugiunt, 
propter experimentuni earum rerum, qui in mundo 


nem ac benedictionem, 
esse credens. Quod si 
conditorium, | ubi 


scit, obsitum est, auferre permittat, 


quo 


invocantes. 


affectione gratiosum effectum est, ita est ama- 


oratio demonstravit. 


visuntur, futurarum rerum promissioni eredamus. 
Nam multi qui ventrem et vanam gloriam, et has 
mundanas paleas omnibus rebus anteferunt, nihil 
putant esse futurum : sed. eum vite fine lerminari 
omnia arbitrantur. Verum qui ita sentis, ex par- 
vis magna disce : ex umbris principales formas, 
quales exe sint. intellige. Cui talis. honor 
habetur? Quis ex iis, qui supra modum inter ho- 
mines excellere visi sunt, tali memoria celebratur ? 
Quis imperatorum qui urbes munilas ceperunt, 
nationes innumeras subegerunt, adeo decantatus ct 
fama celebratus est, ut hie. miles pauper, modo 


regum 


conscriptus et tyro: quem. Paulus armavit, quem 


angeli ad certamen unxerunt, quem 
prope ad certamina atque labores 
nem instituamus ; 

Patria igitur praeclaro ae strenuo huic viro est 
ea regio, qua ad solem spectat orientem : nam 
etiam hic, sicuti Job, ex partibus orientalibus no- 
bilis est, cumque patriam eum illo communem ha- 
beret , ejusdem imitatio morum ingeniique ei non 


defuit. Nunc vero quilibet martyr totius soli sub- 


martyris accessi, age communibus relictis peculiarem 
est enim suum cuique gratum et acceptum. 


Καὶ τοῖς αἰσθητοῖς οὕτω φιλοτεχνήμασιν Eveuma- 
θήσας τὴν ὄψιν, ἐπιθυμεῖ λοιπὸν χαὶ αὐτῇ πλησιάσαι 
τῇ θήχῃ ἁγιασμὸν χαὶ εὐλογίαν τὴν ἐπαφὴν elvat 
πιστεύων. El δὲ xal χόνιν τις δοίη φέρειν τὴν ἐπι- 
χειμένην τῇ ἐπιφανείᾳ τῆς ἀναπαύσεως, δῶρον ὁ 
χοῦς λαμθάνεται, χαὶ ὡς χειμήλιον 4d γῆ θησαυρί- 
ζεται. Τὸ γὰρ αὐτοῦ τοῦ λειψάνου προησάψασθαι, εἴ 
ποτέ τις ἐπιτυχία τοιαύτη παράσχοι τὴν ἐξουσίαν, 
ὅπως ἐστὶ πολυπόθητον, χαὶ εὐχῆς τῆς ἀνωτάτω τὸ 
δῶρον, ἴτασιν οἱ πεπειραμένοι, xat τῆς τοιαύτης 
ἐπιθυμίας ἐμφορηθέντες. Ὡς σῶμα γὰρ αὐτὸ ζῶν 
χαὶ ἀνθοῦν οἱ βλέποντες χατασπάζονται, τοῖς Óg- 
θαλμοῖς, τῷ στόματι, ταῖς ἀγχοαῖς, πάσαις προσ- 
ἄγοντες ταῖς αἰσθήσεσιν, εἶτα τὸ τῆς εὐλαύείας χαὶ 
τὸ τοῦ πάθους ἐπιχέοντες δάχρυον, ὡς ὁλοχλήρῳ χαὶ 
φαινομένῳ τῷ μάρτυρι τὴν τοῦ πρεσθεύειν ἱχεσίαν 
προσάγουσιν, ὡς δορυφόρον τοῦ θεοῦ παρακαλοῦντες 
ὡς λαμθάνοντα τὰς δωρεὰς ὅταν ἐθέλῃ ἐπιχαλούμε- 
νοι. Ἔχ τούτων πάντων, ὁ εὐσεύὴς λαὸς, χατσμάθετε, 
ὅτι Τίμιος ἐναντίον Κυρίου ὁ θάνατος cov ἑσίων 
αὐτοῦ. Ἕν μὲν γὰρ καὶ τὸ αὐτὸ σῶμα πάντων ἀνθρώ- 
πων, ἐξ ἑνὸς φυράματος ἔχον τὴν σύστασιν * ἀλλὰ 
τὸ μὲν ἁπλῶς ἀποθανὸν, ῥίπτεται ὡς τὸ τυχόν " τὸ 
δὲ τῷ πάθει τοῦ μαρτυρίου χαριτωθὲν,, οὕτως ἐστὶν 

ράσμιον xax ἀμφισητήσιμον, ὡς ὁ 
δίδαξεν. Διὰ τὸ 


προλαθὼν λόγος 
ὕτο πιστεύσωμεν Ex τῶν φαινομένων 
τοῖς ἀοράτοις, ἀπὸ τῆς ἐν τῷ χόσμῳ πείρας τῇ τῶν 
μελλόντων ἐπαγγελίᾳ. Πολλοὶ γὰρ οἱ τὴν γαστέρα. 
ΘΝ ΤΣ τὴς χαὶ πὸ ἐνθάδε buie πάντων 


rs) 


«dst δὲ τι τοῦ βίου KANN S τὰ πάντα ϑομιξόυ: 
σιν. ᾿Αλλ᾽ ὁ φρονῶν οὕτως, Ex τῶν μιχρῶν τὰ με- 
γάλα χατάμαθε, ἐχ τῶν σχιῶν τὰ ἀρχέτυπ 
Τίς τῶν βασιλέων τοιαύτην τι 
xa0* 


νόησον. 
μᾶται τιμὴν ; τίς τῶν 
ὑπερθολὴν ἐν ἀνθρώποις φανέντων τοιαύτῃ 
μνήμῃ δοξάζεται; τίς τῶν στρατηγῶν τῶν πόλεις 
hoste ἑλόντων, χαὶ ἔθνη preter λθμου μυρία, 
οὕτως ἐστὶν ἀοίδιμος, ὡς ὁ στρατιώτης οὗτος, ὁ πέ- 
νης, ὁ νεόλεχτος, ὃν Παῦλος ὥπλισεν, ὅν ἄγγελοι 
πρὸς τὸν ἀγῶνα ἤλειψαν 


xai νιχήσαντα Χριστὸς 
ἐστεφάνωσεν ; Μᾶλλον δὲ ἐπειδὴ ἐγγὺς ἐγενόμην τῷ 
λόγῳ τῶν ἀγώνων τοῦ μάρτυρος, φέρξ, τὰ χοινὰ xa- 
ταλιπόντες,τὸν ἐξαίρετον τοῦ ἁγίου λόγον ποιήσωμεν" 


φίλον γὰρ ἑκάστῳ τὸ ἴδιον. 


vietorem Christus coronavit? Enimvero quoniam oratione 


sancti sermo- 


Πατρὶς τοίνυν τῷ γενναίῳ, fj πρὸς ἥλιον ἀνίσχουσα 
: l τ Tra eire : 
χώρα" εὐγενὴς γὰρ xal οὗτος χατὰ τὸν "IG6 τῶν ἀφ 
ἡλίου ἀνατολῶν, χαὶ τῆς πατρίδος ἐχείνῳ χοινωνῶν, 
Νῦν δὲ 
πάσῃ τῇ οἰχουμένῃ ἐστὶ μάρτυς χοινὸς τῆς ὑφ᾽ ἡλίῳ 


οὐκ ἀπελείφθη τῆς τοῦ ἤθους μιμήσεως. 


πολίτης " ληφθεὶς 8i ἐχεῖθεν πρὸς ὁπλιτιχοὺς χατα- 
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λόγους, οὕτω μετὰ τοῦ ἰδίου τάγματος πρὸς τὴν A jecte regionis civis universo Llerrarum orbi com- 
ἡμετέραν διέθη χώραν, τῆς χειμερινῆς ἀναπαύσεως — munis est; sumptus autem illinc ad armatos ordi- 
τοῖς στρατιώταις ἐνθάδε παρὰ τῶν χρατούντων δια- — nes militares, cum duces militum eos hie in hiber- 
ταχϑείτης. Πολέμου δὲ χινηθέντος ἀθρόον, οὐχ ἐξ nis collocassent, ita eum ea legione, in quam con- 
ἐφόδου βαρθαριχῆς, ἀλλ᾽ Ex νόμου Σατανιχοῦ, χαὶ — scriptus erat, ad nostram regionem transivit, Bello 
δόγματος θεομάχου (πᾶς yàp Χριστιανὸς ἡλαύνετο — autem repente moto non ex incursione barbarorum, 
τῷ δυσσεθεῖ γράμματι, xot πρὸς θάνατον ἤγετο)" τότε — sed ex lege Satanica deeretoque, quo Deus oppu- 
δὴ, τότε ὁ τρισμαχάριος οὗτος, γνώριμος ὧν ἐπ᾽ c)- — gnaretur (quicunque enim Christianus esset, impio 
Sedo καὶ τὴν πίστιν τὴν εἰς Χριστὸν πανταχοῦ — scripto exagilabatur, et ad mortem ducebatur), 
περιφέρων, μόνον οὐκ ἐπὶ τοῦ μετώπου τὴν óuolo- — tunc nimirum, tunc hie ter quaterque beatus Theo- 
γίαν γραψάμενος, οὐχέτι νεόλεχτος ἣν τὴν ἀνδρείαν, — dorus, quod insigni pietate przditus esset, fidem- 
οὐδὲ ἄπειρος πολέμου xot μάχης " ἀλλὰ γενναῖος τὴν — que in Christum ubique cireumferret, propemodum 
Ψυχὴν, ἰσχυρὰν ποιησάμενος πρὸς τοὺς χινδύνους ἴῃ fronte confessionem inscriptam gerens, non jam 
τὴν ἔνστασιν, οὐχ ὑφειμένος, οὐ δειλιῶν, οὐ λόγον — amplius virtute tyro modo eonscriptus erat, neque 
ἀπαῤῥησίαστον προθαλλόμενος. Ὡς γὰρ ἐχάθισε τὸ rei bellicz:e et pugnae rudis, sed animo strenuus, 
πονηρὸν ἐχεῖνο διχαστήριον, ὅ τε ἡγεμὼν xa ὁ τα- D fortiter sese periculis objiciens, non remissus et 
ξίαρχος sig ταὐτὸ συνελθόντες, ὡς ᾿Ηρώδης ποτὲ languidus, non trepidans , non formidans et metu 
xaX Πιλάτος, τὸν δοῦλον τοῦ σταυρωθέντος, εἰς χρίσιν — fractus, non verbum minus liberum proferens. Ut 
ὁμοίαν τοῦ Δεσπότου γατέστησαν. « Καὶ λέγε, » φησὶ, — enim proses et tribunus in unum convenerunt, sic- 
« πόθεν cot θρασύτητος xa τόλμης ἐγγινομένης, εἰς οἱ olim llerodes et Pilatus, atque consedit scele- 
τὸν βασιλιχὸν ἐξυθρίζεις νόμον, οὐχ ὑποχύπτεις Ob — stum et improbum illud concilium. servum erucifixi 
τρέμων τοῖς τοῦ Δεσπότου προστάγμασιν, οὐδὲ προσ- simili ratione , 3tque Domino ejus acciderat, ad 
χυνεῖς xazX τὸ δοχοῦν τοῖς χρχτοῦσιν ; » Οἱ yàp — judicium sistunt, « Ac dic, » inquiunt, « unde tilii 
ἀμφὶ Μαξιμιανὸν τότε τῆς βασιλείας ἡγοῦντο. Ὃς innata audacia atque temeritate, adversus legen 
στεῤῥῷ τῷ προσώπῳ χαὶ ἀχατα[ π]λήχτῳ τῇ γνώμη, imperatoris contumax es? Nec te tremens domini 
εὔστοχον τὴν ἀπόχρισιν τοῖς λεχθεῖσιν ἐπέθηχεν " jussis submittis? Nec quemadmodum placet iis, qui 
« Θεοὺς μὲν οὐχ οἷδα (οὐδὲ Me εἰσὶ xarà τὴν ἀλή-ὀ — verum potiuntur, adoras? » Maximianus enim cuni 
θειαν)" δαίμονας δὲ ὑμεῖς ἁπατεῶνας πλανᾶσθε «fj consorte tunc imperium tenebat. Ille vultu confir- 
τοῦ Θεοῦ τιμῶντες προτηγορίᾳ" ἐμοὶ Ot Θεὸς ὁ Xpi- — mato atque imperterrito animo, scitum et acutum 
στὸς, ὁ τοῦ Θεοῦ μονογενὴς Υἱός. Ὑπὲρ τῆς &bcs- . dictis adjecit. responsum : Deos quidem nescio 
θείας τοίνυν xoi τῆς ὁμολογίας τῆς εἰς ἐχεῖνον, xal “ (neque enim revera sunt ). Vos autem erratis, qui 
ὁ τιτρώσχων τεμνέτω, xai ὁ μαστίζων ξαινέτω,  demonas fallaces et impostores Dei appellatione 
xo ὁ χαίων προσαγέτω τὰν φλόγα, xal ὁ ταῖς φωναῖς — honoratis, mihi vero Deus est Christus, Dei unigenitus 
pou ταύταις ἀχθόμενος ἐξχιρέτω τὴν γλῶσσαν " xaü' — Filius, pro pietate igitur atque confessione istius, et 
ἕκαστον γὰρ μέλος, τὸ σῶμα τῷ χτίσαντι χρεωστεῖ — qui vulnerat, incidat : et qui verberat , laceret ὁ 
τὴν ὑπομονήν.» ττήθησαν τῶν λόγων οἱ τύραννοι: οἱ qui cremat, flammam admoveat ; et. qui his 
xai τὴν πρώτὴν προσδολὴν τοῦ ἀριστέως οὐχ ἤνεγ- — vocibus meis offenditur, linguam eximat : per sin- 
χαν, νεανίσχον βλέποντες πρὸς τὸ πάθος σφριγῶντα, gula enim membra corpus Creatori patientiam de- 
χαὶ ὡς ἡδύ τι πόμα τὴν τελευτὴν ἐφελχόμενον. Ὡς — bet. Fracti sunt his verbis tyranni : ac primum 
6i ἐχεῖνο! μιχρὸν ἐπεῖχον ἢπορημένοι, xoi BouAsuó- — impetum viri fortis non sustiruerunt, adolescentem 
μενοι τὸ πραχτέον " εἷς τις τῶν ἐν τέλει στρατιώτης — videntes ad passionem exsultantem , ac veluii sua- 
χομψὸς εἶναι οἰόμενος, ἐπιχλευάζων ὁμοῦ τὴν ἀπό- — vem polum mortem appetentem. Ut autem illi pau- 
γρισιν τὴν τοῦ μάρτυρος, « "ἔστι γὰρ,» ἔφη, «Yibc, — lisper cunctabantur h:zesitantes ac deliberantes quid 
ὦ Θεόδωρε, τῷ σῷ Θεῷ ; xaX γεννᾷ ἐχεῖνος, ὡς ἄν- — faclo opus esset : unus quidam ex iis qui ordines 
θρωπος ἐμπαθῶς ; » — - Ἐμπαθῶς μὲν ὁ ἐμὸς, » ἔφη, p ducebant, miles, qui sibi lepidus et urbanus esse 
« Θεὸς οὐχ ἐγέννησεν" ἀλλὰ xal Υἱὸν ὁμολογῶ, xaX — videbatur, simul responsum martyris irridens: 
θεοπρεπῇ λέγω τὴν γέννησιν " σὺ, ὦ νηπιώδη τὸν « Estne, » inquit, « o Theodore, Filius tuo Deo? 
λογισμὸν xaX ἄθλιε, οὐχ ἐρυθριᾷς οὐδὲ ἐγχαλύπτῃ οἵ generat ille carnis affectibus, ut homo, ob- 
xav θήλειαν ὁμολογῶν θεὰν, χαὶ ὡς μητέρα δώδεχα, — noxius? »—« Ilumano quidem more affectibus car- 
παίδων τὴν αὐτὴν προσχυνῶν. πολύτοχόν τινα Oaí- — nis obnowius meus, » inquit, « Deus non generavit : 
μονα χατὰ τοὺς λαγωοὺς ἢ τὰς Üxc εὐχόλως xol y- — verum el Filium confiteor, et nativitatem talem 
χυϊσχομένην xaX ἀποτίχτουσαν ; » esse dico, quae Deum deceat : tu vero, o miser et 
imperite, quod ad sensum et rationem attinet, an non erubescis, ae pudore vultum lemittis, qui etiam 
feminam Deum confiteris, et. ut. matrem duodecim liberorum eamdem adovas fecundam quamdam le 
porn suumve modo daemona, quz facile et concipiat et. partum edat? 

Οὕτως δὲ τοῦ ἁγίου διπλοῦν ἀντιστρέψαντος τῷ Cum autem toc modo duplicem sanctus irrisio- 
εἰδωλολάτρῃ τὸν χαταγέλωτα, σχηραυ πλασάμενοι. — nem simulacrorum cultori reposuisset, humanitatis 
φιλανθρωπίας oi τύραννοι, « Ὀλίγος, » φασὶ, » πρὸς οἱ clementiae specie facta. tyranni , « Exiguum , » 
διάσχεψιν ἐνδοθήτιυ τῷ μαινομένῳ ense ἴσως χατὰ — inquiunt, « ad considerandum insanienti tempus 


€t - 


PRO 


deliberata mutabitur in melius. !nsaniam 
demenles sanitatem mentis vocabant : alie- 
nationem vero mentis et vecordiam, pietatem : 
quemadmodum fit, cum ebrii suam affectionem 
sobriis objiciunt. At homo pius Christique miles 
dato sibi spatio ad forte aec virile faeinus abutitur. 
Quodnam autem id fuerit, tempus est vobis cum 
letitia narrationem accipiendi : Ei quz fabulis ce- 
lebratur, matri deorum templum erat in metropoli 
Amasea, quod illi, qui tunc errabant, inibi alicubi 
cirea ripas amnis vanitate adducti exstruxerant : 
hoc iste vir strenuus in. tempore date. sibi securi- 
et aura secunda incensum 
reipsa responsum , quod post de- 
liberationem prorsus exspectabant, impiis atque 
scelestis daus. res celeriter omnibus 
patefieret/ ( quippe in urbe media clarissimus 
ignis accensus erat), non occultabat audax in— 
ceptum , neque laborabat, ut hoc a se factum 
lateret, sed palam ae vehementer quidem significa- 
bat sese propter preclarum —faeinus et rem bene 
gestam exsultare et efferri, atque tumultu. impio- 
rum, quo templi atque statuz:» nomine dolentes 
perturbabantur, supra modum gaudere; quin etiam 
magistratibus indicatum est, quod ipse suis manibus 
iucendium fecisset : ac rursus judicium priori ter- 
ribilius, eliam par erat, cum tanta 
res, {πιὸ exacerbaret et irritaret eos, incidisset. 
Atque illi quidem jin judiciale tribunal ascende- 
runt: Theodorus vero in medio eorum (erat) magna 
loquendi libertate utens, in statu. causam dicentis 
roagistratus confidentia proditus eum. interrogare- 
celeritate confessionis interrogationem ante- 
vertens, Posteaquam autem et imperterritus erat, 
etad nihil eorum qua gravia atque aspera cum 
minis ei ostentabantur supplieia, se submitteret, 
confidentius loqui desineret, in contrariam 
rationem mutati sunt, ac benigne cum eo sermo- 
€inamles promissis justum subtrahere tentabant., 
« Et scito,» inquiunt, « quod si consilium nostrum 
obedienter admittere volueris, protinus te ex obscuro 
ex humili despectoque et inglorio hono- 
ratum. efficiemus : ae tibi pontificatus dignitatem 
promittimus.» Ut autem pontificiam dignitatem nomi- 
nari audivit, ter quaterque beatus ille, cum diu mul- 
tumque irrisisset (tandem) dixit : « Ego etiam sacer- 
dotes simulaerorum :erumnosos esse judico, et ut va- 
nie actionis ministros miseror ; pontificum vero multo 
magis meet miseret, et abominor eosdem : 


atque 
enim 


tatis capla occasione , 
conceremavit, 


Cum ea 


ut nimirum 


iur, 


nec 


nobilem, 


inter malos 
enim qui major est, ac primum locum tenet, miserior 
est; ut inter injustos, injustior; ut inter homicidas, 
qui crudelitate c:eteros procedit; ut inter lascivos 
et libidinosos, qui petulantior atque protervior est : 
propterea pernieiosa promittendi dehinc finem fa- 
cite ; non enim, heus vos animadvertitis, neque 
sentilis eaput eL. summum malorum mihi promit- 
Lentes : at ei, qui pie ac recte vivere statuit, przestat 
in domo Domini abjectum esse, quam habitare in 
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concedatur, fortasse per otium re secum perpensa A σχολὴν δοὺς ἑαυτῷ γνῴμην, μετάθητα 


n 


D 


Tii 
t πρὸς τὸ βέλ- 
τιον. » Μονίαν γὰρ ol ἔκφρονες τὴν σωφροσύνην ἐχά- 
λουν “ ἔχστασιν δὲ χαὶ παραφορὰν, τὴν εὐλάδειαν " 
ὥσπερ ὅταν οἱ μεθύοντες, τὸ ἴδιον πάθος τοῖς νήφου - 
σιν ὀνειδίξωσιν. ᾿Αλλ᾽ ὁ εὐσεθὴς ἄνθρωπος xai τοῦ 
Χριστοῦ στρατιώτης,εἰς ἀνδριχὴν πρᾶξιν τῇ δοθείσῃ 
σχολῇ κατεχρήσατο. Ποίᾳ ταύτῃ; Καιρὸς ὑμῖν μετ᾽ 
εὐφροσύνης ὑποδέξασθαι τὸ διήγημα" Τῇ μυθενομένῃ 
μητρὶ τῶν θεῶν, ναὸς ἣν ἐπὶ τῆς μετροπόλεως 'Aua- 
σείας, ὃν οἱ τότε πλανώμενοι, 
ὄχθας τοῦ ποταμοῦ τῇ ματαιότητι 
Τοῦτον ὁ γενναῖος, ἐν τῷ τῆς. δοθείσης ἀδείας χαιρῷ 


αὐτοῦ που 


περὶ τὰς 


χατεσχεύασαν. 


ἐπιτηρήσας εὔχαιρον ὥραν, xoY αὗραν' ἐπίφορον, 
ἐμπρήσας χατέφλεξεν, ἔργῳ τοῖς ἀλιτηρίοις δοὺς τὴν 
ἀπόχρισιν, ἣν πάντως ἀνέμενον μετὰ τὴν διάσχεψιν. 
Ἐπιδήλου δὲ 
νου (χαὶ γὰρ 
ξήφθη τὸ πῦρ), οὐχ ἐπεχρύψατο τὴν ἐγχείρησιν, 
οὐδὲ ἐσπούδασε τὸ λαθεῖν " ἀλλ᾽ ἔνδηλος ἣν, χαὶ σφός 
ὃρα γε τῷ χατορθώματι γαυριῶν, xal ὑπερχαέρων 


ποῦ Τ πράγματος ταχέως ἅπασι γενομέ- 


£y τῷ μέσῳ τῆς πόλεώς φανερώτατον 


τῇ ταραχῇ τῶν ἀθέων,ἣν ἐταράττοντο, τῷ ναῷ περ!αλ- 
γοῦντες χαὶ τῷ ξοάνῳ. 
τοῖς ἄρχουσιν, ὡς αὐτουργῆἧσας τὸν ἐμπρησμόν- χαὶ 
πάλιν χριτήριον φοδερώτερον τοῦ προτέρου " ὥσπερ 


Kai μέντοι χατεμηνύθη 


οὖν χαὶ εἰχὺς, ἐπισυμθάντος τηλιχούτου τοῦ παροξύ- 
ναντος. Καὶ οἱ μὲν ἐπὶ τ 
νον. Θεόδωρος δὲ εὐπαῤῥησίαστος ἐν τοῖς μέσοις ἄρ- 


y διχαστιχὸν ἀνέθησαν θρό- 


χοντος θάρσος ἔχων ἐν τῇ, στάσει τοῦ χρινομένου ἐρω- 
πτώμενος, xai τῷ τάχει τῆς ὁμολογίας τὴν ἐρώτησιν 
ἐπιχόπτων. Ἐπειδὴ δὲ ἀχατάπληχτος ἦν, xoi πρὸς 
οὐδὲν ἐφείδετο τῶν ἀπειλουμένων δεινῶν, εἰς τοὐναν- 
τίον μετεδλήθησαν ὑπό) * χαὶ φιλανθρώπως διαλε- 
ποσύρειν ἐπειρῶντο τὸν δίχαιον. 


γόμενοι, ἐπαγγελίαις ὑ 
ς εὐπειθῶς 


« Καὶ γίνωσχε,» φασὶν, ε ὡς εἰ βουληθείης 
τὴν συμθουλὴν τὴν ἡμετέραν προσδέξασθαι, εὐθύς 
σε χαταστήσομεν ἐξ ἀφανῶν γνώριμον, ἐξ ἀδόξων 
ἔντιμον * xal σοι τῆς ἀρχιερωσύνης ἐπαγγελλόμεθα 
τὴν ἀξίαν. ν Ὡς δὲ τοῦ τῆς ἀρχιερωσύνης ἀξιώματος 
ἤχουσεν, ἐγγελάσας μαχρὸν ὁ τρισμαχάριος εἶπεν " 
« Ἐγὼ χαὶ τοὺς ἱερέας τῶν εἰδώλων ἀθλίους χρίνων, 
ματαίας 
ὃὲ ἀρχιερέας ἐπὶ 


χαὶ ὡς πράξεως ὑπηρέτας, οἰχτείρω" τοὺς 
πλεῖον ἐλεῶ χαὶ βδελύσσομαι ". ἐπὶ 
γὰρ τῶν χειρόνων, ὁ μείζων χαὶ πρωτοταχτῶν ἀθλιώ- 
τερος" ὡς ἐν τοῖς ἀδίχοις, ὁ ἀδικώτερος “ ὡς ἐν τοῖς 
φονεῦσιν, ὁ μᾶλλον ὠμός * ὡς ἐν τοῖς ἀχολάστοις, ὁ 

ἀσελγέστερος" χαὶ διὰ τοῦτο ἐντεῦθεν ἤδη διὰ τῶν 
ὀλεθρίων ἐ ἐπαγγελιῶν χαταθάλετε * λελήθατε γάρ wot, 
ὦ οὗτοι, τὴν χορυφὴν τῶν χαχῶν ὑποσχόμενοι. " τῷ ὃὲ 
εὐσεθῶς xai ὀρθῶς ζῇν προαιρουμένῳ, παραῤῥυ- 
πτεῖσθαι χαλὸν ἐν τῷ οἴχῳ τοῦ Θεοῦ μᾶλλον, T, οἰχεῖν 
ἐν σχηνώμασιν ἁμαρ 


τωλῶν. Ἐγὼ χαὶ τοὺς βασιλέας 


τούτους, ὧν τὸν ἄνομον συνεχῶς ὑπαναγινώσχετε 


νόμον, ἐλεῶ, ὅτι αὕταρχες ἐν ἀνθρώποις ἀξίωμα. τὸ 


χράτος τῆς βασιλείας ἔχοντες, τὴν τοῦ ἀρχιερέως 


ἑαυτοῖς προσηγορίαν ἀνέθεσαν, xaX τὴν πενθήρη xai 


σχοτεινὴν πορφύραν ἐχεῖθεν ἀμπίσχονται, χατὰ μίμη- 
σιν τῶν καχοδαιμιίόνων ἀρχιερέων, ἀξιώματι φαιδρῷ 

X $ ! 
σχυθρωπὸν περιφέροντες usage * ἔστι δὲ χαὶ 
ἀντὶ βασιλέων γίνονται 


τε 


μιαρῷ βωμῷ πλησιάζοντες, 
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μάγειροι ὄρνεις θύοντες, xoY βοσχημάτων ἀθλίων A tabernaculis peccatorum, Me etiam imperatorv:u 
σπλάγχνο. διερευνώμιενο!, xaX τῷ λύθρῳ τοῦ αἵματος, horum, quorum legem iniquam continenter recita- 
ὡς χρεωπῶλαί τινες τὴν ἐσθῆτα μολύνοντες. » lis, miseret, quod eum per se satis magna intcr 
homines dignitate ob regium imperium — praediti sint, pontificis appellationem sibi sumpserunt, ci 
lugubri obseuraque purpura hujus indignitatis nomine induuntur, ad imitationem — infelicium. pontifi- 
cum, in dignitate splendida atque illustri, triste et. inamcnum gestantes indumentum, nonnunquan 
autem impuro altari appropinquantes pro imperatoribus coqui fiunt, aves occidentes, et miserorum 
pecorum viscera rimantes ac perscrutantes, et spurcitie sanguinis tanquam  macellarii quidam 
l:nii carnium venditores vestem feedantes. » : 

Μετὰ ταύτας τὸς φωνὰς τοῦ διχαίου, οὐχέτι οὐδὲ Post has justi istius voces, ne fictam quidem ct 
viv πλαστὴν φιλανθρωπίαν xol ἐσχηματισμένην οἱ assimulatàm jam amplius benignitatem  magistra- 
ἄρχοντες ἐπεδείχνυντο: ἀλλὰ xol ἀσεθέστατον πρὸς Vus pre se ferebant, sed et impiissimum adversus 

£o ὑθριστὴν deos vocantes, preterea in imperatores quoque 
xoi βλάσφημον, πρῶτον μὲν ἐπὶ coniumeliosum et maledieum, primum quidem in. 
ξύλου χρεμάσαντες, τὸ σῶμα χατέξαινον * ὁ δὲ, τῶν ligno ad torquendos homines parato suspensuim 
ρὺς ἦν χαὶ ἀνέν- — Corpus laccvabant: ille vero lictoribus vehementer 
in opere occupatis, constans erat, nihilque de pri- 
slina animi magnitudine remittebat, ac. versum ex 
libro Psalmorum tormentis accinebat : Benedicam 
Dominum in omni tempore, semper laus ejus in ore 


ποὺς Θεοὺς καλοῦντες, xax ἔτι τῶν 


fa 


δημέων σφοδρῶς x en x0. Bo 
6o9vog, xal στῖχον Ex τῆς Ταλμωδίας ταῖς βασάνοις 
ἐπῆδεν’ Εὐκουγήσω τὸν KO à ἐν παντὶ καιρῷ, 
διὰ παντὸς ἡ αἴνεσις αὐτοῦ ὃν τῷ στόματί μου. 
Καὶ οἱ μὲν τῶν σαρχῶν ἀπέξεον᾽ ὁ ὃὲ ἔψαλλεν, ὡς 
ἄλλου τινὸς ὑφισταμένου τὴν τιμωρίαν. Διεδέξατο meo!. Atque illi quidem carnes ezedendo diminuebant; 
τὴν χόλασιν ταύτην τὸ δεσμωτήριον, xol πάλιν Exst — hie vero, quasialius quis poenam subiret, psallebat : 
θαῦμα ἐτελεῖτο περὶ τὸν ἅγιον, xal νύχτωρ φωνὴ — noe modo punitum carcer excepit, ac rursus illic 
πλήθους φαλλόντων ἡχούετο, χαὶ λαμπάδων ἐπιφαι-ὀ — miracula cirea sanctum  edebantür, ac noctu vox 
νουσῶν, ὡς ἐν παννυχίδι αὐγὴ ἑωρᾶτο τοῖς ἔξωθεν, — multitudinis psallentium audiebatur et facum allu- 
ὡς χαὶ τὸν δεσμοφύλαχα πρὸς τὴν παράδοξον ὄψιν — centium, utin nocturna pervigilatione, splendor ab 


e 


xaX ἀχοὴν ταραχθέντα, εἰστηδῆσαι εἰς τὸν olxioxov, ^ iis qui foris erant conspiciebatur, adeo ut etiam 
xai μηδένα εὑρεῖν πλὴν τοῦ μάρτυρος ἡσυχάζοντο:, carceris custos insolita atque admirabili visione ct 
auditione turbatus insiliret in domunculam, οἱ 


t2 


χαὶ τῶν ἄλλων δεσμωτῶν χαθευδόντων. Ἐπειδὴ oii 

πολλῶν γινομένων ἤχμοαζε πρὸς τὴν ὁμολογίαν χαὶ — neminem inveniret. preter martyrem quiescente 
τὴν εὐσέθειαν, ἦλθεν ἐπ᾽ αὐτὸν ἡ χαταχρίνουσα Ψῆ- εἰ cwteros vinctos dormientes. Posteaquam autem, 
φος, xai πυρὶ τελειωθῆναι χελευσθεὴς, αὐτὸς μὲν — cum multa fierent ac tentarentur in eo, ad eonfes- 
ἀπῆλθε τὴν χαλὴν xo μεχαρίαν πρὸς Θεὸν πορείαν * — sionem οὐ pietatem ob(irinatus erat, prolata est iu 
eum sententia condemnatoria, et igni con(ici et 


- 


ἡμῖν δὲ τὴν Ui τοῦ ἀγῶνος δ'δασχάλιον xac 
πε, λαοὺς ἀθροίζων, ἐχχλησίαν παιδεύων, δαίμονας — consummari jussus, ipse quidem praeclaro ac 
ἀπελαύνων, ἀγγέλους εἰρηνιχοὺς χατάγων, ζητῶν — beato itinere. abiit ad Deum : nobis vero memoriam 
ὑπὲρ ἡμῶν παρὰ Θεοῦ τὰ συμ gr een ἰατρεῖον vó- — ceriaminis pro doctrina reliquit, populos congre- 


D 


cty ποικίλων τὸν τόπον τοῦτον ἀπεργασάμενος, ).- — gans, Ecclesiam erudiens, doemonas arcenset fugans, 
μένα τῶν χειμαζομένων ταῖς θλίψεσι, πενήτων có- angelos paeificos reducens, rogans a Deo. pro nobis 
θηνουμένων ταμιεῖον, ὁδοιπόρων ἀνεχτὸν χαταγώγιον, — ulilia, variorum morborum medicine ofücinam 
πανήγυριν τῶν ἑορταζόντων ἄληχτον. Εἰ γὰρ xo — bunc locum elliciens, portum eorum qui afflictio- 
ἐνιαυσιαίοις ἑορταῖς τὴν ἡμέραν ταύτην τελοῦμεν, num lempestatibus jactantur, pauperum abundans 
ἀλλ᾽ οὐδέποτε λήγει τῶν κατὰ σπουδὴν ἀφιχνουμέ- οἱ copiosum zerarium, viatorum quietum diverso- 
νων τὸ πλῆθος, τῶν μυρμήχων O5 σώζει τὴν ὁμοιότητα ^ rium, locum celebrem conventus ac dies festes 
ἡ ἐπὶ τόδε φέρουσα λεωφόρος, τῶν μὲν ἀνιόντων, — continenter agentium. Etsi enim. anniversariis fe- 
τῶν δὲ ὑποχωρούντων τοῖς ἐρχομένοις. riis hunc diem celebramus; at nunquam ces:at 
studiose advenientium multitudo, ac formicarum similitudinem servat ea qui huc pertinel. via pu- 
blica, cum alii quidem ascendant, alii. vero venientibus cedant. 

Ἡμεῖς μὲν οὖν, ὦ μαχάριε, τὸν τοῦ ἐνιαυτοῦ χύ- Acnos quidem, o beate, benignitate Creatoris an- 


χλὸν χαταλαθόντες φιλανθρωπίᾳ τοῦ χτίσαντος,Ἠ  nmniversariam circuli vicissitudinem | assecuti co- 
Ἴγυριν, τὸν ἱερὸν τῶν φιλο- — egimus libi publicum conventum, sacrum, inquam, 
τόν τε χοινὸν (E07 M martyribus addictum, et communem Dominum a.- 
orantes, et tuorum certaminum victorize commen:o- 
rationem peragentes : tu vero, huc jam ades ad nos, 
ubicunque tandem fueris, ul diei festo przsis ; vo. 
cantem euim te contra vocamus : ae sive in subi 
mi:ethere habitas, sive per coelestem aliquem cir» 


ἡθροίσαμέν cot τὴν πανί 


μαρτύρων σύλλοζον 


Δεσπότην, χαὶ τὴν 


ἀγώνων ὑπόμνησιν" σὶ 


εἴτε S. ἐπουράνιον ἁΨίδ 
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culum versaris, aut in choros angelorum cooptatus A ἀγγέλων συντεταγμένος τῷ Δεσπότῃ παρέστηχας, ἣ 


Domino assislis, aut eum virtutibus et potestatibus 
, ut servus fidelis adorationis oflicio fungeris : 
parumper ab iis officiis vaeationem — depreca- 
tus, veni ad hos qui te honorant, invisibilis ami- 
tus : cognosce ac vise ferias quie celebrantur, ut 
gratiarum adversus Deum conduplices actionem, 
qui pro una passione, et una pia confessione tot tibi 
remunerationes largitus est : ac l:eteris ob sangui- 
nem effusum, et ignis cruciatus toleratos. Quot 
enim tunc supplicii spectatores populos habebas, 
tot nune habes honoris ministros. Multorum bene- 
ficiorum indigemus ; intercede ac deprecare pro 
patria apud communem regem et. Dominum : nam 
patria martyris est etiam locus passionis, cives item 


eL fratres et cognati, qui et habent eum et tuentur ct P 


ernant atque honorant; timemus afllictiones, exspe- 
€tamus pericula; non longe absunt scelesti Scythae 
bellum adversum nos parturientes; ut miles pro- 
pugna (pro nobis), ut martyr pro conservis utereli- 
bertate loquendi. Etiamsi superasti seeulum, at 
nosti affectus et usus necessitatesque human: con- 
ditionis : pete pacem, ut hi publici conventus non 
desinant: ne debaechetur atque grassetur adversus 
templa altariave rabiosus et sceleratus barbarus : 
ne eonculcet sancta profanus et. impius. Nos enim 
ctiam, quod incolumes et integri conservati sumus, 
libi beneficium aeceptum referimus. Petimus au- 
tem etiam futuri temporis przesidium atque securi- 
tatem. Quod si majori etiam opus fuerit advoca- 
lione ac. deprecatione, fratrum tuorum martyrum 
coge chorum, et cum omnibus una deprecare : mul- 
torum justorum preces multitudinis ae populorum 
peccata luant; admone Petrum, excita Paulum, 
Joannem item Theologum ac discipulum dilectum, 
ut pro Ecclesiis quas constituerunt solliciti sint; 
pro quibus catenas gestaverunt, pro quibus peri: 
€eula ac mortes tulerunt, ne simulacrorum cultus 
adversum nos caput tollat ; ne hwreses sicut spin: 
vinee succrescant, ne zizanium editus) suffocet 
triticum. Ne quapetra veri roris pinguedine carens 
adversum nos exsistat, et sermonis ac verbi fertili- 
tatis vim. radicis expertem efficiat, sed virtute tuze 
sociorumque tuorum deprecationis, o vir admirande 
atque inter martyres eminens et excellens, Chri- 
stianorum respublica campus segetum reddatur, qui 
eampus ad finem usque maneat in pingui fertilique 


μετὰ δυνάμεων χαὶ ἐξουσιῶν, ὡς δοῦλος πιστὸς προσ- 
xuveig* μιχρὸν τὰ αὐτόθι παραιτησάμενος, "xs 
πρὸς τοὺς τιμῶντάς σε ἀόρατος φίλος - ἱστόρητον τὰ 
τελούμενα, ἵνα τὴν εἰς Θεὸν εὐχαριστίαν διπλασιάσῃς, 
τὸν ἀντὶ πάθους ἑνὸς, xal μιᾶς εὐσεθοῦς ὁμολογίας, 
τοσαύτας σοι τὰς ἁμοιθὰς χαρισάμενον * εὐφραν- 
θείης δὲ τῷ αἵματι καὶ τῇ τοῦ πυρὸς ἀλγηδόνι. “Ὅσους 
γὰρ εἶχες τότε λαοὺς τῆς τιμωρίας θεατὰς, τοσούτους 
νῦν τῆς τιμῆς ἔχεις ὑπηρέτας. Χρήζομεν πολλῶν εὐ- 
εργεσιῶν * πρέσδευσον ὑπὲρ τῆς πατρίδος πρὸς τὸν 
χοινὸν βασιλέα * πατρὶς γὰρ μάρτυρος, τοῦ πάθους fj 
χώρα * πολῖται δὲ xal συγγενεῖς, οἱ περιστείλαντες 
χαὶ ἔχοντες χαὶ τιμῶντες. Ὑφορώμεθα θλίψεις, προσ- 
δοχῶμεν χινδύνους, οὐ μαχρὰν οἱ ἀλιτήριοι Σχῦθαι 
τὸν χαθ᾽ ἡμῶν ὠδίνοντες πόλεμον" ὡς στρατιώτης 
ὑπερμάχησον * ὡς μάρτυς ὑπὲρ τῶν ὁμοδούλων χρῇ- 
σαι τῇ παῤῥησίᾳ. Εἰ χαὶ ὑπερέθης τὸν βίον, ἀλλ᾽ 
οἶδας τὰ πάθη xol τὰς χρείας τῆς ἀνθρωπότητος * 
αἴτησον εἰρήνην, ἵνα αἱ πανηγύρεις αὗται μὴ λήξω- 
σιν, ἵνα μὴ χωμάσῃ χατὰ ναῶν ἣ θυσιαστηρίων 
λυσσῶν χαὶ ἄθεσμος βάρδαρος, ἵνα μὴ πατήσῃ τὰ 
ἅγια βέδηλος. Ἡμεῖς γὰρ χαὶ ὑπὲρ ὧν ἀπαθεῖς 
ἐφυλάχθημεν, σοὶ λογιζόμεθα τὴν εὐεργεσίαν" αἰτοῦ- 
μὲν δὲ xai τοῦ μέλλοντος τὴν ἀσφάλειαν. Ἂν χρεία 
γένηται χαὶ πλείονος δυσωπίας,, ἄθροισον τὸν χορὸν 
τῶν σῶν ἀδελφῶν τῶν μαρτύρων, χαὶ μετὰ πάντων 
δεήθητι πολλῶν δικαίων εὐχαὶ, λαῶν xoi δήμων 
ἁμαρτίας λυσάτωσαν - ὑπόμνησον Πέτρον, διέγειρον 
Παῦλον, Ἰωάννην ὁμοίως τὸν θεολόγον xoY φιλούμε- 
νον μαθητήν" ἵν᾽ ὑπὲρ τῶν Ἐχχλησιῶν ἃς συνεστή- 
σαντο μεριμνήσωσιν, ὑπὲρ ὧν τὰς ἁλύσεις ἐφόρεσαν, 
ὑπὲρ ὧν τοὺς χινδύνους xal τοὺς θανάτους ἤνεγχαν" 
μὴ εἰδωλολατρεία ἄρῃ χαθ' ἡμῶν χεφαλὴν, μὴ at- 
bc ἄχανθαι τῷ ἀμπελῶνι ὑποθλαστήσωσι., 
μὴ ζιζάνιον ἐγερθὲν πνίξῃ τὸν σῖτον" μή τις πέτρα 
γένηται xo" ἡμῶν λειπομένη τῆς πιότητος τῆς ἀλη- 
θινῆς δρόσον, χαὶ ἄριζον ἀποδείξῃ τῆς εὐχαρπίας 
τοῦ λόγου τὴν δύναμιν" ἀλλὰ τῇ δυνάμει τῆς σῆς 
πρεσθείας καὶ τῶν σὺν σοὶ, θαυμαστὲ, χαὶ ὑπερλάμ.- 
πον iy τοῖς μάρτυσι λήϊον ἀποδειχθείη τὸ τῶν Χρι- 
στιανῶν πολίτευμα μέχρι τέλους μένον, ἐν τῇ λιπαρᾷ 
χαὶ εὐχάρπῳ τῆς ἐν Χριστῷ πίστεως ἀρούρᾳ ἀεὶ χαρ- 


ποφοροῦν τὴν αἰώνιον ζωὴν, τὴν ἐν Χριστῷ Ἰησοῦ τῷ 


' 
L 


D Κυρίῳ ἡμῶν. Μεθ’ οὗ τῷ Πατρὶ ἄμα τῷ ἁγίῳ Πνεύ- 


ματι, δόξα, χράτος, τιμὴ. νῦν χαὶ ἀεὶ xa εἰς τοὺς 
αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 


arvo fidei in Christum, semper fructum edens:zeternze vit;e, quie contigit per. Christum Jesum. Dominum 
nostrum. Cum quo Patri simul et Spiritui sancto gloria, imperium et honor nunc et semper, et in ϑὼ 


cula seculorum, Amen. 


IN QUADRAGINTA MARTYRES, 


TOY AYTOY 


EPKOMION 


ΕἸΣ ΤΟΥ͂Σ ATIOYX TEXXAPAKONTAÀ MAPTYPAX. 


EJUSDEM 


IN LAUDEM 


SS. QUADRAGINTA MARTYRUM. 


Yodem interprete. 


ΛΌΓΟΣ A. 
ἀνιᾶσθαι τοὺς 
τὴν διάνοιαν. ᾿Αηδὲς γὰρ, ὡς εἰχὸς, 

ἀλλήλοις συνθλίόεσθαι, ἐμοὶ δὲ 


Οἷς 
αὐτὸς ἀγάλλομαι τ 


πολλοὺς στοχάζομαι, τούτοις 


e 


toig πολλοῖς τὸ 
ποῦτο χεφάλαιον Prime ἐστίν. Εὐφραίνεται γὰρ 
ὀφθαλμὸς τοῦ ποιμένος, τὸ ποίμνιον βλέπων ὑπὸ πλή- 
θους στενοχωρούμενον, χαὺ τῆς μάνδρας 
χεόμενον. χαίτοι γε οὐ μιχρὰ τῶν προθάτων ἣ 
ἔπαυλις, ἀλλὰ στενὴν motel τὴν εὐρυχωρίαν εὐθη- 
νούμενον τῷ πλήθει τὸ ποίμνιον. Τοιοῦτόν τι χαὶ περὶ 
τὸν Κύριον ὁ Πέτρος ἰδὼν ἀπεχρίνατο λέγων, ὅτι, 
᾿Ἐπιστάτα, οἱ ὄχιϊοι συγέχουσί ce καὶ ἀποθ.1ί- 
6ovctr. "Ὄντως, καθώς φησί που ὁ θεῖος ᾿Απόστολος, 
τὸ θλίδεσθαι χαὶ μὴ στενοχωρεῖσθαι τοῦτό ἐστι. Παντὶ 
γὰρ, φησὶ, θλιθόμενοι, ἀλλ᾽ οὐ στενοχωρούμενοι. Ἐγὼ 
δὲ τίνα προχειρίσομα: λόγον ἐπὶ τοῦ τοιούτου συλλό- 
γου; Τίς δώσει μον φωνὴν σάλπιγγος ὑψηλοτέραν, 
ὥστε ὑπερηχῆσαι τὸ πλῆθος, καὶ ταῖς ἀχοαῖς 
συνειλεγμένων ἐναποθέσθαι τὰ ῥήματα; Πρὸς τί τῶν 
ἀνεγνωσμένων τρέψας ἐμαυτοῦ τὴν διάνοιαν, πρόσφο- 
pov ἐξεύρω τοῖς παροῦσι τὸν λόγον ; Πολὺς ὁ Ἰὼδ 
παιδεύων εἰς ἀνδρείαν τὸν βίον τοῖς χαθ᾽ ἑαυτὸν ὑπο- 


Tz 
υπερ- 


τῶν 


δείγμασι, πολὺς ὁ Παροιμιαστὴς τοῖς αἰνίγμασι. Τί 
δ᾽ ἄν τις εἴποι περὶ τοῦ ἱεροῦ ᾿Αποστόλου, ὃς Ex τῶν 


ἀῤῥήτων ῥημάτων ἐχείνων ἃ ὑπὲρ τὴν ἀνθρωπίνην 
elvat φησι χατανόησιν, τάχα διὰ τῆς πρὸς ᾿Εφεσίους 
διδασχαλίας χαὶ ἡμῖν ὑπελάλησε τὸν ἀπόῤῥητον ἐν 
τῷ σταυρῷ λόγον, δι᾽ αἰνιγμάτων ἀνακαλύπτων. 
Τοιαῦτα δὲ ἕτερα χαὶ τὰ ἐχ τῆς ψαλμῳδίας μυστήρια, 
ἀνάμνησις, χαὶ στηλογραφία, χαὶ ἐπιλήνιος. Ταῦτα 
γὰρ ἐν ταῖς ἐπιγραφαῖς τῶν ὑπαναγνωσθέντων ἡμῖν 
ψαλμῶν χατανοήσαντες, οὐ μικρὰν ὁρῶμεν ἀφορμὴν 
τῷ λόγῳ διὰ τῶν αἰνιγμάτων διδομένην. ᾿Αλλ᾽ ἐμοὶ 
τὸ μὲν τοῖς εἰρημένοις ἐπεξελθεῖν, εὔχαιρον εἶναι δο- 
χεῖ δευτέρῳ ταμιεύσασθαι χρόνῳ ἐπιθυμῶ δὲ τῆς 
παρούσης χάριτος πρόσφορόν τινα χαὶ χατάλληλον 


L 
ἐξευρεῖν τὴν φωνήν. Τίς οὖν ἐσ 


à 


τιν αὕτη; Οἷδά τινα 
! Luc. viu, 45. 
(2) Est autem principium potius orationis : nam 


cum tumultu ac strepitu. certatim confluentis et 
sese constipantis in templo multitudinis exaudiri 


ORATIO I (ὦ). 


Quas res existimo plerisque graves ac. mole- 
slas esse, his ipse animo ltor. Molestum enim 
nimirum plerisque est comprimi inter sese ct con- 
slipari : hoc vero mihi summ:e Letiti: est. Lata- 
tur enim oculus pastoris, cum gregem prz multi- 
tudine eoarctari, et ovile superfundi videt , quan- 
quam non exiguum ovium stabulum est, sed laxitateni 
angustam effecit mulüitudine grex abundans. Hu- 
jusmodi quid etiam cirea Dominum Petrus con- 
spicatus respondit his verbis: Preceptor, turbe te 
comprimunt et coarctant'. Hoc plane est, ut alicubi 
inquit divinus Apostolus, premi, et non in angu- 
stias redigi. Dum in omni re, inquit, urgemini, ct 
nonin angustias redigimini. Ego vero. quam pro- 
mam orationem in ejusmodi conventu ? quis dabit 
mihi vocem tuba clariorem et magis sonoram , ut 
resonantia strepitum multitudinis superet, et in 
auribus congregatorum verba recondat? ad quid- 
nam eorum quie (publiee) lecta sunt, mente mea 
conversa rebus presentibus convenientem et ac- 
commodatum excogitabo sermonem ? Multum valet 
Job in instituenda vita ad fortitudinem suis exem- 
plis, multus in znigmatis et verborum involucris 
scriptor Proverbiorum. Quid item de sacro Apo- 
stolo dixerit aliquis ? Qui ex arcanis illis verbis 
quie supra captum et intellectum humanum esse 

t, fortasse per doctrinam, qua instituit. Ephe- 
sios, eliam nobis suggerit arcanum in cruce per 
aenigmata atque involucra verborum detegens ser- 
nonem. Hujusmodi item alia psalmodi: quoque 
mysteria, recordatio , et tituli inscriptio, et. ad 
ioreularia celebrata cantio. His enim in inscri- 
ptionibus psalmorum , qui nobis prelecti sunt, 
animadversis, haud parvam videmus per 
wnigmata atque involucra verborum materiem 
dari orationi. Sed mihi quidem commodum vi- 


ipsa 


proterquam à proxime adstantibus non posset, in 
posterum. diem rem distulit, et proxima oratione 
absolvit. 


τὸ] S. GREGORII NYSSENI 


detur, ui explicationem. eorum quae dicta 
in alterum tempus. rejiciamus : eupio autem pra- 
senti festivitali convenientem et accommodatam ali- 
quam vocem excogitare. Qua igitur est hiec ? Novi 
quamdam legem natur propriam, ipsis divinis ta- 
bulis insculptam a conditore legis nature, qua ju- 
bet ut omnibus bonis et officiis, quascunque pr:e- 
siari possint, beneficia parentum suorum quisque 
compenset. fonora, inquit, patrem tuum et matrem 
tuam : quod est mandatum primum in promissionibus, 
ut tibi bene sit?. Quod si primum locum, quod attinet 
ad promissionem, obtinet hzc lex, et exsecutio hujus 
proprium lucrum servantis eam exsistit. ( honor 
enim parentibus habitus revertitur ad eum qui 
legem impleverit), haud alienum fuerit, quemque 
-ordatum quidem certe ad hane legem , cujus (inis 
beneficium et gratia ejus qui eam exsecutus fuerit, 
exsistit, respicere, eamque observare. Ac. carnis 
quidem nostre parenles sati suc juxta destina- 
tum sibi ab initio tempus ministerio praestito , ho- 
noris nostri debito officio non amplius opus habent , 
cum jampridem excesserint e vita, adeo ut non 
exstantibus iis qui beneficium accipiant , ejusmodi 
lex impleri non possit. Lex vero jubet nos in opere 
versantes consequi promissionem. Neque enim fie- 
ri potest ut cessantes in opere versantium prz- 
mia obtineant. Quid igitur agere oportet, parentibus 
nón exstantibus, eum qui et promissionem assequi 
cupiat, eL ralionem excogitare non possit, qua ra- 
tione id quod expetit , obtineat ? Profecto solvunt 
nobis prorsus hanc perplexitatem €à qui oculis 
exposila sunt. Vos enim cum video , nullos alios 
opus habeo inquirere parentes. Vos enim estis pa- 
ires mei, qui etiam. ipsorum mihi patrum patres. 
Patria enim parentum , in se continet etiam pa- 
rentum dignitatem. Quo igitur facto lezem honoris 
vobis implebimus ? Gratus enim quilibet ct pius 
filius senilem patris tatem suis ofliciis  recrcans 
et refocillans , sustentat atque confirmat vitium 
inbecillitatis, ipse patri omnium vicem proestans. 
Unde rejuvenescentem in filio patrem videri licet. 
^e nonnunquam etiam manus senilis ace tremula 
juventutis vigore ae robore se reficiens et refocil- 
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sunt A νόμον τῆς φύσεως ἴδιον, αὐταῖς ταῖς θείαις πλαξὶν 


ἐντετυπωμένον παρὰ τοῦ νομοθέτου τῆς φύσεως " ὃς 
πᾶσαν ἀγαθὴν ἁμοιδὴν τοῖς ἰδίοις γονεῦσιν ἐχτιννύ- 
ναι χελεύει, ὅσην ἂν ἡ δύναμις φέρει. Τίμα γὰρ, 
φησὶ, cóv πατέρα σου καὶ τὴν μητέρα σου, ἥτις 
ἐστὶν ἐγτοιϊὴ πρώτη ἐν éxayyeA(atc, ἵνα εὖ cct 
γέγηται. Ei δὲ πρωτεύει xav! ἐπαγγελίαν οὗτος ὁ νό- 
μος, χαὶ τὸ χατόρθωμα τούτου ἴδιον χέρδος τοῦ φυ- 
λάσσοντος γίνεται (ἐπαναστρέφει γὰρ fj εἰς τοὺς 
γονέας τιμὴ εἰς τὸν πεπληρωχότα τὸν νόμον)" χαλῶς 
ἂν ἔχοι πάντα τόν γε νοῦν ἔχοντα πρὸς ταύτην βλέ- 
πειν τὴν ἐντολὴν, ἧς τὸ πέρας εὐεργεσία xol χάρις 
τοῦ ποιήσαντος γίνεται. Οἱ μὲν οὖν τῆς σαρχὸς ἡμῶν 
πατέρες, τῇ καθ᾽ ἑαυτοὺς γενεᾷ χατὰ τὸν ἐξ ἀρχῆς 
αὐτοῖς ἀφορισθέντα χρόνον ὑπηρετήσαντες, ἀπροσ- 
δεεῖς εἰσι τῆς ἡμετέρας τιμῆς, ἔξω τοῦ βίου πάλαι 
γενόμενοι, ὡς μὴ δυνατὸν εἶναι τὸν τοιοῦτον πληρῶ- 
σα! νόμον, τῶν ὑποδεχομένων τὴν εὐποιίαν οὐχ ὃν- 
των. Ὁ δὲ νόμος ἐνεργοῦντας ἡμᾶς ἐπιτυγχάνειν τῆς 
ἐπαγγελίας χελεύει. Οὐδὲ γάρ δυνατὸν τοὺς ἀργοῦν- 
τας ἔχειν τῶν ἐνεργούντων τὰ ἔπαθλα. Τί οὖν χρὴ 
πράττειν, τῶν γονέων οὐχ ὄντων, τὸν χαὶ τῆς ἐπαγ- 
γελίας ἐρῶντα, xa ὅπως ἂν τύχῃ τῆς σπουδῆς ταύτης 
ἀδυνατοῦντα ; Ναὶ λύει πάντως τὴν ἀμηχανίαν ταύ- 
τὴν ἡμῖν τὰ ὁρώμενα. "Y μᾶς γὰρ βλέπων, οὐδὲν δέομει 
παπέρας ἄλλους περιεργάζεσθαι. Ὑμεῖς γὰρ ἐστέ μου 
πατέρες, οἱ xal αὐτῶν μοι τῶν πατέρων πατέρες. 'H 
γὰρ πατρὶς τῶν γεννησαμένων ἐν ἑαυτῇ περεέχει xot 
τὸ τῶν γεγεννηχότων ἀξίωμα. Τί οὖν ποιήσαντες τὸν 
τῆς τιμῆς ὑμῖν νόμον ἀποπληρώσομεν ; Εὐγνώμων 
μὲν γάρ τις παῖς χαὶ φιλόστοργος, τὸ γηραιὸν τῆς 
τοῦ πατρὸς ἡλικίας διὰ τῆς παρ᾽ ἑαυτοῦ θεραπείας 
ἀνανεούμενος, ὑπερείδει τὸ σαθρὸν τῆς ἀσθενείας, 
αὐτὸς τῷ πατρὶ τὰ πάντα γενόμενος. “Ὅθεν ἔστιν 
ἰδεῖν ἀνηδάσχοντα ἐν τῷ παιδὶ τὸν πατέρα. Kal που 
χαὶ χεὶρ πρεσθυτιχὴ χαὶ ὑπότρομος, τῷ σθεναρῷ τῆς 
νεότητος ἑαυτὴν ἀναπαύουσα, ἐχχαρποῦται τοῦ νέου 
τὴν δύναμιν, xat ἡ τῶν ποδῶν χίνησις ἤδη τῇ ῥιχνό- 


τῆτι τῶν μελῶν ἐποχλάζουσα, ἐνεργὸς διὰ τῆς τοῦ 
τέχνου σπουδῆς γίνεται, ὑπορθουμένη τῷ ὑπερείδοντι. 
1 1 


Κἂν ἁμαυρωθῇ διὰ τὸν χρόνον ἣ ὄψις, πάλιν διὰ τοῦ 
παιδὸς ὁ πρεσθύτης ὀξυδερχὴς γίνεται, πρὸς τὰ τῇς 
ζωῆς ἀναγχαῖα χειραγωγούμενος. Ὑμεῖς δὲ fj πατρὶς, 


lans, fructus ex. viribus juvenis quodammodo ca- D οὐχ οὕτως ἔχετε ὡς τούτων ἐπιδεῖσθαΐί τινος. 

pit, et molus pedum, incurvatis jam membris labascens, filii studio suffulcientis. sublevatus suam 
recipit eflicaeiam et vigorem. Quod si tempore visus obscuratus sit, per filium senex, dum manu 
ducitur ad res vit:e necessarias, visus acumen recipit, et perspicax evadit. Vos auiem, qui mili 
pro patria estis, non ii estis qui aliqua harum rerum indigeatis. ij 


Quid igitur faciendo benedictionis mandati fru- 
ctum percipiemus ? Quod donum vobis gratum of- 
feremus , eum nullum bonum vobis desit ? An etiam 
ipsa narratio bonorum qu:i£ vobis adsunt, perti- 
neat. ad debitum vobis honorem? Proinde tempus 
fuerit commerimorandi quot et qualibus bonis vita 
vestra exornetur. Imo vero non commemorare (mo- 
do), verum etiam ostendere licet. Nunquid autem pu- 


tatis hzee communia , quz&que in promptu sunt , di- 


2 Ephes. vr, 2. 


Τί οὖν πράττοντες τὴν εὐλογίαν τῆς ἐντολῆς xap- 
πωσόμεθα ; Τί τῶν χεχαρισμένων ὑμῖν δωροφορήσο- 
μεν, μηδενὸς τῶν ἀγαθῶν ὑμῖν λείποντος; Ἢ χαὶ 
αὐτὸ τὸ διηγήσασθαι τὰ προσόντα χαλὰ, τιμῆς ὃν 
εἴη τῆς χρεωστουμένης ὑμῖν; Οὐχοῦν χαιρὸς ἂν εἴη 
ταῦτα λέγειν, οἵοις xat ὅσοις ὁ ὑμέτερος βίος ἐγχαλ- 
λωπίζεται. Μᾶλλον δὲ οὐχὶ λέγειν, ἀλλὰ χαὶ δειχνύειν 
πάρεστιν. Ἦ που δὲ οἴεσθε τὰ χοινὰ ταῦτα χαὶ πρό- 
χειρα λέγειν; Γῆς εὐφορίαν, χαὶ χαρπῶν ἀφίονίαν, 
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καὶ ποταμὸν διαιροῦντα τὴν οἴχησιν; Τουτονὶ λέγω A cenda esse Ὁ Terrz fertilitatem , et fructuum copiam 


τὸν τῷ χύχλῳ τοῦ πεδίου τὸ ῥεῖθρον ἑαυτοῦ xaca- 
χλείοντα, χαὶ λίμνην γινόμενον, ὃς καὶ πρὸ τοῦ λιμνά- 
ζειν xal μετὰ τοῦτο πρὸς τὴν ἑχάστου χρείαν τῶν 
ἐνοιχούντων τεμνόμενος, ἄλση τε χαὶ λειμῶνας φιλο- 
τεχνῶν διεξέρχεται, xal μυρίας παρέχει τοῖς οἰχοῦσι 
τὰς χάριτας, πρὸς πᾶσαν ἐπιθυμίαν τῶν οἰκητόρων 
τῆς πόλεως ἑαυτὸν διασχίζων. "A220t ταῦτα λεγέτω- 
σαν, οἷς χαὶ ὁ λόγος ὑπηρετεῖ πρὸς τὸν ὄγχον, xat 
τινα φέρει φιλοτιμίαν τοῖς γεγυμνασμένοις, ἐκ τῶν 
τοιούτων αὔξων τῇ πατρίδι τὸν. ἔπαινον. ΚΚοσμιχὸς 
δέ τις ἀνὴρ, χαὶ τῇ ζωῇ ταύτῃ τὰ καλὰ χρίνειν εἰδὼς, 
προστιθέτω τοῖς ἐπαίνοις, εἰ δοχεῖ, xal τὸν ἕτερον 
τῶν ποταμῶν. Τοῦτον λέγω «by γείτονα, ὃς διὰ τὸ 
μέγεθος τοῖς ὀνομαστοῖς τῶν χατὰ τὴν οἰχουμένην 
ποταμῶν ἐναρίθμιος ὧν, ἀπὸ τῆς ἡμετέρας ἀρχόμε- 
νος ἐν χρόνῳ παραμείόει τὴν πόλιν, οὐ μικρὰν τὴν 
παρ᾽ ἑαυτοῦ χάριν εἰς προσθήχην χάλλους τε xai τῆς 
συνεργίας τοῦ βίου δι᾽ ἑαυτοῦ συνεισφέρων. Κἂν οἱ- 
χιστὰς χαταλέγειν δέῃ, χἂν ἐξ ἀποιχίας τὰ γένη τῶν 
οἰχητόρων ἀποσεμνύνειν, χἄν τινα χειρὸς πολεμικῆς 
κατορθώματα τοῖς χαθ᾽ ἡμᾶς προσδιηγήμασι " τρό- 
mata, καὶ μάχαι, καὶ τὰ ἐξ ἀριστείας θαύματα, ὅσα 
συγγραφέων παῖδες 
ταῦτα τοῦ ἣμε 
νὸς λόγος ἀπ' 


ἰόλοις ἐναπεθήχαντο, πόῤῥω 
ρου χοροῦ. Αἰσχύνεται γὰρ χριστια- 


τῶν ἕξω τῆς πίστεως τοῖς φιλοχρίστοις 
τὰς εὐφημίας χαρίζεσθα’, ὥσπερ οἱ τὴν σχιὰν τοῦ 
ἀριστέως πρὸ τῶν τροπαίων σεμνύνοντες. Οὐχοῦν τε- 
τράφθω πρὸς τὰ παρόντα ὁ λόγος, xol ὑπ᾽ ὄψιν ἡμῖν 
ἀγαγέτω τὸν χαρπὸν τὸν ὑμέτερον. Σιγάσθω δὲ τ 
τοῦ χόσμου χαλὰ, χὰν Ex περιουσίας πλεονάζῃ τῷ 
λόγῳ xo fj τοιαύτη τῶν ἐγχωμίων ὑπόθεσις. Οὐδὲ 
γὰρ ὁ οὐρανὸς ὅλος, ὃ δὴ χάλλιστόν τε xo μέγιστον 
«ὧν ἐν τῇ χτίσει πάντων ἐστὶν, οὔτε αἱ τῶν φωστή- 
pov αὐγαὶ, οὔτε τῆς γῆς τὸ πλάτος, οὔτε ἄλλο τι 
τῶν στοιχειωδῶς τῷ παντὶ ὑποχε:ιμένων μέγα τι χαὶ 
θαύματος ἄξιον οἶδεν ὁ θεόπνευστος λόγος. Πεπαίδευ- 
μαι τῷ θείῳ προστάγματι πρὸς μηδὲν τῶν παρερχο- 
μένων θαυμαστιχῶς διατίθεσθαι. 


et abundantiam ? Item amnem, qui dividit sedes 
vestras ? Hunc dico, qui circulo atque ambitu camp: 
fluentum suum includit , et lacus evadit : qui eL ante 
et postquam restagnet , /ad cujusque incolentium 
usum divisus et nemora et prata quasi de industria 
efficiens , cursum suum peragit atque erumpit , in* 
numeraque habitantibus munera prachet et amaeni- 
tates, ad omnem cupiditatem et desiderium urbis 
incolarum sese dividens et scindens. Alii hiec com- 
memorent, quorum etiam oratio ad gravitatem et 
amplitudinem accommodata est, atque exercitatis 
quamdam affert opinionem  magnuificenti;e atque 
splendoris , ab ejusmodi rebus patrio laudem exag- 
gerans et augens. Mundanus autem aliquis vir, qui- 
que ad bane vitam accommodate bona judieare no- 
vit, laudibus , si videtur, adjiciat etiam alterum am - 
nem, hunc dico vicinum, qui propter magnitudinem 
annumeratus iis qui per orbem terrarum clari 
amnes habentur, a nostra (regione) exoriens urbein 
proxime pr:eterlabitur, haud parum grati: sux at- 
que commoditatis ad augendam. pulehritudinem οἱ 
vit:e adjumenta per sese conferens. Sive conditores 
urbis enumerare oportet, sive genera colonie in- 
colarum celebrare, sive belliez:e manus res bene 
gestas nostris narrationibus adjicere : tropza, 
praelia , fortiumque facinorum miracula, qui scri- 
ptores libris inserere solent, procul hxc absint a 
nostro coetu. Erubescit enim Christianus sermo ab 
iis rebus , quze a fide aliene sunt, Christi filelibus 
amicis. fame tribuere commendationem , quem- 
admodum qui umbram viri fortis celebrant ante 
iropea. Proinde ad prisentia sermo. convertatur, 
et fructum vestrum nobis ante oculos ponat. Mun- 
dana vero bona, et ejusmodi argumentum laudan- 
di, etiamsi magna dicenti copia suppeditari ex 1.15 
possit, silentio. przetereantur. Neque enim totum 
ccelum , qux: utique cum pulcherrima, tam maxima 
pars est in creatura rerum universarum , neque 


luminarium fulgores, neque terre latitudinem , neque quidquam eorum qu per elementa. univor- 


sitati subjecta sunt, magnum quiddam et admiratione dignum novit divinus 


sermo. Divino enim 


précepto eruditus sum, nihil earum rerum qui pratereunt, admirans. 
Εἰ οὖν πᾶς οὐρανὸς xaX ἡ γῇ παρελεύσεται, xoi D — Si igitur totum coelum et terra proteribunt, et 


ἅπαν τοῦ χόσμου παράγε: τὸ σχῆμα, χαθώς φησιν ὁ 


"Amóctoloz* πῶς ἅν τις εὐπρεπὲς 


εἶνα: νομίσειε, 
γῆς ἡμῖν καὶ ὕδατος εὐφορίαν εἰς ἀφορμὴν ἐποίνων 
προθάλλεσθαι; Εἰ γὰρ xoi πρόσεστι τῷ χαθ᾽ ὑμᾶς 
κόπῳ πλέον, ἢ χαὶ ἐν ἄλλοις, τὰ τοιαῦτα τῆς γῆς προ- 


τερήματα, ἀλλὰ συγχρίσει τῶν ὑμετέρων xaXov ἀντ᾽ 


οὐδενὸς οἷδεν ἐχεῖνα παρατρέχειν ὁ λόγος. Οὐχοῦν 
πρὸς τὰ προτιμότερα τῇ φύσει ταῖς εὐφημίαις τρε- 
πώμεθα. Ταῦτα δὲ οὐχέτι διὰ λόγων ἡμῖν δειχθήσε- 
ται, ἀλλ᾽ εἰς αὐτὸ πάρεστι βλέπειν τῶν ὑμετέρων 
ἀγαθῶν τὸ χεφάλαιον. Τίς γὰρ οὐχ οἷδε τὸν χαρπὸν 
τὸν ὑμέτερον, ὅτι ὑμεῖς τὸν τῶν μαρτύρων ἐδλαστή- 


σατε στάχυν, τὸν πολύχουν τοῦτον, χαὶ ὑπὲρ τοὺς 


τριάχοντα τῷ πλήθει τῶν χαρπῶν πλατυνόμενον ; 


3. | Cor, vir, M. 


omnis mundi species et habitus transit, ut inquit 
Apostolus ? : qui possit aliquis decorum existima- 
ve, si terre vobis et aqu:e. fertilitatem laudandi 
causa afferam in medium ? Nàm etiam locus vester 
plura habet ejusmodi commoda terr» quam alibi 
reperiantur : attamen comparatione vestrorum bho- 
norum, tanquam res nullius pretii priterire illa 
novit oratio. Quare ad res natura praestantiores !au- 
dationem eonvertamus. Ha: autem vobis non. am- 
plius per verba ostendentur, sed licet inipsum caput 
intueri vestrorum bonorum. Quis enim ignorat νὸ- 
strum fructum , quod. vos martyrum  produxeritis 
spicam, fecundam hane et copiosam, quie ultra 
Urigenarium numerum multitudine et copia frugum 
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d.latatur ? Videte saérum hoc arvum , hinc marty- A. Ὁρᾶτε τὴν ἱερὰν ταύτην ἄρουραν" ἐντεῦθεν τῶν μαρ- 


rum manipuli collecti sunt. Quod si scire deside- 
ras de quo arvo dieam, ne procul ab eo, quod 
adest, cireumspicias. Quis est iste lecus qui am- 
plectitur conventum ? Quid tibi dicit anniversarius 
cireuli ambitus ? Quales hujus diei vecordatio atque 
commemoralio relert tibi narrationes? Annon lo- 
quelie quaedam sunt, ut inquit Propheta *, et sermo- 
nes, quorum tantum non audiuntur voces eorum 
quovis sermone clarius miracula enarrantes ? Si lo- 
cum intuearis, ipse martyrum stadium esse ait: si 
diem consideraveris, tanquam praeco quidam ma- 
gni vocis et sonorus martyrum coronam pronun- 
tiat. Προ mihi videor ex die (ipsa) clamante audire ; 
alius quidem dies luminarium creatione gloriatur; 
alius vero, coelo ; item alius ketatur et sibi placet 
propter fabricationem terrz. Mihi autem ad ornatum 
miracula martyrum sufficiunt; sufficit. coronarum 
decore atque pulehritudine exornari ; sufficit tro- 
pis adversus diabolum erectis honestari atque 
decorari. Quales in me fuerunt narrationes ? Qualis 
angelis per me facta est accessio ? Qualem dedit 
terra. fructum Deo? qualem Dominus in me con- 
sitionem consevit? Unde omnis etiam propemodum 
orbis terrarum hine enatorum palmitum et surcu- 
lorum propaginibus consitus est: tanquam vilis 
quiedam copiosa, atque abundans, cum alias per 
sese vites efficit, tum ipsa non deficiens in suo per- 
manet vigore, Hzc et ejusmodi nimirum cum diei 
festivitas, tum locus in quem convenistis , altera 
talia leta annuntiare videtur. Sed quid agam ad 
tantum populum, cum exili sim voce, linguaque 
tarda, qui superante sonitu ac fremitu sermonem 
vix astantibus in loco ità commodo loquar, ut exau- 
diri possit? Nam alioquin immoratus essem atque 
perseverassem in bonis narrationibus, quo pacto 
praeclari contubernales quadraginta cum commune 
certamen, tum communem ubique coloniam inha- 
bitationemque fecerunt, et quoquo versus disper- 
tiuntur, et in variis locis conjuncti hospitio reci- 
piuntur. Quocirca nemo qui particularem reliquia- 
rum gratiam suscepit , non 
ritionem recepit. Unus enim in Christo cum fuerint 
universi, per unum cum toto suo grege recipiun- 
tur. Sed qui fieri potest ut oratio non injuriam fa- 
ciat, qux initium narrandi res ab iis gestas silentio 
prztermiserit? Quod est igitur initium? Adolescen- 
tia egregia, atque spectata, fides optima, cujus gratia 
clecti omnes, decore ac pulchritudine insignes , ad 
ramos magnitudine proxime accedentes, in flore zeta- 
εἰς constituti, Videtisne vocem tumultu turbari, et 
strepitu sermonem interrumpi,ut nobis veluti pelago 
quodam :estuante, vocibus popali , inquam , jacta- 
tis necessario ad tranquillum silentii portum con- 


€ x 


/ 
ex Loto martyrum appa- 


τύρων τὰ δράγματα. El ζητεῖς μαθεῖν τίνα λέγω τὴν 
ἄρουραν, μὴ πόῤῥω τοῦ παρόντος περισχοπήσῃς. Τίς 
ὁ τόπος ὁ περιέχων τὸν σύλλογον ; Τί σοι λέγε: ἡ 
ἐνιαύσιος τοῦ χύχλου περίοδος : Ποῖά σοι διηγήματα 
ἡ τῆς ἡμέρας ταύτης ὑπόμνησις ἥχει χομίζουσα ; 
"Ap" οὐ λαλιαί τινές clot, χαθώς φησιν ὁ Προφήτης, 
χαὶ λόγοι, ὧν οὐχὶ μόνον ἀχούονται αἱ φωναὶ, αὐτῶν 
παντὺς λόγου εὐτονώτερον διηγούμεναι τὰ θαύματα; 
"Av εἰς τὸν τόπον ἀπίδῃς, αὐτὸς εἶναί φησι τῶν μαρ- 
τύρων τὸ στάδιον * ἂν τὴν ἡμέραν λογίσῃ, οἷόν τις 
χήρυξ μεγαλόφωνος ἀναχηρύττει τῶν μαρτύρων τὸν 
στέφανον. Ταῦτά μοι δοχῶ τῆς ἡμέρας ἐμθοώσης 
ἀχούειν " ὅτι ἄλλη μὲν τῇ δημιουργίᾳ τῶν φωστήρων 
σεμνύνεται, ἄλλη δὲ τῷ οὐρανῷ, xat ἑτέρα τῇ κατα- 
σχευῇ τῆς γῆς ἐπαγάλλεται. Ἐμοὶ δὲ ἀρχεῖ πρὸς 
χόσμον τὰ τῶν μαρτύρων θαύματα" ἀρχεῖ τῷ χάλλει 
τῶν στεφάνων ἐγχαλλωπίζεσθα: " ἀρχεῖ τοῖς χατὰ 
ποῦ διαθόλου τροπαίοις ἐπισεμνύνεσθαι. Οἷα γέγονεν 
ἐν ἐμοὶ διηγήματα! Οἷα γέγονε δι’ ἐμοῦ τοῖς ἀγγέλοις 
προσθήχη ! Οἷον ἔδωχεν ἡ γῇ τῷ Θεῷ τὸν χαρπόν! 
υἵαν ἐφύτευσε φυτείαν ἐν ἐμοὶ ὁ Κύριος ! “Ὅθεν χαὶ 
πᾶσα σχεδὸν ἡ οἰχουμένη ταῖς παραφυάσι τῶν ἐντεῦ- 
θεν χλημάτων χαταπεφύτευται, χαθάπερ τις ἄμπε- 
og εὐθηνοῦσα, καὶ ἄλλας Ov ἑαυτῆς ἀμπέλους ἐργά- 
ζεται, καὶ αὕτη διαμένει ἀνέχλειπτος. Ταῦτά τοι χαὶ 
τὰ τοιαῦτα δοχεῖ τῆς ἡμέρας ἣ χάρις εὐαγγελίζε- 
σθαι, καὶ ὁ τοῦ συλλόγου τόπος τοιαῦτα ἕτερα. ᾿Αλλὰ 
τί ue πρὸς λαὺν τοσοῦτον, ἰσχνόφωνός τις ὧν ἐγὼ 
ai βραδύγλωσσος, χαὶ μόγις τοῖς παρεστῶσιν ἐν 
Sue φθεγγόμενος, ὑπερηχοῦντος τοῦ ἤχου τὸν λό- 
v; Ἦ γὰρ ἂν ἐνδιέτριψα τοῖς ἀγαθοῖς διηγήμασιν, 
ὅπως ἡ χαλὴ συσχηνία. τῶν τεσσαράχοντα, χοινὴν μὲν 
τὴν ἄθλησιν, χοινὴν δὲ πανταχοῦ τὴν àmotxiav πε- 
ποίηνται, χαὶ πανταχοῦ χαταμερίζονται, xal μετ᾽ 
ἀλλήλων ἐπ!ιξενοῦνται τοῖς τόποις. Οὐχοῦν οὐδεὶς με- 
ριχὴν τῶν λειψάνων χάριν ὑποδεξάμενος, οὐχ ἐκ τοῦ 
παντὸς τὴν ἐπιφάνειαν τῶν μαρτύρων ἐδέξατο. Εἷς 
γὰρ ἐν Κυρίῳ γεγονότες 
παντὺς 


οἱ πάντες, δι’ ἑνὸς μετὰ 
τοῦ πληρώματος ἑαυτῶν εἰσοιχκίζοντα:. ᾿Αλλὰ 
πῶς ἔστι μὴ ἀδιχῆσαι τὸν λόγον, τὴν ἀρχὴν τῶν κατ᾽ 
αὐτοὺς διηγημάτων σιγήσαντα ; Τίς οὖν ἐστιν ἡ ἀρχή; 
Νεότης ἀγαθὴ xai περίθλεπτος, πίστις ἀρίστη, δι᾽ 
ἣν οἱ πάντες ἐξειλεγμένοι, κάλλει διαπρεπεῖς, ἔρνεσι 
τὸ μέγεθος παραπλήσιοι ἐν ἄνθει τῆς ὥρας. Ὁρᾶτε 
τὴν φωνὴν τῷ θορύδῳ ταρασσομένην, xai τὸν λόγον 
τῷ ἤχῳ διαχοπτόμενον, ὥστε ἡμᾶς οἷόν τινι πελά- 
γει χυμαινομένῳ ταῖς φωναῖς τοῦ λαοῦ χειμασθέντας, 
ἀναγχαίως ἐπὶ τὸν ἀχύμαντον τῆς σιωπῆς χατα- 
φεύγειν λιμένα ; οἱ δὲ γένοιτο ἡμῖν χατὰ Θεοῦ χάριν, 
xal τὰ δεύτερα τοῦ λόγου σχολὴ ἐν ἡσυχίᾳ τῆς dx poá- 
σεως, τὰ νῦν ἐλλειφθέντα συνεργίᾳ τοῦ Θεοῦ πληρω- 
θήσεται. Λὐτῷ ἡ δύξα εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. 
᾿Αμήν. 


fagiendum sit? Quod si per gratiam Dei nobis etiam ad alteram partem orationis otium. contigerit, cum 
silentio auscultantibus reliqua , qux nunc praetermissa sunt ad narrationem pertinentia, auxilio Dei 


supplebuntur. Ei gloria jn s:ecula seculorum. Amen. 


* Psal. xviir, 5. 
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7S1 
AOTOX Μ΄. 

Χθὲς ol μάρτυρες πρὸς ἑαυτοὺς τὸν λαὸν ἐχάλουν " 
νῦν τῷ καταγωγίῳ τῆς Ἐχχλησίας ἐπιξενοῦνται αὖ- 
«óxinvot. Νόμος δέ τίς ἐστι συμποτιχὺς, τὰς ἐγκυ- 
χλίους ταύτας ἑστιάσεις παρὰ τῶν δαιτυμόνων ἀλλή- 
λοις Ex περιτροπῆς ἐπιδίδοσθαν. Οὐχοῦν ἀνάγχη χαὶ 
ἡμᾶς τὸν αὐτὸν ἀντιπληρῶσαι τοῦ δείπνου τοῖς μάρ- 
τυσιν ἔρανον. ᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ πένεται ἡμῖν ἣ χορηγία 
τοῦ λόγον, χαλῶς ἔχει τοῖς παρ᾽ αὐτῶν ἐχείνων λει- 
ψάνοις ἡμᾶς δεξιοῦσθαι, τοὺς χθὲς μὲν Ecc 
σήμερον δὲ δαιτυμόνας. 


ιάτορας, 
'Apxsi γὰρ χαὶ βραχύ τι 
μέρος ἐκ πλουσίας τραπέζης, μεγάλης εὐωχίας γε- 
νέσθαι παρασχευὴν, ὅταν τοιοῦτον λείψανον ἧ. Τί οὖν 
ποῦτο τὸ λείψανον; Μέμνησθε πάντως ἐν τίνι ἣμεν 
τοῦ λόγου, ὅτε ὁ εὐχταῖος ἐχεῖνος xai ἡδὺς ἡμῖν ix 
τοῦ πλήθους τῶν συνειλεγμένων θόρυθος συνέχεςε τὴν 
τῶν λεγομένων ἀχρόασιν, ὅτε ἡ ἔμψυχος ἐχείνη τῆς 
ἐχχλησίας θάλασσα τῷ “πλήθει τῶν ἐπεισρεόντων 
πλημμυροῦσα, πρὸς τὴν ῥοπὴν τῶν ἀεὶ βιαζομένων 
ἐχύμαινε, μιμουμένη χαὶ τῷ ἤχῳ τὴν ὄντως θάλασ- 
σαν, οἷον αὐταῖς ταῖς ἀχοαῖς ἡμῶν προσρηγνῦσα τῶν 
χυμάτων τὸν ψόφον. Ἔν τίσι 


τοίνυν χατελίπομεν χει- 
μασθέντα τῷ Oopoót τὸν λόγον, μέμνησθε πάντως 
T x : , 

οἷς μερμελέτηται διὰ μνήμης ἔχειν τοὺς μάρτυρας. 
τ " “ 
Hy δὲ, ὡς οἶμαι, ἡ ἀκολουθία τοῦ λόγου αὕτη, ὅτι 
οὐ τῶν τυχόντων Tja τινες οἱ εἰς τὸν ἀγῶνα τοῦτον 
ἐξειλεγμένοι, 


ἐκ ταπεινῶν 


οὐδέ τις σύμιιχτος xa ἀνώνυμος ὄχλος, 

ἐπιτηδευμάτων ὁρμηθέντες, τ 
ἀξίωμα τοῦτο ἐπήρθησαν" ἀλλὰ πρῶτον μὲν OU εὑ- 
qutzv σώματος, κάλλει xa δυνάμει χαὶ ῥώμης πε- 
οιουσίᾳ τῶν λοιπῶν διενεγχόντος 
γαταλόγοις ἐνηριθμήθησαν * 
ἀρετὴν Bit xa 


πρὸς 


, τοῖς στρατιωτιχοῖς 
μετὰ ταῦτα OE τῷ xav 
σώφρονι διαπρέψαντες, 
ὥσπερ τι γέρας χαὶ ἀριστεῖον τὴν χάριν τῆς μαρτυ- 


ρίας τελειωθέντες ἐδέξαντο. Καὶ εἰ δοχε 


πολιτεία, 


εἴ ὡς ἂν ἡδίους 
γενοίμεθα, πάντα τὰ τῶν μαρτύρων ἐφεξῆς ἁ 
θωμεν, οἷον ὑπ᾽ ὄψιν ἄγοντες τῷ παρόντ: θεά 
ἄθλησιν. 

cum  excelluissent, 


ἀναλά- 
τρῳ τὴν 


IN QUADRAGINTA. MARTYRES. 


tanquam premium quoddam decorandz et honestandie 


ORATIO II. 

Ileri martyres ad sese populum vocabant ; nunc 
hospitio Ecclesi: ipsi sese offerentes excipiuntur. 
Lex autem quiedam eonvivialis est, ut circulares et 
vulgares istas epulas alii aliis convivis certa vi- 
cissitudine prabeant in orbem. lgitur necesse est, 
ut etiam nos contra martyribus parem caen: gra- 
liam referamus, et idem officium prestemus. Sed 
quoniam nostra facultas orationis inops et exigua 
est, haud incommodum fuerit, si ab illis ipsis sum- 
ptis reliquiis excipiamus eos qui heri quidem 
convivatores el epuli prebitores erant, hodie vero 
convivae sunt. Sufficit enim vel exigua. quedam de 
divite mensa pars, cum tales reliquize fuerint, ad 
magni epuli apparatum. Qui sunt igitur hz reli- 
quie? Meministis prorsus in qua parte orationis 
h:rebamus, cum optatus ille et jucundus nobis ex 
multitudine congregatorum tumultus confundebat 
eorum quie dieebantur auscultationem : eum ani- 
matum illud Ecclesi: mare multitudine aliorum 
super alios confluentium et ingruentium inundans; 
ad impetum et impulsionem eorum qui semper 
vi irrumperent, fluctuaret et 2estuaret, sonitu quo- 
que ipso verum imitans mare, veluti rupibus lit- 
toralibus auribus nostris undarum strepitum in- 
frinzens et illidens. In quibus igitur tumultu quasi 
lempestate jactatam. reliquerimus orationem, me- 
ministis prorsus, quibus recordatio martyrum eura 
est. Erat. autem continuatio, opinor, et. contextus 
orationis hie, quod non ex gregariis et vilibus 
quidam essent, qui ad hoc certamen electi sunt, 
neque promiscuum quoddam et obscurum vulgus 
ex humilibus exercitiis et studiis profecti ad hanc 
dignitatem evecti essent; sed primum quidem pro- 
pter bona atque commoda corporis decore et viri- 
bus et robore superante reliquos precedentes mi- 
litaribus numeris aseripti essent : deinde vero so- 
brio atque eum virtute conjuneto vitz instituto 
virtulis ergo gratiam 


marlyriüi consummati acecpissent. Ae si videtur, quo oratio nostra magis jucunda efficiatur, omnem 
rem gestam a martyribus deinceps ordine repetamus, tanquam in conspectu huic theatro ipsam 


certationem adducentes. 
*fIy τι τάγμα στρατιωτιχὸν παλαιὸν χατὰ τὴν γεί- 
τονα πόλιν παντὸς τοῦ ἔθνους πρὸς τὰς τῶν βαρύά- 
ρων ὁρμὰς προχαθήμενον᾽ ἐχείνοις ἔχ τινος προῦπαρ- 
χούσης θεόθεν ἐπιφανείας, πλεῖον ἡ πίστις τῶν τα- 
γτιχῶν ἐσπουδάζετο. αὶ ἴσως οὐχ ἄχαιρον ἕν τι xaz- 
ὀρθωμα τῆς πίστεως τῶν ἀνδρῶν ἐχείνων £v. παρα- 
δρομῇ διηγήσασθαι. Συστάντος γὰρ αὐτοῖς ποτε τοῦ 
πρὸς τοὺς βαρθάρους πολέμου, χαὶ τῶν ἐπιχαίρων 
πάντων προχαταληφθέντων ὑπὸ τῆς τῶν ἐναντίων 
στρατιᾶς, χαὶ τῶν ὑδάτων ἐν τῇ τῶν ἐχθρῶν ἐξουσίᾳ 
γεγενημένων, εἰς ἔσχατον ἐλθόντες χίνδυνον, εἴτε δι᾽ 
ἀπειρίαν τῶν τὰ ἡμέτερα στρατηγούντων, εἴτε διά 
“ινα χρείττονα χαὶ θειοτέραν οἰχονομίαν, ὡς ἂν μά- 
λιστα xaY διὰ τούτου φανείη τῶν Χριστιανῶν τὸ πρὸς 
τοὺς ἀλλοφύλους διάφαρον' ἐπειδὴ οὐχ εἶχον ὅ τι χρή- 
σονται τοῖς παροῦσι, χαὶ πολλή τις ἣν ἡ ἀμηχανία, 
οὐδεμιᾶς αὐτοῖς πίδαχος ἣ ἀποῤῥοίας ὑδάτων ἐμφαι- 
νομένης τῷ τόπῳ, xe χίνδυνος ἣν ὑπ 


οχύψαι τοῖς 


Erat vetus quzdam cirea vicinam urbem militum 
manus, presidium totius gentis adversus impetus 


D barbarorum, llis ex quadam ante oblata divinitus 


apparitione, majori studio fides erat, quani res ac 
disciplina militaris. Ac forsitan non intempesti- 
vum fuerit unum quoddam fidei virorum illorum 
facinus egregium obiter commemorare. Bello enim 
eis adversus barbaros aliquando conflato, cum 
omnibus locis opportunis ab exercitu hostium praeoc- 
cupatis, aque quoque in eorum potestate essent, 
ad extremum periculum redaeti, sive imperitia 
nostrorum ducum, sive meliore et divino magis 
consilio atque dispositione, ut vel per hoc maxime 
appareret quid interesset inter Christianos atque 
externos et a fide alienos : eum nulla ratione rebus 
prosentibus mederi possent, magnaque trepidatio 
atque desperatio esset, cum nullus fons in eo loco, 
aub aliunde provenientis aqui facultas eis appa- 
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reret , periculumque esset ne siti expugnati ab A ἐναντίοις ἐχπολιορχηθέντας τῷ δίψει" τότε χαταλι- 


adversariis eubigerentur : tunc przclari illi atque 
egregii, omisso armorum praesidio, invietuni cüive 
resisti non posset auxilium in formidabilibus ejus- 
modi implorandum sibi statuerunt, Relictis enim in 
castris iis qui nondum fidem receperant, ac per se 
separati, imitantur id quod tempore Elize prophetze 
faetum est. miraculum, communi atque conjuncta 
voce precibus petentes, ut ex rebusdesperatisin quas 
incidissent, eriperentur. Atque illi quidem precaban- 
lur; preces vero extemplo in opus eonvertebantur. 
Cum enim adhuc ipsi inoratione genibus flexis perse- 
verarent, flatu violento nubes alicunde coacta subli- 
inis in aere castris hostium imminebat : deinde frago- 
ribus ingentibus superintonans, et fulgurum in sub- 
Jectos incendia immittens, aquam fluminibus abun- 
dantiorem przecipitabat, adeo ut adversariis quidem 
tum continentia fulmina, tum continuationis im- 
brium vis extremi exitii causa exsisteret; his vero, 
qui precum aciem opposuerant, ad utraque sufficeret, 
tam ad vincendos hostes quam ad sitis levamen, 
quippe defluentibus torrentibus abunde potum ipsis 
suppeditantibus. llis igitur adjunctus est e:iam 
noster ceus eorum, qui de exercitu narrationibus 
illis etiam ipsi cirea fidem confirmati, et in iisdem 
studiis et exercitiis innutriti in tantam animi in- 
dolem ae magnitudinem evecti sunt, ut excellentia 
virtutis adversus sese invidiam excitaverint, Quem- 
admodum enim didicimus ex iis quie nune. ΠΟ. 5 
ex historia Jobi pr»lecta sunt, quod adversarius 
human: vite injuriam sibi fieri putaret. quod Job 
virtutis nomine clareret ac bene audiret, et id- 
circo eum deposceret. ad tormentum, quod olffen- 
deret ac molestia afficeret eum Job, qui verax, ju- 
stus et. ineulpatus esset : eodem modo hostis et 
invasor bonorum, improbo oculo vidit magnos hos 
pugiles, et non tulit canitiem morum, quam in 
juvenili etate animadvertebat. Vidit corporum flo- 
rem continentia atque sobrietate ornari : vidit 
armatum quemdam chorum, per exercitum. eos 
Deo choreas ducentes, pulehros aspectu, oculis 
torvos et terribiles, excelsum animum, et. spiritus 
contumaces, pedum velocitatem, vires excellentes, 
convenientem, aptam et commodam membrorum 
compactionem, in omnibus, qu: ipsis adessent, 
commodis animi virtutem suo splendore corporis 
bona superantem. Inambulat etiam per illos in 
invidia, qui per orbem terrarum obambulat. Vidit 
non unum hominem veracem, sed catervam divi- 
nam tot virorum, qui omnes veraces, justi, Dei 
cultores erant, deposcit etiam illos ad suum arbi- 
irium. Ac primum quidem duci copiarum insano 


D 


πόντες οἱ γενναῖοι τὴν ἐκ τῶν ὄπλων βοήθειαν, ἔγνω- 
cav τὴν ἄμαχον χαὶ ἀχαταγώνιστον ἐν τὸϊς φοδεροῖς 
ἐπιχαλέσασθαι συμμαχίαν. ᾿Αφέντες yàp ἐπὶ τοῦ 
στρατοπέδου τοὺς μήπω παραδεδεγμένους τὴν πίστιν, 
χαὶ ἐφ᾽ ἑαυτῶν ἰδιάσαντες, μιμοῦνται τὴν ἐπὶ Ἠλίου 
τοῦ προφήτου γενομένην θαυματουργίαν, χοινῇ τῇ 
φωνῇ χαὶ συντεταγμένῃ λύσιν αὐτοῖς ἐξ ἀμηχάνων 
γενέσθαι τῆς συμφορᾶς αἰτησάμενοι. Καὶ οἱ μὲν 
ηὔχοντο: ἡ δὲ εὐχὴ παραχρῆμα ἔργον ἐγίνετο. "Ἔτι 
γὰρ αὐτῶν τῇ γονυχλισίᾳ προσχαρτερούντων, πνεύ- 
ματ: βιαίῳ νεφέλη ποθὲν ἀποληφθεῖσα, μετέωρος 
ὑπὲρ τὸ τῶν πολεμίων στρατόπεδον ἵστατο" εἶτα βρον- 
τὰς ἐξαισίους ἐπιχτυπήσασα, χαὶ ἀστραπὰς φλογώ- 


ὕδωρ ποταμῶν ἁφθονώτερον" ὥστε τοῖς μὲν ὑπεναν- 
τίοις, χαὶ τῶν σχηπτῶν τὴν συνέχειαν, χαὶ τὸ πλῆθος 
τῆς ἐπομθρίας: αἴτιον γενέσθαι παντελοῦς χαταφθο- 
ρᾶς" τούτοις δὲ τοῖς διὰ τῶν εὐχῶν παραταξαμένοις, 
ἱχανὸν πρὸς ἀμφότερα γενέσθαι, πρός τε τὴν νίχην 
τῶν ἀντιτεταγμένων, χαὶ πρὸς τὴν παραμυθίαν τῆ: 
δίψης,τῆς τῶν χειμάῤῥων ἀποῤῥοῆς ἀφθόνως αὐτοῖς τὸν 
πότον χορηγούσης. Τούτοις τοίνυν συνετάχθη ὁ ἡμέτε- 
ρος τῆς στρατιᾶς χορὸς, ἀπ᾿ ἐχείνων τῶν διηγημάτων 
«aX αὐτοὶ περὶ τὴν πίστιν χκυρωϑέντες, xal τοῖς ὁμοίοις 
ἐντραφέντες ἐπιτηδεύμασιν, εἰς τοσοῦτον μεγαλο- 
φυΐας ἐπήρθησαν, ὥστε τῷ περιόντι τῆς ἀρετῆς χαθ 
ἑαυτῶν ἀναστῆσαι τὸν φθόνον. Καθάπερ γὰρ ἐπὶ τῶν 
νῦν ὑπαναγνωσθέντων ἡμῖν ἐκ τῆς τοῦ Ἰὼδ ἱστορίας 
ἐμάθομεν, ὅτι ἀδίχημα ἑαυτοῦ ἐποίει ὁ ἀντίπαλος τῆς 
ἀνθρωπίνης ζωῆς τὴν τοῦ Ἰὼδ εὐδοχίμησιν, xal 
διὰ τοῦτο ἐξηῃτεῖτο πρὸς αἰχισμὸν, ὅτι ἐλύπει αὖ- 
τὸν ὁ Ἰὼδ, ἀληθινὸς xal δίχαιος xaX ἄμεμπτος Ov: 
τὺν αὐτὸν τρόπον εἶδε πονηρῷ τῷ ὀφθαλμῷ ὁ τοῖς 
ἀγαθοῖς ἐπιφυόμενος τοὺς μεγάλους τούτους ἀγωνι- 
στὰς, χαὶ οὐχ ἤνεγχε πολιὰν ἡθῶν ἐν ἡλικίας νεότητι 
βλέπων. Ets σωμάτων ἄνθος, ἐν σωφροσύνῃ χοσμού- 
μένον’ εἶδεν ἐνόπλιόν τινα χοροστασίαν, διὰ τῆς στρα- 
τιᾶς αὐτοὺς τῷ Θεῷ χορεύοντας, χαλοὺς προσιδεῖν, 
βλοσυροὺς τὸ ὄμμα, γαύρους τὸ φρόνημα, τάχος πο- 
δῶν, περιουσίαν δυνάμεως, συμμετρίαν μελῶν, ἐν 
πᾶσι τοῖς προσοῦσιν αὐτοῖς προτερήμασι τὴν τῆς 
Ψυχῆς ἀρετὴν τῆς σωματιχῆς εὐχληρίας ὑπεραστρά- 
πτουσαν. Ἐμπεριπατεῖ χαὶ δι᾽ ἐκείνων τῷ φθόνῳ, ὁ 
ἐμπεριπατῶν τὴν οἰχουμένην. Εἶδεν οὐχ ἕνα ἄνθρω. 
πον ἀληθινὸν, ἀλλὰ σύστημα θεῖον τοσούτων ἀνθρώ - 
πων, πάντων ἀληθινῶν, δικαίων, θεοσεδῶν" ἑξαιτεῖ- 
ται χἀχείνους εἰς τὸ ἴδιον βούλημα. Καὶ πρῶτον μὲν 
εἰδωλομανοῦντι τῷ τῆς στρατιᾶς ἄρχοντι σύμθουλος 


γίνετα 


δάρων νίχης, εἰ μὴ τοὺς τὸ ὄνομα τοῦ Χριστοῦ mpos- 


S YU PRU Ὁ AES ci USA 
t, μὴ ἂν ἄλλως ὑπερσχεῖν τῆς χατὰ τῶν βαρ- 


χυνοῦντας προθύσαιτο. 


simulacrorum cultui dedito persuadere conatur, non aliter eum de barbaris victoria potituruin 
esse, nisi prius mactlaret eos qui Christi nomen adorarent. 


His autem propter egregiam confessionem quam- 
primum designatis, et ultro ad consummationem 
passionis confugientibus, stalim eos gladio inter- 
ficere (quasi mite quoddam ac benignum genus 
mortis id esset) irimieus recusavit, sed winculis 


᾿Αναδειχθέντων δὲ τούτων ὡς τάχιστα διὰ τῆς ἀγα- 
ὁμολογίας, χαὶ αὐτομολούντων πρὸς τὴν διὰ τοῦ 
ξίφους θάνατον (ὥς τι φιλάνθρωπον) ὁ ᾿Εχθρὸς 
τοῖς &x σιδήρου χαταπιέσας, 


? - EE 
παρῃτήσατο, δεσμοῖς ὃὲ 
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«αὐτὴν ἐποιεῖτο τὴν τῆς τιμωρίας ἀρχήν. Τοῖς δὲ ἣν A ferreis alfligens, hinc supplicii initium fecit. At il- 


ἄρα xaYó δεσμὸς ἐγχαλλώπισμα, xal θέαμα γλαφυ- 
ρὸν καὶ ἡδὺ Χριστιανῶν ὀφθαλμοῖς, νεότης ἐξειλε- 
γμένη ἀριθμῷ τοσούτῳ, χάλλει διαπρεπὴς, ἡλικίᾳ 
ὑπὲρ τοὺς ἄλλους, πάντες χατὰ ταὐτὸν μετ᾽ ἀλλήλων 
τῷ δεσμῷ συνηρμόζοντο, ὥσπερ τις στέφανος ἣ ὅρμος 
περιαυχένιος ἰσομεγέθεις μαργαρίτας ἐν χύχλῳ διει- 
λημμένους ἔχων" τοιοῦτοι ἧσαν οἱ ἄγιοι, xal διὰ 
πίστεως ἡνωμένο!, χαὶ διὰ των δεσμῶν" πρὸς ἀλ- 
λήλους σφιγγόμενοι. “ὄντες, γὰρ χαὶ χαθ᾽ ἑαυτὸν 
ἔχαστος χαλοὶ, προσθήχη τοῦ χάλλους ἀλλήλοις ἐγί- 
E a WIEY a^ ; 
vovzo. Οἷον ἐπὶ τῶν οὐρανίων συμθαίνει 
ὅταν Ov αἰθρίας 


θαυμάτων, 
xai χαθαρᾶς ἡ τῶν ἁστέρων 
χάρις 07 ἀλλήλων ποιχίλληται, ἑκάστου τὴν οἰχείαν 
αἴγλην εἰς τὸν χοινὸν χόσμον τοῦ οὐρανοῦ συνεισ- 
φέροντος. Τοιοῦτον ἣν τῶν ἁγίων τὸ θέαμα, ὄντως, 
χαθώς φησί που Ἰεζεχιὴλ ὁ προφήτης, ὅρασις 
λαμπάδων συστρεφομένων. Ἐμφιλοχωρεῖ ὁ λόγος 
τῷ χάλλει τῆς ὥρας. Οἶδεν γὰρ, χαθὼς ἣ Σοφία 
φησὶν, Ex μεγέθους χαὺ χαλλονῆς REIGHAESUV xaX τὸ 
ἐν χρυπτῷ κάλλος ἀναλογίζεσθαι, ἐπειδὴ xol ἣ 
τῆς ψυχῆς χαθαρότης διὰ τοῦ φαινομένου διέλαμ.- 
πε, χαὶ ὁ φαινόμενος 
νοῦς οἰχητήριον. Ὡς τοῖς 
ὁρῶσι τὸ θέαμα! καλὸν λέγω τοῖς τὰ χαλὰ βλέ- 
πεῖν ἐθέλουσι, χαλὸν ἀγγέλοις, καλὸν ταῖς ὑπερχο- 
σμίαις δυνάμεσι" πιχρὸν δὲ τοῖς δαίμοσι, χαὶ ὅσοι τὰ 
«ày δαιμόνων ἡσπάζοντο, ἄνθρωποι (εἴπερ ἄνθρω- 
ποι, οἱ τοσοῦτον ἀνεστηχότες τῷ μεγαλείῳ τῆς φύσεως) 


στρατιῶται τοῦ Χριστοῦ, τοῦ ἁγίου Πνεύματος ὀπλὶ 


ἄνθρωπος ἄξιον ἣν τοῦ ἀφα- 
χαλὸν τοίνυν ἦν τότε 


ται, τῆς πίστεως πρόμαχοι, πύργοι τῆς θείας πόλεως" 
οἱ πᾶσαν αἰχισμῶν τιμωρίαν, πᾶσαν φόθων ἐπανά- 

τάσιν, πᾶσαν ἀπειλῆς προσδολὴν, ὥς τινα παιδίων 
ἄνοιαν χατεχλεύαζον" χαθάπερ οὐχὶ τὰ σώματα ταῖς 
αἱχίαις ἐχδόντες, ἀλλὰ τὰς τῶν σωμάτων σχιάς" οἱ σαρχὶ 
τὴν σάρχα χαταπαλαίσαντες, χαὶ τῇ πρὸς τὸν θάνατον 
ὑπεροψίᾳ πάντων τῶν τυραννιχῶν φόδων ὑπερφρο- 
νήσαντες, ὑψηλότεροι τῶν ἀνθρωπίνων μέτρων ἐδεί- 
χθησαν. Ὦ χαλῶς τοῖς σωματιχοῖς τροπαίοις ἐμμε- 
λετήσαντες! "Q χαλῶς μετενεγχόντες τὴν τοῦ πολε- 
μεῖν ἐμπειρίαν εἰς τὴν χατὰ τοῦ διαθόλου παράταξιν" 
οὐ ξίφει τὰς χεῖρας ὁπλίσαντες, 
ξύλου θυρεὸν VOS dapi id οὐδὲ p xfj περιχεφα- 
λαίχ, xaX χνήμεσι περιφραξάμενο 
Θεοῦ πανοπλίαν ἀναλαδόντεξ : 
τηγὸς τῆς Ἐχχλησίας, ὁ θεῖος 
xaX θώραχα, xat περιχεφαλαίαν,χαὶ μάχαιραν" οὕτως 


οὐδὲ τὸν ἐχ τοῦ 
, ἀλλὰ τὴν τοῦ 
ἣν BA ὁ στρα- 
᾿Απόστολος, θυρεὸν, 


φ 
ἐχώρουν χατὰ τῆς ἐναντίας δυνάμε 
ὃὲ τούτων μὲν ἣ οὐρανία χάρις 


ριον ἦν" &v' ἐχείνῳ συστάντες δὴ ον ον j εἰ μὲν 


ὃς διὰ τῆς ὑπομονῆς 


ἀπειλαῖς ἀχροθολιζόμενο!ι, οἱ ὃ 
ἀμυνόμενοι." 


quidem minis pugnam lacessentes : hi vero per 
Πρότασις ἣν παρὰ τῶν ὑπεναντίων, ἐξόμνυσθα!: 


τὴν εἰς τὸν Κύριον πίστιν, Tj ζημιοῦσθαι θανάτῳ. 


Ezech. 1, n, ὃ. 


ΧΙ 


Β 


lis sane etiam vincula ornamento erant, et elegans 
atque jucundum Christianorum oculis spectaculum 
juventus electa in tanto numero, pulchritudine in- 
Signis, :tate cxteris priestans, omnes simul eodem 
inter se nexu copulabantur, veluti corona quidam 
àul torques et monile circum collum magnitudine 
paribus undique margaritis digestis atque distin- 
celis insigne: tales erant sancti, qui et per fidem 
uniti, et per vincula inter se constricti erant. Cui 
enim unusquisque per se pulchri essent, accessio 
atque. incrementum — pulchritudinis alter. alteri 
erant. Quale in coelestibus accidit miraculis, cum 
Serena ae pura noete stellarum decor alius per 
alium distinguitur et ornatur, unaquaque earum 
suum splendorem ad communem ornatum cael 
simul contribuente : tale erat sanctorum spectaei- 
lum, vere, ut alicubi inquit Ezechiel propheta *, 
visio lampaduin discurrentium. Lubenter pulehri- 
ludini forms et :elatis oratio. immoratur. Solet 
enim, ut inquit Sapientia *, ex magnitudine pul- 
ehritudinis creaturarum etiam ea qui est in oc- 
eullo, pulchritudo zstimari, quoniam et 

puritas per id quod apparebat, elucesecbat : 
qui apparebat homo, din 
qui latebat, ei visum ellugiebat. Quam pulehrum 
igitur tunc intuentibus erat spectaculum ? pulchrum, 
inquam, iis qui pulehra atque praelara contueri 
volunt, pulchrum angelis, pulehrum supramunda- 
nis virtutibus; acerbum vero daemonibus, ct quot- 
quo demonum cultum aumpleetebantur, homines 
(si modo homines dicendi, qui tanta maguitudine 
indolis excelluerunt), milites Christi, sancii. Spi- 
ritus armigeri, fidei antesignani, turres divina 
civitatis, qui omnem Lorinentorum ponam atque 
contumeliam, omnes terrores ingruenies, omnen 
minarum vim, tanquam puerilem quamdam amen- 
tiam deridebant. Perinde ae si non corpora verbe- 
ribus proberent, sed corporum umbras: qui eum 
carne carnem devieissent, et contemptum mortis, 
omnes tyrannorum terrores magnitudine 
superassent, huiana conditione 
sunt, O qui prieclare exercitati sunt, qui peritiam 
bellandi in aciem adversus diabolum instruciaai 
transtulerunt ! non 
clypeum ligneum objicientes, 
ocreisque muniii, sed armaturam Dei sumentes: 
quam przetor οἱ dux Ecclesie, divinus ille Aposto- 
lus describit", scutum et loricam, οἱ galeam, οἱ gia- 
dium, ità tendebant adversus copias adversario- 
rum. Dux autem erat horum quidem calestis 
gratia, diaboli autem aciei, is qui mortis imperium 
tenet. Locus eis. aciei, nefariorum et sanguinario- 
illic congressi decertabant, iili 


animi 
el is 
um domicilium. erat ejus 


auimi 
superiores visi 


gladio manus armantes, neque 


neque irea galea, 


rum tribunal erat : 


patientiam propulsantes ct resislenles. 


Proponebatur ab adversariis, ut. vel (idem ii 


Dominum abjurarent, vel morte multarentur ; ct 


* Ephes. vi, 11 sqq. 
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respondebatur a viris fortibus, se velle usque ad A ᾿Απόχρισις παρὰ τῶν ἀριστέων, μέχρι θανάτου παρα- 


mortem. permanere in sermone. lgnis sub hzc in- 
tendebatur, et gladius et barathrum, et qu:cunque 
sunt alia nomina suppliciorum. Una vox ad hzc 
omnia audiebatur, Christus, quem ore sancti illi 
confitebantur. Hoc erat adversariorum | vulnus, 
hane euspidem adversariis objieiebant, per hane 
vocem in medio corde vulnus adversarius accepit, 
hic est lapis, qui per manum Davidis funda emit- 
Vebatur, qui a galea adversarii, quo destinatus erat, 
non aberravit. Nam Christi confessio, boni militis 
Finda exsistit: cadit inimicus, et caput amittit ὃ, 
Verum quasi babenis excussis oratio praterlapsa 
est, et terminos transiliit, et ad audendum non 
dicenda proferre provehitur, quasi spectatrix fue- 
ril earum rerum qui visum effuziunt, quod ob 
ejusmodi vocem, quie Christum libere confitebatur, 
Supra plausus erat et laus a sanctis angelis, item 
acclamatio fausta coelestis urbis civium applauden- 
Uum rei bene geste, ad Πῶς gaudium universi eo- 
lestis conventus. Quale enim angelis in mundo 
liominum conflatum est spectaculum ? qualem con- 
flictum diaboli et hominum viderunt nostre vitze 
spectatores? Quam. contrarium priori pugna con- 
gressum habuit, eum serpens Adamum devicit ? Ne 
unum quidem homo tunc sustinuit impetum mali, 
quo per quemdam speciosum pr:etextum et. escam 
petitus erat : sed simul atque ille irruit, etiam hic 
ruina eversus est, fn his vero omnibus vani et 
inefficaces erant inimici conatus. Spem ostendebat, 
hi vero respuebant: terrores. intendeba , hi vero 
deridebant. Unus eis metus solus erat, ne a Christo 
sejungerentur; unum bonum, esse eum Christo 
solo ; e:tera vero omnia, risus οἱ umbra, nugzque 
et somniorum visis similia. Propterea oratio de iis 
qui aspectum effugiunt, loqui sustinet, et ait 
«0d omnis supramundanus exercitus ob rem qua 
egregie ab athlelis istis gerebatur, letaretur. Ad- 
hue oratio in rebus non tentandis sese effert et 
audet : adhue supramundana sustinet narrare, quod 
«um hv res nimirum hie prospere gererentur in 
conflictu contra adversarios, justus certaminis in- 
S'itutor ae praeses coronas victoribus destinatas 
proferebat, et. imperator divini exercitus primia 
vietoribus praparabat, et Spiritus sanctus variis 
donis eos exeipiebat. Quoniam enim fidem in Tri- 
nitatem profitebantur, idcirco gratia quoque eis a 
"Trinitate. referebatur. Quxnam autem ea gratia 
erat? Hoe ipsum ut przstantiores primis athletis, 
Adamo, inquam, et Eva demonstrarentur. Illi stan- 
tem humanam naturam per peccatum dejecerunt, 
hi oppressam ruina superiorum per patientiam rur- 
sus erexerunt. llli ex paradiso in terram ejecti 
sunt ; isti hine ad paradisum emigrarunt. Illi mor- 
tem adversus seipsos armarunt (arma enim mor- 
lis, inquit, est peceatum ); hi mortem peccato ar- 
18 1} sua virtute atque fortitudine tolerandis in- 

I Rez 


ΧΙ, 25 sqq. 
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μένειν τῷ λόγῳ. Πῦρ ἐπὶ τούτοις ἠπείλητο, xat Ei- 
φος, xal βάραθρον, xai ὅσα ἄλλα τῶν χολαστηρίων 
ὀνόματα. Μία φωνὴ πρὸς ταῦτα πάντα ἠχούετο, Χρι- 
στὸς ἐν τοῖς στόμασι τῶν ἁγίων ὁμολογούμενος. Αὕτη 
ἣν ἡ τῶν ἐναντίων πληγή. Ταύτην προέτεινον xac 
τοῦ ἐχθροῦ τὴν αἰχμήν. Διὰ ταύτης τῆς φωνῆς μέσην 
ἐτρώθη τὴν χαρδίαν ὁ ᾿Αντιχείμενος. Οὗτος ὁ λίθος 
ἐστὶν ὁ ἐν τῇ χειρὶ τοῦ Δαθὶδ σφενδονούμενος, ὁ τυ- 
χὼν τῆς περιχεφαλαίας τοῦ ᾿Αντιχειμένου. Ἡ γὰρ τοῦ 
Χριστοῦ ὁμολογία, σφενδόνη γίνεται τοῦ χαλοῦ στρα- 
τιώτου. Πέπτει ὁ Ἐχθρὸς, καὶ ἀκέφαλος γίνεται. ᾿Αλλὰ 
παρηνέχθη ἀφηνιάσας ὁ λόγος, χαὶ ὑπὲρ τοὺς ὅρους 
ἐξάλλεται, καὶ τῶν ἀῤῥήτων χατατολμᾷ,, χαὶ λέγειν 
προάγεται, ὡς παρείθεα τῆς τῶν ἀοράτων γενόμενος, 
ὅτι ἐπὶ τῇ τοιαύτῃ φωνῇ τῇ τὸν Χριστὸν ἐν παῤῥησίᾳ 
ὁμολογούσῃ, χρότος μὲν ἣν ἄνω xol ἕπαινος παρὰ 
τῶν ἁγίων ἀγγέλων, εὐφημία δὲ τῶν πολιτῶν τῆς 
οὐρανίας πόλεως ἐπικροτούντων τῷ χατορθώματι, 
χαρὰ δὲ πάσης τῆς ἐν οὐρανῷ πανηγύρεως. Οἷον γὰρ 
συνέστη τότε τοῖς ἀγγέλοις ἐν τῷ χόσμῳ τῶν ἀνθρώ- 
mov τὸ θέατρον! οἵαν εἶδον συμπλοχὴν τοῦ διαθόλου 
χαὶ τῶν ἀνθρώπων, οἱ θεαταὶ τῆς ἡμετέρας Cong! 
Ὡς ἀπεναντίον τῇ πρώτῃ πάλῃ τὴν σύστασιν ἔσχεν, 
ὅτε ὁ ὄφις τὸν ᾿Αδὰμ χατεπάλαισεν ! Οὐχ ἥνεγχε τότ 

ἄνθρωπος μίαν τοῦ Πονηροῦ προσθδολὴν, διά τινος εὐ- 
χροίας xol ϑελεάσματος αὐτῷ προσαχθεῖσαν - ἀλλ᾽ 
ὁμοῦ τε, προσέπεσε, xa ἀνετράπη τῷ πτώματι, 
Ἐπὶ τούτων δὲ πάντων ἣν ἀργὰ καὶ ἄπραχτα τοῦ 
Ἐχθροῦ τὰ παλαίσματα. Ἐλπίδας προέτεινεν, οἱ δὲ 
χατεπάτουν" φόθους ἢ πείλει, οἱ δὲ κατεγέλων. "Ev 
φοθερὸν ἣν μόνον αὐτοῖς, τὸ τοῦ Χριστοῦ χωρισθῆναι" 
ἕν ἀγαθὸν, τὸ μετὰ Χριστοῦ εἶναι μόνου τὰ δὲ ἄλλα 
πάντα, γέλως χαὶ σχιὰ, xal φλυαρία xa ὀνειρώδη 
φαντάσματα. Διὰ ταῦτα χατατολμᾷ, τῶν aed sto 
λόγος, xal φησιν ἐπαγάλλεσθαι πᾶσαν τὴν ὑπερχό- 
σμιον δύναμιν τῷ τῶν ἀθλητῶν χατορθώματι. "Ἔτι 
ὁ λόγος χατὰ τῶν ἀτολμήτων θρασύνεται" ἕτι τολμᾷ 
διηγεῖσθαι τὰ ὑπερχόσμια, ὅτι τούτων ἐνταῦθα χατ- 
ορθουμένων, ἐν τῇ πρὸς τοὺς ἐναντίους συμπλοκῇ ὁ 
δίχαιος ἀγωνοθέτης τοὺς ἐπὶ τῇ νίχῃ στεφάνους προ- 
ἔτεινεν, xol ὁ ἀρχιστράτηγος τῆς θείας δυνάμεως 
τὰ ἀριστεῖα τοῖς παρεσχεύαζεν, xal τὸ 
Πνεῦμα τὸ ἅγιον τοῖς παντοδαποῖς ἐδεξιοῦτο χα- 
ρίσμασιν. Ἐπειδὴ γὰρ εἰς τὴν Τριάδα 1j πίστις ὧμο- 
λογεῖτο, διὰ τοῦτο xa ἣ χάρις αὐτοῖς παρὰ τῆς Τριά- 
δος ἀντεμετρεῖτο. Τίς δὲ ἡ χάρις ἣν; Αὐτὸ τοῦτο τὸ 
ὑψηλοτέρους ἐπιδειχθῆναι τῶν πρώτων ἀγωνιστῶν, 
τοῦ ᾿Αδὰμ. λέγω, xa τῆς Εὔας. "Exsivot ἑστῶσαν τὴν 
ἀνθρωπίνην φύσιν διὰ τῆς ἁμαρτίας χατήνεγχαν" 
οὗτοι χειμένην ἐν τῷ πτώματι τῶν προλαβόντων διὰ 
τῆς ὑπομονῆς πάλιν ἀνώρθωσαν. "Exctvot Ex τοῦ πα- 
ραδείσου ἐπὶ τὴν γῆν ἀπώσθησαν" οὗτοι ἐντεῦθεν ἐπὶ 
τὸν παράδεισον ἀνῳχίσθησαν" ἐχεῖνοι χαθ᾽ ἑαυτῶν 
τὸν θάνατον ὥπλισαν (ὅπλον γὰρ θανάτου ἡ ἁμαρτία, 
φησίν)" οὗτο!: χαθωπλισμένον τῇ ἁμαρτίᾳ τὸν θάνατον 
διὰ τῆς ἑαυτῶν ἀνδρείας ἠχρείωσαν, τῇ ὑπομονῇ τῶν 
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IN QUADRAGINTA MARTYRES, 


τοῦ 


παθημάτων τοῦ κέντρου τὴν ἀχμὴν ἀπαμθλύναντες" A commodis, stimuli aciem obtundentes, frustrati 


ὥστε εἰπεῖν καλῶς, Ποῦ cov, θάνατε, τὸ xévcpov ; 
Ποῦ σου, ἄδη, τὸ γῖκος ; Καρποῦ ξύλου τί ἀθλιώτε- 
po» ; Τί εὐτελέστερον ξύλου ; Καρπὸς εὐχροίᾳ τινὶ 
χαὶ ἡδονῇ γεύσεως ἐπιχεχρωσμένος, ἀτιμασθῆναι 
ποῦ παραδείσου τὴν χάριν ἐποίησεν. 


sunt atque fregerunt: adeo ut reete dici possit , 
Ubi est, mors, victoria tua ? Ubi stimulus tuus, in- 
ferne*? Fruetu ligni quid miserius ? Ligno quid 
vilius ? Fructus coloris quadam bonitate et suavi- 
late. saporis commendatus, effecit ut. ameoenitas 


atque commoditas paradisi parvifleret οὐ negligeretur. 


Toig ὃὲ μεγάλοις τούτοις ἀγωνισταῖς οὐδὲ αὐτὸς 

ὁ ἥλιος ἐφάνη γλυχύς - ἀλλὰ χαὶ τούτου ἐχουσίως 
ἠλλοτριοῦντο, ἵνα μὴ τοῦ ἀληθινοῦ φωτὸς ἀποπέσω- 
σι. Τί λέγει περὶ τῆς Εὔας ὁ λόγος (προάγομαι 
γὰρ χαὶ πέρα τοῦ δέοντος χαταδραμεῖν τῶν πρωτο- 
γοόνων); Εἴδεν, φησὶν, ὅτι ἀρεστὸν τοῖς ὀφρθαιμοῖς 
καὶ ὡραῖον εἰς γεῦσιν. Εἶτα τὴν ἐν τούτοις χάριν 
ἀντὶ τοῦ παραδείσου ἠλλάξαντο. Τούτοις δὲ ἄρα χατα- 
γεύσεως ἡδονὴν τὰ ὁρώμενα ἣν" οὐρανὸς, ἥλιος, γῆ, 
ἄνθρωποι" πατρὶς, μητέρες, ἀδελφοὶ, φίλοι, συγγε- 
Qu ὩΣ: 
ξ ἐλθςε μιώτερον ; Οἴδατε, οἱ παῖδες, 

τὴν εἰς τοὺς γονέας στοργήν. Οἴδατε, οἱ πατέ 
πρὸς τὰ τέχνα διάθεσιν. Οἶδας, ὁ βλέπων τὸ ἐν ἡλίῳ 
γλυχύ" οὐχ ἀγνοεῖς, ὁ φιλάδελφος, τὴν φυσιχὴν πρὸς 
τὴν ἀδελφότητα σχέσιν" ἐπίστασαι, ὁ νέος, τὴν ἐχ 
τῶν ἡλιχιωτῶν χάριν, ὅσον σοι τὸν βίον ἡδύνουσιν. 
᾿Αλλ᾽ ἐχείνοις πάντα ἐχθρὰ, πάντα ἀλλότρια ἣν. "Ev 
μόνον ἀγαθὸν, ὁ Χριστός. Πάντα ἠρνήσαντο, ἵνα τοῦ- 
τὸν χερδήσωσιν. Χρόνος ἣν τῶν δεσμῶν οὐχ ὀλίγος, 
MMC ἁγίοις τῇ παρατάσει τῆς τιμωρίας ἡ πρὸς 
τὴν πελείωσιν ἐπιθυμία συνήχμαζεν. Καὶ ὥσπερ οἱ 
τὴν σωματιχὴν εὐεξίαν μελετῶντες, ἐπειδὰν ἰχανὴν 
ἐν παιδοτρίθου τὴν δύναμιν χτήσωνται, οὕτω θαῤ- 
ῥοῦντες ἐπὶ τοὺς ἀγῶνας χωροῦσιν - τὸν αὐτὸν τρό- 
mov xal οὗτοι διὰ τῶν δεσμῶν χαὶ τῆς φυλαχῆς ἱχα- 
νῶς παιδοτριθηθέντες πρὸς τὴν εὐσέδειαν, οὕτως ἐπὶ 
τὸν στέφανον τῶν ἀγώνων προήχθησαν. ἾἼλθεν ἢ 
ἀχολουθία τοῦ λόγου ἐπὶ τὴν τελευτὴν, μᾶλλον δὲ 
ἐπὶ τὴν χορυφὴν ὅλου τοῦ κατορθώματος. Οὗτος ἣν ὁ 
xaxipóc* αὗται τοῦ ἀγῶνος αἱ ἡμέραι" τοῦτο τὸ τοῦ 
Πάσχα. προοίμιον, τὸ τῆς ἁγίας τεσσαραχοντάδος μυ- 
στήριον. Τεσσαράχοντα ἐξιλασμοῦ ἡμῖν αἱ ἡμέραι, 
ἰσάριθμοι χαὶ τῶν ἁγίων οἱ στέφανοι. που περιττὸς 
ὑμῖν εἶναι δοχῶ χαὶ ἀδόλεσχος, τὰ ὑμέτερα θαύματα 


H 


ἐν ὑμῖν διηγούμενος, xaY τοῖς ὕμετι 


3 D 


δεξιούμενος ; Πλὴν ὡς ἂν μὴ ἀτελ 


ἐροις τὴν ἀχοὴν 


tc ὑμᾶς παραδρά- 
μοι ὁ λόγος, πρὸς τὸ πέρας τῶν ἀγώνων τοῖς ἁγίοις 
χαὶ ἡμεῖς συνδραμούμεθα. Κρυμὸς ἣν κατὰ τὴν ἡμέ- 
paw ἐχείνην. Πάντως δὲ οὐδὲν δεῖ μαθεῖν ὑμᾶς οἷος 
ὁ χρυμὸς, £x τῆς παρούσης ἡμέρας στοχαζομένους, 
χρυμὸς xa αὐτῶν τῶν τριχῶν διαδυόμενος. Ἴστε τὴν 


d 


ὑπερθολὴν, οἵ τε ἐπήλυδες τῶν τόπων xaX οἱ αὐτό- 
χῦονες, xaX οὐδὲν δεῖσθε λόγῳ μαθεῖν’ ἀλλὰ x&v ἕτερος 
E τὴν θαυματοποιίαν τῶν ὑμετέρων χειμώνων * 
ὅπως ποταμοὶ μὲν ἀένναα ῥέοντες ἵστανται, ἀντι- 
θαινούσης τῷ ῥείθρῳ τῆς πήξεως, χαὶ ἀπολιθοποιού- 
σὴς τὰ χύματα" ἡ δὲ γείτων λίμνη σημείων τινῶν 
πρὸς τὸ ἐπιγνωσθῆναι λίμνη οὖσα προσδέεται, χερσω- 


*[GCor. xv, 59. !* Gen. uir, 6. 


At magnis istis certatoribus ne sol quidem ipse 
dulcis visus est, sed ab hoc etiam sponte sua ab- 
alienati sunt, ne. vero lumine exeiderent atque pri- 
varentur, Quid dieit. Scriptura de Eva (provchor 
enim longius etiam quam res postulat. pereurrere 
facta primorum parentum)? Vidit, inquit, quod 
esset gratum oculis, et maturum ad. gustum "^ ;. de- 
inde istorum gratiam et illecebram cum paradiso 
commutavit, At his pro degustationis voluptate 
erant ea qui sub visum cadunt, colui, sol, terra, 
homines, patria, mater, fratres, amici, cognati, 
equales, quibus rebus quid visu quidem dulcius ? 
Quid vero magis expetendum, quam ad gustum et 
fructum istarum. rerum pervenire? Nostis, liberi, 
amorem adversus parentes; nostis, palres, erga 
filios affectionem ; nosti, qui intueris dulee lumen 
solis; non ignoras, qui fratrum stadiosus es, natu- 
ralem erga fraternam necessitudinem. affectionem ; 
scis, juvenis, quam grata atque jucunda consuetudo 
squalium sit, quantopere vitam tuam deleetent. 
At illis omnia inimica, omnia aliena erant. Unum 
illis bonum videbatur, Christus; omnia repudiarunt, 
ut hune luerifacerent. Tempus erat. vinculorum 
haud exiguum, et quo diutius supplicium proroga- 
batur, eo saneti vehementius et ardentius consum- 
malionem desiderabant. Ae quemadmodum illi qui 
corporis bonam habitudinem curant, posteaquam 
apud pzdotribam satis virium acquisiverunt, tum 
demum audacter ad. certamina procedunt : eodem 
modo etiam hi vinculis et carcere satis ad. pietatem 
exercitati, ita tandem ad coronam certaminum pro- 
ducti sunt. Pervenit ad exitum, imo vero ad verti- 
cem totius rei bene geste. continuatio orationis. 
IIoc erat tempus : hi certaminis dies: hoe. Pasche 
proemium, sancte quadragesimo — mysterium. 
Quadraginta plaeationis nobis sunt dies, totidem 
etiam sanctorum corone. Nunquid supervacuus 
vobis et nugator esse videor, qui vestra inler vos 
miraeula exponam, vestrisque bonis aures vestras 
demulceam? Verumtamen ne imperfecta vos prie- 
tervehatur oratio, ad finem certaminum cum sSari- 
clis etiam nos una curremus. Frigus erat in illo dic. 
Prorsus autem nihil opus est vos doceri, quale 
frigus essel, cum ex. pr:esenti die conjecturam [ἃ- 
cere possitis, frig&s quod vel ipsos pilos pervadit. 
Nostis nimiam intensionem et asperitatem tam ad- 
veni locorum, quam indigenz : ac nihil opus lia- 
betis oratione doceri, sed vel quivis alius exponere 
possit, quam | mirifice apud. vos hiemes esse so- 
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saute, et quasi in lapidem undas durante, perennes 
quidem amnes fluere supersedeant atque consi- 
siant. Laeus vero vicinus signis quibusdam etiam 
opus habet. quibus laeus esse agnoscatur, quasi 
terra inculta per congelationem elleetus: in quo 
qui volunt super undas ejus equos alii in alios 
concitando certamina ludiera edere consueverunt. 
Novi etiam siepe locorum incolas ex igui aquam 
solertia quadam conficere, 


S. GREGORII. NYSSENI 


leant, quemadmodum eonselatione flumini adver- A 0ziza διὰ τῆς πήξεως, ig! ἧς σύνηθές ἔστι 
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τοῖς βου- 
λομένοις ἄνω τῶν χυμάτων αὐτῆς χαθιππάζεσθοι, 
Οἶδα πολλάχις καὶ ἐχ πυρὸς ὕδωρ τοῖς ἐγχωρίοις ἐπι- 
νοούμενον, ὅταν τι τρύφος τοῦ ὕδατος ἁποχλάσαντες 
ὥσπερ τινὰ χαλχὸν ἣ σίδηρον τῷ πυρὶ διατήξαντες, 
ὕδωρ τὸν λίθον ποιήσωσιν. Τοιοῦτος ἣν ὁ καιρὸς 
γατὰ τὸν τῆς ἀθλήσεως χρόνον, ἐπίτασιν τοῦ χαχοῦ 
παρὰ φύσιν ἐχ βορείων πνευματιχῶν λαθόντος, 
γαθὼς ἔστιν ἀχούειν τῶν διηγουμένων τὰ θαύματα. 


cum frusto quodam aqux gelu concretze tanquam :ere quodam vel. ferro 


defracto et. igni eolliquefacto. aquam redigunt ex eo quod in lapidem quasi duratum est. Is status 
lemporis erat, quo tempore certamen peragebatur, malo preter naturam flatibus borealibus ineremen- 
lum nacto : quemadmodum audire licet ex iis qui miracula exponunt. 


Posteaquam igitur clare nomen Christi publice 
pradieassent , 
Jam (victorie nomine) coronatos esse. declaras- 
senL, et tenderent ad mortis consummationem 3 
hic modus certaminis eis excogitatus est. Imperat 
Lyrannus ui gelu athlete excruciati exstinguerentur. 
Ὁ infirmitatem. verborum et. sententiarum ! quan- 
tim abest à. dignitate oratio ! Sententia mortis pos- 
nam ierogans et gelu , οὐ supplicium, et exspecta- 
tio talis. poene : et beata juventus per risum et 
jocum et hilaritatem ad locum supplicii conten- 
Gebat ; cursus erat athletarum ad passionem ; cur- 
6us eL sacer et incitatus, et. contentio petii 
coronam confessionis: par eis studium ad victo- 
riam erat, nemo animi promptitudine posterior 
visus est; sed unanimiter universi hoc occupato 
loco, publicis perinde quasi balneis vacaret, et 
quasi tum ipsi lavacro corpora curaturi et. ablu- 
Uri essent, haud cunctanter tunicarum. amietum 
deponebant, dictum illud Jobi omnes adjicientes : 
Nudi introivimus in mundum, nudi ad euin , qui 
( huc nos) introduxit , abibimus '! ; nihil. impor- 
lavimus in mundum, ne exportare quidem quid- 
quam debemus !? : imo vero nudi ingressi, thesau- 
rorum ex bona confe:sione collectorum pleni ab- 
ibimus. IEec dicentes, et ejusmodi verbis sese ani- 
mantes et confirmantes , corpus frigori constrin- 
gendum dabant, ac elementorum quidem natura 
congelationi succumbebat : martyrum vero natura, 
quasi indomita atque invicta erat; imo vero naturae 
quidem id, quod par et consentaneum erat , acci- 
debat: quippe cruciatus — capiebat : athletarum 
vero maguitudo animi etiam adversus ipsam nma- 
turas decertabat. Nam vires quidem corporis 
conslringente gelu contabescentes paulatim solve- 
lantur et consumebantur ; animi vero vigor major 
evadebat; nigrescebat quidem decor corporis, ac 
pulehritudo deflorescebat, et carnis bonus color 
evanescebat ; defluebant digiti zelu paulatim caipti 
alque aceisi , membraque omnia ae sensuum in- 
srimenta saevitia frigoris passim frangebantur, ac 
dilabebantur, Liveseens enim caro paulatim et 
iutumnescens eum cirea. membra. scinderetur, ab 
ossibus defluebat, ac mortiferi cruciatus sentie- 


el per ejusmodi prwconium sese P 
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Ἐπειδὴ τοίνυν λαμπρῶς vb ὄνομα τοῦ Kupíou δη- 
μοσίᾳ χηρύξαντες, καὶ ἤδη στεφανίτας ἑαυτοὺς διὰ 
πἧς τοιαύτης ἀναῤῥήσεως δείξαντες, ἐχώρουν ἐπὶ τὴν 
διὰ τοῦ θανάτου. τελείωσιν, οὗτος αὑτοῖς ἐπενοήθη 
τῆς ἀθλήσεως ὁ τρόπος" Πρύόσταγμα γίνεται τοῦ τυ- 
ράννου, χρυμῷ τοὺς ἀθλητὰς τιμωρήσασθαι. Ὦ τῆς 
ἀσθενείας χαὶ τῶν ῥημάτων χαὶ τῶν νοημάτων | Ὅσον 
ἀπολείπεται τῆς ἀξίας ὁ λόγος ! Θανάτου πρόσταγμα, 
xai χρυμὸς, καὶ τιμωρία, καὶ προσδοχία τῆς το!αὖ- 
τῆς χυλάσεως " χαὶ ἢ μαχαρία νεότης ἐν γέλωτι xal 
παιδιᾷ χαὶ φαιδρότητι τὸν τῆς τιμωρίας κατελάμ.- 
6avs τόπον" δρόμος ἣν ἀθλητῶν ἐπὶ τὸ πάθος, δρό- 
τοῦ πρη- 
πρὺς τὴν 
ὥφθη τῇ 


μος ἱερός τε χαὶ σύντονος " χαὶ φιλονειχία 
αρπάσαι τῆς ὁμολογίας τὸν στέφανον" ἴση 

ES n - ss Mee: tonus 
νίχην ἣν αὐτοῖς 1j σπουδῇ " οὐδεὶς ὕστερος 
τουτονὶ χᾶτα- 


προθυμίχ" ἀλλ᾽ 


ὁμοθυμαδὸν ὅπαντες 
λαθόντες τὸν τόπον. ὡσεὶ δημοσίοις τότε λουτροῖς 
σχολάζοντα, ὡς χαὶ αὐτοὶ μέλλοντες τῷ λουτρῷ χατα- 
φαιδρύνειν τὰ σώματα, ἑτοίμως τὴν τῶν χιτώνων 
περιθολὴν ἀπετίθεντο, τὸ τοῦ Ἰὼ πόντες ἐπιφθεγγό- 
ὅτι Γυμνοὶ εἰσήλθομεν εἰς τὸν χύόσμον, γυμνοὶ 
οὐδὲν εἰσ- 


μένοι, 
πρὺς τὸν εἰσαγαγόντα ἀπελευσόμεθα * 
ηνέγχαμεν εἰς τὸν κόσμον, οὐδὲν ἐξενεγχεῖν τι ὀφεί- 
λομεν * μᾶλλον δὲ γυμνοὶ εἰσελθόντες, πλήρεις θησαυ" 
ρῶν τῶν ἐκ τῆς ἀγαθῆς ὁμολογίας ἀπελευσόμεθα. 
χαὶ τοιούτοις ἑαυτοὺς λόγοις παρα- 
θαρσύνογτες, ἐδίδοσαν τῇ πήξει τὸ σῶμα" xoi ἡ μὲν 
τῶν στοιχείων φύσις χατεχρατεῖτο τῇ πήξει" dj δὲ 
τῶν μαρτύρων φύσις: ὡς ἀδούλωτος ἦν᾽ μᾶλλον ὃὲ ἣ 
c, χαὶ τὰ ἀλγεινὰ παρ- 


Ταῦτα λέγοντες, 


μὲν φύσις τὸ οἰχεῖον Emacy 
εδέχετο" ἡ δὲ μεγαλοφυῖα τῶν ἀθλητῶν, xol πρὸς 
αὐτὴν τὴν φύσιν διηγωνίζετο. Ἡ μὲν γὰρ δύναμις 
χατὰ μιχρὸν διελύετο, μαραινομένη χαὶ δαπανωμένη 
ὁ δὲ τῆς Ψυχῆς τόνος, μείζων ἐγέ- 


διὰ τῆς πήξεως " 


ἐμελαίνετο μὲν fj ὥρα τοῦ σώματος, xaX ἀπήν- 
οχὺς εὔχρουν xavepua pate 


ὀλίγον 


Veto * 
θει τὸ χάλλος, xaY «b τῇς ca 
ἀπέῤῥεον δάχτυλοι, τῷ χρυμῷ xac 
περιχοπτόμενοι, μέλη τε πάντα χαὶ αἰσθητήρια τῇ 
χρύους περιεθρύφετο. Πελιδνουμένη γὰρ 
ἡ σὰρξ, xal διοιδοῦσα xa περιλαχιζου- 
μένη τοῖς μέλεσι, τῶν ὀστέων ἀπέῤῥεε, χαὶ τὰ τῆς 
νεχρότητος πάθη ἐν αἰσθήσει ἐδέχετο. Καὶ οὕτως αὖ- 
τοῖς χατὰ μιχρὸν ὁ θάνατος προϊὼν ἐμηχύνετο τρισὶν 
Μέχρι γὰρ «0300100 τῆς 


yero * 


πιχρίᾳ τοῦ 
xv ὀλίγον 


ἡμέραις παρατεινόμενος. 
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αἱαθήσεως αὐτοῖς Sextus puru ig ἧς: ἐ 
ἀρχῆς ἐτάχθησαν τάξεως, διὰ πάντων ν'χηταὶ κατὰ 
τοῦ ἐναντίου γινόμενοι. ᾿Αλλὰ τίς ἄν μοι τὰ ἐπὶ τού- 
τοῖς πρὸς ἀξίαν ἐχδιηγήσαιτο; Τίς ὑπογράψει λόγος 
τὴν θείαν ἐχείνην πομπὴν, ὅτε τὰ ἅγια σώματα δι᾽ 
ἁμαξῶν ἐπὶ τὸ πῦρ ἐπομπεύετο; Πῶς ἀντὶ τοῦ χλα- 
πέντος ὑπὸ τοῦ διαθόλου ἀντεισήχθη τῷ ἀριθμῷ ὁ 
δεσμοφύλαξ ὑπὸ τῆς χάριτος ; Τίς μοι διηγήσεται τὴν 
τοῦ μάρτυρος ῥίζαν, ἣ 


τὴν ἀξίαν 


μητέρα ἐχείνην τὴ 


χαταλειῳθέντα ὑπὸ τοῦ δημίου τὸν ἐξ αὐτῆς, διότι 
ἔμπνους ἣν, χαὶ διὰ τοῦτο μὴ ἀναληφθέντα μετὰ τῶν 
ἄλλων ἐπὶ τὴν ἅμαξαν, ἐπειδὴ εἶδε τὴν φιλανθρω- 


πίαν τοῦ oos ἐπὶ τὸν Gpiovéa, τὴν ὕθριν οὐκ 
ἤνεγχεν " ἀλλ᾽ ἐχεῖνον μὲν ἐλοιδόρει, ὅτι τῶν συν- 
αγωνιστῶν τὸν ἀθλητὴν ἀπεσχοίνισεν" αὕτη ὃὲ παρα- 
στᾶσα τῷ μάρτυρι, ἤδη νεναρχηχότι χαὶ ἀχινήτως 
ὑπὸ τῆς πήξεως ἔχοντι, χαὶ ἰδοῦσα ψυχρῷ καὶ ἀσθε- 
νεῖ τῷ ἄσθματι συνεχόμενον, τοσοῦτον ζῶντα μόνον, 
ὅσον τῶν ἀλγεινῶν ἐπαισθάνεσθα!, ἀμυδρῷ xal μεμα- 
ρᾳσμένῳ τῷ βλέμματι τὴν μητέρα ἑαυτοῦ ὑποῦλέ- 
ποντα, νεχρᾷ xal ἁτονούσῃ τῇ χειρὶ διανεύοντά τε 
χαὶ παραμυθούμενον, ὑποφέρειν γενναίως πάρεγ- 
γυῶντα; Ἐπειδὴ ταῦτα εἶδεν d$ μήτηρ, ἄρά τι 
ἔπαθε μητριχόν; "Apa συνεχινήθη τὰ σπλάγχνα, T) 
τὸν χιτῶνα περιεῤῥήξατο, ἣ περιεχύθη τῷ τέχνῳ, 
EU ταῖς ὠλέναις τὸν μαρασμὸν ἐπιθάλπουσα ; 

Απαγε. Καὶ τὸ εἰπεῖν τι τοιοῦτον, τῶν ἁτόπων ἐστίν. 
"Ὄντως &x τοῦ χαρποῦ τὸ δένδρον ἐπιγινώσχομεν 7 
οὐ δύναται δένδρον σαπρὸν χαρποὺς χαλοὺς ποιΐῇ- 
σαι. 


fovens et refocillans ? ltemove istli:ec, Etiam dicere aliquid ejusmodi absurdum 
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E A bantur. Atque ità mors eis paulatim ac seusiim 


progredieus protrahebatur, tribus diebus durans. 
Nam ad id usque spatium sensu eorum durante , 
manserunt in eo loco in quo ab initio collocati 
erant, per ommia adversarii victores evaJentes. 
Sed quis mihi ea, quz consecuta sunt , pro di- 
gnitate exponere possit? Quienam oratio divinam 
illam. ponpam describet cum sancta illa corpora 
plaustris ad ignem veherentur ? Qua ratione pro 
eo qui ab. diabolo subductus erat, ad supplendum 
numerum custos carceris à gralia introductus 
etreliquis adjancetus sit? Quis. mibi exponel do 
matre illa, digna quie martyrem produxerit ra- 
dice, qui ex sese nalo a carnifice relicto , pro- 
pterea quod etiam nunc spiraret, et idcirco cum cze- 


D teris in plaustrum sublatus non esset, ut vidit liu- 


manitatem carnificis erga virum fortem, contume- 
liam non tulit: sed illura quidem inerepabat, quod 
a commilitonibus et collegis athletam segregasset ; 
ipsa vero máarlyri assistens torpenti jam et prie 
congelatione immobili, ac conspicata eum frigido 
atque infirmo anhelitu coarctari, tantum duntaxat 
viventem, üt cruciatus sentiret, obscuro. ac langui- 
do obtutu matrem suam aspicientem , emortua ae 
languida manu innuentem et consolantem, οἱ ut 
fortiter ferret hortantem ? Ut h:e mater vidit, nun- 
quid ejusmodi aliquid, quale matribus accidere 
solet , admisit? Nunquid viscera ejus commota 
suut , aut tunicari circumscidit, aut filio circun- 
fusa est, calidis ulnis torporem ac defectionem re- 


est, Ex [fruciu re- 


vera arborem cognoscimus : non potest arbor putris et vitiosa bonos fructus producere. 
Ἐπεὶ οὖν ὁ χαρπὸς τῆς μαρτυρίας καλὸς, &maive- Q — Quoniam igitur fructus martyrii bonus est, lauda 


σον τὴν ἀριστοτόχον μητέρα, τὴν διὰ τῆς τεχνογονίας 
σωζομένην, καθώς φησιν ὁ ᾿Απόστολοξ. "Emu γὰρ 
τοιοῦτον παρέστησε τῷ Θεῷ τὸν χαρπὸν, ὑπὲρ τῆς 
χοινῆς τῶν γυναικῶν ἀπελογήσατο φύσεως. Οὐχ ἐμὸν, 
φησὶ, τέχνον σύ * οὐ τῆς ἐμῆς 
Θεὸν δεξάμενος, χατὰ Θεὸν ἐ 
ςίαν τέχνον Θεοῦ γενέσθαι. 
Πατέρα, μὴ χαταλειφθῇς παρὰ 


PROPER 


. "Exa6 ες ἔξου - 


ni 
2 
x 
e 


υἡἡλίχων, μὴ 


D 


δεύτερος ἐπὶ τὸν στέφανον ἔλθῃς, μὴ ἀτελῆ ποιήσῃς 
μητρῴαν εὐχῆν " οὐ λυπήσεις μητέρα, 


xaX νιχητὴς χαὶ τροπαιοφό 


στεφανίτης 
ρος γενόμενος. Ταῦτα λέ- 
γουσα, χαὶ ὑπὲρ τὴν φύσιν ἑαυτὴν τονώσασα, Boy 
δὲ τονωθεῖσα ὑπὸ ποῦ ΤΣ τον, αὖτ 2 τὸν ἐξ αὐτῆς 


f 
sd προσώπῳ τοῦ ἀθλητοῦ π  ὐτος Τὰ δὲ ἐπὶ 
τούτοις οἷα ; Ἐνήθλησαν τῷ ἀέρι οἱ ἅγιοι, ἡγίασα 
xai τὸ πῦρ τῇ ἑαυτῶν προσθήχῃ, ὕλη τῇ φλογὶ γενό- 
μενοι. "Hveyxav xai ἐπὶ τὸ ὕδωρ τὴν εὐλογίαν. Διὰ 
πάντων ἐπληροῦτο τὰ θεῖα λόγια οἱ τρεῖς 
συμπαραλαμθάνουσ 
yos χαὶ καῦμα" πὲ ds 
διὰ τῆς χαύσεως " εἶτα 
᾿Αλλ᾽ ἐπιθυμεῖ ταῦτα 

λόγος, καὶ περί 


πήξεως" 


λθον διὰ πυρὸς 


τὸ χαῦ Ux, 
xai ὕδατος. 


α ὡς γνωσμένα παραδραμεῖν ὁ 
τινος τῶν πρώην ζητουμένων ἐν χατρῷ 


481 Tim. τι, 15. 


optima prolis matrem, qu: per filii procreationein 
servatur, ut inquit Apostolus '?. Quoniam enim 
talem Deo fructum produxit, communem feminei 
Sexus causam defendit. Non meus, inquit, filius 
es tu : non mei partus germen: quoniam Deum 
recepisti , secundum Deum natus es. Accepisti pc- 
testatem ut filius Dei fias. Curre ad Patrein. tuum, 
ne relinquaris ab tuis cozvis, ne secundus ad co- 
ronam venias, ne irritum facias votum maternum ; 
non offendes, non molestia afícies matrem, si vi- 
ctor coronatus, si victor et triumphator evaseris. 
Hee dicens et ultva (sexus) naturam sese obfii- 
mans, imo vero roborata a Spiritu, ipsa ex se 
natum ad reliquos in: vehiculum imponit, alacri 


D vultu prosequens ae deducens athletam. Qua con- 


secuta sunt qualia? Certaveruut in aere sancti, 
sanetificaverunt eliam ignem sui adjectione, ma- 
teria flamme facti. Tulerunt ctiam. ad aquam be- 
nedictionem ; per omnia implebantur divina ora- 
cula. Tres illi pueri ad communem laudum de- 
cantationem una asst westum : 
im per eombustionem : de- 
inde transieruut per ignem et aquam. Verum he 
tanquam nota praetervehl cupit oratio, ac de aliqua 


ununt frigus et [rivus 


per congelationem, as! 
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earum ΠΟΤΟΘ ΟΠ qux: nuper mote sunt, nune in Δ νῦν ἐξετάσαι: Ὅτε ἐξωρίσθη τοῦ παραδείσου ὁ ὅν- 


tempore disserere atque tractare. Posteaquam ho- 
mo ejectus esset a paradiso, gladius flammeus, qui 
verteretur , destinatus et collocatus est ad custo- 
diendum aditum. Et causa talis providentiz Dei 
est, ne homo irrumperet ad lignum vitse, ae de- 
gustaret, et permaneret immortalis. Meministis 
prorsus eorum quie quaesita fuerunt : recordamini 
item, ut par est, etiam eorum quae a nobis ad 
id quod quarebatur inventa sunt : sed si omnia 
ab initio denuo persequi, totamque de integro 
quaestionem tractare et. explicare velimus , ultra 
quam prasens ratio temporis patiatur, res pro- 
trahetur. Ae quistio quidem hase erat:an etiam 
sanctis propter gladium, qui vertitur, paradisus 
inaccessus sit ? Et an athlete paradiso excludan- 
tur? Quisnam promissio deinceps sit, cujus respe- 
ciu pro pietate certamina suscipiunt? Item, an dete- 
riore conditione futuri sint, quam latro, ad quem Do- 
minus dixit, /Iodie mecum eris in paradiso !*? Quan- 
quam non sponte sua latro ad crucem accessit ; 
sed posteaquam prope salutem fuit, animadvertit 
aeutus et ingeniosus für thesaurum, et nactus oc- 
casionem vitam rapuit arte furandi pulehre atque 
solerter abusus. Domine, memento mei, inquit, in 
regno tuo δ. Tune ille quidem paradisum consequi- 
tur : quod autem 2d sanctos attinet, flammeus en- 
sis aditum impeditum reddit? Sane a seipsa quz- 
5110 solutionem habet.Nam propterea non semper in- 
gredientibus ex adverso stantem gladium Seriptura 
demonstrat, verum etiam verti. fingit ; ut. indignis 
quidem adversus appareat: dignis vero versus a 
tergo exsistat, expeditum eis aditum patefaciens ad 
vitam, intra quam illi fidueia certaminum  ill:esi 
flammam transgressi penetrarunt: qua etiam nos 
intrepide superata, intra paradisum perveniamus, 


θρωπος, ἐτάχθη φρουρεῖν τὴν εἴσοδον φλογίνη ῥομι- 
φαία ἡ στρεφομένη. Καὶ ἡ αἰτία τῆς τοιαύτης τοῦ 
Θεοῦ προμηθείας, τὸ μὴ παρελθεῖν ἐπὶ τὸ τῆς ζωῆς 
ξύλον τὸν ἄνθρωπον, χαὺ ἅψασθαι, χαὶ διαμεῖναι 
ἀθάνατον. Μέμνησθε πάντως τῶν ἐξητημένων " μέμ- 
νησθε δὲ, ὡς εἰχὸς xal τῶν πρὸς τὸ ζητούμενον ἡμῖν 
εὑρημένων " ἀλλ᾽ εἰ μέλλοιμεν πάλιν ἀπ᾿ ἀρχῆς ἐπ- 
ἐξιέναι, χαὶ ὅλον διαλαμθάνειν τὸν λόγον, ὑπὲρ τὸν 
παρόντα ἕσται χαιρὸν ἣ παράτασις. Τὸ μὲν οὖν 
ζητούμενον τοῦτο ἣν’ Εἰ καὶ τοῖς ἁγίοις ἄθατός ἐστιν 
ὁ παράδεισος διὰ τῆς στρεφομένης ῥομφαίας " χαὶ εἰ 
τοῦ παραδείσου οἱ ἀθληταὶ ἀποχλείονται * τίς ἡ ἐπαγ- 
γελία λοιπὸν ὑπὲρ ἧς ἀναδέχονται τοὺς τῆς εὐσεθείας 
ἀγῶνας, χαὶ εἰ τοῦ λῃστοῦ ἔλαττον ἕξουσι, πρὸς ὃν 
εἶπεν ὁ Κύριος, ὅτι Σήμερον μετ᾽ ἐμοῦ ἔσῃ ἐν τῷ 
παραδείσῳ; Καίτοι. γε οὐχ ἑχουσίως ὁ λήστὴς τῷ 
σταυρῷ προσῆλθεν * ἀλλ᾽ ἐπειδὴ ἐγγὺς τῆς σωτηρίας 
ἐγένετο, εἶδεν ὁ ὀξὺς καὶ εὐφυὴς χλέπτης τὸν θησαυ- 
ρὸν, χαὶ ἐπιτυχὼν χαιροῦ τὴν ζωὴν ἐληΐσατο, χαλῶς 
τῇ χλεπτιχῇ xat εὐστόχως ἀποχρησάμενος, Κύριε 
μνήσθητί μου, εἰπὼν,ἐν τῇ βασιλείᾳ σου. Εἶτα ἐχεῖ- 
νος μὲν ἀξιοῦται τοῦ παραδείσηυ " ἐπὶ δὲ τῶν ἁγίων 1) 
φλογίνη ῥομφαία διακωλύει τὴν εἴσοδον ; ^H αὐτόθεν 
ἔχει τὴν λύσιν τὸ ζήτημα. Διὰ τοῦτο γὰρ οὐχ ἀεὶ 
ἑστῶσαν ἀντιπρόσωπον τοῖς εἰσιοῦσι τὴν ῥομφαίαν ὁ 
λόγος ἔδειξεν, ἀλλὰ χαὶ στρεφομένην ἐποίησεν, ἵνα 
«oi; μὲν ἀναξίοις χατὰ στόμα προφαίνηται, τοῖς δὲ 
ἀξίοις στρεφομένη χατὰ νώτου γίνηται, ἀχώλυτον 
αὐτοῖς τὴν εἴσοδον ἐπὶ τὴν ζωὴν ὑπανοίγουσα " ἧς 
ἐντὸς ἐχεῖνοι γεγόνασι, τῇ παῤῥησίᾳ τῶν ἀγώνων 
ἀπαθῶς τὴν φλόγα περάσαντες " ἣν xol ἡμεῖς ἀδεῶς 
περάταντες, τοῦ παραδείσου ἐντὸς γενοίμεθα, διὸ 
τῆς πρεσθείας αὐτῶν δυναμωθέντες πρὸς τὴν ἀγαθὴν 
ὁμολογίαν τοῦ Κυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ, ᾧ ἡ δόξα 
εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμῆν. 


per illorum intercessionem confirmati ad bonam confessionem Domiui nostri. Jesu Christi, cui gloria 


in secula szeculorum. Amen. 


cl 


uc. xxm, 45.  !* ibid. 49. 
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TOY AYTOY 


EIX TOYX 


TEXXAPAKONTA 


MAPTYPAX 


AOPOX EFROMIAXTIKOX 


PHOEIZ 


EN TQ MAPTYPIQ. 


EJUSDEM 
IN QUADRAGINTA MARTYRES 


ORATIO LAUDATORIA 


DICTA IN EORUM MARTYRIO. 


Jacobo Gretsero Soc. Jesu Theol. interprete. 


Οἱ μὲν ὁπλῖται Ῥωμαίων χατὰ νόμον πάτριον, χαὶ A 
μ μ 


συνήθειαν παλαιὰν, ἣν παῖδες παρὰ προγόνων διαδε- 
ξάμενοι, χαὶ μέχρι τοῦ παρόντος φυλάττουσιν, ἐν τῇ 
ἀρχῇ τοῦ ἐνεστῶτος μηνὸς τὴν πανοπλίαν ἐνσχευαζό- 
μενοι, χαὶ χωροῦντες ἐπί τι πεδίον ἡπλωμένον ἱχα- 
νῶς χαὶ ὕπτιον, ἔνθαπερ 


"22 


ἔξεστι xal δρόμον ἵππων 


M9; 
τοῦ 


ἐχτεῖναι, χαὶ μελετῆσαι τὰ ταχτιχὰ, xui πᾶσαν 
μνασθῆναι τὴν ἐνόπλιον ἄσχησιν, ἀνάρμνησίν τε 
ἔτους ποιοῦνται, xal τὴν ἡμέραν ἐπίσημον ἄγουσιν. 
Ἐγὼ δὲ μνήμην μαρτύρων τελῶν, χαὶ τῇ 
προτεραίᾳ χηρύξας ὑμῖν, ποὺς τοῦ Xpiexos στρατιῶ- 
τας τοὺς U, τοὺς πᾶσαν προθυμίαν ὑπερθαλομένους, 
ἐν τοῖς ἀγῶσιν ὁπλίσας 


ταύτην 


διὰ τῆς μνήμης σήμερον 
θαυμαστοὺς τοῖς δυναμένοις βλέπειν προΐστημι" xó- 
σμον τῆς Ἐχχλησίας, χαὶ λαῶν εὐφροσύνην,χαὶ Θεοῦ 
δόξαν τοῦ ἐνισχύσαντος. Λριστον δὲ πάντως, xol 
ἄγαν λυσιτελὲς τοῖς τῆς ἀρετῆς διηγήμασι, τούς τε 
νέους ἐντρέφεσθαι, χαὶ συναχμάζειν τοὺς ἄνδρας. 
Ἢ àxot , μέρος χαιριώτατόν ἐστι τῶν αἰσθήσεων, 
χαὶ τῆς ὄψεως οὐχ ἧττον διδαχτιχόν. Διὰ γὰρ τῶν 
ὥτων ἐναργῶς ἐπεισάγει τὴν μάθησιν ταῖς ψυχαῖς * 
xoi χίνδυνος οὐ μιχρὸς χαλὰ τυγχάνειν, ἣ φαῦλα τὰ 
διηγήματα. Οἷα γὰρ ἐχεῖνα λέγεται, τοιαύτην ἐπάναγ- 
χες τοῖς λογισμοῖς φαντασίαν ἐγγίνεσθαι * ἕννοια δὲ, 
χαὶ θεωρία τοῦ νοῦ συνεχῆς, εἰς yis ἄγει τὸν 
ἄνθρωπον τοῦ ποιεῖν ἃ λογίζεται. Διό μοι τὴν ἀχρύα- 
σιν γαληνῶσαν vai ἀμετεώριστον εὐτρεπίτατε᾽ 
χαὶ οἱ βιαχάριοι μάρτυρες τιμιηθῶσι 


χαὶ ὑμεῖς διὰ τῆς μνήμης 
φιλόθεον. 


ἵνα 
τὰ πρέποντα, 
παιδευθῆτε τὸ εὐσεθὲς χαὶ 


Ἐμοὶ δὲ πρόχειται διπλοῦς ἀγὼν, xax δέος μὴ xa- 
υὐρίσω μὲν τὴν ὑπόθεσιν τῇ ἀσθενείᾳ τῆς ἐξηγή- 
σεως. Εἴτε γὰρ ἐννοήσειέ τις αὐτοῦ τοῦ ἐν χερσὶ 
'πράγματο: τὴν μεγαλοπρέ 


(1, κατὰ παντὸς λόγου 


Romanorum milites more patrio, et antiqua con- 
suetudine, quam a majoribus acceperunt, et usque 
ad hoc tempus conservant, initio instantis mensis, 
armis induti ad campum satis planim et aequabilem 
se conferunt, ubi et equorum cursum extendere, ct 


res militares instruere, et. omnia pugna genero 
obire illis licet : simul etiam anni commemoratio- 


nem faciunt, totumque illum diem splendide agunt, 
Ego vero memoriam martyrum celebrans, quam pri- 
die etiam vobis indixi, quadraginta Christi milites, 
omni animi alacritate superiores, ad certamen 
armare, et. quam admirabiles sint, per memo- 
riam iis qui cernere queunt representare consti- 
Qui, qui vere sunt. ornamentum Ecclesie, letitia 
populorum, et gloria Dei, qui illis robur suppedi- 
lavit. Optimum autem est et fructuosissimum 
narrationibus virtutis et. rerum proeclare 
juvenes innutriri, ad virilem. ztlatem educari. 
Nam auditus opportunissima pars est inter sensus, 
nee minus ad discendum quam visus confert : 
auditus enim doctrinam in animos per aures per- 
spicue introduxit, nec parum interest quales 
Sint narrationes, bonze an. male, prob» an im- 
proh» : nam quales ille sunt, tales in phantasia 
quoque imagines produci necessarium est : 
tatio autem οἱ continua nientis contemplatio, ho- 
minem desiderio incendunt ad agendum ca qui 
cogitatione apprehendit. Quocirea enupio ut quiete 
el absque strepitu me dicentem audiatis, ut et 
beati martyres, prout decet, honorentur, vosque 
per martyrum recordationem ad pietatem Deique 
cultum informemini. 


gestarum 


cogi- 


Me vero duplex lucta et metus manet, ne di- 
cendi tenuitate argumentum deteram : sive. enim 
quis rei, qux: pri manibus versatur, magnitudi- 


nem et majestatem perpendat, ea tanta est, ut 
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omnium sermonibus prodicetur; sive quis virum ἃ φέρει τὰ νικητήρια " εἴτε τὸν πρὸ ἡμῶν διὰ τῆς 


illum intueatur, qui ante nos beatos ipsos laudibus 
extulit, et quasi. coronavit : vir is commune uni- 
versitatis miraculum est, eruditionis Christian:, 
ct quie ab. externis tradita est, accurata. norma, 
philosophis imago, episcoporum forma et libra, 
rector consonus operum simul et verborum (a). 
cui apud omnes mortales gloria indelebilis con- 
stab, exceptis tamen illis qui neque Christum 
blasphemiis incessere horrent. Quemadmodum 
enim nullus reperitur qui solem illuminare et 
calefacere abnuat : sic nemo inficiabitur magnum 
Basilium omnium virtutum pulchritudine decora- 
tum esse : sublimis igitur ille sublimium lauda- 
tor, sanctusque sanctorum cultor, pro facultate 
qua pollebat, inclytis vietoribus debitum inunus 
dependit. Ciacterum me non ideo tacere oportet, 
quia ilie prius maguifice martyrum admiranda fa- 
cta depredicavit, non enim in presenti cum iilo 
cerlare instituimus, sed in id incumbimus, ut 


vobis auditoribus aliquid utilitatis afferamus : 


τὸ ὦ 


ἑαυτοῦ σοφίας στεφανώσαντα τοὺς ἁγίους " 
πὸ θαῦμα τῆς οἰχουμένης χοινόν " παιδείας τῆς τε 


ἀνὴρ οὗ 


παρὰ Χριστιανοῖς, καὶ τῆς ἔξωθεν, χανὼν ἀχριθὴς, 
φιλοσοφίας ἄγαλμα, ἐπισχόπων τύπος χαὶ χίνδυνος, 
διδάσχαλος ἔργων χαὶ λόγων σύμφωνος * παρὰ πᾶσιν 
ἀνθρώποις ἀνανταγώνιστον ἔχων τὴν εὐδοχίμησιν, 
πλὴν εἰ μὴ παρ᾽ οἷς οὐδὲ Χριστός ἔστιν ἀθλασφήμη- 
φωτίζειν χαὶ θερμαί- 
τὸν μέγαν Βασίλειον &y- 


τος. Ὡς γὰρ οὐδεὶς ἀντιλέγε!: 
νεῖν τὸν ἥλιον, οὕτως οὐδὲ 
τερεῖ τις, μὴ παντὶ τῷ χάλλει τῆς ἀρετῆς χεχοσμῇ- 
σθαι. ὙΨηλὸς μὲν οὖν τῶν ὑψηλῶν ἐπαινέτης, ἅγιο: 
τῶν ἁγίων θεραπευτῆς " χατὰ τὴν προσοῦταν δύνα- 
μιν ἀποπληρώσας τοῖς ἀριστεῦσι τὸ γέρας. Ἐμοὶ δὲ 
οὐ διὰ τοῦτο σιωπητέον᾽ ἐπειδήπερ τὰ θαυμαστὰ 


ῃ 
^ ^ , 


μεγάλως ὃ προλαδὼν διεχήρυξεν. Οὐ γάρ ἐστι νῦν 
6 σχοπὸς ἅμιλλα πρὸς τὸν εἰρηκότα, ἀλλ᾽ ὑμῶν τῆς 
τῶν ἀχουόντων ὠφελείας ἐπιμέλεια - ὠφελεῖ δὲ ἔχα- 
στος πάντως ὡς δύναται, τῆς ἀπολαύσεως τῶν μει- 
ζόνων παρὰ τῶν πλουσιωτέρων χορηγουμένης. 


capit autem. qualibet. omnino prout potest, ex vebus 


melioribus utilitatem , quando ab opulentioribus subministratur. 


Igitur quadraginta isti officio vit:eque instituto 
milites erant, Romano imperatori auetorati, fide 
Christiani , et religione pii, Postquam vero is qui 
illis temporibus imperium tenebat, unus ex eorum 
numero qui plures deos colebant, dimonibus 
acerbum ci consilium et decretum suggerentibus, 
nova lege et novo edicto Christianos exagitabat, 
mandans ut omnes subditi, aut daemonibus thura 
adolerent, aut hoc facere detrectantes, neci de- 
derentur, et ante mortem Lolo corpore omni eru- 
ciatus genere excarnificarentur ; tunc Ltyrannicam 
wruculentiam Deoque invisam legem pro fortitudi- 
nis ostendend:e ansa beati isti arripientes, et 
seorsim ab aliis militibus exiniiam et Christo de- 
ditam cohortem constituentes, qux virtute spiri- 
ius militaret, aperte sese delestandis litteris op- 
posuerunt, et concorditer omnes, velut cx uno 
ore, fidem nostram professi sunt, dicentes, morta- 
lem hane et caducam vitam parum sibi cura esse, 
seque libenter corpora sua variis tormentorum ge- 
neribus exposituros. Quapropter crudelis legis 
crudelior exseeutor et 
ctorum mente, illud contendit, ut alaeritati et prom- 
ptitudini paria supplicia adhiberet, et animos in- 
trepidos et imper!erritos novo et inusitato formi- 
dinis incutiendze modo terrefacevet. Si gladium, 
inquit, illis comminer, parum commovebuntuv , 
neque manus dabunt, sunt enim viri ab ineunte 
zlate in armis educati et arma ferre. assueti. Si 
alia tormentorum genera illis inferam, 
qui plagarum et vulnerum diu- 


generose 
tolerabunt, 
turnam experientiam habeant. Neque ignis for- 
midini est qui ita, uL isti, obdurato sunt 
pectore. Eam ob causam excogitandém est sup- 
plicium, quod et molestissimum οὐ τι πὶ pariat, 


utpote 


illis, 


(«) Loquitur de S. Basilio, cujus etiam exstat Oratio in xt 


administer, intellecta san- » 


Στρατιῶται μὲν οὖν οἱ τεσσαράχοντα, τοῦ βίου τὴν 
τάξιν βασιλεῖ τῶν Ῥωμαίων ὁπλιτεύειν λαχόντες, 
Χριστιανοὶ δὲ τὴν πίστιν, χαὶ εὐσεθεῖς τὴν θρησχείαν. 
Ἐπειδὴ ὃὲ ὁ τηνιχαῦτα χρατῶν, εἷς ὧν τῶν πολυ- 
θέων, δαιμόνων αὐτῷ τὸ πιχρὸν ὑποθεμένων ἐχεῖνο 
βούλευμα, χαινῷ νόμῳ χαὶ γράμματι Χριστιανοὺς 


ἤλαυνε, χελεύσας πάντας τοὺς ὑπηχόους, ἣ τὸ λιθα- 


* γωτὸν ἐναγίζειν τοῖς δαίμοσιν, ἣ τοῦτο μὴ ποιοῦντας 


θανάτῳ χαταδιχάζξεσθαι, χαὶ πρό γε τῆς τελευτῆς, 
πιαντὶ τῷ σώματι πολλὰς ὑπομένειν τὰς λώδας * τότε 
δὴ τότε, τὴν τυραννιχὴν ὠμότητα, χαὶ τὸν μισόθεον 
νόμον, ἀνδραγαθίας ἑαυτῶν οἱ μαχάριοι ποιησάμενοι, 
xci τῶν ἄλλων μὲν ἀποῤῥαγέντες στρατιωτῶν, φά- 
λαγγα ἐξαίρετον χαὶ φιλόχριστον συγχροτήσαντες τῇ 
δυνάμςε: στρατηγουμένην τοῦ Πνεύματος, φανερῶς 
ἑαυτοὺς τοῖς μιαροῖς ἀντιχατέστησαν γράμμασι" χαὶ 
σύμφωνον πάντες, ὡς Ex μιᾶς γλώττης, τὴν πίστιν 
ἡμῶν ἐξεύόησαν, μικρὸν φροντίζειν λέγοντες τῆς 
mposxatpou ταύτης ζωῆς, xaX παρέχειν ἔχδοτα τὰ 
σώματα ποιχίλαις χολάσεων ἰδέαις. Ὃ τοίνυν τοῦ 
βιαίου νόμου τυραννιχώτερος ὑπηρέτης, καταμαθὼν 
τῶν ἁγίων τὴν ἔνστασιν, ἰσόῤῥοπον ἔσπευσε μηχῦ- 
νήσασθχι τῆς προθυμίας τὴν τιμωρίαν, χαὶ ψυχαὶς 
ἀνενδότοις χαινὴν xoi παράδοξον ἐπινοήσας δειλίαν. 
ς φησὶ, μικρὸς εἰς xa- 
τάπληξιν ὁ φόθος, xaX οὐδαμῶς ὑποχύψουσιν ἄνδρες 
ες, xav σίδηρον 


"Áv τὸ ξίφος αὐτοῖς ἀπειλήσω, 
γὰρ εἰσιν ἐν ὅπλοις 
φέρειν εἰθισ 


χολόσεις, γενναίως ἃ 


ἐχ παίδων ζήσαντ 
Ἐὰν eas actos 
ἐγχαρτερήσουσιν, 


σμένοι. προσαγάχω 


οὐχ βαρ τι 


ἔχοντες πληγῶν, xa τραυμάτων" οὐδὲ τὸ π 


φοθερὸὺν voi; ἐνστοτιχῶ:, ὡς οὔτοι, 


προσῆγεν ἐξευρεθῆναν τιμωρίαν, Tj xat τὴν ἐν Pk 
ξ χαὶ τὸν χρόνον μαχρὺν, 


σατο χα τὰ 


ΟΞ ἢ 


t τῆς ἀλγηδόνος ὁδυνηρὰν, 


xai παρέλχοντα. "Ti οὖν ἐπιμελῶς ἐθουλεύ 
τῶν ἁγίων ὁ τῶν χαχῶν σοφιστής; ἰζαὺ μεριμνῆσας, 


Martyres. 
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εὗρεν ἐναέριον κίνδυνον, ὃν πρόχειρον αὐτῷ παρεῖχεν A Οἱ tempore. satis longo duret. Quid igitur consilii 


ὁ καιρὸς, xax ἡ χώρα. Ὁ μὲν γὰρ χαιρὸς, ἣν χειμών" 
ὁ δὲ τόπος, ᾿Δρμενία, fj πρόσοιχος χώρα, ὡς ἔστε, 
δυσχείμερος" οὐδὲ τὴν τοῦ θέρους ὥραν ἀλεεινὴν τοῖς 
ἐνοιχοῦσι παρέχουσα, ἀλλὰ τοσοῦτον ἀγαπητῶς θαλ- 


£t 


πομένη,, ὅσον ἐχθρέψαι τὸν ἄσταχυν " ἀμπέλου δὲ τὸ 
φυτὸν παρ᾽ αὐτοῖς xal ἠγνόηται" χαὶ ὁ μὴ μαχρὰν 
ἐχδημήσας, βότρυν οὐχ οἶδεν " ἐρωτᾷ δὲ περὶ σταφυ- 


λῆς οὗτος, ὡς ἡμεῖς περὶ τῶν παρ᾽ Ἰνδοῖς γινομέ- 


ρων, 


σπεὶ 


νων. Ἐχεῖ χιόνος οὔσης ἀνατέμνει τὴν γῆν ὁ 
χαὶ τὸν. ἄμητον χαταλαμθάνει νιφάς" xal τὸν θερι- 
στὴν ἀποδύουσιν ἄνεμοι, ἂν μὴ σφόδρα χαταδήσας 
ϑίαν τῶν πνευμάτων 
διαγωνίσηται. Μετόπωρον δὲ χαὶ ἔαρ σχεδὸν οὐχ εἰ- 


ἑαυτὸν τοῖς ἱματίοις, πρὸς τὴν 


σὶν, ὡς παρὰ xaxoU γείτονος τοῦ χειμῶνος πρὸς τὴν 
ἐχείνου δυναστείαν παρασυρόμενα. 
muniat. Autumnus et ver propemodum ibi nulla 
mentia, prefligata. 
"Ez ἐχείνης τοίνυν τῆς χώρας xoi τοῦ ἐνεστῶτος 
μηνὸς ἀποδύσας τοὺς ἁγίους, ὑπαιθρίους ἔστησεν ἐν 
ὁλογύμνοις τοῖς σώμασιν ἐξ ἐναντίας τοῦ βασιλέως 
τῶν ᾿Ασσυρίων χαὶ τῆς Βαδυλωνίας χαμίνου, τοὺς 
«ἧς εὐσεθείας μαθητὰς ἀμυνόμενος. Οὐδὲν Oi παρα- 
10V εἰς ἀλγηδόνα, πῦρ φλέγον, χαὶ χρυμὸς συμ.- 
xai μαραίνων * τὸ μὲν γὰρ τῷ σιδήρῳ προσ- 
χεν, ὀξέως ἄγον ἐπὶ τὸν θάνατον " τὸ δὲ τὴν ὀδύνην 


ὅοπον, παρατείνει τὴν τελευτήν. ᾿Αργότερα 


o. 
το: 


ἔχον lo 
γὰρ χαθόλου τὰ ὑπὸ Ψυχροῦ γινόμενα πάθη, οἷον τε- 
ταρταῖοι, xaX χαρχῖνοι, χαὶ ἄνθραχες, xaX ὅσα φιλο- 
σοφοῦντες ἰατριχοὶ τὴν ψυχρὰν ὕλην ἀπεφήναντο τοῖς 
σώμασιν ἐμποιεῖν. Οὕτως οἱ ψυχρότεροι aX πιμε- 
τὸ σωμά- 


λώδεις, νωθρότεροι xaX δύσχρηστον ἔχοντες 
τιον" χαὶ τὰ ἄλογα δὲ τῶν ζώων ὁμοίως. Τὰ μὲν θερ- 


μότερα, ταχέα χαὶ πρὸς 


ρὸς τὴν ἐπείγουσαν χρείαν εὑ- 


7 
κίνητα " τὰ δὲ ἐναντίως ἔχοντα, βραδέα, καὶ νάρχῃ 


πεπεδημένα. Οὕτως ἵππος ταχὺς, συριγμιῷ πρὸ τῆς 
μάστιγος διεγειρόμενος 


ὄνος, χαὶ μόλις διὰ τῶν ῥοπάλων τὴν ὁδοιπορίαν 


πρὸς τὸν δρόμον - βραδὺς ὁ 


ἀνύων. Ὀξεῖα ἣ πάρδαλις, ξηρῷ χαὶ θερμῷ τῷ σώ- 
νάπας " ἡ ἄρχτος, τὸ ἀνάπαλιν 


οὐχ ἀπὸ χαιροῦ Ec 
οἷαν τῶν ἀνδρῶν χαταμάθητε, τὸν τρόπον τῆς τιμω- 


ὅταν τοῦ βάθους χαθίχηται " xdi τοῖς ἐναντίοις σώμα- 
«ιν ἐξίσης λυμαίνεται, τὰ μὲν ἁπαλὰ λιθοπο:ῶν, τὰ 
ὃὲ σλληρὰ διαλύων. Οὕτως ὁ οἶνος ὅταν παγῇ μορ- 
φοῦται τιρὸς τὸν περιέχοντα πίθον, xoi τὸ ἁπαλὸν 
ἔλαιον ἵσταται στερεὸν πρὸς τὸν τόπον τοῦ ἀγγείου 
σχηματισθέν: d ὕελος δὲ xol ὄστραχον περιῤῥα- 
γέντα τοῖς ὑγροῖς διαθρύπτεται. Ζῷα δὲ τὰ τὴν 
ὄρειον ζωὴν λαχόντα xal ὕπαιθρον, τὰ μὲν διόλ- 
λυται, τὰ δὲ τῇ ὑπερδολῇ τοῦ χαχοῦ ἐπιλανθάνεται 
χαὶ τῆς ἀγριότητος. "Elagot γὰρ xai δορχάδες 
ἐν μάνδραις αὐλίζονται - οὔτε χύνας τότε δειλιῶσαι, 
οὔτε τοὺς ἐγγίζοντας ἀποφεύγουσαι. Τὸ γὰρ μεῖζον 
ἄεὶ δεινὸν τῶν ὑποδεεστέρων φόθων τὴν δειλίαν 


Parnor. Gn. XLVI. 


1 


contra sanctos cepit malorum iste repertor οἱ 
artifex? Sollicite cireumspiciens invenit quasi ae- 
rium supplicium, quod οἱ suppeditabat tempus et 
regio. Tempus, hiems erat; locus, Armenia, fini- 
lima nobis provincia, quie neque :estatem. incolis 
sine frigoris afflictione probet, sed. eo calore fo- 
vetur, qui ad frumentum. prozénerandum suflicit : 
at vitis apud illos incognita est, et qui non longius 
peregrinatus est, botrum seu uvam nunquam vi- 
dit : de uva autem talis non aliter quivrit, ac nos 
de illis qu: nascuntur apud. ludos. Ibi nive non- 
dum liquefacta. terram proscindit. agricola 
messem bruma excipit, ventorumque violentia 


eb 


messorem vestibus exuit, nisi contra ventorum 
vehementiam fortiter vestimenta col'igando sese 


sunt, utpote a malo vicino, hiemis scilicet inele- 


D 


In hac igitur regione, instante mense, sanctos 
omnibus indumentis spolians, sub dio nudos toto 
corpore constituit, contrario supplicio, quam rex 
Assyriorum cum sua DBabylonica fornace discipu- 
los pietatis aflieiens. Nihil vero simile ad crucia- 
tum. inferendum habet, ignis ardens, frigusque 
compingens et tabefaciens; nam ignis ferro cóm- 
petit, celeremque mortem parit, frigus vero cum 
dolori procreando. parem. vim habeat, mortem ta- 
men protelat. Nam  durabiliores sunt. generatim 
omnes illie affectiones, qu: a frigore efficiuntur, 
ut sunt febres quartanz, cancer, carbunculi, et id 
genus alia, qui ἃ frigida materia in corporibus 
nasci medicorum filii tradunt. Quo fit ut qui. fr'gi- 
diore et obesiore constitutione sun!, sint quo- 
que tardiores et pigriores, corpore ad usum 
non usque adeo habili. Quod etiam in animalibus 
rationis expertibus cernere licet : nam calidiora, 


celeriora et. ad urgentem necessitatem expeditiora 


sunt; que vero contraria complexione constant, 
tarda eunt et. torpore quasi vincta. Ita equus ce- 
ler est solo flagelli sonitu ad cursum incitari so- 
litus; tardus autem est asinus, et vix fustibus 
adigi potest, ut. ceeptum iter teneat: pernix est 
pardalis, sicco et calido corpore saltus pervolitans ; 
wrsus e contrario densioribus membris constans, 
tardus est. Hec autem ex naturze adytis petita non 
abs re vobis proposui, sed ut intelligatis, quodnam 
supplieii genus generosi isti pugiles subierint. 
Hiems facit, ut flumina navigabilia pedibus per- 
transeantur, utque aqua alioqui fluere solita in la- 
pidum duritiem concrescat: quin ct petras dissol- 
vit, quando ad profundum usque penetraverit : ct 
contrariis corporibus similiter officit; nam teneza 
in lapides vertit, dura autem dissolvit. Sic vinum, 
quando congelascit, formam dolii in quo contine- 
tur, induit, oleumque liquidum firmiter consistit ad 
figuram vasis conformatum ; vitrum porro et testa 
liumore confringuntur. Animalia, quie in montibus 
et sub dio degunt, partim quidem intereunt, partim 
magnitudine mali, feritatis naturalis obliviscun- 
23 
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tur, Cervi enim et eaprez in mandris seu ovilibus A ἐκθάλλει. "θρνιθες δὲ map! ἀνθρώποις εἰσοικίζον- 


stabulantur, neque canes tunc. metuunt; neque Ὧ0- ται, xo μένουσιν ὑπωρόφιοι. "Ανθρωπο: ὃὲ πόντον 


cedentium formidiue aufugiunt: semper enim gra- 
vius malum minorum malorum tin orem expellit. 
Aves autem. cum lominibus habitant, et sub eo- 
dem tecto manent. At homines mare fodiuzt, et 
instrumentis quibus alioqui lapides czedunt, aquam 
percutiunL: et vicinis quoque sedibus dissiti, se 
mutuo adire nequeunt. Ejusmodi tempus tyranno 
arma adversus martyres suppeditavit, Oportebat 
enim, ut apparet, beatam istam cohortem eumnovo 
supplicii genere depugnare, ut pri multis aliis 
martyribus singularem et. eximiam gloriam adipi- 
scerentur. Stabant igitur trementes, et membra 
congelabantur, at mente immota et imperturbata 
angelis, hominibus et damonibüs spectaeulum 
exhibebant. Angeli eniin. separationem animarum 
à corporibus exspectabant, ut illas in propriam 
sorlem el statiónem deducerent. llomines autem 
prastolabantur finem, communis natur: robur et 
potentiam probautes; qua propter timorem et 
spem futuri Lot ac tantis cruciatibus superior esse 
posset. AL demones, curiose ad ea, quz? gerebantur, 
intendebant, cum magno desiderio videndi ruinam 
sthlelarum et periculorum detrectationem. Sed 
spes illorum confusa est, propter illum, qui mar- 
tyres intus confirmabat. Intuebatur enim mutila- 
tiones quilibet proprias, et aliorum, omnes. Et hic 
quidem jacebat pede aut digitis diffluentibus ; alius 
jacebat insito calore jam penitus refrigerato et 
exstincto. Quemadmodum autem violentissimi venti 
cum locum sibi idoneum perflant, postea arbo- 
rum culmina conculienles, radicitus exstirpant et 
in terram prosternunt : sie ab hac hieme nobilis 
ista beatorum pugilum cohors dejecta est , nobiles 
videlicet paradisi plant:e, societatis humane decus, 


radices nostre germinationis , Pauli milites , Christi satellites, 
clesiarum :edificatores, qui conscripti, ut contra barbaros 


nem humani generis hostem confecerunt. 
Nequaquam porro inevitabili mortis necessitate 
constrinzebantur, sed in eorum potestate salus 
erat, si se emolliri permisissent. Balneum enim 
non procu! distabat, quod dedita opera loco sup- 
plicii vieinum erat; janua patebat,-et circumstan- 
tes invitabant: nam tyrannus, persecutionis et va- 
riv improbitatis sator et auctor, prope transgres- 
sionis escam frigore jam compactis apposuerat, 
suadens, ut sponte sua ad curationem et medelam 
properarent, imitatus nimirum patrem suum, qui 
ad ligni vetiti gustum primos parentes fraudulen- 
ier induxit !, Verum illi fortitudinem magis exa- 
cuerunt, non ignari tolerantiam tunc probationem 
operari, quando quis abstinet ab ejus rei usu et 
commodo, quie in sua potestate sila est: quod su- 
perioribus annis divinum Daniclem egisse proditum 
est. Nam cum moneretur ut opipara lautaque escu- 
lenta et poculenta sumeret, odio et detestatione 


* Gen. nr, 1 sqq. 


b 


C 


ὁρύττουσι, xai λιθουργοῖς ὀργάνοις τὸ ὕδωρ χόπτουσι" 
χαὶ οἱ πλησίον ἀλλήλοις οὐχ ἐπιμίγνυνται, Ὁ τοιοῦτος 
χαιρὸς ὅπλον τῷ τυράννῳ χατὰ τῶν μαρτύρων ἐγέ- 
νετο. Ἴδε: γὰρ, ὡς ἔοιχε, τὴν μεγάλην χαὶ σύμφω- 
voy τῶν μαχαρίων φάλαγγα καινῷ τρόπῳ. τιμωρίας 
ἐναγωνίσασθαι, ἵνα πρὸς τοὺς πολλοὺς τῶν μαρτύρων 
ἀσύγχριτον χτήσωνται τῆς εὐσεθείας τὴν δόξαν. "Ἔστη- 
σαν οὖν, χαὶ ἐπήγνυντο τὰ μέλη τρέμοντες, χαὶ τὴν 
γνώμην ἀχλόνητον ἔχοντες, θέαν παρέχοντες ἐναγώ 
vtov, ἀγγέλοις, ἀνθρώποις χαὶ δαίμοσι... "Αγγέλοι 
μὲν τὸν χωρισμὸν τῶν ψυχῶν ἀνέμενον, ἵνα παραλα-- 
θόντες αὐτὰς πρὸς τὸν ἴδιον ἀναγάγωσι χλῆρον, "Av- 
θρωπο: δὲ τὸ τέλος ἐχαραδόχουν, τῆς χοινῆς φύσεως 
τὴν δύναμιν δοχιμάζοντες " εἰ διὰ φόδον xai ἐλπίδα 
τοῦ μέλλοντος τηλιχούτων χατευμεγεθεῖν ἀλγηδόνων 
ἰσχύοιμεν. Δαΐμονες ὃὲ σφόδρα πρασεῖχον τοῖς γινη- 
μένοις, ἐπιθυμοῦντες ἰδεῖν τὴν πτῶσιν τῶν ἀθλητῶν, 
χαὶ τὴν πρὸς τοὺς χινδύνους ἄνανδρον ἀπαγόρευσιν. 


Ἡ δὲ ἐλπὶς αὐτῶν χατησχύνθη, διὰ τὸν ἐνδυνα μοῦντα 
Θεόν. "Εύλεπον γὰρ τοὺς ἀχρωτηριασμοὺς, χαὶ τοὺς 


ἰδίους ἕχαστος, χαὶ τοὺς ἀλλήλων οἱ πάντες. Ὁ μὲν 
ἔχειτο ποδὸς ἣ δαχτύλων περιῤῥυέντων * ἄλλος ἔχειτο 
τῆς ἐμφύτου θερμότητος χαταψυχθείσης εἰς τέλος. 
“Ὥσπερ δὲ οἱ σφοδρότατοι τῶν ἀνέμων, τόπον ἐπιπνεύ- 
σαντες σύμφντον, εἶτα τὰ ὑψηλὰ τῶν δένδρων χατα- 
ὀείσαντες, εἰς γῆν χαταφέρουσι πρόῤῥιξα " οὕτως 
ἐστορέ[σ]θη παρὰ τοῦ χειμῶνος ἡ τῶν μαχαρίων παρά- 
ταξις " τὰ εὐγενῇ φυτὰ τοῦ παραδείσου, τοῦ γένους 
«b ἐγχαλλώπισμα, αἱ ῥίξαι τῆς ἡμετέρας βλαστήσεως. 
ἱ Παύλου ὁπλῖται, οἱ Χριστοῦ δορυφόροι, οἱ τῶν 
βωμῶν χαταλυταὶ, οἱ τῶν Ἐχχλησιῶν οἰχοδόμοι,, οἱ 
χατὰ βαρθάρων ὁπλιτεύειν ἀπογραψάμενοι, χαὶ πρὸς 
τὸν χοινὸν ἐχθρὸν τῆς ἀνθρωπότητος τὸν ἀγῶνα τελέ- 
σαντες. 


eo 


eversores altarium (ethnicorum) , Ec- 
militarent, certamen adversus commu- 


Ἐγίνετο δὲ αὐτοῖς ob πρὸς βίαν καὶ ἀπαραίτητον 
ἀνάγκην ὁ θάνατος, ἀλλὰ χαὶ μάλα πρόχειρος ἣν 
χαὶ ἐπ᾽ ἐξουσίας ἡ σωτηρία, εἰ xol μαλαχισθῆναι 
πρὸς τὴν ἔνστασιν ἡδουλήθϑησαν. Λουτρὸν γὰρ ἦν ἐχ 
ποῦ σύνεγγυς, ὅπερ ἐγειτνία χατ᾽ ἐπίνοιαν τῷ τόπῳ 
τῆς τιμωρίας " xal dj θύρα ἠνέῳχτο, χαὶ παρεστῶτες 
ἐχάλουν. Σοφιστὴς γὰρ ὧν διωγμοῦ χαὶ ποιχίλης ῥᾳ- 
διουργίας ὁ τύραννος, ἐγγὺς τὸ δέλεαρ τῆς παραδά- 
σεως τοῖς πηγνυμένοις παρέθηχε, xal συνεθούλευςξ 
πρὸς τὴν θεραπείαν αὐτομολῆσαι, ὡς ὁ πατὴρ αὐτοῦ 
τοὺς πρωτοπλάστους εἰς τὴν γεῦσιν τοῦ ξύλου. Οἱ δὲ 
τότε χαὶ μᾶλλον τὴν ἀνδρείαν ἐπέτεινον, εἰδότες ὡς 
χαρτερία τηνιχαῦτα παρέχει τὴν βάσανον, ἡνίκα ἂν 
προχειμένης ἐν ἐξουσία τῆς ἀπολαύσεως φείσηται " 
ὅπερ. ἐν τοῖς ἀνωτέροις χρόνοις Δανιὴλ ὁ θεσπέσιας 
πεποιηχὼς ἐπιδέδειχται. Παραχαλούμενος γὰρ ἄφθονα 

ἡδέα σῖτα χαὶ ποτὰ προσφέρεσθαι, μίσει χαὶ 
ἰδωλοθύτων, τὴν σπερμοφαγίαν ἢγά- 


χαὶι 


ἀποστροφῇ τῶν ε 
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φῶντας εὔσαρχος ἣν" Θεοῦ γὰρ τοῦτο δῶρον ἐξ- 
αἰρετον, τοῖς πιστοῖς δούλοις ἐν ταῖς ἀπορίαις τὰ πα 
ρ , bl ? 5 D 


ἐλπίδα χαρίξεσθαι. 


Πλὴν ἐπειδὴ τοῖς ὑψηλοῖς τῶν πραγμάτων οἱ φθό- 
νοι παραπεπήγασιν, ἐκινδύνευσε λωθηθῆναι τὸ μαχά- 
ριον σύνταγμα, χαὶ μιχροῦ δέοντος, ἀπωλέσαμεν τῆς 
τετάρτης δεχάδος τὸ πλήρωμα. Εἷς γὰρ ἀπαγορεύσας 
διὰ τὸν χρυμὸν, 
τοὺς μὲν συστρατιώϊτας ἀφῇ» 
ράννου προσεχώρησε τῷ λουτρῷ, ἤδη τῆς σαρχὸς 
μαρανθείσης φεισάμενος ὁ φιλόζωος * τῆς τε γὰρ ἐλ- 
πίδος ἐξέπεσε, xal τῆς προσχαίρου Gun; οὐχ ἐπέτυ- 
χεν, εὐθὺς ἐπιτελευτήσας τῇ παραθάσει" ᾿ἸΙούδας 
ἄθλιος ἐν τοῖς μάρτυσιν, οὔτε μαθητὴς, οὔτε πλού- 
σιος, χαὶ πρός γε τὸν βρόχον ἐφελχυσάμενος- * χαὶ μὴ 
θαυμάσῃ μηδείς. Σύνηθες γὰρ τῷ διαδόλῳ χατὰ τῶν 
ὑποχυπτόντων αὐτῷ τὸ τοιουτότροπον ῥᾳδιούργημα " 


᾿ 


πρὸς αὐτῷ τῷ τέλει τῆς νίχης, οἴμοι ! 
» τῇ τέχνῃ ὃὲ τοῦ τυ- 


ἀπατᾷ χαὶ χολαχεύει ποιχίλως, ἵνα ῥίψῃ ῥίψας δὲ, 
εὐθὺς ἐπεμθαίνει, χαὶ τοῦ χειμένου χαταγελᾷ. Ἐπι- 
χωμάζει δὲ τῇ συμφορᾷ τὴν αἰσχύνην, χαὶ τῇ αἰσχύνῃ 
τοῦ δελεασθέντος εὐφραίνεται. Διὸ xa ὁ Ψαλμῳδὸς 
ἐχθρὸν xal ἐχδικητὴν προσηγόρευσε, τὸ τοῦ τρόπου 
παλίμιόολον Ex τῆς τῶν ὀνομάτων σημαίνων ἐναντιό- 
τῆτος. ᾿Ανθρώπων γὰρ ἐχεῖνος PTS γίνεται ἔν- 


σπουδός τε xal φίλιος * ὑποχρίνεται τὸ φίλιον, 


τα 
ἐνδύσασθαι. 


ὅταν αὐτῷ θελήσῃ προσωτ 


᾿Αλλ᾽ ὁ τῆς ἀσθενείας τῆς ἡμετέρας ἐπίχουρος, 
τῶν ἀγαθῶν, χαὶ λόγων, χαὶ ἘΞ ΔΝν γεωργὸς, εὗρε 
χατὰ τὸν 
πολεμούντων οἰχεῖον, £x τῶν βλασφημούντων ὁμο- 
λογητὴν, xaX Ex τοῦ συντάγματος τῶν διωχόντων 


᾿Αδραὰμ. ἑαυτῷ πρόθατον εἰς θυσίαν ἐχ τῶν 


μάρτυρα. Εἷς γὰρ τῶν τῆς τυραννίδος δημίων, ὁπτα- 
σίας ἀγγέλων ἀξιωθεὶς τῶν ἐλθόντων ἐπὶ τοὺς μάρ- 
Topaz, xaX περιλαμφθεὶς τῇ ἐπιφανείᾳ τῶν ἁγίων 

δόξῃ Χριστοῦ, ἡνίχα 
τὴν ἐπὶ Δαμασχὸν ἐπορεύετο, εὐθὺς τὴν γνώμην μετ- 
ἔθετο, χαὶ γυμνώσας ἑαυτὸν τῆς ἐσθῆτος, τοῖς πηγνυ- 
μένοις συνανεμίχθη. Πάντα δὲ ἐν ὀλίγῃ χαιροῦ ῥοπῇ 


πνουμάτων, ὥς ποτε Παῦλος τῇ 


à 


συνάψας ἐγένετο, προσήλυτος, ὁμολογητὴς, μάρτυς, 


λουσάμενος ἐν τῷ ἰδίῳ αἵματι τὸ τῆς παλιγγενεσίας 
λουτρὸν, τῷ ᾿νεχρωθέντι, καὶ μὴ ῥεύσαντι * 
ἀνὴρ στεφανίτης, 


αἵματι 
ἀνὴρ τοῦ παντὸς ἄξιος * τῇ τοῦ 
Θεοῦ Ἐχχλησίᾳ δι᾽ ἐχεῖνον ἔχω τοὺς μ’, Διὰ τὸν γεν- 
ναΐον οὐ χολοθὸς ἡ τῶν μαρτύρων παράταξις. Διὰ 
τὸν προσήλυτον τελείαν ἄγομεν ἐπ᾽ ἀριθμῷ τελείῳ 
πανήγυριν. Ὃ δὲ διάδολος χαρίεν ἔπαθεν πρᾶγμα 
χαὶ 


vt . 1 


γέλωτος ἄξιον * ὡς γὰρ ἔχλεπτε 
ἐσυλήθη τὸν διώχτην 


τὸν στρατιώτην, 


χαὶ δήμιον. 


ἐπὶ τούτοις ; Οἱ μὲν τρισμαχάριοι ἔφθα- 


" 
ἔσπευδον. 


, ὕπο 


Ce ec T ἡ ᾿ 
Ὁ ὃὲ τῆς τιμωρίας χύριος, οὐκ 


υ 
ἀνεχτῶς τῶν μαρτύρων τὴν νίκην, τοῖς νε- 


ge λέμε: σώμασι * χελεύσας πυρὶ παραδοθῆναι 


ς 
οἰχίας τῶν ἀγίων ψυχῶν, xaX δι᾽ ἑνὸς πράγματος 


ἄγρια θηρία χαὶ πιχροὺς ἄνδρας. Τὰ μὲν 


2 * Psal, ὙΠ]; 9. 


Dan. τι, 4 sqq. 


za 


IN QUADRAGINTA MARTYRES. 


452 * xaY νηστεύων ἤνθει, xa ἀσιτῶν ὑπὲρ τοὺς τρυ- A eorum, qui: idolis immolata fuerant, 


D 
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leguminum 
esum elegit, jejunansque florebat et vigebat, οἱ cibi 
expers habitior et eorpulentior apparebat, quam 
illi, qui in delieiis vivebant? : Dei enim est fideli- 
bus servis suis talia dona prater spem conferre. 

Cielerum, quia grandibus ecptis livor adbierere 
solet, periculum erat, ne beata ista cohors trun- 
caretur, et jam inibi res erat, ut. quarte. deeadis 
complemento privaretur. Unus enim sub ipsum 
victorize articulum, impatientia frigoris succubuit, 
IIei mihi! Coinmilitones suos deseruit, et subdola 
tyranni arte accessit ad balneum, carni jam tabe- 
factz? parcens amore hujus vite: nam et spe sua 
excidit, et mortalem hanc vitam non est adeptus, 
in ipsa transgressione animam exhalans, miseran- 
dus Judas inter martyres, et neque discipulus, ne- 
que opulentus, et ad laqueum tractus: nec est 
quod quis miretur. Usitatum est diabolo hujusce- 
modi artificium contra illos, quos sibi subjugat. 
Decipit ac vane blanditur, ut prosternat; cum 
prostravit, evestigio inequitat, jacentemque irri- 
et. insultabundus calamitati pudorem et con- 
fusionem superaddit, et ignominia per escam cir- 
caumventi exsultat, Quare a Psalmographo quoque 
inimieus et. ultor appellatus est ?, ingenii mutabi- 
litatem diversitate nominum significans: ille enim 
cum hominibus nunquam fuus serio init, aut 
aniicitiam colit. Tunc vero animum amicum siniu- 
lat, quando sibi larvam fallendi gratia induit. 
Verum nostre. infirmitatis adjutor, bonorumque et 
sermonum et actionum plantator, reperit. sibi ad 
Abrahami exemplum oviculam ad sacrificium dome- 
Sslicam : ex blasphemantibus confitentem, et ex eo- 
rum ordine, qui persecutores erant, martyrem. 
Quilam enim ex tyrannidis administris, visione 
angelorum ad martyres venientium dignatus, οἱ 
cireumfusus sacrorum spirituum apparitione, ut 
olim Paulus majestate Christi, quando Damascum 
profieiscebatur, statim mentem mutavit, ct vesti- 
inentis seipsum exuens frigore concrelis sese al- 
miscuit *. Et exiguo temporis momento omnia 
factus est, proselytus, confessor, martyr, abluens 
proprio sanguine regenerationis lavaerum, pro- 
prio, inquam, sanguine mortuo , non fluido. Vir 
coronam promerilus, vir omni honore dignus: per 
ilum habet Eeclesia Dei quadraginta ; per hunc 
generosum non est mulila martyrum caterva. Pro- 
pter hune proselytum perfectam agimus perfecto 
numero panegyrim. Et diabolo res lepida et risu 
digna accidit : dum enim militem sulffuratus est, 
anisit perseculorem el carnilicem. 

Quid vero post hzc? Ter beati illi pervenerunt, 
quo properabant. At supplicii proses impatienter 
ferens martyrum victoriam, cuui cadavere. bellum 
gerebat, mandans ut habita- 
cula igni traderentur, hacin re et efferatas belluas, 
et truculentos homines imitatus, quarum illa effu- 


det, 


sanctarum animarum 


Act, 1x, 1 sqq. 
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A : 5 ANSA P els E 
gientium vestes abjectas lacerant, isti vero hostium A γὰρ τῶν διωχομένων ἀνθρώπων φυγόντων τὴν npoc[o] 


recedentium. domos incendunt et evertunt. Merito 
martyrum quispiam eum sie compellaverit: Non 
amplius, o fatue, crudelitatem. tuam pertimeseo : 
timebam enim, quamdiu anim: congelatis aderant 
εὐ inerant, ne magnitudo eruciatuum superaret for- 
titudinein piorum. Hac. autem formidine dilapsa, 
utere luto relieto prout voles: etiamsi carnem vo- 
raveris, susque deque habebo : quanto enim rabiem 
majorem exseris, eo plus abeuntium victoriam co- 
ronas: nam adversariorum valid: impressiones 
victorum fortitudinem Derspicuo arguumt. 


At quid longis verborum ambagibus utimur? 
Combusta sunt corpora, eaque flamma excepit. 


Cineres vero illi et incendii reliquix: in. orbem 
lerrarum ita divise sunt, ut ferme qualibet pro- 
vincia benedictionem inde participet. Habeo etego 
particulam hujus sacri muneris: et corpora paren- 
im meorum juxta horum militum reliquias posui, 
uL tempore resurrectionis cum opitulatoribus spei 
et. fiducize plenis resurgant. Scio enim illos posse, 
et qua libertate et fiducia apud Deum valeant, dilu- 
cida argumenta vidi : ex quibus unum conmemo- 
rare lubet, «larum videlicet testimonium, quid 
ellicere queant. Est ad me pertinens vicus, in quo 
bealissimorum martyrum reliqui& requiescunt. 
Non procul abest parva civitas, quam lboram voci- 
tant. In hae eum ex reeepta Romanorum consuc- 
tudine ceusus militum institueretur, quidam ex mi- 
litibus ad przdietum vieum venit, a tribuno ad cu- 
stodiam Υἱοὶ destinatus, ut commilitonum suorum 
invasiones et ipjurias propulsaret, quas milites ru- 
slicanis audaeler inferre solent. ZEgrotabat autem 
iste altero. pede, et claudicabat: eratque affectio 
diuturna et immedicabilis. Porro postquam in mar- 
tyrio et in loco requietionis Sanctorum fuit, preces- 
que ad Deum fudit, Sanctorum quoque interces- 
sionem imploravit, et ecce noctu apparet ei vir 
veneranda specie, et post alia, qu: dixit, Claudicas, 
ail, o miles, et curatione eges? sed da, ut tangam 
pedem. Et apprehensum in somnis pedem fortiter 
altraxit. Et cum. nocturna visio hoc. faceret, vigi- 
lantibus talis excitatus est sonitus, qualis exsistere 
Solet, osse ex nmalurali sua. sede revulso, deinde 
violenter restituto ; ut et illi, qui una dormiebant, 
expergefierent, et ipse etiam miles confestim so- 
mno solveretur, sanusque more aliorum incederet. 
Moc miraculum ego ipse vidi, cum ipso milite ver- 
salus, qui ubique et. apud omnes hoc beneficium 
à martyribus acceptum divulgabat, et przedicabat, 
Εἰ commilitonum suorum benignitatem celebrabat. 


Si vero quid, quod me peculiari modo attingat, 
apponere oportet, haud omittam. Quando enim 
primum festum diem ob reliquias acturi eramus, et 
urnam in sanctam ecclesiam illaturi, maler mea, 


ριφθεῖσαν αὐτοῖς ἐσθῆτα σπαράττει" οἱ δὲ τῶν δυσ- 
μενῶν ἀναχωρησάντων τὰς οἰχίας ἐμπιπρῶσι xot 
χαταλύουσι. Καί τις ἂν τῶν μαρτύρων εἶπεν ἐνδί- 
χως πρὸς αὑτόν * Οὐχέτι σου, μάταιε, δειλιῶ τὴν ὠμό- 
τητα. Ἐφοθούμην γὰρ μέχρις αἱ ψυχαὶ συμπαρῆσαν 
τοῖς πηγνυμένοις, μὴ τὸ ὑπερθάλλον τῆς βασάνου νι- 
χήσῃ τὴν ἀνδρείαν τῶν εὐσεδῶν * τούτον ὃὲ παρελ- 
θόντος τοῦ δέους, χρῆσαι τῷ ἀπομείναντι πηλῷ, χατ 
θὼς βούλει * χὰν ἀπογεύσῃ τῶν σαρχῶν, οὐ φροντίζω, 
“Ὅσῳ γὰρ λυσσῶσαν δειχνύεις τὴν ὠμότητα, τοσ- 
(Ut πλέον στεφανοῖς τῶν ἀπελθόντων τὴν νίχην. 
Ai γὰρ γενναῖαι προσθολαὶ τῶν ἀντιτεταγμένων, 
ἀποδείξεις ἀχριθεῖς τῆς ἀνδρείας τῶν χρατησάντων 
γίνονται. 

᾿Αλλὰ τί μαχρὰ. διατρίθομεν; Ἐφλέχθη τὰ σώ- 
ματα, xol τὸ πῦρ αὐτὰ διεδέξατο. Τὴν δὲ χόνιν ἐχεί- 
νην, xal τῆς καμίνου τὰ λείψανα ὁ χόσμυς ἐμερίσθη" 
χαὶ πᾶσα γῇ σχεδὸν τοῖς ἁγιάσμασι τούτοις εὐλο- 
γεῖται. "Eye χἀγὼ μερίδα τοῦ δώρου, χαὶ τῶν ἐμῶν 
πατέρων τὰ σώματα τοῖς τῶν στρατιωτῶν παρεθέ- 
μὴν λειψάνοις " ἵνα ἐν τῷ καιρῷ τῆς ἀναστάσεως μετὰ 
τῶν εὐπαῤῥησιαστῶν βοηθῶν ἐγερθῶσιν. Οἶδα γὰρ, 
ὡς ἰσχύουσι, χαὶ τῆς παῤῥησίας αὐτῶν τῆς πρὸς 
Θεὸν ἐναργεῖς ἐθεασάμην τὰς ἀποδείξεις * xal δὴ 
βούλομαι ἕν τι τῶν εἰς θαῦμα τελούντων τῆς ἐχείνων 
ἐνεργείας εἰπεῖν * Κώμης τῆς ἐμοὶ προσηχούσῃς, ἐν 
fj τὰ τῶν τρισμαχαρίων τούτων ἀναπέπαυται λείψανα, 
ἔστι τις πολίχνη ἣ γείτων, Ἴδωρα χαλοῦσιν αὐτήν. 
Ἐν δὴ ταύτῃ, χατὰ τὸν συνήθη Ῥωμαίοις νόμον, 
χαταλόγου στρατιωτῶν διάγοντος, εἷς τις τῶν ὁπλι- 
τῶν ἐπὶ τὴν χώμην τὴν προλεχθεῖσαν ἀφίχετο, πρὸς 
φυλαχὴν τοῦ χωρίου παρὰ τοῦ ταξιάρχου δοθείς " 
ἵνα τῶν συστρατιωτῶν ἑαυτοῦ τὰς ὁρμὰς χαὶ τὰς 
ὕόρεις ἀνείργῃ, ἃς εἰώθασιν ἐπάγειν τοῖς ἀγροίχοις 
ὑπὸ θράσους οἱ ὁπλιτεύοντες. Ἐνόσει δὲ οὗτος τὸν 
ἕτερον τοῖν ποδοῖν, χαὶ ἐχώλενε " χαὶ τὸ πάθος αὐτῷ 
χρόνιον xoi δυσίατον ἣν. ᾿Επεὶ δὲ ἐντὸς ἐγένετο τοῦ 
μαρτυρίου xo τῆς ἀναπαύσεως τῶν ἁγίων, xoi Θεῷ 
προσευξάμενος, τὴν τῶν ἁγίων πρεσθείαν ἐπεχαλέ- 
σατο" νύχτωρ αὐτῷ φαίνεταί τις ἀνὴρ ἀξιοπρεπὴς, 
xai τινα ἄλλα διαλεχθεὶς, « Χωλεύεις, » ἔφη, « ὦ 
στρατιῶτα, xai δεῖ σοι θεραπείας ; ἀλλὰ δός μοι 
Ψηλαφῆσαι τὸν πόδα. » Λαθόμενος δὲ ὄναρ αὐτοῦ, 
σφοδρῶς ἐφειλχύσατο. Τῆς δὲ νυχτερινήῆς ὄψεως τοῦτο 
ποιούσης, ὕπαρ τηλιχοῦτος ἐγένετο ψόφος, οἷος ἂν 
γένοιτο, ὁστέου τῆς φυσιχῆς ἁρμονίας ἐξολισθήσαντος, 
εἶτα βιαίως ἐναρμοσθέντος" ὥστε ἀφυπνίσαι χαὶ τοὺς 


συγχαθεύδοντας χαὶ αὐτὸν τὸν στρατιώτην, διεγερ- 
θῆναι δὲ τὸν ἄνθρωπον εὐθὺς, χαὶ βαδίζειν ὑγιῶς 
χατὰ φύσιν, ὡς * εἴωθεν. Ταύτην τὴν θαυματουργίαν 
εἶδον ἐγὼ, αὐτῷ τῷ ἀνθρώπῳ περιτυχὼν ἐξαγγέλ- 
λοντι πρὸς πάντας, χαὶ χηρύττοντι τὴν μαρτύρων 
εὐεργεσίαν, χαὶ τὴν τῶν στρατιωτῶν φιλανθρωπίαν 
ἀνυμνοῦντι. 

Εἰ δέ τι χρὴ προσθεῖναι χαὶ τῶν 
μοι προσηχόντων, ἐρῶ. Ἡνίχα γὰρ τὴν ἐπὶ τοῖς λει- 
ψάνοις πανήγυριν τὴν πρώτην τελεῖν ἐμέλλομεν, χὰν 
τῷ ἁγίῳ σηχῷ ἀναπαύειν τὴν λάρναχα, ἡ μήτηρ 1) 


185 
AT " € t 2e M CAR be] Ue. δ n 

ἐμή * αὕτη γὰρ ἣν ἡ τῷ Θεῷ συνάγουσα xaY χο- 
AR ; MS S : 

σμοῦσα τὴν &opz v: ἡ ὃὲ ἧἥχειν με πρὸς τὴν μετουσίαν 


τῶν δρωμένων ἐχέλευσε, πόῤῥω τε διάγοντα, χαὶ ἔτ 


νέον ὄντα, χὰν τοῖς λαϊχοῖς ἀριθμούμενον. Οἵα δὲ φιλεῖ 
γίνεσθαι ἐπὶ πράγμασι κατεπείγουσιν, ἄσχολος ὧν, 
βαρύτερον ὁ ἀνόητος ἐδεξ 
ψάμενος τῇ μητρὶ, ὅτι μὴ εἰς ἄλλον καιρὸν ὑπερέθετι 
τὴν πανήγυριν, ἀλλά με πολλῶν ἀποχινήσασα φρον- 


ξάμην τὴν χλῆσιν, ὑπομεμ.- 


τίδων, μεϑείλχυσε ταύτῃ, χαὶ πρὸ μιᾶς τῆς συνόδου. 
᾿Αφικόμην εἰς, τὸ χωρίον * 


χήπῳ,, ἔνθα χαὶ 


παννυχίδος δὲ οὔσης ἐν 
τὰ λείψανα τῶν A. ἐτύγχανε 
Ψαλμῳδίαις τιμώμενα, 
ματίου χαθεύδοντι 


ἐμοὶ πλησίον ἐπ 


τινος δω- 
φαίνεται... ὄναρ ὄψις τοιαύτη * 
TRU e Ww : 

Ἐδόχουν βούλεσθαι εἰσιέναι ἐν τῷ χήπῳ, ἔνθα ὕπαρ ἡ 


D 


περ: τὴν θύρ Ἄν, 


παυνυχὶς ἔτελε 
πλῆθος ὥφϑη 


ἴτο. Γενομένῳ δέ por 


στρατιωτῶν mposxal tju.evoy τῇ εἰσόδῳ " 


ἀθρόον δὲ οἱ πάντες διαναστάντες, ῥάθδου: ἐπανατει- 
νόμενο!, χαὶ ἀπειλητιχῶς ἐφορμῶντες, οὐ συνεχώ- 


REUS ADEM AS Ἶ ; 
pou τὴν εἴσοδον * ἔλαθον δ᾽ ἂν xat πληγὰς, εἰ μή με 
εἷς, ὡς ἐδόχουν, φιλανθρωπότερος ἐξητήσατο. Ὡς δέ με 


ὁ ὕπνος ἀφῆχε, xal ἦλθον εἰς ἀναλογισμὸν τῆς ἐπὶ 
Éusp Qzy 
πολλοῖς δὲ 
θρήνοις ὠδυρόμην τὴν ἐμαυτοῦ ματαιότητα " xo αὐτῇ 


UMS quest ; 
τῇ χλῆσει πλημμελείας, ἠσθόμην piv εἰς τί 
ἢ τῶν στρατιωτῶν ἐπίφοθος ὁπτασία " 


& τῇ θήχῃ τῶν λειψάνων πιχρὸν ἐπέῤῥευσα δάχρυον, 
tva. μοι ὁ Θεός τε εὐμενῶς ἔχῃ, χαὶ οἱ ἅγιο: στρατιῶ- 
ται τὴν ἀμνηστίαν χαρίσωνται. 

Ταῦτα εἶπον, ἵνα πεισθῶμεν, ὅτι ζῶσιν οἱ μάρτυ- 
psc, χαὶ εἰσὶ Θεοῦ δορυφόροι, χαὶ πάρεδροι, οἱ cf- 
pegov ἡμῶν τὴν Ἐχχλησίαν ὠφελήσανζες χαὶ χοσμή- 
σαντες * λαμπροτέρα δὲ χαὶ μείξων αὕτη ἡ τεσσα- 
ραχοστὴ τῶν u^ μαρτύρων τὴν μνήμην ἔχουσα, χαὶ ὁ 
μὴν ἐπιφανέστερος τῶν μηνῶν, χαὶ ὁ μοχθηρὸς χει- 
Uv οὐχέτι μοι δοχεῖ χαλετϑός * οὐδὲ σχετλιάζω χατὰ 
τῆς ἐνεστῶτος χαιροῦ ἀγριότητος. Θὗτος γὰρ ὅπλον 
τοῦ διώχτου γενόμενος, ταύτην μοι τὴν ἱερὰν ἐτε- 
λείωσε φάλαγγα. Καὶ ὥσπερ τῶν ἑπτὰ Μαχχαθαίων 
ἡ μήτηρ, διὰ τὸ ψυχὴν ἔχειν φιλόθεον μᾶλλον ἣ 
φιλόσαρχον, οὔτε τὴν ᾿Αντιόχου τοῦ τυράννου Συρίας 
ὠμότητα χατεμέμψατο, οὔτε πρὸς 


ρὸς τὰς χολάσεις χαὶ 
τὰς 


συμφορὰς τῶν υἱῶν ἐδυσχέρανεν * ἐδέξατο ὃὲ 
τὴν ἐρημίαν, ὡς εὐεργεσίαν, χαὶ τὴν ἀπαιδίαν, ὡς 
UE οὔτε μὴν ὁ Στέφανος λιθαζόμενος ἐνόμιζε 
, ἀλλὰ μᾶλλον ζωοποιεΐῖσθαι." οὕτως χαὶ 
ς ἘΠΊ ὑφείλομεν χάριν Ex τῆς ἀγαθῆς 
ἀποθάσεως, ἀνθ᾽ ὧν ἡμῖν τοσούτων ἀγαθῶν χατέστη- 
σαν oir, εἰ χαὶ μὴ σχοπῷ εὐεργετούντων, ἀλλὰ 
πολεμούντων ἐνήργουν. Εὐεργετοῦσι γὰρ xal ἐχθροὶ 
p θέλοντες, 


Ὠφέλησ 


τῶν γνησίων φίλων οὐχ ἀτιμότερα. 
εν ὁ διάδολος τὸν Ἰὼδ μᾶλλον, Y) ἔόλαψεν. 
Εὐεργέτης ὁ βασιλεὺς τῶν 
ἐγένετο. Καὶ οὐ τρεὶς πα δὰ Δ 
λογείτωσαν " xa πρισθεὶς 


τῇ χαμίνῳ χάριν ὁμο- 
ὁ Ἡσαΐας τοὺς '"E6gaíoug 
ὑμνείτω. Καὶ Ζαχαρίας μεταξὺ τοῦ ναοῦ χαὶ τοῦ 
θυσιαστηρίου σφαγεὶς τιμάτω τοὺς αὐτόχειρας " χαὶ 
Ἰωάννης τὴν χεφαλὴν ἀποτμηθεὶς, εὐεργέτην χηρυτ- 
πτέτω Ἡρώδην * χαὶ οἱ ἀπόστολο! τοὺς δήσαντας χαὶ 
μαστίξαντας * χαὶ πάντες d 


p-T)0:- 
ρτυοῖς 


ἀγχπάτωσαν 


IN QUADRAGINTA MARTYRES, 


p batur se lxedi, sed magis vivificari : 


᾿Ασσυρίων τοῦ Δανιὴλ ^ 
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A (hujus enim vita eum Deo erat, qui ctiam omnem 


diem festum eximie ornabat) jussit me ad rerum 
gerendarum parlicipationem | venire, At cui. pro- 
cul abessem, adhuc juvenis, etin laicorum Or- 
dine, prout fieri consuevit in rebus urgentibus, oc- 
cupatlionibus distenlus, gravius. vocationem insi- 
piens accepi, subaccusans matrem, quod hanc cele- 
britatem in aliud tempus non distulisset, sed. me 
a variis negotiis abstraetum huc abduxisset, et 
quidem ante ullam. synodum. Veni ergo in pagum. 
Et eum pervigilium obiretur in. horto, ubi eiiam 
Sanctorum reliqui psalmis honorabantur, mihi 
in vieina :dieula. dormienti hujusmodi secundum 
quietem visio oblataest: Videbar intvare in hortum, 
ubi pervigilium agebatur. Et cum ad fores essei, 
apparuit multitudo militum ad introitum. excu- 
bantium, qui e vestigio assurgentes, virgasque 
quatientes, et minabundi in me irruentes, adituni 
non concedebant: quin et. plagas accepissem, nisi 
deprecatione unius, qui, ut videbatur, ecteris hu- 
ereptus fuissem, Ubi vero somnus 
me reliquit, inque memoriam revocavi, qui cirea 
vocat;onem deliqueram, tum. quid terrifiea | mili-- 
tum apparitio sibi vellet, intellexi: multis autem 
lacrymis deflevi meam insipientiam, ipsamque sa- 
crarum reliquiarum thecam laerymis amaris asper- 
si, ut et Deum mihi propitiarem, et a sanctis ni- 
litibus commissi oblivionem obtinerem. 

llc recensuerim, ut credamus martyres vivere, 
et Dei quasi stipatores et assessores esse, qui ho- 
die Eeelesi: et emolumento et ornamento sunt. 
Ipsa vero Quadragesima, qua quadraginta marty- 
rum memoria obitur, splendidior et major est, et 
mensis mensibus aliis illustrior, neque mala hiems 
amplius mihi difficilis apparet, neque aflligor ob 
temporis instantis inclementiam. Nam immite tem- 
pus, occasione persecutori subministrata, hane sa- 
cram catervam confecit. Εἰ quemadmodun septem 
Macchabxorum mater, eo quod animum haberet 
magis Dei quam carnis amantem, neque Antioch? 
tyranni Syriz crudelitatem accusavit ; neque sup- 
plieia et calamitates filiorum indigne tulit, solitu- 
dinem vero, ut beneficium, et orbitatem, ut auxi- 
lium aecepit ; neque Stephanus lapidatus arbitra- 
ita et. nos Dei 
tiam debemus, ob prosperum 
causa 


manior erat, 


oppugnatoribus gra 
eventum, cum nobis tantorum bonoruin 
elfeeti sunt, etsi id quod agebant, non animo be- 
nefaciendi, sed oppugnandi agebant. Nam et hostes, 
licet nolentes, aliquando beneficia conferunt ; nec 
diabolus Jobo minus profuit, quam genuini amici 
ejus. Benefactor Danielis fuit rex Assyriorum. Et 
tres pueri incensa fornaei gratias agant : et Isaias 
serra dissectus ebrios dilaudet. Et Zacharias 
inter templum et altare mactatus suos. interfecto- 
res veneretur, et Joannes capite truncatus Hero- 
dem eeu benefactorem suum  przdicet, et apostoli 
eos, a quibus ligabantur ct llagellabantur, et omnes 

martyres eos, a quibus persecutionem patiebantur, 
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diligant: nisi enim illi stadium aperuissent, haud- A τοὺς διώχοντας" εἰ μὴ γὰρ ἐχεῖνοι τὸ στάδιον ἤνοιξαν, 


quaquam athlete fortitudinem suam palam demon- 
strassent. Quid vero quis ad laudem eorum, qui 
nobis pro argumento propositi sunt, magis admi- 
retur, an multitudinem, an fortitudinem, an since- 
ram et non fucatam eoncordiam? Ne vero pr:ter- 
eamus ingrate primum numerum. Nam qui tantos 
intercessores habet, is nunquam inanis a precibus 
et oratione abibit, licet peccatis admodum onustus 
sit. Cujus sensus et spei testis est ipse Deus in 
colloquio cum. Abrahamo, quando pro Sodomitis 
supplicabat, cum non quadraginta, sed decem so- 
lummodo justos ad civitatis jamjam periturz con- 
servationem requisivit. Nos vero, juxta Apostolum", 
1antam testium nubem circumfusanm: habentes, nos 
ipsos pradicemus beatos, spe gaudentes , orationi 
instantes, memoriis sanctorum communicantes : 
nam quadraginta martyres validi sunt contra ad- 
versarios propugnatores , et fide digni intercessio- 
nis apud communem Dominum advocati; horum 
prxsidio tectus Christianus confidat, licet diabolus 
tentaliones nectat, et homines improbi insurgant, et 
Ayranni furore excandeseant, et mare saviat, et 
terra non ferat, qu: hominibus ferre solet, tan- 
demque eolum minas intente: ad omnem enim 
necessitatem et eventum horum facultas et potentia 
sullicit, et uberem a Christo gratiam accipit, quem 
decet omnis gloria in szeula. Amen, 


* Hebr. xij, 1. 


------α----------τ----- -- - - 


οὐκ ἂν οἱ ἀθληταὺ τὴν ἀνδρείαν ἐδημοσίευσαν. Τί 
δ᾽ ἄν τις πλέον ἀγασθείη τῶν προχειμένων ἡμῖν εἰς 
εὐφημίαν ἀνδρῶν; τὸ πλῆθος, ἣ τὴν ἀνδρείαν, ἣ τὴν 
ἀψευδῆ συμφωνίαν ; Καὶ μὴ παρέλθωμεν ἀναισθήτως, 
μηδὲ ἀχαρίστως πρῶτον τὸν ἀριθμόν. Ὁ γὰρ τοσ- 
οὐτους ἔχων πρεσθευτὰς, οὔποτ᾽ ἂν ἄπραχτος ἀπέλθοι 
προσευχῆς χαὶ δεήσεως, χἂν σφόδρα βεθαρημένος 
ὑπάρχῃ τοῖς ἁμαρτήμασι. Καὶ ταύτης τῆς διανοίας 
χαὶ ἐλπίδος, μάρτυς ἐστὶν ὁ Θεὸς, ἐν τῇ πρὸς ᾿Αθραὰμ. 
διαλέξει, ἡνίχα τὴν ὑπὲρ Σοδομιτῶν ᾿ἱχετείαν ἐδέ- 
ye», οὐ τεσσαράχοντα διχαίους, ἀλλὰ δέχα ζητήσας 
εἰς παραίτησιν πόλεως μελλούσης ἐξαφανίζεσθαι. 
Ἡμεῖς δὲ, χατὰ τὸν ᾿Απόστολον, τοσοῦτον ἔχοντες 
περιχείμενον ἡμῖν νέφος μαρτύρων, μαχαρίσωμεν 
ἑαυτοὺς τῇ ἐλπίδι χαίροντες, τῇ προσευχῇ προσχαρ- 
περοῦντες, ταῖς μνῆμαις τῶν ἁγίων χοινωνοῦντες. 
Τεσταράχοντα γὰρ μάρτυρες, ἰσχυροὶ μὲν χατὰ τῶν 
ἐχθρῶν ὑπασπισταὶ, ἀξιόπιστοι ὃξ τῆς πρὸς τὸν Δε- 
σπότην ἱχεσίας παράχλητοι " μετὰ τῆς τούτων ἐλπί- 
δος χαταθαῤῥείτω Χριστιανὸς, χαὶ τοῦ 01360200 πει- 
ρασμοὺς ῥάπτοντος, xal ἀνθρώπων πονηρῶν ἔπαν- 
ισταμένων,, xol τυράννων τῷ θυμῷ ζεόντων., xai 
θαλάσσης ἀγριαινούσης, xal γῆς μὴ φερούσης, ἃ 
γεννᾷν ἀνθρώποις τέταχται, xai οὐρανοῦ συμφορὰς 
ἀπειλοῦντος. Πρὸς πᾶσαν γὰρ χρείαν, χαὶ περίστα- 
σιν ἢ τούτων δύναμις ἐξαρκεῖ, xal πλουσίαν παρὰ 
Χριστοῦ λαμθάνει τὴν χάριν * ᾧ πρέπει πᾶσα δόξα 
εἰς τοὺς αἰῶνας. ᾿Αμήν. 


TOY AYTOY 
EHITAPIOX ΛΟΙῸΣ 


EIE TON IAION AAEATON TON METAN BAXIAEION. 


EJUSDEM 
ORATIO FUNEBRIS 


QUA FRATRIS SUI. DASILII MAGNI LAUDES ET MEMORIAM CONCELEDRAT. 


Laurentio Sifano interprete. 


. . P . m . ss 1 che v» τάξιν ταῖς ἑτησίοι 
Donum imposuit Deus ordinem anniversariis his € Καλὴν ἐπέθηχεν ὁ Θεὺς τὴν τάξιν ταῖς ἑτήσιοις 


nostris feriis, quas per ordinatam quamdam 
vicissitudinem ct seriem his diebus et jam celebra- 
vimus, et rursus celebramus. Ordo autem nobis 
spiritualium celebritatum atque conventuum is est, 
quem magnus etiam Paulus docuit, superne atque 


coelitus ejusmodi rerum cognitionem adeptus, Ail 


- UA Lee Ana dvIUn ns 
ταύταις ἡμῶν ἑορταῖς, ἃς διά τινος τεταγμένης Oxo 
λουθίας χατὰ τὰς ἡμέρας ταύτας ἤδη τε ἠγάγομεν, 
χαὶ πάλιν ἄγομεν. Ἡ δὲ τάξις ἡμῖν ἐστι τῶν πνευ- 


ματιχῶν πανηγύρεων, ἣν καὶ ὁ μέγας Παῦλος ἐδί- 
s ^ - ὖ , SEC 
δαξεν, ἄνωθεν τῶν τοιούτων τὴν γνῶσιν ἔχων. Φησὶ 


γὰρ ἐχεῖνος, ἐν πρώτοις μὲν τοὺς ἀποστόλους τε χαὶ 
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τοὺς 


ποιμένας χαὶ διδασχάλους. Συμθαίνει το 


προφήτας τετάχθαι, μετ᾽ ἐχείνους δὲ 
ίνυν τῇ ἀπο- 
στολιχῇ ταύτῃ ἀχολουθίᾳ ἣ τάξις τῶν τοῦ ἐνιαυτοῦ 
πανηγύρεων. ᾿Αλλὰ τὴν πρώτην οὐ συναριθμῶ ταῖς 
ἄλλαις. Ἢ γὰρ ἐπὶ τῇ θεοφανείᾳ τοῦ μονογενοῦς 
Υἱοῦ χάρις, ἡ διὰ τῆς ἐκ Παρθένου γεννήσεως ἀνα- 
δειχθεῖσα τῷ χόσμῳ, οὐχ ἁπλῶς ἐστιν ἁγία πανήγυ- 
ρις, ἀλλ᾽ ἁγία ἁγίων, καὶ πανήγυρις πανηγύρεων. 
Οὐχοῦν τὰς μετ᾽ αὐτὴν ἀοιθμήσωμεν * Πρῶτον ἡμῖν 
ἀπόστολοί τε χαὶ προφῆται τῆς πνευματιχῆς χορο- 
στασίας χατήρξαντο. Τὰ δύο γὰρ πάντως περὶ τοὺς 
αὐτούς ἐστι χαρίσματα, τό τε ἀποστολιχὸν πνεῦμα, 


χαὶ τὸ τῆς προφητείας. Εἰσὶ δὲ οὗτοι . Στέφανος, 


Πέτρος, Ἰάχωδος, Ἰωάννης, Παῦλος εἰ 
τοὺς φυλάξας τὴν ἑαυτοῦ τάξιν, ἐξάρχει τῆς παρού- 
σῆς ἡμῖν πανηγύρεως ὁ ποιμὴν χαὶ διδάσχαλος. Τίς 


τα μὲ τὰ τού- 


οὗτος; Εἴπω τὸ ὄνομα, ?| ἀρχεῖ ἡ χάρις ἀντὶ τοῦ 
ὀνόματος δεῖξαι τὸν ἄνδρα ; Διδάσχαλον γὰρ χαὶ ποι- 
μένα μετὰ τοὺς ἀποστόλους ἀχούσας, ἐνόησας πάν- 
τως τὸν μετὰ τοὺς ἀποστόλους ποιμένα τε χαὶ δι- 
δάσχαλον " τοῦτον λέγω, τὸ σχεῦος τῆς ἐχλογῆς, τὸν 
ὑψηλὸν βίῳ τε χαὶ λόγῳ Βασίλειον, τὸν ἀστεῖον τῷ 


Θεῷ ἐκ γεννήσεως, τὸν τοῖς ἤθεσι πολιὸν ἐχ νεότητος, 


τ 


τὸν παιδευθέντα μὲν χατὰ Μωῦσέα πάσῃ σοφίᾳ τῶν 
ἔξωθεν λόγων, τοῖς ὃὲ 


εροῖς γράμμασιν Ex. βρέφους 
χαὶ μέχρι τῆς τελειώσεως συντραφέντα χαὶ συναυξη- 
θέντα χαὶ συναχμάσαντα " ὅθεν διδάσχων πάντα ἄν- 
ὕρωπον ἐν πάσῃ σοφίᾳ τ χαὶ τῇ ἔξωθεν, 
οἷόν τις ἀριστεὺς περι 

τοῖς ἀντιτεταγμένοις ἕαυ 
δι᾿ ἀμφοτέρων τοὺς προσπ Uc ταο, 
ἑχατέρῳ τοὺς ἐν VERE 
ἰσχὺν ἔχειν νομίζοντας, «o 
τὰς Γραφὰς UU ταῖς PN ἀνατρέ- 


πων, Ἕλληνας δὲ διὰ τῆς ἰδίας αὐτῶν συμποδίξων 


δὲ χατὰ τῶν ἀντιπάλων νίχη οὐ 


τ τῶν ἡττημένων, ἀλλ᾽ ἀνάστασιν. Οἱ 
γὰρ εὐνήν τώμενο: τῆς ἀληθείας, νιχηταὶ χαὶ στεφανῖται 
zh 
χατὰ τῆς πλάνης xai τοῦ Ψεύδους ἐγίνοντο. 


tem ac gentiles per suam ipsorum irretiens atque illaqueans. eruditionem. Sed victoria de 
scd resurrectionem. 


non ruinam iis, qui victi essent, afferebat, 
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τοὺς À enim ille, in primis quidem apostolos et proplietas 


constitutos et ordinatos esse, post illos vero pasto- 
res et doctores !. Convenit igitur ordo solemnium 
conventuum et celebritatum eum apostolica hae or- 
dinatione. Sed primam celebritatem una cum aliis 
non numero, Nam quie propter divinam unigeniti 
Filii apparitionem , per partum Virginis a. mundo 
festivitas instituta est, ea non simpliciter sancta 
celebritas est, sed sancta sanctarum, et. celebritas 
celebritatum. Igitur eas qux haue consequuntur, 
numeremus. Primum nobis apostoli et prophete 
spiritualis ccetus initium fecerunt. Utraque enim 
prorsus circa eosdem sunt dona, οἱ apostolicus 
spiritus, ei spiritus. prophetize. Sunt autem hi : 
Stephanus, Petrus, Jacobus, Joannes, Paulus ; 
deinde post hos conservato ordine suo , pastor et 
magister presentem nobis celebritatem auspicatür. 
Quis est hic? Dicam nomen, an nominis vicem 
gratia atque festivitas supplet ad virum ostenden- 
dum? Cum enim de magistro atque pastore post 
apostolos audiveris, intellexisti prorsus eum qui 
apostolos consequitur pastor et doctor. Hunc dico, 
qui vas est electionis, sublimem illum et vita οἱ 
sermone Basilium, gratum et acceptum Deo ἃ 
nativitate, qui moribus canus ab juventule, qui 
sicut Moyses ?, eruditus fuit omni sapientia atque 
scientia externarum disciplinarum, sacris vero lit- 
teris ab infantia usque ad perfectionem et consum- 
mationem innutritus, una. crevit, in adulta atque 
confirmata xtate una versatus est, unde docens 
omnem hominem in omni sapientia tam externa 
quam divina, veluti vir quidam fortis et strenuus 
bellator ambidexter, per ütramque eruditionem in 
adversarios sese armans, per utramque disciplinam 
vincit reluctantes, utraque. armatura przcedens οἱ 
superans eos, qui per alterutram adversus veritatem 
aliquas vires habere se putabant, eos quidem qui 
de haereticorum sententia seripturas proferrent, 
Scripturis evertens. atque confutans , Graecos au- 
adversariis 
succumbebant 


Qui enim veritati 


vieloriam et coronam de errore atque mendacio referebant, 


Τοῦτον οὖν ἔχομεν xal ἡμεῖς νῦν τὸν διατιθέντα 
ἡμῖν τὴν παροῦσαν πανήγυριν, τὸν γνήσιον ὑποφήτην 
τοῦ Πνεύματος, τὸν γενναῖον τοῦ Χριστοῦ στρατιώτην, 
τὸν μεγαλόφωνον χήρυχα τοῦ σωτηρίου χηρύγματο: 
τὸν ἀντ ἢν τε χαὶ π 


, 
πρόμαχον τῆς ὑπὲρ Χριστοῦ 
παῤῥησίας " ᾧ τὰ δεύτερα μετὰ τοὺς ἀποστόλους ὁ 
γρύνος δίδωσι μόνον. Εἰ γὰρ χατὰ τὸν αὐτὸν τῷ 
πον χρόνον μετέσχεν τοῦ ἀνθρωπίνου βίου Βασί. 
Ξιος, οὕτως ἂν πάντως συνεγράφη τῷ Παύλιυ 3 
Σιλουανὸς xaX Τιμόθεος * xal Br ον P dpa 
στοχάζομαι, οὑτωσὶ τὸν λόγον χατανοήσωμεν * Παρ- 


εἰσθω τὸ προτερεύειν τοὺς ἁγίους τῷ χρόνῳ. 'H 


γὰρ τοῦ χρόνου φύσις ἐν τῷ παρῳχῆχότι χαὶ τῷ 

f" , « 
μέλλοντι, πρὸς ἀρετήν τε χαὶ χαχίαν ὁμοίως ἔχει, 
οὔτε τοῦτο οὖσα, οὔτε τὸ ἕτεροῦ * ἐν γὰρ προαιρέσει 


1] Gor.xn,98. * Act. vii; 92. 


' Christi 


IIunc igitur habemus nune etiam nos, qui con- 
stituat nobis presentem celebritatem, genuinum et 
verum ministrum et interpretem spiritus, strenuum 
militem, sonorum et vocalem salutaris 
praiconii atque praedicationis preconen, libere pro 
Christo loquendo decertantem, et in principiis pu- 
gnam cientem : cui secundas post apostolos parles 
tempus solum dat. Nam si eodem tempore, quo 
Paulus, vit: particeps human: fuisset. Basilius, 
sicuti Sylvanus et Timotheus : ita prorsus unà cum 
Paulo litterarum monumentis celebratus esset. 
Atque ut intelligatur, quod conjecturam faciendo a 
veritate non aberro, hoc modo rationem ineamus. 
Protermittatur ea oratio, qua explicetur, qui san- 
cti, quos sanctos tempore antecesserint (temporis 
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et vitium eodem modo sese habet, cum 
»eque hoe, neque contrarium sit: in libero enim 
arbitrio atque proposito voluntatis, non in tempore 
bouum consistit), at fides cum fide, cum oratione 
oratio conferatur. Nam si quis justus :estimator 
iuerit in conferendis inter se miraculis, reperiet 
unam in ambobus gratiam, qux ex eodem spiritu 
juxta. convenientiam atque proportionem fidei ex- 
sisleret in. utroque, Quod si tempore Paulus prz- 


attinet, 


cedit, et multis :etatibus post Basilius exhibitus ac 
designatus est: divinze administrationis quam ho- 
gralia suscepit, opus dicis, non alfers pro- 
bationem cirea virtutem diminutionis. Nam et Moy- 
ses multis temporibus posterior Abrahamo : Samuel 
Moyse, et hoc Elias: et illo magnus Joannes, et 
post Joannem Paulus, et post hunc Basilius. Quem- 
admodum igitur in pricedentibus nihil tempus 
posterius, quod attinet ad gloriam quie cum Deo 
conjuncta est, sanctis incommodavit: ita etiam 
nunc in disceptatione virtutis, :etatis commodum 
silentio pr:etermittatur. Nam id, ut modo diceba- 
nius, providentiz:i divine, qua consulitur homini- 
bus, continet demonstrationem. llle enim, qui, ut 
inquit propheta, res omnes novit antequam exsi- 
slant?, et malitiam diaboli simul cum zetatibus 
hominum extendi atque traduci et ad finem pergere 
animadvertit, convenientem et accommodatam ad 
cujusque statis morbum medicinam parat, ne 
curationis expertem sinat esse morbum hominum, 
qui si desit, a quo sanetur, subigere solet et in 
potestatem suam redigere genus humanum. Ilujus 
rei gralia, cum vigerel ac przvaleret aliquando 
philosophia Chald:eorum, qui rerum causas a certo 
quodam motu siderum pendere statuebant , nec virtu- 
tem. quamdam sideribus apparentibus przsidere ac 
prxesse putabant, quie rerum quarumlibet effectrix 
esset: tum Abrahamum exhibet, qui quasi scala 
usus ejusmodi disciplina, investigavit illum, qui 
per res, quie videntur, intelligitur, ac (quasi) via 
fidei, quze est in eum qui revera Deus est, posteris 
exstitit, cum ipse relicto patrio errore, atque ea, 
quie sensuum instrumentis esse dicitur eum ea, 
quas apparet in astris creatura, cognatione, dux ad 
eam fidem fuisset. Deinde cuni ZEgyptii ex sugge- 
sione, opinor, ejus, qui per varias fraudes ( homi- 
nes ) demergit, mirabilem quamdam et prastigia- 
tricem calliditatem invenissent, exhibuit Moysen, 
Qui sapienti:e excellentia | /Egyptiorum fraudem 
expelleret et aboleret. Agnoscit autem prorsus rem 
gestam, de qua loquor, qui Seripturam nOvit, 


ninuni 


quomodo cum przstigiatores illi divinis siguis ex 
suarum fraudum specimen pr:eberent, 
Moyses omnibus modis superior fuerit, et superne 
AEgyptias vires deleverit. 


adverso 


auxilio misso omnes 


n 


C 
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ἐν χρόνῳ. ᾿Αλλ᾽ & 
an xaX πρὸς τὸν λόγον ὁ λόγος 

Ex παραλλήλου ἀντεξετάζων 
οτέρων τὴν χάριν Ex. τοῦ 
SEG £y ἑχατέρῳ xax 
Ei δὲ προήχει τῷ χρόνῳ 
ἀνεδείχθη Βα- 


αὐτοῦ Πνεύματος ξγγινο τὴν 


ἀναλογίαν τῆς πίστεως. 
Παῦλος, χαὶ πολλαῖς ὕστερον γενεαῖς 
ἔλειος, τῆς θείας ὑπὲρ τῶν ἀνθρώπων οἰχονομίας 
ἔργον, ξιν τῆς xav ^ ἀρετὴν 
ἐλαττώσεως * ἐπεὶ xai Μωσῆς τοῦ ᾿Αὐραὰμ. πολλοῖς 

γενέστερος, xaX Σαμουὴλ Μωῦσέως, 
Ἠλίας * χἀχείνου ὁ μέγας Ἰωάννης, 
Ἰωάννην Παῦλος. xai μετὰ τοῦτον 
Βασίλειος. “Ὥσπερ οὖν ἐν τοῖς προάγουσιν οὐδὲν 
ὁ χρόνος δευτερεύων, εἰς τὴν χατὰ Θεὸν δόξαν 
τοὺς ἁγίους ἡλάττωσεν" οὕτω χαὶ νῦν ἐν τῷ τῆς 


πὸ οὐχ ἀπόδει 
χρόνοις μετα 
γαὶ τούτου 


μετὰ 


Y 
xat 


ἀρετῆς λόγῳ σιωπάσθω τὰ πρεσόεῖα τοῦ χρόνου. 
Τὸ γὰρ τοιοῦτον, χαθὼς ἔφαμεν, τῆς ὑπὲρ τῶν ἀν- 


θρώπων τοῦ Θεοῦ προμηθείας τὴν ἀπόδειξιν ἔχει. Ὁ 
πάντα πρὶν γενέσεως αὐτῶν, χαθώς 
τὴν συνδιεξιοῦσαν ταῖς ἀν- 


γὰρ εἰδὼς τὰ 
φησιν ὁ προφήτης, xaX 
θρωπίναις γενεαῖς τοῦ διαδόλου χαχίαν χατανοῶν, 
πρόσφορόν τε xal χατάλληλον τῷ χαθ᾽ ἑἐχάστην γε- 
Xy ἀῤῥωστή τὸν ἰατρὸν ἑτοιμάζει, ὡς ἂν μὴ 
horipuh t τῶν ἀνθρώπων τὴν νόσον, δι᾽ 
ἐρημίαν τῶν διορθουμένων χαταχρατοῦσαν τοῦ γέ- 
νους. Τούτου χάριν 
φιλοσοφίας, oj τὴν τῶν ὄντων αἰτίαν ἐν τῇ 
ὑπερχεῖσθα: δέ 


ν ἐπικρατούσης ποτὲ τῆς Χαλδαϊχῆς 
mot 
τινα 


00x 


χινήσει τῶν ἄστρων ὡρίζοντο, 
τῶν φαινομένων δύναμιν ποιητιχὴν τῶν ὄντων 
ὥοντο" τότε τὸν ᾿Αθραὰμ. ἀναδείχνυσιν, ὃς ἐπιθάθρᾳ 
τῇ τοιαύτῃ παιδεύσει χρησάμενος, ἀνεζήτησε τὸν διὰ 
τῶν OK νοούμενον. Kal ὁδὸς τοῖς ἐφεξῆς 
ἐγένετο πίστεως τῆς εἰς τὸν ὄντως ὄντα Θεὸν, αὐτὸς 
πρὸς ταύτην son vos, διὰ τοῦ χαταλιπεῖν τὴν 
πρὸς τὴν 


πατρῴαν ἀπάτην, χαὶ τὴν τῶν αἰσθητηρίων 
φαινομένην χτίσιν συγγένειαν. Εἶτα τῶν AUTEM 


δαιμονίαν τινὰ xa Yen τιχὴν EE ξευρηχότων, € ἐξ 


νὲ 
ὑποδήχης, οἶμαι, τοῦ BO RIUE ' ἀπάτης xava6u- 


θίζοντος, ἀνέδειξε τὸν Μωυσέα. τῷ ὑπερθάλλοντι τῆς 
σοφίας τὴν Αἰγυπτίαν ἀπάτην ἐξαφανίσοντα. "Emt- 


γινώσχει 05 πάντως τὸν λόγον ὁ τὴν Γραφὴν ἐπιστά- 
μενος, πῶς, ἀντεπιδειχνυμένων τοῖς θείοις σημείοις 
τῶν γοήτων τὰς ἰδίας ἀπάτας, ὑπερέσχε χατὰ χράτος 
Μωύσῆς, διὰ τῆς ἄνωθεν συμμαχίας τὴν Αἰγυπτίον 
ἰσχὺν πᾶσαν ἐξαφανίσας. Νοεῖς δὲ τοῦτο διά τε τῶν 
oi 
ἐν 


ἄλλων, χαὺ τῷ τῶν ῥάδδων αἰνίγματι. Προϊόντος 

χαὶ Ἰσραηλιτῶν δι᾽ ἀναρχίας 
δημρχρατορικῇ συγχύσει πλημμελῶς διαχειμένων, ὁ 
υτοῦ τὸ ὑπήχοον, 


πηῦ χρόνου, τῶν 


x A MET χροτῶν δι᾽ ἑαυ 


χαὶ τῆς € τοὺς ἀλλοφύλους ἐπιμιξίας ἀπείργων " 
εἶτα πρὸς τὴν ἀναρχίαν με- 
τασχευάσας, συνήθροισεν αὐτὸ περὶ ἑαυτὸ τὸ ἀλλό- 


βασιλείας χατάστασιν 


φυλον, τῆς βασιλικῆς δυναστείας νομοθέτης γενό- 
pevos. 


Intellizis autem hoc cum per alias res, tum per virgarum zenigma. Processu deinde temporis, cum eliam 
Ísraelitarum res per eum statum, quo nullius certi magistratus imperio continebantur, in promiscua 


? Dan, xiu, 42. 


^ 
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populi atque. confusa potestate male sese haberent, 


794 


Samuel, exsistit, qui. per sese subditos in oflicio 


contineret, et à consuetudine atque commercio alienigenarum prohiberet, deinde cum illum confusum 


statum, quo nullus certus magistratus erat, ad constitutionem 


regni traduxisset, duodecim tribus con- 


gregavit in unum, et regium Hac lege lata sanxit. 


Μετὰ ταῦτα δὲ πολλαῖς ὕστερον γενεαῖς 


ὅτε ᾽᾿Αχαὰθ A Secundum h:ee multis 
τε τῶν 


ἐχεῖνος, τὸ γυναιχεῖον ἀνδράποδον, αὐτός 
πατρῴων ἀπέστη θεσμῶν, γυναιχὶ χλιδώ 

μένος, καὶ τὴν τῶν εἰδώλων πλάνην δι᾽ Exc 
σπασάμενος, συναπέστησεν ἑαυτῷ τὸν MM LEON 
λαόν * τότε ἀναδείχνυσιν ὁ Θεὸς τὸν ᾿Ηλίαν ἀντίῤῥοπον 


ἔχοντα τῷ μεῚ 


θει τῆς νόσου τῶν ἀνθρώπων τὴν 
θεραπεύουσαν δύναμιν, ἄνδρα, ἐν ὑπεροψίᾳ τῆς θε- 
ραπείας τοῦ σώματος, αὐχμῶντα τὸ πρόσωπον, 
τῷ πλήθει τῶν ἰδίων τριχῶν σχιαζόμενον, 


xai 
ἰδιαιστὴν 
^( βίῳ, σεμνὸν προσιδεῖν ἐν ἀμειδεῖ τῷ 
χαὶ σ 


προσώπῳ, 
υννενευμένον τῷ βλέμματι, δέρματι αἱἷγε 


ἰῳ το- 
σοῦτον τοῦ σώματος σχέπ[τ]οντα, ὅσον εὐπρετ 
ἐστι χαλυπτόμενον, δὲ) 


ερόν 


τῷ δὲ λοιπῷ διαχαρτ 


«ροῦντα πρὸς 
τὸν ἀέρα, χαὶ οὐδὲν πρὸς τὴν ἐκ τοῦ θάλπους τε χαὶ 
χρύους ἀνωμαλίαν ἐπιστρεφόμενον. Ὃς ἀναφανεὶς τῷ 


τῇ τε διὰ τοῦ λιμοῦ μάστιγι σωφρονίζ 


λαῷ, ει τὸν 
1 


Ἰσραὴλ, χαθάπερ τινὶ σχυτάλῃ τῇ τοιαύτῃ πληγῇ 
τῆς ἀταξίας τοῦ λαοῦ χαθαπτόμενος " μετὰ ταῦτα δὲ 
πυρὶ τῷ 


ι τὴν π 
et t 


xaX τῷ θείῳ «spi τὴν ἱερουργίαν γεγενη- 
τερὶ τὰ εἴδωλα νόσον. Εἶτα μετ 


νος χρόνοις ὕστερον πλείοσιν ἀνα- 


ἔνω eod 
μένῳ ἡεραπε 


Ly - Et ; 
ἔχεῖνον ἄλλος & 


φαίνεται, ὁ ἐν πνεύματι xx δυνάμει ᾿Ἠλίου διὰ 
Ζαχαρίου xai Ἐλισάδετ xa 
ἔθνος ἐξεχχλησιάζων ἐν τῇ ἐρήμῳ διὰ 


BE 


ἐπιδημήσας τῷ βίῳ, 
ἅπαν τὸ 
χηρύγματος, χαὶ τὸ ἐπὶ τῷ αἵματι τῶν προφητῶν 
λύθρον, χαὶ τὰ παντοδαπὰ μιάσματα, χαὶ τὰ ποιχίλα 
τῆς ἁμαρτίας δεσμά " οἷς ὑποδημάτων δίχην χατὰ τὸν 


χρόνον ἐχεῖνον &xag ὁ λαὺς ἐνεδέδετο᾽ πάντα τὰ 


τοιαῦτα τῷ τε χηρύγματι τῆς μετανοίας Ex) Oo, χαὶ 
i , 
τῷ περιῤῥαντηρίῳ ὕδατι χατὰ τὸν ᾿Ιορδάνην ἐχπλύ- 


γων, ἐν οὐδενὶ τὸ ἔλαττον τῶν ἐν ἀρετῇ προωδευχότων 
ἐν τοῖς χατὰ Θεὸν ἐπεδείξατο. Τί δὲ μετὰ τοῦτον ὁ 
Παῦλος πρὸς τὸ ἀχρότατον τῆς χατὰ Θεὸν προχοπῆς 
ἀναδραμεῖν ἐχωλύθη δευτερεύων τῷ χρόνῳ ; οὐχ εὐ- 
θὺς ἐραστὴς τοῦ θείου χάλλους ἐγένετο 
ὀφθαλμοῖς ἐναστράψαντος, 
ἀποθαλεῖν τῶν ὀμμάτων, 
περιχαρδίου χαλύμματος, 

τιχῷ τῶν Ἰουδαίων ψυχῶν, τυφλώττειν αὐτοὺς 


*09 τοῖς 
ὁμοῦ τῷ τὰς λεπίδας 


αἱ σύμδολον ἣσαν τοῦ 
ὃ περιχείμενον τῷ διορα- 
παρα- 
σχευάζει πρὸς τὴν ἀλήθειαν ; Οὐχ ἐπειδὴ τῷ μυστιχῷ 


τε 


λουτρῷ τὸν τῆς ἀγνοίας χαὶ ἀπάτης ῥύπον Evam. 
ἔθετο, εὐθὺς πρὸς τὸ θειότερον μετεσχευάσθη Fu 
φύσιν, χαὶ οἷον ἐχδὺς τὴν παχεῖαν ταύτην xoi σαρ- 
ποῖς οὐρανίοις ἀδύτοις 
εχωρίαζεν, οὐδὲν βαρούμενος τῷ ἐφολχίῳ τοῦ σώματος, 
καὶ ἐντὸς ἐγένετο τῆς θείας τοῦ παραδείσου φυτείας, 


xb τὴν ἄῤῥητον μυσταγωγίαν παρὰ " SE Re 


emu 


χώδη περιθολὴν, αὐτοῖς 


πελειούμενος, X ἀχεῖθεν λαμθάνων 


Rs] 


ς ἐν 
Ὡς 
τῶν πνευματιχῶν ὠδίνων εἰς φῶς 


να μιν εἰς ὑπαχοὴ ν τῆς ς πίστε 


Ὅθεν μικροῦ δεῖν τῆς οἰχουμέ εξ ἢ πατὴρ γίνε- 


ται, διὰ ἐνάγων 
τοὺς δι᾽ αὐτοῦ μορφουμένους χατὰ Χριστὸν ὑσέ- 


θειαν. Εἰ τοίνυν ἐπὶ τῶν ἄλλων ἁγίων, ὰ 
χρόνον τάξ'ς 


ἢ χατὰ τὸν 


οὐδὲν τῆς χατὰ Θεὸν προχοπῆς ἡλάττω- 


D 


post :etatipus , cum 
Achaab, mulieris illud mancipium, et ipse patrios 
ritus sacrorum deseruisset, mulieri delicatie à€ 
molli obnoxius factus, et. per illam ascito simula - 
crorum errore, àd eamdem secum defectioneni 
Israelitieum populum traxisset, tunc Deus exhibet 
Eliam, qui magnitudini hominum morbi pares ad 
sanandum vires haberet, virum, qui curationem et 
cultum corporis despiceret, facie squalenti, 
multitudine suorum crinium. obumbraretur, qui 
peculiari modo. vivendi uteretur, aspectu veneran - 
dum, vultu tristi ac. risus experti, obtutu oculo- 
rum recto et eodem quo intendisset vergenti, pelle 
caprina tantum de corpore tegentem, quautum abs- 
condi magis decorum est, reliqua parte corporis 
ad aera perdurantem, et nihi! iniquitatem et inju- 
riam vel :estus vel frigoris curantem, qui cum po- 
pulo exhibitus esset, primum flagello famis Israe- 
lem ad sanitatem reducit, veluti scutica quadam 
ejusmodi plaga atque pena insolentiam populi ac 
petulantiam incessens ; deinde etiam, divino in sa- 
crificio igni excitato , curat morbum simulacro- 
rum cultus. Deinde secundum illum alius ille com- 
pluribus temporibus post exsistit, qui in spiritu et 
virtute Eli: per Zaehariam et Elisabetam produ- 
ctus, et in vita versatus est, atque universam gen- 
lem in solitudine per przdicationem (ad se) evo- 
cans : et sordes ob sanguinem prophetarum (elffu- 
sum) contractas, et multiplicia piacula, variosque 
peccati nodos, quibus caleeamentorum in modum 
in illo tempore universus populus implicitus ct 
illigatus erat : omnia ejusmodi mala, cum praedica- 
lione peenitentize dissolveret, et aquie cireumsper- 
sione ad Jordanem elueret, in nulla re divina mi- 
nus prestitit, quam illi qui in exercitio virtutis 
ante eum fuerunt. Quid item post hune Paulus, eo 
quod tempore posterior esset, ad summum gradum 
divini progressus et incrementi evadere prohibitus 
est? annon. protinus divinz pulchritudinis, que in 
oculis ejus refulserat, amator exstitit, simulatque 
ab oeulis squamas rejecit? qu:e. squam:e. signum 
erant tegumenti, quo cor (ejus) obductum fuerat : 
quo tegumento Judsorum animarum acies per- 
spectiva obdueta atque obligata, ezecos eos effecit 
ad veritatem? nonne posteaquam sordes quas ex 
ignorantia atque errore contraserat, in mystico 
lavacro deposuit, protinus ad augustiorem condi- 
tionem matura transformatus est, et velut exuto 
hoc erasso atque carneo amictu in ipsis celorum 
adytis versabatur? Et nihil corporei impedimenti 


qui 


pondere tardatus, etiam intra divinom paradisi 
consitionem perveniebat, et illie arcana sacrorum 
disciplina a veritate initiabaur, atque illinc ad 
obediendum fidei in omnibus gentibus vint sermo- 
nis accipiebat? Unde totius propemodum orbis ter- 


195 


S. GREGORII NYSSENI 


796 


rarum pater exsistit, per spirituales labores et par- A ocv, ὁμοτίμως ἑχάστῳ τῆς χάριτος mp), τὴν τελει- 


tus eos qui per ipsum ad Christianam pietatem 
formantur, in lucem producens. Si igitur ratio 
temporis in ceteris sanctis nihil quod pertineat ad 
divinum  inerementum alque progressum immi- 
nuit, eo quod pariter et ex sequo gratia unum- 
quemque adjuvaret ad perfectionem : non imme- 
rito audemus etiam. eum, qui nostra zelate fuit, 
hominem divinum, magnum illud veritatis was Ba- 
silium, inclytis illis sanctis annumerandum esse 
dicere, quippe eum temporis vicissitudo nihil im- 
pediat vel sublime illius erga Deum studium atque 
desiderium, vel divinam gratiam ad animam per- 


τῆητὰα συνεργούσης " εἰχότως τολμῶμεν χαὶ τὸν ἐν 
τῇ χαθ᾽ ἡμᾶς γενεᾷ τοῦ Θεοῦ ἄνθρωπον, τὸ μέγα 
σχεῦος τῆς ἀληθείας, Βασίλειον, τοῖς ὀνομαστοῖς ἐχεί- 
νοις ἁγίοις ἐναρίθμιον εἶναι λέγειν, οὐδὲν τῆς χρονι- 
ἍΤ ἀπολούδιας οὔτε En VE DURAT V Sexe VOU TE DNE EY 
(ἧς ἀχολουθίας οὔτε τὴν ὑψηλὴν ἐχείνου πρὸς τὸν 
Θεὸν ἐπιθυμίαν, οὔτε τὴν θείαν χάριν πρὸς τὴν τῆς 
Ψυχῆς τελείωσιν ἐμποδιζούσης * ὡς ἂν μὴ τῆς θείας 
οἰχονομίας ὁ σχοπός τι παραθλαθείη, ἢ τι παρὰ τὴν 
τοῦ χρόνου αἰτίαν ἐλαττωθείη τῆς παρ᾽ αὐτοῦ συνεισ- 


φερομένης συμμαχίας πρὸς τὸ μυστήριον. Πάντως 
δὲ οὐδεὶς ἀγνοεῖ τὸν σχοπὸν τῆς χατὰ τὸν χρόνον 


τοῦτον τοῦ διδασχάλου ἡ μῶν ἀναδείξεως. 


fecte et absolute excolendam et exornandam, ne quo modo vel divini consilii dispositionisque in- 


tentio atque. propositum sugilletur, vel aliquid de illius auxilio 


considerabatur, 


atque presidio, quod ad mysterium 


propter temporis causam extenuelur, et leviori quam par est, momento :zestimetur. 


Nemo autem prorsus ignorat, quo consilio in hoe tempore prxceptor noster designatus et exhibitus sit. 
Posteaquam enim hominum insania circa simula- p 


crorum cultum przdicatione Christi exstincta est, 
cel omnia jam delubra cztersque res, quo vano 
dementium cultu celebrari ac frequen!ari sole- 
bant, dirutz:e atque e medio sublat: eront, cum 
per universum pene terrarum orbem bhabitatum 
przedicatio pietatis et veri Dei cultus atque religio- 
nis pervasisset, adeo ut is qui fraudis human prin- 
cipatum et imperium tenet, ex omnibus partibus 
orbis terrarum Christi nomine expelleretur et ex- 
turbaretur : solerti et callido nimirum ad malitiam 
inventori maliti:e atque nequitix: scelestum οἱ 
improbum consilium non defuit, quo per fraudem 
denuo obnoxium sibi redderet genus humanum; 
sed sub pretextu ac specie Christianismi simula- 
crorum cultum latenter reduxit, cum suis commen- 
lis et imposturis persuasisset iis, qui ad ipsum 
spectabant, ne deficerent a creatura, sed eam 
adorarent et venerarentur, Deumque creaturam esse 
putarent, que. Filii nomine vocaretur. Quod si ex 
rebus quie non essent, creatura producta est, et a 
divina essentia, quantum ad propriam ipsius at- 
tinet naturam , aliena sit, neminem eam rem de- 
bere curare, sed Christi nomine creature impo- 
sito, hanc adorare, hanc colere, in hac spem sa- 
lutis fixam habere, ab hae judicium exspectare. Et 
uL rem summatim complectar, cum invasisset apo- 
stata homines totius maliti:& sux capaces, Arium 
inquam et Aetium, Eunomium, Eudoxium, ac prze- 
ter hos multos etiam alios, per cos deficientem 
jam simulaerorum cultum, sicut dietum est, no- 
mine Christianismi denuo reduxit, atque invale- 
scebat adversus homines morbus, qui creaturam 
magis quam creatorem colebant, adeo ut etiam il- 
lius temporis imperatorum auxilio fraus confirma- 
retur, et omnes excellentes magistratus et princi- 
patus pro hoc morbo propugnarent. Cumque omnes 
propemodum homines ad id quod vigebat et in- 
valescebat malum traducti essent : tunc. magnus 
» Deo Basilius, quemadmodum tempore Acliaabi 
Elias, exhibetur , ac sacerdotio, quod jam quo- 
dammodo collapsum atque neglectum crat, susce- 


D 


Ἐπε:δὴ γὰρ ἡ περὶ τὰ εἴδωλα τῶν ἀνθρώπων μα- 
vía τῷ χηρύγματι τοῦ Χριστοῦ χατεσθέσθη,, xoi 
πάντα Tv ἐν ἐρειπίοις ἤδη καὶ ἀφανισμῷ τὰ τῶν μα- 
ταίων σεθάσματα, διὰ πάσης σχεδὸν τῆς οἰχουμένης 
τοῦ χηρύγματος τῆς εὐσεύείας φοιτήσαντος, ὥστε 
τὸν ἐπιχρατοῦντα τῆς ἀνθρωπίνης ἀπάτης πανταχό- 
θεν ἐξείργεσθαι, τῷ τοῦ Χριστοῦ ὀνόματι τῆς οἴχου- 


μένης ἐξελαυνόμενον " σοφὸς δὲ εἰς χαχίαν ὧν ὁ τῆς 
χαχίας εὑρετὴς, οὐκ ἠπόρησεν πονηρᾶς ἐπινοίας, 
ὥστε πάλιν δείξω ποιῆσαι δι᾽ ἀπάτης ἑαυτῷ 
τὸ ἀνθρώπινον * ἀλλ᾽ ἐν προσχήματ! Χριστιανισμοῦ 
τὴν εἰδωλολατρείαν χατὰ τὸ λεληθὸς ἐπανήγαγεν, 
πείσας τοῖς ἰδίοις σοφίσμασι τοὺς πρὸς αὐτὸν ὁρῶν- 


τὰς μὴ ἀποστῆναι τῆς χτίσεως, ἀλλὰ ταύτην προσ 
χυνεῖν xai ταύτην σέδεσθαι, χαὶ Θεὸν τὸ ποίημα 
οἴεσθαι, τῇ τοῦ Υἱοῦ χλήσει ὀνομαζόμενον. Εἰ δὲ ἐχ 
μὴ ὄντων ἐστὶν ἡ χτίσις, χαὶ τῆς θείας οὐσίας χατὰ 
τὴν ἰδίαν ἠλλοτρίωται φύσιν, μηδένα ποιεῖσθαι τού- 
που λόγον, ἀλλὰ τὸ τοῦ Χρισ 
t ταύτην 


τοῦ ὄνομα ἑπιθέντας 
προσχυνεῖν, ταύτῃ λατρεύειν, ἐν 
ταύτῃ τὰς ἐλπίδας τῆς σωτηρίας ἔχειν, παρὰ ταύτης 
ἀναμένειν τὴν χρίσιν. Καὶ ὅλος ἐμπεσὼν ὁ ἀποστά- 
τῆς ἀνθρώποις πᾶσαν αὐτοῦ τὴν χαχίαν ἱχανοῖς χω- 
ρῆσαι, 'Apsip τε λέγω καὶ 'Aszio , Εὐνομίῳ.,, Εὐδο- 
ξίῳ, καὶ πρὸς τούτοις xal πολλοῖς ἄλλοις, OU ὧν 
ἐχλείπουσαν ἤδη τὴν εἰδωλολατρείαν πάλιν, χαθὼς 
εἴρηται, 


τῇ χτίσε 


τοῦ Χριστιανισμοῦ ἐπανήγαγεν, χαὶ χατ- 
εχράτει τῶν ἀνθρώπων ἡ νόσος, τῶν χτίσει λατρευόν- 
των παρὰ τὸν χτίσαντα, ὡς χαὶ τῇ συμμαχίᾳ τῶν 
τότε βασιλέων τὴν ἀπάτην χρατύνεσθαι, xa πάσας 
τὰς ὑπερεχούσας ἀρχὰς τῆς τοιαύτης ὑπερμάχεσθαι 
νόσου. Καὶ πάντων μιχροῦ δεῖν ἀνθρώπων πρὸς τὸ 
μετατεθέντων, τότε παρὰ τοῦ Θεοῦ 


ἐπικρατοῦν 

ἀναδείχνυται ὁ μέγας Βασίλειος, χαθάπερ ἐπὶ τοῦ 
'Ayaà6 ὁ Ἠλίας καὶ τῆς ἱερωσύνης ἤδη τρότπ' 
τινὰ πεπτωχνυίας ἀντιλαμθανόμενος, ὥσπερ ἊΣ 
λύχνον ἐχλελοιπότα τὸν τῆς πίστεως λόγον διὰ τῆς 
ἐνοιχούσης αὐτῷ χάριτος ἀναλάμψαι πάλιν ἐποίησεν. 


Καὶ οἷόν τις πυρσὸς τοῖς νύχτωρ διαπλανωμένοις 


χατὰ τὸ πέλαγος ὑπερφανεὶς τῆς ᾿Ἐχχλησίας, πάντας 
πρὸς τὴν εὐθεῖαν ὁδὸν ἐπέστρεψεν, ὑπάρχοις συμ- 
πλεχόμενο:, στρατηλάταις συμμίσγων,, βασιλεῦσι 


197 
παῤῥησιαζόμενος, ἐπ᾽ ἐχχλησίαις βοῶν, τοὺς πόῤῥω- 
θεν ἀφεστηχότας, χαθ᾽ ὁμοιότητα Παύλου, QU ἔπιστο- 
λῶν προσαγόμενος, ἐχφεύγων τὰς τῶν συμπλεχομέ- 
νων λαθὰς, οὐχ ἔχων ὅπου χρατηθῇ παρὰ τῶν ἀντι- 
πάλων. Κρείττων μὲν γὰρ ἣν τῶν δημενόντων, αὐ- 
τὸς ἑαυτὸν διὰ τὴν ἐλπίδα τῆς βασιλείας δημεύσας. 
Τοῦ χατὰ τὴν ἐξορίαν φόθου ἀπήλλαχτο, μίαν πα- 
τρίδα ἀνθρώπων, τὸν παράδεισον εἶναι λέγων, πᾶσαν 
δὲ τὴν γῆν ὡς χοινὴν τῆς φύσεως ἐξορίαν βλέπων. 
Ὃ δὲ xa0' ἡμέραν ἀποθνήτχων, χαὶ πάντοτε διὰ 
τχρώσεως Éxiy δαπανώμενος, πότε ἂν ἐφοθήθη τὸν 
θάνατον τὸν παρὰ τῶν ἐχθρῶν ἀπειλούμενον ; ᾧ γε 
συμφορὰ ἣν τὸ μὴ πολλάχις δύνασθαι: τοὺς τῶν μαρ- 
τύρων ἀγῶνας ὑπὲρ τῆς ἀληθείας μιμήσασθαι, ἑνὶ 
θανάτῳ ὑπεζευγμένης τῆς φύσεως " ὅς ποτε, 
ὑπάρχων τινὶ τὸ ἧπαρ &&oloety αὐτοῦ τῶν σπλάγχνων 
γαταπληχτιχῶς ἀπειλήσαντι, μειδιάματι τὴν ἀπαί- 


τῶν 


ὄξυτον ἀπειλὴν χαταχλευάξζων φησί: Χάριν εἴσομαί 


σοι τῆς προαιρέσεως. Καὶ γὰρ οὐ μετρίως ἀνιᾷ τὸ 
ἧπαρ τοῖς σπλάγχνοις ἐγχείμενον. ᾿Εχθαλὼν οὖν 


αὐτὸ, χαθὼς ἠπείλησας, τοῦ λυποῦντος ἐλευθερώσεις 
τὸ σῶμα. 


iyrum pro veritate certamina imitari, eum uni morti duntaxat natura obnoxia sit 


cuidam aliquando se jecur ejus 
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A pto, tanquam lucernam, quie. defecisset, rationem 


fidei per inhabitantem in se gratiam relucere denuo 
fecit. Et cum veluti fax noctu errantibus per mare, 
Ecclesi:€ bono apparuisset, omnes ad rectam vian 
convertit, cum praefectis et. priesidibus coufligens, 
cum ductoribus copiarum congrediens, apud im- 
peratores libere loquens, in concionibus et eccle- 
siis clamans, eos, qui procul abessent, exemplo 
Pauli per epistolas concilians atque adjungens, 
ellugiens et evitans conflizentium | prehensiones, 
cum nihil in se haberet, quo teneretur et vincere- 
tur ab adversariis. Fortior enim et firinior erat, 
quam ut ab iis, qui bona ejus publicarant, vinci 
ac subigi posset, cum ipse se bonis propter spem 
futuri. regni muletasset. Ab exsilii metu liber erat, 
quod unam patriam hominum censeret esse para- 
disum , atque omnem terram quasi commune nà- 
turz exsilium spectaret. Qui autem quotidie more- 
retur, ac per mortificationem semper lubens absu- 
meretur, quando tandem mortem, quam inimici 
minabantur, metuere potuisset? cui quidem clades 
atque calamitas erat, quod non sepe posset mar- 
qui praefecto 


de visceribus erepturum terrendi causa minanti subridendo in- 


sulsas atque. protervas minas diludens , Gratiam tibi, inquit, hujus voluntatis atque. propositi nomine 


habebo. Etenim haud mediocriter molestum est jecur visceribus incumbens. Si ejeceris ergo 


illud, 


ut minaris, re molesta atque odiosa corpus liberaveris. 


Τί τοίνυν αὐτοῦ τὸ μεθ᾽ ἑτέρους ἁγίους ἐπιδημῆσαι 
τῷ βίῳ κατασμιχρύνει τὴν χατὰ Θεὸν εὐδοχίμησιν 
ὡς διὰ τοῦτο τῶν ἐπὶ τοῖς ἁγίοις ἑορτῶν ἐλάττω δο- 


χεῖν εἶναι τὴν ἐπὶ τούτῳ πανήγυριν ; Σχόπησον γὰρ, 
f 
εἰ δοχεῖ, πρὸς ἕνα τινὰ τῶν προλαθόντων ἁγίων τὸν 


τούτου βίον ἀντεξετάζων. ᾿Ηγάπησε τὸν Θεὸν ὁ Παῦ- 
τοῦτο γὰρ δὴ τῶν pes τὸ χεφάλαιον, τὸ τῆς 
ἀγάπης λέγω" ἀφ᾽ ἧς πᾶσα πίστις, xol 


πᾶσα, χαὶ τὸ ἐξ ὑπομονῆς προσδοχώμ. 


ἐλπὶ Ὁ 
μενον, χαὶ τὸ ἐ 

παντὶ χαλῷ ἀμετάπτωτον, xa «b μετὰ παντὸς πνευ- 
ματιχοῦ χαρίσματος τὸ πλέον ἔχειν. "AXX ἐξετάσω- 
μεν πόσον ἣν ἐν Παύλῳ τῆς πρὸς Θεὸν ἀγάπης τὸ 
μέτρον. Ἐρεῖς πάντως, ὅτι ἐξ ὅλης χαρδίας χαὶ ἐξ 
ὅλης Ψυχῆς, xa ἐξ ὅλης τῆς διανοίας αὐτοῦ ἠγάπησε 
Θεόν. Τοῦτον γὰρ ἔδωχε τὸν ἀχρότατον τῆς. πρὸς 
Θεὸν ἀγάπης ὅρον ὁ νόμος. Οὐχοῦν ὁ πᾶσαν ἑαυτοῦ 
τὴν χαρδίαν τε xa τὴν ψυχὴν xol τὴν διάνοιαν ἀνα- 
θεὶς τῷ Θεῷ, χαὶ πρὸς ἄλλο μηδὲν τῶν χατὰ τὸν 
βίον τοῦτον σπουδαζομένων ἐπιῤῥεπῶς 
ἐν τῷ ἀχροτάτῳ γίνεται τῆς d 


διαχείμενος, 
άπης ὅρῳ. Εἰ μὲν οὖν 
ἔχει τις δεῖξαι τὸν τοῦ διδασχάλου βίον περί τι τῶν 
χατὰ τὸν χόσμον τοῦτον σπουδαζομένων ἔχοντα τὴν 
ῥοπὴν, οἷον περὶ πλοῦτον, [ἢ δυναστείαν, ἣ χενῆς 
δόξης ἐπιθυμίαν (τὰς γὰρ ἀνδραποδωδεστέρας ἐπ᾽ 
αὐτῷ τῶν ἡδονῶν, οὐδὲ λέγειν ἄξιον εἰχός ἐστιν), ὅ τι 
ἂν τούτων εὑρεθῇ σπουδαζόμενον, ἐλαττοῦσθαι λέ- 
γξιν δεῖ χατ᾽ ἐχεῖνο τῆς πρὸς τὸν Θεὸν ἀγάπης τὸ 
μέτρον, τῆς ἐπιθυμητιχῆς αὐτοῦ διαθέσεως ἀπὸ τοῦ 
Θεοῦ πρὸς τὰ ὑλώδη μεταῤῥυείσης. Εἰ ὃὲ- πάντων 
τούτων χαὶ τῶν τοιούτων ἐχθρός 


τις ἣν χαὶ πολέμιος, 
πρότερον μὲν τοῦ ἰδίου βίου πᾶσαν ἐξορίζων τὴν ἐμ- 
παθῇ περὶ ταῦτα διάθεσιν, E 


α 65 xo τὴν χοινὴν 


Quid igitur illius in rebus divinis splendorem at- 


» Ὁ que elaritudinem imminuit , quod post alios san- 


etos in. vita fuit? ut idcirco celebritas atque con- 
ventus, qui illius nomine agitur, minor habeatur 
feriis , qu: sanctorum aliorum honoris atque me- 
moriz gratia celebrantur? Considera enim, si vi: 
detur, atque perpende rem, cum uno aliquo su- 
perioris :etatis sancto hujus vitam comparans. 
Dilexit Deum Paulus. Id enim nimirum bonorum 
caput est : dilectionis, inquam, bonum : à qua 
dilectione proficiscitur omnis fides et omnis spes, 
el id quod per patientiam exspectatur bonum, et 
in omni bono stabilitas atque constantia, et in 
omni spirituali dono commodum atque priestantia. 
Sed serutemur, quantus in Paulo dilectionis erga 
Deum modus. Dices omnino, quod ex toto corde, 
etex tota anima , et ex tota mente sua diligeret 
Deum. Hunc enim summum dilectionis adversus 
Deum terminum dat lex. Ergo qui omne cor suum 
et animam et mentem Deo dicavit, et ad. nullau 
rem aliam earum qu:e per hane vitam expetuntur, 
alfeetus atque propensus est, in supremo dile- 
ctionis gradu consistit, Enimvero si quis demon- 
stare potest, quod przceptor (noster) in vita 
ad rem aliquam earum qu: per hune mundum 
expetuntur, propensus et inclinatus esset, ut ad 
divitias et potentiam , aut van:e. glorie studium 
(magis enim serviles in eo voluptates ne comme- 
morare quidem aequum esse, consentaneum est), 
quamcunque harum rerum expetisse deprehende- 
tur, ea dicere re convenit imminui modum erga 
Deum dilectionis , quod ejus affectio. cupiditatis a 
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harum et ejusmodi rerum inimieus et hostis erat , 
quod prius quidem e vita sua omnem vitiosum et 
mollem circa has res affectum ejiceret , deinde 
communem quoque vitam , tum sermone doctrinz, 
Lum suo exemplo expurgaret: perspicuum | fuerit , 
quod illum erga Deum dilectionis nodum in sese 
habebat, quo amplius natura non eapiebat. Qui 
enim ex toto corde, et ex tota anima atque 
mente Deum diligit, qui possit ad majorem dile- 
ctionis modum, qui locum non habeat, contendere 
aique eniti ? Proinde si unum perfecte. charitatis 
atque dilectionis terminum esse didieimus , nempe 
eum, qui ex toto corde Deo dicatus et consecra- 
Lus st: ae diligebant Paulus et Basilius toto 
corde Deo dicati atque addieti : si quis ausit di- 
cere, quod unus esset in ambobus dilectionis 
modus atque mensura, a veritote non aberrabit. 
Enimwero quod charitas atque dileetio major sit 
omnibus bonis , cum Apostolus dicit *, tum subli- 
mis Evangelii doctrina comprobat atque confir- 
mat. Et Apostolus quidem prophetia atque scien- 
lia prestantiorem ac przferendam eam esse dicit, 
fide.vero solidiorem firmioremque, et spe dura- 
biliorem magisque sufficientem , et semper in eo- 
dem statu permanentem , sine qua quidquid pro 
bono exspectatur , inutile sit*: Dominus autem, 
omnem legem et omnia mysteria prophetica ex 
hoe dono pendere dicens, charitatem omniun 
bonorum primas tenere etiam ipse censet". Si 
igilur in eo quod inter res pr:claras et eximias 
eminet atque excellit, ac reliquas comprehen- 
dendi vim habet, Paulo non inferiov est: nimi- 
rum etiam in aliis omnibus bonis, quorum cha- 
ritas primas tenet, ae qui&ecumque ex. hae pendent 
81 exsistunt, omnino posteriores partes ferre et in- 
ferior esse non videbitur. Quemadmodum enim is 
qui human: natura particeps est, omnes humanz 
nature proprietates habet : ita etiam is qui per- 


fectam charitatem in sese confecit et assecutus est, 
et comprehenduntur, bonorum formas cum primario principalique bono tenet. 
Servat, sive per spem servamur , sive per patientiam gratiam 
omnia suffert, ut inquit Apostolus ὃ 
latiin omnia enumerando tempus teramus, charitatis radicis germen et surculus 


est quie 
credit, et omnia sperat, et 
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T 800 


διδαχτιχῷ λόγῳ χαὶ τῷ 
xa0' ἑαυτὸν ὑποδείγματι" δῆλον ἂν εἴη, ὅτι ἐχεῖνο 


τῆς πρὸς τὸν e ἀγάπης τὸ μέτρον εἶχεν ἐν ἑαυτῷ, 


Y 


δ ' 


οὗ τὸ πλέον οὐχ ἐχώρει ἡ φύσις. 'O γὰρ ἐξ ὅλης χαρ- 
ίας τε χαὶ Ψυχῆς χαὶ διανοίας τὸν Θεὸν ydo, 
πῶς ἂν ὑπερτιθείη πρὸς τὸ πλέον τῆς ἀγάπης μέ- 
τρον, ὃ χώραν οὐχ ἔχει ; Οὐχοῦν εἰ ἕνα τῆς τελείας 
ἀγάπης ὄρον ἐμάθομεν, τ 
ἀναχείμενον, ἠγάπων δὲ xs xai Βασίλειος ἐν 
ὅλῃ καρδίᾳ τῷ Θεῷ ἀναχείμενοι, ἕν μέτρον εἶναι τῆς 
ἀγάπης ἐν ἀμφοτέροις εἰπεῖν τις τολμήσας, οὐχ ἂν 
ἁμάρτοι τῆς ἀληθείας. ᾿Αλλὰ μὴν πάντων τῶν ἀγα- 
θῶν μείξονα τὴν ἀγάπην ὅ τε ᾿Απόστολος λέγει, χαὶ 
ἐπιψηφίζειν τὸ ὑψηλὸν Εὐαγγέλιον. Ὃ μὲν οὖν ᾿Από- 
στολος προφητείας αὐτὴν χαὶ γνώσεως προτιμοτέραν 
λέγων, πίστεως δὲ παγιωτέραν,, xoY ἐλπίδος διαρχε- 
στέραν, xal πάντοτε ἐν τῷ αὑτῷ διαμένουσαν, ἧς 
ἄνευ ἀνόνητον εἶναι πᾶν τὸ ἐπ᾽ ἀγαθοῦ σπουδαζό- 
μενον" ὁ δὲ Κύριος πάντα νόμον, xai πάντα τὰ μυ- 
στήρια τὰ προφητιχὰ τοῦ τοιούτου ἑξάπτων χα- 
ρίσματος, πάντων πρωτεύειν τὴν ἀγάπην χαὶ αὐτὸς 
ἀποφαίνεται. Εἰ οὖν ἐν τῷ ὑπερέχοντι χαὶ περίληπτι- 
χῷ τῶν χατορθωμάτων οὐχ ἀπολείπεται τοῦ μεγά- 
λου Παύλου * ἄρα χαὶ ἐν τοῖς ἄλλοις πᾶσιν, ὧν ἡ 
ἀγάπη χαθηγεῖται, xaX ὅσα ἐχ ταύτης ἐχφύεται, 
πάντως οὐχ ἔλαττον ἔχων ἀναφανήσεται. “Ὥσπερ γὰρ 
ων, ἐν πᾶσίν ἐστι 
οὕτως χαὶ ὁ τὸ τέλειον 


€x 


ὁ τῆς ἀνθρωπίνης φύσεως pe 
τοῖς τῆς φύσεως ἰδιώμασιν * 
τῆς ἀγάπης ἐν ἑαυτῷ χατορθώσας, πάντα ὅσα συν- 
θεωρεῖται ταύτῃ τῶν ἀγαθῶν εἴδη, μετὰ τοῦ πρωτο- 
τε γὰρ πίστ'ς 


τύπου τῶν χατορθωμάτων ἔχει. Εἴτ 
ἐστὶν ἡ σώζουσα, εἴτε διὰ τῆς ἐλπίδος σωζόμεθα, 
εἴτε δι᾽ ὑπομονῆς τὴν χάριν ἀπεχδεχόμεθα, ἡ ἀγάπη 
πάντα πιστεύει, χαὶ πάντα ἐλπίζει, χαὶ πάντα ὗπο- 
μένει, καθώς φησιν ὁ ᾿Απόστολος. Καὶ τὰ ἄλλα πάντα, 
ἵνα ud] τὰ xa0' ἔχαστον λέγοντες διατρίόωμεν,, τῆς 
χατὰ τὴν ἀγάπην ῥίζης βλάστημα γίνεται, ὅσα τῷ 
τῆς ἀρετῆς λόγῳ σπουδάζεται : ὥστε 2s ταύτην 
ἔχοντα, μιηδενὸς ἐνδεῶς ἔχειν τῶν ἄλλων. 
omnes quicunque una cum hàe speetantur 
Sive. enim fides 
charitas. omnia 
omnia ne singu- 
exsistunt, quie- 


exspectamus , 
Atque reliqua 


cunque ratione virtutis expetuntur : adeo ut qui hane babeat, nullo alio bono careat. 


Hane igitur eum magnus Basilius haberet , 
eam nullius boni expers erat. Quod si omnia habe- 
bat, in nulla ΤῸ prorsus inferior erat. Sed dicet 
aliquis prorsus, quod tertium ecelum viderit. ille , 
€t raptus sit in paradisum, et audiverit arcana ver- 
ba, qu: homini non liceat proferre?. At nec ille 
quidem , quod constet, per carnem hanc ejusmodi 
gratiam accepit; non enim celat ambiguitatem , 
dum dieit : Sive in corpore, nescio, sive extra cor- 
pus, ignoro ; Deus novit, Etiam de hoc audacter 
aliquis dicere possit , quod in corpore quidem nihil 
ejusmodi viderit, sed incorporea et ea quie mente 

* | Cor. xii, 13. 
ΧΗ, 2 sqq. 


* jbid. 1 sqq. 


per D 


ὁ Matth. xxr, 40. 


Ταύτην ἔχων ὁ ΩΝ Βασίλειος, οὐδενὸς ἄρα τῶν 
πετο. Εἰ δὲ πάντα eiyey , ἐν 


ἀγαθῶν δι᾽ αὐτῆς ἀπ 
οὐδενὶ πάντως ἡλάττωτο. ᾿Αλλ᾽ ἐρεῖ τις πάντως, ὅτι 
τρίτον οὐρανὸν εἶδεν ἐχεῖνος, χαὶ ἡρπάγη εἰς τὸν 
παράδεισον, xat ἥἤχουσεν ἄῤῥητα ῥήματα, ἃ οὐχ ἐξὸν 
ἀνθρώπῳ λαλῆσαι. ᾿Αλλ᾽ οὐδὲ ἐχεῖνος φανερῶς διὰ 
τῆς σαρχὺς ταύτης τὴν τοιαύτην χάριν ἐδέξατο. Οὐ 
γὰρ ἐπικρύπτεται τὴν ἀμφιθδολίαν λέγων " Εἴτε ἐν 
σώματι οὐκ οἶδα, εἴτε ἐχτὸς τοῦ σώματος οὐκ 
-ς οἶδεν. Ka περὶ τούτου. τολμῆσας εἴποι 


$ ; - NRI VE 
ις ἂν, ὅτι ἐν σώματι τοιοῦτον μὲν. οὐδὲν εἶδεν, τῇ 


δὲ ἀσωμάτῳ xa νοητῇ θεωρίᾳ οὐχ ἔστιν ὅ τι τού- 


' Matth. χχν, ὅν sqq. *E Cor. xin, 7. * Il Cor. 


ξ0Ὶ] 


IN LAUDEM FRATRIS DASILII. 


802 


των ἀφῆχεν ἀθέατον. Μάρτυς δὲ τούτων ὁ παρ᾽ αὐ- À peragitur, contemplatione nihil harum rerum sit, 


ποῦ λόγος, ὄντε ἐφ᾽ ἑαυτοῦ διεξήει, καὶ ὃν κατέλιπεν 
ἐν συγγράμμασιν. Ἐκεῖνος ἀπὸ Ἱεροσολύμων ἐπὶ τὸ 
Ἰλλυριχὸν ἐν χύχλῳ περιελθὼν, πᾶσι τοῖς διὰ μέσου 


«by εὐαγγελιχὸν ἐχήρυξε λόγον * καὶ ὁ τούτου λόγος 
χαὶ τὸ χήρυγμα πᾶσαν μιχροῦ δεῖν τὴν οἰχουμένην 


διέλαθεν, ἐπ᾽ ἴσης τοῖς Παύλου λόγοις παρὰ πάντων 
πὰ λοιπὰ δι᾽ 


T 
0:0V 


xai αὐτὸ σπουδαζόμενον. Παρείσθω δὲ 
ὧν ὁ βίος τούτου πρὸς τὸν ἐχείνου συμφέρεται, 
ἐσταυρώθη τῷ χόσμῳ ἐχεῖνος, χαὶ τούτῳ ὁ χόσμος. 
᾿Ἐνέχρωσε τὸ σῶμα ἐχεῖνος, ἐτελείωσε xal οὗτος ἐν 
ἀσθενείᾳ τὴν δύναμιν. Χριστὸς ἣν τὸ ζῇν ἀμφοτέροις, 


χαὶ ὁμοίως ἑχατέρῳ χέρδος ὁ θάνατος, χαὶ προτι- 
[A1 


μοτέρα τοῦ πεπλανημένου βίου fj πρὸς τὸν Δεσπότην 
ἀνάλυσις. Ἢ xat τὸν Ἰωάννην ἀντιπαραδεῖξαι τῷ 


διδασχάλῳ δοκεῖ; ᾿Αλλὰ τὸ μὲν προτερεύειν ἐχεῖνον, 
τῷ ἐν γεννητοῖς γυναιχῶν χαὶ περισσότερον ἔχειν 
τοῦ προφήτου τῆς θείας φωνῆς μαρτυρούσης, μα- 
vias ἂν εἴη xa ἀσεθείας ἅμα ἄλλον ἀντιπαρεξαγα- 
γεῖν τῷ τοιούτῳ βίῳ διὰ συγχρίσεως ^ ἀλλὰ ποὺ το- 
σούτου xd τοιούτου χαὶ τὸ χατόπιν ἐλθεῖν, τῆς ἀνω- 
Οὑτωσὶ δὲ 
"Οὐχ ἣν οὔτε ἐν μαλαχοῖς 


κάτω μαχαριότητος τὴν ἀπόδειξιν ἔχει. 
τὸν λόγον χατανοῆσωμεν 
ἱματίοις ὁ Ἰωάννης, οὔτε χάλαμος ἣν ἀνέμοις ἐν- 
σαλευόμενος. Ἤ σπάζετο δὲ πρὸ τῶν οἰχουμένων τὴν 
ἔρημον, xaX πάλιν τοῖς οἰχουμένοις ἐπεχωρίαζεν. Μή 
τις ἄρα ἐπισχήψει τῷ λόγῳ,, εἰ τοῦτο προσμαρτυρῆ- 
cct χαὶ τῷ διδασχάλῳ ἡμῶν 7, ἀλήθεια, ὡς ἐν τούτοις 
αὐτὸν τοῦ μεγάλου Ἰωάννου μὴ ἀπολείπεσθαι; Τίς 
οὐχ οἶδεν ὅπως μαλαχήν τε xat τεθρυμμένην τοῦ 
βίου δίσιταν πολεμίαν ἡγήσατο, ἐν παντὶ τὸ χαρτε- 
ριχὸν καὶ ἀνδρῶδες πρὸ τῶν ἡδέων θηρώμενος, ἡλίῳ 
θαλπόμενος, χρύει παραθαλλόμενος, νηστεία:ς xaX 
ἐγχρατείαις χαταγυμνάζων τὸ σῶμα, ταῖς πόλεσιν 
ὡς ἐν ἐρήμοις ἐνδιατρίδων (οὐδὲν εἰς ἀρετὴν Ex τῆς 
συντυχίας παραθλαπτόμενος ), xat πόλεις τὰς ἐρη- 
μίας ἀπεργαζόμενος ; Οὔτε γὰρ ἢ μετὰ τῶν πολλῶν 
διαγωγὴ τῆς ἀχριδοῦς τι xal ἀσφαλοῦς πολιτείας 
παρέτρεψεν * οὔτε, εἰ πρὸς ἑαυτὸν ἐπὶ τὴν ἐσχατιὰν 
ἐχώρησεν, γυμνωθῆναι τῶν ἐπ᾽ ὠφελείᾳ συνόντων 
οἷός τε ἣν" ὥστε χαὶ ἐπὶ τούτου, χαθ᾽ ὁμοιότητα τοῦ 
Βαπτιστοῦ πόλιν τὴν ἔρημον γενέσθαν στενοχωρου- 
μένην τοὺς ἐπιῤῥέουσιν. Τὸ ὃὲ μὴ χάλαμον αὐτὸν 
εὐχολίας πρὸς τὰς ἐναντίας ὑπολήψεις 
t τοῖς παρὰ τὸν 
Ἤρεσεν ἐξ ἀρ- 
χῆς 1j ἀχτημοσύνη " πέτρα τις ἄσειστος ἡ χρίσις ἐγέ- 


εἶναι δι᾽ 
μεταχλινόμενον. δείκνυσι τὸ ἐν πᾶσι 


βίον χεχριμένοις αὐτῷ ἀμετάπτωτον. 


^ 


; : : , " Ξ 
νξτο. Ἐπεθύμει διὰ χαθαρότητος προσεγγίζειν τῷ 
Θεῷ ὅρος ἣν dj ἐπιθυυία αὕτη, οὐ χάλαμος. Οὐδέ- 


τὰς ἀντιπνοίας τῶν πειρασμῶν ὑπ- 


εχλίνετο. Τῆς ὃὲ πρὸς τὸν Θεὸν ἀγάπης τὸ πάγιον 


μόνου ἣν τοῦ ᾿Δποστόλοι 


ξασθαι, τῷ μήτε 


διὰ τῶν ἰδίων λόγων ἐνδεί- 


τὴν ζωὴν, μήτε τὸν θάνατον, μὴ 
μήτε τινὰ χτίσιν ἑτέραν 
αὐτοῦ τὴν χαρδίαν ἀπὸ « 


ἀγάπης παρώσασθαι. Οὕτω xc 


ἐνεστῶτα, μὴ μέλλοντα, 


δύνασθαι a. 


iy 
ιῶς 


ἀρετὴν αὐτῷ χεχριμένοις, οὐδαμῶς χαλαμώδης τις 
Ἦν χαὶ ἀδέθαιος τὴν διάνοιαν, ἀλλὰ διὰ πάντων ὁ 
βίος εἶχε τὸ ἐν τοῖς καλοῖς ἀμετάπτωτον. Παῤῥη- 


C 


D 


quod contemplari atque considerare przetermiserit. 
Testis harum. rerum est ipsius oratio, ea, 
quam jpse proferebat, tum. ea quam TEM in 
scriptis. lle ab Jerosolvmis usque ad lilyricum in 
orbem cireumiens omnibus in medio habitantibus 
Evangelicum sermonem pr:edicavit, et hujus oratio 
atque pradicatio omnem propemodum terrarum or 
bem amplexa est, cum etiam ipsa sque ac Pauli 
sermones ab omnibus probaretur et expeteretur. 
Omittantur reliqua , quibus hujus vita cum illius 
vita convenit atque concordat, videlicet. mundo 
crucifixus est ille, et buie mundus. Corpus ille 
mortificavit, consummavit atque perfecit etiam hie 
vires per infirmitatem. Christus utrique vita erat: 
et utrique similiter pro lucro mors, et ad Domi- 
num resolutio falsze vitze praferebatur. An etiam 
Joannem cum magistro conferre atque. comparare 
placet ? At cum divina vox testetur, quod ille prin- 
cipatum teneat, propterea quod inler natos mu- 
lierum etiam amplius et. excellentius quid habeat 
quam propheta, insania simul et impietas fucrit 
alium ex adverso comparando opponere ejusmodi 
vite. Sed tanti ac talis viri vel a tergo venisse, su- 
premz beatitudinis continet demonstrationem. At- 
que hoe modo rationem ineundo , rem considere- 
mus atque perpendamus. Neque mollibus vestibus 
Joannes erat amictus, neque arundo erat, qui» ven- 
lis agitaretur. Proferebat item. solitudinem locis 
culis et habitatis , et contra in habitatis et. cultis 
locis versabatur. Num quis igitur refellet orationem, 
Sj veritas etiam hoe magistro nostro attestetur, ut 
in his magno Joanne non inferior sit? Quis enim 
ignorat, quemadmodum mollem et delicatum vite 
cultum noxium et infestum judicaret ? in omni re 
fortitudinem atque laborum οἵ molestiarum tole- 
rantiam magis quam res jucundas sectans, ad solis 
:stum duratus, frigori se exponens, jejuniis et tem- 
perantia corpus exercendo subizens, in urbibus 
quasi in solitudinibus versans ( quod hominum 
congressus illius virtutem nihil ederet ) et ex. so- 
litudinibus urbes efficiens. Neque enim idcirco , 
quod cum multitudine conversaretur, quidquam de 
exacto et cauto vite instituto immutabat ; neque 
51 seorsum in solitudinem secessisset, nudari ac 
deseri poterat ab iis qui utilitatis gratia , consue- 
tudine atque convictu ejus utebantur, adeo ut 
eliam hujus tempore, quemadmodum in vita Ba- 
ptist:e,ex solitudine urbs efficeretur, qu: confluente 
multitudine coarctaretur. Quod autem arundo non 
esset, quie facile ad contrarias opiniones impelle- 
retur, argumento est ea, quam habuit in omnibus 
rebus, quas per. vitam cum judicio suscepisset et 
iustituisset, constantia. atque firmitudo. Placuerat 
ab initio nihil quidquam possidere , et. pauperem 
esse : tanquam petra immota atque inconcussa 
stabile ac firmum id judicium fuit. Concupiscebat 
per puritatem appropinquare Deo : mons erat ea 
cupiditas, non arundo. Nunquam enim ad tenta- 


tum 
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vlionis erga Deum (qua in Dasilio fuit) constan- 
uam et firmitudinem solus Apostolus suis verbis 
exprimere et indicare posset, propterea quod 
neque vila, neque mors, neque praesentia, neque 
futura, neque alia aliqua creatura a dilectione Dei 
cor ejus dimovere atque deturbare posset '?. Adeo 
etiam in omnibus , quz? cum virtute | instiLuisset , 
ac sibi sectanda esse judicasset, nequaquam arun- 
dineus quidam, et animo mobili ac mente incon- 
stanti erat : sed. per omnia vita (ejus) in rebus 
przclaris constantiam in se habebat et stabilitatem. 
Libere et ingenue loquitur apud Herodem Joannes, 
item. hie apud. Valentem. Comparemus autem ad- 
invicem horum virorum dignitates. Ille quidem 
partis cujusdam Palestine decreto Romanorum 
permissum sibi principatum adeptus erat, hujus 
vero imperii terminus erat totus propemodum cur- 
sus solis a finibus Persidis ad Dritannos usque 
pertinens et. extremam Oceani oram. Ac lingua 
quidem libertas adversus IIerodem id agebat atque 
60 spectabat, ne contra leges ille peccaret in mulier- 
cula quadam, sed cupiditatem, utpote legibus vetitam, 
in se coerceret, At adversus Valentem preceptoris 
lingu:x libertas quanam erat ? Ut. illesam, inta- 
ctam et impollutam sineret esse fidem, cui si fievet 
injuria , totius orbis terrarum scelus atque piacu- 
lum exsisteret. Conferat igitur z::quus rerum :esti- 
mator et. principatum cum principatu , et lingux 
libertatis hujus propositum eum illa comparet li- 
bertate. Nam illie quidem corpore flerodis scelus 
cireumscribebatur : hie vero violatio fidei ad totius 
humans nature injuriam redundabat. Ille ad mor- 
tem usque perseveral in libertate sermonis, et 
huic finis linguz libertatis exsilium exsistit , cum 
imperator hane. penam in eum loco mortiferze 
sentenlix statuisset. At enim Joannes post mortem 
vivere credebatur : Basilio item ab inimicis ipsis 
sententia exsilii rescinditur , cum propter minas 
nihilo remissior et segnior factus esset ad resisten- 
dum. Án etiam audebimus ad sublimem Eliam ser- 
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tionum spiritus adversos flectebatur. Porro dile- À σιάζεται πρὸς τὸν 'flpuny 


B 
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inne ascendere , et ostendere nostrum doctorem . 


sui& vibe instituto illius grati: assimilari? Enim- 
vero ut in flammeo curru sedeat atque. vehatur, 
eL igneos equos moderetur, et ad eam potestatem, 
quie supere priesidet rerum nature, transmigret , 
nemo postulet ab humana natura (nam nec ille 
quidem intra terminos et limites nature manens 
illesus in jgni conservabatur, cug terreum hoc 
pondus divina vi ad eam levitatem, qui in sublime 
ferretur, tranformaret), neque (vero) quod suo verbo 
veluti clavi uteretur ejus. facultatis , qux de. ccelo 
suppeditabatur, et aperiens quando vellet, et rur- 
sus claudens, cum id facere commodius esse vide- 


D 
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Ἰωάννης, χαὶ οὗτος πρὸς 
δὲ πρὸς ἄλληλα τῶν ἀν- 
Ὁ μὲν μέρους τινὸς τῆς 
Παλαιστίνης ψήφῳ Ῥωμαίων τὴν δυναστείαν χεχλή- 
ρωτο" τούτου δὲ τῆς ἀρχῆς ὅρος ἣν ὅλος μικροῦ δεῖν 
ὁ τοῦ ἡλίου δρόμος, Ex τῶν τῆς Περσίδος ὅρων, εἰς 
Βρεττανούς τε xa τὰ ἔσχατα τοῦ Ὠχεανοῦ παρα- 
τείνων. Καὶ τῆς μὲν πρὸς τὸν Ἡρώδην παῤῥησίας 
ἦν ὁ σχοπὸς, μὴ παρανομεῖν χατὰ γυναίου τινὸς, 
ἀλλὰ χολάζειν ἐφ᾽ ἑαυτοῦ τὴν ἐπιθυμίαν, ὡς ἀπειρη- 
μένην τῷ νόμῳ. Ἢ δὲ πρὸς Οὐάλεντα τοῦ διδασχά- 
λου παῤῥησία τίς ἣν ; "Ασυλόν τε χαὶ ἀμίαντον τὴν 
πίστιν ἐᾷν, ἧς ἡ παρανομία πάσης τῆς οἰχουμένης 
ἄγος ἐγίνετο. ᾿Αντιθέτω τοίνυν ὁ δίχαιος τῶν πρα- 
γὙμάτων ἐξεταστὴς τήν τε δυναστείαν τῇ δυναστείᾳ, 
xal τὸν σχοπὸν τῆς παῤῥησίας ταύτης πρὸς τὴν 
παῤῥησίαν ἐχείνην. Ἐχεῖ μὲν γὰρ ἐν τῷ σώματι τοῦ 
Ἡρώδου «b ἄγος περιωρίζετο " ἐνταῦθα δὲ πάσης 
ἦν ἀδικία τῆς ἀνθρωπίνης φύσεως, ἡ παρανομία τῆς 
πίστεως. Ἐχεῖνος μέχρι θανάτου ἐμμένει τῇ παῤῥη- 
σίᾳ " xal τούτῳ πέρας τῆς παῤῥησίας ἑξορία γίνε- 
ται, τοῦτο τοῦ βασιλέως ἀντὶ τῆς ἐπιθανατίου ψήφου 
χαταδιχάσαντος. ᾿Αλλὰ χαὺ Ἰωάννης ἀποθανὼν ζῇν 
ἐπιστεύετο" χαὶ Βασιλείῳ παρ᾽ αὐτῶν τῶν ἐχθρῶν ἣ 
τῆς ἐξορίας ἀναλύεται ψῆφος, οὐδὲν διὰ τῆς ἀπειλῆς 


Οὐάλεντα. ᾿Αντεξετάσωμεν 
δρῶν τούτων τὰ ἀξιώματα. 


μαλαχισθέντι περὶ τὴν ἔνστασιν. "Apa τολμήσαιμεν 
xaX ἐπὶ τὸν ὑψηλὸν ᾿Ηλίαν ἀναθῆναι τῷ λόγῳ, καὶ 
δεῖξαι τὸν χαθ᾽ ἡμᾶς διδάσχαλον πρὸς τὴν ἐχείνου 
χάριν τῷ βίῳ τῷ χαθ᾽ ἑαυτὸν ὁμοιούμενον ; ᾿Αλλὰ 
τὴν μὲν ἐπὶ τοῦ φλογίνου ἅρματος διφρείαν, χαὶ 
τὴν τῶν πυρίνων ἡνιόχησιν ἵππων, χαὶ τὴν πρὸς 
τὸ ὑπερχείμενον τῆς ἄνω λήξεως μεταχώρησιν, μη- 
δεὶς ἀπαιτείτω τὴν ἀνθρωπίνην φύσιν. Οὐδὲ γὰρ 
ἐχεῖνος ἐν τοῖς ὅροις μένων τῆς φύσεως, ἀπαθὴς 
ἐν τῷ πυρὶ διεσώζετο, πρὸς τὸ ἀνωφερές τε χαὶ 
χοῦφον θείᾳ δυνάμει μετασχευάζων τὸ ἐμόριθές 
χαὶ γήϊνον, μήθ᾽ ὅτι τὸν ἑαυτοῦ λόγον οἷόν τινα χλεῖν 
ἐποιεῖτο τῆς ἐξ οὐρανοῦ χορηγίας, ἀνιείς τε ὅτε 
βούλοιτο, xo ἀποχλείων πάλιν xav' ἐξουσίαν, ὅτε 
τοῦτο πράττειν ἄμεινον ᾧετο. ᾿Αλλὰ χαὶ τὸ εἰς πο- 
λὺν αὐτὸν διαρχέσαι χρόνον ἀπόσιτον, μιᾷ τροφῇ 
τοῦ ἐγχρυφίου ἐχείνου ὀλυρίτου ἐν ὁμοίῳ τὴν δύνα- 
μιν αὐτοῦ διασώζοντα μέχρις ἡμερῶν τεσσαράχοντα' 
παρείσθω χαὶ τοῦτο, ὡς μεῖζον ἢ κατὰ ἄνθρωπον. 
"Λπορος γὰρ τῇ ἀνθρωπίνῃ φύσει: τῶν ὑπὲρ φύσιν ἣ 
μίμησις, Σιγάσθω δὲ μιετὰ τούτων ὅ τε βραχὺς ἐκεῖ- 
νος τοῦ ἀλεύρου χέραμος, xoi ὁ τοῦ ἐλαίου χαμψά- 
χης" διαρχῶν ἑχάτερος πρὸς τὴν χρείαν ἐν τῇ τῆς 
τροφῆς χορηγίᾳ, χαὶ παντὶ τοῦ λιμοῦ τῷ χρόνῳ συμ- 
παραπείνων τὴν χάριν, εἰς ἔτη τρία καὶ μῆνας ἕξ. Τὰ 
γὰρ τῆς ἄνωθεν ἐνεργείας θαύματα, ἰδιάζουσαν ἐπὶ 


- 
τε 
TY 


τῶν ἔργων ἔχει τὴν δύναμιν. Καὶ οὐχ ἄν τις εὐλόγως 
ἀνθρωπίνη φύσεν τὰς τοιαύτας θαυματοποιίας λογί-: 


σαντο. 


retur, Quinetiam, quod ad multum ille tempus inediam toleraret, uno cibo subeinericii illius. hor- 
deacei panis in pari habitudine vires suas ad quadraginta usque dies conservans , proetermittztur 
eliam hoe, utpote majus, quam humana capiat natura. Earum enim rerum , qux superant natu- 


10. Rom. viij, 58. 
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ram, imitatio humanze naturze impedita est. Silentio protereatur item cum his et exiguus ille. fari- 


ni urceus, et vas, quo oleum continebatur : quorum. utrumque tam hoc, quam — ille, 


quod. ad | sup- 


peditationem attinet alímenti, ad necessitatem  sulliciebat, per omne tempus famis beneficium simul 
prorosans et extendens ad annos tres et. menses sex. Nam super operationis miracula peculiarem 
im operibus vim habent. Nee recte quis ejusmodi mirificas operationes assignaveril humane nature, 


Τίνα οὖν ἐστιν ὅσα τοῦ διδασχάλου ἡμῶν πρὸς 
ἐν τῷ προφήτῃ θεωρούμενα τὴν χοινωνίαν ἔχει ; 
Ζῆλος πίστεως, δυσμένεια χατὰ τῶν ἀθετούντων, ἀγά- 
πὴ πρὸς τὸν Θεὸν, ἐπιθυμία τοῦ ὄντος ὄντως πρὸς οὐδὲν 
τῶν ὑλιχῶν ἀποῤῥέουσα, ζωὴ διὰ πάντων ἐξητασμένη, 
βίος χατεσχληχὼς, BAepgia τῷ τόνῳ τῆς ψυχῆς συν- 

τεινόμενον, σεμνότης ἀνεπιτήδευτος * ἡσυχία λόγου 
ἐνεργεστέρα, φροντὶς περὶ τῶν ἐλπιζομένων, χατα- 
φρόνησις τῶν ὁρωμένων, ὁμοτιμία πρὸς πᾶν τὸ φαι- 
νόμενον, εἴτε τις τῶν ὑπερόγχων ἐν ἀξιώματι τύχοι, 
ταπεινῶν τε xo ἀπεῤῥιμμένων προφαίνοιτο. 
Ταῦτά ἔστι χαὶ τὰ τοιαῦτα, ἐν οἷς μιμεῖται ὁ τοῦ 
διδασχάλου βίος τὰ τοῦ ᾿Ηλίου θαύματα. Εἰ δέ τις 

σαράχοντα ἡμερῶν τὴν ἀσι 
λου τὴν διὰ παντὸς 


εἴτε τῶν τ 


προφέρει τῶν τ τίαν, χαὶ 


£c 
ἡμεῖς τοῦ διδασχά τοῦ βίου ὀλιγο- 
μεν. Γειτνιάζει γάρ πως τῷ ἀσί- 


τῷ τὸ ὀλιγόσιτον, xa μάλιστα ὅταν τὸ μὲν ἐν ὀλίγῳ 


i) 
σιτίαν ἀντιπροσοίσοι 


γένηται χρόνῳ, τὸ δὲ πρὸς πάντα διαρχέσῃ τὸν βίον. 
"λλλως τε χἀχεῖ μὲν ὁ ὀλυρίτης ἐχεῖνος ἐγχρυφίας 
διεχράτει τοῦ προφήτου τὸν τόνον, ἔχων τι πάντως 
ἐν ἑαυτῷ τοιοῦτον, (p συνετηρεῖτο τοῦ προσενεγχα- 
μένου τὴν τροφὴν ταύτην ἡ δύναμις. Τεχμήριον δὲ, 
ὅτι οὐχὺ τῶν ὁμοφύλων τις αὐτῷ σιτοποιήσας τὴν 
τροφὴν παρεθήχατο, ἀλλ᾽ ἀγγελικῆς παρασχενῆς ἐν- 
εφορήθη. Ὅθεν αὐτῷ πλήρης τε xal ἀδιάπνευστος ἣν 
$ διὰ τῆς τροφῆς ἐχείνης ἐγγινομένη τῷ σώματι 

Ἐνταῦθά δὲ οὐδὲν χαινοτομηθείσης τῆς 
Suym uetus μέτρον τῆς τροφῆς ὁ λογισμὸς ἦν, τοσοῦ- 
τὸν παρέχων τῷ σώματι, οὐχ ὅσον ἣ φύσις ἐδούλετο, 
ἀλλ᾽ ὅπον ὁ τῆς ἐγχρατείας ἐνεχελεύετο νόμος. Ἡ δὲ 
ἱερωσύνη τοῦ διδασχάλου, μιμεῖτα: τὰ τῆς ἱερωσύνης 
τοῦ προφήτου αἰνίγματα, διὰ τοῦ 


δύναμις. 


τρισσεύειν ἐν τῷ 
λόγῳ τῆς πίστεως, τὸ οὐράνιον πῦρ πρὸς τὰς ἱερουρ- 
γίας ἐφελχομένη. Πῦρ δὲ τὴν τοῦ ἁγίου Πνεύματος 
δύναμιν χαλεῖσθαι πολλαχῆ παρὰ τῆς Γραφῆς ἐδιδά- 


χῆημεν. Αὐχμὸν δὲ γῆς ἔλυσεν, 


I 
οὔτε ἐπήγαγεν. 'Exet ob ὁ μέγας προφήτης, m 
ιάστιγι τῆς ἀνομθρίας τὴν γῆν, ὁ αὐτὸ 


υ 
ὃς τοῦ τραύματος dip ἐφ 


τρὸ ἀμιλλον τῇ yis 
τῆς μάστιγος τὴν Ex τῆς θεραπείας ἄνεσιν αὐτοῖς 
χαριζόμενος. Εἰ δὲ 9j τι δι πρὸς τοῦτο τοῦ χαθ᾽ 
ἡμᾶς 'HAtou θαῦμα εἰπεῖν * θείᾳ ER τῆς τοιαύ- 
τῆς ποτὲ συμφορᾶς ἀπειληθείσης, χαὶ ξηροῦ παντὸς 
τοῦ χειμερίου χαιροῦ παραδραμόντος, χαὶ μηδεμιᾶς 


χαρπι ἂν ὑποφαινομένης ἐλπίδος * τότε προσπεσὼν τῷ 
ὁ διδάσχαλος, μέχρι τῆς ἀπειλῆς τὸν φόδον 
ἔστησεν, λιταῖς τὸ Θεῖον ἱλεωσάμενος, χαὶ λύσας διὰ 
προσευχῶν τὴν τῆς ἀνομθρίας χατήφειαν. ᾿Αλλὰ xaX 
τῆς τοῦ λιμοῦ παραμυθίας, ἣν ἐπὶ μιᾶς ἐνεδείξατ' 
χήρας ὁ μέγας Ἠλίας, ἔχει τι χαὶ ὁ χαθ᾽ ἡμᾶς βίος 
ἐπὶ τοῦ διδασχάλου ὁμοίωμα. Λιμοῦ γάρ ποτε χα ee 
ποῦ χαταπονοῦντος αὐτήν τε τὴν πόλιν ἐν É διαιτώ- 
μξνος ἐτύ γχᾶνεν 3 
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xal πᾶσαν τὴν ὑποτελοῦσαν τ 
ἑαυτοῦ x 


ze 


mÜAsv χώραν, τὰς τήσεις ἀποδόμενος, χαὶ 


τὰ Que sunt igitur nostri pr:ceptoris bona, 


D terram verberasset, 


quae 
cum iis, qu:e in propheta cernuntur, communionem 
et societatem habeant ? Amor et studium vehemens 
erga fidem, odium adversus aspernantes et. repro- 
bantes, dilectio erga Deum, studium et desiderium 
ejus, qui vere atque reipsa est, ad nullam rem ma- 
terialem effluens atque deflectens; vità per omnia 
exacta atque exquisita, victus aridus, acies oculo- 
rum et obtutus animze vigori par, gravitas non 
affectata, silentium. sermone efficacius, cura alque 
contemplatio rerum earum qui? sperantur, contem- 
ptus earum. quie videntur, cum quisquis oblatus 
esset, sive in excellenti dignitate forte constitutus, 
sive ex humilibus et abjectis esse appareret, eadem 
dignatione exciperet, et in eodem honore haberet. 
ΠΟ et ejusmodi sunt, in quibus preceptoris vita 
miracula Eli;:e imitatur. Quod si quis profert qua- 
draginta dierum inediam, et nos per omnem vitam 
magistri in cibo parcimoniam contra in mediuin 
afferemus. Vicina enim quodammodo est inedi:e 
cibi exiguitas et parcimonia victus, ac maxime, 
eum illud quidem exiguo tempore factum sit, hoc 
vero per omnem vitam duraverit. Proterea etiam 
ilie quidem hordeaceus ille subcinerieius panis 
prophetz:e vigorem et vires conservabat, eo quod 
prorsus aliquid ejusmodi in sese haberet, quo qui- 
cunque cibum hunc sumpsisset, vires ejus conser- 
varentur. Cujus rei argumentum est, quod non 
popularium aliquis ei panem confectum pro cibo 
apposuerat, sed ab angelis parato cibo satiatus est, 
Unde etiam plenz: atque integrze manebant, et non 
eflluebant atque exspirabant ex, qux per illum ci- 
bum corpori vires ingenerarentur. Hic vero cum 
nihil de consuetis innovaretur et immutaretur, ra- 
Uo cibum moderabatur, tantum corpori prwbens, 
non quàntum natura vellet, sed quantum tempe- 
rantiz lex juberet, Porro sacerdotium praeceptoris 
prophete sacerdotii znigmata imitatur, per hoe 
quod tres personas in ratione fidei tradit, ccelestem 
ignem ad sacrificia eliciens. Ignem autem sancti 
Spiritus virtutem vocari in multis Scripture locis 
didicimus. Uredinem vero atque siccitatem terrae 
magister neque sustulit, neque induxit. lllie auteni 
1inagnus propheta cum imbrium penuriz flagello 
ipse quoque medicus vulneris 
exsistit, cruciatui flagelli par et :xquipollens lar- 
giens eis curationis levamen atque mitigationem. 
Quod si etiam adversus hoe nostri Eli:e aliquod 
miraculum proferre oportet, cum divina voluntate 
ejusmodi calamitas aliquando cceli ninis significata 
immineret (quippe totum tempus hibernum per 
siccitatem prielerierat) et. nulla spes frugun appa- 
reret, tune. magister Deo supplicans ultra minas 
lerrorem progredi pessus nou est, cum precibus 
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divinum numen placasset, et per orationes mqero- A εἰς τροφὰς διαμείψας τὰ yofuaxa, ὅτε σπάνιον Ἦν- 
$ τροφᾶς EU xent , 


rem, qui propter imbrium penuriam (homines) 
invaserat, sustulisset. Quinetiam consolationis et 
levaminis in fame, quod in una vidua magnus prze- 
stitit Elias, habet etiam nostra zetas aliquam simi- 
litudinem in magistro. Nam cum fames aliquando 
gravis et seva tam ipsam urbem, in qua habitabat, 
quam omnem ubique subditam regionem affligeret, 
venditis suis przediis et. possessionibus, alque pe- 
cuniis in alimenta conversis, cum ctiam rarum 
esset, ut illi, qui valde sibi providissent et instructi 


xai τοὺς σφόδρα παρεδχευασμένους τράπεζαν Éav- 
5 Y Is xj 

«oig παραστήσασθαι, διήρχεσεν ἐχεῖνος ἐν παντὶ τῷ 

f i » 0t E i 

χρόνῳ τοῦ λιμοῦ τρέφων, τούς τε πανταχόθεν συῤ- 

ῥέοντας, χαὶ τὴν νεολέαν παντὸς τοῦ δήμου τῆς πό- 

λεως, ὡς χαὶ τοῖς τῶν Ἰουδαίων παισὶν ἐχ τοῦ ἴσου 
EJ * 

προτιθέναι τῆς φιλανθρωπίας ταύτης τὴν μετουσίαν. 

i i i D 

“Διαφέρει δὲ πάντως οὐδὲν, ἣ διὰ χαμψάχου τὴν θείαν 

ἐντολὴν, ἣ διά τινος ἄλλης ἀφορμῆς ἐχπληρῶσαι. Ἢ 

γὰρ παραμυθία τῶν δεομένων οὐ ζητεῖ τὸ πόθεν, ἀλλὰ 

πρὸς τὸ γινόμενον βλέπει. 


essent, ea quie ad mensam et victum pertinent, sibi conficere et suppeditare possent, ille per omne 
tempus famis, cum eos qui undique confluerent, tum juventutem totius urbanz plebis alere  perse- 


veravit, 


adeo ut etiam Judzorum liberos hujus benignitatis et liberalitatis ex :equo participes fa- 


ceret. Nihil autem prorsusinterest, utrum per vas olearium quis, an per aliquam aliam materiam οἱ 
occasionem divinum mandatum exsequatur. Consolatio enim indigentium non qusrit unde (sumas), 


sed ad id, quod fit, spectat. 


Quod si sublimis raptus est Elias, mirabile qui- B. Εἰ δὲ ἀνωφερὴς ὁ "Iliag ἐγένετο, θαυμαστὸν μὲν 


dem est eliam hoc et majus miraculum, quam quis 


vel oratione explicare, vel ratione assequi possit. 


Verumtamen nec altera (quidem) species ad supera 
cursus repudianda atque contemnenda est: cum 
quis per spiritum virtutibus pro curru usus, per 
sublime vite institutum e terra (sursum) in coelum 
migrat. Quod utique magistrum assecutum esse, 
quicunque rerum ab eo gestarum quus fuerit 
sslimalor, non negabit. An etiam adversus Samue- 
lem oratione audendum est ? Sane in aliis omnibus 
primas prephet:e partes concedentes, cum duobus 
quibusdam, qui de illo dicuntur, etiam ea qua 
Cirea magistrum nostrum erant, convenire osten- 
demus. Divinitus data atque concessa utriusque 
nativitas erat. Ut enim illum mater, ita etiam 
hunc pater ἃ Deo petitum procreavit. Cumque le- 
tali morbo quondam correptus esset etiam nunc in 
τοί 6 juvenili, per visionem in somnis pater vidit 
Dominum, qui in Evangelio regulo illi filium dona- 
vit, sibi apparere, et illa dicere ad se, quie ad illum 
Dominus dixerat, nempe, Vade, filius tuus vivit !!*1*, 
Cujus fidem et ipse imitatus , eumdem quem ille 
fidei fructum. percepit, benignitate Domini salute 
filii recepta. : 
Alque hoc quidem unum cura miraculis Samue- 
lis comparamus. Alterum vero, quod forma sacri- 
ficii eadem ab ambobus instituta atque peracta est. 
Pacificas enim uterque Deo hostias obtulerunt, ut 
hostes profligarentur, et interirent sacri(icantes, 
hic quidem pro eversione hzreseon, ille vero ad- 
versus alienigenas id agens. Porro magnus ille 
Moyses commune omnibus, qui ad virtutem spe- 
clant, propositum est exemplum. Nec deliquerit si 
quis virtutem legislatoris tanquam scopum 510] 
proponat, ad quem vite su: dirigat actiones. Pro- 
inde nemo prorsus invidebit, si ostendatur, quod 
magister noster, in quibus posset, legislatorem in 
vita imitaretur. In quibus igitur (rebus) imitatio 
consistebat ? Mulier quxdam AEgyptios regens, 


11451 Joan, 1v, 50. 


xai τοῦτο, καὶ ὑπὲρ λόγον τὸ θαῦμα. Πλὴν οὐχ ἀπό- 
ὄλητον xai τὸ ἕτερον εἶδος τῆς ἐπὶ τὸ ἄνω φορᾶς, 
ὅταν τις διὰ τῆς ὑψηλῆς πολιτείας ἀπὸ γῆς εἰς οὐὖ- 
ρανὸν ἀνοιχίζηται, διὰ τοῦ Πνεύματος ἄρμα τὰς ἀρε- 
τὰς ποιησάμενος. Ὅπερ δὴ χατωρθῶσθαι τῷ διδα- 
σχόλῳ πᾶς ὁ εὐγνωμόνως τὰ xav αὐτὸν ἐξετάζων 
σωνθήσεται. "Apa χρὴ χαὶ τοῦ Σαμουὴλ κατατολμῆσαι 
τῷ λόγῳ; ᾿Αλλ᾽ ἐν τοῖς ἄλλοις πᾶσι τῶν πρωτείων 
τῷ προφήτῃ παραχωρήσαντες, πρὸς δύο τινὰ τῶν 
περὶ αὐτοῦ λεγομένων, xai τὰ περὶ τὸν διδάσχαλον 
ἡμῶν οἰχείως ἔχοντα δείξομεν Θεόσδοτος ἀμφοτέρων 
3| γέννησις ἣν. Ὡς γὰρ ἐχεῖνον Tj μήτηρ, οὕτω xal 
τοῦτον ἐξ αἰτήσεως θείας ὁ πατὴρ ἐτεχνώσατο. Καὶ 
ἀῤῥωστίᾳ ποτὲ συσχεθέντος ἐπιθανατίῳ ἔτι ἐν τῷ 
νέῳ τῆς ἡλικίας, εἶδεν ὁ πατὴρ ἐπιφανέντα αὐτῷ 
χατὰ τὴν ἐνύπνιον ὄψιν τὸν Κύριον, τὸν ἐν τῷ Εὐαγ- 
γελίῳ τὸν παῖδα τῷ βασιλιχῷ χαρισάμενον, χἀχεῖνα 
εἰπόντα πρὸς τοῦτον, ἃ πρὸς ἐχεῖνον εἶπεν ὁ Κύριος, 
ὅτι Πορεύου, ὁ υἱός σου ζῇ. Οὗ τὴν πίστιν χαὶ αὐ- 
τὸς μιμησάμενος, τὸν αὐτὸν ἐπὶ τῇ πίστει χαρπὸν 
ἐχομίσατο, τὴν τοῦ υἱοῦ σωτηρίαν ἐκ τῆς φιλανθρω- 
πίας τοῦ Κυρίου δεξάμενος. 


"Ev μὲν δὴ τοῦτο τοῖς θαύμασι τοῦ Σαμουὴλ ἀνα- 
τίθεμεν. Ἕτερον δὲ, ὅτι τὸ εἶδος τῆς ἱερουργίας τὸ 
αὐτὸ τοῖς δύο συνεσπουδάσθη. Εἰρηνιχὰς προσήγαγον 
ἀμφότεροι τῷ Θεῷ τὰς θυσίας, ὑπὲρ τῆς τῶν πολε- 
μίων ἀναιρέσεως ἱερουργοῦντες, ὁ μὲν ἐπὶ τῇ xaza- 


D λύσει τῶν αἱρέσεων, ὁ δὲ χατὰ τῶν ἀλλοφύλων τοῦτο 


ποιῶν. Μωῦσῆς δὲ ὁ μέγας, χοινὸν πρόχειται πᾶσι 
τοῖς πρὸς ἀρετὴν ὁρῶσιν ὑπόδειγμα " xol οὐχ ἄν τις 
πλημμελοίη, τοῦ ἰδίου βίου σχοπὸν τὴν ἀρετὴν τοῦ 
νομοθέτου ποιούμενος. Οὐχοῦν ἀνεπίφθονον πάντως 
εἴη δεῖξαι τὸν διδάσχαλον ἡ μῶν, ἐν οἷς οἷός τε ἦν, τὸν 
νομοθέτην ἐπὶ τοῦ βίου μιμούμενον. "Ev τίσι τοίνυν 
ἡ μίμησις ἣν ; "Αρχουσά τις τῶν Αἰγυπτίων, εἰσ- 
ποιησαμένη τὸν Μωΐσέα παιδεύει τὴν ἐγχώριον 
παίδευσιν, οὐχ ἀποστάντα τοῦ μητρῴου μαζξοῦ, ἕως 
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σασθαι. Τοῦτο xax τῷ διδασχάλῳ μαρτυρεῖ ἡ ἀλήθεια. 
᾽Ἄνατρε φόμενας γὰρ ὑπὸ τῆς ἔξω σοφίας, ἀεὶ τοῦ 
μαζοῦ τῆς Ἐχχλησίας εἴχετο, τοῖς ἐντεῦθεν διδά- 
Yuact τὴν ψυχὴν αὔξων xa ἀδρυνόμενος. Ἠρνήσατο 
μετὰ ταῦτα ὁ Μωῦσῆς τῆς ψευδωνύμου μητρὸς τὴν 
σεσοφισμένην συγγένειαν. Οὐδὲ παρέμεινεν 
ἐπιπολὺ νομίζεσθαι τοῦτο (p ἐπῃσχύνετο. Πᾶσαν γὰρ 
τὴν ἐκ τῶν ἔξωθεν λόγων δόξαν ἀποσεισάμενος, ὥσπερ 
τὴν βασιλείαν ἐχεῖνος, πρὸς τὸν ταπεινὸν ἀπηυτομό- 
λησε βίον, χαθάπερ χαὶ τοὺς Ἑθραίους ὁ Μωῦσῆς 


T 
οὗτος 


προτιμοτέρους τῶν Αἰγυπτίων θησαυρῶν ἐποιήσατο. 
Τῆς δὲ φύσεως ἐφ᾽ ἑχάστου τὸ ἑαυτῆς ἐνεργούσης 
(ἑκάστου γὰρ ἡ σὰρξ ἐπιθυμεῖ χατὰ τοῦ πνεύματος), 
οὐδὲ οὗτος ἐχτὸς ἣν τῆς τοῦ Αἰγυπτίου λογισμοῦ μά- 
χης, ἣν ἐπῆγε 
βελτ νεχρὸν ἐποίει 
ἐγειρόμενον. 'E6patoz 
xaX ἀμόλυντος. Ὁ γὰρ διὰ τοῦ νεχρῶσαι 
γῆς μέλη τῇ ψυχῇ συμμαχῶν μιμεῖται 
τὴν ἀριστείαν, ἣν χατὰ τοῦ Αἰγυπτίου ἐνήργησεν. 
Παραδραμεῖν δὲ 


τῷ χαθαρεύοντι " ἀλλὰ συμμαχῶν τῷ 
tout, τὸν χαχῶς τῷ Ἑθραίῳ ἐπ- 
δὲ λογισμὸς, ὁ ἐχχεχαθαρμένος 
τὰ ἐπὶ τῆς 
τοῦ Μωῦσέως 


i4 


τὰ πολλὰ τῆς 
ὡς ἂν μὴ πολὺν ὄχλον ἐπάγοι τῇ &xofj, τὸ πάντα δι᾿ 
ἀχριθείας θέλειν ἐχτίθεσθαι, ὅσα τε ἐπὶ Μωῦσέως ὁ 
λόγος χατέχει, χαὶ ἐν οἷς ἐγένετο τοῦ διδασχάλου ἡ 
πρὸς τὸν νομοθέτην ὁμοίωσις. 


πρυσήχει ἱστορίας, 


Κατέλιπε τὴν Αἴγυπτον 
μετὰ τὸν θάνατον τοῦ Αἰγυπτίου ὁ Μωσῆς, χαὶ πο- 
λὺν ἐν τῷ μέσῳ διῆγεν χρόνον ἐφ᾽ ἑαυτοῦ ἰδιάξων. 
Κατέλιπε χαὶ οὗτος 


5 


τοὺς ἐν ἄστει θορύδους, χαὶ τὰς 


ὑλιχὰς ταύτας περιηχήσεις, xal ἣν ἐπὶ τῆς ἐσχατιᾶς 
προσφιλοσοφῶν τῷ Θεῷ. Κατελάμφθη τῷ φωτὶ διὰ 


τι συγγενὲς τῆς ὀπτασίας 


i τούτου εἰπεῖν " ὅτι νυχτὸς οὔσης, γί- 
νεται αὐτῷ φωτὸς ἔλλαμψις χατὰ τὸν οἶχον προσευ- 
χομένῳ * τι Ἢ φῶς ἦν ἐχεῖνο, θείᾳ δυνάμει 
χαταφωτίζον. τὸ οἴχημα, ὑπ' 


τῆς βάτου ἐχεῖν γος. "Exopév 
ταύτης xal ἐπ 


ἄῦϊλον δέ τ 


οὐδενὸς πράγματος 
ουῴξνος i34 oos 


ὑλιχοῦ ἐξαπτόμενον. Σώζει τὸν λαὸν ὁ Μωσῆς ἐχ τοῦ 
πυράννου ῥυσάμενος. Μαρτυρεῖ τὰ ἴσα τοῦ χαθ᾽ 
ἡμᾶς νομοθέτου ὁ λαὺς οὗτος, οὗ διὰ τῆς ἱερωσύνης 


πρὺς τὴν ἐπαγγελίαν τοῦ Θεοῦ χαθηγήσατο. 
ἘΠΕ ΤΕΙ ἃ nulla re materiali accensum. 
nostro legislatore ἰεδιϑίθῦ hic populus, 
Καὶ τί χρὴ τὰ xa0' ἕχαστον Xéyzty, ὅσους διήγαγε 
χαὶ οὗτος διὰ τοῦ ὕδατος, ὅσοις διὰ τοῦ λόγου τὸν 


στύλον τοῦ πυρὸς ἐδιδούχησεν, ὅσους τῇ τοῦ Πνεύ- 


ματος νεφέλῃ διέσωσεν, ὅσους ξύρεις τῇ οὐρανίᾳ 
τροφῇ, ὅπως ἐμιμεῖτο τὴν πέτραν ἧ ποτε τῷ ξύλῳ 


νεστομώθη τὸ ὕδωρ, τουτέστιν, ἧ ποτε ὁ τοῦ σταυ- 


ὰ 

ῥοῦ τύπος τοῦ στόματος ἔθιγεν, ὅπως ἐπότιζε τοὺς 
διψῶντας τοῦ ὕδατος ἐχείνου, τῷ πλήθει τῆς ἐπιῤ- 
ῥοῆς τὰς ὀδύσσους μιμούμενος, οἵαν μαρτυρίου σχη- 
νὴν, 


εσχευάσατο, 


χαὶ σωματιχῶς μὲν ἐν τῷ προαστείῳ χατ- 
ποὺς πτωχοὺς τῷ σώματι, πτωχοὺς τῷ 
πνεύματι διὰ τῆς ἀγαθῆς δ'ιδασχαλίας εἶναι: ποιήσας, 
ὥστε αὐτοῖς γενέσθα: μαχαριστὴν τὴν πτωχείαν τῆς 
ἀληθινῆς βασιλεία 


ας προξενοῦσαν τὴν χάριν; Σχηνὴν 
τοῦ 


Θεοῦ χατοίχησιν τὴν ἐχάστου 
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ἔδει τὴν πρώτην ἡλικίαν τῇ τοιαύτῃ τροφῇ τιθηνῆ- A 


Moysen adoptatum domestica disciplina instituen- 
dum curat, a maternis uberibus, quandiu primam 
wlatem ejusmodi alimento nutriri conveniebat, non 
recedentem. lloc item magistro veritas testatur. 
Cum educaretur enim ab externa sapientia, semper 
uberibus Ecclesize adhzerebat, illius doctrinis animo 
crescens atque grandescens. Abnegavit ?tque re- 
pudiavit postea Moyses falso dict:e matris fictam 
et commentitiam cognationem. Ne hic quidem dii 
permansit in eo statu, ut ejus studii nomine cele- 
braretur atque. clareret, cujus eum pudebat. Cum 
enim omnem ex litteris et discipliuis externis par- 
tam gloriam repudiasset, quemadmodum ille regnum, 
ad humile vitze se transtulit institutum : quemadmo- 
dum etiam Moyses ZEgyptiis thesauris pr:etulit Το - 

brzos. Porro cum natura inunoquoque suum officium 
faciat (uniuscujusque enim caro concupiscit adversus 
spiritum '?) ne hic quidem expers pralii erat, quo 
ratio pura ab ZEgyptia ratione petebatur, sed open 
ferens meliori, mortuam faciebat eam, quie adver 

sus Ilebrieam liaud recte insurgebat. Hebraea autera 
ratio, expurgata est et incontaminata. Nam qui per 
morlüfieationem membrorum terrenorum anm 
auxilium fert, excellentem fortitudinem atque vir- 
tutem Moysis quam adversus /Egyptium praestitit, 

imitatur. Przeterire autem maguam partern historize 
convenit, ne si quis omnia plene atque exacte velit 
exponere, quie. οἱ de Moyse Scriptura continet '*, 
et in quibus magistri fuit. cum Moyse similitudo, 


€ magnam auditoribus afferat molestiam. Reliquit 


JEgyptum Moyses post necem ZEgyptii, multoque 
interjecto tempore seorsura per se privatus degebat. 
Reliquit etiam hie urbanos tumultus, et materiales 
hos strepitus undique cireumsonantes, et erat in 
solitudine divine philosophi» addictus !5. Lumen 
illi per rubum alluxit. Habemus aliquid huie visioni 
cognatum etiam in hoe, quod dicamus, Nam euin 
nox esset, accidit ei illustratio atque affulgentia 
luminis domi oranti : expers autem materi: quod- 
dam lumen erat illud, divina virtute domicilium 


Servat. populum Moyses ἃ tyranno liberatum. Paria de 
quem per sacerdotium duxit ad Dei promissionem. 


Et quid opus est omnia singulatim exponere, 


Dp Quam multos etiam hie per aquam traduxerit, quam 


inultis per sermonem. columnam ignis protulerit? 
quam multos nube spiritus conservaverit, quam 
multos celesti cibo aluerit? quomodo imitaretur 
petram, in qua quondam ligno aque os et vena 
aperta est, hoc est, cujus quondam os erueis figura 
eligit? quemadmodum sitientes aqua illa potaret, 
magnitudine abundantie imitans abyssos, quale 
tabernaculum testimonii, et quidem corporaliter in 
suburhio fabricatus sit, pauperes corpore, pauperes 
spiritu uL essent, per bonam doctrinam elliciens, 
adeo ut eorum egestas ob beatitudinem memorabi- 
lis exsisteret, utpote veri rezni donum gratiamque 
concilians! Tabernaculum autem verum, in quo 


1 sqq. 
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efliciebat, etiam columnas quasdam exstruens in 
cogitationes οἱ rationes dico columnas, qua 
laboribus oppressam virtutem  suffulciant/ atque 
sustentent, atque etiam pelves (conficiens) ad eluen- 
dum animi pollutiones. et inquinamenta, quibus 
aqua ex oculis emanante litur:e et maculae abster- 
gerentur. Quam multa candelabra in uniuscujusque 
anima imponebat, sermone j!'luminans occulta! 
Quales orationum acerras et. thuribula eificiebat ! 
quales exstruebat ex puro auro, et in quo fraus ad- 
hibita non esset, hoc est, ex vera et pura affectione, 
ubi grave vanz glori: plumbum nequaquam eo- 
rum, qui fierent, splendorem obseuraret! Quid 
opus est commemorare mystieam arcam, qualem 
unicuique fabricatus sil, tabulas testamenti divino 
digito inscriptas animas. imponens? Πῶς. autem 
dico illo respiciens, quod uniuscujusque cor arcam 
ellieiebat, quie. spiritualia mysteria comprehendere 
posset, conlinens legem scriptam , qua Spiritus 
operatione per opera describeretir : id enim per 
digitum Dei significatur : in qua arca etiam sacer- 
dotii virga suo semper fructu efflorescebat per par- 
ticipationem sanctifieationum germinans et repul- 
lulans, et. urna à mauna nunquam vacua ficbat. 
'Tune enim anima vas a ccelesti. cibo vacuum sit, 
cum peceatum se insinuans influentiam. mannz 
probibuerit. Manna autem pànis ccelestis est. Quid 
opus est commemorare quo pacto sacerdotali stola 
cum ipse exquisite et caute se eireumdaret, tum 
caeros suo exemplo exornaret, semper ferens in 
pectore illum ornatum, cui nomen est et oraculum, 
cL decretum, et veritas, qui» omnia relinquo dili- 
genüoribus et magis industriis, uL ca per tropi- 
cam et allegoricam significationem praceptori ac- 
commodent : per quà eum ipse talis erat, tun cum 
aliis ornatum. eum communicabat. Scpenumero 
animadvertimus eum etiam intra caliginem versari, 
ubi Deus erat. Nam quod alii cernere atque cou- 
itemplari non poterant, id. illi doctrina spiritus qua 
in sacris institutus erat, comprehensibile efficiebat : 
adeo ut intra amplexum caliginis esse videretur, 
in qua. sermo de Deo occultatlur. S: penumero se 
opposuit Amalecilis pro scuto usus oratione. Quo 
(anus Lollente verus Jesus hostes devincebat. 
Multorum przestigiatorum. et incantatorum. Dalaam 
illias similium imposturas Jiseussit atque irritas 
ninxte diemonuin doctring obtemperantes erant, 
wialedictionem convertentibus in benedictionem. 
Coterum haec a nobis per transcursum ct com- 
pendium dicuntur: qu: singulatim quicunque vi- 
tam Sancti non ignorat, accommodabit ad. rerum 
gestaru:n veritatem, quam multi qui veneliciis et 
incantationibus adversus quosdam insidias in- 
struxissent, inefficacem improbitatem habuerunt, 
cum non liceret eis per fidem pr«eceptoris malum 
producere zd effectum, Sed relictis omnibus, quae 
medio tempore acta sunt, de fine utriusque com- 
rien;orabo, 


eo: 


ieliquit. quidem. uterque. seculum , 


S. GREGORII NYSSENI 


Deus inbabitaret, uniuscujusque animam. sermone A Ψυχὴν ἐδημιούργει 


Be. 


inefíicax ad malitiam os habebant, 


$19 
χαὶ στύλους τινὰς ἐν 
αὑτῇ χατασχευάζων " λογισμοὺς λέγω τοὺς στύλους 
τοὺς τὸ ἐπίπονον τῆς ἀρετῆς ὑπερείδοντας * χαὶ 
λουτῆρας ὡσαύτως 


τῷ λόγῳ, 


πρὸς τὸ ἐχπλύνειν τῆς ψυχῆς τὰ 
μιάσματα, τῷ ἐχ τῶν ὀφθαλμῶν ὕδατι τὸν μολυσμὸν 
ἀποχλύζοντας. “Ὅσας λυχνίας ἐνετίθει τῇ ἑχάστου 
Ψυχῇ, χαταφωτίζων τῷ λόγῳ τὰ χρύφια ! Οἵα τὰ τῶν 
προσευχῶν θυμιατήριά τε xo θυσιαστήρια χατ- 
εσχεύασεν, Ex χαθαροῦ xai ἀδόλου χρυσίον, τουτέστιν 
ἐξ ἀληθινῆς τε χαὶ χαθαρᾶς διαθέσεως, οὗ μηδὲν ὁ 
βαρὺς τῆς χενοδοξίας μύλυδδος τὴν λαμπηδόνα τῶν 
γινομένων ἡμαύρωσεν! Τί δεῖ λέγειν τὴν μυστιχὴν 
χιθωτὸν, οἵαν ἑχάστῳ ἑἐτεχτήνατο, τὰς πλάχας τῆς 
διαθήχης, τὰς τῷ θείῳ δαχτύλῳ ἐγγεγραμιμένας ἐν- 
τιθεὶς τῇ ψυχῇ ; Λέγω δὲ ταῦτα πρὸς ἐχεῖνο βλέπων, 
τὴν ἑχάστου χαρδίαν ἐποίει 
τῶν πνευματιχῶν μυστηρίων, 


ὅτι χιθωτὸν, περιἐχτιχὴν 
γραπτὸν ἔχουσαν τὸν 
νόμον διὰ τῶν ἔργων χαταγραφόμενον τῇ ἐνεργείᾳ 
τοῦ Πνεύματος (οὕτω γὰρ ὁ δάχτυλος τοῦ Θεοῦ ἐρ- 
μηνεύεται)" ἐν d xal τῆς ἱερωσύνης ἡ ῥάθδος ἀεὶ τὸν 
ἴδιον χαρπὸν ἐξήνθει, διὰ τῆς μετουσίας τῶν ἁγια- 
σμάτων ἀναθλαστάνουσα " χαὶ ἣ στάμνος οὐχ ἐχενοηῦτο 
τοῦ μάννα. Τότε γὰρ χενὸν γίνεται τῆς Ψυχῆς τὸ ἀγ- 
γεῖον τῆς τροφῆς, ὅταν ἁμαρτία παρεμπε- 
σοῦσα τὴν ἐπιῤῥοὴν τοῦ μάννα χωλύσῃ. Μάννα δέ 
ἔστιν ἄρτος οὐράνιος. Τί χρὴ λέγειν ὅπως δι᾽ ἀχρι- 
6zlac τὴν ἱερατιχὴν στολὴν αὐτός τε περιετίθετο, xot 
χατεχύσμει τοὺς ἄλλους τῷ xa0' ἑαυτὸν ὑποδείγματι, 
ἀεὶ φέρων τὸν ἐπὶ τοῦ στήθους xócpov, ᾧ ὄνομα Xo- 


οὐρανίας 


( Ὑεῖϊόν τε χαὶ δήλωσις, xo ἀλήθεια ; "À πάντο. παρίη- 


μι τοῖς φιλοπονωτέροις χατὰ τὴν τροπιχὴν σημασίαν 
ἐφαρμόζειν τῷ διδασχάλῳ " δι᾽ ὧν αὐτός τε τοιοῦτος 
Ἦν, καὶ τοῖς ἄλλοις ἐκοινώνει τοῦ χόσμου. Πολλάχις 
ἔγνωμεν αὐτὸν χαὶ ἐντὸς τοῦ γνόφου γενόμενον, οὗ 
ἣν ὁ. Θεός. Τὸ γὰρ τοῖς ἄλλοις ἀθεώρητον, ἐχείνῳ 
ληπτὸν ἐποίει ἢ μυσταγωγία τοῦ Πνεύματος, ὡς δο- 
χεῖν ἐντὸς τῆς περιοχῆς ud τοῦ γνόφου, ᾧ ὁ περὶ 
τοῦ Θεοῦ λόγος 


1. Πολλάχις ἀντέσ 
^90 χρησάμενος τῇ 


ἐναποχρύπτ 
Orge Ξ 


5s 
σεν ἑαυτὸν τοῖς Qs, 
προσευχῇ. Οὗ τὰς χεῖρας Emalpovzog, ὁ ἀληθινὸς 
Ἰησοῦς χατηγωνίζετο τῶν πολεμίων. Πολλῶν χατὰ 
τὸν Βαλαὰμ. ἐχεῖνον γοήτων τὰς μαγγανείας διέλυσεν " 
οἵ οὐχὶ τοῦ ἀληθινοῦ λόγου ἀχούοντες, ἀλλὰ τῇ ὀνώδει 
διδασχαλίᾳ τῶν δαιμόνων πειθόμενοι, ἀνενέργητον 


p εἶχον εἰς χαχίαν τὸ στόμα, τῆς τοῦ διδασχάλου εὐχῆς 


εἰς εὐλογίαν τὴν χατάραν μετατιθείσης. 
fecit : qui vero sermoni non obedientes, sed asi- 
magistri precibus 

Ταῦτα δὲ map' ἡμῶν λέγετ E 

συντομίας * ἐφαρμόσει man en τῶν ὙΕ ΟῚ 
τὰ xa0' ἕχαστον ὁ μὴ ἀγνοῶν τοῦ ᾿Αγίου τὸν βίον, 
ὅσοι διὰ φαρμαχείας τε xaX γοητείας ἐπιβουλὰς χατά 
τινων συσχευάσαντες, ἄπραχτον ἔσχον τὴν πονηρίαν; 
μὴ συγχωρηθέντες ὑπὸ τῆς τοῦ διδασχάλου πίστεως 
προαγαγεῖν τελείωσιν. 
διὰ μέσου χαταλιπὼν, 


τὸ χαχὸν εἰς ᾿Αλλὰ πάντα τὰ 


ποῦ τέλους ἀριφατερὼν &nt- 


vynoÜüfoop.at ᾿Αφῆχε μὲν τὸν βίον ἑχάτερος “ μνη- 


μόσυνον δὲ τῆς ἰδίας πεοὶ τὴν σάρχα σχέσεως, οὐ- 
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θέτερος αὐτῶν τῷ βίῳ χατέλιπεν. Οὔτε γὰρ Μωῦ- A monumentum vero sui circa carnem habitus neu- 


σέως τάφος εὑρίσχεται, οὔτε οὗτος περιουσίᾳ τινὶ 
ὑλικῇ ὑπεχώσθη * ἀλλ᾽ ὁμοῦ τε παρῆλθε τὸν βίον, xat 
συμπαρῆλθεν αὐτῷ 
πων ἔχει τὴν σύστασιν, ὡς μηδὲν εὑρεθῆναι τοῦ ἀν- 
δρὸς ὑλιχὸν μνημεῖον ἐχ τῆς τῶν ὑπολειφθέντων 
πε go SEE Gnd αὐτοῦ τὴν πρὸς τὸ χρεῖττον 


; Si c , 2 s 
πάντα, δι᾽ ὧν ὁ βίος τῶν ἀνθρώ- 


ὑπόληψιν. “Ὥσπερ ἐπὶ τοῦ Μωσέως ἣ ἱστορία λέγουσα 


ποῦτο, ὅτι οὐχ! εὑρέθη αὐτοῦ τάφος ἕως τῆς σήμερον 
ἡμέρας. Εἰ οὖν τοιοῦτος ἀπὸ τοῦ λόγου ἡμῖν ἀναδέ- 
δειχται ὁ Μέγας Βασίλειος, ὥστε μὴ πόῤῥω τῶν 
ἁγίων εἶναι αὐτὸν διὰ τοῦ βίου πρὸς ἔχαστον τῶν 
μεγάλων παρατιθέμενον, χαλῶς ἡμῖν ἣ ἀχολουθία τῶν 
ἑορτῶν ἐπὶ τοῦτον ἄγει νῦν τὴν ἐνεστῶσαν παν- 
ἤγυριν. ᾿Αλλὰ. μὴν διὰ τῶν χεχαρισμένων ἐκείνῳ 
προσαγαγεῖν πρέπον ἂν εἴη τὴν μνήμην. Οὐχοῦν 
σχεπτέον ὅπως διαθέντες τὴν ἑορτὴν, χεχαρισμένως 
τῷ ἁγίῳ πανηγυρίσομεν. 'Apá τις ἐπιζητήσει τὸν 
αὐτοῦ χαὶ χομπώδη τῶν ἐγχωμίων 
Πατρίδα χαὶ γένος, xai τὴν ἐχ γονέων ἄνα- 
προφὴν, χαὶ τὰ xa0' ἔχαστον τοῦ βίου ἐπι τηδεύματα, 
οἷς συνηυ in τε xai συνήχμασε, xal δι' 


ἐπιδειχτιχὸν ἐπ 
τρόπον ; 


ὧν τὸ 
περίθλεπτον ἔσχεν ἐν ἀνδράσι γε- 
᾿Αλλὰ παρωθεῖται πᾶσαν 


περιφανές τε xal 
γονώς. τὴν χομπώδη ταύ- 
τὴν ὑψηγορίαν τὸ μέγεθος τῶν περὶ αὐτὸν θεωρου- 
μένων χαλῶν, ὅτι πρὸς τοὐναντίον ἐκθαίνει τὸ σπου- 
δαζόμενον, τῷ μὴ elvat δύναμιν ἐν λόγοις τοιαύτην, 
ἥτις τοῦ μεγέθους τῶν θαυμάτων πρὸς ἀξίαν ἐφ- 
άψεται. Ὡς ἂν οὖν μὴ τῇ μιχροφυΐᾳ τοῦ λόγου συγ- 
χαθαιρεθείη τὸ θαῦμα, χαὶ τῆς ἐν ἑχάστῳ νῦν περὶ 
αὐτοῦ δόξης γένοιτό τις διὰ τῶν ἐπαινεῖν ἐπιχειρούν- 
τῶν ἐλάττωσις, χρεῖττον ἂν εἴη τῇ σιωπῇ μᾶλλον 
αὔξειν ἐν ἑαυτοῖς τὸ θαῦμα, ἣ διὰ τοῦ λόγου χατα- 
σμιχρύνειν τὸν ἔπαινον. Τί γὰρ ἄν τις τοιοῦτον εἰ- 
ὧν, σεμνότερον αὐτὸν ἀπεργάσαιτο ; Ἄρα δέξαιτο 
ἂν ἐν ἐχῖνος τὴν διὰ σαρχός τε χαὶ αἵματος λεγομένην 
νειαν ; Ka τίς οὐχ οἶδεν τοῦ μεγάλου τὴν περὶ 
τῆν PAR α διάθεσιν, ὡς ἐναντίως πρὸς αὐτὴν εἶχεν, 
γαϑάπερ ἂν ia δόν τι δραπετιχὸν ἀεὶ τοῖς 
)ογισμῶν δεσμοῖς περιθάλλων, xal διὰ τῆς ἀχροτά- 
πῆς χαχοπαθείας τε χαὶ ἐγχρατείας, μαστίζων τε χαὶ 
στρεθλῶν τὸν μαστιγίαν ἐχεῖνον δοῦλον τὸ σῶμα, οἷόν 
τις ἀπαραίτητος δεσπότης, οὐδεμίαν ἄνεσιν ἐνδιδοὺς 
τῷ δεσμώτῃ ; Τὸν οὖν οὕτως ἔχοντα περὶ τὴν σάρχα, 
διὰ τῆς σωματιχῆῇς εὐεργεσίσο: ἀποσεμνύνειν, τῶν 
ἀλογωτάτων ἂν εἴη. Πῶς γὰρ ὑπὸ τούτου νῦν τιμη- 
θήσεται, ᾧ παρὰ τὴν ζωὴν ἐπησχύνετο ; Ὁμοίως δὲ 
καὶ τῆς πατρίδος ἣ μνήμη, τῷ περὶ τοῦ 
εἐχθάλλεται λόγῳ, Ὁ γὰρ παντὸς ὑπερθεὶς ἑαυτὸν 
ποῦ χόσμον, χαὶ οἷον στενοχωρούμενος 
αἰσθητῇ τῶν στοιχείων φύσει, ὡς μηδὲ τὸν οὐρανὸν 
φέρειν ἑαυτοῦ ὑπερχείμενον * ἀλλ᾽ εἰς τὸ ἐπέχεινα 
ἴεσθα: τῇ Ψυχῇ, xaX ὑπερχύπτοντα τὴν αἰσθητὴν τοῦ 
χόσμου περιοχὴν ἀεὶ τοῖς 
συμμετε 


ἐχ τῶν 


νοητοῖς ἐμθατεύειν, χαὶ 


ωροπορεῖν ταῖς θείαις δυνάμεσι, μηδὲν τῷ 


σωματιχῷ ἐφολχίῳ πρὸς τὴν τοῦ νοῦ πορείαν ἐμποῦ:- 


rA H 
ζόμενος " πότε ἂν δέξαιτο μέρε! τινὶ τῆς γῆς ἑαυτὸν 


ἐδ Deut, xxiv, 6 


ter eorum seculo reliquit. Neque enim Moysis 
sepulerum exstat, neque hie copia quadam materiali 
lumatus est; sed simul et vitam transiit, et omnia, 
quibus hominum vita conservatur, una dilápsa sunt : 
adeo ut nullum exstet materiale viri monumentum 
ex Copia relictarum facultatum  exstruetum, quo 
existimatio ejus ad speciem augustiorem obruta 
leneatur : quemadmodum historia de Moyse hoc 
dicit, quàd non inventum sit ejus sepulerum usque 
in hodiernum diem '5, Si igitur talis oratione ἃ 
nobis demonstratus est esse Basilius Magnus, qui, 
Si cum unoquoque magnatium inter viros sanclos 
vita ejus comparetur, non procul ab illis abfuturus 
sit, recte a nobis feriarum vicissitudine propter 


B hunc przsens nunc agitur conventus. Proinde con- 


veniens et. commodum fuerit memoriam viri per 
res illi gratas concelebrare. Mtaque dispiciendum 
et considerandum est, qua ratione festum hunc 
diem constituentes ita conventum agamus, ut sau- 
cio cordi est. An aliquis demonstrativum in ee 
dicendi genus atque inflatum laudationum moreim 
requiret? Qu: patria fuerit, quo genere ortus, quo- 
modo a parentibus educatus, quz singulatim vite 
studia fuerint, quibuscum simul et creverit et 
vigueri, et. inter viros clarus, spectabilis et illu- 
stris evaserit? At. magnitudo bonorum quie circa 
eum spectantur, omne hoc inflatum et sublime gc- 
nus dicendi repudiat et aversatur, quia negotium 
in contrarium redigitur, eo quod non sit ejusmodi 
vis in verbis, quxe miraculorum magnitudinem pro 
dignitate assequatur. Ne igitur una cum orationis 
exilitate miraculum deprimatur et extenuetur, cjus- 
que quam nunc unusquisque de eo conceptam ha- 
bet opinionem, per eos qui laudare conati fuerint, 
aliqua diminutio fiat : commodius fuerit silentio 
potius in nobis augere miraculum, quam oratione 
laudem imminuere atque extenuare. Quali enim 
oratione quis eum augustiorem effecerit? An ille 
eam, qui? per carnem et sanguinem (contingere) 
dicitur nobilitatem ac generis claritudinem appro- 
baverit? Et quis ignorat magni illius erga carnem 
affectionem, quam ei adversarius esset, tanquam 
mancipio cuidam fugitivo semper vincula rationum 
iniiciens, ac per summam afflictionem atque conti- 
nentiam flagellans et torquens verberonem illum 
servum corpus, quasi quidam inexorabilis dominus 
nullam vincto relaxationem indulgens? Eum igitur, 
qui ita affectus esset erga carnem, propter corpo- 
rale benefieium celebrare et verbis extollere, res 
absurdissima fuerit, Nam qui nunc ab ea re hono- 
rabitur, cujus eum in vita pudebat ? Atque similiter 
una cum quzstione generis, patri:e quoque mento 
ejieitur et. repudiatur. Qui enim se supra omnem 
mundum posuerat, et quasi eoaretabatur in omni 
sensibili elementorum 


positum ferret, sed ad ui 
7 


natura, adeo ut ne ea!um 


quidem supra se 
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anima contenderet, et sensibilem mundi. superans A ἐπονομάζειν, χαὶ διὰ τῆς τοῦ τόπου εὐφυΐας ἑαυτῷ 


ampiexum, semper in iis 40 cogitatione ac mente 
comprehenduntur, inambularet, et occupatus esset, 
atque una eum divinis virtutibus in. sublimi versa - 
retur, et nihil impedimenti corporalis onere ad 
ienis iler impediretur : quando sustineal se a 
parte aliqua terre cognominare, et per loci felicita- 
lem atque commoditatem sibi laudes corrogare? 
Contumelia enim fuerit et verarum laudum immi- 
nulio, si virtute ad considerandum proposita, aqua, 
frondes, et flores, et gleb» atque hujusmodi res 
admirationi sint, cum alioqui quidquid liber: vo- 


τοὺς ἐπαίνους συνερανίζεσθαι ; "Y6pig γὰρ ἂν εἴη 
καὶ τῶν ἀληθινῶν ἐπαίνων ἐλάττωσις, εἰ τῆς ἀρετῆς 
προχειμένης τῇ θεωρίᾳ, ὕδωρ, καὶ φύλλα, χαὶ βῶλος, 
Λλλως τε πᾶν ὃ μὴ 
προαιρέσεως γίνεται χτῆμα, χἂν ὅτι μάλιστα χαλὺν 
1, οὐδεμίαν εὐφημίαν ἐχείνῳ φέρει, ᾧ κατὰ τὸ αὐτὸ 
συνηνέχθη. Οὐχοῦν σιωπάσθω πατρὶς χαὶ γένος, χαὶ 
πᾶν τὸ τοιοῦτον, ὃ τῇ αὐτομάτῳ συντυχίᾳ τοῖς ἐπιτυ- 
χοῦσι συμφέρεται. ᾿Ἐχείνης δ᾽ ἄν τις εἰχότως ἐπ᾽ αὖ- 
ποῦ μνησθείη πατρίδος τε χαὶ εὐγενείας, ἣ διὰ προαι- 
ρέσεως τοῖς ἐσπουδαχόσι προσγίνεται. 


xol τὰ τοιαῦτα θαυμάζοιτο. 


luntatis bonum non est, etiamsi quam maxime pulchrum, commodum et egregium sit, nullam fama 


et nominis commendationem afferat illi, cui simul contigerit. 


Proinde silentio pretereatur patria ac 


genus, et quidquid ejusmodi est, ut fortuita concursione et casu quibusvis contingat. lius autem 
merito quis in eo patri: atque nobilitatis mentionem fecerit, quze liberz:e voluntatis arbitrio iis, qui 


cam expetiverint, contingit. 


Quz est igitur Basilii nobilitas et. claritudo ge- p 


neris? qux patria? Ac genus quidem illi familia- 
rilas et necessitudo eum Deo : patria vero, virtus. 
Qui enim Deum recepit, ut inquit. Evangelium "7, 
potestatem habet, ut filius Dei fiat. Quid vero no- 
bilius et generosius cognatione cum Deo quis rc- 
quirat? Qui autem virtute preditus est, et hane 
colit, et ex hae sibi reditus conficit, et quiestum 
facit, patriam suam prorsus efficit id in quo vivit. 
Sobrietas illi pro domicilio erat, sapientia loco 
praedii; justitia autem et veritas el puritas, pro 
splendidis, magnificis atque visendis el eonspicuis 
sdificioram ornamentis : iu quibus habitans mazis 
his delectabatur ae sibi placebat, quam qui mar- 
moreis et auratis :edibus gloriantur. Si quis eum 
ob talem patriam laudet, et ob ejusmodi genus 
oratione celebret atque honestet, cum vera dicet; 
tum ad res ei gratas, laudes accommodabit : ter- 
ram autem, et sanguinem, et carnem, et divitias, 
et principatus, et his rebus conjunctum splendo- 
rem ^L gloriam, mundi amicis, qui volent, adesse 
pradicent atque Lestentur. Si igilur convenientes 
illi laudum celebrationes oratio nostra capere non 
potest ; ejusmodi studia recusanda fuerint, et lau- 
dationum artes rejiciend?e. Quomodo igitur me- 
moriam ejus agemus, aliquis fortasse dicet, si cum 
laudum celebrationibus id non fiet? qua ratione 
lex Seripturze implebitur, quie dicit !'* memoriam 
iustorum cum laudum celebrationibus agi opor- 
lere, si per veras quidem laudes sermo accommo- 
dari non potest, communes aulem sine contumelia 
commemorari laudes non possunt? Sed fortasse 
ratio aliqua non deerit, qua ille nostrarum lau- 
dum honoris et. praemii non penitus expers relin- 


quatur. Qua igitur est ratio? Quis ignorat, quod omnis oratio 
sit, et non subsistat? At natura operum in substantia atque veritate 


et reprzesentat. 

lgitur oratione potior fuerit ea laus, qux per 
opera prostetur οἱ representetur. lloc vero quid 
est? Ut per memoriam illius vita nostra melior 


1* Jo2n..1, 19. 15 Eccl; xxx; 11. 


Τίς οὖν ἡ Βασιλείου εὐγένεια ; Καὶ τίς ἡ πατρίς ; 
Γένος μὲν αὐτῷ ἡ πρὸς τὸ Θεῖον οἰχείωσις " παϊρὶς 


δὲ, ἡ ἀρετή. Ὁ γὰρ τὸν Θεὸν δεξάμενος, χαθώς φησι 
τὸ Εὐαγγέλιον, ἐξουσίαν ἔχει τέχνον Θεοῦ γενέσθαι. 


2f 
Tí δὲ τῆς πρὸς Θεὸν συγγενείας εὐγενέστερον ἄν τις 
ζητήσειεν; Ὁ ὃς ἐν τῇ ἀρετῇ ὧν, xoi ταύτην 
xal Ex ταύτης προσοδευόμενος, πατρίδα 
εὐει. Σωφρο- 


γεωργῶν, 
πάντως ἑαυτοῦ ποιεῖται τοῦτο ᾧ ἐμθιοτ 
σύνη ἣν αὐτῷ τὸ ἐφέστιον, σοφία τὸ χτῆμα * δικαιο- 
σύνη δὲ xaX ἁλήθε!α xal χαθαρότης, τὰ λαμπρὰ xax 
περίδλεπτα τῶν οἰχοδομνημάτων χάλλη * οἷς ἐνδιαιτώ- 
μενος ἐπηγάλλετο πλέον, ἣ ὅσον οἱ τοῖς μαρμαρίνοις 
τε xaX χρυσοπάστοις οἴχοις ἐναδρυνόμενοι. Εἴ τις ἀπὸ 
τοιαύτης αὐτὸν ἐγχωμιάζοι πατρίδος, χαὶ ἀπὸ τοιούτου 
σεμνύνοι γένους, ἀληθῆ τε λέξει, xat ἀπὸ τῶν χεχαρι- 
σμένων αὐτῷ τοὺς ἐπαίνους ποιήσεται" γῆν δὲ. χαὶ αἷμα, 
χαὶ σάρχα, χαὶ πλοῦτον, χαὶ δυναστείας, χαὶ τὰς ἐν 
τούτοις περιφανείας προσμαρτυρείτωσαν οἱ βουλόμενοι 
τοῖς τοῦ χόσμον φίλοις. Εἰ οὖν ἀχώρητον τῷ ἡμετέρῳ 
λόγῳ τὸ ἁρμόξον ἐχείνῳ ἐγχώμιον, παραιτητέον àv 
εἴη τὰς τοιαύτας σπουδὰς, xol παραγρόφεσθαι τῶν 
ἐγχωμίων τὰς τέχνας, Πῶς οὖν τὴν ἐπ᾽ αὐτῷ μνή- 
μὴν ἀγάγωμεν, ἴσως ἐρεῖ τις, εἰ μὴ μετ᾽ ἐγχωμίων 
τοῦτο ποιήσομεν ; Πῶς ὁ νόμος τῆς Γραφῆς πληρω- 
θήσεται, ὅς φησι, τὴν μνήμην τῶν διχαίων μετ᾽ 
ἐγχωμίων δεῖ γενέσθαι, εἰ τὸν μὲν διὰ τῶν ἀληθῶν 
ἐπαίνων τὸν λόγον προσάγειν ἐστὶν ἀμήχανον, τὸ δὲ 
διὰ τῶν κοινοτέρων ἐφύδριστον ; ᾿Αλλ᾽ ἔστιν ἴσως οὐχ 
ἀπορῇσαί τινος ἐπινοίας, ὡς μὴ πάντη τῶν ἡμετέρων 
αὐτὸν ἐπαίνων χαταλειφθῆναι ἀγέραστον. “Τίς 
τιν ἡ ἐπίνοια ; Τίς οὐκ οἶδεν, ὅτι πᾶς λόγος 
ἀνυπό- 


τ 
οὖν 


τῶν 


.em m. 


ἔργων διεζευγμένος, μάταιος χαθ᾽ ἑαυτὸν xa 
στατος: Ἡ δὲ τῶν ἔργων φύσις ἐν ὑποστάσει χαὶ 
ἀληθείᾳ τὸ λεγόμενον δείχνυσιν. 

ab operibus disjuncta vana per se 
id quod dicitur, ostendit 
Οὐχοῦν προτιμότερος àv εἴη τοῦ λόγου ὁ διὰ τῶν 
ἔργων πληρούμενος ἔπαινος. Τοῦτο δέ ἐστι τί; Τὸ διὰ 
τῆς μνήμης ἐχείνου τὸν βίον ἡμῖν γενέσθαι τῆς συν- 
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ηθείας βελτίονα. Καθάπερ γὰρ 
δόνης, χαλλίστης τινὸς ἐν γλυφίδι προφαινομένης μορ- 
φῆς, ὁ ἐντυπωθεὶς. τῇ σφραγῖδι χηρὸς εἰς ἑαυτὸν τὸ 
ἐγχείμενον τῇ γλυφίδι χάλλος μετήνεγχεν, ὅλον τὸν 
χαραχτῆρα τῆς Gi 


φραγῖδος ἰδίοις τύποις ἀναμαξάμε- 
νος xal οὐχ ἄν τις οὕτω διὰ τοῦ λόγου τὴν εὐδιάθε- 
τον τῆς γλυφῆῇς 


e" 


ὥραν εἰς ὑπογραφὴν ἀγάγοι, ὡς ἐπὶ 
τοῦ χηροῦ δειχνύων μεμορφωμένον τὸ χάλλος " τὸν 
αὐτὸν τρόπον, εἰ ὁ μὲν λόγῳ ψιλῷ τοῦ διδασχάλου τὴν 
ἀρετὴν ἀποσεμνύνοι, ἕτερος δὲ τὸν ἑαυτοῦ βίον χαλ- 
λωπίζοι, διὰ τῆς πρὸς ἐχεῖνον μιμήσεως ἐνεργότερος 
ἂν εἴη τοῦ ὑψηλοῦ λόγου, ὁ διὰ τοῦ βίου 
ἔπαινος. Οὕτως οὖν, ἀδελφοὶ, 


πληρούμενος 
χαὶ fipets μιμησάμε- 
vot τῇ σωφροσύνῃ τὸν σώφρονα, οἷς ποιοῦμεν, χατ᾽ 
ἀξίαν τὴν ἀρετὴν ἐπαινέσωμεν, xal τὰ ἄλλα πάντα 
ὡσαύτως τὸ θαῦμα τοῦ σοφοῦ ἐν τῇ μετουσίᾳ τῆς 
σοφίας πληρούσθω" ὁ τῆς ἀχτημοσύνης ἔπαινος, ἐν 
τῷ xai ἡμᾶς γενέσθαι τῆς ὑλικῆς περιουσίας ἀχτῆ- 
μονας" ἡ ὑπεροψία τοῦ κόσμου τούτου μὴ λεγέσθω 
μόνον, ὅτι ἐστί τις ἐπαινετὴ xal ἐπίδοξος * ἀλλὰ μόρ- 
τὺς τῆς ὑπεροψίας τῶν χατὰ τὸν χόσμον σπουδαζο- 
μένων ὁ βίος ἔστω. Μὴ λέγε μόνον ὅτι τῷ Θεῷ ἐχεῖνος 
ἀνέχειτο, ἀλλὰ ἀνάθες χαὶ σὺ σεαυτὸν τῷ Θεῷ" μήθ᾽ 
ὅτι μόνον ἣν αὐτῷ χτῆμα ἡ ἐλπιζομένη ἀνάπαυσις, 
ἀλλὰ xal σὺ θησαύρ 


ρισον σεαυτῷ τοῦτον τὸν πλοῦτον 


ὥσπερ ἐκεῖνος " ἔξεστι yáp* μετέθηχεν ἐχεῖνος ἀπὸ 
γῆς εἰς οὐρανὸν τὸ πολίτευμα, μετάθες χαὶ σύ. Τοῖς 
ἀσύλοις τοῦ οὐρανοῦ θησαυροφ EAD τὸν ἴδιον Ev- 

απέθετο πλοῦτον" μίμησαι διὰ τούτων χαὶ σὺ τὸν δι- 
δάσχαλον. Κατηρτισμένος γὰρ. ἔσταν μαθητὴς ὡς ὁ 
διδάσχαλος αὐτοῦ. Καὶ γὰρ ἐν τοῖς λοιποῖς ἐπιτηδεύ- 
μασιν, ὁ ἰατρῷ μαθητεύσας, Tj γεωμέτρῃ, ἣ ῥήτορι, 
ἀναξιόπιστος ἐπαινέτης τῆς τοῦ διδασχάλου τέχνης 
γενήσεται, εἰ τῷ μὲν λόγῳ θαυμάζοι τοῦ χαθηγητοῦ 
τὴν ἐπιστήμην, 
θαύματος ἄξιον. 


ἐφ᾽ ἑαυτοῦ δὲ δειχνύοι 
'"Epst γάρ τις πρὸς αὐτόν " Πῶς λέ- 
γεῖς ἰατρὸν τὸν ἑαυτοῦ διδάσχαλον, αὐτὸς ἀνιάτρευ- 
τος ὥν; Ἢ πῶς μαθητὴν σεαυτὸν τῷ γεωμέτρῃ λέ- 
γεις, ἀπείρως τῆς γεωμετρίας ἔχων ; ᾿Αλλ᾽ εἴ τις ἐν 
ἑαυτῷ δείχνυσι τὴν τέχνην T] ἐμαθήτευσε, σεμνύνει 
τῇ xa0' ἑαυτὸν ἐπιστήμῃ τὸν τῆς τέχνης χαθηγησά- 
μενον. Οὕτως χαὶ ἡμεῖς οἱ Βασίλειον αὐχοῦντες δι- 
δάσχαλον, τῷ βίῳ δείξωμεν τὴν μαθητείαν, ἐχεῖνο 
γινόμενοι, ὅπερ αὐτὸν ὀνομαστόν τε xol μέγαν θεῷ 
χαὶ ἀνθρώποις ἐποίησεν, ἐν Χριστῷ Ἰησοῦ τῷ Κυρίῳ 
ἡμῶν, ᾧ ἡ δόξα χαὶ τὸ χράτος, εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν 
αἰώνων. ᾿Αμήν. 


μηδὲν τοῦ 


IN LAUDEM. FRATRIS BASILI. 


ἐπὶ δαχτυλίου σφεν- A, quam esse solet, elliciatur. Quemadmodum enim 
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cum in pala annuli optima quadam. inscurpta 
forma apparet, sigillo impressa cera insitum seul- 
piurz decorem in sese transfert, totam signaculi 
effiziem suis expressam referens figuris; ac nei o 
bene dispositum et artificiosum sculptur: decorem 
oratione ità descriptum exhibere possit, ut is qui 
in cera effietam atque efformatam pulchritudinem 
ostendit : eodem modo si alius quidem nuda ora- 
one celebret. virtutem. magistri, alius vero suam 
ipsius vitam illius imitatione exornet, efficacior, 
quam oratio sublimis, fuerit ea laus, qua per vi- 
tam reprosentetur, Sic igitur, fratres, etiam nos 
sebrietate sobrium imitantes factis nostris, virtu- 
tem pro dignitate laudemus, et itidem in ceteris 
omnibus miraculum id participatione | sa- 
pienti:e reprasentetur : laus paupertatis, per hoc, 
ut etiam nos superfluarum facultatum materialium 
expertes simus ; contemptus mundi hujus non 
modo dicatur quod sit laudabilis atque gloriosa 
quaedam res : sed earum rerum, quze per muadum 
probantur et expetuntur, contemplionis ac de- 
Spicienti: Lestis sit. vita, Ne dicas solum, quod 
ille Deo dedicatus, et addietus esset, sed, tu 
quoque, te ipsum Deo dedica atque addie, nec 
quod solum ei bonum atque possessio essel, ez, 
qui speratur, requies :sed etiam ipse congrega 
tibi has divitias, quemadmodum ille. Licet enim : 
transtulit ille de terra vite institutum in ca- 
lum, transfer item tu. In. sacrosanctis et a furum 
injuria tulis cceli zerariis suas divitias deposuit : 
imitare per hoc etiam tu magistrum. Perfectus 
enim erit discipulus, si sit sicut magister ejus. 
Etenim in reliquis quoque vit:e studiis atque excr- 
citiis qui mediei discipulus fuit, aut geomelrie, aut 
rhetoris, indignus cui fides habeatur raagistri artis 
laudator erit, si oratione quidem scientiam prz- 
ceptoris admiretur ; in seipso vero nihil admira 
tione dignum ostendat. Dicet enim aliquis ad eum : 
Qui dicis medicum tuum fuisse magistrum, cuu 
ipse medicinz ignarus sis? Aut quomodo te disci- 
pulum geometrz dicis, cum geometri: imperitus 
sis? Verum si quis in seipso specimen artis, quan 
didicerit, edat, sua scientia artis praeceptorem or- 
nat atque honestat. lta etiam nos, qui Basilio 
magistro nos jactamus et gloriamur, vita discipli- 
nam ostendamus : ad illud enitentes et evadentes, 


quod ipsum clarum et magnum Deo atque hominibus fecit, per Christum Jesum Dominum  ne- 
strum, eui gloria et imperium in szecula sceulorum. Amen. 


S8. GREGORII NYSSEN! 
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EJUSDEM 
VITA ATQUE ENCOMIUM 


SANCTI PATRIS NOSTRI EPHRAEM SYRI (a). 


Gerardo Vossio interprete. 


Recondita in divinis Evangeliis similitudo, mead A Κινεῖ με πρὸς τὴν παροῦσαν ὑπόθεσιν ἡ ἐν τοῖς 


propositum dicendi argumentum serio cohortatur, 
linguamque silentii freno constrictam solvit, ac co- 
gitationum semitas velut spatiosos quosdam cam- 
pos exequat atque adornat, eurrumque orationis 
ad iter aggrediendum promptum reddit et expedi- 
tum , dum clara voce hisce quodammodo exclamat 
verbis: Neque accendunt [ucernam , et ponunt eam 
sub modio, sed super cande(abrum, ut luceat omni- 
bus qui in domo sunt !. Quid vero ex iis intelligen- 
dum sit, subjungit dicens : Sic luceat [ux vestra 
coram hominibus, ut videant opera vestra bona. Nun- 
quid igitur reprehendendi merito erimus , si negli- 
gentes atque ignavi silentio involverimus illud , in 
quo celebrando magnos sumere animos ipse man- 
davit Dominus ? Cum enim sancti hujus Patris vi- 
tam tanquam illustrem ac sole splendidiorem fa- 
cem orbi accenderit, exponendamque nobis pro- 
posuerit , non fert, ut illam silentio prz:tereuntes, 
sub modio eceultemus : verum in sublimi potius 
Ecclesi vertice reponamus, ut cunctis eluceat qui 
in hae totius orbis terrarum versantur dono : ct 
qui ex illa lumen acceperint, coelestem Patrem 
glorificent , atque collaudent. 

Quamobrem non sic paternum illius metuendum 
est vinculum , ut ipsius Domini mandatum sper- 
natur: quin etiam ipsius laudationis initium inde 
capiendum fuit , tametsi in extremam orationis par- 
tem nos istud rejecerimus. Rem enim ipsam recte 
inspicienti , illud haud prorsus videatur vinculum , 
quod humanam gloriam aversantem vetet exornare 
laudibus: aut sane vinculum ad solvendum facile , 
oblizatioque ejusmodi, qui ad hoe ipsum potius 
pristandum impellat amantes. Nam ex quibus ille 
laudes se evitaturum arbitratus est, interdicti vin- 


* Matth. v, 15, 16 ; Luc. vir, 16. 


(1) Hane orationem frustra aliqui 
Grac. S. Ephraim. 


θείοις Εὐαγγελίοις παραθολὴ, T| τοῦ λύχνου μυστ- 
αγωγία, χαὶ τὴν γλῶτταν χημῷ τῆς ἀφωνίας λύει δου- 
εύουσαν, xai τὰς ὁδοὺς τῶν νοημάτων, ὡς ἱππηλά-- 
τοὺς τρίθους προομαλίζει, xal τὸ τοῦ λόγου πολυει- 
δέστατον ἅρμα ἐπὶ λεωφόρον τρέχειν ὁδὸν ἑτοιμάζεται, 
ὧδέ πη διαπρυσίως βοῶσα : Οὐ καίουσι Aóyvor, 
xal τιθέασιν ὑπὸ τὸν μόδιον, ἀ.1.. ἐπὶ τὴν Av- 
χνίαν, καὶ Ἰάμπει πᾶσι τοῖς év τῇ οἰκίᾳ. Καὶ τὸ 
ἐχ τούτου ἐν βάθει νοούμενον ἐπάγε: λέγουσα " Οὕ- 
τως Ἰαμψάτω τὸ φῶς ὑμῶν ἔμπροσθεν τῶν ἀν- 
θρώπων;, ὅπως ἴδωσι τὰ καιὰ Epya ὑμῶν. Οὐχ ἂν 
ὑπαίτιον γοῦν ἐγχαλύπτεσθαι, καὶ δειλιᾷν, ἐν ofz αὖ- 
πὸς ὁ Δεσπότης θαῤῥεῖν παρηγγύησεν; Ὃς οἱονεὶ 
φαιδρὰν xaX τῆς ἡλιαχῆς λαμπροτέραν ἀνάψας λαμ- 
πάδα, τὴν τοῦ προχειμένου θείου Πατρὸς ἡμῶν εἰς 
διήγησιν πολιτείαν, οὐχ ὑπὸ τὸν τῆς σιγῆς χκατα- 
χρύπτεσθαι ταύτην βούλεται μόδιον, ἀλλ᾽ ἄνω προ- 
χεῖσθαι ἐπ᾽ αὐτῆς τῆς Ἐχχλησιαστιχῇς χορυφῆς, 
ὥστε φαίνειν πᾶσι τοῖς ἐν τῇ κοσμιχῇ περιστρεφομέ- 
νοις οἰχίᾳ " &x ταύτης τε τοὺς ὁρῶντας δοξάζειν τὸν 
Πατέρα τὸν ἐν τοῖς οὐρανοῖς. 


Οὐχ ἄρα τὸν πατριχὸν εὐλαθητέον ἐχείνου δεσμὸν, 
ὅτι Δεσποτιχὸς πατεῖτα: θεσμός " ἀνάγχη γὰρ ἐχεῖθεν 
τῶν ἐπαίνων λαθεῖν τὰς ἀρχὰς, χἂν ἣ νῦν παράληψις 
τῇ θέσει. χατόπιν τῶν ἐγχωμίων ἀφώρισται, Ἔπει- 
δήπερ τῷ χαλῶς διαχρίνειν εἰδότι τὰ πράγματα, οὐ 


Ω 
f 
δεσμὸς ἐχεῖνος ἁπλῶς, ἀπείργων ἐγχωμίοις χαταστέ- 
φειν τὴν ἀνθρωπίνην δόξαν ἁποστρεφόμενον " ἀλλὰ 
δεσμὸς ἄδεσμος, xoi χατοχὴ ἀχάθεχτος, πρὸς τὸ 

: m - T AT. S. 
ἐναντίον τοὺς ἐραστὰς συνωθοῦσα. AU ὧν γὰρ ἐχεῖνος 
τοὺς ἡμετέρους ἐχφυγεῖν ἐπαίνους κατεστοχάσατο, 


δεσμῷ τὴν ἐγχείρησιν ἀποτειχίσας, διὰ τούτων ἡμεῖς 
Ὁ τὴν ἐγχειβη 


ut dubiam habuerunt ; cf. Assemant Proleg. in tom. Y, opp. 


τὰς ἀφορμὰς τῶν ἐγχωμίων λαμθάνομεν. 
μὲν οὖν αὐτοῦ πλεονέχτημα πρὸς ἀφορμὴν ἐπαίνου 
τελείου, μάλιστα δὲ τὸ μὴ χαίρειν ἐπαίνῳ. Ἐσθδούλετο 
γὰρ οὐ δοχεῖν, ἀλλ᾽ εἶναι χρηστός. Δι᾽ αὐτὸ τοιγαροῦν 
xal μόνον, xXv μηδὲν ἕτερον ἄξιον πέπραχεν ἐπαί- 
νων, ἐγκωμιάζεσθαι δίκαιον, ὅτι τοσοῦτον χαίρειν 
εἶπε τοῖς ἐγκωμίοις, ὡς χαὶ δεσμῷ σφραγίσαι τὴν 
Ex αὐτοῖς ἐπιτίμησιν. Ἡμῖν δὲ τοῦτο πρῶτον &vot- 
qct τοῦ λόγου τὸ στάδιον, xal πληροφορεῖ μὴ βαίνειν 
ἁσχόπως, μηδὲ χατὰ χρημνοῦ φέρεσθα:, ἀλλὰ βασι- 
λιχὴν ὁδεύειν ὁδὸν, χαλῶς ἀναλογιζομένοις, ὅτιπερ εἰ 
μὴ ἄξιον ἐπαίνων ἑαυτὸν ὁ θαυμάσιος τοῦ Θεοῦ συν- 
εὡρα, οὐκ ἂν εὐφημεῖν αὐτὸν ἀπεῖργε τοὺς θέλον- 
τας. Οὐδεὶς γὰρ μὴ θαυμαζόμενος, ἔτι περιὼν, ἐπὶ 
μεγίστοις πλεονεχτήμασι παρεγγυᾷ τοῖς μετέπειτα, 
λήθης πτώματι τὴν ἑαυτοῦ μνήμην παραφανίζξειν. 
Πρὸς δὴ τούτοις ἔστι χαὶ τοῦτο εἰπεῖν" ὅτι χαθάπερ 
Παῦλος ὁ ῥήτωρ τῆς χάριτος, ὁ νυμφοστόλος τῆς Ἐχ- 
»λησίας, τὸ τοῦ Χριστοῦ στόμα, οὐχ ἀπώλεσε τὸ χα- 
λεῖσθαι ᾿Απόστολος; διὰ τὸ εἰπεῖν, Οὐκ εἰμὶ ἄξιος 
καιϊεῖσθαι ᾿Απόστοιϊος" μᾶλλον μὲν οὖν διὰ τοῦτο 
αὐτὸ τὸ μετριοφρονῆσαι, μεῖζον ἀπηνέγχατο χλέος. 
Οὕτω δὴ χαὶ ὁ μέγας Πατὴρ ἡμῶν, ἀνάξιον ἑαυτὸν 
ἐπαίνων δι᾽ εὐλάθειαν 


χρίνας, ἄξιος εὑρεθήσεται 


χατὰ τὸ ἀχόλουθον. 


21 DE VITA 85. PATRIS EPHIUEM SYRI. 
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"Exaszov A culo nostros conatus subvertens aique impeutens , 


ea nobis ipsa laudandi occasionem suppeditant. 
Cum enim singuke prmclare animi ipsius dotes 
uberem ad laudandum materiam exhibeant, tum 
illud eum primis, quod laudibus non afficiatur. 
Optabat quippe non videri, sed bonus polius esse. 
Ex quo quidem vel solo, licet aliud. nihil laude 
dignum  przstitisset, collaudari profecto merere- 
tur : adeo enim laudibus se delectari aiebat, ut eo 
vinculo vituperationem ex illis manantem obsi- 
gnare maluerit atque evitare, Istud. vero. primum 
nosuzes orationi stadium aperit, et clare metam 
ostendit, ad quam dirigere cursum oporteat: ne 
temere progredientes feramur proeipites, sed per 
viam incedentes regiam , consideremus admiran- 
dum illum Dei virum prohibiturum non fuisse ne 
laudaretur, nisi laudibus se dignum cognovisset. 
Nam nullus, nisi valde insignis atque suspicien- 
dus, cum adhue in vita maximis virtutibus pra- 
cellat, memoriam sui oblivione apud posteros de- 
leri jubeat. Et quemadmodum Paulus, prodicator 
grati , auspex. Ecclesie, 05 Christi, licet de se 
ipse dixerit : Non sum dignus vocari apostolus * ; 
non tamen ideo effecit, cur minus apostolus voca- 
retur : imo quanto ipse submissius de se sensit, 


tanto majorem consecutus est. gloriam. Sicque magnus noster hie. Pater, quoniam prudenter ae cauta 
seipsum laudibus indignum censuit, ideo deinceps laudibus celebrari promeretur. 


Ἐπεὶ οὖν ἡμέτερος τῆς Ἐχχλησίας vó i 

πεὶ οὖν ἡμέτερος τῆς Ἐχχλησίας νόμος, τοὺς 
τῆς ἀρετῆς ζηλωτὰς &x τοῦ ταύτης τὰ εἴδη μετέρ- 
χεσθαι στεφανοῦν οἷδ 


ταπρυ τοῦ φρονήματος μέτρῳ πνευματιχῶς ἀν- 
υτώθησαν, χατὰ τὸ τοῦ Κυρίου ἐν Εὐαγγελίοις ὧδέ 
mug εἰρημένον - Ὁ ταπειγῶν ἑαυτὸν ὑψωθήσεται" 
ἕξω παντελῶς Ψόγου xol σχώμματος xai αὐτῆς 
᾿κτυγχάνουσι χαταχρίσεωξ, οἱ τοῦ παρόντος θεοφόρου 
Πατρὸς τὰς ἀρετὰς ἀναγράφοντες, χαὶ οἷον εἰς στή- 

ἀπνουν χαὶ ζῶσαν τὸν ἐχείνου βίον ἡμῖν ἀνεγεί- 
γελθέντων ὁ σοφὸς ἀχροατὴς 


ἀψευδὲς, χατόπιν τοῦ λόγου τὰς ποιχίλας 
cH τῶν ἀρετῶν ἰδέας ἀναλεγόμενος, ὧν ἡμεῖς καῦ- 
ἅπερ ἕνα τινὰ χρυσοχόλλητον στέφανον, πολυτίμοις 
xal διαφόροις περιηνθισμένον χρυσουργήσαντες λί- 
θοις, τῇ νύμφη Χριστοῦ Ἐχχλησίᾳ δῶρον ποθούμενον 
προσχομίσομεν" χαίρει γὰρ τοῖς τοιούτοις φιλοφρο- 
νεῖσθαι χαρίσμασιν, ὅτε μνήμη δικαίων ἀπαντῆσε 
ἐτήσιος, Ἐφραΐμ ὃὲ νῦν εἰς εὐφημίαν περιήγαγξε 
τρέχων ὃ χρόνος " χαὶ πῶς οὐ περιχαρῶς τὸ τούτου 
μνημόσυνον ὑποδέξεται: 


"Eooatu ἐχεῖνον, τὸν ἐν πᾶσι X (. 
Eopaty. ξχεῖνον, τὸν ἐν πᾶσι Χριστιανῶν πέεριφε- 
ρόμενον στόμασιν. Ἔ φραΐμ, λέγω τὸν Σύρον " οὐ γὰρ 


τὸ γένος ἐπαισχύνομαι, οὗ volg τρόποις ἐγχαλλωπί- 
T 


δὲ 


ζομαι. Ἐφραΐμ, οὗ εἰς π 
βίου χαὶ τῆς θεωρίας ἐξέλα; 
σχεδὸν γινωσχόμενος, παρὰ τοσούτοις τε ἀγνοούμε- 


νος, παρ᾽ ὅσοις ὁ μέγας τῆς Ἐχχλησίας φωστὴρ Βα- 


1 Cor. xv, 9. 


£* xoY τούτων ὅσοι μάλιστα τῷ C 


Cum ergo ea Ecclesi? nostrae consuetado sit at- 
que institutum , ut. virtutis cultores, propterea 
quod ejus partes amplexi sint , coronentur ; alque 
illi potissimum , qui ob humilem de seipsis existi- 
mationem spiritu sublimes evaserint ; eum ipsum 
dicat. Evangelium : Qui se humiliat , exaltabitur : 
haud quaquam sane vituperandi, wel irridendi , 
aut reprehendendi sunt, qui sancti hujus Patris 
virtutes atque encomia deseribentes , ipsius nobis 
vilam tanquam spirantem , et. animatam aliquam 
columnam erigunt. Qu: vero commemoravimus, 
nequaquam falsa esse prudens auditor cognoscet, 
δὲ ubi peroratum fuerit, varia ipsius virtutuin ge- 
nera eollegerit, ex quibus nos velut pretiosis ac 
diversis lapillis, auroque distinctam contexentes 
coronam, gratum atque optatum Christi Ecclesi. 


D donum offeremus. Gestit quippe illa ae gaudet ejus- 


modi se muneribus decorari, quandoeunque solem- 
nis memoria justi celebranda oecurrit. Quapropter 
cum ita cireulus ferat anni, ut hodie collaudandus 
ae celebrandus sit nobis sanctus Ephram , fieri nc- 
quit, quin ingenti eum gaudio monumentum istud , 
pignusque amoris suscipiat , et amplectatur. 
Ephrzem igitur ille mihi celebrandus est, qui eun- 
ctis Christianis versatur in ore. Éphraun , inquam, 
Syrus : neque enim illius 108 pudet generis, cujus 
illusiramur moribus. Ephrem, cujus vite atque 
doetring splendor universo ierrarum illuxit orbi : 
nam in omni fere loco, qui illustratur a sole, co- 
gnoscilur; illisque tantummodo incognitus renianct, 
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qui magnum Ecclesi: lumen S. Basilium ignorant ; 
Ephram, notus ille revera Ecclesi: Euphrates, cu- 
jus aquis irrigata Christianorum multitudo, centu- 
plum fidei fructum producit. Ephrwm, fertifis. ila 
Dei vitis, qu: dulcium instar racemorum, doctrinze 
fructus afferens, Eeclesiw filios divina charitate 
nutriens explensque, reficit atque oblectat. Ephrzm, 
bonus et fidelis Ecclesi: dispensator, qui virtutum 
rationes :equaliter conservis distribuens, Dei fami- 
liam prudentissime administrat. Cujus quidem genus 
atque nobilitatem tum ab ipso partam,tum a majoribus 
susceptam, parentumque gloriam, ac ortum, et educa- 
tionem, et :etatis inerementurn, et corporis formam, 
etconditionem, et artes, et reliqua quz ab externis 
scriptoribus tanquam maximi momenti inlaudibus re- 
censeri solent, nos hic in medium proferre super- 
vacaneum arbitramur : cum neque sanctos homi- 
nes ab ejusmodi laudare rebus statutum sit. Et 
quanquam ad hunc collaudandum, indeetiam abun- 
de nobis argumenta suppetant, non aliis tamen 
viis ac rationibus, quam quibus ipse vita et. do- 
ctrina illustrem se reddidit, coronàm orationis con- 
lexamus. Verc quippe laudes in 115. consistunt, 
qui in nobis ipsis sunt posita ; atque illis deben- 


tur prmia, quz? ex nostra proficiscuntur voluntate. 


et vituperationes sunt false, et laudes ineptze. 

Quo enim pacto ex genere laudari volet, qui 
omnem mundi nobilitatem ac pompam despexit, 
et per optima opera, Dei filius fieri concupivit ? 
Quomodo ob patriam se patiatur celebrari, qui 
iotum mundun ad se pertinere non. censuit, qui- 
que materialem creaturam tanquam inimicam aver- 
satus est, propter immortalem qua in caelis reposita 
est, beatitudinem ? Aut quomodo majorum paren- 
tumve celebritate delectetur, qui corporis affectio- 
nem, jpsamque animalem carnis tuniculam, tan- 
quam celerrimos ad virtutem cursus impedientem, 
prorsus pessumdedit? quo denique pacto, aul ex 
corporis incremento, aut educatione, auL ex arti- 
bus, aliisve ejus generis vitz? studiis abjectis, se 
exornari sinat ; qui jam inde a pueritiain sacrarum 
Scripturarum meditatione educatus, etexcrescens, 
atque ex perennibus gratize fontibus bibens, ad men- 
suram :etatis Christi, ut cum Apostolo loquar, perve- 
nire studuit Ὁ Cum ergo noverimusmagnum hune. no- 
strum Patrem ridiculis iis laudibus, qui*us homi- 
nes sensui ac corpori dediti capiuntur, cumulari 
nolle; ex propriis eum laboribus saltem mediocri- 
ter celebrare conabimur : neque enim oratio eam 
habet naturam, ut supra vires intendatur. Quari- 
obrem adnitemur, ut neque infantia pr:epediti, 
qua de eo dicenda sunt, silentio involvamus ; ne- 
que per semitam aliquam a Patrum institutis. alie- 
nam incedentes, a via deflectamus regia: verum 
inter utramque transcurrentes, conveniens ora- 
tioni nostr:ze temperamentum adhibeamus. 

Cujusmodi autem. sunt. illa, quie ad contexen- 
dam ejus laudationem nobis proposuimus atque 
subjecimus? Actio nempe et contemplatio, quas 


S. 6RBGORII. NYSSENI 


ἃ σίλειος * 


824 
ς Ἐχχλησίας 
Εὐφράτης, ἐξ οὗ τὸ τῶν πιστῶν ΠΕΣ δ δομδνοῦ TM 
ρωμα elg Exaxby ἀποδίδωσι τὸν σπόρον τῆς πίστεως * 
Ἐφραΐμ, fj πολύφορος τοῦ Θεοῦ ἄμπελος, ἢ δίχην 
βοτρύων γλυχερῶν χαρποὺς ἀνθοῦσα διδασχαλίας, 
χαὶ τοὺς τῆς Ἐχχλησίας τροφίμους τῷ χόρῳ τῆς 
θεία; ἀγάπης εὐφραίνουσα" "Egpaty., ὁ 
στὸς οἰχονόμος τῆς χάριτος, ὁ τοὺς λόγους τῶν ἀρε- 
τῶν ἀναλόγως τοῖς ὁμοδούλοις σιτομετρῶν, καὶ τὴν 
δεσποτιχὴν οἰχίαν οἰχονομούμενος ἄριστα. Οὗ τὸ γέ- 


Ἐφραΐμ, ὁ νοητὸς ὄντως τῇ 


χαλὸς χαὶ πι- 


νος χαὶ τὴν ἐνεγχαμένην χαὶ προγόνων περιφάνειαν, 
χαὶ γεννητόρων εὕχλειαν, xal γέννησιν, χαὶ ἀνατρο- 
φὴν, καὶ αὔξησιν ἡλικίας, χαὶ σωματιχὴν ἐπιτηδειό- 
«nva, xol τύχην, xol τέχνας, xai τὰ λοιπὰ τῶν ἔξω 
λογογράφων ἐρανιζόμενα τοῖς ἐπαίνοις σεμνολογή- 
ματα, περιττὸν εἰς μέσον ἄγειν ὑποτοπήσαντες" ὅτι 
μὴ τοὺς θείους ἄνδρας ἡμεῖς Ex τῶν τοιούτων ἐπαι- 
γεῖν παρειλήφαμεν" χἂν Ex περιουσίας αὐτῷ χἀντεῦ- 
θεν ὑπάρχει τὸ ἀξιέπαινον, ἐξ ὧν αὐτὸς ἑαυτὸν πε- 
ριφανῆ βίῳ τε xax λόγῳ κατεσχεύασεν, £x τούτων xat 
ἡμεῖς αὐτῷ τὸν τοῦ λόγου στέφανον ἀναδήσωμεν. Τῶν 
ἐφ᾽ ἡμῖν γὰρ οἱ ἔπαινοι, xaX τῶν αὐτεξουσίων τὰ γέρα. 
Τῶν ἀπηριθμημένων δὲ, xol ψόγο: παράλογοι, καὶ 
εὐφημίαι ἀνάρϊμοστοι. 

Earum autem rerum, quas commemoravimus 


ἀπὸ γένους ἐγχωμιάζεσθαι χατ- 
un χοσμιχὴν εὐγένειαν βδελυξάμενος, 
y Θεοῦ δι’ ἀναλήψεως ἔργων ἀρίστων γενέ- 
Suis χατασπασάμενος; Ἢ πῶς ἀπὸ πατρίδος σεμνύ- 
νεσῦαι, ὁ πᾶσαν τὴν γῆν ἀλλοτρίαν ἑαυτοῦ λογιζόμε- 
νος, xai ὡς ἔχθραν τὴν ὑλιχὴν χτίσιν ἀποστρεφόμε- 
νος, διὰ τὴν ἐν οὐρανοῖς ἀποχειμένην ἀΐδιον μαχα- 
ριότητα ; Πῶς δὲ πάλιν ἐπὶ προγόνων ἣ γεννητόρων 
ἡδυνθείη εὐχλείᾳ, ὁ σωματιχὴν ἁπλῶς χαταπατήσας 
προσπάθειαν, xal αὐτὸ τὸ Ψυχιχὸν χιτώνιον, ἤτοι 
σαρχίον βαρούμενος, ὡς ἐμποδὼν αὐτῷ πρὸς τοὺς 
τῆς ἀρετῆς ὀξυτάτους εὑρισχόμενον δρόμους ; Πῶς 
δὲ ὅλως ἐχ σωματιχῆς αὐξήσεως χαὶ ἀναστροφῇς, ἣ 
πιτηδειότητος, ἣ τέχνης, Tj τινος ἄλλης χαταπτύστου 
θελήσειεν ἐπαινεῖσθαι περὶ τὸν βίον ἀσχολίας, ὁ τρα- 
φεὶς μὲν Ex πρώτης ἡλικίας, χαὶ kde ἐν τῇ τῶν 
θείων μελέτῃ Γραφῶν, ποτισθεὶς δὲ τοῖς τῆς χάριτος 
ἀεννάοις ὀχετοῖς, xaX πρὸς μέτρον ἡλικίας, ἀποστολι- 
Εἰδότες οὖν ἡμεῖς ὡς 
οὐ χαίρει τοῖς τοιούτοις ὁ μέγας Πατὴρ ἡμῶν μεγα- 
λύνεσθαι, οἷσπερ οἱ σωματιχοὶ, χαταγελάστοις Ema 


χῶς εἰπεῖν, φθάσας Χριστοῦ ; 


νοις, ἐχ τῶν οἰχείων αὐτὸν πόνων, x&v γοῦν μετρίως 
πειραθῶμεν ἀποσεμνῦναι" οὐ γὰρ ἔχει φύσιν ὁ 25- 
γος τοῖς ὑπὲρ δύναμιν ἐπεχτείνεσθαι. Ὡς ἂν οὖν 
UTE τὸν ἡμέτερον πόθον ἡ ἀφωνία πεδήσῃ, μήτ᾽ 
αὖ πάλιν ξένην τρίθον τῶν Πατέρων ὁδεύοντες, βασι- 
NE παρασφαλῶμεν ὁδοῦ, τὰ mapexepl6ux διαθέον- 
τες, τῷ μετρίῳ τὸν λόγον φιλοτεχνήσομεν. 


Τί ὃὲ τὰ τούτου, OU ὧν ἐξυφᾶναν τὸν ἔπαινον ὑπ- 
εθέμεθα ; Πρᾶξις χαὶ θεωρία, αἷς ὁ κατὰ μέρος τῶν 


ἀρετῶν ἑσμὸς ἐπαχολουθεῖ, πίστις, ἐλπὶς, ἀγάπη, 
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εὐσέθεια εἰς Θεὸν, μελέτη τῶν θείων Γραφῶν, ἀγνι- A virtutum examen consequitur, fides, spes, charitas, 


σμὸς ψυχῆς xai σώματος, δάχρυα διηνεχῇῆ, ἐρημιχὴ 
διαθίωσις, ἡ ἐχ τόπου εἰς τόπον ἀναχώρησις, φυγὴ 
τῶν ἐπιθλαθδῶν, διδασκαλία ἀένναος, προσευχὴ àxa.- 
τάπαυστος, νηστεία xal ἀγρυπνία μέτρον οὐχ ἔχου- 
σαι, χαμευνία xal σχληραγωγία λόγον ὑπερθαίνου- 
σαι, ἀχτημοσύνη χαὶ ταπείνωσις εἰς ἄκρον ἐλάσασαι, 
ἐλεημοσύνη τῆς φύσεως αὐτὸν τῆς ἑξαί- 
ρουσα, ζῆλος ἔνθεος τῶν χατὰ τῆς εὐσεθείας λυτ- 
τώντων * χαὶ, ἁπλῶς εἰπεῖν, πᾶν ὅ vt χατὰ Θεὸν οἷδε 
χαραχτηρίζειν ἄνθρωπον. Τοῖς 
ἡμέτερος Πατὴρ ὡραΐζεται, xol 
μενα, xal τὰ οἰχεῖα ἐπίσταται 


ἀνθρωπίνης 


τοιούτοις ἐπαίνοις ὁ 
γινώσχει τὰ λεγό- 
προτερήματα; χαὶ 

στέργει τοὺς λόγους, ὡς ὠφελείας προξένους, οὐχ 

αὐτῷ, ἀλλ᾽ ἡμῖν " ἐπεὶ καὶ qud] τούτου προσηγορία, 
ὑπόθεσις ἀρετῆς τοῖς σπουδαίοις χαθίσταται. Οὐ γὰρ 
ἄλλοθεν δεδιδάγμεθα ταῦτα, ἣ ἐξ ὧν αὐτὸς τὰ περὶ 
ἑαυτοῦ λόγοις χατέσπειρεν. "Ag' ὧν ἡμεῖς ὡς ἡ ἐπάι- 
νετὴ μέλισσα, Ex πολλῶν ἀνθέων συλλέξαντες τὰ 
χρήσιμα, τὸ πνευματικὸν τοῦτο χηρίον χατειργασά- 
μεθα. Καὶ οὐ χολανεῦῖ πάντως ἡμῖν διὰ τὴν ἐγχείρη- 
σιν, ὅτι μὴ δέδιεν ἔτι τὸν πονηρὸν δαίμονα, διὰ τὸ 
χαὶ πρὸς αὐτῷ τῶν ἀγώνων τῷ τέλει πολλοὺς ὑπο- 
σχελίσα:, ἅπαξ χαὶ εἰς τοὺς ἀχυμάντους τῶν ἀσωμά- 
τῶν φθάσας λιμένας, ἔξω τυγχάνει xoa ζάλης χαὶ 
χλύδωνος. Δεῦρο δὴ οὖν, χαθ᾽ ἕνα τῶν ἀπηριθθημες 

νων μιχρὸν ἐνδιατρίψαντες τῷ λόγῳ, οἷος γέγονεν ὁ 

θαυμάσιος, χαὶ εἰς ὅσον μέτρον πνευματικῆς ἔφθασεν 

ἀναδάσεως, τοῖς συνειλεγμένοις χαθυποδείξωμεν. 


pietas erga Deum, saerarum Seripturarum medita- 
tio, animi et corporis puritas, lacrymarum assidui- 
tas, vite solitudo, e loco in locum malo- 
rum fuga, doctrina perpetua, precatio continua, 


secessio, 


jejunium et vigiliis immoderatze, humi eubatio, et 
vit:e austeritas pene incredibilis, voluntaria pau- 
pertas eum — humilitate misericordia 
humanam conditionem | superans, 
nus in eos qui rabie adversus pietatem atque re- 
ligionem inveherentur ; cuneta denique, quibus ad 
Dei imaginem homo insignitur. Istis noster hic 
Pater decoratur laudibus; qui  commemorameas 
agnoscit, przerogativas has esse proprias, eum non 
latet; ac sermones hosce, ut nobis, non sibi utiles, 
non contemnit, Nam vel exigua de. ipso enarratio, 
studiosis causa complectendze exsistit virtutis. Atque 
ista non aliunde, sed ex iis, qux in variis ipse suis 
disseminavit scriptis, didicimus. Ex quibus, inquam, 
sedulie instar apis, ex plurimis floribus utilia col- 
ligentes, favum hune spiritualem confecimus. Nobis 
vero hze ipse conantibus nequaquam subirasce- 
tur, quando scelestum  dzemonem, qui multos vel 
in extremo agone supplantare solet, non pertime- 
scit amplius; jam enim ad tranquillum pervenit in- 
eorporeorum portum, ubi nullas omnino procel- 
las reformidat atque tempestates. Age igitur, sin- 
paululum. im- 


singulari, 


zelus divi- 


gulis eorum, qu:e enumerata sunt, 
morantes, qualis. eximius isle vir evaserit, et. in 


quem gradum spiritualis sanctimoni:e seipsum provexerit his qui convenerunt ostendamus. 
Πίστεως μὲν γὰρ εἶχε λίαν ὀρθῶς, οὐ πόῤῥω που Q — Ad fidem ergo quod attinet, nulla ex parte pro- 


νεύων τῆς εὐσεθείας " χαθὼς ἔχ τε τῶν αὐτοῦ cuY- 


γραμμάτων, ἔχ τε ΤΟΝ αὐτὸν ὑπὸ τῆς Ἐχχλη- 
En 

όξης * ἐξ ἴσου γὰρ ἐμυσάττετο 
τὴν τοῦ Σαθελλίου ἐς ΤΑΣ σύγχυσιν, χαὶ τὴν 
"Apsíou μανιώδη διαίρεσιν. Ἵστ 


θείας ὄρων ἐντός 


τῆς 
σίας παρειλήφαμεν δό 
ao δὲ τῶν τῆς εὐσε- 
* διαιρῶν μὲν τῷ ἀριθμῷ, συνάπτων 
TET SORA E : ; 
δὲ τῇ οὐσίᾳ τὴν μίαν xai ἀσύγχυτον xa παναγίαν 
AA τερον E. AEST 
Τριάδα" ὡς ἂν μήτε πενίαν θεότητος ᾿Ιουδαϊχῶς ὁνει- 
δίζοιτο, μῆτε 
β Ἐνῶ: S EL M x ; 
ἃ παθεῖν οἱ περὶ τὴν ἀχατάληπτον Τριάδα παροινή- 
σαντες ἐξελέγχονται. 


δήμῳ Θεῶν Ἑλληνιχῶς ἐχθαχχεύουτο" 


᾿Απολιναρίου δὲ τοσοῦτον τὸ 
δέ 


ἄλογον δόγμα, ὡς πᾶσαν θέσθαι σπου- 


δὴν ἐκ πάσης αὐτὸ Χριστιανιχῆς ἐξεῶσαι: Ψυχῆς. 


cul a pietate deflectens, admodum recte sentiebat : 
quod eum ejus ex scriptis, tum ex Ecclesi: de ipso 
existimatione probe cognovimus ; nam :eque et fal- 
sam Sabellii confusionem, et insanam Arii. divisio- 
nem abominabatur. Constitit autem in finibus pie- 
tatis atque religionis : sic quippe unam, non con- 
fusam, sacrosanctamque Trinitatem, et numero 
personarum dividebat, et unitate substantie con- 
jungebat : ut neque divinitatis inopiam Judaice 
contumelia alficeret, neque deorum multitudine, 
more gentilium ae paganorum debaccharetur. Quod 
illis contingere deprehendimus , qui in incompre- 
hensibilem Trinitatem petulanter contumeliosi sunt. 


Absurdissimam porro Apollinarii opinionem sic deiestabatur, ut omni conatu atque sollicitudine eamdent 


ex quorumvis Christianorum animis evellere studeret. 


᾿Αλλὰ μὴν xaX τῶν ᾿Ανομοίων διὰ πολλῶν ἀπο- D — Quin et futiles, effrenatasque Anomoeorum lin- 


δειχτιχῶν ve xoi Γραφιχῶν λόγων, τὰ ἀπύλωτα ἐν- 
ἐφραξε στόματα, μεγίστην ἀσφάλειαν ἡμῖν τὰ αὐτοῦ 
εοδίδαχτα λιπὼν λόγια. Νουάτου δὲ εἰ βούλοιτό τις 
ποῦ θρασυτάτου ἥττημα χατιδεῖν, ἐν τῇ διὰ τῶν λό- 
yov τοῦ Ἐφραΐμ πάλῃ τὸ τοῦ ἐναντίου πτῶμα βλε- 
πέτω, ἐν f| τοσοῦτον εὑρήσει τὸ περιὸν τῆς δυνά- 
psog τοῦ ἡμέτέρου Διδασχάλου ἐν E 
τοῦ xai παιδὸς 


τοῦ λόγου 
παραστάσει, Rug ἀνδρὺς παγχρατιασ 
τὰς xac 


οὐχ εὐσθενοῦς Ov ἁπαλότητα. Οὐ i5 δὲ 


ἐχεῖνο χαιροῦ 1|, χαὶ πρόσθεν ἀναφυείσας ὑπὸ τοῦ τῆς 


ἐσεις, τῷ ὀρθῷ τῆς 


χαχίας σπορέως ζιζανιώδεις αἷρ 
“«ἰστεως λόγῳ " ἀλλὰ xaX τὰς εἰς ὕστερον 


Y 


ἐξήλε γξε 


guas variis argumentis , Seripturzeque testimoniis 
penitus repressit, summeque utilia ac divina nobis 
adversum eos monumenta reliquit. Si quis vero 
in S. Ephrzem disputationum cum Novato, con- 
flietu, 
adversarii casum respiciat oportet. Ibi enim usque 
adeo superiores in ipso certaminis congressu no- 
stri doctoris vires inveniet, ut hunc pancratiastem 
atque eertatorem invictum , illum autem mollem 
ae tanquam puerum nondum zetate firmatum dixe- 
rii, Neque vero illas duntaxat, qui vel tunc, vcl 
autea zizaniorum hereses ex malitià semine fuc- 


cupiat audacissimi ejus contueri stragem, 
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rant exorte, fidei rectitudine propulsavit : verum A χαχῶς ἀναθαλῆσαι μελλούσας προφητιχῷ βλέμματι 


et eas qui in futurum perniciose pullulare poterant 
propheticis oculis pravidens procidit. Quotquot 
enim ab eo conscripta sunt volumina, demonstra- 
tionibus sunt plena. Nunquam ergo veritatis hie 
filius, ab ipsa deflexerit veritate : spem vero omnem 
in solo Deo defixam habuit, in quo qui suas spes 
constituunt, premia referunt. Quapropter et. illud 
Psalmi in cunctis suis factis dictisque usurpare 
solebat : Jn ipso speravit cor meum, et adjutus sum?, 
Quoniam sperantem in. Dominum misericordia cir- 
cumdabit*. Et fiducia in Dominum, monti Sion si- 
inilem reddit : inque summam beatitudinem eum qui 
possidet, constituit, sicul ex ipsis addiscere licet 
prophetis, cum dicat David : Beatus vir, cujus est 
nomen Domini spes ejus?. 
dictus vir qui confidit in Domiuo, et erit Dominus 
fiducia ejus*, Et crit quasi lignum quod transplan- 
tatur super aquas, quod ad humorem mittit. radi- 
ces suas, et non timebil, cum venerit :estus?. Isaias 
aulem : Dominus rez noster, Dominus servator no- 
ster : ipse salvabit nos?.. Ecce Deus Salvator meus, 
fiducialiter agam, et non timebo *. Quin et Paulus 
nos admonet, dicens : Zeneamus spei nostr? con- 
[essionem : fidelis enim est, qui repromisit!?. 
Divina igitur hae, et reposita spe enutritus S. 
Ephrem, humana ae transitoria quicunque sper- 
nens, sempiternam assidue gloriam concupiscebat. 
Amorem vero in Deum et proximum adeo servavit 


studiose, ut ex hoe decedens sieculo, hiec inter po- C 


sirema referret : par enim est ipsa verba sancti i!- 
lius Patris, tanquam omni demonstratione potiora 
in medium producere. Nullo modo in tota mea vita, 
inquit, adversus Dominum contumeliosus exslii, 
nece sermo stultus e labiis meis egressus est. Ne- 
minem in omni vita mea maledictis oneravi ; nee 
eum ullo plane Christiano homine contentiosum me 
probui. O felicem linguam, quie confidenter ejus- 
modi vocem emisit, qu: solis potissimum angelis, 
propter vitam ab omni materia mutationeque re- 
motam, congruit! At nobis carni servientibus, haud 
ita convenit, nostraque nature vires magis exsu- 
perat, quam ut facile excequari factis queat. 

Et ut plurimum labores , vitasque illorum ex- 


plores, qui virtutibus clari fuerunt; vix tamen ul- D 


lum huie simile pure sincerzque charitatis indi- 
cium reperias. Si enim inter cunctas virtutes 
maxime pracellit charitas, hane ita noster hie 
excoluit Ephrzem, ut nullus alius magis ex Patri- 
bus. Sed quoniam digna quisque propriis factis ae- 
cepturus est premia!!, ne Patres Patribus videa- 
inur conferre, ista aliis consideranda potius relin- 
quemus. Neque etiam lizec ipsa comparationis cau - 
saa nobis sunt dicta, sed ut populo clare constet, 
nostrum hunc, aut, verius universe Ecclesie do- 
ctorem S. Ephraem, ad supremum gradum in spi- 
ritali virtutum scala pervenisse. 


3 Psal. xxvi. 7. 
Isa. xxxn! 22. 


xxxr 40, * Psal. 
xu, 92. - 1* Hebr. x, 25. 


* Póal. 
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Jeremias vero : Bene. P 


CNXIV , 


χατιδὼν, προΞξξεθέρισεν. Καὶ τούτων πλήρης τῶν 
ἀποδείξεων πᾶσα τούτου συγγραφή τε χαὶ ποίησις. 
Οὕτως οὐ πώποτε τῆς ἀληθείας ὁ τῆς ἀληθείας υἱὸς 
ES ρόνησεν" ἐλπὶς δὲ τούτῳ ἡ εἰς Θεὸν μόνη, ἐξ ὅτου 
ποχειμένων ἐλπίδων τοῖς ἀξίοις αἱ χάριτες. Τὸ 
γὰρ Hen διὰ βίου λόγῳ τε xa πράξει μελετῶν 
ἔφασχεν' Ἐπ᾿ αὐτῷ ἤιϊπισεν ἡ καρδία μου, καὶ 
ἐδοηθήθην. Διὰ τοιοῦτον &Azicurcoc αὐτοῦ ἐπὶ 
Κύριον, Éleoc αὐτὸν κυκιϊώσει. Koi ἡ εἰς αὐτὸν 
πεποίθησις, ὅρει τοῦτον Σιὼν ἀπειχάζει " ἀλλὰ χαὶ 
ὑψηλοτάτον μαχαρισμοῦ ἐντὸς τὸν χεχτημένον χαῦ- 
ίστησι, ὡς ἔστιν ἐξ αὐτῶν τῶν προφητῶν χαταμα- 
θεῖν, Δαδὶὸ μὲν λέγοντος" Μακάριος ἀνὴρ, οὗ ἐστι 
τὸ ὄγομα Κυρίου &Azlc αὐτοῦ. Ἱερεμίου δέ" Εὐ.1ο- 
γημένος ἄνθρωπος, ὅστις πέποιθεν" ἐπὶ τῷ Κυρίῳ, 
καὶ ἔσται Κύριος ἐυπὶς αὐτοῦ" καὶ ἔσται ὡς τὸ 
ξύλον εὐθηγοῦν' παρ᾽ ὕδατα, καὶ ἐπὶ ἰκμάδα βα- 
Asi ῥίζων. αὐτοῦ. Καὶ ᾿Ησαΐου" Κύριος Βασι(εὺς 
ἡμῶν, Κύριος Σωτὴρ fr, αὐτὸς σώσει ἡμᾶς. 
Ἰδοὺ ὁ Θεὸς ὁ Σωτήρ pov Κύριος, πεποιθὼς ἔσο- 
{αὶ ἐπ᾿ αὐτῷ καὶ θαρσήσομαι. Τοῦ μακαρίου δὲ 
Παύλου παραινοῦντος xai λέγοντος " Κατέχομεν τὴν» 
ἐπαγγελίαν τῆς ξυπίδος " 
Aáperoc ἡμῖν. 

Ταύτῃ τῇ θείᾳ χαὶ ἀποχειμένῃ ἐλπίδι εἰστρεφό- 
μενος, τῶν χοσμιχῶν ἁπάντων περιεφρόνει, xal τῆς 


πιστὸς γὰρ ὁ ἐπαγγει- 


αἰωνίου δόξης ἐχάστης ἱμείρετο,. ᾿Αγάπην 95 τὴν εἰς 
Θεόν τε χαὶ τὸν πλησίον οὕτως ἀχριθῶς ἐφυλάξατο, 
ὡς αὐτὸν εἰπεῖν οὑτωσὶ, τοῦ βίου ἀπαίροντα " χαλὸν 
γὰρ αὐτὰ τὰ ῥήματα τοῦ θεοφόρου Hove εἰς μέσον 


ἀγαγεῖν, χρείττονα πάσης ἀποδείξεως τυγχάνοντα. 
φησὶν, ἐν πάσῃ τῇ ζωῇ μου ἑλοιδόρησα 
Κύριον, καὶ λόγος ἄφρων οὐ παρῆλθε τῶν χειλέων 
μου. Ἐν πάσῃ τῇ ζωῇ μου χατηρασάμην οὐχ οὐ- 
δένα, χαθ᾽ ὅλου τε μετ᾽ οὐδενὸς πιστοῦ ἐμαχησάμην. 
"Q μαχαρία γλῶσσα, ἥτις θαῤῥήσασα τοιαύτην ἔῤ- 
ῥηξξε φωνὴν, ἣ μόνοις τοῖς ἀγγέλοις πρεπωδεστάτι, 

τυγχάνει, διὰ τὸ ἄῦλον xai ἀστασίαστον τῆς ζωῆς. 
Ἡμῖν δὲ τοῖς τῇ σαρχὶ δουλεύουσι, ξένη χαὶ ὑπὲρ τὴν 
φύσιν, χαὶ χαλεπὸν χατορθωθῆναι. 


Οὐδαμῶς, 


Kol πολλὰ μὲν χάμοις βίους ἁἀνερευνῶν τῶν ἐπ' 
ἀρεταῖς περιθοήτων, οὐδαμοῦ δέ τι τοιοῦτον εὕροις, 
οἷον ἐπὶ τῷ προχειμένῳ Πατρὶ, εἰς διήγησιν σημεῖον 
χαθαρᾶς χαὶ ἀχηλιδώτου ἀγάπης. Εἰ οὖν μείζων πα- 

τῶν ἀρετῶν ἡ ἀγάπη ταύτην ὃὲ ὡς οὐχ ἄλλος 
τις τῶν Πατέρων κατώρθωσεν "Egpoiy ὁ μαχάριος " 
ἀπολήψεται δὲ ἕκαστος χατὰ τὰ ἔργα αὐτοῦ" τὸ Ex 
των ἄλλοις συμπεραίνειν παραχωρήσομεν, ἵνα μὴ 
μὲν παραθάλλειν Πατράσι Πατέρας. Οὐ γὰρ 
υγχρίσεως χάριν τὸ ῥηθὲν παρειλήφαμεν, ὡς ἂν 
t μόνον ὑπ᾽ ὄψιν τοῖς παραστήσωμεν, ὡς 
π᾿ αὐτοῦ τοῦ ἄχρου ἔφθασε τῆς πνευματικῆς τῶν 
«τῶν χλίμαχος ὁ ἡμέτερος, μᾶλλον δὲ τῆς oixou- 
μένης διδάσχαλος ἘΠ φραῖμ. 


4. *Psal.xxxix, ὅ. 7 Jer. xvii, 7; Psal. 
τ Matth. xvi, 27. Rom. iit, 16. 
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οὐ 
PE 
ost 


πολλοῖς 


Tow] 


1, 9. 


829 


DE VITA S. PATRIS EPHR/EM SYRIE. 


850 


Εὐσέθειαν δὲ ἐν τῇ τῆς ὄντως χτήσει σοφίας ἐμ- A — Pielatem vero atque religionem 1n vera sapien- 


πορευσάμενος (xavà τὸ ἐν '166 εἰρημένον - Ἰδοὺ εὐὖ- 
σέδειά ἐστι σοφία) δι' αὐτῆς, ὡς μιχρὸν ἄνωθεν 
ἐδηλώσαμεν, τῆς πίστεως αὐτοῦ τὸ χαθαρὸν διαγρά- 
φύντες, εἰς οὐρανὸν μὲν τρίτον, κατὰ Παῦλον, ἀνῆλ- 
θεν, ἀθάνατον δὲ τὴν μνήμην xav διαρχῇ τὴν εὕ- 
χλειαν παρὰ τῇ Ἐχχλησίᾳ πεπλούτηχεν " ἣ μελέτη 
δὲ τούτῳ τῶν θείων Γραφῶν ἐχ τῆς Δαθδιδιχῆς ἀνὴψε 
λαμπάδος, "Ew τῇ μειέτῃ μου, φάσχοντος, éxxau- 
θήσεται πῦρ. "Ἔρως γὰρ αὐτὸν πολήῆσας πνευματι- 
χῆς θεωρίας, εἰς φλόγα μετέωρον τὸν πόθον ἀνήγειρε. 
Πᾶσαν γὰρ Παλαιάν τε xai Καινὴν ἐχμελετήσας 
Γραφὴν, καὶ ὡς οὐχ ἄλλος τις τοῖς τοιούτοις θεωρή- 
μασιν ἐμφιλοχωρήσας, ὅλην ἀχριθῶς πρὸς λέξιν 
ἡρμήνευσεν, ἀπό τε τῆς χοσμογενείας, χαὶ μέχρι τῆς 
τελευταίας τῆς χάριτος βίόλου, τὰ βάθη τῶν χεχρυμ- 
μένων εἰς τοὐμφανὲς ἀγαγὼν θεωρημάτων, λύχνῳ 
χεχρημένος τῷ Πνεύματι. 

Οὐ μόνον δὲ ταύτης τῆς ipe 
σοφίας ὅλον τὸν πνευματιχὸν χρατῆρα 
χαὶ τοῖς ἄλλοις μετέξωχεν * ἀλλὰ xa τῆς ἔξω χοσμι- 


ἐρας χαὶ θεοπνεύστου 
ἐχπέπωχε, 


χῆς, ὅση τε περὶ τὸ χατεγλωττισμένον xo ὀρθὸν τοῦ 
λόγου, ὅση τε περὶ τὸ τῶν νοημάτων βάθος, ὅτι μάλα 
ἐξασχήσας, ὅσον μὲν χρήσιμον προσελάδετο * ὅσον 
δ᾽ ἀνόνητον, ἀπεθάλετο, ζυγῷ. διχαιοσύνης χαὶ πρᾶ- 
ξιν xa θεωρίαν ἐμπορευσάμενος. "Avvetav δὲ χατ- 
ὦρθωσε ψυχῆς τε xol σώματος, ὅσην ἡ φύσις Eye- 
ρει" μᾶλλον δὲ xa ὑπὲρ τὴν φύσιν" χάριτος yàp τὸ 
δῶρον. Οὔτε γὰρ τὴν ψυχὴν τῆς κατὰ τὸν ὀρθὸν 
λόγον ἕξεως ἐνεδίδου παρασφαλῆναι, ἀλλ᾽ ἣν ὡς ἀλη- 


θῶς, ψυχῇ μὲν βασιλεύων, σώματι δὲ ἀγλαοφανῶς C 


ξξαστράπτων. Καὶ μαρτυρεῖ τοῖς λεγομένοις f τῆς 
ἰστορουμένης πόρνης μεταθολὴ, ἣν πρὸς χαχίας δέ- 
λεαρ ὃ βροτοχτόνος χρησάμενος Βελίαρ εἰς 

ποῦ πεφωτισμένου ἀνδρὸς, τοσοῦτον ἀπέσχε v 
σθέντος, ὡς χαὶ αὐτὴν τὴν μοιχαλιδὴν xac 
ἐχείνου τοῦ ὑπερθαλόντος παρατάξασθαι Πονηροῦ, 
χαὶ παραινέσεσι χαὶ τροπαῖς, ταῖς τε τῶν θείων 
λόγων ἐπῳδαῖς μεταθληθεῖσαν, χαὶ πρὸς τὸ χρεῖττον 
μεταπλασθεῖσαν, σώφρονα μὲν ἀντὶ ἀχολάστου, σε- 
μνὸν δὲ ἀντὶ ἀσέμνου, καὶ καθαρὰν ἀντὶ μεμολυσμέ- 
νης ἀποδειχθῆναι. 


, 


αὐτοῦ 


Δάχρυον δὲ τὸ ἀένναον εἰπεῖν ἐχείνου ῥεῖθρον προ- 
f get 
θυμηθέντι pot, δαχρύειν ὄντως ἐπέρχεται " ὅτι μὴ 


λόγῳ τις διαπλεύσειεν. Ὡς γὰρ πᾶσιν ἀνθρώποις 
σύμφυτον τὸ ἀναπνεῖν, χαὶ ἀεὶ ἐνεργούμενον * οὕτως 
Ἐφραΐμ τὸ δαχρυῤῥοεῖν. Οὐ γὰρ ἡμέρα, οὐ νὺξ, οὐ 
μεσονύχτιον, οὐχ ὥρα, οὐ στιγμῆς τὸ λεπτότατον, 
ὅτε ξηρὸς ὁ τούτου ἀνύσταχτος ὀφθαλμὸς χαθωρᾶτο" 
πῇ μὲν và χοινῇ, πῇ ὃς τὰ ἰδίως ἀποχλαιόμενος, ὡς 
ἔλεγεν, ἀτοπήματα στεναγμοῖς δὲ τὰ τῶν ὀμμάτων 
σοφῶς ἐποχετεύει: ῥεῖθρα " μᾶλλον δὲ χεύμασιν ὀφθαλ- 
ὑῶν τοὺς στεναγμοὺς ἐξεχαλεῖτο, Καὶ ἣν παράδοξος 
ἀμφοτέρων Tj πρόοδος, τοῦ ἑτέρου αἰτία τοῦ ἑτέρου 
φαινομένου" ἔτικτον γὰρ ἐπ᾽ αὐτῷ δάχρυα μὲν, στενα- 


? fob sir, 15; xxvirr, 38. !? Il Cor. x11, 2 


sqq. 


tiw possessione comparavit, secundum illud Job : 
Ecce cultus Dei est sapientia ^. Per illam, ut paulo 
ante, illius puritatem fidei describentes, ostendi- 
mus, quomodo S, Paulus in tertium ascendit co 
lum ', ;»ternamque sibi nominis gloriam in Eccle- 
siam paravit. Sacrarum. quoque Scripturarum huic 
ex Davidiea lucerna. accensa est raeditatio, secun- 
dum istud : In meditatione mea exardescet ignis **, 
Siquidem amor, coelestis contemplationis igne ipsuni 
accendens, sublimium rerum ardorem excitabat, 
Nam omnem et Antiquam et Novam Scripturam às: 
siduo studio, ut quivis alius, studiose versavit, ac- 
curateque. ad verbum est. interpretatus, et ab ipsa 
procreatione mundi, usque ad posiremum graliz 


p librum, qua abdita, quieque arcana ac recondita 


erant, spiritus adjutus lumine, commentariis illu- 
.Blravit. 

Nequo vero duntaxat hujus nostre divinitus 
concessas sapientiz latiees hausit, aliisque imper- 
lilus est, sed etiam eas, qu: ad reete. ornateque 
dicendi rationem, ae ad doctrinas subtilitatem per- 
tinent, artes atque disciplinas quatenus ducebat 
utiles , rejectis vanis stultisque rebus , sequitatis 
lance aetionem contemplationenique ponderans, 
exercuit, Animi porro corporisque munditia, pro 
hominis natura, imo et supra conditionem quasi 
liumanam (eum sit grati: donum) exeelluit. Revera 
enim animo quidem imperabat, corpore autem re- 
splendebat, perturbationemque dominam circumfe- 
rebat. Quod. ex insidiis, qu:e ei, sicut memorie est 
proditum, ab impudica structze sunt muliere, satis 
confirmatur. Nam cum ea tanquam esca quadam 
malitiz, ad fallendum insignem ac rarum hunc vi- 
rum homicida Belial usus esset : tantum abfuit, ut 
quod sperarat, consequeretur, ut etiam adversus 
ipsum insidiatorem, cam ipse decertantem in con- 
flictu. constituerit : siquidem cohortationibus, at- 
que admonitionibus, divinarumque rationum quasi 
incantationibus, ipsam conversam ad meliorem 
frugem perduxit : et ex impudica pudicam, ex la- 
sciva gravem, ex inquinata puram castamque red- 
didit. ] 

Jam vero diffluentes ac. perpetuas ipsius laery- 
mas referre volenti, vere oboriuntur laerymc, eum 
vix absque lacrymis ejus lacrymarum pelagus li- 
ceat trans[retare : nam sicut cunctis hominibus 
citra intermissionem spiritum ducere est proprium : 
ita beato Ephrz:em assidue lacrymas profundere, 
natura quodammodo videbatur insitum. Nulla 
quippe dies, nulla nox, nulla diei noctisque pars, 
nullumque brevissimi temporis monumentum fuit, 
in quo non vigiles ipsius oculi lacrymis conspice- 
rentur profusi : nune enim communes, nunc pri- 
valas, ut aiebat, calamitates absurditatesque deplo- 
rabat : suspiriis porro oculorum flumina prudenter 
inhibebat, aut potius oculorum fluminibus suspiria 


9 Psal. xxxviti, 4. 
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excilabat Eratque rei utriusque progressus admi- A γμοὺς, στεναγμοὶ δὲ πάλιν δάχρυα" xaX τὸ αἴτιον τοῖς 


vabilis, licet alioquin. utrumque. alterius videretur 
causa. Profluebant quippe ipsi laerym, multisque 
incognita erat causa. (Cum enim tempus illas 
non auferret, sed mutua quadam vicissitudine, et 
lacrym:e suspiria, et suspiria laerymas exciperent, 
alterutrius causa latebat. lllud vero cognoscet, 
quisquis ipsius scripta evolverit. Neque enim tan- 
tummodo, ubi de penitentia, de moribus, de re- 
etis vite institutis agit, ipsum plangentem ae su- 
spirantem inveniet; verum et in ipsis laudationibus, 
quas plerumque omnes ΠῚ aspergzere solent hi- 
laritate. Hic vero eumdem se ubique praebuit, assi- 
dueque lugendi munus, ut divitias expetivit. Unde 
ct nunc fere cunctos ipsius sermonum auditores ad 
veram amplectendam vitam revocat : tantam ipsius 
mista lacrymis vim eontinet oratio. Quis enim ita 
duro et. adamantino est corde, qui ejus verba au- 
diens, non mansuefiat, morumque asperitate abje- 
cta, suis ipsius peccatis ex animo non doleat? 
Quis adeo ferus est et immitis, qui salutarem ejus 
doctrinam auribus percipiens (tempus non deploret 
quod perperam transegit? Quis adeo immanis at- 
que crudelis : qui simul ac verba ejus quovis melle 
dulciora gustaverit), non se mox mitem amabilem- 
que omnino exhibeat? Quis abhorrens ἃ lacrymis, 
ita se tradidit voluptatibus, quin vel modicis illius 
verbis auditis, retributionem illam, quam pro vita 
non lamentetur ac lugeat? 

In rebus fieri nequeuntibus, illud passim usur- 
pant proverbii : Lapidem coquere niteris. At istud 
fieri posse nos experimento edocti didicimus. San- 
ctus quippe hie senex, animos quos ob malam ob- 
stinatamque duritiem lapides dixeris, plane emol- 
livit ac. fregit, flexitque ut voluit. Quis enim ejus 
de humilitate orationem legens, non omnem mox 
de se existimationem, et stultam arrogantiam de- 
ponat, ac se omnium abjectissimum confiteatur ? 
Quis ea, que. de charitate conscripsit, lectitans, 
non sic accendatur, ut ad quodvis etiam subeun- 
dum periculum paratus sit? Quis illa evolvens, 
quibus virginitatem laudat, non se Deo castum 
corpore animoque offerre contendat ? Quis audiens 
vel legens ejus sermones, quibus judicium extre- 
mum, sive secundum illum Christi adventum de- 
scribit , non ita corde et animo afliciatur, quasi ad 
illud judicium jamjam sistendus essei? metuque 
repente sic exhorrescat, ac si adversus ipsum sen- 
tentia judicis leratur? Nam ita. futurum istud. Dei 
omnium statuit praeclarus ac sanctus hie vir, ut ad 
ut res ipsa agatur ac coram fiat. 

Cum ergo in talibus de judicio cogitationibus 
beatus ipse semper occuparetur, mundum et απ: - 
cunque in eo sunt, effugit. Procul vero recessit fu- 
giens, sicut scriptum reperitur, et mansit in. soli- 
tudine, Deo et. sibi ipsi vacans, indeque virtutum 
premia referens, Recte enim jam noverat, eos qui 
solitariam amplectuntur vitam, ex Lturbulentis 58- 
culi hujus perturbationibus atque procellis liberari, 


anteacta accepturi sumus, in 


judicium aecurate ac plene expressit, ct 
ejus cognitionem aliud nihi] videatur deesse, ni. 


πολλοῖς ἀγνοούμενον. Χρόνου γὰρ ταῦτα μὴ διαιροῦν- 
τος, ἀλλ᾽ ἀεὶ τῶν στεναγμῶν δάχρυα διαδεχομένων, εἶτα 
πάλιν τούτων στεναγμοὺς, χαὶ χύχλου τινὸς γιγνομέ- 
νου, ἄδηλος ἣν ἡ ἀρχὴ, χαὶ θατέρου τὸ αἴτιον. Kol 
τοῦτό τις χατόψεται τοῖς αὐτοῦ προσομιλήσας συγ- 
γράμμασιν. Οὐ μόνον γὰρ ἀποχλαιόμενον αὐτὸν ἐν 
τοῖς περὶ μετανοίας χαὶ ἤθους χαὶ πολιτείας χρη- 
στῆς εὑρήσει λόγοις, ἀλλὰ χαὶ ἐν αὐτοῖς τοῖς παν- 
ἡγυριχοῖς αὐτοῦ λόγοις, ἔνθα πολλὴν εἰώθασιν οἱ 
πλεῖστοι περιχάρειαν ἐν τοῖς λόγοις δείχνυσθαι. 

E πανταχοῦ ταὐτὸς ἦν, xal τῆς χατανύξεως διηνε- 
χῶς ἐπλούτει τὸ χάρισμα. "Ἔνθεν xoY νῦν σχεδὸν 
πάντας αὐτοῦ τοὺς τῶν λάγων ἀχροατὰς πρὸς τὴν 
ὄντως ἀναχαλεῖται ζωήν. Τοσαύτην 
ἐχτηται θεόπνευστος λόγος δάκρυσι συγχεχραμένος. 
Ποῖος γὰρ ἀμείλιχτος, ἣ τῇ χαρδίᾳ λιθώδης, τῶν 
τούτου ῥημάτων ἐπαχούσας, οὐ μαλαχθήσεται, χαὶ 
τὸ σχληρὸν τοῦ ἤθους ἀποθαλὼν, ταῖς ἑαυτοῦ χαχίαις 
ἐπιστυγνάσει ; Ποῖος ἄγριος τὸ ἦθος, ἢ θηριώδης 
τὸν τρόπον τὴν ψυχωφελῇ διδασχαλίαν αὐτοῦ ἕνωτι- 


ἰσχὺν ὁ τούτου 


σθεὶς, οὐχ εὐθὺς χρηστὸς χαὶ ἐπιεικὴς, χαὶ τοῖς τρό- 
ποις ἔσται φιλάγαθος ; Ποῖος χαίρειν ἐμμελετῶν ταῖς 
τοῦ βίου ἡδυπαθείαις, χαὶ τὸ δαχρύειν ἀποστρεφόμε- 
νος, ὀλίγων ἀχούσας ἐχείνου ῥημάτων, οὐ θρηνήσει 
χαὶ εἰς ὑπόμνησιν ἔλθῃ τῶν βεύιω- 
μένων μελλούσης ἀνταποδόσεως ; 

memoriam 


xa χλαύσεται, 


reducens. 


C  Al0ov ἑψεῖς, ἣ τῶν ἔξω παροιμία ἐπὶ τῶν ἀδυνά- 


«oy παρείληφεν. Ἡμῖν δὲ τοῦτο ἐναργῶς d πεῖρα 
παρέστησε. Τὰς γὰρ ἀτέγχτους xai ἀνυπείχτους 
Ψυχὰς, καὶ φυλάττεσθαι καὶ ὑπήχειν ὁ θεῖος οὗτος 
πρεσθύτης παρέπειθεν. Τίς ἐντυχὼν αὐτοῦ τῷ περὶ 
ταπεινοφροσύνης λόγῳ, οὐ πᾶσαν μὲν εὐθὺς οἴησιν 
ἐχμισήσει, ἀλλ᾽ οὐδὲ παντὸς ταπεινότερον ἑαυτὸν 
Τίς τοῖς περὶ ἀγάπης ἐπιθαλὼν, οὐχ 
προχινδυνεῦσαι σπουδάσει; Τίς τοῖς 
παρθενίας προσομιλήσας, οὐχ ἁγνὸν ἑαυτὸν 
παραστῆσαι; 


περὶ 


Ψυχῇ τε χαὶ σώματι Θεῷ ἀγωνίσεται 
περὶ χρίσεως, ἥτοι δευτέρας Χριστοῦ ἐλεύ- 
σεως ἐγχύψας. οὐ παρίστασθαι τῷ ἐχεῖθεν χριτηρίῳ 
νομίσει, καὶ σύντρομος γενόμενος, τὴν τελευταίαν 
ἤδη ἀπόφασιν xav' αὐτοῦ ἐξενεχθήσεσθαι δοχήσει ; 
Οὕτως γὰρ παρέστησε τὸ μέλλον τοῦ Θεοῦ δικαστῇ - 
ριον ὁ ἀοίδιμος χαὶ προφητιχώτατος οὗτος ἀνὴρ, ὡς 
μηδὲν μὲν ἕτερον ὑπολείπεσθαι γνώσεως, μόνον δὲ 
τῷ ἔργῳ τούτῳ καὶ τῇ πείρᾳ χαταμαθεῖν. 

ob oculo: 


Τίς τοῖς 


Ταῖς τοιαύταις ἀεὶ περὶ χρίσεως ὁ μαχάριος συν- 
ἐχόμενος φαντασίαις, ἔφευγε μὲν τὸν χόσμον xal τὰ 
ἐν χόσμῳ΄ ἐμάχρυνε δὲ φυγαδεύων, f φησι τὰ λό- 
qux, χαὶ ηὐλίζετο ἐν τῇ ἐρήμῳ, ἑαυτῷ μόνῳ χαὶ θεῷ 
προσέχων, χὰχεῖθεν τῶν ἀρετῶν τὰς ἐπιδόσεις δεχό- 
μενος. "Most γὰρ ἀχριθῶς ὡς ἐρημιχὴ διαδίωσις τῶν 
χοσμιχῶν μὲν ἐλευθεροῖ τὸν βουλόμενον θορύθων, τῇ 


ἡσυχίᾳ δὲ συνόμιλον τοῖς ἀγγέλοις ποιεῖ, xa ταῖς 
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περὶ Θεοῦ θεωρίαις τὸν νοῦν ὅσον ἐστὶν ἐφιχτὸν ἀν- A οἱ ad quietis tranquillitatisque. portum feliciter 


vot. "Ex τόπων δὲ τόπους ἀμείόειν, ὅτε χινοῦν αὐτὸν 
Πνεῦμα πρὸς οἰχοδομὴν τῶν πολλῶν ᾧχονόμει, οὐχ 
χελεύσεσι θείαις 


ἠπείθει, οὐδ᾽ ἀντέτεινεν. Ἦν γὰρ 


πειθήνιος, εἰ χαί τις ἄλλος. Ἐντεῦθεν τὴν ἐνεγχαμέ- 
vn», ὡς ὁ Θεῖος ἐχεῖνος χε ᾿Αθραὰμ, τὴν 
᾿Εδεσινῶν κατέλαθε πόλιν δίκαιον γὰρ οὐχ ἣν ὑπὸ 
γῆν μέχρι πολλοῦ τὸν ἥλιον χαταχρύπτεσθαι. 
χάριν αἰτιῶν, τοῦ τε τὰ ἐχεῖσε περιπτύξασθαι ἅγια, 
xai πρό γε τούτου λογίῳ περιτυχεῖν, xai χαρπὸν 


γνώσεως ἣ λαθεῖν, ἣ μεταδοῦναι. 


λευσθεὶς 


Δύο δὲ 


Hisce vero de causis eo concessit, ut loca ibi sancta inviseret, 


pervenire, ubi consuetudine perfruantur angelo- 
rum ; mentibusque sublimes, quantum licet, rapi 
ad contemplationem Dei. Quando porro Spiritus 
illum commone(aciens, ad multorum zedificationem 
sic disponebat, ut. loca mutaret, 
sed humiliter obsequebatur : 
mandatisque Dei, si quis alius, obtemperans. Unde 
patriam, sieut magnus ille Abraham, relinquere 
jussus '5, Edessenorum urbem petiit : neque enim 
conveniebat, ut sub terra diutius sol occultaretur. 


tum ut sapientem aliquem — conveniret 


non resistebat, 


erat enim jussis 


virum, ac cognitionis ipse fructum vel caperet, vel aliis przeberet. 


Ἐν οἷς, ὡς ἱστόρηται, vij πόλει παραθαλὼν, τὴν 
τε πόλιν ὑπερχόμενος, πόρνῃ τινὶ συναπήντηχεν 
ἄνθ" οὗ φιλολόγου ἐπηύχετο προστυχεῖν ὡς δὲ τῆς 
προσδοχίας ἕτερον ἣν τὸ φανὲν, θλιθερὸν αὐτῷ ἀπ- 
ἐθὴη τὸ συναντῆσαν. Διὸ xal προσατενίσας τῷ πορν!:- 
δίῳ, ὡς τῆς ἐλπίδος ψευσθεὶς ἀπήγετο"  ἣ ὃὲ τοῦτον 
θεωμένη προσατενίζοντα ταύτῃ, xol αὐτὴ ἐπιμελῶς 
αὐτὸν βλέπουσα χατεσχόπει. Τῇ Oi ὁ σοφός" Λέγε 
μοι, γύναι, τίνος χάριν μιχρὸν ἀπατενίζεις μοι. Ἡ 
ὃὲ, ᾿Αχολούθως ἐγὼ χαὶ πρεπόντως " ἐχ σοῦ γὰρ λέ- 
λημμαι τοῦ ἀνδρὸς, σὺ δὲ μή με κατασχόπει, τὴν γῆν 
δὲ μᾶλλον, ἐξ ἧς ἐλήφθης. Τοῦτο παρὰ προσδοχίαν ὁ 
σοφὸς ἐπαχούσας, μεγάλως μὲν ὡμολόγεν ὠφεληθῆ- 
γαν" τοῦ Θεοῦ δὲ τὴν ἀχατάληπτον ὑπερεδόξασε δύνα- 
μιν, ὃς τὰ τῆς ἐλπίδος χαὶ διὰ τῶν παρ᾽ ἐλπίδα χα- 
ρίζεται. 

Δύσας τε ἐχεῖθεν ἐπὶ τὴν τῆς Καππαδοχίας Kaou- 
σάρειαν, ὑπὸ τοῦ Πνεύματος τοῦ ἁγίου ὁδηγηθεὶς, 
τὸν μέγαν κατεῖδεν Βασίλειον, τὸ στόμα τῆς Ἔχχλη- 
σίας, τὴν τῶν δογμάτων χρυσῆν ἀηδόνα " ὃν θεασά- 
μενος ὁ πρεσθύτης, πολλαῖς πατοηερ δ ρειν ἤρξατο 
poly e Διορατικῷ γὰρ τῆς Ψυχῆς ὄμματι 

στερὰν ἀγλαοφανῇ ἐφεζομένην πρὸς τὸν δεξιὸν τού- 
του ἔόλεπεν ὦμον, λόγους αὐτῷ διδασχαλίας χορηγοῦ- 
σαν, χἀχεῖνον τούτους διαπορθμεύοντα τῷ λαῷ. Ὃς 


t, περι- 


ὑπὸ τῆς διδασχούσῃς αὐτῷ σεπτῆς μυηθεὶς περι- 
στερᾶς, τῆς τε ἐπιδημίας ἤσθετο, καὶ Ἐφραΐμ. αὐτὸν 
εἶναι τὸν Σύρον ἐπέγνωχε. Καὶ δὴ πνευματιχῆς ἐπι- 
xalígou ἄμφω συναυλίας ἠξίωνται " οὕτως οὐχ 
ζήμιος τῷ Ἐφραΐμ. ὁ σχυλμὸς ἐχρημάτισεν. 
ἯἩ δὲ τοῦ βίου φυσιχὴ ἀπεραιότης, τῶν ἐπιθλαθῶν 
τὴν φυγὴν αὐτῷ παρεδείχνυξ " τό τε τοῦ χρείττους 
προορατιχὸν, xal τὸ τοῦ χείρους φυλαχτιχὸν ἐχδιδά- 
σχουσα, ἐχείνους τε τῶν rue s προσίε 
ἐγχρίτους χαὶ χαθαροὺς, χαὶ πρὸς ἀἴρεθὶν λυσιτελε- 
τέρους χαλοῦ, ὅσοι μάλιστα πρὸς τὴν τῆς διδασχαλίας 
ἐμποδίζουσι χρείαν. Δαψιλῶς γὰρ δέδοτο παρὰ Χρι- 
τοῦ τῷ θείῳ πρεσ τάλαντον, ὃ 


Θύτῃ τὸ τοῦ λόγου 
"iet ἐν ταῖς τῶν πολλῶν τῆς xapólac cp 
* 

Cats xp 


b πάντων αὐτῷ τῶν ἄλλων ἐπωφείλετο. Καὶ 
τοῦτο μὲν αὐτὸς περὶ 
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Ὥς 
e 


α τοσοῦτον, ὅσον πλη- 


'5 Gen, xii, 1 sqq. 


Ad eam igitur dum appulisset civitatem, et. jam 
portam introiret, loco sapientis viri, quem op'arat, 
p $cortum sibi obvium habuit: in quod spectaculum 
pezmolestum cum przeter exspectationem incidisset, 
tanquam spe sua dejectus, oculos avertebat. ΑἹ 
contra, improba femina defixis in eum oculis in- 
spiciebat. Cui Ephrzm : Ὁ mulier, inquit, die mihi, 
cur me usqueadeo intueris? At illa prompte : Quo- 
niam, inquit, ex te viro ego sum : tu autem me ne 
respicis quidem, sed in terram ex qua sumptus es, 
oculos tuos retorques. Quam quidem inexspecta- 
tam responsionem vehementer sibi profuisse, vir 
sanetus ac prudens confitebatur : quapropter infini- 
tam Dei potentiam laudavit, qui interdum ea, quz 
speramus, przter spem nobis elargitur. 


Inde C:saream Cappadocie divino ductus spi- 
ritu cum petivisset, ipsum ibi os Ecclesix, auream 
scilicet illaam doctrinz:e lusciniam, Basilium vidit 
aique cegnovit : quem senex intuitus, multis fau- 
stis coepit venerari vocibus. Siquidem perspicaci 
mentis oculo, conspexit refulgentem columbam 
humero ipsius insidentem dextero, verbaque sa- 
pienti:e subministrantem, atque ipsum ea populo 
depromentem. Ex ea quidem ardua ac veneranda 
columba instructus ille, sancti hujus Patris cogno- 
verat peregrinationem, eumque esse Ephrzem illum 
Syrum. Peropportune igiter ambo mutua inter se 
Íruebantur consuetudine ; ita ut laboriosa illa 
peregrinatio ipsi Ephrem inutilis non. exstiterit, 

Naturalis porro. vitze innocentia, malorum ipsi 
ostendebat fugam : nam ex ea discebat et. meliora 
prospicere et deteriora evitare, atque illas senten- 
lias ac rationes eligere, quie pur: essent, quaeque 
ad excolendam honestatem conferrent, et docendi 
usum nequaquam impedirent. Abundanter quippe 
saneto seni consessum a Christo erat sermonis 
talentum, quod cum ad mensas cordium plurimis 
impertiretur, ei tamen cum primis profuit. Fertur 
autem ha;c ipse dese dixisse: Sibi, cum primum 
e tenera illa excederet zetate pueriti:e, areana ejus- 
modi contigisse visa. Ipsi etenim juxta linguam, 
adinodum fructifera enasci videbatur vitis, quie 
quidem ita excrescebat, ut universum terrarum 


855 


ventabant, et de fructu ejus comedebant : ipsa au- 
tem vitis, quanto plures volucres decerpentes fru- 
etus excipiebat, tanto amplius racemis abundabat. 
Mlud proterea quod ad ipsum pertineret, alius qui- 
dai, homo perspicax, se conspexisse testatus est : 
angelorum scilicet copiam descendentem e colo, 
volumen intus ac foris conscriptum detinere ma- 
nibus. Sic vero sanctam illam colloqui visam esse 
aciem. Quis, putas, volumen istud in manus acci- 
piet ? Et hos quidem hune, alios illum, alios vero 
alium ex prastantioribus eo. tempore hominibus 
respondisse. Deinde autem post omnium subjecisse 
probationem : «Isti quidem sancti, ac ministri Dei 
sunt: sed hoe volumen in manus accipere ne- 
queunt. » Cumque jam varios ex tune viventibus 
nominassent, neque quisquam ex iis placuisset, 
demum communi omnium consensu in eam pariter 
convenerunt sententiam, ut dicerent, a nullo alio 
istud volumen in. manus posse sumi, preterquam 
ab Ephrem Syro. Tuneque coelestes angelos idem 
conspexisse fertur, Ephrzem volumeu tradere, no- 
ctuque surgens ad ecclesiam, visum illud conspi- 
ciens, perrexisse , auditoque ipso Ephrem, qui 
tunc insignem gratiaque plenam habebat oratio- 
nem, quid visum illud desigaaret , cognovisse, 
Deumque collaudasse, et tam przclarum dicendi 
donum viro saneto datum admiratum fnisse. Tan- 
tem enim sapienti:e abundantiam largitus illi Deus 
fuerat, ut quantumvis ei perpetui quasi verborum 
fontes suppeterent, rebus tamen explicandis pares 
nequaquam essent. Illudque non tam lingue tardi- 
tate, quam cogitationis celeritate accidebat : lingua 
enim cogitandi aliorum vim excquabat, attamen 
tardior erat quam ut ipsius sententias assequi. pos- 
set. Ünde magnus senex, singulare quoddam a Deo 
eloquendi donum efílagitabat, hisce verbis : Largire, 
Domine, flumina grati: Lug. Siquidem doctrin:e 
profunditas, linguam ipsius absorbebat, ut sensa 
snimi efferre nequiret, cum muneri concionandi 
instrumenta ad diserte dicendum opportuna defi- 
cerent. 

Conciones porro ipsius, aliud nihil nisi precatio 
interpellabat: precationemque iterum conciones, 
lias laerymze, lacrymas rursum preces excipiebant ; 
eratque sermo sermonis; aut, ut magis proprie 
dicam, in sermone, assidue in divinarum rerum 
contemplatione occupatus. Nam ipsum quidem 
corpus ita confecerat, ut rationi quasi dominz ob- 
temperans, non magis, quam si emortuum esset, 
voluptatis ullum sensum haberet. Cumque ad ea 
quie non decent, obeunda, inedia atque abstinentia 
prius domitum, immobile languesceret, illis. tamen 
qua animarum conferunt saluti, perficiendis robore 
prastabat. Quid ? quod ne noctes quidem, somnio- 
rum simulacris atque imaginibus spe decipien- 
les, ei virtutis ac pietatis cursum in ullo interrum- 
jebant? nam quem aggredienles exceperant so- 
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repleret orbem. Cuncta autem celi volatilia ad- A ρῶσα: τὴν γῆν, 
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πᾶν δὲ πετεινὸν τοῦ οὐρανοῦ ἐρχόμε- 
νὸν ἐξ αὐτῆς ἐμπίμπλασθαι τροφῆς. Αὐτὴν δὲ τὴν 
ἄμπελον ἐν τῷ ἀποχείρεσθαι, xat πᾶν πτηνὸν δεξιοῦ- 
σθαι, μᾶλλον πλουτεῖν 
ἄλλος περὶ αὐτοῦ 


τῶν" βοτρύων. Τοῦτο δὲ χαὶ 
«Oy πάνυ διορατιχῶν τότε προσ- 
ἐμαρτύρησεν" ἰδέσθαι λέγων ἀγγέλων πληθὺν, xaz- 
ιοῦσαν ἐξ οὐρανοῦ, τόμον ἐπὶ χεῖρας βαστάζουσαν, 
ἔξωθέν τε χαὶ ἔσωθεν ἐγγεγραμμένον. Ἔλεγε δὲ ἣ 
φανεῖσα θεία ἐχείνη πρὸς ἑαυτὴν παράταξις. Τίς 
ἅρα ὀφείλει τόνδε τὸν τόμον ἐγχειριοθῆναι ; Ἔξ ὧν 
ἀποχριθέντες, οἱ μὲν τόνδε προέχριναν, οἱ δὲ τὸν. χαὶ 
ἄλλον: ἕτερον, οὺς ὁ χρόνος ἐχεῖνος εἶχε λογάδας" Εἶτα 
μετὰ τὴν δοχιμὴν πάντας εἰπεῖν" « ᾿Αχληθῶς ἅγιοι οὗτοι 
xai δοῦλοι Θεοῦ * πλὴν οὐ δύνανται τόνδε τὸν τόμον 
ἐγχειρισθῆναι. ν» Ὡς δὲ πολλοὺς τῶν τότε ἁγίων ἐπι- 
μνησθέντες, ἐν αὐτοῖς οὐχ εὐδόχησαν " τέλος, συμφω 
νήσαντες εἶπον. Οὐδεὶς δύναται τοῦτον ἐγχειρισθῆναι 
τὸν τόμον, εἰ μὴ Ἐφραΐμ. Καὶ δὴ καὶ τοῦτο θεάσα- 
σῦαι ὁ βλέπων ἐχεῖνος λέγεται τοὺς θείους ἀγγέλους 
ἐπιδιδόντας τὸν τόμον τῷ Ἐφραΐμ’ ᾿Αναστάντα Ev 
νυχαλίᾳ εἰς Ἐχχλησίαν ἀφιχέσθαν τὸν μυσταγωγη- 
θέντα τὴν ὅρασιν, ἀχοῦσαι διδάσχοντος τοῦ Ἐφραϊμ 
ἐν λόγῳ δαψιλεῦ xo χάριτι ἠρτυμένῳ * τὴν δὲ ὁρα- 
θεῖσαν ὀπτασίαν ἐχεῖνον ἐπιχρίνοντα, δοξάσαι τε τὸν 
Θεὸν, χαὶ τὴν δοθεῖσαν τῷ ἁγίῳ ἐχπλαγῆναι πλουσίαν 
τοῦ λόγου δωρεάν. Τοσοῦτον γὰρ τὸ περιὸν αὐτῷ τῆς 
συφίας χεχάριστο, ὡς ἀεννάους μὲν εἶναι τοὺς τῶν 
λόγων ὀχετούς " βραδεῖς δὲ πρὸς τὴν τῶν νοημάτων 
φανέρωσιν, οὐ τῇ τῆς γλώττης ναρχότητι, ἀλλὰ τῇ 
τῶν ἐνθυμημάτων πυχνότητι " ὥστε τὴν γλῶσσαν ἴσον 
μὲν δύνασθαν τῷ τάχει. τῶν παρ᾽ ἄλλοις ἐνθυμημά- 
των, ἧττον δὲ τῶν οἰχείων θεωρημάτων. Διὸ xaX αὐ- 
τὸς περὶ ἑαυτοῦ ὁ μέγας πρεσδύτης Θεὸν ἐξαιτούμε- 
νος, ἐπὶ τῇ ἀνοχῇ τῆς ἀχατασχέτου τῶν λογάδων Oto- 
ρεᾶς τοιαῦτα λέγεται φάναι" "Aysz, ὦ Δέσποτα, τὰ τῆς 
χάριτός σου χύματα, Ὑπὸ γὰρ τὴν γλῶσσαν ἡ τῆς 
διδασχαλίας ἄδυσσος πελαγίζουσα, φέρειν αὐτῷ τὰ 
πῶν νοημάτων οὐκ ἐπέτρεπεν ἀλλεπάλληλα χύματα, 
ἢ χκατεσπουδασμένῃ λειτουργίᾳ τῶν πρὸς τὸ λέγειν 
ὀργάνων οὐχ ὑπουργούντων. 


a 


Ἐπέχοπτεν δὲ τοὺς λόγους ἕτερον μὲν οὐδὲν, εὐχὴ 
ὃὲ μόνη, xoY ταύτην οἱ λόγοι, χαὶ τούτους τὰ δάκρυα, 
xal ταῦτα πάλιν εὐχή. Καὶ ἦν ὃ λόγος τοῦ λόγου, 
εἰπεῖν δὲ μᾶλλον οἰχειότερον, ἐν λόγῳ, ταῖς περὶ Θεοῦ 
διὰ πάντων τούτων θεωρίαις συνεχῶς ἀσχολούμενος. 
Τὸ γὰρ σῶμα νεχρώσας μετὰ τῶν ἡδονῶν, xay δοῦλον 
δι᾽ ἐγχρατείας τῷ ἡγεμόνι χατεργασάμενος λογισμῷ, 
ἀχίνητον μὲν εἶχε πρὸς τὰ μὴ δέοντα ἀσιτίᾳ προδα- 
μᾶσθὲν, στεῤῥὸν Ob πρὸς τὰ λυσιτελῆ χαὶ d 


σωτηρίαν πορίζοντα. ᾿Αλλ᾽ οὐδὲ νύχτες 


Ψυχιχὴν 
αὐτῷ τὸν «hc 


ἀρετῆς δρόμον ἐνέχοπτον, ταῖς EG ὕπνου φαντασίαις 


αὑτὸν φεναχίζουσαι. Νήφοντα γὰρ ἐξ ἡμερῶν δεχό- 
μεναι, Ὑρηγοροῦντα κχατελίμπανον παρατρέγουσαι, 
τοῦτο πραγματευόμενον, ἵνα μὴ χαταλάθῃ τοῦτον ἣ 


χεὶρ τοῦ ἄρχοντος τοῦ σχότους τούτου χαθεύδοντα. 


"Ymvou δὲ μετελάμθανε τοσοῦτον, ὅσον πρὸς τὸ ζῆν 


ἱκανόν " ὅπως μῇ τῆς φυσιχῆς παντελῶς ἀχολουθέας 
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ἀνατραπείσης, λύσιν βίαιον ὑπομείνῃ τὸ 
᾿Δνέτρεπε δὲ τοῦτον, xal τῶν ὀφθαλμῶν ἐξεδίωχϑ 
πολλὰ μὲν χαὶ ἄλλα, μάλιστα δὲ χαμευνία xat σχληρ- 
ανὐωγία, καὶ Tj παντοία τοῦ σώματος χάχωσις. ToU - 
τοῖς γὰρ μάλιστα τὸ τοῦ ὕπνου πάθος ἐξορίζεσθα! 
πέφυχεν. ᾿Αχτημοσύνην δὲ τοσαύτην ἐχτήσατο, ὅσην 
ἔχειν τοὺς θείους ἀποστόλους ἀχούεις. Διὸ χαὶ εἴ τις 
τοῦτον ἀχτημονούντων ἀρχέτυπον χαλέσει, οὐχ ἁμαρ- 
τήσει τοῦ δέοντος. Αὐτοῦ γὰρ ἐχείνου τὴν γλυχυτάτην 
χαὶ μαχαρίαν ἔχομεν φωνὴν, ἥνπερ μέλλων ἀπαίρειν 
πρὸς τὰ οὐράνια, ἡμῖν ἀφῆχεν ἀκτη μοσύνης διδάσχα- 
λον, ὧδέ πως ἔχουσαν" Οὐχ ὑπῆρξε τῷ Ἐφραΐμ ποτε 
βαλάντιον, οὐ ῥάθδος, oà πήρα. Οὔτε μὴν ἀργύριον, 
οὔτε χρυσίον, ἀλλ᾽ οὐδέ τινα χτῇσιν ἑτέραν ἐπὶ τῇ 
γῆς ἐχτησάμην. Τοῦ γὰρ ἀγαθοῦ Βασιλέως ἤχουσα ἐν 
voi; Εὐαγγελίοις φήσαντος τοῖς ἑαυτοῦ uana, 
μηδὲν ἐπὶ τῆς γῆς χτήσασϑαι. “Ὅθεν οὐδὲ ἐμπαθῶς 
ἔσχον πρός τι τοιοῦτον. Οὕτως οὖν δόξης vs xa χρη- 
μάτων ὀλίγωρος, παντὸς δὲ μᾶλλον τοῦ ἀμείνονος 
ἐραστὴς, τῷ ἴσῳ χἀντεῦθεν ποῖς ἀποστόλοις ἁμιλλώ- 


m 


μενος δρόμῳ. 
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σαρχίον. A bant ; illudque sedulo curantem, ne manus princi- 
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pis istius. tenebrarunr ipsum somno oppressum 
deprehenderet, Tantum vero temporis quieti tri- 
buebat, quantum vit:e degend:e. necessarium duce- 
bat, ne naturali penitus sublata vicissitudine, caro 
violentam dissolutionem sustineret, Cum — autem 
varia essent quae ab oculis ejus somnum depelie- 
bant, tum illud imprimis, quod asperam ac durum 
vitam agens, multisque modis corpus suum aflli- 
gens, humi etiam cubaret : nam hisce potissimum 
rationibus, somni affectio excuti. solet. Pauperta- 
lem porro tantam servabat, quantam vel. sanctis 
ipsis audis fuisse apestolis. Quapropter si uis 
cum paupertatem. colentium exemplar appellarit, 
haudquaquam a veritate aberrarit. Duleissimam sane 
prorsusque beatam illam nobis vocem, velut pau- 
pertatis. magistram, hinc in celum emigraturus, 
reliquit, qua aiebat : Nec erumena, nec baculus, 
nee pera Ephraem unquam fuit*?, Nunquam aurum, 
881 argentum, aut ullam rem aliam in terra 
possedi. Nam bonum regem ad suos dicentem di— 


scipulos audivi in Evangelio: Nihil in terra possederitis. Quamobrem mulla me rerum ejusmodi 
cepit eupiditas. Gloriz igitur, et pecunize contemptor cum esset, ae prestantora amaret; ad ipsos 
apostolos in co suo cursu quam proxime accedere nitebatur. 


"(Té à& περὶ ταπεινοφροσύνης αὐτῷ προσμαρτυρῆ- 
σωμεν" ὅπου γε διαῤῥήδην ἅπας αὐτοῦ λόγος χαὶ 
σύγγραμμα ταύτην ἔχει τὴν ἀρετὴν χηρυττομένην, 
χαίΐίπερ αὐτῷ διωχομένην ἐχ πολλοῦ τοῦ περιόντος ; 


Πότε γὰρ ὁ δάκρυα προσχαλούμενος δάχρυσι, σποδόν 
τε ὡσεὶ ἄρτον ἐσθίων, τὸ τραχὺ τῆς διαίτης, καὶ ἀνή- 
δονον, καὶ τὸ πόμα χιρνῶν μετὰ χλαυθμοῦ, f, φησι τὰ 


λόγια, πρὸς ἐπάρσεως ἣ οἰήσεως λίθῳ τὸν ψυχιχὸν 
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τινὸς ἐπαινοῦντος, ἀσχαλῶν, xaX ἄλλο τε ἄλλην 


ἀλλάττων χροιὰν, χύπτων τε εἰς γῆν, χαὶ στάζων 
ἱδρῶτι λεπτῷ, καὶ δεινῇ χρατούμενος ἀφωνίᾳ, ὥσπερ 


«ἧς αἰσχύνης αὑτοῦ τὴν γλῶσσαν ἀργούσης; 


᾿Απαίρων δὲ πρὸς τὴν μαχαρίαν xol ἄληχτον 
ζωὴν, αὐτὸ τοῦτο πάλιν μετὰ σφοδρᾶς ἀπείργων ἐπι- 
τιμήσεως, xal λέγων * Μὴ ἄσητε ἄσμα ἐπὶ "Egpotp., 
μἢ ἐγχωμιάσητε, μή με πολυτελεῖ ἐνθάψητε ματι- 
cpi, μὴ ix τῷ σώματί μου τάφον ἐργάσησθε * 
λόγον γὰρ ἔχω μετὰ Θεοῦ, αὐλισθῆναί ps σὺν τοῖς 
ξένοις. Ξένος ἐγὼ καὶ παρεπίδημος, καθὼς πάγτες 
οἱ πατέρες μου. "Ἔχεις τοιγαροῦν ἐχ περιουσίας χαὶ 
ταύτης τῆς ἀρετῆς, χαθὰ δὴ χαὶ τῶν λοιπῶν, ἐναργῆ 
τὰ τεχμήρια. Τῆς ἐλεημοσύνης δὲ χαὶ συμπαθείας 
οὗ ποιητὴν μόνον, ἀλλὰ χαὶ διδάσχαλον τοῦτον ἐπιψη- 
φιεῖται ὁ τῆς ἀληθείας ὄρος χαὶ νόμος. TT, γὰρ τελείᾳ 
ἀχτημοσύνῃ, τὸ παρέχειν τοῖς δεομένοις οὐχ ἔχων, 
ἐν τῷ τοὺς ἄλλους διεγείρειν 
παραινέσεσι, τὴν ἐλεημοσύνην usen 
ὡς ἀληθῶς ὁ τούτου λόγος, χαὶ δίχα & 


πρὸς ἕλεον πυχναῖς 
χετο. "Hv γὰρ 


Ω «91: Ὃ 


θεοχάλχευτος, τοὺς τῶν πλουσίων θησαυς 


16 Matth. x, 9, 10: Luc. τσ, 
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Quid vero animi ipsius submissionem comme- 
morem atque humilitatem ; cum ea ipsa virtus pas- 
sim in eunclis ejus sermonibus ac scriptis sese 
singulariter ab eo fuisse exeultam quodammodo 
clamitet? Quando enim unquam ad arrogantie, 
elationisque lapidem pes ejus offendit, qui lacr;- 
mas lacrymis provocabat, ae cinerem tanquam pa- 
nem manducabat, et aspera atque inameena vita 
ut sacra illa personant. verba, poculum cum fletu 
miscebat !'? Quique ab omni vana, atque mun- 
dana abhorrens gloria, cum in hacadhuc peregrina- 
retur vita, sia quoquam se laudari animadvertebat, 
iegro auimo ferens, aliumque alias colorem capiens, 
atque oculos in terram demittens, tenui ae subtili 
madebat sudore, altoque silentio lanquam verecun- 
dia linguam przepediente, corripiebatur. 

Jam autem hiuc ad beatam coelestemque illam 
emigraturus vitam, gravi quodam interdicto illud 
ipsum vetans, dicebat : Nulla Ephram cecinerilis 
carmina, nullamque laudationem adhibueritis, ne 
me cum pretioso scpeliveritis vestimento, neve pri- 
vatim. corpori meo constitueritis tumulum : mihi 
enim cum Deo convenit, ut inter peregrinos com- 
morer. Advena quippe sum ego, et peregrinus, sicut 
omnes patres mei '5. Sicut ergo aliarum virtutum, 
ita hujus etiam eximia atque przeclara habes indi- 
cia. Eorum enim quz ad eleemosynam, et commi- 
serationis affectum pertinent, hunc non effectorem 
duntaxat, sed et doctorem exstitisse, veritatis prze- 
scriptio, lexque ipsa confirmat. Nam eum es per- 
fecta, quam amplexus fuerat, paupertate, reliquum 
nihil haberet, quod egenis impertiretur ; frequenti- 
hus tamen cobhortationibus alios ad misericordi:e 


18. Psal. xxxvilI, 10: 
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opera commovendo, eleemosynas erogabat. 
quippe ipsius oratio, licet vultus non conspicere- 
tur, tanquam divinitus fabrefaeta quidam clavis, 
divitum thesauros recludens, et indigentibus ne- 
cessaria suppeditans , aspeetusque ejus angelicus 
sulliciens erat, qui per se absque ulla oratione in- 
luentes etiam agrestes et inhumanos ad eonimise- 
ralionem permoveret, lanta in eo conspiciebatur 
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Erat A yov, xal τοῖς μετρίοις τὰ δέοντα χορηγῶν * ἡ δὲ ày- 


γελοειδὴς θεωρία ἤρχει χαὶ μόνη βλεπομένη πρὸς 
συμπάθειαν χαὶ οἰχτιρμοὺς, χαὶ τοὺς ἄγαν ἀμειλί- 
x1oug χινῆσαι, ἁπλότητι, χαὶ ἐπιειχείᾳ, χαὶ πολλῇ 
χεχραμένῃ χαλοχἀγαθίᾳ. Καὶ τίς οὕτως ἣν ἀναιδείᾳ 
προ[σ]χείμενος, ὃς προσθλέψας αὐτὸν, οὐχ ἠρυθρία, 
χαί πως αὐτὸς ἑαυτοῦ χοσμιώτερος ἐγεγόνει ; 

Qum simplicitas, tum mansuetudo, tum probitas. 


Nullusque adeo reperiebatur impudens, qui non ipsum inspiciens, rubore quodam perfunderetur 
atque verecundia, ac seipso melior non redderetur atque modestior. 


Et quamvis ita mulla in hoc viro perfecta exsti- 
terint, ne quis ob id existimet absolutam ei rerum 
ecclesiasticarum. defuisse cognitionem. Quid enim 
otii suppeteret ipsi, dieeret talis aliquis, ut ad tot 
virtutum studia divideretur ? Sane quidem non le- 
viter rerum divinarum cognitione erat imbutus. 
Neque enim eatenus duntaxat illam attigit, ut di- 
cendo alios erudire posset ; sed tam pietatis atque 
religionis instituta, quam ea, qua illis repugnant, 
omnino assecutus est: illa quidem ad instruendum 
populum, hze ad coarguendos hzreticos. Bono 
quippe zelo in illas pietatis inimicas bestias fere- 
batur. Siquidem sermone quodam, qui fama ctiam 
potiusquam scriptis ad nos devenit, unde ipsum 
veriatis studiosissimum exstitisse, facile intelligi 
poterat; Apollinorium levem, imo demeniem atque 
insanum nuncupabat, qui res novas moliens, multa 
impia, Seripturzeque sacre adversantia. duobus 
comprehensa libris, e suo eructans ventre, admo- 
dum insulse ae temere proloqueretur. lllos vero 
libros, cuidam quam in deliciis habuisse ferebatur, 
femin:z asservandos commiserat. Quse cum magno 
innotuissent. Ephrzm, ipse ejusdem se opinionis 
esse confingens, feminam, quie libros istos profa- 
nos custodiebat, adiit ; el de se, quis sit, et quam 
fausta et ex eremo afferat, patefecit, nounullaque 
forte id genus alia adjiciens. Tandem rogat, ut prz- 
€eptoris sibi scripta publiez utilitatis eausa exhi- 
beat, ut. nobis scilicet, quos tunc hireticos voca- 
bal, repugnare commodius posset. Quibus cap!a 
verbis femina, eumque ex illis unum, qui Apolli- 
ent partes, repulans libros prebuit, 
celeriter restitui deprecans. Coete- 
rum magnus hicJacob, dementem supplautans Esau, 


nari sustiner 


ecs tamen sili 


ac flagitiosa illà primogenita rapiens, prudenter 
oppressit; nam piscis glutino omnes illinens, ita 
folium folio connexuit, ut cum pars una ab altera 
ob firmam cenjunctionem plane sejungi nequiret, 
in unam quasi tabulam singuli libri apparerent re- 
dacti. Sieque eos mulieri, a qua commodalo acce- 
perat, reddidit : quce quidem artificii ejusmodi, uti 
mulier, ignara, cum formam eorumdem exteriorem 
tius inspicere neglexit. 

Dies vero haud ita multi elapsi erant, cum ortho- 
doxis quibusdam defert sanctus senex, ut Apolli- 
narium accirent, et cum eo sermones conferrent. 
In judicium itaque vocatus, impiis illis libris fre- 

19 Gen. xxy,.25* 


xxvit, f 5qq. 


C γάλῳ τὰ τῆς συγγραφῆς ἐγνωρίσθῃ, 


Τάχα τοίνυν τοσοῦτόν τις πλῆθος ἀχούσας χατορ- 
θωμάτων, δόξει ὡς οὐχ ἐν βάθει τῶν ἐχχλησιαστιχῶν 
ἐχώρησε δογμάτων ὁ θεῖος οὗτος ἀνήρ. Ποίαν γὰρ 
εἶχε σχολὴν, φαίην ἂν, ὁ τοιοῦτος, τοσαύταις μερι- 
ζόμενος ἀρεταῖς; Τῷ δὲ οὐχ ἐπεπόλαζε τῶν θείων 
δογμάτων tj γνῶσις. Οὐ γὰρ ὅσον εἰπεῖν χαὶ παᾶραι- 
νέσαι τοῖς ἄλλοις, ταύτην μετήει " ἀλλ᾽ ἄμφω χαλῶς 
ἐπαιδεύθη, τά τε δόγματα τῆς Ἐχχλησίας αὐτὰ, τά τε 
τούτοις ἀντιλέγειν ἐπιχειροῦντα" τὰ μὲν, ὅσον ἐπιτη- 
δεύσει μαθών: τὰ ὃὲ πρὸς ἔλεγχον τῶν αἱρετιχῶν. 
Ζῆλος γὰρ αὐτὸν χατὰ τῶν τῆς Ἐχχλησίας ἐχίνει θη- 
ρῶν" ὅθεν xaX εἰς ἡμᾶς ἔφθασέ τε τις ἄγραφος λόγος, 
τὸν πρὸς τῇ ἀληθείᾳ τούτου ζῆλον ἡμῖν ἀποδειχνὺς, 
ἔχων οὕτως, ὡς ὁ χουφόνους, μᾶλλον ἄνους xal &Ao- 
γος ᾿Απολινάριος, πολλὰ χαινοτομῆσας χαὶ ἀπὸ xot- 
λίας ἐρευξάμενος, ὄἄδιχον τῆς εὐσεθείας Γραφὴν ἐσχε- 
δίασεν, ἐν δυσὶ βιθλίοις ταύτην συντάξας. Ἐνεχεί- 
pios δὲ ταύτας πρὸς φυλαχὴν xat τινι, τῇ τὰς ἐχείνου 
ἡδονὰς, ὡς ἐφημίσθη, θεραπευούσῃ. Ὡς δὲ τῷ Με- 
τῆς ἐχείνου δόξης 
σχῆμα πλασάμενος ὁ σοφὸς, προσέρχεται τῇ γυναιχὶ 
τῇ τὰς βίθλους φυλαττούτῃ τὰς βεθήλους, ἀναγνωρι- 
ζόμενος, χαὶ εὐλογίας αὐτῇ ὡς ἀπὸ τῆς ἐρήμου χο- 
μίζων, τάχα δὲ χαὶ ἕτερά τινα τεχναζόμενος. Ὕστε- 
pov οὖν ἱχετεύει δοθῆναι αὐτῷ χάριν ὠφελείας, ὡς 
ἔλεγε, τὰ τοῦ διδασχάλου δυγγράμματα, ὡς ἂν τοῖς 
αἱρετιχοῖς, ἡμᾶς οὕτω δῆθεν ἀποχαλῶν, ἀντιφέρεσθαι 
εὐπετῶς ἔχοι. Ἢ δὲ τὸν νοῦν οὐχ ἐμφω[τισ]θεῖσα, χαὶ 
τῶν τῆς ᾿Απολιναρίου συμμορίας xoY τοῦτον εἷναι φε- 
γαχισθεῖσα, τὰς βίόλους παρέσχετο, ταχινὴν ἀξιώσασα 
τὴν τούτων γενέσθαι ἀποστροφήν. Ὁ δὲ μέγας οὗτος 
Ἰαχὼύ, τὸν βέδηλον πτερνίσας Ἡσαῦ, xai τὰ πονηρὰ 
πρωτότοχα τῶν τούτου νοημάτων λαδὼν, σοφῶς 
ὑπεξῆλθε - φύλλον γὰρ φύλλῳ προσπτύξας, ἰχθύος τε 


D. χόλλῃ τὸ πᾶν χαταχρίσας, ὡς ἕν πυχτίον τὸ πᾶν τῆς 


βίθλου κατειργάσατο, θάτερωυν μέρος θατέρου διασπα - 
σθῆναι ὑπὸ τοῦ σφοδροῦ συνδέσμου μὴ συγχωρούμινον. 


Οὕτως ταῖς δυσὶ C RE βίθλοις, τῇ χρησάσῃ 
πάλιν ἀνταπέδωχεν dj, οἷα γυνὴ, xol τῶν σοφῶν 


ἄπειρος νοημάτων, τὴν πρόσοψιν τούτων σώαν θεα- 
σαμένη, περὺ τοῦ βάθους οὐχ ἠχριδολόγησεν. 
salvam cerneret, quid intrinsecus esset, diligen- 
Ἡμερῶν δὲ οὐ πάνυ συχνῶν διελθουσῶν, τισὶ τῶν 
ὀρθοδόξων ὑποτίθησιν ὁ θεῖος πρεσθύτης, τὸν ἀσεθῇ 
χαλέσαι ᾿Απολινάριον διαλεξόμενον. Ὁ ὃὲ τὴν πρόσ- 


χλησιν δεξάμενος, xal ταῖς ἁθέοις αὐτοῦ βίθλοις 
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θαῤῥῶν, εἰς τὴν κυρίαν ἀπήντησε, χαὶ διαλέγ 
μὲν αὐτὸς ὡς γήρᾳ τρυχωθεὶς, ἀπηνήνατο᾽ Ms oi- 
βίόλους προχομισθῆναι, xal Gt αὐτῶν ἀπο- 
χρίνασθχι xal ἀντιλέγειν ἠξίου. Ὡς οὖν οἱ τούτου 
συμμύσται τὰς βίδλους ἐχόμισαν, μεγάλως ἐπ᾽ αὖ- 
ταῖς βρενθυόμενοι - λαθὼν ἐχεῖνος ὁ πεπαλαιωμένος 
χαχῶν ἡμερῶν τῆς ἀδικίας χριτὴς, τὴν μίαν βίύλων 
ἀναπτύξαι ἐπεχείρει. Ὡς δὲ οὐχ ἐνεδίδου τῇ χόλλῃ 
πιεσθεῖσα, mec τὸ μέσον adi τὴν ὁρυὴν ἐποιεῖτο " 


1j ὃὲ ὁμοίοις ἣν ἀνεπτυγμένη. Ὡς γοῦν τῆς πρώτης 
ἠστόχησεν, ἐπὶ τὴν δευτέραν λοιπὸν ἐχώρησε, χαὶ δὴ 


xal αὑτὴν ὅλην ἀδιαίρετον χαὶ 
χατιδὼν, τῇ μὲν αἰσχύνῃ τὸ πρόσωπον ἠλλοιώθη " τῇ 
ἀπορίᾳ δὲ, τὴν ψυχὴν ἐξεπλάγη, xol 
χωρισθεὶς ὁ παραπλὴς ἀθυμίᾳ 
θανάτῳ προσήγγισε, τὴν ὑδριν οὐχ ἐνεγχών. 


πάντως ἁνύπειχτον 


ποῦ συνεδρίου 


χαὶ νόσῳ, χαὶ τέλος 


PATRIS ΕΡΙΠ.Ἐ} 


εσῦαι A Us, ad stitum diem venit, ae dicere quidem pro 
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se, quod gravi jam premeretur senio, renuit ; po- 
stulavitque ideo sibi proferri libros, ut ex illis re- 
spondere posset, Cum ergo 
istius delatoris socii frementes in. mediun: libros 
produxissent, inveteratus ille dierum malorum in- 
justiti:e judex, unum ex iis in manus suniens, ape- 
rire atque explicare nitebatur. Sed quod glutino 
unctus non cederet, ad partem ejus mediam ape- 
riendam est aggressus; eamque ipsam eodem con- 
glutinatam modo invenit. Quare sua illa ex priore 
libro frustratus spe, ad alterum se contulit, quein 
quidem totum ita firmiter connexum cernens, ui 
prorsus explicari nequiret, tanto rubore atque pu- 
dore suffusus est, animoque usque adeo perturba- 


atque. contradicere. 


D tus, ut ex eo consessu abiens, quasi mentis atque 


consilii inops, et exanimatus, in morbum prolapsus sit, illamque ignominiz notam ita zgre ac moleste 
tulit, ut parum admodum abfuerit, quin tum mortem obiret, 


Τοιοῦτος ἣν xoY πρὸς τὸν τῆς εὐσεθείας ζῆλον ὁ 
μέγας πατὴρ ἡμῶν xai διδάσχαλος Ἕφροὶ ἐν 
ἄλλοις μὲν τὸ πρᾶον χαὶ ἐπιειχὲς ἐνδειχνύμενος, ὅτε 
μὴ χρεία πολέμου * ἐν ἄλλοις δὲ τὸ σ 
στηρὸν, ὅτε μάλιστα περὶ τὴν πίστιν ὁ χίνδυνος, 
πάντα coque μετερχόμενος, χαὶ ὡς ὁ χαιρὸς ἐδεῖτο. 
Καὶ γὰρ χαὶ τοῦτο τῶν πολλῶν αὐτοῦ νηστειῶν χαὶ 
δακρύων, χαὶ ἀκαταπαύστων οὐχ ἔλαττον προσευχῶν" 
ὃ χατὰ Θεὸν λέγω ζῆλος, μᾶλλον Oi, xol ὑπὲρ 
ἐχεῖνα " ὅσον αὐτὰ μὲν εἰς μόνον τὸν δράσαντα περι- 
ορίζει τὴν ὄνησιν " ἐχεῖνο δὲ πρὸς χοινὴν διαθαίνει 
ὠφέλειαν, Ἐπειδὴ τὸν χαλὸν θηρευτὴν ὁ ἀληθὴς λό- 
γος πρὸς τὰ μάχιμα ue Mie θηρία, καὶ τὸν ἀγαθὸν 
χυθερνήτην πρὸς ἀντιπνέοντας τῷ πλοίῳ ἀνέμους, 
χαὶ τὸν σοφὸν ἰατρὸν πρὸς τὰ δυσίατα πάθη, χαὶ τὸν 
γενναῖον στρατιώτην πρὸς ἀντιχειμένην βαρεῖαν πα- 
ράταξιν, καὶ τὸν σπουδαῖον χαὶ ζηλωτὴν εὐσεβείας, 
ἐν ἀχμῇ χινδύνων χαὶ δυσχολίας, ὅπως ἑαυτόν τε χαὶ 
ποὺς ἄλλους ἐχσπάσῃ ix τῆς ἐπιδουλῆς, Οὐχ ἔστιν 
οὖν εἶδος εὑρεῖν ἀρετῶν παρά τισι πάλαι φιλοπονηθὲν, 
τὸ μὴ xai ἐν τούτῳ χατορθωθέν. Εἰχάσαι δὲ τὴν αὖ- 
τοῦ ψυχὴν ἔστι πηγὴν PSU, AUC AR sum 
nune xa Ts du xa Sep 


τύφον xo a3- 


coma i 


[o ἀπείροις ἐγχάρποις S da ν δένδροις * 
πλὴν μὴ βατὸν ὄφει πονηροτάτῳ, χαὶ 2k pee 


προξένῳ τὰ ἣ εἰ ἄλλο τι τῶν χαλῶν χαὶ τες 


"o 
τὶ 
Ξ 
ει: 
cz 
3 
e 
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λοῖς xai δι ιαφόροις ἀγαθοῖς fj φύσις τετίμηχε * τοιαύ- 
τὴν εἶναι. λογίζου τὴν τοῦ μεγάλου ᾿πφραῖ μαχα- 


ρίαν ψυχὴν, πολλαὶς ἀρετῶν ἰδέαις πάντοθεν χυχλου- 
μένην. Μελέτην γὰρ ὁ θαυμάσιος δ'ὰ βίου παντὸς 
θέμενος, τὴν ὁλιχὴν χτήσασθαι ἀρετὴν, τὰ πάντα 
ἐσπούδασε μόνος περιλαθεῖν προτερήματα. 


Talis autem pietatis ze!o exstitit magnus noster 
pater et. doctor S. Ephr:m, nam alias mansuetuim 
se prebens ac mitem, cum nulla decertandi neces- 
sitas urgeret : alias acerbum ac gravem, cum fidei 
periculum immineret, cuncta prudenter pro tem- 
poris ratione moderabatur. Et ex hoc quidem erga 
Deum zelo, non minus quam ob multa jejunia, ac 
lacrymas, continuasque preces coinmendandus est : 
atque haud scio, an. propterea etiam mazis, quod 
ista in eo uno concluderentur, ille 
quoque communem pertinebat. Quemadmodur: 
enim verum insignis alicujus venatoris specimen 
exhibetur, cum bellicosas insequitur feras, bonique 
gubernatoris virtus se prodit in tempestate adver 
medici prudentis in gravioribus morbis, militis 
strenui in ipso pugni discrimine : ita quoque pic- 
tatis ac religionis studiosum virum, magna ac difli- 
cilia perieula ostendunt, cum et se, el alios ex in- 
Ssidiis periculisque eximit. Nullum sane 
genus a veteribus exeultum cst, in quo 1 


ad utilitaten: 


virtutis 
hic efiam 
non excelluerit. Quare. et animum ipsius, utilitate, 
dulcedine, jucunditate scaturientem, fonti quacun- 
que aquarum abundantia fluenti similem dicere pos- 
sumus, vel prato diversis fragrantibus floribus 
resplendenti, vel codo variis stellarum | luiinib 

distincto, vel paradiso, quei in Edem fuisse audis, 
innumerabili fructiferarum arborum copia deco- 
rato (ita famen ut serpenti maligno, communis- 
que exsilii auctori, nullus omnino in eum aditus 
detur): aut Si quid aliud. venustum, amaenumque 
multis variisque bonis cohonestavit natura; talem 
quoque beatum illum magni Ephrem animum, plu- 
rimis undique virtutam generibus exornatum pata. 
Nam semper vir ilie admiratione dignus, in eam 
incubuit euram, ut. perfectum. abso!utumque cu- 


jusvis generis virtutum chorum possideret, ac quibus reliqui siugulis antecelluerunt, ea cuncta solus 


ipse assequeretiur. 

Τοῦ γὰρ ἐν δικαίοις πρώτου "A6:X τὴν θεόλ 
ὡς ἱερεὺς aya MD προσφορὰν, 
μνίων θύματα, οὐδὲ στέαρ Κυρίῳ προσήνε 
θυσίαν ἀναίμακτον, τὴν λογιχὴν Xxzoz 


PATROL, KU 


οὐχ ἐχ ποι- 


Gn. 


Siquidem ut sacerdos, eum qui inter justos pri- 
mus recensetur, Abel imitatus, non ex ovium gre- 
gibus, neque ex adipe sacrilicia Domino obtulit, 
verum absque sanguine, rationabile obsequium vite 
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puritate saerificavit, ea duntaxat re Abel dissimi- A ρότητι ὁλοχαυτου μένην, τοσοῦτον ἐχείνῳ ἁμιλληθεὶς, 


lis, quod a nefario homicida ut ille peremptus non 
fuerit, sed inimici dzmonis evitans laqueos, supe- 
ratis insidiis, ad vitam omni fine carentem, sicut 
ille, pervenerit, Enoch porro spem sic smulatus 
est, ut non solum domini Dei sui nomen invocave- 
rit, verum et alios, ut idem i'lud implorarent, edo- 
cuerit, Enoch autem ut similis redderetur, operam 
dedit, non quidem admirandam ejus e terra in pa- 
radisum translationem alque secessum, sed ex nia- 
ierim perturbatione in spiritum transitione, aeru- 
lando. Noe etiam similis exsistit, non quidem mo- 
dicam in arca liznea generis conservationem, at 
suam potius animi incolumitatem procurans, ut 
vitze procellas tutius subterfugiens, nullum virtutis 
naufragium pateretur. In plurimis quoque, Abralize 
semulator fuit; atque ut fidem, mansuetudinem, et 
amorem in Deum taceam, in eo potissimum, quod 
quemadmodum propriam terram atque cognationem 
ille, ita quoque hie noster Ephrzm mundum effu- 
git, et in suo corpore unigeriiti sacrificium expres- 
sit, Deo seipsum consecrans, et membra quie super 
terram sunt, mortificans. Isaac vero imitator exstitit, 
propter mortem quam prompto tranquilloque sub- 
ire paratus erat animo, non tamen inferente pa- 
tre. Quin et quotidie, instar Apostoli, corpore qui- 
dem fruetum, quod attinet ai. propositum, perci- 
piebat, spiritu autem Deo, ob castum corporis velut 
in ariete sacrificium, vivebat. Jacob porro z:imula- 
tor fuit, supplantando ipsum Esau, hoe est, hzre- 
sum parentem, ac primogenita, id est, recta Ec- 
clesie. deereta, accipiendo. In eo praterea, quod 
non scalam a terra ad coelum usque pertingentem, 
sed ob longam ignis columnam pulehriorem myste- 
vii profunditatem indicantem conspexerit, quodque 
hic discipulis, quemadmodum ille filiis, ex hac emi- 
graturus vita, benedictiones impartitus sit, quas 
qui pronus excipiebat, magni illius Jacob esse ar- 
bitrabatur. Verum ipsius Joseph similitudinem, vel 


ὅσον μὴ ὑπὸ τοῦ πονηροῦ φονέως ἀναιρεθῆναι, ἀλλὰ 
διαδράντα τὰς παγίδας τοῦ μισανθρώπου δαίμονος Ex- 


φυγεῖν, xal πρὸς ἀτελεύτητον, ὡς ἐχεῖνος, μεταστῆναι 
ζωὴν, τῆς ἐπιθουλῆς φανέντα ἁνώτερον. Τοῦ δὲ 


Ἐνὼχ τὴν ἐλπίδα ΞΑΉΞΞΣ οὐχ ἐπιχέχληται μόνον 
τὸ ὄνομα Ἰζυρίου τοῦ Θεοῦ, ἀλλὰ χαὶ τοῖς 
επιχαλεῖσθαι 


ἄλλοις συν- 


δεισον μετάθεσιν 
προσπαθείας ἐπὶ τὸ πνεῦμα μετάθασιν. 
ξυλίνῃ λάρναχι μιχρὰν τοῦ γένους: 
τοῦ τὴν ἑαυτοῦ ψυχὴν πανταχόθεν 
παρελθεῖν ἀθλαθῶς τὸ τοῦ βίου 


τῆς ἀρετῆς μὴ ζημιωθῆναι ἀγώ- 
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χείας γῆς xov τῆς σὺ E (ac Exe ΝΑ dU εἰ (oic 
λον, xaX τὴν τοῦ Μονογενοῦς θυσίαν εἰς τὴν 
ἰχὴν διὰ Θεὸν ἐχλα p 
προσφορὰν, νεχρώσαντ: τὰ μέλη τὰ ἐπὶ τῆς γῆς. 13 


μᾶτος ἐχείνου montos 


Ἶσα δι Δ.) ἐν τῷ ἐχουσίῳ χαὶ ἀταράχῳ θανάτῳ, πκὴν 


οὐχ ὑπὸ πατρὸς ἐχεῖνος. Οὗτος γὰρ ἱερουργῶν ἑαυ- 
τὸν ἐχάστοθι ἀποττολιχῶς, σώματι 


ὅσον εἰς πρόθεσιν, 


"μὲν ὡλοχαρποῦτο, 
ξύματι δὲ ἔζη, χαὶ ζῇ τῷ Θεῷ 
διὰ τὴν ὡς ἐν τ τοῦ σώματος ἁγνὴν προσφοράν. 
Tov ^ πτερνίσαι τὸν βέθηλον Ἡσαῦ, 
" σεὼν γεννήτορα, xo λαθεῖν τὰ 
& τῆς Ἐχχλησίας δόγματα, xal ἂν 
λίμαχα μὲν ἀπὸ γῆς εἰς οὐρανὸν 
ἐστηριγμένην, στύλον δὲ πυρὸς οὐρανομήχη, γλαφυ- 
ρώτερόν πως μυστηρίου βάθος ἐμφαίνοντα. "Ἔτι γε 
μὴν xai ἐν τῷ τοῖς μαθηταῖς ὡς τοῖς 
ἐν τῷ μέλλοντι ἀπαίρειν τοῦ σώματος, διανεῖμαι τὰς 
εὐλογίας" αἷς τις φιλοπόνως ἐγχύψας, αὐτοῦ Exzlvo) 
ποῦ μεγάλου Ἰαχὼδ ταύτας εἶναι οἱηθήσεται. ToU 
Ἰωσὴφ, μάλιστα μὲν ἐν τῇ τοῦ σύματος ἁγνείᾳ χαὶ 


χαθαρότητι " πολὺ OE πλέον ἐν τῇ τοῦ λόγου μετα- 


mo 


πρωτότοχα, τὰ ὁρῦ 
τῷ χατιδεῖν οὐ x 


υἱέσιν ἐχεῖνος 


δόσει, ὡς ἐχεῖνος τοῦ σίτου. 


maxime expressit vitze integritate et corporis castitate: mullo autem magis per noc, quod sicut ille 


triticum, ita hic verbum salutis communicavit. 

In non paucis quoque Moysi simillimum sese 
praebuit : ipse Pharaonem diabolum fugit, 
et commoratus est in $olitudine, Deumque vidit, 


nam et 


quatenus contemplatione videri potest ; resque ad- D 


mirandas peregit, ac doctrina se ducem atque ma- 
gistrum populo exhibuit, ZEgyptiosque decepit , 
eorum divitias surripiens, hzreticorum scilicet 
libros, de quibus ipse triumphavit. Salsum quoque 
ac potui minime conveniens infidelitatis mare di- 
visit, populumque fidelem in magno numero traje- 
cit. Pharaonis vero exercitum, impiam nimirum 
calummniatorum prozeniem , prostravit atque op- 
pressit, Et. Amalec (si quem hireticorum co no- 
iine appellare velis) in fugam vertit, ac profli- 
gavit. Legem bene Christianeque vivendi a Deo 
accepit, et nobis universis eam tradidit. Taberna- 
culi exemplar in monte contemplatus est: non 
Moysis, sed horrendi illius judicii futuri, Sacer- 


"Too Μωσέως 3| ἐν πᾶτιν ἣ £v πλείστοις παρόμοιος * 
ἔφυγε γὰρ χαὶ οὗτος τὸν γοητὸν 
ηὐλίσθη, καὶ Θεὸν εἶδεν, ὅσον 


Φαραὼ, χαὶ ἐν ἐρήμῳ 
ἐφιχτὸν θεωρίᾳ, καὶ 
θαύματα εἰργάσατο, χαὶ λαοῦ καθηγήσατο χρηματί- 
σὰς διδάσχαλος " χαὶ τοὺς Αἰγυπτίους χατεποφίσατο, 
τὸν πλοῦτον ἐχείνων ἁρπάσας, τὰς τῶν αἱρετιχῶν 
βίόλους αἱἰχμαλωτίσας χοὺ θριαμθεύσας, xoa τὴν θά- 
λασσαν διέῤῥηξε, τὴν ἁλμυρὰν χαὶ ἄποτον ἀπιστίαν, 
χαὶ τὸν λαὸν διεθίθασε, τὸ ὀρθόδοξον σύστημα. Καὶ 
τοὺς Φαραωνίτας ἐπόντισε, τὰ τῶν αἱρετιχῶν ἄθεα 
γεννήματα. Ἰζαὶ τὸν ᾿Αμαλὴχ ἐτροπώσατο (εἴ τινα 
τῶν αἱρετιχῶν τούτῳ βούλει καλέσαι τῷ ὀνόματι)" τὸν 
νόμον ἐκ ΤΕ τῆ: ὀρθοδοξίας ἔλαθε, καὶ ἡυἵν πᾶσι 
τῷ ὄρει τὸν" τύπον ἐθεά- 
ἀλλὰ τῆς μελλούσης φρι- 
τΞ χαὶ χαταστάσξως. Ῥοὺς ἱερέας ἐτε- 
ἡςίωσε, τὰ περὶ ἱερωσύνης νομοθετῶν. “Ὑδωρ ἐκ πέ- 
«pac ἐπήγασε, τὰς λιθώδεις χαρδίας στάζειν δάκρυα 


μετέδωχε. Τῆς σχηνῆς ἐν 
σατο, οὐ τῆς ἐπὶ Μωσέως, 


χτῆς χρίσεώς 


DE VITA 


μυστιχῷ προσέρχεται o θαῤῥοῦσα, τῷ &x τῶν 


xov τοῦ Πατρὸς εἰς 
μένῳ. 


σωτηρίαν ἡμῶν παραγένο- 
Ὀρτυγομήτραν ἔδωχεν, χάτωθεν ἡμῖν τοῖς 
ἢ περὶ Θεοῦ μνήμῃ οὐρανοπορεῖν ἐχδιδά- 
τὰ ἐχεῖ φαντάζεσθα! χάλλη. Καὶ ἁπλῶς 
ν βούλῃ θεωρίας λόγοις τὰ κοῦ Πατρὺς τοῖς πα- 
λαιοῖς ἐξισοῦν δεμνολογήματα, οὐδ᾽ ὅλως ε 
χαθυστεροῦντα. 

lemplentur. Et hoc quidem modo, atque ratione, 
nn actionibus conferre lubuerit, illis nullatenus 


πεὶ xai Ἰησοῦς ὁ Ναυΐτης Ἰορδάνην ἔσχισε, 
τὰς ἀποχεχλεισμένας εἰς μετάδοσιν τῶν πλουσίων 


εἴρας ἙΝ εὐποιίαν διάρας, xai τῷ λαῷ τὴν γῆν, 


παγγελίας, ἀλλὰ 


- 


τῆς οὐρανίου βασ!:- 
λείας Ἐπ πα ἐσμεν: Ὡς Σαμουὴλ £x βρέφους &v- 
ετέθη τῷ Θεῷ, καὶ φωνῆς θείας Tixoussv. Ὡς ὁ μέγας 
Ἡλίας, τοὺς τῆς αἰσχύνης παρεδειγμάτισεν ἱερε 
καὶ TU 


ἰπολλάχ'ς χατῆγαγε" χαὶ πὺ ρίνῳ τῶν àpz 


Q νοητὸν ἐπὶ τῇ λογιχῇ θυσίᾳ, οὐ μίαν, 
τῶν ἄρματι, 


οὐχ αἱθέριος, ἀλλ᾽ οὐράνιος ἁρματηλάτης ἀνήχθη. 


A. DU RET , διπλῆν τοῦ Πνεύματος ES χάριν 
)vmxs * za ὡς οἱ προφῆται θεοφανείας πολλά- 
xig ἠξίωτα!. Τολμᾷ τοῦτον ὁ λύγος χαὶ πρὸς τὸν ἐν 
γεννητοῖς γυναιχῶν ἀνώτερον παῤαθεῖνα:, τὸν μετί- 
tn) τοῦ νόμου χαὶ τῆς χάριτος. 


Ὡς πρόδρομος ἐν 


ἐρήμῳ ηὐλίσθη * χαὶ ῥῆμα Θεοῦ γέγονε χαὶ πρὸς τοῦ- 


τον, χαὶ μετανοίας χήρυξ ἐχρημάτισε, χαὶ τὰς ἅμα 
, D 5 i *? yi , 
κίας ἐξομολογεῖσθαι τοὺς προσερχομένους ἐδίδ 


Ὡς Παῦλος τὸ τῆς ἐχλογῆς σχεῦος, παντοίους ὑπ- 
L kJ 9 


ἔμεινε πειρασμοὺς, xat τὰ τῆς μετανοίας χαταθαλεῖν 
E NDS 
cis 


δπέρματα, ὡς Exslyog τῆς πὶ 


Καὶ τί δεῖ τοῖς χατὰ μέρος 


τεως, οὐ xazevápxmos. 
παραθάλλειν, ἕτι 


τοῦτον 


«ὧν τούτου χατορθωμάτων πᾶσαν πληρούντων τὴν 

οἰχουμένην ; Φαινομένων δὲ τῶν ἔργων, περιττόν 

ἔστι μαχρολογία " τό τε τοῦ λόγου μῆχας εἰς ἀδοξίαν 

τῶν ἀρετῶν περιτρέπεται, ὡς οὐχ ἱκανῶν οὐσῶν ἑαυ- 
x 


τὰς ἀρχούντως δι᾽ ἔργων μηνύσαι, ἀλλὰ τῆς ἐχ τῶν 
λόγων ἐπιλουρίας δεομένων. Καλὸν δὲ οἷόν τι τερ- 
πουότατον ἥδυσμα, προσθεῖναι τῷ λόγῳ za τὸ πέρὶ τὴν 


ἐχείνου τελευτὴν ἀδόμενον τερατούργημα. 


S. PATRIS EPIIEM SYRI. 


ἁσας. ἤλρτον TUM ὡς Excivoz οὐρά- A dotes constituit , ac de sacrificio leges prieceplaque 


si qux Pater 
inferiorem comperies. 


816 
tradidit, Aquam e petra eduxit, dum corda lapi- 
dea ad lacrymas fundendas commovit. Pane coele- 
Sli , sicut ille, charitatis 
nobis sermones proponens , quibus maxime corro- 
horantur ánimi, et ad sumendum cum fiducia di- 
vinum ac sacrum Lune Panem, qui pro nostrà 
salute huc e sinu Patris venit, accenduntur. Co- 
turnices quoque fidelibus , ut ille , exhibuit, osten- 
dens quonam pacto per Dei recordationem in cc- 
lum sese tollant, ac quz ibi sunt pulehra , 


abunde populum pavit, 


con- 
lic graviter ae slrenue gessit, prisco 


Ipse namque, ut Jesus Nave, Jordanem quoque 
divisit, cum clausas divitum manus benignitate 


p aperuit, ac populo terram, non quidem abjectze 


hujus promissionis, verum celestis regni distribuit. 
A sua infantia , ut Samuel, consecratus est. Deo, 
divinamque vocem , ut ille, audivit. Sicut. Elias, 
sacerdotes turpitudinis coarguit, ignemque 
num orationis sacrificio, non semel, 
deduxit , igneoque virtutum curru , non in zthe- 
ra, sed in ipsum calum sublatus est. Sicut. Eli- 
seus, duplicem spiritus gratiam consecutus est. 
Sicut prophetzs, divin: visionis munere ac gratia 
donatus est. Quin et ipsa me movet ratio; ut eum- 
dem hüuue vel cum illo , quo inter natos mulicrum 
nullus perhibetur exstitisse major, comparare au- 
deam : cum illo, inquam, qui inter legem et gra- 
tiam fuit medius. Siquidem hie, ut priecursor ille, 


divi- 
sed swpius 


ἰδαξεν. (Σ eremum coluit, et ad eum quoque factum est ver- 


bum Dei, ae priconem agens p9enitenti: docuit 
confiteri peccata accedentes ad se. Sieut Paulus 
auiem vas electionis, varias lribulationes alque 
tentationes pertulit , peenitentizeque semina, ut ilie 
fidei, sedulo sparsit. Sed quid necesse est, hune 
cum sanctis sigillatim conferre , cum ejus recte fa- 
«lis totus terrarum orbis sit plenus? Prolixior au- 
lem oratio supervacauea sit , cum ipsa satis appa- 
reant opera, ipsaque verborum multitudo fidem in- 
firmare videatur, quasi non salis ex ipsis rebus 
declaventur virtutes, sed sermonis adhuc ausilio 


indigeant. Quapropter oper: pretium fuerit, ton- 


quam suavissimum quoddam condimentum huie orationi adjungere , percelebrem. nimirum, prodi- 


gioque similem ipsius ex hac mortali vita exitum. 

Μέλλων γὰρ ὁ θεοφόρος οὗτος ἀνὴρ ἀπαί 
πὰ οὐράνια, τοῖς παροῦσι παρηγγυᾶτο, ὡς 
ἦτι πολὺ 


£t) πρὸς 


οὐχ ἐξὸν 
^ 


τελεῖ τὸ τούτου δῶμα ἐνταφ!άσαι. 


^ 


Fi ὃὲ xoi cte φιλοπάτωρ ὧν τοιοῦτόν τι «povevoTxsv, 
f παρητοίμασε, μηδαμῶς εἰς ἔργον τὴν βουλὴν ἀγα- 
Ysiv , ἀλλ᾽ αὐτὸ ἐχεῖνο τὸ ὁρισθὲν εἰς τὴν ἐχείνου τα- 
φὴν δοθῆναι πτωχοῖς. Εἷς γοῦν τῶν παρεστώτων, καὶ 
οὗτος τῶν ἐπιφανῶν, ἐσθῆτα πολυτελή προευτρεπί- 


σας, χὰἀχείνῃ συνθάπτειν τὸ τοῦ θείου πρεσοῦτου σὼ- 
μα προθουλευθεὶς, 


ἀχούσας τῆς 
xaX δοῦναι πτωχοῖς τὸ προετοιμασθὲν i ἐμά: 
ἐθετο, ἄξιον τίμημα δοῦναι μᾶλλον τοῖς δεὸ 


νοῦν ὁσιώτερον χρίνας. Ὃς αὐτίχα πλη 


I 


iovoc πονηροῦ, τῆς ἀνηχοῖας Poit Ξὰ Tir 


In cocum ergo jani perrecturus sanctus hic vir, 


jis, qui tunc ibi aderant, mandabat, ne pretioso 


cum vestimento corpus suum sepelirent. Et si quis 


amantior patris tale quidpiam cogitasset, aut prze- 
parasset, id ne exsequeretür, sed consilio in melius 
commutato, hoc ipsum quod sepultur: cohone- 
standi? decrevisset , pauperibus impertiretur. Cum 
igitur unus eorum qui aderant, priecipu:z nobilita- 
lis vir, magni sane prelii vestimentum parasset, 
quo saneti senis carpus amictum sepultura trade- 
ret, inerepatione illius audita doluit, et melius esse 
animo reputans, si tantum stipis, quantum vestis 
constiterat, ejus loco indigentibus daret , paratuni 
vestimentum pauperibus clargiri distulit, Quam- 
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ebrem mox a maligno correptus daemone, 
mandatis non paruisset, gravissimas poenas dabat, 
seque ante lectulum, in quo vir sanctus decumbe- 
bat, ore ferventes agens spumas, dilaniabat. Ad 
quem vir Dei clementissimus calamitosum conver- 
sus : Quidnam , inquit, admisisti, o homo, ut in 
hoe periculum conjicereris? Ille vero senis mandato 
excilatus, licet ejus menti tenebras cacod:enmeu 
offudisset , secretum, quod apud se conceperat non 
obtemperandi jussis ipsius, consilium patefecit. 
Quem conltitentem benignissimus vir commiseratus, 
manuum sanetarum impositione et precibus honi- 
nem protinus ab illa affectione liberavit, et pristin:e 
sanitati restituit, eumque sic est allocutus : Perfice, 
lomo, que dudum promisisti. 

Quo quidem demonstrato miraculo, cum jam 
vite finis immineret, eos, qui tunc aderant, multis 
piis commonitionibus ad virtutis studium atque 
amorem cohortatus, ut postrema ejus declarant 
verba, ad tranquillum &terni regni portum feliciter 
emigravit, sanctaque ac Deo grata accessione, nu- 
merum beatorum, qui ab initio fuerant szeuli, cu- 
meulavit, Nam in ccelestibus anima ipsius consedit 
tabernaculis, ubi angelorum sunt ordines, ubi pa- 
Wwiarcharum populi, ubi prophetarum chori, ubi apo- 
stolorum sedes, ubi martyrum gaudium, ubi piorum 
ketitiz, ubidoctorum splenior, ubi celebres primoge- 
nitorum coetus, ubi pur: exsultantium voces, ubi illa 
bona patent,quze angeli prospicere optant, in sanctum 
illum locum felicissima beati clarique patris Ephrzem 
anima pervenit. Arbitror vero cum in ccelum ipsa 
ascenderet , singulas quas in hae vita excoluerat 
virtutes przecessisse, ae res illas reconditas οἱ spe- 
eiosissimas, quie mortalibus cerni nequeunt oculis, 
demonstrasse ; omniumque excellentissimam chari- 
latem sie ad eam accedentem dixisse : Intuere , 
dilecta anima , pulehritudiuem, quam tibi compa- 
ravi, sunulque delicias ostendisse. Moxque aceur- 
rentem humilitatem, ita eam compellasse : Aspice, 
anima Deo chara, cujusmodi ego tibi locum quietis 
exornavi. Turm cxeteras omnes sigillatim recensuisse, 
demonstrasseque praunia , qux: jam inde, cum ab 
ipsa adliuc in corpore excolerentur atque exerce- 
rentur, in futurum comparabant. Ὁ decantanda, 
imitatu dignissima emigratio! O mors, Dm 
non indigens! O separatio optatam societatem con- 
cilians! O transitus, cujus transeuntem minime 
poenitet ! Ὁ funus, omuis doloris atque inolesti:e ex- 
pers! Dum enim ipsius mores suspicimus, consola- 
tionem inde percipimus. Aliorum quippe hominum 
mors, illis qui relinquuntur, lacrymandi probet 
causam : sanctorum aulem Hetitiam nobis ccle- 
britatemque conciliat : quare ista non dicenda mors, 
sed potius transitus, et ad vilam bine meliorem 
emigratio. 

Hic sunt, qua tibi, Patrum optime , mundique 
doctor clarissime, laudum przeconia audax lingua, 
ut vilia munuscula, offert : non ea quidem pro di- 
gnitate, neque ut indigenti Üübi : quam enim a&erre 


GREGORII NYSSENI 


quod A δράγματα, ἑαυτὸν 


B 


a 
«0 


S: 
τῆς χλίνης τοῦ ὁσίου σπαράτ- 
των, χαὶ τὸν ἀφρὸν Ex τοῦ στόματος ἀναθράσσων. 
Ὃ δὲ συμπαθέστατος τοῦ Θεοῦ ἄνθρωπο: λέγει τῷ 
τί σοι παράλογον 


πρὸ 


τονθόντι" 
πέπραχται, χαὶ πρὸς τοῦτον τὸν χίνδυνον ἔῤῥιψεν ; 
ὕσε!: διαναστὰς, χαίπερ ὑπὸ τοῦ δαΐίμο- 
ὃν χεχρυμμένον ἐξεῖπε λο- 
γισμὸν, καὶ τὴν παραχοὴν ἐφανέρωσεν. Ὃν ἐξομολο- 
γησάμενον ὁ συμπαθέστατος γέρων ὑγιῆ ἀποχατ- 
ἐστησεν, ἐπιθέσει ἁγίων χειρῶν χαὶ εὐχῇ τοῦτον 


Ἐπειδὴ, à ἄνθρωτ 


πεπ 
πὲπ 


Ὁ δὲ τῇ χε 
yos τὸν νοῦν σχοτωβθεὶς, τ' 


ἀπαλλάξας τοῦ πάθους * εἶτα «oY προσειπών * Πλή- 


1 


poo σου τὴν ὑπόσχεσιν, ἄνθρωπε, ἣν πάλαι mpo- 
ενενόησας. 


Τοιοῦτο τεράστιον πρὸς [τὰ] τῷ τέλει τοῦ βίου 
χατεργασάμενος, πολλαῖς τε παραινέσεσι τοὺς συν- 
ἀρετῆς ζῆλον διαναστήσας, ὡς Ó 


τὸν ἀχύμαντον λι- 


ὄντας 
τελευταῖος αὐτοῦ λόγος δηλοΐξ, εἰς 
μένα τῆς αἰωνίου βασιλείας ἐξέπνευσε xol εὐαπόδε- 
χτος. Ποῦ δὲ τὴν ἐχείνου ψυχὴν ἀλλαχοῦ εἰχάζειν χρὴ 
χαταλῦσαι, ἣ δῆλον ἐν σχηναῖς οὐρανίοις, ὅπου τάξεις 
ἀγγέλων, ὅπου χοροὶ προφητῶν, ὅπου θρόνοι ἀπο- 
τόλων, ὅπου χαρὰ τῶν μαρτύρων, ὅπου ὁσίων εὐ- 
φροσύνη, ὅπου διδασχάλων λαμπρότης, ὅπου πρωτο- 
τόχων πανήγυρις, χαὶ ἦχος χαθαρὸς τῶν ἐχεῖθεν 
ἑορταζόντων. Eig ἐχεῖνα τὰ ἀγαθὰ, ἃ ἐπιθυμοῦσιν 
ἄγγελοι παραχύψαι, εἰς ἐχεῖνον τὸν ἱερὸν ἐφοίτησε 
χῶρον ἣ τοῦ μαχαρίου χαὶ ἀοιδίμου Πατρὸς ἡμῶν 
πολυμαχάριστος xal ἁγία Ψυχή. Ἡγοῦμαι δὲ τῇ πρὸς 


οὐρανὸν αὑτῆς ἀναδάσει ἡγεῖσθα! τὰς παρὰ τὸν βίον 


αὐτοῦ ἀρετὰς, χαὶ δειχνύειν αὐτῇ ἑχάστην τὰ ἄῤῥητα 
ἐχεῖνα xo ἀθέατα χάλλη, χαὶ προσελθοῦσαν τάχα 
τὴν μείζονα πατῶν τῶν ἀρετῶν ἀγάπην, οὕτως εἰ- 
πεῖν * Ὅρα, φιλτάτη ψυχὴ, οἷόν σοι προεξένησα χάλ- 
λος " χαὶ σὺν τῷ λόγῳ χαθυποδεῖξαι τὸ ἐντρύφημα. 
Καὶ τὴν ταπεινοφροσύνην ἐπ SEDE μοῦσαν φράσαι" 
Σχόπει, πεποθημένη Θεῷ ψυχὴ, oiov χἀγώ σοι τόπον 
SED ἡτοίμασα. Kai κατὰ μέρος τὰς πάσας 
i καὶ χαθυποδεῖξαι, οἵας αὐτῇ τὰς ἀντιδόσεις 
) Ὦ 


τε 


εἰπεῖν 


ἢ 


πρότερον ΡΥ Α δ προεξένησαν ὕστερον. 
MU ἀποδημίας ! ὦ θανάτου 


TOMUS ἀν ήτο χαὶ 
δαχρύων μὴ δεομένου ! ὦ χωρισμοῦ τὴν ποθουμέ- 
ροξενοῦντος συνά EHE αὐ ὦ μεταστάσεως οὐ 
οὔσης τῷ μεταστάντι μετάμελον ὦ χη- 


z ςτάμε Ἐξ A yc 
ἡμένης μετάμελον! Ἔξ ὧν γὰρ τοὺς 


ἐχείνου τρόπους θαυμάζομεν», ἐχ τούτων τὴν παρα- 
ν γὰρ τῶν ἄλλων ἀν- 


μυθίαν λαμθάνομεν. Ἐπὶ μὲ 
δαχρύων τοῖς περιλειπος 
E τῶν ἁγίων, εὐφροσύνης 
ὅτι οὐ θάνα- 


ὁ θάνατος αἵτιος 
ἐπὶ δὲ 
ται πρ 

τασις 


θρώπων, 
μένοις γνωρίζεται " 
xol πανηγύρεως χαθίστ όξενος * 


μᾶλλον καὶ πρὸς τὰ 


τος Ó τοιοῦτος, ἀλλὰ μετά 


χρείπτω με 


παρ᾽ ἡμῶν, τῶν Πατέρων ἄριστε, xot 


Ταῦτά σοι 
» : sr ; ὟΣ 
τὴς οἰχουμένηῆς διοάσχαλξε, τολ μηρὰ γλώσση, ὡς δῶρα 
παρ᾽ ἀξίαν, "mese τὰ ἐγχώμια * οὐχ ὡς χρήζοντι 


: à 


e»). 


(ποίαν γὰρ 


αν χαρίζεται λόγος, ὀπίσω τῆς ἀξίας 
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ῦ ἐπὸ v. δινδὲ l ^ zs . . , et 
ποῦ ἐπαινουμένου βαδίζων), πρὸς ὄνησιν δὲ μᾶλλον A queat gloriam oratio, qua laudati meritis plane 


τῶν ζώντων * ὅτι με 


γίστη τοῖς πολλοῖς ἐπὶ τὰ βελτίω 
παράχλησίς τε xal προτροπὴ, ἡ τῶν ἀγαθῶν ἀνδρῶν 
εὐφημία. Ἐχίνησε δὲ πρὸς τούτους ἡμᾶς τοὺς λό- 
γοὺυς xa τολμητίας εἰργάσατο, πολλὰ μὲν χαὶ ἄλλα. 
"EG γὰρ ἐγὼ τὰ πολυειδῆ προτερήματα, xol τὸ τοῦ 
βίου xa λόγου χόσμῳ παντὶ διαλάλητον * τούτων δὲ 
πλέον fj θαυμαστή σου ἐπιστασία, καὶ ἀπολύτρωσις 
ἡ εἰς τὸν σοὶ γεγενημένον ὁμώνυμον, τὸν χαὶ πρὸς 
τούτους ἡμᾶς ἀποδύσασθαι τοὺς ἀγῶνας προτρεψά- 
μένον, ὃς ὑπὲ βαρθάρων ἐχγόνων τοῦ Ἰσμαὴλ δορυ- 
άλωτος ἀπαχθεὶς, xo τῆς ἐνεγχαμένης οὐ μικρὸν χρό- 
νον χωρισθεὶς, πρὸς τὰ οἰχεῖα παλινοστῶν, χαὶ τῆς 
ὁδοῦ τὴν λυσιτέλειαν ἀγνοῶν, τῆς σῆς ἔτυχε παρα- 
δόξου ἐπιστασίας, xal τὴν ὁδὸν ἐδιδάχθη τὴν πρὸς 
διάσωσιν μᾶλλον ἐπιτηδείαν, xal τοῦ σχοποῦ ὡς ἀλη- 
θῶς οὐ διήμαρτε. Ναὶ μὴν καὶ εἰς αὐτὸ χαταντῆσας 
τῶν χινδύνων τὸ ἄχρον, χαὶ θάνατον ἐχδεχόμενος, ὑπὸ 

Αι 


ΚΕ ΣΥΝ CERES z : 
ἐπηρείας κατὰ τὴν ὁδὸν βαρδαριχῆς στενωθεὶς, ὡς μό- 


νον τῆς σῇ 


PaSEISE : ἢ 
ἐπεμνήσθη προσηγορίας, ἐπειπών" "Avis 


E 
Ἐφραῖμ, βοήθει μοι. Καὶ τὴν πλάνην τῶν χινδύνων 


ἀθλαθῶς ὑπερέδη, xai τοῦ φόδου χατεφρόνησε, χαὶ 
σωτηρίας ὑπὲρ νοῦν τετύχηχε, xal τῇ πατρίδι παρ᾽ 


ρ 

f 
ἐλπίδα ὑπὸ τῆς σῆς προνοίας φρουρούμενος ἀπο- 
δέδοται. Διὰ τοῦτο, εἰς τὰ προειρημένα προτεῖναι 
ἐχτατιχώτερον ἐτολμήσαμεν, χαὶ τῶν ἐπαίνων ἐφ- 
ἀψασθαι ἀχαθάρτοις ἐτολμήσαμεν χείλεσιν. Καὶ εἰ 
μὲν παρὰ πολὺ τοῦ δέοντος ἤλθομεν ἐν τοῖς λόγοις, 
αἴτιον σὲ γεγενῆσθαι τῆς ἐπιτυχίας στηλογραφήσο- 
μὲν, χαὶ σοὶ τὴν χάριν ὁμολογήσομεν. Εἰ δὲ παρὰ 
πολὺ τῆς ἀξίας οἱ ἔπαινοι, χαὶ οὕτως πάλιν αἴτιον 
σὲ τῆς ἀποτυχίας χκαταιτιασόμεθα, χἂν τολμηρός 
πως ὁ λόγος. Σὺ γὰρ φεύγειν τοὺς ἐπαίνους βουλό- 
μένος, χαὶ ὡς ζῶν ἐν βίῳ, οὕτω καὶ μεταστὰς τα- 
πεινοφρονεῖν ἀσπαζόμενος, παρεμποδίζεις τοὺς ἐγ- 
χωμιάζειν σε θέλοντας. Πλὴν x&v τε τοῦτο, χἄν τε τὸ 
πρὸ αὐτῶν, ἡμεῖς τὸ χρέος, ὅσον elg δύναμιν, ἀφ- 
οσιούμεθα, xai πιστεύομεν, ὡς οὐδ᾽ ἀποστραφήσῃ 
ἡμᾶς τοὺς θερμοὺ 
προσφιλῆ γονεῦσι 


ς ἀλλ ὡς παίδων 
δέξῃ Ψψελλίσματα. 
παριστάμενος θυσιαστηρίῳ, χαὶ τῇ ζωαρχιχῇ χαὶ 


H 


Σὺ δὲ τῷ θείῳ 


περαγίᾳ λειτουργῶν σὺν ἀγγέλοις Τριάδι, μέμνησο 
πάντων ἡμῶν, αἰτούμενος ἡμῖν ἁμαρτημάτων ἄφεσιν, 
αἰωνίου τε βασιλείας ἀπόλαυσιν, ἐν Χριστῷ Ἰησοῦ 
τῷ Κυρίῳ ἡμῶν, ᾧ ἡ δόξα σὺν τῷ ἀνάρχῳ Πατρὶ 
xaX τῷ θείῳ χαὶ ζωοποιῷ Πνεύματι, νῦν χαὶ ἀεὶ, χαὶ 
εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Α μήν. 


superatur ? Verum propter viventium potius utili- 
tatem ; nam bonorum atque przstantiorum viro- 
rum encomia, maximam plerisque. consolationem 
et cohortationem. ad. meliora alferunt. Hane. vero 
laudandi provinciam alaerius suscepimus, cum va- 
riis aliis adducti rationibus, przeter vitie doctring- 
que tuze famam toto. terrarum orbe celeberrimam ; 
tum eura illa, quam in homine ejusdem. nominis 
liberando adhibuisti. llle siquidem nos ad sub- 
eundum hoec onus impulit, qui a posteris Ismael in 
bello captus, et longius a. patria. diu commoratus, 
cum jam ad eam redire desideraret, viamque com- 
modam ignoraret, singulari ope tua aptam ad sa- 
lutem rationem invenit, et quod. diu concupiverat, 
adeptus est, Cum enim. in. maximum vit» diseri- 
men adduetus esset (quod omnes. vi: barbarorum 
interclusa copiis tenerentur), te nomine duntaxat 
invocavit, dieens : Sanete Ephrzem, suecürre mihi. 
Sieque tuto. periculorum laqueos evasit, ae mortis 
metum neglexit, inopinatamque consecutus salu- 
tem, patri:e tuo munitus prasidio prater spem est 
restitutus. Quare ad ista enarranda, audacius ag- 
gressi, laudes tuas impuris attingere labiis non 
sumus veriti. Qua quidem in re, si quid profece- 
rimus, id {πὸ nos. assecutos auxilio fatebimur, ti- 
bique acceptum feremus. Sin vero tua dignitate 
multo inferiores sint nostrae laudationes , t€ quo- 
que (licet. forte audacius hoe dietum videatur) in 
causa fuisse dicemus, qui et vivens , et defunctus, 
modestia humilitatisque studio, te collaudare cu- 
pientes impedis. Verumtamen , sive istud sit, sive 
illud, nos quantum tulerunt vires , pietatis officio 
salisfeeimus : teque hoe ipsum minime nobis suc- 
censurum, neque tui amantissimos aversaturum ; 
verum aquo benevoloque animo filiorum balbutien- 
tium laudes admissurum , confidimus. Tu autem 
divino jam assistens altari, vitteque principi , ac 
sanctissimm una. eum angelis sacrificans Trinitati, 
omnium nostrum memineris , veniamque nobis 
peceatorum impetra : ut sempiterna coleslis regni 
beatitudine perfrui possimus. In. Christo Jesu Do- 
mino nostro : cui gloria cum Patre principio ca- 
rente, et. sancto ac vivificante Spiritu, nune et 


D semper, οἱ in secula. seculorum. Amen. 


——tb C ο------ 
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TOY AYTOY 
EIHFTAPIOX ΛΟΙῸΣ 


ΕΙΣ TON MEFPAN 


MEAETION 


EIHZKOHON ANTIOXEIAX. 


EJUSDEM 
ORATIO FUNEBRIS 


.Ν MAGNUM MELETIUM EPISCOPUM ANTIÓOCIILE. 


; Laurentio Siphano interprete. 


Auxit nobis numerum apostolorum novus apo- A — HiEnsev ἡμῖν τὸν ἀριθμὸν τῶν 


slolus, qui cooptatus est. in ordinem apostolorum. 
Traxerunt enim saneti ad se moribus, consimilem; 
athletam, athletze; coronatum, coronati ; animo cas- 
Qum, corde puri; preconem sermonis , ministri 
sermonis. Verum pater quidem noster apostolici 
vontubernii, et ad. Christum resolutionis nomine 
beatus habendus est: nos vero miserabiles. Orbitas 
enim premaltura non sinit, ut eo nomine beatos 
nos dicamus, quod tam bonun et commodum pa- 
irem nacti eramus. llli melius erat per resolutio- 
nem esse cum Christo : at nobis acerbum et mo- 
lestum paterno pr:sidio patrocinioque carere. 
Ecce enim tempus consilii est, et. consilium dare 
solitus iacet. Bellum nos cireumstat, bellum lize- 
reticum ; eL qui ducem se przebeat, nobis non est. 
Laborat infirmitatibus commune corpus Ecclesi:e , 
et medicum non invenimus. Videte quo loco sint 
res nostrae: vellem, si quo modo fieri posset, contir- 
mata mea debilitate una eum magnitudine calami- 
iatis ascendere, et aliquam rumpere vocem, quie in- 
commodo responderet : quemadmodum isti viri 
egregii fecerunt , qui magna voce calamitatem 
amissi patris deploraverunt. Sed quid agam ? qui 
cogam linguam ad inserviendum orationi tanquam 
gravi vinculo ,  cala:itate. impeditlam ? Quomodo 
aperiam os Laciturnitate atque silentio captum ὃ 
qua ratione vocem emittam ad calamitates et. luc- 
tus ex consuetudine delabentem ? quomodo. animi 
oculis suspiciam, qui caligine calamitatis circum- 
fusus sum? Quis mihi hac densa atque obscura 
Qristitit? nebula discussa, rursus ex serenitate 
clarum pacis radium exhibebit? unde vero radius 
etiam elucescet, cum stella nobis occiderit ? O ma- 
laur noctem. obseuram , quie ortum luminis non 
sperat ! Quam contrario modo a nobis hoc loco et 
faeta sunt ! Tunc tan- 
quom in nuptiis tripudiabamus et choreas duece- 
bauius : nunc miserabiliter lugentes ingemiseimus. 


nunc verba fiunt, et nuper 


5 


ποστόλων Ó νέος 


ἀπόστολος, ὁ συγχαταψηφισθεὶς μετὰ τῶν ἀποστόλων. 


Εἴλχυσαν γὰρ οἱ ἅγιο! πρὸς ἑαυτοὺς τὸν ὁμότροπον, 
τὸν ἁγνὸν 
τῇ Ψυχῇ οἱ χαθαροὶ τῇ χαρδία, τὸν χήρυχα 


τὸν ἀθλητὴν τὸν στεφανίτην οἱ στεφανῖται, 
οἱ ἀθληταὶ, 
τοῦ λόγου οἱ ὑπηρέται τοῦ λόγου. ᾿Αλλὰ μαχαριστὸς μὲν 
ὁ Πατὴρ ἡμῶν, τῆς τε ἀποστολιχῆς συσχηνίας, χαὶ τῆ; 
πρὸς τὸν -Χριστὸν ἀναλύσεως “ ἐλεεινοὶ δὲ ἡμεῖς. Οὐ 
γὰρ ἐᾷ μακαρίζειν ἡμᾶς τοῦ Πατρὸς τὴν εὐχληρίαν, 


ἡ àopía τὴς ὀρφανίας. Ἐχείνῳ χρεῖττον ἣν τὸ σὺν 
Χριστῷ εἶναι διὰ τῆς ἀναλύσεως, ἀλλ᾽ A χαλεπὸν 


xb διαζευχθῆναι τῆς πατριχῇς m posvact Ἰδοὺ γὰρ 
βουλῆς χαιρὸς, xaX ὁ συμθουλεύων E Πόλεμος 
ἡμᾶς περιεστοίχισται, πόλεμος αἱρετιχός * xaX ὁ 
τρατηγῶν οὐχ ἔστι. Κάμνε: ταῖς ἀῤῥωστίαις τὸ 
χοινὺν σῶμα τῆς Ἐχχλησίας, χαὶ τὸν ἰατρὸν οὐχ 
Ὁρᾶτε ἐν ποταποῖς τὰ ἡμέ Ἐδου- 


τε ἣν τονώσας ἐμαυτοῦ τὴν ἀσθέ 


εὑρίσχομεν. 


h 


ὡς οἷόν 


λόμην εἴ 


συναναθῆνα: τῷ ὄγχῳ τῆς συμφορᾶς, xat τινα 
αν τοῦ πάθους " ᾿χαθάπερ οἱ 


νειαν, 
Qnia. φωνὴν xav à 
τοιήχασιν οὗτοι, μεγαλοφώνως τὴν ἐπὶ 


πάθω ; 


γενναῖοι 


t 
τῷ Πατρὶ συμφορὰν ὀδυρόμενοι. ᾿Αλλὰ τί 


[ 
ay εἰς ὑπηρεσίαν τοῦ Am 


Πῶς βιάσομα: γλῶσσ 
χαθάπερ τινὶ d apzia τῇ συμφορᾷ πεδηθεῖσαν ; 
Πῶς ἀνοίξω στόμα τῇ ἀφασίᾳ χεχρατημένον ; Πῶς 


α 
πρόωμαι φωνὴν, is πάθη xai θρήνους χατὰ cuv- 


θείας χατολισθαίνουσαν; Πῶς ἀναθλέψω τοῖς τῆς 
ψυχῆς ὀφθαλμοῖς, τῷ τῆς συμφορᾶς γνόφῳ χεχαλυμ- 
μένος; Τίς μο! διασχὼν τὴν βαθεῖαν ταύτην χαὶ σχο- 
«cwn τῆς λύπης νεφέλην, πάλιν ἐξ αἰθρίας λαμπρὰν 


ἀναδείξει τὴν τῆς εἰρήνης ἀχτῖνα; Πόθεν δὲ χαὶ ἀνα- 


ἡ ἀχτὶς, τοῦ φωστήρος ἡμῖν χαταδύναντος ; 
Ὃ χαχῆς σχοτομήνης, ἀνατολὴν φωστῆρος οὐχ ἐλπι- 
ζούσης ! ὡς ἀπεναντίον ἡμῖν ἐν τῷ παρόντι τόπῷ, 
νῦν τε χαὶ πρώην οἱ λόγοι γίνονται! Τότε γαμιχὼς 
TU νῦν ἐλεφινῶς ἐπὶ τῷ πένθε: στενάζομεν. 
o9 ἄδομεν. Μέμνησθε 
ὑμᾶς γάμον εἰ 
τὴν παρθένον, 


στιάσαμεν, 
χαὶ 


Ὁ : «ἰὴ πες 
ῳ χαλῷ νυμφίῳ T EUR 


— 
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πὰ τῶν λόγων ἕδνα χατὰ δύναμιν ἡμῶν εἰσηνεγχά- A 


μεθα, εὐφραίνοντες ἐν τῷ μέρει χαὶ εὐφραινόμενοι. 
᾿Αλλὰ νῦν εἰς θρῆνον ἡμῖν ἡ χαρὰ μεθηρμόσθη, χαὶ 
ἡ τῆς εὐφροσύνης περ:θολὴ, σάχχος ἐγένετο. Ἢ τάχα 
σιωπᾷν ἔδει τὸ πάθος, xoX ἔνδον ἀποχλείειν τῇ σιωπῇ 
τὴν ἀλγηδόνα, ὡς ἂν μὴ διοχλοίημεν τοὺς υἱοὺς τοῦ 
νυμφῶνος, οὐχ ἔχοντες τὸ φαιδρὸν τοῦ γάμου RU Hd 
ἀλλὰ μελανειμονοῦντες τῷ λόγῳ ; Ἐπειδὴ γὰρ ἀπ 

ἤρθη ἀφ᾽ ἡμῶν ὁ χαλὸς νυμφίης, ἀθρόως τῷ πένθει 
χατεμελάνθημεν, xt οὐχ ἔστι συνήθως χαταφα!- 
ὃρῦναι τὸν λόγον, τὴν 


χοσμοῦσαν ἡμᾶς στολὴν τοῦ 


φθόνου ἀποσυλήσαντος. ΠΙλήρεις ἀγαθῶν πρὸς ὑμᾶς 
ἀπηντήχαμεν" γυμνοὶ xal πένητες ἀ»᾽ ὑμῶν ὑπο- 


στρέφομεν" ὀρθὴν εἴχομεν ὑ 
πάδα, πλουσίῳ τῷ φωτὶ χαταλά ταύτην 
ἐσθεσμένην ἀναχομίξομεν, εἰς χαπνὸν καὶ χόνιν δια- 


λῆς τὴν λαμ- 
ἀμπουσαν * 
λυθέντος τοῦ φέγγους. "ἔσχομεν τὸν θησαυρὸν τὸν 
μέγαν ἐν ἐσεραχινὼ σχεύει. ᾿Αλλ᾽ ὁ μὲν θησαυρὸς 
ἀφανής " τὸ ὃὲ ὀστράχινον σχεῦος, χενὸν τοῦ πλού- 
του, τοῖς δεδωχόσιν ἐπανασώζεται. Τί ἐροῦμεν οἱ ἀπο- 
στείλαντες ; τί ἀποχρινοῦνται οἱ ἀπαιτούμενοι ; "OQ 
πονηροῦ ναυαγίου ! Πῶς ἐν μέσῳ τῷ λιμένι τῆς ἐλπί- 
ὃος ἡμῶν ἐναυαγήσαμεν ; Πῶς ἣ μυριοφόρος ὀλχὰς 
αὐτῷ τῷ πληρώματι χαταδῦσα, γυμνοὺς ἡμᾶς τούς 
ποτε πλουτοῦντας χατέλιπεν ; Ποῦ τὸ λαμπρὸν ἱστίον 
ἐχεῖνο, τὸ τῷ ἁγίῳ Πνεύματι διὰ παντὸς ἰθυνόμενον ; 
Ποῦ τὸ ἀσφαλὲς τῶν ψυχῶν ἡμῶν πηδάλιον, OU οὗ 
τὰς τριχυμίας τὰς αἱρετιχὰς ἀπαθῶς παρεπλέομεν ; 
Ποῦ ἡ ἀμετάθετος τῆς γνώμης ἄγχυρα, ἧ μετὰ πά- 
σης ἀσφαλείας πεπονηχότες ἀνεπαυόμεθα ; Ποῦ ὁ 
χαλὸς χυθερνήτης, 
τὸ σχάφος ; 


ὁ πρὸς τὸν ἄνω σχοπὸν διευθύνων 
"Apa μιχρὰ μάτην 
παθαίνομαι; ἣ μᾶλλον οὐχ ἐφιχνοῦμαι τοῦ πάθους, 
χἂν ὑπερφωνήσω τῷ λόγῳ ; Χρήσατε ἡμῖν, ἀδελφοὶ, 


τὰ συμόάντα, xal 


χρήσατε τὸ Ex συμπαθείας δάχρυον. Καὶ γὰρ ὅτε 
ὑμεῖς εὐφραίνεσθῃ:, ἡμεῖς τῆς εὐφροσύνης ὑμῶν ἐχοι- 
νωνήσαμεν. Οὐχοῦν ἀπόδοτε ἡμῖν τὸ πονηρὸν τοῦτο 
ἀντάλλαγμα. Xa/psur μετὰ χαιρύντωγ᾽" τοῦτο ἡμεῖς 
ἐποιήσαμεν. Κιἰαίειν μετὰ κιϊαιόγτωνγ " ποῦτο ὑμεῖς 


ἀνταπόδοτε. Ἐδάχρυσέ ποτε ξένος λαὸς ἐπὶ τοῦ 
πατριάρχου Ἰαχὼδ, xai τὴν ἀλλοτρίαν συ! 


φχειώσατο, ὅτε τὸν Πατέρα ἐξ 


Αἰγύπτου oi ἀπ᾿ 
νου μεταχομίσαντες, Mosueh zin ἐπ᾽ 


ρὰν ἐπὶ τῆς ἀλλοτρίας χατωλοφύρ 


ρᾶντο, ἡμέραις sous: 
χοντα χαὶ τοσαύταις νυξὶ τὸν ἐπ᾽ αὐτῷ θρῆνον συμ- 
παρατείνοντες *' μιμήσασθε τοὺς ἀλλοφύλους, οἱ 


ἀδελφοὶ xal ὁμόφυλοι. Kowby ἣν τότε τῶν ξένων χαὶ 


πῶν ἐγχωρίων πὸ ὃ δάκρυον * χοινὸν ἕστω xal νῦν * ἐπεὶ 


χαὶ τὸ πάθος χοινόν. Ὁρᾶτε τοὺς πατριάρχας τού- 
ποὺς * πάντες οὗτοι τέχνα τοῦ ἡμέεξερου εἰσὶν Ἰαχώόο. 


Ἐξ ἐλευθέρ ig o όθος οὐδὲ ὑπόθλη- 


πος. Οὐδὲ γὰρ ἢ τις duod OoU)txY συγγένειαν 


ἐπεισάγειν τῇ "ἤναι: τῆς πίστεως. Θύχοῦν xai 
ἡμέτερος. ἐχεῖνος πατὴρ, διότι τοῦ Πατρὸς ἣν τοῦ 


ἡμετέρου πατῆρ. 
pulares estis, 
que laerymi; 
iriarchas, omnes isti filii nostri Jacobi sunt. 


[ 


-— 


imitamini alienigenas et externos. Communes tunc erant. peregrinorum 
tommunes sint eliam nune, quoniam etiam 
Ex libera proc-eati omne 
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'Tune nuptiale, nunc sepulerale carmen canimus. 
Meministis enim illius diei, cum in nuptiis spiritüa- 
libus praeelaro sponso virginem domum deducentes 
convivio vos excepimus, et verborum sponsalia mu- 
nera pro viribus nostris intulimus, gaudio alficientes 
invicem et gaudentes. Verum nunc in. luctum nobis 
gaudium conversum est, ac letitia amietus saccus 
evasit, An forsitan reticere calamitatem atque silen- 
tio intus concludere moerorem oportebat, ne molestia 
filios thalami sponsalis afficiamus, cum non habea- 
mus lautum ae spiendidum nuptiale indumentum , 
Sed atrum ac pullum orationis habitum afferamus ἢ 
Posteaquam enim prieelarus sponsus ἃ nobis dis- 
cessit, luetu repente atrati sumus, nec licet more 
solito festivum et. jucundum | inferre. sermonem , 
cum qua ornabamur stola , nos invidia spoliarit. 
Pleni bonorum ad vos accessimus ; nudi ac paupe- 
res à vobis recediius ; erectain. supra caput largo 
lumine resplendentem. faeem. habebamus , hanc 
exstinctam in fumum et cinerem dissipato splendo- 
re reportamus, Habuimus. magnum illum thesau- 
rum in vase testaceo. At tliesaurus. quidem iste 
absconditus est, et visum fugit : vàs autem testa- 
ceeum ab opibus vacuum, ab iis qui dederant , re- 
servatur. Quid dicemus qui PiDiSUSs Quid. re- 
spondebunt a quibus repetitur ? O malum. naufra- 
gium ! Quomodo in medio portu spei nostri? nau- 
frayium fecimus? Quomodo innumeris. mercibus 
onusta navis cum ipso onere demersa nos olin: 
divites nudos destituit ? Ubi splendidum illud ve- 
lum quod Spiritu sancto. semper dirigebatur? ubi 
tutum ae firmum. animarum nostrarum. guberna- 
culum, quo tempestates maximas hzreticas nullo 
accepto inconimodo prztervehebamus ? Ubi immo- 
bilis el firma sententi:e. judiciique anchora, cui 
cum summa securitate post lahores acquiesceba- 
mus ? Ubi bonus ille gubernator, qui ad superum 
scopulum navigium dirigebat Ὁ Utrum moiiea. sunt 
ea, qu:e acciderunt, ae nequicquam conqueror ? aut 
potius ealamitatem querendo non assequor, etiam- 
si supra modum dicendo vocem intendam ? Com- 
modate nobis, fratres, commodate ex. condolentia 
laerymas profusas. Etenim quando vos l:etabimini, 
nos ketili:e vestrae socii eramus. Proinde reddite 
nobis pravam istam officii vicissitudinem. Gauden- 
dum una cum gaudentibus : hoe nos fecimus. 
Flendum cum flentibus : hoe vos invicem reddite. 
Lacrymatus est olim externus populus quo tempore 
patriarcha. Jacob diem suum obierat, οἱ 
calamitatem suam esse duxit, cum parentem ex 
JEgypto liberi transportantes, vulzo omnes nullo 
vel sexus vel :etatis habito discrimine, casum ejus 
in regione aliena. deplorabant, dies triginta toti- 
demque noctes ae lamentationem: illius 
amissi nomine continuantes. Vos qui fratres et po- 


alienam 


luctum 


indigenarum- 


calamitas communis est. Videte hosce pa- 


s. Nemo spurius et. il'egitimus, 


—t^ 
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nemo subdiitius. Neque enim iili fas erat ingenuitati fidei servilem inserere cognationem, Ergo 
eiiam noster ille parens, propterea quod patris nostri pater erat. 


Audistis paulo ante ex Ephraim et Manasse, A 


qualia, quamque multa de patre narrarent, adeo 
ut miracula oratio assequi non posset. Date mihi 
quoque ut de his rebus dicam. Etenim nullo peri- 
culo deinceps beatitudines exponere licet : nec in- 
vidiam metuo. Quonam enim me malo majore affi- 
ciet ? Proinde cognoscite qui vir sit, generosus et 
nobilis ab ortu solis, ineulpatus, justus, verax, 
pius et religiosus, abstinens ab omni malo facinore, 
Non enim utique invidebit magnus ille Job, si iis 
testimoniis, qu:e de ipso feruntur, etiam imitator 
ilius ornetur. Sed quie omnes res przclaras intue- 
tur invidia, etiam nostrum bonum acerbo oculo 
contuita est: ac qui per orbem terrarum obam- 
bulat, etiam. per nos ambulavit, latum vestisium 
sflietionis rebus secundis nostris infixum relin- 
quens. Non. boum et ovium greges disperdidit : 
nisi si quis utique secundum mysticum sensum 
gregem ad Ecclesiam traducat. Verum non in his 
uobis invidia damnum dedit, neque in asinis et 
camelis noxam commisit; neque ipso vulnere car- 
"is sensus acerbo dolore affecit : sed nos capite 
privavit. Cum capite autem una adempta sunt ho- 
norata ac dignitate przestantia sensuum nostrorum 
instrumenta. Non amplius est oculus, qui coelestia 
contueatur; neque auris, qui vocem divinam ex- 
audiat : neque lingua illa purum veritatis donarium. 
Ubi duleis illa oculorum serenitas ? ubi jucundus 
ille ac lepidus in labiis risus? ubi comis illa et ad 
salutandum facilis dextera, quie una cum oris be- 
nedictione digitos intentare solebat ? Provehor au- 
iem, sieut in scena, ad calamitatem clara voce 
proelamandam : Misereor tui, sancta Eeclesia; te 
alloquor, o civitas Antiochi! Miseret me tui, repen- 
tinee ae subitae hujus nrutationis nomine. Ut adem- 
ptas est decor? ut detractus est ornatus? ut re- 
rente flos defluxit? plane gramen exaruit, et flos 
decidit. Quis oculus malus? quz fascinatrix invi- 
«ia mala in Ecclesiam illam debaeehata atque gras- 
sata est? qux quibus commutavit? Defecit fons. 
Exaruit ainnis. Rursus in sanguinem aqua conversa 
est. O infelicem. nuntium illum, quo calamitas 
Ecclesie indicabitur ! Quis filiis dicet, quod paren- 
iibus orbati ac destituti sint? Quis renuntiabit 
sponse, quod vidua facta sit? O mala! Quid emi- 
serunt? et quid recipiunt? Arcam przmiserunt, et 
recipiunt sarcophagum. Arca, fratres, homo ille 
iei erat, arca conlinens in se divina mysteria : 
ilic urna aurea. plena manne divine, plena cibi 
illius ccelestis. In illa tabule testamenti, in tabulis 
cordis spiritu Dei viventis, non atramento inseriptz. 
Neque enim illi puritati cordis calizinosus ct ater 
intellectus inustus et impressus erat. In illa colum- 
nie, bases et sustentamenta, capitella, thuribulum, 
candelabrum, propitiatorium, pelves, ad aditus ob- 
tensa vela atque /aulea; 
aream in se habuisse audimus, 


Ἡχούσατε ἀρτίως τοῦ "Ecpatp. xai τοῦ Μανασσῇ, 
οἷα χαὶ ὅσα περὶ τοῦ Πατρὸς διηγήσαντο, ὡς ὑπερ- 
θαίνειν λόγον τὰ θαύματα. Δότε χἀμοὶ περὶ τούτων 
εἰπεῖν. Καὶ γὰρ ἃχίνδυνον τὸ μακαρίζειν λοιπόν" 
οὔτε φοθοῦμαι τὸν φθόνον. Τί γάρ με χεῖρον ἐργά- 
σεται; Οὐχοῦν γνῶτε τίς ὁ ἀνήρ" Εὐγενὴς τῶν ἀφ᾽ 
ἡλίου ἀνατολῶν, ἄμεμπτος, δίχατος, ἀληθινὸς, θεοσε- 
θὴΞ:, ἀπεχόμενος ἀπὸ παντὸς πονηροῦ πράγματος. 
Οὐ γὰρ δὴ ζηλοτυπήσει ὁ μέγας Ἰὼθ, εἰ ταῖς περὶ 
αὐτοῦ μαρτυρίαις xat ὁ μιμητὴς ἐχείνου ἐγχαλλωπί- 
ζοιτο, ᾿Αλλ᾽ ὁ τὰ χαλὰ πάντα βλέπων φθόνος, εἴδε 
καὶ τὸ ἡμέτερον ἀγαθὸν πιχρῷ τῷ ὀφθαλμῷ - χαὶ ὁ 
ἐμπεριπατῶν τῇ οἱχουμένῃ, xa OU ἡμῶν περιεπά- 
τῆσεν, πλατὺ τὸ ἴχνος τῆς θλίψεως ταῖς εὐπραγίαις 
ἡμῶν ἐναπερείσας. Οὐ βοῶν χαὶ προθάτων ἀγέλας 
διελυμήνατο" πλὴν εἰ μὴ ἄρα τις χατὰ τὸ μυστιχὸν 

ic τὴν Ἐχχλησίαν μεταλάθο! τὸ ποίμνιον. Πλὴν οὐκ 

ἐν τούτοις ἡμῖν παρὰ τοῦ φθόνου fj βλάδη " οὐδὲ ἐν 
ὄνοις χαὶ καμήλοις τὴν ζημίαν εἰργάσατο" οὐδὲ 
dde capxb; τὰς αἰσθήσεις ἐδρίμυξεν - ἀλλ᾽ 

Ὡς χεφαλῆς ἀπεσύλησε. Τῇ δὲ χεφαλῇ suv- 
τὰ τίμια ἡμῶν αἰσθητήρια. Οὐχέτι ἐστὶν 
τὰ ΕΠ τ βλέπων, οὐδὲ ἀκοὴ, τῆς θείας 
ὃὲ ü γλῶσσα ἐχείνη, τὸ ἁγνὸν 
€. Ποῦ ἡ γλυχεῖα τῶν ὀμμάτων 

γαλήνη ; Ποῦ τὸ φαιδρὸν ἐπὶ τοῦ χείλους μειδίαμα: 
Ποῦ ἡ εὐπροσήγορος δεξιὰ, τῇ τοῦ στόματος εὐλογίᾳ 
ποὺς δαχτύλους συνεπισείουσα ; Προάγομαι δὲ ὡς ἐπὶ 
oxnvtas ἀναθοῆσαι τὴν συμφοράν" Ἐλεῶ σε, ὦ Ἐχ- 
λησία " πρὸς σὲ λέγω, τὴν ᾿Αντιόχου πόλιν. ᾿Ελεῶ 

οόας ταύτης μεταθολῆς. Πῶς ἀπεχοσμήθη 
; Πῶς ἀπεσυλήθη ὁ χόσμος ; Πῶς ἐξαίφνης 


ἧς inal 10002, 0 
ἀνάθημα τῆς ἀληθεῖ 


x oec 

ἀπεῤῥύη τὸ ἄνθος ; "Ὄντως ἐξηράνθη ὁ χόρτος, xa τὸ 
ἄνθος ἐξέπεσεν. Τίς ὀφθαλμὸς πονηρὸς, τίς βασχα- 
νία χαχὴ χατὰ τῆς Ἐχχλησίας ἐχείνης ἐχώμασεν; 
Οἵα ἀνθ᾽ οἵων ἠλλάξατο! Ἐξέλιπεν ἡ πηγὴ, ἐξηράνθη 
ὁ ποταμός. Πάλιν εἰς αἷμα μετεποιήθη τὸ ὕδωρ. " 
8 ἀγγελίας ME τῆς διαγγελλούσης τῇ 
Ἐχ τὸ πάθος |! τίς ἐρεξ τοῖς τέχνο!ς, ὅτι 
à σαν; Τίς ἀπαγγελεῖ τῇ νύμφη, ὅτι 
ἐχ "Q τῶν χαχῶν! Τί ἐξέπεμψαν, χαὶ τί 
ὑποδέχονται; 


Κιθωτὸν do xaX aophy ὑπο- 


δέχονται. Ἱξιθωτὸς ἣν, ἀδελφοὶ, ὁ τοῦ Θεοῦ ἄνθρωπος, 


χιθωτὸς περιέχων ἐν ἕαυτ' E τὰ θεῖα μυστήρια" 
ἐχεῖ ἡ στάμνος f| χρυσῆ πλήρης τοῦ θείου μάννα, 


ps τῆς οὐρανίου τροφῆς. Ἕν ἐχείνη αἱ πλάχες 
τῆς διαθήχης, ἐν ταῖς πλαξὶ τῆς καρδίας ἐγγεγραμ- 
μέναι πνεύματι Θεοῦ ζῶντος, οὐ μέλανι. Οὐδὲν γὰρ 
τῇ χαθαρότητι τῆς χαρδίας ζοφῶδες χαὶ μέλαν ἐν- 
εχέχαυτο νόημα. "Ev ἐχείνῃ οἱ στύλοι, αἱ βάσεις, αἱ 
ἀλίδες; τὸ θυμιατήριον, Tj λυχνία, τὸ ἱλαστήριον, 
τὰ τῶν εἰσόδων χαταπετάσματα iv 
τῆς ἱερωσύνης, ἡ ὃν ταῖς χερσὶ ταῖς 


4 
TUS 


ἐχείνου ΣΤ ΕΣ Καὶ εἴ τι ἄλλο τὴν χιύωτὸν 
ἔχειν ἀχούομεν, πάντα τῇ ψυχῇ τοῦ ἀνδρὸς περιεί- 
ληπτο. 

in illa, virga sacerdotii que in manibus illius germinavit. Et si quid aliud 


omnia animo viri contnebontur. 
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'AXX. ἀντ᾽ ἐχείνων τί; Σιωπάτω ὁ λόγος. Σινδόνες A — Sed pro illis quid ? Sileat oratio. Sindones mun- 


χαθαραὶ, xxi τὰ &x σηρῶν ὑφάσματα" μύρων xav 
ἀρωμάτων δαψίλεια, γυναιχὸς φιλοτιμία χοσμίας τε 
χαὶ εὐσχήμονος. Εἰρήσεται γὰρ ὡς ἂν χαὶ ταῦτα γέ- 


νοῖτο εἰς μαρτύριον αὐτῇ, ὃ περὶ τὸν ἱερέα ἐποίησεν, 


δαψιλῶς τὴν ἀλάθαστρον τοῦ μύρου τῆς τοῦ ἱερέως 
χεφαλῆς χαταχέασα. ᾿Αλλὰ τὸ ἐν τούτοις διασωζό- 


pevov, τί; ὀστέα νεχρὰ, χαὶ πρὸ τοῦ θανάτου με- 
μελετηχότα τὴν νέχρωσιν * τὰ λυπηρὰ τῶν συμφορῶν 
ἡμῶν μνημόσυνα. Ῥαμὰ 
ἀχουσθήσεται ! Ῥαχὴλ χλαίουσα οὐχὶ τὰ τέκνα αὖ- 
«ἧς, ἀλλὰ τὸν ἄνδρα, xal οὐ προσιεμένη mapázin- 


"Q οἵα φωνὴ πάλιν ἐν 


σιν. "Ageze , οἱ παραχαλοῦντες, ἄφετε. Μὴ χατ- 
ισχύσητε παραχαλέσαι. Βαρὺ πενθείτω ἡ χήρα. Al- 


σθέσθω τῆς ζημίας ἧς ἐξημίωται, Καίτοι οὐχ ἀμελέ- 
τητός ἔστι τοῦ χωρισμοῦ, 
ποῦ προεθισθεῖσα φέρειν τὴν μόνωσιν. 
πάντως ὅπως ὑμῖν ὁ πρὸ ἡμῶν 
ποῦ ἀνδρὸς διηγήσατο, ὅτι 


ἐν τοῖς ἀγῶσι τοῦ ἀθλη- 

Μέμνησθε 
λόγος τοὺς ἀγῶνας 
διὰ πάντων τιμῶν 


D 
, 


ἁγίαν Τριάδα, xai ἐν τῷ ἀριθμῷ τῶν ἀγώνων τὴν 


Y 
τὴν 


τιμὴν διεσώσατο, τρισὶ πειρασμῶν προσθολαῖς ἐν- 
αὐλήσας. Ἠχούσατε τὴν ἀχολουθίαν τῶν πόνων, οἷος 
ἐν πρώτοις, οἷος ἐν μέσοις, ἐν 
Περιττὴν χρίνω τὴν 


λῶς. 


τελευταίοις οἷος ἦν. 
παράληψιν τῶν εἰρημένων χα- 
᾿Αλλὰ τοσοῦτον εἰπεῖν ἴσως οὐκ ἄχαιρον: Ὅτε 
τὸ πρῶτον εἶδεν ἡ σώφρων Ἐχχλησία ἐχείνη τὸν 
ἄνδρα, εἶδεν πρόσωπον ἀληθῶς ἐν εἰκόνι Θεοῦ με- 
μορφωμένον " εἶδεν ἀγάπην πηγάζουσαν " εἶδεν χάριν 
περιχεχυμένην τοῖς χείλεσι" ταπεινοφροσύνης τὸν 
ἀχρότατον ὄρον" μεθ᾽ ὃν οὐκ ἔστιν ἐπινοῆσαι τὸ (q 
πλέον: χατὰ τὸν Δαῤθὶδ, τὴν πραότητα " χατὰ τὸν 
Σολομῶντα, τὴν σύνετιν * χατὰ τὸν Μωσέα, τὴν ἀγα- 
θότητα " χατὰ τὸν Σαμουὴλ, τὴν ἀχρίθειαν- χατὰ τὸν 


CREE ; , ἮΝ προς 
ἰωτὴ, τὴν σωφροσύνην" χατὰ τὸν Δανιὴλ, τὴν 
σοφίαν xavà τὸν μέγαν Ἡλίαν, ἐν τῷ ζήλῳ τῆς πί- 
στεως  χατὰ τὸν ὑψηλὸν Ἰωάννην, ἐν τῇ ἀφθορίᾳ 


τοῦ σώματος " χατὰ τὸν Παῦλον, ἐν τῇ ἀνυπερθέτῳ 
ἀγάπῃ. Εἶδεν τοσούτων ἀγαθῶν συνδρομὴν περὶ μίαν 
ὅδ 3 


ἐτρώθη τῷ μαχαρίῳ ἔρωτι, ἐν τῇ ἁγνῇ καὶ 
ἀγαθῇ τιλο 


Qoo 


τὸν νυμφίον ἑαυτῆς ἀγαπήσασα. 


e 
᾿Αλλὰ mpi τὴν πιθυμίαν E ἔμπα σαι, 


τὸν πόθον, 


λούντων Kai ὶ ὁ μὲν ἐνήθλει t τοῖς ὑπὲ εἰ 
f 
: l σωφροτύνῃ τὸν γάμον D 
φυλάττουσα. Χρόνος ἣν ἐν μέσῳ πολὺς, χαΐ τις μοι- 
χιχῶς χατεπεχείρει τῆς ἀχράντου παστάδος. ᾿Αλλ᾽ 
1| νύμφη οὐχ ἐμιαίνετο, xaX πάλιν ἐπάνοδος, χαὶ 
πάλιν φυγή" xaX ἐχ τρίτου ὡσαύτως, ἕως διασχὼν 


τὸν αἱρετιχὸν ζόφον ὁ Κύριος, χαὶ τὴν ἀχτῖνα τῆς 


εἰρήνης ἐπιδαλὼν, ἔδωχεν ἀνάπαυσίν τινα τῶν μα- 
ἔ 


χρῶν πόνων ἐλπίζειν * ἀλλ᾽ ἐπειδὴ πάλιν εἶδον ἀλλή- 
λους, χαὶ ἀνενεώθη τὰ τῆς σωμρροσύγης; χαὶ θυμη- 


δίαι πνευματιχαΐί" 


θη. ὁ πόθος" 


εἰ τὴν ἀπόλαυσιν ἡ ἐσχάτη αὕτη ἀπο- 


εὐθὺς διαχό 


δημία. 


moto, requietis aliquam a diuturnis laboribus spem fecit ; 
castus amor spiritualesque. animi oblectationes renovat:e. sunt, 


do, et panni serici; unguentorum et aromatura 
largitas et abundantia, liberalitas mulieris. et or- 
natas et honeste. Dicetur enim, ut etiam hac ei 
testimonio sint, quie erga sacerdotem fecit, cum 
alabasirum unguenti largiter in caput sacerdotis 
effudit. Sed quod in his servatur, quid ? ossa mortua, 
qua et anle mortem, mortalitatem meditata erant : 
molesta calamitatum 0 
qualis vox rursus in Rama audietur ! Rachel deflens 
non filios suos, sed virum suum, et nou admittens 
consolationem. Omittite, 0 consolantes, omittlile : 
nolite contendere ut consolemini. Graviter ferat, et 
lugeat vidua. Sentiat. damnum quod fecit. Quan- 
quam non imperita discessionis est, ut quie jam 
antea in laboribus certaminibusque athletae solitu- 
dinem ae destitutionem ferre assuefacta sit. Memi- 
nistis omnino, quemadmodum vobis ante hanc no- 
stram habita oratio labores atque certamina viri 
exposuit, quod cum per omnia sanctam Trinitatem 
honoraret, etiam in numero certaminum honorem 
conservaverit, ut qui in tribus tentationum incur- 
sionibus decertarit, Audivistis continuationem, 
conlextum et seriem laborum, qualis in. primis, 
qualis in mediis, qualis esset. in postremis. Super- 
vacuam judico repetitionem bene dictorum. Sed 
tantum dieere fortasse non intempestivum fuerit. 
Cum primum bene morata ac modesta illa Ecclesia 
virum vidit, faeiem vidit ad imaginem Dei vere 
formatam ; vidit dilectionem fontis modo scaturien- 
tem; vidit gratiam labiis circumfusam ; animi de- 
missionis summum gradum , post quem amplius 
quidquam cogitari non potest: vidit mansuetudi- 
nem atque clementiam, qualis in Davide fuit: qua- 
lis in Solomone, intelligentiam atque prudentiam ; 
qualis in Moyse, bonitatem ; qualis in Samuele, 
perfectionem ; qualis in Josepho, continentiam 
pudicitiamque ; qualis in Daniele, sapientiam ; 
quemadmodum magnus Elias, zelo fidei prieditum ; 
sicuti sublimis Joannes, integritate corporis orna- 
tum; sieuti Paulus inexsuperabili przeditum dile- 
clione. Vidit tot bonorum circa unam animam 
concursum : amore beato vulnerata est, casto bono- 
que sponsum suum amore atque benevolentia pro- 
Sed priusquam cupiditatem ex- 


nostrarum | monumenta. 


secula dilexit . 
pleret, antequam desiderium recrearet atque se- 
daret, etiam nune amoris vi fervens, tentationibus 
athleta: ad certamina voeantibus, sola relicta est. 
Atque ille quidem in certaminibus pro pietate susce- 
ptis desudabat; hic vero durabat in castitate 
matrimonium conservaus. Jam. multum temporis 
intercesserat, cum. quidam adulterandi animo im- 
maculatum  leetum  conjugalem aggreditur. Sed 
sponsa non poterat corrumpi, ac denuo reditus, et 
rursus exsilium : idque tertium accidit, donec hi- 
retica caligine discussa Dominus, et radio pacis ad- 
sed posteaquam se mutuo rursus viderunt, et 
desiderium. accensum cst, 


4€ rurstis 


stalim percept/onem voluptatis hic ultima peregrinatio dirimit et ipnterrumpit. 
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Venit ul vos tanquam sponsam ornaret, 
ptias instrueret, nec. id frustra. suscepit. Proeclaro 
conjugio benedictionis coronas imposuit ; imitatus 
ut in Cana Galilize Dominus, ita 
etiam hie imitator Christi. Judaieas enim hydrias 
loretica aqua repletas, virtute fidei immutata na- 
tura, vini integri et incorrupti plenas fecit. Siepe 
dulei sua voee largiter affusa gratia, sobrium in 
vobis eratera statui; s:wpenumero vobis omnis 
generis rationalium eiborum epulum praebuit. Hle 
quidem benedicendo prieibat, prieclari autem) isti 
discipuli sermonem minutatim. exponentes turbis 
ministrabant. Ac nos. Lhetamur, generis vestri glo- 
riam propriam ducentes. Quam proeelarze hactenus 
narratioues, quam beatum et optandum esset in 
his desinere atque finiri. sermonem ! Sed postea 
quid? Vocate lamentatrices, inquit Jeremias '. Non 
enim aliter cor ardens ae pri dolore intumesceens, 
leniri ac. mitigari potest, nisi gemitibus et laerymis 
sublevetur. Tune discessionem spes reditus conso- 
Iabatur: nune extrema a nobis discessione avulsus 
est. Magnus hiatus inter eum et Ecclesiam in me- 
dio firmatus est. Ille quidem in sinu Abrahize requie- 
scit; al qui guttam aqui, qua eorum, qui erueian- 
- ur, lingua refrigeretur, trausportet, non est. Pe- 
riit ille decor, silet vox, occlusa sunt labia, avolavit 
gratia. Ut rei prieterit:e narratio, felicitas evasit. 
Molestum erat olim etiam Israelitico populo, quod 
Elias a terra ad Deum subvolaret. Sed. discessum 
Eliseus, magistri pallio pelliceo ornatus consolaba- 
tur. Nune vero vulnus superat artem curandi: 
quoniam et Elias assumptus, et Eliseus non est re- 
lictus. Audite ex Jeremia tristes ac. flebiles quas- 
dam voces, quibus ut desertam urbem Jerosolymi- 
tanorumn deplorat, qui cum alia quedam cum 
commiseratione pronuntiat, tum hoc: Vie Sion, 
inquit^, lugent. lec tinc quidem dieta, nune autem 
impleta sunt. Nam ubi fama calamitatis divulgata 
fuerit, tunc vi: et plene lugentium erunt, et ef- 
fundentur qui ab eo paseebantur, Ninivitarum in 
calamitate vocem imitantes : imo vero etiam gra- 
vius et acerbius quam illi dolentes. Nam illorum 
his vero nullum 
remedium malorum ab. lamentationibus speratur. 
Novi quamdam etiam aliom Jeremiz vocem, libris 
Psalmorum annumeratam, quam captivitatis Israe- 
litiez& nomine edidit. Verba. autem Seripturs ita 
sese labent : 


est Dominum, 


quidem lamentatio metum solvit ; 


In salicibus suspendimus instrumenta 
nostra ?, silentio cum nosmetipsos, tum instrumenta 
condemnantes. Pro mea hane usurpo cantilenam. 
Nam si videro h:reticam. confusionem (Babylon 
autem confusio est), et si videro tentationes, quie 
per confusionem fluunt : τος illa esse aio Babylo- 
via flumina, quibus assidentes flemus, quod non 
habeamus, qui per ea nos trajiciat. Quod si salices 
nominaveris, et in iis Suspensa instrumenta, meum 
fuerit, vere namque 


etiam lioc enigma salix. est 


* Jer. is, 17, ? Thren. 1, A 
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Ἦλθε νυμφοστολίσων ὑμᾶς, xa ob διήμαρτε τοῦ 

πουδάσματος " ἐπέθηχε τῇ χαλῇ συζυγίᾳ τοὺς τῆς 
εὐλογίας στεφάνους " ἐμιμήσατο τὸν Δεσπότην * ὡς ἐν 
Κανᾶ τῆς Γαλιλαίας ὁ Κύριος, οὕτως xoi ἐνταῦθα ὁ 
μιμητὴς τοῦ Χριστοῦ. Τὰς γὰρ Ἰουδαϊχὰς ὑδρίας 
τοῦ αἱρετιχοῦ ὕδατος πεπληρωμένας, as τοῦ 
ἀχηράτου οἴνου ἐποίησεν, ἐν τῇ δυνάμει τῆς πίστ 
μεταποιῆσας τὴν φύσιν. "Eovrnssy ἐν ὑμῖν Moenia 
χρατήρα νηφάλιον, τῇ γλυχείᾳ αὐτοῦ φωνῇ δαψιλῶς 
οἰνοχοήσας- τὴν χάριν Wade ὑμῖν προεθήχατο 
τὴν λογιχὴν πανδαισίαν. Ὁ μὲν εὐλογῶν χαθηγεῖτο * 
οἱ ὃὲ καλοὶ οὗτοι μαθηταὶ, διηχόνουν τοῖς ὄχλοις μυ- 
θοποιοῦντες τὸν λόγον. Καὶ ἡμεῖς εὐφραινόμεθα, τὴν 
ὑμῶν δόξαν, οἰχείαν ποιούμενοι. Ὡς 
χαλὰ μέχρι τούτου τὰ διηγήματα " ὡς μαχάριον ἣν 
τούτοις ἐναπολῆξαι τὸν λόγον. ᾿Αλλὰ μετὰ ταῦτα τί; 
Καλέσατε τὰς θρηγούσας, ὁ Ἱερεμίας φησίν. Οὐ 
γὰρ ἔστιν ἄλλως φλεγομένην. χαρδίαν χαταπεφθῆναι, 
ὑπὸ τοῦ πάθους οἰδαίνουσαν, μὴ στεναγμοῖς χαὶ 
δαχρύοις χουφιζομένην. Τότε παρεμυθεῖτο τὸν χωρι - 
σμὸν ἡ τῆς ἐπανόδου ἐλπίς" νῦν δὲ τὸν ἔσχατον 
ἡμῶν χωρισμὸν ἀπεσχίσθη. Χάσμα μέγα μεταξὺ 
αὐτοῦ τε χαὶ τῆς Ἐχχλησίας χατὰ τὸ μέσον ἐστήρ:- 
χται " ὁ μὲν ἐν τοῖς χόλποις τοῦ ᾿Αὐραὰμ. ἀναπαύε- 
ται" ὁ δὲ διαχομίζων τὴν σταγόνα τοῦ ὕδατος, ἵνα 


τοῦ γένους 


xax ΧΟ ΘΉ τῶν ὀδυνωμένων τὴν γλῶσσαν, οὐχ ἔστιν. 
ται τὸ χάλλος ἐχεῖνο, σιγᾷ ἣ φωνή  μέμυχε τὰ 
Ἢ. ἀπέπτη dj χάρις. Διήγημα γέγονεν ἡ εὐχλη- 
Ἐλύπει ποτὲ xol τὸν Ἰσραηλίτην λαὸν Ἠλίας 
γῆς πρὸς Θεὸν ἁνιπτάμενος. ᾿Αλλὰ παρεμυ- 
0 τὸν χωρισμὸν ᾿Ἐχισσαῖος, τῇ μηλωτῇ τοῦ δι- 
ban χοσμούμενος. Νυνὶ 0i τὸ τραῦμα ὑπὲρ 
tay ἐστίν" ὅτι χαὶ Ἠλίας ἀνελήφθη, xo 
Ἐλισσαῖος οὐχ ὑπελείφθη. ᾿Ηχούσατε τοῦ Ἱερεμίου 
φωνάς τινας σχυθρωπὰς xoi γοώδε:ς, ἃς ὡς ἐρημω- 
θεῖσαν τὴν πόλιν Ἱεροσολυμιτῶν χατεθρήνησεν" ὃς 
ἄλλα τέ τινα περιπαθῶς διεξῆλθεν xol τοῦτό φησιν " 
'O80l Σιὼν ΤΣ: Ταῦτα τότε μὲν εἴρηται, 
νῦν ὃὲ πεπλήρωται. “Ὅταν γὰρ περιαγγελθῇ τοῦ πά- 
θους ἡ φήμη, τότε πλήρεις ἔσονται αἱ ὁδοὶ τῶν πεν- 
θούντων, χαὶ προχεθήσονται οἱ ὑπ᾽ αὐτῶν ποιμαι- 
νόμενοι, τὴν τῶν Νινευϊτῶν φωνὴν ἐπὶ τοῦ πάθους 
μιμούμενοι " μᾶλλον δὲ χἀχείνων ἀλγεινότερον ὀδυ- 
νώμενοι. Τοῖς μὲν γὰρ ὁ θρῆνος τὸν φόδον ἔλυσεν " 
ἴς δὲ Ἄνες οὐδεμία τῶν χαχῶν ἀπὸ τῶν θρήνων 

. Οἶδά τινα τοῦ Ἱερεμίου χαὶ ἄλλην φωνὴν, 
ὅλοις οὖσαν τῶν Ψαλμῶν ἐναρίθμιον, ἣν ἐπὶ 
τῇ αἰχμαλωσίᾳ τοῦ Ἰσραὴλ ἐποιήσατο. Φησὶ δὲ ὁ 
λόγος, ὅτι "Ev ἱτέαις ἐκχρεμάσαμεν ἑαυτῶν τὰ 
σιωπὴν ἑαυτῶν τε xal τῶν ὀργάνων κατα- 
"Eàv 


ὄργανα, 
διχάσαντες 

a ic Yan, TUAE S 1 
γὰρ ἴδω τὴν αἱρετιχὴν σύγχυσιν (Βαδυλὼν δέ ἐστιν 


Εμὴν ποιοῦμαι τὴν ᾧδὴν ταύτην. 


ἡ σύγχυσις), χαὶ ἐὰν ἴδω τοὺς πειρασμοὺς τοὺς 
διὰ τῆς συγχύσεως ῥξοντας" ταῦτα ἐχεῖνά φημι τὰ 
Βαθυλώνια ῥεύματα, οἷς προσχαθήμενοι χλαίομεν, 
ὅτι τὸν διάγοντο. ἡμᾶς διὰ τούτων οὐχ ἔχομεν. Κἂν 
τὰς ἱτέας εἴπης, χαὶ τὰ ἐπὶ τούτων ὄργανα" ἐμὸν 


ἰ, 21.541. cxxxvi, 2 seqq. 
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χαὶ τοῦτο τὸ clvtypa. 
Δένδρον γὰρ ἄχαρπον ἡ ἱτέα ἐστίν" 
£2" τῆς ζωῆς ὁ γλυχὺς χαρπός. 
γόναμεν ἄχαρποι, ἀργὰ χαὶ ἀχίνητα τὰ 
ὄργανα ἐπὶ τῶν ξύλων χρεμάσαντε 
qt σου, φησὶν, Ἱερουσαϊὴμ, ἐπιτησθείη ἡ δεξιά 
μου. Δὸτε 
ὅτι οὐχ ἡμεῖς τῆς δεξιᾶς, ἀλλ᾽ ἣ δεξιὰ ἡμῶν ἐπιλέ- 
λησται" χαὶ fj γλῶσσα τῷ ἰδίῳ λάρυγγι χολληθεῖσα, 
τὰς τῆς φωνῆς διεξόδους à μηχέτι 
ἡμεῖς τῆς γλυχείας ἐν 
μεν. ᾿Αλλ᾽ ἀποψήσασθέ po 

γὰρ πέρα τοῦ δέοντος ἐπὶ τῷ πάθει γυναιχιζόμενος. 
Οὐχ ἀφῃρέθη ἀφ᾽ ἡμῶν ὁ νυμφίος" 
ἕστηχεν, χἂν ἡμεῖς μὴ βλέπωμεν. Ἐν τοῖς ἀδύτοις ὁ 


ντως γὰρ £v ἱτέαις ὁ βίος. 


CN 
ἡμῶν OL ἂπε 


ἱτέαν γε- 


Οὐχοῦν 


ες. ᾿ξὰν ἐπιλάθω- 


μοι μιχρὸν ὑπαλλάξαι τὸ γεγραμμένον, 


φραξεν, ἵνα 


ίνης φωνῆς πάλιν ἀχούσω- 


οἱ τὰ δάχρυα " αἰσθάνομαι 


μέσος ἡμῶν 


ἱερεύς " εἰς τὰ ἐνδότερα τοῦ χαταπετάσματος, ὅπου 
πρόδρομος ὑπὲρ ἡμῶν εἰσῆλθε Χριστός" χατέλιπε 
τὸ τῆς σαρχὺς παραπέτασμα. Οὐχὲέτ 


xa σχιᾷ λατρεύε!: τῶν ἐπουρανίων, ἀλλ᾽ εἰς αὐτὴν βλέ- 


^ 


y ὑποδείγματι 


; 
Tat τὴν τῶν πραγμάτων εἰχόνα " οὐχέτι δι᾿ ἐσόπτρου 
χαὶ αἰνίγματος, ἀλλ᾽ αὐτοπροσώπως ἐντυγχάνει τῷ 
Θεῷ" 
ἀγνοημάτων. 


5 


ἐντυγχάνε!: δὲ ὑπὲρ ἡμῶν χαὶ τῶν 
᾿Απέθετο τοὺς δερματίνους χιτῶνας" 
οὐδὲ γάρ ἔστι χρεία τοῖς ἐν παραδείσῳ διάγουσι, τῶν 


ποῦ λαοῦ 


τοιούτων χιτώνων. ᾿Αλλ᾽ ἐνδύματα, ἃ τῇ χαθαρότητι 


ἐπεχοσμήσατο. 


, 


τοῦ βίου αὐτοῦ ἐξυφήνας, Τίμιος 


ἐναντίον Κυρίου τοῦ τοιούτου ὁ θάνατος. Δίλλον δὲ 
οὐχὶ θάνατος, ἀλλὰ ῥηξίς ἐστι μελῶν. Διέῤῥηξας 
γὰρ, φησὶ, τοὺς δεσμούς μου. ᾿Απελύθη ὁ Συμεὼν, 
ἡλευθερώθη ix τῶν δεσμῶν τοῦ 


συνετρίθη" 


σώματος. 'H παγὶς 
τὸ ὃὲ στρουθίον ἀπέπτη. Κατέλιπε τὴν 
Αἴγυπτον, τὸν ὑλώδη βίον * ἐπέρασεν οὐχὶ τὴν "Egu- 
i4 ταύτην, ἀλλὰ τὴν μέλαιναν ἐχείνην xa ξοφώδη 
τοῦ βίου θάλασσαν" εἰσῆλθεν εἰς τὴν γῆν τῆς ἐπαγ- 
ὶ τοῦ ὄρους προσφιλοσοφεῖ τῷ Θεῷ - ἐλύ- 


ὑπόδημα τῆς ψυχῆς, ἵνα χαθαρᾷ 


τῆς διανοίας τῆς ἁγίας γῆς ἐπιθατεύσειεν, f] χαθ- 
ορᾶται Θεός 
Ταύτην pP τες, d 


ol τὰ ÓczÀ τοῦ 


ἀδελφοὶ, τὴν παράχλησιν, ὑμεῖς 
Ἰωσὴφ ἐπὶ τὴν χώραν τῆς εὐλογίας 
μεταχομίζοντες, ἀχούσατε τοῦ Παύλου παρεγγυῶν- 
τος" Μὴ «᾽υπεῖσθε ὡς καὶ οἱ Aowxol, οἱ μὴ 
ἔχοντες ἐϊπίδα. Εἴπατε τῷ xci λαῷ, διηγήσασθε 
πὰ γχαλὰ διηγήματα. Εἴπατε τὸ ἀπιστούμενον θαῦ- 


μα" πῶς εἰς θαλάσσης ὄψιν χαταπυχνωθέντες ὁ μυ- 
ριάνθρωπος δῆμος, ἕν ἧσαν χατὰ τὸ συνεχὲς σῶμα 
οἱ πάντες, οἷόν τι ὕδωρ περὶ τὴν τοῦ σχηνώματος 
᾿αγίζοντες. Πῶς ὁ χαλὸς Δαδὶδ πολυμερῶς 
μυρίας τάξεις ἑαυτὸν χαταμε- 


xai ὁμογλώσσοις περὶ τὸ 


ἕως οὗ πον τον ἣν ὁφ οθαλμῷ Ja6ciy, 


. Εἴπατε τοῦ λαοῦ macie τὴν προθυ- 


μίαν, τῶν ἀποστόλων τὴν συσχηνίαν. πος τὰ σου- 

ζάρια τῶν προσώπων αὐτοῦ, εἰς φυλαχτήρια τῶν 

πιστῶν Ote Deco. Προσχείσθω τῷ διηγήματι βασι- 
; 


^ Psal. cx11; 47,5 Exod. un, 5. 


":ANIUAS 
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Nam arbor sterilis salix. est : a nobis auteni 
duleis vit:e. fructus. defluxit. Ergo salices in(rugi- 
feise. faeti sumus, ex quo otiosa atque immota in 
liguis suspendimus dilectionis instrumenta. Si ob- 
litus, inquit, fuero tui, Jerusalem , oblivioni trada- 
tur dextera mea. Concedite mihi, ut seriptum pau- 
lulum quod non nos 
dexterz, sed dextera nostri oblita est ; et lingua 
gulturi suo adlizerescens meatus vocis obstruxit et 
obturavit, ut. ne amplius nos dulcem illam vocem 
rursus audiamus. Vern abstergite mihi laerymas. 
Nam sentio me ultra quam deceat, calamitateni 
muliebriter deflere. Non ablatus est a nobis spon- 
sus, in medio nostrum stat, etiamsi nos non videa- 
maus. In adytis ac. penetralibus sacerdos est, in in- 
terioribus veli, quo priecursor pro nobis ingressus 
est Christus, reliquit carnis. tegumentum. Non 
amplius signo et. umbrze. coelestium | servit, scd n 
ipsam rerum imaginem intuetur; non amplius 
per speeulum atque per transennam et zenigma, sed 


invertam atque immutem, 


ipse facie eum facie collata intercedit apud Deum. 
Iutezcedit autem pro nobis, et. populi erratis. De- 
posuit tunicas pellieeas ; neque enim talibus tuni- 
cis opus habent, qui in paradiso degunt. Sed habet 
indumenta, quie puritale vit:e su: eontexuit, iisque 
sese exornavit. Honorata ac pretiosa coram Domi- 
no talis (viri) mors. est. hno vero. non mors, scd 
ruptura vinculorum est. Disrupisti enim, inquit, 
vincula mea ^. bimissus est Simeon, liberatus est 
vinculis corporis. Laqueus contritus est, et avicula 
avolavit, Reliquit. Zgyptum, materialem et. cras- 
sam vite rationem : transivit non Rubrum hoc, sed 
atrum illud et. caliginosum vit:e mare ; ingressus 
est terram promissionis; in rionte cum Deo phi- 
solvit anim ealceamentum, ut pura 
ubi conspicitur 


losophatur ; 
planta mentis terram sanctam * 
Deus, conscenderet. 


Hanc eua habeatis, fratres, consolationem, vos 
qui ossa Josephi transportatis ad terra n. bene- 
dictionis , audite Pauli verba preeipientis : Ne 
contristemini sicut. et ceteri, qui spem non habent * 
Dicite populo illi; exponite bonas narrationes. 
Dieite miractilum, cui fides derogetur : quomodo 
in maris modum condensati innumerorum honi- 
num populus unum continuum corpus universi 
erant, tanquam aqua quedam cirea tabernaculi 
pompam  sstuantes, Quomodo pr:eclarus. David 
multifariam multisque modis in innumeros ordi- 
nes sese distribuens, inter diverse simul et ejus- 
dem linguz homines, et eirca tabernaculum tripu- 
diabat. Quomodo utrinque (quasi) ignei amnes 
continentibus facibus, tractu continuo perpetuo- 
que fluentes, quoad oculi longissime prospicere 
possent, porrigebantur. Exponite studium populi 
totius, apostolorum contubernium. Quomodo su- 
daria faeiei ejus ad presidium atque custodiam 


805 


S. GREGORII NYSSENI 


864 


fidelium discerpebantur. Adjiciantur narrationi A λεὺς σχυθρωπάζων ἐπὶ τῷ πάθει, xal θρόνου ἐξαν- 


etiam imperator merens ob calamitatem, et e so- 
lio exsurgens : totaque civitas una cum pompa 
sancti : el consolamini vos invicem in 
sermonibus istis. Recte Solomon tristitiam curat. 


lransiens 


Jubet enim tristitia affectis vinum prxberi : vobis 
avtem hoc ego dico vinez operariis. Date igitur 
vestrum vinum zgritudine animi affectis, non 
quod ebrietatem inducat, aut menti insidietur, 
€cerpusve corrumpat, sed quoi Letificet cor, quod 
nobis propheta. indicabat dicens : Vinum latificat 
cor hominis. Meraciori misto et fecundioribus ac 
largioribus eos excipite sermonis calicibus, ut vo- 
bis rursus in Letitiam luetus convertatur, per gra- 
tiam unigeniti Dei Filii, per quem gloria Deo, et 
Patii in scula szculorum. Amen. 


b 


ἰστάμενος * xal πόλις ὅλη τῇ πομπῇ τοῦ ἁγίου συμ- 
μεταθαίνουσα: xol παραχαλεῖτε ἀλλήλους ἐν τοῖς 
λόγοις τούτοις. Καλῶς Σολομὼν ἰατρεύει τὴν λύπην. 
K εἰ γὰρ τοῖς ἐν λύπῃ οἶνον διδόναι, πρὸς ἡμᾶς 
τοῦτο λέγων, τοὺς τοῦ ἀμπελῶνος ἐργάτας. Δόςε οὖν 
τῆς 


χαὶ 


τὸν ὑμέτερον οἶνον τοῖς λυπουμένοις, οὐ τὸν 
μέθης ἐργάτην, χαὶ τῶν φρενῶν ἐπίόδουλον, 
φθορέα τοῦ σώματος, ἀλλὰ τὸν τὴν καρδίαν εὑὐφραί- 
νοντα, ὃν ὁ Προφήτης ἡμῖν ἐπεδείχνυε λέγων ᾿ Olvoc 
εὐσραίνει καρδίαν ἀνθρώπου. Μειζοτέρῳ τῷ χρά- 
μᾶτι, xal ἀφθονωτέραις δεξιοῦσθε τοῦ πνευματιχοῦ 
λόγου ταῖς χύλιξιν, ὥστε ἡμῖν πάλιν εἰς εὐφροσύνην 
χαὶ ἀγαλλίασιν περιστραφῆναι τὸ πένθος, χάριτι τοῦ 
μονογενοῦς Υἱοῦ τοῦ Θεοῦ, δι᾽ οὗ ἡ δόξα τῷ Θεῷ, xal 
Πατρὶ εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμῆν. 


β 


TOY AYTOY 
EIX IIOYAXEPIAN AOTOX. 


EJUSDEM 
ORATIO CONSOLATORIA 


IN FUNERE PULCHERLZ. 


Eodem interprete 


Equidem hawd scio quo pacto accommodem Q Οὐκ ola ὅπως τῷ λόγῳ χρήσομαι. Διπλῆν τε γὰρ 


orationem. Nam et duplex video argumentum, et 
utrinque triste et acerbum, ut utrumcunque oratio 
sumpserit, haud facile lacrymas evitare possit. 
Prasens temporis circuitus, quemadmodum id no- 
bis heri a pastore nuntiabatur, acerbarum rerum, 
que vicinz aliquando urbi per terremotum acci- 
derunt, memoriam continet : qui quis absque la- 
crymis commemorare possit? Magna autem hzc οἱ 
ilustris, totique qui soli subjectus est, terrarum 
orbi proposita, preclara urbs alium sustinuit ter- 
rTiniotum, atque haud parvum ornamentum amisit, 
luminari, quod ad augendam imperatoriam felicita- 
iem in ea resplendebat, repente privata, atque id- 
circo una cuc lugentibus imperatoribus moerens 
ac condolescens. Quid autem dicatur, non ignora- 
lis prorsus, qui conventum completis, cum οἱ 
hune ipsum loeum, in quo congregati sumus, et 
marorem luctumque in eo videatis. Haud igitur scio, 
ad utrum terr:emotum orationem convertain, ad 
eumne, qui nunc accidit, an qui olim? Sane liaud 
alienum est adversus id quod excellit incommodum 
consistere, atque civitatis proprium dolorem miti- 
£are, rationibusque quibusdam incommodum, quasi 


Dn 


ὁρῶ τὴν ὑπόθεσιν, xot σχυθρωπὴν καθ᾽ ἑχάτερον, ὡς 
μὴ ῥᾷδιον ἔξω δαχρύων τὸν λόγον ἐλθεῖν, ὁτιοῦν ἐξ 
ἀμφοτέρων ἑλόμενον. Ἢ παροῦσα τοῦ χρόνου περί- 
οδος, καθὼς ἡμῖν χθὲς τοῦτο παρὰ τοῦ ποιμένος ἤγ- 
γελτο, σχυθρωπῶν πραγμάτων τῶν τῇ γείτονι πό- 
λει ποτὲ διὰ τοῦ σεισμοῦ συμπεπτωχότων περιέχει 
τὴν μνήμην. "À τίς ἀδαχρυτὶ διεξέλθοι ; ἡ δὲ μεγάλη 
xoi περιφανὴς αὕτη χαὶ τῆς ὑφ᾽ ἡλίῳ πάσης προ- 
τεταγμένη χαλλίπολις ἄλλον σεισμὸν ὑπέστη, xal οὐ 
μιχρὸν ἀπεσυλήθη χόσμον, τοῦ ἐν αὐτῇ λάμψαντος 
φωστῆρος εἰς προσθήχην τῆς βασιλιχῆς εὐχληρίας 
ἀθρόως ἀφαιρεθεῖσα, xal διὰ τοῦτο τῇ κατηφείᾳ τῶν 
βασιλέων συσχυθρωπάζουσα. Τὸ δὲ λεγόμενον, οὐχ 
ἀγνοεῖτε πάντως, οἱ πληροῦντες τὸν σύλλογον, ὁρῶντες 
αὐτόν τε τὸν τόπον τοῦτον ἐν ᾧ συνειλέγμεθα χοὶ 
τὴν ἐν τῷ τόπῳ γχατήφειαν. Οὐχ olüx τοίνυν πρὸς 
ποῖον σεισμὸν τρέψω τὸν λόγον, πρὸς τὸν νῦν T] τὸν 
πάλαι γενόμενον ; Ἢ χαλῶς ἔχει πρὸς τὸ ὑπερθάλλον 
τοῦ πάθους στῆναι, καὶ χαταπραῦνειν τῆς πόλεως 
τὴν ἰδίαν ἀλγηδόνα λογισμοῖς τισι τὸ πάθος χαταφαρ- 
μάσσοντα. Εἰ γὰρ xal μὴ πάντες οἱ τοῦ χαχοῦ συμ.- 
μετέχοντες τῷ συλλόγῳ πάρεισιν * ἀλλὰ διὰ τῶν παρ- 


ty ἴσως χαὶ εἰς τοὺς μὴ παρόντας ὁ λόγος δια- 


οντ 
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δοθήσεται. Και γὰρ χαι τῶν Eoo ἐχεῖνοι 


ἱστάμενοι, τῶν δὲ ἧττον Sie ἐὺ 
“Ὥσπερ δέ 


à D 


ὑπερτιθέμενυι. σιν οἱ περὶ τ 
εἰ δύο χατὰ ταὐτὸν ἑνὶ σώματ 


νου τοῦ ὑπερθάλλοντος τὴν αἴσθησιν γίνεσθαι, ἐν τῷ 


V ποόνοὶ συ... 


πλεονάζοντι τῆς ἐπιχρατούσης ἀλγηδόνος 
μένης τῆς ἥττονος " οὕτω xal ἐπὶ τοῦ παρόντος f 
Τὸ γὰρ νέον τε χαὶ ἡμέτε 
μνήμης ἀλγυνόντων ἡμᾶς ἐστιν ἑ 
γὰρ οὐχ ἄν τις ἐπὶ τοῖς 
τως ἀπαθὴς 
ρεος, ὡς ἀναλγητὶ τὸ συμόὰν δέξασθαι ; 
πάντως τὴν νέαν 


pov ἄλγημα, τῶν διὰ τῆς 
ἐπιχρατέστερον, Πῶς 
συμθεθδηχόσι πάθοι ; Τίς οὔ- 
τὴν ψυχήν; Τίς οὕτως τὸν τρόπον ct 


Ἔσνι 
ΨΥ: 


ταύτην περιστερὰν τὴν ἔντρεφοι 


5 


νὴν τῇ βασιλικῇ χαλιᾷ, τὴν ἄρτι μὲν πτερου μένην ἐν 
λαμπρῷ τῷ πτερῷ, ὑπερθᾶσαν ὃὲ τὴν ἣλ 
χάρισιν, ὅπως ἀφεῖσα τὴν χαλιὰν οἵ 
τῶν ὀφθαλμῶν ἡμῶν ἀπέπτη, ὅπως αὐτὴ 
φθόνος τῶν χειρῶν ἡ μῶν ἀφύήρπασεν" εἴτε περιστερὰν 


ζεται " ὅπως 


ν ἀθρέως ὁ 


χρὴ λέγειν ταύτην, εἴτε νεοθαλὲς ἄνθος, ὅ οὕπω μὲν 
ὅλον τῶν χαλύχων ἐξ ὙΠ ΕΠ ἀλλὰ τὸ μὲν ἔλαμπε 

ἤδη, τὸ δὲ UU QU ἠλπίζετ 
τε χαὶ ἀτελεῖ * ὅπως ἀθρόως ἐναπέσθη 
τῇ χάλυχι, χαὶ πρὶν εἰς ἀχμὴν προελθεῖν, καὶ ὅλον 
εὐωδίᾳ πετάσαι τὸ ἄνθος, αὐτὸ περὶ ἑαυτὸ χατεῤῥύη 
χαὶ χόνις ἐγένετο, ὃ οὔτε ἐδρέψατό τις, οὔτε ἐστεφα- 
νώσατο * ἀλλὰ μάτην ἡ φύσις ἐπόνησεν * οὗ τὸ μὲν 
ἀγαθὸν ἐν ἐλπίσιν ἦν, ὁ δὲ φθόνος ξίφους δίχην πλά- 
γιος ἐμπεσὼν τὴν ἐλπίδα διέχοψεν. Σεισμός τις ἣν 
ἄντικρυς, ἀδελφοὶ, τὸ γενόμενον * σεισμὸς, οὐδὲν τῶν 
χαλεπῶν συμπτωμάτων φιλανθρωπότερος. Οὐ γὰρ 
ἄψυχον οἰχοδομημάτων χάλλος διελυμήνατο * οὐδὲ 
εὐανθεῖς γραφὰς, ἣ λίθων περιχαλλῇ θεάματα εἰς γῆν 
χατέθδαλεν * ἀλλ᾽ αὐτῆς τῆς φύσεως τὸ οἰχοδόμημα 


* xa ὅμως ἐν τῷ μικρῷ 
ὑπ τερξε ἐλαυ πὶ τεν 


λαμπρὸν τῷ κάλλει, ὑπεραττράπτον ταῖς χάρισιν, 
ἀθρόως προσπεσὼν ὁ σεισμὸς οὗτος διέλυσεν. 


neque coronis adaptavit, sed frustra natura laboravit : 
fione, invidia vero gladii instar ex transverso irruens 


fratres, erat id quod accidit, 
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σοφοὶ, Δ quodam adhibito medicamento lenire. 


lerrximotus acerbis casibus 


£66 
Etsi enim 
non omnes, ad quos incommodum simul pertinet, 
conciom intersunt : 
forsitan etiam 


attamen per eos qui adsunt, 
Et- 
enim etiam illi boni et commodi medici sunt, qui 


in absentes oratio divu!gabitur. 


adversus excellentes 

adhibendo consistunt, 
faciunt, malorum curationem differentes. Quemad- 
duo 
simul uni corpori dolores acciderint, eum qui ex- 
ac dominetur solum sentiri, 


et superantes dolores artent 
eorum, quie minus doloris 
modum autem larum rerum periti aiunt, si 
superet exsuperantia 
prevalentis eruciatus minorem dolorem quasi suf- 
furante : idem etiam in re praesenti animadverto. 
Nani et novus nosterque proprius dolor, iis rebus, 
quarum memoria nobis ecerba est, acrior, 
vehementior est. Nam qui possit aliquis ob ea quie 
acciderunt, non affici? Quis animo adeo 


alque 


alienus ab 
affectibus est? Quis adeo moribus ferreus est, ut 
absque delore quod accidit, excipiat? Nostis pror- 
Sum leneram hane columbam, qua in 
nutriebatur, quie jam primum quidem nitidis pen- 
nis volucris evadebat, sed «tatem gratiis et. virtu- 
libus superabat, ut relicto nido discesserit, ut ex 
oculis nostris avolaverit, ut eam invidia repente de 
maribus nostris rapuerit, sive columbam hanc di- 
cere oportet, sive recens pullulantem | florem, qui 
nondum quidem toto suo splendore ex gemmis ac 
vaginis emersisset, sed partim quidem jam enituis- 
set, partim vero in lucem. emersurus speraretur : 
nec eo minus in. exigua atque. imperfecta sui parte 
mirum in modum resplenderet 


nido regio 


uL repente in 
gemma emarcuerit, ae priusquam ad suum vigorem 
pervenisset, ae summum incrementum nactus es- 
set, totumque cum suavi odore decorem panderet 
ac diffunderet, ipse circa se defluxerit et in. pulve- 
rem redactus sit, quem neque quisquam decerpsil, 
ubi bonum. quidem erat in spe et exspecta- 
spem Terramotus quiam plane, 
mitior, Non enim 


interrupit. 


nihilo inaaimuni 


zificiorum decus labefactavit : neque floridas picturas aut lapidum exirike  pulehritudinis specta. 
cula humi prostravit : sed ipsius naturz zdifieium. pulchritudine splendidum , gratiarum ac virtutum 
fulgore excellens, repente impetu facto terrzemotus hic dissolvit. 


Εἶδον ἐγὼ xa τὸ ὑψηλὸν ἔρνος, τὸν ὑψίκομον qot- D 


νιχα (τὸ βασιλιχόν φημι xpázo;) τὸν ταῖς βασιλιχαῖς 
ἀρεταῖς οἷόν τισι χλάδοις πάσης ὑπερανεστῶτα τῆς 
οἰχουμένης xai πάντα διαλαμθάνοντα * 
τῶν μὲν ἄλλων χρατοῦντα, τῇ δὲ φύσει 
χαὶ πρὸς 
LY5oy καὶ 


εἶδον αὐτὸν 
χαμπτόμενον, 
τὴν ἀποθδολὴν τοῦ ἄν δοὺς ἐπ 


χλινόμενον. 
τὴν εὐγενῆ χληματίδα τὴν περιειλημμένην 
τὴν τὸ ἄνθος ἡμῖν τοῦτο ὠδίνασαν, οἵας 


ᾧ φοίνιχι, 
πέ τέρου πάλιν ὠδῖνας ἐν Ψυχῇ, οὐχ ἐν σώ- 


τ 
ὑπέστη £x δὲ 


ματι; ὅτε αὐτῆς οὗτος ὁ βλαστὸς ἀπετίλλετο " Τίς 
ἀστενάχτως τὸ πάθος παρέδραμεν ; Τίς τὴν τοῦ βίου 
ζημίαν οὐχ ὠλοφύρατο ; Τίς οὐκ ἐπαφῇχΞε τῷ πάθει 
δάγρυα ; Τίς οὐ χατέμιξε τῇ χοινῇ συνῳδίᾳ 
θρήνου τὰς ἰδίας: φωνάς ; Ei2ov θέαμα 


τοῦ 
πιστὸν, ὃ οὐκ 


ἂν εἰς πίστιν ἔλθοι τοῖς ἀχοῇ παραδεχομένοις τὰ θαύ- 


Vidi ego etiam sublime illud germen, alticoman 
palmam. (imperatoriam dico potentiam) qu:e impe- 
ratoriis virtutibus veluti ramis quibusdam supra 
omnem eminet orbem terrarum, et omnia ample- 
ctitur ; vidi, inquam, eum ceteros quidem superan- 
tem atque vincentem, naturz vero succumbenten, 
et ob amissum florem inclinari. Vidi item genero- 
sam illam vitem quim palma amplexa est, 
florem hunc nobis pepererat, 


quie 
qualesnam iterum 
de integro quasi pariens dolores animo, non cor- 
pore sustinuit, cuin hoc ab ea germen avelleretur ? 
Quis absque lacrymis cladem prateriit? Quis vitz 
damnum non deploravit? Quis calamitati non illa- 
erymatus est ? Quis communi concentui lamenta- 
lionis suas voces non adimiscuit? Vidi spectaculum 


801 S. GREGORII NYSSEN 263 
certum et exploratum, quod qui auditione ae fama Αὐματα. Εἶδον ἐξ ἀνθρώπων πέλαγος τῇ πυχνότητι τῶν 
miracula accipiunt, non eredant. Vidi pelagus ho- συνεστώτων, οἷόν «t ὕδωρ e. πᾶν μέρος τοῖς 


minum, quod frequentia congregatorum, tanquam 
aqua quzdam in omnes partes sese oculis offerret : 
plenum erat templum, 
sdjunceta platea, 


plenum templi vestibulum, 
angiporta, bivia, media, trans- 
versa, amp!a tectorum spatia : quidquid videbatur, 
hominum plenum erat, quasi totus terrarum orbis 
propter eladem et infortunium illud in unum con- 
currisset. Spectaculum autem. omnibus propositus 
erat sacer ille flos, qui in aurea lectica afferebatur. 
Ut omnium aspicientium vultus demissi ac mosii 
erant! Ut laerymis oculi oppleti, manus inter 86 
gemitus adhue intimum cordis dolorem 
indieantes! Non mihi in illo tempore (forsitan ne 
celeris quidem, qui tunc aderant) visum est aurum 
naturali suo decore nitescere , quinetiam lapidum 
fulzores, et aurei panni, et argenti. splendores, et 
lumen ignis, quod et multum et copiosum ex trans- 
verso utrinque continentibus cereis lampadibus 
protendebatur : omnia luctu simul nigrescebant, 
nihil omnium rerum communis masliti:e expers 
erat. Tune etiam magnus David suos hymnos et 
laudum decantationes lamentationibus aecommoda- 
vit, ac pro hilari ehoro sumpto invicem tristi ac 
lugubri cantilenis ad lamentationes invitavit. Atque 
omni per illum temporis articulum voluptate ab 
animis pulsa atque summota, sole lacrymae homi- 
nibus voluptati erant. 


Quoniam igitur 
victa est : haud importunum fuerit mentem fatiga- 
lani cum adhibito consilio, quoa: ejus 
fieri polest, reficere. atque confirmare. Periculum 
enim haud parvum est, ne si in hoe Apostoli 
dieto audientes non fuerimus, una cum spe desti- 
tulis condemnemur. Ait enim, quemadmodum ex 
co, qui dudum recitabat, audivimus, non oportere 
tristitia nos affici nomine dormientium f. Eam enim 
pertarbationem | illorum düntaxat esse, qui spem 
non habeant. Sed dixerit, opinor, aliquis de grege 
pusillanimorum, ca quie fieri non possint, divinum 
Apostolum jubere, et suis pr:eceptis superare na- 
turam. Qui enim fieri potest, ut affectuum pertur- 
bationem superet is qui vivit in natura, neu vinca- 
tur ab animi dolore, ob tale spectaculum contra- 
€to, cum non suo tempore in Seneetute mors con- 
Ligerit, sed ia prima setate morte pulchritudo qui- 
dem aboleatur, palpebris: vero. radius oculorum 
Legatur , genarum item rubor in pallorem trans- 
mutetur, os quoque silentio detineatur, ac flos in 
labiis apparere solitus nigrescat : idque non pa- 
rentibus modo acerbum videatur, verumetiam cui- 
vis incommodum intuenti? Quid igitur nos adver- 
sus hos? Non nostrum verbum, fratres, dicemus, 
sed dictum ex Evangelio nobis recitatum in medium 
afferemus. Audistis Dominum dicentem : Sinite 
parvos pueros, οἱ me prohibeatis eos venire ad me. 


ratione 
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tantopere ἃ perturbatione ratio ἢ 


C 


D 


ὀφθαλμοῖς προφαινόμενον, πλήρης ὁ ναός * πλῆρες 


ἢ ἐχδεχομένη 
ἄμφοδα, f Ls τὰ πλάγια, ἡ ἐπὶ τῶν δωμάτων εὖ- 
ρυχωρία" m 


ὥσπερ πάσης τῆς 


τοῦ ναοῦ τὸ προαύλιον, πλατεῖα, τὰ 


ἂν τὸ ὁρώμενον ἀνθρώ ἡπῶὼν πλήρωμα ἣν, 


οἰχουμένης εἰς ταὐτὸν συνδραμού- 


xavno φῇ πάντων ἣν τῶν oce τὰ ἜΜΕΝ 


Πῶς δεδαχρυμένα τὰ ὄμματα ! χεῖρες; ἀλλήλαις duv- 


ἀρασσόμεναι! στεναγμοὶ πρὸς τούτοις τὴν ἐγχάρδιον 
ὀδύνην χαταμιηνύοντες | Οὔ μοι ἔδοξε χατὰ τὴν ὥραν 


ἐχείνην (τάχα δὲ οὐδὲ τοῖς ἄλλοις τῶν τότε παρόντων) 
τὴν Ex φύσεως χάριν ὁ χρυσὸς ἀποστίλθειν, ἀλλὰ χαὶ 
αἱ τῶν λίθων αὐγαὶ, χαὶ τὰ ἐχ χρυσοῦ ὑφάσματα, 
χαὶ αἱ τοῦ ἀργύρου μαρμαρυγαὶ, xai τὸ Ex τοῦ πὺ- 
ρὸς φῶς, πολύ τε xai ἄφθονον χατὰ τὰ πλάγια ἐχδ- 
πέρωθεν τῇ συνεχείᾳ τῶν ἐκ τοῦ χηροῦ λαμπάδων 
παρατεινόμενον * πάντα τῷ πένθει QUY 
xai πάντα με τῆς χοινῆς χατηφείας. Τότε χα 

ὁ μέγας Δαθὶδ τὰς ἰδίας ὑμνῳδίας τοῖς θρήνοις ἔχρη- 
σεν, xal ἀντὶ φαιδρᾶς χοροστασίας μεταλαθὼν τὴν 


γοεράν τε χαὶ πένθιμον, ἐξεχαλεῖτο τοὺς θρήνους 
τοῖς μέλεσιν. Πάσης δὲ χατὰ τὸν χαιρὸν &xcivov ἦδο- 
νῆς τῶν ψυχῶν ἀπελαθείσης, uóvoy ἣν ἐν ἡδονῇ τοῖς 
ἀνθρώποις τὸ δάχρυον. 


Ἐπειδὴ τοίνυν τοσοῦτον ἡττήθη τοῦ πάθους ὁ λο- 
γισμὸς, χαιρὸς ἂν εἴη τὸ χεχμηχὸς τῆς διανοίας 
διὰ τῆς τῶν λογισμῶν συμδουλῆς ὡς ἔστι δυνατὸν 
ἀναῤῥώννυσθαι. Κίνδυνος γὰρ οὐ μιχρὸς, παρ- 
᾿Αποστόλου φωνῆς 
Φησὶ γὰρ, xa- 


αχούσαντας ἐν τούτῳ τῆς τοῦ 


συγχαταχριθῆναι τοῖς ἀνελπ 
θὼς τοῦ ὑπαναγινώσχοντος ἀρτίως ἠχούσαμεν, μὴ 
δεῖν ἐπὶ τῶν χεχοιμημένων λυπεῖσθαι. Μόνων γὰο 
τοῦτο τῶν οὐχ ἐχόντων ἐλπίδα τὸ πάθος εἶναι. ᾿Αλλ᾽ 


7-2 
ἴστοις. 


εἴποι τις ἂν, olas, τῶν μιχροψυχοτέρων, ἀδύνατσ 
χελεύειν τὸν θεῖον ᾿Απόστολον, καὶ ὑπερθαίνειν τὴν 
ἐπιτάγμασι. Πῶς 159 É 


ἀρθῆναι τοῦ πάθους τὸν ἐν τῇ φύσ 


pUGL τοῖς ἐστι δυνατὸν ὑπερ- 
φ E p 
σει ζῶντα, xat μῇ 
το θεάματι, 

ὁ θάνατος, ἀλλ᾽ ἐν 
ν τῷ θανάτῳ ἡ ὥρα, 


ὧν ὀμμάτων ἀχτὶς, 


χῤρατηθῆναι τῇ λύπῃ ἐπὶ τοίού 
μὴ καθ’ ὥραν ἐν γήρᾳ συμπέσ ag 


τῇ πρώτῃ ἡλιχίᾳ χατασθεσθῇ μὲ 


ὅταν 


χαλυφθῇ δὲ τοῖς βλεφάροις ἡ τῶ 
α τῆς παρειᾶς τὸ pen 


χρατηθῇ δὲ τῇ σιωπῇ τὸ στόμα, μελαίνηται δὲ τὸ ἐ πὶ 


μεταπέσῃ δὲ εἰς ὠχρότητα 


ποῦ χείλους ἄνθος, χαλεπὸν δὲ μὴ μόνον τοῖς γεν- 


νησαμένοις τοῦτο δοχῇ, ἀλλὰ xal «zv τῷ πρὸς τὸ 


; Τί οὖν. πρὸς 


^ 


πάθος βλέποντ 


τούτους ἡμεῖς ; Οὐχ 
οἱ, λόγον, ἀλλὰ τὴν ἀναγνὼ- 
σθεῖσαν ἡμῖν ἐκ τοῦ Εὐαγγελίου ῥῆσιν παραθήσό- 
μεθα. Ἠκούσατε γὰῤ λέγοντός τοῦ Κυρίου * "Ἄφετε 


pov ἐροῦμεν, ἀδελφ 


τὰ παιδία, καὶ μὴ κωιύετε αὑτὰ ἔρχεσθαι πρὸς 
p c τῶν γὰρ τοιούτων ἐστὶν ἡ βασι(εία cov οὖ- 
Οὐχοῦν εἰ χαὶ σοῦ ἃ 


parór. πεφηίτησες τὸ παιδίον 
, 


£69 


ἀλλὰ πρὸς τὸν Asc 
μὸν ἔχλεισεν, ἀλλὰ τῷ φωτὶ τῷ αἰωνίῳ διῆνο 


σ 


πότην ἀπέδραμεν " 


σῆς ἀπέστη τραπέζης, ἀλλὰ τῇ peii 


ἐνεφυτεύθη, &x βασιλείας eic βασιλείαν | 
εδύσατο τὸ ἄνθος, ἀλλὰ 


σ!λείας τὴν πὲρ ριθολὴν ἐνεδύσατο. Εἴπω 


τῆς πορφύρας à τῆς ἄνω βα- 
σοι τὴν ὕλην 
τοῦ θείου ἐνδύματος " οὐ λίνον ἐστὶν, οὐδὲ ἔριον, οὐδὲ 
τὰ ix σηρῶν νήματα. "Axoucov τοῦ Δαβὶδ, ὅθεν ἐξ- 
υφαίνεσθαι λέγε: τῷ Θεῷ τὰ ἐνδύματα " ᾿Εξομοιϊόγη- 
σιν xal μεγαϊοπρέπειαν ἐνεδύσω, ἀναθαλλόμιενος 
φῶς ὡς ἱμάτιον. Ὁρᾷς οἷα ἀνθ᾽ οἵων ἠλλάξατο; Δυ- 
πεῖ σε τὸ τοῦ σώματος χάλλος μηχέτι φαινόμενον, οὐ 
γὰρ ὁρᾷς αὐτῆς τὸ ἀληθινὸν τῆς ψυχῆς χάλλος, ὃ νῦν 
Ὡς 
ὁ τὸν Θεὸν "βλέπων ! ὡς ἡδὺ 
στόμα ταῖς θείαις ὑμνῳδίαις χαλλωπιζόμενον ! Ἐκ 
στόματος γὰρ, φησὶ, νηπίων καὶ 0nAatórcor xac- 
ηρτίσω airov. 


ἐν τῇ πανηγύρει τῶν οὐρανίων ἀγάλλεται. χαλὸς 


ἐχεῖνος ὁ ὀφθαλμὸς ὁ 


Ὡς χαλαὶ αἱ χεῖρες αἱ μηδέποτε τὸ 


xaxby ἐνεργήσασαι | ὡς ὡραῖοι οἱ πόδες, οἱ μὴ ἐπι- 
ὀάντες χαχίας, μηδὲ τῇ ὁδῷ τῶν ἁμαρτωλῶν τὸ 
ἔχνος uU AX σαντες ! ὡς χαλὴ πᾶσα τῆς 


ψυχῆς $ ] ) λίθων αὐγαῖς χεχοσμιημένη, 
ἀλλ᾽ Eu ἢτι τ χαὶ ἀχάκίᾳ à MURUS d ᾿Αλλὰ λυπεῖ 
σε τυχὸν πὸ μὴ εἰς γῆρα ς ἐλθεῖν. Τί γὰρ, εἰπέ 


μοι, 
χαλὸν ἐνορᾷς τῷ γήρᾳ; Ἄρα χαλὸν τὸ χνίζεσθαι τὰ 
ὄμματα, τὸ ὁυσοῦσθαι τὴν παρειὰν, τὸ ἀποῤῥεῖν τοὺς 
ὀδόντας τοῦ στόματος, xal d 


ψελλισμὸν ἐμποιεῖν τῇ 
γλώσσῃ, τὸ ὑποτρέμειν τῇ χειρὶ, χαὶ εἰς γῆν χύ- 


4E 


ν, xui ὑποσχάζειν τῷ ποδὶ, xai χειραγωγοῖς ἐπ- 
ερείδεσθαι, xa παρανοεῖν τ χειρδίᾳ, xaX παραφθέγ- 
γεσθαι τῇ φωνῇ, χίᾳ ταὐτῇ xac 


συμθαίνε. 


οἷα τῇ ἡ 
πόθη; Καὶ ὑ 
ὅτι μὴ ἀφίχετο εἰς 


^ ἀνάγχην 
πὲρ τούτου ἁγαναχτοῦμεν, 
τὴν τῶν 
μὴν συγχαίρειν προσήχει ἔχε 
σχυθρωπῶν πεῖραν οὐ 


τοιούτων πεῖραν; Καὶ 


ὧν ἡ ζωὴ τὴν τῶν 
mapebésano, xoX οὔτε ἐνταῦθα 
ὧν Aureipy ἤσθετο, οὔτε τ 


ίνοις, 


τῶν ἐχεῖ σχυθρωπῶν 
dca σεται. Ἢ γὰρ τοιαύτη Ψυχὴ ἡ οὐχ ἐχούῦσα , ἐφ᾽ 
i χρίσιν ἔλθῃ, γέενναν οὐ φοδεῖται, χρίσιν οὐ 
ν" &go6og διαμένει xoY ἀκατάπληχτος, οὐδε- 
νὸς xut συνειδότος τὸν τῆς χρίσεως 


φόθον € ξπ- 
ἄγοντος. ᾿Αλλ᾽ ἔδει, φησὶν, αὐτὴν εἰς μέτρον ἡλικίας 
ἐλϑεῖν, xal νυμφικῷ θαλάμῳ ἐμφαιδρυνθῆναι. ᾿Αλλ’ 
ἐρεῖ aot πρὸς τοῦτο ὁ ἀληθινὸς νυμφίος, ὅτι κρείττων 
ἡ οὐρανία παστὰς, προτιμότερος ἐχεῖνος ὁ θάλαμος, 
ἐν ᾧ χηρείας φόθος οὐχ ἔστιν. Τίνος οὖν, εἰπέ μοι, 
τῶν καλῶν ἀπεστέρηται τὸν σάρχινον τοῦτον ἐχδυ- 
σαμένη βίον; Εἴπω cot τὰ τοῦ βίου χαλά" λύπαι 


χαὶ ἡδοναὶ, θυμοὶ xaX φόθοι, ἐλπίδες χαὶ ἐπιθυμία:" 


ταῦτά ἔστι xal τὰ τοιαῦτα οἷς χατὰ τὴν. παροῦσαν 
ζωὴν συμπεπλέγμεθα. 


bona : animi :egritudiues et molesti, voluptates, 
ejusmodi sunt, quibus in presenti vita implicati 
Τί οὖ χαχὸν πέπονθεν 1| τοσούτων ἀπαλλαγεῖσα 


τυράννων ; Ἕχαστον γὰρ πάθος, ὅταν ἐπιχρατῇ, τῆς 


Ψυχῆς τύραννος ἡμῶν γίνεται, τοὺς λογισμοὺς δου- 
λωσάμενον. Ἢ λυπεῖ ἡμᾶς, ὅτι μὴ χατεπονήθη διὰ 


* Matth, xix, 1Δ. ? Psal. cur, 1. * Psal. vii, 2. 
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οὶ τὸν με ταν A Talium euim est reqiuun calorum*. 


T 


ir;, metus, spes, cupiditates et desideria : 
atque connexi sumus. 


ATIO. 870 


Proinide etiamsi 
a te discessit puella, attamen ad Dominum reetr- 
vit, tibi oculum clausit, sed lumini ztterno aperuit ; 
ἃ tua mensa remota sed 


est, angelie:e adhibita ; 
o *, 


hine planta revulsa est, at in paradiso sata est ; de 


reguo ad regnum traducta est, purpure florem 
exuit, at superi regni amictum induit. Dicam tibi 


materiam unde confectum est diwnum indumen- 
tum : non linum est, neque lana, neque fila serica. 
Audi Davidem, unde Deo contexi indumenta dicat: 
Con[essionem et. magnificentiam induisti *, superin- 
jiciens lumen. quasi pallium. Vides que quibus 
commultaverit? Angit te atque molestum est tibi, 
quod corporis decor non amplius apparet: non 
enim vides ejus veram animi pulchritudinem, quie 
nunc in conventu écelitum exsultat atque lzetatur : 
quam speciosus ille oculus, qui Deum videt : quam 
suave os divinarum laudum decantatione exorne- 
tur : Ex ore enim, inquit, infantium. et. lactentiuim 
perfecisti. laudem*. Quam pulehr:e manus, qua 
nunquam malum operate sunt! Quam decori pedes, 
qui ad nequitiam atque malitiam non accesserunt, 
neque in via peecatorum vestigium suum impres- 
serunt! Quam speciosa tota anime illius facies, 
non lapidum fulgoribus ornata, sed simplicitate, 
integritate et innocentia resplendens ! Sed. forsitan 
angit te, quod ad senectutem non pervenit. Quid 
vero, die mihi, pulchri cernis in senectule? An 
pulchrum prurire ae fricari oculos, corrugari ge- 
nas, ex ore defluere dentes, et linguz balbutiem 
ingenerari , manibus subtremiscere, ad terram in- 
curvari, titubare atque subclaudicare pedibus, du- 
cibus inniti, desipere corde ac delirare, voce ab- 
surda atque inepta pronuntiare? Quolia huic stati 
necessario accidunt incommoda. Et ideireo indi- 
gnamur οἱ stomachamur, quod ad ejusmodi malo- 
rum experientiam non pervenerit? Atqui gratulari 
convenit illis. quorum vita rerum acerbarum ae 
tristium periculum non fecit, et cum hic nihil mo- 
lesti: senserit, tum nihil acerbitatis illie. experie- 
tur. Nam ejusmodi anima, cum nullum in se eri- 
men habeat, eujus nomine in judicium veniat, ge- 
hennam non metuit, judicium non timet : 
atque imperterrita permanet, nulla prava conscien- 
tia judicii terrorem ineutiente. At oportebat, inquit, 
eam ad justum zetatis modum venisse, et in thalamo 
nuptiali exhilarari. Verum ad hoc tibi verus spon- 
sus dicet, quod melior in celo sit. lectus cenialis, 
anteferendus ilie thalamus, ubi viduitatis metus 
non est. Quo izitur, quzeso te, bono privata est, 
cum hane carnalem vitam exuit? Dicam tibi vilze 
hzc et 


intrepida 


Quid igitur mali accidit ei, qu: a tot tyrannis 
liberata sit? Unusquisque enim affectus ac pertur- 
Latio, cum pravalet ae dominatur, rationibus sibi 
subjugatis, animi nostri tyrannus exsistit. Àn male 


871 


nos habet, quod non doloribus patiendi confecta, A ὠδίνων, 


quod non cura liberorum educandorum attrita est, 
quod non similes dolores excepit, atque propter 
illam parentes sustinuerunt? At ejusmodi res feli- 
citatis nomine praedicands, non dep:orand:e sunt. 
Nam in nullo versatum esse malo, melior res est, 
quam humana capere possit natura. lta. sapiens 
etiam ille Solemon in suis Scripturis mortuum 
superstite beatiorem esse ducit. Item magnus Da- 
vid viram qui in carne degitur, lamentatione et 
gemitu dignam esse ait. Itaque 
didi atque magnifici, 
diti, essent, 


cum ambo splen- 
utpote regia potestale pra- 
omnium rerum, qui per vitii sua- 
ves atque jucunda habentur, ad arbitrium compo- 
tes atque participes nihil ad presentium rerum 
usum et oblectationem inclinati sunl, sed cum ar- 
canorum bonorum, qui in incorporea vita propo- 
sitlà sunt, desiderio tenerentur, calamitatis eL in- 
fortunii loco habebant eam, qui in carne transigi- 
ἀν, vitam. Audivi Davidem in multis locis sacro- 
rum Psalmorum, cum cuperet evadere ex ejusmodi 
necessitate, ubi alias quidem, JDesiderat*, inquit, 
ac desiderando deficit anima mea in. atria. Domini ; 
alias vero, Educ animam meam ex custodias. Si- 
militer autem Jeremias 7 quoque maledictione et ex- 
secratione dignum judicat diem illum, qui princeps 
ci fuisset ejusmodi vite, Ac muitas ejusmodi pri- 
scorwmn sanctorum voces, qui? feruntur et exstant 
in divina Seriptura, licet. invenire, cum desiderio 
vers vite ea, quie in carne degilur, vita gravis 
eis esset et molesta. fta etiam. magnus ille quon- 
dam Abrahamus lubenter atque haud gravatim di- 
lectum filium pro victima Deo offerebat, quod sci- 
ret atque haud dubitaret quin futurum esset, ut 
puer in meliorem el augustiorem formam trans- 
mutaretur. Ac quicunque historiz: cognitionem ha- 
betis, omnino non ignoratis, qui» de eo narrantur. 
Quid enim dicit Seriptura?? Quod cum juvenis 
quidem esset Abraham, a Deo facta sit. ei promis- 
sio de futuro filio : cum autem summum incre- 
mentum izlatis ejus inlegritas et vigor prwteriis- 


Scl, àc tempore jam emarcuisset atque absumptus 
esset, eum matura seipsam augere et propagare 


desivisset, senectute non amplius libidini obtere- 
perante, tune preter humanam spem promissio 
deducitur ad exitum et effectum ; et nascitur puer 
]saac : ac tempore justo przterito, veluti 
germen quoddam in pulchritudinem et maguitudi- 
nem excrevisset, jucundus erat oculis parentum, 
juvenilis ztatis decore nitens, tunc Abrahami 
animus quasi tormentis adhibitis probatur et ex- 
plor&tur, an plene atque exacte discerneret in re- 
rum natura quid przstaret, an non ad prassentem 
vitam spectaret? Et ait ad eum Deus : Offer filium 
tuum pro victima in holocaustum. Nostis omnino 
quicunque patres estis et liberos habetis, et amo- 
rem erga liberos a natura didicistis, ut verisimile 


cum 


, Psal. txxxiti, 2. 5Psal, ὍΣ 5, 7 Jer. xx, 1 


B λαχῇ τοῦ Δαδιδ Ey ξαῖς ἱεραῖς ῬΨαλμῳδίαις ἔξω γενέ- 
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μὴ συνετρίθη 
h τὰς ὁ jus ἀλγηδόνα 


fot 


μαβάρις op 3 disons ἐστιν ἄξια. Τὸ γὰρ ἐν μη- 
ν ἀνθρωπίνην 


D 


δενὶ γενέσθαι xax, χρεῖττον ἣ χατὰ τὴ 


φύσιν ἐστίν. Οὕτως xo) ὁ σοφὸς Σολομὼν ἐν τῇ ἰδίᾳ 


--. 
1 


ραφῇ μαχαρίζει πρὸ τοῦ περιόντος τὸν χατοιχόμε- 
νον. Kol ὁ μέγας Aa010 θρήνου xai οἰμωγῆς ἀξίαν 
τὴν ἐν σαρχὶ διλγωγὴν εἶναί φησιν. Kaízot γε ἀμφό- 


Η] 


τεροι λαμπροὶ χατὰ τὴν βασιλείαν ὑπάρχοντες, πάν- 


] 


τὼν xav ἐξουσίαν τῶν χατὰ τὸν βίον ἡδέων p.evéyov- 


ς, οὐδὲν πρὸς τὴν παροῦσαν ἀπόλαυσιν ἐπεχλίθη- 


ἀλλὰ τῶν ἀποῤῥήτων ἀγαθῶν τῶν ἐν τῇ ἀσω- 


σαν" [ 
μάτῳ ζωῇ προχειμένων τὴν ἐπιθυυΐαν ἔχοντες, συμ- 


φορὰν ἐποιθῦντο τὴν ἐν σαρχὶ ζωήν. "Ἤχουσα πολ- 


σθαι τῆς τοιαύτης ἀνάγχης ἐπιθυμοῦντος, ἐν οἷς φη- 
σι)" νῦν μὲν, ὅτ: ᾿Ἐπιποθεῖ καὶ ἐκλείπει ἡ a vyil 
μου εἰς τὰς αὐλὰς τοῦ Κυρίου" νῦν δὲ, ὅτ' "EG- 
ἄγαγε ἐκ φυλακῆς τὴν ψυχήν μου. Ὡσαύτως ὃὲ 
xai ὁ Ἱερεμίας κατάρας ἀξίαν χρίνει τὴν Ἵν 
ἐχείνην τὴν ἄρξασαν αὐτῷ τῆς τοιαύτης ζωῆς. ἢ 
πολλὰς ἔστι τοιαύτας τῶν παλαιῶν ἁγίων φωνὰς ἐν 
τῇ θείᾳ Γραφῇ φερομένας εὑρεῖν, οἱ δι’ ἐπιθυμίαν 
ζωῆς τὴν ἐν σαρχὶ διαγωγὴν ἐδαρύνοντο. 
τῷ Θεῷ 


«ἧς ὄντως 
Οὕτως χαὶ ὁ μέγας ποτὲ ᾿Λόραὰμ προθύμως 
πρ Qu τὸν ἠγαπημένον υἱὸν, εἰδὼς ὅτ 
«s χαὶ θειότερον γενήσεται τῷ παιδὶ 
τὰ δὲ 


διὰ θυσίας 
πρὸς τὸ χρεῖττ 


3| μετάστασις. τῆς ἱστορίας ἐμπείρως ἔχετε, 


C πάντως οὐκ ἀγνοεῖτε τὰ περὶ αὐτοῦ διηγήματα. ET 


"A6oaàp. 
παρελης- 


γάρ φησιν ἡ Γραφή; Ὅτι νέῳ μὲν ὄντι τῷ 


θεόθεν περὶ τοῦ παιδὸς ἐπαγγελία γίνεται" 
λυθότι δὲ τὴν ἀκμὴν, χαὶ ἤδη χαταμαρανθέντι ὑπὸ 


c. 
τῸΝ 


τοῦ χρόνου, ὅτε πάσετοι d] φύσις ἑαυτὴν αὔξουσα, 
οὐχέτι τοῦ γήρως ταῖς ὁρμαῖς Ümaxouovvoc, τότε 


παρὰ τὰς ἀνθρωπίνας ἐλπίδας εἰς πέρας ἡ ὑπόσχεσι 
γεται" xaX τίχτεται παῖς ὁ Ἰσαάχ’ xol συμμέτρου 
χρόνου, οἷόν τι ἔρνος ἀναδραμὼν εἰς 


? $8 


διαγεγονότος 

Ds uper S ἐξ τὸς δὴ US 
χάλλος xai μέγεθος, ἡδὺς ἣν τοῖς ὀφθαλμοῖς τῶν 
γονέων τῷ τῆς νΞότητος χάλλει λαμπόμενος " τότε 
προσάγεται τῷ "A6paày. ἡ τῆς v 
ιθῶς ἐν τῇ τῷ 


ψυχῆς δοχιμασία χαὶ 


βάσανος, εἰ àxp τῶν ὄντων φύσε: διαγι- 
γνώσχει τὸ χάλλιον, εἰ μὴ Ka ς τὴν mapoucay p 


ὁ Θεός: ᾿Αγέγνεγκε cóv 


* 


ζωήν. Καί φησι πρὸς αὐτὸν ὁ 


p υἱόν σου διὰ θυσίας εἰς διλοκάρπωσιν. Οἴδατε πάν- 


τως ὅσοι πατέρες ἐστὲ χαὶ παῖδας ἔχ 


πρὸς τὰ τέχνα στοργὴν παρὰ τῆς quat 
διατεθῆναι τὸν ᾿Αθραὰμ,, 


ὅπως εἰχὸς 


παροῦσα" μόνην ἀφεώρα ζωὴν, εἰ δοῦλος τῆς φύσειυς 


ἣν, εἰ ἐν τῷ παρόντι βίῳ τὸ γλυχὺ τῆς ζωῆς ἐλογί- 


ζετο. Τί δὲ περὶ ἐχ 
ναῖχα τὸ ἀσθενέστερον μέρος τῆς ἀνθρωπίνης φύσεως ; 

οἱ μὴ πεπαίδευτο χὰἀχείνη ὑπὸ τοῦ ἀνδρὸς τὰ θειό- 
«spa, εἰ μὴ yr 


ξίνου φημὶ, χαταλιπὼν τὴν γυ- 


στάτη τὴν χεχρυμμένην ζωὴν εἶναι 
τῆς φαινομένης ἄμεινον, οὐκ ἂν din τῷ ἀνδρὶ 
τοιαῦτα χατὰ τοῦ παιδὸς ἐνεργῆσαι. Πάντως γὰρ τοῖς 
μητριχοῖς συγχινηθεῖσα σπλάγχνο!ς, περιεχύθη τῷ 


5 Gen. xvii, d. sqq. 
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zíxwp, xol ταῖς ὠλέναις αὐτὸν ἐμπλεξαμένη, πρὸ A atque consentaneum sit Abrahamum affectum οἱ 


αὐτοῦ τὴν καιρίαν ἐδέχετο. '"Ap' οὐχ εἶπεν ἂν πρὸς 
τὸν "A6paàp. ταῦτα τὰ ῥήῇματα; Φεῖσαι τοῦ παιδὸς, 
ἄνερ, μὴ πονηρὸν γένῃ τοῦ βίου διήγημα, μὴ μῦθος 
πῷ μετὰ ταῦτα χρόνῳ γενώμεθα, μὴ φθονήσῃς τῷ 
υἱῷ τῆς ζωῆς, μὴ στερήσῃς αὐτὸν τῆς γλυχείας ἀχτῖ- 
νος" θάλαμος τέχνοις, οὐ τάφος παρὰ πατέρων σπου- 
δάζεται" στέφανος γαμιχὸς, οὐ ξίφος φονιχόν" γαμῆ- 
λιος λαμπὰς, οὐ πῦρ ἐπιτάφιον. Ταῦτα λῃσταὶ xal 
τῶν τέχνων ἐργά- 


δ στ 
eu 


πολέμιοι, o) πατέρων χεῖρες 
ζονται. Εἰ δὲ χρὴ πάντως γενέσθαι τὸ χαχὸν, μὴ εἴδοι 
Σάῤῥας ὀφθαλμὸς νεχρούμενον τὸν Ἰσαάκ. ᾿Ιδοὺ OU 
ἀμφοτέρων ὦσον τὸ ξίφος, ἀπ᾽ ἐμοῦ τῆς δειλαίας 
ἀρξάμενος" μία τοῖς δυσὶν ἀρχέσει πληγή. Κοινὸν 
ἐπ᾿ ἀμφοτέρων γενέσθω τὸ χῶμα μία στήλη τὴν 
χοινὴν συμφορὰν τραγῳδείτω. 


animatum futurum fuisse, si ad presentem solam 
vitam respicerel, si servus natur esset, si in 
presenti scculo vit:e dulcedinem consistere exi- 
stimaret. Sed quid de illo dico, omissa muliere 
infirmiore parte humanze naturze? Nisi et illa ἃ viro 
divina didicisset ; nisi scivissel occultam vitam ea, 
quie apparet, esse potiorem , non commissura fuisset, 
ut vir ejusmodi quid adversus filium perpetraret. 
Prorsus enim maternis commota visceribus filio 
cireumfusa fuisset, et ulnis eum amplexa pro ipso 
letale vulnus accepisset. An non ad Abrahamum 
ejusmodi verbis usura fuisset? Parce filio, mi vir, 
ne prave in vita narrationis materia fias, ne fa- 
bula insequenti tempori fiamus, ne filio vitam in- 


B videas, ne prives eum dulci radio solari ; nuptiale 


cubiculum filiis, non sepulcrum a patribus curari atque institui. solet; corona muptialis, non ensis 


letalis; twda conjugalis , 


non ignis sepulcralis. Hc latrones et hostes, non patrum manus in 


filiis perpetrant. Quod si omnino malum perpetrari ac representari oportet : ne videat oculus Sarrie 


Isaacum necari, en per utrumque adige gladium, 


€rit, communis ambobus tumulus excitetur, unus 


LA 


"ES 
ἤει ἣ Σάῤῥα, 


Ταῦτα πάντως ἂν χαὶ τὰ τοιαῦτα Orc 


εἰ μὴ ἐχεῖνα τοῖς ὀφθαλμοῖς ἔθλεπεν, ἅπερ ἡμῖν ἐστιν 
ἀθέατα. Πδει γὰρ ὅτι τὸ τέλος τῆς ἐν σαρχὶ ζωῆς 
ἀρχὴ τοῦ θειοτέρου ϑίου τοῖς μεταστᾶσι γίνεται" χα- 
ταλείπει σχιὰς, χαταλαμθάνει ἀλήθειαν: ἀφίησιν 
ἀπάτας xai πλάνας χαὶ θορύδους, xaX εὑρίσχεν ἐχεῖνα 
τὰ ἀγαθὰ, ἃ ὑπὲρ ὀφθαλμόν τε χαὶ ἀχοὴν χαὶ χαρ- 
δίαν ἐστίν. Οὔτε ἔρως αὐτὸν ἀνιάσει, οὔτε ἐπιθυμία 


-ε 
τε 


ῥυπαρὰ παραστρέψει" οὐχ ὑπερηφανία χαυνώσει" οὐχ 
ἄλλο τι πάθος τῶν λυπούντων τὴν Ψυχὴν ἐνοχλήσει, 


ἀλλὰ πάντα γίνετα: αὐτῷ ὁ Θεός. Διὰ τοῦτο προθύμως 
δίδωσι τῷ Θεῷ τὸν παῖδα, Τί ὃὲ ὁ μέγας Ἰώδ; “Ὅτε 
HE 


auct 


πρὶν ἐπὶ ταῖς προλαδούσαις πληγαὶς τὴν Ψυχὴν ἀνα- 


γυμνωθέντι πάντων τῶν περιόντων ἁθρόως, 


λέξασθαι, ἡ τελευταία χατεμηνύθη πληγὴ, ὅπως 
ἐδέξατο τὴν ἐπὶ τοῖς παισὶ συμφοράν ; Τρεῖς αὐτῷ 

ἑπτά" μαχαριστὸς ἣν τῇ 
ς " τοσοῦτοι γὰρ ὄντες, εἷς ἦσαν οἱ πάντες τ 
μετ᾽ ἀλλήλων στοργῇ " οὐ διηρημένως xaÜ' ἑαυτὸν 
στος βιοτεύοντες, ἀλλὰ πάντες παρ᾽ ἀλλήλοις φοι- 
τῶντες, διὰ τῆς ἐγχυχλίου φιλοφροσύνης διετέλουν 
εὐφραΐνοντες ἀλλήλους ἐν τῷ μέρει xat εὐφραινόμε- 
νοι " xai δῆτα xai τότε χατὰ περίοδον παρὰ τῷ πρε- 
σδυτέρῳ τῶν ἀδελφῶν ἣν τὸ συμπόσιον " πλήρεις οἱ 
χρατῆρες, πλήρης τῶν ἐδωδίμων ἡ τράπεζα" £v χερ- 
oiv αἱ χύλιχκες" θεάματα, ὡς εἰχὸς, ἐπὶ τούτοις χαὶ 


n 


ἀχροάματα, xaX πᾶσαι θυμηδίαι συμποτιχαΐ * τρόπος 


εἷς, φιλοφροσύναι, παίγνια, μειδιάματα" πάντα ὅσα 
εἰχὸς ἐν συνόδῳ νέων ἐφ᾽ ἑστίας ἁθρύνεσθαι. Τί οὖν 
ἐπὶ τούτοις ; Ἔν ἀχμῇ τῆς ἀπολαύσεως τῶν ἡδίστων 
τάφος τῶν δέχα 
παίδων τὰ συμπόσιον γίνεται. Καὶ τοῖς αἵμασι τῶν 
νέων ὁ χρατὴρ χαταμίγνυται, χαὶ τὰ ἐδώδιμα τῷ ἐχ 
τῶν σωμάτων λύθρῳ χατεμολύνετο. Τοιαύτης συμφο- 
ρᾶς τῷ Ἰὼθ ἀγγελθείσης (θέασαΐ pot τῷ λόγῳ τὸν 
ἀθλητὴν, οὐχ ἵνα θαυμάσῃς μόνον τὸν νικητήν" μικρὸν 
γὰρ τὸ £x τοῦ θαύματος χέρδος" ἀλλ᾽ ἵνα ζηλώσῃς ἐν 
τοῖς ὁμοίοις τὸν ἄνδρα, wat cot γένηται παιδοτρίδης 


Parnor. ἀπ. XLVI. 


à 1e misera initio facto, una ambobus plaga satis 
titulus miserabilem utriusque casum prodat. 

Hic et ejusmodi Sarra. prorsus. dictura fuisset, 
nisi illa oculis vidisset. quie nostrum. visum  effu- 
giunt. Noverat. enim quod finis vit:e carnalis. ini- 
tium augustioris vibe instituti (hinc) translatis ex- 
sistat ; relinquit umbras, assequitur veritatem, di- 
mittit [raudes et errores et. tumultus, et invenit 
illa bona, quie sunt supra oculum, et auditum, ct 
cor; neque amor eum anget, neque sordida cupi- 
ditas pervertet, atque depravabit, non superbia in- 
flabit, non aliquis alius affectus animum angens mo- 
lestus erit, sed omnia fit ei Deus. Idcirco libenter 
Deo filium dat. Quid item magnus Job? cum ci 
repente quasi uno impetu adverse fortun:e spoliato 
omnibus rebus ac copiis, quibus abundaverat, prius- 
quam à superioribus plagis et. calamitatibus ani- 
mum collegisset , ultima nuntiata clades est : quo 
animo casum liberorum accepit? Ties ci fili erant , 
filii septem, nomine felicitatis in liberis procrean- 
dis; eL ob egregiam indoiem eorumdem dignus 
erat qui priedicaretur ac beatus haberetur : naui 
cum Lot essent, mutuo inter se amore quasi unus 
universi erant : non separatim. ac divisim per se 
singuli viventes, sed omnes se mutuo. frequenter 
inter se invisentes, quasi vicissitudinario quodam 
et usitato. officio atque. comitate. invitandi atque 
exeipiendi. perpetuo alter alterum modo delectabat, 
modo invicem alter ab altero exhilarabatur, atque 
adeo etiam tunc vicissitudinis officii orbe decurso 
alque peraeto, apud fratrem maximum natu. con- 
vivium erat: pleni crateres , plena mensa esculen- 
lorum, in manibus calices, spectacula, ut verisi- 
mile est, ad hae festive. jucundzeque narrationes, 
et omnia conviviis adhiberi 
consueta: mos unus, una ratio, una voluntas: co- 


animi oblectamenta 
mitas et hilaritas, ludiera, risus: omnia quiecurn- 


que par est in conventu juvenum domi sue per 


luxum atque delicias agitari. Quid izitur conse- 
culum est? Cum his rebus jucuudis jam maxime 
28 
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ífruerentur, nibihjue ad hilaritatem jam amplius 
addi posset: tecto super eos collapso, sepulcrum 
omnium decem liberorum convivium exsistit. Àc 
sanguine juvenum crater commisecbatur, et escu- 
lenta obtritorum corporum cruore coinquinaban- 
tur. Ubi ejusinodi clades Jobo nuntiata est. ( con- 
sidera, quxsso, adhibita ratione athlelàm, non ut 
victorem duntaxat admireris : parum enim lueri 
exsistit ex admiratione, sed ut virum in similibus 
imiteris, et sit tibi athleta pro p:sdotriba, suo 
exemplo ad patientiam atque fortitudinem in tem- 
pore tentationum conflictus animum ungens, atque 
confirmans), quid igitur vir ille fecit? An aliquid 
abjectum. et vile, qualia degeneris et exigui animi 
homines committere solent, aut verbo dixit, aut 
habitu gestuque corporis designavit, vel genas un- 
guibus lacerans, vel crines e capite evellens, vel 
pulverem. inspergens, vel pectus. manibus pul- 
sans et tundens, vel humi corpus abhjiciens, vel 
lusubrium carminum decantatores sibi adhibens, 
vel nominatim mortuos illos implorans, memoriae- 
que ingemiscens? Horum nihil est, sed nuntius 
quidam rerum adversarum casum liberorum narra- 


S. GREGOR?U NYSSENI 


A δἀθλητὴς, 


$76 
τῷ καθ᾽ ἑαυτὸν ὑποδείγματι πρὸς ὑπομονὴν 
χαὶ ἀνδρείαν τὴν ψυχὴν ἀλείρων ἐν χαιρῷ τῆς τῶν 
ἀσμῶν συμπλοχῆς), τί οὖν ἐποίησεν ὁ ἀνήρ: 


&pá τι δυσγενὲς xal μιχρόψυχον, ἣ εἶπε τῷ ῥήματι 


D 
^Y 


3| διὰ σχήματος ἐνεδείξατο, ἣ παρειὰν ἀμύξας τοῖς 
ὄνυξιν, ἣ τρίχας τῆς χεφαλῆς ἀποτίλας, T χόνιν χατα- 
πασάμενος, ἣ τὰ στήθη ταῖς χερσὶ μαστιγώσας, ἣ 
ἐπὶ γῆν ἑαυτὸν ῥίψας, ἣ θρηνῳδοὺς ἑαυτῷ περιστή- 
σας, T] ἀναχαλῶν τὰ τῶν χατοιχομένων ὀνόματα, χαὶ 
ἐποιμιύζων τῇ μνήμῃ ; Οὐχ ἔστι τούτων οὐδέν" ἀλλ᾽ 
ὁ μὲν τῶν χαχῶν μηνυτὴς τὴν χατὰ τοὺς παῖδας συμ.- 
φορὰν διηγήσατο: ὁ Oz ὁμοῦ τε ἥχουσεν, xol εὐθὺς 
περὶ τῆς τῶν ὄντων ἐφιλοσόφει φύσεως, πόθεν τὰ 
ὄντα λέγων, xal παρὰ τίνος eig γένεσιν ἄγεται, vot 
τίνα εἰχὺς τῶν ὄντων ἐπιστατεῖν: Ὃ Κύριος ἔδωκεν, 
ὁ Κύριος ἀφείλετο. Ἔχ Θεοῦ, φησὶ, τοῖς ἀνθρώποις 
ἡ γένεσις, xa πρὸς αὐτὸν ἣ ἀνάλυσις" ὅθεν παρῆχται 
πρὺς ἐχεῖνο xol ἀναλύεται. Θεὸς οὖν ὁ τοῦ διδόναι 
τὴν ἐξουσίαν ἔχων, ὁ αὐτὸς ἔχει χαὶ τοῦ ἀφαιρεῖσθαι 
τὴν ἐξουσίαν. ᾿Αγαθὺς ὧν ἀγαθὰ βουλεύεται, σοφὸς 
ὧν τὸ συμφέρον ἐπίσταται. Ὡς τῷ Κυρίῳ ἔδοξεν 
(ἔδοξε ὃὲ πάντως χαλῶς), οὕτως xal ἐποίησεν. Εἴη 
τὸ ὄνομα Κυρίου εὐ(ογημένον. 


vit : ille vero simul atque audivit, statim de rerum natura philosophorum more disserebat : unde res 


exsistant docens, et ἃ quo in naturam producantur, 


item. quem par sit rebus universis pr:esse. Doni- 


nus dedit, Dominus abstulit*: ex Deo, inquit, hominibus est ortus, item ad illum reditus: unde produ- 
ctus est, ad illud etiam redit. Deusigitur, qui dandi potestatem habet, idem etiam auferendi jus habet. 


Bonus cum sit, bene consulit: sapiens cum sit, 
placuit (placuit autem recte prorsus, quidquid placuit) , ita etiam fecit. Sit nomen Domini 


ctum. 


Vides quanta celsitudo animi magnitudinis athle- (C 


{0 sit; lempestatem afllictionis transtulit ad studium 
rerum considerationis et contemplationis. Noverat 
enim exacte, quod vera vita per spem veposita atL- 
que recondita sit; prasens vero vita veluti semen 
future sit. Longe autem prasentibus praestant. ac 
potiora sunt ea qui exspectantur atque sperantur, 
quantum differt. spica ἃ grano, unde enascitur: 
prisens vita proportionem habet atque assimilatur 
ad granum ; futura. vero vita per pulchritudinem 
spiez ostenditur ae designatur. Oportet enim cor- 
ruptibile hoc induere incorruptibilitatem, item mor- 
tale hoc induere immortalitatem '?. Ad hiec respiciens 
Job gratulatur filiis ob. felicitatem , ut qui citius 
vit:e vinculis exsoluti atque. exempti essent. Cujus 
rci argumento est, qudd cum promisisset Deus du- 
plum omnium eorum qui» adempta essent restitu- 
tum iri, in omnibus aliis duplicata restitutione, 
solorum liberorum duplicationem non requisivit ; 
sed decem soli pro totidem amissis dati sunt. Nam 
quoniam animi hominum in perpetuum perma- 
nent, idcirco alterum tántum, quantum amiserat, 
recipit. Quod ad liberos attinet qui post nati sunt, 
eum prius natis una connumerantur, quasi omnes 
Doo vivant, ac temporaria mors vita defunctis ni- 
lil, quo minus sint, impedimento sit. Neque enim 
aliud quidquam est in hominibus mors, nisi vitio- 


Yai 


* Job. 1. 90 sqq. !? 1 Cor. xv, 90. 


quid utile sit, novit. Sicut Domino visum est ac 
benedi 


ὍὉρᾷς πόσον τὸ ὕψος τῆς τοῦ ἀθλητοῦ μεγαλο- 
φυΐας, τὸν τῆς θλίψεως χαιρὸν εἰς ἐπέσχεψιν τῆς περὶ 
τῶν ὄντων φιλοσοφίας μετέστησεν. "Ilóst γὰρ ἀχρι-- 
θῶς, ὅτι dj ὄντως ζωὴ δι᾽ ἐλπίδος ἀπόχειται, fj δὲ 
παροῦσα ζωὴ οἱονεὶ σπέρμα τῆς μελλούσης ἐστί. Πολὺ 
ὃΣ διενήνοχε τῶν παρόντων τὰ προσδοχώμενα,, ὅσον 
διαφέρει ὁ στάχυς τοῦ χόχχου ὅθεν ἐχφύεται. Ὃ νῦν 
βίος ἀναλογεῖ πρὸς τὸν xóxxov: ὁ ὃξ προσδοχώμενος 
βίος, ἐν τῷ χάλλει τοῦ στάχυος δείχνυται, Δεῖ γὰρ 
τὸ φθαρτὸν τοῦτο ἐνδύσασθαι ἀφθαρσίαν, καὶ τὸ 
θνητὸν τοῦτο ἐνδύσασθαι ἀθανασίαν. Πρὸς ταῦτα 
βλέπων ὁ Ἰὼδ συγχαίρει τοῖς τέχνοις τῆς εὐχληρίας, 
ὡς ϑᾶττον ἐχλυθείσης τῶν τοῦ βίου δεσμῶν" τεχμή- 
ριον δὲ, ὅτι τῆς ἐπαγγελίας τοῦ Θεοῦ τὸ διπλάσιον 
ἀντὶ τῶν ἀφαιρεθέντων πάντων ὑποσχομένης, ἐν τοῖς 
D ἄλλοις ἅπασ: διπλασιασθείσης τῆς ἀντιδόσεως, μόνων 
τῶν τέχνων τὸν διπλασιασμὸν οὐκ ἐζήτησεν, ἀλλὰ 
δέχα μόνα ἀντὶ τῶν ἀφαιρεθέντων δέχα δέδοται: 
Ἐπειδὴ δὲ αἱ τῶν ἀνθρώπων Ψυχαὶ εἰς ἀεὶ διαμένουσι, 
τούτου χάριν τῶν ἀπολλυμένων διπλασίαν δέχεται 
τὴν ἀντίδοσιν. "Ej ὃὲ τῶν τέχνων τὰ ἐπιγενόμενα 
τοῖς προγεννηθεῖσι συναριθμεῖται, ὡς πάντων τῷ Θεῷ 
ζώντων, χαὶ οὐδὲν τοῦ προσχαίρου θανάτου τοὺς χατ- 
γὰρ ἄλλο 
τί ἐστιν ἐπ᾽ ἀνθρώπων ὁ θάνατος, εἰ μὴ χακίας χα- 


οἰχομένους πρὺς τὸ elvat χωλύοντος. Οὐδὲ 


θάρσιον. "Emi γὰρ οἷόν τι σχεῦος ἀγαθῶν δεχτιχὸν 
ὃ xav ἀρχὰς f; φύσις ἡμῶν παρὰ τοῦ Θεοῦ τῶν ὅλων 
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χατεσχευάσθη, τοῦ OE ἐχθροῦ τῶν ψυχῶν ἡμῶν δι᾽ A sitatis expiatio. Quandoquidem enim natura nostra 


ἀπάτης ἡμῖν τὸ χαχὸν παρεγχέαντος, τὸ ἀγαθὸν χώ- 
pav οὐκ ἔσχεν" τούτου ἕνεχεν, ὡς ἂν μὴ διαιωνίζῃ 
ἡμῖν ἡ ἐμφυεῖσα xaxía, προνοίᾳ χρείττονι θανάτῳ τὸ 
σχεῦος πρὸς χαιρὸν διαλύεται, ἵνα τῆς χαχίας ἐχρυεί- 
σης ἀναπλασθῇ τὸ ἀνθρώπινον, χαὶ ἀμιγὲς χαχίας τῷ 
ἐξ ἀρχῆς ἀποχαταστῇ βίῳ. Τοῦτο γάρ ἐστιν ἡ ἀνά- 
στασις, ἣ εἰς τὸ ἀρχαῖον τῆς φύσεως ἡμῶν ἀναστοι- 
χείωσις. El οὖν ἀμήχανόν ἐστιν ἀναστοιχειωθῆναι 
πρὸς τὸ χρεῖττον τὴν φύσιν χωρὶς ἀναστάσεως" θα- 
νάτου 6i προηγησαμένου, ἀνάστασις γενέσθαι οὐ 
δύναται " ἀγαθὸν ἂν εἴη ὁ θάνατος, ἀρχὴ χαὶ ὁδὸς 
τῆς πρὸς τὸ κρεῖττον μεταθολῆς ἡμῖν γινόμενος. 
Οὐχοῦν ἐχθάλωμεν, ἀδελφοὶ, τὴν λύπην περὶ τῶν 
χεχοιμημένων, ἣν μόνοι ὑπομένουσιν οἱ μὴ ἔχοντες 
ἐλπίδα. Ἐλπὶς δέ ἐστιν ὁ Χριστός" ᾧ ἡ δόξα χαὶ 
χράτος, τιμὴ χαὶ προσχύνησις εἰς τοὺς αἰῶνας. 
᾿Αμήν. 


a Deo summa rerum, veluti vas quoddam bono- 
rum capax ab initio condita est, sed ab inimico 
animarum nostrarum per fraudem nobis vitio af- 
fuso, bonum locum non habuit : ideirco ne vitio- 
sitas nobis inhirens perpetuo. duraret, providen- 
lia meliori morte vas ad tempus dissolvitur, ut 
ubi viliositas eflluxerit, reformetur genus huma- 
num, atque integrum ac purum à permistione vi- 
liositatis in pristinum viti» statum restituatur. dd 
enim resurrectio est, nempe nature nostire in 
pristinum statum reparatio. Si igitur fieri non po- 
test, ut absque resurrectione natura ad meliorem 
formam et statum redigatur : ac nisi mors praeces- 
serit, resurrectio fieri non potest: bona res fuerit 


B mors, ut qui initium ae via mutationis in melius 


nobis exsistat. Proinde ex animo ejiciamus, fratres, 
egritudinem et dolorem dormientium nomine con- 


tractum, quem soli sustinent, qui spem non habent. Spes autem est Christus : eui gloria et. impe- 


rium, honos et adoratio in secula. Amen. 


TOY 
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EHITAPIOX AOPOX 


ΕΙΣ HAAKIAAAN BAXIAIEYAN. 


EJUSDEM | 
ORATIO FUNEBRIS 


DE PLACILLA IMPERATRICE. 


Eodem interprete. 


Ὃ πιστὸς xaX φρόνιμος οἰχονόμος (ix γὰρ τῶν Qj Fidelis et prudens dispensator (nam ab iis qua 


ἀνεγνωσμένων ἀπὸ τοῦ θείου Εὐαγγελίου προοιμιάζο- 
μαι), ὃν χατέστησεν ὁ Κύριος ἐπὶ τῆς οἰχίας ταύτης, 
τοῦ διδόναι ἐν χαιρῷ τοῖς οἰχονομουμένοις τὸ σιτομέ- 
τριον, χαλῶς ἐν τῷ πρὸ τούτου χρόνῳ χαταδιχάσας 
τὴν ἀφωνίαν τῷ λόγῳ, ὁ χαλῶς τοῦ μεγέθους τῆς 
συμφορᾶς ἐπαισθόμενος, xa τιμήσας τῇ ἡσυχίᾳ τὸ 
πένθος, οὐχ οἶδ᾽ ὅπως ἐν τῷ παρόντι συλλόγῳ πάλιν 
ἐπανάγει τῇ Ἐχχλησίᾳ τὸν λόγον, αὐτὸς ἀναλύων τὴν 
ἰδίαν κατὰ τοῦ λόγου ψῆφον " χαίτοι γε σφόδρα θαυ- 
μάζων τῆς συνέσεως ἐν πολλοῖς τὸν διδάσχαλον, ἐν 
τούτῳ μάλιστα πλέον ὑπερεθαύμασα, ὡς χαλῶς ἐν 
πῇ συμφόρᾷ τὸν λόγον χατασιγάσαντα. Προσφνὲς γάρ 
μοι δοχεῖ χαὶ χατάλληλον εἶναι τοῖς πενθοῦσι φάρμα- 
xov ἣ σιγὴ, τὸ διοιδοῦν τῆς Ψυχῆς χρόνῳ χαὶ χατη- 
φείᾳ δι’ ἡσυχίας ἐχπέπτουσα. Ὡς εἴ γέ τις ἔτι τὴν 


! Math. xxv, 20 sqq. 


ex divino Evangelio recitata sunt δ, ordior), quem 
prefecit Dominus huie familie, ut det in tempore 
sibi commissis dimensa ac rata cibaria, cum ante- 
hac recte continentiam. vocis orationi atque silen- 
lium indixisset : ut. qui recle magnitudine cladis 
animadversa, luctum silentio honorare vellet : 
nescio quomodo in prisenti conventu denuo redu- 
cit Ecclesie sermonem, ipse suam adversus ora- 
lionem sententiam rescindens : et quidem cum in 
multis rebus vehementer admiror prudentiam ma- 
gistri, tum in hoc. maxime supra modum admira- 
tus sum, quod recenti clade orationi recte silen- 
lium indixerit, Aptum. enim mihi et conveniens 
lugentibus remedium, silentium esse videtur , 
quippe dolore zsiuantem et effervescentem ani- 
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mum spatio temporis ae maerore intercedente per A Ψυχὴν τοῦ πάθους ὑποθερμαίνοντος ἀνακινοίη τὸν λό- 


quietem et taciturnitatem mitigat. Nam si quis 
calamitate etiam nunc animum incendente sermo - 
nem inferat, meeroris vulnus curatu difficilius fiet, 
mentione rerum acerbarum veluti spinis quibus- 
dam laceratum reerudescens. Ac nisi temerarium 
nimis est, si ego quoque przeceptorem in aliqua re 
corrigere coner, forsitan haud incommodum fuis- 
set, usque adhuc silentium nostrum oblinere atque 
durare, ne ad calamitatem oratio demissa auribus 
molesta -esset. Nondum enim tantum temporis in- 
tercessit, quo mens ad malum assuescere potuerit, 
Adhuc recens in animo clades est : ac forsitan 
eliam semper recens erit stati (nostro) dolor : 
adhue turbatur cor nostrum ac veluti mare 
quoddam turbine calamitatis commotum ab imo 
fundo evertitur, adhue sstuant cogitationes ad 
mentionem malorum effervescentes. Cum igilur 
ejusmodi tempestate animus commotus sit, qui 
fieri potest ut recto cursu oratio procedat veluti 
procella. quadam, affectu doloris jactata? Sed quo- 
niam jubenti obtemperare oportet, nescio quo ge- 
nere utar orationis, Non enim excogitare pos- 
sum quibus conjecturis assequar mentem  przce- 
ptoris. An forsitan etiam aliquid zgritudini indul- 
gere vult, ac verbis ad affectus concitandos ac- 
commodatis coneioni lacrymas commovere? Ac si 
ita sentit, recte, meo quidem judicio, etiam hoe 
facit : 


γον, δυσαλθέστερον τὸ τῆς λύπης τραῦμα γενήσεται, 
τῇ μνήμῃ τῶν ἀλγεινῶν οἷόν τισιν ἀχάνθαις ἐπιξχι- 
νόμενον. Εἰ δὲ μὴ λίαν ἐστὶ τολμηρὸν χἀμέ τι τῶν 
ποῦ διδασχάλου προσδιορθώσασθα', τάχα χαλῶς ἔσχεν 
μέχρι τοῦ νῦν χαταχρατεῖν ἡμῶν τὴν ἡσυχίαν, ὡς 
ἂν μὴ πρὸς τὸ πάθος ὁ λόγος χαθελχυσθεὶς, τὴν ἀχοὴν 
ἀνιάσειεν. Οὔπω γὰρ τοσοῦτος ὁ ἐν τῷ μέσῳ χρόνος, 
ὥστε προσεθίσαι τῷ χαλῷ τὴν διάνοιαν. "Ext νέον ἐν 
“ἢ ψυχῇ τὸ πάθος, τάχα δὲ χαὶ ἀεὶ νέον ἕσται τῷ βίῳ 
πὸ ἄλγημα: ἔτι ταράσσεται ἡμῶν ἡ καρδία, xai 
χαθάπερ τις θάλασσα χυματουμένη τῇ λαίλαπι τῆς 
συμφορᾶς ἐκ βυθῶν ἀναστρέφεται " Evt διοιδοῦσιν ol 
λογισμοὶ, πρὸς τὴν μνήμην τῶν χαχῶν ἀναζέοντες. 
᾿Αστατούσης οὖν τῷ τοιούτῳ χλύδωνι τῆς ψυχῆς, 
πῶς ἔστι προαγαγεῖν ἐπ᾽ εὐθείας τὸν λόγον, οἷόν τινι 
γχαταιγίδι τῷ πάθεν τῆς λύπης ἐγχειμαζόμενον ; 
᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ χρὴ χελεύοντι πείθεσθαι, οὐχ οἶδα ὅπως 
τῷ λόγῳ χρήσομαι. Οὐ γὰρ εὑρίσχω τῆς διανοίας τοῦ 
διδασχάλου χαταστοχάσασθαι. Ἢ τάχα βούλεταί τι 
xai τῷ πάθει χαρίσασθαι, χαὶ τοῖς ἐμπαθεστέρο:ς 
τῶν λόγων ἀναχινῆσαι τῇ ἐχχλησίᾳ τὸ δάχρνον ; Καὶ 
εἰ ταῦτα διανοεῖται, ὀρθῶς, χατά γε τὴν ἐμὴν χρίσιν, 
χαὶ τοῦτο ποιεῖ" δεῖ γὰρ πάντως, ὥσπερ τὴν ἀπόλαυσιν 
τῶν ἀγαθῶν προθυμούμεθα, οὕτω xai πρὸς τὰ λυ- 
πηρὰ τῶν συμπιπτόντων οἰχείως ἔχειν. Τοῦτο γὰρ 
γαὶ ὁ Ἐχχλησιαστὴς συμθουλεύει. Καιρὺς, φησὶ, 
τοῦ yeAdc'at, καὶ καιρὸς τοῦ Aabcat. 


oportet enim prorsus sicut oblectari cupimus, et commodis rebus fruimur libenter, ita ad 


iistes et acerbos quoque casus nos accommodare. Id enim. etiam consulit Ecclesiastes, Tempus est 


inquit, ridendi, tempus est item flendi ἢ. 
Per hxc enim discimus, quod ad rem 
tem oporteat etiam animum accommodare. Pro- 
spere res succedunt , tempestivum est lzetari : re- 
dacta est alacritas animi ad demissionem; con- 
verti etiam convenit Letitiam in. laerymas. Quera- 
2dmodum enim risus signum in animo latentis 
alacritatis. est : ita etiam dolor in corde delite- 
scens per fletus et. lamentationes' significatur : ac 
vulnerum animi tanquam sanguis lacrym:e sunt. 
Id étiam Proverbium Salomonis ait : Cordis le'tan- 
tis vultus. floret. : animi vero. tristitia affecti vultus 
mvpstus ac demissus est*. Proinde prorsus necesse 
est eum affeetione cordis una: contrahi atque de- 
mitti orationem. Atque utinam inveniri possent 
ejusmodi aliqua. verba, quibus magnus quondam 
Jeremias Israelitarum cladem deflevit! Mis enim 
praesentia magis digna sunt, quam si quid aliud ex 
antiquitate triste memoria tenetür. ftes acerbi 
atque atroces sunt, qua narrantur de Job. At quid 
opus est cum hoec tanto incommodo unius domus 
nuineratu faciles comparare ? Quin etiam si magna 
maeisque communia mala commenmoraveris , Lerrae 
motus, bella, inundationes, hiatus; parva sunt 
etiam hzc, si eum priesentibus comparentur. Qua- 
re ? Quia non ad universum statim orbem terrarum 
clades belli pertinet : sed alia quidem pars ejus 


3 Eccle. 1, 4. * Eccle. vit, 4. 


prasen- C 


Μανθάνομεν γὰρ διὰ τούτων, ὅτι δεῖ χαταλλήλως 
τῷ ὑποχειμένῳ xal τὴν ψυχὴν διατίθ 


[Ἱ 
o 
c 
g 
c 
: 


ῥοῦν τὰ πράγματα φέρεται; εὔχαιρον xb εὐφραίνε- 
σθαι" μετέπεσε τὸ φαιδρὸν εἰς χατήφειαν ; μεταύάλ- 
λειν προσήχει xal τὴν εὐθυμίαν εἰς δάκρυον. “Ὥσπερ 
γὰρ ὁ γέλως σημεῖον τῆς ἔνδον φαιδρότητος γίνεται, 
οὕτω χοὶ ὁ ἐν τῇ χαρδίᾳ πόνος ὑπὸ τῶν θρήνων 
διερμηνεύεται, χαὶ γίνεται τῶν τῆς ψυχῆς τραυμάτων 
ὥσπερ αἷμα τὸ δάχρυον. Τοῦτο xo jj Παροιμία 
Σολομῶντός φησιν, ὅτι Καρδίας εὑφραινομένης, 
πρόσωπον θάλλει" τῆς ψυχῆς δὲ ἐν λύπαις οὔσης, 
σκυθρωπάζει. Οὐχοῦν ἀνάγχη πᾶσα τῇ διαθέσει τῆς 
χαρδίας συσχυθρωπάσαι τὸν λόγον. Καὶ εἴθε δυνατὸν 
ἣν τοιούτους ἐξευρεῖν τινας λόγους, οἵους ὁ μέγας 
Ἱερεμίας τῇ συμφορᾷ ποτε τῶν Ἰσραηλιτῶν ἐπ- 
εθρήνησεν. Ἐχείνων γὰρ ἄξια τὰ παρόντα μᾶλλον, ἡ 
εἴ τι τῶν ἀρχαίων ἐν σχυθρωποῖς μνημονεύεται. 
Χαλεπὰ τὰ τοῦ Ἰὼδ διηγήματα. ᾿Αλλὰ τί χρὴ πρὸς 
τοῦτο χαχὸν ἀντεξαγαγεῖν μιᾶς οἰχίας εὐαρίθμητα 
τῶν χαχῶν 


πάθη; Κἂν τὰ μεγάλα χαὶ χοινότερα 
διεξέλθῃς, σεισμοὺς, xai πολέμους, xa ἐπιχλύσεις, 
x 


μένης ἢ κατὰ πόλεμον ἅπτεται συμφορά" ἀλλὰ τὸ 
έν τι πολεμεῖται αὐτῆς, τὸ δὲ εἰρηνεύετα. μέρος. 


“ 


Ἢ σχηπτὸς ἐπέφλεξεν, ἣ τὸ 
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έχλυσεν, ἣ κατεπόθη τῷ χάσμστι. 
πάσης ἀθρόως τῆς οἰχουμένης ἐστὶ πληγή. Οὐχ ἔστιν 
ἔθνος ἕν ἣ πόλιν μίαν ἀπολοφύρασθαι " ἀλλ᾽ ἁρμόζει 
τάχα τὴν τοῦ Ναβουχοδονόσορ προΐεσθαι φωνὴν, ἣν 
πρὸς τοὺς ὑποχειρίους πεποίητα!" Ὑμῖν «Ἰέγω, 
J4aóc, gvlal, γιῶσσαι. Μᾶλλον ὃὲ συγχωρήσατέ 
μοι, προσθεῖναί τι τῷ "Assupio χηρύγματι, μεγαλο- 
φωνότερον ἀναχηρύξαι τὴν συμφορὰν χαὶ εἰπεῖν, 
ὡς ἄν τις ἐπὶ σκηνῆς ἀναθοήσας εἴποι" "Qr. πόλεις 
xaY δῆμοι, xal ἔθνη xai σύμπασα γῆ, xal τῆς θα- 
λάσσης ὅσον τε πλώϊμον xat ὅσον οἰχούμενον" ὦ 
πάσης τῆς xa0' ἡμᾶς οἰχουμένης ὅσον τῷ σχήπτρῳ 
τῆς. βασιλείας εὐθύνεται, ὦ πάντες οἱ πανταχόθεν 
ἄνθρωποι, χοινῇ τῷ πάθει ἐπιστενάξατε, χοινῇ τοῦ 
θρήνου τὴν συνῳδίαν στήσασθε, χοινῇ τὴν πάντων 
ζημίαν ἀπολοφύρασθε. Ἢ βούλεσθε,. χαθὼς ἂν οἷός 
τε ὦ, χαὶ τὴν ζημίαν ὑμῖν διηγήσωμαι; "Ἤνεγχεν ἐν 
fj χαθ' ἡμᾶς γενεᾷ ἡ. ἀνθρωπίνη φύσις ἐκθᾶσα τοὺς 


1M " 


ἰδίους ἄρους, xa τὰ συνήθη μέτρα νιχήσασα, ἢ 
us μᾶλλον δὲ "ὁ τῆς φύσεως Κύριος, ἀνθρωπίνην 
πάντα σχεδὸν 
ἐν f] πᾶσα 


σώματι, ὑπὲρ 


Ξ 


τὰ E atiis τῆς ἀρετῆς 
μὲν σώματος, πᾶσα δὲ ψυχῆς ἀρετὴ συνδραμοῦσα, 
θαῦμα ἄπιστον ἔδειξε τῇ ἀνθρωπίνῃ ζωῇ, πόσων 


ἀγαθῶν συνδρομὴν μιᾷ (ὦρησε σώματι; 


ὑποδείγματα, 


ψυχῇ ἐν ἑνὶ 


Ka) ὡς ἂν μάλιστα καταφανὲς ἅπασι γένοιτο τῆς 
γενεᾶς τὸ εὐτύχημα, ἐπὶ τὸν ὑψηλὸν θρόνον τῆς βα- 
σιλείας ἀνάγεται, ὅπως ἡλίου δίχην ἐφε τοῦ ὑψηλοῦ 
τῷ 


bd 


ἀξιώματος πᾶσαν τὴν οἰχουμένην ταῖς ἀχτῖσι 
ἀρετῶν χαταλάμψειεν, χαὶ τῷ χατὰ θείαν ψῆφον. τῆς 
οἰχουμένης ἁπάσης προτεταγμένῳ εἰς βίου τε xoi 
βασιλείας χοινωνίαν συναρμοσθεῖσα, μαχᾶρισ 
ἐποίει δι᾽ ἑαυτῆς τὸ ὑπήχοον, ὄντως, χαθώς φησιν ἢ 
Γραφὴ, βοηθὸς αὐτῷ πρὸς πᾶν ἀγαθὸν γινομένη. Εἰ 
φιλανθρωπία πρὸς 
ζυγὸς 


στὸν 


ας ἣν ὁ χαιρὸς, ἣ συνέτρεχεν αὐτῷ 
τὸ ἀγαθὸν τοῦτο, ἣ χαὶ 
ἑχατέρωθεν 
τῷ λόγῳ τάτςε πρότερον ἀριθμὸν νικῶντα, χαὶ τὰ ἐπὶ 
ποῦ παρόντος χηρύγματα, ἃ νῦν παρὰ τοῦ χήρυγχος 
«ἧς ἀληθείας ἠχούσαμεν. Εἰ. τὸ εὐσεθὲς ἐπι ΠῚ 
ὑσέθειαν δρόμος. Εἰ τὸ 


προέτρεχεν." ἴσος ἣν ὁ 


τῇ τῆς φιλανθρωπίας ῥοπῇ. Μαρτυρεῖ ὃὲ 


χοινὸς ἣν ἀμφοτέρων ὁ πρὸς εὖ 
προνοητιχὸν, εἰ τὸ δίχαιον, εἰ ἄλλο τι τῶν πρὸς τὸ 
χρεῖττον σπουδαζομένων * πάντα ἐν ἁμίλλῃ ἣν ἀλλή- 
λους νικᾶν ἐν ταῖς εὐποιίαις φιλονειχούντων, χαὶ οὐχ 
ἣν ὁ ἡττώμενος. Ἴση τις ἀμφοτέρων ἡ ἐπ᾽ ἀλλήλοις 
χάρις, ἡ μὲν ἀρετῆς ἄθλον εἶχεν τὸν τῆς οἰχουμένης 
προτεταγμένον, ὁ ὃὲ μικρὰν ἡγεῖτο Tüs 5 τε xai θσ- 
λάττης τὴν ἐξουσίαν συγχρίσει τοῦ χατ᾽ 

τυχήματος " ἴσας ἀλλήλοις ἀντιπαρεῖχον τὰς εὐφρο- 
βλέποντες χαὶ ὑπ᾽ ἀλλήλων 
ὁρώμενοι" ὁ μὲν τοιοῦτος ὧν οἷός ἐστι (ποῖον γάρ τις 
χάλλος ὑπὲρ τὸ φαινόμενον δείξειεν; xa εἴη γε 
διαρχέσαι xa εἰς EAS ζωὴν τὸ ὁρώμενον), τὴν 
δὲ, οἵα τις ἦν, οὐχ ἔστιν ὑποδεῖξαι τῷ λόγῳ οὐ γὰρ 
περιλέλειπταί τι αὐτῆς δι᾽ ἀχριδείας παρὰ τῆς τέχνης 
ὁμοίωμα" ἀλλ᾽ τι γέγονεν ἐν γραφαΐς ἣ ἐν 


πλάσμασι, πάντα τῆς ἀληθείας ἐστὶν ἐνδεέστερα, 


αὐτὴν εὐ- 


-- 


σύνας, ἀλλήλους τε 


εἰ χαί 


pra eam , quie apparet, ostenderit? et quidem vel ad nepotum usque 


* Dan. ni, 4. 
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Τὸ δὲ παρὸν xaxhw A bello infestatur, alia vero pars pàce 
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fruitur. Quid 
rursus ? Aut fulimen aliquid coneremavit, aut aqui 
vis obruit, ab hiatu atque voragine alicubi. absor- 
ptio faeta est, Ac priesens malum universi prorsus 
Orbis terrarum. vulnus est : fieri non potest ut 
una gens, aut urbs una lamentetur, sed convenit 


DE PLACILLA. 


forsitan Nabuchodonosoris. edere vocem , qua sub- 
ditos appellat : Vobis dico, populi, tribus, lingua *. 
Imo vero permittite mihi ut. adjiciam aliquid As- 
Syrio priconio, ut ampliori voce proelamem ac 
divulgem cladem ac dicam , ut aliquis in scena ex - 
clamans dixerit : O civitates et populi, et gentes 
et universa terra , et maris quidquid tum navibus 
pervium , tum (&entibus) habitalum est: o omnis 
nostri orbis quidquid imperii sceptro regitur, ὁ qui 
ex omnibus partibus confluxistis homines, commu- 
niter calamitati ingexiscite ,. comnuniter lamenta- 
tionis concentum instituite ,. communiter omniuin 
jacturam deplorate! An vultis ul, prout potero, 
eliam. detrimentum vobis exponam ? Tulit :tate 
nostra humana natura extra suos terminos egres- 
S3, consuelisque modis superatis, tulit natura , 
imo vero naturze Dominus humanam animan in fe- 
mineo corpore supra omnia propemodum superiora 
virtutis exeun pla , in qua omnis tum corporis , tum 
animi virtutis concursu f.cto, miraculum ineredi- 
bile vite human: exhibitum est, quot bonorum 
concursum una anima in uno corpore continuit? 
Atque ut omnibus potissimum perspicua fiat :etatis 
nostra felicitas , ad sublime solium regni evehitur, 
ut solis in modum virtutum radiis e sublimi digni- 
late universum orbem illustraret, atque ei, qui 
universo orbi lerrarum divino arbitrio praepositus 
esset , ad vite pariter et imperii societatem copu- 
lata, subditos per sese beatos efficeret, cum re- 
vera, ut inquit Scriptura, auxiliatrix ei essct ad 
omne bonum. Si humanitatem res postulabat, aut 
concurrebat cum eo ad hoc bonum , aut etiam pra- 
currebat : par erat utrinque libra propensione hu- 
manitatis. Ac testimonio sunt orationi eum priora 
facta innumerabilia , tum prosentis temporis prg- 
conia, qu: nunc audivimus a pr:econe veritatis. 
Si pielatem requiris, communis erat utrisque cur- 
sus ad pietatem : si providentiam, si justitiam , si 
quid aliud ex iis qu:e virtutis nomine bonique con- 
sequendi causa expetuntur : omnia posita erant. in 
certamine contendentium. secum, uter ab altero 
benefactis et officiis vinceretur, nec alteruter erat 
inferior. ZEqualis quzedam ac par erat utrisque in- 
ler ipsos mutua gratia commoditasque, illa qui- 
dem praemium virtutis habebat orbi terrarum prze- 
positum : hic vero parvi zstimabat terre marisque 
arbitrium ae potestatem. prz? ea felicitate, qua 
illam nactus erat : pares invieem alter alteri oble- 
ctationes praebebant , dum et alter alterum videret, 
et alter ab altero conspiceretur : hic quidem talis , 
qualis est ( qualem enim pulchritudinem quis su- 
vitam duraverit ea, que vida- 
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tur, pulchritudo), illa vero qualis quxdam esset, non potest. demonstrari oratione: non enim exstat 
ejus aliquod simulacrum , quod per artem exaete elaboratum sit, sed si quod etiam depictum vel ef- 


fictum est, omnia a veritate procul absunt. 


ξ PU 5 ὑποῦ τὰν ΔΕ εἰ πὰ δὲ 
Ejusmodi etiam usqueadhuc sunt ea que narran- A. Τοιαῦτα χαὶ μέχρι τούτου τὰ διηγήματα " τὰ δὲ 


tur: quiesequuntur qualia? Rursus clamare cogor. Ac 
mihi ignoscite propter incommodum clamando ex- 
ira modum egredienti. O Thracia, fugiendum no- 
men ! O infelix przdium, gens cladibus nobilitata ! 
O prius quidem hostili igni barbarorum incursio- 
nis vastata, nunc vero caput ae summam com- 
munis calamitatis in te recipiens, illinc bonum 
abripitur , illic invidia adversus imperium grassata 
ac debaechata est, illic orbis terrarum naufra- 
gium factum est , illic tanquam ^uirbine correpti 
ad scopulum impingentes in fundum tristitiz atque 
maroris demersi sumus! O malam illam peregri- 
nationem , quz reditum denegavit ! O aquas amaras 
quarum fontes utinam non desiderasset! O pro- 
dium , in quo clades accidit, propter cladem ab 
obseura nocte cognomen sortitum ! Audio enim, 
patria eorum lingua Scotoumin, a tenebris scilicet, 
locum illum cognominari; ilic obtenebrata est 
lucerna , illic exstinctus est. splendor , illic. ra- 
dii virtutum obscurati sunt, periit imperii orna- 
mentum, justitie gubernaculum , humanitatis 
imago, imo vero ipsa principalis humanitatis 
forma; maritalis amoris figura atque exemplum 
ablatum est, castum conlinentix: atque sobrieta- 
iis et pudicitize donarium, facilis aditu gravitas , 
non contemnenda facilitas et mansuetudo : alta 
animi humilitas atque modestia , pudor ingenuus, 
promiscua bonorum harmonia : periit fidei zelus 
et studium , Ecclesie columna, altarium ornatus, 
pauperum diviti, multis subministrando sufli- 
ciens dextra, communis jactatorum et afllicto- 
rum portus. Lugeat virginitas , lamentetur vi- 
duitas , ploret orbitas, cognoscant quid habuerint, 
postquam habere desierunt. Imo vero quid attinet 
me in partes et ordines dividere lamentationem ? 
Ingemiscat omnis ztas , profundum e medio corde 
gemitum edens : una lugeat etiam sacerdotium 
ipsum, quoniam invidia communem ornatum de- 
traxit. Nunquid temerarium fuerit. Prophet di- 
«tum illud proferre ? Quare repulisti , Deus , in ἢ- 
nem? οἱ concitatus est. [uror tuus adversus oves 
pascuee. tue *? Quorum peccatorum poenas luimus ? 
Qua de causa ? Cujus rei nomine aliis super aliis 
«ladibus affligimur et castigamur? An forsitan 
propterea quod abundat impietas variarum h:ere- 
seon, hzc adversum nos sententia obtinuit ? Vi- 
dete enim. quibus in exiguo tempore malis con- 
flictati simus. Nondum a priore clade respiravi- 
mus, nondum lacrymas ab oculis abstersimus , 
rursus in tantam incidimus calamitatem. Tunc te- 
nerum florem deptoravimus, nunc ipsum ramum , 
unde flos germinavit et enatus est : tunc spera- 
um decorem, nunc eum qui viguit : tune bonum 
quod exspectabatur, nunc id, cujus perieulum fa- 
5 Psal. Lxxin, 4. 


ἐπὶ τούτοις οἷα; Πάλιν βοᾷν ἀναγκάζομαι, Καί 
μοι σύγγνωτε ὑπερδοῶντι τὸ πάθος. Ὦ Θράχη, τὸ 
φευχτὸν ὄνομα ! "Q δυστυχὲς χωρίον, ἔθνος Ex. cup.- 
φορῶν γνωριζόμενον ! "Q πρότερον μὲν πολεμίῳ πυρὶ 
ταῖς τῶν βαρθάρων ἐπιδρομαῖς δῃωθεῖσα, νῦν δὲ c 
χεφάλαιον τῆς χοινῆς συμφορᾶς ἐν ἑαυτῇ δεξαμένη" 
ἐχεῖθεν τὸ ἀγαθὸν ἀναρπάζεται, ἐχεῖ ὁ φθόνος χατὰ 
τῆς βασιλείας ἐχώμασεν, Exst γέγονεν τὸ τῆς oixou- 
μένης ναυάγιον, ἐχεῖ χαθάπερ ἐν χλύδωνι τῷ προθόλῳ 
προσπταίσαντες, τῷ τῆς λύπης βυθῷ χατεδύημεν 
"Q πονηρᾶς ἐχδημίας ἐχείνης, ἣ τὴν ὑποστροφὴν οὐχ 
ἀπέδωχεν ! Ὦ πιχρῶν ὑδάτων, ὧν τὰς πηγὰς ἐπεπό- 
θησεν, ὡς οὐχ ὥφειλεν! Ὦ χωρίον, ἐν ᾧ τὸ πάθος 
ἐγένετο, διὰ τὸ πάθος τῇ σχοτομήνῃ ἐπώνυμον. 
᾿Αχούω γὰρ χατὰ τὴν πάτριον αὐτῶν γλῶσσαν Σχό- 
τουμιν τὸν τόπον ἐπονομάζεσθαι" ἐχεῖ ἐσχοτίσθη ὁ 
λύχνος, ἐχεῖ χατεσθέσθη τὸ φέγγος, ἐχεῖ αἱ ἀχτῖνες 
τῶν ἀρετῶν ἡμαυρώθησαν, οἴχεται τῆς βασιλείας τὸ 
ἐγχαλλώπισμα, τὸ τῆς διχαιοσύνης πηδάλιον, ἡ τῆς 
φιλανθρωπίας εἰχὼν, μᾶλλον 0E αὐτὸ τὸ ἀρχέτυπον " 
ἀφηρέθη τῆς φιλανδρίας ὁ τύπος, τὸ ἀγνὸν τῆς σω- 
φροσύνης ἀνάθημα, ἡ εὐπρόσιτος σεμνότης, 1j ἀχατα- 
φρόνητος ἡμερότης, Tj ὑψηλὴ ταπεινοφροσύνη, j| 
πεπαῤῥησιασμένη αἰδὼς, ἡ σύμμιχτος τῶν ἀγαθῶν 
ἁρμονία" οἴχεται ὁ τῆς πίστεως ζῆλος, ὁ τῆς Ἐχχλη- 
σίας στύλος, Ó τῶν θυσιαστηρίων χόσμος, ὁ τῶν 
πενομένων πλοῦτος, ἣ πολυαρχὴς δεξιὰ, ὁ χοινὸς τῶν 
χαταπονουμένων λιμήν. Πενθείτω ἢ παρθενία, θρηνεί- 
τω Tj χηρεία, ὀδυρέσθω ἣ ὀρφανία, γνώτωσαν τί 
εἶχον ὅτε οὐχ ἔχουσιν. Μᾶλλον δὲ τί χρή με χατὰ μέρη 
χαὶ τάξεις διαιρεῖν τὸν θρῆνον ; Στεναζέτω πᾶσα ἣ 
γενεὰ, βύθιον Ex μέσης καρδίας τὸν στεναγμὸν &va.- 
πέμπουσα " συμπενθείτω χαὶ ἡ ἱερωσύνη αὐτὴ, τὸν 
χοινὸν χόσμον τοῦ φθόνου ἀποσυλήσαντος. "Apa μὴ 
τολμηρὸν τὸ τοῦ Προφήτου εἰπεῖν, τὸ, Ἵνα τί ἀπώσω, 
ὁ Θεὸς, εἰς «éAoc, καὶ διωργίσθη ὁ θυμός σου 
ἐπὶ πρόδατα γομῆς σου; Ποίων ἁμαρτημάτων τὰς 
δίχας ἐχτιννύομεν ; Ὑπὲρ τίνος ταῖς ἐπαλλήλοις τῶν 
συμφορῶν μαστιζόμεθα ; Ἢ τάχα διὰ τὸ πλεονάσαι 
τὴν ἀσέθειαν τῶν ποιχίλων αἱρέσεων, αὐτὴ xa ἡμῶν 
ἢ ψῆφος ἐχράτησεν; Ὁρᾶτε γὰρ οἵοις xaxotg ἐν 
βραχεῖ συνηνέχθημεν χρόνῳ. Οὔπω ἐπὶ τῇ προτέρᾳ 
πληγῇ ἀναπνεύσαντες, οὕπω τὸ δάχρυον τῶν ὁφθαλ- 


0" ἀποψήσαντες, πάλιν ἐν τοσαύτῃ γεγόναμεν 


συμφορᾷ. Τότε τὸ νεοθαλὲς ἄνθος ἀπωδυράμεθα, νῦν 
αὐτὸ τὸ ἔρνος, ἀφ᾽ οὗ τὸ ἄνθος ἐθλάσθησεν " τότε τὴν 
ἐλπισθεῖσαν ὥραν, νῦν τὴν ἀχμάσασαν" τότε τὸ 
προσδοχώμενον ἀγαθὸν, νῦν τὸ ἐν πείρᾳ γενόμενον. 
"Ap& μοι συγγνώσεσθς, ἀδελφοὶ, εἴ τι διὰ τὸ πάθος 
παραληρήσαιμι; Τάχα, χαθώς φησιν ὁ 
χαὶ αὐτὴ ἡ χτίσις τῷ ἡμετέρῳ χαχῷ συνεστέναξεν. 
Ὑπομνήσω δὲ τῶν γεγονότων ὑμᾶς, χαὶ οἶμαι τοὺς 
πολλοὺς τοῖς λεγομένοις συνθήσεσθαι" “Ὅτε χρυσῷ χαὶ 


πορφυρίδι χεχαλυμμένη ἐπὶ τὴν πόλιν ἣ βασιλὶς 


835. . 
ἐχομίζετο (χλίνη δὲ ἣν ἣ χομίζουσα), xaX 
χαὶ ἡλικία πᾶσα προχεθεῖσα τοῦ ἄστεος, ἀπέστενο - 
χώρει διὰ τοῦ 

ποδῶν, χαὶ τῶν 


πλήθους τὸ ὕπαιθρον: πάντων ἐχ 
ὑπερεχόντων τοῖς aun qUR προ- 
πάθους - μέμνησθε π 
ἥλιος ταῖς νεφέλαις τὰς ἀχτῖνας ἑχυτοῦ συνεχάλυψεν, 
ὡς ἂν μὴ ἴδοι τάχα καθαρῷ τῷ φωτὶ 


πομπευόντων τοῦ ἄντως ὅπως ὁ 
ὶ μετὰ τοιούτου 
σχήματος εἰσελαύνουσαν τὴν βασιλίδα τῇ πόλει, οὐχ 
ἐπὶ ἅρματός τινος, | χρυσοδέτου ἀπήνης, χατὰ τὸν 
βασίλειον χότμον, τοῖς δορυφόροις ἀγαλλομένην, ἀλλ᾽ 
ἐν σορῷ χεχαλυμμένην, ἐπιχρυπτομένην τὸ εἶδος 
ἐχεῖνο τῷ σκυθρωπῷ προχαλύμματι" θέαμα δεινόν 
τε χαὶ ἐλεεινὸν, δαχρύων ἀφορμὴ προχειμένη τοῖς 
ἐντυγχάνουσιν * ἣν ἅπας τῶν συνειλεγμένων, ὁ ἔπηλύς 
τε χαὶ ὁ ἐγχώριος, οὐκ εὐφημίαις, ἀλλὰ θρήνοις 
εἰσιοῦταν δ ΧΈτΡ: Τότε 
θρῴπασεν, οἷον ἱμάτ 


χαὶ ὁ ἀὴρ πενθιχῶς ἐσχυ- 
τιόν τι πενθιχὸν τὸν ζόφον περι- 


θΘαλλόμενος. ᾿Αλλὰ xol αἱ νεφέλαι, χαθὼς δυνατὸν 
αὐταὶς ἣν, ἐπεδάχρυον, ἁπαλὰς ψεχάδας ἀντὶ δα- 


χρύων ἐπαφιεῖσαι τῷ πάθει. 
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πᾶσα ἀξία, A ctum est. An 
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ignoscetis mihi, fratres, si quo 
10:do propter. cladem ineptus sim et absurda lo- 
quar? Forsitan , ut. inquit Apostolus 5, 
incommo:o 


etiam ipsa 
creatura nostro ingemuit. Atque co- 
rum qui acciderunt, vobis memoriam renovabo 
ac plerosque opinor iis , quie dieantur , assensuros 
esse. Cum auro purpureaque veste velata impera- 
wix in urbem portaretur (lectica autem erat, qua 
portabatur), atque omni ordine, omni zlate ex 
urbe profusa, quidquid soli aeri aperto expositum 
esset, prx: multitudine nimis angustum videretur, 
atque omnes etiam dignitate excellentes pedibus 
funus prosequerentur : meministis prorsus , ut sol 
nebulis suos radios obtegeret , ne forsitan puro lu- 
mine videret imperatricom eum ejusmodi habitu in 
urbem invectam , non in curru quodam , aut rheda 
anro revineta pro regio ornatu satellitibus stipan- 
tibus latam, sed in loculo teetam, formam illam 
tristi velamento occultatam, spectaculum acerbum 
pariter ac miserabile, qui» omnibus occurrentibus 


lacrymarum iiateries proposita esset : quam omnis populus qui confluxerat , tam peregrinus quam 1ome- 


stieus, non faustis acclamationibus , 


sed lamentationibus introeuntem  excipiebat. Tunc etiam aer 
lugubrem in modum tristis fuit, tanquam pallio quodam lugubri, 


caligine se induens atque eireumdans. 


Quin etiam nubes, prout ab ipsis fieri poterat, illacrymabantur, molles ac tenues pluvie guttaset rores 


luctui laerymarum loco superfundentes. 

"H ταῦτα μὲν ὄντως λῆρός ἔστι, xal οὐδὲ λέγειν 
ἄξιον ; Εἰ γάρ τι χαὶ γέγονεν ἐν τῇ χτίσει τοιοῦτον, 
οἷον ἐπισημῆναι τὴν συμφορὰν, οὐ παρὰ τῆς χτί- 
σεως γέγονε πάντως, ἀλλὰ παρὰ τοῦ Δεσπότου τῆς 
χτίσεως, τιμῶντος δι᾽ ὧν ἐποίει τῆς ὁσίας τὸν θάνα- 
τον. Τίμιος γὰρ, φησὶν, ἐναντίον Κυρίου ὁ θάνατος 
πῶν ὁσίων αὐτοῦ. Εἶδον 0i ἐγὼ τότε 
τῶν εἰρημένων παραδοξότε 


ἕτερον θέαμα 
ρον. Εἶδον διπλοῦν ὄμ.- 
ὄρον, τὸν μὲν &x τοῦ ἀέρος, τὸν δὲ ἐχ τῶν δαχρύων 
ἐπὶ τὴν γῆν χαταῤῥέοντα, χαὶ οὐχ ἣν ὁ ἐξ ὀφθαλμῶν 
ὑετὸς τοῦ Ex τῶν νεφῶν ἐνδεέστερος. Ἐν γὰρ τοσ- 
αὐταῖς μυριάσιν τῶν συμπαρόντων, οὐχ ἣν ὀφθαλμὸς 
ὁ μὴ χαταδρέχων τὴν γῆν ταῖς τῶν δαχρύων στα- 
γόσιν. ᾿Αλλ᾽ οὐ χαλῶς τάχα τῆς τοῦ διδασχάλου 
γνώμης ἐστοχασάμεθα, πλέον ἣ ἔδει τοῖς σχυθρωποῖς 
ἐμθαθύναντες. Ἴσως γὰρ βούλεται θεραπεῦσαι μᾶλ- 
λον ἣ ἀνιᾶσαι τὴν ἀχοήν ἡμεῖς δὲ τὸ ἐναντίον νῦν 
πεποιήχαμεν. Ὥσπερ ἂν εἴ τις ἰατρὸς τραυματίαν 
λαθὼν, μὴ μόνον ἀμελοίη τῆς θεραπείας, ἀλλὰ xa 
βρωτιχοῖς τισι φαρμάχοις προσεπιτρίόηι τὸν ὀδυνώ- 
μενον. Οὐχοῦν ἐπαντλητέον τὸν ἐλαιώδη λόγον τῇ 
διοιδούσῃ πληγῇ. Οἷδεν γὰρ χαὶ f; εὐαγγελικὴ ἰατρεία 
«ἢ στύψει ποῦ οἴνου χαταμιγνύειν τὸ ἔλαιον. Ἐπιχλί- 
νωμεν οὖν ὑμῖν, παρὰ τῆς Γραφῆς λαθόντες τὸν τοῦ 
ἐλαίου χαμψάχην, ὡς ἔστι δυνατὸν, 
τῶν εἰρημένων εἰς παραμυθίαν παλινῳδήσαντες 

᾿Αλλά μοι μηδεὶς ἀπιστείτω τῷ λεγομένω, χἂν πα- 
ράδοξον ἢ: Ἔστιν, ἀδελφοὶ, τὸ ἀγαθὸν, ὃ ζητοῦμεν, 
ἔστι, χαὶ οὐχ ἀπόλωλεν. Μᾶλλον δὲ 


τὸ HUNG 


μιχρότερον εἶπον 
τὸ ἀγαθὺν, ἀλλὰ 
πρότερον. Τὴν βασιλίδα ζητεῖς ; 
. Ἀλλ ὀφθαλμῷ 


τῆς ἀληθείας. Οὐ μόνον γὰρ ἔστι 
χαὶ ἐν ὑψηλοτέροις ἣ 
Ἵν τοῖς βασιλείοις τὴν διαγωγὴν 


Rom. vur 92," Psal. cxv, 14. 


An hxc quidem deliramenta ac nugis revera 
sunt, ac me digna quidem, qui? dicantur? Nam 
etiamsi ejusmodi quid accidit in creatura, quod 
cladem indicaret et insignem efliceret, prorsus a 
creatura faetum non est; sed a creaturae Domino, 
per ea qui faciebat, sancte mortem. honorante. 
Honorata enim est, inquit ille, coram Domino mors 
sanctorum ejus ^. Vidi autem ego tunc aliud spe- 
ctaculum modo dietis magis inopinatum admirabi- 
liusque : vidi duplicem imbrem , unum quidem 
ex aere, alterum vero ex. oculis lacrymantium ad 
terram defluentem, ac non erat minor pluvia ocu- 
lorum, quam is qui e nubibus profluebat. In tot 
millibus enim qui simul aderant, nullus erat ocu- 
lus qui terram lacrymarum guttis non irrigaret. 
Verum haud recta fortasse conjectura ad mentem 
praceptoris assequendam usi sumus, et ita à sen- 
tentia ejus aberravimus, quippe rebus acerbis ac 
tristibus diutius quam oportet immorati. Forsitan 
enim curare potius, quam molestia aures afficere 
vult, nos vero contrarium nunc fecimus. Veluti si 
quis medieus acceptum saucium non modo curare 
negligat, verum etiam exedentibus quibusdam et 
consumendi vim habentibus medicamentis insuper 
miserum doloribus afflizat atque conticiat. Proinde 
intumescenti vulneri effundenda est oratio, quie 
sicutoleum, leniendi mitigandique vim habeat. Solet 
enim etiam evangelica medicina vini astrielivie 
naturze oleum admiscere. Gonvertamus igitur vobis, 
oleario a sacra Scriptura vase sumpto, quoad cjus 
fieri potest, prioribus contraria in medium afferen- 
ies, acerbitatem atque nigestitiam eorum quiae dicta 
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sunt, in consolationem. Sed nemo, quiso, fidem A γνῶνα: τοῦτο ποθεῖς; Οὐχ ἔξεστί cot βασιλίδος θέαν 


sermoni deroget, etiamsi preter opinionem accidat, 
a communi sententia discrepet, atque diversus sit. 
Salvum, fratres, est bonum, quod quirimus, sal- 
vum est, et non periit. Imo vero minus dixi, quam 
veritas habet. Non modo enim salvum bonum est, 
verum etiam est in sublimioribus, quam prius. 
linperatricem qu:eris? In palatio domicilium habet. 

At oculo hoe cognoscere desideras. Non licet tibi 


περιεργάζεσθαι. Φοδερὰ περὶ αὐτὴν ἡ τῶν δορυφόρων 
φρουρά" οὐ τούτων λέγω τῶν δορυφόρων, οἷς σίδηρος 
τὸ ὅπλον ἐστὶν, ἀλλὰ τῶν τῇ φλογίνῃ ῥομφαίᾳ χαθ- 


Tt 1 


ὡπλισμένων, ὧν τὸ εἶδος ἀνθρώπων ὄψεις οὐχ ὑποδέ- 


χεται. Ἐν οἷς ἀποῤῥήτοις τῆς ασιλείας * οἴχησις, 
χ er 1 D 
πότε ὄψει, ὅταν xaY σὺ προχύψης τοῦ σώματος " οὐ 


γὰρ ἔστιν ἄλλως ἐντὸς τῶν ἀδύτων τῆς βασιλείας 
γενέσθαι, μὴ διασχόντα τὸ τῆς σαρχὺς παραπέτασμα. 


supervacuam operam sumere in hoc, ut reginam spectes. Terribilis cireum eam armigerorum  custo- 
dia est : non horum, inquam, armigerorum, quibus ferrea sunt arma , sed eorum qui (lammeo gladio 


armati sunt : 


quorum speciem visus hominum non sustinet, in quibus arcanis regni est magnificentia, 


Une videbis, cum et ipse e corpore eminens prospexeris : non enim aliter intra adyta atque pene- 


tralia regni pervenire licet, nisi carnis velo diducto, 

An prestabilius putas per carnem vita frui? 
Proinde doceat te. divinus Apostolus, qui arcano- 
rum paradisi mysteriorum particeps fuit*. Quid 
dicit de hac vita? forsitan ex communi hominum 
loquens persona? Miser ego homo! quis me eripiet 
ex hoc corpore morli obnoxio? ? Quare hoc dicit? 
Quoniam resolvi, et esse cum Christo longe melius 
esse dicit'?. Quid item magnus ille David, qui tanto 
principatu florebat, qui omnia, quie pertinent. ad 
voluptatem fruendam, abunde habebat? Non an- 
gitur vita? non custodiam nominat hane vitam? 
An non clamat ad Dominum : Educ e custodia 
animam meam ! ? Δ non productione vit:e gravater, 
el offenditur? Heu mihi, dicens, quoniam inquili- 
natus meus prolongatus est" ! An non noverant 
sancti discernere bonum a malo , et idcirco animae 
prestabiliorem esse putabant exitum e corpore? 
Tu vero, quid boni, quxeso, in vita vides 7 Consi- 
dera quibus in rebus vita spectetur. Non profero 
tibi vocem prophetz dicentis : Omnis caro [enum "5. 
Ornat enim ille et honestat magis ea similitudine 
riiseriam natur: : forsitan enim melius esset. fe- 
num eam esse potius quam id quod est. Quare? 
quia nullam a natura injucunditatem fenum habet ; 
caro vero nostra tetri odoris est of(icina, quidquid 
acceperit corrumpende inutile reddens, Quod vero 
supplicium est xque grave, atque omni tempore 
ministerio ventris obnoxium esse? Videte enim 
hunc perpetuum tributi exaetorem , ventrem dico, 
quantam quotidie necessitatem afferat. exactionis ? 
Cui etiamsi aliquando amplius quam statutum et 
ordinatum sit, ante dependerimus, nihil de inse- 
quenti debito ante solvendo deduximus : quemad- 
modum animalia qux in pistrino labore conficiun- 
iur, tectis oculis vitie molam cireuimus, semper 
per similia obambulantes, et ad eadem revertentes. 
Dicam tibi hunc ambitum circularem : appetitus 
est, salielas, somnus, vigilia, evacuatio, repletio : 
semper ab illis hec, et ab his illa, et rursus hzc, 
ac nunquam in orbem obambulare desinimus, donec 
extra molendinum evaserimus. Recte Salomon 
dolium perforatum, et domum alienam nominat 
hanc vitam. Vere enim aliena. domus est, et non 

* I Cor, xu, 2 sqq. 


? fhom. vir, 24. 
XL, b. 


? philipp. 1, 23. 


Ἢ χρεῖττον οἴει τὸ διὰ σαρχὸς μετέχειν τοῦ βίου ; 
Οὐχοῦν παιδευσάτω σε ὁ θεῖος ᾿Απάστολος, ὁ τῶν 
ἀῤῥήτων τοῦ παραδείσου μετεσχηχὼς μυστηρίων. Τί 
λέγει περὶ τῆς ὧδε ζωῆς, τάχα Ex τοῦ κοινοῦ τῶν ἀν- 
θρώπων φθεγγόμενος ; Τα.αίπωρος ἐγὼ ἄνθρωπος ! 
Τίς μὲ ῥύσεται ἀπὸ τοῦ σώματος τοῦ θαγάτου 
τούτου; Διὰ τί τοῦτο λέγει; Ὅτι τὸ ἀναλῦσαι, χαὶ 
σὺν Χριστῷ εἶναι, πολλῷ χρεῖττόν φησιν. Τί δὲ ó 
μέγας Δαδὶδ, ὁ τοσαύτῃ δυναστείᾳ χομῶν, ὁ πάντα 
πρὸς ἡδονὴν xai xax ἐξουσίαν εἰς ἀπόλαυσιν ἔχων ; 
Οὐ στενοχωρεῖται τῷ βίῳ ; Οὐ φυλαχὴν ὀνομάζε: τὴν 
ὧδε ζωήν; Οὐ βοᾷ πρὸς τὸν Κύριον: Ἐξάγαγε ἐκ 
gvAaxnc τὴν ψυχήν μου ; Οὐ πρὸς τὴν παράτασιν 
τῆς ζωῆς δυσχεραίνει, Οἴμοι, λέγων, ὅτι ἡ παροιμία 
μου ἐμαχρύνθη! Ἢ οὐχ ἤδεισαν διαχρῖναι οἱ ἅγιοι 
τὸ χαλὸν Ex τοῦ χείρονος, xai διὰ τοῦτο προτιμο- 
πέραν ᾧοντο τῇ ψυχῇ τὴν ἀπὸ τοῦ σώματος ἔξοδον ; 
Σὺ δὲ, τί καλὸν, εἰπέ μοι, παρὰ τὸν βίον ὁρᾷς ; Κατα- 
νόησον ἐν τίσιν ἡ ζωὴ θεωρεῖται. Οὐ λέγω σοι 
τὴν τοῦ προφήτου φωνὴν, ὅτι Πᾶσα σὰρξ χόρτος. 
Σεμνύνει γὰρ ἐχεῖνος μᾶλλον τῷ ὑποδείγματι τὴν τῆς 
φύσεως ἀθλιότητα. Τάχα γὰρ χρεῖττον ἣν χόρτον 
εἶναι μᾶλλον, ἣ ὅπερ ἐστί. Διὰ τί; Ὅτι οὐδεμίαν ὁ 
χόρτος £x φύσεως ἀηδίαν ἔχει" d$ δὲ σὰρξ ἡμῶν, 
ὁσμῆς ἔστιν ἐργαστήριον, ὅπαν τὸ ληφθὲν εἰς δια- 
φθορὰν ἀχρειοῦσα. Τὸ δὲ τὺν ἅπαντα χρόνον ὑπο- 
χεῖσθαι τῇ τῆς γαστρὸς λειτουργίᾳ, ποίας τιμωρίας 
οὐχ ἔστιν ἀνιαρώτερον; Ὁρᾶτε γὰρ τοῦτον τὸν 
διηνεχῇ φορολόγον, τὴν γαστέρα λέγω, Dore: 
χαθ᾽ ἡμέραν τὴν ἀνάγχην τῆς ἀπαιτήσεως ; ᾿ῷ xxv 
ποτε πλέον τοῦ τεταγμένου προχαταθάλωμεν, οὐδὲν 
τοῦ ἐφεξῆς χρέους προεξετίσαμεν " χαθ᾽ ὁμοιότητα 
τῶν ἐν τῷ μύλων. ταλαιπωρούντων ζώων χεχαλυμ.- 
μένοις τοῖς ὀφθαλμοῖς, τὴν τοῦ βίου μύλην περιερχό- 
μεθα, ἀεὶ διὰ τῶν ὁμοίων περιχωροῦντες, xai ἐπὶ 
τὰ αὐτὰ ἀναστρέφοντες. Εἴπω cot τὴν χυχλιχὴν 
ταύτην περίοδον, ὄρεξις, κόρος, ὕπνος, ἐγρήγορσις, 
ἐχείνων ταῦτα, χαὶ ἀπὸ 


^ 


χένωσις, πλήρωσις. "Act ἀπ᾿ 
τούτων ἐχεῖνα - χαὶ πάλιν ταῦτα, χαὶ οὐδέποτε χύχλῳ 
περιιόντες παυόμεθα, ἕως ἂν ἔξω τοῦ μύλωνος γε- 
νώμεθα. Καλῶς ὁ Σολομὼν πίθον 
οἶχον ἀλλότριον ὀνομάζει τὸν ὧδε βίον. "Ὄντως γὰρ 
ἀλλότριος οἶχος, χαὺ οὐχ ἡμέτερος, ὅτι οὐχ ἐφ᾽ ἡμῖν 


τετρημένον xai 


! Psal, ὌΧΙ, 8. 12 Psal xxix, 5... 1.158. 
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ἐστιν ἢ ὅτε βουλόμεθα, ἢ ἐφ᾽ ὅσον ἐπιποθοῦμεν ἐν A nostra, quoniam in nostra polestate non est, vel 


» “ T 
αὐτῷ εἶναι " ἀλλὰ xal εἰσαγόμεθα ὡς οὐχ οἴδαμεν, 


χαὶ ἐξοιχιζόμεθα ὅτε οὐχ οἴδαμεν. Τὸ ὃὲ τοῦ πίθου 
ἐπιθυ- 
Ὁρᾷς πῶς ἐπαντλοῦσιν ἑαυτοῖς ol 


αἴνιγμα νοήσεις, ἐὰν εἰς τὸ ἀπλήρωτον τῶν 


μιῶν ἀποθλέψης. 
ἄνθρωποι τὰς: τιμὰς, τὰς δυναστείας, τὰς δόξας, καὶ 
πάντα τὰ τοιαῦτα ; ἀλλ᾽ ὑποῤῥεῖ τὸ βαλλόμενον, καὶ 
ral codhd τῷ ἔχοντι" dj μὲν γὰρ περὶ τὴν δόξαν, 
zíay χαὶ τὴν ctp σπουδὴ 


οὐ 
πάντοτε 
τῆς ἐπιθυμίας πίθος μένει ἀπλῆ- 


ρωτος. Τί δὲ J| φιλοχρηματία; οὐκ ἀληθῶς πίθος 
τετρημένος ἐστὶν, ὅλῳ τῷ πυθμένι ῥέων, ᾧ χὰν 


πᾶσαν ἐπαντλήσης τὴν θάλασσαν, πληρωθῆναι φύσιν 


οὐχ ἔχει; 


Dow ME c ΙΝ 
Τὶ οὖν λυπηρὸν, εἰ τῶν τοῦ βίου xaxov ἡ μαχαρία 


εχώρισται, χαὶ ὥσπερ τινὰ f ἤμην τὸν τοῦ σώματος 


ῥύπον ἀποδαλοῦσα, χαθαρᾷ τῇ ψυχῇ πρὸς τὴν ὀχῆς 


ρᾶτον ζωὴν μετανίσταται , ἐν ἧ ἀπάτ Y, οὐ πολιτεύε 


ται, διαθολὴ οὐ πιστεύεται, χολαχεία χώραν οὐχ ἔχει, 


τε 


ψεῦδος οὐ χαταμ: 


ἔγνυται, ἡδονή χαὶ λύπη, χαὶ 


φόρος xal θάρσος, χαὶ πενία xal πλοῦτος, 


χαὶ δουλεία 
xal χυριότης, xal πᾶσα ἣ τοιαύτη τοῦ βίου ἀνωμαλίᾳ 
ὡς ποῤῥωτάτω τῆς ζωῆς ἐχείνης ἐξώρισται ; ᾿Ἀπέδροι 
ἐκεῖθεν, χαθώς φησιν ὁ προ eis 

᾿Αντὶ ; ᾿Ἀπάθεια, μα- 
χαριότης, χαχοῦ παντὸς, ἀλλοτρίωσις, ἀγγέλων ὁμι- 


ς, ὀδύνη, χαὶ λύπη, 
χαὶ στεναγμός. τί 
Ma, τῶν ἀοράτων θεωρία, Θεοῦ μετουσία, εὐφροσύνη 
πέλος προσήχε! περὶ 

LI à 2 


«ἧς βασιλίδος, μαθόντας οἷα ἀνθ᾽ οἵων ἠλλάξατο; Κατ- 


οὐχ ἔχουσα. "Ap οὖν λυπεῖσθαι 
ἐλιπε βασιλείαν γηΐνην, ἀλλὰ τὴν οὐράνιον χατέλαθεν" 
ἀπέθετο τὸν ἐχ λίθων στέφανον, ἀλλὰ τὸν τῆς δόξης 
περιεθήχατο" ἀπεδύσατο τὴν. πορφυρίδα, ἀλλὰ Χρι- 
στὸν ἐνεδύσατο. Τοῦτό ἐστι τὸ βασιλιχὸν ὄντως χαὶ 
τίμιον ἔνδυμα. Τὴν ὡδε πορφύραν ἀχούω atat 
χόχλου τινὸς θαλασσίας φοινίσσεσθαι" τὴν ὃὲ ἄνω πορ- 
LI 
φύραν, τὸ τοῦ Χριστοῦ αἷμα λάμπειν ποιεῖ. Εἶδες ὅσον 
ἐν τῷ ἐνδύματι τὸ διάφορον. Βούλει πεισθῆναι ὅτι ἐν 
ἐχείνοις ἐστίν ; ᾿Ανάγνωθν τὸ Εὐαγγέλιον" 
εὐ.ογημένοι τοῦ lHacpóc μου (qns ταῦτα πρὸς 
ποὺς δεξιοὺς ὁ χριτὴς), κιηρογομήσατε τὴν 


Δεῦτε, οἱ 


ἡτοιμώ- 
σμένην ὑμῖν βασιλείαν * τὴν παρὰ τίνος ἡτοιμα- 
σμένην; Ἣν ἑαυτοῖς, φησὶ, διὰ 


μᾷάσατε. Πῶς ; Ἐπείνων, ἐδίψων, 


τῶν ἔργων προητοι- 
ξένος ἤμην, 
γυμνὸς, ἀσθενὴς, ἐν φυλακῃ. Eg ὅσον ἐποιήσατε 
éyl τούτων τῶν ἐϊἸαχίστων, ἐμοὶ ἐποιήσατε. Ei οὖν 
fj περὶ ταῦτα σπουδὴ βασιλείας πρόξενος γίνεται, ἀρι- 
θμήσατε, εἴπερ δυνατόν ἐστιν ἐξαριθμήσασθαι, πόσοι 


τοῖς ἐνδύμασι τοῖς παρ᾽ αὐτῇ: ἐσχεπάθησαν ! πόσοι 

τῇ μεγάλῃ ἐχείνῃ δεξιᾷ διετράφησαν! πόσοι τῶν 

χαταχλείστων οὐχ ἐπισχέψ Eu μόνον, ἀλλὰ xal xav- 

πελοῦς ἀφέσεως ἠξιώθησ L δὲ τὸ ἐπισχέψασθαι 
- 


τὸν χατάχλειστον πρ tav * τὸ ἐλευθερῶσαι 


τῆς τιμωρίας δηλαδὴ e τιμῆς ἄξιον, εἴπερ τι 


βασιλείας ἐστὶν ἀνώτερον. ᾿Αλλ᾽ οὐ μέχρι τούτων 


ἐστὶν ἐχείνης ὁ ἔπαινος. Παρέρχεται γὰρ καὶ τὰ προσ- 


!** [sa. xxxv, 10. 5 Matth. xxv, 54 sqq. 


quando volumus, vel. quandiu desideramus, in ea 
esse : quin eliam nescimus quemadmodum  intro- 
ducamiur, neque. novimus quando migrare jubea- 
mur. Porro dolii :enigma atque involucrum intel- 
liges, si ad inexplebiles et insatiabiles cupiditates 
respexeris. Vides, ut homines sibi semper alfun- 
dant et aggerant honores , potentatus , glorias , et 
omnia ejusmodi? At quod immiltitur, effluit, et 
non permanet in eo quo continetur; nam studium 
quidem glori:, potentatus et honoris semper exer- 
celur et viget, sed cupiditatis dolium inexplebile 
manet. Quid item pecunie studium? An non vere 
dolium. perforatum est, toto fundo perfluens ? cul 
si vel totum mare affundas , ea natura est, ut ex- 
pleri non possit. 

Quid igitur molestum et acerbum est, si a vite 
mális beata ista segregata est, et veluti lema 
quadam, corporis sordibus abjeclis, pura anima 
ad immortalem et incorruptam vitam transit? in 
calummiw non eredi- 
mendacium non 


qua fraus non exercetur 
tur : adulatio locum non habet ; 
immiscetur; voluptas item et wgritudo, metus et 
fiducia, paupertas et. diviti; , servitus et domina- 
tio, omnisque lalis vit:e inzequalitas quam lon- 
gissime ab illa vita remota est. Aufagit illinc, ut 
inquit. propheta !*, dolor et molestia, el. genitus. 
Pro his vero quid? Impatibilitas et malorum in- 
^ommodorumque vacuitas, beatitudo, ab omni malo 
alienatio, angelorum consuetudo, invisibilium 
contemplatio, societas eum Deo, letitia finem non 
habens. Nunquid igitur morere convenit. de regina 
edoetos quz. quibus commutaverit ? Reliquit re- 
gnum Lerrestre, ac eceleste assecula est : deposuit 
coronam lapidibus ornatam, at glori: corona se 
circumdedit : exuit vestem purpuream, at Christum 
induit. lloe est vere regium ac pretiosum indumen- 
tum. Hane terrenam purpuram audio sanguine 
conch:e cujusdam marinz rubescere. At supernz 
purpurae Christi sanguis splendorem et florem addit. 
Vidisti quanta. sit in indumento differentia atque 
prasstantia. Vis tibi fidem fieri quod illis rebus 
fruatur? Lege Evangelium : Venite, benedicti Pa- 
tris mei, inquit. (hzec ad dexteros Judex), possidete 
paratum. vobis regnum ἧς Quod ἃ quo paratum ? 
Quod vobis ipsi, inquit, per opera preparavistis. 
Quomodo? Esurieham , sitiebam , peregrinus eram, 
nudus, infirmus, in carcere. Quatenus. [ecistis uni 
de his minimis, mihi fecistis. Si igitur. ejusmodi 
rerum studium regni coneiliandi vim habet : nu- 
merate, si modo enumerari possunt, quoL homines 
indumentis ab illa suppeditatis cooperti sint ; quot 
a magna illa dextra alimenta aeceperinb; quot in 
carcerem conclusi non modo ab ea visitati, verum 
eliam penitus dimissionem asseculi sint! Quod 
si visitare conclusum, regnum conciliat : liberare 
pona nimirum majori premio dignum est, si modo 
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aliquid regno przestantius et excellentius est. Verum A τεταγμένα τοῖς χατορθώμασιν. Πόσοι δι ἐχείνην τὴν 


non hie consistit illius laus. Nam etiam ultra man- 
data recte factis progreditur, quot propter illam 
resurrectionis gratiam im 5058 agnoverunt ? qui 
legibus mortui, et capitis damnati, rursus per 
eam ad vitam revocati sunt? In oculis est di- 
ctorum testimonium. Vidisti juxta altare, qui salu- 
lem desperaverat, adolescentulum. Vidisti mulier- 
culam ob damnationem fratris lamentantem. Au- 
divisti ex eo, qui bona Ecclesix predicabat, ut in 
memeriam reginz tristis sententia morlifera in 
vilam resoluta sit. An etiam hc sola? Auimi vero 
demissionem ubi collocabimus? Quam Seriptura 
przefert omni przeclaro atque eum virtute conjuncto 
faeinori? Quz cum tantum imperium una cum 
magno imperatore moderaretur , omni potentatu se 
submittente, tot gentibus subditis et tributariis, 
cum terra pariter ac mare suis utraque copiis sti- 
parent eam atque foverent : superbix adversum se 
aditum non dedit, semper ad seipsam, non ad bona 


τῆς ἀναστάσεως χάριν ἐφ᾽ ἑαυτῶν ἐγνώρισαν, o! τοῖς 
νόμοις ἀποθανόντες, χαὶ τὴν ἐπὶ θανάτῳ ψῆφον δεξά- 
μένοι, πάλιν OU αὐτῆς εἰς τὴν ζωὴν ἀνεχλήθησαν ! 
Ἐν ὀφθαλμοῖς, τῶν εἰρημένων ἣ μαρτυρία. Εἶδες παρὰ 
τὸ θυσιαστήριον ἀπογνόντα τὴν σωτηρίαν μειράχιον. 
Εἶδες γύναιον ἐπὶ καταχρίσει ἀδελφοῦ ὀδυρόμενον, 
τοῦ τὰ &ya0X τῇ Ἐχχλησία χηρύσσοντος, ὅπως τῇ 
μνήμῃ τῆς βασιλίδος fj σχυθρωπὴ τοῦ θανάτου ψῆφος 
εἰς ζωὴν ἀναλύεται. "Apa χαὶ μόνον ταῦτα ; τὴν δὲ 
ταπεινοφροσύνην ποῦ θήσομεν, ἣν προτιμοτέραν ἣ 
Γραφὴ ποιεῖται παντὸς τοῦ χατ᾽ ἀρετὴν χατορθώμα- 
Ἥτις 


τοσαύτην ἀρχὴν, πάσης δυναστείας ὑποχυπτούσης, 


πος; συνηνιοχοῦσχ τῷ μεγάλῳ βασιλεῖ τὴν 
τοιούτων ἐθνῶν ὑποτελούντων, γῆς τε χαὶ θαλάττης 
Ex τῶν οἰχείων ἑχατέρας δορυφορούσης, οὐχ ἔδωκε 
χαθ᾽ ἑαυτῆς τῷ τύφῳ ἀεὶ πρὸς ἑαυτὴν, οὐχ εἰς τὰ 
ἔξω ἑαυτῆς ἀπούλέπουσα᾽ διὰ τοῦτο τοῦ μαχαρισμοῦ 
γίνεται χληρονόμος, διὰ τῆς προσχαίρου ταπεινοφρο- 
σύνης τὸ ἀληθινὸν ὕψος ἐμπορευσαμένη. 


Sua externa respiciens, propterea beatitudinis hores exsistit, pro temporaria animi demissione atque 


humilitate vera celsitudine quiesita. 

Dicam etiam aliquod maritalis amoris indicium et 
argumentum. Oportebat omnino, soluto corporali 
conjugio, etiam pretiosa bona quibus abundabat, 
venire in divisionem. Quomodo igitur fecit distribu- 
lionem ? Cum tres essent liberi (h:ec enim bonorum 
capita sunt) qui virilis sexus essent, apud patrem 
reliquit, qui regno ejus priesidio essent : ad suam 
vero partem solam filiam pertinere existimavit. 


Vides quanto candore atque zquitate animi pariter C 


80 indulgentia siL usa, qux in rebus pretiosis ma- 
jorem partem viro concesserit? Cwterum.— quod 
maxime ἃ nobis dici oportet, ubi adjecero, ser- 
moni finem imponam. Simulacrorum odium com- 
mune est omnium qui fidei participes sunt : sed 
ejus praecipuum , quod Arianam infidelitatem simi- 
liter atque simulacrorum cultum abominabatur. 
Nam eos, qui in creatura numen divinum esse 
existimarent, nihilo minora colere atque venerari 
putabat, quam qui ex materia simulacra efficiunt : 
ac recte et pie ita judicabat. Nam qui creaturam 
adorat, etiamsi in nomine Christi id. facit, simula- 
crorum cultor est, Christi nomen simulacro impo- 
nens. ldeirco, eum didicisset. quod non sit. Deus 
recens et novus, unam deitatem adorabat, qua in 
Patre, et. Filio, et. Spiritu sancto glorificatur. In 
hac fide crevit, in hae viguit, apud hanc spiritum 
deposuit : ab hac oblata est sinui Patris fidei Abra- 
hami juxta fontem paradisi : cujus humor et gutta 
ad infideles non manat : sub umbra ligni vite 
quod plantatum est juxta decursus aquarum, qui- 
bus rebus etiam nos digni habeamur, per Christum 


Εἴπω τι xoi τῆς φιλανδρίας τεχμήριον᾽ "Eózt 
πάντως, διαλυομένης τῆς σωματιχῆς συζυγίας, xal 
τὰ τίμια τῶν προσόντων αὐτῆς ἀγαθῶν ἐλθεῖν εἰς 
διαίρεσιν. Πῶς οὖν ἐποιήσατο τὴν διανομήν ; Τριῶν 
ὄντων τέχνων (ταῦτα γὰρ τῶν ἀγαθῶν τὰ χεφά- 
λαια), τοὺς ἄῤῥενας τῷ πατρὶ προσχστέλιπεν, ὥστε 
εἶναι αὐτοῦ τἧς βασιλείας ἐρείσματα" τῆς δὲ ἰδίας 
μερίδος μόνην τὴν θυγατέρα ἀποπεποίηται, Ὁρᾷς 
πῶς εὐγνώμων τε χαὶ φιλόστοργος, ἐν τοῖς τιμίοις 
τὸ πλέον τῷ ἀνδρὶ συγχωρήσασα ; ᾿Αλλ᾽ ὃ μάλιστα 
παρ᾽ ἡμῶν λέγεσθαι χρὴ, τοῦτο προσθεὶς χαταπαύσω 
τὸν λόγον * Τὸ τῶν εἰδώλων μῖσος χοινὸν πάντων ἐστὶ 
τῶν μετεχόντων τῆς πίστεως" ἀλλ᾽ ἐχείνης ἑξαίρε- 
τον, τὸ τὴν ᾿Αρειανὴν ἀπιστίαν ὁμοίως τῇ εἰδω- 
λολατρείᾳ βδελύττεσθαι. Τοὺς γὰρ ἐν τῇ χτίσει τὸ 
Θεῖον εἶναι νομίζοντας, οὐδὲν ἐλάττονα σέθειν ᾧετο 
τῶν εἰδωλοποιούντων τὰς ὕλας, χαλῶς xaY εὐσεθῶς 
τοῦτο χρίνουσα. Ὁ γὰρ τὸ χτίσμα προσχυνῶν, xàv ἐπ᾽ 
ὀνόματι τοῦ Χριστοῦ τοῦτο ποιεῖ, εἰδωλολάτρης ἐστὶ, 
Χριττοῦ ὄνομα τῷ εἰδώλῳ θέμενος. Διὰ τοῦτο μαθοῦσα, 
ὅτι οὐχ ἔστι Θεὸς πρόσφατος, μίαν προσεχύνει θεότητα, 
τὴν ἐν Πατρὶ xai Υἱῷ χαὶ Πνεύματι ἁγίῳ δοξαζομέ- 
νην. Ταύτῃ ἐνηυξήθη τῇ πίστει, ταύτῃ ἐνήχμασε, 
ταύτῃ τὸ πνεῦμα παραχατέθετο * ὑπὸ ταύτης προσ- 
ἤχθη τῷ χόλπῳ τοῦ πατρὸς τῆς πίστεως 'A6paàp. 
παρὰ τὴν τοῦ παραδείσου πηγὴν (ἧς ἡ ῥανὶς ἐπὶ τοὺς 
ἀπίστους οὐχ ἔρχεται), ὑπὸ τὴν σχιὰν τοῦ ξύλου τῆς 
ζωῆς τοῦ πεφυτευμένου παρὰ τὰς διξξόδους τῶν ὑδά- 
των, ὧν χαὶ ἡμεῖς ἀξιωθείημεν ἐν Χριστῷ Ἰησοῦ 
τῷ Κυρίῳ ἡμῶν" ᾧ ἡ δόξα εἰς τοὺς αἰῶνας. 
᾿Αμῆν. 


Jesum Dominum nostrum : cui gloria in secula. Amen. 
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Eodem interprete. 


Ὁ μὲν σχοπὸς 
οὔ παρόντος ἡ μῶν συλλόγου. Γρηγόριος γὰρ ὁ Μέγας, 
μἷν τε τῆς συνόδου, RAN τῆς διαλέξεως ὑπόθεσις 
όχ . Ἐγὼ δὲ 

χατορθῶσαι 


τῆς αὐτῆς olpas χρῆναι δυνά- 


ἔργῳ τε τὴν ἀρετὴν, καὶ λόγῳ 
“Ὥστε ταύτην ἐπι- 
ms ty ἂν εἴη τὴν συμμαχίαν, δι᾽ ἧς ἐν τῷ βίῳ τὴν 
ἀρετὴ Ἔστι δὲ αὔτη, χατά γε 


τὸν ρὸν λόγον, ἡ τοῦ Πνεύματος χάρις, ἡ καὶ πρὸς 


1» ἐχεῖνος χατώρθωσεν. 
τὸν βίον καὶ πρὸς τὸν λόγον τοὺς περὶ ἑχάτερον τού- 
τῶν ἑσπουδαχότας 0v ἑαυτῆς ἐνισχύουσα. Ἐπεὶ οὖν 
ὁ λαμπρὸς ἐχεῖνος xal περίόλεπτος βίος τῇ δυνάμει 
χατωρθώθη τοῦ Πνεύματος " εὐχῆς ἔργον ἐστὶ, τοσαύ- 
τὴν ἐλθεῖν ἐπὶ τὸν λόγον βοήθειαν, ὅση γέγονε παρὰ 
τὸν βίον ἐχείνῳ, ὡς μὴ χατόπιν εὑρεθῆναι τῆς ἀξίας 
τῶν βιβ  εωκον τὸν ἔπαινον, ἀλλὰ τοιοῦτον ἐπι- 
δειχθῆναι τ 
οἷος ἣν τοῖς xav' ἐχεῖνον τὸν χρόνον αὐτὸς ἐχεῖνος 


ς παροῦσι διὰ τῆς μνήμης τὸν ἄνδρα, 
ἐπὶ τῶν ἔργων ὁρώμενος. Ei μὲν οὖν ἀχερδὴς ἣν ἡ 
μνήμη τῶν ἀρετὴν προεχόντων, χαὶ μηδεμία 
πρὺς τὸ χαλὸν ἐγένετο συνεισφορὰ τοῖς ἀχούουσιν, 


E 
χατ 


περιττὸν ἴσως ἂν ἣν χαὶ ἀνόνητον ἐπὶ μηδενὶ χρησίμῳ 
προσάγειν εἰς εὐφημίαν τὸν λόγον, αὐτόν τε διεξιόντα 
μάτην, xai τὴν ἀχοὴν ἀργῶς ἀποχναίοντα " ἔπει- 
δὴ δὲ d τοιαύτη τοῦ λόγου χάρις, εἰ προσηχόντως 
γένοιτο, χοινὸν ἔσται τῶν ἀχουόντων τὸ χέρδος, χαθά- 
περ ὁ πυρσὸς τοῖς Ex θαλάσσης προσπλέουσιν ἐφ᾽ 
ἑαυτὸν εὐθύνων τοὺς ἐν τῷ ζόφῳ πλανωμένους χατὰ 
τὸ πέλαγος " ἴσης οἶμαι Sen πρὸς τοῦτο τῆς σπουδῆς 


y ἀχρόασιν, χαὶ πρὸς τὸν 


ἑχατέροις, ὑμῖν τε πρὸς τ f 


D 


^ 


f 
λόγον ἐμοί. Δῆλον và πυρσοῦ δίχην διὰ τῆς 


υχαῖς ἡμῶν ὁ xav! ἀρετὴν 
τὸ ἀγαθὸν τῷ 


παινΞετόν τε χαὶ τίμιον οἰχείως 
ἐπιθυμίᾳ τῆς χτήσεως γίνεσθαι. 


SHUT 


τῶν λόγων τοσαύτη " ἐμοὶ δὲ 


ἐστι i gb i τῆς ὑποθέ- 
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σεως, ase συ Sexe βοὴν α! τῷ μεγέθει τῶν πραγμάτων 


ς ἔστι τοῦ τε ἡμετέρου λόγου, xaX A Εἰ oratio quidem nostra, οἱ pr:sens conventus 


ad unam eamdemque rem spectat. Magnus enim 
ille Gregorius cum. vobis conveniendi causa fuit, 
tum mihi sermocinandi materia atque argumentum 
propositum est. Ego vero eadem facultate opus 
esse puto , si et virtutem exsequi faetis, et. pr:e- 
claris facinoribus dieta ex:equare velis. Itaque in- 
voeandum fuerit auxilium, quo ille in vita virtu- 
tem exsecutus est. Est autem. illud, mea quidem 
opinione, gratia (sancti) Spiritus : quà ad vitam 
et ad orationem harum rerum utriusque studiosis 
per sese vires subministrat. Quoniam igitur prz- 
clara illa, spectabilis et illustris vita virtute atque 
potentia Spiritus exacta perfectaque est : precari 
el optare oportet, ut quanta ope ille per vitam usus 
est, tantum auxilii accedat orationi, quo amplitu- 
dine recte factorum, non inferior laus esse videa- 
tur : sed talis presentibus commemoratione rerum 
ab eo gestarum vir esse demonstretur, qualis ille 
ipse factis suis ab illius zetatis hominibus conspi- 
ciebatur. Enimvero si mentio eorum, qui virtute 
excelluerunt , cum nullo lucro conjuncta esset, 
nullumque audientibus inde ad bonum afferretur 
adjumentum, supervacuum forsitan , ae nullum 
opere pretium esset, nulla proposita ulilitate, et 
eamdem rem frustra commemorando, et. aures ne- 
quidquam obtundendo laudandi causa orationem 
in medium efferre ; sed quoniam ejusmodi munus 
orationis, si recte et commode adhibeatur, commu- 
ne audientium. emolumentum erit, tanquam fax e 
mari adnavigantibus ad sese dirigens eos, qui in 
caligine per pelagus oberrant: pari studio utrisque 
et vobis auscultantibus, et mihi dicenti ad hane 
rem opus esse puto. Perspicuum est enim, quod 
vita ejus per virtutem transacta veluti fax quadam 
animis nostris per commemorationem alffulgens, 
viam ad bonum tam commenoranti, quam audien- 
libus patefaeit. Natura enim id nobis hominibus 
quodammodo insitum est, ut. quidquid Jaudabile 
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esi, el in pretio habetur, ad id nosmet. adjungere A 
et accommodare velimus, idque acquirere studea- 
mus. Et. argumentum quidem orationis tale est: 
nihi vero argumentum traetare conanti nullum ex 
ultrocunque eventu periculum. impendet : sive 
cum magnitudine rerum una assurgere sublimitate 


sua oratio valuerit, sive non. Parem enim, utrum- 


NYSSENI 


ὁ λόγος ἰσχύσειεν, εἴτε xa uif. 


896 


"Icog γὰρ ἔσται χαθ᾽ 
ἑχάτερον τῷ ἐγχωμιαζομένῳ ὁ ἔπαινος. Ei μὲν γὰρ 
ἐφίχοιτο τῶν θαυμάτων ὁ λόγος, ἐχπλήξει τὴν ἀχοὴν 
πάντως τοῖς χατορθώμασιν * εἰ δὲ χατόπιν τοῦ μεγέ- 
θους ἔλθοι, xal οὕτως ἡ δόξα τοῦ. ἐγχωμιαζομιένου 
λαμπρύνεται: ᾿Αρίστη γὰρ ἀνδρὸς εὐφημία; τὸ ἐπι- 
δειχθῆναι τῆς δυνάμεως τῶν εὐφημούντων ἀμείνονα. 


cunque horum evenerit, laudem is qui celebratur, assequetur. Nam si assecuta. quidem oratio miracula 


fuerit, rerum przeclare gestarum. commemoratione prorsus obstupefaciet auditores ; 
relieta oratio magnitudinem rerum minus assequi potuerit, 


des persequimur, clarescet 
quam laudantium dicendo 

Cieterum nemo ex iis qui divina sapientia instituti 
sunt, more externorum et a fide nostra alienorum, 


facultas 


artiliciosis laudativi generis dicendi apparatibus 
laudari desideret eum, qui propter spiritualia bona 
celebratur. Non enim simili ratione nos atque c:e- 
teri de bono judicamus ; neque easdem de rebus 
iisdem reperiat aliquis opiniones, tum apud eos 
qui mundano more vivunt, tum üpud hos, qui 
mundum superzressi sunt. Illis. enim magnze quie- 
dam studioque dign: atque expetend:z res esse 
videntur, diviti:w, genus, gloria, mundani potenta- 
tus, fabulie, quibus su: quisque patrie. conditores 
celebrat : item fugiend:e, sana quidem mente pre- 
ditis, narrationes , tropa, proelia, bellorum in- 
commoda : nostro vero judicio una in pretio et in 
honore patria est, paradisus, prima generis hu- 
mani sedes, una civitas, illa ccelestis, que per 
viventes lapides construitur et. coagmentatur, cu- 
jus artifex eL conditor est. Deus ! : unus splendor, 
una generis amplitudo, propinquitas cum Deo : 
quie non casu fortuito ac temere cuiquam contin- 
gi, quemadmodum mundana generis claritudo, 
que sepe etiam ad improbos et malos per hane 
fortuitam vicissitudinem ac seriem temere manans 
defertur, sed quie non aliter atque liberze voluntatis 
electione acquiri potest. Quotquot. enim receperunt 
ewm, inquit divina. vox, dedit eis potestatem. ut 
filii Dei fierent *. Qua nobilitate, quid splendidius, 
quid honestius, quid augustius esse possit? Patria 
vero aliis quidem omnibus fabwlie atque commenta 
d:emonumque fraudes ac ludibria fabulosis narra- 
lionibus simul permista: nostra autem patria ex- D 
posiloribus et. narratoribus opus non habet. Nam 
si quis colum. suspexerit, eaque qui inibi sunt 
ornamenta, et omnem ereaturam animi oculo con- 
sideraverit, quecunque in his miracula comprehen- 
dere potuerit, has nostr patri: reperiet narratio- 
nes:imo vero non ipsius patrize, sed.coloniz, quam a 
sublimiore vita rejecti et relegati mundum przesentem 
nimirum assecuti sumus. Quod si talis est colonia, 
rxistimare oportet, qualis sit ea urbs, unde colonia 
deducta est, quie sit in ea pulchritudo, qui sit in 
ea regia, quie beatitas eorum quibus illa habitatio 
obvenit. Nam si ea, qui in rebus creatis apparent 
ejusmodi sunt, ut nulla oratione explicari, nulla 

! Hebr, 10. 


X, ! Joan; 1.18: 


; sinautem a terzo 
eliam hac ratione gloria ejus, cujus lau- 


. Priestantissima enim viri laus est, si ejus virtus ma?or esse demonstretur, 
assequi potest, 


Μηδεὶς δὲ τῶν τῇ θείᾳ σοφίᾳ πεπαιδευμένων xax 


τῶν ἔξω συνήθειαν ταῖς τεχνιχαῖς τῶν ἐγχωμίων 
ἦδοις ἐπαινεῖσθαι ζητείτω τὸν πνευματιχῶς ἐπαι- 
Οὐ γὰρ ἀπὸ τῶν ὁμοίων ἡμῖν τε χαὶ τοῖς 
τὰς αὐτὰς περὶ 


E fj τοῦ χαλοῦ χρίσις ἐστίν" οὔτε 


τῶν αὑτῶν ὑπολήψεις εὕροι τις ἂν, τοῖς τε χατὰ τὸν 
χόσμον ζῶσιν, xaX τοῖς ὑπερανεστηχόσι τοῦ χόσμου. 
Τοῖς μὲν γὰρ μέγα τι δοχεῖ χαὶ σπουδῆς ἄξιον εἶναι 
πλοῦτος, Xa γόνος, χαὶ δόξα, χαὶ χοσμιχαὶ δυναστεῖαι, 
μῦθον. τὰς πατρίδας οἰκίζοντες, χαὶ τὰ φευχτὰ 


νηγήματα, τρόπαια, χαὶ μάχαι, 


xa 
«oic γε νοῦν ἔχουσι 
χαὶ τὰ Ex πολέμων χαχά " τῷ δὲ καθ᾽ ἡμᾶς λόγῳ μία 
τετίμηται πατρὶς, ὁ παράδεισος, 1j πρώτη τοῦ γένους 
τῶν ἀνθρώπων ἑστία" μία πόλις, ἡ ἐπουράνιος, ἣ διὰ 
τῶν ζώντων λίθων συνῳχισμένη, ἧς τεχνίτης χαὶ δη- 
μιουργὸς ὁ Θεός * μία γένους σεμνότης, T] πρὸς τὸν Θεὸν 
ἀγχιστεία : οὐ χατὰ τὸ αὐτόματόν τινι γινομένη, 
χατὰ τὴν ἐν τῷ χόσμῳ εὐγένειαν, ἣ χαὺ: ἐπὶ τοὺς 
φαύλους πολλάχις διὰ. τῆς αὐτομάτου ταύτης ἀχολου- 
θίας ῥέουσα. φέρεται, ἀλλ᾽ ἣν οὐχ ἔστιν ἄλλως, ἣ Ex 
προαιρέσεως χτήσασθαι. "Ocot γὰρ ξιλαῦον αὐτὸν, 
φησὶν ἡ θεία φωνὴ, ἔδωχεν αὐτοῖς ἐξουσίαν τέκνα 
Θεοῦ γενέσθαι. Τῆς δὲ τοιαύτης εὐγενείας τί ἂν 
σεμνότερον γένοιτο; Πάτρια δὲ τοῖς μὲν ἄλλοις ἅπασι, 
μῦθο! χαὶ πλάσματα, χαὶ δαιμόνων ἀπάται quU 
μευιγμέναι τοῖς μυθιχοῖς διηγήμασιν * τὰ δὲ ἡμετετα 
πάτρια, τῶν διηγουμένων οὐχ ἐπιδέεται. Εἰς ἡ ρητὸν 
οὐρανόν τις ἰδὼν, xal τὰ ἐν αὐτῷ χάλλη, καὶ πᾶσαν 
τὴν χτίσιν τῷ τῆς ψυχῆς ὀφθαλμῷ κατανοήσας, ὅσα- 
περᾶν ἐν τούτοις θαύματα χαταλαδεῖν ἐξ'σχύσῃ, 
ταῦτα τῆς ἡμετέρας πατρίδος εὑρήσει τὰ διηγήματα 2 
μᾶλλον δὲ οὐχ αὐτῆς τῆς πατρίδος, ἀλλὰ τῆς ἀποι- 
xíac, ἣν ἀπὸ τῆς ὑψηλοτέρας ζωῆς ἀπουεσθοντες τὸν 
παρόντα χατειλήφαμεν χόσμον. Εἰ δὲ ἡ ἀποιχία τοιαύ- 
v1, λογίσασθαι χρὴ τίς ji τῆς ἀποικίας μητράπολις, 
τί τὸ ἐν ἐχείνῃ χάλλος, οἷα ἐν αὐτῇ τὰ βασίλεια, τές 
ἡ μαχαριότης τῶν ἐχείνην εἰληφότων τὴν sienne 
Ei γὰρ τὰ φαινόμενα χατὰ τὴν: χτίσιν τοιαῦτα, ὡς 
ὑπὲρ ἔπαινον εἶναι" τί τ Χο τὸ ὑπὲρ τοῦτο λογίσασθαι, 
ὃ μήτε ὀφθαλμῷ λαθεῖν δυνατόν ἐστι, μήτε χωρῆσαι 
τῇ ἀχοῇ, μῆτε Be στοχάσασθαι ; Διὰ ταύτης τῆς 
πνευματιχῆς εὐφημίας τῶν ἐγχωμιαζομένων ἀπο- 
κρίνει τοὺς χάτω λήρους ὁ θεῖος τῶν ἐγχωμίων ἔπαι- 
νος, αἰσχρὸν εἶνα! χρίνων τοὺς ἀπὸ τῶν τοιούτων 
ἐγνωσμένους διὰ τῶν κατὰ τὴν γῆν τιμίων σεμνύνε- 
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σθαι. Κοσμιχὸς μὲν γάρ τις ἀνὴρ πρὸς τὴν ὑλιχὴν A ratione comprehendi possint: quid de iis existi- 


εὐδαιμονίαν ἀποθλέπων, Ex τῶν τοιούτων τοῖς ἀνθρώ- 
ποις ἐρανιζέτω τὸν ἔπαινον, εἰ πατρίς τινι γέγονεν 
εὔφορος βοσχη μάτων, εἰ γειτνιῶσα θάλασσα πλεονάζει 
δι᾿ ἑαυτῆς τοῖς λαιμαργοῦσι τὰς ὕλας, εἰ λίθων ἐπάλ- 
ληλοι θέσεις τὰς χατασχευὰς χαλλωπίζουσιν. Ὁ δὲ πρὸς 
τὸν ἄνω βίον βλέπων, ᾧ χάλλος μέν ἐστιν ἡ τῆς ψυ- 
χῆς χαθαρότης " πλοῦτος δὲ, ἡ ἀχτημοσύνη " πατρὶς 
δὲ, ἡ ἀρετή " πόλις δὲ, αὐτὰ τοῦ Θεοῦ τὰ βασίλεια " 
ὄνειδος τὴν 
Οὐκοῦν ἀποστάντες xat ἡμεῖς τῶν τοιούτων ἐπαί- 


ω"- 


V τοῖς γηάΐνοις φιλοτιμίαν ποιήσεται. 


νων, οὔτε τὴν πατρίδα τοῖς ἐπαίνοις τοῦ Μεγάλου 
Γρηγορίου προσθήσομεν, οὔτε προγόνους εἰς συμμα- 
χίαν τῶν ἐγχωμίων παραληψόμεθα, εἰδότες ὅτι οὐδεὶς 
ἀληθής ἐστιν ἔπαινος, ὃς ἂν μὴ τῶν ἐπαινουμένων 


inandum est, quz? supra. hiee sunt, quie neque ocu- 
lo comprehendi possunt, neque auribus percipi, 
neque mentis et intelligenti conjecturis, qualia 
sint, judicari et existimari potest ?. Per hanc spi- 
ritualem laudem, ab iis qui commendantur, divina 
laudationum lex infernas has nugas atque delira- 
menta secernit et excludit, turpe atque indecorum 
esse judicans eos, qui propter ejusmodi bona 
noti sunt, per eas res. quie in terra. habentur in 
pretio, celebrari atque honestari. Nam si quidem 
aliquis est homo mundanus, qui materialem spectat 
felicitatem, is ex hujusmodi rebus laudem homini- 
bus corroget, si cui patria pecorum ferax contige- 
rit, si mare vicinum gule deditis per sese abunde 


ἴδιος ἧ. Ἴδιον δέ φαμεν, ὃ διαμένει πάντως εἰς τὸ δι- D res aptas ad vescendum suppeditat, si lapides alii 


ἡνεχὲς ἀναφαίρετον. 


aliis superimpositi :dificia exornent, At qui su- 


peram suspicit vitam. cui pulchritudo atque ornamentum animi puritas est ; cui divitize, inopia ; cui 
patria, virtus ; eui civitas, item ipsa regna Dei, in rebus terrenis magnificentiam et ostentationem sibi 
probro atque dedecori esse ducet. Quamobrem etiam nos ornissis ejusmodi laudibus neque patriam lau- 
dibus Magni Gregorii adjiciemus, neque majores in subsidium laudationum assumemus, scientes quod 
nulla vera sit laus quie eorum, qui laudantur, propria non sit. Proprium autem dicimus, quod prorsus 
perpetuum ita permanet, ut adimi auferrive non possit. 


Ἐπεὶ οὖν πάντων χωριζόμενοι, πλούτου, περιφα- 
νείας, δόξης, τιμῆς, τρυφῆς, ἀπολαύσεως, συγγενῶν, 
φίλων, μόνης τῆς χατὰ χαχίαν͵ ἣ ἀρετὴν διαθέσεως 
ἀχώριστοι μένομεν " μόνον χρίνομεν μαχαριστὸν τὸν 
ἐνάρετον. Καί ps μηδεὶς οἰέσθω τῷ μηδὲν ἔχειν 
σεμνὸν περὶ τῆς πατρίδος, T| τῶν προγόνων τοῦ ἀν- 
δρὸς διηγήσασθαι, ἐν σχήματι τοῦ δοχεῖν περιορᾷν 
τῶν τοιούτων ὑπεχχλέπτειν τὸ ὄνειδος. Τίς γὰρ οὐχ 
οἶδε τὴν ἐπωνυμίαν τοῦ πόντου τὴν παρὰ πάντων 
ἀνθρώπων χατ᾽ ἐξαίρετον ἀνατεθεῖσαν τῷ ἔθνει, δι᾽ 
ἧς τῶν ἐξ ἀρχῆς εἰληχότων τὸν χῶρον f, ἀρετὴ μαρ- 
«υρεῖται ; Μόνος γὰρ ἐξ ἁπάσης γῆς τε χαὶ θαλάσσης 


οὗτος ὁ πόντος Εὔξεινος ὀνομάζεται, εἴτε τὴν πρὸς 
«οὺς ἐπιδημοῦντας τῶν ξένων φιλοφροσύνην μαρτυ- 
ροῦντος αὐτοῖς τοῦ ὀνόματος, εἴτε χαὶ ὅτι τοιοῦτος 
ὁ χῶρός ἔστιν, ὡς μὴ μόνον τοῖς ἐγχωρίοις τε χαὶ 
αὐτόχθοσιν, ἀλλὰ xal τοῖς ἁπανταχόθεν εἰς αὐτὸν 
φοιτῶσιν, τὰς πρὸς τὸ ζῇν παρασχευὰς ἀφθόνως χα- 
ρίζεσθαι. Τοιαύτη γὰρ ἡ φύσις τῆς χώρας, ὡς πάν- 
τῶν τῶν πρὸς τὴν ζωὴν ἀναγχαίων πάμφορος εἶναι, 
xa μιηδὲ[ν] τῶν παρ᾽ ἑτέροις ἀγαθῶν ἁμοιρεῖν, ὡς χαὶ 
τῆς θαλάσσης αὐτοῖς ἔδια τὰ πανταχόθεν ποιούσης. 
Τοιούτον δὲ ὄντος τοῦ ἔθνους παντὸς, ὡς ὅπερ ἄν τις 
αὐτοῦ μέρος ἐφ᾽ ἑαυτοῦ χατασχέψηται, τῶν ἄλλων 


προτερεύειν ole 


y ὃὲ ἧττον "τῇ χοινῇ χρίσε: 
rin 


τοῦ ἔθνους, οἷόν τις χορυφὴ 


τῶν ἄλλων, ἣ τοῦ μεγάλου Γρηγορίου πόλις ἐστὶν, ἣν 


βασιλεύς τις ἐπίσημος τῶν τὴν ἀρχὴν τοῖς Ῥωμαίοις 


χρατυνομένων, Καῖσαρ τὸ ὄνομα, ἔρωτι xol πόθῳ 
τῆς χώρας ἁλοὺς, ἐπὶ τῷ ἰδίῳ ὀνόματι Νεοχαισά- 


ρειαν χαλεῖσθαι τὴν πόλιν ἠξίωσεν. ᾿Αλλ᾽ οὐδὲν ταῦτα 


πρὸς τὸν σχοπὸν τὸν ἡμέτερον, ὥστε διὰ τούτων 
οἴεσθαι σεμνότερον ἀπυδειχνύειν τὸν μέγαν ἐν ἁγίοις 
ἐχεῖνον, εἰ χαρποῖς βρίθει ἡ χώρα, εἰ ἢ πόλις χατα- 


σχευαῖς χεχαλλώπισται,, εἰ τῇ γείτονι θαλάττῃ τὰ 


» ἜΣ τὴς MEN τι τα HAMM OR 
πανταχόθεν πρὸς τὸ δοχοῦν χατ᾽ ἐξουσίαν εἰσάγεται. 


Quoniam igitur eum omnia nobis eripiantur, di- 
viti:e, claritudo, gloria, honor, delicie, atque lu- 
xus, voluptas et oblectatio, cognati, amici, solus 
ille liabitus et affectus, quo vel cum vitio vel. cum 
virtute conjuncti sumus, ita nobis inh:eret, ut se- 
parari et auferri. non. possit : solum beatum haben 
dum esse judicamus eum, qui virtute przeditus sit, 
Ac nemo putet me nihil amplum atque magnificum 
de patria majoribusve viri posse. commemorare, 
sed sub specie atque przetextu contemptionis' ejus- 
modi rerum dedecus atque turpitudinem quasi sub- 
ducere atque suffurari, Quis enim ignorat cogno- 
men Ponti, quod ab omnibus hominibus tanquam 
priecipium quiddain ae peculiare genti. impositum 
atque tributum est, per quod eorum, quibus locus 
ab initio obvenit, virtus demonstratur? Solus enim 
ex omni terra marique hie Pontus, εὔξεινος, id 
est, hospitibus et peregrinis com- 
modus et bonus nominatur, sive comitatem οἱ 
humanitatem ejus erga advenas et peregrinos 
inibi versantes attestante vocabulo ; sive idcirco, 
quod loeus-ejusmodi est, ut non modo. incolis et 
indizenis, verum etiam illis, qui ex omnibus parti- 
bus eo accedunt et confluunt, ad. vivendum subsi- 
dia atque commeatus abunde suppeditet/ atque 
subministret. Ejusmodi enim natura religionis est, 
ut el omnium rerum, qu;e ad vitam sustentandam 


hospitalis , 


necessarie sunt, summe fertilis, el. peregrinorum 
quidem bonorum nullius expers sit, cum mare ei 
propria faciat ea, qu:ze ex omnibus regionibus illue 
importantur. Cum autem ejusmodi tota. natio sit, 
ul quamcunque quis ejus partem per sese solam 
consideraverit, ceteris prasstare eam existimaturus 
siL: nihilo minus communi judieio gentis veluti 
caput quoddam omnium aliarum finitimarum Ma- 
gni Gregorii civitas est, quam urbem imperator 
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quidam iusignis ex iis qui Romanis imperium A "A33" οὐδὲ τῶν προγόνων αὐτοῦ, τῶν προχαθηγησα- 


confirmaverunt, C:sar nomine, amore ac deside- 
rio loci captus suo nomine Neoexsaream insigni- 
vit. Verum hzc nihil pertinent ad nostrum propo- 
situm et institutum, uL per hee ampliorem et au- 
gusliorem existimemus nos demonstraturos esse 
magnum illum virum inter sanetos, si regio frugi- 
bus abundet, si urbs operibus et :difieiis ornata 
sit, si per mare vicinum ad arbitrium. res undique 
magna copia importentur. At nec. parentum | qui- 
dem ejus, qui nativitatis ejus carnalis aucto- 
res fuerunt, in prissenti oratione. faciam mentio- 
nem, divitias, maznilicentias et. splendores mun- 
danos eorum exponens. Quid enim hic conferunt 


μένων τῆς χατὰ σάρχα γενέσεως, μνήμην ἐπὶ τοῦ 
λόγου ποιήσομαι, πλοῦτον χαὶ φιλοτιμίας χαὶ τὰς 
χοσμιχὰς περιφανείας αὐτῶν διηγούμενος. Τί γὰρ 
ταῦτα συντελέσειε πρὸς ἔπαινον, τάφοι, καὶ στῆλαι, 
χαὶ ἐπιγράμματα, χαὶ τὰ νεχρὰ διηγήματα πρὸς τὸν 
τοῦ χόσμου παντὸς ἑαυτὸν ὑπεράραντα; ἄλλως δὲ 
οὔτε δυνατόν ἐστιν εἰς χοινωνίαν τῆς εὐφημίας ἐχεί- 
νους ἄγειν, ὧν τὴν συγγένειαν οὗτος τῆς χατὰ ψυχὴν 
ἀγχιστείας ἠρνήσατο; Οἱ μὲν γὰρ ἐν τῇ πλάνῃ τῶν 
εἰδώλων ἐματαιώθησαν " ὁ δὲ, πρὸς τὴν ἀλήθειαν ἀνα- 
ὀλέψας, τῇ ἄνω συγγενείᾳ διὰ τῆς πίστεως ἑαυτὸν 
εἰσεποίησεν. 


ad laudem? sepulera, statuc, inscriptiones οὐ. tituli, 


mortuz: et inanes narrationes ad eum, qui sese supra omnem mundum extulerat et evexerat, pro- 


sertim cum ne fieri quidem possit, ut in societatem laudis illi assumantur, 


quorum iste, quod ad 


anim: propinquitatem attinet, cognationem respuit et aspernatur ? Nam illi quidem per errorem simu- 
lacrorum vani et inepti fuerunt, hic autem ad veritatem oculis sublatis supere cognationi sese per 


fidem inservit, et quasi in adoptionem dedit. 


Ótaque quomodo quidem, quibusve parentibus p 


natus sit, aut quam ab initio urbem incoluerit, ut 
quie nihil faciant ad propositam narrationem, prze- 
termittemus ; initium autem laudis hine sumemus, 
unde ille vitam cum virtute conjunctam exorsus 
est. Cum enim corpore admodum juvenili naturali 
cogitationis cura, parentibus vita defunctis, desti- 
tutus esset: quando plerisque atate. imperfecta 
mens quid sit bonum dijudicare nescit : protinus 
ab initio ostendit qualis in :etate perfecta futurus 
esset. Ac quemadmodum | germina generosa, cum 
ἃ primo incremento in directos ramos excrescunt, 
per presentem pulchritudinem agricolis futurum 
decorem pramonstrant : eodem modo etiam ille, 
quando' exteris propter ignorantiam erroribus et 
obnoxius et lubricus est animus, ad res vanas et 
inutiles juventute facile plerumque prolabente : 
tunc per primam vitze instituti electionem ostendit 
in sese verum esse illud verbum Davidis dicentis : 
Justus ut palma florebit?. Sola enim nimirum hac 
arbor perfecta crassitudine cacuminis a terra sur- 
gil el excrescit, cumque proceritatis incrementum 
progrediatur, nullam in latitudinem a tempore acci- 
pitaccessionem. Sie etiam illea primo germine 
floruit, electione vitze instituti protinus perfectus et 
eminentibus frondibus consurgens et excrescens. 
Omnibus omissis, quarum rerum studio 
juveuilis ztàs tenetur, equitatione, venatione, cul- 
tu ameniore, indumentis, aleatione, deliciis, sta- 
tim totus acquirendis virtutibus incumbebat, dein- 
ceps eligensac persequens quidquid przsenti semper 
selati suae conveniens et accommodatum esset. Ini- 


enim 


tium autem acequirendarum virtutum a studio sa- 
pientize fecit, atque hanc veluti pullus quidam con- 
junctus una sequebatur sobrietas: utrique autem 
continentia prxsidio erat: animi vero. humilitatein 
ct moderationem unà cum contemplione pecunia- 
rum assecutus est, Non enin aliunde fastus et. su- 


3"Psal. xci; 12. 


᾿Αλλ᾽ ὅπως μὲν, ἣ ἀπὸ τίνων ἐγένετο, ἣ τίνα τὸ 
xaT ἀρχὰς ᾧχησε πόλιν, ὡς οὐδὲν ἡμῖν συντελοῦντα 
πρὸς τὴν προχειμένην σπουδὴν, παραλείπομεν " ἀρ- 
χὴν δὲ ταύτην τῆς εὐφημίας ληψόμεθα, ἣν ἐχεῖνος 
τοῦ xaz' ἀρετὴν βίου πεποίηται. Ἐπειδὴ γὰρ ἐν 
χομιδῇ νέῳ τῷ σώματι τῆς φυσιχῆς χηδεμονίας ἔρη- 
μος ἣν, τῶν γονέων τετελευτηχότων τὸν βίον, ὅτε 
ἀτελὴς ὑφ᾽ ἡλικίας οὖσα τοῖς πολλοῖς ἡ διάνοια τῆς 
ποῦ χαλοῦ χρίσεως ἁμαρτάνει, ἔδειξεν εὐθὺς παρὰ 
τὴν πρώτην, οἷος ἐν τῷ τελείῳ τῆς ἡλικίας γενή- 
σεται. Καὶ χαθάπερ τὰ εὐγενῆ τῶν βλαστημάτων, 
ὅταν Ex πρώτης αὐξήσεως εἰς εὐθυγενεῖς ἀναδράμῃ 
τοὺς ὄρπηχας, προδείχνυσι τοῖς γηπόνοις διὰ τῆς 
παρούσης ὥρας τὸ εἰς ὕστερον χάλλος " τὸν αὐτὸν 
τρόπον χἀχεῖνος, ὅτε τοῖς ἄλλοις ὑπ᾽ ἀγνοίας περι- 
σφαλής ἐστιν ἡ ψυχὴ, πρὸς τὰ μάταιά τε xo ἀνόνητα 
χατολισθαινούσης προχείρως ὡς τὰ πολλὰ τῆς νεότη- 
τος " τότε διὰ τῆς πρώτης τοῦ βίου αἱρέσεως, ἔδειξεν 
ἐφ᾽ ἑαυτοῦ τὸν Δαδὶδ ἀληθεύοντα, ὅτι Δίχαιος ὡς 
φοῖνιξ ἐξανθήσει. Μόνον γὰρ δὴ τοῦτο τῶν δένδρων 
τελείῳ τῷ πάχει τῆς χορυφῆς ἀπὸ τῆς γῆς ἀναφύε- 
ται" χαὶ τῆς χατὰ τὸ μῆχος ἐπιδιδούσης αὐξήσεως, 
οὐδεμίαν ἐπὶ τὸ πλάτος προσθήχην ἀπὸ τοῦ χρόνου 
δέχεται. Οὕτω χἀχεῖνος ἀπὸ τῆς πρώτης ἤνθησε 
βλάστης, εὐθὺς τῇ αἱρέσει τοῦ βίου τέλειος ἀνασχὼν 
xa ὑψίχομος. Πάντων γὰρ ἀποστὰς, περὶ ἃ τὸ νέον 
τῆς ἡλικίας ἐπτόηται, ἱππιχῇῆς, χυνηγεσίων, χαλΞ 
λωπισμάτων, ἐνδυμάτων, χυδείας, τρυφῆς" εὐθὺς ὅλος 
τῆς τῶν ἀρετῶν χτήσεως ἦν, τὸ πρόσφορον ἀεὶ τῆς 
παρούσης αὐτῷ ἡλιχίας καθεξῆς προαιρούμενος. Γί- 
νεται δὲ αὐτῷ πρώτη τῆς χτήσεως τῶν ἀρετῶν, ἡ 
περὶ τὴν σοφίαν σπουδή. Ταύτῃ δὲ συνείπετο χαθά- 
περ τις πῶλος συνεζευγμένη ἡ σωφροσύνη " πρὸς 
ἀμφότερα δὲ σύμμαχος ἦν ἡ ἐγχράτεια " τὸ δὲ ἄτυ- 
φον αὐτῷ xa ἀόργητον, τῇ τῶν χρημάτων ὑπεροψίᾳ 
συγχατωρθώθη. Οὐ γὰρ ἔστιν ἄλλη τύφου τε xal 
ὑπερηφανίας γένεσις, μὴ τῆς πλεονεξίας ἑαυτῇ τὰ 
τοιαῦτα πάθη συνεισαγούσης. Καθάπερ δὲ τὸν πα- 
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τριάρχην ᾿Αθραὰμ ὁ λόγος κατέχει, τῆς Χαλδαϊχῆς A perbia exsistit, nisi avaritia, remque suam qualibet 


φιλοσοφίας Ev ἐπιστήμῃ γενόμενον, xaX τὴν ἐναρμό- 


νιόν τε xal τεταγμένην τῶν ἄστρων χατανοήσαντα 
θέσιν χαὶ χίνησιν, ὑποθάθρᾳ χρήσασθαι τῇ περὶ 
ταῦτα γνώσει πρὸς τὴν τοῦ ὑπερχειμένου ἀγαθοῦ θεω- 
ρίαν, λογισάμενον, ὡς εἰ τὰ τῇ αἰδθήσει ληπτὰ τοιαῦτα, 
τί ἂν εἴη τὰ ὑπὲρ αἴσθησιν ; χαὶ οὕτως τοῦ ζητου- 
tU) οἷον ἐπιθάντα τῆς ἔξω σοφίας, xaX 


εἶν 
stv, 


μένου 


γενόμενον OU αὐτῆς ὑψηλότερον, ὥστε προσεγγίσαι 


πρόπον τινὰ δι αὐτῆς τοῖς ἀλήπτοις " οὕτω χαὶ ὁ 
à 5 
Μέγας οὗτος, τῇ ἔξω φιλοσοφίᾳ δι᾽ ἐπιμελείας xaf- 


ἈΠ Ή ΞΔ δ᾽ δὲ, ὧν  Ἑ λληνσμὸς τοῖς πολλοῖς βεθαιοῦται, 
διὰ τούτων ὡδηγήθη πρὸς τὴν τοῦ Χριστιανισμοῦ 
χατανόησιν, καὶ χαταλιπὼν τὴν πεπλανημένην τῶν 
πατέρων θρησχεί 
ἐξ αὐτῶν τῶν πεπονημένων τοῖς ἔξωθεν διδαχθεὶς τὸ 


τῶν Ἱϊλληνιχῶν δογμάτων ἀσύστατον. ᾿Επειδὴ γὰρ 


.»» 


αν, ἐζήτει τὴν τῶν ὄντων ἀλήθειαν, 


εὖδεν πρὸς διαφόρους ὑπολήψε:ς ἐν ταῖς περὶ τοῦ Θείου 
δόξαις σχιζομένην τὴν ᾿Ἑλληνιχὴν χαὶ τὴν βάρθαρον 
ὁμοίως φιλοσοφίαν, χαὶ τοὺς τῶν δογμάτων προΞξστη- 
χότας, οὔτε πρὸς ἀλλήλους συμθαίνοντας, χαὶ τὸ xa" 


"ll 


τούτους μὲν ὥσπερ ἐν ἐμφυλίῳ mo- 


ἑαυτὸν ἕχαστον χρατύνειν περινοίᾳ τῶν λόγων 
φιλονειχοῦντας " 
λέμῳ, ὑπ᾽ ἀλλήλων ἀνατρεπομένους χατέλιπεν " χατα- 
λαμβάνει δὲ τὸν ἑστῶτα λόγον τῆς 
δεμιᾷ λογιχῇ τινι περιεργίᾳ καὶ τεχνιχαῖς πλοχαὶς 


χρατυνόμενον, ἀλλὰ δι᾽ ἁπλότητος ῥημάτων ὁμοτίμως 


πίστεως, τὸν οὐ- 


πᾶσι χαταγγελλόμενον * ὃς ἐν αὐτῷ τῷ ὑπὲρ τὴν πί- 
στιν εἶναι, τὸ πιστὸν ἔχει. Εἰ γὰρ τοιοῦτον ἣν τὸ λε- 
γόμενον, ὡς τῇ τῶν ἀνθρωπίνων λογισμῶν δυνάμει 
χαταλαμθάνεσθαι, οὐδὲν ἂν τῆς Ἑλληνιχῆς σοφίας 
διήνεγχε ( χἀχεῖνοι γὰρ, ὅπερ ἂν χαταλαθεῖν ἐξισχύ- 
σωσιν, ἐχεῖνο χαὶ εἶναι δοξάζουσιν), ἐπεὶ δὲ ἀνεπί- 
θατός ἔστι λογισμοῖς ἀνθρωπίνοις ποῦ 
φύσεως ἡ χατάληψις, τούτου ΠΡ 


ἑαυτὴν ἐπεχτείνουσα. Διὰ ταῦτα 
i , 


Μωῦσέως φησὶν ἡ Γραφὴ, ὅτ 


τῶν Αἰγυπτίων " οὕτως χαὶ ὁ Μέγας οὗτος, διὰ πάση 


ἐλθὼν τῆς τῶν Ἑλλήνων 7 Debes css xa ἡνοὺς 


ἀσύστατον, μαθητὴς τοῦ Εὐαγγελίου καθίσταται " χαὶ 
πρὶν ἀχθῆναι διὰ τῆς μυστικῆς τε χαὶ ἀσωμάτου 


ἐννήσεως, οὕτως χατώρθου τὸν βίον, ὡς μηδένα 
1 $5 $ $ μὴ 

ῥύπον 
Οὔσης ὃς αὐτῷ τῆς διαγωγῆς 


τῆς ἁμαρτίας ἐπὶ τὸ λουτρὸν εἰσενέγχασθαι. 
ἐν Αἰγύπτῳ χατὰ τὴν 
μεγάλην τοῦ Ron πόλιν, εἰς ἣν xaX dj παντα- 


τῶν περὶ φιλοσοφίαν τε χαὶ 


ἰατριχὴν & ὅτων - χαλεπὸν ἣν τοῖς ὁμήλιξι 


P 
c 
Η] 


θέαμα, νέο ἡλικίαν τῇ σωφροσύνη χο- 


χαθαρεύοντος ἔπαινος, τῶν 


Ὡς ἂν οὖν Roos τις 


σμούμενος. 
μολυνομένων ὄνειδ 
εἴη τοῖς ἀχολάστοις, 


, Are 
1010210051 ἐπίνο!ά π 


du 


ἀσθη, τοῦ μῶμόν τινα τῷ β ίῳ τοῦ [eye ουπ ροσ- 


αὐτῶν, εἰς 


Καὶ προθάλ διαθο- 


παρ᾽ 


λὴν ἐχείνου, γύναιον ἑταιριχὸν, ἐξ οἰχήμα 


τος ἐπ 


* Ael. v 


u, 92. 


D 


ratione augendi studium ejusmodi vitia una secuin 
inducat. Quemadmodum autem fama tenet patriav- 
chai Abrabamum Chaldaiex philosophie scientia 
preditum, cum. concinnum, aptum, ratum, con- 
stantem, certum, ordinatumque situm ae motun 
siderum animadvertisset, harum rerum. cognitione 
lanquam scala atque adminiculo usum fuisse ad 
superi boni contemplationem, eum reputaret, quod 
si ea quie sensu. comprehenduntur, talia 
quale esse possel id, quod sensum superat ; atque 
ita assecutum esse id, quod quierebat, cum ex- 
Lernam sap'entiam quasi conscendisset, ac per eam 
sublimior evasisset, ut rebus incomprehensibilibus 
et captum effugientibus per illam quodammodo ap- 
propinquaret : ita etiam Magnus iste, cum in ex- 
lerne sapientie studio diligenter versatus esset, 
per quas res plerique errores Grzecorum gentilium- 
que stabiliunt atque. confirmant, iis rebus quasi 
ducibus et indicibus usus est ad Christian: religio- 
nis cognitionem, ac relieta falsa parentum ac. ma- 
jorum religione, rerum veritatem quzerebat, ex illis 
ipsis quie ab. externis philosophis elaborata sunt, 
edoetus, quam non consistere possint, quamque 
parum sibi constent sententie atque opiniones 
Gricaniez doctrinz. Posteaquam. enim. animad- 
vertit Grecorum simul ac barbarorum philosophiam 
in iis sententiis, quibus de numine divino quid 
sentiendum sit statuunt, in diversas scindi opinio- 
nes; earumque sententiarum pr:esides, neque inter 
sese congruere atque concordare, et soleiti exqui- 
sitaque. verborum et argumentorum. excogitatione 
suam unumquemque sententiam stabilire atque 
confirmare conari; hos quidem, tanquam domestico 
bello se invicem evertentes et conficientes reliquit. 
Consequitur autem et amplectitur consistentem sta- 
bilemque ac firmum fidei sermonem, qui non exqui- 
sita quadam atque redundanti verborum curiosi- 
tate, et artifielosis nexibus argumentorum confir- 
matur, sed per simplicitatem verborum omnibus ex 
squo annuntiatur : qui hoe ipso, quod supra 
fidem est, vim fidei faciend:e habet ; nam si id, de 
quo sermo habetur, ejusmodi esset, ut himanarum 
vi rationum et argumentationum comprehendi pos- 
set, nihil ἃ Grzcanica sapientia. differret (nam et 
illi quodeunque comprehendere valuerint, illud 
eliam esse censent), sed quoniam eam naturam, 
que in superis sedibus rebus pr:esidet universis, 
et rationes humane assequi et com- 


essent, 


cogitaliones 
prehendere non possunt; idcirco fides in locum 
rationum succedit, ad ea, quie superant. rationem 
et comprehensionem , enitens. 
modum de Moyse dicit Seriptura *, quod eruditus 


essel omni sapientia ZEgyptiorum : ita etiam ma- 


Propterea quema:l- 


gnus isle vir, cum omnem Grecorum eruditionem 
ac disciplinam perscrutatus esset, factoque periculo 
didicisset, quam infirm: eorum opiuiones aique 
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sententia sint, quamque parum sibi constent, di- A ἀτιμίᾳ χατεγνωσμένον. Τοῦ ££, κατὰ τὸ σύνηθες, τοῖς 


scipulus Evangelii fiL : ac priusquam per mysticam 
et incorpoream nativitatem institutus esset, adeo 
recle atque preclare sese in vita gerebat, ut nul- 
las peccati sordes ad lavaerum atferret. Cum autem 
degeret in JEgypto in magna Alexandri urbe, in 
quam ex omnibus partibus philosophi: et medicinae 
studiosa juventus confluebat : molestum spectacu- 
lum qualibus erat adolescens super tatem so- 
brietate temperantiaque ornatus. Ejus enim vite 
puritatis et integritatis laus impurorum probrum 
ac dedecus erat. Ut. igitur aliquam excusationem 
intemperantes ae libidinosi haberent, si ipsi non 
soli tales esse videntur : insidias comminiscuntur, 
el vafrum quoddam consilium. exeogitant, uL. ali- 
quam notam et maculam magni illius viri vile 
inurerent. ἂς producitur ab eis quie illum ca- 
]uraniaretur muliercula meretrix, qu:& corpore quz- 
stum faceret, infamia irrogata ex. carcere dimissa: 
cumque ille pro consuetudine cum viris doctis 
atque delectis in habitu gravi et honesto de quadam 
questione. philosophiea dispiceret, unaque se cum 
illis exerceret, muliercula accedit ineptis gestibus 
formam ostentans, et inollitiem luxumque prz se 
ferens, et. per omnia quae et dicebat et faciebat, 
sese consuescere cum eo simulans : tandem dicebat 
se mercedibus fíraudatam esse, adjiciens etiam 
causas pri impudentia, pro quibus querebatur se 
mercedibus esse fraudatam.At cum illi, qui ejus vite 
puritatem et continentiam non ignorabant, indi- 
gnarentur,et ita adversus muliereulam commoveren- 
tir, neque una perturbatus est cum iis , qui ipsius 
nomine stomachabantur, neque quidquam ejusmodi 
dixit, cum calumniis premeretur, quale pronun- 
tiare par essel eum, qui graviter molesteque rem 
ferret, non testes vit:e advocavit, non jurejurando 
probrum ab se rejecit, non malitiam eorum , qui 
hzc adversus eum  machinati erant, convicit, sed 


λογάσι τῶν ἀνδρῶν ἐν σεμνῷ τῷ σχήματι περί τινος 
τῶν χατὰ φιλοσοφίαν διασχοπουμένου xaX συνασχου - 
μένον, πρόσεισι τὸ γύναιον ἀχχιζόμενόν τε χαὶ θρυ- 
πτόμενον, xaX διὰ πάντων τὸ εἶναι πρὸς αὐτὸν ἐν συν- 
ηθείᾳ, δι᾽ ὧν ἐφθέγγετό τε χαὶ ἐποίε!:, σχηματιζόμενον" 
εἶτα ἔλεγε τῶν μισθωμάτων ἀποστερεῖσθαι, προστιθεῖ- 
σα γαὶ τὰς ἀφορμὰς ὑπ᾽ ἀναιδείας, ὑπὲρ ὧν ἠτιᾶτο τὴν 
τῶν μισθῶν ἀποστέρησιν. Τῶν δὲ συνεγνωχότων αὐτῷ 
τὸν χαθαρὸν βίον, ἀγαναχτούντων τε xai ὀργῇ χατὰ 
τοῦ γυναίου συγχινουμένων, οὔτε συνεταράχθη τοῖς 
ὑπὲρ αὐτοῦ χαλεπαίνουσιν, οὔτε τι τοιοῦτον εἶπεν 
συχοφαντούμενος, οἷον εἰχὸς τὸν ἀχθόμενον" οὐ μάρ- 
τυρας τοῦ βίου προσεχαλέσατο, οὐχ ὄρχῳ τὸν μῶμον 
ἀπώσατο, οὐ τὴν χαχίαν τῶν ταῦτα xav αὐτοῦ συ- 
σχευασαμένων διήλεγξεν᾽ ἀλλ᾽ ἐν ἠρεμαίᾳ τε χαὶ 
χαθεστώσῃ φωνῇ πρός τινα τῶν συνήθων ἀποστρα- 
φεὶς, € ἾὮ οὗτος, » ἔφη « διάλυσον αὐτῇ τὸ ἀργῴ; 
ριον, ὡς ἂν μὴ διὰ πλεῖον διοχλοῦσα, τὴν προχειμέ- 
νὴν τοῦ λόγου σπουδὴν ἐπιταράσσοι. » Ἐπεὶ δὲ μα- 
θὼν παρὰ τῆς ἑταιρίδος ὁ τοῦτο προστεταγμένος, 
ὅσον ἥτει παρ᾽ αὐτοῦ τὸ ἀργύριον, ἑτοίμως ἅπαν 
ἀπηριθμήσατο, xa 
ἡ ἐπι 


1 


πέρας εἶχεν xav τοῦ σώφρονος 
βουλὴ volg ἀχολάστοις, xa 
ἤδη τῆς ἀτίμου τὸ χέρδος " τότε δὴ γίνεται θεόθεν 
3, τὸ μαρτυρία τῆς σωφροσύνης τοῦ νέου, χαὶ τῆς 
τῶν ὁμηλίχων συχοφαντίας ὁ ἔλεγχος. Ὁμοῦ γὰρ τῷ 


a. T1 EN ^ 
ἣν ἐν ταὶς χερσὶν 


ὑποδέξασθαι τῇ χειρὶ τὸ ἀργύριον, πνεύματι δαιμο- 
vip στρεθλωθεῖσα, xaY βρυχηθμῷ θηριώδει παρὰ τὴν 
ἀνθρωπίνην φωνὴν ἀνοιμώξασα, πίπτει πρηνὴς χατὰ 
τὸ μέσον τῶν συνειλεγμένων " θέαμα φριχτόν τε xa 
φοθερὸν τοῖς παροῦσιν ἀθρόως γεγενημένη, τῶν τρι- 
χῶν τε διεῤῥιμμένων, χαὶ ταῖς ἰδίαις χερσὶ σπαρασ- 
σομένων, χαὶ τῶν ὀφθαλμῶν ἀπεστραμμένων, καὶ τοῦ 
στόματος τὸν ἀφρὸν παραπτύοντος. Καὶ οὐ πρότερον 
ἄνῆχεν χαταπνῖγον αὐτὴν τὸ δαιμόνιον, πρὶν ἣ τὸν 
Μέγαν ἐχεῖνον ἐπιχαλέσασθαν τὸν Θεὸν, xai ὑπὲρ 
αὐτῆς ἱλεώσασθαι. 


submissa atque sedata voce conversus ad quemdam familiarem, « Heus tu, » inquit, « numera ei pecu- 


niam, ne diutius importunitate sua proposite quiestionis traetatum conturbet. » Cum autem is, 
hoc injungebatur, a meretricula sciscitatus quantam pecuniam ab 


adnumerasset : 


essent : et. jam in manibus illius 


cuit 


illo posceret, mora Oorineur 


sine 


atque. ab lascivis et protervis adversus sobrium et continentem insidiw peractae 
infamis lucrum esset, tunc divinitus et continentia adolescentis 


probatur, et calumnia zequalium patefit. Simulenim atque manu pecuniam accepit, spiritu "infelici: atque 


maligno correpta fremituque immani atque ferali, 


bitur prona in. medio cetu  congregatorum 


diverso a 
spectaculum 


voce humana sono ingemiscens, colla^ 
horrendum atque terribile prosentibus 


repente facta, cum et capillus, quem suis manibus vellebat, dilaceratus atque disjectus, et oculi in- 
versi essent, et os spumam emitteret. Ac non prius a dzemonio suffocari desiit, quam magnus ille Deum 


pro ea invocasset atque placasset. 


Talia de adolescentia magni illias viri narran- D Τοιαῦτα τῆς νεότητος τοῦ μεγάλου τὰ διηγήματα, 


tur, digna profecto insequentis ejus vite princi- 
pia. Et quidem miraculum tantum est, ut, etiamsi 
nullum aliud praterea proferre licet, ob hoc so- 
lum a nemine eorum, qui virtute excelluerunt, 
secundas laudum partes debeat obtinere, dives, 
adolescens, peregre extra patri: fines in populosa 
urbe habitans : in qua propterea quod adolescen- 
tes ad arbitrium et. libitum voluptatibus indulge- 
renl, vite puritas dedecori haberetur ab iis, qui 


ἄξια ὡς ἀληθῶς τῶν μετὰ ταῦτα βεδιωμένων αὐτῷ 
τὰ προοίμια. Καίτοι γε τὸ θαῦμα τοσοῦτόν ἐστιν, ὡς 
εἰ χαὶ μηδὲν ἣν ἕτερον ἐπὶ τούτοις εἰπεῖν, μηδενὸς 
αὐτὸν τῶν ἐπ᾽ ἀρετῇ διενεγχόντων, ἐκ τούτου μόνου 


τὰ δευτερεῖα τῶν ἐπαίνων ἔχειν “ πλούσιος, νέος, 


m 


ν ὑπερορίοις διάγων, ἐν πολυανδρούσῃ πόλει τὴν 


7 


διαγωγὴν ἔχων, ἐν ἧ διὰ τὸ xav ἐξουσίαν ταῖς ἦδο- 


ναῖς συζῇν τοὺς νέους, ὄνειδος ἣν ἣ καθαρότης τῶν 


σωφρονούντων τοῖς ἄφροσιν" οὐ μητρὸς πολυ- 


£95 


DE VITA S. GREGORII. TIIAUMATURCI. 


506 


πραγμονούσης τὸν βίον, ob πατρὸς παιδαγωγοῦντος A sobrii sanaque mente przditi non essent, cum nec 


τὴν xa0' ἡμέραν ζωὴν * εἰς τοσοῦτον ἐπῆρεν ἑαυτὸν 
δι᾿ ἀπαθείας πρὺς ἀρετὴν, ὡς τὸν τοῦ παντὸς ἔφορον, 
μάρτυρα τῶν βεδιωμένων 
νηρᾷ πληγῇ τὴν συχοφαντίαν τῆς γυναιχὸς ἀπελέγ- 
ξαντα. Καὶ τί ἄν τις ἐπ DEUDTE εἴζον εἰς 
ὑπόθεσιν ; πῶς Ó ἄν τις xaT αὐτὸν θαυμά- 
σειεν; Ὃς τῷ λόγῳ χαταπαλαίσας τὴν φύσιν χαὶ 
χαθάπερ τι τῶν ὑποχειρίων ζῴων 


ποιήσασθαι, τὸν τῇ πο- 
iv. ' 

ἐγχωμίων 
ἀξίαν 


ὑποζεύξας τῷ λο- 


γισμῷ τὴν νεότητα, χαὶ πάντων τῶ 
εγειρομένων παθημάτων χρείττων γενόμενος, καὶ τὸν 


UM φυσιχῶν ἐπ- 


πᾶσι τοῖς χαλοῖς 
χινήσας, xal τούτου χρείττων ἐγένετο, μήτε πρὸς 
τὴν 
ἄμυνὰν, xal τὴν ὑπηρετησαμένην ἐχείνοις πρὸς τὸν 
μῶμον εὐεργετήσας, τοῦ χατὰ τὸν δαΐμονα 


φυόμενον φθόνον xa0' ἑαυτοῦ 


ἐπιθουλὴν τῶν ἑταίρων ἑαυτὸν διαναστήσας πρὸς 
πάθους 
διὰ -προσευχῆς ἐξελόμενος. Τοιοῦτον ἔγνωμεν διὰ τῆς 
ἱστορίας τὸν Ἰωσὴφ, ᾧ προὔχειτο μὲν xaz' ἐξουσίαν 
1j περὶ τὴν γυναῖχα τοῦ δεσπότου 
ἐχείνης ἐπιμανείσης τῇ ὥρᾳ τοῦ νέου" xal μάρτυς 
τῶν τολμωμένων ἣν ἀνθρώπων οὐδείς “ ἀλλὰ χἀχεῖ- 
γος πρὸς τὸν θεῖον ὀφθαλμὸν βλέπων, τὸ δόξαι χαχὸς 


παρανομία , αὐτῆς 


πρὸ τοῦ γενέσθαι προείλετο, τὰ τῶν χαχούργων ὑπο- 
ὅὁτὰς μᾶλλον, ἣ χαχοῦργος γενόμενος. 'AXX ἔστι τι 
πάχα τούτῳ, καὶ πλέον τῆς ἱστορίας χαυχήσασθαι" οὐ 
γὰρ ἴσον ἐστὶν εἰς ἀποτροπὴν τοῦ μιάσματος, τό τε 
τῆς μοιχείας ἄγος, καὶ τὸ δοχοῦν ἐν ἐλάττονι πληυ-- 
βελήματ: τὸν μῶμον ἔχειν. Ὁ τοίνυν ἐν ᾧ χίνδυνός 
τις Ex τῶν νόμων οὐκ ἣν φοδερωτέραν μᾶλλον τῆς 
πιμωρίας αὐτὴν ἐξ ἁμαρτίας ἡδονὴν χαθ᾽ ἑαυτὴν εἷ- 
ναι χρίνας, ἣ παρήλασε τὸν Ἰωσὴφ τῇ μεγαλοφυΐᾳ 
τοῦ θαύματος, ἣ πάντως οὐχ ἐν δευτέροις χριθήσε- 
ται. ᾿Αλλὰ τὸ μὲν προοίμιον τοῦ βίου, τοιοῦτον. Αὐ- 
τὸς δὲ ὁ βίος τίς : Ἐπειδὴ πᾶσαν παίδευσιν τῆς ἔξω 
σοφίας ἐπιδραμὼν, ἐνέτυχε Φιρμιλιανῷ τινι τῶν εὖὐ- 

Rope. Καππαδόχῃ, 
Dc ἔδειξεν ἐχεῖνος τῷ μετὰ ταῦτα Bip, χόσμος τῆς 
Ἐχχλησίας τῶν Καισαρέων 
ὀχοπὸν τοῦ φρο ήμα τὸς xul 


ὁμοιοτρόπῳ xavà τὸ ἦθος 
Ti ΕΣ 


γενόμενος, xai τόν τε 
βίου φανερὸν τῷ 


ἰδίου 
φίλῳ ἐποίησεν, ὡς εἴη πρὸς τὸν Θεὸν βλέπων, 


χαὶ 
τὴν ἐχείνου σπουδὴν ἔγνω περὶ τὴν αὐτὴν ἐπιθυμίαν 
συμθαΐίνουσαν, χαταλιπὼν πᾶσαν τὴν περὶ τῆς ἕξω 
φιλοσοφίας σπουδὴν, προσφοιτᾷ μετ᾽ ἐχείνου τῷ χατὰ 
τὸν. χρόνον ἐχεῖνον τῆς τῶν Χρ οιστιανῶν φιλοσοφίας 
χαθηγουμένῳ ( ᾿βριγένης δὲ οὗτος ἦν, οὗ πολὺς ἐπὶ 
τοῖς συγγράμμασι λόγος), δει» 
οὐ μόνον τὸ φιλομαθὲς 

ατεσ 


ὺς χαὶ διὰ τούτου, 
xai φιλόπονον, ἀλλὰ xal τὸ 
PT Visi us ; ; : 
ταλμένον ἐν τῷ ἤθε: χαὶ μέτριον * τοσαύτης γὰρ 
σοφίας ἀνάπλεος ὧν ἑτέρῳ χρήσασθαι διδασχάλῳ 
» ὃς τὰ θεῖα τῶν μαθημάτων, οὐκ ἀπηξίωσεν, xal 
MIS: ; - ; 
ἀγαγὼν παρὰ τῷ διδασκάλῳ χρόνον τοῖς μαθήμασι 
siia: τρον, πολλῶν ὄντων τῶν πχραχαλούντων xa 
χατεχόντων αὐτὸν ἐπὶ τῆς ἀλλοδαπῆς, χαὶ παρ᾽ a- 
τοῖς ἀξιούντων μένειν, πάντων προτιμοτέραν τὴν 
ἐνεγχοῦσαν αὐτὸν ποιησάμενος, ἐπὶ τὴν πατρίδα 
πάλιν ἐπάνεισιν, τὸν παντοδαπὸν πλοῦτον τῆς σοφίας 
τε χαὶ τῆς γνώσεως ἐπαγόμενος, ὅν χαθάπερ τις ἔμ- 


X 


* Gen. XXXIX, 7 sqq. 
ParRor. Gn. XLVI. 
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mater de vita curiose inquireret, nec paler vilani 
quotidianam moderaretur, in tantam, sese a vi- 
liis et affectibus sejungendo, virtutem enisus est, 
uL prasidem rerum universarum, qui per gravem 
plagam calumniam mulieris detexit atque convicit, 
testem vit:e su: faceret. Eequod majus aliquis ad 
laudandum argumentum excogitare possit? qui 
possit hune ipsum aliquis digne ae pro merito 
admirari, qui cum ratione naturam devicisset, ac 
veluti mansuetum quoddam animal, juventutem 
sub jusum rationis misisset, omnibusque affecti- 
bus naturalibus insurgentibus superior fuisset, 
et invidiam qui omnes res eximias invadere so- 
let, adversus se excitasset, etiam hac superior 
fuit, quippe neque ad uleiscendum insidias soda- 
lium commotus, et eam, quie illis in subornando 
probro operam navaverat, per orationem ab aflli- 
clione dimonis liberatam beneficio prosecutus 
est "? Talem per historiam cognovimus ctiam Jo- 
sephum fuisse, cui ad arbitrium quidem cum uxore 
domini scelus perpetrare promptum erat, cum illa 
ipsa decori adolescentis insano amore correpta 
esset : nec. quisquam hominum eorum, qua ausi 
fuissent, testis et arbiter futurus erat : sed etiam 
ille, cum se divinum oculum inspectorem eorum, 
que committerentur, habere intelligeret, malus 
esse videri, quam fieri prooptavit, malefieorum 
potius pcenas atque incommoda subiens, quam 
malefieus evadens. Sed licet forsitan huic etiain 
aliquanto. amplius, quam illa continet. historia, 
gloriari; non enim z:que magnum affert momen- 
tum ad aversationem piaculi, tum adulterii scelus, 
tum id quod in. minori delicto vituperationem ha- 
bere videtur. Itaque qui ubi periculum et metus a 
lesibus non impendebat, ipsam voluptatem per 
peccatum conciliandam, per sese longe formidabi- 
liorem quam poenam esse judicabat, aut pr:ecessit 
et superavit Josephum amplitudine et magnificen- 
lia miraculi, aut prorsus non habebitur inter se- 
cundos. Ac principium quidem vite tale est. Ipsa 
vero vita que? Posteaquam omnibus disciplinis - 
externi sapienti€ percursis incidisset in Firmi- 
lianum quemdam patricium Cappadocem, similem 
D moribus et ingenio, ut ille in sequenti vita osten- 

dit, cum Ciasariensium Ecclesi: ornamento fuit, 

et animi sui consilium ac vit: propositum amico 

patefecisset, quod ad Deum videlicet spectaret ; 

et illius studium cirea idem desiderium. convenire 

intellexisset, relicto omni studio extern:e philoso- 

phi:x, aecedit una cum illo ad eum, qui in eo tem- 

pore Christianorum philosophie princeps erat 

(iy autem erat Origenes, cujus propter scripta, 

fama celebris est), etiam per hoc ostendens non 

modo studium discendi atque industriam, verum 

etiam sedatum ingenium et animi moderationem. 

Cum enim tanta sapientia plenus esset, alio in 


997 
sacris disciplinis uti magistro non dedignatus est : 
eumque apud magistrum justo tempore in disci- 


S. GREGORII NYSSENI 


A «opo; ἐν ταῖς ἔξω σπουδαῖς πᾶσι καθομιλῶν “τοῖς εὑ- 


δοχίμοις ἐνεπορεύσατο. 


plinis perseverasset, multis delinentibus eum in solo peregrino, hortantibusque ac rogantibus, ut 


apud ipsos maneret, 


versans acquisiverat, invehens atque importans. 

Ac profecto si quis vere justeque res zstimet, 
ne hoc quidem prorsus ad commendationem nomi- 
nis parum mómenti habere videbitur, quod tante 
urbis communi consensu adhibitas preces aversa- 
tus est, nec omnium sapientium delectorumque in 
ea virorum, ut maneret operam dantium, studium, 
nec principum virorum inibi versantium et ut hoc 
ipsum fieret cupientium , egregiam voluntatem 
magni fecit, qui omnes id unum agebant, ut ma- 
gnus ille maneret apud eos, tanquam conditor vir- 
tutis et vite legumlator futurus ; sed ille omnibus 
modis superbi: materiam fugiens, quod haud igno- 
raret vitium superbi:x improbi scelerateque vite 
plerumque causam et occasionem probere solere, 
veluti portum quemdam, quietam in patria vitam 
ingreditur. Cum autem universa natio eum intue- 
retur, emnibus exspectantibus, ut, in publicis con- 
ventibus divulgata sua eruditione, aliquem fructum 
diuturnorum laborum caperet, ex his partam no- 
minis elaritudinem atque celebritatem : haud igno- 
rans ille magnus, quibus rebus veram philosophiam 
a veris ac perfectis sui cultoribus publicari atque 
divulgari conveniat, ne quando animus ejus aliqua 
ambitione vulneraretur (laus enim auditorum ma- 
gnam vim habet, vigorem ac firmitudinem animi 
fastu quodam ac gloriz studio inflandi atque sol- 
vendi), ideireo silentio utitur pro documento atque 
ostentalione su: eruditionis, re ipsa, non verbis 
ostendens reconditum in animo thesaurum, cuin- 
que sese a Lurbis forensibus, et ab urbana vita 
penitus sejunxisset, in solitudine quadam secum 
solus, ae per sese cum Deo versabatur, universi 
mundi rerumque mundanarum parvam curam ge- 
rens, non de regibus curiose inquirens, non magi- 
stratus excutiens, non ex aliquo commemorante 
audiens, ut res quzqu:e publica. administraretur ; 
sed ut animus virtute perfectus evaderet, sollicitus, 
ad hoe omni studio per totam vitam contendebat 
atque enitebatur : szeculoque omni ae rebus siecu- 
laribus valedicens, alter hic mostris temporibus 
plane Moyses fuit, qui cum illius miraculis certaret. 
Exiverunt uterque ex turbulento strepitibusque et 
clamoribus cireumsonanti hoe seculo, Moyses et 
Gregorius, suo uterque tempore per se privatim 
vitam degentes, quoad revelatione et apparitione 
divina utrisque purze vite lucrum manifestaretur : 
sed Moysen quidem una cum philosophia etiam 
uxor sequebatur; Gregorius autem conjugem sibi 
solam virtutem adjunxit. Cum igitur id, quod uter- 
que agebat, eodem pertineret (causa enim finalis, 
ad quam uterque a vulgo secedens spectabat, haec 
videlicel erat, ut puro animi oculo liceret eis di- 


reliquis omnibus przferendam ratus eam terram, qui ipsum tulisset ct in 
lucem edidisset, in patriam denuo revertitur, varias sapientie atque scientix divitias, 
quam mercator quidam cum omnibus claris atque — probatis 


quas tlaàn- 
in studiis extern: doctrin; viris con- 


Καίτο! γε τῷ δικαίως τὰ πράγματα χρίνοντι οὐδὲ 
τοῦτο μιχρὸν πάντως εἰς εὐφημίαν δόξει, τὸ πόλεως 
τοσαύτην ἱχετηρίαν ἐχ χοινοῦ γενομένην ὑπεριδεῖν, 
xaX πάντων τῶν ἐν αὐτῇ λογάδων τὴν ὑπὲρ τοῦ χατα- 
μεῖναι τὸν ἄνδρα σπουδὴν, τῶν τε ἐπιδημούντων 
αὐτοῖς ἀρχόντων τὴν εἰς αὐτὸ τοῦτο προθυμίαν 
δέξασθαι" οἷς πᾶσι σχοπὸς ἣν, μεῖναι παρ᾽ αὐτοῖς 
τὸν μέγαν ἐχεῖνον, χαθάπερ οἰχιστὴν ἀρετῆς. χαὶ 
βίου νομοθέτην ἐσόμενον - ἀλλὰ φεύγων πανταχόθεν 
τὰς πρὸς τὸν τύφον ὕλας, εἰδὼς ἀρχηγὸν ὡς τὸ 
πολλὰ τοῦ χατὰ χαχίαν βίου τὸ xa0' ὑπερηφανίαν 
πάθος γινόμενον, ὥσπερ τινὰ λιμένα, τὸν ἡσύχιον 
ἐπὶ τῆς πατρίδος μέτεισι βίον. Παντὸς δὲ τοῦ ἔθνους 
πρὸς τὸν ἄνδρα βλέποντος, καὶ πάντων προσδεχομέ- 
νων δημοσιεύειν αὐτὸν ἐν χοινοῖς συλλόγοις τὴν παί- 
δευσιν, ὡς ἄν τινα χαρπὸν σχοίη τῶν μαχρῶν πόνων 
τὴν ἐπ᾽ αὐτοὶς εὐδοχίμησιν" εἰδὼς ὁ μέγας ἐχεῖνος 
ὅθεν προσήχει τὴν ἀληθῆ φιλοσοφίαν παρὰ τῶν ἀχρι- 
θῶς μετιόντων δημοσιεύεσθαι, ὡς ἂν μήποτε 
τιμίᾳ τινὶ τὴν ψυχὴν τρωθείη ( δεινὸς γάρ ἔστι τῶν 
ἀχουόντων ὁ ἔπαινος, τύφῳ τινὶ xal φιλοδοξίᾳ τῆς 
ψυχῆς ὑποχαυνῶσαι τὸ σύντονον), τούτου χάριν £xi- 
δειξιν ποιεῖται τὴν σιωπὴν, ἔργῳ δειχνὺς τὸν ἐγχεί- 
μενον θησαυρὸν, οὐχὶ ῥήμασι, χαὶ τῶν χατ᾽ ἀγορὰν 
θορύθων, καὶ χαθόλου τῆς ἐν ἄστει διαγωγῆς ἑαυτὸν 
χωρίσας, ἐν ἐσχατιᾷ τινι ἑαυτῷ μόνῳ συνῆν, xol 
δι᾿ ἑαυτοῦ τῷ Θεῷ, μιχρὸν παντὸς τοῦ χόσμου xal 


παρα- 


φιλο- 


«iy ἐν αὐτῷ λόγον ποιούμενος, οὐ βασιλείας πολυ- 


πραγμονῶν, οὐχ ἀρχὰς ἐξετάζων, οὐ πῶς διοιχκεῖταί 
τι τῶν χοινῶν ἂν ἣ 
ose δι᾽ ἀρετῆς τελειωθείη, τὴν φροντίδα Qu 

νος, π τῇ σπουδῇ συνέτεινε 
xai τὰ ἐν αὐτῷ 


διεξιόντος ἀχούων " ἀλλ᾽ ὅπως 


ρὺς τοῦτο τ' τὸν πάντα βίον, 


πράγματα χαίρειν ἐάσας, ὄἄλλος τις 


H 


οὗτος ἐν τοῖς χαθ᾽ ἡμᾶς χρόνοις Μωῦσῆς 


πρὸς τὰ ἐχείνου θαύματα τὴν ἅμιλλαν ἔχων. ᾿Εξηλ- 


ἀτεχνῶς 


θον ἀμφότεροι τοῦ ταραχώδους τούτου xal περιηχὴ- 
μένου βίου, Μωῦσῆς χαὶ Γρηγόριος, χατὰ τὸν ἴδιον 
ἑχάτερος χρόνον ἐφ᾽ ἑαυτὸν ἰδιάσαντες, ἕως Epoa- 
ἐγένετο τοῦ χαθαροῦ 
t£: ἀλλὰ Moss μὲν χατὰ τῆς φιλοσο- 


νὲς ἀμφοτέροις ἐχ θεοφανείας 
βίου τὸ χέρδο 
φίας χαὶ γαμετὴ συνξῷῳΞε 
ἑαυτ 


πετο Γρηγόριος ὃὲ σύνοιχον 


ᾧ μόνην τὴν ἀρετὴν ἐποιήσατο. Τοῦ τοίνυν σχο- 


J 


τοῦ τὸ ἴσον 


(οντος ἐν ἀμφοτέροις ( πέρας γὰρ τῶν 


ἀμφοτέρων τῆς τῶν 


πολλῶν ἀναχωρήσεως ἣν, τῷ 
χαθαρῷ τῆς Ψυχῆς ὀφθαλμῷ χατανοῆσαι τὰ θεῖα μυ- 
στῆρ'!α), zpivety ἔξεστι τῷ 


βλέπει. 


[s 


πρὸς ἀρετὴν χαλῶς 


ἐπισταμένιρ, ca τούτων μᾶλλον ὁ βίος 
δι᾿ ἀπαθείας γέγονε, 


χεχωρημένην χαταθάντι τῶν ἡδονῶν μετουσίαν, ἣ 


τῷ πρὸς τὴν νόμιμον xal συγ- 
τῷ xav αὑτῆς ὑπεραρθέντι, xal μηδεμίαν δεδωχότι 
xaÜ' ἑαυτοῦ πάροδον τῇ ὑλιχῇ προσπαθείᾳ, Φα!:δίμου 
δὲ χατὰ τὸν χρόνον ἐχεῖνον τῆς ᾿Αμασαίων Ἐχχλησίας 
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χαθηγουμένου᾽ à θεῦθεν ἐξ ἁγίου Πνεύματος προγνω- A vina mysteria animadvertere. atque. considerare ), 


στιχή τις δύναμις ἣν " xol πᾶσαν ποιουμένου σπου- 
δὴν, ὅπως ὑποχείριον λαθὼν τὸν μέγαν Γρηγόριον, 
εἰς Ἐχχλησίας ἀρχὴν ἀγάγοι, ὡς ἂν μὴ τοσοῦτον ἀγα- 
θὸν ἀργόν τε 
τῆς ὁρμῆς οὗτος τοῦ ἱερέως αἰσθόμενος, 
ἐμηχανᾶτο, ἄλλο τε 


χαὶ ἀνόνητον παραδράμοι τὸν βίον " 

λανθάνειν 

πρὸς ἄλλην ἐρημίαν μετανιστά- 

μενος. Ἐπεὶ δὲ πᾶσαν χαθιεὶς πεῖραν $ πολὺς Exct- 

νος Φαίδιμος, xav πάσῃ μηχανῇ τε xax 

ενος, οὐχ οἷός τε ἣν προσαγαγεῖν 
* 


ἐπινοίᾳ χρώ- 
τῇ ie ρωσύνῃ τὸν 

ἄνδρα, μυρίοις ὄμμασι τὸ μὴ ἁλῶναϊ 

τοῦ ἱερέως 


ποτε τῇ χειρὶ 
προφυλασσόμενον, 
σπουδὴ ἀμφοτέροις " 


χαὶ ἣν ἐφάμιλλος 
τοῦ μὲν ἑλεῖν ἐπιθυμοῦντος, 
τοῦ 0E ἀποφυγεῖν τὸν διώχοντα ( ὁ μὲν γὰρ ἤδει τῷ 
Θεῷ προσάξειν ἱερὸν ἀνάθημα, ὁ δὲ ἐδεδοίχει, μὴ τι 
γένηται πρὸς φιλοσοφίας 


φορτίον ἡ τῆς ἱερωσύνης φροντὶς ἐπ 


αὐτῷ ἐμπόδιον οἷόν τι 
ταχθεΐσα τῷ βίῳ)" 


τούτου χάριν ὁρμῇ τινι θειοτέρᾳ περὶ τὴν προχει- 


μένην σπουδὴν ἐπαρθεὶς ὁ Φαίδιμος, οὐδὲν προσχὼν 
τῷ μεταξὺ διαστήματι, ᾧπερ ἀπὸ τοῦ Γρηγορίου 


διείργετο (τριῶν ἡμερῶν ὁδὸν ἐχείνου ἀπέχοντος ), 
ἀλλὰ πρὸς τὸν Θεὸν ἀναύλέψας, καὶ εἰπὼν ὁμοίως 
ἑαυτόν τε χἀχεῖνον ἐπὶ τῆς ὥρας ἐχείνης ὑπὸ τοῦ 
Θεοῦ χαθορᾶσθαι, 
τὸν λόγον, 


ἀντὶ χειρὸς ἐπάγει τῷ Γρηγορίῳ 
ἀφιερώσας τῷ Θεῷ τὸν σωματιχῶς οὐ 
παρόντα, χαὶ ἀποχληρώσας αὐτῷ τὴν πόλιν ἐχείνην, 
ἣν συνέθη μέχρι τῶν τότε χρόνων οὕτω τῇ πλάνῃ 
πῶν εἰδώλων χατέχεσθαι, ὥστε ἀπείρων ὄντων τῶν 
οἰχούντων αὐτήν τε τὴν πόλιν, χαὶ τὴν περίοιχον, μὴ 


πλείους εὑρεθῆναι τῶν ἑπταχαίδεχα τοὺς παραδε- 


δεγμένους τὸν λόγον τῆς πίστεως. 


D ratione. latere posset, 


C (quippe ille 


judicare licet virtutem recte spectare scienti, utrirs 
horum vita per vaeuitatem humanorum affectuum 
magis transaeta sit : illiusne, qui ad legitimum at- 
que concessum. voluptatum usum descenderat , an 
hujus qui et voluptatem superavit, et 
erasseque affectioni nullum. adversus se aditum 
dedit. Ceterum. eum Phiedimus, cui divinitus a 
Spiritu. sancto. proscia (futurorum; vis quiedam 
inerat, in illo tempore Amasensium Ecclesie an- 
listes esset, et omni studio laboraret, ut niagnuni 
Gregorium in potestatem redactum, Ecclesie. ad- 
ministrationi przeficeret, ne tantum bonum otiosum 
et infrugiferum vitam transigeret: ut hie sacerdoteni 
id agitare atque conari sensit, cogitare ecepit, qua 
alias ad aliam. solitudinein 
transiens. Sed posteaquam nihil non. intentatun 
relinquens, ille vir magnus Phodimus, et omui 
machinatione atque solertia utens non potcrat vi- 
rum ad sacerdotium adducere innumeris oculis 
pricaventem, ne quando manu sacerdotis capere- 
ἀπ}, et cum uterque inter sese studio certarent, illo 
quidem capere, hoc vero persequentis manus effu- 
gere cupiente (nam ille sciebat se saerum Deo do- 
narium oblaturum esse, hic autem verebatur, ne 
quo modo sibi sacerdotii cura tanquam onus quod- 
dam vit: imposita, ad philosophiam impedimento 
esset), ideirco impetu quodam divino Ph:edimus ad 
propositum studium provectus, nihil curans inter- 
jectum. spatium, quo ab Gregorio dirimebatur 
aberat itinere tridui), sed ad Deum 


materi: li 


suspiciens, precatusque ut et ipse eL ille pariter in illa hora ab Deo respicerentur, loco manus imposi- 
tionis Gregorio adhibet sermonem, Deo consecrans eum, qui corpore coram non adesset, et illam ei 
civitatem destinans atque attribuens, quam contigerat ad illa ipsa usque tempora adeo simulacrorum 


ervori dedilam esse, ut cum infiniti essent, 


qui ipsam urbem et regionem circumjacentem incole- 


rent, non plures quam septemdecim invenirentur, qui sermonem fidei recepissent, 


Οὕτω τοίνυν ὑπελθὼν τὸν ζυγὸν xav ἀνάγχην, 
πάντων μετὰ ταῦτα τῶν νομίμων ἐπ᾽ αὐτῷ τελεσθέν- 
των, χαὶ βραχὺν χρόνον αἰτησάμενος παρὰ τοῦ τὴν 
ἱερωσύνην ἐπιχηρύξαντος, πρὸς χατανόησιν τῆς xoc 
τὸ μυστήριον 


ἀχριύείας, οὐχέτι, χαθώς φησιν ὁ 
᾿Απόστολος, σαρχὶ χαὶ αἵματι προσανέχειν ᾧΞτο δεῖν, 
ἀλλὰ θεόθεν ἔτει γενέσθαι αὐτῷ τὴν τῶν χρυφίων 
φανέρωσιν * xal οὐ πρότερον ἐπεθάρσησε τῷ 
Yo» χηρύγματι, πρὶν διά τινος ἐμφανείας ἐχχαλυ- 


φθῆναι αὐτῷ τὴν ΠΟ  ΕτΟΝΣ 


p τοῦ λό- 
Σχοπουμένῳ γὰρ αὐτῷ 
χαὶ παν- 
ποίους ἀναχινοῦντι λογισμούς" ἦσαν γὰρ δὴ xo τότε 


Mu o anpra στρ Y : 
πινὲς, οἱ τὴν εὐσεθῇ διδασχαλίαν παραχαράττοντες, 
διὰ τῆς πιθανότητος τῶν ἐπιχειρημάτων, ἀμφίθολον 


οιἰοῦντες πολλάχις xai τοῖς συνετοῖς τὴν ἀλήθειαν" 


E 


c* 


πὲρ ἧς τότε διαγρυπνοῦντι αὐτῷ xaY φροντίζοντι 


φαίνεταί τις xa" ὕπαρ ἐν dopo τῷ σχήματι, 
γηραλέος τὸ εἶδος, ἱεροπρεπὴς τῇ χαταστολῇ τοῦ ἐν- 
δύματος, πολλὴν ἐπισημαίνων τὴν ἀρετὴν τῇ περὶ τὸ 


ΒΥ r 40. 


Sic igitur jugum subire coactus, omnibus post- 
hie, qui fieri solent, solemnibus in eo peractis, 
cum exiguum tempus ad mysterium exaetius co- 
gnoscendum ab eo, qui sacerdotium ipsi assigna- 
verat, petiisset, non amplius, ut inquit Apostolus *, 
carni et sanguini adborendum esse et acquiescen- 
dum putabat, sed a Deo sibi occulta manifestari 
petebat; ac non prius preedicationem sermonis ag- 
gredi sustinuit, quam per quamdam apparitionem 
ei veritas revelaretur. Cum enim per totam noctem 
aliquando de ratione atque sermone fidei dispiceret 
et specularetur, et varias animo cogitationes agi- 
taret : erant enim nimirum etiam tunc nonnulli, qui 
piam et sinceram religionis doctrinam adulterarent, 
ac per probabiles argumentaliones sepenumero 
etiam doctis et prudentibus veritatem facerent am- 
biguam : pro qua tune ei pervigilem curis atque 
sollicitudine noctem agenti, quidam in figura hu- 
mana, facie ac. forma senili evidenter apparet, or- 
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natu atque. compositione indumenti augustun) A πρόσωπον χάριτ!, xot τῇ χαταπττάσε! τοῦ σχήματος. 


quemdam, saerum ae divinum referens decorem, 
magnam gralia vultus atque dispositione figura 
pri se ferens virtutem. flic vero visu perterritus, 
et surgere e lecto, et quis esset, cujusve rei gratia 
venisset, sciscitari. Cum autem ille perturbationem 
mentis ejus submissa voce sedasset ac dixisset, se 
jussu divino apparuisse ei propter eas rationes, 
qui apud ipsum controversz et ambigua essent, ut 
pie fidei veritas revelaretur : et bono animo esse 
audito sermone, et cum quodam gaudio atque con- 
sternatione illum contueri ; deinde cum ille directo 
manum protendisset, et quasi ostenderet ei per di- 
gitorum directam protensionem id quod ex trans- 
verso apparebat: hic et una cum directa manus 
protensione cireumagere suum obtutum, et videre 
aliud spectrum. adversum ei, quod prius apparue- 
rat, in figura muliebri excellentius quiddam et au- 
gustius, quam pro humana conditione: rursus 
autem perterritus et facie aversa vultum demittere, 
ac perplexus et dubitabundus hzsitare de specta- 
culo, cum oculis apparitionem ferre non posset 
(etenim miraculum visionis nimirum iu hoc potis- 
simum erat, quod cum nox esset obscura, lumen 
una eum lis, qui apparuerant, ei affluxerat, quasi 
aliqua. lucida teda accensa); cum igitur oculis 
ferre apparitionem non posset, eorum, qui sibi 
apparuerant, inter sese rationem ejus rei, de qua 
ambigebatur, exponentium sermocinationem audi- 


vit, per quam non solum accepit veram cognitio- C 


nem fidei, verum etiam nominatim eos, qui apparue- 
rant, cognovit, utroque eorum propria appellatione 
allerum alloquente. Audivisse enim dicitur ex ea, 
qui in muliebri habitu visa erat, cum hortaretur 
evangelistam Joannem, ut adolescenti mysterium 
vere pietatis aperiret ac declararet; atque illum 
dixisse, se paratum esse ctiam in hoc mauri Do- 
nini gratificari, quoniam hoc ei cordi esset : atque 
ita, exposito sermone, qui et rei quzsite conve- 
niret, οἱ admodum bene definitus et. circeumscri- 
ptus esset, rursus ex oculis discessisse, atque hunc 
extemplo divinam illam institutionem ac discipli- 
nam litteris mandasse, et secundum illam postea 


Τὸν δὲ χαταπλαγέντα τῇ ὄψει, διαναστῆναι μὲν τῆς 
εὐνῆς καὶ ὅστις εἴη μαθεῖν ἐδεῖτο, xol ὑπὲρ τίνος 
ἥχοι. Ἐχείνου δὲ χαταστείλαντος αὐτοῦ τὴν ταρα- 
χὴν τῆς διανοίας ἐν ἠρεμαίᾳ φωνῇ, xaY εἰπόντος 
θείῳ προστάγματι πεφηνέναι αὐτῷ τῶν ἀμφισθητου- 
μένων παρ᾽ αὐτοῦ χάριν, ὡς ἂν ἐχχαλυφθείη τῆς εὖ- 
σεθοῦς πίστεως ἡ ἀλήθεια " θαρτῆσαί τε πρὸς τὸν λό- 
yov, χαὶ βλέψαι πρὸς αὐτὸν μετά τινος χαρᾶς xa 
ἐχπλήξεως. Εἶτα ἐχείνου κατ᾽ εὐθὺ τὴν χεῖρα προ- 
τεΐναντος, χαὶ οἷον ὑποδειχνύντος αὐτῷ διὰ τῆς τῶν 
δαχτύλων εὐθείαφ τὸ Ex πλαγίου φαινόμενον, συυ.- 
περιαγαγεῖν τοῦτον τῇ εὐθείᾳ τῆς χειρὺς τὸ ἴδιον 
βλέμμα, χαὶ ἰδεῖν ἀντιπρόσωπον ἕτερον θέαμα τῷ 
ὀφθέντι, ἐν γυναιχείῳ τῷ σχήματι, χρεῖττον ἣ γατὰ 
ἄνθρωπον πάλιν δὲ χκαταπλαγέντα, συγχλιθῆναί τε 
πρὸς ἑαυτὸν τῷ προσώπῳ, xo) ἀμηχανεῖν τῷ θεά- 
μάτι, μὴ φέροντα τοῖς ὀφθαλμοῖς τὴν ἐμφάνειαν - 
(χαὶ γὰρ δὴ τὸ παράδοξον τῆς ὀπτασίας ἐν τούτῳ 
μάλιστα TW, ὅτι νυχτὸς οὔσης βαθείας, φῶς τοῖς 
ὀφθεῖσιν αὐτῷ συνεξέλαμψεν, ὥσπερ τινὸς λαμπρᾶς 
ἐξαπτομένης λαμπάδος ). ᾿ἘἘπεὶ οὖν οὐχ οἷός τε ἦν 
φέρειν «τοῖς ὀφθαλμοῖς τὴν ἐμφάνειαν, ἤχουσε διὰ 
λόγου τινὸς τῶν ὀφθέντων αὐτῷ, πρὸς ἀλλήλους τὸν 
περὶ τοῦ ζητουμένου λόγον διεξιόντων * δι᾽ ὧν οὐ μό- 
νον ἐπαιδεύθη τὴν ἀληθὴ γνῶσιν τῆς πίστεως, ἀλλὰ 
χαὶ διὰ τῶν ὀνομάτων τοὺς ἐπιφανέντας ἐγνώρισεν, 
ἑχατέρου αὐτῶν διὰ τῆς οἰχείας προσηγορίας ἀναχα- 
λοῦντος τὸν ἕτερον. ᾿Αχοῦσαι γὰρ λέγεται παρὰ τῆς 
ἐν γυναιχείῳ φανείσης τῷ σχήματι παραχαλούσης τὸν 
εὐαγγελιστὴν Ἰωάννην, φανερῶσαι τῷ νέῳ τὸ τῆς 
εὐσεθείας μυστήριον - ἐχεῖνον ὃὲ εἰπεῖν, ἑτοίμως 
ἔχειν xaY τοῦτο τῇ μητρὶ τοῦ Κυρίου χαρίσασθαι, 
ἐπειδὴ τοῦτο φίλον αὐτῇ " χαὶ οὕτως εἰπόντα τὸν λό- 
γον σύμμετρόν τε xoi εὐπερίγραπτον, πάλιν μετ- 
αναστῆναι τῶν ὄψεων. Τὸν δὲ παραχρῆμα τὴν θείαν 
ἐχείνην μυσταγωγίαν γράμμασιν ἐνσημήνασθαι, xol 
xav ἐχείνην μετὰ ταῦτα χηρύσσειν ἐν τῇ ἐχχλησίᾳ 
τὸν λόγον, xo τοῖς ἐφεξῆς, ὥσπερ τινὰ χλῆρον τὴν 
θεόσδοτον ἐχείνην διδασχαλίαν χαταλιπεῖν " δι᾽ ἧς 
μυσταγωγεῖται μέχρι τοῦ νῦν ὁ ἐχείνης λαὸς, πάσης 
αἱρετιχῆς χαχίας διαμείνας ἀπείρατος. Τὰ δὲ τῆς 
μυσταγωγίας ῥήματα, ταῦτά ἐστιν" 


in ecclesia sermonem pradieasse, ae posteris tanquam patrimonium quoddam et legatum, divinitus 
datam illam doctrinam reliquisse, per quam usque in przsentem diem instituitur illius. civitatis plebs, 
qui ab omni hwretica malitia intacta permansit. Porro mysticz illius disciplinze verba haec sunt : 


Unus est Deus Pater Verbi viventis, sapientie sub- D Εἷς Θεὸς Πατὴρ Λόγου ζῶντος, cogíac ὑφεστώ- 


sistentis et potentie, et figure eterne, perfectus 
perfecti genitor : Pater. Filii unigeniti. Unus Domi- 
nus, solus ex. solo, Deus de Deo, figura et imago 
deitatis, Verbum efficax, sapientia constitutionis re- 
rum universarum comprehensiva, et potentia tolius 
creature effectriv, Filius verus veri Patris, visum 
efugiens visum e[fugientis, et corruptioni non obno- 
vius non obnoxii corruptioni, et morti non obnoxius 
morti non obnozii, et eternus elerni. Unus Spiritus 
sanclus, ez Deo ortum et exsistentiam habens : qui- 
que per Filium apparuit, videlicet hominibus, imago 


σῆς καὶ δυνάμεως, xal χαρακτῆρος ἀϊδίου, cé- 
ἅειος, τειείου verviicop* Πατὴρ Υἱοῦ μονογε- 
γοῦς. Εἷς Κύριος, μόνος ἐν μόνου, Θεὸς ἐκ Θεοῦ", 
χαρακτὴρ καὶ εἰκὼν τῆς θεότητος, Λόγος ἐνεργὸς, 
σοφία τῆς τῶν ὅλων συστάσεως περιεκτικὴ, καὶ 
δύναμις τῆς ὅλης κτίσεως ποιητικὴ, Υἱὸς ἀνϊηθι- 
γὸς ἀληθινοῦ Πατρὸς, ἀόρατος dopácov, καὶ 
ἄφθαρτος ἀφθάρτου, καὶ ἀθάνατος ἀθανάτου, xal 
ἀΐδιος ἀϊδίου. Καὶ ὃν Πνεῦμα ἅγιον, ἐκ Θεοῦ τὴν 
ὕπαρξιν ἔχον" καὶ δ Υἱοῦ περηνὸς, δηαδὴ τοῖς 
ἀγϑρώποις, εἰκὼγ' τοῦ ΥἹἱοῦ τελείου ceAsla , ζωὴ 
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ζώντων» αἰτία, πηγὴ ἀγία, ἁγιότης ἁγιασμοῦ xop- A Filii perfecti perfecta, vila. viventium: causa, [0115 


* s i 
myéc: ἐν ᾧ φανεροῦται Θεὸς ἐπὶ 


καὶ ϑεὸς ὁ Υἱὸς, ὁ διὰ πάν. 


ὁ Πατὴρ, ὁ 


πάντων καὶ ἐν πᾶσι" 


των" Τριὰς τελεία, δόξῃ καὶ ἀϊδιότητι καὶ βάσι- 


Jet 


«€t 


α μὴ μεριζομένη, μηδὲ ἀπαλιιοτριουμένη. 


Οὔτε οὖν oos τι, ἣ δοῦλον Ev τῇ Τριάδι. οὔτε 


ἰσαχτόν τι, ὡς πρότερον μὲν οὐχ ὑπάρχον, ὕστε- 
ρον m Urdu: Οὔτε οὖν ἐνέλιπέ ποτε Υἱὸς Πα- 
τρὶ, οὔτε Υἱῷ Πνεῦμα" ἀλλ᾽ ἄτρεπτος xoi ἀναλ- 


λοίωτος ἡ αὐτὴ Τριὰς ἀεί 
πεισθῆναι, ἀκονέτω τῆς 


t. Ὅτῳ δὲ φίλον περὶ τούτου 

Ἐχχλησίας, ἐν f] τὸν λόγον 
ἐχήρυττεν, παρ᾽ οἷς αὐτὰ τὰ χαράγματα τῆς μαχα- 
ρίας ἐχείνης χειρὸς εἰς ἔτι xot νῦν διασώζεται. Ταῦτ᾽ 
οὐχὶ πρὸς τὰς θεοτεύχτους ἐχείνας πλάχας ἁμιλλᾶται 
τῇ μεγαλοφυΐᾳ τῆς χάριτος ; ἐχείνας δὲ λέγω τὰς 
πλάχας, ἐν αἷς ἢ τοῦ θείου βουλήματος ἐνετυπώθη 
νομοθεσία. Ὡς γὰρ τὸν Μωῦσέα φησὶν ὁ λόγος, ἔξω 
ποῦ φαινομένου γενόμενον, καὶ ἐντὸς τῶν ἀοράτων 
ἀδύτων τῇ Ψυχῇ καταστάντα (τοῦτο γὰρ δ᾽ γνόφος 
αἰνίττεται), μαθεῖν τε τὰ θεῖα μυστήρια, xa OU 
ἑαυτοῦ τῆς θεογνωσίας παντὸς τοῦ λαηῦ χαθηγήσα- 
σθαι" τὴν αὐτὴν ἔστι xal ἐπὶ τοῦ μεγάλου τούτου 

ατιδεῖν οἰχονομίαν" ᾧ ὄρος μὲν ἣν, οὐχ αἰσθητόν τι 
^ γεώλοφον, ἀλλὰ «b ὕψος τῆς τῶν ἀληθινῶν δογμά- 
τῶν ἐπιθυμίας " γνόφος δὲ τὸ τοῖς ἄλλοις ἀχώρητον 
θέαμα" δέλτος δὲ dj ψυχή" τὰ δὲ ἐν ταῖς πλαξὶ γράμ- 
ματα, fj τοῦ ὀφθέντος φωνή δι᾽ ὧν ἁπάντων αὐτῷ 
τε xai τοὶς παρ᾽ ἐχείνου: μυσταγωγουμένοις ἐγένετο 
3j τῶν μυστηρίων φανέρωσις. Ἐπειδὴ τοίνυν παῤῥη- 
cíag τινὸς χαὶ θάρσους διὰ τῆς ὄψεως ἐχείνης πλήῆ- 
ρὴης ἐγένετο, καθάπερ τις ἀθλητὴς ἀρχοῦσαν πρὸς 
τοὺς ἄθλους ἐμπειρίαν τε χαὶ δύναμιν ἐκ παιδοτρί- 
609 χτησάμενος, θαρσῶν ἀποδύεται 


χαὶ πρὸς 


πρὸς τὸ στάδιον, 
ἀγωνίζεται, τὸν αὐτὸν 
τρόπον χὰἀχεῖνος, τῇ τε χαθ᾽ ἑαυτὸν μελέτῃ χαὶ τῇ 
συμμαχίᾳ τῆς 


ποὺς ἀντιπάλους 


ἐπιφανείσης αὐτῷ χάριτος, ἱχανῶς 
τὴν Ψυχὴν ἀλειψάμενος, οὕτως ἀντιλαμθάνεται τῶν 
ἀγώνων. Οὐ γὰρ ἄλλο τι χρὴ χαλεῖν, ἣ ἀγῶνας xal 
ἄθλους, πάντα τὸν xaÜ' ἱερωσύνην αὐτοῦ βίον, ἐν ᾧ 
πᾶσαν διὰ 


τῆς πίστεως τὴν τοῦ ἀντιχειμένου xav- 
ἡγωνίσατο δύναμιν. Εὐθὺς γὰρ ἀπὸ τῆς ἐσχατιᾶς ἑαυ- 
τὸν ἀναστήσας, χαὶ πρὸς τὴν πόλιν τὴν ὁρμὴν ἔχων, 
ἐν. ἡ ἔδει ἘἘχχλησίαν συστήσασθαι * 
ἐπειδὴ ἔγνω πάντα τὸν χῶρον τῇ τῶν δαιμόνων ἀπάτῃ 
χαταχρατούμενον, xq τοῦ μὲν ἀληθινοῦ Θεοῦ ναὸν 
οὐδαμοῦ χατεσχευασμένον, πεπληρωμένην 65 πᾶσαν 


τῷ Θεῷ τὴν 


τὴν πόλιν xo τὴν περίοιχον βωμῶν τε ἱερῶν χαὶ 
ἀφιδρυμάτων " παντὸς τοῦ ἔθνους ταύτην ἔχοντος τὴν 
σπουδὴ", ὕπως ἂν τὰ τεμένη τῶν εἰδώλων. xai τὰ 
ἱερὰ χαλλωπίζοιτο, χαὶ παραμένοι τοῖς ἀνθρώποις 
3| εἰδωλομανία,, mop ig τε χαὶ τελεταῖς χαὶ τοῖς 
ἐπιθωμίοις΄ μιάσμασι χρατυνομένη" χαθάπερ τις 
στρατιώτης γενναῖος τῷ κρατοῦντι τῆς παρατάξεως 
συμπλαχεὶς, δι᾽ ἐχείνου τὸ ὑποχείριον τρέπεται " οὕ- 
πως xol ὁ μέγας οὗτος ἀπ᾿ αὐτῶν τῶν δαιμόνων τῆς 
ἀριστείας ἄρχεται. Τίς δὲ ὁ τρόπος; Διερχόμενος γὰρ 
τὴν ἀπὸ τῆς ἐσχατιᾶς ἐπὶ τὴν πόλιν ὁδὸν, ἑσπέρας 


χαταλαθούσης, xai ὄμθρου βιαιοτέρον συνέχοντος, 


B 


sancius, sanclilas sancüificalionis | suppeditatriz : 
per quem ianifestatur. Deus. Pater, qui est. super 
omuia et in omuibus : et Deus Filius, qui per omnia 
permanat : Trinitas per[ecta, qua gloria atque eter- 
nilate et. regno non dividitur neque abalienatur. 
Ergo neque ereatum. quidquam aut servum in 
"Trinitate (est), neque ascititium. quidquam et ad- 
ventitium, ut quod prius quidem non esset nec sup- 
peteret, posterius autem introductum sit : neque 
vero deest unquam Filius in Patre : neque in Filio 
Spiritus τ sed immutabilis et inalterabilis eadem 
semper Trinitas est. Quod si quis sibi fidem de 
hae re fieri. cupit, audiat. Ecclesiam, in qua ser- 
monem praedicabat, apud quam illa ipsa verba ὃ 
beata illa manu exarata adhue etiam nunc conser- 
vantur. Annon hoe cum divinis illis tabulis ma- 
gnitudine gratie certant? illas dico tabulas in qui- 
bus divin; voluntatis constitutio insculpta et 
exarata est. Quemadmodum enim Moysen dicit 
Scriptura, cum extra id quod apparet, evasisset, 
et inter invisibilia adyta animo constitutus esset 
(hoc enim obscure per caliginem significatur), et 
didicisse divina mysteria, et per sese omni populo 
auclorem et institutorem Dei cognitionis fuisse : 
eamdem licet etiam in hoc magne viro animad- 
verlere dispositionem, cui loco montis quidem 
erot, non sub sensum cadens aliquis collis, sed 
aliitudo desiderii verarum sententiarum etopinio- 
autem vice, spectaculum, cujus 
tabularum vero 


num : caliginis 
spectandi alii capaces non sunt : 
loco, animus : loco litterarum: in. tabulis exarata- 
rum, ejus quie ei apparuit vox, quibus omnibus et 
ipsi, et iis qui ab illo in saeris instituebantur, con- 
igit manifestatio atque. declaratio. mysteriorun. 
Postquam igitur animi alacritate quadam, fiducia 
atque libertate per illam visionem repletus est, 
quemadmodum athleta. quidam sullicientes apud 
pidotribam vires atque peritiam ad certamina 
adeptus, prasenti animo atque fiducizs pleno in 
stadio se exuit et expedit, et eum adversariis de- 
certat : eodem moo etiam ille cum, sicuti oleo 
corpus ungentes athlet: vires confirmare solent, 
tum sui exercitatione, tum auxilio grati, qua 
sibi apparuerat, animum satis confirmasset, ita 
demum ad certamina aggreditur. Neque enim ali- 
ter atque labores et certamina vocari oportet omne 
tempus vite, quod administrando sacerdotio trans- 
egit, in quo per lidem omnes adversarii copias 
(regit atque devicit. Nam cum relicta solitudine 
protinus urbem peteret, in qua oportebat eum 
Ecclesiam Deo constituere : ubi cognovit omnem 
regionem fraudi d:emonum obnoxiam esse, ac veri 
quidem Dei templum nusquam exstructum, urbem 
vero totam atque agrum vieinum aris, sacellis et 
statuis repletum esse, cum tota natio id sibi studio 
haberet, ut delubra simulaerorum atque sacella 
exornarentur, et homines in insano simulacrorum 
cullu, qui pompis, ezremoniis atque immunditiis 
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quemadmodum strenuus quidam miles cum duce 
copiarum, cujus robore potissimum ac virtute acies 
ndversariorum stet, congressus, illo devicto, im- 
perio ejus parentes in fugam vertit : eodem modo 


eliam magnus iste vir ab ipsis d:emonibus rem bene gerere orditur : 


S. GREGORII NYSSENI 
ad aras fieri consuelis confirmaretur, permanerent : A 
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ἐντὸς ἱεροῦ τινος γίνετα!, μετὰ τῶν ἑπομένων αὐτῷ. 
Τὸ δὲ ἱερὸν ἐχεῖνο τῶν ἐπισήμων ἦν, ᾧ τις φανερὰ 
τῶν θεραπευομένων δαιμόνων ἐπιφοίτησις τοῖς νεω- 
χόροις ἐγίνετο, μαντικῆς τινος χρησμῳδίας παρ᾽ aà- 
τῶν ἐνεργουμένης. 


sed qua ratione? Cum prze- 


tereuntem. ἃ solitudine ad urbem versus vesper oppressisset, et imber violentior urgeret, una cum 


comitibus templum quoddam intrat. 


Templum autem 


illud celebre erat : in quo qui colebantur 


d:emones manifesto se offerre et aecedere ad antistites templi et zedituos solebant : quippe divinatio 


quidam ab eis exercebatur, et oraculum edebatur. 

Cum se recepisset igitur cum comitibus in illud 
lemplum, demones quidem statim invocatione 
nominis Christi perterrefecit : figura autem crucis 
nidoribus inquinatum aera cum expiasset atque 
lustrasset, quod facere solitus erat, noctem totam 
orationibus et laudum decantationibus pervigilem 
wansegit, adeo ut in domum orationis transforma- 
retur zdes illa, quae et altarium sordibus et im- 
munditia conspurcata, et statuis odiosa atque abo- 
minabilis erat. lloc itaque modo nocte ab eo 
transacta, circa diluculum rursus iter suum porro 
facere pergebat. Cum autem antistes mane con- 
sueto ollieio d:emones coleret, oblata οἱ d:emonia 
dixisse feruntur, non sibi patere posthac amplius 
aditum ad templum, propter eum, qui in eo diver- 
satus esset : atque ille lustratoriis piacularibusque 
sacrificiis et hostiis utens per hzc ad immigrandum 
rursus in templum dxmonia dicitur invitare cona- 
tus esse : ut autem nihil non tentantis studium 
irritum et inefficax erat, d:emonibus nullo mode, 
siculi consueverant, ejus invocationi obtemperan- 
tibus : tune ira atque indignatione furibundus cura 
sese proripuisset antistes, magnum illum virum 
assequitur, gravissimas et. maxime terribiles quas- 
que minas intentans, quod et ad magistratus eum 
idelaturus, et manu adversus eum usurus, et impe- 
ratori audaeiam indicaturus esset, quod nimirum 
Christianus et. diis inimicus templum ingredi ausus 
esset : cujus introitum aversata esset ea, quie in 
sacris operaretur vis, nec amplius ut consuesset, 
in iis locis vaticinandi d:emonum efficaeia versare- 
tur. Cum autem ille eífrenatam et. imperitam 
antistitis excandescentiam aniio excelso sprevisset, 
el contra omnes minas veri Dei auxilium objiceret,. 
ac diceret, quod tantum fidueiz? haberet in virtute 
atque potentia sui propugnatoris, ut. pro arbitratu 
cos? et abigere posset undecunque vellet, et intro- 
ducere in quicunque loca sibi videretur, earum- 
que rerum, quz diceret, demonstrationes se extem- 
plo jam prebiturum esse pollieeretur : obstupe- 
factus antistes et admiratus magnitudinem pote- 
statis, postulasse dicitur, ul ab his ipsis virtutem 
ostendendi initium faceret, et invitaret. rursus et 
introduceret in templum diemonia : quibus auditis 


magnus ille. vir abscidisse exiguum quoddam frustum de codice 


quamdam imperatricem adversus | demones 
litterarum liec : GKEGORIUS SATANJE, INTRA. 

Atque hane schedulam aceeptam dicitur antistes 
imposuisse altari, deinde cum consuetos eis nidores 


exarasset, 


Ὑπελθὼν δὲ τὸ ἱερὸν μετὰ τῶν σὺν αὐτῷ, τὰ μὲν 
δαιμόνια παραχρῆμα τῇ ἐπιχλήσει τοῦ ὀνόματος τοῦ 
Χριστοῦ χατεπτόησεν᾽ τῷ Oi τύπῳ τοῦ σταυροῦ τὸν 
μεμολυσμένον ταῖς χνίσσαις ἀέρα χαθαγνίσας, δι- 
ἤγαγεν, χατὰ τὸ σύνηθες αὐτῷ, τὴν νύχτα πᾶσαν ἐν 
προσευχαῖς τε xal ὑμνῳδίαις διογρυπνῆσας, ὥστε 
μετασχευασθῆναι εἰς προσευχῆς οἶχον, τὸν ἐθδελυ- 
γμένον τῷ τε ἐπιθωμίῳ λύθρῳ xal τοῖς ἀφιδρύμα- 
σιν. Τοῦτον δὲ τὸν τρόπον τῆς νυχτὸς αὐτῷ διανυ- 
σθείσης, εἴχετο πάλιν χατὰ τὸν ὄρθρον τῆς ἐπὶ τὸ 
πρόσω πορείας. Τοῦ ὃὲ νεωχόρου χατὰ τὸν ὄρθρον 
τὴν συνήθη προσάγοντος θεραπείαν τοῖς δαίμοσιν, εἰ- 
πεῖν ἐπιφανέντα φασὶν αὐτῷ τὰ δαιμόνια, ἄβατον αὐ- 
τοῖς τὸ ἱερὸν εἶναι, διὰ τὸν Ev. αὐτῷ χαταμείναντα" 
«by ὃΣ χαθαρσίαις τισὶ καὶ θυσίαις χρώμενον ἐπιχει- 
ρεῖν διὰ τούτων πάλιν εἰσοιχκίσαι τῷ ναῷ τὰ δαιμόνια" 
ὡς δὲ πᾶσαν αὐτοῦ πεῖραν“ προσάγοντος, ἄπραχτος 
fv ἡ σπουδὴ, οὐδαμοῦ κατὰ τὸ σύνηθες ὑπακουόν- 
των αὐτοῦ τῶν δαιμόνων τῇ ἐπιχλήσει " τότε θυμῷ 
xoi ὀργῇ διαναστὰς καταλαμθάνει τὸν μέγαν ἐκεῖ- 
γον Ó νεωχόρος, πάντα ἀπειλῶν τὰ δεινότατα, χαὶ 
τοῖς ἄρχουσιν εἰσαγγέλλειν, καὶ χειρὶ xav αὐτοῦ 
χεχρῆσθαι, βασιλεῖ χοταμηνύειν τὴν τόλμαν, ὅτι δὴ 
Χριστιανὸς ὧν χαὶ θεοῖς ἐχθρὺς, ἐτόλμησεν ἐντὸς τῶν 
ἀναχτόρων γενέσθαι" οὗ τὴν εἴσοδον ἀπεστράφθαι 
τὴν ἐν τοῖς ἱεροῖς ἐνεργοῦσαν δύναμιν, χαὶ μηχέτι 
ἐπιχωριάζειν τοῖς τόποις χατὰ τὸ σύνηθες τὴν μαν- 
τιχὴν τῶν δαιμόνων ἐνέργειαν. Τοῦ δὲ τὸν προπετῆ 
χαὶ ἀπαίδευτον τοῦ νεωχόρου θυμὸν ἐν ὑπερέχοντι 
φρονήματι χαταθάλλοντος, χαὶ τοῦ ἀληθινοῦ Θεοῦ 
τὴν συμμαχίαν πάσαις ἀντιπροθαλομένου ταῖς ἀπει- 
λαῖς, χαὶ λέγοντος τοσοῦτον πεποιθέναι τῇ δυνάμει 
ποῦ ὑπερμαχοῦντος αὐτοῦ, ὥστε xav' ἐξουσίαν ἔχειν 
ἀπελαύνειν τε αὐτοὺς, ὅθεν ἂν βούληται, xaX εἰσοιχί- 
Cet οἷς ἂν ἐθέλῃ τόποις, xa τὰς ἀποδείξε:ς ὧν 
ἔλεγεν ἤδη παρέξειν ὑπισχνουμένου, θαυμάσαντα 
τὸν νεωχόρον, χαὶ χαταπλαγέντα τὸ μέγεθος τῆς 
ἐξουσίας, ἀπ᾿ αὐτῶν τούτων δεῖξα: τὴν δύναμιν, προσ- 
χαλέσασθαι, χαὶ πάλιν ἐντὸς ποιῆσαι τοῦ ἱεροῦ τὰ 
δαιμόνια. ᾿Αχούσαντα δὲ τοῦτο τὸν μέγαν, ἀποῤῥῆ- 
ξαί τι τοῦ βιθλίου τμῆμα βραχὺ, χαὶ δοῦναι τοῦτο τῷ 
νεωχόρῳ, προσταχτιχήν τινα φωνὴν χατὰ τῶν δαι- 
μόνων χαράξαντα ἣν ὃὲ τὰ γράμματα Ex! αὐτῆς τῆς 
λέξεως ταῦτα᾽ ΓΡΗΓΌΡΙΟΣ ΤΩΙ ATANA:, EIZEAOE, 
dicitur, idque cum in eo vocem 

antistiti dedisse : eraut autem ipsa verba 
Λαθόντα OE τὸν νεωχόρον ἀναθεῖνα: τῷ βωμῷ τὸ 
προσαγαγόντα τὰς συνήθεις αὑτοῖς 
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χνίσσας xat τὰ μιάσματα, πάλιν ἰδεῖν ἅπερ 
πρότερον, πρὶν ἑξοιχισθῆναι τοῦ εἰδωλείου τοὺς δαΐ- 
μονας. Τούτων δὲ γεγονότων, ἔννοιαν αὐτὸν “λαθεῖν 
τοῦ θείαν εἶναί τινα παρὰ τῷ Γρηγορίῳ τὴν δύνα - 
μον, δι ἧς ἐφάνη τῶν δαιμόνων ἐπιχρατέστερος" 
χαταλαθόντα δὲ χατὰ σπουδὴν πάλιν αὐτὸν, πρὶν ἐν 
τῇ πόλει γενέσθαι, μαθεῖν ἠξίωσε παρ᾽ αὐτοῦ τὸ 
μυστήριον, χαὶ τίς ὁ Θεὸς ἐχεῖνος ὁ τὴν τῶν δα:μό- 


νων φύσιν ὑποχειρίαν ἔχων. Εἰπόντος δὲ δι᾽ ὀλίγων 


ποῦ υεγάλου τὸ τῆς εὐσεθείας μυστήριον, παθεῖν τι 
τὸν νξωχόρον οἷον εἰχὺς τὸν τῶν θείων ἀμύητον * χαὶ 
μικρότερον οἰηθῆναι τῆς περὶ Θεοῦ ὑπολήψεως, τὸ 
πεισθῆναι διὰ σαρχὸς πεφηνένα: τοῖς ἀνθρώποις τὸ 
Θεῖον τοῦ δὲ μὴ λόγοις εἰπόντος τὴν περὶ τούτου 
πίστιν χρατύνεσθαι, τοῖς ὃὲ τῶν γινομένων θαύμασι 
πὸ πιστὸν ἔχειν, ζητῆσαι ἔτι παρ᾽ αὐτοῦ θαῦμα τὸν 


νεωχόρον ἰδεῖν, ὡς εἶθ᾽ οὕτως προσαχθῆναι διὰ τοῦ 


γινομένου πρὸς τὴν τῆς πίστεως συγχατάθεσιν. "Ἔνθα 
δὴ τὸ πάντων ἀπιστότατον λέγεται πεποιηχέναι τὸ 
μέγα θαῦμα τὸν μέγαν ἐχεῖνον. ᾿ξπιζητοῦντος γὰρ 
ποῦ νεωχόρου λίθον τινὰ τῶν εὐμεγεθῶν τῶν χατ᾽ 
ὀσθαλμοὺς αὐτῷ προφαινομένων, δίχα χειρὸς ἀνθρω- 
πίνης χινηθῆναι, διὰ δὲ μόνης τῆς κατὰ τὴν πίστιν 
δυνάμεως, 7 
μετατεθῆνα! χῶρον" μηδὲν ἀναθαλλόμενον τὸν μέγαν 
ἐχεῖνον, εὐθὺς προστάξαι χαθάπερ 


προστάγματι τοῦ Γρηγορίου πρὸς ἕτερον 


ἐμψύχῳ τῷ λίθῳ 


μεταθῆναι πρὸς ἐχεῖνον τὸν ADU ὃν ὁ νεωχόρος 
ὑπέδειξεν. ὙΠούτου δὲ TOR κε νοῦ παρδχοη μα, πιστεῦ- 


πάντα χαταλιπόντα, 
γος, d xopécii παῖδας, φίλους, ROUEN 
στίαν, χτήματα, ἀντὶ πάντων τῶν προσόντων αὐτῷ 
ποιήσασθαι, τοῦ συνεῖναι τῷ μεγάλῳ, χαὶ συμμετ- 
ἐχειν τῶν πόνων αὐτῷ xol τῆς θείας ἐχείνης φιλοσο- 
φίας τε καὶ παιδεύσεως. Σιγάτω πρὸς ταῦτα πᾶσα 
πεχνιχὴ τῶν λογογράφων περίνοια τὰς ἐπαυξήσεις 
τῶν θαυμάτων διά τινος ῥητορείας ἐπὶ τὸ μεῖζον 
ἐξαίρουσα. Οὐ γὰρ ποιοῦτόν ἐστιν ἐν τοῖς εἰρημένοις 
τὸ θαῦμα, ὡς τῇ δυνάμει ἔλαττον ἂν 
ἣ μεῖζον ἑαυτοῦ γενέσθαι. Τί γάρ τις εἰπὼν παρὰ τὰ 
εἰ Ppsva; ἐπτρο συ ΗΝ δῶσ 


τοῦ λέγοντος 


£t τῷ θαύματι; Πῶς δ᾽ ἄν 
ουσιν ἐπὶ τῷ γεγονότι τὴν 
ἔχπληξιν; Λίθος Fea τῶν λίθων τοὺς δεδουλωμέ- 

) εἴας πίστεως, χαὶ 
τοῖς ἀπίστοις εἰς σωτηρίαν γίνεται, οὐ φωνῇ 
τιν: xaX λόγῳ τὴν θείαν δύναμιν Mee er ἀλλ᾽ 
ς ἐποίει δεικνὺς τὸν Θεὸν ὑπ 


τοῦ Γρηγορίου χατ- 

γγελλόμενον * ᾧ πᾶσα χατὸ ἣν pos ὑποχείριος 
ςείθεται χτίσις, οὐχ ὅσον αἰσθητιχὸν μόνον χαὶ ἔμ- 
πνουν, xai ἔμψυχον, ἀλλ᾽ εἴ τι xa τούτων ἐστὶν ἐχτὸς, 
οὕτω δέχεται τὸ τοῦ θεράποντος ἐπίταγμα, ὡς οὐχ 
ἁμοιροῦντα τῆς αἰσθήσεως. Ποία γὰρ ἀκοὴ τοῦ λί- 


θου; Ποία τῆς «09: χελεύοντος ἐξουσίας αἴσθησις ; Τίς 


ο!: 
α 
- 


δύναμις ἐν αὐτῷ μεταθατιχή ; Ποία μελῶν τε xal 
ἄρθρων διασχευῇ ; ᾿Αλλὰ πάντα ταῦτα xax τὰ τοιαῦτα 
λίθῳ ἡ τοῦ χελεύοντος δύναμις γίνεται, πρὸς ἣν 
ἰδὼν ὁ νεωχόρος ἐχεῖνος, εὐθὺς τὴν γινομένην ἐπὶ 
πλάνῃ τῆς ἀνθρωπίνης φύσεως ἀπάτην τῶν δαιμόνων 
ἐνόησέ «s χαὶ ἐόδελύξατο, χαὶ πρὸς τὸν ἀληθινὸν 
Θεὸν μετετάξατο, διὰ τῶν 


NODE 
παρὰ τοῦ δούλου γεγενη- 
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ἑώρα τὸ A et impiamenta obtulisset, 


vidisse, qux prius con- 
spicere soleret, diemones ex delubro 
ejeeti essent. Quibus rebus peractis, eum capisse 
cogitare, quod divina quidam virtus. Gregorio 
adesset, per quam d:emonibus validior visus esset. 
Cum autem rursus eum festinando consecutus 
esset, priusquam pervenisset in urbem, rogavit 
eum uL sibi mysterium ab ipso discere liceret, et 
quisnam esset ille Deus, qui naturam ddemonum 
obnoxiam haberet. Cum autem magnus ille vir 
paucis mysterium pietatis exposuisset, accidisse 
quiddam dicitur antistiti quale par erat accidere 
ei, qui in rebus divinis non esset initialus : ac 
vilius esse putasse, quam de Deo existimari conve- 
niret, credere quod numen divinum per carnem 


antequam 


P hominibus apparuisset ; cumque ille contra dixisset, 


quod non verbis ac rationibus hujus rei fides con- 
firmaretur, sed ex rebus mirabilibus, quz fierent, 
vim fidei faciendze mysterium haberet : antistes ab 
60 petiisse fertur, ut sibi liceret aliquod ab eo 
miraculum videre, ut re ipsa qu: fieret, ad assen- 
sionem et approbationem fidei adduceretur. Ibi 
vero id, quod omnium maxime dictu incredibile 
est, magnum illud fecisse magnus ille dicitur mi- 
raculum. Cum enim postularet antistes, ut saxum 
quoddam ingens, quod oculis eorum subjectum 
prospiceretur, et non moveretur, absque manu 
humana moveretur, ac per solam fidei virtutem, 
jussu Gregorii ad alterum locum transferretur : 
nulla interjecta mora magnus ille statim impe- 
rasse dicitur saxo tanquam animato, ut transiret 
ad ilum locum, qnem designasset, quo facto, 
extemplo credidisse sermoni dicitur anlistes, ac 
relietis omnibus, cognatione, familia, uxore, libe- 
ris, amicis, sacerdotio, sede, possessionibus, loco 
omnium bonorum, quibus abundaret, duxisse, si 
magni illius consuetudine frui; et laborum divin:e- 
que illius philosophie atque eruditionis una eum 
illo participi sibi esse liceret. Sileat ad hzc omnis 
artifieiosa seriptorum inventio, res amplas atque 
praeclaras arte quadam dicendi augendo, amplifi- 
cando atque exaggerando in majus extollens. Non 
enim ejusmodi miraculum est in iis, quie comme- 
morata sunt, quod vi ac facultate dicentis vel majus 
vel minus fieri possit, quam re ipsa est. Quid enim 
dictis aliquis adjiciens miraculum  amplificabit 
et exaggerabit ? qua ratione vero quis audientibus 
admirationem rei geste minuerit? Saxum abstrahit 
à saxis eos, qui saxis et lapidibus mancipati servie- 
bant : lapis przeco divin: fidei et dux inlidelibus 
ad salutem exsistit, non voce quadam atque sermone 
divinam potentiam celebrans atque divulgans, sed 
suo facto Deum, qui ab Gregorio annuntiaretur, 
os'endens : cui omnis ex :equo obnoxia creatura 
obtemperat, non solum qu:ecunque sensu przdita, 
spirat et animata est, verum etiam si qua extra has 
est, ita jussa famuli accipiunt, quasi sensus ex- 
pertes non essent. Quis enim lapidis auditus? quis 
jubentis potestatis sensus? quie wevro vis in co 
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transeundi? quie membrorum et artuum fabricatio? A μένων, τὸ ἄφραστον τῆς τοῦ Δεσπότου δυνάμεως Ao- 


Sed omnia hxc et ejusmodi lapidi priestat jubentis 
virtus atque potestas, quam speclaus antistes ille, 
statim. fraudem demonum, qui ad seducendum 
humanam naturam adbiberetur, et animadvertit et 
abominatus est, et ad Deum verum traductus at- 
que conversus est, quippe qui per ea, quie a servo 
gesta erant, ineffabilem et inexplicabilem Domini 
potentiam esse conjecisset. Nam si tanta servi po- 
tentia (inquiebat), ut verbo moveat res immobiles, 
et imperio utatur adversus res sensu carentes, et 
hortetur res inanimatas : quantam copiam poten- 
ti: Domino rerum universarum adesse cogitare 
atque conjicere par est, cujus voluntas veluti mate- 
ria quzedam fuit et fabricatio, et vis Lum ipsius 
mundi, rerumque omnium, qui in eo sunt, tun 
earum rerum, quie supra res mundanas sunt ! Hinc 
magnus ille rem bene gerere adversus daemonas 
exorsus, ac veluti tropeum quoddam adversus 
devietos antistitem  cireumducens, cum et fama 
sui gentem ante perculisset et obstupefecisset, ita 
demvz cum fiducia animoque alacri atque confir- 
mato urbem invehebatur, non curribus et equis, et 
inulis, et multitudine comitum assectantium sese 
ostentans, sed virtutibus undique stipatus, omni- 
bus autem urbis incolis populariter ac vulgo cum 
conjugibus et liberis velut ad novum quoddam 
spectaculum visendum obviam effusis, ct omnibus 


γισάμενος. El γὰρ τοσαύτη τοῦ δούλου ἡ δύναμις, ὡς 
ῥήματι χινεῖν τὰ ἀχίνητα, χαὶ προστάγματι xeyp- 
σθαι χατὰ τῶν ἀναισθήτων, xal τοῖς ἀψύχοις δια- 
χελεύεσθαι " πόσην elxóg ἐστι περιουσίαν δυνάμεως 
ἐν τῷ Δεσπότῃ τοῦ παντὸς χατανοῆσαι, οὗ τὸ θέ- 
λημα, οἷόν τις ὕλη, χαὶ χατασχευὴ,, xal δύναμις αὖ- 
τοῦ τε τοῦ χόσμου, χαὶ τῶν ἐν αὐτῷ πάντων, χαὶ τῶν 
ὑπὲρ τοῦτον ὄντων, ἐγένετο! Ἐντεῦθεν ὁ μέγας ἐχεῖνος 
πῆς χατὰ τῶν δαιμόνων ἀριστείας ἀρξάμενος, χαὶ 
οἷόν τι τρόπαιον χατὰ τῶν νικηθέντων τὸν νεωχόρον 
περιαγόμενος, προχαταπλήῆξας τε τῇ φήμῃ τὸ ἔθνος, 
οὕτως ἤδη μετὰ πεποιθήσεώς τε xal παῤῥησίας εἰς 
τὴν πόλιν εἰσήλαυνεν, οὐχ ἅρμασι χαὶ ἵπποις, xat 
ἡμιόνοις, χαὶ τῷ πλήθει τῶν παρεπομένων ἐπιχομ.- 
πάζων, ἀλλὰ ταῖς ἀρεταῖς ἐν κύχλῳ δορυφορούμενος, 
πανδημεὶ ὃὲ πάντων προχεθέντων τῶν οἰκητόρων τοῦ 
ἄστεος, ὡς ἐπί τινα καινοῦ θεάματος ἱστορίαν,, xal 
πάντων ἰδεῖν προθυμουμένων, τίς ἐχεῖνός ἔστιν ὁ 
Γρηγόριος, ὃς ἄνθρωπος ὧν τῶν νομιζομένων παρ᾽ 
αὐτοῖς εἶναι θεῶν, καθάπερ τις βασιλεὺς ἐξουσίαν 
ἔχει, προστάγματι φέρων xal ἄγων, ὅπουπερ ἂν 
ἐθέλοι τὰ δαιμόνια, xaX ὅθεν ἂν βούληται, πρὸς τὸ δο- 
χοῦν ἐξοιχίζων τε χαὶ ἐνοιχίζων, ὥσπερ τὰ ἀνδρά- 
ποδα, xoi τὸν θεραπευτὴν ἐχεῖνον φέρει, χαθάπερ ἐν 
ἐξουσίᾳ τινὶ δουλωσάμενος, ὑπεριδόντα μὲν τῆς τιμῆς 
ἐν f| τὸ πρότερον ἦν, τῶν δὲ προσόντων πάντων τὴν 
μετ᾽ αὐτοῦ διαγωγὴν ἀλλαξάμενον. 


videre cupientibus, quis esset ille Gregorius, qui homo licet esset, eos tamen, qui apud ipsos pro 


diis haberentur, 


tanquam rex quidam in potestate haberet, pro imperio ferens et agens quocunque 


volet, et undecunque vellet, prout visum esset, dx monas sicuti mancipia ejiciens, et eosdem rur- 


sus, δῖ videretur, introducens : 
dam sibi mancipatum habens, despicientem 


quique cultorem illorum adduceret tanquam jure ac potestate qua- 
et honorem, quo ante pr:editus esset, et 


hujus con- 


suetudinem cum omnibus, quz& habuisset, facultatibus et copiis commutantem. 
Tali nimirum animo atque opinione omnibus C Τοιαύτῃ 9 γνώμῃ πάντων προσδεχομένων αὐτὸν 


eum ante urbem exspectantibus, ubi ad eos per- 
venit, omnibus eum intentis oculis contuentibus , 
tanquam silvam quamdam inanimam homines prz- 
lergressus , ad neminem eorum, qui obviam ve- 
nirent sese convertens, sed recta ad urbem va- 
dens multo magis eos in stuporem et admiratio- 
nem deduxit , famam superare intuentibus appa- 
rens. Quod enim magnam urbem primum invehe- 
retur, cum nihil ei tale consuetum antea fuisset, 
deinde cum stupore non admiraretur tantum prop- 
ler se populum congregatum esse, sed veluti per 
solitudinem iter faciens seipsum duntaxat et viam 
spectaret , ad neminem eorum, qui circum se col- 
lecti essent, sese convertens: hoc nimirum supra 
miraculum, quod in saxo translato editum erat , 
hominibus esse videbatur. Idcirco cum admodum 
pauci essent, ut. supra commemoratum est, qui 
ante administrationem ejus fidem suscepissent , 
quasi tota civitas honorem sacerdotio ejus habe- 
rel, ita in urbem ingrediebatur , prosequentium 
turba undique frequenti stipatus. Quoniam autem 
protinus ut attigit philosophiam omnibus rebus se 
veluti onere. quodam levaverat, nec quidquam ei 
erum ad hanc vitam necessariarum supererat, non 


πρὸ τοῦ ὅστεος, ἐπειδὴ xav αὐτοὺς ἐγένετο, πάντων εἰς 
ἐχεῖνον ἀτενῶς ἀποθλεπόντων,, χαθάπερ ὕλην ἄψυχον 
παριὼν τοὺς ἀνθρώπους, πρὸς οὐδένα τῶν ἐντυγχα- 
νόντων στρεφόμενος, καὶ χατ᾽ εὐθεῖαν ἐπὶ τὴν πόλιν 
βαδίζων, πολὺ μᾶλλον αὐτοὺς εἰς ἔχπληξιν ἤγαγεν, 
ὑπὲρ τὴν φήμην τοῖς ὁρῶσι φαινόμενος. Τὸ γὰρ πρώ- 
τὼς εἰσελαύνοντα πόλει μεγάλῃ, μηδεμιᾶς συνηθείας 
ποσαύτης προὐπαρχούσης αὐτῷ, ἕπειτα μὴ χατα- 
πλαγῆναι δῆμον τοσοῦτον ἐπ᾽ ἐχείνῳ συνειλεγμένον, 
ἀλλ᾽ οἷον δι᾽ ἐρήμου βαδίζοντα, πρὸς ἑαυτὸν μόνον 
χαὶ πρὸς τὴν ὁδὸν ἀποθλέπειν, πρὸς οὐδένα τῶν 
περὶ αὐτὸν ἐπιστρεφόμενον ἡθροισμένων, τοῦτο ὑπὲρ 
τὴν ἐν τῷ λίθῳ θαυματοποιίαν τοῖς ἀνθρώποις ἐδόχει, 
Τούτου χάριν, ὁλιγοστῶν ὄντων, χαθὼς ἐν τοῖς φθάσασιν 
εἴρηται, τῶν πρὸ τῆς ἐπιστασίας αὐτοῦ καταδεξαμέ- 
νων τὴν πίστιν, ὡς πάσης τῆς πόλεως αὐτοῦ τὴν 
ἱερωσύνην τιμώσης, οὕτως clafisi στενοχωρούμενος 
ἁπανταχόθεν τοῖς παραπέμπουσιν. ᾿Επεὶ δὲ πάντων 
ὁμοῦ εὐθὺς, ὅτε τῆς φιλοσοφίας ἥπτετο, χαθάπερ τινὸς 
ἄχθους ἑαυτὸν ἠἡγευθέρωσε, χαίπερ ἣν αὐτῷ τῶν πρὸς 
τὴν ζωὴν ἀναγχαίων οὐδὲν, οὐκ ἀγρὺς, οὐ τόπος, οὐκ 
olxía, ἀλλὰ πάντα Tjv αὐτὸς ἑαυτῷ (μᾶλλον δὲ ἡ 
ἀρετὴ xai Tj πίστις, πατρὶς αὐτῷ ἣν, xai ἑστία, xal 
πλοῦτος)" ὡς οὖν τῆς μὲν πόλεως ἐντὸς ἦν, οἷκος δὲ 
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αὐτῷ πρὸς ἀνάπαυσιν οὐδαμοῦ, οὐ τῆς ᾿χχλησίας, A ager, non locus, non domus : sed omnia ipse sibi 


οὐχ ἴδιος, θορυθουμένων τῶν περὶ αὑτὸν, xaX ὅπως 
ἂν χαταχθείη xal παρὰ τίνι τὴν σχέπην εὕροι δια- 
πορούντων᾽ Τί ταῦτα, φησὶ πρὸς αὐτοὺς ὁ διδάσχα- 
λος, ὥσπερ ἔξω τῆς τοῦ Θεοῦ σκέπης ὄντες, δια- 
πορεῖτε, ὅπου χρὴ διαναπαῦσαι τὰ σώματα; μι- 
xpóc ὑμῖν οἶκος εἶναι ὁ Θεὸς δοκεῖ, εἴπερ ἐν αὐτῷ 
ζῶμεν xal κιγούμεθα καὶ ἐσμέν; "Il στεγοχωρεῖ-- 
cüs τῇ οὐρανίῳ σχέπῃ, καὶ ζητεῖτε παρὰ τοῦτο 
καταγώγιον «ἄλλο; Εἷς οἶκος ὑμῖν ἔστω διὰ 
σπουδῆς ὁ ἑκάστου ἴδιος, ὁ διὰ τῶν ἀρετῶν οἷ- 
κοδομούμεγος, καὶ eic ὕψος ἀνατεινόμενος. Τοῦτο 
ἀυπείτω pórov, μὴ τὸ τοιοῦτον ἡμῖν οἰκητήριον 
ἀπαράσκευον ἢ" αἱ γὰρ τῶν γηΐνων τοίχων περι- 
δοιαὶ τοῖς iv ἀρετῇ ζῶσι χέρδος οὐ φέρουσι. 
MüAAor δ᾽ ἂν εἰκότως ὑπὸ τῶν ἐν κακίᾳ μοάυγο- 
μένων ἡ τῶν τοίχων χρεία σπουδάζεται" διότι 
προκάλυμμα πολλάκις τῶν κρυπτῶν τῆς αἰσχύνης 
ὁ οἶκος γίγνεται. Οἷς δὲ δι’ ἀρετῆς ὁ βίος ἐσπού- 
δασται, οὐκ ἔχουσιν οἱ τοῖχοι, ὅ τι περικαιύψωσιν. 
Ταῦτα δὲ πρὸς τοὺς συνέντας διεξιόντος, ἐπιστάς τις 
πὧν ἐπισήμων ἀνὴρ, γένει xa πλούτῳ, xal τῇ λοιπῇ 
δυναστείᾳ τοῖς πρώτοις ἐναρίθμιος 
ὄνομα τῷ ἀνδρί ὡς εἶδεν πολλοὺς 
σπουδὴν προθυμουμένους, ὅπως 
τὸν ἄνδρα δέξοιντο, φθάσας τοὺς ἄλλους, ὑφαρπάζει 
τὴν χάριν, ἑαυτῷ παραχαλῶν ἐπιξενωθῆναι τὸν μέ- 
γᾶν, χαὶ τιμῆσαι τῇ εἰσόδῳ τὸν οἶχον ὡς ἂν σεμνό- 
περός τε χαὶ ἀοίδιμος τῷ μετὰ ταῦτα γένοιτο βίῳ, 
500 χρόνου xai τοῖς ἐφεξῆς τὴν μνήμην τῆς τοιαύ- 
τῆς τιμῆς παραπέμποντος. 


ὦν: Μουσώνιος 
περὶ τὴν αὐτὴν 


" TT 


ἂν τοῖς ἰδίοις οἴχοις 


Β 


erat (imo vero virtus et fides ei patria erat et sedes 
et diviti: ) , ut igitur urbem ingresso domus ad re- 
quiescendum ei nusquam vel Ecclesie vel ipsius 
propria erat, comitibus ejus trepidantibus atque 
sollicitis quomodo diversaretur, et à quibus tecto 
reciperetur , anxiis : Quid. hee, inquit magister 
ad eos, quasi eatra protectionem Dei constitui, an- 
aii atque solliciti inquiritis, ubi corpora reficere. at- 
que curare oporteat ? an. parva vobis domus Deus 
esse videtur, siquidem per eum vivimus et move- 
mur οἱ sumus ? An. archan et. angustum. celeste 
tectum vobis videtur, et preter hoc aliud diversorum 
queritis ? una vobis domus studio curaque sit, ea 
videlicet, que cujusque propria est, que per virtu- 
tes aedificatur. et tollitur in altum. Hoc solum vobis 
cur: atque sollicitudini sit, ne ejusmodi vobis habi- 
taculum non paratum nec instructum sit; nam lerre- 
ni parietes iis, qui cum virtute vitam. trausigunt, cir- 
cumdati nihil commodi a[[erunt. Quinimo par con- 
sentaneumque [uerit ab. iis, qui. vitiis atque nequi- 
tia coinquinantur, parietum usum studiose atque cum 
cura institui atque parari propterea. quod. domus 
occultarum plerumque  turpitudinum — velamentum 
exsistit. At quorum vita cum virtute. transigitur , 
in his nihil est, quod parietes obteaant ct obve- 
lent. Atque hze eo. ad familiares dicente, assistens 
vir quidarm insignis, qui genere, divitiis reliquis- 
que opibus inter primos numeraretur ( Musonius ei 
nomen erat), ut vidit multos idem officium deferre 


C paratos, et id agentes , ut in suas cedes virum re- 


ciperent, cum emteros anteverlisset , gratiam  praripit rogans magnum illum virum , ut. suo hospitio 


uteretur, et introitu domum honestaret, quo et augustior et in sequenti scculo 


celebris et. memora- 


bilis ea evaderet , tempore etiam ad posteros memoriam ejusmodi honoris transmittente. 


Ἐπεὶ δὲ καὶ ἄλλοι πολλοὶ συνδραμόντες περὶ τῶν 
ὁμοίων ἱκέτευον, δίχαιον εἶναι χρίνας δοῦναν τὴν 
χάριν τῷ προχατάρξαντι, τοὺς ἄλλους: διὰ τῆς τῶν 
λόγων φιλοφροσύνης διασπασάμενός ἀντυτι- 
μήσας, παρὰ τῷ προλοῤόντι χατάγεται. Εἰ δὲ 
ηγηματιχή τίς ἐότι xal ἀχατάσχευος τῶν 

τοῦ λόγων ἣ ἱαπτορία, τὰς ἐκ περινοίας τινὸς ἐφ- 
ευρισχομένας τοῖς πράγμασιν ἑπαυξήσεις ἐχουσίως 
ποῦ ἡμετέρου παραλιπόντος λόγου" γένοιτο àv χαὶ 


τε 


χαὶ 


αὐτὴ τοῖς ὀρθῶς τὰ πράγματα χρίνουσιν οὐ μιχρὰ 
μαρτυρία, τοῦ μηδὲν δι’ ἐπινοίας ἐπαύξεσθαι τῷ 
υνημονευομένῳ τὰ θαύματα, ἀλλ᾽ ἀρχεῖν τὴν μνή- 
μὴν τῶν κατ᾽ αὐτὸν πραγμάτων πρὸς τελειότατον 
ἔπαινον" οἷόν τι χάλλος αὐτοφυὲς ἐπὶ προσώπου, 
οὐδεμιᾷ περιεργίᾳ χομμωτιχῆς τέχνης ἐπανθιζόμε- 
γον. "Ὄντων δὲ τῶν προχατηχουμένων τὸν λόγον ἐν 
ὀλίγῳ τῷ ἀριθμῷ, πρὶν παρελθεῖν τὴν ἡμέραν, χαὶ 
ἐν δυσμαῖς γενέσθαι τὸν ἥλιον, τοσοῦτοι παρὰ τὴν 
συντυχίαν προσέθεντο, ὥστε πρὸς σύστημα λαοῦ τὸ 
πλῆθος τῶν 


πεπιστευχότων ἱχανῶς ἔχειν. θρθρος, 


xaX πάλιν ἐπὶ θύραις ὁ δῆμος, αὐτοΐ τε xo γυναῖχες 
xa παῖδες, χαὶ τὸ 


ς 
ηραιὸν τῆς ἡλικίας, xat οἷς τισιν 
ἣν» ἐχ δαιμόνων, ξ 


ui 


φορὰ περὺ «b σῶμα xal ἐν μέσοις ἐχεῖνος πρὸς τὴν 


ἐξ ἄλλης τινὸς ἐπηρείας, f| συμ- 


τῇ 


ἑχάστου τῶν συνειλεγμένων χρείαν ἁρμοξίως 


D 


Cam autem. multi etiam alii concurrerent, et 
eadem rogarent, equum esse judicans gratificari 
ei, qui tempore prior in deferendo officio fuisset, 
cum e:teros benigne salutatos verbis honorificis 
invicem prosecutus dimisisset, ad priorem divertit. 
Quod si historia rerum ab eo gestarum nihil. prze- 
ter rerum narrationem continet et. incondita est, 
quod sermo noster consulto protermiserit eas, 
quie solerti quadam exeogitatione adhiberi rebus 
solent, amplificationes et exaggerationes: fuerit 
etiam hoe non levi apud eos qui reeto judicio res 
wstimant, testimonio atque argamento, quod nullo 
modo de industria miraeula viri cujus memoriam 
celebramus, exaggerentur, sed rerum ejus memo- 
ria sufficiat ad perfectissimam laudem : tanquam 
nativa quadam pulchritudo, qu: nullius lenocinii 
supervacua adhibita cura in facie efllorescit. Cum 
autem exiguo numcro essent, qui sermonem ante 
audivissent, priusquam dies praeteriisset, et 801 oc- 
cidisset, adeo multi primo concursu accesserunt, 
utad constituendum populum multitudo eoram, 
qui crediderant, satis magna esset. Postridie ejus 
diei simul atque dilusisset, rursus hominum mulli- 
tudo frequens cum uxoribus et liberis, item senilis 
glas, et quibuscunque ex daemonum injuria aliave 
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aliqua. vi ealamitas corporis aecidérat, pro foribus A δυνάμει τοῦ Πνεύματος μεριζόμενος, χηρύσσων, συν- 


pristo erant, et. ille in medio eorum ad id quod 
cuique eorum, qui convenerant, opus erat, sese 
virtute Spiritus impertiens, pr:dicans, una dispu- 
lans et examinans, admoners, docens, sanans. Hac 
enim utique re potissimum multos ad pr:zdicatio- 
nem adducebat, quod ea qui& videbantur cum iis 
que audiebantur congruebant et conveniebant , 
alque pee utraque divini virtutis in eo note atque 
indicia relucebant, Nam aures quidem sermo, 
oculos vero ea qui circa infirmos edebantur mira- 
cula stupore admiratione captos tenebant. Si 
quis lugeret, consolationem accipiebat : juvenis 
et adolescens castigabatur et. emendabatur, mode- 
sliamque discebat ; senex convenientibus :etati ser- 
monibus eurabatur. Servi, ut erga dominos fideies 
qui potestàtem in alios haberent, ut erga 
subditos humanitatem prwstarent, admonebantur. 
Pauper unas divitias esse virtutem docebatur , 
quam omnibus abunde acquirere liceret: si quis 
divitiis floreret, ita, ut par erat, adimmonebatur, eum 
administrator ac dispensator, non dominus esse 
facultatum doceretur. Mulieribus convenientia at- 
que accommodata, pueris competentia atque utilia, 
patribus ipsos decentia cum tribueret, et omnibus 
omnia fieret, et omnium vicem prostaret, tantum 
sibi auxilio Spiritus repente populum adjunxit, ut 
ad templi fabricationem animum  adjiceret, cum 
omnes offerendo tam pecunias, quam operas suas, 
studium ejus adjuvarent. Hoc est templum, quod 
usque adhue ostenditur: quod magnus ille vir 
Statim aggressus veluti fundamentum quoddam 
alque erepidinem sui sacerdotii initio instituit at- 
que molitus est, divino quodam conatu et auxilio 
Supero opus absolvens, quemadmodum insequentis 
lemporis testimonio comprobatum est. Cum 


et 


essent : 


C 


ἐξετάζων, νουθετῶν, διδάσχων, ἰώμενος. Τούτῳ γὰρ 
δὴ μάλιστα προσἤγετο τοὺς πολλοὺς τῷ χηρύγματι, 
ὅτι συνέθαινεν ἡ ὄψις τῇ ἀχοῇ, xaX δι᾽ ἀμφοτέρων τῇς 
θείας δυνάμεως ἐπέλαμπεν αὐτῷ τὰ γνωρίσματα. 
Τὴν μὲν γὰρ ἀχοὴν ὁ λόγος, τὰς δὲ ὄψεις τὰ περὶ 
τοὺς ἀσθενοῦντας ἐξέπληττε θαύματα. Ὁ πενθῶν 
παρεχαλεῖτο " ὁ νέος ἐσωφρονίζετο " ὁ γηραιὸς τοῖς 
χαθήχουσι λόγοις ἐθεραπεύετο. Δοῦλοι πρὸς δεσπό- 
τας οἰχείως ἔχειν, οἱ χρατοῦντες τοῖς ὑποχειρίοις 
φιλανθρωπ 
τὴν ἀρετὴν ἐδιδάσχετο, ἥτις 


σθαι, ὁ πενόμενος ἕνα πλοῦτον εἶναι 
πᾶσι πρόχξιται χατ᾽ 
ἐξουσίαν Tj χτῆσις, ὁ τῷ πλούτῳ χομῶν χαταλλήλως 
ἐνουθετεῖτο, οἰχονόμος US τῶν προσόντων, οὐ χύ- 
ριος διδασχόμενος. Γυναιξὶ τὰ πρόσφορα, παισὶ τὰ 
σύμμετρα, πατράσι τὰ πρέποντα νέμων, χαὶ πάντα 
πᾶσι γενόμενος, τοσοῦτον ἑαυτῷ λαὸν ἁθρόως τῇ 
συνεργίᾳ τοῦ Πνεύματος παρεστήσατο, ὥστε πρὸς 
ναοῦ χατασχευὴν ὁρμῆσαι, πάντων χρήμασί τε χαὶ 
σώμασι πρὸς τὴν σπουδὴν ὑπουργούντων. Οὗτός ἐστιν 
ὁ ναὺς, οὗ τὰς ἀρχὰς ἐχεῖνος vn; χατασχευῆς χατ- 
ἐπεχαλλῴπισε δέ τις τῶν μετ᾽ ἐχεῖνον, 


Exebiqo ἀξίως * t x00 παρόντος δειχνύμενος, ὃν 


εὐάλετο" ὲ 
ὁ μέχ 
ὁ μέγας ἐχεῖνος εὐθὺς ἐπιστὰς, οἷόν τινα θεμέλιον 
xai χρηπῖδα τῇς ἰδίας ἱερωσύνης τῷ περιφανεστάτῳ 
«ἧς πόλεως ἐναπέθετο, θείᾳ τινὶ δυνάμει τελειώσας 
Ξτὰ ταῦτα μαρτυρεῖται χρόνῳ. 
Σεισμοῦ γάρ ποτε βαρυτάτου τῇ πόλει ἐν τοῖς χαθ᾽ 
ἡμᾶς χρόνοις γεγενημένου, p πάντων μιχροῦ δεῖν 
ἄρδην ἀπολωλότων, τῶν τε δημοσίων χαὶ τῶν ἰδιωτι- 


τὸ ἔργον, ὡς τῷ 


χῶν οἰχοδομημάτων ἁπάντων ἐρειπιωθέντων xal ἐρη- 
ἔμεινεν ὁ ναὸς ἐχεῖνος ἀῤῥαγής τε 
χαὶ διὰ τούτου φανερὸν εἶναι, χαὶ 


μωθέντων, μόνος 
χαὶ ἄσειστος, ὡς 
μεθ᾽ οἵας δυνάμεως ὁ μέγας ἐχεῖνος τῶν xav' αὐτὸν 
πραγμάτων ἀντελαμθάνετο. 


enim gravissimus aliquando civitati nostris temporibus 


lerrie motus accidisset, atque omnes propemodum funditus periissent, omnibus tam publicis, quam 
privatis »diliciis collapsis, disjectis ae desolatis, solum illud templum ill:sum et inconcussum man- 


sit, ut vel per hoc pateat, cum qua vi atque virtute magnus ille vir res suas. capesseret et agg 


Verum liec quidem. multis temporibus post. in 
ies limonium fidei magni istius viri a divina poten- 
lia designata sunt. Tunc autem cum omnes tam 
illius urbis incole, quam vicini apostolicis mira- 
culis obstupefacti essent, et. quidquid ἃ} eo vel 
diceretur vel fieret, divina virtute et agi et diei 
credidissent: ne szeeularium quidem ac tempora- 
lium controversiarum. aliud ullum judicium sibi 
magis ratum ae firmum, majorisve auctoritatis 
esse putabant, sed omnis questio disceptatioque et 
omnis intrieatus et. explicatu difficilis negotiorum 
nexus illus consiliis et. admonitionibus resolve- 
batur et dirimebatur. Unde cum communiter uni- 
versis, tum singulis illius beneficio tam «:equitas 
rectaque juris constitutio, quam paàx erat: ma- 
gnumque bonorum tum publice tum privatim in- 
crementum, nulla malitia nullave fraude mutuam 
concordiam imminuente. Forsitan 'autem non in- 
iempestivum fuerit unum cjus decretum atque 


D 


rederetur. 


᾿Αλλὰ ταῦτα μὲν πολλοῖς ὕστερον χρόνοις εἰς μαρ- 
τυρίαν τῆς τοῦ μεγάλου πίστεως παρὰ τῆς θείας 
ἀπεδείχθη δυνάμεως. Τότε δὲ τοῖς ἀποστολιχοῖς θαύ- 
μασι τῶν τε χατὰ τὴν πόλιν xa τὴν περίοιχον ἁπάν- 
των ἐχπεπληγμένων, χαὶ πᾶν τὸ παρ᾽ αὑτοῦ λεγό- 
μενόν τε χαὶ γινόμενον, θείᾳ δυνάμει πράττεσθαί 
τε χαὶ λέγεσθαι πεπιστευχότων, οὐδὲ τῶν βιωτικῶν 
ἀμφιπθητημάτων, ἄλλο 
ἀλλὰ πᾶσα χρίσις χαὶ 

ὅευτος πραγ στῶν πλοχὴ ταῖς ἐχείνου συμ- 
διελύετο. “Ὅθεν εὐνομία τε χαὶ εἰρήνη χουνῇ 
PN iid xaX τοῖς xaÜ' ἕχαστον διὰ τῆς ἐχείνου 


T 
τυ 


διχασ στήριον ᾧοντο εἶναι 


LP δε τῶν ; πᾶσα 


ψῷ 
χαρίτος ἣν, χαὶ πολλὴ τῶν ἀγαθῶν ἡ ἐπίδοσις, ἰδία 
τε "χαὶ χοινῇ, μηδεμιᾶς χαχίας 


ὁμόνοιαν ἐπιχοπτούσης. Οὐχ ἄχαιρον δ᾽ ἂν ἴσως εἴη, 


τὴν πρὸὺς 


Ξ ; ; DES ORGAN 
μιᾶς αὐτοῦ χρίσεως μνήμην ποιήσασθαι" ὡς ἂν, xax 
TIUS Ru ΣΝ γα τα αν SCREGONUOU 

τὴν παροιμίαν, ὅλον ἡμῖν γένηται χαταφανὲς Ex τοῦ 
E Γ NES EORR SETTE 
χρασπέδου τὸ ὕφασμα. Kox γὰρ Tj θΞία Γραφὴ, πολ 
ὑπηχόαι διχάσαν- 


λὰς τοῦ Σολομῶντος χρίσεις τοῖς 


) 
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τος, ἡρχέσθη διὰ μιᾶς πᾶσαν τοῦ ἀνδρὺς παραστῆ- A 


τὴν σύνεσιν. “Ὅτε ταῖς δύο μητράσι δικάζων, 


χατὰ τὸ ἴσον 


σαι 
ἐπειδὴ ἀνεξέλεγχτον ἣν τὸ ἀδίχημα, 
ἑχατέρας αὐτῶν, τὸ μὲν τεθνηχὸς παιδίον οὐ προσ- 
ἰξμένης, τοῦ δὲ περιόντος ἀντεχομένης, ἔγνω δι’ 
ἐπινοίας ἀνιχν ἀλήθειαν. 
Ἐπειδὴ γὰρ ἀμάρτυρον ἣν τὸ ἀδίχημα, χαὶ ἰσοστά- 
σιος ἐφ᾽ ἑχατέρων T τε τοῦ Ψεύδους χαὶ ἡ τῆς ἀλη- 
τὴν φύσιν μαρτυρίαν τῆς ἀλη- 


εῦσαι "τὴν χεχρυμμένην 
1 pev 


cic 


θείας ὑπόνοια, εἰς 


ἑαυτῷ παρεστήσατο, διὰ τῇς σεσοφισμένης 
ἀπειλῆς τὸν σχοπὸν τῆς διανοίας ἐπιχρυψάμενος. 


Προστάξας γὰρ δῆθεν τοῦ τε περιόντος χαὶ τοῦ τε- 
θνηχότος τὸ σῶμα χατὰ τὸ ἴσον ξίφ 
ἀμφοτέραις 
πιρέδωχε τῇ φύσει τῆς ἀληθείας 
Ὡς γὰρ ἡ μὲν ἀσμένως τὸ προστετα- 
ατο, χαὶ τὸν δήμιον ἤπειγεν" ἡ δὲ συγ- 
ot σπλάγχνοις, ἣττῆσθαι δι- 
τέχνου M. (χά- 


ρει διατμηθέντων 
προσνεμηθῆναι τὰ τῶν τέχνων ἡμίτομα, 
τὴν χρίσιν τοῦ 
Ξρπγθετος 


οἷς μητρῴοις 
βείρασθαι τοῦ 


χεν, εἰ ὁπωσοῦν τὸ νήπιον σῴζοιτο), τοῦτο 
χριτύριον τῆς ἀληθείας ὁ βασιλεὺς ποιησάμενος, τῇ 


χατὰ τὸ ἐχούσιον τὴν vix cay ψῆφον χαρίζεται, λο- 
γισάμενος ὅτι ἣ ἀφειδοῦσα τῆς τοῦ τέχνου σφαγῆς 
χατηγορεῖται παρὰ τῆς φύσεως, χαὶ ὡς οὐχ οὖσα 
μήτηρ ἐχείνου, οὗ κατεπείγει τὸν θάνατον. Τίνα τοί- 
, € . [σι TOS z^ ^^ ' 
voy xa ἡμεῖς χρίσιν τοῦ μεγάλου Γρηγορίου διηγη- 
σόμεθα ; Δύο τινὲς ἀδελφοὶ, νέοι τὴν ἡλικίαν, ἄρτι 
τὸν πατρῷον ἐν ἑαυτοῖς διελόμενοι χλῆρον, λίμνης 
ἀντεποιοῦντο μιᾶς, πᾶσαν ἔχειν φιλονειχοῦντες ἐχά- 
περος, xol οὐ παραδεχόμενος τὸν ἄλλον ὁ ἕτερος 
εἰς χοινωνίαν τῆς χτήσεως. Γίνεται οὖν τῆς δίχης 
χύριος ὁ διδάσχαλος. Καὶ χατὰ τὸν τόπον γενόμενος, 
«οἷς ἰδίοις αὐτοῦ νόμοις 


ἐχέχρητο πρὸς 


xax συμθῆναι 


τὴν δίαιταν, 
χαταλλαγὰς 
xi «οὺς νέους, xa 


ἄγων, παραχαλῶν διὰ 
προ- 
Τὴν 
τελευτή- 


τὸ τῆς εἰρήνης χέρδος 
ρον τῶν Ex τῆς προσόδου ποιήσασθαι. 

CEU ROT ΕΝ ΤΣ yis τ 

μὲν γὰρ εἰς ἀεὶ παραμένειν χαὶ ζῶσι χαὶ 

πρόσγαιρον μὲν τὴν ἀπόλαυσιν, αἰω- 


τὴν ἀδιχίᾳ χατάχρισιν ἔχε 
ν, χαταστέλλοντα 


νίαν δὲ τῇ ἐπὶ 


εἰχὸς ἣν ἐχεῖνον λέγε: τὸ ἀταχτοῦν 


«ἧς νεότητος. 


dens, et ut amice inter se concordarent, et pacis lucrum pluris, quam id quod ex 
adhortans. Nam. pacem quidem in perpetuum et viventibus et. mor- 


perent, »stimarent, adolescentes 


Quis permanere ; redituum vero temporarium 


, xaX ὅσα. 


x 


quidem 
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sententiam commemorare, ut, juxta proverbium , 
totus pannus ac tela a nobis ex fimbria cognosca- 
tur. Etenim cum multas subditorum controversias 
Solomon decretis suis et sententiis interpositis 
diremisset, per unum duntaxat ejus decretum satis 
habuit omnem viri prudentiam ostendere divina 
Scriptura. Cum inter duas matres jus dicens, 
quandoquidem injuria atque improbitas probari 
atque convinci non poterat, utraque earum pariter 
mortuum quidem infantem. aversante, superstitem 
vero vindieante ; solertia quadam ac vafro consilio, 
latentem. veritatem. statuit investigare. Quoniam 
enim testibus improbitas et nequitia carebat, ac 
par utrinque tàm mendacii, quam veritalis suspicio 
erat : naturam sibi in testimonium veritatis adhi- 
buit, per simulatas et. fictas minas quid ageret et 
in animo haberet occultans. Cum enim quasi jus- 
sisset, ut iam superstitis, quam mortui gladio 
iequaliter dissectorum , utrique darentur dimidiatie 
filiorum partes, rei veritatis judicium nalura per- 
misit. Ut enim una. quidem libenter id quod impe- 
ratum erat, accipiebat, et carnificem urgebat, altera 
vero maternis visceribus commota se victam esse con- 
cedebat, rogans ut filio parceretur ( gratiam. enim 
sese habituram esse aiebat, si quovis modo infans 
servaretur) : hoc arbitrium veritatis rex esse repu- 
i1ans ei, quie sponte sua succumberet et, vinci se 
pateretur, sententiam victricem largitur, existi- 
mans quod ea, qua non curaret filium trucidari, 
a natura argueretur, quod non esset. mater ejus, 
cujus necem urgebat. Quam igitur nos contra 
magni Gregorii causze eognitionem atque decretum 
narrabimus? Duo quidam fratres zetate. juvenes, 
qui paternam h:reditatem nuper inler sese divi- 
sissent, lacum unum vindicabant, totum uterque 
hahere contendentes : et neuter alterum in socie- 
lalem possessionis admiltebat. Permiltitur igilur 
magistro litem dirimendi libera potestas. Qui cum 
ad locum (de quo controversia erat) venisset, 


*.suis ipsius legibus utebatur ad arbitrium, quod 


disceptandum, reconciliationem | sua- 
proventibus ca- 


receperat, 


esse usufructum,  seternam vero ob injuriam 


condemnationem, et quiecunque par. erat illum dicere reprimentem et cohibentem insolentiam €t 


immoderatam cupiditatem juventutis. 


χτος ἣν 1j παράχλησ!ις, xo ἣ νεό 
γμαινεν, xal εἰς θυμὸν ἐξεχαίετο πλείονι τῇ 
ἰδι τοῦ χέρδους περιοιδαίνουσα, καὶ στρατὸς ἑχα- 
εν ἐχ τῶν RE PR το; πολυχει- 
t στρατηγουμένη, xai 
Ὄριστη τῆς Supadoxfis ὁ καιρός " μελλούσης δὲ xoci 
ὑστεραίαν τῆς μάχης ἐξ ἑχατέρων συῤῥήγνυ- 


σθα!, παραμείνας ταῖς ὄχθαις τῆς λίμνης ὁ τοῦ Θεοῦ 


ἄνθρωπος, χαὶ διαχαρτερήσας ἐν ἀγρυπνίᾳ τὴν νύ- 
χτα, Μωσαϊχήν τινα θαυματουργίαν ἐπὶ 
ἔδειξε 


βυθὸν διασχίσας, 


τοῦ ὕδατος 


προ ORUE ES ^E , 
ν᾿ ob πληγῇ ῥάθδου πρὸς δύο τμήματα τὸν 


ἀλλ᾽ εὐχῇ πᾶσαν αὑτὴν ἀθρόως ἀπο- 


τῆς D 


'Sed posteaquam adhortatio ineflicax. erat , ct 
juventus zstuabat et inflammabatur, ac. spe lueri 
intumescens majori iracundia exardescebat, et 
exercitus utrinque ex subditis parabatur, et manus 
ciedis avida fuvore atque juventute ducibus utens 
instruebatur, tempusque conflietus prestitulum 
erat : pridie ejus diei, quo preelium utrinque com- 
mittendum fuerat, cum homo Dei ad ripas stagni 
permansisset, noctemque pervigilassel, miraculum 
quoddam Mosaicum edidit in aqua, non percus- 
sione virg:e in. duas partes profundum diducens, 


sed omnem eum laeum in incultaim et vasta 
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terram redigens continentem diluculo ostendit, 
aridum et humoris expertem, adeo ut ne in con- 
cavis quidem loeis aliquas reliquias aquae haberet, 
qui.ante preces fusas pelagi instar exundaret, At- 
que ille quidem divina vi hoc. interposito decreto, 
rursus se domum recipiebat. Adolescentibus vero 
rebus ipsis edita sententia controversiam diremit. 
Cum enim non esset, cujus nomine bellum alter 
adversus alterum parabant, pax furorem excepit, 
ac rursus natura sese in fratribus ostendit. Atque 
eiiam nunc videre licet divin: illius. sententize 
evidencia signa. Nam undique circum illum locum, 
qui quondam laeus erat, vestigia quadam aquze 
alluvionis et inundationisadhucetiam nunc exstant. 
Quidquid autem tunc submersum erat et in fundo 
aque, totum redactum est. in nemora, loca habi- 
tala, prata et arva. Hoe judicium, quin primas 
teneat, ne clarum quidem illum ipsum Solomonem 
opinor controversiam esse facturum. Quid enim 
tantum ad. virtutem. habet. momenti, conservasse 
unum infantem ad. ubera duarum mulierum, qua- 
Tum utraque se matrem esse contenderet, adhuc 
laetentem , cui ad salutem prorsus nihil interesset, 
utrum à matre, an ab altera sibi alimenta procu- 
rarentur : quantum duobus adolescentibus tribuisse 
salutem , qui nune ( primum) ad negotia seculi 
progressi, in vigore juventutis circa ipsum setatis 
florem, ira stimulante eos ad mutuam cidem, cum 
aller in alterius. perniciem | manus armassent , 
acerbum hominibus illius :etatis spectaeulum paulo 
post edituri erant , in quibus periculum erat, ne 
vel ambo mutuis cwdibus conficerentur, vel alter 
omnino se fraterna cede contaminaret ; ut przeter- 
mittam eos qui una cum utroque horum pari furore 
in acie starent, quorum aliorum adversus alios 
conatus ad id unum spectabat, ut adversarios 
morte afficere? Qui igitur jam. decretam a mali 
illius, pretoris concilio adversus eos mortiferam 
sententiam per preces rescidit, et naturam rursus 
secum reconciliavit, et cxdis studium in pacificam 
ketitiam convertit: quanto magis is jure admira- 
tone dignus nomine cognitionis et decreti videri 
debet, quam is, qui meretricule fraudem depre- 
hendit? Nam quod in aqua editum est miraculum, 
quà ratione repente in terram incullam ea quie 
navigabilis esset transmutata, lacus in canipum 
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el Α χερσώσας, ἥπειρον ἔδειξεν τῷ ὄρθρῳ τὴν λίμνην, 


ξηράν τε καὶ ἄνιχμον, ὡς μηδὲ ἐν τοῖς χοίλοις ἔχειν 
αι τοῦ ὕδατος λείψανον, τὴν πρὸ τῆς εὐχῆς πελαγί- 
ζουσαν. Καὶ ὁ μὲν ταῦτα τῇ θείᾳ δυνάμει διχάσας, 
πάλιν πρὸς ἑαυτὸν ἀνεχώρει" τοῖς δὲ νέοις T ἐχ τῶν 
ἔργων ἀπόφασις τὴν φιλονειχίαν διέλυσεν. Μὴ γὰρ 
ὄντος τοῦ ὑπὲρ οὗ τῶν xav ἀλλήλων ἐξήρτνον πόλε- 
μον, εἰρήνη τὸν θυμὸν διεδέξατο, χαὶ πάλιν ἑαυτὴν 
ἐν τοῖς ἀδελφοῖς 1| φύσις ἐγνώρισε. Καὶ νῦν ἔστιν 
ἰδεῖν τῆς θείας ἐχείνης ἀποφάσεως ἐναργῆ τὰ ση- 
μεῖα. Κύχλῳ γὰρ τῆς ποτε λίμνης ἴχνη τινὰ τῆς τοῦ 
ὕδατος ἐπιχλύσεως εἰς ἔτι χαὶ νῦν διασώζεται. Τὸ 
δ᾽ ὅσον βύθιον ἣν τότε 
τος, ὅπαν μετεσχευάσθη εἰς ἄλση, χαὶ οἴχησιν xat 
λειμῶνας, καὶ ἄροσιν. Ταύτης οἶμαι τῆς δίχης μηδ᾽ 
τῶν 


χαὶ ἐν τῷ πυθμένι τοῦ ὕδα- 


ἂν αὐτὸν ἐχεῖνον τὸν ὀνομαστὸν Σολομῶντα, 
πρωτείων ἀμφισδητῆσαι. Τί γὰρ τοσοῦτον εἰς ἀρε- 
τὴν, ἀποσῶσαι τὸ τῶν μητρῴων δύο μαζὼν βρέφος 
ἐνυπομάζιον, ᾧ τὸ ἴσον ἣν πάντως εἰς σωτηρίαν, 
εἴτε παρὰ τῆς γεννησαμένης, εἴτε xa παρὰ τῆς ἑτέ- 
pas ἑαυτῷ τὰ τῆς ἀνατροφῆς ἐσπουδάζετο, ἣ δύο 
νεανίας βραδεῦσαι τὴν σωτηρίαν ; οἱ νῦν ἐπὶ τὰ τοῦ 
βίου πράγματα παρελθόντες, ἐν ἀχμῇ τῆς νεότητος, 
xaT αὐτὸ τῆς ἡλικίας τὸ ἄνθος τοῦ θυμοῦ πρὸς τὸν 
xav ἀλλήλων φόνον αὐτοῖς παροιστρήσαντος, ἔμελ- 
λον θέαμα πιχρὸν τοῖς τότε μετ᾽ ὀλίγον ἐπιδειχθή- 
σεσῆαι, xav' ἀλλήλων τὰς χεῖρας ὁπλίσαντες, ἐφ᾽ 
ὧν ἐλπὶς Tw, ἣ ἀμφοτέρους ὑπ᾽ ἀλλήλων φθαρήσε- 
σθαι, ἣ τὸν ἕνα γενέσθαι πάντως ἐν τῷ τῆς ἀδελφο- 
χτονίας μιάσματι ; ἵνα παρῶμαι τοὺς ἑχατέροις τού- 
των συμπαρατασσομένους ἐν τῷ ἴσῳ θυμῷ, οἷς εἷς 
ὅρος τῆς κατ᾽ ἀλλήλων ὁρμῆς, ὁ τῶν ἀντιτεταγμένων 
θάνατος ἦν. Ὁ τοίνυν ἤδη xav' αὐτῶν χυρωθεῖσαν 
ὑπὸ τῆς τοῦ πονηροῦ στρατηγίας τὴν τοῦ θανάτου 
ψῆφον διὰ τῆς εὐχῆς ἀναλύσας, xat τὴν φύσιν πάλιν 
πρὸς ἑαυτὴν καταλλάξας, xaX μεταδαλὼν εἰς εἰρηνι- 
χὰς εὐφροσύνας τὴν περὶ τοὺς φόνους σπουδὴν * πόσῳ 
μᾶλλον εἰχότως ἐπὶ τῇ χρίσει θαυμάζοιτο παρὰ τὸν 
τὴν χαχουργίαν τῆς ἑταιρίδος φωράσαντα ; Τὸ γὰρ 
ἐπὶ τῷ ὕδατι θαῦμα, πῶς ἁθρόως εἰς χέρσον μετ- 
εσχευάσθη τὸ πλώϊμον, xal πεδίον ἐγένετο, xal xot- 
λον 4$ λίμνη, καὶ πῶς ἡ ἀντὶ θαλάσσης οὖσα τῷ 
τόπῳ τὸ πρότερον, νῦν πρὸς χαρπῶν ἄνεισι φορὰν, 
τοῦτο σιγᾷν οἷμαι καλῶς ἔχειν μᾶλλον, ἣ διεξιέναι τῷ 
λόγῳ, μὴ δυναμένῳ xav! ἀξίαν συνεπαρθῆναι τῷ 
διηγήματι. 


depressum redactus sit : item. quo pacto id quod pro mari illi loco prius esset, nunc co redactum 


Sit, ut fructus producat , 


id tacere atque silentio pr:terire consultius esse puto, 


quam persequi 


oratione, qui se una cum dignitate et amplitudine rei qu:e narretur, erigere non possit. 


Quid enim ejusmodi didicimus in iis miraculis, 
qui litteris mandata. atque perscripta sunt, quod 
huie comparando par fieri possit? Inhibuit Jesus 
filius Nave cursum fluininis Jordanis, sed quandiu 
arca erat in aqua. Transgresso autem populo, at- 
que arca traducta, reddidit rursus amni cursum 
consuetum. Aqua nudatur in. sinu Rubro solum 
profundo subjectum, ad utrumque latus ἃ spiritu 
mari submoto ; sed miraculum tantisper durabat, 
dum exercitus, qui in profundo per aridam ibat, 


Τί γὰρ τοιοῦτον ἐν τοῖς ἀναγράπτοις θαύμασι με- 
μαθήχαμεν, ὡς δύνασθαι εἰς ἴσον ἐλθεῖν τούτῳ διὰ 
συγχρίσεως ; "Eovnscy ὁ τοῦ Ναυὴ Ἰησοῦς τὸ τοῦ 'lop- 
δάνου ῥεῖθρον * ἀλλ᾽ ἕως ἡ χιδωτὸς ἣν ἐν τῷ ὕδατι. 
Περαιωθέντος δὲ τοῦ λαοῦ χαὶ τῆς κιθωτοῦ διελθούσης, 
ἁἀπέδωχε πάλιν τῷ ῥείθρῳ τὸ σύνηθες. Γυμνοῦται 
τοῦ ὕδατος ἐν τῷ ᾿Ερυθραίῳ πελάγει τὸ τοῦ βυθοῦ 
ὑποχείμενον, ἀπωσθείσης ὑπὸ τοῦ πνεύματος ἐπὶ τὰ 
πλάγια τῆς θαλάσσης" ἀλλὰ ὁ γρόνος τοῦ θαύματος ὧν 


ἢ τοῦ στρατηῦ πάροδος, T, διὰ τοῦ ξηροῦ χατὰ τὸν 
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βυθὸν γενομένη. Μετὰ τοῦτο δὲ πάλιν μία τοῦ ὕδατος À traduceretur ; postea vero rursus unà aqua facies 


ἡ ἐπιφάνεια γίνεται " xol τὸ πρὸς ὀλίγον Douce θὲν 

συνεχλύσθη. Ἐνταῦθα δὲ τὸ ἅπαξ γενόμενον ἔμεινεν 
οἷον ἐγένετο, ὡς μὴ ἀπιστεῖσθαι τῷ χρόνῳ τὸ θαῦμα, 
διὰ τῶν φαινομένων εἰς τὸ διηνεχὲς μαρτυρούμενον. 
'TX μὲν δὴ χατὰ τὴν λίμνην λεγόμενά τε xal δειχνύ- 
μενα τοῦτον ἔχει τὸν τρόπον. “Ἕτερον 6E μετὰ τοῦτο 
θαῦμα τοιοῦτον παρ᾽ αὐτοῦ δείχνυταί τε xal μνημο- 
νεύεται. Ποταμός τις παρ᾽ αὐτοῖς διαῤῥεῖ τὸν χῶρον, 
αὐτῷ τῷ ὀνόματι τὸ τραχὺ χαὶ ἀνήμερον ἐτ mone 
νων τοῦ ῥεύματος * AUxog γὰρ, διὰ τὸ βλαπτιχὸν εἶναι, 
πχρὰ τῶν προσοιχούντων ἐπονομάζεται. Οὕτως πολὺς 
μὲν xalix τῶν πηγῶν χαταφέρεται τῆς ᾿Αρμενίας, 
τῆς χώρας αὐτῷ διὰ τῶν ὑπερχειμένων ὁρῶν δαψιλὲς 
ἐπιχορηγούσης τὸ ῥεῖθρον. Ἰζοῖλος δὲ πανταχοῦ τὰ 

πολὺ μᾶλλον ταῖς 


d 


ὑπωρείας τῶν χρημνῶν ὑποῤῥέων 
VOR χαράδραις ἀποτραχύνεται, πάσας εἰς ἑαυ- 
τὸν τὰς ix τῶν ὀρῶν συῤῥοίας ὑπολαμθάνων. Ἔν δὲ 
τῷ ὑπτίῳ τῆς χώρας, Ov ἧς διεξέρχεται, πολλάχις 
ταῖς ἐχατέρωθεν χρηπῖσι στενοχωρούμενος, χατά τι 
μέρος ὑπερχεῖται τῆς ὄχθης, xavX τὸ πλάγιον, ἅπαν 
ἐπικλύζων τῷ ῥείθρῳ τὸ ὑπερχείμενον - ὥστε συν- 
εχεῖς χατὰ τὸ ἀπροσδόχητον τοῖς παροιχοῦσι τῷ τόπῳ 
τοὺς χιυδύνους ἐπάγεσθαι, Aet τῶν νυχτῶν ἣ χαὶ 
μεθ᾽ ἡμέραν πολλάχις τοῦ ποταμοῦ τοῖς ἀγροῖς ἐπ- 
εμθαΐνοντος. “Ὅθεν οὐ φυτὰ μόνον χαὶ σπέρματα 
χαὶ βοσχήματα τῇ τῶν ὑδάτων φορᾷ διεφθείρετο, 
ἀλλὰ xai αὐτῶν ἥπτετο τῶν οἰχητόρων ὁ χίνδυνος, 
ἀπροόπτως ἐν τῇ ἐπιχλύσει τοῦ ὕδατος ἐν ταῖς οἰχίαις 
ναναγούντων. Τῶν τοίνυν προχατορθωθέντων τῷ με- 
γάλῳ θαυμάτων εἰς ἅπαν διαπεφο!τηχότων τὸ ἔθνος, 
ἀναστάντες οἱ χατὰ τὸ μέρος ἐχεῖνο τῷ ποταμῷ προσ- 
οιχοῦντες, ἄνδρες xai γυναῖχες xol παῖδες πανδημεὶ 
πάντες ἱχέται τοῦ μεγάλου γίνονται, δεόμενοι λύσιν 
τῶν χαχῶν ἐξ ἀνελπίστων πορίσασθαι. 
δύνασθαι, ὅσα 


αὐτοῖς τινα 
Ἅπαντα γὰρ ἐν αὐτῷ τὸν Θεὸν ἔ 
«αἷς ἀνθρωπίναις ἐπινοίαις xaX διανοίαις ἐστὶν ἀἁμή- 


ενςε 
EYE 


χανα. Μηδὲν γὰρ τῶν εἰς βουλήν τε χαὶ δύναμιν &v- 
θρωπίνην ἡχόντων παρ᾽ αὐτῶν ἐλλειφθῆναι, λίθοις 
xa χώμασι, χαὶ εἴ τι ἄλλο πρὸ: τὰ τοιαῦτα τῶν χα- 


χῶν εἴωθεν ἐπινοεῖσθαι, πάντα πεποιηχότων, καὶ 
ἀντισχεῖν πρὸς τὴν τοῦ χαχοῦ μὴ δυνηθέντων φοράν. 
Καὶ ὡς ἂν μάλιστα παρ᾽ αὐτῶν ἐναχθείη πρὸς ἔλεον, 
αὐτόπτην ἠξίουν γενέσθαι τῆς συμφορᾶς, xol μαθεῖν 
ὡς οὔτε δυνατῶς εἶχον μεταθεῖναι τὴν οἴχησιν, xal 

τι πάντοτε αὐτοῖς ὁ θάνατος ἐπὶ τῇ ὁρμῇ χεῖται τοῦ 
ὕδατος. Γενόμενος τοίνυν χατὰ τὸν τόπον (οὐδεὶς γὰρ 
ὄχνος αὐτῷ τὴν πρὸς τὸ ἀγαθὸν σπουδὴν διεχώλυξν):" 
οὔτε ἄλλου τινὸς τῶν 
διαγαγεῖν αὐτὸν δυναμένων προσδεηθεὶς, ἀλλὰ βα- 
en τινὶ στηριζόμενος, πᾶσαν διήνυσε τὴν ὁδὸν, 


οὔτε ὀχήματος, οὔτε ἵππων, 


xvn) 

ut * 
dX ἅμα προσφιλοσοφῶν τοῖς τῆς ὁδοῦ χοινωνοῦσιν 
αὖ αὐτῷ ξερι τῆς ὑψηλοτέρας ἐλπίδος, ἐν οἷς ἀεὶ χατὰ τὸ 
X ἄλλα πάρεργα τῆς προ- 


“προηγούμενον διατρίδων, τὰ 
τιμοτέρας ἐπο!εἴτο σπουδῆς " ὡς οὖν ὑπεδείχθη παρά 
τε τῶν προχαθηγησαμένων ἣ τοῦ ῥείθρου παρα- 
τροπὴ, χαὶ αὐτὸ τὸ φαινόμενον τὴν συμφορὰν διεμή- 
νυεν, εἰς βαθεῖαν χαραδρωθέντος τοῦ τόπου φαράγγα 
διὰ τῆς τῶν ὑδάτων ἐμπτώσεως "ταῦτά φητι πρὸς τοὺς 


C 


D 


apparuit, atque ea quie ad exiguum tempus diducta 
fuerat, rursus contracta alque confusa est. Ilic 
vero quod semel acciderat, sicuti factum erat, ita 
mansit, adeo ut ne fides quidem miraculo, quod 
sancti illius precum efficacia editum est, diuturni- 
tate temporis abrogari possit : quippe signa. appa- 
rentia rem gestam in perpetuum testantur. Alque 
ea quie de lacu quidem et dicuntur et ostenduntur, 
ita se habent. Alterum vero secundum hoc mira- 
culum ejusmodi ab eo factum οἱ ostenditur et me- 
moratur. Amnis quidam per regionem illorum fluit, 
ipso nomine asperitatem et inclementiam fluminis 
pro se ferens; A2xog enim, id est, lupus, eo quoil 
noxius esse soleat, ab accolis cognominatur. ΠῚ 
copiosus quidem et vehemens etiam ex (ontibus 
delabitur, Armenia per impendentes montes lar- 
gum ei flumen suppeditante. Profundus autem 
ubique et alveo depresso rupium ac przecipitiorum 
priruptorum saxorum radices subterfluens, multo 
magis voraginibus hibernis exasperatur, omnes ex 
montibus confluentes aquas in se recipiens. Sed in 
supina patentique ac plana regione, per quam ex- 
currit, dum crepidinibus et molibus jactis utrin- 
que frequenter coaretaretur, in parte quadam su- 
per ripas effundebatur, omne subjectum solum 
undis ex transverso involvens, adeo ut crebra nec 
opinantibus accolis loci perieula inveherentur, 
nocte sepe intempesta, aut etiam interdiu flumine 
agros invadente. Unde non plantz: modo et se- 
geles et pecora aquarum impetu peribant, verum 
eliam ad ipsos babitatores periculum perveniebat, 
quippe ex improviso aquis inundantibus veluti 
naufiagio quodam in propriis zdibus opprimeban- 
tur. Cum igitur fama miraculorum ante a. magno 
isto viro editorum per universam nationem incre- 
buisset ac divulgata esset : qui illam partem flu- 
minis aecolebant, vulgo domo profecti universi 
viri simul eum uxoribus et liberis supplices ma- 
gno illi viro fiunt, rogantes ut aliquod cis ex in- 
sperato malorum remedium quaereret et excosgita- 
ret. Omnia enim in eo Deum posse, qu:ecunque 
cozitalionibus atque rationibus humanis confici 
et explicari non possent. Nihil enim ab sese co- 
rum qu? pertinent ad consilium et vires humanas 
pratermissum esse, saxorum molibus et aggeribus 
objieiendis, et si quid aliud adversus ejusmodi 
mala exeogitari solet, omnia expertos esse, et ad- 
versus impetum mali resistere non potuisse. Ac 
quo maxime ad misericordiam ab iis adduceretur, 
rogabant, ut ipse inspector calamitatis esse vellet 
atque cognoscere, quod fieri non posset ut habi- 
tationem transferrent, quodque omni tempore 
mors eis ab impetu fluminis immineret. Cum igi- 
tur ad locum venisset. (nulla enim ei pigritia at- 
que desidia ad studium boni impedimento erat ), 
neque vehiculo przterea, nec equis, neque alia re 
quapiam, qua ( commode ) transvehii posset, usus 
esset, sed baculo quodam innitens, totum itec 
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confecit, simul etiam cum comitibus suis et sociis A συνειλεγμένους" Οὐχ ἔστιν ἀνθρώπων, ἀδειϊφοὶ, τ 


itineris de sublimi spe serios et philosophicos 
conferens sermones. In quibus se prieipue sem- 
per exercens, et in primis rationem eorum habens, 
cwlera aecessoria potioris studii non magnopere 
curanda esse existimabat. Ut igitur et ab iis qui 
etiam ante duces itineris fuerant, ostensus est lo- 
cus, ubi flumen ruptis aggeribus a suo cursu de- 
flexerat, et id ipsum quod apparebat, cladem de- 
clarabat : quippe eruptione atque impetu aquarum 
in profundam voraginem locus excavatus erat: his 
verbis usus est ad eos, qui convenerant : Non est 
hominum, [ratres, inquit, regere 


διαϊαμδάνειν ὅροις τὴν τοῦ ὕδατος κίνησιν" 
μόνης τῆς θείας δυνάμεως ἔργον τὸ τοιοῦτόν ἐστιν, 
ἐντὸς ὅρων xacaxAsiew τὴν τῶν ὑδάτων φοράν. 
Οὕτως γάρ φησι πρὸς τὸν Θεὸν ὁ Προφήτης " 
ὅτι « Ὅριογ' ἔθου, ὃ οὐ παρελεύσεται. ν Mr τῷ 
Δεσπότῃ τῆς κχτίσεως Χριστῷ ἡ cov στοιχείων 
φύσις ἐστὶν ὑποχείριος, ἐν οἷς ἂν ταχθῇ τόποις, 
εἰς τὸ διηνεκὲς παραμένγουσε. ᾿Επειδὴ coivvr ὁ 
Θεός ἐστιν ὁ γομοθετῶν τοὺς ὅρους τοῖς ὕδασι, 
μόνος ür ἐχεῖγος τῇ ἰδίᾳ δυνάμει καὶ τοῦ zoca- 
μοῦ τούτου τὴν ἀταξίαγ' πεδήσειεν. 


terminis atque distinguere motum. aqua : solius divine potentie id 
opus est, intra. terminos. concludere atque «coercere cursum aquarum. 


lia enim ait ad Deum Propheta : 


« Posuisti termimun quem. non transibit *. » Soli Domino creature Christo elementorum natura. subdita 


alque obnoxia est, in quibuscunque locis collocata fuerit, 


in his in perpetuum. permunens. (Quoniam 


igitur Deus est. qui terminos aquis constituit, solus ille sua potentia etiam. hujus. fluminis insolentem.— et 


inordinatum cursum coercere et impedire possit. 

Dixit, ac tanquam afflatu divino a 
natus, ae magna voce Christum, ut sibi ad propo- 
situm opus subsidio veniret, precatus, scipionem 
quem manu tenebat, in corrupto rip: loco defigit. 
Cum autem circa illam partem terra madida, mollis 
ac laxa esset, et ponderi baculi simul et manui 
figentis cedens , facile subsedit ad imum. Deinde 
precatus, uL hoc veluti claustrum quoddam et im- 
pedimentum insolentis et inordinati cursus aqua- 
rum esset, relro domum reversus est, reipsa 
demonstrans, quod quidquid ab sese fieret, a di- 
vina potentia administraretur. Protinus enim haud 
multo tempore post baculus quidem, radicibus in 
ripa actis, arbor evasit. Flumini vero hzc planta 
pro termino fixa est, eaque ad hoc usque tempus 
incolis loci cum spectaculo est, tum narrationis 
€t commemorationis argumentum  przbet. Cuin 
enim crebris imbribus atque torrentibus ( amnis ) 
ille Lyeus inundans ex consuetudine et asper ra- 
pidusque undarum ac fluctuum se invicem colliden- 
tium strepitu terribilis fertur, tunc summis aquis 
imas arboris radices alluens, rursus intumescens 
in medium alveum contrahit undas, ac quasi me- 
luens arbori appropinquare curvo flumine locum 
illum praterlabitur. Talis magni Gregorii virtus 
fuit, imo vero Dei, qui miracula per illum edebat. 
Nam perinde ac si mancipium quoddam esset ele- 
mentorum natura, ad arbitrium jubentis immutari 
videbatur, ut et lacus in frugiferum agrum con- 
verteretur , et voragines eluviesque fluminis , sci- 
pione securitatem futuram accolis spondente, 
habitarentur. Nomen autem arbori usque ad hoc 
iempus est scipio : quod pro monumento Gregorii 
benelicii atque virtutis ab incolis loci in omni 
iempore servatur. Quid ex propheticis miraculis 
his rebus ex adverso comparando opponi vis? 
Dicam Jordanis sectionem, quam percussione pellis 
oville ante ascensionem fecit Elias, et post illum 
Eliscus h:eres et pellis et spiritus illius? At tempore 


* Psal. cu, 9. 


animo conster- Β Εἶπεν, xat οἷον ἔνθους ἐξ ἐπινοίας θειοτέρας γενό- 


μενος, xoi μεγάλῃ τῇ φωνῇ τὸν Χριστὸν αὐτῷ σύμ- 
μαχον 
χαταπήγνυσι τὴν βαχτηρίαν, ἣν διὰ χειρὸς ἔφερεν, 
χατὰ τὸν διεφθορότα τόπον τῆς ὕχθης. Διάδροχος δὲ 
οὖσα xaz' ἐχεῖνο ἡ γῆ χαὶ σομφώδης, ῥᾳδίως ὑπενό- 
oves χατὰ τὸ βάθος, τῷ τε βάρει τῆς βαχτηρίας 
ἅμα xai τῇ χειρὶ τοῦ πηγνύντος ὑπείξασα. Εἶτα 
τοῦτο χαθάπερ τι χλεῖθρον γενέσθαι xo κώλυμα τῆς 
τῶν ὑδάτων ἀταξίας τῷ Θεῷ ἐπευξάμενος, πάλιν 
ὑπέστρεφεν, ἔργῳ δείξας ὅτι πᾶν τὸ παρ᾽ ἐχείνου 


πρὸς τὸ προχείμενον ἐλθεῖν ἐπευξάμενος. 


γινόμενον ὑπὸ θείας ἐνηργεῖτο δυνάμεως. Εὐθὺς γὰρ 
οὐ μετὰ πολὺν χρόνον ἣ μὲν βαχτηρία,, ταῖς ὄχθαις 
ἐῤῥιζωθεῖσα, δένδρον ἐγένετο. Τῷ ὃὲ ῥείθρῳ τὸ φυτὸν 
ὅρος ἐπάγη, χαὶ μέχρι τοῦ νῦν τοῖς ἐπιχωρίοις θέαμα 
γίνεται τὸ φυτὸν χαὶ διήγημα. Ὅταν γὰρ ἐξ ἐπομθρίας 
τε χαὶ χειμάῤῥων ὁ Λύχος ἐχεῖνος πλημμυρῶν χατὰ 
τὸ σύνηθες χαὶ 


τραχυνόμενος φέρηται, qo6spbg ἐπι- 


τότε περὶ τὸν πυθμένα τοῦ 


χαχλάζων τῷ ῥεύματι, ( 


D 
πάλιν 


“αὶ 


δένδρου χατὰ τὸ ἄχρον ἐπιφαῦσας τῷ 
ὀγχωθεὶς 


οἷον φοθούμενος E 


ΤΙΝ, 
ὕδατι, 


; m 
Ὧν συστέλλει 


«Ἰ 

o 

c 
1 


i -^ 
τὶ 
[o] 


χατὰ πὸ ῥεῖθρον, 


Toa 


άσαι τῷ δένδρῳ, χυρτῷ τῷ χύ- 
τὰν 


aret παραμείθει τὸν y . Τοιαύτη τοῦ μεγάλου Γρη- 
Bs ! 1 


x. 
E Ci 


roptou ἣ δύναμις, μᾶλ οὔ Θεοῦ τοῦ € 
Y 5 


ἐν & 


ἐνεργοῦντος 


νῷ τὰ ipod Kalássp: γὰρ ὑποχειρία τις 
οὖσα τῶν στοιχείων ἣ φύσις ἐδείκνυτο πρὸς τὸ δοχοῦν 
ἀλλασσομένη τοῖς ἐπιτάγμασιν, ὥστε λίμ 
πυροφόρον χώραν μετατεθῆναι, τὰς 


νὴν μὲν E 
δὲ χαράδρας 

ὕδατος οἱχισθῆναι, τῆς βαχτηρίας ᾧχειωμένης τὸ 
ἀσφαλὲς τοῖς οἰχήτορσιν. 


ἐστι 


"Ὄνομα δὲ μέχρι τοῦ νῦν 
ἡ βακτηρία, μνημόσυνον τῆς Γρηγο- 
ρίου χάριτος xaX δυνάμεως τοῖς ἐγχωρίοις ἐν παντὶ 


τῷ δένδρῳ, 


τῷ χρόνῳ σωζόμενον. Τί βούλει τούτοις τῶν προφητι- 
χῶν θαυμάτων ἀντιπαρατεῦηναι διὰ συγχρίσεως ; 
Εἴπω τὴν τοῦ Ἰορδάνου τομὴν, ἣν τῇ πληγῇ τῆς μηλωτῆς 
ὁ Ἠλίας πρὸ τῆς ἀνόδου πεποίηται, χαὶ μετ᾽ αὐτὸν 
Ἐλισσαῖος ὁ χληρονόμος τῆς μηλωτῆς χαὶ τοῦ πνεύ- 
ματος ; ᾿᾽Λλλ᾽ ἐπὶ τούτων, μόνοις τοῖς προφήταις ἐπὶ 
τοῦ χαιροῦ τῆς χρείας σχισθέντος τοῦ ὕδατος, διὰ τοῦ 


Ü 


23 DI 


29 )E VITA 
ῥεύματος διαθατὸς ὁ Ἰορδάνης ἐγένετο, 
διασχὼν ἐν. ἑαυτῷ τὸ ῥεῖθρον, ὅσον τοῖς 


οσοῦτον 
ποσὶ παρα- 
σχεῖν τῶν προφητῶν διὰ ξηροῦ τοῦ πυθμένος Evüto- 
τῶν ἀν- 


δεῦσαι, τῷ δὲ Ecc τῆς χρόνῳ χαὶ τοῖς λοιποῖς 


θρώπων τοιοῦτος ἣν, οἷος. χαὶ . Δύχος 
ἔχεῖνος ἅπαξ ἀπωσθεὶς τῆς ἁτάχτου Τα εἰς τὸ 


ἀεὶ τὸ θαῦμα τοῦ Γρηγορίου ποιεῖ, παντὶ τῷ 


, 
πι- 


χρόνῳ τοιοῦτος βένων, οἷον αὐτὸν ἡ τοῦ μεγάλου 
στις ἐν τῷ χαιρῷ τῆς θαυματουργίας ἐποίησεν. Ὁ 


σχοπὸς δὲ τῶν γινομένων οὐχὶ fj τῶν ὁρώντων ἔχ- 


πληξις ἣν, ἀλλ᾽ ἡ τῶν προσοιχούντων τῷ ποταμῷ 
σωτηρία. “Ὥστε τοῦ θαύματος τὸ ἴσον ἔχοντος (ὑπο- 


χωρεῖ γὰρ καὶ τοῖς προφήταις xai τῷ μιμητῇ τῶν 
προφητῶν χατὰ τὸ ἴσον ἡ τοῦ ὕδατος φύσις), εἰ χρὴ 


μετὰ παῤῥησίας εἰπεῖν, πλεονεχτεῖ τῷ φιλανθρώπῳ 
τὸ παρὰ τούτου γενόμενον, δι᾽ οὗ τῶν προσοιχούντων 


3| σωτηρία χατησφαλίσθη, τοῦ ὕδατος πεδηθέντος 
ὅπαξ xav! ἐχεῖνο τοῦ ῥεύμστος, χαὶ ἀχινήτου πρὸς 
τὸ ἐφεξῆς διαμένοντος. ᾿Επειδὴ, πανταχοῦ τῆς χώρας 
τῶν τοιούτων θαυμάτων BL OR NIA τῇ δυνάμει 
ἔνεργε 


μετέχειν ἐπεθύμουν ἐχείνης cun vi 


ευμε 


πἧἣς εἰς Χριστὸν πίστεως ἴσθαι «emt 


πάν 


yt) ν, 


γτες 


στε 


^ 


χὰ 


τῆς ὑπὸ τῶν τοιούτων μαρτυρουμένης θαυμάτων, 
χαὶ πανταχοῦ προΐει τὸ κήρυγμα, καὶ ἐνεργὸν ἣν τὸ 
μυστήριον χαὶ dj σπουδὴ 
ερωσύνης παρὰ πᾶσι xat 
πάντων ἣ πίστις πὶ 


πρὸς τὸ ἀγαθὸν ἐπετείνετο, 
σταμένης, ὡς ἂν διὰ 
πλεονάζοι xaX αὔξοιτο" 


τῆς is 
γίνεται οὖν 
πρεσθεία πρὸς αὐτὸν ἐχ πόλεώς 


ἐλθεῖν π 


τινος ἀστυγείτονος, 
πρὸς αὐτοὺς, xai τὴν παρ᾽ αὐτοῖς ἐχχλησίαν 


διὰ τῆς ἱερωσύνης συστήσασθαι. Κώμανα δὲ τῇ πόλει 


S. GREGORII TIIAUMATURCT, 


354 


A horum prophetaruni, cum usu poscente aqua scissa 


p 


τοὔνομα, ἧ ἐπιξενωθῆναι τὸν μέγαν ἠξίουν πανδημεὶ C 


πάντες τὴν χάριν αἱἰτούμιενο!. 
à D D 


dote designato constitueret. Comana autem civitati nomen 


esset, aecidit, ut ipsi soli prophete per flumen 
Jordanis transire possent , cum tandiu amnis ille 
in sese flumen diduxisset, dum siccis pedibus per 
aridum. alveum. prophetze. transirent. 
vero tempore reliquis quoque hominibus talis erat, 
qualis etiam ante transitum illorum : Lyeus autem 
álle semel ab inso'enti atque inordinato cursu re- 


Insequenti 


pulsus, recens in perpetuum Gregorii miraculum 
facit, omni consecuto tempore talis manens, qua- 
lem eum maeni illius fides, quo tempore miraculum 
edebatur, effecit. Nam propositum rei gerendi 
non eo spectabat, ut qui viderent. obstupescerent, 
sed ut accol:e fluminis servarentur. Itaque cum par 
sit miraculum (cedit enim ex iequo natura. aqui 
tam prophetis, quam imitatori prophetarum ), Si 
ingenue dicere (id quod res est) oportet : major in 
hujus, quam in illorum facto humanitas est, per 
&uod salus accolis in tuto collocata est, cum aqua 
cirea. illam partem. fluminis semel coercita atque 
repressa etiam in posterum permanserit immota. 
Posteaquam autem ejusmodi miraculorum, quie 
virtute fidei in Christum fieri credebantur, fama in 
omnes partes regionis dimanante, omnes illius 
fidei, qu:e talium miraculorum testimonio compro- 
baretur, participes esse cupiebant, et ubique prze- 
dicatio procedebat, mysterium ( strenue ) exerce- 
batur, studium boni intendebatur : quippe. apud 
omnes sacerdotium constituebatur, ut per omnia 
fides cresceret et augeretur : idcirco. ex finitima 
quadam civitate mittitur ad eum legatio, ut veniret 
ad ipsos, et Ecclesiam, quae esset apud eos, sacer- 
erat: cujus.ut hospes magnus iste vir 


esse vellet, vulgo omnes hane veniam sibi dari petentes orabant. 


Γενόμενος τοίνυν χαὶ 
τὴν d zb μυστῆ- 
piov ἐπιθυμίαν ἐξάψας οἷς ἐποίει τε χαὶ ἐφθέγγετο" 
ἐπειδὴ χαιρὸς Ὧν χαὶ τὴν πρεσ seta) y αὐτῶν εἰς πέρας 
ἐλθεῖν, χαὶ ἀναδειχθῆναί τινα τῆς παρ᾽ αὐτοῖς Ἔχχλη- 
clas ἀρχιερέα * τότε τῶν μὲν ἐν τέλει πάντων αἱ γνῶ- 
μαιτοὺς προέχειν ὃ 

λοιπῇ περιφανείᾳ πὶ 


παρ᾽ αὐτοῖς 
ἡμέρας τινὰς, χαὶ μᾶλλον αὐτοῖς 


συνδιαγαγὼν 


οχοῦντας λόγῳ τε χαὶ γένει, χαὶ τῇ 
πειδὴ 
χαὶ ταῦτα περὶ τὸν pde ρηγόριον ἣν, μηδὲ τούτων 
δεῖν ἄμοιρον εἶναι, τὸν ἐπὶ 


ριειργάζοντο. "Dovco γὰρ, & 
τὴν χάριν ταύτην ἐρχό- 
uevov. Πολλαχῆ ὃὲ ταῖς ψήφοις 
λων ἄλλον προα!ρουμένων, ἀνέμενεν ὁ μέγας θεόθεν 
αὐτῷ γενέσθα! τινὰ πρὸς τὸ προχε 


ενον συμθουλήν. 
Καὶ χαθὼς ὁ Σαμουὴλ μνημονεύεται, μὴ χαταπλαγῆναι 
χάλλος σωμάτων καὶ μέγεθος ἐν τῇ τῆς βασιλείας 
χρίσει, ἀλλὰ ψυχὴν ἐπιζητεῖν βασιλιχὴν, χἂν ἐν χατα- 
φρονουμένῳ σώματι τύχῃ " 
πὰς 


πὸν αὐτὸν τρόπον xXxci- 


περὶ ἑηάστου τῶν ἐψηφισμένων σπουδὰ 


νος, 5 
παραθλέπων, πρὸς Ev ἀφεώρα μόνον, εἴ τις xa 


πρὸ τῆς ἀναπηρύξεως, OU ἐπιμελείας βίου xal àpz- 
τῆς, ἐν τῷ τρόπῳ τὴν ἱερωσύνην φέροι, Ὡς δὲ οἱ μὲν 
παρῆγον τοὺς ὑπεψηφισμένους μετ᾽ ἐγκωμίων, ἕχα- 
στος τὸν παρ᾽ αὐτοῦ προθαλλόμενος, ὁ 0E xai πρὸς 
τοὺς εὐτελεστέρους χατὰ τὸ τοῦ βίου σχῆμα βλέπειν 
ἐχελεύετο (δυνατὸν γὰρ εἶναι χαὶ ἐν τ 


οἷς τοιούτοις 


μεριζομένων, χαὶ àà- D 


Cum venisset ergo ad eos, et aliquot dies una 
couversatus tum dictis, tum factis suis magis eo- 
run studium erga mysteriura incendisset, cum jam 
tempus esset eliam id negotium, propter quod 
legati ad eum missi crant, ad exitum deducendi, 
ac designandi aliquem. eorum Ecclesie primarium 
sacerdotem : tune principum quidem οἱ magistra- 
tuum civitatis omnium sententiz: in hoc occupatze 
erant, ut anxie atque curiose inquirerent ae scis- 
citarentur, qui eloquentia, qui genere, reliquoque 
viue splendore cxlteros przecedere videretur, Puta- 
bant enim, quoniam etiam his bonis magnus Gre- 
gorius cumulatus erat, nec earum quidem rerum 
oportere expertem esse, qui ad hoe munus delige- 
retur. Cum autem in multas partes suffragiis scin- 
derentur, et alii alium przeoptarent atque przeferrent, 
exspectabat ille vir magnus divinitus aliquod sibi 
consilium ad propositum negotium suppeditari. Ac 
quemadmodum Samuel in eligendo rege fertur non 
pulchritudine nee magnitudine corporum motus 
esse, sed animum regium requisivisse, etiamsi in 
contempto forte corpore reperiretur : eodem modo 
eliam ille, studiis erga unumquemque eorum, qui 
destinabantur, neglectis , id unum duntaxat spec- 
tabat, an aliquis etiam ante declarationem indu- 
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gestaret. Cum. autem illi quidem producerent eos 
de quibus suffragium ferretur, quem quisque pro- 
moveret eius honorificam mentionem facientes, 
atque hic, ut etiam viliorum (quod ad vit: speciem 
attinet) rationem haberent eos hortaretur. (posse 
enim etiam in talibus reperiri aliquem, qui animi 
bonis super eos emineret, qui vite splendore przez 
starent): quidam ex iis, qui praoerant suffragiis 
ferendis, eam magni illius sententiam pro contu- 
melia atque derisione accepit, si, cum nullus eorum 
qui et eloquentia et dignitate et manifesto facul- 
tautum vite splendore czteris prwlati essent, ad 
sacerdotium admitteretur, ex opificibus sellulariis, 
quique labore manuum vitam tolerarent, ad ejus- 
ra2di munus aliqui magis apti et idonei existima- 
rentur, et simul cavillans cum quadam irrisiene 
ad eum , Si hec, inquit, jubes, ut hi quidem tales, 
qui ez omni civium numero electi sunt, praterean- 
tur, atque ex quisquiliis et infima plebe assumamus 
aliquem ad administrationem. sacerdotii, qui tali 
civitati prassit, tempus tibi deinceps fuerit carbona- 
rium Alexandrum ad sacerdotium. vocandi , atque 
&d hunc transitione facta, si videtur, suffragiis inter 
mos universi cives consenliemus. Atque ille quidem 
h:e loquebatur, sententiz:? ejus obtrectans, ac per 
hoe simulatum et cavillatorium suffragium sum- 
mam et exactam diligentiam in superioribus vitu- 
perans ac reprehendens. Sed magno illi per hzc 
dieta subit animum cogitatio, quod non sine nu- 
mine divino Alexandri a deliberantibus inter czete- 
ros mentio faeta esset. Kt quis, inquit, est Ale- 
vander, cujus mentionem fecistis ? Deinde cum 
quidam ex iis, qui una intererant, cum risu menmo- 
ratum in medium produxisset, pannis vilibus ac 
sordidis ne toto quidem corpore amictum, et simul 
apparentibus rebus, manibus pariter et facie, reli- 
quoque corpore carbonibus infecto ac sordidato 
opificium et quiestum ostendentem ; cztteris quidem 
risus materia erat talis in medio stans Alexander. 
Αἱ perspicacem illum oculum valde id spectaculum 
obstupefaciebat : vir in extrema paupertate, ac 
neglecto corpore seipsum solum spectans, ac veluti 
sibi placens et gaudens eo habitu, qui habitus 
oculis imperitis ridiculus erat. Etenim ita se res 
habebat. Non urgente paupertate ad ejusmodi vitze 
genus devenerat, sed philosophus quidam vir erat, 
quemadmodum  insecuta vita indicavit, adeo ut 
cliam ad martyrium usque pervenerit, per ignem 
cursu confecto. Latere autem dedita opera volebat, 
altiori animo przditus , quam ut eam , quie vulgo 
expetitur, felicitatem curaret, ac pro nihilo szecu- 
lum ducebat, eo quod et sublimis et verc vite 
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stria vile. atque. virtute in. moribus sacerdotium A εὑρεθῆνα! τινα 
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τῶν περιφανεστέρων τῷ lp. χατὰ 
τὸν πλοῦτον τῆς ψυχῆς ὑψηλότερον), ὕδριν φήθη τις 
τῶν προξεστηχότων τῆς Ψήφου xal χλευασμὸν τὴν 
τοιαύτην τοῦ μεγάλου χρίσιν, εἰ, τῷ λόγῳ xal τῷ 
ἀξιώματι χαὶ τῇ φαινομένη τοῦ βίου μαρτυρίᾳ χε- 
χριμένων τῶν ἄλλων, μηδενὸς ἐπὶ τὴν ἱερωσύνην 
παροδεχθέντος, Ex τῶν βαναύσων πρὸς τοιαύτην χάριν 
νομίζοιντό τινες ἀξιώτεροι" καὶ ἅμα κατειρωνευόμενος 
προσελθὼν πρὸς αὐτὸν, Εἰ ταῦτα κειϊεύεις, φησὶ, 
τούτους μὲν τοιούτους ὄντας περιοφρθῆναι τοὺς 
πάσης é&eileypérove τῆς πόλεως, ἐκ δὲ τῶν συρ- 
φετῶν εἰς προστασίαν τῆς ἱερωσύνης àradng0n- 
val cwa, ὥρα σοι «Ἰοιπὸν τὸν ἀνθρακέα καιλεῖν 
ἐπὶ τὴν ἱερωσύνην 'AA£&£avOÓpor " καὶ μεταῦάγ - 
τες ἐπὶ τοῦτον, εἰ δοκεῖ, συμφρωγήσωμεν πρὸς 


B ἀιλι1ήλους ταῖς ψήφοις ἡ πόλις πᾶσα. Ὁ μὲν οὖν 


ταῦτα ἐφθέγγετο τὴν γνώμην διαθάλλων αὐτοῦ, καὶ 
διὰ τῆς εἰρωνιχῆς ταύτης ψήφου τὴν ἐπὶ τοῖς προ- 
λαθοῦσιν ἀχρίθειαν χαταμεμφόμενος. Τῷ δὲ μεγάλῳ 
γίνεται διὰ τῶν εἰρημένων ἐνθύμιον, μὴ ἀθεεὶ τὸν 
᾿Αλέξανδρον ἐν μνήμῃ τῶν ψηφιζομένων χαὶ εἰρημέ- 
νων γενέσθαι. Καὶ τίς οὗτος, φησὶν, ὁ Αέξαγδρος, οὗ 
τὴν μνήμην πεποίησθε ; Εἶτά τινος τῶν συμπαρόν- 
τῶν ἐν γέλωτι παραγαγόντος εἰς μέσον τὸν μνημόονευ- 
θέντα, ῥαχίοις πιναροῖς ἠμφιεσμένον, οὐδὲ ὅλῳ τῷ 
σώματι, xoi ἅμα δειχνύντα τῷ φαινομένῳ τὴν 
ἐργασίαν yspai τε xo προσώπῳ, xol τῷ λοιπῷ 
σώματι χατεῤῥυπωμένον τῇ ἐργασίᾳ τῶν ἀνθράχων, 
τοῖς μὲν λοιποῖς γέλωτος ἦν ὑπόθεσις, ἐν μέ- 
σοις τοιοῦτος ἑστὼς ὁ ᾿Αλέξανδρος, τῷ δὲ διορα- 
τικῷ ἐχείνῳ ὀφθαλμῷ πολλὴν παρεῖχεν ἔχπληξιν τὸ 
γινόμενόν τε χαὶ ὁρώμενον " ἀνὴρ ἐν ἐσχάτῃ πενίᾳ, 
xai ἀπημελημένῳ τῷ σώματι πρὸς ἑαυτὸν βλέπων, 
xal οἷον ἐπαγαλλόμενος τούτῳ τῷ σχήματι, ὃ τοῖς 
ἀπαιδεύτοις ὀφθαλμοῖς ἣν ἐπιγέλαστον. Καὶ γὰρ 
οὕτως ἔχει. Καὶ οὐχ ἀνάγκῃ πενίας ἐπὶ τὸν τοι- 
οὔτον ἐληλύθει βίον, ἀλλὰ xal φιλόσοφός τις ἣν ὁ 
ἀνὴρ, ὡς ὁ μετὰ ταῦτο. βίος ἐγνώρισε, χαὶ τῶν λοι- 
πῶν ὑψηλότερος, ὡς xol μέχρι μαρτυρίου φθάσαι, 
διὰ πυρὸς τελειώσας τὸν δρόμον. Τὸ δὲ λανθάνειν ἐπ- 
εχείρησεν, ἣ μᾶλλον ἐπετήδευσε, κρείττων ὑπάρχων 
τῆς ἐσπουδασμένης παρὰ τῶν πολλῶν εὐχληρίας, 
xa ἄντ᾽ οὐδενὸς τὸν βίον ποιούμενος, τῆς ὑψηλοτέρας 
τε χαὶ ἀληθοῦς ζωῆς τὴν ἐπιθυμίαν ἔχων. Καὶ ὡς ἂν 
μάλιστα τὸν πρὸς ἀρετὴν σχοπὸν χατορθώσειε, λαν- 
θάνειν ἐμηχανᾶτο τοιοῦτος ὧν, τῷ ἀἁτιμοτέρῳ τῶν 
ἐπιτηδευμάτων οἷον εἰδεχθεῖ προσωπείῳ ὑποχρυπτό- 
μενος. Λλλως 0i, χαὶ ὑπερανθῶν τῇ νεότητι, σφα- 
λερὸν ἡγεῖτο τῷ τῆς σωφροσύνης σχοπῷ, φανερὸν 
ποιεῖν τὸ χάλλος τοῦ σώματος αὐτοῦ, ὥσπερ ἐμ.- 
πομπεύων τῇ εὐχληρίᾳ τῆς φύσεως * ἤδει γὰρ χαλε- 
πῶν χαταπτωμάτων ἀφορμὴν τοῖς πολλοῖς τὸ τοιοῦ- 
τον γινόμενον. 


studio teneretur, Et αὐ maxime virtutem δὰ quam aspirabat, assequeretur, operam dabat, ut talis 


esse ignoraretur, contemptiore genere vitze veluti 


turpi quadam persona sese occultans. Atque alio- 


quin eam, quod eximio flore juventutis preeditus esset, periculosum esse ducebat ei, qui continen- 


liam sibi sectandam proposuisset , 


corporis sui 


pulchritudinem patefacere, felicitate naturae tan- 


quam in pompa sese ostenlantem : noverat enim ejusmodi rem gravium  offensionum ac delictorum 


occasionem plerisque prebere solere. 
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Ὡς ἂν οὖν μήτε πάθοι τι τῶν 


πάθους ὑπόθεσις ἀλλοτρίοις ὀφθαλμοῖς χατασταίη, 
διὰ τοῦτο χαθάπερ τ' προσωπεῖον εἰδεχθὲς τὴν ἀν- 
θραχοποιίαν ἑχουσίως ἑαυτῷ περιτίθησι, OU ἧς 
σῶμα τοῖς 


ἀθουλήτων, μιῆτε 


πόνοις πρὸς ἀρετὴν ἐγυμνάζετο, χαὶ 
χάλλος τῷ ῥύπῳ τῶν ἀνθράχων ἐπεχαλύπτετο, χαὶ 
ἅμα τὸ £x τῶν πόνων αὐτῷ προσγινόμενον εἰς ἐντο- 
λῶν ὑπηρεσίαν ᾧχονόμητο. Ἐπειδὴ τοίνυν μεταστή- 
cag αὐτὸν τοῦ συνεδρίου, xal πάντα τὰ xav αὐτὸν 


μετὰ ἀχριθείας ἐπύθετο, τὸν μὲν δίδωσι τοῖς περὶ 
αὐτὸν ἐντειλάμενος ὃ πράττειν ἐχρῆν * αὐτὸς δὲ πάλιν 


χαταλαθὼν τὸ συνέδριον, £x τῶν ἐν χερσὶ τοὺς συνει- 
λεγμένους ἐπαίδευξ, τοὺς περὶ τῆς ἱερωσύνης αὖ- 
τοῖς λόγους παρατιθέμενος, καὶ διὰ τούτων τὸν κατ᾽ 
ἀρετὴν ὑπογράφων βίον. Καὶ διῆγεν ἐν 
λόγοις παραχατέχων τὸν σύλλογον, ἕως 


τοῖς τοιούτοις 
ἐχπληρώσαν- 
ες οἱ ὑπηρετοῦντες αὐτῷ τὸ προστεταγμένον ἐπ- 
στῆσαν, ἔχοντες μεθ᾽ ἑαυτῶν τὸν ᾿Αλέξα 


τε cv 


τε τὴν ἐχ τῶν ἁσδόλων ἀηδίαν ἀποχλυσάμενον, χαὶ 


τ 
, 
ξ 


νδρον, λουτρῷ 


τοῦ μεγάλου ἱματίοις ἑἐστολισμένον. Ταῦτα γὰρ 


ν αὐτοῖ 


ἴς ἐντειλάμενος ποιῆσαι. Πάντων δὲ πρὸς τὸν 


y ἐπισ 


᾿Αλέξανδρο) τραφέντων, χαὶ θαυμαστιχῶ: πρ 
τὸ φαινόμενον διαχειμένων, Οὐδὲν καιγὸν πεπόν- 
θατε, φησὶ mphe αὐτοὺς ὁ διδάσχαλος, ὀφθαιϊμοῖς 
ἀπατηθέντες, καὶ τῇ αἰσθήσει μόνῃ τὴν» κρίσιν 
τοῦ χάλιους ἐπιτρέψαντες. XoaAepór γὰρ κριτὴ- 
ριον τῆς τῶν ὄντων ἀιηθείας ἡ αἴσθησις, τὴν πρὸς 
τὸ βάθος τῆς διανοίας εἴσοδον 6v ἑαυτῆς ἀπο- 
κλείουσα. Ἅμα δὲ καὶ αὐτῷ τῷ τῆς εὐσεδείας 
ἐχθρῷ δαίμονι τοῦτο zíAov ἦν πάντως ἀργῆσαι 
τὸ τῆς ἐκιιογῆς σκεῦος τῇ ἀγγοίῳ συγκαυπτόμε- 
vov, μηδὲ zapeAely εἰς μέσον ἄνδρα, τῆς ἐκείνου 
δυγαστείας καθαιρέτην ἐσόμενον. Ταῦτα εἰπὼν 
προσάγει τῷ Θεῷ διὰ τῆς ἱερωσύνης τὸν ἄνδρα χατὰ 
τὸν νενομισμένον τρόπον τελειώσας τῇ χάριτι. Πάν- 
τῶν δὲ πρὸς τὸν νέον ἱερέα ἀποθλεπόντων, που ρας 


πείς τινα πρὸς τὴν ἐχχλησίαν λόγον ποιήσασθαι, 
ἔδειξεν εὐθὺς ἐν προοιμίοις τῆς ἀρχῆς ὁ "AXE ay600; 


TT ἐπ᾿ αὐτῷ τοῦ μεγάλου Γρηγορίου τὴν xpt- 
"Hy γὰρ αὐτῷ πλήρης 


διανοίας ὁ λόγος, ἧττον 


τῷ ἄνθει χεκαλλωπισμένος τὴς λέξεως. Ὅθεν τις 
τῶν νέων ἀγέρωχος ix τῆς ᾿Ατθίδος αὐτοῖς ἐπιχω- 


ῥιάζων, τὸ Axa). 
τῇ περιεργίᾳ τῇ 
θειοτέρας ὄψεως 


ς τῆς λέξεως ὑπεγέλασεν, ὅτι μὴ 
᾿Αττιχῇ χε πιστο " ὅν φᾶσιν Ex 


TM 


ἰδόντα περιστερῶν 


σωφρονισθῆναι, 
ἀγέλην ἀμηχάνῳ τινὶ διαλάμπουσαν χάλλε:, καί τινος 


ἀγηχοέναι λέγοντος, ᾿Αλεξάνδρου τὰς 


εἶναι ταύτας, ἃς ἐν γέλωτι ἐχεῖΐ 


περιστερὰς 
ἵνος πεποίηται. Τί τού- 


τῶν ἄν τις πρὸ τοῦ ἑτέρου θαυμάσειε ; τὸ μὴ δυσ- 
Ὡπηθῆναι τὸν ἄνδρα τῶν ἀξιωμάτων τὴν Ψῆφον, 


xaX μὴ συναρπασθῆνα: 
προεχόντων * 


πρὸς τὰς μαρτυρίας τῶν 
ἣ μᾶλλον τὸ θαυμά 


μάσαν τὸν ἐγχεχρυμ- 
΄ - " Li - EN Y 
1£y0y τοῖς ἄνθραξι πλοῦτον, ᾧ παραχρῆμα παρὰ 


αι 
τοῦ 
JeoU ἣ τῆς ὀρθῆς χρίσεως μαρτυρία διὰ τῆς 
ῥήτορος ἐπηχηλούθησεν ὄψεως ; Ἐμοὶ μὲν 
ἑαυτοῦ τούτων ἑχάτερον τοιοῦτον εἶνα! δοχεΐ, 
ἄλληλα μὲν ἔχειν τὴν ἅμιλλαν: πάντων δὲ μιχροῦ 
δεῖν τῶν ἐπὶ θαύματ: μνημονευομένων πρωτεύειν. 
Τό τε γὰρ ἀντιθῆναι τῇ τῶν προεχόντων ὁρμῇ, τῆς 
Parnor. Gg. XLVI. 


VITA. 5. GREGORII TIIAUMATURCI. 


A Ne igitur vel sibiipsi aliquid accideret iupru- 


n 
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denti, quod factum doluisset, vel alienis oculis 
casus et offensionis materiam przeberet , ideirco se 
carbonario opifieio veluti persona quadam deforni 
consulto cireumdat , quo tam corpus laboribus δὰ 
virtutem exerceretur, quam pulchritudo sordibus 
carbonum infecta obtegeretur, et simul pecunia. 
quam ex laboribus quirebat, ad mandatorum ex- 
secutionem dispensaretur. Posteaquam igitur eum 
ex concilio abduxit, ae de statu ejus atque condi- 
tione omnia diligenter scrutatus. et sciscitatus est , 
illum quidem familiaribus suis tradit , exsequi jus- 
sis qua res postulabot : ipse vero in concilium re- 
versus ex przesenti deliberatione sumpto argumento 
congregatos instituebat, de sacerdotii officio ser- 
mones eis proponens , ae per hos vitam cum virtute 
eonjunctam prascribens. Perseverabat autem in 
ejusmodi sermonibus conventum detinens, quoad 
exseeuti mandata, qui operam ei navabant, su- 
pervenerunt, secum adducentes Alexandrum , qui 
et. lavacro fuliginis injucunditatem absterserat , 
et magni istius vestibus indutus et ornatus erat. 
Hzc enim curare jussi erant. Omnibus autem in 
Alexandrum conversis , ct ad novam cam speciem 
admiratione defixis, Nihil novi , inquit ad eos ma- 
gister, accidit vobis , si oculis decepti estis, el sen- 
sul soli judicium pulchritudinis permisistis. Fallaxz 
enim οἱ incertum. rerum veritatis judicium | senstts 
est , aditum per se ad profunditatem mentis et intel- 
ligentie precludens. Simul autem ctiam pietatis ini- 
nico demoni prorsus id studio erat 
ignoralione  coutlectum , 


, ἈΠ vas electionis 
oliosum et inutile essel , 
neu prodiret in medium vir, qui ipsius principatum 
eversurus esset. Hic locutus, cum eum juxta con- 
suetum morem ritusque solemnes ad hoc munus 
idoneum effecisset, per sacerdotium Deo virum di- 
cat. Omnibus autem novum sacerdotem intuenti- 
bus, rogatus ut aliquam ad ecclesiam haberet 
orationem, statim in initio sux administrationis 
Alexander ostendit, haud falsum in sese Gregorii 
judicium fuisse. Erat enim oratio ejus intelligen- 
li? sententiarumq"ue plena, dicendi floribus mi- 
nus exornata. Unde petulans quidam ex Attica 
adolescens apud illos agens incomptam dictionem 
derisit, quod non ea, quam Attici in dicendo ad- 
hiberent, exacta atque supervacanea cura exornata 
esset, quem aiunt divina quadam visione emenda- 
ium esse, cum columbarum gregem incredibili 
quadam pulchritudine nitentem conspicatus esset, 
et quemdam audivisset, qui diceret, has esse co 
lumbas Alexandri, quas ille derisisset. Utrum ho- 
rum magis aliquis admiretur? quod. vir ille noa 
motus est. suffragio eorum, qui. dignitate presta- 
bant, neque simul ad testimonia optimatum ac 
principum virorum raptus est? an magis admi- 
rari convenit in carbonibus absconditas divitias, 
quas statim ἃ Deo editum recti judicii testimo- 
nium per visionem oratoris consecutum est? Nan! 
mihi quidem horum utrumque in sese ejusmodi 
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esse videlur, ut inter se quidem paria sint, 
quasi de principatu certamen habere videantur, 
inter omnia autem ea, qui» nomine miraculi cele- 
brantur, primas propemodum teneant. Nam quod 
optimatium studiis adversalus est, constantis, 
yecli atque. excelsi animi manifestissimum indi- 
rium erat: à quo omnia, quie per mundum appa- 
rent, ex aquo despiciebantur, sive ad magnili- 
centiam atque splendorem, sive etiam ad humili- 
tatem et obscuritatem aceedere viderentur : 
et vitiosam 


cum- 
que soli virtuti primas tribueret , 
vitam solam rejiciendam esse judicaret, pro nihilo 
intuebatur omnia, quicunque per hoc ssculum 
vcl aliquo studio, vel contemptione digna judiean- 
tur. Quod nimirum etiam tunc fecisse demonstra- 
tir. Cum enim daret operam, ut Deo gratum ae 
dignum inveniret, non divitias, non dignitatem , 
non hujus mundi splendores, quarum rerum nihil 
in recensione bonorum ἃ divina Scriptura enumera- 
tur, res idoneas putabat quas ad testimonium admit- 
teret. Non igitur hoe solum est, quod et laude et ad- 
miratione dignum sit, quod respuit studia princi- 
pum : verum etiam quod per ea, {πὸ consecuta sunt, 
seipse superavit. Nam qui ineptam ae minus idoneam 
sententiara duntaxat rejicit, neque adjicit id quod 
res poscit, malum quidem prohibet,bonum vero non 
conficit. At qui preterquam quod non consentit de- 
teriori, etiam bonum invenit, 
ad effeetum producit : 


GREGORII NYSSEM 


per utraque bonum perficit , 
adeo ut utraque ratione benefieiam magni Gregorii civitati contigerit, qui et 
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ac  ἀτρέπτου xaY ὑψηλῆς διανοίας: ἐναργέστατον ἐγίνετο 


γνώρισμα." ᾧ πάντα τὰ χατὰ τὸν χόσμον φαινύμενα 


ἐν τῷ ὁμοίῳ χαθεωρᾶτο, εἴτε πρὸς τὸ μεῖζόν τε χαὶ 


περι φάνεστε pov, εἴτε xal πρὸς τ τε xai 
ἀφανὲς οἰχείως εἶχε " μόνη, δὲ νέμων τῇ ἀρετῇ τὴν 

ροτίμησιν, καὶ μόνην τὴν ἐν χαχίᾳ ζωὴν χρίνων 
ἀπόδλητον, ἀντ᾽ οὐδενὸς ἑώρα 
τὸν βίον 3] σπουδῆς τ 
Ὃ δὴ xaY τότε 


τὸν τῷ Θεῷ χεχαρ! M xa ὅ 


παπεινόν 


τὰ πάντα, ὅσα χατὰ 

μίας ἄξια χρίνεται. 
ίχνυται. Ζητῶν γὰρ 
Ey εὑρεῖν, οὐχ ἀξιό- 
πιστον εἰς μαρτυρίαν ᾧήθη πλοῦτον παραλαθεῖν χαὶ 


νος, ἣ ἀτι 


υμας χαὶ τὰς χατὰ τὸν χόσμον τοῦτον πε 


ιφανείας, 
ὧν οὐδὲν ἐν τοῖς τῶν ἀγαθῶν χαταλόγοις ὁ θεῖος 
ἀπηριθμήσατο λόγος. Οὐ τοῦτο μόνον τοίνυν ἐστὶν 
ἐπαίνου τε xal θαύματος ἄξιον, τὸ μὴ e d τὰς 


τῶν δυναστευόντων σπουδάς ἀλλὰ χαὶ διὰ τῶν ἐφ- 


εξῆς αὐτὸς ἑαυτὸν ὑπερόάλλειν. Ὁ γὰρ μόνον τὴν 


ἀναξίαν ἀπωσάμενος ψῆφον, μὴ προσθεὶς δὲ τῇ χρείᾳ 
τὸ λεῖπον, τὸ μὲν χαχὸν ἐχώλυσε, τὸ 0i ἀγαθὸν ens 
ἐποίησεν. 'O δὲ πρὸς τῷ μὴ συνθέσθαι τῷ ystpov: 
χαὶ τὸ χαλὸν ἐξευρὼν, δι᾽ ἀμφοτέρων ἐτελείωσε τὸ 
ᾧ χαχῷ συγχώρῆςας τὴν πάροδον, xo 
Ξ εἰς ἐνέργειαν * ὡς χατὰ ἀμ- 
αι τὴν εὐεργεσίαν τοῦ μεγάλου Tpn- 
τῇ Ἐὰν m τε χατὰ ἄγνοιαν παρ᾽ αὐτῶν 
πληυμελούμενον UM ιστρέψαντος, χαὶ τὸ χεχρυμμένον 
παρ᾽ αὐτοῖς ἀγαθὸν δι᾽ ἑαυτοῦ φανερώσαντος. 
dum neque malo aditum dat, et bonum 


ἀγαθὸν, οὔτε τῷ 
τὸ χαλὺν προσαγ 
φότερα γενέσθα 

γορίου ἐν 


id quod per ignorantiam ab iis delinquebatur, averterit, ct. bonum apud eos absconditum per sese 


patefecerit. 


Cum autem omnia magno illi viro auxilio sancti ας Πάντων δὲ κατὰ γνώμην τοῦ μεγάλου προχεχω- 


Spiritus ex sententia successerint, non intempe- 
stivum fuerit, etiam accessorium opus itineris com- 
memorare, quo per omnia gratia, quie viro una 
aderat, ostendatur. Quoniam enim omuibus palam 
erat, quod hoc ante omnia sibi studio haberet, ut 
in omnibus rebus ad egentium consolationem prae- 
sto esset : duo quidam Hebrzi, sive lucrum spe- 
ctanles, sive vituperationem quamdam adversus 
virum, ut qui fraudi ae deceptioni opportunus 
esset, quaerentes. cjus reditum observant. Atque 
horum unus quidem, qui mortuus esse videba- 
iur, supino babitu extensus per transversam viam 
publicam projectus erat ; alter vero jacentem sci- 
licet. deplorans, lamentantium voces imitabatur, 
ac pratereuntem magnum illum virum inclamabat 
dicens : Repente morte correptus hie miser nudus 
jacet, eique deest apparatus ad sepulturam. Ro- 
gabat igitur magnum istum virum, ne negligeret 
in eo justa mortuorum, sed misertus aliquo modo 
paupertatis, pr:eberct ex iis rebus quz suppete- 
reni, quo extremus ornatus corpori injiceretur. 
lle quidem hxc et talia dicens supplicabat; hic 
vero nihil cunctatus super jacentem injecta di- 
ploide, qua circumdatus erat, iter suum porro 
prosequebatur. Sed posteaquam digresso illo, soli 
erant a quibus ita delusus erat, mutota in risum 
simulata lamentatione impostor ille jacentem ut 


ρηχότων τῇ συμμαχίᾳ τοῦ ἁγίου Πνεύματος, οὐχ ἄκαι- 
pov ἂν 
ὡς ἂν διὰ πάντων ἣ συμπαροῦσα τῷ ἀνδρὶ χάρις 
ἐπεδεῖχ 


εἴη, χαὶ τὸ τῆς ὁδοῦ πάρεργον διηγήσασθαι, 


voto. Ἐπειδὴ γὰρ ἅπασι πρόδηλον ἦν, ὅτι 
τοῦτο πρὸ πάντων τῷ ἀνδρὶ ἑσπούδαστο τὸ πάντα πρὸς 
τὴν τῶν δεομένων παραμυθίαν βλέπειν " εἴτε πρὸς 
χέρδος ὁρῶντες Ex τῶν "E6paíovy δύο τινὲς, εἴτε τινὰ 
μῶμον χατὰ τοῦ ἀνδρὸς ἐπινοῦντες, ὡς εὐκόλως πρὸς 
τὸ ἐξαπατᾶσθαι διαχειμένου, παραφυλάσσουσιν αὐτοῦ 
τὴν ἐπάνοδον. Καὶ τούτων ὁ μὲν, τεθνάναι δόξας, ἐν 
ὑπτίῳ τεταμένος τῷ σχήματι, χατὰ τὸ πλάγιον τῆς 
λεωφόρου προέχειτο" ὁ ὃξ ἕτερος ἐπιχωχύων δῆθεν 
τῷ χειμένῳ τὰς τῶν θρηνούντων φωνὰς ὑπεχρίνατο, 
xal παριόντα τὸν μέγαν ἐπεθοᾶτο, λέγων, ἀθρόως 
συσχεθέντα θανάτῳ τὸν δείλαιον τοῦτον, γυμνὸν χεῖ- 
σθαι χαὶ πρὸς ταφὴν ἁπαράσχενον. 'Eócivo τοίνυν 
ποῦ μεγάλου μὴ περιιδεῖν ἐπ᾽ αὐτῷ τὴν ὁσίαν ψυχὴν, 
ἀλλ᾽ oixzóy τινα τῆς πενίας λαθόντα παρασχεῖν Ex 
τῶν ἐνόντων τὸν ἔσχατον χόσμον ἐπιθληθῆναι τῷ σώ- 
ματι. Ὁ μὲν ταῦτα xal τὰ τοιαῦτα λέγων. ἱχέτενεν * 
ὁ δὲ μελλήσας οὐδὲν, τὴν περιχειμένην αὐτῷ διπλοῖδα 
ἐπιθαλὼν τῷ χειμένῳ, τοῦ πρόσω τῆς ὁδοιπορίας 
εἴχετο. ᾿Επεὶ δὲ διαθάντος ἐχείνου, ἐφ᾽ ἑαυτῶν ἧσαν 


4 


οἱ καῦτα γχατ᾽ αὐτοῦ παίξαντες, μεταθαλὼν ὁ ἀπα- 


τεὼν ἐχεῖνος τὸν ἐσχημαπισμένον θρῆνον εἰς γέλωτα, 
διανίστασθαι τῷ χειμένῳ παρεχελεύετο, ὑφ᾽ ἡδονῆς 


τῷ ix τῆς ἀπάτης αὐτοῖς προσγενομένῳ χέρδει ἐπι- 


οὐ DE VITA S. 
χαγχάζων. Ὁ δὲ ἣν ἐν ὁμοίῳ τῷ σχήματι 
ἀχούων τῶν λεγομένων. Τοῦ δὲ γεγωνοτέρᾳ τῇ φωνῇ 
χεχρημένου, χαὶ ἅμα τῷ ποδὶ διεγείροντος, οὐδὲν μιᾶλ- 


μηδενὸς 


λον ὁ χείμενος, οὔτε τῆς φωνῆς ἐπήχουεν, οὔτε τῆς 


πληγῆς ἐπῃσθάνετο " ἀλλ᾽ ἣν ὁμοίως ἐχτεταμένος τῷ 
σχήματι. Νεχρὸς γὰρ ἣν ὁμοῦ τῇ ἐπιθολῇ τοῦ ἐμα- 
τίου, χατὰ ἀλήθειαν ἐν τῷ θανάτῳ γενόμενος, ὃν ἐπὶ 
τῇ ἀπάτῃ τοῦ μεγάλου χαθυπεχρίνετο" ὥστε μὴ 


ψευσθῆναι τὸν τοῦ Θεοῦ ἄνθρωπον, ἀλλ᾽ οὗ χάριν 


ἐδόθη παρ᾽ αὐτοῦ τὸ ἱμάτιον, ἐν τούτῳ τοῖς λαδοῦσι 
γενέσθα: χρήσιμον. Εἰ δὲ σχυθρωπὸν εἶναι δοχεῖ τὸ 


τοιοῦτον ἔργον τῆς τοῦ μεγάλου πίστεώς τε χαὶ δυνά- 
μεως, ξενιζέσθω μηδεὶς Hy πρὺς τὸν μέγαν Πέτρον ὁρῶν. 
Καὶ γὰρ ἐχεῖνος, οὐ δι᾽ ὧν εὐηργέτει μόνον τὴν προσ- 
οὔσαν ἐπεδείχνυτο δύναμιν, τὸν Ex γεννητῆς χωλὸν 
πρέχοντα τῷ λαῷ δειχνύων χαὶ διαλλόμενον, ἣ τῇ 
σχιᾷ τοῦ ἰδίου σώματος ἰατρεύων τῶν ἀῤῥωστούντων 
τὰ πάθη, 


οἷς ἂν ἐπήγαγε χατὰ τὴν πάροδον τοῦ 


ἀποστόλου διὰ πλαγίου τῷ σώματι προσθάλλων ὃ 


ἥλιος " ἀλλὰ xai τοῦ ᾿Ανανίου πρὸς τὴν ἐνοιχοῦσαν 
τῷ ἀποστόλῳ δύναμιν χαταφρονητιχῶς διατεθέντος 
χαταδιχάζει τὸν θάνατον" ὡς ἂν, οἶμαι, τῷ κατ᾽ ἐχεῖ- 
νον φόθῳ πᾶν τὸ χαταφρονοῦν ἐν τῷ λαῷ σωφρονέ- 
στερον γένηται τῷ φοθερῷ ὑποδείγματι, πρὸς τὸ μὴ 
παιδαγωγούμενον. Εἰκότως 
πολλῶν τῶν χατὰ 


nes αὐτοῖς ἐγγενέσθαι 
τοίνυν ὁ μιμητὴς τοῦ Πέτρου διὰ 
τὰς εὐεργεσίας TNNT δείξας τὸ τῆς δυνάμεως 
μέγεθος, καὶ τὸν χατὰ τοῦ Πνεύματος χρήσασθαι τῇ 


ἀπάτῃ ἐπιχειρήσαντα ἀληθεῦσαι περὶ αὐτοῦ παρ- 


τὸ 


εσχεύασεν. Ἔδει γὰρ, οἶμαι, τὸν χαθαιρέτην τοῦ ψεύ- 
τὸ ψεῦδος μεταλλάττειν εἰς 


ἀλήθειαν, ὡς ἂν ἅπασι SK τοῦτο γένοιτο δῆλον, ὅ 


E 


τι 
xai πᾶν τὸ παρὰ τοῦ μεγάλου λεγόμενον ἁληθὲς ἦν, 
χαὶ ὅπερ ἂν ὡς ἀληθὲς παρεδέξατο, Ψεῦδος οὐχ ἦν. 
Οἱ μὲν οὖν Ἰουδαῖοι κατὰ τὸν ῥηθέντα τρόπον τῆς 
ποῦ μεγάλου δυνάμεως, ὡς ἐνόμισαν, χαταπαίξαντες, 
παίδευμα τοῖς ἄλλοις ἐγένοντο, 3] χατατολμᾷν τῆς 
ἀπάτης, ἐφ᾽ ὧν ὁ Θεὸς γίνετα! τῶν τολμηθέντων χατ- 
ἤγορος. 
magni illius potentiam, wt reboantur, ludificati, 
fraudem, in quibus Deus eorum, que tentaveris, 
Μετὰ ταῦτα τὸ ὕπαιθρον 
ν τινι τῶν χατὰ τὴν χώραν τόπων γεγενημένου ποτὲ, 
πρὸς τὰ ὃδι- 


0t συλλόγου τινὸς χατὰ 


(re 


xai πάντων ἐπ οτος διαχειμένων 
δάγματα, μειράχιόν τι πρὸ 

ἢ παρ᾽ αὐτοῦ ταῦτα τὸν διὸ δἀσιάλον!) λέγειν, ἀλλ᾽ ἔτε- 
pov αὐτῷ παρεστῶτα s IIgos- 
QE. δὲ τοῦ παιδὸς μετὰ τὸ διαλυθῆνα: τὸν σύλλο- 
γον, εἰπεῖν λέγεται πρὸς i 


ς τοὺς συνεστῶτας £602, 


ιέναι τοὺς λόγους. 
παρόντας τὸν μέγαν, 
μὴ χαθαρεύειν ἐχ δαίμονος τὸ μειράχιον- xo ἅμα 
περιελόμενον ἑαυτοῦ τὸ ἐπὶ τὸν ὦμον ὀθόνιον. χαὶ 


, παραθέντα τῷ ἄσθματι τοῦ ἰδίου στόματος, οὕτως 


ἐπιῤῥίψαι τῷ νέῳ. Γενομένου δὲ τούτου, ταράσαΞξαθα!: 
&ya6oX τὸ μειράχιον, χαὶ 


ἄσχειν τὰ 


ES , 
εχ 02'U.60- 


νων πάθη. Εἶτα ἐξιδαλόνς og ποῦ ἁγίου τὴν χεῖρα, 
χαὶ τὴν ταραχὴν χατευνάσαντος, àv 


EU CUTS * 


οπτήναι μὲν αὖ- 


πάλιν ἐν χαταστάσει γενό- 


τὶ τοῦ &vío9 τὸν συμφθεγ- 
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A surgeret, hortabatur, pr: gaudio ob luerum fraude 


documento cteris fuerunt 
accusator exsistit, 


quiesitum. cachinnans. At alter. erat in. eodem 
habitu, nihil. exaudiens eorum quie dicebantur. 
Cum autem ille clariore voce uteretur, ac simul 
pede trudens eum excitare niteretur, nihilo magis 
qui jacebat vel vocem. exaudiebat, vel ictum sen- 
Uiebat, sed in eodem habitu extensus erat. Mor- 
tuus enim erat, eum, simul atque pallium super 
eum injectum erat, vera morte, quam decipiendi 
magni illius causa simulaverat, correptus exspiras- 
set, adeo ut homo ille divinus haud falsus sit, 
scd cujus rei gratia pallium. ab eo datum erat, 
ad hanc rem ei qui accepisset, usui esset. Quod 
Si acerbum et atrox ejusmodi facinus magn: illius 
et fidei et potentie esse videlur, nemo quasi rem 
novam miretur, sed ad magnum illum Petrum re- 
spiciat. Nam et ille non benefaciendo duntaxat 
virtutem, qua praeditus erat, demonstrabat, cum et 
eum, qui claudus natus erat, currentem atque 
saltantem populo ostenderet, et. sui corporis um- 
bra ad quoscunque eam sol, transeunte apostolo, 
ex transverso corpori incumbens adigeret, zegro- 
lantium. morbos sanaret : verum etiam Ananian:, 
qui insitam apostolo virtutem contemnebat, morte 
condemnat, ut illius, opinor, pena quisquis in 
populo eodem contemptionis morbo laboraret, ad 
saniorem opinionem revocaretur, cum exemplo 
horrendo coerceretur, ne et ipse committeret ut 
isdem poenis subjiceretur. Merito igitur imitator 
Petri, cum per multa benefica miracula magnitu- 
dinem potenti: ostendisset, etiam eum, qui ad- 
versus Spiritum fraudem facere conatus esset 
veracem adversus seipsum effecit. Oportebat enin. 
opinor, mendacii eversorem etiam deceptoris men- 
dacium converlere in veritatem, ut omnibus per 
hoc palam fieret, quod ct quidquid a magno illo 
Qum diceretur, tum fieret, verum esset, et quod- 
eunque pro vero accepisset, mendacium non es- 
set. Ac Judzi quidem, quemadmodum dietum est, 
: non tentandam esse 


Post h:ec. cum quidam conventus sub dio quo- 
dam in loco regionis aliquando fuisset, atque om- 
nes admiratione doctrine tenerentur, adolescentu- 
lus quidam ad congregatos clamabat, non a seipso 
magistrum ea dieere, sed alterum ei assistentem 
verba proferre. Cum autem dimisso conventu puer 
Qd eum adductus esset, dixisse magnus isle fertur 
ad eos, qui aderant, adolescentulum a 
integrum non esse: ac simul detractum sibi lin- 
teolum, quod in humeris gestabat, ct oris sui 
anim: admotum, ita injecisse juveni. Quo facto, 


dimone 


lurbari coepit et exclamare adolescentulus, et 
humi prosterni et huc illuc jaciari, et. omnibus 
affici à dwemonibus provenire 
solent. Deinde eum sanctus ille manum injecisset, 
et turbationem sedasset, diemonium quidem ab co 


incommodis, quie 


avolasse, ipse vero rursus ad priorem statum at- 


que tranquillitatem redactus, non amplius dixisse 
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fertur, quod videret sancto assislenlem qui unà 
loqueretur. Etenim etiam boc nimirum ad magna 
pertinet ejus. miraeula, quad nulla curiositate οἱ 
exquisita. quadam ratione miracula sanationum 
efficeret, sed et ad diemones fugandos οἱ ad cor- 
poris morbos profligandos sulliceret oris ejus 
anhelitus, qui per linteum laboranti euique ad- 
movebatur. Coterum omnia quidem edita ab eo 
miracula deinceps ordine persequi, prolix;e. seri- 
phum res fuerit et sermonis qui presens otium 
superaret : unius autem preterea alieriusve eorum 
quas de eo feruntur miraculorum mentione atque 
commemoratione facta, his sermonem eircumseri- 
bam. Nam cum jam in omnes partes divini verbi 
prodicatio divulgata esset, et omnes tam qui ur- 
bem habitarent, quam qui agrum vicinum incole- 
rent, ad piam doetrin: filem tradueti essent, 
altaribus atque delubris, quique inibi inerant 
simulacris eversis, atque humana vita jam ab in- 
quinamentis simulaerorum. expurgata, impuro ho- 
siarum nidore exstincto : altarium spurcitia at- 
que ex mactatione et immolatione animalium con- 
traetis. inquinamentis abstersis, omnibus item in 
omni loco templa ad orandua sub nomine Christi 
studiose exstruentibus : furor quidam alque invi- 
dia invasit eum, qui tunc przerat imperio Roma- 
norum, eo quod patrii quidem falsi cultus el reli- 
giones negligerentur, cresceret. autem mysterium 
Christianorum, et in multitudine ubique terrarum 
propagaretur Ecclesia per eos, qui semper sermoni 
adjungerenlur, in magnitudinem excrescens : et 
arbitratus fieri posse, uL sua saevitia divinz po- 
tenti resisteret, et. mysterii quidem  predicatio- 
nem inhiberet, et constitutae Ecclesias everteret, 
itraduceret autem. rursus eos, qui sermoni adjuncti 
essent, 2d simulaera : his de causis mittit ad re- 
clores gentium edicta, quae. tervibilium poenarum: 
in eos statuendarum minas continebant, nisi omni 
genere tormentorum alque suppliciorum muletas- 
sent cos, qui Cliristi nomen invocareni et. adora- 
rent, metuque ac tormentorum vi rursus cos ad 
patrium dznonum eultum adduxissent. Ut autem 
hioc terribile atque impium edictum magistratibus 
oxhibitum est: quippe in omnes imperii partes 
atque provincias pervenerant, qui ad hoc ipsum ἃ 
!yrannica crudelitate destinati el. ordinati erant : 
sc talis quidem genti illius loei praerat, qui ad 
oravum studium atque conatum nihil superioris 
potestatis indigeret, cum suopte ingenio atque 
natura SPvus, et iis qui sermoni credidissent in- 
fensus esset : publice propositis edictis ab eo de- 
nuntiatur, quod vel fidem abjurare, vel omni ge- 
nere suppliciorum ac morte puniri oporteret, 
Nullaque res alia. vel publica vel privata tunc ab 
iis, qui publica negotia tractabant, gerebatur ac 
qui fidem amplecterentur. 

Érant autem non in verborum duntaxat minis 
Lerrores, sed una eum his varius carnificinarum οἱ 
ormentorum apparatus omnem afferebat concussio- 
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τῶν μεγάλων Exetvou 
θαυμάτων ἐστὶ, τὸ μηδεμ:ᾷ τινι περιεργέᾳ τὰ χατὰ 
τὰς ἰάσεις ἐπιτελεῖν θαύματα " ἀλλ᾽ ἀρχεῖν πρός τε 
τὴν τῶν δαιμόνων ἀπαλλαγὴν, χαὶ πρὸς τὴν ἴασιν 
τῶν ἀῤῥωστημάτων τοῦ σώματος τὸ ἐχ τοῦ στόμα- 
τος αὐτοῦ ἄσθμα διὰ τῆς ὀθόνης τῷ χάμνοντ: προσ- 
αγόμενον. ᾿Αλλὰ τὸ μὲν πᾶσιν ἐφεξῆς τοῖς παρ᾽ 
ἐχείνου θαύμασιν ΣΟ ΤΗΝ μαχρᾶς εἴη συγγραφῆς; 
λόγου τὴν παροῦσαν σχολὴν ὑπερθαίνοντος " 
ἑνὸς δὲ ἣ δυοῖν ἔτ 


χαὶ 
ι τῶν περὶ αὐτοῦ. λεγομένων ἐπι- 
μνησθεὶς, ἐν τούτοις περιγράψω τὸν λόγον. Παντα- 
χοῦ γὰρ ἤδη διαπεφοιτηχότος τοῦ θείου χηῃρύγματος, 
xal πάντων χατά τε τὴν πόλιν, xaX τὴν περίοιχον, 
δόγματος πίστιν μετατεθέντων, 
βωμῶν τε χαὶ ἱερῶν χαὶ εἰδώλων ἐν αὐτοῖς ἄνατε- 
ψμένων, χαθαρθείσης 
ζωῆς τῶν περὶ 


πρὸς τὴν εὐσεθῃ τοῦ 
ὃὲ ἤδη τῆς ἀνθρωπίνης. 
τὰ εἴδωλα μιασμάτων, xai τῆς μια- 
ρᾶς τῶν θυσιῶν χνίσσης ἀποσθεσθείσης, xal τοῦ &vt- 
θωμίου λύθρου καὶ τῶν Ex τῆς ζωοθυσίας μολυσμά- 
τὼν ἀποχλυσθέντων " πάντων OE χατὰ τόπον πάντα 


τῷ ὀνόματι τοῦ Χριστοῦ χατὰ σπου- 


EON 


εὐχτηρίους ἐπὶ 
δὴν ναοὺς ἀνεγειρόντων, θυμὸς xai φθόνος εἰσέρχε- 
παι τῷ τηνικαῦτα τῆς ἀρχῆς τῶν Ῥωμαίων ἐπιστα- 
τοῦντ', ἐφ᾽ οἷς ἠἡμελεῖτο μὲν αὑτοῦ τὰ πάτρια τῆς 
ἀπάτης σεθάσματα, ηὐξε 
μυστήριον, πλῆθος 
οἱχουμένης ἢ "ExxAnola, διὰ 


ivo δὲ τῶν Χριστιανῶν τὸ 
ἐπεδίδου πανταχοῦ τῆς 
τῶν ἀεὶ προστιθεμένων 
μέγεθος αὔξουσα : χαὶ νομίσας δυνα- 
ia. δυνάμει 


E H 
xat εἰς 


τῷ λόγῳ, πρὸς 


τὸν εἶναι τῇ Oc τὴν ἰδίαν ἀντιστῆσαι πι- 
ἵν μὲν τοῦ Bogetpipus τὸ χήρυγμα, 


Me s τὰ συστ 


χρίαν, χαὶ 


Σ- 
ἐτ 
χατολῦσα: δὲ τ μᾶτα, μετα- 
στῆσαι δὲ ΤΩΣ in τὰ εἴδωλα τοὺς προχεχωρηχότας 


τῷ λόγῳ " πέμπει τοίνυν πρὸς τοὺς τῶν ἐθνῶν χαθη- 


γουμένους πρόσταγμα, φοθερὰν xav' αὐτῶν τὴν 
ἀπειλὴν τῆς τιμωρίας ὁρίζων, εἰ μὴ παντοίοις αἱ- 


χισμοῖς τὸ ὄνομα τοῦ Χριστοῦ προσχυνοῦντας διαλω- 
θήσοιντο, xal προσαγάγοιεν 
xai τῇ τῶν αἰχισμῶν ἀνάγχῃ τῇ πατρῴᾳ τῶν δα:- 
μόνων λατρείᾳ. Ὡς δὲ περιηγγέλθη τοῖς ἄρχουσι 


φοθερὸν τοῦτο xai ἄθεον χήρυγμα, πανταχοῦ 


πάλιν αὐτοὺς φόθῳ τε 


(rem 


ἀρχῆς διαπεφοιτηχότων τῶν εἰς αὐτὸ τοῦτο παρ 
τυραννικῆς τεταγμένων ὠμότητος " xai τις ἐπεχρά- 
«s. ποῦ χατὰ 


- 


τὸν τόπον ξθνους τοιοῦτος, ὡς μηδὲ 
τῆς ὑπερχειμένης ἐξουσίας πρὸς τὴν πονηρὰν ὁρμὴν 
δεηθῆναι, οἴχοθεν ἔχων ἐκ φύσεως τὴν ὡμότητά & 
χαὶ πιχρότητα, χαὶ 
λόγῳ 


τὴν πρὸς τοὺς πεπιστευχότας τῷ 
δυσμένειαν" χαὶ γίνεται παρ᾽ αὐτοῦ φοθερὸν 
ἐν δημοσίοις διατάγμασι, τὸ δεῖν ἐξόμνυσθαι τὴν πί- 
στιν, ἣ τιμωρίαις παντοδαπαῖς xal θανάτοις χολά- 


ζεσῦαι. Ka οὐδὲν ἣν ἕτερον την:χαῦτα δημόσιόν τε 
χαὶ ἴδιον παρὰ τῶν τὰ χοινὰ διὰ χειρὸς ἐχόντων γι- 


νόμενόν τε χαὶ σπουδαζόμενον, πλὴν τοῦ πολιορχεῖν 


ποὺς ἀντεχομένους τῆς 


curabatur, nisi ut oppugnarent atque punirent eos, 


"Hv δὲ οὐχ ἐν ταῖς τῶν λεγομένων ἀπειλαῖς μόνον 


τὰ φόθητρα, ἀλλὰ μετὰ τούτων T] ποιχίλη τῶν xoig. 


στηρίων χατασχ:νὴ πᾶσαν ἐπῆγε. x xol 


j ατάπληξιν, 


045 
πρὸ τῆς melt 
Ξίφη τε xoi πῦρ, xo θηρία, καὶ βόθρο! χαὶ τὰ στρε- 


θλωτιχὰ τῶν μελῶν ὄργανα " χαὶ singoli χατὰ πυ- 
ρὺς καθέδραι. καὶ ξύλα ὄρθια, οἷς ἐντεινόμενα τῶν 
ἐνισταμένων τὰ σώματα ταῖς τῶν φοθερῶν ὀνύχων 
προσδολαῖς χατεξαίνετο, xal λλα μυρία πρὸς τὰς 

ολυειδεῖς βασάνους τῶν σωμάτων ἐξευρημένα παρ᾽ 


αὐτοῖς ἐπενοεῖτο E xm por τοῖς Ἢ τῶν soin ὧν τού- 


χ 
μὲν e end οἱ ὃ ΡΣ Bs οἱ δὲ ἠρεύνων 
τοὺς E Neuss x *AXot τοῖς φεύγουσιν ἐπετί- 


θεντο. ἄλλοι δὲ πρὸς τὰς χτήσεις τῶν πιστῶν ὁρῶν- 
τες, ὡς ἂν ἐγκρατεῖς γένοιντο τῶν πραγμάτων, ἐπὶ 
τῷ προσχῆματι τῆς 
ἐχομένους τῆς πίστεως. Σύγχυσις δὲ ἣν πᾶσα χατὰ 
τὸ ἔθνος καὶ ἀμηχανία πολλὴ, πάντων ἀλλήλοις OU 
ὑποψίας ὄντων, οὐ πατράσι τῆς παρὰ τῶν 
εὐνοίας ἐν τοῖς φούεροϊς παραμενούτης, οὐ παισὶ τὸ 
πιστὸν τῆς πατριχῆς κηδεμονίας ἐγγυωμένης τῆς 
φύσεως. Ἐμερίζετο δὲ χατ᾽ ἀλλήλων τὰ γένη πρὸς 
τὰς θρησχείας σχιζόμενα. Καὶ παῖς ᾿Ἑλληνίζων πι- 


εὐσεύείας ἤλαυνον τοὺς ἀντ’ 


τέχνων 


τῶν τὴ ρος προδότης ἐγίνετο" xal χατὰ παιδὸς πε- 
πιστευχότος ἐν ἀπιστίᾳ μένων ὁ πατὴρ χατήγορος 


x 


lv. Ka ἀδελφὸς Ex τῆς αὐτῆς αἰτίας ἐπολέμει τῇ 
φύσει, ὅσιον χρίνων τὸν ὁμογενῆ τιμωρήσασθαι, εἰ 
τῆς εὐσεθδείας ἀντέχοιτο. Ἐντεῦθεν πλήρεις μὲν ἧσαν 

t ἐρημίαι τῶν ἐλαυνομένων, χεναὶ δὲ τῶν οἰκητόρων 
αἱ οἰχίαι. Πολλὰ ὃὲ τῶν δημοσίων οἰχημάτων, ταῖς 
τῶν καθειργνυμένων ἀπετέταχτο χρείαις, Οὐ γὰρ ἣν 
ἱκανὰ τὰ δεσμωτήρια χωρεῖν ἐν ἑαυτοῖς τῶν διὰ τὴν 
πίστιν τιμωρουμένων τὸ πλῆθος, ᾿Αγοραί τε πᾶσαι 
xal σύλλογοι, χοινοΐ τε xa ἰδιάζοντες, ἀντὶ τῆς συν- 
ἤθους φαιδρότητος, τὰς τοιαύτας μετελάμθανον συμ.- 
φορὰς, τῶν μὲν ἐφελχομένων, τῶν ὃὲ ἀπαγομένων " 
ἄλλων ἐπὶ τοῖς γινομένοις ἣ γελώντων ἣ δαχρυόντων" 
οὐ νηπίων ἣν ἕλεος, οὐ τιμὴ πολιᾶς; οὐχ ἀρετῆς αἱ- 
δὼς εἰσήει τοῖς δυσμενέσιν * ἀλλ᾽ ὡς ἐν αἰχμαλωσίᾳ, 
πᾶσα ἡλιχία τοῖς mokspitoue πῆς aes ἔχδοτος Tv. 
Οὐδὲ ταῖς γυναιξὶν ἐδίδου f] φυσιχὴ τοῦ γένους deum 
νεια, τῶν τοιούτων ἀναγχῶν Ex » μένειν" ἀλλ᾽ εἷς 
Ἦν κατὰ πάντων ὁ τῆς ὠμότητος νόμος, ἴσῳ τῷ μέτρῳ 
τῆς τιμωρίας τῶν γινομένων ὑπάγων τὸν τῶν εἰδώ- 
λων ἐλ στοῦ μενον: μὴ διαχρίνων τὴν φύσιν. Τότε 
οὖν ἰδὼν ὁ μέγας ἐχεῖνος τῆς ἀνθρωπίνης φύσεως τὴν 
ἀσθένειαν, ὡς οὐ δυναμένων τῶν πολλῶν μέχρι τοῦ 
θανάτου τῆς εὐσεύείας 
γίνεται 


προαγωνίσασθαι, σὐμόουλος 
τῇ Ἐχχλησίᾳ μικρὸν ὑποχωρῆσα: τῇ φούερᾷ 

προσθολῇ, χρεῖττον εἶνα! ἡγούμενος διὰ φυγῆς τὰς 
Ψυχὰς αὐτῶν περ 


ὥσασθαι, ἣ ἑστῶτας ἐπὶ τῆς τῶν 


à 
ἀγώνων παρατάξεως, λιποτάχτους γενέσϑαι τῆς mí- 
στεως  χαὶ ὡς ἂν μάλιστα πεισθεῖεν οἱ ἄνθρωποι 


μηδένα χίνδυνον φέρειν τῇ Ψυχῇ, τὸ τὴν πίσ 
φυγῆς περισώσασθαι, ἑαυτὸν ὑπο ΟΝ ματι 
σύμθουλος τῆς ἀναχωρήσεως γένετ n 


τῷ xo 


r 
ται" αὐτὸς πρὸ τῶν 


ἑ 
το E. MUR διὰ σπουδῆς Lu taxa ἣν, τὸ 
νου χαθάπε » πὶ 
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pas ἐμποιοῦσα τοῖς ἀνθρώποις τὸν φόθον. A nem, etiam ante. periculum hominibus formidinem 


injiciens. Enses, ignis, besti:e, scrobes et foveo, 

item instrumenta, quibus membra constringerentuc 
et torquerentur, tum ferre: 50} ignite , tum li- 
gna erecta, in quibus stantium corpora dum inten- 

derentur, terribilium. unguium violentis adiniotio- 
nibus lacerarentur, atque alia item. innumera-ae 
varia corporum tormenta exquisita ab iis excogi- 
tabantur : ac studium iis, qui eas potestates susce- 
perant, unum erat, ne quisquam alteri secundus 
exsuperantia swvitie mitior videretur. Nam. alii 
quidem deferebant, alii vero demonstrabant, non- 
nulli item celatos et occultatos scrutabantur, pars 
fugientibus instabant, nonnulli item possessionibus 
fidelium inhiantes quo potirentur earum, sub prze- 
textu pietatis vexabant et exagitabant eos, qui fi- 
dem ampleeterentur. Ac summa erat in gente con- 
fusio magnaque trepidatio, omnibus inter se su- 
spectis, non patribus filiorum benevolentia in dis- 
eriminibus atque periculis permanente, non filiis 
fidam paternam curationem. spondente natura. Sed 
famili: atque. cognationes ali: ab aliis in religio- 
num 'seetas αἰ ποία dissidebant. Ace filius Grzeco- 
rum errores amplectens, fidelium parentum prodi- 
Lor, filii (idem amplexi pater in infidelitate manens 
accusator eral. Frater item eadem de causa natu- 
ram oppugnabat, fas esse judiceans ἃ consanguineo 
penas expetere, si pietatem. amplecteretur. Hinc 
plenge quidem solitudines erant eorum, qui (suspecti 
accusative) profugissent : vacua vero atque deserta 
ab habitatoribus domicilia erant : multa item zedi- 
fieia eorum qui vineulis coercerentur , publicis 
usibus destinata erant. Careeres enim capere in 
sese non poterant eorum mullitudinem, qui pro- 
pter fidem punirentur, omniaque fora atque con- 
ventus tam publici quam privati, pro consueta 
hilaritate atque letitia ejusmodi. invicem casus. ai- 
que calamitates accipiebant, cum alii quidem arri- 
perentur, alii vero abducerentur, exteri ob. ea, 
quie fierent, vel riderenL vel lacrymarentur : non 
misericordia infantium, non honor canitiei , non 
virtutis verecundia in mentem veniebat infeusis, 
sed tanquam in urbe eapta ommis :wtas hostibus 
fidei quasi dedititia atque obnoxia erat. Ne mulie- 
rum quidem naturali sexus inlirmitati indulgeba- 
tur, ut ejusmodi periculis exemple manerent, sed 
una adversus omnes crudelitatis erat lex, 
poen: modo, nullo discrimine sexus habito, sub- 
jiciens eum. qui a simulacris esset alienus. Tun 
maenus ille vir, animadversa atque considerata 
imbecillitate et fragilitate humani. natur:e, quod 
plerique non possent usque ad mortem pro pietate 


eodem 


decertare, auctor Eeclesip fit, ut terribilem illum 
impetum atque incursum paulisper declinaret, sa- 
lius esse ducens per fugam animas corum servari, 
quam stantes im acie certaminum alque periculo- 
rum fidei fieri desertores : ae quo maxime homiii- 
bus persuaderetur, nullum anine 


5} vel per fugam quis fidem conservaret, szo 


perieulum a£ 
ferre, 
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exemplo auctor secedendi fit, ipse ante alios sece- Α χάριν ἐχεῖνον ὑπὸ χεῖρα ποιήσασθαι τοῖς ἐχθροῖς δι- 


dendo periculi impetam devitans : simul autem 


εσπούδαστο. 


etiam hoe iis qui rerum potiebantur, maximo studio erat, uL illo tanquam duce capto omnem fidei aciem 
funderent ae dissiparent, atque idcirco inimici annitebantur, ut illum redigerent in potestatem. 


At ille una eum eo quem ab initio ad fidem ex zedi- 
tuo adduxerat, diaconi jam munere fungente, col- 
lem quemdam desertum occupaverat; persecutores 
autem indicio cujusdam edocti quo in loco lateret, 
magna multitudine vestigiis inhzrentes : alij qui- 
dem radicibus collis cireumsessis observabant, ne 
qua, si fugam tentasset , evadere possit ; nonnulli 
vero, qui montem subierant,in omnibus partibus 
scrutantes, jam magno illi erant. in conspectu re- 
cta ad eum subeuntes. Hle vero comitem hortatus, 
ut firma atque indubitata erga Deum fiducia consi- 
steret, eique salutem. committeret, similiter. atque 
ipse faceret, manus ad orationem extendens, ac ne 
si prope quidem persecutores accessissent, metu 
fidem excussam projieeret, exemplum ejus rei, 
quam prowcipiebat diacono seipsum przebebat, cum 
el immotis oculis, et. passis manibus et babitu 
arduo atque erecto colum intueretur. Atque hi 
quidem hxe agebant; illi vero, qui ad eum eva- 
serant, cum locum totum perlustrassent, et inibi 
omnia dumeta atque arbusta, omnia prominentia 
saxa, omnes cavernas voraginum cum summa di- 
ligentia perscrutati essent, rursus ad collis radices 
contendunt, ut metu perserutantium ille in fugam 
versus in potestatem eorum veniret, qui infimam 
partem. collis cireumsepíssent. Ut igitur neque ab 
his inventus est, neque apud illos erat, atque spe- 
culator ille locum ubi magnus ille consisteret, 
signis describebat, in quo loco scrutatores prater 
duas duntaxat arbores paululum inter se distantes 
neminem se vidisse affirmabant. Digressis tandem 
Scrutatoribus eum substitisset index, atque in ora- 
lione et ipsum illum virum magnum et comitem 
ejus offendisset, atque in ope divina factum esse 
judiearet, ut illi persequentibus arbores esse vide- 
rentur, procumbit ei ad pedes, creditque sermoni, 
et qui paulo ante persecutor fuerat, unus ex profu- 
gis fiebat. Cum igitur multo tempore in. solitudine 
manerent (invalescebat enim bellum adversus fi- 
dem, preside provincie graviter s:viente in eos. 
qui sermoni pietatisadhzrerent),atque omnes in fu- 
gam versi essent : posteaquam quod ad. magnum 
illum virum attinet, desperaverant eum aliquando 
in potestatem persequentium venturum : tunc ad- 
versus reliquos rabiosam szvitiam suam vertentes, 
iu omnibus partibus provincie perserutabantur 
omnes similiter tam mulieres et pueros, quam 
viros, quicunque nomen Christi venerarentur, ac 
trahebant ad urbem, οἵ careeres complebant, pie- 
latem eis alterius cujuspiam loco malefieii erimini 
dantes, adeo ut in nullo alio publico negotio judi- 
cia Lunc occupata essent, priterquam quod id 
solum magistratus agebat, ut omne genus suppli- 
ciorum variaque tormenta solerter excogitata adhi- 
berent iis , qui fidem amplecterentur. 


D 


Ὁ δὲ ἣν ἔρημόν τινα καταλαδὼν λοφιὰν, ἔχων μεθ᾽ 

ἑαυτοῦ τὸν ἐχ νεωχόρου xxv' ἀρχὰς προσαχθέντα τῇ 
SES m s ΡΤ ΡΗΣ x40, 

ἤδη τῇ χάριτι τῆς διαχονίας ὑπηρετούμενον. 


πιστε 


t 
δὲ διωχόντων κατ᾽ ἴχνος ἑπομένων ἐν πλήθει 


φι 
γέ 
προσθάντες 
ἤδη χαταφανεῖς ἐγίνοντο 
πρὸς αὐτὸν ἀνατρέχοντες. 
νος τῷ μετ᾽ αὐτοῦ, στερεᾷ 
ποιθήσει στῆναι πρὸς τὸν Θεὸν, xol χαταπιστευσαι 
Y .» Y - Η - D P 
τὴν σωτηρίαν αὐτῷ, τὰς χεῖρας εἰς προσευχὴν ἀνα- 
πείναντα, χαὶ μηδὲ εἰ πλησίον γένοιντο οἱ διώχοντες 
ἐχχρουσθῆνα! τῷ φόδῳ τὴν πίστιν" ὑπόδειγμα δὲ τῆς 
παραγγελίας ἑαυτὸν ἐποίε: τῷ διαχόνῳ, βλέπων τε 


ἃς διαλαθόντες ἐφύλαττον, ὅπως ἂν μηδαμόθεν αὐτῷ 
MP - PEPAUE MAN 
νοιτο διαφυγεῖν, εἴπερ εἰς τοῦτο τραπείη * οἱ Oz 


h 


xazX πᾶν μέρος διερευνώμενοι, 
- 2 » :50:7, 

τῷ μεγάλῳ, xac' εὐθεῖαν 
Ἐχεῖνος δὲ διαχελευσάμε- 


τε χαὶ ἀδιστάχτῳ τῇ πε- 


τῷ ὄρει, 


πρὸς οὐρανὸν ἀμετατρέπτῳ ὄμματι, χαὶ τεταμέναις 
ταῖς χερσὶν ἐν ὀρθίῳ τῷ σχήματι" καὶ οἱ μὲν ἐν τού- 
τοις ἦσαν. Οἱ δὲ πρὸς αὐτοὺς ἀναδραμόντες, πανταχῇ 
τὸν τόπον περισχεψάμενοι, xoi πᾶσαν ἔνστασιν 
θάμνου, χαὶ πᾶσαν πέτρας προσδολὴν, xol πᾶσαν &x 
χαράδρας χοιλότητα μετὰ πάσης ἀχριθείας διερευνὴ- 
σάμενοι, πάλιν τὴν ὑπώρειαν χαταλαμόάνουσιν, ὡς 
φόθῳ τῶν διερευνωμένων εἰς φυγὴν τραπόντων τοῖς 
χάτω περιεστοιχισμένοις ὑπὸ χεῖρα γενέσθαι. Ὡς 
οὖν οὔτε παρὰ τούτων εὑρέθη, χαὶ παρ᾽ ἐχείνοις οὐχ 
ἦν" ὁ δὲ τὸν τόπον τῆς τοῦ μεγάλου διαγωγῆς χατα- 
σχεψάμενος σημείοις ὑπέγραφεν, ἐν ᾧ διεθεθαιοῦντο 
οἱ ζητοῦντες μεδένα ἑωραχέναι, πλὴν εἰ μὴ δύο δέν- 
Opa μόνον μιχρὸν ἀπ᾽ ἀλλήλων διεστηχότα. ᾿Αναχε- 
χωρηχότων δὲ τῶν ζητούντων, ὑπολειφθεὶς ὁ μηνυ- 
τῆς, xal χαταλαθὼν ἐν προσευχῇ αὐτόν τε τὸν μέγαν 
χαὶ τὸν σὺν αὐτῷ, xaX γνοὺς τὴν θείαν φρουρὰν, δι᾽ 
ἧς ἐχεῖνοι δένδρα τοῖς διώχουσιν ἐνομίσθησαν, προσ- 


a 


ἔπτει τε αὐτῷ, xol πιστεύει τῷ λόγῳ. Καὶ ὁ mot 


βραχέος διώχτης, εἷς τῶν φευγόντων ἐγένετο. Μενόν- 
των τοίνυν χατὰ τὴν ἔρημον χρόνον πολὺν (ἐπεχρά- 
vct γὰρ € χατὰ τῆς πίστεως πόλεμος, χαλεπῶς τοῦ 
χαθηγουμένου χατὰ τῶν προστιθεμένων τῷ λόγῳ τῆς 
εὐσεθδείας λυσσῶντος), xal πάντων πρὸς φυγὴν τε- 
πτραμμένων " ἐπειδὴ τὸ xavà τὸν μέγαν αὐτοῖς ἀπ᾽ 
ἐλπίδος ἣν, ὡς οὐκ ἂν ὑπὸ χεῖρά ποτε γενόμενον τοῖς 
διώχουσι" τότε χατὰ τῶν ὑπολοίπων τὴν λυσσώδη 
μανίαν ἑαυτῶν τρέψαντες, πανταχῇ χατὰ τὸ ἔθνος 
διηρευνῶντο πάντας ὁμοίως ἄνδρας τε xat γυναῖχας 
χαὶ παῖδας, ὅσοις τὸ ὄνομα τοῦ Χριστοῦ τὸ σεθά- 
σμιον Ἦν “ xol εἶλχον ἐπὶ τὴν πόλιν, xol τὰ δεσμω- 
τήρια χατεπλήρουν, ἀντ᾽ ἄλλης τινὸς ἀδιχίας ἔγχλημα 
ποιούμενο!: G^ αὐτῶν τὴν εὐσέδειαν, ὡς μηδενὶ τότε 
τῶν χοινῶν προσασχολεῖσθαι τὰ διχαστήρια, ἣ τοῦτο 
μόνον διὰ σπουδῆς τοῖς χρατοῦσιν εἶναι, τὸ πάντας 
αἰχισμοὺς καὶ παντοίας στρεθλώσεις δι᾽ ἐπινοίας 


γεῖν χατὰ τῶν ἀντεχομένων τῆς πίστεως. 
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Ἔνθα δὴ χαὶ 
μηδὲν ἀθεεὶ τὸν μέγαν ἐχεῖνον βουλεύεσθαι. Φυλάξας 
γὰρ ἑαυτὸν διὰ τῆς φυγῆς τῷ λαῷ, χοινὴ συμμαχία 
τοῖς ὑπὲρ τῆς πίστεως ἀγωνιζομένοις ἄπασιν ἦν, 
Καθάπερ γὰρ περὶ τοῦ Μωῦσέως ἀχούομεν, ὅτι πόῤ- 
ῥωθεν ἀφεστηχὼς τῆς τῶν ᾿Αμαληχιτῶν παρατάξεως, 
διὰ προσευχῆς ἑνετίθει τοῖς ὁμοφύλοις χατὰ τῶν ὑπ- 
εναντίων τὴν δύναμιν * χατὰ τὸν αὐτὸν τρόπον χἀχεῖ- 
νος, οἷον ἐφορῶν τῷ ὀφθαλμῷ τῆς ψυχῆς τὰ γινόμενα, 
τὴν θείαν ἐπεχαλεῖτο συμμαχίαν ὑπὲρ τῶν ἐναθλούν- 
τῶν τῇ ὁμολογίᾳ τῆς πίστεως. Καί ποτε μετὰ τῶν 
συνόντων χατὰ τὸ σύνηθες τῷ Θεῷ προσευχόμενος, 
ἁθρόως ἀγῶνός τε καὶ θορύθου χαταπλησθεὶς, ἔνδηλος 
ἣν ἐν τοῖς παροῦσιν οἷον ξενιζόμενος, χαὶ ἐναγωνιῶν 
τῷ θεάματι, χαὶ τὴν ἀχοὴν ἐπέχων, καθάπερ ἤχου 
ινὸς πρὸς αὐτὸν διαθαίνοντος. Καὶ διαγενομένου 
ιαστήματος οὐχ ὀλίγου, μείνας πάντα τὸν ἐν τῷ 
μέσῳ χρόνον, ἀχλινὴς καὶ ἀχίνητος, εἶθ᾽ ὥσπερ τοῦ 
προχειμένου θεάματος εἰς ἀγαθὸν χαταλήξαντος, πά- 
λιν ἐπανῆλθέ τε πρὸς τὸ σύνηθες, xai ἀνευφήμησε 
τὸν Θεὸν ἐν λαμπροτάτῃ φωνῇ, τὸν ἐπινίχιόν τε xa 
εὐχαριστήριον ὕμνον ἐπιφθεγξάμενος, ὃν πολλαχῇ 
τῆς ψαλμῳδίας τοῦ Δαθὶδ ἀχούομεν λέγοντος, τὸ 
ἐὺ ογητὸς ὁ Θεὸς, ὃς οὐκ ἔδωκεν ἡμᾶς εἰς θήραν 
τοῖς ὀδοῦσιν" αὐτῶν. Τῶν δὲ περὶ αὐτὸν θαυμαστ!:- 


χῶς διατεθέντων, χαὶ μαθεῖν ἀξιούντων, ὅ τί ποτε 
εἴη τὸ ἐν ὀφθαλμοῖς αὐτοῦ γενόμενον θέαμα, εἰπεῖν 
λέγεται, μέγα πτῶμα χατὰ τὴν ὥραν ἐχείνην ἑωρα- 
χέναι, χαταπαλαισθέντος τοῦ διαόλου ὑπὸ νεανίου 


τινὸς ἐν τοῖς ὑπὲρ εὐσεθείας ἀγῶσι, Τῶν δὲ ἀγνοούν- 


των ἔτι 


ὅτι συμμαχίᾳ κρείττονι χατὰ τὴν ὥραν ἐχείνην νεα- 
νίας τις τῶν εὐπατριδῶν, τοῖς ἱδρῶσι τῆς πίστεως 
ἐνηγωνίσατο, προσαχθεὶς 


εἰς ὑπὸ τῶν δημίων τῷ ἄρχοντι. 
Προσέθηχε δὲ 


xa τὸ ὄνομα, Τρωάδιον αὐτὸν ὀνομά- 
σας xa ὅτι μετὰ πολλὰς βασάνους, αἷς γενναίως 
. τὸν διὰ τῆς μαρτυρίας ἀνεδήσατο 
«4, .«“- EA 2 
στέφανον. Ἐχπλαγεὶς 0b πρὸς τὴν ἀχοὴν ὁ διάχονος, 


ἐνεχαρτέρησε 


χαὶ οὔτε ἀπιστεῖν τινι τῶν λεγομένων τολμῶν " χαὶ 

& a. χρεῖττον τῆς ἀνθρωπίνης φύσεως εἶναι νομίσας, 

τὸ πόῤῥωθεν ὄντα τῆς πόλεως, μηδενὸς ἀνθρώπου τὰ 

xxv αὐτὸν διαγγείλαντος, ὡς ἐφεστῶτα τοῖς ποάγμασ: 
f 


tty πρὸς τοὺς συνόντας περὶ τῶν ἐχεΐ γενομένων, 

της γίνεται τοῦ διδασχάλου ὀφθαλμοῖς ἐπιτραπῆ- 

να! xay γνῶναι πεπραγμένα " χαὶ μὴ χωλυθῆναι 
$795 Mere 


τὰ 
παρ᾽ αὐτοῦ γενέσθαι μέχρι 


L 
τῶν τόπων αὐτῶν, ἐν οἷς 


ἐπηρείας τοῦ ἀντιχειμένου τι τῶν ἁθουλήτων παθεῖν, 
ἐπιθαρσεῖν ἔλεγεν ὁ διάχονος τῇ τῶν εὐχῶν αὐτοῦ 
συμμαχίᾳ, φθεγξάμενος ταύτην πρὸς αὐτὸν τὴν φω- 
ví»* Σύ ue παράθου τῷ Θεῷ, καὶ οὐδείς μοι φό- 
60c καὶ τῶν πο.ϊεμίων καθάψεται. Τοῦ δὲ χαθάπερ 
συνέμποροῦ αὐτῷ τὴν τοῦ Θεοῦ βοήθειαν διὰ τῆς εὖὐ- 
χῆς συνεχπέμψαντος, πεποιθὼς 
οὐδένα τῶν ἁπαντώντων ἐπιστ 


pg 
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μᾶλλον πᾶσι χατάδηλον γίνεται, τὸ A Tunc vero etiam magis palam omnibus fit, quod 
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nihil sine numine divino consilii magnus ille 
vir iniret. Nam eum per fugam se. populo. conser- 
vasset, commune omnibus pro. fide decertantibus 
auxilium. atque przsidium erat. Quemadmodum 
enim de Moyse audimus, quod cum procul abesset 
ab acie Amalecitarum, per orationem popularibus 
vires adversus hostes injiceret, eodem modo etiam 
ille quasi animi oculis intueretur ea. quie. fiebant, 
divinum auxilium pro iis, qui nomine fidei con- 
fessionis decertarent, invocabat, cumquealiquando 
una eum familiaribus, ut solebat, Deum precare- 
iur, repente angore ae trepidatione repletus iis qui 
aderant quasi rem movam admirari el eo quod 
spectaret. angi, et veluti sono quodam ad eum 
pertinente, aures admovere aperte videbatur, atque 
haud exiguo przterito spatio cun toto hoc inter- 
cedente tempore erectus et immotus permansisset, 
deinde quasi propositum spectaculum bonum even- 
tum habuisset, et ad statum. pristinum rediit, et 
clata voce Deumlaudavit, adjiciens eum sermonen!, 
quo victoriam adepti uti ac Deo gratias agere sole- 
inus, quem in multis locislibri Psalmorum Davidem 
audimus pronuntiantem : Benedictus Deus, qui non 
dedit nos in predam dentibus eorum ?. Familiaribus 
autem ejus admirantibus et scire volentibus, quod- 
nam id tandem spectaculum fuisset, quod ante 
oculos ejus obversaretur, dixisse fertur, magnam 
se in illa hora vidisse ruinam, diabolo ab adole- 
scente quodam in certaminibus pro pietate susce- 
ptis devieto. Atque illis adhue non intelligentibus 
id quod dixisset, apertius eis exponit, quod auxilio 
divino in illahoraadolescens quidam nobilis in pri- 
mis ab lietoribus ad prosidem adductus, in cer- 
tamine pro fide suscepto desudasset. Adjecit autem 
etiam nomen, Troadium eum nominans, et quod 
post multa tormenta, qua fortiter. toleravisset , 
marlyrii corona redimilus esset. Obstupefaetus 
autem et attonitus his auditis diaconus, cum neque 
fidem derogare iis, que. dicerentur, auderet, etsi- 
mul excellentius quam humana natura caperet, esse 
judicaret, qui procul abesset ab urbe, cum nemo 
hominum eum de suis rebus certiorem fecisset, 
hunc perinde ae si interfuisset, ad familiares loqui 
de rebus illis gestis, orat magistrum, ut perniittere- 
tur sibi oculis inspicere, quae acta essent, neu pro- 
hiberetur ab eo pervenire usque ad ea loca, in qui- 
bus miraculum editum erat : at illo periculosum 
esse dicente versari. in medio virorum ciedis avi- 
dorum, ae szepe ex incursu atque impetu adversarii 
posse accidere aliquid repente preter volunta- 
lem, de quo cogitatum non essel : diaconus se pre- 
cum ejus auxilio confidere dixit, his verbis ad 
eum utens : Tu me commenda Deo, et. nullus. ab 
hostibus terror me invadet.. Cumque ille. presidium 
divinum pro comite per preces una cum 60 emisis» 
sc, fiduciz: plenus iter faciebat ad. neminem ob- 
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viam venientem sese convertens. 
speri in urbem pervenisset, et de via fessus esset, 
defatigzatum labore corpus lavaero curare necesse 
esse putabat. Dominabatur autem in illo loco. dze- 
mon quidam homicida, in balneo versari solitus : 
cujus perniciosa atque pestifera vis in tenebris ad- 
versus propinquantes exercebatur, et idcirco post 
solis occas:im balne: illae non exercebantur, nemo- 
que eo accedere id temporis solebat, ad quas stans 
diaconus praefectum loci rogabat, ut ostium ape- 
riret, et aditum sibi przberet, neu invideret. sibi 
quo minus corpus !avacro reficerct. ΠΙῸ verotestante 
neminem, qui circa illam horam aquam ingredi 
ausus esset, suis pedibus reversum esse, sed post 
vesperum d:emonium omnes in potestate habere, 
ae multos jam imprudentes in insanabilia mala 
incurrisse, quos pro sperato levamine lamentatio- 
nes et sepulturz, et. gemitüs exceperunt : bxc el 
ejusmodi balneatore dicente, nihilo magis ille quid- 
quam de cupiditate remittebat : sed. instabat omni 
modo urgens eum, ut se intromilteret. AL balnea- 
10r in lucro ponens, si non una cum imperito 
hospite periclitaretur, cum clavem ei tradidisset , 
procul a lavaero discedit; posteaquam autem nuda- 
tus intus erat, multiplices quxdam terrorum et 
concussionum materie a dxmonio instruebautur, 
spectra variaigni et fumo mistam naturam pro se 
ferentia, in forma hominum et ferarum oculis in- 
cidentia, auribusinsonantia, anheliLtu appropinquan- 
tia, undique corpori se circumfundentia. At ille si- 
gnum (crucis) antesese objiciens, Christique nomen 
invocans, primum conclave illisus transivit, ad 
interiorem autem partem dium progressus in mo- 
lesticra incidit spectacula, in terribiliorem faciem 
transformato damonio; et simul terre motu con- 
€uti conclave ei videbatur, adeo ut etiam. solum 
infra ruptum flaminam, qui subtus esset, nudaim 
conspiciendam praeberet, scintilleque flamme ab 
aquis emilterentur, ac rursus eisdem armis, signo 
(crucis scilicet) et nomine Christi, prasidioque 
precum magistri terrores earum rerum, qua tum 
fiebant, discussit. Cumque jam aqua recreatus exire 
fesinaret, rursus prohibebatur a demone, qui 
"ostium oceupaverat. Verum etiam hoc rursus impe- 
dimentum per eamdem vim, sponte sua janua ce- 
dente,signo (crucis) discutiebatur. Posteaquam au- 


tem ei omnia ex sententia successerant, exclamasse 
dieitur ad eum humana voce daemonium, ne sibi 
virtutem illam imputaret, per quam perniciem effu- 
gisseL; vocem enim ejus, a quo custodie alque 
lisse, uL àb incommodis tutus essct, 

Servatus igitur,, quemadmodum diximus, admi- 
rationi loci przfectis fuit, eo quod nemo corum, 
qui unquam id temporis aquam ingredi aussi es- 
sent, inler vivos postea conspectus esset, Cum au- 
iem et hos quie sibi accidissent, docuisset, et mar- 
tyrum in urbe fortia facta ita accidisse cognovisset, 
quemadmodun: magnus ille vir in solitudine degens 


ante exposuisset, propter eas res quas et vidisset 
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Cum autem ve- A ὁδοιπορίας γενόμενος, λουτρῷ θεραπεῦσαι τὸν χόπον 


ἀναγχαῖον (fn. δὲ χατὰ τὸν τόπον 
ἐχεῖνον δαίμων τις ἀνθρωποχτόνος ἐπιχωριάζων τῷ 
λουτρῷ, οὗ ἡ φθοροποιὸς δύναμις ἐνεργὸς μετὰ σχότος 
χατὰ τῶν προσεγγιζόντων ἐγίνετο, χαὶ τούτου χάριν 
ἄθατον τὸ λουτρὸν ἣν ἐχεῖνο μετὰ τὰς ἡλίου 
χαὶ ἀνενέργητον " ᾧ παραστὰς ἠξίου τὸν 
γμένον ἀνοῖξαι τὴν θύραν, δοῦναί τε τὴν εἴσοδον αὐτῷ 
xai μὴ φθονῆσαι τῆς Ex τοῦ λουτροῦ θεραπείας. Τοῦ 
0t μαρτυρουμένου μηδένα τῶν χατὰ τὴν ὥραν ἐχεί- 


Ἐπεχράτει 


δυσμὰς 


ἐπιτετα- 


νὴν χατατολμώντων τοῦ ὕδατος ἰδίοις ὑποστρέψαι 
ποσὶν, ἀλλὰ πάντων μετὰ τὴν ἑσπέραν χαταχῥατεῖν 
τὸ δαιμόνιον, χαὶ πολλοὺς Oc ἀγνοίας ἤδη 7 
τὰ ἀν τον οὺς ἀντὶ τῆς ἐλπισθείσης ἀνέσεως 


παθεῖν 
θρῆνο" xaX οἱμωγαὶ διεδέξαντο " ταῦτα xoY τὰ τοι- 
αὔτα διεξιόντος, οὐδὲν μᾶλλον ἐχεῖνος ὑφίει τῆς 


ἐπιθυμίας, ἀλλ᾽ ἐνέχειτο παντὶ χαταναγ- 


κε τρόπῳ 
χάζων αὐτὸν, εἰς τὰ ἐντὸς παραδέξασθαι. 'O δὲ τὸ 
μὴ συγχινδυνεῦσαι τῇ ἀγνοίᾳ τοῦ ξένου, χέρδος 
ποιούμενος, τὴν XÀ ἐπ᾿ αὐτῷ ποιησάμενος, 
πόῤῥω τοῦ λουτροῦ ἀπαλλάσσεται. Ἐπειδὴ δὲ γυ- 
χατ- 


. (n 
c 
x 


μνωϑεὶς ἐντὸς ἦν, πολύτροποί τινες φόδων xai x 
απλήξεων ἀφορμαὶ παρὰ τοῦ δαιμονίου συνεσχευά- 
ζοντο, παντοδαπὰ πυρὶ xol χαπνῷ μεμι- 
ἐν ἀνθρώπων χαὶ 


ταὶς 


φάσματο. 
Ὑμένην τὴν φύσιν ἐπιδειχνύμενα, 
θηρίων μορφῇ τοῖς ὀφθαλμοῖς ἐμπίπτοντα, 
&xogis ἐνηχοῦντα, τῷ ἄσθματ' προσεγγίζουτα, χύχλῳ 
περὶ τὸ σῶμα χεόμενα. Ὁ ὃὲ τὴν σφραγίδα ἑαυτοῦ 
προθαλλόμενος, χαὶ τὸ τοῦ Χριστοῦ ἀναχαλῶν ὄνομα, 
ἀπαθὴς τὸν πρῶτον διεξῆλθε τὸν οἶχον. Ἑπὶ δὲ 
τὸ ἐνδότερον χωρήσας, χαλεπωτέροις ἐνέτυχε τοῖς 
θεάμασιν, εἰς φοδερωτέραν μετασχευασθέντος τοῦ 
δα RM τὴν ὄψιν * xoà ἅμα σεισμῷ χαταχλονεῖσθαι 

ὃν οἶχον (evo, xoi τὸ ἔδαφος ὑποῤῥηγνύμενον γυ- 
μνὴν ὑποδεικνύειν τὴν χάτω φλόγα, σπινθῆράς τε 
φλογώδεις ἀπὸ τῶν ὑδάτων ἐχπέμπεσθαι, xa πάλιν 
αὐτῷ τὸ ἴσον ὅπλον ἣ σφραγὶς, χαὶ τὸ τοῦ Χριστοῦ 
ὄνομα, χαὶ fj διὰ τῶν εὐχῶν τοῦ διδασχάλου βοήθεια ] 
τὰ φοθερὰ τῶν φαινομένων τε xaX γινομένων διέχε 
᾿Αγεθεὶς δὲ ἤδη τῷ ὕδατι, χαὶ πρὸς τὴν ἔξοδον σπεύ- 
δων, πάλιν ἐχωλύετο, τοῦ δαιμονίου τῆς θύρας ἀντει- 
λημμένου. ᾿Αλλὰ xal τοῦτο πάλιν τὸ χώλυμα διὰ τῆς 
ἐλύετο, τῇ σφραγίδι τῆς 
6E χατὰ νοῦν αὐτῷ προὐ- 


ἴσης δυνάμεως αὐτομάτως 
θύρας ὑποχωρούσης. Ἐπεὶ 
χεχωρήχει τὰ πάντα, ἐχδοῆσαι 
ἀνθρωπίνῃ φωνῇ τὸ δαιμόνιον, μὴ ἐπ᾿ 
μὲν ἐχείνην λογίσασθαι, δι᾽ ἧς τὸν ὄλεθρον ἔφυγεν " 
ἡ γὰρ φωνὴ τοῦ παραθεμένου αὐτὸν τῷ φυλάσσοντι 


ἔγεται πρὸς αὐτὸν 
αὐτῷ τὴν δύνα- 


τὸ ἁπαθὲς ἐχαρίσατο. 


prasidio divino commendatus esset, hoc ΟἹ prosti- 


Διασωθεὶς τοίνυν χατὰ τὸν εἰρημένον τρόπον, Ex- 


πληξιν παρεῖχε τοῖς ἐπιστατοῦσι τοῦ τόπου, οὐδενὸς 


τῶν πώποτε χατὰ τὴν ὥραν ἐχείνην χατατολμησάν- 


των τοῦ ὕδατος ἐν τοῖς ζῶσι φανέντος. Ἐπεὶ δὲ τού - 


τοῖς τὰ xa ἑαυτὸν διηγήσατο, xai τὰ κατὰ τὴν πόλιν 
τῶν μαρτύρων ἀνδραγαθήματα τοῦτον ἔγνω γεγενη- 


μένα τὸν τρόπον, ὃν ἐπὶ τῆς ἐρημίας ὁ μέγας διάγων 


LI 
προδιηγήσατο, προσθεὶς τοῖ αὐτηῦ διηγήμαοί 
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xs χαὶ θαύμασι, δι᾽ ὧν τε εἰδε 
x. - “- H - 
xa δι᾿ ὧν τῇ ἑαυτοῦ πείρᾳ τῆς τοῦ μεγάλου πίστεως 
zb δαιμό- 


T οὺς τὸν διδάσχαλον " τοῖς τε 


ἐδιδάχθη τὴν δύναμιν, 
νιον, πάλιν ἀνατρέχει m 
xac 


προσεμαρτύρησε 
αὐτὸν, xai τοῖς μετὰ ταῦτα χοινὸν ἀφεὶς φυλα- 
χτήριον, τὸ διὰ τῶν ἱερέων ἔχαστον ἑαυτὸν τῷ Θεῷ 
παρατίθεσθαι. 
Ἐχχλησίαν, ἐξαιρέτως δὲ παρ᾽ 
φωνὴ, τῆς τότε γεγενημένης παρὰ τοῦ 
Γρηγορίου βοηθείας μνημόσυνον. Τῆς δὲ τυραννίδος 
ἐχείνης ἤδη κατὰ θείαν συμμαχίαν διαλυθείσης, χαὶ 
πάλιν εἰρήνης τὴν ἀνθριυπίνην ζωὴν διαδεξαμένης s 
χαθ᾽ ἣν ἄνετος ἣν χατ᾽ ἐξουσίαν προχειμένη πᾶσιν 
ἡ περὶ τὸ Θεῖον σπουδὴ, χαταθὰς πάλιν ἐπὶ τὴν πόλιν, 
χαὶ πᾶσαν περινοστήσας ἐν χύχλῳ τὴν χώραν, προσ- 


Καὶ νῦν ἐστ: μὲν πᾶσαν τὴν 


χατὰ 


ἡ τοιαύτη 
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,xaX δι’ ὧν ἤχουσε, A el audivisset, et per quas suo periculo atque expe- 
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rientia magni illius viri fidei vim, cui etiam dzemo- 
nium insuper testimonium perhiberet, didicisset 
(de miraeulis ejus non amplius dubitans), iterum 
redit a4 magistrum, cet sui alatis hominibus ei 
posteris commune prasidium relinquens, ut per 
sacerdotes quisque sese Deo commendet : atque 
etiam nune eum per omnem Ecclesiam, tuin prze- 
cipue apud illos ejusmodi vox pro monumento ha- 
betur auxilii atque. prosidii, quod tunc illi viro a 
Gregorio proestitum. est. Cieterum. cum jam 2uxilio 
divino tyrannis illa dissoluta essel, ac pax rursus 
humanam vitam excepisseb, per quam expediluti 
erat ad arbitrium omnibus abunde propositum stu- 
dium erga numen divinum, descendit rursus ad ur- 


θήχην ἐποιεῖτο τοῖς ἁπανταχοῦ λαοῖς τῆς περὶ τὸ D bem, et omni circa regione undique peragrata ac 


Θεῖον σπουδῆς, τὰς ὑπὲρ τῶν ἐνηθληχότων τῇ πίστει 
πανηγύρεις νομοθετήσας. Καὶ 
lay" τῶν μαρτύρων τὰ 
τοῦ 


διαλαθόντες ἄλλος ἀλ- 
σώματα, χατὰ τὴν 
χύχλου περίοδον συνιόντες, ἢγάλ- 


ἐτήσιον 
ἐνιαυσιαίου 
λοντο τῇ τιμῇ τῶν μαρτύρων παν γυρίξογτες. Καὶ 
γὰρ δὴ xaX τοῦτο τῆς μεγάλη; αὐτοῦ σοφίας ἀπό- 
CAES ur EE : - 
ὄξιξις TV, ὅτι πρὸς χαινὸν βίον μεταῤῥυθμίζων πᾶ- 
: EE US EU Mes er, ; ς 

σαν ἀθρέως τὴν χατ᾽ αὐτὸν γενεὰν, οἷόν τις ἡνίοχος 
ἐπιστὰς τῇ φύαε!, χαὶ τοῖς τῆς πίστεως xai θεο- 
γνωσίας χαλινοῖς se αλῶς αὐτοὺς ὑποζεύξας, ἐνεδί- 
δου τι μιχρὸν τῷ ζυγῷ 

ὑποσχιρτᾷν τὸ js 
ματιχαῖς δε τη δίας 
μένει τὸ νηπιῶδες τῶν 
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Eon xoi ἀπαίδευτον " ὡς 
ἂν τὸ προηγούμενον τέως ἐν αὐτοῖς μάλιστα χατορ- 
θωθείη, τὸ πρὸς Θεὸν ἀντὶ τῶν ματαίων σεθασμάτων 
βλέπειν, ἐπαφῆχεν αὐτοῖς ταῖς τῶν ἁγίων μαρτύρων 
ἐμφαιδρύνεσθαι μνήμαις, καὶ εὐπαθεῖν, xat ἀγάλλε- 
σθαι, ὡς χρόνῳ ποτὲ χατὰ τὸ αὐτόματον πρὸς σεμινό- 


μετατεθησομένου 


ἡγουμένης τῆς πίστεως, 
& ἤδη κατωρθώθη, πάσης 
θυμηδίας ἀπὸ τῶν τοῦ σώματος ἡδέων πρὸς τὸ πνευ- 


V τοὶς πολλοῖς 


ματιχὸν τῆς εὐφροσύνης εἶδος μετατεθείσης. 


perlustrata , additamentum οἱ quasi corollarium 
studii erga numer. diyinum instituebat apud omnes 
ubique populos sanciens, ul nomine eorum, qui 
pro fide decertassent, dies festi atque soleinnes 
conventus celebrarentur : cumque alius. in alium 
locum corpora mariyrum diduxissent, per anniver- 
sarium cireuli ambitum congregati letabantur, in 
honorem martyrum ferias agentes. Etenim etiam 
hoc nimirum magni sapienti: alque. solertize ejus 
documentum est, quod cum ornnes sud prorses 
setatis ae gentis homines ad novum vite instituluimn 
transformaret, et tanquam auriga quidam natura 
priefectus fidei ac Dei agnitionis frenis eos firmi- 
ter subjugaret, indulgebat, ut. paululum quiddam 
subditi sub jugo fidei lzetitia exsultarent. Cum anim- 
advertisset enim quod propter corporis volupiates 
simplex et imperitum vulgus in errore simulacro- 
rum cultus permaneret, quo maxime id, quod prze- 
cipuum est, interim in iis assequeretur, nempe ut 
vanis superstitionibus relictis ad Deum  converte- 
rentur, permisit eis, ut in memoriam sanctorum 
martyrum sese exhilararent et oblectarent, atque 
in ketitiam effunderentur : quod successu tempo- 
ris aliquando futurum esset, ul sua sponte homines 


ad honestiorem et exactiorem ite rationem transirent, presertim cum etiam fides ad illam rem viam 


promonstraret : quo res nimirum jam etiam in. plerisque successit atque confecta est, omni voluptate a 
corporis oblectamentis ad spiritualem lctiti:e formam tradueta. 


Τοῦτον δὲ τὸν τρόπον ἐμπολιτευόμενος τῇ Ἐχχλη- 


Cum autem hoe modo se gereret, et murncre suo 


cia, γαὶ σπουδὴν ἔχων πρὸ τῆς Ex τοῦ βίου μετα- D fungeretur in Ecclesia administranda, et antequam 


στάσεως πάντας ἰδεῖν πρὺς τὴν σωτήριον πίστιν ἀπὸ 
δώλων μεταθέντας᾽" ἐπειδὴ προέγνω ἑαυτοῦ 
T AU ππρυδῇ, πᾶσάν τε τὴν περιοιχίδα 


»» C) à 


τὰ τ 

ς εἶναι 

τῶν 

* y τι τῷ τῶν σωζο- 
νων E osos à "E εὐχαριστίας 


Ns ANGES X 
ἄξιον, ὅτι «035 τοὺς εἰδωλολάτρας 


4ἼῈ) 


τ᾽ αὐτὸν ἐχδεχομένῳ τὴν 


Χ 


excederet vita, cuperet omnes ἃ simulacris ad sa- 
lutarem fidem videre conversos, ubi suum obitum 
presensit, studiose diligenterque totam urbein , 
agrumque circa vicinum perscrutatur, scire volens 
ecqui adhue essent extra fidem relieti. Ut. igitur 
cognovit, non plures septemdecim esse, qui inan- , 
Liquo errore permansissent : Acer buin quidem etiam 
hoe, inquit ad Deum suspiciens, deesse aliquid 
eorum plenitudini, qui servantur. Verunitamcn 
mazna gratiarum actione dignam rem esse aiebat, 
quod totidem. simulacrorum cultores relinqueret 
ei, qui sibi successurus essel in Ecclesia, quot ipse 
Christianos accepisset : precatus autem et 115, qui 
iam credidissent, incrementum ad perfectionem, 
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et incredulis conversionem , 
humana ad Deum migrat, obtestatus necessarios 
suos, ne peculiarem sibi locum sepulturze compa- 
rarent. Nam s? vivus nullius loci dominus vocari 
voluisset, sed in alienis tanquam inquilinus et per- 
egrinus habitans vitam transegisset, ne post mor- 
lem quidem prorsus inquilinatum sibi dedecori fore 
putare : Sed insequenti, inquit, seculo fama proda- 
tur, quod Gregorius nec vivens quidem ab aliquo loco 
cognominatus sit, el post mortem alienorum locorum 
[werit inquilinus, cum ab omui terrena possessione sese 
abstinuisset, adeo ut. ne sepeliri quidem in proprio 
loco sustinuerit ; solam. enim illam possessionem 
pretiosam et expetendam. putasse, qua [raudis et 
avarilig vestigium in sese non admittit. Citerum 
quod universa repente natio ἃ Grzecanica vanitate 
ad agnitionem veritatis traducta est, admiretur 
quidem quieunque hoc seriptum leget; nemo vero 
tidem detrahat, sed. ad dispositionem a!que consi- 
lium respiciat, quo tanta mutatio facta est eorum, 
"jui a mendacio ad veritatem traducti sunt, Nam 
quod in primis sacerdotii ejus temporibus accidit, 
quod ad reliqua miracula festinans oralio prieter- 
misit, nune repetitum atque resumptum exponam. 
Feri: quidam publiez et universales erant in urbe 
demoni euidam domestico, patrio quodam ritu ae 
more solemni celebrari consuet:e, ad quas una cum 
urbanis celebrandas universa propemodum gens 
ex lolà ea regione con(luebat : atque eorum qui 
concurrerant, theatrum plenum erat, et eorum, qui 
postremi affluxerant, multitudo subselliis undique 
superfundebatur, atque omnibus ad spectacula at- 
que acro»mata orchestram intueri cupientibus, 
plena erat scena tumultus et trepidationis, irrita- 
que przestigiatoribus mirabiliumque spectaculorum 
artilicibus ostentatio, tumultu sese mutuo consti- 
pantium. non modo oblectationem musice impe- 
diente, sed ne circulatoribus quidem et przstigiato- 
ribus suas artes ostentandi tempus concedente. Tum 
vero communis ab omni multitudine erumpit vox 
d:emonem, cui diem festum agebant, implorantium, 
et ab illo sibi laxitatem fieri petentium. Posteaquam 
autem omnibus simul loquentibus in altum. vox 
tollebatur, ac totius civitatis veluti unius oris ser- 
n0 esse videbatur, quo h: preces diemoni adhi- 
bebantur (crat autem precatio, ut. ipsa verba ejus 
audiantur: Jupiter, [ac nobis locum), audito sane 
magnus ille vir sono nominatim invocantium die- 


S. GREGORII NYSSENI 


ita (tandem) ex vita A πίνου βίου πρὸς τὸν Θεὸν μετανίσταται, ἐπισχῆψας 
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τοῖς ἐπιτηδείοις, μὴ χτήσασθαν τόπον αὐτῷ πρὸς τα- 
φὴν ἰδιάζοντα. Εἰ γὰρ ζῶν, χύριος χληθῆναι τόπου 
τινὸς οὐχ ἐδέξατο, ἀλλὰ παροιχῶν ἐν ἀλλοτρίοις τὸν 
βίον διήγαγεν, οὐδὲ μετὰ θάνατον τῇ παροικίᾳ πάν- 
τως ἐπαισχυνθήσεται " CA.LU ἔστω, φησὶ, τῷ μετὰ 
ταῦτα βίῳ διήγημα, ὅτε Γρηγόριος οὔτε ζῶν ἐπ- 
ὠνομάσθη τόπῳ τινὶ, καὶ μετὰ θάνατον" ἀ.1.1οτρίων: 
τάφρων" ἐγένετο πάροικος, πάσης τῆς ἂν τῇ γῇ 
κτήσεως ἑαυτὸν ἀποστήσας, ὡς μηδὲ ἐνταρῆγαι 
ἰδίῳ καταδέξασθαι τόπῳ" μόνην γὰρ αὐτῷ κτῆσιν 
τιμίαν εἶναι ἔχριν'εγ' ἐκείνην, ἣ πιεογεξίας ἐφ᾽ 
ἑαυτῆς ἴχγος οὐ δέχεται. Τὴν ὃὲ ἀθρόαν παντὸς 
τοῦ ἔθνους μετάστασιν ἀπὸ τῆς Ἑλληνιχῆς ματαιότη- 
τος εἰς τὴν ἐπίγνωσιν τῆς ἀληθείας θαυμαζέτω Éxa- 

τος τῶν ἐντυγχανόντων τῷ λόγῳ, xol μηδεὶς ἀτι- 
στείτω πρὸς τὴν οἰχονομίαν βλέπων, δι᾽ ἧς γέγονεν 
ἡ τοσαύτη μεταύθολὴ τῶν μετατιθεμένων ἀπὸ τοῦ 
und πρὸς τὴν ἀλήθειαν. Τὸ γὰρ ἐν τοῖς πρώτοις 


αὐτοῦ τῆς ἱερωσύνης γεγενημένον χρόνοις, ὅπερ πρὸς 
τὰ Nos τῶν θαυμάτων ἐπειγόμενος ὁ λόγος παρ- 


(« 


A ^ n z 
ὄραμε, νῦν ἐπαναλαθὼν διηγήσομαι. Ἑορτή τις ἣν 
πόνδημος ἐν τῇ πόλει, δαίμον! τινι 
xazà τι πάτριον ἀγομένη. 


τῶν ἐγχωρίων 
Πρὸς ταύτην ἅπαν σχεδὸν 
συνέῤῥει τὸ ἔθνος, τῆς χώρας πάσης συνεορταζούσης 
τῇ πόλει. Ἐπεπλήρωτο ὃὲ τῶν συνδεδραμιηχότων τὸ 
θέατρον, xaY ὑπερεχεῖτο πανταχόθεν ὑπὲρ τὰς χαῦ- 
ἑδρας τῶν ἐπιῤῥυέντων τὸ πλῆθος, χαὶ πάντων περὶ 
τὰ θεάματά τε χαὶ ἀχροάματα πρὸς τὴν ὀρχήστραν 
ἀποθλέπειν προθυμουμένων, θορύδου πλήρης ἣν ἣ 
σχηνὴ, χαὶ ἄπραχτος ἐγίνετο τοῖς θαυματοποιοῖς 1] 
ἐπίδειξις, τῆς ταραχῆς τῶν στενοχωρουμένων οὐ μό- 
νον τὴν ἀπόλαυσιν τῆς μουσιχῆς ἐπιχοπτούσης, ἀλλ᾽ 
οὔτε τοῖς θαυματοποιοῖς ἐνδιδούσης χαιρὸν τὰ ἕανυ- 


Ns 


τῶν ἐπιδείχνυσθαι. Ἔνθα δὲ χοινὴ παρὰ παντὸς 
ἐχρήγνυται τοῦ δήμου φωνὴ, τὸν δαίμονα, ᾧ τὴν Rap 
τὴν ἦγον, ἀναχαλούντων, χαὶ παρ᾽ ἐχείνου τὴν, εἰς 
ρυχωρίαν αὐτοῖς ἀξιούντων γενέσθαι. ᾿Επειδὴ ὃ 
πάντων ἀλλήλοις συμφθεγγομένων, εἰς ὕψος ἤρετο t 
φωνὴ, xai πάσης ἐδόχει τῆς πόλεως χαθάπερ ἐγός 
τινος στόματος ὁ λόγος εἶναι, ὁ τὴν εὐχὴν ταύτην 
προσάγων τῷ δαίμονι (ἣν Oi ἡ εὐχὴ, ὡς ἐπ᾽ αὐτῆς 
ἀχοῦσαι τῆς λέξεως * Ζεῦ, ποίησον 1 ἡμῖν τόπον) " 
ἀχούσας δὲ ὁ μέγας ἐχεῖνος τοῦ "you τῶν ὀνομαστὶ 
πιθοιυμένων τὸν δαίμονα, παρ᾽ οὗ τὴν εὐρυχωρίαν 
ἤτουν γενέσθαι τῇ πόλει, φησὶ πρὸς αὐτοὺς, πέμψας 
τινὰ τῶν παρεστηχότων, δοθήσεσθαι αὐτοῖς ὅσον οὐ- 


δέπω πλείονα τῆς εὐχῆς τὴν εὐρυχωρίαν. 


monem, a quo laxitatem civitati fieri petebant, quodam ex adstantibus ad 505 misso, laxitatem ait ipsis 


mox datum iri majorem, quam optarent. 

Hac autem ab eo. voce tanquam tristi quadam 
sententia prolata, pestilentia frequenter illum fe- 
rias agentium et ludos celebrantiuma conventum 
excipit. Ac statim tripudiantium choris lamentatio 
miscebatur, adeo ut in luctus et calamitates eis 
voluptates converterentur, cum pro plausibus et 
cantu tibiarum aliz& super alias naenize cantusque 
lugzubres urbem passim invasissent. Cum enim se- 
1c] morbus 


liomines invasisset, opinione citius 


Ταύτης δὲ παρ᾽ αὐτοῦ τῆς φωνῆς οἷόν τινος GXU- 
θρωπῆς ἀποφάσεως ἐξενεχθείσης, λοιμὸς τὴν πάνδη - 
μον ἐχείνην ἱερομηνίαν ἐχδέχεται. Καὶ παραχρῆμα 
χατεμίγνυτο ταῖς χοροστασίαις ὁ θρῆνος, ὥστε αὖ- 
τοῖς εἰς πένθη χαὶ συμφορὰς μεταστραφῆναι τὰς θυ- 
μηδίας, ἀντὶ αὐλῶν χαὶ χρότων τῆς ἐπαλλήλου θρη- 
νωδίας διαλαθούσης τὴν πόλιν. Ἐνσχῆψαν γὰρ ἅπαξ 
τοῖς ἀνθρώποις τὸ πάθος, θᾶττον T) xav" ἐλπίδας QUE. 
ὥστε 


fit πυρὸς δίχην τοὺς οἴχους ἐπιθοσχόμενον, 
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) 5 ty σῶν TT» νό PE LA 347 ἐ S ] is ἢ 
πληροῦσθαι piv τῶν τῇ νόσῳ χαταφθειρομένων τὰ A propagabatur atque serpebat, ignis in modum do- 


ἱερὰ τῶν ἐλπίδι θεραπείας προσφευγόντων * γέμειν 
$E πηγὰς, καὶ χρουνοὺς,χαὶ φρέατα, τῶν ὑπὸ τὸς τοῦ 
νοσήματος ἁμηχανίας διαχαιομένων ἐν τῇ δίψῃ (ἐφ᾽ 
ὧν ἠτόνει τὸ ὕδωρ τὸν Ex τοῦ πάθους χατασδέσαι 
φλογμὸν, ὁμοίως ἐχόντων χαὶ μετὰ τὸ ὕδωρ, χαὶ 
πρὸ τοῦ ὕδατος, τῶν ἅπαξ χατασχεθέντων τῷ πάθει)" 
πολλοὺς δὲ αὐτομολεῖν πρὸς τοὺς τάφους, χαὶ μηχέτι 
τοὺς περιόντας ἐξαρχεῖν ταῖς τῶν χατοιχομένων τα- 
φαῖς. Γενέσθαι δὲ οὐχ ἀδόκητον τοῦ χαχοῦ τὴν προσ- 


f 
θολὴν τοῖς 


ἐπι- 


ἀνθρώποις " ἀλλά τινος φάσματος 
γινομένου τῇ μελλούσῃ χαταφθείρεσθαι οἰχίᾳ, οὕτως 
ἐπαχολουθεῖν τὴν φθοράν. Ἐπεὶ οὖν πᾶσ: χαταφανὴς 
ἐγένετο ἡ αἰτία τῆς νόσου, ὅτι τὸ ἐπιχληθὲν παρ᾽ 
αὐτῶν δαιμόνιον χαχῶς ἐπλήρου τὴν εὐχὴν τῶν μα- 
καίων, τὴν πονηρὰν ταύτην ἐχ τοῦ πάθους εὐρυχω- 
ρίαν ἐμποιοῦν τῇ πόλει " ἔνθα ἱχέται γίνονται τοῦ 
μεγάλου, στῆσαι δεόμενοι τοῦ χαχοῦ τὴν φορὰν διὰ 
τοῦ παρ᾽ αὐτοῦ γινωσχομένου τε xal χηρυττομένου 
Θεοῦ, ὃν μόνον ὡμολόγουν ἀληθῶς εἶναι Θεὸν, χαὶ 
χατὰ πάντων τὸ χράτος ἔχειν. Τοῦ γὰρ φάσματος 


ἐχείνου πρὸ τῆς ἐσομένης τῷ οἴχῳ διαφθορᾶς 


πρὸο- 
. NU 

φαινομένου, xax παραχρῆμα τὴν ἀπόγνωσιν τῆς ζωῆς 
ἐμποιοῦντος. εἷς ἐγίνετο τοῖς χινδυνεύουσ! 
τρόπος, τὸ ἐντὸς 


σωτήριος 
ἐχείνου γενέσθαι τοῦ οἴχου τὸν μέ- 
ya» Γρηγόριον, καὶ δι᾽ εὐχῆς τὸ ἐνσχῆψαν τῷ οἴχῳ 
πάθος ἀπώσασθαι. Ταχείας δὲ διὰ τῶν τετυχηχότων 
ἐν πρώτοις τῆς τοιαύτης σωτηρίας ἐπὶ πάντας τῆς 
φήμης διαδραμούσης, πάντα ἀργὰ Tv, ἃ πρότερον 
ὑπὸ ματαιότητος αὐτοῖς 
χαὶ χαθάρσια, χαὶ ἣ ἐν 

των πρὸς τὸν μέγαν ἱερέα βλεπόντων, χαὶ ἑκάστου 


ἐσπουδάζετο, χρηστήριά τε 
ποῖς εἰδώλοις διατριδὴ, πάν- 


πρὸς ἑαυτὸν ἐπὶ σωτηρίᾳ παντὸς τοῦ γένους ἐφελχο- 
μένου. Μισθὸς δὲ ἣν αὐτῷ παρὰ τῶν σωζομένων ἣ 
τῶν ψυχῶν σωτηρία. Τῇ γὰρ τοιαύτῃ πείρᾳ τῆς εὑ- 
σεθδείας τοῦ ἱερέως φανερουμένης, οὐχέτι ἣν ἀναθολὴ 
πρὸς τὴν συγκατάθεσιν τοῦ μυστηρίου, τοῖς διὰ τῶν 
ἔργων διδασχομένοις τὴν τῆς πίστεως δύναμιν. Οὔ- 
ίνοις ἰσχυροτέρα τῆς 
τῇ ὑγιείᾳ πρὸς τὴν τοῦ 


τως ἐγένετο τοῖς ἀνθρώποις 
ὑγείας ἡ νόσος. “Ὅσον γὰρ ἐν 
μυστηρίου παραδοχὴν τοῖς 


c 


; λογισμοῖς ἀσθενοῦντες 
Ἦσαν, τοσοῦτον τῇ ripae νόσῳ 
ἐῤῥώσθησαν. Καὶ οὕτω τῆς περὶ τὰ 


πρὸς τὴν πίστιν 
εἴδωλα πλάνης 


παντ 


πρὸς τὸ ὕγοθα τοῦ buch 


m 


^ 


oot Da Ἔστι δὲ χαὶ 


&ia 
τοῦ δεῦρο διασωζόμενα τοῦ μεγάλου Γρηγορίου θαύ- 


τῇ μνήμῃ MM 


ματα, ἅπερ φειδόμενοι τῆς ἀπιστούσης ἀχοῆς, ὡς 


ἂν μὴ βλα 
ένων ψεῦδος 


οἱ τὸ ἁληθὲς ἐν τῷ μεγέθει τῶν λεγο- 


οἰόμενοι, τοῖς γεγραμμένοις οὐ mpoc- 


εθήχαμεν. Χριστῷ ὃὲ τῷ τοιαῦτα διὰ τῶν δούλων 
αὐτοῦ τερατουργοῦντι πρέπει δόξα, τιμὴ xot πρὸσ- 


χύνησις, νῦν xal ἀεὶ, xaX eig τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώ- 


νων. ᾿Αμήν. 


-— 


mos depascens, adeo ut :edes quidem saere, quo 
spe sanationis atque remedii eonfugiebarit, iis, qui 
morbo peribant, replete: fontes vero, aquie duetus, 
scaluriginesque ac. pulei eorum, quos atrocitate 
morbi sitis exurebat, referti essent (in quibus aqua 
morbi incendium restinguere non valebat, qui semel 
morbo correpti essent, perinde post aquam sumptam, 
atque antequam eam sumpsissent affectis), multi 
item ultro transirent ad sepulera, eo quod superstites 
sepeliendis mortuis non amplius sullicerent, nec in- 
opinato malum homines invaderet, sed quasi spe- 
ctrum quoddam ad eas z:des quibus pernicies immi- 
nebat, aecederet, ita certum exitium subsequere- 
tur. Ut igitur causa. morbi omnibus patefacta est, 
nempe quod dzmon ab ipsis invocatus male stulto- 
rum ac miserorum preces impleret, qui hane quie 
morbum consecuta esset, laxitatem in urbe elficeret, 
magno isti viro supplices fiunt orantes, ut per eum, 
quem ipse Deum agnosceret ac praidicaret, quem so- 
lum revera Deum esse, et in omnes imperium habere 
confiterentur, mali impetum sisteret et inhiberet. 
Nam eum spectrum illud ante futuram pestem alicui 
domui appareret, ac protinus desperationem vitae 
habitatoribus injiceret, una periclitantibus salutis 
ratio erat, si illas :edes magnus Gregorius ingrede- 
retur, ae per preees morbum, qui domum invasis - 
Sel, repelleret ac submoveret. Cum autem celeriter 
per eos, qui primi ea ratione servati erant, ad 
omnes fama permanasset, omnia, quie prius vani- 
tate atque stultitia adducti eurabant, omittebantur, 
oraeula, sacrificia piacularia, in delubris simula- 
crorum commoratio, omnibus magnum sacerdo - 
tem intuentibus, et unoquoque eum ad se totius 
famili; su servand»e gratia. alliciente. Mercedem 
autem ab iis, qui servabantur, salutem animarurn 
consequebatur. Cum enim ejusmodi experimento 
pietas sacerdotis patefieret , non amplius differen- 
dum censebant, quin mysterium approbarent, qui 
per opera virtutem fidei cognoscebant. Adeo illis 
hominibus sanitate morbus validior erat. Qui enim 
in sanitate ad approba!ionem mysterii rationibus 
infirmi essent, corporali morbo ad fidera convalue- 
runt. Atque ita simulacrorum eultus errore depre 
henso, omnes ad nomen Christi traducebantur, 
pars urzente morbo ad veritatem quasi manuducti, 
pars etiam fidem in Christum quasi munimentum , 
quo tuti. essent adversus pestem, objicientes. Sunt 
autem etiam alia magni Gregorii miracula, quie 
memoria usque adhue tenentur : ea nos incredulis 
auribus parcentes, ne offendantur qui propler am- 
plitudinem earum rerum qui memorantur, verita- 
tem mendaeium esse pulant, scriptis non adjeci- 
mus, Christo porro talia per servos suos miracula 
operanti, convenit gloria. honor et adoratio, nunc 
et semper, et in sxeula s:eculorum, Amen. 
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VITA S. 


MACRINZE VIRGINIS 


SORORIS BASILII MAGAI. 


Interprete F'rincisco Zino Veronensi. 


loe quidem voluminis genus ex inseriptione ept- A Τὸ μὲν 


stola videtur esse (1) : sed ejus longitudo modum 
epistole superat, et justam libri complectitur ma- 
guitudinem : me tamen rei, quam ut litteris con- 
signarem imperasti, defendit argumentum. Est 
enim majus et uberius, quam ut epistole terminis 
conciudi possit. Omnino consuetudinis illius oblitus 
esse non debes, cum ad urbem Antiochi congressi 
sumus, quo tempore petebas Hierosolymam , ut 
monumenta Christi peregrinationis, dum in earne 
esset, inviseres, eorumque sermonum, quos variis 
de rebus inter nos contulimus. Neque enim con- 
gressus ille tacitus esse potuit, cum prudentia Lua 
inultiplieem colloquendi occasionem subjiceret. 
Inter disputandum igitur, ut in ejusmodi con- 
gressionibus fit, in mentionem probx cujusdam 
mulieris incidimus. Si tamen ex natura inulier ἃ 
nobis appellanda est, quae naturz conditione pra- 
Stantior fuit. Non autem ex alienis sermonibus 
narrationi fidem faciebat oratio, sed diligenter ea, 
quorum experientia magistra fuerat, persequeba- 
tur, ei niliil fere alieno auditus testimonio confir- 
mabat. Neque enim virgo, qua de verba facieba- 
mus, genere nobis erat peregrina, ut. quie admira- 
bilia de illa dicenda erant, per alios nos cognoscere 
oporteret, sed eisdei orta parentibus : quippe qu:e 
tanquam fructus primitiarum ex 
prima 


materno utero 
pullulaverat. Quoniam igitur bonorum histo- 
riam esse frugiferam censuisti, ne vite illius vir- 
ginis, qua» ad human:e virtutis fastigium per sa- 
pientiz: studium pervenit, exemplui posteros la- 
1eat, neve sine fructu transeat involutum, mihi 
faciendum existimavi, ut libi parerem, et incompo- 
sila simplicique oratione vitam ejus quam bre- 
vissime possem explicarem. 
Macrinie virgini nomen erat , 
appellate, 


sic ἃ parentibus 
quod olim jasignis quidam in nostra 


(4) Est epistola ejus ad Olympium monachum. 


B μὴν βίου τινὸς cüOoziuou 


εἶδος τοῖ 
φῆς τύπῳ, ἐπιστολὴ 


βιθλίου, ὅσον 
PA δοχεῖ" 


ἐν τῷ τῆς προγρα- 
πὸ δὲ πλῆθος ὑπὲρ 
ὄρον ἑστὶν, εἰς συγγραφιχὴν μα- 
χρηγορίαν παρατεινόμενον - ἀλλ᾽ 
ἡμῶν ἡ σύνθεσις, 


τὸν ἐπιστολιμαῖον 
ἀπολογεῖται ὑπὲρ 
ἧς ἕνεχεν γράψα 
πλείων οὖσα, ἣ xav ἐπιστ 


παρεχελεύσω, 
ολῆς συμμετρίαν. Πάντως 
πῆς συντυχίας, ὅτε χατ᾽ εὐχὴν ἐν 
Ἱεροσολύμοις ἐπιφοιτᾶν μέλλων, ἐφ᾽ p τὰ σημεῖα τῆς 
τοῦ Κυρίου διὰ σ 


δὲ οὐκ ἀμνημονεῖς 


apxbs ἐπιδημίας ἐν τοῖς τύποις ἰδεῖν, 
συνέδραμόν σοι, χατὰ τὴν ᾿Αντιόχου πόλιν, χαὶ παν- 
τοίων ἀναχινουμένων ἣ μῖν λόγων * οὐδὲ γὰρ εἰχὸς ἣν 
ἕν σιωπῇ τὴν συντυχίαν εἶναι πολλὰς τῷ λόγῳ τὰς 


ἀφορμὰς τῆς σῆς συνέσεως ἐπιδαλλούσης. 
Y4pi^«e τῇ 1$ 


Οἷα 65 φιλεῖ πολλάχις 


(04 


ν τούτοις γίνεσθαι, εἰς μνῆ- 
1 προῆλθε ῥέων ὁ λόγος " 
ἀφορμή " εἴπερ γυνή 

στὶν ἐχ τῆς φύσεως αὐτὴν 

ὀνομάζειν, τὴν ἄνω γεν m τῆς φύσεως, Τὸ δὲ 
ἧς ἑτέρων δι Ἰγημάτων τὸ 
εἴρα διδάσχαλος ἦν, ταῦτα 
δι᾿ ἀχριθείας ἐπεξήει ὁ λόγος, εἰς οὐδὲν ἀχοὴν ἀλλο- 


γυνὴ δὲ ἣν ἡ τοῦ rA 


L 
οὐχ οἷδα γὰρ εἰ πρέπον 


S d pae ἣν 
διήγημα ἡμῖν οὐχ ἐξ àxo 
ὧν d 


Σ᾽ 


πιστὸν εἶχεν * ἀλλ 


ρίαν ἐπιμαρτυρούμενος. Οὐδὲ. γὰρ 


ξένη. τοῦ γένους 


μῶν dj μνημονευθεῖσα παρθένος, ὡς ἀνάγκην εἶναι 


6: ἑτέρων γινώσχειν τὰ xav ἐχείνην θαύματα, ἀλλ᾽ 


£x τῶν αὑτῶν ἡμῖν γονέων, ὥσπερ τις ἀπαρχὴ χαρ- 


τῆς Ericus νηδύος ἀναθλαστήσασα, 


ἔρειν τι χέρδος τὴν τῶν ἀγα- 


πρώπη 
Ἐπεὶ οὖν ἐδ inei T 
θῶν ἱστορίαν * ὡς ἂν μὴ λάθοι τὸν χατὰ ταῦτα χρό- 
νον ὁ τοιοῦτος βίος, μηδὲ ἀνωφελὴς παραδράμοι διὰ 
σιωπῆς συγχαλυφθεῖσα ἣ πρὸς τὸν ἀχρότατον τῆς 


ἀνθρωπίνης ἀρετῆς ὄρον ἑαυτὴν διὰ φιλοσοφίας ἐπ- 


ἄρασα, χαλῶς ἃ: 


1) ᾧήθην, cof «s πεισθῆναι, καὶ 
δι’ ὀλίγων, ὡς ἂν οἷός τε ὦ, τὰ xa αὐτὴν ἱστορῆσαι, 
ἐν ἀκατασχξύῳ τε χαὶ ἁπλῷ διηγήματι. 

εὐδόκιμος δέ τις 


Μαχρίνα ἣν ὄνομα τῇ παρθένῳ " 


πάλαι zb γένος ἣν ἡ Μαχρίνα, μήτηρ τοῦ πατρὸς 
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ἡμῶν γεγενημένη, Ne ὑπὲρ Χρισ 
it : f 
καιρῷ τῶν Otto 
τῶν γονέων 


ἣ » 
ὄνομα, τὸ NE 


Yu ivaüAfjonaa, 1 | ἐπι juoná5q παρὰ 
παῖς. ᾿Αλλὰ τοῦτο μὲν ἣν ἐν φανερῷ τὸ 
τῶν γινωσχόντων ὀνομαζόμενον. 


ατὰ τὸ λεληθὸς αὐτῇ ἐπεχέχλητο" ὃ πρὶν 


ἐλθεῖν διὰ τῶν ὠδίνων εἰς φῶς, ἔχ τινος ἐπιφανείας 
ἐπωνομάσθη * ἣν γὰρ δὴ τοιαύτη κατ᾽ ἀρετὴν χαὶ ἡ 
μήτηρ, ὡς πανταχοῦ τῷ θείῳ βουλήματι χειραγὰκ 
γεῖσθαι - διαφερόντως 66 τὴν χαθαράν τε xal ἀχηλί- 
δωτον τοῦ βίου διαγωγὴν ἠσπασμένη, 


γάμον ἑχουσίως € 


ὡς μηδὲ τὸν 
σθαι. ᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ ὀρφανὴ μὲν ἐξ 
ἀμφοτέρων ἣν " ὑπερήνθει δὲ τῇ ὥρᾳ τοῦ σώματος " 
xai πολλοὺς 3| φήμη τῆς εὐμορφίας πρὸς τὴν μνη- 
jv, εἰ μὴ χατὰ ἑκού- 
^t τῶν ἁθουλήτων ἐξ 


ἃ 


στξίαν συνήγειρε" 
σιόν τινι συναρμοσθείη, maet 
ἐπηρείας, πρὸς & 

μεμηνότων τῷ χάλλεε" διὰ τοῦτο ἑλομένη τὸν ἐπὶ σεμνό- 


χίνδυνος δὲ 


ρπαγὰς παρεσχευασμένων' τῶν ἐπι- 
τὴτι βίου γνωριζόμενόν τε χαὶ μαρτυρούμενον, ὥστε 
φύλαχα χτήσασθαι τῆς ἰδίας ζωῆς, εὐθὺς ἐν ταῖς 


πρώταις ὠδῖσι, ταύτης γίνεται μήτηρ" xai ἐπειδὴ 


͵ 
παρῆν ὁ χαιρὸς, χαθ᾽ ὃν ἔδει λυθῆναι τὴν ὠδῖνα τῷ 
ὕπνον oun φέρειν ἐδόχει διὰ χειρὸς 
σπλάγχνων περιε 
NT μεγαλοπρεπεστέρῳ, ἣ κατὰ ἄν- 
θρωπον ἐπιφανέντα, προσειπεῖν τὴν βασταζομένην 


χόμενον * xat τινα 


ἐν εἴδει ZA 


£x τοῦ ὀνόματος θέχλην * Θέχλης ἐχείνης, ἧς πολὺς 
ἐν ταὶς παρθένοις ὁ λόγος. Ποιήσαντα δὲ τοῦτο χαὶ 


μαρτυρούμενον εἰς τρὶς, 


( απτῆνα! τῶν ὄψεων, xat 


τοῦ ὕπνου 
Τὸ μὲν 
οὖν ὄνομα τὸ χεχρυμμένον ἐχεῖνο ἣν. Δοχεῖ δέ μοι μὴ 


δοῦναι: τῇ ὠδῖνι τὴν εὐχολίαν, ὡς ὁμοῦ τε 


αὐτὴν διαστῆναι, χαὶ τὸ ἐνύπνιον ὕπαρ ἰδεῖν. 


οσοῦτον πρὸς τὴν ὀνομαστιχὴν χλῆσιν 
ZOOTUET ξασθαι " ἀλλὰ 


2i 


ὁδηγῶν τὴν 

γειναμένην ὁ ἐπιφανεὶς τοῦτο 

τὸν βίον προειπεῖν τῆς νέας, χαὶ τὴν 

σεως ὁμοιότητα διὰ τῆς ὁμωνυμίας ἐπιδεί 
Τρέφεται τοίνυν τὸ παιδίον * οὔσης μὲν 


m 


e 


αὐτῷ d 
“ιθήνης ἰδίας, và 05 πολλὰ τῆς μητρὸς 


αἷς ἰδίαις τιθηνουμένης. Ὑπερύᾶσα δὲ τὴν τῶν νη- 
ἊΣ ὧν ἡλικίαν, εὐμαθὴς ἣν τῶν παιδικῶν μαθημά- 


ἐν ταῖς χερσὶ 


των * χαὶ πρὸς ὅπερ ἂν ἡ τῶν γονέων χρίσις ἣγε μά- 
ἐχεῖνο ἡ φύσις τῆς νέας διέλαμπεν. Ἦν 
πουδὴ, παιδεῦσαι μὲν τὴν παῖδα * μὴ 
θεν ταύτην xal ἐγχύχλιον παίδευσιν, 
πρῶται τῶν 
χονται. Αἰσχρὸν γὰρ (sz 

ρεπὲς, i) τὰ τραγιχὰ πάθη, 
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ποιημάτων αἱ 


τὶ 

g 

e 
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xai παντάπασιν mp 
X γυναιχῶν τὰς Betas xaX τὰς ὑποθέσεις τοῖς ποιη- 
ταὶς ἔδωχαν, ἣ τὰς Lire &cy 
λὴν xai εὔπλαστι ἰδάσχεσθα!, χαταμολυνο- 
μένην τρόπον D τοῖς ἀσεμν s s περὶ τῶν Yuyat- 
χείων διηγήμασιν. ᾿Αλλ᾽ ὅσα τῆς Oz ὀπνεύδτοῦ Γρα- 
φῆς ἀληπτότερα ταῖς πρώταις ἡλιχίαις δοχεῖ, ταῦτα 
Ἦν τῇ πωιδὶ τὰ μαθήματα, χαὶ μάλιστα ἡ τοῦ Σολο- 
μῶντος Σοφία " xa ταύτης πλέον, ὅτα πρὸς τὸν ἢθι- 
χὸν ἡμῶν ἔφερε βίον. ] 


᾿Αλλὰ χαὶ τῆς Ψψαλμῳδουμένης 
Γραφῆς οὐδ᾽ ὁτιοῦν ἢγνόει " χαιροῖς 


ἰδίοις ἕχαστον 
τοῦσα * τῆς τε χοίτης διᾶνι- 


μέρος τῆς ψαλμῳδίας δι 
S. νῆς 1 $ 


σταμένη, xoY τῶν σπουδαίων ἀπτομένη τε xoX ἀνα- 


παυομένη, λένη τροφὴν. xaX ἀναχωροῦσα 


τοῦ ὑμολογίαις τῷ A familia Macrina luerat, patris nostri videlicet. ma- 


ter, quie tempore perseeutionum pro Christi con- 
fessione pugnaverat. Hoe quidem vulgato nomine 
à familiaribus vocabatur : sed arcanum et recoa- 
ditum alterum habebat nomen, quo per visum fue- 
rit insignita priusquam in lucem ἃ matre per 
dolores ederetur. Nam ipsa quoque mater ea vir- 
tute erat, ut consilio Dei sese in omnibus regeret, 
puramque et integram vivendi rationem in. primis 
diligeret, adeo ut non sponte, sed invita quodam- 
modo nupserit : etenim cum utroque parente or- 
bata in ipso esset ztatis flore, famaque pulchri- 
tudinis multos, ut cam sibi uxorem cuperent, 
incitaret, et periculum esset nisi volens in matri- 
monio enipiam collocaretur, ne per vim adversi 
aliquid ei contingeret (nam ejus forma capti ad 
rapinam Spectabant), ut saluti consuleret, vita 
gravitate spectatum commendatumque virum sibi 
elegit, primoque partu hujusce est facta mater. Ve- 
rum cum pariendi tempus instaret, somno conso- 
pita, manu gestare sibi visa est id quod adhuc in- 
tra visecra continebat, et quemdam humana specie 
et forma augustiorem intueri, qui Thecke nomine 
filiolam appellavit, Thecle, inquam, illius inter 
martyves celeberrimi : id autem eum ter repetens 
testatum reliquisset,discessit. Ea vero statim somno 
soluta est, et partu facile levata, ut et somno simul 
excitata sit, οἱ quod in quiete viderat, effectum 
inspexerit. Arcanum igitur nomen hoc illi fuit. Vi- 
detur autem mihi is, qui per quietem apparuerat, 
eam vocem pronuntiasse, non tam, ut quo no- 
mine appellanda esset, indicaret, quam ut simili- 
tudine nominis idem ostenderet. vivendi studium 
et institutum. 


Educatur ergo puellula et quanquam propria illi 
nutrix aderat, tamen in manibus fere matris enu- 
Viebatur.Cum autem infanti: z:tatem esset egressa, 
docilem admodum naturam in perdiscendis pueri- 
libus illis institutis prz se tulit; quidquid enim ei 
discendum parentes indieabant, in eo puelle in- 
genium excellebat. Studebat autem mater ut filia 
erudiretur, sed non ista tamen externa discipli- 
narum serie, qua plerumque ex poetarum lectione 


D prima discentium ztates imbuuntur : turpe enim et 


indecorum prorsus existimabat, vel tragicis femi- 
narum perturbationibus , unde scribendi princir'a 
et argumenta poet:e sumpserunt, vel comediarum 
fceditatibus, vel pudendis eorum, qui tot zerummas 
ad lilium pertulerant , factis tenerum et bene forma- 
tum animum infici, et minus gravibus de feininis 
narrationibus quodammodo coinquinari. Proinde 
quz ex divino Spiritu dietata Seriptura prime illi 
ἰδία! faciliora aptioraque. videbantar, discenda 
proponebat, cum primis autem Sapientiam Salo- 
monis, idque ex ea potissimum, quod ad vitam et 
mores maxime conducebat. Erat etiam. Psalmórum 
haudquaquam ignara diua at eorum par- 
tem statutis temporibus pereurrebat. Nam sive sur- 
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geret e lectulo, 
discederet ab eis, sive 
recederet, sive cubitum se conferret , 
candum exsurgeret, semper ut bonam, seque nullo 
Lempore deserentem comitem, Psalmorum habebat 
Dum his et similibus institutis educatur, ma- 
numque tractanda lana excellenter exercet, ad 
duodecimum :etatis annum. pervenit. Quo πα 
tempore juvente flos mirifice splendere capit, οἱ 
quod admiratione dignum est, quamvis celaretur 
puelle pulchritudo, latere tamen. non potuit. Nec 
in patria. quidquam aque admirabile videbatur, 
atque forma et venustas illius, ut ne pictorum qui- 
dem manus ejus decorem assequerentur, et quie 
ars nihil non maehinatur et effingit, maxima quie- 
que audens et ipsorum etiam imagines elemento. 
rum imitatione exprimens, ea illius forme felieita- 
tem imitari non posset. Quamobrem magnum juve- 
num nuplias ejus ambientium examen parentes 
circumstabat, Pater autem, qui sanequam prudens 
€t iu rebus honestis dijudicandis expertus erat, 
quemdam Lum genere, tum moribus honestum 
probatumque adolescentem reliquis praetulit, eique 
Si ad ztatem pervenisset, filiam despondit. Interim 
18 magnam de se exspectationem concitare, in ju- 
diciisque reos defendendo egreziam dicendi fa- 
cullatem pr: se ferre, atque ita patri puelle tan- 
quam gratum dare sponsalium munus. Quam tamen 
preclaram spem interrupit invidia eum vite. in 
ipsa miseranda subripiens adolescentia. 
ἐπιχότιτε 
Qui autem a patre statuta. fuissent, puella non 
ignorabat : nam adulescentis obitu cognovit con- 
silium patris : itaque judicium illius connubium 
vocans, tanquam id quod pater decreverat effectum 
esset, in reliquum vitze tempus oen se manere 
constituit, in sententiaque permansit constantius 
quam ab illa :etate postulabatur. Etenim cum sz- 
penumero parentum ad eam deferrentur sermones, 
propterea. quod multi erant, qui fama pulchritu- 
dinis ejus adducti illam sibi cuperent uxorem ad- 
jungere, absurdum et iniquum esse dicebat, sibi 
non permitti ut illud conjugium coleret, quo se- 
mel ἃ patre devincta esset, scd ad alterum cogi 
respicere; eum unum natura sit matrimonium, 
quemadmodum unus ortus et una mors. Eum vero, 
cui a parentibus fuisset desponsa, non esse mor- 
tuum contendebat, sed spe resurrectionis Deo vi- 
vere. Quapropter eum se non obiisse, sed peregre 
profectum esse judicare, et nefas fore si peregri- 
nanti sponso fidem non servaret. Ejusmodi ratio- 
nibus repellens eos, qui sibi persuadere conabantur, 
decrevit in eo, quod sibi proposuerat, perstare ac 
ne momento quidem temporis a latere matris un- 
quam discedere. Quamobrem ci siepe dicebat ma- 
ler, se. reliquos liberos in utero tempore quodam 
prefinito gessisse, illam vero perpetuo in visceri- 
bus suis quodammodo circumferre. Filiie tamen 
corvictus nec laborem matri nec damnum affere- 


ad studia aecederet, sive 
cibum sumeret, sive a mensa 
sive ad pre- 


sive 


τὰς χρηστοτέρας ἐλπίδας, ἀναρπάσας αὐτὸν 
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Α τραπέζης, xal ἐπὶ χοίτην ἰοῦσα, xoi εἰς προσευχὰς 
διανισταμένη, πανταχοῦ τὴν Ῥαλμῳδίαν εἶχεν, οἷόν 
τινα σύνοδον ἀγαθὴν μηδενὸς ἀπολιμπανομένην χρό- 
νου. 

cantilenam. 

Τούτοις συναυξανομένη xal τοῖς τοιούτοις 
μᾶσι, xol τὴν χεῖρα πρὸς τὴν ἐρουργίαν διαφερόν- 
τως ἀσχήσασα, πρόεισιν elg δωδέχατον ἔτος * ἐν ᾧ 
μάλιστα τὸ τῆς νεότητος ἄνθος ἐχλάμπειν ἄρχεται. 
Ἔνθα δὴ καὶ θαυμάζειν ἄξιον, ὅπως οὐδὲ χεχρυμμέ- 

νον τὸ χάλλος τῆς νέας ἐλάνθανεν. Οὐδέ τι χατὰ τὴν 

πᾶσαν ἐχείνην τοιοῦτον θαῦμα ἐδόχει, οἷον 


ἐπιτηδεύ- 


πατρίδα 
ἐν συγχρίσει τοῦ κάλλους ἐχείνου χαὶ τῆς εὐμρρφίας 
εἶναι - ὡς μηδὲ ζωγράφων χεῖρας ἐφιχέσθαι δυνηθῆ- 
D ναι τῆς ὥρας * ἀλλὰ τὴν πάντα μηχανωμένην τέχνην, 
xai τοῖς μεγίστοις ἐπιτολμῶσαν, ὡς xat αὐτῶν τῶν 
στοιχείων τὰς εἰχόνας διὰ τῆς. μιμήσεως ἀνατυποῦ- 
σθαι, τὴν τῆς μορφῆς ἐχείνης εὐχληρίαν μὴ ἰσχῦσαι 
δι᾽ ἀχριθείας μιμήσασθαι. Τούτου χάριν πολὺς ἑσμὸς 
τῶν μνηστευόντων τὸν γάμον αὐτῆς τοῖς γονεῦσι 
8. oT x Ü D 
περιεχεῖτο. Ὁ 0t πατὴρ (ἣν γὰρ δὴ σώφρων xol 
χρίνειν τὸ καλὸν ἐπεσχεμμένυς) εὐδόχιμόν τινα τῶν 
ἐχ γένους γνώριμον ἐπὶ σωφροσύνῃ, ἄρτι τῶν πα!- 
δευτηρίων ἐπανήχοντα, τῶν λοιπῶν ἀποχρίνας, ἐχεί- 
yt) χατεγγυᾶσθαι ἐγνώχει τὴν παῖδα, εἴπερ εἰς ἡλι- 
χίαν ἔλθοι. Ἐν τούτῳ δὲ ὁ μὲν ἐν ἐλπίσιν ἣν ταῖς 
χρηστοτέραις * xai χαθάπερ τι τῶν χεχαρισμένων 
ἕδνων, τὴν διὰ τῶν λόγων εὐδοχίμησιν προσῆγε τῷ 
πατρὶ τῆς νέας, ἐν τοῖς ὑπὲρ τῶν ἀδιχουμένων ἀγῶσι 
τὴν τῶν λόγων ἐπιδειχνύμενος δύναμιν. Ὁ δὲ φθόνος 
£x τῆς ζωῆς ἐν ἐλεεινῇ τῇ νεότητι. 
Οὐχ ἠγνόει 68 τὰ τῷ πατρὶ 
Ξ : Ξ , OCA RU ARA, 
Αλλ᾽ ἐπειδὴ τῷ θανάτῳ τοῦ νεανίου τὸ χεχριμένον ἐπ 
αὐτῇ διεκόπη" γάμον ὀνομάσασα τὴν τοῦ πατρὸς χρίσιν, 


δεδογμένα dj χόρη. 


ὡς γεγενημένου τοῦ χεχριμένου, μένειν ἐφ᾽ ἑαυτῆς 
πὸ λοιπὸν ἠξίου. Καὶ ἣν ἡ χρίσις τῆς ἡλιχίας πα- 


γιωτέρα. Πολλάχις γὰρ αὐτῇ τοὺς περὶ τῶν γάμων 
προσαγαγόντ των λόγους τῶν γεννησαμένων, διὰ τὸ 
πολλοὺς εἶναι τοὺς χατὰ φήμην τοῦ χάλλου: μνη- 
στεύειν ἐθέλοντας, ἄτοπον εἶναι ἔλεγε χαὶ παράνο- 
μον, μὴ στέργειν τὸν ἅπαξ Ex τοῦ πατρὸς αὐτῇ 
χυρωθέντα γάμον, ἀλλὰ χαὶ πρὸς ἕτερον ἀναγχάζε- 
σθαι βλέπειν * ἑνὸς ὄντος ἐν τῇ φύσει τοῦ γάμου, ὡς 
μία γένεσις, xal θάνατος εἷς - τὸν δὲ συναρμοσθέντα 
p χατὰ τὴν τῶν γονέων χρίσιν μὴ τεθνάναι διισχυρί- 
ζετο, ἀλλὰ τὸν τῷ Θεῷ ζῶντα, διὰ τὴν ἐλπίδα τῆς 
ἀναστάσεως, ἐπόδημον χρίνειν, xol οὐ νεχρόν " 
ἄτοπον δὲ εἶναι τῷ ἐχδημοῦντι νυμφίῳ μὴ φυλάσσειν 
τὴν πίστιν. Τοῖς τοιούτοις λόγοις ἁπωθουμένη τοὺς 
παραπείθειν ἐπιχειροῦντας, ἕν ἐδοχίμασεν ἑαυτῇ τῆς 
ἀγαθῆς χρίσεως φυλαχτήριον, τὸ αηδέποτε τῆς ἰδίας 
μη τοῦ χρόνου διαζευχθῆναι- 
ὡς ΠΡΆΩΣ τὴν μητέρα τὰ 
τῶν Ὁ ξετα μέν τινὶ χρόνῳ ἐχυοφόρη- 
σεν, ἐχείνην δὲ διαπαντὸς φέρε! πάντοτε τρόπον τινὰ 
σπλάγχνοις ἑαυτῆς περιέχουσα. ᾿Αλλ᾽ οὐχ ἣν 
ἐπίπονος, οὐδὲ ἀχερδὴς τῇ μετρὶ τῆς θυγατρὸς ἡ συυ- 
διαγωγή. ᾿Αντὶ γὰρ πολλῶν αὐτῇ. θεραπαινίδων ἣν 1j 
παρὰ τῆς θυγατρὸς θεραπεία " xai ἣν ἀντίδοσίς τις 


τρὸς, μηδὲ ἐν ἀχαρεῖ 
πρὸς αὐτὴν εἰπεῖν, ὅτι 


λοιπ 


935 
ἀγαθὴ παρ᾽ ἀμφοτέρων ἀλλήλαις x 
Ἡ μὲν γὰρ τὴν 


Ψυχὴν τῆς νέας, ἡ δὲ τὸ σῶμα τῆς 


μητρὸς ἐθεράπευεν, ἕν τε τοῖς ἄλλοις πᾶσι τὴν ζητου- 
μένην ὑπηρεσίαν ἀποπλη οοῦσα " χαὶ ἐν τῷ ταὶς ἰδίαις 


παρασχευάζειν τὸν ἄρτον. 


τουδάσθη. 
€ τὰς. χεῖρας 


χερσὶ πολλάχις τῇ μητρὶ 
Ὅπερ οὐ χατὰ τὸ προηγούμενον ἀμ διεσ 
Δλλ᾽ ἐπειδὴ ταῖς μυστιχαῖς EIUS 

ἑαυτῆς Éyptas, πρέπειν ἡγησαμένη τῷ ἐπι δεῦ ud 
τοῦτο σπουδὴν, Ex τοῦ πέρι ιόντος 
(ορήγε: τὴν Ex τῶν οἰχείων πόνων 


τροφήν. Καὶ οὐ τοῦτο μόνον, ἀλλὰ χαὶ πᾶσαν αὐτῇ 


σάρων 


συνδιῳχονόμει τὴν ἐπιχειμένην φροντίδα. Τεσσάᾳ 


ῃ 


μήτηρ, xa 


γὰρ υἱῶν ἣν ντε θυγατέρων, καὶ vpi- 


σὶν ἄρχουσιν ὑπε 


διὰ τὸ ἐν τοσούτοις ἔθνεσιν 
αὐτῆς χατεσπάρθαι τ 

Ποιχίλως τοίνυν τῆς ἘΞΕ £' τὰ 
τοῦτο μεριζομένης * ἤδη γὰρ ὁ πατὴρ ἐξεληλύθει τὸν 
βίον - ἐν πᾶσι τούτοις χοινωνὸς 


φροντίσι διὰ 
ἣν τῇ μητρὶ τῶν 
πόνων, συνδιαιρουμένη τὰς φροντίδας, χαὶ τὸ βαρὺ 
τῇ 


λασσεν ἑαυτῇ 


τῶν ἀλγηδόνων ἐπιχουφί ἰζουσα * χαὶ ὁμοῦ μὲν 


^6 δαγωγίᾳ 11s L μητρὸς ἄμωμον διΞ 


πὸν βίον ἐν μητρῴοις ὀφθαλμοῖς διαπαντὸς εὐθυνό- 
μενόν τε xaX μαρτυρούμενον * ὁμοῦ τε παρέσχε πρὸς 


«bv ἴσον σχοπὸν, τὸν χατὰ φιλοσοφίαν ded μεγάλην 
τῇ μητρὶ διὰ τοῦ βίου ἑαυτῆς τὴν ὑφήγησιν, za 
ὀλίγον αὐτὴν πρὸς τὴν ἄϑλόν τε χαὶ τελειοτέραν ζωὴν 
ἐφελχομένη. Kai ἐπειδὴ τὰ χατὰ τὰς ἀδελφὰς πρὸς 
δοχοῦν ἑχάστῃ μετ᾽ εὐσχημοσύνης ἡ μήτηρ ᾧχονο- 
dissi ἐπάνεισιν ἐν τούτῳ τῶν παιδευτηρίων πολλῷ 
χρόνῳ προσασχηθεὶς τοῖς λόγοις, ὁ πολὺς Βασίλειος, 
σον τῆς προειρημένης. Λαθοῦσα τοίνυν αὐτὸν 
πηρμένον τῷ περὶ τοὺς λόγους φρονήματι, 
S les τὰ ἀξιώματα, xat ὑπὲρ 
veía. λαμπροὺς 


ἐπηρμένον τῷ ὄγχῳ, 
b χἀχεῖνον πρὸς 


τὸν τῆς φιλοσοφίας 
ἀποστάντα τῆς χοσμιχῆς 
ιφανείας, χαὶ ὑπεριδόντα τοῦ διὰ τὸν λόγον θαυ- 


ἐπεσπάσατο, ὥστε 


2 
. Ὦ 
"e 


, πρὸς τὸν ἐργατιχὸν τουτονὶ xal E Qa 
ὑτομολῇσαι, διὰ τῆς τελείας ἀχτημοσύνης, &v- 
πόδιστον ἑαυτῷ τὸν εἰς ἀρετὴν βίον παρασχευά- 
'AXX ὁ μὲν ἐχείνου βίος, χαὶ τὰ ἐφεξῆς ἐπιτη- 
δεύματα, δ ὧν ὀνομαστὸς ἐν πάσῃ τῇ ὑφ᾽ ἥλιον γε- 


γθ ῖξνο: , ἀπέχρυψε 


τὴ 


fj δόξῃ πάντας τοὺς ἐν ἀρετ 
διαλάμψαντας, μακρᾶς ἂν εἴη συγγρα! 


πολλοῦ * ἐμοὶ δὲ 


χαὶ χρόνου 


λιν ὁ λόγος 


T 


πρὸς τὸ προχείμενον 


D 

τετράφθω. Ἐπειδὴ γὰρ πάσης ὑλωδεστέρας ζωῆς 
i i EI S 

τῆς 


ὑπόθεσις ἤδη α πέρα 


περιχέχοπτο, πείθει τὴν pavet 

ἔθει βίον, xal τὴν χομπωδεστέ- 
pav διαγωγὴν, xax τὰς £x τῶν ὑποχειρίων θεραπείας, 
αἷς προξίθιστο χατὰ τὸν P χρόνον, 


) φρονήματι, xa χαταμῖξαι 


χαταλιποῦσαν idis 


ὁμότιμον 
ενέσθαι τοῖς πολλοῖς 


UJ ΠΡ 4: 5 - d Σ 
τὴν ἰδίαν ζωὴν τῇ μετὰ τῶν παρθένων διαγωγῇ, 
ὅσας εἶχΞ μεθ' ἑαυτῆς ἐχ δουλίδων, καὶ ὑ 
τι βούλομαζ παρενθεῖναι τῷ διηγήματι, χαὶ μὴ 
ὑψηλὸν τῆς παρθένου χαταμιηνύετα!. 

Ἣν τῶν τεσσάρων ἀδελφῶν, ὁ δεύτερος μετὰ τὸν 
μέγαν Βασίλειον, Ναυχράτιος ὄνομα, φύσεως εὐχλη- 


ον χαὶ σώματος xà) 
τῇ πρὸς 


τ, χαὺ ῥώμη, x 


πᾶν ἐπιτηδειότητι διαφέρων 


DE VITA S 


ἀντιπληρουμένη. A bat. Quin etiam officiosa ejus sedulitas multarum 


n 


ὑποχειρίων ἀδελφὰς, xaX ὁμοτίμους 
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ancillarum instar erat, et mutua quiedam inter eas 
vigebat, remuneratio, Siquidem altera custodiebat 
animum fili: , allera. corpori matris inserviebat, 
eique in reliquis offieiis omnibus ministrabat, ut 
propriis etiam manibus matri panem priberet. 
Qui tamen illi precipua eura non erat : sed 
posteaquam sacris officiis satisfecerat, existimans 
id suo vit: instituto labore suo 
matri vietum submiaistrabat. Idque non ei solum 
cordi erat, sed etiam ut eurarum mole 
levaret, Meter enim quatuor filios et quinque filias 
habebat : tribus przeterea principibus vectigal prae- 
stabatur, quoniam ejus possessio in tol gentibus 
disseminata erat. 

Cum igitur mater variis curis distringeretur (pa- 
ter enim jam naturz concesserat), in omnibus la- 
boribus matri se sociam pro;bebat, et sollicitudi- 
num partem ipsa subiens eam gravi molestiarum 
onere levabat. Simul autem et matris disciplina 
vitam ab omni reprehensione integram servavit, 
cum 


convenire, ex 


matrenm 


in ejus oculis semper ageret ejusdemque 
testimonio probaretur, Οἱ se vicissim ei magnam 
ad parem philosophiz scopum exemplo vit:e sue 
ducem praebuit, paulatim ipsam ad puriorem per- 
fectioremque vitam trahens. Cum autem reliqu:e 
sorores honeste collocat;e essent ἃ matre, ἃ pu- 
blicis litterarum gymnasiis, in quibus diu versatus 
fuerat, revertitur magnus Basilius ipsius Macrin:e 
frater : quem illa scientia et eloquentia vehemen- 
ter elatum. existimans omnesque despicientem di- 
gnitates, el fastu superantem eos qui in magistratu 
essent, tanta celeritate ad idem sapienti: studium 
incitavit, ut mundi posthabita claritate, despecta- 
que eloquenti;z gloria, laboriosum hoc operosum- 
que vivendi genus per paupertatem perfectam am- 
plexus, expeditam sibi ad virtutem viam struxerit. 
Ceterum illius vita ac instituta quibus in omnibus 
orbis partibus, qu: illustrantur a sole, celebratus, 
gloria sua splendorem omnium virtute illustrium 
obsceuravit, longam scriptionem et multum tem 
poris desiderant. Quapropter illuc, unde digressa 
est, nostra revertatur oratio. Cum ipsa ἃ se omnem 
turbulentioris vitze materiam amputasse!, persua- 
sit matri, ut, relicta pristine vit:e consuetudine, 
elatioreque vivendi modo, quas arte subditas ct 
ancillas ad usus proprios adhibuerat, secum ejus- 
dem sortis atque ordinis esse vellet, atque una 
cum illis vitam cum virginibus traduceret. Sed 
narrationis filum volo parumper interinittere, ne 
rem, qua sublimitas virginis magis declaratur, si- 
lentio transeamus. 


ποιησαμένη - μᾶλλον δὲ μιχρόν 


παραδραμεῖν ἀνιστόρητον πρᾶγμα τοιοῦτον, δι᾽ οὗ μᾶλλον τὸ 


Ex quatuor fratribus is qui secundum Basilium 
natu maximus erat, Naucratius vocabatur, juvenis 
eximiis tum ingenii tum corporis dotibus pre- 
ditus : nam et pulchritudine et robore et celeritate, 
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ct habilitate quadam ad omnia peragenda reliquis A Προελθὼν οὗτος εἰς δεύτερον ἕτος xol εἰχοστὸν, xal 


praestabat. Qui cum vicesimum secundum «etatis 
annum confecisset, dicendoque publice tale stu- 
diorum suorum specimen dedisset, ut omne au- 
dientium theatrum ipsius admiratione commo- 
veretur, divina quadam providentia magno meritis 
impetu duetus, spretis omnibus qui in manibus 
habebat, ad solitariam et inopem vitam se con- 
tulit, nibil secum prater seipsum ferens. Seculus 
est eum e domesticis unus Chrysaphius nomine 
qui et illum diligebat, et eotlem vite studio tene- 
batur. Nactus igitur secessum quemdam propter 
lridem (est autem lris fluvius qui per mediam 
Ponti provinciam labitur, ortus principium ab ipsa 
ducens Armenia, per regionemque nostram influit 


δοὺς τῶν οἰχείων πόνων ἐπὶ δημοσίας ἀχοῆς τὰς ἀπο- 
δείξεις, ὥστε ἅπαν ἐπ᾽ αὐτῷ σεισθῆναι τῶν ἀχουόντων 
πὸ θέατρον, θείᾳ τινὶ προμηθείᾳ τῶν ἐν χερσὶν ἁπάν- 
τῶν ὑπεριδὼν, πρὸς τὸν μονήρη xa ἀκτήμονα βίον 
ἀπῆλθεν ἐν μεγάλῃ τινὶ τῆς διανοίας ὁρμῇ, οὐδὲν ἐπ- 
αγόμενος μεθ᾽ ἑαυτοῦ πλὴν ἑαυτοῦ" εἴπετο δέ τις αὐτῷ 


xa τῶν ^ixevi)y Χρυσάφιος τοὔνομα,, τῷ τε πρὸς αὐτὸν 
ἔχειν ἐκεῖνον ἐπιτηδείως, χαὶ τῷ τὴν αὐτὴν προαίρεσιν 
περὶ τὸν βίον ἐνστήσασθαι. Διῆγε τοίνυν χαθ᾽ ἑαυτὸν 
ἐσχατιάν τινα χαταλαθὼν, πρὸς τῷ Ἴριδι. Ποταμὸς 
δὲ ὁ Ἶρις ἐστὶ, μέσον διαῤῥέων τὸν Πόντον " ὃς ἀπ᾽ 
αὐτῆς τῆς ᾿Αρμενίας τὰς ἀρχὰς ἔχων, διὰ τῶν ἡμετέ- 
pov τόπων, ἐπὶ τὸν Εὐξείνου Πόντον τὸ ῥεῖθρον ἐχ- 
δίδωσι. Περὶ τοῦτον εὑρών τινα τόπον ὁ νεανίας ὕλῃ 


in Pontum Euxinum), apud. hune fluvium nactus B βαθείᾳ χομῶντα, xaX λόφον τινὰ τῆς ὑπερτεταμένης 


adolescens loeum quemdam densis nemoribus 
consitum, et collem dorso procelsi montis super- 
extenso reconditum, in eo procul ab urbanis tu- 
multibus omnibusque tum militize tum judiciorum 
perturbationibus et strepitu constitutus, vitam age- 
bat, seque ab illis molestiis, quibus humana vita 
vexatur, liberans, senes quosdam simul viventes 
egestate et morbo laborantes curabat, studium οἵ 
negotium illud putans a suo vivendi instituto non 
abhorrere. Venando igitur ( quoniam ad omne ge- 
nus venatiez industrie solertissimus erat) victum 
senibus qu:eritabat, et bis laboribus pariter doma- 
bat adolescentiam : nec ob id alaeri animo ma- 
tern: voluntati parere desinebat, si quid ab ea 
aliquando mandabatuz, duplici studio recte vitam 
instituens,ut et labore fervorem :etatis exstingueret, 
et obsequendo matri recta via ad Deum per divina 
mandata contenderet. 

Sic igitur philosophans, et vita sua matrem bea- 
tam reddens, quintum annum exegerat, cum et 
temperantia peetus instrueret et totis viribus ma- 
tris obsequeretur voluntati, quando misere dolis, 
ut opinor, adversarii grave et tragicum vulnus in- 
flictum est quod calamitate et maerove totam fami- 
liam affecit. Repente enim adolescens vite subri- 
pitur, non morbo aliquo aut solita ulla ratione , 
immatura morte sublatus : sed eum ad venationem 
profectus esset, qua industria senio confectis illis 
viclui suppeditabat necessaria, mortuus domum 
reportatur, una cum illo ipso socio et iu omni vita 
conjunctissimo Chrysaphio. Procul autem aberat 
mater, trium dierum itinere ab ea remota cala- 
mitate. Quz. licet in omni genere virtutis perfecta 
esset, tamen eum tam acerbum nuntium a quodam 
accepisset, natara, ut par est, superante, collapsa 
exanimataque tantum non simul cum voce spiritum 
amisit. Ratio enim doloris magnitudine victa suc- 
cubuit, ipsaque veluti generosus quidam athleta 
improviso vulnere afflicta jacuit. 


i ud* ΄ 
Hie magne Macrinz virtus apparuit, que non 
solum se invietam atque erectam servavit, verum 


τοῦ ὄρους ῥαχίας ἐγχεχρυμμένον, ἐν αὐτῷ διῆγε, τῶν 
ἀστυχῶν θορύδων χαὶ τῶν ἀπὸ στρατείας τε xa τῶν 
ἐν διχαστηρίοις ῥητοριχῆς ἀσχολημάτων πόῤῥω γενό- 
μενος. Καὶ πάντων τῶν περὶ τὸν βίον περιηχούντων 
τὴν ἀνθρωπίνην 


ps 
t 


ζωὴν ἑαυτὸν ἐλευθερώσας, τοὺς 
πενίᾳ χαὶ ἀῤῥωστίχ συζῶντας, ταῖς 
δίαις χερσὶν ἐθεράπευε πρέπειν δοχιμάσας τῷ ἰδίῳ 
βίῳ τὴν τοιαύτην ἀσχολίαν διὰ φροντίδος ἔχειν. 
ων τοίνυν ἰχθύας ἥγρευεν ὁ γεννάδας - xa διὰ 
τὸ πρὸς πᾶν εἶδος θηρευτιχῆς ἐπινοίας ἐπιτηδείως 


Φ 
Ei 
"o 

e 

c. 


ἔχειν, ἐπόριζε διὰ τῆς θήρας τοῖς στέργουσ! τὴν vpo- 
τοῖς ἅμα χατεδάμαζε 
πόνοις * ἀλλὰ χαὶ τοῖς μητρῴοις θελήμασιν, εἴ ποτέ 


τι παρ' αὐτῆς προσταχθείη, προθύμως ὑπηρετῶν, δι᾿ 


qf " xai τὴν νεότητα τοῖς τοῖοι 


ἀμφοτέρων χατώρθου τὸν βίον * τοῖς τε πόνοις χατα- 
χρατῶν τῆς νεότητος, τῇ τε περ 


διὰ τῶν θείων ἐντολῶν, πρὸς 


X τὴν μητέρα σπουδῇ, 
ὃν Θεὸν εὐοδούμενος. 


Πέμπτον διήγαγεν ἕτος τοῦτον τὸν τρόπον Quioco- 
φῶν, χαὶ μαχαριστὴν ποιῶν τὴν μητέρα τῇ ἰδίᾳ ζωῇ, 


^ 


t διὰ σωφροσύνης τὴν οἰχίαν ζωὴν, 


j 


olg τε πᾶρε 


πᾶσαν τὴν δύναμιν ἑαυτοῦ τῷ θελή- 


ματι τῆς γεννησαμένης. Εἶτα βαρύ τι xai τραγιχὸν 

ἐξ ἐπιθουλῆς, οἶμα!, τοῦ ἀντιχειμένου τῇ μη- 
τρὶ συνημέχθη, ὃ παντὶ τῷ γένει πρὸς συμφοράν πΞ 
xaX πένθος ἐπήρχεσεν. Αἰφνιδίως γὰρ ἐχ τῆς ζωῆς 
ἀναρπάζεται, οὐ νοσήματος προελπισθῆναι τὸ πάθος 
παρασχευάπαντ ς, οὐχ ἄλλου τοιούτου τινὸς τῶν συν- 
ἤθων χαὶ γνωρίμων ἐπαγαγόντος τῷ νέῳ τὸν θάνα- 
πον * ἀλλ᾽ ἐπὶ θήραν ὁρμήσας, δι᾽ ἧς παρεῖχε τοῖς 

: OE ENTE 

γηρωχομουμένοις τὰ ἐπιτήδεια, νεχρὸς τῷ οἴχῳ αὖ- 
τοῦ ἐπανάγεται, αὐτός τε ἐχεῖνος, xal ὁ χοινωνὸς 
αὐτῷ τοῦ βίου Χρυσάφιος. Πόῤῥω δὲ ἣν τῶν γινομέ- 


νων ἢ μήτηρ, τριῶν ἡμερῶν ὁδὸν ἀφεστῶσα τῆς συμ- 


φορᾶς. Καί τις ἀφίχετο παρ᾽ αὐτὴν μηνύων τὸ πάθος" 
ἡ δὲ χατ᾽ ἀρετὴν ἅπασιν ἣν, πλὴν 
ἐχράτει χἀχείνης χατὰ τὸ ἶσον ἢ φύσις. Ὀχλάσασα 
γὰρ τὴν Ψυχὴν, ἄπνους τε χαὶ ἄφθογγος παραχρῆμα 
ἐγένετο, τοῦ λογισμοῦ τῷ πάθει παραχωρήσαντος, 


ἀθε, τὸν λογισμὸν ἀντιστήσασα, 


260 
ἑαυτήν τε ἄπτωτον διεφύλαξε, χαὶ τῆς μητριχῆς A 
ἀσθενείας ἔρεισμα γενομένη, πάλιν ἐχ τοῦ βυθοῦ 
τῆς λύπης αὐτὴν ἀνενεώσατο" τῷ χαθ᾽ ἑαυτὴν στεῤῥῷ 
τε xal ἀνενδότῳ, χαὶ τὴν τῆς μητρὸς Ψυχὴν πρὸς 
ἀνδρείαν παιδοτριθήσασα. 

Οὐχοῦν οὐ παρεσύρη πρὸς τὸ πάθος ἡ μήτηρ, 
οὐδὲ ἔπαθε δυσγενές τι χαὶ γυναιχεῖον, ὥστε βοῇ- 
σαι πρὸς τὸ vxaxby , ἣ περιῤῥήξασθαι ὴ 
ἐπιχωχῦσαι τῷ πάθει, ἣ ταῖς γοεραῖς μελῳδίαις ἀνα- 
χινῆσαι τοὺς θρήνους. ᾿Αλλὰ ἡσυχῆ διεχαρτέρει τοῖς 
λογισμοῖς, ταῖς τῆς φύσεως προσδολαῖς διωθουμένη, 
λογισμοῖς’ τε τοῖς ἰδίοις χαὶ τοῖς παρὰ τῆς θυγα- 
τρὸς αὐτῇ πρὸς τὴν τοῦ χαχοῦ θεραπείαν προσαγο- 


τὸ ἱμάτιον, 


μένοις. Τότε γὰρ δὴ μάλιστα ὑψηλή τε EN d 
1j τῆς παρθένου ψυχὴ διε ὅτι xaX ; 
ἡ φύσις τὸ ἴδιον ἔπασχεν * ἀδελφὸς γὰρ Tv, xoi ἀδελ. 
φῶν ὁ χεχαρισμένος, ὁ 
νάτου ἀναρπασθείς. “Ὅμως ὑψηλοτέρα γενομένη τῆς 
φύσεως, συνεπῆρε τοῖς ἰδίοις 
xaY ὑπεράνω τοῦ πάθους ἔστησε " τῷ xaÜ' ἑαυτὴν 
ὑποδείγματι, πρὸς ὑπομονὴν τε χαὶ ἀνδρείαν παίδα- 
γήσασα " ἄλλως δὲ xal ὁ βίος αὐτῆς ἀεὶ OU ον 


ἐπὶ τ 


φάνη " 


B 


τῷ τοιούτῳ τρόπῳ τοῦ θα- 


λογισμοῖς τὴν μητέρα, 


Υω 


, 


em 


Ψούμενος, οὐ παρεῖχε τῇ μητρὶ χαερὸν 
ἐπαγάλλεσθαι. 

Ἐπεὶ οὖν ἐπαύσατο τῇ μητρὶ, fj τε 
φίας φροντὶς xai ἡ τῆς 
στάσεως τῶν νων μέριμνα, χαὶ αἱ πλείους τῆς 
ὑλωδεστές 
σθησαν’ τότε, 


τῆς 


τε 


a1801 p0- 


παιδεύσεώς xi χατα- 


ἐρας ζωῆς ἀφορμαὶ, εἰς τὰ τέχνα χατεμερί- 
χαθὼς προείρηται, γίνεται σύμθουλος 
τῆς μητρὸς ἡ τῆς παρθένου ζωὴ πρὸς τὴν ἐμφιλό- 
cozoy ταύτην xal ἄϊλον τοῦ βίου διαγωγήν" χαὶ 
ἀποστήσασα τῶν ἐν συνηθείᾳ πάντων, πρὸς τὸ ἴδιον 
τῆς ὁμότιμον 


αὐτὴν γενέσθαι τῷ πληρώματι τῶν 


ταπεινοφροσύνης μέτρον μετήγαγεν " 
παρθένων παρα- 
σχευάσασα, ὡς χαὶ τραπέζης μιᾶς, χαὶ χοίτης, καὶ 
πάντων τῶν πρὴς τὴν ζωὴν χατὰ τὸ ἴσον συμμετέ- 
χε ιν αὐταῖς, πάσης τῆς χατὰ τὴν ἀξίαν διαφορᾶς 
ὑφαιρεθείσης αὐτῶν εἰ ζωῆς. Koi τοιαύτη τις ἣν 
ἡ τοῦ βίου τ τὸ ὕψος τῆς φιλοσο- 
πολιτεία ἐν τῇ χαθ᾽ 
ρθαίνειν τὴν 


ciac , χαὶ 1j 


ζωῆς 
ἡμέραν τε χαὶ νύχ i 


τα διαγωγῇ, ὡς 7 
γὰρ αἱ διὰ θα- 
xa 


7 


ἐχ τῶν λόγων ὑπογραφήν. Καθάπερ 
ψυχαὶ, 
μεριμνῶν συνεχλύοντα!, 


νάτου τῶν σωμάτων ἐχλυθεῖσα!: τῶν κατὰ 


τὸν ϑίον τοῦτον οὕτως χε- 


χώριστο αὑτῶν ἡ ζωὴ, χαὶ ἀπώχιστο πάτης βιωτι- 
χῆς ματαιότητος, χαὶ πρὸς μίμησιν τῆς τῶν ἀγγέλων 
ξωῆς Ἐν οἷς γὰρ οὐ θυμὸς, οὐ φθόνος, 
οὐ pisog , οὐχ ὑπεροψία, οὐκ ἄλλο τι τῶν τοιούτων 


ἐνεωρᾶτο" f| τε τῶν ματαίων ἐπιθυμία, τιμῆς τε χαὶ 


ἐῤῥυθμέζετο. D 


δόξης, xai τύφου, xal ὑπερηφανίας, xal πάντων 


τῶν τοιούτων ἐχθεόλημένων. Τρυφὴ ὃὲ ἣν ἣ ἐγχρά- 
πεια, xaX δύξα τὸ μὴ γινώσχεσθαι. Πλοῦτος δὲ ἣν ἣ 
ἀχτημοσύνη ,, xai τὸ πᾶσαν τὴν ὑλιχὴν περιουσίαν, 
Ἔργον 


χατὰ τὴν ζωὴν ταύτην σπουδαζομένων οὐδὲν, 


οἷόν τινα χόνιν τῶν σωμάτων, ἀποτινάξασθαι. 


9i τῶν 


πάρεργον. Μόνη ὃὲ ἢ τῶν θείων μελέτη, καὶ 


προσευχῆς ἀδιάλειπτον, χαὶ ἡ ἄπαυστος ὑμν- 
tota zn τὸ ἴσον συμπαρατεινομένη τῷ χοόνῳ, διὰ 
D σῆς * ὥστε αὐταῖς 
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etiam matris imbecillitatem fulsit atque. sustinuit, 
Nam animum ejus gravissimo casu dejectum exci- 
tans et recreans, invicto robore suo ad fortitudi- 
nem et tolerantiam instituit. 


Sic igitur tandem mater dolori restitit, nec in- 
dignum aut effeminatum quidpiam admisit, ut vel 
vociferaretur, vel pallium. scinderet, vel ejularet, 
vel luctuosis clamoribus lamentationes intenderet. 
Sed ratione. sensim impetus naturze depulit, tum 
propriis, tum filie consiliis zegritudini medicinam 
afferentibus. Tune enim maxime virginis 
excelsus et sublimis exstitit. Etenim quamvis in ea 
vim suam matura exerceret (erat. enim frater. et 
fratrum charissimus qui tam acerbo genere mortis 
exstinctus fuerat), tamen natura. sublimior facta, 
rationibus suis matrem sublevabat, exemploque 
suo ad patientiam et virtutem erudiens perficiebat 
ut dolore superior exsisteret : quanquam et. ejus 
vita virtute. semper. excellens nullum sinebat esse 
tempus, quo mater propter moestitiam potius an- 
geretur, quam praesenti bono gauderet. 


animus 


είποντι δυσχεραίνειν μᾶλλον, ἣ τῷ ὁρωμένῳ ἀγαθῷ 
, D L D * 


Cum igitur jam et nutriendorum liberorum cura 
et educationis atque collocationis eorum esset sol- 
licitudine liberata, et. molestie domesticie majore 
ex parte inter ipsos filios divise forent : auctor, 
ut dietum. est, matri virgo fuit, ul ad sapientiae 
studium et puram vivendi rationem sese conferret : 
eamque a reliquis omnibus rebus et pristina con- 
suetudine, ad propriam humilis abjeetzque vit;e 
moderationem adduxit, ut in ea virginum multi- 
tudine eadem cum illis conditione viveret, unaque 
mensa, simili lectulo, pari denique et :equa rerum 
omnium qux ad vitam pertinent, ratione uteretur, 
omni ex ipsarum vita diguitatis differentia sublata. 
Quamobrem talis erat. vit:e ordo tantaque in sa- 
pienti:e studio praestantia et tam. gravis vivendi 
disciplina, ut nulla describi possit orationis fa- 
cultate : quales enim sunt animi, qui corporis vin- 
culis soluti molestiisque liberati ex hoc vit: ear- 
cere avolaverunt : talis erat. earum vita, quippe 
qui ab omni rerum humanarum vanitate. aliena 
al angelorum vite. similitudinem 
dehat. Non ira, 


proxime acce- 
non odiuni, non su- 
spicio inter eas cernebatur ; omnis honoris, cori 
aliarum id genus inanium rerum cupiditas, 
omnis fastus et superbia, et reliqua similia vitia 
inde rejeeta. erant. Delicias suas in Llemperantia 
collocabant; gloriam suam in eo putabant sitaun 
quod nol: essent nemini ; divitias, quod nihil pos- 
siderent, quodque terrenas omnes copias, tanquar 
pulverem, a corporibus suis excussissent. Nulluin 
autem non inane studium esse ducebant, quod in 
hae vita curanda. colendaque poneretur. Sola illic 
rerum divinarum vigebat cura, perpetuumque 
precandi studium, et assidua psalmorum decan- 
tatio, qui nulio unquam tempore nec die noc 


21 


non invidia, 


et 
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nocte intermittebatur : ut in ea ve 
pariter et. quies consisteret. Quinam igitur hu- 
mana dicendi vis hane vivendi rationem explicare 
queat? Erat ipsarum vita inter. humanam  coele- 
stemque naturam. interjecta, utriusque particeps , 
utrique finitima : etenim quatenus ab humanis 
perturbationibus se vindicarat, hominis conditione 
proestantior erat; quatenus autem in corpore cer- 
nebatur, et hominis continebatur figura et sensuum 
instrumentis utebatur, angelie: et corporis experti 
naturi cedebat: ausit forsitan. aliquis etiam non 
inferiorem esse contendere. Quandoquidem cum 
carne viventes, ad similitudinem vacantium cor- 
pore potestatum, onere corporis non premebantur : 
Sed excelsa et sublimis erat earum vita, quippe 
qui alto erectoque animo cum coelestibus illis 
potestatibus versabantur. In hoc vivendi instituto 
non parvo tempore vixerant, cum assiduis inven- 
torum bonorum accessionibus, sapientie studium 
quarent. 

Ad hune autem tam przcelarum scopum asse- 
quenduni magno erat adjumento frater quidam eo- 
dem ex ulero editus, qui Petrus appellabatur, in 
quo pariendi dolores finierat mater : hic enim ulti- 
mus a parentibus susceptus est filius, qui simul et 
natus et orbus fuit. Quo enim tempore ipse in lu- 
cem edebatur, pater e vita decessit. Hunc, quae 
inter liberos erat natu maxima, qua de institula 
hzc est oratio, paulo post ejus ortum ab ubere 
nutricis sublatum ipsa statim enutriit, excellenti- 
que disciplina educavit, sacris institutis a puero 
ipsum erudiens, adeo ut nihil otii concesserit, quo 
posset studiis inanibus vacare; nam illi se οἱ pa- 
trem e! magistrum et. custodem, et matrem, et ad 
optima quique consultrieem. praebuit, talemque 
reddidit ut antequam excederet e pueritia in tenero 
illo xtatis flore ad excelsum philosophiz:: gradum 
ascenderit, Ea quidem crat ingenii bonitate, 
omnia artium genera 


ut ad 
eliam qui manibus exercen- 
tur perdiscenda natus esse videretur : quare nullo 
duce perfectam eorum peritiam est assecutus quz 
cwteri multo tempore et labore discunt a przce- 
ptoribus. Is ergo studiorum externorum occupa- 
tiones aspernatus, et ingenium ad omnes bonas 
disciplinas percipiendas aptum habens, semperque 
respiciens ad sororem, quam sibi tanquam totius 
boni scopum proposuerat, eos ad virtutem | pro- 
gressus fecit, ut. in reliqua vita magno Dasilio vir- 
Quis prostantia nihilo inferior fore judicaretur : 
"Tune autem sorori et matri erat. instar omnium, 
etr una cum illis ad angelicam illam vitam conten- 
debat, 


Cum autem. gravi quodam tempore laboraretur 
inopia et fame, multique fama beneficentiw excitati 
undique eonfluerent ad eum recessum, quem inco- 
lebant; tantum. industria sua. pauperibus cibario- 
subministravit, ut adventantium frequentia 
loeus ille, non solitudo videretur esse, sed civitas. 


rum 


GREGORH. NYSSENI 


et opus ipsarum A εἶναι τοῦτο, χαὶ ἔργον, ἀνάπαυσιν. Τὴν τοίνυν τοιαὺ- 


augentes ad 


C 
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τὴν διαγωγὴν τίς ἂν ὑπ᾽ ὄψιν ἀγάγοι λόγος ἀνθρώ- 
πινος ; Παρ’ οἷς μεθόριος ἦν ἡ ζωὴ τῆς τε ἀνθρω- 
πίνης χαὶ τῆς ἀσωμάτου φύσεως. Τὸ μὲν γὰρ ἐλευ- 
θερωθῆναι τῶν ἀνθρωπίνων παθημάτων τὴν φύσιν 
χρεῖττον ἣ χατὰ ἄνθρωπον ἣν᾽ τὸ δὲ ἐν σώματι 
φαίνεσθαι χαὶ σχήματι περιειλήφθαι, χαὶ τοῖς αἰσθης 

«xolg ὀργάνοις συζῆν, ἐν τούτῳ τῆς ἀγγελιχῆς τέ 
χαὶ ἀσωμάτου φύσεως. τὸ ἔλαττον εἶχον. Τάχα δ᾽ ἄν 
τις τολμήσας εἴπο: μηδὲ «χαταδεεστέραν τὴν παραλ- 
λαγὴν εἶναι " ὅτι σαρχὶ συζῶντες, xaÜ' ὁμοιότητα 
τῶν ἀσωμάτων δυνάμεων, οὐχ ἑδαροῦντο τῷ ἐφολχίῳ 
τοῦ σώματος “ ἀλλ᾽ ἀνωφερής ve xal μετέωρος ἦν 
αὐτῶν ἡ ζωὴ, ταῖς οὐρανίαις συμμετεωροποροῦσα 
δυνάμεσι " χρόνος ἣν τῆς τοιαύτης διαγωγῆς, οὐχ 
ὀλίγος * xol συνηύξετο τῷ χρόνῳ τὰ χατορθώματα, 
ἀεὶ πρὸς τὸ καθαρώτερον ταὶς τῶν ἐφευρισχομένων 
ἀγαθῶν προσθήχαις τῆς φιλοτοφίας ἐπιδιδούσης. 
majorem animi munditiam appropin- 


"Hy δὲ αὐτῇ, ὁ μάλιστα πρὸς τὸν μέγαν τοῦτον τοῦ 
βίου σχοπὸν ὑπηρετῶν, ἀδελφός τις ὁμογάστριος, 
Πέτρος ὄνομα αὐτῷ, ἐφ᾽ ᾧ ἔληξαν τῆς μητρὸς ἡμῶν 
αἱ ὠδῖνες. Οὗτος γὰρ Tv ὁ τελευταῖος τῶν ὠδίνων 
βλαστός - ὃς ὁμοῦ υἱὸς, χαὶ ὀρφανὸς ὠνομάσθη - 
ἅμα γὰρ τῷ παρελθεῖν τοῦτον εἰς φῶς, χαταλείπει 
ὁ πατὴρ τὸν βίον. ᾿Αλλ᾽ fj πρεσδυτάτη τῶν ἀδελφῶν, 
περὶ ἧς ὁ λόγος, μιχρὰ τῆς θηλῆς αὐτὸν παρὰ τὴν 
πρώτην γένεσιν μετασχόντα, εὐθὺς ἀποσπάσασα τῆς 
πιθηνουμένης, δι᾽ ἑαυτῆς ἀνατρέφει τε χαὶ ἐπὶ πᾶ- 
σαν τὴν ὑψηλοτέραν ἤγαγε παίδευσιν, τοῖς ἱεροῖς τῶν 
μαθημάτων £x νηπίων αὐτὸν ἐνασχήσασα, ὡς μὴ 
δοῦναι τῇ Ψυχῇ σχολὴν πρός 


τε 


τι τῶν ματαίων ἐπιχλι- 


θῆναι. ᾿Αλλὰ πάντα γενομένη τῷ véo , πατὴρ, διδά- 
σχαλος, παιδαγωγὸς, μήτηρ, ἀγαθοῦ παντὸς σύμ- 


θουλος, τοιοῦτον αὐτὸν ἀπειργάσατο, ὡς πρὶν ἐξελ- 
9 t ᾽ - * 

θεῖν τὴν ἡλικίαν τῶν ᾿παίδων ἔτι ἐν μειρακίῳ, τῇ 
ἀπαλότητι τῆς ἡλικίας ἀνθοῦντα, 


τῆς φιλοσοφίας σχοπὸν ἐπαρθῆναι. Καί τινι φύσεως 


πρὸς τὸν ὑψηλὸν 


εὐχληρίᾳ πρὸς πᾶσαν τέχνην ἰδίαν τὴν διὰ χειρὸς 
ἐνεργουμένην ἐπιτηδείως ἔχειν, ὡς μηδενὸς χαθηγου- 
μένου, διὰ πάσης ἀχριθείας ἑχάστου τὴν ἐπιστήμην 
χατωρθωχέναι, ὧν χρόνῳ xal πόνῳ τοῖς πολλοῖς ἡ 
μάθησις γίνεται. Οὗτος τοίνυν τῆς περὶ τοὺς ἕξωθεν 
τῶν λόγων ἀσχολίας ὑπεριδὼν, ἰχανὴν δὲ διδάσχαλον 
παντὸς ἀγαθοῦ μαθήματος τὴν φύσιν ἔχων, 
πρὸς τὴν ἀδελφὴν βλέπων,, χαὶ σχοπὸν ἀγαθοῦ παν- 


τὸς ἐχείνην ποιούμενος, εἰς τοσοῦτον ἐπέδωχεν ἀρε- 
ον τοῦ μεγάλου Βασιλείου 

ρετὴν προτερήμασιν ἐν τῷ 
μετὰ ταῦτα βίῳ. Τότε δὲ ἀντὶ CO ET ἣν τῇ ἀδελφῇ 
χαὶ τῇ μητρὶ, συνεργῶν αὐταῖς 


ἐχείνη" ζωήν. 


τῆς εἶδος, ὡς μηδὲν ἔλαττ' 
δοχεῖν ἔχειν ἐν τοῖς xav à 


᾿ 


€ πρὸς τὴν ἁγγελιχὴν 


Ὅς ποτε χαὶ σιτολειψίας χαλεπῆς γεγενημένης, 
χαὶ πολλῶν πανταχόθεν χατὰ φήμην τῆς εὐποιίας 
τὴν Ape ἐν f| κατῴχουν, ἐπιῤῥεόννων * 

᾿ ἐπινοιῶν τὰς τροφὰς ἐπλεόνασεν, ὡς τῷ 
πλήθει τῶν SNL TIN 


τοσοῦτον δι 
πόλιν εἶνα! τὴν ἐρημίαν 


δοχεῖν" ἐν τούτῳ εἰς γῆρας λιπαρὸν προελθοῦσσ ἢ 


6] DE vITA 
μήτηρ, πρὸς τὸν Θεὸν μετανίστατο, £v 
ῥων τῶν τέχνων χερσὶ τὸν βίον ἑαυτῆς ἀναπαύσασα 
Ἧς ἄξιον τὴν τῆς εὐλογίας τώρα φωνὴν, Tj ἐπὶ 
τῶν τέχνων ἐχρήσατο, τῶν τε μὴ παρόντων ἑχάστου 
χατὰ τὸ πρὸς φίλον ἐπιμνησθεῖτα, ὡς μηδὲ ἕνα γε- 
νέσθαι τῆς εὐλογίας ἀπόχληρον, χαὶ διαφερόντως 
ποὺς παρόντας αὐτῇ 
θεμένη. Παραχαθημένων γὰρ αὐτῇ χατὰ τὸ πλάγιον 
ἑχατέρᾳ 


τῷ Θεῷ διὰ προσευχῆς παρα- 


ἐφ᾽ ἑχάτερα τῆς χλίνης τῶν δύο τούτων, 
χειρὶ ἐφαψαμένη τῶν τέχνων, ταῦτα πρὸς τὸν Θεὸν 
εἶπεν ἐν τελευταίαις φωναῖς" « Σοὶ, Κύριε, καὶ ἀπάρ- 
Yopni , χαὶ ἀποδεχατῶ τὸν χαρπὸν τῶν ὠδίνων. 
'Amapyf μοι ἡ πρωτότοχος αὕτη, xal ἐπιδέχατος 
οὗτος ἣ 
νόμου ἑκάτερα, χαὶ 


τελευταία (jig. Σοὶ 0E ἀφιέρωται παρὰ τοῦ 
σά ἔστιν ἀναθήματα. Οὐχοῦν ἕλ- 
xat 


" e 
CON 


τὴν ἀρχὴν μου ταύτην, 
ἐπιδέχατον τοῦτο᾽ » δείξασα ταῖς ἐπιδειχτικαῖς 
Ἡ 


σατο, τοῖς 


φωναῖς τὴν θυγατέρα χαὶ τὸν παῖδα. μὲν οὖν 
τ 


εὐλογεῖν παυσαμένη, χαὶ τοῦ ζῇν ἐπ 


"ui xt 


τῇ πατρῴᾳ σορῷ 


vns 


ἔναποῦ 


σθαι σῶμα. Οἱ δὲ πληρώσαντες τὸ δια- 
τεταν! 


ἀεὶ 


ἕένον, 


ρὸς 


ὑψηλότερον εἴχοντο τῆς φιλοσοφίας, 
ἴδιον διαμιλλώμενοι βίον, xol τὰ 


τὸν Ἰ 
ἐφεξῆς ἀπο- 


πρ 
φθάσαντα τῶν χατορ)ωμάτων τοῖς 

τούτῳ ὁ πολὺς ἐν ἁγίοις Βασίλειος τῆς μεγά- 
λῆς Καισαρέων Ἐχχλησίας ἀνεδείχθη προστάτης " ὃς 
ἐπὶ τὸν χλήρον τῆς ἐν τῷ 


πρεσθυτερείῳ ἱερωούνη ς 


τὸν ἀδελφὸν ἄγει, ταῖς μυστιχαῖς. ἑαυτοῦ ἱερουρ- 
ίαις ἀφιερώσας. Kat ἐν τούτῳ πάλιν αὐτοῖς ἐπὶ τὸ 


σεμνότερόν vz χαὶ ἁγιώτερον προΐξ! ὁ βίος, τῇ ἱερω- 
σύνῃ τῆς φιλοσοφίας ἐπαυξηθείσης. Ὀχτὼ δὲ μετ 
τοῦτο διαγενομένων ἐτῶν, τῷ ἐννάτῳ ἐνιαυτῷ, 


σὺ ὦ. 


χατὰ πᾶσαν τὴν οἰχουμένην ὀνομαστὸς Βασίλειος, € 
ἀνθρώπων πρὸς τὸν Θεὸν μετοιχίζεται, χοινὴ πέν- 
πατρίδι χαὶ τῇ οἰχουμένῃ γενόμε- 
Ἢ δὲ πὐβῥωθεν ἐχ φήμης ἀχούσασα τὴν cup- 
φορὰν, ἔπαθε μὲν τὴν Ψυχὴν ἐπὶ τῇ τοσαύτῃ ζημίᾳ 
(πῶς γὰρ οὐχ ἔμελλεν ἅπτεσθαι χὰἀχείνης τὸ πάθος, 
οὗ χαὶ οἱ ἐχθροὶ τῆς ἀληθείας ἐπήσθοντο; )" χαθάπερ 
ὃὲ τὴν τοῦ χρυσοῦ φασι δοχιμασίαν ἕν διαφόροις γί- 


τι 


νεσθαι χωνευτηρίοις, ὡς εἴ vt τὴν πρώτην διαφύγοι 


D 


υτέρᾳ διαχριθῆναι, xaX πάλιν ἐν 


yovsíav , 


ἐν 
19 


i 
τῇ τελευταίᾳ πάντα τὸν ἐμμεμιγμένον ῥύπον τῇ ὕλῃ 


ἀποχαθαίρεσθαι" τὴν Oi à»[ et CAE n. 


μηδένα ῥύπον ἀπ ; 


επ 


τὸ 
φόροις τῶν λυπηρῶν mpos- 
διανοίας βασανισθείσης, παντα- 
τὸ τῆς Ψυχῆς ἀκχιδδήλευτόν 
χαὶ ἁταπείνωτον. Πρότερον μὲν ἐν τῇ τοῦ ἀδελφοῦ 
" μετὰ ταῦτα δὲ ἐν τῷ χωρισμῷ 


χαὶ 
ἐχείνης συνέδη " ταῖς ὃ: 
θολοῖς τῆς ὑψηλῆς 
χόθεν ἀναδειχθῆναι 


τε 


ποῦ ἄλλου μεταστάσει 
τῆς μητρός " 
ρίζετο. ἼἜμεινε τοίνυν, χαθάτ 


χλάσασα. 


Ex τρίτου 0E, ὅτε τὸ χοινὸν τῆς γενεᾶς 
περ τὶς 


"Ἔννατος ἣν μετὰ τὸ πάθος τοῦτο μὴν, ἣ μικρὸν 
ὑπὲρ τοῦτο, ᾽Αντιό- 
χου πόλιν ἡθροίζετο, κεῖς μετέσχομεν. Καὶ 
ἐποιδὴ πάλιν πρὸς τὴν ἑαυτοῦ ἕχαστος ἀπελύσθημεν, 


xai σύνοδος ἐπισχόπων χατὰ τὴν 


ἧς χαὶ ἡ 


S. ΜΛΟΠΙΝ Δ. 


ταῖς ἀμφοτέ- A Interim. senex admodum mater in utriusque filii 


D 


χαλὸν, ὁ Fats Βα 
ἀθλητὴς ἀχαταγώνιστος, οὐ ὑδαμοῦ 


Do 
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manibus moriens, migravit ad Deum. Cujus quoe 
benedictionis vox. fuerit. illius, qua erga liberos 
Nam cum 
de absentibus singulatim amanter mentionem fecit, 
uL nullus esset expers benedictionis : tum prz- 
cipue presentes ipsa precibus suis obtulit Deo. 
Etenim cum ei ex utraque parte lectuli adversi 
assideren!, altera. manu utrumque tangens , hisce 
verbis postremis Deum allocuta est : « Tibi, Bo- 
mine, et primitias et decumam dico fructum uteri 
locum bze mihi obtinet 


usa est, commemorare non erit alienum. 


mei. Primitiarum. enim 
primogenita, decum:e vero extremus hic decimus 
filius. Tibi autem lege utraque debentur, et tua 
sunt munera. ln. hane igitur primogenitam meam 
et hunc. decimum 
perspicua designans et filiam et. filium. lta et be- 
nedietioni et vit:e. finem statuit, 


veniat. sanctimonia», oratione 


cum prius man- 
«asset filiis ut se in sepulerum paternum inferrent: 
id illi uti jussi fuerant. cum przestitissent, in reli- 
quum tempus ad sapientim fastigium , semper 
cum anteacta vita pugnantes, et pr:eterita bene- 
facta posterioribus superare studentes contende- 
bant. 


Interea insignis inter sanctos Basilius, magni 
Ciesarez declaratus est antistes, et. mysiicis saeri- 
ficiis suis fratrem consecrans, ad sacram presbyterii 
dignitatem provexit. Atque hie rursus eis vitae 
cursus ad graviora sanctioraque dirigebatur, cum 
sacerdotii dignitas sapientie conjuncta studio eu- 
mularetur. Post autem annis octo transactis et 
nono inchoato per totum orbem celeberrimus ba- 
silius ab hominibus ad Deum concessit, communem 
patri.e et Ecclesise luctus occasionem prz:ebens. Hanc 
calamitatem cum ad Macrinam rumor detulisset, 
animo illa quidem non potuit in tanto detrimento 
non commoveri : (qui enim sororem non langeret 
dolor quo ipsi quoque inimici afficiebantur ?) atta- 
men ut aurum diversis aiunt. fornacibus explorari, 
uL si primam evaserit, in altera adjudicetur, et 
rursum in estrema omnes ejus materi: commistie 
sordes eluantur : exquisitum auiem optimi auri 
indicium esse, si per omnes transiens nihil emittat 
sordium : sic ut variis molestiarum 
casibus explorata, pr:estantis illius animi probitate, 
nihil unquam in 


ei contigit, 
ea sordidi, nihil adulterini repe- 
viretur. Ac primo quidem periculum factum fuerat 
in obitu alterius fratris : deinde in. matris funere 
tertio quando commune generis decus Pasilius dc- 
cessit. Stetit igitur, tanquam invictus pugil, nullo 
calamitatum impetu labefacta. 

σίλειος, τῆς ἀνθρωπίνης ζωῆς ἐχω- 


τῇ προσθδολῇ τῶν συμφορῶν ἀπο- 

Erat post hane jacturam nonus mensis, aut 
paulo amplius, cum episcoporum concilium indictum 
est Antiochi; cui nos item interfuimus, Sed post- 


esquam domum quisque suam discessimus, ante- 


S. ΟἸΕΘΌΠΗ NYSSEN: 
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quam annus prateriret, mihi Gregorio cupiditas A πρὶν τὸν ἐνιαυτὸν παρελθεῖν, ἐνθύμιον ἐμοὶ τῷ Γρη- 


incidit ut sororem inviserem. Magnum enim inter- 
cesserat temporis intervallum, quo mutuo inter 
20s conspectu non potueramus frui, prohibentibus 
tentationum molestiis quas ab h:resis principibus 
patria pulsus ubique sustinueram. Nam dimetienti 
inibi temporis spatium, quod interim fluxerat, dum 
ejusmodi perturbationibus congressus noster im- 
peditur, oeto plus minus annorum videbatur. Cum 
igitur jam. multum itineris confecissem, nec ain- 
plius quam unius dici via restaret, visio mihi per 
quietem erant eventura 
judicium ostendit. Videbar enim mihi gestare ma- 
nibus martyrum reliquias, ex quibus splendor 
clucebat, qualis e levi. speculo, si adverso soli op- 
ponatur, egreditur, quo quidem luminis fulgore 
oculi mei perstringebantur. Hoc autem visum mihi 
ter occurrit eadem nocle, nec. plane, quid porten- 
deret conjicere poteram ; sollicitus itaque animo 
agitabam, observabamque ul ejus significationem 
exitu judicearem. 

Cum jam ad secessum, in quo illa. angelicam eae- 
lestemque. vitam degebat, appropinquassem, fami- 
liarium quemdam interrogavi primum de fratre, an 
adesset : quo. respondente illum jam quarto die 
discessisse, cognoscens eum altera nobis via pro- 
diisse obviam, tum etiam. de magna illa percon- 
tatus sum : cumque ille respondisset, cam quodam 
morbo laborare, majore incensus studio, quod re- 
liquum erat. vix festinanter arripui. Nam timore 
etiam quodam perterritus animus fulurum pra- 
sagiebat : sed cum ad locum accederem, conven- 
tus hominum (fama enim me jam adesse fratribus 
prenuntiaverat) ex locis in quibus habitabant ad 
nos confluxit. Nam honoris gratia amicis obviam 
procedere consueverunt. At virginum chorus ad 
ecclesiam modeste nostrum adventum exspectabat. 
Verum cum fecissemus et precandi et benedicendi 
finem, atque illa, inclinato prius capite benedi- 
elioni , honeste discedentes abiissent ad loca sua, 
nec una quidem earum apud nos relicta esset, 
facile id quod erat conjeci, non esse inter cas 
ipsarum ducem; el precedente quodam atque 
ostium apperiente, sacram illam domum, in qua 
inerat illa magna ingressus sum ; vehementer au- 
lem tunc zgrotabat, neque vero in lecto aut strato 
quopiam, sed humi quiescebat, suljeeta 


nanifestum | eorum quie 


sacco 
tabula, et altera. caput ejus sustinente tabula, quie 
pulvinaris loco insigei fizura collum ejus subibat, 
et cervicem ipsius in se decore recipiebat. 
«οιαύτη ἀντὶ προσχεφαλαίου τῇ χεφαλῇ 
θαίνουσα, xaX χαταθυμίως ἀνέχουσα ἐφ᾽ ἑαυτῆς τὸν 
Cum igitur vidisset me prope fores esse, sese in 
cubitum erigens, accurrere illa quidem non potuit 
(nam febri defecerant vires), sed tamen solo ma- 
num affigens, seque quantum poterat ex humili 
lectulo promovens, honorem habuit, quem mihi 
obvians przstare non pot;rat : sed ego accurrens 
manibusque suscipiens limi dejectam excitavi, et 


C 


γίνεσθαι, ἐν λοξῷ 


γορίῳ γίνεται πρὸς αὐτὴν διαθῆναι. Πολὺς γὰρ ἣν 
ὁ διὰ μέσου χρόνος, ἐν ᾧ τὰς ἐπισχέψεις αἱ τῶν 
πειρασμῶν περιστάσεις ἐχώλυσαν, ἃς ὑπέμενον πᾶν- 
ταχοῦ τῆς 


τῶν τῆς αἱρέσεως ἑπιστα- 
ξελαυνόμενος, Καὶ ἀριθμοῦντί μοι τὸν δι. 
μέσου χρόνον, ἐν ᾧ τὴν κατ᾽ ὀφθαλμοὺς συντυχίαν οἱ 
πειρασμοὶ διεχώλυσαν,, οὐχ ὀλίγον ἐφαίνετο τὸ διά- 
στημα ὀχτὼ μιχροῦ δεῖν παραμετρούμονον ἔτεσιν. 
Ἐπειδὴ τοίνυν τὸ πολὺ τῆς ὁδοῦ διανύσας, μιᾶς ἡμέ- 
pac ἀπεῖχον 600 , ὄψις τις ἡμῖν ἐξ ἐνυπνίου φανεῖσα, 
φοδερὰς ἐποίει τὰς ἐλπίδας τοῦ μέλλοντος. Ἐδόχουν 
γὰρ λείψανα μαρτύρων διὰ χειρὸς φέρειν " εἶναι δὲ 
ἀπ᾽ αὐτῶν αὐγὴν, οἷα £x. χαθαροῦ τινος γίνεται χατ- 


τούντων € 


ὀπτροὺ, ὅταν πρὸς τὸν ἥλιον τεθῇ ἀντιπρόσωπον, 
ὥστε μοι τὰς ὄψεις πρὸς τὴν μαρμαρυγὴν τῆς λαμ- 
πηδόνος ἀμθλύνεσθαι. Καὶ τῆς αὐτῆς μοι νυχτὸς εἰς 
τρὶς γενομένης τῆς τοιαύτης ὄψεως, συμθαλεῖν μὲν 
οὐχ εἶχον χαθαρῶς τοῦ ἐνυπνίου τὸ αἴνιγμα " λύπην 
δέ τινὰ τῇ Ψυχῇ προσεώρων, χαὶ ἐπετήρουν τῇ ἐχθά- 
σει χρῖναι τὴν φαντασίαν. 

Καὶ δὴ γενόμενος πλησίον τῆς ἐσχατιᾶς, ἐν f| δι- 
ἣγεν ἐχείνη τὴν ἀγγελικήν τε χαὶ ἐπουράνιον χατορ- 
θοῦσα ζωὴν, ἠρόμην 
ἀδελφοῦ πρῶτον, εἰ 


τῶν ἐπιτηδείων τινὰ περὶ τοῦ 
παρὼν εἴη " φήσαντος δὲ πρὸς 
ἡμᾶς, αὐτὸν ἐξωρμηχέναι, xol τετάρτην ἄγειν, συν- 
εὶς ὅπερ ἦν, ὅτι OU ἑτέρας ὁδοῦ - γέγονεν αὐτῷ πρὸς 
ἡμᾶς ἣ ὁρμὴ, τότε xa περὶ τῆς Μεγάλης ἐπυνθανό- 
μὴν" τοῦ δὲ φήσαντος, ἐν ἀῤῥωστίᾳ γεγενῆσθα! τινι, 
σπουδαιότερον εἰχόμην,, ἐν ἐπείξε: τὸ λειπόμενον τῆς 
6009 διανύων. Καὶ γάρ με λύπη τις χαὶ φόδος μηνυ- 
MES 


τὴς τοῦ μέλλοντος ὑποδραμὼν διετάρασσεν " ὡς δὲ 


iv'sely 


χαὶ xav' αὐτὸν ἐγενόμην τὸν τόπον, xol προχατήγ- 


γε[ι1λε τῇ ἀδελφότητι τὴν παρουσίαν dj φήμη" τότε 
σύνταγμα τῶν ἀνδρῶν ἅπαν, £x τοῦ ἀνδρῶνος πρὸς 
ἡμᾶς προεχέθη * σύνηθες γὰρ αὐτοῖς τιμᾷν τῇ ὑπαν- 
τήσει τοὺς χαταθυμίους. Ὁ) ὃὲ ἐν γυναιξὶ τῆς παρ- 
θενίας. χορὸς εὐχόσμως χατὰ τὴν ἐχχλησίαν τὴν εἴσ- 
οὗον ἡμῶν ἀνέμενεν. ᾿᾿ἰπεὶ δὲ τέλος εἶχεν ἢ εὐχή τε 
xa ἡ εὐλογία, χαὶ αἱ μὲν μετὰ τὸ ὑποσχεῖν τῇ εὐλο- 
γίᾳ τὴν χεφαλὴν εὐσχημόνως ἀναποδίζουσαι πρὸς 
ἑαυτὰς ἀνεχώρουν, ὑπελείπετο δὲ ἐξ αὐτῶν πρὸς ἡμᾶς 
οὐδεμία" εἰχάσας ὅπερ ἦν, μὴ ἐν ἐχείναις εἶναι τὴν 
χαθηγουμένην, προηγησαμένου {τινὸς ἐπὶ τὸν οἶχον, 
ἐν ᾧ ἦν [ἢ] Μεγάλη, xoi τὴν θύραν διαπετάσαντος, 
ἐντὸς τῆς ἱερᾶς ἐχείνης ἐγενόμην μονῇς " ἡ δὲ σφο- 
δρῶς ἥδη τῇ ἀῤῥωστίᾳ χατείχετο" ἀνεπαύετο δὲ οὐκ 
ἐπὶ χλίνης τινὸς 1| στρωμνῆς, ἀλλ᾽ ἐπὶ τοῦ ἐδάφους. 
σανίδος ὑποτεταμένης τῷ σάχχῳ,, xo τὴν χεφαλὴν 
ἑτέρας πάλιν σανίδος ὑπερειδούσης, ἧς ἢ ἐργασία 
τῷ σχήματι τοὺς τένοντας ὑπο- 


αὐχένα. 


Ἐπεὶ 
ὀρθώσασα ἑαυτὴν 


οὖν εἶδεν ἐγγὺς τῶν θυρῶν με γενόμενον» 
ἐπ᾽ ἀγχῶνος, προσδραμεῖν οὐχ 
οἵα v ἣν, ἐν τῷ πυρετῷ ἤδη τῆς ἰσχύος ὑπολυθεί- 
σα δὲ ἐπὶ τοῦ ἐδάφους τὰς χεῖρας, χαὶ ἐφ᾽ 
τε ἣν, ἔξω ἑαυτὴν τοῦ χαμευνίου προτεί- 
νασα, τὴν τῆς ὑπαντήσεως ἐπλήρου τιμήν" χἀγὼ 
προσδραμὼν, xaX ταῖς χερσὶν ὑποθαλὼν χαμαὶ «b 
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πρόσωπον χεχ 
χαὶ ἀπέδωχα τῷ συνήθε: 
Ἧ δὲ προτείνασα 


μένον, 
«ἧς χκαταχλίσεως σχήματι. 
τῷ Θεῷ τὴν χεῖρα, « Kal ταύτην 
ἐπλήρωσάς μοι, » φησὶ, € τὴν χάριν, ὁ Θεός" xoY 
οὐχ ὑστέρησάς με ἐχ τῆς ἐπιθυμίας μου" ὅτι ἐχί- 
ῆσας τὸν σὸν αἰχέτην εἰς ἐπ τίσχεψιν τῆς παιδίσχης 
σου. ? Καὶ ὡς ἂν μηδεμίαν ἐπαγάγοι τῇ ἐμῇ ψυχῇ 
δυσθυμίαν, τὸν στεναγμὸν χατεπράῦνε, καὶ τὴν συν- 
οχὴν τοῦ ἄσθματος χρ ὑπ 


ιν πως ἐδιάζξετο" διὰ 
πάντων τε πρὸς τὸ SIN ἐρον μεθηρμόζετο, τῶν 
χαταθυμίων λόγων αὐτή τε 


χατάρχουσα, χαὶ ἡμῖν 
πὰς ἀφορμὰς, δι᾽ ὧν ἠρώτα, παρασχευάζουσα. Τῆς 
ὃὲ περὶ τοῦ μεγάλου Βασιλείου μνήμης τῇ ἀχολουθίᾳ 
τοῦ λόγου παρεμπεσούσης, ἐμοὶ μὲν ἐπώχλαζεν [| 


ψυχὴ, xal 


συνέπιπτεν ἐν χατηφείᾳ τὸ πρόσωπον" ἣ 


στε ἀφορμὴν ποιησαμένη ὑψηλοτέρας φ'λο- 
σοφίας τὴν περὶ τοῦ ᾿ΑΥίοι ῇ 

σοφίας τὴν περὶ τοῦ ᾿Αγίου μνήμην, 
τλθε λόγους φυσιολογοῦσά τε 


τοιούτους διεξ- 


τὸ ἀνθρώπινον, xax τὴν 
θείαν oixovouíaw τὴν διὰ τῶν σχυθρωπῶν χεχρυμ- 
À- 
ἁγίῳ Πνεύ- 
ὥστε μοι τὴν Ψυχὴν ἔξω 
ἁνθρωπίνης 


μένην τῷ λόγῳ διαχαλύπτουσα " τά τε περὶ τῆς με 
λούσης ζωῆς, χαθάπερ θεοφορουμένη τῷ 

ματι, διεξιοῦσα " 
διῖν τῆς 
ἀδύτων τῇ 


pix poo 
φύσεως εἶναι Goxciy 


χειραγωγίᾳ τοῦ λόγου καθισταμένην. 
Καὶ ὥσπερ ἐπὶ τῆς τοῦ Ἰὼθ ἱστορίας ἀχούομεν, 

ὅτι πανταχόθεν τῇ σηπεδόνι τῶν τραυμάτων ὅλῳ «0 

σώματι δι᾽ ἐχώρων ὁ ἀνὴρ συντὴχ 


ἀλγύνον τὴν αἴσθησιν τοῖς λογισμοῖς ἐπεχλίνετο, ἀλλ᾽ 
ἐν μὲν τῷ σώματι, τὸ ἀλγοῦν εἶχεν - ὁ δὲ πρὸς 
ἰδίαν ἐνέργειαν οὐχ ἡμόλύνετο, οὐδὲ διέχοπτε τὸν 
λόγον τοῖς ὑψηλοτέροις ἐμθατεύοντα " τοιοῦτόν τι χαὶ 
ἐπὶ τὴς μεγάλης ἑώρων ἐχ 


ξΞίνης, τοῦ πυρετοῦ πᾶσαν 
τὴν δύναμιν αὐτῆς χαταφρύγοντος, xai πρὸς τὸν 
θάνατον συνελαύνοντος, καθάπερ δρόσῳ τινὶ τὸ σῶμα 
ἑαυτῆς ἀναψύχουσα, οὕτως ἀπαραπόδιστον εἶχεν ἐν 
τῇ περὶ τῶν ὑψηλῶν θεωρίᾳ τὸν νοῦν, οὐδὲν ὑπὸ τῆς 
τοσαύτης ἀῤῥωστίας παραθλαπτόμενον. Καὶ εἰ μὴ 
πρὸς ἄπειρον ἐξετείνετο μῆχος d cvy voa, πάντα 
ἂν χαθεξῆς διηγησάμην * ὅπως ἐπήρθη τῷ λόγῳ περί 


πε τῆς Ψυχῆς ἡμῖν φιλοσοφοῦσα, καὶ τῆς διὰ σαρχὸς 
ζωῆς τὴν αἰτίαν διεξιοῦσα xaY ὅτου χάριν ὁ ἄνθρω- 


τος, χαὶ ὅπως θνητός " xal ὅθεν ὁ θάνατος " χαὶ τίς 
ἡ ἀπὸ τούτου πρὸς τὴν ζωὴν πάλιν ἀνάλυσις. Ἐν οἷς 
ἅπασιν, ὥσπερ ἐμπνευσθεῖσα τῇ δυνάμει τοῦ ἁγίου 
RU το πάντα διεξήξι σαφῶς τε χαὶ ἀχολούθως, ἐν 
ὑχολίᾳ πάσῃ τοῦ λόγου ῥέοντος χαθάπερ Ex πηγῆς 
τινος, χαὶ ἀπαραποδίστως πρὸς τὸ πρανὲς φερομένου 
^09 ὕδατος. 
Ἐπεὶ δὲ συνεπεράσθη ὁλόγος,« “Ὥρα σοι, » φησὶν, 
« ἀδελφξ, πολ)ᾧ τῷ κόπῳ τῆς ὁδοιπορίας πεπονηχότι, 
βραχύ τι διαναπαῦσαι τὸ σῶμα. » κἀμοὶ μεγάλη μὲν 
χαὶ ἀληθὴς ἄνεσις ἣν τὸ προσορᾷν 
μεγάλων ἔπαχροᾶσθαι λόγων " δὲ τοῦτο χεχα- 
ρισμένον ἣν χαὶ φίλον αὐτῇ, ὡς ἂν διὰ πάντων 
πείθεσθαι τῇ διδασχάλῳ δοχοίην, ἕν τινι τῶν 


vs αὐτὴν χαὶ τῶν 


παρα- 
παρ- 
ἀνοαδενδράδων 
σχιὰν ἀνεπαυόμην" ἀλλ᾽ οὐχ ἣν δυνατὸν τῶν εὐφρα!:- 


χειμένων χηπίων χαρίεσσάν τινα χαταγωγὴν 
εσχευασμένην εὑρὼν, ὑπὸ τὴν τῶν 
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ἀνώρθωσά «s αὐτὴν πάλιν, A cubili solito 


τῷ ἡμετέρῳ συνταπεινωθῆναι B 


συνεπαρθεῖσαν 


p tanquam vi spiritus rapta, 


978 
vestitui. Hie illa manibus ad Deum 
sublatis: « Gratias,» inquit, « tibiago, Domine Dens, 
qui et hoe mihi largitus es, nec quod optabat ani-* 
nus meus ci denegasti 
luum, ut me Luar 


sed impulisti servum 
aneillam inviseret. » Ac ne quam 
animo molestiam asperzeret, gemitum molliebat, 
et celare. diffieiltateim. spirandi conabatur, seque 
ad hilaritatem. omui 
sermonis et 


ratione revoeabat, 
ipsa quaerens oeeasionem, et nobis 
interrogationibus suis materiam probens. Sed cuim 
series ipsa sermonis nos ad mentionem de Basilio 
perduxisset, mihi quidem commotus est auimus, 
et prz? maestitia vultus concidit, et ex oculis la- 
eryma defluebant. At illa tantum abfuit, ut eadem 
perturbatione nobiseum dejiceretur, ut ex Basilii 
memoria, sublimioris philosophi:e materiam arri- 
piens, ea disputarit, rerum humanarum causas 
exquirens, et occultam in rebus adversis provi- 
dentiam Dei dicendo aperiens, 


jucundi 


et quie. pertinent ad 
vitam futuram tanquam divino spiritu. afflata, per- 
eurrens, ut animus meus dictis illius excitatus οἱ 
ejus oratione in eclestibus adytis constitutus extra 
naturam hominis positus esse videretur. 

τοῖς λεγομένοις, καὶ ἐντὸς τῶν οὐρανίων 
Ae quemadmodum Job, ut in. ejus historia legi- 


mus, quamvis totum corpus, ulceribus 
sanie contabesceret, 
dolorem ratiocinando non demittebat : sed corpore 
quidem sentiebat dolorem, animo vero ad propriam 
actionem nihilo factus erat imbecillior ; nec ser- 
monem altioribus de rebus. institutum interrumpe- 
bat: sic in magna illa cernebam : 
febris omne robur ipsius 


undique 


putrescentibus, Sensum ad 


etenim. licet 
exsiecasset, et corpus 
ejus tanquam rore quodam frigefaciens ad mortem 
compelleret, mentem tamen expeditam, et tanquam 
morbo illzesam, in rerum sublimium contemplatione 
detinebat. Quod nisi vererer, ne in immensum ora- 
tio protraheretur, ordine euncta. persecutus esse s : 
quomodo dicendo provecta sit, vt et de hominis 
animo disputaret, rationemque vite hujus in carnc 
percurreret, et quem ad finem homo, et quomodo 
mortalis et qua de causa immortalis, et qu» hinc 
ad alteram. vitam resolutio. Οὐ. quidem. omnia 


sapienter distineteque 
declaravit, oratione ipsius facile tanquam aqua ex 
aliquo fonte defluente et sine ullo impedimento pec 
pronum delata. 


Facto autem dicendi fine : « Tempus est,» inqui, 
« frater, ut. paulisper quiescas, et corpus cures, 
quippe qui de via longa fessus sis.» Ego auteit 
quamvis in ejus aspeetu et sermone, tam gravibus 
de rebus vehementer vereque conquiescerem, ta- 
men quoniam sie ei gratum erat, 
bus magistrae parerem, 


ne non in omai- 
in hortis proximis gratum 
quoddam diversorium nactus, sub arbustorum um- 
bra quiescebam, sed nullam ex rebus jucundis 
poteram oblectationem percipere, cum animus 
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corum qui per quietem aspexeram  zenigma ex 
presentibus explicari videbatur. Spectaculum enini 
propositum vere sancti mariyris reliquias referebat, 
qui peccato quidem mortu: inhabitante Spiritus 
gratia splendescerent, Et hxc. cuidam eorum qui 
mecum erant exposui: cum autem 
animo tristia exspectaremus, illa nescio quomodo 
cogitationes nostras conjiciens, misit qui ketiora 
denuntiaret, jubens nos bono esse animo et melio- 
rem de se spem concipere : seusisse enim morbum 
in melius verti. Hoe autem non ad nos decipiendos 
dicebantur, sed ex vero, licet eo tempore nos id 
ignoraremus : revera enim tanquam cursor aliquis 
adversario superato jamjam stadii metam attingens 
et ad premium appropinquans, victorizeque coro- 
nam aspiciens, tanquam voti jam compos elfectus 
sit, letatur, sibique et amicis letum vietoria nun- 
tium aller: sic illa quoque affecta meliora de se 
jubebat sperare : jam supern: vocationis premium 
spectans, ac tantum non illa Apostoli verba de se 
eiiam dicens ἡ, «De reliquo reposita est! mihi co- 
rona justiti:: quam reddet mihi justus Judex,» 
quandoquidem «bonum certamen certavi, et cur- 
sum consummavi, et fidem servavi. » 
φθεγγομένη, ὅτ! μοι 
Κριτῆς » ἐπειδὴ « τὸν χαλὸν ἀγῶνα ἢγών:σμαι, xax 
Ad bonorum igitur nuntium recreati surreximus 
uL iis presentibus frueremur : erant. autem hae 
varia, et lzetiti:e. plenus apparatus. Nam. liicusque 
studio magna illa descenderat : verum cum rursus 
in ejus conspectum venissemus, non permisit ina- 
niter tempus consumere, sed a pueritia sua memo- 
riam eorum repetens, qux: contigerant, tanquam 
de seripto omnia recensebat, neque illa pratermit- 
tens, quie de parentum nostrorum vita recordaba- 
tur, quieque vel ante vel post ortum meum evene- 
rant: narrationi autem is erat propositus finis ut 
Deo gratias ageret : ipsorum enim parentum vitam, 
non tam opibus claram et illustrem, quam divina 
»enignitate auctam cumulatamque demonslrabat, 
cum propter confessionem Christi patris genitores 
fzissent oppugnati atque vexati : avum autem ma- 
ternum indignatio regia sustulisset, omniaque illius 
bona aliis dominis distribuisset : attamen adeo per 
fidem erevisse, ut eo tempore nullus eis clarior 
exstiterit. Rem autem familiarem , quamvis pro 
numero liberorum multiplici ratione fuisset divisa, 
tamen eum cumulum divina clementia suscepisse , 
uL parentum opes, singulorum liberorum sors su- 
peraverit : sibi autem ex àequa in fratres partitione, 
reliquum fecisse nihil, 


demissiore 


τὶ 


« ᾿Απόχειταί λοιπὸν ὁ τῆς 


Tct 


sed omnia manibus sacer- 
dotis divino mandato dispensasse, et Deo suppedi- 
lante talem sibi fuisse vitam, ut neque tune juxta 
preceptum, manibus desierit laborare, neque ad 
hominem unquam respexerit, aut in 
beneficentia honeste wivendi spem 


cujusquam 
collocaverit. 


* HE Timoth. iv, 7. 
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intus rerum tristium exspectatioue premeretur. Nam A vóvzov τὴν αἴσθησιν ἔχειν, 


τὸν δρόμον τ 


C 


D 
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Ψυχῆς ἔνδοθεν τῇ 


τῆς 
συνεχομένης. Τῶν γὰρ ἐν- 


1 


τῶν σχυθρωπῶν ἐλπίδ᾽ 


υπνίων ἡ ὄψις ἐχχαλύπτειν μοι διὰ τῶν φαινομένων 
ἐδόχει τὸ αἴνιγμα. Ἦν γὰρ ὡς ἀληθὲς τὸ προχεί- 
μενος θέαμα, μάρτυρος Sin λείψανα, ἃ τῇ μὲν 


ἁμαρτίᾳ ἐνενέχρωτο, τῇ δὲ & ἐνοικούσῃ τοῦ Πνεύματος 
χάριτι κατελάμπετο. Καὶ ταῦτα πρός τινα διεξήειν 
προαχηχοότων μου τὸ ἐνύπνιον" xaT] 
δὲ χατὰ τὸ εἰχὸς ἡμῶν ἐν τῇ προσδοχίᾳ 


τῶν φέστερον 
ὧν λυπη- 
οὐχ οἶδ᾽ ὅπως στοχασαμένη τῆς 


ἐν ἡμῖν διανοίας, ἀγγελίαν τινὰ τῶν NAP E EA 


ρῶν διαχειμένων, 


πεμψαμένη, θαῤῥεῖν ἕνεχ 
αὐτῆς ἔχειν ἐλπίδας" Emo 


jg τὸ χρεῖττον ῥοπῆς. Ταῦτα δὲ οὐ Be 


0, ἀλλ᾽ ἐξ αὐτῆς τῆς ἀληθείας ὁ λόγος 
s πρὸς τὸ παρὸν ἡγνοήσαμεν. Τῷ ὅντ' 

παραδραμὼν τὸν ἀντίπα- 
πρὸς τῷ τέρματι τοῦ σταδίου γενόμε- 


τ 
ip, xal τὸν ἐπινίχιον 


στέφανον 


de 


πων, ὡς ἤδη τετυχηχὼς τῶν π 
αι αὐτὸς ἑαυτῷ, x 


τροχειμέ- 

εὐνουστέροις 
ἀπὸ 
περὶ αὐτῆς 
ἄνω χλή- 
τὸ τοῦ ᾿Αποστόλου 


νων ME ET αἱ τοῖς 


Y z 


τὴν νίχην εὐαγγελίζεται" 


τῶν θεατῶν τ τοιαύτης 


ἡμῖν διαθέσεως χἀχείνη τὰ χρηστότερα 
θεῖον τῇ 


ἐλπίζειν ἐδήλου " ἤδη πρὸς τὸ βρα i 


ξλέπουσα, 


ςα 
σεως χαὶ μονονουχὶ 
δικαιοσύνης στέφανος, ὃν ἀποδώσει por ὁ δίχαιος 
τετέλεχα xol τὴν πίστιν τετήρηχα. » 

Ἡμεῖς μὲν οὖν πρὸς τὴν τῶν ἀγαθῶν ἀγγελίαν 
εὔθυμοι χαταστάντες, τῆς τῶν προχειμένων ἀπο- 


a δὲ ἣν ταῦτα, xal πάτης πε- 


t 
*tÀ 


λαύσεως Ἦμεν. Ποιχ 
πλήρωτο θυμηδίας fj παρασχευὴ, οὕτω τῆς Μεγάλης 
χαὶ μέχρι τούτων τῇ σπουδῇ χατιούσης. Ἐπεὶ δὲ 
πάλιν ἐν ὀφθαλμοῖς μεν αὐτῆς, οὐ γὰρ εἴα τὴν 
εὔσχολον ὥραν ἐφ᾽ ἑαυτῶν διάγειν, ἀναλαθοῦσα τῶν 
ἐχ νεότητος αὐτῆς βεθιωμένων τὴν χαθά- 
συγγραφῆς πάντα χαθεξῆς διεξήρχξετη * 
τῶν πατέρων ζωῆς διὰ μνήμης εἶχε, χαὶ τὰ 


png 
περ xo 
xa τὸν. μετὰ ταῦτα βίον" 
πρὸς τὸν Θεὸν 


ἐμῆς γεννήσεωξ, 
σχοπὸς δὲ αὐτῇ τοῦ διηγήματος ἣν 

γὰρ γονέων ἀπεδείχνυ τὸν βίον, 
περιουσίας λαμπρὸν τοῖς τότε χαὶ 
ἐχ θείας φιλανθρωπίας 

πατρὸς γονέων διὰ τὴν 
xo 


εὐχαριστία. Tov 
EX 
ὄντα, 
ἐπαυξηθέντα, τῶν μὲν τοῦ 
εἰς Χριστὸν ὁμολογίαν δεδημευμένων τοῦ δὲ 
μητέρα προπάτορος Ex βασιλιχῆς ἀγαναχτήσεως ἀν- 
προσόντων εἰς ἑτέρους 


οὐ τοσοῦτον 


περίθλεπτον ὅπου 


ῃηρημένου, xa πάντων τῶν 


βεταχεχωρηκότων, ὃ δεσπότας" χαὶ ὅμως εἰς τοσοῦτυν 


διὰ πίστεως τὴν ζωὴν αὐξηθῆναι, ὡς μὴ εἶναι τὸν 
ὑπὲρ αὐτοὺς ἐν τοῖς τότε χρόνοις ὀνομαζόμενον. Πά- 
λιν ὃὲ τῆς περιουσίας αὐτῶν χατὰ τὸν ἀριθμὸν τῶ" 


ix» ἐννεαχῆ διατμηθείσης, οὕτως ἑχάστῳ δι᾽ 
τὴν μοῖραν, ὡς ὑπὲρ τὴν τῶν 


πέχνων εἶναι 


cual πληθυνθῆνα: 
γονέων εὐχληρίαν τὴν ἑχάστου τῶν 
ζωήν" αὐτῆς δὲ ἐχείνης τῶν μὲν ἐπωνομασθέντων 
αὑτῇ χατὰ τὴν τῶν ἀδελφῶν ἰσομοιρίαν ὑπολειφθῆναν: 
μηδὲν, ἀλλὰ πάντα ταῖς yepoY ποῦ ἱερέως χατὰ τὴν 
θείαν ἐντολὴν οἰχονομηθῆναι " τὸν Ot βίον αὐτῆς 
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τοιοῦτον Ex τῆς τοῦ Θεοῦ χορηγίας γενέσθαι, ὡς A Quinetiam ut nunquam petentes repuleril, sic dan- 


μηδέποτε λῆξαι τὰς χεῖρας εἰς ἐντολὴν ἐνεργούσας, 
μηδὲ πρὸς ἄνθρωπον ἀποθλέψαι ποτέ" μηδὲ διά τινος 
ἀνθρωπίνης εὐεργεσίας γενέσθαι αὐτῇ τὰς πρὸς τὴν 
εὐσχήμονα διαγωγὴν ἀφορμάς" ἀλλὰ μήτε τοὺς 
αἱτοῦντας ἀποστραφῆναι, μὴτε τοὺς διδόντας ἐπι- 
ζητῆσαι, λεληθότως τοῦ Θεοῦ χαθάπερ τινὰ σπέρματα 
τὰς βραχείας ἐκ τῶν ἔργων ἀφορμὰς εἰς πολύχουν 
χαρπὸν ταῖς εὐλογίαις ἐπαύξοντος. Ἐμοῦ δὲ τοὺς 
ἰδίους πόνους, ἐν οἷς ἤμην, διεξιόντος, πρότερον μὲν 
τοῦ βασιλέως Οὐάλεντος διὰ τὴν πίστιν ἐλαύνοντος, 
petà δὲ ταῦτα τῆς Ev ταῖς Ἐχχλησίαις συγχύσεως 
πρὸς ἄθλους ἡμᾶς χαὶ χαμάτους ἐχχαλουμένης, « Οὐ 
παύσῃ, φησὶν ἡ Μεγάλη, ἀγνωμόνως ἐπὶ τοῖς θείοις 
ἀγαθοῦ; διαχείμενος ; Οὐ θεραπεύσεις τῆς ψυχῆς τὸ 
ἀχάριστον; Οὐχ ἀντιπαραθήσεις τοῖς τῶν πατέρων 
τὰ σά; Καίτοι γε χατὰ τὸν κόσμον τοῦτον ἐν τούτῳ 
δὴ μάλιστα μεγαλαυχοῦμεν, ἐν τῷ εὖ γεγονέναι, xal 
ἀπὸ εὐγενῶν φῦναι δοχεῖν. Πολὺς, φησὶ, χατὰ τὴν 
παίδευσιν EV τοῖς 


ἀλλὰ Ui 


τότε χρόνοις ὁ πατὴρ ἐνομίζετο, 


οι τῶν ἐγχωρίων διχαστηρίων ἡ χατ᾽ αὐτὸν 


στατο δόξα. Μετὰ ταῦτα δὲ τῶν λοιπῶν διὰ τῆς σο- 
φιστιχῆς αὐτοῦ καθηγουμένου, οὐχ ἐξῆλθε τὸν Πόν- 
τὸν jj φήμη ἀλλ᾽ ἀγαπητὸν ἣν ἐχείνῳ τὸ ἐν τῇ πα- 
τρίδι περίόλεπτον. Σὺ δὲ, » φησὶ, « πόλεσι, χαὶ δήμοις, 
χαὶ ἔθνεσιν ὀνομαστὸς εἶ xai σὲ πρὸς συμμαχίαν 


τε xal διόρθωσιν Ἐχχλησίαι πέμπουσι, καὶ καλοῦσι" xoi οὐχ ὁρᾷς τὴν χάριν; Οὐδὲ ἐπιγινώσχεις τῶν 
εὐχαὶ πρὸς ὕψος αἴρουσιν, οὐδεμίαν, ἣ ὀλίγην οἴκοθεν 


λιχούτων ἀγαθῶν τὴν αἰτίαν, ὅτι σε τῶν γονέων αἱ 
ἔχοντα πρὸς τοῦτο παρασχευήν; » 

Ταῦτα διεξιοῦτα, ἐγὼ μὲν παρατείνεσθα: πλέον τὸ 
ἡμερήσιον ἐπόθουν μέτρον, ὡς ἂν μὴ λήξεις χατα- 
4Xoxalvousa ἡμῶν τὴν àxofv ἀλλ᾽ ἡ φωνὴ τῶν 
ψαλλόντων πρὸς τὰς ἐπιλυχνίους εὐχαριστίας ἐξεχα- 
λεῖτο, χἀμὲ πρὸς τὴν ἐκχλησίαν ἐχπέμψασα, πάλιν 
ἡ Μεγάλη διὰ τῶν εὐχῶν πρὸς τὸν Θεὸν ἀνεχώρει. 
Καὶ ἡ μὲν νὺξ ἐν τούτοις ἣν. Ὡς δὲ ἡμέρα £ 


ετο, 
n : EO Eee deine ὟΣ 

ἐμοὶ μὲν πρόδηλον &x τῶν ὁρωμένων Ἦν, ὅτι ὁ ἔσχατος 
αὐτῇ τῆς χατὰ σάρχα ζωῆς ὅρος ἣ ἐνεστῶσα ἡμέρα 
ἣν, πᾶσαν τὴν ἐγχειμένην τῇ φύσει δύναμιν τοῦ 
πυρετοῦ δαπανήσαντος. Ἧ δὲ πρὸς τὸ ἀσθενὲς τῆς 


διανοίας ἡμῶν βλέ 


ί 

χείνοις λόγοις διαχέουσα τῆς Ψυχῆς τὸ λυπούμενον 
ἐν λεπτῷ λοιπὸν xal συνεχομένῳ τῷ ἄσθματι. "Ἔνθα 
δὴ, xoi μάλιστα ποιχίλως διετίθετό μοι πρὸς τὸ 
φαινόμενον ἡ Ψυχή " τῆς μὲν φύσεως εἰς σχυθρωπό- 
τητα, χατὰ τὸ εἰχὸς, βαρουμένης, διὰ τὸ μηχέτι 
προσδοχᾷν τῆς τοιαύτης φωνῆς xat αὖθις ἀχούσεσθαι, 
ἀλλ᾽ ὅσον οὐδέπω τὸ χοινὸν χαύχημα τῆς γενεᾶς 
τοῦ ἀνθρωπίνου βίου μεταστήσεσθαι" 
, οἷον ἐνθουσιώσης £x τῶν φαινομένων, 
χαὶ ὄντως ἐχθεδηχέναι τὴν χοινὴν φύσιν ὑπονοούσης. 
Τὸ γὰρ μηδὲ ἐν ἐσ 

τινα ξενιχὸν ἐπὶ τῇ ἐλπίδι τῆς μεταστάσεως, μηδὲ 
δειλιάσα: πρὺς τὸν χωρισμὸν τῆς ζωῆς, ἀλλ᾽ ὑψηλῇ 
τῇ διανοίᾳ τοῖς ἐξ ἀρχῆς αὐτῇ περὶ τοῦ τῇδε βίου 
χεχριμένοις μέχρι τῆς ἐσχάτης ἐμφιλοσοφεῖν ἀνα- 
πνοῆς, οὐχέτι μοι ἐδόχει τῶν ἀνθρωπίνων εἶναι " ἀλλ᾽ 
οἷον ἀγγέλου τινὸς, οἰχονομιχῶς ἀνθρωπίνην ὑπελ- 


ἐσχάταις ἀναπνοαῖς οὖσαν παθεῖν 


tes nunquam quizesivisse : cum Deus occulta qua- 
dam ratione parvos labores suos tanquam semina 
ad fructum multiplicem benignitate sua perduceret. 
Sed cum proprios ego labores, quos sustinueram, 
recenserem, primum cum a Valente imperatore 
propter fidem fuissemus in exsilium pulsi ; deinde 
cum Ecclesiarum perturbatio nos ad certamina et 
sudores evocaret : «Non desines,» inquit illa,« divi- 
norum beneficiorum immemor esse ? ingrati animi 
vitium. non eohibebis? non comparabis parentum 
rationibus tuas? Atqui si quantum pertinet ad 
hane vitam ea re gloriamur, quod claro genere 
nati, et honestis orli parentibus sumus, paler qui- 
dem illis temporibus et juvenis eatenus floruit, ut 
inter cives οὐ in judiciis ejus gloria consisteret. 
Post autem eruditio quidem ipsius se longius ex- 
tulit, fama tamen Pontum non est egressa. Satis 
enim illi fuit in patria elarum esse. Tu autem,» in- 
quit, «civitatibus, populis, nationibus celebris es, 
te ad ferendum auxilium, te ad res constituendas 
Zeclesi] et miltunt. et vocant, et Dei munus non 
aspicis? nee talium bonorum causam agnoscis ? 
Parentum enim preces te ad hoe fastigium tollunt, 
nihil aut. perexiguum ad eam rem opis habentem 
domestic. » 

17- 


Ic illa eum persequeretur, diem equidem pro- 
duci longius optabam, ne dulei sermone aures no- 
stras desisteret obleetare : sed cantantium vox me 
ad gratias agendas vespertinas vocabat. Quamobrem 
cum me ad ecclesiam dimisisset, rursum magna 
illa precibus ad Deum accessit. Ac. nox quidem 
ila transacta est, Cum autem diluxisset, mihi qui- 
dem ex indiciis manifestum erat, diem illum ei 
ejus vite terminum fore, cum quidquid naturz 
virium inerat, febris consumpsisset. Sed illa cogi- 
tationis nostrze respiciens imbecillitatent, przeclaris 
illis sermonibus effundens, quod reliquum erat 
afflictze animae, in summa spirandi difficultate, nos 
a tristiore spe abducere conabatur, Tum vero ani- 
mus meus presenti spectaculo variis afficiebatur 
modis : nam et natura ipsa me, ut par est, ad mee- 
stitiam impellebat, cum non sperarem amplius me 
talem. voeem. auditurum, sed quamprimum com- 
munem gloriam nostri generis ex humana vita mi- 
graluram pularem, et mens ex eis qua videbat, 
erat tanquam numine afflata, eamque vere ex com- 
muni nalura excessisse arbitrabatur. Etenim. cum 
extremum vite spiritum duceret, in spe migrationis 
nihil novi sentire, nec timere in. ipso vit:e exitu : 
sed animo excelso de hae vita judicantem, quoad 
animam ageret; philosophari, mihi non hominis 
amplius videbatur, sed cujusdam angeli, qui divina 
providentia formam | subiisset humanam, nee ulla 
cognatione aut necessitudine cum hac vita mortali 
conjunctus essel, atque ita nihil indecorum admit- 
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ens, sine perturbatione in carne permaneret, ad A θόντας μορφὴν, ᾧ μηδεμιᾶς οὔσης πρὸς τὸν ἐν σαρχὶ 


proprias affectiones non. attrahente, Itaque. mihi 
videbatur divinum illum et purum sponsi ccelestis 
amorem, quem in animi arcanis absconditum alue- 
Yat, tune. iis qui aderant ostendere, οἱ cordis affe- 
ctionem indicare, ad eum quem desiderabat, festi- 
nans, ut corporis viuculis liberata, celeriter illum 
conveniret : vere enim ad virtutem cursum inien- 
debat, cum nihil eorum qui in hac vita jucunda 
sunt, oculos ejus ad se converteret. 

τοῦ σώματος. Τῷ ὄντι γὰρ, ὡς πρὸς ἀρετὴν ὁ δρόμος 
ἑαυτὸ τὸν ὀφθαλμὸν ἐπιστρέφοντος. 

Jam maxima diei pars pr:eterierat, et sol ad oc- 
casum appropinquabat ; at illa mentis alacritatem 
non remittebat, sed quo magis ad exitum appro- 
pinquabat, eo clarius sponsi intuens puchritudi- 
nem majore festinatione ad amatum contendebat, 
nonamplius nos presentes, sed illum ipsum allo- 
quens, quem defixis oculis compleetebatur. Nam le- 
eiulus ejus ad orientem vergebat. Desinens igitur 
nobiscum loqui, precibus deinceps loquebatur cum 
Deo, manibus supplicans, et tenui voce ita submur- 
murans, ut qui dicebantur, mediocriter a nobis 
exaudirentur. Talis autem erat precatio, ut du- 
bium non esset, quin funderetur ad Deum, et ab 
illa Deus audiretur, 

« Tu, » inquiebat, « Domine, mortis metum nobis 
abstersisti, Tu effecisti, ut hujusce vitz finis, verze 
nobis esset principium vitze. Tu nostra corpora ad 
lempus somno tradis, rursumque somno suscitas 
€xtrema tuba. Tu terram nostram, quam ma- 
nibus formasti, tanquam depositum terre com- 
mittis, et quod ei dederas rursum repetis, quod 
in nobis mortale atque deforme est, immortali- 
tate. et. gratia decorans. Tu nos ab exsecratione 
peccatoque liberasti, utrumque pro nobis effectus. 
Tu draconis capita collisisti ὅν qui per voraginem 
coriumacie faucibus hominem corripuerat. Tu 
poris tartari. confractis et. debilitato, qui mortis 
habebat imperium ? dimone nobis ad resurre- 
ctionem aditum patefecisti. Tu ad hostis perniciem 
et viti nostra securitatem dedisti signum metuen- 
libus te, notam sanctz crucis, :terne. Deus, cui 
addieta sum ex utero matris, quem ex totis viribus 
dilexit animus meus, cui et carnem. et animum ab 
»dolescentia mea ad hoc usque consecravi tempus. 
Tu mihi adhibe angelum lucis, qui me ducat ad 
locum refrizerii, ubi quietis est aqua, in sinus 
sanctorum Patrum. Tu qui flammeum registi gla- 
diunr, et paradiso reddidisti hominem, qui tecum 
cruci suffixus erat, et ad. misericordiam confuge- 
fab tuam, memento etiam mei in regno Luo, Si- 
quidem et ego crucifixa sum tecum configens ti- 
more tuo carnes meas, et ab judiciis tuis metuens. 
Ne separet me chaos illud formidandum, ab electis 
tuis. Ne impediat invidus iter meum, ne reperian- 
tur ante oculos tuos peccata mea; si propter na- 


* Psal, xxxii, ? Hebr. τι. 


βίον τῆς συγγενείας, ἣ οἰχειώσεως, οὐδὲν ἀπειχὸς 
ἐν ἀπαθείᾳ τὴν διάνοιαν μένειν * μὴ χαθελχούσης 
τῆς σαρχὸς τὸν νοῦν πρὸς τὰ ἴδια πάθη. Διὰ τοῦτό 
pot δοχεῖ τὸν θεῖον ἐχεῖνον xai χαθαρὸν ἔρωτα τοῦ 
ἀοράτου νυμφίου, ὃν ἐγχεχρυμμένον εἶχεν ἐν τοῖς 
τῆς ψυχῆς ἀποῤῥήτοις τρεφόμενον, ἔχδηλον ποιεῖν 
τότε τοῖς παροῦσι, xal δημοσιεύειν τὴν ἐν χαρδίᾳ 
διάθεσιν - τὸ ἐπείγεσθαι πρὸς τὸν ποθούμενον, ὡς ἂν 
διὰ τάχους σὺν αὐτῷ γένοιτο τῶν δεσμῶν ἐχλυθεῖσα 


ἐγίνετο, οὐδενὸς ἄλλου τῶν χατὰ τὸν βίον ἡδέων πρὸς 


Καὶ τῆς μὲν ἡμέρας ἤδη παρῳχήχει τὸ πλέον, 


B χαὶ ὁ ἥλιος πρὸς δυσμὰς ἐπεχλίνετο. Τῇ 0i οὐχ ἐν- 


εδίδου 1j προθυμία, ἀλλ᾽ ὅσον τῇ ἐξόδῳ προσήγγιζεν, 
ὡς πλέον θεωροῦσα τοῦ νυμφίου τὸ χάλλος, ἐν σρος 
δροτέρᾳ τῇ ἐπείξει πρὸς τὸν ποθούμενον ἵετο" τοιαῦτα 
φθεγγομένη, οὐχέτι πρὸς ἡμᾶς τοὺς παρόντας, ἀλλὰ 
πρὸς αὐτὸν ἐχεῖνον, πρὸς ὃν ἀτενὲς ἀφεώρα τοῖς 
ὄμμασι. Πρὸς γὰρ ἀνατολὴν τέτραπτο αὐ, τὸ χα- 
μεύνιον " xal ἀποστᾶσα τοῦ πρὸς ἡμᾶς διαλέγεσθαι; 
δι᾽ εὐχῆς ὡμίλει τὸ λοιπὸν τῷ Θεῷ, χερσί τε Ier 
πεύουσα, xal ὑποφθεγγομένη λεπτῇ τῇ φωνῇ ὥστε 
ἡμᾶς ἐπαΐειν μετρίως τῶν λεγομένων * τοιαύτη δὲ 
ἣν d εὐχὴ, ὡς μηδὲ ἀμφιθάλλειν, ὅτι xal πρὸς τὸν 
Θεὸν ἐγίνετο, xaX παρ᾽ ἐχείνης ἠχούετο. ; 

« Σὺ,ν φησὶν, «ἔλυσας ἡμῖν, Κύριε, τοῦ θανάτου τὸν 
φόθον. Σὺ ζωῆς ἀληθινῆς ἀρχὴν ἡμῖν ἐποίησας, τὸ 
τέλος τῆς ἐνταῦθα ζωῆς. Σὺ πρὸς καιρὸν Saa made 
ὕπνῳ τὰ σώματα, χαὶ πάλιν ἀφυπνίζεις ἐν τῇ ἐσχάτῃ 
σάλπιγγι. Σὺ δίδως παραχαταθήχην τῇ γῇ ΙΝ 63: 
τέραν γῆν, ἣν ταῖς σαῖς χερσὶ miei poene. xai má- 
λιν ᾿ἀναχομίζη ὃ δέδωχας, ἀφθαρσίᾳ xax Xp [35 
ταμορφώσας τὸ θνητὸν ἡμῶν χαὶ ἄσχημον: Σὺ ἐῤῥύσω 
ἡμᾶς ἐχ τῆς χατάρας xol τῆς ἁμαρτίας, ἀμφότερα 
ὑπὲρ ἡμῶν γενόμενος. Σὺ συνέθλασας τὰς χεφαλὰς 
τοῦ δράχοντος, τοῦ διὰ τοῦ χάσματος τῆς πέραχοις 
τῷ λαιμῷ διαλαθόντος τὸν ἄνθρωπον. δὺ ἀδοποίησας 
ἡμῖν τὴν ἀνάστασιν, συντρίψας τὰς πύλας "τοῦ ἴδον 
χαὶ χαταργήσας τὸν τὸ χράτος ἔχοντα τοῦ θανάτου 
διάθολον. Σὺ ἔδωχας τοῖς φοδουμένοις σε σημείωσιν 
τὸν τύπον. τοῦ ἁγίου σου σταυροῦ εἰς χαθαίρεσιν τοῦ 
᾿Αντιχειμένου χαὶ εἰς ἀσφάλειαν τῆς ἡμετέρας ξω τς: 
Ὁ Θεὸς ὁ αἰώνιος, ᾧ ἐπεῤῥίφην ἐκ χοιλίας μητρύς 
μου- ὃν ἠγάπησεν fj ψυχή μου ἐξ ὅλης VERE μὰ 
ἀνέθηχα χαὶ τὴν σάρχα “αὶ τὴν ψυχὴν ἀπὸ γεύβητός 
μου, xa μέχρι τοῦ νῦν. Σύ μοι παραχατάστησον 
φωτεινὸν ἄγγελον τὸν χειραγωγοῦντά με πρὸς τὸν 
τόπον τῆς ἀναψύξεως, ὅπου τὸ ὕδωρ τῆς ἀν απο πε ον 
παρὰ τοὺς χόλπους τῶν ἁγίων Hocépuys ὁ διαχόψας 
v φλογίνην ῥομφοίαν, zo ἀποδοὺς τῷ gie ps 
ν ἄνθρωπον τὸν συσταυρωθέντα cot, xav ὑποπεν 
σόντα τοῖς οἰχτιρμοῖς σου" χὰἀμοῦ μνήσθητι ἐν τῇ 
βασιλείο. σου ὅτι χἀγὼ σοὶ συνεσταυρώθην, χοῦς 
ηλώσασα ἐκ τοῦ φόθου σου τὰς σάρχας μου" xa ἀπὸ 
τῶν χριμάτων σου φοθηθεῖσα. Μὴ διαχωρισάτω με 
τὸ χάσμα τὸ φοθερὺν ἀπὸ τῶν ἐχλεχτῶν σου. Μηδὲ 
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ἀντιστήτω ὁ βάσχανος τῇ ὁδῷ μον, μηδὲ εὑρεθείη A Lure infirmitatlem collapsa, aut verbo aut. operc 


χοτενώπιον τῶν ὀφθαλμῶν σου ἡ ἁμαρτία pou, εἴ τι 
σφαλεῖσα διὰ τὴν ἀσθένειαν τῆς φύσεως ἡμῶν, 
λόγῳ, T, ἔργῳ, ἣ κατὰ διάνοιαν ἥμαρτον, ὁ ἔχων ἐπὶ 
γῆς ἐξουσίαν ἀφιέναι ἁμαρτίας, ἄνες μοι" ἵνα ἀνα- 
ψύξω, xai εὑρεθῶ ἐνώπιόν σου ἐν τῇ ἀπεχδύσε: τοῦ 
σώματός μου, μὴ ἔχουσα σπῖλον ἐν τῇ μορφῇ τῇ 
ψυχῆς μου. ᾿Αλλ᾽ ἄμωμος, χαὶ ἀχηλίδωτος προσδ 


χθείη 5j ψυχή μου ἐν ταῖς χερσί σου, ὡς édulapa 
ἐνώπιόν cou. » Καὶ ταῦτα ἅμα λέγουσα, ἐπετίθει 


ἐν 


o 


τὴν σφραγῖδα τοῖς ὀφθαλμοῖς xoY τῷ στόματι xal τῇ 
xapoia. Καὶ xav ὀλίγον, 


^S 


ἥ τε γλῶσσα τῷ πυρετῷ 
χαταφρυγεῖσα, οὐκέτι διήρθρου τὸν λόγον, χαὶ d 
φωνὴ ὑπεδίδου. Καὶ ἐν μόνῃ τῇ τῶν χειλέων διαστολῇ, 
αὐτὴν ἐγινώσχομεν. 

Καὶ ἐν τούτοις τῆς ἑσπέρας ἐπιλαθούσης, χαὶ φω- 
τὸς εἰσχομισθέντος, ἀθρόον τὸν τῶν ὀμμάτων δια- 

τείλασα χύχλον, χαὶ 
δηλος μὲν ἣν φθέγξασθαι: τὴν ἐπιλύχνιον εὐχαριστίαν 
προθυμουμένη " τῆς δὲ φωνῆς ἐπιλειπούσης, διὰ τῆς 


χαρδίας χαὶ τῆς τῶν χειρῶν χινήσεως ἐπλήρου τὴν 


πρὸς τὴν αὐγὴν ἀπιδοῦσα, Éx- 


πρόθεσιν, xal τὰ χείλη πρὸς τὴν ἔνδοθεν ὁρμὴν συν - 
εχινεῖτο" ὡς δὲ ἐπλήρωσε 
εἰὶρ ἐπαχθεῖσα διὰ τῇ 
πέρας τῆς εὐχῆς διεσήμαινε, 


τὴν εὐχαριστίαν, καὶ fj 


ἧς σφραγῖδος τῷ προσώπῳ, τὸ 
éya τι χαὶ βύθιον 
ἀγα υ τσα: τῇ προσευχῇ τὴν ζωὴν συγχατέληξεν. 
Ὡς δὲ ἣν τὸ λοιπὸν ἄπνους τε xa ἀχίνητος, μνησθεὶς 


τῶν ἐντολῶν, ἃς εὐθὺς παρὰ τὴν πρώτην συντυχίαν 


πεποίητο, εἰποῦσα βούλεσθαι τὰς ἐμὰς τοῖς ὀφθαλμοῖς 
αὐτῆς ἐπιόχηθῆναι χεΐρας, xal δι᾽ ἐμοῦ τὴν νενο- 
μισμένην θεραπείαν ἐπαχθῆναι τῷ σώματι, ἐπήγα- 
yov τῷ ἁγίῳ προσώπῳ νεναρχυΐαν £x τοῦ πάθους 
τὴν χεῖρα, ὅσον μὴ δόξαι τῇς ἐντολῆς ἀμελεῖν οὐδὲ 
γὰρ τῶν ἐπανορθούντων οἱ ὀφθαλμοὶ προσεδέοντο, 
καθάπερ ἐπὶ τοῦ χατὸ φύσιν γίνεται ὕπνου, τοῖς βλε- 


, 


φάροις εὐχόσμως διειλημ μένοι" 
μεμυχότα, χαὶ αἱ χεῖρες 


τά τε χείλη προσφυῶς 


ἐπαναχλιθεῖσαι 
θέσις αὐτομά- 


οὐ 


εὐπρεπῶς 
τῷ στήθει, πᾶσά τε ἡ τοῦ σώματος 
τως χατὰ τὸ εὔσχημον vU si 
χοσμούντων χειρὸς ἐπεδέετ' 

Ἐμοὶ δὲ διχόθεν ἐγίν 
φαινόμενον 


δὲν τῆς τῶν 
ἢ doy εἰς τὸ 
ἔῤλεπον, xaX τὴν ἀχοὴν διὰ τῆς γοερᾶς 
τῶν παρθένων οἰμωγῆς περιηχούμην. Τέως μὲν γὰρ 
ἐν ἡσυχίᾳ διεχαρτέρουν ἐχεῖναι, xa τῇ ψυχῇ τὴν 
ὀδύνην ἐγχαταχλείουσαι, τὴν τῆς οἰμωγῆς ὁρμὴν τῷ 
πρὸς αὐτὴν qó6o χατέπνιγον, ὥσπερ δεδοιχυΐαι 


νετο τβάδετως 


χαὶ σιωπῶντος ἤδη τοῦ προσώπου τὴν ἐπιτίμη- 


σιν, μήτ: παρὰ τὸ διατεταγμένον αὐταῖς φωνῇς 


ΤΑΣ Eyorods ΚΑ ER , 
«vos παρ᾽ αὐτῶν ἐχραγείσης, λυπηθείη πρὸς τὸ 
γινόμενον διδάσχαλος. Ἐπεὶ δὲ οὐχέτι χατα- 
x δι᾿ ἡσυχίας τὸ πάθος ἠδύνατο, τοῦ 


ρατεῖσθαι 
ἐνύους οἱονεὶ πυρός τινος ἔνδοθεν αὐτῶν τὰς ψυχὰς 
δια σμύχοντ τος, ἀθρόως πιχρός τις χαὶ ἄσχετος ἀναὸ- 
ῥήγνυται ἦχος " ὥστε μοι μηχέτι μένειν ἐν τῷ χαθ- 
εἐστηκότι τὸν λογισμὸν, ἀλλὰ χαθάπερ χειμάῤῥου τινὸς 

πικλύσαντος, ὑποδρύχιον παρενεχθῆναι τῷ πάθει, 
xa τῶν ἐν χερσὶν ἀμελήσαντα, ὅλον τῶν θρήνων εἷ- 
. Καί por διχαία πως ἐδόχει xaX εὔλογος fj τοῦ 


M HIA SHEER RON , 
τέ ion: ἀφορμὴ ταῖς παρθένοις εἶναι. Οὐ γὰρ συν- 


χαὶ τῇ τῶν χειρῶν χινήσε!:, 


n 


aut cogitatione peccavi, condona id mihi, tu qui 
habes in terra dimittendi peceata potestatem, ut 
refrigerer et in corporis spoliatione ante conspe- 
etum tuum inveniar, non habens maculam in forma 
animi mei. Sed sine reprehensione et labe susci- 
piatur animus meus in manibus tuis tanquam in- 
censum in conspeetu Luo. » Ilec dicens oculis et 
ori et. cordi erucis signum apposuit. Lingua vero 
febri paulatim penitus exsiceata, verba amplius 
non exprimebat, et. vox implicabatur. Quare sola 
labiorum dilatatione et. manuum motu, eam pre- 
cognoscebamus. 

«b ἐν προσ 


cationi incumbere 
εὐχῇ eiua: 


Cum interim vesper advenisset, et lumen iliatum 
esset, illa oculorum orbem explieans, et ad splen- 
dorem respiciens, ad vespertinam gratiarum aclio- 
nem pronuntiandam promptum animum pra se 
ferebat : sed. voce deficiente, corde, et manuum 
motione proposito satisfaeiebat, et ad interiorem 
labra commovebat ; absoluta. autem 
manum ad faciem signandam 


affectionem 
gratiarum actione, 
admovit, et voti finem. adesse declaravit, et ma- 
gnum quemdam ac profundum spiritum | ducens, 
cum precatione simul et. vitam terminavit. Cum 
igitur nee spiraret. amplius et. jaceret immobilis, 
ego memor eorum quie in ipso prinio congressu 
mihi mandaverat, dicens se velle, ut. manus mea 
sibi oculos clauderet, et solitum ori suo proestaret 
ollicium , saneto vultui dolore langueuteum ma- 
num adhibui, ne mandatum ejus negligere vide- 
rer potius quam quod ejusmodi ollicium oculis 
ejus esset necessarium : quippe qui quemadmo- 
dum fit in somno naturali, palpebris decore con- 
tecti erant : et labra. itidem clausa, manusque ve- 
nuste pectori cohzrentes, totus denique corporis 
situs ea dignitate compositus, ut ornantium manu 
non indigeret, 

Meus autem animus dupliciter angebatur, tuia 
ob ea quie eernebam, tum ob luetuosas virginum 
voces, quibus aures mex circumsonabant : hacte- 
nus enim ille quiescentes se forliter gesserant, 
animoque dolorem inclusum continentes. fletus 
impetum compresserant, observantes eam, veren- 
tesque, quamvis corpus ejus jam conticesceret, ne 
inereparentur 2ut, si qua vox contra priseriptum 
erumperet, ne magistra ex ca re molestiam cape- 
ret. Ubi vero silentio. dolor non potuit amplius 
coerceri, non aliter quam si vietos earum animos 
statim. in acerbum et in- 
adeo ut ratio mihi 


quidam ignis exureret, 
credibilem luctum proruperunt : 
non consisteret amplius in. propesito, sed tanquam 
alicujus obruta torrentis impetu cederet perturba- 
Lioni seque totam lamentationibus daret. Aquam 
autem ae justam mihi dolendi lugendique causar 
habere virgines videbantur; non enim se consuetu. 
dine aut gubernatione quapiam humana, out aliis 


951 


S. GREGORII NYSSEN 


953 


ejusmodi rebus, quas in calawitatibus suis homi- A ἡθείας τινὸς τῆς χατὰ σάρχα χηδεμονίας τὴν στέρη- 


ues graviter ferunt, orbatas dolebant : sed tan- 
quam ab ipsa in Deum spe et animorum salute 
sejunct:e essent, plorabant : hiec. in lamentationi- 
bus suis conquerebantur, dicentes, «Exstinctum est 
lumen oculorum nostrorum; erepta est lux quie 
animis nostris in itinere preeedebat; disjectum 
est vite nostre presidium, sublatum. specimen 
Antegritatis; abscissum concordi: vinculum, con- 
tritum. imbecillium firmamentum. Te duce nox 
erat nobis diei loco, vite tue splendore illustrata : 
jam vero vel dies in tenebras convertetur.» Gravius 
autem priter caleras luctum intendebant, quie 
matrem ipsam et nutricem appellabant : erant au- 
tem. ille quas penurize famisque tempore in ali- 
mentorum largitione projectas in viis sustulerat, 
alueratque, et ad castam atque incorruptam vi- 
vendi rationem informaverat. 


Verum posteaquam animum tanquam ex pro- 
fundo quodam angore collegi, in sacrum illud ca- 
put intendens aciem oculorum, quasi reprehensus 
ab ea propter ineonditum illum tumultuantium 
strepitum, magna voce clamans: « Ad hanc, in- 
quam, respicite, virgines, et preceptorum ejus 
recordamini, quibus 3b ea ad omne decus et. ho- 
nestatem estis institute. Divinus ille animus unum 
nobis lacrymarum tempus przscripsit, i| fleri ju- 
bens, cum vacaretis precationi : quod nunc etiam 
potestis efficere, lamentationis clamorem pia psal- 
morum decantatione commutantes. » Ilee quam 
inaxime poteram clara voce dicebam, ut superarem 
Strepitum. conquerentium ; deinde cohortatus sum 
eas, ut in proximam domum secederent, relictis 
duntaxat aliquibus quarum opera libentius illa, 
dum viveret, utebatur. 

In. earum erat numero quzdam femina nobilis- 
sima, divitiis et genere, et corporis forma atque 
aliis nominibus illustris in ipsa adolescentia con- 
stituta, Hie viro cuidam honestissimo in matri- 
monio eollocata fuerat, sed brevi tempore cum illo 
vixerat. Quare conjugio liberata , viduitatis sue 
custodem ae magistram magnam Macrinaim ele- 
gerat, et cum virginibus plurimum versabatur, ut 
àb eis rectam et ex virtute vivendi rationem edi- 
sceret. Vestiana illi erat nomen, pater Araxius 
vocabatur, unus e numero senatorum masni con- 
silii : ad hane ego, « Nunc quidem, inquam, invi- 
diosum non erit, si defunct: splendidiorem adje- 
cerimus ornatum, et puram illam immaculatamque 
carnem clarioribus vestimentis induerimus. » At 
ila intellizere respondit. oportere, quidnam illi 
sancte in hoc genere probatum foret : nihil enim 
à nobis geri fas esse contra voluntatem ipsius. 
Umnino autem quod Deo gratum acceptumque 
esset, idem ei jucundum futurum. 

Erat quadam. prafecta virginum choro in mini- 
sterii gradu. nomine Lampadia, qux ejus senten- 
iam de funerum. pompis se plane scire dicebat. 


σιν ἀπωδύροντο, οὐδ᾽ ἄλλο τι τοιοῦτον οὐδὲν ἐφ᾽ ᾧ 
πρὸς τὰς συμφορὰς δυσανασχετοῦσιν οἱ ἄνθρωποι: 
ἀλλ᾽ ὡς τῆς χατὰ Θεὸν ἐλπίδος αὐτῶν, χαὶ τῆς τῶν 
Ψυχῶν σωτηρίας ἀποσχισθεῖσαι, ταῦτα ἐθόων, xal' 
ταῦτα ἐν τοῖς θρήνοις ἀπωλοφύροντο, « '"Ec6£s0n » 
λέγουσαι, € τῶν ὀφθαλμῶν ἡμῶν ὁ λύχνος" ἀπήρθη 
τὸ φῶς τῆς τῶν ψυχῶν ὁδηγίας " διελύθη τῆς ζωῆς 
ἡμῶν ἡ ἀσφάλεια - ἤρθη ἢ σφραγὶς τῆς ἀφθαρσίας" 
διεσπάσθη ὁ σύνδεσμος τῆς σωφροσύνης * συνετρίθη 
τὸ στήριγμα τῶν ἀτονούντων, ἀφῃρέθη ἡ θεραπεία 
τῶν ἀσθενούντων * ἐπὶ σοῦ ἡμῖν χαὶ ἡ νὺξ ἀντὶ ἡμέ- 
ρας ἦν, ἐν χαθαρᾷ ζωῇ φωτιζομένη * νῦν δὲ xaY ἡ 
ἡμέρα πρὸς ζόφον μεταστραφήσεται. » Χαλεπώτερον 
ὃὲ παρὰ τὰς ἄλλας τὸ πένθος ἐξέχαιον αἱ μητέρα 
αὐτὴν xai τροφὸν ἀναχαλοῦσαι. σαν δὲ αὗται, ἃς 
ἐν τῷ τῆς σιτοδείας χαιρῷ χατὰ τὰς ὁδοὺς ἐῤῥιμμέ- 
νας ἀνελομένη ἐτιθηνήσατό τε xaX ἀνεθρέψατο, xol 
πρὸς τὸν χαθαρόν τε χαὶ ἄφθορον βίον ἐχειραγώγησεν. 

Ἐπεὶ δέ πως χαθάπερ ix βυθοῦ τινος τὴν ἐμαυ- 
ν ἀνελεξάμην, πρὸς τὴν ἁγίαν ἐχείνην χε- 
τενίσας, ὥσπερ ἐπιτιμηθεὶς ἐν τῇ ἀταξίᾳ 
τῶν ἐπιθορυδούντων διὰ τοῦ θρήνου, « Πρὺς ταύτην 
βλέψατε, » εἶπον μεγάλῃ τῇ φωνῇ, πρὸς τὰς παρθέ- 
νους βοήσας " « xat τῶν παρεγγελμάτων αὐτῆς ἀνα- 
μνήσθητε" δι᾽ ὧν τὸ ἐν παντὶ τεταγμένον xax εὔσχη- 
pov παρ᾽ αὐτῆς ἐπαιδεύθητε. Ἕνα χαιρὸν τῶν δα- 
χρύων ἡμῖν ἡ θεία ψυχὴ αὕτη ἐνομοθέτησεν, ἐν τῷ 
τῆς προσευχῆς χαιρῷ τοῦτο πράττειν παρεγγυήσασα" 
ὃ χαὶ νῦν ποιεῖν ἔξεστι, τῆς τῶν θρήνων οἰμωγῆς εἰς 
συμπαθῆ Ψψαλμῳδίαν μετατεθείσης. » Ταῦτ᾽ ἔλεγον 
μείζονι τῇ φωνῇ, ὡς ἂν τὸν ἦχον τῶν θρήνων ὑπερ- 
ηχήσαιμι. Εἶτα μεταστῆναι παρεχάλεσα μιχρὸν ἐπὶ 
τὸν σύνεγγυς olxov, χαταλειφθῆναι δέ τινας ἐξ αὖ- 
τῶν, ὧν ἡδέως ἐν τῇ ζωῇ τὴν θεραπείαν προσίετο. 


τοῦ ψυχὴ 
φαλὴν & 


Ἐν ταύταις ἣν γυνή τις τῶν εὐσχημόνων, πλούτῳ, 
χαὶ γένει, χαὶ τῇ τοῦ σώματος ὥρᾳ, χαὶ τῇ λοιπῇ 
περιφανείᾳ περίθλεπτος ἐν νεότητι γενομένη " καὶ 
συνοιχισθεῖσά τινι τῶν ἐπὶ μείζονος ἀξίας, χαὶ βρα- 
χὺν συνοικήσασα χρόνον, xai ἐν νέῳ τῷ σώματι τῆς 
συζυγίας διαζευχθεῖσα, φύλαχα, χαὶ παιδαγωγὸν τῆς 
χηρείας τὴν μεγάλὴν Μαχρίναν ποιησαμένη, συνῆν 
τὰ πολλὰ ταῖς παρθένοις, τὸν πρὸς ἀρετὴν βίον παρ᾽ 
αὐτῶν ἐχδιδασχομένη. Οὐετιανὴ ὄνομα. τῇ γυναιχὶ, 
ἧς ὁ πατὴρ εἷς ἣν τῶν εἰς τὴν τῶν ὑπάτων συντε- 
λούντων βουλήν: πρὸς ταύτην εἶπον, ἀνεπίφθονον 
εἶναν νῦν γοῦν τὸν φαιδρότερον ἐπιθαλεῖν χόσμον τῷ 
σώματι, xal λαμπραῖς ὀθόναις χαταχοσμῆσαι τὴν 
χαθαρὰν ἐχείνην χαὶ ἀκχηλίξωτον σάρχα. Ἡ δὲ 
μαθεῖν ἔφη χρῆναι, τί τῇ ἁγίᾳ περὶ τούτων xaO 
ἔχειν ἐδοκιμάσθη: μὴ γὰρ εὐαγὲς εἶναι παρὰ τὸ χε- 
χαρισμένον αὐτῇ τι map! ἡμῶν γενέσθαι πάντως. 
Πάντως δὲ ὃ τῷ Θεῷ φίλον τε χαὶ εὐάρεστον, χἀχείνῃ 
χαταθύμιον εἶναι, 


Kat ἣν τίς προτεταγμένη τοῦ χοροῦ τῶν παρθένων 
τῆς διαχονίας βαθμῷ, Λαμπαδία ὄνομα αὐτῇ" 


, 


ἡ ἀχριθῶς ἔφη γινώσχειν περὶ τῶν χατὰ τὴν ταφὴν 


ἐν τῷ 
1 
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δεδογμένων ἐχείνη" 

των (παροῦσα γὰρ ἔτυχε τῇ βουλήσει), ἔφη μετὰ 

δαχρύων * « Τῇ ἁγίᾳ χόσμος, ὁ καθαρὸς βίος διξσπου- 

δάσθη᾽ 

θανάτου ἐντάφιον & 
? 


a x 
τοῦτο xal τῆς ζωῆς ἐγχαλλώπισμα, χαὶ τοῦ 
ἐχείνη 


js ἐστί τὰ δ᾽ ὅσα πρὸς χαλ- 


λωπισμὺὸν σώματος . οὔτε ἐν τῷ τῆς ζωῆς 
ἀρόνῳ ἘροσἤκΟ τοὶ οὔτε εἰς τὴν παροῦσαν χρῆσιν 
ἐταμιεύσατο " ὥττε οὐδὲ βουλομένοις ἡμῖν ἔσται τ' 


πλέον, τῆς εἰς ood τοῦτο παρασχενῆς οὐ παρούσης 
— Καὶ οὐχ ἔστιν ἐν τοῖς ἀποχειμένοις εὑρεῖν, ἔφην 


ἐγὼ, τῶν ἐπιχοσμῆσαΐ τι δυναμένων τὴν 


Ποίοις, εἶπεν, ἀποχειμένοις ; Ἐν χερσὶν ἔχεις πᾶν τὸ 
ἀπόθετον" ἰδοὺ τὸ ἱμάτιον, ἰδοὺ τῆς χεφαλῆς ἡ χαλύ- 
πτρα, τὰ τετριμμένα τῶν ποδῶν ὑποδήματα * οὗτος ὁ 
πλοῦτος αὕτη f| περιουσία. Οὐδὲν παρὰ τὸ φαινό- 
μένον ἐν ἀποχρύφοις ἀπόχειται, χιθωτοῖς τισιν ἣ 
θαλάμοις ἠσφαλισμένον. Míiav ἀποθήχην Tz. τοῦ 
ἰδίου E na τὸν οὐδώταν τὸν οὐράνιον" ἐχεῖ πάντα 

μένη, οὐδὲν ἐπὶ γῆς ὑπελείπετο. --- Τί οὖν, ἔφην 


V 
πρὸς ταύτην ἐγὼ, εἰ τῶν ἐμοὶ πρὸς τὴν ταφὴν ἧτοι- 


ματμένων isst: μῆτι τῶν ἀθουλήτων αὐτῇ 
διὰ τοῦτο BOSE » Οὐχ οἴεσθαι ἔφη, τοῦτο παρὰ 
γνώμην εἶναι αὐτῇ. « Προσέσθαι γὰρ à? αὐτὴν xoY 
ζῶσαν τὴν τοιαύτην παρὰ σοῦ τιμὴν xav ἀμφότερα, 
διά τε τὴν ἱερωσύνην, τὴν ἀεὶ τιμίαν αὐτῇ, χαὶ διὰ 
τὴν χοινωνίαν τῆς φύσεως" μηδὲ γὰρ ἀλλότριον αὖ- 
τῆς τὸ τοῦ ἀδελφοῦ νομίσαι. Διὰ τοῦτο χαὶ ταῖς σαῖς 
χερσὶ κοσμηθῆναι τὸ σῶμα διεχελεύσατο. » 
Ἐπεὶ δὲ τοῦτο ἐδέδοχτο, xal ἔδει περισταλῆναι 
ταῖς ὀθόναις τὸ ἱερὸν ἐχεῖνο σῶμα, διελόμενοι τὴν 
σπουδὴν, ἄλλος ἄλλο τι περὶ 
ἐγὼ μὲν τὴν ἐσθῆτα τῶν ἐμῶν τινι προσἀγαγεῖν 
ἐνεχελευσάμην * ἡ δὲ μνημονευθεῖσα Οὐξτιανὴ, τὴν 
ταῖς ἰδίαις yepoi χαταχο- 


αὑτὴν ἐπενοοῦμεν. Καὶ 


ἁγίαν ἐχείνην χεφαλὴν 
σμοῦσα, τ χατὰ τὸν αὐχένα τὴν χεῖρα ἥνεγχεν, 


« Ἰδοὺ, φησὶ, πρὸς ἐμὲ βλέψασα, οἷος περιδέραιος 
χόσμος τῆς ἘΜ Tr at. » Καὶ ἄμα τοῦτο λέ- 
γουσα, c δεσμὸν £x τοῦ χατόπιν, προ- 
ὃς Ὁ τοῦ 

Cnt xa δαχτύλιόν τινα τῆς αὐτῆς 


epa λεπτῆς ὁρμιᾶς ἐδησμένα ἐπὶ 
« ἵζοινὸν 


ὅν ἣν. Καὶ ἐγὼ 
Καὶ σὺ ον ἔχε τὸ τοῦ 
ἡ τοῦ δαχτυλίου χλη- 


γενέσθω τὸ χτήμα. 


φυλαχτήριον " E 


ρονομία" ) χαὶ γὰρὲ £t 


x E z 
m τούτου σφραγίοος 5 σταυ- 


poc ἐκεχάραχκτο. Ὧ ἐνατενίσασα, φησὶ πάλιν πρὸς 
ἐμὲ ἡ γυνή " 
τοῦδε τοῦ χτήματος. Κοῖλος γὰρ χατὰ τὴν σφενδό- 
νην ἐστὶν ὁ δαχτύλιος, χαὶ ἐν αὐτῷ Ex τοῦ ξύλου τῆς 
xa οὕτως ἄνωθεν ἣ σφραγὶς 


« Οὐχ ἀποσχοποῦσα γέγονεν d ἐχλογὴ 


ζωῆς χαταχέχρυπται" 
τῷ ἰδίῳ τύπῳ μηνύει τὸ ὑποχείμενον. » 

Ὡς δὲ xai περιχαλυφθῆναι τῇ ἐσθῆτι τὸ χαθαρὸν 
σῶμα καιρὸς fv, x&pot τὴν διαχονίαν ταύτην dj ἐν- 
τολὴ τῆς με Ξγάλης ἐχείνης ἀναγχαίαν ἐποίει" παροῦσα 
τῷ ἔργῳ xoi συνεφαπτομένη ἢ τῆς μεγάλης ἐχείνης 
ἡμῖν χληρονομίας χοινωνήσασα, « Μὴ παραδράμης, 
ὑπὸ τῆς Eius 


»ησὶν, ἀνιστόρητον τὸ ος τῶν 
i * 
io) 


παύτης χατορθωθέντων θαυμάτων.---Τί τοῦτο; » ἔφην 


τ 
£yo. Ἢ δὲ μέρος τι τοῦ cvifion mA Odor 9 yt)3:60. 


DE VITA S. 


ἣν περὶ τού- A 


MACRIN.E, 990 
Hc ἃ me his de rebus interrogata ( forte enim 
intererat consultationi ) eum lacrymis respondens : 
« Integre et. pure. vivendo, iuquit, saneta. sibi 
ornamentum paravit, quod et vitam ipsius deco- 
rare et sepulturam : nàm quod ad. corporis orna- 
Qum . spectat, nec dum viveret accepit, nec in hunc 
usum reservavit. Quare ne si velimus quidem, 
amplius licet, cum ad hanc rem non suppetat ap- 
paratus. — Nihilne, inquam , reconditum est, 
quo justa, et exsequi possint adornari? — Quid, 
inquit illa, reconditum narras? Quidquid recon- 
diti est in manibus habes, ecce pallium, ecce capitis 
Hoe 


legmen , sunt 


: nihil preter id. quod cernis 


eb trità pedum. calceamenta. 
opes, hie supellex 
in areulis aut thalamis conditum latet : unam divi- 
cellam. noverat , 
lestem : omnia collocavit , 
terra. » Tum ego, « Quid , 
ornandum es lis, quie mihi parata sunt aliquid 


liarum. suarum thesaurum cae- 


illie nihil reliquit in 
inquam , si ad funus 


proferam, num iaconsulte factum existimabit? » Τὰ 
preter sententiam ejus futurum se non arbitrari 
respondit : 
non repudiaret honorem tuum, vel propter 
dotii dignitatem quam semper venerata est, vel 
propler natur necessitudinem ; neque alienum 
duceret id quod a fratre esset : ideirco. manibus 
eliam tuis corpus ut curaretur mandavit. » 


« Nam etsi. viveret, duabus de causis 
sacer- 


Cum igitur ita visum esset, et sacrum | illud 
corpus tegi vestibus oporteret, studium inter nos 
dividentes cirea ipsam, alius aliud cogitabamus : 
et ego quidem jussi cuidam ex meis ut vestem 
afferret : illa vero, qua de mentionem fecimus, 
Vestiana propriis manibus ornans sanctum illud 
caput, ejus cerviei manum 
« Ecce, inquit. ad me respiciens, quale e collo 
sanete monilis ornamentum pendet: » et hmc 
dicens solutis pone vinculis pretendit manu fer- 
reum crucis signum, et annulum quemdam ex. ea- 
dem materia ; quze quidem utraque tenui redimiculo 


cum submisisset, 


appensa semper cordi adh:erebant. Et ego, « Com- 
munis, inquam, sit hzc. possessio. Ac tu quidem 
autem. hzereditatis 


insigne : mihi 


» siquidem in. hujus etiam pala 


habeas crucis 
annuli 
crux erat impressa. 
sus ad me, « In deligendo, inquit, non aberrasti, 
etenim exeavatus est annulus sub ipsa pala, ibique 
quod 


salis erit, 


At eum mulier intuens rur- 


de ligno vite particulam conditam habet, 


superadjacens pala simili nota significat. » 


Cieterum. eum tempus posceret ut castum cor 
pus veste legeretur, quod quidem officium ex 
magne mandato ad me pertinebat necessario, 
cumque presens esset, ac simul contrectaret ea 
qui meeum magne illius bh:zereditatis particeps 
fuevat, « Ne protermiseris, inquit, intueri rei ad- 
mirandze ab hac sancta perfectzz magnitudinem. — 
Quidnam istud est? » inquam. At il'a partem pec- 


991 


loris denudans, « Vides hoc, inquit , tenue eLob- A « 'Opdz, ἔφη, τὸ Aem 


scurum sub colio signum?»(Videbatur autem puncto 
simile tenui acu confecto ; simulque lucernam 
propius admovit ad locum mihi demonstratum : 
€ Quidnam, inquam, admirandum, si tenue signum 
in hac parte est? — Et hoe, inquit, divini auvilii 
in magnam Macrinam. monumentum in ejus cor- 
pore relictum est. Etenim cum acerbe intumuisset 
olim h:ee pars, et periculum esset ne tumor secan- 
dus esset, aut. ne latius serpens malum fieret im- 
medicabile, si ad loea cordis appropinquasset, ro- 
gavil siepius et obseeravit mater, ul medici manum 
admitteret : eam namque artem a Deo pro salute 
hominum ostensam esse; illa vero cum aliquam 
corporis partem alienis oeulis aperire morboipso gra- 
vius judicaret, ad vesperam, eum solitam matri pro- 
priis manibus navasset operam, in sacellum sanctis- 
simum ingressa, totam noctem prostrata eurationum 
Deo supplicavit, et qux ex oculis delluebat, aquam 
cum terra commiscens, lacrymarum lutum, worbo 
medieamentum adhibuit. Matri autem exanimalze, 
hortantique ut medico uteretur, sibi ad expellen- 
dum morbum satis esse respondit, si manu sua 
mater ipsa locum sancto signo muniret, Cum 
igitur mater in sinum ejus manum intulisset, ut 
eam partem signaret, signum quidem egit, morbus 
autem abiit. Sed hzee parva nota, loco horribilis 
timoris apparuit, et ad finem usque permansit, ut 
esset, quemadmodum arbitror, divinze opis indi- 


cium, quo ad agendas gratias Deo continenter mo- 
veretur. » 


Posteaquam studio nostro (inem imposuimus, 
et domesticis copiis Corpus exornaviimus, non 
decere dixit ministra illa corpus ad sponsx simi- 
litudinem. ornatum | ante. oculos virginum poni. 
€ Sed est, inquit, mihi ex. vestrae matris vesti- 
mentis nigrum pallium, quod recte, ut ego quidem 
sentio, poterit superinjici, ne externo et adventitio 
isto vestitus ornatu pulchritudo hze sacra illustre- 
fur. » Que sententia cum valuisset et pallium ad- 
jectum esset, ipsa tamen in amictu pullo, divina 
ut arbitror potentia, et hanc corpori addente gra- 
liam, ita splendebat , ut quemadmodum in quiete 
visum ostenderat, radii quidam vlane ex ejus pul- 
chritudine elucere viderentur. 

Interim. dum hzc agebamus et virginum cantu 
lamentationibus commisto resonabat locus, fama 
nescio quomodo undique diffusa ; omnes finitimi 
ad funus confluxerunt, adeo ut concurrentes vesti- 
bulum non caperet. Cum igitur nocturna pervigi- 
latio, ut in martyrum celebritate, canendis psalmis 
perfecta esset et erepusculum, confluentium vicinis 
€ locis omnibus virorum et. mulierum multitudo 
psalmorum decantationem. fletibus interpellabat : 
€£o autem quamvis propter calamitatem. animo 
cs5sem consternatus, tamen ex rebus presentibus, 
quoad Geri potuit, operam dedi, ut nibil in tali 


S. GREGORII NYSSENI 


C 


D 


502 
επτὸν τοῦτο xal ἀφανὲς ὑπὸ τὴν 
δέῤῥην σημεῖον; » Στίγματι προσέοιχε διὰ λεπτῆς 


ῥαφίδος ἐγγενομένῳ. Καὶ ἅμα τὸν λύχνον ἐγγύτερον" 
τοῦ δειχνυμένου μοι τόπου. « Τί οὖν, εἶπον, 
θαυμαστὸν, εἰ ἀφανεῖ τινι σημείῳ τὸ σῶμα χατὰ 
τοῦτο μέρος ἔστιχται; --- Καὶ τοῦτο, φησὶ, τῆς με- 
γάλης τοῦ Θεοῦ βοηθείας μνημόσυνον τῷ σώματι 
ὑπολέλειπται. Ἐπειδὴ γὰρ ἐφύει ποτέ τι χατὰ τὸ 
μέρος τοῦτο πάθος ἀνιαρὸν, χαὶ χίνδυνος ἣν ἀνατμη- 
θῆνα! τὸν ἄγχον, ἣ πάντη xa πάντως εἰς ἀνήχεστον 
προελθεῖν τὸ χαχὺν, εἰ τοῖς χατὰ τὴν χαρδίαν τόποις 
πελάσειεν * ἐδέετο μὲν ἡ Μήτηρ, φησὶ, πολλὰ xa 
ἱκέτευε παραδέξασθαι τοῦ ἰατροῦ τὴν ἐπιμέλειαν, ὡς 
χαὶ ταύτης ἐχ Θεοῦ τῆς τέχνης ἐπὶ σωτηρίᾳ qnot 
τῶν ἀνθρώπων χαταδειχθείσης. 'H δὲ τὸ YOU 
Tt τοῦ σώματος ὀφθαλμοῖς ἀλλοτρίοις, τοῦ πάθους 


ἐ EARS 
χαλεπώτερον χρίνασα, ἑσπέρας χαταλαθούσης, ἐπειδὴ 


τῇ Μητρὶ τὴν συνήθη διὰ τῶν χειρῶν ὑπηρεσίαν 
ἐπλήρωσεν, ἐντὸς γενομένη τοῦ θυσιχατηρίρυ: πον 
νύχιον προσπίπτει τῷ Θεῷ τῶν ἱάσεων " gets τὸ ἀποῦς 
ῥέον τῶν ὀφθαλμῶν ὕδωρ πρὸς τὴν γῆν AED 
τῷ Ex τῶν δαχρύων πηλῷ, φαρμάχῳ πρὸς p: πάθος 
ἐχρήσατο" τῆς δὲ Μητρὸς ἀθύμως διαχειμένης; xal 
πάλιν ἐνδοῦναι τῷ ἰατρῷ παραχαλούσης, ἀρχεῖν ἔλεγε, 
πρὸς θεραπείαν αὐτῇ τοῦ χαχοῦ, τ᾿ τῇ DACH ἡ 
Μήτηρ ἐπιθαλεῖ τῷ τόπῳ τὴν ἁγίαν STER Ως 
δὲ ἐντὸς ἐποιήσατο τοῦ χόλπου τὴν χεῖρα ἣ Μήτηρ, 
ἐφ᾽ ᾧ περισφραγίσαι τὸ μέρος, ἡ μὲν σφραγὶς Pug 
ysv τὸ δὲ πάθος οὐχ ἦν. « ᾿Αλλὰ τοῦτο, » hp € τὸ 
βραχὺ σημεῖον, καὶ τότε ἀντὶ τοῦ greco ὥράθη 
χους, χαὶ μέχρι τέλους παρέμεινεν. Ὡς ἂν, Dpto τὴ 
θείας ἐπισχέψεως μνημόσυνον εἴη πρὸς ἀφορμὴν 
ὑπόθεσιν τῆς διηνεχοῦς πρὸς τὸν Θεὸν εὐχαρισαίας. Ὁ 
Ἐπεὶ 0b πέρας εἶχεν ἡμῖν fj σπουδὴ, go 2 τῶν 
ἐνόντων περιεχοσμήθη τὸ σῶμα, πάλιν αν διά- 
χονος, μὴ πρέπειν νυμφιχῶς ἔσταν τεὴν αὐτὴν ἐν 
ὀφθαλμοῖς τῶν παρθένων ὁρᾶσθαι. € AM East pot, 
φησὶ, τῆς μητρὸς τῆς ὑμετέρας τῶν GEO aene 
λαγμένον ἱμάτιον * ὃ ἄνωθεν ἐπιθληθηναι πρὸς ἜΧΕΙΣ 
φημί ὡς ἂν μὴ τῷ ἐπεισάχτῳ Dade GEORG 
χόσμῳ, τὸ ἱερὸν τοῦτο χάλλος λα cuum par ) Ἐχρά- 
τει τὰ δεδογμένα " xal τὸ ἱμάτιον Pan i δὲ 
ἔλαμπε χαὶ ἐν τῷ φαιῷ, τῆς θείας, CIR δυνάμεων 
χαὶ ταύτην προσθείσης τὴν χάριν τῷ σον απο ὥστε 
χατὰ τὴν τοῦ ἐνυπνίου ὄψιν ἀχριθῶς αὐγάς τινας Ex 
τοῦ χάλλους ἐχλάμπειν δοχεῖν. 
Ὡς δὲ ἡμεῖς ἐν τούτοις ἣμεν, 
τῶν παρθένων τοῖς θρήνοις χαταμιχθεῖσαι περιήχουν 


χαὶ αἱ ψαλμῳδίαι 


1 , 


τὸν τόπον, οὐχ 010 ὅπως Ey χύχλῳ πανταχόθεν ἀθρόως 
τῆς φωνῆς διαχυθείσης, πάντες οἱ περιοιχοῦντες ἐπὶ 
τὸν τόπον συνέῤῥεον" ὡς μηχέτι τὸ προαύλιον Y 
εἶναι χωρεῖν τοὺς συντρέχοντας. Τῆς οὖν impo Doc 
περὶ αὐτὴν ἐν ὑμνῳδίαις, χαθάπερ ἐπὶ doc 
πανηγύρεως, τελεσθείσης " ἐπειδὴ ὄρθρος ἐγένετο, τὸ 
μὲν πλῆθος τῶν Ex πάσης τῆς Te pugnae DA 
των ἀνδρῶν xai γυναιχῶν, ἐπεθορύύει ταῖς oM 
γαῖς τὴν Ψαλμῳδίαν " ἐγὼ δὲ, καίτοι χα τῆν τον 
χὴν ὑπὸ τῆς συμφορᾶς διαχείμενος, ὅμως ἐχ τῶν 
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ἐνόντων ἐπενόουν, 
χηδείχ πρεπόντων παραλειφθῆναι. 
χατὰ γένος τὸν συῤῥέοντα λαὸν, χαὶ τὸ ἐν 
πλῆθος τῷ τῶν παρθένων συγχαταμίξας χορῷ, τὸν 
τῶν μοναζόντων τάγματι" 


"Mà διαστήσας 
γυναιξὶ 


δὲ τῶν UY δῆμον τῷ 
μίαν ἐξ ἑκατέρων εὔρυθμόν τε χαὶ ἐναρμόνιον, καθά- 
περ ii χοροστασίᾳ, τὴν Ψαλμῳδίαν γενέσθαι map- 
ἐσχεύασα, διὰ τῆς xotg πάντων συνῳδίας εὐχόσμως 
συγχεχραμένην * ὡς δὲ προΐει χατ᾽ ὀλίγον dj ἡμέρα, 
χαὶ ἐστενοχωρεῖτο πᾶς ὁ τῆς ἐσχατιᾶς τόπος τῷ πλή- 
θει τῶν παραστάντων, ὁ τῶν τόπων ἐχείνων διὰ τῆς 
ἐπισχοπῆς παρῆν 
γὰρ σὺν παντὶ τῷ τῆς ἱερωσύνης πληρώματι) παρ- 


προεστὼς (Αράξιος ὄνομα αὐτῷ * 


. Rt 
ὡς πολλοῦ τε 
πλήθους 


ἄγειν ἠρέμα παρεκάλει τὸ σχήνωμα " 
ὄντος τοῦ μεταξὺ διαστήματος, χαὶ τοῦ 
πρὸς τὴν ὀξυτέραν χίνησιν ἐμποδὼν γενησομένου: χαὶ 
ἅμα ταῦτα λέγων προσεχαλεῖτο πάντας τοὺς τ ἧς iz- 


ρωσύνης ἐχείνων 


χομίσῦε! 


αὐτῷ συμμετέχοντας, ὡς ἂν Ov 


Ἢ τὸ σῶμα. 


Ἐπεὶ δὲ τοῦτο ἐδέδοχτο, χαὶ ἐν χερσὶν ἣν ἢ σπουδή" 
ὑποδὰς τὴν χλίνην ἐγὼ, χἀχεῖνον ἐπὶ τὸ ἕτερον μέ- 
ρος προσχαλεσάμενος " ἄλλων τε δύο τῶν ἐν τῷ χλήρῳ 
πετιμημένων, τὸ ὀπίσθιον τῆς χλίνης μέρος ὑπολα- 
θόντων, πρόσω ἐχόμενος, βάδην, ὡς εἰχὸς, 
xaX χατ᾽ ὀλίγον δμῖν γινομένης τῆς χινήσεως. Τοῦ 


Y 


Y&p λαοῦ περὶ τὴν χλίνην πεπυχνωμένου, xai πάν- 
των ἀπλήστως ἐχόντων τοῦ ἱεροῦ ἐχείνου θεάματος. 
οὐκ ἣν e ὑχολίᾳ τὴν πορείαν ἡμῖν διανύεσθαι" mpo- 

ὃ χαθ᾽ ἑχάτερον μέρος διαχόνων τε χαὶ ὑπηρε- 


ἡγεῖτο ὃ 
τῶν οὐχ ἜΝ ν πλῆθος, στοιχηδὸν τοῦ σχηνώματος 


προπομπεῦον, τὰς ἐχ χηροῦ λαμπάδας ἔχοντες πάν- C 


πες" xal jv τις μυστιχὴ πομπὴ τὸ γινόμενον, ὁμο- 
φώνως τῆς ψαλμῳδίας ἀπ᾽ ἄχρων ἐπὶ ἐσχάτους, xa0- 
ἀπερ ἐν τῇ τῶν τριῶν παίδων ὑμνῳδίᾳ, μελῳδουμέ- 
νης. Ἑπτὰ 0i ὄντων, j| ὀχτὼ τῶν ἐν μέσῳ σταδίων 
ἀπὸ τῆς ἐσχατιᾶς ἐπὶ τὸν τῶν ἁγίων Μαρτύρων οἷ- 
xov, ἐν ᾧ χαὶ τὰ τῶν γονέων ἀπέχειτο σώματα" διὰ 
πάσης σχεδὸν τῆς ἡμέρας μόλις τὴν ὁδὸν διηνύσαμεν. 
Οὐ γὰρ εἴα τὸ πλῆθος, τό τε συνερχόμενον χαὶ τὸ 
ἀεὶ προσγινόμενον, xac γνώμην τὴν πρόοδον a 
σθαι. Ἐπειδὴ οὖν ἐντὸς τοῦ oixou χατέστημεν, ἀπο 

τὴν χλίνην, τὰ πρῶτα εἰς προσευχὴν ἔτρε- 

ι 


ἐμενοι 
πόμεθα" ἡ δὲ εὐχὴ, θρήνων γίνεται ἀφορμὴ τῷ λαῷ. 


Τῆς γὰρ ψαλμῳδίας χατασιγασθείσης" 
ἱερὸν πρόσωπον αἱ παρθένοι προσέ 
xa ἢ σορὸς ἤδη τῶν (ovs ἔων ἀπεχαλύπτετο, ἐν f| xa- 
ταθέσθαι δεδογμένον ἢ Ἦν μιᾶς τινος ἀτάχτως βοησά- 
σης, ὅτι οὐχέτι μετὰ τὴν ὥραν ταύτην τὸ θεοειδὲς 
τοῦτο προσθλέψομεν πρόσωπον: ὡς xai αἱ λοιπαὶ 
παρθένοι τὸ ἴσον μετ᾽ αὐτῆς ἐξεθόησαν, σύγχυσις 
&vaxxog τὴν εὕταχτον ἐχείνην xal ἱεροπρεπῆ ψαλμ- 
ῳδίαν διέχεε, πάντων πρὸς τὴν τῶν παρθένων ol- 
μωγὴν ἐπιχλασθέντων. Μόγις δέ ποτε ἡμῶν τὴν στω- 
πὴν διανευόντων, χαὶ τοῦ χήρυχος εὐχὴν ὑφηγουμέ- 


ἐχεῖνο 


νου, χαὶ τὰς συνήθεις ἐχθοῶντος τῇ 


ἢ Ἐχχλησίᾳ φω- 
τὸ σχῆμα τῆς εὐχῆς 


νὰς, χατέστη πρὸς λαός. 


5 Dan, ur. 


S. MACRI 


εἰ δυνατὸν, μηδὲν τῶν ἐπὶ τοιαύτῃ A funere 
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desideraretur : itaque. confluentem | popu- 
lum in genera distribuens, mutierumque multitu- 
dinem admiscens virginum choro, virorum autem 
turbam — ascribens monaehorum  ecetui ,- unum 
quemdam ex utrisque studui aptum concinnum jue, 
tanquam in psalmos canentium congressu, e eon- 
muni omnium concentu apte conjunctum ordinem 
instituere. Verum. cum paulatim. progrederetur 
dies, et locus pr:e eonfluentium multitudine angu- 
stus redderetur, qui ei regioni prefectus erat 
episcopus, Araxius nomine (aderat enim cum uni- 
versa multitudine sacerdotum ) , przecepit , ut sen- 
sim przcederet tabernaculum, Nam et satis longum, 
vie intervallum. intercedebat , et multitudo alio- 
quin ob motum incitatiorem impedimentum 2attu- 
lisset. Deinde omnes, quos in munere suo obeundo 
ministros habebat et. adjutores, ut sua prosentia 
corpus decorarent, cohortatus est. 


Cum autem h:ec ita constituta studiose gereren- 
tur, ego feretrum subiens illum advocavi, ut. aite- 
ram partem sustineret: posteriores vero feretri par- 
tes subierunt alii duo de clero insigues viri: sensim 
igitur procedebatur, cum et qui priibant pedeten- 
lim incederent, et nos item gradatim sequeremur. 
Etenim. cum frequens populus feretrum | circuim- 
staret, nec tam mirabili et sacro spectaculo posset 
expleri, non erat facile nobis iter facere, ex utra- 
que autem parte przecedebat non. exiguus diacono- 
rum ministrorumque numerus, qui omnes ordino 
progredientes, accensos cereos manibus gestabant. 
Quie quidem pompa non carebat mysterio, cuur a 
principio ad finem usque decantatio psalmorum 
eadem voce triplieique canentium ordine, sicut ille 
trium puerorum cantus ?, absolveretur. Porro cuim 
inter secessum et. sanctorum martyrum cedem, in 
qua parentum etiam corpora quiescebant, septem 
octoque intercederent stadia, totum prope diem in 
eo spatio conficiendo consumpsimus; congredien- 
tium enim multitudo quae assidue magis augebatur, 
non sinebat nos ex sententia progredi. Sed ubi 
intra fores templi constitimus, demum, deposito 
feretro, nos ad precationem convertimus: 
quidem precatio populo luctus materiam praebuit, 
Silentio enim psalmis canendis imposito, cuin. sa- 
cram illam virginis faciem aspexissent, et parcn- 
lum jam esset. patefactus tumulus, in. quem illam 
decreveramus inferre, unaque earum nos post cam 
horam divinum illud caput non amplius speetatu- 
ros perturbatius exclamante, et reliquis deinceps 
virginibus eadem vociferatione subsequentibus, in- 
condita quz:edam confusio, recte constitutum et sa- 
crum illum psalmorum cantum est consecuta : nam 
virginum luctu fracti omnium animi commoveban- 
ταν. Itaque nobis nutu silentium. imperantibus et 
precone przeunte et solitas Ecclesi: voces incla- 
mante, vix tandem populus se ad precandum com- 
posuit. 
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Cwterum convenienter faeto precandi fine me A 


timor quidam invasit considerantem preceptum 
illud, quo probibemur patris aut matris turpitudi- 
nem aperire ὃ : «Et quomodo, inquam, lioc ego ju- 
dicium effugiam, si in parentum corporibus videro 
communem human:z natur» turpitudinem, cum 
verisimile sit ea eollapsa dissolutaque ad. turpem 
et inconditam pervenisse deformitatem. ν Hec au- 


tem mibi cogitanti. formidinem auxit. indignatio 
Noe?, cujus historia me quid facto opus esset 
admonuit. 


Priusquam igitur corpora nostris oculis essent 


€«exposita, pura sindone operta sunt: nam cum 
opereulum esset sublatum ex utraque parte 
summa, linteum injectum est : quo linteo 
conteclis parentum corporibus, ego et regio- 


nis episcopus ille, cujus mentionem feci, corpus 
€ feretro tollentes juxtà matrem apposuimus, atque 
ja votum utriusque complevimus : 
sensu semper oraverant Deum, ut corporibus post 
mortem eopularentur, ut. quze. inter ipsas fuerat 
morte dissol- 


uno enim con- 


vit:e conjunctio, ne in ipsa quidem 
veretur. 

Cum autem justis legitime peractis recedendum 
essel, prostratus ad tumulum et pulverem oscu- 
jatus, tristis et. laerymans discedebam, cogitans 
quanto bono vita esset orbata. Cum mihi in ipso 
ininere vir quidam illustris in re militari, qui in 
civitate Ponti, cui nomen Auguste, dux exercitus 
erat, audita calamitate, atque :gre ferens, cum 
subditis humaniter obviam processit. Erat exim 
nobis et sanguinis et amicitiz: necessitudine con- 
junctus : hic milii de ipsa miraeulum narravit, quod 
unum a-jungens historiz faciam. scribendi finem. 
Etenim cum laerymis modum adhibentes, colloqui 
cepimus, ille ad me, « Audi, inquit, quale quan- 
tuque bonam migravit e vita,» atque ila sermo- 


nem exorsus est. 


2 ταὶ ταῦτα ε 


: εἰπὼν, οὕτως ἄρχεται 
« Magna mibi uxorique me: quondam cupiditas 


incidit videndi virtutis gymnasium. Sie enim,» in- 
quit, « locum. illum. in quo beatus ille animus 
degebat, appellandum esse arbitror; nmobiscuin 
autem erat filiola, cujus oculum ex pestilenti mor- 
bo calamitas occuparat, adeo ut obducta tunica 
circa pupillam, contractoque albore folum esset 
miserandumque spectaculum. Divinam igitur illam 
domum ingressi, ita separati sumus in eo sapien- 
tie vacantium loeo, ut ego quidem diverterem, 
ubi habitabant viri, quibus prieerat Petrus. frater 
tuus, illa autem intus ubi erant virgines, cum sanc- 
tà Macrina versaretur. Hic cum aliquantulum esse- 
mus eommoralti, tempus esse duximus ut disce- 
deremus. Jamque discessum adornabamus, cum 
utrinque nobis humana quzdam vis illata est. Nam 
et frater tuus mihi jubebat, ut manerem et studio- 

$ Levit. 


xvi. — 7 Gen. ix. 


n 
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λαθεν, φόῦες 


Καὶ ἐπειδὴ τὸ πρέπον ἡ εὐχὴ πέρας £t 
μέ τις τῆς θείας ἐντολῆς εἰσέρχεται, τῆς χωλυούσης 
πατρὸς ἣ μητρὸς ἀναχαλύπτειν ἀσχημοσύνην. « Καὶ 
πῶς, ἔφην ἐγὼ, ἔξω τοῦ τοιούτου γενήσομαι χρίμα- 
πῆς, ἐν τοῖς τῶν γονέων σώμασι ΠΝ τὴν χοινὴν 
τῆς ἀνθρωπίνης φύσεως ἀσχημοσύνην" διαπεπτωχό- 
των, ὡς εἰχὸς, xat διαλελυμένων, xax εἰς εἰδεχθῇ χα 
δυσάντητον ἀμορφίαν μεταθληθέντων; » Ταῦτα δέ μοι 
λογιζομένῳ, xaX τῆς τοῦ Νῶς χατὰ τοῦ παιδὸς 
σεως ἐπιτε 


ἀγα- 
ινούσης τὸν φόθον, συμθουλεύει τὸ 


ναχτ 


πραχτέον T; ἱστορία τοῦ Νῶε. 
Ἐπεχαλύφθη NS σινδόνι χαθαρᾷ, 

pots ἢ 

Wee xa DL &xpov τῆς σινδόνος 

σης 


πρὶν ἐν ὁφθαλ- 
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πώματος 
ἀντεισιού- 
* χαὶ οὕτως ὑποχρυφθέντων τῇ σινδόνι τῶν co- 
μάτων ἀράμενοι τῆς χλίνης τὸ ἱερὸν & 


κεῖνο σῶμα, 
ἐγώ τε χαὶ ὁ μνημονευθεὶς τῶν τόπων ἐπίσχοπος, 
τῇ μητρὶ παραχατεχλίναμεν, χοινὴν ἀμφροκέραις πλη- 
ροῦντες εὐχήν. Τοῦτο γὰρ παρὰ πᾶσαν τὴν ζωὴν συμ»- 
φώνως ὁ 


ἀμφότεραι τὸν Θεὸν ἠτοῦντο, prend 


μετὰ τὸν θάνατον ἀλλήλαις τὰ σώματα, xa τὴν xax 
τὸν βίον ἐν τῇ ζωῇ χοινωνίαν μηδὲ ἐν τῷ θανάτῳ 
διαζευχθῃναι. 

Ἐπεὶ δὲ πάντα ἡμῖν τὰ ἐν τῇ χηδείᾳ νενομισμένα 
πεπλήρωτο, χαὶ ἔδει πάλιν 
σὼν τῷ τάφῳ, χαὶ τὴν 
χόμην πάλιν τῆς ὁδοῦ χατηφής τε xal δεδαχρυμένος, 
λογιζόμενος, ὅσου ἀγαθοῦ διεζεύχθη ὁ uie Ιζατὰ δὲ 
τὴν ὁδὸν ἀνήρ τις τῶν ἐν στρατείᾳ λα 


τῆς ἐπανόδου γενέσθαι, 


ἔπιπε χόνιν ἀσπασάμενος, εἰ- 


πρῶν, 
τιωτιχὴν ἡγεμονίαν ἔχων τῶν ἐν ἜΣ τινὶ τῶν 
xazà τὸν Πόντον, ἧ Σεθαστόπολις ὄνομα, μετὰ τῶν 
ὑπηχόων ἐνδιαιτώμενος, ἀπήντησέ τε φιλοφρόνως 
xaT αὐτὴν γενομένῳ, καὶ τὴν συμφορὰν ἁχούσας, 
χαὶ χαλεπῶς ἐνεγχὼν (ἣν γὰρ δὴ τῶν ἐχ γένους ἡμῖν 
οἰχείων τε χαὶ ἐπιτηδείων), προσέθηχέ μοί τι διήγημα 
ποῦ χατ᾽ αὐτὴν θαύματος, ὃ δὴ χαὺ μόνον ἐγγράψος 
χαταπαύσω τὴν συγγραφήν. ἐπεϑῇ 
γὰρ ἐπαυσάμεθα τῶν δακρύων, χαὶ εἰς ὁμιλίαν χατ 


στρα- 


πὗ ἱστορίᾳ, 


ἤλχουε, φησὶ, πρός με λέγων ἐχεῖνος, οἷον, xal ὅσον ἀγαθὸν τῆς ἀνθρωπίνης μετ don 
Jj τοῦ διηγήματος" 


« Ἐγένετό τις ἡμῖν ἐπιθυμία ποτὲ τῇ γαμετῇ καὶ 
ἐμοὶ χαταλαθεῖν, χατὰ σπουδὴν, τὸ τῆς ἀρετῆς φρον- 
πιστήριον. Θὕτω γὰρ οἶμαι χρῆναι,» φησὶ, « τὸν 


χῶρον ἐχεῖνον χατονομάζεσθαι, » ἐν ᾧ τὴν διαγωγὴν 
εἶχεν $j μαχαρία ψυχῆ συνῆν δὲ ἡμῖν χαὶ τὸ θυγά- 
τριον, ἐν ᾧ τις Ex λοιμώδους ἀῤῥωστίας: συνέθη περὶ 

τὸν ὀφθαλμὸν συμφορά" καὶ ἣν θέαμα εἰδεχθὲς, xal 
ἐλεεινὸν, παχυνθέντος τοῦ περὶ τὴν χόρην χιτῶνος, 
xaX ἐχ τοῦ πάθους ὑπολευχαίνοντος. Ὡς δὲ ἐντὸς 
Ὦμεν τῆς θείας ἐχείνης διαγωγῆς, διελόμενοι χατὰ 
γένος τὴν ἐπίσχεψιν τῶν ἐν τῷ τόπῳ φιλοσοφούντων, 
ἐγώ τε xaY ἡ ὁμόζυγος * ἐγὼ μὲν ἐν τῷ ἀνδρῶνι ἤμην, 
ὧν χαθηγεῖτο Πέτρος ὁ σὸς ἀδελφός " ἣ δὲ τοῦ παρ- 
θενῶνος ἐντὸς γενομένη τῇ 'Αγίᾳ συνῆν * συμμέτρου 
δὲ διαγενομένου ἐν τῷ μεταξὺ διαστήματος, χαιρὸ" 
εἶναι τοῦ ἀποχωρεῖν τῆς ἐσχατιᾶς πάλιν ἐχρίναμεν" 
χαὶ ἤδη πρὸς τοῦτο ἣν ἡμῶν ἣ ὁρμὴ, σύμφωνος δὲ 
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παρ᾽ ἑχατέρων ἡ περὶ ἡμᾶς 
Ἐμοί τε χαὶ ὁ σὸς ἀδελφ ὃς μένειν ἐνεχελεύετο, χαὶ 
μετασχεῖν τῆς φιλοσόφου τραπέζης" Tj τε μαχαρία 
τὴν ἐμὴν γαμετὴν οὐ μεθίει, ἀλλ᾽ ἐν κόλποις ἔχουσα 
τὸ θυγάτριον, οὐ πρότερον ἔλεγεν ἀποδώσειν, πρὶν 
τράπεζαν αὐταῖς παραστήσασθαι, χαὶ τῷ τῆς φιλο- 
σοφίας δεξιώσασθαι πλούτῳ" φιλοῦσα δὲ, ofa cixbc, τὸ 
παιδίον, χαὶ προσόγουσα τὸ στόμα τοῖς ὀφθαλμοῖς, 
ἐπειδὴ εἶδε τὸ περὶ τὴν χόρην πάθος, Ἐάν μοι, φησὶ, 


Il 5 


δῶτε τὴν χάριν, xat τῆς τραπέζης ἡμῖν χοινωνήσητε, 


φιλοφροσύνη ἐγέν 


ἀντιδώσω μισθὸν ὑμῖν τῆς τοιαύτης τιμῆς οὐχ ἀνά- 


ξιον. Τίνα δὴ τοῦτον, εἰπούσης τῆς τοῦ παιδίου μὴη- 
τρός “Ἔστι μοι φάρμαχον, 
ἔχει τὸ χατὰ τὸν ὀφθαλμὸν ἰάσασθαι 


τούτοις, δηλώματός μοι παρὰ τῆς 


ἡ Μεγάλη φησὶν, ὃ δυνατῶς 
πάθος. Ἐπὶ δὲ 


€ Ὡς δὲ 
ἡ πο τοῦ μὲν μεγάλου Πέτρου ταῖς οἱχείαις χερ- 
τ εὐωχοῦντος ἡμᾶς, χαὶ q φαιδρύνοντος, τῆς δὲ ἁγίας 
Μαχρίνης, διὰ πάσης εὐὑπρεποῦς θυμηδίας τὴν ὁμό- 
ζυγον ἡ μἷν ἀνιείσης" οὕτω φαιδρύνοντες χαὶ γεγηθό- 
τες, τὴν αὐτὴν ὁδὸν ἐπανήειμεν, διήγημα τῷ ἑτέρῳ τὰ 
xa ἑαυτὸν ἑχάτερος ἐν τῇ ὁδοιπορία ποιούμενοι" χἀγὼ 
μὲν διεξήειν τὰ ἐχ τοῦ ἀνδρῶνός; ὅσα τε εἶδον, χαὶ 
ὅσα ἤχουσα" ἐχείνη δὲ τὰ χαθ᾽ ἕχαστον ἐχδιηγουμένη, 
χαθάπερ ἐφ᾽ ἱστορίας, οὐδὲν ᾧετο δεῖν, οὐδὲ τῶν μι- 
κρῶν, παραλαυθάνειν᾽ ἀχολούθως ὃὲ πάντα χαθάπερ 
ἐπὶ συζυγίᾳ τῆς συγγραφῆς διεξιοῦσα * ὡς χατὰ τὸ 
μέρος γέγονεν ἐχεῖνο, ἐν ᾧ ἡ ὑπόσχεσις ἣν τῆς τοῦ 
ὀφθαλμοῦ θεραπείας, ἐχχόψασα τὴν διήγησιν, Τί 
τοῦτο, φησὶ, πεπόνθαμεν; Πῶς τῆ: ὑποσχέσεως 
ἡμελήσαμεν, τὸ ἐπαγγελθὲν᾽ ἡμῖν ἐχεῖνο ἐν χολλυ- 
pip φάρμαχον Κἀμοῦ συνδυσχεραίνοντος ἐπὶ τῇ 
ἀμελείᾳ, χαί τινα διὰ τάχους ἐχδραμεῖν ἐπὶ τὸ 
φάρμαχον ἐγχελευσαμένου, βλέπει χατὰ τὸ συμόὰν 
πρὸς τὴν μητέρα Ev ταὶς χερσὶν ὃν τῆς τιθηνουμένης 
τὸ νήπιον, xai ἡ μήτηρ τοῖς ὀφθαλμοῖς τοῦ νηπίου 


PH D Παύου, φησὶ, δυσχεραίνων ἐπὶ τῇ 
Μεγάλῃ τοῦτο φωνῇ ὑπὸ χαρᾶς ἅμα xol 
0c λέγουσα. ᾿Ιδοὺ γὰρ οὐδὲν ἐλλέλειπται ἡμῖν 
PENNAS * ἀλλὰ τὸ ἀληθινὸν ἐχείνης φάρ- 
paxov, τὸ τῶν παθημάτων ἰατριχὸν, ὅπερ ἐστὶν f 
ἐχ τῶν εὐχῶν Ws ραπεία,, χαὶ ἔδωχε, xa ἐνεργὸν ἤδη 
γέγονε, χαὶ 


ἀῤῥωστίας οὐδοτιοῦν, Ἐπ θείῳ 


χαθαρμένον. Καὶ ἄμα ταῦτα διεξιοῦσα, αὐτή 


τὸ παιδίον ἐνηγχαλίζετο, χαὶ ταῖς ἐμαῖς ἐνετίθει 
yspot. Κἀγὼ τότε τὰ See να xaX τὸ Εὐαγ γέ- 
λιον θαύματα, τῇ δια ja 60v, Τί μέγα, εἶπον, 
διὰ χειρὸς Θεοῦ BE € ὄψεις ἀποχαθίσασθαι" 
ὁπότε νῦν ἡ δούλη αὐτοῦ, τὰς ἰάσεις ἐχείνας χκατορ- 
θοῦσα τῇ εἰς αὐτὸν πίστει, χατείργασται πρᾶγμα οὐ 
πολὺ τῶν θαυμάτων ἐχείνων ἀπολειπόμενον; » Ταῦτα 
λέγων μεταξὺ λυγμῷ τὴν φωνὴν ἐνεχόπτετο, 
παρὰ ποῦ στρατιώτου, ταῦτα. 

Ὅσα δὲ χαὶ ἄλλα τοιαῦτα παρὰ τῶν συνεζηχότων 
αὐτῇ, καὶ δι᾽ ἀχριθείας và xav! αὐτὴν ἐπισταμένων 
ἠχούσαμεν, οὐχ ἀσφαλὲς οἶμαι προσθεῖναι τῷ διηγή- 


ΤῈ: 


ματι. Οἱ γὰρ πολλοὶ τῶν ἀνθρώπων πρὸς τὰ ἑαυτῶν 


VITA S. 


-ε 
τε ἢ 


τῶν δαχρύων 
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eco. À sorum mens:e particeps fierem ; οἱ beata iila nou 


dimittebat uxorem meam, sed filiolam in sinu 
rens non prius illam se reddituram aiebat, quam 
mensam apparasset, et nos philosophim divitiis 
accepisset, puellulam autem oseulans et admovens 
0s oculis ejus, ubi pupillam affectant vidit: Si hoc 
mihi, inquit, concesseritis ut apud nos esse veli- 
Uis, gratiam. vobis tali honore non indignam re- 
feram. Eequam? inquit puellule mater. Est. mihi, 
respondit. magna, medicamentum ad curandum 
hunc oculum appositum. Qui quidem | promissio 
cum mihi a quodam ex virginum conclavi nuntia- 
là esset, libenter mansimus, posthabita, quie. nos 
urgebat, proficiscendi necessitate. 


ge- 


γυναιχωνίτιδος ἥχοντος ὑπὸ τὴν ὑπόσχεσιν ἐχείνην χαταμηνύσαντος, 
ἄσμενοι παρεμείναμεν" μιχρὰ φροντίσαντες τῆς ἐπειγούσης ἡμᾶς πρὸς τὴν ὁδοιπορίαν ἀνάγχης. 


τέλος εἶχεν ἣ εὐωχία, xat πλήρης ἣν ἡμῖν D 


«Cum igitur convivium, quod Petrus humanitate 
et gratia sua condiverat, haberet finem, uxorique 
nobis a sancta Macrina omni conveuienti jucundi - 
late recreata remissa esset, 
nos in viam dedimus 
contigerant inter 
dem 


ketitia et gaudio pleni 
: et quie Vogue nostrum 
eundum narrabamus : ego qui- 
quaecunque im virorum conclavi vel videram 
vel audiveram, recensebam; et illa vicissim tan- 
quam ex historia singula. repetens, nihil omnino 
quantumvis parvum omittendum existimabat. dta- 
que cum non aliter, quam ex seripto tanquam in 
altera lance appendens, ordine euncta percurreret, 
jamque ad eam pervenisset partem, quie curationis 
oculi promissionem continebat, narrationem inter- 
mittens : Quidnam, inquit, egimus? Quomodo ne- 
gleximus promissum ipsius? Collyrium, inquam, 
illud quod nobis promiserat? Cumque ego item 
neglisentiam ineusarem, juberemque ut celeriter 
aliquis ad. illud exposcendum excurreret, 
interim quz in manibus nutricis erat, 
spicit : 


infans 
matrem re- 
eliam mater ad cjus oculos aciem inten- 
dens : Negligenti», inquit, nostra: desinas suc- 
censere. Ecce tibi bona fide solutum quod ilia 
promiserat : veram enim morborum 
quie precibus fit, nobis exhibuit, eujus ea. vis fuit 
ut ne vestigium. quidem morbi in oculo relictum 
sit, adeo divino illo medieamento ille curatus est. 
Atque ita loquens filiolam suscipiens, mihi -in 
manus tradidit. Tunc ego miracula quie in Evan- 
gelio narrantur incredibilia cogitatione. comple- 
ctens : « Quid mirum, inquam, e manu Dei czecos 
videndi potestatem aecepisse, quando nunc ejus 
ancilla per fidem in ipsum praestat illas curationes? 
opus enim cernimus, haud multo miraculis illis 
inferius. » Hec ille mihi dum narrat, singultus 
vocem ejus intercepit, et. subsecuta est copia la- 
crymarum. Atque hxc quidem a milite. 


medicinam 


ἐπιῤῥυέντων τῷ διηγήματι. Τὰ μὲν οὖν 

Quie autem ab illis.qui simul cum ea vixerunt, 
quique omnem illius vitam plane perspectam et 
cognitam habebant acceperim, huie narrationi a£- 
iexenda non censeo : plerique enim pro co quaii- 
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tum ipsi possunt efficere, ereaunt ea quie dicuntur, A μέτρα τὸ πιστὸν £v τοῖς λεγομένοις diae τὴ δὲ ὕπερ- 


qui vero audientis superant vires, lanquam ἃ ve- 
ritate remota mendacii suspicionibus insectantur. 
Proinde mirandam illam in penuria et fame agri- 
culturam przetermitto. Quomodo in pauperum usus 
projectum frumentum, nec dum distribueretur, nec 
post, imminutum sit, sed eadem mensura numero- 
que permanserit : aliaque his longe magis admi- 
randa, morborum curationes, expulsiones damo- 
num ct veras futurorum pr:edictiones : que quidem 
omnia ijs qui diligenter explorarunt, vera esse 
licet fidem superare videantur, nec fieri 
potuisse judicentur ab iis, qui carni magis addicti 
sunt, qui nesciunt proportione fidei munerum fieri 
distributionem : et parva quidem dari habentibus 
parvam fidem, magna autem illis qui ingenti fide 
praditi sunt. Quamobrem ne offendantur qui ad 
credendum divinis muneribus sunt imbecilliores, 
zublimiora illius miraeula silentio praterimus, 
satis esse existimantes, iis qua dicta sunt ejus 
historiam conclusisse. 


constat, 


B 


Gaivoy τὴν τοῦ ἀχούοντος δύναμιν, ὡς ἔξω τῆς ἀλη- 


θείας, ταῖς τοῦ ψεύδους ὑπονοίαις ὑδρίζουσι. Διὸ παρ- 
ίημι τὴν ἄπιστον ἐχείνην ἐν τῷ λιμῷ γεωργίαν" 
πῶς ἐχθαλλόμενος ὁ πρὸς τὴν χρείαν σῖτος, οὐδεμίαν 
αἴσθησιν ἐποίει τῆς ὑφαιρέσεως, ἐν τῷ ὁμοίῳ διαμέ- 
νων ὄγχῳ, χαὶ πρὶν διαδοθῇ ταῖς τῶν αἰτούντων 
χρείαις " χαὶ 


τερα" παθῶν ἰάσεις, xal δαιμονώντων χαθάρσεις, 


ετὰ τοῦτο χαὶ ἄλλα τούτων παραδοξό- 


τῶν ἐχθησομένων' ἅπαντα 
Bopios lag ἐγνωχόσιν, ἀληθῇ εἶναι mi- 
στεύεται, x&v ὑπὲρ πίστιν j ἐπὶ δὲ τῶν σαρχωδε- 
τέρων, ἔξω τοῦ ἐνδεχομένου νομίζεται, οἱ οὐχ ἴσασιν, 
ὅτι χατὰ τὴν ἀναλογίαν τῆς πίστεως, χαὶ t| τῶν yapt- 
σμάτων διανομὴ παραγίνεται" μιχρὰ μὲν ὀλιγοπίστοις, 
μεγάλη δὲ τοῖς πολλὴν ἔχουσιν ἐν ἑαυτοῖς τὴν εὐρυ- 
χωρίαν τῆς πίστεως. Ὡς ἂν οὖν μὴ Basis οἱ ἀπι- 
στότεροι, ταῖς τοῦ Θεοῦ δωρεαῖς ἀπιστοῦντες " τούτου 
ἕνεχεν καθεξῆς ἱστορεῖν περὶ τῶν ὑψηλοτέρων θαυ- 
μάτων παρῃτησάμην, ἀρχεῖν ἡγούμενος τοῖς εἰρημέ- 
νοῖς περιγράψαι τὴν περὶ αὑτῆς ἱστορίαν. 
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EPISTOLA I. 


EIHXTOAH A^ 


Contra. Helladium. Scripta post. Petriun. Sebastenum | anno. 592. de[unctum. 


Gregorius Nyssenus, Flaviano (1). 

Non optimo sunt, vir Dei, res nostra? loco. Nam 
niglà progredientia in iis qui nos et injusto, et 
nullis de causis suscepto prosequuntur odio, non 
jam amplius iutra suspicionum et conjecturarum 
sese limites continent; sed libertate summnta utun- 
lur, quasi si proeclari quid operis institueretur. Vos 
qui hactenus immunes a tanto malo 
fuistis, ignavi scilicet estis in exstinguenda flamma 
qua viciniam. vestram depascit, cum ii qui recte 
rebus suis consulunt, vicinorum incendium magno 
studio restinguant et opem vicinis ferendo sie pro- 
spiciant sibi ut in eventis similibus aliorum opem 
uon requirant. Et quid tandem iliud est de quo 
loquor? Reliquit hane vitam religio, aut fugit a 
nobis veritas : pacis antehac saltem nomen ha- 
quod hominum ora pervagaretur, nunc 


interim , 


buimus, 
non illa tantum nusquam est, sed ne nomen quidem 
ipsius nobis superest. Ut autem clarius intelligas, 
quas res tam indigno feramus animo, paucis tibi 
wagediam explieabo. Erant. nonnulli qui ad nos 
deferrent, reverendissimum. virum Helladium ho- 
ad omnes comme- 
auctorem 


stili erga nos animo affectum, 


morare me maximorum ip$i malorum 


(4) Joanne Lewenklaio interprete. — Ex ed. an. 1653, 


C 


D 


Γρηγόριος ὁ Νύσσης, $Aa€uavo. 

Οὐχ ἐν χαλοῖς, ὦ ἄνθρωπε τοῦ Θεοῦ, τὰ ἡμέτερα. 
Προϊόντα γὰρ τὰ χαχὰ, ἐν τοῖς τὸ ἄδιχόν τε χαὶ 
ἀπροφάσιστον γαθ᾽ ἡμῶν τιμήσασι μῖσος, οὐχέτι διὰ 
στοχασιτῶν τινων ὑπονοεῖται" ἀλλ᾽ ἐν παῤῥησίᾳ 


σπουδάζεται, χαθάπερ τι τῶν ἀγαθῶν χατορθωμάτων. 
Ὑμεῖς δὲ, οἱ τέως ἔξω ὄντες τοῦ τοιούτου χαχοῦ, 


χαταῤῥᾳθυμεῖτε τοῦ παῦσαι νεμομένην ἐν τῇ γειτονίᾳ 
τὴν φλόγα’ ὥσπερ οὖν οἱ καλῶς περὶ τῶν ἰδίων βου- 
λευόμενοι τὸν τῶν γειτόνων ἐμπρησμὸν ἐν πολλῇ τῇ 
σπουδῇ χαταστέλλουσι, δι᾽ ὧν τοῖς πλησίον βοηθοῦσι, 
τοῖς ὁμοίοις 


τὸ μὴ δεηθῆναι τῆς ἐπὶ βοηθείας πρα- 


γματενόμενοι. Τί οὖν ἔστιν ὃ λέγω ; ᾿Επιλέλοιπε τὸν 
πέφευγεν ἀφ᾽ ἡμῶν ἡ ἀλήθεια " 
εἰρήνης πρότερον μὲν τὸ γοῦν ὄνομα εἴχομεν 
ριφερόμενον &v τοῖς στόμασι, νῦν δὲ οὐ μόνον ἐχείνη 


βίον ἡ ὁσιότης " 
PES 


οὐχ EIS des οὐδὲ 
Ὡς 
ἄζομεν, 


τὸ ὄνομα αὐτῆς ἡμῖν ὑπολέλει- 
πται. ἂν εἰδείης σαφέστερον ὑπὲρ ὧν σχετλι- 
δι᾽ ὀλίγων cot τὴν τραγῳδίαν ἐχθήσομα!. 
ἾἮΗσάν τινες, οἱ τὸν αἰδεσιμώτατον Ἑλλάδιον δυσμε- 
νῶς πρὸς ἡμᾶς ἔχειν χαταμηνύοντες, xal πρὸς πάντας 
διεξιέναι, ὡς τῶν μεγίστων αὑτῷ χαχῶν αἴτιος ἣν 
ἐγώ. Οὐχ ἐπειθόμην τοῖς λεγομένοις, πρὸς ἐμαυτὸν 
xai τὴν ἐν τοῖς πράγμασιν ἀλήθειαν βλέπων. Ὡς δὲ 


t. Hl, 045. 


1001 EPISTOLAE. 


παρὰ πάντων ὁμοφώνως τὰ αὐτὰ πρὸς ἡμᾶς ἀπὴγ- A esse. 


γέλλετο, καὶ συνέδαινΞ ταῖς φήμαις τὰ πράγματα, 
πρέπειν φήθην μὴ περιϊδεῖν ἀθεράπευτον τὴν ἄῤῥιζον 
χαὶ ἀφύτευτον ταύτην δυσμένειαν. Διὸ χαὶ πρὸς τὴν 
σὴν ἐπιστείλας θεοσέθειαν, χαὶ πολλοὺς ἄλλους τοὺς 
δυναμένους συμθαλέσθαι τι πρὺς τὸ προχείμενον, 
ἐπὶ τὴν σπουδὴν ταύτην παρώρμησα. Καὶ τέλος, τὴν 
μνήμην τοῦ μαχαριωτάτου Πέτρου παρὰ Σεθαστηνοῖς 
πρώτως ἀγομένην ἐπιτελέσας, χαὶ τὰς συνήθως παρ᾽ 
αὑτῶν ἐπιτελουμένας τῶν ἁγίων μαρτύρων μνήμας, 
τὸν αὐτὸν χρόνον συνδιαγαγόντων ἐχείνη ἐπὶ τὴν 
ἐμαυτοῦ πάλιν Ἐχχλησίαν ὑπέστρεφον. Καί τινος 
μηνύσαντος χατὰ τὴν ὀρεινὴν αὐτὸν ἐνορίαν διάγειν 


μαρτύρων ἐπιτελοῦντα μνήμας, τὰ μὲν πρῶτα τῆς 
ὁδοῦ εἰχόμην, εὐπρεπέστερον εἶναι χρίνων ἐπὶ τῆς 
ud ἐραν ἰεὐξαυαι τὴν συντυχίαν. ks δέ τις 


ἀῤῥωστεῖν αὐτὸν διεθεθαιώσατο᾽ xara un 
τόπῳ τὸ ὄχημα, £v ᾧ παρὰ τῇ 
φήμης, ἵππῳ τὸ μεταξὺ διῆλθον διάστημα, χρημνῶ- 
δες xal ὀλίγου ἀπόρευτον ταῖς τραχυτάταις ἀνόδοις. 
Ἦν 6i πεντεχαίδεχα σημεῖα, οἷς τὸ ἐν 
διεμετρεῖτο διάστημα. Τούτων τὰ μὲν Ex ποδὸς, τὰ 
ὃὲ διὰ τοῦ ἵππου μόλις διελθὼν, ὄρθριος, μέρει τινὶ 
xai τῆς νυχτὸς συγχρησάμενος, χατὰ τὴν πρώτην τῆς 
ἡμέρας ὥραν ἐφίσταμαι τοῖς ᾿Ανδουμοχίνοις. Οὕτω 
γὰρ ὀνομάζετα!: τὸ era £y ᾧ ἣν ἐχχλησιάζων 


ὺν ἐν τῷ 


ς τοιαύτης χατελήφθην 


τῷ μέσῳ 
1 


ἐχεῖνος μετὰ ἄλλων ἐπισχόπων δύο. "Λπωθεν δὲ xaz- 
ἰδόντες ἐξ αὐχένος τινὸς oU τῆς χώμης 
τὴν ἐν τῷ ὑπαίθρῳ τῆς ἐχχλησίας E ueque βάδην 


τὸν μεταξὺ διήλθομεν τόπον, bx ποδός τε 
ἐγὼ χαὶ ἡ μετ᾽ ἐμοῦ συνοδία, χαὶ Vise 
χειρὸς ἐφελχόμενοι. “Ὥστε φθάσα! ὁμοῦ 


νέσθαι, ἐχεῖνόν τε Ex τῆς ἐχχλησίας ἐπὶ τὴν οἰκίαν 


προϊόντες 


8 da 
Ea 
[2] 
1 


ὑποστρέψαι, xo ἡμᾶς πλησιάσαι τῷ δαρτυρτῳ: Μη- 
δεμιᾶς ὃὲ γενομένης ἀναθολῆς, ἐπέμφθη παρ᾽ ἡμῶν 


ὁ μηνύσων αὐτῷ τὴν παρουσίαν " χαὶ μιχροῦ διαγε- 
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C 


γονότος διαστήματος, ὁ ὑπηρετούμενος αὐτῷ διάχονος * 


συνέτυχεν ἡμῖν, ὃν παρεχαλέσαμεν διὰ τάχους μη- 
νῦσαι, ὥστε ἐπὶ πλέον αὐτῷ συνδιαγαγεῖν, ἐφ᾽ ᾧ 
τε χαιρὸν εὑρεῖν, πρὸς τὸ μηδὲν περιοφθῆναι τῶν ἐν 
ἡμῖν ἀθεράπευτον. Μετὰ τοῦτο ἐγὼ μὲν ἐχαθήμην 
χατὰ τὸ ὕπαιθρον, ἀναμένων τὸν εἰσ 
“προεχείμην ἄχαιρον θέαμα τοῖς ἐπ: 
τὴν σύνοδον. Καὶ χρόνος διεγένετο οὐ 
γυσταγμὸς ἐπὶ τούτοις, xal ἀχηδία, xo 
ὁδοῦ χόπος ἐπιτείνων τὴν ἀχηδίαν, xol 
ἰσχυρὸν, xat οἱ πρὸς ἡμᾶς ἀποθλέποντες, 
λοις διὰ τῶν δαχτύλων ὑποδειχνύοντες. 


χαλοῦντα, χαὶ 
δημοῦσι χατὰ 
x ὀλίγος, xai 
ὁ &x τῆς 
πὸ θάλπος 
xai ἀλλή- 
Καὶ ἅπαντα 


νες;: 
πὰ τοιαῦτα οὕτω μοι βαρέα ἦν, ὡς ἀληθεύειν ἐπ᾽ 
ἐμοῦ τὸ τοῦ Προφήτου, ὅτι « Ἠχηδίασεν ἐπ᾽ ἐμὲ τὸ 


πνεῦμά μου. ν Καὶ πρὸς μεσημόρίαν ἤδη προελ5 
θούσης τῆς ὥρας εἰσηνέχθην, πολλὰ μεταμεληθεὶς 
xal τῆς συντύχίας, ὡς ἐμαυτῷ τῆς ἀτιμίας ἐχείνης 
παρασχὼν τὴν αἰτίαν. 


Ego vero illis, quie dfcerentur, fidem. non 
habebam : ut. qui et ipsarum rerum veritatem in- 
tuerer. At cum ab omnibus eadem eodem velut ore 
nobis renuntiarentur, cumque rumoribus ips:e res 
convenirent, decere me statuebam, ut ne hostilita- 
tem hanc incuratam megligerem, presertim. quae 
necdum radices firmas egisset. ltaque tuam ad 
pietatem, multosque alios scriptis litteris, qui con- 
ferre nobis aliquid ad hoe institutum possent, mo- 
nui hanc ut in. curam incumberetis. Tandem cum 
memoriam beatissimi Petri, quie tum primum 
celebrari coepta esset, apud Sebastenos peregissenm, 
itidemque reliquorum fidei testium, qui ut eodem 
cum Petro vixerunt tempore, ita celebrari una eun 
ipso consueverunt : converso itinere meam me ad 
Ecclesiam recipiebam. lHzec cum significasset nobis 
quidam, degere Helladium in finitimis montibus, 
martyrumque memoriam peragere : primo quidem 
instituto in itinere pergebam, quod magis esse de- 
€oro consentaneum pularem, ut ipsa in metropoli 
hominem convenirem. Verum ubi cognatorum quis- 
piam data opera me accessisset, atque hominem 
adversa valetudine laborare pro certo confirmasset: 
relicto ibidem curru, ubi nuntium hunc acceperam, 
equo reliquum itineris intervallum confeci, sane 
praceps et quod ob ascensus asperrimos prope a 
nobis peragrari non posset. Spatium ipsum, quod 
nobis emetiendum erat, habebat milliaria ad quin- 
decim. Ic ubi partim pedibus partim equo vectus, 
vix matutino tempore, atque etiam aliqua noctis 
parte absolvissem, prima diei hora jam 
nis eram. 


Andumoci- 
Nam hoc loco illi erat nomen, in quo 
cum duobus aliis episcopis in hominum coetu fre- 
quenti coneionabatur. Cumque procul e tumulo 
quodam, qui vieo immineret, concionis sub dio 
concursum vidissemus : gradatim deinceps pro- 
gressi sumus pedites, tam ipse quam comites niei, 
manuque nostros equos ductavimus. Quo factum, 
ut eadem celeritate duo confierent, nimirum ut 
ipse domum e concione rediret, ac nos martyrum 
ad locum perveniremus, Neque mora ulla interpo- 
sita missus a nobis est, qui adventum ei nostrum 
indicaret : 
cidit, 


ei paulo post minister ipsius in nos in- 


quem rogavimus ut celeriter ad eum rem 


D deferret, quo diutius apud ipsum versari possemus, 


et opportunitatem aliquam invenire, ne nihil non 
curatum relinqueretur. Secundum hcec sedebam 
equidem sub dio, exspectans aliquem, qui nos intrc 
vocaret : adeoque propositus eram omnibus ut 
importunum spectaculum, quotquot eo convene- 
rant. Non jam exiguum temporis spatium inter- 
cesserat, et nietabant oculi, et consequebatur qui- 
dam torpor et ex itinere fatigatio molestiam auge- 
bat, itemque zstus vehemens, et homines nos 
intuentes, nosque digitis inter se ostentantes : hiec 


igitur, aliaque hujusmodi omnia tam mihi erant gravia, ut in me Vatis illud. verbum vere compete- 


vel: « Obtorpuit in me spiritus meus. » 


Instabat jam meridies, et me vehementer congressus hujus 


penitebat, ut qui mihimet talis ignomini: auctor exstitisse. 


! Psal, cxtvii, 7. 
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quam si ab hostibus profecta fuisset, ipsa mihi 
cogitatio mea molestiam exhibebat, secum modo 
quodam pugnans, et sententiam suam mutans in 
consilio sinistro quod instituisset. Ubi vero vix 
tandem nobis saerariui apertum esset, jamque 
ingressi fuissemus adyta ; vulgus quidem hominum 
quominus introiret, aditu prohibebatur, meo me- 
cum intrante ministro, qui manu corpus e labore 
fatigatum fuleiret. Hine eum hominem compellas- 
sem, et aliquantulum slelissem, exspectans ut 
sedere juberet, ut nihil horum accidit, conversus ad 
gradus quosdam procul inde dissitos, in eorum 
uno consideo, et nunquid amanter humaniterve di- 
cLturus esset. nobis, vel saltem superciliis annutu- 
rus, opperior. Verum omnia contra spem nostram 
evenere. Nam silentium nocturnum erat, et tristi- 
tia quadam tragica, et. stupor, et in universum 
nulla vox est prolata. Denique non exiguum tem- 
poris intervallum quasi nigra in nocle silenter 
exigebatur. Ad ea toto animo perculsus, quod ne 
vulgari quidem voce nos dignaretur, per illa ho- 
minum in usu frequentia. verba, quibus vel obiter 
saltem excipere nosmet solemus, eujusmodi sunt, 
« Salvus advenisti: » vel, « Unde nobis ades ? qua 
de causa? quamobrem hue properasti ? taciturni- 
tatem illam mihi quasi quandam vit:e apud inferos 
imaginem proponebam. Quamquam hoc exemplum 
ne quidem usurpare debebam. Eienim apud inferos 
magna est :qualitas in conditione omnium, quippe 
ubi nibil eorum, qui? supra lerram totam illam 
vit:e human: tragcediam efficiunt, turbx:e quidquam 
alferat. Nam gloria quemadmodum vates quidam 
loquitur, una cum hominibus non descendit: sed 
cujusvis hominis anima relictis iis, qux in hac 
vita expetuntur ἃ plerisque summo studio petu- 
lantia, inquam, et superbia, et fastu, simplex et 
omni absque apparatu ad inferos sese confert, ita 
ut nihil rerum in hac vita molestarum quidquam 
istis negotii exhibeat. Utut res sese habeat, mihi 
quidem certe illa, que tum aecidebant, vel. infer- 
nus, vel caliginosus carcer, vel alia quiedam tristis 
officina poenze. videbantur esse: praesertim cum 
mecum ipse perpenderem, quantis in bonis a pa- 
tribus acceptis successores facti fuerimus, et qua- 
les posteris narrationes de nobis relicturi simus. 
Quid dicam de summa amoris affectione, qua sese 
mutuo patres nostri complectebantur ? Nihil certe 
miri est, eos qui sint homines in natura, cujus per 
omnia par est dignitas, nolle potiori cxteris esse 
loco, sed existimare, muluo nos debere nosmet 
lumilitate superare. Enimvero maxime ad animum 
mili accidebat, universe creaturze Dominum, uni- 
genam illum Filium, qui est in sinibus Patris , qui 
exstitit initio rerum, qui exstitit in forma Dei, 
qui universa gestat verbo potenti: sua, hunc ergo 
non in hoc solum abjecisse se, quod per carnem 
quasi peregrinatus sib in humana natura: sed 
quod eliam proditorem Judam ore suo propius δι 
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Καὶ χαλεπώτερον τῆς παρὰ τῶν ἐχθρῶν uot γενο- 
μένης ὕδρεως, ὁ ἐμός με λογισμὸς ἡνία, μαχόμενος 
τρόπον τινὰ πρὸς ἑαυτὸν, xal μεταγινώσχων ἐν ὑστε- 
ροδουλίᾳ ὑπὲρ ὧν προέθετο. Ὡς δ᾽ οὖν μόλις Tvotrm 
ἡμῖν τὰ ἀνάχτορα, χαὶ τῶν ἀδύτων ἐντὸς ἐγενόμεθα * 
οἱ μὲν πολλοὶ ἀπεχλείσθησαν τῆς εἰσόδου " ὁ δὲ 
ἐμὸς συνεισῆλθε διάχονος, ὃς τῇ χειρὶ τὸ σῶμα ὑπ- 
ἤρειδε πεπονηχὸς Ex τοῦ χόπου, Ἐγὼ δὲ προσειπὼν 
ὑτῷ, xal ἐπ᾽ ὀλίγον σταθεὶς, ὥστε μοι γενέσθαι 
προτροπὴν εἰς χαθέδραν, ὡς οὐδὲν τούτων ἐγίνετο, 
ἐπί τινος τῶν πόῤῥωθεν βάθρων διατραπεὶς ἀνεπαυ- 
σάμην, ἀναμένων εἰ ἄρα τι φθέγξαιτο πρὸς ἡμᾶς 
εὐμενὲς, ἢ τι φιλάνθρωπον, ἣ ταῖς γοῦν ὀφρύσι λοι- 
πὸν ἐπινεύσειεν. ᾿Αλλ᾽ ἀπ᾽ ἐναντίων τῇ ἐλπίδι τὰ 
πάντα. Σιωπὴ γὰρ ἣν τὸ ἀπὸ τούτου νυχτερινὴ, xat 
χατήφεια τραγιχὴ, xoi θάμόος, xal ἔχπληξις, xal 
παντελὴς ἀφωνία, xot χρόνος οὐχ ἐν μικρῷ διαστή- 
ματι χαθάπερ ἐν μελαίνῃ νυχτὶ Ov ἡἥσυχίας παρα- 
τεινόμενος. Ἐγὼ ὃς τούτοις ἐναποπλαγεὶς τὴν 
διάνοιαν, διὰ τὸ μηδὲ τῆς χοινῆς αὐτὸν ἐθελῆσα: 
μεταδοῦναι φωνῆς, διὰ τῶν χατημαξευμένων τούτων 


τὴν συντυχίαν ἀφοσιουμένων " οἷον τὸ, « Εὖ ἥχεις, ἣ 
πόθεν ἥχεις; 1| ὑπὲρ τίνος ; ἣ τίς ἣ τῆς παρουσίας 
σπουδῇ ; » τὴν ἡσυχίαν ἐχείνην τῆς ἐν ᾷδου διαγωγῆς 
ἐποιούμην εἰχόνα. Μᾶλλον δὲ χαταγινώσχω τοῦ ὑπο- 
δείγματος. Ἔν ἅδου γὰρ ἰσονομία πολλὴ, μηδενὸς 
τῶν ὑπὲρ γῆς τὴν περὶ τὸν βίον τραγῳδίαν ἐργαζο- 
μένων, ἐχείνην τὴν διαγωγὴν διοχλοῦντος. Οὐ γὰρ 
ουγχαταθαίνει, χαθά φησιν ὁ Προφήτης, τοῖς àv- 
θρώποις 1j δόξα - ἀλλὰ χαταλιποῦσα ἣ ἑχάστου Ψυχὴ 
τὰ νῦν σπουδαζόμενα τοῖς πολλοῖς, ὕδριν λέγω χαὶ 
ὑπερηφανίαν χαὶ τύφον, ἁπλῆ xa ἀχατάσχευος ἐπι- 
χωριάζει τοῖς χάτω, ὡς μηδὲν τῶν τῇδε μοχθηρῶν 
xai παρ᾽ ἐχείνοις εἶναι. Πλὴν ἀλλ᾽ ἐμοὶ ἅδης ἣ 
δεσμωτήριον ἀφεγγὲς, ἢ ἄλλο τι σχυθρωπὸν χολα- 
τήριον ἐδόχει τὰ παρόντα εἶναι, λογιζομένῳ ὅσων 
ἀγαθῶν ἐγενόμεθα παρὰ τῶν πατέρων ἡ μῶν διάδοχοι, 
xai ofa διηγήματα τοῖς μεθ᾽ ἡμᾶς χαταλείψομεν. 
Τί δὲ λέγω τῶν πατέρων τὴν ἀγαπητιχὴν πρὸ; 
ἀλλήλους σχέσιν; Θαυμαστὸν γὰρ οὐδὲν, ἀνθρώπους 
ὄντας ἐν ὁμοτίμῳ τῇ φύσει, μηδὲν ἐθέλειν πλέον 
ἔχειν, ἀλλὰ τῇ ταπεινορροσύνῃ ἀλλήλους 
ἑαυτῶν ὑπερέχειν. ᾿Αλλ᾽ ἐχεῖνο μάλιστά 
διανοίας χαθήπτετο, ὅτι ὁ πάσης χτίσεως 
εσπότης, ὁ μονογενὴς Υἱὸς, ὁ ὧν ἐν τοῖς κόλποις 
ποῦ Πατρὸς, ὁ ἐν ἀρχῇ ὧν, ὁ ἐν μορφῇ Θεοῦ ὑπ- 
ἀρχων, ὁ τὰ σύμπαντα φέρων τῷ ῥήματι τῆς δυνά- 
μεως αὐτοῦ, οὐχ ἐν τούτῳ μόνον ἐταπείνωσεν ἑαυτὸν, 
ἐν τῷ διὰ σαρχὸς ἐπιδημῆσαι τῇ ἀνθρωπίνῃ φύσει" 
ἀλλὰ χαὶ τὸν προδότην ἑαυτοῦ Ἰούδαν τῷ ἰδίῳ στό- 
ματι, διὰ φιλήματος προσεγγίζοντα δέχεσθαι, χαὶ 
tay Σίμωνος τοῦ λεπροῦ, τὸ μὴ 
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εἰσελθὼν εἰς τὴν oi 
φιληθῆναι παρ᾽ αὐτοῦ, ὡς φιλάνθρωπος, ὀνειδίζειν. 
Ἐγὼ δὲ οὔτε ἀντὶ τοῦ λεπροῦ ἐλογίσθην " τῷ τίνι; 
Ὃ τίς; Τὴν διαφορὰν εὑρεῖν οὐχ ἔχω. Τῷ πόθεν 
χαταθεθηχότι; “Ὅπου χείμενος ; Εἴγε τὰ τοῦ χόσμου 
βλέποι τις τούτου. Εἰ μὲν γὰρ τὰ τῆς σαρχὸς ἐξετά- 
Cot τις, τοσοῦτον ἴσως ἀνεπαχθές ἔστι λέγειν, ὅτι 
ὶ 


ὁμότιμα ἐπ᾽ ἀμφοτέρων τὸ εὐγενὲς xa ἐλεύθερον. 
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EL δὲ τὴν ἀληθῆ τις ἐπιζητοίη τῆς ψυχῆς Excv0z- 


δοῦλοι τῆς ἁμαρτίας 
ἀμφότεροι, &x αἴροντος τὰς ἁμαρτίας δεό- 
μεθα ᾿ ἄλλος ἐστὶν, ὁ τῷ ἰδίῳ αἵματι τοῦ θανάτου 
xal τῶν ἁμαρτιῶν ἡμᾶς λυτρωσάμενος, 
ἐξηγόρασεν͵ ἡμᾶς, καὶ ἀὐπερηφαν: lav τινὰ χατὰ τῶν 


ρίαν τε καὶ εὐγενε ιᾶν, ἐπίσης 


σης τοῦ 


ὃς χαὶ 


ἐξαγορασθέντων οὐχ Ex 
ἀναχαλούμενος, ὁ πᾶσαν ἐξιώμενος ἀῤῥωσ 


ξίξατο, νεχροὺς εἰς 
τίαν xai 


ζωὴν 


ψυχῶν xal σωμάτων. 


Slia cujusquam potest, parem utriusque dignitatem esse, qua nobilitatem , 
tàm ingenuitatem, quam nobilitatem inquirat , 


veram quis animi 


uterque sezvi : :equali ratione. peccata tollentis indigemus ; 
qui mercatus est nos, neque tamen ulla adversus em- 
pios ab sese superbia usus est, qui mortuos in vitam revocavit : qui omnem et animorum 


morle peecalisque persoluto pretio redemit ; 


porum debilitatem sanavit. 
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A ipsum sub osculi specie. àccedentem | admiserit : 


quodque domum leprosi Simonis ingressus, eidem 
pro summa humanitate sua exprobret, quod osculo 
non fuisset exceptus. Ego vero ne pro leproso qui- 
dem sum habitus. At qui vir, a quo? Nequeo 
certe quidquam discriminis invenire. Unde is de- 
scenderat ? Übi abjectus ipse jacueram, si quidem 
mundana quis intueatur. Nam quie carnis sunt, si 
quis exploret, fortasse tantum diei absque mole- 
qua ingenuitatem. At si 


squali ratione peccati. sumus 
alius. est, qui proprio sanguine nos de 


et cor- 


Ἐπεὶ οὖν ὁ xa ἡμῶν τύφος xa ὃ τῆς ὑπερηφα- p — Cum igitur insignis ille adversus nos fastus, ct 


νίας ὄγχος μιχροῦ δεῖν τῷ οὐρανίῳ ὕψει στε 
μενος ἦν, ὕλην δέ τινα χαὶ ἀφορμὴν πρὸς τὴν γόσον 


νοχωρού- 


οὐδεμίαν ἑώρων, ὅθεν συγγνωστὸν γίνεται τὸ τοιοῦτον 
πάθος, ἐπὶ τῶν ἐχ ταύτην ἀνα- 
λαμθανόντων τὴν νόσον, ὅταν T] γένος, Tj m 
ἣ ἀξιωμάτων ὑπεροχὴ và χαυνότερα ἤθη διαφυσήσῃ" 

διοι- 


περιστάσεις τινος 
ίδευσις; 


οὐχ ν νουθετήσω, 
δούσης μοι πρὸς τὴν ἀλογίαν τῶν γινομένων ἔνδοθεν 
τῆς χαρδίας, χαὶ τοὺς ὑπὲρ τῆς ὑπομονῆς λογισμοὺς 
διαπιυούσης. Ὅτε xai μάλιστα τὸν θεῖον ἠγάσθην 
᾿Απόστολον, οὕτως ἐναργῶς τὸν ἐμφύλιον ἐν ἡμῖν 
διαγράφοντα πόλεμον, λέγοντα eivai τινα Ev τοῖς 
μέλεσι νόμον ἁμαρτίας, τὸν ἀντιστρατευόμενον τῷ 
γόμῳ τοῦ νοὺς, xai ποιοῦντα πολλάχις 


ἶχον ὅπως ἐμαυτὸν Apc 


D 


ἑαυτῷ τὸν 
νοῦν αἱἰχμάλωτόν τε xaY ὑποχείριον. Ταύτην ἐμαυτῷ 
βλέπων τῶν δύο λογισμῶν τὴν ἐξ ἐναντίου παράταξιν, 
ποῦ τε χαλεπαίνοντος πρὸς 
ὕθριν, χαὶ τοῦ τὸ διοιδοῦν χατασ 


πὴν Ex τῆς ὑπερηφανίας 


λουτος " ἐπειδὴ 
χατὰ Θεοῦ χάριν οὐχ ἐχράτησεν fj χείρων ῥοπὴ, τότε 
πρὸς αὐτὸν εἶπον ἐγώ: « Μὴ ἄρα τί σοι τῶν περὶ 
πὴν θεραπείαν τοῦ σώματος σπουδαζομένων τῇ πα- 
ρουσίᾳ μου βλάπτεται, 
pov; » Τοῦ δὲ εἰπόντος 


χαὶ ὑπεξελθεῖν ἐστιν εὔχα:- 
M “ δεδοσρριιθ ως 

μὴ χρήζειν τοῦ θεραπευθῆναι 
τὸ σῶμα, εἶπόν τινας λόγους θεραπευτιχοὺς πρὸς 


αὐτὸν, ὡς οἷόν τε ἦν. Κἀχείνου δι᾽ ὀλίγων τὸ ἐπὶ 

πολλοῖς ἀδιχήμασι τὴν καθ᾽ ἡμῶν ἔχειν λύπην ἐν- 

δειξαμένου, ταῦτα 
T , 


€ Ὅτι £y ἀνθρώποις 


πρὸς αὐτὸν ἀπεχρινάμην ἐγώ" 

πολλὴν ἔχει δύναμιν πρὸς ἀπά- 
τὴν τὸ ψεῦδος " τὸ ὃὲ θεῖον χριτήριον τὸν ἐξ ἀπάνης 
παραλογισμὸν οὐ προσδέχεται. ᾿Εμοὶ δὲ τοσοῦτο πέ- 
ποιθεν ἐν τοῖς πρὸς σὲ πράγμαφιν 1j συνείδησις, ὡς 
εὔχεσθαι τῶν μὲν ἄλλων ἁμαρτιῶν γενέσθα: μοι τὴν 
συγχώρησιν" εἰ δέ τι πέπραχταί 
τοῦτο μεῖναι εἰς τὸ διηνεχὲς ἀσυγχώρητον. » Σχε- 
τλιάσας δὲ 


χατὰ σοῦ uot, 


T "e 


τῷ λόγῳ, οὐχέτι cp en τὰς ἁποδεί- 
ξεις τοῖς εἰρημένοις ἐδέξατο. “Ὥρα ἣν πλείων ἣ χατὰ 


τὴν ὃ ἔχτην * χαὶ τὸ λουτρὸν εὐπρεπὲς, 


χαὶ ἐν παρα- 
σχευῇ 1j "ee En Σάθθατον d ἡμέρα, xoi μαρ- 
τύρων τιμή. πάλιν ὁ μαθητὴς τοῦ Εὐαγ- 
γελίου πῶς μιμεῖται τὸν τοῦ Εὐαγγελίου Δεσπότην ; 


Lysias 


6 μὲν μετὰ τελωνῶν xai ἁμαρτωλῶν ἐσθίων val 


* Rom. vir, 25. 


superbi:e magnitudo parum abesset quin coelesti a 
sublimitate non eaperetur : cumque materiem nul- 
lam, nullam occasionem morbo huic prabitam 
cernerem, quibus ex rebus h:ec animi perturbatio 
veniam mereri consuevit, quoties aliqui tenentur 
hoc morbo quadam ex circumstantia, nimirum ubi 
vel genus, vel institutio, vel dignitatum pr:wstantia 
mores leviusculorum hominum inflat : nesciebam 
quo pacto meipsum erudirem, uti memet contine- 
rem ; quod animus mihi ob insolentiam eorum quie 
acciderent, interius intumesceret, et cogitationes 
omnes de tolerantia respueret. Atque hoc tempore 
vel maxime divinum illum Apostolum admiratus 
sum, qui tam illustri ratione bellum intra. nos ci- 
vile depinxerit, cum ait esse quamdam in membris 
nostris legem peccati, quasi copias suas objicien- 
tem legi mentis, scepiusque mentem sibi captivam 
reddentem, ac suam in potestatem redigentem ?, 
Hujusmodi eum in me duarum cogitationum velut 
instructam utrinque ex adverso aciem cernerem, 
quarum altera graviter ferret illam a superbia pro- 
fectam injuriam , altera id quod intumuerat paca- 

V: posteaquam Dei beneficio victoria non potie- 
batur id quod in pejus momento suo impellebat, 
ium demum sic cum compello : Num quid eorum, 
qua ad corporis tui euram pertinent, propter ad- 
ventum meum omittitur cum. incommodo tuo, ut 
nos exire sit opportunum ? Ad. qux cum dixisset, 
non esse sibi opus curatione corporis, subjeci 
verba quidam, quibus :grum hominis animum 
pro virili eurarem. Cumque paucis ille se nobis 
irasci propter multas injurias ostendisset, respon- 
diego: : Mendacium inter homines ad fraudem ac 
deceptionem vim habere permagnam ; verum in 
Dei judicio non posse fraudis falsitatem. loeum 
habere. Mew vero conscientie tanta est in 
his adversus te negotiis confidentia, ut exo- 
ptem aliorum quidem mihi delictorum veniam con- 
tingere, at si quid contra te commisi, hoc ut in per- 
petuum non condonatuni maneat.» Hane illeoratio- 
nem cum graviter molesteque tulisset, non amplius 
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passus est, Sexta jam hora przeterierat, et balneum 
eleganter instructum erat, et apparabatur epulum, 
et ipsa dies Sabbatum erat, et martyrum celebratio. 
IHI:xc rursum mihi vide, quo pacto discipulus Evan- 
gelii Dominum Evangelii imitetur, Nam hic quidem 
cum publicanis ac peccatoribus comedens, sic sese 
purgabat ad illos, qui hoc ei loco probri objice- 
rent, uL diceret id se ex benigno quodam erga 
homines studio facere. At ille piaculi loco ducit et 
inquinamenti adhibere nos mens sux post defa- 
ligationem illam ortam ex itinere : post tantum 
wstum, in quo assidentes ipsius ad ostium stub 
dio torrebamur : post tristem illam taciturnitatem, 
quàm experti eramus, posteaquam in conspectum 
ejus veneramus. Nimirum nos rursus ad idem spa- 
lium emetiendum dimittit, ut. per eamdem viam 
nosmel aflligeremus, corpore jam defecto et labo- 
ribus macerato. Quo factum, ut vix sub serum 
multas medio in itinere perpessi zerumnas comites 
nostros assequeremur. Nam et nubes quadam ex 
turbine subito in aere orta, copioso imbre ad ipsas 
usque medullas nostras penetrabat. Etenim tegu- 
mentis ob ingentem sestum instructi non eramus, 
ut adversus pluviam nosmet munire possemus, 
Verumenimvero per Dei gratiam quasi qui ex 
lempestate vel naufragio salvi evaserunt, ita et 
ipsi comites nostros magna cum letitia sumus 
assecuti. Cumque per noctem quievissemus , vivi 
et incolumes una cum aliis ad nostra usque loca 
pervenimus, hoc preter alia consecuti forte for- 
tuna, quod eorum omuium qui prius acciderunt, 
hae adversus nos in hoc tempore exercita injuria 
memoriam renovarit. Adeoque necessitas ipsa nos 
cogit, uL in posterum et ipsi nostra causa consilii 
quidpiam capiamus, vel potius illius ipsius 
causa. Nam quod ejus institutum | in illis, qui 
accidere prius, impeditum non fuerit, id vero 
hominem tam immodicum ad fastum provexit. 
Quamobrem ut seipso reddatur melior, con- 
venit forsan a nobis quoque nonnihil suscipi , ut 
se hominem esse discat, qui nullam adversus 
eidem addictos sententiz , dignitateque pares, vel 
injrri& vel ignomini:w potestatem habeat. Ecce 
enim, verum esse largiamur (dicam quidem sub 
conditione) designatum a me quiddam esse, quod 
esset ipsi ingratum molestumque : quodnam adver- 
sum nos ob ea qui vel faeta sunt, vel ex. con- 
jecturis colleeta, judicium est institutum ? qua rei 
probatio de illata injuria nos convicit ? Qui cano- 
nes adversus nos producti ? Qu:enam | legitime ab 
episcopo enuntiata verba sententiam contra nos 
latam approbarunt ? Quod si quid ejusmodi maxi- 
me factum esL, et quidem legitime : omnino tamen 
in aliquo salrem. gradu erat periculum. At petu- 
lantiam adversus ingenuos homines, et ignominiam 
adversus dignitate pares, quinam quaeso canones 
unquam comprobarunt ? Judicate justum judicium 
vos qui Deum respicitis, quamobrem hane nohis 
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πίνων, ἀπελογεῖτο τοῖς ὀνειδίζουσιν, ὡς xarà que 
ανθρωπίαν τοῦτο ποιῶν. Ὁ Ot ἄγος χρίνει xc 
μίασμα, τὴν ἐπὶ τραπέζης χοινωνίαν, μετὰ τὸν 
χόπον ἐχεῖνον, ὃν Ex τῆς ὁδοιπορίας ὑπέστημεν" 
μετὰ τὸ θάλπος τὸ τοσοῦτον, ἐν ᾧ ὑπαίθριοι ταῖς 


D 


ἣν σχυθρωπὴν ἐχείνην χατήφειαν, ἣν ἐν ὀφθαλμοῖς 


αὐτοῦ γεγονότες ἀνέτλημεν" χαὶ ἀποπέμπεται ἡμᾶς 
πάλιν ἐπὶ τὸ αὐτὸ διάστημα, διὰ τῆς αὐτῆς ὁδοῦ, 


ταλαιπωροῦντας ἐν ἐχλελοιπότι ἤδη χαὶ χαταπεπο- 


ιένῳ τῷ σώματι" ὥστε μόλις ἡμᾶς περὶ δείλην 
ὀψίαν πολλὰ διὰ μέσου χαχοπαθήσαντας χαταλαθεῖν 
τὴν συνοδίαν. Καὶ γάρ τι χαὶ νέφος ἐχ λαίλαπος χατὰ 
τὸ ἁθρόον ἐν τῷ ἀέρι γενόμενον, αὐτῶν τῶν μυελῶν 
ἡμᾶς λάδρῳ τῷ ὄμδρῳ χαθίχετο. ᾿Απαράσχευοι γὰρ 
ἦμεν διὰ τὸ ὑπερθάλλον θάλπος, ὡς πρὸς ὑετοῦ φυ- 
λαχήν. Πλὴν ἀλλὰ χατὰ Θεοῦ χάριν, ὡς οἱ ἀπὸ χλύ- 
δωνος ἣ ναυαγίου περισωθέντες, ἄσμενοι τὴν συν- 
οδίαν ἡμῶν χατελάθομεν - χαὶ ἀναπαυσάμενοι τὴν 
νύχτα μετὰ ἀλλήλων, ζῶντες μέχρ!: τῶν ἡμετέρων 
διεσώθημεν τόπων * τοῦτο προσλαθόντες Ex τῆς 
συντυχίας, ὅτι πάντων τῶν πρότερον γεγονότων, ἣ 
ἔναγχος γενομένη χαθ᾽ ἡμῶν ὕδρις τὴν μνήμην ἀν- 
ενεώσατο. Καί τοι ἀναγχαζόμεθα λοιπὸν xol ὑπὲρ 
ἡμῶν βουλεύσασθαι " μᾶλλον δὲ ὑπὲρ αὐτοῦ ἐχείνου. 
Τὸ γὰρ μὴ ἀναχοπῆναι τὴν αὐτοῦ προαίρεσιν ἐν τοῖς 
πρότερον γεγενημένοις, εἰς ταύτην αὐτὸν ἤγαγε τοῦ 


t 


τύφου τὴν ἀμετρίαν. Οὐχοῦν ὡς ἂν χἀχεῖνος ἑαυτοῦ 
γένοιτο χρείττων, τάχα τι προσήχει χαὶ παρ᾽ ἡμῶν 
γενέσθαι, ὡς ἂν μάθῃ ἄνθρωπος ὧν, χαὶ οὐδεμίαν 
χατὰ τῶν ὁμοφρόνων τε xal ὁμοτίμων ὕδρεώς τε 
χαὶ ἀτιμίας τὴν αὐθεντίαν ἔχων. Ἰδοὺ γὰρ ἁληθὲς 
εἶναι: δεδόσθω, (λέγω χαθ᾽ ὑπόθεσιν) γεγενῆσθαι παρ᾽ 
ἐμοῦ τι λυπηρὸν χατ᾽ ἐχείνου ποῖον συνέστη χαθ᾽ 
ἡμῶν ἐπὶ τοῖς γινομένοις, ἣ ὑπονοουμένοις χριτή- 
ριον; Τίς ἀπόδειξις τὴν ἀδιχίαν ἀπήλεγξε; Τίνες 


5 


χανόνες χαθ᾽ ἡμῶν ἀνεγνώσθησαν; Ποία ἔννομος 
ἐπισχόπου ἀπόφασις τὴν χαθ᾽ ἡμῶν χρίσιν ἐχύρωσεν ; 
Ei δέ τι χαὶ ἐγεγόνει τούτων ἐννόμως, πάντως ἂν 
περὶ τὸν βαθμὸν ὁ χίνδυνος ἣν. Ὕδριν δὲ κατὰ τῶν 
ἐλευθέρων, χαὶ ἀτιμίαν χατὰ τῶν ὁμοτίμων, ποῖοι 
χανόνες ἐνομοθέτησαν ; Κρῖμα δίχαιον χρίνατε, οἱ 
πρὸς Θεὸν ὁρῶντες, ἐν τίνι συγγνωστὸν ἡγεῖσθε τὴν 
xa" ἡμῶν ἀτιμίαν ; Εἰ χατὰ τὴν ἱερωσύνην τὸ ἀξίωμα 
χρίνουτο, ἴση παρὰ συνόδου χαὶ μία γέγονεν ἀμφοτέ- 
pow ἡμῶν fj προνομία, μᾶλλον δὲ ἡ φροντὶς τῆς 


v Y 


τῶν χοινῶν διορθώσεως, ἐν τῷ τὸ ἴσον ἔχειν. El δέ 
τινες ἡμᾶς γυμνοὺς τοῦ χατὰ τὴν ἱερωσύνην ἀξιώμα- 
og ἐφ᾽ ἑαυτοὺς βλέποιεν, τί τοῦ ἑτέρου πλεῖον ἔχει 
ἕτερος ; γένος ; παίδευσιν ; ἐλευθερίαν πρὸς τοὺς 
ρίστους τε χαὶ εὐδοχίμους ; γνῶσιν ; Ταῦτα ἣ ἐν τῷ 
t xo παρ᾽ fjpiv ἔστιν εὑρεῖν, ἣ πάντως οὐκ ἐν 
ἐλάσσονι. ᾿Αλλὰ πλοῦτον λέγει; Μὴ γένοιτο εἰς ἀν- 
ἄγχην ἐλθεῖν, ταῦτα περὶ αὐτοῦ διηγήσασθαι ἣ τοῦ- 
οὔτον ἀργεῖ μόνον εἰπεῖν, ὅσος ἣν τὸ χαταρχὰς, xoi 
ὅσος ἐγένετο, χαὶ χαταλιπεῖν ἄλλοις ἀναζητῆσαι 
αὐξήσεως τοῦ πλούτου τὰς ἀφορμὰς, τοῦ μέχρι 
παρόντος xal χαθ᾽ ἑχάστην μιχροῦ δεῖν ἡμέραν 
τῶν χαλῶν ἐπιτηδευμάτων αὐξανομένου τε χαὶ 


νῦν 
τῆς 


0 
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τρεφομένου. Τίς οὖν τῆς xx0' ἡμᾶς ὕθρεως ἡ ἔξου- 
σία, εἰ μήτε γένους ὑπεροχὴ, μήτε ἀξιώματος περίν 
φάνεια, μὴτε δύναμις ὑπερθάλλουσα λόγῳ, μήτ᾽ 
εὐεργεσία τις προῦπάρξασ, α; ὁπότε χαὶ εἰ ταῦτα ἦν, 
χαὶ οὕτως ἂν τὸ χατὰ τὴν ὕθριν ἐπὶ τῶν ἐλευθέρων, 
ἀσύγγνωστον. Μηδενὸς δὲ τούτων ὄντος, οὐχ οἶμαι 
χαλῶς ἔχειν" τὴν τοσαύτην τοῦ τύφου νόσον περ 
ἀθεράπευτον. Θεραπεία δέ ἐστι τὸ 
ὑπερηφανίαν, χαὶ διαστεῖλαι τὸν ὃ 


ἐπιχλῖναι 


διάκενον ὄγχον, μι- 
χρὸν διαπνευσθέντος τοῦ χατὰ τὸν τύφον φυσήματος. 
Ὅπως δ᾽ ἂν γένοιτο τοῦτο, Θεῷ μελήσει. 
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A illatam contumeliam mereri veniam putetis ? Quod 
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Sj ex saeerdotio diguitas :estimanda venit, par οἱ 
idem a Synodo concessum utrique privilegium est, 
vel potius cura emendationis public, idque in eo 
quod jure pari esse jussi sumus. Quod si qui nos 
extra sacerdotii dignitatem, seorsum quemlibet, 
intueri velint, quid amplius alter habet altero ? 
genus, institutionem , ingenuitatem collatam ad 
proestantissimos et claros quoque, scientiam ? Ea 
vero vel paria reperiri possunt in nobis, vel saltem 
non minora. Fortasse de divitiis dicet ? Nolim me 


cogi, ut hac de ipso commemozem. Hoc. modo. dicere sufficiat, quante fuerint illie initio, tantas 
eliam nobis nunc esse : praterea nos quibus occasionibus eas opes amplilieaverimus, quas hacle- 
nus et quidem prope quotidie pr:claris conatibus augemus quasique alimus, aliis perquirendum | re- 
linquere. Quamnam igitur ille. potestatem habet inferendz; nobis injurizs, si nulla hoe generis est 
prsstantia, neque dignitatis splendor, neque eximia dicendi vis, neque beneficentia prius erga me 
declarata? quandoquidem etiamsi hoe essent, nihilominus condonari non debet exercita adversus 
homines ingenuos petulantia. Verum cum nihil horum sit, non arbitror recte nos facturos, si 
tantum lastus morbum incuratum neglizamus. Neque vero alia potest esse. curatio, quam si de- 


primatur superbia, et inanis ille fastus coerceatur, 


inflatione tam — elata nonnihil exspirante. Ut 


autem id fiat, Deo permittimus, cui hane rem curo futuram nou dubitamus. 


EHIZTOAH Β΄. 


EPISTOLA 1. 


Rieprehendit abusus tunc temporis in peregrinationibus ad loca sancta obvios. 


Περὶ τῶν ἀπιόντων elc "IspocóAvga. 

Ἐπειδήπερ ἠρώτησας, ὦ φίλε, διὰ τοῦ γράμμα- 
τος, πρέπειν ζήθην περὶ πάντων σον χαθεξῆς ἀπο- 
χρίνασθαι. Ἐγὼ τοὺς ἅπαξ ἀνατεθειχότας ἑαυτοὺς 
τῇ ὑψηλῇ πολιτείᾳ, καλῶς ἔχειν φημὶ πρὸς τὰς τοῦ 
Εὐαγγελίου διὰ παντὸς ἀπούλέπειν φωνάς " χαὶ ὥσπερ 
οἱ τῷ χανόνι τὸ ὑποχείμενον ἀπευθύνοντες, χατὰ τὴν 
ἐπὶ τοῦ χανόνος εὐθεῖαν τὰ σχολιὰ τὰ ἐν χερσὶν εἰς 
εὐθύτητα μεταδάλλουσιν - οὕτως προσήχειν ἡγοῦ- 
μαι οἷόν τινα χανόνα ὀρθὸν χαὶ ἀδιάστροφον, τὴν 
εὐαγγελιχὴν λέγω δὴ πολιτείαν, τούτοις ἐπιθάλλον- 
τας, κατ᾽ ἐχείνην πρὸς τὸν Θεὸν ἀπευθύνεσθαι. ᾿Επεὶ 
τοίνυν εἰσέ τινες τῶν τὸν μονήρη xa ἰδιάζοντα βίον 
ἐπανῃρημένων, οἷς ἐν μέρει εὐσεθείας νενόμισται τὸ 
ποὺς ἐν Ἱεροσολύμοις τόπους ἰδεῖν, ἐν οἷς τὰ σύμ.- 
θολα 
χαλῶς ἂν ἔχοι πρὸς τὸν χανόνα βλέπειν " 


τῆς διὰ σαρχὺς ἐπιδημίας τοῦ Κυρίου ὁρᾶται, 


χαὶ εἰ ταῦτα 
βούλεται ἣ Hd τῶν ἐντ ABE χει 2 γωγία, ποιεῖν τὸ 
ἔργον, ὡς ὃ 
ἐντολῶν τοῦ Δεσπότου, οὐχ οἶδα τί ἐστ: τὸ διατεταγμέ- 
νον vt θέλειν ποιεῖν χαλοῦ νόμον 
γινόμενον. “Ὅπου προσχαλεῖται πρὸς τὴν χληρονομίαν 


τῆς βασιλείας τῶν οὐρανῶν ὁ Κύριος τοὺς εὐλογημέ- 


αὐτὸν ἑαυτοῦ τοῦ 


νους, τὸ ἀπελθεῖν εἰς Ἱεροσόλυμα ἐν τοῖς χατορθώ- 
μᾶσιν οὐχ ἀπηρίθμησεν" ὅπου τὸν μαχαρισμὸν διαγ- 
γέλλει, τὴν τοιαύτην σπουδὴν οὐ περιέλαδεν. Ὃ δὲ 
pss μαχάριον ποιεῖ, μῆτε πρὸς τὴν βασιλείαν εὔθε- 
πον, ἀντὶ πἶνος σπουδάζεται, 

σθω. Καὶ εἰ μὲν ἐμά τες ἣν τὸ γινόμενον, οὐχ ἣν 
οὐδὲ οὕτως χαλὸν παρὰ 


ὁ νοῦν ἔχων ἐπισχεψά- 


τῶν τελείων σπουδάζεσθα:. 


De iis qui adeunt Jerosolima (1). 

Quia me rogasti, amice, per epistolam, mihi 
ordine de omnibus tibi respondendum existimavi. 
Equidem qui semel se altiori vivendi rationi de- 
diearunt, cum eis pr:eclare agi censeo, si perpetuo 


ad Evangelii voces inducantur, ac tanquam, qui 
regula quidquid propositum est dirigunt, ejus 


rectitudine, tortuosa que in manibus habent, ad 
rectitudinem adducunt : ità convenire arbitror, ut 
veluti quamdam regulam rectam et immutabilem, 
evangelicam dico politiam, his admoventes, jaxta 
illam ad Deum dirigamur. Cum itaque sint aliqui 
ex iis qui solitariam et privatam vitam sibi dele- 
gerunt, qui in parte pietatis ponant jerosolyini- 
tana loea vidisse, in quibus indicia Domini ad- 


C ventus per carnem conspiciuntur, prxeclare se res 


habebit, si ad regulam ipsam respiciamus, idque 
si velit. proeceptorum duetus, ut opus facimus 
quasi mandatum Domini : sin prater Domini pre- 
cepta id appareat introductum, haud scio quid 
sit, quod przecipiat velle quid aliquem facere, qui 
se sibi legem boni fecerit. ipsum. Ubi ad regn: » 
celorum hereditatem consequendam vocat Domi- 
nus benedictos, profectionem in Jerosolyma inter 
recte facta, que eo dirigant, non enumeravit : ubi 
beatitudinem annuntiat, tale stadium, talemque 
operam non est complexus. Quod autem neque 
beatum efficit, neque ad regnum conducibile est, 
quare in eo studium et operam poni oporteat, qui 
mentem habet, consideret. Atqui licet id opus 


(1) Incerto interprete. — Ed. 1658, ΠῚ, 651, — Cf. Gretseri, Soc. Jesu, Nete, ad caleem hujus veluminis. 
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ulilitaus quid haberet, ne sie quidem honeste a A Ἐπεὶ δὲ χαταμανθανόμενον δι᾽ ἀκριθείας τὸ γινόμενον, 


perfeetis studio dignum videri deberet. Quoniam 
aulem id factum diligenter examinatum, animo 
detrimentum conciliat, iis qui vite accurate de- 
gendi incumbunt, longo studio indignum est : imo 
maxime cavendum, ul nihil ab eo l:edatur is, qui 
secundum Deum vitam instituit agendam. Quid 
igitur est in his quod Ledat? Sancta et gravis 
vite institutio eadem omnibus et viris et feminis 
proposita est, Peculiaris est vit:e philosophiez ho- 
nestas et castitas : quie in vita sua eaque non 
mista ac seorsim acta consummatur, ita ut imper- 
mista sit, et minime confusa natura : neque femi- 
nis in consortium virorum, neque viris in mulie- 
rum ad tuenda castitatis et. honestatis officia con- 
tendentibus. At vero itineris conficiendi necessitas 
nunquam non diligentem in his observandis indif- 
ferentiam adducit. Nam tantam viam femina, nisi 
qui eam conservet, habeat, percurrere nequit : 
tum quia propter naturalem imbecillitatem jumento 
imponenda est, illineque deponenda : tum quia in 
dillicultatibus tuenda ae servanda. Quidquid au- 
tem supponere possimus, sive notum habet, qui ei 
prostet obsequium, sive mercenarium; qui famu- 
letur, ex utraque parte quod fiet, reprehensionem 
non effugiet. Nam sive externo se committat, sive 
domestico acquiescens, continenti:: legem non 
Cum antem in locis illis Orientalibus 
diversoria et hospitia, urbesque in multis licen- 
iiam et ad malum indifferentiam habeant, qui fieri 
poterit, ut qui per fumum ambulet, non exaspe- 
retur oculis? Ubi inquinatur auris, inquinatur 
oculus, inquinatur et. cor, per oculos et auditum 
nefanda excipiens, qui fieri poterit, ut. non affi- 
ciatur, qui affecta loca transgreditur? Quid vero 
etiam plus est habiturus, qui loca illa adit, quasi 
vero etiamnum Dominus corporaliter in locis illis 
degat, atque a nobis abierit: aut veluti sanctus 
Spiritus. apud. Jerosolymitanos abundet, ad nos 
aulem transire non possit? Atque siex iis qua 
conspiciuntur Dei presentiam conjicere licet, po- 
lius in natione Cappadocum Deum moram tra- 
here quis statuerit, quam in externis locis. Nam 
altaria, per quie Domini nomen 
sane quis totius fortasse orbis 
totidem enumeraret altaria. Deinde etiamsi in 
locis Jerosolymitanis plus divinz gratix inesset, 
illie viventium peccatum non tam frequens et. con- 
suetum esset. Jam. vero nullum est immunditie 
genus, quod apud eos non perpetretur: ac mali- 
tie, adulteria, furta, idololatrize, veneficia, invi- 
die et czedes, ac tantum in primis malum illis tam 
frequens et assiduum est, ut nusquam tanta sit ad 


conservat. 


quct sunt in iis 
celebratur? Nec 


trucidandum promptitudo, quanta illis locis inhabizat, 


lium mutuo incurrunt, frigidi lucri causa. 

Ubi ergo hzc fiunt, quo argumento intelligas, 
illis in locis ampliorem gratiam esse? Sed scio 
quid mihi multi adversus ea, quie dicta sunt, obji- 


ciunt. Aiunt enim: contra te 


quamobrem hiec 


B 


χαὶ ψυχιχὴν προστρίθεται βλάθην τοῖς τὸν ἀχριδῇ 
βίον ἐνστησαμένοις, οὐχ ἔστι τῆς μαχρᾶς σπουδῆς 
ἄξιον, ἀλλὰ τῆς μεγίστης φυλαχῆς, ὡς μηδενὶ τῶν 
χαταθλαπτόντων ὁ χατὰ Θεὸν προῃρημένος ζῆν περι- 
πείροιτο. Τί οὖν ἐστιν ἐν τούτοις βλάπτον ; Ἡ 
πολιτεία πᾶσι πρόχειται, xo ἀνδράσι xal γυ- 


τ 
σεμνὴ 
ναιξὶν, ἴδιον τοῦ χατὰ φιλοσοφίαν βίου, 1j εὐσχημο- 
σύνη" αὕτη δὲ ἐν τῷ ἀμίχτῳ xal ἰδιάζοντι βίῳ τῆς 
ζωῆς χατορθοῦται, ὡς ἀνεπίμικτον xal ἀσύγχυτον 
μήτε τῶν γυναιχῶν ἐν ἀνδράσι, 
s τῶν ἀνδρῶν ἐν γυναιξὶ πρὸς τὰ παρατετηρη- 


πὴν φύσιν, 
μένα τῆς εὐσχημοσύνης ὁρμώντων. "AXX ἢ τῆς ὁδοι- 

πορίας ἀνάγχη ἀεὶ τὴν ἐν τούτοις ἀχρίδειαν xol πρὸς 
ἀδιοφορίον τῶν παρατετηρημένων ἄγει" ἀμήχανον 
γὰρ γυναιχὶ τοσαύτην ὁδὸν διαδραμεῖν, εἰ μὴ τὸν 
διασιύζοντα ἔχοι, xal διὰ τὴν φυσιχὴν ἀσθένειαν ἀνα- 
γομένη ὑπὸ τὸ ὑποζύγιον, χἀχεῖθεν χαταγομένη, καὶ 
ἐν ταῖς δυσχερείαις παραχρατουμένη. Ὅπερ δ' ἂν 
ὑποθώμεθα, εἴτε γνώριμον ἔχει τὸν τὴν θεραπείαν 
ἀποπληροῦντα, εἴτε μισθωτὸν τὸν τὴν διαχονίαν παρ- 
ἐχόμενον, xa0' ἑχάτερον μέρος οὐ διαφεύγει τὴν 
μέμψιν τὸ γινόμενον" οὔτε γὰρ τῷ ξένῳ ἑαυτὴν 
προσαναπαύουσα; οὔτε τῷ ἰδίῳ, τὸν τῆς σωφροσύνης 


ρυλά 
d ; ς 
πους πανδοχείων xa χαταλυμάτων, χαὶ πόλεων πολλὰ 


νόμον. Τῶν δὲ χατὰ τοὺς ᾿Ανατολιχοὺς τό- 
τὴν ἄδειαν χαὶ πρὸς τὸ χαχὸν τὴν ἀδιαφορίαν ἐχόντων, 
παριόντα. μὴ δριμυ- 
χθῆνα: τὰς ὄψεις ; “Ὅπου μολύνεται μὲν &xot, μολύ-- 
νεται δὲ ὀφθαλμὸς, μολύνεται δὲ χαρδία, δι᾽ ὀφθαλμῶν 
χαὶ ἀχοῆς δεχομένη τὰ ἄτοπα" πῶς ἔσται δυνατὸν 
ἀπαθῶς παρελθεῖν τοὺς ἐμπαθεῖς τόπους ; Τί δὲ καὶ 
πλέον ἕξει ὁ ἐν τοῖς τόποις ἐχείνοις γενόμενος, ὡς 
δ) χρι τοῦ νῦν σωματιχῶς τοῦ Κυρίου ἐν ἐχείνοις τοῖς 
ποις διάγοντος, ἡμῶν δὲ ἁποφοιτῶντος " ἣ ὡς τοῦ 
παρὰ τοῖς Ἱεροσολυμίτοις πλεονά- 


πῶς. ἔσται δυνατὸν διὰ χαπνοῦ 


(tou Πνεύματος 
πρὸς δὲ ἡμᾶς διαθῆναι ἀδυνατοῦντος; Kal μὴν 


τὸ 
& 
ζοντος, 1 
εἰ ἔστιν £x. τῶν φαινομένων, Θεοῦ παρουσίαν τεχμή- 
ρᾶσθαι, μᾶλλον ἄν τις ἐν τῷ ἔθνει τῶν Καππαδοχῶν 
Θεὸν διαιτᾶσθαι νομίσειεν, ἥπερ ἐν τοῖς ἔξω τό- 
οἷς. Ὅσα γάρ ἐστιν ἐν τούτοις θυσιαστήρια, δι᾽ ὧν 
ó τοσάδε 


τὸν 


a 


τὸ ὄνομα τοῦ Κυρίου δοξάζεται ; οὐχ ἄν τις 
πάσης σχεδὸν τῆς οἰχουμένης ἀπνονεν θυσια- 
ρια. "Ἔπειτα εἰ xoi ἣν πλέων 1j χάρις ἐν τοῖς 
χωρίαζε τοῖς ἐχεῖΐ 


στήρ 
y σόλυμα τόποις, οὐχ ἂν ἐπε 
σιν 1j ἁμαρτία. Νῦν μέν τοι οὐχ ἔστιν ἀχαθαρσίας 
εἶδος, ὃ μὴ τολμᾶται παρ᾽ αὐτοῖς. Kay πονηρίαι, καὶ 
μοιχεῖαι, xal χλοπαὶ, xai εἰδωλολατρεῖαι, χαὺ qap- 
μαχεῖαι, xai φθόνοι, xa φόνοι, xa μάλιστά γε τὸ 
τοιοῦτον ἐπιχωριάζει χαχὸν, ὥστε μηδαμοῦ τοιαύτην 
ἑτοιμότητα εἶναι πρὸς τὸ φονεύειν, ὅσον ἐν τοῖς τόποις 
ἐχείνοις, θηρίων δίχην τῷ αἵματι τῶν ὁμοφύλων Ent- 
τρεχόντων ἀλλήλων, ψυχροῦ χέρδους χάριν. 
ubi belluino more ἴῃ sanguinem contribu— 


Na 


“Ὅπου τοίνυν ταῦτα γίνεται, ποίαν ἀπόδειξιν ἔχεις 
είνοις ; 


τοῦ πλείονα χάριν εἶναι ἐν τοῖς τόποις Ex 


A3 οἶδα τὸ ἀντιλεγόμενον τῶν πολλῶν πρὰς τὰ rap 
Λέγουσι γάρ." Διὰ τί ταῦτα xa ἐπὶ 


ΣΙ zlevnut 
ἐμὴν εἸἰρημᾶνα, 
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σὲ αὐτὸν οὐχ ἐνομοθέτησας ; El γὰρ μηδὲν ἣν χέρδος Α etiam non decernis? Si enim nullum ΟΡΟΓ pretium 


τῷ κατὰ Θεὸν ἐχδημήσαντι, 


ἀντὶ τοῦ γενέσθαι ἐχεῖ, 
ὑπὲρ τίνος μάτην ὑπέστης τὴν τοσαύτην ὁδόν ; "Axou- 
σάτωσαν οὖν τῆς ὑπὲρ τούτων παρ᾽ ἐμοῦ ἀπολογίας. 
Ἐμοὶ διὰ τὴν ἀνάγχην ταύτην ἐν f, ζῆν ἐτάχθην παρὰ 
ποῦ οἰχονομοῦντος ἡμῶν τὴν ζωὴν, ἐγένετο τῆς ἁγίας 
συνόδου διορθώσεως ἕνεχεν τῆς χατὰ τὴν ᾿Αραθίαν 
Ἐχχλησίας, μέχρι τῶν τόπων γενέσθαι. Καὶ ἐπειδὴ 
ὅμορός ἐστινὴ 'Apa6la τοῖς χατὰ Ἱεροσόλυμα τόπ 
ὑποσχόμενος χαὶ συσχεψόμενος τοῖς π 


ὃν 


"e, 


σ 
Xen PEE ἀρ οις EU: " 
τῶν ἁγίων ἹἹεροσολυμιτῶν Ἐχχλησιῶν, διὰ τὸ εἶναι 


αὐτῶν ἐν ταραχῇ τὰ πράγματα, χαὶ χρήζειν τοῦ με- 
σιτεύοντος. 


Ἔπειτα δὲ, xal τοῦ εὐτεθεστάτου βασι- 


a ἢ : 3f 
λέως παρασχομένου τὴν εὐχολίαν 


τῆς ὁδοῦ διὰ δημοσίου 
ὀχήματος, οὐδεμία ἡμῖν 


χαὶ ἐπὶ 


ἀνάγχη ἐγένετο ταῦτα 

τῶν ἄλλων κατενοήσαμεν. Τὸ γὰρ 
ὄχημα ἡμῖν ἀντὶ Ἐχχλησίας χαὶ μοναστηρίου fiv, 
διὰ πάσης τῆς ὁδοῦ συμψαλλόντων πάντων χαὶ συν- 
νηστευόντων τῷ Κυρίῳ. Τὸ οὖν ἡμέτερον μηδένα 
σχανδαλιζέτω - μᾶλλον δὲ πιθανὴ γενέσθω ἡ συμόου- 
Ma ἡμῶν, ὅτι περὶ ὧν τῷ ὀφθαλμῷ ὑπεθάλομεν, περὶ 


^ 


πάσχειν, ἃ 


κοὐτων xal συμθουλεύομεν. Ἡμεῖς γὰρ τὸν ἔπιφα- 
iva Xt τ Rs : 

νέντα Χριστὸν εἶναι: Θεὸν ἀληθινὸν ὡμολογήσαμεν 
χαὶ πρὶν ἐπὶ τοῦ τόπου γενέσθαι, χαὶ Mere ταῦτα, 


οὔτε τῆς πίστεως ἐλαττουμένης, οὔτε μετὰ ταῦτα 
προσαυξηθείσης. Καὶ τὴν διὰ τῆς Παρθένου δ τα 
πηῆσιν xal πρὸ τῆς Βηθλεὲμ ἠπιστάμεθα. Καὶ τὴν 
ἐξανάστασιν χαὶ πρὸ τοῦ μνήματος ἐπι- 
στεύσαμεν " χαὶ τὴν εἰς οὐρανοὺς ἀνάδασιν xa δίχα 
ποῦ τὸ ὄρος τῶν Ἐλαιῶν ἰδεῖν, ἀληθῆ εἶναι ὡμολογή- 
σαμεν. Τοσοῦτον δὲ μόνον Ex τῆς ὁδοιπορίας ὠφελῆ- 
θημεν, ὅσον ἐν συγχρίσει γνῶναι, ὅτι 


Ex νεχρῶν 


τὰ ἡμέτερα τῶν 
ἔξω πολὺ ἁγιώτερά ἐστιν. “Ὅθεν οἱ φοδούμενοι τὸν 
Κύριον, ἐν οἷς ἐστε τόποις, αἰνέσατε αὐτόν. Θεοῦ γὰρ 
προσεγγισμὸν τοπιχὴ μετά 


στασις οὐ χατεργάζεται " 


zt 


ἀλλ᾽ ὅπουπερ ἂν ἧς, πρὸς σὲ ἧξει ὁ Θεὸς, ἐάν γε τὸ 
τῆς Ψυχῆς σου χαταγώγιον τοιοῦτον εὑρεθῇ, ὥστε ἐνο!:- 
χῆσαι τὸν Κύριον ἐν σοὶ χαὶ ἐμπεριπατῆσαι. Εἰ δὲ 

πλήρη ἔχεις τὸν ἔσω ἄνθρωπον λογισμῶν πονηρῶν, 
χὰν ἐπὶ τοῦ Γολγοθᾶ ἧς, xà» ἐπὶ τοῦ ὄρους τῶν 
Ἐλαιῶν, κἂν ὑπὸ τὸ μνῆμα τῆς ἀναστάσεως, τοσοῦτον 
έχεις τὸν Χριστὸν δέξασθαι ἐν ἑαυτῷ, ὅσον οἱ μηδὲ 
τὴν ἀρχὴν ὁμολογήσαντες. Συμθούλευσον οὖν, ἀγα- 
πητὲ, τοῖς ἀδελφοῖς ἐχδημεῖν ἀπ' 


τοῦ σώματος πρὸς 


τον, χαὶ μὴ ἀπὸ Καππαδοχίας εἰς Παλαιστί- 


r^ 


τὸν Κύρ 
vn. Εἰ δὲ τις τὴν τοῦ Κυρίου φωνὴν προθάλοι τὴν 
παραγγείλασαν τοῖς μαθηταῖς, μὴ χωρίζεσθαι ἀπὸ 
Ἱεροσολύμων, νοησάτω τὸ εἰρημένον " ἐπειδήπερ ἢ 
«o9 ἁγίου Πνεύματος χάρις xa διανομὴ οὕπω ἐπε- 
φοίτησε τοῖς ἀποστόλοις, προσέταξεν αὐτοῖς ὁ Κύριος 
ἐπὶ τὸ αὐτὸ μένειν, ἕως ἂν ἐνδύσωνται δύναμιν ἐξ 
ὕψους. Ei μὲν ὃ ἣν ἀπ᾽ ἀρχῆς ἐγίνετο μέχρι τοῦ νῦν, 
τοῦ ἁγίου Πνεύματος ἐν εἴδει πυρὸς τῶν χαρισμάτων 
οἰχονομοῦντος ἔχαστον, ἔδει πάντας εἶνα: ἐν τῷ τόπῳ 
ἐχείνῳ ἐν ᾧ ἡ διανομὴ τοῦ χαρίσματος: ἐγίνετο * εἰ δὲ 


τὸ Πνεῦμα ὅπου θέλε: πνεῖ, καὶ οἱ ἐνταῦθα πιστεύ- 


* Act. 1 


facit, qui secundum Deum illuc peregrinatus fue- 
rit, quamobrem frustra tantam vix molestiam sus- 
tinuisti ? Audiant igitur, quo jure me in iis defen- 
dam. Mihi propter hane vivendi rationem, in qua 
ut vivam, ab eo qui dispensat vitam nostram con- 
stitutus sum, necesse fuit pro sancto concilio ha- 
bito. emendanda Arabic; Eeclesic gratia, ad loca 
ista proficisci. Ac cum esset Arabia locis Jeroso- 
lymitanis contermina, pollicitus eram me una cum 
iis qui sanctis Jerosolymitanis presunt Ecclesiis dis- 
ceptaturum,quod rerum illis esset status perturbatus, 
ac quodam qui medius intercederet egerent. Pra- 
Lerea vero, ipso quoque piissimo imperatore vize fa- 
cilitatem concedente curru publico, nulla nobis ne- 
cessitas fuit ea perpeti, qux in aliis animadvertimus. 
Vehiculum enim nobis pro Ecclesia et monasterio 
erat, omnibus per totam viam simul psallentibus et 
jejunantibus Domino. Nostrum ergo exemplum ne- 
minem offendat : quin potius probabilius inde no- 
sirum. consilium fiat, quod. de rebus iisdem quas 
nos aspeximus, consilium nostrum demus. Nos 
enim Christum qui apparuit, esse Deum verum 
confessi sumus, etiam antequam eo ivissemus : eL 
item, fide neque imminuta , neque postea adaucta. 
Quodque homo per Virginem natus sit, antequam 
Bethleem intueremur, scivimus. Et a mortuis re- 
surrectionem etiam ante monumentum visum cre- 
didimus : atque ascensionem in colos, nondum 
conspecto monte Olivarum, veram fuisse confessi 
sumus. Emolumenti autem id. tantulum ex itineris 
concessione habuimus, quod ex collatione cogno- 
vimus, nostra externis longe sanctiora esse. Unde 
vos qui timetis Dominum, in quibus locis estis, 
eum laudate. Localis enim mutatio, ut Deus 
propior sit, non eflicit; sed ubiubi fueris, ad te 
Deus veniet, siquidem anim: tu: diversorium tale 
inveniatur, ut in te Dominus inhabitet, inambu- 
letque; Sin hominem interiorem perversis cogita- 
tionibus plenum habeas, etiamsi in Golgotha fueris, 
etiamsi in monte Olivarum, etiamsi sub monumento 
resurrectionis, tantum a Christi in animum tuum 
receptione abes, quantum qui ne ab initio quidem 
fidem professi sunt. Consule ergo, dilecte, fratri- 


D bus, ut a corpore peregrinentur ad Dominum , non 


e Cappadocia in Paliestinam. Quod. si quis objieiat 
Domini vocem discipulis prcipientem, ne discede- 
rent ab Jerosolymis ', intelligat quid dictum illud 
voluerit. Cum saneti Spiritus. gratia et dispersio 
nondum venisset apostolis, jussit eis. Dominus 
eodem in loco simul manere, donee induti essent 
virtute ex alto. At si, quod initio fiebat, ut. Spiri- 
tus sanctus ignis specie dona singulis impertiret, 
hucusque fieret, omnes oporteret in eo loco esse 
ubi dona distribuerentur : sin Spiritus ubi vult 
spirat : ii queque qui hic sunt, ἃς credunt, parti- 
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cipes fiunt, juxta fidet analogiam, non. juxta pere- A σᾶντες, μέτοχοι γίνονται τοῦ χαρίσματος, κατὰ τὴν 


grinationem in Jerosolyma susceptam. 


EPISTOLA IIl. 


ἀναλογίαν τῆς πίστεως, οὐ xavà τὴν ἀπυδημίαν τὴν 
ἐν Ἱεροσολύμοις. 


EHIXTOAH Γ΄". 


Commoda et utilitates spirituales ex visitatione locorum sanctorum. provenientes agnoscit mu?tumque con- 
questus de dissidiis Ecclesie Jerosolymitanee, mysterium incarnationis Domini exponit monens ut firmi- 
ter adhereant antique fidei regule a. Patribus per traditionem accepta. 


Vere ornatiss. et religiosiss. sororibus, Eustathice 
et Ambrosia, necnon ornatissime el honestissime 
filie Dasilisse, Gregorius salutem in Domino (1). 


Congressus bonorum, mihique ex animo dilecto- 
rum, et illius ingentis humanitatis nobis a Domino 
presiit$ monumenta, qui istbic ostenduntur, 
maximi gaudii et. voluptatis argumento mihi fue- 
runt. Utroque. enim. modo feriari Deo quid esset 
experiebar, eum et Dei, qui vitam nobis dedit, 
symbola salutaria videbam, et in ejusmodi perso- 
nas incideram, in queis illa ipsa signa gratixze Do- 
mini spiritualiter est contemplari, ut credere liceat 
esse revera in animo illius qui Deum in se habet, 
Detlilehem, Golgotham, Olivetum, Resurrectionem. 
Nam ubi in aliquo per bonam conscientiam Chri- 
stus fuerit informatus, aut aliquis metu divino ve- 
luti clavis carnes suas conf(ixerit , fueritque cum 
Christo cruci affixus, et grave saxum mundane 
fraudis fuerit amolitus, eorporeoque monumento 
egressus, velut im nova vita ambulare instituerit : 
relieta hae humili atque humi repente mortalium 
vita, sublimi desiderio in colestem rempublicam 
ascenderit, superna cogitans, ubi est Christus : 
nil pondere corporis gravatus, sed puriore vita 
factus a seipso levior, ut per sublimia sursum 
tendentem caro ipsius nubis instar comitari valeat : 
hic meo quidem judicio inter illas celebris fams 
res censeri debet, in quibus benignitatis Domini 
nostri erga humanum genus monumenta visuntur. 
Cum igitur el sensibus meis loca sancta intuerer : 
intuerer vero hoc amplius etiam in vobis ejusmodi 
locorum expressa signa : tanto equidem repletus 
sum gaudio, ut illud enarrare nulla vis dicendi 
queat. Sed difficile est, ne dicam fieri omnino haud 
posse, ut homo natus bono aliquo fruatur, cui nihil 
mali sit admistum : propterea mihi quoque cum 
dulcia gustarem , simul et illorum aliquid est ui- 
stum, quie sensum amarore alfliciunt, ob qu:e post 
suavem rerum letarum perceptionem , moestus ac 
tristis domum revertebar : reputans apud me, ve- 
rum esse quod Dominus dixit, mundum universum 
in malo cubare ὁ : ita ut pars nulla orbis terrarum 
nequioris illius portionis sit immunis. Nam si locus 
ipse qui sanctum vestigium vers vite suscepit, 
purus a malis sentibus non est, quid de ceteris 
opinari debemus, qui sola auditione et prwdica- 


! ] Joan. v, 19. 


n 


D 


(1j Isdac. Casaubono interprete. — Ed. 1058, 1}, 


Taie κοσμιωτάταις ἀϊηθῶς “καὶ εὐαδεστάταις 
ἀδεηφαῖς, Εὐσταθίᾳ xal 'Au6pocia , καὶ τῇ 
χοσμιωτάτῃ καὶ σεμγοτάτῃ θυγατρὶ βασιιίσσῃ 
Τρηγόριος ὃν Κυρίῳ χαίρειν. 

'H μὲν τῶν ἀγαθῶν χαὶ χαταθυμίων συντυχία, xai 
τὰ γνωρίσματα τῆς μεγάλης τοῦ Δεσπότου ὑπὲρ ἡμῶν 
φιλανθρωπίας, τὰ ἐν τοῖς τόποις δειχνύμενα, τῆς 
μεγίστης ἐγένετό μοι χαρᾶς τε χαὶ εὐφροσύνης ὑπό- 
θεσις. ᾿Αμφοτέρων γὰρ ἐδηλώθη μοι 7| χατὰ Θεὸν 
ἑορτὴ, διά τε τοῦ ἰδεῖν τὰ σωτήρια σύμθολα τοῦ 
ζωοποιήσαντος ἡμᾶς Θεοῦ, xal διὰ τοῦ ψυχαῖς cuv- 
τυχεῖν, ἐν αἷς τὰ τοιαῦτα τῆς τοῦ Κυρίου χάριτος 
σημεῖα πνευματιχῶς θεωρεῖται, ὥστε πιστεύειν ὅτι 
ἀληθῶς ἐν τῇ χαρδίᾳ ἐστὶ τοῦ τὸν Θεὸν ἔχοντος ἣ 
Βηθλεὲμ, ὁ Γολγοθὰς, ὁ ᾿Βλαιὼν, fj ᾿Ανάστασις. “Ὅτε 
γὰρ. διὰ τῆς ἀγαθῆς συνειδήσεως ὁ Χριστὸς ἔμμορ- 
φωθῇ, xaX χαθηλώσας τῷ θείῳ φόδῳ τὰς σάρχας 
αὐτοῦ, χαὶ συσταυρωθεὶς τῷ Χριστῷ, xal ἀποχυλίσας 
ἀφ᾽’ ἑαυτοῦ τὸν βαρὺν τῆς βιωτιχῇς ἀπάτης λίθον, 
xol ἐξελθὼν τοῦ σωματικοῦ μνημείου, ὡς ἐν χαινό- 
e": ζωῆς περιεπάτησε, χαὶ ὁ χαταλιπὼν τὴν xofinv 
xo χαμαίζηλον τῶν ἀνθρώπων ζωὴν, ἀναθὰς δὲ διὰ 
κἧς ὑψηλῆς ἐπιθυμίας εἰς τὴν ἐπουράνιον πολιτείαν, 
xoi τὰ ἄνω φρονῶν, οὗ ὁ Χριστὸς, χαὶ μὴ βϑαρυνό- 
μενος τῷ ἄχθει τοῦ σώματος, ἀλλ᾽ ἐξελαφρύνας διὰ 
καθαρωτέρας ζωῆς, ὥστε αὐτῷ νεφέλης δίκην συμ- 
μετεωροπορεῖν ἐπὶ τὰ ἄνω τὴν σάρχα᾽ οὗτος, κατά 
ys τὴν ἐμὴν χρίσιν, ἐκείνων ἐστὶ τῶν χατωνομα- 
σμένων, ἐν οἷς τὰ ὑπομνήματα τῆς τοῦ Δεσπότου 
ὑπὲρ ἡμῶν φιλανθρωπίας ὁρᾶται. Ἐπειδὴ τοίνυν 
εἶδον μὲν xoi αἰσθητῶς τοὺς ἁγίους τόπους, εἶδον 
δὲ χαὶ ἐν ὑμῖν τῶν τοιούτων τόπων ἐναργῆ τὰ σημεῖα, 
τοσαύτης ἐπληρώθην χαρᾶς, ὥστε ὑπὲρ λόγον εἶναι 
τοῦ ἀγαθοῦ τὴν διήγησιν. ᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ ἔοιχεν ἄν- 
θρωποὸν ὄντα δύσχολον εἶναι, ἵνα μὴ εἴπω ὅτι ἀδύνα- 
πον, ἀμιγὲς τοῦ χαχοῦ τὸ ἀγαθὸν χαρποῦσθαι " διὰ 
τοῦτό μοι τῇ γεύσει τῶν γλυχέων συγχατεμίχθη τι 
χαὶ τῶν πιχραινόντων τὴν αἴσθησιν * ἐφ᾽ οἷς μετὰ τὴν 
ἀγαθὴν τῶν εὐφραινόντων ἀπόλαυσιν, πάλιν ἐπὶ τὴν 
πατρίδα σχυθρωπάζων ἐπορενόμην, λογιζόμενος, ὅτι 
ἀληθὴς ὁ τοῦ Κυρίου λόγος ὁ εἰπὼν ὅλον τὸν κόσμον ἐν 
τῷ πονηρῷ χεῖσθα:" ὡς μηδὲν τῆς οἰχουμένης μέρος 
ἐλεύθερον εἶναι τῆς μοίρας τοῦ χείρονος. Ei γὰρ ὁ τὸ 
ἅγιον τῆς ὄντως ζωῆς ἴχνος ὑποδεξάμενος τόπος τῆς 
πονηρᾶς ἀχάνθης οὐ χαθαρεύει, τί χρὴ περὶ τῶν λοι- 
πῶν ἐννοεῖν τόπων, οἷς ἢ τοῦ ἀγαθοῦ μετουσία χατ- 
διὰ Ψιλῆς ἀχοῆς χαὶ χηρύγματος; ταῦτα ὃὲ 


εσπάρη 
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mpbs 6 τι βλέπων φημὶ, πάντως οὐδὲν χρὴ γυμνότερον A lione boni illius communione suat aspersi? Quo 


διὰ τῶν λόγων ἐχτίθεσθαι, αὐτῶν τῶν πραγμάτων 
πάσης φωνῆς γνωρίμου γεγωνότερον διαθοώντων τὰ 
λυπηρά. Μίαν ἔχθραν ἐνομοθέτησεν ἡμῖν ὁ τῆς ζωῆς 


ἡμῶν νομοθέτης, τὴν πρὸς τὸν ὄφιν ἃ 


)* πρὸς οὐ- 
δὲν ἄλλο τὴν τοῦ μισεῖν δύναμιν ἐνεργεῖσθαι προστά- 
ξας, εἰ μὴ πρὸς τὴν ἀποστροφὴν τῆς χαχίας. Ἔχθρων 
γὰρ θήσω, φησὶν, àrà μέσον σοῦ, καὶ ἀνὰ μέσον 
ἐκείγου. Ἐπειδὴ ποιχίλη τις xoi πολυειδῆς ἐστιν ἣ 
χαχία, διὰ τοῦ Pune ὁ λόγος ταύτην αἰνίττεται, τῇ 
πολύτροπον τῆς χαχίας 
δὲ πρὸς 


πυκνῇ τῶν. φολίδι 
χαρακτηρίζων. Ἡμεῖς 
δοι, διὰ τοῦ τὰ θελήματα 
ἐγενόμεθα * τὸ δὲ μῖσος xav' ἀλλήλων ἐτρέψαμεν" 
τάχα δὲ οὐδὲ χαθ᾽ ἡμῶν, ἀλλὰ κατὰ τοῦ τὴν ἐντολὴν 
δεδωχότος. Ὁ μὲν γάρ 
σίον σου, καὶ μισήσεις τὸν ἐχθρόν σευ" 

ἴσθ 


τῆς φύσεως, 


μὲν τὸν ὄφιν ἔνσπον- 
τοῦ ἀντιχειμένου ποιεῖν, 


φησιν, ᾿Αγαπήσεις τὸν πήη- 
«ὃν τῆς 
φύσεως ἡμῶν πολέμιον μόνον dis ἡγεῖσθαι προσ- 
πλη- 


ἡμῶν 


a 
«ἀξας" τὸν χοινωνοῦν 


πάντα δὲ 
σἷον ξχάστου 


γενεὰ 


5 


9 πλησίον ἡμᾶς διαστήσασα, θάλπειν τὸν 


εἶναι εἰπών * ἢ δὲ βαρυχάρδιος 
τῶν ἀπὸ di mud στίγμασιν 
θα τοῦ 
τῷ 


ἐσχειν 


Δεσπότῃ τὸ τοιοῦτον μῖσος " ἐχθροὺς δὲ ud τοὺς 
χατὰ πάντὰ τρόπον τὴν τοῦ Δεσπότου δόξαν ἀπαρνου- 


μένους, εἴτε τοὺς Ἰουδαίους, εἴτε τοὺς φανερῶς εἰ- 
δωλολατροῦντας, εἴτε τοὺς διὰ τῶν "Apsiou δογμάτων 


εἰδωλοποιοῦντας τὴν κτίσιν, χαὶ τὴν Ἰουδαϊχὴν πλά- 
νὴν ἀναλαμθάνοντας. Εἰ δὲ Πατὴρ, xo Υἱὸς, χαὶ 
ἅγιον Πνεῦμα εὐσεθῶς δοξάζοιτο, χαὺ προσχυνοῖτο 
παρὰ τῶν πιστευόντων ἐν ἀσυγχύτῳ χαὶ διαχεχριμένῃ 
τῇ ἁγίᾳ Τριάδι μίαν εἶναι χαὶ φύσιν, καὶ δόξαν, xaX 
βασιλείαν, χαὶ δύναμιν, xaX τὴν ἐπὶ πάντων ἐξουσίαν," 
ἐνταῦθα ὁ πόλεμος 
οἱ vim, οἱ pium cultum et supra omnia diffusam 
causa esse queat? 

Ὅτε € 


παραχινδυνεῦσαι: RUE 


2 MES ει; S yi E 
τίνα εὔλογον alvíav ἔχει ; 


ἐπεχράτει τὰ Se Ege σεως δόγματα, χαὶ τὸ 


' ὡς 


ἂν μὴ ΕΣ ) tais πῆρ ωπίναις 
ὁ σωτήριος λόγος" νυνὶ OE χατὰ πᾶσαν τὴν οἰχουμένην 
ἀπ᾽ &xpou τοῦ οὐρανοῦ, χαὶ ἕως τοῦ ἄχρου αὐτοῦ 


ς δυναστείαι ς 


ἴσως κηρυσσομένης ἐν φανερῷ τῆς εὐσεδείας, ὁ τοῖς 


χηρύσσουτι οὐχ ἐχείνοις 
μάχεται. ἀλλὰ τῷ παρ᾽ αὐτῶν εὐσεόῶς κηρυσσομένῳ. 
Τίς γὰρ εἶναι σχοπὸς ἄλλος ὀφείλει τῷ τὸν θεῖον 
ἔχοντι ζῆλον, εἰ μὴ τὸ 
Θεοῦ καταγγέλλεσθαι; Ἕως γὰρ οὖν ἐξ ὅλης χαρδίας 
τε χαὶ Ψυχῆς xai διανοίας προσχυνῆται ὁ μονογενὴς 
Θεὸς, ἐχεῖνο εἶνάι 
zw ὃ Πατήρ᾽ 


[n Mm tuo προσὸν 


τὴν εὐσέθειαν πολεμῶν, 


τρόπῳ τὴν οὐξζὰᾶν τοῦ 


^ 
παντὶ 


στευμένος ἐν πᾶσιν ὅπερ ἐσ- 


Up 


τὸ ἅγιον 


σει 
φιζόμενοι ποίαν τοῦ σωπον ἔχουσιν 


va DX 


Moy ἄῤῥηκτον, xaX 


ὃ ὄνομα τοῦ Κυρίου χατα- 


σχίζοντες τὸν 


ς Παῦλον, χαὶ Κηφᾶν 


Ἰ χοτος , χαὶ τὸν προσεγγισμὸν τῶν τὸν Χριστὸν 
* Gen. 111, 45... 5. Levit. xix, 18; Matth, v, 45 


spectem eum h:ee dico nihil quidquam attinet evi- 
dentioribus verbis explicare : eum res ips altius 
ac clarius quam cujusquam vox vel maxime nota 
clament, quinam illa sint qux» molesta fuerint. 
Unum odium lege sua sanxit vite nostrze Legisla- 
tor : odium, dico, cum serpente : neque ullam 
aliam ad rem exercere vim illam per quam odimus 
nos jussit, nisi ad aversandum malum. Odiun, in- 
quit, ponam inter te, atque. inter ipsum?, nempe 
quia varia et multiformis est viliositas, serpentis 
appellatione eam hie sermo designat : per squama- 
rum densum situm multiplices vitiorum modos ac 
formas velut indicio notarum exprimens. Nos vero 
dum adversarii voluntates exsequimur, foedus cum 
serpente colimus, odium vero mutuum in nos ipsos 
convertimus : ac fortasse ne in nos quidem, sed 
in eum qui mandatum illud dedit. Ait enim ille : 
Amabis proximum. tuum, et odio habebis inimicum 
Dium ?, solum illum qui natur: nostra hostis est, 
habere pro inimico nos jussit : quemcunque vero 
qui natur: hujus sit particeps, proximum cujus- 
que esse pronuntiavil : at nostra hoe maligna 
stas ut abalienaremur ἃ proximis, et serpentem 
foveremus, effecit, utque squamarum ejus punctu- 
ris gauderemus. Nam equidem Dei hostes odisse 
justum esse aio, idque odii genus Domino placere. 
Sed hostes Dei esse illos dico, qui omnibus modis 
Domini gloriam negant : sive illi sunt Judei, sive 
manifesti idololatre, sive de corum numero, qui 
per Arii dogmata decreatura idolum finguxt, et 
errorem Judiorum suscipiunt. At si Pater, Filius, 
et Spiritus sanctus pie asseratur, et adoretur ab iis 
qui eredunt in non confusa et distincta saneta Tri- 
nitate unam esse et naturam et gloriam et regnum 


potestatem : hic, inquam, ecquz belli probabilis 


D 


Tunc sane cum late obtinebant hzretica dogmata, 
vel cum presenti perieulo opponere se notestati- 
bus, per quas stabiliri. videbatur adversariorum 
dogma, bonum factum erat, ne ab humanis poten- 
latibus salutaris doctrina vi opprimeretur : nunc, 
cum toto orbe terrarum atque ab uno coeli cardine 
ad alterum ex sequo palam priedicetur pietas, qui 
cum hominibus piam doctrinam  pridicantibus 
bellum gerit, nequaquam ille quidem cum iis pu- 
gnat, sed cum eo qui pie ab iis praedicatur. Nam 
qui divino zelo feruntur, quid aliud spectare de- 
bent, nisi ut quoquo modo gloria Dei annuntietur? 
At quandiu ex tolo corde, anima et cogitatione 
Deus unigenitus adoratur, idque esse in omnibus 
creditur, quod Pater est; quandiu Spiritus quo- 
que sanctus pari adoratione colitur, eequam satis 
speciosam belli causam habere homines curiose 
arguti queant, qui tunicam illam indivisam lace- 
rant, et Christi nomen in Pauli et Cephie appella- 
üones secant: et accedentes ad se cos qui Christum 
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adorant, abominabiles pronuntiant : tantum non di- A προσχυνούντων, βδελυχτὸν ἀποφαίνοντες * μονονοὺ 


sertis verbis illud palam clamantes : Procul a me; Ne 
accedas ad me; ego enim purus sum. Detur sane illis 
plus cognitionis, quam pr: ceteris se putant. esse 
consecutos, eoshabere. Quid ? ampliusne aliquid ere- 
dent, quam Deum esse eum qui verus est Dei Filius? 
Quippe veri Dei confessio omnes pias et salutares 
nobis notiones in se complectitur : bonum esse, 
justum, potentem, immutabilem, invariabilem, sem- 
per eumdem, qui neque in deterius, neqwe in 
melius verti queat : illud namque natur:e ipsius re- 
pugnat: hoc non est in natura, Quid enim eo quod 
supra omnia est sublime.sublimius? Quid bono 
melius? Itaque in omni. perfectione boni conside- 
ratus, per omnes mutationis formas expers est va- 
riationis, neque certo tempore hane sibi naturam 
esse demonstravit, sed semper eodem se modo ha- 
buit : et priusquam ut homo conversaretur in 
mundo, et dum in eo est, et postea ; neque ullas 
partem natur su immutabilis atque invariabilis 
in iis quz pro nobis effecit, ae quidquam accom- 
modavit, quod a sua natura esset alienum. Quod 
enim natura neque corruptioni, neque mutationi 
est obnoxium, eodem modo semper se habet, neque 
cum humili natura variatur, quando ratione dis- 
pensationis in ea versatur, evenitque sicut in sole, 
qui radium suum caligini subjiciens, lumen radii 
sui non obscurat, sed ipsius vi atque efficacia te- 
nebras in lucem transmutat ; ad eumdem modum 
quando verum lumen in tenebris nostris refulsit 
nequaquam. obseuratum ipsum est a tenebris, sed 
sua ipsius vi ealiginem illuswavit. Cum igitur in 
tenebris humanum genus versaretur , sicut. scri- 
ptum est : Non agnoverunt, neque. intellexerunt , in 
tenebris ambulant*, is qui tenebrosam naturam il- 
lustravit, per universam compagem nostram deita- 
tis radio transmisso (per animum dico οἱ corpus) 
universum genus humanum proprio sibi lumine 
participavit, dum illud sibi copulavit atque conjun- 
xit : effecitque ut illud esset quod est ipse : atque 
ut corrupta deitas non est, 
corruptioni corpore 


habitans in obnoxio 
sic nec ullius mutationis va- 
riationem sustinuit, quando mutabilitatem animi no- 
Stri sanavit. Quippe et in arte medica qui corpori- 
bus medicinam facit, cum affectum corpus langit, 
nequaquam ipse :gritudinem contrahit, sed :egro- 
tum ad sanitatem perducit 
perperam 


. Nemo tamen propterea, 
acceptis Evangelii verbis, existimet, 
naturam nostram in. Domino progressu quodam et 
consequentia paulatim esse immutatam et divinio- 
rem eflectam. Quod enim dicitur, Progressum facie- 
bat in statura, sapientia et a*atia * ; ideo commemo- 
ratur a Scriptura , ut demonstretur, vere in massa 
nostra Dominum fuisse generatum, ne quis locus 
eorum relinquatur errori, quorum scituni est, pro 
vera Dei apparitione, speciem duntaxat. quamdam 
esse genitam, quie figuram assumpserit humane 
* Luc. 


* Psal. xxxi, ὃ; 1t, 52. 


|€ 


φανερῶς ἐχεῖνο βοῶντες 
ἐμοῦ" 


τοῖς ῥήμασι, Πόῤῥω. ἀπ’ 
Mi ἐγγίσῃς μοι" ὅτι καθαρός εἰμι. Ac- 
xum 6E γαὺ πλέον τι αὐτοῖς xavk τὴν γνῶσιν, 
ἥνπερ αὐτοὶ οἴονται χατειληφέναι, προσεῖναι. Μὴ 
πλέον τοῦ πιστεύειν ἀληθινὸν εἶναι Θεὸν τὸν τοῦ Θεοῦ 
ἀληθινὸν Υἱὸν ἔχουσιν ; Τῇ γὰρ τοῦ 
ὁμολογίᾳ πάντα συμπεριλαμθάνεται 
σώζοντα ἡμᾶς νοήματα " ὅτι ἀγαθὸς, 
δυνατὸς, 


Θεοῦ 
τὰ εὐσεθὴ xal 
ὅτι δίχαιος, ὅτι 
ὄἄτρετιτός τε xaX ἀναλλοίωτος, χαὶ ἀεὶ ὁ αὖ- 
τὸς, οὔτε πρὸς τὸ χεῖρον, οὔτε πὶ 


ἀληθινοῦ 


ὃς τὸ βέλτιον τραπῆναι 
δυνάμενος " τὸ μὲν γὰρ οὐ πέφυχε, τὸ δὲ οὐχ ἔχει" τὶ 
γὰρ ὑψίστου ὑψηλότερον ; Τί τοῦ ἀγαθοῦ ἀγαθώτερον; 
“Ὥστε ἐν πάσῃ τοῦ ἀγαθοῦ τελειότητι θεωρούμενος, 
xa T οὐ χατὰ 
τὸ τοιοῦτον ἐν ἑαυτῷ δεικνὺς, ἀλλ᾽ ἀεὶ 
ὡσαύτως ἔχων, xai πρὸ τῆς χατὰ ἄνθρωπον olxovo- 
μίας, xaX ἐν ἐκείνῳ, xaX μετὰ τοῦτο. Οὐδὲν τῆς ἀτρέ- 
πτοὺῦ χαὶ ἀναλλοιώτου φύσεως ἐν ταῖς ὑπὲρ ἡμῶν 
ἐνεργείαις πρὸς τὸ ἀπεμφαῖνον μεθαρμοζόμενος. Τὸ 
γὰρ φύσει ἄφθαρτον καὶ ἀναλλοίωτον, ἀεὶ τοιοῦτόν 
ἐστιν, οὐ συναλλοιούμενον τῇ ταπεινῇ φύσει, ὅταν ἐν 


ἂν εἶδος τροπῆς τὸ ἀναλλοίωτον ἔχει " 
χαιρούς τινας 


ἐχείνῃ xav' οἰχονομίαν γένηται, χατὰ τὸ τοῦ ἡλίου 
ὃς ὑποθαλὼν τὴν ἀχτῖνα τῷ ζόφῳ, τὸ 
ἀχτῖνος οὐχ ἡμαύρωσεν " ἀλλὰ τὸ σχότος διὰ 
ἀχτῖνος εἰς φῶς μετεποίησεν * οὕτως xal τὸ 
soy φῶς ἐν τῇ σχοτίᾳ ἡμῶν λάμψαν, οὐκ αὐτὸ ὑπὸ 
ποῦ σγότους χατεσχιάσθη, ἀλλὰ 0€ ἑαυτοῦ τὸν ζόφον 
ισεν. Ἐπε:δὴ τοίνυν ἐν σχότῳ τὸ ἀνθρώπινον ἣν" 
de γέγραπται, ὅτι Οὐκ ἔγγωσαν, οὐδὲ συνῆκαν, 
ἐν σκότῳ διαπορεύονται, ὃ ἐλλάμψας τῇ ἔσχοτι- 
σμένῃ φύσει διὰ παντὸς τοῦ συγχρίματος “ἡμῶν τῆς 
θεότητος τὴν ἀχτῖνα διαγαγὼν, διὰ ψυχῆς, λέγω, χαὶ 
σώματος, ὅλον τὸ ἀνθρώπινον τῷ ἰδίῳ φωτὶ προσῳ- 
χείωσε, τῇ πρὸς ἑαυτὸν ἀναχράσει ὅπερ ἐστὶν αὐτὸς, 


τῆς α 


φώτ 


xàxsivo ἀπεργασά! ues χαὶ ὡς οὐχ ἐφθάρη ἡ ἡ θεότης 
ἐν τῷ φθαρτῷ σώματ MINDS) οὕτως οὔτε εἰς Ἔρος 
πὴν mit, τὸ Be τῆς Ψυχῆς ἡμῶν ἰασαμένη. 
Καὶ ἐπὶ τῆς ἰατριχῆς τέχνης ὁ θεραπεύων τὰ σῶματα, 
δὰν ἄψηται τοῦ πεπονθότος, οὐχ αὐτὸς ἐμπαθὴς 
4.3 δὲ διὰ 
γίνεται, ἀλλὰ ; ] 
τοῦτο τὸ τοῦ Εὐαγγελίου μὴ δεόντως ἐχλαμθάνων, 
ἡγείσθω, χατὰ προχοπὴν τινα χαὶ ἀχολουθίαν χατ᾽ 


Enst 


- 


zb νοσοῦν ἐξιάσατο. Μηδεὶς 


B ; 
ὀλίγον πρὺς τὸ θειότερον μεταποιεῖσθαι τὴν ἡμετέραν 


D φύσιν ἐν τῷ Χριστῷ. Τὸ γὰρ Προκόπτειν" ἡ Δικίᾳ, 


καὶ cogíq, καὶ χάριτι, εἰς ἀπόδειξιν τοῦ ἀληθῶς 
ἐν τῷ ἡμετέρῳ φυράματι γεγενῆσθαι τὸν Κύριον 
παρὰ τῆς Γραφῆς ἱστόρηται. Ὡς ἂν μή τινα χώραν 
ἔχον τὸ τῶν ἀντὶ τῆς ἀληθοῦς θεοφανίας δόχησίν τινα 
γεγενῆσθαι δογματιζόντων, ἐν σωματικῇ μορφῇ xac- 
εσχηματισμένην. Διὰ τοῦτο ὅσα τῆς φύσεως ἡμῶν 
ἴδια. ἀνεπαισχύντως χαὶ περὶ αὐτὸν ἱστορεῖ fj Γραφὴ, 
τὴν βρῶσιν, τὴν πόσιν, τὸν ὕπνον, τὸν χόπον, τὴν 
τροφὴν, τὴν προχοπὴν τῆς Go p.a uns qum τὴν 
αὔξησιν" πάντα δι’ ὧν ἡ ἡμετέρα χαραχτηρίςεται 
φύσις, πλὴν τῆς xa" ἁμαρτίαν ὁρμῆς. Ἧ ἴῃ ἅμαρ- 
τία ἀπότευγμα φύσεως ἔστιν, οὐχ ἰδίωμα, Ὡς καὶ $ 


σις, 


1031 EPISTOLJE. 
νόσος xal ἣ πήρωσις, οὐχ ἐξ ἀρχῆς ἡμῖν συμπέφυχεν, 


ἀλλὰ παρὰ φύσιν συμθαίνει " οὕτως χαὶ ἡ χατὰ χα- 
χίαν ἐνέργεια χαθάπερ τις 


πήρωσις τοῦ ἐμπεφυχότος 


ἡμῖν ἀγαθοῦ νοεῖται" οὐκ ἐν τῷ αὐτὴν ὑφεστάναι χα- 
ταλὰ θ θνο μένην ἀλλ᾽ ἐν τῇ τοῦ ἀγαθοῦ ἀπουσίᾳ θεω- 
ρουμένη. 'O οὖν τὴν φύσιν ὑμῶν πρὸς τὴν θείαν 
«δύναμιν μεταστοιχειώσας, ἄπηρον αὐτὴν χαὶ 
τὴν ἐξ ἀμ. 


ἄνοσον 
ἐν ἑαυτῷ διεσώσατο, 


προαιρέσει 


αρτίας γινομένην τῇ 


« 'Δμαρ- 
πίαν γὰρ, φησὶν, 
ἐν τῷ στόματι αὐτοῦ. » Τοῦτο δὲ οὐ χατά τι χρον:χὸν 


διάστημα 


οὐχ ἐποίησεν" οὐδ᾽ εὑρέθη δόλος 


περὶ αὐτὸν θεωροῦμεν, ἀλλ᾽ εὐθὺς ὁ ἐν 
Μαρίᾳ αὐ cst Ey ᾧ φχοδόμησεν ἡ Σοφία τὸν ἴδιον 
οἶχον * τῇ μὲν ἑα ? 
ματος ἣν" ὁμοῦ δὲ τῇ ἐπ 


χαὶ τῇ ἐπισκηνώσει τῆς τοῦ 


τοῦ ἐμπαθοῦς φυρά- 


τοῦ Q 

π εἰ τοῦ ἁγίου Πνεύματος 
Ὑψίστου δυνάμεως, ὅπερ 
τὸ ἐπισχηνῶσαν ἣν φύσει τῇ ἰδίᾳ, εὐθὺς ἐχεῖνο ἐγέ- 
νετο. Χωρὶς γὰρ πάσης ἀντιλογίας τὸ ἔλαττον ὑπὸ 
^00 χρείττονος εὐλογ. 


— EPIST. ΠῚ. 
A forma, Propterea non erubescit Scriptura omnia 
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de eo narrare quie sunt natur nostre propria : 
esum, potum, somnum, lassitudinem, cibi sumptio- 
nem, progressum corpore stature, incrementum: 
omnia denique per qui nalura nostre character 
exceplà propensione 
aberratio ἃ nalura est, non ejus 


exprimitur, ad peccatum. 
Peccatum enim, 
proprietas. Sicut morbus, et membrorum debilitas, 
non coalescunt natur:& nostre à principio ; 
contra naturam aecidunt : sic et actio ex vitiosi- 
tate manans , velut debilitas quzdam boni naturze 
nostro ingeniti esse intelligitur : quie non eo per- 
cipitur quod ipsum per se vitium subsistat, sed in 
absentia boni consideratur. Is igitur qui naturam 
nostram ad divinam virtutem transformavit, inte- 
gram illam et à morbis immunem in se conserva- 
vit; cum debilitatem voluntati ex peceato inhoren- 
teni non suscepit. Peccatum enim, inquit, non fecit: 
ld vero ne- 


sed 


neque inventus est dolus in ore ejus? 


quaquam eum intervallo temporis in ipso consideramus : sed extemplo cum conceptus est homo in 


Maria (in quo domum suam Sapientia exstruxit), ad naturam quidem ipsius, quod ΔΕ ΠΟΙ, 
:sed simul ae Spiritus sanctus supervenit, et virtus Altissimi Mariam in- 
umbravit, repente illud fuit. quod erat propria sua natura qui inumbrabat 


affectibus obnoxia prodiit 


e massa 


: nàm absque omni contro- 


versia, quod minus est ab eo quod majus est benedicitur. 


οὖν ἄπειρόν τί 
θεότητος δύναμις, βραχὺ 
πινον " ἅμα τε ἐπῆλθε 


Gv χαὶ ἀμέτρητον ἡ τῆς 
Σ χαὶ οὐτιδανὸν τὸ ἀνθρώ- 
τὸ Πνεῦμα τῇ Παρθένῳ, χαὶ 
ἢ τοῦ ὙΨίστου ἑπεσχίασε δύναμις, τὸ διὰ τῆς τοιαύ- 


Ε 
ὃ 


τῆς ἀφορμῆς πηγνύμενον σχήνωμα οὐδὲν τῆς ἀνῦρω- 
πίνης σαπρίας συνεπεσπάσατο, ἀλλ᾽ ὥσπερ ἣν ἐν τῷ 
συστήματι, εἰ xal ἄνθρωπος ἦν, πλὴν ἀλλὰ xal 
πνεῦμα καὶ χάρις χαὶ δύναμις ἣν, ἐν τῇ ὑπερθολῇ τῆς 
θείας δυνάμεως τῆς χατὰ τὴν φύσιν ἡμῶν ἰδιότητος 
ἐχλαμπούσης. Kal ἐπειδὴ δύο πέρατα τῆς ἀνθρωπί- 
νης ἐστὶ ζωῆς, ὅθεν ἀρχόμεθα χαὶ εἰς ὃ χαταλήγομεν " 
ἀναγχαίως ὁ πᾶσαν ἡμῶν τὴν ζωὴν θεραπεύων διὰ 
τῶν δύο ἄκρων ἡμᾶς περιπτύσσ᾽ τῆς ἀρχῆς 
ἵνα ἐξ ἀμφο- 
Ὅπερ οὖν ἐπὶ τοῦ χατὰ 
τὸ τέλος μέρους THE FAM 
"fie ἀρχῆς λογιζόμεθα. Ὡς γὰρ £ 


εται, xai 
ἡμῶν xo τοῦ τέλους περιδρασσόμενος, 


τέρων ὑψώσῃ τὸν χείμενον. 


τοῦτο xai περὶ 


ψυχῆς διαξενχϑῆγαι xav οἰχονομίαν ἐποίησεν " dj δὲ 


ἀπεβιστος δες ὅτης ἅπαξ ἄναχρ Pitra 


€ τοῦ σώματος, οὔτε 


t τῷ ὑποχειμένῳ, 


EMI yT- tz 
τῆς ψυχῆς ἀνεσπάσθη " ἀλλὰ 
μετὰ ubi τῆς ψυχῆς ἐν ὃ 


auod X τοῦ OU οἷς ἀνθρωπί νοις τὴν εἴσοδον * 


σῦμακ 


ύριος Len ὰ τα ἀμενὴν dotes: οὕτω 
χαὶ ἐπὶ τῆς ψυχῆς λογιζόμεθα, ὅτι ὅλῃ τῇ φύσει ἡμῶν 
ἣ τοῦ “ὙὙΨίστου δύναμις δ'ὰ τῆς € 


ἐπελεύσεως τοῦ. ἁγίου 
χραθεῖσα, χαὺ ἐν τῇ ψυχῇ ἡμῶν γίνεται, 
χαθὺ εἰχὸς ἐν “ψυχῇ γενέσθαι" 
à 
X ἐν τῇ ἀρχῇ τῆς 


μίγνυται, ὡς ἂν διὰ 
τῇ θεότητι χαὶ 
:t τῆς θεοπρεποῦς τε 


Πνεύματος ἑ 


* 


xaX τῷ σώματι xaza- 
πάντων ὁλοτελὴς ἡ σωτηρία γέ- 
νητᾶι * φυλασσομένης 

ἀνθρωπίνης ζωῆς χαὶ ἐν τῷ τέ 
xo ὑψηλῆς ἃ 


παθείας " οὔτε γὰρ ἣ ἀρχὴ χατὸ 


Ε Petron 92; 


Cum igitur infinitum. aliquid et quod sub men- 
suram non cadat vis deitatis sit : contra parvum 
quid et pene niliil humana natura ; eodem momento 
et Spiritus sanetus Virgini supervenit, virlusque 
Altissimi eam inumbravit, et id quod ea ratione 
compactum est tabernaculum, humane corruptionis 
nihil attraxit, sed sicut erat in prima constitutione, 
etiam posteaquam factus erat homo, nihilominus 
tamen spiritus, et gratia, et virlus erat, in abun- 
dantia divine virtutis proprietate natura nostra 
refulgente. Quoniam vero human: vite duo sunt 
extrema, unde órdimur, et in quod desinimus, ne- 
cessario qui vitam nostram universam medet"r, 
illa duo nostra extrema amplectitur, initium finem- 
que nostrum apprehendens, ut jacentem utrinque 
hominem in sublime tollat. Quod igitur in ea parte 
qui ad finem spectat deprehendimus, id ipsum 
etiam in principio evenisse statuimus. Nam sicut 
in morte ut corpus ab anima separaretur per dis- 
pensationem fecit : at deitas qu:e divisionem nullam 
admittit, ubi'semel ei subjecto coh:sit, neque a 
corpore, neque ab anima unquam fuit divulsa : sed 
cum anima quidem in paradisum venit, per latro- 
nem viam muniens qua mortalibus pateret illuc 
aditus : per corpus vero, in medio terrze illum sus- 
tulit, penes quem erat mortis imperium : quam ob 
causam et corpus appellatione Domini. afficimus, 
propter inhzerentem ei deitatem ; sic etiam de prin- 
cipio statuimus, Altissimi nempe virtutem super- 
ventu Spiritus sancti toti naturz nostrae coaluisse : 
ut et animi nostrze. insit, quomodo ratio postulat 
ut insit in anima : et corpori quoque nostro com- 
misceatur, quo perfecta sit. modis omuibus salus 
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nostra : et. deitati. conservetur , tam in principio A ἡμετέραν ἀρχὴν, οὔτε τὸ τέλος κατὰ τὸ ἡμέτερον τέ- 


vite humanze, tum in fine, Deo conveniens ae sub- 
limis vacuitas affectuum : quippe nee principium 
ejus simile fuit principio nostro : neque finis fini 
nostro respondet, sed utrobique Deo propriam po- 
tentiam ostendit, quando neque principium volu- 
ptate. fuit inquinatum, neque finis in corruptionem 
desiit. Si igitur haec voce alta praedicamus, et testi- 
ficamur, Christum nempe, Dei virtutem esse, et 
Dei sapientiam, semper immutabilem, semper incor- 
ruptibilem : qui licet in mutabili et corruptibili 
versetur eorpore , ipse tamen non inquinatur, sed 
quod erat inquinatum purifieat : quie nostra injuria 
est? Aut quam ob causam odio habemur? Aut quid 
sibi volunt nova hiec adversus nos erecta altaria? 
Num alium Jesuen. annuntiamus? Nui alium de- 
signamus ? Num alias Seripturas proferimus ? Num 
Virginem sanetam et Deiparam ausus est quis- 
quam nostrum Hominiparam dicere, quo modo il- 
lorum nonnullos eam irrevereuter nominare audi- 
mus? Num trium resurreetionum | fabulam proba- 
mus? Num mille annornm ingurgitationem pollice- 
mur? Num Judaicam victimarum | mactationenm 
iterum restitutum iri docemus? Num ad terresuem 
Jerusalem spes hominum inclinamus, et instauran- 
dam illam esse illustrioris materi: lapidibus fingi- 
mus ? Quid horum nobis objici potest, cur fugiendi 
judicemur, et eur adversus nos altare quidam ex- 
struant, quasi ipsi saneta pollueremus ? Propter 
ista cum excitata mihi bilis esset, et dolor cordi 
obortus, simul ae reversus pedem posui in metro- 
poli, faciendum duxi, ut litteris ad vos scribendis 
acerbitatem animi mei exhaurirem. Vos vero, quo 
deducemini a Spiritu sancto, in co manete: pone 
Dominum ingredientes, carni et sanguini non ac- 
quiescentes, neque occasionem glorianili nonnuliis 
prxebentes , ut ne jaetent se de vobis, neve propte 

vestram vitam , ambitio ipsorum capiat ineremen- 
tum. Estote memores sanctorum Patrum, quibus 
commendatze fuistis a. beato patre vestro, et. quo- 
rum in locum ipsi ut succederemus, per Dei fae- 
Qum est gratiam, qua eo honore nos est digna- 


λος, ἀλλὰ ἔδειξε χὰἀχεῖ xai ὧδε τὴν θεϊχὴν ἐξουσίαν, 
wies τῆς ἀρχῆς ἐν ἡδονῇ μολυνθείσης, μήτε τοῦ τέ- 
λους εἰς φθορὰν χαταλήξαντος. Ei οὖν ταῦτα βοῶμεν 
χαὶ διαμαρτυρόμεθα,, ὅτι Χριστὸς Θεοῦ δύναμις χαὶ 
Θεοῦ σοφία, ἀεὶ ἄτρεπτος, ἀεὶ ἄφραστος, xày ἐν τῷ 
τρεπτῷ xai φθαρτῷ γένηται, οὐχ αὐτὸς μολυνόμενος, 
ἀλλὰ τὸ μολυνθὲν χαθαρίζων - τί ἀδιχοῦμεν, χαὶ 
ὑπὲρ τίνος μισούμεθα ; Καὶ τί βούλετα.. ἡ τῶν καινῶν 
θυσιαστηρίων ἀντεξαγωγή ; Μὴ ἄλλον Ἰησοῦν καταγ- 
γέλλομεν ; Νὴ ἕτερον ὑποδειχνύομεν ; Μὴ ἄλλας Γρα- 
φὰς ἐχτιθέμεθα ; Μὴ τὴν ἁγίαν Παρθένον τὴν Θεοτό- 
xov ἐτόλμησέ τις ἡμῶν xai ᾿Ανθρωποτόχον εἰπεῖν " 
ὅπερ ἀχούομέν τινας ἐξ αὐτῶν ἀφειδῶς λέγειν; Μὴ 
τρεῖς ἀναστάσεις μυθοποιοῦμεν; Μὴ χιλίων ἐτῶν 
γαστριμαργίας ἐπαγγελλόμεθα ; Μὴ τὴν Ἰουδαϊχὴν 
ζωοθυσίαν πάλιν ἐπαναληφθήσεσθαι λέγομεν; Μὴ 
περὶ τὴν κάτω Ἱερουσαλὴμ, τὰς ἐλπίδας τῶν ἀνθρώ - 
πων χλίνομεν, ἀνοιχισμὸν αὐτῆς διὰ τῆς εὐφανεστέ- 
Τί τοιοῦτον 
ἔχοντες ἐγχαλεῖσθαι φευχτοὶ ἐνομίσθημεν, xai ἄλλο 
παρά τινων ἀντεγείρεται ἣμῖν θυσιαστήριον, ὡς 
ἡμῶν βεδηλούντων τὰ ἅγια ; Ὑπὲρ τούτων ἐν. φλε- 
γμονῇ xoa λύπῃ τὴν χαρδίαν ἔχων, ὁμοῦ τῷ ἐπιθῆνα: 
τῆς μητροπόλεως, ἀποχενῶσαι τῆς ψυχῆς τὴν π’- 
χρίαν, διὰ τοῦ γράψαι πρὸς τὴν ἀγάπην ὑμῶν, προ- 
εθυμήθην. Ὑμεῖς δὲ ἐφ᾽ ὅπερ ἂν ὑμᾶς χειραγωγήσῃ 
τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον, ἐν ἐχείνῳ εἴητε, ὀπίσω τοῦ Θεοῦ 


ρᾶς τῶν λίθων ὕλης ἀναπλάσσοντες : 


πορευόμεναι, σαρχὶ 0E xal αἴματι μὴ προσανέχουσαι, 
μηδὲ ἀφορμὴν παρασχευάζουσαί τισι χαυχήματος, 
να μὴ ἐν ὑμῖν καυχήσωνται, διὰ τοῦ ὑμετέρου βίου 
τῆς φιλοδοξίας αὐτῶν ἐπαυξανομένης. ᾿Αναμνή- 
SÜnve τῶν ἁγίων Πατέρων, οἷς παρὰ τοῦ μαχα- 
ρίου πατρὸς ὑμῶν ἐνεχειρίσθητε. ὧν xal ἡμεῖς χατὰ 
Θεοῦ χάριν τὴν διαδοχὴν ἔχειν χατηξιώθημεν. Καὶ 
μὴ μεταίρετε ὅρια, ἃ ἔθεντο οἱ Πατέρες ἡμῶν, μηδὲν 
ἀτιμάζετε τὸν ἰδιωτισμὸν τοῦ ἁπλουστέρου χηρύγ- 
ματος. Μηδὲ ποιχίλαις διαδοχαῖς τὸ πλέον νείματε * 
ἄλλὰ στοι) 
ὁ Θεὸς τῆς 


τε τῷ ἀρχαίῳ χανόνι τῆς πίστεως, χαὶ 
εἰρήνης ἔσται μεθ᾽ ὑμῶν ἐῤῥωμένων 
ψυχῇ χαὶ σώματι. Ὃ Κύριος φυλάσσον ὑμᾶς ἐν ἀφ- 
θαρσίᾳ, καθὼς εὐχόμεθα. 


ia. Nolite quos Patres nostri posuerunt terminos mulare, neque aspernemini simplieioris  praedica- 
tionis idiotismum, meque potiorem putetis doctrinam, quie per varias suecessiones mutavit; sed - 
antiquze fidei regule congruite, et Deus pacis vobiscum erit, et animo ct corpore valentibus. Do- 


minus vos servet incorruptas, sicut optanius, 
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EPISTOLA IV. 


Scripta. fuisse videtur hec epistola ad. Eusebium 1eterem S. Basilii sodalem , ad quem exstat. ejusdem 
epistola M, in qua se communem cum ipso domum , fecum . pedagogum , aliaque omnia habuisse testatur ; 


par est enim. et 


hune Gregorii. Nysseni sodalem. amicumque [uisse. 


Fortasse ad hunc. Eusebium scripta 


eliam est Gregorii Naziauzeni epistola 111, in. qua de ejus nupüis gratulatur. 


Πρὸς Εὐσέδιον (9). 


Ad Eusebium. 


Ὅταν πλεονάζειν ἄρχηται τὸ ἡμερήσιον μέτρον A Cum superiores cceli partes eursu suo sol repe- 


χατὰ τὴν χειμέριον ὥραν, τοῦ ἡλίου πρὸς τὸν ἄνω 
δρόμον ἀναποδίζοντος, τὴν τοῦ ἀληθινοῦ φωτὸς θεο- 
φάνειαν, τοῦ διὰ σαρχὸς ἐπιλάμψαντος τῇ ἀνθρω- 
πίνῃ ζωῇ ἑορτάζομεν * vuv δὲ μεσουρανήσαντος 
ἤδη τοῦ φωστῆρος χατὰ τὸν δρόμον, ὡς νύχτα τε, 
χαὶ ἡμέραν πρὸς ἴσον ἀλλήλαις ἀντιμετρεῖσθαι διά- 
στημα, ἣ ἐκ τοῦ θανάτου πρὸς τὴν ζωὴν ἐπάνοδος 
τῆς ἀνθρωπίνης φύσεως, ὑπόθεσις ἡμῖν γίνεται τῆς 
μεγάλης ταύτης χαὶ χαθολιχῆς ἑορτῆς, ἣν σύμπα- 
σα χατὰ ταὐτὸν (5) ἑορτάζει τῶν ἀνθρώπων ζωὴ, 
τῶν τὸ μυστήριον ἀναδεξαμένων τῆς ἀναστάσεως. 
Τί μοι βούλεται τῆς ἐπιστολῆς ἡ ὑπόθεσις ; ἐπειδὴ 
ouvrez ἐστιν ἐν ταῖς πανδήμοις ταύταις ἱερομηνίσις 
διὰ πάντων ἡμᾶς ἐπιδείκνυσθαι τὴν ἐγχειμένην ταῖς 
Ψυχαῖς ἡμῶν διάθεσιν (5), xai mou (6) τινὲς τοῖς 
ἰδίοις δώροις δωροφοροῦντες εὐφροσύνην ἐπισημαί- 
youct, χαλῶς ἔχειν ἐνομίσαμεν, μὴ παραδραμεῖν σε 
τῶν ἡμετέρων δώρων ἀγέραστον, ἀλλά σου τὴν ψυ- 
χὴν τὴν ὑψηλήν τε, xoi μεγαλόφρονα, τοῖς πενιχροῖς 
ξενίοις ἐκ τῆς πτωχείας ἡμῶν δεξιώσασθαι. Ξένιον 
δὲ ἡμέτερον τὸ διὰ τοῦ γράμματός σοι προσαγόμενον, 
αὐτὸ τὸ γράμμα ἐστὶν, ἐν ᾧ λόγος μέν τις περιην- 
θισμένος ταῖς χαλλιφώνοις «2, χαὶ εὐσυνθέτοις τῶν 
λέξεών ἐστιν οὐδεὶς, ὡς διὰ τοῦτο δῶρον τὴν ἐπιστο- 
λὴν τοῖς φιλολόγοις νομίζεσθαι, ἀλλ᾽ ὁ μυστιχὸς χρυ- 
σὸς, ὁ τῇ πίστει τῶν Χριστιανῶν οἷόν τιν: ἀποδέσμῳ 
ἐνειλημμένος, γένοιτο ἄν σοι δῶρον, ἐξαπλωθεὶς, ὡς 
οἷόν τε, διὰ τῶν γραμμάτων, χαὶ τὴν χεχρυμμένην 
λαμπηδόνα προσδείξας. Οὐχοῦν ἐπαναληπτέον ἣμῖν 
^b προοίμιον. Τί δήποτε προελθούσης μὲν πρὸς τὸ 
ἀχρότατον (7) τῆς νυχτὸς, ὅτε οὐχέτι προσθήχη νυ- 
χτερινὴ ἐπαύξησιν δέχεται, 


πότε ἡμῖν διὰ σαρχὸς 


(4) ᾿Επιστοιϊὴ δ᾽. Was Gregorii Nysseni epistolas 
quas e codice Vaticano edidit. Zaeagnius, contulit 
cum ms. Mediceo soannes Baptista Caraceiolus, 
variasque lectiones cum nonnullis observationibus 
adjecit, septem aliis ejusdem sancti Patris epistolis 
ex ipso Mediceo codice descriptis ae. Florentie 
anno 1751 evulgatis, mox subjiciendis. Quas pro- 
pterea lectiones eum V, C. animadversionibus hic 
subnotandas curavimus. Quindecim epistolas se- 
quentes edidit et interpretatus est Laur. Zaeagni. 
(Biblioth. Galland, Vt, 604. Vide profaticnem t. 1], 
hujusce editionis priefixam). 

2) Πρὸς Εὐσέδ. Ms. Med. Εὐσεδίῳ. 

(5) Κατὰ cabzór. ld. cod. xav' αὐτόν. 

(4) Cujus moris in hac epistola mentio fit, 'ex- 
stant el alia hoe Nysseni : vo exempla. Sic Hella- 
dium quemdam episcopum munus unà cum epi- 
stola, in qua Paschatis mysterium. explicabat , 
Nazianzeno misisse liquet ex ejus epistola 54, quie 
responsiva est ad Helladium. Sie idem Nazianzenus 
Theodoro Tyanensi, ἃ quo epistolam de Paschatis 


tens, hiberno tempore, diurni spatii mensuram 
auget, veri lucis per carnem humano generi afful. 
gentis apparitionem festiva solemnitate. celebra- 
mus; nune vero medium cali ita cursu suo jam 
tenente sole, ut noctem, diemque :equali invicem 
temporis intervallo dimetiatur, humane nature e 
morte ad vitam reditio argumentum nobis est ma- 
gni hujus, atque universalis festivitatis, quam per 
Lotum orbem uno eodemque tempore celebrant , 
quotquot resurrectionis mysterium | agnoscunt. 
Quorsum hoc epistoke argumentum (4)? Quoniam 
mos est in universalibus hujusmodi festivitatibus 
nostram erga alios voluntatem modis omnibus pa- 
lam facere, ac nonnulli, missis etiam muneribus, 


D benevolentiam suam aliis testantur , nos quoque 


recle factum iri censuimus, te nunerum nostrorum 
expertem esse non sinere, sed potius magnum et 
excelsum animum tuum exiguis paupertatis nostra 
donis prosequi. Donum autem, quod cum his li:te- 
ris offero, ipsemet littere sunt, in quibus sane 
nulla est oratio verborum delectu, elegantique 
compositione nitescens, ut propterea apud eloquen- 
ti: studiosos muneris loco epistola haberi possit ; 
sed mysticum aurum, quod Christianorum fide, 
velut linteo. quodam, involutum, muneris vicem 
subeat, dum hiscelitteris, quantum fieri poterit, suis 
integumentis evolutum, edito fulgore splendescet, 
Itaque resumeuduni: nobis epistolae progemium est. 
Quid est, quod nocti ad longitudinis summum jam 
provect:e, nulla cum fieri potest accessio, tunc no- 
bis in carneapparet, qui cuncta complectitur , et 
propria potestate rebus universis dominatur , qui 


festivitate acceperat, Origenis i'hiloealiam una cum 
responsione ad ejus litteras pro munere mittit, ut 
patet ex ejus epistola 87. Sic idem Nyssenus Petro 
fratri in Paschatis festo librum de forinatione ho- 
minis dono dedit, ut in epistola eidem libro prz- 
fixa dicitur. Factum et loe fuisse in Natalis festi- 
vitate testis est S. Basilius in epist. 404, in qua 
Amphilochium illius festi occasiene munuscula 
quidam sibi misisse testatur. 

(5) Τινές. Ms. Medic. τιμαῖς, quemadmodum et 
Vat. adeoque non necessaria videtur correctio. 
Sensus eniin hoc modo recte esse potest : £t Aiono- 
ribus quasi propriis donis munerantes (populi, cives, 
homines) benevolentiam. suam significant. Neque 
novus est loquendi modus Nyssenianus, presertim 
in epistolis qu:e familiares locutiones continere so- 
lent, atque ideireo quosdam orationis defectus in- 
terdum deferre. Canacc. pag. 94. 

(9) Mà emendandum censui Vat. cod. in quo 
scribitur, xat που τιμαῖς τοῖς ἰδίοις δώροις. 

(1) Πρὸς τὸ àxp. Ms. Med. εἰς τὸ ἀχρ. 
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3 nulla re, quie sub intelligentiam cadat, capi A 
potest, sed cuncta eontinet, et angustissimui jam 
corporis humani domicilium inhabitat ; summa, 
Scilicet , potestate ita ejus bonam voluntatem ob- 
secundante, eamque, quocunque inclinet, cquo 
passu, umbra instar, comitante, ut nece in rebus 
creandis voluntate infirmior deprehensa sit, neque 
rursus ubi ad nostr» sese naturz humilitatem pro 
communi hominum salute demittere voluit, tànto 
muneri pri:stando impar fuerit; sed et suscepta 
infirmitate nostra, universi tamen gubernationem 
nunquam dimiserit? Quoniam igitur aliquid prorsus 
caus est, cur utrumque festum temporibus illis 
celebretur ; quare ea anzi tempestate , qua longis- 
Simi noctes sunt , carne apparet, cum vero dies 
noctibus :equantur, hominem propter peccatum in 
terram reversum, ad vitam rursus revocat? Hujus 
rei causam dum pro virili breviter expono, epistola 
hiec ut muneris loco sit, efficiam. Num prorsus sa- 
gacitate tua jam intellexisti mysterium, quod in ea 
temporum diversitate latere opinamur, noctem 
nempe lucis incremento contrahi, et tenebras, sen- 
sim crescente spatio diurno, breviores fieri? Nam 
nemo fortasse ignorat non modieam tenebras inter 
et peecatum similitudinem esse atque affinitatem ; 
et sane malitia eo nomine in Scriptura appellatur. 
Tempus itaque ipsum, in quo redemptionis myste- 
rium incipit, dispensationis, quam pro nostrarum 
animarum salute Deus instituit, quzdam explica- 
tio est. Oportuit enim, ut malitia jam in infinitum 
propagata, ab eo nos virtutum diem acciperemus, 
qui talem animis nostris lucem affundit, ut lumi- 
nosa vita, novis probitatis accessionibus adaucta, 
quam maxime amplificetur ; mala vero vita, paula- 
tim faeta diminutione decrescens, in minimum 
contrahatur ; nàm bonitatis incrementum, malitiae 
prorsus imminutio est. At vero resurrectionis fe- 
stum , eo adveniens tempore, quo noctes diebus 
sequantur, hoe nobis intelligendum innuit, virtutem 
scilicet non amplius adversus malitiam, :equalibus 
ac ipsa viribus pollentem, ancipiti marte pugnatu- 
ram ; sed idololatri: tenebris diei, hoc est, fidei in- 
cremento disjectis, luminosam pravalituram esse 
vitam. Et hujus quoqne rei gratia luna decimum 
quartum cursus sui diem complente , solis radios 
adversa fronte excipiens, se ipsam omni lucis copia 
affluentem, nullaque sui parte caligantem ostendit. 
Occidenti enim soli succedens, non antea ipsa oc- 
cidit, quam veris ejusdem solis fulgoribus proprios 
immisceat, ita ut una eademque lux, utroque tum 
diurm, lum nocturni cursus spalio continuata , 


(8) Τοῦτο γὰρ — πολλοῖς. ld. cod. τοῦτο γὰρ 
“αὶ τοῖς πολλοῖς ἴσως. 

(9) "Ἔδει γὰρ — ἐντιθέντος. Corruptum locum 
putans Zacagnius ob orationis constructionem, ad- 
dit ἐπίδοσιν δέχεσθαι. Sed nulla opus est. immuta- 
lione. Verbum enim δεῖ, oportet, accusativum et 
dativum bene potest aecipere. "Ev δεῖ μόνον μοι, 
est in Euripide, Sic et apud Latinos. Plautus 7ru- 
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τοῦ παντὸς περιδεδραγμένος, xo mspt- 
χρατῶν ἐν τῇ ἰδίᾳ δυνάμει τὸ πᾶν, ὁ pure ὑπὸ πάν- 
των τῶν νοητῶν χωρούμενος, ἀλλὰ τὸ πᾶν περιέχων, 


χοὶ τῷ βραχυτάτῳ εἰσοιχιζόμενος, οὕτω τῆς μεγάλης 


ἐστι 
ἐπι 


αἰνεται ὁ 
1 


δυνάμεως τῷ ἀγαθῷ θελήματι συνδιεξιούσης, χαὶ χατὰ 
ἶσον, ὅπουπερ ἂν ῥέψῃ τὸ θέλημα, σχιᾷ ἑαυτὴν δε:- 
χνυούσης, ὡς μήτε ἐν τῇ χτίσει τῶν ὄντων ἁτονωτέ- 


pav τῆς βουλήσεως εὑρεθῆναι τὴν δύναμιν, μήτε 
ὁρμήσαντα τῷ ταπεινῷ τῆς φύσεως ἡμῶν ἐπ᾽ εὐερ- 
al 


σίᾳ τῶν ἀνθρώπων συγχαταθῆναι, πρὸς τὸ αὐτὸ 
ὕτο ἀδυνατῆσαι, ἀλλὰ xai ἐν τούτῳ γενέσθαι, xat 


μὴ διαφεῖναι τὸ πᾶν ἀχυδέρνητον ; ᾿Επεὶ οὖν πάντως 
τις λόγος ἐπ᾿ ἀμφοτέρων ἐστὶ τῶν χαιρῶν, πῶς τότε 


μὲν διὰ σαρχὸς ἐπιφαίνεται, τῇ δὲ ἰσημερίᾳ τὸν εἰς 
Yn» ἀναλυθέντα διὰ τῆς ἁμαρτίας ἄνθρωπον, τῇ 
ζωῇ πάλιν ἀποχαθίστησι ; Ταῦτα διὰ βραχέων, ὡς ἂν 
οἷός τε ὦ, παραστήσας τῷ λόγῳ, δῶρον τὸ γράμμα 
ποιήσομαι. Ἢ πάντως mpoila6sg ἀπὸ ἀγχινοίας τὸ 


γυχτὸς Tj πρόοδος τῇ τοῦ φωτὸς προσθήχῃ, xa 
τέλλεσθαι τὸ σχότος ἄρχεται, αὐξομένου ταῖς 
προσθήχαις τοῦ ἡμερινοῦ διαστήματος ; τοῦτο γὰρ 
ἴσως χαὶ τοῖς πολλοῖς (8) ἂν γένοιτο φανερὸν, ὅτι 
συγγενῶς ἔχει πρὸς τὴν ἁμαρτίαν τὸ σχότος χαὶ οὕτω 
τὸ χαχὸν παρὰ τῆς Γραφῆς ὀνομάζεται. Οὐχοῦν ἑρ- 
μηνεία τίς ἐστι τῆς ὑπὲρ τῶν ψυχῶν ἡμῶν οἰχονο- 
μίας ὁ καιρὸς, ἐν ᾧ τὸ μυστήριον ἡμῶν ἄρχεται. 
Ἔδει γὰρ πρὸς ἄπειρον ἤδη τῆς κακίας ἐχχυθείσης (9), 
τὴν διὰ τῶν ἀρετῶν ἡμῖν λαμθανομένην ἡμέραν παρὰ 
τοῦ τὸ τοιοῦτον φῶς ταῖς ψυχαῖς ἡ μῶν ἐντιθέντος (10), 
ὥστε τὸν μὲν φωτεινὸν βίον εἰς ὅτι μήχιστον παρα- 
τείνεσθαι, ταῖς ἀγαθοῖς προσθήχαις αὐξανόμενον" 
τὴν δὲ ἐν τῇ χαχίᾳ ζωὴν διὰ τῆς χατ᾽ ὀλίγον ὑφαιρέ- 
σεως εἰς ἐλάχιστον συσταλῆναι " ἡ γὰρ τῶν ἀγαθῶν 
ἐπαύξησις τοῦ χαχοῦ μείωσις γίνεται. Ἧ δὲ ἰσημε- 
pia. τὴν ἀναστάσιμον ἑορτὴν δεξαμένη, τοῦτο δι᾽ ἑαυ- 
τῆς ἑρμηνεύει, ὅτι οὐχέτι πρὸς ἀντίπαλον τάξιν ἀντι- 
χαταστήσετοαι, ἰσοπάλως τῷ ἀγαθῷ τῆς χαχίας συμ- 
πλεχομένης " ἀλλ᾽ ὁ φωτεινὸς ἐπιχρατήσει βίος, τοῦ 
ζόφου τῆς εἰδωλολατρίας ἐν τῷ πλεονασμῷ τῆς ἡμέ- 
ρᾶς διαπαυομένου. Οὗ χάριν, xal τοῦ σεληναίου ὃδρό- 
μου, τοῦ χατὰ τὴν t ἡμέραν, ἀντιπρόσωπον δείχνυσιν 
αὐτὴν ταῖς τοῦ ἡλίου βολαῖς, πληθύνουσαν παντὶ τῷ 
πλούτῳ τῆς λαμπηδόνος, χαὶ μηδεμίαν τοῦ σχότους 


διαδοχὴν ἐν τῷ μέρει γενέσθαι: παρασχευάζουσαν. Δυό- 
μενον γὰρ διαδεξαμένη τὸν ἥλιον, οὐ πρότερον αὐτὴ 
χαταδύεται, πρὶν ταῖς ἀληθιναῖς αὐγαῖς τοῦ ἡλίου 
τὰς ἰδίας συμμίξειεν, ὥστε ἕν φῶς χατὰ τὸ συνεχὲς 
διαμεῖναι, κατὰ τὸ διάστημα τοῦ νυχτερινοῦ (11) τε, 
χαὶ ἡμερινοῦ δρόμου, τῇ παρεμπτώσει τοῦ σχότους 
μηδομοῦ διαιρούμενον. Ταῦτά σοι, ὦ φίλη χεφαλῆ, 


cul.N. 4, 10, Puero opus est cibum. Ait igitur Nys- 
senus : Ἔδει ἡμῶν τὴν διὰ τῶν ἀρετῶν Aag 6avopé- 
vn» ἡμέραν παρὰ τοῦ. — Oporlebat nobis diem (lu- 
cem) accipere virtutum αὖ eo. — Perplexa aliquantu 
lum oratio Zacagnium turbavit. Canacc. p. 94 sqq. 

(10) ᾿Εχχυθείσης. Cod. Med. ἐγχυθείσης. 

(11) Nuxcep. ld. cod. ἡμερινοῦ τε δρόμου xaX vu- 
ρινοῦ, 
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τῇ πενιχρᾷ ἡμῶν χειρὶ τοῦ λόγου δωροφοροῦμεν. Καί A nullo tenebrarum interventu. dirimatur. Hanc tibi, 
σοι πᾶς ἔστω ὁ βίος ἑορτὴ, χαὶ ἡμέρα μεγάλη, τοῦ 
νυχτερινοῦ ζόφου χαθαρεύων ὅτι μάλιστα. " 


carum capul, paupere nostra manu orationen pro 
munere dainus. Tibi lola. vità unurn sit 
festum, magnaque dies, nocturnarumque. quam 
maxime tenebrarum expers. 


autem 


EIITETOAIH Ε΄. EPISTOLA V. 


Marcello Ancyre episcopo jam ab «re Christiane anno 556 in synodo Constantinopolitana deposito , Basi- 
lius , et Athanasius , qui deinceps Ecclesiam illam gubernarunt , eos omnes , qui Marcelli communionem 
amplectebantur, a fidelium consortio excludi curarunt. Et hi quidem. Ecclesia extorres ad. illud. usque 
tempus [uere, quo Valens Augustus adversus catholicos persecutionem. excitavit ; tunc enim cum quosdam 
4Eguypti episcopos, apud. Diocasarcam fidei causa exsulantes , convenissent anno circiter $15, ab. eisdem 
in. Ecclesie communionem , edita prius catholice fidei professione , recepti sunt , moxque eorumdent 
communicatoriis litteris [reti , ut in catholicorum numero a ceteris Orientis episcopis haberentur, po- 
stularunt. ZEgre id ferens S. Dasilius Ge sariensis , aliique non pauci episcopi , eorumdem confessorum 
[actum improbarunt ; sed. postea , re melius perspecta, Marcellianos et ipsi in suam. communionem ad- 
misere. Nyssenus quoque Basilii, aliorumque episcoporum exemplum secutus, uon antea. cum. Marcel- 
lianis communicavit, quam ipsorum fidei professione, Orientalium episcoporum rogatu, accurate. dis- 
cussa, eosdem Ecclesie. catholice consortio dignos esse cognovit ; cumque propterea neglectorum. cano- 
num , rejecteque Nicene fidei insimularetur, hanc epistolam in sui defensionem ad catholicos. Seba- 


slen urbis cives dedit. 


Πρὸς τοὺς ἀπιστοῦντας τῇ ὀρθοδι 
Σεξάστης. 


ξίᾳ κατὰ 


Ἐγνώρισαν ἡμῖν τινες τῶν ὁμοψύχων ἀδελφῶν 
«περὶ τῆς χατασχευαζομένης xa0' ἡμῶν δυσφημίας 
παρὰ τῶν μισούντων τὴν εἰρήνην, χαὶ χαταλαλούν- 
των λάθρα τῶν πλησίων αὐτοῦ, χαὶ μὴ φοδουμένων 
τὸ φούερὸν, xol μέγα χριτήριον τοῦ ἐπαγγειλαμένου 
xal ὑπὸ τῶν ἀργῶν Pnpácuv ἀπαιτεῖσθαν τὸν λόγον 
ἐν τῇ προσδοχωμένῃ τῆς ζωῆς ἡμῶν ἐξετάσει, λέγον- 
τες τὰ περιθρυλλούμενα καθ᾽ ἡμῶν ἐγχλήματα εἶναι 
τοιαῦτα, ὅτι ἡμεῖς ὑπεναντία φρονοῦμεν τοῖς χατὰ 
Νίχαιαν ἐχθεμένοις τὴν ὀρθὴν, χαὶ ὑγιαίνουσαν πί- 
στιν, xai ὅτι τοὺς ἐν ᾿Αγχύρᾳ ἐπ᾽ ὀνόματι Μαρχέλ- 
Aou ποτὲ τὴν σύναξιν ἔχοντας, ἀχρίτως καὶ ἀνεξετά- 


τως εἰς τὴν χοινωνίαν τῆς χαθολιχῆς Ἐχχλησίας 


παρεδεξάμεθα. “ν᾽ οὖν μὴ χαταχρατῇ τῆς ἀληθείας C 


τὸ ψεῦδος, δι ἑτέρων γραμμάτων αὐτάρχη ἐποιησά- 
μεθα τὴν ὑπὲρ τῶν ἐπενεχθέντων ἡμῖν ἐγχλημάτων 
xai ἐπὶ τοῦ Κυρίου δ'εθεθαιωσάμεθα, 


πίστεως τῶν ἁγίων Πατρῶν &x6s6nxévat, 


ἀπολογίαν, 
μῆτε τῆς 1 
μήτε περὶ τῶν προσθεμένων Ex τῆς Ma λλου συν- 
ξεως εἰς τὴν ἐχχλησιαστιχὴν χοινωνίαν, ἀχρίτως 


xoi ἀνεξετάστως τι πεποιηχέναι “ ἀλλὰ τῶν χατὰ 


ἀνατολὴν ὀρθοδόξων, καὶ συλλειτουργῶν ἐπιτρεψάν- 
τῶν βουλεύσασθαι τὰ περὶ τῶν ἀνθρώπων, χαὶ τοῖς 


γεγενημένοις συναινεσάντων, πάντα ἐπράξαμεν. 
Ἐπειδὴ δὲ τὴν ἀπολογίαν ἐχείνην ἔγγραφον ἡμῶν 
ποιησαμένων, πάλιν τινὲς τῶν ὁμοψύχων ἀδελφῶν, 
ἰδίως Ex τῆς ἡμετέρας φωνῆς ἐπεζήτησαν γενέσθαι 
τὴν τῆς πίστεως ἔχθεσιν, καθ᾽ ἣν πεπληροφορήμεθα 
ταῖς θεοπνεύστοις vais, xaX τῇ παραδόσει τῶν Πα- 
τέρων ἀχολουθοῦντες, ἀναγχαῖον ἐλογισάυεθα xal 
περὶ τούτων βραχέα διαλεχθῆναι. Ἡμεῖς τὴν τοῦ 
Κυρίου διδασχαλίαν, is τρὸς τοὺς μαθητὰς ἐποιή- 
σατο, παραδιδοὺς αὐτοῖς τὸ Nu εὐσεθείας μυστήριον, 


θεμέλιον εἶναι, χαὶ ῥίζαν τῆς ὀρθῆς, χαὶ ὑγιαινούσης 


(1) Apologia ista aut periit, aut in aliquo Dibliothecarum angulo adhue latet; 


mentio fil apud antiquos scriptores. 


p Ad Sebastenos , qui de recta ejus in fidei rebus 


opinione dubitabant., 


Ab unanimis quibusdam fratribus certiores facti 
sumus de obtrectationibus, quie adversus nos ab 
iis conflat sunt, qui pacem odio habent , et pro- 
ximo suo occulte detrahunt , nil veriti tremendum 
magnumque illius tribunal , qui de otiosis quoque 
verbis in futura actionum nostrarum disquisitione 
se rationem exacturum fore denuntiavit, dum in- 
quiunt, crimina de nobis ubique divulgata, hzc 
esse: nos contraria sentire Patribus, qui apud 
Nicam rectam atque salutarem fidem exposue- 
runt, ac preterea in communionem catholice 
Ecclesiw inexplorato, atque indiscriminatim illos 
suscepisse, qui aliquando apud Ancyram in Mar- 
celli nomine ecclesiasticos cetus agebant, Ne 
igitur veritati mendacium priferatur, aliis litteris 
nosmet ipsos ab illatis criminibus satis purgavimus, 
et Dominum testati , validis rationibus confirma- 
vimus, nec sanctorum Patrum fidem nos trans- 
gressos esse, nec in recipiendis Ecclesite commu- 
nionem Marcellianis , inexplorato, ac sine debita 
deliberatione quidpiam fecisse ; sed orthodoxis in 
Oriente fratribus, atque comministris, ut isto- 
rum hominum negotium tractaretur, hortantibus , 


. eL quod a nobis factum fuit comprobantibus, om- 


nia peregisse. Quoniam vero postquam apologiam 
illam scripto edidimus (1), rursus quidam unanimi 
fratres postularunt, ut seorsim , ac diserlis ver- 
bis fidei professionem ederemus, qua sacris nos 
Scripturis, ac Patrum traditioni penitus inhzrere 
persuasum omnibus foret, de his quoque breviter 
disserendum nobis esse putavimus. Nos itaque , 
Christi doctrinam , quam discipulos suos docuit , 
cum pietatis mysterium eisdem traderet, funda- 
mentum esse , et radicem rect, et salutaris fidel 


scd ct nulla ejus 
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ceriusque ea traditione esse credimus. Domini 
autem doctrina hee est: Euntes, inquit, docete 
omnes gentes , baptizantes eos in nomine Patris , et 
Filii, et Spiritus sancti ᾿ς Quoniam igitur sancte 
Trinitatis dono , viviliee virtutis compotes fiunt, 
qui ex morte ad zternam vitam regenerantur, et 
gratia isla per fidem digni facti sunt ; ita quoque 
imperfecta gratia est, si unum aliquod sancte 
Trinitatis nomen , qualecunque illud sit, in salu- 
tari baptismo pr:ttermittatur, Nam neque iu solo 
Patre, et Filio, sine sancto Spiritu, mysterium 
regenerationis adimpletur ; neque si Fiiius silentio 
pretereatur, in solo Patre, et Spiritu baptismus 
liabet, unde nobis perfectam vitam largiatur ; nec 
in Patre el Filio, pratermisso Spiritu, resurre- 
ctionis nostre gratia: consummatur. Quapropter 
omnem spem , atque fidueiam nostrarum animarum 
salutis in tribus personis, qu: iis nominibus nobis 
innoteseunt , habemus, et credimus in Patrem 
Domini nostri Jesu Christi, qui est vit:e fons, 
et in Filium Patris unigenitum , qui est vit:e. au- 
ctor, quemadmodum ait Apostolus ?, et in Spiritum 
sanctum Dei, de quo Dominus ait, S;iritus est, 
qui vivificat *. Quia vero nobis a morte redemptis , 
immortalitatis gratia per fidem in Patrem, Filium, 
et Spiritum sanetum , in sancto baptismate, quem- 
admodum diximus, impertitur ; hac ratione ad- 
ducti, nil servile, nil ereatum , nil Patris maje- 
state indignum sancte Trinitati connumerari ere- 
dimus ; quippe una tantum est vita nostra , quam 
per fidem in sanctam Trinitatem consequimur, ex 
Deo quidem universorum , veluti fonte, proma- 
nans, per Filium vero procedens, el in Spiritu 
sancto consummata, lloc igitur certum atque ex- 
ploratum. habentes, baptizamur quidem, quem- 
admodum nobis mandatum est ; credimus autem , 
quemadmodum baptizati sumus ; sentimus autem, 
quemadmodum credimus; ita uL sine ulla dis- 
crepantia baptisma, οἱ fides, et sententia nostra 
in Patre, Filio, et Spiritu sancto consistat. Si 
quis autem duos, vel tres deos, vel tres divinitates 
dicit , anathema sit. Et si quis secundum Arii per- 
versitatem ex non entibus Filium, vel Spiritum 
sanctum factum fuisse dieit, anathema sit. Quot- 
quot autem, veritatis regulam secuti, tres con- 
fitentur pegsonas, easque in suis proprietatibus 
pie ae religiose cognoscunt, et unam credunt esse 
divinitatem , unam bonitatem , unum principatum, 
unam potestatem , atque virtutem, nec monarchize 
potentiam abrogant, nec ad asserendam deorum 
mulüiudinem delabuntur, nece personas confun- 
dunt, nec ex dissimilibus diversique generis rebus 
sanctam. Trinitatem componunt, sed fidei dogma 
in simplicitate suscipiunt, omnem salutis su 
spem in Patre, Filio, et Spiritu sancto collocan- 
tes, hi unum idemque nobiscum sentiunt, cum 
quibus et nos partem in Domino habere precamur. 


! Matth, xxvii, 19. 3 Act, 11, 15. ? Joan, vr, 


S. GREGORíI NYSSENI 


conlitemur, nec quidpiam sublimius, nec tutius A πίστεως ὁμολογοῦμεν, xax οὔτε 
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ὑψηλότερον τῆς παρα- 
δόσεως ἐχείνης, οὔτε ἀσφαλέστερον ἄλλο τι εἶναι πι- 
στεύομεν. Ἧ δὲ τοῦ Κυρίου διδασχαλία ἐστὶν αὕτη * 
Πορευθέντες, φησὶ, μαθητεύσατε πάντα τὰ ἔθνη, 
βαπτίζοντες αὑτοὺς elc τὸ ὄνομα τοῦ Πατρὸς καὶ 
τοῦ Υἱοῦ, καὶ τοῦ ἁγίου Πνεύματος. Ἐπειδὴ τοίνυν 
ἢ ζοωποιὸς δύναμις ἐπὶ τῶν ἐχ τοῦ θανάτου πρὸς 


ἣν αἰώνιον ζωὴν ἀναγεννωμένων, διὰ τῆς ἁγίας 


ριάδος περιγίνεται τοῖς μετὰ πίστεως χαταξιουμέ- 
Lp. xai ὁμοίως ἀτελὴς ἡ χάρις, ἑνός 


νοις τῆς χάριτος, 
δήποτε, τῶν ἐχ τῆς ἁγίας Τριάδος ὀνομά- 


τινος, οἵου 
τῶν παραλειφθέντος ἐν τῷ σωτηρίῳ βαπτίσματι " 
οὐ γὰρ χωρὶς Πνεύματος 
μυστήριον τελεῖται τῆς 


ἐν μόνῳ Υἱῷ, χαὶ Πατρὶ τὸ 
ἀναγεννήσεως "οὔτε Υἱοῦ 
σιωπηθέντος, ἐν Πατρὶ, xo Πνεύματι τὸ τέλειον 
τῆς ζωῆς παραγίνεται βαπτίσματι" οὔτε ἐν Πατρὶ, 
xa Υἱῷ, παρεθέντος τοῦ Πνεύματος, ἐχτελεῖται. ἣ 
τῆς ἀναστάσεως χάρις διὰ τοῦτο πᾶσαν τὴν ἐλπίδα, 
xai τὴν πεποίθησιν τῆς τῶν ψυχῶν ἡμῶν σωτηρίας 
ἐν ταῖς τρισὶν ὑποστάσεσιν ἔχομεν, διὰ τῶν ὀνομάτων 
τούτων γνωριζομένην xal πιστεύομεν εἴς τε τὸν 
Πατέρα τοῦ Κυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ, ὅς ἐστιν 1 
τὸν μονογενὴ Υἱὸν τοῦ Παὰ- 
τρὺς, ὃς ἐστιν ἀρχηγὸς τὴς ζωῆς, καθά φησιν ὁ ᾿Από- 
στολος, χαὶ εἰς τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον τοῦ Θεοῦ, περὶ 
οὗ εἶπεν ὁ Κύριο 
ποιοῦν. Kal 


πηγὴ τῆς ζωῆς, xal εἰς 


, ὅτι Τὺ Πνεῦμά ἔστι τὸ ζωο- 
ἢ τοῖς λυτρωθεῖσιν ἡμῖν ἀπὸ τοῦ 
θανάτου, ἣ χάρις τῆς ἀφθαρσίας διὰ τῆς εἰς Πατέρα, 
χαὶ Υἱὸν, χαὶ ἅγιον Πνεῦμα πίστεως, ἐν τῷ σωτηρίῳ 
βαπτίσματι, χαθὼς εἰρήχαμεν, παραγίνεται, Ex τού- 
τῶν ὁδηγούμενοι, οὐδὲν δοῦλον, οὐδὲ χτιστὸν, οὐδὲ 


ἔπει 


6 


τῆς μεγαλειότητος τοῦ Πατρὸς ἀνάξιον τῇ ἁγίᾳ 
Τριάδι συναριθμεῖσθαι πιστεύομεν. Ἐπειδὴ μία 
ἐστὶν ἣ ζωὴ ἡμῶν διὰ τῆς εἰς τὴν ἁγίαν To:xóca 
D 4) , * LJ à 

πίστεως παραγινομένη" Ex μὲν ποῦ Θεοῦ τῶν ὄλων 
πηγάζουσα, διὰ δὲ τοῦ Υἱοῦ προϊοῦσα, ἐν δὲ τῷ 

iim , à 
Πνεύματι ἐνεργουμένη. Ταύτην οὖν ἔχοντες 
ν πληροφορίαν βατιτιζόμεθα μὲν, ὡς προετάχθη- 
v, πιστεύομεν δὲ, ὡς βαπτιζόμεθα, δοξάζομεν δὲ, 
ὡς πιστεύομεν “ ὥστε ὁμοφώνως τὸ βάπτισμα, xa 
ἣν πί ὃ 


t τιν, xal τὴν δόξαν, εἰς Πατέρα e 
Yiby, x 


Y Πνεῦμα Giov. Ei δέ τις δύο, ἣ τρεῖς 
i| τρεῖς θεότητας λέγει, ἀνάθεμα ἔστω. Καὶ 


ε 
χατὰ "ἣν ᾿Αρείου διαστροφὴν &x μὴ ὄντων λέγει τὸν 


D Υἱὸν, ἣ τὸ Πνεῦμα ἅγιον γεγενῆσθαι, ἀνάθεμα ἔστω. 


“Ὅσοι δὲ τῷ κανόνι τῆς ἀληθείας στοιχήσουσι, χαὶ 
ὁμολογοῦσιν ὑποστάσεις, εὐσεθῶς ἐν τοῖς 
ἑαυτῶν ἰδιώμασι γνωριζομένας, χαὶ μίαν πιστεύου- 
θεότητα, μίαν ἀγαθότητα, μίαν ἀρχὴν, χαὶ 
ἐξουσίαν, χαὶ δύναμιν χαὶ οὔτε τὸ τῆς μοναρχίας 


ἀθετοῦσι χρᾶτος, οὔτε εἰς πολυθείαν ἐκπίπτουσιν, 


σιν εἰναι 


οὔτε τὰς ὑποστάσεις συγχέουσιν, οὔτε ἐξ ἑτερογενῶν, 


χαὶ ἀνομοίων τὴν ἁγίαν Τριάδα. συντίθενται" ἀλλ᾽ 
ἐν ἁπλότητι δέχονται τὸ τῆς πίστεως δόγμα, πᾶσαν 
τὴν ἐλπίδα τῆς ἑαυτοῦ σωτηρίας ἐν Πατρὶ xa Yit, 
χαὶ ἁγίῳ Πνεύματι χκαταπιστεύοντες, οὗτοι κατὰ τὴν 
ἡμετέραν κρίσιν, τὰ αὐτὰ φρονοῦσι, μεθ’ ὧν xal 
ἡμεῖς ἔχειν ἐν Κυρίῳ μέρος εὐχύμεθα. 


65, 
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EPISTOLA VI. 


Hc epistola, in qua Nysseni ad Ecclesiem sibi commissam reditus describitur, scripta fuisse viaetur vel 
post Constantinopolitanam primam synodum, vel eo tempore, quo Nyssenus αὐ exsilio reversus sl. (Quis 
enim crederet , redeuntem. episcopum eo cum Aonore, cumque iis letiti significationibus, que in hac 
Epistola describuntur, exceptum fuisse, nisi vel diuturno tempore procul ab Ecclesia exstitisset, vel post 
egregiam. aliquam operam Ecclesie navatam, ad. sedem suam reversus esset? Si prior conjeciura placet, 
scripta est. hac Epistola anno 981 desinente; sin vero posterior conjectura magis arriserit, dicendum 
est scriptam [uisse vel paulo ante Valentis obitum, vel statim. ab ejus morte, que contigit die nona. Au- 


gusti anno 518. 


- LIU ' o d Ld 
Διέσωσεν ἡμᾶς ὁ Κύριος, ὡς elxbg ἣν, ὑπὸ τῶν A 


σῶν προπεμφθέντας εὐχῶν, xai cot τεχμῆριον τῆς 
εὐμενείας (14) σαφὲς διηγήσομαι" ὡς γὰρ ἤδη ἥλιος 
ἣν ἀνὰ τὸ χωρίον, ὃ χατόπιν "Eapso) (15-16) χατ- 
ελίπομεν, ἀθρόον ἐγένετο νεφῶν συστροφὴ, χαὶ εἰς 
βαθὺν ζόφον (17) ἐξ αἰθρίας μετέπεσε. Ῥυχρὰ δέ τις 
αὔρα τῶν νεφῶν διαπνέουσα, δροσώδης. xal ὑγρο- 
τάτη τοῖς σύμασιν ἡμῶν προσπίπτουσα, ὅσον οὐδέ- 
πῶ τὸν ὑετὸν ἠπείλει, χαὶ χατὰ τὸ εὐώνυμον βρον- 
«al συνεχεῖς ὑπεῤῥήγνυντο, xol ἀστραπαὶ ὀξεῖαί τε 
χαὶ ἐπάλληλοι τῶν βροντῶν προηγοῦντο, τά τε ὄρη 
πάντα πρόσω τε xol ὀπίσω, xal χαθ᾽ ἑκάτερα τῶν 
πλαγίων, χατηρεφῇ τοῖς νέφεσιν ἦν. Καὶ ἤδη ὑπὲρ 
χεφαλῆς ἡμῶν βραχεῖα νεφέλη (18), πνεύματι βιαίῳ 
ὑποληφθεῖσα, τὸν ὑετὸν ὥδινε, xal ἡμεῖς χατὰ τὸ 
Ἰσραηλιτιχὴν θαῦμα, μέσοι πανταχόθεν τῶν ὑδάτων 
διειλημμένοι, ἄδροχοι τὴν μέχρις Οὐεστηνῆς (19) 
ὁδὸν ἐπεράσαμεν “ἐν fj χαταχθέντων ἡμῶν ἤδη, xal 
γὰρ (20) ἡμιόνων ἀναπαυσάντων (21), τότε παρὰ τοῦ 
Θεοῦ ἐδόθη τῷ ἀέρι τοῦ ὄμθρου τὸ σύνθημα. Τριῶν 
δὲ ὡρῶν, ἣ χαὶ τεσσάρων Exztoe διαγόντων ἡμῶν, xal 
ἱχανῶς εἴχομεν τῆς ἀναπαύσεως, πάλιν διέσχεν ὁ 
Θεὸς τὸν ὄμθρον, καὶ τὸ ὄχημα εὐδρομώτερον ἕαυ- 
τῷ (22) ἣ πρόσθεν ἣν, ἐν ὑγρῷ τε χαὶ ἐπιπολαίῳ 
τῷ πηλῷ τοῦ τροχοῦ δι᾽ εὐχολίας ἐνολισθαίνοντος. 
Ἔστι δὲ ὁδὸς ἀπ᾽ ἐχείνου ἐπὶ τὴν πολίχνην ἡμῶν 
πᾶσα ἐπιποτάμιος, χατὰ ῥοῦν συγχατιοῦσα τῷ ὕδατι, 
χωρία τε συνεχῆ περὶ τὰς ὄχθας τοῦ ποταμοῦ, παρ- 
ὀδια τὰ πάντα, χαὶ οὐ πολλῷ τῷ μέσῳ Xx ἀλλήλων 
διῳχισμένα. Πᾶσα τοίνυν Tj ὁδὸς Ex τῆς ἐπαλλήλου 
ταύτης οἰχήσεως, τῶν μὲν ὑπαντώντων, τῶν δὲ 
παραπεμπόντων χατὰ τὸ συνεχὲς ἀνθρώπων ἐπεπλή- 
ρωτο, πολὺ τῇ ἡδονῇ χαταμιγνύντων τὸ δάχρυον. Ἦν 
δὲ ψεχὰς ἀνεπαχθὴς τὸν ἀέρα ὑπονοτίζουσα" μιχρὸν 
δὲ πρὸ τῆς πολίχνης εἰς βιαιότερον ὄμδρον τὸ ὑπερ- 
κείμενον ἐθλίδετο νέφος (25), ὥστε xa0' ἡσυχίαν 
ἡμῖν γενέσθαι τὴν εἴσοδον, μηθενὸς προαισθομένου 


(15) ᾿Επιστο.Ἰή. Nec epistola in codice Medic. 
inscribitur ᾿Αὐλαδίῳ, Ablabio, 

(14) Εὐμεγνείας. Ms. Med. εὐμενείας Θεοῦ. 

(15-16) 'Eapcov. Pro Ἑαρσοῦ quod est in Vati- 
cano ms. scribitur in Mediceo ἑαυτῶν" ut. obscuritas 
et diffieullas omnis illico sublata fuerit. Canacc. 
pag. 92. — Qui hujus loci meminerit, nullum reperi. 

(47) Zégov. Ms. Med. ζόφον ὁ ἀήρ, pro quocelum 
Zacagnius supplevit. Mox in eodem cod. αὔρα δρω- 
σώδης τε scribitur. Id. ibid. pag. 98. 

(19) Fortasse legendum βαρεῖα νεφέλη, gravis nu- 
bes. — βραχεῖα vegé.ty. Manc lectionem. codicis 
Vat. exhibet quoque Mediceus. Atque optime uter- 
que: ut proinde inopportuna videatur Zacagnii 


PaTRor. Gn. XLV? 


Salvavit nos, ut par erat, Dominus, quos tuis 
precibus prosequens, dimisisti, ejusque erga nos 
benignitatis argumentum evidens tibi narrabo. Ubi 
enim primum sol supra locum illum stetit, quem 
pone Earsum reliquimus, coactis illico nubi- 
bus, serenum ccelum in profundas se tenebras 
densamque caliginem induit: tum nostra e nubi- 
bus corpora perflans, frigida, roscidaque aura, 
eademque humidissima , magnam vim imbris jam- 
jam ruituram prznuntiare; ad lzevam crebra erum- 
pere tonitrua, quibus rapida et alternantia prz- 
cedebant fulgura : quin etiam quotquot. erant tam 
hinc atque inde, quam a fronte et a tergo mon- 
tes nubibus uridequaque tegebantur ; jamque nu- 
bes, que nostro impendebat capiti, postquam 


B acri vehementique vento abrepta , alio delata fuit , 


hiemem peperit, ac nos, quod olim lsraelitis 
Dei miraculo contigit, quantumvis pluvia unde- 
quaque circeumdati , nullis tamen aquis aspersi, 
Vestenam usque iter confecimus ; ubi divertenti- 
bus nobis et quietem capientibus mulis, tum a 
Deo datum est aeri pluvize signum. At postquam 
eo inloco trium quatuorve circiter horarum spatio 
corpora abunde curavimus, Deus rursus pluviam 
cohibet, et rheda velocius quam antea. ferebatur , 
in molli scilicet. luto minimeque alto facillime 
currentibus rotis. Porro via , qui& inter locum | il- 
lum et civitatulam nostram est, tota flumine al- 
luitur , et in eamdem partem in quam fluit amnis, 
ducitur. Rip: quoque erebris distincte sunt oppi- 
' dulis, iisque apud. viam sitis nec inter se mul- 
tum distantibus. Tota itaque, ob hanc nunquam in- 
lerruptàm oppidorum seriem , hominibus partim 
obviam venientibus, partim prosequentibus, iis- 
que omnibus multas gaudio miscentibus laerymas, 
sine intermissione repleta erat. Aerem non admo- 
dum molesta aqux irroratio humectabat; paruin 


emendatio, βαρεῖα νεφέλη. Agitur enim a Gregorio, 
non de nube quavis, sed de ea qu:e eaput suum ob- 
lexit : idcirco rectissime brevis seu parva, nomi- 
nata. ld. pag. 95. 

(19) Méxpic Οὐεστηγῆς. Cod. Med. μέχρι Ooz- 
στίνην. — Nescio an apud alium quempiam sceri- 
ptorem loci hujus mentio habeatur. 

(20) Supervacanea hic videtur particula γάρ. 

(21) Καὶ γὰρ ἡμιόνων àvazavcárzor. Ml. cod. 
xai τοὺς ἡμιόνους ἀναπαυσάντων (ἡ μῶν]. 

(22) 'Εαυτῷ. Med. ἑαυτοῦ. 

, (20) [τὰ emendandum censui Vaticanum codicem 
in quo scribitur £02462 τὸ νέφος. 
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autem longe ab urbe, nuhes qua nostro capiti A τῆς παρουσίας. Ὥς 6i ἤδη τῆς στοᾶς ἐντὸς ἐγενό- 


imminebat, in vehemantiorem pluviam resolvitur : 
quare licuit nobis quiete urbem ingredi, nemine 
adventum nostrum pr:esentieste. Verum ut /por- 
ticum (24) ingressi fuiinus, cum ob soli duritiem. ac 
siccitatem currus sonitum ederet, nescio quo 
paeto ae unde, veluti ex quadam machina , re- 
pente circa nos ita confertus populus exstitit ut 
nulla nobis de rheda desiliendi copia esset; ac 
laudem a turba nos undique comprimente, vix 
ae ne vix quidem obtinere licuit ut. nobis descen- 
dendi, mulisque. trauseuudi tempus concederent ; 
quare paru: abfuit, quin amoris atque benevo- 
lenti:? excessus nobis animi defectionem intulerit. 
Caterum cum intra porticum longius progressi, 
haud proeul ab ecclesi: limine essemus , vidimus 
isnis rivum in eeclesiam influentem. Sacrarum 
enim virginum chorus, ardentes. cera lampades 
in manibus gestantes, ad eeclesie limen, alie aliis 
ordine succedentes , processerant, facibus unde- 
quaque splendentes. Ingressus autem. ecclesiam , 
et una eum populo gaudens, unaque lacrymans 
(utroque enim modo nos affici par erat, vel ex hoe 
quod in frequenti populo duos hosce animi motus 
intuebamur), 


B 


μεῆα, ἐπειδὴ διὰ ξηροῦ τοῦ ἐδάφους χατεχτύπει 
τὸ ὄχημα, οὐχ οἷδα ὅθεν, ἣ ὅπως, ὡς Ex μηχανῆς 
τινος, ἀθρόως ἀνεφάνη δῆμος, κύχλῳ περὶ ἡμῶν πε- 
πυχνωμένος (25), ὡς μηδὲ χατελθεῖν τοῦ ὀχήματος 
εὔπορον εἶναι" οὐ γὰρ ἣν εὑρεῖν τόπον χενὸν ἀνθρώπων. 
Μόγις δὲ (20) πείσαντες 
κάθοδον, x 


ἡμῖν τε δοῦναι χαιρὺν πρὸς τὴν 
&X τοῖς ἡμιόνοις ἐπιτρέψαι τὴν πάροδον, 
παρὰ τῶν παραῤῥεόντων ἡμῖν κατὰ πᾶν μέρος συν- 
θλιδόμενοι, ὥστε τὴν ὑπερθάλλουσαν φιλοφροσύνην, 
μιχροῦ δεῖν καὶ λειποθυμίας γενέσθαι αἰτίαν. Ὡς δὲ 
πλησίον τοῦ ἔνδον ἐγενόμεθα ἐπὶ στώου (27), ὁρῶμεν 
ῥύαχα πυρὸς ἐπὶ τὴν ἐχχλησίαν εἰσρέουσαν - ὁ γὰρ 
τῶν παρθένων χορὸς, τὰς ἐχ χήρης (28) λαμπάδας 
διὰ χειρὸς φέρουσαι, στοιχηδὸν ἀλλήλαις χατὰ τὴν 
εἴσοδον τῆς ἐχχλησίας προΐεσαν, τοῖς πυρσοῖς διόλου 
χαταλαμπόμεναι. Ἐντὸς δὲ γενομένου, χαὶ συν- 
ησθεὶς τῷ λαῷ, χαὶ συνδαχρύσα-: (ταῦτα γὰρ ἦν 
ἀμφότερα πάσχειν τῷ χὰν τῷ πλήθει βλέπειν τὰ δύο 
πάθη), ὁμοῦ τε τῶν εὐχῶν ἐπαυσάμην, χαὶ ταύτην 
τῇ ὁσιότητί σου τὴν ἐπιστολὴν διεχάραξα ἐπισπεύ- 
δων, ὡς οἷόν τε, τῷ τῇ δίψῃ προσαναγχάζεσθαι, 
προσασχοληθῆναν μετὰ τὸ γράμμα τῇ θεραπείᾳ τοῦ 
σώματος. 


statim atque. precibus finem imposui, liane Sanctitati tux epistolam festinanter con- 


scripsi, ut possem, eo quod siti. urgerer, post exaratam epistolam corpori curando vacare. 


EPISTOLA VII. 


ΕΠΙΣΤΌΛΗ Z' (29). 


Tam hec, quam sequens epistola. scripta fortasse [uit Cynegio Nuysseni amicissimo viro, ut patet ez ejusdem 
epistolis nona et decima; nam hunc. Pre[ecturam praltorii in Oriente ab an. 584 usque ad an. 590. ges- 
sisse ex pluribus Theodosiani codiris legibus apparet. Vide accuratissimum Goto[redum in Prosopogra- 


phia et in notitia dignitatum ejusdem codicis. 


Lex nobis est cum flentibus flere jubens, et cum Σ᾽ Νόμος ἐστὶν ἡμέτερος χλαίειν μετὰ χλαιόντων 


gaudentibus gaudere; sed, ut res ferunt, hujus 
lezis pars altera tantum apud mos viget : rari 
enim admodum sunt qui securo atque alacri sint 
animo, ut facile inveniri nequeant qui nos felicium 
ketarumque rerum participes faciant; eorum vero 
qui secus se habent, uberrima est copia. Hzc prz- 
fati sumus propter infelicem tragoediam, quam ma- 
lus quidam diemon adversus illos quorum integer- 
rima semper vita fuit, excitavit. Nobilis juvenis, 
Synesius nomine, ex cognatione nostra, in ipso 
wiatis flore et nondum fere vitam exorsus, in ma- 
gnis periculis versatur ex quibus illum eripere so- 
]us Deus potest, ae post Deum tu, cui de morte 


(21) Nota morem construendi longas porticus, per 
quas iter ad majorem ecclesiam pateret, Romwolim 
»ervalum, apud Nyssaim quoque viguisse, licet eam 
Nyssenus parvam fuisse ui be m in hac eadem epi- 
gtola testetur. 

($5) Περὶ ἡμῶν πεπυχγωμέγος. Cod. Med. περὶ 
ἐμᾶς πεπυχνωμένοι. Paulo ante pravam. Vat. codi- 
eis lectionem "Lacagnius recte. emendavit, rescri- 
Lens ἐθλίδετο vécoz* quie est quidem Medicei seri- 
piura, Canacc. pag. 95. 

(26) Μόγις δέ. Id. cod. μόγις τε. Mox. vero. πε- 
οἰῤῥεόντων. 


νομοθετῶν, xat συγχαίρειν τοῖς χαίρουσιν" ἀλλὰ τού- 
των, ὡς ἔοιχε, τὸ ἕτερον ἐφ᾽ ἡμῖν (50) τῆς νομοθε- 
σίας ἐνεργόν ἔστι μόνον" πολλὴ γὰρ τῶν εὐθυμούν- 
τῶν ἡ σπάνις, ὡς μὴ ἔχειν εὑρεῖν ῥᾳδίως τίσι τῶν 
ἀγαθῶν συμμετάσχωμεν * τῶν δὲ ὡς ἕτερον πραττόν- 
των, ἀφθονία πολλή. Ταῦτα προοιμιάζομαι διὰ τὴν 
δυστυχῆ τραγῳδίαν, ἣν πονηρός τις δαίμων ἐν τοῖς 
πάλαι (51) γνησίοις ἐδραματούργησε. Νέος τῶν εὐ- 
πατριδῶν, Συνέσιος (22) ὄνομα αὐτῷ, οὐχ ἔξω τοῦ 
ἐμοῦ γένους, ἐν ἀχμῇ τῆς ἡλιχίας, οὔπω σχεδὸν τοῦ 
ζῇν ἀρξάμενος, ἐν μεγάλοις χινδύνοις ἐστὶν, ὃν ἐξ- 
ελέσθαιν μόνος ὁ Θεὸς ἰσχὺν ἔχει, καὶ μετὰ τὸν Θεὸν 
σὺ, ὁ τὴν περὶ θανάτου xoY ζωῆς ψῆφον πεπιστευ- 


(27) ᾿Επὶ στώου. Med. περὶ στώου. Εἰ mox ῥύακα 
eT eio pé “Οντᾶ. 

(£ 8) "Ex κήρης. ld. cod. ἐχ χηροῦ. Paulo post, 
ἐντὸς δὲ γενόμενος. 

(29) 'Ezice'z. In cod. Med. inscribitur Ἱερίῳ $yz- 
μόνι" estque V. Statim vero Νόμος τις. 
(0) Ἐφ᾽ ἡμῖν. Med. ἐφ᾽ ἡμᾶς. Paulo post, ὡς 
ἑτέρως. 

Pei lat. Med. πάνυ. Mox, Xuvéctog τοὔνομα. 

(52) Hujus Synesii, Nysseno consanguinitate 

conjuncti, nulia, quod. sciam, apud alium guem- 
piam scriptorem mentio habetur. 


1021 EPISTOLAE. 


EPIST. VII. 


μένος. Δυστύχημα γέγονεν &xzüotoy * τίς δ᾽ ἂν ἐχὼν αὶ ac vita suffragium creditum est. Involuntarie infor- 


δυστυχήσειε ; Καὶ νῦν ἔγχλημα τὴν δυστυχίαν πε- 
ποίηνται οἱ xav αὐτοῦ τὴν ἐπιθανάτιον ταύτην δί- 
χὴν συστήσαντες. ᾿Αλλ᾽ ἐχείνους μὲν ἰδίοις γράμ- 
μᾶσι καθυφεῖναι τῆς ὀργῆς δυσωπῆσαι πειράσομαι" 
τὸ ὃξ σὸν εὐμενὲς μετὰ τοῦ διχαίου χαὶ μεθ᾽ ἡμῶν 
γενέσθαι παραχαλῶ, ὅπως ἂν τὴν ἀθλιότητα τοῦ νέου 
ἡ σὴ Msi diga νιχήσεις, πᾶσαν μηχανὴν ἐξευ- 
ροῦσα, δι᾽ ἧς ἔξω χινδύνων ἔσται ὁ νέος, τὸν πονη- 
ρὸν κατ᾽ αὐτοῦ δαίμονα διὰ τῆς σῆς συμμαχίας νι- 
χήσας. Πάντα εἶπον ἐν χεφαλαίῳ; ἃ βούλομαι τὸ δὲ 
xa0' ἕκαστον ὑποτίθεσθαι, ὅπως ἂν χατορθωθείη τὸ 
σπουδαζόμενον, οὔτε ἐμὸν ἂν εἴη τὸ λέγειν, οὔτε σὸν 
τὸ διδάσχεσθαι. 


EIHZTOAH H' (55). 


tunium accidit. Quis enim sponte sua infelix est? Et 
nunc infortunium istud crimini vertunt qui illum 
rei capitalis accusarunt. Sed eos quidem, ira depo- 
sita, mites pacatosque, missis ad singulos litteris, 
reddere conabor : at vero clementia tua, cum ju- 
stitia conjuncta, ne a nobis hac in re desideretur 
enixe rogo, ut scilicet. benignitas tua adolescentis 
vineat calamitatem, nihil intentatum omittens, quo 
adolescens, ope tua improbo illo genio sibi adver- 
sante superato, extra diseriminis aleam constitua- 
tur. Qua animus erat dicere, paucis exsecutus 
sum; quà vero ratione rite recteque negotium 
perfici queat, nec meum est dicere, 
doceri. 


nec tuum 


EPISTOLA ὙΠ. 


Scripta ad. Cuynegium, ut videtur. Vide superioris epistowe synopsin. 


"Eo! ᾧ μάλιστα 
Μακεδόνων θαυμάζεται (θαυμάζεται: γὰρ οὐ τοσοῦτον 
τοῖς Μηδιχοῖς τρόποις (94), 
χαὶ περὶ τὸν ὠχεανὸν διηγήμασιν, ὅσον ἐπὶ τῷ εἰπεῖν 
τὸν θησαυρὸν. ἕν τοῖς φίλοις ἔχειν), τολμῶ χαὶ αὐτὸς 
ἐν τῷ μέρει τούτῳ τοῖς ἐχείνου θαύμασιν ἐμαυτὸν 
ἀντεπᾶραι, xat μοι προσήχειν τὸν τοιοῦτον μέλλει (55) 
λόγον εἰπεῖν. “Ὅτι ὃὲ πλουτῶ τῇ φιλίᾳ, καὶ ὑπερ- 


οὐδὲ τοῖς Ἰνδιχοῖς τε 


αἰρὼ τῷ τοιούτῳ χτήματι τάχα χαὶ αὐτὸς ἐχεῖνον 
πὸν ἐπὶ τούτῳ μεγαλαυχούμενον. Τίς γὰρ ἐχείνῳ 
τος φίλος, οἷος ἐμοὶ σὺ, διὰ πάντων ἐν ἑχάστῳ 
χρετῆς εἴδει πρὸς ἑαυτὸν Aa RE Πάντως 
ὑχ ἄν τις ἐμοὶ, ταῦτα λέγοντι (56), χολαχείαν 
p e, πρός τε τὴν dtu τὴν ἐμὴν xal πρὸς 
ον βλέπων" ἔξωρός τε γὰρ ἤδη πρὸς χολα- 
εἰαν 5 πολιὰ, xaY τὸ γῆρας εἰς θωπείαν ἀνεπιτῆ- 


δειον, σοί τε, xal εἰ ἐν ὥρᾳ τοῦ χολαχεύειν εἴ ποτε, C 


ὁ ἔπαινος πρὸς ὑπόληψιν χολαχείας οὐ χατέπιπτε, 
οὔ βίου πρὸ τῶν λόγων δειχνύντος τὸν ἔπαινον. 
πλουτούντων ἴδιον τὸ εἰ- 
Ic ἔχει (97): ἀρίστη δὲ χρῆσις τῶν 
περιόντων, τὰ (58) xot προτιθέναι τοῖς φίλοις ἃ 
ἔχουσι" φίλος δέ μοι πάντων μάλιστα διὰ πάσης 
γνησιότητος συνηρμοσμένος, ὁ ποθεινότατος υἱὸς 
᾿Αλέξανδρος: παραχλήθητι δεῖξαι αὐτῷ τὸν ἐμὸν θη- 
σαυρόν" χαὶ μὴ δεῖξαι μόνον, ἀλλὰ xal δαψιλῶς 
ΤραΟΥΞΙΝ ἐμφορηθῆναι, τῷ προστῆναι αὐτοῦ (59), 
ὑπὲρ ὧν ἧχε:, τῆς σῆς προστασίας δεόμενος " λέξει 
δὲ OU ἑαυτοῦ τὰ πάντα. Οὕτω γὰρ εὐπρε 


᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ τοῖς Tode 
δέναι χεχρῆσθαι, of. 


τὰ χαθ’ ἕχαστον ἐμὲ διεξιέναι τῷ γράμματι. 


xander: sine ut meum thesaurum ipsi ostendam. n^c ostendam 


(553) 'Exicc. Inscripta perhibetur in ms. Med. 
Ἶντι ιοχιανῷ, estque VI. 

(94) Fortasse legendum τροπαίοις 
Τρόποις. Med. τροπαίοις, ut conjicieb 

(55) μέλλει. ld. cod. μᾶλλον. 
νον. Paucisque interjectis, 
emendavit editor. 


lropea. — 
at Zacagnius. 
Et mox abcby é ὲ 
ταῦτα λέγ ovt, prout 


τῶν, τό. 


παρὰ τῶν σοφῶν ὁ βασιλεὺς τῶν D — Qua in re magnum illum Macedonum regem 


shpientes potissimum  suspiciunt atque admirait- 
tur; apud eos quippe admirationi habetur, non 
tam ob vietorias de Medis relatas, vel ob ea quae 
de rebus ab ipso in India et circa Oceanum gestis 
narrantur, quam quod dixerit se in amicis thc- 
Ssaurum possidere: qua, inquam, in re maximam 
ille sui admirationem concitavit, ea utique et ipse, 
:eque ac ille, efferri haud vereor, et non immerito 
affirmare possum effatum illud mihi etiam conve- 
nire; nam eum magna mihi sit amicorum copia, 
fortasse et illum de iis se magnifice jactantem, 
eorumdem numero atque prestanti2 longe ante- 
cello. Quis enim illi tàm amicus, quam tu mibi 
es, qui in omni virtutum genere semper temct- 
ipsum superare contendis? Neque enim quis- 
piam me isla dicentem assentationis accusaverit, 
si ad statem meam et tuum — vivendi institulum 
respiciat. Nam et canitiem non decet assentatio, 
nec senectus adulationi apta est; tibi autem im- 
pertita laus quantumvis adulatio nostre conveni- 
ret ztati, in nullam certe. assentationis suspicio- 
nem incideret, cum vie tu:e ratio nil verbis egeat 
ut se omni laude dignam esse ostendat. At vero 
cum eorum qui divites scite prudenterque esse 
norunt, proprium sit scire illis uti bonis quoe 
possident; optimus autem divitiarum usus sit, 
amicos eorum qu: possidemus participes facere; 
mihi autem amicus sit eximia prz cceteris omnibus 
sinceritate conjunctus, Ale- 


et effieiam ut co 


dileetissimus filius 


tantummodo, sed 


(56) Ita emendandum censui Vaticanum codice: 
in quo legitur, ταῦτα λέγων: 
(91) οἵς ἔχει. Medic. οἷς ἔχουσι. 


Et paulo ante, 


καλῶς «OUT. 


158) Tov περιόντων, τά. Ms. mA 
H n 


Med. τῶν 


(59) Αὐτοῦ. ld. cod, αὐτῶν 
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affatim. potiatur, dum illum tuo patrocinio indigentem | iis in negotiis tueberis atque juvabis, quo- 
rum causa ad te. venit, Ipse autem per se cuncta indicabit; ità enim fieri potius decet, quam ut. sin- 


gula ad te hisce litteris perscribamus. 


EPISTOLA IX. 


EIIETOAH 6" (40). 


Ex hujus epistole argumento discimus Gregorium Nyssenum, Basilii fratris et Gregorii. Nazianzeni exem- 
plo in eremum aliquando secessisse, cujus rei nescio an apud alium. quempiam veterem scriptorem mentio 
habeatur. Ceterum ad quemnam hac epistola scripta fuerit. divinare non possumus. 


Ta:e quidpiam admirandum przstigiatores arti- A Τοιοῦτόν τι θαῦμά φασιν ἐν τοῖς θεάτροις τοὺς 


fieiose in theatris edere aiunt, cum fabula ex 
historiis mutuata, vel narratione aliqua vetere in 
prostigiarum materiem assumpta, reni totam, quasi 
vere tunc gereretur, actione ac gestu spectatorum 
oculis subjiciunt. Porro hoc pacto, quod sibi reprz- 
sentandum proposuerunt, efficiunt : Varias enim 
formas atque personas induti, ac urbem quoque 
in orchestra ex. velis elformantes, nudum illum lo- 
cum tum demum viva gestarum rerum imitatione 
ita ad fabule argumentum accommodant, ut tam 
ipsi rerum quie in illa historia continentur, imi- 
tatores, quam. vela ipsa, urbs, videlicet, velis re- 
przesentata, miraculum spectatoribus fiant. At quare 
nobis institula est hac narratio? Quoniam mihi 
opus est. urbem, qui» nusquam est, quasi revera 
esset, advenientibus ostendere, te etiam atque 
etiam rogo, ut specie tantum tenus te in extempo- 
ralem urbis nostro civem asciscei patiaris (dabo 
quippe operam uL solitarius iste locus urbs csse 
videatur), quandoquidem tibi non multum itineris 


θαυματοποιοῦντας τεχνάζεσθαι- Μῦθον ἐξ ἱστορίας, 
ἢ τινα τῶν ἀρχαίων διηγημάτων, ὑπόθεσιν τῆς θαυ - 
ματοποιίας λαθόντες, ἔργῳ τοῖς θεαταῖς διηγοῦνται 
τὴν ἱστορίαν. Διηγοῦνται O5 οὕτως τὰ χατάλλη)α, τῶν 
ἱστορουμένων " Ὑποδύντες σχῆματά τε xol πρόσ- 
ta, xal πόλιν Ex παραπετασμάτων ἐπὶ τῆς ὀρχή- 
στρας δι᾽ ὁμοιότητός τινος σχηματίσαντες, xol (A1) 
τέως Ψιλὸν τόπον τῇ ἐναργεῖ μιμήσει τῶν πραγμά- 
των οἰχειώσαντες, θαῦμα τοῖς θεωμένοις γίνονται, 
αὐτοί τε οἱ μιμηταὶ τῶν ἐν τῇ ἱστορίᾳ πραγμάτων, 
xai τὰ παραπετάσματα, ἡ πόλις δή, Τί οὖν μοι τὸ 
διήγημα βούλεται ; Ἐπειδὴ χρεία ἡμῖν τὴν μὴ οὖσαν 
πόλιν xa οὖσαν (42) δεῖξαι τοῖς συνιοῦσι, παραχλή- 
θητ: γενέσθαι τῆς πόλεως ἡμῶν οἰχιστὴς αὐτοσχέ- 


B διος, αὐτῷ τῷ φανῆναι μόνον (πόλιν εἶναι δοχεῖν τὸν 


ἔρημον χῶρον παρασχευάσω [45]}" ὅτι σοὶ καὶ ἡ ὁδὸς 
οὐ πολλὴ, χαὶ ἡ χάρις, ἣν δώσεις, σφόδρα πολλή. 
Βουλόμεθα γὰρ φαιδροτέρους (44) ἑαυτοὺς δεῖξαι τοῖς 
συνοῦσιν, ἀντ᾽ ἄλλου τινὸς χόστμου, τῇ φαιδρότητι 
ὑμῶν χαλλωπιζόμενοι. 


con(iciendum est, gratia autem, quam prostabis, valde magna. Volumus quippe nosmet ipsos splen- 


didiores hospitibus ostendere, vestra scilicet claritate, pra alio quopiam ornatu, decorati. 


EPISTOLA X. 


ἘΠΙΣΤΌΛΗ I' (45). 


Cuinam hac epistola scripta fuerit, penitus ignoro, cim ejus verba ullam ad id conjiciendum opem suppe- 
dient z videtur tamen eo tempore data (uisse, quo Nyssenus ab Ecclesia sua Valentis jussu easulabut. 


Quinam verno tempore flos tam gratus, qud- C Ποῖον τοιοῦτον ἄνθος ἐν ἔαρι ; Τίνες τοιαῦται μου- 


nam cantantium avium voces tam suaves , quaenam 
tam placide atque lenes aurz, quibus tranquilla- 
ium mare mitescit, quinam tellus agricolis tam 
jucunda, sive viridi segete luxuriet, sive jam spi- 
rarum culminibus fluctuet, quam suave ac jucun- 
dum est ver illud spirituale quod, tuis pacem afle- 
rentibus radiis, per litterarum tuarum fulgorem, 
vitam nostram, m«rori subtractam, illustrem hila- 
remque reddit? Sic nobis fortasse congruit pro- 
pheticum. illud de praesentibus bonis usurpare : 
Secundum mulitudinem dolorum meorum in corde 
meo, consolationes Dei, per probitatem tuam, lati- 


(40) Ἔπιστ. ἴῃ cod. Med. inscribitur Σταγειρίῳ" 
estque. ΝΠ]. 

(41) Καί. 1d. cod. χαὶ τόν. 

(42) Καὶ οὖσ. Med. ὡς οὗσ. Atque ita legisse vi- 
detur interpres. 


σιχῶν ὀρνίθων φωναί; Ποίαις λεπταῖς xoi mpoo- 
ηνέσι ταῖς αὔραις χαταγλυχαίνεται γαληνιῶσα θά- 
lassa; Τίς ἄρουρα τοῖς γεηπίόνοις οὕτως ἡδεῖα, i| 
εὐθηνουμένη ληΐοις, ἣ τοῖς χαρποῖς ἤδη τῶν ἀστα- 
χύων ὑποχυμαίνουσα, ὅσον τὸ πνευματιχὸν ἔαρ, Ex. 
τῆς εἰρηνιχῆς σου ἀχτῖνο:, διὰ τῆς ἐν τοῖς γράμ- 
μασι λαμπηδόνος, τὴν ζωὴν ἡμῶν ix χατηφείας 
[Σ]ραιδρῦνον; Οὕτω γὰρ ἡμῖν τάχα τὸ προφητιχὸν 
ἁρμόσει τοῖς παροῦσιν ἀγαθοῖς ἐπιφθέγξασθαι, ὅτι 
Κατὰ τὸ πλῆθος τῶν ὀδυνῶν, τῶν ἐν τῇ καρδίᾳ, 
αἱ τοῦ Θεοῦ; παρεκιήςεις, διὰ τῆς σῆς ἀγαθότητος, 
ψυχὴν δίγην 


τὴν ἡμῶν εὕςραγαν", ἀκτίνων 


(45) Παρασκ. ld. cod. παρασχευάσας " ἔτι δέ. 

44) Φαϊδροτέρους. Cod. Med. σεμνοτέρους. 

s) "Ezicc. ln Med. inscripta ᾿Οτρηΐῳ ἐπισκόπῳ 
Μελιτηνῆς" estque XVIII, 
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τῇ πάχνῃ χεχαυμένην (46) τὴν ζωὴν ἡμῶν ἐπιθάλ- A ficaverunt. animam meam *, dum solis radiorum 


movaat. Ἴση γάρ ἔστιν ἐν ἀμφοτέροις ἡ ἀχρότης, τῆς 
πε παχύτητος, λέγω, τῶν λυπηρῶν, χαὶ τῆς γλυχύ- 
τῆτος τῶν σῶν ἀγαθῶν. Καὶ εἰ μόνον εὐαγγελισάμενος 
ἡμῖν τὴν παρουσίαν σου, τοσοῦτον ἐφαίδρυνας, ὥστε 
πάντα ἡμῖν ἐχ τῆς ἐσχάτης ἀλγηδόνος εἰς φαιδρὰν 
μεταθληθῆναι xaváovasty τί ποτε ἄρα ποιήσει, xal 
ὀφθεῖσα μόνον, fj τιμία χαὶ ἀγαθὴ παρουσία gov; 
πόσην δὲ δώσει τῇ ψυχῇ (A1) ἡμῶν παράκλησιν ἡ 
γλυχεῖά σου φωνὴ ταῖς ἀχοαῖς ἐνηχήσασα; ᾿Αλλὰ 
γένοιτο ταῦτα διὰ τάχους χατὰ Θεοῦ συνεργίαν, τοῦ 
διδόντος ὀλιγοψύχοις ἄνεσιν xal τοῖς συντετριμμένοις 
ἀνάπαυσιν. Ἡμᾶς δὲ γίνωσχε, ἐὰν μὲν εἰς τὸ ἡμέτε- 
ρον βλέψωμεν, περιαλγεῖν τοῖς παροῦσι, xal διαφο- 
ροῦντας μὴ παύεσθαι" ἐὰν δὲ πρὸς τὴν σὴν ἀπίδωμεν 
τιμιότητα, πολλὴν ὁμολογεῖν τῇ οἰχονομίᾳ τοῦ Aé- 
σπότου τὴν χάριν, ὅτι ἔξεστιν ἡμῖν ἐχ γειτόνων 
ἀπολαύειν τῆς γλυχείας σου χαὶ ἀγαθῆς προαιρέ- 
σεως, χαὶ ἐμφορεῖσθαι κατ᾽ ἐξουσίαν μέχρι χόρου τῆς 
ποιαύτης τροφῆς, εἰ δή τις χόρος τῶν τοιούτων 
ἐστίν. 


ΕἘΠΙΣΤΟΛΗ͂ IA' (48). 


instar, vitam nostram, pruina veluti- adustam, 
fovent, Nam :eque summa sunt malorum nostro- 
rum magnitudo, et bonorum tuorum dulcedo. Quod 
si ex eo quod adventum tuum tantummodo annun- 
tiaveris, usque adeo nos alacres Letosque fecisti 
ut omnia ex summo meerore in hilaritatem  con- 
versa fuerint; quid non igitur przstabit. vel solus 
tui aspectus, cum presens aderis, vir integerrime 
atque venerande? Quantum etiam solamen alleret 
duleis vox tua, nostris auribus insonans ? Sed uti- 
nam id fiat quam citissime, Dei ope atque auxilio, 
qui pusillanimis doloris remissionem et marore 
confectis requiem largitur! Seias autem nos, si ad 
nostra quidem respiciamus, de pr:esentibus rebus 
vehementer dolere, neque eos qui nos vexant, un- 
quam cessare; at vero si ad przestantiam tuam ocu- 
los convertamus, ultro fateri, multum nos Domini 
providentim debere, quod nobis fas sit egregia 
illa tua. mente ejusque jucunditate e. propinquo 
frui, et hujuscemodi cibo ad satietatem usque pro 
libitu. expleri, si tamen talis rei ulla potest esse 
satietas. 


EPISTOLA XI. 


Scripta esl hec epistola ad eruditum juvenem. quemdam Cappadocem, vel in Cappadocia. degen.em, Cnri- 
stianumne an. ethnicum, definire non ausim, qui Nyssenum peregre agentem suis litteris patri commen- 


daverat. Epistolis autem. argumentum desumptum est ex Homeri Odyss. lib. xxiv, 


in cujus [ine ait, Laer- 


ront cun videret Telemachum nepotem, ab Ulysse patre monitum, in aciem alacri animo descendisse 
adversus IHhacenses. et Cephallenios, qui, procorum necem ulturi, paternam. domum armis aggrediebantur. 


exclamasse : 


Tíc γύ μοι ἡμέρη ἦδε, Θεοὶ φίζοι, Ἧ μάνα χαίρω" 
Υἱός v' vlovóc τ᾽ ἀρετῆς πέρι δῆριν ἔχουσι. 


Quo mihi dies hec, Dii dilecti? certe valde gaudeo z 
Filiusque neposque virtutem circa, pugnant habent. 


lev onte " AN ; ; - 
Αἰτῶν τι προσφυὲς xai οἰχεῖον (49) τῷ γράμματι α Cum aptum aliquod atque conveniens exordium 


δοῦναι προοίμιον, ἀπὸ μὲν τῶν ἐμοὶ συνήθων, λέγω 
δὴ τῶν γραφιχῶν ἀναγνωσμάτων, οὐχ εἶχον ὅτῳ χαὶ 
χρήσομαι, οὐ τῷ μὴ εὑρίσχειν τὸ συμθαῖνον, ἀλλὰ τῷ 
περιττὸν χρίνειν πρὸς οὐχ εἰδότας (50) τοιαῦτα γρά- 
φεῖν. Ἧ γὰρ περὶ τοὺς ἔξω λόγους σπουδὴ, τοῦ μη- 
δεμίαν τῶν θείων μαθημάτων ἐπιμέλειαν ἔχειν, 
ἀπόδειξις ἡμῖν γέγονεν. Οὐχοῦν ἐχεῖνα μὲν σιωπήσο- 
μαι, ἐκ δὲ τῶν σῶν πρὸς τὴν λογιότητά σου mpoot- 
μιάσομαι. Πεποίηταί τις (51) παρὰ τῷ διδασχάλῳ τῆς 
υμετέρας παιδεύσεως πρεσθυτιχῶς εὐφραινόμενος, 
μετὰ τὴν χρονίαν αὐτοῦ (52) χαχοπάθειαν ἐν ὀφθαλ- 


τ 
παῖδα ὑπόθεσιν δόντας (ὃ 


τῶν πρωτείων τῆς ἀρετῆς Ὀδυσσεῖ (54) πρὸς τὸν 


* Psal. xcii, 19. 


(46) Τῇ πάχνῃ xex. Med. χεχαυμένην τῇ πάχνη. 

(41) Τῇ ψυχῇ. ld. ταῖς ψυχαῖς. ἥ 

(43) "ExwccoA1 wu. Cod. Med. inscriptam refert 
Εὐπατρίῳ σχολαστιχῷ. Est autem num. . VIII. 
(49) Αἰτῶν — οἰκεῖον". ld. ζητῶν — οἷον. 

(50) Εἰδότας. 14. εἰδότα. Mox, ἔξωθεν τῶν λόγων. 
Et paulo post ἡμῖν ἐγένετο. 

(81) Πεποίηταί τις. ld. πεποίηται Λαέρτης. 

(52) Δἡτοῦ. Med. ἐχείνην. Et mox. pro. ὑπόθεσιν 


ex sacre Scripture lectione, pro consuetudine 
nostra, epistole przfigendum perquirerem, nul- 
lum, quo uterer, invenire polui; non quod nil 
congruum atque proposito nostro consentaneum 
Occurreret, sed quod talia supervacaneum cense- 
rem mescientibus scribere. Studium enim quod 
profanis rebus impendis, argumento nobis est 
te nullam sacris doctrinis operam dare. lgitur illa 
quidem silentio praetermittam ; ex. Quis vero rebus 
mex ad te virum eruditum ei eloquentem epi- 
stolz initium. faciam. Fingitur non. nemo. ab. eru- 
ditionis vestrze magistro post diuturnaur malorum 
tolerantiam senum more exsultans, dum ante ocu- 
los una haberet filium et. nepotem ex eodem filio, 


δόντος, id. cod. ὑπόθεσις δὲ αὐτῷ τῆς εὐφροσύνης. 
Praeclare: filius et nepos ob oculos ei objecti, Leti- 
tig ipsi seni causa. Canacc, pag. 95. 

(55) Vide an. legendum sit, ἀμφοτέρου ὑπόθεσιν 
δόντος, Ma ut adverbium ἅμα absolute positum, nul- 
lum casum regat. 

(54) 'O8vc. Id. τῷ Ὀδυσσεῖ. Mox vero, εἰς τί οὖν 
ἡ μνήμη τῶν Keg. In quantum quidem memoria fert. 
Cephalleniorum. Id. ibid. 
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qui exsultandi occasionem seni probuerat. Ulys- Α Τηλέμαχον μάχη, εἰ xo τῇ μνήμῃ (99) τῶν Κεφαλ- 


sis cum Telemacho de virtute. certamen quod et 
Cephalleniis memoratur, ad nostri sermonis sco- 
pum confert ; quandoquidem excipientes me nuuc 
τὰ et paler tuus, quemadmodum illi Laertem, ho- 
nore et benevolentia erga nos, de principatu cum 
munifieis quibusque ac generosis viris contendi- 
stis, hie quidem suum in modum, tu vero e Cap- 
padocia per litteras singularibus plane erga me 
officiis certantes. Quid igitur ego senex? Felicis- 
simam censeo eam diem, in qua talem video inter 
patrem filiumque. contentionem. Ne itaque cesses 
justa boni et admirandi patris vota implere, et 
proclaris factis paternam gloriam superare. Ego 
sane ambobus vobis gratiosum me judicem pre- 
bebo, tibi quidem palmam de patre concedens, 
patri vero de te. Nos autem asperam, non tam la- 
pidibus quam  habitatorum moribus, lthacam fe- 
remus, in qua multi proci et bonorum expetit: 
ad nuptias mulieris occupatores, qui vel hoc ipso 
sponsam contumelia afficiunt, quod modestiz at- 
jue pudori nuptias minantur, Melantho, vel ali- 
qua alia ejusdem generis muliere, ut arbitror, 
digna perpelrantles; sed qui arcu valeat, nullus 
suppelit. Vides quam seniliter in his, qui mil 
nobis conveniunt, nugati sumus. Sed mihi ob ca- 
ritiem venia ultro danda erit; proprium enim 
senectutis est, quemadmodum oculos gravedine in- 
iestare et membris omnibus torporem inducere, 


ita et. garrulam atque verbosam esse. Tu autem C 


volubili, fervido atque incitato sermone nos, ut 
juvenem decet, excipiens, me juventuti quodam- 


λήνων, πρὸς τὸν σχοπὸν τοῦ λόγου συμθάλλεται. Ὅτι 
με διαλαθόντες νυνὶ (50), σύ τε xat ὁ τὰ πάντα θαυ- 
μάσιος ὁ πατὴρ ὁ σὸς, ὥσπερ τὸν Λαέρτην ἐχεῖνοι, 
φιλοτίμους ὅλους ἐν τῇ πρὸς ἡμᾶς τιμῇ τε καὶ φιλο- 
φροσύνῃ περὶ τῶν πρωτείων διαγωνίζεσθε, ὁ μὲν 
οὕτως (57), σὺ δὲ ἀπὸ Καππαδοχίας τοῖς γράμμασ: 
βάλλοντες. Τί οὖν ὁ γέρων ἐγώ; Μαχαριστὸν τίθεμαι 
τὴν ἡμέραν, ἐν f| βλέπω τοιαύτην παιδὶ πρὸς πατέρα 
τὴν ἅμιλλαν. Μή ποτε οὖν παύσάιο, χρηστοῦ χαὶ 
θαυμαστοῦ πατρὸς εὐχὴν διχαίαν ἀποπληρῶν,, χαὶ 
τοῖς ἀγαθοῖς προτερήμασι τὴν πατρικὴν δόξαν ὑπερ- 
θαλλόμενος (58). Παρ᾽ ἀμφοτέροις ὑμῖν ἔσομαι xc- 
χαρισμένος χριτῆς " σοὶ μὲν τὰ πρωτεῖα πρὸς τὸν 
πατέρα νέμων, τῷ πατρὶ δὲ πρὸς σέ" ἡμεῖς δὲ οἴσο- 
μεν τὴν τραχεῖαν Ἰθάχην, οὐ λίθοις τοσοῦτον, ὅσον 
τοῖς ἤθεσι τῶν οἰχητόρων τραχυνομένην, ἐν f, πολλοὶ 
μνηστῆρες, χαὶ τῶν χτημάτων τῆς μνηστευομένης 
χρατῆρες (59), οἱ xa αὐτῷ τούτῳ τὴν νύμφην ὑδρί- 
ζοντες, τῷ ἐπαπειλεῖν τὸν γάμον τῇ σωφροσύνῃ,- Με- 
λανθοῦς (60), οἶμαι, τινὸς, j| ἄλλης τοιαύτης ἀξίως 
πράττοντες. Οὐδαμοῦ δὲ ὁ σωφρονίζων τῷ τόξῳ (61). 
Ὅσον πρεσδυτιχῶς ἐπὶ τὰ μηδὲν προσήχοντα duty 
παρεληρήσαμεν | ᾿Δλλά μοι πρόχειρος ἔστω διὰ τὴν 
πολιὰν fj συγγνώμη " ἴδιον γὰρ αὐτῆς (02), ὥσπερ τὸ 
χορυζοῦσθαι τὰ ὄμματα, καὶ τὰ μέλη πάντα ὑπὸ τῆς 
τοῦ γήρως ἀπονοίας (05) βαρύνεσθαι, οὕτω xoi τὸ 
ἀδολεσχεῖν ἐν τῷ λόγῳ. Σὺ δὲ ἡμᾶς τοῖς τροχαλοῖς τὲ 
χαὶ διεγηγερμένοις τῶν λόγων νεανιχῶς δεξιούμενος, 
ἀνανεώσῃ τὸ γῆρας, τῇ καλῇ xal πρεπούσῃ γηρωχο- 
μίᾳ ταύτῃ τὸ ἐκ μηχὸς (0) τῆς ἡλικίας ἐπανορθού- 


μενος. 


modo reddes, pulehra atque decenti hac senes curandi ratione, longzvitatem nostram in melio- 


rem statum restituens. 


EPISTOLA XI. 


EIHXTOAH 18’ (65). 


Ex hujus epistole. contextu apparet eam. scriptam fuisse ad Cappadocem virum in quodam Ponti loco de- 
gentem. Moris autem. tunc erat. amicos ad celebriores festivitates, presertim Paschatis, una celebrandas 
imvitare, ut patet ex IVazianzeni Epistolis 99, 100, et 102, ad. Eulaliwm, junctis Epistolg 250, ad P"alla- 


dium. 


Nee veris gratia repente ac tota simul emicare 
solet; sed verni temporis exordia fiunt solis radii 
verre duritiem blande emollientes, et flores di- 


(55) Et hic fortasse legendum, $ χαὶ ἐν τῇ 
ufum. 

(06) Νυνί. Med. 
πρὸς: Goo. 

(51) Οὕτως. ld. coil. £z τοῦ Ióvzo». Et mox μα- 


uico». Paulo post, φιλοτίμως 


Jj 
(58) "Yxep6. ld. ὑπερθαλλόμενος οὕτως. 

(59) Κρατῆρες. Med. βρωτῆρες, comestores : vox 
ad sententiam aptissima. Mox autem σωφρονούσῃ. 
— Etsi incompertum mihi sit an vox χρατῆρες, 
pro occupaloribus, eo sensu a quopiam accepta sit, 
quo verbum χρατέω scpenumero usurpatur ; tamen 
ion video quonam alio meliori sensu hoc in loco 
Latine reddi possit. 

(60) Notum est eruditis, hoc nomine appellatam 
fuisse eam Penelopis ancillam, quz Ulyssem, sub 
pauperis habitu lotentegi, adeo aversalatur, ut ct 


Οὐδὲ τοῦ ἕαρος ἣ χάρις διαλάμπειν χατὰ τὸ ἁθρόον 
πέφυχεν " à)Jà προοίμια τῆς ὥρας γίνονται ἀχτίς τε 
προσηνῶς τὸ πεπηγὸς τῆς γῆς ἐπιθάλπουσα, xai ἄν- 


verbera ei minaretur, nisi e Penelopis domo disce- 
deret, ut videre est in Flomeri Odys. lib. xvirt, 
vers. $19, et lib. xix, vers. 65. 

(61) Respicit Nyssenus ad procorum necem, 
quam Ulysses jactis arcu sagillis, patravit. Vide 
Homeri Odys. lib. xxu. 

(62) Αὐτῆς. ld. αὐτῇ. Mox vero clarius et optime 
ὡπονίας pro ἀπονοίας. Canacc. p. 95. E 

(63) Aut hic mendum aliquod subest, aut, ἢ τοῦ 
γήρως ἀπόνοια, idem per circumlocutionem est ac 
simplex, τὸ γῆρας, quod postremum in versione 
nostra secuti sumus. 

(64) "Ex unxóc. Cod. Med. χεχμηχός, quod lo- 
cum et sensum plane reficit : τὸ χεχμιηχὸς τῆς ἡλι- 
xlac, laboriosam etatem. CAnacc. p. 95. 

(65) Ἐπιστ. Inscribitur τῷ αὐτῷ, eidem, in ms. 
Medic. estque num. IX. 
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oz ἡ μιφανῶς τῇ βώλῳ ὑποχρυπτόμενον, xaX αὖραι τὴν 


γῆν ἐπιπνέουσαι, ὡς διὰ βάθους τὸ ἐχ τοῦ ἀέρος γόνιμόν 


^ 


«s καὶ ζωόφυτον εἰς αὐτὴν διαδύεσϑα!:. “Ἔστι 
λῇ πόαν θεάσασθα:, xat ὀρνίθων ἐπάνοδον, οὺς ὁ χειμὼν 
ἀπεξένωσε, χαὶ πολλὰ τοιαῦτα, ἃ σημεῖα μᾶλλόν ἐστιτοῦ 


xa νεοθα- 


ἔαρος, οὐχ αὐτὸ τὸ ξαρ. Πλὴν ἀλλ᾽ 397) xo ταῦτα, διότι 
χαὶ τῶν ἡδίστων μηνύματα (00) γίνεται. Τί οὖν ὁ λόγος 
μοι βούλεται ; Ἐπειδὴ πρόδρομος τῶν ἐν aot θησαυρῶν 
ἡ διὰ τῶν γραμμάτων σου φιλοφροσύνη πρὸς ἡμᾶς 
ἐλθοῦσα, χαλῷ προοιμίῳ τὸ παρὰ σοῦ προσδοχώμενον 
ἡμῖν εὐαγγελίζεται " χαὶ τὴν ἐν τούτοις χάριν δεχό- 
μεθα, ὥς τι πρωτοφανὲς ἄνθος τοῦ ἔαρος, χαὶ ὅλης 
ἀπολαῦσαι τῆς ὥρας ἐν σοὶ εὐχόμεθα (607) διὰ τά- 
χους. Σφόδρα γὰρ, εὖ ἴσθι, σφόδρα τῷ θυμῷ χαὶ τῇ 
πιχρίᾳ τῶν ἐπιχωρίων ἠθῶν πεπονήχαμεν" xal ὥσπε 
τοῖς δωματίοις ἐχ τῶν ἐπεισρεόντων ὑδάτων ὑποτρέ- 
φεται χρύσταλλος (08) (χρήσομαι γὰρ &x τῶν ἡμετέ- 
pov τῷ ὑποδείγματι), οὕτω (09) καταῤῥέουσα νοτὶς, 
εἰ τῷ πεπηγότι ἐπιπολάσειε, λιθοῦται περὶ τὸν χρύ- 
σταλλον, xal προσθήχη τοῦ ὄγχου γίνεται. Τοιοῦτόν 
τι. βλεπέτω (10) τοῖς πολλοῖς τῶν κατὰ τὸν τόπον 
ἐπιχωριαζόντων τὸ ἦθος, ὡς ἀεί τι 

παρ᾽ αὐτῶν εἰς πικρίαν xal ἐφευρίσχεται, xol τῷ 


προχατεϊργασμένῳ ἕτερον χαχὸν ἐπιπήγνυται, χά- 


προσεπινοεῖτα 


e 


χεέίνῳ ἄλλο, xai πάλιν ἕτερον, xoi τοῦτο συνεχῶς 
ὑπαντᾷ (11), καὶ οὐδεὶς αὐτῷ ὄρος τοῦ μίσους χαὶ 


" 


τῆς τῶν χαχῶν ἐπαυξήσεως “ ὥστε πολλῶν ὑμῖν εὐ- 
χῶν (12) εἶναι χρείαν, ἐπιπνεῦσαι διὰ τάχους τὴν 
χάριν τοῦ Πνεύματος, χαὶ διαχέαι τὴν πιχρίαν τοῦ 
μίσους, χαὶ διαθρύψαι τὸν ἐκ τῆς πονηρίας αὐτοῖς 
πηγνύμενον χρύσταλλον. Διὰ ταῦτα γλυχὺ τὸ ἔαρ χαὶ 
χατὰ φύσιν ὑπάρχον, ἑαυτοῦ ποθεινότερον γίνεται 
τοῖς ἀπὸ τοιούτων σε προσδεχομένοις χειμώνων. Μὴ 
οὖν βραδυνέτω ἡ χάρις " ἄλλως τε xal τῆς ἁγίας ἡμῖν 
ἡμέρας πλησιαζούσης, εὐλογώτερον ἂν εἴη, τὴν ἐν- 
εγχοῦσαν - volg ἰδίοις μᾶλλον ἣ τὸν Πόντον τοῖς 
ἡμετέροις σεμνύνεσθαι. "EX0E οὖν, ὦ φίλη χεφαλὴ, 
φέρων ἡμῖν ἀγαθῶν πλῆθος, σαυτόν * τοῦτο γὰρ 
ἔσται τῶν ἀγαθῶν τῶν ἡμετέρων τὸ πλήρωμα. 


— EPIST. XII. 


A 


C 
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midia sui parte glebis tecti, et aure terram afflan- 
Les uL seminalem atque generalivam aeris virtu- 
tem in ejus abdita: insinuent. Licet et. recens pu:- 
lulantem. herbam. intueri, et. avium, quos hiems 
exsulare jussit, reditum, et alia multa liujusce 
modi, qu: quamvis signa potius veris sint, quam 
ver ipsum, allamen et ipsa jucunda sunt, quo- 
niam res longe jueundissimas. portendunt. Quid 
igilur sibi vult. sermo noster ? Quoniam. beneve 
lentia tua, thesauri in te repositi prenuntia, pet 
litteras ad nos veniens, pulehroinitio bona qua a te 
exspeetamus, annuntiat; nos quidem insitam illis 
gratiam, veluti quemdam primo veris tempore ap- 
parentem florem, suscipimus, etiam atque eliam 
rogantes, ut. pleno tu:e probitatis vere quam pri- 
mum nos frui faeias. Multum etim, ut probe nos.i, 
multum molesti: nobis attulit. feritas et. asperitas 
morum, qui apud hujus regionis incolas vigent ; et 
quemadmodum in domorum tectis ex influentibus 
aquis glacies acerescit (exemplo enim e noslra 
regione sumpto utar), et defluens novus aque 
humor, si super aqui jam densate superficiem 
dilatetur, in glaciem et. ipse durescit, ejusdemque 
massam adauget: simile quidpiam in nostrorum 
indigenarum moribus obtinere videtur, cum ali- 
quid semper ad veierem asperitatem excogitent 
atque adinveniant, et malo jam perpetrato, alterum 
malum adjiciant, eL isti aliud aliu&que rursus, id- 
que perpetuo accidit, et nullus odii et malorum 
inerementi terminus apparet ; ita ut multis preci- 
bus nobis opus sit, ut, Spititus saucti gratia quant 
cito nos afflante, odii amaritudo dissipelur et gla- 
cies ipsis ex malitia inhaerens conteratur. Pro- 
pterea, elsi ver suapte natura jucundum sit, atta- 
men se ipso desiderabilius illis evadit, qui talem 
hiemem perpessi, te prasstolantur. Istud itaque be- 
neficium atque gratia non differatur; nam et alio- 
qui, sancta die jam appropinquaate, convenientius 
utique erit, patriam propriis potius, quam Pontum 


alienis, hoe est, nostris opibus decorari. Veni itaque, carum caput;fer mobis bonorum affluen- 
liam, te seilicet ipsum : hoc enim bonorum nostrorum complementum erit. 


(66) Ηηγύματα. lta quidem propter casus inimu- 
tationem. emendat Zaeagnius, Sed in eod. Med. 
nullus error : est enim μιμήματα. CARACC. p. 95. 
— lta emendandus fortasse Vaticanus codex, in quo 
Scribitur, μηνυμάτων. 

(07) Εὐχόμ. Cod. Med. διὰ τάχους εὐχόμεθα. Et 
mox, χρυμῷ pro θυμῷ quod. prestat. : convenien- 
tius est enim allegori, qua utitur Nysseuus. Paulo 
post idem cod. ὑποῤῥεόντων. ul. p. 93. 

(63) Vox χρύσταλλος duplicem apud Graecos si- 
gnilicationem habet; nam et pro glacie sumitur, 
atque etiam] pro eo, quod Latini etiam vocant 
erystallum, usurpatur. Nos autem glaciem verti- 
inus, eum rescinuus an apud ullum seriptoreim 


cerystalli in Cappadocia nascentis mentio fiat, et 
alioqui de Cappadocie nivibus jocatur Libanius ju 
epistola 156 inter Basilii epistolas, idemque. Basi- 
lius tum epistola sequenti, tum | passim de Cappa- 
docie hieniis acerbitate conqueritur. 

(09) Οὕτω. Nil in rem sententie. Recte in Mec. 
χαὶ 1. Md. ibid. 

(10) Βιλεπέτω. Sensui nequit. accommodari. 
Med. βλέπω, quod est aptissimum. Mox vero ubi 
Vat. ὡς ἀεί, Med. ὡςτ omittit. Hd. ibid. 

(14) Ὑπαντᾷ. Med. γίνεται. Mox αὐτοῖς ὄρος 
priefert idem cod. quod est orationi magis conseu- 
taneum. Id. itid. 

(12) "Ὑμῖν εὐχῶν». Cod. Med. εὐχῶν ἡμῖν. 


At 
At 
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8. GREGORII NYSSENI 


EIHZTOAMH IF" (75). 


Libanio sophistcee hac epistola inscribenda est, quem sancti Basilii magistrum exstitisse norunt eruditi. H«c 
autem epistola cum sequenti (τω temporis a. Nysseno scripla. fuisse videtur, cum eloquentic artes, Na- 


iianzeno teste in epistola 45, publiceprofitebatur. 


Audivi medicum 
re affectionem  enarrantem. Ejus autem narra- 
tio talis erat : Distinebatur non nemo diflicillimo 
quodam morbo, artemque ineusabat, quod minus 
quam polliceretur, pr:estare posset ; nam quidquid 
ad ejus curationem adhibebatur, exspectato care- 
bat effectu. Mox cum exoptatum quoddam nuntium 
prater spem ipsi allatum fuisset, artis vicem sup- 
plens casus, hominem morbo liberavit, sive anima 
gaudii atque voluptatisabundantia corporis quoque 
habitudinem ad sui ipsius affectionem conforma- 
verit, sive alio quopiam modo id acciderit, nequeo 
dicere, cum mihi de talibus philosophandi otium 
desit, causamque hujus rei non adjecerit, qui nar- 
ravit. Commodum autem, ut arbitror, narrationis 
hujus nune. memini ; 
quam jin votis esset. (causas autem adversitatum, 
qui ex 60 tempore quo apud vos fui, mihi usque 
nunc evenere, nil opus est exacte nunc recensere), 
de improviso allata est mihi a te viro eruditissimo 
epistola, quam ubi accepi atque avidissime perlegi, 
statim quidem. animum meum ita affecit, quasi 
ab hominibus cunctis de pulcherrimis rebus laudem 
consequerer; tanto in pretio apud me erat testimo- 
nium quod per epistolam nobis impertiebaris ; 
deinde vero corporis habitudo in melius statim con- 
versa est: unde et ipse rem valde insolitam tibi re- 
fero, mesciliceL unam eamdemqueepistolam partim 
igrotantem, partim véro optime valentem perlegisse. 
Et de his quidem hactenus. Quoniam vero Cyne- 
gius causa fuit cur mihi abs te gratia ista proveniret, 
tu,superabundanti illa tua ad benefaciendum faculta- 
te, non nos tantum beneficiis prosequi potes , sed et 
eos qui nos beneficiis complectuntur. Cynegius 
autem, ut diximus, beneficii nobis est auctor, qui 
occasio et causa fuit cur abs telitteras accipere- 
mus, et propterea dignus qui etiam beneficiis 
afliciatur. Porro si quiris magistros, ex quibus 
nonnihil nos didicisse videmur, Paulum, Joannem, 
ceXerosque apostolos et prophetas exstitisse repe- 
ries, nisi forte audacius videatur, ejus nobis artis 
scientiam sumere, in quà, quantum spectat ad. res 
disciplinz: vestrae, adeo excellis, ut ejus rei periti 


(15) Ἔπιστ. 1n Med. Λιθανίῳ inscribitur: estque 
extra ordinem epistolarum post librum De anima : 
unacum epistolarum quas hie edimus (infra subji- 
ciendas) prima Joanni inscripta. Canacc. pag. 10]. 

(74) ᾿Ιατρικοῦ. Ἰατροῦ habet cod. Med. nain ἰα- 
τριχός non est medicus. ld. pag. 95. à 

(75) Φύσεως πάθος. M. cod. πάθος φύσεως. Et 
mox, χατείχετο, φησίν. 

(16) Δέομαι. Med. δέομαι νῦν ἀχριθῶς χαταλ. 

(T1) Διέθετο. Md. cod. διετέθην. 

(78) 'O Kvr, ld. ὁ υἱὸς Kuvrjytoc. 


insolitam quamdam natu- A 


cum enim minus valerem, B 


C 


"Hxousá τινος ἰατρικοῦ (74), παράλογόν τι φύ- 
σεως πάθος (75) διηγουμένου. Τὸ δὲ διήγημα τοιοῦτο 
ἦν. Κατέ[ιἸχετό τις, φησὶ, ἀῤῥωστήματί τινι τῶν δυσ- 
τροπωτέρων, xa τὴν τέχνην διήλεγχεν, ἔλαττον τῆς 
ἐπαγγελίας ἰσχύουσαν * πᾶν γὰρ τὸ ἐπινοούμενον εἰς 
θεραπείαν, ἄπραχτον Tv. Εἶτά τινος ἀγγελίας τῶν 
χαταθυμιῶν παρ᾽ ἐλπίδας αὐτῷ μηνυθείσης, ἀντὶ τῆς 
πέχνης ἡ συντυχία γίνεται, λύουσα τῷ ἀνθρώπῳ τὴν 
νόσον " εἴτε τῆς ψυχῆς τῷ περιόντι τῆς ἀνέσεως χαὶ 
τὴν τοῦ σώματος ἕξιν ἑαυτῇ συνδιαθείσης, εἴτε xot 
ἄλλως, οὐχ ἔχω λέγειν - οὔτε γὰρ ἐμοὶ σχολὴ τὰ 
τοιαῦτα φιλοσοφεῖν, xal τὴν αἰτίαν ὁ εἰπὼν οὐ προσ- 
ἐθηχεν. Ἐπὶ χαιροῦ ὃὲ νῦν ἐμνήσθην, ὡς οἶμαι, τοῦ 
διηγήματος * διαχείμενος γὰρ, ὡς οὐχ ἂν ἐθουλόμην 
(τὰς δὲ αἰτίας οὐδὲν δέομαι (10) ἀχριδῶς νῦν xaza- 
λέγειν τῶν ἀφ᾽ οὗ γέγονα παρ᾽ ὑμῖν καὶ μέχρι τοῦ 
νῦν συμπεπτωχότων μοι λυπηρῶν), μηνύσαντος 
ἀθρόως μοί τινος περὶ τῶν γραμμάτων τῆς μονογε- 
νοῦς σου παιδεύσεως, ἐπειδὴ τάχιστα τὴν ἐπιστολὴν 
ἐδεξάμην, xal τοῖς γεγραμμένοις ἐπέδραμον, εὐθὺς 
μὲν τὴν Ψυχὴν διέθετο (77), ὡς ἐπὶ χαλλίστοις ἐπὶ 
πάντων ἀνθρώπων ἀναχηρυσσόμενος τοσούτου τὴν 
σὴν μαρτυρίαν ἐτιμησάμην, ἣν διὰ τῆς ἐπιστολῆς 
ἡμῖν χεχάρισαι " ἔπειτα δέ μοι χαὶ ἡ τοῦ σώματος 
ἕξις εὐθὺς πρὸς τὸ κρεῖττον μετεποιεῖτο " χαί σοι τὸ 
ἴσον παράδοξον xal αὐτὸς διήγημα δίδωμι, ὅτι τῆς 
αὐτῆς ἐπιστολῆς, τὰ μὲν ἀῤῥωστῶν, τὰ δὲ χαθαρῶς 
ὑγιαίνων, ἐπέδραμον. Καὶ ταῦτα μὲν εἰς τοσοῦτον. 
Ἐπεὶ δέ μοι τῆς χάριτος ταύτης ὁ Κυνήγιος (78) 
ὑπόθεσις γέγονεν, οἵος εἶ τῷ περιόντι τῆς εἰς τὸ εὖ- 
εἐργετεῖν ἐξουσίας, oby ἡμᾶς μόνον, ἀλλὰ χαὶ τοὺς 
εὐεργέτας ἡμῶν καλῶς “τοιεῖν * εὐεργέτης δὲ ἡμῶν 
οὗτος, χαθὼς εἴρηται, τῶν παρὰ σοῦ γραμμάτων 
ἀφορμὴ γενόμενος "hiv! καὶ ὑπόθεσις, χαὶ διὰ τοῦτο 
εὖ παθεῖν ἄξιος. Διδασχάλους δὲ τοὺς ἡμετέρους, εἰ 
μὲν ὧν τι (79) δοχοῦμεν μεμαθηκέναι, ζητοίης, Παῦ- 
λον εὑρήσεις χαὶ Ἰωάννην, χαὶ τοὺς λοιποὺς ἀποστό- 
λους τε χαὶ προφήτας, εἴγε μὴ τολμηρὸν ἡμῖν τὴν 
διδασχαλίαν οἱἰχειοῦσθαι τῶν τοιούτων διηγημάτων, 
οἷς (80) περὶ τῆς ὑμετέρας λέγοις σοφίας, ἣν χρίνειν 
ἐπιστήμονές φασι, ἀπὸ σοῦ πηγάζουσαν, ἐν μετοχῇ 
ποῦ λοιποῦ γίνεσθαι (81) πᾶσιν, οἷς τινος χαὶ μέ- 
τεστι λόγου. Ταῦτα γὰρ ἤχουσα πρὸς πάντας διηγου- 


(19) Lego, εἰ μὲν ὑφ᾽ ὧν τι. Nisi quis emendan- 
dum censuerit, εἰ μὲν οὖν τι. ; 

(80) Τοιούτων διηγημάτων,, οἷς. Id. cod., τοιούτων 
ἀνδρῶν * εἰ δέ. Reclissime. Et mox, ἣν οἱ χρίνειν — 
φασίν. — Locus, ni fallor corruptus. Vide tamen 
an articulus οἷς ad ἡμῖν referatur, ut sit, ejus nobis 
artis scientiam sumere, de quibus tuam. sapientiant 
pra dicas, quam ejus rei periti judices, etc. 

(81) Ἐν μετοχῃ τοῦ Acuxov γίγνεσθαι. Med. ms. 
xa ἐν τοῖς λοιποῖς γενέσθαι. Et paulo post, διεξιόν- 
τος, pro διηγουμένου, 


1010 


EPISTOL/E. — EPIST. XIV. 


1050 


μένου τοῦ σοῦ μὲν μαθητοῦ, πατρὸς δὲ ἐμοῦ, xal δι- A judices hujusce artis praecepta a te, velut ex ple- 


δασχάλου τοῦ θαυμαστοῦ Βασιλείου. Ἴσθι με μηδὲν 
ἔχοντα λιπαρὸν (82) ἐν τοῖς τῶν διδασχάλων διηγή- 
μασιν, ἐπ᾽ ὀλίγον τῷ ἀδελφῷ συγγεγονότα, χαὶ τοσοῦ- 
τὸν παρὰ τῆς θείας γλώττης ἐχχαθαρέντα (85), ὅσον 
ἐπιγνῶναι μόνον τὴν [ἄγνοιαν (84)] τῶν ἀμυήτων 
τοῦ λόγου * ἔπειτα μέντοιγε, xal τούτῳ (85), εἴποτε 
σχολὴν ἄγοιμι, κατὰ σπουδὴν πᾶσαν ἐνδιατρίθοντα, 
ἐραστὴν γενέσθαι τοῦ ὑμετέρου χάλλους, xai τυ- 
χεῖν (80) ὃὲ μηδέπω τοῦ ἔρωτος. Εἰ μὲν οὖν, ὥσπερ 
αὐτὸς ἐγὼ χρίνω τὰ χαθ’ ἡμᾶς, ἐστὶν οὐδαμοῦ ὁ δι- 
δάσχαλος (87) ἡμῶν. Εἰ δὲ τὴν σὴν ὑπόληψιν, ἣν ἐφ᾽ 
ἡμῖν ἔτχες, μὴ ἀληθεύειν οὐ θέμις - ἀλλ᾽ ἀληθεῖς 
τινες ἐν τῷ λόγῳ χαὶ ὑ χαὶ ἡμεῖς οὐχ ἀπόθλητοι 


ets, 
παρὰ σοίγε χριτῇ " δὸς τολμῆσαί σοι τῶν τοιούτων 
τὴν αἰτίαν ἀναθεῖναι (88). Εἰ γὰρ Βασίλειος μὲν τοῦ 
ἡμετέρου προστάτης λόγου, ἐχείνῳ δὲ ὁ πλοῦτος Ex 
τῶν σῶν ἣν θησαυρῶν * τὰ σὰ χεχτήμεθα, χαὶ εἰ δι᾿ 
τέρων ὑπεδεξάμεθα. Εἰ δὲ ὀλίγα ταῦτα * ὀλίγον 
ἐν τοῖς ἀμφορεῦσι τὸ ὕδωρ, ἀλλ' ἐχ τοῦ Νείλου 
ὅμως. 


D 


nissimo fonte profluentia, in alios, quotquot aliqua 
dicendi facultate pollent, derivari existiment. Talia 
enim tuum quidem discipulum, patrem vero meum 
atque magistrum, admirabilem illum Basilium de 
te palam dicentem s:pius audivi. Scias me nulla 
in hauriendis magistrorum documentis felicitate 
usum fuisse, quippe qui modico tempore cum 
fratre versatus fuerim, et tantum me divina ejus 
lingua cultum expolitumque reddiderit, quantum 
satis est ad eorum (ignorantiam) dignoscendam 
qui eloquenti: saeris haud initiati sunt; deinde 
vero cum ipso, si quando otium suppetebat, studio- - 
Sissime conversantem, magno vestre elegantiae 
amore flagrasse, nec tamen illius hujus compotem 
unquam fuisse. Igitur si, quantum ad nos attinet, 
nullus, ut censeo, magister nos docuit ; et alioquin 
si opinionem, quam de nobis habes, nefas est fal- 
li ; quin potius verax est sermo vester, et nos, vel 
te ipso judiee, rejiciendi prorsus non sumus: da 
mihi, ut hujus rei originem causamque ad te re^ 


feram. Nam si Basilius. quidem nostre qualiscunque in dicendo facultatis auctor est, ejus autem 
diviti:e e tuis thesauris deprompte sunt, tuis utique bonis potimur, elsi per alios acceperimus; 
sin vero exigua haec sunt, parum etiam aqui etsi in amphoris sit, e. Nilo tamen est. 


EIIIETOAH IA' (89). 


EPISTOLA XIV. 


Responsiva est hec epistola ad alteram, fortasse Libanii, epistolam, ut ex rursus facta. Cynegii. mentione 
conjici potest. 


Ἑορτὴν ἄγειν σύνηθες τοῖς 'Pogatorg περὶ τὴν CQ — Festum agere more quodam patrio consuetum 


χειμέριον ὥραν, τρόπον χατά τινα πάτριον (90), ὅτε 
τοῦ ἡλίου πρὸς τὴν ἄνω χώραν ἀναποδίζοντος, πλεονά- 
ζειν ἄρχεται τὸ ἡμερήσιον μέτρον. Ἱερὰ δὲ νενό- 
μίσται τοῦ μηνὸς ἡ ἀρχὴ, καὶ διὰ ταύτης τῆς ἡμέρας 
τὸ πᾶν ἔτος οἱἰωνιζόμενοι, δεξιάς τινας συντυχίας, καὶ 
εὐφροσύνας, χαὶ πόρους ἐπιτηδεύουσι. Τί βουλόμενος 
ἐντεῦθεν τοῦ γράμματος ἄρχομαι; Ὅτι xal αὐτὸς 
διήγαγον τὴν ἑορτὴν ταύτην, παραπλησίως ἐχείνοις 
χρυσοφορήσας - ἦλθε γὰρ τότε χαὶ εἰς τὰς ἐμὰς χεῖ- 
ρᾶς χρυσὸς, οὔ τοι χατὰ τὸν πάνδημον τοῦτον χρυσὸν 
ὃν ἀγαπῶσιν οἱ ἄρχοντες xal δωροφοροῦσιν οἱ ἔχον- 
ες, τὸ βαρὺ xal αἰσχρὸν χαὶ ἄψυχον χτῆμα - ἀλλ᾽ 
ὃ παντὸς πλούτου τοῖσγε νοῦν ἔχουσιν ὑψηλότερόν 


(82) "Eyorca λιπαρόν". Commutat Zacagnius λυ- 
πρόν Vat. cum λιπαρόν, quod ei contrarium. Recte 
sane ob sententie rationem, Sed ms. Med. habet 
λαμπρόν. Canacc. p. 96. — lta hie locus emendandus 
mihi videtur ; nam in Vaticano codice Xuzpóv , con- 
irario plane sensu scribitur. 

(85) ᾿Εχκαθαρέντα. Codex Med. ἐχχαθαρθέντα. 
Mox lacunulam Vat. Zacagnius implevit voce &y- 
votay. Sed przclarus Mediceus liber nullis lacunis 
turpatus, habet ζημίαν optimo sensu. ld. ibid. 

(84) Vocem uncinis inclusam nos supplevi- 
mus, eum in codice Vaticano lacuna sit. 

(85) Ἔπειτα μέντοιγε, xal τούτῳ. Cod. Med. 
ἔπειτα μέντοι τοῖς σοῖς. Longe itasalius : cum Vat. 
lectione bis eamdem sententiam non sine tautologia 
posuisset Nyssenus : jam enim paulo ante dixerat 
cuni Basilio se conversatum. Satius igitur erit. ut 
deinceps dieat se fuisse cum hominibus cjus cui 


est Romanis, cum hiberno tempore sol superiores 
celi partes repetens, diurni spatii incrementum 
inchoat. Saerum autem esse putant mensis initium, 
et ex hac die omen totius anni capientes, felicibus 
eventis, prosperitatibus et bonorum omnium af- 
fluentiis auspicandis vacant. Quorsum hoc epistol:e 
exordium. Quoniam et ipse, xque ac illi, auri 
donum adeptus, festum hunc diem egi: nam ad 
meas quoque tune manus pervenit aurum, non vul- 
gare illud quod reges in pretio habent, et dono 
dant qui eo abundant, rem nempe onerosam, vi- 
lem et inanimem, sed quod apud cordatos viros 
omnibus divitiis excellentius est, pulcherrima sane 


scribit epistolam. Id. p. 95. 

(86) Kal zvy. Καί abest a Med. paulo post οὐ- 
δέν habet id. codex, quod valet non, veluti nihii 
latinum ; et longe priestat τῷ οὐδαμοῦ Vaticani : 
solum enim sibi non fuisse praceptores monere 
ipse vult. Id. pag. 94. 

(87) Ὁ 618. Med. ὁ δὲ διδ. 

(88) Τοιούτων τὴν aicíav ἀναθεῖναι. [ἃ cod. 
ἡμετέρων ἀναθεῖναι τὴν αἰτίαν" a quo etiam abest 
postrema vox ὅμως. — lta hie legendum — videtur, 
licet. in Vaticano codice sit τούτου. 

(89) ᾽Επιστ. In. ms. Med. hzec epistola inscribitur 
Λιβανίῳ σοφιστῇ " estque num. X. 

(90) Περὶ τὴν --- πάτριον. Ms. Med. περὶ τὴν 
χειμέριον τροπὴν χατά τι πάτριον. Egregie. Sensus 
optime constat * τροπή, voeabulum ad temporum 
conversiones scilicel pertinens, Et τροπή pro sol» 
stitio profecto accipitur, χειμερινῷ vel θερινῷ, Nil 
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res aceipienti, ut Pindorus loquitur, tuas, inquam, Α ἐστιν, τὸ χάλλιστον ὄντως δεξίωμα χατὰ Πίνδαρον (91), 


litteras et magnas earumdem  divifias. Contingit 
enim me illa die ad Cappadocum metropolim venien- 
tem cum necessario quodam et amico viro con- 
gredi, qui mihi donum istud, epistolam nempe tuam, 
velut quoddam festivitatis symbolum, obtulit. Ego 
autem magna ex hoc eventu letitia perfusus, 
lueri istius. cunctis qui aderant copiam feei, 
omnesque ejus participes facti sunt, totum quantum 
erat singuli eitra contentionem ullam adepti ; neque 
tamen ego illius quidquam minus habui ; litter: 
enim tua manus eunetorum pervagaraes, propri: 
uriuscujusque divitix fact: sunt, dum alii pluries 
legendo memorize, alii tabulis earum verba commen- 
dant, el rursus ad meas rediere manus , majus 
mihi gaudium afferentes, quam divitum oculis 
auri materies suppeditat. Quoniam igitur agricolis 
quoque, ut exemplo ex familiaribus rebus petito 
utar, multam ai secundos labores alacritatem con- 
fert laus ex transactis laboribus percepta ; da no- 
lis quoque veniam , ut tuas ad. nos litteras, lau- 
dibus nostris refertas, veluti amiciti:e semina ja- 
ciamus, el propterea scribamus ut te ad. scriben- 
dum rursus provocemus. C:eterum hoc grati? et 
benelicii loco abs te peto in communem omnium 
utilitatem, ut de iis amplius non cogites qu» sub 
epistole finem subobscure apud nos comminatus 
es. Neque enim arbitror rectum esse judicium, quo 
sermonum elegantiam damnas, et ideirco silentium 
per totam vitam tibi indicendum esse decernis, 
quia nounulli male agunt, dum relicta Grzcorum 
lingua ad barbaras transfugiunt, et mercenarii mi- 
lites faeti militare stipendium dicendi glorize prze- 
ferunt. Quis enim recte amplius loquetur, si gravis 
heec tua adversus eloquentiam comminatio rata 

habeatur ? Sed et non alienum erit e Scriptura no- 
stra aliquid commemorare. Jubet enim lex nostra 
eos qui hominibus aliqua in re (prodesse) valent, 
non debere ad corum qui beneficiis alficiendi sunt, 
animum respicere, ita uL qui bona quidem mente 
prediti sunt , beneficiorum nostrorum compotes 
fant, ingrats vero omnis eadem consequendi 


communius seriptoribus ἀνα οἶδ. Hoc autem  tem- 
pus evidenter indicat epistola, Cum, ait, hiberno 
iempore sol superiores coli partes repetens, diurni 
spatii incrementum inchoat : et, tum ἃ Romanis fe- 
sius dies ille peragebatur. Vaticanus a Mediceo so- 
lummodo diffeit in. τρόπον pro sgonív* qua una 
voce restituta, nihil erat sive addendum sive mu- 
tandum. Canacc. p. 96. — Ita videtur hic legen- 
áum, licet in codice Vaticano sit, περὶ τὴν χειμέ- 
pio» τρόπον χατὰ τὶ πάτριον. Nam idem Nyssenus 
in epistola 1. ad Eusebium ait, χατὰ τὴν χειμέριον 
ὥραν, τοῦ ἡλίου πρὸς τὸν ἄνω δρόμον ἀναποδίζοντος. 
Vide. Libanium in ἐχφράσει χαλανδῶν, in tomo I 
ejusdem operum edit. Morellian:e pag. 178, qui 
hane Nysseni epistolam non. medioeriter. illustra!. 

(91) Verba ista in his quie nobis supersunt. Pii- 
dari operibus non reperio. 

(92) Προσφοις. Med. ἐπιφοιτήσαντα. 

195) Προετείνατο. ld. cod. προξετείνετο. 

(94) Ob gui. Med. ἔχειν φιλονιχοῦντες * quod est 
aptius assentationi quam  habet'epistola. CAnAcCC. 


B 


τὰ cà, qnui, γράμματα, xaX ὁ πολὺς iv ἐχείνοις 
πλοῦτος. Οὕτω γὰρ συνέθη χατὰ τὴν ἡμέραν ἐχείνην 
προσφοιτήσαντά (92) με τῇ μητροπόλει Ἱξαππαδόχων, 
ἐντυχεῖν τιν: τῶν ἐπιτηδείων, ὅς μοι τὸ δῶρον τοῦτο, 
τὴν ἐπιστολὴν, οἷόν τι σύμθολον ἑορτῆς προετείνα- 
το (95). "Eyi δὲ περιχαρὴς τῇ συντυχίᾳ γενόμενος, 
χοινὸν προὔθηχα τοῖς παροῦσι τὸ χέρδος, χαὶ πάντες 
μετεῖχον, τὸ ὅλον ἔχαστος, οὗ φιλονιχοῦντες (94), καὶ 
οὐχ ἡλαττούμην ἐγώ " διεξιοῦσα γὰρ τὰς πάντων yet- 
ρᾶς ἡ ἐπιστολὴ, ἴδιος ἑκάστου πλοῦτός ἐστι, τῶν μὲν 
πῇ μνήμῃ (95) διὰ τῆς συνεχοῦς ἀναγνώσεως, τῶν δὲ 
δέλτοις ἐναπομαξαμένων τὰ ῥήματα, xoi πάλιν ἐν 
ταῖς ἐμαῖς ἣν χερσὶ, πλέον εὐφραίνουσα ἣ τοὺς Óg- 
θαλμοὺς τῶν πολυχρύσων ἣ ὕλη. Ἐπειδὴ τοίνυν xo 
τοῖς γεωργοῖς (χρήσομαι γὰρ Ex τῶν οἰχείων τῷ 
ὑποδείγματι) πολλὴν δίδωσι πρὸς τοὺς δευτέρους τῶν 
πόνων τὴν προθυμίαν, τὸ τῶν πονηθέντων ἀπόχρο- 
τον (90), σύγγνωθι χαὶ ἡμῖν, ἅπερ αὐτὸς δέδωχας 
χαταθαλλομένοις, χαὶ διὰ τοῦτο γράφουσιν, ἵνα σε 
πάλιν πρὸς τὸ γράφειν ἐχχαλεσώμεθα, Αἰτοῦμαι δὲ 
χάριν ὑπὲρ τοῦ βίου χοινὴν, ὅσα δι᾽ αἰνίγματος 
ἡμῶν (91) τὰ τελευταῖα τῆς ἐπιστολῆς ὑπηπείλησας, 
μηκέτι διανοεῖσθαι. Οὐδὲ γὰρ χαλῶς ἔχειν φημὶ 
χρίσεως [ὅτι] τινὲς ἁμαρτάνουσι πρὸς τὴν βάρδαρον 
γλῶσσαν ἀπὸ τῆς Ἑλληνίδος αὐτομολοῦντες, χαὶ μι- 
σθοφόροι στρατιῶται γενόμενοι, καὶ τὸ στρατιωτιχὸν 

'τηρέσιον ἀντὶ τῆς ἐν τῷ λέγειν δόξης αἱρούμενο:, 
διὰ τοῦτό σε χαταδιχάζειν τῶν λόγων, xol ἀφωνίαν 
τοῦ βίου χαταψηφίζεσθαι" τίς γὰρ ὁ φθεγγόμενος, εἰ 
σὺ τὴν βαρεῖαν ταύτην ἀπειλὴν χατὰ τῶν λόγων 
χυρώσειας ; ᾿Αλλὰ χαλῶς ἔχει τάχα μνημονεῦσαξ 
τινος τῶν Ex τῆς ἡμετέρας Γραφῆς. Κελεύει γὰρ ὁ 
ἡμέτερος λόγος τοὺς δυναμένους εὖ τι [ποιεῖν (98) ] 
μὴ πρὸς τὰς γνώμας τῶν εὐεργετουμένων βλέπειν, 
ὡς φιλοτιμεῖσθαι μὲν τοῖς εὐαισθήτοις, ἀποχλείειν δὲ 
τοῖς ἀχαρίστοις τὴν εὐποιίαν * ἀλλὰ μιμεῖσθαι τὸν τοῦ 
παντὸς οἰχονόμον, ὃς χοινὴν προτίθησι τῶν ἐν τῇ 
χτίσει χαλῶν τὴν μετουσίαν (99), ἀγαθοῖς τε χαὶ μὴ 
ποιούτοις. Πρὸς ταῦτα βλέπων, ὦ θαυμάσιε, δὸς ἀεὶ 
τοιοῦτον τῷ βίῳ σαυτὸν, οἷον ὁ παρελθὼν ἔδειξε χρό - 
νος. Οὐ γὰρ τὸν ἥλιον οἱ μὴ βλέποντες χωλύουσιν 


pag. 94. 

(95) Ἔστι --- τῇ μνήμῃ. Med. ms. ἐγίνετο --- τὴν 
μνήμην. Et mox ἐναπογραφομένων. 

(90) ᾿Απόκχροτον". Mie mendum subesse visum 
fuit Zacagnio : et jure quidem. Sed ms. Mediceus 
illud tollit, exhibens ἀπόνασθαι. Vere enim colonis 
animos ad laborem przebet τὸ τῶν πονηθέντων ἀπό- 
νασθαι, iis in. quibus elaborarunt, frui. Camacc. 
pag. 96. — Nisi mendum hie sit, ἀπόχροτον, nil 
aliud esse videtur, quam laus, a xpozéo, plaudo. 

(97) ᾿Ημῶν ld. cod. Med. ἡμῖν. Et paulo post, 
εἴτινες ἁμαρ. 

(98) Εὖ τι ποιεῖν. Recte supplevit Zacagnius in- 
ἸἸοίοη5. ποιεῖν. Sic plane codex Med. Can«cc. 
pag. 97. — Verbum, ποιεῖν, nos ex conjectura 
supplevimus ; nam in Vatieano codice hie lacuna 
est. 

(99) Mecovciav. Et hic rem acu. tetigit editor. 
là namque Med. lp. ibid. — 1tà emendandum 
censeo Vatic. cod. in quo male scribitur, μετά 
γοιαν. 
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: ] ἜΕΥ Ὑτ᾿ ΤΠ Peri : 
ἥλιον εἶναι. Οὐχοῦν οὐδὲ τὴν ἀχτῖνα τῶν σῶν λόγων M aditus procludatur ; sed polius vult u& orbis mo- 


Y 


ἀμαυροῦσθαι καλῶς ἔχει διὰ τοὺς μεμυχότας τὰ τῆς 
ψυχῆς αἰσθητήρια. Τὸν δὲ Κυνήγιον εὔχομαι μὲν, 
(cvs μάλιστα μὲν πόῤῥω τῆς χοινῆς εἶναι νόσου j| 
νῦν τοῦς νέους χατείληφε " προσέχειν δὲ χατὰ τὸ 
ἑχούσιου (1) τῇ περὶ τοὺς λόγους σπουδῇ. Εἰ δὲ ἄλλως 
ἔχει, δίκαιόν ἐστι χαὶ μὴ βουλόμενον αὐτὸν ἐχθιά- 
ζεσθαι, ἐν (p νῦν ὄντες (2) οἱ πρὸ τούτου τῶν λόγων 
ἀποστατήσαντες, ἐλεεινοί τινές εἰσιν ὑπ᾽ αἰσχύνης 
χαταδυόμενοι. 


deratorem imitentur, qui probos :que ae impro- 
bos omnium mundi bonorum consortes facit. Ad 
hzc respiciens, vir admirande, talem te ipsum 
nunc przbe qualem proteritum tempus ostendit. 
Neque enim solem non esse solem caeci unquani 
effecerint : neque par est tuorum sermonum radios 
propter eos obscurari qui habent anim: sensus, 
Cynegium autem ab hoe communi morbo , qui 
nunc juniores quosque corripuit, quam maxime 


abesse et eloquentie studiis ultro. ac sponte ineumbere valde opto. Quod si aliter. sentiat, zquum 


cst ut et nolentem cogamus, propterea quod miseri 


sini magnoque dedecore nune afficiantur 


qui ante hoe tempus eloquenli: studia deseruerunt, 


EIIIETOAIH ΤΕ’ (5). 


EPISTOLA XV. 


Ad quemnam luec. epistola scripta sit, divinare non possumus ; quanam autem occasione scripta [uerit , es 
ejusdem lectione liquido apparet. 


Καὶ τῶν ἄλλων ἁπάντων μικροῦ δεῖν, ὅσα ποιεῖ [) 


^ 


τοῦς χεχτημένους εὐδαίμονας, πένητες ol Καππάδο- 
χες (ἢ) ἡμεῖς, πλέον 6E πάντων πένητες τῶν γράφειν 
δυναμένων (5). Τοῦτό τοι χαὶ τῆς πολλῆς τοῦ λόγου 
βραδύτητος αἴτιον. Πρὸ πλείονος γάρ μοι χρόνου πε- 
πονημένης τῆς πρὸς τὴν αἵρεσιν ἀντιῤῥήσεως (6), ὁ 
μεταγράφων οὐχ fjv, [τοσαύτη τῶν] γραφέων (7) 1j 
ἀπορία, ῥᾳθυμίας ἡμῖν, χατὰ τὸ cixbc, ἣ τῆς περὶ 
τὸν λόγον ἀσθενείας προσε[νεγχοῦσα (8) ] ὑπόνοιαν. 
᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ νῦν γοῦν χατὰ Θεοῦ χάριν ὅ τε γράφων, 
χαὶ ὁ δοχιμάζων τὰ γεγραμμένα [παρῆν, τοῦτον (9)1 
ἀπέσταλχα ὑμῖν, οὐ χαθώς φησιν ὁ Ἰσοχράτης, δῶ- 
ρον τὸν λόγον (10)* οὐδὲ γὰρ τοι[οῦτον εἶναι] λογί- 
ζομαι, ὡς ἀντὶ χτήματος τῷ δεξομένῳ γενέσθαι" ἀλλ᾽ 
ὡς ἂν γένοιτο ἡμῖν [τοὺς ἐν τῷ νυνὶ (11)] 
τας τῇ ἀχμῇ τῆς νεότητος χαταθαρσῆσαι 
τοὺς ἐναντίους μάχης, ἐν τῇ τοῦ [ἀγῶνος πείρ4} τὸ 


σφριγῶν- 
τῆς πρὸς 


(1) Ἑκούσιον". Optima etiam hzc restitutio, quam 
refert ms. Med. — Et hic necessario emendandum 
censeo Vaticanum codicem, in quo legitur ἀχού- 
σιον. 

(2) Levi mutatione hune locum corrigendum esse 
putavimus, ἐφ᾽ à νῦν ὄντως. 

(5) Ἐπιστ. ἴὰ ms. Med. h:c epistola inseribilur 
"loávv xai Μαξιμιανῷ: estque. XI. 

(4) Καππάδοκες. Med. ΚΚαππαδόχαι. 

(5) De hae librariorum apud Cappadoces penuria, 
clare etiam conqueritur S. Basilius in fine epist. 
167, et subohscure in epistola 541. 

(6) Videtur loqui Nyssenus non de Antirrhetico 
adversus Apollinarem , sed de alio ejus magno 
opere adversus Eunomium ; prioris enim operis 
non admodum prolixi exemplar unum facile Nys- 
senus conficere potuisset ; posterius vero opus 
multis iisque longissimis libris constat. Scripta 
est itaque h:ee epistola paulo post Constantinopo- 
litanam 1. generalem. synodum; nam uno ante 
ejus synodi celebrationem anno libros illos edidisse 
Nyssenum, scite probat Hermantius in Vita S. 
Dasilii lib. viu, cap. 25. 

(7) Τοσαύτη τῶν γραφέων. ld. xaX τῇ ὑπογρα- 
φέων. In hac et sequentibus epistolis lacun:xe multae 
.eperiuntur in codice Vaticano, non librarii culpa, 


Cum rerum fere omnium qui possessores 
suos felices faciunt, pauperes nos Cappadoces | si- 
mus, pra: cateris tamen eorum penuria laboramus 
qui deseribendis libris operam navant ; idque sane 
causa fuit cur tam sero te litteris alloquar. Nam 
cum ante multum temporis horeseos confutatio- 
nem elucubrassem, hominis qui illam transcri- 
beret copia non erat ; (tanta) librariorum penuria 
nobis est, qu: sane in eam opinionem nos haud 
immerito potest (adducere) ut socordes, vel ad scri- 
bendum inlirmi atque imbecilles esse videamur. 
Quoniam vero nunc Dei munere nobis (adest) et 
qui deseribat et qui ab aliis descripta corrigat, misi 
vobis non muneris loco, quemadmodum Isocrates 
ait, tractatum istum : neque enim (talem esse) ar- 
bitror ut lueri vel possessionis alicujus loco haberi 
possit : sed ut nobis facile accidat vos (nunc) in 


sed quia in alio codice, ex quo ante quingentos 
annos Vaticanus transcriptus fuit, nonnulli erant 
pagine, in una earum extrema parte veluslate 
cousumpt:e, quarum defectum accurate adeo an- 
tiquus Vaticani codieis scriptor representavit, ut 
deficientium | verborum numerum, relieto nunc 
majori, nunc minori spatio diligentissime designa- 
verit. Nos autem, ne tot hiatus in. earumdem epi- 
stolarum contextu conspicerentur, lacunas illas, 
habita ratione majoris minorisve intervalli, quod 
antiquus libravius reliquit, ex ingenio supplevimus, 
el conjecturas noslras semicirculis inclusimus, 
ne eas pro Nysseni verbis quispiam acciperet. 

8) Προσενεγκοῦσα. ld. προσετρίψατο ἄν. 

9) Παρῆν, τοῦτον. Id. εὑρέθησαν. Paulo post, 
t γάρ τι τοιοῦτον ἐν τούτῳ. 

(10) Ita hunc locum emendavimus ex Isocratis 
Oratione ad. Demonicum, in cujus. exordio , quie 
Nyssenus laudat, habentur; nam in Vaticano co- 
dice corruptissime scribitur , εὗρον τὸν λόγον. Sie 
idem Nyssenus in Epist. prima ad Eusebium, ὡς διὰ 
τοῦτο δῶρον τὴν ἐπιστολὴν τοῖς φιλολόγοις νομίζε-- 
σθαι. hi 

(11) Ἡμῖν τοὺς ἐν τῷ vvvi. Id. ὑμῶν προτροπὴ, 
ὥστε. Mox vero ἐν τῇ τοῦ γέροντος προθυμία. E 
paulo post, χαὶ τῆς, ἀχοῆς τοῦ σοφιστοῦ ἄξιον. 


( 
4 
οὐδ 
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ipso juventutis flore constitutos, excitata in (pu- A τῆς νεότητος εὐθαρσὲς ἀνεγείροντας. Εἰ δὲ φανείη τι 


gni discrimine) juvenili audacia , ad aggrediendos 
hostes alacres promptosque reddere. Quod si in co 
tractatu quidpiam occurrat (quod accuratiore stu- 
dio et animadversione) dignum vobis visum fue- 
rit; si quasdam operis partes examini subjicietis, 
eas precipue qua acrius cum heresi certamen prz- 


τῶν Ex τοῦ λόγον xoi τῆς [σπουδῆς] ἄξιον, δοκιμά- 
σαντες μέρη τινὰ, τὰ πρὸ τῶν ἀγώνων μάλιστα, ὅσα 
τῆς [αὐτῆς (12) ἰδέας, ἀνενέγκατο, ἴσως δέ τινα χαὶ 
τῶν δογματιχῶν, φανήσεται ὑμῖν οὖκ ἀχαρίστως 
[εἰρημένα]. “Λπερ δ᾽ ἂν γινώσχοιτε, δτιλονότι ὡς διδα- 
σχάλῳ χαὶ διορθωτῇ ἀναγνώσεσθε. 


cedunt. et quotquot alia relationem ad (idem) materi; genus habent; nonnulla etiam ad ipsum dog- 
ma pertinentia. vobis fortasse. videbuntur haud inscite (dicta fuisse). Quicunque autem talia esse 
deprehenderitis, ea sane tanquam magistro et correctori legetis. 


EPISTOLA XVI. 


EIIIETOAH IG (15). 


Describit in hac. epistola Nyssenus vel trigonalem , vel alium. eidem. plane similem , pile ludum, ejusque 
verba non modicam lucem afferunt iis que de eo ludi genere tradunt post Sipontinum in Marüalem, 


Mercurialis De arte. gymnastica lib. wt, cap. 5 


; Rosinus Antiq. Roman. lib. v, cap. 4, et in cumdem 


Dempsterus pag. 534; Faber in Agonistico lib. 1, tit. 6, et Vossius De quatuor artibus popularibus ia 


Gymnastica 8 65. 


Quemadmodum pila lusores facere solent, cum B 


in trigonum distantes, pilam invicem excipiunt, 
et cum dexteritate remittunt : deludunt autem illum, 
qui in eorum medio prosilit, dum simulato vul- 
Qus motu, et quodam manus gestu, dextrorsum 
vel sinistrorsum se pilam missuros esse ostentan- 
tes, ab ea, quo ipsum accurrere vident, (parte) pilze 
jactlum avertunt et ejusdem spem arte fallunt : 
talia plerumque (a nobis) modo fiunt, qui serio 
bonaque fide agendi studio prztermisso, callide 
cmn bominibus, veluti pila, ludimus, dum bona 
spe, quam (pr:etendimus), fidentium nobis animos 
sinistris factis decipimus. Litterz reconciliati animi 
indices, benevolentix significationes, tesserz, dona, 
conjunctio animorum per litteras inita, hec omnia 
sunt simulati pil:e jaetus, dexteram versus partem 
premonstrati ; sed in eorum locum, qux inde ex- 
spectamus, accusationes, insidiz, calumniz, male- 
dicenti, injurix€ , et sententiarum, una tanlum 
parte audita, rapin:e succedunt. O vos ab omui 
spe felices, quos hujuscemodi hominum nequitiae 
non vetant quominus fidenter audacterque de 
Deo loquamini ! Verumtamen hortamur vos, ut 
non ad res nostras, sed ad eam, quam Dominus 
in Evangeliis tradidit, doctrinam respiciatis ; quid 
enim przsidii, ut sue. melius res procedant, ma- 
rore afflictus habere ab eo potest qui ipsum ca- 
lamitatibus superat ? Ait autem. Seriptura : Mihi 


(12) "Oca τῆς αὐτῆς. Id. ὅσα τῆς ἐπιλεκτῆς ἐστι. 
Et mox, ἀνενέγχατε. Paulo post, &yp. ἥρμηνευ- 
μενα. 

(15) "Ezicz. lc epistola in cod. Med. inscri- 
pta legitur Στρατηγίῳ * estque ordine 12. Zaca- 
guius vero ex. Vat. mistim edidit cum precedente, 
hoc pacto: ἀναγνώσεσθε [τῷ μὴ πράττοντι] οἷόν 
τι lis legetis (qui non [aciunt) quemadmodum, etc. 

(14) "A.L0A40rc. Codex Med. ita supplet lacunam 
editi ex Vat, 

(15-17) In his duabus lacunis, cum sine ullo sup- 
plemento sensus constet, supervacaneum videtur 
quidpiam addere; quod si istas quoque implere 
lubet, in. priori fortasse legendum , DENS 


C 


Οἷόν τι ποιοῦσιν οἱ τῇ σφαίρᾳ παίζοντες, ὅταν τριχῇ 
διαστάντες ἀντιπέμπωσι ἀλλήλοις (14) ἐν εὐστοχίᾳ 


"hv βολὴν (13), ἄλλος παρ᾽ ἄλλου διαδεχόμενοι. Δια- 


παίζουσι δὲ τὸν ἐν τῷ μέσῳ (10)... .. (17) ᾿Αναπη- 
δῶντα τῇ ἐσχηματισμένῃ τοῦ προσώπου ἑρμῇ, xal 
τῇ ποιᾷ τῆς χειρὸς ἐνδείξει [κατὰ τὸ] δεξιὸν ἣ εὐὖ- 
ὦνυμον τὴν βολὴν προδείξαντες, ἐφ᾽ ὕπερ ἂν ἴδωσιν 
αὐτὸν ὁρμῶντα [μέρος (18) ] ἀποπεμπόμενοι, χαὶ τὴν 
ἐλπίδα δι᾽ ἀπάτης ἐψεύσαντο" τοιαῦτα χατορθοῦντος 
χαὶ νῦν ἐπὶ τοῖς πολλοῖς [ἡ μῖν], οἱ τὸ σπουδάζειν 
ἀφέντες, ἐν εὐφυΐᾳ τοὺς ἀνθρώπους σφαιρίξομεν, 
ἀντὶ τῆς δεξιᾶς ἐλπίδος, ἣν [προτείνομεν (19) ] τῇ 
σχαιότητι τῶν γινομένων τὰς ψυχὰς τῶν ἐλπιζόντων 
ἡμῖν παραχρουόμενοι. Γράμματα χαταλλαχτήρια, φι- 
λοφροσύναι, σύμθολα, δῶρα, ἀγαπητικὴ διὰ γραμ- 
μάτων περιπλοχή. Ταῦτά ἐστι τῆς σφαίρας ἡ ἔνδει-- 
ξις, f) κατὰ τὸ δεξιὸν προδειχνυ μένη. ᾿Αλλ᾽ ἀντὶ τῆς 
ἐλπισθείσης διὰ τῆς εὐφροσύνης, χατηγορίαι, συ- 
σχευαὶ, διαθολαὶ, μέμψεις, ἐγχλήματα, μονομερῶν 
ἀποφάσεων ὑφαρπαγαΐί. Μαχάριοι τῶν ἐλπίδων ὑμεῖς, 
οἱ διὰ τῶν τοιούτων τὴν πρὸς Θεὸν παῤῥησίαν πρα- 
γματενόμενοι. ᾿Αλλὰ παραχαλοῦμεν ὑμᾶς, μὴ πρὸς 
τὰ ἡμέτερα βλέπειν, ἀλλὰ πρὸς τὴν Δεσποτιχὴν τοῦ 
Εὐαγγελίου διδασχαλίαν - τίς γὰρ ἂν ἑτέρῳ τῶν 
ὀδυνῶν παραμυθία γένοιτο ἂν ἄλλος αὐτὸν (20) ταῖς 
ὀδύναις ὑπερδαλλόμενος, ὡς δ᾽ ἂν τὴν ἰδίαν διέξοδον 
λάθῃ τὰ πράγματα ; “Ὡς φησι, Ἐμοὶ ἐκδίκησις, ἐγὼ 
ἀνταποδώσω, «έγει Κύριος. Σὺ δέ μοι, ὦ ἄριστε, 


τῆς σφαίρας ἐν εὐστοχίᾳ τὴν βολὴν in posteriori 
vero addendum videlur pronomen, αὐτῶν. 
(16) "Ev τῷ μέσῳ..... ld. £v τῷ μ. πρὸς αὑτήν. 
(18) Ὃρμ. μέρος. M. ὅὁρμ. χατὰ τὸ ἐναντίον. Mox 
vero, χατώρθωται --- παρά. Et paulo post in eodem 
cod. videtur scriptum ἡμῶν pro ἡμῖν suppleto. — 
Vide an melius sit, ἐφ᾽ ὅπερ ἂν ἴδωσιν αὐτὸν ὁρ- 
μῶντα, ἐχεῖθεν ἀποπεμπόμενοι. "δ 
(19) Προτείνομεν. Yd. προϊσχόμεθα: Et paucis in- 
terieclis, ἀγαπητιχαὶ — περιπλοχαί. — Vide an sup- 
plendum hie, προδείχνυμεν, quo verbo in eadem 
epistola non semel utitur Nyssenus. [ 
(20) Ita legendum esse videtur, licet in. scripto 
codice sit αὐτῷν. 
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πράττειν σεαυτοῦ ἀξίως, wol τῷ Θεῷ ἐλπίζειν, xaX A vindicta, ego retribuam, dicit Dominus ὃ. 'Tu. autein, 


μὴ ἐγχόπτεσθαι πρὸς τὸ χαλός τε xal ἀγαθὸς εἶναι, 
δὲ τῷ 
χαὶ δι- 
xaíav τῶν πραγμάτων ἀπόθασιν, ταύτῃ τε ἄγειν, 
ὅπηπερ ἂν ἡ θεία κατευθύνῃ σοφία. Πάντως οὐδὲ ὁ 
Ἰωσὴφ τῷ φθόνῳ τῶν ἀδελφῶν ἐδυσχέραινε, διότι 
τῶν ὁμογενῶν ἡ καχία ὁδὸς αὐτῷ πρὸς τὴν βασιλείαν 
ἐγένετο. 


διὰ τὰ παρ᾽ ἡμῶν ὑποδείγματα - ἐπιτρέπειν 
Θεῷ τῷ δικαιοχρίτῃ (21) τὴν συμφέρουσάν τε 


ἘΠΙΣΤΌΛΗ IZ' (22). 


vir optime, fae. digna te agas, Deo. confide , nec 
infortunia nostra te ἃ bonis rectisque operibus re- 
trahant. Quod autem ad felicem rerum exitum atti- 
net,id totum Deo commenda atque concrede, eo- 
que modo age, quo divina sapientia tibi agendum 
fore monstrabit; nam nec Joseplo male cessit 
invidia fratrum, quandoquidem consanguineorum 
malitia viam ipsi stravit ad regnum. 


EPISTOLA XVII. 


Elegantissimam hanc Nysseni epistolam scriptam fuisse ad. Ecclesiam. Nicomediensem, non modo que in 
ipsa fit Euphrasii. episcopi mentio demonstrat, verum etiam clare. colligitur ev aliis quibusdam ejusdem 
epistole locis, de quibus agimus in nostra ad hoc opus pra[atione. Scripta. autem. [uit post primam 
generalem. Constantinopolitanam. synodum, cui Euphrasius interfuit, cum. post ejus morlem multa in 
Ecclesia illa turba ilerum essent excitate, quas dum hac epistola componere studet. Nyssenus, [ortissimis 
ralionibus evincit, in episcopi electione non. tam mundane nobilitatis atque potentie, quam animi vir- 


(utum rationem habendam esse. 


Ὑμᾶς μὲν, ὁ Πατὴρ τῶν οἰκτειρμῶν xal Θεὸς p. — Vosquidem Pater misericordiarum, et Deus totius 


πάσης παραχηήσεως,. ὁ πάντα ἐν σοφίᾳ πρὸς τὸ 
συμφέρον οἰχονομῶν, διὰ τῆς ἰδίας ἐπισχοπήσειε χά- 
ριτος, καὶ παραχαλέσειεν ἑαυτῷ, ποιῶν (23) ἐν ὑμῖν 
τὸ εὐάρεστον, xal ἔλθοι ἐφ᾽ ὑμᾶς dj χάρις τοῦ Κυρίου 
ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ, xal ἡ χοινωνία τοῦ ἁγίου 
Πνεύματος αὐτοῦ, εἰς τὸ γενέσθαι ὑμῖν θεραπείαν 
μὲν πάσης λίψεως καὶ δυσχερ[ε]ίας, [προχοπὴν δὲ] 
. πρὸς πᾶν ἀγαθὸν, εἰς χαταρτισμὸν τῆς Ἐχχλησίας, 
χαὶ οἰχοδομὴν τῶν ὑμετέρων ψυχῶν, χαὶ εἰς {ἔπαι- 
voy] τῆς δόξης τοῦ ὀνόματος αὐτοῦ. Ἡμεῖς δὲ ταύτην 
ὑπὲρ αὐτῶν τὴν ἀπολογίαν πρὸς τὴν ἀγάπην ὑμῶν 
ποιούμενοι (24), οὐχ ἠἡμελήσαμεν πρὸς τὴν ἀπόδοσιν 
τῆς χεχρεωστημένης ἡμῖν ἐπισχέψεως, ἣ ἐν τῷ παρ- 
ελθόντι χρόνῳ, [| μετὰ (25)] τὴν γενομένην τοῦ μα- 
xaplou Πατριχίου (26) μετάστασιν (27) ἀλλ᾽ ὅτι 
πολλαὶ μὲν αἱ τῶν xa0' ἡμᾶς Ἐχχλησιῶν (28) [τα- 
ραχαὶ (29)], πολλὴ δὲ 1j τοῦ σώματος σαθρότης, ὡς 
εἰχὸς, προϊόντι τῷ χρόνῳ συνεπιδιδοῦσα, πολλὴ δὲ 
χαὶ ἡ τῆς ὑμετέρας ἀγαθότητος εἰς ἡμᾶς ῥᾳθυμία, 
ὅτι οὐδεὶς οὐδέποτε λόγος εἰς προτροπὴν ἐν γράμ- 
ματι, [οὐδὲ σχέσις πρὸς τὴν χαθ᾽ ἡμῶν (30) ] ἘἜχχλη- 
αἶαν, τοῦ μαχαρίου Εὐφρασίου (51) τοῦ ἐπισχόπου 
διὰ πάσης ὁσιότητος ἑαυτῷ τε xal ὑμῖν, οἷον σει- 


5 Rom. xir, 10. 5 IL (ον. τ, ὅ. 


(81) Δικαιοκρίτῃ. M. δικαίῳ χρυτῇ. 

(22) Ἔπιστ. Cod. Med. inscriptam refert hane 
epistolam τοῖς ἐν Νιχομηδείᾳ πρεσθυτέροις * estque 
ordine XX. 

(25) Ποιῶν. Abest hice vox a cod. Med. Paulo 
post, ubi προχοπῆν supplet editor, idem eodex pric- 
fert εὐοδίαν. Et mox προσθήχην pro ἔπαινον. 

(24) αὐτῶν -- ποιούμεγοι. Id. codex, ἑαυτῶν — 
ποιοῦμεν ὅτι. ] 

(25) 'Hpiv. — [ἢ μετά]. Med. ὑμῖν — ἣ καὶ νῦν 
χατά. 

(26) Patricii hujus Nicomediensis episcopi nulla, 
quod sciam, mentio in antiquis monumentis ha- 
betur. 

(21) Vox, μετάστασις, polest etiam significare 
translationem, et exsilium ; sed utrumque sensum 
excludere videtur vox μαχάριος, qud mortuorum 


C 


consolationis 5, qui cuncta sapienter ad utilitatem 
nostram moderatur, gratia sua gubernet, sibique 
conciliet, faciens in vobis beneplacitum suum ; et 
veniat super vos gratia Domini nostri Jesu Christi, 
et ejus Spiritus sancti communicatio, ut fial vobis 
quidem afllictionum omnium atque tribulationum 
solamen; (profectus vero) in omni virtute, ad 
Ecclesie tranquillitatem et animarum vestrarum 
sdificationem atque (laudem) glorix nominis ejus. 
Nos autem excusationem hane nostram apud chari- 
latem vestram instituentes dicimus, nec anteactis 
temporibus, nec post beati PatricH obitum, in 
suscipienda Ecclesie vestra curalione, quemadmo- 
dum muneris nostri ratio postulabat, negligentes 
unquam fuisse; sed quoniam (turbz) multe sunt 
in Eeclesiis nostr: cure commissis, multa etiam 
corporis nostri infirmitas, una cum :etate, ut par 
est, quotidie crescens, multa denique vestra negle- 
ctio nostri, quandoquidem nulla unquam ad nos 
excitandes litterarum collocutione usi estis, (nec) 
ullam cum Ecclesia nostra necessitudinem habui- 
stis; cum alioqui beatus Euphrasius episcopus cha- 
ritate, veluti catenis quibusdam, se ipsum et vos 


epitheton plerumque esse solet. 

(38) Vide, an supplendum potius sit, φροντίδες, 
ul respexisse videatur Nyssegus ad curam illam 
componendarum per Pontieam dicecesim turbat: 
nimium Ecclesie rerum, quam sibi et Helladio 
Ciesariensi. ac Otrejo Melitinensi Constantinopoli- 
tana prima generalis Synodus commisit. Vide Ba- 
ronium àn. 981, tom. IV, pag. 445, et Hermantium 
in Vita S. Basilii lib. ix, cap, 50. 

(29) Ταραχαί. 14. ἀσχολίαι. 


20) Οὐδὲ — ὑμῶν. ld. ἣ δηλωματιχὴ - - ἡμᾶς. 
θ)0 n ld. ἢ 02i ] ἡμᾶς 
Mox vero διὰ πάσης γνησιότητος --- τὴν ὕραχ. 
μῶν. 


(51) Euphrasius Nicomediensis episcopus Con- 
stantinopolitan:: primae generali synodo subscri- 
psit; hinc autem apparet post eamdem synodum 
scriptain fuisse hanc epistolam, 
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cum humilitate nostra sanctissime conjunxerit. Sed A ραῖς τισι, τῇ ἀγάπη τὴν βραχύτητα ὑμῶν συνδήσαν» 


quamvis debitum charitatis officium, nec ἃ nobis, 
curam Ecclesi; vestrae impendendo, nec a vestra 
religiositate, ad id nos adhortando, expletum antea 
luerit; tamen assumptis nunc demum in volorum 
nostrorum societatem precibus vestris, Deum ora- 
mus, ul nos quam celeriter fieri poterit, ad vos 
venire permiltat, ut invicem consolemur, et, Deo 
viam rationemque monstrante, operam demus ut 
iis 4ὰ dudum evenere, malis occurramus, et in 
posterum securi esse possimus, ne amplius hac 
vestra discordia invicem divulsi, dum alius alio 
consilio sese ab Ecclesia separat, diabolo risus 
maleriam prabeatis, cujus voluntas 'atque opus 
est diving voluntati contrarium, neminem salvum 
fieri et ad veritatis cognitionem pervenire. Quanto 
enim putatis, fratres, dolore nos angi, dum ex iis 
qui de rebus vestris nuntium a(ferunt, intelligimus 
nullam rerum apud vos mutationem de integro 
factam esse, sed eos qui semel a mutua charitate 
declinarunt, eodem semper impetu ferri? Et quem- 
admodum si aqui rivus frequenter marginem su- 
peret, et sinistrorsum delapsus, defluat, cgre fieri 
potest ut ad pristinum cursum revocetur, subja- 
cenle, videlicet. solo aqua impetu excavaio, ni 
locus, unde aqua defluit, obstruatur ; ita et eorum 
qui a fratrum communione discesserunt, animi 
sflectio, semel a recta et sincera fide, prz conten- 
lionis δία, veluti distorto cursu, deflectens, pro- 
fundam jamdudum consuetudine fossam egit. aegre- 
que ad pristinam charitatem  benevolentiamque 
revertitur. Quapropter rectore aliquo sapiente 
alque eximio res vestra opus hahent, qui probe 
sciat in alveum quodammodo aberrantes reducere, 
ut inordinatus hujus fluenti decursus ad primevum 
ordinem iterum possit revocari, et rursus pietalis 
segetes vobis multiplicentur, perennibus concordi;e 
aquis irrigae. In hoe. itaque negotio multum stu- 
dii atque alaeritatis unusquisque vestrum adhibere 
debet, ul lalis episcopus sancti Spiritus gralia 
designetur, qui studiose, qux Dei sunt, solummodo 
(intueatur), et nunquam ad ea de quibus adeo 
in hac vita solliciti sumus, oculos adjiciat. 
Propterea enim (antiqua) lex, arbitror, Levitas 
lerrenz haereditatis exsortes esse jussit, ut ejus 
possessionis loco solum Deum (privatim ac przci- 
pue) haberent, eumque de terrenis rebus nihil 
(solliciti) apud se perpetuo custodirent. Quod si 
nonnulli apud vos, aut etiam unusquisque vestrum 
neutram in partem propendat, non idcirco debet 


?) Male in Vaticano codice, ἡμετέρας. 

Καὶ τὴν ὑμετ. — διὰ τάχους. Med. χαὶ τὴν 
ττέραν πρὸς Θεὸν συμπαραλαθόντες διὰ τάχους 
εὐχῆν. 

(54) Ὑμᾶς. Med. legit cum. Vat. ἡμᾶς. Et mox, 
x2: ἄλλου 6pufjv.— Lego ὑμᾶς, sensu ita postulante, 
licet in Vaticano codice sit ἡμᾶς. 

(55) Fortasselegendum, εἰ τοῦ ὀχετοῦ. 

(56) ᾿Οχετεύειν. Med. ὀχετηγεῖν. 

(51) Βιέψῃ. 1... ὄψεται " et paulo post λευιτιχόν 


(5 
( 


πος. 'AXX εἰ xai μὴ πρότερον τὸ τῆς ἀγάπης χρέος, 
ἢ παρ᾽ ὑμῶν διὰ τῆς ἐπισχέψεως, ἣ παρὰ τῆς ὑμε- 
πέρας (92) εὐλαδείας διὰ τῆς προτροπῆς ἀπεπληρώθη, 
νῦν γοῦν εὐχόμεθα τῷ Θεῷ, σύμμαχον πρὸς τὴν ἐπι- 
θυμίαν: ἡμῶν xat τὴν ὑμετέραν εὐχὴν πρὸς Θεὸν 
συμπαραλαθόντες, διὰ τάχους (55), ὡς ἔστι δυνατὸν, 
ἐπιδημῆσαί τε ὑμῖν, xal συμπαραχληθῆναι, xol 
συσπουδάσαι, ὡς ἂν ὑφηγῆται ὁ Κύριος, ὥστε χαὶ 
τῶν ἤδη γεγενημένων λυπηρῶν διόρθωσιν ἐξευρεῖν, 
χαὶ εἰς τὸν ἐφεξῆς χρόνον ἀσφάλειαν" ὥστε μηχέτι 
ὑμᾶς (54) ἐν τῇ ἀσυμφωνίᾳ ταύτῃ διεσπασμένους, 
ἄλλου xav ἄλλην ὁρμὴν ἑαυτὸν τῆς Ἐχχλησίας ἀπ- 
ἄγοντος, γέλωτα προχεῖσθαι τῷ διαθόλῳ, ᾧ βούλημα 
χαὶ ἔργον ἐστὶν ἐξ ἐναντίου τῷ θείῳ θελήματι, τὸ 
μηδένα σωθῆναι, μηδὲ εἰς ἐπίγνωσιν ἀληθείας ἐλθεῖν. 
Πῶς γὰρ οἴεσθε ἡμᾶς, ἀδελφοὶ, θλίδεσθαι πρὸς τὴν 
ἀχοὴν τῶν διαγγειλάντων ἣμῖν τὰ ὑμέτερα, ὅτι οὐδε- 
μία γέγονε τῶν ἐφεστώτων ἐπιστροφῇ" ἀλλ᾽ ἢ τῶν 
ἅπαξ ἀποχλινάντων προαίρεσις ἐπὶ τῆς αὐτῆς ὁρμῆς 
ἀεὶ φέρεται, xal ὥσπερ £x τοῦ ὀχετοῦ (39) ὕδωρ 
πολλάχις εἰς τὴν παραχειμένην ὄχθην ὑπερεχχεῖται, 
xai xau τὸ πλάγιον διαδυὲν, ἀποῤῥέει, μιὴ ἀποσφα- 
λέντος δὲ τοῦ ὑπαιτίου τόπον, δυσανάχλητον γίνετα:, 
χοιλανθέντος τοῦ ὑποχειμένου, πρὸς τὴν τοῦ ῥείθρου 
φοράν" οὕτως ἡ τῶν ἀποστάντων ὁρμὴ, ἅπαξ τῆς 
εὐθείας τε καὶ ὀρθῆς πίστεως Ex φιλονεικίας παραῤ- 
ῥνεῖσα, ἐνεθάθυνεν ἤδη τῇ συνηθείᾳ, xai οὐχ εὐχε- 
ρῶς ἐπὶ τὴν. ἀρχαίαν ἐπανέρχεται χάριν. Διὸ σοφοῦ 
τινος χαὺ μεγάλου χρήζει τὰ χαθ' ὑμᾶς ἐπιστάτου, 
χαλῶς τὰ τοιαῦτα ὀχετεύειν (50) ἐπισταμένου, ὥστε 
δυνηθῆναι πάλιν τὴν ἄταχτον τοῦ ῥεύματος τούτου 
περιτροπὴν εἰς τὸ ἀρχαῖον χάλλος ἀναχαλέσασθαι, ὡς 
ἂν πάλιν ὑμῖν τὰ τῆς εὐσεδείας ἁδρύνοιτο λήϊα, τῇ 
τῆς εἰρήνης ἐπιῤῥοῇ χαταρδόμενα. Διὰ ταῦτα πολλὴ 
χρεωστεῖται τῷ πράγματι παρὰ πάντων ὑμῶν σπουδή 
πε xal ἐπιθυμία, πρὸς τὸ ἀναδειχθῆναι προστάτην 
ὑπὸ τοῦ ἁγίου Πνεύματος τοιοῦτον, ὃς ὅλῳ τῷ 
ὀφθαλμῷ τὰ τοῦ Θεοῦ [βλέψῃ (57)] μόνα, πρὸς οὐ-- 
δὲν τῶν ἐν τῇ ζωῇ σπουδαζομένων μετεωρίζων τὸ 
ὄμμα. 7 


Διὰ τούτου γὰρ οἶμαι τὸν [παλαιὸν] νόμον ἀπόχλη- 
ρον τῆς γηΐνης χληρονομίας τὸν Λευΐτην ποιεῖν, ὡς ἂν 
μερίδα χτήσεως xa0' [ἑαυτὸν (58) τὸν Θεὸν μόνον 
ἔχοι, καὶ τοῦτο περιέποι διὰ παντὸς ἐν ἑαυτῷ τὸ 
χτῆμα, πρὸς οὐδὲν ὑλῶδες [ἀποθλέπων (59) ]* εἰ δέ 
τινές εἰσιν, ἢ xo ἐσμὲν ἀδιάφοροι, μιηδεὶς πρὸς τοῦτο 
βλέπων ἐπὶ τῶν... πτέσθω (40). Οὐ γὰρ νόμος ἐστὶ 


DTO παλαιόν. 

(38) Καθ᾿ ἑαυτόν. ld. καθὼς γέγραπται. Et mox 
πὸ χτημα ἑαυτῷ. ἣ 

(59) ᾿Αποδιλέπων. Med. τῇ ψυχῇ χαθελχόμενος. 

(49) ... πτέσθω. 14. ἰδίων βλαπτέσθω. Mox vero, 
ἄλλοις pro χαλῶς. Et paulo post, ὅπως ἂν πρὸς τὸ 
κρεῖττον γένοιτο ἡ τῆς ἐχχλησίας ἐπίδοσις τῶν διε 22 
—Fortassé hic legendum supplendumque est πρὸς 
τοῦτο βλέπων τῶν μὴ δεόντων ἁπτέσθω * nisi quis 
ualit, ἐπὶ τὰ μὴ δέοντα χαμπτέσθω, vel χυπτέσθω. 
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τοῖς ἀπλοῖς πρὸς τὸ μὴ τὰ δέοντα πράσσειν, τὸ παρ᾽ A aliquis ad agenda ea qu: non decet, animum ad- 


ἑτέροις [χαλῶς] γινόμενον" ἀλλ᾽ ὑμᾶς χρὴ τὰ ἑαυτῶν 
βλέπειν, ὅπως ἂν τὸ χρεῖττον γένοιτο ἡ [σπουδὴ (4)], 
τῶν διεσχορπισμένων πάλιν εἰς τὴν τοῦ ἑνὸς σώμα- 
τὸς ἁρμονίαν ἐπανελθόντων, xa τῆς πνευματιχῆς εἰ- 
ρήνης [ὑπὸ τῶν (42) εὐσεθῶς τὸν Θεὸν δοξαζόντων 
εὐθηνουμένης. Πρὸς τοῦτο χαλῶς ἔχει (15), οἶμαι, 
σχοπεῖν τὰ χαλὰ τῇ ἐχ[λογῇ, ὡς] ἂν ὁ ἀναδεικνύμε- 
vog εἰς προστασίαν ἐπιτηδείως ἔχοι " γένος δὲ, χαὶ 
πλοῦτον, xaX χοσμιχ[ὴν περιφάνειαν (4) ἐν τοῖς 
ἐπισχοπιχοῖς χατορθώμασιν ὁ ἀποστολιχὸς οὐχ ἔνομο- 


e 


ἐτησς λόγος " ἀλλ᾽ εἰ [πᾶν τοῦτο] αὐτόματον ἕποιτο 
τοῖς προηγουμένοις, ὡς σχιὰν χατὰ τὸ συμθὰν &xo- 
)ουθοῦσαν, οὐχ ἀποθάλλομεν, [ἀλλ᾽ οὐδὲν (45)] ἧττον 
ἀγαπήσομεν τὰ προτιμότερα, xày χωρὶς τύχῃ. Αἰπό- 
Aog ἣν ὁ προφήτης [᾿ἀμὼς], ἁλιεὺς ὁ Πέτρος, χαὶ τῆς 
αὐτῆς τέχνης ὅ τε τούτου ἀδελφὸς ᾿Ανδρέας, καὶ ὁ 
ὑψηλὸς Ἰωάννης, σχηνοῤῥάφος ὁ Παῦλος, xat ὁ Maz- 
θαῖος τελώνης, χαὶ οἱ ἄλλοι κατὰ τὸν αὑτὸν τρόπον 
διοίως ἅπαντες, [οὐχ ὕ]πατοί τινες, xat στρατηλάται, 
xai ὕπαρχοι, ἣ χατὰ ῥητοριχὴν, xal φιλοσοφίαν 
περίθλεπτοι " ἀλλὰ πένητες, xal ἰδιῶται, xal ἀπὸ 
ὧν ταπεινοτέρων ἐπιτηδευμάτων ὁρμώμενοι" χαὶ 
ὅμως Εἰς πᾶσαν τὴν γῆν ἐξῆλθεν ὁ φθόγγος ab- 
τῶν, καὶ elc τὰ πέρατατῆς οἰκουμένης τὰ ῥήματα 
αὐτῶν. BAézece, φησὶ, τὴν κιῆσιν ὑμῶν, ἀδελφοὶ, 
ὅτι οὐ πο.1.1οὶ σοφοὶ κατὰ σάρκα, οὐ ποι1.λοὶ δυ- 
γατοὶ, οὐ πο.1.1οἱὶ εὐγενεῖς " ἀ.1.1ὰ τὰ μωρὰ τοῦ κό- 
σμου ἐξελέξατο ὁ Θεός. Ἴσως τι μωρὸν xo νῦν 5) 
τοῖς φαινομένοις τῶν ὀφθαλμῶν τῶν ἄνθρω πίνων νο- 
μίξεται, ὅταν ἀσθενὲς ὑπὸ πενίας, ἣ ἄδοξον ἢ διὰ τὴν 
σωματιχὴν δυτγένειαν: ᾿λλλὰ τίς εἶδεν, εἰ μὴ τούτῳ 


t 


LI 


L1 


; τῶν εὐπατριδῶν τινα xol ὑπερόγχων ix τῆς 
ὑπάτου βουλῆς εἰς προστασίαν λαθεῖν, ἣ τὸν ἁλιέα 
ξέτρον, ᾧ μηδὲν ἣν £x. τοῦ χόσμου τούτου πρὸς εὐδο- 
( 


ίαν ἐφόλχιον (46) ; Τίς olxia, τίνες οἰχέται, ποία χτῇ- 
σις διὰ προσόδων τρυφὴν χορηγοῦσα ; ᾿Αλλ᾽ ὁ ξένος, xal 
ἄστεγος, χαὶ ἀτράπεζος, τῶν τὰ πάντα ἐχόντων πλου- 
σιώτερος ἦν, ὅτι διὰ τοῦ μηδὲν ἔχειν, τὸν Θεὸν εἶχεν 
ὅλον. Οὕτω χαὶ οἱ Μεσοποταμῖται, βαρυπλούτους 
ἔχοντες ἐν ἑαυτοῖς σατραπείας, πάντων ἐδοχίμασαν 
πὸν Θωμᾶν εἰς ἐπιστασίαν ἑαυτῶν προτιμότερον (47), 
xci 
xa 


Τίτον Κρῆτες, xai Ἱεροσολυμῖται Ἰάχωθον, 
ἡμεῖς οἱ Καππαδόχαι: τὸν Ἑχατόνταρχον (48), τὸν 
T PsaL xvi, 5. S 0}. 1,96. 

(41) Videan melius sit, ἢ πραγματεία. 

(42)1 "Ὑπὸ τῶν. ld. ἐν τῷ πλήθει vov. 

(ἀδ) Καλῶς ἔχει. ld. χαλῶς ἔχειν. El mox, σχο- 
πεῖν τὰ χαλὰ τῇ ἐχχλησίᾳ βουλόμενον, ὅπωξ ἄν. 

(44) Κοσμ. περιφ. Ul. χησμιχὴν περιφάνειαν ζη- 
πεῖν. Paulo ost pro πᾶν τοῦτο id. cod. μέν τι τού- 
τῶν χατὰ τό 

(45) "AAA" οὐδέν. 
χωρὶς τούτων. 

(46) Fortasse legendum, ἐφόδιον " sed et dici pos- 
set Nyssenum lüdere in voce, ἐφόλκιον, qui navieu- 
lam, seu cymbam proprie siznilicat, quasi diceret, 
Petrum nil ex terrenis rebus possedisse, quibus, 


M. εἰ μὴ οὐδέν. Et mox, 


n 


jicere. Neque enim quod apud alios (recte) agitur, 
id simpliciorum animos ad res male gerendas debet 
inducere, sed oportet ea tantum. quie ad. vos per- 
tinent, attendere, ut (conatibus vestris) meliorein 
exitum sortientibus, id tandem consequamini, uL 
qui ab Ecclesia secesserunt, iterum ad ejus uni- 
tatem revertantur , et spiritualis pax (ab) his, qui 
pie Deum glorificant, instauretur. Proeterea miultum 
expedire arbitror, ut (in episcopi electione) quod 
justum, rectumque est, pr oculis habeatur, 
uL nempe idoneus ad eam dignitatem promovea- 
tur; genus autem clarum, divitias, et mundanze 
(nobilitatis splendorem) episcopi dotibus annu- 
meranda esse nunquam apostolica sanctione 
statutum fuit; sed si (hic omnia ) ultro et. non 
quisita in episcopo reperiantur, ea utique, 
velut. umbram casu et fortuito comitantem , non 
rejieimus ; (at nihilo) minus quie prsestantiora hisce 
rebus sunt, animi scilicet dotes, majori in pretio 
habebimus, tametsi illis omnibus caruerint. Capra- 
rius erat (4mos) propheta , piscator Petrus , eam- 
demque artem hujus frater Andreas et sublimis 
Joannes exercebat, scenofactori:e Paulus operam 
dabat, publieanus erat Matthaeus , cieterique omnes 
discipuli similiter, (non) consules, non exercituum 
ductores erant , non praefecti przetorio, nec rheto- 
ricis et philosophicis scientiis conspicui, sed pau- 
peres idiot: , et e vilioribus artibus accersiü ; et 
tamen Jn omnem terram exivit sonus eorum , et. in 
[ines orbis terre verba eorum 1. Videte, &it Aposto- 
lus, vocationem vestram, fratres, quia non mulli sa- 
pientes. secundum carnem , non multi potentes , non 
multi nobiles ; sed qua sulta sunt mundi elegit Deus ^. 
Fortasse nunc etiam stultum quid humanis oculis 
ilie videtur, qui propter paupertatem infirmus, vel 
propter corporis, non vero animi ignobilitatem ob- 
scurus apparet. Sed quis seit, an super ejusmodi 
hominem, tametsi sublimibus atque illustribus 
viris longe inferiorem, divina gratia unctionis cornu 
inclinet? Quidnam urbi Rom:e antiquis temporibus 
magis conducebat, nobilemne aliquem atque fastu 
tumentem senatorii ordinis virum in Ecclesi: pr:e- 
positum accipere, an potius Petrum piscatorem , 
cui nil ad gloriam ex mundanis rebus suppelebat ? 
Qu:e domas, qui famuli, qu: possessiones proventi- 
bus suisreruwn omoium aflluentiam suppeditantes? 


veluti quadam navicula, ad mundan: nobilitatis 
gloriam adnavigaret. 

(47) Thomam Apostolum Parthis Evangelium 
pradieasse antiqui scriptores&uno ore testantur. 
Hoc amplius affirmare videtur Nyssenus , eumdem 
primum Mesopotami:x episcopiun fuisse. Cieteruin 
satrapas, ct satrapias ἃ Persis et finitimis geuti- 
bus vocatas fuisse provincias earumque rectores, 
notum est eruditis. 

(48) Ex hoc Nysseni loco discimus Longinum 
centurionem , qui lancea Christi latus in Cruce 
pevfodit, primum Czesareie episcopum fuisse. Sane 
in Romano aliisque vetustis. martyrologiis Longini 
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sed peregrinus homo, domo et vietu carens, ditior A ἐπὶ τοῦ πάθους τὴν θεότητα τοῦ Κυρίου ὁμολογή- 


illis erat , qui omnia possidebant, quia nihil pos- 
sidendo, Deum totum obtinuit. Ita et Mesopotami:e 
incole, tametsi inter ipsos ditissimi satrapiarum 
rectores essent, nihilominus Thomam cunctis di- 
gniorem esse censuerunt, quem sibi ipsis prafice- 


σαντα, πολλῶν ὄντων χατὰ τὸν χρόνον ἐχεῖνον λαμ.- 
πρῶν ἐν γένει χαὶ ἱπποτρόφων χαὶ τοῖς ἐν τῇ συγ- 
χλήτῳ πρωτείοις (49) σεμνυνομένων, χαὶ χατὰ πᾶσαν 
δὲ Ἐχχλησίαν [ἰδεῖν ἔστι] τοὺς χατὰ Θεὸν μεγάλους, 
τῆς χοσμιχῆῇς περιφανείας προτιμηθέντας. 


rent, Ita et Τιταμι Cretenses, et Hierosolyma cives Jacobum ἴῃ episcopum elegerunt, nosque Cappa- 
doces centurionem illum, qui passionis tempore divinitatem Domini fassus est, etsi multi tunc tem- 
poris apud nos essent illustres genere et nutritores equorum, quique primas in senatu partes obtine- 
rent. Quin et per universam Ecclesiam (eernere est) viros, qui secundum Deum magni sunt, aliis mun 


dana nobilitate conspicuis przlatos. 


Opportunum autem arbitror, ut in przsenti ad 
lize quoque respiciatis, si de antiqua Ecclesi:e ve- 
str» dignitate reporanda solliciti estis. Nil enim 
vobis notum magis est quam vestra gentis listo- 
rie, ex quibus apud vos ab antiquis temporibus , 
priusquam vicina vobis civitas eflloresceret, re- 
giam sedem exstitisse, nullamque aliam przeterquani 
urbem vestram prineipatum totius provincie ob- 
tinuisse constat. Et nunc quidem zdificiorum pul- 
chritudo atque magnificentia periit ; sed urbis pars, 
quie ex civibus constat, utique, quod ad eorumdem 
tam multitadinem tum pr:stantiam attinet, pristi- 
num adhuc splendorem retinet. Quapropter maxime 
decet nil humilius illis que vobis suppetunt, bonis 
(animo concipere), sed par atque dignum urbis 
vestrze nobilitate in praesenti negotio studium ad- 
hibere, ut talem inter cives vestros praposituin 
tandem invenire possitis, qui se non indignum 
vestra nobilitate praebeat. Siquidem turpe est ac 
prorsus (absurdum) navis quidem rectorem eum 
fieri, qui ejus gubernandz? gnarus non sit; eun 
vero, qui ad Ecclesize cfavum sedet, artem ignorare 
qua secum navigantium animas in Dei portu salvas 
collocet. Quot (enim) propter rectorum imnperi- 
tiam naufragia jam (fecerunt) Ecclesie ? Quis 
enumerare polerit qux (nostris oculis observan- 
Lur) mala, nunquam. profeeto eventura, si. Eccle- 
si* peritos aliquos gubernatores habuissent ? Quin 
et fabrilis artis non rudibus, sed gnaris , ferrum 
ad fabricanda vasa tradimus ; igitur et fidelium 
anime idis committendz sunt, qui eas probe 


sciant, divini Spiritus fervore sublata duritie, 


hujus apud Caesaream Cappadoci$ passi, mentio 
habetur idibus Martii ; sed ipsum Csariensis urbis 
episcopuin fuisse, nec martyrologia nec acta ejus- 
dem Longini, ab Hesychio cirea Christi annum 429, 
ut putant, conseripta et a Bollando edita, te- 


stantur. 
(49) Πρωτείοις. Ms. Med. πρώτοις. Mox, xaz& 
πάτας ἐχχλησίας εὕροι τις &v. — lta emendandum 


censui Vaticanum cod., in quo scribitur πρώτοις. 

(50) Nieieam Bithynige urbem intelligit, quie tuuc 
temporis ad Metropoleos dignitatem jam evecta 
fuerat, cujus contentiones de primatu cum Nico- 
miediensibus notissim:e sunt viris eruditis, 

(51) Antiqui enim Bithyni:e reges apud Nicome- 
diam sedem fixerant ; quin et Diocletianus Impera- 
tor Nicomedize sedem posuit, eamque zedificioruni 
multitudine ac magnificentia urbi Roma parem 
reddere conatus est. Vide Laetantium de Mortibus 


D 


C 


Πρὸς ταῦτα βλέπειν ἐπὶ τοῦ παρόντος οἶμαι δεῖν 
xai ὑμᾶς, εἴ γε μέλλοιτε πάλιν τὸ ἀρχαῖον τῆς "Ex- 
χλησίας ὑμῶν ἀναχαλεῖσθαι ἀξίωμα. Οἴδατε γὰρ 
παντὸς μᾶλλον τὰ ὑμέτερα διηγήματα, ὅτι ἐξ ἀρχαίου 
πρὶν τὴν γείτονα (80) ὑμῶν ἐξανθῆσαι πόλιν, παρ᾽ 
ὑμῖν ἣν τὰ βασίλεια (51), καὶ τὸ προέχον ἐν πόλεσιν 
ὑπὲρ τὴν ὑμετέραν οὐχ ἣν᾽ χαὶ νῦν (52) ὁ τῶν olxo- 
δομημάτων (55) χαλλωπισμὸς ἠφανίσθη, ἀλλ᾽ ἡ ἐν 
τοῖς ἀνθρώποις πόλις, ἐν πλήθει τε χαὶ δοχιμοτάτοις 
[τῶν πολιτῶν] πρὸς τὸ ἀρχαῖον ἐξισοῦται χάλλος. 
Οὐχοῦν πρέπον ἂν εἴη, μὴ ταπεινότερον τῶν προσ- 
όντων ὑμῖν ἀγαθῶν [φρονεῖν (54)], ἀλλὰ συνεπαίρειν 
πῇ περιφανείᾳ τῆς πόλεως, τὴν περὶ τῶν προχειμέ- 
νων σπουδὴν, ὡς ἂν τοιοῦτον εὕρητε ἐπὶ τοῦ λαοῦ 
χαθηγούμενον, ὡς μὴ ἀνάξιον ὑμῖν ἐπιδειχθῆναι." 
Αἰσχρὸν γὰρ ἀδελφοὶ, χαὶ παντάπασιν [ἄτοπον, 
τὸν (55)] μὲν κυδερνήτην μὴ γίνεσθαι, εἰ μὴ τῆς χυ- 
θερνητιχῆς ἐπιστήμων εἴη τὸν δὲ ἐπὶ τῶν οἱάχω" 
τῆς Ἐχχλησίας χαθήμενον, ἀγνοεῖν ὅπως ἂν τὰς τῶν 
συμπλεόντων ψυχὰς εἰς τὸν λιμένα τοῦ Θεοῦ χαθορ- 
μίσειε. Πόσα [γὰρ γέγονε] δι᾽ ἀπειρίας τῶν χαθηγου- 
μένων αὕτανδρα τῶν Ἐχχλησιῶν ἤδη ναυάγια ! Τίς 
ἂν ἐξαριθμήσηται τὰ ἐν ὀφθαλμοῖς], μὴ ἂν συμ- 
θάντα, εἴ τις Ἦν που ἐν τοῖς χαθηγουμένοις χυθερνη- 
τιχὴ ἐμπειρία; ἀλλὰ χαὶ τὸν σίδηρον [οὐ τοῖς} ἀτέ- 
χνοις, τοῖς δὲ ἐπιστήμοσι τῆς χαλχευτιχῇς εἰς τὴν 
τῶν σχευῶν ἀπεργασίαν χαταπιστεύομεν. Οὐχοῦν 
χαὶ τὰς Ψυχὰς τῷ χαλῶς ἐπισταμένῳ τῇ τοῦ ἁγίου 
Πνεύματος ζέσει χαταμαλάσσειν, ἐγχειριστέον, ὃς 
διὰ τῆς τῶν λογιχῶν ὀργάνων τυπώσεως, σχεῦος ἔχλο- 
γῆς τε χαὶ εὔχρηστον (56) ἕχαστον ὑμῶν ἐπιτελέ- 
σειε. Τοιαῦτα ποιεῖσθαι τὴν πρόνοιαν ὁ θεῖος 'Amó- 


persecutorum cap. 7. 4 

(52) Kal vov, Med. νῦν cl xat. Paulo post, δοχιμό- 
vn τῶν οἰχητόρων. 

(55) Nicomedia siquidem terree motu funditus 
subversa fuit, vicinis urbibus ex parte servatis, 
Datiano et Cereale coss. anno 568 zr Chri- 
slianz, ut refert Ammianus Marcellinus lib. xvir, 
cap. 45, Idatius in Fastis, Socrates in. Hist. eccl. 
lib. n, cap. 59, et Hieronymus in. Chronico. Vide 
Libanium in Monodia de ejusdem urbis subversione. 
Sed et reliquam Nicomediam Juliano imperante 
τ Γι motu collapsam fuisse idem Ammianus Mar- 
cellinus lib. xxi, cap. 51, testatur. 

, (94) dporeiv. Id. ἔχειν τὸ φρόνημα. Mox vero 
εὕρητε παρὰ τοῦ θεοῦ. 

(55) Τόν. Id. τὸν ---- νεώς. 

(50) Εὔχρηστον, Med. εὐχρηστίας. Mox τοιαύ- 
τὴν T. 
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πᾶσι νομοθετῶν 
ἐπίσκοπον ἀνεπ 


τοῖς ἀχούουσιν, ἐν οἷς φησι δεῖν τὸν 


πίληπτον εἶνα!. "Ap' οὖν τούτου μόνου 


τῷ ᾿Αποστόλῳ μέλε., ὅπως ὁ τῆς ἱερωσύνης προ- 
εἐστηχὼς, τοιοῦτος εἴη; Καὶ τί τοσοῦτον χέρδος, εἰ 


ἐν ἑνὶ τὸ ἀγαθὸν χαταχλείοιτο; ᾿Αλλ᾽ οἶδεν, ὅτι τῷ 
προσχόντι (D) συμμορφοῦται τὸ ὑποχείριον, xat τὰ 
κατορθώματα τοῦ καθηγουμένου, τῶν ἑπομένων γίνε- 
ται. Ὃ γάρ ἐστιν ὁ διδάσχαλο:, τοῦτο zo τὸν μαθη- 
τὴν ἀπεργάζεται " οὐ γὰρ ἔστι τὸν τῇ χαλχευτιχῇ 
τέχνῃ μαθητευόμενον, ὑφαντιχὴν ἐξασχῆσαι, ἢ ἱστουρ- 
γεῖν διδασχόμενον, ῥήτορα, ἢ γεωμέτρην γενέσθαι" 
ἀλλ᾽ ὅπερ ἐν τῷ χαθηγουμένῳ βλέπει ὁ μαθητὴς, 
ποῦτο καὶ εἰς ἑαυτὸν μετατίθησι. Διὰ τοῦτό φησι" 
Κατηρτισμένος ἔσται πᾶς μαιθητὴς, ὡς à διδάσκα- 
ος αὐτοῦ. 

Ti οὖν, ἀδελφοί ; 
σθαι, xd χατεσταλμένον τῷ ἤθει, χαὶ μέτριον, χαὶ 


H ; 
ἄρα δυνατὸν ταπεινόφρονα γενέ- 


φιλοχερδείας χρείττονα, xa τὰ θεῖα σοφὸν, xo πε- 


ἐπ 


) ἐν ἴς 


παιδευμένον τὴν 


ε: 


τρόποις ἀρετήν τε, χαὶ &mt- 
᾿Αλλ᾽ 
ΠΕΣ πε EDU ΟΥΤΩΣ AER 

οὐχ οἶδα πῶς οἷόν τε τὸν χοσμιχῶς μαθητευθέντα, 


ειαν, ταῦτα Ev s OR μὴ βλέποντα ; 


πνευματιχὸν γενέσθαι. Πῶς yàp ἂν μὴ xav ἐχεῖνον 
αὐτὸν ὁμοιούμενοι; Τί χέρδος ἐστὶ τοῖς 
τοῦ ὑδρείου μεγαλουργίας, ὕδατος ἐν 
xàv ἐν 


εἶεν οἱ πρὸς 
διψῶσι τῆς 
μὴ ὄντος ; 
χιόνων ἐπάλληλος θέσις E 
ττέτασον, τί μᾶλλον ἂν ὁ διψῶν ἕλοιτο πρὸς τὴν ἑαυτοῦ 


αὐτῷ ποιχίλοις σχήμασιν ἡ τῶν 


ἐπὶ τοῦ ὕψους ἀνέχει (58) τὸν 


χρείαν; λίθους εὖ διαχειμένους βλέπειν, ἢ χρουνὸν 


εὑρεῖν, xàv ἀπὸ ξυλίνου σωλῆνος ῥέῃ, μόνον διειδές 
πε xai πότιμον τὸ νᾶμα προχέοντα ; Οὕτως, ἀδελφοὶ, 
ποῖς πρὸς τὴν εὐσέθειαν fatuus ἀμελητέον ἂν εἴη 
πῆς ἔξω σχηνῇς, ἣ εἴ τ χαὶ χαταλόγοις 
ἀξιωμάτων ἀδρύνετα!:, Sod ) 

δους λαμθάνων, χαυχᾶται (59) 
ἑαυτοῦ [ἀφορῶν, μεγαλύνεται (00)], 
τῷ 


9 
dcum 
]. xe πρὸς τὸ γένος 


τ 


— 


τύφῳ πε διδυ τοῖο 
ὑδρεῖον, 


ἀναζητεῖν 


ἐν τῷ βίῳ τὰ προὴγ ae cya. * 


D 


Eus ἂν ἢ δυνατὸν, τῷ λύχνῳ τοῦ 


Πνεύματος πρὸς τὴν Κῆπος 


xexJAeic μένος (61), 


ἔρευναν χεχρημένοι, 
καὶ πηγὴ éczpeyicuérn, χαθά 
φησιν ἡ Γραφὴ, ἵνα διὰ τῆς χειροτονίας... τῷ χήπῳ 
«ρυφῆς (02), χαὶ ἀναστομωθέντος 
xus, χοινὺν γένητα!: χτῆμα τῆς χαθολιχῆς Ἐχχλησίας. 
[Γένοιτο δὲ (65)], χαὶ παράσχοι ὁ Κύριος εὑρεθῆναι 
σκεῦος ἐχλογῆς, 

Ὁ Κυρίῳ, ἔσε- 
διὰ τῆς ὁμονοὴ- 


τοῦ τῆς πηγῆς ὕδα- 


διὰ τάχους ἐν ὑμῖν τοιοῦτον, ὃς ἔστ 
στύλος [: Ἐχχλησίας]. Πιστεύομεν 
σθαι τ 


αι σ 
05 τῷ 


ὕτα, εἴπερ ὑμεῖς βουληθείητε 
D n jm 
πιχῆς [χάριτος τὸ (64)] ἀγαθὸν συμφώνως ἰδεῖν, 


δ] ΤΠ ΠΣ DT 297 39 Buc-ivi; 40. !!Gant-1v, 49 

(91) Προσχόντι. Yd. προέχοντι. 

(58; ᾿Αγνέχει. Med. &véyn- 

(59) ᾿Ετησίας.---καυχ. Md. ἐτησίους ἀναριθμεῖται 
προσόδους. 

(00) 'Agopór, qeyaA. Id. βλέπων περιογχοῦται. 

(61) Κεκχρημένοι. — χεκιεισμένος. Med. χεχρη- 
μένοι εἴ που τίς ἐστι χεχλεισμένος. Mox id. cod. post 
χειροτονίας lacunam ia supplet, ἀνοιχθείσης ἡμῶν 
ἐν. Et. paulo post, χαθόλου ἐχχλ. 


ῬΆτποΣ. Gg. XLVI: 


— EPIST. XVit. 


στολος ἐγχελεύεται, διὰ τῆς πρὸς Τιμόθεον ἐπιστολῆς A molles reddere , et qui 


p 
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rationum momentis, ceu 
malleorum ictibus , unumquemque nostrum in vàs 
electionis , et Domino non inutile valeat efformare. 
Hujus rei nos rationem habere divinus jubet. Apo- 
stolas, dum in Epistola ad Timotheum de episco- 
porum moribus legem , fidelibus cunctis obser- 
vandam , sancivit, inquiens, oportere episcopum 
irreprehensibilem esse *. Nunquid enim hoc tantum 
curat Apostolus, ut qui sacerdotio fungitur, talis 
sit? Eequod magnum luerum esset, si uno tantum 
homine probitas contineretur? Sed plane novit 
Apostolus, pripositorum moribus subditos con- 
formari, et recta ducis faeta , illorum etiam, qui 
ipsum sequuntur, propria fieri. Etenim qualis est 
magister, talem et discipulum efficit; nam qui 
arti fabrili operam navat, is textor fieri nequit, 
sicut nec qui texere didicit, rhetor, vel geometra 
potest evadere ; sed quod in magistro observat 
discipulus, id utique in se imitatione transfert ; 
propterea, inquit Scriptura, Perfectus erit. omnis 
discipulus, quemadmodum magister ejus '? 

Quid igitur, fratres ? Nunquid humilis, modestus, 
moderatus , lucro non addictus , divinarumque re- 
rum peritus, et morum probitate, atque mansuetu - 
dine proditus, fieri poterit, qui hzc in magistro 
non conspexerit? Verum non video , quomodo qui 
mundana tautum didicit, spiritualis evadere valeat. 
Quomoo enim alicujus formam speciemque non 
referant , qui ad eumdem sese componunt? Quid 
prodest sitientibus aquarii magnificentia , si aqua 
vaeuum sit? Quamvis enim multiformes column: 
concinne disposit:e , fastigium | sustollant in al- 
Qum, quid potius in. usum suum sitiens eligeret 
lapidesne affabre dispositos intueri, vel fontem 
invenire, quantumvis ex ligneo canali defluat, 
solumque pellucidos, et potui gratos latices 
profundat? Ha, fratres ,. iis qui pietatem pr:e 
oculis habent, nulla ratio habenda esset ex- 
lerioris speciei, atque pomp ; et quis ami- 
corum effertur, et dignitatum — copia 
superbit, et multis (annuis redditibus fruens, ex- 
tollitur), ct. ad genus suum (respiciens , gloria- 
tur),et undequaque fastu intumescit, talem utique 


si 


numero 


. hominem missum facere oportet, tanquam siccum 


aquarium, nisi iis prieditus sit moribus, qui primum 
in reeta vite institutione locum obtinent, et spiri- 
tuali lucerna ad serutandum adhibita, inquirendus, 
Ilortus conclusus, et [ons ob- 
signatus !!, quemadmodum, inquit Scriptura, ut (re- 
serato) per ordinationem voluptatis horto, et recluso 


quantum fieri potest, 


j3) Videtur hie legendum. supp'endummque esse, 
τῆς χειροτονίας ἀνεῳγμένου τοῦ χήπου vpu- 
one, quam lectionem in versione Latina secutus 
um. 
(63) Γένοιτο δέ. ld. fj ἐν ἐχείνῳ χάρις. Paulo 
post, στύλος τε xal ἑδραίωμα τῆς à ὰ ληθείας πιστ. 
(64) Χάριτος τό. ld. συμπνοίας πρὸς τὸ χοινόν. 
Mox vero, Κυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ τὸ ἀγαθόν, 
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aqua fonte, in communem Écclesiz catholicz uti- A προτιμήσαντες τῶν ἰδίων θελημάτων, τὸ θέλημα τοῦ 


litatem cedat. (Faxit autem), concedatque Deus, 
ut quam cito inter vos talis vir inveniatur, qui sit 
vas electionis, et columna ( Ecclesi: ). Confidimus 
autem in Domino, fore ut hxc accidan!, si (gratia), 
qua paeem concordiamque fidelibus conciliat, ad- 


Κυρίου ἡμῶν [xaX τὸ αὐτῷ δοχίμιον] xa εὐάρεστον, 
χαὶ τέλειον, ἵνα κατορθούμενον ἐν ὑμῖν τοιοῦτον ἧ, 
ᾧ xaX ἡμεῖς [χαίρομεν (65), χαὶ ὑμεῖς] ἐντρυφήσετε, 
χαὶ ὁ Θεὸς τῶν ὅλων ἐνδοξασθήσεται, ᾧ πρέπει ἡ δόξα 
εἰς τοὺς αἰῶνας. 


juti, ad id quod bonum rectumque est, concorditer animum intendere velitis, vestre. voluntati, Domini 


nostri voluntatem (et quod ipsi probatur), et placet, 


quodque perfectum est, priferentes; ita. ut 


recte facta. vestra talia sint, quibus et nos (gaudeamus et vos) exsultetis, et. universorum  Domi- 


nus glorificetur, quem decet gloria in βίοι]. 


EPISTOLA XVIII. 


EIIIZTOAH IH' (60). 


De hac epistola hoc unum tantum conjicere possum, scriptam nempe [uisse, quo tempore Nyssenus ab 
Ecclesia exsulabat ; nam ea de re conqueritur, simulque miserum Ecclesiarum Asie statum describit. 


luam pulchra rerum pulehrarum similitudo est, 
lcl lc! litudo est, B 


cum expressam primigeni? venustatis imaginem 
(servant)! Nam enimz tuz revera pulehrz expres- 
sissimam imaginem vidi in suavissimis tuis litte- 
ris, (quas ut) alicubi Evangelium ait *?, ex abun- 
dantia cordis tui mellitas reddidisti ; quamobrem 
te ipsum intueri, (tuaque) benevolentia, per co- 
mitatem illam, qux in eisdem litteris elucebat , 
potiri arbitrabar, easque s:penumero (in manus) 
sumens, assidueque percurrens, majore semper 
earum desiderio ( affectus sum );. nullaque id 
agendi satietas erat, quippe qui, utl in rebus 
suapte natura pulchris atque egregiis usu eve- 
nit, voluptatem ex tuis litteris ortam ( excipere , 
ae terminare neutiquam potest.) Nam nec solis 
continuus et liber aspectus ejus intuendi cu- 
piditatem minuit, neque valetudinis prosperitas 
sui desiderium tollit; sie etiam nullam satieta- 
iem dari posse credimus ejus voluptatis, qui ex 
probitate tua capitur, cujus excellentiam , atque 
praéstantiam spe coram, nunc autem etiam per 
litteras clare cognovimus. Sed quemadmodum af- 
tici solent, qui inzentem ex aliqua re sitim con- 
trahunt ; ità et nos quo magis tuis bonis explemur, 
eo magis eorumdem quodammodo siti corripimur. 
Quod si nullam assentationem , nullamque falsam 
adulationem dictis hisce nostris inesse censueris , 
quod profecto faeies , cum semper sis erga omnes, 
ac priesertim erga nos animo , si quisquam alius , 
liberali et humanitatis pleno, fidem mihi prorsus 
habebis , tibi diserte affirmanti, tuarum litterarum 
suavitatem meis oculis, medici cujusdam remedii 
instar, adhibitam, continuum lacrymarum mearum 


?? Matth. xit, 24. 


(65) Χαίρομεν. Id. ἐγχαυχησόμεθα. 

(66) "Ezw c. in cod. Med. inscripta perhibetur 
Ὀτρηΐῳ ἐπισχόπῳ Μελιτηνῆς, estque XXI. 

(67) Xap. διασώζονται. Id. χαραχτῆρα χαὶ ἐφ 
ἑαυτῶν διασώζηται. 

68) l'Avx. ἅπερ ὡς. 14. γλυχ. οἷς ἡμᾶς χαθώς. 

ᾧ 69) Καὶ τό cow εὕφρον. Id. zat τὴν ἐν ὀφθαλ- 
pois εὐφροσύνην. Εἰ mox ὑφ᾽ ἡδονῆς ΠΕ εἰς χεῖρας. 


Ti 


* 


Ὡς xaAà τῶν χαλῶν ἐστι τὰ ὁμοιώματα, ὅταν 
ἐναργῆ τοῦ πρωτοτύπου χάλλους τὸν χαραχτῆρα ἰδια- 
σώζονται (07)]! Τῆς γὰρ Ψυχῆς σου τῆς ὄντως χαλῆς 
εἶδον ἐναργεσπατην εἰχόνα. ἐν τῇ τῶν γραμμάτων 
γλυχύτητι, [ἄπερ, ὥς (68)] φησί που τὸ Εὐαγγέλιον, 
ἐχ τοῦ περισσεύματος τῆς χαρδίας σου ἐμελίτωσας " 
xai διὰ τοῦτο αὐτόν σε προσορᾷν, χαὶ [τό σου (69)] 
εὗφρον χαρποῦσθαι διὰ τῆς ἐν τοῖς γράμμασι φιλο- 
φροσύνης ἐνόμιζον, καὶ πολλάχις [εἰς χεῖρας] ἐπανα- 
λαμθάνων τὰ γράμματα, καὶ συνεχῶς ἐπιὼν πρὸς 
μείζονα τῆς ἀπολαύσεως ἐπιθυμίαν [κατέστην (10)], 
χαὶ χόρος τῶν γινομένων οὐχ ἦν. Ὃς, xà ὡς ἄλλου 
τινὸς τῶν χατὰ φύσιν χαλῶν xol τιμίων, τὴν ἧδο- 
νὴν δια [παύειν οὐ δύναται (11)]. Οὔτε γὰρ τοῦ προσ- 
ορᾶν τὸν ἥλιον 1j συνεχὴς μετουσία τὴν ὄρεξιν 
ἤμθλυνεν, οὔτε τῆς ὑγείας ἡ διηγεχὴςξ ἀπόλαυσις τὴν 
ἐπιθυμίαν ἔστησεν, οὔτε τῆς σῆς ἀγαθότητος, ἣν 
χατὰ πρόσωπον (12) πολλάχις, χαὶ νῦν διὰ τοῦ γράμ.- 
μᾶτος ἔγνωμεν, δύναμιν (15) πεπείσμεθα μέχρι χόρου 


προελθεῖν ἀπόλαυσιν. τι πάσχουσιν οἱ ἔχ 


τινος περιστάσεως διψῶντες ἀτέλεστα, οὕτω χαὶ ἡμεῖς 
ὅσον ἐμφορούμεθα τῶν σῶν ἀγαθῶν, τοσοῦτο μᾶλλον 

διψώδεις γινόμεθα. Εἰ δὲ μὴ θωπείαν τινὰ xal ψευδῆ 
χολαχείαν τὸν ἡμέτερον λόγον ὑπολήψῃ (πάντως δὲ 
τε ἄλλα 


οὐχ ὑπολήψῃ (14), τά 
χαὶ περὶ 


τοιοῦτος ὧν, οἷος εἶ, 
ἡμᾶς διαφερόντως, εἰ χαΐ τις ἄλλος, xpn- 
στός τε χαὶ γνήσιος), πάντως πιστεύσεις τοῖς λεγο- 
μένοις, ὅτι τὴν συνεχῆ τῶν δαχρύων ἐπιῤῥοὴν Tj τῶν 
γραμμάτων χάρις, οἷόν τι φάρμαχον ἰατριχὸν, τοῖς 
ὀφθαλ pote ἐγγενομένη, à χαὶ προσδοχῶμεν, 
τῇ τῶν ἁγίων εὐχῶν σου ἱατρείᾳ τὰς 
ἐπερείδοντες, ὅτι τάχα xaX χαθόλου τὸ τοιοῦτον τῆς 
ἐπεὶ τό γε νῦν 


ἀνέστειλε, 
ἐλπίδας ἑαυτῶν 


Ψυχῆς ἡμῶν πάθος ἐξιασθήσεται" 


(10) Κατέστην. 14. iex 
agnoscit ὡς. 

(71) Διαπαύειν οὐ δύναται. 14. διαλυμαίνεται. 

(712) Fortasse legendum, ἧς χατὰ πρόσωπον. 

(15) Δύναμιν. Id. δυνατὸν εἶναί. 

(14) πᾶ hoc in loco emendandum censui Vatica- 
num codicem, in quo scribitur, οὐχ ἅπαξ λήψῃ. 


αιόμην " Οἱ mox non 
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ἔχον, ἐν τοιούτοις ἐσμὲν, ὡς φείδεσθαι τῆς ἀγαπώ- A 


σῆς ἡμᾶς ἀχοῆς, χαὶ ἐπιχρύπτεσθαι σιωπῇ τὴν ἀλή- 
θειαν, ἵνα μὴ πρὸς χοινωνίαν τῶν ἡμετέρων χαχῶν 
τοὺς γνησίως ἡμᾶς ἀγαπῶντας ἐφελχυσώμεθα. “Ὅταν 
᾿ yàp ἐνθυμηθῶμεν, ὅτι τῶν φιλτάτων ἀπολειφθέντες, 
ἐν πολέμοις ἀναστρεφόμεθα, χαὶ ἃ μὲν χαταλιπεῖν 
ἐθιάσθημεν, τέκνα ἐστὶν, & ταῖς πνευματιχάϊς ἡμῶν 
ὠδῖσι τῷ Θεῷ γεννῆσαι χατηξιώθημεν, [τῷ (75) τῆς 
ἀγάπης) νόμῳ συνηρμοσμένα [ἡ μῖν,] xo χαχοπα- 
θείαις ἐν τοῖς τῶν πειρασμῶν χαιροῖς ἐπ! {τείνον- 
τα (16)| πρὸς ἡμᾶς τὸ φιλόστοργον" xal ἔτι πρὸς 
τούτοις οἶχος χεχαριτωμένος, ἀδελφοὶ, συγ[γενεῖς, 
ἑταῖροι,}] συνήθεις, φίλοι, ἑστία, πράπεζα, ταμεῖον, 
στιθὰς, τὸ βάθρον, ὁ σάχχος, ἡ [συνουσία (77)], τὸ 
δάχρυον, ἃ ὡς ἔστι γλυχέα, xal διὰ συνηθείας ὅσον 
ἐράσμια, οὐδὲν δεή (78)... εἰδότες σε γράψαι. Τὰ δὲ 
ἀντ᾽ ἐχείνων, ἵνα μή τι ἐπαχθὲς λέγειν δόξω, πάντα 
[κατὰ σαυτὸν (79)] σχόπησον. Πρὸς τῷ τέλει τῆς 
ἐμαυτοῦ ζωῆς ὧν, πάλιν τοῦ ζῇν ἄρχομα: [μανθάνειν 
πε] ἀναγκάζομαι τὴν εὐδοχιμοῦσαν νῦν τῶν TOV 
ποιχιχίαν, ὀψιμαθὲς xaxózponoc..... τῆς (80) πανουρ- 
las γινόμενος, ὡς ἐρυθριᾷν ἀεὶ τῇ ἀφυΐᾳ τοῦ πρά- 
γμᾶτος (81). Οἱ δὲ ἀντιτεταγμένοι τῇ διδασχαλίᾳ τῆς 
σοφίας ταύτης, εἰσὶν ἱκανοὶ (82) χαὶ φυλάξαι, ὃ ἔμα- 
θον, χαὶ ἐφευρεῖν, ὃ οὐχ ἔμαθον" [τοιγαροῦν] πολε- 
μοῦσι, πόῤῥωθεν ἀχροθολίζοντες, ἐπὶ παρατάξεως χα- 
ταπυχνοῦσι τὴν φάλαγγα, χατὰ τὸ [πρόσφορον αὐτοῖς] 
προλογίζοντα: (85), ταῖς ὑπερδολαῖς προχατέχουσι, 
ποὺς συμμάχους ἑαυτοῖς πανταχόθεν προσπεριθάλ- 
λοντα!. Πολὺς 0$ παρ᾽ αὐτοῖς, καὶ ἀχαταγών!στος τῇ 
δυνάμει ὁμαίρτεϊῖ δόλος (84)] , εἰς στρατηγίαν mpo- 
θεθλημένος, ὥσπερ τις ἀγωνιστὴς περιδέξιος, διπλῇ 
τῇ χειρὶ τοῦ ἰδίου στρατοῦ προμαχόμενος, πῇ μὲν 
ἢ δὲ βάλλων (85) 
z 


υ 
δασμολογῶν τοὺς ὑποχειρίους, π 
Y τὴν εἴσω ἡμῶν δι- 


τοὺς προστυγχάνοντας. Εἰ δὲ xa 


αγωγὴν ἐξετάζοις, εὑρήσεις ἄλλα τοιαῦτα" οἰχίδιον 


πνιγηρὸν, χρυμῷ, χαὶ ζόφῳ, χαὶ στενοχωρίᾳ, χαὶ 
πᾶσι τοῖς τοιούτοις χαλοῖς εὐθηνούμενον, βίον ὑπὸ 
πάντων μωμοσχοπούμενον, φωνὴν, χαὶ βλέμμα, χαὶ 
ἱματίου περιδολὴν, χειρός τε χίνησιν, xo ποδῶν 
ποιὰν στάσιν, καὶ πάντα πολυπραγμονούμενα xal 
εἰ μὴ δασὺ ἄσθμα διὰ πολλοῦ προχεόμενον, χαὶ εἰ μὴ 
συνεχὴς διχδίδοται στεναγμὸς σὺν τῷ ἄσθματι, xol 
εἰ μὴ διεχπίπτει τῆς ζώνης ἡμῶν τὸ χιτώνιον (86), 
τὸ μὴ χεχρῆσθα: τῇ ζώνῃ, xoi εἰ μὴ 


(15) Τῷ τῆς ἀγάπης ... συγνηρμοσμένα ἡμῖν. ld 
ούμθιος νότῳ, συνηῤμὸσμένη χινδύνοϊς. --- Vide an 
hiec, et proxime sequens lacuna sie melius expleri 
possit, χατηξιώθημεν, ἃ xa ἡμῖν νόμῳ συνηρμο- 
σμένα. ἀγάπης, zai χαχοπαθείαις ἐν τοῖς τῶν πειρα- 
ὅμῶν χαιροῖς ἐπιτείνει πρὸς ἡμᾶς τὸ φιλόστοργον. 

(16) ᾿Επιτείγοντα. ld. ἐπιδειξαμένη. Et mox, 
οἰχεῖον pro ἑταῖροι. 

(11) Zvrovcía. Yd. γωνία - ἡ προσευχή. Paulo 
post, δεήσομεν πρὸς εἰδότα σε γράφεϊν. 

(18) Locus iste. ita supplendus esse videlur, ut 
legamus, οὐδὲν δεήσε: ἡμᾶς λέγειν, εἰδότας σε γρά- 

t, vel potius, σοι γράψαι. 

(79) Πάντα κατὰ σαυτόν. ld. πάντα ὡς ἄλλως 
Eye. Mox. μανθάνειν absque τε. 

(80) "Ovigutàc κακότροπος .... τῆς. Vl. óYoua- 
(5c χαχοτροπίας xat τοιαύτης. - - Videtur hie locus 


EPISTOLAE. — EPIST. XVill. 


1670 
profluvium repressisse, nosque praterea spem ome 
nem nostram in tuarum preeum medela collocan- 
tes, plane confidere, fore ut quam cito, hic anime 
nostri? morbus penitus profligetur, cum c:xteroquin 
quod ad przsens tempus attinet, in eo statu res 
nostrze sil:e sint, ut amicorum auribus parcendum, 
et veritas silentio occultanda nobis sit, ne in ma- 
lorum nostrorum consortium eos, qui nos vere di- 
ligunt, pertrahamus; eum scilicet animo nostro 
perpendimus, nos charissimis atque jucundissimis 
rebus destitutos, in bellis versari, et eos quos de- 
serere coacti sumus, filios esse, quos per spiritua- 
les nostros dolores Deo parere dignati fuimus, 
quique (dileetionis vineulo nobiscum) conjuncti 
erant, et. diflicillimis perseeutionum temporibus, 
quantumvis grávibus zrumnmis vexati, su:e tamen 
erga nos benevolentize ( majorem semper cumulum 
addiderunt); ac preterea domus unice dilecta, 
[fratres ( consánguinei, sodales ), familiares, amici, 
focus, mensa, cella penaria, stragulus, scamnum, 
saceus (mutua colloquia), laeryma, quie omnia 
quam duleia sint, et quantum propter consuetudi- 
nem sui desideriüm excitent (supervacaneum erit 
nos dicere), cum sciamus te id etiam in tuis ad 
nós litteris commemorare ; quie autem horum nobis 
loco successere, ne quid molestum dicere videar, 
tute. ipse considera. Ad extrema vitie redactus, 
rursus quodammodo vivere incipio, (atque discere) 
cogor probatam nune omnibus morum versutiam, 
discipulus improbz (hujus) calliditatis sero factus, 
ita ut nunquam non rej turpitudinem erubescaui. 
At adversarii hanc. sapientiam edocti, el servare 
quod didicerunt, et. quod nondum sciunt, facile 
adinvenire possunt: longe itaque jaculantes, acri 
ier pugnant, phalangem inter preeiandum adden 
sant, ad (suam tantum utilitatem) przefantur, exag- 
gerationibus audientium animos prieoccupant, au- 
xiliaribus sociis undequaque stipantur. Insigris 
autem, idemque insuperabilis (dolus ipsos comi- 
tatur), in eorum exercitus ducem designatus , tàn- 
quam ambidexter quidam puguator, prima in acie, 
utraque manu decertans, et hac quidem tributa 
ex sibi subditis colligens, illa vero obvios quos- 


p que vulnerans. Quod si ea, quie ad. private. vile 


nostris rationem | pertinent, qu:eras, alia hujusce- 


ia restitui debere, ὀψιμαθὴς xaxotpómou ταύτης 
τῆς πανουργίας γινόμενος. 

(81) Videtur loqui Nyssenus de Macedonianis ; 
nam similia de eisdem habet Basilius in libro De 
Spiritu sancto, capite ultimo, ubi miserum Ecclesia- 
rum orientis statum fuse describit. 

(82) Τῇ διδασκαλίᾳ ... béavot. 14. διδάπχαλοι 
τῆς σοφίας εἰσὶν ἱχανοὶ ταύτης. Paulo ante, ὡς χαὶ 
τον Ἔν: 

(85) Τοιγαροῦν .... πρόσφορον αὑτοῖς προιῖο- 
γίζονται. ld. συστάδην .... ἀφανὲς προλοχίζοντα:. 

(SV) 'Opapzei δόλος. Yd. ὁ μαμωνᾶς. 

(85) BáAAcv. Id. ἄλλων. Et mox, ἐν too pro εἴσω. 

(86) Ita emendandum censui Vaticanum codicem, 
in quo legilur, xo εἰ μὴ διεχπίπτει τῆς ζωῆς ἡμῶν 
τὸ χιτῴνιον. 
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modi invenies; domunculam ita arctam, ut pene A περιῤῥέοι κατὰ τὸ πλάγιον ἡμῶν ἡ διπλοῖς, ταῦτα 
suffocet, eL algore, tenebris, angustia, omnibusque πάντα μὴ γινόμενα, πολέμου τοῦ (81) πρὸς ἡμᾶς 
aliis id genus bonis abundantem ; vitam omnium ὑπόθεσις γίνεται, - χαὶ ἐπὶ τούτοις κατ᾽ ἄνδρας, xoi 
censuris, et reprehensionibus obnoxiam, vocem, δήμους, xol ἐσχατιὰς, πρὸς τὴν χαθ᾽ ὑμῶν μάχην 
oculorum contuitum, vestitum, manus mo!um, οἱ συνίστανται. Ἐπειδὴ οὐκ ἔστι διὰ πάντων πράττειν 
pedum posituram, qualis nempe sit, ezteraque χαλῶς, ἢ χαχῶς" μέμικται γὰρ ὡς ἐπιπολὺ διὰ τῶν 
omnia curiose nimis observata; el nisi gravem ἐναντίων πᾶσιν ὁ βίος * εἰ δὲ τὸ σὸν ἡμῖν χατὰ Θεοῦ 
Sipius anhelitum edas, eique perpetua adjungas — χάριν διηνεχῶς παρείη, ὑποίσομεν τὴν τῶν ἀηδῶν 
suspiria, e zona tunica diffluat, vel et ipsum πο. δαψίλειαν, ἐπ᾽ ἐλπίδι τοῦ τῆς σῆς ἀγαθότητος διὰ 
usum negligas, ac denique sinistrorsum pallium παντὸς μετέχειν. Mf ποτε οὖν παύσαιο τοιαῦτα χαρι- 
decidat, hzec, inquam, omnia ni fiant, belli adver- ζόμενος, δι᾽ ὧν xol ἡμᾶς ἀναπαύσεις, χαὶ σαυτῷ τὸν 
Sus nos occasio oritur, et hisce de rebus singuli ἐπὶ ταῖς ἐντολαῖς μισθὸν πλείω παρασχευάσεις. 
quique viri, populi, ips:eque solitudines, et provinciarum fines ad pugnam adversus nos concitantur. 
Verum nee perpetuo felices. prorsus, fortunatique, nec omnino miseri esse possumus, quandoquidem 
contrariis eventibus omnium, ut plurimum, vita temperatur. At si tua. benevolentia nobis, Deo ju- 
vante, jugiter praesto sit, tantam malorum mulütudinen, atque molem sustinebimus, ea spe freti, 
fore ut tandem aliquando tua probitate perpetuo nobis frui liceat. Hlc itaque nobis impertiri nun— 
"quam desinas, quibus et nobis non parum solatii afferes, et promissam in divinis mandatis mercedem, 
largiorem tibi comparabis (88). 


EPISTOLA XIX (89). EIHETOAH I6'. 


Cujusdam Joannis antistitis. (uti in fine epistole manifeste significatur) epistole respondens, de iis que 
Joannes sciscitabalur, conscribere aut. quidquam inquirere (um posse se negat, otii inopiam excusans, 
acerbissimasque calamitates quibus premebauur : quas enumeratione prosequitur a quadam sorore exorsus; 
ad quam post diuturnum tempus intuendam cum longum. ingressus esset iter, vix conspectam tertia die 
morlem occumbentem. amisit, cui deinde justa [ecit, erum sacrarum. Galatarum clades exponit ; Iboro- 
rumque legaliones ; ut eorum, mortuo anlistite, curam. gerat ; et Sebastenorum , ut adversarum sectarun 
incursionibus obsistat. Ibore antistilem designatum se declarat invitum ; molasque in sacris eorum rebus 
seditionum turbas indicat. Babylouiorum dissensiones, moresque perditissimos enarrat. Tandem epistolam 
concludit. Joanni pollicens obsecuturum se ei et fidem liberaturum, si aut. tempus habéat aut ad ipsum ἐδ 
adeat. 


Evistola ad quemdam Joannem de quarumdam rerum p ᾿Επιστο.ϊὴ πρός τινα ᾿Ιωάνγην περί τινων ὑπο- 


argumentis ; ac de actione, ei instituto vilis. cu- Üüéceov' xal περὶ τῆς διαγωγῆς, xal xacaccá- 
jusdam sororis sue Macrinc. σεως τῆς τοιαύτης ἀδειϊφῆς αὐτοῦ Maxplrnc. 
Novi quosdam pictores inutilem illam ambitio- Οἴδα τινὰς τῶν ζωγράφων φιλοτιμίαν ἀνόνητον ya- 


εσθαι τοῖς εἰδεχθεστέροις τῶν φίλων, ἐν τῷ με- 


nem gratificari aspectu. valde turpibus amicis; in 
ταγράφειν τὴν μορφὴν εἰς εἰχόνα προθυμουμένων, 


eoram, ut sua imago pineatur, animo propensorum 

formam pictura immutando : contrarium quidem ἐναντίον δὲ v. ποιούντων ἢ βούλονται" ἐν οἷς γὰρ 
quid facientes, quam ipsi vellent : in quibus enim διορθοῦνται δῆθεν τῇ μιμήσει τὴν φύσιν τοῖς εὐανθε- 
picture imitatione naturam propemodun) corrigere στέροις τῶν χρωμάτων, τὸ τῆς μορφῆς ἀηδὲς ἐπὶ τοῦ 
volunt pulchre, multumque floridis coloribus; quod πίναχος χρύπτοντες, τὸν χαροιχτῆρα παραλλάττουσιν. 
forme injueundum est sub tabula oceullantes effi- Ὡς οὖν ἐπ᾽ ἐχείνων χέρδος οὐχ ἔστιν οὐδὲν χόμη 
giem ita permutant. Illis sic profeeto non lucrum ξανθὴ χαὶ βαθεῖα, ἐπιχυρτουμένη τῷ μετώπῳ xol 
est ullum flava coma et profunda ; incurvata in — 7 
fronte, atque cireumfulgens ; et ille, qui in labiis ἃ 

flos, et quisuper genas rubor; palpebrarumque or- — &xzi ὀμμάτων, χαὶ ὀφρύες ἐν τῷ μέλανι στίλθουσαι, 
bis, et oculorum radius; atque nigrore illucentia € xot ἐπιλάμπον τῇ ὀφρύϊ μέτωπον" xa εἴ τι ἄλλο 
supercilia; ac in superciliis frons coruscans; οἱ 51. τοιοῦτο τὴν τῆς μορφῆς ὥραν συναπεργάζεται, (ἐὰν 
quid aliud tale form: conficit opportunitatem. Et- γὰρ μὴ παρὰ τῆς φύσεως ἔχη τοιαῦτα ὁ τῷ ζωγράφῳ 
enim si anatura ea non habeat ; cuicunque piclo- προτεθεὶς εἰς τὴν μίμησιν, οὐϊὲν ἀπώνατο τῆς τοιαύ- 
rum propositus is sit, uL piclura simuletur; nil τῆς φιλανθρωπίας)" τὸν αὐτὸν τρόπον δοχεῖ yo, εἴ 
prorsus utilitatis ex hujusmodi benevolentia conse- τις ὑπὸ φιλίας ἐπαίνων ὑπερθολὰς τῷ ἀγαπωμένῳ 
quelur. Eodem modo id evenire mihi videtur, si χαρίζοιτο, xai ἀναπλάσσει τῷ λόγῳ μὴ οἷός ἔστιν, 


ΠῚ 


ἐριστίλύουσα, χαὶ τὸ ἐπὶ τοῦ χείλους ἄνθος, xa τὸ 


ἐπὶ τῆς παρειᾶς ἐρύθρημα, βλεφάρων τε χύχλος, καὶ 


quis propler amicitiam ei quem adamat, laudum — ἀλλ᾽ οἷον εἶναι προσήκει τὸν ἐν παντὶ τὸ τέλειον ἔχοντα, 


(δὴ Πολέμου τοῦ. ld. πολεμούντων. Paulo post, (89) Sequentes epistolas septem Οὐροο, primus 
xau' ἡμᾶς. edidit et Latinas. fecit. J. B. Caraecioli, ( Galland. 
(88) Hactenus ex editione et interpretatione Lau- — Biblioth. Vl, 624.) 
rentii Zaeagui. 
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τῷ μὲν λόγῳ τὸν ὀρθὺν Bio 
οὐ μᾶλλον ἐσέμνυνε ταῖς τῶν ἐπαίνων ὑπερθολαῖς, 1| 
διήλοεγξεν ἀντιφθεγγόμενον διὰ τοῦ βίου τῷ λόγῳ, 
χαὶ ἄλλον δειχνύμενον ἣ οἷος νομίζεται. Τί οὖν ὁ λόγος 
μοι βούλεται ; Εἶδον ἐν τοῖς γράμμασι τῆς ἀγάπης 
σου οἷον ἀνδριάντα τινὰ πρὸς τὸ ἀχρότατον ἀπηχρι- 
γὰρ ἐδήλου τὸ 


θωμένον, ᾧ ὄνομα ἣν ἐγώ * ἐμὲ 
γράμμα. "AXX ἐπε x ὥσπερ ἐν χατόπτρῳ τῷ βίῳ 
ἐγὼ τῷ ἐμαυτοῦ κατὰ πᾶσαν ἀχρίδειαν ἐνιδὼν, ἔγνων 
ἐμαυτὸν πάμπολυ χεχωρισμένον τῆς διὰ τοῦ λόγου 
γραφῆς " σὲ μὲν ἀπεδειξάμην χαὶ διὰ τούτων τὸ φιλ- 
ἄγαθον δείξαντα. Av ὧν γὰρ τοιοῦτον εἶναι νομίσας, 
τοσοῦτον ἢγάπησας, ἐναργε AE ἀπόδειξιν τῆς τῶν 
ὅτητος. 
λὴν τοῦ ἀγαπᾷν ἀφορμὴν πλὴν τὴν ἀρετὴν, ἧς xal 
ἡμῖν τι μετεῖναι νομίζων, ἐν τοῖς γνησιωτάτοις τῶν 
φίλων ἔσχε 


τρόπων σηυ πεποίησαι δεξι Ὡς οὐδεμίαν ἄλ- 


€. Διὸ χαλῶς ἔχειν ᾧήθην δι᾽ ἐμαυτοῦ μᾶλ- 


λον τὸ ἐμαυτοῦ γινώσχειν, ἣ ταῖς ἑτέρων μαρτυρίαις 

παράγεσθαι" xv ἐν τοῖς ἄλλοις πᾶσιν à 

οἱ μάρτυρες. Τοῦτο γὰρ xai ὁ πα 

παρεγγυᾷ" ἑαυτῶν ἐπιγνώμονας 

λοντας χατὰ τὸν ἔξωθεν λόγον 

᾿Αλλὰ ταῦτα μὲν εἰς τοσοῦτον, ὡς ἂν μὴ δοχοίην αὐτῷ 

τῷ παραιτεῖσθαι τὸν ἔπαινον, 

ρωνεύεσθαι. Ἐπεὶ δὲ διεχελε 
πο 


ληϑεῖς ὦσιν 


τῶν ἐπαίνων χατει- 
εύσω λόγους τινὰς περὶ 
τῶν fjuiy ζητουμένων πονήσαντα ὠφελῆσαί τι τὸ χοι- 
νὸν διὰ τῆς τοιαύτης σπουδῆς " γίνωσχε τοσοῦτον ἡμᾶς 
μετεσχηχέναι σχολῆς, ὅσον μιχροῦ δεῖν ἐχεῖνος, περὶ 
οὗ φησί vig τῶν προφητῶν ὅτι συμπλαχεὶς λέοντι, 
χαὶ Ῥύγις διεχδὺς τὸ Liu χαὶ τὴν τῶν ὀνύχων 
ἀχμὴν, καθ᾽ ὃ μέρος oco φεύγειν, ἔλαθε χατὰ στόμα 
Ὶ 
«fic ἄρχτου γενόμενος. Εἶτα διαδρὰς σὺν ἀγῶνι πολλῷ 
χαὶ τοῦτον τὸν χίνδυνον, χαὶ πρὸς τὸν τοῖχον ἑαυτὸν 
ἀναπαύων, ἐνέδρᾳ δήγματι ὄφεως συνηνέχθη. 
Τοιαύτη τις Yéyove τῶν συμπεπτωχότων ἣμῖν ἀνια- 
ρῶν fj συνέχεια. Καὶ οὕτως ἐπάλληλοι τῶν λυπηρῶν 
αἱ διαδοχαὶ ἀεὶ ταῖς ὑπερθολαῖς 
μικρὰ τὰ φθάσαντα δοχεῖν clivo: 
Εἰ δὲ μὴ φορτιχόν ἔστι λύπην τοῖς 


τῶν ἐπιγενομένων, 
παρασχευάζουσαι. 
ἀγαπῶσι χαρίσα- 


σθαι τοῖς σχυθρωποῖς 


διηγήμασιν, ἐχθήσομαί σοι δι᾽ 


4 


ὀλίγου τὴν χαχὴν ἱστορίαν. ^ Hv ἡμῖν ἀδε 
διδάσχαλος, ἣ μετὰ τὴν μὴ 
ἔχουσα τὴν πρὸς Θεὸν παῤῥησίαν, ὥστε 


koi] τοῦ βίου 
τέρα μήτηρ, τοσαύτην 
πύργον ἡμῖν 
ἰσχύος εἶναι, χαὶ ὅπλον εὐδοχίας, χαθώς φησιν ἣ 
Γραφὴ, καὶ πόλιν περιοχῆς καὶ πᾶν ἀσφαλείας ὄνομα, 
διὰ τὴν προσοῦσαν Ex τοῦ βίου αὐτῇ πρὸς τὸν Θεὸν 
παῤῥησίαν. "βχει ὃ τοῦ Πόντου τὰ ἔσχατα, τοῦ βίου 
τῶν ἀνθρώπων ἑαυτὴν £&otxícaca. Χορὸς ἣν περὶ αὖ- 
| τὴν παρθένων πολύς. "Ac αὐτὴ διὰ τῶν πνευματιχῶν 
ὠδίνων γεννήσασα, χαὶ εἰς τελείωσιν διὰ πάσης ἐπι- 
* μελείας προάγουσα, τὴν τῶν ἀγγέλων ἐμιμεῖτο ζωὴν 

ἐν ἀνθρωπίνῳ τῷ σώματι. Οὐχ ἣν διάχρισις ἐν αὐτῇ 

νυχτὸς χαὶ ἡμέρας " ἀλλὰ χαὶ νὺξ ἐνεργὸς ἐν τοῖς 

ποῦ φωτὸς ἔργοις ἐδ 


νυτο, χαὶ ἡμέρα τὴν vu 
ρινὴν ἡσυχίαν τῷ ἀταράχῳ τῆς ζωῆς ὑπεχρίνετο. 
Φωνῆεν ἣν αὐτῇ διὰ παντὸς χρόνου τὸ οἴχημα, νυχτὸς 


χαὶ ἡμέρας ταῖς ψαλμῳδίαις περιηχούμενον. Εἶδες 


13 À1105:v5:49... ἜΡΡΕΙ Ἔν, 95 Y, 


EPISTOL.E. — 


y ἐτυπώσᾳτο, τὸν 05 φίλον A exsuperantias gratificetur, ct ipsum sermone ellin- 


jPIST, XIX. 1074 


gat, non qualis est, sed qualem esse decet eum, 


qui, quod omnino perfectum est, obtinel. Ocatio- 
ne quidem reetam illius vitam is figurat; amicum 


vero ea laudum superlatione non magis veneratione 
dignum reddet, quam redarguet orationi vita con- 
tradicentem; et alium sese ostendentem, quam qua- 
lis existimatur. Quid igitur sibi vult meus sermo ? 
Vidi in litteris charitatis tux qualis statua quae 


dam summa diligentia erat ibi elaborata : eui 
nomen eram ego. Me etenim manifeste indicabat 


epistola. At-deinde, uti in speculo, in meimet ipsius 
vita omni diligentia ego me inspiciens, cognovi 
mne ipsum omnino ab eo scripto propter illum ser- 
monem distare atque recedere ; te vero perspicue 
sensi eum, qui vel peopter hie probitatis amorem 
el studium commonstrares : per qui etenim me 
talem esse existimas tantum amasti ; instituti Lui 
ΒΟ Ιου ὦ declarationem fecisti evidentissimam ; ut 
nuliam aliam amore complectaris facultatem przeter 
virtutem : eujus et nobis quidquam partis esse ju- 
dicans, inter omnium maxime legitimos amicos 
nos habes. Bene ideireo esse putavi ex memet ipso 
magis, qui in me ipso sunt, dignoscere, quam 
aliorum testimoniis seduci, elsi in aliis omnibus 
veri ipsi sint testes : hoe. enim οὐ proverbialis 
Sermo pronuntiat: Sui ipsius exploratores fiant 
ili, qui se ipsos noscere debent juxta ea, qua ab 
externis sibi dicuntur. At vero hiec non ideo qui- 
dem narrata sint, ac si, cum laudem recusem, 
mihi videar ἃ tuis laudibus per dissimulationem 
illusus. Quoniam autem coliortatus es, ut quaedam 
de iis qui a nobis quxsisti dicam ipse, qui 
hujusmodi opera et studio publicum. quidquain 
juvare elaboro : scito tanti otii expertes nos esse, 
quantum ferme ilie, ut haberet ille, de quo quidam 
prophetarum dixit 15 : quod cum leone complicatus, 
et στο inde evadens, per quam partem putabat 
oris hiatum ungularumque cuspidem fugere , per 
cam inscius atque imprudens urs$ os prope fuit. 
Deinde et ex hoc periculo magno cum certamine 
dilapsus, atque secus murum se ipsum requie- 
scens, eum insidiis eL morsu serpentis collatus est. 
"lalis quaedam nobis facta est acerborum casuum 
continuatio : et. ita mulus tristium rerum , exsu- 
perantia semper advenientium , successiones vi- 
dentur post parva pricedeotia esse parat. Si 
tutem grave non est, molestiam eis qui adaman- 
tur, in Letricis narrationibus gratificari , miseram 
historiam tibi paucis exponam. Soror erat. nobis 
vike magistra; qui post matrem nobis mater, 
tautum habebat ad interiorem accessum , 
ut et turris nobis esset fortitudinis et bon: volun- 
tatis armatura, sicuti ait Seriptura !*, eturbs mu- 
nitionis, ct. omne Lutelie nomen ; 


Deum 


propter eum qui 
ipsi ex ejus vita aderat, accessum ad Deum. Inco- 


lebat autem Ponti extrema, cum ex hominum 


15; xxx, 25; cvi, 11. 
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convictu prorsus emigrasset. Chorus erat circum A ἂν πρᾶγμα καὶ ὀφθαλμοῖς ἀπιστούμενον, σάρχα μὴ 


ipsam virginum multus. Quas ipsa spiritali partu 
genitas ad morum quoque perfectionem omni cura 
sdducebat, angelorum vitam in humano corpore 
imitata, Nullum in ea discrimen erat noctis , et 
diei. Sed et nox lucis operibus operosa ostende- 
botur ; et dies nocturnam quietem nullis vitze tur- 
bis simulabat. Vocale habebat ipsa omni tempore 


domicilium , noctu interdiuque sacris cantibus circumsonans. 


bilem: carnem propria non quaerentem ; 
priis appetitionibus vacantem ; 
gem auditum 


meditans ; divinis 


ζητοῦσαν τὰ ἴδια" γαστέρα, χαθάπε 
σεως ὕποπτε 


ἐπὶ τῆς ἀναττά- 
πρὺς τὰς οἰχείας ὁρμὰς χατηρ- 
γημένην" δαχρύων λιβάδας πρὸς τὸ τῆς πόσεως μέ- 
«pov ἐξησχημένας" στόμα μελετῶν διόλου τὸν νόμον" 
ἀχοὴν τοῖς θείοις σχολάζουσαν" χεῖρα πρὸς τὰς &vvo- 
λὰς 
πρᾶγμα ὑπερθαῖνον τὴν διὰ τῶν λόγων γραφήν; 

Videres rem vel sub oculis incredi- 


ύομεν, 


ἀεικίνητον. Καὶ πῶς ἄν τις ὑπ᾽ ὄψιν ἀγάγοι 


ventrem, prout ex ejus demolitione suspieamur, ἃ suis pro- 
laerymarum guttas ad potus mensuram exercitas; os omnino le- 
rebus vacantem ; 


manum ad mandata jugiter mobilem. Εἰ 


quanam ralione quis suh aspectum rem adducere possit sermonis descriptionem | prorsus superex- 


cedentem ? 


Postquam igitur a vobis ad Cappadoces primum 
censtiti, quedam de ea auditio nos perturbavit. 
Decem adhue dierum intermedia via erat. Et cum 
hanc omnem, quantum fieri potuit, festinatione 
perfecissem, ad Pontum adsum : et inspexi, et in- 
spectus fui. At vero quemadmodum si quis per 
meridiem iter habens solé corpore circumseptus, 
ad quemdam fontem acceurrens, prius quam aquam 
attingat, prius quam linguam refrigeret , confestim, 
ipsi exsiceato fonte, pulverem effectam aquam in- 
veniat; ita et ipse, cum eam quam exoptabam, 
qui matris loco mihi et magistre et boni omnis 
erat, anno decimo cernerem , prius quam deside- 
vium expleretur , tertia die illi parentavi , et inde 
diverti. Hujusmodi mihi fuerunt primi patrix post 


n 


reditum. meum ex Antiochia ingressus. Deinde C 


antequam hzc in me decoqueretur calamitas , ac- 
vole Ecclesi* mes Galate consuetum ipsis h:re- 
sum morbum compluribus in me: Ecclesiz locis 
Jatenter subserentes , certamen mihi praebuerunt 
ion exiguum, ut omnino Dei ope wgre valuerim 
ex animi alllictione vita servari. Postea ad hie 
alia. Ibora civitas est ad Ponti confines habitata, 
ud nos ex antiquo tempore, etad salubrem fidem 
propensa. Cum vero ille qui ad ejus curam invi- 
gilabat, recens e vila excesserit, ab universo po- 
pulo legationes ad nos mittebantur, ne ipsam 
despectam haberemus manibus adversariorum pro- 
ditam dilacerandam. Hinc lacrym:ze, casus, gemitus, 
precationes. Omnia hasc ea sunt, per quie. nobis 
praesentium. malorum facta est consectatio. Upi 
$ulem circa Pontum eramus , et circa locum illuc 
pertinentem ipsorum Ecclesizx curam susceperimus, 
Dei opera et auxilio simul adjuncto, statiin ibi 
assequuntur nos similis generis legationes , a Se- 


(90) "Copa πόλις ἐστί. Quo sit hujusmodi civi- 
tas, salis Nyssenus definit. De ea apud geographize 
scriptores mentionem nullam. propriam. inspexi. 
Nisi si ea [borea lellenoponti civitas est, qu:e a 
Constantino Porphyrozenn. Them. 2. memora- 
ur : cujus urbis antistes PantopiyIus subsignavit 
decretis eoncil. Constantinopolit. i. Namque ipsa a 
Justiniano Novell. 28, et ab ilierocle lbora nomi- 
natur. Et Hellenopontus, seu Helenopontus dicitur 
et Pontus : imo pars etiam Ponti putatur à non- 
uuliis. Quare non obstare videtur, quo minus ea 

»" 


D 


Καπ 
χαις, εὐθύς τις ἡμᾶς ἀχοὴ περὶ αὐτῆς κε, τον 


Ἐπειδὴ τοίνυν ἐπέστην παρ᾽ ὑμῶν τοῖς παδό- 


Δέχα ἣν ἡμερῶν διὰ τοῦ ὕπσο5 ὁδός * xaX ταύτην πᾶ- 
σαν διὰ τῆς ἐνδεχομένης ἐπεί 
χατὰ 


ξεως διανύσας, γίνομαι 
τὸν Πόντον χαὶ εἶδον, χαὶ ὥφθην. ᾿Αλλ᾽ ὥσπερ 
εἴτις διὰ μεσημδρίαν ὁδεύων χαταφραγεὶς τῷ ἡλίῳ 
τὸ σῶμα ἐπί τινα χρήνην ἀναδραμὼν, πρὶν ἐπιψαῦ- 
σαι τοῦ ὕδατος, πρὶν χαταψύξαι τὴν γλῶσσαν, ἀθρόως 
αὑτῷ τῆς πηγῆς ὑποξηρανθείσης, χόνιν εὕροι τὸ ὕδωρ 
γενόμενην * οὕτω χαὶ αὐτὸς ἐνιαυτῷ δεχάτῳ τὴν ἀντὶ 
μητρός μοι χαὶ διδοσχάλου xal παντὸς ἀγαθοῦ mo- 
EGLI ἰδὼν, πρὶν ἀποπληρῶσαι τὸν πόθον, ἡμέρᾳ 
icr] χηδεύσας ὑπέστρεφον. Uu pot τῆς πατρί- 
᾿Αντιοχείας τὰ εἰσι- 


"p 
δος μετ 


b 


τὰ τὴν ἐπάνοδόν μου τὴν ξ 
α. Εἶτά μοι πρὶν duced τὴν συμφορὰν, ol 
σ]χώροι τῆς ἐμῆς Ἐχχλησίας Γαλάται, τὸ σύνηθες 

€ περὶ τὰς αἱρέσεις ἀῤῥώστημα, πολλαχοῦ 
ἧς Ἐχχλησίας χατὰ τὸ λεληθὸς ὑποσπείραντες, 
ἀγῶνα παρέσχον οὐ μιχρὸν, ὥστε πανταχοῦ διὰ Θεὸν 
μόγις ἐξίσχυσα περιγενέσθαι τοῦ πάθους. Εἶτα ἐπὶ 
τούτοις ἄλλα" "I6copa, πόλις ἐστὶ (90) τοῖς Spas τοῦ 
Πόντου χατῳχισμένη, ἔχουσα πρὸς ἡμς ἐξ ἀρχαίου 
πρὸς ὑγιαίνουσαν πίστιν ἐπιῤῥητῶς. Καὶ τοῦ 
ελθόντος 


χαὶ 


ἐπιτχοποῦντος SUA προσῷ «by 
ἡμᾶς ἐπρεσθεύσαντο, μὴ mept- 


ζερσὶ τ 


ἅἄτως ὑπε 


βίον, πανδημεὶ πρὸς 1; 
ιδεῖν αὐτὴν ἔχδοτον ταῖς y 
σομένην. Δάχρυα, προσπτώσεις, οἰμωγαὶ, ἱχετηρίαι, 
πάντα τὰ τοιαῦτα OU ὧν ἐγένετο ἡμῖν ἡ τῶν παρόν- 
των χαχῶν ἀχολουθία. Ἐπειδὴ γὰρ ἐγενόμεθα xac 


τῶν ἐναντίων σπαρασ- 


τὸν Πόντον, καὶ χατὰ τὸν προσήχοντα τῆς παρ᾽ αὖ- 
ἐπιμελήθημεν (91) συνεργίᾳ Θεοῦ" 


ποῦ τόπου χαταλαμθάνουσιν ὁμοιό- 


τοῖς Ἐχχλησίας 
θὺς ἡμᾶς ἐπὶ 
οποι πρεσθεῖαι παρὰ τοῦ πλήθους τῶν Σεθαστηνῶν, 
φθάσαι τὴν τῶν αἱρετιχῶν ἐπιδρομὴν ἀξιούντων. Τὰ 


χαὶ στεναγμῶν ἀλαλή- 


gk 


ὃς ἐπὶ τούτοις σιωπῆς ἄξ'α, 


sit; quod Gregorius in Ponti confinibus ponat. 
(91) Ἐπιμε. “Ἰήθημεν. Juxta grammaticam legen- 

dum ἐπεμελήθεμεν. Pariter superius, ubi est ἐπί- 
τὴν, emendandum id est τῷ ἐπέστην, aul ἐφίστην, 


propte r eamdem rationem. Advertendum Wero co- 
dicem hune mon raro negligere augmenta hzc 


verborum. Ubi vero paucis retro vocibus adest 
χαὶ χατὰ τὸν προσήχοντα. substituendum in defi- 
cientis vocis vicem τὸ locum : et siepe przepositio 
χατὰ delectus hujusmodi ita supplendos subire 
solet. 
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των, χαὶ χατηφείας διηνεχοῦς, xal πένθους τὴν ix A bastenorum multitudine adeuntes, aequum esse 


ποῦ χρόνου λύσιν οὐχ ἀναμένοντος. Τὰ μὲν γὰρ λοιπὰ 
τῶν χαχῶν τῷ προσεθισμῷ ῥᾷον οἱ ἄνθρωποι φέρουσι" 
τὰ δὲ ἐνταῦθα προϊόντι τῷ χρόνῳ ταῖς ἐφευρέσεσι (92) 


τῶν ἀηδεστέρων συναύξεται. ᾿Αλλὰ γὰρ γίνομαι μετὰ 


τῶν λοιπῶν ἐπισχόπων τῶν εἰς αὐτὸ τοῦτο συγχεχλη- 
μένων, ὡς ψήφους ὑπὲρ χειροτονίας δεξάμενος, 1) 
ψῆφος δὲ ἤμην ἐγώ. Kat ἠγνόουν (95) ὁ δείλαιος τοῖς 
ἐμαυτοῦ πτεροῖς ἁλισχόμενος. Στάσεις ἐπὶ τούτοις 


σείς € 


ἀνάγχαι, δάχρυα, προσπτώσεις, φυλαχαὶ, Ὶ 
στρατιωτιχὸν, καὶ αὐτὸς ὁ ἐπιτεταγμένος αὐτοῖς 
χόμης (94) x20" ἡμῶν στρατηγῶν, χαὶ τὴν τοῦ ἧγε- 
μόνος δυναστείαν ἐφ᾽ ἡμᾶς χινῶν, xaY πᾶσαν ἀφορ- 
μὴν πρὸς τὴν τυραννίδα τὴν xa0* ἡμῶν συναγείρων. 
Ἑως ἐνεφῆχεν ἡμᾶς (95) τοῖς Βαβυλωνίοις χαχοῖς " 
παρ᾽ οἷς τοσαύτη τις γέγονεν ἡ περὶ τὴν πίστιν τῶν 
ἀνθρώπων £x παλαιῶν χρόνων διαφορὰ, ὥστε αὐτοῖς 
ἐνσχιρωθῆναι τὴν νόσον, χαὶ ἀδιάλυτον (90) εἶναι" 
xà μάχεσθαι π 
πάθης. Βαθεῖς γὰ 


ety ἐπιχειροῦντας τὸ 


χαὶ τὴν γλῶτσαν 


πλέον ἣ βάρθαροι τε τὴν φωνὴν χαὶ θηριώ- 


δεις " τὴν δίαιταν χατὰ τὰ δολερὰ τῶν θηρίων τῇ πρὸς 
τὸ χαχὸν εὐμηχανίψ οὕτως ἐξήσχηνται, ὡς μηδὲν αὐὖ- 
ς εἶναι τὸν ᾿Αρχιμήδην μᾶλλον δὲ, Σίσυφον, ἣ 
Κερχύωνα, ἣ Σχείρωνα, ἣ εἴ τινας τοιούτους ἄλλους 
ἐν ταῖς ἱστορίαις ἀχούομεν. Τὸ μὲν γὰρ ψεῦδος πά- 
σὴς ἀληθείας ἐστὶν αὐτοῖς ἑτοιμότερον. Οὕτω δὲ ἐπι- 
θαρσοῦσιν ὑπ᾽ ἀναισχυντίας τῷ ψεύδεσθαι, ὡς οὐδὲ τοῦ 
ἀληθεύειν οἱ περὶ τοῦτο σφοδροί. Καὶ τὸ ἐλεγχθῆναι 
παρ᾽ αὐτοῖς ἐπὶ τοῖς μεγίστοις χαχοῖς, ἀφορμὴ τῆς 
παρὰ τοῖς πολλοῖς εὐδοχιμήσεως γίνεται" ὕδρις τε 
xaX θρασύτης xol ἀναισθησία, xai ἡ τῶν λεγομένων 
δυσωδία πολιτισμὸς εἶναι, χαί τις τοιαύτη φιλοχαλία 
νομίζεται. Ταῦτά σοι ἀπὸ πολλῶν ὀλίγα, φεύγοντες 
τὴν ἀμετρίαν τῆς ἐπιστολῆς, ἐξεθέμεθα, ὡς ἂν μὴ 
ῥεθυμίαν ἡμῶν χαταγινώσχοις τὸ λογογραφεῖν ἐπὶ 
τοῦ (97) νῦν ἀναθαλλομένοις. "AX εἴ cot πάντως 


(92) ᾿φευρέσεσι. Grz:cum scriptum habet ἐφεύ- 
ρξσιν, ἐφεύρεσις τῶν χαχῶν, adinventio malorum ; 
τῶν ἐχχλησιαστῶν, et sacrorum seriptorum voca- 
bulum, quod valet incursio, invasio cladium, et 
male intelligeretur zb mala que inveniunt nos sacri 
libri, pro mala que reperiunt. nos. Est enim mala, 
quie invadunt nos : licel, mos invenire mala, esse 
possit, nos reperire mala. Vado, et venio eodem 
sensu accipi posse interdum quis nescit? Dico ta- 
men, rarissimum esse invenio (ἐφευρίσχω,, reperio) 
pro invado, Grzece, et Latine, est ἐπέρχομαι (venio 
in), invado, 

(95) Kal "nyvóovr. Yorensis igitur antistes quo- 
que fuit hie Gregorius. Quod nunc primum histo- 
ricis ex hac Epistola innotescet; cum antea hoc 
nulli posteritatis memori: commendatum ab ipsis 
fuerit, Ex sacra vero historia jam salis noscilur 
antistites. creari non raro aliorum antistituin 
suffragiis. 

(94) Κόμης. Κόμης, apud Hesychium , et Sui- 
dam, est princeps, dux, przffectus. Meminit hujus 
vocabuli Eustathius, scribens hoe nomine dici a 
recentioribus auctoribus quem antiqui ναύαρχον 
dicebant. Meminit et illius Etymologicon. At liben- 
tissime ad sententiam HI. Stephani pedibus co, 
Grecos recentiores mutuatos esse illud ex Latinis. 
Nos ducem interpretati sumus juxta ejus propriam 


D locuti 


censentium , ut h:reticorum incursionem antever- 
teremus. Sed quie ad hzc consequuntur, silentio 
digna sunt, et ploratibus inenarrabilibus , conti- 
nentique moerore et luctu, qui remissionem ἃ tem- 
pore minime prastolatur. Nam reliqua malorum 
assuetudine quidem facile homines ferunt ; quie 
autem hie sequuntur eum invasionibus acerbiorum 
rerum, pricedenti tempori aucta. eumulantur, 
Etenim cum reliquis consisto antistitibus ad hoc 
ipsum negotium convocatis, uti qui suffragia de 
antistite designando susciperem , et suffragium 
inter nos latum ipse fueram, ac ignorans miser 
meimet ipsius caplus sum alis. Seditiones post- 
hic, aversi durique casus, laerym:e, terrores, eu- 
stodiz, acies militaris, et ipse constitutus eis comes 
sum, exercitum contra nos ipsos ducens ; potesta- 
temque ducis adversus ipsos nos movens, et om- 
nem congregans opportunam materiam ad regnum 
conira nos excitandum. Interim ad Babylonen- 
sicm clades adversa fortuna nos immisit : apud 
quos tanta quiedam circa fidem ab ea, qui erat 
hominum antiquorum temporum, facta est differen- 
tia, ut morbus prorsus in ipsis obduruerit; sitque 
indissolubilis : adeo ut affectio prava adversus cura- 
lionem aggredientes pugnet. Cum enim ingenio sint 
incassum profundi ; lingua vero plus quam barbari; 
vocemque densam habentes et ferinam; vivendi 
rationem juxta ferarum dolos astuta ad malum a:- 
te Lalem exercent, ut nihil prz ipsis Archimedes, 
plus dicam , Sisyphussit, aut Cercyon, Scironque , 
aut si quos alios tales in historiis audimus. Menda- 
cium autem omni magis veritatein promptu estipsis; 
et tali impudentia in mentiendo confidunt, ut tantum 
in veritate non fidant loquenda qui in ea vehemen- 
teroceupantur. Et apud ipsos in maximis impro- 
litatibus redargui, occasio apud multos fit bonze 


significationem , et Hesychii , Suidieque expositio- 
nem, et juxta loci sententiam. 

(95) "Ecc ἐνενρῆκεν ἡμᾶς. Deest casus rectus: 
et supplemento necessarie explendus erat in. ver- 
sione; aut codex judicandus hie mutilus, ct hians. 
At vero vix possum adduci, ut it3 scripsisse Nys- 
senum credam. Qui enim ista locutio est sine recto 
casu ? Profecto ne Cappadoces quidem bubulci ita 
forent; nedum tantus, et tam ἀχριθήῆς, 
Libanii discipulus, et eloquenti:e ditissimus. Sed 
0 utinam esset tam facile verum invenire, quam 
falsum arguere; imo tam facile hariolari! Usus 
supra est eliam voee πρόσπτωσις quie non adest in 
priscis scriptoribus. Sed est πτῶμα aut πτῶσις. 
Quid tum? Nonne pro nibilo id habendum ? ltem 
etiam nondum perierat tum lingua : quare aliquam 
aliquantulum novam vocem sumere probe poterat. 
Licuit, semperque licebit : modo tamen , dices, 
licentia sumpta pudenter. 

(96) 'A8:d.Avzor. Liber habetótà).uzov. At lege ἀδ'ά- 
λυτον. Nescio an alterius veteris Grzeei saeri aucto- 
ris scripta miseriorem sortem subierint, quam D. 
Gregorii. Nysseni, in quampluribus mendis perfe- 
rendis, 

(97) Τοῦ. Scribecoic: quid sit hic illud τοῦ non in- 
lelligo. 
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existimationis; violentiaque, et audacia, et stulti- A καταθύμιόν ἐστιν £y τούτοις ἡμᾶς ἀσχοχηθῆναί ποτε, 


tia, et prefatorum malus odor gerend:. reipublicze 
faeultas esse. putatur, talisque quidam. honestatis 
amor et studium. lec tibi e multis pauca. expo- 
suimus, epistole immoderationem evitare volentes: 
itaque ne pigritiam condemnes nostram in historia 
de iis eonscribenda, qui modo rejecta dici diffe- 
runtur. At vero. si tibi plane in animo est nos in 
hisce oecupari, te ipsum nobis aliquando, et ma- 
xime tempus ea in unum colligendi utendum prze- 
Sta, sj non te 


Xoncov ἣμῖν σεαυτὸν, μάλιστα xa τοῦ συναγαγεῖν 
χρόνον, ἐὰν μὴ cz πλέον τῆς ἡμετέρας ἀγάπης ὁ 
λωτὸς (98) χαταγλυχαίνῃ τῆς πόλεως. Ei δέ c: xpa- 
τοίη τὰ χαθ᾽ ἡμᾶς (ἀχούω γὰρ ἔχεσθαί που πᾶσαν 
τὴν Ἐχχλησίαν), ἱχανῶς ἡμῖν συμμαχήσεις, λύσιν 
τινὰ τῶν χαχῶν παρὰ τοῦ Θεοῦ γενέσθαι ἡμῖν ἐπευ- 
ξάμενος. 


Καὶ τάχα, Θεοῦ διδόντος, εἴποτε τύχοιμεν 
σχολῆς, οὐχ ἀσυντε 


“οιαύτης 


μεθα. 


λεῖς τῷ χοινῶ φανησό- 


magis civitatis, quam dilectionis nostra lotus dulcedine afficiat. Quod si te tenent, 
quas adversus nos valent, audio enim et universam Eeclesiam tuam illis eisdem detineri , 


salis. bene 


nobiseum simul pugnabis, dissolutionem quamdam malorum fieri nobis a Deo deprecatus. Et cito, 
Deo dante, si unquam hujusmo:i otium naneiscamur, inutiles publice nequaquam. apparebimus. 


EPISTOLA XX. 


EIIXTOAH K'. 


Mortos quosdam, Vanotas dictos, arteet natura mire decoros, in Galatia positos scito. politioreque stylo de- 


scribit. Halym. fluvium, et nemus quoddam. roboribus eleganter consitwum 


ante illos | invenisse se dicit ; 


Reynque silvam, et venustate precellentem vineam, racemis precoci uva gravibus redundantem. De edibus, 
et sacello deinceps verba habet. Tum lurres in hortorum introitu exstare, apparataque convivia secus pro- 
ceras platanos anle januam narrat ; circaque edes alios hortos jucundissimos, agri cultionis proposito terra 
obsequente. Posthac piscinam festivorum piscium vidisse se scribit, ad pueri cujusdam manus taclum, ejus 
arbitrio, adeuntium : dein porticum quamdam intrasse lacune imminentem ; et porticum describit, piscesque 
lacune ludibundos. Tandem obsonia et [ructus nuntiat ad ipsos a domus curatoribus comportatos ; seque, 


cum dormilum secessisset, epistolam scripsisse. 


Ad Adelphium scholasticum. 


Hanc tibi epistolam ex sacris Vanotis ( si non 
injuria loeum afficio indigenarum nomine appel- 
jatum) exaravi. Injuriam me loco inferre dixi, 
quandoquidem cognomine nihil ille concinni habet , 
et tanta loei gratia minime quidem Galatica hae 
appellatione pre se fertur : at oculorum hoc mini- 
sierium est, qui gratiam et decorem interpreten- 
tur. Que. enim à me multa, el apud multos jam 
fuerunt spectata, qui vero multa per orationum 
etiam deseriptionem in historicis vetertm enarratio- 
nibus cognila, ea omnia quantaque inspexi et quanta 
audivi, pri iis quie ibi sunt, venustis rebus judi- 
cata nugas duco. Nihil prorsus locus ille Helico- 
num. Fabule insule Beatorum, parvaque quzdam 


res campus, qui est in Sicyoniis ; atque altera quze- ( 


dam poetica jaetantia, quie de Peneo fluvio enar- 
rata : quem dicunt diviti fluento u!trà ripas e late- 


(98) Λωτός. Metaphora allata a loto, herba dulce- 
dine muita perfusa, et grata bobus ; eL quam come- 
dentes deserere nunquam vellent : et quidem Ulys- 
sis socii degustata redire ad navem resprebant, ver- 
beribus ad reditum tantum adacti. Hom. Oduss. 'x. 
Hine adagium, Lotum gustavit. 

(99) Μακάρων ai νῆσοι. Apud Thucydidem adest 
quidem μακάρων νῆσος, Macaronnesos, insula Dea- 
torum; ἀχρόπολις Thebarum in Boeotia. Herodo- 
tus quoque. Mus. 8 testatur regionem Graeca lingua 
Μαχάρων νῆσον nuncupatam. In qua posita urbs 
Oasis septem dierum itinere distans Thebis /Egy- 
ptiis. Sed Pomponius Mela mn, 7, Μαχάρων νήῆ- 
σοὺς memorat, οἱ designat ; duas nominis causas 
praebens; quorum sola prima Nysseni sententize 
congruiL: et certo convenientior rei videtur ob no- 
men loci. Extra, ait ille, Hellespontum, eariim. (in- 
sularuimn) que Asiaticis regionibus adjacent, claris 


Πρὸς ᾿Αδέλφριον cyoAacciuxóv. 

Ex τῶν ἱερῶν Οὐανωτῶν (εἴγε μὴ ἀδιχῶ χαλῶν 
ἐπιχωρίως τὸν τόπον ) ταύτην σοι τὴν ἐπιστολὴν δι- 
ἐχάραξα. ᾿Αδιχεῖν δέ φημι τὸν χῶρον * ὅτι μηδὲν ἔχει 
γλαφυρὸν ἐπωνυμίᾳ. Kal ἡ τοσαύτη τοῦ τόπου χάρις. 
οὐ συνεμφαίνεται τῷ Γαλατιχῷ τούτῳ προσρήματι" 
ἀλλ᾽ ὀφθαλμῶν ἐστι χρεία τῶν ἑρμηνευόντων τὴν 
χάριν. Πολλὰ γὰρ ἐγὼ, χαὶ παρὰ πολλοῖς ἤδη τεθεα- 

ἕνος, πολλὰ δὲ xai διὰ τῆς τῶν λόγων ὑπογραφῆς 
ἐν τοῖς διηγήμασι τῶν ἀρχαίων χατανοήσας, λῆρον 
ἡγοῦμαι τὰ πάντα ὅσα τε εἶδον, xai ὅσα ἤχουσα 
συγχρίσει τῶν τῇδε χαλῶν. Οὐδὲν ἐχεῖνος ὁ Ἑλιχῶν" 
μῦθος τῶν δίακάρων αἱ νῆσοι (99) * μικρόν τι χρῆμα 
τὸ πέδον τὸ Σιχυώνιον * χόμπος τις ἄλλος ποιητιχὸς 
τὰ χατὰ τὸν Πηνειὸν διηγήματα " ὅν φασι πλουσίῳ 
τῷ ῥείθρῳ τὰς £x πλαγίων ὄχθας ὑπερχεόμενον, τὰ 
πολυύμνητα (1) Τέμπη τοῖς Θετταλοῖς ἀπεργάξεσθαι. 
Τί γὰρ τοιοῦτόν ἐστιν παρ᾽ ἑχάστῳ τῶν εἰρημένων, 


sinu sunt Tenedos, Sigais adversa littoribits ; οἱ (e:e) 
quo dicentur ordine , ad promontorium. Tauri montis 
opposita ; quas quondam dici putavere “μαχάρων; 
sive quod [ortunati admodum. coli, solique. sint ; 
sive quod eas suo, suorumque vogso Macar occupa- 
verat. Wis accedit Diodorus Siculus lib. v. Et sane 
multo plures olim sie vocabantur insulz ; fortasse 
οὐ ile quie modo Fortunate appellantur; et multe 
Oceani. Rursus Creta, Cyprus, Leuce; aliaque in 
continente. sita loca Insularum. Felicium nomen, 
testimonio Moffimanni, consecuta sunt. Omnes vero 
hujusmodi insulas, ob terre opportunitatem mag- 
nam. et voluptarias delicias indieandas, ila esse 
appellatas necesse est, eaque ratione illas usur- 
pat Nyssenus. " 

(1) HoAvóur. ldem ae πολύμνητος " sed melius 
dicitur eo modo. 
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οἷον ἡμῖν ἡ Οὐανώτα τοῖς oi 


5 ^ 
-^i- 


Εἴτε γάρ τις τὴν φυσιχὴν ἐπιζητοίη τοῦ τόπου χάριν, 
ἀπροδεῆς ἐστι τῶν Ex τῆς τέχνης xav εἴτε τὰ ἐχ 
τῆς ἐπιτεχνήσεως προσγινόμενα βλέποι, τοιαῦτα xal 
τοσαῦτά ἐστιν, ὡς χαὶ φύσεως δύνχσθαι δυσχληρίαν 
νιχῆσαι. "A. μὲν γὰρ ἡ φύσις τῷ τόπῳ χαρίξεται, τῇ 
ἀχατασχεύῳ χάριτι τὴν γῆν ὡραΐζουσα, τοιαῦτά 
ἔστι * Κάτωθεν ποταμὸς Λλυς ταῖς ὄχθαις χαλλωπί- 
ζων τὸν τόπον * οἷόν τις ταινία χρυσῆ διὰ βαθείας 
ἁλουργίδος ὑποπτίλθει, διὰ τῆς ἰλύος ἐρυθραίνων τὸ 
ῥξῖθρον. "Ex δὲ τοῦ ἄνωθεν μέρους ὄρος ἀμφιλαφές τε 


e 


[ 


xol λάσιον, μαχρᾷ τῇ ῥαχίᾳ παρατείνεται, δρυσὶν 
ἁπανταχόθεν χατάχυμον, ἄξιον 'θμήρου τινὸς ἐπιτυ- 
χεῖν ἐπαινέτου, μᾶλλον ἣ τὸ Νήριτον ἐχεῖνο τὸ Ἰθα- 
ἤσιον" ὅ φησιν ὁ ποιητὴς ἀριπρε 


τὴ 


εἰνοσίφυλλον. Ἑπιχατιοῦσα δὲ πρὸς τὸ πρανὲς ἣ 
αὐτόματος ὕλη τοῖς ἀπὸ τῆ, γεωργίας χατὰ τὴν 


ὑπώρειαν συνάπτεται. 
μέναι χατὰ τὰ m) 


H 


ὑπωρείας, οἷον 


πὐθὺς γὰρ ἄμπελοι διηπλὼω- 
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πὸν ὑπὺχε 


ὃξ τῇ ὥρᾳ 


xal ὁ καιρὸς, θεσπέσιόν τι χρῆμα τῶν 


βοτρύων ὑποδειχνύς. Ὃ δὲ χαὶ μᾶλλον εἰς ἔχπληξιν 


- " - , ΄ ἃ τὰν, * ^ 
TyY8V* Oxt, τῆς γείτονος χωρᾶς £v ὀμφαᾶχι τὸν XO 07.09 


δειχνύσης, ἐνταῦθα κατατρυφᾷν ἐξῆν τῶν βοτρύων * 

xaX κατ᾿ ἐξουσίαν ἐμφορεῖσθαι τῆς ὥρας. Εἶτα πόῤ- 

ῥωθεν ἡμῖν οἷόν τις πυρσὸς &x φρυχτωρίας μεγάλης 

fj τῶν οἰχοδομημάτων χάρις ἐπέλαμπεν. ᾿Αριστερὰ 
x e E ? e cy . , 

μὲν εἰσιόντων ὁ εὐχτήριος (2) oixog τοῖς μάρτυτιν 


ἡτοιμασμένος - οὕπω μὲν πέλειον τῆς δομήσεως 


τὸ 
τ 
ἔχων, ἀλλ᾽ ἔτι τῷ ὀρόφῳ λειπόμενος, λάμπων δὲ 


ὅμως. Κατευθὺ δὲ ἣν τῆς ὁδοῦ τὰ τῆς οἰχήσεως 


χάλλη, ἄλλο πρὸς ἄλλο τι τῶν χατὰ τρυφὴν ἐπινε- 


νοημένων μεμερισμένα. Πύργων προθολαὶ χαὶ συμ- 
ποσίων παρασχευαὶ ἐν εὐρυχώρο:ς τε χαὶ ὑψορόφοις 
στίχοις, πρὸ τῶν θυρῶν στεφανοῦντες τὴν εἴσοδον (9). 
Εἶτα περὶ τοὺς οἴχους οἱ Φαιαχοὶ χῆποι " μᾶλλον δὲ, 
μὴ ὑδριζέσθω τῇ πρὸς ἐχεῖνα συγχρίσει τὰ Οὐανὼ- 
τῶν χάλλη. Οὐχ εἶδεν “Ὅμηρος τὴν ἐνταῦθα μηλέαν 
τὴν ἀγλαόχαρπον (A), πρὸς τὴν τοῦ ἰδίου ἄνθους 
χροιὰν τῷ ὑπερθάλλοντι τῆς εὐχροίας ἐπανιοῦσαν. 


Οὐχ εἶδε τὴν ὄγχνην λευχοτέραν τοῦ νεοξέστου ἐλέ- 


φᾶντος. 
plius: noninjuria cum Vanotorum pulehritudinibus 


(2) Εὐκτήριον.. Quidam mala Latinitate verterunt 
Oratorium ; οὐ vulgo ita profertur. Nobis libuit Sa- 
crario magis uti; quie vox licet. non. consonet 
Grzco vocabulo, cui magis congruere videtur ora- 
torium ; s)xzfo:ov enim derival ab εὐχή omnino 
tamen convenit rei. Oratorii Latina vox. vix :eneze 
statis usu recipi posset : tumque in nostrae saerze 
doctrinz rebus tolerabilior redderetur. Sed maxime 
adhibita fuit ferreo, et luteo :evo. Potuisset et pro- 
ferri Lararíum pro εὐχτηρίῳ eadem ratione ; sed non 
modo profana. verum etiam fallacis religionis ob- 
sistebal vox. llooszuyf. qui est precatio, valere 
etiam potest. idem ac εὐχτήριον " et ita. locus, in 
quo Judzi cogebantur id sacras preces, et obse— 
crationes, vocabatur. Quare, cum ipsi, et eorum 
omnia despectui haberentur, Juv. Sat. nr, dixit: 
Ede ubi consistas ; in. qua (e quaro proseucha , 
contemptus causa. 
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Ξίοις ἐπεδείξατο χάλλος ; A ribus transfusum, valde memorata Tempe Thessalis 
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agitor illarum 


D habet codex : at legendum στεφανοῦσαι. 
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ellicere, Quid enim tale est apud. singula ex dictis , 
qualem nobis Vanota venustatis speciem propriis 
bonis demonstravit? Si quis enim naturalem inqui- 
ral loci gratiam et elegantiam, nulla ratione pror- 
sus artificiose pulchritudinis is est indigens. Si vero 
quie ex artis inventione. proficiscuntur intueri ve 
lit, talia tantaque sunt, ut. vel ipsius naturz mise- 
ram sortem possent vicisse. Sed quie natura, impa- 
ratu decore terram opportune pulchram reddens, 
loco gratiose concessit, sunt. ejusmodi. Deorsum 
Halys fluvius, ripis venuste locum exornans ; qui, 
haud aliter quam quidam aurea tenia per proli- 
xam purpuream vestem collucet: limo profluentem 
rubieundo inficit colore. Ex superiori autem parte 
mons magnoque ambitu comprehensus, densusque 
longo dorso protenditur, undevis quereubus comà- 
tus, Homericum aliquem laudatorem assequi di- 
gnus, magis quam Neritum illud Ithacense , quod 
dicit Poeta decore przstans esse, οἱ immane fron- 
dosum. Demissa vero ad proclive sponte silva cum 
iis qux a terre opere. prodeunt, justa montis la- 
tus colligatur. Et recta via vites οἱ oblique, et. su- 
blime, et ex cava ipsius montis parte mutuo im- 
plicat;e, universum subjectum locum quasi tinctura 
viridem quamdam vestem intercipiunt : addebatque 
multum. venustati vel. ipsa temporis opportunitas, 
ingentes res racemorum ostendens. Quod autem πιὰ τ 
gis etiam in stuporem agebat erat, quod, finitima 
terra acerbos adhuc fructus ceommonstrante, hic li- 
cebat uvis delieiari, et omni licentia speciosa illa 
venustate exsaturari. Ex. longinquo deinde qualis 
quaedam flamma ex magna emicans elevata. face, 
aedificiorum gratia et pulehritudo nobis affulsit. Si- 
nistra vero introeuntibus sacella cernebantur pro 
martyribus parata : non quidem structura. perfecta, 
sed adhuctecto destituta, nihilominus illustria. Ke- 
claque via elegantiz zedium erant, alterz post alteras 
quodammodo secundum quarumdam inventionum 
delicias dispertitie : turrium eminenti, et eonvi- 
viorum apparatus, in priecelsis. platanorum ordini- 
bus, spatioquelatis, ante januas ingressum coro- 
nantes. Dein circa zedes Phieacenses horti, sed am- 
comparatione, Non vidit Homerus 


(3) XeegavoUrzec τὴν εἴσοδον. Σταφανοῦντες 

(4) ᾿Αγχαύκαρπον. Non. modo Homerum  cilat, 
et ejus sententias usurpat in hac epistola et alibi 
Nyssenus; verum et profert. verba quoque ipsa ; 
quod hic effecit, τὴν μηλέαν nuncupans ἀγλαύχαρ- 
πον, uli eam appellavit Homerus Odyss. lib. vir, 
vers. 145, et lib. xr. vers. 588. Qua de re in Homeri 
lectione exercitatior et versatus profecto est ille du- 
cendus.Actum plaue agerem, si ostendendum susci- 
perem, in poetis οὐ c:eteris profanis scriptoribus 
operam et studium benecollocasse majores nostros 
sacrarum Litterarum magistros et. veteres Patres ; 
neque non assiduum, aut minime vehemens : secus 
memorie dicta tradidisse ii non potuissenL tam 
facile, et sine cunctatione prgsentia, ut scribenti 
prouo alveo decurrerent, 
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eam qui hie inclytorum fructuum malus erat, ad excellentiam optimi coloris suprà proprii floris co- 
lorem elata. Non vidit silvestrem pirum expolito recens ebore candidiorem. 
At quid quis narret. Persicz pomi variam multi- A Τί δ᾽ ἄν τις εἴποι τῆς Περσιχῆς ὁπώρας τὸ motxi- 


plicemque speciem ex alteris commistam , atque 
compositam? Sicuti enim hircocervos pingunt ac 
hippocentauros aliaque ejusmodi ex longe dissitis 
una mista, qui vel supra ipsam naturam sapiunt ; 
ita et ex hujusmodi pomo aliam ad amygdalum, 
aliam ad nucem, ad doracinam persicum alteram 
insertam cum secundum nomen, tum juxta gustum 
ab arte violenter imperata effecit natura. Et ad hzc 
omnia, multitudo quoque e singulis preter venu- 
statem ostendebatur; verum et in. plantatione dis- 
positio, numerosaque illa pictura. Re vera etenim 
pictoris magis, quam agricole miraculum appella- 
res. Quo pacto autem desiderio eorum qui hzec ita 
disposuerünt, natura facile fuerit obsecuta, non 
puto fieri posse ut sermone ostendatur. Sub arbu- 
Stivas quidem vites semita et jucunda illa umbra 
ex racemis praestita; novaque, e lateribus, ramis 
rosarum, et palmitibus vitium, qux: mutuo implexae 
innex:que vice parietum etiam erant aditum ad 
transversas partes struentium, muri elfleeta stru- 
etura. Sed illam ad curriculi hujus summum aqux 
piseinam, inque ipsa enutritos pisces quis valeat 
pro dignitate oratione demonstrare ? Inter hzc au- 
tem omnia, liberali quadam benevolentia, qui do- 
micilii curam agebant generositatem tuam sedulo 
commemorarunt, demonstraruntque ; singulatim, 
qui tua opera elaborata fuerunt, ostendentes; ac 
$i tibi ipsi per nos rem facerent gratam. At hic 
quidam adolescentulus, quasi aliquis przstigiator, 
&peetaeulum ostendit nobis non nimis naturz sue- 
tum. Quandoquidem ad fundum descendens pro li- 
bera potestate quos ex animi sententia volebat, 
sustollebat pisces ; et illi ad piscatoris attactum 
non tanquam ad peregrinam sedem adibant ; vel- 
uti quidam mansueti catuli, quos cieures manus 
artis periti subjectosque sibi haberet. Posthae me 
4] quasdam z:edes deduxerunt propemodum ut re- 
quieturum. ZEdes enim ostendebat nobis ingressus ; 
at cum intra januam fuimus, non domus excepit 
nos, verum porticus. Porticus autem sublime pen- 


(δ) Ἕτερον δὲ πρὸς τὸ δοράκινον. Δοράχινον Περ- 
cif» , arborem Persicam doracinam mon inveni 
apud quamplurima λεξιχὰ Graece memoratam. Nova 
igitur vox erit, Et quanquam Grieci hae. plante 
specie nunquam fortasse caruerint , tamen aliis 
vocabulis eam expresserint, necesse est. Persica 
ivitur duracina sunt, quis dura sunt. carne, Plin. 
lib. v, cap. 12, sieuti uvie duracinze, quie firma, et 
dura sunt cortice, vel duris acinis; id. lib. xiv, 
cap. 4. Augustus cas maxime appetebat; vesceba- 
turque vel dum essedo veheretur. Verba enim ip- 
sius in ejus Epistolis sunt : Dum lectica ex regia 
domum redeo, panis unciam cum paucis acinis uve 
duracing comedi, Sueton. Aug. vit cap. 76. Recte 
vero ejus generis arborem duraeinam appellavit 
Gregorius ; et optime dici id potest Grzece ob du- 
ritiem, Quoniam δοῦρον est lignum; unde ἐτυμο- 
λογίαν habet durus Latine. Quare vide ne duracina 
dicta sit, et non doracina, vcluti est in. codice, a 


λον τε xaY πολυειδὲς, xo ἐξ ἑτερογενῶν συμμεμιγμέ- 
νον χαὶ σύνθετον ; “Ὥσπερ γὰρ οἱ τοὺς τραγελάφους 
xai ἱπποχενταύρους xal τὰ τοιαῦτα μιγνύντες Ev 
διαφόρων, χαὶ τὴν φύσιν παρασοφιζόμενοι γράφου- 
σιν" οὕτω χαὶ ἐπὶ τῆς ὀπώρας ταύτης " vb μὲν πρὸς 
ἀμυγδαλῆν, τὸ δὲ πρὸς χάρυον, ἕτερον δὲ πρὸς τὸ 
δοράχινον (5) χατά τε τὸ ὄνομα χαὶ τὴν γεῦσιν με- 
μιγμένον τυραννηθεῖσα παρὰ τῆς τέχνης ἡ φύσις 
ἐποίησε. Καὶ ἐπὶ πᾶσι τούτοις τὸ ἐφ᾽ ἑχάστῳ πλῆθος 
ὑπὲρ τὸ κάλλος ἐδείχνυτο. ᾿Αλλὰ xol τὴν ἐν τῇ 
φυτείᾳ διάθεσιν, xaX τὴν εὔρυθμον ζωγραφίαν ἐχεί- 
νην. ᾿Αληθῶς γὰρ γραφέως μᾶλλον J| γεωπόνου τὸ 
θαῦμα. Οὕτω τῇ ἐπιθυμίᾳ τῶν ταῦτα διατιθέντων ἣ 
φύσις εὐχόλως ἐπηχολούθησεν, οὐχ οἶμαι δυνατὸν ci- 
ναι διὰ λόγων ἐνδείξασθαι. Τὴν δὲ ὑπὸ τὰς ἀναδεν- 
δράδας ὁδὸν xaY τὴν γλυχεῖαν ἐχείνην &x τῶν βοτρύων 
Gxt&v: xot τὴν χαινὴν ἐχ πλαγίων τειχοποιίαν, ῥόδων 
ὄρπηξι xax χληματίσιν ἀμπέλων ἀλλήλαις συνδιαπλε - 
χομένων, χαὶ ἀντὶ τοίχων διατειχιζόντων τὴν ἐπὶ τὰ 
πλάγια πάροδον * τὴν τε χατὰ τὸ ἄχρον τοῦ τοιούτου 
δρόμου (6) χολυμδήθραν τοῦ ὕδατος, χαὶ τοὺς ἐν αὖ- 
τῷ τρεφομένους ἰχθύας, τίς ἂν ἐνδείξαιτο πρὸς ἀξίαν 


Ἐν γὰρ τούτοις πᾶσι μετά τινος ἐλευθε- 
ίου φιλοφροσύνης, οἱ τὴν οἰχίαν ἐπιτροπεύοντες τῆς 
ὑγενείας σου χατὰ σπουδὴν περιηγοῦντο, χαὶ ὑπ- 
εδείχνυον, τὰ χαθέχαστον τῶν σοι πεπονημένων ἐπι- 
δειχνύμενοι, ὡς ἂν αὐτῷ σοὶ OU ἡμῶν χαριζόμενοι. 
Ἔνθα xat τις τῶν νεανίσχων, χαθάπερ τις θαυματο- 
ποιὸς, ἐπεδείξατο ἡμῖν θέαμα μὴ λίαν ἐπιχωριάζον 
τῇ φύσει. Καταδὰς γὰρ ἐπὶ τὸ βάθος χατ᾽ ἐξουσίαν 
ἀνῃρεῖτο τῶν ἰχθύων τοὺς χατὰ γνώμην * χἀχεῖνοι 
πρὸς τὴν ἐπαφὴν τοῦ ἁλιέως οὐχ ἐξενίζοντο, οἷόν τι- 


vec χειροήθεις σχύλαχες τιθχσσοὶ ὄντες τῇ χειρὶ τοῦ 


τεχνίτου xaY ὑποχείριοι. Εἶτά με παρῆγον ἐπί τινα 
οἶχον δήθεν ὡς ἀναπαυσόμενον. Οἶχον γὰρ ἐνεδείχνυτο 
ἡμῖν ἡ εἴσοδος. 'AXX ἐντὸς τῆς θύρας γενομένους 


TE 


ἡμᾶς οὐχὶ oixoc, ἀλλὰ στοὰ διεδέξατο. 'H δὲ στοὰ 
ς οὐχὶ οἶχος, ἀλλ ιεδέξοτο. E 


μετέωρος ἣν, λίμνῃ βαθείᾳ &x πολλοῦ τοῦ ὕψους Em- 
ηωρημένη (7). Προσεχλύζετο δὲ τῷ ὕδατι f) χρηπὶς ἢ 


τὴν στοὰν ἀνέχουσα τριγώνῳ τῷ σχήματι, οἷόν τι 


D Gregorio. Latine quidem duracinum, non doraci- 


num dixerunt. Animadyerte autem in his enarran- 
dis, arbores a Nysseno significari, non fructus : in 
arboribus enim, non in illis, insitiones efficiun- 
tur. 

(6) Δρόμου. Calles igitur hortorum, pomariorum, 
]atice viali, Grece curricula dicuntur ; qui Italice 
corsi ; item etiam corridoi : quales majores, et lon- 
giores porticus, excelso etiam, interdum, in. non- 
nullis z:dibus modo nuncupantur. Nam currieulus 
est parvus currus; curriculum, locus, in quo cur- 
ritur; vel ipsum currendi officium : teste Charis. 
Sed incertum id est : maxime quia in pluribus ca- 
sibus obliquis differentia apud auctores. conspici 
nequit. Et adverte hie τοιοῦτος pro /iic ; nisi sit pro 
τοσοῦτος, dignitatem loci exprimens ; quod difficile 
dicenti assentirer, ; 

(1) Ἐπηωρημένη" Legito ἐπῃωρημένη. Scripti 
codices iota subscripta ut plurimum aspernantur, 
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προπύλαιον τῆς ἔνδον τρυφῆς. Kaz' εὐθείας γὰρ ἐπὶ A dens erat, profund:e lacunz e multa altitudine im- 


τὰ ἐντὸς οἷχός τις τὴν τοῦ τριγώνου προθυλὴν διεδέ- 
χετο, ὑψηλὸς τὸν ὄροφον, πανταχόθεν ταῖς τοῦ ἡλίου 
ἀχτῖσι περιλαμπόμενος, γραφαῖς ποιχίλαις διηνθισμέ- 
γος. Ὥστε ἡμᾶς m 


τὸν τόπον τοῦτον λήθην μιχροῦ 
δεῖν τῶν προλαθόντων ποιήσασῆα:. 'O οἶχος πρὸς 
ἑαυτὸν ἐπεσπάσατο " ἡ στοὰ πάλιν ἐπὶ λίμνῃ ἴδιόν τι 
θέαμα ἦν. Οἱ γὰρ βέλτιστοι ἰχθύες ὥσπερ ἐξεπίτηδες 
τοὺς χερσαίους ἡμᾶς διαπαίζοντες, Ex τῶν βυθῶν 
πὶ τὴν ἐπιφάνειαν ἀνενήχοντο, οἷόν τινες πτηνοὶ 
xal αὐτοῦ τοῦ ἀέρος κατασχιρτῶντες. Ἡμιφανεῖς (8) 
γὰρ γινόμενοι, χαὶ διαχυδιστῶντες τὸν ἀέρα, πάλιν 
εἰς τὸν βυθὸν χατεδύοντο. "AXAot ὃς χατ᾽ ἀγέλας στοι- 
EOM S ΤΑΣ (USE 02 ES v SEM 
χηδὸν ἀλλήλοις ἑπόμενοι, θέαμα τοῖς ἀήθεσιν ἧσαν. 
"Hy δὲ ἰδεῖν ἑτέρωθι ἄλλην ἰχθύων ἀγέλην (9) βοτρυ- 
δὸν περὶ τρύφος ἄρτου πεπυχνωμένους, χαὶ ἄλλον 


ὑπ᾽ ἄλλου παρωθουμένους, καὶ ἕτερον ἐφαλλόμενον, 
: 


xaX ἄλλον ὑποδυόμενον. 'AXAX χαὶ τούτων ἐποίε 


LMj- 
θην ἐν χληματίσι, καὶ ταλάροις ὁ βότρυς ἡμῖν cloxo- 
μιζόμενος, χαὶ ἣ ποικίλη τῆς ὁπώρας φιλοτιμία, xat 
ἡ τοῦ ἀρίστου παρασχενὴ, χαὶ τὰ ποιχίλα ὄψα xa 
χαρυχεῖαι χαὶ πέμματα, xoi φιλοτησίαι (10) xaX 
Ἐπεὶ οὖν ἤδη κατὰ τὸν χόρον πρὸς ὕπνον 
epópany , 
παύτην, σοῦ τῇ λογιότητι χαθάπερ ἐνύπνιον τὴν ἐπι- 
στολὴν ἀπελήρησα. Εὔχομαι δὲ μὴ διὰ χάρτου χαὶ 


παραστησάμενος τὸν ὑπογράφοντα 


μέλανος, ἀλλὰ δι᾽ αὐτῆς τῆς ἐμαυτοῦ φωνῆς τε xal 
γλώττης τὰ παρὰ σοὶ χαλὰ (11), σοί τε αὐτῷ xai 
toic ἀγαπῶσί σε διὰ παντὸς διηγεῖσθαι. 

eloquenti:e tue. nugatus sum. Precor autem, ut 


pendeus , proluebaturque aqua, qu:e eireum porti- 
cum, crepida, triangulari figura consurgens; vel- 
uti quoddam vestibulum interiorum deliciarum. 
Recta enim ad interiores partes quiedam aedes trian- 
guli prominentiam suscipiebant ; qua excelsi, solis 
spieulis circa tectum undecunque micabant , variis 
picturis efflorentes ; ita ut circa hune loeum parum 
abfuerit, quin oblivionem prieceptarum. volupta- 
tum nos faceremus. Domus ad se ipsam trahebat. 
Porticus rursus in. suo stagno peculiare quoddam 
erat spectaculum. Optimi enim pisees studio interra 
positos nos ludificantes, ex fundo ad superficiem ena- 
labant, quasi quidam volucres, qui et illic in aere 
exsultarent ; dimidia autem parte conspicui facti, 
perque zra in caput saltitantes , rursus gurgitis 
altum subibant. Alii autem gregatim. ordine alios 
insequentes mira spectatio erant nobis talium 
insuetis. Cernere vero erat alibi alium piscium gre- 
gem, racematim ad panis frustum condensatum ; et 
alium, qui propulsabatur ab alio ; alterum vero su- 
pra insilientem, illum autem succumbentem. Sed 
et horum oblivionem effecit in palmitibus, et qualis 
uva nobis importata, variaque autumni ambitio; 
prandiique apparatio , et diversi generis obsonia, ct 
ciborum condimenta, et bellaria, et propinationes, 
et calices, Ubi igitur post saturitatem jam ad dor- 
miendum delatus sum , me epistole hujus deseri- 
ptorem prostti, e* quasi insomnium , epistolam 


non perchartam et. atramentum, verum per ipsam 


memet ipsius vocem et linguam, quie apud te adeo pulchra sunt. tam tui. ipsius, quam tui amantium 


coumodo, possim enarratione omnino recensere. 


EIHETOAH KA'. 


EPISTOLA XXI (15). 


Ablabium antistitem, cujus non nimis emendati mores, ut. rectioris vit ralionem sequatur ad. melio- 
rem [rugem se recipieus, hortatur , moderatissima conunonitione, et scito artificio usus. 


᾿Αδιλαξίῳ ἐπισκόπῳ. 
Τέχνη τίς 
Ὅταν τῆς μι 


στι περιστερῶν θηρευτιχὴ τοιαύτη" 
ς ἐγχρατεῖς 
χαὶ χειροήθη αὐτὴν χαὶ ὁμότιμον 


& 
i γένωνται οἱ τὰ τοιαῦτα 
σπουδάζοντες, 


f 
ἀπεργάσωνται (19), τότε μύρῳ τὰς πτέρυγας αὐτῆς 
Ead oL , ivory à 


(8) ἩΗμιφανεῖς. Licet adsint composita multa no- 
mina a φανῆς, τοῦ φανέος - quod ipsum tamen non 
est in priscis Grecis. seriptoribus ; attamen .— hoe 
ἡ μιφανὴς in illis non invenitur. Idem dicendum de 
διαχυθιστάω, el χατασχιρτάω, que in ipsis non sunt, 
recte quidem χυδιστάω, et σχιρτάω. Αἱ vero signi- 
licationes non variant. 

(9) "Ay&An enim est vocabulum multitudinis , et 
ἄνλον ὑπ᾽ ἄλλου est lere hic loco adverbii : seu 
pro ἀλλήλους. 

(10) Φιϊοτησίαι. Est profecto propinatio post cce- 
nam benevolentia ergo ; et invitatio ad potandum. 
Φιλοτησίας προπίνειν Demosth. : quod latine, poculis 
poscere, Φιλοτήσιος, res incitans, illecebra ad 
propinandum, φιλοτήσιος xpazfjp* el τὰ φιλοτήσια 
Sunt. τὰ συνουσιαστιχά. 

(14) Τὰ παρὰ col καιά. Wac loquendi ratione 
indicare Nyssenus videtur hortos esse. Adelphii ; 
Sed ex epistola ipsa et ejus sententiis, el ex modo 
quo illa seribitur, imo eo quia ejusmodi narratio 
longa domino loei non texeretur, credi id. non pos- 


Ablabio Antistiti. 

Ars quiedam est aucupatoria columbarum, ejus- 
modi. Quando una columba potiti sunt. qui hujus- 
modi rebus student, ipsamque mansuetam et sibi 
collegam effecerunt ; tum ipsam alis unguento per- 


set. Dubia res quidem : argumenta satis non ad- 
sunt eam dignoscendi. Certum verumque est, ^del- 
phii opera et studio multa in hortis facta : ut in 
epistola supra enuntiatum est, las 

(12) Καὶ ὁμότιμον àxepyáccorcat. Elegantissima, 
et pricipue. venusta Nysseni metaphora , ingenii 
plena; ac inter eximias Homericas locum digna te- 
nere. Nysseni sensu vox adhibita ejusdem ministe- 
rii functionem notat: ὁμότιμος enim est zequalem 
honorem cum alio habens, honore, vel honoris 
conditione compar, zequalis : οἱ ὁμότιμοι (homotimi) 
sunt qui ab honoris zequalitate ita. vocantur. Sic 
Philelph. apud. Xenophont. dicti. Ita etiam ἃ Plu- 
tarcho senatores. Hine consequens est, ut ὁμότιμος 
sit quoque collega in munere obeundo. Atque hine 
columba eisdem officiis fungens cum aucupe, dum 
aves ad se conscripto artificio pellicit, ei est 
ὁμότιμος, homotimos. Idcirco igitur ita a Nysseno 
subtilissime fuit nuncupata, Nazianz. in Orat. dixit 
etiam ὁμότιμα τὴν ἀσέθειαν. 

(15) Verum ex editione J. B. Caraccioli, 
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Iiiam sinunt eum aliis, quie foris sunt congregate. A ὑποχρίσαντες (14), ἐῶσι συναγελασθῆναι ταῖς ἔξωθεν. 


Qui quidem unguenti odore harum gregem, quiae 
jam sui est juris, eicurem quoque ΟΠ οὶ, ei qui eam 
dimisit. Ad illas etenim qu: bonum spirant odo- 
rem, et reliquge. immigrant simul prosecut. 
Quid mihi volo inde praefatus? Quod nempe filium 
Basilium quondam..... divino unguento anima alis 
celibutum ad colendam reverentiam tuam misi, ut 
€t eum ipso in altum tu convoles , et nidum üppre- 
hendas, quem apud nos przedictus sibi compegit, 
Si τς fiant, οἱ videre possini, dum vivo, nobili- 
làtem tuam ad excelsiorem vitam transmutatam ; 
debita a me gratiarum actio plenissime Deo poterit 
praestari. 


EPISTOLA XXII. 


Antistitibus. 

Dies tres erant , qu: prophetam in cete detinue- 
runt. Sed tamen Jonas tzdio confectus fuit. Ego 
vero tantum tempus in his nil. prorsus ponitenti- 
bus Ninivitis, veluti in ferz? visceribus teneor , et 
nondum potui ab his vastis faucibus evomi. Pre- 
ces igitur fundite Deo, ut gratia conficiatur, ut ve- 
niaL edictum. quod ex hujusmodi pressibus nos 
eruat; et meum tabernaculum assequar ego, et in 
ipso requiescam. 


EPISTOLA XXIII. 


Que sine inscriptione. 
Pareo multo sermoni, quoniam tuis laboribus 
parcere volo. Commonefacito qu:e ad te ipsum 


Ἢ δὲ τοῦ μύρου τῇ εὐωδέᾳ τὴν αὐτόνομον ταύτην 
ἀγέλην τιθασσὸν ποιεῖται τῷ προεμένῳ. Πρὸς γὰρ 
τὰς εὔπνους οὔσας χαὶ αἱ λοιπαὶ συνεφέπονταί τε χαὶ 
εἰσοιχίζονται. Τί βουλόμενος ἐντεῦθεν προοιμιάζομαι; 
Ὅτι τὸν υἱὸν Βασίλειον τόν ποτε διογέν.... τῷ θείῳ 
μύρῳ τὰς τῆς ψυχῆς πτέρυγας διαχρίσας ἐξέπεμψα 
πρὸς τὴν σὴν σεμνοπρέπειαν. Ὥστε χαὶ σὲ αὐτῷ 
συναναπτῆναι, χαὶ χαταλαθεῖν τὴν χαλιὰν, ἣν παρ᾽ 
ἡμῖν ὁ προειρημένος ἐπήξατο. Εἰ ταῦτα γένοιτο, χαὶ 
ἴδοιμι ἐπὶ τῆς ἐμῆς ζωῆς τὴν σὴν εὐγένειαν πρὸς τὸν 
ὑψηλότερον βίον μετατεθεῖσαν, τὴν χρεωστουμένην 
παρ᾽ ἐμοῦ τῷ Θεῷ εὐχαριστίαν ἀποπληρώσαιμι, 


ΕΠΙΣΤΟΛῊ KD'. 


Τοῖς ἐπισκόποις. 
Τρεῖς ἦσαν ἡμέραι αἱ τὸν προφήτην ἐν τῷ χήτε 


ι 
χατέχουσαι. ᾿Αλλ᾽ ὅμως ὁ Ἰωνᾶς ἠχηδίασεν. Ἐγὼ δὲ 
τοσοῦτον χρόνον ἔχω ἐν τοῖς ἀμετανοήτοις Νινευΐταις, 
ἐν τοῖς σπλάγχνοις τοῦ θηρίου χρατούμενος" χαὶ οὕπω 
ἐξεμηθῆναι τῆς ἀχανοῦς ταύτης φάρυγγος ἠδυνήθην. 
Εὔξασθε οὖν τῷ Κυρίῳ τελειωθῆναι τὴν χάριν, ἵν 
ἔλθῃ τὸ πρόσταγμα τὸ τῆς συνοχῆς ταύτης ῥυόμενον, 
xai χαταλάθω τὴν ἐμαυτοῦ σχηνὴν, χαὶ ὑπ᾽ αὐτὴν 
ἀναπαύσωμαι. 


ΕΠΙΣΤΌΛΗ KI". 


᾿Αγεπίγραφος. 


Φείδομαι πολλῶν λόγων, ἐπειδὴ φείδομαι τῶν σῶν 
χαμάτων. Ὑπομνήσθητι τῶν σεαυτοῦ, xal πάντα 


spectant, et omnia bene habebant in illustri po- (; ἕξει τῷ φαιδίμῳ καλῶς. Τάχους χρεία τῇ χάριτι. Μέ- 


sila. Celeritate opus est gratie. conferendz. Hac- 
tenus nostra adhortatio. 


EPISTOLA XXIV. 


χρι τούτου ἡμῶν fj παράχλησις. 


EIIZTOAH KA. 


Divinarum rerum fidei sermones libero ammo, et recta mente exceptos. aperta. intelligentia. non. carentes 


pra'[atur. Rem Christianam ex duobus constare docuisse Christum , tradit. : 


ex doctriua. decretorum , 


el ex parie morali : humani autem. generis hostem prima parte que prastantior, magis impetere nos , 
uL periculosior et validior [iat aggressio. Tres subsistentias esse in divina Trinilate re ipsa non voca- 
bulis solum distinctas, ostendit ; unam vero naturam, earumque proprietates. principes. exponit. [n 
nalura. Dei monet, quia non perceptibilis ipsa , nec dicto exponenda , nullam inesse separationem. aut 
differentiam ; bene tamen has, et ordinem adesse in. personis sine con[usione. Dictam. fidem. sacro 
lavacro consonam esse oportere edocet 2 existimationemque nostram de hujus Jidei rebus cum fide ipsa 
dicit ( unam ab altera distinguens Y, congruere bene posse et debere. Denique divinas proprietates 
enumerat , equales prorsus singulis personarum eas demonstraus. C 


ἩραχιἸειαγῷ αἱρετικῷ. 
πίστεως λόγος τοῖς εὐγνωμό- 


Heracliano heretico. D 


Salubris fidei sermo apud cos, qui recto seusu Ὁ τῆς ὑγιαινούσης 


à divino spiritu proditas voces in simplicitate sus- 
cipiunL, vim quidem habet ; nullaque indiget ora- 
tionis intellisentia, ut ejus veritas confirmetur, 
cum comprehensibilis se ipso sit, manifestusque 
ex prima ejus traditione ; quam ex Domini voce, 

(14) Ὑποχρίσαντες. Maleinterpretaretur. quis 
liic ὑποχρίω, ungo sub aliquem locum ; ut columbae 
subter axillas unguento inungerentur. Recte nie- 
hercle : allicerent tunc scilicet. θα» volitantes ad se 
cswteras odore, si ne πτεροῦν quidem tum potuis- 
scut, aul etiam. πτερυγίζειν, voloturire ; nedum 


vt05 τὰς θεοπνεύστους φωνὰς παραδεχομένοις ἐν τῇ 


ἁπλότητ', τὴν ἰσχὺν χαὶ οὐδεμιᾶς λόγου περ!:νοίας 


εἰς παράστασιν τῆς ἀληθείας προσδεῖται " αὐτόθεν ὧν 
ληπτὸς, χαὶ σαφὴς Ex τῆς πρώτης παραδόσεως, ἣν 
ἐχ τῆς τοῦ Κυρίου φωνῆς παρελάθδομεν ἐν τῷ λουτρῷ 


libere ἃ loco avolare : unguento enim ale veluti 
visco corpori inh:erescerent. Tum etiam quia odor 
dehiliter. efflaret.'Yzoypío est igitur inungo, ὑπὸ 
pro in; pro qua przepositione non raro, maxime in 
compositionibus, valet. 
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τῆς παλιγγενεσίας τὸ τῆς σωτηρίας μυστήριον πα- A cum salutis probuit mysterium, aecepimus in. la- 


ραδόντος. Πορευθέντες γὰρ, φησὶ, μαθητεύσατε 
πάντα ἔθνη, βαπείζοντες αὐτοὺς εἰς τὸ ὄνομα 
τοῦ Πατρὸς καὶ τοῦ Υἱοῦ καὶ τοῦ ἁγίου Πνεύμα- 
ος" διδάσκοντες τηρεῖν πάντα ὅσα ἐγνετειϊάμην 
ὑμῖν. Διαιρῶν γὰρ εἰς δύο 
λιτείαν, εἴς τε τὸ ἡθιχὸν μέρος, χαὶ ε 


τὴν τῶν Χριστιανῶν πο- 
ig τὴν δογμάτων 
ἀχρίθειαν, τὸ μὲν σωτήριον δόγμα ἐν τ 


σματος παραδόσει χατησφαλίσατο" τὸν 


ἢ τοῦ βαπτί- 
ὃὲ βίον ἡμῶν 
διὰ τῆς τηρήσεως τῶν ἐντολῶν αὐτοῦ χατορθοῦσθαι 
κελεύει. ᾿Αλλὰ τὸ μὲν χατὰ τὰς ἐντολὰς μέρος, ὡς 
μιχροτέραν φέρον τῇ ψυχῇ τὴν ζημίαν, Ἡφείθη παρὰ 
τοῦ διαθόλου ἀπαρεγχείρητον. Ἐπὶ δὲ χυριωτέρου 
xa μείζονος 1 πᾶσα γέγονε τοῦ Vd x σπουδὴ 
τοῦ παρατραπῆναι τῶν πολλῶν τὰς ψυχὰς εἰς τὸ μη- 
δὲ εἴτι διὰ τῶν ἐντολῶν χατορθωθῇ χέρδος εἶναι" τῆς 
μεγάλης χαὶ πρώτης ἐλπίδος ἐν τῇ περὶ τὸ δόγμα 
πλάνῃ τοῖς ἀπατηθεῖσι μὴ συμπαροὶ 
συμθουλεύομεν, τῆς ἁπλότητος τῶν πρώτων ῥημά- 
των τῆς πίστεως μὴ ἀποχωρεῖν τοὺς ἀντιποιουμέ- 
νους τῆς ἑαυτῶν σωτηρίας" ἀλλὰ παραδεχομένους ἐν 
τῇ ψυχῇ Πατέρα xo Υἱὸν zai Πνεῦμα ἅγιον, μὴ 
μίαν ὑπόστασιν πολυώνυμον εἶναι νομίζειν * οὔτε γὰρ 
δυνατόν ἐστι τὸν Πατέρα ἑαυτοῦ Πατέρα λέγεσθαι, 
μὴ ἀληθῶς ἐξ αὐτοῦ τοῦ Υἱοῦ τῷ Πατρὶ τὴν χλῆσιν 
ἐπαληθεύοντος - οὔτε τὸ Πνεῦμα ἕν τῶν εἰρημένων 
, ὥστε εἰς Πατρὸς ἣ 
προσηγορίας ἐνάγεσθαι τὸν 
᾿Αλλ᾽ ἰδίως, καὶ ἀποτεταγμένως ἐν ἑχάστῳ 
τῶν ὀνομάτων συνυπαχούεται ἣ ἐνσημαινομένη ταῖς 
προσηγορίαις ὑπόστασις. Καὶ τὸν Πατέρα ἀχούσαντες, 
τὴν τοῦ παντὸς αἰτίαν ἠκούσαμεν" τὸν δὲ Υἱὸν μα- 


τ T 
εἶναι νομίζειν 
τῆς τοῦ Πνεύματος 
ἀχούοντα. " 


θόντες, τὴν Ex τῆς πρώτης αἰτίας ἀναλάμψασαν δύ- 


ναμιν εἰς τὴν τοῦ παντὸς σύστασιν ἐδιδάχθημεν" τὸ 
δὲ Πνεῦμα γνόντες, τὴν τελειωτιχὴν δύναμιν τῶν διὰ 
χτίσεως εἰς τὸ εἶναι παρα[δε]δομένων ἐχ τ 
«οὐ Υἱοῦ ἐνοήσαμεν. Αἱ μὲν οὖν ὑποστά 


Ὁ Πατρὸς διὰ 
σεις κατα τὸν 

εἰρημένον τρόπον ἀσυγχύτως ἀπ᾽ ἀλλήλων 

ρ'σμέναι εἰσί: Πατρὸς λέγω χαὶ ΥἹἱοῦ xai δ του πνεύ- 

Es 'H δὲ οὐ 


σία αὐτῶν, πὴ movi αὕτη ἐστὶν 


ΣΕ τοῦ χαὶ ἀπερινόητον ΤῊΣ λογισμοῖς add 


xtov loóy ἐστιν ἐφ᾽ ἑχάστῳ τῶν ἐν τῇ Τριάδι 


πεπι- 
τευμένων προσώπων. Ὁ γὰρ ἐρωτηθεὶς τί xa οὐ- 


σίαν ἐστὶν ὁ Πατὴρ, εὐγνωμόνως χαὶ ἀληθῶς ὁμο- 
s 9l 

λογήσε: τὸ ὑπὲρ γνῶσιν εἶναι 

τως χαὶ περὶ τοῦ μὸν 


οὐσίαν χαταληφθῆναι 9 


Luis CYEUY αὐτοῦ, φησι, 


τὸ ζητούμενον. Ὡσαύ- 


γενοῦς Υἱοῦ οὐδενὶ λόγῳ τὴν 
γατὸν εἶναι συνθήτεται. Τὴν 

τίς διηγήσεται ; Ὁμοίως 
περὶ τοῦ Πνεύματος τοῦ ἁγίου τὸ ἶσον τῆς 


: 
* * 5 , — d x 
χατὰ τὴν χατάληψιν ἀμηχανίας ὁ τοῦ Κυρίου λόγος 


ται λέγων, ὅτι τῆς μὲν ud. αὐτου ἀχούεις, 


Lo 
cat, 5 


ὦπων διαφορὰν ἐννοοῦμεν (οὐ γὰρ τὸ tds μᾶλλον ἀχα- 


15 Matth. xxvi, 19, 90. !9 Isa. tuit; 8. 


vacro, 
cnim, docete ommes gentes , 


in quo iterum. generamur : JAuntes, ait 
baplizantes eos im mo- 
mine Patris et Filii et Spiritus sancti ; docentes ser- 
vare omnia quecunque vobis mandavi ^. Etenim in 
duo dividens Christianz reipublice statum et in 
moralem partem , et in decretorum accuratam ra- 
lionem , salutare quidem decretum in traditione 
baptismatis firmavit; vitam autem nostram praece 
ptorum suorum observatione dirigi precepit. At- 
tamen ab ea parte quie est priecepLorum , tanquam 
ab illa quie anim: minus detrimenti inferre pos- 
sit, abstinuit prorsus diabolus, nullo eam adortus 
conatu. Omne adversarii studium , multorum per- 
vertendi animas , in principaliori meliorique parte 
prosstitum est, ut ne id quidem , si quidquam pre- 
ceptis recte geratur, sit lucrum , cum magna et 
prima spes non amplius in seductis errore circa 
decreta inesse possit. Consilium propterea prebe- 
mus, ne a simplieitate primorum verborum fidei 
quidquam abscedant ii, qui pro sua agunt salute ; 
sed ut in anima quidem suscipientes Patrem et Fi- 
lium et. Spiritum sanctum , non unam hypostasim 
multorum nominum esse existiment : neque enim 
fieri potest Patrem sui ipsius Patrem diei; cum 
non vere Patri comnomentum, qui sit sui Filius, 
verum effieiat : neque ut existiment, Spiritum 
unam rem esse ex przdietis, ita ut. in Patris aut 
Filii cognitionem per Spiritus appellationem , qui 
audiat, inducatur. At vero proprie, ae stata cer- 
taque ratione in singulis nominum una simul in- 
auditur significata in appellationibus hypostasis ; 
omnium causam audivimus ; 
Filium autem discentes, ex prima causa reful- 
gentem potestatem ad universi constitutionem edo- 
cli sumus ; Spiritu. vero cognito, perfeclricem 
facultatem eorum qui per creationem a Patre per 
Filium in exsistentiam tradita sunt, intelleximus. 
Subsistentiz igitur juxta dietum modum inconfuse 
invicem separate sunt, Patris, dico, et Filii, et 
saneti Spiritus. Essentia autem ipsorum quicun- 
que ipsa unquam sit ( dieto enim dici nequit, in- . 
telligentiaque est incomprehensa ) , in diversitatem 
aliquam nature nullo pacto dispertitur. Quapropter 
quod ineomprehensum est ac mente non perce- 


Patreque. audito , 


pium, et quod. ratiocinationibus eireumpleeti ne- 
quimus, aequale est in singulis personarum in 
Trinitate creditarum. Interrogatus enim , quid. sit 
sc emdum essentiam Paler, recta sententia οἱ 
vere fatebitur quiesitum esse, quod est supra no- 
tionem. Tantumdem is et de unigenito Filio non 
fieri posse, ut ulla ratione essentia comprehen- 
datur, constituet. enim ejus, ait, 
quis enarrabit 15 ἢ Perinde vero et de Spiritu san- 
cto zqualitatem. inopi: secundum comprehensio- 
nem Domini sermo commonstrat, dicens, quod vo- 
cem ipsius audis ; unde autem venit et quo deducit , 


Generationem 
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eo, quod est trium personarum incomprehensum , 
intelligimus. Non enim alterum quidem magis in- 
comprehensum est, alterum vero minus ; at una 
prorsus incomprehens:e vei ratio in Trinitate. Pro- 
pterea dicimus, eo quod percipi nequit , menteque 
nullo pacto intelligi, nos mauu deducente , nullain 
essenli:e in. sancta Trinitate adinvenire nos diife- 
rentiam , preter tamen ordinem personarum, Οἱ 
subsistenliarum confessionem. Nam certus quidam 
ordo in Evangelio proditus est, juxta quem ex 
Patre fides incipiens per intermedium Filium in Spi- 
ritum sanctum. desinit. Differentia aulem persona- 
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non noscis *'. Proinde igitur nullum discrimen in A ἀχαταληφψίας λόγος, 
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διὰ τοῦτό φαμεν, αὐτῷ τῷ ἀλή- 
πτῳ xai ἀχατανοήτῳ χειραγωγούμενοι, μηδεμίαν 
τῆς οὐσίας ἐπὶ τῆς ἁγίας Τριάδος διαφορὰν ἑξευρί- 
σχειν * Exvbg τῆς τάξεως τῶν προσώπων, xal τῆς 
τῶν ὑποστάσεων ὁμολογίας. Τάξις μὲν γάρ ἔστιν ἐν 
τῷ Εὐαγγελίῳ παραδοθεῖσα, xa0' ἣν £x Πατρὸς f; πί- 
στις ἀρχομένη 
ἄγιον καταλήγει. 


, διὰ μέσου τοῦ Υἱοῦ εἰς τὸ Πνεῦμα τὸ 
Ἡ δὲ ὃ 
τῇ τάξει τῆς τῶν ἀποστάσεων παραδόσεως φαινομένη, 
οὐδεμίαν σύγχυσιν ἐμποιεῖ τοῖς δυναμένοις ἐπαχολου- 


ιαφορὰ τῶν προσώπων, αὐτῇ 


θεῖν ταῖς σημασίαις τοῦ λόγου, ἰδίαν ἔννοιαν τῆς τοῦ 
Πατρὸς προσηγορίας ἐμφαινούσης, χαὶ τοῦ Υἱοῦ πά- 
λιν καὶ τοῦ ἁγίου Πνεύματὸς ἰδίαν" χατ᾽ οὐδένα τρό- 


rum ipso illo tradito ordine distantiarum appa- B xov τῶν σημαινομένων ἐν ἀλλήλοις συγχεομένων. 


rens, nullam | prorsus confusionem ellicit iis, 


propriam. intellizentiam Patris appellatione patefaciente, Filiique rursus , 


qui sermonis insequi possunt 


suam 
pro- 


signilicationes ; 
el Spiritus sancti 


priam , secundum nullum prorsus modum signilicatlarum rerum invicem confusorum. 


Daptizamur igitur, veluti accepimus, per Patrem 
et Filium et Spiritum sanctum, credimus autem , 
veluti. baptizamur. Consonam enim esse addecet 
confessioni fidem. Sentimus vero uti credimus. 
Non enim naturam habet opinio cuni fide pugnare. 
Sed in quie credimus, h:e. et. sentimus. Quoniam 
igilur in. Patrem et. Filium et Spiritum sanctum 
fides est, insequuntur autem se mutuo fides, opi- 
nio, baptisma : propter hoe et opinio non secerni- 
tur, ea qux? de Patre est, ea quie. de Filio, et ea 
quis de Spiritu sancto. IHEec vere existimatio, quam 
proprie naturz referimus, nil aliud est, prater 
quam bonorum qui in majestate sunt divin: na- 
tur confessio. Non enim ex nostra facultate ho- 
norem apponimus inhonorate natura; aL ea quie 
profecto adsunt profitentes, honorem elargimur. 
Quoniam igitur. inest singulis in sancta Trinitate 
creditarum personarum incorruptibilitas, zeternitas, 
irmortalitas, bonitas, potestas, sanctitas, sapien- 
Ua, omnis intelligentia , magnificaque et excelsa, 
dum hze bona qui insunt, dicuntur : idcirco existi - 
Et 
quoniam omnia quidem quz Patris sunt, habet Fi- 
l:is ; omnia autem Filii bona in. Spiritu inspiciun- 
iur: nullam in sancta Trinitate, secundum celsi- 
tudinem. existimationis, differeniiam mutuo inter 
ipsam comperimus. Non enim secundum corpo- 
ream quamdam comparationem alterum. quidem 
procerius est, allerum. vero. humilius. Quo enim 
cerni nequit omnisque expers est figure, dimen- 


inationis hujusmodi. eflicimur ipsis probitores. 


sione non comprehenditur. Neque secundum pote- 
statem aut. bonitatem, quidquam differens compa- 
rate in sancta Trinitate comperitur, ut dicatur 
juxta plus et minus in ipsis esse varietatem. Qui 
enim potentius unum altero dicat, tacite fassus est 
id quod in potestate minus est, imbecillius infir- 
miusque esse polentiori. Hoc autem extrenxe est 
impietatis , indicium aliquod imbecillitatis, aut im- 
potentiam, sive in parva, sive in majori re in unice 
genito Deo, et in. Spiritu Dci, mente cogitare. 
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D 


Βαπτιζόμεθα τοίνυν, ὡς παρελάδομεν, εἰς Πατέρα 
za Υἱὸν καὶ Πνεῦμα ἅγιον. Πιστεύομεν δὲ ὡς βαπτ!- 
ζόμεθα " σύμφωνον γὰρ εἶναι προσήχει τῇ ὁμολογίᾳ 
τὴν πίστιν. Δοξάζομεν δὲ ὡς πιστεύομεν. Οὐδὲ γὰρ 
ἔχει φύσιν μάχεσθαι τῇ πίστει τὴν δόξαν. ᾿Αλλ᾽ εἰς 
ἃ πιστεύομεν, ταῦτα xal δοξάζομεν. ἸΣπειδὴ τοίνυν 
εἰς Πατέρα χαὶ Υἱὸν χαὶ Πνεῦμα ἅγιον ἡ πίστις ἐστίν" 
ἀχολουθεΐ δὲ ἀλλήλοις ἡ πίστις, ἡ δόξα, τὸ βάπτισμα" 
διαχρίνεται ἣ Πατρὸς xo 


Αὕτη δὲ ἡ δόξα, ἣν ἀνα- 


D 


διὰ τοῦτο xa T δόξα οὐ 


πέμπομεν, τῇ ἰδίᾳ ΤῊΝ οὐδὲν ἄλλο ἐστὶν, ἀλλ᾽ ἣ τῶν 
1 αλειότητι τῆς θείας φύσεως ἀγαθῶν 

p ἐξ ἡμετέρας δυνάμεως τιμὴν προσ- 

(τῳ φύσει, ἀλλὰ τὰ προσόντα ὁμο- 

MA RU τὴν τιμὴν [m ἡρώσαμεν. "Exet οὖν πρόσ- 
στιν ἑχάστῳ τῶν ἐν τῇ ἁγίᾳ Τριάδι πιστευομένων 
Leia: ἀφθαρσία, ἀϊδιότης, ἀθανασία, ἀγαθότης, 


7 
δύναμις, ἁγιασμὸς, σοφία, πᾶν νόημα μεγαλοπρεπές 
τε xai ὑψηλὸν ἐν τῷ λέγειν τὰ προσόντα ἀγαθά" τούτῳ 


τῆς δόξης ποιούμεθα τὴν ἀπόδοσι 
μὲν τὰ τοῦ Πατρὺς ó Υἱὸς ἔχει, πάντα δὲ 


ν. Καὶ ἐπεὶ πάντα 
τὰ τοῦ Υἱοῦ 
ἀγαθὰ ἐνθεωρεῖταν τῷ Πνεύματι - οὐδεμίαν εὑρίσχο- 
pev ἐν τῇ ἁγίᾳ Τριάδι χατὰ τοῦ ὕψους τῆς δόξης πρὺς 
ἑαυτὴν διαφοράν. Οὔτε γὰρ χατά τινα σωματικὴν 
σύγχρισιν, τὸ μὲν ὑψηλότερόν ἐστι, τὸ δὲ ταπεινότε- 
pow τὸ γὰρ ἀόρατον, χαὶ ἀσχημάτιστον μέτρῳ οὐ 
χατὰ δύναμιν ἣ ἀγαθότητα τὸ 
διάφορον συγχριτιχῶς ἐπὶ τῆς ἁγία: Τριάδος εὑρί- 
σχεται, ὡς εἰπεῖν, map τὸ πλεῖον xal ἔλαττον εἶ 


παραλλαγῆν. Ὃ γὰρ ἰσχυρότερον v) ὃν 


χαταλαμθάνεται. Οὔτε 


vat 
ἐν τούτοις 
ἑτέρου εἰπὼν, χατὰ τὸ σιωπώμενον ὡμολό- 
τὸ ἐλαττούμενον ἐν τῇ δυνάμει ἀσθενέστερην 
τῆς ἐσχάτης ἀσε- 


τοῦ 

γὴσε 
εἶναι Τοῦτο δὲ 
ρείας 


εἴτε ἐν ὀλίγῳ εἴτε 


τοῦ δυνατωτέρου. 
ἔμφασίν τινα ἀσθενείας ἣ ἀδυναμίαν 
ἐν πλείονι περὶ τὸν μονογενῇ 
Θεὺν, xaX περὶ τὸ Πνεῦμα τοῦ Θεοῦ ἐννοεῖν. Τέλειον 
γὰρ ἐν δυνάμει xa ἀγαθότητι xai ἀφθαρσίᾳ χαὶ 
πᾶσι τοῖς ὑψηλοῖς νοήμασι, χαὶ τὸν Υἱὸν χαὶ τὸ 
Πνεῦμα ὁ τῆς ἀληθείας παραδίδωσι λόγος. Εἰ οὖν 
παντὸς ἀγοθοῦ ἢ τελειότης ἑχάστῳ τῶν ἐν τῇ ἁγίᾳ 


ἐστίν" 
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Τριάδι πιστευομένων προσώπων εὐσεθῶς ὁμολογεῖ- A Perlectum enim in potestate, et bonitate, et incor- 


ται, οὐχ ἔχε: φύσιν τὸ αὐτὸ χαὶ τέλειον, xal πάλιν 
ὀνομάζειν. Τὸ γὰρ ἔλαττον 


4-c)lco 
τελες 


διὰ συγχρίσεως 
χατὰ τὸ μέγεθος τῆς δυνάμεως, ἤτοι τῆς ἀγαθότητος, 
οὐδὲν ἄλλο ἐστὶν, T] ἀτελὲς εἶναι χατὰ τοῦτο διισχυρί- 
ζεσθαι. Εἰ οὖν τέλειος ὁ Υἱὸς, τέλειον χαὶ τὸ Πνεῦμα, 
τελείου τέλειον, οὔτε ἀτελέστερον οὔτε τελειότερον ἐπι- 
vost ὁ λόγος" ἀλλὰ xal ἐχ τῶν ἐνεργειῶν τὸ ἀδιαίρε- 
πον φῆς δόξης χαταμανθάνομεν. Ζωοποιεῖ ὁ Πατὴρ, 
χαθὼς ἔφη τὸ Εὐαγγέλιον * ζωοποιεῖ χοὶ ὁ Υἱός " ζωο- 
ποιεῖ δὲ χαὶ τὸ Πνεῦμα χατὰ τὴν τοῦ Κυρίου μαρτυ- 
ρίαν τοῦ εἰπόντος, ὅτι τὸ Πνεῦμά ἐστι τὸ ζωοποιοῦν. 
Προσήχε! οὖν δύναμιν ἐκ Πατρὸς ἀρχομένην, χαὶ δι’ 
Υἱοῦ προϊοῦσαν, καὶ ἐν Πνεύματι ἁγίῳ τελειουμένην 
νοεῖν. Ἐμάθομεν γὰρ πάντα £x Θεοῦ εἶναι χαὶ πάντα 
διὰ τοῦ Μονογενοῦς, χαὶ ἐν αὐτῷ συνεστάναι (15)* 
χαὶ διὰ πάντων διήχειν τὴν τοῦ Πατρὸς δύναμιν, 
πάντα ἐν πᾶσι χαθὼς βούλεται ἐνεργοῦσαν, ὥς φησιν 
ὁ Ἀπόστολος. 


ruptibilitate, et in omnibus pr:ecelsis intelligen- 
tiis et. Filium, et Spiritum, sermo veritatis prodit. 
Si igitur omnis boni perfectionem in singulis in 
sancta Trinitate creditarum. personarum pie pro- 
fitentur omnes, non habet naturam res eadem, ut 
et perfecta dicatur, et rursus comparate imperfe- 
cta nominetur. Nam minus juxta ad magnitudinem 
potestatis aut bonitatis, nihil aliud est, ac asseve- 
ranter esse affirmatum, juxta hoe esse imperfectum. 
Si igitur perfectus. Filius, perfectus et Spiritus , 
perfecti perfectum, neque imperfectius, neque per- 
fectius cogitat ratio. Sed et etiam ex potestatibus 
ellieiendi indivisionem plane perdiscimus opinionis. 
Vivificat Pater, veluti ait. Evangelium !* ; vivificat 
et Filius ; vivificat autem et. Spiritus, juxta Do- 
mini testimonium dicentis, quod Spiritus est vivi- 
ficans ᾿ς Addecet igitur potestatem ex Patre inci- 
pientem, et per Filium prodeuntem, ac in Spiritu 


sancto tandem perfectam intelligere. Didicimus enim. omnia ex Deo esse, et omnia per Unigenitum, 
etin ipso Unigenito subsistere, perque omnia Patris pervadere potestatem , omnia in omnibus, 


prout vult, operantem, veluti dicit Apostolus ?^, 


ΕΠΙΣΤΟΛΗ KE. 


EPISTOLA XXV. 


Martyrii desiderium, Deo juvante, prospere cedere tradit, et Deum illi obsecundare. Amphilochium hortatur 
iw idoneos opifices ad se mittat pro opere cujusdam sacelli, quod moliebatur, [aciundo. Operis idcirco 
ichnographiam el structuram universam accurate describit ; dimensionesque omnes et intervalla [ornicum, et 
edificii strobilum seu testudinem, et muri circumducli crassitudinem. Deinceps significat opificum operas 
prastandas in poliendis lapidibus, marmoribus et columnis : et lignorum penuriam subjicit, qua adigi se ad 
adhibendam lapidum materienv: neque aliam figulinam maleriam, quam lestaceam sibi presto. essez sa- 
peque monet mercenarios homines benignos in mercede paciscenda, el parvum pretium operi. [acientes sibi 
opus esse, ob nummariam in qua erat, difficultatem. De introitus etiam, et januarum e dijicatione ac de- 
lineatione ; tum de peristylio quadraginta columnarim: quadam. subnectit, Tandem. si minutam omnium 


subduxerit rationem, pecunie inopiam | excusat. 


'Augiloyiq. 

Ἤδη pot πέπεισμαι χατορθώσασθαι xaX Θεοῦ 
χάριν τὴν ἐπὶ τῷ μαρτυρίῳ (16) σπουδήν. Θελήσειας! 
Πέρας τὸ σπουδαζόμενον ἕξει τῇ δυνάμει τοῦ Θεοῦ, 
ἔργον ποιεῖσθαι δυναμένου τὸν λόγον, ἧ ἂν εἴπῃ. 
Ἐ1 
ἔργον ἀγαθὸν, xai ἐπιτελέσξι" παραχλήθητι xo ἐν 


ἰδὴ, χαθώς φησιν ὁ ᾿Απόστολος, ὁ ἐναρξάμενος 


τούτῳ μιμητὴς γεγενέσθαι (17) τοῦ μεγάλου Παύ- 


λου, xa εἰς ἔργον ἡμῖν προαγαγεῖν τὰς 


τεχνίτας Tiuty τοσούτους 
τὸ ἔργον εἶναι. Γένοιτο ὃ 
λειότητί σου γνώριμον, εἰς ὅσον μέτρον ἅπαν τὸ ἔργον 


ΣΝ - 


ἂν ἐκ συλλογισμοῦ τῇ τε- 


i5*Joan. v; 91. 9 foan.-vt; 05. "3* I. Cor xu, 6 


(15) Kal £v τῷ cvveccávat. Συνιστάναι, seu συν- 
εσταχένα: vere esse deberet: et posset. eliam esse 
συστῆσαι aul συστῆναι * sed hiec duo longius di- 
siant ἃ codicis verbo. Occurrinius tamen aliquando, 
Wicel valde raro, τῷ συνεστάναι" quod erit χατὰ 
συγχοπῆν, a τῷ συνεσταχέναι " sic συνεστάναι τὸ 
ζήτημα dieitur; id est quisstionem seu controver- 
siam consistere, subsistere, cum in judicium po- 
lest ipsa deduci. 

(16) Mapzvpio. Hane vocem interpres pro mar- 
fyrio stricte sumpto accepit, uL ex argumento quod 
epistole praeposuit, compertum fit. Aliter tamen 


; Ephes. 1, 11. 


Amphilochio. 

Jam persuasus sum per Dei gratiam recte ces- 
surum martyrii studium. O utinam velles! finem 
expetitum illud habebit, Dei potentia, qui potest, 
ubi loquatur, sermonem efficere opus : quandoqui- 
dem, veluti dicit Apostolus, qui incipit opus bonum, 
illud etiam conficiet ὅτι Excitare autem ut et in hae 
re quoque imitator fias magni Pauli ; utque in opus 
nobis spes provehas : artificesque nobis Lot mitte 
ut ad opus sint idonei. Fiat autem ex computatione 
perfectioni tux notum, quantam dimensionem 
universum opus computabitur. Cujus gratia stru- 


?! Philipp. r, 6. 


suadere videtur contextus. Nimirum, mea quidem 
sententia, loquitur hic Nyssenus de (lemplo sive 
sacello construendo. Sub hac enim acceptione 
voceni μαρτύριον sumi haud infrequenter apud Grze- 
cos Ecclesi scviptores, nihil certius. Clirysotto- 
mus tom. 1 Ad pop. Antiochenum : 'O δεῖνα εἰς 
μαρτύριον ἀπεδήμησεν, ad marlyrium peregrinatus 
est. Neque aliter Latini. Videsis Suicerum in T/ies. 
eccl. v, Μαρτύριον 1v, Lom. IL, pag. 519. 

(17) Γεγεγέσθαι. Fortasse γενέσθαι, nam τὸ 
γενέσθαι non adest. 
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festam facere conabor. Crux. est. sacelli 
quatuor, uli oportet, aedibus ex omni parte reple- 


tà. At comprehendunt. sese mutuo :edium nexus, 


figura; 


quemadmodum in eruciformi figura ubique factum 
videinus. Cruci autem circulus octo. angulis inter- 
ceptus injieitur. Et cireulum. propter circumferen- 
liam, oetogonon nominavi figuram ; ita uL bina 
oclogoni latera mutuo contra per diametrum ja- 
centia, per fornicum curvaturas circulum ipsis in 
quatuor parles adjacentibus :dibus in medio con- 
nectant. Alia vero quatuor octogoni latera in- 
non ipsa quidem 
: verum in sin- 


ler quadratas des pertinentia, 
continenter in des protendentur 
gulis ipsarum hemicyclium  cireumjacebit con- 
chiformi figura versus cirea fornicis 
perimetrum desinens : ut et octo sint fornices 
omnes, per quos ipse mutuo quadratz des, 
et hemicyclia ad medium habeant. contiguitaten. 
literiori parte vero. laterum diagonalium quadra- 
lorum zquales numero astabunt. eolumnze, orna- 
menti et roboris gratia. Sustinebunt autem et ipsie 
super se fornices, :que atque ii qui intus, constru- 
ctos. Supra hos autem octo fornices proportione 
superinjectis fenestris, octogona domus ad quatuor 
cubitos exerescet ; ex ea vero exstabit turbo conoi- 
des, figuram; habens involutionis tecli ex lato in 
acutum cuneum oeclusz. Distanti vero singularuin 


sursum 


(48) Koyz. Ἰοειδῶς ἡμικύχ. τιον περικείσεται. Τῷ 
χογχοειδῶς vel χοχλοειδῶς, emendanda vON hiec est : 
diversa aulem. siznifieant h:ec duo vocabula, si de 
propria loquamur dictionis siguilicatione. Etenim 
omnino diversa res est ὁ χόγχος, concha, quam ὁ 
χόχλος, cochlea. Sed Hesychio 1dem indicare posse 
visum fuit propter liguria, opinor, similitudinem 
nonnullam. Cochlea proprie esl Lesta limaeis, οἱ 
μετωνυμιχῶς limax ipse. Concha vero est. cone gehy- 
lium : sicuti. purpura, murex, ostreum, 
χογχύλιον, πορφύρα, ὄστρεον,, piscium genera sunl, 

"un sc abrain, aspei ram el ideo firmiorem testam 
habent. Utrumque autem animal tortili forma est 
et turbinata, gyris quibusdam inductun, etsi dis- 
suniliter. Hinc cochlea est unum ex. pr:ecipiis in- 
strumentis mechanieis virium momento. aptum. 
Vitruvi, lib. vi; item. instrumentum aquas hau- 
riendi , quod barbare pompa a Graeca voce accepta 
vocaretur. Non est autem idem atque illud, quod 
antliam  noniinant recenti. invento. excogitatum. 
Tandem et est. ostii genus Lortuosum, ei oblique 
dexum ita nuncupatum. Var. De R. ἢ. Ub. n. 
Profecto diversitas verbi. vel ex proverbio χόγχην 
διελεῖ cognoscitur; de quo sermo est 


iy evidenter 
apud eumdem Hesychium et Suidam ; concha enim 
unica testa voluminibus quibusdam  cireumvolutis 
constans, non tam facile in duas partes dilfringetur, 
aut etiam discludetur; secus cochlea, qui? duabus 
veluti scutulis concluditur ; quie. facili negotio di- 
velluntur. Sicut quoque. ex illo κόγχης ἄξιον pro 
οὐδενὸς ἄξιον, εὐτελές. Sed non solum Hesychius 
eodem sensu utramque vocem sumendaim censuit : 
verum eL vulgo scriplores cxteri promiscue usi 
sunt, veluti ostendunt, qux affert Stephanus. Uo 
verbo, cochlea est terrea concha, et concha cochlea 
marina, propier similitudinem — fore : animalis 
enim genus dubio et controversia procul est va- 
rium. Utraque vero ad vas in eum modum cavun, 
«t scutulatim notandum accipitur. Hoc in loco igi- 


S. GREGORII 


cturam omnem orationis descriptione tibi mani- A συλλογισθήσεται" 


B τούτων ἡμικύκλιον περιχείσεται 


uam dici; uti noverint 
lorma στ ρόδιλος dicitur nux pinea, 
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οὗ χάριν φανερόν cot ποιῆσαι πει- 
ράσομαι dan ν τὴν χατασχευὴν διὰ τῆς τοῦ λόγου 


Y: 


γραφῆς. Σταυρός ἔστι τοῦ εὐχτηρίου τὸ σχῆμα, τέσ- 
σαρσι, ὡς Lc οἴχοις ἁπανταχόθεν ἀνατ πληρούμε- 
νος. ᾿Αλλὰ χαταλαμθάνουσιν ἀλλήλας αἱ συμθολαὶ τῶν 
d ὥσπερ ὁρῶμεν πανταχοῦ ἐν τῷ σταυροειδεΐ 


€ ὑβθενοὺς "AX ἔγχειται τῷ σταυρῷ κύχλος 


ἘΣ 
.2 
5 


μένος. KüxAoy δὲ διὰ τὸ περι- 


«G ὍΣ a 
b 

"o 

ὃ 

ΟΝ 


ὠνόμασα τὸ ὀχτάγωνον σχῆμα, ὥστε τὰς δύο 


χταγώνου πλευρὰς, τὰς ἐχ διαμέτρου ἀλλήλαις 


a 
o 
ci 
e 


PE r8 


ντιχειμένας, QU ἁφψίδων 


e 


τοῖς τετραχῃ παραχε:μέ- 


s 
$ 


οις οἴχοις τὸν ἐν τῷ μέσῳ συνάπτειν xÜxAov* αἱ OX 
ὄἄλλαι τέσσαρες τοῦ ὀχταγώνου 
τῶν τετραγώνων οἴχων διήχουσαι, οὐδὲ αὐταὶ χατὰ 


πλευραὶ, αἱ μεταξὺ 
τὸ συνεχὲς εἰς οἴκους ἀποταθήσοντα!" ἀλλ᾽ ἑχάστῃ 
χογχλοειδῶς ([δ) 
χατὰ τὸ ἄνω περὶ ἁΨψίδος ἀναπαυόμενον" ὥστε ὀχτὼ 
γενέσθαι ἁψίδας τὰς πάσας, 0U ὧν Ex παραλλήλου 
τὰ τετράγωνά τε χαὶ ἡμιχύχλια πρὸς τὸ μέσον τὴν 
συνάφειαν ἔχει. "ἔσωθεν δὲ τῶν διαγωνίων πεσσῶν 
ἰσάριθμοι 
ἰσχύος χάριν. 
ἁψίδας ταῖς ἔνδοθεν δι᾽ 
"Avto δὲ τῶν ὀχτὼ τούτων ἁψίδων διὰ τὴν συμμετρίαν 
τῶν ὑπερχειμένων θυρίδων, ὁ ὀκτάγωνος οἶχος ἐπὶ 
ἐχείνου 


παραστήσονται χίονες, εὐχοσμίας τε χαὶ 
᾿λνέξουσι δὲ χαὶ οὗτοι ὑπὲρ ἑαυτῶν 
ἴσου συγχατεσχευασμένας. 


τέσσαρας αὐξηθήσεται πήχεις - τὸ δὲ ἀπ᾽ 
στρόθιλος ἔσται χωνοειδὴς (19). τῆς εἰλήσεως τὸ 
le δεὶ 


σχῆμα τοῦ ὀρόφου ἐκ πλατέος εἰς ὀξὺν σφῆνα χατα- 


C tur utrolibet modo legi posset, sed convenientiori 


ad rem ratione, totius :edifieil τῇ χατασχευῇ, et 
forma spectata, prout, Nyssenus deseribit, satius 
est deligere τὸ xoyyoziooz. Unius aulem litterae mu- 
tatio in Graeco scripto. utrovis modo est facienda. 

(19) Τὸ δὲ ἀπὸ ἐκείνου στρόδιιλος ἔσται κω- 
γοειδής. Στρόδιλος, idem ac στρόδος, est vortex 
Quare procella venti vorlicesa, seu vortex. venti 
ita dieitur; qui etiam λαίλαψ. Aristotel. De mundo : 
λαΐλαψ 05 xai στρόδιλος, πνεῦμα. εἰλούμενον χάτωθεν 
ἄνω. Est etiam turbo, quem coni figura ferrum in 
verlice. przeacutum. habentem sceutica pueri ἃ ver- 
tice cis ferrum involvunt, et in aera ità involutum 
manu retro aeta ejaculantur ; qui fune. displicatus, 
ferri acie in. puncto fixa. jugiter persistente, quam 
citissime constanter zequo niotu eireumagitur. Tro- 
chum autem nunquam significare potest στρόθι Aoc 
Sj suo proprio sensu trochus accipiatur ; qui non 
est, ut sit trochus turbo ; sed rota, aut quodvis 
aliud instrumentum figura. roi toruatum, Probat 
hoe evidenter ipsa fi xurze ratio, quia στρύθιλος, 
aliquid esse debet χωνοειδές, formam nimirum ge- 
rens coni; que in fastigium convolvatur a. rotun- 
ditate in ve rlicem exacuata : οἱ τροχοὶ vero, et quae 
τῷ τροχῷ similia sunt, rotunditate necessario pra- 
dita esse debent, Hallucinantur igitur oi λεξιχο- 
γράφον (ueque Loc errore immunis est et ipse 
Sueplianus) eum unum cum altero perperam coni- 
miscent. Ubi vero de denominationibus rerum a 
figuris acceptis agitur, diílic illimum, et rarissimum 
est mutationes eíliei ; aut χατὰ μετωνυμίαν quid- 
docti. Ab horum autem 
qua: οἱ χῶνος 
eliam vocatur; et nuclei ipsi nueis pine? ; imo 
et ipsa arbor pinus. lude factum est tandem, ut 
vox ad architecturam etiam transmearet; notatque 
incurvum opus, eL concameratum, sed coni, seu 
turbinis figuram przeseferens. Hoe sensu liic acci- 
pitur, et profertur a. Nysseno; vertendusque est 
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γπλειούσης, Διάστημα 85 χάτω τὸ πλάτος (20) ἑκάστου A quadratarum zdium octo cubitis deorsum latitu- 


τῶν τετραγώνων οἴκων ὀχτὼ πήχεσιν ἔσται, ἡμιολίῳ 
δὲ πλέονα εἰς τὸ μῆχος, ὕψος δὲ ὅσον ἡ ἀναλογία τοῦ 
πλάτους βούλεται. Τοσοῦτον ἔσται χαὶ ἐπὶ ἡμιχυχλίων. 
Ὡσαύτως ὅλον μὲν εἰς ὀχτὼ πήχεις τὸ μεταξὺ τῶν πεσ- 
σῶν διαμετρεῖται. “Ὅσον OE δώσει fj τοῦ διαθήτου πε- 
ριγραφὴ ἐν τῷ μέσῳ τῆς πλευρᾶς πηγνυμένου τοῦ χέν- 
τρου, χαὶ ἐπὶ τὸ ἄχρον αὐτῆς διαθαίνοντος, τοσοῦτον 
) ὕψος ἡ ἀναλογία τοῦ πλάτους χαὶ ἐπὶ 
τούτων ποιήσει. Τὸ δὲ τοῦ τοίχου βάθος (21) ἔσωθεν 
τῶν κατὰ τὸ ἐντὸς μεμετρημένων διάστημα τῶν τριῶν 


ποδῶν, ὅλον περιδραμεῖται τὸ ἔργον. Ταῦτά σου τῆς 
ἀγαθότητος χατὰ σπουδῆς χατελήρασα τοῦτον ἔχων 
σχοπὸν (22), ὥστε σε διά τε τοῦ βάθους τῶν τοίχων, 
xai διὰ τῶν ἐν μέσῳ διαστημάτων ἐπιγνῶναι OU 
ἀχριθείας εἰς ὅ τι χεφαλαίου τὸ μέτρον ὁ τῶν ποδῶν 
ἀριθμός. Διότ ἐ 

ὅπουπερ ἂν θέλῃς, ἐν ἐχείνῳ χατὰ Θεοῦ χάριν εὐ- 


κι 


περιδέξιός ἐστί σοι πάντων ἡ φρόνησις, 


οδουμένη. Καὶ δυνατὸν ἔσται cot διὰ τῆς χατὰ λεπτὸν 
συναριθμήσεως, ἐπιγνῶναι τὸ συναθροιζόμενον ἐχ 
πάντων χεφάλαιον, ὡς μήτε πλείονας, μήτε ἐνδέοντας 
τῆς χρείας ἡμῖν τοὺς οἰκοδόμους ἐχπέμψαι. Τούτου δὲ 
μάλιστα παραχλήθητι πολλὴν ποιήσασθαι τὴν φρον- 
τίδα, ὡς εἶναί τινας ἐξ αὐτῶν xal τὴν ἀνυπόσχενυον 
εἴλησιν ἐπισταμένους. Ἔμαθον γὰρ ὅτι τοιοῦτο γινό- 
μένον μονιμώτερόν ἐστι τοῦ ἐπαναπαυομένου τοῖς 
ὑπερείδουσιν. 'H γὰρ τῶν ξύλων σπάνις εἰς ταύτην 
ἄγει ἡμᾶς τὴν ἐπίνοιαν, ὥστε λίθοις ἐρέψαι τὸ οἶχο- 
δόμημα ὅλον" διὰ τὸ μὴ παρεῖναι τοῖς τόποις ἐρέψιμον 
ὕλην. Πεπείσθω ὃὲ ἡ ἀψευδής cou ψυχὴ, ὅτι τῶν ἐν- 
ταῦθά τινες τριάχοντά μοι τεχνίτας συνέθεντο εἰς τὸν 
γρύσινον ἐπὶ τῷ τετραπεδιχῷ ἔργῳ, δηλαδὴ χαὶ τῆς 
τε τυπωμένης τροφῆς τῷ χρυσίνῳ ἀχολουθούσης. 
Ἡμῖν δὲ dj τοιαύτη τῶν λίθων οὐ πάρεστιν, ἀλλ᾽ 
ὀστραχίνη πλίνθος (25) ὕλη τοῦ οἰχοδομήματος ἔσται, 
χαὶ οἱ περιτυχόντες λίθοι" ὡς μὴ εἶναι αὐτοῖς ἀνάγ- 
χὴν τρίόειν τὸν χρόνον ἐν τῷ τὰ μέτωπα τῶν λίθων 
συγχέειν ἐναρμονίως πρὸς ἄλληλα. 


Ἐγὼ δὲ χατὰ τὴν τέχνην χατὰ τὴν περὶ (24) 
μισθὸν εὐγνωμοσύνην, ἐπίσταμαι τοὺς αὐτόθεν χρε 


juxta nuper dicta περὶ στροδίλου, turbo ; qui eadem 
ratione ad res arcehitectonicas designandas traduci- 
tur. Potuisset etiam sumi pro interpretatione nux 
pine2 ; sed elegantius et rotundius vox una id qui- 
dem praestabat. Στρόμόος vero idem valet, ac στρό- 
θος, seu στρόδιλος, quie omnia significare etiam 
possunt conchze genus, seu cochleam , uti ex Hesy- 
chio noscimus , ob σατο similitudinem. Scholia- 
stes enim. Nicandri ait vers. 595 Alexipharmac. : 
Τὸν στρόμθον ἔλεγον οἱ ἀρχαῖοι ὄστραχον τῶν χογ- 
χιλύων, ofc xaX ἐχρῶντο ἀντὶ σάλπιγγος. Εἰ est illud 
Virgilii: dum personat equora. concha. 1 ; 

(20) Διάστημω δὲ κάτω τὸ zAdcoc. Διαστῇ est in 
Graco codicé. At. vox Greca minime ea est. Erit 
igilur vox διαστήματα ἀπὸ τοῦ διάστημα supplenda, 
plurali numero; eum adsit infra ἡμιολίῳ ὃὲ πλέονα 
εἰς τὸ μῆχος. Et conjiciendum, τὴν περιχεχαμμένην 
προσῳδίαν nonnisi indicium esse a notario indu- 
ctum, vocem illam per notam seriptam fuisse (co- 
dex enim hic noster emendatissimus ; nam προπᾶρ- 
οξύτονον est τὸ διάστημα). 


ParRoL. Guxc. XLVI, 


p 


dine erunt: sesquialter: vero majores in. longitu- 
dinem ; altitudo autem, quantum postulat latitu- 
dinis proportio, fiet; tantumque erunt etiam pro 
semicireulis. Simili ratione quidem octo cubitorum 
mensura erit totius intermedii laterum. quadrato- 
rum. Quantum autem dabit circumscriptio circini, 
in lateris medio fixi centro, οἱ ad ipsius summum. 
permeantis : tantum latitudo eorum habebit. Alti- 
tudinem autem in his etiam proportio latitudinis 
efficiet, Muri vero profunditas per intervallum 
trium pedum intus demensorum opus totum cir- 
cum intrinsecus percurret. Hc bonitati tu: studio 
denugatus sum, hune habens scopum, ut tu et per 
murorum altitudinem, et per ea. qu: intermedia 
sunt, intervalla sedulo agnosceres, cujus mensurae 
summi numerus sit pedum: quapropter rerum 
omnium cura tibi, ubi velis, Dei gratia recto modo 
cedit in negotio illo ; et. possibile tibi erit per mi- 
nutam connumerationem agnoscere collectam ex 
rebus omnibus summam : ila ut neque majores 
neque minores, quam opus, nobis mittas zdifica- 
tores. In. eo autem. maxime exhortatum 1e esse 
velim, ut multa przstetur cura, ut sint quidam ex 
ipsis, qui opus etiam involutionum substructura 
carentium sciant. Didici enim, hujusmodi opus 
solidius esse, quam illud quod in materiis sufful- 
cientibus requiescit. Lignorum vero penuria in hane 
nos adduxit cogitationem ut saxis :zedificium conte- 
gatur totum ; propterea quod non adest his locis 
contigznationis materia. Persuadeatur autem verax 
anima tua, quod hie quidam triginta mihi consti- 
tuerunt artifices in aureum pro opere quadrato , et. 
designato videlicet etiam vietu aureum comitante. 
Nobis vero non alia talis lapidum figlina materies 
adest, preterquam testacea ; h»c. materia zedificii 
erit, lapidesque fortuili ; ut ipsis necessitas non 
sit tempus terendi in mutuo apte commiscendis 
lapidum frontibus. 


Αἱ ego quoad artis peritiam et benignitatem circa 
mercedem, novi meliores esse nostro usu eos qui 


(21) Τὸ δὲ τοῦ τοίχου βάθος. Báfog profundita- 
lem vertimus; est autem crassitudo muri. Non 
vero me latet longe Latinius dici profundum, quam 
profunditas : at id verum erit cum fundum dicitur ; 
non quando altitudo dimensionis. Et vocabula ar- 
lium religiose sunt servanda. Qua de re omnia re- 
linuimus in architectura descripti hujus εὐχτηρίου 
in hac epistola. 

22) KazeAnpaca τοῦτον ἔχων σκοπόν. Si ita 
habet codex (quam conditionem in quavis emen- 
datione effectam monemus : sed ita semper fuisse 
non dubitandum ; nam tum &xp:6fic, cum fide cer- 
lissimus homo est Cocchius, qui dixit: nos autem 
omnia singillatim conferre nostris oculis non potui- 
mus), emendandis locus est τῷ χατελήρασας ἔχων, 
vel χατελήρασα ἔχων. 

(25) Πιιίνθος. Πλίνθος laterem significat: sed et 
etiam omnem :edificiorum figlinam materiem : late- 
res, imbrices, tegulas , et alia hujusmodi. 

(24) Κατὰ τὴν x. Fortasse xz χατὰ, seu xazá «t. 
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istinc sunt, illis qui hic. hujusmodi agunt. merca- A τοὺς εἶναι τῶν ἐνταῦθα κατεμπορευομένων τῆς χρείας 


turas. Opus vero poliendorum lapidum non solum 
est in columnis quie octo sunt ; quas oportet ipsos 
venuste in meliorem reddere formam ; verum etiam 
spiras speciem altaris referentes illud postulat, et 
capitula ad Corinthiam figuram caelata. Ingressus- 
que ex marmoribus erit decoro ornatu confectis. 
Superque ipsa fores superjaeebunt, tales quasdain 
pieturas affabre, uti mos est, factas ad venustatem 
secus suggrundii prominentiam habentes. Quorum 
quidem omnium materias manifestum est a nobis 
comparatum iri. Sed materiz ars formam przebebit. 
Ad hxc in peristylo etiam. column: non minores 
quadraginta erunt : istaeque quoque plane pertinent 
ad opus lapidum -poliendorum. Ergo si diligenter 
patefeeit opus oratio, possibile fiat pietali Lu:e, 
quod opus est, conspicienti, prestare nobis in om- 
nibus circa artilices securitatem. Si vero a nobis 
cum artifice pacla constituenda sint, proponatur, 
si quidem est possibile, manifesta mensura operis 
diurni, ne cum is nil efficiendo przeterierit tempus, 
postea, opus quod ostendat non habens, tanquam 
tot diebus nobis operatus, super ea repetat merce- 
dem. Novi equidem multis nos quosdam visum iri 
máinutam rationem sordide et preparce ineuntes, 
qui tam exquisita diligentia pactiones persequimur: 
aMamen exhortatum te esse volo ad veniam dan- 
dam. Mamona enim ille, multis multoties a nobis 
male de se auditis, demum ἃ nobis ipsis quam 
longissime emigravit, odio habens, reor, qu: sem- 
per adversus ipsum sunt blaterata ; ac quodam im- 
permaeabili hiatu (paupertate dico) inter se ipsum 
et nos murum obstruxit, ut neque ille ad nos ve- 
nire possit, neque nos ad illum pertransire. Quo- 
cirea plurimi facio opificum benignitatem , ut nobis 
ad propositum institutum facere salis ii. possint , 
nil prorsus ab inopia (laudabili, precibusque ex- 
petendo malo) prohibiti. Sed in his quidem quid- 
quam joci commistum est. Tu autem, homo Dei **, 
uti possibile et legitimum sit, ita cum hominibus 
paciscens, nuntia confidenter omnibus ipsis bene- 
volentiam, quie ἃ nobis przestabitur, mercediumque 


ἡμῶν. Τὸ δὲ τῶν λαοξόων ἔργον οὐ μόνον ἐν τοῖς 

χίοσίν ἐστι τοῖς ὀχτὼ οὺς χρὴ αὐτοὺς τῷ χαλλωπισμῷ : 
βελτιῶσαι, ἀλλὰ βωμοειδεῖς σπείρας ἀπαιτεῖ τὸ ἔρ- 

γον, χαὶ χεφαλίδας διαγλύφους χατὰ τὸ Κορίνθιον 

εἶδος. Καὶ εἴσοδος £x μαρμάρων τῶν χαθήχοντι χόσμῳ 

χατειργασμένων. Καθυπερχείμενα τούτων θυρώματα 
τοιαύταις γραφαῖς τισι, χαθὼς ἔθος ἐστὶν, εἰς κάλλος 

χατὰ τὴν τοῦ γεισίου mpofolry ἐξησχημέναις. Ὧν 

πάντων αἱ μὲν ὕλαι δῆλον ὅτι παρ᾽ ἡμῶν πορισθήσον- 

ται, τὸ δὲ ἐπὶ τῇ ὕλῃ εἶδος ἡ τέχνη δώσει. Πρὸς τού- 

ποις ὃὲ χαὶ χατὰ τὸ περίστωον χίονες οὐχ ἥττους ὄντες 

τῶν τεσσαράχοντα. Λαοξιχὸν ἔργον χαὶ οὗτοι πάντως 

εἰσίν. Εἰ τοίνυν ἐνέφηνεν ὁ λόγος Ov ἀχριθδείας τὸ 
ἔργον, δυνατὸν ἂν γένοιτό cou τῇ ὁσιότητι χατιδούσῃ 

τὴν χρείαν, διὰ πάντων ἡμῖν παρασχεῖν τὸ ἐπὶ τοῖς 

τεχνίταις ἀμέριμνον. Εἰ δὲ μέλλοιτο πρὸς ἡμῶν ὁ 
τεχνίτης συντίθεσθαι, προχείσθω εἵπερ οἷόν τε φανε- 
ρὺν μέτρον τοῦ ἔργου τῇ ἡμέρᾳ, ἵνα μὴ ἄπραχτος 
παρελθὼν τὸν χρόνον, μετὰ ταῦτα μὴ ἔχων ἐπιδεῖξαι 
τὸ ἔργον, ὡς τοσαύταις ἡμέραις ἡμῖν ἐργασάμενος 

τὸν ὑπὲρ αὐτῶν μισθὸν ἀπαιτῇ. Οἶδα δὲ ὅτι μιχρολό- 
γοι (28) τινὲς τοῖς πολλοῖς δόξομεν, οὕτω περὶ τὰς 

συνθήχας διαχριθούμενοι. ᾿Αλλὰ παραχλήθητι συγ- 
γνώμην ἔχειν. Ὁ γὰρ μαμωνᾶς ἐχεῖνος πολλὰ πολλά- 
xig παρ᾽ ἡμῶν ἀχούσας χαχῶς, τέλος ἀπῴχησεν ἑαυ- 
τὸν ἡμῶν ὡς ποῤῥωτάτω" μισῆσας, οἶμαι, τὴν ἀεὶ 
γινομένην xav αὐτοῦ φλναρίαν. Καί τινι χάσματι 
ἀδιαθάτῳ, τῇ πενίᾳ λέγω, ἑαυτὸν ἡμῶν διετείχισεν, 
ὡς μήτε ἐκεῖνον πρὸς ἡμᾶς ἐλθεῖν, μήτε ἡμᾶς πρὸς 
ἐχεῖνον διαπερᾶσαι. Τούτου χάριν περὶ πολλοῦ ποιοῦ- 
μαι τὴν εὐγνωμοσύνην τῶν τεχνιτῶν, ὥστε δυνηθῆ - 
ναι πρὸς τὴν προχειμένην ἡμᾶς ἐξαρχέσαι σπουδὴν “ 
μὴ χωλυθέντας τῇ πενίᾳ, τῷ ἐπαινετῷ χαὶ εὐχταίῳ 
χαχῷ. ᾿Αλλὰ τούτοις μέν τι xol παιδιᾶς χαταμέμι- 
χται. Σὺ δέ μοι, ὦ ἄγθρωπε τοῦ Θεοῦ, ὅπως ἂν 
δυνατὸν xai νενομισμένον fj, οὕτω τοῖς ἀνθρώποις 
συνθέμενος θαῤῥῶν ἐπάγγειλε πᾶσιν αὐτοῖς τὴν παρ᾽ 
ἡμῶν εὐγνωμοσύνην, xai τὴν τῶν μισθῶν ἀποπλή- 
ρωσιν. Δώσομεν γὰρ ἀνελλιπῶς τὰ πάντα, τοῦ Θεοῦ 
διὰ τῶν σῶν εὐχῶν καὶ ἡμῖν τὴν χεῖρα τῆς εὐλογίας 
ἀνοίγοντος. 


plenam copiam. Trademus enim omnia nulla re deficientes; Deo, per tuas preces, benedictionis 


manum nobis etiam reserante. 
33 T ΤΊΣ ἢν, 4. 


(25) Μικροιιόγοι. Voc in hoc loco valet μιχρολό- 
γος. Et quamvis huic significationi addatur etiam, 
ut ralio ineatur de re contempta, pusilla ; attamen 
cave, uL hic ita explices et intelligas vocem. Con- 


stat enim per totam epistolam zedificium non solum 
vilem aut exiguam rem non fore, verum longe 
sumptuosissimum. 
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Ex editione Maurina operum S. Gregorii Nazianzeni, tom. lI, p. 196. De hac epistola domnus Clemencetus 
hec habet : Epistola ad [ivagrium, qua inter orationes S. Gregorii Nazianz. olim 45, non genuinus, sed 


supposititius est fetus. Fas sit dicere cum. Petavio (1) : 


Ut enim germanam esse non putem, cogit tum 


styli dissimilitudo, tum pedestris illius ac plebeius sermo, minimeque Nazianzeni elegantiam et gran- 
ditatem redolens. Tillemontius quoque hanc epistolam non esse Gregorii existimat, nec. eloquentissimi 
stylum. oratoris redolere, imo ineptis rationibus vocibusque ipso indignis scatere.. Observat doctus. Cotel. 
(2) epistolam ad. Evagrium Theologo tribui in ms. Regio 1789 circa [inem Quistiomum Anastasii. Verum 
et in editis ejusdem Anastasii Questionibus Basilio eadem adscribitur, multoque etiam probabilius in ms. 
itidem. Regio 1472, itemque Casareo apud Lambecium 106. Gregorio Nysseno. tribuitur, et tanquam illius 
laudatur ab. Euthymio, Panoplize prima parte, titulo secundo. 


Πρὸς Εὐάγριον μοναχὸν, περὶ Θεότητος (5). 


Σφόδρα τε θαυμάζω χαὶ λίαν ἐχπλήττομαι τῆς 
νηφαλιότητος, ὅπως τοιούτων θεωρημάτων xai τη- 
λιχούτων ζητήσεων (4) αἴτιος χαθίστασαι, ταῖς ἀχρι- 
θέσιν (3) ἐρωτήσεσιν, εἰς ἀνάγκην ἡμᾶς τοῦ λέ 
χαὶ ἀγωνίαν ἀποδείξεως περιι 


" 
Ὶ 

στὰς, ἐρωτήσεις ἀναγ- 
καίας χαὶ χρησίμους ἡμῖν ἐπάγων. 
λοιπὸν ἀνάγχη, χατόπιν τῶν ἐρωτήσεων ἡμᾶς ἐν- 
αργεῖς ποιεῖσθαι τὰς ἀποχρίσεις. Kal νῦν τοίνυν τὸ 
προσενεχθὲν ἐρώτημα παρὰ σοῦ τοιόνδε xol περὶ 
τοῦδε Tv, ὥς τινα τρόπον ἂν εἴη Πατρός τε xoi Υἱοῦ 
xai ἁγίου Πνεύματος 4j φύσις (ἣν ἄν τις ὀρθῶς οὐ- 
σίαν μᾶλλον ἣ φύσιν καλοίη), πότερον ἁπλῇ τις Tj σύν- 
ὕετος Ei μὲν γὰρ ἁπλῆ, πῶς τὸν τρεῖς ἐπιδέξεται τῶν 
προειρημένων ἀριθμόν ; Τὸ γὰρ ἁπλοῦν, μονοειδὲς 
xai ἀνάριθμον. Τὸ 6i ἀριθμοῖς ὑποπίπτον, ἀνάγχη 
πέμνεσθαι, χἂν μὴ ἀριθμοῖς ὑποθάληται (6)* τὸ δὲ 
πεμνόμενον, ἐμπαθές : πάθος γὰρ ἣ ouf]. Εἰ τοίνυν 


Πᾶσα δηλονότι 


ἁπλῆ τοῦ Κρείττονος ἢ φύσις (7), περιττὴ τῶν ὀνο- 
μάτων ἡ θέσις (8)* εἰ δὲ τῶν ὀνομάτων ἀληθὴς ἡ θέ- 
Cic, χαὶ δεῖ τοῖς ὀνόμασι πείθεσθαι, τὸ μονοειδὲς (9) 
χαὶ ἁπλοῦν εὐθὺς ἐχποδὼν οἴχεται. Τίς οὖν ἂν εἴη τοῦ 
πράγματος ἡ φύσις; Ταῦτα πρὸς ἡμᾶς ἔφασχες. Ὧν 
τὰς ἀποδείξεις ὁ τῆς ἀληθείας ἀχριδῶς παραστῆσει 
λόγος, οὐ πίστεως ἀναποδείχτου φαντασίαν ἀπορίᾳ 
τῆς ἀποδείξεως ἁλόγως προϊσχόμενος, οὐδὲ μύθων 
παλαιῶν μαρτυρίαις τὸ σαθρὸν τῆς πεποιθήσεως ἑαυ- 
τοῦ χαλύπτειν πειρώμενος, ἀλλὰ ζητήσεως ἀχριθοῦς 
χατανοῆσει χαὶ λογισμῶν ὀρθότητι τὴν τοῦ θεωρή- 
μᾶτος πίστωσιν εἰς τοὐμφανὲς προτιθέμενος. 


D 1 


Ad Evagrium monachum, de Divinitate, 


Vehementer te suspicio, ac summopere pruden- 
tiam tuam admiror, qui talibus speculationibus 
lantisque quaestionibus causam probes, per aecu- 
ratas interrogationes nobis dicendi necessitatem 
ac probationis laborem imponens, dum necessarias 
atque utiles quastiones in medium affers. Proinde 
nobis omnino faciendum est, ut quiestionum. tua- 
rum vesligiis hereamus, easque claro et perspieuo 
responso explicemns. Quzstio igitur a te proposita 
erat hujusmodi : Quonam.modo esse queat. Patris 
et Filii et Spiritus sancti natura ( quam tamen 
essentiam rectius, quam naturam, quispiam voca- 
verit), simplex an composita ? Si enim simplex, 
quomodo ternarium eorum, quc ante diximus, nu- 
merum recipiet? Nam quod simplex est, unius 
modi est, numerique expers : quod autem in nu^ 
n:eros cadit, scindi necesse est, etiamsi numeris 
minime subjieiatur. Quod porro scinditur, passioni 
utique obnoxium : sectio enim passio est. Quocirca 
si simp!'ex Dei natura est, supervacanea fuerit nomi- 
num coustilutio; sin autem veraest nominum posi- 
lio, nominibusque ipsis parendum est, unius modi 
ratio ae simplicitas statim e medio tolletur. Quzenam 
igitur hujus rei natura est ? Hzec ad nos dicebas. Quo- 
rum demonstrationes veritatis doetrina exacte 
ostendet, non fidei, qu: demonstratione careat, 
inanem quamdam speciem propter argumentorum 
inopiam stulte przetendens, nec veterum fabularum 
testimoniis persuasionis sux imbecillitatem occul- 


lare studens, verum per aecuratz ac perfecte inquisitionis perceptionem et rationum rectitudinem, 


theorematis hujus confirmationem in 


apertum proferens. 


"Aye δὴ λοιπὸν ἡμῖν ὁ λόγος ἐντεῦθεν θια- CQ — Age igitur, hine disputationem auspicemur, et 


σευέτω (10), xaX πῶς δεῖ τὸ Θεῖον ὑπολαμθάνειν 
φασχέτω, πότερον ἁπλοῦν, ἣ τριπλεχές. Οὕτω γὰρ 
ἡμᾶς χαὶ λέγειν ἡ τῶν ὀνομάτων τριττὺς xal mi- 
στεύειν βιάζεται, χαὶ τούτοι; ἀποχρησάμενοί (11) 


(1) Petav. tom. I. Dogm. theol. c. 6, ὃ 5, p. 157. 

(2) Tom. M, Monument. Eccles. Grac. in not. 
p. 550. 

(9) Περὶ Θεότητος. Colb. 5 addit μαθητὴν αὖ- 
ποῦς discipulum. suum. 

(4) TnAixcózov ζητήσεων. Apud Montac. et 
Morel. ζητήσεων deest. 

(b) Ταῖς ἀχριδέσιν. Par. 1, ταῖς ἀσεθέσιν, per 
impias. 

(0) ᾿“Υποδά,ηται. Reg. ὑποδάλληται. 

(7) Τοῦ Κρείττογος ἡ φύσις. Melioris, prestan- 
üoris, dignioris natura. Verum, inquit Di!l., hoc in 
loco τοῦ Kozízzovos nomine divinitatem summume- 


quomodo divinum numen accipi debeat, expona- 
mus, simplexne an triplex. Sic enim nos et loqui 
οὐ credere nominum ternio cogit, atque his abusi 
nonnulli homines infirma planeque rancida et ob- 


que numen significat, principemque et primarian: 
essentiam, quemadmodum plerisque aliis loeis hu- 
jus tractatus. 

(8) Περιττὴ τῶν ὀνομάτων ἡ θέσις. Superva- 
canca [uerit nominum, Patris scilicet οἱ Filii ac 
Spiritus sancti constitutio. 

(9) Τὸ μογοειδές. Bill. : Uniformitas. 

(10) Giacsvézo, inquit Combef., quasi pro ἐξαρ- 
χέτω, Budxo auctore pompatice procedat. 

(11) Τούτοις ἀποχρησάμενοί, Sabelliani videli 
cet, inquit Bill. , qui ob hanc causam divinitatis 
contractionem invexerunt, 
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soleta dogmata construxerunt, essentiam simul A τίνες σαθρὰ xot παντάπασιν ἕωλα συνεστήσαντο δόγ- 


cum nominum pronuntiatione divisionis passio- 
nem sustinere censentes. Verum eos sane, ut ipse 
ais, missos faciamus, fidei suze doctrinam imbecillo 
patrocinio fuleientes : ros aulem ad veram agni- 
tionis perceptionem animos nostros converlamus. 
Primum itaque, quid Deus sit, constituemus : at- 
que ita deinde ad. probationes certa methodo ve- 
niemus. 

Simplex profecto est ac divisionis expers essen- 
lia, simplicitatem corporisque vacuitatem à natura 
habens. At fortasse divisionis nominum ratio mihi 
in contrarium. occurrit et adversatur, per ternio- 
nis numerum summi numinis simplicitatem aufe- 
rens? Quid ergo? ut simplicitatem retineamus, 
Patris et Filii et Spiritus sancti. confessionem fu- 
gere nobis erit necesse? Avertat hoc. Deus ! sim- 
plicem enim Dei unionem nominum positio haud- 
quaquam labefactabit. Quse enim animo et ratione 
intelliguntur, quamvis in(inita nomina habeant, 
(quandoquidem in unaquaque natione quampluri- 
mis nominibus appellantur), tamen extra omnem 
appel'ationem posita sunt : quoniam rerum earum, 
qua animo intelliguntur ae corpore vacant, no- 
men proprium nullum est. Quonam enim modo 
proprio nomine vocari queant, qux ne in conspec- 
trm quidem nostrum cadunt, nec humanorum 


ματα, τὴν οὐσίαν ὁμοῦ τῇ τῶν ὀνομάτων ἐπηγο- 
pia (12) πάθος διαιρέσεως ὑπομένειν δοξάζοντες. 
᾿Αλλ᾽ ἐχείνους μὲν, ὡς αὐτὸς φὴς, ἑατέον, σαθρῶς 
τῷ τῆς ὑπολήψεως αὐτῶν συνηγοροῦντας δόγματι" 
περὶ δὲ τὴν ὀρθὴν τῆς ἐπιγνώσεως χατάληψιν, τὴν 
ἑαυτῶν διάνοιαν ἐπιστρέφωμεν. Ὃ τοίνυν ἐστὶ Θεὸς, 
πρότερον ὑποστησόμεθα " χαὶ εἶθ᾽ οὕτως ἐπὶ τὰς ἀπο- 
δείξεις (15) ἀχριθῶς ἥξομεν. 

᾿Απλῇ πάντως ἐστὶ xal ἀμέριστος οὐσία, τὸ ἁπλοῦν 
xol ἀσώματον ἐκ φύσεως ἐχτυχών (14). ᾿Αλλ᾽ ἴσως 
ὁ τῆς (15) διαιρέσεως τῶν ὀνομάτων ἀντιπίπτει 
μοι (10) λόγος, τῷ τρεῖς ἀριθμῷ τὸ τοῦ Κρείττονος 
μονοειδὲς ἀφαιρούμενος. "Ap! οὖν διὰ τὸ μονοειδὲς 
ἐχφυγεῖν ἡμᾶς τὴν ὁμολογίαν Πατρὸς χαὶ Υἱοῦ χαὶ 
ἁγίου Πνεύματος ἐπάναγχες ; Μὴ γένοιτο ! τὴν γὰρ 
ἀμερῆ «o0 Κρείττονος ἕνωσιν οὐ χαταῤλάψει “τῶν 
ὀνομάτων ἡ θέσις. Τὰ γὰρ νοητὰ, χαὶ μυριώνυμα 
μὲν (ἐπειδὴ παμπληθέσι χαθ᾽ ἕχαστον ἔθνος óvópas: 
χέχληται), προσηγορίας δὲ πάσης ἐχτός " ἐπειδὴ 
χύριον ὄνομα τῶν νοητῶν τε χαὶ ἀσωμάτων οὐδέν. 
Πῶς γὰρ χυρίως ἐπικληθείη τὰ μηδὲ ὄψεσιν ἡμετέ- 
ραις ὑποπίπτοντα, μηδ᾽ ὅλως ἀνθρωπίνοις αἰσθητη- 
ρίοις (17) ἁλῶναι δυνάμενα (18); λαμθανέσθω δὲ 
ἡμῖν τὸ βραχύτατον τῶν νοητῶν μόριον ἣ ψυχὴ, πρὸς 
ποῦ Παντὸς ἀχριθῇ νόησιν (19). E 


sensuum instrumentis ullo modo capi possunt? At- 


que ut exactam divini numinis intelligentiam assequamur, animam qui Oinnium earum rerum, quie 
imellectu percipiuntur, brevissima particula est, accipiamus. 


Anima enim, tametsi nomine femineo appelletur, C 


ab omni tamen feminea natura remota est, utpote 
qui, quantum ad essentiam, nec mas, nec femina 
sit. Consimili quoque ratione sermo, qui ab ea pro- 
creatur, masculum quidem nomen habet, ceterum 
ipse quoque, ut. dicimus, ab omni tum masculo, 
tum femineo corpore remotus est. Quod si ea, 
qui inter res spirituales postremum locum tenent, 
nimirum anima et sermo, proprio nomine carent ; 
quo tandem modo ea, quie inter res spirituales 
principatum obtinent, imo ultra spiritualia omnia 
sunt, propriis nominibus appellari dicemus ? Sed 
et utilis est nominis usus ad spiritualium notio- 


, (02) ᾿Επηγορίᾳ. Ya. Montac. et Morel. ln Edit. 
ὑπηγορίᾳ. 

(15) ᾿Επὶ τὰς ἀποδείξεις, etc. Montac. οἱ Mo- 
rel. ἐπὶ τὰς ἀποχρίσεις. Dill. utramque lectionem 
complexus est; vertit enim : Ad responsiones de- 
monstrationesque veniemus ; at non reddit ἀχρι- 
6c. Comkelisii interpretationem przetulimus. 

(14) ᾿Ασώματον ἐκ φύσεως ἐχτυχών. Bill. ad 
oram libri, inquit. Morel., non ex ullo ms., sed e 
conjectura scripserat, et mox deleverat ἔχων, ve- 
rum in scholiis eam astruit lectionem. Ait enim: 
« Hc verba satis diu animum torserunt, tum 
propter constructionis vitium, tum propter sensus 
absurditatem. Neque enim τυγχάνω, cum assequi 
Significat, accusandi casui jungitur, sallem apud 
oralores, multoque minus ἐχτυγχάνω, quod pror- 
sus genilivum asciscit, οὐ nimium absurdum, ne 
dicam impium fuerit dicere Deum a natura simpli- 
citatem consequi. Quare pro ἐχτυχών, lego ἔχων, 
id est, habens. » Colb. tainen 6, 9 ac Morel. £xzo- 


Ψυχὴ μὲν γὰρ ὀνόματι θηλυχῷ προσαγορεύεται, 
πάσης δὲ θηλυδριώδους φύσεως ἀφέστηχεν, οὔτε 
ἄῤῥεν, οὔτε θῆλυ xav' οὐσίαν ὑπάρχουσα. Καὶ λόγος 
δὲ ὁμοίως ὁ πρὸς αὐτῆς (20) ἀποχυϊσχόμενος, ἀῤῥε- 
νιχὸν μὲν ἔχει τοὔνομα, πάσης δὲ xol αὐτὸς, ὥς 
φᾶμεν, ἀῤῥενοθήλεος ἐχτός ἐστι σωματότητος. Εἰ δὲ 
πὰ τῶν νοητῶν ἔσχατα, Ψυχὴ xal λόγος, χύριον οὐ 
χέχτηται τοὔνομα, πῶς ἂν τὰ πρῶτα χαὶ πάντων 
ἐπέχεινα τῶν νοητῶν νοητὰ χυρίοις ὀνόμασιν ἐπι- 
χεχλῇσθαι φήσομεν ; ᾿Αλλ᾽ dj μὲν ὀνομασία χρησί- 
μη (21), διὰ τὸ ἀναγχαῖον εἰς ἐπίνοιαν ἡμᾶς ἄγουσα 
τῶν νοητῶν. Τινὲς δὲ ταῖς προσηγορίαις ὁμοῦ χαὶ 
τὴν οὐσίαν παχυμερῶς συνδιαιρεῖσθαι δοξάζοντες, 


χών. At Colb. 5 et Combef. &x φύσεως τυχών, qtue 
simplex ex natura et incorporea exsistat. 

(15) AA.) ἴσως ὁ τῆς. lta Colb. 5, 6, 9, et Com- 
bef. In Edit. ἀλλ᾽ ἴσως χαὶ ὁ τῆς, el eliam [or- 
tasse. 

(16) ᾿Αντιπίπτει μοι. Colb. ὅ ἀντιπίπτει σοι. 
Nec aliter legendum, ait. Combef., tibi obsistit, in 
contrarium venil. 

(17) ᾿Αγνορωπίνοις αἰσθητηρίοις. Combef. : Hu 
manis sensibus. 

(18) Δυγάμενα. la. Reg. H. aliique codd. In 
Edit. δυνάμεθα. 

(19) 'Axpi6 νόησιν. Montac. et Morel. ἀχριθῇ 
χατανόησιν, exactam cognitionem. 

(20) Ὁ πρὸς αὐτῆς. Ita Reg. H. et Colb. 9. At 
Colb. 5, 6, ὁ πρὸς αὐτήν. In Edit. ὁ deest. 

(91) 'AAJ ἡ μὲν ὀνομασία χρησίμη, etc. Vertit 
Bill. : Sed tamen propter necessitatem ulilis est no- 
minis usus, per quem. ad spiritualium. rerum notio- 
nem conceptionemque pervehimur, 


ἀνάξια παντάπασι τῶν θείων ταῖς 


δοξάζουσιν. 


Εἰδέναι δὲ ἀχόλουθον ἡμᾶς τοὺς τῆς ἀληθείας ἐπι- 
γνώμονας, ὡς ἀδιαίρετός ἐστι χαὶ μονοειδὴς ἡ θεία 
τε xal ἁμερὴς τοῦ Κρείττονος οὐσία" πρὸς δὲ τὸ 
χρήσιμον τῆς ἡμετέρας τῶν ψυχῶν σωτηρίας, χαὶ 
μερίζεσθαι ταῖς ὀνομασίαις δοχεῖ, xol διαιρέσεως 
ἀνάγχῃ ὑφίστασθαι (22), χαθὼς ἔφαμεν. Ὃν τρόπον 
γὰρ ἣ Ψυχὴ νοητή τις ὑπάρχουσα, νοημάτων ἀπείρων 
ἁποχυΐσχει πλῆθος, ὅμως οὔτε νοήματος διαιρεῖται 
lU 


πάθει, οὔτε τοῦ πλήθους τῶν νοημάτων uy 


ε 7) Ὁ 


3| πενεστέρα γίνεται" ὃν τρόπον ὃξ xaX ὁ προφοριχὸς 
ς * SEA SS, 

οὑτοσὶ xai χοινὸς ἅπασιν ἡμῖν λόγος, ἀδιαίρετος μέν 

ἔστ: τῆς προσενεγχαμένης (25) ψυχῆς, καὶ ταῖς ψυ- 

χαΐς δὲ τῶν ἀχροωμένων οὐδὲν ἧττον ἐν ταὐτῷ χαθ- 


εὑρισχόμενος, ἕνωσιν δὲ μᾶλλον ἣ διαίρεσιν αὐτῶν τε 
xai τῶν ἡμετέρων ψυχῶν ἐργαζόμενος" οὕτω μοι 
νόει xal τὸν Υἱὸν τοῦ Πατρὸς 
ποτε, xal τούτου δὲ πάλιν τὸ 
ὁμοίως £v τῷ νῷ τὴν ἐνθύμησιν. 


μὴ χωρισθέντα πώ- 
Πνεῦμα τὸ ἅγιον, 


voe un. nem / : 

Ὡς γὰρ οὐχ χαὶ ἐμηυμήσεως χαὶ 
ψυχῆς διαίρεσιν ἐπινοηθῆναί τινα ταὶ τομήν * οὕτως 
οὐδὲ τοῦ ἁγίου Πνεύματος, καὶ τοῦ Σωτῆρος, χαὶ τοῦ 
Πατρὸς, £v μα 
διότι τῶν νοητῶν, ὡς ἔφαμεν, χαὶ θείων ἀδιαίρετος 


ἔστι μεταξὺ νοῦ 


τομὴν ἣ διαίρεσιν ἐπινοηθῆναΐ ποτε" 


ἡ φύσις. Ἢ χαὶ ὃν τρόπον οὐχ οἷόν τε πάλιν ὁμοίως 
ἐν μέσῳ χύχλου (25) xoY τῇ 
σθαι, διὰ τὸ ἀπαθὲς χαὶ ἀσώματον ἁπλοῦν 
ἀμερὲς, ἀλλ᾽ ἡ μὲν ἀχτὶς 
παλιν δὲ ὁ κύχλος, οἷόν τις ὀφθαλμὸς, ποταμηδὸν 


τ 


ς ἀχτῖνος διαίρεσιν εὑρέ- 


-Ξ 


xal 
συνῆπται τῷ χύχλῳ, τοὔμ- 


ἐπιχεῖ τῷ παντὶ τὰς ἀχτῖνας, χαταχλυσμοὺς ὥσ- 
περ τινὰς φωτὸς ἡμῖν ἐργαζόμενος, xai πελαγί- 
ιν (26) * οὕτω δὴ καὶ οἱονεί 


Cov ἀθρόως τὴν 0txxósums 

τοῦ Πατρὸς ἀχτῖνε 
ὃ τε φεγγώδης Ἰησοῦς, xaY τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον. 
“Ὥσπερ γὰρ αἱ τοῦ φωτὸς ἀχτῖνες ἀμέριστον 


τινες 


ἔχουσα: 
χατὰ φύσιν τὴν πρὸς ἀλλήλας σχέσιν, οὔτε τοῦ φω- 
τὸς χωρίζονται, οὔτε ἀλλήλων ἀποτέμνονται, καὶ μέ- 
χρις ἡμῶν τὴν χάριν τοῦ φωτὸς ἀποστέλλουσι * τὸν 
αὐτὸν τρόπον χαὶ ὁ Σωτὴρ ὁ ἡμέτερος, χαὶ τὸ Πνεῦμα 
τὸ ἅγιον, ἣ δίδυμος τοῦ Πατρὸς ἀχτὶς, χαὶ μέχρις 
ἡμῶν διαχονεῖται τῆς ἀληθείας τὸ φῶς, xa τῷ Πατρὶ 
συνήνωται. 

Ὃν δὲ τρόπον χἀπό τινος ὑδάτων πηγῆς νεχταριῶ- 
ες ἀφθόνως προϊεμένης ὕδωρ, συμθαίνει ῥεῦμά τι 
παμπληθὲς, xai ῥεῖθρον ἀχατάσχετον, εἰς ποταμοὺς 
εὐματι τέμνεσθαι, μίαν ἐξ ἑνὸς ὀφθαλμοῦ 


δύο τῷ 


(223) "Avdáyxm ὑφίστασθαι. Montac., Morel. et 
Cowbef. ἀνάγκην ὑφίστασθαι. 

(25) Προσεγεγκαμέγης. Colb. 5, 6, 9, προενεγχα- 

ἕνης. 

(24) M) χωριζόμενος. bill. non bene, inquit Com- 
bef., distinctus atque. separatus, quasi hic syno- 
nyma Gregorius habeat, aut vox id sonet : differunt 
h&c plurimum in accuratiore theologia, 
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sentiam simul eum nominibus crasse dividi atque 
distingui existimantes, indigna prorsus rebus divi- 
nis in animis suis sentiunt. 

Sciendum est deinceps nobis, qui veritatem agno- 
scimus, quod divina et simplex Dei essentia indi- 
vidua uniusque modi est ; exterum ad salutis ani- 
marum nostrarum utilitatem, partitionem quoque 
propter appellationes subire videtur, divisionisque 
imecessitati subjiei, ut jam ἃ nobis dietum est. Quem- 
admodum enim anima, qui de eorum genere est, 
qui intelligentia percipiuntur, quamvis infinitam 
cogitationum multitudinem pariat, tamen nec cogi- 
tationum. passione dividitur, nec cogitationum pe- 
nuria, propter ea quie praecesserunt, unquam premi- 
tur, quin ditior potius, quam  pauperior efficitur : 
quemadmodum insuper vocalis hie sermo nobisque 
omnibus communis, etiamsi a parente anima mi- 
nime dividatur, nihilosecius tamen in audientium 
quoque animis simul est, net ab ea sejunctus atque 
separatus, et in illis inventus, imo unionem potius 
quam divisionem eorum animarumque nostrarum 
efficiens : sic tu quoque cogites, Filium a Patre nun- 
quam separatum esse, nec rursus ab boc Spiritum 
sanetum, eodem modo quo cogitationem in mente. 

Ut enim. inter mentem οἱ cogitationem οἱ ani- 


* mamnulla divisio aut sectio excogitari polest : sic 


e 


neque inter Spiritum sanctum et, Salvatorem ΟἹ 
Patrem ulla unquam sectio aut divisio intercessisse 
cogitanda est : quoniam spiritualium. οὐ divinc- 
rum, ut diximus, divisionis expers natura est. Aut 
etiam, quemadmodum inter orbem et radium, pro: 
pter impassibilitatem corporisque vacuitatem et 
simplicitatem atque individuitatem, nulla divisio 
reperiri potest, verum ut radius orbi conjunctus 
est, ita rursus orbis, oculi eujusdam instar, uni- 
versitati radios suos fluminis in morem infundit, 
lucis nobis velut inundationes quasdam efficiens, 
mundumque repente obruens : haud secus etiam 
Patris velut radii quidam ad nos demissi sunt, tun 
splendidus Jesus, tum Spiritus sanctus. Ul. eniin 
lucis radii, mutuam relationem natura individuam 
habentes, nec a luce disjungunltur, nec a se invi- 
cem diseinduntur, lucisque beneficium ad. nos us- 
que trajieiunt : eodem. modo Salvator quoque no- 
ster et Spiritus sanctus, geminus ille Patris ra- 
dius, simul et ad nos usque veritatis lucem mini- 
strant, et Patri uniti sunt. 

Quemadmodum etiam ab uno aquarum fonte 
neciaream aquam summa copia egerente, fluxum 
quemdam permagnum, ac profluvium eflrenato 
quodam impetu currens, ipso fluxu in duo flumina 


(25) "Ev μέσῳ xx.Aov. Notant Montac. et Morel. 
pro κύχλου Savilium ex conjectura legisse ἡλίου. 

(26) Πειαγίζων ἀθρόως τὴν διακόσμησιν. Moc 
loco, ait Bill., διαχόσμησις mundum hunc aspecta- 
bilem significat, quemadmodum apud. Dionysiuni 
Areopagitam spe pro angelis accipitur. Verum 
Combef.: Digestamque rerum molem. luce pelagi in 
morem repente obruens. 
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primum manaverat, verum, fluviis specie ita con- 
formatis, duplici fluxu decurrit, nec tamen ex 
hujusmodi divisione incommodi quidquam et de- 
—rimenti, quantum ad essentiam, accipit (etenim 
fluminum situ ità profluvium dividitur, ut. unam 
tàmen atque eamdem humoris qualitatem obtineat ; 
quamvis enim uterque supradictorum fluviorum 
procul extra terminos ferri, longoque intervallo a 
fonte distare videatur, principium tamen ad fontis 
perpetuitatem cum parente sua conjunctum atque 
unitum habet ): haud dissimili modo bonorum 
quoque omnium Deus, ille veritatis vector, et Sal- 
vatoris Pater, prima illa vitze causa, et stürps im- 
mortalitatis, ille sempiternz vite fons, biflua qua- 
dam et bifida Filii et Spiritus sancti intellectuali 
ad nos missa gratia, nec ipse essentiam suam 
quidquam Lesit (nee enim ob illorum ad nos ad- 
ventum imminutionem ullam subiit), et hi ad nos 
usque processerunt, nec tamen a Patre ullo modo 
spiritualium natura est. 

Plurima, vir charissime, inveniri poterant, mul- 
loque plura, quam quz attulimus, ad unionis Pa- 
tris et Filii et Spiritus sancti perquam necessariz 
lueulentam demonstrationem, quo nimirum modo 
ea accipienda sit : sed quoniam et tibi οἱ tui 
similibus facile est ex paucis plurima percipere, 
idcirco quxestionis hujus tractationi finem hic im- 
ponere z:equum esse existimavi. 


(21) Τὴν vonzi... χάριν. Combef.: Que mente 
intelligitur, spiritali. 

(28) Ilpoceyópncar. Legisse videtur Montacutio 
Bilibaldus προσεχώρησεν, "sed sine causa dietum 
ab illo est, inquit Morel. Sic enim vertit Bilibald. : 
Propter istorum ad nos usque accessum. Tta potius 
scribendum esset xa μέχρις ἡμῶν προσχώρησιν. 

(29) Δ μερὴς... τῶν χρειττόνων φύσις. Haud raro, 
ait Combef., Gracis τὸ Κρεῖττον, Deus ; τὰ Kpsivzo, 
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scindi contingit, quod ab uno quidem fontis oculo A 
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τῆς πηγῆς τὴν ῥοὴν ἐξ ἀρχῆς ἐσχηχός - δίῤῥυτος δὲ 
τῶν ποταμῶν EM paM diee τοῖς εἴδεσι, βλαῦὲν 


δὲ ὅμως οὐδὲν εἰς τὴν οὐσίαν Ex τῆς διαιρέσεως (τῇ 
μὲν γὰρ τῶν ποταμῶν θέσει τὸ ῥεῖθρον διήρηται, τὴν 
δὲ τοῦ χυμοῦ ποιότητα μίαν xa τὴν αὐτὴν χέχτηται" 
χὰν γὰρ ἀποτερματίζεσθαι. πόῤῥω που τῶν ποταμῶν 
ἔχαστος τῶν προειρημένων δοχῇ , χαὶ τῆς πηγῆς ἀφ- 
εἐστάναι μαχρὰν, τὴν γοῦν ἀρχὴν τῇ μητρὶ πρὸς τὸ διηνε- 

ἐς τῆς πηγῆς συνηνωμένην ἔχει)" παραπλησίως οὖν 
χαὺὶ ὁτῶν ἀγαθῶν ἁπάντων Θεὸς, ὁ τῆς ἀληθείας πρύτα- 
νις, Xa τοῦ Σωτῆρος Πατὴρ, τὸ πρῶτον αἵτιον τῆ: ζωῆς, 
χαὶ τὸ τῆς ἀθανασίας φυτὸν, ἣ τῆς ἀειζωΐας πηγὴ, δίῤ- 
ῥυτόν τινα τοῦ τε Υἱοῦ χαὶ τοῦ ἁγίου Πνεύματος τὴν 
νοητὴν εἰς ἡμᾶς ἀποστείλας χάριν (27), οὔτ᾽ αὐτός τι 

πέπονθεν εἰς τὴν οὐσίαν βλαθεὶς (οὐ γὰρ μείωσιν ὑπ- 
ἐστη τινὰ διὰ τὴν εἰς ἡμᾶς ἐχείνων ἄφιξιν), χαὶ μέχρις 
ἡμῶν προσεχώρησαν (28), χαὶ τοῦ Πατρὸς οὐδὲν ἧττον 
ἀχώριστοι χαθεστήχασιν. ᾿Αμερὴς γὰρ, ὡς ἔφαμεν 
ἐξ ἀρχῆς, ἣ τῶν χρειττόνων φύσις (29). 


οὔτ᾽ 


Separantur. Individua enim, ut diximus ab initio, 


C 


Πλεῖστα piv οὖν, ὦ τιμιώτατε, δυνατὸν ἣν εὑρεῖν 
χαὶ πλείονα τῶν εἰρημένων, πρὸς ἀπόδειξιν ἐναργῆ 
τῆς ἀναγχαιοτάτης Πατρὸς χαὶ Υἱοῦ χαὶ ἁγίου Πνεύ- 
ματος ἑνώσεως (50), ὃν τρόπον ἔχειν αὐτὴν ὑπολαμ.-- 
θάνειν δεῖ : ἀλλ᾽ ἐπειδὴ σοί τε xai τοῖς σοὶ παρα- 
πλησίοις ῥᾷον ἐξ ὀλίγων τὰ πλεῖστα καταμανθάνειν, 
τούτου χάριν ἐνταῦθα τὸν περὶ τούτου στῆσαι τοῦ 
θεωρήματος δίκαιον ᾧήθην λόγον. 

' 
plurali numero nusquam invenies. Perperam igitur 
Bill. τῶν χρειττόνων, summi numinis natura; ver- 
lendum potius τῶν χρειττόνων, id est, τῶν νοητῶν, 
spiritualium, ut revera dixit superius, menlium 
nempe et eorum quie mente sola percipiuntur in- 
divisa natura. ji 

(50) ᾿Ενώσεως. Sic legendum videtur. In Edit. 
ἐρωτήσεως, vertitque Bill.: Questionis de Patre et 
Filio et Spiritu sancto perquam necessaria. 


FRAGMENTA 


EX OPERIBUS 
5. GREGORII DEPERDITIS (ἢ 


Supplementum textus Orationis adversus fornicarios, ex Vaticano codice num, A45, 
quod in edita Appendice oyerum Nysskw! desideratur. 


Apud Z^cAGNIUM Collect. 


Perire sinit hune Deus. Optabam a vobis ne D 


parumper quidem disjungi. Quid enim suavius pa- 
terna conversatione amatis filiis? Sed quoniam in- 
vitat ad agones pietatis ratio, necesse est ad sta- 
dia currere, assumptis Ecclesiz precum adjutori- 
bus. Verumtamen hoc postulo a charitate vestra : 


(4) Galland. Bibl. Patr., Vl, 708. 


Monum. Eccl. Gr., pag. 552. 
᾽ 

o 

μιχρὸν διαζεύγνυσθαι, 


συνουσίας ἀγαπωμένων υἱῶν ; 


εἰρει τοῦτον ὁ Θεός. ἘΠ δουλόμην ὑμῶν μηδὲ πρὸς 
Τί γὰρ γλυχύτερον πατρὸς 
"AAX ἐπειδὴ χαλεῖ 
πρὺς ἀγῶνας τῆς εὐσεθείας ὁ λόγος, δεῖ δραμεῖν πρὸς 
τῆς Ἐχχλησίας εὐχῶν συνεργοὺς εἰ- 
τὴν ὑμετέραν ἀγά- 


τὰ σχάμματα, 


ληφότας. ᾿Αλλ᾽ ἐχεῖνο παραχαλῶ 
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πὴν  Φυλάττετε τὴν 
τινες ταραχὰς παρεμθάλλωσι, νιχᾶτε μαχροθυμίᾳ 
τὰς ταραχάς " ἔσται γὰρ οὐχ εἰς μαχρὰν τῶν θορύ- 
θὼν διόρθωσις. Μὴ ταράττεσθε φήμαις, μὴ φλυαρίαις 
παραχινεῖσθε, ἀλλ᾽ εὐχὰς ἡμῖν συνοπόρους (2) πέμ- 
Vase, ἵνα ταῖς εὐχαῖς ὑμῶν δυναμώμενοι, εἴπωμεν 
ἐν παντὶ χαιρῷ, παρὰ τῆς θείας βοηθούμενο: ἰσχύος " 
Πάντα ἰσχύω ἐν τῷ ἐνγδυναμοῦντί μὲ Χριστῷ" 
τῷ ἡ δόξα εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 


FRAGMENTA. 


ἐχχλησιαστιχὴν εὐταξίαν, x&v A Tuemini ecclesiasticam disciplinam 
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: Lametsi turbo 
quidam oboriantur, vincite longanimitate hujus- 
modi turbas; haud enim ita multo post quiescent 
Lumultus hi. Ne terreamini rumoribus, neu vanis 
commoveamini garritibus ; sed orationibus nos op- 
portunis deducite, quo precibus vestris roborati, 
dicamus omni tempore divina adjuti virtute : Om- 
nia possum in eo, qui me con[ortat, Christo ἡ τ cui 
est gloria in s:ecula sceeulorum. Amen. 


Ex sermone in Orationem Dominicam. 


Apud Micn. LrQviEN. Dissertat. I Damasc., $ x,vit, pag. xxi. 


Ὅ τε γὰρ Υἱὸς ἐκ τοῦ Πατρὸς ἐξῆλθεν, χαθώς 
φησιν ἣ Γραφὴ, χαὶ τὸ Πνεῦμα Ex 
παρὰ Πατρὸς ἐχπορεύεται. 


τοῦ Θεοῦ χαὶ 


τίας εἶναι, μόνου τοῦ ΠΙατρὸς ὃν, τῷ Υἱῷ xoc 
Πνεύματι ἐναρμοσθῆνα: οὐ δύναται, οὕτω τὸ ἔμπαλιν 
τὸ ἐξ αἰτίας εἶναι, ὅπερ ἴδιόν ἐστι τοῦ Υἱοῦ xal τοῦ 
Πνεύματος, τῷ Πατρὶ ἐπιθεωρηθῆναι φύσιν οὐχ ἔχει. 
Κοινοῦ δὲ ὄντος τῷ Υἱῷ xoi τῷ Πνεύματι τοῦ μὴ 
ἀγεννήτως εἶναι, ὡς ἂν μή τις σύγχυσις περὶ τὸ 
ὑποχείμενον θεωρηθείη, πάλιν ἔστιν ἄμιχτον τὴν 
ἐν τοῖς ἰδιώμασιν αὐτῶν διαφορὰν ἐξευρεῖν, ὡς ἂν 
χαὶ τὸ χοινὸν φυλαχθείη, χαὶ τὸ ἴδιον μὴ συγχυθείη. 
Ὁ γὰρ μονογενὴς Υἱὸς ἐχ τοῦ Πατρὸς παρὰ τῆς ἁγίας 
Γραφῆς ὀνομάζεται, χαὶ μέχρ! τούτου ὁ λόγος taxn- 
σιν αὐτῷ τὸ ἰδίωμα. Τὸ 6E ἅγιον Πνεῦμα xot ἐχ τοῦ 
Πατρὸς λέγεται, xal ἐκ τοῦ Υἱοῦ εἶναι προσμαρ- 
πκυρεῖται. El γάρ τις Πνεῦμα Χριστοῦ οὐκ ἔχει, 
φησὶν, οὗτος οὐχ ἔστιν αὐτοῦ. 
Πνεῦμα ἐχ τοῦ Θεοῦ, 


Οὐχοῦν τὸ μὲν 
χαὶ Θεοῦ Πνεῦμά ἐστιν. Ὁ 
ὃὲ Υἱὸς ἐχ Θεοῦ ὧν, οὐχέτι χαὶ Πνεύματος, οὔτε 


ἐστὶν, οὔτε λέγεται" οὐδὲ ἀναστρέφει d] σχετιχὴ ἀχο- 
λουθία αὕτη. 


Ex sermone in illud : 


s S. Joaxxgw DawascENuM ex Sacr. Parallel. tom. 1], pag. 


ντες, τεχνολογοῦμεν τὴν πίστιν, 
πιθυμίαν τοῦ χοινοῦ δυσμενοῦς ; 


χαὶ πληροῦμεν τὴ 


Λογισάμενος γὰρ ὃ διάθολος, ὁ χοινὸς τῆς ἀνθρωπότη- 
ς τῇ p n 


τις λυμεὼν, ὅτι γαλήνης ἐν ἡμῖν πολιτευομένης, τὰ 


νὴ 
τῆς εὐσεύείας ἀνθε τ, τῆς πίστεως ὃὲ χρατούσης, 


εὐζωΐα χρατεῖ, φίλοι τε τοῦ Δημιουργοῦ γινόμεθα, 


ἵνα μὴ ἐπέλθωμεν, ὅθεν ἐχεῖνος ἐξ 


σεν, ὁρᾶτε τί 
£3 
; 


πεποίηχε, xai πῶς πανούργως τὸν χαθ᾽ ἡμᾶς ἐῤῥα- 


Ψῴδηχε πόλεμον. Ὃ μηχανοῤῥάφος τῶν χαχῶν, χαὶ 


σοφὸς ἐν ἀπάταις, xoi ποιχίλος ἐν ἐπιθουλαῖς, xal 
πλούσιος ἐν τοῖς χαχοῖς μηχανήμασι, παρασχευάζει 
τινὰς ἐν προσχήματι τῆς εὐσεύείας στρατεύσασθαι 
χατὰ τῆς πίστεως, xal πᾶσι τοῖς εὐσεδέσι δι᾽ αὐτῶν 
ἄχαιρον φιλο 
μον, xo 


ϑειχίαν, 


xaX Ψυχοφθόρον ἐνέθαλε πόλε- 

τῆς Ἐχχλησίας τὰ μέλη xav ^ ἀλλήλων 
ἐστράτευσε. Στρέψωμεν τοίνυν χατὰ 7s αὑτοῦ χεφα- 
λῆς τοῦτο δὴ τὸ σοφὸν, χαὶ τὴν 


εὐφροσύνην αὐτοῦ 


* philipp. ιν, 15. * Rom. viii, 9. 


'AXX ὥσπερ τὸ ἄνευ αἱ- B 


Nam et Filius exivit a Patre, ut ait Scriptura, 
et Spiritus ex Deo et Patre procedit. Sed quemad- 
modum sine principio esse, cum sit Patris solius, 
Filio et Spiritui sancto convenire non potest: sic 
contra a principio esse, quod est proprium Filii et 
Spiritus, in Patre considerari natura. non patitur. 
Jam cum Filio et Spiritui sancto commune sit, ut 
non ingenito modo exsistant, ne qua in subjecto 
confusio spectetur: rursus incommunicabilem in 
eorum proprietatibus differentiam invenire possu- 
mus, ut et quod comniune est servetur, et. quod 
proprium est non confundatur. Etenim unigenitus 
Filius ex Patre in Scriptura sacra dicitur, et hacte- 
nus ejus proprietatem illius doctrina delinit. At 
Spiritus sanctus et ex Patre dicitur, et ex Filio 
esse perhibetur. Si quis enim, ait, Spiritum Chri- 
sli non. habet, hic. non est ipsius *. Igitur Spiritus 
qui ex Deo est, etiam Dei Spiritus est. At Filius, 
cum ex Deo sit, non jam tamen Filius Spiritus aut 
est, aut dicitur : neque. hie 
convertitur. 


relativa consecutio 


Hic est Filius meus dilectus. 


do. 


Quid est, quod dimissa fide artificiosos de fide 
sermones nectimus, et communis hos!is desidecium 
implemus ? Diabolus siquidem humanitatis commu- 
nis vitiator hoc secum reputans, quod si tranquilli 
agamus, religio floreat; invalescente vero fide, vi- 

vaciores fiamus et amici Conditoris evadamus, ne 
illuc unde excidit perveniamus, videte quid egerit, 
et quam astute bellum adversum nos struxerit. Ma- 
lorum machinator ille, dolisque versutus 
in insidiis, et. pessimis artibus locuples, quosdam 
subornat, qui assumpta pietatis specie fidei bel- 
lum inferant : omnesque religionis cultores horum 


sagax, 


importuna contentione in peruiciem animarum in- 
festo prelio adoritur, quo Eeclesiztt? membra manus 
inter se conserant. Quamobrem in caput improbi 
sapientiam hane convertamus, ejusque gaudium 
in dolorem et luetum solaminis expertem mute- 


(2) Ex conjectura viri docti et int&rpretis legendum videtur συνοδοιπόρους. 
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mus. Pacem quam ille odit, amplectamur. A con- A pexa6á)pev elg ὀδύνην, xaY πένθος ἀπαρηγόρητον. 


tentionibus abstineamus, et a dogmatum vocibus 
expendendis. Nequaquam ultra magistrorum esse 
magistri velimus. Disceptationes oderimus, quibus 
auditores subvertantur. lta credamus, uti patres 
nostri tradiderunt. Patribus nostris sapientiores 
non sumus, non doctoribus aecuratiores. [a pa- 
cem fios vocavit Deus?, non in pugnam. Quemad- 
modum sumus vocati, sie mystieze mens: adhze- 
reamus in qua celestia participamus. Non commit- 
làmus, ut penes idem mensa una fruamur, ac nobis 
invicem insidiemur : non hic communionis socii, 
ac foris insidiatores. 


Πενθήσωμεν (5) τὴν εἰρήνην, ἣν &xetvoz μισεῖ. Kaza- 
λείψωμεν τὸ ζυγομαχεῖν, χαὶ σταθμίζειν τὰς λέξεις 
τοῦ δόγματος. Παυσώμεθα τοῦ θέλειν εἶναι τῶν δ:- 
δασχάλων διδάσχαλοι. Μισήσωμεν τὸ λογομαχεῖν ἐπὶ 
χαταστροφῇ τῶν ἀχουόντων. Πιστεύσωμεν ὡς οἱ πα- 
τέρες ἡμῶν παραδέδωχαν. Οὐχ ἐσμὲν τῶν πατέρων 
σοφώτεροι * οὐχ ἐσμὲν τῶν διδασχάλων ἀχριθέστεροι. 
Ἐν εἰρήνῃ ἐκάλεσεν ἡμᾶς ὁ Θεὸς, οὐχ ἐν μάχῃ. 
Ὡς ἐχλήθημεν, οὕτως προσμείνωμεν τῇ μυστιχῇ 


τραπέζῃ, ἐν fj τῶν οὐρανίων μεταλαμθάνομεν. Μὴ 
γινώμεθα χατὰ ταυτὸν ὁμοτράπεζοι, χαὶ ἀλλήλων 


ἐπίθουλοι " μὴ ἐνταῦθα χοινωνιχοὶ, xaX ἔξω ἐπίθουλοι. 


IV. 


Ex sermone in Mariam et Joseph. 


Apud LeQuiEN. ad Opp. S. ὅολν, Damasc. tom. 1, pag. 258, not. 2. 


Dominus primogenitus ex Virgine audiit, non B. Πρωτότοχος ὁ Κύριος ἤχουσεν ix τῆς Παρθένου, 


quia posteriorem quemdam generis ejusdem asci- 
vit, sed quia sine ulla comparatione cum filiis 
hominum primogenitus est. Neque enim ex eo 
quod Apostolus de :terna Domini ex Patre genera- 
tione dicit, Qui est primogenitus omnis creature *, 
jam et ullum Domini fratrem una significavit. Nec 
yursus cum idem eum primogenitum ez mortuis * 
nuncupavit, jam et Domini germanum qui consi- 
mili modo infernum calcaverit, innuit. Verum Do- 
minus primogenitus ex Patre et ex Virgine et ex 
mortuis dicitur, ut undequaque singularis ejus ex- 
cellentia cognoscatur : nam extra comparationem 
est Domini partus : ubi quippe virgo mater est, 
qua ratione explicari partus possit ? 


οὐχ ὅτι δεύτερόν τινα ὁμοιογενῇ προσεχαλέσατο, ἀλλ᾽ 
ὅτι πρωτότοχος ἀσυγχρίτως ἐστὶ πρὸς τοὺς υἱοὺς τῶν 
ἀνθρώπων. Οὐδὲ γὰρ διὰ τὸ εἰπεῖν ὁ ᾿Απόστολος πε- 
οὶ τῆς τοῦ Κυρίου ἐχ Πατρὸς ἀνάρχου γεννήσεως, 
"Oc ἐστι πρωτότοκος πάσης κτίσεως, ἤδη χαὶ 
ἀδελφὸν τοῦ Κυρίου συνεγράψατο. Οὐδ᾽ αὖ πάλιν ὁ 
αὐτὸς, πρωτότοχου Ex τῶν νεχρῶν χαλέσας, ἤδη xal 
ὅμαιμον τοῦ Κυρίου παρεισήγαγε, παραπλησίως τὸν 
ἅδην πατήσαντα. ᾿Αλλὰ πρωτότοχος ὁ Κύριος Ex τοῦ 
Πατρὸς χαὶ ἐκ τῆς Παρθένου xa ἐκ τῶν νεχρῶν, 
ἵνα διχ πάντων γνωθῇ τὸ μοναδιχὸν τῆς υἱότητος 
ἀξίωμα. ᾿λσύγχριτος γὰρ ὁ δεσποτιχὸς τόχος " ὅπου 
γὰρ ἡ μήτηρ παρθένος, πῶς τόχος ἑρμηνευόμενος ; 


Υ. 
Apud S. JoauNEw DawascENuM lib. contra Jacobitas, 
Opp. tom. 1, pag. 424. 
Sancti Gregorii Nusseni, ex epistola ad Philippum C Τοῦ ἁγίου Γρηγορίου (4) ἐπισκόπου Νύσσης, &x 


monachum. 


Qu: sunt ejusdem substanti$, hoc habent, ut 
sint idem : contra autem, qua diversze. Etsi enim 
ambo unione qui: exprimi non possit, unum sunt, 
non tamen natura, quia non confus:. Christus ita- 
que cum du: natura sit in quibus vere cognosca- 
tur, et singularem filiationis personam habet. 


VI. 


τῆς πρὸς Φίλιππον μονάζοντα ἐπιστοιϊῆς. 

Τὰ μὲν ὁμοούσια ταυτότητα χέχτηται" τὰ δὲ Exc- 
ροούσια τὸ ἀνάπαλιν. Κἂν γὰρ ἀῤῥήτῳ ἑνώσει τὰ 
ἀμφότερα ἕν, ἀλλ᾽ οὐ τῇ φύσει, διὰ τὸ ἀσύγχυτον. Ὁ 
τοίνυν Χριστὸς δύο ὑπάρχων φύσεις, ἀλλ᾽ ἐν αὐταῖς 
ἀληθῶς γνωριζόμενος, μοναδιχὸν ἔχε: τῆς υἱότητος 
τὸ πρόσωπον. 


'Ex τῆς Bí6Aov τῆς .εγομένης Θεογνωσίας. 


Ex libro inscripto De cognitione Dei, 


Apud EuTHuYMIUM 


ZicanENUM, Panopl. Dogmat. 


part. ), tit. 4, pag. 1, edit. Venet. 1575. 


Quod si ex simplicium elementorum, terrz, p ut asserit Epicurus; quod genitum est non genito, 


aqui, aeris, ignis permistione, aut ex corpuscu- 
lis individuis omnia qu:e in mundo sunt, constent, 


531 Cor. vii, 15. * Coloss. 1, 45. * ibid. 18. 
(5) Πενθ. Lego, ποθήσωμεν. LEQuIEN. 
(4) Tov ἀγ. ΓρΉΥ. Idem fragmentum recitat Leon- 
tius contra Nestorianos et Eutgchtanos : illudque ex 
vetusto ms. codice Graeco Venete bibliotheca vul- 


quodque factum effectore, sine ulla dubitatione tanto 
prostantius atque przeclarius deprehendetur, quan- 


gavit V. C. Antonius Bongiovanni in Supplem. con- 
cil. Lucensi, tom. VI, pag. 449. Argumentum autem 
epistole in laudato codice ita effertur : Περὶ τῆς 
τῶν ᾿Δρειανῶν ἀντιθέσεως, ἧς T] ἀρχή Ἢ χαχία γε- 
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FRAGMENTA, 


to simplicibus elementis et corpusculis illis, quas A elephas, aut si quod animal elephante majus est, 


atomos dieunt, homo pr:eceliit, Praeterea quomo- 
do qui natura inter se contraria sunt, aut sine de- 
trimento ad unius orbis perfectionem concurrerunt : 
aut sine consilio rationeque conveniente inler se 
et congruere potuerunt : aut homini rationem inse- 
rere, qua ipsa carent omnino, quippe qu: animi 
ac sensus expertia sint? Quid? Nonne oportebat, 
cui natura sus plurimum tribuissent, qualis est 


id minoribus animalibus ut ducem regemque priesta- 
re? Nunc autem homo, elephante eorporis magni- 
tudine ae robore multis partibus inferior, imperat 
illi propter rationem. qua ab opifice suo plare di- 
tatus est, Jam qui fieri polest, ut ex lis qui casu 
temereque feruntur, consistant ea qui ordine con- 
stitula sunt ? 


Ibid. tit. 8, pag. 95 seqq. 


Omnia qua sequuntur capita, excepto quinto quod est Basilii magni, sumpta sunt ex libro qui 
inscribitur De cognitione Dei, cujus auctor esse [fertur Gniconius Nysse ponti[ex. 


Lex et prophet», quorum plenitudo Christus B Mosis scripta sint, 


est, omnia quie tum ad ipsum Christum, tum 
etiam ad sanctam pertinent Trinitatem, subtiliter 
perscripserunt. Sed divina factum est providentia, 
ut multa fuse sparsa disseminataquesint, et obscure 
posita; ne cum adhuc essent infantes Judzi, nec 
qui sublimiora sunt possent percipere, ad indignas 
opiniones declinarent, et quod ab oinni affectione 
remotissimum est, affectionibus obnoxium arbitra- 
rentur. Etenim. cum Deus in Horeb eos alloqui 
ccpissel, ejusmodi oratione suam imbecillitatem 
excusarunt , Non pergenus, inquientes, audire vo- 
cem Domini beinostri, nec ignem hunc magnum 
videbimus amplius, ne moriamur. Et dixit Dominus 
ad me (haec sunt verba Mosis scribentis) : Bene 


omnia sunt locuti. Prophetam suscitabo eis de medio C 


fratrum. suorum. similem tibi, et ponam. verba mea 
in ore ejus, et loquetur ad eos omnia qua prace- 
pero illi. We quidem ita se habent. Verborum 
autem hzc est sententia: Quoniam ipsi me ne- 
queunt audire, Prophetam suscitabo eis (et quie se- 
quuntur), qui nuntiabit illis ea quie, ut nunc qui- 
dem res est, intelligere non. possunt. Que nimi- 
rum ad Patrem et Filium et Spiritum sanctum, et 
ad divinam human: natur pertinent. assumptio- 
nem, et alia quie per Evangelium promulgata sunt. 
Illud enim, similem tibi, similitudinem in legibus 
sanciendis potissimum indicat. At Jesus Nave ne- 
que ad talia visa et oracula, ut Moses, admissus 


est, neque legislator, ui ille, fuit, neque tantam D 


iniit gratiam, quantam | ille. Christus vero cum in 
ferendis legibus illi similis fuerit; in reliquis, uti 
Dominus, antecelluit. Quod autem filius Nave non 
sit ille propheta quem Deus pollicitus est, ita col- 
lige: Dixit Moses ad populum in Deuteronomio : 
Prophetam e fratribus nostris suscitabit tibi Domi- 
5us Deus tuus". At filius Nave multo ante per ma- 
nus Mosis a Deo fuerat declaratus, ut in Levitico 
legimus. Alius ergo przter hune erat suscitandus, 
Judizi vero qux in Deuteronomii fine post. mortem 


* Deut. xvin, 16-18..." ibid. 15. 


νομένη ἐστὶ ψυχῆς. De Arianorum objectione, cujus 
initium : AxixE vrriUs EsT. Ex quibus videas, quid 
sentiendum de Lequienii censura, qui paulo post 
adl. c. Damasceni pag. 426, auctorem hujus cpi- 


* Deut. xxxiv, 10. 


'videnlur ignorare. Sic autem 
habent: Non surrexit propheta in Israele sicut 
Moses, quem novit Dominus [acie ad faciem. Con- 
sentaneum quidem erat, ut cum Deus Mosi dixis- 
set, se prophetam suscitaturum eis, tune ipse Mo- 
ses populo denuntiaret. At cum id in Horeb acce- 
pisset, postea in Deuteronomio ad populum refert 
dedita opera exspectans Jesu filii Nave. declaratio- 
nem, ne hune esse prophetam illum similem sibi 
suspicarentur. Posteaquam vero declaratus esl Nave 
fillus, tum. demum illud populo exponit. Et de 
hoe quidem hactenus. Cum autem innumerabi- 
lia prope loca sint in sacra Scriptura, quse vel 
ante denuntiant ea qu: ad Christum pertinent, vel 
indicant illa quae ad sanetam spectant Trinitatem, 
nos omittemus multa, et ea precipue quz isti ma- 
ligne detorquentes conantur aliter interpretari, ne 
improbe Occasionem prabeapius. 
Omnes enim Israelite, ut inquit. Ezechiel ?, sunt 
contentiosi, οἱ duri corde. Pauca tàntum eaque adeo 
perspicua, ut refutari nequeant, proponemus, qui 
vel persuadeant, vel eos pertinaces et obstinatos 


atque dementes esse convincant. 


contradicendi 


Libri Geneseos. 

Et dizit. Deus : F'aciamus hominem ad imaginem 
οἱ similitudinem Pater 
alloquitur, qui ex ipsius sunt essentia, 
summa proereationis mundi dignitate socios habet. 
Neque vero referenda sunt. hzc ad Hebrzi sermo- 
nis proprietatem, qua numerus plura indicans pro 
illo qui unum significat, usurpatur. Nam si hae 
loquendi consuetudine uti voluerimus ubi non opor- 
tet, confusione replebimus contradicentes. 


nimirum eos 
quos in 


nostram !^, 


Ex eodem libro. 


Et dixit Deus : Ecce Adam [actus est, sicut unus 
e nobis''; qui sumus nimirum in una divinitate 
personarum. Hoc enim etsi cum ironia dictum 
est, unam tamen duntaxat personam signilicare 
non potest, 


? Ezech. 1π, 17. 19 Gen. 1, 26. !' Gen. iu, 32. 


slate recentioren 
Nysseai 


stol  Chaleedonensis synodi 
existimat, adeoque immerito Gregori: 
nomen prieferre. 


4115 
Ex eodem libro. 


Et dixit Deus : Venite, descendamus, et con[unda- 
mus linguam eorum **, lllud enim, Venite, duos sal- 
tem significat. Et unus est, qui loquitur. Ex quo 
Trinitas perfecta declaratur. Quod autem eos qui 
cjusdem potestatis et essenti: sunt , alloquatur, ve- 
nite inquiens, et hoe faciamus, facile apparet. Quod 
si angelos ministros allocutum responderis, sive 
omnes , quod absurdum est, sive paucos dixeris , 
cum id nullo Seriptur:z testimonio fultum sit, ut 
falsum improbabimus. 

Quomodo loquitur Deus? Eone modo quo loqui- 
mur nos? Inipium sit ita sentire. Nam consilium 
divinum , et primus ille mentis intelligentis motus 
est sermo Dei, quem sic exponit et exprimit Scerip- 
ἀνὰ, ut significet, Deum non modo proereare ho- 
minem voluisse, sed alicujus opera id voluisse 
prasstare. Poterat enim ut ab initio fecit, sic omnia 
persequi. In principio [ecit Deus celum et terram **. 
Deinde fecit lucem, postea firmamentum. Nunc 
autem Deum quasi przceipientem et colloquentem 
iuducens eum quicum loquitur, tacite demonstrat, 
non quod nobis cognitionem invideat, sed ut nos 
illius arcani incendat cupiditate, cujus vestizia in- 
dicat, et semina quzdam subjicit. Etenim quie labore 
parta sunt, eum Letitia percipimus diligenterque 
eonservamus. Qui vero facile comparamus, despi- 
cere et negligere consuevimus. ltaque via quadam 
et ordine nos ad Unigeniti intelligentiam ducit et 
allicit. Atqui sermonis, qui per vocem effertur, usus 
non erat necessarius naturz illi corporis experti, 
cuim possel cogitata sine verbis simul agenti commu- 
nicare. Vox enim propter auditum, et auditus vocis 
est gratia. Ubi aulem nec aer est, nec lingua, nec 
aures, nec obliqua illae aurium senitze, 50:08 ad sen- 
sum qui in capite est perducentes, ibi verla non sunt 
necessaria, sed ex ipsis cordis, ut ita dicam, aut 
animi notionibus cogitationes patefiunt. Quamobrem 
Seriptura sapiéntet et scite, ut diximus, hanc figu- 
ram usurpat, ut inentem nosteam ad personam cum 
qua sermo inslituitur, investigandam impellat. 

Ex eodem libro. 


Apparuit autem. illi Deus ad quercum Mainbre , 
sedente ipso in ostio tabernaculi sui in meridie. Su- 
spiciens autem oculis suis vidit. Et ecce tres viri ste- 
ierunt super eum, et videns cucurrit in occursum eis, 
el adoravit super terram, et dixit : Domine, si utique 
inveni graliam coram te, ne transeas servum tuum !*, 
Et paulo post ἢ : Dixit autem ad eum : Ubi Sara 
uxor tu? llle autem respondens dixit : Ecce in ta- 
bernaculo. Et ait, Revertens veniam ad te , et qui 
sequuntur. Eece seriptum est. Deum apparuisse 
Abraham; tres autem fuisse qui apparuerunt. Et 
Cum sint tres, sermo cum uno Lantum instituitur , 
uL constel. omuino , unam esse triuni personarum 


2 Gen, xi, 7. 
15 Psal. 1v, 14. 
?* Psal. 11, 


15. Gen, 1, 4, !* Gen. xvrit,. 1-5. 
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Deum, angelos autem. duos, quomodo potuerunt 
cum Domino considere? 


Ex eodem libro. 

Dominus pluit super Sodomam et Gomorrham sul- 
phur et. ignem a. Domino de celo *. Que quidem 
verba et duas indicant personas, et idem consiliuui, 
&qualemque declarant potestatem. Duas autem con- 
sequitur tertia, quoniam mutuo inter se vinculo ita 
conjuncti? sunt, ut separari non possint. 


Dewuteronomii. 
Audi, Israel : Dominus Deus tuus, Dominus usus 
est". lllud Dominus, et Deus, et, Dominus tres per- 
sonas ostendit. Illud autem, Unus est, divinitatem 


B et naturam unam. 


Davidis, et Job, et Zacharim, et Isaie. 


In Deo laudabo verbum , in Domino laudabo ser- 
monem : in Deo. speravi, non timebo quid [aciat mihi 
homo *, Et rursum ; Jmmola Deo sacrificium laudis, 
et redde Altissimo vota tua, et invoca me in die tri- 
bulationis tug 9?. Et rursum : Vivit Dominus, et 
benedictus Deus , οἱ exaltetur Deus salutis mec *?. 
Item : In lumine tuo videbimus lumen?! lloc est, in 
Filio tuo videbimus Spiritum sanctum : per ipsuni 
enim multo elarius Patrem et Spiritum samctum 
cognovimus. Multa preterea reperiemus , quibus 
sancta Trinitas indicatur. Hymnus etiam angelieus 
ille, Sanctus, sanctus , sanctus Dominus ?* , terni 
sanctitatis celebratione tres personas demonstrat, 
semel autem Dominum nominans, unicam declarat 
divinitatem. Verum multo significantius David de 
Patreet Filio loquitur, ex persona Patris ad Filium, 
Ex utero, inquiens, genui te ?*. Per uterum pater- 
nam decet essentiam et naturam intelligi. Quem 
autem poteris alium sine tempore genitum invenire? 
Ex persona autem Filii, Dominus , inquiens, dixit 
ad me : Filius meus es tu, ego hodie genui te **. Vlud 
enim , hodie genui te, ortum ejus in tempore ex 
virgine significat. Genui, pro eo quod est, te gigni 
mihi placuit, vel procreavi. Huic autem personz 
Filii congruit etiam illud Salomonis : Dominus crea- 
vit me δ, et quie sequuntur. Deinde subjicit : Ante 
omnes. colles generat ime *. illud enim , creavit me, 


D ortum illius in tempore humanum significat. At 


illud, ante omnes colles, alierum illum colestem, et 
sine tempore, et ante secula declarat. Item David, 
Verbo , inquit, Domini coli firmati sunt, et spiritu 
oris ejus omnis virtus eorum ?" , Dominum appellat 
Patrem : Verbum autem Filium ipsius, quoniam 
ita se habet cum Patre, ut mente verbum et oratio, 
non solum propter ortum qui sine ulla fuit alfe- 
ctione, verum etiam propter conjunctionem cum 
Patre, οἱ quia voluntatem. ejus enuntiat. Spiritum 
vero vocat Spiritum sanctum. ltem de Verbo et 
Filio : Misit verbum suum , inquit, et sanavil eos**. 


15 ibid. 9, 10. 15 Gen. xix, 24. 
3! Psal. xxxv, 10. 55 Isa. vi, ὅ. 
31 Psal, xxxii, θ. ?9 Psal, cvi, 20. 
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Pater nimirum misit Filium, et sanavit ignorantize A salvabit nos *?, Afferens autem. signum adventus 


morbo laborantes. At de Spiritu sancto, Mittes, in- 
quit, spiritum (uum , et. creabuntur , nova utique 
creatione : et renovabis faciem terre ?^, quie conse- 
nuit in peccatis. Neque vero vocalibus instrumentis 
enuntiatum hoc Verbum in aera diffunditur atque 
dissolvitur. Sie enim alibi dieit : In seculum , 
Domine, Verbum tuum permanet in. celo ὃς. Nec 
Spiritus ille spirandi instrumentis expellitur, aut 
spargitur et dissipatur. Hze enim corporibus con- 
lingunt. Perspicuum igitur est, Verbum, et Spiri- 
ium in sua utrumque exsistere persona, el esse 
ielernum, et creatorem, Preterea. Job dicit : Vivit 
Deus, qui ita me judicavit, et Omnipotens qui amaram 
reddidit animam meam, et Spiritus Dei mili in nari- 
bus circumit ?*, Et Zacharias (Aggieus) ex persona 
Dei et Patris : Ego vobiscum, inquit, sum, et Ver- 
bum mewuwn , οἱ Spiritus meus ??. Et Isaias, Nunc, 
inquit, Dominus misit me, et Spiritus ejus. 


Ex Genesi, et Isaia. 


Dixit Jacob ad duas uxores suas : Et dixit mili 
angelus Dei in somnis : Vidi quecumque fecit. tibi 
Laban ?*, et qux sequuntur. Deinde, Ego, inquit, 
sum Deus , qui apparui tibi in loco Dei. Si angelus 
erat unus e numero ministrantium potestatum , 
quomodo se ipsum appellat Deum ? An utique Filius 
erat, qui Dei et Patris est angelus, hoc est, nun- 
lius, ut mentis index est verbum et sermo? mentis 
enim et animi sensum indicat. Post humanam enim 
carnem assumptam nuntians nobis Patris nomen, 
Nuntavi, inquit, nomen twm. hominibus 9?*, Et 
magni consilii Angelus vocatur ab Isaia , et. magnus 
consiliarius, et Deus [ortis, et potens 39. Quis porro 
consiliarius Dei, nisi qui ejusdem est essentize, 
ejusdemque potestatis et dignitatis :equalis Filius? 
Consilium voluntasque Patris est hominum salus 
pe: evangelica mandata. Patris vero et Filii consilio 
eadem voluntas significatur. Quod autem Filius hic 
et Deus carnem humanam induerit, ostendit idem 
]zaias, Puer, inquiens, natus est nobis, et [ilius da- 
tus est nobis ??, Propter nos enim natus est puer ille 
Filius, et nobiscum versatus est. Nam de illo qui 
vere Filius est, non autem de quolibet filio hzc 
proedixit propheta. Et opus hoe ut admirandum prze- 
dicat. Quid autem. admirandum, eum qui simpli- 
citer filius sit, puerum nasci? Quamobrem et cla- 
riora deinceps subjecit, ut divinitatem illius, et 
differentiam inter eum et reliquos qui simpliciter 
filii sunt, indicaret. 2 

Baruch, et Isaic. 


Hic est Deus noster : et non astimabitur alius ad- 
versus eum 38. Deinde addit ?? : Post hoc in terris 
visus est, et cum hominibus conversatus est. Et 
Isaias, Ecce, inquit, Deus nosler. Ipse veniet, et 


39 Psal]. cii, 30. — ?? Psal. cxvur, 89. 
3* Gen. xxxt. 11-13. ^ 95 Joan. xvn, 6. 
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ejus in earue subjungit ὅλ : Tunc aperientur. oculi 
ci corum, el aures surdorum audient. Tunc saliet, ut 
cervus, claudus, et diserta erit lingua balborum. Que 
quidem omnia re ipsa perfecta humanam carnem ab 
illo assumptam indicio certissimo testantur. Idem- 
que rursus ait : Non legatus, non angelus, sed ipse 
Dominus servavit eos. Legatus enim est intercessor, 
qualis fuit Moses, et si quis alius post Mosem. Ac 
per legatos quidem atque angelos multi s:epenu- 
mero servati sunt, ut illi quos vel Moses vel Jesus 
Nave filius , et alii ejusmodi rexerunt et guberna- 
runt. Et qui fuerunt. sub Ezechia *, quo quidem 
tempore angelus una nocte centum octoginta quin- 
que millia Assyriorum delevit. liec profecto Dei 
peregrinationem clarissime patefaciunt. 
Isaic. 

Dabit Dominus ipse vobis signum. Ecce virgo con- 
cipiet, et pariet filium "δ. Omnis enim quie fetum in 
utero gerit, non est virgo. Hc autem fetum in 


utero gerens erit virgo. Quod quidem ut admirabile 
testimonium atque indieium proponitur. 


Ejusdem. 

Antequam sciat puer bonum aut malum **, dis- 
suadet malitia eligere bonum. Cuinam puero he 
dices convenire? Solus Christus peccatum, inquit, 
non fecit, nec inventus est dolus in ore ejus "ὅν id est, 
neque re neque verbis peccavit. Aliorum autem 
omnium nullus, inquit, purus a macula "δὶ 


Michew. 

Et tu Bethleem, terra Juda, nequaquam minima es 
in principibus Juda. Ex te enim mihi exibit du, qui 
regat populum meum Israelem *. Verum ut osten- 
deret hune. non esse hominem nudum et solum, 
sed cum Deo conjunctum, adjecit : Exitus ejus αὖ 
initio , a diebus seculi *. Actiones , inquit, ejus ad 
divinitatem pertinentes, vel ortus ejus , ab initio, 
ex sieculi intervallo, hoe est, ab omni zeternitate. 
Zorobabel autem Babylone natus est. Vides exqui- 
sitissime subductam rationem ad locum usque, in 
quo natus est Christus. 


Daniel. 


Videbam in visione noclis, et ecce cum nubibus 
celi quasi Filius hominis veniebat, et ad Antiquum 
dierum accessit, et ad ejus conspectum adductus est, 
et datus est illi honor et imperium et regnum ; et 
omnes populi, tribus , lingue serviunt. illi. Potestas 
ejus potestas sempiterna que nou pertransibit, et 
regnum illius non evertetur ?. Ecquis est hic quasi 
filius hominis, qui potestatem accipit absolutam in 
omnes ac sempiternam? Homo quidem omnino nul- 
lus, sed ipse Deus et homo Christus. De quo et 


1$. [sa; xLvin,. 10. 
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David Deum et Patrem sic alloquitur : Deus, judi- A Christo dices convenire? Eadem per Isaiam de se 


cium tuum Regi da, et justitiam tuam filio Regis ^. 
Christus enim et uti Deus Rex est, et filius Regis. 
Et uti homo factus est Rex , et filius regis, nempe 
Davidis. Ex quo postea, Data est, inquit, mihi om- 
nis potestas in. clo et in terra 9', Ad quem Pater, 
postquam , ut homo, potestatem accepit , Sede, in- 
quit, a dextris meis. Dixit enim , ut ait David, Do- 
minus Domino meo : Sede a dextris meis , donec po- 
nam inimicos tuos scabellum pedum tuorum ὅδ, 
Quinam sunt hi duo Domini ipsius Davidis, nisi 
hos concesseris? At cum dixisset David : Deus, ju- 
dicium tuum Regi da, et qui sequuntur, subjecit , 
quoniam ante solem permanet nomen ejus 55, nomen 
illud utique quod illum Deum, aut Filium (Dei) esse 
demonstrat. Semper enim utrumque fuit. Ecquis 
igitur ejusmodi Rex, nisi hic? Cui servierunt om- 
nes gentes, nisi Christo? Quem nisi Christum collau- 
darunt, beatumque pradicaverunt? Sin adhuc 
ipsum exspectas, quoad przecurrat Elias , secundum 
Servatoris descensuin exspeetas, cum aderit mundi 
finis. Nam cum duo sint Christi descensus , unus 
cum ad naturam humanam assumendam venit, alter 
cum veniet ad judicandum orbem universum : prior 
jam fuit, eujus pricursor tanquam alter Elias 
Joannes exstitit; posterior erit, et Eliam tanquam 
Mterum Joannem habebit prcursorem. Anibo enim 
sunt ejusdem Spiritus, et ejusdem gratie atque 
virtutis, quatenus Christum przecurrunt. 


Unctus ille et Messias quem exspectatis, est 
purus homo, an Deus et homo? Nam si purus 
homo est, non est ille quem pradixerunt. prophe- 
Liv, qui signa ei divinitatis adjunxerunt, ut ipsum a 
puris et meris hominibus separarent: vos autem 
a quibus aliis didicistis notas et signa illius, quem 
exspectatis? Sin Deus est et homo, nonne animad- 
verlitis, vos aliam divinitatis personam confiteri? 
Neque enim dicetis hunc esse Patrem. Nam, Puer, 
inquit, natus est nobis"*, Filius, non autem Pater. 
Jam Messias, et Christus, et unctus idem est. 
. ntelligite, insipientes in populo, et stulti, aliquando 
capite *5. Et Isaias vos alloquitur, Ceci, inquiens, 
inspicite, οἱ surdi, audite ^. Ultrone exci estis, an 
omnino sensibus caretis? Ecequando igitur nomi- 
num ambiguitates, aut verborum significationes, 
aut dictionum proprietates distinguelis, quibus 
veritas comprehenditur ? 


De Christi cruciatibus et morte. 


David ex persona Christi, Concilium, inquit, ma- 
lignantium. obsedit me. Foderunt manus meas, et 
pedes meos, dinumeraverunt omnia ossa mea. Divi- 
serunt sibi vestimenta mea, el super vestem meam 
miserunt sorlem "". Hxc cum illis que narrantur 
in Evangeliis plane congruentia, cuinam alii, nisi 


9) Psal. rxxi, 3, ! Matth. xxviii, 18. ; 
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praedixit. Christus : Dorsum meum  percutientibus 
prabui, genas vellentibus, et faciem ab ignominia 
conspuentium non averti 9. Et rursum David : De- 
derunt, inquit, im escam meam fel, et in siti mea 
potaverunt me aceto ὅδ, Quod si hoc intelliges de 
populo in captivitate constituto, cum constet eum, 
licet alia multa pertulerit, hujusmodi tamen non 
fuisse perpessum ; sententia tua facile refelletur. 
Mortem ipsius praedixit Isaias, ut ovis, inquiens, 
ad occisionem ductus est *?, Verum ut cognosce- 
res eam nobis fuisse salutarem, rursus idem, Li- 
vore, inquit, ejus sanati omnes sumus δὺς Ut intel- 
ligeres autem ob ejus mortem Fud:eorum genus ad 
exitium pervenisse, subjecit, Et dabo impios pre 
ejus sepultura ?, Quid enim Judxorum impietate 
flagitiosjus, qui eum a quo tam multa beneficia 
acceperant, interfecerunt? 


De Christi resurrectione. 


Non relinques, inquit David, animam meam in 
inferno, nec dabis sanctum tuum. videre corruptio- 
nein *?, nempe, corporis. Deinde, Notos, inquit, 
fecisti mihi dies vite. Oseas multo clarius : Et 5a- 
nabit nos post. dies, in die tertia, el resurgemus, et 
vivemus in conspectu ejus δ". Hc autem dicta sunt 
ex persona eorum qui dormierant, quorum corpora 
cum Christo surrexerunt tertio die 400 surrexe- 
rit ipse, et apparuerunt multis, ut. Evangelium 
docet **, Quin etiam Josephus Hebrzus in xvin li- 
bro De antiquitate Judeorum de Christo loquitur 
ad hunc modum : Fuit eodem lempore Jesus, vir 
sapiens, si tamen eum appellare virum [as est. Erat 
enim. mirabilium operum effector, et. doctor homi- 
num qui cum voluptate que vera sunt, amplectuntur. 
Ac multos quidem tum ex Judais, tum ex aliis gen- 
tibus adjunzit sibi. Hic erat Christus. Quem nostre 
gentis principibus accusantibus a Pilato damnatum 
cruci affixerunt. Judaei. Nec tamen qui eum prius 
dilexerant, doctrinam ipsius promulgare destiterunt. 
Tertio namque post die se rursus viventem illis con- 
spiciendum prebuit, cum et hec et. alia de ipso 
innumerabilia divini prophete predixissent. 


De Ecclesia ex gentibus. 


Letare, solitudo, sitiens. Exsultet. solitudo, et 
floreat quasi lilium. Et loca deserta Jordanis exsul- 
tabunt, et gloria Libani data est ei, et honor Car- 
meli *?. Hec. sensu quidem nec facta sunt unquam, 
neque fient. Quis enim solitudinem et loca deserta 
deligat ad habitandum, nisi forte Christianos mo- 
nachos dixeris? Spiritu autem plane contigerunt. 
Nam gentium Ecclesia nullos antea fructus feren- 
lium erat quiedam veluti solitudo, in qua dege- 
bant vitiorum ferz. He Dei cognitionem salu- 
temque siliens lxetatur et exsultat et floret, fru- 


33 Psal. Lxxt, 17... "* Isa. ix, 6... 55 Psal. 
, 6. ** Psal. Lxvn, 22. 9" Isa. Lun, 7. 
** [sa, xxxv, 1, 9. 
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cetuum pulchritudine et suavitate decorata, Data A Jeremias item pronuntiavit his verbis : Ecce. ve- 


autem est illi gloria. Libani, hoc est, antiqui po- 
puli quem et. Carmelum vocat, cui gloria et honor 
est pietas, religio et amicitia Dei, et gloriz legis- 
que sublimitas, et divinorum munerum copia 
atque gratiarum. abundantia. Et rursum : Letare, 
sterilis, que non paris, erumpe et clama, qua non 
parturis, quoniam multi sunt. filii magis deserta, 
quam habentis virum ". Sterilis enim erat. Eccle- 
sia quam ostendimus, nec ullos ante ferebat vir- 
tutum fructus, Post autem, pietatem et religionem 
amplexa, multorum facta est (iliorum mater, Judai- 
camque synagogam cujus antea vir erat Deus, qui 
eam diligebat et providentia sua fovebat ac tue- 
batur, vel etiam lex, vicit fecunditate. Rursum ex 
persona Dei et Patris Filium et Deum alloquens 
sic ait Isaias : Ecce dedi te in. [mdus gentium, ut 
lerram constituas, solitudinis suscipias h«redita- 
tem 55, et quie sequuntur. Quod etiam per Davidem 
Filio pollicitus est, Et dabo, inquiens, gentes hare- 
ditatem. tu«m 9, Ac. ipse quidem David Patrem ad 
hoe hortabatur, Constitue, inquiens, Domine, legis- 
latorem super eos ἢ. At Isaias ex hujus legislato- 
ris persona , Lez, inquit, egredietur a me in lucem 
gentium, et in brachio meo gentes sperabunt τη. Quae- 
nam alia est lex, prwter evangelicam, quie gentes 
in iguorantiz tenebris aberrantes illustravit? Nam 
lex quidem Mosaica multis jam annis antecesserat. 
Jam de novo Evangelii testamento rursum 1saias 
ante locutus est : Ex Sion, inquiens, exibit lex, el 
sermo Domini ex Jerusalem "?. Siquidem Dominus 
noster Jesus Christus nunc in monte Sion sedens 
et docens, nune in civitate Jerusalem versans, le- 
gem et doctrinam evangelicam tradidit, Neque 
enim de Mosaica lege propheta nunc loquitur. Qui 
enim id fieri queat? cum ea non in Sion nec in 
Jerusalem, sed in monte Sina fuerit lata, multo 
antequam natus esset Isaias, quemadmodum evan- 
gelica multo post ipsum Isaiam tempore promul- 
gata fuit? Quapropter apposite dixit, Exibit. Quo- 
niam antiqua lex jam exierat. Hoc autem tempus 


niunt. dies, dicit. Dominus, et [eriam vobiscum [ὦ- 
dus novum, non secundum illud [edus quod inivi 
cum. patribus vestris, qua die manum eorum appre- 
hendi ut educerem. eos de lerra. /gypli; quoniam 
illi fedus meum non observarunt, et ego neglexi 
cos ὃς Hec et his similia obscure tradita sunt, ne 
delerentur libri. Nam qui Christum prisentem, οἱ 
res admirabiles efficientem, οὐ certissima divinita- 
lis sux& afferentem indicia contuentes non susce- 
perunt, sed egerunt in crucem, hi scilicet pro- 
phetiis pepercissent de ipso loquentibus, si eas 
nula eontectas umbra, sed apertas ac nudas ac- 
cepissent. 

Jam vero nos Christi nomine appellatum iri prz- 
dixit Isaias, Vos, inquiens, tollet evertetque Domi- 
nus. [llis autem. qui servient. mifi, novum nomen 
imponet, quod in universa terra celebrabitur"*, 
Idemque rursus, Videbunt, inquit, gentes gloriam 
luam, et omnes reges justitiam, Et vocabitur nomen 
novum, quod ipse Dominus pronuntiabit ὅς loc 
Oseas item prodixit, Et erit, inquiens, in novissi- 
mis temporibus nomen ejus illustre in. universa 
lerra, Et nomine illius multi populi. «ppellabuntur. 
Et ibunt in viis ejus, et vivent in ipsis "*. 

Ejusdem. 

Et in te. precabuntur. Quoniam. in te Dominus 
est. Et. non est Deus. preter (6. Et mon. cognovi- 
mus, lllud et precabuntur in te, przsignificat eos 
qui erediderunt in Christum. lllud autem, Quz-. 
niam in te Deus est, in carne assumpta przmon- 
strat divinitatem. At illud, Tu enim es Deus, et non 
cognovimus , excusationem indieat Judaeorum in 
judicio futuro, qui stulta atque inanis erit. 

Si Christus impostor fuit, quomodo qua pro- 
dixit, eventu comprobata sunt omnia? Utea qu;e 
ad templi destructionem, quie ad civitatem Jero- 
solymorum expugnandam evertendamque et ad. in- 
ternecionem Judaeorum, quxque ad discipulos suos, 
et ad res adinirandas quas in nomine suo erant 
facturi, pertinentia prinuntiavit ? 


Idem tit. 9, pag. 50 seq. 


Ex libro qui Gncomio Nysse pontifici ascribitur, De cognitione Dei. 


Et tenebre, inquit Moses, erant super abyssum '?. D struuntur, evenire consuevit, At harum divisio 


Ex qno malitiose isti raliocinantes dicunt tene- 
bras fuisse, quarum effectrix causa sit malum prin- 
vipium. Deinde, Et divisit Deus inter lucem et. tene- 
bras ?. Si lux est, et tenebre sunt, quas a luce 
sejunetas intelligis. Hae tenebrieosi isti, qui in 
luce c:ecutiunt. Nos aulem dicimus tenebras non 
esse naturam ullam, sed accidens, et nihil aliud 
nisi lucis absentiam. Etenim cum ccelum initio in- 
volveretur eorum qu:e circum erant objeetu, tene- 
bri exstiterunt. Quod etiam nunc in iis quze ob- 


S Isa piv, 3i s 95 Tsa.. pix, 6. 
73 Jerem. xxxt, 91, 52, 
χεν, 14,15. 75 Gen.1, 9. 


s? Psalms 8: 
19 ibid. 4. 


zo psalEorx-: 94; 
** [sa. Lxv, 15, 16, sec. LXX. 15 Isa, Lxn, 9. 


est spatium illud, quod lucis absentia demetitur. 
Qui quidem lucis absentia et privatio est habitus 
quodammodo et essentia tenebrarum. Principiuim 
autem ;nialum non est. Nam si Deus est, non est 
malum, hoc est, Deus malus non est. Nam si Deus 
est, non est malus, cum bonitatis sit fons : sin 
malus, non est Deus. Quomodo enim Deus mali- 
lia, aut. peecatuin. esse potest? Qui quidem, si 
Deus est, omnia pereunt et evertuntur. 


T! 83. LT, Ἃς 5... 73 7Tsa 
75 Osee 1, 11, passim. 


Ἱ 2, 
7 |sa. 


oz 


zo 


11 
Ex eodem. 


Quonam pacto duo possunt esse principia, bonum 
unum, alterum malum? Bonum enim et malum 
contraria sunt, seque vicissim interimunt, el ne- 
queunt simul consistere. Quare aut in parle uni- 
versitatis alterum erit, et ab ea cireumseribetur, 
àut sese contingent muluoque eorrumpent , aut 
inter illa medium aliquod intercedet, atque ita tria 
jam erunt principia. Preterea aut pace utentur, 
quod malum non potest: aut pugnabunt, quod 
bonum recusat. Nam illud quidem si utatur pace, 
non erit. bonum. Quamobrem: non sunt duo prin- 
cipia, pr:esertim inter se contraria et inimicissima, 
sed unum, idque bonum. Malum enim non est 
principium, sed privatio et amissio boni. 

Ev eodem. 

Si duo sunt dei, bonus quidem unus, alter au- 
tem malus : aliud. habebunt principium. Binarius 
enim numerus non potest esse principium, cum 
ipse ab unitate principio proficiseatur. Quod si 
principium non sunt, ne dei quidem erunt om- 
nino. Quoniam igitur unitas est rerum omnium 
principium, unus utique et Deus est rerum auctor, 
eL elector omnium. 


Ex eodem. 


Si bonum per se est, malum non est. Si malum 
per se est, non est bonum. Hec. est enim contra- 
riorum medio carentium ratio atque conditio. 
Qualia sunt. valetudo et :gritudo, vita et mors. 
Non igitur Deus malus. 


Ex eodem. 


Deus bonus essentia et natura bonitatem habet, 
malus bonitatis privationem ut habitum obtinebit, 
Quomodo autem Deus, qui eo tantum est, quod 
deficit, caret, non assequitur, et non est? 


Ex eodem. 


Si duo, aut tres pluresve essent dei, cum aliud 
alio modo et diversa ratione ageretur et movere- 
tur, mundus jam pridem intercidisset, Nunc autem 
cum omnia ratone certa et stabili semper mo- 
veantur et disponantur, firma hae. atque perpetua 
rerum omnium concinnilas, et ordo, et moderatio, 
el conservatio unam eamdemque clamant esse 
causam, unum auctorem, a quo el procreata sint 
omnia et regantur et conserventur. 


Ex eodem. 


Si malus et scelestus est hie mundus inferior, οἱ 
vos nimirum mali scelestique, quippe qui pars 
sitis ipsius. Quod si natura estis improbi et mali, 
veritas non adest vobis. Veritas enim bonum plane 
est. Donum est alienum a malo. Jam qui veritate 


carent, eorum doctrina falsa nullo solido innititur 
fundamento. 


si 
** Gen. ir, 9. 


9], 581 


ibid. 2 


5!.Gen. 1v, 9. 
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Ex eodem. 

Si mundum hune bonum esse confitemini, Deum 
autem et. Patrem malum non hujusce mundi elTe- 
ctorem; erit utique mundus alter malus a deo illo 
confectus malo. Atqui mundus istiusmodi non esi : 
ne Deus igitur quidem malus. Nam Deus princi- 
pium est, effectrixque causa. Quare cum non exsi- 
Stant que a principio effecta et. condita sint, ne 
principium quidem est, nec Deus igitur malus. 


Ex eodem. 


Veteris, inquiunt, Testamenti Deus non ea est 
providentia et scientia quz: omnia complectatur. 
lnterrogat enim Adam, Ubi, inquiens, es "^? Et 
Cain, Ubi est, inquiens, frater tuus ὅλ} Et Abra- 


p ham, Ubi est, inquiens, Sara uxor tua ** ? Et alia 


C 


D 


ΒΞ Gen. xvii, 9. 9? Gen. mi, 11. 


multa ad eumdem modum. llis respondemus, 
ejusmodi interrogata non ab ignorantia, sed po- 
lius a cognitione proficisci. Nisi enim cogno- 
visset et Adam οἱ Cain peccasse, non eos conti- 
nuo interrogasset. Cognovisse autem, ex iis quze 
Sequuntur perspicuum est. Sic enim alloquitur 
Adam prius quam ille se comedisse fateretur : 
Ecquis indicavit tibi te nudum esse, nisi quod e li- 
gno de quo solo praecepi tibi me comederes, come- 
disti 55? Cain vero, qui conabatur et ipse latitare, 
compellat his verbis: Vox sanguinis fratris tui 
clamat ad me **. Ic mon ignorantis sunt, 
sed plane et perspieue cognoscentis, qui ea specie 
interrogationis vult iis qui peccaverant, persua- 
dere ut. resipiscant, cum se deprehensos animad- 
vertant. Ea item. verba : Ubi est Sara. uxor tua ? 
declarant eum non ignorare, Abraham uxorem 
habere, eamque vocari Saram. Qui autem hoe 
scit, is profecto non erat nescius, ubi esset Sara. 
Neque enim, cum Sara post ostium staret, risis- 
setque clam audiens se matrem fore, dixisset, Cur 
risit Sara δῇ ? risus etiam causam subjecit, secum 
ipsa inquiens : Verene pariam ? IT:ec enim illius sunt, 
qui cor etiam atque animum novit. Interrogavit 
autem , Ubi est Sara uxor tua? eo consilio , ut 
Abraham cognoscens se ante cognoscere et om- 
nia scire, sibi ut praestantiori vacaret, et omni- 
bus quze deinceps dicerentur fidem adhiberet. Atque 
etiam illud, quod de Sodoma et Gomorrha dictum 
est: Desceudam et videbo utrum re ipsa qua cla- 
mor ipsorum indicat compleverint ,| an. non , ut 
sciam 9^, quid aliud significat, nisi eo consilio 
Deum ita loeutum esse, ut nos erudiret, ne un- 
quam precipites irruamus ad irroganda supplicia, 
propterea quod aliquorum flagitia prospiciamus, 
sed exspeetemus, ut re ipsa perfecta sint? Nam 
si non cognovissel, quomodo potuisset dicere : 
Clamor. Sodomorum οἱ Gomorrhe venit ad me 9' ? 
Terra, inquit, elamat, etiam ante res. Et ipse 
res voeiferantur et clamant. Mule sunt ejusmotli 
interrogationes non solum in Veteri, sed etiam in 


R^ 


;en. iv 10. 56 Gen. xvin, £5. 
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Novo Testamento, qu:e tamen omnes mysterium A inquit, mewn. justum. est. 9. Quod autem unus 


continent, et aliquid aliud agunt. Nam Dei pro. 
prium est euncta cognoscere; et qui. omnia non 
habet cognita, non est Deus. 


Ex eodem. 


Quomodo dicitis Antiqui. Testamenti legislato- 
rem justum, Novi autem bonum, atque ideo unum 
ab alio diversum esse eontenditis? Nam si quod 
justum est, bonum est; justus erit bonus om- 
nino. Neque enim contraria sunt justum et bo- 
num: sed justo repugnat injustum, et bono ma- 
luin Preterea. si malum injustum, 
bonum utique justum, et bonus omnino justus. 


adversatur. 


Uum autem innumerabilia sint testimonia, quibus 
Veteris. Testamenti Deus esse declaratur. bonus, 
ego unum duntaxat in medio afferam: Dicat, in- 
quit, Jsracl, quoniam bonus ** ; et qui deinceps 
sequuntur, duo versiculi. Unum item, quo Novi 
Testamenti Deus justus ostenditur. Lt judicium, 


atque idem sit Veteris ac Novi Testamenti Deus, 
pradixit. Jeremias, Ecce, inquiens, dies veniunt, 
dicit. Domiuus, οἱ constituam. vobis Testamentum 
novum, non ut Testamentum illud quod cum patri- 
bus vestris conslitui, quo die manum eorum appre- 
hendi, ut educerem eos ex Egypto. Quia. ipsi won 
manserunt in. Testamento meo. kt ego neglexi il- 
los *?, Et ipse tum Antiqui, tur Novi Testamenti 
auetor Christus. Non veni, inquit, ut legem. solve- 
rem, sed ut. eam. implerem. δ᾽. Moc est, ut illam 
propter IHebro:orum imperfectionem. imperfectam, 
majore quadam et viris congruente philosophia 
perticerem. et. absolverem. llla enim erat pedago- 
gus ?*, qui ad Evangelium suscipiendum instilue- 


D pat. [liec autem est proeceptor. ipse, qui docet per- 


fectiora. Et illa quidem corpora informabat, haec 
Vetus ergo est ministra 
ducit et ostendit 


animos erudit. 


novaiu 


autem 
novi: ad 
et paraL. 


enim viam 


VII. 
Ibid. tit. 11, pag. 1 sqq. 


Gnrconi Nysse pontificis ex Oratione contra Ablabium. 


Cum et Pawem Deum (5), et Filium Deum, et 
Spiritum. sanctum Deum esse fateamur, cur non 
dicimus tres deos, sed unum Deum ? Primum, ut 
quod in promptu est respondeamus, ne multipli- 
cem deorum turbam a Grecis confietam introdu- 
camus. Deinde, si quid elegantius magisque re- 
conditum. dicendum est, quoniam nomen hoc, 
Deus, actionem significat : a verbo enim θέειν 
deductum est, quod passim currat; vel a verbo 
θεᾶσθαι, quod cernat omnia ; vel a verbo αἴθειν, 
quod improbitatem exurat ac perdat. Quemad- 
modum igitur unaquaxque persona talem actionem 
perfectam habet, sic nomen actionem illam signi- 
licans obtinet, ut et sit et appelletur Deus. Rursus 
quemadmodum unà atque incommutabilis in tri- 
bus est actio, sic. etiam est una divinitas et unus 
Deus in tribus personis. At enim, inquies, Petrus 
οἱ Paulus et Joannes tres person: cum sint, di- 
cuntur etiam tres homines. Respondeo, primum 
nos et hie abuti hominis vocabulo, cum eo tres 


88 Psal. cxvir, 1. 


(5) Cum et Patrem. Deum, etc. Observat Fabri- 
cius Bibl. Gr. tom. Vlll, pag. 165, qui hic recitat 
Euthymius, non exstare in oratione, De eo quod 


89? Joan. v, 350. -** Jer. xxxi, 51, 59. ?! Matth. v, 7. 


homines appellamus : siquidem. homo, et huma- 
nitas universum quiddam significant, quod sin- 
gularia complectatur, Deinde illud adjungo, no- 
men hoe rei naturam explicare ; in Trinitate vero 
quia ereata non est, nullum inveniri noinen quod 
ejus naturam declaret. At cur, cum personas sin- 
gulas appellemus Deum, non etiam earum singu- 
las Divinitatem appellamus ? Quoniam quemadmo- 
dum licet homo et humanitas pariter de universis 
dieantur, non tamen :eque dicuntur de singulis : 
Socrates enim homo dici potest, humanitas autem 
nequaquam potest : sic etiam Deus et Divinitas 
habent. Deus enim agentem significat ; Divinilas 
autem actionem. Trium vero personarum nulla est, 
quie sit actio; sed agens potius est unaquaeque il- 
larum. Dicimus tamen divinitatem Patris et. divi- 
nitatem Filii el divinitatem sancli Spiritus, sicut 
humanitatem Socratis et. essentiam et. naturam, 
et si quid aliud est personis commune. 


95 Gal, irr, 21. 


non putandum. sit tres deos dici oportere, ad Abla- 
biwm, qu: occurrit tom. ΠῚ, paz. 15 seqq. edit. 
Paris. 1658. (Hujuse. Patrol. t. XLV, circa iuit.) 
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TOY EN ATIOIZ TPHTOPIOY 
ΛΟΓΟΣ EIX ΤΗΝ ΓΈΝΝΗΣΙΝ TOY ΧΡΙΣΤΟΥ͂ 


ΚΑΙ ΕἸΣ TA NHIIIA TA EN BHOAEEM ANAIPEOENTA YIIO ΠΡΩΔΟΥ͂. 


S. P. NK. GREGORII 
ORATIO IN DIEM NATALEM CHRISTI 


ET IN INFANTES QUI IN BETHLEEM OCCISI SUNT AB HERODE. 


Francisco Zino interprete. 


Buccinate, inquit David ἡ, in Neomenia tuba, in A 


insigni die solemnitatis vestra... Geelestis autem do- 
ciringe instituta omnino sunt instar legis apud eos 
qui audiunt. Quamobrem, quoniam adest insignis 
dies solemnitatis nostr, nos item observenius le- 
gem, et elficiamur sacra celebritatis buecinatores. 
Legalis autem tuba, ut. declarat Apostolus, est ora- 
tio. Incertum. enim inquit ? τὰ] clangorem esse 
non oportere, sed sonis distinctum, ut ea, quie 
dieuntur, perspicua sint. Edamus igitur et nos, 
fratres, clarum aliquem. sonum, qui non minus 
exaudiatur, quam si ederetur cornea tuba. Quan- 
doquidem et lex in umbrz figuris ante depingens 
veritatem, in tabernaculorum celebritate tubis ut 
caneretur, mandavit?. Et pr:esens celebritatis argu- 
mentum, vere tabernaculi exstructionis mysterium 
est. In hae enim humanum ei tabernaculum figitur, 
qui propter nos formam hominis induit, in hae ta- 
bernacuía nostra, quie morte corruerant, instauran- 
twr ab eo, qui ab initio construxerat zdificium. 
Nos etiam ea verba Psalmi cum vocali Davide plau- 
dentes dicamus : Benedictus, qui venit in nomine 
Domini *. Quomodo autem. venit? Non navigio, aut 
curru aliquo, sed incorrupta virginitate in vitam 
humanam trajecit. Hic Deus noster, hic. Dominus 
illuxit nobis^, ut diem hanc solemnem constitue - 
rel in condensis usque ad cornua altaris. Quod 
autem mysterium, fratres, in iis, qux dicta sunt, 
contineatur, neutiquam ignoramus : scimus enim 
universas res procreatas esse veluti templuin quod- 
dam Domini, a quo procreatze sunt, Verum, quia su- 
perinducto peccato obstructa erant ora illorum, qui 
a malitia victi fuerant, exsultationis vox obticue- 


[/ 


! Psal. txxx, 4.. 341 Cor. xiv, 7544. ? Levit. 


Xa4zicacs ἐν Νεομηνίᾳ σάλπιγγι, φησὶν ὁ Δα- 
θὶδ, ἐν εὐσήμῳ ἡμέρᾳ ἑορτῆς ὑμῶν. Τὰ δὲ τῆς θεο- 
πνεύστου διδασχαλίας προστάγματα νόμος ἐστὶ πάν- 
τως τοῖς ἀχούουσιν. Οὐχοῦν ἐπειδὴ πάρεστιν Tj cbon- 
μος ἡμέρα τῆς ἑορτῆς ἡμῶν, πληρώσωμεν xol ἡ μεῖς 
τὸν νόμον, σαλπιγχταὶ τῆς ἱερομηνίας γινόμενοι. Ἡ 
δὲ νομιχὴ σάλπιγξ, χαθὼς χελεύει νοεῖν ὁ ᾿Απόστολος, 
ὁ λόγος ἐστί. Φησὶ γὰρ, μὴ ἄδηλον δεῖν γίνεσθαι τὸν 
τῆς σάλπιγγος Ὦχον, ἀλλὰ διεσταλμένον τοῖς φθόγ- 
40's πρὸς τὴν τῶν ἀχουόντων σαφήνειαν. Οὐχοῦν 
ἠχήσωμεν xai ἡμεῖς, ἀδελφοὶ, λαμπράν τινα χὴν 

χερατίνης ἀτιμοτέραν. Καὶ 
γὰρ xaX ὁ νόμος ἐν τοῖς τῆς σχιᾶς τύποις προδιαζω- 
γραφῶν τὴν ἁλήθειαν, ἐν τῇ σχηνοπηγίᾳ τὸν Ex τῶν 
σαλπίγγων ἦχον ἐνομοθέτησε. Καὶ ἡ παροῦσα τῆς 


Dp ἑορτῆς ὑπόθεσις τὸ τῆς ἀληθινῆς σχηνοπηγίας ἐστὶ 


μυστήριον. "Ev ταύτῃ γὰρ σχηνοπηγεῖται τὸ ἀνθρώ- 
πῖνον σχήνωμα τῷ δι᾽ ἡμᾶς ἐνδυσαμένῳ τὸν ἄνθρω- 
moy " ἐν ταύτῃ τὰ διαπεπτωχότα ἡμῶν ὑπὸ τοῦ θανά- 
«09 σχηνώματα πάλιν συμπήγνυται ὑπὸ τοῦ ἐξ ἀρχῆς 
τὸ οἰκητήριον ἡμῶν οἰχοδομήσαντος. Εἴπωμεν xal 
ἡμεῖς τὸ τῆς Ψαλμῳδίας, τῷ μεγαλοφώνῳ Δαθὶδ συγ- 
χορΞξύοντες, ὅτι Εὐ.Ἰογημένος ὁ ἐρχόμενος ἐν ὁνό- 
ματι Κυρίου. Πῶς ἐρχόμενος; Οὐ χαθάπερ διὰ 
πλοίου τινὸς, ἣ ὀχήματος, διὰ δὲ τῆς παρθενικῆς 
ἀφθορίας ἐπὶ τὸν ἀνθρώπινον βίον διαπεράπτας. Οὗτος 
ὁ Θεὸς ἡμῶν, οὗτος ὁ Κύριος ἐπέφανεν ἡμῖν εἰς 


a 
c^ 


συστήσασθαι τὴν ἑορτὴν ταύτην ἐν τοῖς πυχά- 


d 


ουσιν, ἕως τῶν χεράτων τοῦ θυσιαστηρίου. Πάντως 
E οὐχ ἀγνοοῦμεν, ἀδελφοὶ, τὸ ἐν τοῖς εἰρημένοις μυ- 

ἴον " ὅτι πᾶσα ἡ χτίτις ἕν τι τοῦ Δεσπότου τῆς 
ἰσεώς ἐστιν ἀνάχτορον. "AX, ἐπειδὴ τῆς ἁμαρτίας 
ἐπεισελθούσης ἐφράγη τῶν τῇ χαχίᾳ χατειλημμένων 


e 


* a 
dod 

E 
Oc 


xxi), 24. * Psal. cxvit, 95. 5 ibid. 27. 
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τὰ στήματα, xal χατεσιγάσθη φωνὴ ἀγαλλιάσεως, A ral, et dies festos celebrantium consensus distra- 


xa! διεσπάσθη τῶν ἑορταζόντων fj συμφωνία, τῆς àv- 
θρωπίνης χτίσεως o9 συνεορταζούσης τῇ ὑπερχοσμίῳ 
φύσει, διὰ τοῦτον ἧλθον αἱ τῶν προφητῶν xal ἀπο- 
στόλων σάλπιγγες, ἃς χερατίνας ὁ Νόμος φησὶ, διὰ 
τὸ εἶναι αὐτῶν τὴν χατασχευὴν Ex τοῦ ἀληθινοῦ μο- 
γοχέρωτος. Αἱ χατὰ τὴν τοῦ Πνεύματος δύναμιν, 
σύντοηνον τὸν τῆς ἀληθείας nes λόγον, ἵνα τἧς 
ἀχοῆς τῶν ὑπὸ τῆς ἁμαρτίας 
χθείσης, μία 
χασμοῦ τῇ: σχηνοπηγίας τῆς χάτω xx 
τὸ ἄνω θυσια- 


μπεφραγμένων διανοι- 


γένηται σύμφωνος διὰ τοῦ 7 


ἑορτὴ, 
τίσεως πρὸ: τὰς 

TTE . o gb p 

ἐξεχούσας xoi προθεθ)λημένας περὶ 

στήριον δυνάμεις συνυπηχοῦσα. 


νοητοῦ θυσιαστηρίου αἱ προθεύλημέναι τε 


Τὰ γὰρ χέρατα τοῦ 

xa ἐξ- 
ἐχουσαι τῆς νοερᾶς φύσεως Δυνάμεις εἰσὶν, 'Apyal τε 
χὰ i ι D 

xaX ᾿Εξουσίαι, xaX Θρόνοι, χαὶ Κυριότητες" πρὸς ἃς τῇ 

χοινωνίᾳ τῆς ἑορτῆς συνάπτεται διὰ τῆς χανὰ τὴν 

ἀνάστασιν σχηνοπηγίας ἢ ἀνθρωπίνη φύσις, τῇ ἀνα- 


χαινίσξι τῶν σωμάτων πυχαζομένη. Τὸ γὰρ πυχά- 
ζεσῦαι ἴσόν ἐστ! τῷ χοσμεῖσθα: ἣ περιβάλλεσθαι, 


Δεῦτε 
τοίνυν πρὸς τὴν πνευματιχὴν χορείαν τὰς ψυχὰς ἡμῶν 


χαθὼς ἑρμηνεύουσιν οἱ ταῦτα γινώσχηντες. 
δι:τγείραντες, ἔξαρχον χαὶ χαθηγεμόνα χαὶ χορυ :αἴον 
πἧς χοροστασίας ἡμῶν, τῇ 
φθάσαντες ὑμνῳδήσαμεν. 

Καὶ πάλιν αὐτὴν ἀναλάδωμεν, ὅνι Αὕτη ἡ ἡμέρα 
ἣν ἐποίησεν ὁ Κύριος, S iplis E καὶ εὖ- 
φρανθῶμεν ἐν αὐτῇ: Ἐν ἧ μειοῦσθαι τὸ vos 
ἄρχεται, xal τὰ τῆς v 
τῆς ἀχτῖνος συνωθεῖται πρὸς ἔχλειψιν. Οὐ συντυχιχῆ 
«ἰς, ἀδελφοὶ, 
περὶ τὴν ἑορτὴν οἰχονομία, τὸ νῦν ἐπιφανῆναι τῇ 
ἀνθρωπίνῃ ζωῇ τὴν θείαν ζωήν - ἀλλά τι μυστήριον 
διὰ τῶν φαινυμένων τοῖς διορατιχωτέροις διηγεῖτα! 


νυχτὸς μέτρα "τῷ πλεονάζοντ 


γέγονε χατὰ τὸ αὐτόματον f| τοιαύτη 


ἡ χτίσις, μονονουχὶ φωνὴν ἀφιεῖσα xai διδάσχουσα 
τὸν ἀχούειν δυνάμενον, τί βούλεται ἐν τῇ παρουσίᾳ 
τοῦ Δεσπότου ἡμέρα προσαυξανομένη, xoi νὺξ χολο- 
θουμένη. ᾿γὼ γάρ μοι δοχῶ τοιαῦτά τινα διεξιού- 
σὴς ἀχούειν τῆς χτίσεως, ὅτι Ταῦτα βλέπ 
θρωπε, νόει τὸ διὰ τῶν φαινομένων xpo 
λούμενον. Ὁρᾷς ἐπὶ 
τὴν γύχτα, χαὶ ἱσταμένην τῆς ἐπὶ τὸ ΠΝ φορᾶς, 
χαὶ εἰς τὸ ἔμπαλιν 


ν, ὦ ἄν- 
ττόν σο! δη- 
τὸ ἀχρότατον μῆχος προελθοῦσαν 
ἀναλύουσαν; Νόησον ὅτι ἣ πονηρὰ 
ἐφ᾽ 625v οἷόν τε ἣν αὐξηθεῖσα, καὶ 
ἐπινοίας ἐπὶ τὸ ἀχρότατον τῆς 
eser μέγε du φθάσασα, σήμερον ἀνεχόπη τῆς 
ἐπὶ πλεῖον νομῆς, xai τὰ ἀπὸ τούτου πρὸς ἔχλειψίν 
πε χαὶ ἀφανισμὸν συνελαύνεται. 
ἀγτῖν 


Ὁρᾷς τὴν τοῦ φωτὸς 
γα διαρχεστέραν, xa ὑψηλότερον τῆς συνηθείας 


m^ 


τὸν ἥλιον ; Nózt τοῦ ἀληθινοῦ φωτὸς τὴν παρουσίαν, 


«00 ταῖς εὐαγγελιχαῖς ἀχτῖσι πᾶσαν τὴν οἰχουμένην 
καταφωτίζοντος. Τάχα δὲ xal τοῦ μὴ χαταρχὰς ἐπι- 
φανῆναι τὸν Κύριον, ἀλλ᾽ ἐπ᾽ ἐσχάτων τῶν χρόνων 
χαρίσασθαι τῇ ἀνθρωπίνῃ ζωῇ τῆς θεότητος αὑτοῦ 
τὴν ἐμφάνειαν, ταύτην ἄν ge τὴν αἰτίαν εὐλόγως 
ὑπονοήσειεν, ὅτι ὁ μέλλων ἐπὶ χαθαιρέσε: 
τῷ ἀνθρωπίνῳ καταμίγνυσθα! 


τῆς καχίας 


at βίῳ, ἀναγχαίως πᾶσαν 


J* Psal, cxvir; 24... Matth. τὸ 10. 
pn Parnor, Gn. XLVI, 


τὸν Δαθὶδ mpocvnstpusÜa* χαὶ εἴπωμεν μετ᾽ ἐχείνου τὴν γλυχεῖαν φωνὴν 


ctus erat, eum humana natura cum beatarum men- 
lium natura in celebrando non conveniret, idcirco 
venerunt prophetarum et apostolorum turbae, quas 
Lex corneas vocat, quia ex vero nnicorni confectae 
sunt. [Ee Spiritu sancto inflat: continuum veritatis 
sonum protulerunt, ut auribus eorum, qui propter 
peceeatum obsurduerant, patefactis, per condensa- 
lionem tabernaeuli inferioris eum eximiis et prze- 
stantibus illis virtutibus, quie ad altare supernum 
aslant, concinentem, una solemnitas celebraretur. 
Divini enim illius altaris cornua sunt eximie et 
praestantes eclestis nature. Virtutes, et. Principa- 
tus, ct Potestates, et Throni, et Dominationes, qui- 
buseum per tabernaculi excitationem in celebritate 


P conjungitur humana | natura, renovatione. corpo- 


rum condensata. Nam condensari, et ornari, et 
indui idem est, ut. illi, qui hie intel gunt, inter- 
pretantur. Agite igitur, a spiritalem ehoream ani- 
mos nostros excitemus, nobisque chori. ducem, et 
prineipem, et coryphzeum Davidem | proponamus, 
el una cum illo dulcem illam emittamus vocem, 


quam ante cecinimus. 


Tue 
zivny ἣν 


Sie igitur rursum repetamus. Προ est dies quam 
[ecit Dominus : exsultemus, et le'temur in ea^. lu liac 
tenebrie incipiunt. minui, et erescente. splendore, 
noclis termini contrahuntur. Neque enim. casu aut 
sponte sua contingunt li:ee, fratres, in hae die so- 
lemni, qua humans vite splendet divina vita : sed 
per ea quie cernuntur mentis aciem intendentibus, 
arcanum quoddam osteudil natura, ac tantum non 
vocem enittens docet eos, qui audire possunt, quid 
sibi velit, quod in adventu Domini dies augetur, et 
nox imminnitur. Mihi enim videor eam sie loquen- 
temi exaudire : Considera, homo, qui hie aspieis, 
exiis que videntur, ea tibi aperiri quie recondita 
sunt, Vides noctem ad summam longitudinem perve- 
nisse, el cum progredi ulterius nequeat, consi- 
Stere, ae regredi? Cogita exitiosam peccati noctem, 
quie malis omnibus artibus aucta ad summuni ma- 
litiie cumulum venerat, hodie recisam esse, ne lon- 
gius serperet, atque illue deinceps redigi, ut plane 
deficiat, ac. deleatur. Vides uberiores lucis radios, 
Οἱ solem solito sublimiorem ? Cogita vero lucis pra- 
sentiam Evangelii radiis totum orbem terrarum 
illustrare. Quod autem humane vite non ab initio, 
sed ab extremis temporibus Dominus apparuerit, 
hane merito fortasse eausam quispiam existimabit, 
quod. qui, malitiam ut tollerel, 


humanam vitam 
eral ingressurus, exspectavit necessario, ut omne 
ab inimico satum propagatunique peccatum germi- 
naret, ac tum demum, ut legitur in Evangelio, ra- 
dici securim. admovit V. Nam οἱ qui prostant. me- 
dendi facultate, dum febris adliuc. corpus exurit 
et ex causis morbum cffici 


entibus paulatim inten- 


c2 
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nony GR uez cibi subsidium. ullum. :zegrotanti 


praibent : at ubi malum constiterit, patefacto. jam 
toto morbo, tunc artem. adhibent. Sio animorum 
zeerotantium medicus exspectavit, dum malitizo mor- 
bus, quo natura üominum victa laborabat, se to- 
Uum aperiret, ne iatens aliqyrid incuratum remane- 
rel, si euraret. id solum quod cernseretur.. Itaque 
nec Noe tempestate, eum omnis caro in iniquitate 
corrupta esset, adventu suo medicinam attulit, quia 
nondum Sodomitiei sceleris germen pullulaverat : 
nee tempore eversionis Sodomorum Dominus ad- 
venit, quoniam iu humana natura multa adhuc 
mala lotitabant. Ubi enim impius Pharao? Ubi indo- 
mita /Egyptiorum malitia? 


χατὰ τοὺς χαιροὺς τοῦ Νῶε πάσης σαρχὸς ἐν ἀδιχίᾳ καταφθαρείσ 


ἴασιν, ὅτι οὕπω τῆς Moose χαχίας ὁ βλ᾿χστὸς 


secuudaut morbo, quoad vis ad summum A ἀνέ 


| NYS 
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νε τὴν παρὰ τοῦ Ἐχθροῦ ῥιζωθεῖσαν ἁμαρτίαν 


ἀναθλαστῆσαι " εἶθ᾽ οὕτως ἐπήγαγε, καθώς φησι τὸ 
Εὐαγγέλιον, τὴ» ἀξίνην τῇ ῥίζῃ. Καὶ γὰρ τῶν ἱατρῶν 


οἱ τῇ τέχνῃ προέχῳντες, ἔνδοθεν ἔτι τὸ σῶμα τοῦ 
πυρετοῦ διασμύχοντος, χαὶ χατ᾽ ὀλίγον ὑπὸ τῶν νοσο- 
ποιῶν αἰτιῶν ἐξχπτομένου, ἐνδιδόαπσι τῷ ἀῤῥωστή- 
ματ', μέχρις ἂν εἰς ἀχμὴν προέλθῃ τὸ πάθος, οὐδε- 
υἷαν Ex τῶν σιτίων ἐπάγοντες τῷ ἀσθενοῦντι βοή- 
θείαν" ἐπειδὰν ὃς στάσιμον γένηταν τὸ χαχὸν, τότε 
τὴν τέχνην ἐπάγουσιν, ἐχφανείσης πάσης τῆς νόσου. 
Ούτως χαὶ ὁ τοὺς χαχῶς ἔχοντας τὴν ψυχὴν ἰατρεύων, 
ἀνέμεινε τὴν Ex. χαχίας νόσον, T] χατεχρατήθη τῶν 
ἀνθρώπων ἡ φύσις, πᾶσαν ἐχχαλυφθῆναι, ὡς ἂν 
μηδὲν τῶν χεχρυμμένων ἀθεράπευτον μείνεις, τοῦ 
ἰατροῦ μόνον τὸ φανὲν θεραπεύοντος. Διὰ τοῦτο οὔτε 
"n6, ἐπάγει διὰ τῆς ἰδίας ἐμφανείας τὴν 


εφύη " οὔτε τοῦ χαιροῦ τῆς Σοδόμων χαταστροφῆς 


ὁ Κύριος φαίνεται. Διότι πολλὰ τῶν SCANS γχαχῶν ἔτι τῇ ἀνθρωπίνη κατεχρύπτετο φύσει. Ποῦ γὰρ ὃ 
T f 


ϑξομάχος Φαραώ; 


Ποῦ τῶν Αἰγυπτίων ἢ ἀδάμαστος πονηρία 


, 


Nec tune igitur tempus fuit, ut reparator univer- 5 Οὐ μὴν οὐδὲ τότε τῷ διορθωτῇ τοῦ παντὸς εὕ- 


si, tempore, inquam, ZEgyptiorum malorum, huic 
vite se commisceret : sed. oportebat, ut. Israelita- 
rum iniquitas patefieret. Oportebat, ut regnum Assy- 
riorum, et superbia Nabuchodonosor, adhuc lsti- 
tans, in. vita ostenderetur. Oportebat, ut. piorum 
cades tanquam scelera'a spinosaque planta ex 
mala diaboli radice prodiret. Oportebat, ut Judieo- 
(um. prophetas occidestium, et a Deo missos lapi- 
dibus obruentium, ac Zacharia tandem inter tem- 
plum et akare interfecto '5, piaculum admittentium 
rabies detegeretur. Ad sceleratorum germinum nu- 
merun adde et iufantium ab Herode patratam cze- 
igitur malit: vis se totam effudisset, 
multisque luxurians modis crevisset in animis eo- 
rum,qui singulis sseulis scelere insignes exs!ite- 
rant, tunc Deus, ut ad. Atlenienses Paulus ait, 


dem. Cuin 


ignoranti:e tempora. despiciens, in diebus ultimis 
advenit ^, quando non erat intelligens nee requi- 
rens Deum : quando cuncti declinaverant et. facti 
erant inutiles *?^, quando conclusa erant omnia sub 
peccato ?!, quando iniquitas abundabat, quande vi- 
torum tenebrze ad summum usque terminum veaz- 
rant, Tune apparuit gratia, tune. ver: lucis enituit 
radius, tunc in. tenebris et umbra mortis sedenti- 
Lus ortus est justitite sol ?? : tune humanam  car- 
nem indutus multa serpentis capita pede contrivit, 
2d terramque allidens conculeavit. Ne quis autem 
mala, qu:e nunc in vita sunt, respiciens, falsa nos 
dicere suspicelur, quod in extremis temporibus 
splenduisse nobis Dominum asseramus. Nain (obji- 
ciet aliquis) qui tempora, quibus malitia retegere- 
tur, exspeetavit, ut illam auctam cumulatainque 
radicitus evelleret, sic. eam tollere, atque abolere 
cunctam debuerat, ut nulke ipsius in vita reliqui: 
remanerert. Nunc autem et homicidia, et furta, et 
adulteria, et reliqua omnia flagitia et scelera de- 
Laechantur. Is erzo, qui hic spectans sic objicit, 


1$. Mattl 


). XX! I, 95 Act. xvir, 50. 


C τῆς χαχίας ἡ δύναμις Ex τῇ 


39 Psal; xui, 2; 


χαῖρον ἣν, τῇ τῶν Δἰγυπτίων λέγω xaxa, χαταμι- 
χθῆναι τῷ βίῳ. ᾿Αλλ᾽ ἔδει χαὶ τῶν Ἰσραηλιτῶν τὴν 
παρανομίαν ἀναφανῆναι. "Ἔδει χαὶ τὴν ᾿Ασσυρίων 
βασιλείαν, χαὶ τοῦ Ναθουχοδονόσορ τὴν ὑπερηφανίαν 
ὑποσμύχουσαν ἔτι τῷ βίῳ φανερὰν γενέσθαι. "Eozt, 
τὴν χατὰ τῶν ὁσίων μιαιφωνίαν οἷόν τινα πονηρὰν 
χαὶ ἀχανθώδη βλάστην τῆς χαχῆς τοῦ διαδόλου ῥίζης 
ἀναδραμεῖν " ἔδει τὴν τῶν Ἰουδαίων χατὰ τῶν ἁγίων 
οὔ Θεοῦ φανερωθῆναι λύσσαν, τῶν τοὺς προφήτας 
ἀποχτεινάντων χαὶ λιθοθολούντων τοὺς ἀπεσταλμέ- 
νους, xal τέλος μεταξὺ τοῦ ναοῦ xai τοῦ θυσιαστη- 
pou τὸ χατὰ τὸν Ζαχαρίαν ἄγος ἐργασαμένων. 
Πρόσθες τῷ χαταλόγῳ τῶν πονηρῶν βλαστημάτων, 
χαὶ τοῦ Ἡ ρώδου τὴν παιδοφονίαν. Ἑπεὶ οὖν πᾶσα 


da 


ς πονηρᾶς ῥίζης ἀνεδεί- 
χθη, xaX ηὔξησε πολυειδῶς ἐν ταῖς προαιρέσεσι τῶν 
χαθ᾽ ἐχάστην γενεὰν τῇ χαχίᾳ γνωρίμων ὑλομανή- 
caca, τότε, χαθώς φησι 5 Ὁ ᾿Αθηναίους ὁ Παῦλος, 
τοὺς χρόνους τῆς ἀγνοίας ὑπεριδὼν ὁ Θεὺς, ἐπὶ τῶν 
ἐσχάτων ἡμερῶν παραγίνεται, ὅτε οὐκ ἣν ὁ συνιὼν 
χαὶ ἐχζητῶν τὸν Θεόν" ὅτε πάντες ἐξέχλιναν, ἅμα 
ἠχρειώθησαν * ὅτε συνεχλείσθη τὰ πάντα εἰς ἁμαρ- 
τίαν * ὅτε ἐπλεόνασεν ἣ ἀνομία - ὅτε πρὸς τὸ ἀκρό- 
τατον μέτρον ὁ τῆς χαχίας ζόφος ηὔξησε" τότε ἐπ- 
ἐφάνη ἡ χάρις, τότε ἡ τοῦ ἀληθινοῦ φωτὸς ἀχτὶς ἐπαν- 
ἐτειλε. 'Γότε ἐπέφανε τῆς διχαιοσύνης ὁ ἥλιος τοῖς ἐν 


σχότει xaX σχιᾷ θανάτου χαθημένο:ς, τότε τὰς πολλὰ 


χεφαλὰς τοῦ δράχοντος συνέθλασεν ἐπιθὰς τῷ ποδὶ: 


D διὰ τῆς ἀνθρωπίνης σαρχὸς, xa τῇ γῇ προσθλάσας 


χαὶ χαταπατήσας, χαὶ μηδεὶς πρὸς τὰ νῦν ἐν τῷ βίῳ 
βλέπων χαταψεύδεσθαι νομιζέτω τὸν λόγον, xa0' ὃν 
ἐν τοῖς τελευταίοις ἔφαμεν χρόνοις ἐπιλάρμψαι τῷ βίῳ 
τὸν Κύριον. Ἐρεῖ γὰρ ὁ ἀντιλέγων τυχὺν, ὅτι τὸν 
ἀναμείναντα τοὺς χρόνους πρὸς τὴν τῆς καχίας φα- 
νέρωσι», ὅπως αὐξηθεῖσαν αὐτὴν ἐξέλῃ προθέλυμνον, 

πᾶσαν εἰχὺὸς αὐτὴν ἀνηρηχέναι, ὡς μηδὲν αὐτῆς 
Νυνὶ δὲ xa qóvo, 


ὑπολειφθηναι τῷ βίῳ λείψανον. 


3. Rom. iJ, ὅ: Galav. 1n, 22; ^**!]537 1x9. 
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γαὶ χλοπαὶ, xal μοιχειαΐ, 
πονηρότατα. ᾿Αλλ᾽ ὁ πρὸς τοῦτο βλέπων, ὑποδεί- 


γρματί τινι τῶν γνωρίμων τὴν περὶ τούτων ἀμφι- 
θολίαν λυσάτω. “ὥσπερ 


ἀναιρέσεως ἔστιν ἰδεῖν οὐκ εὐθὺς τὸν κατόπιν ὀλχὸν 


ὶ τῆς τῶν ἑρπετῶν 


τῇ χεφαλῇ συννεχρούμενον, ἀλλ᾽ ἡ μὲν τέθνηχε, τὸ 


δὲ ἔτι ἐψύχωται τῷ ἰδίῳ θυμῷ, χαὶ τῆς ζωτιχῆς δυνά- 


μεως οὐχ ἐστέρηται - οὕτω χαὶ ὁ τοῦ δράχοντος ἀν- 
αιρέτης . ὅτε πολὺ γέγονε τὸ θηρίον πάσαις ταῖς 
χαθέχαστον συναυξηθὲν γενεαῖς τῶν ἀνθρώπων, τὴν 
χεφαλὴν ἀνελὼν, τουτέστι, τὴν τῶν χαλῶν ἀναιρετι- 
χὴν δύναμιν, τὴν πολλὰς ἔχουσαν ἐν ἑαυτῇ χεφαλὰς, 
οὐδένα τοῦ χατόπιν ὀλχοῦ πεποίηται λόγον, εἰς ἀφορ- 
μὴν γυμνασίου τοῖς ἐφεξῆς τ 
χίνησιν ὑπολειφθῆναι ποιήσας. Τίς οὖν ἡ θλασθεῖσα 


ἣν ἐν τῷ νεχρῷ θηρίῳ 


χεφαλῆ; Ἡ θάνατον εἰσενεγχοῦσα τῇ πονηρᾷ συμ- 
θουλῇ, ἡ τὸν θανατηφόρον ἰὸν ἐμθαλοῦσα τῷ ἀνθρώ- 
πῳ διὰ τοῦ δήγματος. Ὃ τοίνυν χαταλύσας τοῦ θανά- 
ποὺ τὸ χράτος, τὴν ἐν τῇ χεφαλῇ τοῦ ὄφεως δύναμιν, 
χαθὼς φησιν ὁ Προφήτης, συνέθλασεν - ὁ δὲ λοιπὸς 
τοῦ θηρίου ὀλχὸς τῷ ἀνθρωπίνῳ συνεσπαρμένος βίῳ, 
ἕως: ἂν T] τὸ ἀνθρώπινον ἐν τοῖς χατὰ xaxtav χινήσε- 


σιν, ἀεὶ τῇ φολίδι τῆς ἁμαρτίας περιτραχύνει τὸν 
βίον τῇ μὲν δυνάμει ἤδη νεχρός ἐστι, τῆς χεφαλῆς 


ἀχρειωθείσης. "Erzióàv δὲ παρέλθῃ ὁ χρόνος, χοὶ στῇ 
τὰ χινούμενα χατὰ τὴν προσδοχωμένην τῆς ζωῆς 
ταύτης συντέλειαν, τότε τὸ οὐραῖόν τε xal τὸ ἔσχατον 
κοῦ Ἐχθροῦ χαταργεῖται, τοῦτο δέ ἐστιν ὁ θάνατος * 
xal οὕτως ὁ παντελὴς ἀφανισμὸς τῆς χαχίας γενήσε- 
ται, πάντων εἰς ζωὴν διὰ τῆς ἀναστάσεως ἀναχλη- 
θέντων *. τῶν μὲν διχαίων, εὐθὺς εἰς τὴν ἄνω λῆξιν 
μετοιχ!σθέντων, τῶν δὲ ταῖς ἁμαρτίαις ἐνισχομένων, 
. τῷ τῆς γεέννης πυρὶ παραδιδομένων. 

"AX ἐπανέλθωμεν ἐπὶ τὴν παροῦσαν χαρὰν, ἣν 
εὐαγγελίζονται τοῖς ποιμέσιν οἱ ἄγγελοι, ἣν οἱ οὐ- 
ρανοὶ διηγοῦνται τοῖς Μάγο:ς, ἣν τὸ πνεῦμα τῆς 


^ 


προφητείας διὰ πολλῶν καὶ διαφόρων ἀναχηρύττ 


ὡς χαὶ τοὺς Μάγους χήρυχας γενέσθαι τῆς χάριτος. 
Ὁ γὰρ ἀνατέλλων τὸν ἥλιον ἐπὶ διχαίους χαὶ ἀδίχους, 
ὁ βρέχων ἐπὶ πονηροὺς καὶ ἀγαθοὺς, ἤνεγχε τὴν 
ἀχτῖνα τῆς γνώσεως, χαὶ τὴν δρόσον τοῦ πνεύματος 
xai εἰς ἀλλότρια στόματα (3x6 τῇ παρὰ τῶν Evay- 
τίων μαρτυρίᾳ βεδαιωθῆνα: μᾶλλον ἡμῖν τὴν ἀλή- 
θειαν. ᾿Αχούεις τοῦ οἰωνιστοῦ Βαλαὰμ, ἐπιπνοίᾳ χρείτ- 
τονι τοῖς ἀλλοφύλοις 
ἄστρον ἐξ ᾿Ιαχώδ. 

χατάγοντας Μάγους, ἐπιτηροῦντας χατὰ τὴν πρόῤ- 
ῥησιν τοῦ προπάτορος τὴν τοῦ χαινοῦ ἀστέρος ἀνα- 


πιθειάζοντος, ὅτι AvaceAet 


ἐτ 
Ὁρᾷς τοὺς ἀπ᾽ ἐχείνου τὸ γένος 


τολὴν, ὃς παρὰ τὴν τῶν λο:πῶν ἀστέρων φύσιν μόνος 


P [ 


ἐσχε, χαὶ στάσεως, πρὸς τὴν χρείαν 


xa χινήσεως με 


ἑχατέρων τούτων μεταθαίνων. Τῶν γὰρ λοιπῶν 
ἀστέρων, τῶν μὲν ἅπαξ χαταπεπηγότων τῇ ἀπλανεϊ 
σφαίρᾳ, χαὶ ἀχίνητον εἰληχότων τὴν στάσιν, τῶν δὲ 
μὴ παυομένων ποτὲ τῆς χινήσεως * οὗτος xaX χινεῖ- 
ται, προηζούμενος τῶν Μάγων, xai ἵσταται χατα- 
μηνύων τὸν τόπον. ᾿Αχούεις τοῦ ἸΠσαΐου βοῶντος, 
ὅτ. Παιδίον ἐγεγγήθη ἡμῖν, καὶ υἱὸς ἐδόθη ἡμῖν. 


*5 Num. xxiv; 117. 1* Isa. 1x, 6. 


C 


ΞΞ 


IN DIEM NATALEM CHRISTI. 1154 


xaX πάντα τολμᾶται τὰ A insigni pervulgatoque exemplo questionem ipse- 


met solvat. Quemadmodum, eum serpentes. inter- 
fieiuntur, non continuo reliquas. parles unà. cum 
capite mori videmus, sed, eum | interieril caput, 
illie tamen adhuc vitam vetinent, nee vitali privan- 
tur motu : sic accidit in draconis interitu : etenim 
ingens cum esset admodum fera, quippe quie sin- 
gulis hominum zetatibus exereverat, qui n ultiplex 
ejus eaput, id est vim illam malorum inventricenm 
multa in se capita continentem sustulit, casera 
rum ipsius partium tractus neglexit, ut interfecti 
ferze motum posteris ad exercitationis occasionem 
relinqueret. Ecquod. igitur col'isum et. effractum 
est caput? illud quod impio eonsilio mortem intule- 
rat, quod morsu. mortiferum homini. virus injece- 
rat, Quamobrem qui mortis evertit imperium, vin 
qui in capite serpentis erat, ut ait Propheta, con- 
fregit, reliqua vero pars corporis in genus huma- 
num dispersa, quie quoad. homines vitiorum mo- 
tionibus permoventur, squama pee«eati vitam irri- 
lat, atque asperam. reddit, potestate quidem | jam 
mortua est, cum ejus eaput contasum atque inutile 
faetum | sit. At, ubi tempus transierit, et ea, quie 
moventur, constiterint, adveneritque. vite. hujus 
absolutio, quam exspectamus, tunc et cauda et ex- 
irema pars inimici, mors ipsa nimirum destruetur, 
atque ita delebitur omnino cuneta malitia, cuni 
omnes in vitam poer resurrectionem revocati, qui 
justi erunt, ad coelestem | quietem. aecedent, qui 
autem peccatis obnoxii, in gehenniz ignem detru- 
dentur. 


Sed ad prisens gaudium revertamur, quod. pa- 
storibus nuntiant angeli, celi enarrant. Magis, οἱ 
prophetize, spiritus multis variisque rationibus pr:e- 
dicat, ut etiam. Magi gratie prscones. fiant. Nain 
qui solem suum oriri faeit super justos et injustos, 
quique pluit super malos et bonos, cognitionis 
radium, et rorem spiritus alienis etiain linguis de- 
misit, ut adversariorum testimonio magis etiam 
apud nos veritas confirmaretur. Audivisti hario- 
lum et Dalaam meliori nomine afflatura. sie alie- 
nigenis pridicentem : Orietar stella. ex Jacob **. 
Ecce tibi, qui ab eo genus duxerunt, Magi ex pize- 
dictione ipsius novum observant ortum stelle, 
quie proter aliarum stellarum naturam. et motus 
el status est particeps, el ad utilitatez hac utitur 
vicissitudine. Etenim cum ceteri steilie partim in 
orbe non errante semel infixae statum immobilem 
sortit:» sint, partim nunquam cessent a motu, hie 
et movetur, dum magis se ducem prebet, et stat, 
dum illis ostendit locum. Audis Isaiam claman- 
tem : Puer natus est nobis, et filius datus est 
nobis **. Disce ab eodem propheta, quomodo na- 
tus sit puer, quomodo datus sit filius, Num juxta 
nature legem? minime vero. inquit, legibus enim 
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modo igitur natus. est puer? dic. Ecce, inquit 
virgo. in utero. concipiet οἱ pariet filium, et voca- 
bunt nomen ejus Emmanuel ?5, Quod, si interprete 
ris, significat Nobiscum Deus. O rem admirandam ! 
Virgo mater efficitur, Cernis 
novum naturae ordinem. In aliis mulieribus quan- 
diu aliqua est virgo, non est mater. Nam postea- 
quam est faeta. mater, virginitatem non habet. Hie 
autem utrumque nemen in idem concurrit. Ea- 
dem enim et mater et virgo est. Nec virginitas 
partum ademit, nee partus virginitatem | solvit. 
Decebat enim, ut qui in vitam humanam introibat, 
ut homines integros incorruptosque servaret, ab 
incorrupta sibi deserviente integritate initium du - 
ceret, Nam hominum consuetudo expertem connu- 
bii incorruptam appellat. Hoc niihi ante magnus 
ille Moses per eam lucem, in qua sibi Deus appa- 
ruit, videtur cognovisse, qui, cum rubus arderet, 
nee tamen consumeretur, Transiens enim, inquit, 
videbo visionem hanc magnam ?*, non loci motum, 
uL arbitror, per transitum declarans, sed temporis 
1ransitum. Quod enim tunc per flammam et rubum 
significabatur, progrediente lempore, quod interce- 
debat, perspicue in mysterio virginis apertum fuit. 
Quemadmodum eni; illic est rubus, et accendit 
ignem, et non eomburitur; ita hie est virgo, quie 
lucem parit, et non corrumpitur. Quod autem per 
rubum Virginis corpus, quod Deum peperit, intel- 
ligatur, ne te similitudinis pudeat. 
caro propter peecati susceptionem, et ob id ipsum 
tantum, quod est caro, peccatum est ?. Peccatum 
aulem in Scriptura vocatur spina. Àc ne a pro- 
posito longius evagemur, 


el permanel virgo. 


forte non erit intempe- 
stivium, si incorrupte. matris testem eum, qui in- 
ler templum et altare fuit occisus, proferamus. 
Mie est sacerdos Zacharias, non. sacerdos solum, 
verum etiam propheta **. Ac propheti: quidem po- 
testas in Evange'ii libro declaratur, cum viam ho- 
minibus muniens divina gratia, ne Virginis partus 
ineredibilis putaretur, minoribus miraculis fide- 
lium assensum sic exercuit, ut femina sterilis, οἱ 
vir jam aetate confectus filium susciperent. Hoe mi- 
randi partus progemium fuit. Etenim sicut Elisabet, 


qua sterilis ad seneetutem  per;enerat, non pote- D 


state. natura fit mater, sed ei divino consilio fi- 
lius nascitur, sie quod in virgineo partu non cre- 
dendum videtur, si referatur ad Deum credibile 
est. 

6c, οὐ δυνάμει φύσεως γίνεται μήτηρ, ἄγονος τὸν 
παιδὸς ἣ γέννησις ἀναφέρεται" 
τὸ πιστὸν ἔχει, 

Quoniam jgitur ex. virginitate proveniente prae- 
cedit is qui e sterili nascitur, qui ad vocem illius, 
quie Dominum. utero. gerebat, antequam in lucem 
prodiret, in alvo matris exsilivit, simul ac natus 
es priecursor Verbi, prophetico spiritu Zacharize 

25 158, 14. 


vH, 36 Exod. μι, 5. 


GREGORII NYSSENI 


nature non paret, qui naturz:: Dominus est. Quo- A Μάθε 


Nam omnis C ἢ θάμνος, καὶ ἄπτει τὸ πῦρ 
Y τίχ 


31 JI Reg. ΧΧΤ, 6 ; Matth. xiij 22, 


1:56 


παρ᾽ αὐτοῦ τοῦ Προφήτου πῶς ἔγεννέθη τὸ 


παιδίον, πῶς ἐδόθη iE rid χατὰ τὸν νόμον τῆς 
φύσεως ; Οὗ, φησὶν ὁ Προφήτης. Οὐ δουλεύει φύσεως 
νόμοις ὁ Δεσπότης τῆς oboe ὡς. ᾿Αλλὰ πῶς ἔγεν- 
᾿νήθη τὸ παιδίον ; εἰπέ" Ἰδοὺ, φησὶν, ἡ παρθένος 
ἐν γαστρὶ Aera. καὶ τέξεται υἱὸν, xal xaAÉ- 
σουσι τὸ ἔγομα αὐτοῦ ᾿Εμμαγουὴ.1, ὅ ἔστι μεῦτρ- 
μιηνευόμενον, Μεθ᾿ ἡμῶν ὁ Θεός. "Q τοῦ θαύματος! 
Ἧ παρθένος μήτηρ γίνεται, xaX διαμένει παρθένος. 
Ὁρᾷς τὴν χαινοτομίαν τῆς φύσεως. Ἐπὶ τῶν ἄλλων 
γυναιχῶν ἕως παρθένος ἐστὶ, μήτηρ οὐχ ἔστιν. Ἐπεὶ 
δ' ἂν μήτηρ γένηται, τὴν παρθενίαν οὐχ ἔχει. 
Ἐνταῦθα δὲ τὰ δύο συνέδραμε χατὰ ταὐτὸν τὰ ὀνό- 
ματα. Ἢ γὰρ αὐτὴ χαὶ μήτηρ xo παρθένος ἕἐστί" 
xaX οὔτε ἡ παρθενία τὸν τόχον ἐχώλυσεν, 
τόχος τὴν παρθενίαν ἔλυσεν. 


οὔτΞ ὁ 
Ἔπρεπε γὰρ τὸν ἐπὶ 
ἀφθαρσίᾳ τοῦ παντὸς ἐν τῷ ἀνθρωπίνῳ βίῳ γενό- 
μένον, ἀπὸ τῆς ὑπηρετούσης αὑτοῦ τῇ γεννήσ 
ἀφθαρσίας ἄρξασθαι. 


εἴ τῆς 
Τὴν γὰρ ἀπειρόγαμον, ἄφθορον 
οἶδεν ὀνομάζειν dj τῶν ἀνθρώπων συνήθεια. Τοῦτό 
μοι δοχεῖ προχατανενοηχέναι τῇ γενομένῃ διὰ τοῦ 
φωτὸς αὐτῷ θεοφανείᾳ Μωῦσῆς ἐχεῖνος ὁ μέγας, ὅτε 
ξξήπτετο τῆς βάτου τὸ πῦρ, xal 4j βάτος οὐχ &papat- 
vexo* Διαδὰς γὰρ, φησὶν, ὄψομαι τὸ μέγα ὅραμα 
τοῦτο" οὐ οἶμαι, δηλῶν χίνησιν διὰ τῆς 
παροδιχὴν τοῦ χρόνου διάδατσιν" τὸ 
προσ πον ἐν τῇ φλογὶ χαὶ τῇ βάτῳ, 
ρόνου, σαφῶς ἐν 


τοπιχὴν, 
βάσεως, ἀλλὰ τὴν 
Ὑὺρ τότε 
διοαθάντος τοῦ μέσου τῷ χατὰ τὴν 


παρθένον μυστηρίῳ ἀπεχαλύφθη. “Ὥσπερ γὰρ ἐχεὶ 


χαὶ οὐ καίεται, οὕτω xaX 
τει τὸ φῶς, xa οὐ φθεί- 
υποῖ τὸ θεοτόχον σῶμα 
τῆς Παρθένου. μὴ αἰσχυνθῇς τῷ αἰνίγματι. Πᾶσα γὰρ 
σὰρξ διὰ τὴν 


ἐνταῦθα ἣ Παρθένος, xaX τί 
ρεται. Ei δὲ βάθος προδιαὰτ 
τῆς ἁμαρτίας παραδοχὴν, 
τοῦτο ὅτι σάρξ ἔστι μόνον, 


xav αὐτὸ 
ἁμαρτία ἐστίν - ἡ δὲ 
ἁμαρτία παρὰ τῆς Γραφῆς τῇ τῆς ἀχάνθης ἐπωνυμίᾳ 
χατονομάζεται. Εἰ δὲ μὴ πόῤῥω τῶν προχειμένων 
ἀποφερόμεθα, τάχα xaX τὸν μεταξὺ τοῦ ναοῦ χαὶ τοῦ 
θυσιαστηρίου φονευθέντα Ζαχαρίαν οὐκ ἄχαιρον εἰς 
μαρτυρίαν τῆς ἀφθόρου μητρὸς παραστήσασθαι. 
Ἱερεὺς οὗτος ὁ Ζαχαρίας ἣν " οὐχ ἱερεὺς δὲ μόνον, 
ἀλλὰ χαὶ ἐν τῷ τῆς np φητείας χαρίσματι" ἡ δὲ 
προφητείας δύναμις ἀνάγραπτος ἐν τῇ βίθλῳ τοῦ 
Εὐαγγελίου χηρύσσεται " ὅτε προοδοποιοῦσπα τοῖς ἀν- 
θρώποις ἡ Ota χάρις, μὴ ἄπιστον τὸν ἐχ Παρθένου 
τόχον ἡγήσασθαι, τοῖς ἐλάττοσι θαύμασι παραγυ- 
μνάζει τῶν ἀπίστων τὴν συγχατάθεσιν' τῇ στείρᾳ xat 
παρήλιχκι τίχτεται παῖς. Τοῦτο προοίμιον τοῦ χατὰ 
τὴν παρθενίαν θαύματος γίνεται. Ὡς γὰρ ἢ Ἐλισά- 


τῆς 


βίον χαταγηράσαςα, ἀλλ᾽ ἐπὶ τὸ θεῖον βούλημα τοῦ 
οὕτω xai τῆς παρθεν:χῆς ὠδῖνος ἢ ἀπιστία 


» τῇ πρὸς τὸ Θεῖον ἀναφορᾷ 


ιδὴ τοίνυν προλαθάνει τὸν Ex παρθενίας ὁ 


ἀπὸ τῆς στείρας, ὁ πρὸς τὴν φωνὴν τῇ: χυοφορούσης 
τὸν Κύριον πρὶν εἰς φῶς 238: iy ἐν τῇ μητρῴχ νηδύϊ 
σχιρτήσας, ἄμα τε παρῆλθεν εἰς γένεσιν ὁ τοῦ λόγου 


: 
πρόδρομος, τότε 


τῆς πρύφη- 


ὕετα!: τῷ Ζαχαρίᾳ διὰ 


22, .*9 Luc. 7, 9 sqq. 
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τιχῆς ἐπιπνοίας Tj σιωπῆ. 


Καὶ ὅσα διεξέ 
ρίας, προφητεία τοῦ μέλλοντος ἣν. Οὗτος τοίνυν ὁ 
τῷ προφητιχῷ πνεύματι πρὸς τὴν τῶν χρυπτῶν γνῶ- 
σιν χειραγωγούμενος, τὸ τῆς παρθενίας μυστήριον 
ἐπὶ τοῦ ἀφθάρτου τόχου χατανοῆσας, οὐκ ἀπέχρινεν 
ἐν τῷ ναῷ τοῦ ταῖς παρθένοις χατὰ τὸν νόμον ἀπο- 
χεχληρωμένου τόπου τὴν ἄγαμον μητέρα, διδάσχων 
τοὺς Ἰουδαίους. ὅτι ὁ τῶν ὄντων δημιουργὸς χαὶ βα- 
σιλεὺς πάσης χτίσεως, ὑποχείριον ἔχει μετὰ πάντων 
-ἑαυτῷ τὴν ἀνθρωπίνην φύσιν, πρὸς 
MET 

ὑπὸ ταύτης δυνα- 
Ss SN diee 

σξευόμενος, ὡς ἐν τῇ δυνάμει αὐτοῦ εἶναι, χαινὴν 
γέννησιν δημιουργῆσαι " ἥτις τὴν γενομένην μητέρα, 
τὸ παρθένον εἶναι οὐχ ἀφαιρήσεται. Διὰ τοῦτο αὐτὴν 
οὐχ ἀξεχοινεν ἐν τῷ ναῷ τοῦ χοροῦ τῶν παρθένων" 


τῷ ἰδίῳ θελήματι 
πὸ δοχοῦν αὐτὴν ἄγων, οὐχ αὐτὸς 


- 
ἣν δὲ οὗτος ὁ τόπος τὸ μεταξὺ τοῦ ναοῦ χαὶ 
ιαστηρίου διάστημα. 


ποῦ θυ- 
Ἐπεὶ οὖν ἤχουον βασιλέα τῆς 
σεως εἰς γέννησιν ἀνθρωπίνην οἰχονομιχῶς προελ- 
θεῖν - qó6 τοῦ μὴ γενέσθα!: βασιλεῖ 
«καῦτα μαρτυροῦντα περὶ τοῦ 


χτὶ 


ὑποχείρ!ο!, τὸν 


πόχου, διαχε!ιρίζονται 
πρὺς αὐτῷ τῷ θυσιαστηρίῳ τὸν ἱερέα ἱερουργήσαντα. 
"AAA μαχρὰν τῶν προ ἔνων x 
δέον ἐπὶ τὴν ἐν τῷ Εὐαγγελίῳ Βηθλεὲμ 
ἀναδραμεῖν. Εἰ γὰρ ποιμένες ὄντως 


πλανήύθημεν, 

τῷ λόγῳ 
f 
ἰδίοις ἐπαγρυπνοῦμεν ποιμνίοις, πρὸς ἡμᾶς πάντως 
ἐστὶν ἡ τῶν ἀγγέλων φωνὴ, ἡ εὐαγγελιζοιμένη τὴν 
χαρὰν τὴν μεγάλην ταύ 
τὴν 


[ 
Εἰς: X23 παῖς 


|». Οὐχοῦν ἀναθλέψωμεν εἰς 
οὐράνιον στρατιὰν, ἴδωμεν τὴν τῶν ἀγγέλων 
χοροσταπίαν, ἀχούσωμεν τῆς θείας αὐτῶν ὑμνῳδίας. 
τίς ὁ Tos τῶν ἑορταζόντων; Δόξα ὃν 


Θεῷ, βοῶσ 


ὑφίστοις 
t. Διὰ τί δοξάζε: 


1j τῶν ἀγγέλων φωνὴ τὴν 


: Pe vd ld 5 

Ev τοῖς ὑψίστοις θεωρουμένην θεότητα; ὅτι, φησὶ, 
Καὶ ἐπὶ γῆς εἰρήνη περιχαρεῖς ὄνασιν ἐπὶ τῷ 
φαινομένῳ οἱ ἄγγελοι: Ἐπὶ γῆς εἰρήνη. Ἢ p 


χατηραμένη, ἢ τῶν ἀκανθῶν xai τριθόλων γόν uuo 
πὸ τοῦ πολέμου χωρίον. ἡ τῶν χαταδίχων ἐξορία, αὖ τῇ 
εἰρήνην δέδεχται. "Q τοῦ θαύματος ! ᾿Α1λήθειω ἐκ τῆς 
qc ἀγέτει.ϊε, καὶ δικαιοσύνη ἐκ τοῦ οὐρανοῦ 
διέκυψε. Τοιοῦτον ἔδωχεν ἢ τῶν ἀνθρώπων γῇ τὸν 
χαρπὸν αὐτῆς. Καὶ y ày- 


θρῴποις εὐδοχίας. Θεὸς τῇ ἀνθρωπίνῃ χαταχιρνᾶται 


ταῦτα γίνεται ὑπὲρ τῆς 


φύσει, ἵνα 


συνεπαρθῇ τῷ ὕψει τοῦ Θεοῦ τὸ ἀνθρώπι- 
διέλθωμεν εἰς τὴν Βηθλεὲμ, 

ἴδωμεν τὸ καινὸν θέαμα, πῶς ἐπαγάλλετα: ἣ πδρθές 
póaxos τιθηνεῖται τὸ νήπιον. 


νον. Ἑαῦτα ἀχούσαντες, 


νος τῷ τόχῳ, πῶς T] ἀπ: 


ἱστορούντων ἀχούσωμεν. 
"Hxouca τοίνυν ἀποχρύφου τινὺς ἱστορίας, τοιαῦτα 

παραπιθεμένης τὰ περὶ αὐτῆς διηγήματα. Ἐπίσημός 
T 3 : 

τις ἣν Ev τῇ χατὰ Νόμον ἀχριθεϊ πολιτείᾳ, χαὶ γνώ- 


ριμος ἐπὶ τοῖς χαλλίστοις, ὁ τῆς Παρθένου πατῆρ, 
ἄπαις ὃὲ χατεγῆρα xb) piov, ὅτ: αὐτῷ πρὸς τεχνογο- 


L 


*Hy δέ 
ἧς οὐ μετεῖ 


νίαν οὐχ ἐπιτηδείως εἶχεν ἣ σύνοικος. 


μητράσιν, χον αἱ 


ποῦ Νόμου: τιμὴ ταῖς 
τῇ zu περὶ τῆς μητρὸς 


ἄγονοι. Μιμεῖτα: τοίνυν xo αὖ 
τοῦ Σαμουὴλ διηγήματα, 


ἁ Y 


Καὶ ἐντὸς τοῦ ᾿Αγίου τῶν 


ἰων γενομένη, ἰχέτις γέ - 


«τοῦ Θεοῦ, μὴ ἕξω πε 


D 
"ipt 


σεῖν τῆς ἐκ τῶν νόμων εἰ ἐξαμαρτοῦσα 


33 Matte xxu, 2.),ν. Ὁ huc. qr, 10... *! ibid. 14. 
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ἔρχεται Ζαχα- A silentium. solvitur, Quicunque autem disseruit 


Zacharias propheta, ad futurum spectabant. Hic 
gitur divino numine ad oecultorum. cognitionem 
ductus, eum virginitatis mysterium in partu incor- 
rupto non ignoraret, in sacro templo Virginem 
matrem a loco virginibus per legem assignato 
non semovit, Jud:osque docuit, naturam huma- 
nam una cum reliquis omuibus rerum omnium 
effectori et. regi ita. subjectam esse, ut arbitratu 
suo eam ipse regeret, non autem ab ea regeretur : 
itaque in manu ipsius esse, novam ortus rationem 
moliri, quze matrem esse virginem non impediret, 
quamobrem eam sea virginum loco non exclu- 
loeus autem ille erat quoddac 
inter templum et altare. Cum igitur. audivissent 
Judi, rerum. omnium regem in vitam humanam 
divino ordine prodiisse, metuentes ne regi sub- 
derentur, sacerdotem, qui h:ee. de ipso partu testi- 
ficabatur, ad ipsum altare sacrificantem interfece- 
runt ??, Sed longe a proposito aberravimus, eum ad 


sisse, spatium 


Detlileem, de qua in. Evangelio, oratione reeurrere 
nos oportet. Nam si vere pastores sumus, et pro- 
priis gregibus invigilamus, ad nos utique spectat 
angelorum vox, qui magnum hoc gaudium nun- 
tiat 99, Oculos igitur in coelestem exereitum inten- 
dan.us, tripudium spectenmus angelorum, divinum 
ipsorum eantum audiamus. Quinam pocgenmom 
sonus? Gloria (clamant) in altissimis Deo . Cur 
divino numini, quod in altissimis cernitur, elo- 
riam tribuunt ? Quoniam, inquiunt, £t ia lerra 
pax δῦ. Ob hoc spectaculur. gaudio perfusi sunt 
augeli: In terra paz. Que prius detestabilis erat, 
quie spinis ae tribulis piena solitudo, αὐτὸ "damna- 
Lorum exsilium, qui belli regio, hiec pacem susce- 
pit, O rem admirabilem ἃ Veritas de lerra orla est, 
et justitia de colo prospexit 53. Talem dedit homi- 
pum terra fruetum suum. Et hzc fiunt pro bona in 
hominibus voluntate, Deus liumanie natur cone 
miscetur, ut ad. sublimitatem divinam hominem 
tollat. His auditis in Bethlehem proficiseamur, no- 
vum spectaculum. eontemplemur. Quomodo partu 
suo virgo hetetur, quomodo. quie nuptias non est 
experta lactet infantulum. Sed prius auscultenus, 
quid de ipsa memori: proditum sit. 
«ἰς αὕτη xoX πόθεν 
Audivi ergo quamdam. historiam. apoerypham 
tales de cà. prodentem narrationes. Virginis pater 
fuit insignis quidam civis, observantia Legis et vile 
probitate in. primis. nobilis, qui sine filiis ad sene- 
clutemr pervenerat, Cum minus idoneam ad gignen- 
haberet. 


dum uxorem Habebatur. autem matribus 


ex Lege quidam honor, quo. carebant femin:e, quie 


liberos nullos susceperant. Quapropter et hiec imi- 
tata id, quod de matre Samuelis scriptum est ?*, ad 


Saneti. sanctorum. aecedit, et supplicat. Deo, ne 


legum benedietione privetur, quie nihil. in Legem 


33jbid, 38 Psal, txx xiv. 19. ?* 1 Reg. 1, 12 sqq. 
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peceasset. Quod si mater evaserit, se, quodeunque A τὸν Νόμον οὐδέν" γενέσθαι δὲ μητέρα, χαὶ ἀφιερῶσα- 


pepererit, ei dedicaturam. Quamobrem cum voti 
compos effecta filiam suscepisset, eam vocavit, 
Mariam, ut ipso etiam nomine testaretur acceptum 
munus a Deo. Hlam igitur, eum jam grandiuscula 
esset, nec ubere matris amplius indigeret, ducens 
ad templum Deo reddidit, et studiose promissum 
exsolvit. Sacerdotes autem, quandiu parvula fuit, 
ad Samuelis similitudinem in sanetis adibus edu- 
carunt, sed cum jam adolesceret, consulebant, 
quidnam agerent de sacro illo corpore, ne Deum 
ollenderent. Etenim nature legi illam subjicere, ut 
cuipiam in matrimonio collocata serviret, absur- 
dissimum videbatur. Instar enim sacrilegii fuisset, 
si muneris Deo sacrati dominus homo fieret. Leri- 
bus enim erat constitutum, ut maritus dominaretur 
uxori. Ut autem intra templum una cum sacerdo- 
tibus mulier versaretur, et in sanctis conspicere- 
tur, neque legibus permissum erat, neque gravitas 
€t honestas id ferebat. Deliberantes igitur in hanc 
sententiam divinitus convenerunt, ut eam connubii 
nomine cuipiam desponderent, qui tamen ad eusto- 
diam virginitatis ejus. duntaxat esset. idoneus. Ad 
hoe autem munus aplissimus inventus est Joseph, 
ex eadem cum Virgine tribu et. familia, qua erat 
virgo. Sacerdotum ergo consilio Joseph puellam 
sponsam accipit. Quz tamen. conjunctio sponsalia 
non est egressa. Tune ad Virginem missus est 
Gabriel, qui ei divin: voluntatis areanum aperiret. 
His autem faustissimis verbis usus est: Ave, gratia 
pena, Dominus lecum 9, Contraria hxc est. oratio 
illis vocibus, quas prima mulier audivit. Tunc enim 
ila doloribus propter peecatum damnata est 9, 
Nune autem in hae. per gaudium dolor expellitur. 
In illa molesti: partum praecesserunt ; huie partum 
Vetitia prenuntiat : Ne timeas, inquit, Quoniam om- 
nibus mulieribus timorem alfert partus exspecta- 
tio, duleis partus promissione timor eximitur. Za 
utero, inquit, concipies, et paries filium, el vocabis 
nomen ejus Jexmn. Ipse enim salvum [aciet populum 
suum a peccalis eorum. Quid autem Maria? Audi 
pudicam Virginis vocem. Angelus partum nuntiat ; 
at illa virginitati inhzeret, et integritatem angelicae 
demonstrationi anteponendam | judicat, nec angelo 
fidem non habel, nec a proposito recedit suo. Inter- 
dixi, inquit, mihi consuetudine viri, Quomodo istud 
erit mili, quoniam virum non cognosco ? lec Mari: 
vox declarat, ea qui ex historia ineerti auctoris 
commemoravi, non esse penitus absurda. Si enim 
liberorum eausa ducta fuisset a Joseph, quomodo 
pariiuram angelo prinuntionti, se rem novam et 
alienam audire prz se tulisset, cum ipsa quoque 
sese obstrinxisset naturz lege, ut aliquando mater 
essel ? Verum qnia carnem Deo consecratam, tan- 
quam sanctum. aliquod oblatum munus oportebat 
in'actam integramque prasiare, idcirco, lieet, in- 
quit, angelus sis, licet e ccelo venias, licet i1 qupd 

85. (το. 


20 sqq. ** Gen. ri, 16. 


τῷ Θεῷ τὸ τιχτόμενον. Δυναμωθεῖσα δὲ νεύματι θείῳ, 


πρὸς τὴν χάριν ἣν ἤτησεν, ἔλαδεν. Ἐπειδὴ δὲ ἐτέχθη 
᾿ 


τὸ παιδίον, ὠνόμασε μὲν αὐτὴν Μαρίαν, ὡς ἂν χαὶ 
διὰ τῆς ἐπωνυμίας τὸ θεόσδοτον διασημανθείη τῆς 
γάριτο ος. ᾿λδρυνθεῖσαν δὲ ἤδη τὴν χόρην, ὡς μηχέτι 
δεῖσθα!: προσανέχειν τῇ θηλῇ, ἀποδοῦναι τῷ Gc ᾧ, χαὶ 
πληρῶσαι τὴν ἐπαγγελίαν, χαὶ προσάγειν τῷ ναῷ 
ἐσπουδάσθη. Τοὺς δὲ ἱερεῖς, τέως μὲν xaO" ὁμοιότητα 
τοῦ Σαμουὴλ ἐν τοῖς 'Αγίοις ἀνατρέφειν τὴν παῖδα, 
BE, βουλὴν ἄγειν ὅ τι ποιήσαντες τὸ 
«by Θεὸν ἐξαμάρτοιεν. 


αὐξηθείσης 


ἱερὸν ἐχεῖνο σῶμα, οὐχ ἂν εἰς 
ὑποζεῦξαι τῷ vj» τῆς φύσεως, xa 


D 

1ὸ μὲν γὰρ à 

χαταδουλῶσαι αὐτὴν διὰ τοῦ γάμου τῷ ἀγομένῳ, τῶν 
ἁτοπωτάτων ἐτύγχανεν. Ἱεροσυλία γὰρ ἄντιχρυς 
ἐνομίσθη, θείου ἀναθήματος ἄνθρωπον γενέσθαι Κύ- 
ριον " ἐπειδὴ χυριεύειν Ex. τῶν νόμων ὁ ἀνὴρ ἐτάχθη 
τῆς συνοιχούσης. Τὸ ὃὲ τοῖς ἱερεῦσιν ἐντὸς τῶν ἀνα- 
χτόρων γυναῖχα στυναναστρέφεσθαι, χαὶ ἐν τοῖς '᾿Αγίοις 
ὁρᾶσθαι, οὔτε νόμιμον ἣν, χαὶ ἄμα τῷ πράγματι τὸ 
σεμνὸν οὐ προσῆν. Βουλευομένοις 0b αὐτοῖς περὶ 
τούτων, θεόθεν γίνεται συβιθουλὴ, δοῦναι μὲν αὐτὴν 
ἀνδρὶ μνηστείας ὀνόματι * τοῦτον δὲ τοιοῦτον εἰναι, 
οἷον πρὸς φυλαχὴν τῆς παρθενίας αὐτῆς ἐπιτηδείως 
ιν. Εὐρέθη τοίνυν ὁ Ἰωσὴφ, οἷον ἐπεζήτει ὁ λόγος, 
ἐχ τῆς αὐτῆς φυλῆς τε xol πατριᾶς τῇ Παρθένῳ, xoi 


μνηστεύεται χατὰ συμθουλὴν τῶν ἱερέων αὑτῷ τὴν 
παῖδα. Ἢ δὲ συνάφεια μέχρι μνηστείας ἣν. Τότε 
μυσταγωγεῖται παρὰ τοῦ Γαύδριὴλ ἣ Παρθένος. Mx 
ὃὲ ῥήματα τῆς μυσταγωγίας, εὐλογία Tw. Χαῖρε, 
φησὶ, χεχαριτωμένη, ὁ Κύριος μετὰ σοῦ. "Ansyav- 
ς γυναῖκα, νῦν γίνεται 
Ἐχείνη λύπαις ἐν ταῖς 


τίον τῇ πρώτῃ φωνῇ τῇ πρὶ 


«phe τὴν παρθένον ὁ λόγος. 


ὠδῖσι διὰ τὴν ἁμαρτίαν γατεδιχάσθη " ἐπὶ δὲ ταύτης 
ἐχθάλλεται διὰ τῆς χαρᾶς fj λύπη ἐπ᾽ ὲ ἐχείνης, αἱ λύ- 
παι τῆς ὠδῖνος προηγήσαντο: ἐνταῦθα δὲ χαρὰ τὴν 
ὠδῖνα μαιεύεται. Μὴ φοδοῦ, φησίν. JEN πάσῃ 
γυναιχὶ φόδον παρέχει Tj τῆς ὠδῖνος προσδοχία, " Ex- 
θάλλει τὺν φόθον ἢ τῆς γλυχείας ὠδῖνος ἐπαγγελία. 
Ἔν γαστρὶ 1ήψῃ, φησὶ, καὶ τέξῃ υἱὸν, καὶ qe en 
σεις τὸ ὄνομα αὐτοῦ Ἰησοῦν. Αὐτὸς γὰρ σώσει 
τὸν" Au0r αὑτοῦ ἀπὸ τῶν ἁμαρτιῶν αὐτῶν. Τί οὖν 
παρθένου φωνήν. Ὁ 
ἄγγελος τὸν τόχον εὐαγγελίζεται " ἰνη τῇ παρ- 
θενίᾳ προσφύεται, προτιμοτέραν τῆς uera 
τῷ ἀγγέ- 
ρχεται. 


ἡ Μαρία; "Azouzoy χαθαρᾶς 
χὰχε 


ἐμφανείας τὴν ἀφθαρτίαν χρίνουσα, xa οὔτε 
οὔτε τῶν χεχριμένων 

᾿Απείρηταί pot, φησὶν, ἀνδρὸς ὁμιλία l Πῶς ἔσται 
μοι τοῦτο, ἐπεὶ ἄνδρα οὐ γινώσκω; ded τῆς Ma- 
ρίας ἡ φωνὴ, ἀπόδειξις τῶν χατὰ τὸ Χρύσιον ἱστορου- 
μένων ἐστίν. Eb γὰρ ἐπὶ γάμῳ παρείληπτο παρὰ 
ἐξενίσθη τῷ τὸν τόχον αὐτῇ 
προμιηνύοντι, πάντως ποτὲ χαὶ αὐτὴ μήτηρ γενέσθαι 
προσδεχομένη χατὰ τὸν νόμον τῆς θυ σεως: men 
δὲ τὴν ἀφιερωθεῖσαν τῷ Θεῷ σάρχα, οἷόν τ' τῶν ἁγίων 
ἀναθημάτων ἀνέπαφον ἔδει φυλάττεσθαι, διὰ τόρ το; 
φησὶ͵ χἂν ἄγγελος ἧς, χἂν οὐρανόθεν ἥχῃς, xax ὑπὲρ 


λῳ ἀπιστεῖν ἔχει, o 


τοῦ 


1... 
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ἄνθρωπον τὸ φαινόμενον Ti ἀλλὰ τὸ γνῶναί με A Ostenditur, naturam superet humanam, tamen me 


&y0pa, τῶν ἀμηχάνων ἐστί. Πῶς ἔσομαι μήτηρ 
χωρὶς ἀνδρός ; Τὸν γὰρ Ἰωσὴφ μνηατῇρα μὲν οἶδα, 
ἄνδρα δὲ οὐ γινώσχω. Τί οὖν ὁ νυμφοστόλος Γαθριήλ; 
Οἵαν παστάδα τῷ χαθαρῷ xai ἁμιάντῳ παρίστησι 
γάμῳ ; Πνεῦμα ἅγιον, φησὶν, ἐπειϊεύσεται ἐπὶ σὲ, 
καὶ δύναμις Ὑψίστου ἐπισκιάσει σοι. Ὦ μαχα- 
ρίας γαστρὸς ἐχείνης, ἣ δι᾽ ὑπερθολὴν χαθαρότητος 
τὰ τῆς ψυχῆς ἀγαθὰ πρὸς ἑαυτὴν ἐπεσπάσατο. "Ex 
μὲν γὰρ τῶν ἄλλων ἁπάντων, μόλις ἂν ψυχὴ χαθαρὰ 
Πνεύματος ἁγίου παρουσίαν δέξαιτο - ἐνταῦθα δὲ, 
δοχεῖον τοῦ Πνεύματος ἡ σὰρξ γίνεται, ᾿Αλλὰ Καὶ 
δύναμις Ὑψίστου ἐπισκιάσει σοι. Τί τοῦτο σημαί- 
νει 8t ἀποῤῥήτων ὁ λόγος; Ὅτι Χριστὸς Θεοῦ δύνα- 
pig χαὶ Θεοῦ σοφία, ὥς φησιν ὁ ᾿Απόστολος. Τοῦ οὖν 
ὑψίστου Θεοῦ ἡ δύναμις, ἥτις ἐστὶν ὁ Χριστὸς, διὰ 
πῆς ἐπελεύσεως τοῦ ἁγίου Πνεύματος ἐμμορφοῦται 
τῇ παρθενίᾳ. Καθάπερ γὰρ ἡ τῶν σωμάτων σχιὰ τῷ 
τύπῳ τῶν προηγουμένων συσχηματίζεται, οὕτως ὁ 
χαραχτὴρ καὶ τὰ γνωρίσματα τῆς τοῦ Υἱοῦ θεότητος 
ἐν τῇ δυνάμει τοῦ τιχτομένου διαφανήσεται, εἰχὼν 
χαὶ σφραγὶς χαὶ ἀποσχίασμα 
δειχνύμενος. 


χαὶ ἀπαύγασμα τοῦ 


᾿Δλλ᾽ ἐπὶ τὴν Βηθλεὲμ ἡμᾶς ἀναδραμεῖν τῷ λόγῳ 
προτρέπεται τὸ ἀγγελιχὸν εὐαγγέλιον, καὶ χατιδεῖν 
τὰ ἐν τῷ σπηλαίῳ μυστήρια. TÉ τοῦτο; Παιδίον ἐν 
σπαργάνοις διειλημμένον, χαὶ ἐπὶ φάτνης ἀναπανό- 
ϑέξνον * xa ἡ μετὰ τόχον παρθένος, ἡ ἄφθορος μήτηρ 
περιέπει τὸ ἔχγονον. Εἴπωμεν, οἱ ποιμένες ἡμεῖς, 
τὴν τοῦ Προφήτου φωνὴν, ὅτι Καθάπερ ἠκούσαμεν, 
οὕτω καὶ εἴδομεν ἐν πόλει τοῦ Κυρίου τῶν 6vrá- 
μεων, ἐν πόλει τοῦ Θεοῦ ἡμῶν. Οὐκ ἄρα συντυχ!- 
χῶς ταῦτα χατὰ τὸ cup àv xal γέγονεν, xa ἐπὶ τοῦ 
Χριστοῦ ἱστόρηται, χαὶ οὐδεὶς ἔπεστι τῇ ἱστορίᾳ 
λόγος ; Τί βούλεται τῷ Δεσπότῃ ἡ ἐν σπηλαίῳ χατα- 
γωγὴ, ἡ ἐπὶ φάτνης ἀνάχλισις ; τὸ ἐν τῷ χαιρῷ τῆς 
τῶν φόρων ἀπογραφῆς χαταμιχθῆναι τῷ βίῳ; Ἢ 
δῆλόν ἐστιν, ὅτι ὥσπερ τῆς νομιχῆς ἡμᾶς ἐξχιρεῖται 
χατάρας, αὐτὸς ὑπὲρ ἡμῶν κατάρα γενόμενος, xaX 
τοὺς ἡμετέρους μώλωπας εἰς ἑαυτὸν μετατίθησιν, 
ἵνα τῷ μώλωπι αὐτοῦ ἡμεῖς ἰαθῶμεν - οὕτω xai ἐν 
φόρῳ γίνεται, ἵν᾽ ἡμᾶς τῶν πονηρῶν δεσμῶν ἐλευθε- 


ῃ 


ρώσῃ, οἷς ὑπέχειτο τὸ ἀνθρώπινον, ὑπὸ τοῦ θανάτου 


φορολογούμενον ; Τὸ ὃς σπήλαιον ἰδὼν ἐν ᾧ τίχτεται 
ὁ Δεσπότης, τὸν ἀφεγγῆ καὶ ὑπόγειον τῶν ἀνθρώπων 
νόησον βίον, ἐν ᾧ γίνεται ὁ τοῖς ἐν σχότει χαὶ σχιᾷ 
θανάτου χαθημένοις ἐπιφαινόμενος “ σπαργάνοις δὲ 
διασφίγγεται, ὁ τὰς σειρὰς τῶν fius j 


μάτων περιθαλλόμενος. Ἢ δὲ φάτνη τὸ τῶν ἀλόγων 


ἐστὶν ἐνδιαίτημα, ἐν fj γεννᾶται ὁ λόγος, ἵνα γνῷ 
βοῦς xvnoápsvov, xaX ὄνος τὴν φάτνην τοῦ χυρίου 
αὑτοῦ" βοῦς ὁ ὑπεζευγμένος τῷ Νόμῳ " ὄνος, τὸ ἀχθο- 
φόρον ζῶον, τὸ τῇ ἁμαρτίᾳ τῆς εἰδωλολατρείας πε- 
φορτισμένον.᾿Αλλ᾽ ἡ μὲν χατάλληλος τῶν ἀλόγων τροφὴ 
xa ζωὴ χόρτος ἐστίν, 'O ἐξανατέλλων γὰρ χόρτον τοῖς 
χτήνεσι, φησὶν ὁ Προφήτης. Tà δὲ λογιχὸν ζῶον ἄρ- 


τῳ τρέφεται, Διὰ τοῦτο τοίνυν τῇ φάτνῃ, ἥτις ἐστὶ 


811 πε 3,24. "Psal. xum. *? Galat. ui, 1ὅ. 


1:03: Psal. icum, 44: 


πρωτοτύπου, διὰ 


30. Isa. Lin); 9. 


virum. cognoscere nefas est. Quomodo: sine. viro 
mater ero ? Joseph enim sponsum novi, sed. virum 
non cognosco. Quid ad hice auspex. Gabriel ? Quem 
thalamum statuit. puro. impollutoque. connubio ? 
Spiritus sanctus, inquit, superveniet in. te, et virtus 
Altissimi obumbrabit tibi. O beatum uterum illum, 
qui bonitatis ae puritatis przestantia. ad se traxit 
animi bona ! In reliquis enim omnibus vix animus 
purus Spiritus sancti prisentiam capit: hie autem 
caro fit spiritus receptaculum. Sed et virtus Atis- 
simi obumbrabit tibi. Quid significat arcanus hic 
sermo ? Christus Dei virtus est et sapientia. ut ait 
Apostolus ??, Virtus igitur Mtissimi, quz Christus 
est, per adventum Spiritus sancti formatur in vir- 
gine. Quemadmodum: enim. uinbra. ad. preeeden- 
lium corporum figuram elflingitur, sic forma ΟΣ 
indicium divinitatis Dei in. virtute ipsius qui pari- 
tur, ostendetur, et imago, et signum, et adumbra- 
tio, et splendor exemplaris per admirabilem rerum 
allectionem demonstrabitur. 


1 


τῆς τῶν ἐνεργειῶν θαυματοποιΐας 

Verum hortatur. nos Evangelium, ut in Bethleem 
oratione revertamur, et qua in antro sint mysteria 
videamus. Quidnam est hoc ? Puer pannis involutus 
et posilus in. praesepi, et Virgo post partim, incor- 
rupta mater. eomplectitur. filium. Emilttamus illam 
Prophet:ie vocen : Sicut audivimus, sic vidimus in 
civitate: Domini virtutum, in civitate Dei nostri ?5. 
Num hie, qui audivimus de Cliristo, fortuna. et 
casu contigerunt, et scripta sunt, an historie sub- 
est aliqua. ratio ? Quid sibi vult hee Doniini in an- 
wo sedes, hoe in prisepi reclinatio? Cur tempore 
deseriptionis tributoruur in. vitai ingreditur ? An 
perspicuum. est, eum quemadmodum a legis ex- 
secratione nos eripit, factus ipse pro nobis exse- 
cratio ?*, οἱ livores nostros in se transfert, ut ejus 
livore nos curemur **, sic etiam vectigalem fieri, 
uL nos a gravissimo veetigali, quod. ab homine 
mors exigit liberaret ? Quod autem speluncam vi- 
des, in qua paritur. Dominus, cscam hominu 
vitam, et sub terra demersam cogita, in qua nasci- 
tur ille, qui in tenebris 2mbulantibus, et in regione 
umbrze mortis sedentibus *! sc ostendiL: pannis 
autem obvolvitur et fasciis constringitur, qui. pec- 
catorum nostrorum catenas. subit et vincula. Prie- 
sepe vero, in quo Verbum gignitur, bestiarum. est 
domus, uL cognosceal bos possessorem suum, cL 
asinus prossepe domini sui δὸς Per bovem intellige 
illum, qui Legis jugo subjectus est: per asinum 
autem, quod est animal ferendis oneribus natum, 
eum, qui simulacrorum cultus onustus est erimine. 
Ceterum commune rationis expertium animalium 
pabulum et vita fenum est, producens, inquit. Pro- 
pheta *?, fenum jumentis. Quod autem ratione priae 
dium est animal, vescitur pane. Idcirco in prae- 


LI Y 
Isa. 


1; Petr. 1, 32, ?! Isa. ix, 2. 
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€ carlo delapsus vite panis proponitur **, ut et quie 
à ratione remota. sunt, animalia, rationis cibo nu- 
wiantur, atque ita ratione deeorentur. Medium 
igitur in prisepi se inter bovem et asinum utriüs- 
que Dominus locat, ut medium parietem macerie 
solvens, duos condat in semetipso in unum novum 
hominem *?-*5, ab altero grave Legis jugum eripiens, 
alterum. simulacrorum cultus onere liberans. Sed 
oculos ad mirabilia ecelorum speetaeula tollamus. 
Ecce enim non prophete solum et angeli gaudium 
hoc nobis denuntiant, verum etiam cceli rebus suis 
admirandis Evangelii gloriam prodieant. Ex Juda, 
ut ait Apostolus, propheta Christus ortus est *7, 
Sed ejus ortu. non illuminatur Jud:eus. Peregrini 
el à testàmentorum promissione benedictioneque 
Patrum alieni sunt Magi, qui eognitione populum 
Israelitam. antevertunt, et ccelestem. aguoscentes 
lucem, et in spelunca Regem non ignorantes. lli 
munera afferunt, illi insidias struunt. Hi veneran- 
tur, illi persequuntur. ΠῚ gaudent invento, quem 
exquirebant, illi nuntiato ipsius ortu reformidant. 
Videntes enim, inquit, Magi stellam supra locum, 
ubi erat puer, gavisi sunt gaudio magno valde. IIe- 
rodes autem. audiens turbatus est, οἱ omnis Jeroso- 
{πὰ cum illo *9, ΠῚ et tanquaim Deo thus offerunt, 
el auro dignitatem regiam colunt. Et prophetica 
quadam gratia per myrrham. mortis dispositionem 
subsiguifieant. Illi vero cunctos. infantes unum ix 
locum coactos internecione tollendos censent. Quod 
eos mihi non solum crudelitatis, verum etiam 
sumnie dementi:e videtur coarguere. Quid enim 
sibi vul ista puerorum trucidatio ? Cur ausi sunt 
homicide se tanto scelere obstringere ? Quoniam 
novum quoddam, inquiunt, mirandumque coeli por- 
lentum. legis indicium Magis nuntiavit, 


Quid igitur tum? Aut. portendenti signo fidem 
habes ut vero, aut, quod rumore jactatar, vanum 
putas ? Si talis est, qui ectos sibi feeerit inservire, 
prorsus est supra manum £uam. Sin autem in 
poies!ate tua. est, ut ille vel wvat, vcl. moriatur, 
eum frustra pertimescis. Qui enim id agit, ut im- 
perio tuo subditus ipse sit, cur ei parantur insidia:? 
Gur horrendum illud mandatum transmittitur? Cur 
impia fertur sententia, ut. miseri infantes truci- 
dentur ? Quid peecarunt? Quid morte, aut supplicio 
dignum admiserunt ? Crimen unum duntaxat habent, 
quod nati sunt, et in lucem editi. Et propterea ne- 
cesse fuit, ut civitas carnifieibus compleretur, ut 
cogeretur matrum multitado, et infantium populus, 
ul adessent etiam patres, et generis propinquitate 
conjuncti ad. sdevum facinus congrezarentur. Quis 
oratione calamitatem describat ? Quis acerbitatem 
enarrans oculis aspiciendam | proponat ? Mistam 
illam lamentationem, luctuosa questi. puero- 
rum, matrum, propinquorum, patrum ad uinas 


* Joan. vi, 48 sqq. U-*5 Ephes. 11, 14. 
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δορὶ, quod est animalium ratione vacantium sedes, A τῶν ἀλόγων ἑστία, ὁ ἐξ 


D 


V Jlebr. vii, 14. 


144 


οὐρανοῦ χαταθὰς ἄρτος τῆς 


(ya xa τὰ ἅλογα τῆς λογιχῆς 
ἐν λόγῳ γένηται. Μεσιτεύει 


ζωῆς προστίθεται, 
μεταλαθόντα τροφῆς, 
τοίνυν ἐπὶ τῆς φάτνης τῷ Bot χαὶ τῷ ὕνῳ ὁ ἀμφοτέ- 
ρων Κύριος, ἵνα τὸ μεσότοιχον τοῦ φραγμοῦ λύσας, 
τοὺς δύο χτίσῃ ἐν ἑαυτῷ εἰς ἕνα χαινὸν ἄνθρωπον, 
χαὶ τούτου τὸν βαρὺν ζυγὸν τοῦ Νόμου περιελὼν, 
χὰἀχεῖνον τοῦ τῆς εἰδωλολατρείας ἄχθους ἀποφορτίσας. 
᾿Αλλ ἀναθλέψωμεν εἰς τὰ οὐράνια θαύματα. "lob 
γὰρ οὐ προφῆται μόνον χαὶ ἄγγε)ο! τὴν χαρὰν ταύ- 
τὴν ἡμῖν εὐαγγελίζονται, ἀλλὰ xax οἱ οὐρανοὶ διὰ τῶν 
οἰχείων θαυμάτων τὴν τοῦ υὐαγγελίου δόξαν ἁναχη- 
ρύττουσιν. Ἐξ Ἰούδα ἡμῖν ὁ Χριστὸς ἀνατέταλχε, 
χαθώς φησιν ὁ ᾿ΑΛπόστολος, ἀλλ᾽ οὐ χαταυγάζεται ὁ 
Ἰουδαῖος ὑπὸ τοῦ ἀνατείλαντος. 
τῆς ἐπαγγελίας οἱ Μάγοι, χαὶ τῆς τῶν Πατέρων εὐὖλο- 
γίας ἀλλότριοι" ἀλλὰ προφθάνουσι τῇ γνώσει Ἰσραη- 
λίτην λαὸν, χαὶ τὸν οὐράνιον φωστῆρα γνωρίσαντες, 
xa τὸν ἐν σπη)αίῳ Βασιλέα μὴ ἀγνοήσαντες. ᾿Ἐχεῖ- 


Ξένοι τῶν διαθηχῶν 


vot δωροφοροῦσιν , οὗτοι ἐπιβουλεύουσιν. Ἐκεῖνοι 
προσχυνοῦσιν, οὗτο! διώχουσιν. ᾿Εχεῖνοι εὑρόντες τὸν 
ζητούμενον, χαίρουσιν. Θὗτοι ἐπὶ τῇ γεννήσει τοῦ 
μηνυθέντος ταράττονται. Ἰδόντες γὰρ, φησὶν, οἱ 
Μάγοι τὸν ἀστέρα ἐπὶ τοῦ τόπου οὗ ἣν τὸ παι- 
Olor, ἐχάρησαν χαρὰν μεγάϊην σφόδρα. Ἡρώδης 
δὲ ἀκούσας τὸν" υἱόγον, ἐταράχθη, καὶ πᾶσα “]ερο- 
σόλυμω μετ᾽ αὐτοῦ. Οἱ μὲν ὡς Θεῷ προσάγουσι 
λίδανον, χαὶ τὴν βασιλιχὴν ἀξίαν τῷ χρυσῷ δεξιοῦν- 
ται. Τὴν ὃὲ χατὰ τὸ πάθος οἰχονομίαν, προφητικῇ 
τινι χάριτι διὰ τῆς σμύρνης ἀποσημαίνουσιν" οἱ δὲ, 
πανωλεθρίαν τῆς νεολαίας πάσης χαταδιχάζουσιν. "O 
μον δοχεῖ, (A7) τὴς πιχρίας μόνον, ἀλλὰ καὶ τῆς ἐσχά- 
τῆς ἀνοία: αὐτῶν τὴν χατηγορίαν ἔχειν. Τί γὰρ βού- 
λεται αὐτοῖς ἣ παιδοφονία ; Καὶ ἐπὶ τίνι σχοπῷ τὸ 
τοιοῦτον ἄγος τοῖς μιαιφόνοις τετόλμηται ; ᾿Επειδὴ 
χαινόν τι σημεῖον, φησὶν, τῶν xav οὐρανὸν θαυμά- 
των τὴν τοῦ Βασιλέως ἀνάδειξ ν τοῖς Μάγοις ἐμήνυσε. 

Τί οὖν ; ὡς ἀληθῆ πιστεύεις τῷ μηνύσαντυ ση- 


μείῳ, ἣ μάταιον ὑπονοεῖς τὸ θρυλλούμενον ; El μὲν 
γὰρ τοιοῦτός ἔστιν, οἷος τοὺς οὐρανοὺς ἑαυτῷ συνδια- 
τιθέναι, οὐχ ὑπὲρ τὴν σὴν χεῖρα πάντως ἐστίν. El 
δὲ ἐπὶ σοὺ τὸ ζῇν αὐτὸν T] τεθνάναι ποιεῖ, μάτην πε- 
φόθησαι τὸν τοιοῦτον. Ὁ γὰρ οὕτω πράττων, ὥστε 
ὑποχείριος εἶναι τῇ σῇ ἐξουσίᾳ, ὑπὲρ τίνος ἐπιύου- 
Xu 


; X τῶ leyes 
πρόσταγμα ; Ἢ πονηρὰ χατὰ τῶν νηπίων ψῆφος, 


ται; Διὰ τί τὸ φρικτὸν ἐχεῖνο χαταπέμπεται 


; Aus Pene DNUS eT Ὸ 
ἀναιρεῖσθαι τὰ δείλαια βρέφη; Τί ἀδιχήσαντα ; Τίνα 
θανάτου xat χολάσεως αἰτίαν χαθ᾽ ἑχυτῶν παρασχό- 
"E E , 4 N cm ^ 0T 
μενα; "Ev ἔγχλημα ἔχοντα μόνον, τὸ γεννηθῆναι 
ἔδει χαταπλη- 


xai εἰς φῶς ἐλθεῖν. Kay ὑπὲρ τούτου 
ρωθῆναι δημίων τὴν πόλιν, xx συναχθῆναι δῆμον 


ἔρων xo νηπίων, λαῶν συμπαρόντων αὐτοῖς, 


μη 
xaX τῶν γεννησαμένων, xat πάντων, ὡς εἰχὺς, ἐπὶ τὸ 


πάθος ἀθροιζομένων τῶν χοινωνούντων τοῦ" γένους. 
Τίς ἂν ὑπογράψειξ τῷ λόγῳ τὰς συμφοράς ; Τίς ἂν 
ὑπ᾽ ὄψιν ἀγάγοι διὰ τῶν διηγημάτων τὰ πάθη ; Τὸν 
χεῖνον θρῆνον ; τὴν γοερὰν συνῳδίαιν 


en 


σύμμιχτον 


ἢ 


^ Matth. n, 10. 
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παίδων, μητέρων, συγγενῶν, πατρῶν, πρὸς τὴν τῶν 
; llog & 


ἄν τις δια- 
γράψειε γυμνῷ τῷ ξίφει ΟΣ τῷ νηπίῳ τὸν 


δημίων ἀπειλὴν ἐλεινῶς εἰσθοώντων ; 


δήμιον, ἐμθλέποντα δριμύ τε xaX φονιχὸν, xa φθεγ- 


γόμενον ἄλλα τοιαῦτα, χαὶ τῇ y 


7 χειρὶ τὸ βρέφος πρὸς 


Ξ L 
ἑαυτὸν ἕλχοντα, xal τῇ ἑτέρᾳ τὸ E 
νον" τὴν δὲ ἰηπέρα ἑτέρωθεν πρὸς ἑαυτὴν ἀνθέλχου- 


cay τὸ παιδίον, χαὶ τὸν ἴδιον αὐχένα τῇ τοῦ ξίφους 
ἀΣμῇ [Rd NÉ ὡς ἂν ὯΝ ms τοῖς ὀφθαλμοῖς τὸ 


' 
ἢ 


φος ἀνατεινόμε- 


δείλαιον τέχνον βρέφος ταῖς χερσὶ τοῦ δημίου ὙΠ 


ρόμενον ; Πῶς ἄν τις τὰ uh πατ A μῶν διηγήσαιτ 
τὰς οἱμωγὰς, τὰς τελευταίας τῶν 


Τὰς ἀναχλήσεις, 

τέχνων περιπλοχάς ; xaX πολλῶν ἅμα τοιηύτων χατὰ 
«αὐτὸν γιγνομένων ; Τίς ἂν τὸ πολυειδὲς xal πολύ- 
τρόπον τῆς συμφορᾶς τραγῳδήσειε, τὰς διπλᾶς τῶν 
ἀρτιτόχων ὠδῖνας ; Τοὺς δριμεῖς χαυτῆρας τῆς φύ- 
σεως; Ὅπως τὸ ἄθλιον βρέφος 
προσεφύετο, χαὶ διὰ τῶν σπλάγχνων τὴν χαιρίαν 


ὁμοῦ τε τῷ paco 


ἐδέχετο ; “Ὅπως ἡ δειλαία μήτηρ xat τὴν θηλὴν ἐπεῖχε 
τῷ τοῦ νηπίου στόματι, xal τὸ αἷμα τοῦ τέχνου τοῖς 
χόλποις ἐδέχετο; Πολλάχις δέ που τῇ ῥύμῃ τῆς χειρὸς 
ὁ δήμιος, μιᾷ τοῦ ξίφους ὁρμῇ, τὸ τέχνον τῇ μητρὶ 
συνδιήλασε, xal ἕν τοῦ αἵματος τὸ δεῖθρον ἐγένετο, 
τῆς μητρῴας πληγῆς xol ἐκ τῆς xa:píaz τοῦ 
τέχνου χαταμιγνύμενον. Ἐπειδὴ ὃὲ χαὶ 


χειτα: τῇ μιαρᾷ τοῦ 


τοῦτο πρόσ- 
μὴ μόνον 

κατὰ τῶν ἀρτιγενῶν τὴν θανατηφόρον ἐξενεχθῆνα: 
ἀλλ᾽ εἴ τις χαὶ εἰς δεύτερον προῆλθεν 

χαὶ τοῦτον ἀνάρπαστον γενέσθαι (γέγραπται γὰρ, ὅτι 


Ἡρώδου φωνῇ, τὸ 


ψῆφον, ἕτος 
ἀπὸ διετοῦς xal χατωτέρω) ἕτερον ἐν τούτοις, χατὰ 
τὸ εἰχὸς, πάθος ὁ λόγος βλέπει. “Ὅτι πολλάχις ὁ με- 
«350 χρόνος, δύο τέχνων μητέρα τὴν αὐτὴν ἐποίησεν. 
Οἷον οὖν ἣν ἐπὶ τῶν 


D 


τοιούτων πάλιν τὸ θέαμα 


e 
o 


δημίων περὶ 
τὸ παραθέον 1 
μάζιον ἀνασπῶντος τοῦ χόλπου ; 


uíav ἀσχολου μένων de cép a 


πρὸς ἑαυτὸν ἕλχοντος, X 


Τί πάσχειν 
τούτοις τὴν ἀθλίαν μητέρα; 
μένης τῆς φύσεως, ἑχατέρου χατὸ 


πρὸς δύο τέχνα E 


ΣΝ 
πὸ ἰσὴὼν τοῖς Um- 
B 


τρῴοις σπλάγχνοις τὸ πῦρ ἀναφλέγοντος, οὐχ ἔχουσαν 


ποίῳ ἣ «ivt τῶν πονηρῶν ἀχολουθήσει δημίων; Toà μὲν 


ἐντεῦθεν, τοῦ δὲ το ania πρὸς τὴν σφαγὴν 


νων τὰ νήπια " προοδράμῃ ἐπὶ τῷ νεογενεΐ, ἅ 


à D 


xa ἀδριάρθρωτον 5 ὀδυρμὸν ἀφιέντι; 'AXX ἀχ 


οὐ ἤδη φθεγγομένου, χαὶ 


τοῦ ἄλλ. 


D 
φωνῇ μετὰ δαχρύων τὴν μητέρα ἀναχαλοῦντος. Τί 
πάθῃ ; Τίς ἂν γένηται; Τίνος τῇ 
θανάτῳ 
"AXY ἀπαγάγωμεν τὴν ἁχοὴν τῶν ἐπὶ τοῖς παισὶ 
Λ 


ἴσως E ἐφ᾽ ἐχὰ τέρῳ μαστιξομένγ 


E-] 
e 


oig χέντροις 


θρήνων, xoX πρὸς τὰ 
ἑορτῇ πρέπο 


εὐθυμότερα xai μ 
ντα τὴν διάνοιαν τρέψωμεν, χἂν ὑπερ- 


60mog vdd τὴν προ σε ον ἡ Ῥαχὴλ τὴν σφαγὴν 


τῶν τέχνων ὁλοφύρητα!. 


xaÜcz φητὼ ὁ ra Σολομὼν; 
RS 


χαχῶν. Τίς δ᾽ ἂν γέ 


δ ρ το δι τὴν πονηρὰν τοῦ NOS 


διαχέας ὁ τῆς διχαιοσύνης ἥλιος 


τέρας φύσεως ἐπ'λάμπε: τῇ φύσει, 


,9V α 


*3 Matth. 11, 10. 


Δ carniflieum miserabiliter 


ἀντιθοήσει; Τίνος τῇ οἱμωγῇ ἀντοδύρ 


50 ferm, xxx1; 195; Mattber, T7. 
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exclamantium? Quis. di- 
cendo possit exprimere carnificem gladio contra 
puerum irruentem, et torvo trucique. vultu con- 
Quentem, verbisque erudelibus alloquentem, | una 
quidem manu corripientem infantulum, altera vero 
gladium adigentem ; 
filium ad se trahentem, 
suam acuto gladio, ne 
cis manu neeaLum 
Quis explicet ea. que 
nes, suspiria, postremos filiorum complexus, pri 
serlim cum idem ἃ multis fiat eodem. tempore ? 
Quis variam multiplicemque calamitatem, 


inatrem porro ex altera parte 
cervicem 
carnifi- 


objicientemque 
miserum filium 
propriis. oculis. intueretur ? 


patres agunt, revocalio- 


et cou- 
duplicatos. puerperarum dolores partus exponat , 
quas natura , faces ? 
Quomodo puer infelix. et uberi simul inhzreret, 
et per viscera letalem plagam acciperet ἡ Quo- 
modo misera mater simul infantis ori subderet 
ubera, et sinu sanguinem ejus exciperet ? Manus 
aulem impetu sepenumero carnifex uno gladii 
ictu. filium et matrem consauciabat, et unus san- 
guinis rivus ex. matris plaga et ex mortifero vul- 
nere filii mistus decurrebat. Jam vero, cum nefaria 
Herodis sententia non. solum nuper geniti neca- 
sed etiam illi, qui alterum agebant annum, 
raperentur ad mortem *?*, (scriptum est enim eum 
jussisse, bunulos οἱ interfici ), videre 
eral matres 


el acerrimas , adimovebat 


rentur, 


niuores 
non paucas, quie eo temporis spatio 
duos filios enix:e fuerant. Quodnam igitur rursum 
in his spectaculum cernebatur, cum duo carnifices 
circa. matrem 


unam. essent occupati, 


prope currentem filium ad se raperet, alter 


unusque 
2utem 
lactentem adhue infantulum e gremio matris evel- 
leret? Quid tum. faeiat mater infelix, cum natura 
bifariam in filios divellatur, et. utroque filio ma- 
lernis visceribus ex «quo faees admovente, ne- 
sciat utrum. ex carniticibus prius sequatur, 
unus ex hac, aller ex illa parle pueros ad. cidem 
trahat? proeurratne ad. nuper confusos 


cun 


genitum, 
indistinetosque gemitus emittentem? at. inhibelur 
ab altero. jam loquente, balbutientique lingua ma- 
trem inclamante. Quidnam agat? quo se vertat? 
Utrius voci voce sua respondeat ? Utrius gemitum 
gemitu excipiat suo? Utrius. defleat necem, cuim 


D uterque natur stimulis :que. iniseram feriat? 


γηται ; Mot ἀποθρηνήσει 

Sed amoveamus aures ab hisce questibus, et ad 
letiora dieique. festo magis convenientia cogitatio- 
nem convertamus, licet. Rachel, ut. inquit. pro- 
pheta 9^, elamans filiorum cedem deploret. In die 
enim festo, ut ait sapiens Salomon, malorum de- 
cet oblivisei. Qu:e autem nobis celebrior dies hac 
esse potest, in. qua malas diaboli tenebras discu- 
naturam nostram. illucet 


excitatur, qui hostis 


iens justiti:e sol per 
mundo, in qua, qui cecidit, 


faetus est, in gratiam recipitur, qui ejectus est 
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revoeatur, qui e vita excidit ad vitam redit, qui A ἀνεγήγερται, τὸ ἐχπεπολεμωμένον εἰς χαταλλαγὰς 


servitutem. servivit, regni dignitatem assequitur, 
qui mortis vineulis constrictus est, ad regionem 
viventium revertitur ? Nune, ut Propheta testatur?!, 
grew mortis portz: confringuntur, ferrea comminu- 
untur vincula, quibus antea genus hominum in 
mortis custodia detinebatur. Nune, ut cecinit Da- 
vid ", recluditur porta justitize. Nune per totum or- 
bem una. voce festum celebrantium clamor exaudi- 
tur. Per hominem mors, et per hominem salus. 
Primus in peccatum lapsus est : jacentem secundus 
suscitavit. A muliere mulier defensa est : prima 
peceato aditum patefecit, haec ut. justiti: pateret 
aditus, ministra fuit. Illa serpentis consilium est 
secuta, hzc serpentis interfectorem exhibuit, et 


ἄγεται, τὸ ἀποχηρυχθὲν ἐπανάγεται, τὸ ἐχπεπτωχὸς 
τῆς ζωῆς εἰς τὴν ζωὴν ἐπανέρχεται, τὸ τῇ. αἰχμαλω- 
σίᾳ δεδουλωμένον εἰς τὴν τῆς βασιλείας ἀξίαν ἐπ- 
αναλαμιθάνεται, τὸ τοῖς δεσμοῖς τοῦ. θανάτου. πεπε- 
δημένον, ἄνετον πρὸς τὴν χώραν τῶν ζώντων ἐπανα- 
τρέχει ; 

θανάτου πύλαι συντρίθονται οἱ σιδηροῖ συγχλῶνται 
μοχλοὶ, οἷς πρότερον χαθειργμένον ἣν τὸ τῶν ἀνθρώ- 


Νῦν, xazX τὴν προφητείαν, αἱ χαλχαΐ τοῦ 


πὼν γένος ἐν τῇ τοῦ θανάτου φρουρᾷ. Νῦν ἀνοίγεται, 
xaüoz φησιν ὁ Aa615, Tj πύλη τῆς δικαιοσύνης. Νῦν 
ὁμόφωνος χατὰ πᾶσαν τὴν οἰχουμένην ὁ ἧχος τῶν 
ἑορταζόντων ἀχούεται. Av ἀνθρώπου θάνατος, xal 
δι’ ἀνθρώπου ἡ σωτηρία. Ὁ πρῶτος εἰς ἁμαρτίαν 
ἔπεσεν" ὁ δεύτερος τὸν πεπτωχότα ἀνέστησεν. "Amo- 


lucis auctorem in lucem edidit. llla. per lignum B λελόγηται ὑπὲρ τῆς γυναικὸς fj γυνή * ἡ πρώτη τῇ 


induxit peceatum, haee per lignum gratiam intulit. 
Lignum autem erucis intelligo : eujus fructus est 
semper virens, et gustantibus vita fit immortalis. 
Nemo autem hane gratiarum actionem | paschatis 
tantum mysterio. putet convenire. Sie enim cogi- 
tot, paseha. quidem divinz dispositionis esse finem, 
qui tamen finis consequi nequeat, nisi principium 
antecedat, Quid. igitur antiquius est? Ortus nimi- 
rum mortis dispositione. 


ἁμαρτίᾳ τὴν εἴσοδον δέδωχεν, αὕτη Ox τῇ εἰσόδῳ τῆς 


^ u Uu , P. , AU AT. - M 
διχαιοσύνης ὑπηρετήσατο. Ἐχείνη τοῦ ὄφεως τὴν 
συμθουλὴν ἐπεσπάσατο, αὕτη τὸν ἀναιρέτην τοῦ 


ὄφεως παρεστήσατο, χαὶ τοῦ φωτὸς τὸν γενέτην 
ἀπεχύησεν. ᾿Εχείνη διὰ τοῦ ξύλου τὴν ἁμαρτίαν εἰσ- 
ἤγαγεν, αὕτη διὸ τοῦ ξύλου τὸ ἀγαθὸν ἀντεισήγαγε. 
Ξύλον δὲ λέγω τὸν σταυρόν " ὁ δὲ τοῦ ξύλου τούτου 
χαρπὸς ἀειθαλὴς xal ἀμαράντινος ζωὴ τοῖς γευομέ- 
νοις γίνεται. Καὶ μηδεὶς τῷ χατὰ τὸ Πάσχα μυστηρίῳ 


μόνην τὴν τοιαύτην εὐχαριστίαν πρέπειν ὑπονοείτω, Λογιζέσθω γὰρ, ὅτι Πάσχα πέρας τῆςς οἰκονομίας ἐστί. 
ν 


Πῶς δ᾽ ἂν ἐγένετο τὸ πέρας, εἰ μὴ 
δηλαδὴ τῆς χατὰ τὸ πάθος οἰχονομίας. 
Hujus igitur bona sunt pars bonorum ipsius 
ortus. Quod si quis munera, quie in Evangeliis 
commemorantur, enumeret, si recenseat. miracula 
curationum, in inopia et. fame eiborum copiam, 
mortuorum e monumentis excitationem, subitam 
alque improvisam eflectionem vini, expulsiones 
demonum, varias affeetiones ad. valetudinem re- 
vocatas, claudorum saltus, illitos luto ciceorum 
oculos, divinam doctrinam, leges latas, arcanam 
sinilitudinum significationem : h:ze omriia hujusce 
diei gratia comprehenduntur. Hc enim bonorum, 
(que deinceps consecuta sunt, omnium initium 
fuit, Quamobrem exsultemus, οἱ letemur in. ea. 


τ 
" 


Negligamus, ut hortatur Propheta 5*, exprobratio- 
nem hominum, nee despectione ipsorum sinamus 
nos vinei, qui divinz dispositionis et. providentize 
rationem. irrident, quasi noa decuerit. Dominum 
subire corporis naturam, nec in 
nascendo versari. lgnorant enim rei mysterium, 
quo Dei sapientia nobis salutem aflerre. constituit. 
Mramus sponte peccatis nostris venditi, et instar 
eorum, qui argento veneunt, vitz? nostre inimico 
maneipati. Quid tibi a Domino optandum fuit? 
nonne ut à calamitate liberareris? cur igitur. cu- 
riose in modum inquiris? benefactori bene merendi 
ralionem prieseribis? non secus ac si quis bene- 
merito succenseat. medico, quod se non hae, sed 
illa ratione euraverit. Quod si divini consilii ra- 
lionem curiositate ductus. exquiris, hoc tibi satis 


5. Psal cvi, 14. 


hominum vita D 


3? Psal, cxvir, 19. 9? Psal. xri, 17. 


ἀρχὴ καθηγήσατο; Ti τίνος ἐστὶν ἀρχηγικώτερον ; "M γένησις 


Οὐχοῦν χαὶ τὰ τοῦ Πάσχα χαλὰ, τῶν περὶ τὴν 
γέννησιν εὐφημιῶν, μέρος ἐστί. Κἂν τὰς εὐεργεσίας 
τῶν ἐν τοῖς Εὐαγγελίοις ἱστορηθέντων τις χαταλέγῃ, 
xai διεξέρχηται τὰ χατὰ τὰς ἱάσεις θαύματα, τὴν 
ἐξ ἀπόρων τροφὴν, τὴν τῶν τεθνηχότων Ex τῶν μνη- 
μάτων ὑποστροφὴν, τὴν αὐτοσχέδιον γεωργίαν τοῦ 
οἴνου, τὴν τῶν δαιμονίων φυγὴν, τὴν τῶν ποικίλων 
παθημάτων εἰς ὑγίειαν μεταθολὴν, τὰ τῶν χωλῶν 
ἄλματα, τοὺς Éx πηλοῦ ὀφθαλμοὺς, τὰς θείας διδα- 


σχαλίας, τὰς νομοθεσίας, τὴν διὰ τῶν παραθολῶν 


ἐπὶ τὰ ὑψηλότερα μυσταγωγίαν. Πάντα ταῦτα τῆς 


( ἐρας χάρις ἐστίν " αὕτη γὰρ ἧρξε τῶν 
ἐφεξῆς ἀγαθῶν. Οὐχοῦν ᾿Αγα.11ιασώμεθα, καὶ εὑ- 
φραωγθῶμεν ἂν αὑτῇ" νὴ φοθούμενοι τὸν ὀνειδισμὸν 
τῶν ἀνθρώπων, χαὶ τῷ φαυλισμῷ αὐτῶν μὴ ἡττώ- 
pevot, χαθὼς χαὶ ὁ Προφήτης παρεγγνᾶται, οἱ xaza- 
χλευάζουσι τῆς οἰχονομίας τὸν λόγον, ὡς οὐκ εὐπρε- 
πὲς ὃν σώματος ὑπελθεῖν φύσιν, xal διὰ γεννήσεως 
ἑαυτὸν τῇ ἀνθρωπίνῃ ζωῇ χκαταμίξαι τὸν Κύριον" 
ἀγνοοῦντες, ὡς ξοιχξ, τὸ περὶ τούτου μυστήριον, ὅπως 
ἡ τοῦ Θεοῦ σοφία τὴν σωτηρίαν ἡμῖν ᾧχονομήσατο. 
Ἑκουσίω: ταῖς ἁμαρτίαις ἡμῶν -ἐπράθημεν, καὶ ὁρ- 
γυρωνήτων δίχην τῷ ἐχθρῷ τῆς ζωῆς ἡμῶν χατεδον- 
λώθημεν. Τί σοι γενέσθαι παρὰ τοῦ Δεσπότον μάλι-- 
στα γαταθύμιον qv ; οὐ τὸ ἐξαιρεθηναιτῆς συμφορᾶς ; 
Τί περιεργάζῃ τὸν τρόπον; τί νομοθετεῖς τῷ. εὑΞρ- 


vi- 
γετῇ; 


ργεσίας μὴ ἀντιλαμθανόμενος ; ὥσπερ 


ἂν εἴ τις χαὶ τὸν ἰατρὸν ἀπωθούμενος, χαὶ μεμφό- 
γεσίας, ὅτι μὴ οὕτως, ἀλλ᾽ ἑτέρως τὴν 


μένης τῆς εὐερ 
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θεραπείαν ἐνήργησεν. EL δὲ 
μίας ὑπὸ φιλοπραγμοσύνης ἐπιζητεῖς "ἀρχεῖ σοι τοσ- 
οὔτον μαθεῖν, ὅτι τὸ Θεῖον οὐχ ἕν τι μόνον τῶν ἀγα- 


θῶν,, ἀλλὰ πᾶν ὅ τί πέρ ἐστι xav! ἐπίνοιαν ἀγαθὸν, 
δυνατὸν, δίχαιον, ἀγαθὸν, σοφόν - πάντα 


ὅσα τῆς θεοπρεποῦς σημασίας ἐστὶν ὀνόματά τε χαὶ 


ἐχεῖνό ἐστι" 


νοήματα. Σχόπησον δὴ τοίνυν, εἰ μὴ πάντα περὶ τὸ 
γενόμενον ἡ μἷν τὰ εἰρημένα συνέδραμεν * 
πῆς, ἡ σοφία, ἣ δύναμις, ἡ δικαιοσύνη. 

τὸν ἀποστάτην ἢγάπησεν * 


ἧς ἐπ ἐμηχανήσατο" 
ὡς δίχαιος, οὐ βιάζετα, τὸν χαταδουλωσάμενον, τὸν 
Gn ὃ 


ἡ ἀγαθό- 
Ὡς ἀγαθὸς, 
ὡς σοφὸς, τὴν ἐπίνοια" 
ανόδου τῶν χαταδεδουλωμένων 


. ed 


διχαίως χτησάμενον * ἀλλ᾽ ἑαυτὸν δέδωχεν ἀντὶ 


τῶν χεχρατημένων ἀντάλλαγμα, ἵνα χαθάπερ τις 
ἐγγυητὴς εἰς ἑαυτὸν μεταθεὶς τὴν ὁφειλὴν, ἐλευθε- 
ρώσῃ τῶν χρατούντων τὸν χατεχόμενον. Ὡς δυνατὸς, 
οὐχ ἐνεχρατήθη τῷ ἄδῃ, οὐδὲ ἡ σὰρξ 
φθοράν. 


CN AS 
αὐτοῦ ciüs Ota- 
Οὐδὲ γὰρ ἣν δυνατὸν χρατηθῆναι ὑπὸ τῆς 
φθορᾶς τὸν ἀρχηγὸν τῆς ζωῆς. 
γέ 

θημάτων ὑποστῆναι τὴν πεῖραν ; Τὴν τῆς εὐεργεσίας 
ὑπερθολὴν λέγεις. "msi 


᾽Αλλ᾽ αἰσχρὸν τὸ εἰς 


εσιν ἀνθρωπίνην ἐλθεῖν, xal τῶν τῆς oapxbg πα- 


γὰρ ἄλλως οὐχ ἣν £&xpz- 
θῆναι τῶν τοσούτων χαχῶν τὸ ἀνθρώπινον * ee 
ὁ πάσης ἀπαθείας Βασιλεὺς, τὴν ἰδίαν δόξαν τῆς ἣμε- 
τέρας ζωῆς ἀνταλλάξασθαι. Καὶ fj μὲν ἐπθορέτήσῃ ἐν 
τῷ ἡμετέρῳ γίνεται ῥύπῳ᾽" ὁ δὲ ῥύπος τῆς χαθα- 
ρότητος οὐ προτάπτεται, χαθώς φησι τὸ ὐαγγέλιον * 
ὅτι τὸ φῶς ἐν τῇ σχοτίᾳ ἔλαμψεν, ἡ δὲ σχοτία, αὐτὸ 
ob χατέλαθεν. ᾿Αφανίζεται γὰρ τῇ παρουσίᾳ τῆς 
ἀχτῖνος, ὁ ζόφος * οὐχ ἐναμαυροῦῖται τῷ ζόφῳ ὁ 
ἥλιος. Τὸ θνητὸν ὑπὸ τῆς ζωῆς χαταπίνε 
φησιν ὁ 


ται, χαθώς 


οὐκ ἐνδαπανᾶται ἣ ζωὴ τῷ 
θανάτῳ. Τὸ χατεφθαρμένον τῷ ἀφθάρτῳ συνδιασώ- 


᾿Απόστολος " 


zum : inde : : ; 

ζεται. Ἢ φθορὰ, τῆς ἀφθαρσίας οὐ προσάπτεται. 
Se T b ; AA Lg ; 

Διὰ ταῦτα χοινὴ πάσης γίνεται συνῳδία τῆς χτίσεως, 


ὁμόφωνον πάντων τὴν δοξολογίαν ἀναπεμπόντιων 


τῷ Δεσπότῃ τ τίσεως " πάσης γλώσσης ἐπουρα- 
εἰ 


x 
vito τε xal ἐπιγε 


ὧν xdi χαταχθονίων βοώσης, ὅτι 


Κύριος Ἰησοῦς Χριστὰς εἰς δόξαν Θεοῦ Πατρὺς, εὑ- 
"Aprv. 


λογητὸς εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. 


55. Cor. v 


IN DIEM NATALEM CIURISTI. 1150 


τὸν ὄγχον τῆς oixovo- A sit intelligere, 


non unum aliquod bonorum, sed 
quidquid boni cogitatione ae. mente. concipitür, 
illud esse divinum numen, potens, justum, bonum, 
sapiens, omnia denique nomina, et. notiones, qui- 
bus natura divina declaratur. Considera igitur 
mihi, utrum in hoc beneficio, quo nos affecit, eer- 
nantur omnia, quie dicendo pereurri, bonitas, sa- 
pientia, justitia, potentia. Ut bonus desertorem 
amavit, ut sapiens rationem invenit, qua servitute 
oppressum in libertatem. vindicaret, ut justus in 
servitute continentem οἱ 
dentem. non 
victus erst, 


emptionis jure possi- 
coegit, sed se ipsum pro illo, qui 
tradidit, et tanquam vas et. sponsor 
debitum ipse persolvit, ut eum, qui obstrictus 
: uL potens non detentus esl in in- 
ferno, nec ejus caro vidit. corruptionem. Neque 
enim fieri. poterat, 


erat, liberaret 
ut vite auetor ac Dominus a 
corruptione leneretur. At turpe, inquies, fuit, eum 
in vitam. humanam ingredi, el carnis molestias 
experiri. lo vero hie apparet muneris amplitudo. 
Etrenim cum aliter e tantis malis homo liberari 
non posset, beatitudinis Rex. gloriam. suam cum 
vita nostrà commutavit, Ac puritas quidem ad 
nostras sordes sese demisit : sordes tamen ipsa 
puritatem non attigerunt. Lux enim, utin Evange- 
lio legitur, in tenebris fulsit, 
non comprehenderunt, Nam tenebre  prosenta 
splendoris evaneseunt; sol in tenebris non obscu- 
ratur. Quod mortale est, absorbetur à. vita, quem- 
adinodum scribit. Apostolus **, non. autem vita ἃ 


lenebrze auteur eam 


morte consumitur. Quod corruptum fuit, cum in- 
corrupto servatur. Corruptio. autem. ad. incor- 
ruptionem non accedit. Idcirco communis rerum 
omnium procreatarum concentus exsurgit, Domi- 
num suum una voce sie omni lin- 
gua coelestium, 


exclamante, Dominus Jesus Christus in gloria est 


collaudantium ; 


Lerrestrium — atque. infernorum 


Dei Patris, laudandus in zeternum. Amen. 
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TOY AYTOY 
EIE ΤῊΝ YIHAIIANTHN TOY KYPIOY, 
KAI EIS ΤῊΝ OEOTOKON, ΚΑΙ ΕἸΣ TON AIKAION XYMEONA. 
EJUSDEM 
DE OCCURSU DOMINI, 
DE DEIPARA VIRGINE ET DE JUSTO SIMEO 
Laurentio Sifano interprete. 

Qui coelestium rerum. sensu, sapientia atque À Ὁ τῇ φρονήσει τῶν οὐρανίων μετέωρος, ὁ τῇ χατα- 


intellectu. sublimis est, aeterrenarum rerum de- 
Speclu atque contemptu exce!susille Paulus, illa divi- 
nitus rapi solita mens, illaa Christo movericonsueta 
lingua, puleherrimus ille velociteratque celeriter ex- 
arantis seribie calamus, qui. eleganter Ecclesie con- 
scripsit placita atque. decreta veritatis, in. manu 
potentis a Deo confectum illud telum, qui in corde 
principis mundi tenebrarum leta'e ae. mortiferum 
vulnus inflixit, fulzur. illud. quod ab Hierosolymis 
ci circumjacentibus regionibus usque ad Hlyricum, 
imo vero ad extremos usque terminos terrie luxit, 
illa divini tonitrui in mystica Evangelii rota, quie 
per omnem orbem clarissima 
maximeque sonora. vox : is (inquam) tanquam ex 
ipsis paradisi adyt s 


τον volvebatu, 


ae penetralibus, 
illa verba auribus suis perceperat, 
vero tanquam ex 


ubi arcana 


loquens: imo 
solio. sublimi et 
giori, eui adsistit, przeviam. et. honorifieam pro- 
senti sancto ae dominico diei festo, ad. excipien- 
dum regem glorie pompam parans, tanquam masi- 
me mysticum senatum quemdam, 

populum, 


ipso excelso 


ecclesie nempe 
regium illud sacerdotium, quam lieri ae 
dici potest exaetissimo el. exquisitissimo ordine, 
&e quasi in quincuncem redacto parans et. instru - 
ens, ac bene composite atque constituti vile ra- 
tonis ordinem concinnum, aptum et convenientem 
proescribens, Fratres, inquit, nolite effici pueri seu- 
sibus, sed. malitia. parvuli estote; animo vero ac 
mente per[ecti estote *. Sic. enim cum Dco undique 
perfecto ae. sempiterno cui solemnem hodie coctum 
abque conventum agimisatque eclebramus, qui pro- 
pter nos seeundum carne uin ultimis temporibus in- 
[ins fuit, es quo omne donum atqueperfeetio: exsi- 
stil, qui naturalem virtutis perfectionem etiam in hu- 
mana sua conditione ac statu exeellenter ac mirifice 
den.onsuzvit, eiusdem una corporis participes atque 

! [ Cor. 20 


Xlv, 


φρονήσει τῶν ἐπιγείων μετάρσιος, Π]αῦλος ὁ θεόλη- 
πτος νοῦς, Tj Χριστοχίνητος γλῶττα, ὁ τοῦ ὀξυγράφου 
γραμματέως ὡραιότατος χάλαμος, ὁ χαλλιγραφῆπας 
τῇ ᾿Εχχλησίᾳ τῆς ἁληθείας τὰ δόγματα, τὸ ἐν τῇ χειρὶ 
τοῦ δυνατοῦ θεοχάλχευτον βέλος, τὸ ἐν τῇ χαρδί τοῦ 
χοσμοχράτορος τοῦ σχότους χαιρίαν ἐμπῆξαν πληγὴν, 


ἡ ἀπὸ Ἱερουπταλὴν. χαὶ χύχλῳ μέχρι τοῦ Ἰλλυριχοῦ, 


μᾶλλον OE μέχρι τῶν περάτων τῆς γῆς φάνασα 


ἀστραπὴ, ἣ τῆς θείας βροντῆς ἐν τῷ μυστιχῷ τροχῷ 
τοῦ Εὐαγγελίου, τῷ χατὰ πάσης χυλισθέντι τῆς ol- 
χουμένης, ἡ διειδεστάτη xax μεγαλόθρους φωνὴ " οὗτος 
ὡς ἐξ αὐτῶν τῶν τοῦ παραδείσου ἀδύτων φθεγγόμε- 
νης, Eva. τῶν 


δὰ 
ς ἐξ αὐτοῦ τοῦ θρόνου τοῦ ὑψηλοῦ τε χαὶ 


ἥτων ῥημάτων αὐτήχοος γέγονε " 
μᾶλλον δὲ ὡς 


ἐπηρμένου τῆς δόξῃ is 


παρίσταται " προπομπὴν 


ἔντιμον τῇ παρούσῃ ἁγίᾳ χαὶ Δεσποτιχῇ ἑτοιμαξζόμε- 


νος ἑορτῇ, πρὸς ὑποδοχὴν τοῦ βασιλέως τῆς δόξης * 
χαθάπερ τινὰ μυστιχωτάτην σύγχλητον, τὸν τῆς 
t MJ ἱεράτευμα στιχγδὸν, 


Ly τις RUE παρασχευάζε: τῆς εὐσχήμονος πολι- 


ν, ῥυθμίαν τε χαὶ εὐαρμοστίαν διατατ- 
'A6&4gol, μὴ παιδία γίνεσθε ταῖς 


m 
3 
] 

ta 


ι 
M " τῇ κακίᾳ γνηπιάζετε" ταῖς δὲ φρεσὶ 
γίγεσθε. (πὸ γὰρ τῷ παντελεῖ 


us 


ὠνίῳ Θεῷ, ᾧ τὴν πανήγυριν ἄγομεν afit 


,o 


pie νηπιάσαντι" 
τὴν χατὰ φύσιν 


p»v, 


er χατὰ 


πᾶν τῷ 


d D 
duis xai ἐν τ 


δείξαντι σύσσωμοί τε 


ῷ ἀνῃ “ρω- 
πίνῳ 


E 


za 


συμμέτοχο! γενησό ς τιμὴν αὖτο 
τὰρ 
πα νει ed σωματιχῶς θεοφάνειαν ὁ προφὴη- 
ἧς θεο- 
- πρὶν 


^ 
δόξαν ἢ RAM cod συνέλευσις. Οὔτω 1 


TES 
JU 


: αὐ ὄμενος λόγος, τοῖς χαραχτῆρτι τ 


ς αὑτοῦ ὑπογράφει τελειότητος. Διότι 


vat, φησὶ, τὸ παιδίον καιϊὸν ἣ κακὸν, ἀπειθεῖ 


πονηρίᾳ, ἐκλέξεται τὸ ἀγαθὸν, ὅπερ ἄκρας xc 


1:155 DE OCCURSU DOMINI, 


πελειοτάτης διαχρίσεώς τε xoi ὄντως 


E 
γνώρισμα. Πρὸς οὗπερ ἡμᾶς ὁμοιότητα διασχευάζων 
ὁ μέγας ἀπόστολος, τὸ προτεθὲν αὐτοῦ θεόπνευττον 
εἰχύνα τε χαὶ 


λόγιον ἔφησεν" ὡς ἐν τούτῳ τῆς vac 


ὁμοίωσιν θεοτευξίας ἐμφερῶς ἐν ἡμῖν γνωριζομένης, 
xa E τοῦ πρωτοτύπου χάλλους ὑπεραγιότητος γι- 


νωσχομένης. 


φρονήσεως A consortes 


ETC. 1154 
οἱ Ecclesie. conventus | illi 
lionori erit, et gloriam ejus augebit. Sie eniin. nu- 


evademus, 


per genitam. ejus in corpore divinam apparitio- 


nem oratio prophetica involutis ae tectis verbis 


significans, signis et. figuris ac divine 


perfeetiouis ejus per hiec. verba. describit. : 
Priusquam | nosset, 


augusti 
nempe, 


inquit ?, puellus — bonum. et 


malum, non obtemperat improbitati, eliget bonum, qui; res. summi perfectissimique judicii, discreti- 


onis, ac verze prudentize signum et indicium | est. 


Ad cujus similitudinem nos instruens magnus. Aposto- 


lus, propositum divino instinctu edidit oraculum: quasi per hoe ca, quie justa similitudinem. et. ima- 


ginem instituta est Dei fabrieatio in nobis ex propinquo commode | ac 


proprie indicetur, primitivie- 


que pulehritudinis sanctitas excellens. agnoscatur et animadvertatur. 


Καθάπερ γὰρ Buoucet τῶν ὑ 


f π᾿ αὐτοῦ στρατευμάτων 


προπεμπτήριον ἑτοιμαζομένων μεγαλαυχίαν, ypuc- 
ορόφους τε xaX ἐξειλεγμένους εἶναι τοὺς πρὸς δορυφο- 
ρίαν αὐτοῦ συνειλεγμένους προσῆχε, χαὶ τῆς ἐχείνου 
θέας τὸ ἐχτύπωμα εὐσημότατα προθεθλῆσθα: " οὕτως 
ἡμᾶς ἀναγχαῖον μεταμορφουμένους τῇ ἀναχαινίσει 
τοῦ νοὺς ἡμῶν, καὶ τὸν παλαιὸν ἄνθρωπον ἀποθεμέ- 
νους, χαὶ τῆς θείας elxóvog τὴν ὁμοίωσιν, 


ἐφιχτὸν ἀνθρώποις, ἐν ἑαυτοῖς περι 


χατὰ τὸ 
φέροντας, οὕτως 
ἐν ταῖς σωτηρίοις χαὶ πνευματιχαῖς ἀπαντᾷν ἑορταῖς, 
ἵνα ἔσωνται ἡμῖν, κατὰ τὸν τοῦ 

στεία ἡ τετάρτη, xa νηστεία ἢ mé 


προφήτου λόγον, νη- 


μπτη, xai νηστεία 
ἡ ἑθδόμη, χαὶ νηστεία ἢ δεχάτη εἰς εὐφροσύνην xal 
εἰς ἑορτὰς ἀγαθάς. Τῆς νηστείας ἀναγωγιχῶς δηλαδὴ 
νοουμένης, ἐν τῷ τῆς ἀποχῆς τε xal ἐγχρατείας 
παντὸς μολυσμοῦ, χαὶ σαρχός vs χαὶ πνεύματος τρόπῳ. 
Διὰ γὰρ τετράδος τε καὶ πέμπτης, χαὶ μὴν ἑθδόμιης 
τε xal δεχάτη- πᾶσα σαρχιχή τε xal τῷ εὐεξαπα- 
τήτῳ τῶν αἰσθήσεων προσφυὴς, χαὶ τῷ παρόντι βίῳ 
συγχλειομένη σημαίνεται ἔμφασις. Τὴν γὰρ σωματι- 
χωτέραν τε χαὶ φιλόσαρχον διαγωγὴν διὰ τῆς τετρά- 
δος μανθάνομεν, ὡς ἐχ τεσσάρων στοιχεΐων τῶν σωμά- 
των dedos * τὸ δὲ διχ τῶν αἰσθήσεων εὐόλι- 


χαθεστωσῶν), τὸ τῆς 


σῦον (ὡς πέντε» πέμπτης ὄνομα 
$i δ ξξβεαι: Ἢ ἑθδόμη δὲ, χαὶ κατὰ τὸν Σολομῶντα 

τὸν εἰς ἑαυτὸν ἑδδοματιχῶς ἀναχυχλούμενον τῆς χάτω 
λήξεως αἰῶνα ἐμφαίνειν ἐπίσταται. Ἥ γε μὴν δεχάτη 
τοῦ ἐντὸς ἀνθρώπου τὴν τῶν αἰσθήσεων χάθαρσιν 
πρὺς τὰ ἔξωθεν ἀνηγμένου ὑποδείχνυσιν * ὥστε τὸν 
τοῦ νοῦ ὀφθαλμὸν ἁπλοῦν τε χαὶ διαυγῇ ὑπάρχειν, 
ἵνα ὅλον τὸ σῶμα φωτεινὸν ἕσται, ὥς φησι τὸ ἅγιον 

ἀχοὴ «nc θείας m ῦ 

Εὐαγγέλιον * ἥ τε τῆς ψυχῆς ἀχοὴ τῆς θείας πληροῦ- 
παι ἀγαλλιόσεώς τε χαὶ εὐφροσύνης, ἣν ἀχουτισθῆναι 
xal Δαθὶδ ὁ μέγας ἐπεύχεται * 
Κυρίου ἐγγεγυμνᾶσθαι χρη- 


τὴν δὲ γευστιχὴν αὖ- 
τῆς δύναμιν &v τῇ τοῦ 
στότητι, ὡς ὁ ψάλλων ἐν προφήταις ἀναφθέγγεται, 
xai ἐν ἀντιλήψει τῆς τοῦ Χριστοῦ εὐωδίας, ἣν ὁ θεῖος 
Παῦλος ἀπέπνεε, τὴν ὀσφραντιχὴν ἕξιν χαθίστασθαι" 
χαὶ ταῖς ἔσιυ τῆς διαχρίσεως χερσὶ ψηλαφᾷν τὸν λό- 
y?» τῆς ζώῆς, ὡς ὁ τῆς βροντῆς υἱὸς διηγόρευσεν, 
ἯΙ γὰρ ἐν τούτοις τῶν νοητῶν αἰσθήσεων γυμνασία, 
ἐν τῇ τῶν ἐναντίων τούτοις ἀποχῇ τε χαὶ ἀλλοτριώσει 
τὴν ἐπαινουμένην παρὰ Θεοῦ νηστείαν ἀπεργάζεσθαι 
πέφυχεν * οὕτω τε χατορθοῦν ἡμᾶς περιγίνεται τὸ τῇ 


575. vr, 10. ? Zach. vir, 19, * Matth. 


vi, 22. 


Quemadmodum enim,eum regem qui sub eo sunt 
exercitus magnifica pompa comitari atque produ- 
cere parant, auro tectos atque delectos esse, et 
forma illius clarissime expressam imaginem pie 
se ferre atque gestare convenit eos, qui ad satelli- 
lium et custodiam corporis ejus collecti sunt, eo- 
dem modo necesse est, ul nos renovatione mentis 
et animi nostri nosmetipsos transformantes, et 
veterem hominem deponentes, et quoad homines 
id assequi possunt, divini imaginis similitudinem 
in nobis circeumferentes atque gestantes, ita tan- 
dem in salutaribus et spiritualibus diebus festis 
prodeamus et conveniamus, ut redigantur nobis, 
juxta prophet:e orationem, jejunium quartum, je- 
junium quintum, jejunium septimum et * jejunium 
decimum in letitiam et bonos dies festos. Ubi je- 
junium sublimiore nimirum atque excelsiore ae 
mystico sensu intelligendum est, versa atque trans- 
lata. significatione ad. temperantiam et. continen- 
tiam ab omnibus tum carnis tum spiritus sordibus 
et inquinamentis. Nam per quaternarium numerum, 
ilemque per septenarium et denarium. omnis car- 
nalis, eaque qua sensibus deceptioni ac fraudi 
obnoxiis et. opportunis familiaris et addicta est, 
atque eum prisenti mundo. concluditur, species 
àc reprasentatio significatur. Nam eam, qua οἱ 
magis corporea et. carnis amans est, 
actionem per 


vitin. Ltrans- 
quaternarium. numerum accipinius, 
quippe corporibus ex quatuor. elementis contem- 
peratis : at ea, qu: per sensus fit, ad lapsum faci- 
litas atque. proelivitas ( quippe eum numero quin- 
que sint ) quinarii nomine designatur. Septenarius 
vero numerus etiam Solomoni inferz natur zvum, 
quod per septimanas in semetipsum revolvitur ct 
in orbem redit, significare. solet. Denarius a&tem 
numerus ab externis ad excelsiorem intellectum et 
sententiam mysticam translatione. facta, indicat 
interni hominis sensuum expurgationem, ut. oculo 
nentis et animi simplice atque pellucido exsi- 
stente, totum corpus lucidum sit, ut. inquit san- 
etum Evangelium*: anime item aures divino gau- 
dio atque Letitia repleantur, quam ut aures sue 
percipiant, etiam magnus ille David precatur: 
gustandi autem vis et facultas ejus in. Douiini 1:6- 
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nignitate atque. commoditate exerceatur, procla- A xoxí piv νηπιάζειν, τῆς χατὰ Θεὸν δὲ φρονήσεως ἐν 


mat, et in perceptione Christi suavis odoris, quem 


τελειότητι γίνεσθαι. 


divinus Paulus redolebat, odorandi et olfaciendi habitus constituatur; et internis discretionis οἱ 


judicii manibus contrectetur verbum vitz, ut tonitrui filius dicit 5. Nam 


intelleetualium | atque. spiri- 


tualium sensuum in his exercitatio per abstinentiam et alienationem iis contrariorum efficere solet 


jejunium, quod apud Deum laudatur, atque hac ratione prospere nobis succedit conatus, 


et con- 


tingit, ut malitia quidem infantes simus, prudenti: vero, qu:e cum Deo conjuncta est, perfectam | co- 


gnitionem el habitum assequamur. 

Moc modonos irrigans apostolicarum simul ac 
propheticarum doctrinarum de scaturiginibus spi- 
ritus confluens sensuum et. intellectuum majestas, 
el amnem Dei mysticis aquis replens, celestem 
civitatem Dei, quie ex supramundanis potestatibus 
conflatur, hujus amnis fluctuum impetu exhi- 
larare scit, ut clamantem — audi- 
vimus *. Etenim sanctus supernorum spirituum 
cetus, hominum salute. vehementer delectatur. 
Nam ita celestes spiritus communiter una cuin 


psalinodiam 


terrenis dies festos concelebrare solent, terrestri- 
bus nimirum angelicam vitam amplectentibus. Cum 
enim Deus. noster hie, quem ante demonstrando 
propheta manifestavit ac divulgavit, in terra visus, 
et una eum hominibus conversatus " est, ac supe- 
ram beatitudinem in terra plantari angeli viderunt, 
Gloria in excelsis Deo proclamabant, et in terrain 
pacis bonum nuntium apportabant ? ( quippe cum 
diviua bona voluntas et alfectio in hominibus ac- 
quievissel ), atque ita divini officii atque ministerii 
eximiam ac vere puran, integramque et singula- 
rem rationem laudantes et extollentes beati sancto- 
rum angelorum catus, verzque sanctitatis in nobis 
signa cernentes, non aspernandos et repudiandos, 
(quemadmodum evangelicze similitudinis sermo 
ex nuptiis divinis abstractum et ejecLum faeit eum, 
qui veste sordida amictus erat?, sed dignos judica- 
bunt, qui sempiternzs Letiti:e. socii assumamur. 
Etenim quando circa primitivum et originale (ut 
sic dixerim ) tempus pr:zesentis diei festi. instituti, 
is, qui forma divina przeditus erat, et formam servi 
sumpserat, mediator et. intercessor inter Deum et 
homines factus, legis proiceptum exsequens qua- 
draginta dies natus infans, sempiternum illud ver- 
bum unà cum genitrice convenientem atque  pr:ze- 
scriptam hostiam portante ad templum pergebat, 
incorporeorum spirituum ordines servilem in mo- 
dum cervicem flectentes, invisibiliter Dco conve- 
n:en'em pompam parabant, et ineffabilis sapientize 
pelagus venerabantur, et ejus, quie. primo | intuitu 
obvia, vulgoque nota est, legalis littere constitu- 
tionis expletionem et exsecutionem pro manifesta- 
tione mysterii, in Deo qui oinnia creavit, abscon- 
diti exspectabant: eujus nos mysterii memoriam 
hodie celebrantes, spiritualibus. speculationibus, 
queimaduodum incorporeze mentes et spiritus, nos 
oblectemus, et divinorum miraculorum majestatem 
praedicatione atque laudatione eclebrantes, socii 
illorum dignitatis elliciemur : non legali umbra 

ΕἼ Joan. 1, 4. 


* Psal. xpv, 5. 1 Daruc. 111, 38, 


Οὕτως ἡμᾶς ἄρδουσα ἣ τῶν ἀποστολικῶν τε xal 
προφητικῶν διδαγμάτων Ex τῶν χρουνῶν τοῦ Πνεύμα- 
τος συῤῥέουσα μεγαλόνοια, καὶ τὸν τοῦ Θεοῦ ποταμὸν 
τῶν μυστιχῶν ὑδάτων πληρώσασα, τὴν ἐπουράνιον 
πόλιν τοῦ Θεοῦ, τὴν ταῖς ὑπερχοσμίοις συγχροτουμέ- 
νην δυνάμεσι, τοῖς τοῦ ποταμοῦ τούτου ὁρμήμασιν 
εὐφραίνειν ἐπίσταται, ὡς τῆς Ψαλμῳδίας βοώσης 
ἠχούσαμεν. Καὶ γὰρ ἡ τῶν ἄνω πνευμάτων ἁγία óp- 
Tj Y» gis τῇ τῶν ἀνθρώπων σωτηρίᾳ λίαν ἐφήδεται. θὕτω 
γὰρ χοινῇ πανηγυρίζειν σὺν τοῖς ἐπιγείοις τὰ οὐράν:α 
εἴωθεν, τὴν ἀγγελοπρεπῇ πολιτείαν τῶν ἐπὶ γῆς 
ἀσπαζομένων. τε γὰρ ὁ θεὸς ἡμῶν οὗτος, ὃν προ- 
δεικτικῶς ὁ προφήτης διήγγειλεν, ἐπὶ τῆς γῆς ὥφθη, 
χαὶ τοῖς ἀνθρώποις συνανεστράφη, χαὶ τὴν ἄνω μα- 
χαριότητα ἐπὶ γῆς φυτευομένην ἐθεάσαντο ἄγγελοι, 
Δόξα ἐν ὑψίστοις Θεῷ, ἀνεφθέγγοντο, xa ἐπὶ γῆς 
εἰρήνην εὐηγγελίζοντο (θείας εὐδοχίας ἐν ἀνθρώποις 

εγενημένης)" οὕτω τε τῆς θείας λειτουργίας ἐξαίρε- 
xov xai ὄντως χαθαρόν τε χαὶ μονότροπον αὐχοῦντες 


( οἱ τῶν ἁγίων ἀγγέλων μαχάρ!ιο: θίασοι, τῆς ἀληθοῦς 


ἁγιότητος ἐν ἡμῖν ὁρῶντες τοὺς χαραχτῆρας, οὐχ ἀπο- 
θλήτους ποιήσονται χοινωνοὺς τῆς ἀχηράτου εὐφρο- 
σύνης συμπαραλήψεσθαι " χαθάπερ τὸν ῥυπώσῃ ἔστο- 
λισμένον ἐσθῆτι ἀπόχριτον τοῦ θείου γάμου ὁ τῆς 
εὐαγγελιχῆς παραθδολῇς ἐποιήσατο λόγος. Καὶ γὰρ 
ὅτε χατὰ τὸν ἀρχέτυπον χαιρὸν (ὡς ἄν τις εἴποι) τῆς 
παρούσης ἑορτῆς ὁ ἐν μορφῇ Θεοῦ ὑπάρχων, χαὶ μορ- 
φὴν δούλου ἑλόμενος, ὁ μεσίτης Θεοῦ χαὶ ἀνθρώπων 
γενόμενος, τὴν νομιχὴν πληρῶν διαγόρευσιν τεσσαρά- 
χοντα ἡμερῶν ὑπάρχων βρέφος, ὁ ἀΐδιος Λόγος ἐπὶ 
τὸν ναὸν ἐχώρει σὺν τῇ τεχούσῃ, xal τῇ χαταλλήλῳ 
τῆς διατεταγμένης θυσίας διαγωγῇ, αἱ τῶν ἁἀτωμάτων 
ταξιαρχίαι δουλιχῶς τὸν αὐχένα ὑποχλίνουσαι, Ex. τοῦ 
χαὶ 
τὸ τῆς ἀῤῥήτου σοφίας ἐξεθείαζον πέλαγος - xaX τὴν 


ἀοράτου θεοπρεπῆ τὴν προπομπὴν ἡτοιμάζοντο, 


περαίωσιν τῆς προχειροτέρας. τοῦ νομιχοῦ γράμμα- 
τος διατάξεως, φανέρωσιν τοῦ μυστηρίου τοῦ ἀπο- 
χεχρυμμένου ἐν τῷ Θεῷ τῷ τὰ πάντα χτίσαντι ἐξ- 
εδέχοντο * οὗ τινος ἡμεῖς τὴν ἀνάμνησιν ἑορτάζοντες 
σήμερον, πνευματιχαῖς θεωρίαις χατὰ τοὺς ἀσωμάτους 
νόας τρυφήσωμεν, χαὶ τῶν θείων θαυμασίων τὸ μεγα- 
λεῖον δοξάζοντες, χοινωνοὶ τῆς ἐχείνων ἀξίας ἐσόμεθα" 
οὐ τῇ νομιχῇ σχιᾷ τὸ ὄμμα τῆς ψυχῆς ἀμαυρούμενοι, 
ἀλλὰ τὸ δὴ λεγόμενον τῷ σοφωτάτῳ Παύλῳ, ἀναχε- 
χαλυμμένῳ προσώπῳ τὴν δόξαν Κυρίου χατοπτριζό- 
μενοι. Τοῦ γὰρ Νόμου λέγοντος, πᾶν ἀρσενιχὸν δια- 
γοΐγον μήτραν ἁγιάζεσθαι, δεῖν δὲ τὴν ἀρτ'τόχον 
γυναῖχα ἄρσενος παιδὸς γενομένην μητέρα, τεσσαρά- 
χοντὰα ἡμερῶν μετὰ τὸ τεχεῖν χαθηραμένην διαστῆ- 


5 Luc. n. 15 sqq... ? Matth, xxii 11 sqq. 
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ματι, οὕτω μετά τινος εὐχρινῶς διωρισμένης θυσίας A animi oculum obscurantes, sed, juxta. dietum sic 


ἐπὶ τὴ τοῦ Θεοῦ πορεύεσθαι τέμενος * οἱ μὲν τὸ xá- 
λυμμα ἐπὶ τῇ ἀναγνώσει τῆς Παλαιᾶς Διαθήχης τῇ 
χαρδίᾳ αὐτῶν περιφέροντες, ταῖς αὐταῖς xav' ἐνιαυ- 
τὸν θυσίαις, ἵν᾽ 
ποὺς προσερχομένους τελειῶσαι), 


οὕτως cUm (αἱ οὐδέποτε δύνανται 
νηπιοφρόνως τὴν 
τοιαύτην νομοθεσίαν νομιζέτωσαν πληροῦν. Ἡμῖν δὲ, 
οἷς ἐν τῇ πρὸς Θεὸν ἐπιστροφῇ τὸ τοιοῦτον περιήρη- 
ται χάλυμμα, ἅπαξ ἐπὶ συντελείᾳ τοῦ αἰῶνος εἰς 
ἀθέτησιν ἁμαρτίας διὰ τῆς θυσίας αὐτοῦ πεφανερῶ- 
σθαι τὸ μέγα τῆς εὐσεθείας πεπιστευχόσι μυστήριον, 
ἐπαξίως τοῦ θείου τῆς ἀληθείας φωτὸς, τῇ δαδυυχίᾳ 
ποῦ Πνεύματος τὸ τῇς παρούσης πανηγύρεως θεω- 
Ῥητέον μυστήριον, μιχρὸν ἄνωθεν προσθαλοῦσι τῷ 
θεωρήματι, κἀχεῖνό γε μὴν εὐχαίρως προσημηναμέ- 
νοις * ὅτι χατὰ τὸ τῆς ἐξετάσεως ἀχόλουθον τὸ προτε- 
θὲν τοῦ Νόμου θέσπισμα ἐπὶ μόνῳ τῷ σαρχωθέντι Θεῷ 
ὡρισμένως τε καὶ ἀνεπισυμθάτως ἑτέρῳ ὁρᾶται πλη- 
ρούμενον. Μόνος γὰρ αὐτὸς. ἀῤῥήτως συλληφθεὶς, καὶ 
ἀφράστως χυγθεὶς, μὴ προδιηνοιγμένην τῷ γάμῳ τὴγ 
παρθενιχὴν μήτραν ἀνέῳξεν, τὰ σήμαντρα τῆς παρ- 
ενίας ἀπαράτρωτα χαὶ μετὰ τὴν παράδοξον πρόοδον 
φυλαξάμενος, χαὶ μόνης ἄῤῥην πνευματιχῶς εἶναι 
πεπίστευται, μηδὲν τῆς θηλυπρεποῦς ἁμαρτίας ἐπ- 
αγόμενος, ὅθεν xai ὄντως ἄγιος ἐπαξίως χέχληται" 
ὥσπερ χαὶ Γαδριὴλ τὰ τοῦ ζωοποιοῦ τόχου τῇ Θεο- 
τόχῳ φέρων εὐαγγέλια, οἱονεὶ τὴν περὶ τούτου προ- 
διωρισμένην τε χαὶ εἰς αὐτὸν μόνον ὁρῶσαν νομοθεσίαν 
ἐν ἀναμνήσει ποιούμενος" Διὸ xal τὸ γεγγώμεγον' 
ἅγιον, ὅλεγε, 
πῆς τοῦ ἁγίου ἁρμοζούσης ἐπωνυμίας τῷ τὴν παρθέ- 
νον μήτραν τῇ θείᾳ διανοίξαντι θαυματουργίᾳ. Καὶ 
ἐπὶ μὲν τῶν ἄλλων πρωτοτόχων, ἅγια ταῦτα χληθή- 
σεσῦα!, βεδασανισμένως τῷ βάθει τοῦ Νόμου ἐγχύ- 
ψασα Tj εὐαγγελιχὴ ἀχρίόεξια, διηγόρευσεν, ὡς τῇ τοῦ 
Θεοῦ ἀφιερώτει τὸ οὕτω χαλεῖσθαι χληρωσαμένων * 
ἐπὶ ὃὲ τοῦ πρωτοτόχου πάσης χτίσευς, Ἅγιον τὸν 
γεγεώμεγον ὁ ἄγγελος εἴρηχεν, ὡς τοῦτο χυρίως 
ὑπάρχων, χαὶ τὴν ὄντως ἁγιότητα ἐν τῇ ἀποπομπῇ 
τῆς χαχίας, καὶ τῇ τοῦ ἀγαθοῦ ἐχλογῇ, ἅμα τῷ γεν- 
νηθῆναι, ὥς φησιν ὁ προφήτης, ἐπιδειξάμενος. 


ilo twm preedestinata. erat, tum ad. eum. solum spectabat, legis constitutionem. 


quod 


χιηθήσεται Υἱὸς Θεοῦ * ὡς χυρίως C 


nascetur sanctum ,. inquiebat ?, vocabitur Filius Dei: quippe proprie sancto 
conveniente, qui mirifica atque divina operatione vulvam aperuit virginalem. Atque de aliis 


pientissimi Pauli, detecta. facie nimirum gloriam 
Dei quasi in. speeulo contemplantes et inspicien- 
tes '?, Nam eum Lex dieat, omne maseulinum, quod 
aperit vulvam sanctificari, oportere aulem eam 
mulierem quie recens edito partu masculi prolis 
mater evaserit, spatio quadraginta a partu dierum 
purificatam, ità tandem cum certa atque statuta 
hostia accedere ad templum Dei τὴ: illi quidem, qui 
velamentum in corde suo, dum legunt Vetus Tc- 
stamentum, circumferunt, iisdem quotannis ho- 
Ssliis, ut ita dicam (quxe nunquam accedentes per- 
fectos reddere possunt ), existimare debent. stulte 
et imperite se ejusmodi constitutionem | exsequi 
atque implere. Nos autem, quibus, cum ad. Deum 
converteremur, ejusmodi velamen ademptum est, 
qui semel in consummatione zvi ad rejectionem 
et reprobationem peccati per hostiam ejus manife- 
statum fuisse magnum pietatis mysterium eredidi- 
mus, prout dignum est lumine veritatis, pr:elucente 
face spiritus, presentis solemnis diei festi atque 
conventus mysterium considerare atque. spectare 
oportet, paulo rem altius repetendo speculationem 
atque considerationem aggredientes : et tamen iilud 
certe. prius conjecturis et signis assequentes atque 
notantes, propositum Legis prieceptuni, pront, 1e 
quiesita atque disceptata efficitur atque consequi- 
lur, in solo Deo carnem induto distincte, diserte, 
destinate simul atque ita certo, ut nemini insuper 
alteri contingere potuerit, impleri videri. Solus 
enim ille ineffabiliter eonceptus, et. inexplicabili- 
ler in utero gestatus, eam, quie per nupiias prius 
aperta non fuerat, virginalem vulvam. aperuit, 
etiam post novum et. adinirabilem progressum il- 
lesa servans et inviolata signaeula virginitatis, οἱ 
solus masculus spiritualiter esse creditus est, 
quippe cum nullam contraxerit. muliebris peccati 
contagionem, unde etiam vere sanctus, ut par est, 
vocatus est. Quemadmodum etiam Gabriel. bonum 
vivifici. partus Deipar:ie nuntium apportans, qu:ei 
ad mentem et memoriam redigens eam, quz de 
Quamobrem — etiam, 
cognomento ei 
quidem 


primogenitis. animalibus diligenter et exquisite profunditatem Legis inspiciens, diligens et aceurata 
doctrina evangelica. saneta. hoe vocatum iri dixit, quippe ex eo quod Deo consecrarentur ac dedica- 
rentur, hoc vocabulum sortita atque. adepta ; de illo vero. qui omnis creature. primogenitus fuit '?, 
sanetum eum qui nascetur, angelus dixit, ut qui proprie is essel qui vocaretur, eL. veram. sanctita- 
lem per rejeetionem malit: et electionem bonitatis simul ac 
declarasset. 

'AXY ἐπαναχτέον ἐπὶ τὴν θάλασσαν τῆς θεωρίας, D 


natus est, ut inquit. prophela ἴῃ sese 

Verum redeundum est ad mare speculationis, ut 
divina vox imperat legislatori, gratia. Spiritus, ut 
in columna ignis et nubis, splendore Scriptura- 
rum divino numine afflatu 


ὡς ἡ θεία προττάσσει τῷ νομοθέτῃ φωνὴ, τοῦ Πνεύ- 
E ἐλης, τῇ 
τῶν Γραφῶν λαμπρότητι τοῦ ἐνθέου τῆς Ἐχχλησίας 


ματος χάριτος, ὡς ἐν στύλῳ πυρὸς xal vs 


exercitum | Ecclesi:e 
prsecedente, ut. virga virtutis, quz emittitur ex su- 
pera Sione, ut Psalmegraphus inquit !^ ; pey quam 


inimici in potestatem. rediguntur, littere pelagus 


Is ; NEC ES PRNEER A Se T: 
στρατοπέδου προηγουμένης, ἵνα τῇ ῥάδδῳ τῆς δυνά- 


ς ἄνω Σιὼν, ὡς άλλων 


μεως τῇ ἀποστελλομένῃ ἐκ τῇ 


φησὶν, Ot 


ἧς οἱ ἐχθροὶ χυριεύονται, τὸ τοῦ γράμμα- 


4 ΠΟ ΟΝ. τ, 18. !'BEevit, xin 9.sqq- 3 Bue. 1,595. .!?:Coloss. 1,15. '*.Psal. cix, 2. 
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ab hac et ab illa parte. utrinque diductum | atque A zog περάσαντες πέλαγος, ἔνθα χαὶ ἔνθα διηρημένον 


divisum per distinctum ae dilucidum | intelleetuuin 
transitum. transgressi, ZEgvptium. sensum gratiae 
non credentium elffugiamus, illis ipsis veritatis 
undis et fluctibus submersis; qui student nosEvan- 
gelii itinere. ad spiritualem. terram. promissionis 
pergentes prohibere et impedire, voluntque nos 
ad ferreum litterze fornacem (qua res /Egyptus no- 
minata est) id est luto fingendo lateribusque coquen- 
dis, id est corporalibus Legis observationibus ser- 
vienles, manere. Dicebat igilur summ:e rerum 
Deus Moysi in. ZEgypto, eum jam plagam illam. et 
ponam adversus ZEgypti primogenita statuisset : 
Sanctifica mili omne primogenitum. primoque partu 
editum quod aperit omnem vulvam in filiis Israel 
ab homine usque ad pecus !*. Cujus divin: consti- 


tulionis. complicatam Οἱ involutam sententiam, 
lanquam — explicans et exponens cum  popu- 
lum  alloqueretur. beatus Moyses, Et accidet, 


inquit, cum Dominus Deus (uus introduxerit te. in 
terram. Chanancorum, quemadmodum juravit. tibi 
et patribus tuis dum diccbat : Et dabo tibi eam; se- 
gregabis omne quod. eperiet vulvam, mascula (videli- 
cel) Domino: et omne aperiens vulvam. ex boum 
armenlis, aut in pecoribus tuis, quecunque. tibi nata 
[uerint, masculina Domino dedicabis. Omne autem 
aperiens vulvam. asinc, ove commutabis: quod si 
non commulaveris, redimes illud, el omnem primo- 
genitum filiorum. tuorum redimes !^, id. est, pro eo 
pretium dabis quo redimatur. Sie enim in libro 
Numerorum divinum oraculum exponit atque de- 
clarat, verba faciens ad eum, qui summum sacer- 
dotium nactus erat: Ét omne quod. aperit. vulvam 
de omni carne que offeruntur Domino ab homine 
usque ad pecus, tibi erit : preterquam. quod. pretio 
redimentur priusogeniti hominum, atque etiam. redi- 
mi sines primogenita. quadrupedum. immunudarum. 
Atque redemptio hac est: A menstruo. redimi patie- 
tis, pretii eslimalio est argenti. quinque. siclorum 
juxta sichum sanctum. Verumtamen. in. primo natos 
vitulos et primogenitas oves et eapras redimi non. si- 
7.65: sancta enim hec et pura sunt, et sanguinem eorum 
cltari adhibebis ". Enimvero jam divina vox cum im- 
mundis quadrupedibus simul et. conjunxit et. una 
numeravit atque. recensuit primogenitos Israelis : 
quippe qui eam, quie. revera puritas et. s2uctitas 
est, per erm, qui secundum Legem exercebatur, 
cultum non haberent, etiamsi sanctifieari eos de- 
stinatione alque attributione legalis constitutionis 
moris erat. Nam similiter ΔΓ] πὸ pro iis quie. in 
sacrificiis rejiei ac veprobari: solebant, redemptio- 
nis pretium. pro primogenitis hominumlege divina 
apud eos ΒΔ ΠΟΙ ἢ erat: quippe cum is, qui apud 
Judios erat minus ratione nixus status, indignus 
esset qui rationalem cultum offerret, et ad maxi- 
me mysticum Novi Testamenti altare pro spirituali 
liolocausto adduceretur. Pretia vero. redemptionis 


" Exod. xin, 2. !? ibid. 11-19. 


ἐν τῇ εὐχρινεὶ διαθάσει τῶν νοημάτων, τὸ Αἰγύπτιον 
τῶν ἀπειθούντων τῇ χάριτι διαδράσωμεν φρόνημα, 
συγχλνσθέντων αὐτῶν τῆς ἀληθείας τῷ ῥείθρῳ * οἷς 
διὰ σπουδῆς ἔστιν, ἐμποδίζειν ἡμῖν τὴν ἐπὶ πνευμα- 
πιχὴν γῆν τῆς ἐπαγγελίας τοῦ Εὐαγγελίου ὁδὸν, ἐθέ- 
λειν τε ἐν τῇ σιδηρᾷ χαμίνῳ τοῦ γράμματος (ὅπερ 
ἡ Αἴγυπτος ὠνόμασται) προσμένειν ἡμᾶς, τῷ πηλῷ 
χαὶ τῇ πλινθείᾳ δουλεύοντας, τουτέστι ταῖς σωματι- 
χκαὶς τοῦ Νόμου παρατηρήσεσιν. Ἔφη τοίνυν τῷ 
Ἰωῦσῇ £v Αἰγύπτῳ ὁ τῶν ὅλων Θεὸς ἤδη τὴν xax 
τῶν πρωτοτόχων Αἰγύπτου διορισάμενος, πληγήν * 
᾿Αγίασόν' μοι πᾶν πρωτότοχον πρωτογεγὲς δια- 
vorvor πᾶσαν μήτραν ἐν τοῖς υἱοῖς IcgaiA, ἀπὸ 
ἀνθρώπου ἕως χτήγους" ἧς τινος θείας νομοθεσίας 
πὴ συνεπτυγμένον ὥσπερ ἐξαπλώσας ὁ μαχάριος 
Μιωῦτῆς ἐν τῇ πρὸς τὸν λαὸν διαλέξει ἀποφαίνεται" 
Καὶ ἔσται ὡς ἂν εἰσαγάγῃ σε Κύριος ὁ Θεός σου 
εἰς τὴν γῆν τῶν Χαναναίων, ὃν' τρόπον" ὥμοσέ 
σοὶ καὶ τοῖς πατράσι cov* Kal δώσω σοι αὐτὴν, 
ἀφοριεῖς πᾶν" διανοῖγον μήτραν, τὰ ἀῤῥεγικὰ τῷ 
Κυρίῳ " καὶ πᾶν διαγοῖγον μήτραν ἐκ τῶν βουκο- 
Δίων, ἣ ν τοῖς κτήγεσί cov, ὅσα ἂν γένηταί 
COL, τὰ ἀῤῥενικὰ τῷ Κυρίῳ" πᾶν δὲ διαγνοῖγοΊ" 
μήτραν ὄνου, ἀλλάξεις προξάτῳ- ἐὰν δὲ μὴ ἀ.1- 
Δάξῃς. ἀυτρώσῃ αὐτὸ, καὶ πᾶν πρωτότοχογ' τῶν 
υἱῶν cov ζυτρώσῃ, τουτέστιν, λύτρα δώσεις ὑπὲρ 
αὐτοῦ. θΘύτω γὰρ ἐν τῇ βίόλῳ τῶν ᾿Αριθμῶν ὁ θεῖος 
σαφηνίζει χρησμὸς, τῷ τῆς ἀρχιερωσύνης ἐπειλημ- 
μένῳ διαλεγόμενος " Καὶ πᾶν διανοῖγον μήτραν ἀπὸ 
πάσης σαρκὲς ἃ προσφέρουσι τῷ Κυρίῳ, ἀπὸ 
ἀνθρώπου ἕως κτήνους, σοὶ ἔσται" ἀ.1.1) ἣ λύτροις 
ἀυτρωθήσεται τὰ πρωτότοκα cov ἀγθρώπωγ, καὶ 
τὰ πρωτότοχα τῶν χτηγῶν τῶν ἀκαθάρτων Av- 
τρώσῃ " Καὶ ἡ ύτρωσις αὐτοῦ: ᾿Απὸ μηνιαίου 
«Ζυτρώσῃ, ἡ συντίμησις ἀργυρίου πέντε σίχιϊων, 
χατὰ τὸν cíxAor τὸν ἅγιον. HAlr τὰ πρωτότοκα 
τῶν μόσχων", καὶ τὰ πρωτότοχω τῶν προδάτων, 
καὶ τῶν αἰγῶν οὐ 1υτρώσῃ" ἅγια γάρ ἐστι" καὶ 
τὸ αἷμα αὐτῶν προσέχεις πρὸς τὸ θυσιαστήριον, 
"Ἤδη μὲν οὖν τοῖς ἀχαθάρτοις τῶν χτηνῶν συμπαρ- 
ἐζΞυξέ τε χαὶ συγχατέλεξε τοῦ Ἰσραὴλ τὰ πρωτότοχα 
ἡ θεία φωνὴ * ὡς τὸ ὄντως χεχαθαρμένον xaX ἅγιον 
ἐν τῇ χατὰ Νόμον λατρείᾳ οὐχ ἔχοντα, εἰ χαὶ ἁγιά- 
ζεσθαι αὐτὰ τῇ ἀποχληρώσει τῆς νομοθεσίας ἐνομί- 
ζετο. Ὁμοίως γὰρ εἰς θυσίαν Θεοῦ ἀπούλήτοις, λύτρα 
δίδοσθαι ἀντὶ τῶν ἀνθρώπων παρ᾽ αὐτοῖς ἐτεθέσπιττο" 
ὡς τῆς παρὰ Ἰουδσίοις ἀλογωτέρας χαταστάσεως 
ἀναξίας ὑπαρχούσης τὴν λογιχὴν ἀναφέρειν λατρείαν, 
χαὶ τῷ τῆς Καινῆς Διαθήχης μνστιχωτάτῳ εἰς πνευ- 
ματιχὴν ὁλοχάρπωσιν προσάγεσθαι θυσιαστηρίῳ. 
Λύτρα δὲ, ὥσπερ ἑαυτῇ χατάλληλα εἰθισμένη πρλσ- 
άγειν τὰ: χατὰ Νόμον 07 αἱμάτων θυσίας (ἃς ὁ προφή- 


τῆς 'Hoataz. ὡς ἐχ προσώπου τοῦ Θεοῦ, μηδὲ ἐξητη- 


χέναι παρὰ τῶν χειρῶν αὐτῶν διορίζεται), ὡς πνευ- 

ματιχὴν δηλαδὴ τελείωσιν τοῦ σχοποῦ νομοθέτου 
- ἼΠΣ δὰ , * jm T 

ὁρῶντος. Τὰ δὲ sl; θυσίαν προσαγόμενα, Qv τὸ αἷμα 


D 
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προχεῖσθαι τῷ θυτιαστηρίῳ ἐνενόμιστο, “για δι- A erant, veluti ipsi convenientia, ul que solita esset 


εσταλμένως ὠνόμασται: χἀν τούτῳ δηλαδὴ τῆς ἀλη- 
θείας προδιαγραφομένης τῷ τύπῳ. Ὁ γὰρ ἑαυτὸν 
προσαγαγὼν τῷ Θεῷ χαὶ Πατρὶ θυσίσν, χαὶ προσφο- 
ρὰν εἰς ὀσμὴν εὐωδίας, ὁ Κύριος ἡμῶν Ἰησοῦς ὁ 
Χριστὸς, οὗτος μόνος χυρίως χαὶ ἀληθῶς ἅγιος ἔστι 
τε χαὶ ὀνομάζεται. 


offerre sacrificia quie ex lege fiunt per. sanguinem 
(quae sacrificia Isaias propheta, tanquam ex per- 
sona Dei loquens, ne requisivisse quidem de mani- 
bus eorum aflirmat !5), quippe ad spiritualem. ni- 
mirum perfectam et absolutam consecrationem et 
initiationem mente atque intentione legislatoris 


speetante, quie autem ad. sacrifieium offerebantur, quorum sanguinem ante altare profundi moris erat, 
sancta distinete. nominata sunt: quippe cum etiam in hae nimirum figura veritas longe ante describa. 
tur atque designetur. Nam qui seipsum obtulit Deo ac. Patri. victimam et oblationem in odorem 
suavitatis, Dominus noster lesus Christus !*, is solus proprie et vere sanctus el est et nomi- 


natur. 
᾽Αλλ᾽ ἴσως ἐρεῖ ὁ ἀπειθὴς Ἰουδαῖος, ὡς τῇ xax 


νόμον θυσίᾳ οὐ δυνάμενα προσάγεσθαι τῶν xaT αὖ- B possent primogenita earum quadrupedum, 


τὸν ἀχαθάρτων χτηνῶν τὰ πρωτότοχα,, λύτροις ἀντι- 
χαταλλάσσεσθαι εἴωθεν " ὁμοίως xa τῶν ἀνθρωπίνων 
πρωτοτόχων εἰς θυσίαν μὴ χατασφαττομένων (χαὶ 
γὰρ ἀπειχὸς τοῦτό γε, καὶ θείας νομοθεσίας ἀλλό- 
τριον), ταῦτα τῇ τῶν λύτρων ἀμείψει χαθιεροῦσθαι 
εἰχός. 'AXX ἐπισχεψάσθω, εἴγε μὴ τῷ ἐπιπροσθοῦντι 
ταῖς τῆς ψυχῆς αὐτῶν ὄψεσι χαλύμματι ἐμποδίζξετα:, 
ὡς ἤδη ἐν ἑτέρᾳ νομοθεσίᾳ τοὺς Λενΐτας εἰληφέναι 
εἰς ἀφιέρωσιν ἀντὶ τῶν πρωτοτόχων, τὸ ἱερὸν ἐδίδαξε 
Γράμμα, οὑτωσὶ φάσχον ἐν τοῖς ᾿Αριθμοῖς ἐπὶ λέξεως " 
Καὶ ἐλάλησε Κύριος πρὸς Motor «έγων" Ἰδοὺ 
£L. Anga τοὺς Λευΐτας ἐκ μέσου τῶν υἱῶν epa, 
ἀντὶ παντὸς πρωτοτόκου διανοίγογτος μήτραν 
παρὰ τῶν υἱῶν Ἰσραή.1" ἀύτρα αὐτῶν ἔσονται, 
καὶ ἔσονταί μοι οἱ Λευῖται. ᾿Εμοὶ γὰρ πῶν πρω- 
τότοκχον ἡγίασα &v "IcpanA, ἐν ἢ ἡμέρᾳ ἐπάταξα 
πᾶν πρωτότοχον ἐν γῇ Αἰγύπτῳ. Εἶτα τὸ ἀχρι- 
θὲς τῆς ἀμείψεως διαγορεύων ὁ νόμος, Εἶπεν Κύριος, 
φησὶ, πρὸς Μωσῆν Aéyor: ᾿Επίσχεψαι πᾶν πρω- 
tócoxov τῶν υἱῶν 'IcpaijA ἀπὸ μηνιαίου καὶ ἐπ- 
do, xal Aa τὸν ἀριθμὸν ἐξ ὀγόματος αὐτῶν. 
Καὶ λήψῃ τοὺς Λευΐτας ἐμοὶ ἀντὶ πάντων τῶν 
πρωτοτόχων τῶν υἱῶν Ισραή.1. Εἶτα τῆς συναρι- 
θμήσεως τῶν πρωτοτόχων πρὸς τὸν ἀριθμὸν τῶν 
Λευϊτῶν £v πλεονασμῷ εὑρημένης, φησίν "EAdAnce 
Κύριος τῷ Mute έγωγν" Λάδε τὰ λύτρα τῶν z.AEo- 
γαζόντων παρὰ τοὺς Λευΐτας ἀπὸ τῶν πρωτοτό- 
xar τῶν υἱῶν Ἰσραὴ.1, καὶ τήψῃ πέντε σίκιϊους 
κατὰ κεφαιὴν κατὰ τὸ δίδραχμον τὸ ἅγιον. Εἴπερ 
οὖν χατὰ τὸ ἱερὸν Γράμμα οἱ Λευῖτα: λύτρα εἰσὶ τῶν 
πρωτοτόχων τῶν υἱῶν Ἰσραὴλ, ὡς χαὶ 1 τῆς συναρι- 
θμήσεως ἀχρίθεια δηλοῖ, ὥστε τῶν πλεοναζόντων Ev αὐ- 
τοῖς στάθμιον ὡρισμένον τῷ νόμῳ ἀντιδοθῆναι * ποίῳ 
λόγῳ χαθ᾽ ἕκαστον τῶν πρωτοτόχων λύτρα δίδοσθα! ὁ 
νόμος διηγόρευσεν ; "EvY μὲν γὰρ τῶν ἀπροσδέχτων 
εἰς θυσίαν χτηνῶν, ἣ καταλλάττεσθαι, ταῦτα, ἣ λύτρα 
ὑπὲρ αὐτῶν δίδοσθαι ὁ νόμος φησίν * ἐπὶ δὲ τῶν ἀν- 
θρώπων, xax λύτρα δίδοσθαι, καὶ ἤδη τὴν ἀντάμειψιν 
διὰ τῶν Λευϊτῶν γενέσθα: μανθάνομεν * ὅπερ ἀσύμ.- 
φῶνον xat αὐτῷ νομιχῷ γράμματι φαίνεται, ὡς fj ἐν 
ποῖς χτήνεσι νομοθεσία δηλοῖ, χαὶ αὐτὴ 1j φύσις ὑφ- 
ἡγεῖται τοῦ πράγματος. Εἰ γὰρ μετὰ τὴν τῶν Asvi- 


τῶν πρὸς λειτουργίαν Θεοῦ ἀντὶ τῶν ποωτοτόχων 


5 ἴσα. αν, 11 sqq. '? Ephes. v,2. 
Pirnor. ἀκ. XLVI. 


Sed forsitan dicet incredulus Judzeus, cum non 
quae 
more illorum immundz habebantur, pro. legitima 
vietima offerri, pretio commutari ac redimi con- 
suevisse: similiter etiam. eum hominum primoge- 
niti pro victimis non mactarentur (etenim id. sane 
absurdum et a sanctione divina alienum fuisset), 
recte ac merito pretii compensatione redemp*os eos 
et consecratos fuisse. At nisi forte velamento, quod 
animi oculis. eorum officit, impeditur, consideret 
jam in alia constitutione sacras Litteras docuisse, 
Levitas sumptos esse qui loco primogenitorum 
consecrarentur, sic in Numeris ad verbum dicen- 
tes ?? : Et locutus est. Dominus ad Moysen dicens : 
Ecce sumpsi Levitas de medio filiorum Israel pro 
omni primogenito aperien'e vulvam α filiis Israel ; 
pro pretio illorum erunt, et erunt mei Levite : mihi 
enim omne primogenitum in. [srael. sanclificavi in 
illo die, quo percussi omne primogenitum in. lerra 
AEgyptii. Deinde certam et exquisitam compensa- 
lionis atque permutationis rationem quoque prze- 
scribens et exprimens lex : Locutus est Dominus, 
inquit, ad Moysen dicens : Inspice atque considera 
omnem primogenitum filiorum Israel, a mense uno 
el supra, οἱ nominatim inito numerum eorum, et 
accipies Levitas mi^i pro omnibus primogenitis filio- 
rum Israel. Deinde computatione atque recensione 
facta,cum deprehensum esset numerum primogenito- 
rum superare numerum Levitarum, Locutus est, in- 
quit, Dominus Moysi dicens : Accipe pretia redemptio- 
nis eorum, qui supra Levitarum numerum redundant 
de primogenitis filiorum Israet, et accipies. quinque 
siclos in singula capita juxta didrachmum sanctum. 
Si igitur Levit» primogenitorum filiorum Israel 
redemptionis pretia, prout est in sacris Litteris, sunt, 
quemadmodum etiam exacia computatio declarat, 
ita ut etiam a lege definitum atque statutum. pon- 
dus ac pretium pro iis, qui inter eos numero su- 
perabant, daretur: qua ratione singulatim. pro 
unoquoque primogenito redemptionis dari pretium 
lex pr:ecepit? Nam de quadrupedibus quidem, qu» 
ad sacrificium et victimam non idonesx, nec di- 
gni erant, qu assumerentur, vel permutari eas, vel 
pretium quo redimerentur pro iis dari lex jubet; 
de hominibus autem et redemptionis pretium dari, 


?" Num. (i1) 11 sqq. 
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atque etiam per Levitas compensationem fieri do- A ἀποχλήρωσιν λύτρα δίδοσθαι ἀντ᾽ αὐτῶν διηγόρευ- 


cenur, quod etiam cum ipsa littera legali non con- 
cordare nec conciliari posse, sed discrepare vide- 
tur, quemadmodum de quadrupedibus constitulio 
ostendit, et ipsa rei natura docet. Nam si etiam 
postquam Levit: pre primogenitis ad cultum 
divinum segregati eraut, prelia redemptionis pro 
ilis dari preceptum est, perspicuum est Levitas 
non habuisse in se vim parem et dignam, qui 
acciperetur pro redemptione et compensatione. 
Quod si ila est, multo magis indigua est ea, quie 
per argentum fiebat, redemptio primogenitorum : 
quanto .nimirum eliam nalura rationis et sensus 
expers viliorest, quam nalura humana. Verum- 
lamen quandoquidem, ut.inquit propheta *?, ocu- 
los suos occluserunt, et quod hinc consequitur 
cernere non possunt : nunquid etiam audire pote- 
runtipsum sapientissimum Michzeam exclamantem ὃ 
Ezo quidem non arbitror. Etenim etiam. auribus 
suis graviter audiunt. Veniat tamen beatus hic 
propheta, magna voce hse clamans, et spiritu 
prophetico przsignificans tam Judaicorum primo- 
genitorum, quam corporearum hostiarum oblatio- 
nis rejectionem ac reprobationem. Dicit enim : 
Per quam rem comprehendam Dominum, apprehen- 


ται. δῆλον ὡς τῶν Λευϊτῶν οὐχ ἐχόντων τὸ εἰς ἀντί- 
λυτρὴν ἰσοστάσιόν τε xai ἀξιόδεχτον. Εἰ Oi τοῦτο, 
πολλῷ μᾶλλον ἀναξιωτέρα d διὰ τῆς τοῦ ἀργυρίου 
προσαγομένη λύτρωσις, ὅσον πᾶσα ἣ ἄλογος xa ἀν- 
αἴσθητος φύσις τῆς ἀνθρωπίνης οὐσίας ἀτιμοτέρα 
χαθέστηχεν. Πλὴν ἐπείπερ χατὰ τὸν προφήτην τοὺς 
ὀφθαλμοὺς αὐτῶν ἐχάμμυσαν, καὶ τὸ Ex τούτου ἀχό- 
λουθον βλέπειν οὐ δύνανται: ἄρα δυνήσονται ἀχούειν 
χ᾽ αὐτοῦ σοφωτάτου διαχεχραγότος Μιχαίου; Ἐγὼ 
μὲν οὐχ οἶμαι. Καὶ γὰρ xal τοῖς ὠσὶν αὐτῶν βαρέως 
ἀχούουσιν - ὅμως ἱχέτω ὁ μαχάριος οὗτος προφήτης 
μεγαλοφώνως ταῦτα βοῶν, χαὶ τῷ προφητιχῷ προ- 
αἰνισσόμενος πνεύματι τὴν τῶν Ἰουδαϊκῶν πρωτο- 
πόχων ἀποθολὴν, ὁμοίως τῇ τῶν σωματιχῶν θυσίων 
προσαγωγῇ φησὶ q&p* "Ev τίνι καταϊάδω τὸν 
Κύριον, ἀντιϊήψομαι Θεοῦ μου ὑψίστου; El κα- 
ταϊήψομαι αὐτὸν ἐν μόσχοις ἐγιαυσιαίοις ; Εἰ 
προσδέξεται Κύριος ἐν χιλιάσι κριῶν, ἣ ἐν μυ- 
ριάσι χιμάρων πιόνων; 
ἀσεδείας, καρπὸν κοιλίας μου ὑπὲρ ἁμαρτιῶν μου; 


Εἰ δῷ πρωτότοχά μου 


᾿Αχουέτωσαν οἱ τὴν καρδίαν παχεῖαν ἔχοντες, ὅπερ 
αὐτῶν ὁ προφήτης περὶ ἡμῶν χατηγόρησεν, ὡς 
πρωτότοχα ἀσεθείας ὁ μαχάριος Μιχαίας τὰ χατὰ 
σάρχα Ἰσραὴλ πρωτότοχα ἐξωνόμασε. 


dam Deum meum altissimum? An comprehendam eum per vitulos anniculos ? An admittet Dominus. per 
mille arietes, aut per decem millia caprarum. pinguium? An. dabo. primogenita mea impietatis, [ructum 
ventris mei pro peccatis meis *! ? Audiant qui cor crassum habent, qua de re eos antenos accusa- 
verit propheta, ut primogenita impietatis ea, qux» secundum carnem primogenita Israelis erant, beatus 


Michaeas nominaverit. 


Qui igitur sancta hzc existimarunt, qu: pro- c Πῶς οὖν ἅγια ταῦτα ὑπειλήφασιν, ἅπερ προφητιχῷ 


phetico verbo impietatis primogenita nominata 
sunt? Dicant nobis vere balbutientes lingue, qua 
non possunt recle pronuntiare et eloqui veritatein, 
quomodo propheta per Spiritum sanctum loquens 
fructum impietatis ausus sit ΘᾺ vocare? Qui fiat ut 
oratio, quz de redemptione horum loquitur, :qua- 
lis eL secum consentanea esse non videatur, quan- 
tum attinet ad cam, qui se prima fronte. atque 
inspectione offert, litterze sententiam, quanquam lex 
apud nos et sancta et spiritualisesse tum intelligitur, 
ium creditur? Videte Judaicorum curruum colliga- 
tosaxes, quemadmodum ZEgyptiorum olim vehicula 
in Rubris undis *?*. Verum loco virgz immittatur in 
mare orationis veri legislatoris et regis glori: 


Cüristi virtus et auxilium, et deducat. populum D 


suum in viam rectam altioris sensus ac specula- 
tionis, ut eamus in urbem domicilii scienti: atque 
veritatis, eL obruat, adversarios inexpugnabilis οἱ 
iuvieta gloria divina; cujus plena est universa Ler- 
ra, ut cognoscamus Dominum, ut inquit Scriptuva, 
sicut aqua multa ad operiendum maria. 

Jam nunc quidem carnem indutus Deus primo- 
genitam diaboli sobolem sive peccatum et morti- 
ficavit et abolevit, et simulatque natus est in carne, 
condemnalionem viliositatis sibi confecit, et abso- 
lutam ejus abolitionem per sese praestitiLac reprzesen- 


?9 sa, v), 10. *' Mich. vi, 6, 7. 


323 Exod. xiv, 25 


λόγῳ ἀσεθείας πρωτότοκα ὠνομάσθησαν; Λεγέτωσαν 
ἡμῖν αἱ ὄντως ψελλίζουσαι γλῶσσαι, αἱ μὴ δυνάμε- 
ναι ὀρθολεχτεῖν τὴν ἀλήθειαν, πῶς ὁ προφήτης, ἐν 
Πνεύματι ἁγίῳ φθεγγόμενος, χαρπὸν ἀσεθείας ταῦ- 
τα γαλεῖν ἀπετόλμησε; Πῶ: ὁ περὶ τῆς τούτων 
λυτρώσεως λόγος τὸ ὁμαλὸν xa ἀχόλουθον ἑαυτῷ 
ἔχων οὐ φαίνεται, ὅσον χατὰ τὸ τοῦ γράμματος 
πρόχειρον; χαίτοιγε τοῦ νόμου παρ᾽ ἡμῖν ἁγίου τε 
χαὶ πνευματιχοῦ εἶναι νοουμένου τε χαὶ πιστενομέ- 
νου. Ὁρᾶτε τῶν Ἰουδαϊχῶν ἁρμάτων συνδεδεμένους 
ἄξονας, χαθάπερ πάλαι τῶν Αἰγυπτίων τοὺς δίφρους 
ἐπὶ τῶν Ἐρυθραίων ναμάτων. ᾿Δλλ᾽ ἐπαφείσθω ἀντὶ 
ῥάθδου τῇ θαλάσσῃ τοῦ λόγου ἡ τοῦ ἀληθοῦς νομοθέ - 
που xal βασιλέως τῆς: δόξης Χριστοῦ δύναμις γαὶ 
βοήθεια, xaX ὁδηγησάτω τὸν λαὸν αὑτοῦ εἰς ὁδὸν εὐ- 
θεῖαν ἀναγωγῆς te xal θεωρίας, τοῦ πορενθῆναι εἰς 
πόλιν χατοιχητηρίου γνώσεώς τε xal ἀληθείας, χαὶ 
ἐπιχαλυψάτω. τοὺς ἐναντίους τῆς θείας δόξης τὸ 
ἀπροπσμάχητον" ἧστινος πεπλήρωται ἡ σύμπασα 40» 
τοῦ γνῶνα! τὸν Κύριον, ὥς φησιν ἡ Γραφὴ, ὡς ὕδωρ 
πολὺ χαλύψαι θαλάσσας. 

"Apzt μὲν τὴν πρωτότοχον τοῦ διαβόλου γονὴν, 
ἤγουν τὴν ἁμαρτίαν ὁ σαρχωθεὶς Θεὸς ἐνέχρωσέ 
τε χαὶ ἐξηφάνισεν, ἅμα τῷ γεννηθῆναι χατὰ τὴν 
σάρχα, τὴν χατάχρισιν ἑαυτῷ τῆς χαχίας ποιησόάμε- 
νος, χαὶ τὸν παντελῆ ταύτης ἀφανισμὸν ἐν ἑαυτῷ 


sqq. 
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ἐργασάμενος, θρήνων τὰς ἐναντίας δυνάμεις ἐπλήρω- A lavit, ploratibus et lamentationibus copias adver- 


σεν, χαθάπερ σχεύη τινὰ παρ᾽ αὐτῶν λαθὼν τοὺς ἀπὸ 
ἀνατολῶν ἐλθόντας ΔΜάγους, χαὶ τῇ προσχυνήσε: χαὶ 
ἐπιγνώσει τῆς αὐτοῦ δεσποτείας εὔχρηστα σχεύη τῷ 
Δεσπότῃ γεγενημένους εἰς συνεργίαν τῆς οἰχοδομῆς τῆς 
Ἐχχλησίας, τῆς ὄντως θεοτεύκτου σχηνῆς, ἣν ἔπηξεν 
ὁ Κύριος, χαὶ οὐχ ἄνθρωπος " ἄρτι δὲ χαθάπερ πηλοῦ 
χαὶ πλινθείας πάλαι τὸν Ἰσραὴλ, οὕτω τοῦ γηΐνου 
φρονήματος τὸ ἀνθρώπινον γένος ἐν αὑτῷ λυτρωσάμε- 
νος, φυγεῖν μὲν Αἴγυπτον τοῦτο memolnxz, τουτέστι 
τὸ τοῦ θανατου στυγητὸν xal ζοφῶδες φρούριον. 
᾿Αγιάζει δὲ τῷ Θεῷ xat Πατρὶ οὐ μόνον τὰ τῶν ἀν- 
θρώπων πρωτότοχα, ἀλλ᾽ ἤδη καὶ πᾶν τὸ ἀνθρώπινον 
φῦλον, διὰ τῆς ἐν αὐτῷ ἀπαρχῆς τοῦ ἡμετέρου φυρά- 
μᾶτος, τουτέστι τῆς ἐξ ἡμῶν ληφθείσης αὐτῷ cap- 
χὸς ἐψυχωμένης νοερῶς, ὅλον ὥσπερ ἀναζυμῴώσας εἰς 
ἁγιασμὸν τῆς ἀνθρωπίνης οὐσίας τὸ σύγκριμα. El 
γὰρ ἀπαρχὴ ἁγία, καὶ τὸ φύραμα, φήσαιμι ἂν νῦν 
εἰχότως χἀγὼ χατὰ τὸν θεῖον ᾿Απόστολον. Καὶ χαθά- 
περ πάλαι τὴν ἱερατεύειν λαχοῦσαν φυλὴν ἀντὶ τῆς 
τῶν πρωτοτόχων ἀπαρχῆς ὁ νομοθέτης λόγος τυπιχῶς 
τῷ Θεῷ προσηγάγετο " οὕτω νῦν ἐν τῷ λαμπρῷ χα- 
ραχτῆρι τῆς ἀληθείας τὸν ἀρχιερέα xat ᾿Απόστολον 
τῆς ὁμολογίας ἡμῶν, τὸν ὅσιόν τε χαὶ ἄχαχον χαὶ 
ἀμίαντον, χαὶ παντὸς ἁμαρτωλοῦ χεχωρισμένον ῥύ-- 
που τε xal φρονήματος, τῷ Θεῷ χαὶ Πατρὶ σωματι- 
χῶς προσενηνέχθαι γινώσγομεν ἀντὶ τῆς χαθαγια- 
σθείσης αὐτῷ διὰ πίστεως ἀνθρωπότητος - xa το- 
σούτῳ μᾶλλον, ὅσῳπερ οὐδὲ ὑπερτεροῦσαν xal ὑπερ- 
πλεονάζουσαν παρὰ τὸν ἑαυτὸν δεδιυχότα λύτρον ἀντὶ 
τὸν 


του 


πολλῶν ὅλην ὁρῶμεν τὴν ἀνθρωπότητα, χατὰ 
τῆς ἁγιότητος λόγον (χαθάπερ ἐν τῇ σχιᾷ 

νόμου ἐν πλεονασμῷ παρὰ τοὺς Λενῖτας τὰ πρωτό- 
τοχᾶ εὕρηνται), ἀλλὰ χατόπιν αὐτοῦ παμπληθὲς ἀπ- 
ειλειμμένην, καθόσον χωρὶς πάσης ἀντιλογίας τὸ εὐ- 
λογούμενον ἔλαττον τοῦ εὐλογοῦντος χαθέστηχε. Καὶ 
τότε μὲν εἰς μόνον τοῦ Ἰσραὴλ τὸ ἔθνος τὸ τῆς Acvi- 
τιχῆς ἱερωσύνης ἀξίωμα ἐχρημάτιζε, χαὶ μόνον τῶν 
παρ᾽ αὐτοῖς πρωτοτόχων λύτρα εἶναι οἱ Λευῖται 
μεμαρτύρηνται" Χριστὸς δὲ ὁ παραγενόμενος ἀρχιε- 
ρεὺς τῶν μελλόντων ἀγαθῶν, ὡς ὁ πάνσοφος Παῦ- 
λός φησιν, χαὶ οὐ χατὰ τὴν τάξιν ᾿Λλαρὼν, ἀλλὰ χατὰ 
τὴν τάξιν λϊελχισεδὲχ, χαθὼς τὸ θεῖον προξχρησμ- 
(nos λόγιον, τῇ μὲν μεταθέσει τῆς ἱερωσύνης τῷ 
ρόδηλον γὰρ ὅτι 


ἐξ ἑτέρας αὐτὸν εἶναι φυλῆς (π 
ἐξ Ἰούδα ἀνατέταλχεν ὁ Κύριος ἡμῶν Ἰησοῦς Χρι- 


στὸς) χαὶ τὴν τοῦ νόμου μετάθεσιν ἀπειργάσατο, ἀπὸ 


ε 


τῆς χατὰ νόμον σχιᾶς ἐπὶ τὸ τῆς βασιλείας τῶν οὐ- 
ρανῶν μεταθέμενος ἡμᾶς Εὐαγγέλιον, χαθάπερ ἀπὸ 
πἧς Λευϊτιχῆς ἐπὶ τὴν βασιλιχὴν φυλὴν τὸ τῆς ἱερω- 
σύνης ἀξίωμα - τῇ 05 χατὰ τὴν τάξιν Μελχ!σεδὲχ ἀφ- 
ομοιώσει οὐχ ὑπὲρ μόνου τοῦ Ἰσραὴλ, ἀλλ᾽ ὑπὲρ 
πάντων τῶν ἐθύῶν λύτρον ἑαυτὸν τῷ Πατρὶ προσηγά- 
ἵξτο, χαὶ τῆς πάντων ἀνθρώπων ὁμολογίας ἀρχιερεὺς 
χαθέστηχεν, ἐπεὶ χαὶ ὁ Μελχισεδὲχ ἐκ τῆς ἐθνιχῆῇῆς 
μοίρας εἶναι γνωρίζεται, xav ἐχ τοῦ ᾿Αδραὰμ, γένους 


εὑρίσχεται. Ἢ δὲ χατὰ νόμον τῶν πέντε διδραχυά- 


"ul u, 1sqq. ?* Hebr. viir, 2. 
h, 17. 


n 


D 


39 tom. x5, Δ; 


sarias opplevit, tanquam vasa atque instrumenta 
quedam ab iis ablatis Magis, qui ab orientalibus 
partibus venerunt??, et adoratione et agnitione 
Dominic: potestatis ejus commoda et apta. Do- 
mino instrumenta facti sunt, in subsidium et ad- 
jumentum zdifieationis Eeclesi:e , ἃ Deo revera 
confecti tabernaculi, quod Dominus fixit et. non 
homo?* ; jam nune item tanquam a Into et lateri- 
tio opere olim Israelem, sie à terreno sensu hu- 
manum genus cum per sese liberasset et redemis- 
set, ut /Egyptum quidem, id est, mortis horren- 
dum. et. calieinosum castellum. fugeret, effecit. 
Sanetilicat autem Deo et Patri non solum hominum 
partus primogenitos, sed etiam omne genus huma- 
num pereas, quas in sese sumpsit, nostrze massae 
atque materie primitias, id est, per carnem, quae 
intellectualiter, et ut mente sola percipi potest, 
amimabatur, a nobis sumptam totam ad sanctifica- 
tionem quasi refermentans human: natura mas- 
sam atque concretionem. Nam merito dixerim ego 
quoque nune, sicuti divinus ait. Apostolus: Si 
primiic sancti sunt, eliam. materia atque massa *" 
inde confecta sancta fuerit. Ac | quemadmodum 
clim oratio, qua lex ferebatur, typice, id est, per 
fizsuram, qua futurum presignificabatur, eam tri- 
bum, cui sacerdotii munus obvenerat, pro primo- 
genitorum primitiis Deo. obtu'it : ita nunc per 
claram veritatis effigiem | pontificem. et apostolum 
nostra confessionis sanetum illum et innocentem, 
qui ab inquinamentis maliti:e vacuus, qui omnium 
peecati tam sordium quam sensus atque cogitatio - 
nis expers fuit, corporaliter pro ea, qu:e per fidem 
ci sanctificata est, humana natera Deo ac Patri 
oblatum esse intellizimus, et eo magis quod ne nu- 
mero quidem superare ae redundare proter eum 
qui seipsum dedit pro pretio, quo multi redime- 
rentur, totam. humanam naturam videmus, quod 
quidem. attineat ad ralionem sanctitatis (quemad- 
modum in umbra legis Levitis numero plures pri- 
mogeniti inventi sunL?*), sed longissimo spatio a 
tergo relictam , quatenus absque omni contradi- 
ctione id, cui benedicitur, benedicente inferius est. 
Ac tune quidem ad solam Israeliticam gentem Le- 
vitiei sacerdotii dignitas referebatur, ac pro eo- 
rum primogenitorum duntaxat, qui apud Israelitas 
wascerentur, redemptionis pretio Levitas sumptos 
esse, Scripturz testimonio de ipsis proditum est : 
Christus vero, qui futurorum bonorum pontifex 
advenit, ut sapientissimus Paulus inquit *", et non 
secundum ordinem Aaron, sed secundum ordinem 
Melehisedec, quemadmodum divinum pr«signifi- 
cavit oraculum, sacerdotii quidem translatione, eo 
quod ipse esset ex alia tribu (perspicuum est euim 
ex Juda ortum esse Dominum nostrum. Jesum 
Christum), etiam legis translationem effecit, et ab 
legali umbra transtulit nos ad Evangelium regni 


16 Num, m, 10 544. ? Hebr. vir, 9, 115; vit, 
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celorum, quemadmodum ab Levitica tribu ad re- A τῶν ὑπὲρ ἑχάστηυ τῶν πρωτοτόχιον συντίμησις ἐμ- 


giam tribum sacerdotii dignitatem traduxit : as- 
similatione vero qu: fit secundum ordinem Melchi- 
sedec, non pro solo Israele, sed pro omnibus gen- 
libus pretium redemptionis sese Patri obtulit, et 
omnium hominum confessionis pontifex exstitit, 


φαίνειν οἶδεν αἰνιγματωδῶς, ὡς χρὴ ἕχαστον ἡμῶν 
πᾶσαν αἴσθησιν ἁγιάζειν Θεῷ, καὶ τὰ ἐν τούτοις, 
χαθαρὸν xal ἡδονῆς πάσης ἀτόπου ἀλλότριον προσ- 


ἀγειν τῷ χτίσαντι καθάπερ τι λύτρον εὐαγές τε xai 
ἔννομον. 


quoniam -Melcehisedec quoque tam ex parte 'gentium extranearum, quam ex genere Abrahami esse 
ostenditur atque reperitur. Porro qua ex lege fiebat zstimatio quinque didrachmorum pro unoquoque 
primogenito, per abditas verborum ambages et involucra significare solet, oportere unumquemque 
nostrum omnes sensus Deo sanctificare, atque ea qu:e per sensus fiunt, purum et ab omni inhonesta 
voluptate alienum quasi quoddam redemptionis pretium sanctum atque legitimum offerre Crea- 


tori. 

Hujus sacri diei festi nos hodie memoriam ce- 
lebramus, hic mysterii explicatio spiritualis prze- 
Senlem sanclum atque solemnem conventum co- 
egiL, qua explicatione ex lege quidem, ut apparebat, 
Servator offerebatur, sed ut spiritu intelligitur et 
mente percipitur, primitias nostrae conspersionis 
Patri offerens totam eam sacram reddebat, et ad 
divinam oblationem idoneam efficiebat. Hoc enim 
olim lex parturiebat, et ad hoc spectabat consti- 
tutio legis tum de primozgenitis, tum de Levitarum 
compensatione, tum de didrachmorum stima- 
tione. Sic per mare Scripturarum divinarum gratia 
Spiritus nos transduxit. Sed videamus etiam ad- 
xersariorum conclusionem atque demonstrationem. 
Ác jam quidem superius nobis tum de Levitis, 
tum de primogenitis tota constitutio legis pate- 
facta est : sed quemadmodum magnus Moyses po- 
pulum animo confirmans et adhortans, affirmabat 
illum ZEgyptios non amplius visurum esse ?* : ita 
ego quoque nunc provehor, ut peculiari Dei populo 
bonum nuntium apportem, fore ut non amplius 
umbratilis cultus corporea castra videamus. Ubi 
enim, postquam proditus est magnus ille Ponti- 
fex, Levitarum sacrificium est? Ubi, posteaquam 
mundus pretio redemptus et expiatus est, primo- 
genitorum computatio atque :xstimatio? Ubi reli- 
quarum czremoniarum legalium exacta illa prie- 
scriptio atque observatio? Non vides, quoad nox 
ignoranti» res universas occupatas tenebat, siel- 
larum in modum obscurum quemdam, modicum 
atque exilem splendorem praebuisse eum, qui ex 
legis prescripto cultus przestabatur ; sed postquam 
justiti:e sol exortus est, ct oriens ex alto apparuit, 
et salutis dies illuxit, evanuit legalium constitu- 
tionum fax superante lumine gratiz victa. Nonne 
prostratum et solo :equatum jacet, quemadmodum 
proceres et currus, praeclarum illud templum? 
Nonne omnis elatio atque superbia, omnes spiritus, 
quos nomine ejus pontifices sumpserant, concide- 
runt alque demissi sunt? An non omnis demersa 
atque confusa est eorum illa tam bene ordi- 
nata atque constituta legalis disciplina ? Nonne 
funditus periit ea, quz apud Judaos vigebat, in- 
stitutarum consuetudinum diligens et accurata ob- 
servatio? Ubi enim hostias pro nuper cnixis mu- 


1* Exod. xiv, 13. 


Ταύτης ἡμεῖς σήμερον τῆς ἱερᾶς τελετῆς τὴν &vá- 


B ἔνησιν ἑορτάζομεν, αὕτη ἡμῖν ἡ πνευματιχὴ τοῦ 


μυστηρίου ἀνάπτυξις τὴν παροῦσαν συνεχρότησεν 
ἁγίαν πανήγυριν " xa0' ἣν νομιχῶς μὲν προσήγετο ὁ 
Σωτὴρ χατὰ τὸ φαινόμενον, νοητῶς Oi xal πνευμα- 
τιχῶς τὴν ἀπαρχὴν τοῦ ἡμετέρου φυράματος τῷ Πα- 
τρὶ προσαγαγὼν, ὅλον αὐτὸ ἱερὸν ἀπεδείχνυε, χαὶ πρὸς 
θείαν προσαγωγὴν ἐπιτήδειον. Τοῦτο γὰρ πάλαι ὁ 
νόμο: ὥδινε, xai πρὸς τοῦτο ἑώρα T, τε περὶ τῶν 
πρωτοτόχων νομοθεσία χαὶ τῆς τῶν Λευϊτῶν ἀντιδό- 
σεως χαὶ τῆς τῶν διδραχμάτων συντιμήσεως. Οὕτως 
ἡμᾶς διεδίθασε διὰ τῆς θαλάττης τῶν ἁγίων Τραφῶν 
ἡ χάρις τοῦ Πνεύματος. ᾿Αλλ᾽ εἴδωμεν xal τὴν τῶν 
ἐναντίων σύγχλειτίν τε xa ἀπόδειξιν. Ἤδη μὲν οὖν 
ἀνωτέρω χατάδηλος ἡμῖν ἡ περὶ τῶν Λευϊτῶν τε χαὶ 
πρωτοτόχων πᾶσα νομοθεσία γεγένηται, ἀλλὰ χα- 


C 09: ὁ μέγας Μωῦσῆς παραθαρσπύνων τὸν λαὸν μηχέτι 


ὄψεσθα: τοὺς Αἰγυπτίους διεθεδαιώσατο " οὕτω χἀγὼ 
νῦν προάγομαι τὸν τοῦ Θεοῦ περιούσιον λαὸν εὐαγγε- 
λίζεσθαι, ὡς οὐχέτι τῆς σχιώδους λατρείας τὸ σωμα- 
τιχὸν στρατόπεδον θεασόμεθα. Ποῦ γὰρ μετὰ τὴν φα- 
νέρωσιν τοῦ μεγάλου ᾿Αρχιερέως ἡ τῶν Λευϊτῶν ἱερουρ- 
γία; Ποῦ μετὰ τὸ τοῦ χόσμου χαθάρσιον λύτρον ἣ 
τῶν πρωτοτόχων συντίμησις ; Ποῦ ἡ λοιπὴ τῆς νομι- 
xis τελετῆς ἀχρίδεια; Οὐχ ὁρᾷς ὅτι ἕως ὅτε ἡ νὺξ 
τῆς ἀγνοίας χατεῖχε τὰ σύμπαντα, ἀστέρων δίκην 
ἀμυδράν τινα xa σύμμετρον αὐγὴν d xac νόμον 
παρεῖχε λατρεία" ὅτε δὲ ὁ τῆς διχαιοσύνης ἀνέτειλεν 
ἥλιος, καὶ ἡ ἐξ ὕψους ἀνατολὴ ἐπέφανε, xal τῆς 
σωτηρίας ἡμέρα ἐπέλαμψεν, ἀφανὴς ἡ τῶν νομιχῶν 
διατάξεων δαδουχία ἐγένετο ,ιτῷ ὑπερλάμποντι φωτὶ 
νιχωμένη τῆς χάριτος; Οὐχ ἠδάφισται, καθάπερ οἱ 
τριστάται χαὶ τὰ ἅρματα, ὁ περιώνυμος ἐχεῖνος 
ναὺς, xal πᾶσα d τῶν ἀρχιερέων ἐπ᾽ αὐτῷ μεγαλο- 
φροσύνη xal ἕπαρσις; Οὐ πᾶσα χατεχλύσθη αὐτῶν 
xa συνεχέθη ἡ νομικὴ εὐταξία; Οὐχ ἄρδην ἀπόλωλε 
τῶν παρὰ Ἰουδαίοις ἐθῶν ἡ ἀχρίθεια ; Ποῦ γὰρ τὰς 
θυσίας τὰς ὑπὲρ τῶν ἀρτιτόχων γυναιχῶν προσ- 
αγάγοιεν, τοῦ ἐχλελεγμένου τόπου διαπεπτωχότος, 
χαὶ σαφῶς διορισθέντος, μὴ ἐξεῖναι ἑτέρωθί που παρ᾽ 
αὐτῶν τὰς θυσίας προσάγεσθαι; Ποῦ i| ἱερατιχὴ 
στολή τε xai ἀξία xai τὰ λοιπὰ ἅπαντα ; ᾿Αλλ᾽ ἵνα 
μὴ τὰ xaü' ἔχαστον διεξιόντες, χαθάπερ νεχρῶν 
συνεχεῖ ἐπαφῇ τε χαὶ θεωρίᾳ τὸ ὄμμα τῆς ψυχῆς 
δειδιξώμεθα, ἐχείνους μὲν ἐάσωμεν τεθνηχότας πυρὰ 


1169 


DE OCCURSU DOMINI, ETC. 


1170 


τὸ ὕδωρ τοῦ vourzoo γράμματος * ἡμεῖς δὲ τῷ quav- A lieribus offerre possint, cum ille delectus ad eam 


θρώπῳ Θεῷ. τὸν ἐπινίχιον ὕμνον ἄσωμεν, xaX τῇ 
ὄντως οὐρανίῳ τραφέντες τροφῇ, χαὶ τῷ &x τῆς ἀλη- 
θινῆς πέτρας νάματι ποτισθέντες, ἔλθωμεν ἐπὶ τὸ 
ὄρος τοῦ Θεοῦ. Xtopfjó* τουτέστι, τὴν ὑψηλὴν τοῦ 
Εὐαγγελίου διδασχαλίαν, ἵνα τῇ φωνῇ τῶν θείων 
σαλπίγγων, τοῖς ῥήμασι τοῦ μαχαρίου Λουχᾷ τὴν ἔσω 
ἀχοὴν προσθάλωμεν, καθάπερ ἐξ ἁγίων ἀδύτων 
βοῶντος τῆς μυσταγωγίας τοῦ Πνεύματος" Καὶ ἐγέ- 
vero ὡς ἐπλήσθησαν αἱ ἡμέραι τοῦ καθαρισμοῦ 
αὐτῶν, ἀγήγαγον οἱ γογεῖς τὸ παιδίον ᾿Ιησοῦν' 
παραστῆσαι τῷ Κυρίῳ, καθὼς γέγραπται ἐν γόμῳ 
Κυρίου, ὅτι Πᾶν ἄρσεν διανοῖγον μήτραν, ἅγιον' 
τῷ Κυρίῳ κιϊιηθήσεται" καὶ τοῦ δοῦναι θυσίαν 
κατὰ τὸ εἰρημένον ἐν γόμῳ Κυρίου, ζεῦγος τρυ- 
γόγων,, ἣ δύο γεοσσοὺς περιστερῶν. Kal ἰδοὺ ἦν 
ἄγθρωπος ἐν Ἱερουσαϊὴμ, ᾧ ὄνομα Συμεὼν, καὶ ó 
ἄνθρωπος οὗτος δίκαιος καὶ εὐϊαδὴς, προσδεχό- 
μεγὸς zapáxAmcu τοῦ ᾿Ισραή.1" καὶ Πνεῦμα 
ἅγιον ἦν ἐπ᾿ αὐτῷ, καὶ ἦν αὐτῷ κεχρηματισμέ- 
vov ὑπὸ τοῦ Πνεύματος τοῦ ἁγίου, μὴ ἰδεῖν 0áva- 
vor, πρὶν ἂν ἴδῃ τὸν Χριστὸν Κυρίου ἐν σαρκὶ, 
καὶ ἤνιθεν ἐν τῷ Πνεύματι εἰς τὸ ἱερόν. Τί ἐστι, 
Προσδεχόμεγος παράκλησιν τοῦ 'IoparjA; Τουτ- 
ἕατιν, ἀναμένων τὴν φανέρωσιν τῆς ἀληθείας, xal 
τὴν πρὸς ταύτην τοῦ Ἰσραηλίτου λαοῦ ἀπὸ τῆς νομι- 
χῆς σχιᾶς μεταχώρησιν᾽ ἐπὶ τῷ ἀφεθέντα τοῦ ὑπὸ 
τὰ στοιχεῖα τοῦ χόσμου εἶναι τῷ τῆς ἀληθείας στοι- 
χειοῦσθαι διδασχαλείῳ, xaX τῇ xav αὐτὴν χαταρτί- 
ζεσθαι τελειότητι. Οὐδὲ γὰρ ἂν ἔχοι τις εἰπεῖν, ὡς ἐν 
δυσπαθείᾳ ὄντων τῶν Ἰουδαίων, χαὺ ἐν αἰχμαλωσίᾳ 
τινὶ χατεχομένων, τὴν τούτων ἀνάχτητιν χαὶ πρὸς τὸ 
εὔθυμον xai ἀρχαῖον ἐπάνοδον ἐξεδέχετο: πάσης ab- 
τυῖς τῆς παλαιᾶς συνηθείας εὐνομουμένης, xai τοῦ 
ναοῦ ἑστῶτος, χαὶ τῶν ἐν αὐτῷ θυσιῶν προσαγομέ- 
νων, χαὶ πάσης ἑτέρας ἰδιωτιχῆς τῷ γένει αὐτῶν 
ὑπαρχούσης πολιτείας πεφυλαγμένης. 


rem locus dirutus atque collapsus sit, et aperte 
dictum sit, non lieere in aliquo alio loco hosiias 
ab iis offerri *"? Ubi sacerdotalis illa stola, et di- 
gnitas, et omnia reliqua? Verum ne singulatim 
omnia persequentes, siculi mortuorum crebra at- 
trectatione atque inspectione animi oculo terrorem 
ingeneremus, illos quidem sinamus mortuos juxta 
aquam litter: legalis : nos: autem benigno Deo vi- 
ctorie carmen et hymnum canamus, et vere co- 
lesti cibo nutriti, et ex vera petra profluentis aquae 
potu refecti, veniamus ad montem Dei Choreb, id 
est, ad altam Evangelii doctrinam, ut voci divi- 
narum tubarum, verbis nimirum beati Luca inter- 
nas aures adlmoveamus, tanquam ex sacris adytis et 


D penetralibus sacre doctrinz spiritus clamantis ?? : 


Et [actum est, cum impleti essent dies purificationis 
eorum, adduxerunt parentes. puellum Jesum, ut si- 
slerent οἱ exhiberent eum. Domino, sicut. scriptum 
est. in lege Domini : Omne masculinum aperiens 
vulvam, sanctum Domino vocabitur, et wt. darent 
hostiam, prout dictum est in lege Domini, par turtu- 
rum aut duos pullos columbarum. Et ecce homo erat 
Jerosolymis cui nomen erat. Simeon, et is homo ju- 
stus el religiosus, exspectans consolationem Israelis, 
et Spiritus sanctus erat in eo, et oraculum ei reddi- 
derat Spiritus sanctus. eum non visurum mortem 
priusquam vidisset. Christum Domini in carne, et 
venit instinctu Spiritus in templum. Quid est id quod 
dicit, Exspectans consolationem Israelis ? Moc est, 
exspectans dum manifesta fieret veritas, et ab um- 
bra legali ad eam populus Israeliticus transiret, 
ut dizissus ab ea subjectione, qua elementis mundi 
Obnoxius erat, veritatis elementorum doctrina in- 
sütueretur, ejusque perfectione concinnaretur. 
Neque enim dicere quis potest, cum Jud:i versa- 
rentur in moerore atque afflictione et in captivitate 


aliqua detinerentur, illum horum recuperationem, et in pristinum locum et statum restitutionem, ac 
reditum ad animi tranquillitatem atque Letitiam  exspectasse: quippe cum omnes illi antiqui ritus 
ab iis recte et juxta legis przescripta observarentur, et templum staret, et consuetz in eo hostie offer- 


rentur, reliquusque privatus status gentis eorum incolumis servaretur. 


Εἰ δὲ τὸ ὑπὸ Ρωμαίους αὐτοὺς εἶναι προθδάλλεται, 
χαὶ τὸ χαθεστάναι τὸν Ἡρώδην βασιλέα τῆς Ἰου- 


Quod si quis proponit eos subditos fuisse Ro- 
manis, et Herodem, qui genere alienigena esset, 


δαίας ἀλλόφυλον τὸ γένος ὑπάρχοντα: γινωσχέτω ὁ p regem Jud: constitutum fuisse, is cogitet idcirco 


παιοῦτος, ὡς οὐδὲν παρὰ τοῦτο ἣ χατὰ νόμον πολιτεία 
παρεθλάπτετο ἐχ τοῦ ὑπὸ ἀλλοεθνοῦς τὸν Ἰσραὴλ 
βασιλεύεσθαι, ὥστε τὴν περὶ τούτου παράχλησιν τὸν 
δίχαιον πρεσθύτην ἐχδέχεσθαι. Καὶ γὰρ διαφόρως 
συμθέθηχε, χαθάπερ τινὰ στασιώδη υἱὸν ὑπὸ τοῦ 
πατρὺς αὐστηρῷ τιν: παιδαγωγῷ πρὸς σωφρονισμὸν 
παραδοθῆναι, οὕτω τὸν Ἰσραὴλ πολλάχις ὑπὸ βασι- 
λείαν γενέσθαι ἀλλόφυλον. Καὶ δηλοῖ ἣ ἐν Αἰγύπτῳ 
τοῦ λαοῦ ἐπὶ πλεῖστον ὅσον διατριθὴ, xal ὁ προφήτης 
Ἱερεμίας ἐν τοῖς χρόνοις Σεδεχίου τοῦ βασιλέως ἐχ 
θείου προστάγματος πρὸς αὐτόν τε χαὶ τὸν ὑπ' αὐτοῦ 
λαὸν διαλεγόμενος, ὑπὸ τὸ σχῆπτρον τοῦ Ναθουχοδο- 
, νόσωρ γενέσθα!, καὶ προσχωρῆσαι τοῖς Χαλδαίοις. 


39 Deut, xi, ὃ. ?? Luc. 11, 22 sqq. 


nihil legali statui mocitum et incommodatum 
fuisse, quod populus Israeliticus ab divers: gentis 
rege gubernabalur , nt ejus rei justus ille senex 
consolationem exspectaret. Etenim diversis modis 
conligit ut, tanquam filius seditiosus el contum?v 
a patre aspero atque severo alicui pdagogo tra- 
ditur in disciplinam coercendus el castigandus, 
ita Israeliticus populus sepe externo. regno subju- 
garetur. Quam rem indicat illius populi in JEgy pto 
quam diutissima commoratio, et propheta Jere- 
mias temporibus Sedecie regis jussu divino cum 
ad illum ipsum, tum ad populum, qui ejus imperio 
subditus erat, verba faciens dixit fore ut. sub 


11 


deis dederentur?', Non solum autem hos, qui 
acerbiore vitz: conditione digni fuerunt, alieno 
Sceptro subjici non erat alienum : verumetiam 
justos nonnullos, quibus mundus dignus non erat, 
ut more Pauli loquar?*, ut illorum pietas insignis 
vehementer eluceret, non imperantes, sed. barba- 
rorum et impiorum hominum imperio subjectos 
Dei lenitas effecit. Atque id vel Abrabam demon- 
strat, qui in ZEgypto fuit, cui (ibidem versanti ) 
uxor a Pharaone adempta est?*, qui in terra sibi 
promissa tanquam inquilinus habitavit : itidemque 
liujus filius, et illius soboles, Isaacum dico et Ja- 
cobum, ac rursus illius castissimus et integerrimus 
filius Joseph , qui servus factus est, et ad carce- 
rem condemnatus fuit?*. Quocirca sapiens Simeon 
non eam [sraelis consolationem, qux ad bonam 
famam et. existimationem magnamque gloriam at- 
que splendorem pertineret, opperiebatur : sed 
reipsa veram , nempe traductionem ad pulchritu- 
dinem veritatis. Nam cum oraculum ei redditum 
essel fore ut antequam e vita migraret, Christum 
Domini videret, spiritualiter exspectabat ut simul 
populi quoque (Israelitici) consolatio exsisteret ac 
manifestaretur. Venit igitur hic instinctu. Spiritus 
in templum, et dum | inducerent. parentes. puellum 
Jesum, ut facerent juxta morem consuetum ex lege 
pro eo, ipse quoque accepit eum in ulnas suas, οἱ 
laudavit Deum, ac dixit : Nune dimittis servum 
tuum, Domine , secundum verbum tuum | in pace : 
quia viderunt. oculi mei Salutare , quod. parasti in 
conspectu omnium. populorum, lumen ad revelatio- 
nem gentium , et gloriam plebis tue Israelitice. Q 
vere beate terque beate senex ! Quam beatus ille 
tuus revera sacer in saerum introitus, per quem 
ad vite exitum currebas! Quam beati oculi tui 
animi simul et corporis ! Hi quidem, quod visibilem 
apparitionem Dei perceperunt : illi vero, qui non 
id quod videtur solummodo  intuiti sunt, sed ipso 
Spiritus lumine illustrati, etiam in corpore Deum 
verbum agnoverunt, qui divinum salutare viderunt, 
quod paratum erat ante faciem omnium populo- 
rum. Quam beat:e tux? manus , qui Verbum vite 
contrectaverunt ! Quam beata tua lingua, quie vivi- 
fici luminis revelati bonum | nuntium divulgavit ! 
Ac quid singulatim per unumquodque membrum 
laudem aecommodare tibi festino, cum jam antea 
te totum laudabilem et beatum sanctoque Spiritu 
correptum evangelista docuerit? Sed veni, 0 beate 
Pater, ea, qui in te resonat Spiritus suggestione, 
et filios Ecclesi: alumnos doce tanquam in vasis 
testiceis, paucis tuis verbis absconditum thesau- 
rum : quandoquidem ad vos vestrique similes, qui 
canitie superi sensus et intellectus. ornati , et 
rTevera πρεσθύτεροι, id est, seniores estis, ct Eccle- 
sie Patres appellamini, divinus sermo nos ducit 
uL salutares doctrinas discamus, Interroga patrem 
et annuntiabit. tibi 


luum, inquiens, 


n y 


scniores tuos, el 


. XXXiv, 1 sqq. ?* Heb. xi, 3, 9? Gen. xit, 
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sceptrum Nabuehodonosoris redigerentur, et Chal- A Οὐ μόνον δὲ τούτους 
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ἀξίους χαθεστῶτας πληχτιχωτέ- 
ρᾶς διαγωγῆς, ἀλλοφύλῳ σχήπτρῳ ὑποτετάχθαι οὐχ 
ἣν ἀπειχός - ἀλλ᾽ ἤδη χαὶ τῶν δικαίων τινὰς, χαὶ ὧν 
οὐχ ἦν. ἄξιος ὁ χόσμος, χατὰ Παῦλον εἰπεῖν, οὐχ 
ἄρχοντας, ἀλλ᾽ ἀρχομένους ὑπὸ βαρθάρων καὶ ἀθέων 
ἀνδρῶν ἡ τοῦ Θεοῦ μαχροθυμία παρέδειξεν - ὥστε τὸ 
πῆς εὐσεδείας αὑτῶν δόχιμον ἰσχυρῶς διαφανήσεσθαι. 
Καὶ δείχνυσιν ὅ τε ᾿Αὐραὰμ ἐν Αἰγύπτῳ γενόμενος, 
χαὶ τὴν γυναῖχα ὑπὸ τοῦ Φαραὼ ἀφαιρούμενος, χαὶ 
ἐν παροιχίᾳ τὴν ἐπηγγελμένην αὐτῷ γῆν οἰχῶν. 
Ὡσαύτως τε ὁ τούτου υἱὸς, χαὶ ἐχείνου γόνος, τὸν 
Ἰσαάκ φημι καὶ τὸν Ἰαχὼδ, αὖθίς τε ὁ ἐχείνου σω- 
φρονέστατος παῖς Ἰωσὴφ, δοῦλος γενόμενος, χαὶ τὸ 
δεσμωτήριον οἰχεῖν χαταδικαζόμενος. Οὐχοῦν οὐ τὴν 
εἰς χοσμιχὴν εὐδοξίαν τε χαὶ μεγαλαυχίαν παρά- 
χλησιν τοῦ Ἰσραὴλ ὁ σοφὸς Συμεὼν ἐξεδέχετο: ἀλλὰ 
τὴν ὄντως ἀληθῇ, τὴν εἰς τὸ τῆς ἀληθείας χάλλος 
μετάθεσιν. Χρηματισθέντος γὰρ αὐτῷ πρὸ τῆς τοῦ 
βίου μεταλλαγῆς ἰδεῖν τὸν Χριστὸν Κυρίου συνανα- 
φανήσεσθαι, πνευματικῶς τὴν τοῦ λαοῦ παράχλησιν 
ἐξεδέχετο. "H.üev οὖν οὗτος &v τῷ Πγεύματι εἰς 
τὸ ἱερὸν, καὶ ἐν τῷ εἰσαγαγεῖν τοὺς γογεῖς τὸ 
παιδίον ᾿Τησοῦν", τοῦ ποιῆσαι κατὰ τὸ εἰθισμένον 
τοῦ γόμου περὶ αὐτοῦ, καὶ αὐτὸς ἐδέξατο abzóv 
εἰς τὰς dyxd.lac αὑτοῦ, καὶ εὐϊόγησεν τὸν Θεὸν 
καὶ εἶπεν" Νῦν ἀποιϊύεις τὸν δοῦλόν cov, Δέσπο- 
τα, κατὰ τὸ ῥῆμά σου ἐν εἰρήνῃ" ὅτι εἶδον οἱ 
ógÜüaAuol μου τὸ Σωτήριον, ὃ ἡτοίμασας κατὰ 
πρόσωπον πάντων τῶν λαῶν, φῶς εἰς ἀποκά- 
JAvyur ἐθνῶν καὶ δόξαν Ἰαοῦ cov 'Icpan4. Ὧ 
μαχάριε ἀληθῶς χαὶ τρισμαχάριε πρεσθύτα | Ὡς 
μαχαρία σον ἐχείνη ἡ ὄντως ἱερὰ εἰς τὸ ἱερὸν eto- 
οδος, δι᾿ ἧς πρὸς τὴν τοῦ βίου ἔξοδον ἔδραμες Ὡς 
μαχάριά σου τὰ ὄμματα τῆς ψυχῆς ὁμοῦ xai σώμα- 
τος! Τὰ μὲν τῆς ὁρατῆς θεοφανείας ἐν ἀντιλήψει 
γενόμενα" τὰ δὲ μὴ πρὸς τὸ ὁρώμενον ἀπιδόντα μό- 
νον, àAX αὐτῷ τῷ τοῦ Πνεύματος χχατηυγασμένα 
φωτὶ, χαὶ τὸν ἐν τῷ σώματι Θεὸν Λόγον γνωρίσαντα, 
τὰ τὸ θεῖον εἰδότα σωτήριον, τὸ χατὰ πρόσωπον πάν- 
τῶν τῶν λαῶν ἡτοιμασμένον. Ὡς μαχάριαί σου αἱ 
χεῖρες αἱ τὸν Λόγον τῆς ζωῆς Ψηλαφήσασαι 1 Ὡς μα- 
χαρία cou ἣ γλῶττα ἡ τὴν ἀποχάλυψιν τοῦ ζωτιχοῦ 
φωτὸς εὐαγγελισαμένη ! Καὶ τί ἄν σοι καθ᾽ ἕχαστον 
τῶν μελῶν ἰδιχῶς ἁρμόζειν ἐπείγομαι ἔπαινον, ἤδη 
σε ὅλον ἐπαινετὸν xo μαχάριον, xal τῷ ἁγίῳ Πνεύ- 
ματι χάτοχον τοῦ εὐαγγελιστοῦ προδιδάξαντος ; ᾿Αλλὰ 
δεῦρο, ὦ μαχάριε Πάτερ, τῇ ἐν σοὶ ὑπηχήσει τοῦ 
Πνεύματος δίδαξον ὡς τέχνα τῆς Ἐχχλησίας τὰ 
θρέμματα τὸν ἀποχεχρυμμένον θησαυρὸν, χαθάπερ 
ἐν ὀστραχίνοις σχεύεσι τοῖς ὀλίγοις cou ῥήμασιν" 
ἐπείπερ πρὸς ὑμᾶς τε xal τοὺς za0' ὑμᾶς τῇ πολιᾷ 
τῆς ἄνω φρονήσεως χεχοσμημένους χαὶ πρεσθυτέ- 
ρους ὄντως ὑπάρχοντας, χαὶ τῆς Ἐχχλησίας Πατέρας 
χρηματίζοντας, ὁ θεῖος ἡ μᾶς ὁδηγεϊ λόγος μαθητευ[σ]ο- 
μένους τὰ σωτηριώδη διδάγματα, Ἐπερώτησον, 
λέγων, τὸν πατέρα σου " καὶ ἀναγγειϊεῖ σοι τοὺς 
πρεσδυτέρους σον, καὶ ἐροῦσί σοι. 
dicent tibi ?*, 
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Ἡ τὴν ἐχείνου τοιγαροῦν γλῶτταν χινήσασα τότε ἃ 


πρὸς θεολογίαν τοῦ Πνεύματος δύναμις, χαὶ ἡμῖν 
διδότω λόγον νῦν ἐν ἀνοίξει τοῦ στόματος. Nov ἀπο- 
«1ύεις, φησὶ, τὸν δοῦ.1όν σου, Δέσποτα, κατὰ τὸ 
ῥῆμά cov ἐν εἰρήνῃ. Ἐξότε γὰρ Χριστὸς ἐνηνθρώ- 
πησε, xal τὴν πολεμοποιὸν ἁμαρτίαν ἐξηφάνισεν, χαὶ 
τῷ Πατρὶ ἡμᾶς κατήλλαξεν, ἐν εἰρήνῃ ἡ τῶν ἁγίων 
μετάστασις γίνεται. Τοῦτο γὰρ προφητιχῶς χαὶ ὁ 
μέγας Δαθὶδ προενδειχνύμενος ἔλεγεν" "Ey εἰρήνῃ 
ἐπὶ τὸ αὐτὸ κοιμηθήσομαι καὶ ὑπνώσω" τὸ μὴ πα- 


(ὃν, ἀλλὰ μέλλον κατὰ τὴν τοῦ Χριστοῦ παρουσίαν. 


αἰνιττόμενος. Καὶ ὡς μονοτρόπως τῆς τοιαύτης ἐλπί- 
δος (τῆς εἰρηναίας φημὶ ἐν Χριστῷ χοιμήσεως), τοῖς 
ἁγίοις εἰσοιχισθείσης διὰ τοῦ Πνεύματος, φησίν * “Ὅτι 
σὺ, Κύριε, καταμόνας ἐπ᾿ ἐλπίδι κατῴκισάς με. Ὃ 
δὲ μαχάριος πρεσθύτης Συμεὼν, ἤδη παρόντα τὸν 
χαιρὸν θεασάμενος, φησὶ, Νῦν ἀποιϊύεις τὸν δοῦ- 
εἱόν σου, Δέσποτα, κατὰ τὸ ῥῆμά cov ἐν εἰρήνῃ" 
τὸ ἐνεστηχὸς τῆς θείας δειχνύων ἐπαγγελίας. "Oct 
εἶδον, φησὶν, οἱ óg0üaApot μου τὸ Σωτήριόν' σου, ὃ 
ἡτοίμασας κατὰ πρόσωπον πάντωγ' cov 1αῶν' " 
τουτέστι! τὴν διὰ Χριστοῦ γενομένην παντὶ τῷ χόσμῳ 
σωτηρίαν, χαὶ οὐ μόνῳ τῷ Ἰσραήλ. Πῶς οὖν ἀνω- 
τέρω μεμαρτύρηται τὴν τοῦ Ἰσραὴλ προσδέχεσθαι 
παράχλησιν, νῦν δὲ ὥφθη τὸ τοῦ Θεοῦ σωτήριον ἐν- 
ὠπιὸν πάντων τῶν λαῶν ἀναφθεγγόμενος ; Ἐπειδὴ 
τότε τὴν τοῦ Ἰσραὴλ ἔσεσθαι παράχλησιν ἔγνω τῷ 
Πνεύματ', ὅτε xal πᾶσι τοῖς λαοῖς ἡτοίματται τὸ 
σωτήριον. Ὅρα δὲ τὸ ἀχριδὲς τῆς θείας ἐμπνεύσεως. 
«“ῶς γὰρ, φησὶν, εἰς ἀποχάνυψην ἐθνῶν, καὶ δόξαν 
aov cov Ἰσραή.1" ὁμόλογα. τῷ μεγάλῳ Παύλῳ ἐν 
τῇ τοῦ Ἰσραὴλ ὑπαριθμήσει φθεγγόμενος. Ὅτε γὰρ, 
φησὶ, τὸ πιήρωμα τῶν ἐθνῶν εἰσέλθῃ, τότε καὶ 
πᾶς Ἰσραὴ.1 σωθήσεται. Οὐχοῦν χαὶ αὐτὸς moozá- 
ξας τὴν χλῆσιν τῶν ἐθνῶν, τελευταῖον χατὰ τὴν προ- 
φητείαν τὴν τοῦ παντὸς Ἱσραὴλ ἐταμιεύσατο ἐπι- 
στροφήν᾽ χἂν ὅτι ἤδη τὸ χατάλειμμα σέσωσται διὰ 
τῶν ἤδη ἐξ Ἰουδαίων προσδραμόντων τῇ χάριτι. Θέα 
δέ μοι χαὶ τὸ τῶν ὑψηλῶν νοημάτων χυριόλεχτον. 
Φῶς γὰρεὶς ἀποχάζυψιν ἐθγῶν εἰρηχὼς, τὴν τοῦ θείου 
σωτηρίου ἀποχάλυψιν νοεῖν ἡμῖν δίδωσιν, ὡς ἐν σχό- 
τῷ παντελεὶ xal τελείᾳ ζοφώσει μηδένα αὐγασμὸν 
θεογνωσίας ἔχοντα. Πρὸ γὰρ τῆς Χριστοῦ παρουσίας 
χαθειστήχει τὰ ἔθνη, χαθὼς χαὶ ὁ. μαχάριος Ἡσαΐας 
τὸν ἐν σχότει λαὸν χαθήμενον εὐαγγελιζόμενος, τὸ 
μέγα φῶς αὐτοὺς ἰδεῖν διηγόρευσεν. ᾿Επειδὴ δὲ ὁ 
Ἰσραὴλ, εἰ χαὶ μετρίως, ὅμως γοῦν τῷ τυπιχῷ ἔφω- 
τίζετο νόμῳ, φῶς μὲν ἐπ᾽ ἐχείνῳ οὐχ εἴρηχεν, δόξαν 
δὲ αὐτὸν χληρώσασθαι προεφήτευσε, παλα:ᾶς ἱστορίας 
ἀναμιμνήσχων * ὅτι χαθάπερ πάλαι ὁ θαυμάσιος 
Μωῦσῆς, τοῦ Θεοῦ συνόμιλος γεγονὼς, δεδοξασμένον 
ἔσχε τὸ πρόσωπον" οὕτω xa αὐτοὶ, τῷ θείῳ τῆς ἐναν- 
θρωπήσεως διὰ πίστεως προσομιλήσαντες φωτὶ, χαὶ 
y τῇ τοῦ Πνεύματός χαταλαμφθέντες δυνάμει, ἐν δόξῃ 
Ἢ φανήσονται, τὸ παλαιὸν ἀποθέμενοι κάλυμμα, xal τὴν 
αὐτὴν εἰκόνα μεταμορφούμενοι, ἀπὸ δόξης εἰς δόξαν, 
js φησιν ὁ ᾿Απόστολος, χαθάπερ ἀπὸ Κυρίου Πνεύ- 
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Igitur, quie. illius tunc. linguam movit ad divi- 
norum verborum pronuntiationem, potentia spi- 
ritus, etiam nobis nunc aperientibus os verba 
suggerat et subministret, Nunc dimittis, inquit, ser- 
vum tuum, Domine, secundum verbum tuum in pace. 
Nam ex quo Christus homo factus est, et pecca- 
tum, quod bellum conflabat, sustulit atque delevit, 
ac Patri nos reconciliavit, sanctorum status mu- 
latus in pace conquiescit. Hoc enim etiam magnus 
David prophetarum more prwsignificans dicebat, 
In pace in idipsum dormíam et somnum capiam **, 
non id quod aderat per verborum innuens invo- 
lucra, sed quod circa adventum Cliristi futurum 
erat. ^c quasi singulariter ejusmodi spes (pacifica, 
inquam, in Christo dormitionis atque quietis) san- 
ctis per Spiritum ingenerata esset, Quoniam tu, Do- 
mine, singulariter in spe constituisti me ?. At beatus 
senex Simeon jam praesentem illum temporis arti- 
culum videns, Junc dimittis, inquit, servum tuum, 
Domine , secundum verbum tuum in pace, prosen- 
lem et instantem indicans promissionem divinam : 
(Quia viderunt, inquit, oculi mei Salutare tuum, quod 
parasti in. conspectu -omnium populorum , id est, 
eam, quie per Christum universo mundo et non 
soli Israel parata est, salutem. Qui igitur superius 
dictus est exspectare consolationem Israelis, nunc 
vero videtur coram omnibus populis salutare Dei 
praedicare? Quia nunc Jsraelem consolatum iri 
Spiritu cognovit, cum etiam omnibus populis 
salutare przeparatum | fuisset. Vide autem  aceura- 
tam diligentiam inspirationis divinz. Lumen enim, 
inquit, ad. revelationem gentium, et gloriam plebis 
tue Israel : consentanea atque convenientia magni 
Pauli verbis dicens, ubi post gentes numerat 
Israelem. Quando enim, inquit *?, plenitudo gentium 
intraverit, tune. etiam universus. Israel salvus erit. 
Quamobrem cum etiam ipse vocationem gentium 
pra posuisset, in postremam propheti:e partem con- 
versionem universi Israelis rejecit : etsi jam reli- 
qui: per eos, qui jam ex Judzis ad gratiam acces- 
serunt, servate sunt. Considera item mihi subli- 
mium sententiarum propriam ace distinctam 
elocutionem. Cum enim lumen ad revelationem 
gentium dixerit, divini salularis revelationem 
nobis intelligendam prabet, quippe cum in den- 
sissimis tenebris el summa caligine nullum Dei 
cognitionis splendorem extranezx gentes haberent. 
Nam ante adventum Christi gentes in tenebris 
versabantur, quemadmodum beatus Isaias quoque 
populo, qui in tenebris sedebat, bonum nuntium ap- 
portans, magnum lumen eos visuros dixit *?. Quo- 
niam autem Israel etsi modice, tamen typica sai- 
tem et umbratili lege illuminabatur, de illo quidem 
loquens verbo luminis abstinuit, sed gloriam eum 
consecuturum esse valicinalus est, veterem rein 
gestam in memoriam reducens, nempe quemad- 
modum admirabilis ille Moyses olim, quo tempore 
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et illuminatam *? ; ita etiam illos ipsos cum divino, 
quod humanam naturam assumpsit, lumine per 
lidem congressos et virtute spiritus illuminatos, 
vetusque velamentum depcmentes, et. eadem ima- 
ine se de gloria in gloriam transformantes, quem- 
admodum quasi Spiritu Domini Apostolus ait*', 
gloria atque splendore praeditos apparituros esse. 
Porro quod divinus Simeon dixit, in ruinam et 
resurrectionem multorum in Israel Dominum posi- 
tum esse δ΄, ostendit ipsa convenientia sententia - 
rum cum iis, quie prophetze prodiderunt, unum et 
eumdem Deum atque legislatoreni tum in prophetis, 
tum in Novo Testamento locutum esse, Nam lapi- 
dem olffendiculi et petram scandali in eausa fore 
ut non confundantur qui in illum credant, prophe- 
licus sermo dixit ?. Igitur ruina quidem est iis, qui 
propter incredulitatem humilitate carnis illius of- 
fenduntur : resurrectio vero iis, qui firmitudinem 
diving dispositionis et administrationis agnoverint. 
Quin etiam; cum dixit fore ut ipsius Deiparz ani- 
mam gladius pertransiret **, aperte pradicit eam, 
quz fuit in eruce possionem. Nam cum ob ea, qua 
ab illa nova atque inaudita conceptione usque ad 
lempus supplicii divinitus de eo tum dicta tum 
facta erant, unum quasi perpetuum et individuum 
corpus, sublimiorem videlicet ac majestati diving 
convenientiorem de eo Deipara haberet opinionem, 
quasi seclionem quamdam eam perpessam esse 
existimabimus per ignaminiosam illam crucifisio- 
nem, elsi resurrectionis miraculum sectionem 
plena atque perfecta quasi eicatrice obducta sa- 
navit. Sed nec solam quidem illam ejusmodi casui 
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τὸν θεόφρονα Συμεῶνα εἰς 
πτῶσιν χαὶ ἀνάστασιν πολλῶν ἐν τῷ Ἰσραὴλ χεῖσθαι 


ΩΣ 
τὸν Κύριον, δείχνυσι τῇ συμθάσει τῶν νοημάτων πρὸς 
τὰ προφητιχὰ διαγγέλματα, ἕνα χαὶ τὸν αὐτὸν Θεόν 
τε xal νομοθέτην ἕν τε προφήταις xal τῇ Καινῇ Δια- 
θήχῃ λελαληχέναι. Τὸν γὰρ λίθον τοῦ προσχόμματος- 
xai τοῦ σχανδάλου τὴν πέτραν αἰτίαν τοῦ μὴ χαται- 
σχυνθήσεσθαι τοὺς ἐπ᾽ αὐτὸν πιστεύοντας, ὁ προφη- 
τιχὸς διηγόρευσε λόγος. Οὐχοῦν πτῶσις μὲν ἔστι τοῖς 
τῷ ταπεινῷ τῆς σαρχὸς ἐξ ἀπιστίας προσπταίουσιν" 
ἀνάστασις δὲ, τοῖς τὸ στεῤῥὸν τῆς θείας οἰχονομίας 
ἐπεγνωχόσιν. ᾿Αλλὰ χαὶ αὐτῆς τῆς Θεοτόχου ψυχῆς 
ῥομφαίαν διελαθῆναι λέγων, σαφῶς τὸ ἐν τῷ σταυρῷ 
προφητεύει πάθος. Τοῖς γὰρ ἐξ αὐτῆς τῆς παραδόξου 
συλλήψεως μέχρι τοῦ χατὰ τοῦ πάθους χαιροῦ θεο- 
πρεπῶς εἰς αὐτὸν εἰρημένοις τε χαὶ πεπραγμένοις, 
ἕν ὥσπερ ἂν ἀδιάτμητον σῶμα, ὑψηλοτέραν τε χαὶ 
θεοπρεπεστέραν περὶ αὐτοῦ ἐχούσης τῆς Θεοτόχον 
ὑπόληψιν, τομὴν ὥσπερ τινὰ πεπονθέναι αὐτὴν 
νομιούμεθα, ἐν τῷ ἀδόξῳ τῆς σταυρώσεως, εἰ χαὶ τὸ 
τῆς ἀναστάσεως θαῦμα συνούλωσιν παντελῇ τῆς το- 
μῆς ἀπειργάσατο. ᾿Αλλ᾽ οὐδὲ μόνην αὐτὴν τῷ τοιού- 
τῳ πάθει ἐνσχεθῆναι σημαίνε:, ἀλλ᾽ Ex. πολλῶν χαρ- 
διῶν διαλογισμοὺς ἀμφιθολίας τε χαὶ διχονοίας ἀνα- 
φανῆναι προλέγει : ὡς ἂν ἐν τῷ διαφόρῳ τῶν περὶ 
αὐτοῦ ὑπολήψεων, μή τινα χλόνον σχοίη ἡ Θεομήτωρ 
Παρθένος. Ἐπειδὴ δὲ ἣ προφῆτις Αννα ἐχ τοῦ γή- 
poc ἀδρανές τι xal οὐ λίαν ἐξαχουστὸν φθέγγεται, 
ἀλλ᾽ οὐδὲ τὸ ὑψηλὸν Εὐαγγέλιον αὐτολεξεὶ τὰ ἐξ αὐτῆς 


C λεχθέντα παρήγαγε" πρῶτον μὲν Ex τοῦ εὐαγγελιστοῦ 


πυθώμεβθα, τίς τε χαὶ πόθεν αὕτη χαθέστηχε, χαὶ ἐπὶ 
ποίοις καὶ πότε τῷ ἱερῷ ἐφέστηχεν, αὖθίς τε τίνων 
ἔλεγε διάνοιαν ἐρευνήσωμεν. 


atque affeetioni alligatum iri et obnoxiam fore significat, sed futurum etiam przedieit, ut ex multis 
cordibus cogitationes ambigus, discordantes et ancipites manifestarentur; ne in diversitate de 
illo opinionum Virgo Dei genitrix aliquo modo perturbaretur. Quoniam autem Anna prophetissa pra 
senectute exile quiddam loquitur, quod etiam non admodum clare exaudiri polest, ac ne sublime 
quidem Evangelium ad verbum memorie prodidit ea qu: dixerit, primum quidem ab evangelista 
sciscitemur quinam et unde ipsa fuerit, cujusve rei gratia et quando in templum supervenerit, 
deinde quznam fuerit eorum, quie dixerit, sententia, scrutemur. 


Ait igitur beatus Lucas : Erat Anna prophetissa, 
filia Phanuelis, de tribu Aser. [lac «taie multum 
provecta erat, ac vixerat cum viro suo annos septem 
a virginitate sua : et hac vidua erat annos nata cir- 
ciler octoginta quatuor, que non discedebat de tem- 
plo, jejuniis et. deprecationibus Deum colens noctes 
atque dies, el hec in ipsa hora atque. articulo tem- 
poris superveniens coram con[itebatur. gratiasque 
De» agebat,et loquebatur de illo omnibus qui exspe- 
ctabant redemptionem in Jerusalem ^, Quid sibi vult 
quod tam accuratam ae plenam de hac prophetissa 
narrationem evangelista instituit atque exponit, 
ut etiam patris ejus ac tribus, atque earum rerum, 
que de nemine propemodum alio memori prodita 
reperiuntur, mentionem faciat ? Ac veram quidem 
hujus rei rationem ipse sanctorum Deus noverit, 
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Φησὶ τοίνυν ὁ μαχάριος Λουχᾶς, ὡς "Hr "Avva ἡ 
προφῆτις θυγάτηρ daroviÀ ἐκ φυ.ϊῆς ᾿Ασήρ" 
αὕτη προδεδηκυῖα ἐν ἡμέραις ποιλιϊαῖς ζήσασα 
μετὰ ἀνδρὸς ἔτη ἑπτὰ ἀπὸ τῆς παρθεγίας αὐτῆς" 
καὶ αὑτὴ χήρα ὡς ἐτῶν ὀγδοήκοντα τεσσάρων " 
d οὐκ ἀφίστατο ἀπὸ τοῦ ἱεροῦ, γηστείαις xal, 
δεήσεσι Aacpebovca rüxca καὶ ἡμέραν" καὶ αὕτη, 
αὐτῇ τῇ ὥρᾳ ἐπιστᾶσα, ἀγθωμοιἸογεῖτο τῷ Θεῷ καὶ 
ἐλάλει περὶ αὑτοῦ πᾶσι τοῖς προσδεχομένοις .1ὑ- 
τρωσιν ἐν Ἱερουσαζήμ. Τίς ὁ λόγος τοῦ τοιαύτην 
ἀχριθῇ τὴν περὶ τῆς προφήτιδος ταύτης τὸν εὐαγγε- 
λιστὴν ποιήσασθαι τὴν ἀφήγησιν, ὥστε χαὶ τὸν ταύ- 
τῆς πατέρα, χαὶ τὴν φυλὴν ἐν ἐπιμνήσει ποιήσασθαι, 
χαὶ ὅπερ ἐπ᾽ οὐδενὶ ἑτέρῳ σχεδὸν ἱστορημένον εὕρηται; 
Τὸν μὲν περὶ τούτου ἀχριθῆ λόγον μόνος ἂν εἰδείη 
αὐτὸς ὁ τῶν ἁγίων Θεὸς, καὶ οἱ τῇ αὐτοῦ ἐπιπνοίᾳ 
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Πνεύματι λαλεῖν κατὰ τὸν θεῖον ᾿Απόστολον δεδιδα- A et qui ejus inspiratione et instinctu Spiritus. ejus 


γμένοι μυστήρια * xazà δὲ τὸ ἡμῖν ἐφιχτὸν, xal Exé- 
ρας xaT ἐχεῖνο χαιροῦ τῇ μαχαρίᾳ ταύτῃ συνωνύ- 
μοὺς ὑπάρχειν φαμὲν, καὶ τῶν αὐτῶν ἐχείνῃ ἔχεσθαι 
ἱερῶν σπουδασμάτων, τοῦ ἐν νηστείαις xal προσευ- 
yals προπχαρτερεῖν. Πρὸς οὖν τὸ εὐχρινὲς εἶναι τὸ 
ταύτης πρόσωπον, τῇ τοῦ πατρὸς αὐτῆς ἐπιμνήσει 
χαὶ τῆς φυλῆς τὸ ἴδιον προσεγράψατο" μεγάλοις 
à αὐτὴν ἐγχωμίοις ἐστέψατο, xa! πάντως τὸ παρὰ 
τοῖς ἀκούουσιν ἀξιόπιστον ἔχουσιν, οἷς καὶ περὶ τοῦ 
Κυρίου διελέγετο. ᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ, ὡς εἴρηται, τὸ τοῦ 
λόγου διηχημένον χαὶ μεγαλόφωνον ὑπὸ τοῦ γήρως 
ἀφῇρηται, πλησίον αὐτῆς ὥσπερ τοῦ στόματος τὸ οὕς 
τῆς διανοίας ἐνθέμενοι διὰ τῆς παρούσης ὑποθέσεως 
ἐρεύνης, ἴδωμεν τί καὶ αὕτη διελέγετο τοῖς τὴν λύ- 
τρωσιν προσδεχομένοις ἐν Ἱερουσαλήμ. Κατὰ γὰρ τὸ 
πῆς ἐννοίας ἀχόλουθον Ex τῶν προφητιχῶν λόγων, τὴν 
περὶ τοῦ Κυρίου ἐποιεῖτο διάλεξιν " ἐπεὶ χαὶ οὗτοι, 
mph; oüg ταῦτα λαλεῖν αὐτὴν τὸ Εὐαγγέλιον ἔφησεν, 
πάντως ἐχ τῶν ἐν τοῖς προφήταις ἐχφερομένων θείων 
χρησμῶν προσδέχεσθαι λύτρωσιν μεμαθήχασιν. ΠΠάν- 
τως αὐτῇ πρόχειρος εἰς ὑπογραφὴν τοῦ μυστήριου ὁ 
«03 μεγάλου Ἡσαΐου λόγος χαθέστηχε" Παιδίον ἐγεν- 
γήθη ἡμῖν, υἱὸς καὶ ἐδόθη ἡμῖν, οὗ ἡ ἀρχὴ ἐγεν- 
γήθη ἐπὶ τοῦ (ov αὐτοῦ, καὶ ὅτι καλεῖται τὸ ὄνομα 
αὐτοῦ μεγάλης βουλῆς "AvyeAoc. Καὶ μὴν, Φωτί- 
ζουυ, ρωτίζου, Ἱερουσαζήμ' ἥκει γάρ σου τὸ φῶς, 
xal ἡ δόξα Κυρίου ἐπὶ σὲ ἀνατέταιϊκεν. Καὶ Δαυὶδ 
ὁ μέγας παρήγετο: "EAeoc καὶ ἀλήθεια συγήγτη- 


cav, δικαιοσύνη καὶ εἰρήνη xacegl.Ancar* χαὶ, C 


Εἴδοσαν πάντα τὰ πέρατα τῆς γῆς τὸ σωτήριον 
τοῦ Θεοῦ ἡμῶν. Καὶ ἐνδειχτικῶς εἰς αὐτόν * Πρὸ 
τοῦ ἡ τίου διαμένει τὸ ὄνομα αὐτοῦ, xal ἐγεν.1ογη- 
θήσονται ἐν αὐτῷ πᾶσαι αἱ gvAal τῆς γῆς. Πάντα 
τὰ ἔθνη μαχαριοῦσιν αὐτὸν, xai δουλεύσουσιν αὐτῷ 
xai προσχυνήσουσιν αὐτῷ" χαὶ ὅτι ᾿Εγγώρισε Κύ- 
ριος τὸ σωτήριον αὑτοῦ τοῖς υἱοῖς Ἰσραήλ. Αὖθίς 
τε ἡ τιμία xal ἀγγελοπεπρὴς τοῦ σοφοῦ Μαλαχίου 
φωνή " ᾿Ιδοὺ ἐγὼ ἀποστε.ῶ τὸν ἄγγειόν μου, καὶ 
ἑτοιμάσει ὁδὸν πρὸ προσώπου cov: καὶ ἐξαίφνης 
ἥξει εἰς τὸν vaór αὐτοῦ Κύριος, καὶ ὁ ἄγγειϊος 
τῆς διαθήκης, ὃν ὑμεῖς θέϊλετε. 


Καὶ ἄλλοις ἄλλοθεν προφητιχων λογίῶν μυστιχοῖς 
ἄνθεσι τὸ θεολόγον xal μαχάριον στέφος ἐπλέξατο, 
ἀσθενεῖ μὲν ἔτι xal ὑποτρόμῳ χειρὶ, ὡς δὴ προῦε- 
Οηχυΐα ἐν ἡμέραις πολλαῖς. Οὐ γάρ που ἐχωρεῖτο 
τότε τοῖς ἀχούουσιν ἡ τῶν ὑψηλῶν περὶ τοῦ Κυρίου 
νοημάτων ἀφήγησις, ὅτε χαὶ μετὰ τὴν τοσαύτην τῶν 
σημείων ἐπίδειξιν xal τῶν ἐνθέων μυστηρίων ἀναχή- 
ρυξιν ὁ τῶν τῆς σοφίας xal τῆς γνώσεως θησαυρῶν 
ταμίας Χριστὸς τοῖς ἑαυτοῦ ἔλεγε μαθηταῖς - Ποι11ὰ 
ὑμῖν ἔχω «αλῆσαι, dAA οὐ δύνασθε βαστάζειν 
ἄρτι. “Ὅμως εἰ καὶ ἀμυδρῶς ἣ γηραλέα χαὶ προφῆτις 
τὸν περὶ τοῦ Κυρίου ἐποιήσατο λόγον, ὡς τοῦ νόμου 


*5 [ Cor. xiv, 2. 
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mysteria loqui, ut divinus inquit Apostolus **, edo- 
cli sunt : quatenus aulem nos conjectura assequi 
potuimus, etiam alias in illo tempore dicimus 
ejusdem cum beata hac nominis fuisse, qu: etiam 
eisdem, quibus illa, sacris studiis, ut in jejuniis 
et orationibus assidue perseverarent, dedite et 
addict:e essent. Ut igitur certa esset et ab aliis 
discerni facile posset hujus persona, patris ejus 
menlioni etiam propriam illius tribum ascripsit : 
ae magnis laudibus, quae prorsus etiam apud audi- 
tores, iis απ de Domino quoque dicebat, vim fi- 
dei faciendze haberent, eam cumulat et ornat. Sed 
quoniam, ut dictum est, senectus orationi vocis 
claritudinem et resonantiam ademit, propius ejus 
quasi ori mentis aurem admoventes, per eam quie 
prasenti inhzret et insita est. argumento, Scruta- 
lionem, videamus quidnam etiam h:ec diceret iis, 
qui Jerosoly mis exspectabant redemptionem. Nam, 
prout consentaneum ae pàr est cogitare, ex scri - 
ptis prephetarum de Domino verba faciebat : quo- 
niam et illi, ad quos hac eam loqui Evangelium 
dixit, prorsus ex divinis oraculis qui exstant in 
prophetis, didicerant redemptionem exspectare. 
Prorsus ad. describendum mysterium in promptu 
habuit magni Isai: verba : Puer natus est nobis, 
filius eliam datus est nobis, cujus imperium [uit su- 
per humerum. ejus, εἰ vocatur nomen. ejus, magni 
consilii Nuntius ". Adde his : Hluminare, illuminare, 
Jerusalem : venit. enim lumen tuum : et gloria Do- 
mini super te exorta est "5, Etiam magnus David 
producebatur : Misericordia et veritas sibi obviam 
venerunt, justitia et paz sese mutuo osculatg sunt **; 
et, Viderunt omnes fines terre salutare Dei nostri ὅδ, 
Ac indicative de eo : Ante solem, inquit, permanet 
nomen ejus, ac benedicentur im eo omnes tribus 
lerre. Omnes gentes beatum eum dicent, et ser- 
vient ei , el adorabunt. eum δ᾽; et, Notum fecit 
Dominus salutare suum filiis Israel ὅδ", Przeterea 
pretiosa et angelica sapientis Malachiz vox profe- 
rebatur : Ecce ego millam nuntium meum, et pa- 
rabit viam ante [aciem tuam, et repente veniet in 
templum suum. Dominus, et nuntius testamenti quem 
vos vultis **, 

Alque aliis aliunde sumptis imysticis propheti- 
corum oraculorum floribus, coronam illam beatam, 
qua divinam naturam explicabat, debili quidem 
adliuc et tremebunda manu, utpote multum :etate 
provecta, nexuit et concinnavit. Tunc enim forte 
capere non poterant auditores sublimium de Do- 
mino sententiarum narrationem , quando etidm 
post tot signorum editionem, ac divinorum myste- 
riorum przdicalionem sapienti: atque scieniiz 
thesaurorum dispensator Christus suis discipulis 
dicebat : Multa habeo que vobis loquar, sed non 
potestis nunc portare "*, Sed etiam si obscure anus 


9? Psal, xcvi], 9. ' Psal. Lxxi, 
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illa et prophetissa de Domino verba fecit, utpote A ἔχουσο πρόσωπον, ὅπερ παλα!ωθέν τε xol γηράσαν 


legis sustinens personam, qu:e inveterata senioque 
confeeta, ae prope ad interitum redacta Novo 
Testamento cessit: verumtamen | non inutilis. in- 
telligentibus auditoribus ejus sermocinatio fuit, 
quemadmodum nec ea, qu: a Lege per umbras et 
aenigmata verborumque involuera fiebat, magni 
mysterii przesignifieatio. Venite igitur, vos quoque 
patres Οἱ fratres spirituales, qui dies festos cele- 
brare et epulari didieistis in novitate spiritus et 
non per litterz?. vetustatem, qui in azymis siuce- 
ritatis et veritatis pretiosum et. vivificum Pascha 
victim: Christi celebrare debetis : qui divina re- 
generalione saeri baptismatis veterem hominem, 
qui juxta concupiscentias (raudulentas corrumpe- 
batur, deposuistis, et novum, qui renovatur ad 
agnitionem juxta imaginem Creatoris, induistis, 
Veni*e exsultemus Domino, jubilemus Deo salutari 
nostro. Dicamus illud, Quam terribilia opera tua, 
Domine, etsi in multitudine potentix: tux inimici 
tui frustrati sunt, sponte sua ad divinum tuum 
lumen, quod mundo apparuit, oeulos claudentes. 
Preoccupemus faciem ejus in con[essione, et in 
psalmis jubilemus ei. Offeramus semper Deo hostiam 
laudationis, hoc est, fructum labiorum confiten- 
tium nomini ejus, nec obliviscamur beneficii ejus 
atque communicationis : talibus enim victimis Deus 
delectatur atque placatur"", ut sordes peccati 
abluamus, et renovabitur sicut aquile juventus 


nostra spiritualis : quemadmodum etiam beati senis αὶ 


Simeonis , ut nos quoque pacifice gaudioque per- 
fusi atque hilariter eum bona fiducia ac spe salu- 
lis ad exitum vite curramus, et non cum pudore 
et metu, et. quodam modo nolentes et inviti ad 
exitium vite contendamus: quemadmodum qui 
male sibi conscii sunt, zegre ac moleste regis ad- 
ventum ferunt. lmitemur beate Ann in jéjuniis 
atque orationibus continuum studium atque perpe- 
tuam diligentiam, ne muliere deteriores esse vi- 
deamur, sub umbra Legis presertim vivente, ubi 
talibus virtutibus clarorum hominum rara sunt 
exempla. Verum nos qui lumine gratiz illustra- 
mur, qui vera et manifesta spe nitimur et adjuva- 
mur, qui viribus Spiritus confirmamur, ne disce- 
damus a sacris doctrinis, ex quibus salutaris 
habitus animis innasci consuevit : quemadmodum 
illam quoque memoriz proditum est a templo non 
discessisse, ne cogitationes nostras circumvagari 
et a timore Dei aberrare sinamus, sed ex ipso et 
per ipsum carnes nostras ac sensus nostros, 
quemadmodum optat ille. Propheta ὅδ, configamus. 
Audiamus magnum Paulum docentem : Conjunzi 
vos uni viro, ut virginem castam Christo exhiberem "λιν 
et ne federa οἱ pacta inita cum illo per consocia- 
lionem el. consuetudinem cum vite nostr vilia- 
lore, faciendo qui ille voluerit, negligamus ac 
rescindamus ; etiam. in hoc imitantes prophelissze 


? pleb. xiu 10. 59 Psal, cxvii, 120, 


χαὶ ἐγγὺς ἀφανισμοῦ γεγονὸς, τῇ Καινῇ Διαθήχῃ 
παρεχώρησεν " ἀλλ᾽ οὖν οὐχ ἀσυντελὴς ἡ παρ᾽ αὐτῆς 
διάλεξις τοῖς συνετοῖς ἀχροαταῖς γέγονεν, ὥσπερ οὐδὲ 
ἡ παρὰ τοῦ νόμου ἐν σχιαῖς χαὶ αἰνίγμασι τοῦ με- 
γάλου μυστηρίου προαναφώνησις. Δεῦτε οὖν χαὶ 
ὑμεῖς, Πατέρες χαὶ ἀδελφοὶ πνευματιχοὶ, οἱ ἑορτά- 
ζειν δεδιδαγμένοι ἐν χαινότητι πνεύματος, xaX οὐ πα- 
λαιότητι γράμματος, οἱ ἐν ἀζύμοις εἰλιχρινείας χαὶ 
ἀληθείας τὸ τίμιον χαὶ ζωοποιὸν Πάσχα τῆς θυσίας 
Χριστοῦ ἑορτάζειν ὀφείλοντες οἱ τῇ θείᾳ ἀναγεννή- 
σει τοῦ ἁγίου βαπτίσματος τὸν παλαιὸν ἄνθρωπον 
ἀποθέμενοι, τὸν χατὰ τὰς ἐπιθυμίας τῆς ἀπάτης 
φθειρόμενον, χαὶ τὸν νέον ἐνδυσάμενοι, τὸν ἀναχαι- 
νούμενον εἰς ἐπίγνωσιν xav εἰχόνα τοῦ χτίσαντος" 
Δεῦτε, ἀγωϊλιασώμεθα τῷ Κυρίῳ, ἀ.1ατάξωμεν 
τῷ Θεῷ τῷ σωτῆρι ἡμῶν. Εἴπωμεν τὸ, Ὡς φοδερὰ 
τὰ ἔργα σου, Κύριε ! εἰ χαὶ ἐν τῷ πλήθει τῆς δυνά- 
μεώς σου οἱ ἐχθροί σου ἐψεύσαντο, ἑχουσίως πρὸς τὸ 
φανὲν τῷ κόσμῳ θεῖόν σου φῶςτοὺς ὀφθαλμοὺς ἀπο- 
μύσαντες. Προφθάσωμεν τὸ πρόσωπον αὐτοῦ ἐν 
ἐξομοιϊογήσει, καὶ ἐν ψαλμοῖς d AaAd£opner αὐτῷ. 
᾿Ανενέγχωμεν θυσίαν αἰνέσεως διαπαντὸς τῷ Θεῷ, 
τουτέστι χαρπὸν χειλέων ὁμολογούντων τῷ ὀνόματι 
αὐτοῦ, τῆς τε εὐποιίας χαὶ χοινωνίας μὴ ἐπιλαθώ- 
μεθα - τοιαύταις γὰρ θυσίαις εὐαρεστεῖται ὁ Θεὸς 
ἵνα τὸν ῥύπον τῆς ἁμαρτίας ἀπονιψώμεθα. χαὶ 
ἀναχαινισθήσεται ὡς ἀετοῦ ἡ πνευματιχὴ ἡμῶν νεό- 
τῆς ᾿ χαθάπερ xoi τοῦ μαχαρίου πρεσθύτου Συμεῶ- 
νος, ἵνα χαὶ ἡμεῖς εἰρηνιχῶς τε χαὶ περιχαρῶς ἐν 
ἀγαθῇ πεποιθήσει χαὶ σωτηρίῳ ἐλπίδι πρὸς τὴν τοῦ 
βίου ἔξοδον δράμωμεν, xol μὴ μετ᾽ αἰσχύνης χαὶ 
δέους τὸν παρόντα βίον ὑπεξέλθωμεν, χαὶ τρόπον τινὰ 
μὴ βουλόμενοι, χαθάπερ οἱ πονηρὰ ἑαυτοῖς συνεγνὼ- 
χότες, ἀηδῆ τε χαὶ χατεστυγημένην τοῦ βασιλέως 
τὴν ἐπιστασίαν ἔχουσι. Μιμησώμεθα. τῆς μαχαρίας 
ἤλννης τὸ ἐν νηστείαις τε xal προσευχαῖς. σύντονον 
xaX ἀνένδοτον᾽ μὴ γυναιχὸς χείρους φανείημεν, χαὶ 
ταῦτα ὑπὸ τὴν σχιὰν πολιτενομένης τοῦ νόμου, ἔνθα 
τὸ ἐν τούτοις εὐδόκιμον σπάνιον. ᾿Αλλ᾽ ἡμεῖς τῷ φωτὶ 
χαταλαμπόμενοι τῆς χάριτος, χαὶ τῷ τρανῷ τε χαὶ 
ἐχτυπωτέρῳ τῆς ἐλπίδος βοηθούμενοι, xot τῷ χράτε: 
ποῦ Πνεύματος δυναμούμενοι, μὴ χωρισθῶμεν τῶν 
ἱερῶν διδαγμάτων, ἐξ ὧν ἡ σωτήριος ἕξις ταῖς ψυ- 
χαῖς ἐντίχτεσθαι εἴωθεν * χαθάπερ χἀχείνη ἀχώρι- 
στος εἶναι τοῦ ἱεροῦ μεμαρτύρηται, μὴ περιπλαζώ- 
μεθα τοὺς λογισμοὺς ἀπὸ τοῦ θείου φόῤονυ, ἀλλ᾽ ἐξ 
αὐτοῦ τε χαὶ ἐν αὐτῷ τὰς σάρχας ἡμῶν χαὶ τὰ νοή- 
pasa, κατὰ τὴν τοῦ προφήτου εὐχὴν, χαθηλώσωμεν. 
᾿Αχούσωμεν τοῦ μεγάλου Παύλου διδάσχοντος "Ἡρμο- 
σάμην ὑμᾶς ἑνὶ ἀνδρὶ παρθένον ἁγγὴν παραστῆ- 
σαι τῷ Χριστῷ, χαὶ μὴ τὰς πρὸς αὐτὸν συνθήχας ἀθε- 
τήσωμεν διὰ τῆς πρὸς τὸν φθορέα τῆς ζωῆς ἡμῶν 
ἐπιμιξίας ἐκ τοῦ ποιεῖν τὰ ἐχείνου θελήματα " χὰν 
τούτῳ μιμούμενοι τῆς προφήτιδος τὸ σῶφρόν τε χαὶ 
μονόζυγον * ἀλλὰ κατὰ τὸ πρόχειρον μὴ ἀπολειφθείητε 
τῆς μιμήσεως, ὅσο! μονογαμίας ἐλύθητε, χαὶ εἰ δυνα- 
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τὸν, πρὸς δεύτερον γάμον μὴ ἔλθητε. Οὕτω γὰρ p.x- A castitatem et nuptias unicas οἱ singulares ; sed 


χαρ:ώτερον ἔσεσθα: Παῦλος ὑμᾶς περὶ τούτου διαῦε- 
ξαιοῦται. Προταγάγωμεν χαὶ ἡμεῖς ἐπὶ τὸ ἄνω θυσια- 
στήριον ὡς ζεῦγος τρυγόνων τὴν τῆς Ψυχῆς χαὶ τοῦ 
σώματος χαθαρότητα " ἣ ὡς δύο νεοσσοὺς περιστερῶν 
τὸ προνοεῖσθαι χαλὰ, οὐ μόνον ἐνώπιον Κυρίον, ἀλλὰ 
χαὶ ἐνώπιον ἀνθρώπων, 
ματιχῶς χατὰ τὸν θεῖον νόμον τελέσαντες, ἐν σοφίᾳ 
v: χαὶ χάριτι προχόπτοντες, χαὶ εἰς μέτρον ἡλιχίας 
τοῦ πληρώματος τοῦ Χριστοῦ φθάνοντες, χαὶ τὸν ἔσω 
ἄνθρωπον τελειούμενοι, χαὶ Πνεύματος ἁγίου γινό- 


ἵνα πάντα χαὶ ἡμεῖς πνευ- 


μένοι ἐνδιαίτημα, ὑποστρέψωμεν εἰς τὴν πατρίδα 
ND REAIS En : A 

ἡμῶν τὴν ἀληθινὴν, τὴν ἐπουράνιον Ἱερουσαλὴμ, ἐν ἧ 

χαταξιωθείημεν τῆς μαχαρίας xal διηνεχοῦς εὐφρο- 

σύνης τε χαὶ βασιλείας ἀπολαύειν ἐν Χριστῷ Ἰησοῦ, 


7 D] H - - ᾿ ᾿ 
ᾧ δόξα χαὶ χράτος σὺν τῷ Πατρὶ χαὶ τῷ ἁγίῳ Πνεύ- p 


ματι, νῦν xal ἀεὶ χαὶ εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. 
᾿Αμήν. 


juxta sententiam. verborum, qui se prima acie 
offert, ne deseratis imitationem prophetissw, qui- 
cunque a singularibus nuptiis soluti ct liberati 
estis ; ac si fieri potest, ad secundas nuplias ne 
transeatis. Nam ita melius vobiscum iri beatus Pau- 
lus, quod od hoc attinet negotium, confirmat. Olfera- 
mus etiam nos ad superum altare tanquam par 
Qurturum, animi et. corporis puritatem : aul tan- 
quam duos pullos columbarum, provisionem bo- 
narum aut honestarum rerum, non solum coram 
Domino, verum etiam coram hominibus, ut eliam 
nos omnibus, qu: lex divina przseribit, spiritua- 
liter defuncti et. sapientia ac gratia. proficientes, 
et ad mensuram plenze :etatis Christi pervenientes, 
et interno homine perfecti, et Spiritus saneti do- 
micilium evadentes, revertamur in patriam nmo- 
stram veram, coelestem Jerosolymam, in quà di- 


gni efliciamur, qui beata atque perpetua letitia simul et regno fruamur per Christum Jesum  Do- 
minum nostrum, cui gloria et imperium, cum Patre et sancto Spiritu, nunc et semper, et in sa- 


cula s:eculorum. Amen. 
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IN LIBRUM 


DE PERFECTA CHRISTIANI FORMA. 


Prodiit in lucem hic. liber Latinitate donatus a C 


Petro Francisco Zino, Veronensi canonico, Venetiis 
anuo Christi 1570, et post decenniuin ibidem a Ma- 
ximo Margunio episcopo Cytherensi, una cum al- 
tero. tractatu ad Harmonium De nomine Christiano, 
et Epistola ad Letoium, quasi tum primum ederetur 
e Graco in Latinum conversus est apud Lorium de 
Loriis, an. 1585. Secuta demum est Greca editio 
Lugduno-Batava Raphelengii , an. 1595, cujus in 
pag. 179 legitur τὰ τῆς ἀφράστου μεγαλειότητος 
ἡμῖν, quorum loco scripsimus col. 254 D hujus 
editionis, et majestatis illius que explicari nequit, 
non ut Zinus ediderat, et beatitudinis illius , 
quod fortasse legisset τῆς ἀφ. μαχαριότητος * Mar- 
gunius quoque, tantum ineffabilis illius beatitudinis 
nobis ostendentia : sed verior lectio. videtur eveusi 
codicis Greci, τῆς μεγαλειότητος, et paulo ante 
μεγαλωσύνης voce utitur. At paucis interjectis 
idem. Margunius nobiscum vertit, πὲ ex historiis 
edocti [uimus, non ut Zinus, ut ex litterarum mo- 
numenlis : innuit enim quod 1 Reg. x, 1, Sauli di- 
ctum est a Samuele : Unzit te Dominus super ha- 
reditalem. suam. in principem. Postremo adjecimus 
e Grico, sed ex vila testim. habeamus, quod ne- 
que in Zini, neque in. Margunii editione reperi- 
lur. 

Col. 255 C. Materiam. Addimus inanimatam, ut 
Grocus liber, ἄψυχον, et Margun., anime expertem, 
et paulo post, quod vero ad imitationem natura ipsa 
non capit : neque enim verlerat Zinus illud πρὸς 
μίμησιν, hoc est, ad quorum imitationem minime 
potest natura nostra pertingere. 


Col. 958 A. In vituli, Zinus, in bestie capite, 
quasi esset θηρίου, at Mare. in vituli cap. et qualem 
Minotaurum fingunt, sed illud γράφουσι fortasse 
aptius redderes utrobique, fingunt. Sic lsraelitze 
Exodi xxxt1 , 8, idololatrze faeti sunt conflato vitulo. ' 
De Minotauro Virgilius vi ZEneid. : 


νὸν Mixtunque genus-prolesque biformis 
Minotaurus inest. 


Ibid. B. Quam si hostis. hmmutavimus verba in4 
terpretis, quam si cum adversus hostilem aciem pu- 
qnandum sit, tu te ipse concidas. Postea Margunium, 
comperimus scripsisse, nihil aliud est quam in inid 
mici ordinem. ipsum ad seipsum discindi. Sequen- 
tem quoque periodum eumdem in sensum nobiscum 
restitit. 

Col. 959 A. Quem series. Antea erat, quem ipsa 
memoria suggerit , quasi scriplum esset p.vrsts vel 
μνήμη pro ἀπαρίθμησις. Margunius quoque sic 
verüt, principium eorum quie memoriter tenemus, or- 
do. Citavit antea. ex Apostolo, Christum esse Dei 
virtutem et sapientiam, I Cor. 1, 24 ; singula nunc 
exeutit. 

Col. 262 A. Si peream pacem. Hoc membrum ad- 
jectum est e Grzeco Lugdunensi, quod cum abesset 
ab utriusque interpretis. textu, sententiam plane 
truncam et obscuram reddebat. Locus est. Ephes. 
u, 14 et 16. 

]bid. In uno homine. Addebat interpres , ad rc- 
conciliationem | bonorum, mon eos videlicet tan- 
(un, etc. quasi legissel χαινὸν ἄνθρωπον εἰς χαταλ- 
λαγὰς ἀγαθῶν, omissis intermediis. Margunium quos 
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que mutilo codice usum esse constat ex nis. verbis : 
in unum novum hominem in reconciliationem addu- 
cens non modo €0s. 

lbid. B. Π ας enim pacis. Zinus scripserat , Dis- 
sidentinm enim concordia pacis terminus est. At hoc 
quidem est ab auctoris mente dissidere. Margunius 
vero, pacis enim definitio, eorum que distant est 
consonantia : alibi dicitur, ἀγαπητιχὴ πρὸς τὸ ὁμόφυ- 
λον συνδιάθεσις, orat. VII De beatitudinib. Tale 
quid et de pace perturbationum Hieronymus in 
cap. v ad Galat. : Tunc paz Christi, hoc est hare- 
ditas nostra nobiscum est, si tranquilla mens nullis 
passionibus perturbetur. Paulo post adjecimus, non 
verbis, sed vite nostra actionibus, e Graco, quod ad- 
ditamentum et Margunius ut legitimum agnoscit : 
si opere, non autem verbis ipsam sanctificationis vim 
in vita confiteamur. lta Christus, Matth. v, 10, Sic 
luceal lux. vestra coram hominibus, wt. videant opera 
vestra. 

Col. 966 Δ. Naturalem. Adjecimus hanc vocem ut 
τὸ συμφυὲς exprimeremus , quod non quamvis 
unionem sonat, licet aliud nihil dixerit Margun., 
splendore quidem conjunctionem ipsam ostendens : 
nisi malis hie scribere, nature conjunctionem. Sic 
Athanasius ex dictione τοῦ ἀπαυγάσματος, splen- 
doris argumentatur orat. 4 Contra Arian. p. 299, 
Edit, Commelin. Καὶ γὰρ 6 Ἀπόστολος οὐ βουλήσεως, 
ἀλλ᾽ αὐτῆς τῆς οὐσίας τῆς πατριχῆς tov ἀπαύγασμα 
χαὶ χαραχτῆρα τὸν Κύριον χηρύττει * Siquidem 
Apostolus non voluntatis, sed ipsius paterna sub- 
stantie proprium. splendorem et figuram Filium de- 
pra dicat, et orat. 2, Filium esse Patri coz:ternum 
hine probat, pag. 144. 

Ibid. B. Declaret pulchritudinem. Videtur scriptum 
olfendisse interpres, ὃ μὴ τὴν ὡραιότητα τοῦ Movo- 
γενοῦς ἐπαγγέλλεται. Greca verba excusi Lugd. Bat. 
hoc sonant, quod non pulchritudine Unigeniti delecte- 
tur : sed verior prior illa censebitur, si cum iis quze 
sequuntur ista conferantur, et cum Marguuii edi- 
tione, informe enim de[ormeve nullum est, quod Uni- 
geniti pulchritudinem non polliceatur. 

Col. 207 B. Atque in memorata. Male confundere 
videbatur interpres qu:e& dicuntur hic de Verbo 
Dei, cum iis qux de sacramento corporis Christi : 
Atque in hac quidem significatione omnibus , ut ejus 
participes sint, facultas datur : ipsa enim talis ali- 
menti et potionis communicatio fit accipientium cibus 
et potus, Deerat membrum illud in autographo in- 
Lerpretis ἐπὶ δὲ τῆς ἑτέρᾳς ἐννοίας, non item in eo 
quo Venitiis est usus Margunius, quem postea cor- 
rectioni nostrae vidimus suffragari. 

Col. 214 C. Per Filium enim. Expressimusad ver- 
bum Grzcam editionem Raphelengii : nam Zinus 
scripserat : Hec enim dum cernuntur in membris, 
ea capiti cognata esse , eique naturali necessitudine 
testificantur coharere. Nacti tamen postea Margunii 
versionem qux sic habet : Nam per hoc quod hac 
in membris ostendantur, coherentiam ipsa ad. caput 
habere declarantur : suspicamur eum legisse, atque 
corrigendum hic esse in Grecis, διὰ γὰρ τοῦ ταῦτα 
xai τὰ τοιαῦτα ἐν τοῖς μέλεσι δείχνυσθαι τῷ συμ- 
φνῶς ἔχειν * dum enim hec talia in membris. osten- 
duntur, ea naturali conjunctione cum capite coha- 
rere comprobantur. Adjecimus verba Vulgate Lat. 
Ephes. 1v, 16, quoniam Graeci textus Apostoli verba 
Nyssenus usurpat. 

Ibid. D. Utpote que. Horum loco ediderat inter- 
pres, quarum improbitas ex pradiciis verbis, que 
nihil pro ied Pais t statuendi dogmatis occasionem 
accepit : deinde qua nobis, etc. Abutebantur quidem 
lioc loco hzretici, et ex. illo argumentaban?ur, non 
tamen hoc quasi fundamento errorem suum niti cone 
tendebant, ut constat ex Athanasio lib. 111 Contra 
Arianos, p. 235 : Οἱ δυσσεθεῖς περιέρχονται λέγον- 
τες, El πρωτότοχός ἐστι πάσης χτίσεως, δηλονότι xaY 
αὑτὸς εἷς ἐστι τῆς χτίσεως “Ζπηρὶϊ circumeunt di- 
cuntque, Si primogenitus est omnis creature, certum 
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est eum unum esse ex ereaturis. Sed respondet eum 
vocatum primogenitum in multis fratribus, διὰ τὴν 
ὁμοιότητα τῆς σαρχός, ob similitudinem carnis , et 
διὰ τὴν τῆς σαρχὸς συγγένειαν, ob cognationem car- 
nis nostre : primogenitum vero ex mortuis , διὰ τὸ 
ἐξ αὐτοῦ xal μετ᾽ αὐτὸν slvai τὴν τῶν νεχρῶν ἀνά- 

τάσιν, 60 quod. per eum fiat resurrectio mortuorum, 
Non enim est Grace μετὰ αὐτοῦ, cum eo, ut videtur 
legisse Nannius interpres : nam et ita primogeni- 
tus dicitur filius unus, quia post illum alii nascun- 
tur, et quoniam, ut ait Nyssenus, ἀπαρχὴ γενόμενος 
τῶν χεχοιμημένων, tva ὁδοποίησῃ σαρχὶ τὴν ἀνά- 
στασιν. Margunius hic ab auctoris mente aberravit, 
aut vitioso libro usus est : ac si eorum malitia nul- 
lam ex predictis defensionem , sed dogmatis tradi- 
tionem habeat. 

Col. 975 €. Quoniam igitur. Sonat hoc quidem τὰ 
παρελθεῖν quod scripserat Zinus, nimirum progre- 
di vel ingredi : Vetus creatura ingressa est per pec- 
catum, et inutilis reddita necessario perditorum 
subivit viam nova vite creatura ; sed hie idem valet 
quod praeterire vel perire, ut Matth, xxiv,55, Ὁ οὐ- 
ρανὸς καὶ ἡ γῆ παρελεύσονται " Colum et terra trans- 
ibunt : sunt enim hzc petita ex. 11. Cor. v, 17, τὰ 
ἀρχαῖα παρῆλθεν, ἰδοὺ γέγονε χαινὰ τὰ πάντα. As- 
sentitur nostrae emendationi Margunius ; tantum in 
eo dissidet, quod legisse videtur τῆς χαινῆς ζωῆς ἡ 
χτίσις, nove vite creatura. Paulo post ubi de Ruben 
agit, per signum intellige τὸν χαραχτῆρα, figuram, 
speciem oris ac vultus. Utitur etiam exemplo Kuben 
Athanasius loco citato. 

Col. 278 Ὁ. Redemptio. Addidimus hanc vocem e 
Grzco, et ex 1 ad Corinth. 1, 50, xaX ἁγιασμὸς, 
xai ἀπολύτρωσις. In sequenti periodo longe disces- 
serat ab auctoris sententia Zinus ; sed ne pereant si 
qua diverse fortasse lectionis in ejus verbis lateant 
vestigia, proferentur. Qui enim nobis ad. resurre- 
ctionem aditum patefecit, et ob id primitie dormien- 
tium factus est, ut nos omnes resurgeremus in ictu 
oculi, in novissima tuba, idem omnibus tam a se stan- 
tibus, quam morte mulctatis exhibuit. Non animad- 
vertit phrasim esse Petri apostoli Act. 11, 24 : Δύσας 
τὰς ὠδῖνας τοῦ θανάτου, χαθότι οὐχ ἣν δυνατὸν χρα- 
πεῖσηαι: αὑτὸν ὑπ᾽ αὐτοῦ * Solutis doloribus mortis , 
juxta quod. impossibile erat. teneri illum ab eo. Mar- 
gunius, qui verlit, iniliatio dormientium , et in iis 
qui a morte dominabantur, dum a Vulgate verbis 
abstinet, digitum ad fontem locutionis non inten- 
dit. 

lbid. C. Cum primogenito. Legit fortasse Zinus, 
τὴν πρὸς τὸ πρωτότυπον ἀγχιστείαν, affinitatem cum 
exemplari. At primogenitus mortuorum hic intelli- 
gitur Christus, ut antea de Ruben dixit, τὴν πρὸς 
αὐτὸν συγγένειαν, eL τὴν πρὸς αὐτὸν ἀγχιστείαν. We- 
siituimus etiam sequentis periodi sensum perturba- 
tum et imperfectum apud utrumque interpretem ; 
nam et Margunius scripserat,cognationem ad exemplar 
deneget. Mediator. vero Dei et. hominum, qui per se 
Deo conjungit quodcunque conjunctione divina dignum 
[werit, etc. 

Ibid. D. Per Mariam. Emendavimus corruptam 
lectionem διὰ τῆς μαρτυρίας, et suffragatur Margu- 
nii codex, atque ipsa evangelica historia : dictum 
enim est hoc Magdalenz Marie, Joan. xx, 17. 

Col. 219 A. Inter Patrem et abdicatos. Foedus hunc 
locum insederat error ex utriusque inlerprelis os- 
citantia, qui vel ex coinparatione ipsius cum pro- 
xime sequenti poterat in viam reduci, et quantumvis 
corruptam lectionem corrigere. Zinus, inter Patrem 
el prü'cones suos : atqui non dixit μεταξὺ χηρύ- 
χων, sed μεταξὺ τοῦ Πατρὸς xal τῶν ἀποχηρύ- 
χτων. Margunius, inter Patrem suosque predicato- 
res. Ettamen paulo post xai προσδέξηται τοὺς 
ἀποχηρύχτους εἰς υἱοθεσίαν, uterque recte interpre- 
Latus est, eos qui abdicati rejectique [uerant, in. ad - 
optionem acciperet, "Amoxtfjpoxzo: dicuntur filii qui 
ob delicta domo paterna sunt eiecti. Clemens Ale- 
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xandrin. lib. 1 Strom., ἀποχησύχτους εἶναι τῆς Ba- 


σιλείας τοῦ Θεοῦ, ἀλλ᾽ οὐχ ἐγγράφους τοὺς φοιτητὰς 
παρασχευάζονται * uta regno Dei abdicentur, non 
uuciém ut inscribantur, qui ad. eos ventitant , e[fi- 
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cientes. Paulo post substituimus verba Vulgate Lat,, 
ut facilius verba Davidis usurpari lector observet ex 
psalmo ἀν, 4. 


IN LIBRUM DE VIRGINITATE. 


Prodiit in lucem hic liber a Petro Galesinio La- 
tinitate donatus Rom:e ann. Christi 1565, una cum 
ejusdem auctoris concionibus quinque de Oratione 
Dominica, et octo de Beata vita. Secuta est Grieco- 
Latina editio Joan. Livineii Gandensis an. 1574 apud 
Plantinum Notis illustrata ex duorum mss. codicum 
fide, Vaticano uno, altero quem a Biremanno Colo- 
niensi typographo habuerat, et fragmentum tantum 
continuit, a quo aberant quinque prima capita, ut a 
manuscripto doctissimi professoris regii Federici 
Merelli, cujus auctoritate nunc Vaticani, nanc Bric- 
mannici lectiones confirmabimus, et quie in. utra- 
que desiderantur editione restituimus. In hac de- 
mum Notarum istarum recognitione, qux? omnibus 
Nysseni operibus Grace et Latine excusis adjungi- 
tur, Regii codicis auctoritate, qua varias lectiones, 
qua conjecturas et emendationes corroborabimus. 

Col. 518 A. Permulte enim. Annotat in hune lo- 
eum doctissimus Livineius se nondum in B. Paulo 
hae reperisse, nec, quid de eo censendum sit, certo 
posse dicere : me vero admonuit adverbium ἀπερι- 
σπάστως, quo paulo post utitur auctor noster, allu- 
dere illum ad illud | Cor. vii, 55 : ἀλλὰ πρὸς τὸ 
εὔσχημον xal εὐπρόσεδρον τῷ Κυρίῳ ἀπερισπά- 
στως, qui veeba sic vertit Hieronymus lib. 1 Ad- 
versus Jovinianum : Sed ut ad id quod honestum est 
el intente [acit servire Domino, absque ulla distra- 
ctione vos adhorter. Certe in toto Indice Grzeco Novi 
"Testamenti, quod Concordantias vocant, non repe- 
ritur vox περισπασμός. lllud. igitur ἀπερισπάστως ὃ 
quod vulgata Latina sine impedimento, Hieronymus 
sine distractione reddit, unde περισπατμὸν distra- 
ctionem. videtur ad verbum interpretatus fuisse, ut 
Ecclesiastz 1, 45 : Ὅτι περισπασμὸν πονηρὸν ἔδωχεν 
ὁ Θεός, Quoniam distractionem malam dit Deus, 
quod ut idem in Commentario notat, distentionem 
Latinus antiquus interpres vertit, eo quod in varias 
sollicitudines mens hominis distenta lanietur. Sym- 
machus ἀσχολίαν, occupationem transtulit, ut et ipse 
llieronymus ex llebrzo. 

Ibid.'Azocgpurivet.Castigat hunc locum Livineius 
scribitque ἀποτεμνύνειεν ἐχεῖνο, atque interpretatur, 
nisi id prius amplifices. Confirmat ejus emendatio- 
nem Regius codex, in quo legimus, ἀποσεμνύνειν 
Exsivo' sic infra, χάριν ἀποσεμνύναν. Idem quoque 
suffragatur eidem corrigenti προευδοχιμήσαντας, 
quod in Plantiniana editione scriptum fuit προσευ- 
δοχιμήσαντας. 

Col. 519. B. Religiosiss. episcopi. Quis sit hic an- 
tistes, inquit Livineius, auctor non tam evidentibus 
notis descripsit, ut a nobis, qui tanto intervallo euin 
consequamur, certo agnosci possit. Fuit cum sus- 
picarer Gregorium Thaumaturgum', cujus etiam 
laudem oratione prosecutus est, designari : sed ad- 
monuit me doctissimus Canterus Basilium Magnum 
potius indicari, quem constet et virginitatis fuisse 
studiosum, οἱ de virginitate etiam scripsisse. 

Ibid. C. Αὐτόθι. Goncinnior et sanior lectio ms. 
Regii, αὐτόθεν μὲν ἔχει: τὸν πρέπ. ἔπ. ἀπὸ τῆ: συν- 
ονομαζομένης αὐτῇ προσηγορίας. Porro hujus capitis 
iniLium et. pars bene magna, ex interpretatione po - 
üus Livineni est expressa, quam ex ea Galesinii, 
quie cum Grzco textu minus hie conveniebat. 

Col. 322 B. Ergo hec laus. Monueramus tollen- 


dam esse notam interrogationis, quam neque Regius 
liber agnoscit, neque interpretatio Livineii. Enim- 
vero ea demum laus est virginitatis, censere eam vir- 
tutem omni laude superiorem esse, et ita magis quam 
verbis castitatem. suspicere. 

Col. 524 A. Δείξασθαι. Livineius ex. conjectura 
emendabat δέξασθαι, et. interpretabatur, ostenderet 
solam castitatem eam esse, quae Dei contubernium 
atque ingressum admittat : Regius codex hanc emen- 
dationem suo sulfragio comprobavit. Hinc Sedulius, 
Domus pudici pectoris templum repente fit Dei. Am- 
brosius, epist, 25 : Quid loquor quanta sit virginita- 
tis gloria, qwe meruit a Christo eligi, ut esset etiam 
corporale Dei templum, in qua corporaluer, ut legi- 
mus, habitavit plenitudo. divinilatis ? 

Col. 520 A. Ut quemadmodum. Kaz τὸ γεγραμ- 
μένον, quemadmodum scriptum est, nimirum 1 Cor. 
ix, 10, debet in. spe qui arat arare , et cap. 1x, 9, 
Non 'alligabis os bovi trituranti , Gregorius dixit, 
μετὰ χημῶν, cum camis aut [renis, ad verbum esset, 
qui ore camis impedito in area. versatur, Livineius, 
velut bovi capistrato per aream commeanti. Hic enim 
videri potest dictum ἐπιστρέφεσθαι τὴν ἅλωνα, ut 
apud Hesiodum in Theogonia γαῖαν ἐπιστρέφεσθαι, 
super terram versari. Paulo post Regius ms. scri- 
ptum habuit, τῆς ἑτέρων μαχαριότητος, ut legendum 
suspicatus est Livineius pro éxazépuv, et aliena 
felicitatis testes. 

Ibid. D. Olóc ἐστιν ὑπέρ. Emendatum est ut ad- 
monuerat Livineius, ita scriptum olim fuisse suspi- 
cans, sed imperitum librarium similitudine littera- 
rum » et v, qu: certe in antiquis libris maxima 
est, deceptum, τὸν ἄλλον scripsisse, quod alius 
emendare volens in τῶν ἄλλων mutarit. In libro 
Regio scriptum offendimus τὸν ἄλλον. Male Galesi- 
nius, quasi in utriusque mente versetur se ceteris 
prestare. 

Col. 521 B. Quam multi. Livineius vertit, cui pra 
celeris bene sit, el invidiam declinet, additque simi- 
lem ex Pindaro sententiam Pythior. od. 7 : 

Τὸ δ᾽ ἄχνυμαι eüórov ἀμειδόμεγνον cà xaAà ἔργα. 

Col. 550 D. Insane in his. Livineius annotat se 
de hoc loco admonitum, ut diligentius cogitaret, 
cum in margine manuseripli signum olfendisset , 
quod alibi locis corruptis adseribi solet : itaque 

τὸ τούτων minima mutatione legendum τούτοις, et 
interpretatur, Succedunt inutilis revocatio , inanis 
manuum plausus ; sed aptior est dictio qua usus est 
Galesinius : hic enim ἀνάχλησις lamentationeni 
significat. 

Col. 331 D. Rerum novarum. Livineius , etiam 
príus quam adversi aliquid nuntietur, et annotat ita 
hane vocem usurpari apud Euripidem in Zecuba, 
uL seilicet νεώτερον rem aliquam adversam sonet : 
quibus adde apud Thueydidem lib. n , εἰς οὐδένα 
οὐδὲν ἐνεωτέριζον, verti, nihil in quemquam admitte- 
bant, et à Zosimo lib. 1 Histor., pag. 658, dici quos- 
dam πράγματα Ῥωμαίοις νεώτερα μηχανήσασθαι, 
nova Romanis [acessere negotia : unde et νεωτερίζειν 
est τοῖς ἐν τέλει ἐπιτίθεσθαι adversus, magistratum 
insurgere. 

Col. 554 €. Cum enim dissolvitur. Locum hune, 
ut admonet. Livineius, Tertullian. lib. De patientia, 
cap. 9, recte sic interpretatus est, Cupio recipi jam, 
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εἰ csse cum Domino. Nam ἀναλύειν, quod vetus in- 
terpres parum fideliter dissolvi reddidit, migrare est 
aut divertere, H:ve ille qui hoc loco vertit, Ubi enim 
migrarit, cum Christo est. Fatetur tamen Beza nota- 
lionem. verbi hujus metaphoram complecti ab iis 
sumptam, qui curru vecti, cum ad destinatum lo- 
cum pervenerint, χαταλύειν dicuntur, quod equorum 
lora et vineula dissolvere consueverint. Itaque ma- 
vult ita Latine reddere Philipp. r, 25 : τὴν ἐπιθυμίαν 
ἔχων ἀναλῦσαι, desiderio tendens ad dimissionem. 
Alii ἀναλῦσαι exponunt solvere eo modo, quo naut;e 
cum recedunt ex portu, solvere dicuntur. Chryso- 
stomus in hunc locum , Τὶ ἀλγεῖτε ἐπὶ τῷ θανάτῳ ; 
πολλῷ χρεῖττον ἣν πάλα!. ἀπελθεῖν. Cur vobis mors 
murorem affert? mulio. satius erat. jampridem de- 
cessisse, Cuin igitur mors ipsa sit dissolutio et se- 
paratio anim: ἃ corpore, non male Vulgate auctor 
dissolvi hic interpretatus est. Apud Hieronymum 
Commentario in Psalmos eodem modo legitur. in 
illud Psalmi cxix, Hei mihi quia incolatus meus pro- 
loncatus est! Cupio dissolvi et esse cum Christo, 
apud Anibrosium lib. De Paradiso cap. 9, et Hie- 
ronymum, Epist. 22. 

Gol. 555 €. Ac huic mortuus. Plantiniana editio, 
τέθνηχεν ὁ χαθήμενος παῖς, Livineius interpretatus 
est, Huic enim filius moritur navus : tum addit in 
nolis : Vocem hane apud ullum auctorem. nondum 
memini legere, sed in Pollucis Onomastico lib. n, 
cap. 24, ὑποχαθήμενος, inertem significat, quasi 
dieat residem et parum sedulum ; unde χαθήμενον, 
navum reddo. Nos emendandum olim suspicabamur 
ἠγαπημένος, dilectus, ut apud LXX, Genes. xxii, 2, 
Λάθε τὸν υἱόν σου τὸν ἀγαπητὸν, ὃν ἠγάπησας. Accipe 
filium tuum, quem dilexisti. Suidas exponit, ἀγαπη- 
τὸν τὸ ἢγαπημένον ἣ τὸ μονογενές. Jam vero in- 
specto Regio codice scriptum invenimus, τέθνηχεν 
ὁ χαταθύμιος malc, mortuus est filius ex animo di- 
lectus, eamque veram et genuinam esse lectionem 
frequens hujus dictionis usus et Gregorio familiaris 
evincit. lta alibi ἀναιρεῖσθαι «b χαταθύμιον et in 
Epist. ad Eustathiam, τῶν ἀγαθῶν xaY χαταθυμίων 
συντυχία. Τὸν ἄσωτον melius prodigsm. Livineius 
quam Galesinius, perditum. vertit : eodem modo 
infra, cumque vicissim nascantur, locum ex Plantinia- 
na editione expressimus. 

Col. 541 D. ᾿Α.1.1ὰ καὶ τήν. Hic prifixit asteri- 
scum Livineius, et annotavit adversativam hanc ἀλλὰ 
referendam videri ad illud supra, xat οὐδὲν προτιμό- 
τερον τοῦ ἑτέρου. At Galesinius meliore libro usus 
praemisit duo membra, quorum Graeca in Plantiniana 
editione desiderabantur, et ἃ legio codice post sup- 
peditata sunt, Διεξερχόμενος οὐδὲ ὑπὸ τῶν ἡδέων θρυ- 
πτόμενος, οὔτε ὑπὸ τιὺν αὐστηρῶν ταπεινούμενος, 
ἀλλὰ χατά. Cum neque voluptatum blanditiis mollia- 
tur, neque rebus. gravibus ac molestis deprimatur : 
üt vice versa infra col. 545 D. Livineii liber excu- 
sus addit quod ab interpretatione Galesinii aberat, 
nec qui Sodomis cgressus iterum αὐ urbis excidium 
se convertit, in statuam salis non concrescere. 

Col. 542 B. Tenebris porro. Quasi scriptum esset 
χατοιχίας, quia dixerat David, ἡ παροιχία μοῦ ἐμα- 
χρύνθη, Grieeus liber excusus τὴν αἰτίαν τῆς χατη- 
φείας, Tenebris vero muroris hujus causam tribuit : 
jam enim Prophetam στενάξαι, ingemuisse dixerat 
Nyssenus, nec aliud quid pr:e se ferunt manuscripti, 

"Col. 544 A. AuaÜnxowr. Quidam Latini et Grzeci 
codices post διαθηκῶν interstingunt, ait Livineius : 
sed et aliter citat auctor, et repugnat Theophylactus. 
Hoc nimirum vult Livineius , locum hunc Apostoli 
cx Epist. ad Ephesios cap. n, v. 12, sic efferri a qui- 
birsdam, ut vocem διαθηχῶν distinguant a voce τῆς 
ἐπαγγελίας etconjungant eum sequentibus, ἐλπίδα 
μὴ ἔχοντες, quibus Nyssenus adversatur. Ex eadem 
Epistola 1g yw, 18, est illud, ἀπηλλοτριωμένος τῆς 
Cof; τοῦ Θεοῦ" sic enim exhibet scriptum hoc 
membrum Kegius codex , el τοῖς μετὰ γαστέρα ζῶν 
non μετὰ γαπτέρος. Simile illud apud Gregorium 
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Nazianz. orat. 16, pag. 250, Εἰ μὴ χαχοὶ νομιζοί- 
μεθα, καὶ δοῦλοι γαστρὸς, xat τῶν ὑπὸ γαστέρα. Ne 
non mali existimemur, ac ventris. et eorum quc sub 
ventre sunt, mancipia. ldem et apud Hieronymum 
Epist. 92, ad Eustochium , Nulla illis nisi ventris 
cura est, et que ventri sunt proxima. ltem in 158. c. 
xXLiv, Ft post ciborum abundantiam. guleque ac ven- 
tris ingluviem , ea que sub ventre sunt, quarant, et 
lib. 11, in Epist. ad Galatas, Festivitate, gula, ven- 
tre, et his que infra ventrem sunt, delectatur. Dixit 
infra ventrem , ut Nyssenus μετὰ τὴν γαστέρα post 
ventrem , aut. sub ventre, Eusebius lib. vii Histo- 
rize, cap. 20 : ἐν τούτοις ὀνειροπολεῖν ἔσεσθαι γαστρὸς 
χαὶ τῶν ὑπὸ γαστέρα πλησμοναῖς. Sommniasse [utu- 
rum non in iis solum que ventri el partibus qua ad 
venerem explendam pertinent, inserviunt. 

Col. 346 A. Amnis aliquis. Ποταμὸς χειμέριος, ut 
hibernus fluvius, vertit Livineius et annotat compa- 
rationem hanc partim esse apud Homerum "J.4/a8. 
ε΄, quo loco Diomedem hiberno flumini comparat τ 


Θῆνε yàp ἀμπεδίον ποταμῷ zAnÜDorci ἐοικὼς 
Χειμάῤῥῳ, ὅστ᾽ ὦκα ῥέων ἐκέδασσε γεφύρας. 


Haud aliter ruit in medios, quam turbidus amnis 
It campo hibernum, et totas ruit agmine moles. 

Ibid. ἃ. Nec quidquam. Vertit interpres quasi es- 
801 ἔθηχε, non ut habent excusus et Regius ms., 
ἕστηχε τῶν ἐν αὐτῷ, nec quidquam consistit rerum, 
qua in ea ambiantur. 1d nimirum pluribus explicat 
deinceps et cuncta diflluere ostendit , nihilque in 
hoc szculo perpeteo manere. 

Col. 550. B. Ut et aures. Conveniebat interpreta- 
tio Galesinii cum lectione codicis Vaticani, cujus 
meminit in Notis Livineius quem sequitur et Regius 
lioc. pacto, ἀπεριήχητυν χαὶ ἀμετεώριστον αὐτοῖς qu- 
λαχθῆναι χαὶ τὴν ὄψιν xal τὴν γεῦσιν ἁπλῆν τε xat. Ut 
vel aures obstrusas , neque in. sublimi loco. positas 
haberent, oculorumque obtutu et guslatu simplici es- 
sent." Ayezetoptazov, compositas, reddit et Livineius : 
sed editam a Plantiniano prelo manuscripti libri 
tuentur lectionem. 

Ibid. D. Vestiumque. Galesinius verterat, vestium- 
que asperitate quadam gravi meliores cum se osten- 
dissent,:a quibusvis qui sibi occurrerent, res necessa- 
rias ex tempore petebant. Dicitur nonnunquam σε μ-' 
νότης gravitas quzedam , sed minime aspera : hic 
vero magnificentiam potius sonat, uL σεμνὸν dicitur, 
quod est magnificum, Hoc ergo vult auctor, eos ve- 
stium magnilicentiam nihili fecisse, nec illius orna- 
tus cupiditati obnoxios fuisse. 

Col. 554 A. Cum voluptas. Ad verbum aptius Li- 
vineius, conscribere, voluptate inexpugnabili patrono 
in medium adducta. Nec aliter legitur in. duobus 
mss. nostris atque in excuso, nisi quod Regius ha- 
buit τὴν ἡδονὴν, ut et codex Vatieanus. Paulo post 
reposuimus ex Plantiniana editione, res a Deo crea- 
las detestantes, non ut Galesin., precepta Dei dete- 
stantes. 

]vid. B. Ad ejus voluntatem. Omisit vocem ἐζω- 
γρημένοι interpres, nec. animadvertit citari Pau- 


lum H ad Timoth. i, 26, ἐζωγρημένοι ὑπ᾽ αὐτοῦ 


εἰς τὸ ἐχείνου θέλημα" a quo capu tenentur ad ipsius 
voluntatem. Hic. ergo scribe, diaboli ab eo capti ad 
ejus voluntatem. 

Ibid. C. In contrarias. Livineius fidelius lioc ex- 
pressit: non enim ἀντιχείμενα dixit Nyssenus , sed 
παραχείμενα : virtus nimirum inter duo extrema po- 
sita est, qui utrinque illi adjacent. Sic igitur ille, 
consistal digressum ad ea que utrinque hereant, vi- 
tium esse, (ui. enim. Hieronymus ad. Demetriadem 
Epist. 5 : Philosophorum quoque sententia est. μεσό- 
τητας ἀρετὰς". ὑποθολὰς χαχίας εἶναι, moderatas 
esse virtutes, excedentes modum atque mensuram in- 
ler vitia deputari, et lib. nt. Adversus Pelagianos : 
pro'sertim cum vicina sint. vitia virtulibus, et si pau- 
lulum declinaveris aut errandum tibi sit, aut in pre- 
ceps cadendum. Aristoteles Ethic. lib. n; eap. 5, «ns 
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μὲν καχίας ἡ ὑπερθολὴ, χαὶ ἡ ἔλλειψις " τῆς δὲ ἀρετῆς 
] μεσότης. Excessus et de[ectus vitii est, virtutis me- 
diocritas. 

Col. 5535 C. Διαχεῖσθαι. Verior est lectio vulgata 
et ms. Mor., quam altera Vaticani οἱ Regii codicis 
διαχεῖσθαι. lta. dixit antea. sub finem cap. 6, εἰς 
πολλὰ τῇ διανοίᾳ διαχεόμενον" qui mentem in res 
multas effundat. Sane dici, solent διασχορπίζειν, et 
dissipare 6ona sua prodigi, Lucie xv, 19, xai ἐχεῖ 
διεσχόρπισς τὴν οὐσίαν αὐτοῦ ζῶν ἀσώτως. 

Col. 586 A. Δένδρον κακόν. Μαι τοὶ quidem 
cap. vir, 18, legitur : Οὐδὲ δένδρον σαπρὸν χαρποὺς 
χαλοὺς ποιεῖν, neque arbor mala bonos [rüctus [acere, 
el Lucie vi, 45, καρπὸν χαλόν. Quocirca notandum 
hoc loco Nyssenum interpretationem Vulgatze Latinze 
auctoris et Galesinii confirmare, qui σαπρὸν malum 
vertunt, rectius quam Livineius vitiosum , aut Beza 
puirem, prout antea annotavimus supra ad locum 
Ephes. iv, 29. Coterum paulo post rectius edidit 
Galesinius, in matrimonium convicia conjicit , quam 
Livineius, matrimonii ignominie in eum qui procreet 
redundent, quasi ὁ προφέρων sit Deus vel homo, 
qui procereet : cum proprie ὀνείδη προφέρειν sit pro- 
hra objicere, ut apud Homerum V.442., β΄, ait 
"Thersi:e Ulysses : 


Καὶ cw ὀνγείδεά τε προφέροις, νόστον τε gvAác- 
σοις.] 
Et ipsis convicia inferas, reditumque serves. 

Col. 555 B. Ad unum. Adjecimus vocem unum , 
quie ad eontinentiam indicandam pertinebat : unde 
etiam Apostolus ad Romanos ix, 10 : Sed et Itebecca 
ex uno concubitu habens Isaac patris nostri. EKodem- 
que modo noster auclor cap. 9 (col. 557 C), &x 
μιᾶς ὠδῖνος ἀδελφούς, uno partu editos fratres dixit 
gemellos, quos perperam Galesinius germanos ap- 
pellavit; possunt enim germani esse, qui non uno 
partu editi sint neque gemelli. Addit Livineius 
exemplum Zethi et Amphionis apud Horatium , et 
Genes. xxv, Esau et Jacob. 


Col. 558 A. Melius. Ita potius maluimus cum Li- 
vineio, quam qued antea Galesinius, Validior utique 
fit, si longe se potius ab his rebus contineat , cum in 
certamen viribus suis majus descendat. Paulo post 
scripserat idem, in materiam profundi impingantur, 
sed solerter emendavit Livineius εἰς ἰλὺν pro ὕλην, ex 
loco Psalmi txvin , 2, Infixus sum in limo pro[undi, 
€t rursus ex eodem scribendum, ne rerum qua per- 
misse sunl occasione, animi vitiis aditus patefiat. 


Ibid. D. Nihil reipsa. Auctoris mentem nou- 
ler assecutus est interpres, sed doctissimus Jac. 
Billius ita locum hunc recensuit lib. 1. Saerarum 
observationum cap. 1 : Nyssenus de vi ac potentia 
consuetudinis loquens his verbis utitur : Οὐδὲν οὕτω 
τῇ φύσει φευχτόν ἐστιν ὡς ἐν συνηθείᾳ γενόμενον μ. 
χαὶ c. &. θυ: verba ad. hune modum reddit Livi- 
neius, Nihil natura tam. fugiendum est, quam que 
res in consuetudinem abierit, eam studio dignam at- 
que amplectendam non videri. Ezo autem lubentius 
ita transtulerim : Nihil natura tam turpe ac. [ugien- 
dm est, quin si in consuetudinem abierit, praeclarum 
el expetendum videatur. W:ec Billius; at Galesinius 
scripserat : Sic fugiendum est. tanquam assiduo usu 
coniparatum quod non omni studio dignum expeten- 
dumque putet, hujusque sententie testis est, elc. 


Col. 559 A. Peneque illarum. Non hoc vult Gre- 
gorius, illos allectionum vel vitiorum ardore fuisse 
arefaelos, sed cupiditatem potius rerum celestium 
àn iilis arefactàm et exstinctam esse. Metaphoram 
enim esse docet a fluviis sumptam Livineius, qui- 
bus alio derivatis necesse est priorem alveum ex- 
Siccari. Sic ergo interpretatur, aperuerunt. Itaque 
omnis eorum cupiditas a sublimi impelu repressa. est 
alque exsiccata : quippe tota ad libidinem traducta. 
iegius codex melius ἐπὶ τὰ ἄνω φορᾶς, Cupiditas a 
celestium. rerum appetitione revocata est et exsic- 
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cata, Ex eadem Livineii editione sequentem perio- 
dum restituimus. 

Cot. 560 A. Καὶ κινδυνεύειν, Annotavit;Livineius 
in Vaticano abesse xa£, et post σπουδαζομένων, addi 
epovzicowvec, id est, solliciti ne in periculum. ve- 
niant. Regius autem codex rectius φροντίζοντας, ut 
antea dietum est χαταφεύγων κατιόντας. Paulo post 
illud correximus ὁ γὰρ ἄγαμος μεριμνᾷ, quod Gale: 
sinius ediderat, matrimonium enim ea qua Dei sunt 
curat ?: nec animadverterat usurpari verba Pauli ex 
I ad Cor. vi, 52 : Qui sine uxore est, sollicitus est 
que Domini sunt. 

Col. 559 B. Ut vel in iis que diff. Secuti sumus 
Livineium, qui hzc retulit ad res non ad personas, 
ut Galesinius, ut vel iis qui se mazime difficiles os- 
tendunt, voluvtatem. Ferri tamen potest hoec. versio, 
ut homines fastidiosos intelligamus et morosos 

Ibid. D. Perinde est. Galesinius perperam, Quo- 
niam res admirabiles orationis vi et imminuere. et 
amplificare, hoc in earum rerum similitudiye consli- 
tubum est, quie sensu non percipiuntur ; paulo. post 
ab ortu intellige à prima nativitate sua, Recte sus- 
tulit. mendum Livineius, quod etiam in ms. M. cu- 
bat, legens ἀναισθήτως pro. ἀναισθήτων ἐχόντων, et 
illi emendationi Regius codex astipulatur. 

Col. 562. A. Que sub aspectum. Weponendum esse 
monueram ex Livineio, quam consequi verbis non 
possit, id enim est ἄφραστον, non ἀόρατον. Sic 
paulo post dixit τὴν τοῦ ἀφράστου φωτὸς ἑρμηνείαν, 
Wielfabilis luminis interpretationem. 

Ibid. C. Οὐχὶ τῷ μισεῖν. In Vatican, est οὐχὶ τῷ 
μίσει τῆς ἀληθείας, ἀλλὰ τῇ ἀσθενείᾳ τῆς διηγήσεως. 
Sensus est, eum mendacem esse non quidem cerle ea 
ratione, quasi. veritatem. oderit, qui denim vero 
mendax est, sed quod dicendo consequi mon possit 
pulchritudinis iilius explicationem. quam. incaptet . 
Hc Livineius, quibus addo Regium codicem cum 
Romano consentire. 

Col. 565 A. Qui exteriores. In excuso erat ut et 
in ms. Mor. οἱ ἐπιπολεώτερον" in Vaticano ἐπιπε- 
λαιότερον, recte Livineius emendavit ut nobis scri- 
ptum exhibuit codex Regius ἐπιπολαιότερον, et inter- 
pretatus est, ut edidimus. Galesinius veriit quasi 
legisset, oi ἐπὶ πόλεων, vel ἐν ταῖς πόλεσι. Qui in ci- 
vitatibus nullo animi judicio res intuenuur. Caeterum 
loe caput nonum inchoabatur. in eodem Regio cod. 
ut in edit, Plantinian. jam ab illis verbis, ózt τοίνυν 
τῆς ἀσθενείας ἕνεχεν, sub linem precedentis. Rur- 
sus admonet Livineiusin margine,fragmentum quod- 
dam libri hujus caput istud hoe modo incipere, οἱ 
ἐπιπελα!ότερον, Omüssis ὥσπερ τοίνυν οἱ μέν, nec 
aliter ms. Mor. 

Col. 566 B. Cum enim animus. Expunximus hanc 
Galesinii versionem , Cum enim animus itase rela- 
tat, alque omnia quecunque occupavit, ea relinquit, 
quasi minora. sinl eo quod quaritur, tum in illius 
magni(icentiee contemplatione se exerceat, qui vel ad 
summos celos fertur. Locus Davidis alas columbae 
optaüntis est Psalmo Liv, 7, in quem Commenta- 
rius apud Hieronymum : Columba simplex. animal 
est, absque felle, et a malitia fellis alienum. Augu- 
stinus tract. 6 in Joan. : Columba fel non habet, 
Simon habebat : ideo separatus erat. a. columba vi- 
sceribus. Cyprianus lib. De unitate Eccles. : Simplex 
animal et letum est, non felle amarum , non morsi- 
bus scvum, mon unguium laceratione violentum. 
Idem etiam Beda et Orus Apollo tradunt : sed eidem 
lamen fel tribuunt Aristoteles lib. 11 Histor. ani- 
mal. c. 45, et Plinius. lib. x, cap. 48; idque inte- 
slino junctum. Galenus etiam ridiculos eos dicit, qui 
id asserere audeant : tametsi et ipse interim vesicam 
habere illam negat , qua fel continetur, lib. De atra 
bile, sub finem. e 

Ibid. D. Quos micantes. Legebatur anlea διατάτ- 
τοντες, in Plantin., et ms, Mor. ; sed emendandum 
esse vidit Livineius διάττοντας, quod Aristoteles lib. 


1 Meteorolog., cap. 4, vocet τοὺς δοχεῦντας ἀστέρας 
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διάττειν, et cap. proximo. διαθέοντα ἄστρα eadem 
notione, et interpretatur hoc, quas trajicientes stel- 
las quidem vocant. Aristotelis verba qu:e citat Livi- 
neius h:ec sunt : Καὶ ὁμοίως χατὰ πλάτος xaX βάθος, 
οἱ δοχοῦντες ἀστέρες διάττειν γίνονται. ΕἸ similiter 
secundum latitudinem et profunditatem sidera, qua 
videntur volare, fiunt. lta. Vatablus; αἱ Perionius 
aptius : Eodemque modo stelle, que trajici videntur, 
exsistunt. In eodem cap. 4, xa οἱ διαθέοντες &océ- 
psc, VWalablo suni, discurreniia sidera, Perionio, 
stelle que trajici videntur. Ita Seneea locutus est, 
ut Galesinius, lib. iu. Natural. quast., cap. 14 : 
Aliquando emicat stella, aliquando ardores sunt, ali- 
quando fixi et harentes , nonnunquam volubiles. Vi- 
demus. ergo stellarum longos a tergo albescere tra- 
ctus. Hc velut stelle. exsiliunt et transvolant. Re- 
gius codex emendationi Livineii suffragatur. 

Col. 507 ἃ. Ac canosam. Vaticano exemplari usus 
videtur Galesinius, in quo sicut et in Regio lege- 
batur αὐγμώδη, quo Livineius reddit Latine tene- 
bricosum, ut in I Reg. xxn, 14, ἐν τῷ ὄρει αὐχμώ- 
δει, quidam vertunt, in monte opaco, quie lectio ad- 
haesit ex veteri Latina interpretatione LXX. Vulgatze 
Latinz editioni : atque huic similis est mons ille 
umbrosus Habacuc i1, 55, ἐξ ὄρους χατασχίου" at in 
ms. Mor. et in excuso Plantiniano textu Nysseni xa 
ἰλυώδη βίον, turbulentam ac cenosam vitam accipi- 
mus. 

Ibid. D. Que in calo. In Plantin. et fragmento 
Livineii τὰ £v τῷ ἁγίῳ, in sancto ; sed annotat idem 
ipse suspicari se casiigandum aut ἡλέῳ, quod ad 
Seripturam prosime accedit, aut certe ἀέρι, quam 
posteriorem — emendationem confirmant codices 
Vatic. οἱ Reg., qua in aere sunt, ms. vero Mor. τὰ ἐν 
ἀγγείῳ * que in vase sunt. llli Galesinii lectioni, τὰ 
ἐν οὐρανῷ, similis est locus ille apud Dionem Chry- 
sost. orat. De regno et tyran. : Ὡς γὰρ ἡ ὄψις δι- 
εφθαρμένου μὲν οὐδὲν οὐδὲ τῶν πλησιώτατα ὁρᾷ, ὑγιὴς 
δὲ οὖσα μέχρις ὀὐρανοῦ τε xal ἀστέρων ἐξιχνεῖται. 
Et quemadmodum visus corruptus ne proginquissima 
quidem videl, sanus vero usque ad co'lum et astra 
pertingit. C:xterum assentiri nequeo Livineio pro 
ἀποῤῥυψαμένῳ legenti ἀποῤῥιψαμένῳ,, licet. hane 
quoque lectionem Regius liber exhibeat : nam 
ἀπουῤῥύπτεσθαι dicitur quod abluitur ac sordibus 
expurgatur, sed et hanc quoque F. Morelli tuetur 
codex ms. 

Col. 511 A. Malum enim. Contrariam plane sen- 
tentiam expresserat interpres, Malum enim extra 
consilii deliberationem positum est, sique ejus status 
consideratur, inearum quee sunt rerum natura nullum 
est. Atqui similem auctoris nostri sententiam iisdem 
pene verbis inveniri admonet Livineius Grace in 
Antonii monachi Melissa lib. i, serm. S88 : αὐτὸ οὖν 
χατὰ ἑαυτὸ xazX ἰδίαν ὑπόστασιν ἔξω προαιρέσεως 
οὐδαμοῦ τὸ χαχὸν εὑρίσχεται χείμενον ἣ ὑφεστώς" ἀλλὰ 
πότε εἰς γένεσιν παράγεται, ὅταν ἑλώμεθα αὐτό. 

Ibid. B. Itaque magnum. lnauditam nobis hic pro- 
cuderat etymologiam interpres ita scribens, Unde 
magnum hoc et nobile animal homo, quasi a pictura 
nomen sumpserit, e dignitate sua cecidit. 1d quod 
accidere solet iis, qui e lapsu aliquo erepti. Neque 
vidit a Gregorio usurpari verba Seriptur:ze ex Pro- 
verbiis cap. xx, v. 6: Μέγα ἄνθρωπος, xai τίμιον 
ἀνὴρ ἐλεήμων. Magnum homo, et pretiosum vir mi 
sericors. S. Ambrosius de obitu "Theodosii, Magnum 
el honorabile est homo misericors , et in. Psalmum 
cxvitr, octon, 10 : Grande homo, et pretiosum vir 
misericors, el vere magnus est, qui divini operis in- 
terpres est, et imitator Dei. Kecte quoque interpres 
B. Joan. Chrysostomi homil. iv in. Epist. ad Phi- 
lippens. : Magnum quiddam homo, et praeclarum vir 
misericors. Nec aliter Graece fuit expressus hic locus 
in duobus mss. atque in edito. Plantin. Livineius 
alludere Gregorium existimavitad versiculum Psalini 
XLvin postrenmum z Ανθρωπος ἐν τιμῇ ὧν οὐ συνῆχε. 
ld est : Homo, qui in pretio essel, non sapuit. 
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Ibid. D. Ia enim, opinor. Galesinius, Demonsira- 
tur enim, opinor, ratio ex eo, quod divinum bonum 
non nostra natura definitum est. Atqui λόγος hic 
non rationem, sed librum de quo agitur, sive Scri- 
pturze verba significat, ut alibi sepe in Canticum et 
orat. t De resurrect., δηλοῦντος τοῦ λόγου ca- 
qOs* hoc aperte significante Scriptura. Clemens 
Alexand. τὸ λόγιον etiam, id est oraculum appellat, 
ut in Strom. 1: Ὁποῖα δὲ ἐπιτηδευτέον δείχνυσιν 
ἡμῖν τὸ Λόγιον. Quaenam autem sint exercenda, Scri- 
ptura nobis ostendit oraculum. Porro in fragmento 
Livineii et in ms. Mor. ex hac Domini sententia 
Luce xvi: capitis inseriptio conflata erat , sed 
continuanda visa est oratio ut in Vatic. et Regio. 

Col. 514 C. Merito amice. Omiserat hzc inter- 
pres, tametsi et in Plantianiana suggeruntur, et a 
ms. Mor. εἰχότως ἂν θεῖαι νομίζονται, eta Vati- 
cano, ex quo emendat Livineius ἂν xaX φίγαι νομί- 
ζονται * nos etiam Regium secuti essemus, si ante- 
quam has Notas recenseremus, illum in consilium 
adhibere potuissemus : legit enim , àv γείτονες xat 
φίλαι εἶναι νομίζοιντο * merito vicine et amice. esse 
creduntur. Luc. xv, 9 : Et cum invenerit, convocat 
amicas οἱ vicinas, dicens. Rursus hie mutavinius 
illa verba, neque peccati amplius circumsepte armis, 
cuncta efficiunt. Non enim armis peccati circumdari 
dicuntur hic animze faeultates, sed arma fieri pec- 
cati, hoc est iustrumenta, quibus ad peccandum 
utamur, ut in Epist. ad liom. v, 13 : Sed neque 
exhibeatis. membra vestra arma  iniquitalis pec- 
cato. 

Jbid. Ut divinam. Ita maluimus, quam ut interpres 
seripserat, aut si divin imaginis restitutio hec est. 
Legerat nimirum ἣ τῆς θεία τ, quod etiam pr:e. se 
fert Regius liber; at Mor. εἰ τῆς θείας, melius ex- 
cusus 7| τῆς, quemadmodum et quod est paulo 
post, τῆς περὶ τὴν γῆν ταλαιπωρίας , una cum mss. 
M. et HKeg., non ut videtur legisse interpres τῆς 
περὶ τὴν ζωὴν ταλαιπωρίας" deinde ab iis vite mise- 
riis dificultatibusque segregali, omniaque verecundia 
integumenta . abjicientes. Sed rctineri Latinze Vulgatze 
verba satius duximus, quam eleganti: Latini ser- 
monis studere, ut Scripturz vocibus uti Gregorium 
constaret : lI. Corinth. 1v, 2, πάντα ἀπειπαμένους 
τὰ χρυπτὰ τῆς αἰσχύνης, quam eliam ob causam 
pelliceas tunicas potius diximus, quam cum Livi- 
neio, vestes scorleas, eL a. clandesüma [aeditate ab- 
horrere : licet ex lib. n Tertulliani Contra Marcio- 
nem proferat locum illum, Exinde homo in scorteis 
vestibus, sed ante sine scrupulo nudus. 

Col. 319 D. Mortalesque. Plantin., πεπραμένοι 
τῇ ἁμαρτίᾳ, nec aliter R. et M. Livineius peccc!o 
venditi, Vatican. ὑπὸ τῆς ἁμαρτίας * forlasse resti- 
tuendum ex Apostolo Rom. vii, 14, ὑπὸ τὴν ἁμαρ- 
τίαν, venundali sub peccato, hoc est , mancipati ad 
serviendum peccato. : 

Col. 511 D. Διὰ μέσου. Edit. Plantin., διὰ μέ- 
σου xax γέγονεν, idemque ms. M.; at R. et. Vatican. 
διὰ μέσου οὐ γέγονεν. Livineius vertit, quie a primo 
parente ad. virginis usque vitam inlerjecta est, et in 
Notis admonet. xa delendum esse, atque οὐ quod 
est in Vatic., manifeste corruptum esse, ex praece- 
denli voce μέσου tanquam ἀπόσπασμα relictum : 
cujusmodi vitium commissum est et cap. proximo, 
ubi scribitur in. Vaticano. ἐπιχλιθείσης εἰς movr- 
ροῦ, elc., cum εἰς proculdubio redundet. 

Col. 519 A. Si vero dubitas. Constanter legunt 
mss. R. et M. una cum Plant. edit. ὅσα £x τοῦ θανά- 
του ἐπάγεται * unde Galesinius ediderat : Si vero 
tu conjugium. complecleris, id velim animadvertas, 
unde proficiscuntur calamitatum nomina, que mortis 
causa hominibus imponuntur. Nec assentiendum est 
Livineio, qui emendandum pulàl ὅσα ἐχ τοῦ γά- 
μου, quas hominibus matrimonium. conciliet. Mani- 
festum enim est hie probari matrimonium morti 
suppeditare materiam : non igitur obvenirent ho- 
minibus viduitates vel orbitates liberorum, et alix 
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jicture morientium, nisi conjugium patris ac ma- 
Iris processisset. Galesinius pro ἐπὶ παισὶ, seri- 
ptum offendit ἐπὶ πᾶσι, aut omnium. denique re- 
rum calamitatem. 

Ibid. C. Non matrum. Galesin., non matrum sol- 
licitudines. perturbationesque augentur. Alludit ad 
illud &en. ii, 16, et Isa. xxv, 8: ᾿Αφεῖλεν ὁ Θεὸς 
πᾶν δάχρνον ἀπὸ παντὸς προσώπου * Abstulit. Deus 
omnem lacrymam ab omm [acie; et ex. ejusdem 
prophetm vaticinio citatur deinde locus. pront ab 
Apostolo effertur]. Cor. xv, 54: Κατεπόθη ὁ θά- 
νᾶτος εἰς vixog * Absorpta est mors in victoria, non 
apud LXX, Isa. xxv, 8, Κατέπιεν ὁ θάνατος ἰσχύ- 
σας. Devoravit mors prevaleus, sed in Grieco-Latina 
Livineii editione corrigendum est χατε πόθη Ev ἐχεί- 
νοῖς ὁ θάνατος,οἱ apud Galesinium pro revera mor- 
talitas. a vita absorpta est, scribendum, revera. in 
illis a vita mors est absorpta. i 

Col. 582 Δ. Cumque vite. Wc addidimus Galesi- 
nii versioni ex Plant. et duobus mss., et paulo post 
expunsimus qua Galesimius ediderat, quasi τες 
λείαν παιδείαν dixissel Gregorius, non. συντέλειαν 
Ts κατὰ σάρχα ζωῆς, sicut scriptum — est 
Matth. xi], 39, συντέλεια τοῦ αἰῶνός ἔστι * COn- 
summatio seculi est ; οὐ ad Hebrzos 1x, 15, ἐπὶ 
συντελείᾳ τοῦ alOvog* in consummationem seculi. 
Sic ergo dixit consuminationem vite qui seeun- 
dum carnem : at Gales. perfectam, quantum in se 
est disciplinam ipse constituerit, exspectet porro, in 
beataque illa sit. omnino spe [ore ut [aciem magni 
Dei aspiciat. Nec animadvertit rursus hie usurpari 
verba Apostoli ex Epist. ad Tit. i, 15, et adventum 
glorie magni Dei. 


Ibid. B. Ut alicui. In excuso legebatur, ὡς ἄν τι- 


ες oimÜsisv. Emendat Livineius, ὡς ἄν τις oin- 
θείη, et. suffragantur ei correctioni R. et M. mss., 
nec abludit interpretatio Galesinii, non simplex est, 
tL aliquis [orte putavit. Non longe ab hoc loco ad- 
monuit Livineius auctoris verba partim utile, 
parlim. corrupte scripta esse, atque in. interpreta- 
tione Vaticanum se exemplar seeutum, quam subji- 
ciemus, ubi ope Regii codicis locum restituerimus : 
«nc τῶν μιασμάτων χοινότητος, χαὶ εἰ OU. ἑνός τινος 
μολυνθείη, μηχέτι τὸ ἄσπιλον ἔχειν ἐν ἑαυτῇ δυνα- 
ϑιένη, * communitas , οἱ si uno aliquo contaminetur , 
nonjam possit integritatem. in se continere. Rursus 
in ans. M. lego ut in fragmento. Livineii, λίθου δέ 
τινος ἐμπεσόντος ὅλον χύχλῳ συνεχλινήθη cO [ 
non ut in Regio et Plantin. ὅλον ἐν χύχλῳ συνεχλο- 


νήθη τῷ μεριχῷ σάλῳ συγχυματούμενον * ὁ piv 


γάρ. 
Col. 585 A. Ut apud Apostolum. Aiquin apud 
Paulum f£ ad Cor. xi, 26, scriptum est, εἴ τε 
πάσχῃ £v μέλος, ut in Grzeco Livineii ; non ut Gale- 
sinius legisse videtur ἕν μέρος, dum vertit: Vere- 
que, ul est apud Apostolum, e partibus totum. com- 
pactum est : sive enim una pars patitur, totum simul 
dolet. 

lbid. B. Multi bellum. Annotat Livineius hoc 
membrum in Vaticano desiderari : non ita mss. 
nostri, sed ea verba suggerunt ex Psalmo Lv, 5, 
apud LXX, in Bibliis Plantinianis et in multis Gre- 
cis codicibus, ut admonet Flamin. Nobilius, Multi 
bellantes adversum me ez. altitudine; alii jungunt 
cum sequentibus, "Azo ὕψους ἡμέρας οὐ φοθηθῆσο- 
μαι Ab altitudine diei non timebo, ut apud. Hiero- 
uymum epist. 125. Aquila ex Hebrzeo dixit, Ot zoi- 
λοὶ πολεμοῦσί yz, ὝΨιστε: Multi impugnant me, Altis- 
sime, nec aliter Hieronymus in Psalterio suo. 

Cot, 585 D. Ἀρεθήσεται. M. ἀρηθήσεται, men- 
dose; at in Vaticano teste Livineio ἐραθήσεται, 
sed obstat οὐδενί, neque enim Graci ἔραμαι cum 
dandi casu. composuerint. Videndum igitur sitne 
reponendum προσθήσεται " nihit rerum pulchrarum , 
quce dolo malo objiciantur , prosequetur. lta. eniin 
et paulo ante dixit auctor, εἰ δέ τιν! πρόσθοιτο. Hic 
Mle . nos in Regio scriptum invenimus, ἀρεθήσεται, 
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ab ἀρέσχομαι, ub ἀρεστός, οἱ ita Galesinii liber 
pri se ferebat, ex quo ille, se oblectaverit. 

Col. 586 €. Cum non ratio. Galesin., Cum virtuti 
consentanea minime est ratio, sed vitae cursum ali- 
qua animi dirigit affectio. Praeceptum enim Domini, 
etc., cum illud nos doceat, ut soli Deo inhereamus. 
Citat duo Seripturz loca ; quorum prior est. Psal. 
mo xvitr ,/ O, posterior Psalm. Lxxi, 28 : quae di- 
stinguenda ab utroque interprete, non confundenda 
fuerunt : non enim przeceptum Domini ait adlierere 
Deo bonum esse, verum ipsa Seriptura, et asci- 
scendum ex margine illud quod ex Vaticano. addit 
Livineius, τηλαυγὴς, χαθώς φησιν ἡ Γραφή, cui asti- 
pulatur et Regius. Preceptum enim. Domini lucidum 
valde est, ut ait Scriptura, ut vel in[antium, 

Col. 587 B. Velut agnos. Non ut agni in. lupos 
conversi aliquid habeant, quod in moribus serper- 
lis positum sit, quemadmodum verterat Galesinius, 
cujus interpretationem usque ad finem capitis toLam 
immutaviaius Livineium secuti, qui et annolat nit- 
sere depravatam esse hanc lectionem , in Vaticano 
ita scribi, τοῦτο δέ ἔστι τὸ μὴ xazà τὴν ἁπλότητα 
δυχοῦν ἐπαινετόν, οἷο,, sed nec sic quidem plane in- 
Legram esse : emendat igitur, τοῦτο δέ ἐστι, μήτε 
τὸ χατὰ τὴν ἁπλότητα 604009 ἐπαινετόν, elc., qua 
demum genuina 65. lectio. Reg. codex plane cum 
Vaticano consentit. Porro Lucze x, 5, discipulis ait 
Dominus, Ecce mitto vos sicut agnos inter. lupos, οἱ 
Math. x, 16, Mitto vos sicut oves in. medio lupo- 
rum : estole ergo prudentes sicul serpentes. 

Ibid. C. Omnes. animi. Annotat Livineius in fra- 
gmento suo aliam se inscriptionem reperisse, quam 
et I. et M. mss. exhibent : ὅτι οὐδὲν ὀνίνησι τὸν μὴ 
διὰ πάντων τὴν ἀρετὴν ἀσχοῦντα, ἕν τι μόνον τῶν 
ἀγαθῶν χατορθούμενον, id est, niliil prodesse bono 
ullo preclare per[ungi, nisi in omnibus virtutem erer- 
ceas. Illa autem Vaticani, et quam edidimus, inter- 
Seritur paulo post ad ea verba, ἀλλὰ περὶ μὲν τούτων 
τοσαῦτα. Calerum aberrarat a mente auctoris in- 
lerpres paulo post scribens, Quid enim lucri est ex 
parte corporis armata, si a partibus nudis occasionem 
adversario. ostendet ? non enim εὐχαιρίαν., sed χαὶ- 
ρίαν, nimirum πληγήν, hic Nyssenus intelligit. 

lbid. Quis formosum. Expressus est hic locus a 
Livineio ex fragmento; nam in Vaticano sic erat, 
ἐχεῖνον ὁ τὸν cic εὐμορφίαν τῶν συντελούντων αὐτῷ 
ἔχ τινος συμφορᾶς εἰ περιχέχοπται " qus sane le- 
ctio, inquit, nostra est multo monstros!or : restituo 
igitur ex. utriusque exemplaris comparatione hanc 
meo quidem judieio germanam : ἐχεῖνο ὁ τῶν εἰς 
εὐμορφίαν τι συντελούντων αὐτῷ ἔχ τινος συμφορᾶς 
τι περιχέχοπται. ilee ille: at nostri codices mss. 
editam lectionem tuentur, nisi quod Regius ἐχεῖς- 
vov legit, quo pacto et Galesinius scriptum otiendit. 
Rursus ediderat ibidem , Turpitudo enim. ac de[or- 
mitas reliquarum partium, venustatem ejus, qui [ir- 
mo est corpore, corrumpit. Atqui non. dixit Grego- 
rius τῶν λοιπῶν, sed περὶ τὸ λεῖπον. 

Col. 590 Δ. Propositum. studium. Restituimus 
hune loeum ex. Livineio , qui et admonet illud de 
auro in naribus suis esse Proverb. 1x, 22, et. de 
margaritis Matth. vu, 6, 

Ibid. C. At vero jam. Vas duas. periodos ex Livi- 
neio reposuimus : neque enim hie ceperat mentem 
auctoris Galesinius, qui et φλυαρίαν χαταγινώσχειν 
τοῦ λόγου vertevrat, non intelligit quod a nobis inzpte 
fortasse dicilur, e ἀνάθημα, rem detestabiiem, quod 
donarium hie potius sonat. ΔΙ in sequenti periodo 
laesnam ;editionis  Plantinian:e sic explet Regius 
codex, ul et. Vaticanus, inserto. verbo ἐγρηγορέ- 
yat. 

Col. 591 A. Illic vim. Sic maluimus, quam cun 
Galesinio, cum eam illuc impellat, quo. impelli lau- 
dabile est. Livineius, Vim molliens ubi preclarum 
sit vim moliri; et annotat alludere videri Grego- 
rium ad illud Matth. c. xi, v. 19, Οὐ βασιλεία τῶν οὖ- 
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gnum colorum vim patitur, el violenti raptunt. illud. 
lbid. D. In vano acceperit. Usi sumus Vulg. Lat. 


verbis, ut et retineretur Hebraismus, et ex quo 
Scripturz: loeo sumpta hic essent, appareret. 


Quamobrem satis nequeo mirari, qui factum sit, 
ut non solum Galesinius verterit, nisi quis [rustra 
animam suam acceperit, sed et Livineius, qui 
Psalmi xxnr. versum esse 4 animadverterat, scri- 
pseri, qui animum ad res inanes non. adhibeat. At 
poterit jam constare, quo pacto Nyssenus locum 
illum Davidis intelligat. 

Col. 594 B. Atque si ex ullis. Vaticanus, inquit 
Livineius, ab hae fragmenti nostri lectione δὶς διὰ 
πασῶν, quod aiunt, dissentit ; nam pro his omni- 
bus, εἰ ὃὲ χρή, etc., sic habet : οὕτω χαὶ ἣ ἁλιευ- 
τιχὴ τέχνη ποιεῖ, χατὰ τὴν τοῦ Κυρίου παραθδολὴν, 
τοὺς ἐδωδίμους χαὶ χρηστοὺς τῶν ἰχθύων ἀπὸ τῶν 
πονηνῶν τε χαὶ δηλητηρίων διαχωρίζουσα, ὡς ἂν 
μή τινος. Equidem tante diversitas causam cogi- 
tando assequi non possum. Hoe ille: nos eum 
edita lectione convenire R. et M. deprehendimus. 
Cuterum hzc referenda sunt ad illud. Joannis xiv, 
6, Ego sum via, et veritas, el vita. , 

Col. 595 A. Quasi nebule. Κατὰ τὸν "Hoatav non 
signilieat, ut Isaie contigit, quod. verterat Galesi- 
nius; verum ipsius auctoritate dietum ejus niti, et 
ex ejus prophetia depromi. 158. rx, 8, Τίνες οἵδε 
ὡς νεφέλαι πέτανται, xa ὡσεὶ περ:στεραὶ σὺν νεοτ- 
σοῖς , Quinam isli ut nubes volant, et sicut σοι 
cum pullis? Neque dixit Nyssenus, peccatum vero 
grave, eL quasi plumbi talentum deorsum [ertur, sed 
illud super plumbi talentum sedere, ἐπὶ τάλαντον μο- 
λίθδου χαθεζομένη, quod ipsum tamen advertat lector 
apud prophetam non legi Zachar. v, 7,verum hoc tan- 
tum, xo ἰδοὺ τάλαντον μολίόδου ἐξαιρόμενον, xa 
ἰδοὺ γυνὴ μία ἐχάθητο εἰς μέσον τοῦ μέτρου * Ecce 
talentum plumbi elevatum, et ecce mulier una sede- 
bat in medio mensure. Cum ergo mulier dicatur se- 
dere in medio amphor:e, miratur noster Hibera 
Origenem homil. 6, in Exodum scribere iniquitatem 
super talentum plumbi sedere apud Zachariam : 
idem etiam. Hieronym. in i. Nahum est. illud, £t 
Ninive quasi. piscina aquarum. Iniquitas in Zacharia 
super talentum plumbi sedet, et Egypti qui erant 
veccalis graves, demersi. sunt in mare ut [plumbum, 
etin xxiv [sa., xxii. Ezech , in Ecclesiaste 1x , in 
Michase vir, in Malach. ni, idem asserit : denique 
Nyssenus eodem modo lapsus est memoria, nisi 
quis malit hos Patres intellexisse, ut exponit etiam 
Vatablus, portatum fuisse talentum sive massam 
plumbeam in amphora vel mensura illa, ac proinde 
mulierem | insidentem. amphora, talento quoque 
insedisse. 

Ibid. B. Per quam crediderim. Hoe membrum ad- 
didimus Galesinii interpretationi, quod ab ejus 
Greco manuscripto, ut a M. aberat, non ilem ἃ 
Heeio eb Vaticano. Cieterum Ambrosius epist. 25, 
ubi de gloria virginitatis agit, hec. de Maria ad- 
jungit : Quid de altera Moysi sorore Maria loquar , 
quce feminei dux agminis pede transmisit. pelagi 
[reta? Potest igitur Ambrosius ex doctis illis unus 
videri, ques ait Nyssenus Mariam fuisse coelibein 
pronuntiasse; sic enim qui sequuntur ex. Livineio 
restituimus, non ut antea, licet mulli, qui liec ani- 
madverterunt , calibem illain [uisse aperte ostende- 
rint. 

Col. 596 €. Τῶν θείων £bAcyiov. Mie annotarat 
Livineius aliquid desiderari, el si quid in re obscu- 
ra ac prope desperata conjectandum est, adden - 
dum censere χρίνοντες, ut. Joann. win, Christus 
Phariseos alloquitur, Ὑμεῖς χατὰ σάρχα χρί- 
νετε, et solet auctor nosler cum ex omnt sacra 
scriptione, tum vero ex novo Feedere, et presertim 
D. Paulo libenter loca quedam, et tanquam floscu- 


los excipere. Sed nos ope codicum mss. locum re- , 


stituimus, et lacunam explevimus :. quibus et asti- 
pulari visus est liber, quo usus est Galesinius ver- 
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tens, quomodo nos qui carnis vinculis adstricii divinas 
benedictiones non. exaudivimus, in hac versari decet. 
In Regio praterea. legebatur, τῶν θείων εὐλογιῶν, 
ἀλλὰ πνευματιχῶς ἐξαχούοντας * mon eraudimus, 
sed spiritualiter erga illam affectos esse decet. Nam 
interrogationis nota, ut addatur, efficit varia lectio 
utriusque codicis nostri, qui pro illis verbis Planti- 
nian:z editionis p. 146, £x πολλοῦ περιόντος ἡμεῖς 
ταύτην τὴν σπουδὴν ἀσπασώμεθα, inserit past παρ- 
θενίας, χάρισμα πῶς ἡμᾶς προσήχει xax περὶ ταύτην 
ἔχειν τοὺς μὴ κατὰ σαρχᾶ. E 

Col. 596 D. A timore. Vulgate Latine verba 
usurpaverat interpres : Sic facti sumus a facie tua , 
Domine : concepimus, οἱ quasi parturivimus :. |sa. 
xxvi, 17; nos interpretationem Greci textus DXX 
substituimus, qu:e cum verbis Nysseni convenit, 
et ad eumdem locum pertinent illa qux: sequuntur 
paulo post: Cum enim spiritus salutis nascitur, 
v, 18, xav ὠδινήσαμεν xa ἐτέχομεν πνεῦμα σωτηρίας 
σοὺ * et parturivimus, et peperimus spiritum. salutis 
lum. 

Col. 597 A. Πάντων δέ. Respicere mibi videtur 
ad illud Pauli II Cor. xut, δοχιμὴν ζητεῖτε τοῦ ἐν 
ἐμοὶ λαλοῦντος Χριστοῦ * id est, experimentum fla. 
gilatis loquentis in me Christi? Christus enim veri- 
las est. Πάντων autem ea ratione dixit, qua et in 
Catecheticis ἀναγχαίων, pro πάντως et ἀναγ- 
xaíoz. Hc Livineius : nos in. utroque mss. R. et 
M. scriptum ostendimus πάντως, ut mendosam esse 
alteram lectionem sit probabilius. 

Col. 599 B. Et a solis ortu. Galesin., et a. solis 
ortu illustres, ob. clarissima eorum facta jura red- 
dunt. Secuti sumus Livineium, qui admonel hie 
alludi ad. illud Matth. vir, 11, et Lucie. xii, 29 : 
Multi: venient ab oriente et. occidente, el. recumbent 
cum Abraham, Isaac et. Jacob in regno. celorum. 
Quod vero paulo ante dixit, νέον ἑαυτὸν xoi πάσης 
παλοιότητος χεχωρισμ... alludere putat ad illud Pauli 
Ephes. iv, 22: ᾿Απόθεσθε τὸν παλαιὸν ἄνθρωπον, 
ἀνανεοῦῖσθε δὲ τῷ πνεύματι “ Deponite veterem 
hominem, et spiritu renovamini. 

lbid. Que vero harum. Livineius hic annotat ἔδ- 
voy proprie eam dotem significare, quze a viro con- 
fertur. Jurisconsulii vocant donationem propter 
nuptias, inquit, et. simpliciter interdum  donatio- 
nem : quam nos appellationem sumus secuti. Vide- 
tur autem ca voce propterea usus, quod sapientia, 
quae femina est, homini sive animo ejns tanquam 
viro et marito despondeatur. Quamvis enim sapien- 
tiam hanc Christum esse sentiat : quia tamen a 
principio has hominem nuptias contraxisse cum 
sapientia docet, non j'idicat absurdum, si nos quo- 
que mariti sapienti: dicamur , sicuti e diverso 
Christus, cum anim: comparatur, sponsus ejus hoc 
eodem capile dicitur. 

Col. 402 C. Quamvis autem. H:ec aberant ab edi- 
tione Plantin. usque ad finem capitis, sed a mss. 
BR. et. M. suppeditata sunt. Galesinius. haud satis 
feliciter. verterat, quoniam condimentum omne mo- 
vit. indulgentia, que vehementi appetitione id, quod 
ad cibi usum compertum est, suavitate condit. Cice- 
ro lib. n. De finibus bonorum : Socratem audio di- 
centem. cibi condimentum esse famem, potionis si- 
tim, Seneca, ep. 125 : Malum panem inquis. Ex- 
specta, bonus fiel : etiam illum tenerum tibi eUsiligi- 
neum fames reddet. Ideo non est ante edendum quam 
illa imperet. Antiphanes apud Stobz:eum : "Azav0* 
ὁ λιμὸς γλυχέα πλὴν αὐτοῦ ποιεῖ. Pwveter seipsant 
cetera edulcat [ames. Porro illud, χατὰ προηγούμε- 
νον, pejus expresserat propter ipsam necessitatem ; 
nos principaliter diximus, qua voce usus est Seneca, 
ei interpres Clementis Alexand. vir.. Strom. : Tà 
ὀνόματα a0 60a. τῶν νοημάτων χατὰ τὸ προηγούμε- 
νον, χατὰ ἐπαχολούθημα Ot xa τῶν ὑποχειμένων * 
Nomina sunt signa eorum, qud animo cogitantur 
principaliter, per consequentiam. autem eliam subje- 
clarum. 
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Ibid. D. Bardis objiciat. Sic malim cum Livine:o, 
quam ad bestias, eum Galesinio, siquidem liomines 
minus obsequentes lumini rationis .significal, et 
usurpat Apostoli verba Hebr. vi, ὃ, cujus con- 

summalio in. combustionem. Citerum. eamdem de 

voluptate doctrinam haurire potuit ex. libris €le- 
mentis Nyssenus, ut ex lib. τι Pedag. C. 1, οὔτε 
γὰρ ἔργον ἡμῖν ἢ τροφὴ. οὔτε σχοπὸς ἡδονή " neque 
enim. opus nostrum est nutritio, neque. institutum 
scopusve mosler vol fuptas ; ;et ou Sion. : Καθόλου 
γὰρ οὐχ ἀναγχαῖον τὸ τῆς ἡδονῇ: πάθος, ἐπαχολού- 
θημα δὲ χρείαις τισὶ φυσιχαῖς, πείνῃ, δίψει, ῥίγει, 
γάμῳ. Non est omnino necessaria. a[fectio voluptatis 
sed accessio quedam, et appendix usibus quibusdam 
naturalibus adjuncta , [ami, siti, [rigori, matrimo- 
nio. 

Col. 404 A. Τὰς € ἑκατέρων. In. Plantiniana 
edit. lezebatur τὰς ἐξ ἑτέρων, sed emendandum 
censel Livineius ἑχατέρων - quod eas editiones 
libri manuse. nonnunquam permutent. Exempli 
causa, Basilii lib. 1 Adversus Eunomium h:ec sunt 
verba : δι᾽ εἰχόνος fj γνῶσις τοῦ ἀρχετύπου γίνεται, 
συγχρινόντων ἡμῶν δηλονότι τὴν ἐν ἑχατέρῳ ταυτό- 
τητα, uhi codex calamo descriptus , quo liquando 
usi sumus, male habet ἑτέρῳ, alioqui infinitis locis 
emendatior. Hae ille : at in hoe. Nysseni loco uter- 
que ms. R. et M. constanter habet. ἑχατέρων. Ex 
iisdem habes deprompta plurima ab illis verbis χαί 
τινι λεπτουργίᾳ τοιαύτῃ, etc., qu:e in. Plantiniana 
editione desiderabantur, licet ea. Galesinius verte- 
rit, sed in. eo mutanda fuerunt illa cum humore 
ardoreque cohereant : non. enim ab arendo, sed zb 
ardenio ardor deducitur. 

Ibid. D. ᾿Επισπέρχει. Vitiose Plantin. ἐπισπέ- 
pst, et annotat Livineius, vox est corrupta : ego 
legendum censeo : nam melius non occurrit : £z:- 
στρέφει, meque sculica. acrem un Jaecb. Bil- 
lius lib. 1 Observat. sacrat., cap. 4. h»c Livineii 
Notis addit : fecte quidem interpres mendum inesse 
slaluit: sed quod pro ἐπισπέρει, ἐπιστρέ ει reponit, 
non admodum mihi probatur, legendumque polius cen- 
suerim. ἐπισπέρχει, id est, ἐπιταχύνει, x c 
Loquitur enim de auriga, qui pernicem equum scu- 
tica adurgere non solet. Conlirmat doctissimi Billii 
conjecturam ms. M. qui scriptum habuit ἐπιεπέρχε: 
pro ἐπισπέρχει * et Galesinil versio, neque celerem 
verberibus incitat . Regius tamen legit ἐπισπεύ- 
oct, eodem sensu. 

Col. 406 A. Ne qui multum. Livineius edidit, μή- 
πε ὁ ὀλίγον ἐλαττώσε: * qua ralione in utroque no- 
stro ms. legebatur : at ille vertebat, Neque copioso 
aliquid. addet, neque exiguo detrahet. Minus apte : 
nam alluditur ad illud. Exodi xvr, 18, Οὐχ ἐπλεόνα- 
Gzy ὁ τὸ πολὺ, χαὶ OU ἔλαττον, οὐχ ἡλαττόνησεν Éxa- 
τος * Non abundavit, qui multum (colligit ex man- 
na, scilicet), et qui minus, non. minus habuit. Apo- 
stolus vero idipsum citans ΠῚ Corinthiorum vii, 15, 
Scribit, χαὶ ὁ v) ὀλίγον οὐκ tÀazzóvmos, alque ex 
uirojue fortasse corrigendus est Nysseni textus 
cum in Latina interpretatione, tum jn Groeo. 
scribendumqtue μήτε ὁ τὸ ὀλίγον ἐλαττονήσῃ - ut 
neque qui nullum abundet , neque qui modicum, mi- 
nus habeat. Siquidem ἐλαττοῦν est imminuere, non 
minus ferre, ut. Ecclesiastici χχχιχ, 25, οὐχ ἔστιν 
ὃς ἐλαττώσει τὸ σωτήριον αὐτοῦ, non est qui minuat 
salvationem ejus, etc, xLit, 29, οὔτε προσετέθη, οὔτε 
ἡλαττώθη " neque auctus est, neque diminutus. 

Ibid. €. Et in prasenti. Ad verbum | extulit Livi- 
neius, sed ea »es, inquit. Apostolus, proxime te est, 
et velut doinesticum hoc munus. At in Epist. ad Ko- 
manos x, 8, et Deuteron. xxx , 14, vertit auctor 
Vulgatze, ἙἘγγύς σου τὸ ῥῆμά ἐστι τῷ στόματί σου, 
xaX ἐν τῇ χαρδίᾳ. σου" Prope est verbum in ore tuo, et 
in corde luo, et juxta est sermo. 

lbid. Insignis. Addendum ex Plantin. et efficax . 
et motu praeditus. Galesinius hie ἃ eonverterat, 
pulchritudine insignis qui vivat, agat, et moveatur, qui 
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ex oratione, que loquitur, virginitate Πογοῦϊ!. Nos 
que sequuntur. Livineii verbis expressimus, qui 
litteras. Scripturam appellat, et aunotat. intelligen- 
dum esse de eo quot Proverb. 17, 8, Μὴ ἐγχαταλί- 
mns αὐτὴν, xaX ἀνθ ιἰ σοῦ * Ne dimittas eam , et 
prehendet le. In mss. R. et M. legonon τὸν μέλλοντα, 
sei τῷ μέλλοντι xazà τὸν ἐροῦντα, vel αἱροῦντα λό- 
ΝΠ 1 postea locutus est (col. 408 D), τῆς maps 
ἀντιλαμθάνονται, τοῦτο πρὸ πάντων αὐτοῖς ἐπ'τηδ 
τέον ἂν εἴη. Ego vero mallem arcessere genus hoc locti- 
tionis ü Prove rb. v1, 18, ξύλον ζωῆς ἐστι πᾶσ' τοῖς 

ἀντεχομένοις αὐτῆς" ligmum vite est omnibus appre- 
hendentibus eam : cum de eo qui. sapientiam Salo- 
mon, de eo qui virginitatem apprehendat verba 
faciat Gregorius. 

Col. 408 A. Οὐ γὰρ ἐναργές. Obscurus et muti- 
lus in utroque. textu erat locus, eodemque vitio la- 
borabat Galesinii codex quo manuseriptus M. in quo 
sic effertur : Οὐ γὰρ ἐν ἀρχαῖς ἔστι τὸ ἐπιτήδευμα 
τοῦτο, ἀνάγχη ἑαυτοῖς" Non enim in primitiis insti- 
{πιο hec est, ut necessitate. quis res, an utiles sint, 
ad suum judicium. de[erat. In Plantiniana vero, οὗ 
γὰρ ἐναργές ἐστι τὸ ἐπιτήδευμα. Quorum verborum 
o s inquit Jac. Billius lib. 1 Observationum, 

El particula negativa οὐ, quam δε νὰ censet 
ἀρ δέν νοῦ, prorsus corrumpit. Sic enim vertit : 
Nam ubi studium hoc illustre, et tanquam in medio 
positum. non est, necessum sit. judicium ejus quod 
expediat nobis permittere. Atqui contrarium omnino 
vult. Gregorius, nempe in rebus arduis ducem ac 
proceptorem. adhibendum esse. Ezo sane hunc lo- 
cum ita. restitui posse plo, si pro τοῦτο, τότε lega- 
mus, uL sit sensus : Cum perspicuum est institutum 
illud, quod. sequimur, tum vero eorum, qua in rem 
[utura. sunt, judicium. nobis permittere debemus. At 
cum rerum nobis ignotarum. experientia periculo non 
caret, tum vero ducem ac praeceptorem | adhibere 
convenit. H:ec autem postrema verba vel in Grzeco 
desiderantur, vel eerte eadem figura subauditur, 
qua post haze. Lue verba, et siquidem fecerit. fru- 
clum, subauditur, relinques eam. Heec doctiss. 
Dillius : at ego nihil opus esse arbitror ad reticen- 
tiam istam confugere, si modo illud ἐν ἀρχαῖς, 
expurgamus e Regio codice, e& ex Plantiniano sub- 
BRUTUS ἐναργές, sie enim locum integrum exhi- 
bet : Οὐ γὰρ ἐναργές ἐστι τὸ ἐπιτήδευμα τοῦτο, ὥστε 
κατὰ ἀνάγχην ἑαυτοῖς ἐπ’ τρ Et huic emenda- 
lioni versionem nostram aptavimus. 

Jbid. B. Ἔστι uiv γάρ. Et hic locus partim mu- 
tilus, inquit Livineius, partim corruptus erat : sed 
unde restituerim indicabo. Reperi ergo in Antonii 
monachi Sententiis ila citatum serin. 20 : Ἐπὶ παν- 


τὸς, ὡς πράγματος E λὴς σύμθουλος 
νεότης xai οὐχ ἄν τις εὕροι χατορθωθέντ: ὁᾳδί ὡς 


τῶν σπουδῆς ἀξί ἴων, ᾧ μὴ χαὶ πολιὰ GU. Ὡς φθη 
πρὸς χοινωνίαν τοῦ σχέμ. ματος. Sed in Abba: Maximi 
capitibus Ser. XLI, pailo aliter : παντὸ: 
ἐπὶ πολὺ, πράγματος ἐπισφαλὴς σύμθουλος ἢ vs 
zai οὐχ ἂν ῥᾳδίως zac ὡρθωσέ τι τῶν σπ. ἀξ. Elegan- 
ter apud Homerum, 7.048. 15 Menelaus, quod huuc 
locum nonuilil illustrat : 

ρων ἀνδρῶν φοέὲνε 
ty μετέῃσιν, ἅμα 
Λεύσσει, ὅπως ὄχ᾽ ἄριστα μετ᾽ ἀμ. 
Versus puleherrimos sic. verti : 

Quaelibet ac dubiis juvenum. mens vertitur auris . 
Gallida quod presens quodque, ultra est, cana senectus 
Prospicit, utrinque in medium et Jove consulit equo. 
Hoe Livineius. Conjecturam confirmant. codices 
nostri R. et M. et χατορθωθέντι cum Antonio le- 
gunt. 

Col. A10 A. Qui Dei via. Fidelius. Livineius, qui 
sacram viam insidiis teneat, seu. malis, qui Dei vias 
insidiis infestet. lllud item, Va soli quando ca- 
dit, ete., ad verbum erit, Ve usi, cum ceciderit : 
quia non habet qui erigat, ps xb est Eeclesiastze 
10, KaY οὐαὶ αὖ ὅτον πέσῃ, καὶ μὴ ἢ δεύ- 


ρέθονται. 
πρόσσω xa ὀπίσσω 
υφοτέροισι γένηται. 
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τερος τοῦ ἐγεῖρα: αὐτόν" Et va ipsi uni, cum cecide- 
rit, et non [uerit secundus , qui erigat eum. Nyssenus 
Latin:  Vulgat:e suffragatur scribenti, quia cum ce- 
ciderit non habet sublevantem se, Paulo post. scripsi- 
mus, suas vias spinis straverunt, non cum Galesinio, 
suis spinis vias pervertunt ; non cnim dixit στρέψαν- 
«cc, sed, τὰς ὁδοὺς αὐτῶν, (vel, ui nostri duo 
mss. ἑαυτῶν) στρώσαντες * alluditur enim ad illud 
Proverb. xv, 19, Ὁδοὶ ἀεργῶν ἐστρωμέναι àxáv- 
Üa:c * vie pigrorum strate spinis. 

Ibid. B. Qui somniorum. Mendum erat in editio- 
ne Plantin. p. 168, τὰς ἐχ τῶν θηρίων, ἀπάτας ᾿ 
unde Livineius, Hinc sommiatores, qui in. ferarum 
ludibriis fidei plus, quam in. Evangelii docirina collo- 
cant: ac feliciter sanein mentem venit doctissimo 
Biilio lib. 1, c. 1, observat. pro θηρίων substituere 
ὀνείρων, quod Theodoretus in. Compendio hiret. 
Fab., lib. 1v, de Messallianis agens dicat eos, ubi 
maximam diei partem precibus impendissent, totos 
deinde dare se somno consuevisse , ac tum demum 
a di:mone de'usos revelationes quasdam asserere 
se vidisse, ac futura proedicere conari : et lib. 1v, 
llistor., c. 10, Ὕπνῳ ὃὲ σφᾶς αὐτοὺς ἐχδιδόντες, 
πὰς τῶν ὀνείρων φαντασίας προφητείας ἀποχα- 
λοῦσι - Somno se dedentes , visa somniorum prophe- 
dias nominant. Confirinant ejusmodi correctionem 
vnam cum codice Galesinii duo nostri calamo exa- 
rati, Sub finem capitis invehitur auctor non in mo- 
nachos tantum, sed et in clericos, qui spiritualis 
alicujus foederis specie, familiaritatem et contuber- 
nium femivarum non refugicbant, quas cvretc- 
ázcovc, adoptivas sorores, et agapetas appellabant, et 
subintroductas, ut pluribus docuimus in. Notis ad 
Chrysostomi librum Πρὸς τοὺς συνεισάχτους 
ἔχοντας * Adversus eos, qui. subintroductas habent. 
l'ostremo. παρὰ τῶν ἔξωθεν verterat Galesinius, ab 
adis vituperatur, Livineius, pessime apud exteros 
audit : nos existimavimus usurpari genus locutionis 
simileilli ad Rom. un, 24, Τὸ γὰρ ὄνομαι τοῦ Θεοῦ δι᾽ 
ὑμᾶς βλασφημεῖται ἐν τοῖς ἔθνεσι - Nomen enim Dei 
propter vos blasphematur inter gentes. 

Ibid. C. Non praescribere. Adinonueram negatio- 
nem , quam editio Plantiniana et nostri duo mss. 
ingerunt, ab interpretatione Galesinii abesse, et 
facile illa nos carere posse, cuin sequatar apud au- 
ctorem nostrum paulo infra, Ἐν οἷς πολλοὶ ταῖς 
ἡλικίαις νεάζοντες, £v τῷ χαθαρῷ τῆς σωφροσύνης 
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ἐπολιώθησαν᾽ Multi adolescentes in puritate continen- 
lie consenuerunt :. Maque scribendum hic est, ἂν 
εἴη νομοθετεῖν * hujus vite sibi modum praescribere, 
Sed i:dem iss. ἐξαφθείσης legunt, ut emendandum 
censuit doctiss. Livineius, pro ἑξαυθείτης, qui et 
in Notis similem affert Ennii locum ex. 1 Ciceronis 
De officiis : 

Homo qui erranti comiter monstrat viam, 

Quasi Iumen de suo lumine accendat, [acit . 

Nihilo minus ipsi lucet, cum illi accenderit. 


Col. 4M | A, Quodque utrinque. loc loco disce- 
dunt a Livineii textu atque interpretatione duo ma- 
nuscripti et Galesinii editio, quorum variantes le- 
ctiones notare prolixum nimis ae laboriosum esset : 
id nobis satis fuerit, si monuerimus in Regio pecu- 
liariter legi, ἑστῶτα xa τὸ Exorcé uev, el τῇ περὶ τὰς 
θείας ἐντολὰς προθυμίᾳ, exsequendi mandata divina. 
In c:eteris convenit cum M. at Plantiniana editio, ἐν 
μέσῳ θανάτου xal ζωῆς ἐνδειχνύμενον, μήτε παντε- 
λῶς πρὸς τὸν θάνατον τεθραμμένον, elc. 

lbid. D. Qui recte. dixit. lta quoque ms. reperit 
χαλῶς post εἰπόντος, non simpliciter ut exeusus ct 
Regius χαλῶς ἤχουσαν, sed qui probe audirent cum 
qui dicat, Temperantia vitale lignum est eam tenenti- 
bus, ut vertit Livineius, qui et admonet ad tempe- 
rantiam sive castitatem ἃ Nysseno accommodari 
quod Proverb. i, 18, desapientia dicitur. Rursus 
in eisdem mss. scriptum offendimus, quod Livineii 
conjecturam confirmat,£zt σχεδίας τινός, el πυρσούς 
τινας, et πρὸς ὃν ἀποδλέποντες, non ut in Plantin. 
mpbc Θεὸν ἀποθλέπ. Quamobrem in Galesinii versio- 
ne scribendum est, velit faces quasdam e sublimi 
quadam specula protendunt, et paulo post, idque 
propterea ignoras. xoX διὰ τοῦτο ἃ πογινώσχεις, alque 
idcirco anintum despondes, quasi res fieri nequeat. 

Col. 414 B. Quomodo qui vivit. Usus est Interpres 
manuscripto, qui cum nostro M. consentit : Πῶς 
ἀχούσεται τοῦ ἐσταυρωμένου ; Quomodo qui ita vi- 
vit, et qui in peccato valet , audiet eum qui et crucifi- 
aus et peccato mortuus est ? Sed Regius cum Plan- 
lin. πῶς ἀχούῃς, vel ἀχούεις, ut deinde πῶς πείθῃ, 
πῶς ἱερατεύεις, οἱ admonet Livineius alludere Gre- 
gorium ad illud Apoc. r, 6, Ἐποίησεν ἡμᾶς βασιλεῖς 
χαὶ ἱερεῖς τῷ Θεῷ xaX Πατρὶ αὐτοῦ * Christus nos 
reges et sacerdotes Deo et Patri suo [ecit. 


IN ORAT. DE PAUPERIDBUS AMAND. 


Cum in lucem ederet a se Latinitate donatam 
hanc homiliam Petr. Franciseus Zinus Veronensis, 
Venetiis an. 1574, hunc titulum ille preixit, e 
amandis et benignitate complectendis pauperibus ; at 
in editione Grzca. Augustana. apud. Mangerum 
an. 1527, et in codice ms. Theod. Canteri. tantum 
dicebatur, Λόγος εἰς ῥητὸν τοῦ ὐαγγελίου. Atque 
in hoc quidem conveniebat uterque liber, quemad- 
modum et in lectione loci illius, col. 475 A, ὥστε 
ἢ νῦν μὴ παρεῖναι, at interpretatio Zini cum Grz- 
cis non consentiebat, Quod si nunc adesse rebus, 
quas in se ipse cohibeL et coercet, negemus, quomodo 
posterius unquam adfuturum exspectemus ? 

Col. 415 &. Beatus enim. Subjecerat Vulgate La- 
ün:e verba interpres, Beatus vir qui semper est pavi- 
dus; at ilia non e Grxco, sed ex Hebr:eo Proverbia 
convertit; non B. Cypriani verbis senlentiam es- 
pressimus qui locum hunc Prov. xxvn, 14, sic 
vertit ri, Testin. 20. Eodem modo sequentem lIo- 
cum extulerat ,— Qui contemnit — contemnetur , 
cum LXX dixerint Ὃ δὲ χαταφρονῶν πράγμα- 
75;. Prov. xui, 1. 


Col. 418 A. Vides hominem. Immutavimus inter- 
pretationem, quod non id velit auctor hos paupe- 
res suis gregibus quxrere pabula, cum omnino 
gregibus careant, sed eos quasi gregales pecudes 
huc illucque eibos quxrendo discurrere. Zinus edi- 
derat, Cernis homines vagos tanquam ex nomadum 
genere ad ea comparanda qua gregibus sibique neces- 
saria sinL dissipatos. Simile illud, xazà πάντας 
ἀλῶντα: τοὺς τόπους χαθάπερ và ἄλογα. 

Ibid. C. Convenientibus, συνιοῦσι, non ut Zinus 
videtur legisse, ἀπιοῦσι, abeuntibus ; nam illi θαυ- 
ματοποιοὶ solent in circulis et triviis plebem atto- 
nitam suis illis mirifieis gestibus motibusque cor- 
poris deünere. Paulo post, D, illud, «t canes, a 
neutro cod. Graco agnoscitur. et expungi potest. 

Col. 482 D. Circa membrum. Omiserat hoc inter- 
pres, cum tamen περὶ τὸ μέρος duo mss. et excu- 
sus habeant et necessarium esse constet ex iis quae 
sequuntur, τῷ τῆς σαρχὸς μέρει. At in ms. Morelli 
pro τῆς ὑγρασίας, qux vox medicis est usilatioz 
quam librariis, seriptum erat τῆς ὑγρασίας οὐὖ- 
σίας, eL πυξλώδη φθορὰν παθούσης, in August, οἱ 
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Cant. πυαλώδη διαφθοράν. 

Col. 485 A. Non igitur. Ms. Morel. οὐκ οὖν τὸ πά- 
Doc. Zinus vertit, Non igitur eam ob causam honi- 
nes despicimus, quod morbus «detestabilis videatur. 
Editam lectionem | Augustana et ms. Cant. tuen- 
lur. 

Col. 487 A. Sed comnmuqis. lec vitiosa inter- 
punctione fuerant ἃ pricedentibus ita sejuncta, ut 
novam periodum inchoarent ; similitudinem alert : 
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Quando igitur ejusmodi contagiones grassantur, va- 
leat excusatio, quod morbus ex eo laborantibus ad 
alios serpat. Sed in receptam lectionem consentiunt 
August. et inss. duo : tantum in Morel, erat, νόσος 
ἐχ τῶν προεαλοχ. 

Col. 489 B. Qualem Ms. Cant. et Augustana 
edit., δείξεις τῷ δυστυχήσαντι * ab Mor, τῷ 
ναυαγήσαντι, quie lectio reliquze. orationi. magis 
convenit. 


iN DECEM SYLLOGISMOS 


CONTRA  MANICILEOS. 


* 

fol. 544 C. Increatum si sit matum. Hoc ita. in 
Greco sunt interpungenda et supplenda lacuna, 
quie sequebatur τὸ ἄρα in ms. Εἰ ἀγένητον τὸ xaxbv, 
κατὰ φύσιν αὐτῷ ὑπάρχει τὸ χαχὸν εἶναι * οὐδεὶς δὲ 
χατὰ φύσιν ἐνεργῶν ἁμαρτάνε: " τὸ ἄρα ἀγένητον οὐχ 
ἁμαρτάνει * τὸ μὴ ἁμαρτάνον" δὲ malum increatum 
est, secundum. naturam inest illi ut sit malum : at- 
qui nemo secundum: naturam. agens p. 1n codice Ba- 
varico legebatur χατὰ φύσιν αὐτὸ ὑπάρχει, τὸ μὴ 


ΙΝ 


Conservavit hane. orationem  Nysseno tributam 
eodex manuscriptus ZEsidii Davidis J. €. Pari- 
Siensis, qu:e et in alio. veteri libro Venetiis in bi- 
bliotheca reverendissimi episcopi Lullini asseruntur. 
Ejus exordium jucunda et eleganti allegoria a 
conviviis sumpta miram prze se fert modestiam, eu- 
jusmodi frequenter. utitur initiis οὐ digressionibus 
Joannes Chrysostomus ut et ipsius Nysseni germa- 
nus Dasilius. 

Col. 546 D. Nuda sermonis. In manuscripto la- 
cuna hic erat, quie defectum epitheti subindicabat, 
ut videatur scripsisse auctor ἄνθρωπον τῇ Ψιλῇ περι- 
Θολῇ τοῦ λόγου vel ἐπὶ τῇ περιθολῇ, vox enim spt- 
βολὴ que comprehensionem sonat hic. mihi captu- 
ram sive τὴν ἄγραν signilicat, ut loquitur Lucas 
v, 9, μόνῃ τῇ ἄγρᾳ τῶν ἰχθύων fj συνέλαθον, in. ca- 
ptura piscium, quam ceperant. ltà quoque retia apo- 
stolorum mystice esponit Ambrosius in v Luce: : 
(Que sunt autem apostolorum que laxari. jubentur 
reliu, nisi verborum complexiones, et quasi quidant 
orationis sinus, et disputationum recessus, qui eos 
quos ceperint, non amittant ? 

Col. δά: A. Quod def[icit. Grece erat, τὸ ἐχλεῖ- 
πον ἐχλείπει, eb ita reliqua. indicantis modo. qua 
paulo aliter elferuntur Zacharia αι, 9. Τὸ ἀποθνῇ- 
6x0) ἀποθνησχέτω,χαὶ vb ἐχλεῖπον ἐχλειπέτω (Quod 
moritur moriatur, et quod deficit. deficiat. Vulgata 
Latina; et quod succiditur succidatur. Hieronymus 
sic exponit, Omnia corpora ruant in solitudine, et 
versi in seditíoneminstar bestiarum muuuis lacerentur 
morsibus : nullusque terram repromissionis introeat. 
lllud vero, quod. aberravit, non revertitur, τὸ πεπλα- 
νημένον οὐχ ἐπιστρέφει, sumptLum videtur ex cap. 
xxxiv, 4, Ezechielis : xaX τὸ πλανώμενον οὐκ ἐπ- 
εστρέψατε" Etquod. errabat, non reduxistis, vel cevte 
ex Jeremiz vii, 4, Ἢ ἀποστρέφων οὐχ ἐπιστρέ- 
ocv Aut qui avertit. se, non revertitur. Metaphora 


ἁμαρτάνειν οὐχ ὑπαίτιον. Similia docet de natura 
mali Augustinus lib. i de Genesi contra Manichzeos, 
cap. 29 : Vos dicimus nullum malum esse. nature, 
sed omnes naluras bonas esse, et ipsum. Deum sum- 
mam esse naturam, ceteras ex ipso esse naturas, et 
omnes bonas in quantum sunt ; et lib. i, cap. 4, De 
moribus Manich:eorum : Malum non secundum  es- 
senlium, sed. secundum privationem rectissime dici- 
tur. 


ORAT. DE SUA ORDINATIONE. 


dueta est a pastoribus negligentibus, qui pecora 
abjieiunt et produnt, neque a perieulo mortis aut 
morbi liberant. 

Col. 541 D. Quam recente. Suffragatur. Hilario 
in lib. Contra Constantium, qui trecentos decem et 
octo episcopos apud Niczeam convenisse testatur, ut 
et Epiphanius, hzres. 69, Rulffinus lib. 1, c.-1, Theo- 
doretus lib. 1, c. 7, Hist., qui et. sequenti capite 
profert epistolam Eustatnii Antiocheni ducentos tan- 
iim et septuaginta numerantis, sed qui postea sub- 
jiciat. nihil certi se seribere posse. propter ingen- 
tem eorum multitudinem, nec illud se curiose in- 
vestigasse. Socrates autem lib. t, c. 5. citans Euse- 
bium lib., De vita Constantini n, cap. 9, ita scribit : 
Ἐπὶ δὲ τῆς παρούσης χορείας ἐπισχόπων μὲν πλῆθος 
ἣν (leg. πληθὺς ἣν) τριαχοσίων ἀριθμὸν ὑπεραχον- 
τἰζουσα" Sed in hoc prasenti choro. fuit. episcoporum 
multitudo ad numerum trecentorum et amplius. Apud 
ipsum Eusebium tamen ita legitur, Πληθὺς ἣν πεν- 
τήχοντα xai διαχοσίων ἀριθμόν" fuil multitudo ad 
numerum ducentorum. quiwquaginta οἱ amplius. 
Postremo Sozomenus tradit eos luisse numero cir- 
ciler trecentos et. viginti : σαν ἐπίσχοποι ὑπὲρ ἀμ.- 
φιτριαχόσιοι εἴχοσι. lib. 1, eap. 16. la Actis synodi a 
Gelasio Cyziceno vulgatis trecenti οἱ octodecim 
fuisse traduntur. 

Col. 550 A. Joannem. evangelistam. Auctorem li- 
bri Apocalypsis agnoscit. apostolum Joannem et 
apoeryphum eum appellat; sed Dionysius contra 
Alexandrinus lieet divinum. et canonicum librum 
asserat, tàmen an Joannis sit apostoli, an alterius 
Joannis, dubitat, refellens Caii cujusdam opinionem, 
qui Cerinibo haretico librum illum tribuebat, apud 
Eusebium lib. vii, cap. 2. Hieronymus vero epist. 
129 : Quod si Epistolam ad Hebreos Latinorum 
consuetudo mon recipit inter. Scripturas canonicas : 
nec Grecorum quidem. Ecclesie. Apocalypsim Joan- 


1205 


nis eadem libertate suspiciunt, et tamen nos utraque 
suscipimus. Eumdem librum suscipiunt et alii Pa- 
»res, ut Justinus, in. Dialogo; "Tertullian., 1v in 
Marcionem, lrenzus lib. v, cap. ult., et ezeteri ἃ no- 
stris Ribera et Vieza enumerati Comment. in Apo- 
calyps., inter quos Nyssenus non recensetur. 

Ibid. B. Miracula ex operibus. lta supplendum 
censuimus, quod deerat in Grwco ims. τῶν ἔργων 
θαύματα, xoi «b, et paulo post, τὸ πείθειν ῥο- 
«fv. 

Ibid. D. Quid ergo est quod. ἀλλὰ τί πάθω, potest 
etiam verti, at enim quid [aciam? vel quid. igitur 
mihi fiet ? 

Col. 551 D. Vaporem scilicet. In cod. ms. legebam 
ἐγχατεσπαμένη τῷ πάθη τῆς γῆς, sed emendandum 
est ἐγχατεσπαρμένη τῷ βάθει vel certe ἐγχατεσπα- 
σμένη, attractum, αἱ ἢ usum, atque compressum ; nam 
el ita Aristoteles aquam fluminum ae fontium gigni 
censuit intra terrze. sinus ex aere et. vaporibus in 
aquam solutis : τὰ ul aer vapores perenniter in 
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aquam commutentur et corpora illa et calorem 
illorum frigiditateloci expugnanie densentur et con- 
crescant lib. 1, Meteor. c. 19 : Εἴπερ χὰχεῖ διὰ ἵγυ- 
χρότητα συνίσταται ὁ ἀτμίζων ἀὴρ εἰς ὕδωρ, χαὶ τὸ 
ὑπὸ τῆς ἐν τῇ γῇ Ψυχρότητος τὸ αὐτὸ δεῖ νομίζειν συμ- 
θαΐνειν" Si aer ad vaporis naturam accedens οὐ [ri- 
gus in aquam descendit supra lerram, idem. quoque 
ab ea que in terra est frigiditate evenire ac [ieri. 

Col. 354 A. Aperi os tuum. Paulo aliter hzc scri- 
ptasunt Psalmo cxvi, 451 : Os meum aperui et 
altraxi. spiritum, itemque. illud alterum ex Psalmo 
Lxxx, H1: Dilata os tuum, et implebo. illud, quod 
LXX dixerunt : Πλάτυνον τὸ στόμα σου, xay πληρώ- 
co αὐτό, Mieronymus ex Mebroo vertit, Aperi 0s 
Quum, et. implebo illud, ev in Commentario in t 
cap. Miehz:e de instinctu. Spiritus sancli,et in 
exponendis Seripturis auxilio locum intelligit, 
vertens, Aperi os tuum, et implebo, eodemque modo 
Clirysostomus, in Psalmum cxviu. 


IN ORAT. DE SANCTO BAPTISMATE. 


Inscriptio hujus orationis in editione Augustana, 
an. 4587 et in ms. Can. fuit hxc , Λόγος εἰς τὸ 
ἅγιον βάπτισμα - Oratio in. sanctum. baptisma, in 
codice vero ms. doctissimi professoris regii Fed. 
Morelli, Εἰς τὴν ἡμέραν τῶν Φώτων, ἐν 7, ἐδαπτίσθη 
ὁ Κύριος ἡμῶν" In diem Luminum , in quo ba- 
püizalus est Dominus noster. Diem. Epiphaniorum 
dictum esse diem Luminum , ac φωτίζεσθα: idem 
valere, quod baptizari, docuit in Observationibus 
suis v. €. Jac. Billius lib. 1, c. 20 : inde oratio 
Gregorii Nazianz. Εἰς «à ἅγια Φῶτα. 

Col. 519 D. In conviviis. Antea legebatur, iz votis, 
nee aliter Augustana edit. et Cant. ms. quam ἐν 
εὐχαῖς at doctissimi Morelli codex rectius ἐν εὐω- 
χίαις, in conviviis : in iis enim relaxatur animus, 
non in votis, neque in precibus, quam ob causam 
in homil. de Ascensione propria dieitur convivio- 


rum hilaritas, ἐπιτραπέζιος εὐφροσύνη. Clemens. 
, * m 


Alexandr. lib. n. Paedagogi, cap. 4, Christianos 
docet, πῶς χρὴ περὶ τὰς ἑστιάσεις ἀνίεσθαι,, quomodo 
in conviviis se relaxare et recreare oporteat. 

lbid. Igitur est Christus velut. Hzc substituimus 
in locum illorum interpretis verborum , Natus igi- 
tur erat, quasi ante paucos dies, qui ante. omnen 
naturam tam eam qua sensu percipitur, quam qua 
inenle. cernitur , natus est. Νοητήν vertimus spiri- 
tualem , vel intellectilem cum doctissimo Dillio in 
simili Gregorii Nazianzeni loco de Nativitate , ubi 
liominem vocat προσχυνητὴν μιχτὸν, ἐπόπτην τῆς 
ὁρατῆς χτίσεως, μύστην τῆς νοουμένης ᾿ mistum 
adoratorem, Epoptam nature visibilis , intellectilis 
Àfysten : vocem enim  Epopte Latinitati asseruit 
"lertullianus, et Tertulliano viri docti cap. adver- 
sus Valentinian. : Cum Epoptas ante quinquennium 
instituant, uL opinionem suspendio cognitionis cedi- 
ficent. Et rursus paulo post, Ceterum tota in adytis 
divinitas, toL suspiria Epoptarum, totum signaculum 
lingua. 

Col. 582 C. Corpori quod. Immutaverat. sensum 
inlerpres; nam et duo manuscripti consentiunt 
cum vulgato textu : at ille scripserat: Atque quo- 
que que baptismati adhibetur, corpori quod bapti- 
z;atur benedictionem addit. Similis est. sententia, 
col. 584 B, Τὺ ὕδωρ ἀναχαινίζεν τὸν ἄνθρωπον τῆς 
ἄνωθεν χάριτος εὐλογούσης αὐτό. 

Col. 582 C. Sit et dicitur. Emendandum in Graco 
mionueranmus, proul suggerit ms. M., γίνεταί τε 


χαὶ λέγεται, non ut Augustana editio et Cant. ms., 
λέγεταί τε χαὶ γίνεται * utrumque tamen favet Ca- 
tholicze de sacramento Eucharisti& amplius quam 
quod Sifanus ediderat, corpus Christi dicitur et est : 
idem enim valet hie τὸ γίνεσθαι, quod in Catechetico 
μεταποιεῖσθαι, cap. 97, εὐθὺς πρὸς «b σῶμα διὰ 
τοῦ λόγου μεταποιούμενος. Porro addidimus ex 
uibus mss. οὕτως τὸ μυστιχὸν ἔλαιον, ab interprete 
omissum, vel certe a typographo : sequebatur enim, 
cum sint res. exigui pretii. 

Col. 586 €. Et nostra mens. Adjecimus assensum 
prabens, et ex August. el duob. mss., quod ad sen- 
tentiam complendam non absonum est, licet absit, 
ἃ Cant. 5. 

Col. 594 €. Deum fortem. Sifanus ediderat , ad 
Deum [ontem viventem, at in August. et trib. mss. 
ἰσχυρὸς πρὸς τὸν Θεὸν τὸν ἰσχυρὸν, τὸν ζῶντα, ul 
Psalmo xtti, ὅ, ad. Deum. fortem, vivum, quomodo 
et in vetustis codicibus Latinze Vulgate legitur, et 
nuper Romx correctum est : non enim potest ἰσχυ- 
(bs fontem sonare, quantumvis ad sitim sedandam 
sit fons commodus. Sunt qui putent dictionem 
istam ex Aquil:e editione in textum LXX irrepsisse, 
cum illi seripsissent tantum πρὸς τὸν Θεὸν ζῶντα * 
sed illi non videntur llebraicam — veritatem in- 
spexisse, ex qua Pagninus ad verbum, Sitivit 
anima mea ad. Deum, ad Deum vivum : nec comnii- 
sisse alterutram vocem septuaginta probabile est, 
€um ita citent illos Nyssenus hie, Basilius, Theo- 
doretus, Damascenus, et Evthyinius , et licet ob- 
servarit Hieronymus vocem Hebrasam ὯΝ ab Aquila 
verti [ortem a LXX Deum, tamen hos quoque non - 
nunquam vertisse ἰσχυρὸν scimus ut Psalm. vir, 12, 
'O Θεὸς χριτὴς δίχαιος, xoi ἰσχυρός - Deus judex 


justus οἱ [ortis, ev Isai. 1x, ὃ, Θαυμαστὸὺς, Xóp6ou- 


Aog, Θεὸς ἰσχυρός Admirabilis, Consiliarius, Deus 
fortis. 

Col. 598 €. Lancea baptismatis. Emendavimus 
lectionem excusi et ms. Canteri τῷ σειρομάστιγι, 
pro σειρομάστῃ. ul est. in M. : sic enim scriptum 
est Num. xxv, 7, xaX λαθὼν «by σειρομάστην ἐν τῇ 
χειρὶ εἰσῆλθεν τ quod in editione Plantiniana Latine 
redditur, et accipiens pugionem. in manu , intravit, 
ut in. Vulgata Latina, et accepto. pugione, ingressus 
est. 1n. Vaticana. Latina e Groeco vox. Graeca. retenta 
est, et capiens siromasten. in manu, Tuentur inter- 
pretem Nysseni alii qui lanceam ea voce significari 
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contendunt, ut θυ τοις, qui jaculi genus esse vult 
eo lib. ΠῚ Reg. xvi, 28 : Καὶ χατετέμνοντο ἐν 
μαχαΐραις xax ἐν σειρομάσταις; ubi Vulgata: Et in- 
cidebant se cultris eL. lanceolis. Aquila etiam xxtt, 
Num., pro siromaste dicit χόντον, contum. Symma- 
chus δόρυ, lanceam. Hesychio est εἶδος λόγχης, 
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species lancem, |N Seg. i, 10, ἔδφωχεν ὁ ἱερεὺς τοῖς 
ἑχατοντάρχοις τοὺς σειρομάστας " dedil sacerdos 
centurionibus hastas, ut est in Vulgata Latina, non 
pharetras ut in Bibliis Basiliensibus  perpevam 
vertitur. voA Hebrea loci illius. sepius δόρυ, vel 
ζιθύνη exponitur hasta, vel lancea. 


IN ORAT. DE RESURRECTIONE. 


Col. 602 A. Statim. calum. lnterpres videtur 
manuscripto codice usus, in quo essel £x τοῦ πνεύ- 
ματος ἡμῖν, quo pacto etiam in Cant. ms. leginius ; 
a^ in M. vitiose £x τοῦ πατρός * sed illud οὐρανὸν 
ἀθρόως τὴν ᾽᾿Εχχλησίαν Zinus interpretabatur, statim 
Ecclesiam ut celum exornarunt : sed emendationem 
nostram et Graecus textus suggerit, et. confirmat 
similis apu Joan. Chrysost. homil. de Pentecoste : 
Οὐρανὸς γέγονεν σήμερον d Yn, οὐχ ἀστέρων ἐξ οὐ- 
ρανοῦ εἰς γῆν χαταθάντων, ἀλλ᾽ ἀποστόλων ὑπὲρ 
τοὺς οὐρανοὺς ἀναδάντων, ἐπειδήπερ ἐξεχύθη ἡ χάρις 
τοῦ Πνεύματος" llodie nobis terra [acta est. celum, 
non stellis de celo in terram descendentibus , sed 
apostolis ad colos ascendenlibus, quia e[fusa est 
gralia Spiritus sancti; et homil. De adoratione 
sanct: Crucis: Σήμερον ἡ Χριστοῦ "ExxAnota. ἄλλος 
παράδεισος δείκνυται, τὸ πανάγιον ξύλον τοῦ τιμίου 
σταυροῦ ἐν μέσῳ προθεῖσα. Hodierno die Christi 
Ecclesia alter paradisus esse monstratur, quce sanctum 
pretiose? crucis lignum proponit. 

Col. 604 A. Πρὶν ticeA0eir. Apud [sa. c, rxvi, 
7, legitur tantum, πρὶν ἐλθεῖν τὸν πόνον τῶν ὠδ(- 
νων ἐξήρυγεν " at mss. Cant. οἱ Mor. τῶν ὠδίνων 
αὐτῆς, doloris partus ejus. lta quoque Vulgata Latin. 
ex Hebrzxo, antequam veniret partus ejus. 

Col. 606 B. Firmamentum. Addidimus, que in 
Christo est; alludit enim ad illud Apostoli ad Co- 
loss. n, ὃ, xal βλέπων ὑμῶν τὸ στερέωμα τῆς εἰς 
Χριστὸν πίστεως ὑμῶν " el videns firmamentum ejus, 
qui in Christo est, [fidei vestre, cum alioqui Genes. 
l, 8, vocetur a Deo celum τὸ στερέωμα, [irma- 
mentum. Sequentem locum, Écquam lerram resti- 
tuimus, ul referatur ad id quod przcedit illud, 
dixit Dominus, quod Luce vn, 15, seriptum | sit : 
Qui in corde bono et oplimo audientes verbum reti- 
nent, et. (ructum afferunt in patientia. Tertius tan- 
gilur locus, Terra enim sepe venientem. super se 
bibens imbrem. 

Ibid. In hac creatione. Legebatur antea, Solis 
lux est vite munditia, aer perspicua et preclara 
vivendi institutio ; stell? virtutes : sed ordo postula- 
bat ut a sole ad stellas, inde ad aerem et marc 
delaberetur. 

Col. 605 A. "Er ἀρχῇ ἐστιν αὕτη. Subjiciebatur 
asteriscus , cum h:ec ederemus , ut indicaretur hic 
deesse quiedaimn, quie nune integriorem librum ex 
ΠΕ nacta bibliotheca et alterum 
"Theodori Canteri supplebimus. “Ἡμέρα, ἣν ἐποί 
ὁ Κύριος, ἄλλη παρὰ τὰς ἐν ἀρχῇ vm ; 
γενημένας ἡμέρας, αἷς διαμ 
χτίσεώς ἐστιν αὔτη ἀρχὴ αὕτη * ἐν ταύτῃ γὰρ ποιεῖ 
ὁ Θεός. — luterpres legisse videtur ἃς διαμετρεῖται, 
non αἷς, quibus temporis cursum dimetimur. | 
. Col. 606 B. An non mundus. Canteri ms. codex, 
᾿Αρά cot οὐ χόσμου γί t; Àn non mundi tibi [it 
hoc principium? at Regius, Ὁρᾷς οἵου χόσμου " 
Vides qualis mundi tibi sit. 

Ibid. C. Mentem magnam. Locus est Isai: x, 12, 
χαὶ ἐπάξει ἐπὶ τὸν νοῦν τὸν μέγαν, ἐπὶ τὸν ἄρχοντα 
τῶν ᾿Ασσυρίων, eL inducet super mentem magnam, 
super yrincipem Assyriorum, in quem locum scribit 
S. Hieronyinus ; Secundum tropologiam cum Sqma- 


αἱ ὁ χρόνος - ἄλλης 
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ria et Jerusalem. Domini iram. sustinuerint Σ tune 
destruetur. sensus magnus Assyrius, quiim. tantam 
contra Dominum inflatus est superbiam , wt sapien- 
liv suc existimaverit cuncta cessura ; et paulo post, 
Quod autem. de Assyrio dicitur, et ad hereticorum 
superbiam, et ad diabolum referri potest ; et Cyrillus 
lib. 1t in Isai., Ἰστέον δὲ ὅτι xai διὰ τοῦ ἄρχοντος 
᾿Ασσυρίων, xat διὰ τοῦ ἄρχοντος Βοθυλῶνος, χαὶ διὰ 
τοῦ ἄρχοντος Μωλῦ ἡ θεία Γραφὴ ἀναφέρει τὰ λεγό- 
μενα ἐπὶ τὸν διάθολον. Νοῦν δὲ αὐτὸν ἐχάλεσε μέγαν, 
ἀντὶ τοῦ, ὑπεροψίαν ἔχοντα θεομίσητον" Sciendum est 
autem per principem Assyriorum, et per principem Ba- 
bylonis, et per principem Moab, Scriptura sacra. qua 
dicuntur. ad diabolum ve[evt : mentem vero magnant 
ipsum vocavit, quod superbia Deo exosa. sit inflatus. 

lbid. Quoniam igitur. Interpres ediderat, Quo- 
niam igitur in. corde tanquam princeps in regia sua. 
mens creditur. commorari. Τὸ ἡγεμονιχὸν Latini 
apud Budeum, principatum. animi, vertunt, Ter. 
tullianus principale lib. De anima cap. 14, et cap. 
15 : Jamque omnibus plures Christiani, qui apud 
Deum de wuiroque deducimur , et esse principale in 
anima etcerto in corporis recessu consecratum, 
neque in capite concludi secundum. Platonem , ne- 
que in verlice prasidere secundum. — Xenocratem, 
neque im cerebro cubare secundum  [lippocratem, 
nec in membranulis, ut Strato, et De resurrectione 
carnis, cap. 15 : Sed etsi. in cerebro vel in. medio 
superciliorum discrimine, vel ubi philosophis placet, 
principalitas sensuum. consecrata est, quod. IHege- 
monicon appellatur, caro erit anime cogitatorium. 
llieronymus . epist. 128 : Queritur ubi sit anima 
principale, Plato in. cerebro, Christus monstrat. in 
corde. ldem in cap. xxii, Matth. Philo item Judzeus 
in opusc. De eo quod deterius potiori insidiatur, et 
Theodoretus lib. mi de Providentia. 

Col. 607. A. Que cor istud. Interpr. quanam iste 
draco in corde terre : at hoc solum auctoris verba 
sonant, ut ipse Dei adversarius vocari intelliga- 
mus cor terra, prout deinceps locutus est, ταῦτα 
ἡ πονηρὰ χαρδία χατὰ ἑαυτῆς ἐθουλεύσατο, et paulo 
post, ἐν τῇ μεγαλοῤῥήμονι ταύτῃ χαρδίᾳ τῆς γῆς. 

Col. 606 D. Celeste. Aim τὰ coeleste, quod est 
in visceribus terrze ? mendosa lectio; verior llenric. 
οἱ Canter., ἐχείνου τοῦ πονηροῦ ἐνδιαίτημα, mentis 
illius male domicilium. ltem, χαθὼς 7| προφητεία 
φησί, Locus est Isai: xtv, 25, ἀποστρέφων φρονί- 
μους εἰς τὰ ὀπίσω, χαὶ τὴν βουλὴν αὐτῶν μωραίνων * 
«vertens prudenles retrorsum , et consilium. eorum 
stultum. [aciens. 

Col. 608 A. Τὴν θεοφέόρον σάρκα. Deiferam 
carnem aptius vertissel interpres, quam divinam 
carnem , ut legimus apud Basilium hujus fratrem 
in psalmum χων, τὴν σάρχα λέγει τὴν θεηφόρον 
ἄγιαπθεῖσαν * Carnem dicit deiferam sancli ficatam, ct 
homil: De Christi generatione , τὴν θεοφόρον ἐκεί 
νὴν συστήσασθαι σάρχα, carnem illam Dei gestatri- 
cem constituere , in quem locum vide qui& anno- 
tavimus. 

lbid, D. Μὴ δ ἄκρας. Corrige ex ll. et C. 
Μὴ διὰ μαχρᾶς περιόδου v. a. κατώρθωται; et ita 
exigit interpretatio Zini, ut legatur, et. paulo post 
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ἀριθμῷ διαληφθῆνα: τὸ πλῆθος, numero compre- 
hendi, ut apud Aristot. de Mundo, ἐπιφανείᾳ δια- 
λαθοῦσα τὸν σύμπαντα χόσμον. 

Col. 609 B. "Ar«o0ev. Cant. ἄνωθεν χαταῤῥα- 
χτῶν, et paulo post, £v xaxía vsvosnx. — Ibid. D, 
xa ai περὶ αὐτὸν àpyat τε, legunt duo mss., et qui 
eum comitantur principatus, et potestates, non enim 
ἄρχοντες dixit, sed ἀρχαί, ut Rom. viu, 58, et Co- 
loss. 1, 16, et pro τῶν προχαθημένων, in C. legitur 
τῷ προχαθημένῳ, in Regio vero τῷ χαθηγουμένῳ, 
una cum duce suo pro[ligarentur. —  Ibid., τοῦ 
ἀγαθοῦ χτίσις, et ita H. ; sed Cant. χτῆσις, boni 
possessio, vel acquisitio, — 9 

Col. 611 C. Consilio suo. Omisit τὴν ἔφοδον Zi- 
nus, alter interpres, cujus verba profert illustris- 
simus eardinalis Perronius in libro de Collatione 
Foniis eblaudi fol. 164, fidelius hune locum vertit, 
sua dispositione et. adininistratione preoccupat im- 
petum violentum , ac sese oblationem. ac victimam 
o[fert pro nobis sacerdos simul et agnus Dei. Quando 
hoc accidit 2 Quando suum corpus ad. comedendum 
et sanguinem. suum [amiliaribus ad bibendum prae- 
bsit. Neuter tamen interpres. integrum locum ex- 
pressit, prout ἃ Regio llenrico II et Canteri ms. 
exlibetur : nam et in excuso asteriseus mutilum 
fuisse locum indicabat, “Ὅτε βρωτὸν ἑαυτοῦ τὸ 
σῶμα, xai πότιμον τὸ αἷμα τοῖς συνοῦσιν ἐποίησεν" 
ποντὶ γὰρ ποῦτο δῆλόν ἐστιν, ὅτι οὐχ ὃν βρωθεΐη 
παρὰ ἀνθρώπου πρόδατον, εἰ μὴ τῆς βρώσεως ἡ 
σφαγὴ χαθηγήσαιτο. Ὁ τοίνυν δοὺς τὸ σῶμα τοῖς 
μαθηταῖς ἑαυτοῦ εἰς βρῶσιν σαφῶς ἐνδείχνυται τῷ 
ἴδει τοῦ ἀμνοῦ τὴν θυσίαν ἐντελῆ γεγενῇσθαι" 
Cum corpus suum discipulis ac. [amiliaribus suis 
edendum. et sanguinem. bibendum. prebuit. Cuivis 
enim hoc perspicuum est, ab hominibus comedi ovem 
non posse, nisi antequam comedatur, mactatio pra - 
cedat. Qui ergo corpus discipulis suis in cibum tra- 
dit, agni [orma declarat. sacrificium jam esse per- 
[ectium . 

Ibid. D. Collibuerat. Kov τὸ θελητόν est editum 
pro eo quod est in H. et C. rectius fortasse χατὰ 
zb λεληθός, occulte. Paulo post emenda τοῦ τὸν ἑαυ- 
τοῦ ἁμνὸν ὑπὲρ τῆς χοινῆς ἡμῶν ἁμαρτίας. 

Col. 015. A. Ἔχεις τὰς τρεῖς. Uterque ms. ube- 
rior, ἔχεις τὰς τρεῖς ἡμέρας xai τὰς τρεῖς νύχτας. 
Hinc subsecuta est. nox, que sabbatum praecessit, 
et post. illam sabbati dies. Ex. quibus tres dies et 
noctes itidem. tres. con[iciuntur. — Ibid. Πότε oov 
τοῦτο; Mss. πότε οὖν τοῦτο ἐγένετο ; (Quando ergo 
id contigit? εἴ, κατὰ τὴν τοῦ Εὐαγγελίου σαφήνειαν, 
secundum. Evangelii declarationem. Non enim ange- 
lus, sed evangelista dixit ὀψὲ σασθάτων. — Ibid. 
B. Τοῦ μνημείου. M. et C. τὸν λίθον ἀπὸ τοῦ μνή- 
pazoc, et τῆς ἀνατολῆς ὑποφαίνεσθαι. 

Col. 645 A. Sic erit οἱ filius. Adjecimus hanc 
alleram. partem. comparationis ex Evangelio et ex 
ultroque manuscripto. Paulo post ἐν ὑποχθονίοις ad 
verbum esset, in. subterraneis : tamen ut vertit et 
auctor Latinz:e Vulgate Philippens. n, 10, ἐπουρα- 
νίων χαὶ ἐπιγείων, καὶ ὑποχθονίων, calestium, terre- 
strium et in[ernorum. 

Col. 615 C. Κατὰ τὴν πέμπτην. Duo mss. χατὰ 
τὴν wy ἑσπέρας, οἱ μίαν χερματιζούσης. --- 
Ibid. Ἢ τοῖς συντεταγμ. N τοῦ αἰῶνος μὴ 
Éyotg τοῦ χρόνου μέτροις τὰ ἔργα * et 
à πρὸς τὴν τῶν ἔργων χρείαν χαινοτο- 
prout opera exigebant, ad operum usum. 


rursus, à 
pelota: * 


τοῖς £03 


εὐῶς, et 


ὲ 
Deesse quaedam iudicatur, qui sugseruntur ab 
H. et C., xaY τὸ 4 ἄπτεται" OU ἀμφοτέρων 
φεύγει τὸ πάθος’ ρ, qno», ἀπ’ αὐτοῦ 
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ἐπρα. — lbid. D. Διεξιέναι τὰ θαύματα, ct mox 
λύσις μὲν ἔστι μία. 

Col. 617 A. Κοτὰ αὐτὸν. Mss. χοτὰ ταὐτὸν 
ἐνεργεῖται * ulrumque aulem. eodem. tempore per[i- 
citur, divinitate per utramque, ctc. — lbid. D. 
Περὶ τοῦ πάσχα. Mss. περὶ τοῦ πάσχα νόμῳ, 
τοῖς Ἰουδαίοις νενομεθετεῖσθα: παρὰ τοῦ Μωῦσέως 
τὴν τεσσαρεσχαιδεχάτην τοῦ σεληναίου δρόμου πε- 
pío0ov. In lege de Paschate, celebrando sic a 
Mose quartumcecimum [ung cursus — cirzuitum 
prescriptum. esse. Judais. Mlud. autem ὄψον τῶν 
πικρῶν, herbis amaris vertit, quod nomen est nimis 
commune ; πιχρίδας enim Grieci vocant. lactucam 
agrestem; unde et Dioscorides lib. n, cap. 166, 
τὴν ἀγρίαν θρίδαχα πιχρὰν τῇ γεύσει, lactucam 
agrestem ait esse σιιίπὶ amaram, Gaza etiam apud 
Aristotelem Histor. animal. lib. 1x, eap. 6, πικρίδα 
interpretatur lactucam: agrestem. Plinius lib. xix, 
cap. 8, pierida vocat : at. idem Gaza alibi apud 
Aristotelem οἱ Theophrastum πικρίδα vertit; anta- 
raginem. Vaticana editio Exodi xui, sic effert. hzee 
Grieca Latine, xoX ἄζυμα ἐπὶ πιχρίδων ἔδονται, et 
azyma super picrides comedent. — bid. D. Μὴ 
φοδεῖσθαι. Mss. μὴ φοθδεῖσθε... μὴ ἡττᾶσθε, et 
paulo post δι᾿ ὀλίγων ἐπελευσόμεθα. 

Col. 620 A. Κατὰ τὸ προηγούμενον, et καθαρθείη 
τῆς ἐμμιχθείσης. — bid. B. Τῆς τοῦ ζυμωτοῦ 
βρώσεως χαθαροῦ, τὸ δὲ αἴνιγμα τοιοῦτόν ἐστι. Mox- 
que, καχίας μίξις ποιήσειε. — Ibid. D. KoY μιχρόν 
v. πρός. — lbid. Λαμπηδόνας. ll. λαμπηδ. συμ- 
μίξαι. C. συμπαραμίξαι. 

Col. 621 A. Τῷ ἡλίῳ - χαὶ χατὰ διάμετρον τῷ 
ἰδίῳ φωτὶ χαταλάμπε: τὸ ὑπ. xoi m. πρὶν πάντα τὸν 
xóxAoy. — lbid. B., συμιοουλὴν γενέσθαι. — Ibid., 
ὡς τῷ μὲν δοχεῖν. — lbid. εἶναι τὸ παραφύλαγμα. 
— lbid. (., οὐχ εἶπε τὰ xaX τὰ πείσεται. --- |ϑ14.. 
προαγορεύων τὸ μέλλον, ἀλλὰ τὸ ἀναγχαίως. Sed 
quod necessario arcana quadam ratione debet eve- 
nire , verbo docet, dum oporlet. — Ibid., ἡμέρα 
ἐγερθῆναι. — Col. seq. A., χαθαρῶς τὴν τῶν ὄντων 
ἀλήθειαν, οἱ τέσσαρσ: προθολαῖς. 

Col. 625 Δ. Per omnia. Hoc quoque deerat apud 
interpretem , cui. similis locutio non longe abest 
(infra €) : Σὺ εἶ, φησὶν, ὁ διὰ πάντων ἥκων. Tu 
es, inquit, qui per omnia commeas. Addidimus et 
duas periodos ab interprete omissas ab illis verbis, 
quibus aperte mihi, etc. Paulo post scripserat inter- 
pres : In hac extrema parle manus est deatera tua, 
in illa sinistra : quasi legisset ἐν ἐχείνῳ ἀριστερά, 
nou ἐν τῷ ἑτέρῳ ἡ δεξιά σου ὁδηγήσει, quu de- 
sumpta sunt ex illo versu 10 psalmi CxAxvII, Καὶ 
γὰρ ἐχεῖ ἡ χείρ σου ὁδηγήσει με, χαὶ χαθέξει με 
ἡ δεξιά σου. Etenim illuc manus (ua deducet me, 
el tenebit me dextera. tua. 

Col. 694 B. Τὸ ὑπερκόσμιον. Ya col. ead. D, 
ἢ μὲν γὰρ ὑπερχόσμιος ληξις. bs lbid. p., ὧς 
αὐτομάτως. Alter. leguntur ista in H. et C., ὡς 
αὐτομόάτῳ τῇ διανοίᾳ σου τῇ περὶ τῆς θείας ὃυ- 
νάμεως τὸ σχῆμα. — lbid. (Δ. Mss. ἐπὶ τὰ πέρατα 
τῶν ὄντων ἐγχαρσίως. Moxque xat σύνδεσμος πάν- 
τῶν γινόμενος, χαὶ πάντα. — lbid. D., σταυροῦ. 
Corrigendum ex mss. τοῦ Χριστοῦ τὴν προσχύ- 
νησιν. 

Col. 625 A. Οὐ παραδέχεται. Emenda, ex mss., 
ob παρέρχεται, et paulo post, οὗ τὴν ὀθόνην ἐξ- 
&ázzouat, ex IH. ; nam ea verior lectio, quam Cante- 
jani, ἐξαπλοῦσι, explicant, οἱ χεραίαν Ex τοῦ σχή- 
νομάξουσι, H. et C. — Ibid. “Ὅτι ἐκεῖνο. 
, ὅτι ἐχεῖνός ἐστιν, ἐν ᾧ τὰ πάντα, et ὃς τὴν 
9. — Ibid. B., τοῖς διορατιχοῖς Θεὸς σταυ- 
ρὺς Θεὸς λόγος τὴν παντοδύναμον * sed recepta leetio 
verior videtur, hoe sensu, ut. apud perspicaciores 
Theologi munere crux [ungeretur, dum omnipotentem 
illius vim, qui in ea sese ostendit, quique in. omui- 
bus est omnia, figura sua pradicaret. Interpres 

sisse videlur θεοφόρος, non θεολόγος. — Jhid. 
αὐαίας duo mss., ut Math. xxvi, 97. — 
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]5id. Enenda χαθαρὰν περιτίθησιν αὐτῷ, et ὁμοίως 
ποιεῖν χαὶ βουλεύεσθαι - idem nos quoque prastemus 
e! animo volvamus. — Ibid. D. “Ὅταν ἀναΐϊῷ. Mss., 
ὅταν ἀναδήσωμαι, τότε σοι ἔξεστιν ἅπτεσθαί μου, 
τουτέστι μὴ τὴν σωματώδη xai δουλιχὴν μορφὴν 
ἐν τῇ σεαυτοῦ πίστει ἀνατυπώσῃ, ἀλλὰ τὸν ἐν τῇ 
δόξη τοῦ Πατρὸς ὄντα, χαὶ ἐν μορφῇ Θεοῦ ὑπάρ- 
χοντα, xai Θεὸν ὄντα Λόγον τοῦτον, προσχύνει, μὴ 
τὴν τοῦ δούλου μορφῆν. ᾿Αχούτωμεν τί ἡμῖν. — Et 
00]. seq. À., ὃς ἐν πολλοῖς ἀδελφοῖς. --- lbil., 
πᾶσαν τὴν φύσιν, ἧς, omnem maturam. Ibid. D., 
νόησον εἰς τί σοι ἡ πιχρία τοῦ βίου μετασχευάξεται, 

Col. 002 A. Φασὶ δὲ τῇ πρώτῃ. Vitiosa in- 
terpunctio cum mendo efficit ut ἃ Latinis. Graec: 
dissideant ; Canteri codex emendatior lezit, οἱ 
εὐαγγελισταὶ τῇ μιᾷ τῶν σαθθάτων φασὶ, Aéov τῇ 
πρώτῃ. Porro ut ambiguitas omnis tolleretur, απ 
lectorem perturbare posset, ὀψὲ σαθύάτου verte 
sero sabbati, non vesperi sabbati, aut vesperi sabba- 
torum eum Sifano : siquidem paulo post ait Gre- 
gorius evangelistam non dixisse ἑσπέρᾳ σαθθάτου, 
ut vesperam diei sabbati posses intelligere, sed ὁψὲ 
σαθδάτων, sero sabbatorum , wt finem hebdomade 
innueret. quod exemplis confirmat de siguifica- 
lione vocis ὀψέ, quie quidem in suum Commenta- 
rium in Lucam transtulisse videtur S. Ambrosius 
in cap. xxiv Lucie : Denique Grocus sero dizit , hoc 
est διέ. Sero autem. οἱ horam in occasu diei, et 
cujusque rei significat tarditatem ; quomodo si dicas: 
Sero mihi suggestum est, id esl tarde. Sero venit 
is, qui post prastitutum | tempus advenit; et. licet 
mane venerit : sero est. tamen , ubi agendi tempus 
emensum est. Et D. Hieronymus epistola 150, 
quest. 4: Mihi videtur. evangelistam. Mattlieum, 
qui Evangelium. Hebraico sermone conscripsit, non 
lam vespere dixisse quam sero, cum qui interpreta- 
tus est , verbi ambiguitate deceptum non sero. inter- 
pretatum esse, sed vespere : quanquam. consuetudo 
humani sermonis teneat. sero non. vesperum signifi - 
care, sed tarde. Solemus enim dicere, Sero veuisti, 
id est Llarde. Cieterum quod idem in eadem epistola, 
quaest. 5, tradit in quibusdam Groecis exemplaribus 
hoc eapitulum Marci. non reperiri, quod incipit, 
Surgens autem mane prima sabbati , cap. xvi, 
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vers. 9, confirinatur ἃ Nysseno, iufra, col. 644-45, 
neque enim totum illud eaput Marei. decimum 
sextum abesse vult, sed illud capitulum. Veteres 
enim χεφάλα!α, capitula, vocabant particulas illas 
in quas Evangelia distribuerant, et quas in cano- 
nes certos digesserant, quos przefixos habes Gom- 
mentario S. Hieronymi in Mattlieum, t. HE ulii 
edit. Parisiensis. 

Col. 658 A. Nam si lux. Notatus locus Proverb. 
xit, 9. 

Col. 015 C. Sero sabbatorum. Sifanus scripserat, 
vespere sabbatorum. illucescente in una. sabbatorum 
conspectus. Atqui non dicit evangelista vesperem 
aul vesperam illuxisse, ut perperam vertit Erasmus 
Matth. xxviii, 1, sed ὀψὲ σαδύάτων τῇ ἐπιφωσχούσῃ 
εἰς μίαν σαθθάτων, quie ex. sententia Gregorii su- 
perius explicata sie Latine reddi debent, ut edidi- 
mus. lllud enim ἐπιφωσχούσῃ jungendum est cum 
qui& vox ἐλλειπτιχῶς loquendo intellecta 
Sic apud Herodotum in Talia, ἅμ᾽ ἡμέρᾳ δια- 
φωσχούσῃ cum. prinuumn illuxisset. 

Col. 646 C. Atque illas quidem. Corrige 
Greco exeuso, et in utroque calamo exarato Cant. 
el Mor. χαὶ τὰς μὲν, τὰς δέ, prout exigit etiam al- 
era interpretatio, quas in margine erat addita, 
quam et seculi sumus , expuneta illa Sifani , atque 
illis quidem duos viros astitisse. 

Col. 682 D. Hoc est sapientie, In editione Augu- 
stana pag. 214, legitur £v ἡμέρᾳ εὐφροσύνης ἀμνη- 
czía χαχῶν, et annolatur Ecclesiast. vit, v. l5, 
ubi tamen hoc tantum ostendimus, Ἔν ἡμέρῳ ἀγα- 
θωσύνης ζῆ: ἐν ἀγαθῷ In die bonitatis vive in bono ; 
sed verisimilius est spectasse locum Ecclesiastici 
1, 96, Ἐν ἡμέρᾳ ἀγαθῶν ἀμνησία xxxow In die 
bonorum ob'ivio malorum, ut, quod szpe accidit aliis 
quoque Patribus, οὐ χατὰ τὸ ῥητὸν, ἀλλὰ xav τὴν 
διάνοιαν scripturam citasse. Gregorius. videatur; 
paulo post (col. seq. A), nunc a vita mox deleiur , et 
quod sequitur membrum addidimus ex editione 
Augustana : recte. quippe vita morti , fini vitz li- 
gnum opponilur. Kursus ποτίζει. vertimus non po- 
nwmn probet, sed irrigat, ut Gen. ri, 6, fous ille ἐπό- 
«is τὸ πρόσωπον τῆς γῆς, lerrw [aciem irriga- 
bat. 


ΞΞ SEA ——— 


IN ORAT. DE CHRISTI ASCENSIONE. 


Col. 691- 99, initio. Periodum perperam versam im- 
mutavimus. £z quibus omnibus judicat prinum opor- 
tere, ul bene initiatus evadas ovis boni Pastoris,et ad di- 
vine doctrine pascua et [ontes deducaris, scpeliaris- 
que cum illo per baptismum in mortem, qua tamen 
non est mors. Κατήχησις non satis exprimitur voce 
initiationis, sed ab Ecclesia Latinitate donatum est 
verbum catechizandi, ut apud Augustinum lib. 
De catechizandis rudibus, et Vulgata ad Gal. vi. Ab 
eadem mente illud est Clementis Alexand. lib. r, 
cap. 0, Pudag. : 'H. μὲν γὰρ κατήχησις εἰς πίστιν 
mepi&ysw πίστις δὲ ἄμα βαπτίσματι, ἁγίῳ παιδεύε- 
«ac Πνεύματι" Catechesis enim sive que per auditum 
suscipitur institutio ad fidem. deducit : [ides autem 
simul cum baptismo docetur a divino Spiritu ; et. 1t 
Strom. : χαθάπερ xai τῷ διὰ τῆς ἀληθοῦς χατηχή- 
στως γεννήσαντ: χεῖταί τς μισθός" quemadinodum et 
illi qui per veram catechesim. genuerit, merces. est 
quedam a Deo proposita. 

Col. 691 C. Fundavit, et effecit. Ambiguitas vocis 
δίοδος abduxit interpretem? a genuino sensu aücto- 

- yis : scripsit enim, | fundavit, et super [flumina pra- 


paravit. eam, ut haberet aditum. opportunum. Atqui 
δίοδον hic appellat Gregorius, quam διέξοδον ὑδά- 
των Psalmorum auctor psal. 1, 9, τὸ πεφυτευμένον 
παρὰ τὰς διεξόδους ὑδάτων, secus decursus aqua- 
rum, et Philoni Judzo idem est διέξοδος quod δί- 
οὗος. Basilius homil. Lin Hlexaem., Κἂν γὴν χατὰ 
ἑαυτὴν εἶνα: δῶμεν, χἂν ἐπὶ τοῦ ὕδατος αὐτὴν ἀπο- 
σαλεύειν εἴπωμεν, μηδαμοῦ ἀναχωρεῖν τῆς εὐσεδοῦς 
διανοίας, ἀλλὰ πάντα ὁμοῦ συγχρατεῖσθαι ὁμολογεῖν 
τὴν δύναμιν τοῦ χτίσαυτος" (Quin eiiam sive per 
seipsam consistere, sive super aquas. stabilitam di- 
cerimus, non discedamus a pia sententia, sed simul 
omnia per ejus, qui condidit, contineri potestatert 
[ateamur. Wabes hic exemplum verbi ἀ ποσαλεύςιν ea 
notione accepti, quie in vulgatis Lexicis explicatur, 
quale Thesauri lingue Grece auctor requirebat. 
Paulo post idem interpres ediderat, pramium est 
ipsa felicitas, quasi legisset non εὐλογία, sed εὐδαι- 
μονία" sed alludit auctor ad verba psalmi xxi, 5, 
liic accipiet benedictionem a. Domino, et misericor- 
diam a Deo salutari suo. 


.-- 
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IN ORAT. DE S. STEPHANO. 


Expressus est Grocus hujus orationis textus ex 
Augustana editione, an. 1587, apud. Mich. Mange- 
rum, quam multis annis pr:ecessit Laur. Sifani La- 
lina interpretatio. Ejus in margine. annotatum ab 
illo fuerat in illum locum, col. 707 A, quid circa 
veritatis, τὸ παρέχον fuisse, in exemplari quo usus 
erat, in altero yo»,que lectio tolerari potest, 
inquit, et est facilior, ut sit sensus, omissa veritate, 
quie est in Stephano, tollis. ipsi Stephamun. qui 
continet veritatem tanquam vas :-sed hiec minus con- 
venit similitudini que subjicitur. Ego vero poste- 
riorem lectionem retinendam censeo, quam οἱ Au- 
gustana editio, et v. €. Theodori Canteri. codex 
ms. et alter doctiss. Federici Morelli regii profes- 
soris exhibent, qu:eque magis cum pr:icedentibus 
convenit, ubi dicitur σχεῦος τῆς ἀληθείας Ste- 
phanus, praesertim cum τὸ παρέχον non habeat 
ἑαυτόν, vel alium quempiam casum sequentem. Si- 
fanus scripserat, quid circa. instrumentum. veritatis 
malignitatem. exerces, alque omisso eo quod instat 
el urget, tollis id quod seprabet atque injurice oppor- 
tuum est, quale quiddam canes [aciunt. Huc referri 
posset ille apud. Gabriam apologus asini, qui ba- 
julans simulacrum argenteum, sui honoris gratia 
populos genu flexo adorare ceusebat, moxque ab 
agasone pereussus audivit, "Hxousev, Οὐ Θεὸς σὺ, 
τὸν Θεὸν δ᾽ ἄγεις" O stulte, non es tu Deus, sed [ers 
Deum. Ut igitur ineptus esset, qui coleret jumen- 
tum gestans mysteria, non ipsa mysteria: sic et 
ille qui preconem aut geruluui veritatis oppugnat, 
non ipsam veritatem. 

Col. 110. C. (in. 44. Sifanus scripserat , aver- 
tendis malis sacrificari solitus caper : quamobrem 
annotaveram pridem hune caprum — sacrificatum 
apud Judzos non fuisse, verum dimissum atque 
idcirco àxozop.zaioy appellatum, qui vox in Vati- 
cana editione vertitur emissarius, et in Vulgata 
Latina ex Hebr. nom aliter designatur. Substituit 
iritur vocem emissarius corrector typographicus, 
sed illa verba sacrificari solitus non sustulit. Usus 
est et emissarii voce D. Hieron. in cap. nt Sophoniz 
Grecorum commentarios in Latinum. sermonem 
convertens : Offert Aaron. pro populo hircum emis- 


jectura. ductum 


sarium, atque viventem, et imprecatur ei cuncta. pec- 
cata populi, traditque eum. in manus hominis prapa- 
rati, et mittit. in eremum. Fefellit hoe interpretem 
nostrum, quod ἀποπέπμειν sit. Hesychio τὸ ἀποχα- 
θήρασθαι, expiare, et ἀποπομπαῖοι δαίμονες malo- 
rum depulsores, defensoresque pestium et. calami- 
latum apud. profanos, qui et ἀλεξίχαχοι, et ἀπο- 
τρόπαιοι, apud Pollucem : sed hie caper sic appel- 
labatur, ὥστε ἀξαποστεῖλαι εἰς τὴν ἀποπομιπὴν, xa 
ἀφήσει αὐτὸν εἰς ἔρημον, Ut emitlat eum in emissio- 
nem, et dimittet eum in. desertum, August. quist. 
55 vocem. Grzecam retinuit, ev Theodor. quiest. 22 
in Levit. monet Symmachum vertisse ὥστε ἀποπέμ.- 
πειν αὐτὸν εἰς τὴν ἀποπομπήν. Aquilam vero τράγον 
ἀπολυόμενον εἰς ἔρημον. Maleigitur interpres Nys- 
seni et Langus apud Justinum in Dialogo, pag. 20}, 
Commelin. ἀποπομπαῖον exponunt malorum depul- 
sorem, aut axrumnas avertentem, qui simpliciter 
est emissarius caper. 

Col. 715 D. Qui capti sunt. Interp., qui obtusos 
oculos habent : atqui non luscitiosos, sed plane cze- 
cos intelligit. Paulo post in edit. Augustana varia 
lectio erat in marg. διεπέτασεν, in Lextu vero διέστη - 
σεν, diduzit. 

Col. 141 A. Πῶς γὰρ ἔστω". Delenda est. con- 
junctio γάρ qui aberat etiam à. ms. doctiss. Can- 
teri, et ab altero Augustano, tum subjicienda in 
fine periodi interrogationis nota : licet excusum 
fuerit in textu Mangeri ὀψόμεθα φῶς" οὐχ ἐνδέχεται 
μὴ ἐν τῷ φωτὶ γενέσθαι τὴν τοῦ φωτὸς θεωρίαν" 
πὼς γὰρ ἔστιν ἀπιδεῖν; Sed hiec lectio minus apte co- 
li;gret eum superioribus. 

Col. 519 D. Ut quidquid in hac. Annotarat in- 
lerpres in margine, locum hune eorruptum videri 
in utroque manuscripto, quo utebatur, seque con- 
ità vertisse : nos in aliis duobus 
Canteri et. Morelli pr:eter id quod Augustana editio 
pr: se fert, niliil offendimus, in qua tamen illud £v 
τούτῳ videtur emendandum ἐν ταύτῃ ut cum 
εἰχόν: conveniat : principalem autem formam intel- 
lige τὸ ἀρχέτυπον, exemplar, unde imago exprimi- 
tur, aut quod imago repraesentat. 


IN ORAT. DE S. THEODORO MARTYRE. 


Titulus huie orationi przfigebatur in codice ms. 
Eegis Henrici ll, insignibus ornato, Ἐγχώμιον εἰς 
45" ἅγιον μεγαλομάρτυρα τοῦ Χριστοῦ Θεόδωρον τὸν 
Τύρωνα. Apud Surium tomo Vl exstat , Martyrium 
suncti et gloriosi martyris Christi Theodori Tyronis 
ex Simeone Metaphraste : dictus autem est. Tyro, 
quod militarit in Oriente sub pr:eposito Brinca ex 
legione Marmaritarum, et hoc paeto distinguatur a 
'"heodoro ductore militum, qui. Licinio imperante 
capile truncatus est, et de quo agunt Greci 7. 
Februarii. Exhibet idem Surii tomus homiliam 
Nectarii in laudem hujus sancti martyris, et alleram 
Nysseni ipsius ex. interpretatione Petri. Francisci 
Zini Veronensis. 

Col. 156 C. 4o pnzvzot. Regius II. codex χαὶ χω- 
(.ax0. συῤῥῥοντες. Χωρίτης, idem est qui ἀγρότης 
sive &ypotxog, rusticus unde τὸ yoeprstzby πλῆθος, 


rusticana multitudo apud Plutaechum in Pericle, et 
χωριτιχῶς, rusticorum more : quod autem. apud 
Pollucem legitur χωρητιχός, et χωρητιχόν cum 
Ἢν mendose seriptum arbitratur auctor. Thesauri 
Grace ligue ; rectiusautem apud Suidam scriplum 
χωριτιχός, neque enim causa est ulla eur hice vox, 
ἢ in secunda habeat syllaba potius quam χωρί- 
τῆς. Est eliam in usu χωριχός el χωριχῶς apud 
Synesium in Epistolis, atque ita fortasse melius hie 
scriberetur xax yopixóz. Et col. seq. B. absque dubio 
ex mss. emendandum est xaX γνωρίσαντες τὸν τῆς 
ὑσεθείας χαρπόν. Est el varia lectio in legio, xa 
ζηλώσατςε τὸν οὕτω προτιμώμενον τῇ γνώμῃ, et imi- 
Laimini consilium ac propositum ejus qui ila pre ce- 
teris honoratur, 

Col. 151 B.Emendandimn ὅπως χαλλίστη xa ps y. ,et 
mox, €, τῆς φύσεως 6v, Zinus vertit quamvis ex ea- 
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dem nature maleria constet. "IH καὶ ἀνεῳγότι Ms. ll. εἰ 
xai ἀνεῳγότι περιτυχὼν Ex τοῦ παραδόξου, licet ex 
opinato, dum aperitur, in illud incurrat : sed conjectis 
oculis in deformitatem earum rerum, que illic sunt, 
magna oppletus. modestia et humane: naturc, ete., 


in H. erat ἐπιθαλὼν δὲ τῇ ὄψει. 


Col. 740 A. Δῶρον. Ms. Il., εἰς δῶρον ὁ you; 
λαμ. — Ibid (., χαριτωθὲν οὕτως ἐστὶν ἐράσμιον 
xax ἡδὺ καὶ ἀναμφισθήτητον, οἱ ita. legit uterque in- 
Lerpres, — Ibid. €. "Ex τῶν φαινομένων. Sifanus 
ila, propter ea, que apparent; at ms. IL, ἐχ τῶν 
ὁρωμένων, τοῖς ἀοράτοις. Zinus, Ex his ergo , que 
videmus, ea credimus, quie non cernuntur. 


20i. 141 B. Τοῦ δεσπότου. 11. τοῦ βασιλέως, et 
paulo post, θεοὺς μὲν λέγων οὐχ οἶδα. --- lbid. D. 
Médoc τὸ σῶμα. M. Μέλος τοῦ σώματος χρεωστῶ 
τῷ χτίσαντι, per singula enim membra corporis pa- 
tientiam debeo creatori.— Ibid. D. σὺ δὲ, ὦ νηπιώδη, 
et ὁμολογῶν Θεόν. 


Col. 144 B. Οὐδ᾽ ἐσπούδαστε. M. οὐδ᾽ ἐσπούδασε 
λαθεῖν, ἀλλ᾽ ἔχδηλος ἣν. — Ibid. D. Emendandum 
ἐπαγγελιῶν χαταπαύοιτε. — lbid. Kal τὴν πενθὴ- 
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gn. Il. xoi τὶ 
πενθήρη εν. 

Col. "(45 A: Κρεοπῶῷϊαι. ΠΠ.. χρεοπῶλα!ξ τινες μο- 
λυνόμενοι,χαὶ τοῖς ἑαυτῶν ἐρυθραινόμενοι αΐμασιν " 
μετὰ ταῦτα. Δίητ5 sic expressit, et sanguinis tabotan- 
quam laniones quidam inquinantur, — Ibid. C. "Hx- 
μαζξε {{.. ἤχμαζε μᾶλλον πρός. Zinus agnoscit hanc 
lectionem, in cou[essione religioneque magis ipse 
perstaret, —. Ibid. Vimenda, εὐθηνούμενον, et paulo 
post, D, ὑψηλῷ αἰθέρ: ἐνδιαιτᾷ. 

Col. ἼΔδ᾽ A. Emend, αι 6t wa ἀδελφοὶ xo 
συγγεν. — Ibid. D. λυσσῶν, M. λυσσώδης xat. 

lbid. B. Μαρτύρων. Wegius H. codex addebat Κά- 
λεσον τὸν συνώνυμον χαὶ ὑμότροπόν σοι Θεόδωρον, 
μετὰ πάντων" Advocat eum qui eodem nomine iisdem- 
que moribus ornatus vixit, Theodorum. Quibus ver- 
bis indicare videtur S. Theodorum ductorem mili- 
tum, de quo initio notarum in hanc orationem di- 
ximus. — lbid. C , θαυμαστὲ xoY ὑπέρλαμπρε 
ἐν τοῖς μάρτυσι θάλλον ἀποδειχθείη. Silanus πολί- 
τευμα perperam vertit respublica. Christianorum ; 
melius Zinus, Christianorum vita, tanquam in [rugi- 
[ero solo. preclaram et admirabilem ad finem usque 
segetem [erat. 


ν πορφύραν τὴν σχοτεινὴν αὐτοῖς xai 


πολὶτ 


IN ORAT. IN XL MARTYRES. 


Col. 155 A. Quorum tanttm, Discessimus ἃ verbis 
interpretis, quorum mon solum audiuntur voces ipsis 
omni sermone clarius exponentibus miracula, et se- 
cuti sumus codieis Morel. lectionem, λόγου παντὸς 
εὐτονώτερον διηγοῦ μένου, corrigentes ex conjectura 
διηγούμεναι τ sed veriorem suppeditavit aller ms. 
Canteri, παντὸς λόγου γεγωνότερον διηγουμένων τὰ 
θαύματα, miracula enarrantium. Hoc. est, quemad- 
modum emlos ait enarrare gloriam Dei David, et 
diem diei verbum eruetare, sic el loeus et dies, et 
solemnis h:ee martyrum memoria tantum non edita 
voce proelamant eorum miracula. Hlud enim a5- 
τῶν, ex Hebraismo παρέλχεις, Athanasius, Contra 
Arianos orat. Ill p. 200 : πάντα ὁμολογοῦντα δ᾽ 
ἑαυτῶν ὡς ψάλλει Δαθίδ' Oi οὐρανοὶ διηγοῦνται 
δόξαν Θεοῦ, χαθάπερ χαὶ Ζοροθάδελ ὁ σοφὸς λέγει" 
Πᾶσα ἡ γῆ ἀλήθειαν χαλεῖ. Omnia suum Creatorem 
confitentur, ut canit David, « Celi enarrant. gloriam 
Dei, » quemadmodum οἱ sapiens Zorobabel ait, 
« Omnis terra veritatem. clamat, » aut ut Vulgata 
vertit, invocat. , 

Ibid. C. Et quoquo versus. Non. ut antea et ubi- 
que ratam ac legitimam partem. accipiunt. Decepit 
interpretem. verbum χαταμερίζοντα!, quast valeret 
idem hie quod μερίδα δέχεσθαι cum potius hie intelli- 
gendum sit reliquias martyrum in diversa loca dividi, 
sic tamen ut qui unius vicesimi tantum martyris 
ossa recipit, reliquos etiam triginta — noven) reci- 
piat, eademque ratione qui tricesimi; et, ut all 
S. Basilius Nysseni frater, de his ipsis martyribus 
verba faciens : Οὐχ ἑνὶ τόπῳ ἑαυτοὺς χαταχλείῖσαν- 
σξς, ἀλλὰ πολλοῖς ἤδη ἐπιξενωθέ χωρίοις, xa 
πολλὰς πατρίας χαταχοσμήσαντες" χαὶ πὸ παράδοξον 
9) χατὰ ἕνα διαμερισθέντες τοῖς δεχομένοις ἐπιφοις- 
τῶσιν, ἀλλ᾽ ἀναμιχθέντες ἀλλήλοις ἡνωμένως χορεύου- 
σιν" Non une loco se concluserust, sed in multis 
hospitio recepti multorum patrias ornaverunt; quod- 
que permirum est, non singulatint divisi, ad 608 
venlitant a. quibus recipiuntur, sed inter se conmtst 
conjunctim choreas agunt. ldem S. Joan. Chrysosto- 
mus scribit de reliquiis martyrum ZEgyptiorum in 
varia loca dispersis tractatu in martyres AEgyptios : 


Οὐ χατέχλεισαν ἐν τῇ πόλει: τὸ μέγα τοῦτο τοῦ Θεοῦ 


δῶρον, ἀλλὰ πανταχοῦ τῆς γῆς ἐξέπεμψαν τοὺς τῶν 
ἀγαθῶν θησαυρούς" Nequaquam ingens hoc Dei munis 
civitate sua concluserunt, sed. in omnes terree partes 
bonorum thesauros eneiserunt. 

Ibid. Ὁ. Fides optima. Legisse videtur interpres 
ut erat in Cant. ms. ἀριστίνδην oi πάντες, ex optimis 
universi electi, non. ut erat in. ims. Morel., πίστιν 
ἀρίστην" emendandum autem πίστις ἀρίστη, οἱ πάν - 
τες ἐξειλεγμένο!:. 

Col. 159 A, Genibus flexis. Exprimendum fuissc 
Corporis gestum ac statum. censuimus ab inter- 
prete omissum : nàm et hunc morem fuisse Chri- 
Stianorum militum, cum publiee orarent, ut genua 
flecterent, constat ex Justini Apologia un, ubi de im- 
petrata. simili pluvia. Christianorum militum pre- 
cibus agit: Ῥίψαντες γὰρ ἑαυτοὺς ἐπὶ τὴν γῆν 
οὐχ ὑπὲρ ἐμοῦ μόνον ἐδεήθησαν, ἀλλὰ xaX ὑπὲρ τοῦ 
παρόντος στρατεύματος. Nam projicientes se in ter- 
ram non pro me tantum, sed et pro exercitu, qui ibi 
aderat, universo precati sunt. Eusebius idem lib. v, 
€. 5, Ἐν τῇ πρὸς τοὺς πολεμίους παρατάξει γόνυ 
τας ἐπὶ τὴν γῆν, χατὰ τὸ οἱἰχεῖον ἡμῖν ἔθος, ἐπὶ 
τὰς πρὸς τὸν Θεὸν ἱχεσίας τραπέσθαι" In ipsa acie 
contra hostes instructa. genibus humi positis, ul nobis, 
cum oramus, in more est, se ad preces Deo adhiben- 
das converlisse dicuntur. - 

Col. 762 B. Lampadarum. l|nterpres, inter se 
coeuntium. et. quasi convohitarum. Ezechielis 1, 15, 
non aliter legitur, λαμπάδων συστρεφομένων ἀναμέ- 
95) τῶν ζώων, Ubi vertit e Greco Hieron, lampada- 
rum discurrentium in medio animalium ; et in Com- 
menfar. : Quomodo igitur. crebris micat. ignibus 
ciüher, et in ictu oculi. atque momento. discurrunt 
[ulgura, et revertuntur. Locus autem Sapientia xii, 
15, sic exhibetur a ms. Mor. : "Ex ( θους χαλλο- 
νῆῇς χτισμάτων χαὶ τὸ ἐν χρυπτῷ χάλλος, οἱ ita vul- 
gata Lat. A magnitudine enim speciei et creature co- 
gnoscibiliter poterit Creator horum videri, et Vaticana 
editio Lat. e Graco : A. magnitudine enim speciei : 
at in Complutensi. et. Plantiniana ἐχ γὰρ μ 
θους xo χαλλονῆς χτισμάτων. Interpres Sifanus 
nactus erat codicem similem libro Canteri, in quo 
scriptum eral. iz μεγέθους χαὶ χαλλονῆς χτισμάτ 
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τῶν. ex magnitudine et pulchritudine creaturarum. 
lbid. C. Ὁ qui praeclare. Admonueram in Morelli 
codice scriptum. fuisse absque ulla. exclamatione, 
οἱ χαλῶς tois σωματιχοῖς, οἱ οἱ χαλῶς μετενεγχόντες, 
ac proinde interpretandum, visi sunt qui preclare, 
corporeis tropais exercitati sunt, qui peritiam bellandi 
in aciem. adv. diab. instr. transtulerunt ; iv pogra- 
phus autem lectionem codieis Canteriani expressit, 
quam interpres secutus ediderat. ὁ preclare cor- 
poreis tropeis exercitati ! o qui periiiam bellundi in 
aciem advers. diabolum instr. transtulistis ! Addi- 
dimus paulo post, meque erea galea ocreisque mu- 
nili, e Greco Morel. codicis, nam ab altero ms. 
aberat,sed emendandum est χνημῖσι, pro xv$- 
ἐσι. 

Col. 765 D. 4 sanctis angelis. ἴτω quoque sunt 
adjecta e Graeco Morel., qui: Canteri codex et inter- 
pres Sifanus non agnoscunt; sed conveniunt. cum 
sequentibus : Quale enim angelis in. mundo homi- 
num conflatum est spectaculum, et cum verbis Apo- 
stoli 1 Cor. 1v, 9. Spectaculum [actiisumus mundo et 
angelis. Angelos enim spectatores esse lautoresque 
nostrorum certaminum, etapplausu vietores pro- 
sequi s:epe saneti Patres declarant, ut. Joan. Chry- 
sostomus hom. 12 in 1 Corinth. : Τὰ δὲ ἡμῶν «aAat- 
σματα τοιαῦτα ὡς xoi τῆς ἀγγελιχῆς͵ θεωρίας ἄξια 
εἰνα: "ποσίν autem luct οἱ certamina sunt. ejus- 
modi, ut digna sint, que spectentur αὖ angelis, et 
tractatu Panegyrico in. Susannam, Ὁ ἀγωνοθέτης 
οὐρανόθεν προσεῖχε τῇ πάλῃ. xai ὁ δῆμος ἀγγέλων 
ἐπιχεχυφὼς ἐθεώρα" Agonolheta de celo luctam at- 
tendebat, et angelorum turba prona. spectabat. 

Col. 166 A. Ubiest mors. Ita quidem scriptum 
est I Cor. xv, 55, et in textu Nysseni apud codicem 
Morelli, Ποῦ σου, θάνατε, τὸ νῖχος ; ποῦ cou, &3r, τὸ 
χέντρον ; at in altero Canteri lectio est, quan ty- 
pographus hic expressit et interpres Sifanus, Ubi 
stimulus tuus, o mors? ubi victoria tua, o inferne? 
Apud Osee prophetam, quem citat Paulus, ita se 


habet locus, Ποῦ ἡ νίχη σου, θάνατε ; ποῦ vb x£v-, 


«90» σου, ἄδη; fiursus contra vero insequenti periodo 
lectionem exhibet excusus liber codicis Morelliani, 
cum nostra interpretatione; Canteri vero alter hanc 
pre se tulit: χαρπὸς ξύλου, τί ἀθλιώτερον, τί εὐ- 
τελέστερον ξύλου; unde Sifanus verterat, fructus 
ligni (quid. miserius, quid vilius ligno 3) [ructus co- 
leris, etc. 

Ibid. Et maturum. Confusa. erant et. perturbata 
hoec epitheta. in. interpretatione Sifani, quod esset 
oculis οἱ qustu pulchrum et maturüm : duo manu- 
scripti conveniunt in lectionem quam expressinius : 
Genesis tamen it, 6, dicitur lignunr illud fuisse xa- 
25v εἰς βρῶσιν, xaX ἀρεστὸν τοῖς ὀφθαλμοῖς ἰδεῖν, xol 
ὡραῖΐον τοῦ χατανοῆσαι" bonum ad escam, gratum 
oculis ad videndum, el speciosum ad intelligendum. 
Ambrosius lib. de Paradiso, eap. 15, vertit bonum 
ad manducandum; gratum oculis ad videndum, et 
speciosum ad intuendum. Cum autem ὡραῖον jungal 
cum gusti, maturum polius aut tempestivum in- 
Lellexisse videtur, aut delectabilem fructum  Gre- 
gorius, quemadmodum Latine reddit Hieronymus ex 
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loco illo Genesis in commentario in Lament. Jere- 
müe: Vidit quod bonum esset ad vescendum, et pul- 
chrum oculis , aspectuque delectabile. 

Ibid. B. Unum illis. Sifanus ediderat, unum. solum 
nempe Christus (cordi erat), omnia respuerunt, et 
incluserat duas illas voces virgulis, fortasse de suo 
additas, ut defectum verbi suppleret, quod abesset 
ab ejus apographo vox ἀγαθόν, quemadmodum et 
ἃ codice Canteri, sed eam alter Morelli liber sug- 
gessit. 

Ibid. Ὁ. Frigus quod vel ipsos. Hxc addita sunt 
ex ms. Morelli; nam ab altero Canteri aberant et 
ab interpretatione Sifani. Porro eadem opera tra- 
ctagnt quasstionem. philesophi, utrum animati sint 
capilli; et ungues , in quibus acrem aliquando 
sensum doloris capimus, unde vitam iis inesse 
contendunt quidam. Vide Commentarios Conim- 
bricensium in 1 Aristot. De generat. et eorru- 
ptione. 

Col. 167 C. Perinde quasi tum publicis. Minus 
apta erat historie veritati Sifani interpretatio, 
qui publicis tum. balneis vacabat. Enimvero nimis 
frigidum fuisset hoe balneum, ut Romanis aiebat 
Jugurtha rex : sed ut alibi dicuntur tanquam flori- 
bus insidere prunis, et quasi in pratis versentur, 
in mediis tormentorum cruciatibus | exsultare 
martyres : ita hie non aliter ae si ad publicum 
thermarum balneum prosilirent, in. lacum illum 
se dicuntur immergere. Sane a ms. Morel. aberat 
conjunctio ὡσεί, non item a lipro Canteri. 

Col. 110 C. Si victor. Dum studet. varietati 
dictionum interpres, vertit νιχητὴς xai τροπαιο- 
φόρος, signifer el tropeus; at signifer dicilur, 
qui vexilla fert, non qui victoriam reportat, et τρο- 
παιοφόρον sunl qui et τροπαιοῦχοι dicuntur, eraL- 
que unum ex epithetis sive titulis imperatorum Ro- 
manorum. Chrysostomus serm. 1 de Anna, pag. 
957 edit. A. Stephani : Οἱ τὰς δεήσεις γράφοντες 
τῷ βασιλεῖ οὐκ ἐντιθέασι ἕν ὄνομα μόνον, ἀλλὰ τὸν 
Τροπαιοῦχον, τὸν Αὔγουστον, τὸν Αὐτοχράτορα, xol 
πολλὰ ἕτερα προσθέντες“ Qui libellos supplices o[fe- 
rendos regi scribunt, non unum inserunt nomen, sed 
Triumphatorem ,| Augustum, Imperatorem et alia 
multa cum istis addiderint. Apud Évagrium — lib. it 
historiz, e. 9 : Δὐτοχράτωρ Καῖσαρ Λέων Εὐσεδὴς 
Νικητὴς Τροπαιοῦχος Μέγιστος 'Aetoé£6aozoc: [Impe- 
ralor Cesar Leo Pius Victor Triumphator Maximus 
semper Augustus. Justinus quist. 99, ad Orthod. : 
elg ἀπάντησιν αὐτῷ Ex τοῦ πολέμου τροπαιούχῳ Exav- 
ἐρχομένῳ. Loquitur de Jephthe, qui reportata. vi- 
cloria triumphans e bello revertebatur. 

Col. 114 B. Domine, memento. Addebantur hic 
in ms. Mor. qu:e aberant ab attero Cant. et ab in- 
Lerprete, desumpta. ex Lucie xxu, 42. Porro. Ge- 
nes. ni, 24, legimus, xai ἔταξε τὰ Χερουθὶμ xa 
τὴν φλογίνην ῥομφαίαν τὴν στρεφομένην: ΕἸ collo- 
cavit. Cherubim, et Παπιηιθαηι romphaam, qua ver- 
titur : sic enim efferunt. illud epithetum | vulgata 
Biblia e Greco et ex. Hieronymo in i1. Sophonia et 
epist. 155 ; at Ambrosius in Psal. cxvirr, octon. 3, 
cum Vulgata Latina, versatilem. 


IN ORAT. DE S. MELETIO. 


Orationi huie fimebri dabat hune titulum Morelli 
codex, eig Με ον ἐπίσχοπο" ᾿Αντιοχείας ἐν Keoj- 
σταυτινουπόλε υτήσαντος" In Meletium episco- 
pum Antiochie, qui Constantinopoli excessit e vita. 
Testatur id Socrates. lib, v, cap. 9, qui et. hane 
oralionenrin eadem urbe habitam scribit : Τότε 2t 


H 


xai Μελέτιος ὁ τῆς ᾿Αντιοχείας ἐπίσχοπος ἀῤῥωστί 
περιπεσὼν ἐτελεύτησεν, ὅτε δὴ xal ἐπιχήδειον ἐπ’ 
αὐτῷ λόγον ὁ ἀδελφὸς Βασιλείου Γρηγόριος ἐπεξῆλ- 
θεν" Eodem tempore Meletius episcopus Antiochie in 
morbum delapsus, decessit. vita, quo quidem tem- 
vore Gregorius [rater Dasilii funebrem. orationem in. 
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ejus mortem recitavit ; idem et Sozomenus lib. vit, 
e. 10 et Nicephorus lib. i, c. 29. 

Col. S55 b. Neque auris. lloc. membrum a no- 
bis additum est ex utroque ms. ; at in altero Cante- 
ri mendose paulo post scriptum fuit ἀναδιῶσαι τὴν 
συμφοράν * quemadmodum et in eo quo usus. fuit 
interpres vertens, ad resuscitandum et redintegran- 
dum calamitatem. Vera lectio. Morel. est ἀναθοῆ- 
aat τὴν cup. Ibidem τῆς οὐρανίου τροφῆς scripsimus 
cum Mor., non τρυφῆς cum Canter., ex quo Sifanus 
plena. celestium. deliciarum. David idcirco panem 
angelorum manna vocat Psal. rxxvir, 24, et Sa- 
pienti:e Salomonis de eodem dicitur cap. xvi, 20 : 
Panem de colo prestitisti illis sine labore, omne dc- 
lectamentum in se habentem. 

Col. 858 A. Nolite contendere, lnterpres seri- 
pserat, ne prevaleatis οἱ obtineatis, ut consolenini : 
nos veram interpretationem substitaimus loci illius 
Isai: apud LXX, cap. xxu, 4, μὴ χατισχύσητε (sic 
enim hie quoque legebatur in Canter., non χατισχύ- 
σηται ut in Mor.) παραχαλεῖν με ἐπὶ τὸ σύντριμμα 
τῆς θυγατρὸς τοῦ λαοῦ μου “ quem ita vertit S. Ilie- 
ronymus : Nolite contendere, ut me consolemini super 
contritione filie generis mei. Vulgata Lat. : Nolite 
incumbere, ut consolemini me. Mud vero de Rachele 
€st Jerem. xxi, 15. 

Ibid.B. F'aciem vidit. Sifanus, faciem ad imagi- 
nem Dei, oniisso verbo et adverbio, quod men- 
dose expressum fuit in Morel, ἁλιέως, piscatoris, 
unde suspicabamur antea. eorrigenduin ἱερέως, sed 
veram lectionem. suppeditavit. Canter., ἀληθῶς ἐν 
εἰχόν: Θεοῦ, [aciem vidit vere ad imaginem Dei forma- 
tam. 

Col. 859 C. Audite ex. Jeremia. Interpres edide- 
rat Audistis ex Jeremia, lectionom exprimens Cante- 
viani codieis ἠκούσατε τ ab nos monueramus in Mo- 
rel. fuisse fixouca, audivi Jeremic voces : at cor- 
rector typographicus tertiam lectionem substituit, 
quasi esset ἀχούσατε ^ restituendus tamen videtur 
lucus ex Morel. ut.magis conveniat cum sequenti- 
bus, Οἶδά τινα τοῦ Ἱερεμίου ἄλλην. 


VABIORUM NOT,;F, 
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Ibid. D. Vere namque. Aldmonueram in. Morel. 
scriptum fuisse ὄντως γὰρ ἰτέα, vere namque saliz 
est vita ; typographus autem lectionem. expressit 
Canter, ἐν iz£a:c, ex qua Sifanus, plane enim in sa 
licibus vita consistit. Atqui. deinde dicit. Gregorius 
nos salices factos, non inter salices degere : verior 
igitur lectio Morelliani codicis. 

Col. 862 B. Ruptura. Sifanus, ruptura. membro- 
rum est, ex codice nimirum vertit, qui consentiebat 
cum Canteriano, sed Morel. rectius. ῥηξίς ἔστι δε- 
cuv, vinculorum ruptura ; unde sequitur, Dirupisti 
vincula mea. 


Ibid. C. Reliquit. Yn Morel. scriptum erat,z5» Αἴγυ- 
moy ὁ Μωσῆς, Μωσῇς τὸν ἰλυώδη βίον ἐπέρασεν, Feeli- 
quit Agyptum Moyses, Moyses limosam vitam transi- 
vit, non rubriun, Gerte ut antea Simeonem appellavit 
Meletium, ita convenienter hoc luco Moysen illum 
potuit dicere. 

Ibid. D. Circa tabernaculum. Omisit interpres, 
quod etiam in Canter. desiderabatur, non in Mo- 
rel., xai ἐν χείλεσιν ἑτέροις, et. aliis labiis; nempe 
ex Apostolo citantur h:»»e. | Cor. xiv, 21, et Isai 
xxvii, v. 14. Porro. σχῆνος hic accipere potes pro 
corpore sive cadavere, sive certis reliquiis sancti 
Melitii defuncti ; ut apud. Platonem etiam in. Azio- 
cho corpus humanum non solum apud Paulum 
Il Cor. ni, σχῆνος appellatur. 

Col. 865 A. Vobis autem. In ms. Mor. πρὸς ὑμᾶς 
6t τοῦτο λέγω τούς * al in Canter. rectius legitur 
πρὸς ὑμᾶς τοῦτο λέγων. Quamobrem restitueuda 
est Sifaniinterpretatio, virum. praeberi, ad vos qui 
vinee operarii estis, hoc. dicens, et in Graco emen- 
dandum ὑμετέρων. Locus est Proverb. xxxi, δ, Δότε 
μέθην τοῖς ἐν λύπαις, xax οἶνον πίνειν τοῖς ἐν ὀδύναις. 
Date merwn his qui sunt in maroribus, et vinum bibere 
his, qui sunt. in doloribus. Clausula porro sermonis 
in utroque ms. erat haee, χάριτι τοῦ Μονογενοῦς, 
etc., noa ul apud Sifanum, Per Christum Jesiia 
Dominum nostrum. 


IN ORAT. DE PLACILLA 


EJUSDEM NOTE. 


Laudat hac oratione funebri Placillam Augustam 
ÜTüeodosii senioris uxorem priorem, quie morte 
exstincta est. cirea annum Christi 585. Et codex 
ms. Mor. inscriptionem istam peefixam exhibet, Too 
αὐτοῦ Ἐπιτάφιος εἰς Πλαχίδαν τὴν βασίλισσαν * at 
ms. Cant, Eig Πλάχιλλαν. Apud Theodoretum lib. v, 
c. 18, Socratem lib. v, c. 12, et Zosimum lib. 1v, 
fit mentio Πλαχίλλης τῆς αὐτῷ γημαμένης * Placil- 
le, que cum eo prius (uerat matrimonio juncta. 
Latini tamen auctores quibus poiius quam. Graecis 
assentiendum in asserendo vero nomine Occiden- 
talis imperatrieis, non. Plaeillam, sed Flaccillam 
eam nominant, ut. Ambrosius in Laudatione Theo- 
dosii, proul codices eumendatiores testantur, quo- 
rum meminit illustriss. Cardinalis Baronius ad 
ann. Christi 585, n. 59, quod et Pauli Diaconi et 
veterum numismatum suffragio confirmat Claudianus 
De laude Serenz, et Faustinus episcopus qui li- 
brum suum defide ad Flaccillam imperatricem 
misit. 

Cordis letaxtis. Non Ecclesiast:e virt, ut. annota- 
runt quidam, sed Proverb. xv, 15, reperitur hie 
locus, quem rectius vertit interpres quam Complu- 
tensis et Plantiniana editio, Corde. gaudente [acies 


viret, in casu absoluto. Vaticana, Cordis lieti facies 
floret, itaque Origenis interpres homil. 4 in Canti- 
cum, quod et confirmat. auctoritate sua Gregorius 
hoe loco, cum addit τῆς δὲ ἐν λύπαις σχυθρωπά- 
Cet ejus. vero quod. est. tristitie affectum, mastus 
est. 

Col. 885 A. O infelix. pra 
interpretis codice Canter. n at Moreilianus hoc 
tantum. habuit, τὸ Oucz ἔθνος * o in[elixz natio 
cladibus nihil, ct quod sequitur διωθεῖσα, referen- 
dum est ad Θράχην * quocirca minus conve 
nienter intersereretur VOX χωρίον quee postea pro- 
fertur : Ὦ χωρίον £y ᾧ τὸ πάθος ἐγένετο διὰ τὸ πάθος 
πάχα τῇ σχοτομήνῃ ἐπώνυμον * Ὁ caste'lum in quo 
accidit, ab obscura nocte propter cladem. nomen 
[ortasse sortitum. Audio enim patria ipsorum liu- 
gua Scotumen locum illum | appellari. Σχοτούμην 
enim Morel. codex habet, cujus hic lectionem pro- 
tulimus, ut in. excuso Canteri. libr. expressit !yr0- 
graphus. Scotusam inter civitates Thracii numerat 


dium. Consentit eum 


Plinius lib. 1v, c. 11; sed apud Graecos σχοτο- 
μήνη quam obscuram Lunam vertit. Augustinus 


Psalmo x, 2, Suidie est νὺξ ἀσέληνος nom illunis 
et obscura, unde ad vocem Scotuimes oppidi Thracia 
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alludit Nyssenus, velex eo quod σχοτου μένη obte- 
nebratam, vel tenebris obductam sonet, ut. Job xxx, 
30, τὸ δέομα μου ἐσχότωσε μεγάλως, pellis mea ma- 
gnopere obscurata est. 

Col. 885 A. "Ex ποδῶν: ms. Mor. ix παιδός, a 
puero, sed vitiosa lectio censenda pr: altera Cant. 
quie e vestigio significat. Vertimus etiam £ezevoytopzt, 
nimis angustum videretur, non ut antea erat, a mul- 
Litudine coarctaretur. 

Tq στύψει. Deerat 1n. Mor. τοῦ οἴνου, quam 
vocem Cant. suppeditavit, et convenisse huic 
loco tum interpretis, tum Nicandri testimonium 
olim monuimus, qui amaris et acribus medicamen- 
tis vim στυπτιχὴν tribuit; qua de causa vinum ad- 
hibetur vulneribus. Ambrosius in x. Lucie : Fovet 
oleo, remissione peccati, sicut. vino compungit de- 
nuntiatione judicii. Gregorius lib. x Moral., c. 8 : 
Hinc est quod a. Samaritano. vinum. adhibetur. et 
oleum, ut per vinum mordeantur vulnera, per oleum 
[oveantur. 

Col. 887 A. Arcana regni. Seculi sumus lectionem 
Morel. codicis, τῆς βασιλείας ἣ παράστασις * at in- 
lerpres ediderat, 2n arcanis regni habitatio, cui fa- 
vet Canteri apographum τῆς βασιλ. ἡ otxnotz? παρά- 
σπασιν hoc loco aecipio ut 1 Machab. xv, 52 : Καὶ 
siós τὴν δόξαν Σίμωνος xal χυλιχεῖον μετὰ χρυσω- 
μάτων xai ἀργυρωμάτων xai παράστασιν  ixa- 
νήν" Et vidit gloriam Simonis, et abacum cum vasis 
aureis et. argenteis, et. apparatum. copiosum. Nisi 
quis malit non apparatum, sed apparitionem intel- 
ligi el δορυφορίαν, quoniam dixerat hie Gregorius 
δορυφόρων πληθύς, armigerorum custodia, vel potius 
apparitorum, aut satellitumturba ; nam et παραστά- 
τῆς eum, qui lateri astat alicujus, et lateris stipa- 
torem sonat. 

Ibid. C. Fenum habet. Addidimus vocem feni pla- 
ne necessariam : cum autem dicilur ὀσμῆς ἐργαστῆ- 
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Col. 1127 B. Veri tabernaculi. Augustana edi- 
tio, ann. 1587, et. duo mss. Canteri et Morelli , 
τὸ τῆς ἀληθινῆς σχηνοπηγίας μυστήριον, non ut 
videtur legisse interpres , τὸ τῆς ἀληθινῆς σχηνῆς, 
veri tabernaculi mysterium, sequitur enin, ἐν ταύτῃ 
γὰρ σχηνοπηγεῖται τὸ ἀνθρώπινον σχήνωμα. 

Col. M30 A. Per condensationem. Πυχασμὸς 
σχηνοπηγίας τῆς χάτω χτίσεως proprie sonat con- 
densationem. exstructionis tabernaculi, creatura in- 
ferioris, non ut. verterat Zinus, [requentian taber- 
u«culi inferioris. Psal. cxvit, 27, legimus apud LXX, 
Συπσπτήσασθε ἑορτὴν ἐν τοῖς πυχάζουσιν ἕως τῶν 
χεράτων τοῦ θυσιαστηρίου: Constituite diem. so- 
temnem in condensis usque ad cornua. altaris. Cum 
igilur antea verleril interpres Nysseni illud £v τοῖς 
πυγάζουπιν, in condensis, οἱ postea. τὸ πυχάζεσθαι 
ἴσον ἐστὶ τῷ χοσμεῖσθαι ἢ περιθάλλεσθαι * conden- 
sari, οἱ ornari, οἱ indui idem est : πυχασμόν hic 
condensationem interpretari debuisse videtur : licet 
zh muxál:s valeat idem quod stipare, et apud 
Augustinum et vetus Psalterium. vertatur, Consti- 
tuere diem. festum. in. con[requentationibus , quod 
lectum fuissel πυχάσμασιν * nam alioqui πυχάζειν 
ast Nvsseno ornare, amicire, ut annotat scholiastes 
in edit. Biblioth, Vatieanz, πυχάζουσιν, σχιάζουσιν, 
χαλύπτουσιν, χοσμοῦσπιν, obumbrantibus, tegentibus, 
ernanlibus, et cum Hesychio Suidas, πυχάζουσι, 
στεφανοῦσι, πυχάζεται, χοσμεῖται, σχεπὸ 

Col. 4351 B. Ut reparator. Consentiunt August. 
et Canter. ut legant, οὗ μὴν οὐδὲ τῷ διορθωτῇ, 
etc., ut excudimus; at ms, Mor. εὔχανρον ἐπὶ δὲ 
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ριον caro, tum óspr valet iaem quod alibi cum di- 
citur, ὀσμὴν ἔχει, graviter olet, [gtetl, ek Joan. 11, 
56, ἤδη ὄζει, jam [otet. Paulo post rectius φορολό- 
γον legimus in Cant. quam ut in Mor. φθοροποιόν, cor- 
ruptionis vel excrementorum opificem, sequitur enim 
ἀνάγχην τῆς ἀπαιτήσεως. lta Basilius ho. 1 De je- 
junio : Πάντως ποτὲ χαὶ οἱ φορολόγοι τοῖς ὑποχει- 
ρίοις ἐλευθεριάσαι μιχρὸν ἐπιτρέπουσι" Prorsus etiam 
tributorum exactores sibi obnoxiis paulisper conce- 
dunt libertatem. 

Recte Salomon. Locus est Proverb. xxur, 27, 
πίθος γὰρ τετριμμένος ἐστὶν ἀλλότριος οἶχος. xol 
φρέαρ στενὸν ἀλλότριον * in Vaticana legitur ut hie 
πετρημένος, perforatus, Doliwm. [ractum. est. aliena 
domus, et puteus angustus alienus. Basilius quoque 
oratione 1. De jejunio sie alloquitur gule deditum 
hominem, "Απιστόν ἐστι τὸ ταμιεῖον, εἰς τετρημέ- 
νον πίθον ἀντλεῖς" [sta infida penus cellaest : in per- 
tusum. dolium infundis : male quippe Erasmus ἀν- 
πλεῖς verterat, hauris. Antholog. Épigramm. lib. r, 
Φαῦλος ἀνὴρ πίθος ἐστὶ wexpnuévog: Vir malus est 
dolium pertusum. Caterum advertat leetor Salonio- 
nem non dicere vitam nostram esse dolium pertu- 
sum, vel, ut est in vulgata Latina, meretricem esse 
foveam profundam, et alienam esse puteum angu- 
stum, unde Salonius Viennensis alienam | meretri- 
cem dici docet, quod uxor non sit legitima. Addi- 
dimus membrum illud ex utroque ms., neque no- 
vimus quando migrare jubeamur. 

Col. 890 B. Adulatio. Mor. ms. xaxa χώραν, im- 
probitas locum habet; denique sub finem. homilize 
clausula in Mor. erat paulo longior, ᾧ ἡ δόξα xot 
τὸ χράτος xai dj προσχύνησις σὺν τῷ Πατρὶ xa τῷ 
ἁγίῳ Πνεύματι εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν" 
cui gloria et imperium et adoratio una cum Patre et 
Spiritu sancto, in secula seculorum. Amen. 


DIEM NATALEM. 


Αἰγυπτίων λέγω χαχῶν xazap. Interpres ediderat 
[uit, ut hinc vita se Deus commisceret. Oportebat ut 
Israelitarum, etc. 

Gol. 154 B. Con[regit. Zinus scripserat, conti- 
nuit. Quod. autem. hujus [fere in humana υἷα re- 
lictum fuit, quodque quoad homines vitiorum motio- 
nibus. In. duobus mss. et in exeuso legebatur ut 
edidimus. Nam hie frustra fuit interpres cum lo- 
cum Genes. ni, 16, annotavit cum Augustano typo- 
grapho : certe illic tantum scriptum est αὐτός σου 
τηρήσει χεφαλήν, quodin Complutens. et Plantiniana 
edit, Latine redditur : Jpse tuum conteret caput, et 
in Vaticana, αὐτός cou τηρήσε! χεφαλήν" Ipse ser- 
vabit caput tuum : scd probabilius est allusisse 
Nyssenum ad illu Davidis prophete Psal. Lxxit, 
14 : Σὺ συνέθλασας τὴν χεφαλὴν τοῦ Opáxovtoc. 
Tu con[registi caput draconis. 

Col. A155 B. Transiens. Non ut antea Zinus, 
Ascendam, inquit, et videbo visionem. Augustana ct 
duo) mss., Διαθὰς γὰρ, φησὶν, ὄψομαι: τὸ μέγα, et 
χίνησιν διὰ τῆς βάσεως August. al Cant. et Mor. 
διὰ τῆς διαθάσεως. Non dixit igitur ἀναθάς, sed 
διαθάς. Septuaginta vero. Exodi it, Ὁ, Παρελθὼν 
ὄψομαι τὸ 6px. , τὸ μέγα τοῦτο" quod Cyprianus 
interpretatur α΄ Testimon., 19, Transiens videbo 
hoc qrande visum. Ambrosius in Psal. cxvim, octon. 
15 : Transiens videbo lioc visum magnum. Idemque 
Mieronymus in Psal. xt. Vulgata ex Hebrzeo : Va- 
dam, et videbo visionem hanc magnam. 

Ibid. Quod Deum. lnterpres videtur legisse τὸ 
Θεοδόχον σῶμα, corpus quod Deum suscepit; cui 
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lectioni favet quod sequitur, διὰ τὴν τῆς ἁμαρτίας 
«apaboyfv, propter peccali suscepliorem : itemque 
illud antea notatum in Catecheticum librum (hujusce 

Patrologi: t. XLV, init.), "Ex τοῦ ἡ ρου φυρά- 
μᾶτος Y, Θεοδόχος σὰρξ ἦν, et Dionysius lib. 1 De 
divinis nominibus, cap. 5," τὶ τὴν ὑέαν τοῦ ζωαρ- 
χιχοῦ, xal Θεοδόχου σώματος συνεληλύθαμεν. Ad 
spectandum corpus illud , quod vita principium et 
ipsum Deum aliquando continuerat , conveneramus. 
Nonuus etiam Θεουδόχον appellat, quam Hesychius 
μονα, τὴν τὸν Θεὸν δεδεγμένην, eam que 
Deum susceperat. Augustana lamen editio el duo 
mss. constanter legunt zb Θεοτόχον σῶμα : unde 
dieitur. Virgo Dei genitrix , Osozóxoz, in concilio 
Ephesino, pag. 501. edit. Romani. Anathematisnio 
Cyrilli 1 : Εἴ τις οὐχ ὁμολογεῖ Θεὸν εἶναι xazà ἀλή- 
θείαν τὸν Ἐμμανουὴλ, xai διὰ τοῦτο Θεοτόχον τὴν 
ἁγίαν ἸΙαρθένον - Si quis non confitetur Emunranue- 


lem. vere Deum. esse, et ob id sanctam. — Virginem 
Deiparam. 
Cel. 1358 D. Audivi ergo. Sic ad verbum e 


Grieco textu, quem eum excuso tuentur duo calamo 
exarati. codiees ; Zinus scripserat, μι ex historia 
quadam incerli auctoris accepi. Hac. voce apocry- 
phus B. Hieronymus est usus multis in locis, ut 
epist. 7 : Caveat omnia apocrypha, et. si quando ea 
non ad dogmatum veritatem, sed ad. signorum reve- 
rentiam legere voluerit, sciat non eorum esse, quorum 
titulis prenotantur. Aii arcanamet occultam histo- 
siam vertunt. Eamdem tamen. historiam de steri- 
libus Deipar:e Virginis parentibus, et de oblatione 
ejus in templo referunt. Epiphanius hiresi 79, 
et alter. Epiphanius, nisi idem forte sit, in orat. 
De laudib. B. Virginis, t. VII Biblioth. esu Pg: 
trum, Nicephorus ex Evodio lib, r', cap. 5, Histor. 
et Damascenus lib. 1v De fide orthod. cap. 45. Al- 
leram etiam de loco ejus in templo virginibus 
assignato, et de Zachariz nece, quam ex apoery- 

horum somniis approbari ait Hieronymus, in xxn 
Mathei, tradunt et explicant Origenes in Mat- 
ibsum , tract. 20, Basilius homil. De humana 
Christi generat., Petrus Alexand. can. 5, et Cyrill. 
item Alesand.. Adversus Anthropomorphitas., 

Ibid. Ad Sanctum sanctorum. Restituimus hunc 
locum antea truncatum apud interpretem, qui hoe 
tantum habuit, ad Senctum sanctorum. accedit, el 
supplex Deum orat. Exscripsit eum, et in Historiam 
suam transtulit Nicephorus Callist. lib. 1, cap. 7 : 
Jpsa quoque fit. supplex Deo, et in templo sedulo 
versatur, ne scilicet a. benedictionibus legis excideret 

crans. Paulo post, illud δυναμωθεῖσα Oi νεύματι 
θείῳ πρὸς τὴν χαρὰν ἣν ἤτησεν, idem interpres 
Nicephori melius expressit : Sed enim divino 
nutu ad cam, quam petierat, graliam. Anna confir- 
mata, alque. roborata, postquam puella ex maternis 
prodüt locis, Mariam eam staüm nominavit. Ac 
legimus quidem 1 Reg. 1 de Anna Elcanz uxore, 
cum seileret Heli sacerdos ante postes domus  Do- 
mini, orasse illam, sed non ingressam in Sanctum 
sanctorum : neque convenit istud cum eo quod 
ait. Epiphanius in homilia jam citata De laudibus 
D. Virginis Joachim  precatum fuisse in monte, 
Annam uxorem ejus in horto suo, cum filiam ἃ 
Dco impetrarunt. Qui potuit autem mulieri per- 
mili ingressus in Sancta sanctorum , cum zgre 
»dmodum adduci possimus, ut historiam illam de 
B. Jacobo admittamus quam e Graco. Eusebii Rufi- 
nus expressit. lib. i, cap. 30 : /ZJuic soli licebat 
introire in. Sancta. sanclorum : neque enim laneo 
utebatur indumento , sed tantum sindone. Solus in- 
grediebatur i in lemplum. Atqui Graece tantum legitur, 
τούτῳ μόν:» ἐξὴν εἰς τὰ ἅγια clotévat, in sancta, non 
in sancta sanctorum, ut et. Rufinus et Cliristophor- 
sonus verterunt. Quod sane mirum non animadver- 
tisse Jos. Sealigerum, cum tam severe in Eusebium, 
et in ejus interpretes animadverterit. Soli enim 


à 


summo sacerdoti semel in anno licebat irgredi in 
Saneta sanctorum, sive in secundum tabernacu- 
lum, Levit, xvi, 2, et Hebr. 1x, 7; at in primum 
semper ingrediebantur sacerdotes. sacriliciorum 
oflieia consummantes : et lioc potuit peculiari quo- 
dam jure Jacobo permitti, licet ex Levitico genere, 
vel ex Aaronis familia non esset : quamobrem ait 
Eusebius illum solitum intrare ναόν, in tem- 
plum. Nam quod alibi et apud Hieronymum in libro 
De script. eccles. et apud Epiphanium heresi 29 
legitur illum in ipsum sanctuarium. intromissum, 
non minus incredibile videtur, quam si eum sum- 
mum sacerdotem fuisse dicamus , ut ex verbis 
Epiphanii colligi posset, cum ipsum sacerdotio 
functum asserat, et idcirco semel in anno in Sancta 
sanctorum ingressum. Ceterum quod hic ait de nomi- 
nis Mari: etymologia, τὸ Θεόσδοτον τῆς χάριτος illud 
significasse, non convenit cum iis qu:e Hieronymus 
tradit lib. De nominib. Hebraic. : Mariam plerique 
estimant interpretari, illuminant me isti, vel illu- 
minatrix, ve/ smyrna maris, sed mihi nequaquam 
videtur. Melius. üutem est, ut. dicamus sonare eant 
stellam maris, sive. amarum | mare : scieiidumque 
quod Maria sermone Syro domina muncupatur. lie- 
centiores ex Syro et. Hebrieo compositum. nomen 
volunt sonare Dominam maris. 

Cot. 1359 B. Tribu et [amilia. Non ut antea, 
tribu et patria, φυλῆς xoi πατριᾶς. Hieronymus 
correctionem. firmat lib. Adv. llelvidium : Porro 
cognatioue [ratres vocantur, qui sunt de una [amilia, 
id est. πατριά, quod. Latini paternitate interpretan- 
lur, cum ex una radice multa generis turba. di[- 
[unditur. 

Col, 1442 A. 0 beatum. Ms. Mor., "OQ μαχαρίας 
σαρχὸς ἐχείνης, ἢ δι᾿ ὑπερθολὴν καθαρότητος τὰ τῆς 
ψυχῆς" O beatam carnem, illam que puritatis pra- 
stantia : recepta lectio est August. et Cant. Nam 
et quie sequuntur ei favent, in quibus de anima 

ura fit. mentio, ut puritatem in ulero. vel carne 
intelligas notatam esse. Addidimus interpretationi 
vocem puritatis. 

Col. 1446 D. Qui hostis. Legebatur antea, qui 
viclus est in. qraliam. Augustana editio, pag. 127, 
in textu babuit, τὸ £x μημένον χαταλλάσσεται" 
in margine aulem τὸ ἐχπεπολεμωμένον εἰς γαταλ- 
λαγὰς ἄγεται, qui hostis [actus est in. grat. accip., 
vel qui hostis redditus fuerat. Eamque. lectionem 
ms. Cant. tuetur. Porro id diseriminis est inter 
πολεμοῦσθαι, οἱ πολεμεῖσθαι, ut docet Budieus, 
pag. 171 Comment. .» quia πεπολέμωται ὁ εἰς ἔχθραν 
προαχθεὶς, καὶ πολέμιός τινι γενόμενος, qui hosiili 
animo csse capit : at vero oAsprpévoz xai ὁ 
πελέμῳ βιασθεὶς xoi βλαῦείς, qui bello vim passus 
est, et injuria affectus. Locum autem ex. Salomone 
citatum paulo ante non possum alio referre, quam 
ad illud Ecclesiastici n, 96 : "Ev ἡμέρᾳ ἀγαθῶν 
ἀμνηστία xaxov In die bonorum oblivio malorum. 
Hieronymus in xLv [saize vertit, Im die bona oblivio 
malorum, qui vulgatam lectionem Graecam fulciunt 
adversus eorum sententiam qui deesse putant lioc 
loco μὴ ἔστω, ne sit oblivio malorum. 

Col. 3447 A. Hec ut. justitie. Zinus ediderat, 
hac ut testamenti, quasi legisset δι αθήχης, non ut 
esl in August. et Canter. , τῆς διχαιοσύνης, ut 
antea dixerat apertam fuisse portam justitiz, quie 
peccato solet opponi, non testamentum. Sic col. 


ead. Discripsimus a calaritate liberareris, non u& 
a servitute liberareris, quod τῆς συμφορᾶς 


Zinus, 
legatur, non δουλείας, et mox addidimus vocem 
bene[actori, τῷ εὐεργέτῃ, quam et excusus et duo 
mss. suggerebant. Postremo col. seq., 4 et B, non 
detentus est, οἱ a corruptione teneretur , scribere 
maluimus , quam victus est, aut vinceretur , quod 
has lotutiOnes ab apostolo Pelro mutuatus sit 
Acl. n, 24, Οὐχ ἣν δυνατὸν χρατεῖσθαι αὐτὸν ὑπ᾽ 
αὐτοῦ" Impossibile. erat teneri eum ab illo. 
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UM NOTE. 


IN EPISTOLAM DE EUNTIBUS HIEROSOLYMAM ὦ 


NOT.E GRETSERI SOCIETATIS JESU 


Super notas Petri Molinei, ministri Calviniani, 


PRUEFATIO. 


Edidit non ita pridem Greco-Latine Petrus 
Molineus Calvinianus minister, sub nomine Gregorii 
Nysseni episcopi, epistolam Περὶ τῶν ἀπιόντων εἰς 
Ἱεροσόλυμα, De euntibus llierosoliyjmam, cum nova 
versione, addilis notis, et gemino tractatu, altero, 
de Peregrinationibus, altero, de Altaribus: quasi 
epistola illa non jam pridem Grece et Latine vul- 
gala fuerit, et. quidem Parisiis anno 1551, apud 
Morellium, si non mentitur IHllyrieus, qui summam 
ejus transtulit in Catalogum testium verilatis, et 
integram. in quartam. Centuriam, forsitan prius- 
quam Calvinianus iste Eurybates nasceretur: certe 
multis annis antequam cum barbara sua ijnter- 
pretatione in publicum prodiret. Neque aliam hujus 
epistole denuo foras extrudend:, scholiisque ine- 
ptis ae perversis. contaminandze causam — habuit, 
quam odium in sacras peregrinauones, presertim 
Hierosolymitanam, quam cum epistola hac dissua- 
dere et improbare videatur, cupide a. sectariis ar- 
ripitur, et plenis buceis dilaudatur, ita ut Josephus 
Burdo, Molinei in ccena. Calviniana. commensalis, 
vocet alicubi Aureolwn libellum, Et (orsan hoc. ob 
elogium inductus est Molineus, ut hanc suam ope- 
ram epistolam huie navatam inseriberet. Burdoni ; 
a quo mirificam gratiam iniisset, si eum his Catul- 
lionis affatus fuissel : 

Cui douo aurcolum novum libellum, 
Arida modo pumice expolitum ? 

O Burdo, tibi; namque tu solebas 
Meas esse aliquid putare nugas. 


Q»em ridicule hortatur, ut reliquum vite theologicis 
avgim entis tractandis impendat, Quod votum inter- 
prétabitur Burdo, si sapit, non amici, sed inimici. 
Si quis enim malum maximum DBurdoni optat, is 
optet ut temerariam suam falcem in theologicam 
messem mittat. Bone Deus, quos ludos dabit theo- 
logis? Quz ludibria ob inscitiam debebit? Cum 
enim in eritico et. chronologico, et matlhematico 
campo tam audax et przeceps fuerit, uL passim οἵ ἃ 
criticis, et à chronologis, et ἃ mathematicis vapu- 
let; quid futurum censebimus, si illotis illis suis 
mauvibus celestia mysteria contrectare tentet? 

Adeo autem hie epistola Calviniano palato 
arrilet, ut eam in Gallieum. quoque sermonem 
convertere voluerit neseio quis Robertus Stephanus 
ex celebris illius Roberti Stephani forsan nepotibus, 
quem Molineus (quid si mulus mulum ?) vocatvirum 
ingenio terso, el veritatis amantem. Magis. placuisset 
encomium, si nominasset. virum zngenio ab omni 
veritate absterso. Gallicam Stephani versionem ap- 
pellat commodam sane ac elegantem, et quee Jesuitas 
pupugeril. uid si et hic, manus manum? Quid 
antidoti exspectat Molineus, nisi ut. Stephanus 
vicissim versionem Latinam. nominet. commodam 
sane «c elegantem, una cum notationibus comntodis 
sane ac elegantibus. Discedo Alceus puncto illius : 
ille meo ? Quis, nisi Callimachus? 

Et quinam illi Jesuitze, quos Stephani versio 
tantopere pupugit? Ex multis nominat, unum Lu- 
dovicum Kieheomum, 15 Stephano, mirum quantum 
insultat, inquit Molineus, librumque conatur insimu- 
latione [alsi elidere, nosque exceplione rei pridem 
judicat submovere. Nec Stephani versionem, neque 


Richeomi refutationem vidi. Non ampigo tamen 
Stephanum sui traducendi et irridendi uberem 
suppeditasse materiam pro ea, qua sunt plerique 
onines Calvini discipuli benignitate ; neque enim 
invident nobis honestam illam voluptatem, quam 
ex eorum ineptiis percipimus. Nec ulla me tenet 
dubitatio, Stephanum a. Richeomo probe esse de- 
pexum, ut forsan tam cito inarenam non sit reditu- 
rus, memor ietuum in priore congressu aeceptorum. 

Nam quod Molineus ait, Richeomum omnia ar 
ma suo ex Bellarmino sumpsisse, id ut verum esset, 
quid cause quam Richeomus ogebat oiliceret ? 
Unde tu, qui in tuis Notationibus garris, mutuatus 
es, non enim dicam, sublegisti, nisi ex Illyrico, 
Centuriatoribus, Hospiniano, Danwo et aliis no- 
vatoribus qui ante te. hanc epistolam sub nomine 
Gregorii Nysseni venditarunt, et ea lanquam 
validissimo telo , peregrinationes  oppuguarunt , 
insulse prorsus, ut postea liquebit. 

Causa porro, quz me impulit, ut Calviniani 
hujus nugas breviter examinandas et. diseutiendas 
susciperem, hze est, quia argumentum de sacris 
peregrinationibus aliquo modo propius me tangit, 
quam alios nonnullos, cum quatuor libros de pe- 
regrinationibus duobus abhinc annis in lucem. de- 
derim, deque hac ipsa epistola libro primo, cap. 10, 
copiosissime disputaverim, et. fere omnia, quie nunc 
novus iste versor occinit, refutaverim. 

Accedit, quod minister iste evangelii Lemanici et 
Calvinianzs een:z  coctor, illustrissimo cardinali 
Bellarmino aliquoties dentes suos inligit : cum 
ergo Bellarmini defensionem profitear, eumque in 
opere De peregrinationibus a. calumniis Danzi et 
Hospiniani asseruerim, non est hoc. loco deseren- 
dus, cum abisto nudius terlius exorto Calvini- 
cola oppugnatur, de quo jure dicat. Bellarminus; 
quod Achilles de Agamemnone : 

ενν οὐδ᾽ ἂν ἔμοιγε 

TecAaln, κύὐγεόσπερ ἐὼν; εἰς ὦπα ἰδέσθαι. 

Neque mili, licet admodum sit impudens, in. [a- 
ciem respicere ausit. 

Volui autem hae occasione etiam percurrere no- 
tas alterius Calvinisie, sed hoc longe doctioris, 
in epistolam ejusdem, ut aiunt, Nysseni, ad. Eusta- 
tiam, Ambrosiam et Dasilissam, in. qua itidem de 
peregrinatione Hierosolymitana disserit. Nyssenus, 
si est Nyssenus; nam nuper prodiit, neque antea 
quisquam unquam de hoc Nysseni monumento vel 
fando, vel vigilando, vel somniando accepit. Et 
scholiastes inulta annotat, quie nola egeant, etiam 
atra , ut videbimus. Nune, quod bene vertat, rem 
ipsam aggrediamur. | 

CAPUT PRIMUM. 
Examen notarum Molinet 

In epistolam de peregrinatione IHierosolyimitana. 

Calvinista sic exorditur: Bellarminus, jet qui 
pennas ei intervulsit , Richeomus , hanc epistolam 
insimulant [alsi, ut ψευδεπίγραφον, et negant esse 
Gregorii. Mi; ψεύδεο, ait ille apud. Homerum. Ne 
mentiaris, cum possis verum dicere. Nam Bellarmi- 
nus non negat absolute esse Nysseni ; sej ait, Forte 
nou csse Nuysseni. Nec ait, non exstare Grace, sed 
[orte non. exstare Grace, quia nullum Grocuim 


(1) Qu: inter Gregorii Epistolas invenitur ordine secunda, tomi hujusce col. 1010, 
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exemplar viderat. Cur tu. proteris illud. forte quod 
assertionem restringit ac. limitat? Forte ideo hanc 
voculam proterüsti, ut in ipso statim. notaruni 
vestibulo mentiendi materies libi suppeteret, Pri- 
mo huic tuo. mendacio, ne solitarium — sit, mox 
adjungis socium : nempe. Bellarminum et. Richeo- 
mum hoc negare nullo alio. argumento, quam. quia 
sic censent. An nullum argumentum est, quod non 
sit in Nysseni operi us, quod ignotus. interpres, et 
quod [orte etiam non inveniatur Grece ? An. non 
hoe tria argumenta attulit et attigit. Bellarminus ἢ 
Si falsa censebas, cur. non. refutasti ? Si Nysseni 
est, cur non est. recepta. inter ejus opera, toties 
Parisiis et alibi exeusa? Ante. aliquot annos. pro- 
dierunt ex variis Bibliothecis varia opuscula. Nys- 
Seni; ea statim. repererunt stationem in. volumine 
operum Nysseni, non ita pridem Parisiis publicata. 
Qui fit, quod ab anno Domini 1551, quo h:ec epi- 
stola. Parisiis typis est impressa, nullo loco inter 
opera Nysseni donata fuerit ? 

Si dicas, Editiones ias [uisse Pontificias et 
Pontificiorum, qui epistelam hanc. exterminatam 
cupiant, respondeo : Si hoe est legitima. eausa, 
propter quam non compareat in editionibus Catho- 
lieorum urbium, cur exsulat ab editione Basi- 
leensi anni 1562, undecim annis ab editione Morel- 
liana publicata? Nam exsulare, fidem mihi facit 
Epitome Bibliothee:e Gesnerian:, quie Catalogum 
texit omnium illius editionis operum et opusculo- 
rum, nec tamen inter illa hxe epistola usquam 
visitur. Quie causa, cur neque h:eretici typogra- 
phi et bibliopolze huie epistole locum | inier opera 
Nysseni tribuerint; nam editam fuisse, ignorare 
non potuerunt, cum eodem anno 1562 excusa fue- 
rit Basileze in quarta. Magdeburgensium Centuria. 

Deinde non omnes Pontificii eam Nysseno abju- 
dieant. Nam Morellium primum -«editorem fuisse 
Pontificium, nullus dubito. Sed et Moysius Lippo- 
manus Pontificius fuit, et tàmen hane. epistolain 
tomo secundo Je Vitis sanctorum, sub nomine 
Nysseni, intexuit, si tu vera scribis. Fuit etiam 
illustrissimus Anualium scriptor Baronius, Pontili- 
cius, el quidem quam maxime; tamen non dillite- 
tur Annali quarto, hane epistolam ex Nysseni offi- 
eina. fuisse profectam. Qui fit, quod nonobstantibus 
horum judiciis, hactenus epistola haee loeum inter 
cwleras Nysseni lucubrationes non invenit? An non 
loe argumento est plurimum super hac. epistola 
Sensum vero propiorem esse; et hine accidisse, ut 
ad hune usque diem a. reliquis operibus sejuncta 
fuerit; quamvis pauci ex orthodoxorum numero, 
omnes vero ex seetariorum grege odio peregrina- 
tionum, eam Nysseno adjudicent. 

Quod ad interpretem. attinet, neque primuseditor 
Morellius, neque Illyrieus in Catalogo et in quarta 
Centuria , indicare potuit. quodnam | interpretis 
illius nomen esset, neque tu potes, Dices: Non esse 
admodum. [irum argumentum, sumptum ex eo quod 
interpres sit. ignotus, Multarum. enim. homiliarum 
S. Ghrysostomi — interpretes 6556. incertos, — nec 
tamen. ab interpretum incertitudinem dubitari de cer- 
tütudine et. germanitate | &oniliarum. | Respondeo, 
ub hoc ita sit: attamen aliquid. saltem. argumenti 
ab interprete ignoto ducitur: prsesertim. euin. fere 
e omnibus aliis Nysseni operibus liqueat, a qui- 
bus Latinitate donata. fuerint. Et si que nova non 
ita pridem exierunt, quibus nullum interpretis no- 
men ascriptum, ut est. libellus de Fato, oratio 
contra. Famneratores , mihi tamen exploratum est, 
quis utrumque opusculum Latine verterit. Num tu 
nosti, quis sít auctor versionis Latine, que in 
quarta centuria Magdeburgica exsistit? 

Tertium Bellarmini argumentum, quod hzc epi- 
stola forteetiam Grece non invenitur. Non aflirmat 
simpliciter, non inveniri, sed ait: forte, quia Bellar- 
minus editionem. Morellianam non viderat: nec 
injuria suspicari quis posset, ipsam quoque 6rie- 
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eam compositionem esse a recentiore fabro, eum 
vix in Bibliothecis reperiatur, In Augustana. eerte 
et Bavarica, quie pleraque Nysseni opera continent, 
non comparet: ut nec ir. aliarum Bibliothecarum 
indicibus, quos ad caleem aui Apparatus adjecit P. 
Possevinus : nam quod Calvinianus iste ait, eam 
reperiri Parisiis in Regia bibliotheca, nee ad finem, 
sed medio corpori insertam, id. nou ideo evincit 
eam esse Gregorii Nysseni: nam et. in codice quo- 
dam Bavarico, in quo. complura Nysseni insunt, 
exstat oratio seu. homilia de Melchisedech, quam 
qui Nysseni esse pertendat, is dignus est qui hiv- 
cos mulgeat, Molineo cribrum supponenle. Nec 
indieat Molineus, utrum Regius ille codex tantum - 
modo Nysseni orationes contineat ; an hane. solam 
sub Nysseni nomine , an plures alias.Nee ipse vidit, 
Sed ex alterius re'atione id refert. Quis non. mire- 
tur Molinei. ignaviam, qui novam hujus epistole 
translationem, in eam scholia meditans, non adierit 
bibliothecam Regiam, eum Parisiis degat, facillimo 
aditu, beneficio Casauboni bibliothecarii, quem 
hic magnilice depriedicat; forsan et ob. hanc cau- 
sam, quod sit de grege Molinei. At epistola hav in 
medio Codice. Quid tum? An medio Codici nihil 
spurium inseri polest ? 

Urget Molineus etiam stylum. cum Gregorii stylo 
examussim concinentem, Qua de causa ? Quia vide- 
tur dissuadere peregrinationem Hierosolymilanam, 
et alia nonnulla ; hiec nimirum tanti concentus, et 
tante convenienti: ratio est ac origo. Si epistola 
Προ peregrinationes tam aperte comprobaret, ut 
nulla tergiversandi et eludendi occasio sectariis re- 
linqueretur, jam stylus esset hoc ipso dissimillimus 
Gregoriano; neque quidquam Gregorii oleret, Nune 
totus est Gregorianus, quia videtur aliquid dicere, 
quod isti a Gregorio. dietum. seriptumque. percu- 
piunt. Aptus certe minister iste Calvinianus censor 
est slyli Gregoriani : qui prater hane epistolam Gre- 
gorio ascriptam, non multa Gregorii Grace legisse 
videtur, cum pauca Grece exstent, ipse autem ma - 
nuscriptorum codicum tam diligens sit investigator, 
ut ne Regium qu:dem codieem proliae sua epistola 
inspexerit , quo exploraret , num veteris an novie 
manus scriptura esset; et num res se iita haberet, 
ut ex Dibliothecario intellexerat. 

Urget. insuper doctrine similitudinem. Ubi vero 
unquam suis in operibus prohibuit Nyssenus pere- 
grinationes, ui Lam audacter asserere possis in hac 
epistola, vestro sensu et. intellectu accepta, inesse 
tantam doctrin:ze similitudinem cum reliquis ejusdem 
Nysseni operibus? Tantum abest, ut in aliis suis mo- 
numentis doceat, illicitum esse Hierosolymam pe- 
regrinari, ut ne in ista quidem epistola hoc simplici- 
ter allirmet, ut copiose ostensum in opere De pere- 
grinationibus. 

At Gregorius meminit etiam in epistola ad Olym- 
pium pro[ectionis sue in Arabiam, cujus et ista epi- 
stola mentionem facit. Quasi vero architectus hu- 
jus epistole non potuerit alienis plumis sese or- 
nare, et quod de se seripserat Nyssenus , sibi tri- 
buere. Num solus Nyssenus in Arabiam profectus 
est ? Evangelium Nicodemi non tantum meminit, 
sed et describit passionem Christi. Num ideo non 
est pseudepigraphum ? Neque Bellarminus vel alii 
objieiunt hane epistolam non reperiri in vulgatis 
codicibus: sed aiunt, non exstare inter opera. Nys- 
seni unum in volumen. congesta: nam si Nysseni 
est, cur non eum cieteris copulatur, post tot annos, 
post opera Nysseni Lolies simul excusa et recusa? 
lllud item mirum: non reperiri in. manuscriptis 
codicibus Graecis illustrissimarum et instructissi- 
inarum Bibliothecarum : cum alia ejus opera non 
sint usque adeo in Bibliothecis infrequentia, 

Sed ais: Ante typos inventos facile [uisse mona- 
chis manuscriptorum custodibus, que libuit eradere. 
Confers igitur hujus raritatis culpam in monachos, 
qui expunxerint. Parum considerate. Nam in codi- 
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cibus antiquis, qui supersunt, nulla apparent hu- 
jus erasionis seu expunctionis vestigia. Deinde 
perpetuo eriminamini monachos ante Lutherum et 
Calvinum fuisse tam indoctos, ut ne Latinam qui- 
dem linguam intelleserint: tantum abest, ut Grze- 
cam. Hine ad monachos potissimum refertis illud : 
Graecum est, non legitur. Si monachi Grzca legere 
nequibant, quomodo hane epistolam Gr:ecam ex 
codicibus calamo exaratis eradere potuerunt, ut 
tu ais : neque enim pri: ruditate, si non mentimini, 
scire valebant quodnam argumentum tractaret. 


CAP. IH. 
Defenditur. secunda. Bellarmini et aliorum 
Catholicorum responsio. 

At sit h:e epistola Nysseui. Quid inde? Non 
simpliciter damnat peregrinationes à quolibet sus- 
ceptas, sed ab anachoretis tantum , et. solitariam 
vitam agentibus viris vel mulieribus, quorum pro- 
fessio est abdi, occuli, frequentiam et coneursum 
hominum declinare. Ad qua Molineus: Nobis fa- 
cile est has nebulas diflare. Tam facile scilicet, 
quam facile vulpes pyram comest. Videamus quam 
facili flatu Calvinianus iste /Eolus hoe respousum 
concutiat. Adversus Aoc, inquit, tota epistola tam 
clara est, ut solis radio scripta vidcatur, prosectim 
si quis adhibeat Calviniana oculíaria; alioqui vix 
est, ut speret se hanc tantam lucem intuiturum. 

Ait Molineus : Quecunque eni:n argume:ta. affert 
adversus peregrinationes, nemo misi plane vecors ne- 
gabit ad populum eliam pertinere. |taque hoc flatu 
seu dilllatu. difilat Molineus Catholicorum respon- 
sionem. (Quisquis velat. suscipi peregrinationes ad 
Christi sepulchrum, seu cunabula, sine sacre Scri- 
pturg precepto, is cerle asserit non esse populi eo 
peregrinari , nisi populum id [acere jubeat sacra 
Scriptura. Αἱ id diserte affirmat Gregorius, iio οἱ 
contendit nihil tale praecipi in sacra. Scriptura : as- 
serit igitur non debere populum eo peregrinavi, nisi 
forte putait adversarii Gregorium. existimavisse po- 
pulo licere facere aliquid ad Dei cultum sine sacre 
Scripture mandato, ascetis vero et anachoretis id 
non licere. 

At syllogismus iste totus est informis et. fanati- 
cus, ne dicam phantastieus: et plane ex more et 
ore Predicantium eflictus, qui suis in syllogismis 
vera falsis miscent, ut nisi quis diligenter animum 
advertat, fraudem vix deprehendere queat. Itaque 
majore et minore concessa, negatur consequentia, 
quia forma non constat: nam in minore subsu- 
mendum erat: sed Gregorius velat suscipi peve- 
grinationes ad. Christi sepulchrum, seu. cunabula, 
sine sacre Scripture precepto, hoe est, eo quod in 
sacra Scriptura hoc non sit preceptum: ergo Grego- 
rius asserit non esse populi eo peregrinari. At minor 
hoc modo formata, prout ex lege ratiocinandi for- 
iari debet, ab omni prorsus veritate abhorret: 
nam ul maxime Gregorius dicat, peregrinationem 
llierosolymitanam non esse in Scripturis precep- 
lam, non tamen dieit ideo esse illicitam : neque 
enim, ul in. primo libro De sacris Peregrinatio- 
nibus aiebam, ea laborabat stultitia, qua Novatores 
nostri, ut erederet omne illud esse illicitum, quod 
sacris Litteris non przeciperetur. 

laque 51 quis hune in modum argumentationem 
instituat: Omne illud, quod in Scriptura non pre- 
cipitur, est. illicitum : peregrinatio Hierosolimitana 
in Scriptura non precipitur ; ergo est. illicita : ne- 
gatur major. Si hunc in modum: Gregorius Nys- 
senus dicit peregrinationem | Hierosolgmitanaim — in 
Scripturis non praecipi, ergo vetuit illam non modo 
monachis, sed et cujuscunque alterius conditionis 
hominibus: negatur consequentia. Nam et ego fa- 
leor hane peregrinationem iu Scripturis non prz- 
cipi, definite seilicet ac determinate; neque tamen 
(dico affirmo eam a nullo hominum genere licite 
suscipi. Et si Nyssenus peregrinationem Hieroso- 


lymitanam pro illicita duxit, quod in Scriptura 
non preciperetur, qua conscientia ipsemet hane 
peregrinationem obiit? Nec alio (ine dixit Nysse- 
nus, peregrinationem Hierosolymitanam in Seri- 
pturis non proecipi, quam ut monachis et monialibus 
nimiuin Hierosolymam abeundi. desiderium exime- 
rel, existimantibus sead Christianam perfectionem 
non perventuros, nisi llierosolymam vidissent. 
Horum eupiditatem ut minueret, vel potius penitus 
exstingueret, pricter cittera argumenta, hoc etiam 
adhibuit : peregrinationem. lljerosolymitanam in 
sacris Litteris non priecipi, ac. proinde nil caus 
esse, eur sibi aliquid Cliristianze perfectionis de- 
laturum existiment, si Hierosolymam non. adeant. 

Si argumentum hae forma vestias: (ui dicit pe- 
regrinationem — Hierosolymitanam non precipi in 
Scriptura, is simpliciter negat ab ullo hanc. peregri- 
nationem suscipi debere: sed Nyssenus dicit peregri - 
nalionem — Hierosolymitanam non. procipi in Scri- 
plura : ergo Nyssenus. simpliciter negat hanc peregri- 
nationem ab ullo suscipi debere, Kespondeo majo- 
rem esse Calvinianam, hoc est, omnis veri exper- 
tem. Sed ascribamus ipsa epistole verba: Ἐπεὶ 
τοίνυν εἰσί τινες τῶν τὸν μονήρη xal ἰδιάζοντα 
βίον ἐπανῃρημένων, οἷς ἐν μέρει εὐσεδείας νενόμι- 
σται τὸ τοὺς ἐν Ἱεροσολύμοις τόποις ἰδεῖν, ἐν οἷς τὰ 
σύμθολα τῆς διὰ σαρχὸς ἐπιδημίας τοῦ Kupiou ὁρᾶ- 
ται, χαλῶς ἂν ἔχοι πρὸς τὸν χανόνα βλέπειν. Ka! εἰ 
ταῦτα. βούλεται T| παρὰ τῶν ἐντολῶν χειραγώωγία, 
ποιεῖν τὸ ἔργον, ὡς πρόσταγμα Kupíou. Εἰ δὲ ἔξω 
ἐστὶ τῶν ἐντολῶν τοῦ Δεσπότον, οὐχ οἶδα τί ἐστι τὸ 
διατεταγμένον τι θέλειν ποιεῖν αὐτὸν ἑαυτοῦ τοῦ χα- 
Aou νόμον γινόμενον. 

Quis verba sic vertit, interpres, Centuria quarta 
Magdeburgica: Cum itaque sint, qui solitariam. et 
vitam privatam sibi delegerint (Molineus, cum ita- 
que aliqui eorum, qui solitariam et in seducto. vitam 
elegerunt : quid esi, vita in seducto? Quam proclive 
utrique fuisset βίον μονήρη interprelari vitant mo- 
nastcam, nisi isli vitam monasticam cane pejus 
et angue odissent) quióus vice pietatis habetur Ilie- 
rosolymitana loca vidisse, in quibus indicia Domini 
adventus per carnem. conspiciuntur, preclare se res 
habet, si ad regulam. ipsam respiciamus, idque. si 
velit przceptorum. ductus (seu manuductio) ut 
opus [aciaimus, quasi mandatum Dei, si preter (Mo- 
liueus, si extra) Domini praecepta id. apparcal. in - 
troductim, haud scio, quid sil, quod praecipiat. velle 
quid aliquem [acere, qui se sibi legem boni, [ecerit 
ipsum. Molineus: Aud scio, quid hoc sit rei aliquid 
non mandatum. velle agere, atque ita ipsum. sibi le- 
gem esse honesti. Ubi Molineus audacter infercit 
negationem μὴ, τὸ μὴ διατεταγμένον, quia hoc vo- 
lunt, ut ait, antecedentia et consequeutia. Hic iterum 
cogor desiderare diligentiam Molinei. Cur non in- 
spexit codicem Regium, num hanc negationem 
exhibeat? Cur non litterarum lumen et erudiionis 
penum Casaubonum rogitavit, ul inspicerct, si 
lantum otii a Calviniana ecna coquenda sibi nou 
suppetebat , ut Regiam bibliothecam adiret? Nec 
verum esL antecedentia et consequentia hane. ne- 
gationem flagitare: naim et sine illa sensus con- 
δία! : ut vidit el reddidit interpres apud. Centuria- 
lores. 

Sed esto, addatur negatio. Quid obtinebit, Cal- 
vinista ? Jure non, nisi hoc: Non esse existiman- 
dum illud necessario fieri debere, tanquam ad 
Christianam perfecuonem simplieiter necessariuu, 
quod divinis Litteris non. priecipiatur : nari. no- 
nachi, quos a peregrinatione Hierosolymitana de- 
hortatur, putabant se Christianam | perfectioneu. 
consequi non posse, nisi adorassent in. locis, ubi 
steterant. pedes. Domini. lune errorem, ut illis eri- 
piat, ait: se nescire quid hoc sil rei, aliquid non 
mandatum velle agere (videlicet tanquain necessario 
agendum) atque ita. ipsum sibi legem esse honest, 

Secundus Molinei flatus, quo Catholicorum re- 
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sponsionem difilat. Addit Gregorius, Cliristum, et cum 
invitat. ad regnum. ewlorum, Matth. xxv, v. δά, et 
cum, qui sint beati, pridicat, Matth. v, v. 5, pere- 
grinanlium non. meminisse. Adeone quisquam oris 
est. duri, ut dicat Christum | istis locis, «de solis ere- 
mitis aut. ascetis. loqui? an potius voluit. Gregorius 
hiec Ghristi verbu ad omnes pios pertinere ? 

Ex hoe Molinei flatu arbitror. lias estundi posse 
consequentias. Jnter opera que percenset Christus 
invitans et. introducens electos ad beatitudinem, non 
ponitur peregrinatio liierosolymitana : ergo non licet 
Hierosolymam peregrinari. Dicas tu. luter opera 
illa non enumeratur ductio uxoris, neque cana 
Calviniana : ergo non licebit uxorem ducere, vel 
ccnam. Calvinianam sumere. Ut. placet hiec. con- 
secutio Molineo? Quasi vero Christus eo loci 0m- 
nia opera Christiano consentanea pereensere vo- 
luerit, aut in extremo judicio enumereaturus sit. 

Inter beatitudines non. numeratur. peregrinatio 
Hierosolimitana : ergo est illicita, Perinde ac si di- 
eas: Inter beatitudines non numeratur scriptio li- 
brorum, ergo non licet scribere libros.Catalogo bea- 
titudinum non aseribitur rei familiaris administra- 
lio: ergo non licet rem familiarem administrare. 

Advertere porro lectorem volo, me non dicere 
has consequentiarum ineptias colligi ex. Nysseno, 
seu auctore liujus epistola, sed ex discursibus et 
delirationibus Molinei et aliorum Pradieantium, 
quas imperite ex epistola hae vel potius ex sua 
phantasia eliciunt, Nam auetor epistole. nil. aliud 
voluit, quam non esse dolendum si quis Hieroso- 
]ymam nec viderit, nec visurus sit, quandoquiden 
neque inter opera, quae Christus in judicio extremo 
tanquam. sibi prestita, percensebit, neque inter 
beatitudines peregrinatio Hierosolymitana ponitur: 
sed ex hoc mon nisi ineptissime colliges, eam 
ideirco esse. illieitam aut Deo ingratam ; alioqui 
plurima, omnium confessione licita, Deoque grata, 
ellicerentur illicita et Deo ingrata. 

Nec inficiamur hi:ec etiam ad seculares, et alios, 
qui vitam monasticam et solitariam non sequuntur, 
accommodari posse (nam si secularem quempiam 
nimio mearore conlici viderem, quod llierosolymam 
non adiisset, quasi absque hae peregrinatione per- 
lectionis Christianze particeps (uturus non esset, 
non injuria hujus epistol:e verbis eum solarer, et 
ab hae persuasione liberare conarer), attamen 
Gregorius hzec verba nonnisi de monachis, vitam- 
que religiosam. professis protulit, vt evidenter 
pitet cum ex ipso epistole arguinento, lum ex 
Mlis: ἐπεὶ τοίνυν εἰσί τινες τῶν τὸν μονήρη xal 
ἰδιάζοντα ἐπανῃρημένων, οἷο. Paulo post illos, ad 
quos scribit, vocat τελείους, xa τὸν ἀχριθῃ βίον 
ἐνστησα μένους, χατὰ Θεὸν προηρημένους ζῆν, eorum 
institutum. nominat βίον χατὰ φιλοσοφίαν, cujus 
propria ἢ εὐσχημοσύνη, quie vivendi ratio sita sit 
ἐν τῷ ἀμίχτῳ χαὶ ἰδιάζοντι βίῳ τῆς ζωῆς, ὡς ἀν- 
επίμιχτον xai ἀσύγχυτον εἶναι τὴν φύσιν, μήτε τῶν 
γυναικῶν ἐν ἀνδράσι, μήτε τῶν ἀνδρῶν ἐν γυναιξὶ 
πρὸς τὰ παρατετηρημένα τῆς εὐσχημοσύνης ὁρμών- 
των. Qus omnia manifeste intelliguntur de mona- 
Slie;e vilze cultoribus et eultricibus; neque enim in 
vità communi viri a mulieribus, vel vice versa, 
mulieres a viris segregantur, ut. auctor epistole 
in hoc vivendi instituto contingere ait. 

Pridieta. verba sie reddidit interpres apud Cen- 
turialores: Sancta et. gravis vite institutio eadem 
omnibus, et viris, et [eminis proposita est. Peculiaris 
esL vig philosophice honestas, el castitas : qua, in 
vila sua non misla, ac seorsim. acta. consuimmatur, 
velut 'impermista est, et ininime con[usa natura; ne- 
que [feminis in consortium virorum. neque viris in 
mulierum, ad. tuenda castitatis οἱ honestatis. officia 
contendentibus. 

Molinéus magis adhuc omnia in versione sua 
turbat, ne auctor epistole videatur loqui de mo- 
naehis, sed promiscue de omnibus Christianis ex 
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Christian: legis piseripto vitam instituentibus. 
Hine extremam hujus periodi partem sie. reddidit : 
Cum nec mulieres inler viros, nec viri in!er mulie- 
res ad tuenda lionestatis officia contendant, VA ta- 
men epistole sensus est iste : Vitam separatam et 
à consortio hominum sejunctam in eo eornsistere, ut 
neque viri cum mulieribus, neque hz cum illis 
versentur, sed seorsim utrique degant, neque mu- 
lieres inter viros ad observationem: honestatis, 
hoc est, ad vitie monastic:e et solitarise perfeetio- 
uem, properent , tendant et enitantur, sed quilibet 
seorsim. 

Subdit. epistole auctor : Hoc in. yeregrinatione 
Vierosolymitana observari non posse, sed necessa- 
rio viros cum feminis, et has cum illis, in itinere 
et hospitiis versari debere. 

Quamvis autem tam. vetus. interpres. Centuria 
quarta, quam Molienus, illud παρατετηρημένα in- 
terpretantur officia, hoc est, observationes , tamen 
eum παρατηρέω mon tantum ideu sit quod sim- 
pliciter observare, sed etiam preter jus. et fas ob- 
servare, seu observationem debitam negligere : onmino 
h:ee notio huie loco aptior censenda est. Ait enim : 
Neque viros inter mulieres, neque has inter viros ad 
violationem τῆς εὐσχημοσύνης ruere : nam τὸ παρᾶ- 
τετηρημένον τῆς εὐσχημοσύνης, 651 violatio, seu, 
ut sic dicam , inobservatio τῆς εὐσχημοσύνης, sicuL 
τὸ παρατετηρημένον τῆς σωφροσύνης esL violatiu et 
transgressio temperantie : maxime autem παρατη- 
ρεῖται, violatur, ἢ εὐσχημοσύνη,, lionestas et gra- 
vilas quam βίος μονήρης χαὶ ἰδιάξων, χαὶ τ 6. 
xai ἀχριθῆς cfflagitat, si viri degant cum imulieri- 
bus, ct hie euim illis. Nee obstant huic siguificatut 
sequentia : ἀλλὰ ἡ τῆς ὁδοιπορία: ἀνάγχη ἀεὶ τὴν ἐν 
τούτηις ἀχ t διαφορίαν τῶν πᾶρατε- 
τηρημένων ἄγει. Nam ἀδιαφορία τῶν παρατετηρὴ- 
μένων apellatur hoe loeo neglectus. violati. officii , 
quando aliquis τὴν παρατήρησιν violationem et trais- 
gressionem. ejus, quod observandum erat, pro re 
indifferente ducit. 

Hic iterum Molinei ὀλιγωρίαν jure accuses, qui 
non inspexerit codicem ftegium ( in quo liec epi- 
stola reperiri dicitur), ut de lectione hujus pe- 
riodi certius constitueret ; nam Molineo videtur 
aliquid deesse, vel particula χα superesse. line 
vel hane delendam, vel cum amico suo verbum 
ἀναιρεῖ post vocem ἀνάγχη interjiciendum censet , 
ut sensus sit, Vic necessitas semper tollit accuratam 
horum observationem, ete. Codex. isanuscriptus 
fortassis vel hane vel illam correctionem. com- 
probasset. Interea. dum solis conjecturis agitur, 
dico locum nulla emendatione egere. Nam hoc di- 
cit: Vie necessitatem accuratam liorum observatio- 
nem etiam ad indi[ferentiam violati officii adducere : 
hoc est, ut talem violationem pro re indifferente 
habeamus, si quidem illam , quam dixi, verhi 
παρατηρέω notionem hie amplecti velimus. 

5i eam quie Molineo et veteri interpreti arridex ; 
sequamur, nec sic quidem ulla correctione egebi- 
mus : nam sensus erit: Vecessilalem. vie accura- 
tam horum observationem. etiam. ad. indifferentiam 
eorum. que precepta suut, adducere, hoc est, ut 
mandata tradita pro re indifferente. reputemus , 
quas sine damno observentur, vel non observentur. 

Vide autem Molinei seu inscitiam seu malitiam, 
seu utramque, Ait, Nyssenum hec scripsisse in gra- 
tiam quorumdam anaciorelarum , quos tamen a pe- 
regrinando dehortetur. rationibus petis ex officio 
Christiani, non iustituto monachi. Dic, τόσο, Cal- 
vinista , quando auctor hujus epistole inter extera 
dicit, sectatori τῆς ὑψηλῆς πολιτείας xa βίου iGtá- 
ζοντος non esse suscipiendam hanc peregrinatio- 


5 
nen , quod viris necessario in via et hospitiis eum 
muliezibus, et bis cum viris, sit. versandum et 
agendum ; estne. hee ratio a vita communi, et ex 
communi ofiieio Christiani desumpta ? Prohibetne 
communis vit:e ratio ne vir cum femina, aut fe- 
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iidina eum viro habitet, versetur, agat , loquatur? 
Vetatne commune Christiani hominis officium. hu- 
jusmodi conversationem et consortium ?. Fierine 
ullo modo potest ut qui in civili hominum socie- 
late degit, non degat inter feminas ? Estne conira 
comnune Christiani hominis officium , ut in Repn- 
bliea vel familia viri cum feminis,et vice versa de- 
gant, vel simul iter faciant, vel in eodem diverso- 
rio conveniant, vel eidem mens: aecumbant? 
Nullo igitur modo subsistit quod Calvinista com- 
miniscitur, Gregorium dehortari monachos a pe- 
regrinatione , rationibus petitis ex communi ollicio 
Christiani, non ex instiluto monachi; quia instituti 
monasliei est, viros absque consortio mulierum , 
€t mulieres absque viri conversatione vitau agere, 
el seorsim extra tuibam Deo servire. ltein, eum 
dissuadet moniali ne hanc peregrinationem sub- 
eat, quod necessario custode el [amulo egeat, a quo 
in equim vel vehiculum sublevetur, vel inde depona- 
tur; idque nec periculo , nec suspicione careat, sive 
talis sit peregrinus el mercede conductus , sive notus 
et [amiliaris, num ἃ communi Christiani hominis 
oflicio argumentuui ducit ? An commune Christiani 
hominis oilieium  interdicit ne mulier in itinere 
famuli ministerio utatur, et ab eo in curruum vel 
equum. sublevetur, vel. deponatur ? Si. commune 
Christiani ollicium requirit ut. viri seorsim de- 
gant ἃ feminis, el vice versa, tum non tantum 
Mierosolyuitana, et quecunque pielalis causa sus- 
cepta peregrinatio illicita erit, sed et omnem 
aliam , quocunque fine institutam, nefas erit obire , 
et sic cessabunt omnes mercatorum et negotlia- 
lorum peregrinationes, quia fieri nequit. ul, si 
peregrinentur viri, non eogantar versari cum  fe- 
müsis vel in itinere, vel in hospitiis ; idemque 
respectu virorum contingit feminis, si quaudo vel 
rei familiaris ergo, vel aiias ob causas, qui in 
viia humana crebro incidunt, peregrinationem sus- 
cipere compellantur. At hzc conjunctio seu con- 
versatio repegnat communi hominis Christiani of- 
ficio, si vera canit Molineus qui imperitissime con- 
tendit auctorem hujus epistole iuitio stalim per 
ὑψηλὴν πολιτείαν non intelligere vitam nionasticam 
seu asceticam , sed generatim vitam Cliistianam ex 
Dei pr&cepto actam. Vn. peritissime, inquam, hoc 
contendit Calvinista. 1^ Quia ipsemet fatetur hanc 
epistolam esse scriptam in gratiam quorumdam ana- 
choretarum : ergo perzobz ἀνατεθεικότας ἑαυτοὺς τῇ 
ὑψηλῇ πολιτείᾳ intelligit. monachos et anachoretas ; 
quia intelligit illos, propler quos hane epistolam 
auclor scripsiL; sed scripsit hane epistolam pro- 
pter quosdam monachos et anachoretas , teste ipso 
Calvinista : ergo anachoretas et monachos intelli- 
gil per ἄνατ ὅτας ἑαυτοὺς τῇ ὑψηλῇ πολιτείᾳ, 
el per ὑψηλὴν πολιτείαν corum professionem. 
Secundo, quia quam initio vocat ὑψηλὴν moAt- 
τείαν, eamdem nominat pavlo post βίον μονήρη xaX 
ἰδιάζοντα " at cerlum est ϑίον μονήρη ἰδιάζοντα non 
esse vitam communem Christianorum, sed mona- 
«ticam et solitariam, ut patet ex ipsis vocabulis. 
Tertio, quam initio nominat ὑψηλὴν πολιτείαν, 
ean poslea vocal βίον χατὰ φιλοσοφίαν, cujus hoc 
sit proprium , ut viri segregati sint ἃ. feminis , et 
leming a viris, At liec nou est vita communis Chri- 
siiana ; quia προ nece eonjugalem quidem viri et mu- 
lieris societatem excludit, tantum. abest nt exclu- 
dat civilem , qux: in. mutuis colloquiis et olliciis 
posita est, Et valde ineptit. Molineus cum nobis 
persuadere conatur, per philesophiam vel βίον χατὰ 
φιλοσοφίαν accipiendam hie esse vitam. communem 
Christianorum , actam ex Dei mandato et timore, 
quia iliam. vocat auctor hujus epistole βίον χατὰ 
φιλοτοφίαν. , cujus proprielas est εὐσχημοσύνη non 
qualiscunque, se! illa qu: χατορθοῦσαι ἐν τῷ ἀμ!- 
χτῳ χαὶ ἰδιάζοντι βίῳ τῆς ζωῆς, hoc est, quie con- 
sistit in sejuncta οἱ solitario. vivendi ratione ; οἱ 
mox explicat in quo per ἅμικτος et ἰδιάζων βίος sit 
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situs ; nempe ὡς ἀνεπίμιχτον zat ἀσύγχυτον elvat 
τὴν φύσιν, μήτε τῶν γυναιχῶν ἐν ἀνδράσι, μῆτε τῶν 
ἀνδρῶν ἐν γυναιξὶ πρὸς τὰ παρατετηρημένα τῆς 
εὐσχημοσύνης ὁρμώντων. Num hac est communis 
Christianorum philosophia, ut viri extra mulierum, 
et mulieres extra virorum societatem degant, et 
illi sine his, et hix sine illis philosophentur, et 
Christianam vitam ducant ? Quo cxeitatis et absur- 
ditatis non. progrediuntur isti tenebriones odio 
monachorum et monasticz professionis ? 

AV Chrysostomus vocat communem Christiano- 
rum vitam, philosophiam , vel vitam secundum phi- 
losophiam. lta est. Sed num per philosophiam , vel 
βίον κατὰ φιλοσοφίαν, semper hane duntaxat conm- 
munem, nunquam autem monasticam intelligit ? 
Ne impsdentia aut. inscitia. hoe affirmaverit. Nain 
ex tribus libris sdversus vituperatores vit:e mona- 
stieze. contrarium. evidentissime liquet, ut. taceam 
plurimos aiios ejusdem tractatus , in quibus philo- 
sophie nomine hane excelsiorem vivendi rationem 
complectitur. Vereor ne Molineus cum suis eo pro- 
grediatur, ut dicat libros illos tres S. Chrysostomi 
adversus vituperatores vit: morastici, fuisse con- 
Scriptos adversus communis vita Christiane vitupe- 
ratores, Et qui est ista consequentia ? Chrysosto- 
mus aliquando per philosophiam, seu vitam. secun- 
dum philosophiam, intelligit communem Christiano- 
rum vitam; ergo et Nyssenus, -seu quisquis est 
auctor hujus epistole, per βίον xazà philosophiam , 
intelligit vitam communein Christianorum, non su- 
bilimiorem quampiam, quie vulgo monastica nun- 
eupatur. Ezregia consequentia et Calviniana, hoc 
est, aquilina scilieet acie dignissima , presertim 
cum auctor iste liquidissime e vestigio declaret 
quid per βίον χατὰ φιλοτοφίον intelligat , ut. jam 
siepe vidimus. 

Similis est hiec Molinei fatuitas : Gregorius in li- 
bro De noniine Christiani pie vite ἐπιτήδευμα vocat 
ὑψηλὴν τοῦ βίου πυργοποιίαν. et in libro De perfe- 
ctione. ait ὑψηλὸν esse ὄνομα, Christiani : ergo avctor 
hujus epistole? in. ipso statim vestibulo per ὑψηλὴν 
πολιτείαν nil aliud. intelligit. quam communem Chri- 
slianorum. vitam. Ineptissime , ut. paucis me expe- 
diam ; 0» causas supra dictas, qui aperte non sua- 
dent, sed clamant et cogunt ut per πολιτείαν ὑψηλήν 
vitam monasticam accipiamus. Jam quod alibi etiam 
communis Christ'anie vite professio vocatur ὑψηλή, 
excelsa , sublimis , non ollieit nobis, quia vere est 
ὑψηλή, excelsa οὐ sublimis, comparata cum aliorum 
extra Christianismum vivendi institutis, vereetiain 
τελείους, per[ectos, reddit. At in ipso Christianismo 
est alia vita, qu;e eum supra communem vivendi 
rationem sese tollat, zac ἐξοχὴν, ὑψηλῆς πολτείας 
appellationem sibi vindieat : ut e* philosophie , et 
vite secundum philosophiam institute, 

Ejusdem  farinz: est hoe ΜΟΙ μοὶ consecutio : 
Alibi vocal Nyssenus τελείου ς, per[ectos, omnes Ghri- 
stiang vite pro[essores et sectatores : ergo οἱ in 
hac epistola. Nyssenus τελείους nominat. quoscunque 
qui Ghristianaimn religionem profitentur, vel eidem [er 
ventiore studio adherent, seu , ut Joquitur Molineus , 
pietate pre ceteris prediti sunt. Nugatoris est hacc 
consecutio, non dispulatoris. Nam τελείους hic vo- 
cari solos solitari:e et monasticae vile professores, 
liquidum est ex antecedentibus et consequentibus 
et ex toto epistole scopo : nam auctori huie syn- 
onyma sunl ὑψηλὴ πολιτεία, βίος μονήρης xa ἰδιά- 
ζων, βίος χατὰ φιλοσοφίαν, ἄμικτος, ἀσύγχυτος, 
βίος τέλειος, At communis etiam Christianorum vita 
est per[ecta. Non abnuo : sed in ipsa Christianorum 
vita continetur alia, quie hoe perfectionis nonien 
peculiari ratione sibi deposcit. 

Quapropter. frivola prorsus sunt ho conse- 
culiones Molinei : Gregorius. Nyssenus in. libro Ve 
perfectione Christiani hominis ea de perfectione 
disputat, qui clàam in seculares convenit ; et illud 
D. Pauli 1 Cor. n : « Sapientiam loquimur titer per: 
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fectos , » et illud Matth. v, « Estote per[ecli , » ete. , 
non tantum monachos, sed universim omnes Christia- 
nos concernit : ergo Nyssenus in hac epistola nomine 
τῶν τελείων non intelligit monachos , et nomine τοῦ 
βίου τελείου mon accipit. pro[essionem monasticam. 
Areute : quasi vero vo« τ $ ex generali illa sua 
latitudine, qua ad omnes Christianos extenditur, 
reduci et restringi non. possit ad. pauciores, qui 
vitam et perfectionem Christianam per media et 
instrumenta perfectiora sequuntur, in quorum nu- 
mero monaslies vile professores numerantur. 

Porro generalem vocis τέλειος signilicationem in 
hac epistola restrictam esse ad eos qui vitam μο- 
νήρη xai ἰδιάζουσαν amplectuntur, docent singuli 
propemodum epistole apices, et. illi propter quos 
primitus concepta et scripta fuit. lllud mendaciis 
deputa , quod ait Calvinista, zn libro De perféctione 
hominis Christiani ne γρὺ quidem de monachis 
apparere : nam Olympius, cujus rogatu Nyssenus 
librum illum conscripsit, monachus fuit, ut habet 
ipsa libri inscriptio, et toto libro pr:cipue Olym- 
pium, hoe est monachum , instruit, et quidquid 
de perfectione Nyssenus disserit, hoe monachis 
per excellentiam. competit. 

Illud lepidum est, quod monet, in illis verbis, 
ἀντί τινος σπουδάζεται, ὁ νοῦν ἔχων ἐπισχεψάσθω, 
tollendam interrogationis notam post verbum σπου - 
δάζεται. Quod. verisimilitudinem apud nos inveni- 
reb, si assertioni suce ex codiee Regio. fidem face- 
ret. Nunc cum Codicem illum consulere neglexerit , 
solaque conjectura nitatur, et addita interrogationis 
notula sensus optime subsistat ; eumque vetus in- 
lerpres expresserit apud Centuriatores, non est 
quod suum somnium (conjectaneum dictum opor- 
tuit) se nobis speret approbaturum. 

Nec minus festivum illud , sententiam hanc , εἴτε 
γνώριμον ἔχει τὸν τὴν θεραπείαν ἀναπληροῦντα,, etc., 
dici de mulierculis , quas. Nonnas seu Vestales vo- 
cant, esse impossibile, neque enim uti virorum mi- 
nislerio familiari , nisi forte clanculum. Manifesta 
hec est calumnia, non clancularia. Epistolam enim 
loqui de nonus, seu monialibus , inde patet quod 
alus feminis vitam communem degentibus crimini 
non datur, si in itinere habeant adjutores et famu- 
los, sive ii sint peregrini et mercede conducti , sive 
noti et familiares : nonnis autem hoc vitio vertatur, 
quod omni virorum consuetudine et convietu per 
ipsam professionem suam sese abdicaverint. 

Quod ait Calvinista, nonunas seu moniales non 
habere γνωρίμους, ridiculum est. Annon fieri. po- 
test ut habeant fratres , cognatos, allines, ejusdem 
civitatis incolas, eum quibus olim vel sibi vel ma- 
joribus suis consuetudo inlercesserit, quorum opera 
el ministerio in via utantur ? An nullus superesse 
poterit γνώριμος, nisi quem Calvinista suspicatur? 
Apage cum his ex Calviniana hara sordibus ! 

CAP. Ill. 


Re[utantur reliqua Molinei nugamenta. 


Ingeminat Molineus pericula, qua auctor epistola 
peregrinantibus impendere dicit a diversoriis, caupo- 
nis, urbibus morum pravitate in[eciis, quibus non 
contaminari perquam sit difficile : luec pericula vitae, 
non ad solos monachos et moniales, scd ad quoscunque 
ex populo pertinere; omnibus integritatent morum 
servandam esse, el vitandam malorum exemplorum 
contagionem ; nec in plebe segniorem sexum plus ha- 
bere roboris , aut miuus adire discriminis quam 
imulierculas , quas nonnas et moniales vernacula 
supersli(io indigilat, — * 

Respondeo Nyssenum, seu quisquis est epi- 
stole hujus auctor, facere quod facere solent. qui 
desiderium vehemens et »stuans alicui eripere 
volunt; omnia incommoda cum exsecutione d 
derii conjuncta amplificant et exagcerant , omnia 
conquirunt, qu: cupiditatem vel minuant vel penitus 
exsunguant, Cuni igitur animadverteret epistole 
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auctor monachos et moniales nimio desileric 
Mierosolymam adeundi flagrare, itineris incomno- 
da et perieula, ne quis propius ad picem acceden- 
do, coinquinetur, enucleate exposuit, et ante ocu- 
los dilucide posuit, ut ii qui jam vitam μονήρη xa 
ἰδιάζοντα et ab omni strepitu. remotam. amplexi 
fuerant, solitudine contenti in has turbas minime 
se conjicerent ; alioqui ignarus non fuit hie au- 
ctor fieri posse ut et viri et. mulieres hic peri- 
cula impolluto pede transeant ac superent, ct vero 
plurimos etiam absque labe et macula inter has 
maculas versatos, neque à cireumsislente flamma 
lactos esse. 

Nam si quis ad finem auctoris non respiciat, sed 
€rassa cum Molineo aliisque hwreticis. Minerva 
omnia spectet ac objectet, tum nee negotiorum 
quidem et negotiationum «causa peregrinationes 
suscipere licehit, quia ubique infinitam vitiorum 
segetem cernere ac metere licet. Ubique propemo- 
dum pandochia, et diversoria, et urbes licentiam 
mali et promiscuam libertatem habent, ita ut peri- 
culum sit, ne transeunt per [umum oculi mor- 
deantur ejus. acrimonia, polluatur auditus, oculus et 
animus per oculos et animos [eda admittens. Num 
possibile est loca in[ecta sic transire, ut non a[ficiaris ? 
Omnino possibile est, subsidio et prwsidio diving 
gratiz. Num propter hiec viarum pericula et impro- 
bitatem incolarum , per quorum fines transeundum 
est, intermiltuntur peregrinationes mercimoniorum 
et negotiorum gratia institute ? Si non intermit- 
tuntur  peregrinationes profanz, cur intermitte- 
rentur sacrz, et in his omnium sanctissima Hiero- 
solymitana? Cur ergo ab his periculis petiit auctor 
epistol:: argumentum absterrendi à peregrinatione 
Hierosolymitana? Ideo, ut monaelios et moniales 
in solitudine sponte electa, vitaque ab omni tumultu 
sejuncta , contineret; et a discursationibus cohi- 
beret, et quamvis secularibus, prxsertim feminis, 
eadem pericula immineant, quia tamen communent 
vite rationem sectantur, abstractamque ab aliorum 
consortio non sunt professi, nemo impedit quo- 
minus huie Oceano sese eommittant, dummodo , 
ut par est, caute agant eL ambulent, et in medio 
ignis non :estuent. Quod fieri posse nemo negabit, 
qui novit peccatum non nisi voluntarie ae libere 
committi, Nam quod Molineus dicit, το. intcr 
discrimina a muliere. peregrinante. vel. invita. leges 
temperantie violari, id tum credam , cuui mihi 
demonstraverit ab invito peceatum adinilti: posse. 

Pari ratione, quie de sceleribus Hierosolym:e pa- 
trari solitis auctor narrat, et Calvinista objectat, 
id monachis et monialibus in solitaria vita cohi- 
bendis dictum est. Ceteros non magis absterrent ab 
Hfierosolymitana peregrinatione sacra, quam infi- 
nita illà scelerum colluvies abslerreat. hodiernos 
mereatores , etiam Calvinianos, quominus perce- 
grinentur. Coustantinopolim ,  Tripolim , Damas- 
cum , Alexandriam , Cairum, et ad alia loca , quae 
integro. vitiorum diluvio iuundantur. Nam ut quis 
inter bonos polest esse malus, ita et inler malos, 
bonus: cum hac omnia a cujusvis arbitrio depen- 
deant. 

Occinit et. hoc Calvinista , quod auctor ait, 
in Hierosolymitanis locis non esse largiorem Dei 
gratiam , quam alibi, sed parciorem , nec ad Deum 
mutatione loci accedi; dandam potius operam , ut 
Deus in nobis inhabitet. Ad hanc objectionem jam 
respondi libro primo De peregrinationibus, nenipe, 
hoc assertum a Nysseno, si tamen Nyssenus est, 
uL eriperet monachis et. monialibus persuasionein 
illam, qua imbuti existimabant, homines ex ipsa 
prasentia sacrorum locorum sanctificari , quacun- 
que demum voluntate prxditi essent. lioe si ita 
esset, inquit auctor, non toL scelerati οἱ flagi- 
liosi in illis locis degerent. Alioqui inspectione 
locorum, qui Redemplor noster sanctissime vile 
sue actionibus consecravit et dedicavit, plurimunu 
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momenti ad pietatis studium conferre, et cuivis , 
qui ferreis non rigeat pr:cordiis , ingentes stimu- 
los ad vite emendationem , divinumque amorem 
sub pectore vertere, per se notum est, et testantur 
qui hoc ipsum experti , de quibus libro primo 
De peregrinationibus. Pulchre hac ipsa de re pius 
ile e' 2ruditus scriptor Ludolphus de Saxonia: 
Ad. terram sanctam, quam universe Christi Ecclesie 
nocte dieque. sociare non desinunt , quam bonus ille 
Jesus inhabitando, et verbo, vel doctrina illuminando, 
illuminatam suo sacratissimo sanguine consecravit , 
delectabile est aspirare : sed delectabilius eam oculis 
corporis intueri et mentis intellectu revolvere, quomodo 
in locis singulis in ca nostram. salutem Dominus 
operatus sit. Quis enim enarrare sufficit, quod devoti 
discurrentes per loca singula , in. spiritu. vehementi 
esculantur terram , amplecluntur. loca , in quibus 
dulcem. Jesum vel stetisse, vel sedisse, vel aliquid 
egisse audierunt 2 Nunc tundunt pectus, nunc fletus, 
5»unc gemitus, nunc suspiria emitlentes , gestu. cor- 
poris , el devotionis, quam [oris ostendunt, et absque 
dubio intus habent, in lacrymas provocant, plerumque 
etiam Sarracenos. Quid dicam de patriarchis Jacob, 
Joseph el [ratribus ejus? qui, quia vivi in terra esse 
non poluerunt , elegerunt in ea. mortui sepulturam, 
Quid plura ? Tarditas ingemiscenda est Christianorum 
nostri temporis, qui tol exempla habentes, tardi sunt 
de manibus inimicorum eruere terram. quam. conse- 
cravit sanguine suo Jesus Ghristus. 

Movemur, nescio quomodo, inquit apud Ciceronem 
Attieus, locis ipsis, in quibus eorum quos diligimus, 
aut admiramur , adsunt vestigia. Si hoc. verum de 
vestigiis quorumcunque quos diligimus et. suspici- 
mus, quanto verius erit de monumentis Christi 
Redemptoris nostri, quo nil debet esse prius , nil 
antiquius? Me quidem, inquit idem Atticus , ille 
ipse nostre. Athene non (am operibus magnificis 
exquisitisque. antiquorum. artibus deleclant , quam 
recordatione summorum virorum, ubi quis habitare , 
ubi sedere, ubi disputare sit solitus, studioseque eorun 
sepulcra contemplor. Si hoc Attieus faciebat Athenis, 
quanto rectius a Christiano fiet lierosolymz et in 
Palestina , quam presentia sua Salvator noster 
vergque religionis antistites consecrarunt ae dedi- 
carunt ? 

Guilielmus de Baldensel in sto Itinerario ad 
lerram sanctam : Et quis homo hunc locum. videre 
poterit sine lacrimis , tremore cordis , alta. conso- 
latoria compassione mentis? ubi impassibilis patitur , 
vila moritur, et. supersubstantialis communicativa 
bonitas pro nobis peccatoribus, cum impiis deputatur. 

Idem Guilielmus in eodein Hodoeporico : Ceon][ert 
supra modum homini , loca hec sanctissima videre : 
quia devotio excitatur, οἱ videtur, quod vita. Christi, 
ac apostolorum quodammodo oculis inspiciatur cor- 
poris ; eL ex hoc in corde [undamentum | fidei [irimius 
stabilitur, 

Porro sola mutatione loci ad Deum non accedi, 
quis ignorat? ut et illud, dandam polius operam 
ul Deus in pectore nostro habitet. W;ec et alia. id 
genus ab auciore hujus epistole solis monastie 
vil:e sectatoribus et sectatricibus esse dicta , fungus 
sit qui non conliteatur considerato epistole totius 
scopo el proposito : lamelsi non negamus, talia 
etiam seularibus occini posse; num si sola hac 
peregrinationese ad Deui accessuros et perventuros 
considerent, reliquorum, qua ad bene beateque 
vivendum pertinent, securi, utique se ipsos falle- 
rent, ui et tunc, si peregrinarentur , nec tamen 
studerent Deum in pecioris sui liabitaeulum devo- 
care. 

Objicit Calvinista, Si que Nyssenus scribit, ad 
solos monachos el nonnas spectant , ut volunt adver- 
sari, ipsi se suis aculeis conficiunt, nai mostro «vo 
nulli magis peregrinantur, De crebritate, fides sit 
penes Molineum. Multa Hodoeporica Hierosolymitana 
legi, semper plures reperi seculares quam. niona- 
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chos vel monachas, et absolute plures viros , quam 
mulieres. Ad argumeutum Molinei, nego nos nostris 
telis configi. Nam ut in opere De peregrinationibus 
dicebam, ne ipsis quidem monachis auctor hujus 
epistoke simpliciter et. universe peregrinationer 
Hierosolymitanam abrogasse censendus est ; neque 
enim ignorabat Nyssenus, si est Nyssenus, innume- 
rabiles monachos et sua :etate, et ante suam zetateni, 
maximo fructu in Palzestinam loca sacra visitatum, 
adoratumque concessisse : quos omnes absit ut 
Nyssenus una damnationis nota percusserit! sed 
peritos imitatus est medicos : nam, ut isti, morbo 
nimium ad. unum extremum tendente, enituntur 
ad alterum , donec tandem altingant mediuni 
zyrumque pristine sanitati reddant: ita οἱ Nysse- 
nus, cum solitaria: vite cultores, et cultrices, ad 
peregrinationem Hierosolymitanam nimium propeu- 
dere videret, in contrarium deflexit , peuitusque 
hujusmodi institutum dissuasit, ut hoe modo rem 
ad mediocritatem. quamdam, ubique laudandam 
el commendandau reduceret :. ct ut ad medioeri- 
tatem adduceret, nequitiam et improbitatem earum 
regionum , per quas transeundum epat, graphice 
oculis subjecit. 

Objieit Calvinista , Nyssenum dicere profectionem 
Hierosolymitanam sibi nihil profuisse; fide inde nec 
aucta nec imminuta : si igitur tanto viro nihil utilitatis 
attulit, longe minus aliis emolumento fore. Sed nou 
videt Calvinista Nyssenum, si est Nyssenus, facere 
quod peritis medieis in more positum, qui, ut :egros 
ea efficacius a pertinaci quopiam proposito dimo- 
veanL, id quod petunt, ne sibi quidem quidquam 
profuisse affirmant ,' nullo mendacio , sed veri 
dissimulatione in bonum :egrotantis , ΟἹ noxia 
quiequie desiderantis. Idem consilium in hac dissi- 
mulatione Nysseno fuit, si tamen, ut siepe dixi, 
Nyssenus fuit. Quis enim abnuat. virum tam san- 
ctum et celesti lumine tam copiose collustratum , 
mirabiliter aspectu sanctissimorum locorum fuisse 
divini amoris facibus succensum, et luculentis fidet 
incrementis locupletatum ? 

Prisedieat auctor epistole multitudinem altarium 
in Cappadocia. Obstrepit, Calvinista altaris tunc 
usum [uisse Deo laudes offerre, ct gratiarum actiones, 
non vero sacrificium. ἰλαστιχὸν ἐπιτελεῖν, aut. Deo 
offerre λύτρον pro redemptione animarum, ut hodie in 
missa caiitur. At repugnat his vox ipsa θυσιαστήριον, 
qua utitur auctor ; quasi dieas , sacrificatorium. Nam 
θυσιαστήριον non est, nisi ubi θυσία, seu sacrificiuit 
est; sunt enim relativa, et se mutuo Lollunt ac 
ponunt. 

Declamat Calvinianus minister in scelera qui 
olim Hierosolymis grassabantur. Sed si sola fliero- 
solymitana urbs tulisse scorta , mimos, scurras , 
forsan non injuria vitaretur, et ut vitanda diffama- 
retur. Nunc quanilo is est eujuscunque ex. variarum 
gentium concursu frequentioris loei genius, ut 
vitia simu! cum advenis inimigrent, non est cur 
Hierosolyma sola in culpa heveat, prosertim cum 
sanctissimi seiper viri inibi vitani egerint , neque 
ulla vel convenarum, vel indigenarum improbitas 
sanctimoniam loci oblitterare quiverit. Mirum istos 
vitia crepare, ul absterreant à sacris peregrina- 
lionibus ; et non eadem intonare, ut abducant ἃ 
peregrinationibus profanis. Nullus negotiatorum 
velardari se sinit ab impurissima illa hominum 
colluvie, qux Tripoli, Alexandrie, Cairi, et alibi 
degit, quo minus, spe lucri, ad ea loca peregrinctur 
per tot terris marisque discrimina : et isü vilia 
peregrinatoribus sacris objeetabunt; quibus, tan- 
quam terrieulamentis, eos à peregrinationibus 
removeant ac cohibeant, cuin multo credibilius sit, 
eum inter sceleralos sancte et ineulpate vieturuni, 
qui peregrinationem | Dei et virtutis amore suscipit, 
quam eum qui peregrinatur propter quzestum. Et 
si propter nefariorum hominum piacula. peregri- 
nationes intermittendo. essent, omnis [ere civilis 
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societas periret, cum ἃ tanta multitudine et varietate 
mortalium flagitia nequaquam abesse soleant, Scripsi 
vobis per epistolam , inquit S. Paulus, ne commi- 
sceamini forvicariis , non. utique. [ornicoriis hujus 
mundi, aut avaris, au! rapacibus , aut idolis servien- 
tibus , alioqui dehueratis de hoc mundo evisse. lilem 
et hie dicere licet. Si quis in neminem flagitiis inqui- 
natum incidere velit, necesse erit ut aut. penitus ex 
hioc mundo exeat, etin caelum migret, aut eum Pau- 
lis, Antoniis, et id genus aliis, in eremum se abdat. 

Dices : Si propter vitia locorum vel incolarum 
non sunt omittend:e peregrinationes , eur auctor 
epistolze hoe argumento usus est abstervendis mo- 
nasticze vite professoribus a peregrinatione lliero- 
solymitana? Respondeo id propterea factum ut 
eos, qui jam mundo penitus valedixerant, et ab 
omni hominum consortio se. secreverant, eo eflica- 
cius ἃ suo proposito averteret, neque enim zequuim 
videbatur ut qui mundo jam nuntium remiserant, 
et vitam solitariam elegerant, rursus se in publicas 
turbas darent, presertim. hae opinione , quasi 
perfectionis Christian:e exsortes manere compelle- 
rentur, nisi Hierosolymam vidissent. Hanc. enim 
potissimum persuasionem monachis istis Nyssenus 
eximere voluit: nam, ut supra. dicebam, ne in 
monachis quidem simpliciter peregrinationem Hie- 
rosolymitanam damnavit; quod patet etiam exemplo 
Olympii monachi, ad quem seripsit commentarium 
De perfectione Christiani hominis , et epistolam De 
vila S. Macrinw sororis sus, qui cum Hierosolymam 
tendens, in. Nyssenum Antiochiz incidisset, haud 
eum ἃ suscepto itinere dehortatus est Nyssenus , 
sed postea pium hoc et laudabile institutum etian 
pablieis litterarum monumentis deprzedicare voluit. 
Omnino consuetudinis illius oblitus esse non debes, 
inquit Nyssenus, alloquens Olympium, cum ad urbem 
Anliochi congressi sumus , quo tempore petebas ilie- 
rosolmam , ut monumenta. Christi peregrinationis , 
dum in carne esset, inviseres, ete. 

Mirari porro subit, quid Molineo in mentem 
venerit, ut illam synodum, cujus meminit auctor 
epistole, eL eujus missu in. Arabiam abiit, potius 
cum Baronio Aunali. quarto velit esse. synodum 
Antiocheuam, de qua Nyssenus in epistola ad Olym- 
pum de obitu Macrin; Sororis, quam eum suo 
Casaubono de synodo c&cumenica. Constantinopo- 
litana 1 sub Theodosio Magno, quam sententia 
multis. ille conlirmat, piel; "ione im Nolas ad 
epistolam Nysseni tribus femmis Eustathig, Am- 
brosiv et Basilissie. inscriptam, confutata Baronii 
opinione, supresso tamen Daronii nomine, Àn 
censuit, Molineus lumen illud litterarum (sic. enim 
appellat) hie caligasse, minusque vidisse, quam il- 
lustrissimum Baronium? ut et in eo, quod. εὐσεῦέ- 
G:uzov βασιλέα, quem ita Nyssenus, vel auctor 
epistolae nominat, Casaubonus velit esse "Tüeodo- 
Sium Magnum,  Molineus, Gratianum? 

Notas suas coueludit Moliueus hoc. admodum 
illiberali mendacio : Observa, lector, Gregoriwn | in 
recta de Christo Jide lotam religionem ponere, etc. 
At hodie primum pietatis argumentum est. subesse 
Romano pontifici, et membrum. esse. Ecclesie. Ro- 
mang, celiamsi [fidei dogmata, el quod caput. est, 
religionis ac firinamentum penitus. ignores. Facilem 
valde et perquam faventem Molineo eum lectorem 
esse oportet, apud quem hec pseudologia et loedo- 
ria fidem invenit. 

Addit: Mirum vero Gregorium, cum crearetur 
episcopus, non. petiisse ab episcopo Romano diploma 
ἐνθρονιστιχόν (vulgo vocant literas investitura), nec 
se jurejurando ad. ei obsequendum obstrinxisse. Un- 
de compertum Calviniste Gregorium non petiisse 
et impetrasse ἐνθρονιστιχόν a " pontifice Romano? 
Certe, si immediate id non obtinuit, mediate obti- 
nuit, per metropolitanum suum, qui nomine primi 
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pastoris Nyssenum gregem Gregorio pascendum 
commisit, lec de Notis Molinei. 


CORRECTIONES. NOTARUM CAS 


In Epistolam Gregorii ad. Eustathiare 
Dasilissam (1). 

Vdita est hiec. epistola primum | Parisiis. anno 
Cheisti 1606. Dein anno sequenti. recusa in. Ger- 
mania Hanovze, editore et interprete Is22c0. Casau- 
bono, viro docto, sed quod dolendum, in castris 
Calvinianis militanti. Adjecit ille idem, ut copiosas 
ità et eruditas notas ; quarum tamen nonnullze no- 
tationibus indigere vise, ne noceant, et in erro- 
rem inducant. Attexam igitur notas 2d notas, prz 
sertim ad illas, quie institutum. peregrinandi vcl 
langere, vel vellicare videbuntur. Non disquiram 
utrum h:ee epistola sit Nysseni : sit ejus. Exordium 
sic hahet : 

Congressus bonorum, mihique ex animo dilectorum, 
et illius ingentis. humanitatis nobis a Domino. pre- 
site monumenta, qua isthic ostenduntur, maxint 
gaudii, et voluptatis argumento miki. [uerunt Utro- 
que enim modo feriari Deo quid esset, experiebar : 
cum οἱ Dei, qui vitam nobis dedit, symbola salutaria 
videbam ; et in ejusmodi personas incideram, in queis 
illa signa gratie Domini spiritaliter est contemplari : 
ub credere liceat, esse revera in animo illius, qui 
Deum in se habet, Bethlehem, Golgotham, Olivetum, 
Besurrectionem. Nam ubi in "aliquo per bonam con- 
scientiam. Christus. (uerit. informatus, aut. aliquis 
metu. divino, veluti clavis, carnes suas con[ixeril, 
[ueritque cum. Christo cruci affixus: grave saxum 
nuudane [raudis (uerit. amolitus, corporeoque mo- 
numento egressus, velut in nova. vita ambulare. in- 
stituerit : relicta humili atque humi rcpeute morta- 
lium vita, sublimi desiderio in. celestem | Rempubli- 
cam ascenderit, superna cogilaus, ubi est Christus, nil 
pondere corporis gravatus, sed puriore vita. [ucius « 
seipso levior, ut per sublimia sursum tendentem caro 
ipsius, nubis instar, comitari valeat: lic meo quiden 
judicio inter illas celebris [ama res censeri debet, in 
quibus benignitatis Domini nostri erga. hunianun 
genus momunenta visuntur. Cum igitur. et. sensibus 
meis loca sancta. intuerer; intuerer vero. amplius 
etiam in vobis ejusmodi locorum expressa signa, tanto 
equidem replelus sum gaudio, ut lud enarrare 
nulla vis dicendi queat. 

Haetenus pars epistoke, Hierosolymam missae; 
ibi enim tres istze mulieres habitabant. Ad illa pri- 
ma verba,'H μὲν τῶν ἀγαθῶν xoX χαταθυμίων συντυ- 
yío. , ete., congressus hominum bonorum, ctc., notat 
sceholiastes: Principio hujus. epistole {που θεῖο ex- 
plicat Gregorius quo [ine veteres loca sancta, qua 
Hierosolymis eraut, et in vicinis Palestine partibus 
adirent. Satis luculente explicat finem — hujus 
peregrinationis, sie tamen, ut bona lectoris mente 
ezeat. Nam si quis Molineus, aut alii ex schola No- 
vatorum in hoc exordium incidat, per. illud. ἰδεῖν 
τὰ σωτήρια σύμόολα τοῦ ζωοποιήσαντος ἡμᾶς 
Θεοῦ, nihil aliud intelliget, quam locorum illorum 
inspectionem seu contemplationem, qualis. usitata 
est antiquariis, qui veterum monumenta lustran!, 
et quidein cum voluptate ac jueunditate, cum tamen 
Nyssenus per illud ἰδεῖν non accipiat qualecunque 
videre; sed sacrum, reliziosum, plenum reverentiae 
et pietatis; quodque reverentiam et pietatem | te- 
steiur externis actionibus, genuflexionibus, oscu- 
lis, amplexibus, lacrymis, suspiriis, ardentibus 
volis, et id genus aliis gestibus, quos flamma  in- 
lerna divini amoris exprimere solet. Sie enim 
veteres videbant, adibant, obibant, et. lustrabant 
loca sancta, ut contra. Molineum jam dictum, et 
fusius in opere De peregrinationibus: dilucidum- 
que exemplar videndi, et moris quo loca sancta 
ἃ plis videbantur, et visebantur, suppeditat nobis 
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sanctus. Hieronymus in £pitaphio sancte. Paula. 

Cum autem. Nyssenus hoc loco testetur se ex 
aspectu monumentorum illorum incredibili volu- 
ptate perfusum fuisse, et vere diem festum Lxtum- 
que sibi obtigisse, eum Hierosolymis loca sancta 
obiret ae ?nviseret ; manifestum fit, accommodate 
ad personas, de quibus tractabat, intelligendum 
esse illud in altera epistola, cum ait sibi unum 
itineris Hierosolymitani [uisse [ructum, cognovisse ex 
collatione, ὅτι τὰ ἡμέτερα τῶν ἔξω πολὺ ἁγιώτερά 
ἔστιν, nostra externis longe esse sanctiora : nec ita 
pracise, et, ut sic loquar, crude intelligendum, 
quasi velit nihil penitus emolumenti ex inspectio- 
ne monumentorum llierosolymitanorum ad sere- 
diisse, ut contendit. Molineus, etalii sectarii. An 
enim exiguus vel contemnendus fructus est, μεγίστη 
χαρὰ xaX εὐφροσύνη, maxima letitia et. voluptas, 
qua se in illis locis perfusum scribit? Nec loquitur 
de letitia vana et mundana, sed de coelesti et spi- 
ritali. Cur autem in illa altera epistola, si illius 
est, negaverit se alium coepisse fructum, expliea- 
tum est supra. contra Molineum: miosi nimirum 
et extenuatione uti. voluit, ut ardentem monacho- 
rum peregrinandi cupidinem restingueret., 

Addit scholiastes : Solent Greci Patres, οἱ has 
spontaneas angarias, et similia his alia inventa, μιελέ- 
τας πρὺς ἀρετὴν γυμνασίας πρὸς θεοσέδειαν, cujus- 
modi exercitaliones, sive, ul sic dicam, irritamenta 
ad pietatem , Christianorum ferventem zelum multa 
tn veteri. Ecclesia excogitasse, constat. 

Nil video quod displiceat. Vera sunt qux no- 
tàs ; testibus Nysseno, Nazianzeno, Basilio, et ple- 
risquealiis qui suisin libris miras et varias μελέτας 
πρὸς ἀρετὴν xol γυμνασίας πρὸς θεοσέδειαν tra- 
dunt, et luculentis coloribus depingunt. Quid am- 
plius? 

Cateriwin. quid, quantumque inler Dei mandata 
sacris ejus voluminibus comprehensa, et has humane 
mentis inventiunculas intersit, vere et preclare docet 
hic idem Gregorius in aureola de iis, qui Hierosolyma 
ibant, epistola. 

Non pugnabo. Sit epistola illa Nysseni. Nego 
quidquam ab illo in ea seribi, quod traditis ἃ se 
alibi, et à priscis Patribus usu receptis μελέταις 
πρὸς ἀρετὴν xai γυμνασίαις πρὸς θεοσέόδειαν, vel 
in minimo adversetur, ut antea ostensum contra 
Molineum, et fusius in. opere De peregrinationi- 
bus : neque exercitationes ille veterum Patrum 
fuere humane inventiuncule ; sed. impulsu sancti 
Spiritus institut» ae suscept:e, et ex. saere Sceri-. 
pturz fontibus deducta. An, quam hie et alibi prze- 
dicat Nyssenus sanctorum locorum  aditionem et 
lustrationem | in epistola De euntibus flierosoly- 
mam, pro humane mentis inventiuncula habet ; 
exque eodem ore calidum et frigidum efflat ; eodem- 
que calamo pro se et in se scribit? Absit hxc an- 
tilogia et enantiologia a sanctissimo el doctissimo 
priesule Gregorio! Valde autem mirabile mihi acci- 
dit, si peregrinatio Hierosolymitana, et id genus 
alie ad pietatem exercitationes, erant Anumane 
menlis inventiunculie, quomodo id non fuerit anim- 
adversum ab illuminatissinis viris, pastoribus 
et doctoribus Ecclesie priecipuis, qui et ipsi hu- 
jusmodi, scilicet umane mentis inventiunculc, im- 
pense vacabant, et, ut. ab aliis studiose vacare- 
tur, toto studio eflicere tentabant.. Num. Nyssenus 
Sslatiin à reversione sua ad suam ecclesiam, nec- 
dum scivit id, quod llierosolymis fecerat, esse 
humane mentis inveutiunculam, intellecturus hoc 
post aliquot annos, quando nimirum scribebat 
epistolam De euntibus Hierosolymam ; quai ait 
scholiastes diu post hanc fuisse exaratam ? Quanta 
joietura non modo. imperite multitudinis, sed οἱ 
sancimonia et eruditione przstantissimorum ho- 
minum tam sero orbi illuxit Evangelium Islebi- 
cum et Lemannicum, quod longe aliam ἑορτὴν 
χατὰ Θεόν facit cultoribus suis, *quam | Nvsseno 
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IMierosolymis ex inspectione τῶν γνωρισμάτων, xc 
σημείων, xol συμδόλων, xaX ὑπομνημάτων τοῦ Guo- 
ποιήσαντος ἡμᾶς Θεοῦ obtigerit. 

Porro cum Nyssenus dicat, sibi δηλωθῆναι τὴν 
χατὰ Θεὸν ἑορτήν, [estum. diem sibi illuxisse ἐξ ἀμφο - 
τέρων, hoc est, ex inspectione locoruin. sacrorum, 
et ex aspectu hominum, qui suo in corpore Chri- 
stum erucilixum, et omnia salutis nostrze. monu- 
menta spiritualiter cireumferebant. et repriesenta- 
bant, manifeste indicat se iis in locis ita versatum, 
ut laudes gratesque Deo debitas persolseret, pie ae 
reverenter singula lustraret, et coelestibus flammis 
incenderetur, et ad superna raperetur : ae proinde 
non instar curiosi antiquarii, sed ritu. pit Deum- 
queamantis hominis in iis locis sese gessisse. Nani 
diebus potissimnm festis Deo laudes gratesque de- 
bitas dicere moris hahemus. 

Subjungit scholiastes: Vocat Nyssenus loca illa 
sancta σωτήρια aüp.602a, salutaria, seu salutifera 
signa, hoc est, τοῦ Σωτῆρος, Salvatoris, non autem 
σωτηρίας ποιητιχά, salutem e[ficientia : apage! inquit 
scholiastes, At velis, nolis, σωτήρια sunt illa. loc, 
hoc est, salutifera, vum quia aspectu sui corda ad 
ponitentiam et salutares lacrymas non raro com- 
inovent, si quis adhuc in peccatorum coeno hzereat ; 
ut patet de Maria ZEgyptiaca ; tum quia justos quo- 
que et jam gratiam Dei adeptos ad praeterite νι 
male transactze, et ad omnium sive a se, sive ab 
aliis improbe commissorum sive committendorum 
aeriorem et incensiorem detestationem excitant. An 
igitur id quod homines ad peccatorum fugam οἱ 
exsecrationem, et ad singulare pietatis studium, Dei- 
que amorem ferventem, exsuscitat, non. est σωτῆ- 
ριον, hoc est, τῆς σωτηρίας ποιητιχόν ἢ An id quod 
calorem affert, quodque iaflammat, non est τῆς 
θερμότητος ποιητιχόν, caloris. productivum ? Sive 
effective, sive objective, ut cum quis metu terrili- 
ci objecti calescere incipit, ut fieri solet in angu- 
stiis. Qualis contumacia hie tergiversari, ubi nullus 
tergiversandi locus? Quis enim cum ratione abnüat 
σωτήριον esse saluliferum sen δαί! αν  Σωτήριον 
φάρμαχον quid tandem est? Nonne salutife- 
rum ? 

Non hoc diceret. Gregorius, inquit. scholiastes, 
qui ne adjuvari quidem salutem. nostram, nedum 
parari istiusmodi exercitationibus solide probat in 
ea, cujus Loties menninus, epistola. At in hac epi- 
stola Nyssenum, si est Nysseni, hoe non affirmare 
simpliciter et absolute, sed ad personas, quibus ni- 
miam peregrinandi cupiditatem eximere volebat, 
totam Orationem conformasse, supra adversus 
Molineum, etin opere De peregrinationibus fuse 
probatum est. Sufficit milit quod. in hae episto- 
la monumenta illa Christi nominat σωτήρια σύμ- 
6012, salutifera signa. Cur locum clarum hujus 
epistole obseurabo per obscurum epistole alterius ? 
Cur non illi potius per hane acecendam facen: ? 
Quanquam, ut. siepe dietum, non negat in illa prio- 
re epistola Nyssenus, si est. Nyssenus, symbola. et 
monumenta illa esse σωτήρια, sed orationem. ad 
eos, quorum gratia epistolam illam exaraveraL, ac- 
commodat, Nam quod scholiastes insuper sequen- 
da subdit: qui (Nyssenus) etiam. alibi docel τὴν 
τοπιχὴν μετάστασιν, eb visilationes. quorumcunque 
locorum, ue ad mort quidein emendationem. ullum 
facere momentum : Sciendum nuspiam hoc doceri 
a Nysseno ; ne in epistola quidem illa quam isti 
semper in ore gerunt. Per se quidem loci mutatio 
ad vitie emendationem non requiritur; nam ubi- 
que locorum potest quis, si velit, ad meliorem fru- 
gem se recipere, grati:e divinae interventu etadju- 
mento ; per accidens tamen plurimum mutatio lo- 
ci ad morum emendationem. conducit, uL patet 
quotidiana experientia, et innumeris veterum exem- 
plis : nec tam imperitus fuit Nyssenus, ut hoe in- 
ficiaretur. 

Falsissimum preterea es. visitationes sacrorum 
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Jocorum nullum [acere momentum ad. vitam rectius 
instituendam. Quot enim innumeris flagitiis et sce- 
leribus obstrieti, inspectione. locorum sanctorum 
vela retrorsum dederunt, et vitam in melius com- 
mutarunt? quot antea laudabiliteret divinis legibus 
convenienter victitantes, aditis et lustratis redem- 
ptionis nostre monumentis ac symbolis, ita incensi 
sunt, ut vel mundo penitus valedicerent, vel multo 
ardentius, quam antea, pietati. operam darent? 
A vero itidem alienissimum est, eumdem fuisse sen- 
sum llieronymi, eumdem Augustini, eumdem totius 
veteris Ecclesie, videlicet, visitationes locorum. sa- 
crorum ad morum emendationem nullum momentum 
covferre. Valsitatem hane perspieue redarguit opus 
De peregrinationibus, przcipue liber primus ; et 
epistola quam. S. Hieronymus nomine Paule et 
Eustochii ad Marcellam scripsit. 

Vide autem quid non moliatur Calvinianus spi- 
ritus. Ne monumenta Christi cogatur fateri salu- 
taria, seu salutifera, sic explicat σύμδολα σωτήρια, 
id est, τοῦ Σωτῆρος, monumenta Salvatoris, etillud 
Basilii Seleuciensis: £x τοῦ Δαυῖδ ἡ σωτήριος γέ- 
νησις, hoc est, τοῦ Σωτῆρος. Enne ipsam quidem 
nativitatem Christi appellari patitur salutzferam ἢ 
Qui h;c nova doctrina ? Si nativitas Christi non 
fuit σωτήριος, hoc est, salutifera, ergo nec passio 
Christi, nec resurrectio fuit σωτήριος, salutifera; 
sed tantum. τοῦ Σωτῆρος, Salvatoris. Quis autem 
Christiano animo prxditus hoe ferat? Quis non 
ut profanum, et. impiunt, toto pectore respuat ἢ 
Quis non, ut communi Christianorum sensui et 
conceptioni contrarium, aversetur el. detestetur ? 
At cum hzretiei soli et unice fidei salutem aseri- 
bant, et per consequens, eam solam σωτήριον, hoe 
est salutiferam. existiment, coguntur hoc vocabu- 
lum, sicubi in Patrum lucubrationibus, aliis rebus 
tributum invenitur, alio detorquere. Jure an inju- 
ria, apte an inepte, parum morantur. 

Quam vero subtilis observatio novi significatus, 
quem reperit seholiastes in verbo σωτηρία : non 
enim solum salutis nostre summam significat, verum 
eliam singula Christi precepta, quibus ad bene vi- 
vendum. instituuntur, qui tendunt. ad salutem. [oc 
&ensu commode accipi potest. non. in[requens apud 
Patres dictum : Multas salutis vias ab Jesu Christo 
esse pate[actas. Quam recondita et ex intimis ab- 
ditissimz theologie thesauris deprompta aotio? 
Quis hactenus scivit, omnia media tàn ad salü- 
lem hujus vitze, qux: in gratia Dei et justificatione 
consistit, quam ad salutem vit:e zelernz, quie po- 
Sita est in ecelesti gloria, appellari σωτηρίαν Ὁ Quis 
scivit med.a a fine non raro appellationem sortiri, 
etiam in. profanis, ut sana medicina, sanus cibus, 
sanus aer, ἃ sano, quod est in animali? 

Singula, inquit, precepta Christi nominantur 5o- 
τηρία, hoc est, salus. Esto, a! non sola: sed et 
consilia, et quidquid proceptis Cliristi consenta- 
neum est, ut religiose vite status , omnia hiec sa- 
lutis nomen ferunt, quia ad salutem. ducunt. Nec 
sunt unius modi et generis, sed. plane multiplicis, 
ut proinde recte dixerit Dasilius Seleuciensis ser- 
mone de Noe: Ilósag τὸ Θεῖον προφάσεις ἐπινοεῖ 
σωτηρίας, εἴ που τὸν σώζεσθαι βουλόμενον εὕρῃ. 
(τοι salutis occasiones excogilal Deus, si quem 
forte, qui salvari velit, reperiat. Ubi voce σωτηρίας 
intelligitur penitentia : inquit. Scholiastes, que, et- 
si causa vera non est salutis, οἱ ipsa tamen οἱ bona 
opera necessario cum salute coherent. An non odo- 
raris hie feaetorem Calvinisticum ? An non animad- 
verlis poenitentiam. nomine salutis privari, quod 
h:resis solam fidem salutis causam existimet? Si 
singula precepta σωτηρίας nomine afficiuntur, eur 
non et praeceptum de poenitentin, seu ipsa paoni- 
lentia? An non et ipsa ad salutem, et quidem cer- 
lissimam et certissimo ducit? Cur venit. Christus 
pecealores vocare ad paenitentiam, si. paenitentia 
non est salutis causa? Cur Christus gravissima illa 
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de necessitate paenitentia verba protulit : Nisi po- 
nitentiam habueritis, omnes similiter peribitis? An 
non est salutis causa, sine qua nulla salus, sed 
prassentissimus et inevitabilis interitus ? Cur. san- 
clus Petrus Judieis panitentiam quasi primam ad 
salutem januam proposuit ?. Pomitemini igitur et 
converlimint, wt deleantur. peccata. vestra. En per 
poenitentiam et conversionem expunguntur peccata. 
An deletio et obliteratio. peccatorum dici ncquit 
σωτηρία, salus, hoc est, salutis e[fectrix ? 

S. Chrysostomi est lic sententia : Πολλὰς ἡμῖν 
ὁ Θεὸς τοῦ σώζεσθαι δίδωσιν ὁδοὺς" μόνον μὴ ἀμε- 
λῶμεν. Multas salutis. rationes. suppeditat nobis 
Deus. Tantum ne negligamus. — Sine causa quidam 
hoc et similibus dictis, que multa sunt apud. illum 
Patrem, offenduntur, inquit. seholiastes. Et. quare 
offenduntur? quia unicam viam, rationem et cau- 
sam salutis arbitrantur fidem. Minc frontem con- 
6rahunt, quando in. Chrysostomo et aliis legunt, 
multas esse salutis vias et rationes, cum illorum ju- 
dieio non sint plures, sed unica, nempe fides, 
Scholiastes emplastrum adhibet : nam si qua his 
inest durities (durum accidit istorum auribus, quid- 
quid non crepat solam fidem), ex aliis ejusdem τρισ- 
μαχαρίστου docloris locis est emollienda. Nil opus 
ulla Calviniana emollitione, aut. mollitudine. Sed 
ecce mollissimum locum quo scholiastes alios du- 
riores emollit : Οὐχ ἀπὸ χαθορθωμάτων, οὐδὲ πόνων, 
οὐδὲ ἀμοιθῆς, ἁ πὸ χάριτος μόνης γένος ἐδικαίωσε 
τὸ ἡμέτερον ὁ Θεός. Non ex bonis operibus, neque ob 
labores, neque ex compeusalione, verum ex gralia 


τ sola humanum genus justiicavit Deus. Sed animad- 


vertere debebat scholiastes, Chrysostomum ex Apo- 
stolo loqui de summa salutis generatim, quae nobis 
porta per Christum, pro nobis incarnatum, eruci- 
fixum, mortuum, elc., et de reconciliatione cum 
Deo, ita ut Deus vellet, quantum in se est, gratiain 
et salutem nobis conferre. Hoe. enim. beneficium 
sine ullis operibus vel meritis nostris per sola 
Dei gratiam nobis collatum est ; quod immerito no- 
minatur jastificatio, quia justificationis nostri gra- 
tia institutum fuerat. 

Possunt etiam hic et similes loei sive S. Chry- 
Sostom!, sive aliorum Patrum intelligi de. prima 
justiticatione, quie nobis non contingit ex operibus 
nostris, tanquam ex meritis,sed ex sola gratia Dei, 
tametsi non sine actibus fidei, spei, charitatis, 
penientia, ete., ut dispositionibus ad divinam 
graliam in animo recipiendam. 

Ait scholiastes, Gregorii judicio, sufficere si quis 
Bethlehem, Golgotham, montem Olivarum et locum 
iesurrectionis contempletur. in hominibus probis et 
sanctis, prout ipse [ecit. llierosolimis, wt testatur 
initio hujus epistole. At licet sulliciat, neque enlm 
ideo sanctus, Deoque eharus non eris, si leca ἰδ - 
demptionis nostrae non lustres, attamen hoe non 
dicit Gregorius, ut. patet ex. ejus verbis supra re- 
citatis ; sed tantum hoe: loca sancta. Nativitatis, 
Crucilixionis, Ascensionis in edelum, et. Resurrec- 
tionis spirituali nodo etiam in sanetis ad contem- 
plationein nobis exhiberi : quod verum est. Nam 
quod Nyssenus horum duntaxat. quatuor locoruun 
meminit, quid refert ? Alii, nominatim S. Hiero- 
nymus in kpitaphio S. Paule, plurium memine- 
runt. Inde suppleantur, quz: hie desunt. Nysseno 
salis fuit primaria a peregrinis adiri et lustrari 
solita, expressisse. 

lierum ingerit scholiastes, Gregorium velle, pie- 
late insignes viros, nom minus esse visendos, quam 
illa, que vocant loca sancta. Nec να], nec dicit 
hioc Nyssenus, ut fatebitur. quisque oculis sinceris 
Nysseni verba legerit. 

Hlud mihi placet, quod fatetur scholiastes, 93525» 
πολιτείαν apud Gregorium sexcentis locis esse au- 
steriorem et sanctiorem vitam, uno verbo, asceticam 
seu monasticam : Launis scriptoribus, sublimius 
propositum : contra. inscitiam *Molinei, qui ὑψηλὴν 
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πολιτείαν, intelligit vitam communem Christianorum, 
divinis legibus consenlanee actam. 

Nimis rigidus censor est scholiastes, cum Patri- 
bus diens dicit, quod aliquando funera charorem 
invidie, seu τῷ φθόνῳ ascribant. Nimis largus et 
benignus est pr:eco, eum Bezam, virum mazinunt, 
el lucubrationes ejus in. Novi Testamenti. libros, 
nunquam satis faudatas appellitat. 

lila verba Nys eni: Ἐπειδὴ τοίνυν εἶδον piv xa 
αἱσθητῶς τοὺς ἁγίους τόπους, εἶδον δὲ xal ἐν ὑμῖν τῶν 
τοιούτων τόπων ἐναργῆ τὰ σημεῖα, τοσαύτης ἐπλη- 
ρώῴώθην χαρᾶς, ὥστε ὑπὲρ λόγον εἶναι τοῦ ἀγαθοῦ τὴν 
διήγησιν, ilerum manifeste vanitatis. redarzuunt 
Molineum, quando ex epistola De euntibus Éiero- 
solymam. Nysseno asceripta, contendit, Nyssenum 
nihil emolumenti ex locis sanctis aditis ac lustratis 
accepisse, cum ipse hie contrarium evidenter. de 
se lestelur ; ut. proinde obscuriora illa epistola 
pradiet:e (si est Nysseni) verba, ex. subjeeta. nia- 
teria per hiec. clariora interpretari debeamus. 

Ubi nolim scholiasten. et. interpretem sie reddi- 
disse illa εἶδον δὲ xaX £y ὑμῖν, eic., inluerer vero hoc 
amplius in vobis, etc. Quid sibi vult istud, amplius, 
quod in Grieco textu. non comparet, nisi n elius οἱ 
potius esse viros probos eL sanctos, quam loca 
Hierosolymitana visere: quod scholia non semel 
diserte profitentur ἢ 

Sonore declamat scholiastes in vitia Ilierosoly- 
mitan:e urbis ex epistola De euntibus Hierosolymam. 
Μὴ λογιζόμενος, ut ipsius Nysseni verbis utar, ὅτι 
ἀληθὴς ὁ τοῦ Κυρίου λόγος ὁ ὅλον τὸν χόσμον 
ἐν τῷ πονηρῷ χεῖσθαι, ὡς μηδὲν τῆς οἰχουμένης μέ- 
ὕθερον εἶναι τῇ: μοίρας τοῦ χε Εἰ γὰρ ὁ 
τὸ ὅγιον τῆς ὄντως ζωῆς ἴχνος ὑποδεξάμενος τόπος 
τῆ: πονηρᾶς ἀκάνθης οὐ χαθαρεύει, τί χρὴ περὶ τῶν 

θοῦ μετουσία 


ὧν ἔννοξῖν τόπων οἷς J| τοῦ ἀν 

τάρη διὰ Ψιλῆς ἀχοῆς xal χηρύγματος ; Non 
reputans verum esse quod. Dominus dixit (per Apo- 
stoluim), wiiversum mundum in maligno. positum 
esse, ita ut nulla pars. orbis terrarum deterioris 
illius portionis sit expers. Nam si locus ipse, qui 
sanctum vestigium vere vite suscepit, purus a malis 
sentibus non est, quid de ceteris opinori debemus, 
qui sola auditione et predicatione boni illius com- 
Ἡλι ον sunt aspersi? 

Admodum se torquet. seholiastes in eo expli- 
cando, quod Nysseuus. ait, ad alia loca extra Pa- 
lo'stinam disseminatum esse bouwn colesie διὰ Ψιλὴς 
àxon: xaX χηρύγματος, sola auditione et predica- 
lione: Mierosolyman autem et eireumjacentia loea, 
etiam ex ipsa Salvatoris apostolorumque presentia 
ac voce, impressisque ac relietis vestigiis, diving 
docainag tuüesaurum accepisse. Videtur Gregorius 
hisce verbis, inquit scholiastes, aliquem alium multo 
certiorem, et nobilioreim modum percipiendee | do- 
etri Christiane agaoscere, quam. per auditum οἱ 
predicationem : quin, si maligne verba urgere. velis, 
manifestissime calumnie sit locus: quasi uon [ace- 
ret magni Gregorius evangelice. doctriue pre'dica- 
lionem et auditum. : nam solent Greci, cum aliquid 
uspernantur et elezant, hoc [ere modo loqui, etc. 

Respondeo, modum aliquem percipiendze do- 
ctrinz evangelica, per accidens, ratione nostri, esse 
certiorem, nobiliorem et loeupletiorem, quam sit 
Mie per nudam ct solam auditionem et przedicatio- 
nem :omni abLsurditate vacat, neque ulla injuria 
priedicationem verbi divini allicit. Quis enini ab- 
nuat, respectu nostri, certiorem et nobiliorem esse 
perceptionem verbi ex auditione et. praedicatione 
conjunctam. cuui oculari inspectione monumiento- 
rum, qui Christus usu, factu, facto, passione et 
iuraeulis illustravit, quam si ab hace inspectione 
sejungatur? Yerissimum est enim iilud poels : 
Segnius irritant. animos demissa per aures , quam 
qua sunt oculis subjecta [id-libus. Sicut enim. apo- 
slolis cum Christo versantibus et degentibus, οἱ 
non modo praedicationem ejus audientibus, sed et 
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miraeula videntibus certior, et. nobilior per acci- 
dens, quoad ipsos, suppetebat fidei percipiend:e 
ratio, quam nobis, qui Christum nec vidimus, nec 
audivimus, nec miraeula ejus coram intuiti sumus; 
sed sola auditione el. pradicatione verbi in Chri- 
süianam disciplinam nomina dedimus : ita et illis, 
qui simul et auditu. prodicationis doctrin:e. ceele- 
stis, et inspectione monumentorum Christi nati, 
passi, a mortuis excitati, in colum assumpti im- 
pelluntur et inducuntur ad. (idem, certior per acci- 
dens, respectu ipsorum, suppetit doetrinze coelestis 
pereipiend:e ratio, quam aliis, qui sola. auditione 
contenti esse debent. Neque hoe quidquam derogat 
certitudini et. przsstanti:e. percipiendi evangelieam 
doctrinam et fidem ex auditu, sed potius prostan- 
tiam ejus auget. et amplificat, superaddendo aliud 
quiddam, in quo respectu nostri, ad. fidem ample- 
ctendam plurimum momenti positum est. 

Quanquam posteris, qui, ut apostoli, et. alii, 
Christum prisentem in terris non conspexerunt, 
haee ipsa salutis nostrae symbola aliter. non innote- 
Sscunt, quam traditione majorum et auditione. Unde 
enim. nobis notus Calvarie locus? inquit Damasce- 
nus. Unde sepulcrum vite? Nonne quia parentes. [i- 
lios ea non scriplis, sed voce simgulis aetatibus do- 
cuerunt? Nam quod in Calc arie loco crucifixus sit 
Dominus, et in. monumento sepultus, quod. in petra 
Joseph exciderat, scriptum est : quod aulein. hac, que 
nunc colimus, illa sint, sermone non scripto, sed per 
manus tradito accepimus. 

Nee verum est quod scelioliastes ait, si quis Nys- 
seni verba urgere velit, manifestissime: calumniie 
locum [ore: quasi non magni [aceret evangelice do- 
ctrinc praedicationem et auditi z iam vos Ψιλή non 
significaL semper aspernationeut et. elevationem rei 
cum contemptu : sed rei propositionem eum exclu- 
sione aliorum; ut si quis dicat: [ste vel iste est Ψιλὸς 
ἄνθρωπος, nil contemptim. de illo enuntiat, sed 
tantum indicat eum priestantiore quapiam natura 
non esse proditum. Quo sensu negare solemus, 
Christum: fuisse Ψιλὸν ἄνθρωπον. Sie qui dicit se, 
quy ἄρτον, solum et nudum panem comedisse, nil 
abjeete de pane sentit, sed alia duntaxat. edulia 
excludit: nam et de prsestantissimo pane, si solus 
manducetur, sine ullo alio edulio recte vocabulum 
Ψιλός affirnamus. 

Ait seholiastes : Geographus Arabs portas Hie- 
rosolymarum , sive ZElie. quo nomine ctiam. ipse 
utitur, enumerans, longe aliter quam postea [actum 
a Benjamiuo in [üinerario,unam commemorat, quan 
vocat πύλην τῆς Μήτρας, vel τοῦ "EX£ovc. Utrumque 
enim voa. flebraica eiiam apud. Arabes. significat : 
hanc autem portam ait auctor perpetuo clausam ma- 
nere, neque aperiri unquam, misi die solemnitatis 
Olive. Videtur. his verbis significare, moris. [uisse, 
ul die quadam. adiretur solemnt pompa templum in 
Oliveti montis vertice edificatum a Christianis, qui 
essent. Hierosolymis θαλλοὺς olive gestantibus, ad 
similitudinem Judaica ῥαϊοφορίας. 

Erras. Hoc significare vult auctor ille: die Pal- 
marum (huuc enim intelligit per diem solemnitatis 
Oliva) Christianos ex monte Oliveti, ramos palma- 
rum gestantes, inslituere processionem in urbem, 
ad imitationem Christi ct discipulorum ejus, idque 
per portam, hac die solummodo aperiri solitam, 
alioqui perpetim elausam, qui» Auree nomen ha- 
bet: de qua sic scribit breidenbachius in. Hodoepo- 
rico suo, seu polius in [conismo urbis Hierosoly- 
mitanz, quem Itinerario suo adjecit: Porta Aurea, 
per quam Christus sedens in asimo intravit im. die 
Palmarum: qua etiam Heraclio imperatori venienti, 
cum pompa inperiali occlusa. primum. miraculose, 
postea. humilianüi se aperta [ui. Et ho«ie clausa 
manet miraculose Sarracenis : ita, quod nequaquam 
possunt eam. reparare quolibet ingenio : quin id ten- 
tanles, subito mortantur. Unde nullum habent. ejus 
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usum ingrediendo, vel egrediendo. Wc ille. Similia 
Adrichomius in Theatro suo. 

Porro consuevisse, etiam Sarracenis in saneta 
wrbe dominantibus, solemnem processionem in 
urbem a Patribus ordinis Minorum S. Francisci 
institui, docet. Hodaeporieum Baumgartnerianum, 
lib. un, c. 7 : Descendentes versus mare. Mortuum 
Betphage lustravimus :. in quo loco guardianus de 
monte Sion (sic enim nominatur. qui religioso | illi 
οὐ] priest) solet omni anno die Palmarum. cum 
fratribus suis asellos | ascendere, ac. Hierosolymam 
intrare ob memoriam facti ibi ἃ Christo patrati. 
Quanquam quod de asellis dicitur, ambigo, num 
sit ab auctore, an ab interprete Prodicante : for- 
san enim solus guardianus asino vehitur, ewteris 
eum comitantibus et subsequentibus, cum hymnis 
et canticis, ad ritum prim illius ex monte ΟἹ - 
varum processionis. Porro per quam portam sub 
Sarracenis supplicantes festo Palmarum | ingressi 
fuerint, non explicat. Hodeporicum Daumgartne- 
rianum. At. sacrum hoc agmen per. hane. portam 
in urbem fuisse introductum, quando geographus 
Arabs vivebat, et scribebat, mirandum non est, 
quandoquidem vixisse et scripsisse videtur Chri- 
slianis cruce signatis rerum in. Palestina potien- 
tibus. 

Nune docere nos aggreditur scholiastes, quo 
pacto in lectione sanctorum Patrum versari debea- 
mus. Judicio, inquil, opus est ad veram eorum 
mentem percipiendam. taque semper in. me:noria 
habendum, aliter Patres loqui cum. διδαχτιχῶς οἱ 
serio aliquid tractant : aliter, cum obiter, et ut ipsi 
licere solent, οἱχονομιχῶς. Agnosco distinctionem 
ctiam Calviniano genio adversus Bellarminum usur- 
patam; scilicet, Patres non omnia serio, et. do- 
cendi causa,sed multa dicis solummodo gratia 
seripserumt, et in his numerabimus quidquid Cal- 
viniano slo.nacho minus acceptum gratu:nque ac- 
ciderit. 

Audiamus exemplum hujuscemodi economica 
scripliouis seu locutionis, seu assertionis. Possem 
inquit scholiastes, multa. ejus exempla, et quidem 
gravissima, afferre. Non dubito, quia certus mihi 
videor, te totos illos tres divi Chrysostomi adver- 
sus viluperatores vite monastic:e puleherrimos 
divinosque libros, et comparationem monachi et 
regis, et totam — Theodoreti religiosam historiam, 
el quidquid hujus generis occurrit, pro scriptis et 
issertis non. dogmaticis, sed economicis reputare, 
quie non serio, sed obiter tantum, et ludi gratia, 
concepta οἱ edita fuerint. 

Sed scholiastes supersedet procul exempla ar- 
cescere, quandoquidem longe illustrissimum prae 
manibus est in hac. ipsa. Nysseni epistola : Nam 
Gregorius ad mulieres scribens, que Hierosolymis 
erant , ubi vestigia visebantur humane Christi con- 
ersationis in terris, sic apud. illas loquitur, quasi 
ad credendum doctrine Christiana, atqve adeo etian 
id bene vivendum ingens aliqua esset eorum praro- 
jJaliva , qui oculis corporis loca illa vidissent. Itaque 
iuditio nuda, hic opponitur ei auditui, qui cum in- 
spect;ione eorum locorum [uerit conjunctus. lta. est. 
doc vult, hoe sentit Nyssenus. Quid tu? Non sim- 
Miciter luec ita dicuntur a Gregorio, neque διδαχτιχῶς, 
'erum οἰχονομιχῶς,, dum proposito suo servit. Pro- 
)ositum. autem illi erat hanc. epistolam. scribenti, 
icriter Hierosolimitanos castigare propter ea vitia, 
jue inter. illos deprehenderat, et eau quam paulo 
:te malam spinam. vocabat : que reprehensio, ut 
vquis auribus ab illis acciperetur, ita benigne cum 
llis hoc loco agit , ut aliquam eis super omues Chri- 
Mianos praerogativam concedat. 

En Calvinianum genium, ut eludat quod suo 
;»alato ingratissimum accidit, comnuniscitur hoc 
)on serio, sed οἰχονομιχῶς duntaxat a | Gregorio 
seriptum et pronuntiatum, ut iquioribus antis 
j)cciperelur reprehensio paulo post instituenda : 
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probatque hoc ex. epistola De euntibus Hierosoly- 
mam, ubi simpliciter negare videtur, ullam esse 
locorum Hierosolymitanorum pre ceteris praro- 
gativam, vel vim excitandze pietatis inditam. Et 
lioe. ait scholiastes, διδαχτιχῶς a INysseno traditun. 
Verum si quis contendat, omnia, quai in illa. epi- 
stola ἃ Nysseno (si Nysseni est) dispulantur, 
non διδαχτιχώς, Sed οἰχονομιχῶς, hioc est, accom- 
modate ad non monastiee vibe professores, quos 
a peregrinatione Hierosolymitana | dehortabatur, 
Scripta et dieta esse, quo se vertet. scholiastes ? 
Quo argumento evincet liec potius in hac. epistola 
esse economica, id est, obiter et ex occasione per- 
sonarum seripta, quam illa in epistola de euntibus 
Hierosolymam, praesertim cum constet, tempore 
Nysseni, peregrinationem Hierosolymitanam ἃ ne- 
mine orthodoxorum fuisse improbatam, a quibus 
Nyssenum dissentire voluisse, quis satus sibi per- 
suadeat ? Itaque quidquid illa in epistola. scripsit, 
Gconomice, hoc est, accommodate ad. solitari;e et 
monasticz vibe seetalores Οἱ seclalrices, cum 
quorum instituto tam longinquam peregrinationem 
minus belle eoneinere haud abs re existimabat, 
prosertim eum  peregrinalionem illam. urgerent, 
lanquam necessariam ad Christianàm | perleciio- 
nem. Sed quia. Calvinianus spirilus prorsus nihil 
virtutis et efficacitatis ad excitandam fidem οἱ pie- 
tatem in mentibus intuentium. agnoscit, ct. ipsam 
peregrinationem Hierosolymitanam in postremis 
ducil, nisi forsan politice instituatur, gratia. pez- 
vestigandi et lustrandi antiquitates, situnique ter- 
rarum : hinc quod lie clare ἃ Nysseno asseritur, 
fumo impietatis suze involvere, et conspectum cla- 
rissima veritalis nobis eripere properat. 

Simile quid audet in D. Hieronymo: quem ait, 
locutum οἰχονομιχῶς, et. obiler, non serio, quando 
peregrinationem | Hierosolymitanam, et. [oca sancta 
laudal et commendat: διδαχτικῶς aulem, quando 
hanc peregrinationem. et sanctorum locorum. visita- 
tionem dissuadere et reprehendere videtur, Quo. eoin- 
mento vix ullum vanius audivi. Vide lib. 1 De pe- 
regrinat., przecipue cap. 11. S. Hieronymus epist, 
ad Desiderium : Certe si consortia nostra. displicue- 
rint, adorasse ubi steterunt pedes Domini, rARS ΕΊΡΕΙ 
EST, el quasi recentia nalivitalis, el crucis, ac pas- 
sionis vidisse vestigia. 

Vides, inquit scholiastes, partem fidei appellari 
inspectionem locorum sanctorum, cum «qualis. illi 
Gregorius noster eos non [erat, εἰς £v μέρει εὐτεθείας 
νενόμισται τὸ τοὺς ἐν Ἱεροσολύμοις τόποις ἰδεῖν, di- 
versitatis ralio est: quod Gregorius διδαχτιχῶς ; Hie- 
ronymus οἰχονομεχῶς illa scripserunt. Fabulie Cal- 
vinisticze. Scilicet D. Hieronymus non serio, et ex 
animo, sed dicis duntaxat causa, Lot viros et femi- 
nas ad peregrinationem  Hierosolymitanam et ad 
sanctorum locorum invisionem invitavit, ei omni- 
bus eloquenti:z su: argumentis incitavit, Scilicet 
dicis tantummodo gratia ipse hane peregrinatio- 
nem non solum obiit, sed et stabilem sedem in 
Palestina fixit, ut sacrorum locorum aspectu per- 
petim frueretur. Seilicet, Paulam, sanctissimam 
feminam, singula loca religiosissime cireumeun- 
tem, venerantem, adorantem, S. Hieronymus dieis 
tantummodo gratia, nee serio et autiitus, elezan- 
tissima lucubratione, qua vitain S. Paule compre- 
hendit, prosecutus est. O:mnia hzc obiter tautum 
vir ille sanctus fecit; non ut posleris exeinnlum 
daret, non ut nos similia facere doceret. 

Nec concoquere polest schioliastes quod. D. Hie- 
ronyius allirmat, partem — pietatis esse, adorasse 
ubi steterunt pedes Domini : opponit epistolam ad 
Paulinum, de Insututione monachi, ubi, ut loquitur 
scholiastes, illud suum , Vars  filei est, clare evertit 
his verbis : Quorsum, inquies, lec tam longo repe- 
tita. principio ? Videlicet, nec quidquam fidei tue 
deesse putes, quia. [lierosolyma nen visisti : nec nos 
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idcirco meliores existimes, quod hujus loci habi- 
taculo fruimur. 

Sed imeimninisse opovzebat. seholiasten ea qui in 
Epistola ad Paulinum monachum scribit S. Hiero- 
nymus multo magis dici debere scripta οἰχονομι- 
xtog, hoc est, accommodate ad personam, et ex 
instituto person, ad quam scribebat, scripta esse, 
quam alia, ubi ex professo de utilitatibus I'ieroso- 
lymitan:x peregrinationis disserit. Magis enim con- 
venire arbitrabatur D. Hieronymus, ut Paulinus 
sua in solitaria vita lateret, quam — peregrinantium 
catervis admisceretur, forsan ad hoc inductus ad- 
junctis quibusdam seu circumstantiis, ipsi Paulino 
propriis. Nec. immerito dixit, Nec quidquam fidei 
tuc deesse putes, eliamsi Hierosolymam mon videris : 
quia fides potest esse integra et perfecta, llie- 
rosolymis non visis ; ul patet. exemplis tot. myria- 
dum sanctissimorum hominum, qui fide ardeutis- 
sima fuere prediti, nec tamen monumenta Chris:i 
nati eL passi inspexerunt : et. illi ipsi, qui peregri- 
nantur Hierosolymam, libere cum auctore epistole 
de euntibus Hierosolymam profiteri possunt, se, 
etiam ante quam Bethlehem viderent, credidisse, 
Christum ex Vjrzrine natum, in Golgotha crucifi- 
xum, resurrexisse, ei in colum ascendisse. 
Interim. tamen rectissime, et huic ipsi asserto 
convenientissime affirmat D. Hieronymus partem 
fidei esse, adorasse ubi steterunt pedes Domini. Pars 
fidei est, quia talis peregrinatio non nisi ex fide 
suscipitur et obitur. Pars fidei est, quia adoratio 
iu locis sanctis, non nisi ex fide manat. Pars fidei 
est, quia inspectio et veneratio locorum sanctorum 
fidem aeuit, intendit, incendit, et augel : et acci- 
dentaliter mirifice perficit, quamvis quoad essen- 
lialia, fides etiam in eo, qui Hierosolymam non 
vidit, ità eomparata esse queat, ut nihil ei. desit, 
quoad ea nimirum, qui sunt simpliciter neces- 
saria. 

Ait scholiastes, Axioma theologicum ἀναντίῤῥης- 
τὸν esse, nullam creaturam adorari posse, sine abo- 
minabili idololatria. Assentior, si adoratio sumatur 
siricte pro cultu divino : el per se, absolute, sine 
habitudine. ad aliud. Nego autem, si, ut patet 
etiam ex usu Seripturze, aecipiatur pro eultu quo- 
dam. inferiore, licet religioso, vel etiam pro. cultu 
divino sed analoziee tantum, et. cum habitudine 
al prototypum alicui tributo. Sic enim adoramus 
liumanam naturam Cüristi, ejusque reliquias, ima- 
gines, crucem, etc. 

Ostendit scholiastes, quam bene sit affectus erga 
dialecticam et syllogisticam | disputandi de theolo- 
gicis rebus rationem. Quod Nyssenus et alii minus 
hunc disserendi modum  probasse videntur, suas 
causas habuerunt, sicut et. posterioris ον theologi 
gravissimis causis indueti sunt, ut hoc. pressum 
el adstrictum argumentandi genus ampleeterentur, 
invisum onibus hiereticis, sed vel ideo maxime 
urgendum et in conflictibus adhibendum. At de 
hoc copiose actum estin Responso ad theses Hun- 
nianas, et in primo Antinonio, et in Anlistrena 
Polycarpica. 

Sophistices eriminatione gravat scholiastes scho- 
lasticamm. dicendi et seribendi formam. Scilicet 
sophistiea est, quidquid istos ila irrelit, ut. vel 
nunquam, vel non sine magno nisu se inde extri- 
care queant. 

Fidelibus et. similiter. credentibus sufficere ad 
salutem, qua verbo Dei sunt expressa, non est or- 
thodoxorum — pronuntiatum, sed heterodoxoruimn 
delirium, prassertim si omnia creditu necessaria 
contineri velint in Scriptura proxime, immediate 
et formaliter ; ut sane volunt, non remote tantum, 
mediate et implicite. 
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Nyssenum ex lectione librorum Origenis con- 
Iraxisse aliquos nzevos, calumnia est in scriptorem 
longe eruditissimum, a qua pridem vindicatus est 
opera S. Germani patriarchae Constantinopolitani, 
apud Photium volum. 235, qui nominatim Cate- 
Cheticam orationem, et disputationem. de Anima 
cum Maerina sorore, et librum De perfectione 
vit:e Christian:e a macula Origenica asserere stu- 
duit. 

Illud plenum solatii est pro Burdone. Hoc exem- 
plo (hireticorum Catholicos χρονίτας seu Tempo- 
rarios appellantium) admoniti pii viri hodie (Burdo 
subburdones, seu. Burdonis pulli subjugales) et 
sincero Dei zelo flagrantes, quorum unicum est hoc 
volum, ut omni novitate sublata (omnia antiphrasti- 
cos intellizas) vera. antiquitas restituatur. (Burdo- 
nica, non Christiana) et fiat unus qrev , unum ovile 
(Burdonieum stabulum), cum se a nonnullis appel- 
lari Novatores vident (talem se vidit appellari Bur- 
do a Serario; talem Drusius ; hoc nimirum male 
habet scholiasten) desinere mirari τὸ ἀλλόχοτον 
inanis ac ridicule appellationis, et justissimam 
suam indignationem commiseratione mutare debent : 
ut fecit. Burdo, qui ex commiseratione, infinita, 
eaque agasonem potius quam litteratorem decenti, 
convicia et maledieta in Serarium exspuit, quod 
ab illo Novator audisset. 

Quod ἄδυν non obscure scholiastes accipit pro 
sepulcro, id non :egre ferendum, quia aecepit hoc 
ab illo, quem. virum. maximum nominat. De quo 
Bellarminus lib. iv de Christo, cap. 10. 

Qui porro fuerint. illi, qui llierosolymis commu- 
nionem Nysseni refugiebant, de qua inhumanitate 
1} graviter conqueritur, non satis compertum 
est; quia non satis constat, quo anno et quo epi- 
scopo Hierosulymitano Nyssenus in Palaestinam ve- 
nerit. Ejeetus est ex sede sua Cvrillus, cujus Cate- 
cheses exstant, anno Christi 559, ut ex Sozomeno 
docet. Baronius. Abdicato Cyrillo, episcopatum ca- 
pessit Herennius, inquit Sozomenus, cui successit 
Heraclius, ei autem. deinceps Hilarius, nam hos eo 
tempore illam rexisse ecclesiam ad. imperium usque 
Theodosii accepimus, cujus temporibus Cyrillus ad 
eam dignitatis sedem revertit, nimirum anno Christi 
582, Theodosii imperatoris anno quarto. Si igitur 
Nysseni profectio Hlierosolymitana contigit statim 
post concilium Antiochenum, celebratum anno 388, 
ut arbitratur Baronius, dicendum est, aliquem ex 
supra dietis tribus Cyrilli viventis successori- 
bus, qui videntur fuisse Ariani, quandoquidem 
Cyrillus ab Arianis expulsus fuerat, tenuisse ca- 
thedram Hierosolymitanam, quem a communione 
Nysseni abstinuisse, non mirum, quippe qui Aria- 
nx  horeses infensissimus hostis et. oppugnator 
esset. 

Si autem, ut aliis placet, Nyssenus Hierosolymam 
profectus est post synodum ocumenicam Con- 
stantinopolitanam, celebratam anno salutis 581, 
anno tertio imp. Theodosii, et Damasi. papa deci- 
mo quinto, tune fieri. potuit. ut. Cyrillo jam resti- 
tuto venerit. Hierosolymam Nyssenus, cum anno 
sequenti, hoc est 532, sedem receperit, ex decreto 
particularis eujusdam concilii Constantinopolitani, 
de quo Baronius, Annali quarto, anno Christi 582, 
Ipsum Cyrillum a Nysseni communione abstinuis- 
se, nemo, opinor, jure affirmaverit, quippe cui or- 
thodoxa Nysseni mens et sententia minime potue- 
rit esse ignota, cum simul fuerint in ecumenica 
synodo Gonstantinopolitana. Alios igitur. ex clero 
id fecisse oportet, pravis opinionibus infectos : 
quales Hierosolymis vixisse nemo mirabitur, qui 
cogitarit, ex omnibus nationibus eo infinitam tur- 
bam, etiam clericorum, conlluere consuevisse. 
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INDEX ANALYTICUS 


RERUM ET VERBORUM NOTABILIUM 


Que in S. Gregorii Nysseni operibus continentur. 


Numerus Romanus tomum, Arabicus columnam indicat. 


Aaron Moysis frater, I, 507, A; quid mystice denotet , 
1, 539, D; sacerdotali honore decoratur, I, 522, C. 

Ablabius Christi miles, II, 115, 4. 

Abnezatio animi quid, Ill, 298, C. 

Sio el solutio quid, et quomodo differant, 11, 
954, D. 

Abortus quid significet in Scriptura , 1, 595, A. B. 

* Abrahzs migratio allegorice interpretatur, II, 959, 942. 
Ejus fides et saerificium, III, 556, 567 et seqq. 

Absalonis a facie fugere quid, I, 546, C. 

Abyssus in Scriptura quid, I, 85, A. Dxemonum habita- 
culum, I, 475, A. 

Achillii errores, II, 1291, C. D. 

Acies instructze qui mystiee , I, 1099, A. B. 

Actiones brutorum ubique constant, hominum non 
ilem, II, 211, D. 

Aculei, vitiorum impetus, I, 747, C. 

Adamus, Eva et illorum filii Trinitatem figurab:nt, et 
quomodo , I, 1550, €, D. 

Adolescentul:e diligentes Sponsi pulchritudinem quz, 
I, 785, D. 

Adoratio quid sit, ΠῚ, 1551, D. C. 

Adulterium quale peccatum, II, 227, D. 

ἄδυτον quid et unde dicatur, I, 1150, C. 

Adventus Domini ex Seripturis, III, 199 et seqq. 

/Edifieare seipsum quid, I, 1518, C, D. 

JEdifieia lueida et :dificia tenebrosa qu:e, I, 707, A. 
E. /Edificiorum deliciz et opera supervacanea, I, 651, 655. 

AEgyptii plage I, 507, D; quid mystice significent, I, 
550 et seqq. ; M ΕΥ ἰοτυτα exercitus undis maris Rubri 
absorptus , 1I, 311, A, B. 

/Equalitas apud inferos magna, ΠῚ, 1005, C. 

Aer quid et qualis, I, 86 et seqq. ; aer ater et tenebro- 
sus /Egyptiis quid mystice, I, 550, ^, B, C. 

JEtates vari: hominis, III, 671, C, D. 

JEternum est quod non ad tempus dicitur, IT, 479, B. 

Aetius quis et qualis fuerit, II, 259, C; ejus vita, 262 
et seq. 

JEvum quid sit et quid significet, I, 751, D. 

Allectiones nec a principio, nec natura innat:e sunt ho- 
mini, sed ex consilio sibi eveniunt, Ill, 570 et seqq.; 
quz a frigore efficiantur, sunt durabiliores, !II, 778, B. 

Afllictio immoderala animi perfectionem impedit , IIT, 
106, 407. 

ἀγάλλειν quid , II, 962, C, D. 

Agar in deserto baptismum mystice figurabat , III, 587, 
ΠΡ: 

ἀγιννησία quid, et utrum de Filio sicut de Patre dicatur, 
ΤΙ, 605 et seqq. ; 918 et seqq. 

Ager quis, et qu:e virtus et potestas agri, et an inter se 
dilTerant , f, 854, D, 855. 

Agni sanguine postes uncti quid significent, [, 551, € ; 
agni coraedendi forma quid denotet, I, 555, b, C. 

Agricola noster quis, el eujus agricullura sumus, I, 
108, D. 

Agrieultura nihil aliud quam vit:e apparatus et. subsi- 
dium, ILI, 1&, B; agriculturze effectus, I, 662, 4, B. 

Ala in Deo quid, I, 1102, ^. 

Alexander philosophus et marlyr, summ: paupertatis 
€ultor, ΠῚ, 955, D. 

Alimentum anim:e quod, II, 190, C. 


Alleluia, inscriptio psalmi, quam notionem habeat, T, 
911, D. 

Altare et. thuribulum tabernaculi quid, 1, 185, D. 

Amalthe: fabula, I, 974, D. 

Amentiz signa , I, 616, D. 

Amicus verus et vera amicitia, T, 1045, D. C. 

Amor quid sit definitur, 1, 751, B. Amandum quid, et 
quod tempus amandi , 1, 15 et seqq. Amoris telum quid, 
et quis illud jaculetur, I, 851, A. Amoris aculeus, fides, 
ibid. 

Amphilochium hortatur ut ad se mittat operarios ad sa- 
cellum conficiendum, III, 109€ et seqq. 

Anani: sacrilegium quid, III, 275, D. 

Angeli nomen ad. utramque partem a Seriptura posi- 
tum, quid, I, 542, A; angelorum custodia, I, 954, D. 

Anima quid, IIl, 50, €; anim:e definitio Eunomiana , 
II, 205, D; Mosaica et Platoniea, II, 206, 4 ; de ejus ori- 
gine sententiz vari: et errores, f, 1551, D et seqq. ; 
anima quid, seeundum | varias philosophorum opiniones , 
II, 187 ; non est materia nee corpus , II, 190; non sanguis, 
H, 191, A. B; non aer, €; quomodo corpori uniatur 
ignoramus, II, 45, A ; an anima, an corpus doleat, II, 194; 
anim:e separatio a corpore, mors, ibid. C, D ; anima con- 
centus ex simia , ibid. D. Anima cum corpore ut. Iyrieen 
eum lyra, !I, 195; non tamen est harmonia, ibi4.; nec 
temperamentum , 195; immobilis movet, 202, C; nou 
est numerus, 205, C.; loco cireumseribi non potest, 
218, D. Anima proprie et esL ea et dieitur, qu: ratione 
ulitur; e:eteris appellatio tantum cum hac communis , I, 
175, C, D., 178, A, B. Anima humana quomodo Trinitatis 
imaginem exprimat, I, 1535, C, D; quomodo Dei regi- 
men, 1545, A. B; anim: human:e tegmen, subiime Evan- 
gelium, 1, 878, B; medicina ejus et curatio qu:e, I, 55, 
D;anima qu:e Deo. conjungitur, non potest satisri ejus 
fruitione, I, 777, D. ; motibus cogitationis et. intellizen- 
ti: libere extenditur in universa natura ; Π, 12, C. Nemo 
ejus operationem novit, II, 947, D; oportet illam in perz 
petuum manere , IIT, 18 et seqq. Anim: appetitus ei im- 
petus per bona Scripturarum semina designati, ΠῚ, 62. C, 
D. Anima baptismo non obsignata, a Domino non agno- 
seitur, III, 425, B, C; anim: bellum, 491, B; qu:e sit 
ejus mors, 615, B.; non est peccatum, sed capax peccati , 
11, 546, D. Anima mente carens, jumentum est cogitaudi 
facultate destitutum, If, 1258, BD. . ἐ 

Animal per certa signa voluptatem indicat, T, 1250, 4. 
Animilia ad hominis usum creata, 1, 142, 145. Anima- 
lia non bibentia, IL, 191, A. B; pulmone carentia, 
ibid. C. d 

Animi quomodo oriluri fuissent, si homines primi nulla 
se peccati labe polluissent, |, 187 et seqq nim ante 
corpora non exsistunt, l. 250 et seqq. Animorum diseri- 
men, I, 146 et seqq. Animi facultas princeps qua parte 
contineri putanda sit, I, 155 οἱ seqq. Anim! et. corporis 
inotuum discrimen, f, 175, A, B... Animo simul et corport 
idem exsistendi principium, 1, 254 et seqq. Animus per 
virtutes pascitur, I, 1095, A, B. Animi nidus qu:estionum 
explanatio, in quo mens fessa quiescit, I, 65, 4. Animi «ἃ 
perfectionem tam impedit corporis obesitas quam afflictio 
immoderata, II, 51, B, C. Animus a corpore, ut amicus ab 
amasia, victus, II, 218, C. Animi integritatem ejusque ab 
omuil:us affectibus vacuitatem, eorporis munditiis anteiro 
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oportet, lI, 547 et seqq. Animo perfecto esse non potest 
qui multis rerum curis distnetur, Ill, 551. Animus eru- 
Ciatur et cogitur in partieulis corporeis, ΠῚ. 511, C, D. De 
animorum migrationibus doctrina fabulis consentanea 
evertitur, I, 254, A, B, C. 

Anna prophetissa, ΠῚ], 1075 et seqq. 

Anni quatuor tempora,1l, 951, D. 

Anomeei Filium et Spiritum sanctura inter res ereatas 
numerabant, [I, 298 et seqq. Anome»orum doctrina refel- 
litur, I, 159, B. C; 182, 4. Anomeorum doctrina fructus 
zizaniorum ah Ario seminatorum, II, 262, D. 

Anom:eus alter Epienrus, HI, 559, C. 

Antiquius vocabulum in rebus creatis quid, II, 558, B, 
€; et quid in Deo, 359 et seqq. 

Aperire et claudere in *criptura quid sit, I, 102, C. 

Apis produeta in exemplum virtulis studiosis , I, 
958, D. 

Apollinarii errores, ΠῚ, 906, D. 

Apollinaris errores, Il, 1125 et seqq. 
ac ΡΟ ΟΞ qualiter instituenda, IL, 270, D; illius finis, 
261, D. 

Apostoli, pauperes, idiotze, HIT, 1062, B, C. 

Appellationes non sunt essentiarum significatrices, sed 
proprietatum, II, 787 et seqq. 

Aqua super qua ferebatur Spiritus Dei quz», T, 82, B, 
C; aqui, quie super eclos sunt, I, 90, D. Aqua in san- 
guinem conversi, 1, 507, D; quid mystice, [, 516, 4, B. 
Aqu:s sacramentum quid, T, 562, C; quis ejus effeetus 
I, 565, D. Aqui post transitum quales esse debemus, 
ibid., A. Aqua omnis apta ad usum baptismatis, si inve- 
nerit fidem accipientis, et benedictionem sacerdotis san- 
clificantis, ΠῚ, 422, D. Aqua in baptismate ad quid subser- 
vit, III, 582, À ; purgat et. illuminat hominem, 585, €, D. 

Aquilo qualis ventus et quid designat, I, 5255, D. ; 988, 
À. Aquilo potestas adversaria, I, 555, B 

Araxius episcopus S. Maerinz ad funus preeest, IIT, 994, 


Arbitrium si non sit liberum, quz sequantur absurda 
et incommoda, lI, 78, C, D. Arbitrii liberi facultas res 
bona, 1, 742, D. Arbitrium voluntatis, est honor divino 
zqualis, HI, 525, B. 
eno DUREE nos ducunt ad resurreclionis rationem, III, 

τυ, . 

f Arca foederis alis cherubini contecta quid, [, 385, 

En 

Archias juvenis, quzPrers.aquam baptismi in. tempore 
quo aqua deficiebat, moritur, ΠῚ, 425, D. 

Mw in qua Moyses aquis expositus quid mystice, 1, 
30. A. 

Arena quid signifiect, 1, 627, D. 

Aristotelis ars fallax et versuta Aetio impietatis occa- 
sio, I1, 266, B. 

Arius Dei inimicus, If, 262, D. Arii errores, If, 1283 
et seqq. 

Arnmnenuiz qualitates, IT, 773, 4, D. 

Aroma Deo sacrifieium, I, 958, A. Aromata in Senptu- 
ris qu:e, I, 782, B. C; 955, D. 

Arrogantize tumor, I, 665, C. 

Ars qu: sit, III, 59, 4. Artium inventor quis, III, 165, 
B. Artium auctores primi, I, 1106, B, C. 

Ascendere de altiori in altius quid, I, 578, D. 

Ascensio Christi, III, 699 οἱ seqq. 

Ascensiones anima quze, I, 887 et seqq. 

Ascensus tres anime, vel profectus, I, 812, D. 

Asinus in Scriptura ille qui simulacrorum eultus onu- 
slus est crimine, IIT, 1142, D. 

Aspis surda quid denotet, I, 594, D. 

Athanasius Galatarum episcopus, IT, 259, C; ex Ale- 
xandria ejectus, 265, A. 

Atria Domini sunt virtutes cum quibus hab:tat ratio, T, 
125, A. 

Auditus sensus quid et quomodo exerceatur, I, 151, 
C; qui? ab eo. mala, J, 1186, C. D; auditus et sermo na- 
turalem inter se habent relationem, III, 979, A. 

Augur maleficus nihil adversus eos qui przesidio defen- 
duntur, I, 419, D. 

Auleorum tabernaculi myslica expositio, I, 586, C. 

Auri cupiditas reprehenditur, 1, 667, 670. 

Aurifices periti quomodo purgant aurum, et quid nos 
docent, I, 851, A. B 

Aurora quid, I, 505, C 

Avaritia, crudelis domita, 1, 565, € ; omnium malorum 
radix, I, ὁτὲ, C, D; simulacrorum cultus, I, 11:2, C; 
idalolatriz species et quale peceatuin, H, 251, Det seqq. ; 
infideli'ati aditum patefaeit, HIT, 530, A. 

Azymum quid, I, 565, D. 

B 


Dabylonica proles quz, Il, 250, C. 
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n Babyloniorum dissensiones et mores perditi, ΠῚ, 1078, 
26: 

Daeulus mystice quid, I, 558, D. 

Balaam augur, I, 526, A; 422, A. 

Balach Madianitarum princeps, I, 526, A. 

Baptisma ex Seripturis, III, 251, 4; baptismatis imagi- 
nem pr:efiguravit ubique vetus Scriptura, III, 587, D; 
baptismus per prophelas vatieinatus, Ill, 594, A, B, C. 
Baptismus grati: fluvius, ΠῚ, 419, C; in nomine "frinita- 
lis datur, HI, 586, C, D; non valet, si unum aliquod san- 
ce Trinitatis preetermittatur, IIT, 105!, A, B; non est 
differendus propter proclivitatem ad vitium, I!l, 426, B, 
C; eur qui baptizatur ter in aquam  demittitur, HT, 586, 
A, B, C. Baptismatis effectus mirabiles, ΠῚ, 579, D; 595, 
C, D; in. baptismo nomina dari solita, III, 418, B. Ad ba- 
ptisterium concurrebatur tempore terrz motus, famis et 

estis, 419, 4. Baptismum quidam differebant, satis ha- 
»entes si non post mortem punirentur, IIl, 427, C. Bapti- 
sma Philippi minime operosum, 422, D. Baptizalis per 
aquam et lavacrum datur sanitas, 418, B. Baptizatum pec- 
care minus malum est quam non baptizatum decedere, 
435, A. Baptizatus recens similis est tyroni, 450, C. 

Dasilius (S.) Christi miles, II, 914, ^ ; eentilium eru- 
ditionem tanquam donum Ecclesie obtulit, I, 559, €; 
illius seripta nullis, nisi divinis, cedunt, I, 67, C. Dasilius 
omnium virtutum pulchritudine decoratus, ΠῚ, 775, A; 
ejus nobilitas et patria, ΠῚ, 815; ejus erga Deum dilectio, 
805; os pietatis, 1I, 250, A ; illius laudes, II, 787, D et 
seqq. ; cum Moyse confertur, 790 et seqq. ; 807 et seqq.; 
eum Elia, 791, 805; cum Paulo, 798, cum Joanne Bapti- 
sta, 802; eum Samuele, 807; ejus mors, II, 250, D; il- 
lius fama ab Eunomio malediee lacerata, If, 250, B, C.; 
2:18 et seqq. ; 279, Αἰ; a timiditalis el pavoris nola defen- 
ditur, 11, 287 et seqq.; 295. 

Battologia quid, I, 1127, B. 

Beatitudo quid, I, 454, B. €; 1195, D. et seqq. ; omnis 
boni eaput et terminus, I, 551, C. Beatitudinis comparan- 
d: rationes octo, T, 1194, 1195 et seqq. 

Beatus vere quis habendus, 1, 1195, A. Beatus solum 
habendus, virtute przeditus, ΠῚ, 898, B. 

Bel, deus Babyloniorum, II, 682, C. 

Bellum spirituale quid, l, 743 et seqq. Belli apparatus 
varii, ibid. Pelli iucommoda, I, 1282, C, D. 

Jeuefactoribus solis gratiarum actionis retributio na- 
turali ratione debetur, 1}, 899, D. 

Beneficenti: laus et. fructus, IIT, 462, D. C; illius au- 
ctor primus et. origo Deus, ibid., D. 

Benevolentia est causa. cur Deus venerit ad horaines, 
ΠῚ, 47, ^A, B. Benevolentia nostra in Deum quid, ΠῚ, 
451, A. Benevolentia Dei animz pulchritudo. I, 1093, D, C. 

Bethel montes quid significent, I, 865, 4, D. 

Dora quorum studio tenentur homines, qualia sunt, I, 
750 et seqq. Bona cur Deus malis tribuat, I, 1151. Bona 
omnia ex Spiritus sancti fonte profluunt, IlI, 55£, 4. Bo- 
ni acquisitio est covtrarii fuga et. interemptio, I, 450, A. 
Boni natura nihil aliud est quam. Dei Filius, 1, 55f, C. 
Boni possessio ejus contemplatio, I, 623, C. Boni terni- 
nus, vitium, I, 874, D. Boni alimentum quod, f, 695, A. 
Doni et honesti vis quanta, ΠῚ, 90, B, C. Boni divini par- 
ticipatio qualis est, et quid efficit, III, 106, B, C. Bono- 
rom eorum quis in vita allera. exspectamus fruitio nou 
erit incibo etin potu, licet initio mundi homo rebus 
iisdem in paradiso vitam suam couservaverit, T, 195 et 
seqq. Bonum omne ipsa natura, qua bonum 651, non ha- 
bet termiaum, I, 299, D. Bonum et honestum per duo 
maxime judicantur, et quaenam illa sunt, ), 698, C. Bonum 
semper firmum et stabile, 1, 682, €; sapientie nomine 
complexum, ibid. Bonum quod ex zquo omnibus et omni 
tempore bonum est, nunquam expleri potest, I, 650, A, 
B. Bonum verum et perfectum Deus, extra quod vitium 
est, 1, 726, A, B. Ponum non est vere bonum, quod non 
est ordine collocatum cum justitia, sapientia et potentia, 
IH, 55, D. Bonum supra omne bonum, Unigenitus Deus, 
H, 470, D. Bonum vere quid et quid non, I], 499 et 
Seq. ;non in tempore, sed in libero arbitrio consistit, 
791, A. 

Bonitas Dei quomodo se ostendat erga homines, IT, 
62 et seqq; bonitatis nomen Deo convenire, IIT, 862, B. 
Mur in Scriptura, ille qui legis jugo subjectus est, ΠῚ, 

12. D. 

Botrus, opera. hominis, 1, 506, C; botrus Cypri in vi- 
neis Engaddi quis, 1, 827, C, D. 

Drutorum anim:e quales, 11, 211, A; et quales eorum 
actiones, ibid., €, D. 

Buxes tabulz quie, I, 1074, D. 

C 


Cadaver est, quod anima caret, IT, 1254, B. 
C:ecitas quid, I7, 27, C. 


| 
| 
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C:ecus qui multos habet oculos, I, 951, A. 

Ciedes voluntaria quid, IL, 250, D. ; et quid involuntaria, 
et peen:e, 251, A, B. 

Cain eur condemnatus, I, 816, C, D. 

Caleeos eur interdixit Dominus discipulis, I, 1086, D. 

Caligo in Seriptura quid signilicet, I, 578, A, B. 

Campos laetari et valles repleri quid, I, 530, D. 

Caudelabrum tabernaculi quid mystice, I, 579, C. 

Canes quinam in Seriptura, I, 606, B, C. 

Canticum canticorum quid, et eur sie dictum, T, 774, 
Gr D. 

Canticum quid sit, 1, 491, D. ; canticum harmonia se- 
eum deducit vitium, f, 674, D. 

Cantus quot producit mala, I, 674, D ; 675, Δ. 

Capillorum natura qu:e, 1, 1105, B; capil'orim: pul- 
ehritudo et laus, I, 922, A, B.; et quid denolent , 
925; À 

Capra ornamenti capillorum similitudo, I, 1105, D; 
1106, A. 

Caprece proprietas et quid significet, I, 847, A. 

Caput Ecclesi: aurum purum, [, 1055, A, B. Coput pouti- 
ficis diademate coronatum quid , I, 591, C, D. 

Carme]us mystice quid, ΠῚ, 594, D. 

Carnis et spiritus proprie nullam habent societatem, 
nee possunt commiseeri, Π, 619, D. Carnis suscept:e. in 
dispens:tione num dolus fuerit in Deo, II, 67, B, C. ; caro 
homo vetus quid, 1, 1005, D et seqq. 

Castigationes non segre ferend:e, HT, 507 et seqq. 

Catenulie QUiNUS ornamenta pontifieis conneetuntur 
quid, I, 591, €. : 

Catuli leonum quid denotent, I, 587, A. 

Cedri Libani, virtutes, I, 3558, D. 

Cete immania ab homine capta, et. quomodo, 1, 266, 
ΟἿΣ 

i Cham patrem irrisit, et quare, I, 659, C. 

Charitas Deus est, et quomodo vulnerat cor, 1, 851, 
A, B, C. Charitatem in anima ordinare quid, 1, 8i, A. 

Cherubin, angeli quinam, I, 585, C. 

Chord:e in organo extensz quid significent, I, 485, B. 

Christianismus divine nature imitatio, lll, 215, 
C, D. 

' Christianum qualem esse oporteat, IIT, 251 et seqq. 
Christianorum nomen vel professio quid sibi velit, ΠῚ, 
258 et seqq. Christianorum forma perfecta qualis, IIT, 255 
et seqq. Cliristianorum vila moribus bonis instrui debe!, 
111, 455, B, C. rot 

Cbristus Dei potentia et Dei sapientia, IT, 478, D; 498, 
B;curdicitur primogenitus ex mortuis; in multis fra- 
tribus; «mnis cereatur:e, IT, 654, 655 et seqq. Christus est 
vita :eterna, If, 854, D, C ; lux vera, 895, € ; non est in- 
fid :lium eaput, 911, B. Christus dietus ostium, panis, via, 
vitis, pastor, lux, et quomodo, 1l, 1010, 1011. Christi 
generatio et mors extra affectionem, 1I, 46. D. Christi 
adventus ex Scriptura, III, 199 et seqq.; ex Virzine nati- 
vitas, 907 et seqq. ; illius proditio et passio, 211 et seqq. ; 
in morte ejus tenebrze, 211; resurrectio, 215; ascensio, 
218 ; circumcisio, ibid. Christi nomen quid significet, Ll, 
2412, €; 25t, B, C, D. Cbristus Dei virtus et sapientia, 
11, 959, C, D; 650, D; lux et sanctificatio, 262, €; pax, 
262, A, B.; pascha pro nobis immolatus, 265, 4 B.; pe- 
tra, 267, D; imago Dei invisibilis, 270, C, D; primoge- 
nitus, 274, 215. Christus quare voluit. baptizari a Joanne, 
IIl, 579, C; quomodo eodem tempore et apud iuferos et 
in paradiso fuerit, 61 &, D; 615 et seqq. Christum nudum 
absque linteaminibus resurrexisse quid significat, IIl, 
638, B. Christi subiectio, I, 1507, B, C; illius comparatio 
cam Moyse, I, 1155, D; 1138, A, Ὁ. Christus quomodo in 
nobis formatur, I, 545, B, C. 

Cinciani capitis qui, 1, 1005, D. 

Cingulum pro modestia, I, 558, B. 

Ciniies €t caninze muscze quid mystice, f. 550, D. 

Cinnamomum quid ia se, I, 971, D; quid in anima et 
quid in aere, 974, A, D, C. 

Circumcisio in muro et in petra, I, 878, C. 

Cithara et ejus concentus quid mystice, I, 602, D. 

Civitas a malis et pravis studiis et institutis habitata 
quid, I, 571, D. : ς 

laves nominum significationes, I, 1002, D ; clavis regni 
quibus paretur, I, 1025, D. 

Clavus, continentia, I, 414, D. 

Clypeus fides, qui frangi non potest, I, 717, D, C. 

Celi quomodo enarrant gleriam Dei, I, 74, B, C ; 579, 
A;1I, 983 etseqq. Colum, cum sit omnis expers muta 
tionis, nunquam quiescit, I, 151, A. 

Ccemeterti descriptio, et quid nos doceat, T, 1205, D. 

Cogitatio est mentis motus et operatio, Il, 1187, C. 

Cognitio unde procedit, et ejus effectus, I, 656, D; co- 
gniiio sui ipsius eorum qux suntin nobis bonorum cu- 
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stodiendorum tutissima ratio, I, 805, A, B. Coznitioneni 
inter et dijudicationem discrimen, I, 198, €, D. 
Ἶ Cognoscere seipsum qualiter quis potest, ΠῚ, ὅ10, 

3. 

Colli spons:z? eum torquibns similitudo quid significat, 
I, 815, B, C. Colii ornamentum verum, SIS, B; collum 
spons:e cur turri David comparatum, 951 et seqq. 

Color quid sit, L, 75, D. 

Columbarum ars aucupatoria, IU, 1086, (087. 

Column;e tabernaculi quid, 1, 519, B, et. quid mystice, 
585, A, B; column:e anim:e porticum. sustinentes, quie, 
658, B, C; eolumnz Ecclesie qui, 1078, B. Columu:e in- 
scriptio seu iilud : Ne corrumpas, in psalmis, ad quid nos 
hortatur, 9430, D, C. 

Comanorum civitas, ΠῚ, 425, €. 

Commoda spiritualia ex visitatione. sanctorum locorum 
provenientia, H1, 1015 ei seqq 

Cominotio ventris sponse quid. -ignificet, I, 1011, B. 

Commutabunitur (Pro his qui), iuscriplio psalmi, quid 
siguil'icet, I, 499, A. 

Complexus opportunitas quid nos docet, I, 718, B, C. 

Concentus anime vis et nalura, IE, 195. 

Concubinz in Scriptura quie voeenuter, I, ἘΠῚ, D. 

Concupiscendi vis quid sit, ΠῚ, 54, 55. 

Concupiscentia iu anima, quid, H, 225, D; 226, A. 

Confessionis vox, eum psalmo pr:eponitur, quid signifi- 
cet, I, 499, A. 

Consuetudo in omni re non facile e;mmutari polest, 
ΠῚ, 558, B, €. ; consuetudinis vis, ΠῚ, 488, D. 

Contemplatio duplex, IL, 618, D. 

Continentiam exereere non debemus plusquam opor- 
tet, Ill, 402, 405. 

Cor omnino est conclave, I, 894, C; cordis humani. fa- 
Cultates, 1, 246, D, 241. 

Cordificare quid, 1, 947, B. 

Corium, mortificatio carnis, T, 586, D. 

Corniaspina regio, II, 282, D. 

Corpora prius quam. animi non sunt. condita, T, 250 et 
seqq. Corporibus hominum 1n elementa universitatis spar- 
sis fieri potest ut quod proprium unicuique est, ex illa 
communitate restituatur, l. 226, 227. Corporis et animi 
motuum discrimen, I, 175, A, B. Corporis humani siru- 
eturze contemplatio quaedam altius ex 1psa. medicina bre- 
viter repetita, I, 259 et. seqq. Corporis nostri mulatio est 
2lfectio, Hl, 50, B. Corporis obesitas animi perfectionem 
unpedit, 1I, 51, B, C; ΠῚ, 406, 407. Corpus. non est vi- 
tiorum causa, sed voluntas, ΠῚ, 527, B. Corpus an anima 
doleat, H, 194. 

Corpus eceleste quid, If, 955, A, B. 

Cortinze tabernaculi, I, 579, C; quid. mystice, 382, C. 

Creatio natur: nostrae duplex, et quip, Il, 655, D; 

658, A. Creationis et provident dillerentia, 11, 205, 
B-G. 
'Creatura rationalis in duplicem naturam civisa, I, 11606, 
B, C. Creature proprium est servire, 1, 1158, D. Creatu- 
Γ rationem solus novit Deus, II, 958, A. Creatura ex sua 
natura mutabilis, 1I, 558, A. 

Crescere in homine quid sit, I, 282, C, D. 

Crinium absceissio quid denotet, I, 565, C. 

Crucis mysterium sublatione serpentis in deserto figu- 
ratum, I, 414, 415. Crucis figura quid significet, 11, 695, 
B, C; crucis figura qualiter a. Davide deseribitur, lll, 
625, C, D; crucis signum malis opem fert et remedium, 
ΠῚ, 418, B. Crucem eur Christus sibi delegit ad perücien- 
dum passionis su:e miraculum, III, 622 et seqq. 

Crura Christi fundata in bastbus aureis quie, 1, 1075, C, 
D, et seqq. ; 

Cupiditas ad delectationem via, I, 458, B. Cupidi- 
las bellua lerribilis, a qua procul habitandum, 1, 425, 
A, D. 

Gupressus quid nos docet, I, 859, 4. 

Curationis varium genus, II, 222, A. 

Curis multis iuplicatus animo perfecto esse nori potest, 
II, 551. 

"Custodes civitatis qui, 1, 1051, D et. seqq. ; et quid hae 
est civitas, 105£. ^. ν : 

Cymbala in Scriptura qus, et quid denotent, i, 
485, C. 

Cysinensis episcopatus, 286, D. 


D 


D:mones auctores et ministri flagitiorum, ΠῚ, 455, 
P; nihil edunt, ibid.; quare nobis invideant, tbid. 
Dwmonium signi crucis virtute victum, III, 95i; B, 
G, D. 
" Davidis adversus Goliath pugna, IT, 910, 911. 
Debitocrum remissio proprium Dei munus οἱ officium, 
I, 1173, D. 
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Dedicationis domus David, iuseriptio psalmi, quid nos 
docet, I, 510, B, C. 

Defectum non posse numerari, quid significat, I, 659, 
D et seqq. 

Deitas versionis expers et mutationis nescia, Il, 470, 
D. Deitatis voeabulum quid significet, II, 119, D; 122; 
qualiter sanet;e "Trini'ati conveniat, 125. Deitatis signifi- 
caüone simul cum Patre l'ilius intelligitur, 1I, 415, D 
Deitas Spiritus sancti asseritur, II, 550, B, C, D. Deitatfs 
proprium nullo loco cireumseribi, 605; deitas natura sim- 
plex, 918, B. C. Deitas Filii asseritur, ΠῚ, 539, D et 
seqq. ; idem Spiritus saneti, 574, 579. 

Denarius numerus quid significet, HT, 115£, C, D. 

Dentium laus in quo posita, et quid denotet, I, 925, 
926; dentes Ecclesi: quie, 926, D et seqq. 

Descensus quid siznificat, [, 987, A. 

Deus quid sit, ΠῚ, 1105, 4, D, C; Deus est simplex et 
figura vacat 1, 262, D, €; incorruptibilis et immortalis, 
400, C; immutabilis, et quare, 499, A, B; passionum 
expers, Ε151, D; Deus perjeetus, non multiplex sed 
unus, II, 11, B, C, D; non raüone caret, t£, 4, D; non 
malorum auctor, 34, D. Deus Spiritus est, Il, 550, C. 
heus quod est, ab omui concretione purum est, II, 919, 
p. Deus non est vecabulum, neque in voce et sono. esse 
habet, 9:9, C. Deus est, qui initium non habet, alioqui 
uon esset Deus, If, 1295, C. Deus est omnium bonorum 
causa semper una et eadem, II, 1170, B. Deus quanam de 
Causa in earne manilestatus, I, 658, A. Deus qui est. im- 
patibilis, quomodo dicatur pati et. affici, I1, 50, B, €, D. 
Deus quomodo in omnibus, 1, 1515, C. D. Deus quomodo 
invoeatus adsit in lis quze fiunt. sanctificationibus, M, 86, 
A. Deus cadit sub numerum, nempe Trinitatis, et tamen 
est unus, ΠῚ, 1102, 1105. Deus quid est, eujus similitudi- 
nem animus refert, ΠῚ, 510, C, D. Dei voluntas quid sit, 
I, 70, A. Dei vera eognitio in quo consistit, 578, A. Dei 
sermo et ratio divina quid, III, 507, A. Dei varizm virtu- 
tes, LH, 45, D. Dei ad imaginem et similitudinem homo fa- 
ctus, 1, 178 et seqq.; 262 et. seqq.; 1527 et seqq. Deum 
videre quid, I, 405, D; 407, D. Deum videre, vita sempi- 
terna est, 1, 1265, D. Deum quirendi tempus quod, I, 
719, C, D. Deum esse potentem, justum, bonum, sapien- 
tem, et hxc semel omnia eredendum est, II, 55, D. Deum 
verum esse hoc, quod neque recens est, neque alienum, 
JI, $98, D. Deorum pluralitas in Trinitate non dicenda, 
Ip 4157:D? 

Diapsalma quid sit, et in quibus psalmis inveniatur, I, 
δέ οἱ seqq. Diapsalma psalmi tertii, 1, 538, C; psalmi 
quarli, D; septimi, 539, B. Diapsalmatis canticum, 539, 
D; 542, A. 

Dilectio unius odium efficit alterius, 1, 718, D. Dilectio 
Dei, fortitudo ejus qui diligit, 759, D. Dilectio bonorum 
caput, ΠῚ, 798, C. 

Dipsadis morsus qualem indit affectionem, I, 759, D. 

Disso!utio, compositi corruptio, I, 400, B. 

Divinitas quomodo cum humanitate contemperetur', 
ignoramus, II, 45, B. Divinitas nec ab anima nee a corpo- 
re Christi separata, II, 547, C. Divinitas ex sui natura 
simplex eta compositione prorsus aliena, IT, 1127, BD. 
Divinitatis infinitas non comprehenditur cireumsceriptione 
carnis, II, 42, C, D. 

Divinuin non polest existimari quod non semper est, II, 
117D: 

Diviti: quzenam ampleetend:ze, [, 719, A. Divitiarum 
duo genera, et quie sint, I, 1199, A. Divitiarum. optimus 
usus quis, ΠῚ, 1058, C. 

Divitum fores pauperibus aperire debet ratio, III, 458, 
C, D. Divitum delieiz et luxuria, ΠῚ, 465, 467. 

Doeirin: idem modus non convenit omnibus, lI, 
10, A. 

Dominus bonum et supra omne bonum est, 1, 1291, D. 
Dominus ostium, et quomodo, II, 850, B, C. Dominum in- 
ter et servum zequalitas, IL, 666, 667. 

Domitianus a Gallo trucidatus, 1I, 265, A. 

δυρχὰς unde dicitur, I, 862, D. 


E 


Ebrietas malarum cupiditatum fornes, ΠῚ, 426, D. Ebrie- 
fatis excessus, 1, 659, B, C. Ebrietas mystice quid, I, 990, 
CD: 

" Ecclesia navis; navigatio vita, T, 1015, A, D. Ecclesi: 
capnt, aurum purum, 1, 1055, A, B. Ecclesia gentium ex 
Scripturis, ΠῚ, 225, C. 

Ecclesiiste nomen unde, et quis verus Ecclesiastes, I, 
619, B, C; 655, B. 

Ezestas spiritus beata, TI, 1207, A. 

Eleemosyn:e commendatio, ΠῚ, 459 et seqq. 

Elementa ex quibus constituitur mundus, III, $86, A. 
Elementorum pulchritudo et motus, I, 579, A. 
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Elias religios:e vite dux, 1, 925, A, B. Elias qua- 
lem euram adhibuit ut vanitatem ab omnibus affecti 
bus pr:poneret corporis munditiis, HT, 550, B, C, D; an 
te adventum Domini seeundum venturus est, 250, D. Eliz 
sacrificium baptismatis institutionem przfiguravit, lll, 
991, C, D. Eli:z cibus quid mystice, II, 114, B. 

Emissiones sponss quie, 1, 967, D. et seqq. 

Ensis supra temur quid significat, |, 902, A, D. 

Ephesi templum conerematum, I1, 260, D. 

Ephrem Syri vita et encomium, Ilf, 819 etseqq.; ad- 
versus hareses abominatio, 826; illius amor erga Deum 
et proximum, 827; virtutes variz, 850, 851; ejus peregri- 
nationes, 854; visiones, 835; conciones, 855, 856; artifi- 
cium ejus adversus Apollinarium, 839; rerum ecclesia- 
sticarum cognitio, ibid. ; Abeli similis, 812; Moysi, 815; 
illius mors,847. 

Epicuri opinio de rerum naturalium exsistentia, ΠῚ, 22, 
D, C. Epicureorum opinio de rerum naturaiium adminis- 
tratione, ΠῚ, 559, B. . 

Éxivos, quid, IL, 970, 1015, 1022, D. 

Episcopus qualis esse debeat, ΠῚ, 1066, 1067. 

Equi cum equite disserentes quid, I, 811, D, C; equi 
emissarii, qui feminarum amoribus insaniunt, I, 278, A; 
euuorm elatio, superbizx et insolenti: vitium, I, 746, 

Equitatus Pharaonis quid mystice designat, I, 811 et 
seqq. ; 

Esse et non esse quid, I, 479, A. 

Essentia simplex est et divisionis expers, III, 1105, A. 
Essentia in hominibus quid, IT, 491], C. Essentia divina 
non euriose et sollicite perserutanda, 1I, 945, A. Essentia 
alia et alia dilTerentize ratio, 1I, 925, A. 

Esuries qu:enam beata, 1, 1254, A, B, C. 

Eucharisti:e sacramentum, 1, 986, 987, 990, 991. 

Εὐκή quid, 1, 1158, D. 

Eudoxius Germanicix episeopus, Il, 287, D. 

Eunumii liber vel opus qualiter confectum, Il, 150, D; 
illius convieia in S. Basilium, 271, D; 279, A. ; ejus vita; 
265 etseqq; an apologiam instituerit, 271, C. Eunomii 
doctrina, 298, A, B.; illius eirca. ingenerationem et gene- 
rationem errores, 915 et seqq. 

Εὐφροσύνη unde dieta, I, 695, B. 

Eustathius Armenius, II, 266, C. 

Evagrius monachus, III, 1102. 

Euxinus Pontus, Ii, 255, D. 

Exactio nsur:z? quid, HII, 446, C. 

Exempla sanctorum ad quid utilia, 1, 455, D. 

es tabernaculi, inscriptio psalmi, quid denotet, I, 
510, B. 

Expetendum quid, IIT, 559 et seqq. 

Explanatio psalmi sexti, 1, 607 et seqq. 

Exploratores in terram promissiouis missi, quinam my- 
stice, I, 4t 1, C, D. Exploratorum copiarum anim: quinam, 
1, 7145, D. ^ 

' Exsistendi principium idem tum animo, tum corpori, ἱ, 
254 et seqq. 
Exslasis, inscriptio psalmi, quid significet, T, 510, D. 


Ε 


Facere et componere quid, et quomodo inter se diffe- 
rant, I, 79, D. et seqq. Facere et formare quid, I, 279, D. 

Facultas liberi arbitrii res bona, I, 742, D. 

Fallacize diemonum varie, I, 110, C, D. 

Fatum an sit Deus, II, 150, 151. Fatum non est anima 
proditum, II, 154, C, D; non omnia potest, 155, 197; fa- 
tum series immutabilis pro certa stellarum conjunctione ; 
151, 132; fatum navium, urbium. et nationum, 166, 167. 

Fenestrz et eancelli quid. significent, I, 865, C, D; fe- 
nestr:ze sensus, I, 1186, C, D. , 

Ferculi Salomonis constructio quid significet, I, 911, 
914. 

l'erus qui pascitur in silva quis, J, 812, D. 

Festum universale ereationis quid, I1, 222, B. Festum 
resurrectionis, eo adveniens tempore. quo noetes die- 
bus :quantur, quid nos edocet, HT, 1027, C, D.; eodem 
lempore ab omnibus celebratur, 1026, A. 

Ficuum grossi quinam, et quid denotent, 1, 87l, 
GD: - 

'Vides Christianorum per Christam, ll, 466, A. li- 
dei nostr;e. caput quod, II, 526, D. Fidei effectus, 1l, 
144, A. 

l'igura omnis, corporis terminus, 1, 400, B. Figura cru- 
cis in mente nostra exprimitur, ΠῚ, 625, B, C. 

Filius Dei non creatur, ut hzxretiei putabant, et eur. 
II, 157, ^, B. Filius Dei et. Spiritus sanctus an. inter res 
creatas vel inereatas numerari debeant, ll, 318, B. V'i- 
lius Deisuper omnes creaturas evectus credi debet, ct 
non in ereaturis queri, 533, 339. et seqq.; in quo Pa, 
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tri conjungitur, eL in quo ab eo disjungitur, 333 et seqq. 
Viliusest consors »otestatis et honoris Patris, 555, B, C; non 
est imagonee sigillum omnipotentis y;necsigillum Patris 
verborum et cousiliorum, 512. Vilius Dei homo factus as- 
sumpsit liominemanima et corpore constantem, et quare, 
546, 541. Filius eum dieitur non esse, Patris eliam exsi- 
stentia negalur, 787, C. ; est omnis boni pienitudo, 810, 
A Vl'ilius quantitate definiri non potest neque cireumscri- 
bi, 925, C. F lius Dei genitus et quomodo, II, 919 et seqq.; 
est Dei voluntas, 985, A; semper cum Patre exstitit ze- 
nitus simul et absque initio, 1287, C. Filii hominis ap- 
pellatione quid in Christo. significatur. II, 512, D. Fiiii 
asseritur divinitas, ΠῚ, 539, D. e! seqq. F'ilii diei, filii lu- 
cis qui, Il, 606, C, D. 

Filum coccineum fides, I, 927, D. 

EE inis vibe ex virtutis prieseripto inslitulze beatitudo, I, 
bt, A. Vinis morbi sanilas; finis somni evigilatio, l, 
039, C, D 5 tinis certaminum victoria, 517, D; 530, B, 
C; finis divinorum certaminum quis, 1291, €; finis spei 
quis, 1515, A. Finem (in), vox plurimis psalmis praefixa, 
cujus sensus, I, 491, A, D. 

l'irmamentum quid, I, 79, D; II, 1005, A;an sit cor- 
pus solidum ae durum, I, 19 et seqq. Firmamentum fides 
in Christum, 1, 999, A. 

Flavianus ad quem scripsit Gregorius contra Helladium, 
III, 999 et seqq. 

Fendi tempus in vita prisenti, I, 707, C, D; et quid 
miseri: magis deflendum, 710. 

Flumina unde oriantur, I, 111, B. 

Fluvius aromatum ex horto sponsm, quid, I, 986, D. 

Fnoris mala, 1, 674, 4, D. 

F'ous horti. doetrina virtutum, I, 665, A. Fous signa- 
tus anima, 965, D. Fontes duodecim diserli apostoli, 
565, C. 

l'orma et species non ezdem semper in eodem homine 
manent, ΠῚ, 55, B. 

Formies natura quienam, 11, 827, B: C. 

F'ornicatio habet aliquid magis fugiendum quam extera 
scelera, ΠῚ, 491, D, C. Fornicatio tanquam lixa. fert im- 
pedimenta, 44, A. Fornicationis quale peccatum, IH. 227, 
€. Fornicator tanquam pannus, {Π| 49, D; illi acciduut 
mala plurima, ibid. , C. 

Fratris nomen ad utramque parlem ἃ Seriptura posi- 
tum quid, I, 512, A. 

Fructus duleis in gutture sponsze quid, I, 986, D. F'ru- 
ctus martyrii bonus, ΠῚ, 770, C. 

Vuniculus in labro collocatus quid denotet, T, 1106, D. 
ἢ SUUUTOEUID pradictio quo fundamento nitatur, II, 165, 

, 
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Galatarum rerum sacrarum clades, IIT, 1075, C, D. 

Genarum rubor quid denotat, I, 950, B. 

Generantium varize differentiz, Π 594, D. 

Generatioquid, II, 779 et seqq. Generatio duplex, IL, 618, 
619, 659; generatio in nobis triplex, et quz, 655, C. Ge- 
neratio Verbi, I, 105f, B et seqq. Generationem inter et 
creationem ditferentia, IT, 655, 658. Generationem neces- 
sario sequitur mors, l, 702, A. Generationis modus quis 
secundum Eunomium, t1, 390 et seqq. 

Genitum omne ex aliquo. subsistens ejusdem est natu- 
τῷ cum eo ex quo genitum, II, 602, A. 

Georgius Laodicensis, 1l, 259, C. 

Georgius Tarbasthenites, II, 265, A. 

. Gloria absque splendore non es!, 1, 140, B. Glorise 
splendor eaducus et fragilis, III, 499, D. 

Gradus varii quos conscendit Moyses qui semper major 
fiebat, I, 1026, B, C. ' 

Gratia est donum Dei, ΠῚ, 450, D. 

ἘΝ δεν caprarum de monte Gaíazd quinam, Ι, 922, 

25. 

Gregorii Nysseni visio, HIT, 736, ^. 

Gregori 'Thaumaturzi vita, IIl, 59& et seqq. ; ejus pa- 
iria, 895, D; parentes, 899, B; adolescentia, ibid., C, 
D;in magna Alexandri urbe. degens, temperantia et so- 
brietate fulget, 905, Αι; a meretrice calumniatur, ibid., 
P, C; cum Firmiliano init amicitiam, et cum eo sub Ori- 
gene philosophiam discit, 906, C, D ; in patriam denuo 
revertitur, 907, A; in solitudinem secessit, ibid., C, D; 
Phodimus Amasenstum antistes illum ad sacerdotium 
evehit invitum, 910, C, D; ejus. visiones, 9It et seqq. ; 
lemplum intrat deorum. quos reddit multos, 915; illorum 
antistitem ad fidem adducit, 918; pr:xdicationes ejus et 
miracula, 919 et seqq. ; duos frat'res miraculose conciliat, 
926; Lycum amnem coercet, 950,951 ; Comanam civitatem 
adit , et Alexandrum carbonariuin statuil. sacerdotem, 
951,935; liebrazeum mendacem morte afficit, 959 et seqq.; 
adolescentulum a d:emone liberat, 912, 945; persecutio- 
nem fugit, 947 ; redit ad urbem, 954; moritur, 935. 
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Gule studium rodix peccatorum οἱ quomodo , 1 
1156, D. 
Gustus voluptas singulorum malorum mater, 1, 1186, D. 
Guttur sponsi quid. et quid denote, 1, 1085, D, C. Gut- 
tur Christi quod, L, 1085, €. 


ΗΠ 


H:ereticorum opiniones lapides 50Π| quibus pravi 
obruuntur, L, 575, C. 

Halys fluvius, HE, 1082, A, B. 

Marmonia rerum universitatis quid, Il, 26, C, δ οἱ 
seqq. ; ΠΙ, 166, C, D. 

Helladius episcopus, 
III, 999 et seqq. 

Ilepar caprze quid 1n Seriptura, I, 605, A. 

Heraclius hiereticus confutalur, ΠῚ, 1087, D. et 5061. 

Merodii nidus quid, 1, 538, D. 

Herodis sententia nefaria, ΠῚ, 1146, D, C. 

Hiems malum denotat iu. Scriptura, 1, 810, D, C; hie- 
mis effectus, III, 778, D. 

Ilinnulus cervorum, Christus I, 862, D, C; hinnuli ge- 
melli capreze quid mystice, Τ, 955, C, D et seqq. 

Historia apoery pha de Maria Virgine, HI, 1153, D. 

Hodie vox quid in Scripturis significet, 1, 912, C; Il, 
4258, €; 1286, D. 

Homo quid, I, 961, D. Homo eur ultimus omnium re- 
rum conditus, 1, 154, A ; illius natura omni creato, qued 
cernimus, preestantior, 154, € ; in omnibus imperatoriam 
quamdam auctoritatem ostentat, 155, B; illi regium ce- 
cus in creatione tributum , 153, €; divini imperii imagi- 
nem exhibet in omnibus, 158, A. Cur nullisa. natura te- 
gumentis, nullisque armis instructus, 159, D et seqq. 
Hominis figura eur ereeta, 145, B. Homo sie. conditus "t 
instrumenta ad sermonem necessaria habeat, 150, B. Ho- 
minis natura tota consideratione nostra perspici nori po- 
test, 155, D. Homo ad imaginem Dei facetus, 155, B; 162, 
C; 118 et. seqq. ; 262 et seqq. ; 666, D. Homo duplex, in- 
terior et exterior, 265, B. Hominis manui lere, aves et 
omnia alia subjecta, 266 et seqq. ; 666, A. Homo quonam 
modo factus, 279, C, D; homo magna res et quomodo, 
919, A; quomodo nullo pretio dignus, 219, JW; cur supe- 
riora contuetur, 29 f, C, b. Homo parvus mundus, 1, 459, 
C; III, 27, B. Hominis alimentum sapientia, cognitio et 
letitia, I, 695, A, B. Homo quomodo speeu!o similis fa- 
ctus, 854, B, €; nop malum est, sed boni simulacruni et 
incitamentum, 1151, B; in se (Trinitatis mysterium. ex- 

rimit, 1550, D, C. Hominis dignitas el elevatio, 1279, D. 
Iomo ad fruendum bonis divinis ortus, II, 22, D. Hominis 
mors, Dei benefieium et eur, 51 eL seqq. Homo affeeitone 
conficitur et consommatur, 46, A. Homo novus quis vere 
et proprie, 585, C; quomodo filius. Dei efficitur, 610, B; 
seipsum ignorat et cetera omnia, 916, D.; 9 {1 ex cor- 
pore et anima inte lectuali componitur, 1127, B. Hono 
nullus bonus est, 1298, A. Homo cur post universas res 
conditus, III, 59, B; unde et cujus rei gratia procreatus, 
505 et seqq. ; non est idem hodie qui fuit heri, 522, HB. 
Homo vetus ouomodo aboletur, 595, C. Homo mortuus 
jacens quid, III, 15, A, B. Homini omnia subjecta, 907, 
p, C. Homines quibus studiis ntuntur ul in vitam perma- 
neant, ΠῚ, 14, B. Homines voluptarii res futuras sciendi 
studio tenentur, II. 110, C. Hominum studium, puerorum 
ludus in arena, I, 627, D. 

Honesti consideratio in qua quisque versari debeat, HT, 
565 et seqq. 

Honor humanus erga divinum numen quid, et ejus mo- 
dus, II, 555, C, D. 

Hora in quas et quot partes dividatur, II, 155, D. 

Hortus conclusus anima, Ll, 965, D. Hortus Sponsi Ec- 
clesia, 986, A. Hortus mensa, non arbores, ibid., C. Hor- 
torum venustas et deliciae, 662, C, D. Horti quidam, Vano- 
τὰ dicti, describuntur, ΠῚ, 1079 et seqq. 

WHostis human: nature vis quaenam, II, c71, A. Hostes 
nostri perturbationes et vitia, 1], 1154, A. : 

Humeri quibus collum est adnatum, quid significen!, 
I, 955, A 

Humilitas animi et demissio quid, 1, 1199, D. 

Hyacinthinus eolor in veste pontifieis. quid mystice, 1, 
981, C. D. 

Hymnus quid, 1, 442, 4, p; 494, D; 498, B. 

IH ypostaseos et essentiz differentia, Il, 125 et seqq. 


adversus quem scribit Gregorius, 


Ibora civitas, ΠῚ, 785, € ; 1075, C. 
Iznis unde vim illuminandi habeat, T, τὰ, D; 75 €t 
seqq. Ignis qui non exstinguitur quid, I1, 106, A. 
Ignorantia quid, et quid scientia, ΠῚ, 175, B, C. 
]znoratio sui ipsius quantum malum, 1, 506, C, D; 
807. 
" 


Imaginis ratio quie, 1, 179, B; in imagine qu modo 
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sexus maseuli et feminis diserimen, 182, C, D; ad imagi- 
nem Dei homo factus, 178 et seqq. 

Wnber, varii tentationum | insuitus in Seriptura, T, 858, 
B. Imbres et pluvia unde et quomodo fiant, 1, 94, 95. 

Immortalitas est vita, II, 479, C. 

oun psouitas priucipium et fundamentum vite , II, 
50, A. 

Inaures obedientia, I, 595, C. 

Incarnatio divina quid, IIl, 1127 et. seqq. Incarnationis 
mysterium prophetice commotus Salomon tradidit, II, 
985, 581. Incarnationis Christi mysterium asseritur, lI, 
1019 et seqq. 

Incompositi et ingenili significatum in quo differt, IT, 
918, C. D. 

Incorruptibile quid proprie, IT, 192, C. 

Incorruptibilitas quid significet, II, 1070. 

Incorruptio Deo maxime propria est, II, 1258, A. 

Incrementum duplex, animi et corporis, I, 982, C. 

Induere novam tunicam quid, I, 1006, A 

Infantium, qui premature ex hae vila transferuntur, 
Status quisnam, Ili, 162, 165 et seqq. 

? Infelix sponte sua nemo est, III, 1058, 4. 

Infernus quid et ubi, ΠῚ, 67 et seqq. 

Infinitas effugit definitionem, IT, 150, D. 

Infiniti notio et ratio qu:, II, 558, D ; 559, A. 

Infinitum nullo verborum conceptu comprehendi po- 
test, 11, 602, B. 

Ingressus sacerdotis in templo Deo preces oblaturi, I, 
1147, D etseqq. τ 

Inimicitiz in duas signifieationes acceptze, I, 1525, D. 

Injuriarum de remissione, I, 1178, 1179 et seqq. 

Innascibilitas an sit substantia, Il, 407, D et seqq. 

Innocentium trucidatio, IIT, 1145, D; 1146, A B. 

Inobedientia voluntatis non corporis est. peccatum, II, 

Tuscriptionum in psa!mis quot genera, 1, 487 et seqq. 

Insipiens quis vere censendus, I, 686, C, D. 

Insomniorum caus:e, I, 161, A. 

Insul: eur aliquando vocantur anim:e, I, 550, D. 

Integer omnino quisnam est, I, 705, A. 

Intellectus vox iu hymnis quid, I, 445. 

Intervallum et spatium quid, I, 750, C, D. 

Intyba ας et quid significent, I, 1250, C. 

Inventor malorum aflicere nos beneficio non potest, 
Ill, 547, B. 

Invidia et ejus effeetus, I, 410, B, C. Invidi: et simu- 
lationis vitium quid, 1, 1287, A, B; ejus causa et effe- 
etus, ibid., C, D 

Iota et apex crucis figura, I, 571, C; ΠῚ, 625, D. 

Ira in anima quid, II, 226, A, B; ire. ardor quid et un- 
de exsistit, IL, 5&, 55; 1γ cum lumbriejs corporis com- 
'aratio, 1, 706, D; ir» et animi perturbationis elfectus, 
, 1215, D et seqq. ; ira describitur, 1285, D et seqq. 

Iracundia quid sit, III, 55, A. 

Isaias praefiguravit baptismum, III, 59&, B. 

Iter trium dierum quid mystice, I, 566, A. 


J 


Jacob unde sic dictus, II, 1007, B. 

Jejunii et abstinenti: genus a corpore sejunctum, III, 
491, C. Jejunium virtutis fundamentum, 435, C; nihil 
prodest nisi mens pura sit. et munda, ibid. Jejunii causa, 
458, A. 

Jerusalem, majestatis anim:e typus, I, 1998, C, D. 

Jesus, indumentum, I, 1006, A. 

Joannes Baptista, precursor Domini, qualem curam ad- 
hibuit ut vacuitatem ab omnibus affectibus przepoueret 
corporis munditiis, I1, 350, B, C, D; cum eo magnus Ba- 
silius comparatur, IIT, 802. 

Job spoiiatus omnibus filios etiam amisit, ΠῚ, 874, C, 
D; id omne patienter tulit, 875, A, B 

Jonas Christi sepulturam signitieabat, III, 605, B. 

Jordanus fluvius baptismi figura, Ill, 591, D. 

Josephi in /Egypto continentia pradicatur, ΠῚ, 494, D; 
495. 


Judzorum ineredulitas, HI, 225 et seqq. 

Judieii Dei recordatus terribilis, I, 611, B, C. 

Jumentum bonum ira, cupiditas, I, 478, C. 

Juramenti duplex operatio, I, 85£, B; 1012, B, C. 

Jusjuraudum est oratierper se con(irmans veritatem, I, 
Bo, A 

Justitia quid, et quzenam illa quz ad omnes. pertinet, 
I, 1254, 1255; justitia Dei quomodo se ostendat in homi- 
nes, II, 58 et seqq. 

Juvenculz quie in Scriptura, I, 1111, D, C. 

Juventutis et «tatis floridze vanitas, 1, 1205, C, D. 


I 


Labor est iufantia; labor, juventus, I, 463, B. 
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Lacrym: sunt tanquam. sanguis vulnerum animi, IIl, 
879, C. ; laerymarum causz quz, T, 159 et seqq. 

L:etitia pro voluptate que, 1, 647, A. Lzetitia duplex, 
€t quie beata, 1251, B. 

Lampadia virgo, S. Maerinz socia, III, 987, D. 

Lapides jacere et cogere quid, 1, 711 et seqq. 

Lapis Christus, I, 567, A ; 610, B. 

Lateres in terra ex luto facere quid, I, 512, 515. 

Laudatio quid sit, I, 494, B. 

: ug con ipsi David, inscriptio psalmi, quid denotet, 
3) A83 De 

Lavaera domorum, I, 655, C. Lavaera anims, 658, D. 

Lazari pauperis et. divitis in inferno parabola elueida- 
tur, III, 85 et seqq. 

Lazarus a mortuis suscitatus, I, 219, D. 

Lectus sponsi umbrosus, natura humana, I, 855, D. Le- 
ctus Salomonis nuptialis ab armatis circumdatus quis, 1, 
8991 B5 

Legis mandata, I, 518, A. Legis amicus, amicus Dei, 

» 
e est vox divina, II, 554, D. Lex est spiritualis, I, 
io, . 
Lenitas quid et in qua re beata, T, 1211, C, D. Lenitas 
et clementia quid, ΠῚ, 54, C. 
Leonum proprietates et quidnam designant, I, 591, 


,; D: 

Letoius (S.), Melitines episcopus, II, 221, D. 

Libanus duplex, unus electus, alter malus et rejicien- 
dus, 1, 1079, D etseqq. Libanus mons quid indicat in 
multis locis Seripturze, 911, D. Libano forma sponsi com- 
parata cur, 1079, € et seqq. 

Liberari a malo quid, et quis malus, I, 1161, €, D. 

Libertas dominum non habet, ΠῚ, 105, A. 

Ligna quz ad ignem struendum colliguntur quid nos 
docent, 1, 715, C. Ligna Libani qui, 1, 91l, D et seqq. 
Ligna silvae-non amiei sed adversarii Sponsi, I, 842, C, D. 
Lignum in paradiso vetitum quod, I, 199 et seqq. Lignum 
vite et lignum mortis idem in paradiso, 1019, D et seqq. 
Lignum in aquam amaram immissum quid, 366, D. Li- 
gnum erucis omnibus salutare, Ilf, 583, B. 

Lilia quid signiüicent, I, 1095, C, D. Lilii gratia duplex, 
et ejus significatio, 1066, C, D. Lilium convalhum quid 
significet, 859, D. Pro liliis sive Floribus, inscriptio psai- 
mi, quid denotet, 502, D. 

Lingua quid, et quomodo sermonem emittat, [, 650, 
C, D. Linguarum origo et usus varii, 1I, 995 et seqq. 

Localis mutatio non efficit ut Deus sit propior, IIT, 

3, 

Loeus apud Deum quid, I, 400, D; 406, A. 

Loquendi tempus quod, I, 727, B, C, D. Loquendi fa- 
cultas unde, et quomodo exercetur, II, 978, A, B. 

Lucerna, qu: causa splendoris est, non ante splendo- 
rem est, sed contemporalis, II, 1287, D. 

fu quid et qua in re beatus, 1, 1229, 1225; III, 
555, D. 

Ludus pil:e, HII, 1055, D. 

Lugentibus remedium, silentium est, IIT, 878, C. 

Luna qualiter a sole lumen suum accipiat, et illius di- 
minutio et incrementum unde. Ill, 51, C, D; 34, A, B. 

Lux unde et quomodo faeta, I, 71, Dj; 74, A. 

Luxuria erudelis et rabiosa domina, 1, 5653, C; sem- 
per avaritiam comitem habet, TII, 527, D. 

Lycus amnis rapidus ab. insolenti et. inordinato cursu 
miraculose repulsus, III, 950, 951. 


M 


Macedonianorum errores, II, 1505 et seqq. 

Macrina virgo eur sic dicta, IIT, 959, 962, A; matris 
ejus virtus et visio, ibid., B, quibus studiis applicuerit 
animum adhuc puella, 962, C, D; prxstans illius forma el 
venustas, 965, A; desponsatur viro qui pr:emature mori- 
tur, jbid., B; respuit plane conjugium, 965, C; D. Ejus 
pietas et observantia 1n matrem, 966, A, B. Basilium 
magnum ad studium perfectionis incitat, ibid, C, persua- 
det matri ut. petat. monasterium, 966, D. Lectus ejus et 
pulvinur, 975. D; in moribundo ejus corpore mirabilis 
animi vis, 982; in ipso mortis agone quomodo se gesserit, 
982, 985; precatio ejus in supremo spiritu constitutz, 
955, C D;abita corpore ad concupitum diu Salvatorem, 
986. Morte ejus summe dolent saerze virgines, 986, 987; in 
ferreo annulo particulam ligni vite, id est crucis, apud 
se gestabat, 990, C, D ; ejus summa paupertas et pudi- 
citia, 990, 991 ; splendor corporis exanimati , 991, C, D. 
Oculum male atfectum post mortem sanat, 995, 998. 

Maeleth (Pro), inscriptio psalmi, quid nos doceat, I, 
207, A. 

Magi Christi adoratores, IIT, 1145, B. 
Magia et incantatio, res mala, IJ, 110, A. 
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Magistratus et omnium quz ilii adjecta sunt, vanitas, I 
1206, B. C. 

Malorum punicorum interpretatio, I, 970, C. D. 

Malum pluribus nominibus a Seriptura designatur, 1, 
870, B. Malum corruptibile et ereatum et non subsistens, 
ejusque pater diabolus, adversus Manich:eorum | hiresim, 
ΠῚ, 1254, A. B. C. Malum malo nemo eurat, HI, 486, D. 
Malum docta plus valet arte, IH, 751, D. Malum gravius 
minorum timorem expellit, ΠῚ, 779, A. Maii natura insi- 
pientiie nomine esplieata, 1, 682, C. Mali in mundum in- 
gressi causa. prima qu:e, 1, 559, A. B. € ; a malo liberari 
quid, et quis malus, I, 1191 et seqq. 

Mane quid, I, 78, B. 

Manes h:ereticus, Il, ἃ. B. 

Manich:zismus, II, 406, C. 

Manichzorum opiniones de anima, II, 207, B ; illorum 
dogmata qu:e, HI, 50, D et. seqq.; refelluntur, 51, B. C. 

Manna velut ros e eclo defluens, I, 511, D ; quid my- 
stice, 567, B. 

Mansiones quid, I, 566, D ; mansiones plurim: apud 
Patrem, I, 1110, D. 

Manus hominis sermonis causa fact», T, 115, € ; 147, 
C. D. Manus Moysis in sinu commutata quid mystice, 354, 
D. Manus tortiles et aureze απ in. Ecclesia, et quid si- 
gnificent, 1070, A. B. C. Manus Christi tornatiles pleno 
"Tharsis, 1067, D et seqq 

Mare unum et continuum, et cur salsum, I, 99, C. D. 
Maris Rubri transitus mystice, 565 et seqq. 

Maria Aaronis soror in omnibus perfecte virtutem coluit, 
Ilf, 595. A. 

Mis mater Christi dicta mater Jacobi et Jos:e, HI, 617, 


Marmor quid signiicet, I, 1078, B. 

Martyrum stadium quid, I, 1294, C. 

Materia in ereatione quomodo facta, I, 70, C. D. 

Materies et Deus quod non sunt cozterna, 211 et seqq. 

Matrimonium non est inter res damnatas, ΠῚ, 55& et 
seqq. Matrimonii contrahendi studium quid nos doceat, I, 
950, D. Matrimonia incesta apud Persas, II, 170, A. 

Maxill:e in eorpore Christi quie, et eur tanquam pliialae 
aromatis, I, 1065 et seqq. 

Mediatoris vox in Christo quid significat, IE, 354, 4. D. 

Medicina qua de eausa ab hominibus honorata, III, L4, 
B. Medicina generi morbi adhibenda, IF, 10, B. Medicin:e 
€llectus, 1E, 198. C. Medieinz inventor quis, 1Π|, 465, A. 

Medieus verus anim:e quis, I, 1162, D. Medicorum prz- 
dictiones, Il, 155, A. 

Mel et lae sub lingua sponsz quid, T, 959, C. D. 

Meichol Saulis fiiia quid m»stice, I, 602, C. D. 

Meletii Antiochiz episcopi encomium, Ilf, 851 et seqq. 

Memoria non est opus Deo, et quare, IT, 1006, D. 

Mendacium serpentis et Eunomr, II, 285, C. D. 
Mendacium Pauli, Josephi, Sar: οἱ aliorum, II, 285, 
b. C. 

Mens opus Dei, LI, 971, D, Mens quid secundum ipsam 
essentiam, IIl, 39 et seqq. Mens humana uon eadem res 
ac divina natura, sed iliius imago, Ill, 42, C. D. Meus per 
sensus agit et quomodo, I, 151, B. ; eerta quadam in cor- 
poris parte non-exsistit, 174, D. Mentis domicilium in ca- 
pite, 1, 155, D. Mentis, materiei et naturze mutuus inter se 
nexus, 162, 165 ; mentis cum natura cognatio, 155, D. 
Mentis facultas se per universum corpus dilfundit, conve- 
viente quadam ratione membris singulis conjuncta, 178, 
B. C. Mentis vis unicuique sensuum adest instrumento, 
HI, 50, B. 

Mensura in omnibus necessaria, 1, 698, 699 

Mercenarii Dei qui, ΗΠ, 547, D 

Meretrix, hxresis, Hl, 547, €. 

Metempsyehosis, Il!, 107 et seqq. 

Migrationis animarum doctrina evertitur, I, 25£, A. B. C. 

Militis curatio miraculosa, ΠῚ, 755, C. D 

Miseria cuid et iu quo consistit, 1, 1198, 4. 

Miserieordia pro potent'a divina apud sanctos viros, I, 
1250, B. Misericordia beata qu:zenam, et qui misericordes, 
1231, C. D et. seqq. Misericordia Deo virtus gratissima, 
lii, 466, A. 

Modum quo anima eorpori unitur ignoramus, II, 45, A. 

Mons arduus ac difieiiis accessu. theologia, 1, 914, 515. 

Montius a Gallo trucidatus, 1f, 265, A. 

Morbus letalis peccatum, I, 1162, D. Morbus inveteratus 
artem superat, llf, B. 

Mors hominis Dei beneficium, et cur, II, 54 et seqq. 
Mors corporis quid, et ejus analogia cum morte anim:e, 
55, B. Mors, auim:e separatio ἃ vorpore, 194, C. D. Mors 
corporis, sensuum exstlinetio, anim: vero mors, peceatum, 
1, 546, B. Mors non aliud est quam anim a corpore dis- 
solutio, 1454, D. Mors quam terribilis et formidabilis na- 
turaliter, ΠῚ, 15, A.; omnes omnibus modis illam vitare 
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sstagunt, L4, D. C. Mors certo tempore zetatis non defimtur, 
11. 418, D. Mors eorum non lugenda qui iu fide obierunt, 
A98 et seqq.; ab omuibus vitiis nos pane liberos reddit, 
530, D. Mors res bona ct quare, 878, D. Mortis sententia 
in Adamum lati quando tirmata et. rata fuit, II, 546, C. 
Mortis destructio est hominis a morte resurrectio, 1], 
1166, C. Mortis arma peccatum, ΠῚ, 763, D. 

Motus et status unum et idem, I, 406, C. Motus et quies 
in rerum natura temperata, 412, A. IJ. Motus et immobi- 
litas quid, 11, 955, A. B. C. Motuum corporis et animi 
diserimen, I, 74, A. B. 

Moysis vita, I, 298 et seqq.; ejus mystica interpretatio, 
521 et seqq. Moysis manuum elevatio in altum quid signi- 
ficat, 571, B. Moyses unde sie dietus, II, 1007, A ; in cista 
expositus et salvatus, ibid. Moyses manuum extensione 
crucem deseribebat, III, 602, D. 

Mulier quoque ad imaginem Dei faeta ; illins virtutes, 
T, 975, B. C. Mulieres cur prim: resurrectionis testes, II, 
891, A. D ; quare prim: resurrectionis nuntium accepe- 
rint, III, 551, D. Mulierum cupiditas in ornando corpore, 
1, 826, D. 

Mulorum genus non ex se mutuo nascitur, et quid si- 
gnilicet, I, 502, D. 

Mundus bonus et quare, II, 22, A ; non semper idem 
permanet, 650, €. Mundi originem aliquam qui fatetur, is 
et finem ejus fore aliquando nou polest non concedere, 
J, 210, 211. 

Munus a paupere Xerxi regi oblatum, ΠῚ, 166, A. B. 

Musica vera et originalis qu:e, I, 4£2, C 

Musonius viri lustris etdives Gregorium Thaumaturgum 
hospitio excipit, HI, 922, C. * 

Mutatio i'i'quibus consistit, E, 467, A ; HT, 15, B. 

Myrrha ad. corporum sepulturam apta, 1, 893, C. ^ ; 
myrrha mortis symbolum, 1019, B. Myrrhze fasciculus in- 
ter ubera quid, 826, D, 827. 
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Nardi odor quid mystice, I, 822, D , ejus mystica expo- 
sitio, 970 Nardus pistiea pretiosa, 826, B. 

Naim viduze filius unicus a mortuis suscitatur, 218, 219. 

Nalalis Christi dies, IIT, 1127 Ser: 

Nativitatis Christi effectus, ΠῚ, 1146, 1147; 

Natura rerum quid. sit, !, 107, 4; quomodo exstiterit 
ex opinione Epicuri, ΠῚ, 22, B. C. Natura humana liberi 
arbitrii capax, T, 851, D. Naturze. humanae defectio, et 
ejus causa, I1, 25, C. Naturze. human:e miseria, 1, 462, A. 
B. Naturie curatio vite coneinnitas, 445, B. Natura divina 
non continetur tempore, sed ab. illa tempus est, 1I, 566, 
J. Natura divina una est et continua secum et. indivulsa, 
1, 685, B; nihil habet quo mensuretur et contineatur, 
931, A. Natura divina virtutis fons, |I, 103, A. Natu- 
ra beata et zterna nullo circumdatur termino, 1, 874, 
C. D: 

Naueratius S. Maerinz frater, insignis juvenis, vitam 
amplectitur solitariam, {Π, 966, 967; senes morbidos et 
inopes labore suo sustentat, ibid., C; immatura morte 
subripitur, ibid. 

Nicomedia terr: motu eversa, II, 167, B. C. 

Nihil, non est Deus, IT, 685, D. 

Nives cur in montium caeuminibus usque ad zslatem 
permaneant, I, 95, D. 

Nomen Dei sanctum, I, 1151 et seqq. t 

Nomina qu:edam absolute, quzedami relate. usurpari s0- 
lita, 1I, 427, A. Nomina ab Adamo brutis animantibus 1ΠῚ- 
posita, Il, 1016, BD. Hominum dilierentüe, 1046, 104T. 

Novum quid dieitur, 1l, 136, A. Novum nihil sub sole, 
I, 654, D. ἡ 

Nubes et vapor qua et quomodo fiant, 1, 98, C. D. Nu- 
bes Mosaiea quid, 1, 310, B. C, et quid etiam mystice, 
550, B. Nubes Spiritus sancti. gratia, 1, 962, B. Nubes 
aliquando carnem denotat, I, σέ, A. ᾿ ^ 

Numen non est, quod loco. circumscriptum intelligitur, 
IL, 605, C 

Numerus quid, 1, 86, €. Numerus est signum quo re- 
rum quantitas innotescit, II, 511, B. C. τ 

Nuptiarum difficultates et molestiz, III, 526, 337; a 
nuptiis initium habent quzcunque in hac vita eveniunt 
absurda, 538 et seqq. 

[0] 


Obedientia Filii in Deum Patrem quse, IT, 527, 550, 

Obesitas corporis animi perfectionem impedit, IIT, 
406, 407. 

Occursus Domini, IIT, 1151 et seqq. 

Ars Filii (pro), inscriptio psalmi, quid denotet, 1, 
505, 4. 

Octava (pro), psalmi inscriptio, quid designet, 1, 505, 
D; 5317, C. Octave mysterium, 607 et seqq. Octavi my- 
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sterium apud Prophetam quid sit, 1231, D. nd - 

Oculi sapientis cur in capite, 1, 29£, D. Ocu!i distorti 
quid, 594, D. Oculi columb:? quid mystice, 855, 855, 919, 
€. Oculi Ecclesi: qui, 1058, B; et cur sicut. columb:e, 
ibid., D. Oculorum custodi:e cur multe, 1, 295, B. Oculo- 
rum pulchritudo quie, S51, D; 855. Oculorum praestantia 
inter ezetera membra, 918, D. Ad oeulos quie. referenda 
sunt, 919. Oeulos habere in capite quid, 682. — 

Odium quid sit definitur, I, 754, B; et quid odio a na- 
tura habendum, 7354 et seqq. 

Oleum exsultationis quid denotet, I, 1250, D. 

Oliva ferax in domo Domini quid, I, 566, A. 

Oltiseris vicus, ubi, II, 259, A. 

Opera operum qu;e, I, 622, D. 

Operationes Trinitatis et anime, I, 1545, D. ; 1546, A. 
Operationes quomodo sequantur. ex substantiis, et. quid- 
nam sint secundum suam propriam naturam, ll, 514, D. 
C. Operationes ez:dem an eadem efüciant opera, 571 et 
seqq. 

AMETS semper Deus, II, 1287, B; et semper opera- 
trix ejus sap'entia, ibid. ἡ " 

' Opinio inanis, honor, dignitas, generis claritudo divi- 
Ux, 1, 465, A. 

Opportunitas temporis quid, I, 699, A. 

Opus substanti:ze an sit substantia, II, 515, A. B. 

Oratio et ratio in Deo, opus et factum, I, 74, A. B. 
Orationis laus et effectus, 1, 1125, A. B. C. Orauo quid 
sit, 491, D. 

Ordo et series rerum ordine et serie dierum constat, 
I1, 358, B. 

Organa prophet:e et apostoli, I, 575, B. 

Origenes scripsit in Cantica, I, 165, B. 

Oris et linguz natura semper quasi domi habet peccan- 
di facultatem, II, 278, D. 

δρμίσχος torques cur sic dictus, T, 817, C. 

Ornamentum quadratum quid, 1, 3591, C. 

Ortus et mors proprium naturze carnis, II, 46, A. Ortus 
Christi effectus boni, ΠῚ, 1146, D; 1147. 

Os sponsi, fons scaturiens verba viue zeternz, I, 778, 
D; 119, A. 

Oscitationis causa, 1, 167, A. B. 

Osculum mysticum, I, 1002, B. 

Ossium in corporis humani struciurz necessitas, I, 245, 

.C 


Ostium mentis quod el sponsus tangit et pulsat, I, 
1002, C. 

Oui Sabbati preceptum quid sibi vult, ], 714, D. C. 

p 

Pace nihil jueundius in. hac terra, I, 1282, A. C; quid 
51} ipsa pax, 1585, D. 

Pacifici quinam et qua in re beati, T, 1285, A. B. 

Pacificus Salomon et cur sic dicitur, I, 791, A. 

l'aime deserti septuaginta discipuli, l, 566, €. D. 

Palpebrz oculorum custodes, I, 295, €. 

Panis de colo, verus cibus, I, 567, C. Panis Iztiti:: be- 
neticentia, conditus melle przxcepti, I, 990, B. Panis quo- 
lidiani petitio quid significet, I, 1170, A. B. Panis, quod 
precibus fertur auxilium, III, 545, B. Panes de lapidibus 
quinam eonficiunt, I, 1238, 1259. 

Παντοκράτωρ in Scriptura quid significet, I, 525, 526. 

Παρακαλεῖν Verbi duplex significatio, 11, 551, D. 

Paracleti nomen commune etjam Patris et Filii, IJ, 
991, A. 

Parasceve quid, 570, B. 

Parentibus hanor debitus, Ill, 751, A. B, 

Partus maturus et non abortivus quid, I, 702, D. Par- 
tus non est homo, sed homo per partum, {Π, 591. A. 

Pascha quando et qualiter celebrandum, IlI, 618, D ; 
619 et seqq. 

Paschalis dies inter. Christianos quomodo celebratur, 
ΠῚ. 655, 659. 

Pater qui vere est, semper pater est, IT, 451, A. D. 
Pater futuri szeculi Christus, et quare, 1I, 586, A, B. Pa- 
ter quinam possint dicere, I, 1142, A. D. Patris vox in 
principio orationis Dominic:e explanatur, I, 1159 et seqq. 
Patris et Filii una est potentia, 1I, 1154, €. Patres nobis 
ipsis ipsi sumus et quomodo, I, 705, A. 

Patria in se continet parentum dignitatem, ΠῚ, 751, C. 
Patria Christianorum, ccelum, Il, 895, C. 

Patriarcharum nomina lapidibus inseulpta quid signifi- 
cent, I, 291, A. 

Pauperes spiritu quinam sint, 1, 1207, A. Pauperes 
pw "11, 45k et seqq.; sunt janitores regni coelorum, 
409, C. 

Paupertas duplex, et quenam beata, T, 1199, B. Pau- 
pertatis descriptio, ΠῚ, 458, D. C; 478, A. 

P'eceata, nihil, et quare, f, 459, D. Peceati causa quze- 
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nam sit, II, 26 et seqq. Peccatum est alienatio ἃ Deo, 
qui est vera et sofa vita, IT, 546, C. Peccatum post homi- 
nem, et post hominem miserandí actus et misericordiae 
nomen, II, 962, A. Peccatum spina, III, 1155, C. 

Pedes lavare quid, 1, 1005, D οἱ seqq. Pedes sacerdo- 
tis nudi, et quare, 1006, D. 

Pelles Salomonis quid, I, 791, A. 

Peplum Rebecee et peplum anim, quid, I, 1050, 


Percussio virg: immortalitatem designat, 1051, A. D. 

l'eregrinationum ad loca sancta abusus reprehendun- 
tur, HI, 1010 et seqq. 

Perfectio quibus terminis comprehenditur, I, 299, C. 

Persecutio quid et quz? beatos efficiat, I, 1294, €. D 
et seqq. 

Periurbationes animi unde oriantur, I, 191 et seqq. 

Petra tegminis juxta propugnaeulum quie, 1, 878, A. 
B. C. 

Petrus (S.), episcopus Sebastenus, II, 241, ^. 

Petrus S. Macrinx frater, ab ea sanctissime instituitur 
ateneris annis, ΠῚ, 971, D; ingenii vis in eo quanta, 
ibid., C; multos pauperes alit, ibid., D. 

Pharetra sermonis anima, I, 547, A. 

Philippi apcstoli encomium, 1, 1087, C. 

Fhitosophia in melodia modulationeque verborum sita, 
I, 459, C. 

Philosophorum errores varii, 1, 358, B. 

Phadimus Amasensiura ecclesi: antistes, 1Π, 910, A. 

Pietura tacens in pariete loquitur et maxime prodest, 
11], 759, A 

Pietatis scopus, III, 287 et seqq. 

Pil: ludus quis, ΠῚ, 1055, B. 

Pili, mortis symbolum, 1, 386, A; et continenti:e, 
ibid., D 

Placid: imperatricis mors, funus et oratio funebris, ΠῚ, 
818 οἱ seqq. 

Planctus in Scriptura quid, I, 710, C. 

Plantandi tempus et evellendi quid, I, 705, 706. 

Pluviz et imbres unde et quomodo fiant, I, 94, 95. 

- Penitentia expurgat peccatum, I, 725, B. 

Pontus Euxinus, 1d est hospitalis, quid, et cur sie no- 
minatus, III, 898, C. D. 

Potentia in Deo voluntas, 1I, 498, B. 

Przcipitatio in mare quid significat, I, 571, D. 

Preparatio ad orationem quz, 1, 1156, D et seqq. 

Przstigiatores et vates consulere, quale peccatum, Il, 
226, 927. 

Presbyter quis vocari soleat, T, 650, D. 

Πρεσδότερο: quid, HI, 1171 ἘΜῈ 

l'rimogeniti sd unigenitum differentia, II, 499, C. D. 
Primogenitus lilius Dei qualiter dicitur, 502, 505. Pri- 
mogenitorum /Egypti exterminatio quid mystiee, Ll, 554et 
seqq. 

Principium vel summa quid, I, 65, D, 70, 71. Princi- 
pium universi Pater, I, 773, A. Principi voce quid sigui- 
ficatur, 1], 595, B. 

Prodigi filii parabola, I, 1145, €. D. et seqq. 

t E masculina et feminea mystice quid, I, 3527, D. 
7, 539, C. 

Propitiatorium quid mystice, I, 585, C. 

Προσενχή quid, I, 1158, D. 

Proverbiorum doctrina quid, 5, 618, B. C. 

Providentia et universarum rerum moderatio una et 
eadem in Trinitate, Il, 127, C. D. 

Proximus et cognatus qui, 1, 1086, 1087. 

Prunicus quis fuerit, 1], 265, C. 

Psalmi eur omni hominum generi tam grati, T, 459, D. 
Psalmi qui inscriptione carent recensentur, 514, D et 
seqq. ; et quare, 518, B. Psalmi in quibus ciapsalma in- 
venitur, 524 et seqq.; cur in psalmis ordo histori:e non 
observetur, 542 et seqq. Psalmorum liber quot partes 
contineat, 430, B.; quid prima sectio, 450, D ; quid se- 
cunda, 451, A.; quid tertia, 431, D; quid quarta; 495 et 
seqq.; quid quinta et postrema, 466 et seqq.; quis singu- 
larum finis, 432 et seqq. Psalmorum liber virtutis laudi- 
bus refertur, 447, C. ; studium virtutis tradit, 4419, 447 
Psalmorum inscriptiones varie, 487 et seqq. Psalmus 
quid 494, D. 

Psalmodia commista cum mente quid, 1, 495, D; et quid 
cum solo spiritu perficitur, 498, A. 

Psalterium quid, I, 494, C. 

Nous armatura potens ad effugienda peccata, 1, 
500, D. 

ἃ dubie apparatus varius quid nos docet, I, 743, 
IND: 

Pulcheri:e interitus et commendatio in funere, III, 865 
et seqq. 

Pulchiritudo corporis et membrorum Christi laudatur 
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et mystice explanatur, 1, 1054, D et seqq. Pulehritudo 
quid, 11, 198, D. 

Pulmo, coretstomachus hominis, eorumque faeultates, 
I, 216, € et seqq. 

Puritatis anim: sordes, voluptas, I, 1187, A. 

Purpura quinam sint, I, 91 £, C. 

Puteorum aqu: quomodo affluant, T, 110, D. 

Pythonissa quid, I, 107 et seqq. 

Q 


E 


Quadraginta martyrum laudes, III, 730 et seqq.; 798 et 
seqq.; 714 et seqq. 

Quierere et perdere quid sit, 1, 719 et seqq. 

Quaternoarius numerus quid. denotet, ΠῚ, H5, C. D. 

Quid est quod fuit, 1, 651, 651. 

Quies est exitium anim:e, II, 205, A. Quiete οὐ motu 
res non exsistentes oriuntur, et orl:e. conservantur, f, 
121, D. 

Quinquagesimus et septimus psalmus. explanatur, I, 
990 et seqq. 


R 


Racemus ex ligno dependens quid mystice, I, £11, D. 

Ranarum immunda multitudo mystice quid designet, i, 
546, C et seqq. 

Ratio in anima. quid, II, 225, D. Ratio non est obscura 
vOx, sed mentis motus initium ae fundameutum, IL, 1187, 
C. Ratio divina quid, III, 507, A. 

Recens quod est, non est :xeternum, IT, 770, D. fteceins 
sub sole nihil, quomodo intelligendum, 1, 654, D. 

Rectitudo Christus, 1, 786, D. 

Regeneratio duplex, et quz, II, 655, D. 

Regnum ex dominatu 1n subjeetos dignoscitur, 11, 
1522, B. Regnum Dei non cibus et potus, sed justitia, 
impatibilitas et beatitudo, 1, 695, D. Regni Del optatio 
quid sibi vuit, I, 1153, B. C et seqq. 

Religionis cognitio, lux, l, 575, D. 

Reliqui: martyrum honorand:e, II, 759, B. C. 

Reinemorationem (1n), inscriptio psalmi, quid designet, 
1, 510, D. 

Rerum naturatium ignorantia, Ii, 955 et seqq. 

Tesurrectio quid, I, 654, C.; quodnam est ejus princi- 
pium, II, 51, C. D ; qualiter fiet, ΠῚ, 15 et seqq. Resur- 
recetio ex mortuis ut. necessarius rerum ordo omnino 
exspeetanda, I, 202, 205. Resurreetio eur post qu:edam 
temporum intervalla exspectatur, si quidem res bona esse 
putanda est; et cur non jam olim ex citatum ex morte est 
hominum genus, 1, 205 et seqq. Resurreetionem fore 
abhorrens a vero non videtur, 225 et seqq. Hesurrectio- 
nem pr:zcedere debet mors, 1018, 1019. Resurrectio cor- 
porum qui? a seculo fuerunt, quomodo futura erit, III, 
667 etseqq.; in momento oculi perfieietur, 659, C. D. 
Resurrectio est nature nostrze inantiquum. statum resti- 
Qtütio et reparatio, ΠΠ, 147, A; 878, A. Resurrectio si 
nulla, vit: finis. mors est, III, 675, A. B. De resurre- 
ctione vari: opiniones, ΠῚ, 107, B. C. Resurrectionis 
Christi hora quz, 1Π, 614 et seqq.; qui in ea acciderunt 
nullo modo inter se contrarii evangeliste diversis modis 
memori:e prodiderunt, 627 et seqq. Resurrectionis Chri- 
sti effectus, IL, 1259, A. D. C. 

Reticetur (quod) in sponsa quid, T, 1107, D. C. 

Rhamnus, spin: species, quid signilicet, I, 595, C. 


Risus caus:e quze sint, I, 159, C. Risus amentiam et de- . 


e denotat, 646, D. Risus signum alaeritatis animi,l[I, 
Ros, curatio, T, 1005, A. 
e US ardens Mosaieus, 1,506, C; quid mystice, 551, 


5 


Sabbati institutio et celebratio, ΠῚ, 222, 

Sabbatismum agere a malis operibus quid, 1, 715, B. 

Sabellii errores, II, 855, C. D ; 1282 et. seqq. ; 1290 et 
seqq. 

Sacerdos vi verborum augustus et honorandus eflicitur, 
III, 582, D. Sacerdotis vita nuce figurata, [, 418, €. Sa- 
cerdotes ab Eunomio conviciis lacerati, HL, 258, C. D. 

Saerilegium quid et quale peccatum, II, 255, A. B 

Sacrificid propitiatoria, I, 958, A. Sacrificia et hio!0- 
causta ex Scripturis, III, 219, C. D. 

Sxwcula duo, temporale οἱ eternum, 1, 1251, A. Socu- 
lorum essentia quz, IH, 1066, C. 

Salomon verus quis, I, 166, D. Salomon typus veri Re- 
gis in multis, 907, A. 

Saltatio in Seriptura quid, I, 710, D. 

Sin EEUE facinus admirandum in occisione leonis, III, 
5j. 
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Samuel a pythonissa evocatus, Hf, 107 et seqq. 

Saneta sanctorum in tabernaculo quid mystice, I, 
981, A. 

Sanctificatio ipsa Dominus, I, 1007, C. 

Sang:eus mons in Bethania, Hf, 167, D. T 

Sanguis unde purpureus exsis!at, f, 250, C. Sanguinis 
aspersio quid in Seriptura, 595, A. B. 

Sanitas animae quie, I, 1162, D. 

Sapientia humana. quie, 1, 682, A. Sapientia vera et 
ejus opera , ibid. Sapientia malitiosum animum non in- 
greditur, ΠῚ, 555, D. Sapientia in. partibus superis cori- 
sistens qualiter a nobis animadverti et astimari polest, 
III, 50, A. B. Sapientia Dei terminum non habet, II, 951, 
A. Sapientis actio duplex, I, 482, ^. Sapientiz proprium 
quid, 11, 579, C. 

Sapientis solius caput, preditum oculis, 1, 682, D ; 
illius memoria in ternum manet, 686, D. 

Sapphiri proprietas et significatio, I, 1074, C. 

Scientia quid, et quid ignorantia, ΠῚ, 175, C. D. 

Seriptura eur divinitus inspirata dicatur, II, 745, D. 
Sceriphur:e sacre litteram et dictionem perpetuo non esse 
sequendam, et quare, I, 755 et seqq. 

" Scula ex utrisque tegminibus dependentia quid, [,591, 
n Dp. 

Sebastenas de recta ejus in fidei rebus opinione cer- 
Uiores facit Gregorius, III, 1050, 1051. 

Sempiternum quid dieitur, II, 156, D. 

Senarii numeri commendatio, I, 286, C. 

Senectutis incommoda, III, 870, C. 

Sensus varii quomodo exerceantur, I, 155, A. B. Sen- 
sus ut homo jucunde. viveret, illi largiuntur, I, 212, A. 
Sensus fenestrze perquas intrat mors, I, 1186, C. Sensuum 
dominatus in mentem, I, 753, D. C. Sensuum facuitates 
proprize, IT, 982, A. Sensuum auxilio universum mundum 
cognoscimus, rit, 51, B. 

Septlenarius numerus quid denotet, ΠῚ, 1154, C. D. 
Septenarii numeri !aus, 1, 286, D et seqq. 

Septimana dierum temporis natura definita, I, 610, 
σι: 

Septimus dies extremi. judicii indicium, I, 290, A. 

Sepulerorum effossio, ΠῚ, 25&, D. 

Sermo Dei telum, quod est Christus, 1, 546, D. Sermo 
est interpres eorum quie mente concipimus, lI, 418, C. 
Sermo Dei quid, Ilf, 501, A. Sermones laboriosi quinam 
sint, I, 651, A. D. 

Serpens, diabolus, observans ealeaneum gressus homi- 
nis, 1, 658, B. Serpens, peccatum in Scriptura, I, 555, B. 
Serpentis :erei figura et. elleetus, I, 525 B.; ὁτὲ, 415. 
Serpentes magorum /Egyptiorum mystice quid, J, 335, C. 
Serpentium vita nos ducit ad comprobalionem resurre- 
ctionis, III, 691, A. D. 

Sessio et statio quid in Deo, III, 719, A. B. C. 

Sigillum operationis Dei quid, IL, 559 et seqq. 

Signum Domini quid, lI, 222, C. Signi crucis quanta 
virtus, III, 951, B. C. D. 

Silentii lex qu:e, I, 727, B. 

Silva, hominum vita silvestris, I, 842, D. 

Simeon senex, Ill, 1171, 117&. Simeonis voces quo- 
modo spons:e conveniant, T, 879, D. 

cnn ab agricolarum insitione, I, 65, B ; a silicibus, 
41, 5 

Similitudines auri cum notis argenti quz, I, 819, €. 
Similitudo Filii cum Patre qualiter interpretanda, II, 
534, 555. 

Simonis soerus curata a febribus, I, 218, D. 

Simplicitas in "Trinitate. remissionem et intensionem 
non recipit, 1I, 522, B. Simplicitas in Deo quid, et quid 
ingeneratio, Il, 919, 922. 

Sinus lilii Dei quid sit, I, 535, A. Sinus Abrahz quid, 
1, 510, A ; ΠΕ, 85, C. D. 

Sion quid sub :enigmate significet, *, 718, C. 

σῖτος nomen ad varias appellationes transfertur, IT, 
1050. 

Smaragdi seulp!ores, T, 10745 

Sol, adversaria tentationis irruptio, I, 791, C. Sol etiam 
convieiis impetitus, nihil aliud est quam sol. II, 274, A. 
Solis cursus quomodo est et quid nos docet, I, 626, 
C. Dx 

Somniorum mnuz:e imaginario, conjecture, F, 167 et 
seqq. Somnus mortis similitudo, L, 991, C; et quid mys/ice, 
995, A. B. Somnus exculiendus ab oculis mentis, € C. 
Somnus mortis germanus, ΠῚ, 674, 4. Somnus et vigilia 
mortis et vite complexus et. coujunctio, 522, C. Somnus 
et vigilia mortis €t resurrectionis imagines, 674 A. B. 
Somni causa et ejus necessitas, I, 166, A. B. C. 

Sordes hominis peccatum, I, 610, D. 

Speculatio qua Deum contemplamur quse, I, 574, C. 

Spinz peccata, I, 358, A. 
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S piris sancti. regnum, 1, 1158, D. Spiritus in Deo 
quid, H, 18, A. B. Spiritussanetus non creatus, et eur, Ii, 
1il, A. B. Spiritus sanctus Filio non subjicitur, ut vult 
Lunomius, 510, A. B. C. Spiritus sanctus in quo Patri 
conjunetus et in quo ab eo distinctus, 535, D. Spiritus 
sanctus non in creaturis qu:eri, sed. super omnes creatu- 
ras evectus eredi debet, 558, 539 etseqq.; frater Domini 
appellari non potest, 559, D ; non est tintinnabulum aut 
dolium inane, 566, D. Spiritus quid et quid Verbum, III, 
19, ^. D. Spiritus sanctus ex Seripturis, 251, B. C. Spi- 
ritus sancti divinitas asseritur, 574, 575. Spiritui sancto 
filiorum Dei generatio qualiter attribuitur in Seriptura, 
1I, 534, C. Spiritum sanctum Deum esse probatur ex. Seri- 
pura et Patribus, Il, 1506 et seqq. 

Splendor glorize Christus, ΠῚ, 559, C.D. 

Sponsa niera et formosa qualiter intelligi debeat, I, 
190, 791. Sponsa hortus conclusus, 962, C. D; fons 
Signatus, 965, C ; puteus aqu:e vivze, 978, B. 

Sponsus cur pomum dicatur, I, 836, A. 

Stelle οἱ quomodo tertio die facte, f, 118 et seqq. 

Stephanus lapidibus petitus gaudet, 1, 1295, C. Ste- 
phani (S.) protomartyris encomium, ΠῚ, 102, 722et seqq.; 
qualiter eulos apertos vidit, 714, C. D, 718, A. B. 

Stoicorum opinio de Divinitate, III, 559, C. 

Struetura corporis breviter describitur, 1, 259 et 
seqq. 

Stu'tum ambulare in tenebris quid, 1, 686, € 

Subjectio hominum ad Deum, 11, 558, D. €. Subjectio, 
bonu, 1, 1310, B. Subjectionis varia genera, 1506 et 
seqq. 

Substantia an capax intensionis el remissionis, II, 506, 
Fi. C. Substantizx: nomen cui subjeeto proprie competat , 
ibid. ; substantiam Patris solam subsistere, patrocinium 
estJudaiez impietatis, 505, D. Subslantie qualiter et 
quam impie ab Eunomio distinguantur, 5319 ; qualiter ab 
eodein simplices nominentur, 5235, C. 

Superbia decesses ad iuferiora, 1, 415, D. Superbia 
primordiale malum et ejus vanitas, I, 1202, 1205. 

Supercilium cujus utilitatis et adjumenti, I, 295, D. 

Superhumeralia patriarcharum | insculpta. nomiuibus 
quid significent, 1, 587, B 

Symmetria conveniens in tempore quid, I, 699, C. 

Syri: forma duplex, et quid mystice, I, 502, 4. B, C. 
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Tabellz cordis quz, T, 1075, B. 

"'abernaeuli zdifieatio et pulehritudo T, 518, 519 ; 757, 
B. Tabernaeuli altare et thuribulum quid, 385, D. Taber- 
naculum, Dei virtus et sapientia, 382, A. 

Tabul: legis in terram projeete quid, T, 597, À. 

'Tacere quando est melius, I, 727, B. C. 

'Tactus sensus, et ab eo qua mala, I, 1187, A. B 

"'Telum fornicationis ignitum, ΠῚ, 494, D. 

Temperantia, lux pure conscientize, I, 995, D. 

"Templum Dei nos qualiter efficimur, II, 5&7, D. 

Tempus omnium rerum communis mensura, I, 699, C. 
Tempus pariendi et tempus moriendi quid, 702, 705. Tem- 
poris spatium in tres partes divisum, 1126, 4. Temporis 
mensura uude, fL, 1005, D, 1006, A. 

Tenebr: quid et uude, I, 78, B; IT, 1006, RB. C. 

Tentationis primus insultus qualis, I, 745, D. 

"Terminus interminati infinitas. 1, 459, A. Terminum 
sie facultatis unumquodque, 730, C. 

"Terra invisibi.is et incomposita quid, 1, 78, D et seqq ; 
nunquam: a stabilitate sua dimoveri potest, 127, D. Terra 
in zternum stans quid nos doceat, 627, A. D. lerra, pu- 
blicani et meretrices, 871. B. C. Terra Dei quid, 550, C ; 
et quid in se, II, 1005, C. D. 

'I'harsis vox quid denotat, I, 1071, A. D. 

'Theela virgo, Pauli discipula, f, 1057, A. 

'"T'heodori martyris et saneti viri laudes, IH, 735 et 
seqq. 

"Theophilus Alexandrinus episcopus, If, 1270 et 
seqq. 

'Thronns Dei super ventos qualiter debet intelligi, II, 
545, B. Thronus quid in Scripturis denotet, 1250, D. 

2s Dei honori consecralum, et quare, 1, 898, 
€. D. 

Timor cum natura servitutis conjunctus et. jugatus, IF, 
850, A. Timor Dei justus omnia exzquat, ΠῚ, 455, C. 

Tintinnabula aurea bonorum operum splendor, T, 
590, A. 

Tituli inscriptio quid denotet in psalmis, f, 511, 4. 

"Lorcular officina vini quid, 1, 506, B. Torcular corsei- 
entia, 506, C. Pro Torcularibus, inscriptio psalmi, quid si- 
gnificet, 506, B ; 550, D. C. 

Tories martyribus inflicta describuntur, ΠῚ, 915, 
046. 


Torum in malis sternere quid, 1, 847, D. 
'"rabes domorum cedrin:e quid denotent, I, 858, B. C. 
"'raditio suffieit ad demonstrationem eorum quie ab 
].cclesia creduntur, IT, 654, B. C 
"lTransformatio per baptismum quid, ΠῚ, 595, € 
Trinitas probatur ex Seripturis, ΠῚ, 194, 195 et. seqq. 
"Trinitas immutabilis et inalterabilis eadem se per est, 
914, A. Trinitas unus est Deus, II, 115 et seqq. Trinitatis 
mysterium astruitur, 1, 259, C. D; HI, 1051. Trinitatis 
mysierium in se exprimit homo, I, 1550, B. C. 
'Jristitia duplex, alia mala, alia bona, secundum Deum, 
I, 1219, D. 
ἐπ generatio resurrectionis rationem nos docet, ΠῚ, 
10, A. 
"'Froadius martyr, ΠῚ, 950, C. 
"luba, naturz divinze przedicatio, I, 375, 4 ; 519, A. 
Tuba legalis, oratio, III, 1127, A. 
'Tunicie pellicez a Deo protoplastis dat:e quid denotent, 
ΤΠ, 55, C. 'Lunicam exuere quid signiticet, I, 1006, Δ. 
"Turris in qua optima spolia suspend:t David, quid nobis 
denotet, 1, 954, D, 955. 5 
"Vurturis proprietas, 1, 815, A. "Turtur Joannes Bapti- 
sia, 871, A. 
U 


Ubera, bona virtutis divin: pro nobis, I, 779, B. Ubera 
meliora vino, qualiter intelligendum, 782, A. B 

Umbra alarum Dei quid, I, 586, C. D. 

Uneini quid mystice, I, 590, D. 

Unguentum ellusum quid mystice, 1, 782, C. D. Un- 
guentis fulciri quid, 847, C. 

Uuigeniti ad primogenitum differentia qn», 11, 499, 
C. D. Unigenitus Christus et tamen primogenitus dicitur, 
et quare, 658, C. D. Unigenitum Deum eredere, Chri - 
Sijan: pietatis caput et summa, 914, D. 

Unitas sponse quz, et ejus nexus, I, 1118, A. B. 

Urn:e tabernaculi quinam mystice, I, 586, C. 

Usurz a Seriptura sacra prohibitze, 11I, 445, 416. 

Usurarii viia segnis et insatiabilis, 1, 458, A. 

V 

Valens imperator deceptus, II, 174, A ; Ecclesiam Dei 
vexabat, 287, C. 

Vanitas et. vanum quid, I, 619, D Vanitas vanitatum 
quie, 622, C. D. 

Vates saneti quomodo numine afflati, IT, 745, D. 

Vectes tabernaculi mystice quid, I, 585, A. B. 

Venatio et varii illius modi, 1, 267, A. B. C. 

Venatores capientes vulpes quinam sint, I, 822, C. D. 

Venter commotus in ipsum quid, I, 1011, D. €. Ventris 
vocabulum in corpore Domini quid denotet, 1074, C. D, 
1075, A. B. 

Ver et putationis tempus quid, I, 871, A. B. 

Verborum et nominum usus post hominum produetio- 
nem excogitatus est, II, 965, C. D. 

Verbum quid et quid spiritus, III, 194, A. B. Verbum 
vitze iu mortuis efficax, J, 655, C. Verbum Dei vivens con- 
sistit, simplex, potens, ete., 10, 14, 15; ex Scripturis pro- 
batur, 19, B. Verbum Dei caro faetum et vari: ejus de- 
nominatones, If, 137, B. C. Verbum quod in principio 
erat, non aliud quidquam preter Deum erat, sed et ipsum 
Deus erat, II, 626, B. C. Verbum primo carnem fecit, 
postea Verbum caro factum est, 653, B. Verbum paritur, 
non ereatur, II, 1294, 1). Verbi diversa et praeclara. faci- 
nora, 1, 1546, 4. ; ; 

Verecundia quid a pudore differt, et e;us effectus, L 
651, A. ἢ ἐ 
: Vermis in quem manna convertebatur quid, I, 510, D. 
Vermis qui non moritur quis, Il, 106, A. 

Verruea corporis el anim: quse, II, 53, D ; et quomodo 
curantur, 58, A. B. : 

Vespera et erepuseulum quid et unde, I, 78, C. 

Vestiana femina nobilis, S. Maerin: socia, VM, 987, D. 

Vestimentorum sponsze odor comparatus thuri, quare, Dn 
959, D. 

Vestis talaris et effusa quid, I, 538, B. Vestes sacer- 
dotis in templi penetralia intranlis, 519, A. B. Vestium 
mundities quid denotet, 57&, B. x : 

Via ad delectationem cupiditas, L, iR, p. Via Dominus, 
ἀπὸ, D. Via qua ad honesti inventionem ducimur qu:e, 
IIl, 566, 567. 

Videre idem significat quod habere, T, 1266, MES 

Vigilans rubore perfunditur, dormiens vero palleseit, et 
quare, I, 262, D. b, Ξ ες οὐ 

Vinea paradisus, T, 798, C. Vinea quid mystice, 799, 
C. D. Vinea natura humana, 882, D. 

Vini varize atfectiones, I, 659, 662. 1 

Virga Moysis in serpentem versa, I, 306, D;ejus my- 


1269 


slica expositio, 538, C. Virg:e Moysis effectus mirabiles, 
1Π, 585, A. B. Virga Aaronis sola floruit, 1, 525, D, et 
quid per hoe mystice designatum, ibid. Virga et baculus 
consolatorius quid, I, 1031, B. C. Virga d:rectionis quid 
denotet, II, 1250, D. 

Virginitas omni laude prostantior, ΠῚ, 519. et seqq; 
divina et incorpore: natur:ze proprium et perfectum, 522 
et seqq. Virzinitas exempta est ἃ mortis dominio, ΠῚ, 
915, D ; in omnibus studiis vera spectatur, 582 et seqq. 
Virginitas Marie incorrupta et integra in partu, LH, 627, 
A ; per rubum ardentem significata, HI, 1155, B. C 

Virtus media inter duo vitia, 1, 971, 4. Virtus dividitur, 
non tamen minuitur, 1195, C. D. Virtus eui deest vel ex- 
cedit conveniens mensura, non est virtus, 698, D. Virtus 
bonus odor Christi, 738, D. Virtus operationem pr:ecedit, 
et pendet ex divina voluntate, H, 959, D. Virtus ab omni- 
bus animi polestatibus speetari debet, ΠῚ, 587, €. Virtus 
sola, eliam perfecta, niliil omnino prodest ei qui in omni- 
bus virtutem non colit, 5390, B. In virtutis ollicio qui ali- 
qua ex parle peecat, ad bonum minime aptus est, 3360, B ; 
ἃ virtute ut aliquid est remotum, ita in perieulo versatur, 
585, B. Virtutis amator quomodo possit vite honeste com- 
pos fieri, 1, 455, B. C. Virtutis laus duplex, 950, D, C. Vir- 
tutis et vitil diserimen, II, 27, C. D. 

Vis efficiens rerum termino circumseribente caret, II, 
560, € 

Visus sensus quid, et quomodo exerceatur, T, 151, D. 

Vita in paradiso qu:e. fuerit, I, 195, C ; 286, A. Vita 
humana semper mutationi supposita, 527, A. B. Vita hu- 
mana aranearum Lela, £62, D. Vita humana in confinio 
boni et mali posita, 1294, D. Vita humana, bulla secun- 
dum Epicurum, lll, 22, B ; ab initio simplex et uniformis, 
*2, D. Vita ista quam vivimus, eum boni vita non congruit, 
JI, 502 et seqq. Vita przssens est. via quie. nos ducit. ad 
hoe quod speramus, 518, C. Vita propria et conveniens 
intellectuali naturze quie, 511, A. Vita priseus semen fu- 
Lure, £75, C. Vita perfecta in quo consistat, 1, 299 et seqq. 
Vita corporis et vita anim: qux», 1, 625, A. B. C. Vita 
anim:x, Deum videre est, III, 175, A. Vita supern:z na- 
turze charitas et dilectio, ΠῚ, 95, D. Vita beata et immor- 
Lalis quie, 505, C. D; 506. Vita sacerdotis nuce figurata, 
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I, 418, C. Viti? nostrze tres imprimis faeu!tates tanquam 
administr:e, et quie sint, 1, 1212, C. D. Vite ratio accurata 
et perfecta qualiter acquiri potest, II!, 410, € et seqq. 
Vite Christian; perfectio in quo sita, 255 et seqq. Vita 
Christiani tria declarant, et quie, 285, A. B. 

i Mr non sunt anima, sed quiedam anim verruce, Hl, : 
55 B.C. 


Pins: quomodo igne purgatorio absumitur, ΠῚ, 99, 


Vitis fertilis et spiritualis quz, Τ, 659, D. Vitis florentis 
oder bene olens quid, S7&, I. Vitis germen sive fructus 
vinum nominatur et quare, ΠῚ 599, B. C. 

Voluntas in Deo quid sit, I, 70, A. Voluntas Dei homi- 
num salus, [, 1165, A. Voluntatis liberum arbitrium est 
lionor divino zxqualis, ΠῚ, 525, B. 

Voluptas serpens, I, 117t, A. B. Voluptas animi et 
corporis dilTerentia, 458, A. Voluptas omnis dolorem con- 
junetum habeat necesse est, HI, 602, D. Voluptas pura 
quid, 955, D. Voluptatibus corporis servire nemo potest 
et temperantiam. Deo gratam assequi, III, 598, C. A vo- 
luptatibus eorporis omni genere se abdicare debet, qui 
accuratam et perfeetam vivendi rationem lenere instituit, 
599, D. Voluptatum servus per necessarios usus viliis 
aditum aperit, 527, C. D. 

Vovere prius, dein orare oportet, I, 1159, A. 

Vox unde οἱ qualiter formatur, 150, C. D. Vox sponsi 
per prophetas que, 862, D. Vox Verbi vox virtutis, 946, 
Vox. Dominus non. est essentia signilicativa, ut vult Eu- 
nomius, II, 759 et seqq. Vox non alibi nisi in aere fieri 
potest, IT, 779, C. 

Vulnera dilectionis bona, I, 1045, D. €. 

Vulpes et vulpecul in Scriptura quie, I, 882, C. D. 


Z 


Raehzeus mutatione vite instituti publicanum | occidit, 
Ill, 595, D. 

Zacharias baptismum  przefiguravit, III, 594, B. Zacha- 
rias sacerdos simul et propheta, 1155, € ; 1158, A. 

Ziph:ei quinam et quos mystice denotent, I, 567, 570. 

Zodiacus quid, II, 954, C. D. 


I—————— 


ORDO EDITIONIS ΝΟΥ 


Cum editione Morelliana anni 1638 collatus. 


Que stellula premotantur, ea nunc primum inter Opera S. Gregorii N ysseni comparent. 


EDITIONIS ΝΟΥ TOM. TI. 


* Notitia ex Bibliotheca Fabricii. 9 
In Hexaemeron. 61 
De hominis opificio. 123 
In verba : « Faciamus hominem, » ete. 958 
De vita Mosis. 298 
in. Psalmos. 434 
In Ecclesiasten. 615 
In Cantica canticorum. 155 
De oratione Dominica. 1119 
De beatitudinibus. 1194 
In illud Apostoli : « Quando sibi subje- 

cerit omnia, » ete. 1303 
De eo quid sit, « Ad imaginem οἱ si- 

militudinem Dei. » 1327 


EDITIONIS ΝΟΥ͂ TOM. II. 


* Andree Gallandii Monitum in S. Gre- 
gorii Nyssent scripta nonnulla qui 
in dupliei editione Operum S. Patris 
deerant. 1 
Oratio catechetica magna. 9 


EDITIONIS MORELLIA N.E 


Tom. I. pag. 1 
E — 44 
ἘΞ — 188 
— — 106 
-— E1097 
- 091: 
em — 468 
ES SOnmlgo 

2 — 169 

Tom. H. -- 6 
— — 99 

Tom. ΠῚ. 4j 
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De Ventriloqua. 110 Tom. Ii  EDITIONIS MORELL. pag. 35 
Quod non sint tres dii, ad Ablabium. 115 Tom. 1: E SP M S 
De fide, ad Simplieium. 135 p ὙΡΕ cn98 
Contra fatum. 145 Tom. IL ΞΡ 159 
Adversus Graecos ex communibus no- 

tionibus. 110 -— -—— 2- 
De anima. 181 -- i 190 
Epistola canonica ad Letoium Metile- 

nes episcopum. 992 Tom. IK. ἘΠῚ Πα 
Contra Euriomium libri xr. 243 u — 965 
* Adversus Apollinarium, ex Bibliotheca 

Gallandii. 1123 
Adversus eumdem. 1269 — uw sepu 
* Adversus Arium et Sabellium, ex Ang. 

Maii Bibliotheca Nova Patrum. 1211 
* Adversus Pneumatomachos Macedo- 

nianos. 1301 

EDITIONIS ΝΟΥ TOM. III. 

De anima et resurrectione. g Tom. Ul. τὸ 181 
De infantibus qui premature abripiun- 

tur, ad Hierium. 161 "s — 43 
* Testimonia adversus Judaeos ex Veteri 

Testamento, ex Bibliotheca Gallandii. 193 Tom. Il. zer i 
De saneta Trinitate, quod Spiritus 

sanctus sit Deus. 935 Tom. lll. MG 
(Legitur inter Epistolas S. Basilii Magni, 

ep. 189 ed. Maurin. et Patrologice 

hujusee tom. XXXII, ubi vide.) 
De dilferentia Essentice et Hypostlaseos, 

ad Petrum fratrem. 235 
(Est Basilii Magni epistola 38. Vide ubi 

supra.) 
De anima, ad Tatianum. 235 
(Vide inter Opera S. Gregorii Thauma- : Ξ 

turgi, hujusce Patrologie tom. X, 

col. 1139.) 
Quid nomen professiove Christianorum 

sibi velit, ad Harmonium. 931 -Ξ 201 
De perfectione Christiana, ad Olympium 

monachum. 251 ce 215 
De proposito secundum Deum. 281 ἘΞ 298 
Adversus eos qui castigationes «gre 

ferunt. 301 Ed Mes 
De virginitate. "811 — 111 
Adversus eos qui differunt Baptismum. 415 Tom. Il. 194 

Orationes et Epistole. 

Oratio contra usurarios, ex editione 

clar. viri Lud. de Sinner. 433 — - 14& 
De pauperibus amandis oratio I. 453 — 5138 
De pauperibus amandis oratio Il. AT — : E 29D 
Contra fornicarios. A89 — 129 et 260 
Non esse dolendum ob eorum obitum 

qui in fide obdormierunt. A491 Tom. lf. Ex ntl] 
Exhortatio ad peenitentiam. 539 Tom. ll. — 105 


( Est. Asterii Amaseni. Vide tom. XL, 
col. 351.) 
In principium jejuniorum. . 939 — — “241 
(Ad Asterium etiam pertinet. Vide ubi : 
supra, col. 370. ) 
In primos apostolos Petrum et Paulum. 539 
( Edidit Gretserus sub nomine Gregori 
Nysseni, sed est Maximi Planuda. 
Deest in edit. Morelli.) 


Contra Manichaos. 541 Tom. Mf. — 180 
Oratio in suam ordinationem. . 543 Tom. IH. -— 40 
De deitate Filii et Spiritus sancu. 553 Tom. lll. — A64 


In diem Luminum. 511 — — 366 
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[n Christi Resurreetionem — orationes 
quinque. 599 Tom. HI  EDITIONIS MORELL. pag. 382 
[n Ascensionem Christi. 689 —— 2 4] 
* De Spiritu sancto sive in Pentecosten, 
ex Bibliotheca Gallandii. 695 
audatio S. Stephani protomartyris. 701 "m — 40 
* Laudatio altera ejusdem, ex Bibliotheca 
Gallandii. 791 
Encomium sancti martyris Theodori. 735 --- — 510 
Laudatio sanctorum quadraginta mar- 
tyrum. 749 ἘΞ — AUD 
Laudatio altera eorumdem T13 — — θά 
Oratio funebris in Basilium fratrem. 181 τ — 419 
Sermo de vita S. Ephrem Syri. 819 - — 505 
Oratio funebris in Meletium Antiochiae 
episcopum. 851 — -- 580 
Oratio consolatoria in funere Pulcherie. 8083 -- — δ14 
Oratio funebris ῬΊΔΟΙΠ δ imperatricis. 8177 - -- 521 
Oratio de vita S. Gregorii Thaumaturgi. 893 -- — 534 
Oratio de vita sanctae Maerinae. 959 — — 959 
Epistola 1, ad Flavianum. 999 - -— (06045 
Epistola II, De iis qui adeunt Hierosoly- Ν 
mam. 1009 -— - 652 
Epistola IIT, Ad Eustathiam, Ambrosiam 
et Basilissam. 1015 — — 655 
* Epistole IV-XX VI, ex Bibliotheca Gal- 
landii. 1026-1102 
* Fragmenta ex libris S. Gregorii deper- 
ditis. 1107 
Oratio in diem natalem Christi. 1127 — — 339 
De oecursu Domini, de Deipara Virgine 
et de justo Simeone. — — A444 
QUAE IN HOC TOMO CONTINENTUR. 
Monitum in librum De anima οἱ resurrectione. 9 XX.—- De Taptismate. — 3:1 
DE ANIMA ET RESURRECTIONE. EB GNE eund Ein Lir Wc e 
ENTE EN La tet XXII. ; 
PD MED VERSES TODOS 195 i. SANCTA TRINITATE, quod Spiritus sanclo esit 
s ox 
Dabei ut d cand: f) — DE DIPPERENTIA ESSENTLE. ET HYPOSTASEOS. 
III. — De Nativitate Christi ex Virgine. 201 DE ANIMA. 255 
ΤΥ. — De miraeulis quie humana carne assumpta Do- Ξ ΣΟΥ δ EU x 
minus editurus erat. 210 DE PROFESSIONE CITRISTIANA. 251 
V. — De proditione. 21! — DEPERFECTA CHRISTIANI FORMA. 25] 
Vii. de dt tenebris que in. morte Christi fa- DE INSTITUTO CHRISTIANO. τὸν 
ete suni 214 DE CASTIGATIONE. 507 
VIII, — De Christi Resurrectione. 215 DE VIRGINITATE. 518 
IX. — De Ascensione. 218 ἡ a ΡΝ md 
X. — pe Gloria Ecclesiz. 218 Car. l. — Omni laude przstantior Virginitas. —— 519 
XI. — De Cireumcisione, : 2 d II. S: Dune an naturze proprium E 
XI Babba celebratione; 222 ros ἯΙ. — Commemoratio difficualtatum ae molestia- 
XIV. — De Signi impressione. 2223 rum qu:e e nuptiis exsistunL : qua in re demonstratur 
XV.— De Evangelio. . 225 item 15 qui orationem hanc conscripsit, celebs non ΝΞ 
ἜΝ CS ὑῶν ροῦν P ii CAP. IV. — Quxeunque in hae vita eveniunt absurda, 


XVII. — Quod ante secundum Domini adventum ven- 
turas sit Elias. MA 230 
- XVIII. — Quod vocandi Christiani. 250 

XIX. — Quod futurum erat ut. turbaretur Herodes 


et 
qui cum ipso erant. 251 


initium ab nuptiis habent. Qualis item esse debeat is qui 
hujus se vit:e societate abduxerit. . $98 

Car. V. — Animi integritatem, ejusque ab omnibus af- 
fectibus vacuitatem, corporis munditiis auteire opo 
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Car. VI. — Eliaset Joannes diligentem harum curam 


adhibuerunt. 550 
Car. VII. — Qui multis rerum curis distinetur, fieri 
non potest ut hic animo sit perfecto. $5l 
Car, VIII. — Nec matrimonium esse in rebus damna- 
lis. Inr 
Car. IX. — In omni re non faeile commutari polest 
consuetudo. 908 
Car. X. — Quid re vera expetendum. 559 
Car. XI. — Quemadmodum quis in consideratione vere 
honesti versari debeat 565 


Car. XII. — Neque a principio, neque nalura innate 
suui homini allecliones, sed ex consiio ipsi eveniunt. 


361 

Car. XIII. — Virginitatem exemptam esse morlis do- 
minio. 919 
Car. XIV. — In omnibus studiis vera virginitas specta 
tur. 9582 
Car. XV. — Ut aliquid est a virtute. remotum, ila in 
periculo versatur. 983 
Car. XVI. — Ad bonum minime aptus est is qui aliqua 
ex parte in virtutis oflicio peceat. 986 
Car. XVII. — Omnes animi potestates virtutem specta- 
re debent. ONT 
Cap. XVIII. — Sola virtus, etiani perfecta, nihil omni- 
no prodest ei qui in omnibus virtutem non colit. 590 
Car. XIX. — Mentio Mari: Aaronis sororis, quasi ejus 
qua; hujus perfecti officii rationem inierit. 595 
. Cap. XX. — Fieri non potest ut. eorporis voluptatibus 
simul quisserviat, eL temperantiam quz Deo grata sit 
assequatur. 998 


Car. XXI. — Qui accuratam hanc vivendi rationem te- 
nere instituit, ab omni corporis voluptatum genere se 
kA 


abdicare debet 599 
Car. XXII. — Continentiam exercere non debemus plus 
quam oportet. 402 


Cap, XXIII. -— Ad animi perfectionem tam impedit cor- 
poris obesitas, quam afflictatio immoderata. 406 

Car. XXIV. — Qui accuratam hane vit: rationem asse- 
qui vult, a perfecto viro erudiatur necesse est. 10 


DE BAPTISMO. 413 
ORATIONES. 45 
Contra Usurarios. ἰδὲ 
] de Pauperibus amandis. 4n 
]I de Pauperibus auiandis. Ail 
Contra Fornicarios. 490 
De mortuis. AUS 
Adhortatoria ad Penitentiam. 539 
In principium je;uniorum. 539 
In apostolos Petrum et Paulum. . 559 
Contra Manichzos, 54 
1n suam ordinationem. 545 
De Deitate l'ilii et Spiritus sancti. 551 
1n Baptismum Christi. 511 
In Christi Resurr: etionem (sunt quinque) 599 
1n Ascensionem Christi. 690 
De Spiritu sanclo. 695 
In S, Stephanum protomartyrem. 102 
In eumdem. 122 
δὲ S. "Theodoro martyre. ποῦ 
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In quadraginta Martyres. 

In eosdem. j 

In laudem fratris Basilii. 

De Vita S. Patris Ephraemn Syri. 
De Meletio episcopo. 

In funere Puleherie Tk. 
In funere Plaeill: imperatricis. 
De Vita. B. Gregorii Thaumaturgi. 
De Vita S. Macrinx. 
EPISTOLAE. 

Epistola I. 

Epistola IT. 

Epistola HI. 

Epistola IV. 

Epistola V. 

Epistola VI. 

Epistola VIF. 

Epistola VIT. — 

Epistola 1X. 
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Epistola ΧΙ. 
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Epistola XHT. 
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Epistola XXIV. 

Epistola XXV. 

Epistola XXVI. 

FRAGMENTA. 

IN DIEM NATALEM. 

DE OCCURSU DOMINI, etc. 
VARIORUM NOTE. 

In lib, De perfecta Christiani forma. 
In lib. De Virginitate. 

In orat. de Pauperibus amandis. 
In decem syllog. contra Manich:eos. 
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